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«Les linguistes sont un peu lâches, il faut bien le dire, parce qu'ils 
abandonnent les domaines dans lesquels la mémoire est la plus impor- 
tante, le lexique, pour se concentrer sur la syntaxe où la mémoire est 
secondaire. On he le lexique aux praticiens. Regardez, il est 

resque impossible pour un linguiste de se aspa en travaillant sur 
e lexique... et cest un grammairien qui vous le dit! Il faut donc rame- 
ner la linguistique vers le lexique où la complexité des langues parvient 
à son plus haut degré de force et d'épanouissement. > 


HARALD WEINRICH, p recueillis par Daniel Malbert, 
Le Francais dans le Monde, n? 303, mars-avril 99, p. 27-29. 


CHERS UTILISATEURS 


Vous enseignez la langue française et vous souhaitez donner à vos élèves un 
fil d'Ariane qui les guide à travers le labyrinthe du vocabulaire. 


Vous êtes de langue maternelle étrangère et vous voulez développer votre 
compétence en français. 


Vous avez des enfants, vous savez quel atout pour leur avenir constitue une 
maitrise souple de l'expression orale et écrite, et vous voulez les aider à l'ac- 
quérir. 

Vous étes linguiste et curieux de découvrir la méthode que nous avons appli- 
quée. 


Peut-étre, aussi, étes-vous philosophe et intéressé par les mots qui véhicu- 
lent les concepts fondamentaux de la pensée humaine. 


Ou, simplement, vous étes amoureux de la langue francaise et vous ne vous 
lassez pas d'en découvrir les multiples facettes... 


Présentation et mode d'emploi 


ENTRE PAPIER ET CÉDÉROM 


Vous avez choisi une version ou l'autre — ou vous avez 
opté pour les deux, qui ont chacune leurs avantages. Le 
livre se consulte n'importe oü; il ne nécessite aucune 
installation ni machine particulière, et, tant qu'il fait 
jour, la lumiére du soleil lui suffit. La nuit, vous pouvez 
le poser sur votre table de chevet et en faire le compa- 
gnon de vos insomnies. 


Le cédérom que vous glissez dans le tiroir adéquat de 
votre ordinateur vous permet une circulation plus rapi- 
de d'un article à l'autre. En quelques clics, vous trouvez 
tous les emplois d'un mot qui vous intéresse, vous 
constituez vos propres réseaux, vous rassemblez le vo- 
cabulaire des thèmes que vous avez choisis, vous faites 
vos collections de mots marqués vulg. ou sav. ou fam., 


vous regroupez des proverbes ou des locutions, etc. 
C'est un instrument de liberté. 


Tous, avant d'ouvrir ce livre, intrigués par son titre et 
son sous-titre, vous avez supposé que ce n'était pas un 
dictionnaire comme les autres. Vous l'avez feuilleté et 
vous avez pressenti qu'il vous rendrait des services 
différents de ceux que vous rendent les autres dic- 
tionnaires. 


Vous n'avez pas été longs à vous apercevoir que son inté- 
rêt est d'abord pédagogique, que c'est un dictionnaire 
d'apprentissage plutôt qu'un dictionnaire de consultation. 


Allons un peu plus loin dans son exploration. Voyons 
sur quels principes il repose et comment l'utiliser. 


QU'ENTENDONS-NOUS PAR USUEL ? 


Disons d'abord ce que, pour nous, n'est pas un mot usuel: 


Ce n'est pas un mot propre à une région ou à une caté- 
gorie sociale particulière, ni un mot d'argot destiné par 
définition à ne pas être compris en dehors d'un certain 
milieu, ni un mot de spécialiste. Les dictionnaires cou- 
rants donnent une quantité de mots savants, scientifi- 
ques et techniques, dont le non-spécialiste pourra être 
amené à chercher le sens à l'occasion d'une lecture, 
mais qu'il n'emploiera jamais de lui-même, et que le i 
cialiste n'emploiera qu'avec ses collègues, ou de protes- 
seur à éléve, mais non dans une conversation ordinaire. 


Un mot usuel n'est pas un mot archaique. Nous ne ci- 
tons aucun mot sorti de l'usage oral ou écrit, méme si 
certains portent la mention «vieux». Des mots d'áge 
différent coexistent dans l'usage comme des individus 


d'âge différent dans la société, et parfois un mot 
« vieux» éclaire utilement une expression plus récente. 


Ce n'est pas non plus le dernier néologisme émergé. 
Sans exclure systématiquement les mots à la derniè- 
re mode, nous n'en sommes pas à l'affut comme cer- 
tains autres auteurs de dictionnaires. Outre qu'ils 
sont en général le fait d'un milieu social particulier, 
il arrive qu'ils ne tardent pas à se démoder. Nous 
préférons ceux qui ont quelque peu résisté à l'épreu- 
ve du temps. 


Notre objectif est de présenter, de facon cohérente et 
intelligible, un trésor de mots relativement modeste 
permettant à tous les francophones de communiquer 
aisément à travers le monde. 


Une honnéte aisance 


Les mots sont les outils dont dispose l'esprit humain pour 
s'emparer de l'univers, le comprendre, en parler et y agir. 
[ls sont assez performants pour qu'un nombre limité d'en- 
tre eux permette de dire un nombre de choses illimité. 


Quinze mille mots environ, c'est peu si l'on considére 
que le Littré en compte quelque 70 000 et le Petit Ro- 
bert quelque 50 000. Mais c'est beaucoup si on consi- 
dere qu'il n'a pas fallu plus de 4 000 mots à Corneille, 





ni plus de 3 500 à Racine pour écrire tout leur théâtre, 
ct quc, parmi les modernes, selon unc estimation fon- 
déc sur la base Frantext (v. ci-dessous), des auteurs 
comme Paul Valéry, Jules Romains, Aragon, Bernanos, 
Giraudoux, Colette, Mauriac, Malraux, Sartre, Camus, 
se tiennent dans une moyenne de 10 000 mots pour 
l'ensemble de leur œuvre dépouilléc. Il y en a, bien sûr, 
de plus riches, tel Victor Hugo, à qui il en a bien fallu 
20 000, mais notre ambition n'est pas de vous proposer 
tous les outils nécessaires pour écrire à la fois La Lé- 
gende des Siècles ct Les Travailleurs de la Mer. Elle est 
dc vous présenter simplement unc bonne ct solide pa- 
noplic d'outils d'usage courant. 


Unc boîte à outils doit être maniable et un atelier nc 
peut pas posséder toutes les machines de la terre. La 
misère cst paralysante, la pauvreté rend ingénicux, unc 
honnête aisance facilite la vie, la surabondance peut 
devenir encombrement. 


Donc, nous éliminons beaucoup! Mais ne croyez pas 
que le vocabulaire que nous avons sélectionné soit un 
standard insipide. Nous jouons sur plusicurs niveaux 
de langage ct nous les signalons, généralement par des 
abréviations dont la table figure ci-dessous. Ainsi, litt. 
(littéraire), sav. (savant), fam. (familier), vulg. (vulgai- 
re), argot ct techn. quand il nous arrive de signaler un 
mot d'argot ou un mot technique d'usage courant. 


Un grand panorama 


Bien sûr, nous nc nous dissimulons pas que la notion 
d'usuel est en partic subjective. Il n'y a pas de cloison 
étanche entre les mots techniques, les mots nouveaux, 
les mots d'argot, les mots provinciaux ct ceux qui ne le 
sont pas. Cc qui cst usuel à Paris ne l'est pas toujours 
à Montréal ni à Dakar, ct vice-versa. Les auteurs de 
l'ouvrage sont des Français de Francc, de milicu uni- 
versitairc. Partant de leur usagc propre, ils ouvrent des 
pistes, ils ne dressent pas de barrières. 


Les listes de mots lexicaux sont des listes «ouvertes» à la 
différence des listes de mots grammaticaux qui sont 
«fermées». 1] cst impossible à quiconque d'ajouter un 

ronom personnel à la liste des pronoms personnels du 
buds mais il est presque toujours possible d'ajouter un 
nom de meuble à unc liste de noms de meubles, ou dc fai- 
rc apparaitre un synonyme rarc à côté d'un mot fréquent. 


Ne soyez donc pas surpris de ne pas y trouver tous les 
mots que vous pourriez trouver dans un dictionnaire or- 
dinairc. Nous vous offrons un panorama du vocabulairc 
francais. L'observateur d'un panorama nc distingue pas 
tous les détails, mais il voit comment les grandes mas- 
scs s'articulent ct s'harmonisent entre elles. 


Notre souhait, chers utilisateurs, serait que vous nous 
lisicz lc crayon à la main notant cc qui n'est pas usuel 
chez vous, rajoutant par-ci par-là un mot qui vous cst 
familier ct que nous aurions omis, soit par oubli, soit 
que notre usage soit différent du vôtre. Nous pensons 
quc tout mot nouvcau, candidat à l'introduction, trou- 
vcrait facilement sa place logique dans l'un ou l'autre 
de nos articles. Nous serions heureux si vous cn faisiez 
la constatation. Nous comptons sur votre interactivité. 


MOTS FRÉQUENTS ET HYPERFRÉQUENTS 


15000 mots, en 442 articles! Pourquoi ces chiffres 
et comment avons-nous fait nos choix? 


Il existe plusieurs listes de fréquences des mots de la 
languc française (v. ci-dessous, bibliographie). Une des 
plus anciennes ct des plus connucs des enscignants est 
celle du Français fondamental qui présente des caractè- 
res particuliers dus aux principes qui ont présidé à sa 
composition: corpus oral comportant des vulgarismes, 
introduction de mots usuels sans fréquence significati- 


(SP 


ve. Toutes les autres, fondées sur des corpus écrits, gé- 
néralement littéraires, et avec de légères différences 
dans l'ordre des mots, ont la même composition jus- 
qu'au rang 500; la dispersion due à la diversité des tex- 
tes dépouillés sc manifeste ensuite mais reste infime 
jusqu'au rang 800 et ne commence à prendre de l'im- 
portance qu'au-dclà. On peut donc considérer que les 


mots que nous appelons hyperfréquents figurant en 
tête de ces listes constituent le «noyau dur» du lexique 
français, celui dont tout locuteur ou scripteur a cons- 
tamment besoin quel que soit le genre ou le sujet de 
son discours. 


Nous avons privilégié, parmi les listes existantes, le Dic- 
tionnaire des fréquences du Trésor de la Langue Française 
élaboré en marge du plus grand dictionnaire actuel du 
français moderne, le Trésor de la langue française (en 
abrégé TLF). Il faut savoir qu'il repose sur le dépouille- 
ment informatique de la quasi-totalité des grands textes 
littéraires du XIXE et du XXE s., jusqu'en 1965, représen- 
tant 70 millions d'occurrences ct d'un certain nombre 
de textes non littéraires qui ont fourni 20 millions d'oc- 
currences, corpus incomparablement plus important 
quc cclui des autres listes. Le 11... ክር s'est 
d'ailleurs pas arrêté ርክ 1965; il continue, et alimente 
unc banque de données, la banque Frantext. 


Ces 90 millions d'occurrences représentent environ 
70000 vocables. Or le travail statistique d'Etienne Bru- 
net, dans son ouvrage intitulé Le vocabulaire français de 
1789 à nos jours a révélé qu'environ 90 % du corpus est 
couvert par les mots de fréquence supérieure à 7 000, 
qui sont 907, 8 % par les mots de fréquence inférieure 
à 7 000 ct supérieure à 500 qui sont environ 5 800 ct 


2% par tout le reste, soit 64 000, dont 21 000 n'appa- 
raissent qu'une seule fois. Il est vrai que ces mots rares, 
sans fréquence significative, sont généralement por- 
teurs de beaucoup d'information, mais la plupart d'en- 
tre cux s'acquièrent «ርክ situation», quand on cn a 
besoin dans une circonstance particulière. 115 ne cons- 
tituent pas la première urgence pour qui veut explorer 
dc façon systématique ct progressive le lexique fran- 
çais. Si 6 707 mots suffisent pour couvrir 98 % du cor- 
pus du TLF, un vocabulaire de 10 000 mots est déjà un 
bagage relativement riche. 


Nous avons donc pris pour guide principal la liste du TLF, 
mais sans nous en rendre esclaves. Les mots-vedettes qui 
constituent lcs titres de nos articles sont soit des hyperfré- 
quents, soit des mots d'une trés haute fréquence, dc peu 
inférieure à 7 000, ou parfois trés supérieurc, si l'on con- 
sidère la somme de lcur fréquence propre avec celles de 
leurs dérivés. 15 se trouvent être 613. L'objectif de 10 000 
mots a été assez tôt préconçu au cours de notre travail. 
Nous comptions, à l'origine, devoir élaborer environ 500 
articles pour l'atteindre. Le nombre de 442 articles s'est 
imposé à nous de façon tout à fait empirique et s'est de la 
même façon qu'en fin de parcours, nous sommes arrivés, 


non plusà 10000 mais à 15000 mots. 


Comment sommes-nous passés de 907 à 613 puis à 442? 


En procédant par éliminations ct par regroupements. 
De la liste des mots-vedettes nous avons éliminé les 
mots grammaticaux (pronoms, articles, prépositions, 
conjonctions, à l'exception de quelques prépositions 
plus riches de sens quc les autres), un certain nom- 
bre de mots sans grand intérét sémantique comme 
Monsieur, Madame, dont la place est sous HOMME et 
FEMME, ct la collection des titres de noblesse véhicu- 
léc par les romans du XIX® s. Surtout, nous avons rc- 
groupé en une entrée unique des mots dont le 
rapprochement et le traitement dans un unique arti- 
cle nous a paru particuliérement éclairant: 


— Deux antonymes : CHAUD et FROID — RICHE et PAUVRE 


— Deux parasynonymes: SAVOIR et CONNAITRE — MOT et 
PAROLE — NOUVEAU ct NEUF. 


— Deux mots ayant entre eux unc relation de réciproci- 
té: HOMME ct FEMME — VENDRE ct ACHETER, etc. 


— Trois mots, même, parfois, comme dans les articles 


DANS, EN ct HORS — DEBOUT, COUCHÉ, ct ASSIS — FILS, 

FILLE ct GARÇON. 
— Un verbe et le nom correspondant, comme VIVRE et VIE. 
On notera à ce propos qu'il n'y a parfois entre un verbe 
ct sa nominalisation aucun rapport de forme, comme 
c'est le cas avec TOMBER et CHUTE, DORMIR et SOMMEIL, 
ct que des mots qui ont entre eux d'étroits rapports de 
forme et de sens, comme RELIER et RELATION, BRAS et 
BRASSER, ont des étymologies différentes. Par principe, 
nous privilégions les relations sémantiques par rapport 
aux relations morphologiques ct étymologiques. 


Nous devons aussi reconnaitre que nous avons été par- 
fois moins exigeants, en matière de fréquence, pour le 
mot qui apparaît en deuxième ou en troisième place 
quc pour le premicr. 


Cette manière de procéder, qui est une des principales 
originalités de notre dictionnaire, évite de nombreuses 
répétitions et surtout permet de rendre plus sensibles 
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les différences et les ressemblances sémantiques et 
syntaxiques entre ces mots, Jeurs traits communs et 
leurs oppositions. 


Certains mots nous ont paru former des couples plus 
« forts» que d'autres et il est certain que nous n'avons 
pas fait tous les regroupements qui auraient été possi- 
bles. C'est ainsi que, ayant regroupé SAVOIR et CONNAI- 
TRE, nous avons renoncé au regroupement SAVOIR et 
SCIENCE, ayant pris le parti de faire de ce dernier mot la 
vedette d'un article autonome. Nous avons préféré as- 


socier FAUX à VRAI et RÉEL plutôt qu'à TROMPER. [ fal- 
lait tenir compte de la longueur et de la complexité des 
articles qui ne devaient pas devenir excessives, ce qui 
aurait été le cas si nous avions regroupé, par exemple, 
PARLER, DIRE, MOT et PAROLE. Un certain empirisme a 
présidé à ces choix. Là encore, pour vous montrer créa- 
tifs et opérer d'autres disjonctions et d'autres regroupe- 
ments, gráce à l'index et surtout au cédérom, nous 
comptons, chers utilisateurs, sur votre interactivité. 


Comment sommes-nous passés de 442 à 15000? 


En constituant autour des hyperfréquents de grosses 
grappes de mots de moindre fréquence en utilisant tou- 
tes les ressources de la synonymie, de l'antonymie, des 
relations de genre à espéce, et de de la dérivation. On 
aura remarqué à ce sujet que beaucoup de nos articles 
commencent par la mise en valeur de bases savantes, 
d'origine latine ou grecque. En effet, la langue françai- 
se présente cette particularité que les mots fréquents 
et surtout hyperfréquents, qui sont pour la plupart des 
mots d'origine populaire depuis longtemps, sinon tou- 
jours, installés dans la langue, présentent de faibles 
possibilités de dérivation. Ainsi, un mot aussi fonda- 
mental que EAU ne posséde aucun dérivé morphologi- 
que. Les dérivés sémantiques qui existent sont fondés 
sur la base latine AQU- ou sur la base grecque HYDR-. 
C'est un phénoméne fondamental qu'il était nécessaire 
de mettre en lumiére, tant la connaissance de ces bases 
savantes esl nécessaire pour comprendre non seule- 
ment nombre de mots répertoriés dans les dictionnai- 
res mais encore toutes sortes de néologismes en 
formation. 


Les réseaux ainsi constitués mettent en lumière les re- 
lations qui s'établissent normalement à l'intérieur 
d'une phrase simple entre des mots de toutes catégo- 
ries morpho-syntaxiques ayant entre eux certaines affi- 
nités sémantiques que d'aucuns appellent «isotopie», 
et qui sont le gibier habituel des dictionnaires dits 
« analogiques». 


Reportons nous, par exemple, à notre article SUPPOSER 
dont nous reproduisons ci-dessous les trois premières 
sous-parties, qui représentent à peu prés la moitié de 
l'ensemble: 


dl ጨጨ 


I. Le général suppose que des renforts vont arriver. 


1 


Al suppose A2 qu'il ne SAIT pas. 


Il suppose que A2 phrase à l'ind. ou nom: A1, avant un PRO- 
BLÈME à RÉSOUDRE, en CONNAIT certaines DONNÉES, mais pas 
toutes. 1] voudrait bien savoir si A2 a eu lieu dans le passé / 
a lieu actuellement / aura lieu dans l'avenir. Étant donné ce 
quil SAIT, il fait une SUPPOSITION concernant A2. Telles et 
telles CONDITIONS étant réalisées, Al peut PENSER LOGIQUE- 
MENT que A2 est plus PROBABLE que son contraire. Mais de 
toutes facons, A2 est DOUTEUX. Le général suppose que les 
renforts vont arriver. — Le général suppose l'arrivée des renforts. 


° Supposez que vous ayez un accident, € dans cette supposition, 
syn. en langage un peu vulgaire, Une supposition, que vous 
ayez un accident, syn. 51 vous aviez un accident, qu'arriverait- 
il à vos enfants? Il faut prendre une assurance! — C est une sim- 
ple supposition, une supposition GRATUITE : je naffirme pas sa 
probabilité, mais tout peut arriver. — € À supposer même que 
jaie un accident, ils sont couverts, je suis bien assuré. 

e Syn. Al FORMULE une HYPOTHÈSE. € Dans l'hypothèse où 
vous auriez un accident, que deviendrait votre famille? — 
Cet accident est purement HYPOTHÉTIQUE. 

* Le général suppose les renforts arrivés: il imagine sa suppo- 
sition réalisée et envisage ce qu'il ferait dans ce cas. 

* Emploi affaibli de supposer. Je suppose que tu as bien réflé- 
chi, que tu n'as rien oublié avant de partir, etc...: je l'IMA- 
GINE, je le CROIS. 

Un PROBLÈME PRATIQUE: technique, politique, familial, psy- 

chologique, sc POSE à A1.C'est normalement une situation 

complexe que A doit ANALYSER. Les éléments de cette ana- 
lyse CONDITIONNENT A2. — À partir de cette ANALYSE, il peut 

ENVISAGER et EXAMINER plusieurs hypothèses avant de 

€ prendre une DÉCISION dans l'espoir d'arriver à une SOLU- 

TION. — Le général IMAGINE plusieurs SCÉNARIOS; il € est 

réduit aux hypothèses: il € se perd en conjectures: les renforis 








devraient arriver bientôt / être déjà arrivés; ils ont pu être 

retardés, ou la décision de les envoyer annulée. — S'ils arri- 

vent, quelle stratégie adopter, et s'ils n'arrivent pas? Leur arri- 
vée est PROBLÉMATIQUE. 
3. Diverses manières de supposer. 

* Al PRÉSUME (que) A2: 1. il tient, par principe, A2 pour vrai. 
Tout homme est présumé innocent sil n'a pas été déclaré cou- 
pable. C'est la € PRÉSOMPTION d'innocence. — 2. il tient A2 
pour très probable. Je présume que Luc et Marc vont se 
réconcilier; je présume une issue heureuse à leur différend. 

* Al humain SOUPCONNE que A3 humain fait A2: 1. A2 est 
une action blámable. Le général soupçonne un lieutenant de 
renseigner l'ennemi; il a des SOUPCONS /fait peser des soupçons 
sur le lieutenant; il SUSPECTE de trahison ce lieutenant quil 
Jugeait auparavant € au-dessus / à l'abri de tout soupçon. — 
Un détail € a éveillé ses soupçons et l'a rendu SOUPCONNEUX. 
— Le lieutenant lui est SUSPECT. — 2. A2 est un fait plutót 
fâcheux dont A1 se DOUTE. Je soupçonne quil va pleuvoir. 

* Al CONJECTURE que À2 phrase / A2 nom abstrait, surtout 
en ce qui concerne un fait à venir. Les CONJECTURES de A1 
sur A2, peuvent étre plus ou moins vraisemblables, mais 
enfin, A2 reste CONJECTURAL. 

* Al PRÉVOIT A2: il formule à propos de À2 à venir une 
hypothése qu'il tient pour trés probable. 

* Al PRESSENT A2: son hypothèse n'est pas logique, elle 
repose sur une INTUITION. 

+ A] ESPÈRE / CRAINT A2: il se réjouit ou s'attriste de l'hypo- 
thése qui lui parait vraisemblable. 

+ A] PRONOSTIQUE A2: 1. Al, médecin, ayant fait son DIA- 
GNOSTIC, émet un PRONOSTIC en ce qui concerne le dérou- 
lement et l'issue d'une maladie. Le docteur pronostique la 
guérison du malade. — 2. A1 humain prévoit A2. La météo 


pronostique des orages. — Je pronostique la victoire de 


l'équipe de France au football. 


* Al DEVINE A2: il formule une hypothése qui se révéle con- 
forme à la réalité. — Son esprit LOGIQUE et sa FINESSE le ren- 
dent capable de résoudre des ÉNIGMES, ou DEVINETTES qui 
lui sont POSÉES. 


* Par divers procédés, certaines personnes, des DEVINS, pra- 
tiquant la DIVINATION, prétendent prévoir lavenir avec 
certitude. Dans l'antiquité romaine, les AUGURES le fai- 
saient en observant le vol des oiseaux. 


* Al ና AUGURE (verbe) du bien / du mal d'une certaine situa- 
tion qui lui parait € de bon / mauvais augure (nom): il pense 
que les choses vont tourner bien ou mal. — Un € oiseau de 
mauvais augure est une personne qui prévoit toujours le 
pire. — € J'en accepte l'augure!: réponse à quelqu'un qui 
vous prédit un événement heureux. 


On constate que la moitié d'un article qui n'est pas des 
plus longs regroupe déjà 27 mots en capitales grasses, 
ceux qui ont leur place préférentielle et leur explication 
ici, et un nombre plus considérable de mots en capita- 
les maigres qui constituent des renvois à des articles où 
ils sont traités plus complétement. 


Au cours de notre rédaction, nous avons intégré bon 
nombre de mots qui, sans atteindre une fréquence de 
500, nous ont paru indispensables, mais l'absence d'un 
mot sur la liste des plus de 500 a été dans certains cas 
un critère d'exclusion. Nous n'avons pas travaillé de fa- 
con rigide mais avec notre expérience du monde oü 
nous vivons et notre sentiment de la plus ou moins 
rande utilité d'un élément ou d'un autre. La liste des 
2 ence a été notre servante, pas notre maitresse. 


INDEX-PAPIER OU CÉDÉROM, SACHEZ VOUS EN SERVIR 


Comment trouver un mot qui vous intéresse particuliè- 
rement, s'il n'est pas un mot vedette? En le cherchant 
dans l'index, qui vous renverra à un article oà vous le 
trouverez écrit en capitales grasses. Soit le mot POUMON 
qui, dans la liste du TLF, a la fréquence 1 000. Vous le 
trouverez en compagnie du verbe RESPIRER (fréquence 5 
415) dans l'article AIR (fréquence 41 759). C'est là qu'il 
est traité de la facon la plus explicite. Mais bien súr, cet- 
te place n'était pas la seule possible. Pourquoi ne pas 
traiter POUMON sous POITRINE (fréquence 6 515, que 


nous avons préféré, comme téte d'article, à SEIN, fré- 
quence 7 771, qui apparait en deuxième position)? 
Nous avons préféré l'associer à RESPIRER parce que, lors- 
que le référent d'un nom est un objet concret ayant une 
fonction, nous traitons ce mot de préférence avec le ver- 
be qui exprime cette fonction. Ainsi les noms d'objets 
dont la fonction est de «contenir» d'autres objets sont 
répertoriés dans l'article CONTENIR. 


I] arrive que l'index vous oriente vers plusieurs articles 
différents. C'est le cas lorsque nous n avons pas trouvé 
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de raison de préférer une place à une autre. Soit le mot 
PLATRE (fréquence 812). À quoi sert le plâtre? Princi- 
palement à enduire les murs des maisons, à faire des 
moulages, à réparer les membres cassés. Vous trouve- 
rez donc ce mot, sans renvoi d'un article à l'autre, dans 
CONSTRUIRE (qui, avec son dérivé construction atteint la 
fréquence 6 337), ART, (fréquence 16 440) et CASSER 
(fréquence 4 128) que nous avons préféré, comme ti- 
tre, à son synonyme BRISER (fréquence 6 989), comme 
plus usuel en français contemporain. Mais dans les cas 
de double possibilité ou de possibilités multiples, dont 
l'une s'impose plus que les autres, l'index donne une 
seule référence et nous pratiquons des renvois, en uti- 


THEMES ET 


Celui qui travaille par thémes prend pour point de départ 
un certain secteur de la réalité extralinguistique. (C'est la 
méthode qu'emploient la plupart des auteurs qui entre- 
prennent de classer un vocabulaire.) La question qu'il se 
pose est: de quels mots ai-je besoin pour parler de cette 
réalité? Supposons qu'il prenne pour thëme la forét: il 
constituera un ensemble linguistiquement hétérogéne de 
noms d'arbres, de noms d'autres végétaux (mousses, 
champignons), de noms de parties non boisées (clairiè- 
res, voies de communication), de noms d'animaux qui y 
vivent, de noms de personnes qui en vivent (bücherons, 
gardes forestiers) avec quelques adjectifs, et trés peu de 
verbes. I] constituera une documentation certainement 
utile aux randonneurs et aux professionnels du bois, mais 
de faible intérét linguistique. 

Le travail par thèmes aboutit à disjoindre les diverses 
acceptions des mots polysémiques, à isoler celle qui 
convient au théme retenu et à la coller comme une éti- 
quette sur une certaine portion de notre univers exté- 
rieur ou intérieur. C'est le propre d'une conception 
encyclopédique de l'étude du lexique. 


A l'inverse, celui qui travaille par réseaux prend pour point 
de départ un hyperfréquent, grosse machine sémantique, 
fortement polysémique, c'est-à-dire produisant nombre 
d'effets de sens divers, et la question qu'il se pose est: De 
quoi puis-je parler avec cet outil que la langue met à ma 

isposition, et avec son escorte de dérivés, de synonymes 
et d'antonymes? Supposons qu'il prenne pour point de 
départ le mot feu: il permet, bien sûr de parler de chauf- 
fage et d'incendies mais aussi de toutes sortes de passions 


4.ጨ 


lisant les capitales maigres. Ainsi, dans l'article AIR, on 
trouvera le mot POITRINE en capitales maigres et dans 
l'article POITRINE, le mot POUMON en capitales maigres. 


Avec de fréquents retours à l'index si vous préférez la 
version papier, avec de simples clics de votre souris si 
vous avez opté pour le cédérom, le jeu des capitales 
grasses et des capitales maigres vous permet, chers uti- 
lisateurs, de circuler d'un article à un autre et de cons- 
tituer des réseaux transversaux à ceux que nous vous 
proposons. Vous aurez ainsi la possibilité de travailler 
par thémes alors que les articles que nous vous propo- 
sons sont des réseaux lexicaux. 


RÉSEAUX 


de l'âme, et la relation métaphorique entre l'un et l'autre 
a un véritable intérét linguistique. 

Le travail par réseaux aboutit à rendre compte de la po- 
lysémie du mot pris pour point de départ, qui n'est pas 
un fácheux accident, mais un caractére fondamental 
du langage humain et de la cohérence sémantique in- 
terne du réseau qu'il commande. C'est le propre d'une 
conception linguistique de l'étude du lexique. 

Si vous voulez constituer un vocabulaire sur le théme 
de la maison, circulez entre les articles MAISON, CONS- 
TRUIRE, CHATEAU, HABITER, etc. Vous aurez l'embrvon 
d'un vocabulaire technique, mais cela ne vous apporte- 
ra aucune lumiére sur la relation qui existe entre le ver- 
be CONSTRUIRE, le mot STRUCTURE, et l'ensemble assez 
imposant des mots français à référents concrets ou abs- 
traits formés sur une base -STRUCT., ni sur le fait qu'on 
peut construire une phrase, un raisonnement et toutes 
sortes d'autres choses qui ne sont pas des bátiments. 
Le travail par thémes, parfaitement justifié dans sa 
perspective propre, présente l'inconvénient de laisser 
de cóté de grands verbes et des noms abstraits qui sont 
parmi les plus intéressants au point de vue linguistique. 
Quel est l'éventail des possibilités qu'offrent aux fran- 
cophones ces extraordinaires machines sémantiques 
que sont des verbes comme FAIRE, PRENDRE, PASSER, 
PORTER, DONNER, ALLER et VENIR, MARCHER, etc.? Ou 
des outils aussi usuels que les noms CHOSE, SUJET, OB- 
JET, MÉTHODE, SYSTEME, INTÉRÉT, etc.? 

Notre dictionnaire privilégie le travail par réseaux, mais 
permet, gráce au systéme des renvois, de travailler aus- 
si par thémes. 











LA STRUCTURE DE NOS ARTICLES 


Priorité à la polysémie et à l'ordre des acceptions 


I] n'existe pas, de ርር phénomène fondamental du lan- 
gage, un type unique mais plusieurs. On peut même 
dire que chaque mot important est un système à lui 
tout scul, irréductible à un autre système, ct qu'en lexi- 
cologic, passé le niveau de quelques grands principes 
généraux, il n'y a que des cas particuliers. Ne vous at- 
tendez donc pas à cc que nos articles soient, artificiel- 
lement, tous construits sur le même plan, ce qui aurait 
été contraire à la nature des choses. Nous avons essayé 
de traiter la polysémie de chaque hyperfréquent en 
profondeur, en classant ses différentes acceptions dans 
l'ordre le plus intelligible possible, qui souvent s'impo- 
se de façon contraignante ct parfois, laisse au lexicogra- 
phe une certaine latitude de choix. 


Il existe toutcfois deux types particulièrement impor- 
tants de polysémic. 


Reportez-vous à l'article OR et ARGENT. Vous ne serez 
pas surpris que nous traitions d'abord des emplois où il 
s'agit de ces métaux précieux dans leur usage le plus 
concret, ensuite de leur emploi particulier dans la T 
pe des monnaics, ct en troisième licu dc l'argent abs- 
trait, matérialisé par unc ligne sur un relevé bancaire 
ou unc puce dans unc carte électronique. Passer de 
l'un à l'autre dans l'ordre inverse serait inintelligible. 
Nous avons affairc, ici, à un mouvement de penséc qui 
a donné naissance à la figure de rhétorique appelée 
«métonymic». Chaque emploi utilise un élément sé- 
mantique du précédent en le combinant avec d'autres, 
de sorte que le dernier n'a plus qu'un rapport ténu, si- 
non parfois inexistant avec le premier. Les articles de 
ce type sont relativement rares parce que la métonymic 
engendre des polysémies à cohérence faible, avec des 
emplois très disjoints, qui sc trouvent souvent disper- 
sés dans plusieurs articles. 


Reportez-vous maintenant à l'article DEVOIR. Dans la 
première partic, où Jean doit de l'argent à son garagiste, 
Jean, en contractant unc dette a ነና son avenir; il 
a maintenant unc obligation, mais il reste possible 
qu'il ne s'acquitte pas de cette obligation; sil s'en ac- 
quittc, cc qui reste à l'état d'hypothésc, cc qu il fera au 
terme fixé aura pour cause cc qu'il a fait le jour oü il a 


contracté cette dette. D'une partic à l'autre, vous ver- 
rez. s'appauvrir cet ensemble sémantique riche et com- 
plexe et apparaitre l'obligation qui ne résulte pas d'un 
contrat formel mais d'un simple « contrat social» non 
négociable ni négocié, individuellement du moins 
(Tout le monde doit respecter le code de la route), avec 
son corollaire, le nom devoir (En soignant ses malades, 
le médecin fait son devoir), puis la «dette de 
reconnaissance» dont on ne connait pas le montant et 
qu'on n'a jamais fini de payer (Nous devons la vie à nos 
parents) puis la simple relation de cause à effet (L'épi- 
démie de choléra est due à une mauvaise hygiène) avec 
son corollaire la nécessité (Max doit se soigner, pour 
guérir) ct enfin la simple probabilité (Le typhon doit at- 
teindre l'ile dans les prochaines heures). Passer de l'un 
à l'autre dans l'ordre inverse serait inintelligible. Nous 
avons affaire, ici, à un mouvement de penséc qui a 
donné naissance à la figure de rhétorique appelée 
«métaphore». Les articles de ርር type sont relative- 
ment fréquents parce que la métaphore engendre des 
polysémies à cohérence forte, avec des emplois très 
conjoints, qu'il est facile de regrouper dans un seul ar- 
ticle. Nous avons trouvé chez le linguiste Gustave 
Guillaume, qui n'était pas lexicologuc, et nous l'avons 
adapté au lexique, la notion de «mouvement de 
pensée» ct la raison d'être théorique de cet ordre qui 
va du plus riche au plus pauvre, ct dans le cas de mots 
à référent concret, du plus concret au plus abstrait. 


Nous prenons en grande considération les locutions fi- 
gurées figées où lc mot étudié ne peut être remplacé 
par aucun autre, toujours signalées par le signe €, qui 
révèlent souvent, dans le mot concerné, un symbolisme 
secret. Dans le cas où elles sont nombreuses et cohé- 
rentes entre elles, nous les regroupons en fin de partic 
ou en fin d'article (comme c'est le cas dans l'article OR 
ct ARGENT). Dans le cas où elles sont plus isolées, nous 
les traitons au plus près des emplois libres et du sens 
propre des mots concernés. 


Parties, sous parties et exemples-titres 


Nos articles sont divisés en plusieurs grandes parties ayant 
pour titre une phrase simple précédée d'un chiffre romain. 
Ensuite viennent des sous-partics signalées par des chif- 
fres arabes. Chacune de ces grandes parties est consacrée 
à une des acceptions principales du mot-vedettc. 


Avant toute définition, la phrasc simple a pour raison 
d'être de présenter le mot-vedette en contexte. Il arrive 
même que le contexte soit assez clair pour qu'on puisse 
faire l'économie d'une définition ou sc contenter d'une 
définition sommaire. Les verbes ont besoin de noms et 
les noms ont besoin de verbes pour fonctionner. Tout 
nom ne s'associe pas à n'importe quel verbe, tout nom 
ne s'associe pas à n'importe quel adjectif. L'étude ct la 
mise en lumière de ces compatibilités est évidemment 
une partie importante de notre tâche. 


Nous ne définissons pas les verbes à l'infinitif, qui pré- 
sente l'inconvénient d'occulter le sujet. Nous les définis- 
sons à un temps conjugué, le plus souvent à la troisième 
personne du singulier du présent de l'indicatif. 


En effet, nous considérons qu'ils ne peuvent être vala- 
blement définis sans que soient catégorisés leur sujet et 
leurs compléments essentiels, que nous appelons leurs 
«actants» comme le linguiste Lucien Tesnière. Mais 
nous ne nous limitons pas comme lui, qui était syntac- 
ticien alors que nous sommes lexicologues, à trois ac- 
tants. Nous n'utilisons la syntaxe que comme auxiliaire 
de l'analyse du sens et nous avons étendu l'emploi de ce 
terme selon les nécessités de notre travail. 


N'ayez pas peur des «A»! Ce ne sont que des actants! 


La phrase-titre est toujours accompagnée dc sa struc- 
ture actancielle abstraite, car il est évident qu'un exem- 
ple est toujours trop particulier pour être entièrement 
significatif. Soit, dans l'article ASSOCIER: 


1 Jean a associé Marie à ses travaux. 
L^ AI humain associe A2 à A3. 


Cette structure abstraite, permettant toutes les généra- 
lisations, est la base de nos définitions. Tout collégien 
frotté d'un peu d'algébre sait qu'une variable peut pren- 
dre diverses valeurs comme c'est le cas ici. 


«ላ» signifie actant et le numéro qui lui est attribué res- 
tera toujours le même, quelque transformation que 
puisse subir la phrase de base. Ainsi Marie est associée 
aux travaux de Jean sc réécrira: A2 est associé à A3 de AI. 


Nous considérons qu'un mot nc perd pas sa qualité 
d'actant en entrant dans une structure nominale. Ainsi 
l'association de Marie aux travaux de Jean se réécrira: 
l'association de A2 à A3 de Al. 


Certains verbes, comme PASSER, nous imposent d'en dis- 
tinguer un plus grand nombre, et ces actants ne sont pas 
nécessairement des noms. Ils peuvent être un infinitif, 
une proposition — complétive par que ou interrogative in- 
directe — un adjectif, dans le cas où un verbe appelle né- 
cessairement un attribut, et méme parfois un adverbe, 
par exemple dans un cas comme Les affaires de Marc 
vont mal, soit A1 va A2 adv. 


AA amam 


Nous considérons comme compléments «essentiels» au 
fonctionnement de certains verbes des compléments 
traditionnellement tenus pour «circonstanciels». Il est 
bien évident que le verbe ALLER ne peut pas fonctionner 
sans un complément de licu: Je vais à Paris ni le verbe 
DURER sans un complément de temps: Le voyage dure 
deux heures. Comparons, par ex. le «complément de 
moyen» ct le «complément de lieu» dans les deux 
phrases: Marc lit son journal avec ses lunettes, dans son 
fauteuil et L'agresseur a frappé sa victime à la tête avec un 
bâton. Nous ne les prenons pas en compte dans le cas du 
verbe LIRE alors que nous les prenons en compte et leur 
attribuons un < A> numéroté dans le cas du verbe FRAP- 
PER. Pourquoi ? Parce que, à la différence de la première, 
la seconde phrase se prête à des transformations dans 
lesquelles ces deux compléments dits « circons-tantiels» 
mais en fait presque aussi essenticls que des complé- 
ments d'objet direct, deviennent sujet, complément 
d'objet, complément d'agent: Le bâton de l'agresseur a 
frappé la victime à la tête. — Le bâton a frappé la tête de la 
victime. — La tête de la victime a été frappée par le bâton. 


Dans l'ensemble, les structures actancielles suffisent à 
préciser la syntaxe particulière aux mots étudiés. Néan- 
moins, il nous a paru parfois nécessaire de signaler par 
l'abréviation GR. une sous-partie consacréc à certaines 
remarques grammaticales: certaines règles d'accord, 
certaines particularités morphologiques, les construc- 
tions d'un verbe à la syntaxe un peu compliquée. 








Nos actants sont spécifiés de façon trës souple 


Un <A> peut ëtre non seulement humain, concret, 
abstrait mais recevoir des déterminants beaucoup plus 
précis. Exemple: Jeannot ና fait ses devoirs: A1 E q 
fait ses devoirs. - Luc porte sa valise à la gare: A1 humain 
porte A2 concret à A3 spatial. - Luc porte un blouson 
noir: Al humain porte A2 vêtement. 


Nous employons parfois la spécification «vivant» lors- 
qu'il s'agit d'états, de processus ou de fonctions élé- 
mentaires et fondamentaux comme la naissance, la 
croissance, la mort, la respiration, la nutrition, la repro- 


duction, qui sont communes au règne végétal et au rè- 
gne animal, mais rarement la spécification « animé» ou 
«animal». Nous savons bien qu'il y a des chiens intel- 
ligents ct fidèles, des chats affectueux, des poules qui 
sont des mères attentives, mais nous avons remarqué 
que linguistiquement, les animaux dits «supérieurs» 
sont traités comme des hommes lorsque leur compor- 
tement peut être assimilé, au moins en apparence, à un 
comportement humain. Nous ne leur faisons donc pas 
un sort particulicr. 


Exemples et noms d'actants 


Pour atténucr l'aspect rebutant des formules d'allure 
algébrique, nous donnons un grand nombre d'exemples 
forgés par nous. Ils ont trait, pour la plupart, sans la 
moindre recherche d'originalité, à la vie la plus quoti- 
dienne, et, l'actant humain ayant une importance toute 
particulière, nous avons toute une panoplie de pré- 
noms qui nous servent à saturer les places où apparait 
cet actant. Bien entendu, ces prénoms sont dc purs 
bouche-trous. Nous écrivons un dictionnaire, pas un 
roman. Néanmoins, au fil du temps, ct d'un article à 
l'autre, ces actants sont devenus des sortes d'acteurs, 
ont pris un semblant de personnalité, et nous leur 
avons distribué certains rôles. 


Jean ct Sylvie sont mariés et font bon ménage. Ils ont 
deux enfants, Sylviane et Jeannot, Mais le diminutif -ot 
signalant immédiatement son porteur comme un cn- 
fant, nous utilisons beaucoup plus souvent Jeannot que 
Sylviane, qui se cantonnc dans les rôles de petite fille 
ou de jeune fille. Jean est directeur d'école, Sylvie pro- 
fesseur d'anglais. Ils habitent à Caen. Max et Léa for- 
ment un couple orageux, en instancc de divorce. Léa 
fait une thèse (dont le sujet varie d'un article à l'autre). 
Ils habitent à la campagne. Marc est chef d'entreprise 
et gagne bien sa vie, non sans problèmes. Il nous est 
utile notamment quand il est question d'économie et 
de finances. Luc, comptable, célibataire, est son em- 
ployé. Éric est un individu de moralité douteuse que 
nous chargeons de tous les délits, procés, affaires avec 
la justice dont nous avons besoin dans nos exemples. 
Lucie est pianiste. Marie n'a d'autre utilité que de four- 
nir un personnage féminin quand nous sommes embar- 
rassés de fairc faire à Sylvie ou à Léa des actions en 


contradiction avec leur personnage tel qu'il s'est peu à 
peu esquissé. 

Ces personnages apparaissent, selon les besoins de l'ar- 
ticle en cours, à divers moments de leur existence. Jean 
et Sylvie sont tantôt fiancés ct jeunes mariés, tantôt 
chargés de famille. Jeannot est tantôt un bébé, tantôt 
un écolier, tantôt un grand adolescent. Tel quel, nous 
espérons que ce petit réscau d'amis et connaissances 
donnera un certain attrait à notre travail. 


On verra aussi surgir, de-ci, de-là, des personnages plus 
illustres. Vous rencontrerez le coureur de Marathon, la 
Pythie et l'oracle de Delphes, Abel ct Cain, la belle Hé- 
lène, Jules César et Napoléon, des personnages mytho- 
logiques ou historiques, de loin en loin, une citation 
passée en proverbe, une allusion à la Bible et aux Evan- 
giles, au théâtre de Molière ou aux fables de La Fontai- 
ne. Tout cela fait partic d'un fonds culturel français 
que nous n'avons pas exploité systématiquement, mais 
que nous n'avons pas occulté non plus. 





LE PANORAMA LEXICAL 


Caractëres principaux de notre sélection 


Le caractëre verbal et abstrait des mots de haute fré- 
quence saute aux yeux. C'est le verbe qui structure la 
phrase et offre aux noms les places qu'ils occuperont. 
On ne sera donc pas étonné de la prédominance des 
verbes dans les hyperfréquents utilisés comme entrées: 
la liste de nos articles comporte un grand tiers de ver- 
bes, un grand quart de noms à référent abstrait, environ 
un huitième d'adjectifs et un huitième de noms à réfé- 
rents concrets dans leurs emplois propres, plus une 
pincée de prépositions et d'adverbes 1. chargés de 
sens que d'autres mots grammaticaux. 


La plupart des adjectifs sont des dérivés, et ceux qui 
ont un caractère fondamental, adjectifs de sensations 
ou de sentiments, reposent, en dernière analyse, sur 
des structures verbales: dans la définition de dur, inter- 
viendront nécessairement les verbes appuyer, résister, 
casser, etc. 


La plupart des noms à référent abstrait reposent sur 
des structures verbales: on ne peut pas définir le mot 


liberté sans avoir défini préalablement le verbe con- 
traindre. 


L'expérience nous a montré qu'il existe deux types d'ar- 
ticles fondamentalement différents: Ceux dont le mot- 
vedette est un verbe et ceux dont le mot-vedette est un 
nom, notamment un nom à référent concret, cas relati- 
vement rare, on l'a vu, dans ce dictionnaire. Cette rare- 
té tient à ce qu'ils dénotent pour la plupart des objets 
particuliers dont on ne parle, de facon aléatoire, que 
lorsque le contexte et la situation l'exigent, et qui n'ont 
donc pas de fréquence significative du point de vue sta- 
tistique. Dans le domaine animal, par exemple, nous ne 
trouvons, parmi les hyperfréquents, que les mots ANI- 
MAL, BÊTE, OISEAU, CHIEN et CHEVAL. Nous avons donc 
regroupé les noms des animaux les plus familiers sous 
ces entrées et occasionnellement sous quelques autres, 
sans aucune recherche d'exhaustivité ni de précision 
zoologique. 


Lexique et culture 


Les articles qui ont pour entrée un nom nous ont posé 
le problème de l'encyclopédisme. 


Les noms hyperfréquents à référent concret désignent 
des réalités tout à fait basiques: les quatre éléments, le 
jour et la nuit, le soleil et la lune, le ciel, la terre et la 
mer, les parties du corps, la maison, etc. Soit l'article 
SOLEIL et LUNE sous lequel on trouve entre autres mots 
savants, certes, mais universellement connus, ÉQUINO- 
XE, SATELLITE, ÉCLIPSE, RAYONNEMENT, RADIATION, les 
mots en HELIO- et les quatre points cardinaux. Allons- 
nous en faire une leçon d'astronomie ou de physique? 
Certainement pas. 


Soit l'article CHEVAL: fallait-il y intégrer tout ce qu'en 
disent les zoologistes et les moniteurs d'équitation ? Pas 
davantage. Par contre nous avons collectionné soigneu- 
sement ce qui nous parait avoir le plus d'intérét 
linguistique: les locutions fort nombreuses du genre 
(donner un coup de collier, € prendre le mors aux dents, 
mettre le pied à l'étrier, etc. Nous les avons élucidées, 


classées, et elles nous ont servi de guide pour sélection- 
ner, dans l'ensemble du vocabulaire du cheval les mots 
qui permettent de parler de choses non chevalines, et 
qui révèlent, dans l'inconscient des francophones, une 
certaine image du cheval qu'il y aurait grand intérét à 
comparer avec l'image du cheval qui doit exister dans 
l'inconscient des locuteurs d'autres langues. Est-ce 
que le cheval arabe, par exemple, ressemble, linguisti- 
quement parlant, au cheval français? 


Notre point de vue n'est nullement encyclopédique, 
parce que notre but est de montrer le fonctionne- 
ment de la langue et non d'apporter un enseigne- 
ment scientifique sur le monde. Les mots 
« concrets» usuels étant, pour tout un chacun, le 
point d'ancrage de la langue sur l'univers, leur défi- 
nition ne suppose rien d'autre que la connaissance 
commune des réalités auxquelles ils réfèrent. Nous 
faisons donc état, en étudiant leur vocabulaire, de ce 
qui nous semble étre le savoir du non spécialiste 


moyen, quitte à ce que le spécialiste y voie parfois si- 
non unc crreur du moins de l'à-peu-près. 


Qui veut approfondir sa connaissance du vaste monde 
devra acquérir les termes propres aux différentes spé- 
cialités qui s'apprennent tout naturellement quand on 
pratique ladite spécialité et ne sont pas le gibier de l'en- 
seignant de français. En ce domaine, les meilleurs pro- 
fesseurs sont les spécialistes. 


Les noms hyperfréquents à référent abstrait dénotent 
souvent des réalités sociologiques et institutionnelles 
comme FAMILLE, ÉCOLE, ÉTAT, NATION, POLITIQUE, RELI- 
GION, etc. Là pas plus que dans le cas des noms con- 
crets notre intention n'est de faire de brèves 
monographies sur les réalités en question.. Notre arti- 
cle CUISINE n'est pas un abrégé de livre de cuisine. No- 
tre article POLITIQUE n'est pas un cours élémentaire 
d'instruction civique. Notre article CHRÉTIEN n'est pas 
un petit catéchisme. Nous nous contentons de présen- 
ter de façon ordonnée le vocabulaire de base dont un 
francophone a besoin pour parler des dites réalités. 


Reste que le regroupement en un seul article de mots 
qui sont dispersés dans les autres dictionnaires entre 
les 26 lettres de l'alphabet dessine un certain tableau 
de la culture francaise. Nous ne traitons pas ici de mots 
grammaticaux particuliérement neutres et passe-par- 
tout. Nous traitons de mots lexicaux porteurs de sens 
qui tous ont une histoire dont nous n'ignorons pas 
qu'elle peut encore soulever des passions. Nous nous 
efforçons de présenter paisiblement et honnêtement 
dans son usage cn frangais moderne un lexique qui por- 
te le poids dc son passé. 


Étant donné l'évolution incessante du vocabulaire, 
consécutive à celle de la société, la partie nominale de 
ce dictionnaire est celle qui devrait vicillir le plus rapi- 
dement. Par contre la partie verbale ct adjectivale dc- 
vrait résister plus longtemps à l'épreuve des années. 


Étant donné la nature du corpus sur lequel repose la 
liste de fréquence du TLF, nos articles, à supposer 

u'ils soient bien assimilés, devraient permettre à 
l'utilisateur non seulement de s'exprimer en français 
du XXI? s., oralement ou par écrit, mais aussi d'accé- 
der sans difficulté majeure à la littérature française 
des XIX? et XX? s. S'ils rendaient relativement facile 
aux jeunes d'aujourd'hui la lecture de grands romans 


comme ceux dc Balzac, de Zola, de Camus, ou l'ac- 
cès au théâtre de Musset, d'Anouilh, de Monther- 
lant, ct, bien entendu, aux œuvres des auteurs 
contemporains, nos vceux seraient comblés. 


"a 


DES EXERCICES DE VOCABULAIRE SUGGÉRÉS AUX ENSEIGNANTS 


Enseignants, qui éprouvez peut-être, devant l'immen- 
sité apparente du lexique, une sorte de vertige, et n'êtes 
pas entièrement satisfaits de n'expliquer que des mots 
rarcs au hasard de ርር que vous apportent les textes ou 
les situations vécues, nous voudrions attirer votre ré- 
flexion sur quelques faits et quelques principes. 


Les chiffres que nous vous avons donnés: 442 articles, 
15 000 mots, ne sont pas astronomiques. On peut, au 
cours d'une scolarité primaire ct de premier cycle du 
secondaire, faire le tour et l'acquisition d'un vocabulai- 
re utile relativement étendu. 


I| n'est pas nécessaire d'attendre que l'élève «en sente 
le besoin» ct il est hasardeux de compter sur les lectu- 
res de jeunes qui lisent peu; unc « base affective» nc 
s'impose pas plus pour ce genre d'enseignement quc 
pour celui de la grammaire, du calcul, de l'histoire ou 
de la géographie. nous pensons vous fournir les bases 
d'une présentation systématique de cette partic de la 
langue permettant de faire de vraies leçons de vocabu- 
laire. 


1] est amusant ct instructif pour de petits enfants de 
coller des noms sur les choses, mais cet étiquetage est 
d'un faible rendement linguistique. Qu'on n'oublie ja- 
mais le róle central du verbe dans la phrase ct quc l'ap- 
prentissage du vocabulaire lui réserve sa juste place, 
qui est grande. 


Vous avez deux tâches à remplir, en matière lexicale: 
enrichir le vocabulaire de vos élèves, ct les aider, au mi- 
licu de cette richesse, à trouver le mot le plus juste 
dans un contexte et une situation donnés. L'enrichisse- 
ment sc fait, en allant du connu vers l'inconnu, des hy- 
perfréquents, que personne nc peut ignorer, jusqu'aux 
mots de moyenne ee sans rechercher systéma- 
tiquement des mots extraordinaires. La méthode des 


réscaux lexicaux ct le jeu des structures actancielles 
permet un foisonnement rapide. 


La recherche du mot juste sc fait par la comparaison 
des parasynonymes, jamais totalement substituables 
l'un à l'autre, dont nous avons trouvé une bonne liste 
dans l'article SUPPOSER présenté ci-dessus. On peut 
imaginer unc situation du genre de celle du général qui 
attend des renforts et tenter d'y faire fonctionner toutes 
les manières répertoriées d'exprimer l'hypothèse afin 
de détecter les impossibilités ou les improbabilités 
dans ce contexte précis, les nuances de sens et les ni- 
veaux de langage. 


Il vous est loisible d'acquérir la version cédérom 
«réseau» permettant l'emploi simultané du dictionnai- 
rc par plusieurs utilisateurs (renseignements sur le site 
ፒፒ. sss ) Mais que vous dispo- 
5162 d'un tableau noir ct d'un bâton de craic ou d'un ré- 
scau d'ordinateurs qui feront apparaitre à l'écran les 
articles de votre choix sous les yeux des élèves, les prin- 
cipes de base restent les mêmes. Il s'agit de chercher à 
leur faire trouver eux-mêmes le plus grand nombre pos- 
sible des mots concernés, ou de les m fournir cn ap- 
pclant lcurs commentaires ct cn suscitant leur 
utilisation. Et de prendre conscience qu'il est plus logi- 
que d'étudier un vocabulaire avant de composer ou 
d'étudier un texte qu'après. C'est avant d'utiliser un 
outil qu'il faut lire son mode d'emploi, pas après. Or les 
mots sont les outils qui servent à composer ou à dé- 
composer des énoncés, bref à s'exprimer ct à compren- 
dre ce que les autres expriment. 


On envisagera ci-dessous unc utilisation au collège, 
mais il va de soi que des adaptations sont possibles, se- 
lon le degré de réccptivité de l'auditoire, et avec des 
commentaires plus ou moins savants, de l'école mater- 
nelle à l'université. 


Préparation à la rédaction 


Il est peu d'articles qui ne puissent faire germer l'idée 
de quelques sujets de rédaction, ct fournir le matériel 
lexical nécessaire. Et on s'apercevra sans doute que les 
actants humains deviennent facilement les acteurs de 
petits récits ou saynètes. 


AS... 


Supposons qu'un enscignant propose à ses élèves 
d'écrire . paragraphes sur le sujet Une bonne 
promenade où Un groupe de randonneurs en action. 
Bien entendu, les trois quarts d'entre eux ne sauront 
pas quoi dire parce qu'ils n'ont peut-être pas une 


grande expérience de cette activité, et surtout parce 
qu'ils ne mobilisent pas le vocabulaire utile, soit qu'ils 
l'ignorent, soit qu'il ne leur vienne pas spontanément 
à l'esprit. Le maitre va donc leur délier la langue en 
exploitant prioritairement les parties I et II de l'article 
MARCHER qui mettra immédiatement à leur disposi- 
tion la MARCHE (avec les chansons de marche) et le 
PAS des bons MARCHEURS, qui marchent €d'un bon 
pas, €d'un pas léger. € Allongent / pressent le pas. Il 
pensera à la différence entre cher normalement 
ou sur la pointe des pieds, marcher sur un sol dur et 
marcher dans quelque chose de mou, marcher sur un 
objet qu'on écrase du pied. 


L'élève s'avisera que chaque marcheur a une DÉMAR- 
CHE, ou façon de marcher, qui lui est particulière: il 
marche d'un pas décidé / fièrement / tête haute ou tête 
basse / en traiuant les pieds. 1l peut $ revenir sur ses pas, 
marcher sur les pas de quelqu'un, lui ና emboiter le pas. Il 
distinguera ARPENTER un espace, TROTTER, TROTTINER, 
TITUBER, TRÉBUCHER, BOITER, étre BOITEUX. 


Tout marcheur est un PIÉTON mais tout piéton n'est pas 
un SPORTIF qui fait de la €course à pied, ou simplement 
des RANDONNÉES (ou de la randonnée): de longues mar- 
ches à itinéraire précis, avec d'autres RANDONNEURS en 
suivant des € SENTIERS de randonnée et qui compte 165 
distances en € heures de marche. 


Tout piéton n'est pas non plus un PROMENEUR qui se 
PROMENE, fait une petite ou grande PROMENADE pour 
prendre l'air et faire un peu d'exercice, syn. fam. se BA- 
LADE, fait une BALADE,. syn. trés fam. VADROUILLE, 
perd son temps en VADROUILLE, un FLÂNEUR, peu pres- 
sé, intéressé par ce qu'il y a à voir en chemin, qui FLA- 
NE, qui s'abandonne à la FLANERIE, qui DEAMBULE 
tranquillement dans un lieu agréable planté d'arbres 
parfois appelé promenade, et qui parfois y promène son 
chien. 


On pourra jeter un coup d'œil sur l'articles PIED pour y 
trouver la CHEVILLE, sujette aux ENTORSES, la € PLANTE 
des pieds, et le TALON sujet aux AMPOULES, les mots Bl- 
PEDE, et PÉDESTRE, les verbes PIÉTINER et TALONNER et 
des locutions comme regarder où on met les pieds, 
€ trainer les pieds, ne plus arriver à mettre un pied de- 
vant l'autre. Un coup d'œil aussi à l'article JAMBE qui 
fournira le verbe ENJAMBER, marcher € à grandes ENJAM- 
BÉES, GAMBADER et € traîner la jambe, ce qui est le cas 


de ceux qui ናዘፀ tiennent plus sur leurs jambes, qui sont 
sur les genoux parce que leurs jambes € ze les portent 
plus, qui FLAGEOLENT et s'ACCROUPISSENT. 


Il y a des maniéres terribles de marcher: Garibaldi mar- 
che sur Rome: il est peut-étre à cheval; mais son mou- 
vement est régulier et puissant; la victoire est en vue! 
Dans un effort héroique, le sous-lieutenant marche au 
feu, au combat, à la mort, à la gloire. — Le condamné 
marche au supplice. 


Il y a des maniéres anormales de marcher, celle du VA- 
GABOND qui VAGABONDE, qui ERRE d'un endroit à un 
autre, sans plan précis, ou celle du RÓDEUR inquiétant 
qui RÓDE aux alentours de certains lieux habités avec 
des intentions louches. 


Il y a des manières militaires et officielles de marcher: 
Au commandement de € Ez avant! Marche! les FANTAS- 
SINS, membres de l'INFANTERIE, € marchent au pas, DÉ- 
FILENT en RANG, pour le DÉFILÉ du 14 juillet. Les 
premiers fouvrent la marche, les derniers € ferment la 
marche. On forme un CORTÈGE dans une manifestation, 
ou pour ESCORTER un personnage officiel, une PROCES- 
SION dans une cérémonie religieuse. 


Ces types de marche n'entrent pas dans le sujet, mais 
peuvent fournir aux apprentis stylistes des comparai- 
sons, et des touches humoristiques. 


Enfin, un rapide balayage de la totalité de la polysémie 
du verbe MARCHER fournira la clé du plaisir de la 
marche: une activité facile, régulière, tout à fait natu- 
relle et satisfaisante ou les jambes du bipëde fonction- 
nent comme une mécanique bien réglée. 


Avec tout cela les éléves sont outillés pour faire chacun 
leur petite œuvre personnelle ou bien, en classe, avec 
l'aide de leur professeur, une rédaction collective. 


C'est tout ce que nous ferons de la partie 111 du verbe 
MARCHER, celle oü il signifie FONCTIONNER? C'est tout 
pour ce sujet-là. Mais supposons que, la fois suivante, 
le sujet soit Le collége est un grand corps oà chacun a sa 
fonction. Elle y serait largement exploitée en compa- 
gnie des articles CORPS et FONCTION. 


መመ 


Préparation à l'explication d'un texte 


Il y a généralement dans le texte que vous vous propo- 
sez d'expliquer unc idée dominante. Si vous voulez que 
vos élèves soient à l'aise pour le commenter, vous aurez 
intérêt à prendre cette idée pour thème ct à procéder à 
un balayage des articles concernés. 

Supposons que vous souhaiticz aborder l'Avare de Mo- 
lière. Les élèves n'y comprendront rien ou pas grand 
chose s'ils ne savent pas ce que c'est qu'un USURIER ct 
cc que signifie PRÊTER à intérêt, € préter sur gage, EM- 
PRUNTER, s'ENDETTER. Il sera donc utilc dc les fairc cir- 


culer entre les articles OR et ARGENT, DEVOIR, INTERET, 
de mettre en place l'opposition entre l'AVARICE ct la PRO- 
DIGALITÉ et de passer de l'AVARICE (qui se trouve sous 
OR et ARGENT) à la CUPIDITÉ qui se trouve dans l'article 
DÉSIRER avec la CONVOITISE. Car enfin, Harpagon ne 
convoite pas sculement de l'or, ct ርር sont ses convoitises 
désordonnées qui font le malheur de sa famille. 


Il v a fort à parier que si ces notions-là sont bien acquises, 
avec leur vocabulaire, la lecture du texte deviendra bcau- 
coup plus passionnante que s'il était abordé tout de go. 


Exercices de classement 


En vuc de rendre conscients les mécanismes de la po- 
lysémic, notamment la métaphore ct la métonymie, on 
peut présenter dans le désordre, en dchors des pers- 
pectives textuclles ci-dessus, un certain nombre 
d'exemples, et demander aux élèves de les classer com- 
me s'ils avaient à faire un article de dictionnaire, sans 
omettre de leur donner quelques locutions figées ct fi- 
gurées à placer au bon endroit et à expliquer. 

Ce travail sera plus fructueux s'il porte sur un couple 
de ces parasynonymes si proches l'un de l'autre qu'on 
a l'impression qu'il y a là unc prodigalité inutile, et que 
la répartition obligatoire de la plupart de leurs emplois, 
à mémoriser sous peine de produire des énoncés inac- 
ccptables, a un caractère arbitraire, donc absurde. 


On verra qu'il n'en est rien si on travaille à l'aide de ccr- 
tains de nos articles à titre double comme SAVOIR ct 
CONNAITRE ou MOT ct PAROLE. En fait ces parasynony- 


mcs apportent des points de vue différents sur la méme 
réalité. SAVOIR penche du côté de la science agissante, 
CONNAITRE du côté de la culture désintéressée. Le MOT 
n'est qu'un signe linguistique; la PAROLE engage celui 
qui la prononcc. 


Des faits de cc genre, qu'on ne peut constater qu'en 
prenant en considération la polysémie complète des 
dcux mots, paraissent dc naturc à faciliter grandement 
aux allophones la mémorisation des locutions figées 
dont l'importance est si grande dans les langues. Ils dé- 
couvriront peu à peu que c'est dans la cohérence des 


polysémies et dans ces locutions qui, tout en étant tra- 


duisibles, ne sont pas exactement superposables l'une 


à l'autre, que réside en grande partic l'originalité d'une 


languc par rapport à une autre langue, chacune étant 
porteuse d'une certaine «vision du monde». 


Exercices à trous 


Ils sont indémodables et faciles à réaliser. Il suffit de 
reproduire un choix d'exemples, d'en ôter les mots sur 
lesquels porte l'exercice, d'en dresser la liste et de de- 
mander aux élèves de les placer au bon endroit. C'est 
cssenticllement un test d'évaluation permettant de 58- 
voir, d'entrée de jeu, à quel niveau se situent les com- 
pétences de l'élève et les lacunes qu'il s'agit de 
combler, ou bien comme conclusion à des exercices 
déjà faits pour vérifier s'ils ont été bien assimilés. 


Nous n'insisterons par sur les exercices portant sur la 
dérivation ct la composition, les préfixes ct les suffixes, 
qui ont certes leur utilité, parce qu'ils sont classiques 


ct bien connus de tous ct qu'ils ne sont pas dans le droit 


fil de notre recherche. 


Nos articles sc présentent donc comme de grandes le- 


cons de vocabulaire que vous aurez à adapter à votre 


public, en les simplifiant, ou en n'en retenant qu'une 


partie. Dans ce domaine aussi, soyez interactifs! Si 
vous avez mis au point des exercices qui marchent bien 
dans votre classe, à un certain niveau, envoyez-les à 


1 - 1: ° . 
l'éditeur, qui les transmettra aux auteurs. Ils pourraient 


enrichir les suggestions ct exercices qui scront propo- 


sés sur le site internet du dictionnaire et connaitre un 


jour unc plus large diffusion. 





TERMINOLOGIE, ORTHOGRAPHE ET ABRÉVIATIONS 


Terminologie 


Nous en employons le moins possible dans nos articles 
et cette terminologie est parfaitement classique et du 
niveau d'une grammaire élémentaire. Toutefois cer- 
tains termes méritent d'étre précisés. 


Le référent d'un mot est l'objet, ou la situation, ou l'ac- 
tion extra-linguistique qu'il sert à désigner. Le référent 
du mot table, au moment oü j'écris, est la «table» sur 
laquelle j'écris. Si je dis: «Il y a trop de papiers sur ma 
table», le mot table réfère à cette table particulière. 


Les adjectifs concret et abstrait qualifient un grand 
nombre de nos actants. 


Une chose est certaine, c'est que tous les mots d'une 
langue sont abstraits en ce sens qu'ils s'appliquent à 
tous les objets d'une même catégorie. Il n'y a pas de 
langage sans abstraction. Néanmoins, on pcut dire 
qu'un nom est concret lorsqu'il est apte à réferer à quel- 

ue chose dans l'univers qui est objet de sensation et 
de mesure. 


Reprenons l'exemple Luc porte sa valise, soit ላ] hu- 
main porte A2 concret: le mot occupant la place « A2» 
doit, dans cette acception du verbe PORTER, être objet 
de sensation et de mesure, ct dans ce cas particulier, 
un objet concret pesant, ce qui est le cas d'une valise. 
Mais on peut aussi qualifier de concret un son ct toutes 
sortes d'ondes, de radiations, d'étres microscopiques 
qui ne sont pas directement objets de sensation mais 
peuvent être décelés et mesurés par les instruments 
adéquats. 


Ce n'est pas le cas du mot JUGEMENT que nous trouve- 
rions dans l'exemple Luc porte un jugement sur Eric. 
Le mot jugement qui résume une simple relation entre 
deux termos, la personne qui juge et l'objet jugé est évi- 
demment un mot abstrait. 


Autre exemple Sylvie aime l'eau: Al humain aime ላጋ 
concret. — Sylvie aime se baigner: Al humain aime ላጋ 
inf. — Sylvie apprécie une bonne baignade: A1 humain 
apprécic A2 1. Ce qui est concret, dans l'affaire, 
c'est le corps de Sylvie et l'eau. La BAIGNADE cst une 


action par laquelle deux étres concrets sont mis en re- 
lation. Un nom d'action est un mot abstrait. Comme 
tous les verbes, BAIGNER, d'où dérive le nom d'action 
baignade, a pour rôle d'établir des relations entre lui- 
méme et un ou plusieurs actants. Il est donc essentiel- 
lement abstrait. 


Lorsque nous parlons des emplois concrets d'un verbe, 
cela signifie les emplois où ses actants réfèrent à des 
objets concrets. Si je dis Les passants marchent dans la 
rue, j'ai affaire à un emploi dit «concret» du verbe 
MARCHER parce que les passants sont des étres de chair 
et de sang, munis de jambes qui prennent appui sur le 
sol. Si je dis L'entreprise de Marc marche bien, j'ai af- 
faire à un emploi dit «abstrait» parce qu'une entreprise 
n'est rien d'autre qu'un ensemble de relations et que le 
locuteur porte sur cet ensemble de relations un juge- 
ment qui est lui-même une relation entre l'entreprise 
ct lui-même. Nous avons affaire, là, à une métaphore 
fondée sur la régularité et le caractère satisfaisant de 
l'acte de marcher. 


Dernier exemple: le nom ÉTABLISSEMENT, dérivé du 
verbe ÉTABLIR, est évidemment abstrait. Mais si vous 
dites Les établissements Richard se trouvent sur la 
zone industrielle vous référez à des bátiments dc ci- 
ment et dc plátre parfaitement concrets. 


Bref, le concret est de l'ordre de l'être, l'abstrait de l'or- 
drc du fait. Nous n'écrirons jamais (cc qui est tout à fait 
légitime dans un discours non linguistique) "Un bon 
salaire, c'est du concret parce quc rien n'est plus abs- 
trait que l'argent. 


Nous insistons sur ce point parce que le passage du 
concret à l'abstrait est le fait de toutes les métaphores 

ui jouent un si grand róle dans l'évolution des mots et 
l'organisation de leur polysémie, et, dans certains cas, 
comme ci-dessus pour ÉTABLISSEMENT, le passage de 
l'abstrait au concret est le fait de métonymies qui y 
jouent également un rôle non négligeable. 


[] nous arrive aussi d'employer le mot locuteur pour 
dire <la personne qui parle», celle qui est supposée 
énoncer l'exemple dont il est question. 


AT 











Dans la préface ci-dessus, nous avons employé, à pro- 
os de nos hyperfréquents, tantôt le mot vedette, tantôt 
B mot entrée. Une entrée dans un dictionnaire est une 
téte d'article, que l'utilisateur trouve à sa place alpha- 
bétique, suivie des explications nécessaires. Pourquoi 
avons-nous choisi comme entrées des hyperfréquents? 
Parce que, par rapport aux autres mots de la méme fa- 
mille sémantique regroupés dans un réseau lexical, ils 
étaient les plus en vue, jouaient le róle de vedettes. 


Nous employons aussi tantót le mot lexique tantót le 
mot vocabulaire. Ces deux mots ne sont pas exacte- 
ment synonymes. On admet, conventionnellement, 
que le lexique d'une langue est la totalité des mots et 


termes qui peuvent étre employés dans cette langue; il 
est en toute rigueur quasi-impossible à évaluer si l'on 
prétend y faire entrer les mots de toutes les régions, de 
tous les milieux sociaux, de toutes les spécialités, sans 
oublier les néologismes et les archaïsmes. 


Un vocabulaire est la portion du lexique employé habi- 
tuellement par tel ou tel locuteur, par tel auteur dans 
telle œuvre, par les spécialistes de telle spécialité. 


On comprend que, dans cet ouvrage, nous ne préten- 
dons pas donner un tableau d'ensemble du lexique 
francais mais un assez large vocabulaire usuel. Cepen- 
dant, la sélection est faite par des lexicologues, spécia- 
listes des problémes posés par l'étude du lexique. C'est 
une sélection lexicale. 


Orthographe 


Novateurs en lexicologie, comment pourrions-nous 
étre conservateurs en orthographe? Nous nous som- 
mes conformés aux Rectifications et recommandations 
orthographiques, adoptées par l'Académie française et 
qui ont paru au journal officiel du 6 décembre 1990, 
tout en sachant qu'elles ont un caractére facultatif et 
que l'ancienne orthographe ne peut étre considérée 
comme fautive. Elles touchent un petit nombre de 
mots et la plupart du temps le lecteur ne s'aperçoit pas 
qu'un texte est écrit en orthographe réformée. 


Celles que nous avons eu l'occasion d'appliquer sont 
sous-tendues par les principes suivants: 


— Les mots composés du type un ése-lettre suivent au 
pluriel la règle des mots simples (des pèse-lettres). 
[Nous écrivons donc un chasse-mouche, un gilet pare- 
balle, comme un portefeuille, et des porte-bonheurs, 
des engins lance-torpilles comme des portemines. 


— Un certain nombre de mots (dont la liste est donnée) 
remplacent le trait d'union par la soudure. C'est ainsi 
que nous Écrivons contrordre, contrejour, contrindi- 
qué, piquenique, plateforme, etc. 


- L'accent circonflexe peut étre supprimé sur i et sur z, 
sauf dans les terminaisons verbales et dans les cas oü la 
suppression entrainerait une homonymie, ou plus exac- 
tement une homographie. Nous écrivons donc abime, 
comme crime, bruler comme hurler, voute comme rou- 
te, etc. tout en regrettant que pour cause d'homonymie 
il nous faille écrire un fruit mûr à côté de une pomme 
mure et il jeñne à côté de jeuner. 


ce dome 


— Le tréma est placé sur la lettre qui correspond à un 
son. Nous écrivons donc aigiie et non plus aiguë. 


— L'orthographe de certaines séries de mots de la fa- 
mille est rendue cohérente, par la rectification d'un 
de ces mots. Ainsi, charriot est aligné sur charrette, 
courbatture, sur battre. 


— Certaines anomalies sont rectifiées. Ainsi nous écri- 
vons assoir et non asseoir, joailler et non joaillier, etc. 


— Toutefois, en ce qui concerne les verbes en -eler et -eter, 
nous nous en sommes tenus au statu quo. Il est ques- 
tion d'aligner ceux qui traduisent le son /ë/ ouvert par e 
suivi d'une consonne double (étinceler / il étincelle, em- 
paqueter / il empaquette) sur ceux qui le traduisent pas 
suivi d'une consonne simple (geler / il gèle, acheter / il 
achéte). Mais cette solution présente deux inconvé- 
nients majeurs: la haute fréquence des verbes jeter et 
appeler, d'ailleurs considérés comme des exceptions à 
cause de la difficulté de lecture qu'engendreraient des 
graphies "il jéte, “il appèle, et surtout le fait qu'il est fâ- 
cheux de supprimer la consonne double dans la conju- 
gaison alors qu'elle subsiste dans le nom dérivé et 
d'écrire il étincèle à côté de une étincelle. Sur ce point la 
recommandation de l'Académie est si prudente pour ne 
pas dire hésitante, que nous avons pensé qu'il valait 
mieux sursoir. Nous attendons, pour écrire il ficèle que 
l'Académie nous autorise à écrire une ficele. 


Respect des directives européennes 


Le Comité de l'Éducation, organe du Conseil de la coo- 
T culturelle, lui-même organe du Conseil de 
Europe, a publié < Un cadre européen commun de ré- 
férence pour les langues», travaux du Conseil de l'Eu- 
rope, 2001 - Paris - Didier. 


Vous trouverez en annexe les passages de ce document 
concernant le lexique et vous pourrez juger combien 
notre dictionnaire répond aux préoccupations de ses 
auteurs. 


Abréviations et signes conventionnels 


adj. adjectif 

adv. adverbe, adverbial 
ant. antonyme 
arg. argot 

auj. aujourd'hui 
cond. conditionnel 
con]. conjonction 
dimin. diminutif 
ex. exemple 

f. féminin 
fam. familier 

fig. sens figuré 
GR. grammaire 
Hist. Histoire 
indic. indicatif 

inf. infinitif 
intr. intransitif 
inv. invariable 
litt. littéraire 
loc. locution 

m. masculin 

n. nom 

N.B. Nota bene, notez bien 
p- passé 

part. participe 
péj. péjoratif 


pers. personnel 

pl. pluriel 

pr. pronom(inal) 
PR. proverbe 
prep. préposition 
pres. présent 

qual. qualificatif 
sav. savant 

sing. singulier 


sous-ent. sous-entendu 


subj. subjonctif 

techn. technique 

tr. transitif 

v. verbe 

vulg. vulgaire 

VX. vieux 

€ Ce qui suit est figé 
* 


Ce qui suit ne se dit pas ou est 
agrammatical 



































ANNEXE 


Recommandations du «Cadre européen commun de référence» 


4.7.2.1.1 Compétence lexicale 
C'est la connaissance du vocabulaire ct la capacité de l'utiliser. 


[| s'agit a) d'éléments lexicaux ct b) d'éléments gram- 
maticaux. 


a) Les éléments lexicaux sont 


i) soit des expressions toutcs faites constituées de plu- 
sieurs mots, apprises ct utilisées comme des ensembles, 


ii) soit des mots isolés. Un mot isolé peut avoir plu- 
sicurs sens (polysémic), par exemple pompe peut 
être un apparcil ou signifier faste et éclat (en français 
familier, c'est également une chaussure). 

i) Les expressions toutes faites comprennent 


— des formules stéréotypécs, souvent utilisées comme 


* indicateurs des fonctions langagières (voir 
4.7.2.3.2) (par exemple les salutations): Bonjour! 
Comment ca va? 


* proverbes (voir 4.7.2.2.3) 
* archaismes: Aller à vau l'eau 
— des locutions figées 


* métaphores figées sémantiquement opaques, par 
exemple: 


ዘ a cassé sa pipe (= il est mort); 

Ça a fait long feu (= ça n'a pas duré), ou 
* procédé d'insistance, par exemple: Blanc com- 
me neige, Doux comme une peau de péche 
Le contexte et lc registre cn régissent souvent l'usage. 


— des structures figécs appriscs ct utilisées comme 
des ensembles auxquels on donne un sens en in- 


sérant des mots ou des expressions, par exemple 
Pouvez-vous me passer... 


— d'autres expressions figées: 
* verbales, par exemple: Faire avec, Prendre sur soi 
" prépositionnelles, par exemple: Au fur et à mesure 


— des collocations figées constituées de mots fré- 
quemment utilisés ensemble, par exemple: Faire 
un discourslune faute 


ጩጨ 


ii) Les mots isolés comprennent des mots dc classe 
ouverte: nom, adjectif, verbe, adverbe mais peuvent 
aussi inclure des ensembles lexicaux fermés (par 
exemple, les jours de la semaine, les mois dc l'année, 
les poids ct mesures, ctc.) On peut également cons- 
titucr d'autres ensembles lexicaux dans un but gram- 
matical ou sémantique (voir ci-dessous) 
b) les éléments grammaticaux appartiennent à des clas- 

scs fermécs de mots, par exemple: 

articles (un, les, etc.) 

uantitatifs (certains, tous, beaucoup, etc.) 

demonstrant (ce, ces, cela, etc.) 

pronoms personnels (je, tu, il, lui, nous, elle, etc.) 

interrogatifs et relatifs (qui, que, quoi, comment, où, etc.) 

possessifs (mon, ton, le sien, le leur, etc.) 

prépositions (à, de, en, etc.) 

auxiliaires (étre, avoir, faire, verbes modaux) 

conjonctions (mais, et, or, etc.) 

particules (par exemple, en allemand: ja, wohl, aber, 

doch, etc.) 






Les utilisateurs du Cadre de référence envisageront et 
expliciteront selon le cas: 









— quels sont les éléments lexicaux (locutions figées et 
mots isolés) que l'apprenant aura besoin de reconnai- 
tre ou d'utiliser ou devra reconnaitre ou utiliser ou de- 
vra étre outillé pour le faire 


— comment ils seront sélectionnés et classés 


La sélection lexicale. 


Les auteurs de manucls ct de matériel d'évaluation sc 
doivent dc choisir les mots qu'ils utilisent. Les ርዐክርርኾ- 
teurs dc programmes ct dc curricula n'y sont pas tenus 
mais Pp souhaiter donner des lignes directrices 
dans l'intérêt de la transparence ct de la cohérence, cn 
termes dc dispositions éducatives. Il y a un certain 
nombre d'options: 


— sélectionner les mots-clés dans les champs thémati- 
ques exigés pour satisfaire aux tâches communicati- 
ves correspondant aux besoins de l'apprenant: 


— suivre les principes de statistique lexicale pour la sé- 
lection des mots les plus fréquents dans une étude 


générale ou dans un champ thématique limité; 

- sélectionner des textes (authentiques) écrits et oraux 
et enseigner/apprendre les mots qu'ils contiennent: 
— ne pas prévoir de progression du vocabulaire mais le 
laisser se développer organiquement à la demande de 
l'apprenant en fonction de son implication dans des 


táches communicatives. 






Les utilisateurs du Cadre de référence envisageront et 
expliciteront selon le cas: 





— le ou les principes selon lesquels on a effectué la sélec- 
tion lexicale. 
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JACQUELINE PICOCHE 


ACCORD, n.m. et ACCORDER, v. 


1. Jean et Sylvie sont d'accord pour aller en vacances en Grèce. 


1 Al humain (ou plusieurs A1) € est d'accord avec A2 humain 


2: 


(ou plusieurs A2), Al et A2 sont d'accord pour agir 
ensemble: Al et A2 sont UNIS, ils s'ENTENDENT bien; ils 
vivent en bonne INTELLIGENCE; ils pensent de la même façon 
et chacun approuve les opinions de l'autre; ils veulent les 
mêmes choses et en conséquence, ils peuvent mener une 
action COMMUNE. Leur accord est parfait ; ils vivent € en bon 
accord, syn. en HARMONIE; leurs rapports sont HARMONIEUX, 
ils prennent leurs décisions € d'un commun accord, parce 
qu'il y a entre eux des AFFINITÉS de tempérament, des RES- 
SEMBLANCES. Syn. litt. € la CONCORDE règne entre eux; ils 
vivent € dans un esprit de concorde. 


Quand l'ensemble des citoyens d'un pays est d'accord sur 
certaines orientations politiques, on parle de CONSENSUS. 


S'il y a entre Al et A2 un € accord tacite pour tromper 
quelqu'un ou ne pas le détromper, ils sont de CONNIVENCE. 
Syn. fam. Ils € sont de MÈCHE jusqu'au jour où l'un des deux 
€ vend la mëche à l'adversaire qu'ils avaient résolu de tromper. 
— Si A2 est daccord avec Al pour participer à un mauvais 
coup, il est COMPLICE de A1 et peut étre condamné pour COM- 
PLICITÉ. — Emplois souvent affaiblis: Al et A2 se font des 
€ signes de connivence, ils échangent des € regards complices. 


e A2 peut être abstrait: A1 humain vit € en accord avec ses 
principes, agit en accord avec, syn. SELON, le règlement. 


Antonymes. 

Si Al et A2 sont d'un avis différent sur certains points, ils sont 
€ en DÉSACCORD. Leurs désaccords sont des DISSENTIMENTS si 
leurs différences de point de vue sont d'une certaine gravité. 
Si Al et A2 veulent habituellement des choses différentes et 
INCOMPATIBLES, qui s'excluent mutuellement, il y a entre eux 





€ INCOMPATIBILITÉ d'humeur et ils vivent en MÉSINTELLI- 
GENCE. S'ils en viennent, à cause de leurs désaccords, à se dis- 
puter et à se détester, c'est la DISCORDE qui régne entre eux. 
— Dans une réunion oü la majorité des participants est 
d'accord, une voix peut faire entendre € un avis DISCORDANT, 
elle peut € semer la discorde. 


Al et A2 ont un DIFFÉREND: un désaccord résultant d'une 
différence d'opinions, d'une opposition d'intéréts, syn. 
intensif une DISSENSION. Jadis unis, ils sont DIVISÉS par 
leurs opinions, et leurs intéréts: Les familles sont souvent 
DÉSUNIES pour des questions d'héritage. — Les enfants souf- 
frent de la DÉSUNION de leurs parents. 


Marie et Sylvie, naguère bonnes amies, sont BROUILLÉES; elles 
se sont FÂCHÉES pour une affaire de médisance. Leur 
BROUILLE nest pas sérieuse, elle ne durera pas. Par contre, 
Max a ROMPU avec Léa; leur RUPTURE semble définitive. 


Al et A2 pensant qu'ils ont intérêt à régler leurs affaires à 
l'AMIABLE et à agir en commun, à vivre en paix, cherchent à 
€ se mettre d'accord, à trouver un € terrain d'ENTENTE en dis- 
cutant et en confrontant leurs opinions. Ils accordent leurs 
points de vue, et s'accordent pour faire A3. — Ils finissent 
par € tomber d'accord en constatant que leurs points de vue 
et leurs intérêts CONVERGENT, se REJOIGNENT, sont 
COMPATIBLES: ne s'excluent pas, tout en étant différents, ou 
méme sont identiques; € d'accord! dit A2 à A1. 


Pour en arriver là: 


A] ct A2 TRAITENT ensemble leurs affaires: ils les règlent en dis- 
cutant, et en NÉGOCIANT: ils ont des entretiens, des échanges 
de vues, font des démarches qui font avancer les choses. Au 
terme de ces TRACTATIONS, ils S'ARRANGENT entre eux (fam.). 


A] et A2 se CONCERTENT, AL se concerte avec A2 pour orga- 
niser l'action A3: ils se mettent d'accord pour être complé- 
mentaires l'un de l'autre. De leur CONCERTATION résultera 


A 


ACCORD 


une € action concertée ; ils pourront agir € de concert. — A1 

et A2 PACTISENT: ils s'entendent pour agir de connivence. 

Al conclut une ALLIANCE avec A2, il s'ALLIE à A2, générale- 

ment contre un À3 avec lequel ils sont en conflit. 

A3 humain CONCILIE Al et A2 abstraits, apparemment 

opposés: Sylvie arrive à concilier sa vie de famille et sa vie 

professionnelle. 

* A3 humain, jouant le rôle de MÉDIATEUR, RÉCONCILIE A1 et A2 
humains qui étaient fáchés. — A1 et A2 se réconcilient, cest une 
RÉCONCILIATION, sauf si A] et A2 sont IRRÉCONCILIABLES. 


Le résultat des efforts ei-dessus: 


Un ARRANGEMENT € à l'amiable: PR. Un mauvais arrange- 
ment vaut mieux qu'un bon procós. — Plus officiellement, 
avec un document écrit, en matière juridique et politique: 
Al et A2 concluent un accord, éventuellement un € accord 
de coopération, — une CONVENTION officialisant ce que les 


arrangement dans lequel on se fait des concessions mutuel- 
les. Deux États en guerre signent € une paix de compromis. 


Al s'ADAPTE à la situation créée par A2 et vice versa. 


I] se CONFORME à certaines volontés de A2 et vice versa. S'il 
se conforme à la mode, aux opinions dominantes dans la 
société, il est CONFORMISTE et ses amis NON-CONFORMISTES 
blámeront son CONFORMISME. 


Emplois affaiblis d'accorder: 


Dans une discussion, Al donne raison à A2 sur un certain 
point en lui disant: € Je vous l'accorde, syn. je l'ADMETS, je 
l'AVOUE, je le RECONNAIS. 


A] € accorde de la valeur à 42 coneret ou abstrait: Sylvie 
accorde de la valeur à ce qui vient de sa grand-mère. 


* Al s'accorde A3, un plaisir : il le prend. Marc ne s'accorde 
jamais de repos. 


deux parties ont CONVENU, — un PACTE: convention de carac- 
tère solennel entre deux ou plusieurs parties, — un TRAITÉ: 
acte par lequel des gouvernements établissent des règles ou 
officialisent des décisions. 


m. Le verbe s'accorde avec son sujet 
[> AI non humain s'accorde avec A2 non humain. 


[^ A3 humain accorde Al avec A2. 


Mais une COLLUSION entre deux partis, deux groupes, n'est 1 Al et A2 sont eonerets; il y a entre eux une eertaine 


ni officielle ni écrite: c'est une convergence d'intéréts, une 
entente secrète nuisible à un autre groupe: Les communis- 
tes accusent les socialistes de collusion avec le patronat. 


IL Marc a accordé à ses employés une augmentation de 
salaire. 


> AI humain accorde A3 à A2 humain. 


1 ለ] et A2 sont en opposition, sinon en eonflit: 


A2 demande A3 à Al qui détient l'autorité; A] CÈDE à A2, 
soit qu'il estime sa demande juste, soit qu'il préfère se met- 
tre d'accord avec lui pour avoir la paix. Il ACCEPTE, de bon 
ou de mauvais GRÉ, de lui donner A3, il EXAUCE sa requéte, 
il la SATISFAIT; il € donne SATISFACTION à A2; il lui CONCÈDE 
A3 s'il le lui accorde comme une FAVEUR. 


Dans bien des eas, Al accorde à A2 une partie de A3, et 
A2 aceepte de ne pas reeevoir la totalité de A3: 


A] et A2 se font des CONCESSIONS mutuelles: ils TRANSIGENT 
pour sortir d'une situation de conflit et aboutissent à une 
TRANSACTION, contrat par lequel chacun renonce à une par- 
tie de ses prétentions, sauf si l'un d'eux est INTRANSIGEANT: 
nadmet aucune concession, syn. INTRAITABLE: avec qui on ne 
peut pas traiter. 


Syn. Al COMPOSE avec A2, un adversaire: il s'entend avec lui, 
traite, transige, pactise; ils aboutissent à un COMPROMIS: un 


PU 


HARMONIE : 


* L'ACCORDEUR a accordé le piano. — Le pianiste plaque des 
accords. — Le violoniste s'accorde (voir MUSIQUE). — Il faut 
accorder la couleur de la peinture à celle du papier peint. — La 
couleur de cette veste ne s'accorde pas avec celle de ma jupe. — 
Le vin blanc s'accorde bien avec le poisson. 


e Dans un ensemble COHÉRENT, toutes les parties 5 ዐርርዐ"- 
dent, syn. SHARMONISENT entre elles: Dans le salon de Syl- 
vie, les meubles, les tableaux, les bibelots s'accordent daiis 
un ensemble harmonieux: il n'y a pas une € fausse note. 


A] et A2 sont abstraits: 


En grammaire, Le verbe saccorde avec son sujet, l'adjectif 
avec le nom qu'il qualifie: le verbe se met à la méme per- 
sonne et au méme nombre que son sujet; l'adjectif au 
méme nombre et au méme genre que le nom. Jeannot 
accorde les participes sans aucune faute. 


Syn. Al CONCORDE, syn. CADRE avec A2: il existe une CON- 
CORDANCE entre ላ] et A2 qui sont CONCORDANTS: non seu- 
lement Al et A2 sont COMPATIBLES mais ils se confirment 
l'un l'autre. — Dans un procès: Les explications በዘ témoin ዘር 
cadrent pas avec l'emploi du temps de l'accusé. 

A] est CONFORME à A2: il lui est semblable, ou lui ressem- 
ble. Lucie mène une vie conforme à ses aspirations. — Vos 
papiers ne sont pas en CONFORMITÉ avec le règlement. 


ADMIRER ` A | 
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ዚ On félicite le champion vainqueur. 


ADMIRER et INDIGNER, v. 


1 Al humain manifeste son approbation, et méme son admira- 
L Le public admire les sportifs courageux. 


tion, à A2 qu'il en juge DIGNE, en le FÉLICITANT, en lui adres- 


1 ለ] humain admire A2 humain, concret ou abstrait : sant des FÉLICITATIONS, pour l'encourager à continuer dans la 


Il éprouve un ÉTONNEMENT mélé de JOIE, ou une joie tou- 
jours renouvelée, devant ce qui lui parait EXTRAORDINAIRE- 
MENT BIEN ou BEAU; il JUGE que A2 humain a un grand 
MÉRITE et il voudrait l'imiter; à la différence de ce qui est 
ordinaire ou inférieur à la norme, A2 € suscite l'ADMIRA- 
TION. Éric admire les champions cyclistes, le courage et la 
force du vainqueur du Tour de France. — Les touristes admi- 
rent les pyramides d'Égypte. 

* Al admire que + phrase au subj.: Il admire que les cou- 
reurs puissent soutenir de pareils efforts sans se doper. 

* Al est € en admiration devant A2; il € éprouve de l'admira- 
tion, une € admiration sans borne pour A2. A2 € fait l'admi- 
ration de A1, parce qu'Al trouve A2 ADMIRABLE. Lucie joue 
du piano ADMIRABLEMENT; elle a des ADMIRATEURS et des 
ADMIRATRICES qui sont ADMIRATIFS quand ils l'entendent. 

e Syn. faible, AI APPROUVE l'action de A2 qu'il juge bonne. 

Syn. intensif, A2 émerveille A1: La première fois que j'ai vu 

projeter des constellations sur la voute d'un planétarium, j'ai 

été émerveillé. A1 S'ÉMERVEILLE de A2 parce que A2 est MER- 

VEILLEUX (adj.), il € éprouve de l'ÉMERVEILLEMENT: A2 est 

tellement beau que Al a de la peine à le croire vrai; le MER- 

VEILLEUX (nom) des contes de fées est un type de récit 

auquel on prend plaisir tout en sachant qu'il ne peut pas 

être vrai, dépassant les possibilités de la nature. 


A2 enthousiasme (verbe) Al ; Al s'enthousiasme pour A2: 
Il éprouve de lENTHOUSIASME (nom) parce que A2 est 
ENTHOUSIASMANT. Al est emporté par un mouvement inté- 
rieur, une PASSION, une ARDEUR qui le pousse à agir ou du moins 
à applaudir un spectacle qui ና déchaine son enthousiasme. 
A2 ravit Al: 

1. sens fort: A2 transporte A1 de plaisir: Al est dans le 

RAVISSEMENT. Ce jardin japonais ma ravi: il était plus 

ENCHANTEUR que je ne pouvais l'imaginer, c était un ravisse- 

ment. — 2. sens faible: Je suis ravi, syn. ENCHANTÉ, de vous 

connaitre (formule de politesse). 

* Al est ÉBLOUI par À2: il € n'en croit pas ses yeux. 

* AI S'EXTASIE, € est en EXTASE, devant A2. 1. sens originel: il 
est transporté hors de lui par une vision divine. — 2. Plus 
couramment: il manifeste une admiration sans réserve 
pour A2 (souvent ironique): La grand-mère s'extasie devant 
le nouveau-né. 


même voie. Ayant réglé heureusement une affaire délicate, le 

préfet a reçu les félicitations du ministre de l'Intérieur. 

* Emploi affaibli: A1 fait savoir à A2 qu'il se réjouit d'un évè- 
nement heureux qui lui arrive. Quand Sylvie et Jean se sont 
mariés, leurs amis Les ont félicités, leur ont adressé des félici- 
tations. 


e Emploi pr.: Al ou A2 se félicite de + inf. ou que + subj.: 
Le préfet se félicite d avoir agi comme il l'a fait. — Le minis- 
tre se félicite que les choses aient bien tourné: il en éprouve 
un intime CONTENTEMENT. 


Al manifeste publiquement son approbation ou son admi- 

ration à l'égard de A2. Le ministre a LOUÉ les initiatives prises 

par le préfet; il ና a chanté ses LOUANGES ; il € a fait son ÉLOGE 

en conseil des ministres. 

* Emploi pr. A1 ou A2 se loue de + inf. ou n. abstrait: Le préfet 
se loue d'avoir pris certaines initiatives. — Le ministre se loue / 
€ n'a qu à se louer des initiatives du préfet: il en est SATISFAIT. 


Syn. intensifs: A] € porte aux nues A2. Al € couvre de fleurs A2. 


Al adresse à A2 des paroles aimables au sujet de ce qu'il 
a fait de bien, ou d'un événement heureux qui lui arrive: 
Il lui fait des COMPLIMENTS; il le COMPLIMENTE. Lucie a très 
bien joué son concerto; mes compliments! lui a dit le grand pia- 
niste qui était dans la salle. Toutes mes félicitations! syn. BRAVO! 
Le docteur a complimenté Marie sur sa bonne mine: elle sem- 
ble en bonne voie de guérison. 


Al CONGRATULE A2 (souvent ironique): 

Il lui adresse des CONGRATULATIONS, des compliments 
exagérés ; emploi pr. Al et A2 se congratulent : ils échan- 
gent des compliments exagérés. PR. L âne frotte l'âne: deux 
imbéciles se congratulent. 


1ዚ L'injustice nous indigne. 


1 ለ] éprouve un étonnement mêlé de COLERE, devant A2, 


action qui lui parait EXTRAORDINAIREMENT MAUVAISE, et ne 
voudrait à aucun prix agir de la méme facon: 

Emploi pr. Al s'indigre de + nom ou que + phrase au subj.: 
Tout le monde s'indignait de ce déni de justice, s'indignait 
qu'on remette en liberté un individu dangereux. 

A2 humain, ou action de A2 INDIGNE, A1: La partialité du 
juge indigne le public. A2, immoral, injuste, met en COLERE 


V 


2. AFFAIRE | 


Al, le RÉVOLTE, provoque son INDIGNATION. Al proteste 
avec indignation, € pousse des cris d'indignation, crie que 
€ c'est INDIGNE de faire des choses pareilles. Le criminel a 
été reláché € à l'indignation générale. Quand on voit des cho- 
ses pareilles, on est INDIGNÉ, syn. intensif OUTRÉ. 

Syn. faible: A1 humain RÉPROUVE A2 humain ou l'action de 
A2 qu'il juge MAUVAISE, et notamment IMMORALE; A2 est 
l'objet de la RÉPROBATION de ላ]. 


Syn. A2 scandalise A1 : 


A2 est un SCANDALE, une action immorale publique, cons- 
tituant un mauvais exemple, une incitation au mal. Mal- 
heur à celui par qui le scandale arrive (Bible), ou du moins, 
c'est un fait qui a un grand retentissement et divise l'opi- 
nion, les uns l'admirant, les autres le blâmant avec indigna- 
tion. Les journaux € à scandales recherchent et diffusent ce 
genre de faits. — En leur temps, les «Fleurs du Mal», de Bau- 
delaire, € ont fait scandale. 


Max trompe Léa; Sylvie est SCANDALISÉE de sa conduite. — 
Marie a € fait du scandale au restaurant parce qu'elle trouvait 
le service trop lent: elle s'est mise en colère, a protesté à haute voix 
devant les autres clients. Elle trouvait le prix des vins 
SCANDALEUX; elle se scandalisait du prix des vins; elle se scanda- 
lisait qu'on en demande des prix pareils, syn. elle sen indignait. 


Al MÉPRISE A2 humain, concret ou abstrait: 


Al, sans éprouver de surprise ou de colère particulière, 
juge A2 inférieur à la norme qu'il s'est fixée, notamment en 
matière de moralité, de beauté, de qualité; il considère que 
A2 ne MÉRITE pas, est INDIGNE, qu'on s'y intéresse. A2 n'ins- 
pire à AI que du MÉPRIS. Aux yeux d'Éric, un individu sans 
courage est MÉPRISABLE. Al ና écrase de son mépris A2 
humain, il lui parle sur un ton MÉPRISANT, syn. HAUTAIN. 


ላ1 méprise A2 concret: Pendant toute la période classique, on 
a méprisé les monuments gothiques. Al méprise A2 abstrait : le 
danger, l'argent, le succès, les convenances; il € n'y attache 
pas d'importance; il y est INDIFFÉRENT; il agit € au mépris de 
A2. Avec Léa, Max se conduit au mépris des convenances. 


Syn. Al DÉDAIGNE A2: 


Il considére que A2 n'est pas DIGNE de son intérét. C'est 
bien à tort que Marie dédaigne Alice: elle lui parle sur un ton 
DÉDAIGNEUX; elle n'a pour elle que du DÉDAIN, € le plus com- 
plet dédain. — Elle a dédaigné une offre qui pourtant € n'était 
pas à dédaigner. — Son dédain de l'argent lui causera un jour 
des difficultés. — Ant. A1 DAIGNE A2 inf.: Elle ne daigne pas 
soccuper de ses finances; mais elle a tout de même daigné 
accepter un joli cadeau que lui avait fait Alice. 
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IV Léa reproche à Max son infidélité. 


1 ለ] humain bláme (verbe) A2 humain ou action de ላጋ: 


Il porte sur lui un jugement négatif; il JUGE A2, humain ou 
action, BLÂMABLE, il juge A2, action, RÉPRÉHENSIBLE. Sylvie 
blâme Max d'abandonner Léa, mais Max ne se soucie pas du 
BLÂME (noni) de Sylvie. — Jean trouve que Max est plus à plaindre 
qu à blâmer. — Citation passée en PR.: Sans la liberté de blâmer, 
il nest pas déloge flatteur (Beaumarchais). — Le fonctionnaire 
indélicat encourt un bláme officiel, en guise de SANCTION. 


2. Al a des GRIEFS à l'égard de A2: 


A2 a fait une action A3 qui a fait du tort à Al ou à des gens 
auxquels s'intéresse A1, qu'elle ait simplement de mauvai- 
ses conséquences, ou qu'elle soit immorale; À ] REPROCHE à 
A2 cette action ለ3 ; il fait des REPROCHES à A2: il lui exprime 
son MÉCONTENTEMENT ; syn. faible Al CRITIQUE A2. Si A2 ne 
mérite aucun reproche, il est IRRÉPROCHABLE, syn. € sans 
reproche, comme Bayard, homme de guerre du XVI* s. sur- 
nommé «le chevalier sans peur et sans reproche». 


3. Al, en position de supériorité par rapport à A2, lui 
adresse une SEMONCE, un premier AVERTISSEMENT : 


Il l'AVERTITde ne pas avoir à recommencer; c'est un € coup 
de semonce. Il lui fait des REMONTRANCES: il lui explique 
pourquoi ce qu'il a fait est mal. Il le RÉPRIMANDE (verbe), lui 
adresse des RÉPRIMANDES (nom): il lui tient un discours 
SÉVÈRE, dans l'espoir de le CORRIGER, de le faire changer de 
conduite. 


AFFAIRE, n.f. 


l. Max a fait une (bonne) affaire en achetant la voiture de 
Luc. 


> Al humain fait une affaire. 


1 Lucavenduà Max une voiture bon marché et en bon état: en 
l'achetant, Max (A1) € a fait une (bonne) affaire. Cette voi- 
ture € est une (bonne) affaire. Si elle avait été à la fois chère 
et en mauvais état, Max € aurait fait une mauvaise affaire. 


2. Max € fait affaire avec Luc, Max et Luc font affaire ensemble: 
ils espèrent bien tirer l'un et l'autre PROFIT de la vente et de 
l'achat de cette voiture, € CONCLURE l'affaire de facon satisfai- 
sante pour l'un et l'autre, en disant «MARCHÉ conclu». 


3. Sila voiture CONVIENT à Max, lui est UTILE, Max dit que la 
voiture 9 fait l'affaire, ou € fait son affaire. 


(Attention! Max € fait son affaire à Luc (fam.): Max € règle 
son COMPTE à Luc, Max tue Luc.) 


II. Marc est dans les affaires. 


D Al humain est dans les affaires. 


ላ] est un professionnel de la FINANCE ou du COMMERCE : 


Il est à la tête d'une € petite (ant. grosse) affaire (Syn. ENTRE- 
PRISE) de A2 (articles ménagers, vêtements, chaussures, 
voitures, etc.), avec laquelle il s'efforce de € faire des affai- 
res, de gagner le maximum d'argent. Il est souvent en 
€ voyage daffaires dans l'espoir d'améliorer son € chiffre 
d'affaires et ses BÉNÉFICES. 

Al ና ale sens des affaires: il a l'intuition de ce qui fera réus- 
sir son commerce, ses transactions financières, il est € dur 
en affaires; c'est un € homme d'affaires. 


Un AFFAIRISTE: un homme d'affaires malhonnéte. 
Un TRAFIQUANT: un homme qui fait du TRAFIC, un com- 
merce illégal. PR. Les affaires sont les affaires: les sentiments 


nont pas leur place dans les transactions commerciales, seul 
compte le profit. 


II. Ca, c'est l'affaire de Léa! 
[^ A2 abstrait est l'affaire de Al humain. 


1 


A2, travail, tâche, mission € est l'affaire de Léa (Al), c'est 
elle qui s'en occupe, qui en est personnellement chargée, 
qui en est la seule RESPONSABLE: si Léa € connait son affaire, 
est compétente pour accomplir sa táche, elle € en fait son 
affaire, elle l'accomplit facilement et rapidement, et elle 
€ est à son affaire, elle prend du plaisir à l'accomplir. 

Si A2 est aussi l'affaire de Marie, Léa € aura affaire à Marie si 
elle veut s'en occuper. Léa devra TRAITER avec Marie, passer 
par l'intermédiaire de Marie; Léa ne peut pas éviter Marie. Si 
Marie est redoutable, Léa € aura affaire à forte partie. 


Léa € soccupe de ses affaires, elle € ne se méle pas des affaires 
des autres: elle s'occupe uniquement de ce qui la CONCERNE. 
Si ses OCCUPATIONS sont nombreuses et prenantes, Léa est 
AFFAIRÉE, elle s'AFFAIRE, dépense beaucoup d'ACTIVITÉ, pour 
les mener à bien. 


Si quelqu'un vient la déranger, elle le renverra en lui disant 
qu'elle € a affaire. 

Parfois, € toutes affaires cessantes, elle doit interrompre tout 
ce qu'elle est en train de faire pour ne s'occuper que du 
seul et unique probléme qui vient de surgir. 


Le gouvernement, les ministres, l'administration, les € chargés 
d'affaires gèrent les € affaires de l'État, par exemple les 
€ Affaires sociales, les € Affaires étrangères (ou extérieures); 
et, plus généralement, les € affaires courantes ou les € affaires 
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urgentes: les diverses activités auxquelles sadonnent les 
entreprises publiques ou privées, les divers PROBLËMES qu elles 
doivent régler successivement dans le cadre de ces activités. 


IV L'affaire Dreyfus; l'affaire du collier de la Reine. 
D L'affaire (de) A] humain 


L^ L'affaire de A2, objet ou action posant un probléme juridi- 


que compliqué. 


À quel avocat avez-vous confié votre affaire? : quel avocat avez- 
vous choisi pour étudier votre cas et défendre votre cause? 


Des affaires malhonnétes, compromettantes pour certaines 
personnalités, syn. des SCANDALES, ÉCLATENT parfois au grand 
jour mais sont souvent ÉTOUFFÉES. Policiers, juges, avocats et 
journalistes s'OCCUPENT de l'affaire (de) A1: En ce moment, on 
ne parle que de l'affaire Dupont! 


€ C'est toute une affaire; ce dont on parle est une HISTOIRE 
compliquée, ou un PROBLEME qui ne peut pas étre résolu 
rapidement, facilement: 


€ Ce n'est pas une petite / mince affaire: c'est grave! 

€ Ce n'est pas une affaire d'État : ce n'est pas trés important, 
il ne faut pas en faire une histoire. 

Max € est tiré d'affaire: il est sorti d'une situation dange- 
reuse ou compliquée, il n'a plus rien à craindre. 


€ C'est une autre affaire: se dit quand on change de sujet, 
dans une conversation. 


PR. Le temps ne fait rien à l'affaire : ce probléme ne se résoudra 
pas tout seul avec le temps, sa solution n'est pas dans la durée. 


€ C'est (une) affuire d'argent / de cœur / de gout / etc.: ce 
dont on parle est une QUESTION d'argent, de cœur, de gout, 
etc.: Autrefois, le mariage était plus souvent affaire d'argent 
que de cœur. 


C'est une / l'affaire de + nom de durée: temps nécessaire 
(généralement court) pour terminer un travail, parcourir une 
distance, atteindre un lieu, etc.: Jaurai bientót fini, cest 
l'affaire de cinq minutes. 


v Les affaires de Léa 


D> Les affaires de Al humain. 


GR.: toujours au pluriel. Unique emploi concret de affaire. 


Les affaires personnelles de Léa, ce sont les vétements, 
livres, disques, et autres objets divers qu'elle possède et uti- 
lise en propre. Léa n'aime pas quon lui dérange ses affaires, 
qu'on touche à ses affaires. 
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ÂGE 


ÂGE, nm. 


I. Quel âge avez-vous? - J'ai 53 ans, je suis âgé de 53 ans. 


> A] est âgé de N ans. C'est son âge. 


1 L'âge de AI vivant: 


C'est la partie de sa VIE écoulée depuis sa naissance ; elle se 
compte en ANS (et non en ANNÉES) et parfois en MOIS. À quel 
âge ces chênes ont-ils été abattus? Ils avaient 150 ans. — Deux 
jumeaux ont forcément le même âge. — Quel âge avez-vous ? 
J'ai 53 ans, je € suis ÂGÉ de 53 ans. — Vous € ne faites pas 
votre âge, ና on ne vous donnerait pas votre âge: vous parais- 
sez plus JEUNE. — Ma sœur est plus agée que moi; nous appar- 
tenons tous deux à la € tranche d'âge des 50-60 ans. En ce 
sens, âgé peut se dire de personnes jeunes: Jeannot est le 
plus âgé des deux enfants de Jean et de Sylvie: il a dix-huit 
ans, sa sœur Sylviane nen a que quinze. Le € doyen d'âge 
d'un groupe de personnes est le plus âgé. 


Al est agé (sans autre précision): il est VIEUX. 


Chez certaines personnes, ና l'âge mental ne correspond pas à 
l'âge du corps; il est le plus souvent en RETARD, notamment 
chez les RETARDÉS mentaux. Il est supérieur chez ceux qui sont 
en AVANCE f pour leur âge par rapport à une norme moyenne. 


2 L'âge est la durée totale de la VIE d'un Al humain: 


` 


Sens ancien subsistant dans quelques loc.: Al est € à la 
FLEUR de l'âge: en pleine jeunesse; A1 est € dans la force de 
l'âge: en pleine maturité. Le € retour d'âge, syn. ና l'âge 
critique: pour les femmes, la MÉNOPAUSE. 


3 L'âge de AI concret: la partie de son existence écoulée 


depuis sa formation: 
A] est une boisson alcoolisée: Ce whisky a € douze ans d'âge. 


A] est un objet matériel de la nature: L âge de la terre, d'une 
chaine de montagnes, etc. 


I. Ce garçon a passé l'âge de porter des culottes courtes. 
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D AI humain a l’âge + adj. / de + n. / de + inf. 


l Les principales époques de la vie: 


€ Le premier áge: les deux premiers mois de la vie d'un 
NOURRISSON. Un ና enfant en bas âge: un BÉBÉ. € L'âge ten- 
dre. syn. VENFANCE. € L'âge de raison: traditionnellement 
fixé à sept ans. € L'âge ingrat, € l'âge bête: le passage de 
l'enfance à l'adolescence, la PUBERTÉ. € Le bel âge (un peu 
vieux) : 18 JEUNESSE. 


ና L'âge ADULTE, € l'âge d'homme, syn. la MATURITÉ; € l'âge 
MÜR. Al est déjà € d'un certain âge: d'un âge qu'on préfère 
ne pas dire, tout en laissant entendre qu'il n'est plus très 
jeune. Al est € entre deux âges (un peu vieux) entre l'âge 
adulte et la vieillesse. € Le troisième âge: l'âge de la 
retraite, à partir de 60 ans. € Le quatrième âge. € le (grand) 
âge: l'extrème VIEILLESSE. — Al est € d'un âge avancé, A] est 
(trés) ágé, syn. VIEUX. 


€ Avec láge, Marie est devenue plus raisonnable: en 
vieillissant. 


Attention! Ne pas confondre € le bel âge avec € un bel âge, 
euphémisme pour parler de l'áge avancé d'une € personne 
âgée : Jeannot.a 18 ans! C'est le bel âge! — Son arrière-grand- 
mére a quatre-vingt dix ans, c'est un bel áge! 


ÉPOQUE de la VIE de AI précisée par un type d'activité: 


Ces jeunes gens sont maintenant € en áge de combattre. — Ce 
garcon € a passé l'áge de porter des culottes courtes. 


€ L âge scolaire à partir duquel les enfants doivent aller à 
l'école est six ans. Une € limite d âge est fixée pour le recru- 
tement à certaines professions ou pour la retraite. L'€ áge 
canonique: celui où une femme était autorisée à devenir 
servante d'un prétre (en pratique, la ménopause) d'oü, plus 
généralement, Suzanne a un áge canonique: elle n'est plus 
de la première jeunesse. 


Jeannot aime faire de la planche à voile? € C'est de son áge! 
Chaque áge a ses plaisirs! 


III. «Notre-Dame de Paris» se déroule au Moyen Áge. 


L] Un áge est une époque de l'humanité. 


1 ና L'Áge d'or: 


Epoque mythique oü régnait le bonheur et la richesse, 
d'où, À l'âge d'or du cinéma américain (par exemple): sa 
meilleure époque. l'époque de sa splendeur. 


€ L'âge du bronze: 


Époque de la préhistoire caractérisée par la métallurgie du 
bronze. Autres époques: € l'âge du fer, € l'âge de la pierre 
taillée, etc. 


ና Le Moyen Âge: 


Époque historique se situant entre l'ANTIQUITÉ et la RENAIS- 
SANCE. Ce qui relève du Moyen Âge est MÉDIÉVAL (sav.) ou 
MOYENÁGEUX (un peu péj.). 


AGIR 20:7 


AGIR, v. 4. A2 réagit à l'action de A1; il a une réaction: 


A2 est humain: Comment avez-vous réagi ? Quelle a été votre 
réaction en apprenant la nouvelle? Avez vous été content ou 


l. La situation l'exige: le ministre doit agir! - Le médica- 
Š 9 mécontent ? Avez-vous décidé, à votre tour, d'agir? 


ment agit. 
UMS Laction d'un certain parti politique peut entrainer une 
i 2d RÉACTION de la part d'un autre qui va s'y opposer. Un parti 


l Se trouvant dans une situation embarrassante, où il peut à tendance révolutionnaire traite de RÉACTIONNAIRE le parti 


FAIRE ou ne pas faire une certaine ACTION, Al humain 
DÉCIDE d'agir, de faire l'action en question. A1 agit : il fait ce 
qu'il croit nécessaire pour faire ÉVOLUER les choses. — PR. II 
faut réfléchir avant d'agir. Une fois sa décision prise, si les 
choses sont urgentes, € dans le feu de l'action, A1 est tota- 
lement occupé par € l'action en cours, il n'est pas distrait 
par quoi que ce soit. 


A] agit en A2: il se COMPORTE, se CONDUIT comme un A2: 
Jean a agi en bon père de famille. J'ai bien aimé sa € manière 
d'agir. 

Un € ACTEUR de la vie politique: une personne qui joue 
dans ce domaine un róle important. 


A1 humain agit sur A2 humain: 


ላ] € a une action, syn. un EFFET sur A2, syn. un IMPACT, sur- 
tout si A2 est humain. La télévision a une action / un impact 
sur les téléspectateurs. 


Al € exerce une INFLUENCE sur A2: Les journalistes de la 
télévision agissent sur les téléspectateurs. — Les révolutionnai- 
res agissent sur les mécontents: ils les INFLUENCENT, et méme 
les AGITENT, s'ils provoquent des gréves, des émeutes; ce 
sont des AGITATEURS; ils créent une AGITATION dans la 
société. Ils INFLUENT (verbe) sur les événements parce 
qu'ils sont INFLUENTS (adj.). 


Al humain agit auprés de A2 humain, qui a du pouvoir, 
pour que À2 prenne des décisions qui seront favorables à 
Al ou à des amis de AI. 


opposé, traditionaliste et conservateur, et, au nom du PRO- 
GRÈS, entend € combattre la réaction. 


A2 est animé: Le vaccin a provoqué une réaction; j'ai eu de 
la fièvre. 

Un agent agit: 

A1 humain est l'agent de A2 humain: il agit, dans le cadre 
professionnel, à la place ou pour le compte de A2, il soccupe 
des affaires de A2 en suivant ses instructions. Un € agent 
d'influence travaillant dans un pays, y favorise les intérêts 
dun pays étranger, par une f action psychologique. Un 
€ agent de police accomplit les táches de maintien de l'ordre. 


Al est l'agent d'une action ou d'une évolution: Le bacille de 
Koch est l'agent de la tuberculose; c'est un € agent pathogène. 


En grammaire: dans la phrase «Le chat mange la souris.»: 
«le chat» est à la fois le sujet du verbe «mange» et l'agent 
de l'action de «manger» — Dans la phrase «La souris est 
mangée par le chat.», «le chat» n'est plus sujet du verbe 
«est mangé», mais il est toujours l'agent de l'action de 
«manger»: il est € complément d'agent de «est mangée». 


Emploi affaibli de agir. — Il s'agit de A2: 

De quoi s'agit-il? demandent les invités — Il s'agit de Lucie, 
du mariage de Lucie. € Il sagit de A2 (nom): des A1, préci- 
sés ou non, s'occupent de A2, en parlent; € il est QUESTION 
de A2 parmi les A1. 


Il sagit de A2 inf.: des Al jugent qu'il IMPORTE de faire ce 
que dit l'infinitif, qu'il FAUT le faire: La situation est grave! 
Il s'agit de faire vite et de ne pas se tromper! 


Al concret agit sur ላሪ: š WT 
» I. Un homme d'action est jugé sur ses actes. 


O Un acte de Al. — Une action de A1. 


L'aspirine € a une action sur la fièvre. — € Sous l'action de 
l'aspirine, ma fièvre a baissé. — Elle a bien agi sur mon mal de 


gorge, je vais beaucoup mieux; c est un médicament très ACTIF. 1 Alest € un homme / une femme d'action: 


A3 humain intensifie ou provoque l'action de AI concret. 
Le biologiste ACTIVE les propriétés d'une molécule par un pro- 
cédé chimique. S'il s'agit d'une machine, il utilise un LEVIER, 
un BOUTON, une MANETTE, etc. De lourdes charges sont sou- 
levées € par l'action d'une grue. — L'ouvrier ACTIONNE lu grue: 
1 la € met en action. 


Al a des idées, et éprouve le besoin de les appliquer dans 
le but de faire évoluer la situation où il vit, de changer le 
cours des choses. Si AI est empêché d'agir pour une raison 
quelconque, il est ና réduit à l'INACTION. Mais s'il a une 
€ liberté d'action suffisante, il utilise tous les € moyens 
d'action dont il dispose dans son € champ daction: le 
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À AGIR 


domaine où il peut agir: par exemple, il organisera une 
€ journée d'action pour la cause qu'il défend. Un ACTIVISTE 
préconise, en politique, l'€ action violente. 


Si Al se jette dans ና l'action syndicale / politique, c'est un 
MILITANT, il MILITE. 


Al conçoit A2, une € action à long / moyen / court terme, 
une € action d'ensemble qui se décomposera en une multi- 
tude d'ACTES particuliers. Al sent qu'il PEUT faire A2 et sy 
DÉCIDE. Les qualités qui étaient chez lui en PUISSANCE vont 
se révéler dans ses actes. Al € entre en action, ና passe à 
l'action, il € passe de la parole aux actes. Pas de paroles, des 
actes! crient les émeutiers. Dans le domaine militaire une 
action est une opération limitée. 


A] fait de € bonnes actions ou de ና mauvaises actions selon 
quil fait du bien ou du mal à son prochain. S'il s'est montré, 
dans telle ou telle occasion, bon ou courageux, ou fou, ou 
cruel, on dit qu'il € a bien / mal agi, € a accompli un acte de 
bonté, de courage, etc. ou qu'il € a commis un acte de folie, 
de cruauté, etc. Une € action d'éclat (mélioratif, mais peut 
étre employé ironiquement): une action extraordinaire et 
méritoire. Les AGISSEMENTS de A1 sont des actions immora- 
les et condamnables. 


Un € acte manqué fait par inadvertance révèle au psychiatre 
quelque chose de l'inconscient de Al. Mais si Al est en 
bonne santé mentale, il est € responsable de ses actes. Les 
chrétiens croient qu'au Jugement Dernier chacun sera 
ና JUGÉ sur ses actes, d'après ses bonnes et mauvaises actions. 


En divers domaines particuliers: 


Lorsque AI se rend dans une réunion où il est attendu, il 


d'agir, oà de nombreux événements se succèdent avec 
rapidité. Fam.: € il y a de l'action dans ce film! 


A], chrétien, peut affirmer ses croyances en récitant certai- 
nes prières appelées € acte de foi / d'espérance / de charité / 
de contrition ou € action de GRÁCES. 


L'acte en papier: 


Quand A1 humain accomplit un acte important, il peut 
avoir intérét à en conserver une attestation écrite et offi- 
cielle. La mairie délivre à A1 des € actes d'état civil: € acte 
de naissance / de mariage / de décés. Le notaire dresse des 
€ actes de vente. Il faut veiller à ce qu'aucune négligence 
n'entraine la € nullité d'un acte. À la fin d'un congrès, les 
organisateurs en publient les actes: un volume imprimé 
gardant la mémoire de tout ce qui s'est fait et dit pendant 
le congrés. 


D'où, fig. A2 € donne acte à Al de ce qu'il a fait: il le recon- 
nait publiquement. Marc a donné acte à Luc de son assiduité 
au travail. 


En grammaire: 


Un € verbe d'action, par ex. «courir», s'oppose à un € verbe 
d'ÉTAT, par ex. «dormir». La course est l'action de courir; le 
sommeil est l'état de quelqu'un qui dort . 


Un actant: tout sujet ou complément essentiel (non cir- 
constanciel) d'un verbe dans une phrase compléte au pré- 
sent de l'indicatif: dans ce dictionnaire, Al, A2, A3, etc. 
représentent les actants des verbes qu'ils accompagnent. 


Ill. Marc est actif; il ne resterait pas passif dans cette situa- 
tion difficile. 


€ fait acte de présence. 


Chaque fois qu'un médecin soigne un malade, il fait un 
€ acte médical ; il est € payé à l'acte. [1 ለ1 est actif ou passif 
En matiére juridique: chaque fois qu'un magistrat porte un 


jugement, il accomplit un ና acte de justice. A1 humain 1 Al humain est ACTIF, syn. il a € un tempérament actif: 


ና intente une action contre A2 humain qui lui a fait du tort, 
par ex., une € action en diffamation si A2 l'a calomnié: il lui 
fait un PROCÈS. A2, par une ና action DILATOIRE, peut ralentir, 
entraver l'action de la justice. 


Au spectacle: l'ACTION d'ensemble d'une piéce ou d'un 
film est l'histoire qu'elle raconte, ce que font les person- 
nages incarnés par des ACTEURS; au THÉATRE, elle se 
décompose en plusieurs ACTES qu'on peut séparer par des 
ENTRACTES: une tragédie € en cinq actes. Au CINÉMA, un 
€ film d'action: un film où les personnages ne cessent 
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Il manifeste en permanence une certaine ACTIVITÉ; c'est 
une de ses qualités naturelles. Marc a un tempérament 
actif, cest un homme d'affaires DYNAMIQUE. — Sylvie est 
active: elle ne perd jamais son temps, elle est toujours en 
train de faire quelque chose d'utile, de s'OCCUPER 
intelligemment; elle s'adonne à de nombreuses ACTIVITÉS, 
syn. OCCUPATIONS. Elle note sur un AGENDA tout ce qu'elle 
doit faire chaque jour de la semaine. A1 s'ACTIVE: il fait vite 
beaucoup de choses utiles en même temps ou successive- 
ment. Syn. il s'AFFAIRE. 


A, travailleur, est € en activité quand il n'est pas € à la 
RETRAITE. € L'armée active, syn. l'active, toujours préte à 
€ entrer en action, s'oppose à € l'armée de RÉSERVE. 


Al sAGITE: son corps est en mouvement mais sans but, 
inutilement. Ainsi, l'AGITATION inutile s'oppose à l'ACTIVITÉ 
utile, et un AGITÉ à un ACTIF. 


Antonymes. 


Al a untempérament NONCHALANT: c'est un trait de son 
caractère; il est souvent INACTIF. 1] lui arrive de ና rester 
INOCCUPÉ, dans l'INACTIVITÉ, sans rien faire. 


A2 humain est PASSIF, de façon habituelle ou 
occasionnelle ; il ne réagit pas à l’action de Al: il ne mani- 
feste ni plaisir ni déplaisir, il ne cherche pas à se défendre 
s'il est attaqué. Alice est PASSIVE; elle SUBIT PASSIVEMENT, 
avec PASSIVITÉ, les crises de colère de Marc. 


AI a un tempérament CONTEMPLATIF, il s'intéresse à la poé- 
sie, à la philosophie, mais n'agit guère; en religion catholi- 
que, les membres des € ordres contemplatifs se consacrent 
principalement à la prière et à la méditation, à la différence 
des € ordres actifs qui se consacrent aux $ bonnes ŒUVRES. 


En grammaire: 


La phrase «La souris est mangée par le chat» est la 
€ phrase passive correspondant à la € phrase active «Le 
chat mange la souris» parce que dans cette phrase passive, 
«la souris», sujet du € verbe au passif, ne fait pas l'action 
de «manger»; elle la subit; elle n'est pas l'agent mais le 
PATIENT de cette action. 


En matière de comptabilité et de finances: 


Le passif est lensemble des dettes qui immobilisent 
l'argent de Al, et l'actif l'argent disponible qui lui donne 
des moyens d'agir, d'investir, d'entreprendrc. Dans le bilan 
de l'entreprise de Marc, le passif et l'actif s'équilibrent. D'où 
fig. Si on fait le bilan des qualités et des défauts de A1, les 
qualités sont ና à son actif: Jean a une grande expérience pro- 
fessionnelle à son actif, mais il est déjà un peu ágé. 


ለ] a des ACTIONS: il est propriétaire d'une partie du capital 
d'une société et sera associé aux bénéfices, s'il y en a, sous 
forme de dividendes; il peut les acheter ou les vendre 
comme n'importe quel autre bien. Jean a des actions de la 
société de Marc, il en est ACTIONNAIRE. 


AIDER, v. 


D Al humain aide A2 humain à A3 inf.: Al agit de façon à ce que 
A2 puisse faire A3, qu'il ne pourrait pas faire tout seul. 


l. Eric aide Sylvie à changer la roue de sa voiture. 


1 A2a besoin que AI l'aide: 


Syn. il a besoin de l'AIDE de A1 parce qu'il est aux prises, 
temporairement, avec une difficulté dont il ne peut pas 
venir à bout; syn. il est dans un grand EMBARRAS, syn. fam. 
€ dans le PÉTRIN. Donc, A2 demande à Al de l'aider, syn. 
€ demande de l'aide à Al, syn. € appelle à l'aide A1, syn. il 
appelle A1 € à son aide, il peut lui crier € à l'aide! 


Syn., dit avec plus de froideur, A2 RECOURT à Al, il € a 
RECOURS à Al pour sortir d'embarras. S'il a tout essayé 
auparavant, Al est son € dernier recours. 


A] lui € accorde son aide, il aide, syn. fort: il le SECOURE, il 
€ vient à son SECOURS, syn. fam. il lui € donne un coup de 
main pour le € tirer d'AFFAIRE, fam. le € tirer du pétrin, s'il 
est COMPLAISANT, syn. SERVIABLE, s'il aime ና RENDRE SERVICE. 


1] peut aussi refuser de l'aider, lui citer le PR.: Aide-toi, le 
Ciel t'aidera. A2 € n'a aucune aide à attendre de Al s'il est 
sûr et certain que A1 ne l'aidera pas. 


A2 est de facon durable ou permanente dans une situation 
de faiblesse financière, psychologique, parfois physique: 


Dans ce cas, A1 SOUTIENT A2, lui apporte son SOUTIEN: il fait 
ce quil faut pour que À2 ne tombe pas dans le désespoir ni 
dans la misère. Marc soutient sa vieille mère, financièrement 
et psychologiquement. 


Physiquement: Une aide alimentaire, en situation de 
famine, soutiendra les réfugiés; leur permettra de se soutenir, 
de ne pas DÉFAILLIR. A1 médecin peut € soutenir le cœur de 
ል] malade par un traitement approprié: faire ce qu'il faut 
pour qu'il continue à battre régulièrcment. 


A2 a besoin de trouver une embauche, d'améliorer sa 
situation: 


A], jouissant d'un certain prestige, lui accorde son APPUI, il 
APPUIE sa candidature, il la PATRONNE, syn. il place A2 sous 
son PATRONAGE: il recommande A2 à la personne qui peut 
lui donner satisfaction; syn. litt. il ÉPAULE A2; syn. fam. péi. 
il le PISTONNE; lui donne un ና coup de PISTON. 


.ጨ 


—/: AIDER 


4. A2 organise un gala, une fête à des fins charitables: 


A], artiste, lui € prête son CONCOURS, dans le meilleur cas, 
son € concours GRACIEUX: il se produira à la féte, rehaussera 
la féte de son prestige, sans se faire payer. 


A2 est orphelin: 


On lui donne un TUTEUR, Al, qui tiendra, juridiquement la 
place de ses parents; il est placé sous la TUTELLE de A1. On 
appelle aussi tuteur une personne Al expérimentée chargée 
d'aider un élève A2 en difficulté scolaire, ou un jeune apprenti. 
A], dans ce cas, pratique le TUTORAT à l'égard de A2. 


Fig. En agriculture, on appelle tuteur une tige rigide ser- 
vant de soutien à une plante molle ou grimpante. 


II. Luc est aide-comptable dans l'entreprise de Marc. 


1 SiA2 doit effectuer de façon régulière un travail impor- 


tant et ne peut pas le faire tout seul, d'autres personnes, 
sous sa direction, effectueront une partie de ce travail: 


Ce sont ses AIDES, ses ADJOINTS, ses AUXILIAIRES; À2 est le 
CHEF, le PREMIER, ces A] le SECONDENT. 


Certains noms de professions commencent par aide-: à 
l'hopital, les aides-soignantes DÉCHARGENT les infirmières de 
certains soins qui ne demandent pas une grande compé- 
tence technique. Sylvie emploie une aide-ménagére: celle-ci 
la SOULAGE de certaines táches fatigantes qu'elle n'aurait 
pas le temps de remplir elle-méme. 


1,ና adjoint au maire, le € directeur adjoint, aident le maire, 
le directeur dans leurs fonctions; des € troupes auxiliaires 
viennent en RENFORT à l'armée en cas de besoin. 


Al humain ASSISTE A2 humain: 


A] est prés de A2, à sa disposition, pour faire ce qu'il lui 
demandera. Un cinéaste, un chirurgien, a besoin d'étre 
assisté dans son travail par des ASSISTANTS. A1 € donne / 
préte son ASSISTANCE à A2 si A2 lui € demande assistance. 


L'€ assistance judiciaire est accordée aux plaideurs qui 
n'ont pas de quoi payer les frais d'un procés: un avocat leur 
est € commis d'office. 


Une f/assisiante sociale aide les personnes en difficulté 
financière ou administrative. 


L'€ Assistance publique (vieux) aujourd'hui 1:9 aide sociale 
est une administration destinée à € venir en aide aux mala- 
des, aux orphelins, etc. Les gens qui reçoivent de telles 
aides sont des ASSISTÉS. 


366--> 


3. Al COLLABORE avec A2: 


A] et A2 COOPÈRENT à une œuvre commune: voir l'article 
TRAVAILLER. 


III. L'alpiniste s'aide de son piolet pour gravir la pente. 
D> A2 humain s'aide de A1 non humain pour faire A3. 


ው A1 non humain aide A2 humain à faire A3. 


1 Jeannot utilise un AIDE-MÉMOIRE pour faire ses révisions: un 


petit livre où est résumé l'essentiel de ce quil doit savoir. 


ል] concret aide A1 humain: Le piolet aide l'alpiniste à grim- 
per. — Les appareils électro-ménagers aident bien aux travaux 
de la maison. 


Prép. € à l'aide de Al: 


Au MOYEN de Al, GRÂCE à A1: À l'aide de son fouet électri- 
que, Sylvie monte des blancs d'œufs en neige. 


IV lÍ se faut entraider, c'est la loi de nature (La Fontaine). 


1 Al et A2 humains s'entraident : 


Al aide A2 et A2 aide Al; ils S'ÉPAULENT MUTUELLEMENT, 
syn. RÉCIPROQUEMENT. 


Une municipalité peut instaurer un € comité d'entraide 
pour promouvoir des actions d € entraide sociale. 


Dans une (SOCIÉTÉ) COOPÉRATIVE: 


Les ASSOCIÉS sont solidaires les uns des autres et engagés à 
sentraider; ils ont tous droit à la gestion de l'entreprise et à 
la répartition des bénéfices. 


Dans une MUTUELLE, société de MUTUALITÉ, ou de secours 
MUTUELS, les SOCIÉTAIRES, moyennant une cotisation, s'assu- 
rent les uns aux autres une certaine protection sociale. 


Al et A2 s'entraident parce qu'ils sont SOLIDAIRES: 


Liés par des intéréts communs; la cause des uns est 
aussi celle des autres. Il y a entre A! et A2 une SOLIDA- 
RITÉ de classe, une solidarité professionnelle; ils agissent 
SOLIDAIREMENT. 


Liés entre eux par le simple fait qu'ils sont des étres 
humains et que, dans certaines crises, il y va de l'avenir de 
la planète. A1, médecin, va soigner les victimes de guerres 
lointaines € par solidarité; il se SOLIDARISE avec les victimes 
de ces guerres. 


AIMER et PLAIRE, v. 


ል PHIL(O)-, -PHILIE: bases savantes d'origine grecque, servant à 


former des mots exprimant l'idée de «sympathie» ou 
d'«amitié». 


A MIS, -PHOBE, -PHOBIE: bases savantes d'origine grecque ser- 


vant à former des mots exprimant l'idée de «haine» ou du 
moins d'«aversion ». 


1 Généralités: 


L1A1 humain possède A2 et l'aime: il en JOUIT. Jean aime sa 
maison; elle est très agréable. 


[] AI humain ne possède pas encore A2 qu'il aime: cet A2 
nouveau plait à Al, Al DÉSIRE A2, il en a ENVIE. Jean aime 
cette maison / cette maison lui plait, il voudrait l'acheter. 


[JAI a possédé A2 et ne le possède plus, il le REGRETTE et 
emploie le verbe aimer au passé. Jean aimait cette maison, 
mais il a dá déménager. 


[] ላ1 aime A2. — AI € aime BIEN A2: l'adverbe BIEN ne ren- 
force pas le verbe AIMER mais au contraire l'affaiblit. Roméo 
aime Juliette: il a pour elle un sentiment fort. — Il aime bien 
ses camarades: il a un certain plaisir à les fréquenter. 


I. Luc aime chanter; cette chanson lui plait, il l'aime. 
> A1 humain aime A2 non humain. — A2 plait à A1. 


1 A2concret procure à A1 un PLAISIR des SENS, et aussi du 

CCUR quand il le goute, le touche, le sent, le voit, 
l'entend, y vit: 
Jean aime les gáteaux, les tricots de laine, le parfum de Sylvie, 
le paysage des Alpes, la musique de Schubert, sa maison, son 
pays. Tout cela lui plait. Al trouve A2 AGRÉABLE, PLAISANT, 
ou même, syn. intensif DÉLICIEUX, RAVISSANT. 


Al se plait dans A2 son environnement. Max se plait bien 
dans son nouveau travail: il aime bien ses collègues, son 
cadre de travail, il a du PLAISIR à y travailler. 


2. Alaime A2: 
De facon générale, habituelle: Jean aime les gáteaux. — Jean est 
un (grand) AMATEUR de pâtisseries; Sylvie lui en fait souvent. 
Ou dans une circonstance précise: J'aime ce gâteau, il est 
très bon. 
GR. A2, Al ና aime ça : il l'aime habituellement; tournure 


possible quand A2 est précédé de l'article défini, et repré- 
sente toute une catégorie d'objets; impossible quand il est 


AIMER: 


précédé d'un possessif et représente un objet unique. Les 
gâteaux, Jean aime ça; sa maison, il l'aime. 


A2 abstrait, nom, infinitif, ou proposition au subj. pro- 
cure habituellement un plaisir à A1: 

Il en est HEUREUX, CONTENT, y trouve une SATISFACTION. Jean 
aime les mathématiques / résoudre des problémes. — Sylvie 
aime nager / la natation. — Elle aime que Jean l'accompagne. 
— Nager, Sylvie aime ça. 

Tournure impersonnelle: Il plait (litt.) / ça plait à Al de + 
inf. / que + subj. . Ca lui plait de nager, ça lui plait que Jean 
l'accompagne. — Syn. litt. Al humain se plait à + inf. 
(employé surtout à la premiére personne). Je me plais à ima- 
giner un monde où il n'y aurait plus d'injustice. 

Luc fait de la musique € en AMATEUR, € pour le plaisir, pas 
pour gagner sa vie (ant. € en PROFESSIONNEL). 


Au conditionnel, avec effet d'atténuation, Sylvie € aimerait 
bien aller se baigner : dans une circonstance précise, elle le 
souhaite, sans le vouloir vraiment. — Elle aimerait bien que 
Jean vienne avec elle; elle aimerait bien une bonne baignade. 
Al fait ce qui lui plait: ce qui lui € fait plaisir sans se con- 
former à une discipline imposée, € quand ça lui plait : 
quand il en € a ENVIE, € quand ça lui CHANTE. € S'il vous 
plait : formule de politesse (parfois abrégée en SVP) pour 
demander quelque chose à quelqu'un, sans paraitre l'exi- 
ger. € Plait-il?: formule de politesse pour demander à 
quelqu'un de bien vouloir répéter ce quil vient de dire. 


€ Plaise / Plût au Ciel que + subj. (litt., vieux): formule de 

SOUHAIT (au prés. du subj.) ou de REGRET (à l'imp. du subj.). 

q À Dieu ne plaise (vieux): formule exprimant l'espoir que 

quelque chose n'arrivera pas. 

Ce plaisir peut étre 

* dune intensité modérée: A2 plait à Al, syn. Al € aime 
bien A2. Jean aime bien les gâteaux / les mathématiques. — 
Les gâteaux / Les mathématiques, ça lui plait. — Sylvie aime 
bien nager, qa lui plait de nager. 

e d'une intensité différente selon les objets: Al € aime 
mieux A2 que A3. Syn. Al PRÉFÈRE A2 à A3, a une PRÉFÉ- 
RENCE (voir l'article COMPARER). 

e d'une grande intensité: Al ADORE A2, A2 ENCHANTE ላ]. 
Ce paysage m'enchante. — J'adore la tarte aux fraises; cette 
tarte me RÉGALE. — Les mathématiques, Jean aime bien / 
adore ça: ça lui plait bien, beaucoup. énormément, ça 
l'INTÉRESSE, ça le PASSIONNE. — Jean est un PASSIONNÉ de 
mathématiques: il a l'AMOUR des mathématiques, une PAS- 
SION pour les mathématiques. 
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AIMER 


A], passionné par ses idées et ayant le vif désir de les mettre 
en ceuvre, peut aller jusqu'à l'EXALTATION, devenir un EXALTÉ. 


Fig.: 

Al non humain aime / n'aime pas A2 non humain: A2 lui 
fait du bien ou du mal. Le mats aime le soleil. — Les livres 
n'aiment pas l'humidité. — Cette plante se plait dans le salon, 
prés de la fenétre: elle s'y développe bien. 


Ill. Sylvie aime ses enfants. 


D^ AI humain aime A2 humain. 


GR.: 


Al humain désire A2 humain prend un sens sexuel. ላ] 
humain aime bien A2 humain exprime un sentiment 
d'intensité modérée. A2 humain plait à A1 humain ne peut 
pas se dire dans le cas d'une relation habituelle, sinon à son 
début: Jean a épousé Sylvie parce quelle lui plaisait; au bout 
de dix aus, il l'aime toujours. Sylvie INSPIRE de l'AMOUR à 
Jean. A2 a € l'art de plaire, plait à tout le monde. A1 et A2 
se plaisent: ils aiment bien étre ensemble. 


2. Alaime (bien) A2: 


Syn. il a de l'AFFECTION pour A2, parce qu'il est AFFECTUEUX, 
a ና une nature AIMANTE . Jean aime bien son chien, ses 
parents, ses collègues. 


Si A2 fait partie de sa FAMILLE proche, il a pour lui un 
€ amour CONJUGAL / PATERNEL / MATERNEL / FILIAL / FRATER- 
NEL. Si A2 n'est pas de la famille, c'est un AMI, A1 éprouve 
pour lui de l'AMITIÉ; il a avec A2 des relations AMICALES, il 
lui parle AMICALEMENT. Il attend normalement de A2 une 
certaine RÉCIPROCITÉ. 


Syn. intensif: A2 est CHER à A1 qui a pour A2 de la TENDRESSE. 
ላ] a le CCEUR TENDRE. Il € aime TENDREMENT A2; il CHÉRIT 
A2; il lui arrive de l'appeler «mon CHÉRI» ou «ma CHÉRIE». 
Sylvie aime ses enfants; ils lui sont chers, elle les chérit. 


Syn. faibles: 


Al a de la SYMPATHIE pour A2: il sent que A2 envisage la 
vie de la méme facon que lui, qu'ils sont d'accord, il trouve 
A2 SYMPATHIQUE, est prét à l'aimer. A1 et A2 font connais- 
sance et SYMPATHISENT. 


Sans militer pour une cause on peut en étre un SYMPATHISANT. 


Al et A2 sont des CAMARADES (de classe, de travail) s'ils 
font partie du méme groupe; si par surcroit, ils s'entendent 
bien, ont des relations de € bonne CAMARADERIE, ce sont 
des COPAINS (fém. COPINE). Ils pratiquent le COPINAGE 
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(fam., péj.) s'ils favorisent injustement leurs copains au 
détriment des autres. 


IV Roméo aime Juliette. 


1 L'Amour, personnifié dans la mythologie antique: 


En grec EROS (d'où: un € film ÉROTIQUE) est fils de VÉNUS 
(d'oà: une € maladie VÉNÉRIENNE sexuellement transmissi- 
ble). Il est représenté comme un enfant armé d'un arc qui 
lui sert à envoyer des flèches dans le cœur de ses victimes. 


A1 € tombe AMOUREUX de A2: 


Syn. A1 s'ÉPREND de A2. A1 € déclare son amour à A2, il fait 
une € déclaration d'amour à A2. 


Al sAMOURACHE de A2 (de façon passagère et 
déraisonnable); il se peut que ce ne soit qu'une AMOURETTE 
passagere (vieux), syn. un FLIRT. 

Un DON JUAN aime passagèrement une multitude de femmes, 
les SÉDUIT et les abandonne aussitôt; c'est un SÉDUCTEUR. 


A1 homme COURTISE A2 femme (un peu vieux), lui € fait la 
cour, se montre GALANT, fait preuve à son égard de 
GALANTERIE: il a pour elle toutes sortes d'attentions délica- 


tes, pour la conquérir. 


Al est amoureux / amoureuse de A2: 


En est ÉPRIS, ADORE A2 qui lui parait ADORABLE; il a une 
ADORATION pour A2. 


Al éprouve une PASSION pour A2; il DÉSIRE A2 et ce DÉSIR 
est de nature SEXUELLE. Roméo aime Juliette et Juliette 
Roméo; Roméo et Juliette s'aiment ARDEMMENT, syn. PAS- 
SIONNÉMENT. Il est EXALTÉ, il l'aime avec EXALTATION. AI et 
A2 vivront un € roman damour, s'écriront des € lettres 
d'amour, chanteront peut-étre des € chansons d'amour. A1 
appelle A2 «Mon amour!» et réciproquement. 


Ils feront peut-être un € mariage d'amour. 
* Al et A2 € font l'amour: ils s'unissent sexuellement, faute 
de quoi leur amour reste PLATONIQUE. 


Si Al et A2 préfèrent € l'amour libre, ou l'adultere, au 
mariage, A1, homme, est l'AMANT de A2, femme, et A2 
est la MAITRESSE de A1: 


Dans un vocabulaire moralisant, la recherche immodérée 
des plaisirs sexuels est la LUXURE, syn. la DÉBAUCHE. 


Al est DÉBAUCHÉ (n. et adj.), LUXURIEUX (seulement adj.). 


A] et A2 exigent l'un de l'autre la réciprocité: 


5 ils ne l'obtiennent pas, et pensent qu'un autre l'obtient, il 
peuvent devenir JALOUX, souffrir € les tourments de la 


JALOUSIE. Othello aime passionnément Desdémone; il lui fait 
des ና SCÈNES de jalousie et la tue € par jalousie: c'est un 
€ crime PASSIONNEL. 


V Tu aimeras ton prochain comme toi-même (Bible). 


1 


En contexte chrétien: 


Premier commandement du DÉCALOGUE: Tu aimeras le Sei- 
gneur ton Dieu de tout ton CCEUR, de toute ton ÂME et de tout 
ton ESPRIT. — Second commandement: Tu aimeras ton PRO- 
CHAIN comme toi-même. Le prochain : nom collectif de tous 
les A2 possibles, les personnes avec lesquelles les circons- 
tances de la vie mettent Al en relations. — Dieu est amour, 
en lui-méme et pour ses créatures. 


Al aime A2 de facon DÉSINTÉRESSÉE 


parce qu'il VEUT le BIEN de A2. L'infirmiére aime ses malades 
et n'en attend pas de remerciements. Si A1 est un SAINT, il 
va jusqu'à aimer ses ENNEMIS. 


A1 € a bon cœur, € l'amour du prochain le fait COMPATIR aux 
malheurs d'autrui; il est COMPATISSANT, éprouve de la COM- 
PASSION s'il ressent les malheurs des autres comme si 
c'étaient les siens propres. 


Syn. plus usuel: il ressent de la PITIÉ pour A2 qu'il voit dans 
le MALHEUR: il € a pitié des malheureux A2 qui sont PITOYA- 
BLES, en ce qu'ils € inspirent de la pitié. 


እ] est CHARITABLE 


si son amour de A2 le pousse à entreprendre, pour le SECOURIR, 
lui venir en AIDE, des € œuvres de CHARITÉ et à sy DÉVOUER, y 
faire preuve de DÉVOUEMENT. Syn. A1 est MISÉRICORDIEUX; sa 
MISÉRICORDE le pousse non seulement à aider A2 mais aussi à 
lui PARDONNER éventuellement ses ingratitudes. 

Syn. non religieux: A1 PHILANTROPE aime tous les hommes 
en général; par PHILANTROPIE, il soutient des ceuvres PHI- 
LANTHROPIQUES, syn. HUMANITAIRES. 


v. Marc déteste Éric. 


O Le contraire de l'amour. 
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2. 


Al ne trouve pas A2 très bon: 


Il n'aime pas (beaucoup) A2, il n'éprouve que de l'INDIFFÉ- 
RENCE envers À2. A2 est INDIFFÉRENT à AI, qui le laisse 
FROID. € Ca lui est ÉGAL d'avoir A2 ou de ne pas l'avoir. 


Al trouve A2 franchement MAUVAIS: 


A2 DÉPLAIT à A1 qui le trouve DÉPLAISANT, DÉSAGRÉABLE. Si 
A2 est trés désagréable, A1 le DÉTESTE; il € ne peut pas le 
SENTIR; il ና a A2 en HORREUR / il € a horreur de A2. 


A2 RÉPUGNE à A1 qui trouve A2 RÉPUGNANT: Jean déteste les 
épinards. — Sylvie a les mathématiques en horreur. A2 con- 
cret parait REPOUSSANT à A1, lui inspire de la RÉPULSION. 


Al trouve A2 humain ANTIPATHIQUE et éprouve pour lui 
de l'AVERSION; il ne souhaite pas le fréquenter: 

Al trouve A2 ODIEUX; il le DÉTESTE, syn. intensif, le HAIT 
(€ à mort ) (du verbe HAIR) il éprouve pour lui de la HAINE, 
surtout sil a un tempérament HAINEUX. 

S'il y a réciprocité, Al et A2 se haïssent. 


Si Al et A2 se considèrent comme ENNEMIS, ils ont l'un 
pour l'autre de l'INIMITIÉ. 


Si A2 a fait du mal à Al, la haine de Al s'accompagne de 


RANCUNE, de RESSENTIMENT, il veut se VENGER de ce que A2 
lui a fait, éprouve un désir de VENGEANCE. 


* Al est MISANTHROPE: il déteste la compagnie des autres 
étres humains. Son défaut est la MISANTHROPIE. 


° A] est MISOGYNE : il déteste les femmes. Son défaut est la 
MISOGYNIE. 


* Al est XÉNOPHOBE: il déteste les étrangers. Son défaut est 
la XÉNOPHOBIE. 


AIR, n.m. 


A AÉR(O)- base savante d'origine grecque servant à former des 
mots exprimant l'idée d'air. 


ል PNEUM(O)- base savante d'origine grecque servant à former des 
mots exprimant l'idée de respiration. 


1 L'oiseau s'élève dans l'air. 
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Il y a, au-dessus de la TERRE, une grande quantité dair, 
corps GAZEUX, qui constitue l'ATMOSPHERE (n.f.) et est le 
siège de tous les phénomènes AYMOSPHÉRIQUES: il peut 
étre sec ou humide, avec du BROUILLARD, syn. de la BRUME: 
gouttes d'eau en suspension, ou de la PLUIE: gouttes d'eau 
qui tombent; calme ou agité par le VENT; chaud ou froid, 
transformant l'humidité qu'il contient en NEIGE, en GRÉLE 
ou en GIVRE. € Le fond de l'air est frais: on a une impression 
de chaleur à cause d'un beau rayon de soleil, mais c'est 
passager; il fait frais. À l'intérieur des maisons et des véhi- 
cules, des systémes de CLIMATISATION permettent d'avoir de 
l'E air CLIMATISÉ à une température à peu prés constante. 
Plur. litt. L'oiseau VOLE dans les airs. — Dans sa MONTGOL- 
FIERE (syn. son BALLON), Pilâtre de Rosier s'éleva le premier 
dans les airs. — Des déplacements en ballon et méme en 
q ballon dirigeable eurent jadis un certain succès. 


ጨጨጨ 


= 


AIR 


Syn. litt., poétique l'ÉTHER (dans la physique des anciens): 
la partie la plus haute, la plus légère et la plus pure de l'air. 
— D'où fig. ironique, Léa est une créature ÉTHÉRÉE: physi- 
quement légère et mentalement peu préoccupée des réali- 
tés de la vie; d'où également l'emploi de éther pour désigner 
des substances chimiques très VOLATILES. 


L'air est le domaine de l'AvIATION: 

L'AVION € prend l'air, syn. DÉCOLLE. — L'équipage et les pas- 
sagers redoutent les perturbations atmosphériques appelées 
€ trous d'air qui rendent leur vol inconfortable. 


Un AÉROPORT est l'ensemble des installations nécessaires 
au € trafic AÉRIEN, avec des PISTES oü les avions décollent et 
ATTERRISSENT. Les € hótesses de l'air rendent des services 
aux passagers des avions et les PILOTES les conduisent: ils 
constituent le € personnel NAVIGANT, par opposition au 
€ personnel au sol. 


€ L'armée de l'air est l'ensemble des € forces AÉRIENNES 
d'une nation. 


L'industrie AÉRONAUTIQUE produit des avions. Un AÉROGLIS- 
SEUR est un véhicule qui se déplace sur un € coussin dair. 


Un véhicule AÉRODYNAMIQUE a une forme conque pour que 
sa pénétration dans l'air soit aussi facile et rapide que possible. 


Les physiciens définissent l'air comme un mélange de GAZ 
dont les principaux sont l'OXYGÈNE et l'AZOTE. Les industriels 
peuvent en faire de l'€ air comprimé ou de l'€ air liquide. On 
l'utilise pour GONFLER les € chambres à air, et les PNEUMATI- 
QUES, plus couramment appelés PNEUS. Jean gonfle le ballon 
de Jeannot en soufflant dedans. — Emploi pr. Le ballon se gon- 
fle, syn. s'ENFLE: il augmente de volume et durcit. 


Emplois fig.: Le torrent se gonfle : il augmente de volume. 
— Les chiffres de cette facture sont gonflés : ils sont artificiel- 
lement majorés. — Les beignets gonflent / enflent dans la fri- 
ture. — L'orateur enfle sa voix: il parle de plus en plus fort. 


Comme tous les gaz, l'air est un élément GAZEUX (ant. 
FLUIDE, SOLIDE); il est sans couleur et n'est pas visible; il a 
une certaine PESANTEUR qui constitue la € pression atmos- 
phérique. Mais à A1 humain, il parait très LÉGER. 


Fig. Une dentelle AÉRIENNE semble € légère comme l'air. 


° Lair, paraissant ne pas avoir pas de poids, est l'image de 
ce qui n'est pas sérieux, syn. FUTILE: on ne peut pas se fier 
à des promesses € en l'air. Un étourdi, qui ne fait atten- 
tion à rien est une € téte en l'air. Une imprudence peut 
€ ficher (fam.) / foutre (vulg.) en l'air un projet sérieur, le 
compromettre, le faire échouer. Dans cette maison tout est 
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5. 


ዚ Au 


€ en l'air: en désordre. — Un prisonnier € joue la fille de 
l'air (d'après le nom d'une ancienne opérette): il s'évade. 


L'air est en haut, la terre est en bas, d'où les locutions € en 
l'air, ant. € par terre: La balle qu'on jette en l'air retombe par 
terre. Al regarde, tire (un coup de feu) € en l'air: vers le 
haut. ላ] se promène € le nez en l'air: avec insouciance, 
sans ce soucier de ce qu'il a à ses pieds. Commandement, 
pour s'assurer qu'un adversaire vaincu ne tient pas d'armes: 
€ Les mains en l'air!, syn. € Haut les mains! 


€ Lair libre, € le grand air est en dehors des murs des 
maisons; il peut se déplacer, prenant le nom de VENT, sauf 
quand € il n'y a pas un souffle d'air : pas le moindre petit 
coup de vent. 


Ant. un € air confiné, dans les bâtiments se RENOUVELLE 
peu; il faut AÉRER, en ouvrant les fenétres. Les invitós ont 
fumé ici, il faut aérer le salon! — Une bonne AÉRATION est 
nécessaire. En ouvrant plusieurs issues, on peut créer des 
€ COURANTS d'air: Ferme cette porte, ça fait un courant dair, 
je vais menrhuiner! 


bord de la mer on respire un bon air. 


A], microorganisme AÉROBIE, ne peut vivre que dans l'air 
(ant. ANAÉROBIE). A1, animal supérieur ou humain, RESPIRE 
l'air au moyen de ses POUMONS qui se trouvent dans sa POI- 
TRINE. L'air y entre, lorsqu'il INSPIRE, prend une INSPIRA- 
TION, et en ressort lorsqu'il EXPIRE, fait une EXPIRATION, 
passant continuellement de l'extérieur à l'intérieur de lui- 
méme et vice-versa. Al respire € à pleine POITRINE, syn. € à 
pleins poumons. ll € sonfle sa poitrine. La RESPIRATION est 
indispensable à la VIE. On constate qu'A1 n'est pas mort en 
s assurant qu'il € respire encore. 
e La respiration est une fonction normalement facile et 
INVOLONTAIRE. D oü, fig. Julie € ment comme elle respire: 
sans cesse et sans méme s'en apercevoir. 


La PNEUMONIE., maladie des poumons, causée par un 
microbe appelé PNEUMOCOQUE, est soignée par un médecin 
PNEUMOLOGUE ainsi que la TUBERCULOSE PULMONAIRE. 


La BRONCHITE est une inflammation des BRONCHES, partie 
supérieure des poumons, et l'ASTHME une maladie BRON- 
CHIQUE ou pulmonaire qui crée une difficulté à respirer: 
Luc est ASTHMATIQUE. 


A1 humain ASPIRE A2, un fluide: 


ll l'attire dans sa bouche ou dans son nez en faisant le vide 
de l'air. Jeannot aspire sa citronnade avec nne paille. Cer- 
tains appareils sont construits en vue d'un effet 


d'ASPIRATION: un ASPIRATEUR aspire la poussiëre, et une 
POMPE aspire un liquide. 


Pour respirer, il faut € avoir de l'air; sous-ent. un air RESPI- 
RABLE, FRAIS et PUR. Je vais € prendre l'air; je vais m'AÉRER. — 
J'ai besoin du € bon air, de l'air de la campagne, de la monta- 
gne, du large. Ici, au 11* étage, on € a de l'air, ce n'est pas 
comme au rez-de-chaussée, où l'air est POLLUÉ par les gaz 
d'échappement ! 


Si ላ1 € manque d'air, il ÉTOUFFE, syn. intensif il SUFFOQUE et 
finalement il S'ASPHYXIE (verbe), meurt par ASPHYXIE (nom). 


Fig. On étouffe, ici, la chaleur est ÉTOUFFANTE, syn. SUFFO- 
CANTE. Un € bruit étouffé est sourd, peu sonore. 


e Si AI, qui étouffait, a soudain la possibilité de respirer, il 
se sent revivre, il éprouve un grand soulagement. D'oü 
étouffer: manquer de liberté, étre accablé de travail et de 
contraintes, et respirer: se sentir libéré de ce travail et de 
ces contraintes. Laissez-moi respirer! : donnez-moi un peu 
de liberté et de tranquillité. 


A1 suffoque sous l'effet d'une violente émotion: La nouvelle 
que j'apprends est suffocante! 


L'air expiré par Al est son SOUFFLE, syn. plus rare, son 
HALEINE (n.f.): 


Al € a mauvaise haleine si l'air qu'il expire a une odeur 
désagréable, signe qu'il digère mal. 


La mére écoute le souffle régulier de son enfant endormi. A1 
€ a du souffle / beaucoup de souffle s'il est capable de fournir 
un effort long et important avec un € rythme RESPIRATOIRE 
normal. Ant. A1 € a le souffle court: sa respiration est bréve 
et rapide, il est facilement OPPRESSÉ. 


Fig. fam. A1 humain € ne manque pas d'air, syn. il est GON- 
FLÉ (d'orgueil): il se croit capable de grandes choses. 


Quand A1 court trop longtemps, a une activité excessive, il 
S'ESSOUFLE: il respire trop vite; résultat, il est ESSOUFFLÉ, 
syn. € à bout de souffle, syn. € hors d'haleine, il HALETE, il est 
HALETANT: il a besoin de € reprendre son souffle, syn. de 
SOUFFLER: de reprendre peu à peu une respiration normale. 


Fig. Je € n'ai pas le temps de souffler: je suis trop occupé. 
Ma voiture est € à bout de souffle: complètement usée. 


° Sous le coup de l'émotion, ላ] € a le souffle coupé. Devant 
un spectacle fascinant, il € retient son souffle; il est haletant 
en attendant le dénouement d'une aventure passionnante. 


6 ለ] SOUFFLE: 


[I envoie VOLONTAIREMENT beaucoup d'air sur / dans un 
objet: Je souffle sur ce vieux livre pour faire envoler la pous- 
sière. — Le trompettiste souffle dans sa trompette. 

A1 € souffle la bougie: il souffle dessus pour l'éteindre. 

* Al humain ና souffle le verre: il emplit d'air une petite 
masse de verre en fusion placée au bout d'une canne 
creuse dans laquelle il souffle. Dans la région de Venise, on 
peut voir travailler des SOUFFLEURS de verre qui fabriquent 
du € verre SOUFFLÉ. 

* Al humain souffle à A2 humain ce qu'il doit dire: il le lui dit 
en CHUCHOTANT, discrètement, € dans un souffle. 1] y avait 
jadis dans les théátres un SOUFFLEUR qui avait pour táche de 
remédier ainsi aux trous de mémoire des comédiens. 


ለ1 SOUPIRE: 


Sous l'emprise d'un sentiment généralement triste (REGRET, 
ENNUI), il fait une expiration profonde et audible; syn. il 
€ pousse un SOUPIR. — PR. Cœur qui soupire na pas ce quil 
désire. A1 € soupire après A2: il désire A2 sans grand espoir 
de l'obtenir. Souvent, jadis, A1 homme € soupirait d'amour 
après les faveurs de A2 femme, d'où: A1 est le SOUPIRANT de 
A2. Alice a des soupirants, mais ne veut pas damant. Dans le 
cas d'un € soupir de SOULAGEMENT, A1 € pousse un OUF! 


Un SOUPIRAIL est une petite ouverture grillée au bas d'un 
mur qui laisse entrer un peu d'air dans une cave. 

51 Al humain € rend le dernier soupir, il EXPIRE (litt.): syn. 
il MEURT. 


Il. Le patron a l'air en colère; il y a de l'orage dans l'air. 
O Emplois figurés. 


1 Avec l'air que Al inspire, c'est l'atmosphère du monde EXTÉ- 


RIEUR qui entre en lui, avec toutes les manières d'être du 
milieu où il vit: Après une longue absence, je suis retourné 
respirer / € prendre l'air du bureau. — En ce moment, au 
bureau, il y a une bonne atmosphère, syn. une € bonne 
AMBIANCE ; ou bien: En ce moment, au bureau, l'atmosphère 
est orageuse, ና il y a de l'orage dans l'air, l'air du bureau est 
étouffant. € L'air du temps: les modes d'une époque. 


Avec l'air que Al expire, c'est une information vague, peut- 
être trompeuse, sur ce qu'il est à l'INTÉRIEUR, qui sort de lui. 
Sylvie a l'air contrariée, a l'air de s'ennuyer: elle a L'APPARENCE 
(et peut-être la réalité) d'une personne contrariée, qui 
s'ennuie. Marc fronce les sourcils, prend un air sévère : il 
peut € faire SEMBLANT d'être sévère. — Al a un air 
entendu: l'air d'en savoir plus qu'il ne dit. A1 prend € un air 


al 
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pincé: l'air vexé de quelqu'un qui pince la bouche. € Un air 
penché: l'air mélancolique de quelqu'un qui penche la tête 
sur l'épaule. Au plur. € de grands airs: un air orgueilleux. 


Il y a un € air de famille entre Sylvie et Jeannot : ils se res- 
semblent, comme des gens de la méme famille. 


A] RESPIRE A2, un sentiment: rien quà voir Al on a 
l'impression de A2. Jean respire le bonheur : il est ÉVIDENT 
qu'il est heureux; méme sil voulait le cacher, il ne le pour- 
rait pas. — Cette maison respire l'ennui: il est évident qu'on 
s'ennuie dans cette maison. 


Al humain ASPIRE à A2, inf. ou n. abstrait, objet de son DÉSIR 
(comme l'air est l'objet du besoin des êtres vivants): Luc aspire 
à devenir chef comptable; il aspire à une meilleure situation. — 
L'ASPIRATION au bonheur est toute naturelle. — Un ASPIRANT 
est un jeune sous-officier en passe de devenir officier. 


Al INSPIRE A2 à A3: 


A2 est un souffle créateur, un élan vital, une œuvre, une 
action. Le danger inspire, syn. INSUFFLE à Luc un courage 
inhabituel. — La police cherche qui a inspiré le complot qui 
vient d'être déjoué. — Luc € inspire confiance à Marc. — Syl- 
vie inspire de l'amour à Jean. — Le roi David, dit-on, chantait 
des psaumes sous l'INSPIRATION du Saint Esprit. — Juliette 
Drouet était l'INSPIRATRICE de Victor Hugo. 


IV Maria Callas chante le grand air de la Norma. 


ጊ 


Dans le théâtre lyrique, c'est une MÉLODIE écrite sur des 
paroles, et destinée à être chantée à une seule voix, exi- 
geant du SOUEELE et une technique vocale. Syn. rare, ARIA 
mot d'origine italienne, comme l'opéra lui-même. 


Lair peut sopposer à la chanson, comme la musique aux 
paroles: Cette chanson se chante sur l'air d'«Au clair de la lune». 
— Jean siffle, fredonne l'air de «la Madelon», mais il a oublié les 
paroles. — Ou au contraire étre synonyme de chanson. Jean 
chante € un air à boire: une chanson faisant l'éloge du vin. 


ALLER et VENIR, v. 


1 Jean va de Caen à Brest; ensuite il viendra chez nous, à 
Paris, dit Marc. 


[> Al en mouvement va (de A2) à A3. 


D^ Al en mouvement vient de A2 (à A3). 
D^ Al va et vient de A2 à A3 et de A3 à A2. 
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Al humain (ou animal), en s'ÉLOIGNANT de son lieu 
de DÉPART A2, va à / vers A3, lieu de DESTINATION (syn. 
il s'y REND ): 

A2, connu, lieu où se trouve Al, est généralement sous- 
entendu. A va à Paris, en classe, vers la gare, au devant de 
Sylvie, chez le coiffeur. Al peut aller à A3 (syn. SE DIRIGER 
vers A3) de différentes manières. Jeannot va généralement à 
l'école à pied: il MARCHE, ou à vélo, parfois en voiture. 

A2 ni A3 ne sont précisés dans la loc. A1 € s'en va: il PART. 


Al humain vient de A2, son lieu de DÉPART, plus ou moins 
éloigné de A3, lieu d'ARRIVÉE. Jean vient de Brest. 


A3, connu, d'où parle la personne qui dit la phrase, est sou- 
vent sous-entendu. Marc voit Jean qui vient, syn. qui 
ARRIVE, qui S'APPROCHE de lui. 


° Sa VENUE, syn. son ARRIVÉE, est attendue avec impatience; 
tout le monde lui souhaitera la BIENVENUE, car il sera le 
BIENVENU. — Ce nest pas la premiére fois qu'il vient: il 
REVIENT souvent nous voir. 


Al se DÉPLACE sur une TRAJECTOIRE qui va de A2 à A3. Ce 
train va de Caen à Rennes tous les jours: il fait la LIGNE Caen- 
Rennes, c'est son TRAJET quotidien.. 


Al étant allé de A2 à A3, RETOURNE à A2, syn. il y REVIENT 
(dit la personne qui l'attend en A2). Au lieu d'acheter un 
ALLER SIMPLE Caen-Rennes, Jean aurait dû prendre un 
(BILLET d') ALLER et RETOUR, 5 il doit retourner ensuite à Caen. 


Un aller et retour fréquent entre deux points assez rappro- 
chés est une NAVETTE, ainsi que le véhicule qui assure ces 
allers et retours. Pour aller à l'aéroport, prenez la navette. — 
L'huissier fait sans cesse la navette entre le bureau du ministre 
et celui du secrétaire d'État. 


Le VA-ET-VIENT est un MOUVEMENT continu de personnes ou 
d'objets dans un sens et dans l'autre: Il y a un va-et-vient 
continuel dans les rues, des € allées et venues incessantes. — 
On organise un va-et-vient dautocar entre les deux villes. — 
Le va-et-vient d'un pendule, d'une balançoire. 


* La CIRCULATION est le mouvement des piétons et des véhi- 
cules qui € vont et viennent dans tous les sens. On CIRCULE 
mal quand il y a des BOUCHONS sur les routes. À propos des 
trains et des bateaux qui vont et viennent d'une gare ou 
d'un port à l'autre, on parle plutôt de TRAEIC. 


Al est un moyen de locomotion qui permet à A1 de se 
rendre de A2 à A3: Cet avion va à Paris / vient de Paris. 


* AI est un objet qui a été transporté — Sylvie n'a pas eu le 
temps de préparer le diner: elle € a fait venir (syn. APPOR- 
TER, LIVRER) des plats cuisinés de chez le traiteur. 


A3, inf. ou n., est une activité que A1 souhaite accomplir à 
quelque distance du lieu où il se trouve. 


* Al va / vient travailler, ramasser des champignons, voir une 
pièce de théâtre. — Jean va / vient demander conseil à son ami. — 
A1 va au travail, à la messe. — A1 € va à la selle / aux toilettes. 

On € va à la ligne chaque fois qu'on veut écrire sur une 

nouvelle ligne de la feuille. 

* € Je le vois venir, avec ses idées farfelues! — € Ne viens pas 
me dire que j'ai encore fait une erreur! — Cet homme est un 
personnage important: ce nest pas le € premier venu. — Il 
serait MALVENU de ne pas l'inviter. 


A3 est une partie du corps de A1 ou le siège de sa pensée: 
* Les larmes lui viennent aux yeux. — Pierre n'a aucune idée 
qui lui vienne à l'esprit: il ne lui vient méme pas à l'idée de 
demander conseil. — Le nom de cette personne ne me 
REVIENT pas (e1 MÉMOIRE), syn. : je ne me le RAPPELLE pas. — 
Fig. Cet homme a un air qui € ne me revient pas: qui ne me 
rappelle rien de familier; il m'inquiète. 
Al vient (+ adv.) A3 généralement sous-entendu étant le 
monde où APPARAIT toute chose. Un enfant est venu au 
monde, syn. est NÉ. — Jean n'est pas encore marié, mais € ca 
viendra! — Il faut prendre les choses comme elles viennent, 
syn. se PRODUISENT, ARRIVENT. — PR. Tout vient à point à qui 
sait attendre. — Les haricots viennent bien cette année, syn. 
POUSSENT. — Ce clou est bien enfoncé: il faut tirer fort pour 
qu'il vienne; encore un effort, € ca vient! 


A2, est la PROVENANCE de A1, syn. son ORIGINE: 


Origine spatiale: Ce thé vient, syn. PROVIENT, de Chine. — 
Cette information vient d'une source sûre. — Cet immigré 
vient, syn. est ORIGINAIRE, du Vietnam. 

Origine temporelle: Jean vient d'une vieille famille de Nor- 
mandie, syn. il en DESCEND, il en est ISSU. — Cette pendule lui 
vient de sa grand-mére: il en a HÉRITÉ. — Le français vient du 
latin: c'est son origine ÉTYMOLOGIOUE. 

Origine logique: D'où vient que Jean n'aime pas les abats? 
syn. POURQUOI ዘፀ les aitne-t-il pas? — Cela vient de ce qu'il 
n'a pas été habitué à en manger dans son enfance. 


I. Luc va trop loin. Où veut-il en venir? — Ca va! 


> Al va à A3 
> Al vient à A3 inf. 
> A] va 
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Fig. Al va à A3, but fixé: 

Cet enfant est doué, il € ira loin. 

Al est prêt à € aller jusqu'au bout pour mener son projet à 
son terme. Il n'hésite pas: il € va droit au but. 


ALLER 22/00 


Al est direct, au risque d'être brutal: il ና ny va pas par quatre 
chemins, il € n'y va pas avec le dos de la cuiller, il € y va fort. 


Al risque d' aller trop loin: il EXAGÈRE. 


Parfois, il faut € aller au plus pressé: faire seulement ce qui 
est le plus urgent. 


A] est non humain: La fortune de cet homme ira aux pauvres, 
syn. elle leur est DESTINÉE. — Ces mots me $J vont droit au cœur. 


A] vient à A3 inf., il se trouve, volontairement ou non, 
près de faire A2: 


Si Al venait à A3 inf.: Si ce secret venait à se savoir, ce serait 
une catastrophe. — Prends ton parapluie, au cas où il vien- 
drait à pleuvoir. 


Al humain ou animal en vient à A3 inf.: Pierre et Jean se 
disputent: ils vont finir par € en venir aux mains. — Je ne 
comprends pas l'intention de Jean: où veut-il en venir? — 
Pierre décide une chose, puis change d'avis: j'en viens à pen- 
ser qu'il ne sait pas ce quil veut. 


Al humain ou animal € y vient, A2 étant une décision 
d'agir: Jean n'a pas envie de travailler: il faudra pourtant bien 
qu'il y vienne un jour, syn. quil sy RÉSOLVE. 


A1, la vie, la santé ou un processus qui se déroule de 
manière plus ou moins satisfaisante va + adv. de manière: 


Al humain € va bien / mal: il est en bonne, mauvaise santé; 
syn. il se PORTE bien / mal; € comme-ci, ርዐፀ።ቨሮ-ርፀ; médio- 
crement. Jean demande à Paul des nouvelles de sa santé, de 
la façon dont sa vie se PASSE: € Ca va? — Ca pourrait aller 
mieux, mais € on fait aller. 


Al est une activité, une entreprise dont on attend certains 
résultats: Les affaires vont bien / mal, syn. MARCHENT / ne 
marchent pas. 


Al est un processus quelconque dont on attend un bon 
déroulement: quand € tout va bien, tout se PASSE comme 
on le souhaite. Si on ና laisse aller les choses, sans assurer 
leur bon fonctionnement, le résultat n'est plus satisfai- 
sant. € Il y a du LAISSER-ALLER (syn. de la NÉGLIGENCE) dans 
la maison: le ménage n'est pas fait, tout est en désordre. — 
Quand on est fatigué, on € se laisse aller. — € Les langues 
vont bon train: on fait des commérages sur une personne. 
— ll va de soi que tu viens diner avec ta femme, € cela va sans 
dire: cela est évident. 


€ Ca va: 1. c'est acceptable, on peut arréter la discussion 
en cours. J'accepte votre offre, € cà me va; syn. ça me CON- 
VIENT, je suis d'ACCORD — 2. c'est suffisant, on peut arréter 
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l'action en cours. Ca va, la baignoire est remplie, tu peux 
fermer le robinet. — 3. c'est trop, ça devient insupportable, 
il faut arrêter l'action en cours: Ça va, arrête de m'ennuyer! 


€ Allous, € Allez. Allous, ne vous disputez pas! — Allez! je 
vous invite à boire un verre! Ces locutions sont des incita- 
tions à «passer à autre chose»: du mensonge à la vérité, de 
l'inimitié à l'amitié, de l'immobilité au mouvement, etc. 


Al est quelque chose dont on attend une harmonie avec 
autre chose. Cette robe va bien à Sylvie: elle lui € va comme 
un gant. Tout lui va, — Ces couleurs vont (bien), ant. ne vont 
pas da tout ensemble. 


A1 humain € va au-devant des désirs ou des besoins de 
A2 humain: 


l] PRÉVIENT ses désirs, il est PRÉVENANT, ATTENTIONNÉ ; il le 
PRÉVIENT de ce qui l'attend. Il le lui ANNONCE. 


II. || va faire froid; il vient de neiger. — Nous allons vers 
l'hiver. 


1 A2estun FUTUR (n.) vers lequel nous allons: 


* Nous allons vers l'automne. — Grand-mére va sur ses quatre- 
vingts ans. 


A2 est un mouvement de la date la plus éloignée à la date 
la plus proche: La période du Moyen Age va du VIIE au 
XIVe siècle. 


A2 est un futur qui vient vers nous: Dans les jours qui vien- 
nent, le temps va saméliorer. — L'automne vient, syn. arrive. 
— Les temps € à venir, c est L'AVENIR. — On se demande ce qu'il 
va ADVENIR de nous dans le futur. 


En grammaire: le FUTUR (n.) est le temps verbal exprimant 
un processus à venir. 


ለ] va + inf., action FUTURE (adj.) qui doit commencer 
dans un ና futur proche: 


Tenez-vous préts: le départ va étre donné! — Il va pleuvoir, 
syn. la pluie est € sur le POINT de tomber, une averse est 
IMMINENTE. 


Si Al allait + inf.: interrogation sur une hypothèse relative 
à un avenir proche. Et si j allais me tromper de personne? 


A1 vient de + inf., action terminée dans un PASSÉ proche. 
Jean vient de sortir. — Il vient de pleuvoir, l'herbe est encore 
mouillée. 
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ÂME, n.f. 


A PSYCH-, PSYCHO- bases savantes d'origine grecque, ANIM- 
base savante d'origine latine, servant à former des mots expri- 
mant l'idée d'âme. 


I. Selon une croyance répandue, l'âme est immortelle. 


1 Métaphysique: 
Dans la perspective MÉTAPHYSIQUE de certaines PHILOSO- 
PHIES, l'âme est SPIRITUELLE et IMMATÉRIELLE, à la fois opposée 
et unie au CORPS qu'elle ANIME sans laquelle il ne peut pas 
VIVRE et rester ORGANISÉ, leur séparation constituant la MORT. 


€ L'âme est la forme du corps, formule d'Aristote, signifie 
que l'áme est ce qui, à partir d'éléments chimiques, édifie 
un organisme vivant. En ce sens, tout Al vivant a une âme, 
syn. est ANIMÉ, syn. est un € étre animé, par opposition aux 
MINÉRAUX, et un ANIMAL par opposition aux VÉGÉTAUX. Mais 
ce philosophe considère que seule l'âme des hommes est 
raisonnable et immortelle. 


En pratique: quand Al, animal ou homme, est INANIMÉ, 
parait mort et n'est peut-étre qu'ÉVANOUI, on tente de le 
RANIMER. Dans les hópitaux, il existe des services de RÉANI- 
MATION où l'on essaye de RÉANIMER ce type de patients. 


* Fig. Al € se donne corps et áme à une táche: compléte- 
ment, sans réserve. Al est € l'âme d'une entreprise: la per- 
sonne sans laquelle rien ne fonctionnerait. Al € a l'áme 
chevillée au corps : il survit à une succession d'épreuves et 
de maladies qui en auraient tué beaucoup d'autres. 
Demander de l'argent à un avare, c'est lui € arracher l'âme: 
lui faire souffrir une vraie agouie. 


2. Philosophie et religion: 


Dans une perspective philosophique et religieuse, particu- 
lièrement chrétienne, l'âme, principe de vie PSYCHIQUE 
autant que PHYSIQUE, RAISONNABLE et RESPONSABLE, IMMOR- 
TELLE, est promise à un JUGEMENT dans l'au-delà. A1 humain 
ና élève son âme vers Dieu. A1 € recommande son âme à Dieu 
pour ne pas être jugé trop sévèrement. A1 € sauve / perd son 
âme selon le degré de sainteté, de péché ou de repentir 
atteint pendant la vie terrestre. Lorsque quelqu'un ና rend 
l'âme, syn. rare € rend L'ESPRIT, c'est à dire meurt, on peut 
dire «Dieu ait son âme» et € prier pour le repos de son âme 
pour le cas où il serait une € âme du Purgatoire, en train de 
se purifier pour devenir une € âme bienheureuse dans le 
Paradis. Dans le cas contraire, c'est une € âme damnée en 
Enfer. Dans une foule de légendes, comme celle de Faust. 


Al € vend son âme au Diable: il s'agit d'un contrat passé 
entre le Diable et un homme qui, en échange de biens tem- 
porels (jeunesse, richesse) se met à son service et renonce 
à son salut éternel, d'où Al est € l'âme dawmée de 
quelqu'un: il lui est tout dévoué et fait tout le mal qu'il lui 
ordonne de faire. 


Une € âme en peine est supposée être le FANTÔME d'un mort 
qui na pas atteint le bonheur éternel. Familiérement: Tu 
as l'air d'une âme en peine, d'un corps sans âme: tu ne fais 
rien et parais rongé d'ennui et de tristesse. 


€ Avoir charge d'ámes, en parlant d'un ecclésiastique: être 
responsable du salut éternel des gens dont il doit s'occuper; 
en parlant de quiconque: étre responsable de leur vie et de 
leur conduite. 


Certaines religions croient à la € migration des ámes, dun 
corps dans un autre aprés la mort, plus ou moins heureuse 
selon le genre de vie précédemment mené; c'est la MÉTEMP- 
SYCHOSE. 


ዚ Sylvie a des états d'âme. 


1 L'âme de Al humain est ce qu'il y a de plus profond et 


de plus intime en lui: 


Syn. son CŒUR, pour ce que l'âme a d'AFFECTIF, son ESPRIT, 
pour ce qu'elle a d'INTELLECTUEL. A1 peut faire preuve de 
€ force d'âme, de € grandeur d'âme ou de € bassesse (d'âme). 
Si Al est une grande âme, il a de la MAGNANIMITÉ: en posi- 
tion de force, il n'accable pas les faibles. 


Al juge € en son âme et CONSCIENCE: avec tout le sérieux 
possible. 


A] € a trouvé l'âme sœur : l'homme ou la femme avec qui il 
se sent en parfait accord. Il l'aime € de toute son âme. Il 
peut l'appeler € Mon âme / ma chère âme: manière (vieillie) 
de s'adresser à la personne aimée. 

Al est journaliste € dans l'âme; il se sent € une âme de 
journaliste: il est fait pour exercer ce métier, c'est sa VOCA- 
TION. 


L'âme de A1 humain est le siège de ses sentiments: 


Elle peut étre DÉLICATE, SENSIBLE, INSENSIBLE, TENDRE, DURE, 
etc. Un € état d'âme de A1 est l'ensemble des sentiments 
qu'il éprouve à un certain moment. Al € a des états d'âme: 
il ne se sent pas heureux ni équilibré, il a tendance à se 
plaindre souvent, est sujet à des sautes d'humeur. AI € a 
du vague à l'âme : il se sent mélancolique sans savoir pour- 
quoi. AI peut être ému € jusqu'au fond de l'âme. Les ÉMO- 
TIONS, les PASSIONS € AGITENT l'âme, la TROUBLENT : l'âme est 
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€ dans un état d'agitation terrible, € dans un trouble profond. 
Dans le cas contraire, A1 jouit de € la paix de l'âme. 


A1 chante € avec âme: en y mettant beaucoup d'expressi- 
vité. Al fait quelque chose € la mort dans l'âme: à contre- 
cceur, désolé d'étre obligé de le faire. 


A1 humain est € sans âme: il a peu de sensibilité. A1 non 
humain est € sans âme: il m'inspire aucun sentiment ni atta- 
chement. Un grand palais sans âme. Citation: Objets inani- 
més, avez vous donc une âme Qui s'attache à notre âme et la 
force d'aimer? (Lamartine). 


Âme peut désigner toute la personne: 


e Jean Valjean était une grande âne méconnue. — Le men- 
diant a rencontré une € bonne âme qui l'a dépanné finan- 
cièrement. 


C'est un procédé ancien de numération: Une ville de 
10 000 âmes. — Je n'ai pas rencontré € âme qui vive : absolu- 
ment personne. 


Dans certaines loc., l'âme est la partie centrale et essen- 
tielle d'un objet fabriqué: 


. L'âme d'un canon, d'un violon, d'un rail, d'une poutre, d'un 
conducteur électrique. 


A2 humain ANIME A1, un groupe humain auquel il confère 
le DYNAMISME de la VIE: 


Autrement, on pourrait dire que ce groupe est MORT ou en 
SOMMEIL. Marc anime son entreprise. — Sylvie, quand elle 
reçoit, sait animer la conversation. — L'ANIMATEUR (fém. ANI- 
MATRICE) d'une émission télévisée est une sorte de meneur 
de jeu. — La rue Victor Hugo est animée: beaucoup de monde 
y passe devant les étalages de nombreux commerçants; € il y 
règne une grande ANIMATION. 

AI € est animé de A2 abstrait (intention, désir, haine) qui 
le pousse à l'action. Luc est animé du désir d'améliorer sa 
situation. 

Un € dessin animé est fait pour donner l'illusion du mou- 
vement. 

A2 RANIME Al, disparu ou en voie de disparition: Jean 
ranime, dans la cheminée, le feu prêt à s'éteindre. — Notre 
conversation a ranimé en moi de vieux souvenirs. 


m. Léa a entrepris une licence de psychologie. 


t L'étude de l'âme: 


Dans une perspective SCIENTIFIQUE excluant toute préoccu- 
pation MÉTAPHYSIQUE, la PSYCHOLOGIE est une SCIENCE prati- 
quée par les PSYCHOLOGUES qui étudient le PSYCHISME 
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animal et humain, syn. la PSYCHÉ d'une personne: l'ensem- 
ble des phénomënes PSYCHIQUES (sentiments, volontés, 
idées) dont elle est le siège. Ils ne relèvent pas de la BIOLO- 
GIE, avec laquelle ils sont toutefois en relation par l'étude 
du € système nervenx d'où l'existence d'une spécialité appe- 
lée NEUROPSYCHOLOGIE et la constatation qu'il existe des 
maladies PSYCHOSOMATIQUES, dans lesquelles il y a interac- 
tion de troubles physiques et de troubles psychiques. 

Plus anciennement on parlait des diverses FACULTÉS de 


l'âme, autrement dit des actes et états dont elle est CAPABLE, 
par ex. le RASONNEMENT, la MÉMOIRE, la SENSIBILITÉ etc. 


Certains calendriers sont fondés sur des € mois lunaires, 
intervalles de 29 jours compris entre deux nouvelles LUNES 
consécutives, ce qui ne donne pas un compte juste de mois 
dans l'année solaire. Le RAMADAN, période de jeüne des 
musulmans, est un mois lunaire, donc mobile dans l'année. 


Un TRIMESTRE est un ensemble de trois mois pleins successifs 
et un SEMESTRE, un ensemble de six mois pleins successifs. 
Un SIÈCLE est un cycle de CENT ans 


ou, de facon plus vague, une longue durée. Les siécles 
passés: la durée de l'HISTOIRE. € Jusqu'à la fin / la consomma- 
tion des siécles: jusqu'à la fin du monde. Par exagération: 


2. 165 maladies de l'âme: € Ça fait un siècle / des siècles que je ne l'ai pas vu! 
Un PSYCHIATRE ou un PSYCHOTHÉRAPEUTE, est un spécia- el ossis — €. duré ጃማ 
liste qui tente de soigner les ና maladies MENTALES ou Le siècle 9D période ን ያ ው ሌጋ መሙ... .. 
€ troubl cpu i et variable, qui a été marquée par des personnages ou des 
troubles psychiques de ses patients, en pratiquant une PSY E Pub" ; Hs IAS. fis ክም 
CHOTHÉRAPIE incluant, éventuellement, la PSYCHANALYSE. évenements Historiques: Le sel ሪጋ Scie 

E | Louis XIV, le siècle des Lumières, le Siècle d'Or. 

On peut aussi faire appel à des psychologues qui font de la 
€ psychologie appliquée dans des cas d'échec scolaire, des Les années et les siècles sont comptés à partir d’un 
situations de catastrophe pour aider les gens à surmonter point de départ convenu, déterminant une ÈRE: 
leurs difficultés. Tous ces praticiens sont appelés familie- Les Grecs partaient de la première olympiade (- 776), les 
rement des PSY. Romains de la fondation de Rome (-753); les musulmans 

3. Dans le langage courant: partent de | Hégire (+ 622 après J.-C.). Le € calendrier 
Adasipsyelioibeue fadi) restun (Rh) yayqhalpawa (n), H Wa républicain fixait l'an I de la nouvelle ère à l'an 1792 de 

X "iila. o. l'ancien calendrier, instauration de la première république 
de la psychologie s'il a une bonne connaissance intuitive des pa td < Dans ] P 
ressorts de l'âme humaine, 5 1] comprend bien les gens qu'il ji Ca S እ ። ው qr Es Mua st 
fréquente et sait comment se comporter avec eux, si, écri- “መመ pe du E € jr de. "n ve 7 
vain, il crée des personnages PSYCHOLOGIQUEMENT vraisem- — ም “ጨፍ e] a: 51 hou ` aiie d 
HIE Ins TRIP as cua creme cant DCI Ai rS donc de l'an 1 à l'an 100, et le XX siècle de l'an 1901 à l'an 
AI peut faire à A2, son adversaire, une € guerre psychologique EN — —— sar i dict d cpu Lu 
sans utiliser de moyens matériels, mais en le DÉSINFORMANT, | 
en utilisant des procédés destinés à lui faire perdre courage. I. Du jour de l'an au réveillon de la Saint Sylvestre. 
MP id ፆ e 9 " 
AN, n.m., et ANNÉE, nf. ፲ እሻ année tale, 


Elle commence le 1% janvier dit € jour de l'AN, syn. plus 


L. Paul est né avec le siècle; il a vécu soixante ans et trois mois. rare le € Premier de l'an, et se termine le 31 décembre, jour 
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L'année (variante l'an) est le TEMPS d'une RÉVOLUTION de 
la TERRE autour du SOLEIL 


soit exactement 365 JOURS, 5 heures, 48 minutes, 
49 secondes. Elle est divisée en 12 MOIS alternativement de 
30 et 31 jours, sauf février qui en compte 28 et tous les qua- 
tre ans 29, l'année étant alors dite BISSEXTILE, dans notre 
CALENDRIER, qui est le € calendrier grégorien (établi par le 
Pape Grégoire XII en 1582) remaniement du calendrier 
julien (établi par Jules César en 46 av.].-C.) de facon à ce 
que l'année civile s'écarte le moins possible de l'année solaire. 


ሐሴ. 


de la Saint Sylvestre pour les catholiques, marqué par une 
petite fête appelée RÉVEILLON avec un repas pris aux alen- 
tours de minuit. 


Les douze mois de l'année sont JANVIER, FÉVRIER, MARS, 
AVRIL, MAI, JUIN, JUILLET, AOUT, SEPTEMBRE, OCTOBRE, 
NOVEMBRE, DÉCEMBRE. 


A], événement, action, a lieu, se fait à une DATE exprimée 
par en + nom de mois, ou au mois de + nom de mois, ou bien 
le + numéral + nom de mois. — En janvier, il a gelé. — Au mois 
de janvier, nous avons été aux sports d'hiver. — Nous sommes 


rentrés le 23 janvier. — Marie vient me voir € tous les 36 du 
mois (fam.): presque jamais. 


Moins précisément, un mois peut être la DURÉE approxima- 
tive d'une trentaine de jours, quel que soit le premier: 


| Ilya plusieurs mois que je n'ai pas vu Jean. — € Dans le mois 
qui vient, j'espére le rencontrer, et quelques mois plus tard 
faire un voyage avec lui. 


Dates marquantes: 


PR. En avril, ne te découvre pas d'un fil, en mai, fais ce quil te 
plait. — Le 1" avril, on fait des farces à ses amis; le 1" mai, 
c'est la féte du Travail: tout le monde se repose et on vend 
dans les rues du MUGUET cueilli dans les bois et considéré 
comme f porte bonheur; le 14 juillet est la féte nationale; le 
1% novembre, c'est, pour les catholiques, la TOUSSAINT, fête 
de tous les saints, suivie le lendemain du jour des morts, com- 
mémoration de tous les défunts, et on va au cimetière fleurir 
les tombes; le 25 décembre, c'est NOÉL, anniversaire de la 
naissance de Jésus-Christ, et on fait des cadeaux, surtout aux 
enfants. Les € mois en «r» de septembre à avril, où les cha- 
leurs ne sont pas trop fortes, sont ceux oü les Parisiens (du 
temps où les transports étaient moins rapides et moins réfrigé- 
rés qu'aujourd'hui) s'autorisaient à manger des huitres. 


ii. Il y a plusieurs années que je ne suis pas retourné à Rome. 
O L'année est la DURÉE des douze mois. 


1 On emploie année avec des mots marquant un moment 


d'une DURÉE: 


Le début / la fin / le courant de l'année et avec des détermi- 
nants imprécis comme quelques, plusieurs: Il y a quelques 
années / plusieurs années / de longues années / des années et 
des années que Pierre nest pas venu. 


L'année de + nom: 


L'année du bicentenaire de la Révolution, l'année Mozart: 
des années au cours desquelles on commémore par des 
cérémonies spéciales un événement ou un grand homme. 
Dans un contexte évoquant l'idée d'un espace de temps 
homogene oi il se déroule quelque chose: Trois (longues) 
années de bonheur. 


Année + adj., notamment avec les adjectifs de relation qui 
ne s'emploient pas comme attributs ni au comparatif: 
€ L'année scolaire / universitaire commençant en France à 
la rentrée de septembre; l'année civile, commençant le 
lrjanvier; chez les catholiques, € l'année liturgique com- 
mençant au premier dimanche de l'AVENT, quatre semaines 
avant Noël. Une € année-lumière (unité de mesure de 
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vitesse en astronomie): distance parcourue pas la lumière 
en une année. Une € année noire: une année oü les mal- 
heurs s'accumulent. 


IV Jean a quarante ans. 


O Un an est une unité de compte du temps. On emploie an 


(et parfois année ): 


1 Avec des nombres cardinaux précis: 


* Il mà fallu dix ans pour venir à bout de ce travail. — Je ne 
vais pas € attendre cent sept ans que tu sois prêt à partir! 


Notamment devant «aprés»: Cinquante ans aprés la fin de 
la guerre, où en est-on? et après «depuis», «il y a» et «par». 
Il y a trois ans que Pierre n'est pas venu nous voir. — Pierre 
n est pas venu depuis trois ans. Dans tous ces cas, «année» 
aurait quelque chose d'emphatique, insistant sur la durée. 
Il ma fallu dix (longues) années pour finir ce travail. — Cela 
fait trois années (entières) que Pierre n'est pas venu. 


Sylvie vient nous voir deux fois par an. Dans ce cas année est 
impossible, de méme que dans € tous les deux / trois (etc.) ans 


Pour préciser un ÂGE: 
* Jean a quarante ans, mais il € en parait / en fait 30. 


L'ANNIVERSAIRE (n.m.) de Al rappelle le souvenir, éven- 
tuellement marqué par une fête, de la naissance de Al 
humain ou de l'événement A1 survenu à la méme DATE, une 
ou plusieurs années auparavant. L'anniversaire de Jean, 
l'anniversaire de ses quarante ans est le € jour anniversaire 
(adj.) de sa naissance, il y a quarante ans. 


* «Année» ne peut marquer un áge que suivi d'un complé- 
ment exprimant la DURÉE et le le DÉROULEMENT du temps. 
Le supermarché a vingt années d'existence. Ou avec un 
ordinal et un possessif. Jean est dans sa quarantième année. 


Avec des MILLÉSIMES, «année» est usuel: 
° L'année 1976 a été une grande année pour le Bourgogne. 


Manière d'interroger sur la date: En quelle année a eu lieu 
la prise de la Bastille? — En 1789. — 1968, c'était l'année 
d'une petite révolution dans les universités. — C était dans les 
années soixante: entre 1960 et 1969. 


an se trouve surtout en loc. Les terreurs de € l'an mil — Les 
célébrations de € l'an 2000. — € En l'an de grâce 1036: loc. 
ancienne employée ironiquement (de gráce signifiant «de 
l'ÉRE chrétienne»). — Je € m'en moque comme de l'an qua- 
rante (fam.): cela mest complétement égal. 


Á 


ANCIEN 


Les RÈGLES des femmes ou MENSTRUES (sav.) constituent un 


4. Répartition obligatoire entre an et année: E Sie: 
, TOY m , ire: E 2 > sang MENSTRUEL (sav.) qui 
Le nouvel an / le premier de l'an: le premier janvier, qui est cycle sr Sir — ገጽ B 4 
le jour où commence la nouvelle année et où l'on € souhaite ዌሽ: ክክ ከ] : A SE sé 
la bonne année, syn. on présente ses VŒUX à ses amis et Un EXE dicus eg "^ hons es ius 1101s ; une visite 
connaissances en disant: € Je vous souhaite une bonne médicale SEMESTRIELLE ኀ RI 9... f 
année ou € Bonne année, bonne santé! Un PÉRIODIQUE est une publication qui parait selon une fré- 
f : ; " A gl quence régulière. Un MENSUEL est une publication qui 
€ Bon an mal an, je gagne ma vie: tantôt plus tantôt moins, I | qe 1 
b ee n 81 ana kapas dote parait une fois par mois. Une revue BIMESTRIELLE parai 
irs p : A: Ris € tous les deux mois. 
(litt.): il est très vieux; mais: il sent € le poids des ans / des j | E | 
années: sa vieillesse est pénible 3. Al est SÉCULAIRE (litt.) s’il est au moins CENTENAIRE: 
* Cet arbre est vieux de trois siècles; il est trois fois séculaire. — 
5. On a le choix entre an et année: 


devant DERNIÈR(E) et PROCHAIN(E), selon que l'on veut ou 


Les gens de ce pays sont attachés à des traditions séculaires. 


ANCIEN, adj.qual. (f. ANCIENNE) 


A ARCH-, ARCHÉO-, PALÉO-, bases savantes d'origine grecque, 
ANTIQU- base savante d'origine latine servant à former des 
mots exprimant l'idée d'«ancienneté ». 

I. Les contes des Mille et Une Nuits sont très anciens. 

P Al est ancien: il existe depuis longtemps. 
1 Alest concret: 
L'ORIGINE de cet A1 remonte loin dans le PASSÉ, il a DURÉ à 


non insister sur la DATE ou sur le DÉROULEMENT du temps ou 
que le contexte le suggère. 


L'an dernier, il a beaucoup plu. — L'année dernière il n'a pas 
cessé de pleuvoir. — L'an dernier, l'entreprise a été en déficit, 
mais pour lan prochain, nous avons des commandes. — 
L'année derniére a été difficile pour l'entreprise, mais l'année 
prochaine est prometteuse. 


v Jean touche un salaire mensuel, Marie une rente 


annuelle. 


L 


Un Al ANNUEL revient chaque année: 


Le banquet annuel des anciens élèves a beaucoup de succès. 
— La rente de Marie est annuelle, elle touche sa rente ANNUEL- 
LEMENT (en langage administratif): une fois par an. 


Ou ne dure qu'un an. Une plante annuelle n'est pas vivace, 
elle ne repousse pas au printemps. 


Une ANNUITÉ est une somme versée chaque année. 


Un ANNUAIRE est un recueil de renseignements variables 


travers le TEMPS, dure encore et il en tire un certain 
prestige; ancien est mélioratif alors que son syn. VIEUX ne 
l'est pas; un fauteuil ancien se vend cher. un vieux fauteuil, 
bon marché. Des objets et des meubles anciens de valeur 
sont des ANTIQUITÉS; le commerçant qui les vend est un 
ANTIQUAIRE ; celui qui vend des vieux meubles d'occasion 
est un BROCANTEUR; il vend de la BROCANTE. 


GR.: ancien peut être épithète ou attribut; épithëte, il est 


ordinairement postposé mais peut étre aussi antéposé sur- 
tout s'il est au comparatif ou au superlatif. 


publié chaque année: L'annuaire du téléphone. 27 EMEA 
he | * Une (très) ancienne tradition / coutume / famille. — i- 

Des ANNALES: une œuvre historique traitant les évène- : ies v dex ወጄ it ር 

: tion (trés) ancienne. — Cette tradition / coutume / famille est 
ments € année par année. i 

très ancienne. 
2. Un Al MENSUEL revient chaque mois: Syn. VIEUX. Une vieille famille, une vieille coutume. 

A1 humain est payé € au mois. I] reçoit son salaire € en fin de Il est difficile de préciser l'ANCIENNETÉ de cette coutume 
mois. Il a des ና fins de mois difficiles: il a dépensé presque (mais pas “la vieillesse de cette coutume!) 
tout le salaire d'un mois avant de toucher le salaire du mois sui- * Ant. RÉCENT: La coutume de la fête des mères est récente. 
vant. Il vient de € toucher son mois; son employeur lui verse 3. Arts et techniques: 


un ና treizième mois en fin d'année. Le salaire MENSUEL de Jean 
est de 4000€: c'est ce qu'il gagne MENSUELLEMENT (adv.). 


Une MENSUALITÉ: somme versée chaque tois pour rem- 
bourser un capital et ses intéréts. Jean et Sylvie payent leur 
appartement par mensualités. 


A5 — 


En matière d'art et d'ARCHÉOLOGIE (voir 11, 2): 

° Les pyramides d'Égypte sont parmi les plus anciens monu- 
ments du monde: ce sont de vieux monuments. — L'ANCIEN- 
NETÉ (mais pas *la vieillesse!) des pyramides est plus grande 
que celle des cathédrales. 


Syn. ANTIQUE: qui remonte à la période de l'histoire 
humaine appelée ANTIQUITÉ (v. ci-dessous 11, 2). Les Pyra- 
mides sont des monuments antiques, d'une haute antiquité. 


En matière de beaux-arts, de mobilier, d'arts décoratifs: 


* Ce fauteuil est (trés) ancien, c'est un vrai Louis XV. — Jaime 
l'ancien: jaime les meubles et les objets d'art auciens, qui sont 
encore à la mode aujourd'hui. — La musique ancienne revient 
à la mode; on peut la jouer sur des € instruments anciens. 


En matière de technique, ancien n'est pas mélioratif: Mon 
ordinateur est déjà ancien, je devrais en acheter un autre plus 
MODERNE. 


Al est humain: 


A] est € ancien dans A2, emploi ou entreprise. Jean est 
ancien (mais pas "vieux!) dans le métier: il y a longtemps 
qu'il l'exerce. Ant. Al est NOUVEAU dans A2. 

Emploi nominal, un ancien: une personne âgée, par rapport 
à d'autres plus jeunes. Nous ne pouvons pas nous désintéresser 
de nos anciens. — La municipalité organise chaque année un 
goûter pour les anciens. — Syn. VIEUX, moins poli: La mairie ne 
se désintéresse pas des vieux, elle organise le goüter des vieux. 


En apostrophe: Oui, mon ancien! (poli, dans certaines 
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Les anciens avaient un amour de leur métier qu'il est difficile 
d'avoir aujourd'hui. 


L'époque est lointaine et relativement préeise: 


C'est l'ANTIQUITÉ, qui se situe après la PRÉHISTOIRE et avant 
le € Moyen Âge et les € temps modernes. € Les Anciens: les 
gens qui vivaient dans lantiquité, s'opposent aux 
€ Modernes. 1] a existé au XVIIE s. une célèbre € Querelle 
des Anciens et des Modernes concernant la supériorité litté- 
raire relative des uns et des autres. 


Un ARCHAÏSME est un mot, une manière, un style qui étaient 
d'un usage courant JADIS, puis qui sont devenus DÉSUETS, 
sont 9 tonibés en DÉSUÉTUDE, et que seuls quelques auteurs 
ou artistes ARCHAÏSANTS de l'époque moderne utilisent. 


Les ARCHÉOLOGUES (voir 1, 3) creusent le sol à la recherche 
des vestiges de l'Antiquité: restes de bâtiments et monuments, 
statues, tombes, objets divers. Ils cherchent ainsi à connaitre 
et à faire connaitre les modes de vie des Anciens et leurs 
croyances. L'Y Histoire Ancienne est celle de l'Antiquité. 


La PALÉOGRAPHIE: la science des écritures anciennes. 
L'époque PALÉOLITHIQUE: en préhistoire, période la plus 
ancienne de l'âge de la pierre. — Ant. NÉO-. 


façons de parler professionnelles). ና Mon vieux: façon fami- 


; , " a [1 Max a un nouveau directeur; l'ancien a pris sa retraite. 
liére de s'adresser à un homme de n'importe quel áge. 


^ : i > A1 devient un ancien A1 à l'apparition d'un NOUVEAU ላ]. 
IL. Pour les Francais d'aujourd'hui, les Gaulois, c'est de 


l'histoire ancienne. 


> Un Al ancien a existé il y a longtemps. Il n'existe plus. 


GR. : ancien est uniquement épithète antéposée, sans pos- 
sibilité de le caractériser par très. 


1 L'ancien Al, eelui d'AVANT, subsiste en méme temps 
qu'un nouvel A1 qui apparait APRÈS, avec lequel il forme 
une série ou un couple: 


GR.: ancien n'est pas mélioratif, n'est pas synonyme de 
vieux; il peut être attribut ou épithète. 


1. L'époque est lointaine, mais impréeise: * Le € nouveau roman n'empêche pas de lire des romans plus 
anciens, ni les € nouveaux philosophes d'étudier les philoso- 
phes ANTÉRIEURS. — Dans la Bible, € l'Ancien Testament, ou 
€ Ancienne Alliance du peuple Juif avec Dieu, précède le 
ና Nouvean Testament ou € Nouvelle Alliance apportée par 
la révélation du Christ. — LY Ancien Monde était le seul 
que les Européens connaissaient avant la découverte du 


€ Nouveau Monde ou Amérique. 


Al est abstrait: un(e) très ancien(ne) histoire / aventure / évène- 
ment. — Cet(te) histoire Í aventure / évènement est trés ancien(ne). 


Une histoire (trés) ancienne s'oppose à une € vieille histoire 
qui n'en finit pas de redevenir ACTUELLE, de faire sentir ses 
conséquences. Dans une conversation: C'est de l'histoire 
ancienne: 'Tu nous ennuies en évoquant des événements 
passés que tout le monde a oubliés ou veut oublier. 

L'ANCIENNETÉ de ces évènements est considérable; ils ont eu 
lieu ANCIENNEMENT, daus € l'ancien temps. Ant. RÉCENT: Ces 
événements sont récents; ils ont eu lieu dans un € passé récent. 


2. L'ancien Al disparait à l'apparition d'un nouveau Al qui 
le remplaee et qui devient de ee fait le A1 ACTUEL: 


e Mes anciens fauteuil étaient rouges; les nouveaux sont 
bleus. — Ces lithographies représentent d'anciens monu- 
ments de Paris, démolis par Haussmann: ces anciens monu- 
ments sont ceux qui n'existent plus. Mais certains, parmi 
eux, pouvaient n'étre pas trés anciens au sens I. 


€ L'ancien français est celui qu'on parlait au Moyen Âge et 
que nous ne parlons plus. Ant. le français MODERNE. 


Al est humain: ና Nos / Les anciens: nos ancêtres pas très 
éloignés, les quelques générations qui nous ont précédés: 
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€ L'ancien régnne: la royauté absolue antérieure à la Révo- 
lution de 1789, remplacée par différents régimes politiques 
à prédominance républicaine. 


* Un ancien Al humain de A2 humain, syn. un Ex-A1 de 
A2. Jean est un ancien / ex-ami de Luc: il a AUTREFOIS été 
son ami, mais ils se sont brouillés ou perdus de vue. 
Aujourd'hui, Luc a de nouveaux amis s'oppose à Jean est un 
vieil ami de Luc: ils sont devenus amis dans le passé et le 
sont restés jusqu'à présent. — L ex-mari de Léa: celui dont 
elle a divorcé ou dont elle s'est séparée, syn. fam.: € son 
ex, ant. son mari actuel. 


Un f ancien élève de l'École Normale Supérieure (par 
exemple) a été autrefois éléve de cette école, dans laquelle 
entrent chaque année des NOUVEAUX, de nouveaux éléves, 
pour remplacer ceux qui partent. 

Emploi nominal, Al est un ancien de A2, école ou 
institution: Al a jadis fait partie de cette institution. Odile 
est une ancienne de l'École Polytechnique. 


MAMMIFÈRES, ils ont des MAMELLES produisant du LAIT dont 
ils nourrissent leurs petits. 


Le volume de leur CRÂNE est plus ou moins important. 
Celui des € grands mammifères, qui sont de € grosses BÊTES, 
comme les BOVINS, l'est plus que celui des petites BESTIO- 
LES, comme les RATS et les SOURIS. 


Les SINGES ont des MAINS et certains se tiennent DEBOUT sur 
leurs € PATTES de derrière comme les hommes sur leurs 
JAMBES: ce sont des BIPÈDES, alors que les QUADRUPÈDES 
marchent sur quatre pattes. 


D'autres animaux leur sont considérés comme plus ou 
moins inférieurs: 


Les SERPENTS sont des REPTILES, des vertébrés sans PATTES 
qui se déplacent en RAMPANT sur le ventre. 


Les OISEAUX, vertébrés vivant à l'air libre et OVIPARES: qui 
pondent des ŒUFS. 


Les POISSONS, vertébrés, ovipares, qui vivent dans l'eau. 


ANIMAL, n.m. et adj.qual. 


Les INVERTÉBRÉS de toutes sortes, dont les INSECTES, qui 


A -ZOO-: base savante d'origine grecque servant à former des commencent leur vie sous forme de LARVES. 
mots exprimant l'idée d'animal. Les MOLLUSQUES, éventuellement protégés par une CARAPACE 


2 ወቃ. s å ou une COQUILLE, ou complètement mous comme les VERS. 
I. L'étonnante variété des espèces animales. P e les VER 


E T 4. Chaque animal a son cri spécifique: 


Al, animal (n.) est un être vivant, comme les végétaux, 
mais éprouve des sensations, et réagit aux agressions, et la 
plupart des animaux se meuvent, ce que les végétaux ne 
font pas. En langage savant, l'homme fait partie du RÈGNE 
animal (adj.) qui s'oppose au € règne végétal et au € règne 
minéral. 

La ZOOLOGIE est l'étude scientifique des animaux par les 
ZOOLOGISTES qui en font des classements par ESPÈCES en 
prenant en considération des caractéres qui échappent 
souvent à l'observation commune. 

La PALÉONTOLOGIE est létude des FOSSILES, débris et 
empreintes de corps conservés dans la terre, qui nous ren- 
seignent sur les espéces aujourd'hui disparues, comme les 
DINOSAURES et les MAMMOUTHS. 


La FAUNE d'une région déterminée ou d'un certain milieu 
naturel est l'ensemble des animaux qui y vivent. 
Les € animaux supérieurs: 


Ils sont considérés comme tels parce qu'ils ont des caractè- 
res communs avec les HOMMES. 


VERTÉBRÉS, ils ont des OS. 
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Le lion RUGIT, l'éléphant BARRIT, le cerf BRAME, le chat 
MIAULE, l'âne BRAIT, les moutons et les chèvres BÉLENT, les 
bovins MUGISSENT, etc. 


On peut classer les animaux selon leur mode de 
nourriture: 


Ceux qui se nourrissent de PLANTES sont des HERBIVORES 
(BOVINS, OVINS). 


Ceux qui se nourrissent de CHAIR (LOUPS, REQUINS) sont CAR- 
NASSIERS, syn. sav. CARNIVORES. 


Ceux qui ont une alimentation mixte sont OMNIVORES. 


Outre les animaux réels, on a imaginé des € animaux 
fabuleux: 


Le CENTAURE, mi-homme, mi-cheval. 


La LICORNE, sorte de biche blanche portant une longue 
corne verticale sur le front. 


Le DRAGON: reptile ailé crachant le feu, interdisant l'accès 
de certains lieux. 


Les € animaux HÉRALDIQUES comme f l'aigle à deux têtes, etc. 


II. Les animaux sauvages et les animaux domestiques. 


1 Les animaux et l'homme: 


Noé, dans la Bible, sur l'ordre de Dieu, fait embarquer dans 
son ARCHE, pour les sauver du Déluge, un couple de cha- 
que espèce animale. 


Mais à la différence de ses locataires, lui-même est un 
ና animal doué de raison et de volonté libre: Noé n'est pas 
un animal au sens zoologique du mot, ce n'est pas une BÊTE: 
c'est un HOMME, être distinct dans le règne animal et supé- 
rieur aux autres animaux quil domine et met à son service. 


Lhomme classe les animaux, de fagon pratique, en 
€ animaux utiles comme les ABEILLES, insectes qui produi- 
sent le MIEL, le CHIEN, astreint à toutes sortes de táches, le 
CHEVAL, € bête de somme et € de trait longtemps indispensa- 
ble, et € animaux nuisibles, comme les GUÉPES, les LOUPS à 
détruire au moins dans une certaine mesure. 


Il distingue le GIBIER qu'on peut CHASSER, les € espèces 
menacées à protéger, les € animaux domestiques et les 
€ animaux d'ÉLEVAGE. 

* Certaines sociétés primitives étaient ou sont encore fon- 
dées sur la CHASSE: ce sont des sociétés de CHASSEURS, 
d'autres sur l'élevage: ce sont des sociétés PASTORALES, 
dont les membres sont des PASTEURS (sav.), syn. usuel 
BERGERS, qui exploitent des TROUPEAUX, ensembles de 
nombreux animaux. 


Un € peintre ANIMALIER est spécialiste de la peinture d'animaux. 


Les animaux DOMESTIQUES sont au service de l'homme: 
Ils sont ÉLEVÉS par les ÉLEVEURS, en plein air ou dans des 
ÉTABLES. 

Des BOVINS: TAUREAU, BŒUF (mâle CHÁTRÉ), VACHE et 
VEAU, surtout pour le lait et la viande. 

Des OVINS: BÉLIER, MOUTON (mále chátré), BREBIS, AGNEAU. 
Des PORCS et des COCHONS (máles chátrés), surtout pcur 
la viande. 

Des CHÈVRES (surtout pour le lait). 

À létable, les animaux dégagent une bonne € chaleur 
animale; la € traction animale des véhicules par des 
€ aniniaux de trait : CHEVAUX, BCEUFS, ÂNES, etc. était néces- 
saire avant la traction à moteur. 

Un € engrais animal: le FUMIER, s'oppose à un engrais 
chimique; le € noir animal s'oppose à d'autres matières 
colorantes, d'origine végétale ou minérale. 

Les € animaux de basse-cour sont de la VOLAILLE, élevés dans 
des POULAILLERS et des LAPINS élevés dans des CLAPIERS. 
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Dans l'eau, on peut élever des poissons: c'est de la PISCI- 
CULTURE. Les éleveurs d'HUITRES sont des OSTRÉICULTEURS. 


Certaines personnes élèvent des € animaux de compagnie: 

CHIENS, CHATS, € POISSONS ROUGES dans leurs aquariums, 

petits OISEAUX dans des cages. 

* Certains savants ont besoin d'€ animaux de laboratoire 
pour leurs expériences. 


Les animaux sauvages vivent en liberté dans la nature: 


Certains sont FÉROCES, comme le LION, le TIGRE ou le LOUP: 
ce sont des FAUVES (n.m.) ou des € bétes fauves (adj.). Une 
espèce assez dangereuse est l'OURS, blanc dans les régions 
polaires, brun ailleurs, qui se domestique assez bien puisqu'il 
y avait jadis dans les campagnes des € montreurs d'ours qui 
les donnaient en spectacle. L' € ours en peluche ou NOU- 
NOURS est un jouet en forme d'ours aimé des petits enfants. 


D'autres sont INOFFENSIFS comme le CERF ou le CHEVREUIL. 
Toutes ces espèces sont CHASSÉES selon certains règlements ou 
braconnées par des braconniers en dehors de tout règlement. 

Les animaux sauvages, difficiles à observer en pleine 
nature, sont montrés au public dans des ZOOS ou € parcs 
zoologiques, où dans des € parcs animaliers: vastes espaces 


clos dans lesquels ils sont en semi-liberté. 


Certaines espèces ont des individus sauvages et des 
individus domestiques: 

Ainsi le € LAPIN de garenne, de la même famille que le Li£- 
VRE, par opposition au € lapin de choux, le SANGLIER, par 
opposition au PORC. Il existe aujourd'hui des élevages de 
DAIMS et de cerfs. Il en va de méme pour les POISSONS et 
autres animaux aquatiques qui sont PÉCHÉS par des 
PÉCHEURS ou qui peuvent étre élevés par des PISCICULTEURS. 


Un bon DOMPTEUR arrive à DOMESTIQUER certains animaux 
sauvages, à les DOMPTER et à les DRESSER à en faire des 
€ animaux de CIRQUE. L'ÉLÉPHANT, animal sauvage, est faci- 
lement dressé par son CORNAC. 1] fait merveille au cirque et 
peut étre domestiqué pour accomplir toutes sortes de táches 
de TRAIT et de SOMME. Qu'ils soient sauvages ou domesti- 
ques, l'homme utilise les animaux pour sa nourriture et 
divers autres usages (CUIR, FOURRURE, IVOIRE, CORNE, etc.). 
Mais cet usage est de plus en plus réglementé. 


ii. Je ne peux pas souffrir cet animal d'Éric, dit Marc. 


1 


Al humain peut être traité d'animal 

mais pas de BÊTE, si on parle de lui de façon plaisante et péj. Quel 
animal, cet Éric! — ou bien si on ne considère en lui que ses qua- 
lités physiques: Ce jeune garcon est un bel animal à dresser, pour 
en faire un SPORTIE, comme on dresse les € animaux de cirque. 
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2. Une action, un état d'âme INSTINCTIE, non contrôlé par la 


raison ou la volonté, peut être qualifié d'animal: 
Une fidélité animale, un cri animal. 


L'ANIMALITÉ, syn. péj. intensif, la BESTIALITÉ est ce qui, dans 
l'homme, ressemble à l'animal. 


Le symbolisme des animaux: 

Largement exploité par La Fontaine dans ses fables, 
comme représentation des défauts et qualités des hommes, 
il est d'usage courant: 

Le LION, € roi des animaux est féroce, mais réputé pour son 
courage et sa noblesse. 

Le TIGRE est cruel. 

Le LOUP un marginal dangereux. 

Le RENARD un escroc rusé. 

L'OURS un mal élevé qui fuit la compagnie de ses semblables. 
L'AGNEAU un innocent sans défense. 

L'ANE un naif borné. 

Le MOUTON est conformiste et GRÉGAIRE: il vit en TROUPEAU 
et adopte la mentalité du troupeau. 

Le CHAT est hypocrite; la CHATTE, coquette et délicate. 

Le COCHON, sale, dégoutant. 

Le CROCODILE pleure des larmes pour dissimuler sa 
méchanceté. 

Le € chaud LAPIN ne maitrise pas son activité sexuelle et la 
LAPINE ne cesse de procréer. 

Un CENTAURE est un cavalier infatigable. 

Un DRAGON est une personne vigilante, intraitable et un 
peu effrayante, etc. 

Des € cris danimaux poussés par une assemblée tumul- 
tueuse, sont une des manifestations du chahut. 


A2 est une PRÉVISION de Al: La météo nous annonce de 
l'orage. — Syn. Al fait une PRÉDICTION: À voir la situation, je 
PRÉDIS qu'une guerre va éclater. 


A2 cst un fait FUTUR connu de Al avec certitude, inconnu 
de A3, et qui peut avoir des conséquences importantes 
pour ላ3. Luc annonce à ses voisins que la course cycliste pas- 
sera devant chez eux. Syn. Al PRÉVIENT / AVERTIT A3 que A2, 
phrase à l'ind. ou de A2 n. abstrait: Luc prévient ses voisins 
que la course cycliste va passer devant chez eux. — Il les avertit 
du passage de la course cycliste; qu'ils s organisent en consé- 
quence. PR. Un homme averti en vaut deux: quelqu'un qui 
sait ce qui va se passer peut agir efficacement. 


* Un AVERTISSEMENT peut étre une menace: Le patron aver- 
tit son employé quà la prochaine faute professionnelle 
grave, il sera licencié. Il lui donne un avertissement. 


Emplois religieux: 
e L'ANNONCIATION est l'action par laquelle, selon l'Évangile, 
l'ange Gabriel a annoucé à la Vierge Marie qu'elle serait la 


mère du Messie (fête liturgique et scène souvent repré- 
sentée par les peintres). 


* Les PROPHÈTES de l'Ancien Testament ont PROPHÉTISÉ la 
venue du Messie par leurs PROPHÉTIES. — Un € prophète 
de malheur annonce des catastrophes. 


e Dans l'antiquité classique, Cassandre prophétisait la 
défaite des Troyens, d'où € jouer les Cassandre: annoncer 
des malheurs. Les AUGURES étaient des prêtres qui pré- 
voyaient l'avenir en observant notamment le vol des 
oiseaux; d'où Luc est un € oiseau de mauvais augure: il voit 
toujours l'avenir en noir, il est pessimiste. 


° Le dieu antique Dionysos (en grec). Apollon (en latin), 
rendait des ORACLES à Delphes, à ceux qui l'interro- 
geaient, notamment sur leur avenir, par l'intermédiaire 


ANNONCER, v. 


D^ Al annonce A2 à A3 humain: A1 DIT à A3, avec une certaine 
solennité, un A2 relativement IMPORTANT. A2 peut étre que 4 
phrase à l'ind. ou un nom résumant cette phrase. 
L. Je vous annonce qu'il va y avoir de l'orage. 3 
> A] annonce ለ2, évènement futur, à A3 humain. 


d'une prêtresse devineresse, la PYTHIE, syn. la SIBYLLE, qui 
entrait en TRANSE sous l'action du dieu. Plus générale- 
ment, un oracle: une prédiction solennelle et obscure. — 
Une pythie : une voyante. — A1 € est en transe: dans un état 
nerveux paroxystique. 


Al est non humain et laisse PRÉVOIR à A3 un évènement A2. 


Le chant du coq annonce le jour. — Syn. il en est € le signe 
ANNONCIATEUR (fém. ANNONCIATRICE), syn. il PRÉLUDE au 
jour. — La moisson s'annonce fructueuse. Syn. elle PROMET 
d'être fructueuse. — La bourse baisse: c'est € de bon / mauvais 
AUGURE. — Cest ና un bon / mauvais PRÉSAGE; ça € ne PRÉ- 
SAGE rien de bon pour notre économie. C'est le € signe 
AVANT-COUREUR d'une dévaluation. 


1 Al est humain: 

A2 est un PROJET de A1: 

* Al annonce que A2, phrase à l'ind. ou A2, nom: Marc 
annonce à sa famille qu'il va se marier dans un mois. — Il lui 
annonce son mariage. — ና À l'ANNONCE de son mariage, 
toute la famille l'a félicité. 


©) drames 


I. Le coureur de Marathon annonça aux Athéniens que la 
Grèce était sauvée. 


[> Al annonce à A3 A2, un fait présent ou passé connu de A1 
mais inconnu de A3. 


1 Al humain: 


Marc nous annonce qu'il vient de se marier. — A1 € fait une 

ANNONCE: ayant devant lui un public, il lui donne à haute 

voix une information pratique: Le président de séance 

annonce aux congressistes un changement de programme. 

* Syn. faible, et administratif: Al AVISE A3 de A2, nom: 
Marc avise ses amis de son changement d'adresse. — Le maire 
publie ዘዘ AVIS pour aviser la population de sa commune 
d'une récente décision du conseil municipal. 

* Al, avec une certaine solennité, annonce un A2 impor- 
tant, syn. il le PROCLAME. Le président du jury proclame les 
résultats de l'examen; il proclame que Jeannot est reçu. 


2. * Al, professionnel de l'INFORMATION ou moyen technique 
utilisé par une personne: Le journaliste / le journal / la 
radio / une lettre nous a annoncé un tremblement de terre 
en Chine. — Dans son COMMUNIQUÉ, le journaliste a recher- 
ché un € effet d'annonce. 

e Al, professionnel de la PUBLICITÉ, est un ANNONCEUR. Les 
particuliers peuvent faire insérer dans la presse des 
€ petites annonces. 

* Al, joueur de cartes, € annonce son jeu: Monsieur Brun 
annonce, syn. DÉCLARE, qu'il a l'as de pique. 


3. Al humain annonce A2 humain: Al, secrétaire, huissier, 
annonce à un personnage important qu'un visiteur est 
arrivé: La secrétaire annonce M. Dupont au ministre: elle lui 
annonce que M. Dupont est là et quil attend. 


APPELER, v. et NOM, n.m. 


A VOC., base savante d'origine latine servant à former des mots 
exprimant l'idée d' appeler. 
ል ONOMA-, -ONYME, bases savantes d'origine grecque servant à 
former des mots exprimant l'idée de non. 
L Les Dupont ont appelé leur fils Jacques: celui-ci 
s'appelle donc Jacques Dupont. 
[> Al humain appelle A2 «A3» 


[^ A2 sappelle «A3». 


1 A2 est humain: 


Monsieur et Madame Dupont ont appelé leur fils «Jacques»: 
celui-ci s'appelle donc «Jacques Dupont». «Jacques» est son 


APPELER ``: 


PRÉNOM et < Dupont» son € NOM de famille, syn. son PATRO- 
NYME. Noii et prénom sont les € noms PROPRES de A2, qui les 
distinguent de toutes les autres personnes. On les écrit avec 
une majuscule. Certaines personnes ont également un SUR- 
NOM souvent fabriqué à partir d'une de leurs caractéristiques 
physiques ou morales; d'autres signent leurs ceuvres par un 
PSEUDONYME, un € faux nom destiné à dissimuler leur véri- 
table identité. Une € lettre ANONYME n'est pas signée, on ne 
connait donc pas le zom de celui qui l'a écrite. Certains bien- 
faiteurs préfèrent ne pas se faire connaitre, ils gardent ou 
conservent l'ANONYMAT. Les gens qui, par leurs actions ou 
leurs ceuvres, se font connaitre par l'ensemble de la popula- 
tion, € se font un nom, acquiérent un certain RENOM ou une 
certaine RENOMMÉE, syn. RÉPUTATION, NOTORIÉTÉ. 

Dans la langue juridico-policière, on appelle parfois les per- 
sonnes concernées par une affaire «le/la DÉNOMMEKE)...» suivi 
de leur nom de famille. On donne aussi des noms aux animaux 
familiers: Le chien Médor, le chat Minet, la vache Rougette... 


Une ONOMATOPÉE (sav.) est un nom formé pour imiter un 
bruit, par ex. < Tic-tac», «vroum!». 


L'ONOMASTIQUE est l'étude scientifique des noms propres, 
qui comprend l'ANTHROPONYMIE, étude des noms de per-, 
sonnes, et la TOPONYMIE, étude des noms de lieux. 


A1 humain s'ADRESSE à A2 humain: 
Il lui signifie que c'est à lui particulièrement qu'il PARLE, et 
pas aux autres, en l'appelant par son prénom s'il est familier 
avec lui et par son nom de famille si c'est un camarade de 
classe ou de travail; sil est respectueux il l'appelle 
< Monsieur» ou < Madame» tout court, sans ajouter le nom 
de famille, et encore moins le prénom. «Monsieur», 
«Madame» suivi du nom de famille est une marque de 
familiarité (ou un anglicisme qui tend à se répandre). Si A2 
est une personnalité, A1 doit l'appeler, respectueusement, 
par son TITRE: Monsieur le Président, Madame la Directrice, 
Monsieur le Maire, etc. 
Syn. Al TRAITE A2 de «A3», oü A3 est le plus souvent un 
adjectif qualificatif dépréciatif comme «imbécile», «idiot», 
«incapable», etc. Le fait de traiter A2 de «A3» est donc très 
proche de l'INSULTE. A1 € traite A2 de tous les nons. 
e Au contraire, et un peu ironique, Al DONNE du «A3» à 
A2, où «A3» est un TITRE flatteur immérité: Vous 
imaginez! Il n'a donné du < Monseigneur! ». 


A2 est non humain: 


La tradition lui a attribué un € nom commun par lequel elle 
le DÉNOMME ou le DÉSIGNE, lui attribue une DÉNOMINATION. 


e aa 
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APPELER 


ll faut appeler un chat un «chat»: il faut € appeler les choses 
par leur nom. € Voilà qui sappelle «parler»: se dit à propos 
d'un discours ou d'une déclaration ferme et solide, qui 
n'admet pas de réplique. 


A2 est unique; la tradition lui a attribué un € nom propre. 
C'est un lieu géographique. La Seine, les Alpes, etc.. C'est 
une époque ou un événement historique: une majuscule 
marque que le nom commun qui les désigne est employé 
comme un noni propre. La Renaissance, le Moyen Âge, la 
Révolution francaise. 
* A2 est bien connu par une majorité de gens, A2 est 
RENOMMÉ, syn. RÉPUTÉ, pour telle ou telle de ses QUALITÉS. 
Cette plage est renommée pour la finesse de son sable. 


A2 est un vin de qualité: il bénéficie d'une € APPELLATION 
contrôlée. Un Châteauneuf du Pape, un Juliénas, etc. 


*A2 est une œuvre artistique ou une production 
intellectuelle: «A3» en est le TITRE, A2 s'INTITULE «A3». 
« Le penseur» de Rodin, «La Liberté guidant le peuple» de 
Delacroix, «Le Misanthrope» de Moliére, etc. 


En grammaire: 


Le NOM (syn. sav.: le SUBSTANTIF), et le VERBE sont les 
€ parties du discours, ou € catégories grammaticales les plus 
importantes, celles sans lesquelles il n'y a pas de PHRASE 
possible. Les noms se subdivisent en noms propres de per- 
sonnes et de lieux, et en noms communs. Les € noms com- 
posés, trés nombreux, notamment dans les langues de 
spécialités, jouent dans la phrase le méme róle qu'un nom 
simple tout en étant formés de plusieurs mots. Ex. pomme 
de terre, oiseau-mouche qui jouent dans une phrase le 
méme róle que carotte, colibri, etc. 


Un nom, ou un € groupe NOMINAL, est le plus souvent pré- 
cédé d'un ARTICLE (classe de la catégorie des DÉTERMINANTS) 
qui en donne le GENRE et le NOMBRE. 1l y a trois types d'articles: 
«le, la, les» sont les € articles définis, «un, une, des» les 
€ article indéfinis, et «du, de la» les € articles partitifs. 


II. Médor a appelé son maitre toute la journée. 


D AI humain (ou animal supérieur) appelle A2 humain (ou 
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animal supérieur) 


Al humain, pour vérifier la présence de A2 dans un 
lieu, le faire venir, ou simplement, attirer son attention, 
s'adresse à lui en donnant de la VOIX, et attend de A2 
une RÉPONSE: 


Il appelle A2 par A3, une INTERJECTION, ou un CRI, ou son 
nom et / ou son prénom, qu'il met au VOCATIF s'il parle une 


langue à déclinaisons. Ohé! Holà! Hou-hou! Paul! Marie! 
Où êtes-vous! — Écoutez! on nous appelle! Luc! Luc! Tu 
viens? Al peut méme être un animal. Médor, le chien des 
voisins, resté seul à la maison, a appelé son maitre toute la 
journée: il n'a pas cessé d'aboyer. 


À lintérieur d'un groupe, A1 € fait l'APPEL, en lisant une 
liste de noms: € à l'appel (de leur nom), les présents répon- 
dent € «Présent!», et les absents € manquent à l'appel. A1 
peut aussi, discrètement, faire à A2 un € appel du pied, 
sous une table, sans que les autres s'en aperçoivent. 


Al INTERPELLE A2, syn. 1 l'APOSTROPHE: il s'adresse à lui 
brusquement. 


Al appelle A2 par téléphone: 


1 lui TÉLÉPHONE. A2 reçoit un € appel téléphonique de A1. 
Alappelle un taxi, la police, les pompiers, etc. A1 RAPPELLE 
A2: il lui téléphone à nouveau. 


Al lance un € appel à l'aide, syn. un € appel au secours: « Au 
secours! Au secours!» 


S'il est religieux, il INVOQUE les puissances divines pour 
qu'elles lui viennent en aide. 


Al humain, ayant envoyé A2 au loin. le RAPPELLE pour le 
faire REVENIR: 


A rappelle A2 son chien, en le sifflant, pour quil revienne 
prés de son maitre. 


Al, soldat, € bat le rappel: au son d'un tambour, il appelle 
des soldats dispersés à se réunir à nouveau. Fig.: Al 
s'efforce de rassembler tous les A2 (amis, partisans, etc.) 
dont il a besoin. 


A], gouvernement, rappelle A2 son ambassadeur: en cas de 
conflit avec le pays oà A2 était en fonction, il lui demande 
de quitter son poste et de revenir. 


A], spectateurs, rappellent A2 comédiens, musiciens: ils 
applaudissent pour les faire revenir sur scène à la fin du 
spectacle. En cas de grand succès, il peut y avoir plusieurs 
RAPPELS successifs. 


Al rappelle A2 à A3 humain: 


A] ÉVOQUE A2 pour A3, A1 se rappelle A2: voir l'article MÉMOIRE. 


En médecine, une € piqure de rappel: une deuxième vacci- 
nation, pour réactiver le vaccin et vérifier son efficacité. 


APPRENDRE 7.) 


lil. Jean a été appelé à de plus hautes fonctions. vue d'obtenir la réformation d'un jugement. Il est impossi- 


- ble de reconsidérer une décision € sans appel. 
L Al une autorité appelle A2 humain à A4 abstrait ; A2 est i i 


appelé (par A1 souvent sous-entendu) à A4. A1 € en appelle 2. Commerce: 
à A4 , Al € fait appel à A4 

A4 est le service militaire: A2 € est appelé sous les drapeaux: 
il doit faire son service militaire. A2 est un APPELÉ. En cas 
de guerre, A1 autorité militaire rappelle A2 les RÉSERVISTES. 


Une organisation publique lance un € appel d'offres pour 
informer les entreprises intéressées d'un projet d'une cer- 
taine importance et des conditions de sa réalisation. Les 
entreprises répondent à l'appel d'offres en faisant des pro- 
A4 est une réunion, une rencontre, une entrevue positions de services. 
importante: avec un certain nombre d'autres personnes, A2 


a recu une CONVOCATION, il est CONVOQUÉ à cette réunion. 


APPRENDRE, v. 

A est une fonction, un poste: A2 a été appelé, NOMMÉ à ce 

poste. Heureux de cette NOMINATION, il l'a occupé jusqu'au A DIDACT-: base savante d'origine grecque servant à former des 
jour où, peut-être ayant été RÉVOQUÉ pour faute grave, il a mots exprimant l'idée d'apprendre. 

dú le quitter. 


A4 est une action: A2 est POUSSÉ, INCITÉ à A4, il répond à 
l'appel de A1. A1 lance un appel aux armes, à la révolte, à la 
prière. Par ses appels à la violence, A1 PROVOQUE des trou- 
bles, c'est un PROVOCATEUR. 


1 Jeannot apprend à nager. Léa apprend à nager à Jeannot. 
© Al humain apprend A2 
> A3 humain apprend A2 à Al 


A4 est un bon sentiment, une qualité, une vertu: A1 € fait 1 A2,à+inf. ou n. abstrait, est une PRATIQUE, un SAVOIR-EAIRE: 


appel ou € en appelle au bon cœur de A2, à sa générosité, à 
son sens du devoir, à sa conscience professionnelle, etc., 
pour obtenir que A2 agisse comme Al le souhaite. 


A est une idée, une théorie, etc. qui sert d'appui à Al: Luc 
fait appel à la théorie de la relativité. 


Al est le Devoir, personnifié. Le Devoir m'appelle: j'ai des 
obligations ailleurs, je dois vous quitter. 


A1 € rappelle à l'ordre ^2: dans une réunion, Al demande 
à A2 indiscipliné de se conformer aux règles, de respecter 
le réglement. 

A4 est un art, un sacerdoce, un destin: A2 est appelé (par 
Dieu? par le Destin?) à jouer un róle important dans la vie 
de son pays, A2 se sent une VOCATION pour la politique. 


Al abstrait appelle A2 abstrait: 


Le crime appelle lu vengeance: il ENTRAINE une réaction qui 
sera une sorte de RÉPONSE, au risque de DÉCLENCHER une 
suite ininterrompue de crimes. 


Cette faute professionnelle appelle une sanction, syn., clle 
EXIGE une punition, comme réponse à la faute. 


iv Domaines du droit et du commerce. 


1 Droit: 


A] humain € fait appel, € appelle d'un jugement, € va en 
cours dappel: A1 s'adresse à une juridiction supérieure en 


A], avec persévérance et sur une certaine durée, s'efforce 
de l'acquérir, seul ou gráce à A3. A3 plus EXPÉRIMENTÉ que 
A], lui transmet ce savoir-faire. 


A1, ENFANT, apprend, avec l'aide de A3, ses PARENTS, à mar- 
cher, à parler, à manger proprement; il apprend les bonnes 
MANIÈRES. Les parents sont les premiers ÉDUCATEURS de 
leur enfant: ils ont beaucoup à lui apprendre. Ils l'ÉDU- 
QUENT, syn. ils l'ÉLEVENT; ils lui € donnent une bonne / mau- 
vaise ÉDUCATION, de sorte que Al sera € bien / mal ÉLEVÉ. 
Un MALAPPRIS (vieux) est un individu grossier, mal élevé. 
L'enfant apprend aussi beaucoup de choses de ses fréres, 
sœurs, grands-parents, etc. Il apprend à vivre en société. 


Al, ÉLÈVE, à l'ÉCOLE primaire: 


Il apprend à lire, à écrire, à compter. Il apprend la lecture, 
l'écriture, le calcul. 


A3, MAITRE ou MAITRESSE apprend tout cela à Al, syn. le lui 
ENSEIGNE. Par son ENSEIGNEMENT, il poursuit l'éducation de 
Al. Son métier est de € faire la CLASSE à ses élèves. D'un bon 
ENSEIGNANT, on dit que c'est un PÉDAGOGUE, il a du sens 
PÉDAGOGIQUE; il a d'ailleurs fait des études de PÉDAGOGIE. 


NB. L'ancienne dénomination officielle du € maitre d'école: 
l'INSTITUTEUR (fém. INSTITUTRICE) a été remplacée à la fin 
du XX“ s. par une nouvelle dénomination administrative: 
€ professeur des écoles. 
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APPRENDRE 


Al, apprenti ou stagiaire: 


ll est € en APPRENTISSAGE, chez un patron, dans une entre- 
prise, apprend à faire tellc ou telle chosc utile dans son 
futur MÉTIER, à utiliscr ses outils, etc. 


A3, FORMATEUR ou TUTEUR spécialisé dans une PROFESSION, 
apprend tout cela à A1; A3 contribue ainsi à la € FORMATION 
initiale / ant. continue de Al. 


A], jeune ou nouvelle RECRUE dans l'armée: 
Il apprend à manier un fusil, à saluer les officiers, etc. 


A3, INSTRUCTEUR, le lui apprend. 


A1 demande à un € MONITEUR d'auto-école de lui appren- 
dre à conduire une voiture, à un € MONITEUR de ski de lui 
apprendre à skier, etc. 


Jeannot € prend des LEÇONS de natation. — Combien coûte 
une leçon d'auto-école? 


Des A3 abstraits (noms ou infinitifs) comme l'ExPÉ- 
RIENCE, la VIE, le SPORT, fairc du sport, les voyages, voyager, 
etc. € apprennent à vivre à Al et contribuent ainsi à la 
€ formation générale de A1. 


La misère apprend à se débrouiller, à supporter la faim et le 
froid. — Faire de la voile m a appris à affronter les intempéries. 


À un enfant qui vient de subir un désagrément par sa faute, 
on dit: Ca t'apprendra à faire attention, la prochaine fois! ou, 
ironiquement: Ca tapprendra à faire l'imbécile! ou 
simplement: € ça t'apprendra! 


A1, CONVALESCENT : 


Aprés un accident ou une longuc maladie, il doit RÉAPPREN- 
DRE à sc servir de ses mains, bras ou jambes; il suit des 
€ séances de RÉÉDUCATION. 


A1, animal de cirque: 


Il apprend à faire des tours grácc à son DOMPTEUR qui le 
DRESSE, qui est chargé de son DRESSAGE. Le tigre apprend à 
sauter à travers un cerceau. On dresse aussi lcs chiens à 
devenir de bons gardiens, à guider les aveugles, etc. 

NB. Un savoir théorique et un savoir faire pratique s'acquièrent 
dans bien des cas, en méme temps: ainsi, Al apprend les 
mathématiques recouvre: il acquiert des réflexes mentaux, 
prend l'habitude de calculer, de résoudre des problèmes, 
(savoir faire pratique) et il mémorise la table de multiplication, 
et certains théorèmes (savoir théorique). Néanmoins, ces deux 
aspects des choses sont linguistiquement distincts, la cons- 
truction à + inf. étant réservée à l'acquisition du savoir faire. 


II. Jeannot apprend l'histoire; il apprend que Jules César a 
conquis la Gaule. 
> AI humain apprend A2; il apprend que A2 
D^ A3 humain apprend A2 à A1; il lui apprend que A2 


1 A2 est un SAVOIR que A3 plus SAVANT que Al, l'aide à 


ACQUÉRIR: 

A2 est unc MATIÈRE ou DISCIPLINE scolaire ou universitaire 
(histoire, la géographie, les sciences naturelles, etc.); les 
divers contenus de cette discipline peuvent étre détaillés par 
que + phrases à l'indicatif . Jeannot apprend la physique; il 
apprend qu'un atome se compose d'électrons autour d'un noyau. 
Al, avec persévérance et sur une certaine durée, s'efforce 
de MÉMORISER ce savoir pour accroitre ses CONNAISSANCES 
THÉORIQUES. Certains élèves ou étudiants € apprennent par 
cœur leurs leçons pour être capables de les répéter mot à 
mot ; cela ne les dispense pas de les COMPRENDRE. A1 ASSI- 
MILE ces connaissances; elles deviennent siennes et cons- 
tituent sa CULTURE. 


A1, d'abord ÉLÈVE puis ÉTUDIANT: 


Il suit l'enseignement de A3 PROFESSEUR de collège, de 
lycée, d'université, et lit dcs LIVRES qui l'INSTRUISENT. 


° Jeannot € a COURS de 9 à 10 avec M. Martin, son professeur 
d'histoire. — Pendant cette € heure de cours, syn. € heure de 
CLASSE, M. Martin fait une LEÇON d'histoire. Il € fait cours, 
syn. € fait classe sur la conquéte de la Gaule par Jules César. 


Une € leçon particulière, syn. un € cours particulier, est un 
cours donné à un élève seul, en privé, pour le mettre au 
niveau voulu dans une matière où il est faible. Certains étu- 
diants € donnent des leçons particulières pour se faire un peu 
dargent. — Jeannot na jamais eu besoin de € prendre des 
leçons particulières. 


Le mot leçon dénomme aussi la partie de son enseignement 
que le professeur donne à mémoriser à ses élèves: 
M. Martin, au début de son heure de classe fait réciter à quel- 
ques élèves la leçon qu'il leur a donné à apprendre la fois pré- 
cédente. 

Un professeur d'université fait, tout au long d'une année, 
un € cours magistral, qui se compose d'un certain nombre 
de leçons ou de cours parfois réunis dans un POLYCOPIÉ ou 
édités en livre. 

Tout cela est INSTRUCTIF. C'est ainsi que A1 s'INSTRUIT, 
acquicrt de l'INSTRUCTION. 


Un AUTODIDACTE: 


Cest un A1 qui apprend A2 seul. sans l'aide d'aucun A3. 


APPUYER 


4. Les DIDACTICIENS: 3. A3, chargé de répondre aux questions du publie utilisateur 
d'un serviee (postes, transports, administration, etc.): 

A], s'étant RENSEIGNÉ auprès de À3 , apprend A2. A3 donne 
à A] un renseignement, A3 renseigne ላ] sur A2. Je viens 
d apprendre que la poste ferme à sept heures. 


Ce sont des spécialistes de la DIDACTIQUE, qui étudient les 
questions relatives à ENSEIGNEMENT et à l'APPRENTISSAGE de 
telle ou telle DISCIPLINE. 


II. Sylvie apprend par la radio le résultat du match; elle 
apprend que Milan l'a emporté sur Barcelone. 


D A1 humain apprend A2 (de / par A3) 


Al peut aussi apprendre A2 en CONSULTANT un € support 
d'information: un ANNUAIRE, un € panneau d'affichage, un 
tableau, un INDICATEUR des chemins de fer, qui INDIQUE 


des faits précis, par ex. les heures des trains. 


1 ለ2, que+phrase à l'indicatif, ou A2, nom résumant eette ! 
4. A3, membre d'un “service de renseignements 


phrase, est une NOUVELLE, une INFORMATION, un RENSEI- 
GNEMENT, une INDICATION: 


A3 humain, oralement ou par écrit, apprend, syn. RAPPORTE, 
RACONTE A2 à Al. 


ላ] peut dire, dans ce cas, qu'il a appris A2 de / par A3 (tour- 
nure impossible dans les parties I et II ci-dessus). 


Sans faire d'effort pour s'en souvenir longtemps, et souvent 
par hasard, il apprend A2 € de la bouche de A3. 


e Jai appris que vous déménagiez dans une autre région. — 
C'est Luc qui ma appris votre déménagement. — J'en ai 
appris de bonnes sur votre compte: on m a RAPPORTÉ des clio- 
ses surprenantes en ce qui vous concerne, syn. à votre sujet. 


Beaucoup de NOUVELLES, vraies ou fausses, s'apprennent par 
€ le bouche à oreille. 


A3 , les MÉDIAS, n.m. (presse. radio, télévision) ou un JOUR- 
NALISTE travailant dans ces médias au service des 
INFORMATIONS: A1 apprend A2 par l'intermédiaire de A3. 


A3 apprend A2 à Al, syn. INFORME ላ] de A2: Je viens 
dapprendre par la radio que le Premier Ministre a démis- 
sionné / la démission du Premier Ministre. 


Les journalistes eux-mêmes apprennent beaucoup de cho- 
ses par les INFORMATEURS qu'ils ont dans les € milieux bien 
inforinés. 


Certaines choses que A3 apprend à ላ] ne sont que de la 
PROPAGANDE: une manière de les lui présenter sous leur 
meilleur jour pour le faire adhérer à certaines idées, ou 
méme de la DÉSINFORMATION: dcs mensonges destinées à 
manipuler l'opinion. 


A2, humain ou abstrait, est MÉDIATIQUE si les gens des 
médias pensent plaire à leur public en le MÉDIATISANT: cn 
en parlant beaucoup. S'ils utilisent plusieurs médias à pro- 
pos d'un méme ለ2, ils font une information, une campagne 
publicitaire MULTIMÉDIA. 


gouvernemental: 


* Al, haut responsable militaire, apprend par (un RAPPORT oral 
ou écrit de) A3, membre du € Service du contre-espionage 
(DST), des secrets concernant les intentions ou projets de 
l'ennenri. — A1, haut fonctionnaire, demande au € Service des 
Renseignements Généraux (RG) des informations sur les agis- 
sements de telle ou telle personne ou groupe. 


A3 humain, INDICATEUR de police (fam. INDIC). Il indique 
certains faits à A1, policier: il lui donne, sur les malfaiteurs 
quil cherche à arrêter, des INDICATIONS (syn. fam. des 
TUYAUX) utiles qui viennent renforcer les INDICES recueillis 
par A1 lui-méme. 


L'INFORMATIQUE : 

C'est la science qui permet de classer et de traiter des mas- 
ses considérables d'informations au moyens de machines 
ÉLECTRONIQUES: les ORDINATEURS. Un ÉLECTRONICIEN est un 
spécialiste de ces machines. 


Un INFORMATICIEN conçoit les PROGRAMMES constituant les 
LOGICIELS destinés à les faire fonctionner. 


La BUREAUTIQUE est l'application de l'informatique aux tra- 
vaux de bureau. 


APPUYER, v. 


1 Jean appuie l'échelle contre le mur. 
D^ Al appuie A2 sur A3 support 


1 Alappuie A2 eoneret sur A3 eoneret pour lui donner de 


la STABILITÉ : 


A1 appuie A2 un objet instable qui risque de TOMBER, sur 
A3 assez SOLIDE pour RÉSISTER à cette chute: Jean appuie 
l'échelle CONTRE ou SUR le mur. 

Le résultat est que A2 concret appuie sur A3, PESE sur lui, 
exerce sur lui une PRESSION et que A3 SOUTIENT A2: 
L'échelle appuie contre Í sur le mur. 


2. 


ል 


APPUYER 


Le € point d'APPUI est le point FIXE de A3 sur lequel A2 PESE 
en partie ou en totalité. La voute € prend APPUI sur les piliers. 


Un LEVIER a besoin d'un point d'appui pour effectuer son 
mouvement: Avec un levier et un point dappui, Archimède 
prétendait pouvoir soulever le monde. 


A3 est un soutien physique: 


En architecture, A2 est la partie haute d'unc construction. 
L'architecte appuie la voute sur des MURS et des PILIERS et sur 
de profondes EONDATIONS. — La voute REPOSE sur les murs et 
les piliers qui la SUPPORTENT. 


A2 est un mur qui SUPPORTE une trop lourde CHARGE: il est 
appuyé / sappuie /, € prend appui sur des CONTREEORTS, des 
ARCS-BOUTANTS qui le CONSOLIDENT. 


A2, un mur qui menace ruine sappuie, est appuyé sur des 
ÉTAIS, syn. il est ÉTAYÉ. 


Emploi tr.: À3 appuie A2. La SOLIDARITÉ entre À2 et A3 qui, 
par l'opposition de leurs forces se maintiennent MUTUELLE- 
MENT en équilibre fait qu'on peut dire aussi que les arc- 
boutants, les contreforts appuient le mur. 


Al humain appuie A2 partie de son corps qui éprouve- 
rait de la FATIGUE si elle n'était pas SOUTENUE sur A3, un 
SUPPORT : 


* Le conducteur appuie sa tête sur l'APPUIE-TÉTE de son siège. 
— Al appuie son dos contre le mur, syn. il sy ADOSSE. — A1 
appuie ses coudes sur la table, syn. il sy ACCOUDE. — La 
€ barre d'APPUI de la fenêtre, placée € à hauteur d'appui, 
permet à A] de s'accouder sil veut regarder par la fenêtre, 
et l'empêche de tomber. 


Emploi pr. Al humain s'appuie, syn. € prend APPUI, sur A3 
concret, solide, qui le soutient. 


° Pour TENIR DEBOUT, pour marcher, Al, accidenté, en réédu- 
cation, sappuie sur des BÉQUILLES. — A1, vieillard, malade 
ou fatigué, s'appuie sur une CANNE ou au BRAS de quelqu'un 
qui lui € donne le bras. — Pour desceudre un escalier raide, 
il vaut mieux € s'appuyer (syn. SE TENIR) à la rampe. 


i. Jean appuie sur le bouton de sonnette pour se faire 
ouvrir la porte. 


58. 


1 Al humain appuie sur A3 pour déclencher un mécanisme: 


I| PESE par son propre POIDS ou avec A2, un INSTRUMENT 
quelconque, mais le plus souvent la MAIN, ou méme un 
DOIGT, sur A3, qui est généralement un élément d'un méca- 
nisme, qu'il sagit de DÉCLENCHER. 


` Jean appuie sur le bouton d'appel de l'ascenseur, syn. plus 
rare il le PRESSE. — Le chasseur appuie sur la détente, syn. 
€ presse la détente de son fusil. — AI appuie (le pied) sur 
l'accélérateur (mais on ne dit pas "presse l'accélérateur) ant. 
il € LÈVE le pied. 


Al appuie sur A3 pour l'ACCENTUER: 


A3, générateur de son. Lucie appuie assez fort sur les touches 
de son piano quand elle veut obtenir des notes APPUYÉES, syn. 
ACCENTUÉES. 


A3, son. Certaines personnes parlent en appuyant (sur) les 
voyelles, (sur) certaines syllabes: elles ACCENTUENT ces sylla- 
bes. — Fig. Dans certaines régions, on parle avec un € accent 
APPUYÉ , syn. PRONONCÉ. 

A3 abstrait: Al appuie sur A3 pour SOULIGNER ላ3, INSISTER 
sur ላ3. Sylvie appuie sur les mérites de la thèse de Léa; elle 
lui fait des € compliments appuyés. 


[1 Jean s'appuie sur Sylvie pour les démarches administratives. 


t Emploi pr. Al humain sappuie sur A3 humain: 


ll COMPTE sur À3 pour le DÉCHARGER de certaines tâches, 
l'empécher de faire des erreurs. Sylvie sappuie, syn. se 
REPOSE entièrement, sur Jean pour l'entretien de la voiture. 


Emploi tr. A3 humain appuie A2 humain: 
Il le SOUTIENT, lui € donne son appui. 


° Dans les situations difficiles, on a besoin d'un appui 
financier, moral, etc. syn. d'un soutien, d'une AIDE, d'une 
PROTECTION. Les militants d'un parti appuient, syn. soutien- 
nent, leur candidat à l'élection. — Ce projet € a reçu l'appui 
du ministère. — Cet homme influent a des RELATIONS et 
pourrait appuyer la candidature de Jean à ce poste, syn. 
fam. le PISTONNER. 


Al sappitie sur A3 abstrait : 


Al fonde son raisonnement, son jugement, son action sur 

A3, données abstraites. 

* Jean sappuie, syn. se EONDE sur des données précises pour 
faire ses calculs. — Pierre s'appuie sur sa propre expérience 
pour aider Jean à preudre une décision. 


Al appuie A2 abstrait sur A3 abstrait : 


* Lavocat appuie, syn. FONDE sa défense sur des arguments 
précis. — Al appuie ses soupçons sur des faits. 
f <` ` e ዎ] ቃ P * , « 
Loc. € à l'appui. Ces éléments nouveaux viennent à l'appui 
de votre thèse. — La culpabilité de cet homme a été démontrée 
€ preuves à l'appui. 


ARBRE A 


ARBRE Fig. La thèse de Léa est trop touffue, elle doit l'élaguer: sup- 
ና primer les passages inutiles. 
A ARBOR-: base savante d'origine latine servant à former des 4. Fig. Dans diverses loe. techniques, l'arbre est un objet 


long comme un ና tronc d'arbre, un axe qui reçoit ou 
transmet un mouvement de rotation: 


mots exprimant la notion d' arbre. 


À SYLV-: base savante d'origine latine servant à former des mots 


- lf. ; á q € 2 € ገ € 
exprimant l'idée de bois ou de forét. * € Arbre moteur, € arbre de couche, € arbre à cames, € arbre 


d'hélice. 
L Les oiseaux font leur nid sur les branches des arbres. 
5. L'arbre, avec les RAMIFICATIONS de ses rameaux, sa strue- 


1 Unarbre est une PLANTE qui POUSSE en HAUTEUR de sa SOUCHE, ture ARBORESCENTE, est le modéle eoncret de toutes sor- 


l'endroit d'où partent ses RACINES, syn. de son PIED, jusqu'à sa 
CIME, syn. à son SOMMET. La TIGE de l'arbre est son TRONC, qui 
se RAMIFIE en plusieurs BRANCHES puis en RAMEAUX. Dimin. 
un ARBUSTE; plus petit et plus mince: un ARBRISSEAU. 


Le tronc et les branches ont un tissu LIGNEUX ; ils sont faits 
de BOIS et couverts d'une ÉCORCE qu'on peut en détacher. 
PR. Il ne faut pas mettre le doigt entre l'arbre et l'écorce: il est 
dangereux de chercher à départager deux adversaires, sur- 
tout 5 115 sont de la méme famille. 


Différents animaux (CHATS, SINGES, ÉCUREUILS, etc.) 
€ montent / grimpent aux arbres et passent de branche en 
branche. Les enfants font un jeu d'agir de même. 


€ Les bois du CERF, ainsi appelés parce qu'ils ont la forme de 
branches RAMIFIÉES, ne sont pas en bois mais en os. 

Un € rameau d'olivier est un symbole de paix depuis qu'une 
colombe en rapporta un à Noé, lui annonçant ainsi la fin du 


déluge (Bible). 


Vie de l'arbre: 


Au PRINTEMPS, € la SÈVE monte et l'arbre pousse des BOUR- 
GEONS, qui deviennent de nouvelles FEUILLES, et des BOU- 
TONS qui deviennent des FLEURS, puis des FRUITS. 


Les arbres ont des durées de vie variables selon les espèces: 
certains peuvent vivre plusieurs siècles. 

Un € arbre mort n'a plus ni sève, ni feuilles; parfois, un arbre 
encore vivant a quelques € branches mortes qu'il faut couper. 
L'ARBORICULTEUR pratique l'ARBORICULTURE: 

Il élève les jeunes € arbres fruitiers dans une PÉPINIERE. 


ll TAILLE les arbres, coupe leurs branches pour leur donner 
une meilleure forme, pour qu'ils produisent des fruits 
meilleurs et plus nombreux. 

L'ÉLAGUEUR ÉLAGUE les arbres trop touffus: qui ont trop de 


branches et de rameaux; il procède à leur ÉLAGAGE: il coupe 
les rameaux inutiles, raccourcit les branches. trop longues 


tes de ramifieations abstraites: 


En anatomie: L'€ arbre bronchique. — L'€ arbre de vie: rami- 
fications de la coupe du cervelet. 


En linguistique: représentation arborescente des divers 
constituants d'une phrase. 

En matière d'état-civil: l'€ arbre généalogique, figure com- 
portant un tronc, un couple qui € a fait souche, pris comme 
point de départ, et des BRANCHES: ses descendants et la 
descendance de ceux-ci: la € branche ainée s'oppose aux 
€ branches cadettes. 


Loc. bibliques: 


Un € arbre de Jessé est la représentation iconographique 
fréquente d'un arbre généalogique partant du patriarche 
Jessé, pére de David, pour aboutir au Christ. 


€ L'arbre de la science du bien et du mal: celui dont Dieu 
avait interdit à Adam et Eve, au Paradis terrestre, de man- 
ger le fruit. 


Le € dimanche des Rameaux (celui qui précède Pâques): le 
jour où les catholiques font bénir des rameaux de végétaux à 
feuilles persistantes: buis, dans le Nord, olivier ou palmier 
dans le Sud, en souvenir de l'entrée de Jésus à Jérusalem, 
salué par une foule portant des rameaux. Ils en gardent chez 
eux toute l'année et en portent une partie au cimetière. 


II. [l'y a dans la forêt de Fontainebleau, des arbres magnifiques. 


[ ] Divers ensembles d'arbres. 


1 Un BOIS est un terrain d'une assez grande étendue cou- 


vert d'arbres, plus ou moins touffu et sauvage: 


La limite du bois, qui le sépare des champs avoisinants est 
sa LISIERE. L'€ ORÉE du bois est sa limite, du point de vue de 
ceux qui se préparent à y entrer: Les chasseurs ont rendez- 
votis à l'orée du bois. 


Un bois tire son nom d'une localité voisine: Le bois de Bou- 
logue. Sous la FUTAIE formée de grands arbres pousse le 
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ARBRE 


TAILLIS ou SOUS-BOIS et, à ras de terre, des € CHAMPIGNONS 
des bois et des € FRAISES des bois, du € MUGUET des bois. 


À l'intérieur d'un bois, un emplacement sans arbres, donc 
mieux éclairé, est une CLAIRIÈRE. 


Un petit bois est un BOQUETEAU. Un € BOUQUET d'arbres 
n'est qu'un petit groupe d'arbres qui se remarquent dans un 
terrain à végétation basse. 

Un pays oà il y a beaucoup de bois est BOISÉ. 

Le bois est, traditionnellement, un endroit solitaire, agréa- 
ble mais dangereux, jadis le domaine du LOUP. Voilà 
quelqu'un € que je ne voudrais pas rencontrer au coin d'un 
bois: parce quil a l'air d'un voyou, d'un agresseur potentiel. 
— Chanson populaire: Promenons-nous dans les bois, pen- 
dant que le loup n'y est pas. — PR. La faim fait sortir le loup 
du bois: une personne qui, depuis longtemps, n'a pas donné 
signe de vie, se manifeste quand elle est dans le besoin. 


Un bois d'une grande étendue est une FORÉT. 

Si elle appartient à l'État, c'est une € forêt domaniale. Une 
€ route FORESTIÈRE, plus large et mieux entretenue que les 
SENTIERS, est tracée à l'intérieur de la forét pour en permet- 
tre l'entretien et l'exploitation. 

Un € garde-forestier, ou simplement un forestier, est chargé 
de la surveillance d'une forét ou d'un bois et habite une 
€ maison forestière. 


L'administration des € Eaux et foréts, les € groupements 
forestiers privés, sont chargés de la gestion des foréts (con- 
servation et exploitation). — La € forêt VIERGE, ou ና forêt 
équatoriale, antérieure à son exploitation par l'homme, est 
particuliérement TOUFFUE: la végétation abondante y rend 
le passage difficile. 

Fig. Ce jardin, cest une vraie forét vierge: il n'est pas 
entretenu; il est encombré de plantes qui y ont poussé en 
liberté. € Une forét de A1 élevés (máts, tours, etc.): un grand 
nombre de ces éléments réunis en un endroit restreint. 


La sylviculture: 


Le SYLVICULTEUR cultive les bois et les foréts; il fait de la 
SYLVICULTURE ; le pin SYLVESTRE pousse dans les forêts, c'est 
une plante SYLVICOLE. Lorsqu'on DÉFRICHE une grande par- 
tie de ces bois, on DÉBOISE, on fait du DÉBOISEMENT ou de la 
DÉFORESTATION; si on en replante, on REBOISE, on fait du 
REBOISEMENT. 


Espaces verts: 


Un bois ENCLOS et plus ou moins aménagé est un PARC, souvent 
attenant à un CHÁTEAU, au sein duquel se trouve ordinairement 
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un JARDIN. Un BOSQUET est un petit groupe darbres plantés 

pour l'agrément. Bois, forêts, parcs, jardins, quand ils sont situés 

à proximité des villes ou en ville, recoivent aujourd'hui le nom 

d € espaces verts. 

e On appelle également parcs, divers espaces fermés par 
des clótures légéres ou du moins limités. Parc pour les 
bébés qui ne savent pas marcher, € parc à bétail, € parc à 
huîtres, € parc de stationnement, syn. PARKING. 

A1 humain PARQUE A2 animal ou humain dans A3, espace 

resserré. Le berger parque ses moutons pour la nuit. — La 

foule est parquée derriére des barriéres. 


5. Plantations d'arbres: 


On plante des arbres en ligne pour donner de l'ombre à une 
rue, une avenue, ou certaines routes de campagne: Une 
avenue plantée d'arbres mène au château. 


On plante en ligne des arbustes ou des arbres sévèrement 
taillés, pour former des HAIES servant de limites entre deux 
champs ou de clôtures pour les jardins. 


Fig. Les curieux € font la haie pour voir passer les illustres 
visiteurs. — Ils leur font une € haie d'honneur : ils sont ali- 
gnés, serrés sur leur passage. 


IIL Diverses sortes d'arbres et d'arbustes. 


1 Feuillages CADUCS et PERSISTANTS: 


Les FEUILLUS € perdent leurs feuilles en AUTOMNE et en pro- 
duisent d'autres au PRINTEMPS; pourtant, certains arbustes 
comme le BUIS et le HOUX les conservent, et méme certains 
arbres comme l'OLIVIER. 


Les RÉSINEUX, dont la sève épaisse et collante est la RÉSINE, 
n'ont pas de feuilles mais des AIGUILLES qu'ils conservent 
tout l'hiver. La plupart d'entre eux sont des CONIFÈRES, ainsi 
appelés à cause de la forme de leurs organes de reproduc- 
tion, notamment la € pomme de pin. 


2. On trouve communément, dans les foréts de France, 


* des feuillus comme le CHÉNE, le HÉTRE, le BOULEAU. La 
graine du chéne est le GLAND, d'une forme caractéristi- 
que, qui a donné son nom à divers objets, notamment en 
passementerie. Celle du hétre est la FAINE, nourriture 
pour les écureuils. 


* des résineux comme le SAPIN, le PIN et, en haute monta- 
gne, le MÉLEZE. 


Un € arbre de Noél est un jeune sapin, resté bien vert le 25 
décembre. qu'on installe dans les maisons, chargé de tou- 
tes sortes de garnitures brillantes. 


3. Les $ arbres FRUITIERS (voir leur nom à l'article FRUIT): 


Plantés en grand nombre dans un jardin, ils constituent un 
VERGER. 


Certaines espëces (pommiers, poiriers), convenablement 
taillées, se prëtent à ëtre cultivés en ESPALIERS, le long d'un 
mur bien ensoleillé, ou en CORDONS, soutenus par des fils 
de fer, pour produire de plus beaux fruits. 


La VIGNE produit le RAISIN; son pied est le CEP et les bran- 
ches les SARMENTS; elle est cultivée, taillée court, dans un 
VIGNOBLE ou grimpant en hauteur sous forme de TREILLE, le 
long d'un mur ou, en BERCEAU, sur un treillage formé de lat- 
tes ou de fils de fer. 


Beaucoup d'arbres fruitiers sont GREFFÉS, ils ont subi une 
GREFFE: on a inséré dans leur tissu un GREFFON, une pousse 
d'un autre arbre pour améliorer leur production. 


Fig. De nos jours, on greffe aussi des organes sur des étres 
vivants du régne animal. A1 abstrait se greffe sur A2: il s'y 
ajoute. Dans le roman de Don Quichotte, des épisodes 
annexes viennent se greffer sur l'histoire du héros principal. 


ARME 


Les architectes peuvent utiliser comme décoration des PAL- 
METTES et les pátissiers faire des gâteaux appelés palmiers. 


Divers arbres d'ailleurs: 


Les SÉQUOIAS d'Amérique sont les plus grands de tous les 
arbres; la feuille d'ÉRABLE est l'emblème du Canada; le BAO- 
BAB est un arbre de la savane; les € FOUGÈRES / LIANES 
ARBORESCENTES des pays équatoriaux sont presque aussi 
grandes et dures que des arbres. La forét équatoriale fournit 
l'ÉBÈNE et toutes sortes d'arbres dont le nom usuel en fran- 
cais est celui des bois d'ÉBÉNISTERIE Les COCOTIERS produi- 
sent des € noix de coco. 


Le suffixe «-AIE» sert à former des noms d'espaces plan- 

tés de certaines espéces d'arbres: 

e Une CHÉNAIE, une HÉTRAIE, une PEUPLERAIE, une OLIVE- 
RAIE, une PALMERAIE. 

Mais pas de toutes, notamment pas des arbres fruitiers: le 

mot CERISAIE n'est guère usuel que dans le titre d'une pièce 

de Tchékov, et un bois de pins est une PINÈDE. 


ARME et ARMÉE, nf. 


4. Les ombrages publics: 


Certains arbres sont cultivés plus particuliërement pour L. Max porte, manie, utilise une arme. 


l'agrément, dans les jardins, pour ombrager les places 1 Divers types d'armes: 


publiques: ce sont les TILLEULS (dont ou peut récolter les 
fleurs pour faire de la TISANE), les MARRONNIERS, les PLATA- 
NES, et le plus beau des conifères, le CÈDRE. 


Le PEUPLIER peut servir à la décoration des jardins, mais il 
est surtout cultivé en grand nombre dans des endroits 
humides, à des fins industrielles. , 


À titre de symboles politiques, on a planté en France. sur 
des places publiques, en 1790 et en 1848, un certain nom- 
bre d' € arbres de la Liberté. 


Le palmier: 


Quoique le PALMIER, soit, en France, un arbre rare, et qu'on 
le trouve davantage dans les OASIS du Sahara, il a une 
importance particulière en ce que ses feuilles sont des PAL- 
MES qui, dans l'Antiquité, étaient données aux vainqueurs 
comme symbole de leur victoire. 


D'où fig.: A1 humain, dans une compétition ና a remporté la 
palme. Des récompenses ou décorations comme la € palme 
d'or, les € palmes académiques. Le PALMARÈS: liste des per- 
sonnes ayant obtenu des prix en compétition. Dans l'icono- 
graphie chrétienne, certains saints sont représentés tenant 
la € palme du martyre: symbole d'une victoire spirituelle. 


Les € armes LÉGÈRES sont des objets concrets, utilisés surtout 
à la GUERRE ou à la CHASSE, et qui permettent à A1 humain, 
SOLDAT ou CHASSEUR, qui les porte à la main, qui s'en ARME, 
qui en est ARMÉ, dont elles constituent 'ARMEMENT, qui a 
appris à les MANIER, d'ATTAQUER, de BLESSER ou de TUER ላጋ, 
humain ou animal. Ce sont des € armes OFFENSIVES. 


Il y a aussi des € armes DÉFENSIVES qui permettent à Al 
humain de se PROTÉGER, de de se DÉFENDRE contre les ATTA- 
QUES de A2 humain: l'ARMURE des anciens chevaliers, la 
CUIRASSE, le CASQUE, et le BOUCLIER, le € gilet pare-balle. 
Aujourd'hui, on BLINDE les chars, les navires, etc. au moyen 
d'épaisses € plaques de BLINDAGE en métal qui augmentent 
leur résistance aux projectiles. 


La pratique des € arts MARTIAUX (du nom de MARS, dieu de 
la GUERRE en latin) permet à l'homme, tant pour l'ATTAQUE 
que pour la DÉFENSE, de transformer son corps, et particu- 
lierement ses bras et ses jambes, en de véritables armes, 
notamment dans la LUTTE € au corps à corps. Max a um € air 
martial: l'air d'un homme sans peur et sür de sa force. 


Fig.: Les antibiotiques sont une arme contre les maladies infec- 
tieuses. Al humain € a des armes, Al est ARMÉ: A1 8 des qua- 
lités physiques ou intellectuelles qui lui permettront de se 
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ARME 


défendre dans la vie, de se faire une place dans la société 
(ant. il est DÉSARMÉ). A1 € fait ses premières armes: Al 
acquiert sa première EXPÉRIENCE. 


Les ና armes BLANCHES: 


Destinées à PERCER ou à COUPER tout ou partie du corps de 
A2, elles sont constituées d'une partie métallique AFFILÉE et 
TRANCHANTE, la LAME, dont la taille varie selon les armes, 
fixée à une POIGNÉE (un POIGNARD, une ÉPÉE, un SABRE) ou 
à une HAMPE (un JAVELOT, une LANCE). 


Fig. Une arme € à double tranchant: un procédé qui pcut 
étre aussi bien utile que nuisible à son utilisateur. 


L'ARC permet à A1 de lancer des FLÈCHES pour atteindre A2 
à distance. 


ላ] a aussi la possibilité d'ASSOMMER A2 en le frappant sur 
la téte avec une MASSE, une MASSUE, ou une MATRAQUE. 


Les € armes à FEU: 


Elles projettent des BALLES en PLOMB mues par l'EXPLOSION 
de la POUDRE contenue dans des CARTOUCHES introduites 
dans une partie cylindrique appelée CANON, dont la taille 
varie selon les armes. Ex. un REVOLVER, un PISTOLET, une 
CARABINE, un FUSIL. 


La MITRAILLEUSE, le FUSIL-MITRAILLEUR et la MITRAILLETTE 
sont des € armes AUTOMATIQUES qui MITRAILLENT, projet- 
tent successivement et rapidement plusieurs balles. La 
MITRAILLE est l'ensemble des projectiles qu'on peut recevoir 
dans une bataille. 


A] peut aussi lancer des ና GRENADES EXPLOSIVES sur A2, ou 
cacher des MINES dans le sol, qui EXPLOSERONT sur le pas- 
sage de A2. 


Al FUSILLE A2, le € passe par les armes: A2, condamné à 
mort, est EXÉCUTÉ par les balles tirées par un groupe de sol- 
dats armés de fusils, le € peloton d'exécution. 


Fig. Al ne dit rien mais € fusille du regard A2 qui vient de 
faire quelque chose qui lui déplait énormément. 


Les $ armes LOURDES, syn. l'ARTILLERIE: 


Ce sont des armes à feu constituées de CANONS montés sur 
des CHASSIS fixes ou mobiles, et qui permettent à A1, ARTIL- 
LEUR, de lancer des BOULETS (guerre ancienne) ou des OBUS 
et ROQUETTES (guerre moderne) destinés à DÉTRUIRE les 
constructions, MURS, REMPARTS, FORTS, FORTINS, FORTIFICA- 
TIONS à l'ABRI desquels se tient A2. 


A] a aussi la possibilité de lâcher en l'air des BOMBES au- 
dessus de ses objectifs à partir d'un BOMBARDIER, de TÉLÉ- 
GUIDER des MISSILES vers des CIBLES trés éloignées. 


AL peut aussi envoyer sous l'eau des TORPILLES en direction 
d'un navire; un TORPILLEUR est un navire spécialement équipé 
በና ENGINS lance-torpilles pour TORPILLER les navires ennemis. 


Fig. L'opposition a torpillé le projet du premier ministre: elle 
l'a fait échouer par des manœuvres sournoises. 


Le désarmement: 


Lorsque, dans une GUERRE, un pays est vaincu, le vainqueur 
le DÉSARME, il procède à son DÉSARMEMENT: il lui retire son 
armement et ses MUNITIONS (balles, obus, etc.) et dissoud 
ses armées. 


De méme, on peut désarmer un individu unique, porteur 
d'une arme. Fig. La maitresse veut punir un élève, mais sa 
naïveté la désarime; elle trouve sa naïveté DÉSARMANTE: elle 
ne le punira pas; elle se sent incapable de lui faire le moin- 
dre reproche. 


I. Max est officier dans l'armée de l'air. 


1 La composition de l'armée: 


L'armée est un ensemble de Al humains ARMÉS et vêtus 
d'un UNIFORME, les SOLDATS, qui ont pour mission de DÉFEN- 
DRE leur pays contre les ATTAQUES d'un autre pays. L'armée 
RECRUTE de jeunes RECRUES, fait du RECRUTEMENT, pour 
renouveler ou augmenter ses EFFECTIFS. 


Tous les États ont une € armée de métier, composée de 
ና MILITAIRES de CARRIÈRE, et de soldats volontaires, les 
ENGAGÉS. Certains connaissent la CONSCRIPTION qui oblige 
les jeunes hommes, les APPELÉS du CONTINGENT, à faire leur 
ና SERVICE MILITAIRE: ላ! est € à l'armée pendant la durée de 
ce service. En cas de GUERRE, l'armée fait également appel 
aux RESERVISTES. 


Al est MILITARISTE s'il est partisan d'une armée forte et d'un 
systéme politique appuyé sur l'armée. 


Des MERCENAIRES sont des soldats professionnels, étrangers 
au pays qui les emploie, qui se font payer pour leurs services. 


L'organisation militaire: 
Al est dans un RÉGIMENT de € l'armée de terre, ou dans 
€ l'armée de l'air, ou dans la MARINE. 


Pour savoir si un SOLDAT est dans l'INFANTERIE, l'ARTILLERIE 
ou la CAVALERIE (les BLINDÉS), on lui demande € dans quelle 
ARME il est (et non *dans quelle armée). 


Une armée est divisée en € corps d'armée. La GENDARMERIE, 
composóe de GENDARMES, et la LÉGION, composée de 
LÉGIONNAIRES, sont des corps d'armée. 


Une MILICE, formée de MILICIENS, est un CORPS 
PARAMILITAIRE: l. Troupe supplétive chargée de renforcer 
la police ou l'armée. — 2. Formation illégale chargée par une 
certaine communauté de la défendre. 


La hiérarchie militaire: 


L'armée est une INSTITUTION organisée selon une HIÉRARCHIE 
trés stricte: au sommet, les MARÉCHAUX, puis les OFFICIERS 
(comme le LIEUTENANT, le CAPITAINE, le COMMANDANT, le 
COLONEL, le GÉNÉRAL) et SOUS-OFFICIERS (comme l'ADJUDANT 
et le SERGENT), et les € SIMPLES SOLDATS. 


Dans la marine, l'officier le plus élevé est l'AMIRAL. 


En temps de PAIX, l'armée est CANTONNÉE dans des CASER- 
NES. elles-mémes situées dans des villes de GARNISON. Elle 
se livre régulièrement à des MANŒUVRES destinées à 
l'entrainement des TROUPES. 


Un territoire DÉMILITARISÉ: un territoire sans soldats, sans 
garnisons. 


En cas de faute grave au sein de l'armée, un militaire est jugé 
par une € cour martiale, un tribunal où les juges sont des 
officiers qui appliquent la € loi martiale en temps de guerre. 


Emploi figuré: 


Par extension, € une armée de A1: un grand NOMBRE, une 
FOULE de Al. 


Une armée de termites s est attaquée à la charpente de la maison. 


Le RANG: 


Les soldats sont régulierement amenés à se présenter € en 
rangs devant leurs officiers, au point que «le,rang» signifie 
les hommes de TROUPE, les simples soldats. 


D'oü un € officier sorti du rang: un simple soldat devenu 
officier par ses mérites, non par des études dans une 
€ école militaire. 


Par opposition à une FILE où des A1 sont les uns DERRIÈRE 
les autres, dans un rang, les Al sont les uns à CÔTÉ des 
autres. Dans un DÉFILÉ militaire, chaque soldat est donc à 
la fois dans une file et dans un rang. 


Fig. A1 € rentre dans le rang: il accepte la DISCIPEINE d'un 
groupe et renonce à son statut privilégié. A1 € se met sur 
les rangs: il rejoint les divers candidats à un poste ou à 
une fonction. 

Par extension: dans certaines écoles, par imitation des 
comportements militaires, on demande aux élèves de € se 
mettre en rangs dans la cour et de faire silence dans les 
rangs avant d'entrer en classe. 


ARRÉTER 


ARRÉTER et CESSER, v. 


L Legendarme arréte les voitures et leur fait prendre une 
déviation. 


1 Al humain arréte A2 en mouvement: 


Le gendarme arréte les voitures. — Peudant ma promenade, 
j'ai été arrêté par un bavard qui ዘፀ RETENU un quart d'heure. 
A] INTERCEPTE A2, un ballon, une lettre, un message, un 
véhicule, etc.: il arréte son mouvement et l'empéche d'arri- 
ver à destination. 


Al concret arrête A2 concret en mouvement: il lui € fait 
OBSTACLE. La haie arrête le veut. — Nous avons été arrêtés par 
un tronc d'arbre étendu en travers de la route et avons dû faire 
demi-tour. 


Syn. Al IMMOBILISE, STOPPE (fam.) A2 en mouvement. ላ] 
BLOQUE A2: il lui interdit tout mouvement: Le joueur bloque 
le ballon. — Sur la route des sports d'hiver, nous avons été blo- 
qués par la neige. — La machine se bloque: quelque chose 
l'empéche de tourner. — Fig. Les salaires, les prix, un compte en 
banque, etc. peuvent étre bloqués. — La situation est bloquée: 
personne ne veut faire de concessions. — Nous sommes dans une 
situation de BLOCAGE. Cominent la DÉBLOQUER? 


Al arrête A3, le mouvement de A2: 


Quand l'accident est arrivé, les organisateurs ont décidé 
d'arrêter la course. 


Par analogie A1 arrête A2 en activité, ou A3, activité de A2: 
il retient A2, l'EMPÉCHE de CONTINUER A3. 


e Nous avions imis en route ዘዘ beau projet, mais le manque 
d'argent nous a arrêtés. — Le projet a été arrêté pur manque 
d'argent. — Quand Max entreprend quelque chose, il va 
jusqu'au bout, € rien ዘር l'arrête. 

Syn. A1 INTERROMPT, COUPE, ENTRECOUPE A3: il l'arrête provi- 

soirement. Les organisateurs interrompent la course: il s'agit 

d'une simple INTERRUPTION; elle REPRENDRA un peu plus tard. 


* Les 24 heures du Mans sont une course qui dure 24 heures 
ና sans interruption. — Lélectricien a COUPÉ le courant pour 
faire une réparation au moyen d'un INTERRUPTEUR. — Les usa- 
gers ont été prévenus d'une COUPURE de courant. — La ména- 
gère ENTRECOUPF sa journée de travail de quelques PAUSES pour 
se reposer en lisant le journal on en regardant la télévision. 

Al interrompt / coupe (fam.) A2 humain: il lui € COUPE la 

parole. Pendant que lorateur parlait, un contestataire la 

interrompu: il a repris le fil de son discours au bout de quelques 
minutes. — Excusez-moi, je vous ai coupé; reprenez, je vous en prie! 
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ARRÊTER 


Al SUSPEND A3 abstrait (du verbe SUSPENDRE, style 
administratif): voir l'article PENDRE. 


A] POLICIER arrête A2 humain: 


ላ] met EIN aux activités de A2, auteur présumé d'une INERAC- 
TION, ou d'un DÉLIT en le privant au moins provisoirement de 
liberté. A2 est € en état d'ARRESTATION. Il pourra étre envoyé 
dans une € maison d'ARRÊT, une PRISON; dans l'ARMÉE, A2, 
OFEICIER coupable d'une faute grave, est € imis aux ARRÊTS. 
Syn. Le policier CAPTURE (verbe) le bandit. — Le trappeur cap- 
ture une bête sauvage; il est fier de sa CAPTURE (nom). 


Al ENTRAVE A2, un animal: 


Il lui fixe aux pattes une ENTRAVE en bois pour l'empêcher de 
se sauver. — Fig. (plus courant): A] entrave A3, activité de 
A2. Un camion accidenté entrave la circulation. — Des collè- 
gues malveillants font tout pour entraver la carriére de Luc. 


Al, médicament, ENRAYE A3, maladie: l'empêche de se 
développer. Quelques cachets d'aspirine ont suffi pour 
enrayer mon rhume. 


Al RÉPRIME A3, un phénomène peu souhaitable: l'empé- 
che de se développer, le fait cesser. Devant cette mauvaise 
plaisanterie, Jean a réprimé sa colére, et Sylvie a réprimé un 
éclat de rire. — Le ministre de l'Intérieur voudrait réprimer la 
délinquance en recourant à la RÉPRESSION. 


IL Les enfants, arrétez de faire du bruit! 


1 A2 s'arrête: 


Que Al soit mentionné, ou, plus souvent, ne le soit pas, A2 
qui était en mouvement depuis un certain temps, s'arrête à 
un certain point de l'espace A4: il ne CONTINUE pas plus 
avant son mouvement À3, généralement sous-entendu. 


* Lavalanche s'arrête au pied de la montagne. — Apercevant 
un tronc d'arbre étendu en travers de la route, nous nous 
somines arrêtés et avons fait demi-tour. 


A2, VOYAGEUR ou VÉHICULE, s'arrête en un lieu A4. Tous les 
conducteurs doivent € marquer ዘዘ temps d'arrêt quand ils 
voient un panneau marqué STOP. Max ne s'est pas arrêté au 
stop; il a eu un accident par | efus de priorité. 


Si A2 est un véhicule de transports publics, A4 est un 
ARRÊT (d'autobus), une STATION (de métro), une GARE (pour 
les trains), une ESCALE (pour les bateaux). 


La voiture sest arrêtée: elle s'est IMMOBILISÉE, elle est € à 
l'arrêt, € en STATIONNEMENT, elle STATIONNE un certain 
temps, selon ce que les voyageurs avaient à faire en A4. 


Ou bien le véhicule est € en PANNE, si l'ARRÊT est accidentel; 
il faut, alors, le faire DÉPANNER par un DÉPANNEUR. 


En voyage, on fait des HALTES en cours de route pour sc 
reposer, et on € fait ÉTAPE pour la nuit: on sarréte à un 
hótel, on y DESCEND. Le verbe s'arréter, qui signifie en géné- 
ral le moment oü le mouvement cesse, signifie parfois la 
prolongation de l'immobilité. Au cours de notre voyage, nous 
nous sommes arrêtés une semaine dans un charmant village 
autrichien: nous y avons SÉJOURNÉ. 


e Fig. A2 humain s'arrête à /sur A4 abstrait: Al accorde à 
A4 un INTÉRÊT particulier, par rapport à d'autres points sur 
lesquels il PASSE rapidement; il trouve que A4 mérite plus 
de RÉFLEXION ou que A4 pose un PROBLÈME. Vois vous arré- 
tez à des détails qui, pour moi, sont sans importance. — Ne 
vous arrêtez pas aux apparences, allez au fond des choses! 


A2 (s'arrête, syn. CESSE de A3 inf., ou arrête / cesse A3, 
nom d'action: 


Il ne CONTINUE pas à faire A3. 


e Inquiet pour sa santé, Max a arrêté / sest arrêté de fumer, 
syn. il a cessé de fumer: il ne fume plus. — Cessez de bavar- 
der, on ne sentend plus! — La voiture s'arrête de rouler. — 
Mécontents de leurs salaires, les employés de cette entreprise 
ont décidé d'arrêter / de cesser le travail. Si un € ARRÊT de 
travail de quelques heures ne suffit pas, ils sont prêts à faire 
une GREVE de plusieurs jours. 

€ Arrétez les frais!: N'achetez plus rien, ne payez plus rien; 
fam. Ne continuez pas dans cette voie, c'est inutile. trop 
fatigant ou dangereux. — Un CESSEZ-LE-FEU: au cours d'une 
guerre, un ordre officiel de suspendre les combats. À la 
forme négative: Léa n'arrête pas de chanter, elle chante 
€ sans arrét: tout le temps. 


* Quand l'infinitif A3 est celui d'un verbe impersonnel. ces- 
ser devient aussi impersonnel (plus facilement que 
arrêter): Il a cessé de pleuvoir vers 8 heures. 


Sans CESSE: 


* Marie se plaint € sans cesse: tout le temps. — Ses plaintes 
nont € ni fin ni cesse. — Elle € n'a de cesse (litt.) qu'on ne 
l'écoute (v. au subj.) raconter ses malheurs: elle vous 
importune sans arrêt jusqu'à ce qu'on l'écoute. — Ses 
plaintes sont INCESSANTES: elles se reproduisent très sou- 
vent, syn. elles sont CONTINUELLES. — Une pluie incessante 
ne cesse pas, syn. une pluie CONTINUE. 


Une CESSATION: terme juridique (syn. usuel, ARRÉT) qui 


semploie en langage officiel pour parler de la fin officielle 
d'un processus. La cessation du travail, des hostilités, etc. — 


4. 


Une entreprise € en cessation de paiement : en faillite, qui n'a 
plus assez d'argent pour payer ses employés et ses créanciers. 


A3 s'arrête / cesse: 


° Les conversations se sont arrêtées quand l'orchestre s'est mis 
à jouer. — Les grèves se sont arrêtées et le travail a repris. — 
Le développement de cet enfant s'est arrêté, il n'aura jamais 
la taille d'un adulte. 


° Le bruit a cessé et a fait place au silence. — La pluie, le vent 
cessent. — C est trop d'abus! Il faut que ça cesse! — € Toutes 
affaires cessantes, Jean a couru voir Sylvie à la maternité: en 
interrompant toutes ses occupations, si importantes 
soient-elles. 


Citation passée en proverbe: «Et le combat cessa faute de 
combattants» (Corneille, Le Cid). 


Il. Le ministre prend un arrêté. 


1 ለ] met fin à une période de réflexion, de discussion, et 
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ARRÊTE (rare), syn. courant DÉCIDE, finalement et défini- 
tivement, que+phrase à l'indic.: 


* Jean et Sylvie ont arrété que Jeannot ira en pension l'an pro- 
chain. — Nous avons arrêté le lieu de notre prochaine ren- 
contre. — C est une chose arrêtée: une décision prise. — ላ] 
€ arréte un marché: le prix est arrêté. — Un € arrêté de 
compte est un règlement définitif. 


Al est MAGISTRAT et sa DÉCISION fait l'objet d'un texte 
officiel: un ARRÊT. 


Al est MINISTRE et sa décision fait l'objet d'un texte officiel: 
ARRETE. 

Al humain a des idées € (bien ) arrêtées: | 

il sait ርር qu'il veut, considère qu'il na plus à réfléchir, il pense 
qu'il a absolument raison et les autres absolument tort. 

Jean a la volonté bien arrêtée de ne pas céder à Sylvie; il a 
décidé de ne pas changer de voiture. 


ARRIVER. v. 


L. L'avion est arrivé à Roissy en provenance de Dakar. 


D» A1, en mouvement, arrive à un lieu A3 


Al, PARTI d'un lieu A2, arrive à (ou autre préposition de 
lieu) un lieu A3: 

A] termine un déplacement: il arrive de A2, son ና point de 
DÉPART, à A3, son € point d'ARRIVÉE. — Syn. intensif: il PAR- 
VIENT à A3. Les touristes arrivérent à Paris, et parvinrent 


devant la Tour Eiffel. 


ARRIVER . 


Un lieu où l'on arrive facilement est un lieu € facile d'ACCES, 
syn. ACCESSIBLE. Un lieu où l'on ne peut pas arriver ou très 
difficilement est INACCESSIBLE. Le sommet du Ballon 
d'Alsace est accessible aux promeneurs, mais celui du Mont- 
Blanc est inaccessible aux personnes mal entrainées. 


A1, humain ou concret, une lettre, un colis, € arrive à bon 
port : il termine son voyage sans incident. A1 € arrive / par- 
vient à DESTINATION: au lieu où il avait projeté d'aller. 


Al arrive jusqu à A3 humain: il entre en relations avec un A3 
difficile à joindre. Comment êtes-vous arrivé jusqu'à nous / 
jusquau Président de la République? 


Al peut étre abstrait. Les nouvelles qui nous parviennent 
sont inquiétantes. 


On peut indiquer: 


e PE heure / la date d'arrivée, précise ou imprécise. Vous êtes 
arrivés à temps, tót, tard, à l'heure, etc. L'arrivée du courrier 
est prévue vers midi. 


* l'itinéraire, le moyen de transport, la maniére, l'ordre d'arri- 
vée. Je suis arrivé mardi 22 aout à 13 h. par l'ouest, en voiture, 
en courant, en téte, premier, € bon dernier, etc. — Mon che- 
val préféré a franchi le deuxième la € ligne d'arrivée. 


A3, le € lieu d'arrivée, peut n'étre pas exprimé, s'il est 
évident: 
A2, le € lieu de PROVENANCE, n'est précédé de € en prove- 


nance de que si A3 est exprimé, sinon «de» est suffisant. 
J'arrive de Lyon. 


Au présent, Al, encore mobile, se trouve dans la toute 
derniere partie de son déplacement: 


Les voilà qui arrivent, syn. APPROCHENT. 


Au passé, Al a terminé son déplacement: Nous sommes 
arrivés! Est-ce que le courrier est arrivé? 


Arrivé en A3, A1 ne s'y immobilise pas forcément: L'eau 
arrive au niveau du quai; elle peut encore monter. 


Un ensemble de ላ] concrets qui arrivent par un moyen de 
transport quelconque est un ARRIVAGE de ላ]: Le poisson- 
nier attend un arrivage de truites d'un moment à l'autre. 


Normalement, une arrivée est programmée, prévue, non 
seulement de A1 humain qui part mais aussi de A3 humain 
qui l'attend. Pourtant, parfois, Al arrive chez A3 ና à 
l'IMPROVISTE, sans l'avoir prévenu. A3 est SURPRIS, pas tou- 
jours agréablement. 
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5. Al arrive / parvient à un TERME A3 dans le temps: 


Des manuscrits trés anciens sont parvenus jusquà nous. — 
Mathusalem est arrivé à l'âge respectable de 639 ans (Bible). 


IL. Marie est arrivée à résoudre son probléme. 


> Al humain (en) arrive à A3 abstrait 


1 AI, parti d'un projet A2 qu'il ESSAYAIT de réaliser, arrive 


à A3, ACHÈVEMENT de son entreprise: 


A3 est un n. ou un pr. indéf. A1 arrive / parvient au bont, au 
terme, au but, à ses fins, à tout, à rien, à la conclusion que, etc. 


A3 est un inf. Je suis enfin arrivé à comprendre ce qu'il voulait 
dire. — Syn. Al RÉUSSIT (A3 nom ou à A3 inf.). Al arrive à ses 
fins, trouve ce quil cherchait, résout ዘዘ problème, gagne une 
compétition, devient célèbre, etc. C'est une RÉUSSITE, un SUCCES. 


e Ant. Al ÉCHOUE (à A3 inf.), c'est un ÉCHEC. A3 s'avère 
INACCESSIBLE pour À ! : A3 est trop loin, trop haut, trop dif- 
ficile pour A1. 


A] arrivera, A] est arrivé: 


A3, non exprimé, est un niveau social plus élevé que celui 
auquel A1 appartenait à sa naissance. Cet enfant est doué et 
travailleur, il arrivera. 


Celui qui s'efforce d'urriver au détriment des autres par des 
moyens peu honorables est un ARRIVISTE et celui qui est arrivé 
ainsi, s'il n'a pas les manières de son nouveau statut social, un 
PARVENU: Monsieur Jourdain étalait un luxe de parvenu. 


Al humain en arrive (mais pas *parvient) à + inf.: 


ላ] termine par la pensée un parcours qui va du début d'une 

réflexion jusqu'à sa CONCLUSION. Les inf. sont donc souvent 

du type «penser, croire, se demander, imaginer, se dire», etc. 

° J'en arrive à me demander si je n'ai pas rêvé. — Éric a été tel- 
lement persécuté par ses collègues qu'il en est arrivé à démis- 
sionner, syn. il € en est VENU à démissionner, il € a FINI par 
démissionner. 


[ዚ H m'arrive souvent de faire des cauchemars. 
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P Al abstrait arrive (mais pas *parvient) à A3 humain. 


L Al abstrait arrive à A3 humain et, emploi impers. il 


arrive Al à A3: 

Au bout d'un enchainement de causes et d'effets prévus ou 

imprévisibles, des ÉVÈNEMENTS se PRODUISENT, SURVIEN- 

NENT, qui affectent la vie de A3, soit par leur caractere inso- 

lite, soit par leur gravité. 

* De drôles de choses sont arrivées à Paul pendant ses vacances. 
— Si quelque chose lui arrive, prévenez-moi. — Al racontera, 


par exemple: il m'arrive en ce moment ou il mest arrivé 
l'autre jour une dróle d'HISTOIRE, une AVENTURE incroyable, 
un coup de CHANCE inouï, de graves ENNUIS, une triste MÉSA- 
VENTURE, un grand MALHEUR, une terrible CATASTROPHE, etc. 


Lorsque A3 représente tout le monde ou n'importe qui, il n'est 
pas exprimé: Ce sont des choses qui arrivent. Ca arrive. — Il 
arrive parfois qu'on ne sache pas conunent faire pour bien faire. 
— Il est arrivé un malheur. — Ça devait arriver! — PR. Un ዘጠ 
heur n'arrive jamais seul. — Tout arrive! s'exclame A3 à propos 
d'un événement qui se produit et quil n'attendait plus. 

Il arrive à A3 de Al, inf. ou: il arrive que A1, phrase au subj.: 
A2 fait ou subit parfois ce qu'exprime l'inf. ou la phrase: Il 
arrive à Jean d'écouter de la musique quand il a ዘዘ peu de 
temps libre: il écoute parfois de la musique. — Il arrive que 


Jean se mette en colère quand on le contrarie. 


Al, nom de temps, arrive (sous-entendu MAINTENANT, à 
un A3 non précisé) de + inf.: 


° Le moment de se quitter va urriver, syn. Le moment / le jour / 
le temps est VENU, € l'heure a souné, cest le moment / cest 
l'heure de se quitter. — «Le jour de gloire est arrivé» (dans «la 
Marseillaise»). 


ART, n.m., et TECHNIQUE, n.f. et adj. qual. 


I. La pratique d'un art est une joie. 


1 Al humain, un ARTISTE, pratique habituellement un art: 


son activité principale est de CRÉER A2, son ŒUVRE, ou 
d'INTERPRÉTER les ceuvres des autres dans le but de faire 
quelque chose de BEAU. Son art est l'ensemble des MOYENS 
qu'il met en œuvre pour atteindre ce but. Ce qu'il produit 
est ARTISTIQUE. 


Un vrai artiste a du TALENT: de bonnes aptitudes dévelop- 

pées par le travail, et parfois du GÉNIE, s'il est particulière- 

ment INSPIRÉ, si son ceuvre exprime sa nature profonde et 

les aspirations de son temps. 

e Emploi adj. Jean est artiste: il a certaines qualités d'un 
artiste, sans étre forcément un artiste PROEESSIONNEL. Il se 
peut qu'il pratique un art en AMATEUR. 


Les Beaux-Arts: 


À I'* École des Beaux-Arts, on apprend, traditionnellement, 
les techniques des € arts plastiques pratiqués depuis les ori- 
gines de l'humanité, dont le but est la création de FORMES, 
de VOLUMES et de COULEURS satisfaisants pour la VUE: le DES- 
SIN, la PEINTURE, la SCULPTURE et l'ARCHITECTURE. pratiqués 
par des DESSINATEURS, des PEINTRES, des SCULPTEURS et des 


ARCHITECTES. Un art plus récent. la PHOTOGRAPHIE, con- 
cerne aussi la vue. 


Toute grande ville a un € MUSÉE des beaux arts où des COL- 
LECTIONS d'œuvres plus ou moins représentatives d'un cou- 
rant artistique ou du talent d'un artiste sont EXPOSÉES. 


Une € ville d'art est une ville où il y a de nombreuses 
€ œuvres dart. Un livre 0 € histoire de l'art fait l'histoire des 
arts plastiques: un € livre d'ari présente des reproductions 
d'œuvres d'art. 


La peinture et la sculpture peuvent copier la NATURE, en 
l'interprétant plus ou moins; c'est de 1. € art FIGURATIF, ou 
sen écarter tout à fait; c'est de | art ABSTRAIT; l'E art popu- 
laire, spontané et traditionnel, s'oppose à l'art savaut, offi- 
ciel, académique. PR. La critique est aisée, mais l'art est 


difficile (Boileau). 


Les matériaux: 


Dans les arts plastiques, les MATÉRIAUX utilisés (PEINTURE, 
pour les PEINTRES, PIERRE, TERRE GLAISE, PLÂTRE, BRONZE 
pour les sculpteurs, PIERRE, BÉTON pour les architectes, 
etc.) ont une grande importance. 


Quand une € œuvre d'art s'abime, on peut la faire RESTAU- 
RER par un RESTAURATEUR qui en assure la RESTAURATION 
par des techniques de plus en plus fines. 


Dans d'autres arts, le matériau est immatériel: celui de la 
MUSIQUE est sonore, constitué par les SONS de la voix 
humaine ou ceux des instruments; celui de la LITTÉRATURE, 
notamment la POÉSIE est linguistique: ce sont les MOTS 
d'une langue; celui de la danse est le MOUVEMENT. 


Divers arts combinent des éléments visuels avec des élé- 
ments musicaux et / ou du texte: ce sont la DANSE, le THÉA- 
TRE, l'OPÉRA, le CINÉMA, pratiqués par des DANSEURS, des 
€ artistes lyriques, des COMÉDIENS. Ce sont des € arts com- 
plets qui satisfont à la fois la vue, l'ouie et l'esprit. Dans ces 
arts, les artistes sont, pour la plupart, non des créateurs mais 
des INTERPRÈTES qui donnent la vie à une œuvre qui sans eux 
resterait virtuelle, lettre morte. 


Tout artiste adopte un STYLE commun à toute son époque, 


par ex. en architecture, les styles ROMAN et GOTHIQUE au 
Moyen Âge, puis le style BAROQUE, et le style CLASSIQUE, sim- 
ple et noble, inspiré de l'antiquité, le € modern style du début 
du XXE s. Ou du moins, il se rattache à un € courant artisti- 
que de son époque. On précise souvent, à propos d'une 
ceuvre, son époque et / ou son lieu d'origine, oü se développa 
une certaine ÉCOLE. L'architecture médiévale, la peinture fla- 
mande, la musique italienne, la sculpture grecque, etc. 


ART à 


Mais chaque grand artiste a sa MANIÈRE personnelle. Un 
tableau à la manière de Rembrandt: imitant Rembrandt, 
transforme en PROCÉDÉ ce qui était invention chez le maitre. 


° Velazquez est un $ grand artiste; sa peinture, c'est € du 
grand art. — Ant. Perronnean est un € artiste mineur, syn. 
un € petit maitre. 


II. Le spécialiste connait les régles de l'art. 
O Cet art est la manière de bien faire quelque chose d'uTILE. 


O Emploi surtout dans des locutions figées. 


1 Métiers d'art: 


~ 


On a ouvert à Paris, au XVIII s., une école appelée 
€ Conservatoire des arts et MÉTIERS qui existe encore. On 
appelait alors art ce qu'on appelle aujourd'hui technique. — 
Les € arts appliqués ont pour but de créer des objets utiles; 
les € arts décoratifs ont pour but de créer des objets utiles 
qui soient en même temps des objets beaux, des sortes 
d'œuvres d'art, méme s'ils sont produits en série. Un DÉCO- 
RATEUR dont le métier est de DÉCORER une demeure, de 
faire la DÉCORATION d'une vitrine pour les fêtes, ou de faire 
un DÉCOR de théâtre, représentant le lieu où jouent les 
acteurs, est, en principe, passé par l'€ École des arts décora- 
tifs, fam. € arts déco. 


Les € arts du feu: la céramique, la porcelaine. 

Les € arts de la table: la façon de réaliser un couvert de gala 
avec de beaux objets bien harmonisés entre eux. 

Le savoir-faire: 


Un cuisinier pratique € l'art culinaire: la MANIERE de bien 
faire la cuisine. 


Un coiffeur, € l'art capillaire: la manière de bien coiffer 
les gens. 


Un général, € l'art militaire: la manière de bien faire la 
guerre. 


Quand on est embarrassé pour résoudre une difficulté tech- 
nique, on peut toujours recourir à € l'homme de l'art : le spé- 
cialiste (médecin, plombier, électricien, etc.) qui sait ce qu'il 
faut faire et comment, bref, qui connait les € règles de l'art. 


L'artisanat: 


Un ARTISAN est une personne qui fait un travail technique 
à son propre compte, de façon indépendante ou en étant 
patron d'une petite entreprise; par ex. un peintre en báti- 
ment qui fait un travail ARTISANAL. 


ይረ. 


ASSOCIER 


Les € artisans d'art (doreurs, fondeurs, etc.) aident les artistes 
à réaliser les parties les plus techniques de leurs ceuvres. 
L'ARTISANAT, en France, emploie une main d'œuvre importante. 
L'artificiel: 

Un objet imitant un objet NATUREL et produit par une tech- 
nique est ARTIFICIEL. Les vers à soie produisent de la soie 
naturelle, l'industrie chimique de la soie artificielle. — Un 
€ feu d'ARTIFICE est un ensemble de fusées éblouissantes à 
base de poudre enflammée, utilisé dans certaines fêtes. 
C'est la PYROTECHNIE. 


La technique: 


Qu'il soit artiste ou artisan, Al doit mettre en œuvre les 
TECHNIQUES qui lui permettent d'€ avoir du MÉTIER, syn. d` 
€ avoir de la technique. 


Tout métier, tout art, a ses techniques mais on réserve 
d'ordinaire le terme de TECHNICIEN à la personne qui règle 
et utilise un APPAREIL ou une MACHINE. 


La TECHNOLOGIE est 1. l'étude des techniques industrielles. 
Des cours de technologie sont au programme des collèges. — 
2. un ensemble de techniques particulières: L'informatique 
est une technologie de pointe. — Ce livre, dune grande TECH- 
NICITÉ, nest à la portée que de techniciens bien formés, ce 
qu'il dit est trés TECHNIQUE (adj.). — La construction de ce 
pont est TECHNIQUEMENT possible; reste à savoir si vous trou- 
verez les capitaux nécessaires. 


En France, des jeunes gens sélectionnés par un concours 
difficile entrent à 1ና École POLYTECHNIQUE pour s'y former 
aux matières scientifiques et se rendre capables d'occuper 
des postes de grande responsabilité. Ce sont des POLYTECH- 
NICIENS. Ie risque est qu'ils deviennent des TECHNOCRATES: 
des personnes qui prétendent gouverner la société en don- 
nant une importance exagérée aux techniques. 


III. L'art de vivre. 
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D^ Al humain a l'art de A2 inf.: cet art est la manière de bien 


faire ce que dit l'inf. 


Al a une manière bien particulière de A2 inf.: 


Sylvie et Jean ont un € art de vivre bien à eux: une certaine 
manière de rendre leur vie intéressante et agréable. — Sylvie 
a € lart de plaire. — Ovide a écrit un livre intitulé l'«Art 
d'aimer». — Ironiquement: Éric a l'art de faire bailler son 
auditoire quand il prend la parole. 


A1 humain € a l'art et la maniére de A2 inf.: il s'y prend tres 
habilement pour faire A2. C'est € tout un art de recevoir, de 
placer à table des gens qui ne se connaissent pas. 


2. L'artifice: 
Un ARTIFICE (litt.) est une manière habile de tromper 
quelqu'un, de détourner la loi, une ruse compliquée. C'est 
par un artifice juridique qu'Éric a été condamné. Une per- 
sonne ARTIFICIEUSE (litt.) est habile et rusée. Une personne 
€ sans artifice est simple et sincère. 


Des besoins ARTIFICIELS, créés par la publicité, ne sont pas 
NATURELS. L'attitude, le langage de A1 est artificiel: il est 
AFFECTÉ, manque de naturel. 


ASSOCIER, v. et SOCIÉTÉ, n.f. 


1 Jean a associé Marie à ses travaux. 
D^ A] humain associe A2 à A3. 


1 Al associe A2 humain à A3, activité de A1: 


Pour AIDER À2 ou pour que À2 l'aide, pour s'entraider (puis- 
que PR. L'union fait la force), A1 demande à A2 de PARTA- 
GER A3 avec lui, de s'UNIR, de se JOINDRE à lui, de 
COLLABORER avec lui, pour qu' ENSEMBLE ils réalisent A3. 


* Jean a associé Marie à ses travaux. Il attend beaucoup de sa 
nouvelle COLLABORATRICE (masc. COLLABORATEUR). Il espère 
qu'il n'aura pas à s'en SÉPARER. 


2. Al RECRUTE A2: 


Il EMBAUCHE, se l'adjoint comme collaborateur afin quil 
fasse partie du GROUPE de Al. Marc a recruté Luc pour le 
service de comptabilité; c'est une bonne RECRUE. 


Dans certains groupes de travail le RECRUTEMENT se fait par 
COOPTATION. N.B. Ce mot est d'origine militaire. Sous 
l'ancien régime, des € sergents RECRUTEURS avaient la charge 
de convaincre de s'engager dans l'armée des jeunes gens qui 
devenaient ainsi de € jeunes recrues, pour augmenter l'EFFEC- 
TIF de l'armée: le nombre des hommes qui la composent. 


3. Al associe A2 non humain à A3 non humain: 


A2 et A3 sont concrets. Le médecin associe deux médica- 
ments. lÍ prescrit une association de médicaments. 


A2 et A3 sont abstraits. A1 les associe par la réflexion ou le 
raisonnement. On ne peut qu associer la vie et la mort. 


A2 et A3 ayant un € point COMMUN, la pensée de A1 passe 
facilement de l'un à l'autre par une € ASSOCIATION d'idées. 
Cette opération de la pensée s'exprime dans la conversa- 
tion par les locutions «Au fait...» ou «À Propos,...». 


ASSOCIER 


Ant.: A1 DissocIE A2 de A3, sauf si A2 et A3 sont INDIS- [1 Max et Paul se sont associés pour fonder une société. 


SOCIABLES. [^ Al et A2 humains s'associent dans un but A3 


ዚ Les hommes vivent en société. ጊ Al et ለ2 sont ASSOCIÉS: 


Dans leur intérét, ils sont PARTENAIRES dans une petite ou 
moyenne ENTREPRISE qu ils financent et dirigent ensemble, 
et dont ils se partagent les bénéfices. Ils ont co-signé un 


[ ] ላ] et ዲጋ humains vivent en société. 


1 Les groupes SOCIAUX: 


Al homme et A2 femme ont naturellement besoin de se 
reproduire par des enfants, de s'entraider pour vivre, de se 
COMMUNIQUER l'un à l'autre leurs joies et leurs peines, d'étre 
SOLIDAIRES l'un de l'autre: Al et A2 sassocient par le 
MARIAGE, ils fondent une FAMILLE, le plus petit € groupe 
social. Plusieurs familles LIÉES par des liens de parenté 
s'associent à leur tour pour constituer un CLAN ou une TRIBU. 
Ces clans ou tribus, unis par des liens linguistiques, cultu- 
rels, religieux, économiques, politiques, s'associent pour 
constituer la POPULATION d'un VILLAGE, d'une VILLE, d'une 
RÉGION, d'un PAYS, le PEUPLE d'une NATION. 


Certains animaux de la méme espéce vivent au sein de 
€ sociétés animales: les abeilles en ESSAIMS, les fourmis et les 
castors en COLONIES, etc. 


A] € vit en société: 

S'il est SOCIABLE, il a une € vie sociale intense; il fait preuve 
de SOCIABILITÉ; € ፀዘ société, au sein d'un GROUPE, il se fait 
des RELATIONS; il ne craint pas de s'exprimer € en PUBLIC, il 


adresse facilement la parole à des inconnus; il € recherche la 
société de nombreux A2, syn. plus usuel: leur COMPAGNIE. 


Il est bien ADAPTÉ à la société dans laquelle il vit; il en respecte 
les régles sans effort et méme avec plaisir; il y est à l'aise. 


Les € activités SOCIO-CULTURELLES permettent non seule- 
ment de se cultiver, mais de faire des RENCONTRES, des CON- 
NAISSANCES et parfois de € NOUER des liens d'AMITIÉ. 


A1 FRÉQUENTE A2, va chez lui, le reçoit, sort avec lui, joue 
avec lui à des € jeux de société. A1, selon l'opinion du locu- 
teur, € a de bonnes FRÉQUENTATIONS: il fréquente des gens 
moralement et socialement estimables, des gens de la 
€ bonne société, tout à fait FRÉQUENTABLES. Ant. Al € a de 
mauvaises fréquentations: il est souvent € en compagnie de 
gens immoraux, au comportement douteux que d'autres 
jugeraient INFRÉQUENTABLES. 


Ant. Al est ASOCIAL, syn. INADAPTÉ à la société dans 
laquelle il vit; ses régles lui semblent insupportables et il 
les enfreint; il peut tomber dans la DÉLINQUANCE. Ou bien 
il fuit la compagnie de ses semblables et les repousse; il 
s'ISOLE, c'est un BOURRU, syn. fig. un OURS. 


€ CONTRAT d'ASSOCIATION / de PARTENARIAT qui définit leurs 
droits et leurs devoirs. 


Al et A2 sont ACTIONNAIRES (voir AGIR, IIT, 4) d'une € grande 
société commerciale / financiére, d'une € grande entreprise 
cotée en BOURSE: ils ont des ACTIONS dans une f société ano- 
nyme (S.A.), ou dans une € société à responsabilité limitée 
(SARL), dont le € siège social est l'adresse officielle et uni- 
que, quels que soient le nombre et les lieux des diverses 
implantations et succursales de cette société. 


Lorsque plusieurs grandes sociétés s'associent pour accroitre 
leur puissance commerciale ou financiére, leur CAPITAL, 
elles constituent un CARTEL, un CONSORTIUM, un TRUST. 


Les diverses sociétés d'une méme région peuvent se regrou- 
per au sein d'une ASSOCIATION appelée € CHAMBRE de com- 
merce et d'industrie, chargée de défendre leurs intéréts et 
de promouvoir leurs activités. 


Al et A2 sont membres d'une association: 


* Al et À2 sont volontairement des MEMBRES, syn. des ADHÉ- 
RENTS, qui ont ADHÉRÉ à une ASSOCIATION € sans but 
LUCRATIF: dont la finalité n'est pas de gagner de l'argent. 
Ses objectifs sont sociaux (voir ci-dessous IV, 2): sportifs, 
culturels, philanthropiques, etc. Syn. divers: une € société 
savante, une AMICALE, un CLUB, une LIGUE. 


* Les membres versent une COTISATION annuelle qui leur 
permet de recevoir le BULLETIN de l'association, de partici- 
per à ses RÉUNIONS, d'en élire le PRÉSIDENT et les membres 
du BUREAU, et de participer à toutes les activités organi- 
sées par ce bureau. Ils participent à la € vie ASSOCIATIVE 
de leur pays. 

* Un SYNDICAT est une association de défense des intéréts 
dune méme catégorie de personnels, d'employés, de 
fonctionnaires, d'ouvriers, de cadres d'entreprises, etc. 
contre l'employeur susceptible de les EXPLOITER: abuser 
de sa position dominante pour faire à leur détriment des 
profits injustes ou leur imposer des conditions de travail 
inacceptables. Il est dirigé par un € SECRÉTAIRE général. 
Sous l'ancien régime, une CORPORATION était un groupe- 
ment professionnel hiérarchisée, associant des MAITRES, 
des COMPAGNONS, des APPRENTIS, qui avait pour finalité de 


i 


ATTACHER 


définir les rëgles d'excellence de la profession, les condi- 
tions de recrutement, les prix, etc. 


* Un PARTI (voir l'article POLITIQUE) est une association de 
MILITANTS qui s'efforcent de gagner des SYMPATHISANTS à 
leur cause et de faire élire leurs CHEFS à des postes de res- 
ponsabilité locaux ou nationaux. 


e Une MUTUELLE est une association professionnelle 
d'ENTRAIDE et de SOLIDARITÉ en cas d'accidents et de mala- 
die survenant à ses membres. 


e Un ORDRE (voir l'article ORDRE) est une association de reli- 
gieux ou de membres des professions libérales. Certaines 
associations religieuses ont d'autres appellations: COMPA- 
GNIE, CONGRÉGATION, CONERÉRIE, etc. 


* Certaines personnes, sans liens de parenté mais ayant un 
mode de vie original et particulier, tout en rejetant les gran- 
des religions, préferent devenir membres d'une SECTE. 


N.B. Al est SECTAIRE ne signifie pas (du moins, pas nécessai- 
rement) qu il est membre d'une secte, mais quil a les idées 
étroites d'un groupe restreint et fait preuve d'intolérance. 


* Les malfaiteurs, bandits, gangsters, etc. s'associent pour 
«monter leurs coups». S'ils sont arrêtés par la police et 
jugés, ils sont condamnés pour f association de malfai- 
teurs, et les COMPLICES qui les ont aidés, pour COMPLICITÉ. 


Al et A2 sont des États: 


En temps de paix, ils peuvent décider, pour des raisons cul- 
turelles, politiques ou économiques, de sassocier, de s'unir 
définitivement, de se FÉDÉRER, de constituer une FÉDÉRA- 
TION, une UNION, qui sera gouvernée par une seule et uni- 
que entité politique, méme si chaque État conserve son 
autonomie dans un certain nombre de domaines, ou une 
CONFÉDÉRATION, régie par la règle de l'unanimité où chaque 
État conserve en principe sa souveraineté. 


En temps de guerre, ils décident de S'ALLIER militairement, 
dunir temporairement leurs forces contre A3, pays 
ennemi(s): ils € nouent une ALLIANCE, deviennent des ALLIÉS. 
* Dans un méme pays, au cours d'une guerre civile ou de 
manifestations violentes, certaines parties de la population 
se LIGUENT les unes contre les autres, forment des LIGUES. 


IV Max et Luc appartiennent à la méme classe sociale. 


t La société: 


La société d'un pays est l'ensemble des gens qui y vivent, envi- 
sagé sous le rapport de la HIÉRARCHIE qui s'établit entre eux, et 
de l'ORGANISATION des différents groupes qu'ils forment (voir 
aussi l'article CORPS). La SOCIOLOGIE est l'étude des € sociétés 


humaines. Pour un SOCIOLOGUE, spécialiste des € sciences 

sociales, si A1 et A2 ont des modes de vie et des revenus finan- 

ciers comparables, et se fréquentent, ils appartiennent à la 
méme € COUCHE / CLASSE sociale, au même € MILIEU (social); 

il arrive que des € conflits sociaux éclatent entre les employés, 

qui appartiennent aux € classes populaires ou aux € classes 

moyennes, et leurs employeurs, quand ils appartiennent aux 
€ classes supérieures, syn. à la € haute société. 

* Dans une société organisée en classes sociales hiérarchi- 
sées et fermées ou CASTES, les NOBLES et DIGNITAIRES € de 
haut RANG ne fréquentent pas les gens € de bas ÉTAGE, sous 
peine d'étre accusés de ne pas tenir leur rang. 


* L'ÉLITE (n.f.) d'une société est constituée par ses éléments les 
plus brillants, à la fois moralement et intellectuellement. Les 
ÉLITISTES, partisans de l'ÉLITISME, pensent qu'une société doit 
favoriser la constitution d'une élite, la préserver, et lui confier 
autant que possible les rénes du pouvoir. 


Les services sociaux: 


Al travaille dans un “service social, soccupe d 
€ assistance / aide sociale: c'est un € travailleur social, un 
FONCTIONNAIRE salarié ou BÉNÉVOLE: il apporte un SOUTIEN 
moral et matériel aux plus pauvres, aux plus DÉFAVORISÉS 
des classes populaires. aux MARGINAUX qui vivent € er 
MARGE de la société. 


Les € assurances sociales, la € sécurité sociale permettent à 
toutes les classes sociales de bénéficier des mémes presta- 
tions en cas d'accident ou de maladie, en faisant jouer le 
principe de SOLIDARITÉ. 


En POLITIQUE: 


Les SOCIALISTES, partisans du SOCIALISME, et les SOCIO-DÉMO- 
CRATES, partisans de la SOCIAL-DÉMOCRATIE, souhaitent plus 
d'intervention de l'État dans les rapports entre les couches 
sociales, dont ils veulent atténuer les différences économiques 
et culturelles afin de réduire la € FRACTURE sociale engendrée 
par le € CAPITALISME sauvage et l'€ ultra-LIBÉRALISME. 


ATTACHER et LIER, v. 


L. Jean attache sa barque à un piquet avec un cordage. Le 
moissonneur lie sa gerbe. 


D AT attache A2 à A3 au moyen de A4 
> Allie ለ5: il lie A2 et A3 (au moyen de A4) pour former A5 


l Al humain attache A2 à A3 au moyen d'un objet A4: 


AT humain ASSEMBLE A2 et A3 qui étaient SÉPARÉS au moyen 
d'un objet A4: A2 € TIENT à A3. Jean attache sa barque au 


ponton. Le € point dattache de A2 est la partie de A3 à 
laquelle A2 est attaché. Une bête € à l'ATTACHE est attachée 
en général à un PIQUET, un PIEU fiché en terre, par un collier 
et une chaine. 


Emploi pr. et intr.: sans l'intervention de Al humain, A2 
élément indésirable s'attache à A3, syn. se FIXE, se COLLE sur 
A3, ADHÈRE à A3, et est attaché à A3. 


* De la boue est restée attachée aux chaussures. — Les aliments 
attachent au fond du plat: y adhérent en cuisant. — Cette 
casserole attache: sa surface est telle que les aliments y 
attachent facilement. 


A1 humain attache un ensemble de A2 au moyen d'une 
ATTACHE A4 en matière dure: 


* La secrétaire attache des lettres avec un trombone. — Sylvie 
attache ses cheveux avec une barrette. 


A1 humain lie un ensemble de A2 au moyen d'un LIEN 
long et souple que A1 passe autour des A2, et qu'il tient 
serré par un nceud: 

Le fleuriste lie sa gerbe avec du gros fil. — Le prisonnier a les 
mains liées. 

Fig. Al € a les mains liées: il n'est pas libre, ne peut pas faire 
ce quil veut. 


Al attache / lie divers types d'objets A2 formant un 
ensemble A5: 

Dans ce cas, les A2 € TIENNENT ensemble. Parfois, l'ENSEM- 
BLE A5 a sa dénomination propre. 

Des végétaux longs et minces, peuvent former une BOTTE: 
une botte de foin, de paille, de poireaux. Al, paysan, BOT- 
TELE son foin, il le € met en bottes. Dans Tagriculture 
moderne, des machines font des ROULEAUX avec le foin ou 
la paille des céréales. 

Des fleurs forment un BOUQUET. 

Une GERBE est constituée d'éléments, le plus souvent de 
végétaux, assez longs pour sécarter un peu les uns des autres 
à partir du point oü ils sont liés. Une gerbe de blé, de fleurs. On 
peut aussi appeler gerbe toutes sortes d'éléments qui pren- 
nent la méme forme évasée: Une gerbe de feu, d étincelles. 
Des feuilles de papier attachées / liées ensemble forment 
une LIASSE. 

A2 est un ensemble d'éléments rassemblés et EMPAQUETÉS 
dans un EMBALLAGE: ils constituent un PAQUET. 

Al, RELIEUR, fabrique un livre en attachant / RELIANT 
ensemble des EEUILLETS et en les collant dans une RELIURE; 
lorsque la reliure est une simple couverture de papier, le 


5. 
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livre est BROCHÉ; lorsqu'elle est en carton ou en cuir, c'est 
un livre RELIÉ. 


A1 défait ce qu'il a attaché ou lié: 


Al DÉLIE la botte, le bouquet A5 en coupant, ou en 
dénouant le lien: A5 se DÉFAIT et les éléments A2 et A3 
5 ÉPARPILLENT, se DISPERSENT, se séparent les uns des autres 
et tombent çà et là. 


Al DÉTACHE A2 de A3: Jean détache sa barque de l'anneau 
où il l'avait attachée. Il pourra par la suite RATTACHER ce 
qu'il avait détaché ou délié. 

A1 SÉPARE un élément, un MORCEAU de l'ensemble A5. Jean- 
not détache une feuille de son cahier. Les € pièces détachées: 
piéces de remplacement d'un moteur qu'on peut acheter 
séparément. Un DÉTACHEMENT est un petit groupe de sol- 
dats DÉTACHÉS de la troupe pour une mission spéciale. 


S'il s'agit dun A2 en mince couche qui a ADHÉRÉ à A3, A1, 
pour le détacher, le DÉCOLLE avec de l'eau ou un solvant, ou 
le GRATTE: il le frotte avec ses ONGLES ou avec quelque 
chose de dur. Sylvie gratte les casseroles avec un tampon 
métallique pour retirer les aliments attachés. Un GRATTOIR 
est une sorte de couteau, pour gratter du papier. 


Syn. intensif, Al RACLE A2: il gratte fortement quelque 
chose d'attaché qui résiste. Jeannot racle le fond du plat pour 
ne rien perdre du gratin. 


Fig. Ce qui est détaché en grattant est peu de chose, mais 
peut faire figure de petit profit. Éric € racle ses fonds de 
tiroirs: il rassemble ses dernières économies. Il cherche une 
affaire où il y att quelque chose à gratter. 


II. Diverses sortes de liens. 


1 Les liens souples: 


* Paul FICELLE son paquet avec une FICELLE. — Fig. et fam. 
Marie est € mal ficelée: mal habillée. — Ce travail est € bien 
ficelé: intelligemment fait. 

* Le forestier ENCORDE des pièces de bois avec une CORDE 
pour les transporter plus facilement. — Les alpinistes s'encor- 
dent : ils s'attachent les uns aux autres avec une corde 
pour former une CORDÉE. 

° Jeannot LACE ses chaussures avec des LACETS: cordons plats 
ou ronds passés alternativement dans deux séries 
d'GEILLETS. — Pour les enlever, il les DÉLACE. — Fig. Les lianes 
S'ENLACENT aux arbres: elles les entourent comme d'un 
lacet. — Max enlace Léa de ses deux bras. 


On peut aussi attacher avec un RUBAN: étroite bande de tissu 
décorative. Le confiseur présente des boites de chocolat tout 
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ENRUBANNÉES. — Léa fait une liusse des lettres de Max en les 
entourant d'une FAVEUR: ruban mince, souple et très léger. 


Un ÉLASTIQUE : bande continue qu'on élargit en tirant et qui 
se resserre autour de l'objet à attacher. 


Un TENDEUR: gros élastique muni de crochets pour fixer, 
par exemple, des objets sur un porte-bagage. 


Une COURROIE: étroite bande de cuir. 
Une SANGLE: bande large et plate de tissu trés solide. 


Systéme de fixation d'un lien souple: 


ላ] attache A2 avec une BOUCLE fixée à l'une de ses extré- 
mités, dont l'ARDILLON, pointe métallique, pénétre dans 
l'autre extrémité; c'est le cas pour les sangles, les courroies, 
et la plupart des CEINTURES. 


Les passagers des avions doivent s'attacher au siège au décol- 
lage et à l'atterrissage au moyen d'une ceinture munie de 
grosses boucles. «Attachez vos ceintures», dit l'hótesse de l'air. 
— D'où BOUCLER 1. FERMER avec une boucle: Max boucle la 
ceinture de son pantalon. — 2. Fermer: Le voyageur boucle sa 
valise. — fam. € je la boucle (sous-ent. «ma bouche»): je me 
tais. — 3. ENFERMER: Éric est bouclé: en prison. 


Autre systéme de fixation d'un lien souple: 


A1 fait un NCEUD; syn. il NOUE le lien en ENTRELACANT ses 
deux extrémités de façon à serrer d'autant plus fort qu'on 
tire dessus, ce qui le rend d'autant plus difficile à DÉNOUER. 


* Fig. Al a la gorge nouée: serrée par l'émotion comme par 
un nœud qui l'étrangle. A1 € tranche le nœud gordien ; il 
prend une décision brutale et nette dans une situation 
INEXTRICABLE, comme Alexandre le Grand qui trancha 
d'un coup d'épée le nœud du char du roi Gordias que per- 
sonne narrivait à dénouer. 


* 1] existe toutes sortes de nœuds, le plus simple étant le 
€ nœud coulant (voir PENDRE). Certains ont une valeur 
décorative comme les € nœuds de cravate, les € nœuds 
papillon, lés ROSETTES et BOUFFETTES, nœuds de rubans. 


Un nazud forme un RENFLEMENT à la surface du lien: il sert 
à poser les pieds du grimpeur à une € corde à noeuds. A1 
€ fait un nœud à son mouchoir pour se rappeler quelque 
chose qu'il ne veut pas oublier. Un #œud dans le bois: une 
protubérance; une branche NOUEUSE: pleine de nœuds. 


Un nœud est un point où sont entrecroisés les éléments du 
lien: Fig. le € nœud de l'affaire, le € nœud de l'action: le 
point essentiel, syn. € le point nodal, où se rejoignent tous 
les éléments. Un € naeud d'autoroutes, de voies de chemin de 
fer, etc.: l'endroit oü elles se rencontrent et se croisent. 


4. Diverses sortes d'ATTACHES métalliques ou plus ou 


moins rigides: 


La secrétaire attache ensemble des documents avec un 
TROMBONE: sorte de petite pince faite d'un fil de fer replié, 
ou une AGRAFE (nom) petite lame de métal recourbée aux 
deux bouts, qu'on replie au moyen d'une AGRAFEUSE. La 
secrétaire AGRAFE (verbe) les documents. 


La couturière attache ensemble des pièces de fissu avec des ÉPIN- 
GLES pour monter une robe, syn. elle les ÉPINGLE ensemble. 


Un bijou (collier, bracelet) s'attache avec un FERMOIR. 
Pour les CLOUS, les VIS, la COLLE, voir l'article FIXER. 
Pour le CROCHET, voir l'article PENDRE. 


Pour les différentes manières d'attacher des VÊTEMENTS, 
voir l'article VÊTEMENT. 


La chaine: 


Une CHAINE est une suite linéaire de MAILLONS, syn. de 
CHAINONS MÉTALLIQUES entrelacés un à un, retenus par un 
CADENAS, serrure mobile, munie d'une clé. Elle sert à 
ENCHAINER solidement un A2 dont les mouvements pour- 
raient rompre un lien plus fragile. Elle sert aussi à divers 
usages techniques. 


Autrefois, on enchainait les prisonniers en leur entourant le 
poignet ou la cheville d'un bracelet relié à un support fixe 
par une chaine ; ou encore, on leur attachait un BOULET trés 
lourd au pied, ou des ENTRAVES qui RELIAIENT les deux pieds 
et génaient leurs mouvements. — Aujourd'hui, le policier 
qui arréte un suspect lui met des MENOTTES, bracelets de 
métal reliés l'un à l'autre qui enserrent les poignets. 


Fig. A2 est soumis à des obligations pénibles dont il ne 
peut se délivrer: A2 € est enchainé à ses obligations qui sont 
pour lui une chaine, syn. € un boulet (à trainer), une con- 
trainte, une ENTRAVE à sa liberté. 


A] DÉCHAINE A2: 1. Il óte ses chaines à A2 humain. — 2. Il 
donne libre cours à A2 élément climatique, — La tempéte 
se déchaine: elle est trés violente. — 3. A2 est un sentiment. 
qui se manifeste violemment. Le discours de l'orateur a 
déchainé l'enthousiasme / la colère / des auditeurs. — Les 
enfants sont déchainés : ils chahutent, font un bruit infer- 
nal. — Le ና DÉCHAINEMENT des passions peut avoir des consé- 
quences redoutables. 


Fig. Différents phénomènes s'ENCHAINENT, syn. se SUCCE- 
DENT, les suivants étant conditionnés par les précédents, 
selon l'ENCHAINEMENT des effets et des causes. 


On appelle chaines diverses suites linéaires d'éléments 
conjoints: émetteurs de radio ou de télévision, MONTAGNES, 
postes de travail successifs, hôtels, magasins de même nom, etc. 


La € chaine du froid: ensemble des procédures successives 
permettant de conserver des aliments par le froid sans 
jamais les décongeler. 


Une € réaction en chaine se produit indéfiniment par éta- 
pes successives conditionnées les unes par les autres. 


CATÉN-: base savante d'origine latine servant à former des 
mots exprimant l'idée de chaine, par ex. CATÉNAIRE, système 
de suspension, dans les chemins de fer. Une 
CONCATÉNATION: un enchainenment, en langage de logicien, 
de linguiste ou de chimiste. 


En anatomie et chirurgie: 


Les LIGAMENTS, syn. TENDONS, tissus fibreux, qui relient les 
éléments des articulations; le POIGNET, qui relie la main au 
bras, et la CHEVILLE, qui relie le pied à la jambe, sont appelés 
ATTACHES. A1 a des attaches fines, ant. grossières. 


Une LIGATURE: action de serrer avec un lien un vaisseau 
sanguin ou un conduit. La € ligature des trompes rend une 
femme stérile. 


[ዚ Une ligne d'autobus relie l'Hôtel de Ville à la gare. 


1 Al RELIE A2 et A3 dans l'espaee: 


Syn. les JOINT, les RÉUNIT, les met en RELATION au moyen de 
A4, élément de CONTACT. 


* Des autocars établissent une € LIAISON routière entre deux 
villes. Des quartiers éloignés sont reliés par une ና LIGNE de 
transporis en commun. 


* Le dessinateur relie des points par des traits pour construire 
une figure. 


* Lélectricien relie des circuits électriques, syn. il les CON- 
NECTE, il fait des CONNEXIONS. — ll relie une ligne électrique 
au RÉSEAU général, syn. il la RACCORDE, il fait un RACCOR- 
DEMENT. 


Al RATTACHE A2 spatial à A3 spatial. L'isthme de Panama 
rattache / relie l'Amérique du Nord à l'Amérique du Sud. 
Avec intégration dans un ensemble plus grand: La Savoie a 
été rattachée à la France en 1860, aprés avoir demandé son 
RATTACHEMENT. 


Tout bateau doit être rattaché, syn. IMMATRICULÉ, à un port 
qui est son € port d'attache. Fig. A2 grand voyageur, ou per- 
sonnage errant a (ou n'a pas) un € port d'attache: un lieu où 
il revient toujours pour se reposer, retrouver les siens. 


ATTACHER 


2. Al lie A2, un ensemble d'éléments, pour former une 


suite UNIE: 


e Dans l'écriture lice, les lettres des mots sont liées; inverse- 
ment, dans l'écriture script, elles sont toutes DÉTACHÉES. 
Quand on écrivait à la plume, on s'appliquait à varier 
l'épaisseur des traits, à faire € des pleins et des DÉLIÉS. 

* Lorsquon prononce «les enfants», on doit lier les deux 
mots, syn. € faire la LIAISON avec le son «z», mais on ne 
la fait pas quand on prononce «les haricots» (h aspiré). 


* En musique, certaines notes doivent étre jouées liées et 
d'autres détachées, syn.PIQUÉES. 


A] lie A2, un MÉLANGE d'ingrédients: 


On y ajoute une substance A3 pour assurer la TENUE, 
l'UNITÉ, l'HOMOGÉNÉITÉ du mélange, pour AGRÉGER les 
ingrédients, syn. les AMALGAMER. 


Le cuisinier lie une sauce avec de la farine: c'est la farine qui 
fait le LIANT; si la LIAISON ne se fait pas, la sauce se DÉSA- 
GRÈGE. — Pour faire un mur, le maçon lie les briques avec du 
ciment. — En métallurgie, on produit des ALLIAGES en amal- 
gamant plusieurs métaux entre eux. Le bronze est un alliage 
de cuivre et d'étain. 


Al lie / RELIE A2 et A3 abstraits: 


*Al établit entre les éléments un RAPPORT logique: 
L'enquéteur relie entre eux des faits, des indices, pour 
reconstruire la vérité: il € fait le lien, syn. la liaison, entre 
les faits, il établit entre eux une relation. — Le psychologue 
RATTACHE certains troubles du comportement à un trauma- 
tisine ancien: il établit entre les faits une relation de cause 
à effet, leur donne une COHÉRENCE. — Dans cette affaire, 
€ tout est lié, syn. € tout se TIENT: tous les éléments sont 
DÉPENDANTS les uns des autres. 


En grammaire. 


L'écolier construit des phrases: il relie les propositions par des 
CONJONCTIONS. Il relie le complément au verbe par une pré- 
position. — Il COORDONNE entre eux les noms, etc. — Les con- 
jonctions et les prépositions sont des nots de LIAISON. 


Al attache A2 abstrait à A3 abstrait: 


A attache de la valeur à A3, syn. il ACCORDE, ATTRIBUE A2 à 
A3. Sylvie attache du prix à l'amitié. — Jean attache trop 
d'importance aux détails. 


A2 abstrait est attaché, syn. LIÉ ou s'attache à A3, A2 est 
ASSOCIÉ à A3 et constitue un ajout positif: 

Les avantages, les privilèges (et non *les inconvénients) attachés 
à une fonction. — Un sens est toujours attaché à un mot. — L'idée 
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de progrès est souvent attachée à celle de modernité. — Tout le 
monde a des souvenirs attachés à une région. 


N Jean est très attaché à Sylvie et très lié avec Marc. 
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1 Al humain est lié à / avec A2 humain. Il a une RELATION 


positive avec A2: 


Al a des $ LIENS de parenté avec A2: ils sont de la même 
famille; ils € sont UNIS par les liens du sang. 


* Al et A2 se sont MARIÉS: ils € se sont liés pour toujours, syn. 
ils sont unis par € les liens du mariage; ils ont échangé des 
ALLIANCES, syn. des ANNEAUX. — Si leur union ne dure pas, 
elle finira pas par une RUPTURE, syn. une SÉPARATION. 


* Al € a une LIAISON avec A2, syn. une € relation amou- 
reuse, une AVENTURE: ils sont AMANTS. 


* ላ] € a des attaches familiales en Belgique: sa famille en 
est originaire et certains de ses parents y résident. 


Al et A2 sont amis: ils sont trés liés, syn. trés unis, ils € ont 
noué des liens plus ou moins forts. 


* Al et A2 sont liés, syn. ils € ont des liens sociaux: A1 se lie 
à A2, établit des relations sociales avec A2. Lorsqu'on 
voyage à l'étranger, il est intéressant d'€ établir des liens avec 
les gens du pays. — Paul se lie facilement; il est très LIANT, 
syn. SOCIABLE. — Il € lie connaissance facilement. — Il € lie 
conversation avec les connnerçants, les voisins. 


Une société humaine a une bonne COHÉSION si ses mem- 
bres sont liés par des € liens de SOLIDARITÉ / d'intéréts (tou- 
jours au plur.). 


* Al a des LIAISONS, syn. des FRÉQUENTATIONS douteuses: il 
fréquente des personnes peu recommandables. 


A2 humain est attaché à A1: 


Syn., il TIENT à A1, il l'AME. Jean est trés attaché à Paul. Tous 
deux saiment beaucoup: ils sont trés attachés l'un à l'autre, 
syn. ils ont de l'ATTACHEMENT l'un pour l'autre, syn. de l'AFFEC- 
TION. — Marie est très AYTACHANTE, syn. SÉDUISANTE, AIMABLE; 
elle PLAIT. — Emploi pr. Les gens s'attachent facilement à elle. 


La Belgique est un pays trés attachant. — Il est parfois dange- 
reux de trop s'attacher aux étres et aux choses: il faut savoir 
sen DÉTACHER. 


A2 aborde les problèmes, les difficultés € avec DÉTACHE- 
MENT, syn. € avec FLEGME: il ne se laisse pas impressionner. 
En toutes circonstances, A2 € garde un air DÉTACHÉ, syn. 
DÉSINVOLTE, INDIFFÉRENT, INSOUCIANT. 


Al s'attache à A2 inf., S'APPLIQUE à mener une action 
jusqu'au bout, le mieux possible: 


Max s'attache à effectuer correctement son travail; il s'attache 
à respecter ses engagements, syn. il sy EFFORCE. 


Alliances et ralliements: 


Pour mettrc fin à une guerre, ou pour l'éviter, les pays con- 
cluent entre eux un traité d'ALLIANCE, syn. un PACTE: ils 
S'ALLIENT, syn. se COALISENT, se LIGUENT. Pendant les deux 
Guerres Mondiales, les ALLIÉS étaient les pays alliés contre 
l'Allemagne. 


* Al et A2 se RALLIENT: ils se REGROUPENT. Pour rallier, syn. 
RASSEMBLER, ses troupes DISPERSÉES, le commandant donne 
un signal de RALLIEMENT. 


Al rallie A2: በ REJOINT A2. Le navire rallie la côte. — Les ጠኙ 
ons de chasse rallient leur escadre. — Fig. A1 € rallie tout le 
monde à sa cause: il réussit à convaincre les autres de pen- 
ser comme lui. Les opposants ont fini par rallier la majorité. 


A2 est lié / attaché à A1 par un engagement moral (un 
serment, une promesse, etc.), une obligation quelcon- 
que, un contrat professionnel, etc.: 


* Al, PATRON, DIRECTEUR, attache A2 EMPLOYÉ à A3, son SER- 


VICE. Le ministre a attaché son neveu à son cabinet: ዘ 
€ s'attache (les services de) son neveu. 


* À2, personne ou objet, est RATTACHÉ à A3, organisme, ins- 
titution dont il DÉPEND légalement. Un fonctionnaire, un 
service est rattaché à une administration. Certains fonc- 
tionnaires sont appelés ATTACHÉS: Un attaché militaire, 
d'ambassade, d'administration, de recherche, etc. 


* Un fonctionnaire DÉTACHÉ est affecté provisoirement à 
d'autres fonctions qu'à ses fonctions habituelles, après 
avoir demandé son DÉTACHEMENT. 


* A2 employé est lié à A1 son employeur par un € CONTRAT 
de travail. A2 est lié à A1 par unc CONVENTION morale: des 
obligations, un serment, une promesse, etc. Tant que A1 
ne l'en aura pas DÉLIÉ, il ne sera pas € DÉGAGÉ de ses obliga- 
tions. Le sort des employés est lié à celui de leur entreprise: 
leur sort DÉPEND de celui de l'entreprise. 


* Al € a partie liée avec A2: ils sont ASSOCIÉS, ils ont des 
intéréts communs dans une affaire. 


ATTEINDRE, v. 


L Le montagnard atteint le sommet. 


1 


ው Al atteint A2 


A1 humain atteint A2, lieu de DESTINATION: 


[l TOUCHE A2 au terme d'un MOUVEMENT accompli avec un 
certain EFFORT. 


Malgré la bousculade, les spectateurs ont pu atteindre la sortie 
de la salle. — Les randonneurs ont atteint le sommet de la mon- 
tague au bout de deux heures de marche, syn. ils y sont PARVE- 
NUS, ARRIVES. — Les spéléolognes ont atteint le fond de la grotte. 


Al humain atteint A2 objet ou personne, s'en rapproche 
jusqu à pouvoir le SAISIR, syn. le TOUCHER: 


Jean essaie d'atteindre un livre placé trop liant dans la biblio- 
thèque en montant sur une claise. — Le voleur a courn 
jusqu à ce qu'il soit € hors d'ATTEINTE du policier. 


Fig. Jean essaie d'atteindre Sylvie par téléphone ou par mes- 
sage, svn. de la JOINDRE, de la CONTACTER. 


A1 humain atteint A2, l'OBJECTIF visé au moyen de A3, 
PROJECTILE: 


Ce tireur d'élite atteint le centre de la CIBLE à tous les coups; 
syn. il la TOUCHE, ant. il la MANQUE, syn. fam. il la RATE. 


A3. projectile mu par une certaine force, se déplace jusqu'à 
A2. La flèche a atteint la cible. — La fusée a atteint la lune. 


Fig. Al humain atteint A2 abstrait, le but, syn. l'OBJECTIF 
qu'il s'est fixé: 

Le champion a triomplié aux Jeux Olympiques: son objectif 
est atteint! 


A] € atteint ses limites: il ne peut pas faire un effort, un pro- 
grès supplémentaire; il € atteint le fond (du désespoir): se 
retrouve dans le plus grand désespoir. Al € atteint des 
sommets: Al arrive à sa limite supérieure. La finesse de cet 
homme atteint des sommets. — Souvent, par ironie, si ላ 1 est 
un défaut: La bétise, la suffisance de cet homme atteignent 
des sommets! 


A] VARIABLE atteint A2, une certaine mesure: 


Pendant la crue, le NIVEAU de la rivière a ፀዘፀዘዘ trois mètres: 
elle € a atteint sa cote d'alerte. — En période de sécheresse, les 
cours d'eau atteignent leur plus bas niveau. 


La température peut atteindre plus 40 DEGRÉS l'été et moins 
20? l'hiver dans le ceutre de la France. 


ATTEINDRE 27 


Dans une vente aux enchères, ce tableau de Van Gogh a 
atteint ዘዘ PRIX exorbitant. 


Danus les lignes à haute tension, le courant atteint 100 000 volts. 


Dans les cas de violente émotion, la donleur, le plaisir, la 
colère atteignent leur PAROXYSME. 


Fig. Al objet haut ou profond € atteint la hauteur / la 
profondeur A2: 


Les points les plus hauts ou les plus bas de A1 se situent à une 
hauteur ou à une profondeur remarquablement importante. 
Dans les Alpes, certains sommets atteignent 4 000 mètres d'alti- 
tude. — Certains immeubles moderues atteignent 100 mètres de 
l'auteur. — Certaines fosses océaniques atteignent des profon- 
deurs de plus de 3000 métres. — Ce puits atteint les 10 mètres de 
profondeur. 


I. Cet homme est atteint d'un cancer. 


> Al atteint A2 ou (plus fréquemment) A2 est atteint par Al: 


Al a un effet destructeur sur A2. 


A] atteint A2, lui cause une BLESSURE physique ou un 
DOMMAGE matériel: 


* Al humain atteint A2 au moyen de A3 projectile. Le chas- 
seur na pas réussi à atteindre le chamois: il était € hors 
d'atteinte, syn., € hors de PORTÉE, des balles. — Le voleur a 
été atteint, syn. TOUCHÉ, BLESSÉ, à la jambe par nue balle. — 
Le missile a atteint son objectif: le pont a été détruit. 


* A2, étre vivant ou organe, est atteint par Al, AFFECTION 
physique: il est AFFECTÉ par Al, maladie grave. Tout le 
pays a été atteint, syn. ERAPPÉ par l'épidémie — A2 € est 
atteint d'un cancer, d'une crise cardiaque, d'une paralysie, 
etc. — Le poumon € est atteint. — A2 ressent les premières 
ATTEINTES, svn. ATTAQUES de la maladie. — A2 humain € est 
bien atteint (fam.): il est MALADE ou plutót FOU, affecté de 
graves troubles mentaux. 


(litt.) € les atteintes / les INJURES du temps (toujours au 
plur.): le vieillissement. 


Al abstrait atteint A2 humain, lui cause une DOULEUR 
morale: 


Sylvie a été très atteinte par la mort de son amie. — Le repro- 
clie a atteint Jean eu plein cœur; syn. il l'a BLESSÉ. — Cet 
hounue est indifférent aux attaques. Rien ne l'atteint; syn. 
rien ne l'AFFECTE, ne l'ÉMEUT. — Cette famille a tous les 
mallieurs: elle € est trés atteinte. 


‹‹፦ጩጨ 


ATTENDRE 


3. Al atteint A2 humain: 3 Al, attendant un A2 concret ou abstrait DÉFINITIF, se 
contente d'un A2 PROVISOIRE: 


* En attendant que notre maison soit construite, avant de 
nous installer DÉFINITIVEMENT, nous logeons PROVISOIRE- 
MENT dans une caravane; cet abri provisoire est une 
€ solution d'attente € en attendant la fin des travaux. 


ላ1 ና porte atteinte à A2, lui cause un TORT, un DOMMAGE, 
agit € à son DÉTRIMENT. 


A1 atteint A2 dans sa réputation, son honneur, sa liberté, son 
indépendance, etc.; syn. A1 € porte atteinte à la réputation, 
etc. de A2. 


I ሪል K ዚ le m'attends à recevoir bientôt mon visa. 
A2 peut être € hors d'atteinte, syn. INATTAQUABLE, INATTEI- J 


GNABLE. P Alsattend à A2 


A] atteint A2, les institutions, leur porte une attaque vio- 1 Emploi pronominal: 
lente et illégale qui de les déstabilise ou les détruit. En 
Droit: Cet homme est jugé pour € atteinte à la sureté de 
l'État. — Ce décret € porte atteinte, syn. € ATTENTE à la liberté 
individuelle. Un ATTENTAT est une action CRIMINELLE qui 
attente, syn. porte atteinte, à la vie ou aux biens d'autrui, ou 


du moins une TENTATIVE pour y parvenir. 


A] s'attend à à ce que À2 phrase au subj. si le sujet du verbe 
au subj. n'est pas Al. L'événement A2, quil prévoit, lui 
parait trés PROBABLE et il a pour lui une certaine 
importance; il l'ESPÈRE ou le REDOUTE. Sylvie s'attendait à ce 
que Jean soit en retard mais pas à ce point-là! 


Al sattend à A2 inf. si l'agent de l'infinitif est A1: Jean 
suttend à avoir une promotion. 


ATTENDRE, v. 


A] s'attend à A2 nom: Avec ces nuages noirs, on peut satten- 
dre à un orage. Il faut € s'attendre au pire: un malheur est 


1 Sylvie attend que Jean soit rentré pour servir le diner. 
probable. 


> Al attend A2 


2. L'INATTENDU (nom): 
1 Al humain attend A2, un événement, plus ou moins 


important, pour A3 inf. pendant un temps A4: C'est un événement qui prend Al par SURPRISE, parce qu il 


€ ne sy attendait pas; cet événement INOPINÉ, syn. IMPRÉVU, 
est senti comme fortuit par Al, soit qu'il soit vraiment dû 
au HASARD, soit que Al, inattentif, n'ait pas su le prévoir: 
sil est heureux, il est INESPÉRÉ. 


A1, dans un MOMENT n°1, pense que A2 aura lieu dans un 
moment n?2; il le PRÉVOIT; il ne pourra faire A3, qu'il désire 
faire, que lorsque À2 sera arrivé. Entre les moments n°] et 


© . . e . te 
ጌ 3 . z . 9 ያ . ` . 
ü 2, il ne tait rien, ou rien important € Si je m'attendais à ca! exprime une grande SURPRISE. 


A3 peut être sous-entendu ou rester dans le vague. Avec ces 

nuages noirs et ce vent, tout ce que nous avons à faire est 
, , 

d'attendre que l'orage éclate. 


€ Il fallait sy attendre: c'était FATAL ou du moins prévisible. 
Dans notre situation, il faut € s'attendre à tout: toutes sor- 
tes dc possibilités sont ouvertes: il faut être disposé à réa- 
GR. Al attend que A2, phrase au subj. si le sujet du verbe au gir à l'imprévu. 


bi. nest 1. Tatte | "i | š "Te ረ 
SL )J nes pas À Ja ends qu On 1H accorde I VISU pour partir. ዘ Sylvie attend des amis à diner. 


A] attend de A2 inf. pour A3 inf. si l'agent de l'infinitif est NEN: d i ; 
A1. J'attends de recevoir mon visa pour partir. d umain aene A2 humain (pour A3, inf.): 
1 PRÉVOIT que A2 ARRIVERA à un certain moment. Je ue peux 


$ A 5 è 2 5 ° , . o? . ° 
2. Le temps de l'ATTENTE, A4, peut être précisé et l'action pas m engager pour mercredi, j'attends des invités. 


A3 ne pas l'étre: rn e 
Ou bien il € trouve le temps long parce que A2 est en 


Jai attendu deux heures que le maire veuille bien me recevoir; RETARD par rapport au moment prévu. Dans ce cas, on peut 


cette longue attente ma exaspéré. — Les visiteurs ou les clients, 
les voyageurs € en attente d'un moyen de transport public, 
sassoient dans une € salle d'attente. Cet espace de temps 
peut étre occupé plus ou moins utilement. Je ne sais pas à 
quelle heure je serai reçu; € en attendant, je lis un roman. 


6. 


dire: A2 € se fait attendre: il arrive plus TARD que prévu ou 
A2 € fait attendre A1. Sylvie atteud Jean pour servir le diner, 
mais à 21 ከ, ዘ west pas encore rentré! Il est en retard, il fait 
attendre Sylvie. Syn. fam. intensif, marquant l'impatience. 
Sylvie attend aprés Jean. 


A2 LANTERNE Al: il € fait attendre Al exprès, pour gagner 
du temps, ou pour le décourager. Mon visa n'en finit pas 
d'arriver: le consulat € me lanterne. 


Paroles attribuées à Louis XIV: < L'EXACTITUDE est la poli- 
tesse des rois»: une personne EXACTE est toujours € à l'heure, 
ni en retard ni en avance. Elle € ne fait pas attendre ceux qui 
l'attendent. En retour, le roi comptait sur l'exactitude des 
autres: «J'ai failli attendre!» 


A] est une femme ENCEINTE et A2 son futur bébé: 
Il y a douze ans, Sylvie attendait Jeannot. 


A2 est non humain: 


A2 concret. Jean attend un paquet; le facteur n'est pas encore 
passé. — Jui commandé un fauteuil: je l'attends. — J'attends 
après ce fauteuil qui n'en finit pas d'arriver (fam.). 

A2 abstrait. J'attends mon tour, j'attends la fin de la guerre, 
jattends la nuit pour allumer la lumière. — Marc € attend son 
heure : le moment favorable pour entreprendre une action 
importante. 


Al humain attend A2 de quelqu'un: il ESPÈRE que cette per- 
sonne lui donnera A2. Luc attend de Marc un peu de consi- 
dération. — Luc € n'attend plus rien de Marc. 


Al est abstrait, A2 est humain: 


Une surprise attend Jean : la personne qui parlc est au cou- 
rant dc quelque chose qui concernc Jean, mais Jean, pas 
encore; il le découvrira un peu plus tard. — Je ne savais pas 
ce qui m attendait en acceptant ce travail! 


IV Il faut agir sans plus attendre. 


[> AT attend 


1 


Al humain attend. A2 n'est pas précisé mais A3 et A4 
peuvent l'étre; A] laisse passer le temps sans rien faire: 


e Cela peut être considéré comme une faute. Íl ne faut pas 
atteudre une minute de plus pour secourir ce blessé: c est 
URGENT. Formule d'impatience: Qu'est-ce que tu attends 
pour te metire à ton travail? 


* Cela peut étre considéré comme une marque de prudence: 
pour saisir les bonnes occasions, il faut être PATIENT, 
ና avoir de la PATIENCE, attendre sans colère, PATIEMMENT; il 
ne faut pas être IMPATIENT, il faut éviter l'IMPATIENCE. Il 
faut savoir PATIENTER et ne pas sIMPATIENTER, syn. nc pas 
S ÉNERVER, ne pas être PRESSÉ, rester CAEME. 


Al, homme politique est ATTENTISTE, il pratique 
l'ATTENTISME: il se méfic des décisions PRÉMATURÉES, fait 
confiance au temps pour arranger les choses. 


1 


3 


ATTENTION 77 


° PR. Tout vient à point qui sait attendre (Attention! Dans 
cet ancien proverbe français en forme d'octosyllabe, 
«qui» est à comprendre comme équivalent à «si on»). 


€ Attends!: 


Dans une discussion: ne conclus pas tout de suite, prends 
le temps d'écouter ce que j'ai encore à te dire. 


€ Attends un peu! annonce, à un enfant désobéissant, d'une 


punition remise à plus tard, ou, à une personne impré- 
voyante, d'un désagrément prévisible. 


Al non humain: 


° Les travaux sont interrompus: le chantier attend. — Le projet 
attend dans les dossiers du ministère. — La réforme des sta- 
tuts de la société des joueurs de pétanque € est en attente. 


€ Ça peut attendre, syn. € Ce nest pas PRESSÉ / URGENT! — Un 
soufflé, € ca n'attend pas: aussitót prét, il faut le manger, 
sinon, il retombe. 


ATTENTION, nf. 


1 Jean fait attention à ce que dit le conférencier. 


Al humain € fait attention à A2 intéressant ou difficile: A1 

PENSE volontairement et dc façon continue à A2; cela lui 

demande un € effort d'attention; son attention est SOUTENUE; il 

est ATTENTIF: il écoute ATTENTIVEMENT, syn. € avec attention, le 

conférencier, il € prête une oreille attentive (litt.) à ce qu'il dit. 

* A3 écrit une lettre ou un rapport en précisant € «à latten- 
tion de Al»: il espérc que Al lui-même voudra bien les lire 
attentivement. Luc € attire l'attention de Jean sur ce que dit 
Marc. — Ce que dit Marc € mérite l'attention de Jean. 


Svn. Lélève APPLIQUE son esprit à l'étude; emploi pr. il 
sapplique, travaille avec APPLICATION; syn. intensif: le pia- 
niste se CONCENTRE avant d'atiaquer son concerto; il fait un 


effort de CONCENTRATION: tout ccla représente une certaine 
TENSION d'ESPRIT; Al est TENDU vers le résultat à atteindre. 


A1 € fait attention à des A2 concrets, qui lui procurent dcs 
SENSATIONS: 

* à des SONS: il les ÉCOUTE. 

° à des OBJETS: il les REGARDE, les TÂTE. 

* à des ODEURS: il les SENT, ELAIRE, les RENIELE. 

A] € fait attention à A2, concret ou abstrait avec MÉTHODE, 
pour en tirer des enseignements, des renseignements, des 


conclusions utiles: il EXAMINE A2, syn. rare, le CONSIDÈRE; il 
l'examine € à fond, syn. fam. € sous toutes les coutures, procède 


AZ 


A 
MA! 


ATTENTION 


à l'EXAMEN de A2, € soumet A2 à un examen approfondi / super- 

ficiel / détaillé / sommaire. — Le médecin examine son malade. — 
L'expert examine un manuscrit pour le dater. — Les députés exa- 
minent un projet de loi. 


* Al, l'EXAMINATEUR, examine les connaissances d'un CAN- 
DIDAT, lors d'un EXAMEN: il cherche à savoir si le CANDIDAT 
connait le programme; il € examine ses connaissances, son 
€ niveau de connaissances, de quoi il est capable, en lui 
proposant des ÉPRLUVES qui lui permettront de l'observer. 


Al, méthodiquement, et sur une certaine durée, € fait 
attention à A2, concret ou abstrait qui évolue ou se déplace, 
afin de bien le connaitre: Al OBSERVE A2. — Al est OBSER- 
VATEUR (adj.) sil remarque toutes sortes de détails qui 
échappent à d'autres. Balzac observait la société de son 
temps; il en était un bon OBSERVATEUR (nom). — Les élèves 
observent leur professeur pour savoir comment se comporter 
avec lui. — Le général observe les mouvements de l'ennemi. — 
Depuis des années le comptable observe l'évolution de la 
bourse. Un simple observateur, dans une assemblée, est là 
pour s'informer mais n'a pas voix délibérative. 


Les astronomes observent les étoiles dans ህከ 
OBSERVATOIRE ; ils notent leurs OBSERVATIONS à partir des- 
quelles ils peuvent faire des calculs et des prévisions, mais 
ils ne peuvent pas faire d'EXPÉRIMENTATIONS; l'astronomie 


2. ለ1 GUETTE A2: il fait attention, dans l'ATTENTE, à un A2 


espéré ou redouté qui pourrait survenir; il € fait le GUET, il 
€ a l'oreille au GUET; il € est aux AGUETS; c'est un GUETTEUR. 


+ [I € monte la GARDE, par ex. devant un bâtiment public; 
c'est une SENTINLLLE. 


ል] SURVEILLE A2: il observe son comportement, son évolu- 
tion pour veiller à ce que tout se passe bien; le SURVEILLANT 
surveille les éléves. — S'il surveille bien, il est VIGILANT, fait 
preuve de VIGILANCE. C'est la première qualité d'un VIGILE, 
employé d'une société de SURVEILLANCE. 


* A] ÉPIE A2 humain: il l'observe en se cachant pour avoir 
sur lui des renseignements importants. — Al ESPIONNE A2: 
pour le compte d'un adversaire de A2, il essaye, sans se 
faire connaitre, d'obtenir sur lui des renseignements utiles. 


Emplois pr.: AI s'examine, fait son € examen de conscience: 
il essaye de prendre conscience de ce qu'il a fait de bien et 
de mal, de juger de la valeur de ses actions. — A1 s OBSERVE, 
syn. se SURVEILLE, syn. se CONTRÔLE: il observe sur lui-même 
qu'il fait parfois des choses qu'il ne devrait pas faire et veille 
à ne pas recommencer: Le comédien se surveille / se contróle 
pour ne pas faire un geste inutile. — Sylvie s'observe pour ne 
pas manger trop de pain. — Elle € observe un régime: elle fait 
attention à ne pas y manquer. 


e ያ . ° w ` 
est une € science d'observation. II. Jean est plein d'attentions pour sa vieille mère. 


1 Al humain est attentif à A2 humain: A1 PENSE constamment 
ou souvent à A2, et fait ce qu'il peut pour l'aider à vivre. Il est 
ATTENTIONNÉ, syn. Il a pour lui € des (petites) attentions: 1] 
cherche à lui € faire plaisir. syn. à lui COMPLAIRE (vieux): 
M'envoyer des fleurs pour ma fête, c'était une gentille attention. 
— Il est COMPLAISANT., fait preuve de COMPLAISANCE: il lui 
rend service volontiers. 


II. Sylvie fait attention (à ce) que son róti soit à point. 


1 ለ] humain € fait attention à A2 important ou dangereux: il 
fait en sorte que A2 ait lieu si c'est une chose souhaitable, 
ou n'ait pas lieu s'il y a danger: 


A] € fait attention (à ce) que A2, phrase au subj. si Al n'est 
pas le sujet du verbe au subj. Sylvie fait attention à ce que 
son róti soit à point. 2 Al rend à A2 des services avant qu'il ne les demande: 1 PRÉ- 
VIENT ses désirs, il est PRÉVENANT; il fait preuve de PRÉVE- 
NANCE. — Il SEMPRESSE auprès de A2, il est EMPRESSÉ: il 
répond rapidement à ses attentes. — Il a des ÉGARDS pour A2. 


A] € fait attention de A2 inf. si A1 est l'agent de l'inf.: Sylvie 
fait attention de ne pas se bruler. 
AI € fait attention à A : ] jon à son rôti 
J f ntion à A2, nom : elle fait attention à son rôti. 3. Al fait preuve de SOLLICITUDE à l'égard de A2 HUMAIN: par 
affection, ላ1 cst attentif à tous les besoins de A2 et veille à 


° Syn.: Sylvie VEILLE à ce que / € prend GARDE que son rôti soit 
les combler. 


à point. — Elle veille à / prend garde de ne pas se bruler. Elle 
€ prend des PRÉCAUTIONS. — Attention! exclamation desti- 
née à signaler qu'il va se passer quelque chose d'impor- 
tant, et le plus souvent à signaler un danger. — GARE! 
Recule-toi, il va t'arriver un accident si tu restes là. — 
€ Gare à toi! formule de menace. 


IV Jean reláche son attention. 


L ለ1 devrait faire attention à A2, son travail, son occupation 
principale, mais il PENSE à autre chose: il est INATTENTIF et 
risque de faire des € fautes d'INATTENTION, syn. Il € n'est pas 


AVOIR 


à ce quil fait; il donne l'impression d'être AILLEURS, d'être 2. A2 APPARTIENT à A1 humain: 
ABSENT: il € a des ABSENCES; il € est dans la lune; il RÊVE. Il possède le BIEN A2 € en propre, syn. € en toute PROPRIÉTÉ. 
Al est DISTRAIT, il a des DISTRACTIONS, parfois involontai- Ce bien est sa ና propriété personnelle; il en est le 
res, comme ci-dessus, parfois volontaires, quand son tra- PROPRIÉTAIRE: il peut le vendre, le modifier à son gré. 
vail, son mode de vie habituel l'ennuie. Il se DISTRAIT, € * Une propriété est souvent un bien IMMOBILIER. Si plusieurs 
prend un peu de DISTRACTION pour € se changer les idées: personnes en possédent une partie, elles en sont CO-PROPRIÉ- 
syn. vieux: il se DIVERTIT, prend du DIVERTISSEMENT. — A2, TAIRES. Une € (belle) propriété peut étre une grande maison, 
agréable, amusant, va distraire A1: Tn travailles trop, une ou un cháteau, entouré d'un grand jardin ou d'un parc. 
soirée au restaurant et an théâtre, ça va te distraire. — Jeannot 3. Emploi nominal, en langage financier: 
qui sennuie au cours de mathématiques, se distrait en faisant VOIE 71 : 51021 "Tes 2 1 ር] sritab] 
" Nan papier. ES E l : les choses ont 11 est vertat e- 
ment propriétaire: L'avoir de Jean consiste surtout en biens 

Al se DISSIPE: il se distrait des choses sérieuses en faisant immobiliers. — Il fait gérer ses avoirs par un homme d'affaires. 
des bétises. Les éléves DISSIPÉS font enrager le professeur; Un commerçant à qui on rend une marchandise peut faire 
leur DISSIPATION l'exaspére. ils sont INSUPPORTABLES. — A1 au client un avoir qui servira à régler un achat ultérieur. 
se DISPERSE: i passe sans ordre d'une occupation à une Lorsqu'il a payé un impót d'avance le contribuable a un 
autre et ne fait rien de sérieux. € avoir fiscal qui lui sera déduit de la somme totale. 
A] est ÉTOURDI: il € ne die à rem. comme si un choc ou un 4. Ala A2: il commence à l'avoir; il € entre en possession, 
malaise l'avait ÉTOURDI, lui donnait des ÉTOURDISSEMENTS, plus ou moins durable, de A2. 
ae A ኬክ T UR 5 CHEDE 322 da * Jean espére avoir le train de 18 h. 30. — Marc a eu, aux 
መመ ሠ ጨካ 3 >: "— X enchères, ce tableau qu'il désirait, il l'a eu pour 1000 € «Ca 

diu Tg gi ; y est! je l'ai!» s'écrie-t-il. — Hier, Madame Dupont a eu un 
caractère: il ne cesse de faire des € fautes d'étourderie. Il arrive ah cast kele m de hi 
aussi que A] s ÉTOURDISSE volontairement, dans des divertis- “Ta E EEA e E አ”. ተኬ... 
sements excessifs, pour OUBLIER une situation désespérante. 5. AI JOUIT de A2 ou SUBIT A2, condition d'existence: 
Al RELÂCHE sa vigilance, il se relâche, se DÉTEND, donc se ° La coupure de courant est terminée, jai de la lumière. — Cet 
DÉCONCENTRE. — Le conducteur qui € perd le CONTRÔLE de hiver nous avons eu beaucoup de pluie. -Mes salades ont eu 
lui-même et de son véhicule pourrait bien causer un accident trop de sécheresse: elles nont pas poussé. 

P 

€ par INADVERTANCE. 6 Al, indifféremment animé ou non, concret ou abstrait, 


A1 n'a pas d'attentions à l'égard de A2: il est DÉSINVOLTE, se 
conduit avec DÉSINVOLTURE. 


a A2 PARTIE de A1: 


* L'éléphant a une trompe. — La table a quatre pieds. — Ma dis- 
sertation a une introduction et une conclusion. — Ton histoire 


AVOIR v. et n.m. 


q' , . . ል 
! na ni queue ni tête. 


I. J'ai des amis. 
[^ AI humain a A2 humain. 


1 Al est en RELATIONS sociales avec A2: 
e Jean a trois cousins, une femme, des enfants, des voisins, un 
patron, un notaire, des supérieurs, des subordonnés, des amis 
et des ennemis, des relations, des collégues, des camarades. 


L J'ai une maison. 


> A1 humain a A2 concret. 


1 Al a A2. Syn. intensif il POSSEDE A2, il en est le 
POSSESSEUR : 


[1 € est en POSSESSION de A2, dont il peut se servir de façon 


plus ou moins durable, méme sil n'en est pas le propriétaire. | | | 
* Le chien Médor a un bon maitre. 


2. Al DOMINE A2: 
A1, le plus souvent homme, a A2, le plus souvent femme. Don 
Juan a eu toutes les femmes qu'il voulait: il les a possédées 
physiquement ; par galanterie, il appelle A2 sa MAITRESSE. 


° Jean a un crayon, des bonbons, une maison, une voiture, un 
chien; il posséde une maison, une voiture, un chien de race. 
— Les oiseaux ont leur nid. — Le locataire a l'appartement 
dont il € a pris possession jusqu la fin de son bail. Il est en 
possession de cet appartement. 


4/9 


AVOIR 


Sans précision dc sexe: sens affaibli, argotique, devenu 
fam. Éric € a (bien) eu Luc: il 18 trompé, a abusé de sa 
crédulité: Luc a été sa dupe. (vulg., il € l'a baisé, il € sest 
foutu de lui). Et pourtant Luc ne voulait pas € se laisser / se 
faire / avoir. C'est lc seul cas oü le vcrbe avoir, et encore 
dans le langage très familier, peut être mis au passif. Jean 
nous a bien eus! On a été eus! — € On les aura ! cn parlant 
d'ennemis ou d'adversaires sportifs: on les vaincra. 


A] est POSSESSIF: 


Il veut passionnément que A2 lui appartienne, ait avec lui 

des relations privilégiées. 

* Il y a des mères possessives qui empêchent leur fils chéri de 
se marier. Ce sont des € mères ABUSIVES: elles abusent de 
leur situation; leur amour est CAPTATIF: elles reticnnent 
pour elles seules celui qu'elles aiment. 


ll. J'ai du temps libre. 


80 


> Al a A2 abstrait 


1 A2est une propriété, une faculté ou un état de A1: 


* Luc a le droit de vote. — Il a tort de ne pas voter. — Il a qua- 
rante ans, un métier, du travail, du temps, de la place, des 
dettes, de quoi vivre. — Éric a peur, faim, froid. — Jean a du 
courage. — Sylvie a du charme. 


* Luc a de la fièvre, la grippe. — € Qu'est-ce que tu as? Tu es 
malade? € Tu as quelque chose qui ne va pas? — € Qu'est- 
ce que tu as à rêver? 


* La Loire a des crues importantes. — Ce livre a une valeur 
historique. — Le vase a une forme ovale. 


GR. Les déterminants du nom peuvent être l'article partitif : 
Jean a du courage. L'article zéro (ou absence d'article): Luc 
a peur. L'article indéfini: Jean a un grand courage / des res- 
ponsabilités. L'article défini: Jean a la frousse. Le possessif: 
Marc a ses torts et Luc les siens. Leur emploi varie avec le 
sens du nom, avec la présence ou l'absence d'un adjectif, 
d'une proposition relative, ou d'un complément préposi- 
tionnel, et, dans ce dernier cas, avec la nature de la prépo- 
sition. (voir aussi l'article FAIRE). 


Les noms de maladie sont généralement précédés de 
l'article indéfini: 
* Paul a une lencémie, un cancer, une bronchite, un rhume. 


* Mais les noms de maladies chroniques, le sont de l'articlc 
partitif: Paul a de l'asthme, de l'arthrite. 


° ct les noms de maladies épidémiques. de l'article défini: 
Pierre a la ROUGEOLE, la PESTE, le CHOLÉRA, la GRIPPE, le 


SIDA — ainsi que la MIGRAINE, et quelques noms fam. de 
sentiments assimilables à des maladies: Pierre a le 
CAFARD, la FROUSSE. 


ላ] a le A2 de ለ3 inf. L'agent de l'infinitif est obligatoi- 
rement le même que le sujet d'avoir: 


* Pierre a la chance d'être né dans une famille unie. — J'ai la 
tristesse de vous annoncer la mort de ma mère. — Ce naviga- 
teur a l'audace de faire la traversée de l'Atlantique en solitaire. 


Al a le sentiment A2 que+phrase au subj. lorsque A1 n'est 
pas le sujet du verbe de la phrase: Pierre a eu la tristesse que 
sa mère meure avant son retour. — ቭ a eu la joie que Marie 
consente à l'épouser. 


IV Ce que j'ai est à moi. 


O Diverses manières d'exprimer [APPARTENANCE (voir aussi 


l'article ÊTRE). 


Al a A2, c'est le A2 de Al. c'est son A2, quel que soit le 
tvpe de A2, concret, humain, abstrait: 


° Jean a une maison, un grand nez, un cousin, du courage. — 
C'est la maison, le grand uez, le cousin, le courage de Jean. 
— C'est sa maison, son grand nez, son cousin, son courage. 


Ala A2, cest le A2 à AI ne se dit qu'en langage oral et fam. 
C est la maison, la voiture, le cousin à Jean. Impossible avec un 
A2 abstrait: On ne dit pas "le droit à Jean, “la forme au vase. 


Concurrence entre Al a A2 et A2 est à Al: 


On dit normalement Jean a une maison mais difficilement 
“Jean a cette maison si on ne précise pas Jean a cette maison- 
ci et pas cette maison-là. La tournure normale est Cette 
maison est à Jean. 


A2 est à AT exprime la propriété plus précisément que A1 
a ላ2. Tu as une belle voiture, Jean! — Oui, mais elle n'est pas 
à moi, elle est à mon frère. — Impossible avec un A2 humain 
ou abstrait. On ne dit ni *Ce cousin est à Jean ni *Cette 
forme est au vase. 


Le propre A2 de Al: 


L'idée d'appartenance quand elle est exprimée par un adjec- 
tif ou un pronom POSSESSIF peut étre renforcée dans tous 
les cas ci-dessus par l'adj. PROPRE. 


° La propre maison de Jean: la sienne et celle de personne 
dautre. — Sa propre mére lui a appris à lire. — Il réussit € par 
ses propres moyens. — ll travaille € de ses propres mains. — On 
ከፀ a remis une lettre recommandée € en mains propres. — Il a 
entendu € de ses propres oreilles, vu € de ses propres yeux des 
choses incroyables. — Je vous répète € ses propres paroles. 


4. 


6. 


Al appareil a un A2 accessoire — syn. Al est à A2: 


* Cet avion a une hélice. — Cet avion est à hélice. — C'est un 
avion à hélice. 


Al na pas A2, qui serait nécessaire. Syn. A] est sans A2: 
Luc na pas de domicile / il est sans domicile. — Il pleut et je 
nai pas mon parapluie / je suis sans parapluie. 


A1 a A2 — syn. Al est + adj. dérivé du nom A2: 


A2 nom dune qualité de A1: Pierre a du courage, de 
l'audace, de la patience, etc., syn. Pierre est courageux, auda- 
cieux, patient. — La copie de Pierre a une certaine analogie 
avec la copie de Paul, syn. La copie de Pierre est analogue à 
la copie de Paul. 


A2 nom de certaines parties du corps humain, d'où quel- 
ques adj. en -ዘ. La phrase a alors une valeur augmentative: 
Al a beaucoup de cheveux, de poils / il est CHEVELU, POILU. 
— Il a de grosses joues / il est JOUFFLU. — Il a une grosse bosse 
sur le dos / il est BOSSU. — Il a un gros ventre / il a du ventre / 
il est VENTRU. 


* A2 nom de maladie: Al a des rhuimatisines (en ce moment 
ou de façon habituelle) / il est RHUMATISANT (de façon 
habituelle). — Il a des insoinnies / il est INSSOMNIAQUE. — 
Paul a une leucémie, un cancer, une bronchite, de l'asthme, 
un rhume / il est LEUCÉMIQUE, CANCÉREUX, BRONCHITEUX, 
ASTHMATIQUE, ENRHUMÉ. La phrase à verbe avoir présente 
la maladie comme un état, transitoire ou non. Le détermi- 
nant est l'article indéfini. La phrase à verbe être la pré- 
sente comme un état chronique ou du moins durable; 


Al a A2 A3, attribut በር A2 — syn. A2 de Al est A3: 


* Luc a son frére malade, syn. Le frére de Luc est malade. — 
Comment Jacques a-t-il les cheveux? Il les a blonds; Jacques 
a les cheveux blonds; les cheveux de Jacques sont blonds. 


e Dans ccrtaines locutions: AI a A2 + prep. + A3 — Syn. A2 
est + prep. + A3 de A1: Max a Luc € à sa botte / Luc est 
€ à la botte de Max: il lui cst soumis comme un chien. — 
Max a l'aéroport sous son contrôle / l'aéroport est sous le con- 
tróle de Max. 


v J'ai à faire la moisson. J'ai la moisson à faire. 


1 Alhumainaà A2 inf., obligation de A1 + A3 complément 


de l'infinitif. — Syn. A1 DOIT faire ce que dit l'infinitif: 
GR.: La construction la plus usuelle consiste à antéposer le 
nom A3 à l'inf. A2. L'agriculteur a la moisson à faire plutót 
que a à faire la moisson. 


L'inf. peut n'être pas suivi de complément. Jean a à travailler. 


AVOIR 


Jean € na qu'une chose à faire: sen aller s'il n'est pas content. 
Jean € n'a quà sen aller: il n'a pas le choix; s'il n'est pas con- 
tent, il DOIT s'en aller ou simplement, il PEUT s'en aller. 


Tous les types d'obligation et de nécessité sont 
possibles: 


Jean a du travail à faire, des dettes à payer, une maison à 
entretenir, une famille à nourrir, de l'eau à pomper, une 
grippe à soigner, trois mois à attendre, une guêpe à chasser. 

Obligation avec mesure du temps nécessaire à son 
accomplissement: Jean en a pour une heure à pomper cette eau. 


Syn. litt. en cas d'obligation professionnelle ou statutaire: 


Le directeur a à établir l'emploi du temps des enseignants. — 
Il APPARTIENT au directeur d'établir l'emploi du temps des 
enseignants. 


V. J'ai des fleurs dans mon jardin. // y a des fleurs dans 
mon jardin. 


D^ Ala A2 dans A3 
D^ Il y a A2 dans A3 


1 


q Il y a, tournure impers., exprime l'idée que A2 existe au 
monde ou dans un domaine quelconque, normalement 
lorsque A2 est précédé d'un article indéfini ou partitif: 
Les deux tournures, personnelle et impersonnelle sont pos- 
sibles quand A2 cst un contenu, A3 un contenant. 


Jean a de l'eau plein sa cave / Il y a de l'eau plein la cave de 


Jean. — Jean a une guépe sur la main / Il y a une guépe sur la 
main de Jean. 


Il y a est seul possible 

e quand A3, trés vague (le monde, l'univers) n'est pas 
exprimé: Il y a des gens qui ne sont jamais contents. 

* quand À2 est une mesure, A3 une distance: Il y a cinq 
kilométres de la maison au village. 


* quand A2 est unc mcsure, A3 un espace de temps écoulé: 
Il y a cinq ans que je ne l'ai pas vu. Un espace de temps 
futur serait exprimé par d'ici ou dams: Je le reverrai d'ici / 
dans cinq aus. 


Possibilité de synonymie avcc des phrases à verbe étre: 


Quand il y a A2, nom de contenu, dans A3, nom de conte- 
nant, A3, nom de contenant est A2 adjectif dérivé du nom de 
contenu: la phrasc a alors souvent une valeur augmentative. 


Il y a du gaz dans l'eau Perrier / L'eau Perrier est GAZEUSE. — 
Il y a beaucoup de jus dans ce fruit / Ce fruit est JUTEUX. — Il 
y a beaucoup de de grumeaux dans cette sauce / Cette sauce 


8.1 


x 


# g ቺ 


AVOIR 


est GRUMELEUSE. — ll y a beaucoup de poissons dans cette 
rivière / Elle est POISSONNEUSE. — Il y a beaucoup de crème 
dans ce lait / Ce lait est CRÉMEUX. 


Quand A2 est une qualité de A3, qui peut être vue comme 
un contenu dans un contenant: Schubert a du génie / il y a 
du génie chez Schubert / Schubert est génial. 


Quand il s'agit d'une localisation. On dit normalement: Il y 
a une guépe sur la main de Jean. — Il y a de l'eau dans la cave. 
Et non: "Une guêpe est sur la main de Jean. ni * De l'eau est 
dans la cave. Mais: Cette guépe est sur la main de Jean. — 
Toute cette eau est dans la cave. 


Avec le verbe étre impersonnel (litt. ). Il y a une jolie église 
dans ce village. Paraphrase poétique dans une chanson: Il 
est une église, au fond d'un hameau, dont le fin clocher se 
mire dans l'onde. 


VIL. J'ai fini mon travail. 
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[^ avoir auxiliaire 


° Jean a mangé, aura raté son train, avait fini sa lecture. 

* Dans tous ces cas avoir marque seulement que le proces- 
sus du verbe est accompli, qu'il fait (ou fera, dans le cas 
du futur antérieur) partie de l'acquis du sujet. 





En temps normal, il se trouve toujours un ላ1 pour se battre 
avec un ላ2. Les enfants se battent entre eux à la sortie de 
l'école; ils aiment la BAGARRE, syn. fam. ils se BAGARRENT. 


BATTRE, v. 


I. Les enfants se battent parfois entre eux à la sortie de l'école. | | 
Dans une TEMPÊTE en mer, A1, les marins et leurs navires, 


se battent contre les éléments déchainés (les vagues, le 
vent, la foudre) pour échapper au naufrage. 


[> Dans un but, pour une raison A4, Al humain bat A2 
humain (au moyen de A3) 


> A1 humain ou animal se bat contre / avec A2 
[^ Al et A2 se battent 


1 ለ] humain bat A2 humain (avec A3 concret) dans un BUT Ad: 


A2 est humain ou animal; pour PUNIR ou DRESSER A2, pour 
que A2 SOUEERE et ainsi «APPRENNE», se RÉEORME, AI lui 
donne, pendant un certain temps, plusieurs COUPS (de 


II. L'Olympique Club a été battu par 3 à 0. 
D^ A1 humain lutte contre A2 humain 
D^ AI humain bat A2 humain 
P A2 est battu 


1 Syn. Al LUTTE contre A2: 


poing, de pied, de FOUET, de BÁTON) sur une partie du 
corps, le ERAPPE avec force, et parfois avec VIOLENCE. 


Autrefois, les maitres battaient, FOUETTAIENT leurs esclaves 
tout comme certains, aujourdhui, battent leurs animaux; 
dans certains pays, les professeurs ont le droit de battre les 
mauvais éléves. 


Certains maris battent leurs femmes, et beaucoup de 
parents battent leurs enfants. 


Pour A4, RAISON ou BUT, Al humain ou animal se bat 
contre / avec A2, COMBAT A2; Al et A2 se (com)battent : 


Par HAINE ou par DÉEI, pour COMPARER leurs FORCES ou CON- 
QUÉRIR des BIENS, des HONNEURS ou le POUVOIR, AI et A2 
échangent, pendant un certain temps, des COUPS de poing, 
de pied, de BATON, d'ÉPÉE, de EUSIL, etc. 


En temps de GUERRE, un pays Al se bat contre un pays A2. 
Les COMBATTANTS des deux pays se battent, se livrent des 
COMBATS et des BATAILLES. 


Dans une guerre civile, chacun choisit son CAMP. Ceux qui 
€ TRAHISSENT leur camp et € changent de camp sont considé- 
rés comme des TRAITRES coupables de TRAHISON. 


Dans le SPORT ou au JEU, Al, JOUEUR ou ÉQUIPE ou CAMP, 
lutte contre A2, joueur ou équipe ou camp ADVERSE, dans 
l'espoir de VAINCRE A2, et réciproquement. 


ላ] € MARQUE contre son camp: par maladresse, il fait gagner 
un point à l'équipe adverse. 


Dans un DÉBAT, Al, par ex. homme politique au pouvoir, 
lutte oralement contre A2, DÉBAT avec A2, membre de 
l'OPPOSITION, dans l'espoir de CONVAINCRE le public. Un bon 
DÉBATTEUR sait trouver les bons ARGUMENTS et les présenter 
de façon convaincante pour triompher de son adversaire. 


Dans la € LUTTE pour la vie, il faut savoir se battre. A1, jeune 
homme (ou jeune fille) ambitieux, € jeune LOUP € aux dents 
longues, est un BATTANT: il se bat contre tout ce qui fait obs- 
tacle à son ambition. 


Dans A5, GUERRE ou SPORT, A1 humain bat A2 humain; 
A2 est battu: 


À la fin de A5, GUERRE, LUTTE, BATAILLE, COMBAT, MATCH, 
COMPÉTITION, ÉPREUVE, A 1 est déclaré VAINQUEUR de A2: A1 
a VAINCU A2, Al a GAGNÉ contre A2. A2 a PERDU, il a été 
battu. ll n'était donc pas INVINCIBLE. 


BATTRE 


A2 a été € battu à plates coutures: totalement, définitive- 
ment battu. 

A2 € ne se tient pas pour battu: A2 n'accepte pas sa DÉFAITE, 
il ne se laisse pas ABATTRE. 

A1 € a battu un RECORD: ላ] a remporté le plus grand nom- 


bre de victoites, sauté le plus haut, couru le plus vite, etc. 
Al s'est avéré IMBATTABLE. 


Ili. 11 faut battre le fer pendant qu'il est chaud. 
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[>ለላ] humain bat A2 concret (avec A3 concret) dans un 


BUT Ad. 


Afin de modifier la forme de A2, avec une certaine énergie, 
pendant un certain temps, et selon un certain rythme, ላ] 
AGITE, remue A3, ses mains ou un instrument: 

Avec ses seules mains, A1 € bat les cartes: A1 MÉLANGE bien 
les cartes d'un € jeu de cartes pour qu'elles se suivent dans 
un ordre inconnu des joueurs. 

Avec une BARATTE, ላ] € bat le beurre: Al REMUE la crème 
pour en faire du beurre. 

Avec un FOUET ou un BATTEUR électrique, Al ና bat les 
blancs en neige: A1 bat les blancs des œufs pour leur don- 
ner une consistance comparable à celle de la neige. 
Autrefois avec un FLÉAU, de nos jours avec une BATTEUSE, ላ] 
€ bat le blé et les autres céréales pour en extraire les grains. 
Avec un BATTOIR, A1 € bat le linge / un tapis, etc., pour les 
nettoyer (vieux; il y a aujourd'hui d'autres techniques). 
Avec un MARTEAU, A], forgeron ou ferronnier, € bat le fer 
chauffé au rouge, pour lui donner la FORME voulue. Au fig. 
PR. Il faut battre le fer pendant qu'il est chaud: traiter un 


probléme sans attendre que les circonstances en rendent la 
solution plus difficile. 


Diverses expressions: 


Avec un BÂTON, Al chasseur € bat les buissons: Al FRAPPE 
sur les buissons pour en faire sortir le gibier. Avec d'autres 
chasseurs, il organise une BATTUE. 


A] € bat la campagne: A] parcourt les environs dans toutes 
les SENS pour les explorer. Fig. A1 est INSENSÉ, il a le cerveau 
un peu DÉRANGÉ. 


AI € sort des sentiers battus (fig.): A1 explore des voies nou- 
velles, il crée, fait ou dit des choses ORIGINALES, INÉDITES. 


Avec des BAGUETTES, A1 € bat le tambour: 


Autrefois, A1, € tambour de ville, frappait sur un tambour 
pour attirer l'attention avant une annonce importante. 


De nos jours, au fig. seulement: Al répand une NOUVELLE, 
en fait tout un BATTAGE. 


A1 mène une affaire € tambour battant : avec ÉNERGIE, rapi- 
dité, et détermination, comme une troupe menée à l'assaut 
au son du tambour. 


Dans un orchestre de jazz ou de rock, la BATTERIE des ins- 
truments à PERCUSSION est tenue par le BATTEUR de la sec- 
tion RYTHMIQUE. 


Dans un orchestre symphonique, le RYTHME est donné par 
A1 € chef d'orchestre qui € bat la mesure avec sa BAGUETTE. 


A] quelconque peut suivre la musique en battant la mesure 
avec ses pieds ou sa téte. 


IV La féte bat son plein. 
> Pour A4, RAISON ou BUT, Al bat de A3 
P A3 bat. 


O Sous l'EFFET A4, A3, partie de Al, S'AGITE, REMUE, BOUGE. 
avec une certaine FORCE, pendant un certain temps, et 
selon un certain RYTHME. 


1 Al bat de A3: 


A1 humain € bat des mains: sous le coup d'une ÉMOTION et 
voulant manifester sa satisfaction, Al FRAPPE ses mains 
l'une contre l'autre, il APPLAUDIT, TAPE dans ses mains. 


Al oiseau € bat des ailes: Al agite ses ailes pour prendre 
son envol, avant d'atterrir, ou, sans s'envoler, pour s'éloi- 
gner d'un danger. Au fig. A1 quelconque € bat de l'aile, syn. 
ና ne bat que d'une aile: Al DÉCLINE, est sur le DÉCLIN, ne va 
ou ne marche pas bien. pas très fort. 


2. A3 bat: 


La porte bat: le vent ou un courant d'air fait TAPER le BAT- 
TANT de la porte contre son CHAMBRANLE. 


Le cœur de A1, humain ou animal, bat: il est animé de PUL- 
SATIONS régulières. Sous le coup d'une émotion, il se met à 
battre plus vite ou plus fort. Ses BATTEMENTS s'accélerent. Il 
bat peut-être pour une personne aimée que A1 s'apprête à 
revoir € le cœur battant (loc. adv.). 


€ La fête bat son plein: la fête est à son maximum d'EXCITA- 
TION, tout le monde danse, chante et s'amuse. 


ላ1 navire ou bateau € bat pavillon panaméen, etc.: A1 se 
manifeste de loin comme étant de nationalité pana- 


méenne., par les couleurs de son pavillon qui bat dans 
le vent. 


BEAU, adj.qual. (f. BELLE) 


GR.: Au masculin, beau s'écrit bel devant une voyelle ou un h 
muet, et dans dues locutions. — beau peut étre attribut ou 
épithète; épithète, il est normalement antéposé. 


1 Comme ce paysage est beau! s'écrie Sylvie. 


> A2 humain juge, trouve, pense, dit que A1 est beau. 


t ላ], VISIBLE ou AUDIBLE, ou du moins objet de CONNAIS- 
SANCE est beau pour A2 humain: 


A2 généralement non précisé, en le VOYANT ou en l'ENTEN- 
DANT ou en en prenant connaissance, éprouve un senti- 
ment d'ÉTONNEMENT et de JOIE DÉSINTÉRESSÉE: il n'est pas 
nécessaire que ላ1 soit UTILE à A2 pour que A2 le trouve 
beau. A1 PLAIT à A2, Al CHARME A2. Syn. sav. Al est ESTHÉ- 
TIQUE (adj.): il produit un bel effet. 


Ant. A1 est LAID pour A2 qui, en dehors de considérations 
d'utilité, éprouve à son égard un sentiment d'étonnement 
et de DÉPLAISIR. 


Devant un Al beau, A2 éprouve un sentiment 
d'ADMIRATION; il ADMIRE A1 qu'il trouve ADMIRABLE, ADMIRA- 
BLEMENT réalisé. 


Chaque fois que A2 se dit que son environnement est beau 
ou est laid, il rompt l'habitude qu'il en a; c'est un étonne- 
ment toujours renouvelé. 


2. L'ESTHÉTIQUE est une partie de la philosophie dont 
l'objet est la science du BEAU: 


Emplois nominaux des adj. beau et esthétique. 


En général et en particulier, l'esthétique étudie des condi- 
tions auxquelles un sujet A2 porte sur Al un jugement de 
BEAUTÉ et par voie de conséquence, celles auxquelles il 
porte sur un autre Al un jugement de LAIDEUR. 


Quoiqu'on ait cherché à définir des € canons de la beauté, 
des principes fondamentaux, le jugement esthétique est en 
grande partie subjectif; un A2 peut trouver beau ce qu un 
autre A2 trouvera laid ou QUELCONQUE, ni beau ni laid. 
C'est € affaire de GOUT et d'€ éducation du gout. 


Un ESTHËTE est une personne pour qui la beauté est la 
valeur supréme. 


3 Al est un phénomène naturel. A2 se sent en parfait ACCORD 
avec cette nature dont il fait partie: Un beau coucher de soleil. 


Al est un être vivant, notamment humain. A2 est ATTIRÉ 
par A1, éprouve pour lui une sorte d'amour: A1 est € beau / 
belle comme le jour. A1 est un bel homme, € beau comme un 


BEAU 


dieu, par allusion à des personnages de la mythologie, c'est 
un ADONIS ou un APOLLON. Al est une belle femme, une 
beauté, une DÉESSE, une VÉNUS. 


Certaines femmes, pour rester belles, fréquentent un € institut 
de beauté où elles reçoivent les soins d'une ESTHÉTICIENNE. 


Ant. Cette femme est un LAIDERON. 


A] est une œuvre d'ART plastique, musicale, ou littéraire; la 
vocation d'un ARTISTE est de créer de la beauté. A2 a l'INTUITION 
que l'œuvre Al exprime à la PERFECTION ce qu'il RESSENT PRO- 
FONDÉMENT, de sorte qu'une ceuvre d'art peut étre belle en 
REPRÉSENTANT des choses qui ne le sont pas par elles-mémes. 


Quel est le plus beau tableau à votre avis? demande Jean à ses 
amis. L'un répond: le Radeau de la Méduse, de Géricault, 
l'autre: les vieux souliers de Van Gogh. — Et en littérature? — 
Les pauvres gens, de Victor Hugo, Voyage au bout de la nuit, 
de Céline, sont de très belles œuvres. 


Al est un acte héroique que À2 voudrait imiter s'il s'en sen- 
tait capable. Jean a sauvé un enfant qui se noyait; c était une 
€ belle action! C'est beau de risquer sa vie pour les autres! 


On peut aussi étre impressionné par la belle intelligence d'un 
individu, par la beauté de ses raisonnements, de son compor- 
tement moral, de son travail manuel ou intellectuel, de ses 
actions. Exclamation admirative: € C'est du beau travail! 


Ironiquement: € C'est du beau (travail)! € C'est du joli!: ce 
qu'on dit devant le résultat catastrophique d'une action. De 
méme € Belle moralité!: ce qu'on dit aprés avoir entendu 
des propos immoraux. 


Les synonymes et les antonymes intensifs de beau pré- 
cisent les sentiments de A2 en présence d'un A1 qu'il 
trouve beau ou laid: 


A2 trouve Al extrêmement beau, syn. il trouve Al MER- 
VEILLEUX, dit que Al est une MERVEILLE, il est ÉMERVEILLÉ: 
emplois affaiblis du sens de FÉÉRIQUE qu'ont ces mots dans 
d'autres contextes (voir l'article CHARMER et ENCHANTER). A2 
est étonné comme s'il pénétrait dans un monde supérieur 
à celui de la réalité normale. 


A2 € est en admiration devant Al, 1 S'EXTASIE devant Al, il 
est comme en EXTASE; syn. plus faible: A2 trouve A1 RAVIS- 
SANT, il est RAVI par Al, TRANSPORTÉ à un état de conscience 
supérieur à la normale. 


A2 trouve Al extrêmement laid: il trouve Al HORRIBLE, dit 
que c'est une HORREUR; emploi affaibli du sens de «peur» 
et de «répulsion violentes». 


85. 


BEAU 


À l'origine AFFREUX, syn. intensif HIDEUX, avait le mëme 
sens: A2 est étonné et troublé devant un spectacle qui lui 
semble en contradiction avec l'ordre normal des choses. 


i. Diverses manières d'être beau et d’être laid 
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1 Al est MIGNON: 


Plutót petit, mais de PROPORTIONS parfaites, Al provoque 
chez A2 une sorte d'attendrissement. Se dit surtout d'une 
petite femme, de certaines parties de son corps: une 
€ bouche mignonne, un € pied mignon; d'un enfant, notam- 
ment quand il est sage et obéissant; d'un objet concret: 
Blanche Neige et les sept nains habitaient une mignonne 
petite maison dans la forêt. 


Al est JOLI: 


Al, sans inspirer à A2 une émotion profonde, lui inspire du 
plaisir. Une jolie maison, dans un joli paysage sont agréables, on 
aimerait y viure... Une € jolie chanson n'est pas bouleversante 
mais fait plaisir à entendre. Une € jolie femme, JOLIMENT 
vêtue, n'est pas forcément € une beauté mais fait plaisir à voir. 


Al est CHARMANT, GRACIEUX: 
Voir les articles CHARMER et ENCHANTER, et GRÂCE. 


Al est ÉLÉGANT: 


Son ÉLÉGANCE résulte surtout de ses proportions HARMO- 
NIEUSES et de la convenance de chaque détail à l'ensemble. 


D'une maniére générale, A2 trouve plus élégant un Al 
SVELTE, ÉLANCÉ, avec une dominante de lignes verticales, 
qu'un Al TRAPU, avec une dominante de lignes horizonta- 
les. La Tour Eiffel est une construction élégante. 


En architecture, le € nombre d'or permet d'obtenir des pro- 
portions particuliérement élégantes. 


Un Al humain est élégant quand, étant suffisamment 
élancé, il s'habille avec des vêtements soignés, bien accor- 
dés à son physique et à ses occupations. Il fait preuve de 
€ bon gout et préfère une € élégance discrète à une tenue 
NÉGLIGÉE ou à des vêtements TAPAGEURS. 

Dans le domaine moral, c'est un € geste élégant de faire une 
bonne action discrètement, sans y être obligé et sans cher- 
cher à se faire remarquer. 

Dans le domaine intellectuel, trouver une € solution élé- 


gante à un problème, c'est trouver la solution la plus simple 
et la plus claire. 


Al concret est SOMPTUEUX : 


Tout, dans AI, est non seulement beau, mais riche et cou- 
teux. C'est du LUXE! Al est LUXUEUX. 


Syn. Al est MAGNIFIQUE. On n'a pas lésiné sur la grandeur, 
l'importance de A1 ni sur les ornements. Le créateur de ላ] 
est généreux, a dépensé sans compter pour obtenir un tel 
résultat ; il a agi avec MAGNIFICENCE. 


Syn. Al est SUPERBE: celui qui l'a fait peut étre FIER de lui. 
Bref, A1 est SPLENDIDE! C'est une SPLENDEUR! A2 est ÉBLOUI! 


Le cháteau de Versailles est magnifique, le feu d'artifice a été 
splendide. — Monsieur Jourdain a donné une féte superbe. — 
Les nouveaux salons du ministère sont somptueux. 

Mais ces adjectifs ne s'appliquent pas seulement à ce qui est 
aménagé et organisé de main d'homme: Le coucher de soleil est 
superbe, avec des couleurs somptueuses, tout un luxe de cou- 
leurs. — Les montagnes couvertes de neige sont splendides. — Les 
symphonies de Beethoven sont magnifiques. 


Al est VILAIN, syn. fam. de laid, plutót emplové par les 

enfants, que Al soit concret ou abstrait: 

* Ce dessin est vraiment vilain. — C'est vilain de mentir, de 
mettre ses doigts dans son nez. 

Emploi nominal: Tu as menti, Jeannot! Tu es un vilain! 

Mais le nom VILÉNIE (litt.) s'emploie sérieusement, au 

sens d'une grave faute morale. C'est une vilénie de man- 

quer à sa parole. 

NB. En ancien frangais un vilain (emploi nominal) est sim- 

plement un paysan, considéré comme manquant de 

noblesse et d'élégance. 


Al est MOCHE (fam.): 


Non seulement laid mais de peu de prix, de mauvaise qua- 
lité. Les vieux souliers dont Van Gogh a fait une œuvre d'art 
admirable étaient vraiment moclies! 


Au sens moral, syn. de BAS: C'est moclie d'escroquer de pau- 
vres gens dans défense. 


Il. Sylvie embellit sa maison. 


ላ] EMBELLIT (emploi intr.): il devient plus beau. 


A2 embellit A1 (emploi tr.): il rend A1 plus beau par diffé- 
rents procédés. 


Avec l'âge, certains A1 humains embellissent, d'autres 
ENLAIDISSENT : 


e Sylviane grandit, devient jeune fille, elle embellit tous les 
jours. — Marie a été chez le coiffeur; sa nouvelle coiffure 
l'embellit. — Alice s'est teint les cheveux en vert: elle prend 
plaisir à s'enlaidir. 

Sylvie embellit sa maison en la faisant ravaler et en collant 

aux murs de jolis papiers peints. Syn. elle la DÉCORE: le 


2. 


métier du DÉCORATEUR consiste à aménager de façon esthé- 
tique un local d'habitation; certains objets sont plus DÉCO- 
RATIFS que d'autres. 


A2 ORNE ለ1: 


A2 ajoute aux parties essentielles de Al des ORNEMENTS, 
des détails sans utilité, dont la fonction est uniquement 
esthétique. Sylvie orne sa maison de tableaux et de bibelots. 


On cultive dans les jardins des plantes ORNEMENTALES, syn. 
des € plantes d'ornement, belles mais inutilisables pour la 
nourriture. 


En musique des ornements: trilles, mordants, s'ajoutent à la 
ligne mélodique principale. 


A1 ENJOLIVE A2, un objet au moyen de petits ornements: 


* Des miniatures, des lettrines enjolivaient les manuscrits du 
Moyen Age. 


Les ENJOLIVEURS nickelés, brillants, cachent les parties lai- 
des des roues de voitures. 


A2 humain PARE A1 humain ou, plus souvent Al se pare: 


Il orne son corps avec des PARURES, jolis vétements, acces- 
soires élégants, maquillage, coiffure, BIJOUX: un collier 
autour du cou, des bagues aux doigts, des boucles 
d'oreilles, etc. — La mariée est parée pour la cérémonie. 


Un homme COQUET, une femme COQUETTE, soignent leur 
apparence, se parent, dans le but de plaire, par COQUETTE- 
RIE. € Un vieux beau: un homme ágé qui s habille comme 
un élégant jeune homme. 


Ironiquement, Al humain est € dans un bel état: ses vête- 
ments sont sales ou abimés. 


Ant. Un accessoire mal choisi, un défaut quelconque 
DÉPARE Al, le rend moins beau. 


IV Max a bel et bien gagné au Loto. ll va pouvoir mener la 


belle vie! 


O Emplois affaiblis des mots ci-dessus. 


1 


Beau constitue ici le premier composant d'expressions 
où la notion de beauté a disparu: 


Dans les noms composés et locutions qui suivent, beau a le 
plus souvent le sens de BON, AGRÉABLE, GROS, LONG, PLEIN, etc. 


AGRÉABLE. € Il fait beau, c'est le € beau temps: sec et ensoleillé; 
il fait € un beau soleil. — Ant. € Il fait vilain, cest un € vilain 
temps: pluvieux, nuageux et venteux. Une EMBELLIE: une 
amélioration passagère après une période de viluin temps. 


BEAU 


Lorsque A2 est content, que tout va bien, il pense, dit et 
méme chante: € La vie est belle! 


Ne pas confondre avec: € la belle vie: une vie de plaisirs, 
avec beaucoup d'argent et peu de travail. 


Al humain f a le beau róle: il n'a que les choses agréables 
à faire, ou bien, il est dans une situation où tout le monde 
l'admire (ant. A1 € a le mauvais róle). 


€ C'est trop beau pour être vrai : ce que j'entends ou ce qui 
vient d'arriver me fait tellement plaisir que je n'ose pas y croire. 
PR. € Tout nouveau tout beau: ce qui est nouveau parait tou- 
jours plus INTÉRESSANT que ce que l'on a déjà connu et vécu. 


Al, un chien, € fait le beau: dressé par son maître, il se 
tient debout sur son arrière-train. C'est gentil et mérite une 
récompense, un morceau de sucre! 


* GROS et BON: € une belle piéce (en parlant d'un animal tué 
à la chasse). J'ai acheté pour le déjeuner un lapin superbe, 
un lapin magnifique. — Cette année les pommes sont belles, 
nous aurons une belle récolte. 


* LONG: € Il y a belle lurette que... (à l'origine belle heurette): 
il y a longtemps que... 

° PLEIN: € au beau milien de la route / de l'été Í etc.: en plein 
milieu. 


* IMPORTANT: Dans cette réunion il y a € du beau monde: des 
gens de la haute société, riches. plutôt chic. 


Plusieurs Al humains joueurs € font la belle: ils jouent la 
partie décisive, celle qui va permettre de désigner le 
gagnant. Al prisonnier € se fait la belle (argot): il réussit à 
s évader. 

€ Cest beau de + inf.: c'est une RÉUSSITE. C est beau d'être 
arrivé à cet âge sans le moindre ennui de santé (en parlant 
d'un vieillard). 


Emplois d'insistance: 


* C'est JOLIMENT sale, ici!: très sale. — Vous avez joliment 
bien fait de venir: très bien. 


€ Bel et bien (loc. adv.): effectivement, quoique de façon 
inattendue. La jument Princesse a bel et bien gagné la course. 


€ Un beau jour (loc. adv.): un jour pas comme les autres, 
de façon inattendue. Un beau jour, il m'a téléphoné pour me 
demander de l'épouser! 


€ C'est bien beau / joli de + infin., mais... : locutions permet- 
tant, dans le dialogue, de reprendre les propos de l'interlo- 
cuteur, de les approuver dans un premier temps, puis de 
leur opposer un contre-argument. C est bien joli de vouloir 
partir en vacances, mais il faut avoir le temps et l'argent. 


um 


BÊTE 


D'où la loc. exprimant la concession A1 € a beau + inf.. On 
a beau avoir le temps de partir en voyage, si on n'a pas l'argent, 
c'est impossible: quoiqu'on ait le temps, c'est impossible. 


Emploi particulier: 

Le € beau-père de A1, etc.: le père du mari ou de la femme 
de Al. ou le deuxième mari de la mère de Al (voir les arti- 
cles PÈRE et MÈRE, et FAMILLE). À l'origine, en ancien fran- 
cais, dire beau pére, belle mére, beau frére, etc., employés en 
apostrophe, était une manière polie et affectueuse de 
s'adresser aux personnes en question. 


BÊTE, n.f. et adj. 
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La fermière nourrit ses bêtes. 


1 Al,une béte, est un ANIMAL considéré dans son rapport 


avec l'HOMME: 

Bétes (au pl.) s'oppose à GENS: € Bétes et gens, l'inondation a 
tout emporté. 

Un ÉLEVEUR s'occupe de € ses bétes. Étant motorisé, il n'éléve 
plus guère de € bêtes de somme, aptes à transporter des far- 
deaux (ÁNE, MULET, CHEVAL); mais les € bétes à CORNES 
(BOVINS) et les € bétes à LAINE (OVINS) constituent son BÉTAIL 
(sing. collectif), syn. son CHEPTEL (sing. collectif) ou ses BES- 
TIAUX (n.m. pl.); il les transporte dans une BÉTAILLÈRE: 
camion spécialement aménagé pour cela. 


* [ly a des € bêtes fauves: ce sont des bêtes SAUVAGES, parfois 
réputées FÉROCES, comme le LION, le TIGRE, celles que les 
anciens Romains utilisaient pour € livrer aux bétes / fauves 
les premiers chrétiens. 


* Certaines sont considérées par l'homme comme des 
€ bétes nuisibles, qui transmettent des maladies aux hom- 
mes, dévorent leurs provisions, comme le RAT. 


* Certaines sont des € bêtes VENIMEUSES, des € sales bêtes, 
comme la VIPÈRE, le SCORPION, qui piquent les hommes et 
les empoisonnent. 


* € grosses bêtes et € petites bêtes: il existe des grosses bêtes, 
comme l'ÉLÉPHANT, et des petites bêtes ou BESTIOLES 
comme la € béte à bon Dieu ou COCCINELLE, la CIGALE et la 
FOURMI et comme d'autres insectes, bien génants, PUCE, 
PUNAISE, quand, par ex., on trouve des bétes dans son lit. 

Fig. Jean € cherche la petite bête dans le texte que lui a fourni 

Marc: il cherche des reproches à lui faire, en s'attachant à 

des détails insignifiants. 


Les chasseurs distinguent les € bétes à poil et les € bétes à 
plumes. 


ዚ Max est une bête a concours. 


1 Al humain peut être traité de bête, (nom) dans diverses loc.: 
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ለ1 est très fort. Marc est une € bête à concours: peu émotif, 
capable d'un travail intense comme une € bête de somme, il 
peut l'emporter méme sur des candidats plus intelligents 
que lui. € C'est la bête! (fam., néologisme): loc. méliorative 
qualifiant un homme extrémement doué qui réussit dans sa 
spécialité infailliblement et comme INSTINCTIVEMENT. Ce 
champion de saut en hauteur, c est la bête! 


A! est méchant: 

-Jean estime qu'Éric est une € sale bête: un méchant 
homme, qui prend plaisir à nuire. — Éric est € la béte noire 
de Jean : Jean déteste Eric. — PR. Morte la bête, mort le 
venin: un méchant, une fois mort, ne fera plus de mal. 


Al est débauché: 


Al et A2 € font la bête à deux dos, péj., ils ont un rapport 
sexuel, en général en situation illégitime. 


Al est BESTIAL: il se comporte comme une bête, se laisse 
aller à ses instincts de façon grossière et brutale; il va 
méme jusqu'à avoir des relations sexuelles avec des ani- 
inaux, ce qui est un acte de BESTIALITÉ. 


Il. Paul est bête comme ses pieds, pense Max! 
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3. 


[.] Le locuteur traite Al de bête (nom) ou le qualifie de l'adj. 


bête s'il pense quil n'a pas plus d INTELLIGENCE qu'un animal. 

Al humain est bête (adj.): 

* Paul est béte. Syn. IDIOT, IMBÉCILE, NIAIS, SOT, STUPIDE, 
ABRUTI. — ll est € bête comme ses pieds. — Vulg. Il est € CON 
comme la lune. Il agit BETEMENT, SOTTEMENT, STUPIDEMENT. 

Al humain est d'une grande + n. abstrait. Paul est d'une 

BÊTISE rare. — Syn. IDIOTIE, NIAISERIE. SOTTISE, STUPIDITÉ. 

Al € ne voit pas plus loin que le bout de son nez: il est inca- 

pable de prévoir les conséquences de ses actes. A1 € a l'air 

bête mais il n'est € pas si bête que ça. 

Certaines bêtes sont des modèles de bétise: 

° Eric est ዘዘ ÀNE: il manque de jugement et s'entéte dans 
ses opinions: il est € béte à manger du foin. — C'est une 
BUSE: il ne comprend rien. — Il est € bête comme une OIE. 

Al est une bête: 

Luc est € une bonne bête: un naïf sympathique dont on peut 

obtenir tout ce qu'on veut. 

Syn. ላ] est un BENET (vieux). un(e) NIAIS(E) (fém. peu usité), 

un(e) IDIOT(E). un(e) IMBÉCILE, un(e) SOT(TE), un(e) 

NIGAUD(E), un(e) ABRUTI(E), un(e) CRÉTIN(E), une ANDOUILLE, 


une GOURDE (mëme dans le cas de Al masc.). Syn. vulg.: 
un(e) CON(NE). 

Al ና fait la bête: il feint l'ignorance et la naïveté, pour obte- 
nir un renseignement, un avantage. Syn. il € fait l'âne pour 
avoir du foin. 

AL BÉTIFIE: il fait la bête, par ex. pour amuser un enfant. 
En parlant d'un enfant: Jeannot est € une grosse bête, il pleure 
sans savoir pourquoi, c est € un (gros) BÊTA. Il est BÉBÉTE. — Sa 
petite sœur qui se conduit de même est une BÉTASSE. — Ne 
pleure pas, grosse bête, dit Sylvie à Jeannot. 

Une BÊTISE est: 

Une parole prouvant un manque d'intelligence. Tais-toi, 
Jeannot, tu dis des bêtises. Syn. des ÂNERIES, des IDIOTIES, 
syn. vulg. des CONNERIES. 

Un BÉTISIER, syn. un SOTTISIER, est un recueil de bétises 
amusantes, de propos naifs. 


(Attention! Al humain € dit des SOTTISES à A2 humain: il 
l'INJURIE). 

Un acte prouvant un manque de bon sens. C'est une 
bêtise / une idiotie / une ánerie / une connerie, syn. c'est bête 
de + inf. C'est une bétise de prendre le volant quand on a trop 
bu. — Éric € a fait des bétises dans sa jeunesse; il a fait la 
bêtise de se droguer. 

Une chose inutile, sans importance. Vous perdez votre temps 
à des bétises. — J'ai acheté une petite bêtise pour Jeannot. 

A] abstrait est bête / idiot / stupide: 

Al révèle peu d'intelligence. Ce roman est bête / idiot / stu- 
pide. Syn. intensif: INEPTE. — C'est une INEPTIE. — Luc ma 
posé une question idiote. 

Al est l'effet d'un hasard malheureux sans signification. Un 
accident bête / idiot / stupide. — Georges s'est fait tuer BÊTE- 
MENT, en voiture. 

Al abstrait est FACILE, SIMPLE, exige peu d'intelligence. Le 
mode d'emploi de l'appareil est trés simple, c'est € tout béte, 
c'est € bête comme chou! € Tout BETEMENT: simplement, 
sans complication. Je ne vais pas chercher à faire du tou- 
risme, je vais rentrer tout bétement par l'autoroute. 


BIEN 


Al fait mal A2: la personne qui parle porte ce jugement si 
elle éprouve un sentiment NÉGATIF à propos de ce que fait 
A], qui ne répond pas à son attente. 


1] peut s'agir 
* d'art, de sciences, de techniques. A1 dessine bien / mal. — 
Il parle bien / mal l'anglais. 


* de morale, de justice, de vie pratique. Jean a bien agi en 
évitant un procès avec ses voisins. 


Al humain € fait bien de A2 inf.. Jean a bien fait d'épouser 
Sylvie. Syn. Il € a eu RAISON de le faire. — Max a mal fait de 
quitter Léa. Syn. Il € a eu TORT. 


Al est bien / mal avec A2 humain: les relations de Al avec 

A2 sont bonnes / mauvaises. PR. Bien faire et laisser dire: agir 

selon sa conscience et ne pas se soucier de l'opinion des autres. 

e de l'état physique ou mental de Al. Jean € se porte bien / 
mal. — Je me sens bien dans ces chaussures-là. — Je com- 
prends, j'imagine, je conçois bien / mal que Max ne puisse 
pas s'entendre avec Léa. 


* d'un état de choses quelconque. La cérémonie sest bien 
passée. — Ma pendule marche mal. — PR. Tout est bien qui 
finit bien. 

Comparatifs et superlatifs: 

Alors que le comparatif de bien est obligatoirement MIEUX, 

celui de ዘ est normalement plus mal; bien et mal peuvent 

étre renforcés par les adverbes trés et fort; mieux, plus mal 
peuvent étre renforcés par beaucoup et bien; et PIS, ancien 
comparatif de mal, seulement par bien. 

Pis s'emploie aprés encore et dans quelques loc.: Marc 

nétait déjà pas content du travail de Luc, mais avec Paul, 

c'est bien pis / encore pis. 

€ Qui pis est: circonstance encore plus grave. Jean a perdu 

son portefeuille et qui pis est, on lui a volé sa voiture. 

€ Tout va de mal en pis: de plus en plus mal. 

ና Mettons les choses au pis! : envisageons l'hypothèse la plus 

défavorable. 


€ Au pis aller: dans l'hypothèse la plus défavorable: un PIS- 


ALLER, n.m.: une solution de rechange, pas très bonne mais 
acceptable. 


BIEN et MAL, adv. et nm. 
L. Jean se porte bien, Marie se porte mal. 
O Les adverbes bien et mieux opposés à mal, plus mal, et pis. 


1 Al fait bien / mal A2: 


e J'espère bien gagner de quoi m acheter une voiture neuve; 
mais mettons les choses au pis: je peux encore faire réparer 
l'ancienne. Au pis aller, je peux faire réparer l'ancienne. 


Al fait bien A2: la personne qui parle porte ce jugement si 
elle éprouve un sentiment POSITIF à propos de ce que fait 
Al, qui répond à son attente. 


Faire réparer l'ancienne, c'est un pis-aller. 


Citation ironique passée en PR. Tout est pour le mieux dans 
le meilleur des mondes. (Voltaire). 
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3. 


- BIEN 


L'adjeetif PARFAIT a le sens d'un superlatif absolu de 
bien et de BON: 


* L'anglais de Sylvie est parfait; elle parle anglais € à la PER- 
FECTION, mais moi, jui réussi € tant bien que mal à parler 
avec un touriste anglais: comme jai pu, pas trés bien. — Il 
faudrait que je PERFECTIONNE mon anglais; jai besoin de 
cours de PERFECTIONNEMENT. 


De trés mal à PARFAITEMENT, il y a toute une gradation: sans 
agir trés bien, syn. € on ne peut mieux, on peut agir € pour 
le mieux, syn. € au mieux, syn. € le mieux possible. ou du 
moins € au moins mal. 


Quand arrive un événement qui AMÉLIORE la vie, on sécrie: 
€ Tant mieux! 


Un travail bien fait est CORRECT, sans FAUTES; un travail mal 
fait est INCORRFCT, plein de fautes, d'INCORRECTIONS. 


Ant. Al GÂTE A2: il le rend plus mauvais qu'il n'était. Le 
cuisinier a gâté sa sauce en y mettant trop de sel. — Le temps 
se gâte: il faisait beau, mais la pluie arrive. — Un aliment 
conservé trop longtemps se gâte : il devient impropre à la con- 
sommation. — Fig. ቭ ne faut pas trop gáter les enfants: les 
rendre capricieux et égoistes en leur donnant tout ce qu'ils 
veulent. Un € enfant gáté ne sera pas un adulte courageux. 
Une GÁTERIE: une douceur, un petit cadeau agréable. 


Emplois adj. de bien, mieux et mal, portant sur le verbe 
étre, et qui restent invariables: 


Normalement attributs: 


* Sylvie est bien dans son róle de professeur. — Ce dessin est 
mal; celui-là, mieux; celui-ci, trés bien. 


° Syn. Celui-ci est parfait, excellent ! Il est PARFAITEMENT réussi. 
— Les autres sont mauvais; ils ont des IMPERFECTIONS, des 
DÉFAUTS; ils sont IMPARFAITS, DÉFECTUEUX. — Jean reclierclie 
toujours la PERFECTION. — Sylvie est parfaite dans son róle. 


° Marie nest pas bien: elle est ዘዘ peu malade. Elle était 
même très mal hier! Aujourd'hui, elle est mieux. 


Bien (mais pas * mal ), épithète est fam. J'ai vu un film très 
bien. — Comme épithète de gens, garcon, fille, homme, 
femme, monsieur, dame, bien indique une valeur morale et 
éventuellement sociale: Sylvie ne fréquente que des gens 
trés bien. 


Pas mal (fam.) signifie assez bien, et s'emploie librement 
comme attribut et comme épithéte. Ce film n'est pas mal. 
— Je viens de voir un film pas mal. — Les Dupont sont des gens 
pas mal. 


II. La santé est un grand bien, la maladie est un mal. 


3. 


O Les noms bien et mieux opposés au nom mal. 


GR. Attention à l'emploi obligatoire de l'article partitif aux 
SŠ 3 et 4. 


Un bien ou un mal: 


Une circonstance, un état qui favorise le développement de 
la vie, ou son contraire. 


* La santé est un grand bien, le plus précieux des biens. — La 
pauvreté est un mal mais la maladie est le pire des maux. — Il 
ya du mieux, un mieux, un petit mieux, un grand mieux, 
dans l'état de santé de Marie, dans le travail de Jean. — Jean 
€ fait de son mieux. — PR. Le mieux est l'ennemi du bien: il 
y a un moment où il faut arrêter de perfectionner ce quon 
fait, sous peine de perdre son temps et de tout gáter comme 
le font parfois les personnes trop PERFECTIONNISTES. 


Le bien ou le mal: 


Ce qui est moralement JUSTE ou INJUSTE: Éric a perdu la 
notion du bien et du mal. — Marc fait toujours le bien. — C'est 
un € homme de bien. 


Al est COUPABLE du mal quil fait ct INNOCENT du mal qu'il 
n'a pas fait et dont, peut-être, on l'accuse. On ne peut affir- 
mer sans preuve la CULPABILITÉ de A1, qui jouit de la pré- 
somption d' INNOCENCE. 


Ce qui est globalement bon ou mauvais. Le € problème du 
mal exerce la réflexion des philosophes : comment se fait-il 
que le monde ne soit pas entiérement bon, quil v ait des 
souffrances et des injustices? 


A2 humain € pense du bien / du mal de A1: 


A2 pense que A1 est bon / mauvais. Marie pense du bien de 
Sylvie et du mal de Lucie. Syn. elle a € bonne opinion de 
l'une, € mauvaise opinion de l'autre. Si elle pense du mal de 
Lucie sans raisons véritables, c'est un € jugement téméraire. 
Si elle pense à tort du bien de Marie, c'est de l'INDULGENCE 
ou de l'AVEUGLEMENT. 


A2 humain € DIT du bien / du mal de Al. Marie dit du bien 
de Sylvie et du mal de Lucie: si le mal qu'elle dit est vrai, et 
sil nest pas utile de le dire, Marie MÉDIT de Lucie, c'est de 
la MÉDISANCE ; si le mal qu'elle dit est faux et qu'elle le sait, 
elle DIFFAME Lucie, c'est de la DIFFAMATION. Si elle le dit 
pour lui faire du tort, elle la CALOMNIE (verbe). c'est de la 
CALOMNIE (nom). 


Si, s'adressant à Lucie, elle dit de Lucie elle-même, un bien 
qu'elle ne pense pas, elle la FLATTE, c'est de la FLATTERIE. 


BIEN 


4. A2 € fait du bien / du mal à A1: III. Pour vendre ma maison, je me suis adressé à un mar- 


i ; ው chand lens. 
* A2 concret. Ca fait du bien de boire quand on a soif : c'est de biens 


un PLAISIR et cest bon pour la santé. — Mais ça peut faire 
du mal de boire glacé quand on est en sueur: qa peut rendre 
MALADE. — Une bonne nourriture fait du bien à un convales- 
cent, elle lui PROFITE. — Une voiture de fonction est un 
€ AVANTAGE en nature. 


1 Le nom bien, sans opposition au nom mal: 


Un bien est une PROPRIÉTÉ, surtout immobilière, quoique 

on puisse opposer, en langage juridique les € biens meubles 

aux € biens immeubles et parler de € biens de consommation 

pour désigner toute marchandise de prix, relativement 

e A2 humain AVANTAGE Al, syn. FAVORISE Al, SERT ses durable. Les biens d'une personne constituent ses MOYENS 
INTÉRÉTS. de vivre, son PATRIMOINE, sa RICHESSE. 


* Jean € a du bien (au soleil): des propriétés rurales. — 1l 
vend un bien, s'adresse à un € marchand de biens, qui l'esti- 
mera el lui trouvera un client. — Il dispose de ses biens, laisse 
ses biens à ses héritiers. 


* À2 abstrait fait du bien à Al. Ca fait du bien à Jean d'avoir 
beaucoup de travail. — Ca lui ferait du mal de rester inoccupé. 


Al € tire avantage de A2, syn. PROFITE de A2, syn. € tire 
PROFIT de A2 abstrait, syn. € met à profit A2 abstrait. Al 
BÉNÉFICIE de A2 abstrait. Pour Al, A2 est AVANTAGEUX, 
FAVORABLE, PROFITABLE. BÉNÉFIQUE. 


2. Le bien de AI humain: 


L'INTÉRÊT de A1 humain. Sylvie a puni Jeannot, mais c est 
€ pour son bien; elle veut qu'il soit bien élevé, elle agit ton- 
jours pour le bien de son fils. — € Le bien public: l'intérét de 
la société. 


5. ለ2 abstrait ou humain fait du mal à Al. 


Syn. A2 NUIT à A1, syn. le DESSERT, syn. lui cause un DOM- 
MAGE, syn. lui € fait di! TORT, le DÉSAVANTAGE, le DÉFAVO- IV Sylvie a le mal de mer. 
RISE. Pour Al, A2 abstrait est NUISIBLE, DOMMAGEABLE, a ማጭ i 

O Le nom mal sans opposition explicite au nom bien. 
DÉSAVANTAGEUX. 


1 Avec artiele défini ou indéfini: 


A2 abstrait € présente des avantages et des DÉSAVANTAGES / 
INCONVÉNIENTS. 


Un A2, concret, humain ou abstrait, qui, sans faire de bien, 
ne peut pas faire de mal à A1, est INOFFENSIF. 


Quand plusieurs Al sont en eoneurrenee, l'un est for- 
eément avantagé, favorisé et les autres 'désavantagés, 
défavorisés : 


e Marc favorise Luc € an DÉTRIMENT de Paul, syn. € aux 
DÉPENS de Paul. 1 désavantage Paul € au profit de Luc: si 
l'avantage qu'il lui procure est injustifié, il lui € fait une 
FAVEUR; c'est du FAVORITISME. Si À2 est un personnage 
puissant qui favorise injustement Al, son ami(e), cet(te) 
ami(e) est son FAVORI ou sa FAVORITE. ላ1 € jouit de la 
faveur de A2, il € est en faveur auprès de A2. 


* A2, impuissant à faire du mal à son ennemi Al, lui en sou- 
haite en espérant vaguement que son souhait se réalisera: 
il le MAUDIT, en lui donnant sa MALÉDICTION. «MAUDIT 
Al!» s'écrie-t-il. Je suis maudit, peut dire ላ] sil ne lui 
arrive que des malheurs. — C est une malédiction, que cette 
série de désagréments. 


Le / un mal de... désigne toutes sortes de maladies et de 
souffrances: 


Un mal de + nom d'organe. Un mal de gorge, d'estomac. 
Le mal de + nom du médecin qui l'a découvert. Le mal de Pott. 


Le mal de + nom de la cause d'une souffrance. Le mal de 
mer, le mal des montagnes. 


Le mal de + nom d'une chose absente et désirée. Le mal du 
pays (quand ዐዘ est eu exil). Al humain est € eu mal de A2: 
il souffre de ne pas avoir A2 (surtout en matière d'inspira- 
tion littéraire). Un journaliste en mal de copie. 


Avec article partitif: renforcement possible par bier, 
beaucoup: 


Aprés avoir. Al a du mal à A2 inf.: faire A2 lui demande des 
efforts. Grand-mére a (bien) du mal à monter les escaliers. 


Aprés se donner. Al € se donne du mal pour A2, inf.: il fait 
des efforts pour faire A2. Jean se donne du mal (beaucoup 
de mal) pour réussir son concours. 


Après attraper. Al animé €attrape du mal: il tombe 
malade. Couvre-toi, tit vas attraper du ዘዘዘ. 
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BIEN 


3. Sans article, aprës faire et avoir: renforcement possible 


par trës: 

Al animé € a mal à A2 partie de son corps: Al éprouve une 
DOULEUR à A2. Jai (très) mal à la gorge. 

A3 € fait mal à Al animé, à A2 partie de son corps: A3 


cause une douleur à A3 à A1. Cette piqure de guépe me fait 
(très) mal à la main. 


V Cette pauvre Marie est bien malade. 
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O Bien, adv. (et son syn. fam. pas mal), sans comparatif ni 
renforcement. 


Bien, portant sur un verbe, un adj. ou un autre adv., est 

un syn. plus expressif de trés ou beaucoup: 

* C'est bien simple! — C'est bien compliqué! — Marie est bien 
malade. — Cette affaire m'ennuie bien! — Merci bien! — 


Un BIENHEUREUX: un saint du Paradis. Jeannot dort € comme 
un bienheureux. 


Bien est plus naturel dans des phrases de sens négatif, con- 
ditionnel, interrogatif que dans une phrase affirmative oü 
l'on attendrait plutôt trés: Paul nest pas bien compétent 
mais pas: "Paul est bien compétent. — Je me demande s'il est 
bien compétent ; s'il était bien compétent il n'agirait pas ainsi. 
— Ou dans une comparaison: Jean est bien heureux d'avoir 
Sylvie pour femme; Max n'a pas eu autant de chance. 


Syn. atténué, trés fam.: € pas mal (sans ne). Cette affaire 
mn embéte pas mal, elle est pas mul entbêtante. 
€ Bel et bien: vraiment, sans discussion possible. méme si 


c'est étonnant. Michel est bel et bien titulaire d'un brevet de 
pilote d'aviation. 


2. Bien des / bien du porte sur un nom: 


Bien des quantifie un nom nombrable et signifie BEAUCOUP 
de, mais, de méme que ci-dessus, dans un contexte de sens 
général négatif: "Vous avez bien des livres est beaucoup 
moins normal que Vous avez beaucoup de livres, alors qu'il 
est naturel de dire: Bien des candidats / Beaucoup de candi- 
dats ont rendu copie blanche. — Bien des difficultés / Beau- 
conp de difficultés vous attendent. 


Bien du quantifie un nom généralement abstrait. Il vous 
faut bien du courage pour surmonter toutes ces difficultés. 
€ Je vous souhaite bien du plaisir (généralement ironique, 
dit à quelqu'un qui s'engage dans une voie difficile), mais 
pas "J'ai mangé bien du fromage. 

Syn. fam. atténué: pas mal de + nom, méme concret. Pas mal 
de candidats ont rendu copie blanche. — J'ai rencontré pas mal 


de difficultés. — Marie a montré pas mal de courage. — Jean a 
mangé pas mal de fromage, mis de côté pas mal d'argent. 


Bien porte sur un verbe: 


Ce qu'exprime le verbe est pleinement réalisé. Il a bien 
neigé cette nuit. — Je me moque bien qu Eric vienne ou non. 


Syn. fam. pas mal. Il a pas mal neigé cette unit. — Je me 
moque pas mal qu'il vienne on non. — Jean a beancoup / pas 
mal voyagé. f 

Après savoir, connaitre, reconnaitre, pouvoir, bien peut étre 
renforcé par fort ou très. Je sais (très) bien que Jeau nest pas 
bon en anglais. — Si je l'avais vu, je l'aurais (fort) bien 
reconnu. — Il pourrait bien pleuvoir. 

Après pouvoir à l'indicatif c'est méme quasi-obligatoire: Il se 
peut (fort) bien que... — Il peut (fort / trés) bien pleuvoir demain. 


Bien portant sur toute une phrase, affirme ou confirme 
ce qu'elle dit: 

Dans un débat, présente une proposition incontestable, plei- 
nement vraie, que l'interlocuteur doit forcément admettre. 
Asseyez-vous! Vous avez bien une minute. — Je cherche mon 
portefeuille. Il est bien quelque part. 


Aprés une hésitation, une mise en cause, soit aprés une 
simple négligence qui a fait ignorer la vérité de ce qui est 
dit. T» as bien fermé le gaz en partant? (je sais que tu le fais 
habituellement, mais je te le demande pour plus de sureté). 
— Oui, Jean a bien perdu son portefenille, c'est malheureuse- 
ment vrai. — C'est ça, que tu cherchais? — Oni, c'est bien ça. 
— Je compte bien sur vous, j'espère bien que vous viendrez. 


€ Je pense bien! : je confirme entiérement ce que vous dites. 


Contre un interlocuteur dubitatif, PARFAITEMENT! affirme 
fortement un fait. Tu as vraiment été au Canada, cet été? — 
Parfaitement! j'y ai bien été. 


Bien confirme un ordre à exécuter plus tard. Dites-lui bien (le 
moment venu) que je compte sur lui. — Cas d'ambiguité: Fer- 
mez bien les portes en partant peut signifier soit: fermez les soi- 
gnensement, soit: le moment venu, n'oubliez pas de les fermer. 


Bien, portant sur toute une phrase, infirme, dans une 
certaine mesure, ce qu'elle dit: 


Bien... mais... présente une proposition incontestable, plei- 
nement vraie, admise par l'interlocuteur, mais dont il ne 
doit pas tirer des conséquences qu'elle n'implique pas. 
Nous avons bien de quoi vivre, mais ce n'est pas une raison 
pour ne pas travailler. 


e D'où bien que..., loc. conj. Bien que nous ayons de quoi 
vivre, il ne faut pas s'arrêter de travailler. 


Bien présente une affirmation vraie, certes, mais pas pleine- 
ment admise, et produit un effet d'atténuation: € Je veux 
bien: j'accepte mais je ne désire pas. € J'aime bien: sans pas- 
sion. € Je pensais bien que, € je crois bien que, € il me semble 
bien que: c'est une simple hypothèse. Il faut bien obéir aux 
ordres: la nécessité s'impose, même si ça ne nous plait pas. 


Bien accompagne un conditionnel hypothétique sans condi- 
tion spécifiée et produit un effet de souhait. J'accompagne- 
rais bien Jean en Italie. — Je devrais bien faire mon ménage. 


Bien suivi d'un numéral dit que le nombre cité est 
approximatif, mais minimal: 

Sylvie a bien quarante ans: elle les a surement et peut-étre 
plus. — Il y avait bien 1000 personnes à la fête: 1000 € au moins. 
Cas d'ambiguité: Il gagne bien 2000 € par mois peut signi- 
fier soit: il les gagne, je le confirme, soit: il gagne au moins 
ca, et peut-étre plus. 


BOIRE 


AI € reste sur sa soif s'il ne boit pas assez. 
Il faut ABREUVER les chevaux en les menant à un ABREUVOIR. 


Fig. Al végétal: 
Les salades ont soif, il faut les arroser: elles manquent d'eau. 


A1 humain € garde une poire pour la soif: il se réserve une 
possibilité à exploiter en cas de besoin. 


A] € a soif de A2 abstrait: de vengeance, d'honneurs, etc.: 
un désir trés intense. 


ላ] est € assoiffé / altéré de sang: il est extrêmement cruel. 
€ La soif de l'or: la cupidité, l'avaricc. 


Al est si occupé qu'il € en perd le boire et le manger: il ne 
pense plus qu'à ces occupations, au point d'oublier ces 
deux fonctions pourtant vitales! 


A2 humain € abreuve de compliments / d'injures, etc. ላ] 
humain: il lui en adresse en abondance; A1 en est abreuvé. 


ኣጊ Tu veux t'en aller? Eh! bien, va-t-en! II. L'eau de source est bonne à boire. 


L] Bien, interjection. 1 ለ3, un LIQUIDE, est une BOISSON s'il est POTABLE: Si ላ] 


1 Dansla conversation, Bien! ou Eh bien! marque que ce qui peut le boire sans nuire à sa santé. 


a été dit précédemment est un acquis et qu'on peut aller 
plus loin. (Eh) bien! passons maintenant au point suivant de 
l'ordre du jour. — Eh bien! peut annoncer qu'on va tirer les 
conséquences d'un fait précédent. Tu as été insolent avec ta 
mère? Eli bien! tu seras privé de dessert. 


Eh bien! familièrement réduit à Ben! ou à Bali! exprime 
l'étonnement, qui peut être mêlé à toutes sortes d'autres 
sentiments (indignation, admiration, etc.) Eh bien! Eh ben! 
Bah! suivis de ca, alors, je n'en reviens pas!: la conclusion 
qu'on pourrait tirer d'un pareil événement reste en suspens. 


BOIRE, v. 
> Al animé, quand il a soif, boit A2, une boisson 
L À boire! J'ai soif! 


1 Al a ና trés SOIF, € grand soif, il € souffre de la soif, 


€ meurt de soif parce qu'il manque d'LAU: 


Il est DÉSHYDRATÉ. A3 (la chaleur, la gymnastique, une nour- 
riture trop salée, etc.) € donne soif à A1, syn. ASSOIFFE (vcrbe), 
syn. ALTÈRE Al. Al cst ASSOIFFÉ, syn. ALTÉRÉ. Al humain, 
assoiffé, peut s'écrier: «À boire!» pour se faire servir une boisson. 
ለ1 APAISE, svn. € étanche sa soif (vieux, litt.), se DÉSALTERE, 
se RAFRAICHIT. 


A] € boit jusqu à plus soif. 


Syn. un BREUVAGE (vieux, litt.): une boisson composée 
savamment de plusieurs ingrédients. Syn. mod. un COCK- 
TAIL. Si AI trouve A2 médiocre, il dit: A2 est BUVABLE; 5 1] 
trouve À2 trés mauvais, il dit: A2 est IMBUVABLE. 


Fig. potable, ant. imbuvable (fam.) peuvent se dire d'autre 
chose que de boissons: La thèse de Léa est potable. — Eric 
est vraiment imbuvable. 


Les boissons sans ALCOOL: 


L€ EAU plate ou gazeuse est la plus simple de toutes les bois- 
sons. On en trouve en quantité variable dans toutes les autres 
boissons, en particulicr dans les € JUS de fruits, et dans le LAIT 
qui est une nourriture en méme temps qu'une boisson. 


Un mélange d'eau et de jus de fruit sucré et gazéifié est un 
SODA. Un SIROP est une solution assez épaisse de sucre 
cuit, mélée à du jus de fruit. On le consomme générale- 
ment dilué dans de l'eau fraiche. 


On peut présenter ces boissons dans un € POT à eau / à lait. 
Syn. dans un PICHET à ansc, opaque ou dans une CARAFE 
transparente, à goulot étroit ou dans une simple BOUTEILLE. 


* On peut prendre des € boissons chaudes / sucrées, etc.: unc 
TISANE, syn. une INFUSION de certaines plantes qu'on plonge 
dans l'eau bouillante pour les faire INFUSER quelques minutes. 

Lc THÉ, préparé dans une THÉIÈRE et le CAFÉ, préparé dans 

une CAFETIÈRE, sont des infusions mais pas des tisanes. 
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BOIRE 


Le CHOCOLAT peut être mangé solide ou bu, liquide, fondu 
dans du lait chaud. 


Un BOUILLON est une boisson chaude salée: de l'eau dans 
laquelle on a fait bouillir de la viande et / ou des légumes. 


Les boissons peu ALCOOLISÉES: 


e La BIÈRE, faite avec de l'eau, une céréale, l'ORGE et une 
grande herbe, le HOUBLON, par un BRASSEUR dans une 
BRASSERIE. N.B. On appelle aussi brasserie un débit de 
boissons faisant restaurant, où l'on trouve un choix de biè- 
res. Les bières belges sont parmi les meilleures du monde. 


* Le * CIDRE doux est du jus de pomme; FERMENTÉ, ayant 
acquis quatre ou cinq degrés d'alcool, il devient du € cidre 
BRUT (moins sucré) ou SEC (plus doux); le € cidre bouché 
est trés pétillant. 


On peut aussi faire du POIRÉ avec du jus de poire. 


Le VIN: 
Le € vin doux est du jus de raisin. 


Fermenté, il acquiert dix à douze degrés d'alcool. avec 
toute une gamme de qualités selon le CRU: le terrain du 
VIGNOBLE de production, le savoir-faire de l'éleveur qui pro- 
cède à la VINIFICATION, et l'année de la récolte. Le BOUQUET 
du vin, son gout, est d'autant meilleur que la vigne a fruc- 
tifié pendant une € bonne année, bien ensoleillée. 


Fig. Les idées, les esprits FERMENTENT, syn. sont en 
FERMENTATION: les gens se passionnent pour des idées nou- 
velles, en discutent fiévreusement. 


Les € grands crus et méme certains vins simplement 
d'appellation d'origine contrôlée (AOC), s'améliorent en 
vieillissant en CAVE, en TONNEAUX, syn. en FUIS de bois 
(dans certains pays dans des OUTRES de peau) ou en bou- 
teilles pendant de longues années. Fig. Al humain € a de la 
bouteille (fam.) : il a vieilli, acquis de l'expérience. 


D'autres gagnent à étre bus jeunes. Les € vins de table et les 
€ vins ordinaires de qualité inférieure, non datés, sont des 
COUPAGES de: vins de différentes provenances et de diffé- 
rentes années. 


Un DÉGUSTATEUR s'assure de sa qualité en le goutant dans 
une petite tasse en argent appelée TASTEVIN avant la € nise 
en bouteilles. 


Certains vins sont BLANCS, d'autre ROUGES, si on a laissé la 
peau du raisin noir fermenter avec le jus, d'autres sont 
ROSÉS. Parmi les blancs, certains sont SECS, d'autres MOEL- 
LEUX (plus sucrés): certains d'entre eux sont des € vins de 
dessert; certains sont MOUSSEUX naturellement, d'autres, 


comme le CHAMPAGNE, le deviennent aprés toutes les 
manipulations de la CHAMPAGNISATION. Certains vins plus 
forts (14 à 18 degrés) provenant des pays chauds, comme 
le PORTO, servent d'APÉRITIFS. 


Au restaurant on préscnte aux clients la € carte des vins et 
le SOMMELIER peut leur conseiller une € bonne bouteille. 
PR. Quand le vin est tiré, faut le boire: quand on a entrepris 
quelque chose, il faut aller jusqu'au bout. 


Les € eaux de vie (env. 40 degrés d'alcool) sont des 
€ boissons fortes: 

En DISTILLANT, au moyen d'un ALAMBIC, certains vins, on 
obtient du COGNAC ou de l'ARMAGNAC. ou de la FINE: en dis- 
tillant du cidre, on obtient du CALVADOS; en distillant le marc 
du raisin pressé (ce qui reste dans le pressoir après l'extraction 
du jus) on obtient du MARC. On peut aussi faire des € ALCOOLS 
de fruits, notamment du KIRSCH, alcool de cerises, à partir des 
fruits eux-mêmes mis à fermenter dans un tonneau. Plus les 
eaux de vie sont vieilles, meilleures elles sont. 


e On peut faire des LIQUEURS en faisant MACÉRER certains 
fruits ou herbes dans de l'eau de vie et en ajoutant du sirop 
de sucre. 


* Le WHISKY est un alcool de grain, fait à partir de MALT: 
orge germée et séchée. 


* Le RHUM est un alcool de € CANNE à sucre. 


Fig.: Al humain DISTILLE A2 abstrait: l'information, des 
compliments ou des injures. H exprime A2 petit à petit, 
comme goutte à goutte. 


Une pensée, une maniére d'écrire ALAMBIQUÉE: compli- 
quée, subtile. 

Les réeipients: 

Les boissons froides se boivent dans un VERRE en VERRE ou 
en CRISTAL, les boissons chaudes dans une € TASSE (à café). 
plus petite, ou une € tasse (à thé). plus grande. munie d'une 
ANSE, posée sur une SOUCOUPE, ou dans un BOL, plus grand, 
sans anse, en porcelaine, ou en faience. Ou encore, les unes 
et les autres dans un GOBELET en métal argenté ou en plas- 
tique. H existe des verres de formes et de tailles très diffé- 
rentes selon la boisson qu'on v sert. Dans un grand diner, la 
VERRERIE est aussi importante que l'argenterie. Un € service 
de verres comporte au minimum des € verres à ean plus 
grands, des € verres à Bordeaux, ou plus généralement des 
€ verres à vin, plus petits et des € COUPES à champagne, ou 
des € FLUTES à champagne. Les € verres à liqueur sont tout 
petits. Les € verres à pied sont les plus élégants, mais aussi 
les plus fragiles. La bière se boit dans des € verres à bière ou 


` des CHOPES en verre ou en grës avec une anse, et le cidre 
dans des petits bols appelés BOLÉES. 


liL Léa a des problèmes avec Max, il boit! 


1 ለ] boit une GORGÉE de A2: 


AI € boit un verre (de A2, fam.), boit un coup (de A2). 
Citation: Boire itn petit coup c'est agréable (chanson). 


A] € boit à longs TRAITS ou € à petites gorgées. 


ላ] € boit SEC (une boisson alcoolisée, sans eau), € boit 
chaud / tiéde / froid / glacé, etc. selon la température de la 
boisson. 


Un € grand BUVEUR € boit comme un trou. Une personne 
qui mange peu et boit peu, et surtout peu d'alcool est 
SOBRE: sa qualité est la SOBRIÉTÉ. Un € buveur d'eau est 
ABSTINENT: il S'ABSTIENT volontairement de toute boisson 
alcoolisée. 


A1 bébé TÈTE son lait. Al animal LAPE de l'eau. Les syn. 
ABSORBER , INGURGITER s'emploient surtout pour la boisson 
mais aussi pour la nourriture. 


BOIS K 


A] reeherehe l'IVRESSE, qu'il ressent comme une exeita- 
tion agréable: 


Pour lui, l'alcool est une sorte de DROGUE. A1 s'ENIVRE, syn. 
fam. se SOULE; il est IVRE, syn. fam. SOUL, syn. (savant) il est 
ና en état d'ÉBRIÉTÉ ; syn. (vieux, litt.) il est € pris de boisson. 
A], ivre, habituellement ou occasionnellement, et en don- 
nant les signes extérieurs, est un IVROGNE (péi.). 


Fig. Al senivre de A2 abstrait ( par ex. de vitesse, de gloire, 
etc.). Les compliments / le succès / le charme d'une personne 
aimée, etc. enivre Al. — Al est ivre d'orgueil. L'ivresse du 
pouvoir. — Le charme d'une personne aimée est ENIVRANT. 


A1 eoneret, PERMÉABLE, POREUX boit un liquide: 


La terre boit l'eau quand on l'ARROSE: elle s'en IMPRÈGNE, 
syn. s'en IMBIBE. Le € papier BUVARD est fait pour ABSORBER 
l'encre en surplus. 


Fig. Al humain est imbibé (fam.): il est ivre. 


A] humain s'imprégne des idées, des façons de parler de 
son entourage: il en est profondément influencé et les 
adopte; il apprend une langue par IMPRÉGNATION. 


Fig. A1 € boit les paroles de A2: il y est extrêmement atten- BOIS, n.m. 
tif. Al est sobre de gestes et de paroles, il s'habille 


SOBREMENT: sans aucun excés. 1 Promenons-nous dans les bois pendant que le loup n'y 


est pas. (chanson populaire) 
2. En société: 


A1 € offre à boire à A2. AI € boit à la santé de A2; syn. il 
€ porte un TOAST à A2 en disant € À votre santé! Al et A2 
TRINQUENT en choquant leurs verres l'un contre l'autre. Les II. Le bois, matériau tiré des arbres. 
Al chantent des € chansons à boire. € Le coup de l'étrier est 
un dernier verre bu avant le départ. € Ça sARROSE!: excla- 
mation lancée à l'annonce d'une bonne nouvelle: on va 
déboucher une bonne bouteille en signe de joie, éventuel- 
lement du CHAMPAGNE. 1 


O Le bois est un ensemble d'arbres. 


O Pour cet emploi, voir l'article ARBRE. 


[L] Ses usages domestiques. 


A LIGN-: base savante d'origine latine servant à former des 
mots exprimant l'idée de bois, au sens de matériau. 


Le bois est le tissu LIGNEUX des arbres. 
Fig. A1 trinque (fam.): il reçoit un choc, il est victime de la 


Le € bois mort na plus de séve; il nest pas trés solide et n'est 
mauvaise action d'un autre. 


guère bon quà être brûlé. Le € bois vert, encore imprégné de 
sa sève après avoir été coupé, est difficile à casser, d'où loc. 
au propre et au fig. € une volée de bois vert: une série de 
coups donnés avec un báton de bois vert, en guise de puni- 
tion. Il faut le faire sécher le plus longuement possible pour 
en faire du € bois sec, utilisable pour toutes sortes de travaux. 


3. Al boit (intrans.): 


Il boit habituellement et sans modération des boissons 
alcoolisées. Il est ALCOOLIQUE. Syn. (vieux, litt.) il 
€ s'adonne à la boisson. A1 € boit sans soif, c'est un ና boit- 
sans-soif. Si son taux d'ALCOOLÉMIE est excessif: sil a trop 


4 : d " e. 9 € . 
d'alcool dans le sang, on lui retirera son permis de con- 2. On a souvent besoin d'un f bout de bois, 


duire. PR. Qui a bu boira : 1. 1] est difficile de désintoxiquer 
un alcoolique. — 2. Fig. Une personne qui a pris de mauvai- 
ses habitudes a de fortes chances de les conserver. 


syn. d'un € morceau de bois. Pour utiliser le bois, il faut le 
casser sur son genou, ou le couper à la HACHETTE, ou le SCIER 
par les mouvements aller et retour maintes fois répétés d'une 
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SCIE, ou le FENDRE avec une HACHE sur un BILLOT, gros mor- 
ceau dur de souche d'arbre. 


Fig. Tu me fends le cœur: tu me fais beaucoup de chagrin. 
Tu me scies, syn. € tu me scies le dos, : tu me lasses par tes 
répétitions monotones. € Quelle scie! quel ennui d'avoir à 
faire ce travail, ces démarches! 


Une BRINDILLE est un morceau de petit rameau cassé et sec. 


Un BÂTON: une branche coupée ou cassée, relativement 
mince, assez droite et assez longue pour qu'on puisse s'en 
aider pour marcher, s'en faire une CANNE, et aussi pour 
ና donner des coups de bâton. Une BASTONNADE est une 
ና volée de coups de bâton. 


Une BAGUETTE est un petit bâton mince, un GOURDIN un 
gros bâton; s'il se termine par un renflement et s'il est uti- 
lisé pour frapper un adversaire, c'est une MASSUE. 


Un PIEU, syn. un PIQUET, est un gros bâton bien rond, effilé 
au bout et PIQUÉ en terre. 


Fig. Divers objets allongés sont appelés bâton ou baguette. 


e Les enfants qui apprennent à écrire font des lignes de 
bâtons: traits verticaux réguliers. — Les dames utilisent un 
€ bâton de rouge à lèvres. — Lucie a les cheveux ና raides 
comme des baguettes de tambour. — On achète chez le bou- 
langer une € baguette (de pain). 

Un € bâton de chaise est 1. aujourd'hui le morceau de bois 
qui relie les montants d'une CHAISE. — 2. jadis, les montants 
d'une € chaise à porteurs et les porteurs de cette chaise, 
d'où fig. Al € mène une vie de bâton de chaise: une vie de 
plaisirs et de désordres, syn. une € vie de PATACHON (con- 
ducteur de l'ancienne voiture appelée PATACHE): pendant 
leurs heures d'attente à l'arrét, ces employés des transports 
se divertissaient comme ils pouvaient. 


Symbolisme du báton et de la baguette: 


* Pouvant servir à indiquer une direction ou à frapper, ils 
sont des symboles d'autorité: le € báton de berger est une 
HOULETTE qui a servi de modéle à la CROSSE des évéques, 
PASTEURS du troupeau des fidèles, ou € bâton pastoral. 


e Le € bâton de maréchal est un € bâton de commandement. 
Fig. A1 € a son bâton de maréchal s'il a atteint la plus éle- 
vée des promotions auxquelles il peut prétendre. 


* Une € baguette d'officier permet de mener les hommes 9 à 
la baguette. Les chefs d'orchestre utilisent une baguette 
pour diriger les musiciens. On frappe le tambour avec des 
€ baguettes de tambour. Dans les contes, les fées ont une 
€ baguette magique pour accomplir des prodiges. 


* ላ] humain, ayant fait du mal à A2 son adversaire, a un 
€ retour de báton: le mauvais procédé dont il a usé envers 
A2 se retourne contre lui; c'est un € effet BOOMERANG 
(arme en bois des aborigènes d'Australie). 

e Le bâton peut servir d'appui, aider à marcher, d'où: ላ] 
humain, jeune est le € báton de vieillesse de A2 humain, 
vieux: il l'aide à vivre. 

* Al humain € met des bâtons dans les roues à A2 humain: il 
freine son action autant qu'il le peut (ancienne méthode 
de freinage, du temps des charrettes à roues en bois). 


* Al et A2 parlent € à bátons rompus: sans ligne directrice, 
ils changent de sujet à tout moment. 


5. Le ና bois de chauffage: 


Il se compose de BUCHES, fragments de branches à peu prés 
droites et de grosseur moyenne, rangées dans un BUCHER 
par € STÈRES de bois (un stére = 1 m?), les branches plus 
minces étant rassemblées en FAGOTS. 


Les gens qui € se chauffent au bois allument le feu avec du 
€ petit bois (brindilles, ou déchets, ou buches débitées en 
trés petits morceaux) dans la cheminée ou dans un € poéle / 
une chaudière à bois. 


La € buche de Noël jadis, grosse buche qu'on faisait bruler 
ce jour-là, parfois en l'arrosant de vin est aujourd'hui une 
pátisserie en forme de buche. 


Fig. Al humain, parlant de son adversaire A2, dit € Il verra 
de quel bois je me chauffe : je saurai me défendre (à l'origine: 
jai de bonnes buches qui me serviront à lui donner de 
rudes coups). 


* Jeannot € a pris / ramassé une buche: il est tombé, en cou- 
rant. — Paul est € une vraie buche: il est inactif, inintelli- 
gent. — Marie est FAGOTÉE dans une vilaine robe, syn. € mal 
fagotée, : mal habillée. elle a l'air d'un fagot. 


II. Usages professionnels du bois. 


1 Le BUCHERON ABATTAIT jadis les arbres avec une grosse 
HACHE appelée COGNÉE : 


Il utilise aujourd'hui surtout une TRONCONNEUSE. Dans cer- 
tains pays de grandes foréts, comme la Finlande, on orga- 
nise des € trains de bois qu'on fait flotter sur les riviëres ou 
sur les lacs jusqu'aux usines de € pâte à papier. Ailleurs, les 
troncs sont sciés en PLANCHES dans une SCIERIE, ce qui pro- 
duit de la € SCIURE de bois. 


Une petite planche est une PLANCHETTE. Pour rendre bien 
lisses les planches RABOTEUSES, présentant des aspérités, 
on les RABOTE avec un RABOT, ce qui produit des COPEAUX. 


Quand il s'agit de bois de très bonne qualité: € bois fruitiers 
comme le MERISIER, le NOYER ou € bois précieux, exotiques: 
l'ACAJOU, l'ÉBÈNE, le € bois de rose ou € de violette, on le réduit 
en minces feuilles dc PLACAGE destinées à l'ébénisterie. 

Les bois impropres à faire du € bois d'œuvre sont TRITURÉS. 
Avec de la colle, la sciure et les copeaux servent à faire de 
l'AGGLOMÉRÉ. 

Le bois d'œuvre peut être utilisé pour divers travaux, 
selon qu'il est plus ou moins dur ou tendre, et plus ou 
moins beau: 

Le CHARPENTIER utilise du € bois de charpente qui se com- 
pose de grosses € pièces de bois: les POUTRES, autrefois sou- 
vent de simples troncs d'arbres ÉQUARRIS, et de pièces plus 
petites, les CHEVRONS. 

Le MENUISIER fait de la MENUISERIE, entre autres choses, 
pour le sol, des PARQUETS, dont les plus beaux sont des 
€ parquets de chêne, et des MEUBLES d'usage courant. Il uti- 
lise ses différents € CISEAUX à bois. Il respecte le € le fil du 
bois (le sens des fibres). Il travaille le € bois blanc qui 
pourra être ensuite teinté, CIRÉ, VERNI, peint. 

L'ÉBÉNISTE fait de l'ÉBÉNISTERIE, des meubles de luxe sou- 
vent PLAQUÉS de bois précieux, et réalise parfois des MAR- 
QUETERIES, compositions décoratives faites de petits 
morceaux de bois plaqués, de diverses couleurs. 

Divers objets peuvent étre faits en bois: 

Il y a des € sculpteurs sur bois qui font des statues de bois et 
des BOISERIES, plaques de bois plus ou moins sculptées 
fixées sur les murs de certains édifices assez luxueux. Des 
€ graveurs sur bois dont les gravures sont des bois: Le Bes- 
tiaire, d Apollinaire, illustré de bois de Dufy. 

Des € chevaux de bois sont destinés à amuser les enfants 
comme, notamment sur les € marèges de chevaux de bois 
dans les fétes foraines. 

Un invalide marche gráce à une € jambe de bois (aujourd'hui 
on fait plutót des prothéses en plastique et métal). 

Les bois dans un orchestre sont les instruments à vent faits 
en bois (clarinette, hautbois, basson) par opposition aux 
cuivres (trompette, trombone, cor). 

Fig. Al humain € est du bois dont on fait les flutes: trés ten- 
dre, d'un caractère trop accommodant (N.B. Aujourd'hui, 
les flûtes sont généralement en métal). A1 humain ና fait 
flèche de tout bois: A1 utilise dans une discussion n'importe 
quel argument, bon ou mauvais. 

Le CHARBON. 

Obtenu en soumettant du bois à une combustion lente et 
incompléte, jadis fabriqué en pleine forét et vendu par des 


CHARBONNIERS, le € charbon de bois procure des braises 
encore utilisées aujourd'hui dans les barbecues. 


Le charbon (de terre), syn. la HOUILLE, extrait des € MINES de 
charbon par des MINEURS, est une roche sédimentaire formé 
de végétaux FOSSILES, résultant de l'enfouissement de grandes 
forêts de l'ère primaire. La LIGNITE est une variété de houille. 


Le charbon, de couleur noire, contient une forte proportion 
de CARBONE et constitue un excellent combustible. 


Un € charbon ardent est une braise, un morceau de char- 
bon porté au rouge et produisant peu de flamme. 


Fig. Al concret est € noir comme du charbon. A1 humain 
€ est sur des charbons ardents: il grille d'impatience, il est 
trés mal à son aise. 


Le charbonnier symbolise l'homme du peuple sans instruc- 
tion mais ayant sa dignité, d'où € la foi du charbonnier: une 
croyance religieuse solide, reposant sur la confiance et la 
parole du prédicateur, non sur une théologie savante. 
PR. Charbonnier est maitre chez soi: tout chef de famille 
dirige sa famille comme il l'entend; plus généralement, 
chacun, en privé, conduit sa vie à sa guise. 


Le symbolisme du bois: 


Le bois est symbole de dureté, donc de solidité: A1 concret 
est € dur comme du bois. Les gens superstitieux pensent 
écarter la malchance 5115 € touchent du bois en parlant d'un 
projet en voie de bonne réalisation. A1 humain € nest pas 
de bois: il est sensible, a des besoins physiques. 


Le bois manque de souplesse: la € langue de bois des hom- 
mes politiques est conventionnelle et ne dit rien qu'on 
puisse vraiment comprendre. Al humain a la € gueule de 
bois: la sensation désagréable qu'on éprouve en se 
révcillant aprés s'étre cndormi ivre. 


Le bois cst tout de méme moins dur que l'acier: un € sabre 
de bois est un faux sabre, qui ne peut faire peur qu'à des 
naifs; un € chéque en bois (fam.) est sans provision et ne 
peut pas étre encaissé. 


BON et MAUVAIS, adj.qual. 


1 Généralités. 


1 Alquelconque est bon / mauvais: 


Al est bon: la personne qui parle, portant ce jugement sur 
Al, éprouve un sentiment POSITIF à l'égard de A1. 


እ] est mauvais: la personne qui parle, portant ce jugement 
sur Al, éprouve un sentiment NÉGATIF à l'égard de A1. 


ጨጨ 


2. Comparatifs et superlatifs : 


Al est MEILLEUR que A2; on ne dit pas *plus bon, mais plus 
s'emploie lorsqu'il est séparé de bon. Ces fruits sont plus ou 
moins bons; plus ils sont bons, plus on en mange. — ላ] est 
très bon. — Al est le meilleur de tous les A. — Al S'AMÉLIORE: 
il devient meilleur; on constate AMÉLIORATION de A2. 

Al est plus mauvais que A2, syn. plus rare: Al est PIRE que 
A3, si Al devient pire, il EMPIRE. 

A1 est très mauvais. A1 est le plus mauvais, le pire de tous les A. 
GR. bon, mauvais, méchant, peuvent être renforcés par très, fort, 
bien; meilleur et pire ne peuvent être renforcés que par bien. 


Syn. Al est SUPÉRIEUR à A2: 


Il est meilleur que A2. Syn. Al est EXCELLENT: il est trés bon. 


Al est INFÉRIEUR à A2: il est moins bon que A2. Al est 
DÉTESTABLE, syn. ABOMINABLE, syn. EXÉCRABLE: il est extré- 
mement mauvais. 
A1 est PASSABLE, syn. MÉDIOCRE: ni vraiment bon ni fran- 
chement mauvais. 


ዚ Sylvie est profondément bonne, elle est pleine de bonté. 


1 Al humain est bon: 


Il veut le BIEN, et fait du bien aux autres. Plus précisément, 
Al est € bon pour / avec A2 humain ou animal: la personne 
qui parle et qui porte ce jugement sur Al, AIME ላ] et Al 
AIME A2. Le patron nest pas seulement juste avec ses 
employés, il est bon. — Soyons bons pour les animaux. 


Comment se manifeste la BONTÉ de A1? Par sa GÉNÉROSITÉ: 
il DONNE à A2, il AIDE A2, il PROTÈGE A2 plus faible que lui. 
Il € a bon cœur, il est BIENFAISANT, HUMAIN, s'occupe de 
€ bonnes œuvres d'€ œuvres de BIENFAISANCE, syn. HUMANI- 
TAIRES. Il est COMPRÉHENSIF et INDULGENT pour les fautes 
dont A2 ne lui semble pas entièrement responsable; il est 
capable de COMPRÉHENSION et d'INDULGENCE. 


Syn. faibles: Al est GENTIL avec A2, il fait preuve de GEN- 
TILLESSE. 1] est agréable, facile à vivre; syn. il est AIMABLE, 
fait preuve d'AMABILITÉ . 


Al est COMPLAISANT: il rend service à A2, fait preuve de 
COMPLAISANCE : il PRÉVIENT ses désirs, il est PRÉVENANT. 
Une ና bonne fille, un € bon garçon, syn. un € bon diable, 
sont simples, sans façons, de relations faciles. A1 humain 
est € bon enfant (adj.): il s'amuse sans méchanceté. 


Al humain €a à la bonne A2 humain (adv., fam.): A1 
(généralement en position de supériorité) a de la sympathie 
pour A2, a tendance à le favoriser. 


98. 


AL est BONASSE: il est € trop bon, faible, sans défense, 
excessivement indulgent ; c'est € une (bonne) POIRE (fam.). 


Ant. Al humain est MÉCHANT: 
Il fait volontairement du MAL aux autres. 


Syn. intensif: Al est MAUVAIS, c'est un mauvais homme. 
Plus précisément, A1 est € méchant pour / avec / envers A2: 
la personne qui parle et qui porte ce jugement sur Al, 
n'AIME pas ou méme DÉTESTE Al et A1 n'AIME pas ou méme 
DÉTESTE A2. Le contremaitre s'est montré vraiment méchant 
avec un ouvrier; il lui a fait toutes sortes de MÉCHANCETÉS 
(des actes méchants). 


Comment se manifeste la MÉCHANCETÉ de A1 (son trait de 
caractère)? 1] veut du mal à A2, le juge systématiquement 
mal: il est MALVEILLANT ; il lui fait du mal: il est MALFAISANT; 
il a de la MALVEILLANCE, de la MALFAISANCE ; il est CRUEL: il 
prend plaisir à faire souffrir A2; sa CRUAUTÉ peut l'amener 
à commettre des ATROCITÉS. S'il s'amuse à de petites 
méchancetés, il est ROSSE (fam.), commet des ROSSERIES ou 
fait preuve de rosserie. S'il dit des paroles BLESSANTES, il est 
ACERBE. 


Al est un bon / mauvais + nom de catégorie sociale: 


Il a ou n’a pas les qualités qu'on peut attendre de cette catégo- 
rie. Un bon / mauvais tailleur, bon / mauvais médecin sont des 
professionnels compétents et efficaces ou le contraire. — Un 
bon / mauvais chrétien, bon / mauvais Francais se conduit ou ne 
se conduit pas comme doit le faire un chrétien, un Frangais. 
Al est (un) € bon vivant (nom ou adj.) il € vit bien: sait se 
donner (surtout à table) un plaisir raisonnable, sans austé- 
rité excessive. 

Al est € bon public (adj.): au spectacle, il réagit facilement, 
rit, pleure, applaudit comme l'espèrent l'auteur et les acteurs. 


Al est bon / mauvais en A2 domaine d'activité, disci- 
pline intellectuelle: 


Syn. il est FORT / FAIBLE en A2. Jean est mauvais en anglais, 
mais bon en mathématiques. Syn. intensif Il est EXCELLENT, 
il EXCELLE en mathématiques. — Au spectacle: Jules était trés 
mauvais dans le róle du policier. Par contre, Nelly était bonne 
dans celui de l'espionne. 


Al est bon à A2 inf.: il est capable de faire ce que dit l'infi- 
nitif. À quoi Éric est-il bon? — Il est bon à balayer la cour. — 
Il n'est € bon à rien, € pas bon à grand chose, c'est un € bon 
à rien (nom). 

Une $ BONNE à tout faire était jadis la servante de gens trop 
peu fortunés pour avoir plusieurs domestiques. Une € bonne 
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d'enfant était jadis une gouvernante que l'enfant appelait 
poliment et affectueusement «ma bonne». 


Al est bon pour + A2 nom abstrait: une autorité A3 estime 
que A1 mérite A2 ou est capable de faire A2. Après passage 
devant le conseil de révision, un jeune homme est dit ና bon 
pour le service (militaire). Fam. Nous sommes bons pour la 
contravention! Syn. € On est bons! : nous sommes pris, nous 
n'échapperons pas à une sanction. 


1 arrive que Al humain, bon à l'origine, devienne 
méchant, ou perde les qualités qu'on attendait de lui: 

A2 CORROMPT ላ], surtout avec de l'argent, PERVERTIT, syn. 
DÉPRAVE Al, lui donne lhabitude de pratiques contre 
nature, d'où, emploi pr.: A1 se corrompt, syn. se pervertit, 
syn. se déprave; c'est un corrompu, un pervers, un dépravé. 


* A1 DÉGÉNÈRE: il perd spontanément ses qualités naturelles. 


Il arrive aussi que A1 s'améliore: dans ce cas, il € fait des 
PROGRÈS, il PROGRESSE. 


[ዚ Comment était le diner? - La soupe était bonne mais le 
vin était mauvais. La soupe était meilleure que le vin. 


Un bon Al procure des sensations AGRÉABLES: 


* Je prends un bon bain et je me repose dans un bon fauteuil. 
— À table, Sylvie réserve à Jean les meilleurs morceaux. — Il 
est bon, ce gâteau! — Une bonne odeur, une bonne chaleur 
se répandent dans la pièce. 

Emploi adv. Ca sent bon, Il fait bon, ici. 

Une petite confiserie s'appelle un BONBON. 

Un bon Al présente les qualités qu'on peut en attendre. 

Une bonne terre est fertile. — Un bon couteau coupe bien. — 

Une bonne installation électrique ne cause pas de courts 

circuits. — Un bon tableau du XVIII? s. est vendable et pré- 

sentable : en matiére d'art, bon, qui insiste sur la technique 
plus que sur l'inspiration, est moins élogieux que beau. 


Un mauvais Al procure des sensations désagréables: 
Un € mauvais vin, une € mauvaise odeur, d'où: € Ca sent 
mauvais. Un € mauvais temps, froid et pluvieux, d'où: € Il 


fait mauvais. 


Un mauvais Al ne présente pas les qualités qu'on peut en 
attendre: Un mauvais couteau, une mauvaise terre, une 
mauvaise installation électrique. Syn. intensif et expressif, 
un MÉCHANT lit, un méchant couteau: se dit surtout d'objets 
de mauvaise qualité ou abimés. 


Il arrive que Al concret, bon à l'origine, devienne mauvais: 
Emploi pr.: A1, s'ABIME, se DÉTÉRIORE, se DÉGRADE, s'USE. 





Emploi tr.: A2 abime, détériore, dégrade, ENDOMMAGE Al. 
Mes chaussures sont usées. — Aprés l'inondation, tout est 
abimé dans la maison. — Mon magnétoscope a reçu de l'eau, 
ça l'a détérioré; il est endommagé. — Les fresques de la vieille 
église sont dégradées. Al € a subi des DOMMAGES. 


A2 GÂCHE Al concret ou abstrait: il le détériore. En mettant 
trop de sel, tu as gâché cette bonne sauce. — Par son impru- 
dence Luc a gâché une situation excellente. — Le résultat est 
un GÂCHIS. — A1 artisan gâche le métier: il ne demande 
pas assez cher à ses clients. 


Il arrive aussi que A1 concret s'améliore. Le vin de qualité se 
BONIFIE en vieillissant. — Le jardinier RÉGÉNÈRE une pelouse 
trop piétinée. 


A1 est bon pour A2, nom — Al est bon à A2, inf.: 


A1 CONVIENT pour l'usage A2; il y est ADAPTÉ. Voici un remède 
bon pour la toux. — Ces légumes-ci sont bons à manger, mais 
ceux-là sont bons à jeter. Dans ce cas l'ant. mauvais est inusité 
ou rare. La bonne clé est celle qui ouvre cette porte; la mau- 
vaise clé est, dans le trousseau, celle qui ne l'ouvre pas. 


Emploi nominal: 


Un € BON de pain, d'essence, en période de pénurie, est un 
papier officiel, bon pour qu'on vous accorde une certaine 
ration de pain, d'essence. 


IV Ecoutez les bons conseils, pas les mauvais! 


[^ Al abstrait est bon / mauvais: adj. en relation étroite avec 


les adv. bien et mal. Si Al se conduit bien / mal, il a une 
bonne / mauvaise conduite. 


Un bon / mauvais A1 abstrait est conforme ou non con- 
forme à ce qu'on peut ou pouvait en attendre: 


* Voici une bonne / mauvaise nouvelle. — La thése de Léa est 
bonne / mauvaise. — As-tu € fait bou voyage ? (on ne dit pas 
* A] fait mauvais voyage) — Non! Mon voyage a été des plus mau- 
vais. — À l'école, une bonne répouse est EXACTE. C'est celle que 
le maitre attendait. — Jeannot a «bon» à son probléme. 


Un bon Al abstrait, normalement jugé mauvais, a les qua- 
lités qu'on peut attendre de lui: une bonne gifle, une bonne 
grippe sont fortes. 

Al humain € joue un bon tour à A2 humain: bon pour Al, 
mais mauvais pour A2! 


Un bon / mauvais A1 abstrait peut avoir des conséquen- 
ces HEUREUSES ou MALHEUREUSES: 


e C'est une bonne chose d'être l'ami de ses voisins, une mauvaise 
chose de dire du mal de son prochain. — Le gouvernement a pris 
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une bonne décision: elle nous est FAVORABLE. syn. PROFITA- 
BLE, AVANTAGEUSE ; clle cst BÉNÉFIQUE. — Le gouvernement a 
pris une mauvaise décision: elle nous cst DÉFAVORABLE, 
DÉSAVANTAGEUSE: elle aura des conséquences FUNESTES, 
syn. NÉFASTES. 


* Jean a écouté un bon / mauvais conseil, syn. un conseil 
PERNICIEUX; il a faitun bon / mauvais calcul, au bon / mau- 
vais moment. — € C'est bon à savoir, ce que Jean a décidé. — 
PR. Toute vérité n'est pas bonne à dire. 

€ À quoi bon + inf.?: à quoi cela servirait-il de faire ce que 

dit l'infinitif? À quoi bon continuer? Personne n'écoute. 


Un AI abstrait peut s'améliorer ou se DÉTÉRIORER, se 
DÉGRADER, et EMPIRER s'il était déjà mauvais: 


e La situation de l'emploi, les relations de la France avec la 
Chine s'améliorent, se détériorent, se dégradent. — La maladie 
de Paul empire. — Le conflit a DÉGÉNÉRÉ en guerre civile. 

En matière de salaire: Luc a reçu une BONIFICATION. 


En matière d'assurances: Le conducteur qui na pas eu d'acci- 
dent pendant deux ans a un BONUS, il paye un peu moins cher. 
Dans le cas contraire, il a un MALUS et paye un peu plus cher. 


Dans certaines loc. où l'emploi de mauvais est impossi- 
ble, un bon A1 abstrait est AGRÉABLE: 


J € ai pris du bon temps: je me suis amusé. Formules de 
souhait: Bonne féte! Bon voyage! Bonne année! BONJOUR! 
BONSOIR! 


Unc f bowne histoire: une anecdote comique. 
Ironiquement: € Elle est bien bonne! se dit à quelqu'un qui 
vous raconte quelque chose d'invraisemblable. 


€ Vous en avez de bonnes! (des plaisanteries) ou € Vous êtes 
bon!: se dit à quelqu'un qui vous propose quelque chose 
d'inacceptable ou d'infaisablc. 


V La politique du pire est la pire des politiques. 
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Note sur PIRE: 


Alors que le comparatif de bon est obligatoirement meilleur, 
le comparatif de mauvais, méchant est normalement plus 
mauvais, plus méchant; l'ancienne forme pire ne s'emploie 
guère qu'avec une volonté d'insistance, souvent précédée de 
encore, souvent au superlatif, exceptionnellement avec un 
nom concret, et apparait dans diverses locutions. 


Avoir des rhumatismes, ce n'est pas drôle, mais être aveugle, 
cest encore bien pire. — Les pires voyous se tirent souvent 
d'affaire mieux que les honnêtes gens. — C'est un voyou € de 
la pire espéce. 


q La politique du pire consiste à laisser la situation se dégra- 
der pour que l'adversaire à convaincre comprennc qu'il faut 
réagir vigoureusement. Íl y a des cas où il vaut micux ne 
rien faire si € le remède est pire que le mal. 


| PR. Il n'est pire eau que l'eau qui dort: il faut se méfier des 
gens qui n'extériorisent pas leurs sentiments. — PR. Le 
pire n'est pas toujours sûr: méme dans une situation tragi- 
que, il peut y avoir des hasards heureux. 


V. Bon! j'ai marché deux bonnes heures, ca suffit. 
O Emplois affaiblis de bon. 


1 Un bon Al atteint facilement la limite indiquée: 
A] arrive € bon premier / dernier. 


C'est un Al approximatif mais qui dépasse la limite supé- 
rieure. Un bon kilomètre, une bonne semaine, un bon verre 
d'eau, une bonne moitié du gâteau, etc. € De bon matin : très 
tôt. Finissons-en € une bonne fois pour toutes: que cette fois 
soit la dernière. 


2. Bon, interjection: 


Dans la conversation, bon marque que ce qui a été dit pré- 
cédcmment est un acquis: € Bon! Eh! bien, maintenant, 
passons à autre chose. — € C'est bon! restons-en là. 


ç Allons, bon! marque à la fois la surprise et l'agacement. 
Les voisins semblent se calmer. Allons, bon! voilà que le 
vacarme recommence. 


3. Emploi adv.: 
A] € tient bon: il tient fermement, ne lâche pas, ne renonce pas. 


Al fait ce qu'il fait € pour de bon: 1. Il le fait vraiment. 
Michel sait piloter les avions. Pour de bon? — Pour de bon! 
2. 1] le fait SÉRIEUSEMENT, ant. € à la LÉGÈRE. Quand Max a 
invité Jean à passer quelques jours daus sa maison de campa- 
gne, Cétait pour de bon: c'était une vraie invitation, ce 
n étaient pas € des paroles en l'air. 


BORD, n.m. 
I. Le bord du lac. 


1 Lebord de Al concret est sa LIMITE, l'endroit oü il se ter- 
mine et oü commence autre chose: 


Le bord de Al, objet CREUX, est sa limite supérieure et 
s oppose au FOND. On peut REMPLIR de liquide un RÉCIPIENT, 
un verre, un vase, € jusqu'au bord, € à ras-bord. Si on le 
remplit trop, son contenu DÉPASSE les bords; le liquide 
DÉBORDE. — À la fonte des neiges, les cours d'eau grossissent 


jusqu à remplir leur lit: ils coulent € à pleins bords; s'ils gros- 
sissent encore, ils débordent. 

PR. C est la goutte d'eau qui fait déborder le vase: beaucoup 
d'événements pénibles ont été supportés et il s'en produit 
un de plus, qui fait éclater la colère ou la révolte. 

Al concret non liquide déborde de A2 non creux: Al 
dépasse un des bords de A2, objet allongé, A1 n'est pas dans 
l'ALIGNEMENT de A2. Une maison mal alignée déborde sur la 


rue. — En coloriant un dessin, Jeannot a débordé: il a dépassé 
le CONTOUR du dessin. 


Le bord d'un TROU, d'un VIDE A1, est le BOUT de la surface 
solide au-delà de laquelle commence Al, l'endroit 
limite où un A2 en mouvement risque de TOMBER: 


° Pour voir le fond d'un RAVIN, d'un GOUFFRE, d'un PRÉCIPICE, 
d'un PUITS, le bas d'une FALAISE, etc. il faut sapprocher du 
bord. — Il est dangereux de marcher trop près du bord. 


Le bord de A1, espace rempli d'eau, est l'endroit oü finit la 
terre ferme et où commence l'eau. Le bord de la piscine. — 
Le bord, syn. la RIVE, d'une rivière, d'un lac. — Le bord, syn. 
le RIVAGE, de la mer. 


Un bateau se dirige vers la terre: lorsqu'il rejoint le bord, il 
€ touche au bord, syn. il ABORDE. En vacances € au bord de la 
mer, on se proméne € le long du rivage, sur la PLAGE: on inar- 
che € au bord de l'eau (mais attention! si on est en bateau, 
tout prés du rivage on ne dit pas "au bord de la terre!). 


Divers objets faits de main d'homme, allongés ou ronds 
et plus ou moins creux, ont des bords: 


À2 humain peut les BORDER, en DÉCORANT leur bord. 


* Le bord d'une assiette, plus haut et plus plat que le fond, 
peut étre décoré différemment. — Le bord d'un vétement 
peut étre bordé d'un GALON, d'une dentelle. 


* Les allées du jardin sont bordées de fleurs: on a planié une 
* BORDURE de fleurs. — En ville, les rues sont bordées de 
TROTTOIRS de chaque côté. 


* Pour € border un lit, on rentre le bord des draps et des cou- 
vertures sous le matelas, afin de garder la chaleur. 


GR. Le bord et les bords de A1 (possibilité du pluriel): 


Le bord de A1, objet de forme plus ou moins arrondie, est 
une LIGNE unique qui en fait tout le TOUR et constitue son 
POURTOUR. Le bord de l'étang. — Le bord de la baignoire. — Le 
bord de la table. 

Mais si l'objet est si grand qu'on ne peut le voir tout entier, 
ou s'il est pliable, on peut avoir l'illusion de deux bords: si 
on se trouve sur une rive d'un lac et qu'on voit l'autre rive 


BORD j 


en FACE, on perd l'impression de continuité et on voit deux 
bords, syn. deux CÔTÉS. 


Un objet allongé dont on ne voit pas les BOUTS (rivière, 
route, bande de tissu, etc.) a deux bords: les bords se font 
FACE et s'opposent au MILIEU. Er l'absence de trottoir, les pié- 
tons doivent marcher sur le bord gauche de la route, face aux 
voitures. 


On peut dire € le bord / les bords d'un chapeau. Un chapeau 


à large(s) bord(s). Une veste est € bord à bord quand les deux 
bords des deux moitiés du devant se rejoignent sans se croiser. 


II Léa est au bord des larmes. 


1 Fig. A2 est € au bord de A1, état malheureux ou incontrélable: 


A2 est sur le point de TOMBER dans l'état A2. A1 est au bord 
du sommeil: sur le point de s'endormir. — Max et Léa sont 
au bord de la rupture: sur le point de rompre, de se séparer. 
— Al est au bord des larmes: prêt à pleurer. — Al est au bord 
de la dépression nerveuse, du désespoir, de la folie. — A1 € est 
au bord de la tombe (litt.): il est mourant. 


Fig. Al € est du même bord que A2: 


Al a les mêmes idées politiques que A2, la «gauche» et la 
«droite» s'opposant comme les deux bords d'une route ou 
dune rivière. Jean et Luc sont du même bord; ils sont de 
notre bord, syn. ils sont € de notre CÔTÉ: il prennent notre 
parti, nous soutiennent contre nos adversaires. — Marc est de 
l'autre bord, d'un bord opposé. 

Loc. adv. Al est (un peu) A2, adj. qual. péj. € sur les 
bords (fam.): 

Al est un peu A2, pas jusquau plus PROFOND de son étre. 
Luc est un peu liypocrite sur les bords. 

Al est débordé: 

A] a plus de travail qu'il ne peut en faire; il dit «je suis débordé» 
syn. il est SUBMERGÉ, ne peut plus assumer autant de táches. 
Au contraire, si A1 fait sans fatigue plus de travail que tous 
les autres et n'arréte pas, il a une activité DÉBORDANTE, syn. 
il est € débordant d'activité. 

Si Al éprouve un sentiment intense et si son cceur en est 
PLEIN, son cceur déborde. Jean éprouve pour Sylvie une affec- 
tion débordante; il déborde d'affection pour Sylvie. 


i. L'équipage embarque à bord du Jean-Bart. 
O Bord, terme de marine. 
1 Le bord d'un navire est, à l'origine, la limite supérieure 


de sa coque: 
C'est aussi lespace intérieur délimité par cette coque. 
Mais ce mot ne s'emploie plus que dans des expressions 
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BOUCHE 


figées: un bâtiment 9 de haut bord est haut au-dessus du 
niveau de l'eau. Quand on veut se débarrasser de quelque 
chose, on le jette € par dessus bord, ce qui peut se dire aussi 
pour des objets abstraits ou concrets, en toutes sortes de 
circonstances non maritimes. 


Les cótés droit et gauche du navire s'appellent respective- 
ment TRIBORD et BABORD; d'oü € virer de bord: changer de 
direction, aller à droite alors qu'on allait à gauche ou 
l'inverse. Fig. Notre député a viré de bord: il a changé d'opi- 
nion, de parti, d'attitude. 


On ne dit pas ou rarement dans / sur le bateau mais plutót 
€ à bord (loc.adv.) ou € à bord de (loc.prép.) + nom de 
navire. Les passagers de la croisière voyagent à bord du 
Neptune; ils descendent parfois dans la journée pour une 
excursion, mais couchent toujours à bord. 


L'équipage d'un bateau se compose des $ hommes de bord 
et des € officiers de bord. Le capitaine est € seul maitre à 
bord (aprés Dieu). Il tient un € journal de bord oü il note au 
jour le jour la position du navire et tous les événements de 
la traversée. Lorsqu'on est en mer, sans possibilité de se 
ravitailler, il faut bien € vivre avec les moyens du bord. Fig. 
avec les seuls moyens dont on dispose dans un espace 
coupé du reste. 


Le € tableau de bord est le panneau où se trouvent les comman- 
des de toutes les machines servant à faire avancer le bateau. 


Les locutions ና à bord et € tableau de bord s'emploient 
aussi pour tous les moyens modernes de locomotion: 
avion, locomotive, automobile: 


e J'ai voyagé à bord du TGV, d'un Boeing 747. — J'ai conduit 
jusqu'à Nantes avec trois passagers à bord. — Le routier a pris 
un auto-stoppeur à son bord. 


Lorsque le bord d'un bateau touche celui d'un autre 
bateau, en général pour s'en emparer, il l'ABORDE: 


Des pirates montent à l'ABORDAGE du navire. 


Lorsqu'un bateau approche du rivage, son bord commence 
à toucher le bord du lac, de la riviére ou de la mer. On dit 
qu'il l'aborde ou qu'il y aborde. Le cargo aborde le quai; il 
aborde à Dakar. 


Emplois non maritimes d'ABORDER: 


Al humain aborde A2 humain: il s'approche de lui et se 
met à lui parler pour lui demander quelque chose. L'autre 
réagit plus ou moins agréablement: son ABORD est agréable 
ou désagréable. 


‘Jean, ayant perdu son porte-monnaie aperçoit Luc. Il 
l'aborde et lui demande de lui préter un euro. Luc, qui pour- 
tant est d'ordinaire d'un abord difficile, l'a fait gentiment. 


A1 humain aborde A2, obstacle concret: il s'en approche en 
pensant à la meilleure maniere de le franchir. L alpiniste 
aborde le Mont-Blanc par la face Est. — Quelle est la 
meilleure maniére d'aborder ce virage? — Faites bien atten- 
tion en abordant ce carrefour dangereux. 


Al humain aborde A2 abstrait, sujet de conversation ou 
d'études, difficulté quelconque: il commence à s'en préoc- 
cuper, à en parler. Jeannot aborde l'étude de l'algèbre. — Pen- 
dant le diner on a abordé le probléme du déboisement. 


D'ABORD, loc. adv., et € tout d'abord: 


Au commencement, avant toute autre chose. Avant de 
manger, il faut d'abord te laver les mains. 


Dans une discussion, d'abord sert à introduire un premier 
argument. Le second sera introduit par et puis. Tu as tort de 
t'engager dans cette entreprise: d'abord tu n'as pas d'expé- 
rience et puis tu n'as pas assez d'argent. 


€ Au premier abord, € de prime abord: avant de connaitre 
mieux ce dont on parle et de réfléchir davantage. Au pre- 
mier abord, Luc m'a paru sympathique, mais aprés, je me suis 
aperçu qu'il est trés égoïste. — De prime abord, votre proposi- 
tion est séduisante, mais il faut que j'y réfléchisse. 


BOUCHE nf. 


ል BUCC(O}-, ORAL-: bases savantes d'origine latine, 

À STOMAT(O)-: base savante d'origine grecque, servant à former 
des mots exprimant l'idée de boucle. 

La bouche est entre le nez et le menton. 


1 Partie creuse de la tête qui communique avec la GORGE: 


Syn. savant la € cavité BUCCALE dont les maladies peuvent 
étre soignées par un STOMATOLOGISTE. 

Les os qui délimitent cette cavité sont le PALAIS qui la sépare 
des fosses NASALES et ne fait qu'un avec la € MÁCHOIRE supé- 
rieure, syn. sav. MAXILLAIRE, articulée avec la € mâchoire 
inférieure mobile qui se termine par le MENTON. Sa mobilité 
permet d'ouvrir et de fermer la bouche. Sous le coup de la 
surprise, Al reste € bouche bée: la bouche ouverte. 

Les dents: 


Sur les máchoires, sont implantées les DENTS soignées par 
un DENTISTE en cas de € CARIE DENTAIRE. 


Al est ÉDENTÉ 511 a perdu ses dents ou quelques-unes 
d'entre elles. Il à une bonne DENTITION dans le cas contraire. 


3. Les lèvres: 


Les € dents de devant sont cachées par deux LÈVRES, plus ou 
moins ROSES, la supérieure et l'inférieure, qui peuvent être 
minces ou épaisses, charnues. 


Elles s'écartent légèrement pour SOURIRE, signe de satisfac- 
tion, se resserrent et avancent pour € faire la MOUE, signe 
de mécontentement, de dédain. 


Selon la forme plus ou moins arrondie ou resserrée qu'elles 
prennent, Al a € la bouche en cœur (fam.): il affecte l'ama- 
bilité. A1 a € la boucle en cul de poule (fam.): il manifeste 
du mépris. 


La bouche contient la LANGUE (voir l'article LANGUE). 


Les animaux n'ont pas une bouche mais une GUEULE: 


La face extérieure en est le MUSEAU, plus ou moins proéminent. 
On peut MUSELER un chien avec une MUSELIÈRE pour l'empé- 
cher d'ouvrir la gueule et donc de mordre ou d'aboyer trop fort. 


L'extrémité du museau, dépourvue de poils est le MUFLE de 
certains mammifères. Les insectes ont des MANDIBULES qui 
leur servent de máchoires. 


II. À quoi sert la bouche? 


O C'est une extrémité de l'€ appareil digestif et de Y$ appareil 
respiratoire; elle est l'organe de diverses fonctions. 


A1 humain (ou animal) prend dans sa bouche des BOU- 
CHÉES de nourriture pour les MANGER et des GORGÉES de 
boisson pour les BOIRE. 


La bouche est normalement humide gráce à la SALIVE; si A1 
a € la bouche sèche, il a soif; il € trempe ses lèvres dans l'eau 
fraiche. 


Ala € la bouche pleine: il n'a pas encore avalé sa bouchée; 
il € travaille des máchoires, syn. € joue des mandibules 
(fam.): il mange avec avidité. 

A] € fait la petite bouche: il mange peu, est difficile à satis- 
faire (au propre et au fig.). 

Al fait des € provisions de bouche: se procure de la nourri- 
ture et la met en réserve. 


Al est € une fine bouche: il aime les nourritures raffinées, 
syn. vulg. € une fine gueule. 

A1 € a l'eau à la bouche quand il voit ou sent une nourriture 
trés appétissante; syn. il SALIVE. Il aime faire des repas fins, 
de bons GUEULETONS, GUEULETONNER (fam.) avec ses amis. 
Mais le lendemain, il risque d'avoir € la gueule de bois, € la 
bouche pâteuse s'il a mal digéré. 


BOUCHE Mn 


La bouche sert aussi à CRACHER et à VOMIR ce qu'on ne peut 
pas digérer: ላ1 € a le cœur sur les lèvres: 1 a des NAUSÉES. 


Certains médicaments sont administrés 9 par voie ORALE 
(sav.): par la bouche (et non par piqûres, pommades ou 
suppositoires). 


Pour manger, Al se sert de ses DENTS: 


A1 MORD dans A2, nourriture dure: il l'entame avec les INCI- 
SIVES, dents de devant. A1 animé (souvent un chien) mord 
A2 animé: Al saisit A2 avec les dents pour le blesser; il fait 
à A2 une MORSURE. 


Al MÂCHE A2: il le broie finement, avec ses MOLAIRES, les 
grosses dents du fond. 


Ce quil ne peut pas mácher, il le SUCE avec la langue et 
les lévres. Aprés avoir été máchés, les aliments passent 
dans l'ESTOMAC par l'intermédiaire d'un conduit appelé 
CESOPHAGE. 


A1 CROQUE A2, nourriture sèche et dure: il la máche rapi- 
dement et avec force. A2 € croque sous la dent de A1: A2 
fait un petit bruit sec en se brisant. 


Al RONGE A2: il attaque A2, dur, avec les incisives et l'use 
par une série de petits coups; c'est la maniére normale de 
manger pour les RONGEURS (RATS, SOURIS, etc.). Par exten- 
sion, Al ronge A2: il le détruit peu à peu. Du bois € rongé 
par les vers est VERMOULU. 


Al GRIGNOTE A2: il en mange trés peu, € du bout des dents. 


Emplois figurés des mots ci-dessus: 


Al a € plusieurs bouches à nourrir : des personnes financiè- 
rement à sa charge. Pour elles, il € s'enlève le pain de la 
bouche: se prive du nécessaire. 


Al € na rien à se mettre sous la dent: rien à manger. 


Al humain ና a une dent contre A2 humain: A2 a fait du mal 
à A1: Al lui en veut; il le mordrait volontiers. 


A1 humain máclie A2, un travail, à A3 humain: il le lui pré- 
pare soigneusement, pour qu'il soit trés facile à exécuter. 


A], dessinateur, croque À2, en fait un CROQUIS: le dessine 
rapidement. A2, femme, enfant, est € joli à croquer: très 
joli, € on en mangerait! et un dessinateur aurait du plaisir à 
les croquer. 

Al mord à A2, chose tentante: il sy attaque avec avidité. Le 


poisson mord à lhamegon. — Fig. Jeannot mord à la 
géographie: il commence à sy intéresser. 


A2 humain € est rongé d'inquiétude / de remords, etc. syn. il 
se rouge: il se tourmente constamment. 
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BOUT 


Al humain grignote A2 abstrait. Marc grignote la clientèle 
de ses concurrents: il la conquiert petit à petit. 


AI humain PARLE avec sa bouche et notamment avec sa 
LANGUE: 

Jean € n'a qu'un mot à la bouche, «liberté»: il ne parle que 
de ça, ne pense quà ça. 

On apprend une nouvelle répétée dc façon non officielle 
d'une personne à l'autre, par le € bouche-à-oreille; elle 
passc € de bouche à oreille. 

Jean € ferme la bouche à Marc : il l'empêche de parler ou lui 
[ait une objection si forte qu'il n'a rien à répondre. Ur 
conseil: € bouclie cousue!: défense de parler d'un certain 
sujet. AL € se mord les lèvres: se repent d'avoir parlé. Éric 
€ n'a pas ouvert la bouche, syn. € n'a pas desserré les dents de 
la soirée: n'a pas pris la parole. 

AI € parle entre ses dents: sans ouvrir bien la bouche, peu 
distinctement. 

Al € a la dent dure: ses critiques sont sévères. 

A] peut s'exprimer ORALEMENT (sav.): en parlant, ant. par 
ÉCRIT. L'ORAL d'un examen est un ensemble d'épreuves par- 
lées et non écrites. En PHONÉTIQUE, un son ORAL, pour lequel 
l'air passe par la bouche, s'oppose à un son NASAL: une con- 
sonne LABIALE est articulée avec les lévres, une consonne 
DENTALE en plaçant le bout de la langue contre les dents. 
Al est € mal EMBOUCHÉ: il a toujours des GROS MOTS, des 
injures € à la bouclie. 

Syn. vulg. la GUEULE de A1. Al est € fort en gueule, c'est 
€ une grande gueule: il parle trop, trop fort et grossière- 
ment. ll GUEULE (verbe): il parle trop fort, il € pousse une 
gueulante: des cris de protestations. Al ENGUEULE A2 
(fam.): il lui exprime son mécontentement avec violence. 
A2 peut lui répondre € Ta gueule! (vulg.): tais-toi! 

A1 RESPIRE par la bouche quand il a le NEZ bouché: 

C'est la bouche et non le nez qui sert de passage à l'AIR 
quand A1 SOUFFLE, CHANTE, RIT, SIFFLE, TOUSSE ou BAILLE € à 
se décrocher la mâchoire. 

On fait du € bouche à bouche aux ASPHYXIÉS pour rétablir 
leur respiration. 

Al, musicien, souffle dans l'EMBOUCHURE des instruments 
à vent ; il EMBOUCHE sa trompette: il commence à en jouer. 


A], avec sa bouche, donne un BAISER à A2. 

Il le lui donne sur la joue, le front ou sur la bouche. A1 
€ pose ዘዘ baiser sur les lèvres de A2 (litt.). 

A1 homme BAISE la main de A2 femme (vieux): manière 
courtoise et désuéte de la saluer. 


Al et A2 humains s'EMBRASSENT : ils se donnent des baisers. 


Le verbe baiser en langage actucl courant et vulg. est 
réservé à l'acte sexuel. 


il. Les Bouches du Rhône et les dents des fourchettes. 


1 Le mot BOUCHE désigne différents ORIFICES, qui sont des 
lieux de passage: 
e Une € bouche d'égout, une € bouche de métro, etc. — Des 
ና bouches de chaleur diffusent de l'air chaud. Les 
€ bouches d'un fleuve: son delta; son EMBOUCHURE: son 
estuaire. 
A1, en mouvement, DÉBOUCHE d'un PASSAGE ÉTROIT sur A2, 
un lieu plus LARGE. Du métro Opéra, vous débouchez devant 
le Palais Garnier. Al, voie de communication étroite, 
débouche sur A2 voie plus large. 
A] abstrait, action, débouche sur A2, un résultat. A1, pro- 
duit commercial, a un DÉBOUCHÉ: il peut sortir de son lieu 
de fabrication pour être vendu. Al humain a des 
débouchés: des possibilités d'exercer un métier. 
2. La GUEULE: 
La gueule d'un four, d'un canon, etc. : leur orifice. 
Une € gueule de loup, fleur à deux lévres, ressemble vague- 
ment à un mufle. 
3. La LÈVRE: 
Une plaie a deux lèvres, certaines fleurs, certains coquilla- 
ges aussi. 
4. La DENT: 
Toute aspérité pointue: les scies, les fourches, les râteaux. 
les engrenages ont des dents; une roue peut étre DENTÉE, 
une lame dc couteau, une feuille peuvent étre DENTELÉES: 
garnies d'une série de petites dents. 
On appelle dent une montagne trés pointue: La dent du Midi. 
5. Les MÁCHOIRES: 
Dans certains outils, deux pièces jumelées et mobiles. Les 
mâchoires d'un étan. 
BOUT, n.m. 


1 L'autobus parcourt la rue d'un bout à l'autre. 


> Ala deux bouts. 


L1À2 en tient les deux bouts ou le parcourt d'un bout à l'autre. 


1 Al,concret, est un objet allongé et autonome: 


Ses deux bouts, syn. ses deux EXTRÉMITÉS, qui s'opposent à 
son MILIEU, sont les deux points où Al se TERMINE, au-delà 
desquels il ny a plus de A1. 
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° La maison de Jean est située € au bout, syn. € à l'extrémité, de 
la rue; elle est € en bout de rue: € à l'autre bout, cest la 
mairie; au milieu, la poste. — Une table longue a deux bouts. 
ናላ chaque bout, ዐዘ peut mettre une chaise et asseoir 
quelqu'un € en bout de table. — Quand A2 humain téléphone, 
il a un correspondant € au bout du fil, à l'autre extrémité de la 
ligne téléphonique. 


A2 humain peut tenir un bâton € par un bout et poser 
l'autre par terre à chaque pas pour s'aider à marcher. Si ce 
báton est une canne terminée par une protection métalli- 
que, cette garniture est un EMBOUT, rajouté à son extrémité 
pour la rendre plus solide: Al, ouvrier, EMBOUTIT un objet 
long avec une matiére dure pour en renforcer le bout. 


A] humain RABOUTE deux pièces de métal, de bois ou de 
tissu sil les met € bout-à-bout pour en rapprocher et en 
assembler deux extrémités sans les superposer. Ma ficelle 
nest pas assez longue, il faut que j'en attaclie deux bout-à- 
bout, que je les raboute. 


Fig. Comme une pelote de fil emmélée, une situation com- 
pliquée a un bout meilleur que l'autre. Je n'arrive pas à 
résoudre ce probléme: jai dû € (le) prendre par le mauvais 
bout. — Luc arrive à un début de solution, il € tient le bon 
bout: le reste se résoudra tout seul, comme le fil qui se 
déméle si on tire sur le bon bout. — Lucie a mauvais carac- 
tére, on ne sait pas € par quel bout la prendre: elle se fáche 
facilement; il faut essayer de € (la) prendre par le bon bout. 


Fig. A2 € brule la chandelle par les deux bouts: il gaspille 
son argent ou son énergie. 


Un espace queleonque peut étre eonsidéré par une per- 
sonne A2 qui se déplaee, eomme ayant deux bouts, 


celui du début de son MOUVEMENT et celui de son terme, et 
méme plusieurs bouts, si on le parcourt en long et en large. 
Pour atteindre la cuisine, il faut traverser cette grande salle 
€ d'un bout à l'autre, € de bout en bout. — Nous avons voyagé 
d'un bout à l'autre du pays, € aux deux bouts de la terre. 


Fig. € À tout bout de champ: partout et souvent, comme le 
laboureur, qui va et vient sans cesse d'une extrémité de son 
champ à l'autre. Le téléphone sonne € à tout bout de champ: 
sans arrét, et pour des raisons futiles. 


Al est temporel: 


Un espace de temps a lui aussi, deux bouts. Je travaille d'un 
bout de l'année à l'autre, sans prendre de vacances. € Le bout 
de l'an (vieux): l'anniversaire d'un décès, éventuellement 
rappelé par une cérémonie religieuse. 


BOUT 


Quand on manque d'argent en fin de mois, qu'on arrive dif- 
ficilement à faire durer son salaire jusqu'au salaire du mois 
suivant, on € a du mal à joindre les deux bouts. 


Les EXTRÉMES (nom) sont les deux limites opposées d'un 
AI abstrait: 


Certaines personnes ne cessent de € passer d'un extrême à 
l'autre: tantót abattus, tantót surexcités. Les psychiatres les 
appellent des cyclothymiques. 


En politique, on distingue € l'EXTRÉME (adj.) droite et 
€ l'extrême gauche; l'une est € l'extrême opposé de l'autre. 
€ Les extrémes se touchent: les positions les plus opposées 
ont parfois des points communs. 


II. Le phare se trouve tout au bout de la jetée. 
D Al a un seul bout 
[ A2 va jusqu'au bout de AI. 


l 


Al eoncret, non autonome, a une extrémité minee ou 
en pointe qui s'oppose à un point d'attaehe plus large: 

Le bout d'une arme est l'ouverture du canon. Tirer € à bout 
portant, c'est tirer en placant contre la cible le canon d'une 
arme, considéré comme son bout, par opposition à la crosse. 


Dans un port, la jetée est une plateforme qui s'avance dans 
la mer sur une certaine longueur. Jean marche € jusqu'au 
bout syn. € jusqu à l'extrémité de la jetée. 


Le bout est la FIN de quleque ehose: 


Une personne À2 qui se déplace, réellement ou en pensée, 
peut ne considérer qu'un seul bout d'une voie de communi- 
cation ou d'un espace quelconque, parce que c'est la fin, syn. 
le TERME de son mouvement, l'endroit où il s'arrête, sa LIMITE. 


* La maison est située € au bout du chemin, au bout du lac, 
€ en bout de lac. — € (tout) au bout de la ville. — Vu de 
l'ouest, de l'Europe, € l'Extréme Orient se situe au bout, syn. 
à € l'extrême LIMITE du continent eurasiatique. 

Par exagération. Nos amis sont allés en vacances très loin, 

dans un lieu isolé, € au bout du monde. Loc. quand on con- 

sidère qu'une chose est faisable sans grande difficulté, on 
dit «€ Ce n'est pas le bout du monde!» 


A1 ABOUTIT à A2 spatial: A arrive à A2 et ne peut pas aller 
plus loin. Quand on suit cette route jusqu'au bout, on aboutit 
à un lac. — La route aboutit au lac. 

AI est une durée: 


e Quand l'ouvrier arrive au bout de la journée de travail, il 
rentre chez lui. — Jean et ses amis ont fait la féte € jusqu'au 


105. 


f ioo .ዐ .: - 


bout de la nuit. — Paul est revenu € au bout de 24 heures, 
de quelques jours, d'un an. 


€ Une extrême vieillesse est la limite la plus tardive possible 
de la vie humaine. 


AI processus, action aboutit à A2, son RÉSULTAT: 
La consommation excessive de drogues aboutit à la mort. 


Sans A2 exprimé, Al aboutit: il atteint le résultat espéré. 
L'enquête a abouti. Un projet abouti est un projet mené 
jusqu’à son terme, syn. jusqu à son ABOUTISSEMENT. 


A2 humain € vient à bout de A1, obstacle, ennemi, action 
très difficile à laquelle il a longtemps travaillé: il approche 
de la fin et d'un résultat heureux. J'ai réussi à terminer ce 
travail; j'en suis enfin venu à bout. 


Le bout est le point de A1 abstrait qu'on ne peut dépas- 
ser, la LIMITE, le MAXIMUM, possible: 


A2 € va au bout de sa pensée: il l'exprime entièrement, sans 
réticence. Il € va au bout de lui-même: il atteint la limite de 
ses possibilités, ne peut pas faire plus. 


Al est résolu à € aller jusqu'au bout d'une entreprise: à la 
réaliser entièrement, à ne se laisser arrêter par rien. Dans 
la lutte politique ou sociale, les € jusqu'au-boutistes (fam. et 
assez péj.) sont des EXTRÉMISTES. 


A2 € est réduit à une pénible extrémité. Devant un probléme 
qui ne peut étre résolu en douceur, A1 va devoir adopter 
une € solution extréme: violente, extraordinaire. 


A2 se trouve dans une € extréme misére, dans une situation 
d'€ extrême urgence. A2. € éprouve une joie extrême, il est 
EXTRÉMEMENT joyeux: aussi joyeux que possible. 


Le bout peut représenter la fin d'une ressource Al, sa 
limite inférieure, le MINIMUM possible: 


A2 humain € arrive au bout de A1, quantité: il l'a ÉPUISÉE. Il 
est € à bout de cartouches / d'argent / d'arguments, etc.: il 
n'en a plus. 


Il € arrive au bout de ses peines: il ne va plus avoir d'effort à 
fournir. Quand il a fourni un gros effort physique, il n'arrive 
plus à respirer, il est € à bout de souffle. Quand je suis trop 
fatigué pour continuer un effort, je suis € à bout de forces, 
€ au bout du rouleau, comme si la vie se déroulait comme 
un rouleau de papier. 


Quand on a supporté longtemps quelque chose ou 
quelqu'un et qu'on sent qu'on ne peut plus, on est € à bout 
de patience, € à bout de nerfs, on € a les nerfs à bout. Celui 
qui exaspère Al humain € le pousse à bout. 
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III. Le clown a une boule rouge au bout de son nez. 
O Le bout de Al, partie du corps. 


1 _Ils’agit de celles qui dépassent, présentent une seule extrémité: 


Le bout des SEINS, des DOIGTS, des OREILLES, de la LANGUE, 
des DENTS, des LÈVRES, du NEZ, des PIEDS, des BRAS, etc. 


e Jean a le bout des doigts et des pieds qui gèlent et le bout du 
nez rougi par le froid. — Pour ne pas me salir, je porte € à bout 
de bras cet objet poussiéreux. — Je goute un plat € du bout de 
la langue. — Je repousse un caillou € du bout du pied. 


Les pieds et les mains sont parfois appelés les EXTRÉMITÉS. 
Bloqué dans la neige pendant plusieurs jours, l'alpiniste a eu 
les extrémités gelées. 


Emplois figurés: 
Cet homme possède son métier € jusqu'au bout des ongles: à la 


perfection. Savoir une fable € sur le bout du doigt, c'est étre 
capable de la réciter sans la moindre faute, syn. € par cœur. 


Fam. Luc € pointe le bout de son nez dans la salle du congrés: 
il est timide mais curieux, n'ose pas entrer mais avance un 
petit peu la téte pour voir. — Éric € ne voit pas plus loin que 
le bout de son nez: il est incapable de prévoir les conséquen- 
ces de ses actes. — Max € méne (Léa) par le bout du nez: il 
lui fait faire ce qu'il veut, comme les montreurs d'ours qui, 
autrefois, conduisaient leur animal par un anneau passé 
dans le nez. — L'escroc € montre le bout de l'oreille: il laisse 
voir ce quil est par un petit détail, alors qu'il cherche à le 
cacher, comme dans la fable, oü le loup déguisé en brebis 
est découvert parce que le bout de son oreille noire dépasse 
de la peau blanche dont il sest enveloppé. 


Al € mange du bout des dents un plat qu'il napprécie pas. 
ላ] sourit, remercie € du bout des lèvres quand il n'en a pas 
envie. Si je cherche un mot que je suis sur le point de trou- 
ver, mais qui m'échappe chaque fois que je crois pouvoir le 
dire, je l'ai € sur le bout de la langue. 


IV Il me faudrait un bout de papier pour écrire un mot. 
O Le bout séparé du reste. 


1 Le bout est un MORCEAU de Al: 


Lorsque j'ai à la main un bâton, je peux le laisser ENTIER ou 
en CASSER le bout, c'est-à-dire séparer l'extrémité du reste. 
Je peux répéter l'opération et en € faire des bouts, en aussi 
grand nombre que je veux. Je peux casser ou couper toutes 
sortes de choses en € petits / grands / gros bouts. Des bouts 
de ficelle, de pain, de papier, de bois. — Luc n'est pas riche: il 
na pu acheter qu'un € bout de terrain. 


Dans le monde du cinéma, € faire un bout d'essai, € tourner 
un bout d'essai, c'est filmer une courte séquence à titre d'essai, 
donc en utilisant seulement un petit morceau de pellicule. 


Jean € láche des bouts de phrases: il ne finit pas ses phrases, 
il ne va pas jusqu'au bout de sa pensée. 


Jai entendu € un bout / des bouts de discours, de conversa- 
tion, un. bout de sermon, un bout de messe, etc.: je n'en ai 
entendu qu'une partie ou quelques morceaux. 


Le bout est une petite quantité de A1, ou un petit A1: 


€ Un petit / bon bout de chemin: un trajet assez court ou 
assez long. Al humain fait à A2 humain ና un bout de con- 
duite : il l'accompagne sur une partie de son trajet. 


€ Un petit / bon bout de TEMPS: un espace de temps assez 
court ou assez long. En retrouvant un ami absent depuis 
longtemps: «Cela fait un bon bout de temps qu'on ne t'avait vu!» 
€ Un petit bout de femme: une femme trés petite. ና Un bout 
d'homme ou simplement € un petit bout, un € petit bout de 
chou: un petit enfant. 
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jadis d'unité de mesure: la COUDÉE. Fig. A1 est supérieur à 
A2, le dépasse € de cent coudées: trés largement. Un FAU- 
TEUIL a deux bras sur lesquels la personne assise peut 
appuyer scs avant-bras. 


L'ÉPAULE, le relie au torse; la téte de l'os appelé HUMÉRUS lui 
donne sa courbe plus ou moins gracieuse. 


Divers usages du coude: 


Al s'ACCOUDE sur une table ou toute autre surface dure, 
ayant replié les bras, il y appuie les coudes ou les avant- 
bras. Quand on mange, il est considéré comme mal élevé 
de € mettre ses coudes sur la table (on ne doit y mettre que 
les mains). Par contre, travaillant dans son bureau, A1 peut 
€ garder sous le coude un dossier dont il ne veut pas s'occu- 
per immédiatement. 


A] court € les coudes au corps: sans écarter les bras. ላ] 
€ joue des coudes pour se frayer un chemin dans la foule. 


Al et A2 sont € au coude à coude: très proches l'un de 
l'autre (au propre et au fig.), ils € se tiennent les coudes 
(fam.): ils s'entraident, syn. ils S'ÉPAULENT. 


BRAS, n.m. 


1. Le déménageur a de gros bras bien musclés. 


A1 € donne un coup de coude à A2 pour l'avertir discrète- 
ment, appeler son attention sur quelque chose. 


Fig. La route fait un coude: un tournant. Un tuyau COUDÉ 
est faconné de maniére à présenter un coude, selon un 


C Structure et mouvements des bras. 


1 Al humain a deux bras, le GAUCHE et le DROIT. 


Ce sont ses membres supérieurs, relativement minces par 
rapport au tronc, relativement épais par rapport aux doigts 
de la main, et remarquables par leur longueur. 

Chez les quadrupédes, les membres correspondant aux 
bras des bipèdes sont les € PATTES de devant ; chez les 
oiseaux, ce sont les AILES. 

Fig.: Un $ bras de MER est un détroit plus ou moins long. En 
terrain plat, un FLEUVE se divise parfois cn plusieurs bras. 
Diverses pièces allongées de certains objets, servant à les 
manier, sont des bras: le bras d'un LEVIER, les deux bras 
d'une BROUETTE. 

Fig. Luc donne à Marc du «Monsieur le Président» € gros comme 
le bras! : il abuse, en lui parlant, d'appellations flattcuses. 


Les ARTICULATIONS du bras: 


Le POIGNET le relie à la MAIN. A1 se hisse sur un cndroit 
élevé € à la force des poignets / du poignet: en ne s'aidant 
que de ses bras, sans corde ni échelle. Fig. A1 réussit ce 
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qu'il entreprend ና à la force du poignet : sans aucune aide. 


Le COUDE se situe au milieu du bras. La partie comprise 
entre le coude et le poignet est l'AVANT-BRAS, qui a servi 


certain angle. 


La force des bras: 


Des muscles puissants, notamment le BICEPS, permettent au 
bras d'accomplir des actions demandant de la force. A1 € a 
un bras de fer: un bras très fort; fig. un € bras de fer entre A1 
et A2 humains est une épreuve de force ou chacun essaie de 
faire plier le bras de son adversaire (au propre et au fig.). 


A1 € joue les gros bras (fam.) sil fait étalage de sa force. 


Al est bien gêné 51 € a un bras cassé, qu'il doit € porter en 
ÉCHARPE, et INFIRME si, à la suitc d'un accident, il est 
AMPUTÉ d'un bras et devient MANCHOT. 


Les articulations permettent à A1 d'étendre les bras, ou 
de les replier: 


Si Al replie les deux bras sur sa poitrine, il ና CROISE les 
bras:dans cette position, il ne peut plus faire grand-chose, 
d'où fig. A1 € reste les bras croisés: il reste à ne rien faire, 
alors que la situation exigerait qu'il agisse. Si A1 les étend 
à la fois à droite et à gauche, il met € les bras en croix. Une 
BRASSE (mesure utilisée en marine) est la longueur approxi- 
mative des deux bras étcndus. 
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Un bras tendu, terminé par l'index, peut indiquer une 
direction, montrer un chemin. 


A1 € LEVE le bras pour atteindre A2, objet haut placé. 


En étendant son bras, Al amène sa main à portée de l'objet 
A2 qu'elle doit saisir; en le repliant, il ramène A2 vers lui. 
A1€ አሀ / ALLONGE le bras pour atteindre A2, un objet éloi- 
gné, d'où, fig. A1 € a le bras long: il a de l'influence, et peut 
atteindre des objectifs que d'autres n'atteindraient pas. 


6. La partie du vêtement qui couvre les bras est la MANCHE. 


Elle est appelée bras dans la loc. uz homme € en bras de 
chemise: sans veston recouvrant la chemise. L'étoffe d'une 
manche longue assez large peut étre resserrée en bas dans 
un POIGNET boutonné. 


Un vêtement € à manches courtes, ou € sans manches, laisse 
celui qui le porte € les bras nus. 


Les femmes aiment orner leur bras dun BRACELET. Un 
€ bracelet-montre permet de porter au poignet une € MONTRE 
bracelet. 


Certaines personnes portent autour du bras un BRASSARD 
en étoffe, portant une marque distinctive, pour signaler 
leur fonction dans une grande assemblée (service d'ordre, 
service de santé). 


II. La mere prend le bébé dans ses bras. 


O Les bras servent à tenir et à porter. 


1 Les bras servent à tenir: 


እ] peut tenir € à bout de bras un objet concret massif et 
lourd. Fig. Il € tient à bout de bras une entreprise: il l'empé- 
che d'échouer par sa seule et unique force. 


A] tient un enfant € sur le bras (en général le gauche) ou € sur 
les bras, repliés au niveau de la poitrine et formant support. 
Fig. Al € a sur les bras A2: il en a la lourde responsabilité. 


Une BRASSÉE de A2 est un ensemble d'objets fins et légers 
(par ex. paille, fleurs à longues tiges, papiers) que A1 TIENT 
ou peut tenir dans ses bras. 


Al prend À2, objet assez gros, € à bras le corps et le tient 
€ dans ses bras s'il forme avec ses deux bras réunis en avant, 
une sorte de cercle autour de A2 qu'il appuie contre sa poi- 
trine. Fig. Al prend un probléme € à bras le corps: il essaye 
de le résoudre entièrement, sans négliger aucune difficulté. 


Les bras servent à lever, à attraper: 


Fig. Une GRUE (ou un autre appareil) a un long bras avec 
lequel elle saisit à distance et léve des objets lourds. 
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Une PIEUVRE, animal marin, a plusieurs bras ou TENTACULES 
avec lesquelles elle saisit ses proies. Fig. Une ville TENTA- 
CULAIRE gagne de plus en plus de terrain sur la campagne, 
dans toutes les directions; une entreprise teutaculaire 
développe toutes sortes d'activités pour conquérir le plus 
de marchés possible. 


[1 Luc est le bras droit de Marc. 
[ 11.65 bras servent à agir. 


1 Si A2 est la tête, le cerveau qui conçoit une action, À1 


en est le bras, l'exécutant: 


Normalement, le bras DROIT est plus habile que le bras GAU- 
CHE, d'où A1 humain est € le bras droit de A2 humain: il est 
son meilleur auxiliaire, l'employé dont Al ne peut se passer. 


Un € moulin à bras n'a pas d'autre force motrice que les 
bras de celui qui le manie. A1 fait un travail physiquement 
dur en y mettant € de l'huile de bras (fam.), syn. € de l'huile 
de coude (fam.). 


A] fait une certaine action € à tour de bras: de fagon répé- 
titive et rapide. Fig. A1 distribue des faveurs, des punitions, 
etc. € à tour de bras. 


Si ላ] humain tombe sur À2 humain € à bras raccourcis. il 
le frappe non pas en lui donnant une gifle de la main, du 
bout de son bras tendu, mais de prés, avec les bras repliés. 


Du temps oü les travaux des champs demandaient beau- 
coup de main d'œuvre, et où on en manquait, on disait 
«€ l'agriculture manque de bras». 


Le verbe BRASSER: mélanger, en tournant, divers ingré- 
dients (notamment ceux de la BIÈRE) n'est pas, étymologi- 
quement, dérivé de bras mais en a subi l'influence; d'où A1 
€ brasse des affaires: il est très actif. en traite beaucoup. 


La BRASSE est un mouvement de NATATION qui exige l'exten- 
sion des deux bras à la fois. 


Les bras peuvent aussi exprimer l'impossibilité d'agir: 
Si Al na rien à faire, il reste € les bras BALLANTS,tombant 
de chaque cóté du corps. Pour se reposer ou signifier qu'il 


ne veut rien faire, il € se croise les bras, sur la poitrine, ou 
parfois dans le dos. 


Fig. A1 € baisse les bras: il renonce à continuer une action 
quil juge impossible à réussir. ላ] apprend une nouvelle 
qui € lui coupe bras et jambes : lui óte toute envie d'agir. 


Dans une situation très surprenante, il € lève les bras au ciel 
en signe d'étonnement, de prière ou d'indignation. 


Quand il apprend quelque chose de trës surprenant ct de 
très bête, € les bras lui en tombent: il les laisse retomber. 
Marc a embauché ce bon à rien d'Éric? Les bras m'en tombent! 


IV Sylvie accueille ses visiteurs à bras ouverts. 


O Les bras servent à exprimer certains sentiments. 


1 Les bras pour s'appuyer: 


Al € offre son bras, € donne le bras à A2 pour lui servir 
d'appui, l'aider à marcher (jadis, geste de courtoisie d'un 
homme à une femmc). À2 € est au bras de Al. — Al et A2 
se promènent € bras dessus bras dessous, ayant plaisir à être 
ensemble et à se toucher. 


Les bras pour accueillir: 


Au propre, de facon un peu théâtrale, et surtout au fig., Al 
humain € OUVRE les bras en les écartant légèrement (en signe 
daccueil chaleureux) à A2 humain qui lui € tend les bras (en 
signe de supplication). A1 lui dit «Viens € dans mes bras!» — 
A2 € se jette dans les bras de A1 en signe de confiance et Al 
reçoit A2 € à bras ouverts: avec générosité. Il les referme pour 
EMBRASSER A2 (vieux), le € SERRER dans ses bras, syn. l'ÉTREIN- 
DRE. — A2 € est dans les bras de A1: manière voilée de dire que 
leur ÉTREINTE est de nature SEXUELLE, syn. vulg. A1 BAISE A2. 


NB. Sens moderne de Al embrasse A2: A1 donne un BAISER 
à A2, quil le serre ou non dans ses bras. 

Formule de fin de lettre, entre ami(e)s: € Je t'ernbrasse (bien 
fort) ou € Bons baisers ou, fam. BISOUS. 


Al humain jette ses bras au cou de A2, syn. A1 € lui saute au 
cou: il lui entoure le cou de ses bras et lui donne un baiser. 


Fig. Al humain embrasse A2, spatial ou abstrait: 

I] le fait sien. A1 € embrasse du regard tout le paysage. A1 
embrasse une carriére, une nouvelle religion, les intéréts d'un 
ami qu'il sappréte à défendre. 

A] abstrait embrasse A2 abstrait: Al CONTIENT A2. Ce chapi- 
tre embrasse toute l'histoire de la sculpture en Italie au XVE s. 


BRILLER 


(métal jaune particulièrement brillant) brillent sur les murs 
de la cuisine. 


ላ] est BRILLANT (adj.). Le soleil, les casseroles de cuivre sont 
brillants. Syn. intensif: Al est ÉCLATANT, il a un vif ÉCLAT. 


Sous l'effet d'un sentiment intense, joie, colère, désir, un 
sujet Al peut ouvrir tout grands les yeux d'une manière qui 
les fait briller. Les yeux de Sylvie brillent de joie. Ceux de 
Luc sont brillants de colère. 


Emploi nominal de brillant : 1. la qualité de ce qui brille: Le 
strass a du brillant, mais moins que le diamant. — 2. Un dia- 
mant taillé de façon à briller le plus possible. Jean a offert à 
Sylvie un brillant monté en bague. 


A] est CLINQUANT (adj.); c'est du clinquant (nom): il brille, 
fait de l'effet, mais n'a pas de valeur. Le brillant que Jean a 
offert à Sylvie, ce n'est pas du clinquant. 


Synonymes intensifs: 


Al ÉTINCELLE, réfléchit vivement la lumière en jetant des 
FEUX. Le givre étincelle sous le soleil d'hiver. — Sur la table du 
réveillon, l'argenterie est ÉTINCELANTE, les verres de cristal 
sont étincelants. 


A1 RESPLENDIT, brille d'un éclat vif et magnifique. La cou- 
pole dorée des invalides resplendit dans le ciel de Paris. — La 
star est RESPLENDISSANTE dans sa robe de LAMÉ. 


Les étoiles SCINTILLENT: selon les instants, elles brillent 
plus ou moins et changent légèrement de couleur. Les 
PAILLETTES sont de petites lamelles de métal sur un véte- 
ment pour le faire scintiller. Au cirque, le trapéziste porte un 
maillot PAILLETÉ SCINTILLANT. 


Synonymes faibles: 


A1 LUIT (inf. LUIRE), il brille doucement. Les meubles luisent 
dans la pénombre de la chambre. — Le SATIN est ne étoffe 
LUISANTE. Un € ver luisant, syn. une LUCIOLE, brille dans 
l'herbe pendant les nuits d'été parce que c'est un animal 
PHOSPHORESCENT, qui contient un petit peu de PHOSPHORE, 


BRILLER, v. 


l. Le soleil brille. 4. Antonymes: 
Un observateur A2 dit que Al est TERNE si A1, qui ne brille 


corps qui émet un peu de lumière dans l'obscurité. 


1 Un observateur dit que Al concret brille si A1 lui envoie 


dans les yeux d'intenses RAYONS de LUMIÈRE 


soit que Al produise lui-même cette lumière. Le soleil 
brille. Les lumières de la ville brillent dans la nuit. 


soit que Al réfléchisse une lumière provenant d'une autre 
source. La mer brille sous le soleil. — Les casseroles de CUIVRE 


pas, lui produit une sensation désagréable. 


Il dit que A1 est MAT, si Al, qui ne brille pas, lui produit 
unc sensation agréable. 


* Lucie a les cheveux terues (ce n'est pas un compliment) 
mais elle a le teint mat (c'est un compliment). 


L QS... 


BRILLER 


I. Pour faire briller les cuivres, utilisez la crème Luminox. 


[] Dans un souci de propreté et d'esthétique, A2 humain 
€ fait briller A1 concret: il utilise diverses techniques pour 
rendre Al apte à bien réfléchir la lumière. 


A2 POLIT Al qui est DUR: 


Il supprime toute ASPÉRITÉ de sa surface pour la rendre 
aussi parfaitement LISSE que possible, condition nécessaire 
du brillant ; il le FROTTE avec un POLISSOIR; il le LIME (verbe) 
avec une LIME d'acier (nom); il le PONCE avec une € pierre- 
ponce ou avec tout autre ABRASIF. 


° Le sculpteur termine sa statue en la polissant. — A2 peut € se 
voir comme dans un miroir dans un objet de métal bien poli. 


2. A2 VERNIT Al, 


A2 LUSTRE Al: il le frotte en l'aplatissant. À la fin de l'opé- 

ration, Al est luisant, luit doucement. 

- Le chat lustre son poil en se léchant. — Les ailes du canard 
sont lustrées. — Les manches de Jeannot sont lustrées au 
coude à force de frotter sur la table. 


A2 LISSE A1 

des peaux, du cuir, en les frottant, ou ses cheveux, une 
étoffe, en les BROSSANT avec une BROSSE formée de poils 
plus ou moins durs, insérés sur une monture. 


A2 GLACE ላ] : 


Le pâtissier glace un gâteau avec un GLACAGE qu'il a préparé 
avec du € sucre glace délayé dans du blanc d'aeuf. Le € papier 
glacé est lisse et brillant. 


II. Selon la direction de la lumière, le miroir brille ou 


lorsqu'il l'a convenablement poli, avec du VERNIS, solution de : : 
refléte les objets. 


RÉSINE dans de l'alcool ou de l'essence, qui laisse une PELLI- 


CULE UNIE sur la surface de A1 aprés évaporation. On peut 1 AI concret réfléchit la lumiere: 


vernir des surfaces souples, comme du cuir. Des € souliers 
vernis trés brillants, peuvent se porter pour des cérémonies. — 
L'ébéniste LAQUE (verbe) un meuble avec de la LAQUE (nom): 
vernis coloré provenant à l'origine d'Extréme-Orient. 


3. ለ2 ASTIQUE A1: 
Il le NETTOIE et le fait briller. 


* Al est en métal: A2 le FROTTE avec un CHIFFON imprégné 
d'un produit qui élimine les traces d'OXYDATION; le cuivre 
OXYDÉ est couvert de VERT DE GRIS, le fer, l'acier oxydé, de 
ROUILLE; il est ROUILLÉ. 


* La femme de ménage € fait les cuivres: elle astique les 
objets de cuivre. 


Al est une arme: Le guerrier FOURBIT son épée. 


e ላ] est en bois: A2 CIRE (verbe) le PARQUET (sol formé de 
lattes de bois) et les meubles, avec de la € CIRE d'abeilles 
(nom) ou plutót avec de l'ENCAUSTIQUE (cire fondue dans 
de l'essence); il ENCAUSTIQUE (verbe) le parquet. 


* A2 est en cuir: A2 € cire les chaussures avec du CIRAGE, noir 
pour les chaussures noires, ou d'autres couleurs. — Ensuite, 
A2 € fait RELUIRE ce quil a ciré avec la € BROSSE à reluire. 
À la fin de l'opération A1 reluit; il est € brillant de propreté. 


* On peut aussi cirer une étoffe non pour la nettoyer ni 
l'embellir, mais pour la rendre imperméable, à l'origine 
avec de la cire, aujourd'hui avec d'autres produits. Le 
marin porte un CIRÉ (nom) pour se protéger des embruns: 
un vétement brillant trés imperméable. — On peut mettre 
une € toile cirée sur la table de la cuisine pour la protéger. 


110.... 


Lorsque les rayons lumineux rencontrent un corps AI qui ne 
les absorbe pas (ce qu'il ferait s’il était NOIR) ou ne les laisse 
pas passer (ce quil ferait s'il était TRANSPARENT), ils sont REN- 
VOYÉS en arrière. Dans le cas où le corps Al a une surface 
polie, il RÉFLÉCHIT les rayons lumineux selon un certain angle 
défini par les lois de l'OPTIQUE et Al brille plus ou moins 
intensément. C'est le phénoméne de la RÉFLEXION. 

Dans le cas où le corps A1 a une surface non polie, il DIFFUSE 
(verbe) dans tous les sens une lumiére DIFFUSE (adj.), mais 
on peut dire aussi, de facon moins précise, qu'il la réfléchit. 
Le REFLET de Al est la lumière réfléchie par Al. La mer a 
des reflets changeauts sous la pluie. — La lune, qui renvoie les 
rayons du soleil, a un reflet argenté. 

Al MIROITE: agité de légers mouvements, il réfléchit des 
rayons de lumière d'intensité et de directions variables. Les 
vagues de la mer miroitent sous le soleil. 

A] (par ex. un tissu de soie) CHATOIE, est CHATOYANT: il a des 
reflets de couleurs différentes suivant l'orientation de la lumière. 


Un objet A2 se REFLÈTE / se réfléchit dans A1: 
Le REFLET de A2 est son image dans AI. 


Dans le cas oü l'objet poli A1 recoit les rayons réfléchis par 

un objet A2 plus éclairé que lui, un observateur placé 

devant Al voit s'y former son IMAGE. 

° La lune se reflète dans le lac sombre et calme. — Son reflet 
dans l'eau est si net qu'on croirait ponvoir la pécher. 

Un MIROIR est un objet Al de dimensions petites ou 

moyennes, destiné à refléter l'image de tout A2 placé 


devant lui; syn. une GLACE, éventuellement de grandes 
dimensions. Les murs de la € galerie des glaces, au château 
de Versailles, sont entièrement revêtus de glaces. 


Fabriqué par un MIROITIER, un miroir ou une glace est formé 
d'une plaque de VERRE bien lisse revêtue sur l'une de ses 
faces de TAIN, alliage d'étain et de mercure, qui l'empéche 
d'étre transparent (alors qu'une € glace sans tain est une sim- 
ple plaque de verre assez épaisse et de bonne qualité). 


ላ] humain se MIRE (vieux, litt.) dans son miroir, syn. plus 
usuel, il € se regarde dans la glace. 


Un milieu A1 réfracte la lumière: 


Lorsque les rayons lumineux, traversant un certain milieu, 
en atteignent un second où la vitesse de propagation de la 
lumière est différente, ils changent de direction: ils sont 
RÉFRACTÉS, c'est un phénomène de RÉFRACTION. 


Un MIRAGE est phénoméne optique dú à la réfraction des 
rayons lumineux dans des couches d'air inégalement 
chaudes; il peut produire, en plein désert, l'ILLUSION d'une 
nappe d'eau s'étendant à l'horizon. 


absence a été remarquée et pas en bien. Éric € ne brille pas 
par le courage (ou une autre qualité) : il manque complète- 
ment de cette qualité. 


Autres expressions figurées: 


Les idées exprimées dans la dissertation de Jeannot sont le 
REFLET de ses lectures: il REPRODUIT plus ou moins fidèle- 
ment ce quil a lu. 


Al humain € est VERNI (fam.): il attire la CHANCE. 


A2 humain € manie la brosse à reluire, il $ CIRE les bottes à 
A1 humain (fam. et péj.): il FLATTE A1, s'applique à le met- 
tre en valeur dans un but intéressé. 

A2 humain € donne du LUSTRE (litt.) à A1 abstrait: A2 amé- 
liore l'image de A1 dans l'esprit des gens. Marc a donné du 
lustre à son entreprise en trouvant de nouveaux marchés. 


A2 humain € fait MIROITER Al, une affaire, une situation 
avantageuse à A3 humain: il lui propose Al de la façon la 
plus séduisante. Il lui a fait miroiter qu il gagnerait beaucoup 
d'argent, mais hélas! la bonne affaire nétait qu'un MIRAGE. 


BUT, n.m. 


1 L'archer vise le but. 
1 Al humain VISE le but A2: 


IV Jeannot est un brillant élève. 


O Emplois figurés des mots ci-dessus. 


1 Al humain est BRILLANT. 


Il ÉBLOUIT son entourage par des dons exceptionnels qu'il 
sait extérioriser; mais il arrive que Al soit € plus brillant 
que solide. PR. Tout ce qui brille n'est pas or: il faut se méfier 
des belles apparences. 


Al BRILLE particulièrement dans une certaine spécialité, 
par une certaine qualité. Jean brille en mathématiques, par 
ses dons de calculateur. ° 


A1 € réussit BRILLAMMENT: il obtient sans peine des résul- 
tats exceptionnels, syn. fam. il € fait des étincelles. 


La thése de Léa est brillante; Léa peut espérer une € brillante 
carriére. — Sylvie a l'art de faire briller ses invités: elle les fait 
parler de ce qu'ils connaissent le mieux. 


Un € brillant causeur anime une conversation de façon par- 
ticulierement agréable et intéressante; sa conversation € a 
du brillant, elle est méme ÉTINCELANTE! 

Ant. Al humain est TERNE, syn. EFFACÉ: il est possible qu'il 
ait des qualités, mais il ne sait pas les extérioriser, il ne sait 
pas intéresser; ce qu'il dit ou écrit est terne, syn. ENNUYEUX. 


Emplois négatifs. Les affaires € ne sont pas brillantes, syn. 
fam. € pas RELUISANTES: manière de suggérer qu elles sont 
franchement mauvaises. Luc € brille par son absence: son 


Ce but est un étre isolé ou un simple point; armé d'un arc, 
d'une arme à feu, d'une pierre, d'une boule de pétanque, il 
regarde attentivement A2 avec l'intention, la volonté, l'espoir 
de le toucher au moyen du PROJECTILE A3. Le chasseur vise le 
sanglier. La direction de son regard est sa € ligne de VISÉE. 


Dans les exercices de € TIR à l'ARC, le but est une BUTTE, mon- 
ticule de terre, sur lequel est fixée une CIBLE, disque blanc oà 
se trouvent marqués le centre portant le numéro 1000 et des 
cercles concentriques portant des numéros plus faibles. 


AI humain ና fixe un but à un DÉPLACEMENT: 


Ce but est un lieu présentant pour lui un intérét particulier. 
Le but d'une course cycliste, d'une expédition, un € but de 
promenade. Saint Jacques de Compostelle est un célèbre 


€ but de pèlerinage. 


Al humain ና se FIXE / se PROPOSE uz but A2, syn. un 
OBJECTIF: 

Syn. Al ና a le but de A2 inf.; le but de Al est A2. Syn. ለ] 
PROJETTE, syn. faible il ENVISAGE de faire A2. Son but est la 
RÉALISATION d'un PROJET, syn. litt. d'un DESSEIN, mais il se 
peut que tous ces projets ne se réalisent jamais, et € restent 
à l'état de projet. 


LLL. 


BUT 


e Le but d'Alix est de devenir championne de saut d'obstacles. 
— Elle € a pour but de devenir championne de France. — Elle 
€ n'a pas d'autre but, syn. € C est son seul but. — Elle pro- 
jette, syn. € conçoit / forme / caresse le projet de participer 
aux Jeux Olympiques. — Elle € nourrit des desseins ambi- 
tieux (N.B.: le mot dessein est rarement suivi d'un complé- 
ment qui l'explicite). L'avenir dira si son projet élait réaliste 
ou chimérique. — L'architecte dresse un projet d'inimeuble. — 
Le législateur préseute un € projet de loi. Syn. quand le pro- 
jet est criminel: Le malfaiteur PRÉMÉDITE son crime. 


Le but, syn. savant la FINALITÉ, de A1 non humain, est celui 
que lui ASSIGNE A1 humain. Le but de la cuisine est de nour- 
rir les hommes, la finalité de la médecine, de les maintenir en 
bonne santé. 


Emplois figurés: 
Les industriels CIBLENT leur clientèle dans l'intention de ne 
lancer sur le marché que des produits bien CIBLÉS: ils déter- 


minent avec précision quelle clientèle particulière achètera 
tel type de produits, afin de prévoir les ventes. 


A1 humain vise A2, syn. € a des visées sur A2: il s'intéresse 
à A2 avec l'intention de l'acquérir ou de le conquérir. Alix 
vise les Jeux Olympiques. — Marc a des visées sur l'entreprise 
d'un concurrent. 

A2 humain € se sent visé: il a l'impression d'€ étre pris pour 
cible par un adversaire malveillant. 


II. Larcher tire au but. 


1 


112. 


Al envoie un PROJECTILE A3 vers le but A2: 


A], ARCHER, DÉCOCHE sa FLÈCHE A3. Al, muni d'une arme 
à feu, TIRE une BALLE A3; A1, ARTILLEUR, tire un OBUS A3 en 
DIRECTION de A2: il ENVOIE vers A2 son projectile A3 qui 
SUIT une certaine TRAJECTOIRE. A1 € tire à la cible pour 
s'exercer ou parce quil pratique le TIR comme un sport. 


Fig. A2 humain est € en butte à la calomnie, syn. il € est la 
cible des calomniateurs qui lui décochent toutes sortes de 
paroles méchantes. 


A1, en déplacement, € va droit au but: 


Il accomplit son TRAJET sans faire de détours. Fig.: dans une 
conversation, il dit franchement ce qu'il a à dire. 


ና De but en blanc: directement, sans détour ni précaution. 
Quand je suis entré dans son bureau, le directeur m'a dit de but 
en blanc que j étais licencié. (À l'origine, loc. des artilleurs, tirer 
de but en blanc: en ligne droite, sans correction de hausse, le 
but étant anciennement non seulement la cible, de couleur 


blanche quand elle est matérialisée par un disque de carton, 
mais l'endroit où était placé le canon au moment du tir). 


Al marche € sans but: 


AL ERRE (litt.). Perdus dans la forêt, le petit Poucet et ses frè- 
res ont longuement erré; au bout d'une longue ERRANCE, ils 
ont enfin aperçu une petite lumière. — Les € chiens ERRANTS 
sont envoyés à la fourrière. 


NB. En ancien français, errer signifiait seulement «voyager, 
étre en déplacement », d'oü la loc. un € chevalier errant, dont 
le spécimen littéraire le plus célébre est Don Quichotte. 


Un VAGABOND qui, sans argent, sans métier et sans domi- 
cile, erre à la recherche de gites de fortune, VAGABONDE; le 
VAGABONDAGE est considéré par le code pénal comme un 
délit. Fig. des € pensées vagabondes s'enchainent sans logi- 
que, au gré de l'imagination. 


A] DIVAGUE: il va ça et là, sans direction précise (surtout en 
parlant d'une rivière qui sort de son lit ou de bétail non sur- 
veillé). — Fig. plus fréquent: A1 DÉRAISONNE, ses paroles sont 
des DIVAGATIONS; il EXTRAVAGUE (rare). ce quil dit est 
EXTRAVAGANT. 


A1 FLÂNE: il se promène au hasard, avec plaisir et paresse, 
en regardant tout ce qui attire son attention; il se livre à la 
FLÂNERIE, c'est un FLÁNEUR. 


A1, bateau, DÉRIVE (verbe), il € va à la DÉRIVE (nom): il ne 
suit plus sa direction, il n'est plus gouvernable. — Fig. Le 
ménage de Max et de Léa € va à la dérive, svn. € à vau lean. 
Un DÉRIVATIF est une distraction destinée à changer les 
idées d'une personne morose. Pour Léa, préparer sa tliése, 
c est un dérivatif à ses soucis conjugaux. 


À cause d'un accident, les gendarmes DÉVIENT la circulation, 
syn. ils organisent une DÉVIATION: ils obligent les automobi- 
listes à changer de route. 


A1, engagé dans une action, POURSUIT son but: 


Syn. il € donne SUITE à son projet. A1 fait A3 € à dessein: 
avec une intention précise, mais non exprimée. Svn. € dans 
le but de A2, nom ou inf., syn. POUR A2, nom ou inf., syn. 
AFIN DE A2, inf., syn. pour que / afin que A2 se réalise. 


ላን est le MOYEN qu'il met en œuvre pour € atteindre son but, 
syn. € arriver à ses FINS. 


Alix s'entraine dans le but de devenir championne de saut 
d'obstacles; elle s'entraine € à cette fiu, € à seule fin de réali- 
ser ce réve, syn. € en VUE des Jeux Olympiques. 


BUT 


Ant. Al € na pas de but dans la vie: aucun projet qui lui Al échoue: il natteint pas le but qu'il s'était proposé. Il se 
€ donne un SENS. Il vit € saus but, syn. € à la dérive, comme PLANTE (fam.): il se trompe de moyen, ne pourra pas arriver 
une embarcation qui naviguerait sans boussole. à ses fins. 

5. En grammaire: IV Le buteur marque un but. 
Le € complément circonstanciel de but est introduit par [ Le but dans le langage des jeux et du sport. 


pour, en vue de, afin de, et la € proposition circonstancielle 
de but ou FINALE par pour que ou afin que+phrase au subj. 


1 Le but est un endroit délimité: 

Dans le jeu appelé € chat perché, dans les jeux de pour- 
ii. L'archer touche le but. suite, c'est l'endroit oü l'on se réfugie pour ne pas étre pris. 
Dans les jeux de ballon, c'est l'endroit oà le joueur de 


l'équipe adverse doit envoyer le ballon. Au FOOTBALL, au 
RUGBY, c'est, aux deux bouts du terrain, une limite matéria- 


1 ለ] humain, ou le projectile A3 de Al, € ATTEINT / TOUCHE 
le but ou le MANQUE, le RATE: 


Larcher / La flèche a touclié le but. Si le but est une cible et lisée par une € ligne de but, un cadre composé de deux 
si le tireur est très adroit, il € met dans le mille, syn. € fait poteaux verticaux reliés par une barre transversale. Le 
MOUCHE. BUTEUR est un footballeur habile à € tirer au but: à envoyer 


le ballon dans le but de l'adversaire. Le róle du € gardien de 


Al en déplacement, engagé dans une course, atteint € la , 
but adverse est d'empécher ce ballon d'y entrer. 


ligne d'arrivée. Il € arrive le premier / deuxième, etc. / le der- 


nier au but. Le but est le point d'ARRÉT du déplacement, sauf 2. Le but est une unité de comptage des points: 

si A1 € dépasse le but. A] € marque un but : il obtient un point pour son équipe, 
Al engagé dans la réalisation d'un projet € atteint son but, en faisant pénétrer le ballon dans le but de l'équipe adverse. 
syn. usuel (mais à la limite de la correction) € REMPLIT son Rouen l'a emporté sur Lille par trois buts à un. 


but, syn. il € arrive à ses fins, RÉALISE son projet, ACCOMPLIT 
ce quil avait ENTREPRIS, il RÉUSSIT. 


2. Al, en mouvement, bute contre A2 qui lui résiste et 
l'arréte dans son déplacement: 


Syn. il HEURTE A2, se COGNE contre A2. La fléche a buté contre 
un tronc d'arbre qui était ዘዘ OBSTACLE et pas son véritable but, 
mais qui est, comme le but, un point d'arrêt. — Un bateau qui 
bitte contre ዘዘ banc de sable s'y ÉCHOUE, syn. € s'y PLANTE. 


4 e. ኗ 
Un BUTOIR sert à arrêter sans l'abimer un objet en mouve- 
ment, notamment un wagon de chemin de fer. 


En architecture, un ARC-BOUTANT (var. ancienne butant) 
sert à compenser la poussée d'une voute qui sans lui 
s'écroulerait; Al, vivant, s'ARC-BOUTE contre une masse 
lourde qui menace de tomber: il prend appui sur une partie 


de son corps pour résister à la poussée. 


3. Emplois figurés des mots ci-dessus: 


La € date-butoir est une date arrétée à l'avance et quon ne 
peut pas dépasscr. 


Al humain € bute contre / sur A2, une difficulté qui l'arrête. 
Jeannot a buté sur les équations du second degré. 


Emploi pr. Al humain se BUTE: il s'entête, refuse d'évoluer; 
il est BUTÉ: rien ne peut le faire changer d'avis. 
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3. Al cache / dissimule A2 concret: 


CACHER, v. 


I. Georges a cachédes résistants dans sa cave pendant la guerre. 


1 ለ] humain cache, syn. plus rare DISSIMULE, A2 concret ou 


abstrait à A3 humain: 


እ] cache A2 concret dans un lieu A4, une petite CACHETTE, 
ou, surtout en vocabulaire policier et militaire, une CACHE, 
plus grande et plus importante. Al met A2 dans A4 afin 
que A3, qui le CHERCHE et voudrait le TROUVER, ne le puisse 
pas. Une cache d'armes a été découverte par la police. 


GR. Il est fréquent que A3 ou A4 ne soient pas exprimé. Il 
n'y a pas dactant A4 dans le cas où A2 est abstrait. 


A1 cache A2, nom ou ላ] cache que A2, phrase à l'indic. 


AI dissimule A2, nom. (dissimule que... est peu usité). 


A1 cache (mais pas "dissimule) A2 humain: 


A1 cache A2 humain à A3, son adversaire dans une € bonne 
cachette où A2 est € bien caché. Ant. A1 LIVRE A2 à A3. 


Emploi pr. Al humain se cache (de A3 en A4 pour + inf.). 
Jeannot se cache de ses parents pour fumer; il se cache dans 
les toilettes; il fume € en CACHETTE de ses parents. — Dans la 
piéce de Moliére, Orgon se cache sous la table pour écouter 
Tartuffe sans étre vu de lui. — Syn. fam. Le policier se PLAN- 
QUE (verbe) pour guetter un malfaiteur. Une PLANQUE 
(nom): une cachette. Fig. € Une (bonne) planque: une 
situation agréable oü l'on n'a pas grand chose à faire. 


Syn. AI se dissimule en A4: il se cache provisoirement et 
incomplétement. Entré pendant la cérémonie sans avoir été 
invité, Luc se dissimule derriére un pilier. 


Les enfants jouent à CACHE-CACHE: ils se cachent après avoir 
désigné celui qui partira € à leur RECHERCHE. 


A] fait en sorte que A3 humain qui cherche ou du moins 
aimerait VOIR A2 ne le voie pas. Ant. il le MONTRE. 


Il le cache dans A4. Jeannot cache ses lettres à ses parents; il les 
cache dans un tiroir, mais le tiroir est une € mauvaise cachette. 


Il le COUVRE, syn. le RECOUVRE, au moyen de A4 pour cacher 
son apparence réelle. Louis XIV cachait sa calvitie sous une per- 
ruque. — Alice dissimule ses rides sous le fard. — La tapisserie dis- 
simule une petite porte. — Comme son père entrait, Jeannot a 
dissimulé sous un cahier la lettre qu'il était en train d'écrire: il l'a 
cachée provisoirement, par un mouvement FURTIF; il le fait 
FURTIVEMENT : de façon rapide et discrète, pour ne pas être vu. 
— Le voleur à l'étalage attrape furtivement un objet et le fourre 
dans sa poche. — Un sourire furtif passe sur les lèvres de Sylvie. 


Al cache A2 abstrait: 


A] fait en sorte que A3 ne connaisse pas A2. Jean cache une 
mauvaise nouvelle à ses parents; il leur cache / leur dissimule 
son inquiétude, ses intentions. 


Ant. Il ANNONCE la nouvelle, EXPRIME son inquiétude, RÉVELE 
ses intentions. 


እ] € cache son jeu: 1. Il ne montre pas ses cartes. 2. Plus 
souvent, fig.: Il ne révèle pas ses intentions. 


Al cache que-phrase à l'indic. Jeannot cache (à ses parents) 
qu il fume. — Dans la conversation, pour faire accepter une 
information désagréable: 9 Je ne vous cache pas que la situa- 
tion est grave. Jean ne ma pas dissimulé les difficultés de 
l'entreprise. 

En matière fiscale: A1 dissimule une partie de ses revenus. 
Ant. Al € DÉCLARE (tous) ses revenus. 

Emploi pr. A1 se cache de + inf. : il fait en sorte qu'on ne le 
sache pas. Jeannot se cache de fumer. — Ant.: AI fait ce que 
dit l'infinitif OSTENSIBLEMENT. Jeannot ne se cache pas de 
fumer, il fume ostensiblement. 


5. 


CALME 


A4 concret ou abstrait cache / couvre / recouvre A2: 


* Les nuages cachent le soleil. — Le soleil se cache (derrière les 
nuages). — Le ciel est couvert (mais pas *caché). — L attitude 
de Marie cache / couvre un mystère. — Les plaisanteries de 
Luc cachent / recouvrent une grande angoisse; son air joyeux 
dissimule sa fatigue. 


6. ለ] est CACHOTTIER, il fait des CACHOTTERIES: 


ll cache à son entourage des choses qu'il devrait normalement 
lui faire connaitre. Il a un caractère DISSIMULÉ: il ne laisse pas 
paraitre ce qu'il pense: il agit avec DISSIMULATION. 11 est REN- 
FERMÉ, syn. péj. SOURNOIS; il est méme HYPOCRITE sil se 
donne une apparence trompeuse. 


IL Diverses manières de cacher la réalité. 
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Les enfants se DÉGUISENT: 


Ils portent un DÉGUISEMENT, notamment pour le CARNAVAL. 
Jeannot se déguise en cow-boy. Les participants à un € bal 
COSTUMÉ portent des déguisements. — Une femme se TRAVES- 
TIT en homme, un homme en femme. Certains róles d'opéra 
sont chantés par des TRAVESTIS: des femmes déguisées en 
hommes. Fig. A1 € déguise sa pensée; il € travestit la vérité. 


Les militaires CAMOUFLENT souvent leurs armes, en temps 
de guerre, au moyen d'un CAMOUFLAGE qui les fait RESSEM- 
BLER à des objets naturels. 


Alice se MAQUILLE, se FARDE: elle utilise des FARDS pour amé- 
liorer son teint; son MAQUILLAGE est plus ou moins réussi. Au 
théátre, un acteur se GRIME pour se faire un autre visage. 


Fig. Des faussaires maquilleut des piéces d'identité: ils les 
FALSIFIENT. A] € farde la vérité: il l'embellit. 


Louis XIV portait un POSTICHE: une perruque, imitant des 
cheveux naturels. 


Certaines femmes musulmanes se VOILENT: 


Pour qu'on ne voie pas leur visage, elles portent un VOILE, 
grande pièce d'étoffe dans laquelle elles s'enveloppent, syn. 
un TCHADOR. Ant. Leila se DÉVOILE, elle préfëre s'habiller à 
l'occidentale. 


En Occident, le voile est une étoffe légère et transparente. 
Fig. Des nuages voilent le soleil. — Le ciel est voilé. A1 humain 
€ voile la vérité: il ne la cache pas complètement, mais la 
rend moins visible: il tient € des propos voilés, syn. il parle € à 
mots couverts: il laisse deviner ce qu'il pense sans le dire clai- 
rement. Ant. Madame Soleil, voyante, prétend nous dévoiler 
l'avenir. — Les secrets de Jean ont été dévoilés par un indiscret. 


3. Le MASQUE est un objet rigide représentant un autre 


visage que celui de la personne qui le porte. 


Un € bal MASQUÉ est un bal où les participants portent des 
masques. — Fig. Un paravent masque le radiateur. — A1 humain 
€ masque la vérité. — A2 humain DÉMASQUE A1 humain: il 
montre tel qu'il est cet A1 hypocrite. À la fin de la pièce, Tar- 
tuffe est démasqué. A1 € se démasque. syn. € jette / lève / pose 
le masque: il cesse de FEINDRE, et se montre tel quil est. 


CALME, adj. et n.m., et TRANQUILLE, adj. 


L La vie est un long fleuve tranquille. (Titre d'un film) 


1 ለ] élément naturel est calme: 


€ Tout est calme, syn. PAISIBLE. € Le calme règne: il ny a ni 
VENT ni PLUIE, le ciel est SEREIN, sans NUAGES. 


En mer, c'est € le calme plat: pas de VAGUES, la mer est 
calme, c'est une € mer d'huile, un véritable LAC aux € eaux 
STAGNANTES. Il ne s'agit peut-étre que d'une ACCALMIE, 
d'une EMBELLIE, € le calme qui suit / précède la TEMPÊTE. 


Ant. € Les éléments sont DÉCHAINÉS, il y a des PERTURBA- 
TIONS atmosphériques, le temps est ORAGEUX, il TONNE, un 
ORAGE se prépare; ça y est! € l'orage a éclaté, il pleut, il € fait 
du vent, il € fait de l'orage. 

En mer, c'est la tempête: la mer est AGITÉE par la HOULE, la 
mer est HOULEUSE. 


Dans les airs, les avions traversent des zones de TURBULEN- 
CES. Sous les tropiques, de violents OURAGANS, syn. CYCLO- 
NES, syn. TYPHONS, détruisent tout sur leur passage. 


Fig. Al humain TEMPÊTE contre A2: il est en COLERE contre 
A2. C'est € une tempête dans un verre d'eau: un événement 
dont l'importance a été exagérée. 


Par analogie, la situation sociale est caline: 


C'est la € PAIX sociale, il n'y a ni CRISE économique ou poli- 
tique, ni € LUTTES de classes, pas d'AGITATION ni d'EFFERVES- 
CENCE, pas de TROUBLES ni de manifestations HOULEUSES 
contre le gouvernement, rien qui vienne TROUBLER ou PER- 
TURBER l'ORDRE public et donner du souci aux € gardiens de 
la paix (les POLICIERS). 


En revanche, les commerçants se plaignent que les affaires 


soient (trop) calmes, qu'elles € tournent au RALENTI, que la 
consommation STAGNE. 


A1, lieu ou vie, est calme / tranquille: 


On se retire € au calnie, généralement à la CAMPAGNE, dans 
un lieu calme, PAISIBLE, REPOSANT, Ant. BRUYANT, FATIGANT, 


dans € un (petit) coin tranquille où règne le SILENCE, loin du 
TUMULTE, de la FOULE, de la CIRCULATION, du BRUIT et de la 
FUREUR de la ville; même en ville, on peut habiter dans une 


CAMPAGNE 


ou ህበ ANALGÉSIQUE. 1] mange pour ASSOUVIR sa faim et boit 
pour ÉTANCHER sa soif. Il prend divers médicaments pour 
DIMINUER ou faire BAISSER sa fièvre. 


rue calme, peu PASSANTE. 


Quand on aime le calme et la TRANQUILLITÉ, on € mène une 
petite vie tranquille, syn. fam. une vie PÉPÈRE, ant. € nne vie 
AGITÉE / MOUVEMENTÉE. Pour les uns, € la vie est un long 
fleuve tranquille, mais pour d'autres, ant. elle € n'est pas de 
tont REPOS. 


4. Parce qu'il n'est plus en état d'EXCITATION ou d'EXALTATION: 


Passionné et enthousiasmé par ce qu'il faisait ou vivait, A1 
était tout EXCITÉ, SUREXCITÉ, € en émoi ; il s'agitait beaucoup, 
parlait beaucoup, € BOUILLAIT d'impatience, avait une acti- 
vité FÉBRILE; peut-être avait-il pris des EXCITANTS. Ses amis 
lui ont dit de se calmer (€ Du calme! € On se calme!), de se 
I. Luc est calme, il ne s'énerve jamais. REPOSER, de € se donner du RÉPIT, de TEMPÉRER son ARDEUR. 


D^ A] humain est calme: il ne MANIFESTE aucun trouble Ill. Laisse-moi tranquille! Dors tranquille. — Tiens-toi tranquille! 


[ Pourquoi l'est-il? "e 
q D Al humain est tranquille: il n'ÉPROUVE pas de troubles 

1 Parce qu'il l'a toujours été, parce que c'est son TEMPÉRA- 
MENT, ou que, pendant une certaine durée aucune cause 


d EXCITATION n'existe: 


C] Pourquoi l'est-il? 


1 Parce qu'il n'est plus DÉRANGÉ: 


Même si au fond de lui-même, il nest pas tranquille, A1 € reste 
calme, paisible, syn. SEREIN en toutes circonstances, il ne se 
laisse pas IMPRESSIONNER, il sait garder sa SÉRÉNITÉ. Il fait preuve 
dun € caliie OLYMPIEN, comparable à celui des dieux grecs qui 
regardent les affaires humaines du haut de leur Olympe. 

Fam. Al est € tranquille (mais pas "calme) comme Baptiste, 
cest € un homme tranquille (mais pas *caline), syn. fam. un 
€ père tranquille qui prend les choses € avec calme, syn. 
CALMEMENT; il est FLEGMATIQUE: son FLEGME, syn. son SANG- 
FROID, fait qu'il ne RÉAGIT jamais aux provocations. 1] fait les 
choses TRANQUILLEMENT, € sans se presser, sans être STRESSÉ. 
Rien ne le TROUBLE. 


Ant. A] est AGITÉ, NERVEUX. AI enfant est TURBULENT, REMUANT. 


Parce qu'il n'est plus en COLÈRE: 

A] avait € perdu son calme, il s'était énervé, fáché. N'ayant 
pas su € garder son calme, A1 a heureusement fini par se 
CALMER et par € retrouver son calme. 

I] devra se méfier des A2 PROVOCATEURS qui € jettent de 
l'huile sur le feu, ATTISENT et € EXACERBENT les passions, les 
AVIVENT et les RAVIVENT, ENVENIMENT les relations, et 
ÉCHAUFFENT les esprits au lieu de les calmer. 

Vocabulaire moral et religieux: A1 n'a plus de mauvais sen- 
timents. Il a la € paix de l'âme, il est € en paix avec sa cons- 
cience, € a la conscience en paix: il n'a pas de faute morale 
à se reprocher, il n'éprouve ni remords ni rancune. 


Parce qu'il ne ressent plus ni fiévre, ni douleur, qu'il n'a 
plus ni faim, ni soif: 

A2 concret calme Al. Pour calmer, APAISER, SOULAGER sa 
DOULEUR, A1 prend A2 un CALMANT, syn. savant un SÉDATIF 


A2 humain HARCELAIT A1, le dérangeait, l'importunait ; main- 
tenant A2 € laisse A1 tranquille, il lui € fiche la paix; ላ] € a 
la paix, il est débarrassé de A2 et de son HARCÈLEMENT. 


Parce qu'il n'a plus PEUR: 


Al € nétait pas tranquille, il était anxieux, avait peur, 
sinquiétait, s'affolait, mais A2 humain l'a RASSURÉ, TRAN- 
QUILLISÉ, il lui a dit qu'il n'avait plus rien à craindre. I] lui a 
quand méme fait prendre un TRANQUILLISANT. Maintenant, 
A] est RASSÉRÉNÉ. 1] a retrouvé sa sérénité. 


Al € na pas été INQUIÉTÉ par la police (uniquement à la voix 
passive et à la forme négative): la police ne lui a pas posé 
de questions, ne l'a ni menacé, ni arrêté. Il € peut être / dor- 
mir tranquille, il ne risque rien. 


Parce que, sous peine d'étre puni, il est prié de ne pas 
bouger, de rester IMMOBILE, et, ironiquement, de se tenir 
tranquille: 


AI € se tient (bien) tranquille, € ne fait pas un geste; il € se 
tient COI, (fém. COITE), € ne bouge ni pieds ni pattes (fam.), 
€ fait le mort. 


CAMPAGNE, n.f. 


ዚ Max et Léa ont choisi d'habiter à la campagne. 


GR. Le mot campagne (en principe non nombrable) s'em- 
ploie le plus souvent au singulier avec l'article défini; mais il 
n'est pas impossible de dire € une campagne pour «une ré- 
gion de campagne» ou «une propriété de campagne»: Il y a 
en France différentes sortes de campagnes: certaines sont pla- 
tes, d'autres vallonnées. — Paul sest retiré dans sa campagne. 
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CAMPAGNE 


Espace plus ou moins CULTIVÉ ou BOISÉ, où les habitations 
sont dispersées ou regroupées en petites agglomérations, 


FERMES isolées, HAMEAUX, VILLAGES ou BOURGS, avec des con- 
ditions de vie spécifiques qui l'opposent à la VILLE, à la MON- 
TAGNE et au bord de la MER. La campagne est un espace 
RURAL (adj. savant et administratif). Une ferme est une 
€ exploitation rurale. ና L'économie rurale de la France est en 
crise. — Les { communes rurales ont des problèmes. — Un € gite 
rural: une maison à la campagne aménagée pour être louée 
pendant les vacances. — L'€ EXODE rural: le départ des pay- 
sans, obligés d'aller en ville pour trouver du travail. 


Emploi nominal, au plur.: les ruraux: les ና gens de la campagne. 


C'est le lieu de vie des PAYSANS et PAYSANNES, FERMIERS, 
CULTIVATEURS, AGRICULTEURS. 


Ils se livrent aux € travaux de la campagne, syn. € travaux 
des CHAMPS, syn. € travaux AGRICOLES. 

Le € médecin de campagne, le € curé de campagne n'ont pas 
exactement le méme mode de vie que leurs confrères des villes. 
Certains considérent comme injurieux d'étre traités de CAM- 
PAGNARDS (nom et adj.) par des CITADINS qui les méprisent 
et les qualifient de RUSTRES (nom et adj. péj.) ou les appel- 
lent des PÉQUENOTS (nom fam. et péj.). D'autres le revendi- 
quent comme un caractère spécifique. Nous autres, 
campagnards, avons une vie plus saine que vous, gens des villes. 


Un € gentilhomme campagnard vivait jadis non à la cour du 
roi, mais € sur ses terres, € à la campagne. 


C'est à la campagne qu'on trouve du gibier: les CHASSEURS 
€ battent la campagne: ils s'y déplacent en tous sens pour le 
faire lever. Fig. A1 humain € bat la campagne: il dérai- 
sonne, dit nimporte quoi. 

Les citadins vont prendre l'AIR, passer leurs € VACANCES à la 
campagne; ils vont y passer une agréable journée d'excur- 
sion avec pique-nique, jadis appelée € partie de campagne; 
certains, outre leur domicile urbain, y ont une € RÉSIDENCE 
secondaire appelée $ maison de campagne. Aujourd'hui, 
beaucoup de gens qui travaillent en ville préferent habiter à 
la campagne. 

Les produits de la campagne: 

Ce qu'on appelle aujourd'hui € pain de campagne, € pâté de 
campagne ressemble plus ou moins au pain et à une cer- 
taine sorte de charcuterie que fabriquaient autrefois les 
artisans boulangers et charcutiers des campagnes. Un 
ና buffet campagnard: un repas debout, composé de charcu- 


terie, de fromage, de pain de campagne et de vin, offert 
dans une réception simple. 


4418... 


Les ና produits de la ferme, syn. ና produits fermiers, de 
€ fabrication naturelle: fromages au lait cru, pain de campa- 
gne, jambons faits par le paysan, légumes du potager, con- 
fitures maison, etc., sont réputés plus sains et de meilleur 
gout que les € produits industriels 


Un meuble RUSTIQUE est un meuble ancien fabriqué jadis 
à la campagne, ou fabriqué industriellement dans le méme 
style. Une € plante rustique n'est pas fragile elle pousse 
facilement et supporte bien les intempéries. 


Le mot CHAMPAGNE, est une autre forme du mot 
campagne: 

Le € vin de champagne est à l'origine un vin provenant de la 
campagne de l'est de Paris, notamment des bords de la 
Marne, mais aujourd'hui seulement le nom de cette région 
et du vin qu'elle produit. La € fine champagne : eau-de-vie 
provenant de la champagne de Cognac: région viticole envi- 
ronnant cette ville du Sud-Ouest de la France. 


IL La campagne de France a été la dernière campagne de 
Napoléon. 


1 La campagne, espace non urbain, est facilement utilisée par 


les ARMÉES en GUERRE pour s'y déployer et y livrer bataille: 


L'armée € tient la campagne: elle occupe le terrain, ne laisse 
pas la place à l'ennemi. Elle combat € en rase campagne: 
sans possibilité de s'abriter. La € guerre de campagne 
soppose à la € guerre de siége centrée autour des villes. 


Par extension. L'armée € se met / entre en campagne: elle 
commence une guerre. L'armée € est en campagne: elle est 
en guerre. Un ና hôpital de campagne, un € téléphone de 
campagne sont des installations provisoires et mobiles uti- 
lisées en temps de guerre, la € tenue de campagne un uni- 
forme utilisé pour les opérations militaires. 


Fig. Al humain € entre en campagne: il entame une action 
intense, agressive pour atteindre un objectif. 


Emplois nombrables : 


Ensemble d'opérations militaires s'étendant sur une cer- 
taine période et un certain territoire; épisode d'une guerre 
ou d'un ensemble de guerres. La € campagne d'Italie est la 
première et la ና campagne de France la dernière des guerres 
napoléoniennes. 


Par extension, activité intense limitée dans le temps, cen- 
trée sur un objectif unique, en divers secteurs 
économiques: une € campagne agricole, une $J campagne de 
péche, une € campagne publicitaire, une € campagne de 


presse, une campagne commerciale. Le supermarché a 
organisé une campagne de promotion sur l'audio-visuel. 


Notamment en politique: pour être élu, le candidat A1 doit 
faire sa € campagne ÉLECTORALE. A2 humain € organise / 
finance la campagne de A1. A2 € fait campagne pour A1 (la 
cause qu il juge bonne ou le candidat qu'il soutient) contre 
A3 (une cause qu'il juge mauvaise ou un candidat adverse). 


CARACTÈRE, nm. 


L. L'archéologue étudie une inscription en caractères grecs. 


l Un caractère (anciennement un type) est un SIGNE gravé 


ou écrit. 

Il fait partie d'une série de signes distincts et comparables 
entre eux par la longueur et l'orientation des TRAITS droits et 
courbes qui les composent. Ils représentent les LETTRES de 
l'alphabet, des CHIFFRES, des € signes de ponctuation ou des 
SYMBOLES MATHÉMATIQUES. 


La typographie: 

L'ouvrier TYPOGRAPHE, travaillant dans une imprimerie,dis- 
pose pour le seul ALPHABET latin, de plusieurs € polices de 
caractères (ROMAIN, ITALIQUE, etc.) où les différents signes 
ci-dessus sont de formes légèrement différentes mais tou- 
jours reconnaissables entre eux; il pratique la TYPOGRAPHIE 
(nom de technique) et réalise diverses sortes de typogra- 
phies (application pratique de cette technique) selon le 
genre d'ouvrages quil a à IMPRIMER. 


Il existe diverses sortes d'alphabets: 


On écrit le frangais en € caractéres latins, le russe en 
€ caractères cyrilliques. Les Égyptiens anciens écrivaient en 
HIÉROGLYPHES. Les Sumériens utilisaient des € caractères 
CUNÉIFORMES imprimés dans l'argile avec un poinçon. Les 
Chinois utilisent des IDÉOGRAMMES qui représentent le 
signifié du mot et non les sons constituant son signifiant. 


CARACTÈRE 


particulière. — Le roseau est une plante CARACTÉRISTIQUE 
(adj.) des zones marécageuses; il les CARACTÉRISE. — Les géo- 
graphes caractérisent (syn. DÉFINISSENT avec précision) les 
zones de marais par leur relief, leur humidité, leur végétation. 


Les étres vivants ont des € caractéres innés, qui leur sont 
donnés par la nature. L'aboiement est un caractère inné du 
chien. Ils ont aussi des € caractères acquis qu'ils doivent à 
leur éducation. Médor sait donner la patte et faire le beau: ce 
sont des caractéres acquis par le dressage. 


Une € maison de caractère (dans le langage des marchands de 
biens) n'est pas BANALE, elle a son charme, son ORIGINALITÉ pro- 
pre. Un vin qui € a du caractére a un bouquet bien particulier. 


Les PROPRIÉTÉS de A1 non humain sont ses € caractéres 
PROPRES (adj.): 


Certaines QUALITÉS propres à Al font que Al est propre à 
A2, différents types d'actions ou d'emplois. 


e Les chimistes étudient les propriétés de la matière et des diffé- 
rents corps. — La terre cuite € a la propriété de résister à la cha- 
leur, la fonte, celle de bien répartir la chaleur. Une cocotte de 
fonte est donc propre à faire une cuisine mijotée à petit feu. 


On ne parle pas en ce sens des "propriétés de Al humain, 
mais on peut dire (un peu vieux) que Al f est propre à 
beaucoup d'emplois: ses € qualités propres lui permettent 
de faire divers métiers. Ant. Eric est un € propre à rien, syn. 
un € bon à rien. 

Le PROPRE (nom) de A1 est un caractère qui appartient à lui 


seul, à l'EXCLUSION de tous les autres. PR. Le rire est le propre 
de l'homme: aucune autre espéce vivante ne rit. 


On dit que Al, MOT, a un € SENS propre. Il faut veiller à la 
propriété des mots qu'on emploie, ne pas employer de mot 
IMPROPRE, pour éviter les IMPROPRIÉTÉS. — € À PROPREMENT 
parler, Jean n'a pas eu la grippe mais un simple rhume. 


IL Une région de marais a des caractéres bien particuliers. i Unatbur: 


O A1 a certains caractères qui le distinguent des autres A. L'ATTRIBUTde A1 humain est un caractere qui lui est socia- 


1 Comparable à d'autres A concrets, A1 s'en distingue par lement ATTRIBUÉ, syn. CONFÉRÉ. Le droit de gráce est un 


ses € caractéres PARTICULIERS: 


Ce sont les points sur lesquels porte la comparaison, syn. ses 
 TRAITS DISTINCTIFS, syn. ses CARACTÉRISTIQUES (nom fém.). 


° Comparée à une région montagneuse ou vallonnée, la région 
marécageuse s'en distingue par sa platitude et son altitude 
aussi faible que possible. Comparée à une région de plaine, par 
le fait que la terre y est imprégnée d'eau et par sa végétation 


attribut du Président de la République. — En iconographie, 
un attribut est ce qui permet d'IDENTIFIER la représentation 
d'un personnage. L aigle est l'attribut de Jupiter, la clé celui 
de Saint Pierre, l'épée celui de Saint Paul. 


En grammaire, l'attribut, relié au SUJET par un verbe d'ÉTAT, dit 
ce qu'est, ou comment est ce sujet, donc un caractére qui lui 
est propre ou que la personne qui parle lui attribue comme tel. 
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CARACTËRE 


Un type: 


Un TYPE de Al est l'ensemble des € caractères communs à 
un ensemble de plusieurs Al, concrets ou abstraits, cons- 
tituant une sorte de MODÈLE idéal. I] y a en France différents 
types de paysages ayant chacun leurs € caractères propres, 
selon le climat, le relief. la nature du sol. Les géographes 
peuvent faire une TYPOLOGIE des paysages francais: les CLAS- 
SER selon leurs caractères communs, syn. leurs 
€ caractéristiques communes. L'ARCHÉTYPE de Al est son 
MODÈLE ORIGINAL le plus ancien. 


Emploi adj.: un € AI type réunit en lui tous les caractères 
de son type. Un € cas type est une situation qui se reproduit 
souvent pour certaines catégories d'individus. 


Les étres humains aussi, physiquement comparables entre 
eux, € appartiennent à certains types. Antonio € a le type 
méditerranéen, Olaf, le type nordique. Georges n'est pas le type 
de Léa (fam.): ce n'est pas ce type d'homme qui lui plait. 


Les roseaux sont des plantes TYPIQUES des marais. — Une 
haute taille, des yeux bleus et des cheveux blonds sont des 
traits typiques des Scandinaves. — Olaf est vraiment le scan- 
dinave type; il est TYPIQUEMENT scandinave. — En revanche, 
Ulla qui est petite et brune, est une Scandinave ATYPIQUE: 
elle n'est pas CONFORME au type général. 


La norme: 


La NORME ou, ና état NORMAL,€ RÈGLE générale, sans consti- 
tuer à proprement parler un type, est un ensemble de carac- 
tères communs assez fréquents pour qu'un Al qui ne les 
posséderait pas ou n'en posséderait pas certains puisse étre 
dit ANORMAL (péj.) ou EXTRAORDINAIRE (plutót mélioratif). 


Ulla, sans étre typique est parfaitement normale. Elle serait 
anormale si, par ex., elle était trisomique, n'avait pas réussi 
à apprendre à parler clairement, etc. La courbe de tempéra- 
ture de ce malade, après avoir beaucoup monté € est revenue 
à la normale (nom). 


Ill. Une commission définit les caractères des objets standard. 


Les objets fabriqués € en SÉRIE: 


Fariqués dc façon INDUSTRIELLE, ils sont conçus de façon à 
présenter tous les mémes caractéres, définis à l'avance 
selon certains CRITÈRES (solidité, facilité d'emploi, etc.) qui 
sont des raisons de faire tel ou tel choix. 


Les inventeurs commencent par construire un PROTOTYPE, 
parfois un € modèle réduit, syn. une MAQUETTE, destiné à 
servir de modèle aux objets € de type réglementaire. 
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Le STANDARD (nom): 

C'est une € norme de fabrication, une FORMULE qui définit 
un type d'objet en vue d'en rendre la production plus ration- 
nelle, syn. de la NORMALISER. Un article € hors norme est 
difficile à vendre, à moins que ce ne soit un € objet ARTISA- 
NAL ou une € œuvre d'art, une € pièce unique dont la valeur 
tient à son caractére artistique ou son ancienneté. Un arti- 
cle STANDARD (adj. invariable) ou STANDARDISÉ, par un 
effort de STANDARDISATION, syn. de NORMALISATION, revient 
en principe moins cher parce qu'il peut être fabriqué € en 
grande série, syn. € en série industrielle. 

Par extension, dans le langage courant, standard signifie 
«ordinaire», «sans particularités marquantes»: le € français stan- 
dard est un français sans MARQUES régionales, argotiques, techni- 
ques, archaïques; il est utilisable par tous les francophones. 


Un ÉCHANTILLON: 


Syn. un SPÉCIMEN, est un petit élément d'une série ou d'une 
ESPÈCE destiné à donner une idée de l'ensemble de la série. 
Le botaniste a ramené des échantillons intéressants de flore 
tropicale. 

En langage commercial c'est une petite quantité d'une 
marchandise proposée à la clientèle à titre d'exemple. Syl- 
vie a commandé son papier peint € sur échantillon. 

En langage de statistique et de démographie: A1 en extrait 
un € échantillon représentatif pour procéder à un sondage 
d'opinion. 


IV Sylvie a bon caractère et Marc a du caractère. 


A1 humain a des € traits de caractère. 


Ce sont des QUALITÉS et des DÉFAUTS qui constituent son 
caractére, syn. sa PERSONNALITÉ, syn., (en ce qui concerne 
ses traits de caractére innés), son TEMPÉRAMENT, ses DISPO- 
SITIONS naturelles fondamentales. 


* Max et Léa ont des tempéraments et des caractéres opposés: 
Léa a un tempérament nerveux, elle s'énerve pour nu rien, 
elle a un caractère irritable. Max a un caractère froid, fleg- 
matique, méthodique. 


Le caractére des individus conditionne en grande partie 
leur HUMEUR du moment, en diverses circonstances: 


Al € a bon caractère: il est SOCIABLE, € agréable à vivre pour 
ceux qui l'entourent: il est généralement € de bonne hunieur: 
gai, souriant. Il est € de bonne composition : il est tolérant, ne 
se fâche jamais. 

ላ1 $ a mauvais caractère, syn. Fam. € un caractère de chien / 
de cochon: il ne s'accommode pas à son entourage, il est 


€ difficile à vivre, irritable, généralement € de mauvaise 
humeur. Il BOUDE: reste anormalement silencieux, ou il 
RONCHONNE: murmure sans cesse son mécontentement. 


AI est CARACTÉRIEL s'il présente des traits de caractère qui 
rendent son adaptation au milieu anormalement difficile. 


A1 € a du caractère (mélioratif): 


Cest የ ዘዘ homme / une femme de caractère: il est 
COURAGEUX; ce nest pas un lâche ou un paresseux comme la 
masse des autres hommes. Il sait ce qu'il veut et fera tout pour 
le réaliser malgré les obstacles; il n'est pas TIMIDE et sait 
s'opposer à plus fort que lui quand le bon droit est en jeu. 


AI € a de la personnalité (mélioratif): il a des gouts différents 
de ceux de la masse et organise sa vie en conséquence. 


Les caractéres humains: 


«Les Caractères» de La Bruyère sont des portraits de personna- 
ges fictifs représentant différents types de caractères humains. 


La CARACTÉROLOGIE est une branche de la PSYCHOLOGIE con- 
sacrée au classement et à l'étude scientifique des caractères. 
Les différents caractères peuvent, comme toute autre chose, 
être classés en TYPES, possédant certains traits dominants: 
l'avare, le paresseux, l'hypocrite, le joueur, etc. Harpagon est 
le type méme de l'avare. — Léa est l'intellectuelle type. 

D'où, en langage fam. un type: un individu, en tant que dis- 
tinct des autres. Je ne connais pas ce type-là. — Luc est € un 
brave type, un type sympathique, Éric € un drôle de type. 


CAS, n.m. 


I. Au cas oü tu ne pourrais pas venir, téléphone-moi. 


1 La personne qui parle envisage différents types d'ÉVENE- 


MENTS ou de SITUATIONS: 


Elle en a en téte une sorte d'inventaire qui lui permet de 
CLASSER un événement ou une situation donnés: un cas, 
dans la catégorie qui lui convient. 

€ Au cas où + phrase au conditionnel ou à l'indicatif: tour- 
nure propre à exprimer une supposition, ou un fait général. 
Syn. SI + phrase à l'indicatif. Au cas où ton client serait en 
retard, / si ton client était en retard, profites-en pour ranger 
l'atelier. — Au cas où un client ne vient pas / si un client ne 
vient pas à son rendez-vous, jen profite pour ranger l'atelier. 
— J'emporte mon parapluie € pour le cas où il pleuvrait. — Je 
l'ouvrirai € le cas échéant: si cela se produit. 

Un € en cas (nom) est une petite provision de bouche (par 
ex. un sandwich) qu'on emporte pour le cas où l'on aurait 
faim en route. 


2. ና Dans le cas de Al: 


Dans la situation de Al, prise pour exemple d'un certain 
type, étant donné l'événement qui lui arrive. Dans le cas de 
Sylvie qu'aurais-tu fait? — J'aurais appelé un dépanneur. — 
Dans le cas de sa voiture, c'est l'embrayage qui a lâché. 


A] € est un cas! (sous-ent. «particulier»): A1 sort tout à fait 
de l'ordinaire. Mozart était ui cas! — Un € cas social: une 
personne en détresse, qui se trouve dans une situation 
sociale tres difficile. 


ና En cas de A2, nom d'état ou d'action: 


* En cas de succés, un chanteur peut gagner beaucoup d'argent. 
— En cas d'accident, les secours doivent arriver trés vite. — En 
cas de pluie, il est bon d'avoir un parapluie. — J'ai de l'argent à 
la Caisse d'Épargne que je peux utiliser € en cas de besoin. 

Luc est arrivé en retard parce qu'il a eu une panne; c est € un 

cas de force majeure: une situation contre laquelle on ne 

peut rien, donc une bonne excuse. 


Un cas + adj.: Luc nest pas responsable, il est tombé en panne 
parce que le radiateur sest mis à fuir; c'est € un cas grave. — Sylvie 
aussi a eu une panne mais cétait l'embrayage qui était usé; cétait 
un cas tout à fait différent. — € En pareil cas, la réparation est 
assez chère. — Mozart a commencé à composer de la musique à six 
ans. Ce nest pas € le cas général. C est un cas bien particulier, 
tout à fait exceptionnel. 


€ C'est le cas de faire A2: 


Syn. c'est une OCCASION, c'est le moment OPPORTUN, sil se 
présente momentanément des circonstances favorables pour 
faire l'action A2, si toutes les CONDITIONS se trouvent remplies. 


Mon voisin vend son appartement et il a besoin d'argent 
rapidement: c est le cas de l'acheter! — Tu vas faire une bonne 
affaire! € C'est le cas de le dire !: c'est l'expression juste en 
pareil cas. 


IL Éric s'est mis dans un mauvais cas. 


1 En matière juridique: 


Il v a des € cas prévus par la loi. Ils sont catalogués dans un 
CODE et assortis de sanctions. La maniére dont certains cas 
ont été traités par les juges constitue la JURISPRUDENCE. 


Al humain € se met dans un mauvais cas s'il commet une 
action pour laquelle la loi prévoit une sanction grave. Un 
€ cas pendable (ironique) est à l'origine un cas oü le coupa- 
blc aurait dà étre pendu; aujourd'hui une grosse sottise. En 
droit international, un € casus belli (loc. latine) est un cas 
où un État est en droit de déclarer une guerre. 
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S'il se présente un cas que la loi na pas prévu, il existe un 
€ vide juridique. L'administration traite € au cas par cas le pro- 
blème des réfugiés: elle traite chaque cas particulier successive- 
ment, là où elle ne peut ou ne veut appliquer une loi générale. 


2. Dans la religion catholique: 


ll y a des cas prévus par les CASUISTES pour que les confes- 
seurs sachent quelle pénitence donner à leurs pénitents. 
Plus généralement, une CASUISTIQUE est une théorie per- 
mettant d'adapter d'une manière souple une règle générale 
à des cas particuliers. 


Rodrigue a un € cas de CONSCIENCE: Doit-il venger son père 
en tuant celui de sa bien aimée fiancée ? Que faire dans un 
cas où deux règles générales sont en opposition? C'est un 
€ conflit de devoirs! C'est un € DILEMME CORNÉLIEN! (du 
nom de Corneille, dont les tragédies, notamment Le Cid, 
comportent souvent de tels cas.) 


II. Je ne suis pas sûr que Jean puisse venir. En tous cas, Sylvie 


viendra. 


O Emplois affaiblis de cas. 


ጊ ለ] humain ና fait cas de A2: 

Il y attache une certaine IMPORTANCE. Luc fait cas de l'opi- 
nion de Marc. 

2. ና En tous cas, ou au sing. € en tout cas: 


Quelles que soient les circonstances, ce qui suit, au moins, 
est certain, syn. € quoi quil en soit. — Il va peut-étre pleu- 
voir. En tous cas, jai mon parapluie. 


ና En aucun cas: 


Quelles que soient les circonstances, ce qui suit ne devra 
absolument pas se produire. En aucun cas, Jeannot, tu ne 
dois suivre, dans la rue, une personne que tu ne connais pas. 


Emploi pr.: A2 se casse. Le navire sest cassé en deux contre 
les rochers. — Le vase s'est cassé en tombant de la table. A2 se 
casse d'autant plus facilement qu'il est déjà FÊLÉ, qu'il pré- 
sente une FÉLURE, avec une FENTE mince et superficielle, 
comme c'est souvent le cas pour les vieilles assiettes. Une 
€ cloche félée émet un son bizarre. Fig. Les vieilles prson- 
nes ont souvent € la voix félée. A2 humain est € un peu félé: 
(fam.) il est un peu fou, sa tête ne fonctionne pas très bien. 


Al peut être un élément déchainé plus ou moins personna- 
lisé, le vent, la tempête, la foudre, une grosse vague: La der- 
niére tempéte a cassé plusieurs arbres dans le parc; le sol est 


jonché de débris. 


Emplois figurés et familiers: 


Une féte € à tout casser: une trés grande féte, trés couteuse, 
avec beaucoup d'invités, de grandes quantités de boissons 
et de nourriture, des musiciens, etc. 


A1 € casse du bois sur le dos de A2: il dit beaucoup de mal 
de A2, le critique avec malveillance. 


A] livre, spectacle, film, etc. € ne casse rien, syn. € ne casse 
pas trois pattes à un canard: A] est banal et sans grand intérêt. 


Dans un contexte guerrier, Al € va (droit) au CASSE-PIPE: 
A] court le risque de se faire tuer. (Dans certains stands de 
tir des fétes foraines on vise des pipes en terre blanche). A1 
€ a cassé sa pipe: il est mort. 

A] se casse (argot): il s'en va, syn. € se tire (argot), € fiche le 
camp (fam.). 


A] se casse A2, une partie de son corps. 


* A2 est un membre de A1: Al € se casse la jambe / le bras, 
etc. en faisant une chute. Il doit se faire PLATRER le mem- 
bre cassé pour € RÉDUIRE la FRACTURE. Il portera un PLÂTRE 
pendant plusieurs semaines. En cas de fracture de la 
jambe, il ne pourra marcher qu'avec des BÉQUILLES. Fig. et 
fam.: A3 humain € casse les pieds à Al, A3 est un CASSE- 
PIEDS: A3 ENNUIE A1, le DÉRANGE, l'importune. 


CASSER, v. 


* A2 est le visage. Emplois familiers: A3 humain € a cassé 
la figure / la gueule à A1 à coups de poings. Syn. iron.: A3 
€ a arrangé le portrait à Al. Emploi pr. Al € s'est cassé la 


figure / la gueule : il est TOMBÉ et s'est BLESSÉ. Fig. Il a subi 


1. J'ai cassé mes lunettes en marchant dessus. 


1 Al humain casse A2, un objet DUR mais FRAGILE: 


A2 est en bois, en verre, en terre cuite, en faience, en por- 
celaine, etc. Volontairement ou par maladresse, A] met A2 
en MORCEAUX, par un choc, une chute ou un coup violent, 
qui cause la CASSURE de A2. J'ai cassé mes lunettes en mar- 
chant dessus. Il est recommandé de porter des lunettes aux 
verres INCASSABLES. 1] faut une bonne COLLE pour ና RECOLLER 
les morceaux d'un A2 cassé. 
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un ÉCHEC. Emploi adj. Cette affaire est assez CASSE-GUEULE: 
on court beaucoup de RISQUES en s'y lançant. 

* A2 est le cou: AI s'est cassé le cou, il a reçu sur la nuque 
un choc qui a entrainé la mort, € le coup du lapin comme 
celui qu'on porte sur la nuque d'un lapin pour le tuer. Fig. 
Al est un CASSE-COU: il n'hésite pas à prendre des risques, 
à affronter le danger. 


° A2 est la tête: fig. ላ1 € se casse la tête à essayer de résou- 
dre A3, affaire difficile, problème insoluble qui est un 
CASSE-TÊTE, un € casse-tête chinois, par allusion à un jeu de 
patience particulièrment difficile. 


A3 son, bruit, voix € casse la tête / les OREILLES à A1: A3, trop fort 
ou discordant, ASSOURDIT AL, lui donne mal à la tête, au tympan. 


* A2 est la voix: fig. A1 € a la voix cassée: il a du mal à parler, 
ses cordes vocales sont fatiguées. Ne pas confondre avec 
A3 est CASSANT, il a une € voix cassante, un € ton cassant: 
il parle durement et n'accepte pas de réplique. 


AI casse A2 au moyen de A3: 


En cuisine et dans l'industrie, il existe des A3 appareils ou 
outils spéciaux pour casser des A2 trop RÉSISTANTS. 


AT utilise un CASSE-NOISETTES et un CASSE-NOIX, un PILON avec 
lequel il PILE manuellement des aliments A2 dans un MORTIER. 


Un CONCASSEUR est un appareil servant à CONCASSER, à 
BROYER des A2 très durs. Les cantonniers et les forçats cas- 
sent les cailloux avec de lourdes MASSES. 


La MASSUE du Moyen Âge et le CASSE-TÊTE de certaines 
populations primitives sont des armes destinées à tuer 
l'ennemi en lASSOMMANT. Fig. Un ና argument massue 
(emploi adj.): un argument imparable, indiscutable, défini- 
tif. Fig. Al € est assommant: ENNUYEUX. 


A1 humain est un CASSEUR: 


1. C'est un délinquant qui casse des vitrines ou les vitres 
des voitures, généralement au cours d'une manifestation de 
rues, à coups de pierres ou de barres de fer. Au cours de la 
manifestation, € il y a eu de la CASSE (fam.): des vitrines et 
des véhicules ont été ABIMÉS ou DÉTRUITS. < Les casseurs seront 
les payeurs» a déclaré le Préfet de Police. 


2. C'est un professionnel de la CASSE des voitures, de leur des- 
truction. Cette voiture est € bonne pour la casse : elle ne marche 
plus, elle est trop vieille pour étre réparée, c'est une ÉPAVE. Les 
casseurs, professionnels de la RÉCUPÉRATION, y RÉCUPÈRENT ce 
qui peut étre encore utile et détruisent le reste. 
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Un BRISE-GLACE est un bateau spécialement équipé pour 
ouvrir des voies d'eau en FENDANT les glaces qui recouvrent 
les mers polaires. Fig. A1 humain ና a brisé la glace : 1 a 
détendu l'atmosphère d'une réunion en abordant des sujets 
de conversation plaisants. 


En parlant de l'eau en mouvement: La vague se brise sur la 
plage. — Fig. L'assaut s'est brisé sur les lignes ennemies. Un 
BRISE-JET est un objet creux, flexible et allongé que l'on 
ajoute à un robinet pour en diriger le jet et le régulariser en 
évitant les éclaboussures. 


Les DÉBRIS de A2 peuvent être le résultat de sa DESTRUC- 
TION, d'où, par ex. les débris d'une maison démolie, et, au 
fig. les débris d'une armée vaincue. 


Fig. A3 humain € marche sur les BRISÉES de A1: A3 entre en 
CONCURRENCE avec Al sur un terrain que Al s'était réservé. 
(À l'origine, terme de chasse à courre: branches cassées 
marquant la voie de la béte pourchassée.) 


En géométrie, une € ligne brisée est composée de segments 
de droite qui se succédent en formant des angles variables. 
Ant. une ligne DROITE, une ligne COURBE. Syn. fam. un ZIG- 
ZAG. D'où le verbe ZIGZAGUER. Le fuyard courait en zigza- 
guant pour éviter les balles de ses poursuivants. 

Al est un ና BRISEUR de grève: il travaille pendant la grève, 
risquant de la rendre inefficace et inutile et d'entrainer des 
indécis. Syn. un JAUNE. 

Al femme qui s'introduit dans la vie d'un couple et devient 
la maitresse du mari est une € BRISEUSE de ménage. 

AI € a brisé la carrière / la vie de A2: Al, humain ou évène- 
ment, a joué un róle néfaste dans la vie de A2. 

Fig. et litt.: A2 humain est brisé: il a perdu ses forces, son 
ambition, son enthousiasme. Jean est € brisé / rompu de fati- 
gue. — Paul a fait ses adieux la voix brisée par l'émotion. — 
Paul et Marie ont brisé les liens qui les unissaient. 


A1 ROMPT (inf. ROMPRE) A2, objet plus ou moins allongé, 
en TIRANT des deux cótés de A2: 


A2 se rompt sous l'effet d'une TENSION trop forte. D'où, A1 


ዚ Leur ménage brisé, Paul et Marie ont préféré rompre 
plutót que de continuer à se déchirer. 


L] Synonymes de CASSER. 
l ለ] BRISE A2. A2 se brise: 


NB. En dehors de locutions ou d'emplois techniques, ce 


€ rompt le pain (litt.), notamment pour le partager avec un 
convive. 


Fam. Al humain ና casse la croute: il mange le CASSE- 
CROUTE, le petit repas froid qu'il a apporté de chez lui. ና On 
va casser une petite croute: on va manger un peu. 


verbe et le nom BRISURE sont réservés au style écrit ou sou- 
tenu, sauf au Québec, oü ils sont trés usuels. La tasse sest 
brisée en tombant. 


A2 câble, corde, se rompt sous l'effet d'un poids trop élevé: 
en hiver, la RUPTURE d'un cáble électrique chargé de neige et 
de givre entraine une rupture ou INTERRUPTION de courant. 


CAUSE 


Fig. Paul et Marie € ont ROMPU (emploi intr.): ils ont mis 
fin à leur relation amoureuse. Syn. fam. € Ils ont cassé. Les 
ruptures sont souvent douloureuses. 

Fig. Max et et Luc parlent € à bâtons rompus: ils échangent 
tranquillement des propos anodins sur divers sujets. 

A1 humain € applaudit à tout rompre: il applaudit de toutes 
ses forces. 

Dans l'armée: «€ Rompez (les rangs)!», ordre donné aux 
soldats de se disperser. 

Sens particulier: A2 humain € est rompu à A3, activité phy- 
sique, il y est EXERCÉ, a perdu sa raideur, d'où fig. il a l'EXPÉ- 
RIENCE d'une activité quelconque. 


A] DÉCHIRE A2 plus ou moins SOUPLE et FIBREUX: 


Pour étre mis en morceaux, détruits ou abimés, le PAPIER, 
les TISSUS, la CHAIR, ne peuvent pas se casser, ils ne peuvent 
qu être déchirés. 


e Jean a déchiré et jeté tous ses vieux papiers. — Passer entre 


A3 humain, voulant COMPRENDRE A2, pensant qu ዘ ny a pas 
d'effet sans cause, en cherche la cause et l'EXPLIQUE par A1. Les 
Causes quil trouve ou croit trouver peuvent être seulement des 
€ causes apparentes, ou être des € causes profondes / réelles. 


La cause est forcément ANTÉRIEURE à l'effet qui la SUIT, qui 
S'ENSUIT. 


Mais tout ce qui est antérieur à un étre ou à un événement 
n'en est pas forcément la cause. Encore faut-il qu'il y ait un 
RAPPORT entre Al et A2, un € ENCHAINEMENT LOGIQUE des 
faits, et un fait peut avoir plusieurs causes. 


A] DÉTERMINE A2. 


La relation entre A1 et A2 est telle qu'il est impossible que 
A2 ne se produise pas; le DÉTERMINISME est une théorie 
selon laquelle les phénoménes s'enchainent nécessaire- 
ment les uns aux autres sans laisser aucune place au hasard 
ou à la liberté humaine. C'est une forme moderne de ce 
que les Anciens appelaient la FATALITÉ. 


des € fils de fer BARBELÉS est le plus sûr moyen de déchirer 


ses vêtements, de se faire un ACCROC. ዚ Pourquoi la grange a-t-elle brulé? On cherche les causes 


፦ " 
En faisant du sport, il arrive qu'on se déchire un muscle, de l'incendie. 


qu'on se fasse une € DÉCHIRURE musculaire. — Une trés 1 Cet incendie a eu lieu parce que toutes les CONDITIONS 


forte détonation peut déchirer le tympan d'une oreille. Syn. 
intensif: Les animaux carnivores LACÈRENT les chairs de 
leurs proies. 


Fig. Un éclair a déchiré le ciel. A1 spectacle, sensation, cri, 
est DÉCHIRANT, syn. il € déchire le cœur: Al est profondé- 
ment émouvant, TRISTE; il donne envie de pleurer. A2 
humain est déchiré: il souffre moralement, éprouve un 
DÉCHIREMENT, un chagrin, une DOULEUR, notamment à 
l'occasion d'une séparation d'avec un étre cher. 


A2 pays est déchiré par une GUERRE CiVILE. Les deux camps 
S'AFFRONTENT, s'entretuent, syn. S'ENTRE-DÉCHIRENT. 


CAUSE, n.f. 


1. 1] በኘ a pas d'effet sans cause. 
1 Al est la cause de A2: 


Al est ce qui FAIT que A2 existe ou a lieu. Les pluies sont la 
cause de l'inondation. A1 CAUSE (verbe) A2, syn. PRODUIT A2. 
A2 est l'EFFET, la CONSÉQUENCE, le RÉSULTAT de A1. A2 a lieu, 
existe € à cause de A1, et n'aurait pas lieu, n'existerait pas, s'il 
ny avait pas eu Al. La cause ላ] IMPLIQUE la conséquence A2. 
A2 est € en GERME, syn. € en PUISSANCE dans A1. En logique: 
certains raisonnements impliquent une € conséquence 
NÉCESSAIRE. 
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matérielles d'un incendie étaient réunies. 


La grange était en bois, contenait de la paille bien séclie, et il 
ue pleuvait pas: c'est la € cause matérielle de l'incendie. 


Une allumette enflammée est entrée en contact avec la paille. 
C'est une € cause accidentelle qui a OCCASIONNÉ l'incendie. 
PR. Petite cause, grands effets! 


Quelqu'un a gratté cette allumette. L'incendie s'est produit 
€ à cause de lui: il est l'AGENT qui a CAUSÉ cet incendie. 


La responsabilité de l'agent: 


Il se peut que cet agent l'ait fait involontairement, seulement 
pour allumer une cigarette. 1] en est la € cause involontaire. 
innocente. l| en est pourtant légalement RESPONSABLE. 


Il se peut aussi qu'il l'ait fait volontairement, dans le BUT de se 
venger du propriétaire de la grange, AFIN de lui nuire. L'INTEN- 
TION de l'agent est la € cause finale de l'incendie. On soup- 
conne Eric d'avoir mis le feu à la grange. — € Et pour cause!: 
il déteste le fermier qui en est le possesseur. Si c'est vrai, sa 
haine est la cause profonde, la cause la plus réelle de l'incen- 
die. La vengeance est la MOTIVATION d'Éric; c'est le MOTIF 
pour lequel il a mis le feu à la grange. 


GR.:A3 interroge quelqu'un sur la cause de A2 en disant 
POURQUOI A2? € Comment se fait-il que A2? 


NB. Dans le cas où la cause d'une action est une INTENTION 
de l'agent, un BUT qu'il se fixe, on peut, pour plus de clarté, 
écrire en deux mots pour quoi ? 

On répond à cette question en utilisant diverses conjonctions: 


CAR, conjonction de coordination, introduit l'énoncé de la 
cause obligatoirement après celle de l'effet. La grange a 
brulé facilement, cur le bois et la paille étaient trés secs. 


Les conjonctions de subordination ci-dessous introduisent 
une € proposition circonstancielle de cause. 


PARCE QUE est la facon la plus naturelle d'introduire l'énoncé 
de la cause, généralement après celle de l'effet. La grange a 
brulé facilement parce que le bois et la paille étaient trés secs. 


PUISQUE introduit l'énoncé de la cause, généralement avant 
celle de l'effet, comme une sorte d'argument dans une dis- 
cussion pour confirmer ce qu'on affirme. Puisque le bois et 
la paille étaient trés secs, il n'est pas étonnant qu'ils aient 
brulé facilement. 


COMME introduit l'énoncé de la cause obligatoirement avant 


celle de l'effet. Comme le bois et la paille étaient très secs, la 
grange a brulé facilement. 


ili. Causes secondes et cause première. 


1 Les f causes secondes: 


* Pourquoi cette table existe-t-elle? Parce qu'un artisan l'a 
fabriquée et qu'il avait du bois à sa disposition. Mais cet arti- 
san lui-même et ce bois? L artisan existe parce que son père 
l'a ENGENDRÉ et que sa mère l'a mis au monde. Il nest pas 
l'auteur de son existence. Mais son père et sa mère ont eu 
eux-mêmes un père et une mére et ainsi de suite. 

Tout être vivant a pour cause une SEMENCE et une MATIÈRE. 

Mais cette semence et cette matière elles mêmes, quelle 

est leur ORIGINE? Elles n'en sont que les f causes secondes 

dont on peut € remonter l'enchainement à l'infini. 


Al est la cause seconde de l'existence de A2. 

Al PRODUIT A2. Les agriculteurs produisent du blé. — Les 
cerisiers produisent des cerises. Sens affaibli: La pluie pro- 
duit une impression de fraicheur. 

Al humain CRÉE A2; il en est l'AUTEUR (invariable en genre 
en France, quoique les Québecois écrivent auteure). 

A2, ceuvre d'art. Léonard de Vinci est l'auteur de la Joconde, 
Mozart de la Flute enchantée. Un AUTEUR-COMPOSITEUR 
COMPOSE à la fois les paroles et la musique de ses chansons. 
A2, œuvre littéraire. Victor Hugo est l'auteur de Notre-Dame 
de Paris. On étudie en classe les € grands auteurs, les 
€ auteurs classiques et quelques auteurs modernes. Deux 


CAUSE € 
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auteurs qui travaillent ensemble sont des COAUTEURS. L'édi- 
teur qui publie les œuvres d'un auteur lui verse des € droits 
d'auteur: un certain pourcentage sur le prix des ventes. 


Al parents, A2 enfant: ils sont les € auteurs de ses jours. 


A1 humain, A2, action. L'auteur du crime. 


La cause première: 


Les philosophes et les savants se demandent pourquoi il y 
a l'ÉTRE plutôt que le NÉANT, et cherchent à remonter à une 
€ cause premiére. Les physiciens expliquent l'origine de 
l'univers par le BIG BANG ou € explosion ORIGINELLE. Les 
philosophes MATÉRIALISTES envisagent une matière ÉTER- 
NELLE, les DÉISTES un DIEU € créateur de l'Univers et son pre- 
mier MOTEUR (au sens de «qui fait mouvoir»). 


IV Diverses expressions de l'idée de cause. 
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A] OCCASIONE A2: 


La cause de la dispute, c'est le match de football; c'est ce 
matcli qui l'a occasionnée: cette dispute n'était pas absolu- 
ment prévisible; elle a eu lieu à l'OCCASION du match mais 
aurait pu ne pas se produire. 


A1 PROVOQUE A2: 


L'informatique a provoqué une révolution dans les habitudes 
des employés de bureau : elle l'a causée d'une façon sou- 
daine, et plus ou moins brutale. 


AI SUSCITE A2: 


ll est la cause d'un A2 particulièrement intense. La Joconde 
suscite un intérêt particulier parmi les visiteurs du Louvre. 


Al DÉCLENCHE A2: 


Une tentative d'effraction déclenche une sirène d'alarme : elle 
cause la sonnerie de l'alarme de façon mécanique. — Le DÉCLEN- 
CHEMENT de la sonnerie a réveillé tout le monde. — Fig. Une 
parole maladroite a déclenché de vives protestations. 


Un grand nombre de verbes de mouvement sont utilisés 

métaphoriquement pour exprimer la cause: 

e Les guerres ENTRAINENT souvent des pillages. — Des négociations 
pourront AMENER la paix. — Les imprudences d Éric lui € ATTIRENT 
des ennuis. — Certaines compétitions sportives € DÉCHAINENT les 
passions. — La victoire du champion € SOULEVE l'enthousiasme 


de la foule. 
La cause peut être assimilée à un point de départ: 


e Comment se fait-il que Marc ait tant d'argent et soit si bien 
informé? — La SOURCE, syn. l'ORIGINE de ses revenus, c est 
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CHAIR 


son entreprise. — Ce que le journaliste sait, il le sait € de 
source sure mais ዘ ne révèle pas ses sources. 


v Nous luttons pour une grande cause, celle des réfugiés. 


[> A3 humain f€ défend la cause de A4, qui se trouve en danger 


1 Les € causes humanitaires: 


e Certaines associations agissent pour secourir de malheureux 
réfugiés. Elles € embrassent / épousent la cause de ces réfu- 
giés. Elles travaillent € pour la bonne cause. Ce qui € est en 
cause, c'est l'avenir de ces réfugiés. C est une cause grave, 
sérieuse, une € grande cause. 


A4 n'est pas forcément humain; on peut, par ex. € plaider 
la cause du patrimoine historique ou naturel d'un pays. 


La cause juridique: 


L'avocat € plaide la cause de son client qui a intenté un pro- 
cés à son adversaire pour une cause grave, à cause du tort 
qu'il lui a fait. € Pour les besoins de la cause, Yavocat utilise 
tous les arguments possibles. 


CHAIR, n.f. 


A CARN-: base savante, CHARN-: base populaire d'origine latine, 
servant à former des mots exprimant l'idée de chair. 


I. Le couteau du meurtrier a pénétré dans la chair. 


1 La chair d'un être vivant: 


La chair molle de A1, animal ou humain, soutenue par les 
OS et recouverte par la PEAU, compose l'essentiel de son 
CORPS. Une partie de ce corps comportant beaucoup de 
chair est dite CHARNUE. Les fesses sont la partie la plus char- 
nue de l'individu. 


La chair est irriguée par le SANG rouge qui l'alimente et la 
LYMPHE incolore. La CARNATION propre à chaque individu 
est la facon dont la couleur du sang transparait plus ou moins 
sous la peau. La € couleur cliair est un rose teinté d'orange. 


La chair est parcourue par les NERFS, qui lui donnent sa sen- 
sibilité et assurent les fonctions des différents organes. 


Les MUSCLES: 


Reliés aux OS par les TENDONS, ce sont les parties de la chair 
qui permettent les mouvements du corps en se CONTRAC- 
TANT et en se DÉCONTRACTANT. Si A1 humain a une MUSCU- 
LATURE bien développée, il est MUSCLÉ, donc VIGOUREUX. 
Éric a fait des exercices de MUSCULATION; il est fier de mon- 
trer les gros BICEPS de ses bras. 
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Un effort MUSCULAIRE excessif peut entrainer une CON- 
TRACTURE douloureuse, des COURBATTURES. Dans ce cas, 
A1 humain est COURBATTU, syn. COURBATTURÉ. 


Une action MUSCLÉE est énergique, éventuellement violente. 


Certaines CONTRACTIONS sont involontaires: 


Sous l'effet du froid ou de la peur, la chair de A1 humain se 
contracte et les POILS qui poussent sur la peau se hérissent: 
il € a la chair de poule. De petites contractions brèves et 
répétitives constituent un TIC. Fig. un € tic de langage: la 
répétition fréquente et inconsciente de mémes locutions. 


Une contraction douloureuse spontanée, plus ou moins 
bréve est une CRAMPE; violente et répétitive, c'est un 
SPASME, syn. intensif, une CONVULSION. Certains mouve- 
ments sont SPASMODIQUES, syn. intensif CONVULSIFS. 


A] se CRISPE: il contracte ses muscles de façon exagérée, 
plus ou moins involontaire et inconsciente. Fig. A2 
humain, ou abstrait crispe Al: l'ÉNERVE. Sous l'effet de la 
CRISPATION, A1 peut avoir une réaction désagréable. 


La GRAISSE: 


Selon que sa chair contient plus ou moins de nuscle et de 
graisse, et que la forme des os apparait plus ou moins sous 
la peau, ላ] peut être dit 


€ bien en chair, syn. DODU, ROND, syn. intensifs GROS, GRAS. Si 
A] est € gros et gras, a€ la peau grasse, € les cheveux gras, il est 
ADIPEUX, auquel cas, il aurait intérêt à MAIGRIR, syn. mélioratif 
MINCIR, à suivre un régime AMAIGRISSANT pour AMINCIR. 


ou au contraire MINCE (mélioratif) ou MAIGRE (péj.) syn. 
OSSEUX, syn. intensifs DÉCHARNÉ, SQUELETTIQUE, auquel cas, 
il aurait intérét à GROSSIR, svn. fam. à ENGRAISSER. 


En matière d'élevage, Al ENGRAISSE des bêtes de boucherie 
avant de les vendre; ces bêtes sont € à l'ENGRAIS. 


TISSUS et MEMBRANES: 


Les CELLULES qui composent la chair ne forment pas seule- 
ment le € tissu musculaire, mais aussi: 


des membranes: tissu constituant une feuille mince et sou- 
ple, enveloppant un organe, ou tapissant une cavité. 


des MUQUEUSES. membranes qui produisent, syn. SÉCRÈ- 
TENT des MUCOSITÉS faites d'un MUCUS protecteur humide 
et visqueux. 


des GLANDES, par ex. les € glandes salivaires, qui sécrètent 
différentes substances nécessaires au fonctionnement de 
l'organisme comme les HORMONES, etc. 


6. . Les BLESSURES: 


A2 humain mal intentionné, armé de A3, un couteau, une 
balle d'arme à feu, ou tout corps étranger A3 qui pénètre 
dans la chair de A1, après avoir déchiré la peau, BLESSE Al, 
lui inflige éventuellement une ና blessure MORTELLE. A2 peut 
être inculpé € pour coups et blessures. Al est un BLESSÉ, 
dans certains cas, un € blessé grave, un € grand blessé, ant. 
un € blessé léger. 


La chair peut subir d'autres LÉSIONS qu'une blessure: une BRU- 
LURE ou une CONTUSION, sans déchirure de la peau; un BLEU 
ou ECCHYMOSE, ou une BOSSE, ENFLURE due à un choc reçu par 
une mince couche de chair dans une région osseuse. 


Les PLAIES: 


C'est la chair SAIGNANTE, mise € à VIF par la blessure ou la 
brulure. 


A2, médecin ou infirmière, la SONDE pour juger de sa pro- 
fondeur, la DÉSINFECTE pour éviter qu'elle ne s'INFECTE et 
qu'il ne se forme du PUS, qu'elle ne SUPPURE. 


Si c'est une € plaie béante, syn. une € plaie ouverte , il peut 
être nécessaire de rapprocher les € LÈVRES de la plaie et de 
poser des € points de SUTURE. 


A2 CAUTÉRISE la plaie avec des € pointes de feu pour éviter 
qu'elle ne saigne, la PANSE en posant un PANSEMENT fait 
dune COMPRESSE textile et il la BANDE (verbe) avec une 
BANDE (nom) de tissu pour maintenir le pansement en place. 


Tout cela permet à la plaie de se CICATRISER peu à peu. Le 
blessé, une fois guéri, conservera peut—être une CICATRICE 
plus ou moins visible. Une grande cicatrice en travers du 
visage est une BALAFRE. 


€ L'enveloppe charnelle: 


Les hommes sont des € étres de chair et de sang, qui ont des 
désirs amoureux CHARNELS ; une peinture charnelle évoque 
bien la beauté des corps. 


A1 € souffre dans sa chair, par maladie, accouchement. Un 
ongle qui pénétre dans la chair en poussant est un € ongle 
INCARNÉ. 


A1, facile à blesser, est VULNÉRABLE. Ant. A] est INVULNÉRABLE. 


Une CHAROGNE est un cadavre dont la chair est en 
décomposition; un CHARNIER, un endroit oü un grand nom- 
bre de cadavres ont été sommairement enterrés. 


CHAIR. ` € 


u. La chair comestible, ou «viande». 


1 Laviande animale: 


La chair des animaux de BOUCHERIE, vendue par le BOUCHER, 
entre dans l'ALIMENTATION humaine sous le nom de VIANDE. 
Manger de la € chair humaine est un tabou pour l'homme. 


Les € viandes blanches (VEAU, PORC, VOLAILLE) se MANGENT 
bien cuites. 


Les € viandes rouges (BŒUF, MOUTON) peuvent être préfé- 
rées SAIGNANTES. 


Une alimentation qui comporte beaucoup de viande est 
CARNÉE; les animaux CARNIVORES se nourrissent uniquement 


de chair. 


Le porc: 


La chair du porc était jadis la plus consommée en France, 
tous les paysans ayant un ou plusieurs COCHONS. Elle se 
consomme sous de nombreuses formes. 


PR. Dans le cochon tout est bon. Elle se conserve FUMÉE 
sous forme de JAMBONS ou de SAUCISSONS, ou SALÉE, sous 
forme de € petit salé. On a servi, au déjeuner, du petit salé 
aux lentilles. En faisant cuire de petits morceaux de porc 
dans du saindoux on obtient des RILLETTES. 


Le LARD est la partie la plus grasse de la poitrine et du dos du 
parc; en le faisant fondre, on obtient du SAINDOUX, utilisé 
par ex. dans la choucroute, alors que le SUIF, graisse fondue 
du mouton et du bœuf, ne s'utilise pas dans l'alimentation. 
En coupant le lard en petits morceaux on obtient des LAR- 
DONS, trés utilisés en cuisine, par ex. pour faire des pommes 
de terre au lard. Fig. Paul est € gras à lard (fam.): trés gras; 
cest € un gros lard (vulg.): une personne obése et molle. 


On peut LARDER une viande très maigre en y pratiquant de 
petites fentes pour y introduire de minces bandes de lard, d'où 
fig. La victime a été lardée de trés nombreux coups de couteau. 


Les abats: 


Les INTESTINS d'un animal sont sa TRIPAILLE, syn. ses TRIPES. 
Convenablement lavée et préparée, la tripaille sert à faire des 
€ tripes à la mode de Caen, des ANDOUILLES et des 
ANDOUILLETTES. 


Le TRIPIER est un commerçant qui, dans sa TRIPERIE, vend au 
détail les ABATS des bétes de boucherie, c'est-à-dire les mor- 
ceaux qui ne sont pas considérés à proprement parler comme 
de la viande:TRIPES, FOIE, TÊTE, PIEDS, CERVELLE, ROGNONS, etc. 
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CHAIR 


En matière d'alimentation, le mot chair subsiste dans 
les cas ci-dessous: 


En parlant des VOLAILLES, on parle de leur chair et non de 
leur viande. Par analogie on peut parler de la chair d'un 
légume, d'un fruit un peu consistant, syn. sa PULPE. 


La € chair à saucisses est de la viande de porc finement 
hachée, destinée notamment à être mise dans des boyaux 
pour faire des SAUCISSES, préparées et vendues par le CHAR- 
CUTIER, spécialiste des préparations à base de viande de 
porc, dans sa CHARCUTERIE. 


La € chair à PÂTÉ est de la viande mise en menus morceaux, 
amalgamée avec d'autres ingrédients, avant d'être cuite. Dif- 
férentes sortes de pâtés, € en CROUTE ou ና en TERRINE sont 
confectionnés par les charcutiers, surtout à base de porc. 


NB. Étymologiquement, le charcutier est un chaircuitier, 
un «marchand de chair cuite». 


Le gras et le maigre: 


En langage religieux, la chair s'oppose au poisson parce 
qu'une € viande maigre contient peu de graisse, mais plus 
que le POISSON le plus gras. 


A], humain, catholique, € fait maigre: il s'abstient de viande, 
mais peut manger du poisson pendant certains jours de 
pénitence: le CARÉME, période de quarante jours précédant 
la féte de Páques, et le VENDREDI, jour commémoratif de la 
mort de Jésus, observant l'ancien précepte «Vendredi chair 
ne mangeras». Un vendredi de carême est un € jour maigre. 


A1 peut € faire gras les autres jours, notamment le € MARDI 
gras, jour de féte et de CARNAVAL qui précéde immédiate- 
ment le caréme. 


e Fig. Jean dit à Sylvie: «C'est maigre!» quand il trouve qu'il 
nya pas assez à manger, que le repas n esi pas assez COPIEUX. 
— Ce que vous avez écrit est trop maigre pour une thèse: 
insuffisant. — Ce discours n est € ni chair ni poisson: il est 
équivoque, difficile à définir. 


m. La chair est faible. 


O Emplois abstraits des mots ci-dessus. 
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Le GRAS est le symbole du profit, de la riehesse; le 
MINCE, le MAIGRE est le eontraire: 


Une terre est grasse si elle produit beaucoup. maigre dans 
le cas contraire et on peut l'enrichir en lui ajoutant des 
ENGRAIS, naturels ou chimiques. 


Al a un € maigre salaire: bas, ou au contraire, il est GRASSE- 
MENT payé. 


Al € S'ENGRAISSE sur le dos de A2 humain (fam.): il tire son 
profit de l'exploitation de A2. 

A2 humain, voulant obtenir un service, une complaisance 
de A1 humain, lui € graisse la patte: lui donne de l'argent. 
A1, directeur d'une entreprise en difficulté, DÉGRAISSE les 
effectifs: il licencie, pour raison économique, une partie du 
personnel, dont il peut se passer. 


Les blessures font mal: 

Une parole méchante, une injure, une ingratitude peuvent 

BLESSER Al humain, syn. l'OFFENSER, syn. lui causer une 

€ BLESSURE d'amour-propre, syn. le VEXER; syn. faible, le 

FROISSER. Marie est VULNÉRABLE: clle est trop SENSIBLE, ou 

facile à vaincre si on l'attaque. 

Une plaie est quelque chose de trés difficile à supporter: 

* Les dix plaies d'Égypte (épisode biblique): punitions divi- 
nes infligées au Pharaon pour son obstination à ne pas 
consentir au départ des Israélites. — Dans une société, la 
délinquance et la prostitution sont des plaies. — Mon contre- 
maitre me tape sur les nerfs! Quelle plaie! — PR. Plaie 
d'argent n'est pas mortelle. 

A2 € ne rêve que plaies et bosses: il est batailleur, toujours 

prét à cogner. 

A2 € met le doigt sur la plaie: il découvre chez A1 un défaut, 

un point sensible et humiliant et v insiste. Il € rouvre une 

plaie ancienne : il rappelle à A1 un trés mauvais souvenir. 

ll € retourne le couteau dans la plaie: il insiste de façon 

cruelle sur ce qui fait souffrir A1. 


A] humain INCARNE A2: 


A] humain, comédien incarne A2, personnage de théâtre: 
il lui prête son apparence physique. Louis Jouvet incarnait 
à merveille Harpagon. 

A] humain est A2 abstrait INCARNÉ: il est l'image concrète 

idéale de la qualité A2. Marc est l'honnêteté incaruée. 

L'inearnation. 

Dans le langage chrétien, la cliair est: 

e homme vu sous son aspect physique. < Le Verbe s'est fait 
chair»., syn. il s'est INCARNÉ. C'est € l'incarnation du 
Verbe. Les croyants attendent pour la fin des temps la 
résurrection des morts ou € résurrection de la chair. 

* l'homme sous son aspect sexuel: il est naturel d'aimer un 
enfant € né de sa chair comme € la chair de sa chair (litt.). 
L'acte sexuel hors mariage est le € péché de chair. 


e l'homme pécheur. PR. € La chair est faible : il est difficile 
de ne pas tomber dans le péché. 


CHAMBRE, nf 


L. L'appartement de Jean comporte trois chambres. 


1 La € chambre (à COUCHER) est la PIÈCE de la MAISON où 


l'on DORT: 


Selon les occupants, on peut distinguer la € chambre conju- 
gale oà dorment les époux, la € chambre d'enfant, la 
€ chambre d'amis, laissée habituellement vacante pour 
accueillir un hóte de passage. La € chambre de bonne dans un 
grand immeuble assez ancien se situe au dernier étage, réservé 
aux domestiques. Diminutif rare, ironique, une CHAMBRETTE. 


Lorsque le logement se réduit à une seule pièce, elle est 
appelée chambre. Paul a loué une chambre en ville. C'est une 
€ chambre meublée. Lorsque une chambre comporte quel- 
ques annexes, salle d'eau, petite cuisine, c'est un STUDIO. 


Ce couple € fait chambre à part : le mari et la femme dor- 
ment dans des chambres séparées. Un malade qui doit 
€ garder la chambre, reste au lit sans sortir jusqu'à la guéri- 
son. La € robe de chambre est un vétement d'intérieur. 


Le mobilier d'une chambre: 


Lui-méme appelé chambre, il se compose d'un LIT pour dor- 
mir, d'une € TABLE de chevet, (ou deux dans le cas d'un 
grand lit), syn. € table de nuit où sont disposés les quelques 
objets dont on doit pouvoir disposer sans se lever, une 
ARMOIRE, et, jadis, un € pot de chambre dans la table de nuit. 
Jean a acheté une chambre de style Louis XV. 


Dans un établissement collectif: 
Dans un hôtel, on peut réserver une € chambre d'hôtel. 


Dans les hópitaux, les € chambres de malades peuvent étre 
des € chambres particulières ou des € chambres à plusieurs 
lits. Parfois il ny a quune € SALLE commune. 


Dans une caserne, une CHAMBRÉE est un petit DORTOIR 
pour soldats, et l'ensemble des soldats qui y dorment. 


Le € service de chambre: 


Autrefois, un € valet de chambre ou une € femme de cham- 
bre (Syn. vieux: une CHAMBRIÈRE, une CAMÉRISTE) était un 
domestique attaché au service personncl dc son maitre, 
chargé notamment de l'entretien de ses vêtements. De nos 
jours, ce personnel subsite surtout dans les hótels. 


Autrefois, le roi recevait dans sa chambre: le personnel de 
€ la chambre du roi était constitué d'un CAMÉRIER, un CHAM- 
BELLAN et un € huissier de la chambre. 


CHAMBRE 


5. Activités de chambre: 


La € musique de chambre est composée pour un nombre 
d'instruments assez petit pour être jouée dans une pièce 
d'habitation. 

Un ouvrier, un artiste € en chambre travaille chez lui pour 
lc compte d'un employeur. Ironiquement, on appelle 
€ moraliste / philosophe / diplomate / politicien / stratége, 
etc. en chambre, un théoricien sans expérience pratique, 
par opposition à un € homme de terrain. 

€ CHAMBRER un vin, c'est le laisser dans une pièce tempé- 
rée pour qu'il en atteigne la température. 

Fig. € Chambrer quelqu'un, c'est le soumettre à certaines 
pressions, lui faire des recommandations pressantes, éven- 
tuellement sans le laisser sortir de la piéce oü a lieu l'entretien. 


II. Le député Martin siége à la Chambre. 


O La chambre cst une salle d'un édifice public où siègent des 


ASSEMBLÉES officielles. 


Les chambres politiques: 


En France, la € Chambre des députés (vieux), syn. plus moderne 
€ l'Assemblée nationale. Aux États-Unis, la € Chambre des 
représentants. En Grande-Bretagne: la € Chambre des Lords et 
la € Chambre des Communes composent le PARLEMENT. 


Les chambres de justice: 


En matière judiciaire, la € première / seconde chambre sont 
les diverses sections de tribunaux et cours de justice: 
€ chambre civile / criminelle / des requétes / correctionnelle / 
d accusation, etc. 


Le € président de chambre est le magistrat qui préside le tri- 
bunal siégeant dans cette pièce. 

Le mot chambre désigne aussi des organismes représen- 
tant les intéréts d'un corps professionnel: 


€ Chambre d'agriculture / de commerce / de métiers, etc.. 
€ Chambre syndicale / des avoués / des notaires, etc. 


II. Le boucher conserve sa viande dans une chambre froide. 


1 Une chambre est une piéce close de petite dimension 


destinée à un usage particulier: 


Une € chambre froide est un local réfrigéré plus grand 
qu'un simple réfrigérateur. 


Dans une maternité, il y a unc € chambre dallaitement. 
On veille les morts dans une € chambre funéraire. 


À la banque, on conserve lcs valeurs et l'argent dans une 
€ chambre forte. 
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- CHAMP 


Dans un navire, il y a la $ chambre des cartes /des machines 
(syn. SALLE). 


IV Le cycliste a crevé. Il faut réparer la chambre à air. 


Une chambre est un espace vide dans un objet fabriqué, 
pour un usage technique: 


Un pneu contient une f chambre à air. 
Dans un moteur, il y a une $ chambre de combustion. 


La ና chambre noire est la partie intérieure d'un appareil pho- 
tographique qui reçoit la pellicule ou la salle obscure réservée 
au développement. Une CAMÉRA est un appareil pour filmer. 


CHAMP, n.m. 


I. Le paysan laboure son champ. 


© Al humain cultive un champ de A2, plante 


1 


Al, PAYSAN, CULTIVATEUR ou AGRICULTEUR, possède ou 
loue plusieurs champs, 


étendues de TERRE CULTIVABLE de superficie variable, déli- 
mitées par des LISIÈRES, et affectées généralement à la CUL- 
TURE de A2, une PLANTE unique: champs de blé, de maïs, de 
pommes de terre, de betteraves, etc. 


La CAMPAGNE est ainsi quadrillée de € terrains AGRICOLES. 
Al y pratique l'AGRICULTURE, en s'adonnant aux € travaux 
des champs 

NB. Une terre où ne pousse, de façon naturelle, que de 
l'HERBE pour nourrir le bétail n'est pas un champ mais un 
PRÉ. Les prés sont souvent en PENTE et les champs plutót en 
PLAINE, oü il est plus facile de les travailler. Mais un terrain 
consacré aux € plantes fourragéres qu'on y a semées est un 
champ: Un champ de luzerne. 


Par analogie, un champ de + nom concret ou un champ + 
adj. est un TERRAIN caractérisé par A2 phénoméne géogra- 
phique, géologique, ou physique. Un champ de glace, de 
neige, de pierres, de dunes, etc. — Un champ pétrolifère. — En 
temps de guerre, et méme aprés, il est trés dangereux de 
saventurer dans un € champ de mines. 


Loc. adv. € à tout bout de champ (voir l'article BOUT). € Sur- 
le-champ (vieilli): immédiatement, tout de suite. 
A] CULTIVE son champ: 


Il le LABOURE, y creuse des SILLONS avec une CHARRUE tirée 
par un TRACTEUR. Puis il l'ENSEMENCE, en fonction de ce qu'il 
souhaite y RÉCOLTER, ou y MOISSONNER s'il s'agit de céréales. 


L'été est la saison des MOISSONS. De grosses machines SILLON- 
NENT (sens fig.: «parcourent en tous sens») les champs de blé, 
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dont les MOISSONNEUSES-BATTEUSES qui coupent les tiges au 
ras du sol et séparent le GRAIN de la PAILLE. 


Pour permettre à un champ de <se reposer>, A1 peut le 
laisser € en FRICHE ou € en JACHÈRE pendant un an. 


Fig. Jean se cultive. Pour les emplois figurés et intellectuels 
des mots CULTIVER et CULTURE, voir l'article PLANTE. 


Les champs sont des espaces OUVERTS de libre circulation: 


Dans la CAMPAGNE, les promeneurs qui font une promenade 
CHAMPÉTRE coupent parfois € à travers champs. 


Fig. Al humain ou animal € a pris la clef des champs : il s'est 
ÉCHAPPÉ d'un espace clos, il s'est ÉVADÉ d'une prison. 


A1 € a le champ libre: il a toute liberté pour agir, tous les 
obstacles ont disparu. A3 humain € laisse le champ libre à 
A1: A3 le laisse totalement libre de faire ce qu'il a projeté. 


A1 € a pris du champ: il a pris de la DISTANCE, s'est éloigné, 
pour préserver sa liberté d'action et de pensée. 


CAMPUS, mot latin d'oü vient champ: 


Le € campus universitaire est un domaine conçu sur le 
modèle des universités américaines: en dehors des villes, 
avec des bátiments dispersés sur un vaste terrain plus ou 
moins verdoyant. 


ዚ Les armées ennemies s'affrontent sur le champ de bataille. 


L1AI humain se livre à une certaine activité sur un champ de 


A2, nom de cette activité. 


Domaine militaire: 


A1, soldat, combat sur le € champ de BATAILLE, le TERRAIN 
sur lequel les armées s'affrontent. Les soldats qui y sont 
tués sont dits officiellement € morts au Champ d'Honneur. 


Fig. Lorsqu'un cliamp de bataille nest pas un terrain de com- 
bat, il désigne un lieu en désordre, comme aprés une bataille. 
Jeannot, ta chambre est un vrai champ de bataille; range-la! 


Le € Champ de Mars (du nom de Mars, dieu de la guerre) est le 
nom donné par les Romains au terrain oü avaient lieu les exerci- 
ces militaires. Aujourd'hui, c'est, dans plusieurs villes, le nom 
dune vaste place affectée autrefois aux exercices de l'armée. 


De vastes terrains d'exercice militaires destinés à l'entrai- 
nement des troupes sont nommés € champ de manœuvres / 
d'exercice / de tir, etc. selon leur usage spécifique. 


Autres activités nécessitant un vaste terrain: 


Les forains et leurs clients se rencontrent sur le € champ de 
foire, grand terrain généralement situé à proximité d'un village. 


Les turfistes, jockeys et propriétaires de chevaux se retrou- 
vent sur le ና champ de courses, syn. l'HIPPODROME. 


Les pilotes et mécaniciens d'avions s’activent sur le champ 


————A———— M mes 


d'expérience, etc. ና Le champ du possible / de l'imaginaire. 
On peut ና étendre / ouvrir / élargir / rétrécir / limiter / resser- 
rer, etc. un champ. 


d'aviation, syn. € terrain d'aviation, syn. AÉRODROME. 
3 CHANGER et DEVENIR, v. 
l. Jean change d'habitudes grâce à Sylvie; il devient ponctuel. 
© Al change de A2 qui fait partie de lui-même (une qualité 
au sens large, tout ce qui constitue sa manière d'ëtre), à 


III. Je ne vois plus ce qui est sorti de mon champ visuel. 
O Les champs abstraits. 


1 Le champ de vision de Al est la portion d'espace que 


l'œil de A1 peut embrasser entièrement d'un seul coup: 


ላ] voit ce qui entre dans son ና champ visuel, et cesse de 
voir ce qui en sort. De la même façon, on pourra parler du 


€ champ auditif / olfactif / tactile de A1. 


Par analogie, le champ de Al, objectif d'un instrument 
d'optique (longue vue, lunette, téléscope, microscope, 
appareil photo ou caméra), est l'espace que cet instrument 
donne à voir, à photographier, à filmer. 


Au cinéma, un CONTRECHAMP est une prise de vue réalisée 
dans le sens opposé à celui de la précédente. La 
€ profondeur de champ désigne les différents PLANS perçus 
1 P P ጾ perç 


par l'objectif. 
En physique: 
Un champ est une ZONE délimitée où se manifeste un cer- 


tain phénomène: € champ de forces / magnétique / électri- 
que / électromagnétique / gravitationnel, etc. 


En informatique: les champs ou COLONNES verticales d'une 
€ base de données s'opposent aux LIGNES horizontales ou 
ENREGISTREMENTS. Toute donnée reléve à la fois d'un 
champ et d'une ligne. Le nombre de champs est limité, alors 
que le nombre de lignes est illimité et évolutif. 


Domaine abstrait: 

Comme le champ de blé, qui se caractérise par la culture 
dune plante unique, le mot champ peut désigner un 
ensemble abstrait caractérisé par un seul type de relation, 
une zone délimitée dans laquelle peut s'exercer une méme 
activité mentale ou intellectuelle. 

Le € champ de la conscience correspond à ce que perçoit la 
conscience, par opposition à ce qui est inconscient. 

Le € champ social correspond à l'ensemble des relations 
existant entre les individus et les groupes dans une société. 
En linguistique, les € champs lexicaux / sémantiques / notion- 
nels, etc. sont des ensembles de mots présentant des relations 
sémantiques spécifiques. 

€ Le champ des connaissances. € Un champ d'investigations 
/ d'étude / d'action / d'hypothéses / de recherches / un champ 


cause de A3. 


A1 devient DIFFÉRENT de ce qu'il était auparavant, parce 
qu'il acquiert un NOUVEL A2: 


Un CHANGEMENT se produit en Al à cause de A3, exprimé 
ou non. Les feuilles changent de couleur. — En automne, on 
constate le changement de couleur des feuilles. — Depuis 
qu'il est marié avec Sylvie, Jean a changé de comportement. 


A2 peut ne pas être exprimé, notamment quand il est com- 
plexe, difficile à préciser. La situation change de jour en jour. 
Ce type de changement est susceptible de degré. Jean a 
bien / beaucoup / un peu changé. 


GR. A1, A2 et A3 peuvent avoir différentes fonctions dans 
la phrase: 


A1 change A2 adv. ou loc. adv. Jean a changé physiquement, 
syn. € au point de vue physique. 

Le A2 de AI change. Le caractére de Jean a changé. — La 
couleur des feuilles change. 


L'expression de A3 n'est obligatoire que lorsqu'il a la fonc- 
tion de sujet du verbe changer. 


A3 change le A2 de Al. Le mariage a changé les habitudes 
de Jean. 

A3 fait changer Al de A2 (notamment lorsque A3 
influence la volonté de A1 humain). Sylvie l'a fait changer 
de comportement. 

A3 change A1. Travailler à Lille alors que j étais au chômage 
à Nice, € ca me change! : je change d'habitudes et je ressens 
ce changement. 


Al ne change pas: 

En langage philosophique: ce qui ne change pas, syn. SUB- 
SISTE dans A1, est sa SUBSTANCE; et les A2 qui changent 
sont ses ACCIDENTS. 

Dans le langage courant: Al, surtout concret, ou institu- 
tion, subsiste, syn. DURE, se MAINTIENT, CONTINUE à exister 
malgré le temps qui passe et toutes les possibilités de des- 
truction. Malgré les destructions des guerres, le donjon du 


131 


132 


CHANGER 


château de Coucy subsiste encore aujourd'hui. — A1 humain 
assure sa SUBSISTANCE: il a de quoi subsister, continuer à 
vivre, notamment de quoi ne pas mourir de faim. 


Syn. A1, surtout état, ou action, PERSISTE. La toux du malade 
persiste malgré le traitement, c est une toux PERSISTANTE. 


A] ÉVOLUE (v.intr.): 


Depuis le moment où il commence à perdre la qualité A2, 
jusqu'au moment où il a fini d'en acquérir une autre, A1 est 
en train de changer; il évolue plus ou moins vite mais tou- 
jours PROGRESSIVEMENT, PEU À PEU; le changement est PRO- 
GRESSIF. Une € ÉVOLUTION progressive vaut mieux qu une 
€ RÉVOLUTION brutale. 


A1 € évolue en bien / en mal. Al est € en évolution, syn. € en 
devenir (emploi nominal de l'infinitif, surtout dans le langage 
philosophique). Nous vivons dans une société en perpétuel 
devenir. — On peut toujours discuter sur le devenir du monde. 


En politique, une révolution est un grand changement de 
régime obtenu par la force, au mépris des lois du régime 
précédent, par des RÉVOLUTIONNAIRES (nom) qui ménent 
une action révolutionnaire (adj.). 


Emploi affaibli: la révolution peut étre un grand change- 
ment sans violence. La révolution informatique, € la révolu- 
tion silencieuse mı Québec. Une publicité peut vanter un 
appareil révolutionnaire sil est d'une conception entiére- 
ment nouvelle. 


Al VARIE (v.intr.): 


Al, un phénomène, change plusieurs fois au cours d'une 
même période. La température de l'air varie selon la saison et 
l'état de l'atmosphère. TANTÔT il fait chaud, TANTÔT il fait froid. 


A3 varie Al: il y introduit des changements. Sylvie varie son 
alimentation. 


Syn. AI abstrait (généralement financier) FLUCTUE. Le cours 
de l'or fluctue, subit des FLUCTUATIONS. 


Al, un ensemble, est VARIÉ, a de la VARIÉTÉ: il comporte 
des éléments différents. Le concert était varié. Des variétés: 
des chansons courtes, de genres différents. A1, une espèce 
végétale, a plusieurs variétés. Il y a d'innombrables variétés 
de tulipes. 


Al est CHANGEANT: 


Il change souvent et habituellement. Un tissu de soie à 
reflets changeants : ses reflets prennent différentes couleurs 
selon l'éclairage. — Cette semaine, le temps est changeant; le 
barométre affiche VARIABLE; la semaine dernière il était € au 
beau FIXE. — Le prix de l'essence est variable. 


Ant. un prix fixe déterminé en dehors des lois du marché. — 
Les lois physiques sont INVARIABLES, du moins à l'échelle 
humaine. — La température des pays d'Europe est variable, celle 
des pays équatoriaux est à peu près CONSTANTE. 

Al humain. Max a un caractère changeant au point de vue 
des sentiments, syn. il est INFIDÈLE, INCONSTANT (vieux), ant. 
FIDÈLE, CONSTANT (vieux). — ዘ faut de la CONSTANCE à Léa 
pour le supporter. Si Al change d'idées, de résolutions, il est 
VERSATILE, ant. PERSÉVÉRANT. 


Emplois adv. affaiblis. Léa refuse INVARIABLEMENT les invi- 
tations. Elle est CONSTAMMENT, syn. TOUJOURS fatiguée. 


En grammaire, si un mot a différentes formes. c'est un 
€ mot variable: verbes. noms, pronoms, adjectifs et déter- 
minants. L'adjectif «beau» varie en genre et en nombre. 
Mais il y a aussi des € mots invariables qui ne changent pas 
de forme: adverbes, prépositions, conjonctions. 


A3 MODIFIE (le A2 de) Al: 


A3 fait varier A2 dans une certaine mesure. L'influence de 
Sylvie modifie les habitudes de Jean. — On constate une MODI- 
FICATION des habitudes de Jean. — Emploi pr.: Les habitudes 
de Jean se modifient. 


Syn. A3 RETOUCHE (verbe) Al, un travail, concret ou 
abstrait: il en modifie un détail. Le peintre retouche son 
tableau. — Léa retouche le dernier chapitre de sa thése. — La 
couturière fait une RETOUCHE (nom) à un vêtement. 


Syn. intensif. A3 TRANSFORME AI ou le A2 de A1: A3 est 
cause dun changement important. L'influence de Sylvie 
transforme Jean; elle trausforme son comportement. C'est une 
TRANSFORMATION complète! — Emploi pr.: Jean se transforme: 
son comportement se transforme. 


Divers types de changement: 
Al change en bien. Al S'AMÉLIORE, se CORRIGE. 


Al change en mal. Al concret S'ALTÈRE: il devient AUTRE 
quil n'était. Al se DÉNATURE, se DÉFIGURE: il perd les qua- 
lités qui le caractérisent. le font reconnaitre; A3 altère / 
dénature / défigure A1. Al EMPIRE / S'AGGRAVE / se PERVERTIT. 
A3 améliore / corrige / aggrave / pervertit A1. 


Al change en quantité: Al AUGMENTE ou DIMINUE. À3 aug- 
mente / diminue A1. 

Al humain change d'idée et de résolution: il se DÉDIT, syn. 
se RÉTRACTE, il € fait une VOLTE-FACE, c'est un REVIREMENT. 
Al change à toutes sortes d'autres points de vue. Les adjec- 
tifs qualificatifs, notamment ceux qui expriment des sensa- 
tions ou des sentiments servent de base à des dérivés 


verbaux qui expriment l'idée de devenir ou de faire devenir 
ce que dit l'adjectif Al BLANCHIT: il devient blanc; Al 
S ATIRISTE: il devient triste. A3 blanchit A1, attriste ላ]. 


GR. Certains de ces verbes sont uniquement du type Al 
change: Al MAIGRIT. 


Ou uniquement du type A3 change Al: A3 AGRANDIT A1. 


Ou du type A3 change Al et Al change: Al RAMOLLIT; A3 
RAMOLLIT A]. 


Ou du type A3 change Al et AI se modifie: A1 se RADOUCIT 
et A3 radoucit AI. 


I. Jean a changé de voiture. 


> Al change de A2 qui lui appartient, est à lui, mais ne fait 
pas partie de lui-méme. 


Al a un A2 concret et en change: 


Jean a changé de voiture. C'est un CHANGEMENT de voiture: il a 
un AUTRE A2, sans qu'on dise rien des qualités du nouvel A2. 


Notamment, quand A2 est un vêtement. Jean change de 
chemise, de costume. Fig. Al € change d'avis comme de 
chemise: il n'a aucune suite dans les idées. Emploi pr. avec 
A2 sous-entendu. Jean se change, pour aller au théátre, syn. 
vieux il se RECHANGE (verbe). — Jean a des chemises € de 
RECHANGE (nom). 

A3 change A1 (de A2): L'infirmière change le malade, elle le 
change (de chemise, de linge). — La petite Manon s'est salie, il 
faut que je la change (de robe). — La mère change son bébé: A2, 
sous-entendu, est une COUCHE, syn. un CHANGE, en cellulose 
ou en tissu. 


Al a un A2 humain avec qui il est en relation, et il en change: 


Jean a changé de patron, de médecin, de notaire. 


A2 est spatial: 


Tous les verbes de mouvement et leurs dérivés (aller, venir, 
entrer, sortir, tourner, transporter, etc.) expriment un chan- 
gement dans l'espace. 


Al humain € change de direction, notamment dans les 
transports publics: A1 passe d'une ligne à unc autre parce 
qu'il n'y a pas de ligne directe pour aller là oü il veut. Jean 
change à Chátelet pour aller à la Porte d'Orléans. 

AI € change de place: Jean se DÉPLACE. — I] change de chaise. 
— La voiture a changé de place. 

A3 change A1 de place: Jean a changé sa voiture de place, 


syn. Jean a déplacé sa voiture. Fig. Jean a changé son fusil 
d'épaule: il a brusquement changé d'avis ou de décision. 


CHANGER 


A2 est une place dans une classification, notamment un 
emploi dans un organigramme: 


La consultation inédicale a changé de jour. — Max a changé 
d'emploi. Paul a REMPLACÉ Max. Paul a PERMUTÉ avec Max: 
Max a pris la place de Paul et Paul celle de Max. 


Dans un ensemble numérique, A1 COMMUTE avec A2: ils 
peuvent étre échangés pour un résultat égal. Un COMMUTA- 
TEUR est un appareil qui modifie les connexions d'un circuit 
électrique. 


A3 change A1 de A2. Le médecin a changé sa consultation 

de jour. Ce changement constitue une PERTURBATION, ses 
patients sont PERTURBÉS: cela les dérange. La direction a 
changé Jean d'emploi, de poste, d'affectation, de bureau. Si 
Al a fait une € demande de changement, il se réjouira 
d'€ avoir / obtenir son changement. 


Al change de A2, son état-civil, ou un titre. Al devient A2: 


Il porte désormais cette nouvelle dénomination. Sylvie 
Seguin est devenue Madane Jean Dupont. — Jean a été 
NOMMÉ directeur, FAIT chevalier de la Légion d'Honneur. 


Avec article: Al devient un A2 précis, déterminé. Jean va 
devenir le directeur de l'école. 


La ville de Saint Pétersbourg (Pétrograd) avait été BAPTISÉE 
Léningrad par les Soviets; elle a été DÉBAPTISÉE en 1989 (voir 
l'article CHRÉTIEN). 


Interrogation sur le changement: 


«€ Qu'est-ce que tu deviens?». «Que devient ton affaire?» 
(fam.): comment ta situation évolue-t-elle depuis le temps 
que je n'ai pas de nouvelles de toi? — «€ Qu'est-ce que nous 
allons devenir?» exprime l'inquiétude devant une situation 
dangereuse. — Quest devenu mon stylo?: il n'est plus à sa 
place; où est-il passé? 


m. Le mécanicien change la batterie de la voiture. 
P A3 change A1. 


1 A3 REMPLACE, dans un ENSEMBLE, un ÉLÉMENT Al par un 


Al NOUVEAU de méme ESPÈCE que le précédent: 


e Sylvie a changé les serviettes. — Le tapissier a changé les 
rideaux. — La direction a changé le contremaitre. 1] en 
résulte qu'un témoin non averti peut constater après 
coup, avec quelque surprise, que A1 a changé: Tiens! les 
rideaux ont changé! — Le contremaitre a changé! 


NB. Jean a changé de voix dit que c'est sa vraie voix qui a 
changé: il a mué ou il est enroué. — Jean a changé sa voix dit 
qu'il joue la comédie intentionnellement. 
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2. A3 humain change Al, objet mobile, pièce détachable, à IV La fée change la citrouille en carrosse. 
A2, possesseur de A1: D» A3 change A1 en A2, AUTRE CHOSE que Al. 


i 7 p . ax xcu ue 
Chez le garagiste. Voulez-vous me changer les pneus: 1 * Paul TRANSFORME sa boutique en atelier; il fait d'importan- 


Cette voiture, depuis qu'on lui a changé la batterie, elle est 
comme neuve. — Le garagiste effectue un CHANGEMENT de 
pneus. Il peut le faire immédiatement parce quil a en stock 
des pneus € de RECHANGE. 


Dans un magasin. Ce livre que je vous ai acheté hier, il lui 
manque plusieurs pages. Voulez-vous me le changer? Le ven- 
deur fait un ÉCHANGE. 


Depuis la pratique des greffes, un organe peut étre consi- 
déré comme une pièce détachée, une pièce de rechange. 
Suzanne ne pouvait plus marcher; on lui a changé la téte du 
fémur et elle a repris ses activités. 


NB. Parlant d'un malade, on pourra dire à peu prés 
indifféremment: Je le change de linge ou Je lui change son 
linge. La différence est trés ténue. Lorsque A2 n'est pas 
une partie de la personne, on dira de préférence: Je lui 
change les draps. 


A3 non humain change A2 à Al: 


* Sylvie s'est fait couper les cheveux; sa nouvelle coiffure lui 
a complètement changé le visage. — Jean a épousé Sylvie: ça 
€ lui a changé la vie: c'est une autre vie qui a commencé 
pour lui; l'ancienne est terminée. — Elle a emmené Jean en 
voyage: ca € lui a changé les idées : ce voyage a remplacé 
ses idées noires par des idées roses. 


NB. Ca a changé ses idées signifierait «ses idées ont évolué». 


A3 change A1, un ENSEMBLE: 


Il modifie la nature, les relations et l'importance de ses dif- 
férents éléments. Les révolutionnaires ont entrepris de chan- 
ger le monde. Al, un ensemble, change. Depuis le siècle 
dernier, le monde a bien changé! 


Le changement est ordonné et conforme à un plan: A3 
RÉFORME A], Il répare une dégradation due au temps. A3 
REFOND A]: il en fait une nouvelle SYNTHÈSE. A3 RENOU- 
VELLE Al: il remplace certains éléments anciens par de 
nouveaux. A3 REMANIE, syn. intensif RÉORGANISE: il intro- 


tes TRANSFORMATIONS. — Cette usine change la bauxite en 
aluminium. — Sylvie change les doutes de Jean en certitude. 
Un si grand nombre de qualités si importantes de A1 sont 
changées, qu'à la fin, Al est devenu A2. Il ne peut plus 
porter le méme nom. 


Syn. La fée MÉTAMORPHOSE (verbe) la citrouille en carrosse; 
c'est une MÉTAMORPHOSE (nom) : une transformation pro- 
fonde qui échappe à l'action humaine. 


Emploi pr.: Al se change en A2. La citrouille se change en 
carrosse. — La bauxite se transforme en aluminium. — Les 
doutes de Jean se transforment en certitude. — La chenille se 
métamorphose en papillon. 


La doctrine de l'ÉVOLUTION ou ÉVOLUTIONNISME, syn. 
TRANSFORMISME, est une théorie biologique selon laquelle 
des espèces nouvelles sont engendrées par des espèces 
plus anciennes par une longue suite de transformations 
successives. Ses partisans sont ÉVOLUTIONNISTES; leurs 
adversaires sont FIXISTES. 


Dans le domaine juridique :Le tribunal COMMUE la peine de 
mort en prison à perpétuité: il remplace une peine par une 
peine moindre. La peine est COMMUABLE. 


En alchimie, A3 TRANSMUE A1 en A2: il modifie sa nature. 
Les ALCHIMISTES cherchaient à transmuer le plomb en or; ils 
espéraient réaliser cette TRANSMUTATION. 


A3 CONVERTIT Al en A2. Il exprime une quantité dans une 
autre quantité. Jeannot apprend à convertir des hectares en 
métres carrés, des heures en secondes; il fait des CONVER- 
SIONS. — Ce canapé se convertit en lit: il est CONVERTIBLE. 


A] humain se convertit, A3 convertit A] humain: voir l'arti- 
cle RELIGION. 
Al humain se RECONVERTIT: il change complètement de 


profession. Michel qui était officier s'est reconverti dans 
l'informatique: il est devenu informaticien. 


V Le banquier change des euros contre des yens. 
D^ A3 humain change Al CONTRE A2 


duit dans l'ensemble un ordrc nouveau. Emploi pr.: A1 se 
renouvelle, se réorganise. 


Le changement est désordonné: A3 DÉRANGE Al; il est 


violent: A3 RÉVOLUTIONNE Al, BOULEVERSE AI, syn. fam. 
CHAMBARDE, CHAMBOULE A1. 


1 Al et A2 sont des objets d'espece différente mais 
d'usage ou de valeur comparables. 


* Paul change, syn. plus usuel ÉCHANGE / TROQUE un sac de 
pommes de terre contre deux lapins. C'est faire un 
ÉCHANGE, du TROC. 


Le changement introduit de nouveaux éléments dans 
l'ensemble: A3 DIVERSIFIE A1. 
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Si les deux termes de l'échange ne sont pas de valeur égale, 
on dit que lun des deux possesseurs € a gagné / perdu au 
CHANGE. PR. Echanger son cheval borgne contre un cheval 
aveugle: perdre au change. 


Al et A2 sont des monnaies. 


Jean change des euros contre des yens. Emploi pr. à sens pas- 
sif Le dollar s'échange à 1 €, 10. 


Changer des monnaies, c'est € faire du CHANGE. 


L'€ agent de change était sans doute à l'origine un simple 
CHANGEUR de monnaies, mais son travail, jusqu'à la sup- 
pression de cette charge, a consisté surtout à passer des 
ordres de BOURSE. 


A3 humain change de Al (sous-ent. contre A2) AVEC A4 
humain. 


Al et A2 sont des objets de méme espèce, portant le méme 
nom exprimé une seule fois; A1 change de A2 avec A4. Jean 
a changé de voiture avec Paul : Jean a échangé sa voiture 
contre celle de Paul et vice versa. Cette tournure ne dit pas 
sil y a estimation des valeurs et acquisition définitive. Il 
peut tres bien s'agir d'un simple prét, tout à fait temporaire. 


CHANTER, v. 


1 Sylvie chante comme un rossignol. 


1 Al, humain ou OISEAU, chante: 


Il forme avec sa VOIX une suite cohérente de SONS MUSI- 
CAUX, selon certaines HAUTEURS, et certains RYTHMES. Le ros- 
signol chante. On entend ses TRILLES : battements rapides 
entre deux notes rapprochées, et ses ROULADES : petits 
motifs musicaux rapidement répétés. 


Sylvie € chante juste: 

Elle produit des INTERVALLES exacts entre les différentes 
NOTES, parce qu" elle a de l'OREILLE, syn. € l'oreille musicale. 
Si elle a € l'oreille absolue, elle a en téte le LA et, par consé- 
quent elle situe exactement les différentes notes à partir du la. 


Ant. Al € chante faux. 


A1 chante en travaillant: 


Un savetier chantait du matin jusqu'au soir (Citation de La 
Fontaine). Il chante des CHANSONS qu'il a entendues, qu'il 
ne sait pas toujours entièrement. il CHANTONNE: pas très 
fort sans faire trés attention, syn. il FREDONNE: il produit un 
AIR sans les paroles, éventuellement € à bouche fermée. 


Son CHANT peut aussi étre seulement intérieur, audible 
pour lui seul, sans production de sons au dehors. 


መ 


CHANTER | (€ 


En randonnée, il chante une ና chanson de marche pour 
rythmer son pas. 


ዚ Le chanteur travaille sa voix. 


1 ለ] chante: il pratique la ና musique VOCALE (par opposi- 


tion à la ና musique instrumentale). 


Al a ና une belle / jolie voix, une voix chaude, fraiche, pure, 
souple, étendue. 1] € fait du chant. 


1] travaille la ና technique du chant avec un 9 professeur de 
chant. Il apprend à € poser sa voix, à placer le larynx dans la 
meilleure position possible pour émettre des sons, dans les 
différents REGISTRES: aigu, moyen, grave, dont sa voix est 
capable. Les hommes peuvent chanter en € voix de poitrine, 
naturelle, ou en € voix de téte / de FAUSSET, mince et aigüe. 


A1 fait des VOCALISES, exercices destinés à € entretenir sa 
voix, à la développer, à l'assouplir. 


Les types de voix: 


Les chanteurs se répartissent en diverses catégories selon 
leur TESSITURE, l'ensemble de notes qu'ils produisent le 
plus facilement. Les voix les plus AIGÜES sont celles de 
SOPRANO pour les femmes (n. ou adj. m. ou f.) et de TÉNOR 
pour les hommes; les voix les plus GRAVES sont celles 
d'ALTO pour les femmes et de BASSE (n.f.) pourles hommes; 
les voix moyennes sont celles de MEZZO pour les femmes et 
de BARYTON pour les hommes. Une soprano, une alto, un 
ténor et une basse forment un € quatuor vocal. Les jeunes 
garçons ont une voix de soprano; au moment de l'adoles- 
cence, ils MUENT (v.intr.); la MUE (ከ...) leur confère leur 
voix définitive de ténor ou de basse. Autrefois on castrait 
certains garçons pour en faire des CASTRATS, chanteurs pro- 
fessionnels conservant une voix comparable à celle du CON- 
TRALTO féminin. 


Les types de chanteurs: 


Un CHANTEUR, f. une CHANTEUSE, est une personne qui 
chante, amateur ou professionnel. Une CANTATRICE est une 
chanteuse d'opéra soliste. Un CHANTRE, un chanteur 
d'église. Un CHANSONNIER compose et interprète des chan- 
sons satiriques. 


iiL Différentes sortes de chants. 


1 Types de chants: 


Le mot CHANT peut désigner 1. l'action de chanter, — 2. un 
morceau de musique destiné à étre chanté: un € chant 
populaire, un € chant patriotique, un € chant d'église. 


Ji. 
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Ce chant peut ëtre MONODIQUE, comportant une seule 
ligne musicale chantée par un seul chanteur ou plusieurs 
chanteurs € à l'UNISSON, ou POLYPHONIQUE, associant plu- 
sieurs voix chantant chacune une MÉLODIE distincte, selon 
les règles de l'HARMONIE. 


Il peut être ACCOMPAGNÉ par des INSTRUMENTS ou chanté € a 
capella: sans instruments. Le € chant grégorien, propre à 
l'église romaine, est un chant monodique exécuté à l'unis- 
son et a capella. 


Une CHANSON. 


C'est une pièce de musique vocale, écrite sur un texte rela- 
tivement court, d'un caractère plus ou moins populaire. À 
la fin des repas de noces, l'oncle Octave a l'habitude de 
€ pousser la CHANSONNETTE. 


Sur son TRANSISTOR, syn. € poste de radio à transistors, Jean- 
not, le BALADEUR aux oreilles, écoute des chanteurs de VARIÉ- 
TÉS, notamment des € chanteurs de rock qui chantent en 
anglais. Sylvie, à son áge, préférait les € chanteurs de charme, 
qui chantaient des € chansons d amour. Les médias français 
ont l'obligation de donner dans leurs programmes une cer- 
taine place à la € chanson française. 


Chanter à une voix: 


En matiére de MONODIE, une MÉLODIE, une piéce de musi- 
que vocale plus savante, écrite sur un poème, syn., dans le 
domaine allemand, un LIED. Une ROMANCE était jadis (sur- 
tout au XIX* s.) une chanson ou mélodie sentimentale. Un 
AIR, à l'intérieur d'un opéra, est réservé à un soliste. Une 
ARIETTE est un petit air (surtout au XVIII? s.). 


Au cours de l'audition, un des chanteurs a chanté une chan- 
son de Charles Trenet, un autre une mélodie de Fauré, 
d'autres un lied de Schubert, une romance de Gounod, un air 
de Verdi, une ariette de Grétry. 


Chaque nation a son € HYMNE national chanté dans les 
cérémonies officielles. 


Charter à plusieurs voix: 


En matière de POLYPHONIE, deux chanteurs chantent un 
DUO, trois un TRIO, etc. (même terminologie que pour les 
instruments). Un CHŒUR, morceau HARMONISÉ € à plusieurs 
voix, est chanté € en chœur par un CHŒUR composé d'un 
nombre plus ou moins important de CHORISTES répartis en 
plusieurs voix correspondant au € quatuor vocal. Ils sont 
dirigés par un € chef de chœur. 


NB Le CHŒUR d'une ÉGLISE, par opposition à la NEF est 
l'endroit où se trouve l'autel réservé, à l'origine, au chœur 
des moines ou des chanoines assis dans leurs STALLES. 


Une CHORALE est une société musicale réunissant le plus 
souvent des amateurs pour chanter des choeurs. Un CHORAL 
protestant est une pièce polyphonique facile destinée à être 
chantée par le peuple. Jean-Sébastien Bach a inséré de nom- 
breux chorals dans ses € CANTATES religieuses et ses Passions. 


Beaucoup de genres musicaux associent les instru- 
ments et les voix, les morceaux de solistes et les chœurs: 


Dans le genre profane: l'OPÉRA, l'OPÉRETTE, l'€ opéra-coini- 
que, la € comédie musicale: pièces de théâtre comportant 
de la musique et du chant. 


Dans le genre religieux: l'ORATORIO, la MESSE, le REQUIEM ou 
€ messe des morts. On peut aussi chauter à plusieurs voix un 
PSAUME, sur un des textes bibliques ainsi nommés, ou un 
MOTET: bréve polyphonie religieuse. 

Au Moyen Âge, les TROUVERES. TROUBADOURS et MÉNES- 
TRELS associaient la poésie, la musique vocale. et la musi- 
que instrumentale. 


Le chant est la mélodie: 


Dans le domaine instrumental, on peut appeler chant la 
mélodie dominante, par opposition à son accompagne- 
ment: Le chant du violon solo domine les instruments de 
l'orchestre. 


Dans une fugue de Bach, le pianiste doit faire ressortir le chaut, 
puis le CONTRECHANT: second thème opposé au premier. 


On peut dire d'une musique MÉLODIEUSE, facile à mémori- 
ser, qu'elle est CHANTANTE. La musique de Mozart est plus 
chantante que celle de Boulez. 


IV Luc chante les louanges de Marc. 


L] Fig. Al chante sans qu'il soit question de musique à propre- 


ment parler. 


Une voix ou une langue chantantes: 


L'italien est une langue CHANTANTE, syn. MÉLODIEUSE. Marie 
parle avec un accent chantant : une répartition agréable des 
rythmes, des hauteurs et des intensités. 


€ en chœur: 


À une question de la maitresse, les élèves répondent tous € en 
chœur. — Les calomniateurs répandent leurs mensonges et tous 
leurs amis € font CHORUS (forme latine du mot choeur). — Jean 
et Sylvie vivent € à l'unisson : ils sont parfaitement d'accord. 


3. Le lyrisme: 


La poésie ÉPIQUE d'Homère, la poésie LYRIQUE, étaient, dans 
l'antiquité, accompagnées de musique, par des AEDES, d'où, 
par ex., le preuier chant de l'Enéide: la première partie de 
ce poème épique (méme si l'Enéide ou d'autres poèmes 
épiques n'ont jamais été chautés). 

Al humain € chante les lonanges de A2 humain, son dis- 
cours est un HYMNE à l'action de A2. 


Alfred de Musset € chante sa douleur dans les Nuits: il s'exprime 
ና avec lyrisme. 


Chanter, substitut argotique de PARLER: 


A2 humain € fait chanter A1 humain. A2, en utilisant la 
menace, oblige A1 à parler alors qu'il voudrait garder le 
silence, à dire oui à une proposition malhonnéte, alors qu'il 
voudrait dire non; A2 est un € maitre chanteur, il € fait du 
CHANTAGE à Al. 


€ Ca me chante de + inf. syn. intensif de Ça me ferait PLAI- 
SIR. Venez vous promener avec nous, si ça vous chante (voir 
l'article DIRE V.3.) 


CHARGER, v. 


E 


ዚ Max charge son camion avec des meubles. Il les charge 
sur son camion. 


1 Al humain, en vue d'un transport, charge A2, homme, 


animal ou véhicule, avec A3. AI charge A3 sur A2: 


Al place A3 concret, plus ou moins LOURD, sur ou à l'inté- 
rieur de A2, qui le SUPPORTERA plus ou moins facilement. 
Quand A2 est arrivé à sa destination, A1 le DÉCHARGE. A3 
concret constitue la CHARGE ou le CHARGEMENT de A2. Si 
A2 est un navire, A3 en est la CARGAISON. 


Un € poids mort: une charge inutile qui ralentit fácheuse- 
ment le transport des charges utiles (propre et fig.). 

Les ORDURES ct DÉTRITUS sont transportés tous les jours vers 
une DÉCHARGE pour y étre brulés. 


Les € POIDS lourds sont des camions qui transportent de 
trés lourds et trés volumineux chargements. 


Un MONTE-CHARGE cst un ascenseur réservé aux objets 
lourds et encombrants. 


Une € bête de SOMME est un animal (âne, mulet, cheval) 
équipé d'un BÂT lui permettant de transporter sur son dos 
des objets trop lourds pour l'homme. Fig. € Là oà le bát 
blesse: l'endroit le plus faible, le plus défectueux, de 
quelqu'un ou de quelque chose. 


CHARGER 


Sens particulier: 


A3, CARTOUCHE, BALLE, ou OBUS, constitue la charge de A2, 
arme à feu. Si A3 est à l'intérieur de A2, prét à étre tiré, A2 
est chargé. Lorsque tous les A3 de A2 ont été tirés, A2 est 
déchargé; Al doit le RECHARGER s'il veut continuer à s'en 
servir. Certaines armes sont équipées d'un CHARGEUR qui 
contient plusieurs projectiles A3. 


Par analogie, certains appareils, comme les stylos et les 
imprimantes, fonctionnent avec des RECHARGES d'encre. 
Lorsqu'on consomme l'électricité d'une batterie, celle-ci se 
décharge. 


Domaine militaire (emploi intr. ): 


Au commandement «Chargez!», les soldats chargent. Ils se lan- 
cent, € au pas de charge, à VASSAUT des positions ennemies, qui 
auront plus ou moins de peine à SUPPORTER leur ATTAQUE. 


Dans les manifestations, il arrive que la police charge pour 
disperser les manifestants. 


Fig. Dans une discussion, A1 € revient à la charge s'il INSISTE 
plusieurs fois sur les mémes points dans l'espoir d'obtenir 
gain de cause. 


I. Léa charge Luc de prévenir Max. 


1 


[> A1 humain charge A2 humain de A3 


Al charge A2 de A3: 


Al demande à A2 d'accomplir A3, il confie à A2 la RESPON- 
SABILITÉ plus ou moins LOURDE de A3, nom abstrait ou infi- 
nitif. Paul w a chargé de vous dire qu'il ne pourra pas venir à 
notre réunion. 


Ant. Al DÉCHARGE A2 de toute responsabilité. A2 fait 
signer par Al une DÉCHARGE, un document qui le libère de 
toute responsabilité en cas d'accident. 


ላ] se charge de A3: il s'en occupe personnellement. 


Al se décharge de A3 sur A2: il confie A3 à A2, alors qu'il 
aurait dà normalement s'en occuper. 


Un € CHARGÉ d'affaires / de mission / de cour / d'études, etc. : 
titres donnés à certains fonctionnaires dans les ambassa- 
dcs, ministères, universités, chargés par leur hiérarchie 
d'accomplir les tâches mentionnées. 


A3 est une charge pour A2: 


Quand on loue un appartement, le loyer est ALOURDI par 
€ les charges: frais d'ascenseur, de chauffage, d'entretien 
des parties communes, etc. 
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Les € charges sociales: les sommes versées par un patron 
directement à la Sécurité Sociale pour couvrir les frais de 
maladie et de retraite de ses employés. 


Le € cahier des charges: la liste des travaux qu'une entre- 
prise devra effectuer, et pour lesquels elle devra proposer 
un devis. 


A3 est une (lourde) charge pour A2 humain: A3 est un 
humain (enfant, vieillard, personne malade ou handicapée) 
ou une táche dont A2 a la responsabilité, dont il doit 
s'occuper avec soin, qu'il doit € prendre en charge, dont il 
f a la charge, quil € a à charge. 

Souvent, ላ3 est ressenti par A2 comme un FARDEAU, une 
SURCHARGE (ÉCRASANTE) dont il aimerait bien pouvoir se 
DÉLESTER. 


€ À charge de revanche!: s'emploie en dialogue pour pro- 
mettre de compenser un service rendu. 

Domaine juridique: 

Les charges portées contre un accusé sont les actions dont il 
est jugé coupable, qui PÈSENT contre lui; le tribunal entend 
les € témoins à charge, ceux dont le témoignage, défavorable 


à l'accusé, € AGGRAVENT son cas, et les € témoins à décharge, 
ceux dont le témoignage plaide en faveur de l'accusé. 


CHARMER et ENCHANTER, v. 


L La fée enchante le chevalier par des paroles magiques. 


> Al, magicien, enchante / charme A2 au moyen de A3 


1 


Dans les romans de chevalerie du Moyen Âge, et dans 
les CONTES et LÉGENDES: 


Souvent, un personnage Al, une FÉE, un ENCHANTEUR, un 
MAGICIEN ou méme un € PRINCE CHARMANT, charme ou 
enchante pendant un certain temps, un personnage A2: il 
le MÉTAMORPHOSE, ou le réduit à une obéissance aveugle, 
par la pratique de la MAGIE, incluant CHARMES ou chants 
magiques, et ENCHANTEMENTS. 


Un objet doué de pouvoirs magiques, comme la € baguette 
magique des fées, qui accomplit un prodige en un instant, 
peut étre dit ENCHANTÉ (adj.). La Flute enchantée (titre d'un 
opéra de Mozart), un palais enchanté, etc. 


2. Al est un SORCIER (f. une SORCIÈRE): 


Il pratique la SORCELLERIE; il exerce un pouvoir sur A2 par A3, 
ses SORTILEGES. Ce pouvoir est MALÉFIQUE si Al pratique la 
ና magie noire, BÉNÉFIQUE si Al pratique la € magie blanche. 
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ለ1ና jette un SORT à A2, syn. l'ENSORCELLE ou l'ENVOUTE, par 
tout un rituel d'ENVOUTEMENT, de sorte que A2 sera l'objet 
d'une série de malheurs tenus pour inévitables. A2 est vic- 
time des MALÉFICES de A1. 


Emploi affaibli de ces mots dans le langage: 


Al «magicien», syn. ILLUSIONISTE pratique la «magie », en 
faisant des € tours de magie qui impressionnent les specta- 
teurs par leur apparence surnaturelle; c'est un simple PRES- 
TIDIGITATEUR. L'adj. magique peut aussi ne vouloir dire que 
«extraordinaire et séduisant». Un coucher de soleil sur le 
Mont Blanc, c'est un paysage magique! Une FÉERIE est un 
spectacle trés BEAU, merveilleux, qui vous transporte hors 
du monde RÉEL. 


Les ና CHARMEURS de serpents se rendent maitres de ces ani- 
maux et les font onduler en jouant de la flute. 


I. Léa charme Max par sa beauté. 
[> Al charme A2 humain par A3, sa beauté physique, ses 


talents, etc. 


1 Al humain est CHARMANT, syn. il € a du charme: 


Un(e) € homme / femme charmant(e) peut être BEAU, BELLE, 
RAVISSANT(E), ou, simplement ATTIRANT(E), (ant. SÉVÈRE, 
REVÊCHE) par sa GRÂCE, son ESPRIT, son AMABILITÉ ; ces quali- 
tés € font (tout) son CHARME, syn. son ATTRAIT. 


Al est un CHARMEUR; il € exerce son charme sur les autres 
(A2), il les € tient sous le charme. A2 € est charmé par Al, 
ና sous le charme de A1, il éprouve un vif PLAISIR grâce à A1. 
Un € CHANTEUR de charme chante des chansons d'AMOUR. 


Al non humain est charmant. Un jardin, un poème char- 
mant est simplement JOLI, AGRÉABLE. Syn. faible: MIGNON. 


Parfois ironique: Vous m insultez? C'est charmant! 


Al est un SÉDUCTEUR (f. SÉDUCTRICE) : 


DÉSIRANT A2, il exerce sa SÉDUCTION sur A2; Al tente d'être 
SÉDUISANT(E), de le SÉDUIRE, de l'ATTIRER par A3, ses CHAR- 
MES (les formes de son corps), ou par son CHARME (ce qui 
est attirant dans sa personnalité), ou par des paroles flat- 
teuses, des cadeaux, etc. A1 € fait du charme à A2. 


Syn. intensif: Al FASCINE A2, € exerce une FASCINATION sur 
A2 qui ne peut pas s'en détacher, dont la volonté est CAP- 
TIVE. A2 est CAPTIVÉ par un spectacle FASCINANT, un livre 
CAPTIVANT. 


Al HYPNOTISE A2 (voir l'article DORMIR). 


Lorsque € le charme est rompu, A2 retrouve sa liberté de 
pensée et d'action. 


3. Al non humain est ENCHANTEUR (adj.): 


Il y a à Grenade des jardins enchanteurs: vraiment admira- 
bles. Les regarder, écouter le bruit des fontaines est un 
ENCHANTEMENT, un RAVISSEMENT: A2 y éprouve un plaisir 
extraordinaire. Ces jardins l'enchantent, le RAVISSENT. 


Emploi affaibli: A2 humain est enchanté de A4. A2 est trés 
content de A4. Je suis enchanté de ma nouvelle voiture. 
Dans les salutations. Enchanté de faire votre connaissance! : 
je suis trés heureux, RAVI, de vous connaitre. 


CHASSER et PÊCHER, v. 


I. Max chasse le lièvre et Luc pêche la truite. 


1 Al chasse A2, ANIMAL terrestre ou OISEAU, son GIBIER ና à 


poil ou € à plume: Al est un CHASSEUR. Al pêche A2 
POISSON: c'est un PÊCHEUR. 


ላ] essaie de TUER A2, ou de l'ATTRAPER vivant et de le tuer 
ensuite, pour le MANGER, ou pour tirer profit de quelque 
partie non comestible de son corps (peau, cornes, etc.), ou 
simplement à titre de SPORT. 


Une PÉCHERIE est un lieu de PÉCHE avec des installations 
spécialement aménagées. On peut pécher d'autres animaux 
aquatiques que des poissons: des crevettes, des moules, 
des grenouilles, du corail. Les € pécheurs de perles sont des 
plongeurs qui vont chercher des € huitres perlières au fond 
des mers chaudes. 


La CYNÉGÉTIQUE (n. et adj. sav.) est l'ART de la CHASSE, 
l'HALIEUTIQUE (n. et adj. sav.) l'art de la péche. 


GR. Avec article indéfini. Max chasse un lièvre : il est en train 
de le poursuivre. Luc péche des truites: il est en train d'en 
pêcher. — Avec article défini. Max chasse le lièvre, Luc pêche 
la truite: il se spécialise dans ce genre de chasse ou de pêche. 


La chasse / la péche à A2, nom d'animal. Max pratique la 
chasse au lièvre, Luc la pêche à la truite. 


° Je € vais à la pêche / à la chasse dit Jean à Sylvie en partant. 
— Il € est à la chasse / à la pêche dit Sylvie à Marie qui 
s'étonne de son absence. 

Une € PARTIE de chasse / de péche réunit plusieurs chasseurs 

ou pêcheurs qui se donnent rendez-vous et prennent plaisir à 

pratiquer ensemble leur SPORT favori. A1 € fait bonne chasse 

/ bonne péche: il rapporte beaucoup de gibier ou de poisson; 

il a un beau € TABLEAU de chasse. Mais il peut aussi, par mal- 

chance, € revenir BREDOUILLE: sans avoir rien pris. Une 

€ pêche miraculeuse est extraordinairement bonne et belle, 
comme celle que Jésus-Christ fit faire à ses apótres. 


3. 


1 


CHASSER Kc 


La chasse et la péche sont strictement réglementées: 


Chasseurs et pécheurs doivent avoir un € PERMIS de chasse / 
de péche. 


La chasse / La péche est OUVERTE (selon les espéces) à une 
certaine date à partir de laquelle on a le droit de chasser: 
c'est IK OUVERTURE de la chasse / de la pêche. Quelques mois 
plus tard, la chasse / la pêche seront FERMÉES; ce sera la 
€ FERMETURE de la chasse / de la péche. 


Tout chasseur / pécheur ne chasse pas / ne péche pas 
n'importe où. 1] y 8 des endroits INTERDITS. Certaines per- 
sonnes ont des € DROITS de chasse / de péche en certains 
endroits, une € chasse gardée. 


Certains procédés sont interdits: 


La péche de nuit, à la lampe, à l'explosif. Les BRACONNIERS 
BRACONNENT, ils pratiquent le BRACONNAGE: la chasse en 
dehors de tout réglement de date et de quota de gibier, et en 
utilisant des procédés interdits tels que les COLLETS et autre 
PIÈGES, ou des animaux comme le FURET qui s'introduit dans 
les TERRIERS et y FURÈTE pour en faire sortir les LAPINS. 


La chasse à l'OISEAU ou FAUCONNERIE était jadis pratiquée en 
France et l'est toujours dans certains pays, notamment au 
Moyen-Orient. 


8. Le roi chasse. 


La chasse est traditionnellement un sport noble. 


Il était jadis réservé aux seigneurs, mis sous le patronage de 
DIANE CHASSERESSE, déesse de la mythologie romaine et de 
Saint Hubert, patron des chasseurs. 


La € chasse à COURRE (inf. ancien de COURIR), se pratique 
avec laide d'un ÉQUIPAGE de VENEURS spécialistes de la 
VÉNERIE ou art de la chasse à courre, et d'une MEUTE de 
chiens, au son des € CORS de chasse et ና TROMPES de chasse 
par un groupe de CAVALIERS poursuivant à cheval du € gros 
gibier (CERF, SANGLIER), qui FUIT devant eux, jusqu'à ce que 
la béte soit fatiguée, € aux ABOIS: rattrapée par les chiens 
dont elle entend les aboiements, et qu'on sonne le HALLALI: 
cri de victoire des chasseurs et sonnerie de cor. 


Un € rendez-vous de chasse ou € pavillon de chasse est une 
construction en forêt, sommaire mais élégante, où peuvent 
se réunir les participants à une chasse à courre. 


Aujourd'hui, les gens riches qui souhaitent pratiquer la 
chasse € au gros vont plutót dans les pays tropicaux prendre 
part à des SAFARIS, ou s'ils préfèrent l'appareil photographi- 
que aux armes à feu, à des € safaris-photo. 


die. 
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Les veneurs sont des domestiques en LIVRÉE, vëtus d'un 
uniforme spécial; d'oü l'emploi du mot chasseur pour dési- 
gner certains employés de grands hôtels ou de grands res- 
taurants reconnaissables à leur uniforme: Le chasseur de 
chez Maxinis. 


Al humain, plutôt riehe, a des parts dans une chasse : 


Une € société de chasse se réserve et se fait garder une 
chasse au sens de «territoire GIBOYEUX»: riche en gibier 
SAUVAGE ou élevé sur place, généralement boisé. Le parc de 
Rambouillet est une € chasse présidentielle où le Président 
de la République peut inviter des hótes de marque à une 
partie de chasse. 


Aujourd'hui, la ehasse est un sport surtout RURAL à la 
portée de tous: 


1 suffit à A1 d'avoir éventuellement un € chien de chasse, 
des € bottes de chasse, une € veste de chasse, un € FUSIL de 
chasse, des CARTOUCHES et une GIBECIÈRE, grand sac porté 
€ en bandoulière pour rapporter le gibier. 

Al pourra manger € du gibier : du FAISAN, peut-être 
FAISANDÉ: conservé plusieurs jours pour que sa chair ne 
soit pas trop fraiche, de la € PERDRIX aux choux, du € civet 
de lièvre, un € lapin chasseur, cuit au vin blanc avec des 
champignons des bois ou un rôti de sanglier, un € cuissot de 
chevreuil accompagné d'une € sauce Grand Veneur! 


Différents aetes de chasse: 


A], le chasseur, est à l'AFFUT, dans une CACHETTE où il s'est 

EMBUSQUÉ pour ATTENDRE le passage du gibier (notamment 

des vols d'oiseaux migrateurs). ll est € aux AGUETS: il 

GUETTE sans bouger. Eventuellement, il utilise un 

APPELANT: un oiseau dressé à appeler les autres pour les 

attirer, ou un simple APPEAU artificiel. 

ላ] DÉBUSQUE A2 le gibier: il le fait sortir du bois pour le 

chasser plus facilement en plaine. 

A1, le chasseur ou plutôt son chien, LEVE le gibier: il le fait 

sortir de son GITE, l'endroit où il s'abritait. 

Plusieurs A1, chassant en groupe, jouant le róle de RABAT- 

TEURS, RABATTENT le gibier: le forcent à aller dans la direc- 

tion de ceux qui l'attendent pour € le tirer. 

Plusieurs Al, avec leurs chiens, TRAQUENT le gibier: 

l'encerclent de plus en plus prés sans lui laisser aucune 

issue. 

* Une chasse bien particulière, à fins d'observation, est la 
€ chasse aux papillons qui se pratique avec un € filet à 
papillons. 


5. Al et A2, en temps de GUERRE, sont des AVIONS: 


Un € avion de chasse, syn. chasseur, parfois € chasseur-bom- 
bardier, trés rapide, dirigé par un € pilote de chasse est 
chargé de € prendre en chasse les bombardiers ennemis, de 
leur € donner la chasse pour les écarter des appareils enne- 
mis ou de leur lieu de destination. Un ensemble de chas- 
seurs constitue une € escadrille de chasse. 


Le nom de chasseurs a été aussi donné à certaines unités 
militaires rapides: € chasseurs à pied / d'Afrique / alpins. 


Il. Dieu a chassé Adam et Ève du Paradis terrestre (Bible). 


O La chasse (à courre) consistant essentiellement à faire fuir 
devant soi une bête. A] humain chasse A2 peut signifier A1 
fait partir A2 rapidement et avec une eertaine violence. 


1 A2animal: 
e Ne laissez pas entrer le chat de la voisine. Il faut le chasser 
immédiatement. — Le dey d'Alger, en 1830, chassait les mou- 
ches avec un € chasse-mouche dont il a donné un coup à 
l'ambassadeur de France. 


2. A2 humain: 


Le verbe classer péj., implique une certaine indignation de 
A1 à l'égard d'un A2 vraiment indésirable. 


* On a chassé les envahisseurs: le territoire est libéré! — Marc 
a chassé un employé indélicat qui avait puisé dans la caisse. 
— Philaninte chasse sa servante Martine à cause de ses fau- 
tes de grammaire (dans Les Femmes Savantes de Molière). 


Syn. usuel: A2 est RENVOYÉ, syn. fam. ÉJECTÉ, syn. administra- 
tifs A2 est LICENCIÉ de son poste de travail, A2 est EXPULSÉ d'un 
logement ou d'un pays où il se trouve sans en avoir le droit. 


3 A2 eoncret: 


Un € chusse-NEIGE est un véhicule équipé de façon à déga- 
ger une voie de la neige qui l'encombre. Une € chasse d'EAU 
un dispositif projetant une masse d'eau sous pression dans 
la cuvette des W.-C. 


IV Luc va à la péche au lieu d'aller voter. 


1 Alestun € pêcheur à la ligne. 


C'est souvent un € pêcheur du dimanche qui se détend pen- 
dant de longues heures de loisir dans la contemplation de 
l'eau et la surveillance du matériel qu'il a installé. A1 est le 
symbole de l'abstentionniste redouté des hommes politi- 
ques, les dimanches d'élections. 


AI € taquine le GOUJON: petit poisson d'eau douce qui se 
mange en friture. 


Le pécheur est souvent assis sur un tabouret dont la base 
est constituée par un récipient plein d'eau dans lequel il 
rapportera sa PÊCHE: l'ensemble des poissons qu'il aura 
pris. Il arrive aussi qu'il pêche à la ligne dans une BARQUE 
pour s'éloigner du bord de la rivière ou de l'étang. 


Les € articles de pêche qu'il a achetés sont au minimum une 
ና CANNE à pêche souvent en BAMBOU, et une LIGNE, long fil 
solide, muni dun HAMEÇON, crochet destiné à attraper le pois- 
son qui, à la différence du gibier visé par le chasseur, est nor- 
malement invisible au pêcheur. C'est pourquoi la ligne est 
munie d'un BOUCHON, flotteur qui, en s'enfongant, signale au 
pêcheur qu'un poisson € a mordu à l'hameçon. Au bord de la 
mer, il pratique parfois, sur le bord la € péche à pied, mar- 
chant dans l'eau avec une ÉPUISETTE, filet emmanché, dans 
l'espoir d'attraper quelques crevettes ou petits crabes. 


2. ላ] est un € marin pêcheur. 


C'est un professionnel qui a pour métier d'aller € pécher en 
mer dans un € bateau de pêche: il pratique la € pêche côtière 
sil s'éloigne peu des côtes, ou la € péche HAUTURIÈRE qui 
l'emmène en € haute mer, dans des € campagnes de pêche 
de longue durée. 


Les marins pêcheurs prennent le poisson dans leurs FILETS, 
réseaux à larges mailles, notamment dans des CHALUTS, 
grands filets en forme d'entonnoir, trainés par des bateaux 
appelés CHALUTIERS. Ils utilisent aussi des lignes munies de 
plusieurs hameçons, et des NASSES, sortes de paniers à 
embouchure étroite d'où les poissons, une fois entrés, ne 
peuvent ressortir. 


Les pêcheurs à la ligne surtout mais parfois aussi les 
marins pêcheurs doivent utiliser des APPÂTS, 


. . ቃ ` ፥ # ° 
morceaux de nourriture fixés à l'hameçon pour attirer le 
poisson qui y mord ct se trouve pris par la gueule. Le 


CHASSER 


2. Al, à la guerre, est EMBUSQUÉ: 


Immobile ou inactif, à l'abri des regards, il attend le passage 
de l'ennemi pour l'attaquer; il participe à une EMBUSCADE. 


Fig. (péj.): pendant que les autres se battent, il est affecté 
à un poste tranquille et peu dangereux. 


Al est à l'ArFUT de l'objet rare qu'il désire: 


Observateur du marché, il attend que l'occasion se pré- 
sente de se le procurer. Ou, plus activement, il € part en 
chasse et € se met en QUÊTE de ce qu'il désire. 


Les admirateurs de la vedette sont des € chasseurs d'auto- 
graphes, ils font la € chasse aux autographes. Les reporters— 
photographes sont des € chasseurs d'images. 


Al humain RABAT A2 humain vers un ላ3 humain qui a 
l'intention d'en tirer profit (entreprise commerciale, com- 
pagnie d'assurances, etc.). Il le dirige vers A3, en usant de 
persuasion; c'est un RABATTEUR au service de A3. 


Al humain DÉBUSQUE A2 humain qui avait des raisons 
de se eaeher et qui prend la fuite: 


Il engage une € chasse à l'homme. 

A] pratique la € chasse aux sorcières: il poursuit A2 pour 
des motifs idéologiques. 

Al humain € lève un (fameux) lièvre: il pose un probléme 
important auquel personne n'avait songé ou dont personne 
n'avait parlé avant lui. 

A2 humain est TRAQUÉ: 


Ses ennemis, ses adversaires, ses créanciers, au terme d'une 
longue TRAQUE ne lui laissent aucune chance de se tirer 
d'affaire. A2 est € aux ABOIS: il est au seuil d'une déconfiture 
complète; il ne lui reste quà se rendre à ses adversaires. 


À ilet! 
pêcheur APPÂTE le poisson en AMORÇANT l'hameçon. vi. Un beau coup de filet! 


Selon l'appât dont il se sert, on peut dire que A1 pêche € à LI Le symbolisme de la pêche. 
l'asticot, € à la mouche, € au ver de terre, ou € au VIF: petit 


poisson encore vivant, destiné à en appâter un plus gros. 


1 Les filets: 


Al policier € tend ses filets, € attire A2 dans ses filets, 
€ réussit un beau coup de filet: il arrête plusieurs malfai- 
teurs à la fois. 


V Qui va à la chasse perd sa place. 


[.] Le symbolisme de la chasse. 


l La € chasse gardée de Al est un domaine d'action quil se 2. Les appâts: 


réserve, en veillant à ce que d'autres ne le concurrencent 
pas, syn. plus usuel un MONOPOLE. 

PR. Bon chien chasse de race: un enfant bien doué, fils de 
parents bien doués, n'a pas besoin de beaucoup d'enseigne- 
ment pour réussir. 


Al humain APPÂTE A2 humain par de belles promesses, et, 
éventuellement, A2 humain ና mord à l'hameçon, syn. 
€ mord à l'appát. 

L'€ APPÂT du gain est un puissant mobile d'action. L'objet 
qui s'offre à A2 a des APPÂTS (vieux, litt. et seulement au pl.) 
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pour A2. Les appáts d'une femme (vieux): ce qui en elle 
séduit les hommes. 


La pêche: 

Si Al revient avec un objet rare ou étonnant ou une idée 
bizarre, une personne de son entourage pourra lui deman- 
der € Où as tu été pêcher ça? 

ለ1, homme politique, candidat à des élections va ና à la 
pêche aux voix; le hasard est pour beaucoup dans cette 
pêche: les intentions de l'électeur sont aussi conjecturales 
que la présence du poisson dans un eau peu transparente. 


Al € péche en eau trouble: il sait tirer profit d'affaires 
embrouillées et peu honnétes. 


CHÂTEAU, PALAIS et HÔTEL, n.m. 


Le château fort et le château de Chambord. 


1 Les forteresses féodales: 


Au Moyen Âge, en Occident, le système de la FÉODALITÉ, 
hiérarchie de pouvoirs régionaux faiblement centralisés et 
souvent en guerre les uns contre les autres, engendre la 
construction de cháteaux forts, FORTERESSES construites de 
facon à pouvoir soutenir une € GUERRE de SIEGE. 


Il permet d'abriter non seulement le SEIGNEUR FÉODAL et sa 
famille, mais une garnison et tous les services et fournitu- 
res nécessaires à la survie d'assiégés. 


Souvent construit sur une hauteur, il a en son centre un 
DONJON, grosse TOUR d'HABITATION à plusieurs étages, avec 
une grande SALLE pouvant réunir l'ensemble des résidents. 


Il est entouré de FOSSÉS appelés DOUVES (n.f.) lorsqu'ils 
sont remplis d'eau, puis d'une ou plusieurs ENCEINTES de 
REMPARTS, murs hauts et épais, difficiles à franchir et à 
abattre, FLANQUÉS de tours abritant la garnison et pouvant 
servir au guet, à la défense et à l'attaque. Tout le long du 
sommet des remparts, un € chemin de ronde permet de sur- 
veiller tous les abords. Les combattants sont protégés, dans 
les tours, par des MEURTRIÈRES, petites fenêtres étroites par 
lesquelles ils peuvent tirer sur les ennemis sans étre 
atteints eux-mémes, et, sur le chemin de ronde, par des 
CRÉNEAUX, ouvertures espacées réguliérement dans le som- 
met du mur permettant de tirer sur l'ennemi tout en restant 
à l'abri des parties pleines. 

L'accès au château est protégé: un PONT-LEVIS, qui se lève et 
sabaisse à la demande au dessus des fossés, conduit à la 
PORTE principale, dont les gardiens peuvent en cas de besoin, 
interdire l'accés en faisant tomber verticalement une lourde 
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grille, la HERSE. Dans certains cháteaux, de petites portes 
dérobées ou POTERNES permettent de sortir par les fossés et 
de longs SOUTERRAINS donnant sur la campagne permettent 
de s'enfuir à une garnison qui ne peut plus résister. 


Les cháteaux de plaisance: 


Dans les siècles suivants, moins guerriers, la défense cède 
la place à l'ornementation et à la PLAISANCE. Le mot château 
désigne alors la vaste habitation d'un roi ou un seigneur, à 
l'architecture travaillée, souvent avec des tours et des TOU- 
RELLES ornementales, dans un PARC avec JARDINS et pièces 
d'eau ou, plus simplement, une grosse et belle habitation, 
généralement au cceur d'une grande propriété, à la campa- 
gne. Un petit cháteau est un MANOIR, une GENTILHOM- 
MIÈRE, une € MAISON de maitre; syn. en pays d'Oc, un 
CASTEL. Les rois de France et divers riches personnages ont 
fait construire les célèbres € châteaux de la Loire, dont, par 
exemple, ceux de Chambord ou Chenonceaux. Certains 
cháteaux d'une importance exceptionnelle, comme € le 
château de Versailles, peuvent être appelés palais. 


Dans le Bordelais, la plupart des domaines viticoles renom- 
més contiennent un cháteau, qui donne souvent son nom au 
grand vin qui y est produit: château yquem, château margaux. 


Les occupants du cháteau: 


Le CHÂTELAIN (dont l'épouse est la CHÁTELAINE) est d'abord 
le seigneur féodal résident, ou le militaire chargé par lui de 
défendre un château fort, la CHÂTELLENIE étant le territoire 
placé sous sa protection et sa juridiction. Par la suite, le 
propriétaire résident d'un château de plaisance. 


Emplois figurés des mots ci-dessus: 


ለ] ና mène la vie de château: il vit dans la richesse, sans tra- 
vailler. A1 € bátit des cháteaux en Espagne: il fait des projets 
irréalisables. 


€ Le Château (avec majuscule) désigne la résidence du Roi 
ou du chef de l'Etat, le Roi lui-mëme ou encore sa Cour. 
Toutes les décisions viennent du Château. 


On appelle aussi cháteau toute construction qui en rappelle 
la forme. Les enfants s'amusent à construire des € châteaux 
de sable sur la plage; on fait un € château de cartes en empi- 
lant des cartes à jouer. Ces deux construction étant éphé- 
mères, d'où (fig.) une entreprise € s'écroule comme un 
château de cartes. Un € château d"ean est un.grand réservoir 
d'eau potable pour une commune. 


Un REMPARI est un obstacle infranchissable qu'on dresse 
pour défendre quelque chose. Face à un agresseur, le plus 
fort fait au plus faible un rempart de son corps. 


Un FOSSÉ : une limite formant une séparation irrémédiable. Ces 
deux personnes ne peuvent se comprendre: 9 un fossé les sépare. 


I. Le palais Pitti et l'hótel de Lauzun. 


1 Un palais: 


Inspiré du palazzo italien, un palais est l'habitation vaste et 
luxueuse, généralement en VILLE (alors que le château est le 
plus souvent à la CAMPAGNE) d'un personnage important et 
riche, souvent un souverain ou chef d'État. 


* Les palais des Mille et une nuits. — Le palais de la Belle au bois 
dormant. — Le musée du Louvre à Paris est un ancien € palais 
royal. — Le palais de l'Élysée est la RÉSIDENCE du Président de 
la République. 


Fig. le Palais désigne l'ensemble des personnes entourant 
ce personnage. Le palais soutient les décisions du souverain. 
Dans l'entourage des rois (syn. la COUR), il y a souvent des 
€ intrigues de palais, des € révolutions de palais visant à un 
changement de pouvoir. 


2. Un hótel: 


Un € hótel particulier est une importante et riche habita- 
tion urbaine appartenant à une seule famille. Le quartier du 
Marais, à Paris est riche en hótels anciens. L'Hótel de Bour- 
gogne, ancienne résidence parisienne des Ducs de Bourgo- 
gne, servit de théátre au XVII? s. 


Le chef des DOMESTIQUES était le € maitre d'hótel, loc. usitée 
aujourd'hui seulement dans les restaurants. Une sauce € (à 
la) maitre d'hótel est à base de beurre fondu, de persil haché 
et de jus de citron. 


IIL L'Hótel de Ville et le Palais de Justice. 


1 Hôtel désigne un vaste BATIMENT ADMINISTRATIF abritant 
un service public: 


L' ና Hôtel de Ville (syn. la MAIRIE), € Hôtel de Police / de la 
Monnaie / des Postes / des Impôts, etc. 


Un ና hôtel maternel accueille les jeunes mères en diffi- 
culté, un € hôtel de cure, les convalescents ; l'Hôtel des Inva- 
lides à Paris recevait autrefois les soldats blessés. Dans 
certaines villes, l'€ hôtel-dieu est un HÔPITAL de fondation 
ancienne, jadis administré par des religieuses ou des reli- 
gieux HOSPITALIERS. 
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On tend à appeler ና hôtel du département ce qu'on appelait 
antérieurement la PRÉFECTURE et ና hôtel de région le siège 
du Conseil régional. 


2. Palais désigne un vaste bâtiment public, généralement 


luxueux, abritant: 
des musée: Le Palais de la Découverte. 
des institutions de prestige: Le Palais des congrés. 


la haute administration: Le Palais du Luxembourg, siége du 
Sénat, Le palais Bourbon, siège de l'Assemblée Nationale. 


En particulier la justice: chaque ville importante a un 
€ palais de justice (syn. un TRIBUNAL). Le JUGE et les AVOCATS 
siégent tous les jours au Palais; le Palais désigne la justice 
elle-méme: la Gazette du Palais est une publication judi- 
ciaire destinée aux spécialistes; le € jargon de Palais (péj.): 
le langage particulier des gens de robe. 


IV L'hótel des voyageurs. 


1 Différents types d'hótels: 


En vacances, ou lorsqu'on voyage, on € descend dans un 
hôtel, où l'on peut louer à l'HÓTELIER une € CHAMBRE d'hôtel 
pour passer une ou plusieurs nuits. 


Beaucoup d'hótels ont aussi un service de restauration. Une 
AUBERGE, tenue par un AUBERGISTE, établissement de 
dimensions modestes, et généralement rural, propose la 
nourriture et parfois quelques chambres à louer. 


Il existe de petits hôtels bon marché et de € grands hôtels 
dont les plus luxueux sont appelés PALACES. 


Certaines personnes choisissent d'habiter en permanence 
dans un € hôtel garni, syn. € hôtel meublé. Une € PENSION 
de famille (vieux) dont les CLIENTS, syn. les HÓTES, sont les 
PENSIONNAIRES, est un hótel oü l'on peut s'assurer € le gite 
et le couvert pour un temps assez long et un prix modeste, 
comme La pension Vauquer dans «Le Pére Goriot» de Bal- 
zac. Les habitués pouvaient y prendre leurs repas en com- 
mun, à prix fixe, à la € table d'hóte (vieux). 

Certains particuliers accueillent chez eux des € hôtes 
payants dans des € chambres d'liótes, ou, à la campagne, 
dans des € GITES ruraux. 


Un homme qui cambriole les chambres d'hôtel est un € rat 
d'hôtel. Un hôtel dont les chambres sont utilisées pour la 
prostitution est un € hôtel de passe. 

Les métiers de l'HÓTELLERIE: 


Le GÉRANT, exploitant non propriétaire, organise la bonne 
marche de l'établissement ; le RÉCEPTIONNISTE accueille les 
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clients, la € femme de CHAMBRE, s'occupe du nettoyage des 
chambres, le BAGAGISTE s'occupe des bagages des clients, 
le GROOM, syn. le CHASSEUR, est un jeune employé chargé de 
faire les courses et de rendre aux clients de petits services. 
Mais beaucoup d'hótels n'ont pas un personnel aussi nom- 
breux et aussi diversifié! 


CHAUD et FROID, adj.qual. 


A THERM-: base savante servant à former des mots exprimant 
l'idée de TEMPÉRATURE: degré de chaleur ou de froid. 


A CALOR-: base savante servant à former des mots exprimant 
l'idée de CHALEUR. 


A FRIG-: base savante servant à former des mots exprimant l'idée 


de froid. 
L La neige est froide, le soleil est chaud. 
> Al concret est froid / chaud 


1 Al concret parait froid / chaud: 


A1 concret parait froid à A2 humain, qui fait partie des 
€ animaux à SANG chaud, quand sa température est trés infé- 
rieure à celle de son CORPS. 


Al concret parait chaud à A2 humain quand sa température 
est voisine de celle de son corps ou lui est supérieure. 


A2, selon les € sensations THERMIQUES quil ressent, distingue 
des DEGRÉS intermédiaires entre froid et chaud: FRAIS, légère- 
ment froid et TIÈDE, légèrement chaud. La température s'éva- 
lue en € DEGRÉS CENTIGRADES, au moyen d'un THERMOMETRE. 


Fig. D'autres sensations peuvent donner une impression de 
chaud ou de froid. Des sensations auditives: une € voix 
chaude, un € ton froid. Ou visuelles: € COULEURS chaudes 
(jaune, rouge), € couleurs froides (bleu, vert); mais il ny a 
pas de *couleurs fraiches ni de "couleurs tièdes. 


2. La glace: 


Le degré zéro du thermomètre correspond au point où l'EAU 
commence à GELER, à se solidifier en GLACE, ou à tomber 
sous forme de NEIGE. 


Il souffle un vent GLACÉ, syn. GLACIAL: trés froid. L'océan 
glacial arctique, prés du PÓLE NORD, est presque continuel- 
lement gelé, constituant une BANQUISE; de gros blocs de 
glace qui se détachent de la banquise et se mettent à flotter 
sur l'océan, partiellement immergés, partiellement émer- 
gés sont des ICEBERGS. 


Au cours des áges, la Terre a connu des périodes de REFROI- 
DISSEMENT, et des périodes de RÉCHAUFFEMENT. Pendant les 
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périodes GLACIAIRES, les ëres de GLACIATION, de grands GLA- 
CIERS ont érodé le sol et déposé des amas de débris de 
roches appelés MORAINES. ll en reste aujourd'hui dans les 
montagnes. Les alpinistes qui saventurent sur les glaciers 
font attention de ne pas tomber dans une CREVASSE : grande 
fente à l'intérieur de la glace. 


Le róle du GEL dans l'alimentation: 


On conservait autrefois la glace de l'hiver dans des GLACIÈRES 
bien isolées. On la fabrique aujourd'hui dans des CONGÉLA- 
TEURS qui servent aussi à CONGELER les aliments pour les 
conserver longuement à condition de ne pas interrompre la 
€ chaine du froid: ils ne doivent pas étre DÉCONGELÉS puis 
RECONGELÉS; ils sont vendus comme produits SURGELÉS. 


Pour des conservations moins longues, on utilise une armoire 
FRIGORIFIQUE, en abrégé un FRIGO, syn. un RÉFRIGÉRATEUR. 


Un GLACON est un petit cube de glace; on en utilise pour 
rafraichir les boissons. Les GLACIERS (nom d'artisan) fabri- 
quent des € crèmes glacées, syn. des GLACES diversement 
parfumées, et des SORBETS faits de purées de fruits trés 
sucrées et agitées dans une SORBETIÈRE pour obtenir une 
substance homogène et éviter la formation de glaçons. 


L'eau bout à 100?: 


Le degré centigrade 100 correspond au point oü l'eau com- 
mence à BOUILLIR à gros BOUILLONS qui sont des bulles de 
VAPEUR d'eau. L'eau BOUILLANTE est utilisée pour STÉRILISER 
des instruments chirurgicaux, des conserves alimentaires: 
elle détruit la plupart des germes microbiens. 


On peut faire bouillir le linge sale en lin ou en coton pour 
obtenir une LESSIVE d'une propreté parfaite. 


On fait cuire des viandes ou des légumes € à l'eau 
bouillante. Le liquide restant en fin de cuisson est un 
BOUILLON. On prépare pour les bébés des BOUILLIES semi- 
liquides en faisant bouillir un mélange de lait et de farine: 
la BOUILLABAISSE est un plat de poissons rapidement 
bouillis et aromatisé à la mode de Provence. 


On ÉBOUILLANTE les pots à confiture pour les aseptiser 
avant des les remplir: on y jette rapidement de leau 
bouillante, mais il faut bien prendre garde de ne pas 
sébouillanter soi-méme avec ce liquide BRULANT, qui peut 
causer de graves BRULURES. 


L'évaluation de la température AMBIANTE: 


Emplois impers. € Il fait chaud / froid: la température de 
l'ATMOSPHÈRE est BASSE ou ÉLEVÉE. Il fait € un froid de loup / 


de canard: très froid. Il gèle, € il fait moins dix: dix degrés 
au-dessous de zéro. 

Les mains et les pieds insuffisamment protégés peuvent 
attraper des ENGELURES ou même geler entièrement. Il fait 
très chaud: quarante degrés à l'ombre! une CHALEUR acca- 
blante. La chaleur est lourde quand un orage menace. 


Selon leur CLIMAT, déterminé par leur position par rapport 
au SOLEIL, les € pays froids, proches des PÔLES, comme le 
Canada ou la Norvège, ont des HIVERS longs et durs. C'est 
la € SAISON froide ; ils connaissent de € grands froids. 


Les ÉTÉS, € saison chaude, sont très brefs. 


Les € pays chauds, proches de l'ÉQUATEUR, et les € pays TRO- 
PICAUX, proches des TROPIQUES, ne connaissent pas d'hiver. 
Selon les endroits la chaleur est humide ou séche. Entre les 
deux se situent des zones TEMPÉRÉES. 


La TEMPÉRATURE du corps: 


L'ÉNERGIE produisant la € chaleur animale est fournie aux 
étres vivants par leurs aliments. On l'évalue en CALORIES. 
Le mouvement est un bon moyen de s'ÉCHAUFFER; c'est ce 
que font les sportifs avant un gros effort. 


Le € froid de la mort est l'état des cadavres qui ne dévelop- 
pent plus aucune énergie. 


A2 humain € prend sa température au moyen d'un 
€ thermomètre (médical). S'il est en bonne santé, il constate 
qu'elle est de 37 degrés. Au-dessus de 37, A2 a de la FIÈVRE. 


CHAUD ~ € 
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d'€ attraper un chaud et froid: de se refroidir brusquement 
quand on a trop chaud. 


* Fig. Cette histoire horrible me fait peur, j'en frissonne, € ça 
me fait froid dans le dos, dit Sylvie. — Moi, elle € ne me fait 


ni chaud ni froid, répond Léa: elle me laisse indifférente. 


A2 a chaud: 


Luc, dans son bureau, € a (bien) chaud, il est € au chaud, 
dans la douce TIÉDEUR d'un confort DOUILLET alors qu'il fait 
froid dehors. 


Mais en été, quand il y a une € vague de chaleur, lors de la 
CANICULE, les jours les plus chauds de l'été, A2 peut étre 
ና incommodé par la chaleur, attraper un € coup de chaleur, 
avoir besoin de se RAFRAICHIR. Il laisse REFROIDIR ce qui est 
trop chaud; il rafraichit des boissons tiédes pour avoir le 
plaisir de € boire frais. 


AI, objet chaud ou froid: 


Un objet chaud, par ex. un FEU, des BUCHES ALLUMÉES, DIF- 
FUSE de la CHALEUR, RÉCHAUFFE l'atmosphére. 


Un objet froid, par ex. une rivière qui coule, un bloc de 
glace, produit du froid (nom), REFROIDIT ou RAFRAICHIT 
l'atmosphère. 


A2 peut agir sur la température du milieu où il vit par des 
systèmes de CLIMATISATION. Un THERMOSTAT sert à régler la 
température d'un appareil, d'une machine: il interrompt 
l'arrivée de la chaleur quand elle est excessive, la rétablit 
quand elle est insuffisante. 


ዚ Sylvie a froid, Jean a trop chaud. 


S'il fait froid, A2 a besoin de se CHAUFFER, de chauffer les 
© A2 humain a froid / chaud: il éprouve une SENSATION thermique. 


maisons en allumant du FEU dans la CHEMINÉE, ou au moyen 


[lavoir froid est anormal et parfois dangereux; avoir (bien) d' € appareils de CHAUFFAGE: POÉLES à BOIS ou à CHARBON, 


chaud est normal et ne présente des inconvénients que si 


A2 a trop chaud. 
A2 a froid: 


Gildas, marin pêcheur, travaille € au froid, € dans le froid. 
A2 € est gelé, € glacé jusqu'aux os (mais pas "glacial), syn. 
fam. FRIGORIFIÉ: il a très froid, syn. il est € mort de froid (au 
sens propre ou par exagération). Il € a froid aux pieds / aux 
mains, etc. ; il € a les pieds / les mains, etc. gelés (au sens pro- 
pre ou par exagération). Il a besoin de se RÉCHAUFFER, de 
€ boire / manger chaud, de mettre des € vétements chauds 
qui lui € tiennent chaud. 

Si A2 € a (bien) froid, il peut € prendre / attraper froid. Un 
REFROIDISSEMENT peut entrainer certaines maladies. A2 
FRISSONNE, TREMBLE, GRELOTTE de froid ; il est agité de FRIS- 
SONS, de TREMBLEMENTS, il € claque des dents. ll est mauvais 


RADIATEURS ÉLECTRIQUES, CHAUDIÈRES à GAZ ou à MAZOUT. 
Dans les immeubles à € chauffage collectif, un CHAUFFA- 
GISTE soccupe des chaudiéres qui se trouvent dans une 
piéce souterraine spéciale, la CHAUFFERIE. Il est chargé de 
régler la CHAUFFE (mot technique pour chauffage). 


Emplois particuliers 


de FRAIS: quand le PAIN sort du four, il est chaud. Quelques 
heures aprés, c'est le meilleur moment pour le manger: il 
est frais, c'est-à-dire qu'il vient d'étre fait; le lendemain, il 
sera RASSIS, plus dur, moins bon. 

Par analogie, frais peut se dire de toutes sortes de choses 
RÉCENTES qui ne gagnent pas à attendre: des € légumes frais, 
des € fruits frais viennent d'être cueillis, ant. € en conserve. 


* Mes souvenirs sont encore tout frais: les événements sont 
récents, je m'en souviens très bien. 
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° Les syndicats menacent: «La rentrée sera chaude!»: il y 
aura des troubles sociaux. — Il va falloir résoudre les problè- 
mes € à chaud : dans une situation de crise. 


Al humain est € frais ÉMOULU de A2, école supérieure, 
université: il vient d'en sortir diplómé. 


e de CHAUFFEUR: du temps où les locomotives étaient € à 
vapeur, leur conducteur, le chauffeur devait entretenir la 
chaudière et conduire la chauffe avec du charbon. Par ana- 
logie, le conducteur d'une voiture ou d'un camion est 
appelé chauffeur; un € chauffeur du dimanche, peu expéri- 
menté, est méprisé par les habitués de la route. Un CHAUF- 
FARD (péj.) conduit mal et peut provoquer des accidents. 


3. Domaine sexuel: 
Al, homme, est € ዘዘ chaud lapin (fam.), syn. il a € un tem- 
pérament ardent. 
A1, femme, est FRIGIDE: elle n'éprouve pas de plaisir sexuel. 
Al. animal femelle, est € en chaleur: elle désire le mâle, 
qui, lui, est € en RUT. : 


CHERCHER et RECHERCHER, v. 


m. Jean est froid, mais la discussion est chaude. 


>> Al humain ou abstrait est froid / chaud 


: L lean, qui avait égaré ses clefs, les a cherchées partout. 
1 Al humain est froid, syn. FLEGMATIQUE: Jean, qui a eg 7 p 


1 Al humain cherche A2 concret dont il a besoin. dans un 


11 ne manifeste habituellement pas de sentiments intenses. 
C'est son caractère. 


Jean est en froid avec Marc : de façon momentanée, sans 
être vraiment ennemis, ils ne se manifestent plus d'amitié. — 
Jean a accueilli Marc FROIDEMENT, syn. ironique FRAICHE- 
MENT. — La FROIDEUR de son accueil l'a surpris; il s'attendait à 
un autre accueil: € ça l'a REFROIDI. — Les grossièretés d'Éric 
€ ont jeté un froid dans la conversation: pendant un moment, 
plus d'animation ni de gaité. — Une € guerre froide: un 
ensemble d'actions hostiles mais sans violence physique. 


Syn. intensifs; un € accueil GLACIAL; une f politesse glacée. 


Les réflexions désagréables de Jean ont glacé Marc. — Jean 
€ est resté de glace aux avances de Marc. 


Des personnes qui ne se connaissaient pas et se trouvent 
réunies ont besoin de € rompre la glace pour entrer en con- 
versation. 


Al est chaleureux: 


* Cet artiste a été accueilli par des applaudissements CHALEU- 
REUX, syn. ENTHOUSIASTES. — Sylvie est chaleureuse: elle 
accueille ses amis CHALEUREUSEMENT; ils sont touchés de la 
chaleur de son accueil, syn. faible sa CORDIALITÉ: elle est 
CORDIALE, les accueille CORDIALEMENT. 


* Marc est un € chaud partisan, syn. ና ARDENT défenseur de la 
liberté d'entreprendre. — Il défend ses convictions ና avec chaleur, 
syn. € avec ARDEUR. — Mais il € n'est pas chaud pour l'affaire 
que Jean lui propose: il na pas grande envie de conclure cette 
affaire. — Jean et Marc S'ÉCHAUFFENT en discutant: ils manifestent 
de plus en plus d ARDEUR, de PASSION. Leur discussion est chaude. 
— Marc € a le sang chaud / la tête chaude (litt.): il se met faci- 
lement en colère. 
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lieu A3: 

Al recherche A2: il cherche de façon méthodique un A2 
difficile à trouver. Le nom RECHERCHE sert de dérivé aux 
deux verbes: A1 € est à la recherche de A2: il le cherche ou 
il le recherche. 


* Al cherche A2 qu'il a PERDU et quil veut RETROUVER. Jean, 
qui avait égaré ses clefs, les a cherchées partout; il a fini par 
les retrouver dans une poche de son imperméable. 


Al cherche A2 qui existe il ne sait pas où, qu'il DÉSIRE et qu'il 
veut TROUVER. Luc cherche un appartement à sa convenance. — 
Le philatéliste cherche / recherche des timbres anciens du Lich- 
tenstein et de Monaco. 


Fig. Al € cherche la petite bête: A1 8 un souci excessif des 
détails sans importance. Al € cherche des poux dans la tête 
à A3 humain: Al irrite A3 en lui reprochant des fautes insi- 
gnifiantes. Loc. € Autant chercher une aiguille dans une 
botte de foin: ce qu'on cherche sera trés difficile à trouver. 


Syn. Al est € en QUÉTE de A2: 


* Le philatéliste est en quête de timbres rares. — En dehors de 
cette loc, emploi rare et litt. La vie humaine est une quête 
perpétuelle du bonheur. € La quête du Graal: la recherche 
d'un vase mystérieux doué de propriétés surnaturelles 
(titre d'un grand roman de chevalerie du Moyen Âge). 


A1 FOUILLE dans A3, un contenant, où il pense que A2 
se trouve: 


Il déplace tout ce qui s'y trouve et qui pourrait cacher ce 
1 cherche. J'ai fouillé da l iroi 

quil cherche. J'ai foui ns mes poches, mes tiroirs, mes 

dossiers et je n'ai pas réussi à retrouver ma carte d'identité. 


AI fouille A3 un contenant: il y fait une recherche systéma- 
tique. Le douanier fouille les valises d'un voyageur soupçonné 


«de passer de la drogue. — Les policiers ont fouillé toute la mai- 
son d'Eric: ils on fait une PERQUISITION; ils ont PERQUISITI- 
ONNÉ dans sa maison. 


CHERCHER 


A] € cherche ses MOTS: il hésite en parlant, a du mal à trouver 
les mots qui correspondent précisément à ce qu'il veut dire. 


A1 fouille A31 C PN. 2. A2 cherche à + inf.: 
Ad Joule /ላኃ humain. Le gardien de prison fouille les déte- , ; ; 
z s f, J a |] sEFFORCE, s'ÉVERTUE, TENTE, ESSAIE de faire A2. Le juge cher- 
mis soupçonnés de porter une arme; ils passent à la FOUILLE. "as Tau Y 
Di sis uE a che à savoir qui est le coupable. — Luc cherche à se faire embau- 
"ay ; ን : ex | | E. cher par Marc. € Il ne faut pas chercher à comprendre!: c'est 
ig. Léa a beaucoup foui lé les relations entre trafic maritime une chose insensée, incompréhensible. 
et trafic aérien; son étude économique est très FOUILLÉE. — Le 
3. Loc. avec recherche: 


juge d'instruction € fouille dans le passé du prévenu. 
Al, abusivement CURIEUX et INDISCRET, fouille, syn. FAR- 
FOUILLE (fam.), FURÈTE, FOUINE, € met son nez dans les 
AFFAIRES (concrètes et abstraites) d'autrui: il s'occupe de ce 
qui ne le regarde pas. 


A] humain cherche / recherche A2 humain qui a DISPARU: 


° Ca fait une heure que je te cherche! Où étais-tu passé? — M. 
Richard, qui vivait seul, est décédé; on recherche ses héri- 
tiers. — Le petit Cédric a disparu. A-t-il fait une fugue? A- 
t-il été enlevé? On le recherche. La police lance un € avis 
de recherche, une € recherche dans l'intérêt de la famille. 


vaincu, on lui dira: € Tu l'as cherché, c'est bien fait! 


A1 € cherche MIDI à quatorze heures: A1 cherche des difficul- 
tés là où il n'y en a pas, il complique inutilement les choses. 


Al s'habille, parle, écrit, etc. € avec RECHERCHE, d'une 
maniére RECHERCHÉE, syn. mélioratif: SOIGNÉ, RAFFINÉ, syn. 
péj. AFFECTÉ, MANIÉRÉ: il recherche les détails d'habille- 
ment, les mots, les tournures qui sortent de l'ordinaire et le 
feront remarquer en bien, à son avis du moins. 


[ዚ Maurice est chercheur au Centre National de la Recher- 
che Scientifique. 


OAI humain est un professionnel de la recherche scientifi- 


que ou technologique. 


U : 1 Al est CHERCHEUR: 
Quand tout espoir est perdu de retrouver un disparu, on apad -— mE 3 
Š a 
€ abandonne les recherches. | ሂ - ፡ E [gerer ip re = W AE iae ር. " un 
- à E i4 aboratoi vé en vuc ir sser la connaissance 
Al, policier ou DÉTECTIVE privé, ENQUÊTE (verbe), il fait une +. ^ ነ. ከረ |. p P. Br exe ር He ስ ኣቁ 
eu š - ne ulier. N 
ENQUÊTE (nom), € mere son enquête. Al, {INSPECTEUR de Cu € cs ip siento Q s 
ሐው | MES ide ou PHÉNOMÈNES encore incompris, il ÉTUDIE les recherches 
police recherche un criminel en fuite, mais, bien qu'activement s | "መክ ባሽ 
s: i Le antérieures, les APPROFONDIT, fait des HYPOTHÈSES qu'il véri- 
recherché, il se peut qu'il parvienne à € échapper aux recherches. i j eq a | 
fie par des EXPÉRIENCES, et rédige des travaux où il explique 
I. Le juge cherche à savoir qui est vraiment coupable. sa démarche et ses DÉCOUVERTES. 
D^ ላ] cherche A2 abstrait 2 Al est ARCHÉOLOGUE: 

1 Al cherche A2, interrogative indirecte: L'enquéteur cherche Chercheur spécialisé en ARCHÉOLOGIE, A1 fait des € FOUILLES 
comment le voleur a pu s'introduire dans la maison, à quelle ARCHÉOLOGIQUES, CREUSE le sol à la recherche des vestiges de 
heure il est entré et ce qu'il a volé exactement. l'Antiquité, restes de bátiments et monuments, statues, tom- 
AI cherche / € est à la recherche de A2, nom abstrait. Il cher- bes, objets divers. Il cherche ainsi à connaitre et à faire con- 
che une réponse à ses questions, la solution de son problème, la naitre les modes de vie des Anciens et leurs croyances. 
vérité, un emploi. — 1l EXPLORE toutes les possibilités, les ÉTU- 3. Al est EXPLORATEUR: 

| ines. A1 € cherche sa ; ; ፤ 

HE, les EXAMINE, ed ን) j Pid s; a dà genes Il se consacre à l'EXPLORATION des terres vierges; il part, 
voie: comment orienter sa vie. A1 € se cherche: il cherche à Pg Nisi ^ 

di ር généralement en équipe, à la recherche de nouvelles con- 
se connaitre, à développer sa personnalité. Marcel Proust | d ነ i 
stait € à la recherche du temps perdu. A1 € cherche FORTUNE: TINI እ ውን .)፡0....፡፡፡.... ሠ ከ. 
a TRUE TE D RET i m PLORÉES. 1] EXPLORE aussi le fond des mers et des océans. 
il € part à l'aventure en espérant que la CHANCE lui sourira በ ፡ dé ንኳ N | 
plus ailleurs que là oà il a vécu précédemment. Les ernières décennies du XX* s. ont vu les SPATIONAUTES 

i i | explorer l'Espace. 

A1 cherche QUERELLE à A3 humain (fam.: il le cherche): 
AI PROVOQUE A3, il le pousse à se battre. Si AI est battu, 4. Al est PROSPECTEUR: 


Il fait des FORAGES et des SONDAGES dans le sol à la recher- 
che de nouveaux gisements de minerais divers ou de 
pétrole. Il PROSPECTE une région supposée en contenir. 


ቁ 


E d 


CHEVAL 


Plus ou moins bien outillés techniquement, les € chercheurs 
d'OR, syn. ORPAILLEURS, espèrent s'enrichir en filtrant l'eau des 
rivières ou en creusant le sol, à la recherche du précieux métal. 


Dans le langage commercial: 


Al, ENTREPRISE ou AGENT de cette entreprise, € fait de la 
PROSPECTION: il recherche une nouvelle clientèle et cherche 
à connaitre ses besoins. À l'aide de PROSPECTUS publicitai- 
res, il fait connaitre les produits qu'il vend. 


Par les € SONDAGES d'opinion, les sociologues, journalistes, 
et hommes politiques cherchent à savoir ce qu'un échan- 
tillon représentatif de la population pense sur tel ou tel 
sujet d'actualité. 


IV Vous avez soif? Je vais chercher à boire. 


[> ቁ] va chercher A2 qui se trouve à une certaine distance 


1 


A1 humain (ou animal) € va chercher A2: 


Il se déplace pour RAPPORTER A2, objet, ou pour RAMENER 
A2 humain, dont il a besoin, ou parce que A3 humain l'a 
€ ENVOYÉ chercher A2. Le chien est allé cherché la branche 
lancée par son maitre. — Un rescapé de l'accident est allé cher- 
cher du secours. — Vous avez soif? Je vais chercher à boire. 


Emplois abstraits : 


Dans la conversation, si Al dit à A2 humain des choses 
invraisemblables, A2 peut lui répondre € Quallez-vous 
chercher?! : comment pouvez-vous IMAGINER cela?! 

Fam. Al, objet en vente ou travail payant, € va chercher 


dans les A2, somme d'argent importante: A] coute environ 
A2. Cette voiture va chercher dans les 40 000 €. 


CHEVAL, n.m. (pl. CHEVAUX) 


A ÉQU-: base savante d'origine latine, HIPP(O)-: base savante 
d'origine grecque, servant à former des mots exprimant l'idée de 
cheval. 


I. La famille du cheval 


L 


2. 
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C'est un animal dont la femelle est la JUMENT et le petit 
le POULAIN: 


Une jeune femelle est une POULICHE. Le mot cheval désigne 
tantôt le mâle seulement, tantôt toute l'espèce CHEVALINE. 
Variétés: 

Pour les zoologistes c'est un mammifère herbivore, de la 
famille des ÉQUIDÉS, cousin de l'ÁNE et du ZÈBRE. 


Le PONEY est un cheval de petite race, propre à étre monté 
par des enfants. 


Un PUR-SANG est un cheval de race pure. Un ÉTALON est un 
cheval utilisé pour la reproduction. 


Le croisement d'un cheval et d'une ánesse ou d'un áne et 
d'une jument produit des MULES et des MULETS. 


[ est DOMESTIQUÉ de toute antiquité à l'exception de rares 
€ chevaux sauvages comme les broncos américains, le che- 
val est élevé dans un HARAS et logé dans une ÉCURIE. Il est 
considéré comme € la plus noble conquéte de l'homme. 


IL Le corps du cheval 


1 Description: 


Il est plus grand que celui de l'homme; ses formes sont 
anguleuses. Fig. € un grand cheval est une fille trop grande 
et peu gracieuse. 


Le cheval est assez estimé pour ne pas avoir une GUEULE 
mais une BOUCHE, ni un PELAGE mais une ROBE, ni des PAT- 
TES, mais des PIEDS, renforcés de SABOTS de corne, qu'on 
FERRE au moyen de FERS en arc de cercle, pour qu ils ne 
s'usent pas. Sa tête et son cou possèdent une sorte de 
chevelure: la CRINIÈRE, constituée de € crin de cheval. 

Son DOS large et solide peut supporter des poids considérables. 
De sa CROUPE ou € arrière-train, pend sa QUEUE, longue et 
touffue (fig. une € queue de cheval: sorte de coiffure où les 
cheveux, attachés au sommet de la téte, pendent sur la 
nuque). Il léve la queue pour laisser tomber son CROTTIN, 
de forme ronde, bon engrais pour les jardiniers! (Par analo- 
gie, certains petits fromages ronds sont appelés crottins). 


Il HENNIT; son cri spécifique est le HENNISSEMENT. 


On peut manger la chair du cheval, qui est vendue dans des 
boucheries CHEVALINES. 


Le cheval a donné son nom à certains objets allongés et 
solides servant de supports: 

Le CHEVALET, le € cheval d'argon, appareil de gymnastique 
formé d'un cylindre sur quatre pieds. 

Divers animaux ont été eomparés au cheval: 


L'HIPPOPOTAME ou «cheval du fleuve», pour sa force, et l'HIP- 
POCAMPE ou «clieval recourbé», pour la forme de sa téte. 


[ዚ La force du cheval 


1 Le cheval est plus fort que l'homme: 


On peut utiliser sa force soit à tirer des véhicules, soit à 
porter des charges sur son dos. Fig. Luc est € un vrai cheval : 
il est capable de travaux très durs. Une € fièvre de cheval, 


. un € remède de cheval : une fièvre très violente, un remède 
très énergique. 

Quand la force du cheval a été remplacée dans beaucoup 
de domaines par d'autres sources d'énergie, le € cheval- 
vapeur est devenu unc des unités de leur puissance. 


Le € cheval de trait et le € cheval de labour: 


On le HARNACHE pour l'ATTELER à un véhicule ou à une 
charrue; sa force est utilisée à plein grâce au COLLIER qui 
s'appuie sur ses épaules. Il peut ainsi tirer de trés lourdes 
charges, notamment sil est de la race des PERCHERONS. 


Plusieurs chevaux attelés ensemble à une méme € voiture à 
cheval constituent un ATTELAGE. Avant l'invention des auto- 
mobiles, ces voitures étaient dirigées par un COCHER au 
moyen de RÉNES reliées au MORS passé dans la bouche du 
cheval; il excitait ses chevaux avec un FOUET. On pouvait 
aussi diriger un cheval en marchant à cóté de lui et en le 
tenant par la BRIDE. 


Le € cheval de selle: 


C'est la MONTURE d'un CAVALIER qui € MONTE son cheval: il 
monte sur son dos recouvert d'une SELLE de cuir. 

Al cavalier a mis une € culotte de cheval et des € bottes de 
cheval munies d'ÉPERONS pour piquer, exciter le cheval en 
l'ÉPERONNANT. 

Il ENFOURCHE son cheval et se tient € à CALIFOURCHON sur 
son dos, une jambe à droite, une jambe à gauche, les pieds 
dans les ÉTRIERS. 

Al a appris l'ÉQUITATION ou € art ÉQUESTRE dans un 
MANÈGE. A1 € fait du cheval; il € va à cheval. 

Un grand déplacement à cheval est une CHEVAUCHÉE; A1 
CHEVAUCHE à travers champs. 


Emplois fig.: 

A1 humain est € à cheval sur A2 concret, barrière, banc: il 
a une jambe de chaque cóté. 

Al est à cheval sur A2 et A3 abstrait, participant à la fois de 


l'un et de l'autre. Le rëgne de Louis XIV est à cheval sur le 
XVII et le XVIII s. 

A1 humain € est à cheval sur les principes: il a, dans sa vie 
morale, l'attitude solide et ferme du cavalier sur sa béte qui 
l'emporte en avant. 

A] humain ና donne un coup de collier: 1 fait rapidement un 
gros effort. 

A] humain est bridé, syn. il € est tenu en bride: il n'est pas 
libre de tous ses mouvements, quelqu'un le dirige. 


CHEVAL 


A2 humain € met le pied à l'étrier à A1: il l'aide à débuter. 
Marc a mis le pied à l'étrier à Luc en lui donnant un poste 
d aide-comptable. 


Le premier succès de Luc € lui a donné un coup de fouet : l'a 
incité vivement à travailler davantage. 


IV Les diverses allures du cheval 


1 Les ALLURES du cheval sont les différentes façons, plus 


ou moins rapides, dont il se déplace: 


Le PAS (la plus lente), le TROT ou le GALOP (la plus rapide); 
les chevaux MARCHENT, TROTTENT ou GALOPENT. Certains 
chevaux sont de bons TROTTEURS. 


Une CAVALCADE est un galop de plusieurs cavaliers qui 
CAVALCADENT ensemble. 


Le cheval € prend le mors aux dents, S'EMBALLE: il se met à 
galoper sans obéir à son cavalier. Il RUE: il soulève rapide- 
ment ses pattes de derriére, quand il est en colére; il peut 
méme s'il est attelé, € ruer dans les brancards ; ces mouve- 
ments sont des RUADES. 


Emplois figurés.: 
Al humain € prend le mors aux dents: il déploie soudain 
une activité sans frein. 


* Al humain semballe pour A2; A2 emballe A1, lui parait 
EMBALLANT: A2 inspire à Al une passion soudaine, vio- 
lente, qui ne sera peut-étre qu'un EMBALLEMENT passager. 


Al humain ና rue dans les brancards: il n'accepte pas la 
situation contraignante dans laquelle il se trouve. 


እ] (se) CAVALE (fam.): il court, s'enfuit (sans cheval). A1 
homme est un CAVALEUR (argot): il court les filles. Une 
CAVALE (argot): une évasion de prison. 


V Le cheval de bataille. 


1 La CHEVALERIE: 


Avant l'invention des véhicules à moteur, le cheval avait 
une grande importance en temps de guerre: Les CHEVA- 
LIERS du Moyen Áge, hommes nobles assez riches pour 
posséder au moins un cheval, utilisaient, dans ce cas, des 
DESTRIERS, chevaux grands et forts. 


La chevalerie, ensemble des chevaliers, constituait un 
corps social à caractere à la fois militaire, religieux et moral, 
avec un code de bonne conduite constituant un ensemble 
d'actions et de manières CHEVALERESQUES: aider la veuve et 
l'orphelin, ne pas achever un adversaire terrassé, etc. 
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Ou CHEVEU 


2. 


La CAVALERIE: 


Par la suite, on a appelé cavalerie un € corps d'armée à che- 
val comportant les DRAGONS, les HUSSARDS, qui passaient 
pour avoir des manières CAVALIÈRES, et pour agir f à la 
hussarde: avec rapidité et esprit de décision, sans s'embar- 
rasser de politesse et de scrupules. Aujourd'hui la cavalerie 
utilise des motocyclettes (gendarmes), et des blindés. 


Emplois figurés: 
A1 € monte sur ses grands chevaux (pl. obligatoire): il part 


en guerre contre un interlocuteur en le contredisant avec 
véhémence. 


L'histoire des Assyriens, c'est € le cheval de bataille de Marie: 
c'est sa spécialité, ce qui fait sa force, ce qui lui permet de 
briller, de réussir. 


DADA: 


Cheval, dans le langage enfantin. Fig. € le dada de Al 
humain: ce qu'il croit étre son cheval de bataille, le sujet 
dont il parle toujours. A1 € enfourche son dada: il com- 
mence à en parler. 


v. Le cheval de course 


1 


450. 


Le cheval est bon coureur: 


Il participe à des COURSES, syn. à des € concours HIPPIQUES: 
€ courses ATTELÉES où des TROTTEURS tirent des voitures lége- 
res, ou € courses MONTÉES oü les chevaux au galop sont mon- 
tés par des JOCKEYS qui les excitent à coups de CRAVACHE. 


Les courses ont lieu sur un HIPPODROME, dont le terrain est 
le TURF. Les amateurs de courses ou TURFISTES parient de 
l'argent sur les chevaux qu'ils considérent comme ayant des 
chances de gagner la course. 


Emplois figurés: 


Al humain € n'est pas le mauvais cheval (fam.): il a des 
capacités, on peut lui faire confiance. 


ለ1 CRAVACHE (verbe): il travaille trés vite et trés dur, four- 
nit pendant un certain temps un gros effort. 


Les jeux: 


Les € chevaux de bois, fixés sur un MANÈGE tournant au son 
d'une musique, sont destinés à amuser les petits enfants en 
leur donnant l'illusion qu'ils font de l'équitation et partici- 
pent à une course. 


Les € petits chevaux: jeu de société. 


CHEVEU, n.m. et POIL 


A CAPILL-: base savante d'origine latine servant à former des mots 
exprimant l'idée de cheveu. 


L. Les cheveux sont de longs poils qui poussent sur notre tête. 


1 Les cheveux et les poils constituent le € système PILEUX 


de Al humain : 


L'ensemble de ses cheveux est sa CHEVELURE. Elle pousse 
au sommet de sa TÊTE, sur la peau de son CRÂNE, ou € CUIR 
chevelu. 


Si Al a beaucoup de cheveux, il est CHEVELU; s'il € perd ses 
cheveux, il devient CHAUVE et peut porter une PERRUQUE: 
une chevelure artificielle. Beaucoup d'hommes ont une 
CALVITIE ronde entourée d'une € COURONNE de cheveux 
qu'ils ne songent pas à dissimuler. On peut aussi raser ou 
TONDRE les cheveux avec une TONDEUSE. 


Des cheveux longs offrent une prise facile: Al, enfant, 
€ tire les cheveux à A2 un autre enfant. Dans une dispute, 
Al et A2 € se prennent aux cheveux, € se crépent le chignon 
(au propre ou, plus souvent au fig.). 


On dit qu'une grande fraveur fait € dresser les cheveux sur la 
téte, syn. qu'ils se HÉRISSENT. 


Al € a mal aux cheveux (fam.): il se réveille avec mal à la 
téte aprés avoir trop bu. 


Différentes sortes de poils: 


A] humain a des CILS: des poils qui poussent au bord de ses 
paupières, et des SOURCILS, des poils qui poussent en arc de 
cercle au-dessus de ses YEUX. 


Al humain, surtout homme, a des poils assez courts qui 
poussent en plus ou moins grande abondance sur certaines 
autres parties de son corps; sil en a beaucoup, il est POILU 
et méme VELU. 


Al est € à poil (vulg.): tout NU. 


ላ1 homme a une MOUSTACHE au-dessus de la bouche et 
une BARBE au MENTON. AI € porte la barbe / la moustache, 
ou bien se RASE tous les matins avec un RASOIR pour les 
faire disparaitre. 


Un homme qui porte la barbe est BARBU (adj.), c'est un 
barbu (nom). Un garçon qui n'a pas encore de barbe est 
IMBERBE. Un homme qui n'a ni barbe ni moustache a le 
visage GLABRE. 


3.. Les poils des animaux mammifëres sont plus ou moins 


LONGS ou RAS: 


[5 constituent un PELAGE continu sur l'ensemble de leur 
corps. Si leur peau est couverte de poils abondants et sou- 
ples, c'est une FOURRURE. Les MOUTONS ont une sorte de 
poils propres à être ከ165 et tissés: la LAINE. Elle constitue 
une TOISON qu'il faut TONDRE chaque année. 


Certains animaux, comme le CHEVAL ou le LION, ont sur la 
tête une sorte de chevelure: la CRINIÈRE, formée de CRINS 
plus gros que les cheveux humains. 


Il faut caresser les animaux € dans le sens du poil et non ና à 
rebrousse-poil. Fig. se dit aussi des humains qu'il vaut 
mieux flatter que contrarier. 


II. C'est un grand privilège d'avoir de beaux cheveux. 
O Les cheveux comme ornement. 


1 Leur couleur: 


Les cheveux, BRILLANTS ou TERNES, peuvent être (du plus 
foncé au plus clair) NOIRS, BRUNS, CHÂTAINS, ROUX, BLONDS 
ou BLANCS. 


Des cheveux blancs sont l'effet de la vieillesse ou de grands 
soucis qui les font BLANCHIR. Fig. et fam. AI € se fait des 
cheveux (blancs): il est trés inquiet. Al GRISONNE, a les che- 
veux GRIS si ses cheveux bruns sont mélés de cheveux blancs. 


Al peut se faire DÉCOLORER les cheveux pour produire un 
effet de BLONDEUR ou se les faire TEINDRE de la couleur qui 
lui plait le mieux. 


Leur forme: 


Les cheveux se disposent en MÈCHES; ils peuvent être RAI- 
DES et PLATS s'ils forment des lignes droites, ou SOUPLES s'ils 
forment des courbes. Plusieurs courbes successives for- 
ment une ONDULATION. Une courbe en forme d'anneau est 
une BOUCLE. Des cheveux formant de nombreuses boucles 
sont FRISÉS; si ces boucles sont trés petites, ils sont CRÉPÉS. 
Léa a les cheveux qui ONDULENT, FRISENT naturellement. 


Leur entretien: 


Quand A1 sort du lit, ses cheveux sont € en désordre, EMMÉ- 
LÉS, HIRSUTES. ll se COIFFE: les dispose en bon ordre, en se 
PEIGNANT (syn. en les peignant) et en les BROSSANT. Il DÉMÉLE 
ses cheveux avec un PEIGNE et une € brosse à cheveux. 

ll les sépare par une RAIE. Pour avoir des cheveux propres, 
A1 € se lave la tête avec un SCHAMPOOING; il les soigne avec 
une € lotion CAPILLAIRE. 

Si le vent le DÉCOIFFE, il est ÉCHEVELÉ, ÉBOURIFFÉ. 
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4. Leur longueur: 


A], peut porter les € cheveux longs, libres ou NATTÉS, syn. 
TRESSÉS, formant des NATTES ou TRESSES sur toute leur lon- 
gueur, ou rassemblés en CHIGNON, ou attachés en haut du 
cráne, en € queue de cheval. 

Si Al, homme ou femme, préfère les € cheveux courts, il est 
important que la COUPE de ses cheveux convienne bien à 
son visage; il va € se faire couper les cheveux et rectifier sa 
COIFFURE par un COIFFEUR qui peut se dire prétentieuse- 
ment CAPILLICULTEUR. 

Une chevelure REBELLE à la coiffure est une TIGNASSE (fam.). 


ii. La symbolique du cheveu et du poil. 
1 Symboles de finesse: 


Les vaisseaux (sanguins) CAPILLAIRES sont fins comme des 

cheveux. 

* Tes arguments ne me convainquent pas; ils sont € tirés par 
les cheveux. — Tu € coupes les cheveux en quatre: ce que tu 
dis est trop fin, trop subtil pour moi. 

.ና Il s'en est fallu d'un cheveu / d'un poil (fam.) que je n'aie 
eu un accident: j'ai été tout prés d'avoir un accident. 

Ce moteur est réglé € au poil (fam.), syn. intensif, € au quart 

de poil: avec une extréme précision. 

Exclamation € Au poil! (vulg. ): Très bien! 

Une toison est une richesse: 

A1 humain tond A2 humain (comme si c'était un mouton 

auquel on prend sa laine); il lui prend tout ce qu'il posséde. 

A1 € tondrait un oeuf: il est extrêmement avare. 


Le poil, symbole de virilité: 

Un POILU: un soldat de la guerre de 14-18, aguerri au com- 

bat. € Un brave à trois poils : un poltron prétentieux. 

Al € na pas un poil de sec: il a tellement peur qu'il est tout 

en sueur. 

Les petits ennuis: 

Al €a un cheveu sur la langue: qa le géne pour parler, il 

ZÉZAIE. Al € a un poil dans la main: ça le gêne pour travailler, 

il est paresseux. Ce que tu viens de dire arrive dans la conversation 

€ comme un cheveu sur de la soupe: tout à fait mal à propos. 

° € Ca me DÉFRISE d'apprendre qu Éric est malhonnéte; je lui 
aurais fait confiance : je suis déçu, penaud. 

Emplois familiers: Ca RASE les messieurs, syn. ça les ENNUIE, 

d'avoir à € se faire la barbe tous les matins, d'où l'exclamation 

€ Quelle barbe de + inf. ! € la barbe! ou méme € la barbe et 

les cheveux !: comme c'est ennuyeux! applicable à toutes sortes 

de circonstances et d'actions BARBANTES qui BARBENT ceux qui 

ont à les faire ou à les subir. 


dehet 


CHIEN 


IEN, CHAT et LOUP n.m. 


CH 


l. Les espèces canine et féline, état sauvage et domestication. 


O Le chien et le chat qui sont les animaux domestiques les 
plus familiers ont des congénères sauvages. 


Il y a encore des € chats SAUVAGES et d'autres FÉLINS en 
liberté, comme le LYNX et le TIGRE. 


Le chien est, à l'origine, un loup domestiqué. Il y a des 
chiens-loups, et on appelle loulous une certainc race de 
petits chiens. 


Il n'y a plus beaucoup de loups en Europe occidentale, mais 
il vivent en MEUTE. à l'état sauvage. dans certains pays 
froids, d'où € il fait un froid de loup: très froid. Les loups se 
déplacent en file et silencieusement. Fig. des ላ] humains 
vont € à la queue leu leu (forme ancienne du mot loup) et 
€ à pas de loup: sans aucun bruit de pas. 


Le chien circule le jour, et le loup la nuit, d'oü l'expression 
€ entre chien et loup, qui désigne le crépuscule, moment 
entre le jour et la nuit oü il ne fait plus assez clair pour dis- 
tinguer un chien d'un loup. 


Les vieux loups sont solitaires. Georges € vit comme un 
loup, dans sa TANIÈRE. 


Un € (vieux) loup de mer: un marin expérimenté. 


Un € enfant-loup, abandonné et élevé par des loups, a adopté 
leur comportement, et ne peut pas apprendre à parler. 


Selon certaines croyances populaires, les LOUPS-GAROUS 
étaient des hommes qui se transformaient, la nuit, en loups. 


2 Le chien: 
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Il existe de nombreuses races de chiens: € berger allemand, 
proche du loup, CANICHE, animal de compagnie, BOULEDO- 
GUE, chien de garde, LÉVRIER, entrainé à la course, etc. 


Certaines races de chiens sont aptes à lattaque et à la 
GARDE parce qu'ils MORDENT facilement. 


De ses origines sauvages, le chien a conservé une certaine 
aptitude à la CHASSE. Certains chasseurs élévent une MEUTE 
de € chiens de chasse pour la chasse au gros gibier. 


Fig. AI humain AMEUTE, syn. RAMEUTE un certain nombre 
de A2 humains: il les réunit à grands cris comme une 
meute de chasse, en vue d'une action violente. 


Al humain, rancunier, € garde un chien de sa chienne à A2 
(fam.): il a bien l'intention de se venger de lui quand il pourra. 


PR. Bon chien chasse de race (voir l'article CHASSER et PÉCHER). 


3. Lechat: 


Il existe de nombreuses races de chats: SIAMOIS, ANGORAS, 
etc. De ses origines sauvages, le chat a conservé une certaine 
aptitude à chasser pour se nourrir. Il est par nature un grand 
PRÉDATEUR de petits oiseaux et surtout de SOURIS auxquelles 
il donne des petits coups dc patte avant de les manger. 


Fig. Al humain € joue avec A2 humain comme le chat avec 
la souris. Les enfants € jouent an chat et à la souris, ou sim- 
plement, € à chat, € à chat perché: l'un d'eux, appelé «le 
chat», poursuit les autres et essaye de les attraper. 


PR. Qnand le chat n'est pas là, les souris dansent: sans un 
contrôle sévère, les élèves. les employés s'amusent, perdent 
leur temps. PR. À bon chat bon rat: celui qui me poursuit 
trouvera à qui parler. 


Le chat € fait ses GRIFFES contre un morceau de bois pour 
les entretenir bien pointues, il € sort ses griffes et se défend 
contre un adversaire en le GRIFFANT; puis. il € rentre ses grif- 
fes et € fait patte de velours. 


Femelles et petits: 


La femelle du chien est la CHIENNE et son petit le CHIOT. La 
femelle du loup est la LOUVE et son petit le LOUVETEAU. La 
femelle du chat est la CHATTE et son petit le CHATON. Un 
MATOU est un € chat entier, non chátré. 


On peut appeler affectueusement un enfant € mon petit chat 
ou € mon petit loup (mais pas "mon petit chien); parler de 
petits enfants en disant (fam.) les LOUPIOTS de Unetelle. Un 
louveteau est un jeune SCOUT; un LOUBARD est un jeune voyou. 


Leur cri: 


Le loup HURLE. Fig. € hurler avec les loups, c'est, méme si 
on pense le contraire. parler comme le plus fort en acca- 
blant le plus faible. 


Le chien ABOIE. On entend de loin ses ABOIEMENTS: «OUAH, 
OUAH!», il JAPPE quand il est content, GRONDE quand il est 
en colère; il € hurle à la une, par les nuits claires, ou € hurle 
à la mort quand il y a un décès dans la maison. PR. Chien qui 
aboie ne mord pas: un grand bavard en colére menace, mais 
nagit pas vraiment. 


Le chat MAULE: son MIAULEMENT, c'est «MIAOU! >, générale- 
ment discret, sauf quand les € chats de gouttiére sont dans 
la saison des amours. Fig. Le violon de Paul miaule: il fait 
entendre des sons GRINCANTS. 


ዚ Le loup et le chien. 


L Le chien et le loup se ressemblent 


par leur mâchoire puissante capables d'enserrer fortement, 
d'où la dénomination de divers outils à forte prise: chien, 
sorte de tenaille en métallurgie, loup, pince pour arracher 
les clous, etc. ; loup désigne aussi une espèce de poissons à 
grosse mâchoire pleine de dents pointues. 


Une € gueule de loup est une fleur dont les pétales s'écar- 
tent comme deux lèvres. Une CANINE est une dent forte et 
pointue, comme celles des animaux d'espèce canine. 


Ils se ressemblent aussi par leur VORACITÉ, leur GLOUTON- 
NERIE de CARNIVORES: fig. A1 humain € a nne faim de loup, 
€ DÉVORE comme un loup. PR. La faim fait sortir le loup du 
bois: d'anciennes relations reprennent contact avec vous 
quand elles ont besoin de vous demander un service. Al, 
homme d'affaires, créancier, € a des dents de loup : il est 
avide. Un € jeune loup (aux dents longues) est un jeune 
homme ambitieux qui € a les dents longues, prét à € ne faire 
qu'une bouchée de ses concurrents et collègues. 


Al et A2 humains sont € comme deux chiens aprés un os: ils 
se disputent le moindre profit. 


Le loup fait peur: 


C'est un prédateur dont les PROIES sont surtout les MOU- 
TONS, exceptionnellement d'étres humains, comme dans le 
conte du «Petit Chaperon Rouge»; c'est € le srand méchant 
loup ! « Promenons-nous dans le bois, pendant que le loup n'y 
est pas!» (chanson enfantine). 


Il symbolise le DANGER: A1, jeune fille, € a vu le loup: elle a 
perdu sa virginité. Al humain € enferme le loup dans la 
bergerie: il s'allie sans méfiance avec un individu dangereux. 
A1 € se fourre / se jette / tombe dans la gueule du loup: dans 
une situation dangereuse. PR. L'homme est un loup pour 
l'homme: la méchanceté est un trait fondamental de la 
nature humaine. PR. Le loup mourra dans sa peau: 'homme 
méchant ne peut s'amender. PR. Les loups ne se mangent pas 
entre eux: les scélérats ne s'attaquent pas mutuellement. 


Si AI € crie au loup: s'il appelle à l'aide sans raison valable, on 
ne viendra pas à son secours quand le loup sera vraiment là. PR. 
Quand on parle du loup, on en voit la queue, syn. PR. Quand on 
parle du loup, il sort du bois: quand on parle de quelqu'un (pas 
forcément méchant), assez souvent, le voilà qui arrive. 


Un loup, dans le langage de certains artisans, est un défaut 
dans un objet fabriqué. D'où Al LOUPE A2, une tâche 
quelconque: il ne la réussit pas, doit la recommencer. 


CHIEN 


Quoique le loup soit généralement gris, ou fauve, on le 
décrit comme noir. Un loup est un masque de velours noir. 
Une € téte-de-loup est une brosse ronde à poils noirs ser- 
vant à nettoyer les plafonds. € Il fait noir comme dans la 
gueule d'un loup. A1 humain € est connu comme le loup 
blanc, parce qu'il est d'une espéce tout-à-fait rare. 


Le chien est un utile compagnon de l'homme, traité 
comme un bon serviteur: 


Il est normalement OBÉISSANT et FIDÈLE; le chien désobéis- 
sant. fantasque, est une exception, € comme le chien de 
Jean de Nivelle, qui senfuit quand on l'appelle. 


On lui donne à manger une PÁTÉE, on le fait coucher dans une 
NICHE, à laquelle on l'attache au moyen d'un COLLIER et d'une 
chaine; on le tient € en LAISSE, au bout d'une longue courroie, 
pour le laisser aller seulement oü on le lui permet. On lui met 
parfois une MUSELIÈRE, pour l'empêcher de mordre ou d'aboyer. 


Fig., ironique, Al ና nattache pas son chien avec des 
saucisses: il est avare. 


Un chien sans maitre mène généralement une vie miséra- 
ble, triste et solitaire, d'où: A1 humain € mène une exis- 
tence de chien errant et Al, enfant, est € un chien perdu 
(sans collier): un enfant abandonné. 


Le chien peut étre DRESSÉ à de nombreuses táches: 


€ chien de garde. Sur les portails des villas, on trouve sou- 
vent un écriteau portant la mention «Attention: chien 
méchant» ;€ chien de chasse, € chien de berger, € chien poli- 
cier, € chien d'aveugle, € chien d'avalanche, € chien d'atta- 
que, € chien savant dans les cirques. 


Un chien-chien (à sa mémère) est un € animal de compagnie 
traité un peu comme un enfant, un € chien d'appartement. 
Les petits enfants appellent le bon chien avec lequel ils 
jouent un TOUTOU. 


Les postures du chien font l'objet d'emplois figurés: 


Fig. un € chien-assis est une fenétre dans un toit pentu qui rap- 
pelle la posture assise de l'animal, alors que € chien (de fusil) 
désigne une partie du pistolet ou du fusil qui rappelle sa position 
couchée, ainsi que € être couché / dormir en chien de fusil. 


[ዚ Le chien et le chat. 


1 Leurs caractéres opposés: 


Le chien et le chat, qui, sans aucune affinité de caractère et de 
comportement, vivent ensemble, sont des ennemis intimes. A1 
et A2 humains € s'entendent comme chien et chat : très mal. 
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CHIEN 


* Le chat, souple et gracieux, qui porte les doux noms de 
MINET, MINOU, € fait le gros dos : il RONRONNE de contente- 
ment, se frotte contre les jambes de son maitre de facon 
CARESSANTE et aime recevoir ses CARESSES. Fig. Marie est 
chatte: elle est délicate, caressante, amoureuse, coquette. — 
Elle est féline: discréte, mystérieuse, un peu inquiétante. 


Il est réputé propre parce qu'il passe beaucoup de temps à 
€ faire sa toilette. Fig. Al humain € fait une toilette de chat: 
une petite toilette sommaire. 


Il a de beaux yeux irisés. Fig. Une certaine pierre fine est 

un € œil de chat. Il voit la nuit, de méme que son cousin, le 

lynx, réputé pour sa vue perçante; fig. Al € a un ወዘ de 
lynx: aucun détail ne lui échappe. 

* Le chien LECHE à grands coups de langue ceux qu'il aime. Il 
ne sait pas faire sa toilette et il arrive quil ait des puces et 
sente mauvais. Il est maladroit. Fig. Al humain arrive dans 
une réunion où il n'est ni attendu ni désiré € comme un 
chien dans un jeu de quilles. Il est très remuant et expansif: 
Al humain se comporte € comme un jeune chien. Al est 
€ coiffé comme un chien fou : tout ébouriffé. A1 € nage à la 
chien avec de grands mouvements qui éclaboussent. 


Le chien a des maladies spécifiques qu'on ne cite pas à 
propos du chat: 


Il est parfois PELÉ (son pelage tombe par plaques), GALEUX: 
il a la GALE, une maladie de peau. Surtout, il peut contrac- 
ter la RAGE, maladie mortelle avant l'invention du vaccin, 
qu'une morsure de € chien ENRAGÉ peut communiquer à 
l'homme, et qui se manifeste par une violente agitation 
semblable à la COLERE. PR. Qui veut noyer son chien l'accuse 
de la rage: on calomnie un adversaire pour le perdre. 


Al humain est € malade comme un chien: il se sent vrai- 
ment très mal, souffre € conune une bête: beaucoup. 


Le chien est maltraité et méprisé comme un esclave: 


D'oü toutes sortes de loc. péjoratives où un humain est 
traité ou qualifié de chien. 

Chien est une insulte. A1 humain € est un chien / une 
chienne. € Ce chien d'Éric / cette chienne d'Alice m'ont joué 
un mauvais tour. ላ19 est chien: il est avare et sans cœur. 
Notamment des musulmans agressifs envers un non- 
musulman: «chien d'infidéle!». 


A2 humain € fait son chien de Al humain: il en fait son 
esclave. ላ1 € est comme un chien à l'uttache: il n'a aucune 
liberté. Al € a un air / des yeux de chien battu: un air triste 
et craintif. Al € est chiennement payé : trés mal payé. 


A2 € traite Al comme un chien, 19 abat / le tue comme un 
chien. — Al € créve / est enterré comme un chien: sans com- 
passion, sans cérémonie religieuse. 

Un objet quelconque € n'est pas fait pour les chiens: servez- 
vous en, vous autres, humains! 

Un journaliste qui € fait la chronique des chiens écrasés n est 
chargé que d'enquétes sans importance. 


€ Merci, qui? merci mon chien? : manière d'apprendre aux 
enfants à dire Merci Madame, Merci Mousieur, etc. 


Quand on vous reproche un regard indiscret: PR. Un chien 
regarde bien un évéque. Quand on est l'objet de critiques et 
qu'on ne veut pas modifier sa ligne de conduite: PR. Les 
chiens aboient, la caravane passe. 


D'où aussi les désignations de fonctions de subordonnés chargés 
du maintien de l'ordre, traditionnellement méprisées: € chien de 
caserne / de quartier : adjudant, surveillant sous autorité. 


Les morceaux qu'on € jette aux chiens ne valent pas cher. A1 
€ ne jette pas sa part aux chiens: il défend fermement son dû. 
Un objet € (méme pas) bon à jeter aux chiens ne vaut rien. 
€ Chieune de vie! : exclamation d'exaspération. € Sacré 
nom d'un chieu!: juron. 

Le déterminant «de chien> signifie toujours «trés mauvais»: 
il fait € un temps de chien, pluie, vent, froid. etc., syn. € un 
temps à ne pas mettre un chien dehors est aussi mauvais que 
possible. Un € coup de chien est une tempéte soudaine, une 
émeute, ou un gros probléme. A1 humain a € ዘዘ métier / un 
travail / une vie / nn caractère de chien. Al € éprouve / a un 
mal de chien à faire son travail. 


Le chat dans diverses locutions: 


Quand on ne voit pas un seul être humain. on dit € ዘ nya 
pas un chat. 


PR. La nuit, tous les chats sont gris : dans une situation con- 
fuse, on ne peut juger clairement personne. 

Quand on ne trouve pas la solution d'une devinette, on 
€ donne sa langue an chat. 

ላ1 humain € écrit comme ዘዘ chat: de façon illisible, syn. 
ና ዘ fait des pattes de mouche. Un discours confus et sans 
intérêt est comparé à € de la bouillie pour les chats. Une 
boisson de mauvaise qualité est € du pipi de chat. 

Si Al agit € comme un chien fouetté: de mauvaise grâce, il 
semble qu on fouettait aussi les chats puisque, lorsque A1 se 
plaint dun dommage sans importance, A2 lui dit ባህ ዘ ዘነ 
a pas de quoi fouetter un chat. Et quand A1 demande à A2 
de s'occuper d'une affaire qu'il n'a pas le temps de traiter, 
celui-ci peut lui répondre: € J'ai d'autres chats à fouetter. 


CHOSE, n.t. 


L Une chose, c'est quelque chose, mais ce n'est pas quelqu'un. 


1 Une chose est concrète ou abstraite, mais non animée: 


Ce n'est pas un ÊTRE: un ANIMAL ou une PERSONNE. Le pro- 
nom indéfini sing. QUELQUE CHOSE réfère à un OBJET con- 
cret ou abstrait, alors que le pronom indéfini QUELQU'UN 
réfère à un être humain, à une personne, ce qui apparait 
notamment dans leurs emplois exclamatifs. € C'est quelque 
chose! : quel événement extraordinaire! € C'est quelqu'un!: 
quelle personnalité extraordinaire! 


Le nom chose est utilisé en absence ou en attcnte d'une 
dénomination plus précise ou pour rester volontairement 
dans le vague: tabou à respecter, devinette, mais une chose 
est RÉELLE, indépendamment du nom qu'on lui donne ou dc 
l'idée qu'on s'en fait. Il faut € regarder les choses en face: 
considérer la réalité et pas ce qu'on imagine, et € appeler les 
choses par leur nom: le nom qui leur est donné par la com- 
munauté linguistique où l'on vit. 


On peut compter des choses, tant abstraites que concrètes. 
Jean m'a raconté trois choses / J'ai emporté en voyage plusieurs 
clioses / beaucoup de choses / un tas de choses inutiles. 


En tournures négatives: 

* Il n'y a € pas grand chose à manger, syn. il y a € peu de chose 
à manger dans le réfrigérateur. — Il n'y a pas grand chose de 
vrai, syn. il y a peu de chose de vrai dans ce récit : les choses 
en question sont peu nombreuses. 


° Dire quelques mots aimables c'est peu de close: c'est une 
chose facile, qui ne coute pas beaucoup. 


Dans certains contextes, peu de chose peut étrc synonyme 
de € un RIEN. Si l'on supprime ce peu de chose, ou ce € petit 
rien, il ne reste rien. 


Une chose concréte, un OBJET: 


° J'ai trébuché sur une chose / sur quelque chose, dans le noir, 
une chaise renversée. — À l'école on faisuit autrefois des 
€ leçons de choses: on étudiait et on nommait lcs plantes, 
les objets usuels, ctc. 


e Pour le diner, Sylvie a préparé toutes sortes de € bonnes cho- 
ses : des aliments savoureux. 

e Marc collectionne des € belles choses: des objets d'art. — Il a 
rapporté quelques € petites choses de son voyage en Orient. 

* Le mécanicien a dans son atelier € un tas de choses que je ne 
connais pas. — Qu est-ce que cest, cette chose-là, syn. fam. ce 


CHOSE ገ 


TRUC, ርር MACHIN? Cest un vilebrequin. — Cette chose na 
pas de nom, à ma connaissance. — Ce foulard ne me plait pas; 
je préférerais € autre chose / quelque chose d'autre. 


NB. Truc a plus facilemcnt des emplois abstraits que 
machin qui a surtout des cmplois concrets. 


Une chose abstraite: 


° Jeannot ne connait pas encore € les choses de la vie. — C est 
dans € l'ordre des choses, il est trop jeune! € Chaque chose en 
son temps. — € Avant toutes choses, il faut qu'il fasse de bon- 
nes études. — € De deux choses l'une: ou tu restes ou tu t'en 
vas. — € Par la force des choses, je dois m'en aller. — On a trop 
€ laissé aller les choses: on a laissé évoluer la situation sans 
diriger les évènements. € Les choses tournent bien / mal. 


° Jean a fait € de grandes choses, syn. des trucs étonnants 
(fam.): des actions extraordinaires. — Marie m'a dit des 
€ petites choses désagréables. 


° Sylvie et Léa sont toutes les deux belles et intelligentes, mais 
ና toutes choses égales par ailleurs, je trouve que Sylvie a 
meilleur caractére. 


e C est plutôt la jalousie qu'€ autre chose qui te fait parler. 


I. Se promener au bord de l'eau, c'est une chose déli- 
cieuse. 


1 


[ Chose synonyme de ce, ça, ceci, cela. 


Chose introduit un qualificatif non descriptif, expri- 

mant une appréciation de la personne qui parle: 

* Ma voiture est une chose formidable. Ce qui est formidable, 
cest cette voiture [mais pas "ma voiture est une chose rouge / 
* ina voiture, c est rouge ni "ce qui est rouge, c'est cette voiture]. 

* La péche en mer, c'est une chose / quelque chose / un truc 
(fam.) que j'adore. / Pécher, j'adore qa. 

* Un trésor de monnaies romaines, c'est € une chose rare, une 
chose trop précieuse pour ma collection. 


Eventuellement, méme avec un antécédent animé plur. Les 
enfants, cest une chose fascinante / cest fascinant / ça me fascine. 


Chose annonce ou reprend une proposition suivante ou 

précédente: 

* [l arriva alors ceci / € la chose suivante: Paul gifla Berthe. — 
€ Comment a-t-elle pris ça / la chose? — La chose / ça ne lui 
fit pas plaisir. 

° Se sont-ils séparés? € est chose faite! / C'est fait! 

* € Je vais te dire une chose / ceci: Paul va s'associer avec 
Marc. € La chose est sure / c'est sür. 
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CHRÉTIEN 


été CRUCIFIÉ et les chrétiens le rappellent en exposant à la 
vue un CRUCIFIX qui en est l'image. 

e Sa RÉSURRECTION le troisième jour aprés sa mort, lorsqu'il 
RESSUSCITA d'entre les morts, et ses diverses APPARITIONS 
à ses disciples, jusqu'à son ASCENSION dans le Ciel auprés 


CHRÉTIEN. n. et adj. 


L Personne professant la religion de Jésus-Christ 


1 Al humain est chrétien s'il PROFESSE le CHRISTIANISME : 


On trouvera ci-dessous les mots que les diverses CONFESSIONS 
chrétiennes (CATHOLIQUE, ORTHODOXE et PROTESTANTES) utili- 
sent — avec certaines différences entre elles — pour exprimer 
leur foi. 


La CHRÉTIENTÉ: ensemble des peuples chrétiens (mot 
employé surtout dans une perspective historique). 


AI envoie ses enfants au CATÉCHISME (cours de religion) 
apprendre leur catéchisme: la € bonne DOCTRINE qu ils doi- 
vent croire, dans un livre appelé aussi catéchisme et auprès 
d'un enseignant, le CATÉCHISTE. Une personne CATÉCHISÉE 
en vue de son baptéme ou de sa premiére communion, est 
un CATÉCHUMÈNE. Un nouveau chrétien est un NÉOPHYTE. 


Al, chrétien, CROIT à un certain nombre de MYSTÈRES 
RÉVÉLÉS par l'Écriture sainte. 


La raison humaine peut les méditer mais non les expliquer. 


Il croit en un DIEU UNIQUE en TROIS personnes, la € Sainte TRI- 
NITÉ, PÈRE, FILS et ESPRIT. 


JÉSUS-CHRIST est € Dieu le fils, ou VERBE, ou PAROLE de 
« Dien le Père, la troisième personne étant le € Saint Esprit. 
Les chrétiens commencent leurs PRIÈRES par Au nom du 
Père et du Fils et du Saint Esprit. en se SIGNANT par un 
€ signe de croix. 


Il croit que Dieu le Fils s'est INCARNÉ en la personne de 
Jésus le Christ (appelation usuelle € notre SEIGNEUR) 
pour SAUVER les hommes marqués du € péché originel. 


l] croit quil€ s'est fait homme, dans le sein de la € VIERGE 
Marie, la € Sainte Vierge, € mére de Dieu (appellation usuelle 
ና notre DAME). et qu'il a vécu une vie de 33 ans, et qu'il était 
le MESSIE annoncé par les prophètes et attendu par Israël. 


Les ÉVANGILES, quatre petits livres écrits par les ÉVANGÉLIS- 
TES en rapportent l'essentiel: 


* Sa vie cachée à Nazareth, puis sa PRÉDICATION, ses MIRA- 
CLES, actions MIRACULEUSES révélant un pouvoir surnatu- 
rel, l'envoi en MISSION de ses APÔTRES, et le choix de Pierre 
comme chef de son ÉGLISE. 


° Sa trahison par Judas, sa condamnation à mort: sa PASSION: 
l'ensemble des mauvais traitements qu'il a subis: sa CRUCI- 
FIXION, ou mort sur la CROIX, supplice infamant réservé aux 
esclaves et aux criminels de droit commun. Jésus-Christ a 
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du Përe, d'oà il reviendra JUGER les vivants et les morts, le 
jour du JUGEMENT dernier. Enfin, l'envoi du Saint Esprit 
promis à ses disciples le jour de la PENTECÔTE. 


Principales fêtes chrétiennes: 


Les chrétiens fêtent le jour de NOEL, fixé au 25 décembre, 
l'anniversaire de sa naissance, qui marque l'année zéro de 
l'ÈRE chrétienne. 


Ils célèbrent au printemps, à une date variable selon la 
pleine lune, sa passion et sa mort sur la croix à Jérusalem, en 
un lieu dit le CALVAIRE, le € Vendredi Saint, et sa résurrec- 
tion le dimanche de PÂQUES, en souvenir duquel le DIMAN- 
CHE, premier jour de la semaine, et € jour du Seigneur, est 
celui que les chrétiens ont l'obligation de SANCTIFIER en 
€ allant à la MESSE, jour de repos qui s'est substitué au 
samedi, ou SABBAT, jour de repos des Juifs; l'ascension et la 
Pentecôte, fétés respectivement quarante et cinquante jours 
après Pâques. Il est d'usage, à Pâques, d'offrir des œufs 
décorés ou des œufs en chocolat, les € œufs de Pâques. 


Les sacrements: 


ላ] € reçoit les SACREMENTS, RITES institués par Jésus-Christ 
pour produire ou augmenter la GRÁCE (ou vie divine) dans 
les âmes. Ils sont sept: 


Par le BAPTÊME, donné généralement aux nouveaux-nés, 
plus rarement aux adultes. Al devient chrétien et reçoit un 
PRÉNOM ou ና NOM de baptême; il est BAPTISÉ avec de l'EAU. 


La CONFIRMATION lui donne la force du Saint Esprit. 


Par l'EUCHARISTIE, célébrée à la messe, il COMMUNIE au CORPS 
et au SANG du Christ sous les ESPÈCES du PAIN et du VIN; il peut 
recevoir la COMMUNION en VIATIQUE à l'article de la mort. 


Le MARIAGE est le fondement de sa famille. 


L'ORDRE fait de lui un membre du CLERGÉ: A1, homme. 
simple LAÏC est ORDONNÉ PRÉTRE au cours de la cérémonie 
d' ORDINATION. 


Par le sacrement de PÉNITENCE consistant dans la CONFES- 
SION de ses péchés à un prêtre et dans l'ABSOLUTION qu'il 
lui donne, 1 reçoit le PARDON de Dieu: Al CONFESSE ses 
péchés et le prétre l'ABSOUT (inf. ABSOUDRE). 


Par le € sacrement des malades, jadis appelé € extrême 
onction, il est préparé à son passage à la vie éternelle. 


. Baptêmes, € première communion des enfants, mariages, et 
ordinations sont l'occasion de fêtes de famille. 


6 Ilya de ና bons chrétiens et de € mauvais chrétiens: 


A], chrétien, par amour de Dieu et pour 9 faire son SALUT, 
tâche de € vivre CHRÉTIENNEMENT, selon l'ÉVANGILE en res- 
pectant les € commandements de Dieu et les € conseils ÉVAN- 
GÉLIQUES, et en pratiquant les € VERTUS chrétiennes qui sont 
sept: vertus THÉOLOGALES: FOI, ESPÉRANCE et CHARITÉ et ver- 
tus CARDINALES: FORCE, PRUDENCE, TEMPÉRANCE et JUSTICE. 


Lorsqu'il y manque, il PÈCHE, il commet des PÉCHÉS, c'est 
un PÉCHEUR (f. PÉCHERESSE). Les sept € péchés capitaux 
sont l'ORGUEIL, l'ENVIE, la COLERE, l'AVARICE, la PARESSE, la 
LUXURE et la GOURMANDISE. 


Z Un chrétien qui pratique les vertus d'une façon émi- 
nente et héroique est un SAINT (f. une SAINTE): 


S'il est PERSÉCUTÉ et meurt pour ne pas renier sa foi, c'est 
un MARTYR (f. une MARTYRE); il subit / souffre le MARTYRE. 
Si sa SAINTETÉ est reconnue officiellement par l'Église, il est 
CANONISÉ : il a sa fête au CALENDRIER: on le PRIE, on célèbre 
son CULTE, il pourra devenir le € saint patron d'un nouveau 
baptisé ou d'une église qui porteront son nom. 

Beaucoup de villes et villages français portent des noms de 
saints ou de saintes (écrits en abrégé St et Ste). Ex.: St- 
Etienne, Ste-Anne-d'Auray. Le jour de la TOUSSAINT, 1*' 
novembre est la féte de tous les saints canonisés ou non. 


I. Emplois profanes du vocabulaire chrétien. 


1 Al humain CATÉCHISE A2 humain: 


Il l'ENDOCTRINE, lui fait entrer dans la téte ce que (à son 
avis), il doit croire et dire. Le mot NÉOPHYTE peut sappli- 
quer à une personne nouvellement entrée dans n'importe 
quel groupe humain. 


2. Al humain BAPTISE A2 A3, nom: 


Al donne un NOM, ou un SURNOM à A2 qui peut étre 
n'importe quoi. Notre petit chemin a été baptisé rue de la 
Solidarité. La Place Stalingrad a été DÉBAPTISÉE et REBAPTI- 
SÉE place Jean Moulin. 

On baptise les navires neufs en cassant sur leur coque une 
bouteille de champagne. 


On baptise le vin en y ajoutant de l'eau. 


3. Emplois divers: 
On appelle parfois grand-messe un grand rassemblement 
politique. 
On peut appeler VIATIQUE quelques provisions de voyage. 


CIEL 


Al et A2 COMMUNIENT dans le culte des héros de la 
Résistance; ils sont € en communion d'idées et de sentiments. 


Le mot MIRACLE peut étre appliqué à toutes sortes de cho- 
ses étonnantes non surnaturelles, par ex. une € solution 
miracle pour résoudre une difficulté. 


Un € étouffe-chrétien (nom) est un plat lourd et sec qu'on 
sétouffe à manger. Les bons gros plats paysans dautrefois 
étaient souvent des étouffe-clirétiens. 


Une personne dont on désire ardemment et longuement la 
venuc est € attendue comme le Messie. 


Un JUDAS est 1. un traitre. 2. une petite ouverture dans une 
porte qui permet de voir sans étre vu. 


4. Les faux saints: 


€ La Saint Glinglin : une date qui n'arrive jamais, ce saint 
de fantaisie ne figurant pas au calendrier. 


Le € saint frusquin (fam.): un grand tas de bagages encombrants. 


Une € Sainte Nitouche est une jeune fille hypocrite qui 
affecte une vertu qu'elle ne pratique pas. 


5. Les martyrs au figuré: 


Si Al a de grands malheurs et vit des situations très diffici- 
les, il € porte sa croix; il € vit un vrai CALVAIRE; c'est son 
€ chemin de croix (allusion au Christ portant sa croix 
jusqu'au lieu de la crucifixion); il est CRUCIFIÉ. 


S'il éprouve de grandes douleurs il € souffre le martyre. 


Un € MARTYR de la science (ou d'une autre cause) est une 
personne qui meurt par passion pour cette cause et pour la 
faire triompher. 


CIEL, n.m. 


A CÉL-: base savante d'origine latine servant à former des mots 


exprimant l'idée de ciel. 


A STELL-: base savante d'origine latine servant à former des mots 


exprimant l'idée d'étoile. 


GR.: ce mot a deux pluriels: cieux et ciels, bien que ce qu'il désigne 
soit, aujourd'hui, conçu comme unique. — Le pl. ciels est surtout 
utilisé en peinture: Les peintres hollandais ont peint des ciels remar- 
uables. — Le pl. cieux est une forme de majesté. Cependant, dans 
Antiquité et au Moyen Age, on a conçu le ciel comme une série 
de sphères concentriques d'où: A1 humain € est au septième ciel, 
comme au Paradis, aussi heureux qu'il est possible de etre. 


15. 


CIEL 


L Le ciel, espace d'en haut 
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Le ciel, qui est au-dessus de nos tëtes, s'oppose à la 
TERRE, qui est sous nos pieds: 


* Un oiseau, un avion volent € dans le ciel, € en plein ciel. — 
L'équilibriste est suspendu € entre terre et ciel. — La fête a 
eu lieu € à ciel ouvert : en plein air, sans plafond. 


Fig. € sous le ciel (litt.), syn. € au MONDE. Il ny a jamais eu 
sous le ciel de femme plus belle que la belle Hélène, cause de 
la guerre de Troie. 


€ L'état du ciel: 


On peut l'observer au point de vue MÉTÉOROLOGIQUE et 
ATMOSPHÉRIQUE. Par temps CLAIR, en plein JOUR, le ና ciel 
clair, syn. DÉGAGÉ, est BLEU, d'où le nom de couleur € bleu 
ciel ou simplement ciel, syn. AZUR (n.m. ou adj.) ou AZURÉ 
(adj.) La NUIT, il est € bleu nuit ou NOIR. 


Par temps SOMBRE, sa clarté est atténuée par du BROUILLARD 
ou des NUAGES qui sont des masses de brouillard en alti- 
tude. Il est NUAGEUX. Si les nuages sont nombreux, petits 
et blancs, le ciel MOUTONNE. PR. Ciel moutonné n est pas de 
longue durée. La NÉBULOSITÉ (sav.) d'un ciel NÉBULEUX 
(sav.) est son état, relativement au brouillard et aux nuages. 


Fig. Un nuage est une masse en suspension dans l'air. Un 
nuage de fumée. — Un nuage de sauterelles. - Quelque chose 
de léger et de blanc. Un nuage de lait dans une tasse de thé. 
— Quelque chose de menagant. La situation empire, les nua- 
ges saccumulent! — Un € discours nébuleux est obscur, dif- 
ficile à comprendre. 


Dans le cas de nuages formant une masse continue, € le ciel 
se couvre / s'assombrit. On a un € ciel GRIS, couvert / sombre / 
bas / lourd / menaçant / PLOMBÉ: de la couleur noirátre du 
plomb; c'est un € ciel d'automne / d'orage. 


Le ciel que nous admirons constitue, pour l'œil, la ና VOUTE 
CÉLESTE hémisphérique. Syn. le FIRMAMENT (vieux, litt.) sur 
lequelle se voient différents ASTRES: pendant le jour, le 
SOLEIL, et pendant la nuit, la LUNE et les ÉTOILES. 


Le spectacle du f ciel ÉTOILÉ a toujours été un objet 
d'admiration pour les hommes. Certaines loc. fig. s'expli- 
quent par cette admiration: A1 humain est € beau comme 
un astre (un peu ironique). Al humain est une étoile (du 
théátre, du chant, des variétés), syn. une STAR (mot anglais 
signifiant étoile). Une € danseuse étoile ou un € danseur 
étoile est un(e) soliste qui effectue les pas les plus difficiles. 


Les étoiles forment des CONSTELLATIONS: elles sont grou- 
pées selon une certaine configuration reconnaissable: ex. 
la Grande Ourse. 

Fig. A1 concret est CONSTELLÉ de A2, une multitude de peti- 
tes taches. Le maillot de l'acrobate est constellé de paillettes. — 
Le visage de Jeannot est constellé de taches de rousseur. 


Le ciel des astrologues: 


Les ASTROLOGUES, depuis une haute antiquité, conçoivent 
une € sphére céleste, avec une zone appelée le ZODIAQUE, 
qu'ils divisent en douze parties appelées € SIGNES du zodia- 
que, sur laquelle ils observent les mouvements apparents de la 
Lune et du Soleil, et la position des diverses planétes et cons- 
tellations visibles à l'œil nu, aux divers moments de l'ANNÉE. 


Ils pratiquent l'ASTROLOGIE, art de faire 'HOROSCOPE des 
humains: ils prétendent prédire leur avenir, en observant la 
position des astres à l'heure de leur naissance. 


D'où Al humain € est né sous une bonne / une mauvaise 
étoile: il a de la chance ou de la malchance; il est né € sous le 
signe du Lion, des Gémeaux, etc., € sous le signe de Saturne 
/ de Vénus, etc. d'oü fig. Cette guerre a commencé € sous le 
signe de l'incompétence et de la désinformation: dans une 
période où régnaient l'incompétence et la désinformation. 


Le ciel des astronomes: 


Ces notions ne sont pas prises en considération par les 
ASTRONOMES qui pratiquent une ASTRONOMIE scientifique 
moderne dans leurs OBSERVATOIRES. 


Ils observent les astres à l'aide de TÉLESCOPES qui n'ont pas 
encore atteint les limites de l'UNIVERS. Ils peuvent dresser 
des € cartes du ciel différentes selon le point d'observation: 
le € ciel boréal, de l'hémisphère nord, est différent du € ciel 
austral, de l'hémisphère sud. 

Ils étudient les différents € corps célestes qui GRAVITENT: 
sont ATTIRÉS les uns par les autres selon les lois de la GRAVI- 
TATION, syn. de l'€ ATTRACTION universelle. 


Certains sont LUMINEUX par eux-mémes comme les étoiles, 
dont notre soleil. D'autres ne font que REFLÉTER la LUMIÈRE 
des premiers: ce sont les PLANÈTES, comme la terre et la 
lune qui est un SATELLITE de la terre: une planéte plus 
petite qui gravite autour d'une planéte plus importante, 
syn. DÉCRIT autour d'elle une ORBITE: parcourt, en tour- 
nant, un grand cercle ou une ellipse. 


ላህ XN s., on a réussi à construire, pour des raisons scienti- 
fiques, économiques, militaires, industrielles, des € satellites 
artificiels qu'on € met sur orbite et qui tournent autour de la 
Terre, et méme des € stations ORBITALES. 


Fig. Al, petit État ou personne subalterne, est un satellite 
de A2, grande puissance ou personnage important: Al 
dépend de A2, est contraint à le ménager, à ne faire rien qui 
lui déplaise, méme dans son propre intérêt. A1 s'est laissé 
SATELLISER: il vit € dans l'orbite de A2. 


CIVILISATION 


€ Plaise au ciel que-phrase au subj. (vieux, litt.): formule de 
souhait. € Le ciel soit loué!: formule de soulagement et de 
satisfaction. € Grâce au ciel! : heureusement. ፻፪. Aïde-toi, 
le ciel t aidera. 


CIVILISATION, n.t. 


6. L'UNIVERS: 
Soleil, Terre, Lune, étoiles visibles à l'œil nu, font partie dela L Toute société engendre sa propre civilisation. 


même GALAXIE, appelée la € voie lactée parce que, dans un l aaike hinas: 


ciel nocturne sans nuages, elle ressemble à une trainée de 
lait, mais les astronomes découvrent sans cesse dans le 
€ vide INTERSTELLAIRE, de nouvelles galaxies, syn. NÉBULEU- 
SES, rendues invisibles à l'œil nu par le fait qu'elles sont éloi- 
gnées de la nôtre par des milliers d années-lumière ou 
distance parcourue par la lumière dans le vide en une année. 


Les étoiles les plus proches ne paraissent très petites, alors 
que la plupart sont plus importantes que le Soleil, que 
parce quelles sont situées € à des années-lumière de nous. 


I. Le ciel, espace divin 


l Le ciel est l'image d'un € autre MONDE: 


Il s'oppose à la terre, demeure des hommes vivants € en ce 
monde. Le ciel est conçu poétiquement comme le séjour de 
DIEU, et des autres étres CÉLESTES, comme les ANGES, 
€ messagers du ciel, et des morts en état de gráce qui sont 
€ au ciel, € montés ዐዘ ciel et jouissent de la € béatitude 
céleste si toutefois leurs péchés ne les ont pas fait tomber en 
ENFER. C'est le € Royawme des Cieux (formule de l'Évangile): 
le PARADIS. Prière chrétienne: «Notre Père qui es aux cieux... 
que ta volonté soit faite sur la terre comme au ciel». 


Emploi affaibli. Cette musique est céleste: extraordinaire- 
ment agréable. 


Parler du ciel (vieux, litt., parfois écrit avec une majuscule) 
est (ou plutôt était) une manière de ne pas jurer, de ne pas 
prononcer en vain le nom de Dieu: au nom du ciel! formule 
de supplication. Ciel! ou Juste ciel! exclamation de sur- 
prise. Le € feu du ciel: la foudre, peut-étre instrument des 
châtiments divins. A1 9 lève les yeux au ciel en signe de 
supplication ou € léve les bras au ciel en signe de surprise. 


Le ciel est considéré comme garant des serments: € le ciel 
m'est témoin que-phrase. € J'en atteste le ciel! 


et surtout comme providence: A1 humain 9 prie, remercie 
le ciel de A2 inf. Un A2 humain est € tombé du ciel: il arrive 
au moment où Al ne l'attendait pas. S'il peut favoriser A1, 
celui-ci lui dira: € C'est le ciel qui tenvoie! Une circons- 
tance favorable est € une bénédiction du ciel. 


Toute SOCIÉTÉ humaine a ses MŒURS ou manières de vivre, 
sa MORALE ou conception du bien et du mal, sa RELIGION, un 
certain niveau de CONNNAISSANCES et une certaine manière 
de les transmettre, certaines formes d'ART, et pratique cer- 
taines TECHNIQUES; elle a des régles JURIDIQUES qui lui per- 
mettent de régler les conflits entre particuliers. 


Tout cela constitue sa civilisation, syn. plus moderne, sa 

CULTURE (voir l'article PLANTE 111,1) qui n'est pas INNÉE, qui 

s ajoute aux dons de la NATURE et que les enfants acquièrent 

par l'ÉDUCATION. 

Civil: 

L'adj. CIVIL qualifie, dans l'ordre juridique, tout ce qui con- 

cerne l'ensemble des membres des sociétés occidentales: 

tous sont inscrits à 19 état civil . 

Des € droits civils leur sont garantis par le € code civil et, en 

cas de violation de ces droits, ils peuvent € se constituer par- 

tie civile et faire juger leurs conflits par un € tribunal civil, 

selon une € procédure civile. 

La catégorie générale du civil s'oppose aux catégories plus 

particulières 

° du RELIGIEUX: un mariage civil, un enterrement civil ne 
donnent pas lieu à une cérémonie dans un lieu de culte. 


* du MILITAIRE: les militaires (nom) s'opposent aux CIVILS 
(nom), mais quand ils quittent leur uniforme, ils 
ና s'habillent en civil. Que fais-tu € dans le civil? 

e de l'ÉTRANGER: la € guerre civile oppose les citoyens d'un 
méme pays. 

Civique: 
Les € droits CIVIQUES sont ceux qui permettent aus membres 
d'une société d'en étre les CITOYENS et d'y jouer un certain róle 
POLITIQUE. L'€ instruction civique fait connaitre aux enfants 
les droits et les devoirs des citoyens et les institutions de la 
société oü ils vivent. Al humain a du € sens civique, syn. fait 
preuve de CIVISME sil fait passer les intéréts de la société avant 
les siens propres, sil se dévoue, accepte des responsabilités 
pour elle: c'est une marque de € courage civique. 
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4. 


CLAIR 


Civilité: 

La CIVILITÉ, syn. la POLITESSE, est l'observation des bonnes 
MANIÈRES qui ont cours dans la société en question et qui, 
en dehors de toute considération juridique, rendent les 
relations entre individus faciles et agréables. A1 humain est 
CIVIL (vieux, litt.) syn. POLI, COURTOIS, s'il a bien intériorisé 
les règles de la civilité; il est € bien ÉLEVÉ. 

Un AI CIVILISÉ est forcément civil. 


Ant. il est INCIVIL (vieux, litt.) et commet des INCIVILITÉS. 
Un SAUVAGEON est un enfant qui n'a pas reçu la bonne édu- 
cation qui en aurait fait un étre civilisé selon les critéres de 
la société oü il vit. 


ዚ La civilisation grecque a rayonné sur tout le bassin 
méditerranéen. 
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Certaines civilisations sont plus prestigieuses que d'autres 


à cause de grandes découvertes faites par leurs savants, 
d'une floraison d'œuvres d'art et d'œuvres littéraires majeu- 
res, d'une organisation de la vie publique plus complexe et 
plus souple que d'autres. La civilisation égyptienne du temps 
des pharaons était ime grande civilisation; quel contraste avec 
les civilisations néolithiques! 


Dans une perspective PROGRESSISTE de l'histoire, on dira que 
certaines civilisations sont PRIMITIVES, syn. moderne: PREMIÈ- 
RES, et d'autres plus ÉVOLUÉES, syn. plus AVANCÉES. Une 
société de grande civilisation tend à s'imposer à des sociétés 
moins évoluées qu'elle. La Gréce, méme vaincue par Rome, 
a CIVILISÉ Rome: l'a fait passer à un état plus évolué en trans- 
mettant aux Romains tout son acquis en matière de philoso- 
phie, de littérature et d'arts. De méme Rome a, dans une 
certaine mesure, civilisé ses envahisseurs germaniques. 


Une société puissante et de civilisation prestigieuse a 
tendance à mépriser les civilisations moins prestigieuses: 


Les Grecs de l'Antiquité appelaient BARBARES tous les peu- 
ples qui ne parlaient pas grec. D'oà le nom BARBARISME: faute 
de langage, par ex. une erreur sur la conjugaison d'un verbe. 


Par la suite, on a considéré l'empire romain comme le 
€ monde civilisé, par opposition au reste du monde connu à 
l'époque. Il a fini par s'effondrer sous la pression des 
€ invasions barbares, les barbares de l'époque étant les peu- 
ples germaniques, notamment les VANDALES qui se sont 
signalés par leur gout du pillage. 


Les grandes explorations de la Renaissance: 


Elles ont été pour les Européens l'occasion de découvrir des 
peuples dont le mode de vie et le niveau de connaissances 


techniques se rapprochaient de ceux de la préhistoire: ils les 
ont qualifiés de SAUVAGES; certains, les croyant € à l'état de 
nature, non corrompus par la société, les ont qualifiés de 
€ bons sauvages. Mais ils ont bien su reconnaitre que 
d'autres peuples très différents d'eux-mêmes, comme les 
Chinois, avaient une civilisation complexe et avancée. 


II. Des sauvages ont commis des actes de barbarie. 


1 Al humain SAUVAGE (adj.) fuit la compagnie des autres 


hommes: 


C'est un sauvage (nom); il se replie sur lui-méme dans la 
solitude. Sylvie a plusieurs fois invité Max, mais il nest 
jamais venu. Quel sauvage! 

Un animal de compagnie est sauvage s'il n'aime pas les 
caresses, ne recherche pas la compagnie de son maitre. Ne 
joue pas avec ce chat, il est un peu sauvage. 


AI humain sauvage (adj.) a de mauvais instincts: 


C'est un sauvage (nom); il se laisse aller, comme une bête 
féroce, à des mauvais instincts que la civilisation apprend 
justement à dominer. Pour une banale affaire de stationne- 
ment un conducteur mécontent, un vrai sauvage, 5 est jeté sur 
celui qui avait pris la place, il l'a frappé SAUVAGEMENT, avec 
une SAUVAGERIE incroyable. 


Al humain est BARBARE: 


Il commet des actes de BARBARIE réprimés par les lois des 
pays civilisés sil se montre CRUEL, EÉROCE, IMPITOYABLE, 
INHUMAIN, la civilisation consistant précisément à rendre 
les hommes plus HUMAINS. Des individus peu civilisés peu- 
vent se rendre coupables de € crimes barbares en prenant 
plaisir à faire souffrir leurs victimes ou en se vengeant de 
facon disproportionnée à l'offense, à saccager le bien 
d'autrui par VANDALISME. 


CLAIR, adj.qual. 


L] Dans presque tous ses emplois, ladj. clair (ainsi que le nom 
clarté) est mélioratif ; il faut lui adjoindre l'adv. trop pour le rendre 
péjoratif. 


I. Des Cévennes, par temps clair, on aperçoit le Mont-Blanc. 


L ላ] clair diffuse ou reçoit beaucoup de LUMIÈRE: 


A], source de lumière naturelle, est claire, si elle est d'une 
certaine intensité et si aucune OMBRE, BRUME, NUAGE, ou 
BROUILLARD ne 18 voile: un 9 SOLEIL clair, ant. un € soleil 
VOILÉ / PÂLE. Un € EEU clair, sans fumée. Le € clair de lune. 


La CLARTÉ du soleil est la lumière qu'il diffuse, dans la 
mesure où elle n'est pas ÉBLOUISSANTE. 


Le CIEL est clair, le JOUR est clair, syn. LUMINEUX; le TEMPS est 
clair, syn. € il fuit clair. — Ant. Le ciel est SOMBRE, le jour est 
bas, le temps est gris, € il fait noir. Une ÉCLAIRGE, dans un 
jour gris, est une période plus ou moins brève pendant 
laquelle € les nuages se DISSIPENT et le soleil apparait. 


On € VOIT clair, € bien clair (emploi adv.): 
Il y a assez de lumiére pour voir NETTEMENT les objets. Le 
Mont Blanc, au loin, est d'une grande NETTETÉ. — Mais quand 


il y a de la brume, le paysage est FLOU; les contours ne sont 
pas NETS. 


Al est un local bien ÉCLAIRÉ: 


* Ces pièces exposées au midi sont très claires, syn. intensif 
LUMINEUSES. — Ce que j apprécie, dans cette salle, c'est sa 
clarté. Les pièces au nord sont plus sombres. 


Al est une surface polie qui BRILLE: 


e De l'argenterie claire, bien ASTIQUÉE, réfléchit la lumière. — La 
lame d'une € arme blanche est claire. — Les cavaliers ont fait une 
attaque € sabre au clair: en tenant le sabre hors du fourreau. 


II. L'été, on aime porter des vêtements clairs. 


1 Al est de couleur claire: 


Il renvoie beaucoup de lumière. Une COULEUR claire est voi- 
sine du BLANC, qui renvoie la lumière sans la décomposer; 
ant. SOMBRE, FONCÉE. Certaines couleurs peuvent être plus 
ou moins voisines du blanc: € bleu clair / gris clair, ant. 
€ bleu foncé / gris foncé. 


Certaines couleurs sont plus claires que d'autres. Le rose est 
plus clair que le rouge, le mauve que le violet. — Le jaune est 
une couleur plus claire que le brun; le brun est plus foncé que 
le jaune, c'est une couleur sombre. — Le peintre ÉCLAIRCIT la 
peinture qu'il utilise en y mélant du blanc. — Syn. péj. une 
couleur PÂLE, PASSÉE, DÉLAVÉE. 


Le CLAIR-OBSCUR est une technique de peinture consistant à 
faire ressortir quelques détails éclairés sur un fond sombre. 


Dans le domaine des couleurs, le nom clarté se dit sur- 

tout du TEINT: 

e Sylvie est blonde, elle a € le teint clair: avec une dominante de 
blanc et de rose, syn. intensif: ÉCLATANT, ant.: BRUN, BASANÉ. 
Le charme de Sylvie tient en partie à la clarté de son teint. 

Syn. péj. PÁLE: proche du blanc, mais sans rose. La PÂLEUR 

du teint peut étre signe de maladie ou d'ANÉMIE, mais on 

peut aussi PÁLIR sous le coup d'une émotion. 


CLAIR 


* Léa est € pále comme un linge, € pále comme la mort; elle 
est € pâle de rage. — Dimin.: Jeannot est PÂLICHON (fam.): un 
peu pâle: il na pas € bonne mine; il aurait besoin du grand 
air. Un teint BLAFARD est habituellement pále; syn. intensif 
Al humain est BLÉME, LIVIDE: d'une extréme páleur, sous 
l'action du froid, de la maladie ou d'une violente émotion. 


III. La soupe est trop claire, il faut l'épaissir. 


1 Al concret est clair: il laisse passer beaucoup de LUMIÈRE. 


Un corps est TRANSPARENT si l'on voit distinctement les 
objets à travers lui; il n'est que TRANSLUCIDE, syn. DIAPHANE, 
sil ne laisse passer que la lumiére, sans laisser voir les objets. 


L'EAU du lac est trés claire, syn. LIMPIDE. — Ce lac est d'une 
clarté extraordinaire: on compterait les cailloux, au fond. — La 
TRANSPARENCE, syn. la LIMPIDITÉ de son eau est telle que tous 
les cailloux du fond TRANSPARAISSENT. 


Le VERRE, qui sert à faire les VITRES est utilisé partout oü 
une transparence est recherchée. Les vitres bien nettoyées 
sont claires, transparentes (mais pas “limpides, cet adj. étant 
réservé aux liquides) — Pour éviter que les passants ne voient 
l'intérieur de votre maison, utilisez des vitres en verre DÉPOLI, 
translucides, mais pas transparentes. Ant. un corps qui ne 
laisse pas passer la lumière est OPAQUE. 


Ant. un LIQUIDE est TROUBLE: 


Il contient des particules SOLIDES en SUSPENSION. La VASE 
remuée TROUBLE l'eau; l'eau de l'étang est VASEUSE: elle con- 
tient, en suspension, un peu de terre. des particules de 
végétaux en décomposition. 


A2 humain peut CLARIFIER ላ1, liquide trouble, le rendre 
transparent par un procédé quelconque: on clarifie un 
sirop avec du blanc d'œuf. 


Une nourriture liquide (soupe, sauce) qui contient peu 
de particules solides est claire, ant. ÉPAISSE: 


Une sauce ne doit être ni trop claire ni trop épaisse. A2 
humain ÉCLAIRCIT A1 semi-liquide en y ajoutant de l'eau 
pour le rendre plus liquide, sans aller jusqu à le rendre 
transparent. La soupe est trop épaisse, il faut l'éclaircir. Ant. 
A2 humain ÉPAISSIT A1 trop liquide. La soupe est trop claire, 
il faut l'épaissir. 

Un ensemble de végétaux peu nombreux et peu SERRÉS, 
donc laissant passer la lumière, est clair: 

Ces végétaux sont CLAIRSEMÉS, ant. DRUS. On trouve dans 
notre forét des futaies assez claires, peu de taillis trés drus. 


Dans une forêt on rencontre de place en place des CLAIRIE- 
RES, endroits où il ny a pas ou peu d'arbres. A2 humain 
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ÉCLAIRCIT Al, ensemble de végétaux: il arrache ceux qui 
sont en surnombre. Il faut éclaircir ces plants de salade, ils 
sont trop serrés. 


En termes de sylviculture, une € coupe claire consiste à cou- 
per beaucoup d'arbres dans une forét, et une € coupe sombre 
à n'en couper que quelques uns. Mais dans le langage cou- 
rant, fig., une € coupe sombre est une suppression trés 
importante d'éléments dans un ensemble. Le nouveau gou- 
vernement a fait une coupe sombre dans le budget des armées. 


Fig. en parlant d'êtres humains. Le public s'éclaircit: il y a 
de moins en moins de spectateurs. À la guerre: L'attaque 
d'hier a terriblement € éclairci les rangs de nos soldats; bean- 
coup sont morts, ont disparu. 


IV La flute a un son clair. 


Un son peu intense, assez aigu, facile et agréable à perce- 
voir est clair: 

Une voix qui produit de tels sons est claire; une voix GRAVE 
peut étre dite sombre. La flute a un son clair. Le son du bas- 
son est plus sombre que celui de la flute. A2, produit phar- 
maceutique, éclaircit la voix des chanteurs. Al humain 
ና séclaircit la voix en toussant. Ce que j'aime dans le son de 
la flute, c'est sa clarté. 

Une CLOCHETTE TINTE, elle fait entendre un TINTEMENT 
clair, aigu et léger; elle € fait ding ding: la SONNERIE d'une 
CLOCHE plus grosse, surtout celle du BOURDON, la plus 
grosse, est plus grave; elle fait dong, dong! Un CARILLON de 
cloches grosses et petites fait DING DONG! 


V Le style de Voltaire est très clair. 
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እ] abstrait, objet intellectuel, est clair: 


Il se comprend facilement et agréablement, il est est ÉVI- 
DENT. La situation est claire. — € Il est clair que le président 
ne sera pas réélu. — C'est € clair comme le jour. — Ce message 
est CHIFFRÉ. Pouvez-vous le transcrire € en clair ?: en toutes 
lettres de facon à ce quil soit lisible. Ant. Les affaires du 
club de football ne sont pas claires, elles sont LOUCHES: on 
soupçonne des malhonnétetés. 


A1 humain est clair sil a € un esprit clair, € une intelligence 
/ une pensée claire, € les idées claires: l'image qu'il se fait et 
donne de la réalité est facile à comprendre; ce qu'il dit est 
€ clair et NET. Max, soyez plus clair! Jean, lui, s'exprime en 
un francais clair. 


Un A1 humain qui nest € pas clair a quelque chose à cacher, 


peut étre soupconné de malhonnéteté. Les explications de 
Max sont CONFUSES, syn. OBSCURES, syn. fam. VASEUSES. 


3. A2 humain ÉCLAIRCIT AI abstrait, sujet d'inquiétude, de 
perplexité: 


Il donne les explications nécessaires. 
Jean éclaircit les doutes de Sylvie. 


A] est confus, A2 humain le CLARIFIE. Le récit de Max était trés 
EMBROUILLÉ; à force d'être questionné, il a réussi à le clarifier. 


4 Emplois adverbiaux: 


A2 humain € voit clair: il voit la réalité telle qu'elle est, ne se 
fait pas d'illusion. A2 € tire au clair une affaire embrouillée: 
il € fait la lumière sur cette affaire. il ne € laisse dans l'ombre 
aucun détail et finit par tout comprendre. 


A2 parle CLAIREMENT: ses paroles sont faciles à compren- 
dre. — A2 € parle clair : il ne laisse pas subsister d'ambi- 
guité, dit la vérité sans ménager son interlocuteur. Jean na 
pas peur de dire ce qu'il pense € haut et clair; «parlons 
clair», dit-il souvent. — Citation: « Ce que l'on congoit bien 
sénonce clairement et les mots pour le dire arrivent 
aisément » (Boileau). 


5. ና Le plus clair de + possessif + nom abstrait: 


La plus grande, la plus belle, la meilleur partie de..., surtout 
dans les loc. € le plus clair de son temps. € le plus clair de son 
argent. 


CLASSE, nf. et CLASSER, v. 


La secrétaire classe des factures. 


1 Al humain classe des A2: 


1] exerce une activité fondamentale de l'esprit humain qui 
ne peut pas penser ce qui existe au monde sans DISTINGUER 
et NOMMER des OBJETS selon leurs RESSEMBLANCES et leurs 
DIFFÉRENCES. 


Une classe (emploi sav.) est le regroupement de choses qui 
ont des traits communs; syn. plus usuel, une CATÉGORIE. 
Quand on veut RANGER des objets de facon à les retrouver 
facilement, les mettre en ORDRE, on regroupe ceux qui sont 
de méme nature. 


* Dans une bibliothèque, les livres sont classés par GENRES: littéra- 
titre, science, etc., et pour faciliter la recherche, à l'intérieur de cha- 
que genre, on fait aussi un CLASSEMENT, par ex. un € classement 
ALPHABÉTIQUE, selon l'ordre des lettres de l'ALPHABET. 


Quand on a du mal à classer un A2 dans une catégorie exis- 
tante, on crée € une classe à part. 


* Pour retrouver facilement et rapidement ses dossiers, ses fac- 
tures, classées par fournisseurs, ou par années, la secrétaire 
utilise un CLASSEUR. Elle se fâche si on les DÉCLASSE. 


2. Al humain classe des A2 en les HIÉRARCHISANT par ordre 
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d'importance ou de valeur et utilise pour cela un adjec- 
tif ordinal: 


Un A2 € de (toute) première classe est excellent dans son genre. 


° Un restaurant € de premiére catégorie est un établissement 
d'une classe trés supérieure à un restaurant de troisième ou 
de N'*"* catégorie! S'il ne continue pas à satisfaire à cer- 
taines normes d'excellence, les guides touristiques peu- 
vent le DÉCLASSER, de méme qu'un article de vente peut 
être déclassé s'il présentait un défaut: il sera vendu au 
rabais ou retiré de la vente 

N.B. Niëmc (pron. ènième): adj. ordinal de fantaisie forgé sur 
N symbole, en mathématique, d'un nombre quelconque. 
Dans les transports en commun, les places sont plus ou moins 
chères selon la qualité du service, le confort, etc.: dans un 
train, les voyageurs munis d'un € billet de première / deuxième 
classe voyagent dans un € wagon de première / deuxième 
classe; sur un avion en € classe affaires, ou € classe touriste / 
économique. Sur un bateau les classes les moins chéres sont 
la € classe économique, et la € classe pont. 


Les fonctionnaires, les militaires, sont l'objet d'un 
classement: un € soldat de première / deuxième classe; en 
abrégé: un € deuxiéme classe. Quand un fonctionnaire a 
une PROMOTION, il € monte de classe; il € est PROMU à la 
classe supérieure. Un fonctionnaire € hors classe est au-des- 
sus de toutes les catégories. Si, pour sanctionner quelque 
faute, on le fait redescendre à une classe inférieure, il est 
RÉTROGRADÉ ; il subit une RÉTROGRADATION. 


€ Une personne / une attitude / un spectacle, etc. de grande 
classe sont trés bien dans leur genre. Cette personne / ce 
meuble, etc. € ont de la classe: ils ne sont pas vulgaires. 
€ C'est classe: c'est chic (argot). 


A] savant classe des A2 en classes; il établit 
en mathématiques, la classe des rectangles, la classe des x, des y. 


en grammaire, la € classe / catégorie des adjectifs, des subs- 
tantifs, des verbes, etc. Ce sont des classes, syn. des 
€ catégories grammaticales. On distingue aussi des FAMILLES 
de mots issus d'un méme étymon ou provenant d'un méme 
radical par composition et dérivation. 

Dans diverses spécialités, on CLASSIFIE des GROUPES de langues, 
de dialectes, de corps chimiques, des € groupes sanguins, etc. et 
des € sous-groupes, ce qui constitue une CLASSIFICATION, syn. 


CLASSER 


sav. une TAXINOMIE hiérarchisée par DIVISIONS et SUBDIVISIONS 
successives. Linné a établi une grande classification des plantes. 


Notamment, en sciences naturelles, on distingue, par ordre 
décroissant, le RËGNE (animal, végétal et minéral) et 
l'EMBRANCHEMENT: chacune des grandes divisions du 
monde animal ou végétal. L'embranchement des vertébrés. 
La classe: grande division aprés l'embranchement. La classe 
des mammifères. Puis l'ORDRE. L'ordre des primates. Puis la 
FAMILLE. La famille des bovidés. Puis le GENRE et l'ESPÈCE, 
elle-méme subdivisée en VARIÉTÉS chez les végétaux et en 
RACES chez les animaux. 


Il. Les classes sociales. 


1 Les A2 humains sont répartis en classes: 


Dans les sciences de l'homme, en sociologie, on classe les 
individus par groupes de comportement (une classe de lec- 
teurs, de sportifs) par € classes d'áge (tous les individus nés 
la méme année), et surtout par niveau social et par type 
d'activité en € catégories socio-professionnelles. Les regrou- 
pements par niveau social et conformité d'intérét consti- 
tuent les € classes sociales, syn. les € COUCHES sociales. On 
parle de la € division de la société en classes. 


Dans toute société traditionnelle indo-européenne (voir 
l'article ROI) il y avait trois classes: celle de ceux qui prient , 
les prêtres, chargés des relations avec la divinité (le CLERGÉ); 
celle de ceux qui se battent, les soldats chargés de la défense 
(la NOBLESSE, la classe ARISTOCRATIQUE) : celle de ceux qui tra- 
vaillent, les paysans, les marchands et les artisans, la € basse 
classe (le TIERS-ÉTAT sous l'ancien régime français) chargée de 
la production, et de l'entretien des € classes supérieures. 


Dans certaines sociétés, comme en Inde, les classes socia- 
les sont trés fermées, et un individu ne peut passer de l'une 
à l'autre: on les appelle des CASTES. 


Au XIN s., on distinguait deux classes: la classe ouvrière et 
la classe bourgeoise; l'opposition d'intéréts entre ces deux 
classes est ce que le philosophe Marx a appelé la € lutte des 
classes. Aujourd'hui, les sociétés occidentales comportent 
une importante classe moyenne composée de ceux qui ne 
sont ni trés riches, ni trés pauvres. 


Modes de classement: 


Concernant les activités, on parle de € classe oisive / labo- 
rieuse / industrielle / paysanne / ouvrière, etc.. La € classe 
manuelle comprend ceux qui travaillent de leurs mains: 
ouvriers, paysans, artisans, etc. La € classe intellectuelle 
comprend les gens qui vivent de leur pensée, leur parole et 
de leur plume: scientifiques, écrivains, enseignants, etc. 


163. 


X 


CLASSER 


Par rapport à la position dans la hiérarchie sociale, on parle 
de € classe dirigeante / possédante / dominante / privilégiée / 
opprimée, etc. 


Les € comportements de classe sont les facons de penser ou 
d'agir habituels dans une certaine classe sociale. Les 
€ préjugés de classe sont les jugements négatifs qu'une per- 
sonne peut porter contre ceux qui ne se comportent pas 
comme elle et qu'elle comprend mal parce qu'ils n'appar- 
tiennent pas à la méme classe sociale qu'elle. On parle de 
€ conscience de classe, d'€ intérêts de classe. 


Par extension, € avoir de la classe / une certaine classe, c'est 
avoir un comportement, une apparence dignes de la bonne 
société; € n'avoir aucune classe, c'est manquer d'éducation, 
se comporter grossièrement. 

Un DÉCLASSÉ (un peu vieux): une personne qui a quitté sa 
classe sociale d'origine sans trés bien s'intégrer dans une 
autre; il s'est DÉCLASSÉ. 


Dans le domaine militaire: 


Là où existe la CONSCRIPTION, les jeunes gens doivent accom- 
plir leur service militaire; chaque année, on appelle tous 
ceux qui atteignent l'áge de 18 ans, et constituent la méme 
classe d'âge; ils sont de la même classe, désignée par le millé- 
sime de l'année: la classe 98, la classe 2000, la classe 2003 etc. 
On dit en langage militaire qu'ils sont € de la classe. 


La classe désigne aussi la durée du service militaire: € étre 
bon pour la classe, c'est atteindre l'áge du recrutement; 
€ faire ses classes, c'est accomplir son service militaire et y 
acquérir certaines connaissances, faire l'apprentissage de la 
vie militaire. 

La classe désigne aussi la fin du service, de la mobilisation: 
Quand A2 € a fini ses classes, € c'est la classe! A2 € est de la 
classe: il fait partie du contingent libéré dans l'année. 


En temps de guerre, les € classes de mobilisation sont cons- 
tituées des hommes de certaines classes d'áge qu'on appelle 
pour combattre. Quand on manque de soldats, on fait un 
€ rappel de classes: on rappelle la classe 80; ceux qui sont 
appelés constituent les € classes d'active, ceux qui sont en 
attente, les € classes de réserve. 


Ill. Jeannot va en classe. 
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Le mot classe dans le domaine scolaire: 


Une classe est un GROUPE d'éléves A2 de méme niveau, ou 
du moins de méme áge: les € petites classes, syn. DIVISIONS 
sont celles des enfants les plus jeunes, les € grandes classes 
celles des plus ágés; on dit aussi, à l'école maternelle, la 


€ classe des petits: à partir de 2 ans, la € classe des grands: 
ceux qui atteignent 5 ans. Le collège commence à la 
€ classe de sixième et finit à la € classe de troisième. Le lycée 
comprend les classes de seconde, de première et de TERMI- 
NALE. Sylvianne est en troisième, Jeannot en terminale. 


Si un élève est d'un niveau trop faible, il peut € redoubler la 
classe, mais s'il a un niveau très supérieur aux autre élèves, 
il peut € sauter une classe. Si les élèves sont classés, il y a 
€ un. premier / un dernier de la classe; les éléves sont 
€ camarades de classe. Une classe peut être turbulente, dissi- 
pée, surchargée, bruyante, silencieuse, attentive, etc. 


Le € responsable / délégué / chef de classe est un éléve chargé 
du € cahier de classe, sur lequel il note l'emploi du temps de 
la classe. La € rentrée des classes est le jour oü les cours 
recommencent, après les grandes vacances d'été. 


Une classe est un COURS suivi par un méme groupe d'élèves: 


Une € classe de mathématiques / de philosophie / de solfége, 
etc. L'élève € va en classe avec ses € livres de classe, et le pro- 
fesseur € fait la classe. Les éléves ne doivent pas bavarder 
entre eux € pendant la classe. 


Pour les enfants qui ont des difficultés à suivre, il existe des 
€ classes de transition / de rattrapage / de perfectionnement, 
etc. L'école organise des € classes de neige / de imer / de mon- 
tagne / de plein air / de nature, etc. qui sont des périodes 
d'activités sportives mais comportant aussi des € heures de 
classe oü les éléves sont encadrés par leur professeur. 


la salle de classe, en abrégé la classe. 


C'est le lieu où se fait le cours; il est aménagé avec un 
€ mobilier de classe spécifique. des rangées de tables et de 
chaises, un bureau pour le professeur, un € tableau noir / 
blanc, etc. 


Du moment où À2 € entre en classe, il ne peut pas € sortir 
de classe, syn. € quitter la classe tant que le cours n'est pas 
fini. Certains mauvais élèves préfèrent être assis € an fond 
de la classe, au dernier rang, où ils sont moins en vue du 
professeur. 


NB. L'adj. CLASSIQUE, parfois rattaché à CLASSE au sens sco- 
laire du mot, est traité dans l'article RÈGLE. 


CŒUR nm. 


À -CARD-, CARDIO-: bases savantes d'origine grecque servant à 
former des mots exprimant l'idée de cœur. 


L Les battements du cœur de Jean sont parfaitement 
réguliers. 


1 Le cœur de Al, humain ou animal: 


Il BAT au centre de sa POITRINE aussi longtemps qu'il VIT: cet 
ORGANE PROFOND et VITAL règle la circulation du SANG. 


ላ1 meurt d'un € arrêt du cœur ou d'une d'une blessure € en 
plein cœur ou d'un € INFARCTUS du MYOCARDE (lésion du 
muscle du cœur). Le PÉRICARDE est une membrane qui 
enveloppe le cœur. Les VENTRICULES et les OREILLETTES sont 
les cavités du cœur. 


Al humain est CARDIAQUE (adj.): il a une € maladie de 
cœur, c'est un cardiaque (nom), soigné par un CARDIOLO- 
GUE, médecin spécialiste du cœur qui lui fait un ÉLECTRO- 
CARDIOGRAMME, enregistrement des battements du cœur. Il 
lui fera éventuellement une € opération à caeur ouvert, une 
€ transplantation cardiaque, syn. une € greffe du cœur. 


Fig. Dans certaines loc., le cœur de Al non animé est 
son élément central, le plus important: 


Al concret: du € cœur de chêne: un € cœur de laitue, un 
€ cœur d'artichaut. J'aime être @u cœur de la ville. 


Al abstrait: Jean n'aime pas prendre la route € au cœur de 
l'hiver. — Vous avez enfin compris où je veux en venir. Nous 
sommes € au cœur du problème. 


La forme stylisée du cœur: 


C'est un ensemble gracieux de courbes et de contrecourbes, 
et elle peut être employée comme décoration et donnée à 
toutes sortes d'objets, ainsi, un € cœur à la crême, fromage 
moulé en forme de cœur; le cœur, rouge, une des quatre cou- 
leurs du jeu de cartes. € La dame, le roi, l'as de cœur. — Luc 
voulait emprunter de l'argent à Jean; il est venu lui parler € la 
bouche en cœur (ironique): en arrondissant ses lèvres pour 
donner à son visage une expression aimable, engageante. — 
Marie est olie comme un cœur: extrêmement jolie. 


ዚ En bateau, Alice a mal au cœur. 
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La partie du corps où se trouve le cœur est proche de 
l'ESTOMAC: 


Dans certaines loc., cœur est syn. d'estomac, mot qui à une 
certaine époque, paraissait vulgaire. Mon déjeuner € m est 
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CŒUR €1 


resté sur le cœur: je ne l'ai pas digéré. Al € a mal au cœur / 
le cœur barbouillé / des haut-le-cœur, syn. des NAUSÉES: ላ] 
a € envie de VOMIR, syn. de RENDRE. Cette pourriture € me 
lève (ou soulève) le cœur: elle me DÉGOUTE, me donne envie 
de vomir. Quand Alice prend le bateau, le mouvement des 
vagues lui donne mal au cœur. Elle a le mal de mer. Elle rend 
tout son déjeuner aux poissons. 


A2, aliment trop doux, ou trop sucré, ou trop fade 
ÉCŒURE A1 humain: 


A1 le trouve ÉCŒURANT: il ne peut plus en avaler, il vomi- 
rait. Il y a des gens que le poisson, le lait, le fromage écœurent. 


Emplois figurés: 


° Éric sest conduit de façon dégoutante; qa me lève le cœur. C'est 
à vomir! — Cette injustice m est restée sur le cœur. — Ça me fait 
€ mal au cœur d'avoir raté une bonne occasion. — Je vomis les 
escrocs, les hypocrites, les tartuffes: jen ai horreur. — Le voyou, 
quand la police l'a arrêté, a vomi un torrent d'injures. — C'est 
écœurant de sétre donné tant de mal et détre si mal 
récompensé; cela mécœure! Je n'arrive pas à digérer qa! 


li. Sylvie a bon cœur. 


[ La partie du corps où se trouve le cœur comporte un centre ner- 


veux important dont les sensations sont liées à l'AFFECTIVITÉ. 


ÉMOTIONS et SENTIMENTS: 


Sylvie attend Jean € le cœur battant: elle est émue ou inquiète. 
AI € a le cœur lourd Í gros Í serré Í triste / léger / gai, etc. 


AI € a (ou, plus souvent, ta pas) le cœur à rire. Al € ena 
gros sur le cœur, il € a la rage au cœur, € le cœur meurtri / 
blessé. Un échec, une mauvaise parole € lui fend / perce le 
cœur: lui fait éprouver une vive douleur. 


Ant. un succès, un bonheur inattendu € lui gonfle / dilate le 
cœur: lui fait éprouver de la joie. Une bonne parole € lui va 
droit au cœur. Al € a un coup de cœur pour un A2 concret: 
il tombe en admiration devant A2, a envie de l'acheter. 


AMOUR et AMITIÉ: 


° Jean a le cœur tendre, épris, ardent, il a donné son cœur à 
Sylvie; il serre Sylvie sur son cœur. 


Des ና affaires de cœur, des € peines de cœur sont de nature 
amoureuse. Un € ami de cœur est aimé tendrement, mais 
quand Al humain € ne porte pas dans son cœur A2 humain, 
c'est quil a à son égard une solide inimitié. PR. Loin des yeux, 
loin du cœur: on cesse d'aimer les gens qu'on ne voit plus. 
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COIN 


PITIÉ, et GÉNÉROSITÉ : 


* Un homme en détresse sur le trottoir € a touché le cœur d'un 
Samaritain qui € avait bon cœur, € le cœur sur la main, qui 
ና n'a écouté que son cœur et l'a fait soigner; d'autres pas- 
sants ne s'étaient pas arrêtés avant lui: ils € n'avaient pas de 
cœur, ils € étaient sans cœur. 


INTUITIONS, pensées IRRATIONNELLES : 


Al a des soupçons, il veut € en avoir le cœur net: il ne veut 
pas rester dans une désagréable incertitude. € Parler de 
l'abondance du cœur : discourir avec éloquence, sans prépa- 
ration, sur un sujet qui vous € tient à cœur. — Jean € a le 
cœur à gauche, Marc € a le cœur à droite : la sensibilité poli- 
tique de l'un est opposée à celle de l'autre. — Citation pas- 
sée en PR. Le cœur a ses raisons que la raison ne connait 
point. (Pascal) 


Lorsqu'on est capable de redire un texte mot à mot, de 
facon mécanique. sans méme y penser, on dit qu'on a 
appris, qu'on sait, qu'on récite sa leçon € par cœur. 


DÉSIRS, DÉCISIONS COURAGEUSES, ENTHOUSIASME : 


Al € prend à cœur les choses auxquelles il attache de 
l'importance; elles lui € tiennent à cœur. Jean accepte la 
proposition de Marc € de bon cœur, € de grand cœur, € de 
tout cœur. — Luc travaille € de tout son coeur; ዘ € a / met du 
cœur à l'ouvrage: il le fait bien volontiers, et pas seulement 
par obéissance. — Faites ce que je vous suggére € si le cœur 
vous en dit : si vous le désirez vraiment. 


Ant. € le coeur n'y est pas: Al agit par obéissance, mais € à 
contre-cœur; ce n'est pas € de gaité de cœur qu'il fait ce qu'il 
est contraint de faire. 


A1 € na de cœur à rien: tout l'ennuie. € Le cœur lui man- 
que. Il n'a pas € le cœur à faire cela : il ne peut se résoudre 
à cette action pénible, cruelle, peut-étre déshonorante. 


Al € a du cœur au ventre (en ancien français: dans la 
poitrine): il a du courage. — Un roi d'Angleterre a été sur- 
nommé à cause de son courage Richard Cœur de Lion. — 
Citation: «Rodrigue, as-tu du cœur?» : as-tu du courage? 
(Le Cid, Corneille). — € Haut les cæurs!: Courage! (excla- 
mation d'encouragement). 


Le cœur est, en nous, ce qu'il y a de plus profond et de 
plus secret, le refuge de notre liberté: 


Tout ce que nous faisons de bien et de mal en provient. 
€ Un homme de coeur a toutes les qualités de générosité, de 
dévouement, de courage. 


Le cœur s'oppose à la bouche et à la mine qui peuvent 
mentir; € sonder les cœurs, est un privilège de Dieu; il est 
difficile à un homme de € lire dans le coeur d'un autre. € Un 
cœur double est celui d'un traitre. 

A1 remercie A2 € du fond du cœur: avec la plus grande sincé- 
rité. C'est € le cri du cœur: un cri, des paroles absolument sin- 
céres qui lui échappent sous le coup d'une grande émotion. 
Entre Jean et Sylvie, c'est € l'union des cœurs : une entente 
parfaite. Jean € ouvre son cœur à Sylvie, il lui parle € à cœur 
ouvert, € laisse parler son cœur, ses paroles € viennent du 
cœur: il lui dit franchement tout ce qu il pense. 


AI parle à A2 € la main sur le cœur pour mieux la convain- 
cre (geste peut-étre un peu hypocrite). 


On emploie parfois le mot ceur pour désigner la per- 
sonne tout entiére: 


Al homme t fait le joli cœur: se montre galant, courtise les 
femmes. Mon cœur, mon petit cœur, sont des manières ten- 
dres de s'adresser à un enfant, à une jeune fille. 


Al est € un cœur d'or: une personne sensible à la pitié et 
très généreuse; € un saus-Cœur: une personne sans pitié; 
€ un grand cœur: une personne capable de dévouement et 
de désintéressement ; € un cœur d'enfant / un cœur simple: 
sans malice ni ambition: € un brave cœur: une personne 
humble, honnéte et dévouée. 

Le Sacré Cœur: La personne de Jésus-Christ (et diverses 
églises qui lui sont dédiées, dont la grande basilique de 
Montmartre à Paris). 


COIN, n.m. 


Le bucheron enfonce un coin dans la bille de bois. 
O Le coin de Al, bucheron. 
1 Laforme du coin: 


Le coin a approximativement la forme de ce qu'on appelle en 
géométrie un PRISME triangulaire allongé. Le prisme triangu- 
laire est un POLYÈDRE qui a deux de ses FACES, nommées 
BASES, égales et PARALLÈLES. Ce sont des TRIANGLES, figures à 
trois CÓTÉS et à trois ANGLES, les autres faces, ou faces LATÉ- 
RALES, étant CARRÉES ou RECTANGULAIRES. Les triangles du 
coin sont ISOCELES: ils ont deux angles et deux CÔTÉS égaux. 
Pour FENDRE une buche, une bille de bois ou un tronc 
d'arbre couché, le bucheron utilise un coin en bois ou 
en acier: 


I| COINCE, immobilise l'aréte du coin dans une fente du bois 


et COGNE, frappe sur la face opposée avec une MASSE pour 
enfoncer le coin dans le bois. 


Plus généralement, avec son poing, A1 humain cogne A2 ou 
sur A2: il le frappe très fort. Également: A1 € cogne à la porte 
pour se faire ouvrir et Al humain € se cogne la tête contre A2, 
mur, plafond, poutre, etc. Fig. € Le soleil cogne: il chauffe très 
fort. Arg. € Ça cogne par ici: ça sent mauvais, ça pue. 

Une COGNÉE est une grosse et lourde hache dont le buche- 
ron se sert pour abattre les arbres à leur base. Fig. A1 humain 
€ jette le manche aprés la cognée: il abandonne ce qu'il avait 
entrepris, se décourage par lassitude ou par dégout. 


Coins et cales: 


Pour immobiliser un tonneau et l'empécher de rouler, le vigne- 
ron le coince entre deux coins en bois, ou mieux: il le CALE 
(verbe) entre deux CALES (nom). À la différence du coin de 
bucheron, les triangles de la cale du vigneron sont rectangles: 
l'un des trois angles est un € angle DROIT, de 90 degrés. 


1] est recommandé de caler une voiture arrêtée dans une 
forte pente avec une cale ou avec une simple pierre. On 
cale les meubles boiteux pour les stabiliser. 


Fig. Un candidat à un examen est CALÉ s'il connait bien son 
programme. Il ne risque pas de tomber, ne connaitra pas 
d'échec. En revanche, il peut caler sur une question diffi- 
cile et étre RECALÉ (fam.) à l'examen. 


Pour qu'il ne tombe pas, on coince un objet entre deux 
autres, plus stables. Il est douloureux de € se faire coincer 
les doigts dans une porte, et, fig. trés ennuyeux de rester 
coincé dans un embouteillage. 

Fig. Le bandit a fini par € se faire coincer (par la police): il 
a été trouvé et arrété. 

Fig. et fam. On dit parfois qu'une personne est moralement 
COINCÉE lorsqu'elle est soumise à des principes rigides, 
qu'elle manque d'une certaine LIBERTÉ de mceurs. 


Dans un niveau à bulle, lorsque la bulle est coincée entre 
les deux repéres, le niveau est parfaitement horizontal. 
D'où, fig. et fam. A1 humain € coince la bulle: il est cou- 
ché, se repose, paresse, ne fait rien, ne travaille pas. 


En anatomie, botanique et minéralogie, un élément CUNÉI- 
FORME est en forme de coin. 

L'écriture cunéiforme est une forme d'écriture créée par la 
civilisation sumérienne, et dont les caractères sont en 
forme de coin, ou plus exactement de CLOU. 


On appelle aussi coin une pièce de métal gravée en creux 
servant à frapper les piéces de monnaie et les médailles : 


Ce sens ne subsiste plus guére en français usuel que dans 
l'expression fig. € être marqué / frappé au coin du bon sens 


COIN i 


en parlant d'une réflexion, d'une pensée, qui semblent 
avoir été dictées par la raison elle-méme. 


I. Faute de place, j'ai dû me contenter d'un coin de table. 


1 Les coins de A2, surface carrée ou rectangulaire: 


Une feuille de papier, une table, une photo, un terrain de 
football, un drap, une serviette, etc. ont quatre coins qui 
sont ses quatre angles. 


Le coin représente une petite partie de l'objet, pas nécessai- 
rement un de ses angles.On mange, lit ou écrit € sur un coin 
de table, quand la plus grande partie de cette table est encom- 
brée. — On essuie ses lunettes avec un coin de mouchoir. 


On peut garnir A2, le renforcer, l'attacher avec des petits 
objets en forme de coin: on garnit les angles d'un livre avec 
des coins de peau ou de métal; en papeterie, on appelle 
coins de petites attaches de métal de forme triangulaire ser- 
vant à tenir ensemble plusieurs feuillets; on les place en 
général au coin d'en haut à gauche. Un petite attache trian- 
gulaire de papier gommé servant à fixer les photographies 
dans un album est aussi un coin. 


Au € jeu des quatre coins, cinq joueurs se disputent les qua- 
tre coins d'un espace carré, en courant d'un coin à un autre. 


Par extension, À2 est un endroit un peu reculé d'une ville, 
d'une région, d'un pays, du monde. Les gens viennent ና des 
quatre coins, syn. € de tous les coins de Paris, de France, du 
monde, etc. 


Dans une ville, deux rues qui se CROISENT forment quatre 
€ coins de rue: 


Dans cette ville, il y a des mendiants € à tous les coins de rue: 
Il y en a partout. Il y a une banque € au coin de la rue: au 
prochain CARREFOUR. 


Le coin d'un bois est l'endroit oà se croisent deux chemins 
forestiers. Quand on approche d'un coin par un chemin on 
ne peut pas voir, à cause des arbres, qui vient par l'autre 
chemin; on le découvre par surprise. D'oü, en parlant de 
quelqu'un qui ne vous inspire pas confiance, qui € a une 
mine patibulaire: lair d'un criminel en puissance, € je ne 
voudrais pas le rencontrer au coin d'un bois, il me ferait peur. 


Certaines parties du visage humain forment un angle 
appelé coin, notamment les lèvres et les yeux: 


€ Sourire du coin des lèvres, c'est esquisser un sourire en 
étirant à peine un des € coins de la bouche. 

ና Surveiller quelqu'un du coin de l'œil, c'est surveiller 
quelqu'un sans qu'il puisse sen rendre compte, par un simple 
et discret mouvement de l'œil, sans avoir à tourner la tête. 
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COIN 


Regarder ou sourire € en coin, c'est le faire de façon dissi- 
mulée, souvent avec une certaine malveillance. 


Fig. et fam. Al humain € m'en a bouché un coin: il ma 
causé une énorme surprise. J'en suis resté muet. 


n lampadaire irait trés bien dans ce coin du salon. 


[1Les coins intérieurs de À2, un volume. 


A2 est une PIECE dans une maison: 


A2, généralement de forme rectangulairc, est formé de qua- 
tre cloisons: là où ces cloisons se rejoignent, elles forment 
des coins. Les coins sont des espaces plus petits que le CEN- 
TRE de la pièce et éloignés de celui-ci, et l'on ne peut y placer 
que de petits meubles conçus spécialement pour les occu- 
per, des € meubles de coin / d'angle, des € lampes de coin. 


L'extrémité du coin est l'ENCOIGNURE, syn. le RENFONCE- 
MENT, toujours plus difficile à nettoyer que le reste de la 
piéce. Les araignées tendent leurs toiles dans les coins du 
plafond. Les grandes maisons anciennes sont € pleines de 
coins et de RECOINS qui constituent des cachettes idéales 
pour les enfants. 


Dans un studio, petit appartement constitué d'une unique 
piéce et d'une salle de bains, le locataire dispose générale- 
ment d'un € coin-cuisine. 


On punissait autrefois un enfant en l'envoyant € au coin, 
c'est-à-dire dans l'un des coins de la pièce, le visage tourné 
vers le mur et en lui interdisant de bouger. 


Le € petit coin désigne familiérement les TOILETTES d'une 
habitation, parce que c'est généralement la plus petite 
pièce, un peu à l'écart. 


2. Autres À2 possibles: 
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A2 est une caisse, une boite, un tiroir; au fond de A2, il y a 
autant de coins que d'angles, généralement quatre. C'est 
dans les coins de A2 que l'on RANGE et cale ce qui risque de 
bouger, de glisser, et donc de s'égarer. 


A2 est une voiture, un compartiment de chemin de fer; 
pour faire un bon voyage il est plus agréable de se CALER 
confortablement dans un coin que d'étre assis entre deux 
autres voyageurs. 


A2 est un lieu clos de murs, un jardin ou une cour; il est 
bien rare de ne pas en trouver les coins occupés par des 
objets délaissés, des outils de jardinage, la niche d'un 
chien, la cage d'un oiseau. 


Par extension, toute partie de A2 éloignée de son centre 
en est un coim: 


Le € coin-balais dans une cuisine n'est pas forcément situé 
dans un angle de la cuisine; € le coin du feu / de la chemi- 
née, où il fait bon s'assoir les soirées d'hiver. 


Un coin est donc une partie de A2 plus discréte que son 
centre, oü l'on pcut poser, mettre, jeter un objet qui ne doit 
pas géner ou étre vu, au risque de l'y oublier, parce qu il ne 
présente pas d'utilité immédiate et qu'on n'a pas besoin de 
le garder à portée de la main ou de la vue. On cache quel- 
que chose € dans un coin pour le soustraire aux regards, on 
serre ses trésors dans un coin secret. Je ne trouve plus ma 
montre: j'ai dá la poser dans un coin. — Je la cherche € dans 
tous les coins: dans tous les endroits peu visibles où elle 
pourrait se trouver et dans toutes les directions. 


Fig. Al humain € cherche dans les coins: il examine une 
question sous tous ses aspects, à fond, et non sans excés. 
Syn. Al € cherche la petite béte. 


IV Nous avons passé les vacances dans un coin tranquille. 
[ Le coin de Al humain. 


1 Unendroit retiré: 


Le coin de A1, € son coin, c'est n'importe quel lieu DISCRET, 
à l'intérieur ou à l'extérieur, où Al peut se retirer un 
moment, se soustraire au bruit et aux regards des autres, 
pour méditer en solitaire, ou bouder, ou pleurer sans étre 
DÉRANGÉ. A1 € reste dans son coin. 


ለ] € se fait tout petit dans son coin: il cherche à se faire 
oublier, à passer inaperçu. 


Par analogie, on trouve souvent dans les journaux et hebdo- 
madaires, une page ou une PARTIE de page qui semble réser- 
vée à une certaine catégorie de lecteurs, mais qui est 
évidemment à la disposition de tous, et qui s'intitule «Le 
coin du cruciverbiste, du philatéliste, du bricoleur, des 
enfants, etc.» 


Un lieu de vie retiré: 


De façon plus durable, A1 s'est trouvé un € (petit) coin tran- 
quille où habiter loin de la foule et de l'agitation des villes; un 
$ coin de plage où se baigner seul ou en famille, en ayant le 
sentiment quil en est propriétaire; un € coin de ciel bleu sous 
lequel passer ses vacances; un € coin de terre à cultiver; un 
€ (charmant) coin de verdure oü se reposer et se rafraichir. 


Tous ces coins sont des lieux REFUGES à l'air libre où Al a le 
sentiment rare de disposer de son ESPACE vital. Peu importe 


à Al qu'on lui dise que son coin est un € coin perdu, loin de 
toute vie, de toute voie de communication. 


Un lieu de vie: 


Par extension, et fam., le coin de A1 peut être le LIEU (vil- 
lage, ville, région) oü il vit, notamment dans les questions 
suivantes. 


Tu vas en vacances dans quel coin? — Tu habites dans quel coin? 
Est-ce que par hasard nous n'habitons pas dans le même coin? 


Al habite dans un € sale coin: dans un endroit désagréable 
et dangereux, ou au contraire dans € un joli coin, € un coin 
agréable. 


Un lieu tout proche: 


Fam. AI habite € dans le coin: sans autre précision, cela 
signifie qu'il habite € pas loin d'iCl, € dans les ENVIRONS, 
€ dans le QUARTIER, € dans la RÉGION; s'il parle de € l'épicier 
du coin: il veut dire «l'épicier qui se trouve le plus près de 
l'endroit où nous sommes». 


Untel € nest pas du coin: il n'est pas de € par ici. € Restons 
dans le coin: ne nous éloignons pas, n'allons pas AILLEURS. 


COLERE, nf. 


1 Eric est en colère contre Luc parce qu'il est en retard. 


1 Alhumain € est en colére (contre A2 humain) pour une 


raison À3: 


Il éprouve une vive ÉMOTION à propos d'une circonstance 
À3 qui CONTRARIE ses désirs; il la manifeste avec VIOLENCE à 
A2 qu'il en tient pour responsable. 


L'évolution de la colère: Al sent la colère monter; il sent 
€ la moutarde lui monter au nez (fam.: comparaison avec les 
picotements qu'on sent dans le nez quand on mange un ali- 
ment assaisonné de moutarde forte); il € se met en colére, 
syn. ዘ S'EMPORTE (vieux, litt.) (contre A2); il € pique une 
colère (fam.). A1, enfant, € fait une colère. 

La colère de ላ] ÉCLATE, EXPLOSE. AI ne se DOMINE pas, il 
n'est plus MAITRF de lui-méme: A1 € se laisse aller / saban- 
donne à la colére. Al est € hors de lui, syn. il se DÉCHAINE; 
syn. fam. il € sort de ses gonds. 


La colère est plus ou moins brève: A1 humain a un ACCÈS, 
une CRISE, un MOUVEMENT de colère. puis se CALME, s'APAISE. 
Mais si la cause de la colére se prolonge, il se peut que A1 
€ ne DÉCOLÈRE pas (toujours à la forme négative) pendant 
une assez longue période. 


COLÈRE 


2. Les réactions physiques et les comportements AGRESSIFS 


entrainés par la colère: 


Sous l'effet d'une violente colère, d'une colère terrible, d'une 
€ colère noire, A1 peut devenir ROUGE ou BLÉME, se mettre à 
SUFFOQUER, TREMBLER, TRÉPIGNER de colére. 


Al €CRIE aprés A2, il l'ATTRAPE (fam.), l'ENGUEULE (vulg.); 
l'INJURIE. 


La colère peut entrainer des actes de BRUTALITÉ, Al peut 
BATTRE À2 et méme aller jusqu'à le tuer. 


Si A2 est hors d'atteinte, il se peut que A1 € passe sa colère 
sur un innocent. Furieux de la conduite de Luc, Éric passe 
sa colère sur la femme de ménage en lui faisant des reproches 
immérités. Ou méme sur un objet. En colére contre Luc, il 
attrape un vase et le casse. 


A1€ retient sa colère: 


Si AI arrive à en dominer les manifestations extérieures, il 
ne retrouve pas toujours pour autant la paix de l'âme; il fait 
une f colère rentrée, une € colère froide, une € colère blan- 
che qui peut étre durable et finir par une VENGEANCE. 


Il est € en ROGNE (fam.) contre A2, se montre HARGNEUX à son 
égard: toujours € de mauvaise HUMEUR et agressif; il BOUGONNE, 
syn. il RONCHONNE: il dit à mi-voix des paroles désagréables. 


Le caractère de Al: 


Al, d'un tempérament ÉMOTIF, VIOLENT, BOUILLANT, PAS- 
SIONNÉ, est COLÉREUX s'il € fait des colères souvent, pour des 
raisons de peu d'importance: syn. il est IRRITABLE, syn. litt. 
IRASCIBLE. Si ses coléres sont soudaines, il est EMPORTÉ 
(litt., vieux), € soupe au lait (fam., le lait débordant de la 
casserole dès qu'il bout !). 


Ant. Al est FROID, CALME, FLEGMATIQUE par tempérament, 
IMPASSIBLE, dans une circonstance particulière. Son IMPASSI- 
BILITÉ, son FLEGME font qu'il ne RÉAGIT pas aux provocations. 


ዚ Les grandes colères 


1 La FURIE et la FUREUR: 


Une furie 1. Une femme très en colère, par analogie avec 
les furies de la mythologie gréco-latine : déesses chargées de 
faire subir aux criminels l'effet de la colère des dieux. 2. La 
furie: une violente passion, en particulier la colère. 


La fureur: une colère extrêmement violente, proche de la 
FOLIE. Al est FURIEUX: il est FOU de colère (mais s'emploie 
souvent par exagération, à propos de colères peu intenses); 
il réagit FURIEUSEMENT à A3. 
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COMMENCER 


Al est FURIBOND: il manifeste une colére excessive pour 
son objet, syn. fam. FURIBARD. 


La RAGE: 


Maladie des chiens qu'ils peuvent communiquer aux hom- 
mes par morsure et dont le symptóme est une extréme agita- 
tion. D'où: mouvement de colère très violent, accompagné 
d'agressivité (s'emploie souvent par exagération). 


Jean est en rage, il RAGE, il ENRAGE de voir attribuer à un col- 
légue plus jeune que lui le poste de directeur. S'il se met faci- 
lement en rage. il est RAGEUR. 


Le COURROUX: 


A], s'estimant offensé par A2, € entre en courroux (vieux, 
litt.) contre son offenseur: il lui manifeste violemment son 
mécontentement ; il est COURROUCÉ. 


Emplois fig. des mots ci-dessus: 


* Un vent, un torrent furieux. — La cavalerie a attaqué avec 
furie. — La tempéte, le bombardement € fait rage. 


[ዚ Le retard de Luc met Éric en colère. 
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A2 ou A3 met Al en colère: 


A3 est FÂCHEUX et FÂCHE Al qui se fâche (emploi pr.): A2 
ou A3 contrarie A1 et provoque chez lui une colère d'inten- 
sité moyenne.Éric est fâché, il € se fâche contre Luc. Le 
voyant s'emporter, Luc lui dit: «Ne te fâche pas, ne sois pas 
fâché»; il lui donne des explications et lui fait des excuses. 


Si la situation ne s'arrange pas, méme la colère passée, A1 
et A2 se BOUDERONT, seront BOUDEURS, prolongeront la 
BOUDERIE: ils ne se parleront plus, pendant un bon 
moment. Ils resteront peut-être fâchés: ne voudront plus se 
voir pendant des années. 


A1 et A2 se sont BROUILLÉS: ils se sont fâchés pour peu de 
chose. ils sont brouillés; on ne peut pas savoir combien de 
temps durera cette BROUILLE. 


A2 IRRITE ለ1: 


De méme que certains corps sont IRRITANTS, provoquent une 
inflammation de la peau, font tousser, ou pleurer, de même 
certains A3, certains comportements de A2 irritent Al, sur- 
tout si celui-ci est d'un caractère irritable. Éric est irrité, il 
sirrite, quand Luc est en retard, il éprouve de l'RRITATION: un 
sentiment pénible qui peut engendrer un peu de colère. 


Syn. intensif, A2 ou A3 EXASPÈRE Al qui éprouve de 
l'EXASPÉRATION: une contrariété d'intensité extrême. 


Une petite cause A3 peut avoir des effets importants: 
De méme qu'un fruit vert AGACE les dents, de méme un 
petit désagrément A3 agace A1, qui en éprouve de l'AGACE- 
MENT. Luc a un tic, il fait toutes les trois minutes une petite 
grimace qui agace Éric. 

A3 IMPATIENTE Al, AI subit A3 avec IMPATIENCE; il simpa- 
tiente, il est sur le point de € perdre PATIENCE et de se mettre 
en colére. 

Les retards de Luc, son tic, ÉNERVENT Éric qui éprouve de 
l'ÉNERVEMENT; ça lui € tape sur les NERFS (fam.); il devient 
NERVEUX, fait preuve de NERVOSITÉ. 


Syn. intensif: A3 CRISPE ላ]. 


A2 fait exprès de provoquer la colère de A1: 
° Jeannot € fait enrager sa grand mère: il fait exprès toutes sor- 
tes de bétises; c'est un eufant insupportable. 


A2 TAQUIN s'amuse à contrarier A2 pour voir s'il se mettra en 
colère: il le TAQUINE. Les TAQUINERIES de Luc exaspèrent Eric. 


COMMENCER et FINIR, v. 


1 Deux proverbes: «ll y a un commencement à tout», et 
«Tout a une fin». 


1 Al commence à faire A2 et finit de faire A2: 


Tout PROCESSUS (sav.) À2 se déroulant dans le temps, ÉTAT 
ou ACTION d'un A], a un COMMENCEMENT et une FIN. Bible: 
Au commencement, Dieu créa le Ciel et la Terre: au premier 
instant du monde, avant les autres créations, en attendant 


la € fin du monde. 


Al est humain ou non humain. Mes rideaux commencent à 
passer et mon dessus de lit finit de se décolorer. — Jean com- 
mence à travailler à 8 h. Pendant tous les instants qui sépa- 
rent le commencement de la fin, Al CONTINUE à faire A2. 
Ayant commencé son travail à 8 ከ, il continue jusqu à midi. 


Al peut être sous-entendu. A2 abstrait, exprimant un pro- 
cessus, peut alors occuper la fonction sujet. Le travail, com- 
mence à 8 h, et finit à midi. 


A2 peut être sous-entendu. Jean commence à 8 h et finit à midi. 


Quand A2 est l'inf. d'un verbe impersonnel, commencer et 
finir deviennent impersonnels. Il a commencé à pleuvoir à 
trois heures et il n'a fini de pleuvoir quà neuf heures. — Il y a 
du vent, ca commence à souffler. — Le pronom qa peut résu- 
mer une situation. Ça commence à sentir mauvais, ici. — Ça 
commence! — Tes plaintes continuelles, € ça commence à 
bien faire, € qa finit par m'agacer. 
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* Jeannot récite sa leçon € du connnencement jusqu'à la fin , 
syn. € de BOUT en BOUT, syn. € de A jusqu'à Z. — L'année 
commence le 1*' janvier et finit le 31 décembre. € Le com- 
mencement de l'année: les premiers jours de Janvier. € La 
fin de l'année: les derniers jours de décembre. — € D'un 
bout de l'année à l'autre, Lucie étudie son piano. 


Emplois familiers: € C'est le commencement de la fin!: le 
commencement de la dernière partie, la pire! € C'est la fin 
de tout! (dit par exagération), syn. € c'est la fin des haricots!: 
tout va s'écrouler, c'est la catastrophe. 


Emploi tr. A2 peut étre un nom, concret ou abstrait, com- 
plément d'un verbe sous-entendu: 


° Sylvie commence (à manger) / finit (de manger) sa soupe. — 
Le peintre commence / finit (à / de peindre) son tableau. — 
Jeannot commence / finit (à / de composer) sa dissertation. 


A2, spatial, commence à l'endroit A3 et finit à l'endroit A4 
(la préposition à introduisant dans les deux cas un complé- 
ment de lieu). Un mobile A1 non exprimé, parcourant cet 
espace dans le sens le plus normal (dans une rue, en sui- 
vant l'ordre des numéros) commencerait à A3, première 
partie de A2. son point de départ et finirait, syn. 5 ለክክዩ- 
RAIT à A4. Le chemin commence au village et finit à la plage. 


La PREMIÈRE partie de A2 est sa partie INITIALE; la DER- 
NIERE partie de A2, sa partie FINALE, syn. son BOUT: 


Al € met le point final à un écrit ou, fig., à toutes sortes 
d'actions. INITIALEMENT, j avais prévu d'acheter une Renault, 
mais FINALEMENT, je me suis décidé pour une Peugeot. 


Emplois nominaux: les initiales de A1 humain sont la pre- 
mière lettre de son prénom et la première de son nom. Jean 
Dupont signe de ses initiales: J.D. 


Le final d'un morceau de musique est sa dernière partie. Le 
final de la 9e symphonie de Beethoven est l'Hymne à la joie. 


AI € n'en finit pas de A2 inf. Jean n'en finit pas de raconter 
ce qui lui est arrivé eu ltalie: il le raconte si longuement 
qu'on croit qu'il n'aura jamais fini. 

A2 € n'en finit pas. Je m'ennuie, ce spectacle n'en finit pas! ; il 
est vraiment trop long. — Les personnages discutent € à nen 
plus finir: de façon INTERMINABLE et lassante. — Leurs discus- 
sions sont interminables, syn. Ce sont des discussions € sans fin. 


A1 € en finit avec A2: Al, LAS de A2, trouve le moyen de ne 
plus avoir de relations avec A2 ou de ne plus faire A2. Jean 
veut en finir avec Marc. — Nous avons trop discuté, il faut en 
finir avec ces discussions perpétuelles! € Qu'on en finisse! 


COMMENCER NON 


€ Finissons-en! : paroles d'impatience. — € Pour en finir avec 
ce problème, consultons notre notaire! 


La fin, syn. la FINALITÉ, peut être seulement imaginée: 
C'est le BUT d'un PROJET pas encore réalisé. La fin / la fina- 
lité de toutes les gammes de Lucie, c'est une carrière de pia- 
niste. Au pl. dans la loc. A1 € arrive à ses fins: après bien des 
efforts, au but qu'il se propose. € À toutes fins utiles, je vous 
avertis quil y a un embouteillage sur la route: pour le cas 
où cela pourrait vous être utile en quelque manière. 


La CAUSE FINALE dune action est son but, sans lequel elle 
naurait pas été entreprise. PR. Ez toute chose, il faut considérer 
la fin: il faut avoir une idée précise du but à atteindre, ou du 
résultat prévisible, avant d'entreprendre quoi que ce soit. 

PR. Qui veut la fin veut les moyens: avant d'atteindre son 


but, il faut accepter de passer par les étapes intermédiaires 
méme pénibles, voire immorales. 


IL Commençons par le commencement! 


1 Al commence A2 par A3, et finit par A4: 


La personne qui parle imagine un A2 hétérogène compor- 
tant plusieurs PARTIES ou ou PHASES différentes, qui se SUI- 
VENT, S ÉCHELONNENT dans le TEMPS. ለጋ est le PREMIER et A4 
le DERNIER de ces éléments, aprés toute une SUITE d'élé- 
ments INTERMÉDIAIRES. 


Al commence / finit par A3 / A4, inf. Aprés avoir essayé plu- 
sieurs clés, Marc a fini par trouver celle qui ouvrait la porte. 
— Quand vous faites nne dissertation, vous commencez par 
introduire le sujet, et, après avoir exposé vos différents argu- 
ments, vous finissez par conclure. 


A1 commence / finit par A3 / A4, noms. Nous commençons 
le repas par l'entrée, et nous finissons par le dessert. — Quand 
vous faites une dissertation, vous commencez par l'introduc- 
tion, vous continuez par l'exposé de vos arguments, et vous 
finissez par la conclusion. — Jean commence son livre par le 
troisióme cliapitre. — Les accusés sont tous coupables, € à 
commencer par Éric: Éric est le premier, donc le principal 
de ces coupables. 


D'ABORD et ENFIN marquent le premier et le dernier 
moment d'une longue attente, le premier ou le dernier 
élément d'une longue énumération: 


D'abord, syn. € Au commencement, vous introduisez le sujet, 
ENSUITE, syn. APRÈS, vous exposez vos arguinents, et enfin, 
vous concluez. — Retardé par un accident, Jean est enfin 
arrivé! — Marc, est arrivé d'abord, puis Alice, puis Sylvie et 
enfin, Jean. 


3. 


COMMENCER 


A] CONCLUT A2 (du verbe CONCLURE) par A4, sa CONCLUSION: 


[l arrive à un ACCORD qui met fin à une affaire impliquant 
plusieurs partenaires. Marc conclut un marché avec une 
entreprise étrangère. — Les belligérants ont conclu un traité. 
Tout le monde se réjouit de sa conclusion. 


RAISONNANT sur un ensemble de faits, Al en € tire une 
conclusion: un proposition qui lui semble vraie et qui met 
fin à sa réflexion. Il termine un discours, un exposé, par une 
conclusion qui est une brève SYNTHÈSE de ce qu'il a dit pré- 
cédemment. 


A2 commence / finit par A3 / A4, noms ou commence / 
finit + adv. de manière 


Le diner commence par la soupe et finit par le dessert. — Le 
film commence par un bombardement et finit par un 
mariage. — Il € commence mal mais il € finit bien. — Le con- 
cert commence en sourdine et finit en fanfare. — Une pièce de 
théâtre commence par l'EXPOSITION, où l'auteur présente les 
différents personnages et leurs relations, et finit par le 
DÉNOUEMENT de l'intrigue. 

Le sujet est A3 / A4 (relativement rare): A3 commence la série 
des éléments qui constituent A2, A4 la TERMINE. La soupe 
commence le repas. — La conclusion termine la dissertation. 


lll. Lucie débute en piano et Jean achève de peindre sa cuisine. 


O Synonymes de commencer et de finir. 


1 


Synonymes divers: 

A] € se MET à A2. Jean se met au travail. Ant. Al € met fin à 
A2. Le président met fin à la délibération. A2 € touche à sa 
fin: ne se fait plus que pour quelques instants. A2 € prend 
fin: cesse de se faire. A1 € mène A2 à bonne fin: à un résul- 
tat satisfaisant. 


ለ] (5) ARRÊTE de A2 inf. ou arrête A2 nom: il ne le fait plus. 
— A2 sarréte, syn. Al CESSE de A2 inf. — A2 cesse. Jean 
sarréte / cesse de travailler. — Le travail sarréte / cesse. 


DÉBUTER: 


A] débute en A2, nom. Lucie débute en piano: elle com- 
mence l'étude du piano; cest une COMMENCANTE, syn. une 
DÉBUTANTE: elle en est à la première période de cette étude. — 
Son professeur l'INITIE à la technique du piano. — € Au début, 
les morceaux les plus faciles paraissent difficiles au jeune pia- 
niste. — Souvent au pl. Au piano, les commencements / les 
DÉBUTS sont ingrats. — Le DÉBUT de ce livre est passionnant 
mais la fin est décevante. 


A1 débute dans A2, nom. Débuter s'emploie notamment pour 
la première partie d'une carrière. Jean a débuté dans le métier il 


1.2 


ya vingt ans. — Al, comédien, musicien, € fait ses débuts (tou- 
jours pl. en ce sens): il commence à se produire en public. 
Marie débute dans le rôle d'Agnès: c'est son premier rôle. Quand 
il met fin à sa carrière, il € fait ses ADIEUX (à la scène). 


Dans quelque activité que ce soit, un débutant est encore 
NOVICE. 


RECOMMENCER 


Al recommence A2, nom. Jean, qui avait raté son travail, le 
recommence: il le refait à partir du COMMENCEMENT. 


Al recommence à A2, inf. Après s'être INTERROMPU ou avoir 
été interrompu, il reconnnence à travailler: il travaille à NOU- 
VEAU, syn. il REPREND son travail, il se REMET à son travail. 


ACHEVER: 


Al achève de A2 inf. ou nom (litt.): il en est à la dernière 
partie de A2. Jean achève de repeindre sa cuisine. Emploi pr. 
Son travail s'achève; l'ACHÈVEMENT est proche. 


Notre maire est € le type achevé du politicien: le type parfait, 
il ny manque rien. 

Al achève A2 encore vivant, déjà près de la mort: il le tue. 
L'historien raconte une guerre cruelle où on achevait les blessés, 
faute de pouvoir les transporter. — Fig. J'ai perdu mes clés, on ma 
volé mon porte monnaie et je me suis fait une entorse; ce dernier 
coup du sort ma achevé!: m'a complètement découragé. 


TERMINER: 
Al termine A2, nom. Jean termine son travail de peinture. 


A2 se termine. Son travail se termine: il entre dans sa der- 
nière phase. 


Le bourgeon TERMINAL (adj.) d'une plante est à l'EXTRÉMITÉ 
de la tige. 


Le TERMINUS d'une ligne de transports en commun est la 
dernière station, celle où tout le monde descend! 


Un terminal (nom) maritime est, dans un port, l'endroit où les 
bateaux sont déchargés et leurs marchandises stockées. Un 
terminal pétrolier, fruitier, céréalier, etc. Dans un aéroport, 
c'est l'endroit où les passagers débarquent et embarquent. 


En grammaire, la TERMINAISON d'un mot est ce qui 5 81[8- 
che à la suite du RADICAL: suffixe, DÉSINENCE verbale, mar- 
que du pluriel, etc. La terminaison du mot terminaison est le 
suffixe -aison. 


Le TERME est le moment où s'achève un DÉLAI. A1 € met un 


terme à A2. ላ] € mène A2 à (son) terme. Sylvie mène sa gros- 
sesse à terme. Un enfant € né avant terme est un PRÉMATURÉ. 


ላሪ ና atteint son terme (syn. sa LIMITE), au-delà duquel il ne 
peut aller. 


Notamment, c'est le moment où une dette cesse de courir 
. . ል ቃ 1 j i ያ ` ። 
et doit être payée. Jean paye son loyer € à terme échu. — Si 
vous voulez avoir de l'argent dispouible € à court terme, pla- 
cez-le à la caisse d'épargne, mais € à moyen / à long terme, il 
vaut mieux prendre des obligations ou des actions. 


A1 OUVRE / CLOT ou FERME A2 abstrait : 


° Les alliés ont ouvert les hostilités: commencé une guerre. — 
ቭ serait temps de penser à l'OUVERTURE d'une négociation. — 
La discussion est ouverte: vous avez la parole. — La discus- 
sion est CLOSE: on est arrivé à une conclusion; on ne dis- 
cutera pas plus longtemps. — Au défilé du 14 juillet, ce 
sont les pompiers qui ont € ouvert la marche, et les légion- 
naires qui l'ont fermée. 


እ] ACCOMPLIT A2, action: 


Illa mène du commencement jusqu'à la fin de façon parfaite; 
il la mène jusquà son ACCOMPLISSEMENT. L'agent secret a 
accompli sa mission. — Un AI humain accompli est PARFAIT 
dans son genre. Sylvianne est une jeune fille accomplie: elle a 
acquis toutes les qualités qu'on pouvait espérer. 


IV Fini, infini, défini et indéfini 


1 A2est FINI: 


La EIN de A2 est atteinte, il n'en reste plus rien. Finis, les 
ennuis! La belle vie commence. — Jean espére couler une 
retraite heureuse € jusqu à la fin de ses jours: jusqu'à sa mort. 
— Pour Max, € c'est la fin: il va bientót mourir. 

A2 est achevé à la perfection. Un tableau fini dans ses moindres 
détails. — Emploi nominal. Jadmire le fini de ce tableau. Ant.: Ce 
travail est IMPARFAIT, il comporte des IMPERFECTIONS. — Sylvie 
fait les FINITIONS de son tricot (toujours au pl.): les derniers 
détails à mettre au point, généralement dans un ouvrage textile. 


A2 est INFINI: 

Il n'a pas de limites, on peut toujours y ajouter quelque 
chose. La suite des nombres est infinie. — Emploi nominal. 
La suite des nombres positifs va de zéro à l'infini. — Les vagues 
de la mer sont en nombre infini, syn. ILLIMITÉ. — L espace est 
infini, le temps aussi : on peut toujours concevoir un point 
au-delà de celui auquel on est arrivé. — Ant. A2, nombre, 
est FINI, syn. LIMITÉ: on ne peut plus rien y ajouter. Les pro- 
nonis personnels du français sont en nombre fini. 

Il est extrêmement grand. La patience de Sylvie est infinie, 
syn. € sans BORNE (la borne marquant, au sens propre, la 
limite de deux champs). 


-y ሥመ 


COMMENCER 


En grammaire: l'INFINITIF n'est pas limité à une zone parti- 
culiere du temps. 


Une INFINITÉ de A2: un très grand nombre de A2. Sylvie a 
fait une infinité de démarches avant d'obtenir satisfaction. 


Adv. INFINIMENT, syn. intensif de TRÈS. Sylvie est infiniment 
y ) 

patiente. — La cellule est infiniment petite, les galaxies infiniment 

grandes. Une quantité INFINITÉSIMALE est infiniment petite. 


DÉFINIR: 


* [l faut définir, syn. DÉTERMINER, la tâche de chacun, dans le 
groupe: dire jusqu'où vont ses obligations et où elles s'ARRÉ- 
TENT. Chacun doit avoir une tâche bien définie pour éviter les 
coutestations. — Le médecin demande au malade de définir le 
genre de douleur quil ressent, de la CARACTÉRISER de façon 
PRÉCISE: aigiüe ou sourde? intermittente on permanente? 
piqure, ou brulure? — Les dictionnaires définissent les mots: 
ils les caractérisent afin qu'il ny ait pas de confusion avec 
d'autres mots; ils en donnent des DÉFINITIONS. 


A2 est DÉFINITIF quand, € en DÉFINITIVE, A1 a décidé d'arrë- 
ter DÉFINITIVEMENT son action, qui a atteint sa limite. 


La situation résultante est considérée comme devant durer 
toujours. Max considère son installation à la campagne 
comme définitive. 


Ant. A2 est PROVISOIRE: elle nest pas conçue comme 
devant durer toujours. Al arrête PROVISOIREMENT son 
action et la REPRENDRA sans doute à un autre moment. 


A2 est INDÉFINI : 


Il est IMPRÉCIS, insuffisamment CARACTÉRISÉ; il est INDÉFI- 
NISSABLE s'il est impossible de le caractériser précisément. 


À2 se reproduit, se renouvelle, recommence INDÉFINIMENT 
s'il est impossible de dire quand il s'arrêtera. Éric est l'homme 
à tout faire dans l'entreprise, sa tâche est indéfinie, il s occupe 
d'un pen tout. — Marie éprouve une tristesse indéfinissable. — 
Lucie joue indéfiniment le méme morceau de piano. 


V Lavoiture démarre; elle s'arréte au bout de quinze kilo- 
mètres. 


ጊ 


Les ና verbes INCHOATIFS (adj. sav. calqué sur le latin): 


En grammaire, on appelle ainsi des verbes qui expriment le 
commencement d'une action particulière à Al ou à A2: 


Al, conducteur, A2, véhicule. Le chauffeur DÉMARRE. — 
L'avion DÉCOLLE. — Fig. Les entreprises démarrent. — L'économie 
de ce pays pauvre décolle. 
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6.0) COMMUN 


ለ1 artiste, A2 œuvre d'art. Le peintre ÉBAUCHE son tableau, 
ESQUISSE une silhouette. — Fig. Le diplomate ébauche / 
esquisse un traité de paix. 


Al, technicien, met A2 en état de fonctionner. Le plombier 
AMORCE la pompe. 


A2, massif, dont on peut prélever une partie. La maitresse 
de maison ENTAME le pâté. — Fig. Le diplomate entame / 
amorce des négociations. 


A2 une chanson. Le président ENTONNE la Marseillaise. 


A2 un phénomène physique. Le skieur DÉCLENCHE une avalan- 
che. — Fig. L'action du diplomate déclenche un processus de paix. 


A2, action, ou phénomène mental. A] ENTREPREND un 
grand voyage. — A1 EONDE une institution, LANCE la mode, 
OUVRE une maison de commerce, etc. 

Les € verbes TERMINATIFS: 


Ce sont des verbes qui expriment la fin d'une action. 


e L'avion ATTERRIT. — A1 humain RENTRE de voyage, FERME sa 
maison de commerce, CONCLUT un traité, etc. 


COMMUN, adj.qual. 


1 Jean et Marc ont un projet commun; ce projet leur est 
commun. 


O AI est commun à A2 et A3, A2 et A3 ont un AI (en) commun. 


1 Les Al communs: 


Si un ou plusieurs A2, personnes ou choses, ont la MÊME 
qualité, le méme caractère A1 que un ou plusieurs A3, cet 
A1 leur est commun. Les A2 et les A3 ont des € POINTS com- 
muns, des € CARACTÈRES communs, des € TRAITS communs 
qui font qu'ils se RESSEMBLENT plus ou moins. Il y a des points 
communs entre des pièces aussi différentes que le Cid et 
Tartuffe: elles ont été écrites au XVII s. en français, et en vers. 


L'ENSEMBLE des résidents d'un immeuble, où chaque 
famille vit dans son appartement, utilise forcément des 
ና parties communes à tous: les couloirs, l'ascenseur, 
l'entrée, l'escalier, le garage à vélos, etc. et chacun paie sa 
part des frais de leur entretien, les € CHARGES communes. 


Des morts anonymes ou trop pauvres pour avoir une sépulture 
particulière sont enterrés ensemble dans une € fosse commune. 


En grammaire, un € nom commun permet de nommer tous 
les A2 de la méme espéce, alors que le nom PROPRE n'en 
désigne qu'un seul. 


124. 


2. Une COMMUNE: 


VILLE ou VILLAGE, c'est un territoire administré par une MUNI- 
CIPALITÉ élue dont les services sont regroupés à la MAIRIE. 


Elle est composée d'un MAIRE, de ses ADJOINTS et des 
€ conseillers MUNICIPAUX, élus par l'ENSEMBLE des citoyens 
résidant sur ce territoire. Ceux-ci ont € en commun l'utili- 
sation des divers espaces COMMUNAUX: ‘jardins PUBLICS, 
€ école communale, terrains de jeux, centre culturel, stade, 
piscine, etc. 


Une COMMUNAUTÉ: 


Plusieurs A2 et A3 humains qui ont des € intéréts communs, 
€ font cause commune, € font œuvre commune, forment une 
communauté. La € communauté nationale, une € communauté 
urbaine, par opposition aux individus pris isolément. 


Des personnes qui, € d'un commun accord et € dans un 
esprit COMMUNAUTAIRE, décident de € mettre en commun 
leurs BIENS et leurs SAVOIRS, et de vivre ensemble en se 
RÉPARTISSANT les tâches, en se les PARTAGEANT, forment une 
communauté. Une € communauté religieuse, une commu- 
nauté hippie. 


A2, homme et A3, femme, sont mariés: ils peuvent avoir 
des € biens communs et (ant.) des € biens propres; la 
€ communauté des biens peut être € réduite aux acquéts: 
aux bien € achetés eu commun, avec l'argent du ménage. 


Une ASSOCIATION: 


Un ou plusieurs A2 peuvent s'ASSOCIER un ou plusieurs A3 
humains pour réaliser des € objectifs communs; ils peuvent 
se donner un statut juridique en fondant une une association 
déclarée, € à but non LUCRATIF. Si leur association a un but 
lucratif, elle prend le nom de SOCIÉTÉ. (voir l'article ASSOCIER) 


Une COLLECTIVITÉ: 


Un ላ] COLLECTIF, par ex. un travail, un moyen de transport, 
un immeuble, est fait ou utilisé COLLECTIVEMENT, syn. en 


commun, par plusieurs personnes qui constituent une col- 
lectivité. 


Le COMMUNISME est une théorie politique COLLECTIVISTE 
qui considère que les biens de production doivent apparte- 
nir à la collectivité et non aux particuliers. 


Une COLLECTION: 


C'est un ensemble de choses rassemblées par un COLLEC- 
TIONNEUR qui les COLLECTIONNE, parce qu'elles ont des 
€ CARACTÉRISTIQUES communes. Une collection de timbres. 


ዚ Le bouton d'or est une plante très commune en France. 


O AI est plus ou moins commun. 


1 Al est commun: 


Si Al se trouve dans un grand nombre de lieux A2 et A3, 
Al est commun, syn. ORDINAIRE, syn. COURANT. Le bouton 
dor est une plante commune en France. 


Si Al est une ceuvre dart, une production de l'esprit, un 
comportement humain dont les caractères se retrouvent 
dans beaucoup d'autres, on pourra la juger BANALE, d'une 
grande BANALITÉ. Si par surcroit il s'y ajoute de la bétise ou 
de la bassesse, on pourra la juger VULGAIRE. 


* La voiture de Luc est un modéle courant, ce n'est pas le 
€ haut de gamme. — Les idées de Max sont banales et son 
style est d'une grande banalité. — Éric a des maniéres com- 
mines, un peu vulgaires, il y a une certaine VULGARITÉ dans 
sa façon de s'exprimer. 


Les € lieux communs, sont des idées COMMUNÉMENT 
adinises: banales, maintes fois exprimées, syn. des CLICHÉS. 


Al est ORIGINAL: 


Par contre, Al est € peu commun, € peu banal, $ hors du 
commun, il est original se DISTINGUE des autres par son ORI- 
GINALITÉ. Une ceuvre d'art ou d'artisanat originale est une 
piéce unique qui s'oppose aux articles courants, fabriqués 
€ en série. Elle est d'autant plus originale quelle refléte la 
personnalité de son créateur. 


Synonymes intensifs: 


Al est EXTRAORDINAIRE, € sort de l'ordinaire : il SURPREND, en 
bien ou en mal. 


Al est EXCEPTIONNEL, constitue une exception à unc règle 
générale. Une catastrophe naturelle a amené le préfet à pren- 
dre des mesures exceptionnelles: des mesures qu'il ne pren- 
drait pas € en temps ordinaire. 


Al humain, € étre d'exception, HÉROS ou GÉNIE, homme / 
femme GÉNIAL(E), ou un individu trés privilégié, s'oppose au 
€ commun des mortels. 


Syn. péjoratifs : 

ለ1 est BIZARRE. L'architecture de la mairie est bizarre. — Éric 
a des idées, une conduite bizarre; ses BIZARRERIES le rendent 
difficile à vivre. — Syn. intensif Ses idées sont EXTRAVAGANTES; 
ses EXTRAVAGANCES étonnent tout le monde. 


Al est € un original (nom), parce qu'il ne se comporte pas 
€ comme tout le monde. 


nm" commun Mey 


Al humain est EXCENTRIQUE (surtout en matière de maniè- 
res et de vêtements). Léa s'habille d'une manière excentri- 
que, elle se fait remarquer par ses EXCENTRICITÉS. 


[1 Jean communique des informations à Marc. 
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2. 


A2 humain COMMUNIQUE A1 à A3 humain; A2 et A3 se 
communiquent Al: 


* L'indicateur a communiqué des renseignements à la police. 
— Jean et Marc € se communiquent leurs informations: ils 
€ mettent en commun les informations qu'ils ont. 


* Léa a fait une COMMUNICATION au congrès: elle a commu- 
niqué à ses collègues le résultat de ses recherches. 


A2 et A3 humains communiquent par A4, € moyen de 
communication : 


* Jean € communique avec Marc. — La communication est facile 
entre Jean et Marc parce quils sentendent bien, € sont sur la 
méme longueur d onde. — Jean et Marc € communiquent par 
téléphone / par courrier électronique, etc.; ils sont en commu- 
nication; ils payent des € communications téléphoniques. 


Des € voies de communication (rues, routes, voies ferrées) 
UNISSENT diverses agglomérations et permettent à A2 et A3 
de passer de l'une à l'autre. 


Des pieces différentes d'une maison communiquent par 
une simple porte (non exprimée) ou autrement. 


La salle à manger et le salon communiquent; la chambre et 
la salle de bains communiquent par l'escalier, par le couloir. 
A2, se trouvant dans l'une des piéces peut se RÉUNIR avec 
A3 en passant dans l'autre et vice versa. 


IV Éric et Luc sont en communion d'idées. 


1 


2. 


A2 et A3 ont les mêmes idées: 

Ils sont € en COMMUNION d'idées (litt.): ils COMMUNIENT à / dans 
A], leur idcologie. Écologistes, Luc et Éric communient dans le 
culte de la nature vierge. Syn. faible: ils sont dACCORD; ils SACCOR- 
DENT à aimer, croire, vouloir les mémes choses; il existe, entre tous 
lcs A2 et les A3 qui pensent comme eux, un CONSENSUS. 


A2 et A3 sont en communion avec Al: 


° Luc et Éric sont € en communion avec la nature: ils € ne 
font qu'UN entre eux et avcc la nature, ont l'impression de 
se FONDRE en elle. 


A la messe: 


A2, catholique communie au corps et au sang du Christ; A2, 
enfant, € fait sa première communion: il communie pour la 
premiere fois, ce qui est l'occasion d'une féte de famille. 
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COMPARER 


COMPARER, v. 


I. Léa compare sa voiture à celle de Max. 


1 
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Al humain compare A2 à A3: 


Al humain, lorsqu'il compare A2 à A3, JUGE que A3 est 
€ PAREIL à A2 ou € DIFFÉRENT de À2 sous divers rapports de 
QUANTITÉ, par ex. le degré de richesse ou de pauvreté, ou de 
QUALITÉ: par ex. la température, la couleur, l'intelligence, 
etc. ll juge que A2 est PLUS ou MOINS ou AUSSI riche que A3, 
qu'il a AUTANT de richesses que lui. 


Il faut pour cela que A2 et A3 soient COMPARABLES: qu ils 
soient du MÊME GENRE, ou aient du moins certains CARACTÉ- 
RES COMMUNS en méme temps que d'AUTRES caractères: Al 
cherche les € POINTS / ÉLÉMENTS de COMPARAISON qui exis- 
tent entre A2 et A3 et sur lesquels € la comparaison peut 
PORTER: par ex. la puissance du moteur, la couleur de la car- 
rosserie, etc. € Par comparaison ou € en comparaison avec 
celle de Léa, la voiture de Max nest qu'un vieux tracteur. — 
ና COMPARATIVEMENT à Max, Léa se sent privilégiée. — € Il ዝን 
a pas de comparaison: celle de Léa est INCOMPARABLEMENT 
plus belle et plus puissante. — La voiture de Max € ne souffre 
pas la comparaison avec celle de Léa. 


Une comparaison littéraire est une MÉTAPHORE. On com- 
pare souvent le temps qui passe à un fleuve qui coule. Le 
temps est COMME de l'eau qui coule: il avance perpétuelle- 
ment de façon continue. — «Les jours sécoulent» est une 
métaphore. 


A1 PRÉFÈRE A2 à A3: 

Ayant comparé ላሪ à A3, Al juge que A2 € VAUT mieux que 
A3; syn. il ና AIME mieux A2 que A3; s'il a à CHOISIR, il choi- 
sira A2 PLUTÔT que A3, il lui € donnera la PRÉFÉRENCE. 

A2 nom. Léa préfère sa voiture à celle de Max. — Elle l'utilise 
ና de préférence à celle de Max. — Mais elle € préfère à tout 
l'amour de Max: Tout plutôt que de perdre Max! 

A2 inf. Je préfère me faire opérer plutôt que de trainer cette 


infirmité. — PR. Plutôt souffrir que mourir!: c'est PRÉFÉRA- 
BLE, pensent la plupart des humains. 


A2 que+phrase. Je préfère que ce soit le professeur Martin 
qui m opére, plutôt qu'un de ses assistants. 

Parmi tous les livres de sa bibliothèque, Sylvie a une préfé- 
rence, syn. litt. une PRÉDILECTION, pour < Les fleurs du mal». 
C'est son livre PRÉFÉRÉ, syn. FAVORI. 

A2 humain est le préféré de A1 humain: le favori du souve- 
rain, le CHOUCHOU (fam., enfantin) de sa maitresse d'école, 


de sa grand mère, qui le CHOUCHOUTE: l'AVANTAGE par rap- 
port à d'autres. 


La SNCE accorde un tarif PRÉFÉRENTIEL aux voyageurs ágés de 
plus de 60 ans: un tarif plus AVANTAGEUX. 


Le COMPARATIF: 


En grammaire, le comparatif de l'adjeetif (ou de l'adverbe) 
est une forme généralement composée qui permet de com- 
parer les noms (ou verbes) qualifiés, de dire à quel degré ils 
possèdent la qualité exprimée par l'adj. ou l'adv. 


€ Coinparatif de supériorité. La voiture de Léa est meilleure, 
plus belle que celle de Max, elle va plus vite. 


€ Comparatif d'infériorité. La voiture de Max est moins 
bonne, moins belle que celle de Léa. 


€ Comparatif d'égalité. Les deux voitures sont aussi bonnes, 
aussi belles l'une que l'autre. 


Quand À2 ou A3 atteint le plus haut degré possible. on 
emploie le SUPERLATIF: € superlatif relatif. La voiture de Léa 
est la plus belle (des deux). Ou € superlatif absolu. La voiture 
de Léa est trés belle. 


II. Les deux voitures sont pareilles. 


1 A2 est PAREIL à A3 et réeiproquement: 


A2 et A3 sont pareils: ils ont les MÊMES CARACTÈRES. 


A2 et A3 sont IDENTIQUES: 


Si tous les caractères de A2 et de A3 sont les MÊMES, ils sont 
€ rigoureusement identiques, syn. ils sont exactement 
pareils. La voiture de Paul est identique, exactement pareille 
à celle de Léa: rien ne permet de DISTINGUER l'une de l'autre, 
de les IDENTIEIER, sinon la plaque d'immatriculation. 1] v a 
entre elles une IDENTITÉ absolue. 


AT humain porte un UNIEORME: une tenue vestimentaire exac- 
tement pareille à celle des autres membres de sa catégorie. 


Mais il faut faire une DISTINCTION entre deux objets pas tout 
à fait pareils, qui ne sont pas pareils en tous points: ainsi deux 
objets formant une PAIRE, eomme des chaussures qui doivent 
être SYMÉTRIQUES, le pied droit inverse du gauche. 


Emploi nominal: 


° Luc a joué un mauvais tour à Marc et Marc ከዘ € a rendu la 
pareille: il lui en a joué un AUTRE du MÉME genre. — Le gou- 
vernement a changé, mais on paye toujours plus d'inrpôts. 
€ cest du pareil au méme (fam.). 


COMPARER 


4. Emploi adverbial: 4. A3 est le CONTRAIRE (nom) de A2: 


Tout en étant du mëme GENRE, et en lui étant COMPARABLE, 
il cn cst aussi différent que possible; deux mots de sens con- 
traire, syn. OPPOSÉ, sont des ANTONYMES. Ex. pareil s'OPPOSE 
à différent. — La voiture de Léa et celle de Max ne sont pas 
même chose. pareilles, € au contraire! elles sont très différentes. — On ne 
peut pas être à la fois beau et laid, mâle et femelle, c'est CON- 
TRADICTOIRE (voir l'article CONTRE). 


Deux À extrêmement différents sont parfois COMPATIBLES: 
ils peuvent s'ACCORDER; et parfois INCOMPATIBLES: ils 
s'excluent mutuellement, ne peuvent pas S'ACCORDER. 


* Sylvie et Marie sont habillées pareil (trés fam.), syn. sou- 
tenu, € de la méme façon. — Paul a été condamné pour abus 
de biens sociaux, mais tout le monde € fait pareil (très 
fam.), disent les gens malhonnêtes, syn. soutenu, € fait la 


"Marie est habillée pareil que Sylvie est fam. et incorrect. 


Ill. Les deux voitures ne sont pas pareilles, elles sont trés 
différentes. 


1 A2est DIFFÉRENT de A3: 


A2 et A3 sont différents: ils n'ont pas les MÊMES caractères: 
ils en ont d'AUTRES, mais il peut y avoir ENTRE eux des DIFFÉ- 
RENCES plus ou moins nombreuses et importantes; A3 peut 
être € complètement / légèrement différent de A2. A2 et A3 
DIFFERENT l'un de l'autre par un certain nombre de caractè- 
res qui les DIFFÉRENCIENT. 5. CONTRASIE: 


* On peut étre étudiant le jour et vigile la nuit: c'est fatigant 
mais compatible. — Mais on ne peut pas étre en méme temps 
célibataire et marié: c'est incompatible. — Si A1 réunit dans 
la méme phrase deux mots de sens opposé, il fait une 
ANTITHÈSE: ex. PR. Si jeunesse savait! Si vieillesse pouvait! 


* Il y a entre Sylvie et Marie des différences d'áge, de tempé- 
rament, d'opinion; elles différent sur tous les points; elles se 
comportent DIFFÉREMMENT. — Ces deux niodéles de voitures 
sont légèrement différents: ils sont presque pareils, mais la 
personne qui parle choisit d'insister sur les différences. 


Voir l'article COULEUR. 


6. A2, différent de A3, ASSIMILE A3: 


Il le rend semblable à lui-même. A3 différent de A2 s'assi- 
mile à A2: il devient semblable à A2. A2 a un plus ou moins 


Si la comparaison portc sur deux nombres, lorsqu'on sous- 
trait le plus petit du plus grand, le résultat est la différence. 
Il suffirait de l'additionner au plus petit pour retrouver le 
plus grand. 


grand pouvoir d'ASSIMILATION. — Une personne qui mange 
assimile ses aliments. — Un étranger sassimile (ou ne s'assi- 
mile pas) aux habitants du pays où il immigre. 


IV Les deux voitures sont à peu prés pareilles: elles se res- 
2. A3 se DISTINGUE de A2: semblent. 


Par un certain nombre de € TRAITS DISTINCTIFS qui permet- 1 A2 RESSEMBLE à A3 et réciproquement. 


tent de les distinguer. 


En matière de comportement humain. Sylvie se distingue 
par son élégunce et ses bonnes manières, elle est DISTINGUÉE, 
ant. COMMUNE, VULGAIRE. — Paul est un historien distingué: 
sans être tout à fait génial, il s'est fait REMARQUER par des 
travaux intéressants. 


Si plusieurs À sont différents les uns des autres, ils sont 
DIVERS, syn. VARIÉS; ils constituent un ensemble divers qui 
€ présente de la DIVERSITÉ. La population des banlieues est 
diverse. — Une forêt en automne présente une grande diversité 
de couleurs. 


Emploi comme adjectif indéfini: 


e Différentes / Diverses personnes m'ont parlé de ce nouveau 
modéle de voiture: plusieurs personnes (pas toutes les 
mêmes, mais leurs différences n'ont guèrc d'importance). 


A2 et A3 se ressemblent: ils ont bon nombre de caractères 
communs. La robe de Sylvie ressemble à celle de Marie: elle 
SEMBLE pareille, mais elle est plus courte et plus légère. 


A2 et À3 peuvent se ressembler plus ou moins. Ces deux 
modèles de voitures se ressemblent beaucoup : ils sont légè- 
remcnt différents, mais la personne qui parle choisit d'insis- 
ter sur les RESSEMBLANCES. 


A2 et A3 sont SEMBLABLES s'ils sc ressemblent beaucoup ou 
mémc sont pareils; il y a cntrc cux une ccrtaine SIMILITUDE. 
Un A € semblable aux autres cst COMME les autres, il n'a rien 
d'EXTRAORDINAIRE. Un ላ € à nul autre pareil (litt.) cst 
EXCEPTIONNEL. 


€ En pareil cas, syn. € dans un cas semblable, voilà ce que je 
ferais: dans une situation du méme genre que celle-ci... — 
PR. Les jours se suivent et ne se ressemblent pas. 


Li 
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Des mots de mëme sens, au moins dans certains de leurs 
emplois sont des SYNONYMES. Ex. pareil et semblable sont 
synonymes. Des mots de sens voisin sont des PARASYNONY- 
MES. Ex. différent et divers sont parasynonymes. 


Ant. À2 et A3 sont DISSEMBLABLES ; il y a entre eux certaines 
DISSEMBLANCES. 


En phrase exclamative: 

Exprimant l'indignation ou parfois l'admiration. € Un pareil / 
un semblable / un tel A !: un A COMME celui-ci, semblable étant 
plus litt. que pareil. On na pas idée de téléphoner à une heure 
pareille! — Que peut-on faire avec de pareils / de semblables 
collaborateurs? ou avec des collaborateurs pareils (indignation). — 
Qu'est-ce quon ne ferait pas avec de pareils / de semblables 
collaborateurs? (admiration). 


A2 est ca, A3 est quoi ou rien: 


* À quoi ca ressemble de s'habiller avec un jean déchiré et de 
trainer toute la journée sans rien faire? € Ça ne ressemble à 
rien! — Ta dissertation n'a ni queue ni téte, elle ne ressemble 
à rien. Ce qui ne ressemble à rien n'est pas raisonnable, ni 
bien fait. On ne peut le comparer à aucun modèle idéal. 


A3 est ANALOGUE à A2: 


A3 et A2 présentent une ANALOGIE si, tout en étant tres dif- 
férents, on peut les comparer par un de leurs caracteres. La 
riviére qui coule est analogue au temps qui passe; elle en est 
l'IMAGE. 


Al humain [ለህ A2: 


Il crée un objet A3 qui ressemble à A2. Les peintres en 
trompe-l'œil imitent dans tous les détails les objets qu'ils 
représentent. — Le faussaire imite la signature de sa victime. 


1] prend lui-même l'apparence de A2, dans une intention 
de moquerie: il reproduit ses gestes, sa façon de parler. Les 
discours du général de Gaulle étaient faciles à imiter. A1 
SINGE, PARODIE, CONTREFAIT A2. Le Prince de Parme imitait 
les manières de Louis XIV. 

Un chansonnier PARODIE un homme politique: il l'imite de 
facon comique, il fait une PARODIE de ses discours; il CON- 
TREFAIT sa voix et ses gestes. C'est un bon IMITATEUR. 


Les jeunes cherchent à imiter les vedettes qu'ils admirent: 
ils les prennent pour MODÈLES. Ils € suivent leur EXEMPLE. 


Les ingénieurs SIMULENT un accident pour tester la solidité 
des voitures; c'est une SIMULATION. 


Un écrivain, un artiste, en PASTICHE un autre en imitant son 
style; ce qu'il produit est un PASTICHE. 
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A3 non humain imite A2: il présente une ressemblance 
avec A3. Cette fourrure synthétique imite le vison: elle res- 
semble au vison, mais n'en est pas: c'est une bonne IMITA- 
TION. Un produit alimentaire qui ressemble à un autre et le 
remplace plus ou moins bien est un ERSATZ. Le PORTRAIT de 
Jean est RESSEMBLANT. 


V Jean ressemble à son père; Jean et son père se ressem- 
blent. 


1 A2 humain ou animé RESSEMBLE à A3, A2 et A3 se 


ressemblent : 


Leur RESSEMBLANCE est due à l'HÉRÉDITÉ ou à la RACE. Le 
chat ressemble au tigre. — Jean ressemble à son père: il a le 
même nez et ils sont aussi intelligents l'un que l'autre. — Jean 
€ TIENT de son père. 


Deux vrais JUMEAUX se ressemblent € comme deux gouttes 
d'eau. A3 est le SOSIE de A2 si, sans lui étre apparenté, il lui 
ressemble de façon FRAPPANTE, au point qu'on pourrait les 
prendre l'un pour l'autre. 


PR. Qui se ressemble s'assemble: les gens qui ont le méme 
caractère, le méme genre de vie, se fréquentent volontiers. 


* Les pareils de A2 humain: 


Les gens qui se comportent comme lui. Les mauvais con- 
ducteurs, comme Marc et € ses pareils, sont dangereux. — Jean 
€ n'a pas son pareil pour conduire une voiture; c'est ዘዘ con- 
ducteur € sans pareil, syn. INCOMPARABLE: il est supérieur à 
tous les autres. — Marc, qui conduit si imprudemment est, 
€ comme tous ses semblables, dangereux sur la route. 


* Les semblables de A2 humain: les autres étres humains 
d'une façon générale. Ces pauvres réfugiés sont vos sembla- 
bles, il faut avoir pitié d'eux. 


COMPOSER, v. et ÉLÉMENT, n.m. 


L. Sylvie compose un bouquet avec les fleurs du jardin. 


1 Al humain compose A2, un ENSEMBLE avec A3, A4 etc., 


éléments de cet ensemble: 


L'ensemble A2 se compose des éléments A3. A4, etc. Sylvie 
compose son bouquet avec des roses, des iris, et des marguerites; 
elle a trouvé dans son jardin les éléments de son bouquet. 


Les éléments A3, A4, etc. composent l'ensemble A2; ils 
€ entrent dans la COMPOSITION de l'ensemble et l'ensemble 
A2 se compose des éléments A3, A4, etc. Quelle est la compo- 
sition de ce bouquet? demande quelqu'un. De quoi se compose- 
t-il? — Son bouquet se compose de roses, d'iris et de marguerites; 


cest une ፃ composition florale. — Les roses, les iris et les mar- 
guerites composent nn beau bouquet. — Quelques iris entrent 
dans la composition de ce bouquet. 


Divers éléments constituent un ensemble: 


* 115 sont les PARTIES d'un mécanisme: éléments de batterie, 
de radiateur, d'accumulateur. Les éléments d'une fusée 
sont ses différents étages. 


* Un € meuble à éléments est constitué de plusieurs parties 
indépendantes qu'on peut ASSEMBLER à volonté: des 
€ éléments de bibliothéque / de cuisine, etc. Luc monte lui- 
même ses meubles en assemblant des éléments préfabriqués. — 
La bibliothèque se compose de deux montants et trois étagères. 

* Des € éléments décoratifs sont des décorations destinées à 
enjoliver un ensemble: sculptures, peintures, jolis objets, 
tableaux accrochés au mur, etc. 


Emplois particuliers de composer: 

* En langage scientifique: un corps composé, un circuit 
électronique ont des COMPOSANTS; deux forces qui se 
combinent sont les COMPOSANTES d'une force résultante. 

* A2 ouvrage imprimé: les imprimeurs de jadis composaient 
les textes à la main, caractère par caractère; la composi- 
tion des livres prenait beaucoup de temps. 

* A2, ensemble architectural: il est COMPOSITE si ses diffé- 
rents éléments sont de styles différents. 

* A2, ouvrage de l'esprit: Victor Hugo a composé la Légende 
des Siècles. A1 COMPOSITEUR, compose de la musique. Al, 
écolier € fait une composition: une épreuve de contróle 
écrite, d'une certaine longueur, en classe; une 
€ composition française: une rédaction en français. 

Emplois affaiblis de composer. A1 humain € compose son 

attitude / son visage: il prend une apparence affectée; A1, 

acteur, fait € un rôle de composition: il change complète- 
ment son apparence. 

Al compose avec ses adversaires: il fait des concessions 

pour arriver à un arrangement. H est de bonne 

composition: il fait facilement des concessions pour faire 
régner la bonne entente. 


A3 humain est un élément, syn. un MEMBRE, d'un groupe A2: 

° La maitresse sait quels sont € les meilleurs / les moins bons 
éléments de la classe. — Des € éléments étrangers se sont infil- 
trés dans le groupe. 

Dans le domaine militaire, les € éléments d'active sont les 

militaires en activité. Une armée est composée d'éléments 

blindés, motorisés, d'infanterie, etc. 





Sing. collectif: élément peut désigner un sous-groupe 
dindividus à lintérieur d'un ensemble plus grand. 
{ L'élément féminin est peu représenté dans certains sports ou 
certains métiers. 


A3 abstrait est un élément d'un ensemble A2 abstrait: 


Un facteur de transformation. L'argent est souvent un 
€ élément de discorde, méme entre amis. — Les découvertes 
scientifiques, médicales sont des € éléments de progrès dans 
une civilisation. 


Les données nécessaires à la bonne appréhension d'une 
situation (toujours au pl.). Pour trouver la solution d'un pro- 
blème, d'une question, il faut en ና connaitre tous les 
éléments; si on n a pas tous les éléments en main, on ne 
peut le résoudre. — Il est difficile de dire si une chose est 
meilleure qu'une autre, si on na pas tous les € éléments de 
comparaison; on peut difficilement juger d'une situation si on 
n'en a pas tous les € éléments d'appréciation. 


En particulier, dans le domaine de la justice. Le juge ne 
peut rendre son jugement sur une affaire que lorsqu'il connait 
tous les € éléments d'un procés. 


Les éléments d'une science sont ses BASES: 


Pour y comprendre quelque chose, il faut en connaitre, en 
acquérir € les premiers éléments, syn. € les éléments de base. 
€ Avoir des éléments de mathématiques, de philosophie, 
etc., cest avoir quelques connaissances dans ces domai- 
nes, syn. des RUDIMENTS. Jean a acqnis les connaissances ÉLÉ- 
MENTAIRES en anglais. S'il ne connaissait que quelques mots, 
ses connaissances seraient RUDIMENTAIRES. 


ና L'école élémentaire est celle où l'on acquiert les connais- 
sances de base: lecture, écriture, calcul. Ce probléme est 
vraiment élémentaire! Très facile à résoudre. — 
« Élémentaire, mon cher Watson!» dit toujours Sherlock Hol- 
mes à son coéquipier peu perspicace. 


Un équipement rudimentaire ne se compose que de quel- 
ques objets de première nécessité. 


Les DÉTAILS: 


Tous les éléments d'un ensemble A2 concret ou abstrait, 
n'ont pas une égale importance; certains sont des détails: 
de petites parties dont on peut ne pas tenir compte quand 
on va à l'ESSENTIEL. Une broderie sur un vêtement est un joli 
détail, mais on peut sen passer. — La couleur des vétements 
que je portais le jour de la noce est $ un détail sans impor- 
tance, c'est € un point de détail. 


Len. 
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Dans un récit, Al ne veut pas € se perdre dans les détails. Il 
ና passe sur les détails, pensant que si on € s'attache aux 
détails, on risque d'oublier l'essentiel. En revanche, € ne don- 
ner aucun détail finit par rendre un exposé sec et ennuyeux. 


A1 € ne regarde pas aux détails: il agit sans regarder les cho- 
ses de prés, sans distinguer ce qui est important ou utile de 
ce qui ne l'est pas. Luc n'a pas regardé aux détails quand il a 
nettoyé sa cave: il a tout jeté! 


IL L'écolier décompose une phrase complexe en propositions. 
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A] humain DÉCOMPOSE l'ensemble A2: 
L'ensemble A2 se décompose en A3 et A4. 


En chimie: Le chimiste décompose de l'eau par électrolyse; 
sous son action, l'eau se décompose en hydrogéne et oxygéne. 
Syn. il l'ANALYSE. Il est plus difficile de faire la SYNTHÈSE de 
l'eau à partir de l'hydrogène et de l'oxygène: de la RECOMPO- 
SER à partir de ses éléments. 


Un corps mort se DÉCOMPOSE: ses divers éléments chimi- 
ques se DISSOCIENT; il entre en DÉCOMPOSITION. Personne 
n a encore réussi à faire la synthèse de la matière vivante. — 
Un corps SYNTHÉTIQUE est obtenu par synthése chimique. 
Les tissus synthétiques sont agréables à porter. 


Certains laboratoires se spécialisent dans les € analyses 
médicales. 


Quand l'écolier décompose une phrase complexe en propo- 
sitions, il fait de | € analyse logique, syn. plus moderne de 
19 analyse en constituants; quand il décompose une propo- 
sition en mots, il fait de € analyse grammaticale. 


Certaines personnes ont l'esprit plus ANALYTIQUE que syn- 
thétique. 


Al DÉTAILLE A2: 


Il en examine tous les détails sans en omettre aucun. Sylvie 
détaille la toilette d'Alice. — Alice fait un récit détaillé de son 
voyage. 


Les détails de A2 (au pl.). Al raconte une histoire € dans 
tous ses détails, syn. € dans ses moindres détails. A1 € entre 
dans les détails: il en rapporte les moindres péripéties. — Un 
mode d'emploi bien rédigé décrit le fonctionnement de l'appa- 
reil € avec tous les détails. 


Le € détail (minutieux) de A2 (au sing.). Chaque semaine, 
Jean fait le détail minutieux de ses comptes: il vérifie tous ses 
achats de la semaine et calcule ses dépenses pour voir 
l'argent qui lui reste. 


Quand le temps est clair, on peut distinguer le détail d'un 
paysage, voir les maisons, leurs portes, leurs fenétres, distin- 
guer chaque feuille des arbres. 

Ce peintre s'intéresse au détail: il peint exactement tout ce 
qu'il voit et cherche à reproduire chaque petite chose. 
Visiter une maison € en détail, c'est la visiter entiérement, 
sans oublier un seul endroit, pas méme un placard. 


Al, commerçant, € vend au détail : 

(ant. € vend en GROS). Il vend des marchandises par petites 
quantités; il pratique le commerce de détail (ant. 
€ commerce de GROS); c'est un DÉTAILLANT qui achète aux 
GROSSISTES € ዐዘ prix de gros (moins cher) la marchandise qu'il 
revendra € au prix de détail (plus cher. augmenté de son 
bénéfice). Certains commerçants font € du gros et € du détail. 
Le boucher détaille un quartier de bœuf: il le coupe en petits 
morceaux. 


II. Les quatre éléments. 


1 Enphysique ancienne: 


C'était une doctrine courante que l'EAU, la TERRE, l'AIR et le 
FEU étaient les € quatre éléments à partir desquels toute la 
matière était formée. € L'élément liquide, c'est l'eau: 
€ l'élément solide, c'est la matière dure: la terre. 


D'oü les emplois suivants: 


Chaque étre animé est fait pour vivre dans un certain élé- 
ment, qui est son milieu naturel: l'eau est € l'élément naturel 
des poissons, l'air est l'élément naturel des oiseaux, la savane, 
l'élément naturel des lions. D'oü fig. € Étre dans son élément, 
c'est être à l'aise, syn. € être comme un poisson dans l'eau, 
alors que € sortir de sou élément signifie n'être pas à son aise, 
comme le poisson hors de l'eau. Jean na pas l'air bien 
aujourd'hui, il semble mal à l'aise: il n'est pas dans son élément. 
— Quand Marie improvise du jazz, elle est dans son élément. 
Les € éléments naturels ou simplement les éléments 
(toujours au pl.). 

Ce sont l'air et l'eau, et tous les phénomènes climatiques 
qui en dépendent, VENT, PLUIE, GRÉLE, NEIGE, TEMPÉTES, etc. 
Les marins doivent souvent € affronter les éléments (déchai- 
nés), € lutter contre les éléments. 

En physique moderne: 


On appelle aussi éléments les plus petites substances qui 
forment la matière, ce qui ne peut pas être décomposé en 
particules encore plus petites. On les appelle € PARTICULES 
ÉLÉMENTAIRES. La € physique élémentaire établit un classe- 
ment des éléments qui constituent la matière. 


COMPRENDRE v. 


1 Jeannot comprend son problème. 


1 


OAI humain comprend A2 abstrait. 


GR.: 
Al comprend A2, que+phrase à l'ind. 


Jeannot comprend que la somme des trois angles d'un triangle 
est égale à deux droits. 


Àl comprend A2, interrogative indirecte. Il comprend com- 
ment on peut le démontrer. 


Al comprend A2, nom abstrait. Il comprend son problème. 


Al humain, doué de RAISON, au terme d'un raisonnement, 
notamment en MATHÉMATIQUES, comprend A2, un ensemble 
complexe de faits ayant entre eux un lien LOGIQUE. Il recon- 
nait que A2 est tel qu'il est ne pourrait être autrement et 
que le contraire serait ABSURDE. Il l'INTÈGRE aux autres CON- 
NAISSANCES qu'il possède dans son esprit. 


Devant une situation A2, Al reconnait quil y a un LIEN de 
CAUSE à EFFET entre certains faits; ce qu'il ne faisait que CONS- 
TATER, désormais il se l'EXPLIQUE. L'assureur a compris les cau- 
ses de l'accident. — Jean comprend pourquoi Max trompe Léa. 
— Les chefs d'État comprirent que la guerre était inévitable. 


L'acte de comprendre: 


Il résulte souvent d'un effort, d'une recherche laborieuse. 
Al humain € cherche à comprendre A2. — Al humain 
€ comprend quelque chose à A2 ou € ne comprend pas grand 
chose à A2 ou € ne comprend rien à A2: il comprend A2 en 
partie ou pas du tout; il € arrive à le comprendre, en réflé- 
chissant bien. Plus Al est INTELLIGENT, plus il comprend 
facilement les faits et situations qui s'offrent à lui. 


Syn. AI SAISIT A2. Un interlocuteur qui EXPLIQUE quelque 
chose à Al lui demande: «Tu comprends?», syn. intensif 
« Tu saisis?» 

A3, un INDICE, € fait comprendre A2 à ለ]. À divers indices, 
Léa a compris que Max la trompe. 

Al comprend A2 d'une certaine manière. Comment com- 
prends-tu la conduite de Max? Je la comprends comme celle 
d'un homme exaspéré plutót que débauché. 


Al comprend le PROBLÈME qui lui a été POSÉ et qu'il a à 
RÉSOUDRE: 


À partir de certains faits supposés avoir ensemble un lien 
logique, appelés DONNÉES, il trouve la SOLUTION qui RÉSULTE 


" 


COMPRENDRE 


de ces données. Ou bien, partant de la constatation d'un 
fait, il se l'explique, en trouve l'EXPLICATION. 


Ce probléme peut étre mathématique, ou philosophique, 
ou simplement posé par les situations de la vie pratique, 
auquel cas sa solution débouchera sur une action ou un 
comportement. 


Jean va-t-il changer sa vieille voiture ou la faire durer encore? 
C'est un probléme! 


IL Comprends-tu ce que tu lis? 


1 A2 appartient à une langue étrangère: 


A2 est un MOT rare ou étranger, ou un TEXTE en langue 
étrangère: Al le comprend sil possède les connaissances lin- 
guistiques qui lui permettent d'y faire correspondre une IDÉE 
CLAIRE. Léa comprend le japonais. — Voltaire, dans une conversa- 
tion en anglais a bien compris le mot «thief», qui signifie «voleur». 


Syn. vieux ENTENDRE. Vadius entend le grec. 


2. A2 est un texte formulé dans la langue de A1: 


A2 est INTELLIGIBLE, syn. COMPRÉHENSIBLE, s'il est FACILE à 
comprendre, ou ININTELLIGIBLE, syn. INCOMPRÉHENSIBLE, 51] 
est OBSCUR ou DIFFICILE à comprendre. A2 est remarquable par 
son INTELLIGIBILITÉ ou son ININTELLIGIBILITÉ. La poésie de Mal- 
larmé est difficile à comprendre mais pas totalement inintelligible. 


Sylvie et Jean se comprennent, syn. s'entendent € à demi- 
mot: sans avoir besoin de tout expliquer l'un à l'autre. € Je 
me comprends, dit Al à A2 dans une discussion peu 
amicale: ce que je dis a un sens, méme si toi, A2, tu ne le 
comprends pas ou feins de ne pas le comprendre. 


A2 est une parole orale, bien ou mal prononcée, à voix 
assez haute ou trop basse: 


A2 est une personne qui parle de façon intelligible ou inin- 
telligible. Je comprends bien Sylvie, elle a une bonne élocu- 
tion, mais je ne comprends pas Luc: il bafouille et parle trop 
bas; il devrait parler € à ከጠ et intelligible voix. 


A2 est un signe, ou un ensemble de signes non linguistique: 


* Vous ne pouvez pas être marin si vous n'êtes pas capable de 
comprendre un CODE, un schéma, une carte. — Il est indis- 
pensable de pouvoir € DÉCODER tous les messages. 


[1 Sylvie comprend bien Jean. 
[1 ላ] a une bonne CONNAISSANCE INTUITIVE de A2. 


1 ለ2 est un ÊTRE: 


A] est capable de se mettre à la place de A2, de sentir avec 
SYMPATHIE ce qu'il ressent, ce quil pense, de le JUSTIFIER 
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COMPTER 


dans la mesure du possible, méme s'il a commis des fautes. 
Jean et Sylvie sont faits pour se comprendre. — Personne ne 
me comprend! s écrie Eric: Je suis un INCOMPRIS. 


Al est COMPRÉHENSIF : 


[l est capable de comprendre des A2, dans un grand nombre 
de cas; il manifeste envers ces A2 de la COMPRÉHENSION. — 
Ant. il fait preuve d'INCOMPRÉHENSION. 


Syn. Al est BIENVEILLANT, fait preuve de BIENVEILLANCE: il 
souhaite le bien de A2. 


Il est INDULGENT, fait preuve d'INDULGENCE ፡ il excuse facile- 
ment les fautes. 


Un acte, un sentiment de A2 parait à Al € (bien) 
COMPRÉHENSIBLE : 


Max veut se séparer de Léa: c'est compréhensible, syn. c'est 
CONCEVABLE, c'est DÉFENDABLE, ca se CONQOIT, ca se DÉFEND, 
ca se JUSTIFIE. — Ant. € C'est (tout à fait) INCOMPRÉHENSIBLE. 


IV Le prix de l'ordinateur comprend la livraison et l'instal- 
lation. 


1 Alconcret ou abstrait comprend A2 plus petit que lui: 


Il INTEGRE A2 en lui-même. Al possède en lui A2, A2 est 
une PARTIE de Al. L'appartement comprend une salle de 
séjour, deux chambres une cuisine et une salle de bains. 


Au passif: A2 € est compris dans A1. La livraison et l'instal- 
lation sont comprises dans le prix de l'ordinateur. — € y 
compris: Le prix de l'ordinateur, y compris la livraison et l'ins- 
tallation, s'élève à 1000 €. 


Synonymes: 
A1 ENGLOBE A2. Sur la facture, le total est la somme GLOBALE 
qui englobe tous les comptes particuliers. 


A] INCLUT A2. Les dégâts des eaux sont inclus dans le contrat 
d'assurance, mais les dommages dus à un état de guerre ou 
d'insurrection sont EXCLUS. 


Al RENFERME A2. La région renferme des trésors d'archi- 
tecture. — Ce livre renferme des détails inédits. 


COMPRÉHENSION et EXTENSION: 


En logique, la compréhension d'un CONCEPT s'oppose à son 
extension; le mot «Frangais» a une plus grande compré- 
hension, il est plus COMPRÉHENSIF que le mot «homme» 
parce que sa définition est plus complexe: un Français est 
un homme qui a la citoyenneté frangaise. Mais le mot 
«homme» a une plus grande extension, il est plus EXTENSIF 
parce qu'il s'applique à un plus grand nombre d'individus. 
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COMPTER, v. 


1 Jeannot sait compter jusqu'a 20. 


1 Alhumain sait compter: 


Syn. il sait CALCULER. En prévision des CALCULS, notam- 
ment des ADDITIONS, qu'il aura à faire plus tard, Al a 
d'abord appris à compter. Il est attentif à ne pas se tromper 
en disant la suite ARITHMÉTIQUE des NOMBRES: 1, 2, 3, 4, etc. 


* Il y a déjà longtemps que cet enfant ne compte plus sur ses 
doigts; il sait maintenant compter jusqu à cent. — À l'école 
primaire, on apprend à lire et à compter. 


Un bon CALCULATEUR est fort en € calcul mental; il peut 
faire € de tête des calculs compliqués, sans € poser ses OPÉ- 
RATIONS, ni utiliser une machine. 


2. Les MATHÉMATIQUES : 


(n., très rare au sing., usuel au pl.), abréviation dans le lan- 
gage des éléves, les MATHS, sont les sciences qui permettent 
de traiter tout ce qui est NOMBRABLE et QUANTIFIABLE. Elles 
reposent sur des POSTULATS ou AXIOMES, faits d'expérience 
non démontrables, à partir desquels les MATHÉMATICIENS 
développent des RAISONNEMENTS MATHÉMATIQUES (adj.). Un 
MATHEUX (fam.) est un éléve, un étudiant € fort en maths. 


Dans le langage courant, l'adj. mathémathique signifie «sür 
et certain», «rigoureusement EXACT», dont les conséquen- 
ces sont calculables. Luc ne s'est pas réveillé à l'heure, il sera 
en retard à son travail, c'est mathématique! — MATHÉMATI- 
QUEMENT, il devrait étre en retard. 


I. Tu as compté combien tu as dépensé? 


O Pour connaitre des QUANTITÉS précises: DÉPENSES, GAINS 
d'argent, DURÉES, POINTS obtenus par des joueurs, des équi- 
pes de sportifs, etc., A1 doit les compter, en étant attentif à 
ne pas se tromper. 


1 Al humain compte les A2: 


Il compte combien il y a de A2, il € fait le COMPTE / le 
DÉCOMPTE / un COMPTAGE précis des ÉLÉMENTS A2 qui font 
partie d'un ENSEMBLE A3. Dans un jeu, on € compte les 
points, et dans un match, on € compte les coups. A1 € est loin 
du compte: s'il n'obtient pas le nombre espéré des A2. Quelle 
foule à cette réception! Je n'ai pas pu compter les invités. 

Si le nombre des A2 est trop élevé pour étre calculé, on 
parle d'un nombre INCALCULABLE de A2. 

Si jai compté 387 invités , et que je dise qu'il y en avait 400, 
jai ARRONDI la somme, j'ai fait € ዘዘ compte rond. 


A1 ና compte les jours: Al compte, avec une certaine impa- 
tience ou appréhension, le nombre de jours qui le séparent 
de tel ou tel événement. — € Ses jours sont comptés: se dit 
généralement de quelqu'un qui va bientót mourir. — Il faut 
compter cinq heures pour aller de Paris à Lyon en voiture. — 
Loc. prép. € à compter de (date): à partir de la date indi- 
quée et pour le temps à venir. À compter du mois prochain, 
nous aurons im nouvel emploi du temps 


Fig. € Marcher à pas comptés, c'est marcher de facon réglée, 
comme dans une mise en scéne ou une cérémonie trés stricte. 


€ Tout compte fait, € au bout du compte, € en fin de compte: 
quand on € a fait le compte, la liste complète, de toutes les 
conséquences d'une action, on prend une décision, quelle 
qu elle soit. 


A3, un ensemble, compte A2, syn. TOTALISE un certain 
nombre d'ÉLÉMENTS: 


Un A1 humain quelconque peut les compter. Paris compte 
deux millions d'habitants. A1, service du RECENSEMENT de la 
population, les a coniptés, syn. RECENSÉS. 


A3 humain compte A2, un certain nombre d'unités de 
temps qu'il a passées dans A4, une institution, un lieu. Max 
compte / totalise deux ans de service dans cette entreprise. 


A3 € compte double / triple / pour deux / etc.: A1 décide que 
la VALEUR de A3 est le double, etc. de sa valeur normale. 
Une heure de travail de nuit compte double. 


Al est un appareil pour compter: 


Un COMPTEUR permet de connaitre avec précision un nom- 
bre d'unités de MESURE dans une certaine unité de temps: 
par exemple la consommation d'eau ou d'électricité d'une 
famille. Le compteur tourne!: se dit parfois quand cette 
consommation semble EXCESSIVE. 


Un € compte-gouttes permet de ne pas dépasser le nombre 
de gouttes que l'on doit prendre d'un médicament. 

Le € compte-tours d'une voiture permet de surveiller le 
régime du moteur. 

Une € machine à calculer, une € CALCULATRICE (électroni- 
que), syn. plus petit une CALCULETTE, un ORDINATEUR, sont 


des appareils électroniques qui permettent de faire facilement 
et rapidement toutes sortes d'opérations arithmétiques. 


Al est humain, A2 est de l'ARGENT: 


A], vendeur, compte A2, le MONTANT, la ና SOMME (d'argent ) 
que lui doit A4, un acheteur. A3 € dépense sans compter: il 
achète tout ce qui lui fait envie. 


COMPTER C 


A3 € demande son compte à Al, puis lui € règle son compte. 
Si la somme versée est inférieure au montant demandé, 
€ le compte n'y est pas. Al € na pas son compte, syn. € ny 
trouve pas son compte. Si une marchandise n'est pas chére, 
A3 l'obtient € à bon compte. 


ላ] fait € des comptes d apothicaire: des comptes inutilement 
minutieux et détaillés et peut-étre malhonnétes (voir 
Molière, Le malade imaginaire; lapothicaire était, autrefois 
le commerçant qui tenait lieu de pharmacien). 


Un ACOMPTE est une certaine somme d'argent versée à la 
commande d'une marchandise à livrer ultérieurement. Le 
SOLDE sera réglé à la livraison. 


PR. Les bous comptes font les bons amis. 


Al est COMPTABLE: 


Al, comptable de profession, compte A2, l'argent de l'entre- 
prise A4 pour laquelle il travaille. Il € tient les comptes , syn. 
€ tient la COMPTABILITÉ de cette entreprise, les inscrit dans 
un € livre de comptes, sur des € lignes de compte. Certaines 
sommes peuvent, pour diverses raisons, ne pas € entrer en 
ligne de compte, € n être pas prises en compte. 


Al, employé d'une BANQUE, compte A2, l'argent qu'un client 
A4 dépose sur ou retire de son € compte BANCAIRE, syn. son 
€ compte en banque, notamment de son € compte courant: 
celui où A4 ne laisse que l'argent nécessaire pour les dépen- 
ses au jour le jour. Régulièrement, la banque envoie à A3 un 
€ relevé de compte pour quil puisse € faire ses comptes, 
€ faire le compte de ses gains et celui de ses dépenses. 


Al, patron, propriétaire d'une entreprise, compte A2, les 
gains et dépenses de son entreprise: ላ1 € est / travaille à 
son compte, syn. € travaille pour son propre compte. 


Fig. Al, gestionnaire ou gérant des biens de A4 humain, 
€ rend des comptes à A4, agit € pour le compte de A4, qui lui 
€ demande des comptes. 


Al compte A2 dans un total: 


Dans un TOTAL établi par Al celui-ci compte A2, un élé- 
ment particulier de ce total: il l'y fait entrer. A2 y est INCLUS, 
syn. COMPRIS. Je n'ai pas compté le transport dans votre fac- 
ture. — Nos cousins étaient dix, € sans compter les enfants; 
dix huit € en les comptant. 


Al compte A2 humain € au nombre des autres A2 formant 
l'ensemble A3; pour A1, A2 € compte parmi les autres A2. Je 
compte Paul € au nombre de mes amis. — Paul compte parmi 
mes meilleurs amis: Paul fait PARTIE de mes meilleurs amis. 
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CONDITION 


Emplois figurés: 
A4 € se tire à bon compte d'une situation difficile: il n'y perd 
pas trop, ne subit pas trop de dommages. 


Dans d'autres circonstances, À4 € a son compte, syn. € son 
compte est bon: A4 a reçu un nombre suffisant de coups ou 
de balles pour étre temporairement ou définitivement 
inoffensif; on lui € a réglé son compte, il a été victime d'un 
€ réglement de compte, il est mort assassiné. 


Chaque fois que A4 a demandé un travail à A1, A1 doit lui 
€ reudre compte de ce travail, il € a des comptes à lui rendre. 
A4 € se rend compte de la qualité du travail, il se rend compte 
s'il a été bien fait, qu'il a été bien ou mal fait: il le voit, le 
comprend directement par lui-méme. 


Al fait à A4 un € compte-rendu, de son propre travail ou du 
travail d'un autre qu'il a examiné. Certaines revues publient 
des comptes-rendus des nouveaux livres qui paraissent. 


A2 € est laissé pour compte: il n'est pas retenu comme per- 
tinent, syn. il € n'est pas pris en compte, syn. il € n'entre pas 
en ligne de compte: il est laissé de cóté. 


Dans une discussion € À ce compte-là...:: puisque vous 
€ prenez en compte ce que j'aurais éliminé, vos conclusions 
sont forcément différentes des miennes. 


Un COMPTOIR: 


C'était jadis ce qu'on appelle aujourd'hui la CAISSE, l'endroit 
où l'on règle le compte d'un achat. Le mot a conservé un sens 
financier dans certaines loc. techniques. Aujourd'hui il dési- 
gne le support sur lequel les marchandises sont exposées 
dans un magasin, et surtout le BAR, syn fam. le ZINC, d'un 
débit de boissons. Je 11 avais pas le temps de miassoir, j'ai pris 
un café et un croissant au comptoir pour étre plus vite servi. 


[ዚ Léa compte beaucoup pour Max, et elle sait qu'elle peut 
compter sur lui. 


1 A2compte pour Al, syn. A2 est IMPORTANT. 
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Si A2 est humain Al est très attentif envers lui, il éprouve 
de l'affection. de l'amitié, de l'amour pour A2: Max adore 
Léa: elle compte beaucoup pour lui. 


* Al compte avec A2, syn. € AI tient compte de A2: Les 
hommes politiques comptent en général avec l'opinion publi- 
que, ils en tiennent compte; pour eux, l'opinion publique 
compte, (fam.: l'opinion publique, € ca compte!): ils y sont 
attentifs, et agissent en fonction de ce que l'on pense d'eux. 
ዘ faudra compter avec luil: il ne faudra pas l'oublier, le 
négliger, le considérer comme sans importance. 


* Loc. prép. € compte tenu de A2: quand ou si l'on tient 
compte de A2. 


AI € compte sur A2: 

Al a CONFIANCE en A2, se repose sur A2, pense que A2 est 
SÜR, s'attend à ce que À2 se produise. 

A2 est un nom. Léa compte sur Max pour l'aider, elle compte 
sur lui; elle compte sur sou soutien, elle y compte vraiment. 


A2 est une subordonnée: AI compte (sur le fait) que A2 
phrase. Je compte qu'il fera beau demain: je prévois qu il fera 
beau, je m'attends à ce qu'il fasse beau. — Nous prévoyons 
demain une agréable sortie € sans compter que la météo 
annonce du beau temps: la sortie serait intéressante de tou- 
tes facons, à plus forte raison s'il fait beau. 


A] compte + inf.: 


Je compte partir lundi: j'ai PRÉVU de partir lundi et je ferai 
en sorte que rien ne m'en empéche. 


A] € prend en compte un maximum d'évènements futurs: 


1] prévoit tout, planifie avec soin, tel un joueur d'échecs qui 
essaie de prévoir tous les coups de son adversaire et ses 
propres réactions. Il sera peut-être accusé d'être un peu 
trop CALCULATEUR. Si le succès répond à ses espérance, Al 
aura fait € ዘዘ bon calcul. Dans le cas contraire, il aura fait 
€ un mauvais calcul! 


CONDITION, nf. 


I. Tu pourras faire l'ascension du Mont Blanc à condition 
d'étre bien entrainé. 


1 Al est condition de A2: 


A est RÉALISABLE, mais non encore RÉALISÉ. A2 peut se réa- 
liser à € une / deux, etc. / plusieurs / certaines condition(s) : 
€ à condition de Al inf. Tu pourras faire l'ascension du 
Mont-Blanc à condition d'être bien entrainé, d'avoir l'équipe- 
ment convenable, et d'être en bonne santé. 


ና à condition que Al, phrase au subj. Tu pourras y monter 
à condition qu'il fasse beau. 


A2 peut se réaliser 51 toutes ces conditions sont REMPLIES. 
Si Al na pas lieu, A2 n'aura pas lieu. S'il ne fait pas beau, 
tu ne feras pas l'ascension. 

Pour que A2 ait lieu, il FAUT que A1 ait lieu. Pour que tu fas- 
ses l'ascension, il faut que le temps le permette. 


Mais il se peut que Al ait lieu et que A2 n'ait pas lieu, sauf 
si la condition A1 est à la fois € NÉCESSAIRE et SUFFISANTE. — 
Ordinairement, la plupart des conditions sont nécessaires, 


mais pas suffisantes. Il ne suffit pas d'être bien équipé pour 


€ a la forme: il peut faire du sport, il remplit les conditions 
faire cette ascension. 


nécessaires pour cela. 
A2 est CONDITIONNEL: il ne se réalisera que € sous certaines 
conditions; syn. il est € SOUMIS à certaines conditions. Notre 
projet est conditionnel parce qu'une ascension en montagne est 
soumise à diverses conditions, notamment météorologiques. 


Les € conditions atmosphériques permettent ou ne permet- 
tent pas certaines activités. 


La € condition humaine est telle que si vous étes un 
homme, vous êtes un mammifère capable de parler, de rire, 
de raisonner, de pratiquer les arts, et, sachant que vous étes 
mortel, d'avoir un comportement moral (ou immoral) et 
religieux (ou anti-religieux). Et si vous êtes un mammifère 
capable de parler, de rire, de raisonner, etc., vous étes un 
homme. 


Si ces conditions sont temporairement réalisées, c'est 
l'OCCASION de faire A2. 


2. A3 pose ses conditions: 


Si A4 humain demande à A3 humain de faire A2, A3 € POSE 
ses conditions. 1] fera A2 si les conditions qu'il a posées sont 


Les différentes € conditions sociales orientent les activités, 
remplies par A4. 


le mode de vie des individus, mais pas entièrement. On 
peut étre de € condition modeste et devenir un grand 
homme. Les sociologues étudient € la condition des femmes, 
des étrangers, etc. 


Le guide pose, notamment, comme condition que les touristes 
qu'il emmène en montagne doivent être assurés. — Battu à pla- 
tes coutures, le vaincu a dû € se rendre / capituler sans 
conditions: sans poser de conditions à son vainqueur pour sa 


e j 3. A2 est VIRTUEL 
reddition, en subissant purement et simplement sa volonté. 


si les conditions A1 sont réunies, mais si le passage à la réa- 


3. Le conditionnel: lisation de A2 n'est pas fait. 


* À la veille de la guerre de Troie, toutes les conditions étaient 
réunies pour quil y ait une guerre; Grecs et Troyens étaient 
VIRTUELLEMENT en guerre, mais il était encore possible 
qu'elle n éclate pas, que rien ne la DÉCLENCHE, ne € mette le 
feu aux poudres. 


En grammaire, le mode conditionnel est ainsi appelé parce 
qu'un de ses emplois est d'exprimer, en proposition principale, 
des processus soumis à certaines conditions, exprimées, elles, 
à l'imparfait de l'indicatif, dans une subordonnée introduite 
par 51. Si la météo le permettait, nous ferions l'ascension du 


Mont Blanc. 


NB. La conjonction si peut exprimer la condition même si 
le mode conditionnel n'est pas employé. Si la météo le per- 
met, nous ferons l'ascension du Mont Blanc. 


En langage philosophique, ant. de virtuel: ACTUEL; A2 
S ACTUALISE quand il cesse d'être virtuel pour devenir 
actuel. A2 qui n'était encore que POSSIBLE, syn. € en PUIS- 
SANCE, est maintenant € en ACTE. 


CONDUIRE, v. 


I. L'alpiniste est en bonne condition pour faire l'ascen- 
sion du Mont Blanc. 
| e , 1 Le guide a conduit les alpinistes jusqu'au sommet de la 
1 ለ3 humain ና met A4 humain en condition pour qu'il montagne 


fasse A2: 


A3 (par ex. publicitaire) réalise les conditions nécessaires, 
une certaine préparation psychologique, pour que A4 fasse 
l'acte A2 (par ex. achéte une certaine marchandise). 


1 Al humain conduit A2 humain (jusqu) à A3, lieu: 


Al, qui sait où se trouve A3, y conduit, syn. y MÈNE A2, qui 
ne le sait pas mais voudrait bien y aller. A1 PRÉCÈDE A2 pour 
lui € montrer le chemin, il le GUIDE (verbe) lui € sert de 
GUIDE (nom). 

En montagne, des guides professionnels conduisent les 
alpinistes jusqu'aux sommets. Quand on fait du TOURISME 
dans une région ou un pays inconnus, il vaut mieux avoir 


A3 CONDITIONNE A4 concret (par ex. des marchandises): 
A3 réalise les conditions nécessaires pour que A4 obtienne 
le résultat A2 (ex. il emballe ses marchandises de façon 
agréable, pour qu'elles plaisent au public). 


2. La € condition physique de A3 humain, 


(par ex. un athléte), lui PERMET d'accomplir certaines per- 
formances ou le lui INTERDIT. A3 est € en bonne condition 
(physique), syn. € en bonne FORME, syn. fam. € en forme, il 


recours à un guide (n.m. que ce soit un homme, ou une 
femme) qui donne des explications historiques et géogra- 
phiques, ou à un GUIDE, livre dans lequel on trouve toutes 
sortes d'indications sur les lieux à visiter, les ITINÉRAIRES 
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CONDUIRE 


pour s'y rendre, les ADRESSES d'hôtels et de restaurants, des 
cartes routières, etc. 


AI conduit A2 (jusqu) à A3 humain: 

Syn. il l'y AMÈNE. A1 conduit A2 jusqu'au lieu où se trouve 
A3. S'il vous plait, conduisez-moi à votre directeur. 

A] € fait un brin / un bout de CONDUITE à A2: A1 ACCOMPA- 
GNE A2 sur une certaine distance, mais pas jusqu'au bout 
de sa destination. 

A] RECONDUIT A2 jusqu'à la sortie; syn. il l'y RAMÈNE: après 
une visite ou un entretien, Al va avec A2 jusqu à la porte, 
il le RACCOMPAGNE poliment; syn. il le REMMÈNE. 


ዚ Cette route conduit au village. 


1 


AI concret (VOIE de communication, ROUTE, CHEMIN, iti- 
néraire) conduit, syn. MÈNE (A2 humain, rarement 
exprimé) à A3, lieu: 

Si A2 prend AI, s'engage sur Al, il ARRIVERA à A3. Où con- 
duit ce chemin? — Jusqu'au village que vous voyez là-bas.- 
C est une étoile qui guida et conduisit les Rois Mages jusqu à 
Bethléem, lieu de naissance de Jésus. (Bible) 


Fig. Le € fil d'Ariane est la méthode à suivre pour sortir 
d'une situation difficile, par allusion à l'épisode de la 
mythologie grecque oü Ariane donna à Thésée un fil qui le 
conduisit jusqu'à la sortie du LABYRINTHE, réseau inextrica- 
ble de couloirs, où tous ses prédécesseurs s'étaient perdus. 
A2 a trouvé le € fil CONDUCTEUR de A3, œuvre ou ouvrage 
intellectuel: À2 a trouvé l'idée centrale ou DIRECTRICE de 
A3, ce qui lui permet de comprendre A3. 


Un conduit: 


A] concret, un CONDUIT, un TUYAU de CANALISATION, ou un 
AQUEDUC, conduit l'eau, depuis une SOURCE ou un RÉSER- 
VOIR, jusqu'au lieu À3 de son utilisation. 


Al, € métal conducteur, a la propriété physique de 
€ conduire l'ÉLECTRICITÉ / le courant: il est donc utilisé pour 
fabriquer les fils et cables ÉLECTRIQUES qui conduisent le 
COURANT depuis la CENTRALE qui le produit jusqu'au lieu A3 
de son utilisation. 


Ill. L'officier conduit sa troupe à l'assaut. 


1 


AI humain conduit A2 humain à A3, action (n. ou inf.) 


À la guerre, c'est un CHEF, un OFFICIER, qui € prend la TÉTE 
de troupes plus ou moins décidées pour les € conduire à 
l'assaut, parfois à la victoire, souvent à la mort. 


De façon générale, c'est toujours € sous la CONDUITE d'un 
chef qu'un groupe agit efficacement. 


186. 


2. Al est abstrait, parfois résumé par «cela»: 


e C'est le salaire proposé qui m'a conduit à accepter ce travail, 
syn. qui mY a INCITÉ, syn. divers verbes de mouvement: 
qui m'y a POUSSÉ, MENÉ, AMENÉ. 


NB. Il existe une tendance à employer 


Conduire et pousser quand A3 est négatif (crime, désespoir, 
suicide, action mauvaise ou néfaste). C'est un chagrin 
d'amour qui a conduit (*amené) ce jeune homme au suicide. 


Amener pour des A3 positifs. Ce que vous venez de dire 
m'amène (“me conduit) à penser qu'il y a peut-être une autre 
solution à notre probléme. 


Alors que inciter et mener n'ont pas de valeur affective. 


IV Julia conduit la voiture de son père. 


1 Al humain conduit A2 véhicule: 


3. 


Celui-ci (VOITURE, MACHINE, etc.) est équipé d'un VOLANT. 
de LEVIERS, de MANETTES, de PÉDALES, qui permettent à Al, 
son CONDUCTEUR, de le conduire, de le DIRIGER à droite, à 
gauche, en avant, en arrière, d'en accélérer ou d'en ralentir 
la vitesse, de le MANŒUVRER. Le conducteur d'une automo- 
bile, et notamment d'un TAXI est un CHAUFFEUR. 


Al marin DIRIGE (plutôt que conduit) son bateau à l'aide 
d'un GOUVERNAIL. 


A], PILOTE (nom) / aviateur, PILOTE (verbe) son avion. 


La ና CONDUITE automobile: 


Pour pouvoir conduire une voiture ou un camion, A1 doit 
suivre des leçons de € code de la ROUTE et apprendre à con- 
duire avec un € MONITEUR d'auto-école, pour pouvoir passer 
son € permis de conduire. 


La € conduite en ville est différente de la conduite € en rase 
campagne et de la € conduite sur route. Dans tous les cas, il 
faut respecter la SIGNALISATION et les PRIORITÉS, ne pas dépas- 
ser la vitesse indiquée, s'arrêter aux STOPS et aux FEUX ROUGES, 
rouler bien à DROITE, respecter les distances avec le véhicule 
qui précède et surveiller dans le RÉTROVISEUR celui qui suit. 


A2 est abstrait: 


TRAVAUX collectifs, manuels ou intellectuels. Al. 
ና conducteur de travaux, DIRIGE, organise A2, il a 18 CON- 
DUITE de A2, la DIRECTION de A2; il est le CHEF, le DIRECTEUR 
de tous ceux qui travaillent à la réalisation de A2. 


Le GOUVFRNEMENT conduit la politique du pays. 


v Max s'est mal conduit avec Luc. 


l Al se conduit bien / mal / de telle ou telle façon: 


ላ] conduit sa vie, syn. fam. plus usuel, A1 € mène sa bar- 
que, se COMPORTE, comme il l'entend: Al vit et agit libre- 
ment, au risque que son COMPORTEMENT moral ou social 
soit considéré comme de la € mauvaise CONDUITE ou de 
l'INCONDUITE. 

Un € ÉCART de conduite: une action contraire à la morale. 


Fam. A1 € a / s'est acheté une conduite: Al semble avoir 
décidé de mettre fin à ses écarts de conduite. 
Al se conduit (bien, mal) avec A2: 


Avec A2 humain, ላ] ne sait jamais € quelle conduite 
adopter: il ne sait pas comment € s'y PRENDRE avec A2, com- 
ment TRAITER A2. 


Al € se conduit bien avec A2 si A2 est € bien traité par A1. 
Al € se conduit mal avec A2 s'il le MALTRAITE. 


CONSCIENCE, nf. 


I. Le ministre a conscience de la gravité de la situation. 


[> ላ1 humain € a conscience de A2; il est conscient (de A2) 


1 Al est CONSCIENT: 


Même gravement blessé ou très malade, ላ] a toute 58 CON- 
NAISSANCE, syn. sa conscience; sa vie intellectuelle et affec- 
tive est normale, et il éprouve toutes les sensations 
provenant de son propre corps et des objets qui l'entourent. 
Quand Al s'ENDORT ou s'ÉVANOUIT ou € tombe dans le 
COMA, il € perd conscience, syn. il € perd connaissance, il 
cesse d'être conscient de lui-même et de ce qui l'entoure: il 
est INCONSCIENT. 

D'aprés la PSYCHANALYSE, la vie PSYCHIQUE se partage entre 
le CONSCIENT (nom) et l'INCONSCIENT (syn. le SUBCONS- 
CIENT). L'interprétation des RÉVES permet parfois de révéler 
une partie de l'inconscient. 


A1 € prend conscience de A2, sa situation, ses actes, ses 
obligations. 

Syn. il € se REND COMPTE de A2. A1 € a conscience de, syn. 
€ est conscient de A2: il SAIT très bien ce qu'est A2; il ne se 
fait pas d'ILLUSION. Étes-vous bien conscient que vous pour- 
riez vous blesser en manipulant cette arme? 

A1 est un INCONSCIENT (nom): il ne se rend pas compte que 
ses actes peuvent avoir des CONSÉQUENCES graves, il fait 
preuve d'INCONSCIENCE. 


፲፪” 


CONSCIENCE 


Al fait A2 CONSCIEMMENT, syn. € en (pleine) connaissance 
de cause, en étant pleinement conscient des conséquences 
possibles de A2. Ant. INCONSCIEMMENT. 

En langage philosophique ou scientifique: 

Tout A2 dont A1 € a / prend conscience est un PHÉNOMÈNE : 
un fait, une situation. Si c'est de l'ordre de la sensation, c'est 
un € phénomène physique; si c'est de l'ordre du sentiment, 
de la volonté ou de la connaissance, c'est un € phénomène 
psychique. Bien sûr, plus A2 est important et étonnant, plus 
Al a de chances d'en prendre conscience; d'où, en langage 


courant, A2 est un phénomène: un être ou un fait extraordi- 
naire, et l'adj. PHÉNOMÉNAL: énorme, stupéfiant. 


II. Je n'ai rien fait de mal, j'ai la conscience tranquille. 


l 


Dans la vie en général, Al a une € conscience MORALE: 


Guidé par sa culture, il fait intuitivement la différence 
entre le BIEN et le MAL; il écoute € la voix de sa conscience; 
il préfëre € avoir la conscience tranquille / en paix mais il 
peut avoir un € CAS de conscience, ne pas savoir ce qu'il vaut 
mieux faire, en cas de € conflit de DEVOIRS. 


S'il a commis une faute, A1 la REGRETTE, il en éprouve des 
REMORDS, il € a un poids sur la conscience et il € soulage sa 
conscience en avouant sa faute. Il préfère avoir € bonne 
conscience plutôt que € mauvaise conscience. 


ላ] € se donne bonne conscience (péj.) en faisant A2: il fait 
une bonne action qui ne lui demande pas un gros effort. 


Al est CONSCIENCIEUX: 


Dans son emploi, Al est réputé pour sa € conscience profes- 
sionnelle. Il vérifie tout ce quil fait € par acquit de cons- 
cience, pour être bien sûr qu'il n'a pas fait d'erreur, il est 
consciencieux, il fait son travail CONSCIENCIEUSEMENT, avec 
le SOUCI de bien faire. 


Al est SCRUPULEUX: 


Il s'applique à bien faire dans le moindre détail, à faire son 
devoir SCRUPULEUSEMENT; il a des SCRUPULES, qui peuvent 
l'HONORER, révéler la DÉLICATESSE de sa conscience; il est 
DÉLICAT s'il veille à ne faire de tort ni de peine à personne. 


Mais s'il se pose des cas de conscience pour des riens, il a 
la € maladie du scrupule. 


A] est € peu scrupuleux, syn. INDÉLICAT, est une manière 
polie de dire qu'il est MALHONNÉTE. 


Mais si on dit qu'il est € sans scrupule, c'est un homme sans 
conscience morale, une vraie CANAILLE. 
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CONSEIL 


CONSEIL, n.m. et CONSEILLER, v. 


L. Tu as mal à la tête? Je te conseille de prendre de l'aspirine. 


1 Al humain conseille A2 à A3 humain: 


Al essaye d'INFLUENCER par ses paroles A3 avec qui il est sur 
un pied d'égalité. A3 n'est pas obligé de € suivre le conseil 
de Al et Al ne peut pas donner d'ORDRE à A3 parce qu'il n'a 
pas autorité sur lui, ou ne veut pas user dautorité. 


ላ1 conseille à A3 de A2 inf. Syn. il lui € donne le conseil de 
A2 inf. Jean conseille à Luc d'acheter une 7 CV. — Il lui 
donne le conseil d'acheter une 7 CV. — Il lui conseille de ne 
pas acheter une 4 CV. 


Al conseille A2, nom à A3. Il lui conseille une 7 CV. 


Si Luc lui a fait part de sa préférence pour la 4 CV, Jean lui 
DÉCONSEILLE de l'acheter, il la lui déconseille. 


PR. La nuit porte conseil : Quand A3 s'est endormi en se 
posant une question, il lui arrive de se réveiller avec la 
réponse. 


Le conditionnel du verbe DEVOIR 


Il est très utilisé pour € donner des conseils ainsi que les 
tournures au conditionnel. Vous devriez vous reposer. À votre 
place / Si j étais vous, je me reposerais. 


Ironiquement, un ORDRE, une MENACE peuvent prendre la 
forme d'un conseil : Je vous conseille de me laisser tranquille! 
— C'est un conseil que je vous donne! 


A3 € demande conseil : 


A3 € a demandé (un) conseil à Al parce qu'il avait une DÉCI- 
SION à prendre, et qu'entre plusieurs décisions possibles, il 
était bien EMBARRASSÉ. I] avait besoin d'un conseil, d'un AVIS, 
d'ëtre conseillé par quelquun de plus AVISÉ que lui, 
quelqu'un de plus RÉFLÉCHI, de plus EXPÉRIMENTÉ qui l'aide 
à prendre la bonne décision. 


Al. € homme / femme de bon conseil, lui semblait être la 
personne la plus apte à bien le conseiller; A3 est donc allé 
€ prendre conseil auprès de Al, il est allé le CONSULTER. 
Finalement, A3 a agit € sur le(s) conseil(s) de A1. 


IL Diverses facons de conseiller. 


1 Al conseille fortement: 


Sylvie RECOMMANDE à Jean (de prendre) quelques jours de 
repos. Elle lui fait des RECOMMANDATIONS. 


Syn. litt. intensif. Sylvie EXHORTE Jean à se reposer (complé- 
ment nominal impossible). 
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Al conseille discrètement ou indirectement: 


Sylvie SUGGÈRE à Jean (de prendre) quelques jours de repos. 
Elle lui fait une SUGGESTION. — Syn. Sylvie INVITE Jean à 
prendre quelques jours de repos (complément nominal 
impossible). — Syn. Elle |) ENGAGE. 


Al conseille mal: 


ll donne à A3 un € mauvais conseil, A3 € est mal conseillé. 
PR. Les CONSEILLEURS (seul cas d'emploi de ce mot) ne sont 
pas les payeurs: ceux qui conseillent quelque chose n'en 
supportent pas les conséquences. — PR. La colère est mau- 
vaise conseillère : il ne faut pas prendre de décision sous 
l'effet de la colère. 


Al conseille un A2 plutôt immoral: 


እ] POUSSE, syn. INCITE A3, qui hésite, à faire A2 (complé- 
ment nominal impossible). Paul incite Pierre à essayer la 
marijuana. — Paul pousse Pierre à se droguer. Al est un 
€ pousse-au-crime. l] peut être condamné pour INCITATION 
au crime, à la débauche. 


[1 Max a été élu au conseil municipal et Léa au conseil 
d'université. 


1 Les conseils institués: 


Un responsable quelconque, notamment un chef d'État ou 
de gouvernement, € tient conseil quand il réunit les person- 
nes avant autorité pour le conseiller. 


Un CONSEILLER, f. une CONSEILLÈRE, sont les membres d'un 
CONSEIL: ASSEMBLÉE DÉLIBÉRANTE. Par exemple, les 
€ conseillers municipaux, réunis en un € Conseil Munici- 
pal, qui conseille le maire d'une commune sur les décisions 
à prendre pour bien la gérer. Les € conseillers de région 
composent le € Conseil Régional qui prend les décisions 
concernant toute une région. Les € conseillers d'État sont 
les membres du € Conseil d'État. 


Mais un conseil peut aussi rassembler des gens qui n'ont 
pas le titre de conseiller, par exemple le € Conseil des Minis- 
tres, le € conseil de discipline, le € conseil d'université, etc. 


Al est un conseiller professionnel: 


Sans être membre d'aucun conseil, c'est un EXPERT, un 
CONSULTANT ; son travail consiste à donner son AVIS sur des 
questions relatives à telle ou telle PROFESSION lorsqu'il € est 
appelé en CONSULTATION. 1l existe des conseillers dans de 
nombreux domaines (GESTION, DROIT, ÉDUCATION, etc.). 


CONSIDÉRER, v. 


L Proverbe: En toutes choses il faut considérer la fin. 


D^ AI humain considère A2 


1 A2 concret (emploi rare): 


Le portraitiste considère son modèle avant de prendre ses pin- 
ceaux. — Le botaniste considère une plante inconnue de la 
forêt amazonienne: Al REGARDE A2 avec ATTENTION pour 
bien le CONNAITRE; il en OBSERVE toutes les particularités et 
NOTE tout ce qui est REMARQUABLE. 


Plus souvent avec un adv. Jeannot considère piteusement son 
travail gâché. 

Syn. péj. A1 humain TOISE A2 humain: il le considère avec 
dédain. 


A2 abstrait, nom ou que+phrase à l'ind. (emploi usuel): 


L'avocat considère l'affaire d'Éric sous tous ses aspects: il 
l'ÉTUDIE, pése le pour et le contre, met en balance un détail 
avec un autre. 


€ Tout bien considéré, il choisit de plaider coupable: il considère 
qu'il vaut mieux plaider coupable. — € En considération de ses 
hauts faits, il a des chances d'être acquitté. — Sa conduite pendant 
la guerre est € ዘዘ point à considérer; un point qui የ mérite CON- 
SIDÉRATION, qu'il faut € prendre en considération. 

e Montesquieu considère l'histoire romaine et publie des 


< Considérations sur les causes de la graudeur des Romains 
et de leur décadence», syn. des RÉFLEXIONS. 


Une action INCONSIDÉRÉE : 


e L'avocat soutient qu'Éric a agi INCONSIDÉRÉMENT, syn. 
ÉTOURDIMENT, que son action était inconsidérée, syn. IRRÉ- 
ELÉCHIE, IMPRUDENTE. I] na pas pensé que PR. En toutes 
choses il faut considérer la fin: réfléchir à ce qu'on veut et 
au résultat probable de ce qu'on fait. 


II. Jean considére Éric comme un traitre, Marc le considére 
comme un héros. 


1 


Al humain considère A2 comme A3, qualité que Al 
attribue à A2: 


Pensant avoir bien compris A2, Al porte sur lui un JUGE- 
MENT. Marc considère Éric comme un héros, syn. il le 
€ REGARDE comme un héros, syn. il le € TIENT pour un héros. 
— Luc considére la Tour Eiffel comme le monument le plus 
inutile de Paris: il considére qu'elle ne sert à rien. 


CONSIDÉRER € 


2. Al PREND A2 pour A3. 


3. 


1 


La personne qui parle pense que Al considère à tort A2 
comme A3; il se trompe, son jugement est faux. Jean prend 
Éric pour un traitre, mais c'est un héros, dit Marc. 


A2 humain € est bien / mal considéré: 


Son entourage (un ensemble de A1) a de lui une bonne ou 
une mauvaise OPINION. 


e Sylvie est bien considérée, dans son lycée, syn. fam. elle 
€ est bien vue, syn. fam. elle € est dans les petits papiers de 
ses supérieurs. — Lucie est mal considérée, dans son conser- 
vatoire, syn. fam. elle € est mal vue, syn. trés fam. elle € est 
dans le COLLIMATEUR de ses supérieurs (au sens propre, dis- 
positif optique permettant une visée précise). 


ዘ. Marc a de la considération pour Éric. 


[1A1 humain a de la considération pour A2 humain. 


Al € considère bien A2: 


Syn. ላ] ESTIME A2 et réciproquement, A2 € jouit d'une bonne 
/ grande considération auprès de A1; il a du CRÉDIT auprès de 
Al; ila la FAVEUR de A1 et d'une façon générale, il a une bonne 
RÉPUTATION, une bonne RENOMMÉE dans son entourage. 


A1 € témoigne de la considération à A2, il le € traite avec con- 
sidération, syn. avec de la DÉFÉRENCE, syn. avec des ÉGARDS. 


Formule de politesse administrative en fin de lettre: Veuillez 
croire à l'expression de ma haute considération ou de ma con- 
sidération distinguée (d'un supérieur à un inférieur; un infé- 
rieur envoie à un supérieur des sentiments respectueux). 


Al RESPECTE A2: 


Si Al juge que A2 lui est supérieur, il le respecte; il a du RESPECT 
pour A2. 


° Le directeur de l'école sait se faire respecter; les élèves res- 
pectent le directeur: ils le jugent RESPECTABLE parce qu'ils 
lui reconnaissent toutes sortes de qual ités: compétence, jus- 
tice, honnêteté, et leur comportement est RESPECTUEUX 
parce qu'ils ont de lui une certaine CRAINTE; ils savent qu'il 
ne laisserait pas passer sans la sanctionner une marque 
d'IRRESPECT; ዘ lui parlent RESPECTUEUSEMENT. 


ላ] respecte A2 concret, il ne l'abime pas, ne le vole pas. Les 
éléves respectent le mobilier scolaire. 


* Al respecte A2 abstrait. Dans une société normale, la loi 
doit étre respectée: on ne doit pas l'enfreindre. 
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3. Syn. intensif: 
A] humain VÉNËRE A2 humain, syn. il le RÉVERE: il a pour 
lui un respect affectueux presque religieux; il le trouve 
VÉNÉRABLE ; il éprouve pour lui de la VÉNÉRATION. 


° Jean vénère son vieux maitre d'école qui lui a donné le gout 
de l'étude; il le voit encore quelquefois et lui manifeste sa 
vénération. 


Emplois particuliers: certains religieux sont appelés 
€ RÉVÉREND père, € révérende mère et certains dignitaires 
francs-maçons vénérables. La RÉVÉRENCE, syn. vieux de 
vénération, désigne une sorte de salut pratiqué autrefois par 
les femmes, d'où Al humain € tire sa révérence à A2 
humain: il prend congé, le quitte. 


IV Jean a fait un effort financier considérable pour acheter 
sa maison. 


> A2 est CONSIDÉRABLE 


1 A2abstrait est considérable: 


A2 est assez GRAND pour être REMARQUÉ et € pris en consi- 
dération. L'augmentation du prix de l'essence est considéra- 
ble. — L essence a CONSIDÉRABLEMENT augmenté. 


Syn. intensif ÉNORMÉMENT. Il faut débourser des sommes 
considérables pour rouler. — Cela demande un effort financier 
considérable, syn. IMPORTANT, syn. intensif ÉNORME. 


2. A2 humain est un $ personnage CONSIDÉRABLE: 


Il a de l'influence, de la puissance, et Al a intérêt à le trai- 
ter avec égards; syn. faible: c'est un NOTABLE; ou bien il a de 
l'IMPORTANCE dans sa spécialité. Montesquieu est un auteur 
considérable. 


CONSTRUIRE et DÉTRUIRE, v. 


A -STRUCT-: base savante d'origine latine servant à former des 
mots exprimant l'idée de construire. 


D^ Généralités: ላ] construit A2: il constitue une STRUCTURE COHÉ- 
RENTE au moyen d'ÉLÉMENTS différents ayant chacun leur place 
et leur utilité dans l'ENSEMBLE il les STRUCTURE les uns avec les 
autres. Ant. ላ] détruit A2 lorsqu'il le DÉSTRUCTURE. 


[1 Toute CONSTRUCTION, tout SYSTÈME, tout ORGANISME, est suscepti- 
ble d'une ANALYSE STRUCTURALE: ፲| existe des ressemblances structu- 
rales, syn. STRUCTURELLES entre les différentes races de chiens. 


Ll Le STRUCTURALISME, en linguistique, étudie les langues du 
point de vue de leur structure plutót que du point de vue, par 
ex., de leur histoire. 
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I. Les maçons construisent une maison. 


1 ለ2 BÂTIMENT quelconque: 


A1 humain, ENTREPRENEUR, à la tête d'une € ENTREPRISE de 
bâtiment (nom abstrait) construit, selon un PLAN déterminé, 
syn. BÂTIT sur le SOL, en ASSEMBLANT des MATÉRIAUX, A2 un 
bâtiment (nom concret, généralement sans précision de 
destination: MAISON d'habitation, USINE, GARE,.etc.). 


Mais, par opposition au € corps de logis, les bátiments d'une 
ferme sont ses ANNEXES, syn. ses DÉPENDANCES: HANGARS, 
ÉTABLES, GRANGES, etc. 


Tout bâtiment est un € bien IMMEUBLE (adj.) parce qu'il est 
fixé au SOL et ne peut pas être déplacé, méme si ce n est pas 
un grand immeuble (nom) à nombreux ÉTAGES, comme le 
sont certaines TOURS ou € gratte-ciels. 


Une BÁTISSE est un grand bátiment plutót laid. Une CONS- 
TRUCTION (nom concret) est un bâtiment considéré sous 
l'angle de son style et de l'arrangement de ses parties. L'hôtel 
de Cluny est une construction gothique sobre et élégante. 


On donne aux enfants des € jeux de construction (nom abs- 
trait) pour leur apprendre à assembler intelligemment des 
ÉLÉMENTS. Ils s'amusent parfois, à la campagne, à construire 
des CABANES dans le jardin, dans les arbres. 


2. A2 ÉDIFICE, MONUMENT : 


A1 ÉDIFIE A2, un bâtiment assez important pour être appelé 
un édifice, notamment un € édifice public: ÉCOLE, CASERNE, 
MAIRIE, etc. 


Ou un monument, édifice remarquable par sa valeur esthé- 
tique, les souvenirs historiques qui sy rattachent, souvent 
MONUMENTAL: grand et majestueux. Le palais du Louvre est 
un des principaux monuments de Paris. 


A], une communauté nationale, municipale, rarement un sim- 
ple particulier, ÉRIGE, syn. ÉLÈVE un monument à A3 évène- 
ment historique, ou grand personnage défunt: c'est une ceuvre 
COMMÉMORATIVE souvent ornée de sculptures. L'arc de Triom- 
phe de Paris est un monument élevé à la gloire de Napoléon. À la 
fin de la guerre de 1914, on a érigé, dans toutes les communes 
de France, des € monuments aux morts. Un MARBRIER cons- 
truit, dans les cimetières, des € monuments funéraires. 


3. ለ3 fait construire: 


A3, PROMOTEUR IMMOBILIER développe et finance le BÂTI- 
MENT (nom abstrait) dans les villes, tandis que A3, simple 
particulier € fait construire (emploi intr. fam.): il € se fait 
construire une maison. 


Il faut tout d'abord à A3 un 9 terrain à bâtir, reconnu 
comme CONSTRUCTIBLE par le € plan d'occupation des sols 
(POS) et un f$ permis de construire, obtenu en présentant 
les PLANS du bâtiment € au sol et € en élévation, conçus par 
un ARCHITECTE. Celui-ci a appris son métier, qui est en 
même temps un ART, à 1ና école d'architecture; il fait partie 
de € l'Ordre des architectes; il est responsable de l'ARCHITEC- 
TURE du bátiment, et en fera une plus ou moins grande 
réussite ARCHITECTURALE au point de vue pratique et au 
point de vue esthétique. L'architecte élabore des structures 
ABSTRAITES qui seront CONCRÉTISÉES par l'entrepreneur et les 
agents ci-dessous qu'il dirige. 


Les métiers du bátiment: 


A], l'entrepreneur, € ouvre le CHANTIER de CONSTRUCTION de 
A2 et tant que celui-ci n'est pas achevé, il est € en construc- 
tion. Al organise le travail des différents € corps de métiers du 
bátiment qui participent successivement à ce chantier. 


Le MAÇON se charge de la MACONNERIE et du € gros œuvre: il 
creuse les FONDATIONS qui sont les INFRASTRUCTURES (sav.) 
de l'immeuble, sur lesquelles il MONTE les MURS qui consti- 
tuent la plus grande partie de ses SUPERSTRUCTURES (sav.). 


Le CHARPENTIER et le COUVREUR se chargent du TOIT (voir 
l'article COUVRIR). 


Le PLÂTRIER, recouvre l'intérieur des murs d'une couche bien 
lisse de PLÂTRE, substance blanchátre, relativement fragile, 
plastique quand elle est humide, et qui durcit en séchant. 


Le MENUISIER pose les PORTES, les parties pleines des FENÉTRES 
et leurs HUISSERIES: les cadres fixés au mur dans lesquelles elles 
sencastrent, les PARQUETS, et éventuellement des BOISERIES. 


Le CARRELEUR pose dans les cuisines, les toilettes, les salles 
de bain, les CARRELAGES faits de CARREAUX de céramique ou 
de faience. 


Le VITRIER pose des VITRES aux fenétres. 


Le PLOMBIER pose la TUYAUTERIE qui assure la circulation 
de l'eau et du gaz. 


Le SERRURIER, qui, en général, est aussi FERRONNIER, pose 
des SERRURES aux portes, les BLINDE pour plus de sureté, et 
pose les BALCONS et ና appuis de fenêtres métalliques. 


Le € PEINTRE en bâtiment colle lcs € papiers peints et peint cer- 
taines parties intérieures ou extérieures. On fait parfois appel à 
un DÉCORATEUR pour guider son travail dans un sens esthéti- 
que, à moins qu'il ne soit lui-même € peintre-décorateur. 


CONSTRUIRE © 


5. Les MATÉRIAUX de construction: 


Les € ouvriers du bâtiment bâtissent à l'aide de € matériaux 
de construction: PIERRE à bâtir, € pierre de taille ou simples 
MOELLONS, plus petits, PARPAINGS, blocs de ciment ou de 
plâtre moins couteux que la pierre, BOIS, notamment € bois 
de CHARPENTE, BRIQUES, TUILES ou ARDOISES pour le toit. 


Le CIMENT, d'abord pâteux, sert à CIMENTER entre elles les 
pierres et les briques: à les assembler solidement en 
séchant. Dans les constructions modernes on utilise beau- 
coup le BÉTON formé de pierres concassées et de ciment 
coulé dans un COFFRAGE, éventuellement le € béton armé 
consolidé par une ARMATURE métallique, structure solide 
destinée à étre recouverte et servant de soutien. Syn. un 
BÁTI (nom), syn. un CHÁSSIS. 


Leurs OUTILS traditionnels sont la TRUELLE pour étaler le 
ciment, le € fil à plomb pour vérifier la verticalité des murs, 
le NIVEAU pour vérifier leur horizontalité et l'ÉQUERRE pour 
vérifier l'exactitude des angles droits. L'AUGE est le réci- 
pient dans lequel ils préparent leurs MORTIERS de plátre ou 
de ciment. Le béton est préparé dans une BÉTONNIÈRE (ou 
BÉTONNEUSE), grande machine à cuve tournante. La GRUE 
sert à lever les matériaux lourds. 


On construit des ÉCHAFAUDAGES provisoires le long des 
murs pour que les maçons puissent travailler en hauteur. 


Cas particuliers: 


Al, € CHANTIER NAVAL, spécialisé dans la € construction 
navale, construit (mais non "bátit) A2, un NAVIRE, parfois 
appelé bátiment. Le Dinnont d'Urville est un bátiment qui 
tient bien la mer. 


Al couturière bâtit, syn. MONTE (mais non "construit) un 
vêtement (qui n'est pas un "bátiment) en faisant un BÂTI à 
gros POINTS: elle en assemble provisoirement les PIÈCES. 


Al oiseau construit son NID, qui est une construction de 
brindilles et de mousses (mais pas un "bátiment). 


Al, € entreprise de travaux publics, construit (mais pas 
* bâtit) une route, un pont qui ne sont pas des "bátiments 
mais des € ouvrages d'art quand leur construction posait des 
problèmes techniques difficiles, et que les ingénieurs y ont 
apporté une solution élégante. 


Al construit une MACHINE (mais pas "bátit; une machine 
est une construction, pas un "bátiment): il en élabore les 
pièces et en fait l'ASSEMBLAGE, syn. il la monte, en usine, sur 
une chaine de MONTAGE. Léonard de Vinci construisit au XV? 
s. la première machine volante. — André Citroën fut un grand 
CONSTRUCTEUR d'automobiles. 
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87) CONSTRUIRE 


ዚ L'incendie a détruit la maison. 4 A2 est une substance, une matière première: 


BOIS, PIERRE, MÉTAL. Les vers détruisent le bois; l'humidité, la 
rouille, détruisent le fer; l'érosion, la pollution détruisent la pierre. 
Si la destruction est à son début, A1 ATTAQUE A2; si elle est 
en cours, ላ] RONGE A2; si A2 est métallique et la destruc- 
tion en cours, Al CORRODE A2, A2 se corrode; il se produit 
une CORROSION. 


1 ለ] DÉTRUIT A2 concret: 


Il altére plus ou moins profondément sa structure; il le 
rend INUTILISABLE, quitte à le € RECONSTRUIRE à neuf ou à en 
RÉUTILISER les éléments pour construire autre chose. Si la 
DESTRUCTION est complète et qu'il ne RESTE rien de A2, Al 
l'a SUPPRIMÉ, il l'a ANÉANTI. 


2 A2est un bâtiment: III. Le savant construit une théorie. 


Si AI humain, jugeant qu'il ne répond plus à aucun besoin, [1 Emplois abstraits et figurés des mots ci-dessus. 


le détruit volontairement, il le DÉMOLIT, syn plus rare il 25, ka ata taa: 


3. 


l'ABAT, il ouvre un € chantier de DÉMOLITION. Si A2 est 
démoli jusqu'€ à RAS du SOL, il est RASÉ. Tant que le travail 
n'est pas fini, A2 est € en démolition. 


Al utilise pour cela la PIOCHE, fer à deux pointes, emman- 
ché en son milieu, qui permet de PIOCHER, ou, pour des tra- 
vaux importants, le BULLDOZER. 


Fig. Al humain € pioche dans le tas / dans ses réserves: il en 
prend peu à peu, petit coup par petit coup, quelques élé- 
ments. A1 € pioche une matière d'examen: il la travaille de 
toutes ses forces. 


La destruction de A2 peut résulter d'une volonté hostile et 
d'une exécution brutale si Al INCENDIE, BOMBARDE ላጋ. Le 
bombardement a été trós DESTRUCTEUR. 


La destruction de A2 peut résulter d'une volonté hostile et 
d'une exécution secrète si Al MINE, syn. SAPE A2 en creu- 
sant par-dessous pour provoquer un effondrement. 


La démolition peut être accidentelle. La tempête a détruit / 
démoli notre toit. De méme, par maladresse, on peut démo- 
lir un appareil, un jouet, etc.: le rendre inutilisable. 


Un bátiment partiellement démoli, quelle qu'en soit la 
cause, est une RUINE; il est € en ruine. 


A2 est un étre vivant: 
L'emploi de détruire pour TUER est possible 


* quand ላ2 est un grand ensemble humain. L'armée a été 
presque entièrement détruite, syn. MASSACRÉE par l'ennemi. 
— Au XIV? s., la peste noire a détruit un tiers de la popula- 
tion de l'Europe. 


* dans le cas de SUICIDE. Léa a cherché à se détruire mais elle 
sest ratée. — S'accoutumer à la drogue, c'est se détruire, c'est 
de l'AUTODESTRUCTION! 


* quand A2 est un parasite. Max a acheté de l'INSECTICIDE 
pour détruire les fourmis qui envahissent sa maison, du DÉS- 
HERBANT pour détruire les mauvaises herbes de ses allées. 


192. 


Il en assemble les éléments dans un ordre intelligible. L élève 
construit une phrase allemande. La SYNTAXE est la partie de la 
grammaire qui s'occupe de la construction des phrases. Un 
verbe se construit (mais pas "se bátit) avec l'auxiliaire être ou 
l'auxiliaire avoir, et avec certains types de compléments. 


L'écrivain construit son roman; c'est une € construction de 
l'esprit. 

Al ÉCHAFAUDE des A2 abstraits: il les assemble de facon 
peu sure et peu vraisemblable, peut-étre provisoire. Le 
savant échafaude des hypothéses pour expliquer un fait nou- 
veau. — Ce roman est un ÉCHAFAUDAGE d'aventures inouies. 


Des critiques CONSTRUCTIVES s'efforcent de ne pas détruire 
les idées échafaudées par les autres, mais d'y apporter des 
améliorations. 


Autres emplois figurés: 


Une erreur MONUMENTALE est ዘር erreur énorme. — «La 
Comédie humaine» est une œuvre monumentale; c'est un 
MONUMENT de la littérature francaise. 


Chaque roman f apporte sa PIERRE à l'ÉDIFICE. Balzac est 
l'ARCHITECTE de cette œuvre bien CHARPENTÉE. 


Les francs-maçons appellent Dieu € le grand architecte de 
l'Univers. 


Al bâtit A2 abstrait: 


Marc a bâti sa fortune sur l'industrie des microprocesseurs; il 
a báti sa réputation sur l'excellence de son service aprés-vente. 
— Il est en train de bátir un nouveau projet, un plan d'action. 
— En peu dannées, Alexandre le Grand a báti un empire 
immense; c était un € BÂTISSEUR d'empires. 


ላ1 € bátit des châteaux en Espagne, syn. € bátit sur le sable: 
il se fait des illusions, ses entreprises n'aboutiront à rien. 


A] € MONTE une cabale / une intrigue / un mauvais coup: il 
l'ORGANISE. 


4. Al CIMENTE A2 abstrait: Avoir vécu les mêmes aventures, 


cela cimente l'amitié des anciens combattants. 


Marc a pris sa décision; elle est BÉTONNÉE; pas moyen de le 
faire changer d'avis! 


Max et Léa, aprés s'être séparés, ont repris la vie commune 
mais ce n est qu'un REPLÂTRAGE, € ça ne tiendra pas ! 


Un EMPLÂTRE était jadis un remède consistant en une sorte 
de pâte à appliquer sur la peau d'un malade, d'où, € un 
emplâtre sur une jambe de bois: un remède tout à fait inef- 


ficace. A1 humain est un emplâtre: il est mou et inactif. 


A] détruit A2 abstrait: 


* Les nouvelles lois DÉTRUISENT l'édifice juridique antérieur. — 
L'injustice détruit le tissu social. — L'internationalisme tend à la 
DESTRUCTION des nations. — L'avocat détruit l'argumentation de 
son. adversaire. — Tous les projets qu'Éric avait échafaudés sont 
détruits. — Les fonctionnaires d'ancien régime laissés en place 
MINENT le nouveau régime. — L'espion, comme une TAUPE, fait 
un travail de SAPE. — Les calomniateurs DÉMOLISSENT leur vic- 
time, ils démolissent sa réputation. — Les alcooliques démolissent 
leur santé. — La pauvre Alice est minée, RONGÉE par le chagrin 
et la maladie. — Elle nest plus qu'une RUINE. 


contenir ፲፻ 


2. La quantité de A2 qu'un Al peut contenir est sa 


CONTENANCE : 


Le syn. CAPACITÉ s'emploie surtout pour les A1 destinés à 
recevoir des matières liquides ou poudreuses, évaluée par 
des € MESURES de capacité (LITRE, HECTOLITRE, etc.), ou pour 
les grands ላ] : salle de spectacle, cale d'un navire etc. 


Le suffixe -ÉE sert à former quelques noms de contenus: ex. 
cuillerée, assiettée (voir l'article MESURER). 


A] fixe contient A2 en mouvement: 


Il l'empêche d'aller au-delà d'une certaine LIMITE. Les gen- 
darmes, les barriéres contiennent la foule. — Les digues con- 
tiennent le fleuve. 


Fig. Al humain ና se contient : il ne laisse pas ses sentiments 
violents (colère, joie extrême) paraitre au dehors; sa joie, sa 
colére sont contenues. Al adopte une CONTENANCE: une 
manière de se TENIR plus ou moins conventionnelle; il € fait 
bonne contenance. Ant. Il € perd contenance : on voit sou- 
dain son trouble, sa géne, syn. il est DÉCONTENANCÉ, syn. il 
ne DÉMONTE (fam.). 


A] abstrait contient A2 abstrait: 


Il y a A2 DANS AI. Ce devoir contient beaucoup d'erreurs. — Les 
élèves ont à résumer le contenu du dernier livre qu'ils ont lu. 


CONTENIR, v. 


IL Contenants de grande taille à parois planes et rigides 


1 Cette salle contient 2000 spectateurs. 1 Les BÂTIMENTS: 


[S Á] contant ለ2 Par ex. une SALLE, qui peut contenir un plus ou moins grand 


nombre de personnes, une REMISE qui peut contenir plus ou 


1 Al concret contient A2 concret: moins d'objets, etc. 


C'est le CONTENANT (mot abstrait et rare) de A2, et A2 est 
son CONTENU (mot usuel). Un contenant se compose néces- 
sairement de PAROIS DÉLIMITANT un ESPACE CREUX, avec une 
OUVERTURE permettant dy introduire un ou plusieurs A2. 
Toutes sortes d'objets, portant les noms les plus variés, sont 
fabriqués pour en contenir d'autres. 


Syn. plus rare: Al TIENT A2 (surtout quand il s'agit de con- 
tenus liquides). Ce pot tient un litre: on peut y verser un 
litre de liquide sans que rien ne DÉBORDE. 


Réciproquement, A2 TIENT dans A1. 2000 spectateurs tien- 
nent à l'aise dans cette salle. — On y tient à 2000. Emploi 
impers. Il tient 2000 spectateurs dans cette salle : dans la 
limite de 2000, personne ne reste dehors. 


Lorsque A1 contient autant de A2 qu'il est possible, il est 
PLEIN; quand il n'en contient aucun, il est VIDE. 


Les VÉHICULES de transport: un AUTOCAR qui peut contenir 
un certain nombre de voyageurs, un CARGO, etc. 


Les MEUBLES destinés au rangement des objets, munis 
de portes et de planches étagées ou de TIROIRS: 


Le BUFFET à un corps plus large que haut, ou à deux corps super- 
posés, pour ranger la vaisselle servant aux repas. Fig.: 1. restaurant 
d'une gare. — 2. un buffet: un ensemble d'aliments préparés sous 
forme de petites bouchées destinées à étre mangées debout dans 
une réunion mondaine à participants nombreux. 


L'ARMOIRE, grand meuble en hauteur, à portes, et la COM- 
MODE, meuble en largeur, à tiroirs, pour ranger le linge et 
certains vétements. 


Le PLACARD: renfoncement dans un mur, muni de plan- 
ches et de portes, € fourre-tout sans destination précise. 
Fig. Al humain, professionnel, € a été mis au placard: on l'a 


ጩጨ 


CONTENIR 


E UEM 


3. Une boite: 


Une boite à + nom n'est pas un emballage mais un conte- 
nant à destination précise: € boite à ouvrage contenant un 
nécessaire de couture; € boite à ordures, syn. POUBELLE; 
€ boite à musique: contenant un dispositif qui fait entendre 


sanctionné en lui donnant une fonction sans intérét et sans 
perspective d'avenir. 


Voir BIBLIOTHÈQUE dans l'article LIVRE. 


m. Contenants de taille moyenne ou petite à parois planes 


et rigides une petite musique quand on le remonte; une € boite aux 
lettres contient le courrier qu'on y a déposé avant son expé- 
1 Le COFFRE: I q Y P 
dition par la poste. š 


Fermé à son sommet par un COUVERCLE, pivotant sur des 
CHARNIÈRES, jadis meuble servant à ranger le linge, 
aujourd'hui plutôt des jouets. Un coffre miniature est un 
COFFRET, ex. un € coffret à bijoux. Un € coffre fort, métalli- 
que, à serrures de sureté, est destiné à recevoir de l'argent 
et des objets précieux. Le coffre d'une voiture est l'espace 
destiné aux bagages. 


Il faut COFFRER cette tuyauterie: la dissimuler derriere un 
COFFRAGE, pièce de menuiserie ressemblant plus ou moins 
à un coffre. 


Fig. Éric a été COFFRÉ (fam.): mis en prison. 


La MALLE est un coffre destiné au transports de bagages: 
dimin. une MALLETTE, syn. une VALISE. 


Un CONTENEUR est un grand coffre métallique servant au 
classement et au maintien des marchandises transportées 
par un cargo. 


Les CAISSES: 


En bois, fermées par des planches clouées, elles sont géné- 
ralement plus grandes que les BOITES en carton, munies 
dun couvercle mobile; les unes et les autres sont destinées 
principalement à EMBALLER des objets pour les protéger 
pendant un transport; ce sont des EMBALLAGES. On peut 
utiliser aussi du € papier d'emballage et divers autres maté- 
riaux pour EMPAQUETER un objet à transporter, en faire un 
PAQUET compact, sans aucun vide et solidement ficelé. 


Fig. La € caisse de résonance d'un instrument de musique: 
sa partie creuse. 


La caisse d'un magasin: le petit coffre ou € tiroir-caisse où le 
CAISSIER, fém. la CAISSIÈRE, met l'argent qu'il reçoit des 
clients: il l'ENCAISSE; il € tient la caisse et le soir, il € fait sa 
caisse: compte l'argent qu'elle contient. 


Par extension, une caisse est un organisme financier: ex. La 
€ Caisse d'épargne, la € Caisse d'allocations familiales. 


Fig. et fam.: A1 humain encaisse des coups: il les reçoit et 
sen accommode. Léa n'arrive pas à encaisser les infidélités 
de Max: elle en souffre toujours, ne s'y habitue pas. 


194. 


Une boite de + nom de contenu est pleine de ce contenu. 
Une boite de sardines, une boite de chocolats. 


La € boite cránienne: l'ensemble des os qui entourent et 
protègent le cerveau. 


Divers contenants à usage technique, ex. la € boite de 
vitesse contenant des pignons de diverses tailles. 


Fig. et fam. la boite de A2 humain: le local de l'entreprise 
où il travaille, et cette entreprise elle-même. Luc trouve que 
sa boite est une sale boite et souhaite changer de boite. 


Fam. A3 humain € met en boite A2 humain: il se moque de 
lui, le tourne en ridicule. A2 ne sait pas comment € s'en sor- 
tir pour ne pas perdre la face. 


A3 EMBOITE A2 dans Al de la façon dont des boites de dif- 
férentes tailles mais de méme forme peuvent s'emboiter les 
unes dans les autres, les plus petites dans les plus grandes, 
sans laisser d'espace entre l'une et l'autre. Syn. A3 ENCAS- 
TRE A2 dans A1, A2 s'encastre dans Al: ለ2 entre dans A1 
où un espace de la taille voulue a été spécialement amé- 
nagé à cet effet. 


Fig. Al humain € emboite le pas à A2 humain: il le suit 
exactement, € marche sur ses talons. 


Ant. A3 DÉBOITE ce qui était emboité, notamment en par- 
lant d'une articulation. Le joueur de rugby a fait une mau- 
vaise chute et sest déboité le genou. 


IV Contenants à parois arrondies et rigides 


1 RÉCIPIENTS de grande capacité destinés à contenir du 


liquide (voir aussi l'article BOIRE): 


Une CUVE, généralement fixe, destinée notamment au trai- 
tement du vin (et aussi au stockage du mazout), d'où une 
CUVÉE: la quantité de vin traitée dans une cuve. 


Un TONNEAU en bois, fait par un TONNELIER, destiné à la 
conservation des boissons alcoolisées (vin, bière, cidre). 
Pour déplacer des tonneaux, on les fait rouler en tournant 
sur eux mêmes d'où, fig. La voiture accidentée a fait plu- 
sieurs tonneaux avant de tomber dans le fossé. 


Plus petits, une CUVETTE ronde, sans anse, plus large que 
haute, contient l'eau d'un lavage. Fig. en langage technique, 
diverses pièces creuses, notamment la € cuvette des cabi- 
nets. En géographie: un lieu de basse altitude entouré de 
terrains plus élevés. 


Un SEAU plus haut que large, muni d'une anse sert à trans- 
porter de l'eau, ou du charbon; un € sean à champagne, 
sans anse, contient une bouteille entourée de glace. Fig. 
€ Il pleut à seaux : très fort. 


Une BOUTEILLE en verre, sans anse, terminée pas un GOU- 
LOT étroit avec un BOUCHON, contient du liquide, souvent 
du vin. Un vin qui € a de la bouteille s'est amélioré en 
vieillissant en cave dans sa bouteille, d'oà fig. A1 humain 
€ a de la bouteille (fam.): il est ancien dans son métier et 
expérimenté. Un € goulot d'étranglement: passage resserré, 
sur une route, est cause d'EMBOUTEILLAGES, masses de voi- 
tures qui ne peuvent plus avancer que trés lentement: la 
route est EMBOUTEILLÉE. 


Une CRUCHE en hauteur, non bouchée, munie d'une anse, 
contient notamment de l'eau. PR. Tant va la cruche à l'eau 
quà la fin elle se casse: les ruses les mieux ourdies pour se 
procurer des avantages finissent par étre éventées. Fig. A1 
humain est une cruche: il est trés béte. 


Un POT, à anse pour les liquides, sans anse pour d'autres 
contenus, contient notamment du lait mais aussi de l'eau, du 
tabac. Un € pot de fleur contient une € plante en pot, etc.; 
une CHOPE est un € pot à biére d'oü, fam. € Allons boire un 
pot! : réunissons-nous autour d'une boisson. — Ce soir, il y a 
un pot pour le départ d'Untel : une réunion amicale avec des 
boissons et quelques amuse-gueules à grignoter. 


Bébé est € sur le pot: assis sur un € pot de chambre pour y 
€ faire ses besoins, syn. € faire caca ou € faire pipi. 

A] humain est € sourd comme un pot: complètement sourd. 
Un VASE contient l'eau destinée à conserver des fleurs cou- 


pées. Dans des emplois litt., vase désigne toutes sortes de 
récipients, notamment les € vases sacrés: servant à la liturgie. 


En langage technique on parle de € vases communicants, le 
niveau de l'un équilibrant celui de lautre, de ና vases 
d expansion, etc. 


Récipients destinés à contenir des aliments: 


Pour les faire cuire: une MARMITE, haute, à deux anses et un 
couvercle, une CASSEROLE, relativement basse, munie d'une 
queue, une POÉLE en métal épais, basse à longue queue. 
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Pour les présenter: une SOUPIÈRE, creuse, à deux anses un 
SALADIER, creux, sans anse: un PLAT, contenant collectif, 
jamais plus haut que large; une ASSIETTE individuelle, etc. 


Le mot POT désignait jadis une marmite; d'où une POTÉE: 
soupe aux choux additionnée de petit salé et de charcuterie; 
un € pot au feu: un morceau de bœuf bouilli avec des 
légumes; une € poule au pot, cuite de même. Restez diner 
avec nous, c'est € à la fortune du pot: nous n'avons rien pré- 
paré d'extraordinaire, vous mangerez ce qu'il y aura. — Une 
€ cuiller à pot: grande cuiller ronde, syn. une LOUCHE. 


Al humain fait l'action A2 € en deux coups de cuiller à pot: 
trés rapidement. Al humain faible, associé à A2 humain 
fort, € c'est le pot de terre contre le pot de fer: A1 sera brisé 
(allusion à une fable de La Fontaine). 


Un PANIER: 


Généralement d'OSIER, à anse, une CORBEILLE en VANNERIE, 
sans anse, contiennent toutes sortes d'objets solides, notam- 
ment des fruits. À table, on utilise une € corbeille à pain. Un 
€ panier à provisions est destiné aux achats alimentaires, por- 
tables à la main. Un € panier à bouteilles, un € panier à 
salade, destiné à la secouer pour l'égoutter, sont métalliques, 
à claire voie plus souvent en plastique, aujourd'hui. Dans un 
bureau une corbeille, plus rarement un panier recueille les 
papiers inutiles dont on veut se débarrasser. 

Fig. € le panier de la ménagère: expression déconomiste éva- 
luant le budget d'une famille pour l'alimentation, la vie courante. 
A3 serviteur € fait danser l'anse du panier: majore le prix des 
denrées qu'il est chargé d'acheter pour empocher la diffé- 
rence. A3 humain € met tous ses œufs dans le même panier: 
ne diversifie pas suffisamment ses placements d'argent. A3 
€ met dans le même panier différents A2 (fam., péj.): il les 
considère comme équivalents. A3 met au panier A2: il 
sen débarrasse avec mépris. € Le panier à salade: le four- 
gon cellulaire de la police, muni de grilles. 


Fig. Le mot corbeille désigne divers espaces circulaires ou semi- 
circulaires: un massif de fleurs; dans un théátre, le balcon juste 
au-dessus des fauteuils d'orchestre; à la bourse, un espace rond 
où les financiers déterminaient le prix des actions. 


V Contenants à parois plus ou moins souples 


1 Un SAC: 


Fait, sous sa forme la plus simple, d'une pièce de tissu pliée en 
deux, cousue sur deux longueur, la largeur non repliée, l'autre lar- 
geur, tenue en haut, restant ouverte pour y introduire le contenu. 
Toutes sortes d'autres modèles sont naturellement possibles. 
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Peuvent varier: la matière (cuir, plastique, papier); la taille, 
allant du grand € sac à pommes de terre au petit SACHET; la 
forme, plus ou moins large ou haute; le type de fermeture: 
simple ficelle ou FERMOIR ou € fermeture à glissière; la pré- 
sence de compartiments, poches intérieures et SOUFFLETS 
permettant de développer ou d'aplatir les compartiments; la 
présence de POIGNÉES ou d'ANSES, d'une BANDOULIÈRE passant 
sur l'épaule, ou de BRETELLES dans le cas d'un € sac à dos. 


Un € sac de couchage est un grand sac molletonné dans 
lequel une personne se glisse pour dormir quand elle ne 
dispose pas d'unc literie normale. 


Un € sac à commissions ou CABAS a le méme usage quun 

€ panier à provisions. 

Le € sac à main des dames contient leur € porte-monnaie, 

leurs papiers, leur mouchoir et divers autres petits objets. 
? 


Fig. € L'affaire est dans le sac: elle est pour ainsi dire con- 
clue (comme une marchandise déjà emballée). A1 humain 
ና vide son sac: pressé de questions, il dit tout ce qu'il sait, 
ou tous les griefs qu'il a sur le cœur. 


Une POCHE: 


Un petit sac de toile cousu de part et d'autre d'une fente 
pratiquée dans un vêtement pour qu'on puisse y introduire 
les mains et porter avec soi divers objets de petites 
dimensions: clés, mouchoir, porte-monnaie, livre de petit 


e Marc € a mis (Luc) dans sa poche: il l'a convaincu d'accep- 
ter sa proposition, il l'a dominé, lui fait faire ce quil veut. 
— € Mets ta fierté dans ta poche (avec ton mouchoir dessus! 
et soumets-toi à ton supérieur, tu y as tout intérêt. — Marie 

€ n'a pas sa langue dans sa poche : elle n'hésite pas à dire 


À 


ce qu'elle a à dire. 


Le mot poche désigne aussi: 


Des sacs de l'espèce la plus simple: au supermarché on vous 
donne des poclies ou sacs en plastique pour mettre vos achats, 
dimin. une POCHETTE. Sylvie a acheté à Sylrianne une 
€ pochette surprise: un petit sac en papier bien fermé dont le 
contenu (en général un petit jouet) ne se révéle quà l'ouverture. 
Un compartiment à l'intérieur d'un sac. 


Fig. un faux pli, une boursouflure. Ton pantalon fait des 
poches aux genoux. — Alice a des poches sous les yeux. 


Un espace creux contenant un liquide, un gaz. Une poche 
de grisou dans une mine. 


A la guerre, un corps de troupe encerclé, qui continue à se 
battre quand le reste de l'armée a cessé le combat, consti- 
tue une € poche de résistance. 


NB. Le classement ci-dessus ne s'applique ባህ 8 des conte- 
nants typiques. Il existe, bien súr des contenants atypiques: 
paniers et vases à section carrée ou rectangulaire, boites 
rondes, sacs à main rigides, etc. 


CONTENT, adj.qual. 


format, c'est une ና poche coupée, par opposition aux 
€ poches plaquées cousues sur l'extérieur du vêtement. 


A3 humain se promène € les mains dans les poches: sans porter 1. Jean est content de son sort. 
quoi que ce soit, en flánant. — Luc € fouille dans ses poches, 
€ vide ses poches pour retrouver ses clés. Lors d'une fouille, on 
sassure que l'individu fouillé na € rien dans les mains, rien 
dans les poches. — Le chauffeur de taxi connait la ville € comme 
sa poche: il est familier avec ses moindres recoins. 


1 Al est content de A2: 


A2 SATISFAIT (v.) un de ses DÉSIRS ou de ses BESOINS; syn. il en 
est SATISFAIT (adj.), il considère A2 comme SATISFAISANT. 


A2 inf. ou que-phrase au subj. Je suis (bien) content d'aller 
en randonnée et qu'il fasse beau; se promener par beau temps, 
c est un vrai CONTENTEMENT. 


À2 nom abstrait. A1 est content de son SORT, d'un achat, du 
résultat de ses efforts, etc. 


Un A2 € de poche a une dimension telle qu'il peut tenir 
dans une poche. Un € couteau de poche à lame pliante. — Un 
€ agenda de poche. — Une € lampe de poche fonctionnant sur 
pile. — Un € livre de poche. Une collection de livres bon mar- 


ché et de petit format s'appelle justement < Le livre de poche». A2 nom concret. Jean est content de son ordinateur. 


A2 humain. «Soldats, je suis content de vous!» dit Napoléon 
à ses troupes. — J'ai bien travaillé, je suis content de moi. A1 
est € content de lui, syn. il € a bonne opinion de lui signifie 
souvent: il est VANITEUX. 


Fig. Al EMPOCHE de l'argent (fam., péj. avec un soupçon 
dexcés ou d'abus): il le perçoit. A1 € met dans sa poche de 
l'argent qui, honnêtement ne lui revient pas; il € se remplit les 
poches. Paul a édité à compte d'auteur un roman qui sest mal 
vendu; il € en est de sa poche: il a perdu de l'argent. — Jean 
donne à Jeannot un peu d' argent de poche pour ses menus 
frais: les dépenses d'un enfant, assumées par les parents. 


Ironiquement, à quelqu'un qui s'est entêté à faire une 
bétise et en subit les conséquences. Alors, tu es content? Tu 
as ce que tit voulais? 
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2. Al est content (sans complément): 


Il na rien d'important à désirer. Syn. intensif: Al est 
COMBLÉ : il a tout ce qu'il veut et au-delà. 

Ant. Al € na pas l'air content: il a l'air FÂCHÉ. A1 € nest 
jamais content: il a mauvais caractère, toujours quelque 
chose à critiquer. 


PR. Contentement passe richesse: il vaut mieux être pauvre 
et content de son sort, que riche et triste, pour quelque rai- 
son que ce soit. 


II. On ne peut pas contenter tout le monde. 


1 A2CONTENTE AI humain: 


A2 fait des concessions, des efforts pour contenter Al. Les 
commerçants font leur possible pour contenter la clientèle. 
Certains clients sont € difficiles à contenter, d'autres plus 
€ faciles à contenter. 


Syn. A2 SATISFAIT A1: 


A2 humain satisfait Al humain. Le débiteur satisfait ses 
créanciers. 


A2 abstrait satisfait A1 humain. Cette situation ne me satis- 
fait pas. 

A2 concret satisfait A1 humain. Cet ordinateur me satisfait. 
A2 satisfait Al abstrait: les besoins, les désirs, l'attente, la 


curiosité de la personne quil souhaite contenter de sorte 
que les désirs de A1 sont satisfaits. 


A2 abstrait est SATISFAISANT. Les résultats scolaires de Syl- 
vianne sont satisfaisants. 


A2 satisfait à A] abstrait. Luc a satisfait à ses engagements. — 
Ce bátiment satisfait aux normes de sécurité: il CORRESPOND 
à Al de manière SUFFISANTE. 


A2 humain € donne (toute) SATISFACTION à A1: 


De sorte que Al € obtient satisfaction. Syn. quand il s'agit 
d'une réclamation, d'un procès, il obtient € gain de cause. 


A2 concret ou abstrait € donne satisfaction à Al. Mon ordi- 
nateur me donne satisfaction. — Le travail de Sylvianne donne 
satisfaction à ses professeurs. 


+ On apprend € avec satisfaction que la grève des chemins de 
fer s'est terminée € à la satisfaction générale. — Le professeur 
a donné à Sylvianne un € billet de satisfaction (vieux), syn. 
il lui a € DÉCERNÉ un SATISFECIT parce qu'il était satisfait de 
son travail. — Pour elle, cela a été une € satisfaction 
d'amour-propre. Elle a eu la satisfaction de voir ses efforts 
reconnus. — Le travail de Jean lui € apporte des satisfactions, 
syn. il est GRATIFIANT. 


CONTENT 


4. Synonymes: 


A2, un aliment RASSASIE A1 affamé, et AL, boisson DÉSALTÈRE 
ላ] assoiffé. Ce gros gâteau m'a rassasié, et ce verre deau ma 
désaltéré, je n'ai plus ni faim ni soif. Fig. Al est rassasié de A2 
abstrait, par ex. rassasié d honneurs: il n'en désire plus. 


Un séjour à la campagne m'a REPOSÉ, je ne suis plus fatigué. 


A2, Dieu, ou une personne disposant du pouvoir de le faire. 
EXAUCE A1 humain, ou les PRIÈRES, les VŒUX de A1 humain. 


A2 ASSOUVIT A1, humain ou un violent désir de Al. Le loup 
assouvit sa faim en dévorant l'agneau. — Don Juan tente 
d assouvir ses passions en multipliant ses conquêtes. 


A1 SE CONTENTE de A2 même si ce n'est pas autant qu'il 
pourrait désirer. : 


Diogéne se contentait d'un tonneau, pour se loger. — Certains 
malheureux doivent se contenter d'un repas par jour. 


Ant. Luc ne se contente pas de son poste de comptable, il veut 
devenir directeur. — D'oü € Non content détre comptable, il 
veut encore devenir directeur. — Non content d'emprunter à 
ses amis, Éric les vole, syn. NON SEULEMENT... MAIS ENCORE... 


Al se contente de A2 inf. Pour les vacances, je ne pars pas en 
voyage, je me contente d aller à la campagne, chez ma grand-mère. 


m. Éric a des sujets de mécontentement. 


1 ላ] est MÉCONTENT: 


de A2, nom. Je suis mécontent de mon ordinateur. 

de A2 inf. Je sitis mécontent de n'avoir pas encore été payé. 
que À2, phrase au subj.. Je suis mécontent que mon travail 
ne soit pas payé. 


Al est mécontent, sans complément, syn. il est CONTRARIÉ, 
ENNUYÉ, FÂCHÉ, parce quil a des € sujets de MÉCONTENTE- 
MENT. Il € exprime son mécontentement, € témoigne du 
mécontentement à A3 qui ne s'est pas bien conduit envers lui. 


A3 humain ou abstrait MÉCONTENTE A1 humain: 


Le gouvernement mécontente l'opinion. — Ses dernières 
mesures € ont fait des mécontents (nom). — Il redoute le 
mécontentement populaire. — Syn. faible A3 CONTRARIE, A1 
humain. Les mensonges de Sylviane contrarient Sylvie. 


A] est INSATISFAIT : 


Il éprouve et manifeste de l'INSATISFACTION si ses espoirs 
ont été décus; la situation, les résultats de son action sont 
des résultats INSATISFAISANTS; ses désirs sont INASSOUVIS. 
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A1 se sent FRUSTRÉ s'il est PRIVÉ de A2 auquel il estime avoir 
DROIT. A3, un échec, est FRUSTRANT, € FRUSTRE l'attente / le 
désir, etc. de Al qui éprouve un sentiment de FRUSTRATION. 


CONTINUER, v. 


I. Lucie continue à travailler son piano. 


1 


3. 
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ል] ayant COMMENCÉ A2, et n'ayant pas FINI, continue à 
(plus rarement de) A2 inf.: 


Il fait A2, pendant tout le temps qui sépare le commence- 
ment de À2 de sa fin. Cc temps est unc DURÉE INTERMÉ- 
DIAIRE entre le commencement et la fin. 


Al peut être non animé. Faute d'entretien, le bâtiment con- 
tinue à se dégrader. 


A2 peut être sous-entendu. La pluie continue à tomber se 
réduit à: La pluie continue. 

L'agent du verbe continuer est Al mais, 51 Al n'est pas 
exprimé, son sujet peut être A2. Les gammes continuent 
dans l'appartement de Lucie, situé au-dessus du nôtre; cela 
dure pendant des heures. 


GR. Quand A2 est l'inf. d'un verbe impersonnel, continuer 
devient impersonnel. I] a commencé à pleuvoir à trois heures 
et il a continué à pleuvoir jusqu'au soir. — Il a du vent, ça 
continue à souffler. Ca peut résumer unc situation. Les voi- 
sins sont bruyants; ça continue comme avant! Ça n'arrête 
pas! — Si ça continue comme ça, ça va mal finir. 


A2 peut être un nom concret ou abstrait, complément 
d'un inf. sous-entendu: 


* Paul continue (à exercer) le métier de son père, et la tradi- 
tion de «l'ouvrage bien faite». Entre Paul et son pére, il y a 
une CONTINUITÉ: ils agissent de la même façon; il n'y a pas 
eu, dans leur action, de € solution de continuité. — Le pein- 
tre continue (à / de peindre) son tableau. — Jean continue (à 
vivre, à passer) l'année comme il l'a commencée. — Bonne 
CONTINUATION |: souhait adressé, en la quittant, à une per- 
sonne qui semble satisfaite de son sort. 


A2 est le nom d'un espace qui, ayant commencé à un cer- 
tain endroit, s'ÉTEND jusqu'à un autrc endroit oü il finit: 


Un mobile A1 non cxprimé, parcourant cet espace dans le 
sens le plus normal (dans une rue, en suivant l'ordre des 
numéros) commencerait par l'un, son point de départ et 
continuerait par A2, avant d'atteindre son point d'arrivée. 
La rue de Vaugirard commence au Luxembourg et continue 
jusqu'à la Porte de Versailles. 


4 A2 étant terminé, Al le continue, lui donne une SUITE 


qui en est la continuation: 


La rue du Faubourg Montmartre continue la rue Montmartre. — 
«Vingt ans après» est la continuation des « Trois Mousquetaires». 


La personne qui parle imagine un A2 homogène, dont 
toutes les parties sont semblables: 

Éric plonge, et continue à nager jusqu'à ce qu'il ait fini de tra- 
verser la rivière: il fait une SÉRIE de brasses toutes pareilles. — 
Lucie continue à travailler: il se peut qu'elle fasse différents 
exercices, mais c'est toujours du travail. — La € journée con- 
tinue consiste à travailler du matin jusqu'au milieu de l'aprés- 
midi sans arrêt important à l'heure du déjeuner. — Une pluie 
CONTINUE est tombée depuis ce matin. Il n'a pas ARRÊTÉ de 
pleuvoir. — Il pleut CONTINUMENT depuis ce matin. 


* Cette pauvre Marie a subi une série continue de mallieurs; 
elle se plaint CONTINUELLEMENT : souvent, à de faibles 
intervalles: syn. € sans CESSE, syn. € sans arrêt. — Les plain- 
tes CONTINUELLES, syn. INCESSANTES de Marie sont lassantes; 
elle raconte ses malheurs € à jet continu: ses paroles sont 
comme un jet d'eau qui ne s'arrête jamais de jaillir. 


Si la personne qui parle imagine un A2 hétérogène, com- 
posé de parties différentes, elle emploie la préposition PAR: 


* Lucie, ayant commencé par jouer des gammes, continue par 
une valse puis par une sonate: APRÈS les gammes, elle joue 
une valse, ENSUITE, une sonate: la sonate SUIT la valse, elle 
en est la SUITE. 


Ant. Al s'ARRÉTE de faire A2: 


Syn. Al SINTERROMPT (inf. INTERROMPRE) pendant un 
moment; il interrompt l'action A2; il marque volontaire- 
ment une PAUSE. l| se produit une INTERRUPTION (parfois 
involontaire) dans le processus A2. 


Les efforts de Jeannot sont DISCONTINUS, syn. INTERMITTENTS: 
il en fait de temps en temps, pas toujours. 


Al sc BUTE: il refuse de continuer alors qu'il aurait raison 
de continuer. Jeannot refuse de finir sa dissertation; ses mau- 
vaises notes le découragent, il se bute, il est BUTÉ. 


II. Lucie poursuit ses efforts. 


> AI humain continue A2 malgré certaines difficultés, par un 


acte de sa VOLONTÉ. 


1 ለ] humain POURSUIT A2 nom abstrait (litt.), ses efforts, sa 


marche, son chemin, sa route, ses études, son raisonnement: 
Il TEND vers un BUT. 


Emploi intr., sans A2 exprimé. Il faut poursuivre: ne nous 
arrétons, pas en si bon chemin. À quelqu'un dont le discours 
a été interrompu: € Poursuivez, je vous en prie. 


ላ] PERSÉVERE dans A2, nom abstrait, malgré les diffieul- 
tés et la lassitude: 


Lucie persévère dans l'étude du piano: elle continue sans se 
décourager, avec PERSÉVÉRANCE; elle est PERSÉVÉRANTE, 
syn. elle est TENACE, a de la TÉNACITÉ; syn. intensif Elle 
s ACHARNE sur ses exercices; elle réussit à cause de son ACHAR- 
NEMENT, au prix d un travail ACHARNÉ. 


Al ne se laisse pas décourager par un refus, il INSISTE, con- 
tinue à demander; ni par une longue attente: il PATIENTE, 
continue à attendre. 


Al humain PERSISTE alors qu'on aurait pu prévoir qu'il 
RENONCE: 


Malgré l'insistance de Sylvie, Jean € persiste dans son refus de 
changer de voiture. Il persiste à penser que l'ancienne peut 
faire encore an moins 50 000 kilomètres. Sylvie lui dit qu'il 
€ persiste dans l'erreur. 


Al non humain persiste alors qu'on aurait pu prévoir un 
changement. Le mauvais temps persiste; la PERSISTANCE du 
mauvais temps, une pluie PERSISTANTE ont gáché nos vacan- 
ces. — Le houx est un arbuste € à feuilles persistantes: elles ne 
tombent pas en automne. 


ላ] s'OBSTINE, syn. s'ENTÉTE à faire A2, mauvais, ou qu'il 
n'est pas eapable de réussir: 

Il continue, et il a tort de continuer. Marc s'obstine à pour- 
suivre son adversaire, mais il nobtiendra rien: il est 
iusolvable; il sobstine sur le détail de la procédure; il a um 
caractère OBSTINÉ mais son OBSTINATION restera vaine. — 
Marie s'entête à ne pas répondre à la question qu'on lui pose; 
elle garde un silence obstiné; elle reste OBSTINÉMENT 
silencieuse: elle est € TÉTUE (comme une mule); c'est de 
l'ENTÉTEMENT. 


CONTRE, prép. et CONTRAIRE, n.m. et adj.qual. 


A CONTR-, ANTI-, PARA-: bases d'origine latine permettant de 


former des mots exprimant l'idée de contre. 


Les deux armées se lancent l'une contre l'autre. 
[^ AI est contre A2 


Al et A2 mobiles s'OPPOSENT l'un à l'autre: 


Dans un ÉLAN simultané, A1 et A2 se LANCENT ou sont lancés 
violemment l'un contre l'autre. Le CHOC de la RENCONTRE est 


CONTRE 


généralement violent. Al et A2 se HEURTENT brutalement 
l'un l'autre. 


Al et A2 sont deux ADVERSAIRES ou deux € CAMPS ADVER- 
SES, deux ና ÉQUIPES SPORTIVES OPPOSÉES, ou deux ENNEMIS en 
GUERRE, dont l'un s'efforce de VAINCRE l'autre pour la GLOIRE 
ou le POUVOIR. Il lui € DISPUTE le terrain ou un avantage 
quelconque: il le défend avec acharnement. A1 JOUE contre 
A2. AT LUTTE / se BAT contre A2. 


Dans le sport ou la guerre, quand A1 ATTAQUE A2, A2 
CONTRATTAQUE ; à l'ESPIONNAGE militaire, industriel ou com- 
mercial organisé par A1, gouvernement d'un pays, A2, gou- 
vernement du pays espionné, OPPOSE les agents de son 
service de CONTRESPIONNAGE. 


Al CONTRE (verbe) A2: A1, par une tactique habile, réduit 
à néant l'effort de son adversaire. 


En mer, A1, les marins des bateaux à voile doivent lutter con- 
tre A2, les vents CONTRAIRES qui les EMPÉCHENT d'avancer. 


Al mobile est lancé violemment contre A2 immobile: A1 
est un objet concret lancé contre un A2 fixe et vertical, un 
mur, un écran, une porte. Dans le jeu de pelote basque, les 
joueurs lancent la pelote contre un mur. 


ላ] a des projets, mais A2 humain ou abstrait CONTRARIE Al : 


Syn. A2 € CONTRECARRE les projets de A1: A2 empêche Al 
d'agir comme il l'entend. Pour A1, A2 abstrait est une CON- 
TRARIÉTÉ et A2 événement est un CONTRETEMPS. 


Al humain agit € à CONTRECŒUR: Al est obligé de € faire 
le contraire de ce qu'il voudrait faire. 


Al, action demandée à A3 humain ou faite par lui, € est 
contraire à A2, IDÉE, LOI, RÈGLF, PRINCIPE, ou simple HABI- 
TUDE. Ce que tu me demandes de faire est contraire à mes 
principes. — Quand A3 humain € CONTREVIENT à la loi, fait 
quelque chose d'ILLÉGAL, de contraire à la loi, la police lui 
€ dresse ዘዘር CONTRAVENTION et lui fait payer une AMENDE. 


Dans une DISCUSSION, A1 dit une ehose, et A2 CONTREDIT A1: 


A2 dit le contraire de ce que Al AFFIRME. € CONTRAIREMENT 
à ce que vous dites / croyez, jaime beauconp l'art moderne: 
vous croyez que je n'aime pas l'art moderne, mais c'est 
FAUX, vous vous TROMPEZ. Si A2 CONTREDIT systématique- 
ment Al, AI accuse A2 d'avoir € l'esprit de CONTRADICTION. 


Emploi pr.: A1 € se contredit: A1 affirme d'abord une chose 
puis son contraire. Il est € en CONTRADICTION avec lui-même. 
Si AI € fait le contraire de ce qu'il dit, ses actes contredisent 
ses paroles, ses actes et ses paroles sont CONTRADICTOIRES. 
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Un PARADOXE: un fait, une opinion PARADOXALE contredit 
ce à quoi on s'attendrait normalement. 


Al et A2 S'OPPOSENT au sujet de A3 abstrait: 


A1 pense le CONTRAIRE de ce que pense A2. Al est contre 
(A3), alors que A2 est pour (A3); A1 € soulève nue OBJEC- 
TION contre A3, ላ1 OBJECTE que A3 a des inconvénients. Al 
a des ARGUMENTS contre, et A2 des arguments pour. Les éco- 
logistes sont contre la construction de nouvelles centrales 
nucléaires. Tous les autres partis sont pour. Avant de prendre 
une décision, on en € pèse le pour et le contre: on en évalue 
les AVANTAGES et les INCONVÉNIENTS. 


Un texte ARGUMENTATIF est généralement composé de trois 
parties, 1. la THESE, oü l'auteur, expose une série d'argu- 
ments, 2. l'ANTITHÈSE, où il examine les arguments opposés 
à ceux de la thèse, et 3. la SYNTHÈSE où il tente de concilier 
les OPPOSITIONS entre la thèse et l'antithése. Un DÉBAT de 
ce genre, prenant de l'ampleur et du sérieux, peut devenir 
une POLÉMIQUE, syn. une CONTROVERSE. 


En politique, Al, les € députés de l'OPPOSITION, minoritaires à 
l'Assemblée, OPPOSENT leurs idées à celles de A2, les députés 
de la majorité. A1 pense que les idées de A2 € vont à l'ENCON- 
TRE de l'intérét général, € sont contraires à l'intérét général. 


A] et A2 se DISPUTENT: 


Il arrive que Al et A2, tenant PASSIONNÉMENT à leur point 
de vue, se mettent en COLÈRE et que leur DISCUSSION dégé- 
nére en DISPUTE; ils se parlent avec VIOLENCE. A1 et A2 ne 
DISCUTENT plus, ils se disputent, syn. litt. se QUERELLENT 
parce qu'ils ont un tempérament QUERELLEUR; syn. fam. ils 
se CHAMAILLENT, syn. vulg. ils S'ENGUEULENT. 


AI € fait une SCENE à A2. Si Al et À2 sont mari et femme, 
c'est une € scène de ménage. 


Une ALTERCATION est une dispute violente et rapide entre per- 
sonnages d'une certaine importance; syn. litt. une QUERELLE 
méme intense et ardente peut revétir des formes plus polies, 
comme la € Querelle des anciens et des modernes au XVII s. 


Le préfixe CONTRE(-) pour exprimer l'opposition: 
A] donne un EXEMPLE qui prouve A3, un fait, mais A2 donne 
ensuite un CONTREXEMPLE qui prouve le contraire de A3. 


A] fait une PROPOSITION, mais À2 avance une CONTREPRO- 
POSITION opposée à celle de A1. 


A] présente un PROJET, mais A2 présente un CONTREPROJET 
opposé à celui de A1. 


A] prétend dire la VÉRITÉ, mais A2 l'accuse de dire une CON- 
TREVÉRITÉ, c-à-d. un MENSONGE. 


Al est une MANIEESTATION organisée sur la voie publique en 
faveur de telle ou telle cause, mais A2 est une CONTREMA- 
NIFESTATION des partisans de la cause opposée. 


Pour un état de santé donné. Al est un médicament ou un 
aliment INDIQUÉ par le médecin mais À2 est un médica- 
ment ou un aliment CONTRINDIQUÉ. 


Al est exposé à la lumière du JOUR. reçoit la lumière de 
face, mais A2 la reçoit de dos; pour A1 humain qui est face 
à A2 et regarde A2, A2 est € à CONTREJOUR. 


A], chef ou responsable, donne un ORDRE à A3, subor- 
donné, mais A2 donne ensuite à A3 un CONTRORDRE qui 
annule et remplace l'ordre de A1. 


Face au POUVOIR officiel du gouvernement et des hommes 
politiques, on dit, en démocratie. que les médias de l'infor- 
mation (presse, radio, télévision) constituent une sorte de 
CONTREPOUVOIR. 


Dans la traduction de A3, mot ou phrase écrit par Al, A2 
€ fait un CONTRESENS: il donne à A3 un SENS opposé à celui 
donné par A1, ou du moins un autre sens. 


A2 CONTREBALANCE A1, svn. A2 € fait CONTREPOIDS à Al: 
sur la balance, le poids de A2 équivalent à celui de A1 et 
placé sur l'autre plateau fait que la balance est en équilibre. 


Dans un ÉCHANGE, À2 est la CONTREPARTIE de A1, d'où € en 
contrepartie: en échange. 


NB. Voir en 11]. 3, d'autres mots composés avec le préfixe 
contre mais oü ce dernier peut avoir d'autres valeurs. 


Le préfixe ANT(I)- pour exprimer l'opposition: 


Un ANTICONFORMISTE ne pense pas et ne fait pas comme 
tout le monde ou la plupart des gens. Ses idées vont / sont 
€ à CONTRECOURANT de l'opinion générale. 


Un ANTICLÉRICAL s'oppose au pouvoir ou à l'influence du 
CLERGÉ dans la société. 


Deux forces morales, intellectuelles ou sociales, ANTAGO- 
NISTES, s'opposent et POLÉMIQUENT. 


En grammaire, l'ANTONYME, syn. le CONTRAIRE: L'antonyme 
de «grand» est «petit», et réciproquement. 


A] est € (tout) le contraire de A2: A1 et A2 sont de méme 
nature, mais quand on les COMPARE, on constate qu'ils sont 
trés DIEEÉRENTS l'un de l'autre, l'un est grand, l'autre est 
petit, l'une est brune, l'autre est blonde, etc. 


NB. Voir en II, 2) et 3) d'autres mots composés avec le pré- 
fixe anti-, mais où ce dernier exprime l'idée de protection. 
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une CUIRASSE, un CASQUE sur la tête et tenaient un BOUCLIER 
dans une main pour se protéger des armes blanches; on 
élevait des REMPARTS ou FORTIFICATIONS autour des villes 
pour les protéger contre les assauts de l'ennemi. Dans les 
rues, des BARRIÈRES et des BARRICADES pouvaient empêcher 
momentanément l'ennemi de progresser, lui € BARRER la 


I. L'homme doit sans cesse se protéger contre les dangers 
qui le menacent. 


[> Al se protège contre A2 au moyen de A3 
> A3 protège Al contre ላጋ 


1 ለ] se protège contre A2: 


Pour se PRÉMUNIR coutre un éventuel A2 DANGEREUX, pour 
sen GARANTIR, s'en PROTÉGER pour empêcher A2 de lui 
NUIRE, pour € PARER à toute éventualité; pour REMÉDIER à un 
mal À2 déjà installé, pour se DÉFENDRE de / contre ce mal, 
A] fait ou utilise A3. 


A2 est un RISQUE naturel: 


Une INTEMPÉRIE: Al se protège contre la pluie avec un PARA- 
PLUIE ou un (vétement) IMPERMÉABLE, contre les rayons de soleil 
avec un PARASOL, coiitre la foudre avec un PARATONNERRE. 


En hiver, quand on roule en voiture, il faut mettre un (pro- 
duit) ANTIGEL dans le radiateur pour empécher l'eau de 
geler, et il est conseillé d'utiliser des phares ANTI- 
BROUILLARD, plus efficaces, en cas de brouillard, que les 
phares ordinaires. 


Quand il y a un incendie de forét, les pompiers allument 


4. 


route. Aujourd'hui, les soldats portent toujours un casque 
et ils revétent un € gilet pare-balles pour se protéger la poi- 
trine. Ils sc déplacent dans des € (véhicules) BLINDÉS. Des 
ና MASQUES à gaz leur permettent de se protéger contre les 
armes chimiques. Certains pays ont construit méme des 
€ ABRIS antiatoniiques pour protéger leurs populations civi- 
les contre les risques de guerres nucléaires. 


On se protège contre les risques de vol en utilisant un ANTI- 
VOL, et contre les risques d'empoisonnement en utilisant un 
CONTREPOISON, syn. un ANTIDOTE. 

ላ] s'ASSURE contre un RISQUE: 

Voir l'article SÜR et CERTAIN, sens II, 3. 


m. La bicyclette est appuyée contre le mur. 


[^ Al et A2 sont l'un contre l'autre 


des CONTREFEUX, ils brulent des zones boisées, pour inter- 1 ለ] est appuyé contre A2: 
rompre la progression du feu. Al humain ou concret, EÉGER, plus ou moins MOBILE et 
Pour se prémunir contre d'éventuelles inondations, on creuse généralement penché, est appuyé ou s'appuie contre / sur 
des FOSSÉS, et on construit des DIGUES et des BARRAGES. A2 plus SOEIDE, FIXE, et généralement vertical: A2 empêche 
Attention! un PARAVENT dans une chambre scit plutót à se pro- ainsi Al de tomber, le retient, le soutient. La bicyclette est 
téger des regards indiscrets que du vent ou des courants dair. appuyée contre le mur. — Les passants sappuient contre le 
" : PARAPET du pont pour regarder couler l'eau du fleuve. — Les 
Une MAEADIE: A1 se protège contre les microbes en absorbant ; ሰቅ 
un e ' CONTREFORTS d'un vieux bâtiment et les ARCS-BOUTANTS 
un (médicament) ANTIBIOTIQUE, et contre les risques d'infec- | Vp l 1 
i ፡ f d'une vieille église sont construits contre un mur qui, sans 
tion en appliquant sur une blessure un produit ANTISEPTIQUE. : ነ 
; : eux, risqueraient de 5 écrouler. 
Les vaccins nous IMMUNISENT contre les virus. Dans les rap- 
ports sexuels, pour empêcher une grossesse non souhaitée ou 2. Al et A2 concrets sont placés, posés ou allongés l'un 


pour se prémunir contre les maladies vénériennes, on utilise 
des (produits ou apparcils) CONTRACEPTIFS. 

Tout humain ou objet lancé d'un avion s écraserait sur terre 
s'il n'était MUNI d'un PARACHUTE qui diminue la force de 
l'attraction terrestre, ralentit la chute, ct atténue le choc de 
l'atterrissagc. 

Les voitures sont munies de PARECHOCS et d'AMORTISSEURS 
pour protéger les passagers contre les chocs accidentels et 
les secousses indésirables. 


3. A2estun risque de GUERRE ou de CRIME: 


Al se défend, se protège contre les ARMES OFFENSIVES en uti- 
lisant des armes DÉFENSIVES: autrefois les soldats portaient 


(tout) contre l'autre: 


Ils sont € CÓTE à cóte, l'un € juste à cóté de l'autre, JUXTAPO- 
SÉS, pour étre comparés avec précision, ou pour étre UNIS, ou 
pour qu'il n'y ait entre eux aucun espace vide. Julia a poussé 
son lit contre le mur. — Max a collé sa montre contre son oreille. 
— Luc a disposé les branches coupées les unes contre les autres. 


Al et A2 humains sallongent, se serrent l'un contre l'autre, 
pour UNIR leurs deux corps, par amour, désir ou besoin de ten- 
dresse ou de chaleur. Tu as froid? Serre-toi bien contre moi. 


እ] CONTRASTE avec A2: voir COULEUR II, 2. 


Dans un livre, la page 3 est OPPOSÉE à la page 2, la page 5 à 
la page 4, etc., syn. € en FACE de la pagc x. 
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| CONVENIR 


Un contre-A] : 

Il suit ou accompagne Al, pour le vérifier, le compléter, le 
soutenir, le conforter, le CONFIRMER ou, éventuellement, 
l'INFIRMER: 


Une CONTRENQUÉTE, 1172€ CONTRÉPREUVE, 11110 CONTREXPER- 
TISE, une CONTREVISITE contrôle et vérifie les conclusions 
d'une première ENQUÊTE policière, ÉPREUVE sportive, EXPER- 
TISE scientifique, VISITE médicale. 

En musique, le CONTREPOINT consiste à superposer des des- 
sins mélodiques; le contrechant est une phrase mélodique sur 
les harmonies du thème, et jouée en méme temps que lui. 


CONVENIR, v. 


GR. Constructions possibles: 


[> Al et A2 humains conviennent que A3, phrase/de A3, nom 
ou inf. 


D> Al convient de A3 avec A2 
D^ Al convient que À3 
D> A3 convient à Al (et à A2) 


> il convient que AI fasse A3 


D^ Al est convenable 


D^ A3 est convenable 


I. Marc et Jean conviennent de partir en vacances ensemble. 
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Al et A2 humains conviennent que A3 phrase à l'ind. ou 
de A3 inf. ou de A3 nom d'action: 


Al convient de faire A3 avec A2 et vice versa: Al et A2 sont 
d'ACCORD pour faire A3: ils VEULENT le faire ou du moins 
ACCEPTENT de le faire; en style administratif: Al et A2 sont 
convenus que A3. Marc et Jean conviennent de se retrouver 
à la gare, ils conviennent d'un rendez-vous. 


A3 est convenu: si Al, vendeur et A2, acheteur ont convenu 
d'un prix, A2 devra payer le prix convenu. ll le payera 
ና comme convenu. 


A3 convient à Al et / ou à A2; il est convenable. 


La date des vacances et le lieu du rendez-vous conviennent aux 
deux amis, ils ont choisi le lien et le moment CONVENABLES, un 
lieu et une date qui sont € à leur CONVENANCE: ils en sont satis- 
faits, ou du moins s'en satisfont, ne cherchent pas mieux. 

Syn. un A3 ADÉQUAT convient parfaitement à son objet. 
Jean et Marc veulent une station balnéaire tranquille, avec 
un arrière-pays agréable. Ils ont trouvé le village adéquat. 


Al employé prend un € congé pour convenance personnelle: 
pour des raisons qui relèvent de son € bon plaisir. À la céré- 
monie, Jean a dit les paroles qui convenaient à la 
circonstance : il a APPROPRIÉ son style à la solennité de l'ins- 
tant, il a dit les paroles appropriées. — Cette clé est celle qui 
convient; elle s'ADAPTE à la serrure. 


Un INCONVÉNIENT est une circonstance qui ne convient pas 
à Al et / ou à A2, qui rend leur action moins facile et moins 
agréable. Le train que prendront Jean et Marc part trop tót 
pour leur gout et il faut payer un supplément; ce sont deux 
inconvénients. 


Si Al et A2 humains sont des partenaires dans une 
négociation officielle. 


Hs signent une CONVENTION, un ACCORD donnant des satis- 
factions aux deux parties, un TRAITÉ, un CONTRAT qui devra 
être RESPECTÉ. Des € conventions collectives relatives à l'orga- 
nisation du travail sont signées par les représentants des 
emplovés et des employeurs. En langage administratif, A1 
est CONVENTIONNÉ sil est lié par une convention (par ex. un 
médecin qui s'est engagé à ne pas dépasser certains tarifs). 


Al convient que A3, phrase à l'ind. ou de A3 nom abstrait: 


Marc convient que Jean avait raison; il convient de son 
erreur: au terme d'une discussion, un des partenaires 
RECONNAIT que c'est l'autre qui était dans le vrai: il € tombe 
d ACCORD avec l'autre. 


II. Jean et Sylvie respectent les convenances. 


1 Al est CONVENABLE: 


Les Al, membres d'une certaine société, sont d'accord 
pour considérer que certains comportements A3 leur con- 
viennent et que d'autres ne leur conviennent pas. Étant 
donné qu'il s'agit d'un sentiment collectif, le verbe est sou- 
vent à la forme impers. Pour la cérémonie il convient d'être 
à l'heure et détre en grand uniforme. 


Un Al est convenable, 51] se conforme, sans excès de zèle, 
à ce que la société considère comme 165 CONVENANCES, syn. 
vieux, les BIENSÉANCES. A3, ses actions, son comportement 
et, notamment ses vêtements sont convenables. 


A] se conduit CONVENABLEMENT: il est € bien ÉLEVÉ: il ne se 
fait pas remarquer ni blâmer par des INCONVENANCES, un com- 
portement, des vétements INCONVENANTS, syn. INDÉCENTS. 


Emploi affaibli de convenable: 


Relativement satisfaisant, moyen, passable, acceptable. 


Jean gagne sa vie convenablement; son traitement est conve- 
nable. — Lucie a joué convenablement une sonate de Mozart. 


እ] est CONVENTIONNEL : 


A1 emploie un langage conventionnel s'il dit, de façon 
insincère et sans se soucier de la vérité, ce que la société 
attend qu'il dise: il pratique la € langue de bois. 

Des idées toutes faites sont conventionnelles. Un certain 


cérémonial, un comportement figé peuvent être € de pure 
convention. 


Marc a une politesse conventionnelle, Sylvie une politesse qui 
vient du cœur. 
Emploi affaibli de conventionnel: 


Un signe conventionnel est ARBITRAIRE, sans relation visible 
avec ce quil signifie; il résulte d'une convention: de l'accord 
des usagers, ex. un coup de sifflet signifiant «arrêtez-vous». 


Ant. un signe MOTIVÉ, ex. le dessin d'une cigarette barrée 
signifiant: «défense de fumer». 


II. Anglicismes 


O Certains emplois de convention et conventionnel sont des 


emprunts à l'anglais et n'ont qu'un lien étymologique avec 
les emplois ci-dessus. 

La Convention: 

Une convention au sens d'assemblée politique. Les conven- 
tionnels de 1793 étaient les membres d'une telle assemblée. 
Les € armes conventionnelles: 


L'armement CLASSIQUE par opposition aux € armes nucléaires. 


CORPS, n.m. 
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1 Le corps humain 


Le corps des êtres vivants est un ENSEMBLE d'ÉLÉMENTS 
ORDONNÉS par et pour la VIE: 

Fait de MATIÈRE, il s'oppose à l'AME et à l'ESPRIT: A1 est sain 
4 de corps et d'esprit. Citation d'une devise latinc exprimant 
un idéal, Mens sana in corpore sano: Un esprit sain dans un 
COrps sain. 

Jean est CORPULENT : il a un corps assez gros; syn. augmen- 
tatif, il est OBÈSE. 

€ L'hygiène CORPORELLE, ce sont les € soins du corps. 


Un aliment € tient au corps s'il permet d'attendre de lon- 
gues heures avant d'avoir à nouveau faim. 


CORPS ፲፪ 


Locutions: 

ላ] et A2 humains combattent € corps à corps (adv.): en 
contact l'un avec l'autre; d'oü un € corps à corps (nom): une 
mélée. A1 saisit A2 € à bras le corps: le serre complétement 
dans ses bras. A1 est entré dans l'eau € à mi-corps: jusqu'à 
la ceinture. Il frissonne € de tout son corps. 


ለ] € a le diable au corps: une vie sexuelle désordonnée, ou, 
en parlant d'un enfant, il est trés turbulent. A1 € fait com- 
merce de son corps (vieux): se prostitue. 


Le PHYSIQUE: 


Al abstrait est physique, concerne le corps, par opposition 
à PSYCHIQUE, MORAL, MENTAL, INTELLECTUEL : La € force physi- 
que, ant. € force morale / de caractère. — € Culture / effort 
physique, ant. culture / effort intellectuel(le). 


Al humain est ና diminué PHYSIQUEMENT, mais pas 
mentalement: son corps ne fonctionne pas trés bien mais il a 
toute sa TÊTE. 


Emploi nominal. Le physique de A1 humain: l'apparence et 
l'état de son corps. Al, comédien, €a le physique de 
l'emploi: l'allure de son corps convient pour INCARNER un 
certain personnage. Comment va Lucie? — € Au physique, 
ça va, mais € au moral, c'est la dépression! 


Le corps est la personne: 


Un navire a péri € corps et biens: les PERSONNES et le navire 
avec sa cargaison ont disparu complètement. 


Un € garde du corps est chargé de la sécurité physique d'un 
PERSONNAGE important. 

Une € prise de corps (vieux): une arrestation. 

Al humain se lance € à corps perdu dans une entreprise: en 
y risquant tout, jusqu sa vie. 

En langage juridique: une € personne physique est un indi- 
vidu. Ant. € personne morale: association, collectivité. 

Le corps est la € dépouille mortelle: 

On a retrouvé dans un ravin le corps d'une personne disparue 
depuis huit jours: son CADAVRE. La € levée du corps est le 
moment oü l'on emporte un mort pour ses funérailles. 


ና Léguer son corps à la science: préciser par testament qu'on 
accepte qu'il soit l'objet de dissection et de don d'organes. 


ዚ Les parties du corps. 


1 Lecorps de Al, homme, animal supérieur, est fait de CELLU- 


LES constituant différents TISSUS, notamment la CHAIR molle 
couverte de PEAU et soutenue par des OS durs. L'ANATOMIE 
est l'étude scientifique des différentes parties du corps, dont 


CORPS 


le TRONC est la partie centrale, à laquelle s'attachent la TÊTE, 
par l'intermédiaire du COU, et les quatre MEMBRES: les BRAS 
et les JAMBES, correspondant. chez les animaux, aux PATIES 
de devant et de derrière. 


Le € linge de corps: les sous-vêtements, en contact avec 18 
peau, qui couvrent le tronc. Le CORSAGE, le CORSET, le CORSE- 
LET sont — ou étaient — des vêtements féminins recouvrant le 
haut du tronc. Des vêtements € près du corps, qui moulent les 
formes, s'opposent à des vêtements FLOUS. 


Une CARCASSE est un corps d'animal dépouillé et préparé 
pour être vendu au boucher chargé de le détailler. 


Le corps humain est orienté: 


Il a une face avant, celle où se trouve le VISAGE, la POITRINE, 
et le VENTRE, et une face arrière, DORSALE où se trouve le DOS 
et, en bas du dos, le CUL, syn. moins vulg. le DERRIËRE, com- 
posé de deux FESSES sur lesquelles on s'assoit, de part et 
d'autre du € trou du cul, syn. sav. ANUS. 


Al reçoit des € coups de pied au cul (vulg.); au sens propre 
ou fig.: on lui fait des affronts, on l'humilie. A1 humain est 
cul (vulg.), syn. CUCUL (fam.), il est BÉTE; il aime une déco- 
ration, un style cucul: recherché et un peu ridicule. € Mon 
cul! (vulg.) exclamation de refus et de défi. 


Le cul de divers objets (bouteille, four): leur partie arrière 
et arrondie. Fig. L'église a une abside € en cul de four. 


Dans le sens vertical, il est divisé en deux parties: l'une SUPÉ- 
RIEURE, le BUSTE, syn. le TORSE, lautre INFÉRIEURE, par la 
TAILLE, ou CEINTURE. Celle-ci est normalement plus mince 
que la région du THORAX, limitée en avant et en arrière par 
les les CÓTES qui structurent la POITRINE et protégent les POU- 
MONS, et que les os du BASSIN qui encadrent le € bas-ventre. 


Les portraits, peints ou sculptés représentent souvent leurs 
modèles € en buste: la tête et le corps jusqu'à la ceinture. En 
été, Al homme travaille € le torse nu, pour avoir moins chaud. 


Chez les QUADRUPÈDES, le dos est dirigé vers le haut et le ventre 
vers le bas, et le dos est généralement prolongé par une QUEUE. 
L'organisme: 

Le corps est ORGANISÉ en APPAREILS ou SYSTÈMES regroupant 
plusieurs ORGANES coopérant à une méme FONCTION: 
€ l'appareil respiratoire (voir l'article AIR), € l'appareil diges- 
tif (voir l'article MANGER), € l'appareil circulatoire (voir l'arti- 
cle SANG), € le système nerveux (voir l'article NERF). 


Un corps est STRUCTURÉ de telle facon que les fonctions de 
chaque partie se complétent et concourent au bon équili- 
bre du tout. 
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L'ORGANISATION du corps des grands mammifères est infini- 
ment plus complexe que celle des amibes. — L'ORGANISME est 
l'ensemble des organes du corps. Une € maladie ORGANIQUE 
n'est pas une € maladie psychique. 

La PHYSIOLOGIE est l'étude scientifique du fonctionnement 
des organes. 


Les organes: 

Le VENTRE: partie molle située sur la face avant du tronc, au- 
dessous de la ceinture. A1 peut se coucher sur le dos ou € sur 
le ventre, syn. € à plat ventre; il peut € ramper sur le ventre. 


Le ventre comporte l'ABDOMEN, syn. la € cavité ABDOMI- 
NALE et son contenu, et la paroi musculaire la fermant, qui 
a tendance à accumuler de la GRAISSE. Dans ce cas, Al € a 
du ventre, a un gros ventre, syn. un BEDON, une BEDAINE ; il 
est VENTRU. Par analogie, une cruche, une guitare, etc. ont 
un ventre, syn. une PANSE. Ant., si Al est MINCE, il € a le 
ventre plat ou, dit pas exagération, il € ዘዐ pas de ventre. 

La cavité abdominale contient plusieurs VISCERES, syn. un 
peu vieux: les ENTRAILLES (uniquement pl.): le FOIE, qui 
sécréte la BILE, les INTESTINS (syn. chez les animaux: les TRI- 
PES) servent à la DIGESTION des ALIMENTS et à l'évacuation des 
EXCRÉMENTS: à l'arrière, les REINS (syn. chez les animaux: les 
ROGNONS) et la VESSIE qui évacuent l'URINE. A1 € a mal ዐዘ 
ventre: des COLIQUES, des douleurs intestinales. 


Dans le € bas-ventre, se trouvent les € parties sexuelles, syn. 
sav. € l'appareil génital différent selon le SEXE chez la 
femme et chez l'homme. 


Quand l'enfant est € dans le ventre de sa MERE, il est ali- 
menté par le € cordon OMBILICAL quil faut couper aprés 
l'accouchement et qui laisse au milieu du ventre une cica- 
trice arrondie, le NOMBRIL. syn. savant l'OMBILIC. 


Emplois figurés de ventre: 


Fig. Al, cheval, court € rentre à terre: au galop. ses pattes 
de devant et de derriére s'écartent tant que le ventre 
s'abaisse vers la terre. Si Al est humain, il court très vite. 
A2 € tape sur le ventre à Al: il se conduit avec lui avec une 
familiarité choquante. Le € ventre mou d'un ensemble de 
pays ou d'institutions est son élément le plus vulnérable. 


A] éprouve une € peur VISCÉRALE — A I est የ VISCÉRALEMENT 
attaclié à son pays: passionnément et instinctivement. syn. 
vulg. € ca lui tient aux tripes. Al est € sans entrailles (vieux, 
litt.): sans pitié. 

AI € a le ventre creux: il n'a pas mangé: il a très faim. PR. Ven- 
tre affamé n'a pas doreille: on ne peut pas discuter avec 
quelqu'un qui meurt de faim. L'idée que je pourrais être licencié, 


€ ça me fait mal au ventre: jen ai si peur que ça me donne la 
colique. 

NB. En ancien français le mot ventre désignait les diverses 
cavités du corps, y compris la poitrine, d'où Al € a du cœur 
au ventre: il a du courage. 


Si Al, homme, € en a, sous-entendu des COUILLES (vulg.), 
syn. sav. des TESTICULES, glandes produisant le SPERME, il 
est viril, courageux. Mais s'il est COUILLON, il est BÊTE. A1 
€ a quelque chose dans le ventre: il a quelque chose de vala- 
ble à exprimer, en divers domaines: opinions, art, créations 
en tous genre. A1 € se prend pour le nombril dn monde, syn. 
son CENTRE: il est trés vaniteux et égocentrique. 


Invalidité et infirmité: 
Si Al a l'usage de tous ses membres et organes, il est VALIDE. 


Mais il arrive qu'il soit nécessaire de l'AMPUTER d'un de ses 
membres, qu'on remplace si possible par une PROTHÈSE, ou 
que, par suite dun accident ou d'une maladie, notamment 
dune paralysie, il en perde l'usage. Dans les deux cas, A1 est 
plus ou moins INVALIDE, il est atteint d'une € INVALIDITÉ tem- 
poraire ou permanente qui l'empéche de travailler. À Paris, 
€ l'Hôtel des Invalides est une institution fondée par 
Louis XIV pour servir d'hôpital et de maison de retraite aux 
€ invalides de guerre. 


Syn. Al est ESTROPIÉ, syn. ÉCLOPÉ (fam.): par suite d'un 
accident, il a perdu, temporairement ou définitivement 
l'usage d'un membre. A1 est HANDICAPÉ: ses possibilités de 
déplacement et d'action sont réduites. Il souffre d'un HAN- 
DICAP plus ou moins important. Al est INFIRME, atteint de 
diverses INFIRMITÉS chroniques. Les infirmités sont incura- 
bles, mais on peut faciliter la vie aux infirmes. 


Al est IMPOTENT: il est incapable de se mouvoir par lui- 
méme, ou trés peu, et a besoin d'un aide permanente. 


m. Le corps électoral. 


[]Un corps est un ensemble d'ÉLÉMENTS ordonnés en vue 
d'une certaine finalité. 


Éléments humains: 

Les professeurs sont les MEMBRES du 9 corps enseignant / 
professoral, les électeurs, du € corps électoral, les médecins 
du ና corps médical, etc. 

Un € corps expéditionnaire, un € corps d'armée sont des for- 
mations militaires. 

Les € grands corps de l'État: institutions regroupant des 
hauts fonctionnaires, comme la diplomatie, la Cour des 
Comptes, sont les ORGANES qui assurent, au plus haut 


CORPS 


niveau, le fonctionnement de l'État. L'ONU est un ORGA- 
NISME international. 


Les membres de ces corps ont souvent € l'esprit de corps: 
tendance à se soutenir entre eux. 


On peut aussi étre menibre de groupements qui ne por- 
tent pas le nom de corps: 


Jean est membre du jury de la thése de Léa et du club de plan- 
che à voile. Une association a diverses sortes de membres 
selon le tarif de leur cotisation: € membres actifs, 
€ membres bienfaiteurs, € membres d'honneur. 


Un État peut être membre d'une alliance, d'une fédération, 
ou d'une confédération. La France est membre de l'Union 
Européenne. 


A3 humain ADHÈRE à ላ] : il fait de lui-même les démarches 
nécessaires pour devenir un membre de A1, association, syn- 
dicat, parti politique, il donne son ADHÉSION, en devient un 
ADHÉRENT. De façon plus vague, on peut dire que A3 adhère 
aux OPINIONS de A2, si A2 l'a convaincu de leur bien-fondé. 


Une CORPORATION: 


1. sens précis, vieux: groupement de € gens de MÉTIERS asso- 
ciant patrons et ouvriers pour réglementer leur profession 
et défendre leurs intéréts, à la différence des SYNDICATS qui 
associent les ouvriers ou employés en les opposant aux 
patrons — 2. sens large: ensemble de gens exerçant le 
méme métier. Un systéme CORPORATIF organise les profes- 
sions en corporations, au sens ancien. Le CORPORATISME 
est une doctrine qui préconise un tel svstéme. 


On appelle aujourd'hui € corps de métiers les différentes 
spécialités qui collaborent, notamment dans le bátiment 
(maçonnerie, menuiserie, plomberie, etc.), et les spécialis- 
tes qui les exercent. 


Éléments abstraits: 
Un ensemble d'idées philosophiques cohérentes constitue 


un € corps de doctrine. Un CORPUS (sav.) est un ensemble 
de textes servant de base à l'étude d'un sujet donné. 


Éléments quelconques: 

A4 INCORPORE l'élément A3 à / dans le corps A1, A4 fait de 
A3 un élément de A1. La pâtissière incorpore des œufs à la 
páte. — Le colonel incorpore un jeune appelé à son régiment: 
C'est son INCORPORATION. — Montaigne incorpore des anec- 
dotes dans ses Essais. 

Al et A2 € font corps: ils s'unissent, ne font plus qu'un. 
Quand je fais de la páte brisée, le beurre fait corps avec la farine. 
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— Les grévistes font corps contre les patrons. — Dans les Essais, les 
anecdotes font corps avec les réflexions du philosophe. 


IV La loi de la chute des corps. 
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Un corps est une certaine quantité ou une certaine sorte 
de matiëre distincte des autres: 


* Élément principal d'un ensemble matériel. Un € corps de 
bâtiment, un € corps de ferme s'opposent à des construc- 
tions annexes. Un € buffet à deux corps est composé de 
deux grandes parties superposées. En imprimerie, le 
€ corps d'une lettre est la dimension de son trait principal. 
Un texte imprimé en corps 9. 


* élément principal d'un ensemble abstrait. Les notes histo- 
riques se trouvent dans l'annexe, pas dans le corps de 
l'ouvrage. 


Élément matériel: 


Tout objet matériel considéré du point de vue de sa MASSE. 
La loi de la € chute des corps a été définie par Newton. — Il 
faut extraire une balle, € corps étrauger qui a pénétré dans le 
bras du blessé. — Les f corps célestes: les astres. Un 
CORPUSCULE: une très petite particule de matière. 


En anatomie, certains petits organes: le € corps jaune, le 
€ corps thyroide. 

En CHIMIE, les CHIMISTES distinguent différents corps: 
€ corps simples qui se combinent en € corps composés, qui 
peuvent étre SOLIDES, LIQUIDES ou GAZEUX. On peut les 
transformer par 19 industrie CHIMIQUE en différents 
€ produits cliimiques. La € chimie organique étudie les 
substances qui proviennent de corps vivants; ant. € chimie 
minérale. Le beurre, l'huile, la graisse sont des € corps gras. 


En PHYSIQUE, les physiciens, notamment les spécialistes de 
la physique ATOMIQUE, dénombrent les ATOMES et les MOLÉ- 
CULES des différents corps, en déterminent la masse, en 
étudient les propriétés et les différents états. 


Caractère d'un objet matériel: 


Consistance, force, solidité. Le Bordeaux est un vin qui € a 
du corps; il est CORSÉ: il a beaucoup de gout. Fig. Les plai- 
santeries de Marc sont corsées!: hardies, à la limite de la 
grossièreté. 


Pour faire une veste il faut un tissu qui $ ait du corps, syn. 
qui € ait de la tenue (mais pas *un tissu corsé!). — Quand 
vous faites une crème anglaise, arrêtez de chauffer dès qu'elle 
commence à € prendre corps: syn. à ÉPAISSIR. — Un peu de 
farine € donnera du corps à votre sauce. — Fig. Mon projet, 


mon nouveau roman € prend corps: il se précise, approche 
de sa réalisation. 


CÔTÉ, n.m. 


A LATÉR-: base savante d'origine latine, GONE: base savante dori- 
gine grecque, servant à former des mots exprimant l'idée de côté. 


I. Le cóté droit et le cóté gauche. 


ጮ Al humain a deux côtés 
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Les deux cótés du CORPS d'un Al humain: 


Le côté DROIT (celui de sa € main DROITE), et le côté GAUCHE 
(celui de sa € main GAUCHE), qui s'opposent au MILIEU, de 
part et d'autre d'un AXE VERTICAL médian. Jean a été piqué 
par une béte: il a tout le cóté gauche du visage enflé. 


Dans de nombreuses locutions, on ne précise pas de quel 
côté il s'agit: une douleur au côté est un € point de côté. Marie 
se coiffe parfois avec € une raie de côté, parfois avec € la raie 
au milieu. — Les nobles, autrefois, portaient € l'épée au cóté: 
sur le cóté gauche, pour pouvoir la saisir de la main droite. 


Les gens qui ne distinguent pas la droite de la gauche ont 
des problémes de LATÉRALITÉ. 


L'axe latéral: 


L'axe HORIZONTAL gauche / droite croise à angle droit l'axe 
horizontal AVANT-ARRIÈRE et l'axe VERTICAL médian. Cet axe 
vertical est un axe de SYMÉTRIE: la partie droite et la partie 
gauche se correspondent point par point tout en étant 
opposées, de sorte que tous les membres et organes qui 
vont par PAIRES sont soit à gauche, soit à droite et SYMÉTRI- 
QUES, méme si cette symétrie, dans les objets naturels, 
nest pas toujours parfaite. CEil gauche / œil droit, jambe 
gauche / jumbe droite, etc. 


L'ensemble de ces trois axes détermine quatre cótés ou 
DIRECTIONS principales vers lesquelles A1 peut se diriger. 
Supposons À1 humain se trouvant à un croisement de che- 
mins, orienté de telle sorte que s'il va tout droit DEVANT lui, 
il va vers le NORD, du cóté oü ne passe jamais le soleil; DER- 
RIÈRE lui, c'est la direction du SUD: s'il va du côté gauche il 
va à l'OUEST; sil se tourne du côté droit il regarde vers l'EST. 


Les directions: 


Quand on est sur une hauteur, on voit l'HORIZON € de tous 
(les) cótés. Luc marche sans but précis: il va € de cóté et 
d'autre: il change souvent de direction. — Il rencontre Jean 
et tous deux parlent un moment, puis chacun s'en va € de son 
cóté: Luc habite de ce cóté, Jean habite d'un autre cóté, ils ne 


vont donc pas dans la méme direction. — De quel côté vas-tu? 
ና Du côté de la gare: dans la direction de la gare, et à PROXI- 
MITÉ d'elle. — Du côté de la place du marché, il y a toujours 
de l'animation; mais du côté de chez Luc, c'est calme. — ቭ y 
a une fête sur la place principale: des gens viennent de tous 
les côtés, syn. € de tous les COINS de la ville. 


Fig. Une négociation peut être engagée, et un accord conclu 
par des gens venant 9 de côtés différenis, syn. € d'horizons 
divers: il est BILATÉRAL s'il engage deux parties contractantes; 
il est TRILATÉRAL s'il engage trois parties, MULTILATÉRAL s'il en 
engage un plus grand nombre; il ne doit pas être rompu par la 
décision UNILATÉRALE d'une seule des parties. 


Si Al ne va pas droit devant lui, il va € de côté: 


Il va à droite ou à gauche. A1 fait € un pas de côté. — A1 
regarde, jette des regards € de cóté: il ne regarde pas en 
FACE (ce qui peut s'interpréter comme un manque de fran- 
chise). Marie repousse de cóté une pierre qui était au milieu 
de l'allée pour qu'on ne trébuche pas dessus. — Pour le specta- 
cle, je nai eu que des € places de cóté (ant. des € places de 
face, meilleures mais plus chères). 


Fig. J'ai € mis de côté les documents que tu mas confiés: je 
ne m'en occupe pas tout de suite, car je nai pas le temps: 
je les ai mis en attente. € Mettre de l'argent de cóté, c'est le 
mettre en réserve pour ne pas le dépenser tout de suite. 
Laissons de cóté ce probléme; il est trop difficile: ne nous en 
occupons pas. 


I. Ne t'en va pas! Reste à côté de moi. 
D^ Al est à côté de A2 


1 Le côté est ce qui n'est pas loin d'un point de repère: 


Luc n'est pas loin de nous: il est € (tout) à cóté, syn. € tout 
PRÈS, dans € la pièce à côté. — La cuisine se trouve € à côté de, 
syn. € prés de la salle à manger. — Le petit chien de Julie mar- 
che toujours à cóté d'elle. — Plus rarement, au pl. Je vois Jean 
qui marche € aux côtés de sa femme, à ses côtés. 

Lorsque deux choses sont € l'une à cóté de l'autre, il est 
facile de les comparer: Luc est petit, Jean a l'air grand € à 
cóté de lui, syn. € en comparaison. 


A2 CÓTOIE A1 humain: 


Il se déplace, se trouve fréquemment en sa compagnie. 
Aller au marché, c'est cótoyer beaucoup de monde. — Dans cet 
hótel, on cótoie du beau monde! 


Al côtoie A2 spatial: il se déplace le long de A2. Nous avons 
cótoyé la rivière sur plusieurs kilomètres. — La route côtoie 
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syn. LONGE la rivière. — Un € canal LATÉRAL à un fleuve est 
creusé à cóté de lui, PARALLELEMENT à lui. 


Ce qui est à côté de AI n'est pas exactement sur ላ] : 


Le tireur a visé à cóté de la cible: il n'a pas réussi à l'attein- 
dre. Fig. Quand on ne réussit pas à atteindre l'aspect le plus 
important d'un probléme, on € passe à cóté de l'essentiel. A1 
€ répond à cóté (de la question). A1 est € à cóté de la vérité. 


Ii. 1] y a des boutiques de chaque côté de la rue. 


D^ A1 spatial ou abstrait, a deux cótés 


1 Le côté, limite de la surface A1, par rapport à son milieu: 


Toutes les fois que Al, en mouvement, TRAVERSE compléte- 
ment un espace limité (une rivière, un lac, une route), en pas- 
sant par son ?nilieu, on peut dire qu'il va, passe € de l'autre côté. 


Une route a deux cótés séparés par une ligne blanche, qui 
marque son MILIEU et souvent, ses cótés sont bordés eux- 
mémes d'une ligne blanche. Les deux cótés sont symétri- 
ques par rapport à la ligne du milieu. On doit rouler à droite 
de cette ligne, € à sa droite, € du cóté droit; les deux cótés 
sont bordés par les € bas-cótés oü les piétons et les voitures 
peuvent se garer. Quand un piéton traverse la route il passe 
dun cóté à l'autre. 

Une rue LATÉRALE débouche sur le cóté d'une grande avenue. 


Un stationnement UNILATÉRAL n'est autorisé que d'un seul 
cóté d'une rue, alors qu'un stationnement BILATÉRAL est 
autorisé des deux cótés. 


Les deux cótés d'une LIGNE: 


Cette ligne servant de séparation, les deux cótés sont les 
espaces non délimités situés de part et d'autre: une colline, 
une haie, un pont, une frontière, une barrière, une vitre, 
une cloison, etc. ont deux cótés: ce qui est € en DECÀ, du 
méme cóté de la ligne que celui qui parle, et ce qui est € au 
DELÀ de cette ligne. 


e La maison de Luc est séparée de celle du voisin par ሀዘ mur: 
de son cóté il y a seulement de l'herbe, de l'autre cóté du 
mur, il y a des arbres; d'un côté, il fait chaud, de l'autre il 
fait frais; «€ de ce cóté-ci du mur, dit Luc, c'est ensoleillé, 
alors que ና de ce cóté-là, c'est toujours à l'ombre»; € de cha- 
que cóté, c'est un jardin mais € d'un cóté et de l'autre, l'enso- 
leillement est différent. 


Emplois fig.: 


Dans les familles, on distingue € le cóté paternel et € le cóté 
maternel, syn. les deux BRANCHES, dans l'ARBRE généalogique. 
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Dans cette famille, € du côté du père, c'est la noblesse terrienne 
et € du côté de la mère, c'est une famille d'industriels. 


Les côtés représentent deux parties, deux aspects opposés. 
Dans cette affaire, il y a le côté des riches et le côté des 
pauvres; ils ne peuvent pas s'entendre! — Jean est de mon côté: 
ዘ me soutient dans mes idées, mes sentiments ዐዘ nies actions. 
— Max se met toujours € du côté du plus fort. — Max est € du 
côté du manche: il se trouve du côté où l'on a la situation en 
main, de même qu'il vaut mieux tenir le manche de la 
hache que d'être du côté où elle va frapper. — Paul a su 
€ mettre les rieurs de son côté: il a réussi à ce quon se 
moque de ses adversaires et pas de lui. 


IV Un carré a quatre côtés. 


© AI spatial a plusieurs côtés 


1 


208 


Ses cótés sont ses LIMITES: 


Un humain placé au MILIEU d'un espace clos, par exemple, 
une piëce d'une maison, et se dirigeant d'un cóté ou d'un 
autre (au sens de direction), finit par atteindre un des côtés, 
au sens de limites, LIGNES DROITES ou PLANS verticaux. Si cet 
espace a une forme irrégulière, ronde ou sinueuse, on par- 
lera plutôt de son BORD que de ses côtés. Si cet espace est 
un État, on parlera de ses FRONTIÈRES. Deux régions voisi- 
nes, ayant un côté commun, sont LIMITROPHES. 


A2, ces lignes et plans, DÉLIMITENT l'espace A1 en séparant 
l'INTÉRIEUR de l'EXTÉRIEUR. 


A3 humain délimite l'espace A1: il en € trace les limites. 


A3, au moyen de A2, LIMITE l'espace A1: il empéche un 
mobile d'aller plus loin, à supposer qu'il en ait envie. Il lui 
€ impose des limites plutót étroites. Un espace dont on ne 
voit pas les limites parait ILLIMITÉ. 


Emplois abstraits: Al, homme politique, a un € pouvoir 
LIMITÉ, ou au contraire, un € pouvoir illimité / sans limite. 
A1 humain € sait se limiter : ne pas aller au-delà de ses for- 
ces, de ses moyens financiers. Il € limite sa consommation. 
Pour certains concours, certains métiers, certaines activi- 
tés, il y a une f limite d'âge à ne pas DÉPASSER. La € dernière 
limite est celle qu'il est absolument impossible de franchir. 
Le code de la route impose aux automobilistes certaines 
€ LIMITATIONS de vitesse. 


Deux cótés forment un ANGLE: 


Deux lignes ou deux plans qui se coupent, et, par consé- 
quent, deux cótés d'un espace clos, forment un angle, 
mesuré en DEGRÉS. Un rayon mobile à partir d'un centre 
parcourt 360 degrés sil couvre un CERCLE complet, 180 


degrés s'il couvre un demi-cercle, 90? s'il couvre le quart 
d'un cercle ou € angle droit. Un € angle AIGU est inférieur à 
un angle droit; il forme une POINTE. Un € angle OBTUS est 
supérieur à un angle droit. 

Fig. Ce qui est aigu est POINTU, syn. PERÇANT. Une voix, une 
douleur, une intelligence aigües. Au contraire, si ላ] humain est 
obtus, a un esprit obtus, il manque de finesse et de perspicacité. 


Une personne est ANGULEUSE si elle est trés maigre et si ses 
articulations, peu enrobées, forment des angles saillants. 


Les POLYGONES: 


Une figure de géométrie plane à plusieurs cótés, et autant 
d'angles, est un polygone. 


Un TRIANGLE, figure TRIANGULAIRE, a trois côtés et trois 
angles. Un € triangle ISOCELE 8 deux côtés égaux: un 
€ triangle ÉQUILATÉRAL a ses trois cótés égaux. 


Plusieurs avions peuvent constituer une € formation trian- 
gulaire. Fig. Un € commerce triangulaire suppose des 
échanges entre trois agents. Une € élection triangulaire est 
une compétition entre trois candidats. 


Un PENTAGONE a cinq cótés; c'est une figure PENTAGONALE. 
C'est la forme du bátiment qui abrite à Washington l'état- 
major des armées des Etats-Unis, appelé Le Pentagone. 

Un HEXAGONE a six cótés, c'est une figure HEXAGONALE. On 


appelle parfois la France L'Hexagone à cause de sa forme 
qui rappelle cette figure géométrique. 


Un OCTOGONE, figure OCTOGONALE, a huit cótés, etc. 


Les QUADRILATÈRES : 


Un quadrilatère est un polygone à quatre côtés et quatre 
angles appelés COINS quand il s'agit d'objets usuels. 


Le CARRÉ (n. et adj.), figure CARRÉE, à quatre côtés égaux et 
quatre angles droits (d'où le € mètre carré, surface d'un 
carré d'un mètre de côté). Une troupe de soldats peut € se 
former en carré. Un CARREAU est un objet carré (il en existe 
de toutes sortes), notamment, syn. de VITRE: les VITRIERS 
remplacent les € carreaux cassés. Des carreaux de cérami- 
que sont utilisés par les CARRELEURS pour CARRELER les sols 
des cuisines, des salles de bains. 


Al QUADRILLE A2, une feuille de papier, le plan d'un 
territoire: il y trace des carreaux en entrecroisant des lignes 
verticales et horizontales. Les écoliers écrivent sur du 
€ papier quadrillé. Des militaires quadrillent une région, en 
font le QUADRILLAGE: ils la divisent en petits secteurs (plus 
ou moins carrés) pour mieux la surveiller. 


Le carré est le quadrilatëre le plus simple, d'où, fig. A1 
humain est € carré en affaires, il donne à son partenaire une 
réponse carrée, il lui dit CARRÉMENT ce qu'il pense: nette- 
ment et sans ménagement. 


Le RECTANGLE, figure RECTANGULAIRE, à quatre côtés égaux 
deux à deux et quatre angles droits. 


Le LOSANGE (n. et adj.) à quatre cótés égaux et quatre angles 
égaux deux à deux mais ce ne sont pas des angles droits. 


Le TRAPÈZE, figure TRAPÉZOÎDALE à deux côtés inégaux 
paralléles; c'est la figure dessinée, notamment, par une 
barre attachée à deux cordes, servant à des exercices 
d'acrobatie exécutés dans les cirques par des TRAPÉZISTES. 


Les FACES: 


Un DÉ à jouer, de forme CUBIQUE, a six côtés, syn. sav., six 
faces. Pour les figures de géométrie dans l'espace, délimitées 
par plusieurs polygones, le terme exact est face, et non cóté. 
Mais en parlant d'un bátiment rectangulaire, on ne parlera 
que de cótés à propos de ses quatre murs, à l'exclusion du toit 
et du sol, qu'on les regarde de l'extérieur ou de l'intérieur. 


Les cótés sont aussi les deux faces d'un objet plat, trés peu 
épais: sur une pièce de monnaie ou une médaille, le dessus 
est le € cóté face, le dessous, le € cóté pile. Une peau d'ani- 
mal présente un cóté chair et un cóté poil. Sur cette feuille 
de papier, il y a un cóté écrit et un cóté blanc. — Cette vitre a 
un côté lisse et un côté granuleux 


Le cóté représente un aspect particulier: 

Trait physique ou psychologique d'une personne. A1 € a ses 
bons et ses mauvais côtés. Al € a ses petits côtés: des carac- 
téristique propres, dont on se moque un peu, syn. ses TRA- 
VERS. Al € a un cóté popote / sympathique / désagréable / 
ennuyeux, eic. 

A] abstrait. Le côté gênant de ce quartier, c'est le bruit. — La 
vie a ses bons et ses mauvais cótés. — Il faut € prendre les cho- 
ses dit bon côté. 

Loc. prép. € Du côté de..., € côté... Le père de Jean a les 
jambes fatiguées, mais du côté du coeur, syn. fam. côté cœur, 
tout va bien. Du côté des finances, syn. côlé finunces, cela 
laisse à désirer. 


COULER 


ዘ DESCEND, soit VERTICALEMENT: L'EAU coule dans la bai- 
gnoire, soit OBLIQUEMENT, en GLISSANT le long d'une PENTE, 
de façon souple et sans laisser aucun intervalle entre lui et 
cette pente: L'eau de pluie coule du toit dans la gouttiére. 


Couler peut aussi se dire d'une substance Al composée de 
petits éléments, dont le mouvement continu est compara- 
ble à celui d'un liquide. Le SABLE coule dans le sablier. 


Syn. intensif: quand l'eau de pluie est abondante, et que le 
sol est peu perméable, elle RUISSELLE, elle € coule à FLOTS 
sur le sol. Le sol est RUISSELANT et les personnes qui se 
trouvent sous l'averse sont aussi € ruisselantes d'eau. 


Syn. fam. insistant sur le mouvement de haut en bas: l'eau 
DÉGOULINE en € filets d'eau le long des toits, dans le cou des 
passants. 


Fig. Le SANG coule, manière de dire, dans des circonstances 
troublées, qu'il y a des morts, ou du moins des blessés. Le 
VIN coule à flots: c'est la fête, on débouche de nombreuses 
bouteilles, on ne lésine pas sur la quantité. 


Al abstrait DÉCOULE de A2 abstrait: il en provient, syn. en 
résulte. On n'imagine pas les conséquences qui peuvent 
découler d'un moment d'inattention. 


Diverses substances sont COULANTES: 


Syn. € semi-liquides. De la peinture a coulé le long du pot: 
des COULURES se sont formées sur la paroi. — La lave coule du 
cratére du volcan: une COULÉE de lave descend vers la vallée. 
— La cuisinière prépare un COULIS de framboises qu'elle fera 
couler sur le gáteau du dessert. — Le camembert coule: il est 
très fait, se ramollit et sétale. — La confiture, trop liquide, 
dégouline par les trous de la tartine. — Fig. Mon déjeuner ne 
coule pas: il ne descend pas, il me € reste sur l'estomac. 


A1 liquide S'ÉCOULE: 
Il coule en dehors de son CONTENANT. 


Le PLOMBIER pose des TUYAUX pour l'ÉCOULEMENT des eaux, 
réglable au moyen d'un ROBINET qu'on peut fermer ou 
ouvrir. 1] pose aussi des GOUTTIÈRES en bas des toits pour 
recueillir l'eau de pluie et la conduire ensuite vers le sol. 
Les eaux usées s'écoulent dans l'ÉGOUT, CANALISATION sou- 


terraine destinée à évacuer les eaux des villes. Ailleurs, on 
creuse dans la terre des PUISARDS pour les absorber. Ici, 
toutes les maisons ont le € tout à l'égout. 


COULER, v. 


. L'eau coule dans la baignoire. de : 
Ped 5 Al, comparable à un liquide, ou temps. Le FLOT des voitures 


1 Alliquide coule: sécoule par le boulevard périphérique. — La vie de A1 sécoule tran- 


Sous l'effet de la pesanteur, ላ1, LIQUIDE, coule d'un point 
A2, jusqu'à A3, son point d'équilibre, le plus bas possible: 


quillement; A1 € coule des jours heureux, et méme, syn. intensif, 
fam. un peu péj., Al € se la coule douce (sous-ent. la vie). 
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COULER 


Emploi tr. A4, commerçant écoule Al, marchandise: il 
s'efforce de les vendre, méme au rabais, pour s'en débarras- 
ser. Il faut écouler ces fruits avant qu'ils ne sabiment. 


A2, contenant, FUIT: 


Il a une FUITE: un trou, une fente qui laisse couler lc liquide. 
La baignoire fuit. — Il y a une € fuite d'eau dans la salle de 
bains; il faut appeler le plombier. — Fig. Les journalistes ont eu 
connaissance d'un rapport secret; il y a eu des fuites: des infor- 
mations ont FILTRÉ, à la suite d'indiscrétions. 


A2, solide, coule: 1 € laisse couler Al le liquide quil con- 
tient. Le robinet coule: il n'est pas fermé, du moins pas 
complètement. — Les enfants € ont le nez qui coule quand ils 
sont enrhumés: il s'en échappe de la MORVE, semi-liquide: il 
faut les MOUCHER. 


A4 humain € est COULANT: il ne sait pas contraindre ceux 
qu'il a sous son autorité, il les laisse faire ce qu'ils veulent. 


A4 fait couler Al de A2 dans (ou autre préposition) A3: 


A4 humain VERSE Al liquide d'un RÉCIPIENT dans un autre. 
Jean débouche une bouteille et verse du champagne dans les cou- 
pes. — Fig. L'avocat a versé une nouvelle piéce au dossier d'Eric. 


A4 humain (ou appareil manipulé par un humain) DÉVERSE 
Al concret, assez lourd et abondant sur A3. La benne a 
déversé à la décharge sou contenu d'ordures. 


A1, liquide assez abondant, se déverse dans A2 situé plus 
bas. L'eau du lac Léman se déverse dans le Rhône. Le Rhône 
lui sert de DÉVERSOIR. 


A4 humain RENVERSE A3, contenant, ou Al liquide con- 
tenu. Perrette a renversé son pot-au-lait : elle 18 fait passer de 
la verticale à l'horizontale, de sorte que le liquide s'est 
échappé. Elle a renversé le lait sur le sol. 


A4 humain RÉPAND A1 liquide sur une SURFACE: 


Al liquide sy répand: il y coule et sy étale en tous sens, 
quand cette surface est horizontale. Lu fermiére répand un 
seau d'eau sur le sol de l'étable. L'eau se répand partout. 


A4 humain ÉPAND A1 concret, du fumier, des engrais dans 
un champ. 


A4 humain répand Al abstrait. Des désinformateurs ont 
répandu de fausses nouvelles pour répandre la terreur parmi 
les ennemis. 


AI, odeur, abstrait, se répand. Une odeur de brulé se répand 
dans la cuisine. — Le bruit se répand que les impóts voni 
diminuer! — C'est un préjugé répaudu en Europe que les voi- 
tures américaines consomment trop d'essence. 


I. Le fleuve coule de sa source jusqu'à la mer. 


1 Le FLEUVE: 


ለ1, le fleuve, le plus grand des € COURS d'eau, coule de A2, 
sa SOURCE jusqu'à A3, la MER où il se JETTE, soit par un uni- 
que ESTUAIRE, comme la Loire, soit, comme le Rhône, par 
un DELTA formé de plusieurs BRAS ayant chacun leur 
EMBOUCHURE. 


Fig. Cette musique € coule de source: on sent qu'elle vient tout 
naturellement à son auteur. — Cette guerre a fait couler des 
€ fleuves de sang. — Les € romans-fleuves sont trop longs à lire. 


La RIVIÈRE : 

Une rivière est soit un petit € fleuve côtier de faible impor- 
tance, soit un AFFLUENT d'un grand fleuve, leur point de ren- 
contre étant le CONFLUENT. L Yonne est un affluent de lu Seine. 


Fig. Faire des cadeaux à Marc, c'est € porter de l'eau à la 
rivière : donner à qui n'en a pas besoin. — Pour leur auniver- 
saire de mariage, Jean a offert à Sylvie une € riviére de 
diamants: une bague formée de diamants alignés les uns à 
cóté des autres. 

NB. Le verbe AFFLUER: arriver en grand nombre, et les noms 
AFFLUX et AFFLUENCE n'ont que des emplois fig. On a ouvert 
une souscription, les dous affluent! — À l'ouverture de l'exposi- 
tion, il y a eu un grand afflux de visiteurs. — Aux «24 heures du 
Mans» (célèbre course automobile) l'affluence était énorme. 


* Un TORRENT est un fleuve ou une rivière de montagne au 
débit irrégulier, à pente très rapide, dont le lit est généra- 
lement encombré de grosses pierres. Fig. Il pleut € à 
lorreuts: en grande abondance: la pluie est TORRENTIELLE. 
Fig. Un € torrent d'injures. 


* Un RUISSEAU est le plus petit des cours d'eau. Fig. PR. Les 
petits ruisseaux font les grandes riviéres: chaque contribu- 
tion à une grande œuvre, si petite qu'elle soit, a son 
importance. — C'est aussi, en ville, l'eau qui coule, de 
facon intermittentc dans le caniveau, le long d'un trottoir. 
L'ivrogue est tombé dans le ruisseau; on l'a ramassé dans le 
ruisseau, au propre, ou au fig.: dans une situation abjecte. 


Un RU na pas de source: c'est un simple RAVIN qui, lors de 
fortes pluies, recueille les eaux de RUISSELLEMENT, qu'il 
dirige vers la rivière. 


Les RIVES: 


Un € cours d'eau a deux rives, syn. deux BORDS: bandes de 
terre en contact avec l'eau; des rives exhaussées et conso- 
lidées sont des BERGES; les personnes qui habitent sur les 
rives d'un cours d'eau en sont les RIVERAINS, mot appliqué 


par extension à celles qui habitent sur les deux cótés d'une 
rue. Une € voie sur berge est une berge aménagée pour la 
circulation automobile. 


Un cours d'eau, fleuve ou rivière, ARROSE, syn. BAIGNE 
des régions et des villes. 


On le traverse au moyen de PONTS. Fig. Entre le dimanche 
13 et le mardi 15 aout, nous € avons fait le pont: nous avons 
relié deux jours de congé par un jour de congé suppléinen- 
taire. — Pendant la guerre froide, Berlin Ouest a été ravitaillée 
par un € pont aérien: un service d'avions, pour remplacer 
des transports terrestres impossibles. 


Par rapport à un point donné de son COURS, la partie d'un 
cours d'eau qui sépare ce point de la source est l'AMONT et la 
partie qui sépare ce point de la mer est l'AVAL. Blois est en 
aval d'Orléans, mais en amont de Tours. Le fleuve coule dans 
un LIT qui nest pas rectiligne, mais SINUEUX: il fait des MÉAN- 
DRES selon la pente des terrains traversés, surtout en plaine. 


Les quantités d'eau quil transporte sont variables, selon les 
pluies. Quand le niveau de l'eau monte, le fleuve est en 
CRUE, quand il baisse, c'est la DÉCRUE. Une pluie longue et 
intense peut entrainer des INONDATIONS: le cours d'eau 
déborde et les zones voisines sont INONDÉES: recouvertes 
d'eau. Des DIGUES sont construites le long de certains fleu- 
ves dans le but d'ENDIGUER les inondations. Fig. Nous som- 
mes inondés de prospectus publicitaires: il y en a partout. 


La navigation FLUVIALE: 


Certains fleuves sont NAVIGABLES, d'autres non. Pour faci- 
liter la navigation fluviale des PÉNICHES (n.f.), bateaux à 
fond plat adaptés à cette navigation, dirigées par des MARI- 
NIERS, on CANALISE certains fleuves ou rivièrés et on creuse 
des CANAUX pour relier un fleuve à un autre. Des ÉCLUSES 
régularisent la pente: elles permettent aux bateaux de navi- 
guer toujours sur des BIEFS, ou portions de canaux, horizon- 
taux, une écluse servant, de place en place, à les faire 
monter ou descendre au niveau voulu. 


e Fig. Par quel canal avez-vous reçu ces informations 
confidentielles? — La foule des manifestants afflue vers la 
préfecture; la police tente de l'endiguer et de la canaliser. — 
L'ivrogne écluse ses trois litres de vin par jour (fam.). 


La vie dans les rivières: 


L'€ eau douce des fleuves, riviéres et lacs est le milieu de 
vie de plantes et d'animaux AQUATIQUES, de POISSONS 
comme le BROCHET, la TRUITE, la CARPE, la PERCHE, le GOU- 
JON et d'un CRUSTACÉ, l'ÉCREVISSE. Des € PÊCHEURS à la ligne, 
sur la rive ou dans une BARQUE, essaient de les PÊCHER. 


COULER 3 


Ii. Le bateau coule. 


1 Al, solide lourd, coule au fond A3 d'un liquide: 


Sous l'effet de la pesanteur, il glisse vers A3, descend, et ne 
sarréte que lorsquil a atteint son point d'équilibre, le plus bas 
possible. Frappé d hydrocution, le plongeur € a coulé à pic : ver- 
ticalement, sans aucun mouvement en sens inverse pour sur- 
nager. — Endominagé par un iceberg, le Titanic sest empli d'eau 
et a coulé très rapidement, syn. en parlant d'un navire il a 
SOMBRÉ; son ÉPAVE repose au fond de l'Océan. — Il € a fait 
NAUFRAGE; les NAUFRAGÉS se tirent d'affaire comme ils peuvent 
dans des CHALOUPES de sauvetage: barques amarrées sur le 
pont du navire, qu'on € met à l'eau dans cette circonstance. 


N.B. Le mot épave s'applique aussi, de façon générale à tout 
bateau ou véhicule terrestre hors d'usage et abandonné. — 
Fig. Ce pauvre clochard est une épave: il ne posséde plus 
rien, n'a plus de relations, plus aucune confiance en lui, et 
ne jouit d'aucune considération sociale. 


Emploi transitif: 


A4, navire de guerre, lors d'une bataille navale, coule A1, 
navire ennemi: il 'endommage de façon à € l'envoyer par le 
fond. — De peur qu'elle ne tombe aux mains des Allemands, 
les Anglais, en 1940, ont coulé la partie de la flotte française 
amarrée à Mers el Kébir, en Algérie. 


A1, navire de guerre, se SABORDE ; son capitaine le coule lui- 
méme. En 1942, aprés l'entrée des Allemands en zone libre, 
la partie de la flotte française restée à Toulon s'est sabordée 
pour ne pas tomber entre leurs mains. — Fig. Nayant plus 
assez d'abonnés, ce journal s'est sabordé, ses concurrents ont 
fait tout ce qu'ils ont pu pour le couler. 


IV Le fondeur coule une statue de bronze. 


A4 humain coule A1, liquide destiné à se solidifier, dans un 
moule ou un contenant dont il doit prendre la forme: 


Le fondeur coule du bronze en fusion dans le moule préparé 
par le sculpteur pour faire une statue. Plus brièvement: Le 
fondeur coule une statue de bronze. — Les maçons coulent une 
dalle de béton. — Pour faire du confit, la cuisinière coule de la 
graisse fondue dans le poi qui contient des morceaux de canard. 


V Jeannot se coule dans son lit. 


1 Al, vivant, mince, se coule dans un espace étroit: 


I] s'y GLISSE en ne laissant pour ainsi dire aucun espace 
entre lui-même et les parois. Jeannot se coule dans un lit 
bien bordé. — Le chat se coule par la chatière. — Fig. Un 
€ vent COULIS se coule à travers un mince interstice. 


2.1. 


COULEUR 


COULISSE: 


En couture, une coulisse (nom), est un ruban de coton qui 
COULISSE (verbe) à l'intérieur d'un ourlet pour resserrer le 
tissu; en technologie, c'est une mince pièce mobile qui se 
déplace dans une rainure. 

Les coulisses des théâtres, à l'origine l'endroit, invisible 
pour le public, oü l'on fait coulisser les décors dans des rai- 
nures préparées à cet effet. Aujourd'hui d'une façon géné- 
rale, la partie du théátre réservée aux acteurs et interdite au 
public. Fig. Les coulisses de la politique: ce qui est caché à 
l'ensemble des citoyens. 


COULOIR: 


Un couloir est un passage étroit permettant de passer d'un 
lieu dans un autre. Les toilettes sont au bout du couloir. — Les 
couloirs du métro permettent de passer d'une ligne à une 
autre. Syn. un CORRIDOR quand il s'agit d'un passage reliant 
entre elles les diverses pièces d'une habitation. Fig. un 
€ couloir aérien: l'espace restreint en largeur dans lequel 
les avions sont autorisés à passer. 


COULEUR, n.f. 


A CHROM-: base savante d'origine grecque servant à former des 
mots exprimant l'idée de couleur. 


GR.: Les adjectifs de couleurs sont toujours postposés. 


Les adjectifs de couleurs sont invariables quand ils sont compo- 
sés. Ex.: une veste rouge foncé et quand ce sont des noms d'ob- 
jets employés comme adjectifs: ex. des tissus orange, marron 
(alors que rose et mauve devenus de vrais adj. s'accordent). 


On peut écrire une image, un film € en couleurs ou € en couleur. 
Voir aussi les articles NOIR et BLANC, ROUGE et BLEU, ROSE, et PEINDRE. 


1 J'aime mieux les films en couleurs que les films en noir 
et blanc. 
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Les € sept couleurs de l'ARC-EN-CIEL: 


Elles composent le € SPECTRE solaire, apparaissent quand 
une multitude de gouttelettes d'eau, dans l'atmosphére, 
décomposent la LUMIÈRE du SOLEIL, ou quand la lumière tra- 
verse un PRISME de cristal. 


Sans lumiére, on est € dans le NOIR, syn. € dans l'OBSCURITÉ: 
impossible de VOIR la couleur des objets, alors qu'on peut 
percevoir leur EORME par le toucher. D'où le dicton: Al 
parle (par ex. de physique atomique) € comme un aveugle des 
couleurs: sans rien y connaitre. 


Ces sept couleurs traditionnellement distinguées en fran- 
çais sont VIOLET, INDIGO, BLEU, VERT, JAUNE, ORANGÉ, ROUGE. 


En réalité il existe un DÉGRADÉ insensible de couleurs dans 
lequel les langues humaines isolent certaines zones, aux- 
quelles elles donnent des noms. En français, dans le lan- 
gage courant, on n'utilise guère indigo (intermédiaire entre 
le bleu et le violet) et on dit plutôt ORANGE que orangé. 
Nos yeux ne percoivent pas des rayonnements qui existent 
au-delà du violet: les rayons ULTRA-VIOLETS ou en-deçà du 
rouge: les rayons INFRA-ROUGES qui ont des utilisations dans 
certaines techniques (médecine, chauffage, etc.) 


Les objets matériels sont de diverses couleurs 


parce que, selon leur nature, ils RÉFLÉCHISSENT seulement 
une certaine partie du spectre solaire et en ABSORBENT le 
reste; leur couleur est CLAIRE ou SOMBRE, syn. FONCÉE selon 
qu'ils réfléchissent plus ou moins de lumière. 


Un objet qui réfléchit entièrement la lumière est BLANC; un 
objet qui l'absorbe entièrement est NOIR. Le noir et le blanc 
peuvent donc être considérés comme des non-couleurs, ou 
des couleurs à part des autres. Ils sopposent comme deux 
contraires, l'un étant aussi clair que possible, l'autre aussi 
sombre que possible. Ils suffisent pour dessiner des EORMES. 
[15 produisent sur la sensibilité un effet particulier, moins gai 
que les autres couleurs. Autrefois, les gens en deuil s'abste- 
naient de porter des vêtements € de couleur: ils shabillaient 
€ en noir, puis, à la fin de leur deuil, en noir et blanc. 


I. De quelle couleur est le corsage de Sylvie? Il est noir et 
blanc. Et celui de Marie? Il est de toutes les couleurs. 


1 La GAMME des couleurs: 


Les couleurs des objets matériels, dont la nature physique est 
complexe, ne se limitent pas à celles du spectre solaire; ils sont 
diversement COLORÉS. Le frangais distingue toute une 
€ gamme de couleurs incluant le noir et le blanc qui, lorsqu'il ne 
sagit pas d'objets naturels, résultent d'ordinaire de mélanges. 


Elles sont plus foncées, ou plus CLAIRES, syn. plus PÂLES, 
selon qu'elles contiennent plus ou moins de noir ou de 
blanc. Elles sont VIVES, syn. INTENSES quand elles n'en con- 
tiennent pas. Elles sont ÉCLATANTES quand, par surcroit, 
elles BRILLENT. 


Un objet pâle, peu coloré, ou complètement transparent est 
INCOLORE. S'il a été autrefois coloré, il est DÉCOLORÉ, PASSÉ, 
DÉLAVÉ. En matière de vêtements, une couleur est VOYANTE 
si elle attire le regard, ant. DISCRÈTE. 


Il existe trois € couleurs fondamentales: 


BLEU, JAUNE, ROUGE, dont le mélange produit toutes les 
autres. Un mélange de bleu et de jaune donne du VERT: un 


mélange de bleu et de rouge donne du VIOLET; un mélange 
de rouge et de jaune donne de ORANGE; un mélange de 
rouge et de blanc donne du ROSE; un mélange de noir et de 
blanc donne du GRIS; divers mélanges produisent du BRUN, 
syn. du MARRON, ou du BEIGE, plus clair. 


Juxtaposées, des couleurs claires et foncées, ou PURES, FRAN- 
CHES, ou résultant de mélanges trés différents les uns des 
autres, CONTRASTENT (verbe). Certains CONTRASTES (nom) 
Sont SAISISSANTS, FRAPPANTS. 


Un objet BARIOLÉ présente plusieurs couleurs CONTRASTAN- 
TES. Ces rayures rouges TRANCHENT sur le fond blanc. 


Quand un objet, notamment un tissu, est d'une seule cou- 
leur, il est UNI. Si c'est un objet d'art il est MONOCHROME. 
Un objet d'art de plusieurs couleurs est POLYCHROME. Un 
CHROMO (vieux, souvent péj.) est une image en plusieurs 
couleurs obtenue par le procédé de la chromolithographie. 
Fig. Al€ en a vu de toutes les couleurs! : il a eu des expérien- 
ces très variées, et peu agréables! 


Quand les couleurs ne sont pas nettes, quand elles se FON- 
DENT les unes dans les autres, on peut dire que la couleur A1 
€ TIRE sur la couleur A2 ou utiliser le suffixe -âtre (péj.). Ce 
bleu tire sur le vert, il est VERDÂTRE. La liste des adj. en -âtre 
est limitée à BLEUATRE, VERDÁTRE, JAUNÂTRE, ROUGEÂTRE, 
ROSÁTRE, GRISÂTRE, NOIRÂTRE, BLANCHÂTRE, BRUNÂTRE; on 
ne dit donc pas, par ex., *orangeátre ni *marronâtre. 


Les mêmes noms de couleurs (à l'exception de gris) ont pour déri- 
vés des verbes en -ir, du 2e groupe qui ont le sens de «devenir» 
ou «faire devenir de telle ou telle couleur»: BLEUIR,VERDIR, JAU- 
NIR, ROUGIR, ROSIR, NOIRCIR, BLANCHIR, BRUNIR. 


Les NUANCES: 


Les couleurs, étant des sensations élémentaires, ne peu- 
vent se définir que par référence à des objets naturels, et 
beaucoup tirent leur nom de ces objets naturels: violet est 
la couleur de la violette, rose, la couleur de la rose, orange la 
couleur de l'orange, marron la couleur des marrons. Emploi 
adj. couleur (de) + nom d'objet naturel (litt. ). Des nuages 
couleur de rose, un manteau couleur feuille morte. 


Elles comportent elles-mêmes un nombre en principe infini 
de nuances, syn. de TEINTES (surtout en parlant d'objets arti- 
ficiels), syn. de TONS. Des € tons pastel sont clairs et doux. 
Une robe mauve avec des broderies € ton sur ton: de la méme 
nuance que l'étoffe de la robe. Il y a des € demi-teintes sans 
éclat, ni trop claires ni trop foncées (fig. en parlant d'une voix 
douce, d'un discours qui n'insiste pas) mais les demi-tons 
n'existent que dans le vocabulaire de la musique! 


COULEUR M€ 


Dans leurs NUANCIERS, les marchands de peinture ou de tis- 
sus se contentent parfois de numéroter les nuances des dif- 
férentes couleurs qu'ils proposent à leurs clients mais le 
plus souvent, ils leur donnent des noms. Certaines de ces 
dénominations existent dans la langue. MAUVE: violet clair, 
ÉCRU: beige clair, couleur de la laine brute, KAKI: beige ver- 
dátre assez foncé, OCRE, sorte d'argile: € terre de Sienne, 
€ ocre brun / rouge / jaune. 


Ce sont souvent des locutions composées: € jaune paille, 
€ gris perle, € gris souris parfois réduites à leur second élé- 
ment € (jaune) safran. Le second élément est parfois le 
nom d'un peintre ayant utilisé cette couleur: € bleu Nattier, 
€ vert Véronése ou du matériau ayant servi à la fabriquer: 
€ bleu de cobalt, € noir de fumée. Parfois les dénominations 
sont complétement fantaisistes, destinées seulement à 
faire réver: Isabelle, ondée, € vert Nil, etc. 


Fig. Al € NUANCE sa pensée: 1 l'exprime avec précaution, en 
recherchant l'exactitude, le ton juste. Son discours est nuancé. 


On qualifie les couleurs par comparaison avec d'autres 
sensations: 


Thermiques: les € couleurs CHAUDES (rouge, orange, jaune) 
s'opposent aux € couleurs FROIDES (bleu et vert); des cou- 
leurs FRAICHES sont claires et pures. 


Gustatives: des couleurs ACIDES sont assez claires et contrastent 
de façon bizarre. Des couleurs CRUES manquent de douceur. 


Auditives: le mot TON et le mot GAMME sont empruntés au 
vocabulaire musical; des € tons SOURDS sont foncés et sans 
éclat. Des couleurs agréablement associées CHANTENT; 
désagréablement contrastantes, elles sont CRIARDES; elles 
CRIENT, JURENT et méme GUEULENT. 


Inversement, une musique peut être dite colorée, si elle 
comporte de grands contrastes de rythmes et de timbres et 
elle comporte toujours des différences d'intensité appelées 
NUANCES. Le pianiste fait des nuances: il joue tantôt plus fort 
tantót plus doucement. 


De même en littérature, un style est coloré (ant. incolore) 
sil donne des détails concrets, avec des mots rares. La 
€ couleur locale: ensemble de détails PITTORESQUES qui 
caractérisent une région. 


Couleur de peau: 


La couleur de la peau du visage est le TEINT, syn. rares: la 
CARNATION, le COLORIS. On appelait autrefois € gens de cou- 
leur les personnes de race noire ou de race jaune, Africains 
et Asiatiques. 


PAX 


COULEUR 


La robe du cheval: il peut être bai, alezan, rouan: diverses IV La couleur politique de Jean n'est pas la méme que celle 
nuances de brun rouge; pie s'il est noir et blanc, etc. de Marc. 


1 Les couleurs EMBLÉMATIQUES: 


Les couleurs contrastantes, vives et bien visibles, servent 


[ዚ Le peintre étale ses couleurs sur sa palette. 


1 Pour COLORER: 


Le € marchand de couleurs (vieux). syn. mod. DROGUISTE, 
vend, entre autres choses, des PEINTURES qu'on peut appeler 
couleurs, quand on en fait un usage artistique. 


Les enfants utilisent des € crayons de couleur, des € pastels 
gras ou des € boites de couleurs, syn. € boites de peinture gar- 
nies de € pastilles de GOUACHE pour COLORIER leurs € ALBUMS 
à colorier qui leur proposent des images simples en noir et 
blanc à recouvrir de diverses couleurs. Ils font du COLORIAGE. 


On peut aussi colorer la surface ou la masse de différentes 
substances comme des sirops, des pátisseries, avec des 
COLORANTS naturels ou chimiques. On les utilise en plus 
faible proportion pour TEINTER légèrement une crème de 
beauté, un FARD avec lequel A1 se FARDE. 


Un PEINTRE qui utilise avec art beaucoup de couleurs est un 
COLORISTE ; le COLORIS de ses tableaux est riche, varié. 


Les TEINTURES: 


Le TEINTURIER TEINT (du v. TEINDRE) les tissus naturelle- 
ment écrus en rouge, bleu, vert, etc. avec des teintures chi- 
miques ou tirées de plantes TINCTORIALES: il les en 
IMPRÈGNE complètement. Si le travail est bien fait, le tissu 
ne DÉTEINDRA pas au lavage et ne PASSERA pas au soleil. Un 
tissu € grand teint peut bouillir à la lessive. 


On peut aussi se teindre les cheveux ou la moustache, sur- 
tout s'ils sont blancs ou gris, pour en changer la couleur. 
Certain(e)s brun(e)s se font décolorer les cheveux pour 
paraitre blond(e)js. 


Emplois figurés: 
La peinture et la teinture cachent l'aspect naturel des 


objets; les couleurs ou teintes obtenues par la peinture ne 
sont quune mince couche déposée à leur surface, d'oü fig. 


«ና Sous couleur d'aller soigner sa mère, Sylvie a pris une 
semaine de vacances. — Son récit prend € une couleur 
tragique: peut-être qu'elle exagère. — Luc ne m'a pas rem- 
boursé, € je n'ai jamais vu la couleur de son argent : loin 
den toucher la réalité, je n'en ai méme pas vu l'apparence. 
— Marie a € une teinture d'anglais: une connaissance super- 
ficielle. Al a € un vernis de politesse: sans être très bien 
élevé, il connait un peu les bonnes maniéres. A1 € est verni 
(fam.): il a de la chance. A1 € farde la vérité : il la masque. 


2.14... 


facilement d'EMBLÈME. symbole visible adopté par un 
groupe, une institution. Les jockeys défendent les couleurs de 
leur écurie. Les membres d'un club sportif sont parfois 
désignés par les couleurs de leurs vêtements: Les chevaliers 
d'autrefois portaient dans les tournois les couleurs de leur 
dame: celles de son BLASON, signe distinctif d'une famille 
noble, syn. ses ARMES ou ARMOIRIES. Les couleurs ont des 
noms particuliers en HÉRALDIQUE, ou science du blason: ex. 
gueule pour rouge, sable pour noir, etc. 


La € couleur politique 


est, à l'origine, celle d'un DRAPEAU ou d'un uniforme. Pen- 
dant la Révolution française, les blancs, royalistes, d'après 
la couleur du drapeau royal s'opposaient, en Vendée, aux 
bleus: soldats de la République. 


Les deux couleurs des armoiries de Paris, sont le bleu de la 
chape de Saint Martin, et le rouge de l'ORIFLAMME, d'abord 
BANNIÈRE de l'abbaye de Saint Denis devenue au Moyen 
Âge ÉTENDARD royal. Par la suite, le blanc du drapeau royal 
encadré des deux couleurs de Paris est devenu le drapeau 
de la République française: € Les trois couleurs: bleu, 
blanc, rouge. — € Amenez les couleurs: commandement 
militaire relatif au drapeau, avec la sonnerie € aux couleurs. 


Puis, la république étant considérée comme bourgeoise, le 
€ drapeau rouge est devenu celui des révolutionnaires, 
notamment communistes, tandis que le € drapeau noir est 
celui des anarchistes. 


Pendant la guerre civile des débuts de la révolution russe, 
€ l'armée rouge s'opposait aux € armées blanches. 


Fin XX" s., les socialistes, adoptent le rose et prennent la 
rose comme emblème. Il se crée, à la fin du XXE s. un parti 
vert, écologiste, soucieux de la protection de la nature. 


Les jaunes brisent la gréve (vieux). Il a existé à la fin du 
XIX* s. un syndicat patronal opposé aux syndicats ouvriers 
dont l'embléme était une fleur jaune. 


Aux CARTES: 


Il y a € quatre couleurs: deux rouges, CŒUR et CARREAU et 
deux noires, TREFLE et PIQUE. Dans certains jeux, les joueurs 
doivent annoncer la couleur. D'où, fig. A1 € a annoncé la 
couleur: il a dévoilé ses intentions. 


COUP, n.m. 


1 Jean donne à Jeannot un coup de pied au derrière. 


1 Al humain DONNE à A2 un coup de A3 à / sur (ou autre 


3. 


préposition) A4, partie de A2: 
ላ] ayant mis A3 en mouvement, lui fait TOUCHER plus ou 
moins VIOLEMMENT la partie A4 de A2. Le moment précis 
du CONTACT entre ላ] et A4 est le CHOC. Jean donne à Jean- 
not un coup de pied au derrière. 


Toutes sortes de verbes peuvent étre substitués à donner: 
ASSÉNER, DÉCOCHER, ENVOYER, PORTER, FRAPPER, FLANQUER 
(fam.) FICHER (vulg.). FOUTRE (encore plus vulg.). Un coup 
peut avoir tous les degrés d'intensité, de petit, léger, discret, 
à bon, grand c'est-à-dire fort ou violent. 


A1 humain frappe un ou plusieurs coups, notamment à la 
porte pour demander à entrer. Le régisseur frappe les trois 
coups : sur la scène des théâtres traditionnels, avec un 
báton appelé «le brigadier», pour annoncer le début de la 
représentation. 


Une série de coups rapidement donnés est une € volée de 
coups, une € gréle de coups. Dans ce cas, Al € frappe à 
coups redoublés sur A2. 


A3 est une partie du corps de A1: 


Le plus souvent le POING: A1 € met son poing sur la figure / 
sur la gueule (vulg.) à A2: il lui donne un ና coup de poing 
au visage. Un € coup de poing américain est une € arme de 
poing: une masse métallique comportant des trous pour le 
passage des doigts. 


Parfois le PIED. Dans sa colére, Luc tape dans la porte € à 
coups de pied. Un € coup de pied au DERRIÈRE, syn. plus vulg. 
un € coup de pied au CUL est un signe de colère et de 
mépris. € Le coup de pied de l'áne: la méchanceté d'un fai- 
ble contre une personne jadis puissante qu'il ne craint plus 
(Fable de La Fontaine: Le lion devenu vieux). Un € coup de 
pied en vache (vulg.): un acte de traitrise (à l'origine terme 
d'équitation: un cheval qui rue de cóté, € rue en vache). 
Parfois aussi le GENOU, l'ÉPAULE, la TÉTE, ou, si A1 est un ani- 
mal, la PATTE, la GRIFFE, le BEC, la DENT, et méme le PIED pour 
les équidés. 

Fig. un € coup de patte, un € coup de griffe, un € coup de 
bec, un € coup de dent sont de petites méchancetés. 


A3 est une arme: 


Une ARME CONTONDANTE (vocabulaire administratif): Al 
donne à A2 des coups de BÂTON, de FOUET, de MATRAQUE, 


COUP 


Une arme TRANCHANTE: A1 donne à A2 des € coups de ርዐሁ- 
TEAU / de SABRE / d'ÉPÉE / de POIGNARD. Fig. Al et A2 sont € à 
couteaux tirés: ils se haissent. 


Une € arme à FEU. Dans ce cas, c'est le projectile qui est en 
mouvement et qui atteint A2: Al TIRE sur A2 un € coup de 
feu, un € coup de FUSIL / de PISTOLET, etc. € Le coup retentit / 
éclate / part: on entend une DÉCHARGE, une DÉTONATION. — 
Le tireur € a manqué son coup. — On entend des € coups de 
canon, syn. une CANONNADE: un grand nombre de coups rap- 
prochés. Une € SALVE d'artillerie est tirée dans un but festif. 


Le € coup de gráce est destiné à achever un blessé. 


II. Les deux boxeurs échangent des coups. 


1 Le combat de boxe: 


De facon sportive, un BOXEUR dans un € COMBAT de BOXE, 
donne des € coups du droit / du gauche à son ADVERSAIRE qui 
les lui rend, et l'arbitre € compte les coups. Les € coup bas 
(au-dessous de la ceinture) sont interdits à la boxe anglaise 
ou américaine, mais pas à la boxe française. Fig. Ce qu'Éric 
a fait à Luc, cest un coup bas: une action déloyale. — Entre 
Éric et Luc, Marc compte les coups: il en est simple specta- 
teur, ne prend pas part à leur conflit. 


La BAGARRE: 


A] et A2 humains, dans une situation de CONFLIT, de RIVA- 
LITÉ, d'ANTAGONISME peuvent, pour exprimer leur désac- 
cord, € en venir aux coups, € échanger des coups. — A1 et A2 
€ font le coup de poing; c'est un PUGILAT. 


Al et A2 se BATTENT à coups de A3 trés variés pouvant étre 
des armes ou tout autre chose. Les élèves pensionnaires, au 
dortoir, se battent à coups de poloclions. 


La BATAILLE: 


Deux armées ADVERSES, marchant l'une contre l'autre, finissent 
par se HEURTER l'une à l'autre; c'est le CHOC des deux armées qui 
S'AFFRONTENT, syn. leur AFFRONTEMENT. La plus forte saura 
€ résister au choc, la plus faible € pliera sous le choc. 


Des € troupes de choc sont sélectionnées pour leur résis- 
tance. Une $ opération coup de poing, en langage militaire 
ou policier est courte, violente, et trés localisée. 


Il y a des HEURTS entre la police et les manifestants. Fig. Al et 
A2 humains se heurtent, il y a des heurts entre Al et A2: ils 
ne s'entendent pas bien, se disputent. Leur cohabitation 
€ ne va pas sans heurts. 


VAT 


9 COUP 


[ዚ Le malheureux a été roué de coups. 


1 ለ2 ና reçoit les coups que lui donne A1: 


Syn. il € prend des coups. A2 est € ROUÉ de coups: il en reçoit 
beaucoup (allusion à l'ancien supplice où le condamné atta- 
ché sur une roue était battu à mort). A2 € accuse le coup: il 
manifeste que le coup lui a fait mal (au propre et au fig.). Si 
A2 ne s'effondre pas, il € tient le coup (au propre et au fig.). 


Le résultat est que À2 est € noir de coups. On voit les coups 
sur sa peau. D'une facon générale, les marques de coups sont 
des BLEUS, syn. des GNONS (vulg.), syn. des HORIONS (vieux), 
syn. sav. des CONTUSIONS, syn. plus sav. des ECCHYMOSES, et 
si le coup a porté sur une partie osseuse, une BOSSE. 


A2 € mérite des coups de pied au cul (vulg.) s'il s'est conduit 
de façon à la fois bête et méchante. S'il n'en reçoit pas, on 
dira: € il y a des coups de pied au cul qui se perdent! 


2. Le choc: 


A2 ና résiste au choc ou, s'il n'y résiste pas, € est sous le choc, 
est € en état de choc. Éventuellement, de € choc opératoire 
s'il vient d'être opéré. 

Syn. il est TRAUMATISÉ; il a subi un TRAUMATISME ; s'il a reçu 
un coup sur la tête, il a un € traumatisme crânien et il devra 
étre soigné par un médecin TRAUMATOLOGISTE. 


Il est victime d'une COMMOTION, éventuellement d'une 
€ commotion électrique s'il a été ÉLECTROCUTÉ. 


IV Le coiffeur donne un coup de peigne à sa cliente. 


L] Le coup, action ponctuelle et rapide. 


1 ለ] donne un coup de A3 (à A2), il utilise rapidement A3 
(sur ou au profit de A2): 


A3 est un outil. A1 donne un coup de BÊCHE, de RÂTEAU à son 
jardin; un coup de MARTEAU sur lu tête d'un clou; un coup de 
PIOCHE dans un mur à abuttre; un coup de SCIE sur une 
planche; un coup de FER (à repasser) à son linge; un coup de 
SERPILLÈRE au carrelage; un coup de TÉLÉPHONE / de FIL à son 
correspondant; un coup de FREIN (inutile de préciser à quelle 
pédale). Fig. un ና coup de filet : l'arrestation d'un bon nom- 
bre de suspects (comme des poissons pris par un pêcheur). 
— Un € coup d épingle: une parole piquante, blessante. 


A3 est une substance couvrante. À 1 donne un coup de BADI- 
GEON au plafond; de CIRAGE à ses chaussures; de CRÉPI à la 
façade de la maison, etc. (Voir l'article COUVRIR). 


A3 est un chapeau. Al donne € un coup de chapeau à A2, 
il le salue à l'ancienne maniére. 
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2. A3 est une partie du corps de Al, animée d'un mouve- 


3. 


ment rapide: 

Un discret € coup de coude sert souvent à attirer l'attention 
d'un voisin. 

Un € coup d'œil: un regard rapide. 

Un € coup de gueule: quelques paroles violentes, criées 
avec colère. 

Un € coup de pouce, fig. une petite aide discrète, donnée en 
fraude. 

Un € coup de main, fig. une aide ponctuelle (usuel) ou (en 


langage militaire) une action rapide et hardie exécutée avec 
peu de moyens. 


En parlant d'animaux: 
Un oiseau donne un € coup d'aile pour s'envoler. 


Le cheval donne un € coup de collier : il fait un effort pour 
entrainer une charge, avec sa poitrine, munie du collier. — 
Fig. Al humain: fait un gros effort momentané. 


A3 est un objet sonore destiné à servir de signal. 


Par ex. un € coup de SIFFLET / de SONNETTE, notamment les 
coups frappés par le mécanisme de sonnerie d'une horloge, 
de un à douze selon l'heure. Cendrillon a quitté le bal au 
douzióme coup de minuit. — J'irai me coucher € sur le coup 
de (neuf, dix) heures, etc. 


4 Ala un coup de A3 qui le caractérise, une maniére 


excellente et toute personnelle d'utiliser A3. 


* Le violoniste Paganini avait un € coup d'archet bien à lui. — 
Toulouse-Lautrec avait un € coup de crayon inimitable. — 
Gargantua avait un sacré € coup de fourchette. — Le danseur 
de flamenco a un € coup de reins qui électrise l'assistance. — 
L'espion a un bon € coup d'œil. — Marie a € le coup (de 
main) pour réussir la mayonnaise: elle la réussit trés bien. 


Beaucoup des A3 mentionnés ci-dessus servent de base à des 
verbes d'action: BÂTONNER, FOUETTER, MATRAQUER, SABRER, 
POIGNARDER, FUSILLER, BÉCHER, FREINER, MARTELER, PEIGNER, 
PIOCHER, RATISSER, etc. qui ont une valeur soit durative, ou 
répétitive (comme bécher, fouetter) soit une valeur résultative 


(comme fusiller, poignarder) par rapport à la tournure donner 
un coup de... 


V Pour un coup d'essai, Max a réussi un coup de maitre. 


P Al fait un coup de A3 abstrait. 


ገ 


Un coup est une action qui sort de l'ordinaire, se distin- 
gue bien des autres et comporte des risques: 


A] fait un € coup d'essai: il essaye quelque chose qu'il n'est 
pas sûr de réussir. ላ] fait quelque chose de difficile: C'est 
un € coup d'audace. A1 € frappe un grand coup: il prend 
une décision importante et spectaculaire. A1 € frappe un 
coup décisif: il agit de façon inattendue et déterminante 
dans une certaine situation. C'est € un coup de maitre: une 
action difficile particuliérement bien réussie. Al fait un 
coup de A3 abstrait. Max joue au golf pour la première fois 
de sa vie et il a réussi un swing de 150 mètres! Pour un coup 
d'essai, c'est un coup de maitre! 


A] fait un € coup de force: il recourt brusquement à la force 
dans une situation oü les autres moyens échouent. A1 fait 
un € coup d'État: il s'empare illégalement du pouvoir par 
une action rapide, préparée secrétement. Un € coup de 
pub: une action publicitaire réussie. Un € coup médiatique: 
une action destinée à intéresser tous les médias. 


ላ] € en met un (bon) coup (fam.): il fait un gros effort. 


Un coup, au JEU: 


Toute action de Al conforme à la règle du jeu: au jeu de 
ballon, un € coup d'envoi, un € coup franc. En trois coups, 
le champion d'échecs a battu son adversaire. € Un coup de 
dés: action de lancer les dés et fig., action risquée pour 
laquelle A1 se fie au hasard. A1 réussit € un coup de bourse: 
il JOUE à la baisse ou à la hausse, ses prévisions se réalisent 
et il gagne beaucoup d'argent. 


Un coup: une action illicite commise par surprise par 
un ou plusieurs Al malhonnéte(s): 


Al € est sur un gros coup: il est prêt à tenter une action ris- 
quée, permettant de gagner beaucoup en cas de succès. Il 
€ prépare son coup. Il a mis une autre personne € dans le 
coup: il l'a recruté pour participer à l'affaire. — A1 € est dans 
le coup; c'est Al qui € a fait le coup, il € a fait un mauvais / 
sale coup. — Luc m'a fait un € coup fourré : il a agi hypocri- 
tement. Je ne l'aurais jamais cru capable de me faire ce coup- 
là! — A1 s'est entendu avec d'autres pour organiser son 
coup: c'est € un coup monté. 


€ Ca vaut le coup de + inf.: le profit qu'on en tirera justifiera 
le mal qu'on se donnera pour le faire. Ca ne vaut pas le coup 
d'arracher le sac d'une vieille dame. 


c a4 


vi. Sylvie a attrapé un coup de soleil; pour le coup, elle se 
met à l'ombre. 


[] Un coup de A3 frappe A2 sans être causé par aucun Al 


exprimé. 
A3, phénoméne naturel: 


Un € coup de vent / de mer / de roulis / de tangage, de foudre 
/ de tonnerre, etc. Hier il a gelé € un bon coup; on a eu un 
€ coup de froid: un froid brusque. Un € coup de chaleur / de 
froid: un malaise provoqué par la chaleur, le froid. Un € coup 
de soleil: une brulure provoquée par le soleil. Un € coup de 
sang: une congestion cérébrale (vieux). Mon voisin est mort 
d'un coup de sang, ou fig. une violente émotion. En apprenant 
que son associé le quitte, Marc a pris um coup de sang. 


A3 abstrait: 


Un ና coup de cafard / de colère: le cafard, la colère s'empa- 
rent de A2 brusquement et malgré lui. Un € coup de téte: 
une décision irréfléchie. Un € coup de coeur: un violent et 
soudain désir. Un € coup de folie. 


Jean a pris un € coup de vieux ! je le reconnaissais à peine! : 
(fam.) un changement physique soudain qui révèle brus- 
quement son áge, ou le fait paraitre plus vieux qu'il n'est. 


Un € coup de théâtre: un événement extraordinaire comme 
il en arrive au théátre. Un € coup de chance: un événement 
soudain, imprévu et heureux qui touche A2. Un € coup du 
sort: un évènement imprévu et malheureux qui touche A2. 
Un € coup dur: un événement malheureux. € Un coup: un 
malheur. La mort de mon associé, c'est un coup dur pour moi. 
On se remet difficilement de pareils coups! 


Une émotion causée par un malheur. A1 a subi un € choc 
émotionnel; il a été CHOQUÉ, COMMOTIONNÉ, TRAUMATISÉ 
par une expérience vraiment TRAUMATISANTE. Il dit: cela 
ና ma fait / flanqué (fam.) un coup, syn. un CHOC. 

Un CONTRECOUP: un coup qui survient comme consé- 
quence d'un événement passé. Les enfants subissent le con- 
trecoup du divorce de leurs parents. Syn. un € choc en retour. 


Un coup est un événement isolé: 


€ Tout d'un coup syn. € tout à coup le soleil a percé les 
nuages: soudain. € Coup sur coup, Jean a perdu plusieurs 
personnes de sa famille: à intervalles rapprochés. 


Al agit € au coup par coup: selon les occasions, sans plan 
d'ensemble. € Par à-coups: de facon discontinue et brus- 
quement. La voiture n avance plus que par à-coups. 

€ Sur le coup: immédiatement aprés l'événement. La téte 
de la victime a heurté le pare-brise et elle est morte sur le 
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coup. ና Du coup: à la suite de, et à cause de cet évènement. 
ና Après coup: quelque temps après l'évènement. On a 
annoncé à Luc qu'on lui avait refusé son prêt. Sur le coup, 
Luc a poussé les hauts cris, mais après coup, il n'a plus rien 
dit. Du coup, on a pu croire qu'il en avait pris son parti. — 
€ Du premier coup (toujours avec une nuance d'étonne- 
ment). Max a mis dans le mille du premier coup. $ Du même 
coup: en même temps et pour les mêmes raisons. 


Coup syn. de FOIS (fam.): 


* Luc s'est trompé encore un coup dans sa comptabilité. Ce 
coup-ci, passe encore mais le prochain coup, il risque d'être 
licencié. — Le coup oà Max est tombé, ce qu on a pu rire! — 
À tous les coups l'on gagne! 


€ Pour le coup: cette fois-ci, plutót que toute autre. € D'un 
ad coup, tout le monde a éclaté de rire: soudain et tous 
ensemble. € D'un seul coup d'un seul, Éric a vidé son verre 


de vodka! 
COUPER, v. 


I. Léa a coupé le gâteau en six parts. 


© A] humain coupe A2 concret 


1 Alcoupe A2 au moyen de A3. 


A3 est un instrument COUPANT ou TRANCHANT, un COUTEAU 
par exemple, ou, plus précisément sa partie tranchante, la 
LAME. Il € coupe (bien) s'il est bien AIGUISÉ, syn. AFFUTÉ, 
AFFILÉ. Une lame ÉBRÉCHÉE ne coupe pas ou coupe trés mal. 
La lame est fixée au manche par une VIROLE. 


A3 est un couteau à une seule lame fixe munie d'un MAN- 
CHE, ou un € couteau de poche à une ou plusieurs lames 
pliantes, qu'on peut ouvrir ou fermer. Un petit couteau de 
poche est un CANIF; un couteau € à cran darrët est un cou- 
teau de poche dont la lame, quand il est ouvert, peut être 
maintenue rigide par un dispositif spécial ce qui en fait une 
sorte de POIGNARD. 


A3 est une € paire de CISEAUX, ou simplement des ciseaux: 
deux lames réunies par un pivot et servant notamment à cou- 
per le papier et les étoffes: le pl. est obligatoire en ce sens. 
Passe-moi tes ciseaux sil te plait. (Au sing. un ciseau est un outil 
constitué d'une lame emmanchée, tranchante à une seule de 
ses extrémités, servant à travailler le bois ou la pierre). 


Des CISAILLES sont de grands ciseaux de jardinier destinées 
notamment à f couper les haies, à leur donner unc forme 
régulière. 


218. 


Un SÉCATEUR: une paire de ciseaux i lames courtes et à res- 
sort destiné à SECTIONNER, syn. à ና couper net des tiges 
dures, des branchettes. 


AI découpe A2 en morceaux: 


Al humain coupe, syn. DÉCOUPE A2 concret formant un 
TOUT, en un certain nombre de MORCEAUX, PARTS ou PARTIES: 
à partir d’un A2 ENTIER, A1 réalise un nouvel A2 constitué 
de ses parties, un A2 MORCELÉ. 


Un A2 allongé (pain, jambon, etc.) se coupe en TRANCHES 
(nom) plus ou moins fines. Le boulanger TRANCHE (verbe) 
le pain à la machine. — Le charcutier DÉBITE, avec sa 
machine, le nombre de tranches demandé par le client: il les 
tranche rapidement et en nombre considérable. 


Al humain, avec un COUTEAU, € (se) coupe un MORCEAU de 
A2 un aliment assez dur (pain, fromage, viande) ou un 
matériau tendre (bois, caoutchouc), dont il souhaite 
extraire une partie. 


Les dents dont la fonction est de détacher des morceaux 
d'aliments en les coupant sont les INCISIVES. 


Le dernier morceau d'une grande piéce d'étoffe est un COU- 
PON. Ce mot désigne aussi divers types de feuillets ou de 
cartes détachables de feuilles plus grandes. 


Fig. Al € coupe les cheveux en quatre: il recherche les com- 
plications inutiles. A1 € s'est coupé / mis en quatre: il s'est 
donné beaucoup de peine, notamment pour faire plaisir à 
des amis. Un brouillard, un silence € à couper au couteau: 
trés épais. 

Al joueur € coupe les cartes: il en fait deux tas, et intervertit 
leur place dans le jeu, et ainsi les MÉLANGE. 


A1, producteur de A2 vin ou lait, coupe A2 avec A3 liquide 
(autre vin, eau): A1 MÉLANGE A2 et A3. Il procéde au COU- 
PAGE de A2. 


Synonymes spécialisés: 

Al professeur d'ANATOMIE, DISSÈQUE A2 cadavre d'humain 
ou d'animal pour en montrer à ses étudiants les diverses 
parties. ll pratique la DISSECTION. 

Al médecin-légiste, pratique l'AUTOPSIE d'un cadavre pour 
déterminer les causes de la mort: il ouvre le corps pour 
faire des prélévements à des fins d'analyse. 

Al bucheron TRONCONNE les TRONCS des arbres et leurs 
grosses branches en plusieurs TRONÇONS, autrefois avec 
une SCIE, de nos jours avec une TRONCONNEUSE. 

Fig. (Géométrie et géographie): A1, ligne droite ou courbe, 
coupe A2, autre ligne droite ou courbe, cn P / au point P, 


et, réciproquement, A2 coupe Al en P, qui est le € point 
d'INTERSECTION de Al et de A2. 

Al, groupe d'humains ASSOCIÉS, où certains membres sont 
en désaccord avec les autres, se SCINDE en au moins deux 
sous-groupes, effectuant ainsi une SCISSION. 


Synonymes usuels: 


° Al ENTAME A2 sans aller jusqu'à morceler A2 concret, Al 
l'entame partiellement. 


* Al humain € se coupe: Al se BLESSE en utilisant maladroi- 
tement un objet coupant, syn. il € se fait une COUPURE. A1 
ና coupe, tranche dans le VIE: dans la CHAIR de A2. Fig. Il 
prend des mesures énergiques pour régler une affaire. 


* Al chirurgien INCISE A2, pratique une INCISION sur A2: il 
coupe dans sa chair, lui EEND la chair, avec un BISTOURI. 
Fig. Une parole ou une remarque INCISIVE est blessante. 


* AI ENTAILLE A2 (verbe), fait une ENTAILLE (nom) dans A2: il 
coupe partiellement A2, sans aller trés profond, sans dépas- 
ser beaucoup sa PEAU ou son ÉCORCE sil s'agit d'un arbre. 


* Al se battant à l'arme blanche avec A2 lui fait une BALA- 
FRE en travers du visage. A1 TAILLADE le visage de A2: il 
lui fait plusieurs balafres. 


Al assassin ÉGORGE A2: il le tue en lui coupant la gorge. 


* Al FEND A2: il en DISJOINT d'un seul coup deux parties. Le 
bucheron fend une bille de bois. A1 € fait une FENTE dans 
A2: une ouverture trés mince. Fig. Le navire € fend la 
mer: il sépare provisoirement les eaux qui se reforment 
derriere lui. Luc € s'est fendu de 100 € (fam.): il a donné 
ou dépensé 100 €, contre tout attente car il est avare. 


e Al, laboureur, avec le SOC de sa CHARRUE: lame métalli- 
que tranchante, CREUSE un SILLON dans la terre quil 
laboure. A1, soldats, CREUSENT une TRANCHÉE dans la terre 
pour se mettre à l'abri des balles de l'ennemi; ils € ouvrent 
une BRÈCHE dans un mur, dans une fortification, et fig. 
dans les RANGS de l'ennemi. 


I. Le coiffeur m'a coupé les cheveux. 


1 


[> A1 humain coupe A2, partie de A3 concret, pour le séparer 


de A3 


A2 est une matiére organique VIVANTE: 

Tendre ou dur, A2 POUSSE à l'extérieur d'une surface qui 
cache des RACINES; lorsque A2 atteint une certaine lon- 
gueur, A1 le coupe à une distance variable de la surface: la 
partie de A2 coupée se DÉTACHE de l'autre et TOMBE; la lon- 
gueur de la partie RESTANTE est provisoirement réduite; 
quand elle aura repoussé, il faudra la RECOUPER. 


COUPER € 


Al coupe A2 € à RAS, syn. Al RASE A2 ou A3: AI coupe A2 
si prés de la surface de A3 quil n'en reste aucune partie 
visible. 


ለ] TOND A2 ou A3: Al coupe A2 assez près de la surface de 
A3; une faible partie de A2 reste visible. Si A1 n'a pas d'outil, 
il sépare A2 de la surface en TIRANT dessus: il 'ARRACHE. 


A2 pousse sur un humain: ce sont les POILS du corps, notam- 
ment les CHEVEUX de la téte, la MOUSTACHE sous le nez, la 
BARBE au menton, que Al, COIFFEUR, spécialiste de la 
€ COUPE (de cheveux), coupe avec une paire de CISEAUX s'il ne 
sagit que de les RACCOURCIR, rase avec un RASOIR, ou tond 
avec une TONDEUSE. Les BARBIERS de jadis ayant disparu, la 
plupart des hommes d'aujourd'hui € se rasent ou € se tondent 
eux-mémes barbe et moustache. Souvent trop durs pour les 
ciseaux ordinaires, les ONGLES des doigts doivent étre coupés 
avec des € pinces coupantes spéciales, des € coupe-ongles. 
A2 pousse sur un animal: l'été, il faut tondre les longs poils 
de certains animaux domestiques pour qu'ils n'aient pas 
trop chaud, mais c'est surtout le mouton qui est régulière- 
ment tondu pour sa LAINE. 


A2 est un végétal tendre: c'est, dans les jardins d'agrément, 
le GAZON qui doit être régulièrement tondu; ailleurs, c'est 
l'HERBE ou le EOIN que les paysans d'autrefois FAUCHAIENT à 
la main avec une FAUX, les céréales qu'ils coupaient avec 
une FAUCILLE, et qui sont maintenant souvent coupés à la 
machine. — Fig. A1 humain € a coupé l'herbe sous les pieds 
de A2 humain: A1 a fait avant A2, et à son détriment, ce 
que À2 devait faire. 


Fig. Au tennis ou au ping-pong, Al joueur € coupe la balle: 
il EAUCHE la balle dans sa course avec sa raquette, tenue 
comme une faucille, pour qu'elle rebondisse ensuite de 
facon imprévisible. 

ላ] humain ና coupe à travers champs / bois: A1 décide de ne 
pas prendre le chemin normal, mais, pour gagner du temps, 
de prendre un RACCOURCI, en traversant directement les 
champs ou les bois. 


Al humain € coupe court: Al décide d'arrêter rapidement 
une discussion ou une relation qui risque de mal tourner. — 
Al humain est € sur le fil du rasoir: la situation de Al est 
trés instable et trés dangereuse; il doit faire trés attention. 


ላ] coupe A2 de A4, SOURCE de vie ou BASE: 


A2 € est coupé de A4. A1 SÉPARE brutalement A2 de A4; 
cette COUPURE entraine le dépérissement ou la mort de A2. 


ላ] chirurgien doit pratiquer l'AMPUTATION de A2, membre 
malade ou blessé de A4, corps humain; A2, main, bras, pied, 
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jambe, doit être coupé, syn. AMPUTÉ, pour arrêter une infec- 
tion généralisée et mortelle. Après l'opération, A4 restera 
définitivement MUTILÉ. Pour les parties internes du corps, le 
chirugien en pratique l'ABLATION si elles sont infectées. 


-TOMIE: base savante servant à former des mots du vocabu- 
laire chirurgical exprimant l'idée de couper: ex. 
hystérectomie: ablation de l'utérus. 

Autrefois. Al bourreau DÉCAPITAIT A+, condamné à mort: il 
le tuait en lui coupant, syn. en lui TRANCHANT, la tête (A2). 
Fig. Al humain € en donnerait / mettrait sa tête à couper: Al 
jure qu'il dit la vérité; il est prêt à mourir si on lui prouve qu il 
ment. Fig. Al € a TRANCHÉ: face à au moins deux proposi- 
tions d'action, A1 a pris une décision ferme et définitive. 


Al, auteur ou éditeur, RETRANCHE A2, partie de A3. texte 
ou livre; il v fait des COUPURES: Al TRONQUE A3: Al sup- 
prime, fait disparaitre A2. C'est une € version tronquée de 
A3 qui sera publiée. 


A1 fait du DÉCOUPAGE: 


Al, ouvrier, coupe / DÉCOUPE une feuille d'un matériau 
quelconque en suivant le contour d'un dessin prédéfini. 
Al, enfant, fait du découpage: il découpe des images dessi- 
nées sur du papier ou du carton. Si A1, lecteur de journaux, 
en découpe certains articles pour les conserver, il collec- 
tionne les € COUPURES de presse. 


Al humain TAILLE À3: 


Al travaille sur A3 concret (le BOIS ou la PIERRE, un TISSU, et 
des ARBUSTES, etc.) au moyen d'un A4 tranchant, pour don- 
ner à A3 une certaine forme en coupant ce qui est inutile, 
voire nuisible. 


A] jardinier taille les haies pour que tous les arbustes qui 
les composent soient à la méme hauteur. A1 vigneron ou 
viticulteur taille la vigne: il en coupe des rameaux pour que 
la séve se concentre dans ceux qui restent. 


A1 humain utilise un TAILLE-CRAYON pour tailler son crayon 
€ eii pointe. 
A] € TAILLEUR de pierre travaille et uniformise les blocs de 


€ pierre de TAILLE qui seront utilisés pour la construction 
des maisons en pierre. 


Al DIAMANTAIRE taille les diamants pour leur donner de 
nombreuses FACETTES et de plus belles formes. 


A1 TAILLEUR, et souvent marchand de vêtements, taille des 
tissus pour en faire des vétements: il coupe dans A3, piece 
de tissu. des morceaux quil faudra ensuite COUDRE ensem- 
ble pour faire un vêtement dont on dira peut-être qu'il a 
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€ une belle / bonne coupe ou quil est € bieu coupé. Pour 
devenir tailleur, Al a suivi des cours de € COUPE et COU- 
TURE. Il a appris à € prendre les mesures de ses clients afin 
de déterminer leur TAILLE. 


Emplois fig.: A1 ARMÉE € a taillé en pièces l'armée ennemie: 
elle l'a complètement vaincue. tué la majorité de ses sol- 
dats et fait prisonniers les autres. A1 € sest taillé la part du 
lion: dans un partage. il a pris la plus grosse part. voire la 
totalité (allusion à une fable de La Fontaine). Al CONQUÉ- 
RANT € s'est taillé un empire à sa mesure: il a conquis de vas- 
tes territoires. A1 ARTISTE € s'est taillé un franc succés: il a 
été trés applaudi par son public. 


[ዚ On nous a coupé l'eau, le gaz et l'électricité! 
O Emplois figurés. 


1 Al coupe A2, un fluide de A4, sa source: 


Al humain coupe A2. eau. gaz, courant électrique. télé- 
phone de A4, sa SOURCE implicite au moyen de A3; il INTER- 
ROMPT son afflux au détriment de A5, l'utilisateur de A2. 
On coupe le courant au moyen d'un INTERRUPTEUR. 


A1 € coupe les vivres à A5: Al cesse de donner à A5 des ali- 
ments ou de l'argent. 


Al € coupe la parole à A5: Al INTERROMPT ላን qui était en 
train de parler. 

ላ] € coupe l'appétit à A5: du fait de Al. A5 cesse d'avoir 
envie de manger. 

A] € coupe le souffle à A5: Al rend difficile la respiration 
de A5. Fig. il le STUPÉFIE. 


Jeu de cartes: A1 joueur coupe (emploi intr.): il utilise un 
ATOUT sur la couleur demandée, prenant ainsi la direction 
du jeu. Fig. Al a ላን € sous sa COUPE, ላን € est sous la coupe 
de Al: A5 dépend totalement de Al, il n'a pas sa liberté 
d'action. 


Al ENTRECOUPE son texte ou son discours de notes ou de 
citations: il l'INTERROMPT fréquemment par des notes / des 
citations. 


La foudre peut provoquer des COUPURES de courant. 


Une INCISE est une proposition indépendante, une petite 
phrase simple qui, dans un texte, interrompt le fil du 
discours: elle est généralement placée entre deux virgules, 
entre deux tirets. ou € entre PARENTHÈSES. 


AI coupe A2. moyen de COMMUNICATION: 


En temps de guerre, il est utile de couper les ponts. les routes. 
les voies ferrées, les lignes téléphoniques, pour empêcher 


divers groupes ennemis de communiquer entre eux. Au 
téléphone: «Nous avons été coupés», < La ligne a été coupée». 

Fig. Al € a coupé les ponts avec A2: ላ] a cessé toute relation 
avec A2. A1 € a coupé le cordon (comme, à la naissance d'un 
bébé, on coupe le € CORDON OMBILICAL qui le reliait à sa 
mére): il a MURI, est devenu AUTONOME, a fini par défaire les 
liens qui l'attachaient un peu maladivement à ses parents. 


3. A2 humain est coupé de A3 (base, refuge, amis, famille): 


La COMMUNICATION. entre A2 et A3 est INTERROMPUE au 
point que A2 en souffre. Cette SÉPARATION est pour lui un 
ARRACHEMENT. Au contraire, A2, groupe humain minori- 
taire, € se coupe de A3, groupe humain majoritaire, svn. A2 
€ fait SÉCESSION: A2 décide de ne plus dépendre de A3, de 
ne plus être € sous sa coupe voir ዘ1,1 '. Les ermites € se cou- 
pent du monde, de la société des humains. 

Construction particulière: A2 humain € ዘነ coupera pas (à 
A3): A2 n'ÉCHAPPERA pas à A3. travail, tâche, peine, punition, 
etc.; quil le veuille ou non. il faudra bien que A2 fasse A3. 


COURIR, v. 


£^. CUR-, CURS-: bases savantes d'origine latine servant à former 
des mots exprimant l'idée de courir. 

[] Verbe riche en actants: 

> ላ] court d'un lieu A2 vers un lieu 43 

> Al court / parcourt A4, la distance de A2 à A3 

> Al court A5 inf., finalité de sa course 

> Al court (aprés) A6 en mouvement qui court devant lui 

> A7 fait courir (le bruit que...) 


1 Rien ne sert de courir, il faut partir a point. (La Fontaine) 


1 Al. humain ou animal, court: 

[] se déplace par BONDS successifs. plus RAPIDEMENT qu'en 
MARCHANT. II va € au pas de course, syn. fam. AI € prend ses 
JAMBES à son cou. J ai dá courir pour ne pas manquer le train. 
— Quand A1 court, les battements de son cœur et sa respi- 
ration s'accélerent. Al € court à perdre haleine. 
Al. cheval, € court ventre à terre, court à bride abattue: le 
cheval court très vite, va € au grand GALOP. 

` Fig. La plume du copiste court sur le papier: il écrit tres 
vite. L'écriture CURSIVE est une forme d'écriture rapide. 

2. ላ] COUREUR. amateur ou professionnel du sport, court: 
1] participe à des compétitions appelées COURSES. Un certain 
nombre de CONCURRENTS f font lu course en espérant la 
GAGNER, être plus RAPIDE que les autres, arriver le premier. 
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A] humain utilise ses jambes dans les € courses à pieds, une 
bicyclette dans les € courses cyclistes, une voiture dans les 
€ courses automobiles, un cheval dans les € courses hippi- 
ques, un voilier dans les RÉGATES. Un LÉVRIER (race de chien 
particulièrement rapide) court dans des courses de lévriers. 


Emploi transitif.: Al court A4, une distance ou une 
épreuve: le € cent mètres, le € 400 m. haies, le MARATHON 
(course à pied de 42 kms, en souvenir du coureur qui 
apporta à Athénes la nouvelle de la victoire de Marathon et 
mourut d'épuisement à l'arrivée.) 


Certaines courses (notamment de chevaux) donnent lieu à 
des PARIS sur les gagnants: les PARIEURS PARIENT sur tel ou 
tel A1; ils misent une certaine somme d'argent sur Al, et 
attendent impatiemment le € résultat des courses pour 
savoir sils ont gagné ou perdu. 


Sens particulier: une € course de taureaux, ou CORRIDA. est 
une série de combats oü un TORERO affronte un taureau 
dans un amphithéâtre appelé «les ARÈNES ». 


A] passe un concours: 


Fig. Plusieurs ላ] humains, CANDIDATS à un poste ou à une 
fonction, CONCOURENT. participent à un CONCOURS d'épreuves 
phvsiques ou intellectuelles, organisé pour déterminer les 
meilleurs d'entre eux. les plus aptes à occuper ce poste ou cette 
fonction, à entrer dans telle ou telle société ou institution. 


Plusieurs AI INDUSTRIELS ou COMMERCANTS sont CONCUR- 
RENTS, se font € CONCURRENCE lorsquils produisent ou vendent 
un méme type d'article, avec l'espoir de dominer le marché. 


Al est un PRÉCURSEUR 5 1] a fait ou découvert avant tout le 
monde ce qui. aprés lui devient usuel. 


Al humain € fait les courses. 


Syn. il fait les COMMISSIONS pour le compte de quelqu'un 
qui l'en a chargé ou. sens plus fréquent aujourd'hui. pour 
son propre compte: il se rend successivement. et en un 
temps relativement bref. dans les divers lieux oü il a des 
achats à faire, des personnes à voir, des formalités à accom- 
plir, des lettres à poster. etc. 


Pour ce genre de travail. les sociétés emploient des COUR- 
SIERS professionnels. À ne pas confondre avec les COUR- 
RIERS qui. jadis. transportaient à cheval et le plus 
rapidement possible les lettres qui leur étaient confiées. De 
nos jours, ce sont les FACTEURS de la POSTE qui nous appor- 
tent notre COURRIER. 
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prison, d'amende). En agissant comme il le fait, AI € court 


II. Jean court chez le pharmacien acheter des médicaments. mme il le 1 
le risque d'étre condamné à la peine indiquée. 


1 Al court vers (ou autre prep.) le lieu A3, ou la personne ብ 
qui sy trouve: m. Le TGV parcourt la distance de Paris à Bruxelles en une 


heure et demie. 


Il y va € en courant, parce qu'il est PRESSÉ d'y arriver. Jean 
court à la pharmacie / chez le pharmacien. — Fig. Al € court 
à sa perte: A1 agit de façon telle qu'il va rapidement et sure- 
ment au-devant de graves problémes. 


AI court A5 inf. Jean court acheter des médicaments. 


Syn. A1 ACCOURT vers A3, un centre d'intérêt, lieu particuliè- 
rement attractif (ce verbe peut se conjuguer avec l'auxiliaire 
étre ou l'auxiliaire avoir). Quand on a su que le ministre avait 
une déclaration à faire, tous les journalistes ont accouru / sont 
accourus vers lui. 


Al court aprés un A6 en mouvement quil veut 
RATTRAPER: 


Syn. fam. il lui court après: il le POURSUIT. Sylvianne a beau 
courir aprés Jeannot, elle n'arrive pas à le rattraper: il court 
plus vite qu elle. 

Fig. Cet individu n'arrête pas de me courir après (fam.): de 
rechercher ma compagnie, de me demander des services. 
Al court après A3 abstrait: Al s'efforce d'obtenir A3 mais 
n'y arrive pas. Jouer au loto, c'est courir après la fortune. 


Fam. A1 € peut toujours courir (sous-entendu: il n'obtien- 
dra pas A3). Si tu crois que je vais tacheter une voiture, tu 
peux toujours courir! 


Emploi transitif: 


Al CHASSEUR court A5, un GIBIER quadrupède, cerf, sanglier, 
etc. qu'il poursuit. Monté sur un cheval, il pratique € la 
chasse à COURRE (forme ancienne de l'infinitif de courir) 
avec l'aide de € chiens courants. Fig. Al € court deux lièvres 
à la fois: il poursuit deux objectifs à la fois, au risque de n'en 
atteindre aucun. 

Al, homme, € court les filles: il les recherche sans cesse 
pour les séduire. C'est un COUREUR (un peu vieux), syn. un 
€ coureur de jupons. (f. une COUREUSE qui recherche les 
aventures amoureuses). D'où, fam. € Tu me cours! , syn. Tu 
m'ENNUIES! Tu m'EMBÉTES! syn. trés fam. € Tu me casses les 
pieds! comme peut le répondre une fille importunée. 


Al humain court certains divertissements qu'il RECHERCHE: 
il se rend avec ASSIDUITÉ, et d'une manière presque SYSTÉMA- 
TIQUE partout où il peut en trouver: A1 € court les bals / les 
théâtres / les manifestations sportives, etc. 


Al € court des risques: il S'EXPOSE, sans forcément les 
rechercher, à certains dangers. A1 € ENCOURT une peine (de 
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1 Al mobile humain ou véhicule PARCOURT une distance A4: 


l] se DÉPLACE (mais pas forcément en courant) d'un point de 
départ A2 à un point d'arrivée A3; il effectue ce PARCOURS, 
syn. du point de vue du voyageur, ce TRAJET en un certain 
temps. Le trajet de Paris à Lyon prend deux heures. 


Al LECTEUR € parcourt (des yeux, du regard) un texte, un 
livre: il le consulte rapidement et superficiellement pour 
avoir une idée de son contenu. 


Al PROMENEUR part en EXCURSION: il parcourt une certaine 
distance ou région, souvent à pieds et dans la campagne, pour 
se promener, faire de la marche, profiter de la nature, etc. 


A1 ENVAHISSEUR fait une INCURSION dans un pays voisin: il 
y parcourt une certaine distance, livre quelques batailles, 
puis se retire. 


Al MARIN ou € capitaine aux longs COURS, € court les mers et 
les océans: il parcourt de longues distances sur son bateau. 


Al est le CURSEUR d'une règle: l'index mobile que l'on fait 
GLISSER de quelques centimètres le long de certaines règles. 


Al est immobile mais allongé. Le chemin court le long du 
fleuve: il en suit la rive sans s'en écarter. 


Al est un FLUIDE en mouvement: 


Un € COURS d'eau (ruisseau, rivière, fleuve) parcourt depuis 
sa source jusqu à son terme la distance de sa longueur. Par 
endroits, des COURANTS signalent une accélération de la 
vitesse d'écoulement de l'eau. Nager € à contre-courant : 
nager dans le sens contraire de l'écoulement de l'eau, d’où 
fig. € aller à contre-courant: faire le contraire de ce que tout 
le monde fait, le contraire de ce qui est à la mode ou 
€ d'usage courant. 


Un € courant d'air: un brusque déplacement d'air sur une 
distance limitée. 


Le € courant électrique: le déplacement de l'ÉLECTRICITÉ 
dans un CONDUCTEUR. 


Par analogie, A1 MONNAIE € a cours : Al circule, passe de 
main en main, d'acheteur à vendeur: ce sont les € FLUX 
monétaires. Al € na plus cours: Al n'est plus utilisé. Le 
cours (syn. la VALEUR en BOURSE) de Al (or, monnaie, 
action) monte, baisse, stagne. 


Adv. Sylvie parle COURAMMENT l'anglais: avec une grande 
aisance, comme si les mots coulaient naturellement de sa 
bouche. Syn. Sylvie parle un anglais COURANT: usuel, sans 
recherche particulière. 


AI est le TEMPS qui PASSE: 


Al semble s'écouler à l'image d'un fleuve, d'où le cours du 
temps, des années, des siècles. € Dans le courant de ላ] 
période, époque, syn. € au cours de Al: PENDANT ለ1. La 
période, l'année, le mois, etc. € en cours: la période pré- 
sente. — Le 25 courant (cn langage commercial): le 25 du 
mois actuellement en cours. 


AI événement € est courant, € il est courant de A1, inf.: Al 
se produit ou reproduit fréquemment, souvent, habituelle- 
ment, COURAMMENT. 


Al activité € suit son cours: Al se déroule normalement, 
sans entraves ni arrêt. 


Un cours d'une DISCIPLINE ou MATIÈRE d'enseignement: une 
suite de LECONS ou CONFÉRENCES données et suivies à inter- 
valles réguliers. Une € question de cours: une question 
d'examen portant sur une partie du cours donné. 


De sa naissance à sa mort, Al humain semble parcourir 
le temps de sa vie: 


Un CURSUS (mot latin) le programme d'études ou de scolarité 
d'une classe de A1, étudiants ou élèves, sur plusieurs années. 


Le CURRICULUM VITAE de A1 (loc. latine), souvent abrégé en 
C.V.: le résumé écrit de son expérience professionnelle, 
établi en vue dune demande d'emploi. 


La CARRIÈRE de A1: l'ensemble de sa vie professionnelle ou 
artistique. € En début / milieu / fin de carrière (à l'origine, la 
carière est une arène pour les courses de chars). 


On dit parfois de certains A1 qu'ils ont eu un PARCOURS 
plus difficile que d'autres quand leur vie a été agitée. 


IV Le bruit court que le Président s'appréte à démissionner. 


1 Al abstrait court: 


€ Le bruit / la RUMEUR court que+ phrase à l'ind. ou au 
cond.: il parait que, on raconte que A1, NOUVELLE, INFORMA- 
TION non confirmée. Tout le monde € est au COURANT de 
Al, en est INFORMÉ. AI se RÉPAND dans la population. Le 
bruit court que le Président s'apprête à démissionner. A7 
humain € fait courir le bruit que...: il raconte partout, dit à 
tout le monde que... 
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Fam. Al, ça € court les rues: il y a des Al partout. Dans ce 
pays, les jolies filles, ça court les rues! — Les maisons bon mar- 
ché, ça ne court pas les rues! 


A7 humain € donne libre cours à A1, sentiment (joie, colère, 
etc.): il laisse éclater ce sentiment, l'exprime ouvertement. 


A] abstrait est un SIGNE AVANT-COUREUR, syn. PRÉCURSEUR, 
d'un événement: il ANNONCE cet événement. 


Plusieurs Al abstraits CONCOURENT à A3 abstrait: 


Les Al ont tous A3 comme BUT ou RÉSULTAT; A3 ne se réa- 
lise que du fait de l'addition des divers Al. C'est un (heu- 
reux ou malheureux) € CONCOURS de circonstances qui 
provoque A3. Toutes sortes de facteurs ont concouru à la 
chute de l'Ancien Régime. 


COUVRIR, v. (part.p. COUVERT) 


1 Sylvie couvre la table d'une nappe. 


1 ለ] humain couvre A2 avec / de A3: 


A1 MET / POSE A3 sur A2 afin de le PROTÉGER. Jeannot couvre 
son cadeau avec un joli papier brillant, ou afin de le CACHER. 
Le bandit couvre son visage d'une cagoule. 


A3 couvre A2: A3 protège ou cache A2. La cagoule couvre 
le visage du bandit. 


Si A2 se DÉCOUVRE, Al peut le RECOUVRIR. Jeannot s'est 
endormi bien couvert; il s'est découvert pendant la nuit, Syl- 
vie le recouvre. 


Fig. A3, un bruit, € couvre la voix d'un parleur: il empêche 
de l'entendre, comme ci-dessus, A3 empêche de voir A2. 
Un parleur peut aussi avoir la voix couverte parce qu'il est 
enroué, aphone. 


A] RECOUVRE ou couvre A2 de A3 lorsque A3 s'applique 
sur toute la surface de A2: 


Sylvie couvre / recouvre la table d'une NAPPE. — Le sol est couvert / 
recouvert de TAPIS, de MOQUETTE, les murs de € papier peint. 


Le peintre passe une COUCHE de PEINTURE sur le mur: il 
étale sur toute la surface du mur une faible épaisseur de 
peinture. 11 existe des couches de toutes sortes de substan- 
ces plus ou moins solides. Des € couches géologiques résul- 
tent de la superposition de terrains de différentes époques. 
Elles constituent une STRATIFICATION. Fig. On parle de 
€ couches sociales, syn. de CLASSES, quand on se représente 
la société comme un ensemble hiérarchisé de catégories 
dont les unes sont au-dessus des autres. 
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COUVRIR 


Al couvre A2 de A3 peut aussi se dire d'une partie 
importante mais non totale de la surface de A2: 


€ Jean couvre la table de livres et de papiers. — La table est 
couverte de papiers et de livres signifie seulement: il y a 
beaucoup de livres et de papiers sur la table. 


Fig. Al € couvre d'injures / de boue A2: il l'injurie beaucoup 
/ dit beaucoup de mal de lui. — Max € couvre Léa € de baisers, 
de caresses . — Il la € couvre d'or: il lui donne beaucoup 
d'argent, de bijoux. — Napoléon € s'est couvert de gloire à 
Austerlitz: on l'a beaucoup admiré, il est devenu très célèbre. 


A 1 fait son lit: 


A1 humain, lorsqu'il € fait un LT, couvre les draps, fins et 
lavables, avec une COUVERTURE plus épaisse et plus 
chaude, et rabat le bout des draps sur la couverture: ainsi, 
le dormeur, bien couvert, est protégé du froid. Ensuite, il 
recouvre l'ensemble du lit avec un € couvre-lit, syn. un 
€ dessus de lit plus ou moins ornemental, ou encore un sim- 
ple € couvre-pieds pour cacher les draps et les couvertures. 
Il peut aussi simplement recouvrir son matelas d'un € drap- 
HOUSSE et le recouvrir dune COUETTE protégée par une 
€ housse de couette. 


A] humain se couvre: 


j|] met des vêtements chauds quand il fait froid; il sort 
€ (bien) couvert ; syn. ironique EMMITOUFLÉ, il S'EMMITOU- 
FLE. PR. En avril, ne te découvre pas d'un fil (il ne fait pas 
encore assez chaud pour mettre des vétements d'été). 

Al porte un € couvre-chef (vieux, ironique; voir l'article 
TÉTE), syn. un CHAPEAU qui, autrefois, avait valeur de sym- 
bole et pas seulement de protection. A1, homme, se couvre 
sil met son chapeau, se découvre 5 1] l'enléve, notamment 
en signe de respect, pour saluer (ancienne coutume: les 
hommes se découvraient en entrant à l'église, alors que les 
femmes gardaient leur coiffe). D'où l'exclamation admira- 
tive Chapean bas! (vieux), et auj. (fam.) Chapeau! 


ላ] couvre A2, tout récipient rigide, ustensile de cuisine, 
panier, boite, avec A3, un COUVERCLE: 

Sylvie couvre sa marmite pour que la soupe cuise € à couvert; 
elle la découvre en fin de cuisson. 

Al ENFOUIT A2: 


ላ] recouvre de terre les graines qu'il vient de semer: il les 
enfouit dans la terre. 


Fig. Al humain s'enfouit sous ses couvertures: il s'en recou- 
vre complétement. il s'y BLOTTIT: il prend, pour avoir bien 
chaud, la position qui occupe le moins d'espace, syn. il se 


PELOTONNE. Max s'est enfoui dans un trou de campagne: il est 
allé habiter loin du contact de ses semblables. 


Emplois spécialisés: 
A1 € met le COUVERT: voir l'article MANGER. 


Al instaure le € couvre-feu: voir l'article FEU. 


A1 humain couvre A2 abstrait: 


Syn. plus usuel A1 CACHE A2. Éric couvre sa haine sous des 
sourires aimables. — Les sourires d'Éric couvrent sa haine. — 
L'attitude de Sylvie couvre un secret. — Al € couvre. syn. 
cache son jeu: ne laisse pas voir ses cartes, fig. le laisse pas 
voir ses projets ni son action. — A1 € parle à mots couverts: 
il ne dit pas clairement ce qu'il a à dire, le laisse deviner. — 
Une COUVERTURE peut étre une activité apparemment 
légale qui cache des activités illégales. Ce magasin d'anti- 
quités n'est qu'une couverture pour un trafic d'objets d'arts. 


Ant. Al découvre ses projets, ses intentions à A4 humain: 
il les lui RÉVÈLE; il agit € à découvert, syn. € à visage 
découvert : franchement. sans rien cacher. 


II. Le couvreur refait la couverture de la maison. 


O Emplois spécialisés de couvrir. 
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La couverture d'une maison: 


Al, un ouvrier, le COUVREUR, couvre A2, un BÂTIMENT, une 
MAISON, d'une COUVERTURE de TUILES, d'ARDOISES, de 
CHAUME posés sur une CHARPENTE, ce qui constitue une 
TOITURE, syn. un TOIT. Dans les pays pluvieux ou neigeux, 
le toit est à deux pentes, de sorte que deux murs sur quatre 
se terminent par un sommet triangulaire, le PIGNON. Ainsi 
le bâtiment est € à couvert (de la pluie). syn. € hors d'eau. — 
On peut y habiter et y avoir € le vivre et le couvert : de quoi 
manger et étre € à l'ABRI des INTEMPÉRIES. 

A] peut couvrir dune BÂCHE en tissu imperméable ou en 
plastique tout objet périssable exposé à la pluie, transporter 
des marchandises dans un camion BÂCHÉ. N'ayant pas fini 
son travail, le couvreur pose une bâche sur la charpente. 


Fig. Ala un toit: il a un domicile; ce n'est pas un clochard. 
— Ål, commerçant, € a pignon sur rue: il est propriétaire 
d'un magasin bien situé, avec une clientéle importante et 
une bonne réputation. 


La COUVERTURE d'un livre: 


A1, fabriquant A2, un LIVRE, en protège les pages par A3 sa 
couverture, souple si le livre est BROCHÉ, rigide s'il est CAR- 
TONNÉ ou RELIÉ pas un RELIEUR. Cette couverture porte le titre 
de l'ouvrage; elle comporte quatre pages, la premiere et la 
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quatriéme étant extérieures; la € premiére de couverture 
porte le TITRE; la € quatrième de couverture certains rensei- 
gnements sur le contenu du livre et l'auteur. Par surcroit la 
couverture peut étre recouverte par une JAQUETTE illustrée en 
papier souple. Pour les protéger, on peut couvrir les livres et 
les cahiers avec une feuille de papier solide convenablement 
repliée, ou avec une LISEUSE, syn. un € couvre-livre, plus ou 
moins luxueux, ou un € protège-cabier. 


La couverture d'un siège: 


A], le TAPISSIER, recouvre un siège neuf ou un siège ancien 
dont le tissu est usé, en clouant dessus une TAPISSERIE, ou 
un simple tissu, neuf et décoratif, et d'une façon générale 
travaille tout ce qui est € tissu d'ameublement. 


On peut, par surcroit, couvrir / recouvrir dune housse les 
meubles, pour les protéger du soleil et de la poussière. 


Emplois abstraits: 


A], militaire, € couvre sa marche / ses arrières. — Il avance 
€ à couvert de l'ennemi: il s'arrange pour être protégé ou ne 
pas être vu de l'ennemi. Il évite de € découvrir une frontière: 
de supprimer ses défenses. 


A1 humain, ayant une autorité, couvre A2 humain placé 
sous ses ordres: 


Le ministre de l'intérieur couvre ses agents secrets: il prend la 
responsabilité des actions qu'il leur ordonne de faire; il les 
protégera au cas oü ces actions tourneraient mal. A2 peut 
étre tranquille; il € est couvert, il agit € à couvert, € sous le 
couvert de ላ]. 

A], organisme financier, société d'assurance, couvre les ris- 
ques auxquels est exposé A2 humain. Jean a une bonne 
€ couverture sociale; en cas d'infirmité ou de maladie de lon- 
gue durée, il est couvert. 


II. La neige couvre / recouvre le sol. 


A3 couvre A2: 


Al n'est pas exprimé. Quand je suis entré, la table était cou- 
verte de livres et de papiers. 


A3 est un phénomène naturel. AI n'existe pas. A3 est continu. 


* Une nappe d'eau, une couche de boue couvre / recouvre / 
s'ÉTEND sur le sol de la maison inondée. — Le sable recouvre 
les objets oubliés sur la plage; ils sy enfouissent. — Les nua- 
ges couvrent le ciel, syn. le ciel ና se couvre, syn. le ciel ና est 
couvert: il est gris et sombre. — La météo annonce pour 
demain un femps couvert: il fera gris sans pleuvoir. 


A3 cache les différences entre les objets qu'il recouvre. 
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* La neige recouvre le sol de telle sorte qu'on ne distingue plus 
la route, les fossés, les champs.- Fig. L'égalité fondamentale 
de tous les hommes est un principe général qui recouvre tou- 
tes sortes de cas particuliers. 


A3 est formé d'éléments séparés donnant plus ou moins 

l'impression de continuit é: 

* Les feuilles mortes couvrent, syn. JONCHENT le sol. — La 
montagne est couverte de foréts. — Nous nous promenons 
sous le couvert des arbres. — Dans un parc, une € allée cou- 
verte est bordée d'arbres qui se rejoignent en berceau. 


Le € couvert végétal (sav.) empéche l'érosion des sols. Ant. 
Un paysage, un terrain découvert n'a pas de haute végétation. 


IV Max a découvert un trésor. 


D> A4 humain découvre A2: il TROUVE A2; il € fait une DÉCOU- 
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2. 


VERTE. 


Cette découverte peut étre due au hasard ou étre le fruit de 
RECHERCHES plus ou moins longues. 


A2 est concret, caché, enfoui, jusque là ignoré de tous: 


Un trésor, une mine, une grotte préhistorique. Un berger a 
découvert des manuscrits trés anciens dans une grotte de Palestine; 
ou un objet précieux qu'on croyait ordinaire. Jean a découvert 
dans une brocante un tableau de la jeunesse de Gauguin. 


A2 est spatial: 


Al découvre un pays quil ne voyait pas d'un autre endroit, 
quil ne connaissait pas ou méme, 5 1] est explorateur, un pays 
jusque là inconnu. Des hauteurs de Montmartre, on découvre 
tout Paris. — Sylvie découvre l'Italie. — Stanley a découvert les 
sources du Nil. — A1 part € à la découverte: avec l'intention 
de voir et dapprendre des choses quil ne connaissait pas. 


A2 est abstrait: 


Al découvre A2, nom, ou phrase introduite par que ou 
interrogative indirecte. La police découvre un complot; elle 
découvre que des terroristes préparaient un attentat; elle 
découvre où quand et comment ils auraient procédé. Ce sont 
des découvertes intéressantes! 


A], savant, fait une € découverte scientifique. 


V Les coureurs du Marathon couvrent 42 kilométres en 
trois heures. 


A] humain couvre A2, une distance: 


Il la parcourt entiérement. 


A], journaliste, couvre A2, un événement: 


Il y assiste et en rend compte entiérement. 





3. En matière financière: 


Al ensemble de créanciers, d'acheteurs d'actions ou d'obli- 
gations, couvre un emprunt: il apporte la somme totale 
demandée par l'emprunteur. L'emprunt lancé par le premier 
ministre a été couveri en quelques jours. 


A1 € a un découvert sur son compte en banque: ses prélë- 
vements sont supérieurs à la somme déposée. Son compte 
est € à découvert. 


N.B. Ne pas confondre recouvrir avec RECOUVRER: rentrer 
en possession d'un bien perdu ou auquel on a droit, par ex. 
€ recouvrer la santé, aprés une maladie. 


Emploi financier: une certaine somme est € mise en RECOU- 
VREMENT par le percepteur; c'est le € recouvrement de 
l'impót. 


CRIER, v. 


I. La nuit, dans la jungle, on entend crier les animaux sauvages. 


1 Al,animal, crie: 


Il donne de la VOIX, ÉMET des SONS, mais ne PARLE pas. 


Certains CRIS d'animaux ont des noms spécifiques: le LION 
RUGIT, le LOUP HURLE, le CHIEN ABOIE, le CHAT MIAULE, les 
MOUTONS et les CHÈVRES BÉLENT, les BOVINS MUGISSENT, syn. 
MEUGLENT, syn. BEUGLENT, les CHEVAUX HENNISSENT, les 
ÂNES BRAIENT, les PIGEONS ROUCOULENT, les CANARDS CAN- 
CANENT, les POULES GLOUSSENT ou CAQUÉTENT, les CORBEAUX 
CROASSENT, les CHOUETTES HULULENT. 


Al, chien, € hurle à la lune: il aboie longuement d'une 
facon spéciale et inhabituelle en cas de pleine lune. Il 
€ hurle à la mort: il aboie avec un son de voix désespéré 
comme 5 1] sentait que son maitre vient de mourir. 
Emplois figurés: 

Dans la classe en désordre, on comniençait à entendre des cris 
d'animaux (imités par des élèves chahuteurs). A1 humain 
€ aboie des ordres. Al, chanteuse, miaule (ce n'est pas un 
compliment). A1 humain tient € des discours bélants: peu 
énergiques, qui font appel au bon cceur de l'interlocuteur plu- 
tôt quà son intelligence. € Le vent mugit / rugit. A1 humain 
ና rugit de colère, ና rugit des menaces. PR. € Il faut hurler avec 
les loups: parler comme les méchants, pour ne pas étre dévoré 
par eux. € Les amoureux roucoulent: ils se disent sans cesse 
des mots tendres. € Deux comméres caquétent (vieux): elles 
bavardent. Leur CAQUETAGE (vieux) est énervant. — Elles can- 
canent, elles font des CANCANS: elles bavardent de ce qui ne les 
regarde pas, répandent des fausses nouvelles. A2 € rabat son 
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CAQUET à A1 (vieux): il lui € ferme la bouche par une remar- 
que à laquelle A1 ne sait pas répondre. A1 glousse: il rit discrè- 
tement de quelque chose qui l'amuse. 


IL Tu as crié. — Qu'y a-t-il? — Je me suis brulé avec la friture. 


1 


4. 


Al humain crie: 


Syn. il € POUSSE / JETTE un CRI, un SON de VOIX AIGU et FORT, 
un long cri / un cri bref, un cri STRIDENT, sous l'effet d'un 
sentiment violent. Un € cri de douleur / de terreur / de joie / 
de surprise / d'indignation, etc.un cri PLAINTIF / DÉCHIRANT, 
est généralement INARTICULÉ: sans émission de paroles. A1 
humain pousse un € cri animal: instinctif, sans aucun con- 
tróle de sa raison et de sa volonté. 


ለ] ና ÉTOUFFE un cri: le retient pour ne pas attirer l'atten- 
tion. Un € cri étouffé par une main sur la bouche est plus 
SOURD. Il peut étre étouffé ou rendu totalement inaudible 
par un BÁILLON: une bande d'étoffe serrée sur la bouche. 
A2 BÂILLONNE Al. Fig. L'opposition est báillonnée: elle ne 
peut pas se faire entendre. 


Synynonymes. 


Al HURLE, syn. il pousse un HURLEMENT. Une foule HUR- 
LANTE se presse à la grille de la préfecture; on entend de loin 
sa CLAMEUR: ensemble de cris intenses et indistincts. 


Syn. fam.: Al BRAILLE. Syn. vulg.: il GUEULE. Bébé a braillé 
/ gueulé toute la nuit; nous n'avons pas fermé l'œil. 


A1 GÉMIT: il émet un son de voix inarticulé, de faible inten- 
sité, sous l'effet de la douleur ou du plaisir: on entend ses 
GÉMISSEMENTS. Syn. encore plus faible: il GEINT (du v. GEIN- 
DRE). Fig. € Le vent gémit. 

Une INTERJECTION: 


C'est une sorte de cri figé et conventionnel, conforme à la 
structure phonétique de la langue. 


OH!: cri d'admiration ou d'indignation. 


AH!: cri d'étonnement. En découvrant leurs cadeaux de Noël, 
les enfants ont poussé des oh! et des ah! 


ልዩ! OUILLE!: cris de douleur. 

HÉLAS!: cri de regret. 

Un cri d'appel peut se réduire à OHÉ! HOLA! 

* Al animé est CRIARD: il pousse habituellement des cris 
désagréables. Les corbeaux sont des oiseaux criards. Fig. A1 


concret émet des sons semblables à des cris. Un eugre- 
nage criard. 


Une couleur criarde, produit, avec une autre couleur, un 
contraste violent et désagréable comme un cri. Syn. 
intensif: des couleurs qui hurlent, gueulent. 


* Al abstrait est CRIANT: il attire l'attention aussi fortement 
que le ferait un cri. Un roman € criant de vérité. — Une 
€ injustice criante € crie vengeance au Ciel! 


CRIER MO 


Les ላ1 sont plusieurs: leur murmure est un bruit de paroles 
confuses, pas trés fortes. On entend dans la salle un 
ና murmure d approbation / de désapprobation. 


Fig. Le ruisseau murmure, on entend le murmure du ruis- 
seau, des feuilles agitées par le vent. 


A1 CHUCHOTE: il parle trés doucement pour n'être entendu 


que d'un interlocuteur très proche. Les élèves chuchotent 


[ዚ Sylvie ne crie jamais; elle parle doucement. 
pendant le cours; leurs CHUCHOTEMENTS sont agaçants. 


1 Emploi intransitif: ë 
IV Sylvie crie à Jeannot de s'éloigner du bord de la falaise. 


Al humain crie: il PARLE ou CHANTE très fort, en forçant sa 
D^ AI humain crie / hurle / gueule A2 à A3 humain: il DIT A2 


VOIX mais le contenu des paroles A2 n'est pas exprimé. 


Al € crie à tue-téte: de toutes ses forces; syn. intensif, il 
hurle; syn. vulg., il gueule. C'est désagréable d'entendre un 
acteur ou un chanteur crier / gueuler / hurler. On peut parler, 
chanter, sans crier. Syn. plus rare, Al braille. 


Al VOCIFERE: il parle en criant, avec violence, sous l'effet 
de la colére. On entend de loin ses VOCIFÉRATIONS. Une 
voix TONITRUANTE est comparable au TONNERRE. 


A1 € crie après A3: (fam.) il le gronde, lui fait des reproches 
en criant, syn. fam. il l'ATTRAPE, syn. vulg., il l'ENGUEULE. A3 
€ se fait attraper, reçoit une ENGUEULADE. 


AI € jette les hauts cris: 1 exprime une grande indignation. 
Devant un événement surprenant, A1 € crie au scandale / 
au miracle: il qualifie cet événement de scandaleux, de 
miraculeux. En temps de disette, il € crie famine: se plaint 
de la faim. 


Un BRAILLARD braille, émet sans cesse, pour peu de choses, 
des € cris de protestation. Syn. faible, Al CRIAILLE: il se 
plaint sans cesse. Luc lasse ses amis par ses CRIAILLERIES. Un 
GEIGNARD ደፀ 56 plaint à voix basse. 


Plusieurs Al ACCLAMENT A3: 


Ils manifestent collectivement, par des cris de joie, par ex. 
BRAVO! VIVE A3!, leur enthousiasme pour une action écla- 
tante de A3. Les ACCLAMATIONS de la foule s'entendent de loin. 
A3 a été € élu par acclamation: on n'a pas procédé à un vote. 


Ant. Al MURMURE (verbe): 


Il parle trés doucement, on l'entend à peine. Ce n est pas un 
discours que j'entends, c'est un MURMURE (nom). 


A1 € murmure contre (les ordres de) A3: il fait entendre de 
sourdes protestations; syn. Al GROMMELE (du v. GROMME- 
LER), syn. il € parle entre ses dents, syn. il RONCHONNE, syn. 
il BOUGONNE, il est RONCHON, BOUGON. Ant. A1 € obéit sans 
murmure / sans murmurer. 


à A3 en forcant sa voix. 


GR. Crier, dans ses emplois tr., se construit comme dire: Al 
crie A2, phrase au discours direct; il crie que A2, phrase à 
lind. ou de A2, inf. ; il crie A2, nom. 


Criailler, gémir, geindre, sont intr. Acclamer n'a pas d'autre com- 
plément que A3, le destinataire du message et brailler n'est que 
de très rarement tr.: Al braille une chanson, des injures. 


A2 est une EXCLAMATION: 


A] crie «GARE!» «Gare à toi!» pour avertir quelqu'un d'un dan- 
ger, d'où: Al agit € sans crier gare: sans prévenir, par surprise. 
Al crie, syn. S'EXCLAME, syn. S'ÉCRIE. «Au secours!» «à 
l'Aide!» «Victoire!» «On a gagné!» «Quelle horreur!», «ça, 
alors! ». Il pousse des exclamations qui, si l'on écrit ses paro- 
les, seront signalées par un € point d'exclamation. C'est le 
€ cri du cour: une parole spontanée de A1, révélant ses 
sentiments du moment. 


Les exclamations sont parfois des JURONS, mots grossiers: 
MERDE! ou d'origine blasphématoire. Nom de DIEU! Bon Dieu! 
Dans plusieurs jurons anciens, le nom de Dieu est déformé 
pour éviter le blasphème: ex. PARBLEU! (à l'origine $ par 
Dieu!): exclamation signifiant «bien sûr, c'est évident». 


Al se RÉCRIE (intr.): il pousse des cris d'admiration, ou plus 
souvent de protestation. 


A2 est une phrase au discours direct ou indirect: 


Sylvie crie de loin à Jeannot: «Écarte-toi du bord de la falaise!». 
ou: Sylvie crie à Jeannot de s'écarter du bord de la falaise. 


La CRIÉE est l'annonce orale et publique de marchandises à ven- 
dre, notamment du poisson au retour de la péche. Gildas Madec 
crie le poisson sur le port du Croisic. Il crie: «La sole à 10 € le 
kilo!». ou: Il crie que la sole est à 10 € le kilo. Un CRIEUR est une 
personne dont le métier est de crier certaines annonces: jour- 
naux à vendre, enchéres dans une vente publique. 


ጨፌ 


ር CRIME 


AI s'écrie A2. En apprenant que Max part pour le Canada en 
trimaran, Marie s'écrie: «Il est complètement fou!». ou: Elle 
sécrie quil est complètement fou. 


| Ant. Jeannot chuchote à l'oreille de son voisin: < Le profes- 
seur a fait une erreur». ou: Il chuchote que le professeur a 
fait une erreur. 


* Max murmure à l'oreille de Léa: «Je t'adore, je ne te quitterai 
jamais» ou: il lui murmure à l'oreille qu'il l'adore et quil ne 
la quittera jamais. — Il lui murmure des mots d'amour. 


Emplois fig. oü crier signifie seulement «dire avec 
insistance»: 


* Al € crie son innocence / la vérité, crie une grande nouvelle 
à sa femme. — Devant le tribunal, Éric ና CLAME son innocence 
(c'est à peu près le seul emploi vivant de clamer). — Marie 
€ crie sur les toits que Max et Léa vont se séparer : elle répète 
avec beaucoup d'indiscrétion ce qui est encore secret. 


CRIME, n.m. 


1 Jojo-le-fou a commis le crime de tuer la caissière en 
attaquant la banque. 


> Al humain COMMET le crime de A2, action, sur la personne 
A3 


A2 est une INFRACTION à la LOI: 


Si elle est particulièrement GRAVE (meurtre, incendie 
volontaire, attaque à main armée, etc.), c'est un CRIME aux 
yeux de la loi; syn. fort, non juridique: un FORFAIT: un crime 
énorme. L'action A2 est CRIMINELLE (adj.) et A1 COUPABLE 
du crime qu'il a commis est un CRIMINEL (nom). 


Si elle entre dans une catégorie moins grave, c'est un DÉLIT, 
un acte DÉLICTUEUX, et A1 est un DÉLINQUANT. 


Crimes et délits sont plus que de simples FAUTES qui n'enga- 
gent pas toujours la responsabilité de celui qui les commet 
et ne relévent généralement pas du domaine juridique. 


Al a ATTENTÉ à la VIE ou aux BIENS de A3, et si sa TENTATIVE 
a été suivie d'effet, il lui a € porté (un) PRÉJUDICE, syn. 
ና porté TORT, causé un DOMMAGE plus ou moins important. 
A3 est sa VICTIME. 


Criminels et délinquants sont des MALFAITEURS: 


S'ils ont commis leur acte en toute connaissance de cause 
et avec l'intention de nuire, ce sont moralement des SCÉLÉ- 
RATS. Certains malfaiteurs habituels, vivant de leurs 
MÉFAITS, voleurs et proxénétes, constituent une catégorie 
sociale particulière, le MILIEU. 
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Plusieurs malfaiteurs peuvent constituer une BANDE ou une 
€ association de malfaiteurs qui, lorsqu'elle prend de limpor- 
tance, devient une MAFFIA et use de procédés MAFFIEUX. 


La RÉPRESSION: 


La CRIMINALITÉ et la DÉLINQUANCE sont des FLÉAUX que les 
sociétés cherchent à RÉPRIMER par un ensemble de PEINES 
plus ou moins sévères; elles constituent le € DROIT crimi- 
nel, et le € droit pénal qui traitent de la répression. 


Le JURY, aux ASSISES, chargé de JUGER les criminels, cher- 
chera à connaitre les € MOBILES du crime et le degré de RES- 
PONSABILITÉ de l'accusé, à savoir si le crime a été PRÉMÉDITÉ 
ou commis sans PRÉMÉDITATION, si c'est un € crime CRAPU- 
LEUX commis dans la seule intention de voler, ou un 
€ crime PASSIONNEL. 


Al a pu aussi commettre un ATTENTAT: une tentative de 
crime, suivie ou non d'effet, pour des mobiles politiques. Si cet 
attentat vise à créer dans la société un effet de TERREUR, A1 est 
un TERRORISTE. PR. Le crime ne paye pas: un criminel finit tou- 
jours par se faire prendre et par subir une lourde peine. 


La PRESCRIPTION: 


La loi prévoit un certain délai au bout duquel un crime ou un 
délit est PRESCRIT; il ne peut plus faire l'objet de POURSUITES:; 
il y a prescription. Au XX* s. on a introduit dans le droit inter- 
national la notion de € crimes contre l'humanité (par ex. le 
génocide) et décidé qu'ils seraient IMPRESCRIPTIBLES. 


i. Diverses sortes de crimes et délits. 
1 AI TUE A3 humain: 


C'est un € crime de sang: et les enquéteurs rechercheront 
€ l'arme du crime, qui peut être une arme blanche, une 
arme à feu, le poison, etc. 


2. Al porte atteinte à l'intégrité physique de A3 humain: 


Il VIOLE A3, humain: il a avec A3 des relations sexuelles par 
la force et contre son gré, c'est un VIOLEUR, coupable d'un 
VIOL. S'il viole des enfants, c'est un PÉDOPHILE coupable de 
PÉDOPHILIE. A1 a pu aussi TORTURER A3. 


A] est PROXÉNÈTE (syn. SOUTENEUR, syn. vulg. MAQUEREAU, 
abrégé en MAC, MEC). Il pratique le PROXÉNÉTISME: il contraint 
des femmes à se PROSTITUER et vit de ce qu'elles gagnent par 
des relations sexuelles vénales. Ces femmes sont des PROSTI- 
TUÉES, syn. vulg. des PUTAINS ou PUTES; il existe aussi des 
hommes qui vivent de leur propre PROSTITUTION. 


Al, DEALER, CORROMPT A3 et NUIT à sa santé en lui fournis- 
sant de la DROGUE. 


3. Al DÉTRUIT le BIEN de A3: 


A] est un CASSEUR (il détériore les biens publics; il profite 
d'émeutes pour briser des vitrines et piller les magasins). Un 
CASSE (argot) est un vol avec EFFRACTION: en brisant une 
porte ou une fenétre pour entrer. A] commet un € attentat à 
l'explosif. Il provoque un € INCENDIE volontaire; c'est un 
INCENDIAIRE. 


Al s'EMPARE du bien de A3: 


Il se l'APPROPRIE. C'est un VOLEUR. Le VOL est un délit que 
des € circonstances aggravantes peuvent transformer en 
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crime: être fait de nuit, € avec effraction, ou € à main armée. 


Le LARCIN est le produit d'un vol; les voleurs peuvent le 
mettre en sûreté chez un RECELEUR, qui commet le délit de 
RECEL. PR. Qui vole un œuf vole un bœuf : si A1 commence 
à voler de petites choses, il continuera en volant des choses 
plus importantes. 


Divers types de voleurs et de manières de VOLER: 


Autrefois, des BRIGANDS pratiquant le BRIGANDAGE, syn. 
aujourd'hui: des BANDITS pratiquant le BANDITISME, syn. 
des GANGSTERS commettent, en BANDES, des vols à main 
armée. S'ils s'attaquent à un A3, isolé, ils le DÉVALISENT: lui 
prennent tout ce qu'il a sur lui ou avec lui. 


En cas de guerre ou d'émeute, des PILLARDS PILLENT des 
magasins, des maisons, prenant ce qu'ils y trouvent. 


Un CAMBRIOLEUR s'introduit par effraction dans la maison 
qu'il CAMBRIOLE, généralement en l'absence de A3, victime 
d'un CAMBRIOLAGE qui, à son retour constatera qu il a été 
CAMBRIOLÉ. 


Un ESCROC est un FILOU, un homme RUSÉ qui ESCROQUE A3 
en lui proposant une affaire apparemment bonne, et en 
abusant de sa confiance et de sa crédulité. Cet € abus de 
confiance est de l'ESCROQUERIE. 


Un FRAUDEUR fait, avec l'intention de tromper, des actes qui 
portent atteinte aux intéréts d'autrui ou de l'État; par ex. il 
vend en FRAUDE des cigarettes de CONTREBANDE non taxées. 
Un banquier MALHONNÉTE organise une € banqueroute FRAU- 
DULEUSE, un entrepreneur ou un commerçant, une € FAILLITE 
frauduleuse, accompagnée de manceuvres destinées à trom- 
per les créanciers. 

Al abuse de sa situation à son profit et au détriment 
d'autrui ou de l'État: il fait des FAUX (fausses signatures, 
fausses factures), se rend coupable de € faux et usage de 
faux, se rend coupable du € délit d'initié, d€ abus de biens 
sociaux, etc. 


CRIME re 


Un FAUSSAIRE pratique la CONTREFAÇON et vend comme 
AUTHENTIQUES des objets imités. 


Un commerçant € sans SCRUPULES ESTAMPE ses clients en 
leur demandant des prix exagérés. 


Un écrivain sans scrupules PLAGIE un confrère: il COPIE cer- 
taines parties de ses œuvres ou les IMITE de près sans le 
citer. C'est du PLAGIAT et AI est un PLAGIAIRE. 


Un voleur € à la tire, € à l'étalage, DÉROBE un objet; il s'en 
empare FURTIVEMENT, en prenant soin de ne pas attirer 
l'attention de A3. 


À la campagne, un MARAUDEUR MARAUDE dans le jardin de 
son voisin; il y CHAPARDE des fruits ou des légumes. 


Un BRACONNIER chassant ou péchant sans permis, ou par 
des moyens illicites, s'empare de gibier; c'est du BRACON- 
NAGE, il BRACONNE. 


6. Al agit contre les intérêts de l'État: 


Des CONSPIRATEURS, syn. des CONJURÉS, COMPLOTENT, font 
des COMPLOTS, une CONSPIRATION pour renverser le régime, 
préparer un COUP D'ÉTAT; c'est un € crime contre la sureté de 


l'État. 


Des ESPIONS tentent de se procurer des € secrets d'État pour 
le compte d'une puissance étrangère; ils ESPIONNENT les 
personnes qui les détiennent; ils pratiquent l'ESPIONNAGE. 


Un TRAITRE TRAHIT À3 auquel il a promis fidélité ou auquel 
il est lié par la solidarité: il est € traitre à sa patrie par ex. en 
livrant des secrets à une puissance étrangère; c'est de la 
TRAHISON, qui peut aller jusqu'au € crime de haute trahison 
en cas de guerre. 


Un fonctionnaire qui commet certaines graves infractions 
dans l'exercice de ses fonctions commet un crime de FOR- 
FAITURE. 


III. Emplois figurés des mots ci-dessus 


C'est un CRIME de mettre de l'eau dans du Beaujolais. — Le cli- 
mat de l'Amazonie est MEURTRIER. — Au cours dit diner, Luc a 
prononcé des paroles ASSASSINES, tenu des propos INCENDIAI- 
RES. — Les journalistes ont VIOLÉ l'intimité de la vedette; ils ont 
VIOLÉ un secret. — Qu est-ce que vous COMPLOTEZ, les enfants, 
pour la fête des mères? — Le sourire de Marie TRAHIT sa satis- 
faction. — € À la dérobée, Éric a DÉROBÉ un baiser à Marie. — 
Luc s'est dérobé à ses obligations par une DÉROBADE: il a 
trompé l'attente de ceux qui comptaient sur lui. 
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CROIRE 


CROIRE, v. 


Luc croit en Dieu. 


[> Al humain croit en A2, une personne: il fait totalement 
confiance à cette personne. 


> Al humain croit A2: il fait totalement confiance à ce que 


lui dit A2. 
A2 est DIEU ou le DIABLE. 


Luc croit en Dieu: il a la FOI en Dieu (plus fort que il croit 
à l'existence de Dieu, v. ci-dessous partie II). — Il est 
CROYANT (n. ou adj.). — Au contraire, Marc est INCROYANT. 
— Le roi du Maroc porte un titre dont la traduction fran- 
caise est € Commandeur des croyants (de l'Islam). 


NB. Éric ne croit pas en Dieu mais il croit au Diable. (le au 
de au Diable s'explique par la contraction, en ancien fran- 
cais de en le). 

Marc € ne croit ni à Dieu ni à Diable : il ne croit à l'exis- 
tence ni de l'un ni de l'autre: c'est un MÉCRÉANT: il est 
ATHÉE. (En ancien français, mescreant signifie «mal 
croyant»). CREDO (n.m.) mot latin signifiant «je crois»: 
ensemble des articles de foi professés par un croyant. 


Al croit en A2 humain (rare): 


ል] a toute CONFIANCE en A2; il se FIE à A2. Sylvie, je crois en 
toi, lui a dit Jean en la demandant en mariage. 


A] croit A2 humain ou les paroles de A2 humain: 


A2 est un témoin auquel A1 fait confiance. Le médecin 
affirme à Marc quil n'a pas le sida. Marc le croit; il croit ce 
quil lui dit parce qu'il pense que ce médecin SAIT ce qu'il dit 
et qu il nest pas MENTEUR. — € Si j'en crois mon médecin, les 
troubles que je ressens sont bénins. — Formule d'approbation, 
dans une conversation: € Je te crois! je suis de ton avis. 


A2 est CRÉDIBLE, il a une bonne CRÉDIBILITÉ. Un A2 que ላ] 
ESTIME crédible a du CRÉDIT auprès de A1. Éventuellement, 
ላ] lui prétera de l'argent, sûr qu'il sera remboursé. Il lui 
€ fait crédit volontiers: accepte qu'il paye plus tard une 
marchandise qu'il lui vend. 


Si Al croit sans MÉFIANCE des choses plus ou moins éton- 
nantes que lui dit un A2 dont il ne sait rien, il est NAÏF, fait 
preuve de NAÏVETÉ, croit NAIVEMENT A2. 


II. Jean croit que Sylvie lui est fidèle; il croit à la fidélité de Sylvie. 


P Al humain croit A2 phrase à l'ind. 


> Al humain croit à A2, nom abstrait 
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1 Al humain croit A2 abstrait: 


3. 


Il considère A2 comme VRAI; il le croit FERMEMENT, syn. 
fam. € dur comme fer; il en est CERTAIN, mais sait qu'il existe 
une part de subjectivité dans sa certitude. Si Jean (Al) dit: 
«Je SAIS que Sylvie est fidèle», il en a la preuve, il l'a fait sui- 
vre par un détective. S'il dit: «Je crois que Sylvie est fidèle», 
son cœur le lui dit et il n’a aucune raison d'en DOUTER. — Si 
Marc (A3) dit: «Jean sait que Sylvie est fidèle», il prend à 
son compte l'affirmation de la fidélité de Sylvie. S'il dit: 
«Jean croit que Sylvie est fidèle», il ne prend pas à son 
compte cette affirmation, mais ne la nie pas non plus. 


Emplois pr.: 

Al se croit + adj. attribut: il a de lui-même telle ou telle opi- 
nion. Max se croit plus malin que tout le monde. — Luc se 
croit moins intelligent qu'il ne l'est en réalité. 


Al € s'en croit (fam.): il a en lui-même une confiance 
excessive, il ne doute pas se sa supériorité sur les autres: il 
est VANITEUX, ORGUEILLEUX. A1 € se croit tout permis: il na 
aucun scrupule ni souci des autres. 


A3 fait croire A2 à Al: 


A3 humain, avec de bons arguments, ou un talent de péda- 
gogue, de conteur, d'escroc peut € faire croire A2 à A1, ou 
au contraire il peut l'amener à DOUTER de ce qu'il croit en 
lui disant € Tu crois? Crois-tu vraiment? 


A3 CONVAINC Al que A2 phrase à l'ind., de A2 nom abs- 
trait, et de A2 inf., action à accomplir, s'il fait surtout appel 
à sa raison et à son objectivité, s'il lui apporte des PREUVES 
CONVAINCANTES de A2, s'il utilise de bons ARGUMENTS. Il lui 
en inspire la CONVICTION. L'avocat convainc le juge de 
l'innocence de son client; il le convainc qu'il est innocent; il 
convainc le tribunal de l'acquitter. 


A3 PERSUADE A 1 que A2 phrase à l'ind., de A2 nom abstrait, 
et de A2 inf., action à accomplir si, outre ses arguments, 
bons ou mauvais, il fait appel à la sensibilité, aux passions 
de Al. Il sait se montrer PERSUASIF. Il a une grande force de 
PERSUASION. Jago a persuadé Othello que Desdémone était 
infidèle; il l'a persuadé de son infidélité; il l'a persuadé de 
lassassiner; ses arguments n'étaient pourtant pas bien 
convaincants! (voir l'article TROMPER). 


Si au contraire A3 persuade A1 de ne pas faire l'action A2, 
il l'en DISSUADE, lui apporte des arguments DISSUASIFS, fait 
œuvre de DISSUASION. La menace atomique est présentée 
comme une € arme de dissuasion trés efficace. 


Emplois pr.: Al se convainc / se persuade que A2 phrase à 
l'ind., de A2 nom abstrait, et de A2 inf., action à accomplir, 


sil arrive à cette conviction par son propre raisonnement, 
sans intervention extérieure. 


La conviction de A1 repose sur la cohérence d'un sys- 
téme religieux ou philosophique: 

Luc croit à l'existence de Dieu, à la résurrection du Christ; il 
croit que Dieu existe, que le Christ est ressuscité; cela fait par- 
tie de son credo, ensemble d'affirmations DOGMATIQUES. — 
Jean-Jacques Rousseau croyait à la bonté naturelle de l'homme; 
il croyait que la société le rend méchant. C était sa CROYANCE. 


Son expérience de la vie courante. Marc croit aux promesses 
de son associé, au succés se ses entreprises; il croit que ce qu'il 
entreprend réussira. — Formule de politesse en fin de lettre: 
€ Croyez à mes sentiments respectueux / bien cordiaux / 
dévoués, etc. 


Al est SUPERSTITIEUX: 


A3 dit que A1 est superstitieux, que ses croyances ne sont 
que de la SUPERSTITION, lorsque Al, inquiet de son sort, 
croit fermement que certaines pratiques entrainent certai- 
nes conséquences (par ex. ና portent bonheur ou portent 
malheur) et que A3 estime qu'il n'en est rien. Lorsque ላ], 
soucieux de prévoir l'avenir, fait confiance à certaines per- 
sonnes et que A3 estime que ce sont des CHARLATANS. 


Léa touche du bois pour écarter le malheur quand elle parle de 
la réalisation de ses projets; elle porte des AMULETTES, syn. des 
GRIS-GRIS, des € porte bonheurs; elle consulte une voyante qui 
lit l'avenir dans le marc de café. Tout ça, c est de la superstition! 


[ዚ Je crois qu'il fera beau demain. 


D> Al croit que A2. Al émet une hypothèse. 


1 Alconsidére A2 comme VRAISEMBLABLE ou comme PROBABLE: 


A2 est une OPINION de Al, une HYPOTHÈSE qui repose sur 
une probabilité. A1 ESTIME qu'il y a plus de 50% et moins de 
10096 de chances pour que A2 soit vrai; il SUPPOSE que A1 
est vrai. 


Jean croit que l'ancien président sera réélu. — € Tout porte à 
croire qu'il sera réélu. — € J'aime à croire quil le sera. — Luc 
croit que Marc est marié avec Alice, mais il n'en est pas sûr. 
Plus brièvement: il le croit marié à Alice. 


A2 peut paraitre CROYABLE à A] et INCROYABLE à A3: 


Dans ce cas, A3 dira que ላ] est CRÉDULE, qu'il fait preuve 
de CRÉDULITÉ: qu'il croit facilement, syn. fam. qu'il GOBE des 
choses incroyables, et A1 dira que A3 est INCRÉDULE, qu'il 
fait preuve d'INCRÉDULITÉ: qu'il refuse de croire des choses 
croyables, qu'il DOUTE de tout. 


CUISINE ፳፳4 


CUISINE, n.f. ec CUIRE v. 


l. Sylvie fait la cuisine; elle est dans sa cuisine. 


1 Al humain € fait la cuisine: 


Il est en train de CUISINER: il prépare A2, des ALIMENTS, pour 
en faire les PLATS, syn. vieux, les METS, destinés à étre MANGÉS 
€ à TABLE. 


Il ACCOMMODE les DENRÉES qu'il achéte au MARCHÉ ou dans 
les magasins spécialisés, à moins que, vivant à la campa- 
gne, il n'utilise les produits de son JARDIN POTAGER, de son 
ÉLEVAGE, de sa CHASSE ou de sa PÊCHE. 


Il applique les € RECETTES de cuisine qu'il connait ou qu'il 
trouve dans un ና livre de cuisine. Sylvie est € bonne CUISI- 
NIÈRE, syn. elle € fait bien la cuisine ; € ça sent bon, quand 
on entre chez elle, et on y € mange bien, syn. vieux: on y 
€ fait bonne CHÈRE. 


Syn. vulg. Al prépare son MANGER (inf. employé comme 
nom); syn. péj. il fait sa TAMBOUILLE, sa POPOTE. Il y a sur 
la table pas mal de MANGEAILLE: une quantité d'aliments 
plutót médiocres. 


Un CUISINIER (f. une cuisinière) est un professionnel, RES- 
TAURATEUR, patron ou employé, faisant une cuisine à con- 
sommer sur place dans son RESTAURANT, ou TRAITEUR, 
faisant de la cuisine à emporter à la maison. Les € grands 
CHEFS de cuisine sont savants dans € l'art CULINAIRE. La 
€ terrine du chef qui figure à la carte du restaurant est pré- 
parée sur place par le chef lui-méme et non achetée à 
l'extérieur. Le chef, vétu de blanc, cache ses cheveux sous 
une haute TOQUE blanche. Les MARMITONS (vieux, ironi- 
que) sont de jeunes apprentis cuisiniers. 


La CUISINE est aussi la PIECE oü l'on fait la cuisine: 


Elle doit étre facile à maintenir PROPRE avec des murs en 
peinture laquée et un sol carrelé, et bien ÉQUIPÉE: une CUI- 
SINIËRE à GAZ ou ÉLECTRIQUE, munie d'un FOUR ou simple- 
ment des € PLAQUES chauffantes, syn. € plaques de CUISSON 
et un four indépendant, pour cuire les aliments. Un RÉFRI- 
GÉRATEUR, syn. un FRIGIDAIRE, et un CONGÉLATEUR pour la 
CONSERVATION des aliments (voir les articles GARDER et 
CHAUD et FROID), dans des BARQUETTES ou des SACS de 
plastique; un ÉVIER pour avoir toujours de l'EAU à sa dispo- 
sition et un LAVE-VAISSELLE; une € TABLE de cuisine large et 
munie de tiroirs ou un € plan de travail, et quelques 
€ chaises / tabourets de cuisine. 
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CUISINE 


Une € batterie de cuisine est un ensemble de toutes sor- 
tes d'USTENSILES: 


Des RÉCIPIENTS métalliques, en ALUMINIUM, fonte ou cuivre, 
quelques CASSEROLES rondes munies d'une QUEUE, de tailles 
différentes. Un ou deux FAIT-TOUT (inv.) munis de deux 
OREILLES. Une grande MARMITE, plus haute que large, munie 
de deux oreilles, tout cela, souvent, en ALUMINIUM. Une 
COCOTTE, sorte de lourd fait-tout en FONTE, deux ou trois 
POÊLES larges et plates, munies d'une longue queue, de 
tailles différentes, un GRIL, quelques PLATS pouvant sup- 
porter la chaleur du four, une LOUCHE: grosse cuillère 
ronde à long manche pour manipuler le liquide, une ÉCU- 
MOIRE à trous pour ÉCUMER certaines préparations à l'eau 
sur lesquelles se forme une écume, une PASSOIRE à trous, 
pour séparer le liquide du solide, quelques € COUTEAUX de 
cuisine, quelques petits appareils électroménagers: un 
ROBOT, pour HACHER et COUPER de différentes maniéres, un 
MIXEUR pour faire des mélanges, un MOULIN à café, un 
€ presse-agrumes électriques, etc. 


ዚ Les ingrédients d'une recette de cuisine 


1 


2. 


Une recette de cuisine comporte souvent le mélange de plu- 
sieurs INGRÉDIENTS, A2, qui entrent dans sa COMPOSITION. 


A2 peut étre d'origine ANIMALE: 
De la VIANDE ou du POISSON (voir l'article CHAIR). 


Des ŒUFS de POULE (on trouve exceptionnellement des 
ceufs d'oie, de cane et de caille). 


Du LAIT et des LAITAGES, diverses sortes de FROMAGES. 
Des € CORPS GRAS: 


Le SAINDOUX, la GRAISSE d'oie, qu'on obtient en faisant fon- 
dre les parties les plus grasses de la chair du PORC et de l'Ott. 


La CREME, plus ou moins ÉPAISSE, qui remonte sur le lait, ou 
quon en extrait avec une ÉCRÉMEUSE, de sorte qu'il en 
résulte du € lait ÉCRÉMÉ ou € demi-écrémé selon l'impor- 
tance de l'ÉCRÉMAGE. Elle est liquide ou plus ou moins 
épaisse, mais jamais solide, sauf si on la congèle avec un 
parfum pour en faire une GLACE, syn. de la € crème glacée. 


Le BEURRE qu'on fabrique en BATTANT la créme dans une 
BARATTE et en le séparant du € petit-lait transparent. 1] se 
solidifie, se ramollit ou fond, selon la température 
ambiante; quand il est assez mou, il est facile de l'étaler 
pour BEURRER des TARTINES ou des MOULES à gáteaux. Sylvie 
donne à ses enfants des € tartines de beurre pour le gouter. 
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3. A2 est le plus souvent d'origine vÉGÉTALE, notamment 


les LÉGUMES (voir les articles PLANTE et FRUIT) qui se man- 
gent salés. 


On appelle € légumes VERTS, méme s'ils sont d'une autre 
couleur, des RACINES, comme la CAROTTE, le NAVET; des 
GOUSSES pas encore mures: les € haricots verts; des TIGES ou 
des FEUILLES, comme le POIREAU, le CHOU, les ÉPINARDS; des 
€ CHAMPIGNONS de Paris ou des € champignons des bois 
comme la GIROLLE, le CÈPE. 115 sont peu CALORIQUES. 


Les FÉCULENTS, riches en FÉCULE ou AMIDON (sortes de 
sucres) le sont beaucoup plus: les LÉGUMINEUSES: HARICOTS, 
POIS, LENTILLES, GRAINES, contenues dans des COSSES, qui 
doivent être ÉCOSSÉS pour être consommés, les pois cassés, les 
haricots (blancs ou rouges ou FLAGEOLETS verts) et les lentilles 
sont utilisés comme € légumes secs de longue conservation. 
Toutefois, les € petits pois se mangent FRAIS, et les € haricots 
blancs peuvent se manger frais. Les POMMES DE TERRE sont 
des TUBERCULES d'où on extrait la € fécule de pomme de terre: 
syn. fam. les PATATES, sauf dans le cas oü ce mot désigne un 
légume exotique différent, la € patate douce. 


Des FRUITS (voir larticle FRUIT) dont certains, pas trop 
sucrés, comme les TOMATES, sont utilisés comme légumes. 


Les CÉRÉALES (voir l'article HERBE): 


Elles sont utilisées sous diverses formes. Le RIZ, le MAÏS, se 
mangent cuits, € en grains qui ont été préalablement DÉCOR- 
TIQUÉS: séparés de leur enveloppe. 


Mais la plupart des céréales, notamment le BLÉ se mangent 
MOULUES ou ÉCRASÉES, sous forme de SEMOULE. de FLOCONS, 
et surtout de FARINE dont on fait le PAIN, toutes sortes de 
PÁTISSERIES et de sauces, ainsi que les PÂTES (à l'origine 
importées d'Italie) fraiches ou sèches: NOUILLES, MACARO- 
NIS, SPAGHETTIS, etc. 


Les HUILES 


sont des corps gras extraits par pression de l'OLIVE, de l'ARA- 
CHIDE, appelée CACAHUETE quand on en mange l'amande, 
de la NOIX, de la graine de TOURNESOL, etc. 


Les ASSAISONNEMENTS : 


Diverses SUBSTANCES servent à ASSAISONNER les aliments. à 
en RELEVER le gout ou à y combiner le gout particulier des 
assaisonnements : 


Le SEL, € chlorure de SODIUM, d'origine minérale, sans quoi 
les aliments seraient FADES, toujours présent sur la TABLE dans 
une SALIÈRE en compagnie du POIVRE, la plus courante des 
ÉPICES, d'autres étant plus rarement utilisées: la MUSCADE, la 


CANNELLE, le € clou de GIROFLE, le € PIMENT ou poivre de 
Cayenne, etc. Les cuisines exotiques sont souvent plus ÉPI- 
CÉES que la cuisine française. 


Le SUCRE, de CANNE ou de BETTERAVE, roux ou blanc, € en 
poudre ou € en morceaux, est réservé au DESSERT et à certai- 
nes boissons, ainsi que le MIEL, substance sucrée produite 
par les abeilles. Le sucre chauffé un certain temps, à diver- 
ses températures, produit du CARAMEL, blond ou brun qui 
parfume agréablement certaines pátisseries et sert de base 
à des confiseries appelées caramels. 


La € cuisine française exclut généralement le mélange du 
SUCRÉ et du SALÉ. 


Les CONDIMENTS: 


Certains végétaux au gout trés particulier sont utilisés en peti- 
tes quantités comme condiments: l'AIL, l'OGNON, l'ÉCHALOTE 
et les € fines HERBES: le PERSIL, le CERFEUIL, la CIBOULETTE, 
l'ESTRAGON. 


Le € bouquet garni présent dans toutes les préparations 
bouillies et mijotées se compose de THYM, de persil et de 
feuilles de LAURIER attachés ensemble. 


Le VINAIGRE et le CITRON, servent à donner un gout ACIDE 
ainsi que diverses conserves au vinaigre, comme les CORNI- 
CHONS et les CÂPRES. 


La MOUTARDE, plus ou moins FORTE ou DOUCE. est une páte 
jaunátre faite de graines de moutarde trés PIQUANTES, écra- 
sées dans du vinaigre. 


La diététique: 


€ L'hygiène alimentaire exige qu'on respecte certains prin- 
cipes de DIÉTÉTIQUE, et un équilibre entre les différents 
composants de A2, analysés par les BIOLOGISTES: PROTÉINES 
de la viande, du poisson et de certains végétaux; GLUCIDES: 
SUCRES contenus dans tous les végétaux en plus ou moins 
grande proportion selon leur valeur calorique; LIPIDES: des 
graisses, du beurre, et de l'huile; VITAMINES de toutes sortes 
et SELS MINÉRAUX appelés OLIGO-ÉLÉMENTS quand ils sont en 
trés petite quantité et néanmoins indispensables. 


Certaines personnes ticnnent à € manger bio (fam.): à ne 
consommer que des produits de l € agriculture biologique, 
n'utilisant aucun engrais chimique. 


D'autres € suivent un RÉGIME pour des raisons médicales: 
elles privilégient ou éliminent certaines substances de leur 
alimentation. 


CUISINE 


lll. Le cru et le cuit. 


1 Différents types de préparation des aliments A2 


préservent plus ou moins le GOUT, syn. la SAVEUR, de leurs 
différents SUCS et donnent des préparations plus ou moins 
SUCCULENTES, syn. SAVOUREUSES: délicieuses au gout. 


A2 peut étre CRU, sans avoir été CHAUFFÉ, et servi FROID. 


Les fruits se mangent le plus souvent crus; de plus, on sert 
en ENTRÉE des CRUDITÉS : RADIS, tranches de TOMATES et de 
CONCOMBRES, CAROTTES RÁPÉES, CHOU finement HACHÉ, 
etc. et généralement en fin de repas de la € SALADE verte, 
par ex. de la LAITUE. 


Al humain HACHE A2, aliment: il le coupe en tout petits 
morceaux, en fait un HACHIS avec un instrument tranchant, 
notamment un HACHOIR. Al RÂPE A2: il cn FROTTE la sur- 
face sur une RÂPE, plaque de métal à entailles, pour obtenir 
des lamelles fines et étroites. 


Certains € fruits de mer (HUITRES, PALOURDES) se mangent 
crus, avec du citron, du vinaigre, du beurre. 


On mange de la viande crue SÉCHÉE ou FUMÉE et coupée en 
trés fines tranches, ou HACHÉE, par exemple du bœuf pré- 
paré à la TARTARE avec un assaisonnement fort: MOUTARDE, 
jaune d'œuf, CORNICHONS, CAPRES au vinaigre. 


A2, le plus souvent, est CUIT: 


Il est soumis à une forte CHALEUR pour devenir plus TENDRE 
et de meilleur GOUT. La chaleur peut étre plus ou moins 
intense selon que l'on cuit € à FEU VIF ou € à feu DOUX, syn. 
€ à petit feu. La CUISSON peut étre LENTE (certaines viandes 
dures) ou RAPIDE (le poisson). Un aliment porté brusquc- 
ment à trés haute température est SAISI. 


En ce qui concerne la viande rouge, notamment le bœuf, 
ccrtaines personnes la préfèrent BLEU: à peine cuit, 
SAIGNANT: un peu plus cuit, € à POINT, € bien cuit. 

Les légumes verts sont souvent préférés € al dente (loc. 
italienne): pas trop cuits, encore un peu durs. Un aliment 
cuit est généralement servi CHAUD mais peut aussi étre servi 
FROID, par ex. les compotes. 1l existe différents types de 
citissoris, notamment avec ou sans corps gras. 


CUISSON au FOUR: 


A2 est cuit sans contact avec la FLAMME, dans une espace her- 
métiquement clos, où se diffuse une chaleur ambiante sèche: 
c'cst la cuisson dc certaines viandes et poissons, du pain et de 
la pâtisserie, de certains légumes (pones de terre au four), 
des € aufs cocotte placés avec un peu de créme et divers 
ingrédicnts dans de petits récipients individuels appelés 


ይጋ. 


£ CUISINE 


RAMEQUINS. La cuisson au four produit à la surface de certains 
plats une belle CROUTE dorée appelée GRATIN. On fait GRATI- 
NER au four un hachis Parmentier (une couche de purée de 
pommes de terre sur une couche de bœuf haché assaisonné). 


Au GRIL, en contact avec la flamme ou à proximité immé- 
diate, on peut faire GRILLER du PAIN, diverses sortes d'AMAN- 
DES, mais surtout faire des GRILLADES de viande rouge. 


Pour faire un RÓTI, on peut faire RÓTIR une piéce de viande 
soit au FOUR, dans un plat, soit EMBROCHÉ sur une BROCHE 
tournante qui peut étre placée à l'intérieur du four ou en con- 
tact direct avec une flamme. En cours de cuisson il est recom- 
mandé d'ARROSER le rôti avec un peu d'eau de temps en temps. 


CUISSON à l'EAU: 


On plonge les aliments dans l'eau soit froide, et portée pro- 
gressivement à ÉBULLITION (si lon veut obtenir un 
BOUILLON savoureux) soit BOUILLANTE (si l'on veut conserver 
leur saveur aux aliments solides). C'est ainsi que se prépa- 
rent toujours les légumes secs, souvent les légumes verts et 
les € pommes de terre à l'anglaise servis sortant de l'eau, avec 
un morceau de beurre frais et du persil. Les € SOUPES aux 
légumes et certaines COMPOTES de fruits sont cuites à l'eau. 
Il est possible, aprés avoir ÉGOUTTÉ dans une passoire des 
légumes cuits à l'eau, de les écraser, syn. de les PASSER (à 
l'origine à travers les trous de la passoire) pour en faire une 
PURÉE. Certaines soupes comportent à la fois des légumes 
et de la viande bouillie. C'est le cas de la € soupe aux choux, 
ou POTÉE, faite avec de la viande de porc salée, du € pot-au- 
feu fait avec du bœuf, de la € poule au pot, faite avec une 
volaille. Ces soupes-là produisent à la fois un POTAGE con- 
sommé au début du DINER, et un € plat de résistance com- 
posé de viande accompagnée de légumes. 


C'est aussi la cuisson des € CEUFS à la COQUE (3 minutes 
débullition) et des œufs durs (11 minutes). On fait 
POCHER des QUENELLES ou des morceaux de poisson: on les 
plonge dans l'eau bouillante pour une cuisson rapide. 


CUISSON à la VAPEUR, dans un récipient à trous posé sur une 
casserole d'eau bouillante pour mieux préserver la consis- 
tance de l'aliment et les sels minéraux qu'il contient. La 
semoule du COUSCOUS est cuite à la vapeur. 


CUISSON dans un corps gras: 


Al peut faire FRIRE A2 à HUILE, en le saisissant dans le 
liquide trés chaud, dans une FRITEUSE, ou, en cas de petites 
quantités, dans une € poéle à frire. Cela convient trés bien 
aux pommes de terre avec lesquelles on fait des FRITES bien 
DORÉES. On fait des BEIGNETS en plongeant dans la FRITURE 
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des morceaux de páte consistante, ou bien des morceaux 
de poisson ou de fruits (surtout des tranches de pommes) 
qui, trop humides pour être frits directement, doivent être 
enrobés dans une € pâte à frire épaisse, faite d'œuf, de 
farine et d'un peu de lait. On appelle aussi FRITURE de tout 
petits poissons qu'on ne peut pas préparer autrement qu'en 
les roulant dans la farine et en les plongeant quelques ins- 
tants dans l'huile chaude. 


On peut faire SAUTER des petits morceaux de légumes, faire 
notamment des € pommes de terre sautées en les cuisant 
rapidement dans une SAUTEUSE légérement GRAISSÉE à 
l'huile ou au beurre et en veillant à ce qu'elles n'ATTACHENT 


pas au fond. 


On peut aussi cuire dans une poéle graissée des tranches de 
viande assez minces: BIFTECKS de bœuf, ESCALOPES de veau, 
CÔTELETTES de porc, de veau ou de mouton, puis DÉGLACER 
le fond de la poêle avec un liquide pour recueillir les sucs de 
la viande et faire une petite sauce. On peut PANER les esca- 
lopes avant de les faire cuire à la poéle: les tremper dans de 
l'œuf battu et de la CHAPELURE (€ croute de pain réduite en 
poudre) qui forme une belle CROUTE dorée en fin de cuisson. 


C'est aussi la cuisson des € œufs sur le plat, des OMELETTES 
et des CRÉPES 


CUISSON avec un corps gras et du liquide: 


ላ] fait REVENIR au fond d'une cocotte, dans de l'huile ou du 
beurre chaud, des oignons hachés et de la viande: il les 
chauffe jusquà ce qu'ils prennent une couleur dorée. Il 
peut, pour leur donner plus de gout, les FLAMBER avec une 
eau-de-vie. On ajoute ensuite du liquide pour les faire cuire 
longtemps à petit feu, syn. on 165 laisse MiJOTER. C'est ainsi 
quon fait les viandes BRAISÉES. Le liquide peut étre de 
l'eau, plus ou moins aromatisée ou du bouillon. On y ajoute 
généralement des légumes, des champignons, des lardons; 
cest ainsi qu'on obtient des RAGOUTS et des DAUBES: 
€ pommes de terre au lard, € NAVARIN d'agneau cuit avec des 
navets, € bœuf mode cuit avec des carottes. 


L'eau peut étre remplacée, au moins en partie, par du VIN, 
rouge pour faire du € bœuf BOURGUIGNON ou du € CIVET de 
lapin, du vin blanc pour le poisson, ou pour faire du € lapin 
/ poulet chasseur. 


NB. Un SAUTÉ de veau ou d'agneau se fait à la cocotte, non 
à la poêle, de la manière ci-dessus, mais cuit moins long- 
temps que les autres viandes braisées. 


Z Autres procédés: 


La FERMENTATION, sous l'action de FERMENTS qui sont des 
€ micro-organismes: la CHOUCROUTE est faite de chou fine- 
ment coupé et fermenté. Le lait CAILLE, syn. se COAGULE: il 
devient une masse relativement solide, sous l'action de 
€ ferments lactiques. C'est la base de tous les FROMAGES 
dont certains sont à € páte fermentée: le BRIE, le CAMEMBERT, 
d'autres à € pâte cuite: le GRUYÈRE, le PARMESAN,ou à € pâte 
pressée : le CANTAL,le ROQUEFORT, etc. Le YAOURT est du lait 
fermenté avec d'autres ferments que le caillé. 


Les CONFITS et CONFITURES: On CONFIT (du verbe CONFIRE) 
A2 en l'enrobant d'une substance qui le protége des bacté- 
ries de l'air qui pourraient le faire pourrir. Certaines volailles 
sont confites dans la graisse: le € confit d'oie / de canard 
entrent dans la composition du CASSOULET. — Les fruits sont 
confits dans le sucre pour en faire des confitures, páteuses, 
souvent mangées en € tartines de confitures, ou des € fruits 
confits qui conservent leur forme et une consistance ferme. 


Le CONFISEUR est un professionnel qui fabrique des BON- 
BONS et autres CONFISERIES à base de sucre, des € CROTTES 
de CHOCOLAT, des DRAGÉES, amandes enrobées de sucre 
qu'on offre pour les baptémes, les communions, les maria- 
ges. Il les vend dans son magasin appelé aussi CONFISERIE. 


Les SAUCES, liquides ou semi-liquides, qui agrémentent 
les aliments: 


Sauces froides à base de corps gras: la VINAIGRETTE à l'huile 
et au VINAIGRE ou au CITRON et la MAYONNAISE (émulsion de 
jaune d'œuf, d'huile, et de moutarde). Elles assaisonnent 
les crudités et les aliments cuits servis froids. 


Sauces chaudes à base de corps gras: la sauce HOLLAN- 
DAISE, la BÉARNAISE, le € beurre blanc, faites avec une 
€ réduction d'échalotes cuites au vinaigre ou au vin blanc 
jusqu'à évaporation, et du beurre ramolli et battu, parfois 
un peu de créme. 


Sauces chaudes à base de farine et de liquide: on fait un 
€ ROUX BRUN ou un € roux blond, en faisant revenir de la 
farine avec des ognons hachés jusqu'à ce qu'elle prenne une 
couleur plus ou moins accentuée et en ajoutant du liquide. 


On fait une sauce avec le liquide de cuisson ou JUS d'une 
viande braisée: on le rend plus ONCTUEUX en le LIANT avec 
un peu de farine, parfois de la créme, un jaune d'œuf, ou 
de la moutarde. 


Une € sauce blanche n'est faite que de beurre, de farine et 
d'eau; elle devient BÉCHAMEL si on remplace l'eau par du 
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lait, et prend les noms les plus variés (Soubise, Aurore, etc.) 
selon les ingrédients qu'on y INCORPORE. 


IV La cuisine électorale. 


O Les métaphores culinaires. À l'exception de quelques unes 


du Š 1, elles sont familières ou vulgaires. 


Les légumes: 


Le mot CAROITE désigne des objets cylindriques ou 
coniques: un échantillon cylindrique retiré du sol; l'ensei- 
gne des bureaux de tabac: deux cónes rouges accolés, 
représentation schématique d'une carotte de tabac, nom 
d'un rouleau de feuilles. Sa couleur rouge est celle des che- 
veux des ROUQUINS d'oü le surnom de Poil de carotte. 


Le mot CHOU désigne des objets arrondis: un chou de 
rubans — des choux à la crème — le ventre dans la loc. vulg. 
€ rentrer dans le chou à quelqu'un: l'attaquer par devant. 
On disait autrefois aux enfants posant des questions indis- 
crétes que les petits garçons naissent dans les choux et les 
petites filles dans les ROSES: A1 n'est pas encore € sorti du 
chou: pas encore né. — A] a € des oreilles en feuille de chou : 
larges et plates. 


La cuisine: 


Une (dróle de) CUISINE: une intrigue louche. La € cuisine 
électorale: la mise en ceuvre de recettes pour obtenir une 
majorité (types de scrutins, découpage des circonscrip- 
tions, etc.). 


A2 est € mis à toutes les SAUCES: employé de toutes sortes 
de facons différentes. 


Al espérait une satisfaction, mais (fam.) € cest CUIT , syn. 
€ Les CAROTTES sont cuites! (fam.): il n'y a plus rien à faire, 
l'affaire est terminée. € C'est la fin des HARICOTS: c'est le 
pire qui pouvait arriver! 

A3 humain CUISINE A2 humain: il le soumet à un interroga- 
toire habile et insistant pour le faire parler. A3 € tient A2 
sur le GRIL: lui fait attendre une chose qu'il désire beau- 
coup. A2 € GRILLE / bout d'impatience. Quand A3 lui 
annonce une nouvelle stupéfiante, il est SAISI! 


A2 € passe à la CASSEROLE: un A3 hostile lui fait subir un 
trés mauvais traitement. Le pauvre A2 est CUIT, syn. inten- 
sif FRIT: il n'a plus rien à attendre. Il est GRILLÉ: tout le 
monde est au courant des méfaits qu'il voulait cacher. 

A] € traine une casserole: il est coupable de malhonnétetés 
bien connues qui nuisent à sa carrière (de méme que jadis 
des gamins attachaient une casserole à la queue d'un chien 
et s'amusaient à le voir la trainer à grand bruit sur les pavés). 
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OU CUISINE 


Al humain € parle CRUMENT: sans ménagements. Il € fuit dépenses. PR. Or ne peut pas avoir le beurre et l'argent du 
VINAIGRE, pour ne pas être en retard: va très vite. € La MOU- beurre: tous les avantages à la fois. 

TARDE lui monte au nez: il sent qu'il va se mettre en colere. A1 € manie la carotte et le bâton: comme les âniers de jadis 
La conversation entre Al et A2 € tourne au vinaigre, syn. pour faire avancer leurs bétes, pour obtenir quelque chose 
ና devient AIGRE: Al et A2 se disputent. de ses subordonnés, il altcrne les promesses et les mena- 
A] € MIJOTE sa vengeance: il la prépare longuement et sans ces. Al € tire des carottes (vieux), syn. il CAROTTE: il 
se faire remarquer. Marc DÉCORTIQUE les comptes de Luc: il soctroie malhonnétement de petits avantages. 

les examine dans le plus grand détail. A1 € crache dans la SOUPE: il dit du mal de ceux qui le payent. 


3. ና Ce film est un NAVET: complètement inintéressant. Il est 
€ bête comme CHOU. Un médiocre petit journal local est 
une ና feuille de chou. € Quelle SALADE!: quel mélange 
désordonné de choses hétéroclites! Al € raconte des 
salades: des mensonges. 


Al abstrait, une parole, un discours est CRU, SALÉ, ÉPICÉ, 
GRAS: à la limite de la grossièreté. 


PR. C'est la SAUCE qui fait le poisson: une agréable présen- 
tation fait accepter une chose sans grand intérét. 


4. Emplois dépréciatifs ou valorisants: 


Al humain est un CORNICHON: il est bête, naïf; une 
NOUILLE: il est béte et sans énergie. 


Sa mémoire est une PASSOIRE: il ne RETIENT pas grand 
chose. 


C'est un LÉGUME: il est inintelligent et inactif, sans réac- 
tions (parfois sous l'effet d'une maladie chronique). Il € a 
du sang de navet: il est toujours fatigué. «Eh! PATATE!» crie 
A2 à Al en signe de mépris. 

ለ1 € fait chou blanc: il échoue dans ce qu'il entreprend. Il 


€ va planter ses choux: il se retire à la campagne et ne se 
mélera plus de la vie publique. 


«Mon petit CHOU!» (parfois, fém. «ma CHOUTE»): appella- 
tion de tendresse. A2 CHOUCHOUTE A1: le comble de peti- 
tes gentillesses, au risque de susciter des jalousies. A1 est 
le CHOUCHOU de A2 


Le GRATIN de la société: les gens riches et célèbres. 


Al est la CRÈME d'A2, un ensemble: la meilleure partie de 
cet ensemble. La créme des étudiants: les meilleurs d'entre 
eux. — Jean, cest la crème des hommes, syn. € une crème 
d'homme: il a toutes les qualités. — Mais Éric, ce n'est pas la 
créme! — Les premiéres clientes ont ÉCRÉMÉ les soldes: il ne 
reste plus grand chose d'intéressant. 


5. Al € tient la queue de la POÉLE: il dispose du budget. 


Luc a gagné le gros lot; € qa met du BEURRE dans ses 
ÉPINARDS: lui donne de l'aisance, lui permet quelques 
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4. Al est en CRISE: 
I] est dans une situation CRITIQUE: il subit un état violent 
qui risque d'entrainer pour lui de grands changements et 
plutôt en mal qu'en bien. 


DANGER, n.m. 


1. Perdus dans l'Himalaya, les alpinistes sont en danger. 


D^ Al est € en (grand) danger. P. -— 
T en: (Griye huta * Dans le domaine médical: Jeannot a une crise d'appendi- 


1 ለ] est € en danger de A2, un MALHEUR. cite, Léa une crise de nerfs. — L'état du malade est critique. 


Sa situation est telle qu'il est POSSIBLE ou PROBABLE qu'il 
PERDE un BIEN important, ou SUBISSE un mal important. Il 
RISQUE de perdre ce bien ou de subir ce mal. Les alpinistes 
perdus sont € en danger de mort. — Le danger / le risque de 
mourir de froid est important. — Ils € COURENT un grand dan- 
ger. — Ils risquent, syn. € courent le risque, de mourir de froid. 
(mais pas “courent le danger de mourir de froid). — Avec une 
pareille installation électrique, la maison risque de bruler; il 
ya un risque d'incendie. — Une € population à risque est un 
groupe humain oü le développement de certaines maladies 
a une probabilité supérieure à la moyenne. 


Svn. intensif, litt.: A] est € en PÉRIL: 


ll risque de PÉRIR. Certains cháteaux, mal entretenus par leur 
propriétaire sont € en péril: ils risquent de tomber en ruine. 
— Les alpinistes ont fait une expédition dans l'Himalaya € au 
périlde leur vie. — Les € périls de mer ne doivent pas étre sous- 
estimés. — L'équipage de l'embarcation € en péril a lancé une 
fusée de détresse. — La DÉTRESSE est une situation où le dan- 
ger est extréme et un malheur imminent. 


Ant. Al est en SÉCURITÉ: 

Al est € hors de danger. — Al € ne court pus le moindre 

risque; il ne risque rien. — Son assurance € couvre le risque 

d'incendie et le risque de dégáts des eaux. 

e Emplois fam. et affaiblis: Il n'y a pas de danger que Luc 
oublie de venir diner. — Il ne risque pas d'oublier, je suis bien 
tranquille: manières ironiques de dire: il est certain qu'il 
n'oubliera pas. 


* Dans le domaine socio-politique: Une crise ministérielle 
entraine un remaniement du gouvernement. — Il y a beau- 
de chó l | l: c ise! 

coup de chômage et les affaires marchent mal: c'est la crise! 


L'attitude de A1 devant le danger. 


* II € FUIT le danger parce qu'il est PRUDENT ou LÂCHE. Il € 
ÉCHAPPE au danger, il ÉVITE parce qu'il a su le PRÉVENIR: pré- 
voir un malheur et faire ce quïl faut pour qu'il n'arrive pas. — 
PR. Mieux vaut prévenir que guérir: la PRÉVENTION des mala- 
dies, des accidents coute moins d'efforts et d'argent que dy 
porter remède. Elle consiste à € prendre des PRÉCAUTIONS, à 
appliquer le € principe de précaution: en cas de doute, à 
renoncer à un bien plutôt que de prendre un risque. Al est 
PRÉCAUTIONNEUX: il est excessivement prudent. 

* Ou au contraire, Al na pas peur: il 5 9 EXPOSE au danger: il 
MÉPRISE le danger, parce qu'il est COURAGEUX ou TÉMÉRAIRE: 
il BRAVE, syn. AFFRONTE les dangers, pensant, comme le phi- 
losophe Nietzsche, qu'il faut vivre DANGEREUSEMENT. 


II. L'imprudence de Max met en danger la vie de Léa. 
> A3 € met A] en danger de A2. — A3 est dangereux pour Al. 
1 A3estune action de Al: 


L'expédition des alpinistes était DANGEREUSE. Syn. insistant 

sur la responsabilité de Al: RISQUÉE, € pleine de risques, 

HASARDEUSE, TÉMÉRAIRE. — Il y a des € jeux dangereux: les 

parents doivent surveiller leurs enfants. 

* Syn. Certaines actions IMPRUDENTES ou HÉROÏQUES sont 
PÉRILLEUSES 5 € il y a péril à faire A3, si le danger est par- 
ticulièrement grand. — Les alpinistes ont fait une ascension 
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périlleuse. — L'acrobate fait € le saut périlleux: nom parti- 
culier d'un certain exercice de cirque. 


* Emploi impers. Il est dangereux / C'est dangereux / C'est 
risqué de faire l'action A3 qui peut causer le malheur A2. 


2. A3 est une situation dans laquelle se trouve Al : 


Le brouillard, le verglas sont dangereux pour les automobilis- 
tes (mais pas "risqués ni *périlleux). — Le brouillard COM- 
PROMET la course automobile: elle risque de ne pas avoir 
lieu; elle est COMPROMISE. 


* Une maladie mettant en danger les jours de A1 est dange- 
reuse, syn. plus usuel, GRAVE. Une situation dangereuse oü 
ላ] doit prendre de grandes décisions peut aussi être dite 
grave: La patrie est en danger, l'heure est grave! 


3. A3 est concret: 


* Un espace sur lequel des ACCIDENTS se produisent souvent: 
une route, une pente, un tournant, un carrefour dangereux. 


* Un objet, une machine dont le maniement est mal adapté 
à l'utilisateur et peut causer des accidents: Cette moto est 
dangereuse. — Un jouet dangereux pour les enfants de moins 
de 3 ans. — Une installation électrique dangereuse. 


4. A3est humain: 


* C'est un € dangereux malfaiteur, un € dangereux criminel, 
un fou dangereux. C'est un € danger public: il met en dan- 
ger la vie et les biens de ses concitoyens. 


* Ou bien A3 est l'action de cet humain: Max conduit 
comme un fou, ses imprudences mettent en danger ses pas- 
sagers, il risque la vie de Léa. 


° ለ3, intellectuel, professe une doctrine, a des idées dange- 
reuses ou jugées telles par ceux qui pensent qu'elles peu- 
vent ébranler l'ordre social, pervertir les mœurs. — Ses 
ceuvres sont une € lecture dangereuse pour la jeunesse. 


* A3 est € un concurrent dangereux pour A2: il risque de se 
montrer plus fort que lui et de l'éliminer ou de le distan- 
cer dans une compétition commerciale ou autre. 


5. A3 humain COMPROMET Al humain: 


Il place A1 dans une situation qui peut lui faire perdre sa répu- 
tation, son honorabilité: Le maire a compromis son adjoint dans 
une affaire de fausses factures. — ^1 peut se compromettre lui- 
méme: Le maire sest compromis dans cette affaire. 


* A3 humain compromet A1 abstrait: il diminue la probabi- 
lité de A1: Le maire a compromis ses chances de succés aux 
prochaines élections. 


238... 


DANS, EN et HORS, prép. 


GR.: Les prépositions dans et hors ne p pas s'employer tel- 
les quelles comme noms ou comme adverbes. Dans ces deux em- 
plois, elles se transforment respectivement en dedans et dehors. 
De plus, hors est obligatoirement suivi de la préposition de. 


Lorsque A2 n'est pas précédé d'un article on substitue en à 
dans: On met des haricots en boite pour les conserver. — Les hari- 
cots sont conservés dans une boîte. 


N.B. Seule est traitée dans cet article la préposition en, et non 
le pronom-adverbe EN, lequel ne précède jamais un nom. 

En été, on aime rester dehors, mais l’hiver, on est mieux 
dedans. 


1 ለ] est dans A2, un VOLUME CREUX, un CONTENANT où il est 
CONTENU. 


Il est généralement INVISIBLE de l'extérieur, sauf si A2 est TRANS- 
PARENT. Il est € à [INTÉRIEUR (nom). — Une € conduite intérieure 
(adj.) est une VOITURE FERMÉE, ant. DÉCOUVERTE. — € Les signes 
extérieurs de richesse: les éléments visibles de la richesse. 


| À l'intérieur du coffre, il y a de vieux journaux; ils sont 
DEDANS / au dedans / en dedans. 

* Loc. € là-dedans: à l'intérieur de l'objet que je montre 
(sans équivalent "là-dehors). On entend du bruit quand on 
secoue cette boite: il y a quelque chose € là-dedans. 


* Une voiture nous est € rentrée dedans, syn. nous a 
TAMPONNÉS: elle a complètement ENFONCÉ la nôtre. 


* Ant. Al est hors de A2: il est € à l'EXTÉRIEUR de A2: il n'est 
pas contenu dans les LIMITES de A2, il est DEHORS / au 
dehors / en dehors: Le flacon sest cassé et son contenu s'est 
répandu € au dehors. — La face extérieure (adj.) du coffre est 
sans ornements. — Emploi nominal de dedans et de dehors: 
Le dedans du coffre est capitonné et le dehors est en bois. 


* Emploi prépositionnel de dedans et dehors: A1 est € au dedans 
/ en dedans de A2. — A1 est € au dehors / en dehors de A2. 


2. A2 est une MAISON. 


° L'intérieur de la maison, invisible du dehors, soppose à 
l'extérieur, qui est € à l'AIR libre. En hiver, on ferme bien les 
portes et les fenétres des maisons pour garder la chaleur à 
l'intérieur et ne pas faire entrer l'air froid du dehors. — 
Quand on vient € de dedans, de l'intérieur de la maison 
chaude, on a encore plus l'impression de froid à l'extérieur. 
— Inversement, quand on arrive € de dehors, on a trop chaud 
à l'intérieur — Loc. € par dedans, par dehors: Pour aller au 
garage, on peut passer € par dedans: par l'intérieur de la 
maison, ou € par dehors: par l'extérieur, par le jardin. 


* A2 est divisé en plusieurs piëces ayant chacune son dedans 
et son dehors: «Debout, là-dedans!» crie l'adjudant dans la 
chambrée. — Jeannot s'est enfermé à l'intérieur de sa chambre 
et il a mis tout le monde dehors: hors de sa chambre. 

° Une € femme d'intérieur aime s'occuper de sa maison, a € un 
intérieur, syn. un CHEZ-SOI coquet. — Un € vétement d'intérieur, 
par ex. une € robe de CHAMBRE, ne se porte pas dans la rue. 

* Al est un sans-abri: il couche dehors, syn. ና à la belle 
ÉTOILE. — L'été, on mange dehors, syn. à l'extérieur de la 
maison: dans le jardin ou sur le balcon. — Sylvie n'a pas 
envie de cuisiner, elle propose d'aller manger dehors: 
ailleurs quà la maison, au restaurant. — Fig. A3 € met A1 
dehors, syn. € à la PORTE: il le chasse de chez lui, s'il s'agit 
d'un importun, ou le chasse de son travail, syn., le CONGÉ- 
DIE s'il s'agit d'un employé. 

* Le cinéaste fait des prises de vue € en extérieur: dans la 
nature, dehors, ant. € en intérieur: en studio. — Les exté- 
rieurs de ce film ont été tournés en Alaska. 


GR. Emploi de dans et en devant les noms de lieux. 


* On emploie dans ou à devant les noms de ville (exception 
en Avignon): La tour Eiffel est dans Paris / à Paris. 


* On emploie en devant les noms de pays: en Bretagne, en 
Corse, en Italie. — Paris est en France, sauf s'ils sont précé- 
dés de l'article défini. On emploie alors dans: dans le Péri- 
gord, ou à éventuellement contracté en au avec l'article 
défini: À la Martinique, au Canada, au Brésil. 


e Dans le cas d'une surface qui n'est limitée que de deux 
côtés: dedans, à l'intérieur de sont impossibles. Les voitu- 
res roulent dans la rue, mais pas "dedans, ni “à l'intérieur 
de la rue. 


* On emploie SUR pour une PLACE, et on supprime la prépo- 
sition quand rue et place sont suivis du nom propre: Jai 
rencontré Jean dans la rue, sur la place, mais J'ai rencontré 
Jean rue Victor Hugo, place de Fontenoy. 


A2 est une surface ou un espace géographique. 


* A2 est un espace clos ou délimité. Les enfants jouent dans 
la cour, dans le jardin — Dans ce carré, tracez les diagonales. 


* A2 est une agglomération: A1 à l'intérieur de A2 se situe 
INTRA-MUROS (méme s'il n'y a plus de € MUR d'enceinte 
depuis longtemps). — A1 à l'extérieur, syn. € au dehors, se 
situe EXTRA-MUROS, syn. € hors-les-murs. En fait, à Paris, 
les € boulevards extérieurs (ou $ Boulevards des Maréchaux, 
d'après leurs noms) sont à l'intérieur, syn. € au dedans des 
20 arrondissements, mais parallèles au € (boulevard) PÉRI- 
PHÉRIQUE,qui marque les limites de l'agglomération. 
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* A2 est le territoire d'une nation. La politique intérieure du 
pays concerne les problèmes internes, ce qui se passe à l'inté- 
rieur des FRONTIÈRES; la politique extérieure concerne l'ÉTRAN- 
GER. — Le € Ministre de l'Intérieur soccupe de la sécurité 
intérieure du pays. — Les relations avec € l'extérieur, syn. les 
pays étrangers, relèvent du Ministère des Affaires Étrangères. 


L'intérieur, est la partie INTERNE de A2, l'extérieur sa 
partie EXTERNE. 


* A2 est le corps humain: A1 ressent une douleur physique 
à l'intérieur du corps, syn. une douleur INTERNE (ant. 
EXTERNE). — Les manifestations extérieures de la rougeole 
sont des boutons sur la peau; ce sont des symptómes exter- 
nes. — Le malade souffre d'un hémorragie interne. 


* A2 est un établissement d'enseignement: les internes (ou 
€ éléves internes), syn. les PENSIONNAIRES, y habitent en 
dehors des heures de classe, dans une partie des báti- 
ments appelé l'INTERNAT; ils y sont € en PENSION. Les 
externes (ou élèves externes) sortent et rentrent chez eux 
quand les cours sont finis. 


* A2 est un hôpital: un interne est un médecin en fin d'étu- 
des qui a passé le concours de l'INTERNAT et est attaché à 
un service pour des périodes de garde qu'il passe dans 
l'établissement. 

* A2 est un établissement psychiatrique oà des malades men- 
taux jugés dangereux sont INTERNÉS, faisant lobjet d'une 
mesure d'INTERNEMENT: ils ne sont pas autorisés à en sortir. 


IL Marie a des dehors aimables mais elle souffre intérieu- 
rement. 


1 A2 humain a une certaine INTÉRIORITÉ. 


Ce sont ses pensées, ses sentiments INTIMES, ce qui ና se 
passe en dedans (fam.) et qu'il consigne parfois dans un $ 
journal intime. — La € vie intérieure de A2 est sa vie de 
l'esprit, du cœur, de l'âme. — Il porte des jugements € en son 
for intérieur: dans sa conscience. — 1] 8 INTÉRIORISÉ certai- 
nes idées reçues, certains évènements de sa vie, qui main- 
tenant font partie de sa personnalité. 

* Tout cela est normalement inaccessible aux AUTRES, qui 


constituent le € monde extérieur et ne se révèle à eux que 
si A2 l'EXTÉRIORISE par ses paroles, ou son attitude. 


A2 humain a un extérieur, un dehors 


Syn des dehors, syn. un AIR, un ASPECT qui peuvent étre plus 
ou moins différents de l'intérieur: c'est son APPARENCE, éven- 
tuellement sa fausse apparence. Sous des dehors aimables, 
Alice est capable de méchancetés. — Marie a l'air gai, mais € en 
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dedans, syn. INTÉRIEUREMENT, elle est triste. — Rien de cette 
tristesse ne transparait au dehors, syn. EXTÉRIEUREMENT; elle 
garde tout en dedans. — Il serait plus sain pour elle d'EXPRIMER 
ses sentiments. 


Léa danse bien. 


D^ Al humain danse. 


Syn. le MOUVEMENT, du morceau. 1] va du LARGO: 16 mouve- 
ment le plus LENT, jusqu'au PRESTO: le mouvement le plus 
RAPIDE, en passant par l'ADAGIO («à l'aise»), l' ANDANTE («en 


- Certains de ces mots italiens ont leur équivalent en fran- 
cais LARGE, PRESTE (rapide), MODÉRÉ, ALLÈGRE: gai, joyeux. 

- Fig.: Al humain € est dans le mouvement: il va à la vitesse 
voulue, suit la mode, ne RETARDE pas. 


3. A2 abstrait peut être considéré comme un contenant: Le RYTHME. | 
Dans ce projet de loi il y a un article bien discutable. — Il y a Succession de $ TERIS forts plus MES ነቦና plus ÉLEVÉS, 
là-dedans beaucoup de bon et un peu de mauvais. — HORMIS, ACCENTUÉS par le museene de ና temps faibles. Les temps 
prép. : à l'EXCEPTION de A1, € à part Al: Hormis l'article 4, je forts peuvent être assimilés à des COUPS ou à des PULSA- 
ne vois rien à redire. TIONS. Le rôle des instruments à PERCUSSION est de marquer 

der ር : ; ; certains temps forts, de donner des rythmes, avec leur 
* Des considérations extérieures au sujet sont € hors-sujet: semdrité prüpre; 
elles ne concernent pas le sujet. | 
* L'ALTERNANCE des temps forts et des temps faibles est tou- 

4 A2 temporel: jours réductible à des MESURES BINAIRES: € à deux temps ou 
Un espace de temps est considéré comme un contenant. TERNAIRES: € à trois temps, toutes sortes de combinaisons 
Quand une commande est urgente, les ouvriers doivent faire de ces mesures de base étant possibles. Le chef d'orchestre 
leur travail dans un espace de temps très restreint. — En est ና BAT la mesure par des mouvements conventionnels. 
suivi d'une précision de durée: Ils doivent le faire en trois e Dans la musique classique, un morceau est composé de 
jours. — Dans est suivi d'une précision de délai: Ils commen- mesures d'un certain type, séparées, sur la partition, par 
cent aujourd hui et dans trois jours, ils devront avoir fini. des € barres de mesures, à l'intérieur desquelles le musi- 

-—- — cien ou le danseur € compte les temps. Si Al n'a pas € le 
DANSER, v. sens du rythme et € ne va pas en mesure. il ne peut pas être 


un bon musicien ni un bon danseur. 

° Syn. la CADENCE: Les soldats défilent € au pas CADENCÉ: 
selon un rythme régulier; ils doivent marcher € en 
cadence, € suivre la cadence pour ne pas rester en arriere. 


1 Al, le DANSEUR, f. la DANSEUSE, € danse sur une € musi- Une musique RYTHMÉE. 
que de DANSE: Elle l'est d'autant plus que les temps forts se distinguent 
I| effectue certains MOUVEMENTS en synchronie avec la mieux des temps faibles,et qu'à l'intérieur des mesures, la 
MUSIQUE. Il existe diverses sortes de danses: les € danses disposition des notes longues et des notes brèves est plus 
populaires, syn. FOLKLORIQUES, propres à certains pays et la caractéristique. Certaines danses ont un € rythme lent, 
danse de salon, l'une et l'autre étant des formes de diver- d'autres un € rythine endiablé: trés rapide. La SYNCOPE con- 
tissement, les € danses rituelles propres à certaines cultu- siste à accentuer un temps faible et à laisser à vide la place 
res, à signification religieuse, la € danse classique, ou la € normale d'un temps fort, ce qui produit un effet de rupture 
danse moderne pratiquée par des professionnels du specta- dans le rythme. Le jazz aime les rythmes SYNCOPÉS. — Dans 
cle. Deux caracteres de la € musique de danse ont une une polyphonie, une partie est € à CONTRETEMPS d'une 
importance particulière : le tempo et le rythme. autre partie quand on l'attaque sur un temps faible et qu'un 

E ou plusieurs de ses temps forts correspondent à un ou plu- 


sieurs temps faibles de l'autre partie. Un rythme est SAC- 
CADÉ quand des passages rapides y interviennent € par 
SACCADES: brusquement et irréguliërement. 


ዚ Max et Léa ont été au bal: ils ont dansé toute la nuit. 
O La danse comme divertissement. 
D Al humain danse A2, une danse particulière. 


se promenant »), le MODERATO, et l'ALLEGRO (mots d'origine 
italienne, étant donné l'importance de l'Italie dans l'histoire 
de la musique). Tout cela correspond à des mesures 
MÉTRONOMIQUES d'un certain nombre de BATTEMENTS à la 


1 Deux Al, homme et femme, dansent en COUPLE, le CAVA- 
minute, indiquées par l'appareil appelé MÉTRONOME. 


LIER, enlacant et guidant sa CAVALIÈRE, mais on peut aussi 
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danser séparément, ou face à face, notamment les danses 
espagnoles comme le BOLÉRO, le FANDANGO ou à plusieurs, 
comme les QUADRILLES d'autrefois, ou les danses populaires 
prenant la forme de FARANDOLES (les danseurs se tenant par 
la main en ligne) ou de RONDES (les danseurs se tenant par 
la main en cercle), comme la SARDANE, danse catalane. 


Un BAL est une fête, gratuite ou payante, où les partici- 
pants dansent. 


Il y a (il y avait, surtout, autrefois) de grands bals de nuit 
solennels, avec orchestre, où les femmes se rendaient en $ 
robe de bal et les hommes en € tenue de soirée. Les dames 
avaient des € carnets de bal où s'inscrivaient les messieurs 
pour retenir une ou plusieurs danses. Le comte et la Com- 
tesse de X € donnent un bal pour les vingt ans de leur fille 
Marie-Chantal. Ce sera le € premier bal de plusieurs de ses 
amies. — Ils € ouvrent le bal: dansent les premiers. 


* Il y avait des € bals costumés où on se rendait déguisés et 
des € bals masqués où l'on portait un MASQUE ou un simple 
LOUP de velours noir cachant le haut du visage, permet- 
tant de ne pas être reconnu. 


e Les municipalités organisent des $ bals populaires à 
l'occasion du 14 juillet, fête nationale, en plein air, la nuit, 
éclairés de LAMPIONS. — Les € bals MUSETTE, accompagnés 
par l'ACCORDÉON, en plein air, dans les GUINGUETTES de la 
fin du XIXe, ou du début du XX* s., ont été relayés par les 
DANCINGS puis par les DISCOTHÈQUES et les BOITES où les 
gens vont danser au début du XXI*. Une SAUTERIE, une ና 
matinée dansante, sont de petits bals de l'après-midi. Sans 
employer le terme de bal, on danse beaucoup à l'occasion 
des NOCES et des RÉVEILLONS. 


La mode change vite en matière de danses. 


On danse encore la VALSE romantique. Les VALSEURS VAL- 
SENT (v.intr.): ils TOURNENT sur eux-mêmes, TOURBILLON- 
NENT sur une € musique à trois temps. 


e Diverses danses sont importées d'Amérique du Sud ou des 
Antilles: le TANGO argentin, la RUMBA, la BIGUINE, ou 
d'Amérique du Nord et ont des noms anglais: le fox-trot, 
le twist, le be-bop. Fin ደጂ" s. et début XXI°, on danse 


beaucoup le rock et le reggae. 


* Les danses anciennes subsistent dans le genre musical de 
la € suite de danses ou simplement SUITE qui fait alterner 
des danses lentes et des danses rapides: MENUET, GIGUE, 
BOURRÉE, PAVANE, GAVOTTE, etc. 


_ ~ DANSER D 


II. La petite Suzy est entrée à l'école de danse de l'Opéra. 


[ 11.8 danse artistique. 


1 Les professionnels de la danse. 


Al, € doué pour la danse, doit € travailler la danse dès 
l'enfance s'il veut devenir DANSEUR (f. DANSEUSE) profession- 
nel, entretenir sa souplesse, apprendre des PAS, des SAUTS et 
des € FIGURES de danse. Les femmes, grâce à des CHAUSSONS 
spéciaux, peuvent faire des POINTES: se déplacer sur l'extré- 
mité des orteils. Une petite fille qui apprend la danse et 
parait occasionnellement sur scene, dans des spectacles oü 
on a besoin d'enfants, est un petit € RAT d'opéra. Si elle 
monte en grade, elle deviendra une BALLERINE ou danseuse 
de ballet; les sujets qui ont le plus de talent deviendront 
peut-étre € danseurs / danseuses étoiles auxquels seront con- 
fiés les SOLOS et les € pas de deux. Un danseur classique porte 
un MAILLOT qui moule son corps tout en idéalisant sa nudité, 
agrémenté de certains accessoires, selon son róle. La dan- 
seuse porte, sur son maillot, un TUTU, jupe de tulle, certaines 
trés courtes, d'autres mi-longues. La € danse moderne a le 
plus souvent éliminé ces accessoires jugés désuets. 


Un BALLET. 


C'est un spectacle de danse réglé par un CHORÉGRAPHE qui 
décide des pas et des figures qui devront étre exécutés sur une 
certaine musique; il crée sa CHORÉGRAPHIE. Les opéras du 
XIXe s. étaient traditionnellement entrecoupés d'un ou plu- 
sieurs ballets. Certains compositeurs, comme Tchaikowsky, 
écrivent spécialement de la € musique de ballet. Le «Lac des 
cygnes» est un grand € ballet romantique composé comme un 
opéra, oü les danseurs et danseuses ont des róles mimés et 
dansés et non chantés. Le € maitre de ballet dirige le ና CORPS 
de ballet: l'ensemble d'une troupe de danseurs et danseuses et 
assure les répétitions. 


IV Les vagues dansent; le rythme des vagues est obsédant. 


O Emplois fig. ou plus généraux des mots ci-dessus. 


1 LeRYTHME est un phénoméne universel. 


La danse n'en est que l'expression artistique. Les vagues de la 
mer se succédent selon un certain rythme. La MARCHE, la NAGE, 
sont obligatoirement des mouvements rythmés. — Le cœur bat 
selon son € rythme cardiaque, envoyant le sang dans les artères, 
ce qui entraine les PULSATIONS de notre POULS soit environ 80 
BATTEMENTS à la minute, la SYNCOPE étant un arrét ou un ralen- 
tissement marqué des battements du cceur entrainant une sus- 
pension de la respiration et une perte de conscience. 
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* Le langage a aussi un certain rythme dû à la longueur des 
syllabes et à l'existence d'ACCENTS de hauteur ou d'inten- 
sité: les anciens Grecs et Latins considéraient comme de 
méme essence que le rythme musical lalternance des 
voyelles longues et des voyelles bréves tres nette dans leur 
langue; leur MÉTRIQUE était l'art de faire des vers selon cer- 
taines dispositions de longues et de bréves appelées PIEDS. 


e Dans un art visuel comme l'architecture, on peut parler 
du rythme d'une façade rythmée par l'ALTERNANCE de par- 
ties simples et de parties décorées. 


Les TEMPS qui marquent un rythme existent aussi en 

mécanique: la plupart des automobiles ont des € moteurs à 

quatre temps. 

* Un € temps d'arrét, un € temps mort: un VIDE dans une 
suite réguliére d'actions. 

"Jean a fait tout son travail € en deux temps trois 
mouvements: trés rapidement. 

* Un CONTRETEMPS: un incident qui € tombe mal qui empé- 
che de faire une action prévue. 


La danse est le symbole d'une activité intense, quelque peu 
frénétique. 


እ] humain ና mène le bal, syn. € mène la danse: il entraine ses 
compagnons dans son action. — A2 humain, compagnon de 
Al, € entre dans la danse: il prend part à cette action. — On 
appelle € danse macabre certaines représentations figurées de 
la fin du Moyen Áge oà l'on voit la Mort entrainer dans une 
sorte de farandole des gens de toutes conditions sociales. 


* Un ballet (ironiquement): un ensemble de mouvements 
de diverses personnes: Le ballet des candidats à l'Acadé- 
mie, visitant leurs électeurs. — Un ballet diplomatique: 
divers ambassadeurs et envoyés allant et venant pour 
régler un certain probléme. 


La VALSE symbolise un tourbillon de changements rapides 
(fam.): Le nouveau gouvernement a fait valser les recteurs et 
les préfets. — Léa s'y entend à faire valser l'argent! — La valse 
des étiquettes: une augmentation rapide du prix des articles 
étiquetés, dans les magasins. — Par un faux mouvement, j'ai 
envoyé valser le livre qui était sur la table: je l'ai envoyé assez 
loin d'un coup fort et rapide. 


Une danseuse, jolie et gracieuse jeune fille de condition 
modeste, était jadis recherchée comme maitresse par des 
messieurs assez riches pour l'entretenir sans se ruiner; 
d'où, par ex. Cette maison d'édition est la danseuse de la 
grande compagnie pétroliére que vous savez: un objet de luxe 
et de prestige, pas trés sérieux et relativement peu couteux. 
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DEBOUT, adv., COUCH É, et ASSIS, part.p. et adj.qual. 


GR. L'emploi pron. «A 1 se COUCHE / s'ASSOIT> est plus usuel que 
l'emploi tr. «A2 couche / assoit Al». D'où, dans cet article, la 
numérotation des ላ et l'ordre des parties. 


La forme Al est couché / assis exprime l'état dans lequel se trou- 
ve Al après avoir accompli l'action de se coucher / s'assoir. 


Employés comme adjectifs épithètes de «position», ces deux 
participes peuvent se comporter comme l'adverbe debout. 


L'emploi intr. «A1 couche dans un lit / à l'hôtel» est impossible 
avec assoir. 


L. Jean est debout dès sept heures du matin et il se couche 
vers onze heures du soir. 


1 


Al humain est debout, il se tient sur ses PIEDS, en position 
VERTICALE. La € STATION debout est particuliérement fati- 
gante. Il n'est pas agréable de € voyager debout, de € rester 
debout, quand on n'a pas trouvé de € place assise dans un 
moyen de transport. A1, inférieur, € se tient debout devant 
son supérieur, en signe de respect. 


e «Debout!» crie A2 à Al couché ou assis, pour le faire 
LEVER. 


* Al € est debout: il n'est plus couché. Il a terminé sa nuit 
de repos, ou bien, il nest plus malade. Il peut reprendre 
ses activités. Il est actif et en bonne santé. 


* Al humain € tient debout: il est valide; il € ne tient pas 
debout: il est extrêmement fatigué. — Al concret € tient 
debout: il est solide. Les ruines de ce cháteau fort tiennent 
encore debout. — Al abstrait € tient debout: il est logique 
et vraisemblable. Votre argumentation tient debout — Le 
récit que Jeannot fait de son aventure ne tient pas debout. 


* Al concret, en hauteur, peut étre debout ou couché. Sur 
la table, les bouteilles sont debout. À la cave, il vaut mieux 
les conserver couchées. 


Al se COUCHE. 


Il quitte la € position debout ou assise pour la € position cou- 
chée, celle du REPOS complet ou du SOMMEIL : il allonge son 
corps sur une surface HORIZONTALE qui peut étre le SOL. 
Quel plaisir, l'été, à la campagne, de se coucher dans l'herbe 
ou, au bord de la mer, de se coucher sur le sable de la plage! 
— En cas d'explosion, couchez vous par terre! 


° Lorsque Al se couche dans le but de DORMIR (ant. Al se 
LEVE), c'est normalement € dans un LIT (s'il s'enfonce sous 
les couvertures) ou € sur un lit s'il ne se recouvre pas. 
Dans ce cas on dit plutôt que Al s'ALLONGE sur son lit 


pour un court repos, ou sur un f lit de repos, un DIVAN, un 
SOFA, ou dans certaines civilisations sur une NATTE. 


* «€ Au lit! Va te coucher! À ton âge, on ne reste pas debout 
si tard!» dit Sylvie à Jeannot. 


* Al se couche tard, c'est un € couche-tard: il n'aime pas 
aller se coucher, méme s'il est tellement fatigué qu'il € ne 
tient plus DEBOUT. — A1 € se couche comme les poules: c'est 
un € couche-tôt. Certains restent € au lit longtemps le 
matin quand ils ne sont pas obligés de se lever pour aller 
travailler: ils € font la grasse matinée. 


* Emploi nominal. Le roi Louis XIV faisait de son coucher et 
de son lever une cérémonie: le Petit Coucher, le Grand 
Coucher; le Petit Lever, le Grand Lever. 


* Les fideles se couchent à terre syn. se PROSTERNENT, se 
COURBENT devant leur dieu, en signe d'adoration, de sou- 
mission. 


* ላ] humain € se couche devant A3 supérieur à lui. Marc 
sest couché devant son patron: il n'a pas osé lui tenir tête. 


Al concret, souple se couche sous l'action de A3. Il y a de 
l'orage, un grand vent, les blés se couchent. 


Le soleil se couche. 


A], astre, apparait et disparait dans le ciel à des périodes 
réguliéres: lorsque le soleil disparait le soir à l'horizon, on 
dit qu'il se couche; lorsqu'il apparait, il se lève. Parfois, cela 
produit les magnifiques couleurs du € coucher de soleil. 


* Le COUCHANT désigne l'ouest, là oü le soleil se couche; 
ant. le LEVANT à l'est. 


il. Prenez un siége, asseyez-vous! 


1 


A1 humain s'assoit (ou, plus litt., s'assied): 

Il quitte la € position debout ou la € position couchée pour 

appuyer ses FESSES sur A2, surface plane à bonne hauteur, 

SIEGE naturel ou fabriqué par l'homme; il acquiert ainsi une 

position STABLE et REPOSANTE, mais compatible avec certai- 

nes ACTIVITÉS. 

e Quand A2 humain reçoit Al humain, il ne le € laisse pas 
debout, il lui € présente un siège en lui disant € Prenez un 
siège ou, plus simplement, Asseyez-vous! 

* Fig. Ce règlement absurde, je m'assois dessus (fam.): je n'en 
tiens aucun compte. 


Différentes sortes de sièges: 


e Al s'assoit sur une CHAISE (siège à dossier, sans bras) devant 
une table, pour manger, ou sur une € chaise de bureau 
devant son bureau pour travailler. — Un TABOURET est un 
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siège sans dossier ni bras, généralement pour la cuisine ou 
la salle de bains. A1, pianiste sassoit, pour jouer, sur un ና 
tabouret de piano. — Au SALON, on installe des sièges confor- 
tables avec dossier et bras, pour la détente et la 
conversation: FAUTEUILS pour une personne, CANAPÉ pour 
plusieurs personnes. — À l'extérieur, dans les jardins privés 
ou publics, on installe des BANCS, sièges en bois ou en pierre 
à plusieurs places, où les promeneurs peuvent se reposer. 


* Un fauteuil est aussi un siège à caractère honorifique. Le fau- 
teuil du président est occupé par Untel. Un écrivain de quel- 
que renom peut briguer € un fauteuil à l'Académie. — C'est le 
siège confortable mis à la disposition des clients par un den- 
tiste, un coiffeur, offert aux spectateurs dans une salle de 
spectacle. Il est symbole de confort et de facilité. Le cheval 
vainqueur a gagné la course (comme) dans un fauteuil. 


Différentes manières de s'assoir: 


Faute de siège fabriqué, ላ] s'assoit sur toute autre surface 
où il peut poser son derrière: Al s'assoit sur un rocher, sur 
un tronc d'arbre abattu, etc. — A1 € s'assoit par terre les jam- 
bes étendues devant lui, il € s'assoit en tailleur, par terre, les 
jambes repliées devant lui, comme le faisaient autrefois les 
tailleurs, il € s'assoit sur ses talons, syn. s'ACCROUPIT. — 1] 
ና sassoit à califourchon sur un cheval, sur une chaise: les 
jambes pendant de chaque cóté. 


[ዚ Jean couche dans un lit. 


1 [98 ዚህ 


C'est le principal meuble de la $ CHAMBRE à coucher. Il est 
destiné aux humains; une LITIÈRE, de paille ou de brin- 
dilles, aux animaux. 


* Un ና bon lit doit être suffisamment SOUPLE, syn. MOELLEUX, 
pour être confortable, mais un lit un peu DUR évite une 
déformation de la colonne vertébrale. On obtient la consis- 
tance désirée par une fabrication adaptée du SOMMIER, sup- 
port horizontal muni ou non de RESSORTS et du MATELAS, qui 
repose sur le sommier, COUSSIN de grandes dimensions, sou- 
vent fait d'un grand sac de € toile à matelas solide, BOURRÉ de 
laine ou d'autres substances plus ou moins élastiques, et 
piqué régulièrement pour maintenir en place la BOURRE. 


* Ces deux éléments principaux reposent souvent sur un 
báti de bois ou de métal avec une décoration différente 
pour la € tête du lit et pour le € pied du lit. 

La LITERIE: 


Elle consiste en DRAPS, de tissu fin et lavable; le € drap du 
dessous recouvre le matelas; le € drap du dessus s'intercale 
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entre le dormeur et la COUVERTURE de laine sur laquelle il 
se RABAT. Les OREILLERS, coussins pour reposer la tête, 
recouverts d'une € TAIE d'oreiller lavable, sont eux mêmes 
posés parfois sur un TRAVERSIN, coussin cylindrique allongé 
sur toute la largeur du lit, syn. fam. un POLOCHON. En hiver, 
on met sur le lit un ÉDREDON ou une COUETTE. — Enfin, on 
recouvre le lit d'un € dessus-de-lit plus ou moins décoratif. 
* AI € fait son lit, syn. rare, peu usuel, € prépare sa COUCHE 
pour bien dormir: il dispose la literie comme ci-dessus. 
Quand Sylvie € fait les lits à fond, elle retourne le matelas, 
aere la literie, puis refait entiérement le lit. Mais il arrive 
qu'elle se contente de les RETAPER en tirant rapidement 
les couvertures. 


Emplois figurés: 


PR. Comme on fait son lit, on se couche: on subit les consé- 
quences de ses actes. 


Plusieurs personnes peuvent couclier en méme temps dans 
un grand lit (surtout autrefois; aujourd'hui, on dépasse 
rarement deux!). Il faut alors que chacun s'efforce de res- 
pecter le repos des autres; celui qui RONFLE en dormant, 
bouge beaucoup ou tire toute la couverture à lui gène les 
autres, d'oü les loc. q un mauvais COUCHEUR, une personne 
de mauvais caractère, et € tirer la couverture à soi: s'appro- 
prier la meilleure partie de quelque chose, ou s'attribuer 
tout le mérite d'une action, de façon injustifiée. 


A] couche à / chez A3: 


A] passe la nuit à A3 lieu (chez A3 humain) et y DORT. En 
voyage, on couche à l'hôtel ou chez des amis, s'ils ont assez 
de lits pour coucher les hótes de passage. On peut dormir 
dans une COUCHETTE dans les bateaux et dans les € wagons- 
lits des trains. On peut aussi dormir et manger chez l'habi- 
tant à la campagne, chez des particuliers qui offrent € le 
gite et le couvert. En camping, on € couche sous la tente, sur 
des € lits de camp, dans un À SAC DE COUCHAGE, syn. un 
DUVET, qui rcmplace la literie. Quand il fait chaud l'été, il 
est agréable de € coucher dehors, € à la belle étoile. — Les clo- 
chards € couchent sous les ponts. — Le grand fils de Jean n'est 
pas rentré à la maison cette nuit: il a DÉCOUCHÉ. 


` 


Fig. et fam. Cet homme a un nom € à coucher dehors: 
bizarre, impronongable. — Tu nous racontes € une histoire à 
dormir debout: complétement invraisemblable. 


AI couche avec A2. 

Al et A2 humains couchent ensemble: ils ont des relations 
sexuelles éventuellement légitimes, dans le € lit nuptial. 
Cet homme a eu deux enfants d'un premier lit, puis il s'est 
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remarié et a eu d'autres enfants € d'un second lit. — La morale 
traditionnelle réprouve qu'une femme (mais beaucoup 
moins un homme) couche avec n'importe qui. On dit 
qu'clle € fait des COUCHERIES, on l'appelle une € Marie-cou- 
che-toi-là, ce qui est une insulte. 


IV Sylvie assoit / couche Jeannot. 
[> A2 assoit A1 humain, le met en appui sur son derrière. 
[> A2 couche Al, le met en position ALLONGÉE. 


1 


3. 


1 


Al est un enfant, un malade, un vieillard, qui ne peut 
pas se coucher, s'assoir tout seul. 


- Maman couche bébé, syn. le € met au lit: elle l'ÉTEND € sur 
le dos car les bébés ne doivent jamais être couchés sur le 
ventre. — Pour le faire manger, maman assoit l'enfant sur 
une chaise. — L'infiriniére assoit le malade dans son lit. 


Al est un objet. 


AI l'INCLINE vers la position horizontale. Le colis ne tient pas 
DEBOUT dans le coffre: il faut le coucher pour qu'il rentre. — 
Une écriture couchée, syn. PENCHÉE, s'oppose à une écriture 
DROITE. — L'arbre a été couché par la tempéte. 


A2 couche Al sur A3: 


Emploi rare, sauf dans A2 a € couché A1 (héritier) sur son 
testament: il a écrit, sur son testament, qu'il lui LÈGUE tout 
ou partie de scs biens. 


Une COUCHE. 


* Dans les autres cas, on dit plutôt: A2 ÉTALE A1 sur A3, Al 
étant une matiére qu'on peut étendre horizontalement: A1, 
matière ÉTALÉE constitue une couche, un LIT. Jeannot étale 
une épaisse couche de confiture sur sa tartine. — Jean peint les 
murs de la cuisine: quand la première couche de peinture sera 
sèche, il en mettra une deuxième. — Jean a étalé un lit de sable 
pour construire dessus une cabane. — On cultive des cham- 
pignons € de couche sur une couche de terre mêlée de 
fumier (par opposition aux € champignons des bois). 

A] est un DÉPÔT naturel ou une STRATIFICATION: le sol est 

constitué de plusieurs couches, syn. STRATES, superposées: 

des couches de calcaire, d'argile, etc. — Les couches de 
l'atmosphére. — L'érosion dépose un lit de limon au fond 
des rivières et des glaciers, syn. des ALLUVIONS. 


V Le malade reste au fit. - Une femme en couches. 


A] se couche parce qu'il est trop faible pour rester DEBOUT: 


Certains grands malades restent couchés, syn. ALITÉS, tout 
le temps: ils doivent € garder le lit. Jean a la grippe: il est 
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€ cloné au lit. — Fig. D'un grand malade alité qui souffre 
beaucoup, on dit qu'il est sur son 9 LIT de douleur: il va 
bientôt mourir; ou, déjà mort: il est sur son € LIT de mort. 


* Al, militaire, ASSIÈGE A2, place forte, en fait le SIÈGE: il 
ÉTABLIT ses troupes tout autour afin d'empêcher tout mou- 
vement (voir l'article GUERRE), syn. il l'INVESTIT; les soldats 
de ላ] sont les ASSIÉGEANTS, les gens de A2 les ASSIÉGÉS. — 
A2, un pays, est en € état de siège: les libertés individuel- 
les y subissent certaines restrictions. — Si Al sen va avant 
d'avoir pris À2, il € lève le siège. 


DÉCIDER et CHOISIR, v. 


2. Al, femme eneeinte, ACCOUCHE: 


Elle met son enfant au monde, si possible en s'allongeant 
sur un lit. Une femme en train d'accoucher, syn. € en COU- 
CHES (toujours au pl.), peut faire une € fausse-couche si 
l'enfant ne vient pas à terme. 


* Les bébés, jusqu'à ce qu'ils soient propres, sont emmaillotés AR Te Te dr" 1 E. 
dans des COUCHES, jadis en tissu lavable, aujourd'hui en cel- . Que choisir? J'hésite, je n'arrive pas à me décider. 
lulose jetable. On les recouvrait jadis de LANGES, hd lainage 1 Al humain doit faire une aetion A2 ou une aetion A3. 

quand il faisait froid, aujourd'hui de vétements spéciaux. M cer. 
Les deux sont également POSSIBLES, mais qui SEXCLUENT 

V. L'assise de la maison. —Le lit de la rivière. — L'assiette de mutuellement: 


SOUPE. C'est un DILEMME, syn. une ALTERNATIVE. A1 doit choisir de 


1 Al creuse, fait un lit. faire A2 ou A3: s'affirmer à lui-même sa PRÉFÉRENCE, et 


* Al cours d'eau, a un lit qui se forme naturellement, espace 
de terrain, CREUX en montagne, plus proche de l'HORIZON- 
TALE en plaine, sur lequel COULE son eau. Quand il pleut 
beaucoup, les riviéres débordent de leur lit, ont des CRUES; 
inversement, en période séche, elles ont un € lit à sec. 


e Fig. A2 € fait le lit de ለ1, lui prépare un espace où il 
pourra s'installer, syn. € lui prépare le TERRAIN: L'injustice 
sociale fait le lit des révolutions. 


A2 assoit Al: 


[| ÉTABLIT SOLIDEMENT ses BASES, ses FONDATIONS. Le maçon 
assoit / établit la maison sur le rocher pour qu'elle ait une 
ASSISE solide, qu'elle tienne DEBOUT pendant des siècles. — 
Fig. Jean veille à toujours assoir (syn. FONDER, APPUYER) sort 
opinion sur des faits. — Marc a un caractére bien ASSIS: 
assuré, STABLE. 


° L'ASSIETTE est la position d'ÉQUILIBRE où A 1 est STABLE; un 
cavalier expérimenté se tient bien en équilibre sur sa 
selle: il a une bonne ASSIETTE. L'assiette d'un bateau, d'un 
avion: son équilibre horizontal. — Fig. L'assiette de l'impôt: 
la BASE sur laquelle on le calcule. 

* On mange dans une assiette, PLAT individuel qui SUPPORTE 
les aliments: une assiette plate, creuse, à soupe, à dessert, en 
porcelaine ; une assiette de potage. 


Bruxelles est le SIÈGE de la Commission Européenne: 


le lieu d'implantation de cette autorité. Le $ siège social 
d'une société: le lieu où se trouvent ses bureaux, ses orga- 
nes de direction. 


décider: faire le projet ferme de réaliser Al ou A2. 


A4 humain, ayant autorité sur A1, lui € laisse le CHOIX, lui 
ና donne le choix ENTRE A2 et A3. 


Dans certains cas Al a € l'EMBARRAS du choix, toutes les 
possibilités étant séduisantes. Dans d'autres cas, il € n'a pas 
le choix parce qu'il n'existe qu'une seule possibilité. 


A] HÉSITE. 


Al ne SAIT pas, se DEMANDE s'il VAUT MIEUX faire A2 ou A3, 
quel serait € le bon choix: 


° Me marierai-je? Ne me marierai-je pas? se demande Sgana- 
relle. (voir Molière, Le mariage forcé). 


Il € PESE le POUR et le CONTRE, syn. litt. il BALANCE, syn. fam. 
il se TÂTE. Il DÉLIBÈRE, seul, ou avec plusieurs autres person- 
nes à qui il demande CONSEIL, au cours d'une DÉLIBÉRATION. 


[1 HÉSITE, il est HÉSITANT, ne se décide qu'après bien des 
HÉSITATIONS, ou parfois € sans hésitation. 


ll est INDÉCIS, IRRÉSOLU, n'a pas encore décidé, pris de réso- 
lution. il reste dans l'INDÉCISION. 


Syn. intensif: A1 est PERPLEXE lorsque la situation est vrai- 
ment confuse; il est plongé dans la PERPLEXITÉ. 


Si ses hésitations se prolongent d'une manière anormale, il TER- 
GIVERSE, il ne parvient pas à sortir de ses TERGIVERSATIONS. 


Si ses hésitations sont un prétexte pour gagner du temps, il 
ATERMOIE, recourt à des ATERMOIEMENTS. 


Emplois affaiblis: une parole hésitante est BALBUTIANTE; une 
démarche hésitante est CHANCELANTE. 
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3. 


DÉCIDER 


Un morceau, une marchandise f de choix, 

syn. intensif, de premier choix (se dit surtout en matière 
de produits alimentaires) est de si bonne qualité qu'il 
mérite d'être choisi parmi beaucoup d'autres. Un magasin 
où € il y a du choix présente à ses clients une grande variété 
d'articles à choisir. 


II. Jean a décidé de se marier, Luc de rester célibataire. 


1 


À 46 


A1 décide de faire l'action A2: 


1 € PREND sa DÉCISION, parce qu'il a trouvé un argument 
DÉCISIF. Psychologiquement, l'action A2 est commencée. 
Sauf circonstances imprévisibles, elle se réalisera. 


A1 décide de A2 inf. Jean décide de se marier. 

A1 décide que A2, phrase à l'ind. Il décide que son mariage 

aura lieu le samedi 2 aout. 

A1 décide (de) A2, nom abstrait. Il décide (de) la date de son 

mariage. 

* A] est DÉCIDÉ à se marier; DÉCIDÉMENT, il va se marier, 
son mariage est DÉCIDÉ. — Marc est un DÉCIDEUR: chef 
d'entreprise, il a l'autorité pour prendre les décisions et 
sait les prendre sans tergiverser. 

Emploi pr.: (Aprés avoir beaucoup hésité) A1 se décide 

(enfin!) à faire A2. 


Syn. Al se RÉSOUT (du verbe RÉSOUDRE) à faire A2, pas 

vraiment agréable, parce que c'est utile et raisonnable: 

° Convaincu par son médecin, Max se résout à arrêter de 
fumer; il y est RÉSOLU. IT € prend la RÉSOLUTION de ne plus 
fumer; c'est une € bonne résolution. La TIENDRA-t-il ? 

A1 € a pris son PARTI; il s'y est ARRÊTÉ: il fera A2; cela ne se 

discute plus; il n'est plus temps de délibérer. Un adversaire 

A4, qui voudrait le faire € revenir sur sa décision, ou changer 

d'avis, lui objectera qu'il est € de parti pris: qu'il ne veut voir 

qu'un seul aspect des choses. 

Al est une instance officielle, individuelle ou collective 


chargée de prendre une décision dans une affaire con- 
cernant d'autres personnes: 


Aprés réflexion sur les données du probléme qui lui est 
soumis, A] apporte sa CONCLUSION. 


Al est un ARBITRE; il ARBITRE un litige; il rend un ARBITRAGE. 
A] est un JUGE; il PRONONCE une SENTENCE. 


A] est une instance POLITIQUE: il prend un ARRÉTÉ, formule 
une RÉSOLUTION. 


L'arbitre décide du sort du joueur dont le coup est contesté; il 
décide que ce joueur sera suspendu. 


Syn. A1 TRANCHE (la question) et se PRONONCE: il exprime 
publiquement sa décision. — A1 € tranche le nœud gordien 
(allusion à un épisode de la vie d'Alexandre le Grand): dans 
une situation extrêmement obscure et embrouillée, Al 
prend une décision arbitraire qui vaut mieux que pas de 
décision du tout. 


A4 décide A1 à faire l'action A2: 

I] le CONVAINC de le faire, l'y POUSSE, l'y ENTRAINE. Jean a 
décidé Marc à lui vendre sa maison. | 

Syn. A4, par ex. un argument DÉTERMINANT, DÉTERMINE Á ] à 
faire A2; il y est DÉTERMINÉ et sa DÉTERMINATION est inébran- 
lable. Les arguments du médecin ont déterminé Max à ne plus 
fumer; ils out été déterminants et ont emporté sa détermination. 


Emplois affaiblis: 

A] humain a € un air décidé / résolu: HARDI, il parle d'un ton 
décisif: qui n'admet pas la réplique. 

Al non humain décide de A2 abstrait. Le dernier but mar- 
qué a décidé de la victoire de l'équipe; ce but a été décisif. 
DÉCIDÉMENT, notre buteur a beaucoup de talent: sans aucun 
doute. 


Ili. Jean a choisi de se marier plutôt que de rester célibataire. 
C Toute DÉCISION implique un CHOIX. 


1 Al choisit de A2 inf.: 


A1 choisit de faire l'action A2 plutôt qu'une autre action 
A3, ou plutót que de ne rien faire du tout. Jean a choisi de 
se marier plutót que de rester célibataire. Syn. il a OPTÉ pour 
le mariage: c'est une OPTION tout à fait respectable. — Les 
étudiants ont souvent à choisir des € matières à option, des 
€ enseignements OPTIONNELS. 


Dans une société où ce sont les anciens membres qui choi- 
sissent les nouveaux, on pratique la COOPTATION. 


A 1 choisit A2, nom: 


Il clioisit l'objet A2 plutót que l'objet A3; il choisit de le 
PRENDRE, verbe non exprimé. Parmi tous les fruits de la cor- 
beille, Léa a choisi une belle pêche. — € Son choix s'est porté 
sur cette pêche. — Elle € a fait choix de cette pêche, elle € a 
fixé son choix sur cette pêche. — € Son choix est fait! 


Syn. A1 SÉLECTIONNE quelques A2 parmi un grand nom- 
bre de A2 et de A3 possibles: 


Il les choisit pour leurs qualités particulières: des athlètes 
pour les Jeux Olympiques, des étudiants pour un concours, 
des reproducteurs dans un troupeau, etc. Le concours d'agré- 
gation est très SÉLECTIF: il sélectionne un petit nombre de can- 


didats. — La mémoire de Sylvie est sélective: elle ne retient que 
ce qui l'intéresse. — Al fait une SÉLECTION, syn. un CHOIX. 
L'horticulteur fait une sélection des meilleures semences. — Je 
vous ai apporté un choix d'échantillons. — Jeannot travaille, en 
frangais, sur un choix de poésies intitulé < Poésies choisies». 


Syn. Al, ÉLECTEUR, ÉLIT A2, son REPRÉSENTANT lors d'une 
ÉLECTION (voir l'article POLITIQUE): 


NB. Le verbe élire était jadis plus largement employé 
qu'aujourd'hui, d'où, en langage administratif, A1 € élit domi- 
cile en un certain lieu: il choisit d'habiter en ce lieu. Jean a élu 
domicile à Caen, rue Victor Hugo. — En langage religieux, € le 
peuple ÉLU (adj.): le peuple Juif choisi par Dieu pour donner 
au monde le Messie. — Les ÉLUS (nom): les personnes sau- 
vées, au Paradis. Il y a beaucoup d appelés et peu d'élus: citation 
de l'Évangile appliquée à toutes sortes de circonstances oà un 
petit nombre de personnes sont sélectionnées parmi un grand 
nombre de candidats. Ce sont les € heureux élus. 


DÉFENDRE 


2. Syn. plus officiel: A1 humain INTERDIT à A2 de faire A3 à A4: 


Les constructions sont les mémes que pour défendre. En 
plus, possibilité d'emploi pr. Jean sinterdit de fumer. — Syl- 
vie s'interdit de se moquer de ses collégues. 

* INTERDICTION absolue de stationner. — Stationnement inter- 
dit. — A2 humain est € interdit de séjour dans un certain 
pays: une décision de justice lui a interdit d'y séjourner ou 
de séjourner ailleurs qu'à l'endroit où elle Pf assigne à rési- 
dence. L'autorité qui a formulé une interdiction peut aussi 
€ lever l'interdiction quand sa raison d'étre n'existe plus. 

De plus, l'autorité qui défend ou interdit A3 peut ne pas étre 

OBÉIE. IL arrive que A1 ne parvienne pas à EMPÊCHER A2 de faire 

A3 à A4, si A2 € passe outre à sa défense / à son interdiction. 


A1 abstrait interdit à A2 de faire A3. Ma santé minterdit les 
bains de mer. — La pudeur interdit de parler de certaines choses. — Il 
y a des sujets qui sont TABOU. Ne les abordez pas dans la 
conversation!: une sorte de consensus social implicite les interdit. 


Emploi affaibli. A2, frappé d'étonnement par un évène- 


DÉFENDRE, v. 


ment imprévu, reste INTERDIT (adj.): il ne peut plus ni bou- 


L. La maitresse défend aux garcons de donner des coups ger ni parler, il est privé de réaction. 


de poing aux filles. 3. Syn. Al PROHIBE A3, nom: 


Il l'interdit strictement, par une loi. Les États-Unis ont pro- 
hibé l'alcool, ils ont prohibé le commerce de l'alcool pendant 
la période de la PROHIBITION, mais le port d'armes n'y a jamais 
été prohibé. — Des € prix PROHIBITIFS équivalent à la prohi- 
bition d'une marchandise, en dissuadant la plupart des 
gens de l'acheter. 


[^ Al humain défend à A2 humain A3 considéré comme un 
mal pour A4. 


1 Al,ayant AUTORITÉ sur A2, ORDONNE à A2 de ne pas faire 
A3 à A4. 


GR. Al défend à A2 de faire A3 inf. à A4. La maitresse 


défend aux garçons de battre les filles. : 
Al défend que A2 fosse A3, plirase au subj, 8 ለ4. Elle II. La maitresse défend les filles contre les garcons. 


[> Al défend A4 contre A2. 
1 Al € prend la DÉFENSE de A4, victime de A2: il est son 


défend qu'ils battent les filles. 


Al, A2, A3 ou A4, peuvent ne pas être exprimés s'ils sont 


évidents ou trés vagues (C'est une autorité qui interdit A2 
et elle l'interdit à tout le monde) ou s'ils n'existent pas (Si 
l'action A3 n'a pas de complément). 

A4 non exprimé. Le inédecin défend à Max de fumer (sous- 
entendu, du tabac). 

A1 défend à A2 A3, nom. Le médecin défend le tabac à Max. 
Dans la Bible, € le fruit défendu: objet de convoitise juste- 
ment parce qu'il est défendu. 

ለ1 et A2 non exprimés. < DÉFENSE de battre les filles!», dit 
la maitresse aux garçons. Beaucoup d'affiches sont ainsi 
rédigées: Défense de fumer. — Défense d'afficher sous peine 
d'amende. 

Ant. Al PERMET à A2 de faire A3. A1 donne à A2 l'ORDRE de 
faire A3. (Voir les articles ORDRE et PERMETTRE). 


DÉFENSEUR. 
Al défend A4 contre le A3 de A2. La maitresse défend les 


filles contre les coups, contre la brutalité des garçons. 


Notamment l'AVOCAT défend son client devant le TRIBUNAL 
qui doit le JUGER et qui a le devoir de € respecter les droits de 
la défense; il € PLAIDE sa cause, € plaide en sa faveur dans un 
PLAIDOYER, syn. une PLAIDOIRIE. 

Syn. Al SOUTIENT Ad, le PROTÈGE, le SECOURT, mais ces verbes 
ne présentent A2 que comme un danger auquel A4 résiste- 
rait difficilement par ses propres forces alors que le verbe 
défendre précise que A2 est un agresseur ou un accusateur. 
Dans ce sens, interdire est impossible; le verbe défendre 
possede la particularité de montrer que l'interdiction de A3 
a pour corollaire la protection de A4. 
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DEGRÉ 


Emploi pr. A4 se défend contre A2: 


e Dans la cour de récréation, les filles € sont sur la DEFENSIVE: 
prêtes à se défendre. — Elles se défendent elles-mêmes, 
€ opposent de la défense aux garçons. Elles estiment être 
en situation de € légitime défense: elles ont le droit de 
RIPOSTER, de rendre coup pour coup. — Ce ne sont pas des 
ëtres € sans défense, n'ayant aucun € moyen de défense: 
elles RÉSISTENT, LUTTENT. 


La € défense nationale, syn. l'ARMÉE est l'ensemble des moyens 
que se donne la nation de résister à un agresseur éventuel. — 
Des € armes DÉFENSIVES (ex. le bouclier) servent à se défendre, 
alors que les armes OFFENSIVES (ex. l'épée) servent à attaquer. 
— Les € défenses du sanglier / de l'éléphant: longues dents 
pointues, semblent leur avoir été données par la nature pour se 
défendre contre leurs agresseurs. 


Emploi pr. A2 se défend de A3 inf.: 


° Les garçons se défendent d'avoir battu les filles: ils NIENT l'avoir 
fait. — Ils se défendent contre l'accusation de la maitresse. — Ils 
disent € pour leur défense que les filles sont des menteuses: ils 
essayent de se JUSTIFIER, de faire reconnaitre leur INNOCENCE. 


ላ] € ne peut se défendre de A3 inf.: il le fait spontanément 
j| He p P 

et involontairement. Quand jai entendu de pareilles bétises, 
je n'ai pas pu me défendre de rire. 


Al fait A3 € à son corps défendant: contre son gré, alors 
qu'il voudrait ne pas le faire. 


A1 humain / animé défend A4 non humain: 


A4, spatial, est une voie de communication que Al veut 
empêcher A2 d'emprunter, un endroit où il veut l'empé- 
cher de pénétrer. Le chien défend la maison contre les 
voleurs: syn. il la GARDE. — Léonidas défend les Thermopyles 
contre les Perses (défilé montagneux sur la route d'Athènes, 
passage obligé des envahisseurs). — Si l'interdiction de pas- 
ser est définitive, le passage est CONDAMNÉ. 

A4, concret est un bien de A1, convoité par A2. Le chien 
défend son os contre les autres chiens. 


A4 est un bien abstrait auquel Al attache du prix. Jean 
défend ses opinions contre Marc. — Le député défend son pro- 
jet de loi. — Emploi pr. Ce projet de loi se défend: il n'est pas 
mauvais, on peut le soutenir. 


A] non humain défend A4 non humain: 


En général A1 est une œuvre humaine et A+, comme ci-des- 
sus, un espace, un passage, ou un bien tenu pour précieux. 
Le fort Saint Nicolas défend l'entrée du port de Marseille. — Les 
haies de cyprés défendent les cultures contre le vent. 


DEGRÉ, n.m. 


A GRAD(U)-: base savante d'origine latine servant à former des 
mots exprimant l'idée de degré. 


1 Onconstruit des pyramides à degrés. 


1 


O Quand AI animé, en mouvement doit MONTER ou DESCENDRE 


A2, une pente ou un objet en pente voisine de la verticale, 
son mouvement est facilité par des degrés: petites surfaces 
planes situées lune au-dessus de l'autre, à différents 
NIVEAUX, sur lesquelles le pied peut se poser à plat qui lui 
permettent de se déplacer sans trop d'effort. En ce sens, le 
mot degré, jadis usuel, s'emploie surtout en archéologie. 
Dans le langage courant on emploie des mots désignant des 
ensembles particuliers de degrés. 


A2 est un ESCALIER. 


Il est constitué de MARCHES pour monter à un ÉTAGE supé- 
rieur, marqué par un PALIER, surface plane de plus grandes 
dimensions qu'un simple degré. 

A2 est une ÉCHELLE, constituée de BARREAUX parallèles, 
syn. d'ÉCHELONS, régulièrement disposés entre deux MON- 
TANTS, ou un simple MARCHEPIED de deux ou trois marches 
qui permet, par ex., à Al de MONTER dans un véhicule, ou 
un ESCABEAU de quelques marches qui lui permet d'attein- 
dre le haut de son armoire, le plafond de son appartement. 


A2 est un THÉATRE antique ou un STADE sportif pourvus de 
GRADINS (voir un autre sens de stade en [1,4). 


A2 est une HIÉRARCHIE. 


C'est une organisation professionnelle à l'image d'une 
échelle, dans laquelle chaque A1, membre, occupe une 
fonction, un RANG, une PLACE, une POSITION, un niveau de 
responsabilité plus ou moins ÉLEVÉ, oü il est à la fois le 
€ SUPÉRIEUR HIÉRARCHIQUE des uns et le SUBORDONNÉ d'un 
autre. Le plus haut degré est le € SOMMET de la hiérarchie. 


Al a un TITRE (directeur, sous-directeur, etc.) ou, chez les 
fonctionnaires et les militaires, un GRADE et un ÉCHELON per- 
mettant de savoir à quel degré il se situe au sein du groupe 
ou de l'entreprise. Bonaparte a gravi trés rapidement tous les 
degrés de la hiérarchie militaire. — Les GRADÉS: les OFFICIERS. 
Pour eux, il n'est pas de pire sanction que d'étre DÉGRADÉ. 


L'ORGANIGRAMME d'une entreprise est un schéma qui per- 
met de visualiser son organisation hiérarchique depuis le 
sommet (le Président-Directeur Général, en abrégé: le 
PDG) jusqu'à la BASE (les employés). 


3. A2 est abstrait. 


ላ1 € parvient au plus haut degré de la gloire, de la puis- 
sance, du pouvoir: A1 € atteint le SOMMET በር A2. 


Il faut savoir GRADUER A2 abstrait, par ex., ses efforts. Des 
efforts GRADUELS sont plus faciles à supporter et permettent 
de s'approcher du but GRADUELLEMENT: par degrés successifs. 


Une GRADATION subtile permet, par ex. dans une peinture, 
de passer presque insensiblement d'une couleur à l'autre. 
Des couleurs passant graduellement du plus foncé au plus 
clair constituent un DÉGRADÉ. 


A1 HIÉRARCHISE des A2 


AI CLASSE des faits, espèces végétales ou animales, etc. en 
fonction de leur plus ou moins grande complexité ou de leur 
niveau d'évolution; la STRUCTURE HIÉRARCHISÉE de son classe- 
ment permet de visualiser les divers degrés de cette complexité. 
— Un schéma en forme de PYRAMIDE à deux dimensions (en fait 
un triangle) est souvent utilisée pour rendre compte visuelle- 
ment de cette structure PYRAMIDALE qui comporte une BASE, 
un SOMMET, et divers degrés de l'une à l'autre. 


I. L'eau gële à 0 degrés et bout à 100 degrés. 


[ ] 41 humain mesure A2 en degrés. 


1 A2 est mesurable en UNITÉS de MESURE appelées degrés 


(abrév.: °). 

A2 est un ANGLE. L'angle droit mesure 90 degrés (90°) et 
l'angle plat 180 degrés. 

A2 est de la TEMPÉRATURE. L'eau géle à 0 degré et bout à 100 
degrés. 

A2 est un ALCOOL ou une boisson alcoolisée. Ce vin € fait 
douze degrés, syn. il TITRE 12° 

Une GRADUATION sur un rapporteur pour les angles, sur un 
thermomètre pour la température, sur un alcoomètre pour 
l'alcool, permettent de compter les degrés. Tous ces appa- 
reils sont GRADUÉS. Un thermomètre CENTIGRADE est divisé 
en cent degrés. 


A2 s'ÉVALUE selon une position, un niveau de proximité, 
de puissance, ou d'intensité appelé degré: 

Un A2 est du € premier / deuxième degré, ctc. 

La parenté: le fils et le père sont parents € au premier degré; 
le fils et le grand-père sont parents € au deuxième degré. 
Les brulures de la peau: une € brulure du troisième degré 
est plus grave qu'une brulure du deuxième degré. 

Les équations et polynómes: une équation € du deuxième 
degré comporte au moins une valeur inconnue € à la 


DEMANDER 


puissance 2; un polynôme € du troisième degré contient des 
valeurs € à la puissance 3, etc. 


A2 est le défaut ou la qualité d'un A3 humain dont A1 peut 
évaluer l'EXCÈS par rapport à une norme ou l'habitude: 


Un tel degré de méchanceté me surprend chez Max. — Loc. 
adv.: € à un tel degré, syn. à un tel POINT. 


Un A2 qui ÉVOLUE dans le temps ou se DÉVELOPPE, comme 
une maladie, une ceuvre, une opération ou un projet, passe 
par les divers NIVEAUX ou STADES, les diverses ÉTAPES ou 
PHASES de son évolution ou de son développement. 


DEMANDER, v. 


1 Sylvie demande à Marie de venir garder ses enfants. 
> A1 humain demande A2, qu'il DÉSIRE, à A3 humain qui peut 


FAIRE A2. 


A1 DIT à A3 de faire A2, mais il ne peut pas, ou ne veut pas 
le lui ORDONNER; il n'a pas d'AUTORITÉ sur A3, ou, poliment, 
ne veut pas paraitre l'exercer. 


* Al, par le fait méme qu'il est DEMANDEUR, reconnait une 
certaine supériorité à A3 qui est LIBRE de REFUSER, si ca ne 
lui plait pas. A3 ACCEPTERA de donner SATISFACTION à A1, 
sil lui PLAIT de faire A2. La formule de politesse usuelle 
€ sil te plait, € sil vous plait, dont Al accompagne sa 
demande le marque bien. 


GR. À2 peut étre 


» de + inf. Éric demande au directeur de le recevoir: dans ርር 
cas, c'est À3 qui doit faire ce que dit l'infinitif. 


* à + inf. Éric demande à étre requ par le directeur: dans ce 
cas, c'est Al qui doit faire ce que dit l'infinitif, et A3 n'a 
qu'à l'y autoriser. € Je demande à voir!: je ne crois pas ce 
qu'on me dit, il faut qu'on me donne des preuves. 

* que + phrase au subj.: dans ce cas, le sujet du verbe au 
subj. n'est pas A3, ni A1, ou reste dans le vague. Les agri- 
culteurs demandent que le prix du blé soit relevé. 


. Jean demande un cendrier a Marc. 
[> Al demande A2, qu'il DÉSIRE, à A3 humain qui peut lui DON- 


NER, PROCURER, ACCORDER A2. 


A2 est un objet concret. 


Jean € demande du feu à Marc, pour allumer sa cigarette. — 
Fig. Al € part sans demander son reste (son reste, c'est sa 
monnaie, ce qu'on pourrait avoir à lui rendre): se sentant 
menacé, il s'enfuit. 
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2. 


1 


- DEMANDER 


A2 est une personne. 


On demande un médecin. — Jean demande Sylvie en mariage. 
— Syn. Jean € demande la main de Sylvie. — On vous 
demande: quelqu'un vous appelle au téléphone, ou à la 
porte, et demande à étre requ. — Lucie € est trés demandée: 
on l'invite partout, parce qu'elle devient célébre. 


A2 est un nom abstrait résumant une proposition du type 


«A1 demande à A3 de faire A2». 


* Sans article: A1 € demande pardon / aide et assistance / jus- 
tice à A3. 


e Précédé d'un déterminant: Al demande son dá / un 
emploi / 2000 € par mois / une faveur Í un service / des 
explications à A3. 


* Al € demande des comptes à A3: Al soupçonne A3 de 
malhonnéteté et lui demande de façon menaçante de jus- 
tifier sa conduite. 


e A1 € demande la permission de s'asseoir. — 1] € demande la 
parole (préférable à il demande à parler). 
A2 indéfini. 
A1 € ne demande rien à personne; il ne veut rien avoir à 
demander à personne: il se débrouille tout seul, se suffit à 
lui-même. — Jeannot est paresseux; € il ne faut pas trop lui en 
demander: il ne répondrait pas à la demande par beaucoup 
d'efforts. — Jeannot, va acheter le pain, € si ce nest pas trop 
te demander! — Éric prétend à un poste en Chine. € Je vous 
demande un peu! (sous entendu... ce qu'il serait capable d'y 
faire): c'est tout à fait déraisonnable! Il se fait des illusions! 
— PR. Il ne faut pas demander l'impossible. 


ll. Diverses manières de demander. 


A1 adresse une DEMANDE de ለ2 à A3: 


` 


eune demande dargent à un banquier, une demande 
d'emploi à un patron, une $ demande en mariage à une 
jeune fille ou à ses parents. 


* En économie, la demande est le genre et la quantité d'arti- 
cles désirés par la clientèle dans un secteur commercial. 


— $ La loi de l'offre et de la demande règle le marché. 

* Dans un procès, le demandeur est la partie qui ና demande 
justice devant un tribunal. Un € demandeur d'asile, persé- 
cuté chez lui, demande officiellement à se réfugier dans 
un pays étranger. 

A] peut formuler sa demande de façon plus ou moins polie: 

familièrement, à l'impératif: Passe-moi le cendrier, ou, briëve- 

ment: Le cendrier, sil te plait ou plus poliment: Voudriez-vous / 


230 


Pouvez-vous me passer le cendrier? où cérémonieusement: Puis- 
je me permettre de vous demander le cendrier? 


Syn. Une PRIÈRE est une demande insistante adressée à 
Dieu ou à une personne méritant de la déférence. 


€ Vos prières sont des ordres! : je me considère comme obligé 
de vous obéir. A1 PRIE A3 de A2 inf. Marc prie sa secrétaire 
d'être exacte. Demande polie mais ferme: soyez bien à 
l'heure, je vous en prie! — Formule de simple politesse: Me 
permettez-vous de fumer? — € Je vous en prie! 


A1 demande avec plus ou moins d'INSISTANCE ; sa demande 
est plus ou moins INSISTANTE: il met plus ou moins de FORCE 
dans ce quil dit. 

e Si AT INSISTE, il SUPPLIE A3 de A2, inf. qui ne lui est peut- 
étre pas dü. Éric supplie Marc de lui préter 1000 €.; mais 
Marc € reste sourd à ses SUPPLICATIONS. — Éric adresse une 
SUPPLIQUE (une lettre de supplication ) au président de la 
République. 


e Si Al n'insiste pas, il peut formuler une simple SUGGES- 
TION, SUGGÉRER à À3 de faire A2. Marie, tu pourrais peut- 
étre venir garder mes enfants? ou PROPOSER à A3 de faire 
A2, INVITER A3 à faire A2. Marc, viendrais-tu en vacances 
avec nous? 


En langage officiel, 


A1 € présente une REQUÉTE à A3; il REQUIERT A2 abstrait, 
surtout en langage juridique: A1, le procureur, requiert (du 
verbe REQUÉRIR) l'application de la loi contre l'accusé; le 
tribunal écoute ses RÉQUISITIONS. — L'automobiliste doit pré- 
senter ses papiers à toute réquisition de la police: dés qu'un 
policier les lui demande. 


A], l'administration, une autorité établie RÉQUISITIONNE un 
bien appartenant à A3: il le demande de façon tout à fait 
impérative, ne souffrant pas de refus. Le général Galliéni, 
en 1914, a réquisitionné les taxis de Paris pour mener les 
troupes sur le front de la Marne. C'était une RÉQUISITION. 


Syn. faible: A1 SOLLICITE A3. Éric sollicite le directeur: c'est 
un SOLLICITEUR; Al sollicite A2 de A3. Éric sollicite / a 
l'honneur de solliciter du directeur / de la (haute) bien- 
veillance du directeur, un emploi de gardien. — Le directeur 
cédera-t-il à ses SOLLICITATIONS? 


Plusieurs Al € signent et présentent à une autorité A3 une 
PÉTITION pour demander A2, un avantage, une réforme. 


A] considére que A2 lui est DÜ et qu'il y a DROIT: plusieurs 
verbes sont possibles. 


* Al RÉCLAME A2 à A3: il demande avec une grande insistance 
A2, une chose dont il est privé. Le malade réclame à boire, il 
réclame l'infirmière. — Éric, licencié, réclame l'indemnité à 
laquelle il a droit. — Il la réclame € à cor et à cris. — Étant insa- 
tisfait, il fait une RÉCLAMATION. (N.B. On ne dit pas *AI 
réclame à A3 de A2, ni * Al réclame que-phrase). 


° Al REVENDIQUE A2, un bien, un avantage qu'il n'a jamais 
eu antérieurement. Les grévistes revendiquent le treizième 
mois et des effectifs supplémentaires; c'est là leur 
REVENDICATION; ils mènent un mouvement REVENDICATIF. 


* Al EXIGE A2 de A3 parce qu'il a autorité sur A3: ce n'est 
plus à proprement parler une demande, c'est un ORDRE. A1 
est EXIGEANT, a des EXIGENCES, si, à tort ou à raison, il 
demande beaucoup de choses, souvent, et de façon très 
insistante. Un professeur exigeant exige beaucoup de ses 
éléves: ils font des progrés! 

* A1 PRÉTEND à A2, il a des PRÉTENTIONS sur A2, qui lui con- 
férerait un rang supérieur au sien: il est en position de 


DEMANDER 7 D 


liste de questions écrites. — Marc € interroge une banque de 
données à l'aide de son ordinateur. 


En contexte juridique, Le juge interroge Éric sur son emploi 
du temps; il lui fait subir un INTERROGATOIRE. 


* Al s'INFORME, syn. S'ENQUIERT, de A2 (auprès de A3). Marc 
senquiert de la santé de Sylvie: il demande de ses nouvelles. 
— Le reporter sinforme de la situation des mineurs au 
Katanga. Il mëne son ENQUÉTE, c'est un ENQUÉTEUR. 


* Al, ignorant, CONSULTE A3, savant, sur À2, connaissance 
spéciale. Éric consulte son avocat pour savoir sil a le droit 
de réaliser ses projets, il lui € demande conseil au cours 
d'une ና CONSULTATION juridique. — Al consulte une ban- 
que de données. — Il consulte sa montre pour savoir l'heure. 


* Al journaliste SONDE un échantillon représentatif d'une 
population, pour savoir ce quil pense sur un sujet 
d'actualité; il fait un € SONDAGE d'opinion. — ላ1 INTER- 
VIEWE A3, personnage public: il lui pose des questions sur 
sa vie, ses opinions. — À3 € accorde une INTERVIEW à AT. 


demandeur, méme si sa demande n'est pas formulée expli- v Je ne demande qu'à sortir, mais je me demande s'il ne 
citement. Luc prétend à un poste d'expert comptable. — Ses va pas pleuvoir 


rétentions sont peut-étre excessives. — Le PRÉTENDANT au i ar 
P i P አ ል AB. ESANI G O Emplois affaiblis des mots ci-dessus. 


trône: le prince en situation de devenir roi. l i 
ጊ Al humain SOUHAITE A2. Jean € ne demande pas mieux que 
IV Jean demande à Marc quand il va partir en vacances. 


[> Al humain demande A2 qu'il désire SAVOIR, à A3 humain 
qui peut lui DIRE A2. Si A3 le veut bien, il lui RÉPONDRA, il 
le RENSEIGNERA, lui APPRENDRA A2, l'INFORMERA de A2. 


GR. 


A2 est une phrase INTERROGATIVE directe qui, lorsquon 
l'écrit, se place aprés deux points, entre deux guillemets, et 
se termine par un € point d'INTERROGATION: Jean demande 
à Marc: «Quand pars-tu en vacances?» ou «Quand est-ce 
que tu pars en vacances? », «Tu pars bientôt? Où vas-tu?» 


| A2 est une የ interrogative indirecte, avec certaines modi- 
fications des pronoms et des temps verbaux. Il lui 
demande quand il part en vacances, s'il part bientót, ott il 
va. 

* A2 est un nom abstrait résumant toute une proposition. 
Jean demande à Marc l'heure, son chemin, un RENSEIGNE- 
MENT. 


Synonymes: Al, en vue de s'INFORMER, de se RENSEIGNER, 
INTERROGE À3 sur A2. Il le QUESTIONNE, il lui € pose des 
QUESTIONS précises et cohérentes. En classe, les élèves 
répondent à des INTERROGATIONS écrites ou orales. — L'admi- 
nistration nous donne à remplir un QUESTIONNAIRE: une 


de faire plaisir à Sylvie — C'est € tout ce quil demande. — Il 
€ ne demande quà croire ce que Marc lui affirme. — Il € ne 
demande que qa. 


AI humain RÉELÉCHIT à A2: il se pose à lui-même une ques- 
tion qui est un sujet de réflexion. Marc se demande s'il va 
pouvoir prendre des vacances. — Il s'interroge. 


A2 interroge Al: Le problème de la délinquance nous interroge 
tous: il suscite notre réflexion. — C'est une question épineuse! — 
Beaucoup de délinquants sont mineurs: cest € toute la question, 
cest € le nœud de la question. — C'est une question déducation 
— Il devrait étre € hors de question de ne pas sanctionner les délits 
— € Il est question de désarmer les policiers. — Les mesures € en 
question risquent détre inefficaces. — Ces événements € mettent 
en question la sécurité des citoyens. — Ils € remettent en ques- 
tion les directives données à la police: ils obligent les responsa- 
bles à réfléchir et à trouver des solutions nouvelles. 

AI vivant a BESOIN de A2. Un jardin demande / exige beau- 
coup d'eau, d'engrais, de soleil. — Un malade demande, syn. 
REQUIERT, des soins. 


Al rend NÉCESSAIRE A2 abstrait. Ce travail demande trois 
heures. — Le piano demande / réclame / exige énormément de 
travail. — Ce disque demande à être écouté attentivement / 
requiert / sollicite l'attention de l'auditeur. 


22.4... 


D DÉSIRER ' 
DÉSIRER, v. 


l. La cliente désire cette jolie robe. 


1 


A1 humain désire A2: 

Al, n'ayant pas fait l'action A2 ou ne possédant pas l'objet 
A2 qui lui PLAIT, qui lui semble BON (parfois sans l'être: 
alcool, tabac, drogue), et en sentant le BESOIN, désire A2. 
Al a le DÉSIR, syn. est DÉSIREUX de A2 inf. ou que A2, 
phrase au subj.: il désire A2 de façon habituelle. Jeannot a 
le désir de bien faire. — Sylvie est désireuse que Jeannot ait de 
bons résultats scolaires. 

GR. A2 peut être: 


un nom, concret ou abstrait. La cliente désire une robe. — 
Jean désire un renseignement. 

un inf. si c'est A1 lui-même qui doit faire l'action en ques- 
tion. La cliente désire acheter la robe. 


que-phrase au subj. si c'est un autre qui doit la faire: Elle 
désire qu'on lui fasse une retouche. 


Le verbe désirer ne dit pas si Al voudra ou pourra faire 
ce qu'il faut pour avoir A2, mais seulement le SENTIMENT 
qu'il éprouve: 

Si A1 € prend ses désirs pour des réalités, il se prépare des 
DÉCEPTIONS. 

Syn. faible A1 SOUHAITE A2: il juge que A2 SERAIT bon mais 
VOUDRAIT que A2 se réalise tout seul. 

Syn. fort Al VEUT A2: il juge que A2 serait bon et il est 
résolu à faire ce qu'il faut pour que A2 se réalise. 

Syn. Al € a ENVIE de A2 nom ou inf. ou que phrase au subj. 
: il en a un désir soudain. Sylvie a envie d'une petite prome- 
nade. — Elle a envie d'aller se promener. — Elle a envie que 
Jean l'accompagne. 


A2 parait DÉSIRABLE (rare) à Al: 


Syn. plus usuel, A2 lui € fait envie. Cette robe fait envie à la 
cliente. — Syn. intensif: A2 TENTE A1; A2 est TENTANT pour 
Al. — Syn. A2 € a de l'ATTRAIT, est ATTRAYANT pour AI. 


ና L'envie PREND Al de A2. Quand un gamin est insolent, 
l'envie me prend de le gifler. 


A2 € laisse à désirer: il est médiocre, ne correspond pas au 
désir de A1. Cette voiture / Le travail de Luc laisse à désirer. 
L'intensité des désirs: 


A] éprouve un vif désir, un désir ardent / passionné / fou de / 
que A2. — Al BRULE du désir de A2. — A1 a trés envie, une 
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grande envie, une envie soudaine, une furieuse envie de / que 

A2, Al € MEURT / CRÈVE d'envie de A2. 

Si ለ1 éprouve un désir fugitif, intense et irraisonné, c'est un 

CAPRICE; AI est CAPRICIEUX. 

Syn. intensifs: 

* Al CONVOITE A2, nom (à l'exclusion de tout autre com- 
plément). Il éprouve de la CONVOITISE. 

e Al est AVIDE de A2: il désire A2 AVIDEMENT, avec AVIDITÉ, 
de facon immodérée. | 

e Si A2 est de l'argent, A1 est CUPIDE, a de la CUPIDITÉ. 

Ant. faible: Al n'a pas (trés) envie de A2; A2 lui est 

INDIFFÉRENT; ca lui est ÉGAL; il se FICHE (fam.), se FOUT 

(vulg.) complètement de A2. 

Ant. fort: A1 DÉTESTE A2, en a HORREUR; A2 lui inspire de la 

RÉPULSION. 


Al SATISFAIT / ASSOUVIT (litt.) ses désirs et ses envies. 


Il € PASSE son envie en la satisfaisant: il ne se REFUSE rien. — 
Il ና SUCCOMBE à la TENTATION. — Ou bien, au contraire, Al 
€ RÉSISTE à la tentation. Il RÉFRENE ses désirs et ses envies, 
les DOMINE. 


Une circonstance quelconque peut lui € faire passer l'envie 
de A2. 

Parfois, Al exprime ses désirs à un A3 humain qui SATISFAIT 
ses désirs, lui € donne SATISFACTION. Sylvie parle à Jean de la 
robe neuve quelle désire. — Les désirs de Sylvie sont des 
ORDRES pour Jean! — Il la lui offre et Sylvie n'ayant plus rien 
à désirer, est SATISFAITE, CONTENTE. 


IL Diverses sortes de désirs. 


1 Al humain désire A2 humain: 


Il l'AIMF et éprouve pour lui ou elle un désir SEXUEL: Roméo 
désire Juliette. Certains moralistes appellent ce sentiment 
la CONCUPISCENCE. Les psychologues l'appellent la LIBIDO. 

A2, l'être aimé, EXCITF le désir de ላ] parce qu'il a du 
CHARME, est ATTIRANT, aux yeux de Al; ላጋ SÉDUIT Al; c'est 
un SÉDUCTEUR ou une SÉDUCTRICE, qui exerce sur Al une 
SÉDUCTION. Juliette parait DÉSIRABLE à Roniéo. 


Hors contexte amoureux: A2 humain € se fait désirer. Les 
invités attendent Lucie mais elle se fait désirer: elle est en 
retard. — Par contre, Luc est arrivé sans étre invité. Il est INDÉ- 
SIRABLE dans cette fête. 


A2 est un BESOIN naturel: 


Jeannot a envie / une envie pressante de faire pipi / de 
pleurer / de vomir. — Si A1 a envie de dormir, il a SOMMEIL. — 


Sil a envie de boire, désire boire, il a SOIF. — S'il a envie de 
manger, désire manger, il a FAIM, il a de l'APPÉTIT; si, de facon 
habituelle, il désire manger beaucoup, il est VORACE, a de 
la VORACITÉ. 


Fig. Al € a faim / soif de A2, abstrait: il en a un grand désir. 
Jean a un grand appétit de savoir. — Heureux ceux qui ont 
faim et soif de justice (Citation de l'Évangile). 


A2 est une information: 


Sylvie est CURIEUSE de savoir si Marc va épouser Alice. Elle 
est curieuse d'une façon habituelle: c'est son caractère. Si 
elle désire sans nécessité savoir des choses qui ne la regar- 
dent pas, elle est INDISCRÈTE. L'INDISCRÉTION est toujours 
jugée péjorativement, mais la CURIOSITÉ peut étre considé- 
rée comme bonne ou mauvaise, selon les cas. 


A2 est un changement important, une amélioration de 
la situation sociale de A1: 


Al souhaite ce changement. Luc ASPIRE à devenir chef- 
comptable / au poste de chef-comptable; c'est une grande 
ASPIRATION. C'est son VŒU. 


Dans l'armée, la marine, un ASPIRANT est en passe de deve- 
nir officier. 

Al veut ce changement. Napoléon Bonaparte était 
AMBITIEUX; il avait de l'AMBITION; il AMBITIONNAIT le pou- 
voir absolu; il avait l'ambition de conquérir toute l'Europe. Il 
PRÉTENDAIT au trône de France. Ses PRÉTENTIONS étaient 
démesurées. Il avait la € SOIF du pouvoir, était tenté, attiré par 
le pouvoir. 


[ዚ Luc envie la situation de Marc. Il envie Marc. 


1 Al humain ENVIE le A2 de A3 humain: 


Il envie A3: AI humain désire A2. Mais A2 appartient à A3 
et Al sait qu'il est impossible qu'il le possède; il éprouve à 
l'égard de A3 un sentiment d'ENVIE qui peut aller jusqu la 
haine. Luc envie la belle situation de Marc; il envie Marc. 


Al. qui a un caractère ENVIEUX, € regarde A2 d'un œil 
d'envie (litt.). A2, A3 lui € font envie, lui paraissent ENVIA- 
BLES, syn. € dignes d'envie (litt.). — PR. Il vaut mieux faire 
envie que pitié (preuve qu'on est riche, bien portant, etc.). 


A1 JALOUSE A2, il éprouve à son égard de la JALOUSIE: 


Luc est JALOUX de la situation de Marc; il est jaloux de Marc. 
Si Al possède un A2 auquel il tient beaucoup et quil ne 
veut pas préter ni donner, il le conserve JALOUSEMENT. ll 
arrive que l'objet JALOUSÉ soit un homme ou une femme 
(voir l'article AIMER). 


DESSINER 


Loc. intensives: Al est € dévoré, rongé d'envie / de jalousie. 
Il BRULE de jalousie. 


GR.: jaloux, jalouser et envier, envieux ne peuvent avoir 
qu'un nom pour complément. 


DESSINER, v. 


I. «Dessine-moi un mouton» dit le Petit Prince. 


L1A1 humain, dessine A2, concret, visible, au moyen de A3, ins- 


trument graphique: il en représente la forme sur une surface. 


Tout Al humain, méme (et parfois surtout) enfant est 
capable de dessiner des objets: 


I| TRACE sur un papier, avec plus ou moins d'adresse, les 
LIGNES principales de leur forme. Les DESSINS d'enfants repré- 
sentent souvent des maisons, des arbres et des bonshommes. — 
S'il dessine trés mal, il GRIBOUILLE, fait du GRIBOUILLAGE (ou 
des gribouillages). 


Al, voulant expliquer quelque chose à A2, par ex. la struc- 
ture d'une machine ou un itinéraire, lui CRAYONNE un des- 
sin, un PLAN, de façon rapide et sommaire, d'où € Faut te 
faire un dessin? question (peu polie) posée par A2 à ላ] qui 
semble ne pas comprendre ce qu'on lui explique. 


Le mot dessin peut signifier non seulement la représentation 
d'une forme, mais aussi la forme elle-même de certains objets. 
quand elle est caractéristique et relativement simple. Le dessin 
du golfe de Rio est harmonieux. — La robe de Léa dessine ses for- 
mes. — Le dessin de son nez aquilin a quelque chose de noble. 


ላ] humain, € doué pour le dessin, € bon en dessin, € fait du 
dessin (nom d'une certaine activité) et réalise des dessins 
(œuvres produites par cette activité). Il suit des € cours de 
dessin donnés par un € professeur de dessin dans un ATELIER 
ou une ACADÉMIE. 


N.B. le mot académie désigne aussi un exercice de dessin 
d'après un modèle vivant, nu. 


L'adj. ACADÉMIQUE a pris un sens légèrement péjoratif; un 
art, une littérature académiques suivent de facon un peu 
froide les régles de l'art. L'ACADÉMISME menace ceux qui 
imitent trop fidèlement leurs maitres. 


Al travaille sur une € table à dessin légèrement oblique et 
bien éclairée et dessine sur du € papier à dessin avec diver- 
ses sortes de CRAYONS, en particulier une SANGUINE (crayon 
fait d'une pierre rouge) ou un FUSAIN (crayon fait du char- 
bon de bois de l'arbuste nommé fusain), avec une ESTOMPE 
s'il veut ESTOMPER les traits: les rendre plus larges et plus 
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DESSINER 


flous, pour figurer les OMBRES, avec une GOMME 5 1] veut 
GOMMER un trait, syn. l'EFFACER. 


[l peut aussi faire du € dessin à la plume en utilisant diver- 
ses ENCRES, notamment la SÉPIA, encre brune tirée du 
liquide noir secrété par la seiche, et [f encre de Chine 
qu'on peut diluer pour faire des LAVIS plus ou moins gris, 
étalés au pinceau. 

Un crayon, un fusain, une sanguine, un lavis de tel ou tel 
artiste: un dessin fait par ces moyens. 


Fig. Le brouillard estompe le paysage. — Avec le temps, les 
souvenirs s estompent. — Dans sa biographie du grand homme, 
l'auteur a gommé certains détails déplaisants. — Marie est 
effacée: elle se fait peu remarquer. — Il arrive parfois qu un 
pays riche efface les dettes d'un pays pauvre. 


i. Différentes sortes de dessins. 


1 
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Al, DESSINATEUR, est un ARTISTE: 


Il peut dessiner € à main levée, sans s'aider de supports géomé- 
triques. Il fait du € dessin d'après nature ou du € dessin d'ima- 
gination, ou du € dessin géométrique plus ou moins décoratif. 


Il commence par ÉBAUCHER son ceuvre, à en faire une ÉBAU- 
CHE, syn. à l'ESQUISSER, à en faire une ESQUISSE, € à grands 
TRAITS (le trait étant la réalisation concréte d'une ligne), 
sans entrer dans les détails. Un peintre peut commencer 
par dessiner plus ou moins soigneusement des figures avant 
de leur appliquer de la couleur. 


A1 CROQUE son modèle, surtout un modèle en mouvement, 
il en fait un CROQUIS s'il le saisit rapidement et € sur le vif. 


Si le dessinateur pousse plus loin son travail et veut en faire 
une ceuvre achevée, il peut choisir le € dessin au trait extré- 
mement net et simple, composé de lignes pures sur fond nu, 
sans aucune ombre, ou le dessin OMBRÉ par divers procédés. 


Fig. A] esquisse un mouvement, une action. 


ላ] ébauche un projet, un roman. 


Al est un GRAVEUR qui fait de la GRAVURE: 


Il multiplie les gravures au moyen d'une plaque ENCRÉE, à 
appliquer sur du papier, qu'il prépare par différents 
procédés: il GRAVE en creux un dessin sur une plaque de 
cuivre avec un BURIN ou une € POINTE séche, ou bien il atta- 
que la plaque avec un acide appelé EAU-FORTE, en proté- 
geant les parties qui doivent rester en relief. Selon les 
techniques, l'ENCRE destinée à la reproduction de la gravure 
est appliquée sur les parties creuses ou sur les parties plei- 
nes. On peut aussi faire des € gravures sur bois, avec des 


GOUGES, et graver sur la pierre, notamment pour faire des 
LITHOGRAPHIES, ou des inscriptions. 


Fig. Les paroles de Max se sont gravées dans le cœur de Léa : 
elle ne les oubliera jamais. — Le visage de Max a des traits 
burinés: profondément marqués et creusés. 


Al est un CARICATURISTE qui CARICATURE (verbe) les per- 
sonnages célèbres: 


Il en fait des CARICATURES (nom) pour les journaux: des 
portraits SATIRIQUES, exagérés et comiques. — Fig. Alice est 
une vraie caricature: elle est complétement ridicule par son 
habillement, son maquillage, etc. — Ce procés est une cari- 
cature de justice : c'est une justice partiale, qui préte à rire, 
pas une vraie justice. 


Al raconte des histoires en images: 


Il fait des € bandes dessinées. Plusieurs A1 en équipe, font 
des € dessins animés qui imitent la technique du cinéma au 
moyen d'un grand nombre d'images trés peu différentes les 
unes des autres et projetées rapidement. 


Al fait du € dessin publicitaire pour faire vendre cer- 
tains produits: 


A], STYLISTE ou MODÉLISTE, fait du € dessin de mode: il des- 
sine des modéles de couture. Le DESIGN (anglicisme) est l'art 
de dessiner des objets utilitaires à produire de façon indus- 
trielle, en essayant de leur donner une forme esthétique. 


Al fait du dessin de précision. 


A], € dessinateur industriel, pratiquant le € dessin indus- 
triel, ou ARCHITECTE traçant ses plans, utilisent, en vue 
d'une grande précision géométrique, les instruments 
nécessaires, dont les plus simples sont la RÈGLE, pour tirer 
des traits droits, l'ÉQUERRE pour faire des angles droits 
exacts, le COMPAS pour tracer des cercles et le RAPPORTEUR 
pour tracer des angles de diverses ouvertures. 


A] fait le SCHÉMA d'une machine: sa figure SCHÉMATIQUE 
est réduite à l'essentiel mais donne avec précision toutes 
les informations nécessaires ou son € croquis coté, aux 
mesures exactes des pièces à produire. Il peut avoir recours 
au € dessin assisté par ordinateur. 


Un simple appareil enregistreur peut tracer, sur du papier 
millimétré, un GRAPHIQUE représentant la COURBE de l'évo- 
lution d'un phénomène: € courbe barométrique, € courbe de 
température; en fait cette courbe a généralement la forme 
d'une ligne brisée. 

Fig. Lucie est COMPASSÉE: sa politesse est exacte, formelle, 
sans spontanéité. 


Ce projet de loi est complexe: je SCHÉMATISE, pour que vous 
compreniez mieux; en voici le schéma. — Ce que vous me 
dites est trop schématique, entrez un peu dans les détails. 


Ii. Mes projets se dessinent. 
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De méme que le dessin est souvent le PLAN d'un itinéraire 
ou d'une construction future, que le dessin préparatoire à la 
peinture est concu comme un projet en voie de réalisation, 
A2 abstrait se dessine signifie A2 s'ébauche. 


Le € dessin général d'un A2 abstrait, d'un roman, d'une 
symphonie, est son plan d'ensemble. Que vas-tu faire pen- 
dant tes vacances? — Peut-être aller en Afrique avec des amis; 
le projet € prend forme, € ça se dessine. 


Le méme mot, orthographié DESSEIN (litt.), a le sens de 
PROJET: 


Bonaparte conçoit / forme le dessein de prendre le pouvoir; il 
a le dessein secret de devenir empereur; c'est € à dessein qu'il 
quitte l'Égypte et rentre en France avant ses troupes: selon un 
plan préconqu ; syn.il le € fait EXPRÈS, syn. DÉLIBÉRÉMENT. 


PR. Les desseins de la Providence sont impénétrables. 


DEUX, n.m. et adj. 


1. Jamais deux sans trois (Proverbe). 


1 


deux, n. m.: le NOMBRE deux suit le nombre UN. C'est aussi 
le CHIFFRE 2 qui entre dans la composition de 12, 20, 21, 
etc., 32, etc. 


* Marcher € deux par deux: dans un rang: par petits grou- 
pes de deux l'un à cóté de l'autre. — Ces crayons, ces tubes 
de colle, se vendent par deux: deux ensemble, dans des 
emballages préparés à l'avance. — Dans la multiplication: 
Deux fois trois (font) six. 


° C'est € clair comme deux et deux font quatre: c'est parfai- 
tement clair. — € Ne faire ni une ni deux: agir immédiate- 
ment, sans méme prendre le temps de compter jusquà 
deux. — € En moins de deux (loc. adv.): trés rapidement. — 
€ Ca fait deux! (fam.): les deux choses que tu me dis ou 
me proposes sont trés différentes l'une de l'autre, et peut- 
étre méme contradictoires. — PR. Jamais deux sans trois: 
deux choses ou personnes, deux événements de méme 
nature, sont, dit-on, toujours suivis d'un troisième (à l'ori- 
gine, systéme de surveillance, deux personnes peuvent 
comploter, une troisiéme les dénoncera). 


e € Tous les deux: FUN et l'AUTRE ensemble (f.: toutes les deux). 


DEUX MD 


2. deux, adj.: Nous avons deux yeux et deux oreilles mais une 


seule bouche et un seul nez. — Emplois vagues: la poste est € à 
deux pas (d'ici): trés prés. — ና De deux choses l'une, ou bien... 
ou bien...: il ny a qu'un seul choix possible. — € En deux 
mots: en quelques mots. — € En deux temps trois mouve- 
ments : trés rapidement. — 1] me l'a dit € plutôt deux fois 
qu'une: il me l'a répété à plusieurs reprises. — € Il ne faut pas 
le lui dire deux fois!: il n'est pas nécessaire d'insister pour 
quil fasse ce qu'on lui demande: il obéit immédiatement, car 
ca lui plait. — € L'entre-deux-guerres: la période comprise 
entre les deux guerres mondiales, de 1918 à 1939. — PR. Un 
tiens vaut mieux que deux tu l'auras: il vaut mieux prendre ce 
qu'on vous donne qu'attendre ce qu'on vous promet. 


Les nombres divisibles par deux sont les nombres PAIRS, 
ceux qui ne le sont pas sont IMPAIRS. Ex. 10+2=DOUZE, et 
2 x 10=VINGT. — Un ensemble de douze unités est une DOU- 
ZAINE, une ensemble de vingt unités une VINGTAINE; dou- 
zaine, parfois, vingtaine, toujours, s'emploient de façon 
vague: à peu prés douze, à peu prés vingt (v. aussi l'article 
TROIS, QUATRE, etc.). 


II. Ceci est la deuxième partie de l'article «deux». 


GR. Epithètes, deuxième et second sont généralement pla- 
cés avant le nom. 


Le DEUXIÈME À suit le PREMIER À et est suivi par d'autres: Le 
deuxióme prix d'un concours; le deuxióme étage d'un 
immeuble; le deuxième arrondissement de Paris. — L'alimen- 
tation du deuxième âge des bébés est plus solide que celle du 
premier âge. 


* Syn. le SECOND À suit le PREMIER À et n'est, en principe, 
pas suivi par d'autres. On emploie second de préférence à 
deuxième s'il n'y a pas de TROISIÈME. Le Second Empire; la 
seconde moitié du XXE" siècle. — Les € seconds violons, 
dans un orchestre s'opposent aux € premiers violons. — Les 
enfants du second lit: ceux nés d'un second mariage (s'il ny 
en a pas eu un troisiéme), etc. 


እ] passe ና en second: il passe après celui qui passe en pre- 
mier. Donc il est moins important; il est SECONDAIRE. Dans 
les romans, films, et pièces de théâtre, il y a des personnages 
PRINCIPAUX et des personnages secondaires: ils jouent un 
€ rôle secondaire. — Un médicament a des € effets secondai- 
res indésirables qui accompagnent l'effet principal recher- 
ché par le médecin. 


* € L'enseignement secondaire est ainsi nommé parce qu'il 
fait suite à l'enseignement PRIMAIRE et non parce qu'il 
serait moins important. Sylvie est professeur d'anglais dans 


ጩጨ 


DEUX 


le secondaire. De même, en géologie, € l'ère secondaire fait 
suite à € l'ère primaire. 

* ላ] humain SECONDE A2 humain: il l'aide dans ses diver- 
ses tâches, en lui en laissant la responsabilité. Attention! 
Ne pas confondre avec «A1 double A2» (HI,4). 


Le second (n.m.) peut être 


* l'officier de marine qui € commande en second: qui est le 
second à pouvoir donner des ordres, après le commandant 
ou le capitaine. À la mort du capitaine, le second a pris le 
commandement du navire. 


* le deuxième étage d'une maison. J'habite au second. 


La seconde (n.f.) peut étre 


* la deuxième CLASSE d'un transport en commun: prendre 
€ un billet de seconde, monter / voyager € en seconde. 


e la deuxième vitesse d'un véhicule à moteur. On passe la 
première puis la seconde avant de rouler eu troisième. 


e le premier niveau du deuxième cycle de l'enseignement 
secondaire francais, avant la PREMIERE et la TERMINALE. 


* la soixantième partie d'une MINUTE, d'où, un bref INSTANT. 
Attendez-moi une seconde. 


Dans une série d'arguments, une énumération, ou de 
points traités dans un discours, après un PREMIÈREMENT, on 
trouve un DEUXIÈMEMENT, syn. € En deuxième lieu, € En 
second lieu. 


* Aprés un PRIMO, on trouve un SECUNDO, syn. fam. unique- 
ment oral :DEUZIO. 


° BIS, adv.: une deuxième fois. Crier «Bis!» dans un con- 
cert, cest demander au musicien de jouer une deuxième 
fois. — J'habite au 21 bis de cette rue: à la deuxième maison 
numérotée 21, du cóté des numéros impairs, entre le 21 
et le 23 (le 22 étant du cóté des numéros pairs). 


II. Les deux font la paire. 


[^ Ce qui va par deux ou est deux en un. 
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256 


* Jouer de la musique f à deux, c'est faire un DUO. 
* Un combat à deux, c'est un DUEL. 
* Vivre à deux, c'est former un COUPLE. 


* Certains objets, correspondant à deux parties, droite et 
gauche du corps, vont obligatoirement par deux, forment 
une PAIRE: on ne dit pas * deux chaussures / gants, mais 
ና une paire de chaussures / de gants. — Les deux verres 
d'une € paire de lunettes ne se disjoignent pas. — De deux 
individus qui se valent, tout en ne valant pas cher, on dit 
ironiquement que € les deux font la paire. 


- Denx frères ou sœurs በር(ር)5 ensemble, le méme jour, de la 
méme mére sont des JUMEAUX ou des JUMELLES. — Les 
JUMELLES sont aussi un assemblage de deux lunettes spé- 
ciales permettant de grossir l'image d'objets trés éloignés. 
C'est donc abusivement qu'on dit parfois ume paire de 
jumelles, sans doute par analogie avec une paire de lunettes. 


Bl-, AMBI-, AMPHI-: préfixes servant à former des adj. parfois 
employés comme noms: qui a deux fois ce que dit le nom: 
un drapeau, un tableau BICOLORE: qui ne comporte que deux 
couleurs. — La BICYCLETTE: le € deux-roues sans moteur. — 
Un BIGAME: un homme qui a deux épouses. — Les gens BILIN- 
GUES maitrisent deux langues. — L'homme et le singe, qui se 
déplacent sur deux pieds. font partie des BIPEDES. — Une 
réponse AMBIGÜE peut être interprétée de deux façons 
différentes; un animal AMPHIBIE peut vivre aussi bien sur 
terre que dans l'eau, soit dans deux milieux différents. 


IV Le joueur double sa mise. 
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A1 humain DOUBLE A2, un nombre: il le multiplie par deux. 
En quelques années Marc a doublé son chiffre d'affaires. Le 
résultat est le DOUBLE du nombre initial. — 4 est le double de 
2. — En peu de temps, les prix sout passés du SIMPLE au dou- 
ble. — Al peut € jouer quitte ዐዘ double: quitter le jeu ou 
€ doubler sa mise: miser une somme double. 


Al humain double A2, autre chose quun nombre. 


e Al, fabricant de vêtements, en double certains: il fixe à 
l'intérieur une doublure de méme forme, en tissu plus 
léger. — Un bracelet doublé or, syn. PLAQUÉ. 


* Al, conducteur d'une voiture, double A2, une autre voi- 
ture plus lente. AI passe en deuxième file à côté de la voi- 
ture A] puis la dépasse. Il est interdit de doubler en sommet 
de côte. 


* A1, élève, REDOUBLE sa classe 511 ዘ ዐ pas les notes suffisantes 
pour passer dans la classe supérieure. C'est un REDOUBLANT: 
il recommence la méme classe l'année suivante. 


* Al € frappe à coups redoublés: fort et longtemps. — Il redou- 
ble ses efforts, il € redouble d'attention, de vigilance, de soin, 
de précautions: il fait au moins deux fois plus attention que 


d habitude. 


A2 est DOUBLE: composé de deux éléments de même sorte. 
Une € boite à double fond, un € double plafond ménagent un 
espace secret entre deux parois. — Les € consonnes doubles 
sont une des difficultés de l'orthographe du français. — Dans 
une rue € à double sens, on circule dans les deux sens. — Le 
philatéliste a des timbres-poste € en double et cherche à échan- 


ger ses doubles. — Sylvie a fermé sa porte € à double tour. — Fig. 

Une € arme à double tranchant est dangereuse à manier. 

* ላ] DÉDOUBLE ላጋ qui était double: il le ramène à l'unité. 
Le maraicher dédouble ses salades: il supprime un pied sur 
deux. — ላ1 dédouble A2 qui était SIMPLE: il le partage en 
deux. La classe de Sylvie était trop chargée, on l'a 
dédoublée: on a réparti les élèves en deux classes. 

* Il y a une DUALITÉ (sav.) dans la nature humaine: l'âme et 
le corps, pense un philosophe DUALISTE professant un 
DUALISME: une doctrine fondée sur l'opposition de deux 
principes irréductibles l'un à l'autre. Le MANICHÉISME est 
une conception dualiste du bien et du mal. 

Un € double exemplaire est nécessaire lorsqu'on veut 

€ conserver un double d'un document important. — Un 

DUPLICATA est un double ayant un caractère officiel. Certai- 

nes machines permettent de DUPLIQUER, par DUPLICATION, 

de REPRODUIRE avec une exactitude parfaite, un écrit, une 
bande magnétique, une disquette, etc. 

* Un DUPLEX est un système de transmission simultanée ou 
un appartement sur deux niveaux. 


A1 humain double A2 humain et A2 € se fait doubler par ለ1: 
1. Al agit à la place de A2, à son insu, le TRAHIT. A1 € joue un 
double jeu. C'est un € agent double qui travaille à la fois pour 
deux parties ennemies. — A1 € mène une double vie: il a des 
activités secrètes inconnues de son entourage habituel. Dans 
tous ces cas, il fait preuve de DUPLICITÉ, syn. d'HYPOCRISIE. 


* Al, acteur, remplace A2 au cinéma dans un rôle physi- 
quement dangereux, ou remplace A2, au théâtre, en cas 
d'indisponibilité de A2: il est la DOUBLURE de A2. 

e Dans un film doublé, la voix de Al, parlant une autre lan- 
gue en version doublée, remplace celle de A2 en version 
originale. C'est la technique du DOUBLAGE. 

+ Al, voyante, médium, a un € don de double vue: il voit 
comme tout le monde, par ses yeux, et en outre a des ima- 
ges mentales oü il prétend lire l'avenir. 


* ላ] souffre d'un € DÉDOUBLEMENT de la personnalité: il y a 
en lui deux personnages opposés, comme dans le roman 
Dr Jekyll et Mr. Hyde. — A1 croit voir € son double, comme 
Alfred de Musset, dans La Nuit de Décembre. — A1 est 
€ dans un état second (unique cas où second est postposé): 
il se comporte comme sil était somnambule. 


V Nous n'avons encore fait que la moitié du chemin. 


GR. DEMI-, MI-, SEMI-: préfixes exprimant l'idée de moitié, sont 
invariables: des demi-mesures, trois mi-temps, des appareils 
semi-automatiques. 


DEUX MD 


Par contre dans ses autres emplois demi a un féminin: 
demie: cinq ans et demi, une heure et demie. 


Al humain DIVISE par 2 un nombre A2, ou un groupe A2 de 
plusieurs unités. Il en obtient la MOITIÉ: 3 est la MOITIÉ de 
6. 4 hommes est la moitié de 8 hommes, 5 chaises est la moitié 
de 10 chaises. Pour parler de la moitié des A2, on dit parfois 
€ cinquante pour cent (50 %) des A. 


* 6 est la moitié de douze, soit € une DEMI- douzaine (mais on 
ne dit pas *une demi-vingtaine). — Les chómeurs ont droit 
à un € demi-tarif à l'entrée de l'exposition: il payent la moi- 
tié du prix normal. — Jeannot a eu € dix et demi à sa 
rédaction: dix points et la moitié d'un point, ce qui sécrit 
«10 1/2» ou «10, 5». 


AI humain € COUPE en deux un objet concret ou spatial en 
passant par son MILIEU, ou partage en deux une quantité, il 
obtient deux PARTIES à peu près égales qui en sont les deux 
moitiés. — € Faire moitié- moitié: se partager quelque chose 
à PARTS égales. — Fig. Être € plié en deux (fam.): se tordre 
de rire. — € Couper la poire en deux: d'une seule chose, faire 
deux parties égales pour éviter une dispute entre deux per- 
sonnes. Fig. Se faire des concessions mutuelles. 


* Un € demi-litre est la moitié d'un litre. — Un € demi-cercle 
est la moitié d'un cercle; sa forme est € SEMi-circulaire. Si 
un four complet vous ramène à votre point de départ sans 
changer de direction, un € demi-tour vous fait revenir en 
sens inverse. Nous sommes € à Mi-chemin: nous avons fait 
la moitié du chemin. 


Des demi-A qui ne sont pas exactement des moitiés de ላ; 
un € demi de bière: 1/4 de litre, à l'origine, un demi-litre; 
une demi-droite est une droite limitée à une extrémité; une 
demi-pension dans un hôtel, comprend le coucher, le petit 
déjeuner et un seul des deux repas principaux; la demi- 
finale: l'avant dernière épreuve d'une compétition. Un 
semi-remorque est un gros camion dont la première moitié 
(la cabine) peut étre séparée de la seconde (la remorque). 


* Un objet est € (pour) moitié ceci, (pour) moitié cela: com- 
posé de deux parties très différentes. Les sirènes sont moi- 
tió femmes moitié poissons. 


La moitié de A2 temporel. Je suis parti à la moitié du spectacle, 
syn. € au milieu du spectacle. — € À la mi-temps, à la moitié 
du match. — La € première / seconde mi-temps d'une rencon- 
tre sportive, dun match: chacune des deux moitiés du match. 
— Nous irons aux sports d'hiver € à la mi-janvier (ou tout autre 
nom de mois): à la moitié de janvier, vers le 15 janvier, etc. 


A24. 


D DEVANT 


* Être âgé de cinq ans et demi, c'est avoir cinq ans et la moi- 
Hé d'un an; se lever à sept heures et demie, s'est se lever à 
sept heures et la moitié d'une heure, soit trente minutes. 
D'où demie, n.f.: Nous partirons $ à la demie: nous parti- 
rons quand il sera n heure(s) et demie. 


° Les deux € demi-journées: le matin et l'aprés-midi sont 
séparées par le repas de midi; elles ne sont pas nécessai- 
rement égales. 


5. La moitié de ce qui n'est pas mesurable: un demi-mal, un 
demi-sommeil ne sont pas tout-à-fait un mal, pas un vrai 
sommeil; une demi-mesure est une disposition ou décision 
incomplète, insuffisante. J'étais € à moitié endormi quand le 
téléphone a sonné. — Vous êtes content de votre nouvel 
emploi? — Je n'en suis qu' à demi content, syn. € à moitié. 
* Un appareil semi-automatique est à moitié automatique; 
un organisme semi-public est pour moitié public et pour 
moitié privé. 

* Être € mi-figue mi-raisin: adopter une attitude ambigüe face à 
une situation, étre entre la satisfaction et le mécontentement. — 
Être € mi-chou mi-chèvre: hésiter entre deux choix possibles. 


6. La moitié de A, un homme, sa moitié: sa FEMME, son ÉPOUSE 
(fam. et ironique): à eux deux, ils ne font qu'un, ils consti- 
tuent un couple uni. André a laissé sa moitié seule pour quel- 
ques jours. 


* Un demi-frère, une demi-sœur: un FRÈRE, une SCEUR avec 
qui on n'a qu'un seul parent commun, le méme pére ou la 
méme mére. 


* Un demi-dieu, un étre né d'un DIEU et d'une femme ou 
d'un homme et d'une déesse. 


DEVANT et AVANT, n.m., prép. et adv. 
A ANTÉ- ou ANTI-, PRÉ-: bases savantes d'origine latine permet- 
tant de former des dérivés exprimant l'idée de devant ou avant. 


A POST- et RÉTRO-: bases savantes d'origine latine permettant de 
former des dérivés exprimant l'idée de derriére ou arriére ou aprés. 


I. Dans un défilé, les élus marchent devant et la foule der- 
rière. 
O Dans l'espace. 
1 Le devant et le DERRIÈRE d'un Al humain. 


Il a un VISAGE qui est la partie la plus remarquable de son 
€ côté de devant et un DOS, qui est son € côté de derrière et 
dont le bas est son derriere, syn. fam. son POSTÉRIEUR, syn. 
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vulg. son CUL: ses FESSES. L' € arriére-train d'un quadrupède 
se compose de sa CROUPE et de ses pattes de derrière. 


Ce qui est en FACE du visage de A1 et, notamment, de ses 
yeux, est devant lui alors que ce qui est derrière lui est du 
côté de son dos. Lorsque je regarde par la fenêtre, j'ai 
€ devant moi la rue, que je vois, et € derrière moi le fond de 
la pièce, que je ne vois pas. 

Le devant et le derrière d'un AI coneret. ` 

Le cóté d'un objet qui est fait pour étre regardé et qui 
«regarde» ce qu'on place en face de lui est son devant. Son 
derriére est fait pour étre caché, notamment appuyé contre 
un mur, quand il s'agit d'un meuble (voir les articles REGAR- 
DER IV, et FACE). 


Le devant d'une maison ou d'un immeuble est sa FACADE, le 
devant d'un magasin est sa DEVANTURE (vieilli), syn. sa 
VITRINE. Le fond d'un magasin donne souvent sur une 
€ ARRIÈRE-boutique où les clients n'ont pas accès. 


Dans une salle de théâtre, le devant de la scène, syn. 
[ና AVANT-scéne, est la partie de la scène la plus proche des 
premiers rangs. Fig. Al humain € est sur le devant de la 
scène: Al est exposé à tous les regards: c'est la vedette, 
volontaire ou non, dont tout le monde parle. 


Aux yeux d'un observateur Al, A2 coneret est devant / 
ant. derriére A3 eoncret: 


Étant donnés un observateur Al, et d'autre part un A2 et 
un ላ3 concrets, fixes, et de dimensions comparables, les 
trois étant plus ou moins situés sur une méme ligne droite, 
A2 est devant A3 et A3 derrière A2, si, pour atteindre A3. 
A] doit d'abord passer par A2 ou le contourner. Il y a une 
cour devant la maison, et un jardin derrière. 


L'ANTICHAMBRE du bureau d'un personnage important est la 
pièce dans laquelle les visiteurs attendent leur tour d'être reçus. 
L'arriére-pays est la région située € en ARRIÈRE d'une région 
côtière. L'€ arrière-plan, le plan en arrière d'un autre, etc. 
Une arrière-pensée : une pensée que l'on dissimule. 


A2 mobile € passe devant A3 fixe. Max est passé devant la 
vitrine sans la regarder. 


A l'aide d'un RÉTROVISEUR, Al automobiliste peut voir ce 
qui se passe derriére sa voiture. 


Aux yeux d'un observateur Al dans A4 spatial (généra- 
lement sous-entendu), A2 coneret est placé devant, syn. 
€ à l'AVANT et A3 € à l'arrière (de A4), syn. au FOND: 

A l'intérieur d'un lieu où des rangées de sièges sont tour- 
nées dans une même direction (salle de classe, de théâtre, 


` de concert, etc.), A2 est devant s'il est dans les PREMIERS 
rangs, et A3 est derrière, au FOND de la salle s'il est dans les 
DERNIERS rangs. 


À l'intérieur de A4 véhicule suffisamment spacieux, A2 
peut s'installer à l'avant ou à l'arrière. L'avant d'un navire est 
sa PROUE, et l'arrière, sa POUPE, d'où, fig. A2 humain € a le 
vent en poupe: il va de succés en succés. 


A3 s AVANCE: il se déplace de l'arrière, où il était moins visible, 
vers l'avant, oü il devient plus exposé aux regards de A1 ou aux 
dangers, d'oü fig. A3 € savance beaucoup en disant cela: A3 
court le risque de se tromper, il pourrait bien avoir tort. 


Fig. A3 humain € fait des AVANCES à A2 humain: A3 propose 
à A2 quils se RAPPROCHENT l'un de l'autre dans leurs relations 
(le plus souvent amoureuses, mais aussi commerciales). 


Aux yeux d'un observateur A1, dans A4, groupe mobile, A2 
humain marche devant et A3 marche derriére. A2 marche 
en TÉTE de A4, et A3 marche en QUEUE. Une armée en mar- 
che est PRÉCÉDÉE par son € avant-garde qui € OUVRE la mar- 
che, et SUIVIE par son € arriére-garde qui € FERME la marche. 


Si A2 marche ou court (notamment en sport) plus vite que 
A3, A2 se DÉTACHE de A3, A2 € gagne du terrain sur A3, le 
DEVANCE; A3 € se fait devancer par A2. — D'abord derrière 
A3, A2 DÉPASSE A3, lui € passe devant. 


Aux yeux d'un observateur A1, par rapport à A3 concret 
et fixe, A2 AVANCE ou s'avance vers ላ3 s'il s'en RAPPROCHE 
ou RECULE s'il s'ÉLOIGNE de A3: 


A3 peut n'étre pas exprimé: A2 va € en avant, il avance; ou 
A2 va € en arrière: il RECULE, va, marche € à RECULONS. A2 
véhicule va € en marche arrière. 


Attention! Un piéton recule en € faisant face, et en mar- 
chant en sens inverse de son regard, mais séloigne en 
€ tournant le dos et en marchant dans le sens de son regard, 
distinction effacée dans les emplois fig. 


En jaillissant d'une arme à feu, le projectile, balle ou obus, 
produit sur le canon un effet de RECUL. 


En guerre, A2, armée, avance sur A3, lieu: A2 APPROCHE de 
A3, marche sur A3, s'appréte à conquérir A3. A2 recule 
devant A3, armée ennemie: À2 se REPLIE, € céde du terrain 
à A3 qui avance ; A2 € bat en retraite. Fig. A2 humain recule 


devant une difficulté, un obstacle: il renonce à agir en 
voyant les problémes qui se posent à lui. 


A1 € prend du RECUL (pour observer A2): il s'éloigne de A2 
pour en avoir une vision plus large. 


DEVANT ፲ 0 


I. L'avant-guerre et l'aprés-guerre ne se ressemblent pas. 
O Dans le temps. 


1 Al fait A2 avant A3 et A3 APRÈS A2: 


L'action A2 est un peu plus proche de la NAISSANCE de A1 
que l'action A3. — Sur l'axe de la vie, orienté de la naissance 
à la mort, Al enfant € a toute la vie devant lui, mais ላ] âgé 
a atteint € un âge AVANCÉ; la plus grande partie de sa vie est 
derriére lui. 

GR. Avant de précède un infinitif présent ou passé, après 
(sans de) uniquement un infinitif passé. Lave-toi les mains 
avant de passer à table, et les dents aprés avoir mangé. 


Emplois adv. de avant, syn. AUPARAVANT: avant le moment 
présent ou dont on vient de parler. Viens diner, mais avant / 
auparavant, lave-toi les mains. 


Avant et aprés servent à former des noms-adverbes de 
temps: l'avant-veille, l'après-midi, avant-hier, après-demain, 
ainsi que les conjonctions de temps avant que + subj. et 
aprés que + ind. (mais le subj. est également employé). 
D'aprés A1 humain: en SUIVANT l'opinion exprimée par A1, 
sil faut croire ce qu'il dit ou écrit. 


A2 est PRÉALABLE à A3 : 


Avant de commencer A3 un discours, A1 dit A2 € en guise 
de PRÉAMBULE, syn. d'€ entrée en matière, dINTRODUCTION. 


Les PRÉLIMINAIRES de A3: les choses à faire avant A3, 
moins importantes que A3 mais néanmoins nécessaires à la 
bonne réalisation de A3. 


A] publie un texte long (essai ou roman) quil fait précéder 
d'une PRÉFACE (et / ou d'un avant-propos) écrite par lui- 
méme ou, plus généralement, par quelqu'un d'autre. 

Al construit une maison en PRÉFABRIQUÉ: avec des élé- 
ments d'abord fabriqués en usine puis livrés tels quels sur 
le lieu de la construction. 


ለ] a la PRIORITÉ, est PRIORITAIRE: pour une raison quelcon- 
que (âge, infirmité, statut social, etc.), A1 a le droit de faire 
A2 avant les autres, il passe avant tous les autres. 

Al émet A2 un jugement, un avis, une opinion A PRIORI 
(loc. latine) sur une question quelconque: avant de l'exami- 
ner sérieusement ou d'apporter des preuves expérimenta- 
les. A priori, je pense que.... Al a des a priori sur A3, syn. 
des idées PRÉCONQUES, syn. des PRÉJUGÉS. 


AI émet A2 un jugement, un avis, une opinion A POSTERIORI 
(loc. latine) sur la méme question, aprés l'avoir étudiée à fond. 


Le préfixe POST- sert à former un grand nombre de mots 
pour la plupart sav., indiquant qu'un A3, vient après un A2: 
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une POSTFACE est un texte de CONCLUSION placé à la fin d'un 
livre, un POST-SCRIPTUM est une petite note à la fin d'une 
lettre, un traitement POSTOPÉRATOIRE est administré après 
une opération, un suffixe est POSTPOSÉ au radical d'un mot. 


A3 est un repère fixe. 

L'avant-guerre est la période qui a précédé la guerre, l'après- 
guerre, la période qui l'a suivie: 

A3 est l'heure normale. Al, montre ou horloge, avance ou 
RETARDE (de n minutes): elle n'indique pas l'heure exacte. 
C'est peut-être la raison pour laquelle A1 humain est € en 
AVANCE à son rendez-vous ou est € en RETARD pour faire ce 
qu'il a à faire. 

A3 est la date normale: A1 enfant PRÉMATURÉ nait avant la 
date normale, avant l'écoulement total des neufs mois de 
gestation. 


Al humain avance une certaine somme d'argent à A2 
humain qui, ayant un urgent besoin d'argent et ne pouvant 
pas ATTENDRE, lui € avait demandé une avance. A1 lui € fait 


Les A2 humains nés avant A3 humain et dont il DESCEND 
(notamment ses arriére-grands-parents) sont ses ANCÉTRES. 


Un A2 préhistorique date d'avant l'HISTOIRE, un A2 ANTÉDI- 

LUVIEN d'avant le Déluge. Un événement s'est qui s'est pro- 

duit € en des temps RECULÉS, est très éloigné dans le passé. 

* A3 se produit après A2. 11 lui est POSTÉRIEUR. et A3 € date 
d'après A2. La mode des cheveux courts pour les femmes 
date d'après la guerre de 14. 


Les enfants, petits-enfants et arrière-petits-enfants de A2, 
nés, forcément, après lui, constituent sa POSTÉRITÉ ou DES- 
CENDANCE. 


Une œuvre POSTHUME est publiée après la mort de son auteur. 


e Al humain écrit un roman ou réalise un film d'ANTICIPA- 
TION, syn. de € science-fiction: Al imagine et raconte une 
histoire qui se passe à une époque supposée postérieure à 
la nótre, qui pourrait avoir lieu à une date ULTÉRIEURE 
dans un futur généralement très éloigné. 


bci: Ill. Jean a eu de l'avancement. 
une AVANCE: il lui donne plus TÓT une partie de l'argent 


qu'il devait normalement lui donner en totalité plus TARD. L] Dans un CLASSEMENT. 


1 Dans un classement qualitatif ou quantitatif, A2 est 
avant A3, A3 aprés A2: 


A], ayant autorité pour le faire, donne de l'AVANCEMENT à son 
subordonné A2. Il le fait € monter en GRADE, alors que son col- 
legue A3 reste dans le STATU-QUO, sa situation antérieure. 


Ant. À 1 peut RÉTROGRADER A3 sil a commis une faute profes- 
sionnelle grave. A3 reculera sur le € tableau d'avancement. 


Al humain ANTIDATE un chèque, une lettre, un document: 
il y inscrit une date antérieure à la date de rédaction. Ant. 
il le POSTDATE. 


ላን est le moment propice. Al, voyant que A2 TARDE à se 
produire, € prend les devants fait en sorte qu'il se produise 
tout de suite; il PRÉCIPITE A2 qui est (un peu) prématuré: il 
aurait été plus sage d'attendre (un peu) pour le faire, de ne 
pas se précipiter. 

Al humain a été un PRÉCURSEUR: il a fait A2 longtemps 
avant les autres, plus TÓT que les autres, quand personne 
ne jugeait utile de le faire. Al était € eu avance sur son 
temps, il avait des idées AVANCÉES. 


Ant. Al a des idées RÉTROGRADES: d'autrefois, d'une épo- 
que passée, RÉVOLUE. La mode RÉTRO: le gout pour des 2. Sans idée de compétition, et par rapport à ses propres 
vétements, des musiques, etc. qui ont été ceux de la géné- résultats antérieurs: 

ration précédente. 


A2, élève ou étudiant, a obtenu de MEILLEURES notes, et A3 
de moins bonnes notes que son camarade. Au classement, A2 
est € passé devant ለ3. L'avant-dernier précède le dernier. 


A2, sportif ou équipe sportive, devance A3, autre joueur ou 
équipe, d'un nombre n de points. 


Al € va de l'avant, € fait des PROGRÈS, € est en progrès, 


D , . 9^5 « » PR ; | ] ኃ lé 1 ` ረቂ 
£ « L'événement A2 «aet pusduir man ወበ ያየ AS: kes: OGRESSE ; il obtient régulièrement de meilleurs résultats. 


le PREMIER des deux, il est ANTÉRIEUR à A3. 


Syn. A2 € date d'avant A3. La Révolution française est anté- 


rieure au Premier Empire. — La mode des crinolines date 3 Al, individu isolé ou équipe, DÉVELOPPE A2, une action 
d'avant la guerre de 70. Elle REMONTE au Second Empire. — en cours: 

Un savant, pour obtenir un brevet, revendique l'ANTÉRIORITÉ 
de sa découverte: il Ya faite avant les autres. 


Ant. il RÉGRESSE sur le plan psychique, il est en pleine 
RÉGRESSION. 


A2 progresse, vers sa réalisation complète, son achèvement; 
il connait une PROGRESSION régulière, des AVANCÉES, un 


Un examen prénatal est fait avant la naissance. DÉVELOPPEMENT qui permettent de constater jour aprés 
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jour quon se rapproche PROGRESSIVEMENT des objectifs 
fixés au départ. 
A2 peut être une IDÉE partie d'un petit groupe d'humains, 


et qui, peu à peu, € fuit son chemin dans les esprits et men- 
talités de toute une société. 


DEVOIR, v. et n.m. et OBLIGER v. 


L Jean doit de l'argent à son garagiste. 
D^ Al doit A2 à A3. 


GR. A2 peut être l'infinitif d'un verbe du type payer, donner, 
fournir, transmettre suivi dun nom complément, ou, plus 
couramment, ce nom, l'infinitif restant sous-entendu: Jean 
doit (payer) 5000 € au garagiste. — Luc doit (fournir) 35 heu- 
res de travail par semaine à Marc. 


Un CONTRAT entre Al et A3 humains a été conclu à un 
certain moment: 


Al doit A2 à A3 en ÉCHANGE de A4 quil a reçu de A3: il a 
ENGAGÉ son AVENIR; il sest engagé à fournir A2 à A3 dans un 
certain délai, il s'est créé une OBLIGATION dont il devra 
SACQUITTER à une date fixée, où Al et A3 pourront dire qu'ils 
sont QUITTES. A1 se rend € passible de SANCTIONS s’il y manque. 


Pendant toute la période qui sépare la conclusion du contrat 
du terme où A1 s'acquitte de son obligation, A1 doit A2 à A3. 


Le verbe devoir dit qu'il v a un lien de CAUSE à EFFET entre la 
conclusion PASSÉE du contrat et l'accomplissement FUTUR 
de l'obligation qui en résulte. Mais, alors que le futur de 
l'indicatif présente l'événement à venir comme certain, le 
verbe devoir laisse dans l'INCERTITUDE la question de savoir 
si A] remplira réellement cette obligation; ce n est que POS- 
SIBLE ou, au mieux, PROBABLE. 


A2 est de l'ARGENT: 


e Le 20 janvier, le garagiste remet à Jean une voiture en 
échange d'une partie de son prix. Jean sengage, s OBLIGE à 
lui payer les 5 000 € restants le 20 décembre de la même 
année. — Le garagiste € fait CREDIT à Jean et Jean 
€ CONTRACTE une DETTE de 5 000 € envers le garagiste. — H 
s'ENDETTE envers lui. — Du 20 janvier au 20 décembre, jour 
de l'ÉCHÉANCE, il lui doit 5 000 € il est son DÉBITEUR et son 
CRÉANCIER est en DROIT de lui réclamer son DÛ jusqu à ce 
que il ait ACQUITTÉ sa dette. 


AI, État, banque, société cotée en bourse, empruntant de 
l'argent à Al, € émet des OBLIGATIONS par lesquelles il 
5 oblige à le rembourser dans un certain délai avec un certain 


intérêt. Si A3 juge l'affaire intéressante, il prend / achète de 
ces obligations. 


A2 est autre chose que de l'argent: 


Al et A3 ont conclu un contrat de travail. Jean doit 35 heu- 
res de travail par semaine à Marc, en échange d'un SALAIRE 
convenu. L'un et l'autre ont € contracté des obligations, l'un 
de travailler, lautre de payer. Ces obligations sont 
CONTRACTUELLES; il doivent € s'en acquitter. 


Al a PROMIS un A2 quelconque à A3; il doit € tenir sa pro- 
messe. Depuis longtemps, Jean doit à Sylvie un voyage à Venise. 
Luc tient à € ne rien devoir à personne: à se débrouiller seul, 
à n'avoir ni dettes ni obligations. 


ዚ Tout le monde doit respecter le code de la route. 


1 GR. Al humain doit A2 inf. ou nom abstrait: 


Le conditionnel, A1 devrait A2 inf. suggère qu'il y a des 
chances que Al ne fasse pas ce qu'il doit faire. Luc devrait 
obéir à Marc, devrait le respecter (mais il ne fait guère). 


Al humain doit A2, nom, à A3 humain. Dans ce cas, A2 
n'est quune nominalisation de l'infinitif et la transforma- 
tion passive possible. Luc doit obéissance à Marc, lui doit le 
respect. Marc exige de Luc l'obéissance qui lui est due. 

A3 l'agent qui oblige et A4, la finalité de l'obligation, évi- 
dents ou trop vagues, restent souvent non précisés. Tout le 
monde doit respecter le code de la route. 


Sans engagement explicite de sa part, Al doit A2 inf. 
parce qu'un A3 ayant autorité sur lui, et la possibilité de 
SANCTIONNER les INFRACTIONS, l'y OBLIGE. 

A] n'est pas LIBRE, mais, ayant le sentiment de DEVOIR faire 
A3, il peut étre CONSENTANT pour le faire: 

A3 est une personne de rang ou de prestige supérieur. Syl- 
vie oblige Jeannot à ranger ses affaires. 

A3 est la puissance publique: il y a entre Al et A3 une sorte 
de € contrat social implicite. Le fisc / La loi oblige les citoyens 
à déclarer leurs revenus. — Les citoyens doivent OBLIGATOIRE- 
MENT déclarer leurs revenus. Cette déclaration est OBLIGA- 
TOIRE. Ils sont OBLIGÉS de la faire; ils en ont l'OBLIGATION. 
Ant. Ce qui n'est pas OBLIGATOIRE est FACULTATIF. 

Syn. A3 FORCE, CONTRAINT ላ] à faire A2. Dans ce cas l'idée 
d'un consentement de Al est effacée. Tu déclares cette 
indemnité? — Je suis € bien obligé! / bien forcé! — Il FAUT bien 
que je le fasse. 


Sans engagement explicite envers un A3 difficile à 
identifier, Al se trouve obligé à tout un ensemble de 


201. 


PDA DEVOIR 


comportements A2, pour une durée indéterminée, par 
le simple fait qu'il est doué d'une CONSCIENCE et qu'il vit 
dans une société régie par des COUTUMES, un certain 
mode de vie: 


Certaines obligations MORALES peuvent résulter du simple sen- 
timent de l'honneur ou dun certain statut social. Si vos parents 
ont besoin de vous dans leur vieillesse, vous devez les aider. — La 
vérité m'oblige à vous dire que vous vous trompez. — Le ministre 
a l'obligation d'assumer ses responsabilités et les conséquences de 
ses actes. — Les médecins sont obligés au secret médical. — Les 
fonctionnaires ont une € obligation de réserve: ils ne doivent pas 
dire publiquement de mal de leur administration ni de l État qui 
les emploie. — A1 a des € obligations mondaines: celles de fré- 
quenter certaines personnes, certaines réunions et cérémo- 
nies. et des € obligations professionnelles, pas forcément 
spécifiées par des réglements ou un contrat de travail. — PR. 
Noblesse oblige: méme si c'est difficile, Al doit se montrer 
digne de la considération sociale dont il jouit. 


Emploi pronominal: 


Al et A3 humains se doivent A2. Les époux se doivent (réci- 
proquement) fidélité et assistance (mutuelles). 

Al se doit à A3. Le médecin se doit à ses malades: dit plus 
que le simple contrat de travail: une sorte de dévouement. 
Al se doit de A? inf. Max se doit de persévérer dans sa réso- 
lution de ne plus fumer: il s'est créé une obligation envers 
lui-même. 

Emploi pr. et impersonnel. Tous les ans, € comme il se doit, 
Jean envoie ses vœux à Marc: comme c'est normal en société. 


[1 En soignant ses malades, le médecin fait son devoir. 


L] devoir, inf. emplové comme nom. 


1 Lorsque Al a une obligation quelconque envers A3, il a le 
devoir de s'en acquitter et A3 a le DROIT de l'exiger de lui: 


Il v a une réciprocité entre les devoirs de l'un et les droits de 
l'autre. Avoir une famille oblige un homme et une femme à 
€ REMPLIR leurs devoirs de père et de mère. Un magistrat 
€ remplit les devoirs de sa charge. 


Si Al se conforme à ses obligations, on dira qu'il agit bien, 
quil € fait sou devoir (surtout dans le cas où son devoir 
5 oppose à son INTÉRÊT). C'est une affaire de MORALE. 


La secrétaire € se fait un devoir d'être ponctuelle. 

Si Al attache beaucoup d'importance à remplir ses obliga- 
tions, à respecter les droits des autres. s'il les fait passer 
avant son intérét personnel, on pourra dire que c'est un 
€ homme de devoir. quil € agit par devoir, qu'il a le 
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€ sentiment du devoir, éventuellement la € satisfaction du 


devoir accompli. 


Cas particulier: 

Un écolier € fait son devoir (ce à quoi il est obligé) en 
€ faisant ses devoirs (ses exercices écrits à la maison). Dans 
ce cas, l'idée dominante est celle d' «exercice écrit» et celle 
d'«obligation» a plus ou moins disparu, puisqu'il y a des 
€ devoirs facultatifs. 


IV Nous devons la vie à nos parents. 


1 Al doit A4 à A3: 


A4, dont A3 est l'auteur, n'est pas une dette ou une obliga- 
tion de Al, mais la cause d'une obligation plus ou moins 
vague de Al envers A3. 


GR. A4 peut étre: 


Un nom généralement abstrait. Luc doit sa réussite à Marc, 
et dans ce cas, la transformation passive est possible. La 
réussite de Luc est due à Marc. 


Un infinitif passé ou présent. Luc doit à Marc d'avoir réussi 
et de jouir d'une bonne situation. 


A1 doit A4, un BIENFAIT à A3 son BIENFAITEUR, si A1 l'a obligé 
(vieux) en lui rendant un service plus ou moins important, 
en se montrant OBLIGEANT (vieux), syn. SERVIABLE, AIMABLE 
à son égard. 


A] est l'OBLIGÉ (vieux) de A3, et lui doit au moins de la 
RECONNAISSANCE. 


Luc est REDEVABLE à Marc de son succès. — Il a envers lui une 
€ dette de RECONNAISSANCE. — Il lui doit beaucoup. 


Ant. A3 a un comportement DÉSOBLIGEANT: il est désagréa- 
ble à l'égard de A1. 


Al, le bénéficiaire de A4, peut étre la société tout 
entière, qui marque sa reconnaissance à A3: 


A3 est un grand homme du présent ou plus souvent du 
passé, par quelque marque d'honneur: nom de rue, com- 
mémoration. On doit à Christophe Colomb la découverte de 
l'Amérique. — Ou doit à Pasteur le vaccin contre la rage. — Au 
passif, l'idée de CAUSE l'emporte sur celle de dette de recon- 
naissance. La découverte de l'Amérique est due à Christoplie 
Colomb; celle du vaccin contre la rage à Pasteur. 


Quand A4 n'est pas un bien et quand ላ] et / ou A3 sont 
non humains, il ne reste que la notion de cause: 


° Jean doit au hasard d'avoir rencontré Marc. — On doit la 
seconde guerre mondiale à Hitler et aux absurdités du traité 


de Versailles. — L'épidémie de choléra est due (était due, sera 
due, si elle arrive) à une mauvaise hygiène. 


, ⁄ €. ቃ . 
4. Lorsqu'un événement était FATAL, toutes les causes étant 
réunies, et qu'il arrive effectivement, on peut s'exelamer: 


° Cela devait arriver! — syn. Il FALLAIT que ça arrive! — syn. 
Ça ne pouvait pas MANQUER d'arriver! 


V Max doit se soigner, pour guérir. 


> AI doit A2 inf. pour un résultat A3. 


1 Alestsoumis non au devoir mais à la NÉCESSITÉ de faire A2 
s'il veut atteindre le but A3; il lui FAUT faire A2 pour A3: 


° Jean doit acheter des vis pour poser son étagère: s'il n'a pas 
de vis, il ne pourra pas la poser; c'est une € condition 
NÉCESSAIRE. 


A3 peut rester dans le vague. Ayant subi de lourdes pertes, 
l'armée a dû reculer. 


2. A4 abstrait, une eireonstance, oblige, syn. FORCE, syn. 
CONTRAINT A1 à faire A2 pour A3: 


A1 doit faire A2 à CAUSE de A4, il FAUT quil fasse A2, il € ne 
peut pas faire autrement. Le froid oblige les abeilles à rentrer 
dans leur ruche. — La pauvreté oblige Éric à se priver de beau- 
coup de choses. — Il est (bien) obligé de se passer de voiture. — Il 
s'est trouvé dans l'obligation de vendre les bijoux de sa mère. 


3. A2estobligé: 


Le col du Simplon est le passage obligé, syn. OBLIGATOIRE entre la 
Suisse et le lac Majeur: A1, voulant aller de Suisse vers le Lac 
Majeur est obligé de passer par le Simplon, il ny a pas dautre 
route. — C'est obligé de A3 inf. / que A3 ait lieu est fam. et à la 
limite de l'incorrection. Syn. c'est inévitable, c'est obligatoire. 


V. Le typhon doit atteindre l'ile dans les prochaines heures. 


1 Al doit A2 inf.n'exprime rien d'autre que la PROBABILITÉ: 


Al peut étre humain, non humain, ou il impersonnel. 
D'aprés le bulletin météorologique, il doit geler demain. 


2. Al doit A2 inf. présent, annonce, sans certitude absolue 
un événement à venir: 


Le typhon doit atteindre lile est moins affirmatif que Le 
typhon atteindra l'ile. 


La probabilité n'atteint la certitude dans Tout étre vivant 

doit mourir un jour que parce que c'est un fait d'expérience. 
3. A2 inf. présent formule, sans certitude absolue, une 

hypothèse relative au présent, à vérifier plus tard: 


Jean doit étre au cinéma en ce moment. 


DIEU 


4. Aldoit A2 inf. passé ou Al devait A2 inf. présent formulent, 
sans certitude absolue, une hypothése relative au passé: 


Jean devait étre au cinéma hier, à cette heure-ci ou bien Jean 
doit avoir été au cinéma hier. 


Dans ces deux derniers cas, le locuteur renvoie dans le 
FUTUR la vérification de son hypothèse et la 3e personne est 
plus probable que la le et la 2e, qui ne peuvent guère appa- 
raitre, dans une conversation, que lorsque AI n'est pas sûr 
de l'exactitude de ses souvenirs. Je dois m être trompé, tu 
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devais être au cinéma ce jour-là 


DIEU, nm. 


À DE-, DIV-: bases savantes d'origine latine, THÉ(O)-: base 


savante d'origine grecque servant à former des mots exprimant 
l'idée de dieu. 


GR. écrit avec une minuscule quand il est question de plusieurs 
dieux, avec une majuscule «i est concu comme unique. On 
peut méme, dans les textes religieux, mettre la majuscule aux 
pronoms qui le représentent. 


Diverses idées de Dieu. 


1 Les POLYTHÉISTES, PAÏENS de l'antiquité ou hindouistes 
modernes, pensent qu'il existe plusieurs dieux, ou êtres 
DIVINS ou DIVINITÉS (n.f.) conçus comme IMMORTELS (mais 
non ÉTERNELS) et plus puissants que les hommes (mais non 
tout-puissants), ayant, dans l'univers, chacun une fonction 
particuliére, certains conçus comme de sexe féminin, les 
DÉESSES. L'ensemble des dieux d'une de ces religions est 
son PANTHÉON. Pour ceux qui ny croient pas, ce sont des 
MYTHOLOGIES, et les récits qui sy rattachent sont des 
MYTHES. Le fils d'un homme et d'une déesse, ou d'un dieu et 
d'une femme est un DEMI-DIEU. Une THÉOGONIE est l'his- 
toire de l'engendrement des dieux d'une mythologie. 


2. Les MONOTHÉISTES (JUIFS pratiquant le JUDAISME, CHRÉ- 
TIENS, MUSULMANS pratiquant l'ISLAM) considèrent comme 
des IDOLES les représentations des dieux ci-dessus et 
comme IDOLÂTRES les gens qui leur rendent un CULTE. Leur 
RELIGION affirme qu'il existe un Dieu, UNIQUE, SPIRITUEL 
(c'est un ና pur ESPRIT, il n'a pas de CORPS), LIBRE, PERSONNEL 
(c'est une personne ayant intelligence, volonté, amour, 
ayant un nom, et parlant à la première personne), sans 
commencement ni fin (l'ÉTERNEL), PARFAIT, € tout PUISSANT 
(Le € Roi des rois), CRÉATEUR de € l'univers visible et invisible 
qu'il TRANSCENDE et dont il ne fait pas partie (le € Très 
haut). Symboliquement, la Bible et l'Évangile le situent 
dans le CIEL. Le € Royaume de Dieu n'est pas de ce MONDE, 


PS 


DIEU 


mais Dieu a une CONNAISSANCE totale et l'AMOUR de ses 
CRÉATURES, les soutenant dans l'être et en dirigeant le deve- 
nir par sa divine PROVIDENCE. 


L'€ univers invisible est le monde ANGÉLIQUE des innombra- 
bles ANGES, créés par Dieu et € purs esprits comme lui, per- 
sonnels, portant des noms, organisés en CHŒURS, dirigés 
par des ARCHANGES. [ls CHANTENT ses LOUANGES et sont ses 
MESSAGERS auprès des hommes qui, pensent les chrétiens, 
ont un € ange gardien qui veille sur eux. Les anges sont 
généralement représentés comme de jeunes hommes 
munis d'AILES d'oiseaux, parfois aussi comme des ANGELOTS, 
avec un corps de petit enfant. 


Le DIABLE (en grec: le menteur, le calomniateur), jadis 
l'archange LUCIFER (en latin: le porte-lumiére), créé bon et 
libre, est devenu SATAN (en hébreu: l'adversaire), essentiel- 
lement mauvais, par sa révolte contre la € volonté divine. 
Elle a entrainé sa CHUTE, ainsi que celle des anges qui l'ont 
suivi et sont devenus des € anges DÉCHUS, des diables, syn. 
des DÉMONS, souffrant les tourments de l'ENFER. 


Le mot diable étant un peu dévalorisé par trop d'emplois 
fig. et fam., on préfére, en langage litt., parler du démon, 
dont les pensées et les entreprises sont DÉMONIAQUES. 


Satan et ses anges sont animés de la volonté DIABOLIQUE, 
syn. SATANIQUE, d'entrainer les hommes dans leur chute en 
les incitant au PÉCHÉ. Certains étres humains, € POSSÉDÉS 
du démon en sont délivrés par des EXORCISMES pratiqués par 
un EXORCISTE capable de € chasser les démons en cas de 
€ POSSESSION diabolique. 


Les diables étaient représentés au Moyen Âge par des figu- 
res humaines hideuses munies de cornes, de pieds four- 
chus, d'ailes de chauve-souris, etc. 


L' univers visible est celui du monde matériel dont le som- 
met est, dans cette perspective, une créature à la fois maté- 
rielle et spirituelle, 'HOMME que Dieu a € créé à son image. 
Il lui RÉVÈLE son NOM: Yahweh (jadis transcrit par Jéhovah) 
mot hébreu signifiant «Je suis», et lui € parle par ses 
PROPHÈTES; sa parole est conservée par 1ና ÉCRITURE sainte: 
la BIBLE, limitée pour les Juifs à l'€ Ancien TESTAMENT (mot 
utilisé pour traduire l'hébreu berith, ALLIANCE, car Dieu 
€ fait alliance avec les hommes). Les CHRÉTIENS y ajoutent 
le € Nouveau TESTAMENT, comportant notamment les qua- 
tre ÉVANGILES et les musulmans, le CORAN. Ce sont leurs 
€ livres SACRÉS. 


Dieu donne aux hommes ses € DIX COMMANDEMENTS ou 
DÉCALOGUE; il est leur JUGE, JUSTE mais MISÉRICORDIEUX, prêt 
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à PARDONNER les PÉCHÉS de ceux qui se REPENTENT. Les 
monothéistes ont donc des RELIGIONS RÉVÉLÉES; ils croient 


à la RÉVÉLATION. 


La THÉOLOGIE est l'étude, par les THÉOLOGIENS, dans leurs 
ouvrages THÉOLOGIQUES, de ce que la raison humaine peut 
connaitre de Dieu et de ce que l'Écriture Sainte en révèle. 


Une THÉOCRATIE est le gouvernement d'un Etat par des pré- 
tres ou des docteurs de l'islam, selon des principes exclusi- 
vement religieux. i 


Les PANTHÉISTES pensent que le COSMOS tout entier est divin 
et que Dieu est IMMANENT (ant. TRANSCENDANT) au monde. 


Les philosophes DÉISTES pensent que Dieu est € le grand 
architecte de l'Univers, une intelligence organisatrice, mais 
ne croient pas à une révélation; leur religion se réduit au 
DÉISME. € Le Dieu de A1, philosophe: la facon dont ce phi- 
losophe conçoit Dieu. 

Les ATHÉES pensent qu'il n'y a pas de Diez, que le monde 
est l'effet du hasard et de la nécessité. € Ni Dieu ni maitre 
est la devise des ANARCHISTES. 

Les AGNOSTIQUES n'ont pas d'avis sur la question MÉTAPHY- 
SIQUE de l'existence de Dieu. 


II. Les relations des hommes avec Dieu. 


1 Al humain est RELIGIEUX: 


Il € CROIT en Dieu: il a des raisons de croire que Dieu existe 
et il fait confiance à la € parole de Dieu: c'est un CROYANT; 
il a la FOI. 


Il est PIEUX, a de la PIÉTÉ: il ADORE Dieu qu'il qualifie dADO- 
RABLE, à qui il voue une véritable ADORATION et quil 
appelle parfois € le bon Dieu: il l'aime par dessus tout. 


Il considère que € les voies de Dieu sont insondables ; néan- 
moins il voit dans certains événements € le doigt de Dieu: 
il les considère comme PROVIDENTIELS. I] PRIE Dieu direc- 
tement ou prie les SAINTS et les ANGES d'INTERCÉDER pour lui 
auprès de Dien. Il lui adresse des PRIÈRES qui sont des paro- 
les, soit d'adoration, soit de DEMANDE, soit d'€ action de 
grâces: de remerciements. Si ses prières de demande ne 
sont pas EXAUCÉES, il se soumet à la € volonté de Dieu ou 
ና volonté divine; à l'article de la mort, il € recommande son 
âme à Dieu. C'est un € homme de Dien. 

Sil a une expérience intime de l'union à Dieu, c'est un 
MYSTIQUE ; le MYSTICISME est un des traits de sa personnalité: 
sa prière est une ORAISON; il se peut qu'il éprouve des € états 
mystiques, quil soit le siège de € phénomènes mystiques, 
comme l'EXTASE, avec des VISIONS surnaturelles. 


2. Al humain est IMPIE (adj. ou n.): 


Ou bien il ne croit pas en Dieu, ou bien il a la haine de Dieu 
et lui préfère le diable. 


Dans les deux cas, A1 BLASPHÈME (verbe) et ና PROFÈRE des 
BLASPHÈMES (nom). Il nie l'existence de Dieu, ou accuse 
Dieu de méchanceté, ou le tourne en dérision, ou, simple- 
ment, € prononce en vain le nom de Dieu, pour des choses 
qui n'en valent pas la peine. 

Dans le second cas, il peut aller jusqu'à € faire un pacte 
avec le diable, € vendre son âme au diable (en échange de 
quelque bien: richesse, jeunesse, comme le Dr. Faust, 
dans l'œuvre de Goethe). 


Les SORCIERS, pratiquant la SORCELLERIE, étaient (sont 
encore?) considérés comme tenant du diable leur pouvoir 
MAGIQUE d'ENVOUTER ceux à qui ils veulent du mal. 


Al est SATANISTE, pratique le SATANISME, s'il rend au diable 
un culte SATANIQUE ou LUCIFÉRIEN et participe à des 
€ messes noires SACRILEGES. 


Loc. d'origine chrétienne exprimant la piété: 


Expression de l'habitude, de la monotonie: € tous les jours 
que Dient fait. 


Exclamations d'émotion: Mon Dieu! Grand Dieu! 
Exclamation d'étonnement (fam.): C'est pas Dieu possible! 


Affirmation forte: Dieu sait que + phrase affirmative. Dieu 
m est témoin que... Je le jure devant Dieu et devant les ከዐ 
mes (solennel). 


Expression de l'incertitude: Dieu seul le sait. — Dieu sait + 
interrogative indirecte, en parlant de lavenir au début 
d'une entreprise hasardeuse: € Si Dieu veut..., ና À la grâce 
de Dieu..., € À Dieu vat! (seul exemple d'un t final après va, 
à l'origine expression de marin). 

Souhait de bonheur à l'intention de A2, formules au subj.: 
€ Dieu vous garde! / vous bénisse! / vous aide! 


À qui prédit un avenir heureux: € Dieu vous entende! À qui 
prédit un avenir malheureux: € Dieu m'en garde! À Dieu ne 
plaise! En parlant d'un mort: € Dieu ait son áme! Demande 
insistante: € Pour l'amour de Dieu! 


Al humain peut dire ADIEU! à A2 humain, en le quittant: 1. 
s’il n'espère pas le revoir, du moins € en ce monde. — 2. 
comme syn. (vieux, litt.) de € au REVOIR. — A1 et A2 € font 
leurs adieux, se font des € adieux touchants: ils se disent des 
choses polies, aimables avant de se quitter. Al acteur, 
musicien € fait ses adieux à la scène / au public: il se produit 
devant un public pour la dernière fois. 


DIEU l) 


4. Loc. d'origine chrétienne exprimant l'impiété: 


Si Al souhaite étre débarrassé de A2 humain, il envoie A2 
€ à tous les diables en lui disant € Allez au diable !: il le 
chasse avec violence. Il s'exclame: € Que le diable 
l'emporte! (sous-ent.: en enfer). D'où € Le diable m'emporte 
si + phrase affirmative, par ex. Le diable m'emporte si j'ai fait 
ce que vous me reprochez: manière de dire «je ne l'ai certai- 
nement pas fait». € Au diable les soucis / l'avarice! / etc.: je 
chasse tout cela loin de moi. 

Beaucoup de JURONS sont, au moins à l'origine, des 
blasphémes: € Bon Dieu!, € Diable!, € Bon Dieu de bon 
Dieu!, € Pardieu! etc. 

Dans les jurons, le mot Dieu a été jadis déguisé en bleu: 
Parbleu! morbleu! etc. pour éviter le blasphème. 

On peut aussi JURER en employant l'adjectif SACRÉ (Sacré 
nom de Dieu! Sacrebleu! (vieux) qui peut renforcer tout 
mot auquel on attache une valeur affective, en bien ou en 
mal: AI est un sacré menteur! Il a une sacrée chance! 

Sacré a fait l'objet aussi de déguisements phonétiques: ex. 
SAPRISTI! 


[1 Emplois non religieux du vocabulaire ci-dessus. 


1 Al humain € est dans le secret des dieux: il sait des choses 


importantes cachées au grand public mais il € jure ses 
grands dieux qu'il n'en sait rien. 

Une DIVA est une femme qui chante DIVINEMENT bien la 
musique d'opéra. 

Cette glace à la vanille est DIVINE: vraiment délicieuse. 

A2 humain est € beau comme un dieu: il est le DIEU, l'IDOLE 
de A1 qui l'ADORE. 

Al humain adore A2 non divin: il l'aime passionnément. 
Roméo adore Juliette; il la trouve ADORABLE. — Léa adore 
aller au cinéma et elle adore la glace à la vanille. — Sylvie est 
€ en extase devant une vitrine; elle s'EXTASIE devant une robe 
vraiment adorable. 

Un événement est PROVIDENTIEL, une personne est une 
vraie PROVIDENCE pour Al humain si, sans être attendu, il 
apporte à Al ce dont il avait précisément besoin. 

En musique, Lucie est TRANSCENDANTE: d'une valeur exccp- 
tionnelle, elle est supérieure à tous les autres. 


Al humain a été € bon PROPHÈTE: les événements quil a 
prédits se sont réalisés. Un € prophéte de malheur prédit 
des évènements malheureux. 

Al humain est un ANGE: il est extrémement aimable et 
dévoué; il est € le bon ange de A2: il lui a toujours donné 
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de l'aide, de bons conseils, porté bonheur. A1 est € l'ange 
gardien de A2: il veille à ce qu'il ne lui arrive aucun mal; se 
dit parfois des € gardes du corps d'un personnage important. 
Sylvie est ና un ange de patience: elle a une € patience 
d'ange, une patience ANGÉLIQUE. — Le bébé € dort comme un 
ange; € c'est un vrai petit ange. — ና Un ange passe: les con- 
versations sinterrompent spontanément, le silence régne 
pendant un instant. — Al et A2 € discutent du sexe des 
anges: comme les anciens Byzantins assiégés par les Turcs, 
ils se perdent en discussions oiseuses au lieu d'agir. 


A1 humain est DIABOLIQUE : 


Il est extrêmement méchant. — Il a € une intelligence 
diabolique: il comprend tout en un instant, ce n'est pas 
naturel. — Il est € intelligent (ou un autre adj.) en diable! 
supérieurement intelligent. — Al s'agite € comme un beau 
diable: trés fort. — Une musique ENDIABLÉE est très rapide. 
— Jeannot est un € petit DIABLE: un enfant turbulent. — II fait 
ses devoirs € à la diable: vite et mal. — Il fait un bruit € du 
diable / de tous les diables. — A2 habite € au diable: très loin, 
dans un endroit difficile d'acces. — Léa a € la beauté du 
diable: la fraicheur de la jeunesse, mais ça ne durera pas. — 
Éric est un € pauvre diable qui € tire le diable par la queue: 
il est dans la misère. — Marc est ና un bon diable: il est sym- 
pathique, pas méchant. — Éric EXORCISE son angoisse en 
dansant toute la nuit. — Il éclate d'un rire SATANIQUE. — La 
bombe atomique est une invention DÉMONIAQUE. 


DIRE, v. 


I. Marie a dit à Sylvie: «Je ne peux pas supporter Alice». 


D^ AI dit A2, au discours direct, à A3 humain. 


1 La personne qui parle, le LOCUTEUR, RAPPORTE A2, les PARO- 


LES de Al, comme celui-ci les a dites, ou du moins les pré- 
sente comme telles, et, 5 1] écrit, les met entre guillemets. 
Le locuteur peut préciser que cette PHRASE est citée TEX- 
TUELLEMENT, que «Je ne peux pas supporter Alice» sont les 
€ propres PAROLES de Marie et pas seulement leur sens. 


Quand le verbe dire est à la première personne, le locuteur 
insiste sur le fait que c'est lui-méme qui parle: Je te le dis: 


ና Comme dit / disait / dirait A1, € comme on dit, € comme 
dit le proverbe: manières d'introduire une citation au dis- 
cours direct: Comme disait ma grand-mère: «Vaut mieux 
suer que de trembler». 


GR. Dans une phrase au discours direct, dire peut apparai- 
tre en incise avec inversion du sujet: « Vraiment, dit Marie, 
je ne peux pas supporter Alice». 


Formules employées dans une CONVERSATION, accompa- 
gnant des phrases au discours direct: 


| À ce qu'on dit, Léa va divorcer. — Elle va divorcer, qu on dit / 
que je te dis (fam., vulg.). — € Que tu dis!: c'est toi, pas moi, 
qui le dis, jen doute! — € Tu m'en diras tant! : cette nouvelle 
m'étonne. — Ce sera à ses torts! € Cela va sans (le) dire: c'est 
évident. — Elle est folle! € Tu peux le dire: tu ne te trompes 
pas. — € Je ne te le fais pas dire: je suis de ton avis, et je ne 
t'ai pas influencé. — Jean l'avait bien dit: il l'avait prévu. — 
Notre prochaine réunion aura lieu mardi; € qu'on se le dise! : 
dites-le à votre entourage. 


S'il veut corriger une parole un peu brutale ou inexacte, A1 
emploie les loc. suivantes: € À vrai dire — € Pour ainsi dire — 
€ Pour mieux dire — € Si jose dire — € Si je puis dire — € Pour 
ne pas dire plus — € Pour ne rien dire de plus — € Pour tout 
dire — €, Autant dire — € Disons le mot — € Disons-le — € Il faut 
dire ce qui est — € Il faut le dire! — € Il faut bien dire que... 
S'il s'oppose à une idée généralement admise: € Quoi qu'on 
dise; € On a beau dire... — S'il introduit un détail: € Soit dit 
en passant, une confidence: € Soit dit entre nous. 

S'il veut préciser qu'il est indifférent au fait qu'il rapporte: 
€ Pour ce que jen dis... — Si le fait qu'il rapporte lui parait 
particulièrement extraordinaire: € Je ዘፀ te dis que qa! — € Je 
ne te le dis pas! 


Interjections: 


€ dis! € dites! € dis-moi, € dis donc! € dites-moi donc un 
peu! € dis voir!: manières de s'adresser un peu familière- 
ment à un interlocuteur dont on attend une réponse ou une 
réaction: Dis moi, Jean, ça te plairait de m'accompagner en 
Italie? — Dis donc, tu pourrais fermer la porte! 


Ne te lance pas dans cette affaire louche. Ou bien il rapporte I. Marie a dit à Sylvie qu'elle ne pouvait pas supporter 
ses propres paroles passées: Quand jai appris ce qu'Éric Alice. 


voulait faire, je lui ai dit: « Ne fais pas cela!». : LR 
faire, j | | fais p š | D^ ለ] humain dit A2, un fait, au discours indirect, à A3 humain. 
Une phrase au discours direct peut se réduire à un seul 


mot: A1 dit oui, non, merci, bonjour, au revoir, etc. Dans ce 
cas, on omet généralement les guillemets. Il faut savoir dire 
merci aux gens qui vous font du bien. 


1 Al dit que A2, phrase à l'indicatif, à A3 humain: 


Le locuteur rapporte A2 au discours indirect, avec emploi 
spécial des pronoms et des temps verbaux. Marie a dit à 
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Sylvie qu'elle ne pouvait pas supporter Alice: Je devient elle, 
peux devient pouvait. 

Tournures possibles quand le sujet de la phrase A2 est le 
méme que celui de dire. Michel dit qu'il est cosmonaute 
peut se transformer en Michel dit / affirme / prétend être cos- 
monaute / être allé dans l'espace. — Michel se dit cosmonaute. 
C'est un € SOI-DISANT (adj.) cosmonaute: il le dit, mais moi, 
le locuteur, j'en doute. 


A] dit A2 EXPLICITEMENT, ses paroles sont EXPLICITES: 


l] EXPRIME FRANCHEMENT et CLAIREMENT ce qu'il a à dire; il 
EXPLICITE sa pensée pour qu'il ne subsiste aucune OBSCU- 
RITÉ. 

Ant. A2 IMPLICITE est SOUS-ENTENDU (adj.), € cela va sans le 
dire. En entendant Marc faire explicitement l'éloge de Luc, 
Éric s'est senti IMPLICITEMENT blámé. — PR. Qui se sent mor- 
veux, quil se monche: celui qui se sent visé par un sous- 
entendu (nom) a nécessairement quelque chose à se 
reprocher; quil se corrige de son défaut, ou répare ses torts. 
Al MENTIONNE A2, syn. il en fait MENTION: il PRÉCISE le 
détail A2; il le mentionne EXPRESSÉMENT: en insistant sur 
son importance. 

A] peut présenter A2 avec une € mention favorable ou une 
ና mention défavorable. Dans les examens, les candidats 
sont reçus avec diverses mentions: € mention trés bien / 


bien / passable. 


Synonymes: 

AI ÉNONCE, FORMULE des vérités, des propositions en TER- 
MES nets et choisis. 

Al AFFIRME, CONFIRME, JURE que A2, si A2 est particulière- 
ment important. 

A1 ANNONCE, PRÉDIT que A2, si A2 est relatif à l'avenir. 

Al DÉCLARE A2: il le dit avec une certaine solennité. Le 
nouveau président de la République déclare qu'il a l'intention 
de lutter contre le chómage; il déclare ses intentions mais ses 
DÉCLARATIONS ne rassurent pas l'opinion. 

Al PROCLAME A2; il fait une PROCLAMATION: il annonce 
une chose importante à un vaste public. Les résultats du 
concours seront proclamés dans une semaine. 

ለ1 ና CLAME la vérité / son innocence, etc. : dans le cas où A2 
est contesté et d'une extréme importance. 


A] dit A2 avec RÉSERVES, syn. € sous toutes réserves: 


Il n'en est pas tout à fait sûr, ne faisant que RÉPÉTER ce quil a 
ENTENDU d'un autre. Ce n'est qu' un ON-DIT: des paroles en lair. 
— Je € me suis laissé dire que A2: je nai pas fait dobjection, je 
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crois plus ou moins ce qu'on m'a dit. Je me suis laissé dire que 
l'entreprise de Marc allait fermer. € On dirait que A2: A2 SEM- 
BLE, PARAIT vrai mais ne l'est peut-étre pas. Regarde Éric, on 
dirait quil est fou, qui peut se réduire à € on dirait un fou / on 
le dirait fou. 

Emploi nominal. Le / les dire(s) de A1 humain: les paroles par 
lesquelles il affirme un fait, mais que le locuteur ne prend pas 
à son compte: € au dire / aux dires de A1, € selon les dires de 
Al: Au dire de Marc, Michel aurait bien été cosmonaute. 


ለ1 fait ALLUSION à A2; ses paroles sont ALLUSIVES: 


ll ne dit pas explicitement A2, mais le fait comprendre par un 
simple détail connu de A3, mais qui pourra échapper à 
d'autres personnes qui ne sont pas au courant et pourront dire: 
Je ne saisis pas l'allusion, je ne vois pas à quoi vous faites allusion. 
Al INSINUE l'idée A2 dans l'esprit de A3, procède par INSI- 
NUATIONS, a un langage INSINUANT: A1, sans parler franche- 
ment, par de simples allusions, fait que A3 s'imagine A2, 
finit par penser A2. Le NON-DIT que A3 devine, a plus 
d'importance que ce que AI dit réellement. lago insinue à 
Othello que Desdémone pourrait être infidèle; par ses insi- 
nuations, ses discours insinuants, il excite sa jalousie. — 
Emploi pr.: Le doute s'insinue dans l'esprit d'Othello. 

Fig. Al s'insinue dans A2 spatial: il s'y GLISSE, s'y FAUFILE. 
L'eau s'insinue par les fentes du mur. — Cet intrigant sest 
insinué jusqu aux postes les plus élevés. 

Emploi pronominal: 


Al se dit que A2: il se parle intérieurement; syn. il PENSE. 
Marc se dit que les difficultés ne font que commencer. 

AI REDIT A2 qu'il a déjà dit: 

Il le dit une seconde fois; syn. il le RÉPÈTE. 

Emploi particulier, seulement en loc. et à l'inf., le plus sou- 
vent négatif: Al € na / ne trouve rien à redire à A2: aucune 
critique, aucun reproche à formuler. — Ant. Marie trouve 
(beaucoup) à redire à la conduite d'Alice. Qu a-t-elle donc à 
redire à cela? 

Al se DÉDIT de ce qu'il a dit précédemment: il dit qu'il s'est 
trompé ou a menti, que ce nétait pas vrai. Syn. en cas de 
procès: Al se RÉTRACTE; c'est une RÉTRACTATION, il 
€ RFVIENT sur ses précédentes déclarations. 

A1 CONTREDIT A2: voir l'article CONTRE. 


Il. Jean dit à Marc de venir / qu'il vienne en vacances avec lui. 


ው AI humain dit A2, un ordre ou un conseil, à A3 humain. 
1 Al humain dit à A3 de A2, inf. ou que A2, phrase au subj. 


Cette tournure correspond à l'impératif dans son équivalent au 
discours direct. Marc dit à sa secrétaire qu elle expédie / dexpédier 
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DIRE 


le courrier tout de suite. — € Tenez-vous pour dit que le courrier 
doit partir deux fois par jour: c'est un ordre permanent. — Le cour- 
rier doit partir € à l'heure dite: à l'heure décidée. 

Syn. Selon les relations sociales de Al et de A3, il y a 
diverses manières pour Al de dire à A3 de faire A2: 

Si AI a autorité sur A3, il peut lui ORDONNER de faire A2. 
Si A] est l'égal de A3 ou se met avec lui sur un pied d'éga- 
lité, A1 DEMANDE A2 à A3 dans son propre intérêt à lui, A1, 
de faire A2. 

Al CONSEILLE à A3, dans son intérêt à lui, A3, de faire A2. 


A] exprime la volonté qu'il a de faire lui-même A2. 
Il PROMET, JURE de A2 inf. ou que A2, phrase à l'indicatif futur. 


Al se DÉDIT (verbe) s'il revient sur sa promesse. Dans les 
cas graves (par ex. annulation d'une vente, ou d'une repré- 
sentation), un DÉDIT (nom) peut entrainer des frais de 
DÉDIT. Exclamation vulg. au moment où a lieu une 
promesse: € Cochon qui s'en dédit! 


IV J'ai un mot à vous dire. 
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> AI humain dit A4, qui ne cite pas mais résume ou qualifie 


A2, à A3 humain. 


A2 est un nom signifiant un MOT, une PHRASE, un TEXTE, 
un ensemble de MOTS que Al PRONONCE: 


J'ai € un mot à vous dire: quelque chose de bref. — Jean a dit 
quelques mots pour féliciter les lauréats. — Marc s'est retiré 
€ sans mot dire. — Le comédien dit un poème. — Le prêtre dit 
la messe. — Le Président a prononcé un. DISCOURS à l'occasion 
du nouvel an. 


A2 une EXPRESSION, une tournure de phrase, ና se dit si elle 
est usuelle, correcte ou € ne se dit pas si elle est peu usuelle 
ou incorrecte dans une langue donnée. «Je m'en fiche», ça 
se dit familiérement; mais * «mon indifférence là-dessus» ça 
ne se dit pas, ce n'est pas français. 


Synonymes: 
Avec solennités, les négociateurs ÉNONCENT les TERMES d'un 


accord. — L'ÉNONCIATION des termes de l'accord a été bien 
accueillie. — Le professeur dicte l'ÉNONCÉ d'un problème. 


L'écolier RÉCITE sa leçon: après l'avoir apprise, il en redit les 
principaux points. 1] apprend une RÉCITATION: un poème 
qu'il devra réciter € par cœur. La récitation est un exercice 
de mémoire. 


Marc DICTE une lettre à sa secrétaire: il prononce les paroles 


qu elle doit écrire; la secrétaire écrit sous sa DICTÉE. — Les éco- 
liers € font des dictées pour apprendre l'orthographe. 


A4 est la maniere dont le locuteur qualifie ou définit A2: 
Jean dit la vérité. — Jeannot dit des bêtises. — Sylvie dit 
n'importe quoi. 

Je vous € ai dit mon avis, mon idée sur la question. — Jean dit 
à Marc ce qu'il pense. Syn. il EXPRIME sa pensée. 


Marie € dit du bien de Lucie et du mal d'Alice: elle a beaun- 
coup à dire sur ses deux amies. Elle MÉDIT d'Alice mais Alice 
se moque du € qu'en dira-t-on, syn. de la MÉDISANCE. — Sa 
devise: € Bien faire et laisser dire! 


V La pendule dit l'heure. 
[> AI non humain dit A2 à A3 humain: Al fait comprendre 


A2 à A3. 


1 Al peut étre un cadran, un écran, un texte: 


* La pendule dit l'heure exacte. — Que dit le Guide Bleu sur 
la Tour Eiffel? 


Al peut être un SIGNE quelconque. Ces ruines disent com- 
bien le tremblement de terre a été violent. — La pâleur de Syl- 
vie € en dit long sur son état de santé. 


A1 € dit quelque chose, € ne dit rien à A2 humain: A1 RAP- 
PELLE ou ne rappelle pas un souvenir à A2. Le nom d'Éric 
Bourgeois ne te dit rien? — Si, il me dit quelque chose, j ai d 
conuaitre ce type en Italie. 


Al € dit / ne dit rien à A2 humain: 


AI PLAIT / ne plait pas à A2. Cela te dirait d'aller en Italie? Non, 
ça ne me dit rien, j'ai peur de la chaleur. — Ces nuages noirs € ne 
me disent rien qui vaille: ils m'inspirent de l'inquiétude. 


Vi. Que veut dire le mot «syntagme»? 


O A1, humain ou énoncé, difficile à comprendre, € veut dire 


A2, facile à comprendre. 


Al est humain et a l'intention de se faire comprendre: 


«Le diable porte pierre»... — Je ne comprends pas ce que tu 
veux dire. — Je veux dire que parfois, avec l'intention de te 
faire du mal, une personne te fait du bien. — Jean en a dit plus 
quil ne voulait dire: ses paroles € ont dépassé sa pensée. 


Al est non humain: 


Le mot «syntagme» veut dire «groupe de mots ayant ensemble 
une unique fonction dans la phrase». — € C'est à dire... (sou- 
vent abrégé en c-à-d.: cela SIGNIFIE... — € Est-ce à dire 
que... ?: cela signifie-t-il que... 





DIRIGER, v. 


L` Les aiguilleurs dirigent le train vers une voie de garage. 


1 Al humain dirige A2 en mouvement vers A3 BUT de ce 


mouvement: 


Il le fait ALLER par le CHEMIN le plus DROIT vers / sur / contre 
A3; il le fait aller dans la DIRECTION de A3. Le guide dirige sa 
cordée vers le sommet de la montagne. — J'attendais ma valise à 
l'aéroport d'Athènes, mais elle avait été dirigée sur Istanbul. 

Si A3 est une CIBLE pour Al, Al dirige A2 contre A3. Le 
sous-marin dirige ses torpilles contre un croiseur ennemi. — 
Fig. Le critique de cinéma dirige ses attaques contre un wes- 
tern de derniére catégorie. 

Emploi pr. Al se dirige vers A3. — Syn. il VA vers A3, syn. il 
€ prend la direction de A3. Regarde la carte, au lieu d'aller 
vers Rouen, nous nous dirigeons vers Paris, nous avons pris la 
mauvaise direction. 


Syn. A1 ORIENTE A2. Je tai mal orienté, parce que je nai pas 
€ le sens de l'orientation. — Il nest pas suffisant d'avoir une 
BOUSSOLE qui indique le Nord pour s'orienter, il faut aussi 
savoir lire une carte. 


Synonymes. 

A2 est humain; A1 le GUIDE; si le mouvement est compli- 
qué, on peut dire quil les PILOTE. Le guide de l'agence a 
piloté les touristes à travers les ruelles de Venise. 

A2 est une voiture: Al la CONDUIT, il en est le CONDUCTEUR; 
A2 est un avion ou un bateau: A 1 le PILOTE (verbe), il en est 
le PILOTE (nom). 

A2 est un faisceau de lumière: Al le BRAQUE sur A3, un 
point précis; il le PROJETTE sur A3, surface limitée. 


A2 est humain, A3 est un but non spatial: 

Sylvie dirige, syn. ORIENTE, Jeannot vers des études scientifiques. 
Emploi pr. Jeannot se dirige / s'oriente vers des études de 
médecine. 

Certaines personnes recherchent un € DIRECTEUR de cons- 
cience pour les aider à € se diriger dans la vie, à rester dans le 
€ droit chemin. 


A2 est abstrait: 

Le sportif dirige ses efforts vers le championnat de tennis. — 
Luc € dirige ses pas vers son bureau , syn. il marche € en 
direction du bureau. — Sylvie dirige son regard vers la vitrine 
du bijoutier. 


DIRIGER 


Al et A2 sont abstraits: Le principe DIRECTEUR (adj.) qui 
dirige nos actions est la recherche de la vérité. — L'idée direc- 
trice de ce roman est le conflit des générations. 


I. Marc dirige son entreprise. 


1 


Al humain est un DIRIGEANT: Il dirige A2 humain, un 
GROUPE ORGANISÉ, en vue de A3, une ACTIVITÉ. 


Il est RESPONSABLE du bon FONCTIONNEMENT de A2 et il y fait 
régner un certain ORDRE. Il est € à la TÉTE des membres de 
ላጋ, ses SUBORDONNÉS; il est leur € SUPÉRIEUR hiérarchique et 
DÉCIDE, € prend les DÉCISIONS concernant A2 et A3; c'est un 
DÉCIDEUR. 

1] GÈRE les moyens matériels et humains dont il dispose 
pour accomplir A3; sa GESTION consiste à les utiliser de 
facon aussi rationnelle et efficace que possible; si sa táche 
se limite à cela, en dehors des principales décisions, c'est 
un GESTIONNAIRE. 

S'il s'agit de services publics, A1 les ADMINISTRE, en assure 
l'ADMINISTRATION ; c'est un ADMINISTRATEUR. 


'étre directif: A1 donne à A2 


° des ORDRES précis, de façon tout à fait impérative. 


* des INSTRUCTIONS: il lui explique de fagon détaillée ce 
quil a à faire. 


Diverses maniére 


* des CONSIGNES: des instructions précises et strictes. 


* des DIRECTIVES: des orientations générales à mettre en 
œuvre de façon souple avec une certaine marge d'initia- 
tive. 

A2 doit les APPLIQUER, syn. s'y CONFORMER; son action doit 

être CONFORME aux ordres reçus, en CONFORMITÉ avec eux. 

N.B. Un A2 qui se laisse diriger, sans y étre obligé, par l'opinion 

dominante et les usages de son milieu et sy conforme de facon 

passive est CONFORMISTE, son attitude est du CONFORMISME; 
cest du moins ce que pensent les anti-conformistes. 


Le groupe A2, syn. le PERSONNEL placé sous la DIRECTION 
de A1 peut étre: 


e le GOUVERNEMENT et l'ADMINISTRATION d'un pays (voir l'arti- 
cle POLITIQUE). 


e une ARMÉE, ou l'un de ses corps (voir l'article ARME et 
ARMÉE). 
* une SOCIÉTÉ ou une ASSOCIATION (voir l'article ASSOCIER). 


* unc ENTREPRISE, dans le domaine économique (voir l'arti- 
cle TRAVAILLER). 


* un SERVICE ou un DÉPARTEMENT, dans une institution publi- 
que ou privée. 
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DIRIGER 


° toutes sortes de groupes de moindres dimensions: une 
famille, une troupe scoute, le personnel des cuisines d'un 
restaurant, etc. 

L'ORGANIGRAMME de l'entreprise ou de l'institution est un 

tableau schématique qui précise le róle de chacun des 

membres de A2. 


Le DIRIGISME est un système économique où l'Etat est 
DIRECTIF, et non LIBÉRAL, et impose par ses directives, une 
certaine orientation aux entreprises. 


II. Marc est chef d'entreprise; c'est un patron efficace. 


[ ] Diverses sortes de dirigeants. 


1 
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A1 est le CHEF (terme général): 


Il a AUTORITÉ sur A2, il a le POUVOIR de commander dans le 
groupe dont il a la direction. 


Le f. la chef n'est utilisé que familièrement et à l'oral. Dans 
le vocabulaire du SCOUTISME, mouvement de jeunesse, une 
CHEFTAINE dirige un groupe de filles, ou GUIDES, alors que 
les SCOUTS de sexe masculin sont dirigés par un € chef 
scout. 

Il est rare qu'il v ait € à la tête d'un groupe A2 de quelque 
importance, un seul chef. L'autorité est habituellement 
démultipliée selon une HIÉRARCHIE, le mot de chef pouvant 
étre employé à chaque échelon, relativement à des compé- 
tences particulières. Chaque département, bureau, ser- 
vice, équipe, a son € chef de département / de bureau / de 
service / d'équipe, lui-même parfois SECONDÉ par un € sous- 
chef de département, etc. — Le chef qui se trouve au sommet 
de la hiérarchie € COMMANDE en chef; ex.: le € général en 
chef d'une armée, le € médecin-chef d'un service hospita- 
lier. 

Un chef SUBALTERNE (syn. un sous-chef; syn. péj. un € petit 
chef, dont l'autorité est parfois mal supportée) peut tou- 
jours en RÉFÉRER à une autorité supérieure pour étre COU- 
VERT dans son action. 


Un chef de + nom. 


Un ና chef d'État détient U£ autorité suprême dans cet État; 
il a au-dessous de lui des MINISTRES dont le chief est le 
€ Premier Ministre, chacun étant à son tour aidé dans sa 
tâche par un un € chef de CABINET qui dirige un cabinet de 
hauts FONCTIONNAIRES. 

* Le mot chef est seul usité pour désigner la personne qui 
dirige toutes sortes de petits groupes peu HIÉRARCHISÉS: le 
€ chef de famille, le € chef d'orchestre, le € chef des 
chœurs, le € chef de gare, le € chef de village (en Afrique), 


le € chef de cuisine (ou le € chef cuisinier, ou simplement 
le chef), dans un restaurant, un € chef de bande (syn. un 
MENEUR) ou, parmi les malfaiteurs, un CAID. 


- Le € chef de file d'un mouvement, par ex. littéraire, 
artistique: celui qui a commencé et qui est suivi par 
d'autres qui s'intéressent aux mémes choses. 


Qualités et défauts du chef. 


Si l'autorité de A1 est naturelle, spontanément reconnue 
pas ses subordonnés, il a un € tempérament de chef. Il peut 
se montrer EXIGEANT, EXIGER beaucoup de ses subordonnés. 
I] est AUTORITAIRE s'il ne supporte pas que son autorité soit 
mise en question, n'admet pas la contradiction. Il est 
TYRANNIQUE s'il abuse de son pouvoir d'une manière 
oppressive et TYRANNISE ses subordonnés. 


* Fig. Al humain est un € chef! (fam.): il RÉUSSIT à faire 
quelque chose d'exceptionnellement difficile ou beau. 
Syn. un AS, un CHAMPION. (Ant. un MINABLE). 


Al, le PATRON, f. la PATRONNE, dirige une entreprise privée. 
généralement petite ou moyenne, encore quil y ait de 
€ orands patrons, fonctionnant sur ses capitaux propres, au 
moins en partie. Il est l'EMPLOYEUR de plusieurs EMPLOYÉS 
qu'il EMPLOIE; son róle est important dans la € situation de 
l'EMPLOI ; la catégorie sociale constituée par l'ensemble des 
patrons est le PATRONAT, qui a des obligations et des inté- 
réts PATRONAUX. Certains des employés. auxquels il con- 
fere des responsabilités particulières, sont les CADRES de 
son entreprise; ils ENCADRENT les autres, et constituent le 
personnel d'ENCADREMENT. Les patrons d'autrefois étaient 
parfois PATERNALISTES, ayant tendance à se considérer 
comme le père de leurs employés. 


° En dehors de ce cas, tout subalterne peut appeler familiè- 
rement son supérieur hiérarchique le patron et l'interpel- 
ler en lui disant Patrou!, notamment dans les services 
hospitaliers. Les étudiants font leur thése sous la direc- 
tion dun € patron de thése. 


* Emplois affaiblis ou spécialisés. A1 humain PATRONNE A2 
humain: il le protége, déclare son soutien dans le cas 
d'une candidature de A2, syn. il le PARRAINE. 


° Au baptême. on donne aux catholiques le nom d'un saint 
qui est supposé les protéger; c'est leur € saint patron. 


° Un patron en papier ou en tissu sert de modèle et de 
guide à la personne qui taille des vêtements: d'où Al 
humain est € taillé sur le même patron que A2: il lui est 
semblable. 


DOIGT MD] 
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5. ላ1,16 DIRECTEUR, f. la DIRECTRICE (sauf, parfois, dans le cas 
de hautes fonctions), nommé par une autorité supérieure, 
est un employé ou un fonctionnaire auquel sont conférés 
certains pouvoirs et certaines responsabilités; il occupe le 
ና bureau DIRECTORIAL et, si l'institution qu'il dirige est 
importante, il a sous ses ordres tout le personnel de la 


DIRECTION (secrétaires, chefs de bureau, etc.). ll arrive que 2" zu 
la direction d'une institution soit COLLÉGIALE, composée A DIGIT-: base savante d'origine latine, DACTYL-: base savante d'ori- 


d'un COLLÈGE de directeurs, syn. d'un DIRECTOIRE. gine grecque servant à former des mots exprimant l'idée de doigt. 


devise: «Ni Dieu ni maitre». — Pour ceux qui contestent 
cette théorie, le mot ANARCHIE est synonyme de DÉSOR- 
DRE. — Une situation ANARCHIQUE, méme en dehors du 
contexte politique, est une situation de désordre. 


DOIGT, n.m. 


* Le RECTEUR (pas de féminin, méme si c'est une dame), à 1 Les cinq doigts de la main. 
la téte de l'administration de son RECTORAT, est un haut 


fonctionnaire nommé qui dirige une ACADÉMIE, circons- L ለ1 humain a CINQ doigts à chaque MAIN, et, à chaque PIED, 


cription administrative universitaire, alors qu'un DOYEN 
élu dirige une faculté. 


A1, le PRÉSIDENT, f. la PRÉSIDENTE (sauf parfois dans le cas 
de hautes fonctions), normalement élu, a pour fonction de 
PRÉSIDER une assemblée, de diriger les débats, d'y mainte- 
nir l'ordre, éventuellement d'arbitrer les conflits. Une 
société importante a € à sa téte un € président directeur 
général ou PDG. Dans un régime RÉPUBLICAIN et DÉMOCRA- 
TIQUE, le € PRÉSIDENT de la République est un € chef d'État 
élu mais qui ne peut choisir les membres de son gouverne- 
ment que dans la majorité de l'Assemblée Nationale, la 
personne qui a la véritable responsabilité du gouvernement 
étant le Premier Ministre. Il a davantage de pouvoirs dans 
un € réginie PRÉSIDENTIEL. 

* Emploi élargi. ላ] préside à A2 abstrait: 1. A1 humain. Sylvie 
préside à l'organisation de la fête: elle se fait aider par ses amis 
mais elle tient le rôle principal. — 2. Al abstrait. Certains 
principes d'hygiène président au maintien de notre santé. 

Un INTENDANT, f. une INTENDANTE, administre les biens 

d'un particulier ou d'une petite collectivité (par ex. un 

lycée) et remplit les tâches économiques dc l'INTENDANCE. 

Les services d'intendance de l'armée s'occupent du ravi- 

taillement et des aspects matériels de la vie des troupes. 


e Un GÉRANT, f. une GÉRANTE, exerce la GÉRANCE d'une 
société ou d'un fond de commerce: il le gére pour le 
compte d'autrui; c'est un MANDATAIRE à qui ses MANDANTS 
ont donné MANDAT d'exercer leurs fonctions à leur place. 

-ARQUE, -ARCH-: bases savantes d'origine grecque servant 

እ former des mots exprimant l'idée dc € chef politique: un 

MONARQUE dirige une MONARCHIE (voir l'article ROI); des 

OLIGARQUES (un petit groupe de dirigeants) dirigent une 

OLIGARCHIE; le régime est MONARCHIQUE, OLIGARCHIQUE. 

e Les ANARCHISTES penscnt que A2 peut s'autogércr, et qu il 
n'a donc pas besoin de chef pour accomplir A3. Leur 


cinq € doigts de PIEDS, ou ORTEILS. 


Certains animaux aussi ont des doigts, mais pas toujours 
cinq. Les animaux DIGITIGRADES marchent sur les doigts et 
non sur la plante du pied. C'est aussi ce que font les 
humains quand ils marchent € sur la pointe des pieds. 


Les noms des € cinq doigts de la main: 


Le POUCE, gros et court, s'oppose aux quatre autres, ce qui 
permet à la main de tenir les objets; il correspond au € gros 
orteil du pied. 


A1, les deux mains croisées, € se tourne les pouces quand il 
est inoccupé, n'a rien à faire. Al, bébé, € suce son pouce. 
Al, enfant, voulant obtenir une trêve pendant un jeu vio- 
lent, léve le pouce, le reste de la main fermée, et crie: 
«Pouce!». Fig. A1 humain € donne un coup de pouce à A2 
humain ou abstrait: une petite aide, suffisante toutefois 
pour faire avancer les choses. 


Le pouce a jadis servi de mesure de longueur: 12e partie du 
PIED: selon les lieux et les époques environ 2,5 cm. D'où, 
fig. AI € ne recule pas d'un pouce: il ne recule pas du tout, 
si peu que ce soit, il ne céde rien. 


L'INDEX sert à MONTRER un objet, à INDIQUER une direction: 


Si Al € montre du doigt A2, il se sert de son index. Fig. il 
désigne A2 à la moquerie et au bláme des autres A. Jadis, 
l'index était la liste des livres dont la lecture était interdite 
par l'Église aux simples fidèles, d'où fig. A1 humain est 
€ imis à l'index: il est EXCLU par ses confrères, € montré du 
doigt. Plus généralement, un index, dans un livre: liste 
alphabétique SIGNALANT certains sujets INDEXÉS, et indi- 
quant où les trouver. 


Avec son index, Al peut aussi faire un signe qu'un subor- 
donné intcrprétera comme un ordre, surtout s'il est accom- 
pagné d'un regard expressif. Dans ce cas, A1 sera € obéi au 
doigt et à l'œil. 
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DOIGT 


En économie, A1, financier, INDEXE une valeur (par ex. une 
obligation) sur A2 le cours d'une autre valeur servant 
d'INDICE (par ex. l'or): il lie l'un à l'autre. 


Le MAJEUR est le plus grand des cinq. 


L'ANNULAIRE porte | € ANNEAU nuptial ou ALLIANCE, ou 
toute autre BAGUE. A2, homme € passe la bague au doigt à 
Al femme: il l'épouse. 


L'AURICULAIRE, assez petit et mince pour entrer dans le 
conduit de l'OREILLE, est appelé aussi € le petit doigt. Al 
humain, parlant à un enfant, met son petit doigt dans 
l'oreille, fait semblant de l'écouter et dit: «Mon petit doigt 
m'a dit que (par ex.) tu n'a pas été sage aujourd hui...». Le 
petit doigt est ainsi censé révéler toutes sortes de secrets 
dont Al ne veut pas dire qui les lui a appris. 


Emplois figurés: 
Étant tout au bout du bras et de la main, le doigt peut expri- 


mer l'idée d' «extrémité», d'où Al sait A2, sa leçon son rôle, 
etc. € sur le bout du doigt: extrémement bien. 


Les doigts sont unis, d'oü A1 et A2, Jean et Jacques € sont 
comme les doigts de la main: des amis inséparables. Mais ils 
sont aussi disjoints et incapables de retenir, par ex. un 
liquide. L'eau me € file entre les doigts. — Fig. L'argent me 
file entre les doigts: je n'arrive pas à l'économiser. 


Ils ne sont que cinq à chaque main, dix en tout, ce qui n'est 
pas un grand nombre, mais peut tout de méme servir à 
compter. Pour additionner 3 + 5, Jeannot € compte sur ses 
doigts. — Dans cette classe les élèves travailleurs € se comptent 
sur les doigts d'une main: il ny en a pas plus de cinq, ou, 
plus vaguement, ils sont trés peu nombreux. 

NB. Le mot anglais DIGIT signifie «nombre», d'où son 
emploi en informatique pour signifier «chiffre» et le € code 
DIGITAL syn. NUMÉRIQUE, composé de nombres. 


8. Nos doigts sont fins et souples. 


[ Structure des doigts. 


1 
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Les doigts des humains sont fins et minces, à l'exception 
du pouce, un peu plus gros et eourt que les autres: 


L'épaisseur d'un doigt peut servir de mesure de hauteur 
approximative: < Voulez-vous du vin? — Un doigt, dans le fond 
de mon verre». Al est € à deux doigts de A2, événement 
dangereux: à deux doigts de se faire licencier: tout prés, il n'a 
qu'une faible chance d'y échapper — à deux doigts de la mort. 
Un doigt est assez mince pour se glisser dans un faible 
intervalle: il est mal élevé de € se mettre les doigts dans le 
nez; dangereux de € mettre le doigt dans l'engrenage parce 


que € tout le bras peut y passer (au propre et au fig.). Fig. ላ] 
€ met le doigt entre l'arbre et l'écorce: il s'interpose entre 
deux adversaires, et a à en souffrir. A1 € se met le doigt daus 
l'œil (fam.): il s'aveugle, se trompe complètement. 

La PULPE des doigts est marquée de lignes propres à chaque 
individu, ce qui fait que tout homme peut étre identifié par 
ses € empreintes DIGITALES. 

La fleur appelée DIGITALE a la forme d'un doigt. 


2. Les doigts sont formés de trois petits os, les PHALANGES 
(deux seulement pour le pouee) ARTICULÉES entre elles: 


L'extrémité de chaque doigt est protégée par un ONGLE dur 
qui, chez certains animaux GRIFFUS (oiseaux de proie, mam- 
mifères carnassiers), prend la forme de GRIFFES et chez 
d'autres (chevaux, bovins) de SABOT. Les pattes griffues des 
oiseaux de proie sont leurs SERRES. 


Al humain € porte les ongles longs / courts, se coupe. se 
lime, se polit les ongles. A1 € se fait les ongles avec du 
€ vernis à ongles. 

Fig. Comme le doigt. l'ongle peut exprimer l'idée d 
«extrémité». Marc est commerçant € jusqu'au bout des 
ongles: il est aussi commerçant qu'on peut l'être. — Il paye 
ses traites € rubis sur l'ongle: à la date, et jusqu'au dernier 
sou (par analogie avec l'ancienne coutume de boire un 
verre de vin entièrement, ne laissant qu une petite goutte 
rouge qui pouvait tenir sur un ongle sans couler). 


Une griffe est un outil à plusieurs doigts CROCHUS. servant 
par ex. à gratter superficiellement la terre. 


Le mot ONGLET désigne divers objets durs et pointus, rap- 
pelant plus ou moins vaguement la forme d'un ongle. 


3 ለ] € a l'ONGLÉE: 
Le froid lui cause une douleur au bout des doigts; il peut 
dire, avec un peu d'exagération quil € a les doigts gelés. On 
les protége du froid ou de toutes sortes de salissures ou 


accidents causés par certains travaux. avec les doigts (de 
laine, de toile ou de peau) d'une paire de GANTS. 
Quand Al s'est blessé au doigt, ou qu'il a un abcés appelé 
PANARIS, qu'il a fallu opérer, on protége son pansement des 
salissures avec un DOIGTIER. 

III. Il faut apprendre à dactylographier avec ses dix doigts. 


O Les actions des doigts. 


1 Siles phalanges fonctionnent mal, les doigts sont GOURDS, 
ENGOURDIS. Si elles fonctionnent bien, ils sont sougles, agi- 
les. Les sourds-muets pratiquent une sorte de langage com- 
posé de gestes des doigts, la dactylologie. 


Les doigts peuvent servir à des IRAVAUX manuels de préci- 
sion, notamment, les travaux d'aiguille pour lesquels on 
protège le bout du majeur avec un € DÉ à coudre en métal. 
Marie € a des doigts de fée: elle COUD, brode, fait de la den- 
telle à merveille. — Alice € ne fait rien de ses dix doigts: elle 
ne travaille pas, elle est trés paresseuse. 


On peut aussi, ce qui est assez mal élevé dans les sociétés 
occidentales, € manger avec ses doigts au lieu d'utiliser un 
couvert, et € se lécher les doigts si c'est trés bon. 


Avee les doigts, on peut 


‘utiliser un CLAVIER pour DACTYLOGRAPHIER un texte: 
l'écrire à la machine; c'est le métier d'une DACTYLO(GRA- 
PHE) qui, si elle sait aussi prendre des notes avec le pro- 
cédé d'écriture rapide appelé STÉNOGRAPHIE, est une 
STÉNODACTYLO. 


* jouer d'un instrument. Al, musicien (instruments à vent, à 
cordes, et, notamment, à clavier) a trouvé le bon DOIGTÉ dans 
nn passage difficile: la meilleure position des doigts pour la 
meilleure exécution possible de telle ou telle note. A1, pia- 
niste, € a de bons doigts: des doigts souples et bien exercés. 
— Il € a dans les doigts tout le «Clavecin bien tempéré»: il en 
a acquis tout le mécanisme. Fig. Al humain € a du doigté, 
syn. du TACT: il sait comment se comporter pour ne vexer 
personne et avoir de bons rapports sociaux. 


Avee le bout des doigts, trés sensibles au TOUCHER on 
peut TÂTER, TÂTONNER, TAPER, TAPOTER: 


Les aveugles sen servent pour lire € l'écriture BRAILLE (du 
nom de son inventeur), faite de points en relief sur du papier 
fort. Jadis, à l'école, une petite punition consistait à taper sur 
le bout des doigts des écoliers inattentifs avec une règle. D'où 
A1 € se fait taper sur les doigts: on lui fait de vifs reproches. 


Fig. A1 € touche du doigt une difficulté: il l'expérimente, en 
prend une conscience exacte. A1 € met le doigt sur la pluie: il 
touche un endroit particuliérement douloureux, un point sen- 
sible (allusion au passage d'Évangile où l'apôtre Thomas, 
incrédule, est invité à toucher les plaies du Christ ressuscité). 


Avee ses ongles, A1 peut GRATTER A2, un solide relative- 
ment friable, qui se laisse entamer, pour l'enlever entière- 
ment s'il est minee, pour en enlever la surface s'il est épais: 


e Sylvie gratte une tache de chocolat tombée sur la veste de 
Jeannot. 


Al se gratte avec ses ongles quand, à la suite de quelque maladie 
de peau, il éprouve des DÉMANGEAISONS, quand fca le 
DÉMANGE, afin d'obtenir un soulagement passager. — Il lui arrive 
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aussi de € se gratter la téte en signe d'embarras et de réflexion. 
Fig. € Ca me démange de faire A2: jen suis impatient. 


Al humain GRIFFE A2 avec ses ongles pointus, Al animal 
griffe ^2 avec ses griffes, A1, épine, objet pointu griffe A2: 
il lui fait une légere écorchure, tout en longueur. Minet m'a 
griffé. Les GRIFFURES de chat doivent étre désinfectées. 


Syn. Al ÉGRATIGNE A2. Les ronces égratignent Jeannot: elles 
lui font des ÉGRATIGNURES. — Emploi pr. En jouant à cache- 
cache, Jeannot ségratigne aux ronces. — La voiture de Luc a 
été accidentée, maïs lui sen est tiré € sans une égratignure: 
tout-à-fait indemne. — Fig. Un article de journal a égratigné 
le cinéaste: lui a fait une critique légèrement malveillante. 


Les ongles et les griffes sont des moyens dattaque et de 
défense. Al, animal félin, a des griffes rétractiles: il € sort / 
rentre ses griffes, € montre les griffes, € donne un coup de 
griffe, toutes loc. qui peuvent semployer au sens fig. avec un 
Al humain. Fig. Al se défend € bec et ongles: il se défend 
vigoureusement et avec toutes les armes dont il dispose natu- 
rellement. — Marie est € tombée dans les griffes d'un usurier qui 
avait € les ongles crochus: pour gratter le plus d'argent possi- 
ble. — Marc € l'a arrachée des griffes de cet individu. 


Marie GRIFFONNE: 


Syn. elle € écrit comme un chat: d'une fagon rapide, négli- 
gée et peu lisible. Elle griffonme rapidement une lettre, un 
petit dessin; sa plume griffe le papier. 

La GRIFFE de ላ] : sa signature. Le couturier € appose sa griffe 
sur ses modèles exclusifs; il les vend très cher; mais les modè- 
les DÉGRIFFÉS sont beaucoup plus abordables. 


DONNER, v. 


1 Jean a donné une montre à Jeannot. 


1 


[^ AI humain donne A2 à A3 humain définitivement et gra- 


tuitement. 


A1 humain, donne A2 eoncret à A3 humain. 


Al est PROPRIÉTAIRE de A2; il agit INTENTIONNELLEMENT et 
LIBREMENT; il TRANSFÈRE, fait PASSER A2 de l'ensemble des 
objets qu'il possède à l'ensemble des objets que possède 
A3; Al est cause que désormais A3 POSSÈDE A2, l'a de façon 
DÉFINITIVE. Al ne demande à A3 aucune CONTREPARTIE. A2 
est GRATUIT pour A3. Al donne et A3 REÇOIT A2 GRATUITE- 
MENT. Si Al demandait une contrepartie ce serait une 
VENTE ou un ÉCHANGE. La GRATUITÉ de la cantine a été accor- 
dée à des élèves de familles défavorisées. 
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Fig. et péj. A2 abstrait est gratuit sil na pas de fondement, 
pas de contrepartie rationnelle. Certains crimes sont des 
€ actes gratuits. — On soupçonne Éric tout à fait gratuitement : 
sans la moindre preuve. 


Al donne, syn. OFFRE, à A3 A2, un objet destiné à lui 
faire plaisir. 

A2 est un CADEAU: la substitution de offrir à donner marque 
que si Al est libre de donner ou de ne pas donner A2, A3 
est LIBRE de l'ACCEPTER ou de le REFUSER. Jean € a fait cadeau 
d'une montre à Jeannot. Syn. vieux, litt. un PRÉSENT. 
L'ambassadeur du Grand Turc a fait de riches présents au roi. 


A2 est un bien, ou une somme d'argent; sa finalité est 
d'enrichir A3. 


A3 peut étre un individu ou une association (en langage fis- 
cal une ና PERSONNE physique ou une ና personne morale); A2 
est un DON. Al € fait don de A2 à A3. Luc donne 10 € ou 
fait don de 10€ à la Croix Rouge. A1, Luc, est le DONATEUR. 
— A3, la Croix Rouge est le BÉNÉFICIAIRE. 


Si le transfert de propriété est important et exige l'enregis- 
trement par un notaire, c'est une DONATION. La vieille com- 
tesse a donné un cháteau / a fait don d'un cháteau à la Croix 
Rouge; elle a fait enregistrer cette donation. Si elle l'a donné 
par TESTAMENT, elle l'a LÉGUÉ au bénéficiaire. 


Si A2 est un capital que Al, le père, donne à A3, sa fille, 
lors de son mariage, il la DOTE et le capital est la DOT de la 
fille (pratique qui tend à tomber en désuétude). Orgon dote 
sa fille. — Il lui donne mille écus en dot. — Fig. Marc a doté sa 
secrétaire d'un ordinateur tout neuf (mais N.B. cet ordina- 
teur n'est pas une dot!). 


Al et A3 sont humains, A2 est un ORGANE de A1 destiné 
à étre transplanté sur A3. 


Luc a donné un de ses reins à son frére en danger de mort. — 
Luc est le DONNEUR, son frére le RECEVEUR. — Luc donne 
régulièrement un peu de son sang: c'est un € donneur de 
sang. — Le € DON d'organes est une pratique liée aux progrès 
de la chirurgie. 


Avec A2 et / ou A3 non exprimés. 


Marc donne aux pauvres. — Il donne beaucoup. — € J'ai déjà 
donné: formule de refus à un solliciteur. Fig.: j'ai déjà fait 
des sacrifices, subi des épreuves, qu'on ne m'en demande 
pas davantage. 


Un Al qui donne volontiers et beaucoup est GÉNÉREUX; il 
est d'une (grande) GÉNÉROSITÉ. 
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Syn. intensif et souvent péj.: Al est PRODIGUE, il donne et 
DÉPENSE avec PRODIGALITÉ: énormément et sans compter. 
Le conseil régional PRODIGUE des millions, il prodigue les 
subventions à toutes sortes d'associations. Certains électeurs 
considèrent ses PRODIGALITÉS comme du GASPILLAGE. 
ና L'enfant prodigue de l'Évangile est celui qui a GASPILLÉ 
entièrement sa part d'héritage et retourne chez son père 
honteux et repentant. 


II. Sylvie donne ses chaussures à réparer au cordonnier. 


> Al donne A2 à A3 sans que ce soit nécessairement gratuit, 


ou définitif. 
Il n'y a pas transfert de propriété, la possession est passagere. 


Donne-moi ton crayon, que je note ce numéro; syn. PRÉTE-le 
moi. — Il faut donner des siéges aux invités. — € Donner les 
cartes, c'est les distribuer aux joueurs. La fagon dont elles 
se trouvent réparties est la DONNE; si la répartition a été mal 
faite, € il y a MALDONNE, loc. qui peut s'employer au fig. en 
cas de toutes sortes d'erreurs ou de malentendus. 


Al donne A2 à + inf. à A3: Sylvie donne ses chaussures à répa- 
rer au cordonnier: Al met A3 en possession provisoire de A2 
pour qu'il fasse ce que dit l'inf. — Marie donne ses enfants à 
garder à une baby-sitter: elle les lui € LAISSE en garde. 


Il y a transfert de propriété mais pas gratuité. 


Au marché. Donnez-moi un kilo de pommes: voici, c'est 
1,5€. — Dans un marchandage: Le client: Je vous donne dix 
€ de ce bibelot, pas plus. Le marchand: Je vous le LAISSE, syn. 
je vous le CEDE pour 15 € À ce prix-là, c'est donné: c'est très 
bon marché. — Un commerçant: ici, les clients, on leur en 
donne pour leur argent: ils ne sont pas volés, la marchandise 
est bonne et abondante. — Combien Marc donne-t-il à ses 
ouvriers? : combien les paye-t-il? 


Il y a transfert de propriété, mais A1 n'est pas propriétaire 
de A2, il n'est qu'un intermédiaire. Le facteur donne un colis 
recommandé à son destinataire: il le REMET en mains propres 
à A3 et A3 le RECOIT. 


A2 est un membre de AI. 


Max donne le bras à Léa. — Le chien Médor donne la patte à 
sa maitresse. — Emploi pr.: Jean et Paul se donnent la main. 


Fig. Al € donne sa langue au chat (fam.): il ne sait pas quoi 
répondre aux questions qu'on lui pose. 


4 Les verbes syn. ci-dessous (§4,5,6) laissent dans 


l'ombre la question du transfert de propriété ou de la 
gratuité de l'objet A2 qui PASSE de A1 à A3. 


AI FOURNIT A2, concret ou abstrait, à A3 humain: Le bou- 
langer fournit du pain à tout le village. — Il est, en particulier, 
le FOURNISSEUR de la maison de retraite: le commerçant 
auquel A3 s'adresse habituellement. — Le témoin fournit des 
renseignements précieux à l'enquéteur. 


Dans la plupart des métiers A3 a besoin de FOURNITURES: 
divers objets qui doivent lui étre fournis pour rendre son 
travail possible: ex. des fournitures de bureau: papier, gom- 
ines, crayons, agrafes, etc. Le FOURNIMENT de A3 (péj.): un 
ensemble d'objets dont il s'encombre. 


Syn. Al PROCURE A2, concret ou abstrait, assez difficile à 
obtenir, à A3 humain: Paul a procuré à Luc des billets pour 
la coupe du Monde de football. — Le travail de Lucie lui pro- 
cure de grandes satisfactions. 


Emplois pr.: A3 se fournit (de A2) chez un certain 
fournisseur: La maison de retraite se fournit chez le boulan- 
ger du village. A3 se procure A2: Il est difficile de se procurer 
rapidement une grosse somme d'argent. 


Al MUNIT A3, humain ou concret de A2. 


Il donne à A3 un A2 qui lui est NÉCESSAIRE pour atteindre un 
BUT déterminé: Sylvie munit Jeannot d'un bon casse-croute et 
d'un pen d'argent de poche pour son excursion. — Jean munit 
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plus ou moins importants (en général des livres plus ou 
moins nombreux et beaux) selon leurs résultats scolaires. 


Quand un metteur en scène envisage de monter une pièce de 
théátre ou de faire un film, il choisit ses acteurs et leur 
€ distribue les rôles qu'il a attribués à chacun. Ce film a une belle 
distribution: il est joué par des acteurs célèbres et excellents 


Fig. L'architecte distribue l'espace dont il dispose pour que 
les appartements soient € bien distribués: que les dimen- 
sions et l'emplacement de chaque piéce soit bons. 


A] concret donne A2 concret. 


Le pommier donne des pommes. — La source donne de l'eau. Dans 
ce cas, A2, évident, est souvent omis: Le blé, le pommier don- 
nent bien cette année. — Dans l'expression la sono € donne à 
fond, le produit de la sono (du bruit) n'est jamais exprimé. 


Al est la NATURE (ou le CIEL ou une bonne FÉE) qui fait 
des DONS différents aux différents individus A3 qui, en 
conséquence, sont DOUÉS ou DOTÉS de ces dons. 


Marc est doté d'un grand équilibre nerveux. — Lucie est douée 
par la nature d'un grand sens musical; c'est un don, elle est 
douée pour la musique. A3 est € bien doué: il a REQU un 
ensemble de dons trés utiles dans la vie. 

Emploi impers. € Il est donné à A3 de + inf.: A3 est le béné- 
ficiaire d'un hasard heureux extraordinaire. Il m'a été donné, 
dans ma vie, de rencontrer de grands savants. 


lll. Orgon donne sa fille en mariage à Tartuffe. 
> A] humain donne A2 humain à A3. 


1 ለ] humain donne A2 humain à A3 humain: 


de piles son poste à transistors. — A3 humain est DÉMUNI (de 
A2): il n'a pas ce qu'il lui faut. — Les MUNITIONS sont les objets 
nécessaires au fonctionnement des armes à feu. — Emploi pr. 


A3 se munit de A2: Jeannot se munit d'un casse-croute. 


Syn. rare: AIPOURVOIT A3 humain ou concret ou abstrait 
de / en A2. On a arrété un dealer qui pourvoit les drogués en 
cocaïne; c'est un € POURVOYEUR de drogue. Al € pourvoit 
aux besoins de A3: il lui donne ce qu'il lui faut. 


Usuel au passif. A3 est POURVU, ant. DÉPOURVU de A2: il en 
a ou n'en a pas. Jeannot est dépourvu d'argent de poche. — La 
porte est pourvue d'un bon verrou. — Marc vient dembaucher 
Luc; le poste de comptable est pourvu. 


A1 DISTRIBUE un certain nombre de A2 à plusieurs A3. 


Il en fait une DISTRIBUTION: il donne un ou plusieurs A2 à 
chaque A3. La maitresse distribue des cahiers aux élèves. 


Si les A2 ne sont pas tous semblables, A1 ATTRIBUE à cha- 
que A3 le A2 qui lui convient et qui lui revient. Du temps 
oü lannée scolaire se terminait, en France, par une 
€ distribution des PRIX, on attribuait à chaque élève des prix 


Al humain ayant un certain pouvoir sur A2 humain crée 
une relation entre A2 et A3. Jean donne de bons professeurs 
à ses enfants. — Orgon donne sa fille à Tartuffe. — Emploi pr.: 
Les bandits se donnent un chef. 


Éric donne un complice à la police: il le DÉNONCE; c'est un 
DONNEUR, syn. argotique: il le BALANCE (verbe) les autres 
complices traiteront Eric de BALANCE (n.f.). 


Emplois pronominaux. 


Al humain se donne à A3, humain ou abstrait: Al se CONSA- 
CRE à A3, il fait en sorte que toute son activité, ses forces, sa vie 
aient pour finalité A3. Saint François se donne à Dieu. — Marc se 
donne à son travail. — L'infirmiére se donne à ses malades. 

Le pronom se peut étre remplacé par le détail de ce que A1 
donne de lui-méme: Éric donne sa vie, son sang pour la 
patrie. — Jean donne son cœur à Sylvie, son amitié, sa con- 
fiance, sa parole, son temps, quelques instants à Marc. — Max 
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€ se donne en spectacle à ses collègues ou simplement se 
donne en spectacle: il a un comportement exagéré et anor- 
mal qui le fait remarquer de tout le monde. 


Synonymes intensifs. 


Al se VOUE à A3, éventuellement, il en fait le VŒU: enga- 
gement solennel pris par un croyant devant Dieu. 


L'avocat se voue à la défense des persécutés. — Fig. A1 f ne 
sait pas à quel saint se vouer: il s'est adressé sans succès à 
tous ceux qui pouvaient l'aider, il se demande quoi faire. 


Emploi affaibli: L'ancienne gare est vouce à la démolition. 


L'infirmiére se DÉVOUE pour ses malades, elle est DÉVOUÉE, 
fait preuve de DÉVOUEMENT: elle fait le maximum, au-delà 
de ses obligations et avec désintéressement. 


Syn. faible Al s'ADONNE à A2 abstrait: il y consacre une 
bonne partie de son temps et de ses forces. Jeannot 
sadonne à l'étude de l'anglais. — Max s'adonne à la boisson. 


iV Marc donne de bons conseils à Luc. 


[^ AI donne A2 abstrait à A3. 


1 GR. Jean donne à Jeannot l'autorisation de sortir équivaut à 


Jean autorise Jeannot à sortir. Dans de nombreux cas, le nom 
A2 abstrait a des relations de forme et de sens avec un verbe, 
de sorte qu'il y a une quasi-synonymie entre le verbe de base 
et la locution verbale donner + nom. On dit alors que donner 
joue le róle de verbe-support (comme FAIRE, METTRE, RENDRE, 
etc.). On a trouvé 235 verbes ayant des dérivés combinables 
avec donner (alors que ceux qui fournissent des dérivés com- 
binables avec faire sont plusieurs milliers). 


Souvent la locution verbale donner -- nom ne correspond quà 
l'un des sens du verbe de base, ou bien A2 a, avec un verbe, 
un rapport de forme mais le rapport de sens s'est distendu à la 
suite d'une évolution historique: ex. donner son avis (différent 
de aviser), donner des instructions (différent de instruire), don- 
ner la réplique à un acteur (différent de répliquer), etc. 


Lorsqu'un verbe est relié à un nom d'outil (bêche / bêcher), 
d'arme (matraque / matraquer) ou de substance couvrante 
(peindre Í peinture) la locution verbale n'est pas donner + nom, 
mais donner + un COUP de + nom; et la locution verbale diffère 
du verbe en ce qu elle dit une action brève et ponctuelle. Ex: 
badigeon, badigeonuer, donner un coup de badigeon. 
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3 Al, ayant une certaine force, fait un MOUVEMENT A2 qui 


atteint A3. 


A1 donne une poignée de main, un baiser, une gifle, une fes- 
sée, un coup de poing, à A2 humain. — Il donne un coup de 
cirage à ses chaussures, un tour à la manivelle. 


En contexte militaire. L'armée € donne l'assaut à la forteresse, 
€ doune la charge à l'ennemi, € donne la chasse aux fuyards. 


Fig. Ces évènements ont donné une accélération, une impul- 
sion, un élan aux réformes entreprises. 


Al a des compétences, des connaissances, des possibi- 
lités que A3 n'a pas; il les lui donne. 


Al donne à A2 un renseignement, l'heure exacte, des argu- 
ments.— Marc a donné du travail à uu chómeur, il lui a donné 
une tâche à exécuter et toutes sortes de conseils. — Marc est un 
grand DONNEUR de conseils (ironique). — Le président donne 
audience à un solliciteur. 


A1 donne A3 lecture / communication / connaissance d'un docu- 
ment officiel. — Le père donne à son fils une bonne éducation, une 
correction, une leçon, des explications, un conseil, l'exemple, de 
l'aide, un avertissement, des consolations, des encouragements, de 
l'affection. A1 € donne l'alerte / l'alarme à des gens en danger. 
ላ] € donne le change à qui il veut tromper. 


Syn. intensif et mélioratif: A1 DISPENSE une abondance de 
A2 (des bienfaits) à A3, avec une certaine générosité. Le 
maitre dispense son enseignement à ses disciples. — Le méde- 
cin donne / dispense ses soins aux malades, parfois dans un 
petit établissement appelé DISPENSAIRE. 


A2 est une possibilité de réflexion pour A3 humain. 


Le professeur donne un problème à ses élèves. Les DONNÉES 
d'un PROBLÈME sont ce que l'élève doit admettre comme 
point de départ à son RAISONNEMENT. 


Loc. conj. € étant donné que... pose les prémisses d'un rai- 
sonnement. Étant donné qu'il fait froid et que nous avons 
une coupure de courant, je me mets au lit. 


Donné, adj. s'emploie lorsqu'on ne peut pas préciser une cer- 
taine mesure. Supposons quà une distance donnée de son point 
de départ, le train de Paris croise celui de Brest... — Nous nous 
promenions, et € à ዘዘ moment donné, il sest mis à pleuvoir. 


Al a autorité sur A3; A2 dépend de lui. 


Les parents donnent un prénom à leur enfant. — L'éditeur 
donne un titre et une grande diffusion à son dernier livre. — 
Al donne à A3, un démenti, un désaveu, ses ordres, ses ins- 
tructions, des assurances, des garanties, une attestation. — Il 
lui € donne congé. — Il lui donne sa démission. — Il lui donne 


acte de sa réussite, quitus de sa gestion. — Le recteur donne 
une affectation, de l'avancement à un enseignant. 


Dans le cas où A3 posait une question, A1 lui € donne une 
réponse. — Dans le cas où A3 était DEMANDEUR, AI lui 
€ donne satisfaction ; il lui accorde ce qu'il demande: il lui 
€ donne son acquiescement / son adhésion / sa permission / 
son consentement / son autorisation. 


Si Al ATTRIBUE A2 à A3 à titre de faveur, de grâce, il lui 
OCTROIE À2 (du v. OCTROYER). Si A3 avait SOLLICITÉ la faveur 
A2, A1 la lui CONCÈDE. 


Plus généralement, si Al a affaire, dans une discussion, 
dans la vie commune, à un A3 exigeant, il est amené à lui 
CÉDER souvent, à lui concéder beaucoup de choses, à lui 
faire des CONCESSIONS. 


Si A2 est de nature financière: Al donne à A3 son compte, 
de l'augmentation, une indemnité, une compensation, une 
prime. Syn. Al ALLOUE à A3 une certaine somme d'argent. 
L'État verse aux chômeurs une € ALLOCATION de chômage 
et aux familles des € allocations familiales. 


Al ala capacité d'offrir à A3 non exprimé (de nombreu- 
ses personnes, tout un public) quelque chose qui sort 
de l'ordinaire. 


La municipalité donne un bal, une réception, une féte, un feu 
d'artifice, un banquet, un grand diner (mais pas des choses 
simples comme un pique-nique, une promenade, une excur- 
sion). — Le pianiste donne un concert, son interprétation des 
préludes de Chopin. — La Comédie Frangaise a donné une 
représentation du Misanthrope. — Paul donne un nouveau 
roman tous les ans: il le PUBLIE. — Il a donné une traduction 
d'Othello, une adaptation du Pére Goriot pour la télévision. 
Sylvie € donne des signes d'agitation: n'importe qui peut le 
constater. 


Al, humain ou non, donne A2. 


° une opportunité d'action, à A3 humain: Al donne à A3 du 
temps, du répit, le choix. — Ce voyage a donné à Jean l'occa- 
sion, la possibilité, la liberté, le moyen de se perfectionner en 
anglais. — Ce travail me donne € du fil à retordre: il présente 
beaucoup de difficultés. — Le retour de Jean donne à réfléchir. 


° une possibilité de réalisation pour A3 abstrait. Emplois 
figés: Cet article € a donné prise aux critiques de Luc. — Luc 
€ a donné libre cours à sa colère. — Ce projet € donne lieu à 
de nombreuses réunions, € donne matière à discussion. 


° Al est ca, résumant une situation, À2, abstrait, est le résul- 
tat de ça: A3 nest généralement pas précisé: Je me 


9. 


10 
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DONNER 


> 4 


demande ce que ça va donner. — Qu est-ce que ça va donner? 


Rien de bon. 


Al, humain ou non, donne à A3 un A2 qui est un nouvel 
état de A3. 


Un état physique: Une bonne nourriture donne des forces. — 
Faire du sport donne chaud, faim, soif. — Le bruit me donne 
la migraine. 


Un état psychique: Paul a donné du courage à Luc. — Cette 
nouvelle a donné à Max l'envie d'en savoir plus. — Ce travail 
me donne du souci, du plaisir, l'illusion d'être intelligent, des 
complexes. — Emploi pr. Jean se donne du mal, de la peine, 
du plaisir, du bon temps. — Il € s'en donne!: il est très actif, 
samuse bcaucoup. 


Une qualité positive de A3 concret ou abstrait: La lumière 
donne du relief à ce tableau. — La cuisson donne de la solidité 
à l'argile. — Ce beau jardin donne de la valeur à la maison. — 
Les géraniums donnent de la couleur à votre balcon (mais pas 
* donne de la mollesse à un objet rigide, de la fragilité à un 
objet solide, de la pâleur à un objet coloré, etc. ; on emploie- 
rait dans ce cas rendre + adjectif). 


Une apparence de A3: Cette coiffure me donne l'air béte, 
l'air d'avoir cent ans. — La cuisson donne une belle couleur à 
ces légumes. — Emploi pr. Jean se donne une contenance: il 
se donne un air avantageux alors quil est inquiet et troublé. 


Al humain donne une certaine opinion, sans certitude 
mais avec une certaine autorité. 


Jean € donne tort à Luc, € donne raison à Marc. — € Quel áge 
donnez-vous à Sylvie? — Je lui donne une quarantaine 
dannées. — Je vous donne la chose pour certaine. — Savez vous 
ce qui arrive à Léa? € Je vous le donne en mille: je parie que 
vous ne dcvinerez pas. Léa divorce! Manière d'annoncer 
une grande nouvelle trés surprenante. 


V La voiture a donné dans le fossé. 


A1 donne dans / contre A3 spatial. 


Al donne sur / dans / contre A3 spatial: au terme d'un mou- 
vement incontrólé, Al entre en contact avec A2 et subit un 
choc: La voiture a donné dans le fossé ou contre un platane. 


Al donne de A2 (une partie de Al, généralement la tête) sur / 
dans / contre A3 spatial: Le conducteur a donné de la téte contre 
le pare-brise. — Fig. Jean € ne sait pas oñ donner de la téte: il a 
tellement de choses à faire quil nc sait pas par où commencer. 


Fig. Luc € a donné dans le panneau: s'est laissé tromper (à 
l'origine il s'agissait de filets appelés panneaux, tendus pour 
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attraper le gibier). — Les éclaireurs ont donné dans une 
embuscade, dans un piége. 


Al, au terme d'une évolution, se conforme à une mode, 
adopte un comportement plus ou moins ridicule: Ce 
cinéaste donne dans le néo-réalisme. 


A], une porte, une fenêtre, une maison donne sur A3 
spatial. 

Elles permettent à un occupant de voir ou de passer direc- 
tement dans ce lieu. Cette porte donne sur la rue. — Les fené- 


dort: il faut se méfier des choses et des gens dont l'appa- 
rence de CALME peut cacher des dangers. 


IL Hier soir, j'ai été long à m'endormir. 


1 Al humain (ou animal) S'ENDORT: 


ለ] € a sommeil, et parfois BÁILLE: sa bouche s'ouvre malgré 
lui, c'est un BÁILLEMENT. Il ne dort pas mais il a très € envie 
de dormir. Il € dort debout. Quand on € tombe de sommeil, 
on s'endort en général naturellement. Hier soir, j étais telle- 


tres de l'hótel donnent sur la plage. 


DORMIR et VEILLER 


A SOMN-: base savante d'origine latine, HYPNO-: base savante On peut aussi € bâiller d'ENNUI. Cette conférence nous 


d'origine grecque servant à former des mots exprimant l'idée de endort. Les gens étouffent des báillements. — A2 raconte des 
dormir. € histoires à dormir debout: des histoires ennuyeuses et 


invraisemblables. 


ment fatigué que je me suis endormi tout de suite. A1 est 
€ long à s'endormir: une fois couché, il ne sendort qu'au 
bout d'un long moment. 


A VIGIL-: base savante d'origine latine, servant à former des mots 
exprimant l'idée de veiller. A1 concret báille: il présente une légère ouverture. La porte 


š báille, elle est ENTREBÂILLÉE. 
1 il ne faut pas réveiller le chat qui dort (proverbe). 


1 ለ] humain (ou animal) dort 


généralement la nuit, les yeux fermés, couché, inactif, 
lorsqu'il est devenu INCONSCIENT, que sa respiration est 
devenue lente et régulière, et que, parfois, il RÊVE. Le SOM- 
MEIL est l'état de A1 quand il dort. 


Les humains dorment dans une € CHAMBRE (à COUCHER), 
ALLONGÉS sur un LIT, ou, dans certains pays, sur une NATTE. Je 
me suis couché à 10 h et réveillé à 6 h; j'ai donc dormi huit heu- 
res. — PR. Qui dort dine: le sommeil permet d'oublier la faim. 


Le sommeil, symbole de 


* tranquillité. Vous pouvez € dormir tranquille / sur vos deux 
oreilles: ni rien ni personne ne viendra troubler votre tran- 
quillité. A1 € dort du sommeil du juste: il dort comme 
quelqu'un qui a la conscience tranquille, qui n'a rien à se 
reprocher. 


* d'inactivité. Ce nest pas le moment de dormir: il faut agir. 
— Si vous laissez dormir vos capitaux, ils ne vous rapporte- 
ront rien. — Le dossier des travaux dort / € est en sommeil 
depuis un an dans un tiroir: personne ne s'en occupe. — 
PR. La fortune vient en dormant: la chance peut se mani- 
fester alors qu'on est resté totalement INACTIF. 


Fig. Les eaux DORMANTES, sont celles des mares, étangs et 
lacs, par opposition aux eaux COURANTES ou agitées des 
mers, fleuves et rivières. — PR. Il n'est pire eau que l'eau qui 


245. 


Al ne peut pas s'endormir 


Certaines boissons EXCITANTES (le café, le thé), et aussi le 
bruit, provoquent une EXCITATION nerveuse, empéchent de 
sendormir, de € trouver le sommeil. A1 € n'a pas fermé l'œil, 
€ a passé une nuit blanche, € n'a pas dormi de la nuit: il n'est 
pas arrivé à s'endormir, il était trés EXCITÉ. 


Si Al sendort difficilement, il est INSOMNIAQUE, souffre 
régulièrement d'INSOMNIES; il prend un SOMNIFÈRE, un 
médicament SOPORIFIQUE ou HYPNOTIQUE pour arriver à 
dormir. Fig. Un livre, un spectacle soporifique nous endort, 
nous fait báiller d'ennui. 


A2 endort A1: 


Sylvie endort Jeannot en le BERÇANT. — Elle remue douce- 
ment son BERCEAU: petit lit de bébé. Elle lui chante une 
BERCEUSE: chanson douce. 


A2 HYPNOTISEUR endort Al, HYPNOTISE A1, pratique l'HYP- 
NOSE sur A1: A2 provoque chez A1, par son regard ou des 
manœuvres de suggestion, un sommeil artificiel, incomplet. 


A2 ANESTHÉSISTE endort Al, ANESTHÉSIE Al, pratique 
l'ANESTHÉSIE sur A1: A2 provoque chez AI, grâce à un pro- 
duit spécial, un sommeil artificiel total, ou une INSENSIBILI- 
SATION partielle, pour lui permettre de ne pas ressentir les 
douleurs causées par une opération chirurgicale. 


li. Les diverses sortes de sommeil. 


1 


Le sommeil peut étre 


° reposant; un € sommeil réparateur permet de RÉPARER ses 
forces, syn. de RÉCUPÉRER. 


* profond; un € profond sommeil, dormir profondément, A1 
€ dort à poings fermés, syn. € dort comme un bébé / un son- 
neur / un loir. 


* de longue durée; ላ] € fait la grasse matinée: A1 se lève 
tard, dort jusqu'à une heure avancée de la matinée. 

e de courte durée; il se situe alors généralement l'après- 
midi: A1 € fait un petit SOMME, € fait la SIESTE. 

e léger; Al s'ASSOUPIT, puis SOMMEILLE, ou SOMNOLE, et 
méme € ne dort que d'un œil, sil redoute que quelque 
chose de grave ne se passe pendant son sommeil. 


Le sommeil peut aussi étre 


e anormal: J'ai eu € une nuit agitée, j'ai beaucoup RÊVÉ, j'ai 
méme € fait un affreux CAUCHEMAR. — Un SOMNAMBULE: 
personne qui, pendant son sommeil, peut, par automa- 
tisme, parler, marcher, etc. 

° pathologique: la € maladie du sommeil, causée par la piqure 
de la mouche tsé-tsé; la TORPEUR, la LÉTHARGIE, le COMA: 
sommeils profonds et prolongés semblables à la mort. 

* définitif: le € grand sommeil, euphémisme pour l'état de 
MORT; A1 € dort de son dernier sommeil, € repose en PAIX: 
A] est MORT et ENTERRÉ. 


IV Hier soir, nous avons veillé jusqu'à minuit. 


1 


€ L'état de veille s'oppose au SOMMEIL: 


Al veille, volontairement, au prix d'un effort, et parfois 
pour le plaisir: Jeannot a veillé jusqu'à une heure du matin 
pour finir sa dissertation. — Al € passe la VEILLÉE à + inf.: 
Hier soir, alors que les enfants dormaient depuis longtemps, 
nous avons veillé jusqu'à minuit. Nous avons passé la veillée 
à jouer aux cartes. 


AI veille A2, malade ou mort: 


A] reste ÉVEILLÉ, la nuit, auprès de A2 par précaution, pour 
le soigner en cas de besoin: Léa est trés malade en ce 
moment: ses parents la veillent à tour de rôle. Ou par obliga- 
tion morale, par respect. La € VEILLÉE funèbre: la nuit pas- 
sée auprès d'un mort avant son enterrement. 


Une VEILLEUSE: une petite lampe de faible puissance qu'on 
laisse allumée pendant la nuit, notamment dans les cham- 
bres d'enfants, pour qu'ils n'aient pas peur de l'obscurité. 
L'automobiliste met ses phares € en veilleuse: il donne à la 
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lumière la plus faible intensité possible. — Fig. On ne parle 
plus de cette affaire, on P€ a mise en veilleuse. 


Al a assez dormi, A2 le RÉVEILLE, syn. litt. l'ÉVEILLE A1 se 
RÉVEILLE, syn. litt. s'ÉVEILLE naturellement: la sortie du 
sommeil, c'est le RÉVEIL (abstrait). Un € réveil en douceur 
est plus agréable qu'un € réveil en fanfare. 

Un RÉVEIL (concret): instrument d'horlogerie muni d'une 
sonnerie fonctionnant à l'heure prévue pour se réveiller. 


PR. Ne réveillez pas le chat qui dort: quand tout parait 
calme, malgré des motifs de discorde, ne faites rien qui 
puisse à nouveau provoquer un conflit. 


Fig. A2 € donne l'ÉVEIL à A1: il l'alerte sur un danger possi- 
ble. — A2 éveille la curiosité, l'intelligence de A1. D'où, un 
enfant est très ÉVEILLÉ (pour son âge): vif, intelligent. 


Le JOUR qui précéde une NUIT (normalement consacrée au 
sommeil) est la VEILLE du jour suivant cette nuit. Ant. le LEN- 
DEMAIN. Le jour qui précède la veille est l'AVANT-VEILLE. Ant. 
le SURLENDEMAIN. (voir l'article JOUR) 


v La mère veille sur son enfant: elle veille à sa sécurité. 
1 Face à un RISQUE ou à un DANGER potentiels, A1 veille: 


Il ne dort pas. Un € VEILLEUR de nuit a pour métier de GAR- 
DER les entrées d'un immeuble, d'un hótel, d'une usine, etc. 
Il est remplacé le jour par des VIGILES. 


ላ], marin, est la VIGIE; il SCRUTE l'horizon. 

A1, soldat, est une SENTINELLE; il € prend la veille, € monte 
la GARDE, € fait le GUET. 

La qualité principale d'un veilleur, d'un vigile, dune vigie, dune 
sentinelle, est la VIGILANCE; il doit étre VIGILANT, toujours € en 
ÉVEIL, attentif à tout ce qui pourrait se produire d'anormal. 


A] veille sur A2 humain ou concret: 

Si A2 est en danger, A1 prend SOIN de A2, fait ATTENTION à A2, 
ne le quitte pas des yeux, pour quil ne lui arrive rien de mal. 

Si A2 est plutôt dangereux qu'en danger, on dira que ላ] le 
SURVEILLE pour qu'il ne fasse rien de mal. 


À l'école, les SURVEILLANTS veillent sur les éléves pendant 
les récréations ou en l'absence des maitres. Les élèves 
€ sont sous leur SURVEILLANCE. 


AI veille à A2 abstrait: 
Il PENSE à A2, n'oublie pas A2. Veillez à la propreté de vos 


vêtements, veillez à ce que vos vêtements soient propres, 
veillez à être à l'heure. 
A1 € veille au grain: il prend ses précautions en prévision 


d'un danger. 


"rU 


A1 sÉCHINE(verbe), syn. s'ÉREINTE à bêcher son jardin ou à 
DOS, n.m. expliquer un problème à son fils: il se fatigue beaucoup; il 


est ÉREINTÉ. 


Sylvie a mal dans le dos. La souplesse et les nombreux mouvements de la colonne 


O Le dos est la partie arrière du corps des humains et la partie vertébrale ont parfois pour contrepartie des douleurs 

supérieure du corps des animaux. DORSALES: A1, alors, € a mal dans le dos; si c'est € en bas du 
dos, il dit qu'il € a mal aux reins, syn. médical: il souffre 
d'une LOMBALGIE. Si la colonne vertébrale de Al est déviée 
de gauche à droite, il a une SCOLIOSE; si elle est déviée 
d'arriére en avant, il est VOUTÉ. 


1 Al, homme ou animal a un dos auquel la € colonne VERTÉ- 
BRALE, composée d'une suite de VERTÈBRES, petits OS ARTI- 
CULÉS les uns aux autres, donne sa longueur et son unité. 
En haut, les vertèbres CERVICALES la prolongent, à l'arrière 
du COU, jusquau CRÁNE. Elles forment la NUQUE. À Fig. Un pont € en dos d'âne est vouté. 
l'opposé, les vertèbres LOMBAIRES, normalement CAMBRÉES : 
légèrement courbées, constituent le bas du dos, syn. usuel 
(et impropre): les REINS (N.B.: au sens propre, en anatomie, 
les reins sont des organes internes, situés dans la région 
lombaire, qui secrètent l'urine). 


4 * Al humain peut € mettre les mains au dos. Al, femme, 
peut € avoir les cheveux dans le dos, porter une robe 
€ décolletée dans le dos à moins qu'elle n'ait € rien à se met- 
tre sur le dos (fam.) si sa garde-robe est peu garnie. 


* Le DOS d'un VÉTEMENT est la partie qui couvre le dos, qu'on 
assemble au DEVANT et aux MANCHES. Les ÉPAULETTES sont 
des accessoires qui servent soit à donner une meilleure 


Certains animaux qui n'ont pas de squelette, donc pas de colonne 
vertébrale (insectes, mollusques) sont des INVERTÉBRÉS. 


2. En haut du dos, de part et d'autre de la nuque, se situent les deux carrure à des épaules trop tombantes, soit à décorer le 

ÉPAULES, ARTICULATIONS qui relient IHUMÉRUS, os du BRAS à haut de la manche de certains uniformes pour indiquer 
l'OMOPLATE, os du dos, plat et plus ou moins large. Lomoplate du un grade, une fonction. Al ENDOSSE un vétement: il le 
porc, couverte d'une chair appréciée, est la PALETTE. met sur son dos, s'en revét. 
La distance d'une épaule à l'autre est la CARRURE de A1 * Al et A2 sont € dos à dos: le dos de l'un contre le dos de 
humain, qui peut être plus ou moins € large d'épaules, avoir l'autre, par ex. pour comparer la taille de deux enfants. Fig. 
$ les épaules carrées / tombantes. Un juge ou un arbitre € renvoie dos à dos deux adversaires: 
Les épaules peuvent, comme la CHEVILLE, le GENOU, la il les traite tous les deux de la même façon. pensant qu'ils 
TAILLE, le COU, servir de repère et de mesure: ለ] humain ont tous les deux tort, ou tous les deux raison. 


entre dans l'eau jusqu aux épaules; A2, plus petit que A1 lui 


* On € tond la laine sur le dos à A1: doux comme un mouton, 
€ arrive à l'épaule. 


A] ne sait pas se défendre contre les méchants et les escrocs. 
Fig. Al € a la tête sur les épaules: sa tête est à sa place nor- 


male, il est raisonnable et sérieux. 5. Si A2 veut CARESSER, syn. FLATTER Al. animal, en signe 


d'affection, il lui passe la main sur le dos. Fig. A2 humain 
€ passe la main dans le dos à Al humain: il le flatte, lui fait 
des compliments insincères. A2 € tape sur l'épaule de A1, 
familiérement, pour attirer son attention. A1 € hausse les 
épaules pour manifester son mépris ou son indifférence. 


A1 peut COURBER le dos ou le REDRESSER, ce qui lui permet 
de se PENCHER en avant, ou sur les cótés. S'il se penche en 
arrière il se CAMBRE, il cambre les reins. il accentue la CAM- 
BRURE naturelle de son dos. Le chat € fait le gros dos: il 


courbe son dos en arc de cercle pour s'étirer. | 
AI € a froid dans le dos : il y ressent des FRISSONS. Fig. A2 


abstrait (évènement, menace) € fait froid በጠ le dos à ለ1: 
lui fait très peur. 


Tenir le dos bien DROIT demande un certain effort; il est 
reposant de sADOSSER au DOSSIER (syn. au DOS) d'une 
chaise, ou à tout autre support vertical rigide (mur, colonne, 


etc.). On peut aussi € se coucher sur le dos pour se reposer. ዚ Le mulet porte une charge sur son dos. 

3 Fig. AI € courbe le dos: il cède à plus fort que lui, obéit, se 1 ላ], € bête de SOMME, porte, sur son dos muni d'un BAT, des 
résigne ; syn. il ና courbe l'ÉCHINE(nom ancien de la colonne FARDEAUX qui sont portés € à dos d'âne / de chameau / de 
vertébrale. — N.B. Échine est encore employé en boucherie mulet. — Dans l'Himalaya, les marchandises sont transpor- 
en parlant des morceaux coupés dans le dos du porc). tées € à dos d'homme. 


280, 


ላ1 humain porte son BARDA (fam., militaire) dans un € sac à 
dos. — Al porte € sur ses épaules un enfant assis à califour- 
chon derriere sa téte, une jambe passant sur chaque épaule. 
A] € porte à l'épaule un sac tenu par une courroie; il le porte 
ና en BANDOULIÈRE si la courroie barre la poitrine et s'appuie 
sur l'épaule du côté opposé au sac. Il porte son fusil à 
l'épaule, d'où la loc. fig. A1 € change son fusil d'épaule: il 
change d'avis, adopte une conduite tout à fait nouvelle 


Al appuie la crosse de son fusil sur son épaule avant de 
tirer: il ÉPAULE, puis tire. 


Fig. A2 € est toujours sur le dos de A1 (fam.): il l'accable de 
sa surveillance et de ses conseils. A1, dit, s'il est tres fati- 
896, ou 5 1] est las, dégouté, d'ennuis trop répétitifs: ና J'en 
ai plein le dos! (fam.). 


Al humain € a bon dos (fam.): A2 le charge de toutes sortes 
daccusations pour décharger sa responsabilité. A1 € a le 
dos large: il supporte beaucoup de méchancetés sans pro- 
tester. Al ENDOSSE une responsabilité, méme si c'est celle 
de l'erreur d'un autre. 


A1 a la CARRURE d'une fonction oü les táches sont impor- 
tantes et les responsabilités lourdes: il a les épaules assez 
larges pour les supporter. Marc a la carrure d'un Président 
Directeur Général ; il ne craint pas qu'une lourde responsa- 
bilité pése sur ses épaules. 


€ D'un coup d'épaule, A1 peut empêcher quelque chose de 
tomber, le soutenir. Sur les deux épaules passent des BRE- 
TELLES destinées à soutenir un pantalon ou une jupe, ou un 
sac à dos. Fig.: une € bretelle d'autoroute, voie d'accès 
courbe qui a vaguement la forme d'une bretelle. 


A1 € donne un coup d'épaule à A2 humain: il l'aide, lui évite 
un échec. Syn. Al humain ÉPAULE A2 humain. Al et A2 
S'ÉPAULENT: ils s'aident mutuellement. Al concret (un 
mur) ÉPAULE A2 concret (un remblai); il constitue un ÉPAU- 
LEMENT, syn. un CONTREFORT, naturel ou construit: Le rem- 


DOUTER 


le regarder, pour diverses raisons. Fig.: Al cesse les rela- 
tions avec A2, lui manifeste son hostilité. 


Al € a le dos tourné: il s'est absenté pour quelques instants. 
C'est le moment où A2 dit du mal de lui € dans / derrière 
son dos. 


AI € a l'ennemi à dos: derrière lui; il ne le voit pas, position 
dangereuse où l'on risque de se faire € tirer dans le dos. Fig. 
Al humain € se met à dos A2 humain: il se fait un ennemi 
de A2. A2 € tire dans le dos à A1: il lui fait du tort par trai- 
trise. Al et A2 sont € à dos: ils sont ennemis. 


Fig. Al est € le dos au mur: il ne peut pas tourner le dos et 
s'enfuir, il est obligé de se battre. 


IV Le dos d'un objet à deux faces. 


O C'est la partie opposée à la face la plus utilisée. 


1 Le dos de la main s'oppose à la paume; le dos d'une enve- 


loppe s'oppose au cóté oü figure l'adresse du destinataire. 
L'expéditeur peut écrire son nom et son adresse au dos. Les 
Anglais mangent les petits pois en les écrasant sur le dos de 
leur fourchette. Fig. A1 € n'y va pas avec le dos de la cuillère 
(fam.): il agit fort et carrément, car le dos de la cuillère ne 
contiendrait pas grand chose! 


A1 ENDOSSE un chèque: il signe son nom au dos du chèque. 


Le € dos d'un livre relie les deux plats et s'oppose à la 
tranche; on y inscrit le titre, pour le reconnaitre sur les 
rayonnages d'une bibliothèque. 


Il y a dans un bureau des DOSSIERS rangés sur une étagère, qui 
se distinguent par l'étiquette collée sur leur dos, et qui contien- 
nent tous les documents d'une affaire, d'où A2 € connait bien 
le dossier d'une affaire: il en connait tous les détails (méme 
s'ils ne sont pas rassemblés dans un dossier en carton). 


DOUTER, v. 


A DUBIT-: base savante d'origine latine servant à former des mots 


blai s'ADOSSE au mur. — La maison sadosse à la pente de la I se 
exprimant l'idée de douter. 


montagne. — Le maçon a adossé la cheminée à un mur. 
I. Max doute que Luc soit sincère. || doute de la sincérité 
de Luc. 


[1 AI humain doute que A2 soit A3 / fasse / ait fait A3. Al 
doute du A3 (nom) de A2. 


GR.: Le subj. dans la subordonnée par que est obligatoire 
quand douter est en phrase affirmative, toujours possible 
dans une phrase négative. Max doute que Luc soit sincère. — 
Léa ne doute pas que Luc soit / est sincére. 


III. Deux miroirs permettent de se voir de dos et de face. 


4 A2 photographie A1 € de dos ou € de FACE: par derrière, ou par 
devant, du cóté du visage. A1 se voit facilement de face dans 
un seul miroir, mais il lui en faut deux s'il veut se voir de dos. 


2. ለ1 humain € tourne le dos à A2: il lui présente sa face 
arriere. Je ne peux pas voir l'heure, je tourne le dos à la pen- 
dule. Si A2 est humain, A1, lui € tournant le dos, cesse de 
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Dans certains cas, la nominalisation de la proposition au 
subjonctif est possible. Max doute de la sincérité de Luc. 
Dans d'autres cas, elle est impossible ou difficile. Max dou- 
te que l'accident soit arrivé comme Luc le raconte. 


Le subj. présent s'applique à un fait A3 présent ou futur. 
Marie doute que Marc réussisse dans son entreprise. 

Le subj. passé s'applique à un fait passé vérifiable mais 
ignoré du sujet qui doute. Marie doute que Marc ait réussi 
dans son entreprise. 


Lorsque A3 est un nom, la distinction entre le présent, le fu- 
tur et le passé est effacée. Marie doute de la réussite de Marc. 


La pronominalisation de A3 se fait par en: Marie en doute. 


Al doute de A3. 


Les APPARENCES incitent ላ] à CROIRE que A3, sans être 
IMPOSSIBLE, est IMPROBABLE. Al doute qu'un A3 relatif au 
présent ou au passé, soit VRAI: 


Il pense que A3 peut étre une ERREUR, une ILLUSION, ou un 
MENSONGE. Max € met en DOUTE la sincérité de Luc. — Il € a 
des doutes sur la sincérité de Luc. Syn. Il se DEMANDE s'il est 
sincère. — Il € a du mal à le croire sincère. — የ Un doute pla- 
nera sur la sincérité de Luc jusqu'à ce que € le doute soit défi- 
nitivement levé. — Au contraire Léa ne doute pas que Luc soit 
sincère; elle pense qu'il est sincère € sans aucun doute. À ses 
yeux, sa sincérité € ne fait aucun doute. — € Il n'y a pas de 
doute qu'il est sincère. — Il est sincère, € à n'en pas douter. La 
sincérité de Luc lui parait INDUBITABLE. 

NB. Emploi affaibli de € sans doute: probablement. Il va 


sans doute pleuvoir, tu devrais prendre un parapluie. Pour 
affirmer fortement, il faut dire € sans aucun doute. 


Sil s'agit d'un fait passé, Al peut douter de ses propres 
souvenirs. 


Il n'est pas SÛR d'avoir fait A3, il ne s'en SOUVIENT pas. Je 
doute de vous avoir traité aussi mal que vous le dites. 


Al peut douter non seulement d'une qualité ou d'une 
action de A2 mais de l'existence méme d'un A2 qui peut 
être RÉEL ou IMAGINAIRE. Je doute qu'il existe des licornes 
ailleurs que sur les tapisseries du Moyen Áge. — Je doute qu'il 
y ait des univers à cinq dimensions. — Les agnostiques doutent 
de l'existence de Dieu. 


Al humain, pensant à l'avenir, doute que ses PRÉVISIONS 
ou ses PROJETS soient RÉALISABLES. 


Je doute que les hommes puissent un jour explorer tout l'Uni- 
vers. — Max doute de la capacité de Luc à faire ce travail. Qu'il 
puisse vraiment le faire, il en doute! Il HÉSITE à le lui confier; 
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il est HÉSITANT. — Il doute qu'on puisse COMPTER sar lui, il est 
PERPLEXE, il éprouve une certaine PERPLEXITÉ. — PR. Dans le 
doute, ABSTIENS-toi 


Al doute de A2 humain: 


Il s'en MÉFIE; ce n'est pas une personne sure. — Dans cas le 
nom complément de douter correspond à tout un ensemble 
de propositions possibles: les types de comportement de 
A2 que ላ] peut imaginer. Max doute de Luc, Jean ne doute 
pas de Sylvie: il a CONFIANCE en elle. 


Al doute de lui-méme: il doute de pouvoir réussir, il a un 
ና COMPLEXE d'infériorité, il est COMPLEXE. Mais il y a des A1 
humains qui € ne doutent de rien, syn. € ont du CULOT / du 
TOUPET. A] est CULOTTÉ (fam.): SÛR de lui, il a une pleine 
CONFIANCE en ses propres capacités, de l'AUDACE, au point 
d'étre parfois impoli. 


A3 est DOUTEUX et Al est DUBITATIF. 


La sincérité de Luc parait douteuse à Max. Il est douteux qu il ait 
raconté l'accident avec uue totale exactitude. Il y a en Luc quel- 
que chose de LOUCHE, de DOUTEUX : de pas CLAIR, pas NET. 


Emploi affaibli. La propreté de ce vêtement est douteuse: il est 
plutôt sale. — La réputation d'Éric est douteuse: plutôt mauvaise. 
— Une € plaisanterie d'un gout douteux: plutôt grossière. 


Al est dubitatif. L'homme pourra-t-il jamais explorer tout 
l'univers? — L'astronome est dubitatif! Il répond DUBITATIVE- 
MENT à ceux qui l'interrogent. Il ne veut pas le nier tout à 
fait, mais il en doute. 


A] est SCEPTIQUE: il est partisan, en philosophie, d'un doute 
systématique; il ne croit rien qu'il n'ait soumis à un sévëre 
examen critique, notamment en matière religieuse, ou 
méme nie toute possibilité de certitude. Il professe le SCEP- 
TICISME. — Emploi affaibli: Max est sceptique quant à la sin- 
cérité de Luc; il exprime à Léa son scepticisme. 


I. Maman sedouteque les enfants lui préparent une surprise. 


P AI humain se doute que A2 est / fait A3. Al se doute du A3 


(nom) de A2. 


Les APPARENCES incitent Al à croire que ለ3, sans être 
absolument CERTAIN, est PROBABLE. Elles lui permettent 
de l'IMAGINER: 


GR. Il peut s'agir d'un fait futur, présent ou passé. 


L'indicatif est obligatoire dans la subordonnée par que. 
Marie se doute que Marc réussira / réussit / a réussi daus son 
entreprise. 


€ Je men doute: dans un dialogue, pour dire à l'interlocu- 
teur qu'on peut imaginer ce quil dit. Vous dites que ce tra- 
vail est trop difficile pour vous? Je m'en doute: je imagine, 
je veux bien vous croire. A1 € ne se doute pas de ce qui 
l'attend: il est naïf, inconscient d'un évènement (générale- 
ment fâcheux) qui se prépare. 


2. Les APPARENCES incitent AI à croire que A2 est mauvais / 
fait quelque chose de mauvais: 


Max SOUPÇONNE Luc de lui mentir: il se doute qu'il lui 
ment; il est SOUPCONNEUX, il a des SOUPCONS sur Luc. 


Au contraire, Léa € ne se doute de rien. — Luc est SUSPECT: 
il éveille, par ses paroles, son comportement ou son allure, 
la SUSPICION de Max qui le croit probablement COUPABLE. 


3. Les APPARENCES incitent Al à croire que A2 est non seu- 
lement mauvais mais dangereux et qu'il a le pouvoir de 
lui faire du mal: 


Al a PEUR de A2, Al REDOUTE A2 qui lui parait REDOUTA- 
BLE. Max redoute d'être licencié. — Il a des ennemis redouta- 
bles. — La calomnie est une arme redoutable. 


DOUX, adjqual., fém. DOUCE 
[L] Généralités 


Al est DOUX s'il procure à un A2 humain généralement non ex- 
primé des impressions AGRÉABLES d'intensité faible; sa qualité 
est la DOUCEUR, qui peut étre plus ou moins grande. Ce qui 
n'était pas doux peut s'ADOUCIR; ce qui avait perdu sa douceur 
peut se RADOUCIR, connaitre un ADOUCISSEMENT, ou un RADOU- 
CISSEMENT. Doux, de méme que velouté, n'est jamais péjoratif; 
il faut dire trop doux pour exprimer une critique. 


GR. Doux est généralement postposé. Son anticipation est rare 
(son doux visage, une douce lumière), elle a quelque chose de lit- 
téraire et de figé. 


I. Le poil du chat est doux. 


1 Alconcret est € doux au toucher: 


Si, passant la main sur Al, par ex. une étoffe comme le 
SATIN, À2 ne sent rien de DUR qui fasse brusquement 
SAILLIE, aucune petite ASPÉRITÉ, il trouvera que Al est doux. 


Syn. Al est VELOUTÉ; c'est une surface couverte de petits 
poils souples, comme le VELOURS. 


Syn. Al est LISSE, comme une planche de bois bien RABO- 
TÉE et bien PONCÉE, sans CREUX ni BOSSES. C'est un incon- 
vénient d'étre lisse, pour les PNEUS aux RELIEFS usés. 


DOUX D) 
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Ant. Al est RUGUEUX. Les bandes rugueuses, sur la route, 
obligent les automobilistes à ralentir. Al est RÊCHE, péj. se 
dit surtout des étoffes. 


AI concret est ና doux au gout: 


Le € vin / cidre doux n'a pas encore fermenté, et est donc 
encore SUCRÉ. Une sauce AIGRE-DOUCE est à la fois sucrée 
et vinaigrée. Des € amandes douces ne sont pas des 
€ amandes AMERES. Une € moutarde douce n'est pas FORTE. 
Des DOUCEURS (emploi concret) sont des aliments fins, 
notamment des sucreries, destinés à faire plaisir. L' € eau 
douce des fleuves, lacs et riviéres, soppose à € l'eau SALÉE 
des mers et des océans, (Emploi plus rare, à ne pas 
confondre: Dans les régions granitiques, l'eau est douce par 
opposition à € l'eau dure, calcaire, que l'on adoucit avec un 
ADOUCISSEUR ou un produit ADOUCISSANT pour quelle se 
prête mieux à la lessive et à la cuisson des légumes). 


A] concret est doux 


* à la vue: des € couleurs douces, une € lumière douce sont 
PÂLES, peu INTENSES. Ant. des couleurs VIVES, CRIARDES, une 
lumiére AVEUGLANTE. 

* à l'oreille: un doux murmure — une musique douce: ant. 
ASSOURDISSANTE ; une voix douce: ant. FORTE, RUDE. — Sylvie 
parle DOUCEMENT: ant. FORT. 

* au nez: un doux parfum, du linge doucement parfumé. Ant. 
un parfum CAPITEUX. 

Syn. intensif. Une musique, une voix, un murmure, un par- 

fum SUAVE: d'une douceur délicieuse. — La SUAVITÉ de son 

parfum fait de la rose une fleur trés recherchée. 

En matière de température: 

Il fait doux, ant. il fait FROID. — La brise est douce. Ant. Le vent 

est froid et violent. — Le climat est doux. Ant. RUDE. — Le temps 

se radoucit. Ant. Le temps fraichit. — On € cuit à feu doux les 
aliments qui ne demandent pas une haute température. 


II. Sylvie est douce. 
[1] ላ] humain est doux: il se comporte de telle sorte que ses 


rapports avec A2 humain sont faciles et agréables. 


l ለ] est € doux comme un agneau: 


Il € a bon CARACTÈRE, est € FACILE à vivre. Ses gestes, son 
visage, son regard, son sourire sont doux, expriment la dou- 
ceur. ll € arrondit les angles: A] ne CONTRARIE pas A2, ne se 
met pas en COLÈRE contre lui; si A2 fait des fautes, Al est 
INDULGENT ; si A2 est bizarre, A1 est TOLÉRANT; si A2 est AGA- 
CANT, Al est PATIENT; si A2 est EXIGEANT, Al est ACCOMMO- 
DANT. ላ] MÉNAGE A2, 1 € ménage la susceptibilité de A2, 1 
le traite avec MÉNAGEMENT. 
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A1 € file doux (inv.): il obéit sans protester. — ላ1 € fait les 
yeux doux à A2: Al essaie de séduire A2 par son regard. — 
Des paroles € aigre-douces sont apparemment aimables et 
en méme temps méchantes. 


Syn. péj. Al est DOUCEREUX: 


A] fait semblant d'étre doux, par intérét, pour avoir les bon- 
nes gráces de A2. Syn. fam. plus usuel: A1 est MIELLEUX, 
€ tout miel. 


Antonymes: 


Al est AGRESSIF, VIOLENT, BRUTAL, DUR, RUDE, BRUSQUE ; il 
parle à A2, traite A2 € sans ménagement. — Marc est rude et 
traite RUDEMENT son personnel; sa RUDESSE déplait à 
certains; il parle rudement, dit brutalement ce qu'il a à dire. 
Il est BRUSQUE, réagit avec BRUSQUERIE; il BRUSQUE son 
entourage: il lui impose ses décisions de façon soudaine, sans 
ménagements. 


Emploi affaibli, purement intensif de rudement. Tu as rude- 
ment bien fait de venir. — Ce tableau est rudement beau. 


Le travail avance doucement: pas très vite, mais de façon 
progressive et continue, ant. € par à coups. € tout 
doucement: vraiment pas vite. 


DROIT et GAUCHE, adj.qual. 


A RECT-: base savante d'origine latine, ORTHO-: base savante dori- 


gine grecque servant à former des mots exprimant l'idée de droit. 


L] Généralités. 


Vivant dans un € UNIVERS à TROIS DIMENSIONS, un individu DE- 
BOUT peut s'orienter par rapport à trois AXES, ou lignes principa- 
les passant par un milieu, opposant entre elles six DIRECTIONS: 


1) l'axe HAUT (cóté de sa TÉTE) — BAS (cóté de ses PIEDS) qui est 
l'axe par rapport auquel les parties de son CORPS allant par deux 
sont SYMÉTRIQUES. 


2) l'axe droite — gauche: celui de l'opposition des parties de son 
corps allant par deux, notamment de ses deux MAINS. 


3) l'axe DEVANT (côté de son VISAGE et de ses YEUX) — DERRIÈRE 
(cóté de son DOS, partie aveugle). 


Le mot droit parle de ces trois axes, qui se coupent entre eux 
€ à angle droit. 


II. Marie a la vie douce. 


1 Jean se tient bien droit. 
1 Al abstrait (action, évolution, état de A2) est doux: 


facile, agréable à A2: 


Un travail doux ne demande pas beaucoup d'efforts: ant. un 
travail DUR, RUDE. A2 a € la vie douce: FACILE et agréable. Ant. 
la vie dure, une vie rude. — A2 est € à rude école, € à rude 
épreuve, € en voit de rudes: il fait des expériences pénibles. 


q Il est doux (à A2) de + int. (litt.): c'est agréable (pour A2 
parfois exprimé). Il m'est doux, d'espérer, de me souvenir 
d'événements heureux. — Je caresse un doux espoir, j'ai de 
doux souvenirs. 


Un prix qui ne demande pas à l'acheteur un gros effort 
financier est un prix doux. — Une médecine qui ne provo- 
que pas de réactions violentes, une médecine douce. — Une 
punition qui ne fait pas grand mal au coupable, une puni- 
tion douce. — Avec son fils, Jean emploie € la méthode douce. 


A] concret est doux à manier: 


La voiture démarre DOUCEMENT, ant. VITE. — La voiture 
démarre € en douceur, ant. BRUSQUEMENT, BRUTALEMENT. — 
Les commandes de cet avion sont douces: on les manie faci- 
lement et les manceuvres sont souples, ant. DURES. — Une 
pente douce demande peu d'effort à A2 qui la monte ou la 
descend. Ant. une pente RAIDE / DURE. AI € agit en douce 
(fam.): discrétement, sans se faire remarquer. 
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1 ለ] humain est DEBOUT ou ASSIS, en position VERTICALE, (la 
téte € en haut, et les pieds € en bas, alors quils sont au 
méme niveau dans la position COUCHÉE) ; sa COLONNE VERTÉ- 
BRALE est tendue VERTICALEMENT dans sa plus grande HAU- 
TEUR. S'il veut atteindre quelque chose de trés HAUT, il peut 
encore se DRESSER sur la pointe des pieds. 


Ant. il SINCLINE, syn. se PENCHE, svn. se COURBE vers un objet 
plus bas que lui, ou bien il est VOUTÉ par une déformation 
osseuse: certaines personnes se VOUTENT en vieillissant. 


Aprés 5 être courbé, AI se REDRESSE. € TIENS-toi droit! : con- 
seil souvent donné aux enfants pour leur éviter une défor- 
mation de la colonne vertébrale: la SCOLIOSE. Syn. € Tiens- 
toi bien!, la position droite étant tenue pour un signe de 
bonne éducation. Mais s'incliner devant certaines person- 
nes est un signe de respect. 


En matière de vêtements, sont dits droits ceux qui n'ont pas 
d'ampleur et suivent de près la ligne verticale du corps: une 
jupe droite, un veston droit. 


2. Tout objet qui tombe, va de HAUT en BAS, suit une LIGNE ver- 
ticale parfaitement droite qui croise la ligne HORIZONTALE 
de la surface du sol à € ANGLE droit, soit à 90 degrés (le 
quart des 360 degrés d'un cercle). Elle lui est PERPENDICU- 
LAIRE. Par extension, tout angle à 90? est appelé angle droit. 


Un RECTANGLE est une figure à quatre angles droits. Une ligne 
droite qui n'est ni verticale ni horizontale est OBLIQUE. On 
TRACE un angle droit avec une ÉQUERRE. Deux plans sont 
ና d'équerre s'ils forment entre eux un angle droit. En géométrie, 
des plans qui se coupent à angle droit sont ORTHOGONAUX. 


Pour qu'un objet concret Al soit STABLE et ne TOMBE pas, il 
faut quil soit placé droit, son axe central perpendiculaire à 
la surface sur laquelle il repose. Un mur doit être construit 
bien droit; il ne faut pas qu'il PENCHE. A2 dresse A1, objet 
long et mince: il le place verticalement. Le constructeur 
dresse le mát du bateau. 


Des dents qui ne sont pas € plantées bien droites peuvent 
être redressées par l'ORTHODONTIE. 


Une feuille de papier étant posée sur une table, on consi- 
dère comme le haut la partie la plus éloignée d'une per- 
sonne qui lit ou écrit, et comme le bas la partie la plus 
rapprochée, par opposition à la droite et à la gauche. En 
géométrie, on trace des lignes verticales, horizontales et obli- 
ques selon ces conventions. 


Une € écriture droite est perpendiculaire aux cótés haut et 
bas de la feuille; une € écriture penchée est oblique. Les 
textes sont généralement imprimés en ROMAIN, écriture 
droite, et rarement en ITALIQUE, écriture penchée. Al est 
€ droit conune un I: bien droit. — Jean écrit droit (adv.), Marc 
écrit penché. 


I. Jean tend la main droite à son visiteur. 


1 La main droite est, chez la majorité des individus, qui sont 


DROITIERS, la € bonne main, grâce à laquelle ils sont 
ADROITS, syn. HABILES, peuvent faire preuve d'ADRESSE, 
d'HABILETÉ et exécuter des travaux délicats (écrire, coudre, 
etc.). Al humain, pour faire ce genre de travaux, sy PREND 
ADROITEMENT, syn. HABILEMENT. ll se sert de sa main droite 
pour serrer celle de A2 humain en signe de bon accueil, lève 
la main droite pour préter serment en disant «Je le jure». 


Les GAUCHERS sont des individus chez qui la bonne main 
est € la main GAUCHE. Quand un droitier se sert de sa main 
gauche pour des travaux qui demanderaient la main droite, 
ou que sa main droite ne fonctionne pas bien, il est GAUCHE, 
syn. MALADROIT, MALHABILE: il travaille MALADROITEMENT, 
ou MALHABILEMENT ; ses défauts sont la GAUCHERIE, la MALA- 
DRESSE, et il commet des actions qui sont des maladresses. 
Sylvie a cassé une assiette: cest une maladresse! — Luc est 
adroit, il bricole habilement; il est habile de ses mains, habile 
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à recoller la porcelaine. Si A1 humain est également habile 
de ses deux mains, il est AMBIDEXTRE. 


La place des objets: 


En mettant le couvert, mettez l'assiette au MILIEU, le couteau 
€ à droite et la fourchette € à gauche; syn. € du CÓTÉ droit / 
du côté gauche, par rapport à vous-mêmes, qui regardez ces 
objets; syn. à votre gauche ou à votre droite. Pour aller à la 
poste, prenez la première rue à gatiche, pour l'église, la seconde 
à droite. — Asseyez-vous à ma gauche et vous, à ma droite. — Les 
voitures doivent rouler à droite, syn. € tenir leur droite. 


Al, descendant le cours d'un fleuve de l'amont à l'aval a 
ና la rive droite € à sa droite et € la rive gauche € à sa gauche. 
À Paris, l'Arc de Triomphe est sur la rive droite de la Seine, 
et la Tour Eiffel sur sa rive gauche. 


La droite et la gauche en politique: 


Selon la place occupée traditionnellement par les députés 
dans l'hémicycle par rapport au président, à droite siègent 
en principe les conservateurs, nationalistes, partisans du 
libéralisme économique, à gauche les révolutionnaires, 
internationalistes, partisans du dirigisme d'État qui se pro- 
clament eux-mêmes PROGRESSISTES. Un € homme de droite 
fait une € politique de droite, un € homme de gauche, une 
€ politique de gauche. — Jean est € de gauche, € a des idées de 
gauche, Marc, € de droite, € a des idées de droite. Entre les 
deux se situe le CENTRE, les CENTRISTES qui font une politi- 
que centriste. Selon que le centre est plus ou moins impor- 
tant, l'opposition entre la droite et la gauche s'affirme ou 
sefface. Dans certaines situations, elles ne s'opposent 
guère que par leurs extrêmes. 


11 Jean marche droit; il va en ligne droite. 


1 Al humain va € droit devant lui (adv.). 


Ne tournant pas la téte, il se DIRIGE, vers un certain point situé 
dans la DIRECTION de son REGARD; ce point est le BUT quil VISE. 
Jean va € droit au but: il y va DIRECTEMENT. A2 DIRIGE A1: il le 
fait aller dans une certaine direction, vers un certain but. La 
tour de contrôle dirige les avions vers les pistes de l'aéroport. 

En géométrie, la € LIGNE droite (adj.) ou la droite (nom) est 
le plus court CHEMIN d'un point à un autre; syn. le chemin 
le plus DIRECT. On la TRACE avec une RËGLE. 


Antonymes: 


Al humain TOURNE: il change de direction: il BIFURQUE à un 
CROISEMENT. 


Al fait des DÉTOURS: il ne prend pas le plus court chemin. 
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Al humain ና va / marche de TRAVERS: sans changer de 
direction principale, il fait un pas plus à droite, un autre 
plus à gauche; syn. il fait des ZIGZAGS, il ZIGZAGUE. Un voi- 
lier qui va contre le vent LOUVOIE: il navigue en zigzags. 
Al, voie de communication, TOURNE, elle fait des VIRAGES, 
syn. elle est SINUEUSE. 

Pour aller à la gare? — C'est tout droit, à 500 mètres signifie: 
suivez toujours la même RUE, ne BIFURQUEZ pas. 

En géométrie, une ፃ ligne COURBE est CIRCULAIRE ou formée 
d'arcs de CERCLE qu'on peut tracer avec un COMPAS. 

Une f ligne BRISÉE est formée de segments de ligne droite 
formant des angles entre eux. 


Un objet coneret Al (ex. une BARRE de métal) est droit. 


Sa forme est MINCE, ALLONGÉE, et ne présente ni courbes ni 
angles. 

Ant. Al est TORDU si A2 le TORD, lui imprime un mouvement 
de TORSION, s'il le DÉFORME en lui faisant prendre des FORMES 
COURBES. Cette régle est tordue, je ne peux pas men servir. 
Quand un objet est tordu, A2 peut parfois le REDRESSER. 

Des courbes régulières autour d'un axe bien droit forment 
une TORSADE (mot concret) ou une SPIRALE (mot abstrait de 
la géométrie); une € colonne TORSE est en forme de torsade. 
Par ext. le v. tordre peut avoir pour objet diverses parties du 
corps plus ou moins droites normalement: € tordre le cou, 
€ se tordre la cheville, € avoir la bouche tordue. L'ORTHOPÉ- 
DIE est l'art de corriger les déformations du squelette. 


iv Emplois abstraits des mots ci-dessus. 


O Étant donné la supériorité généralement reconnue de la 
position debout sur la position couchée, de la main droite sur 
la main gauche pour le travail, et de la route droite sur la route 
sinueuse, pour aller rapidement d'un endroit à un autre, 
l'adjectif droit est mélioratif et ses antonymes péjoratifs. 


1 Jean est un homme droit. 


Ant. RETORS. Sa qualité est la DROITURE, syn. la RECTITUDE. 
Il ne cherche pas à TROMPER ses partenaires par des 
manœuvres OBLIQUES: il dit la vérité et tient ses promesses. 
Il est DIRECT dans sa maniére de parler, n'emploie pas de 
moyens INDIRECTS. 1] va € droit au but, sans LOUVOYER: il ne 
cache pas ses intentions. Al € marche droit: il se comporte 
selon la discipline qu'on lui impose. Al suit € le droit 
chemin: sa CONDUITE est MORALE. 


Un ና esprit droit, guidé par € la droite raison distingue faci- 


lement la vérité de l'erreur. Ant. un esprit tordu (fam.). — 


Eric est complètement tordu (fam.): il € pense de travers. 
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Le DROIT et le TORT. 

Ce que Jean a fait, il l'a fait € à bon droit. — Non, il la fait 
€ à tort. — Jean ና était dans son droit quand il a bifurqué; 
l'automobiliste qui l'a percuté € était dans son tort: Jean res- 
pectait les RÈGLES permettant de circuler normalement; son 
adversaire ne les respectait pas. — Jean € avait le droit de 
bifurquer. — L'adversaire € a eu tort de griller le feu rouge; il 
n'en avait pas le droit. 


NB. Attention! l'ant. de € avoir tort est € avoir raison et pas 
* avoir droit: Tu as eu raison d'acheter cette maison: elle est 
belle. — Tu as eu tort de l'acheter, elle était trop chère. — À tort 
ou à raison, je l'ai achetée; ce qui est fait est fait. — Quand 
Max et Léa ont divorcé, les torts étaient du cóté de Max; le 
droit (par *les raisons) du côté de Léa. 


D'oü les emplois JURIDIQUES de ce mot. (Voir l'article DROIT 
et LOI). 


A2 DRESSE A1 animal ou humain à A3 BUT du DRESSAGE: 


Il l'éLEvE en lui donnant certaines habitudes. Certains 
chiens sont dressés à détecter la drogue. — Sylvie dresse Jean- 
not à bien se tenir à table, à ranger ses affaires. 


A2 dresse Al non animé: il lui donne l'existence en assem- 
blant ses parties. Le pátissier dresse une piéce montée. — 
L'architecte dresse des plans. 


A2 REDRESSE Al abstrait qui € allait de travers. Le gouverne- 
ment tente de redresser la situation, de redresser les abus. — 
Un ና REDRESSEUR de torts (ex. Don Quichotte) tente tou- 
jours de combattre l'injustice, généralement en se trom- 
pant, ou en se mélant de ce qui ne le regarde pas. 


Dans le domaine des relations humaines, de la rédaction 
d'un texte, Al peut être adroit:(svn. FIN, RUSÉ) ou maladroit 
(syn. GAFFEUR): habile ou malhabile, agir avec adresse ou 
maladresse, commettre des maladresses, des gaucheries. Tal- 
leyrand était un diplomate adroit. 


A2 humain DIRIGE A1, institution ou étre humain: 


Le metteur en scène dirige les acteurs: il les conseille pour 
qu'ils atteignent leur but, une bonne représentation. Le 
DIRECTEUR du théâtre le dirige, il en assure la DIRECTION (voir 
l'article DIRIGER). 


እ] se PENCHE sur A2 abstrait: 


Alors quil suivait sa ligne de conduite ordinaire, il com- 
mence à s'occuper d'autre chose, A2, qui commence à rete- 
nir son attention. Marc se penche sur la question que lui 
soumet Luc, sur la situation de Luc. 


ላ1 PENCHE pour A2 abstrait: il commence à s'intéresser à 
A2, à avoir une préférence pour A2. Vous me proposez deux 
solutions, je penche pour la première. Al INCLINE à A2 inf.: 
J incline à suivre votre conseil. 


ላ] a un PENCHANT pour A2, une INCLINATION à A2, il est 
ENCLIN à A2: il a certaines tendances qui le détournent 
d'une voie moyenne et rationnelle. Luc a un penchant, une 
inclination à la paresse; il est enclin à la paresse. 


Al humain s'INCLINE devant A2 humain: il reconnait sa 
supériorité, lui obéit ou renonce à le concurrencer. Syn. 
péj. il € COURBE l'échine: il adopte une attitude servile. 


DROIT, n.m. et LOI, n.f. 


DROIT D) 


JUGER telles ou telles affaires, ayant chacune leur RESSORT: 
leur compétence particulière. Une affaire qui € est du ressort 
de telle ou telle juridiction RESSORTIT à cette juridiction. 


Il existe diverses eoneeptions du droit: 


Le € droit romain diffère du € droit coutumier des pays 
anglo-saxons. Le € droit commun est un ensemble de règles 
générales (concernant les contrats, le vol, le meurtre, etc..) 
applicables à toute la société, mais il existe divers domaines 
d'application du droit: le € droit civil, le € droit public, le 
€ droit international, le € droit maritime, le € droit fiscal, etc. 
Le LÉGISLATEUR, dans les démocraties, est un PARLEMENT 


composé de DÉPUTÉS ÉLUS. Il a le pouvoir LÉGISLATIF qui con- 
siste à LÉGIFÉRER, syn. à € faire les lois, à € adopter les lois 


A JUR-, JURID-: bases savantes d'origine latine servant à former 


በርና 11016 de dmi préparées les commissions compétentes, à ÉDICTER, syn. à 


PROMULGUER les lois. 
A LEG-: base savante d'origine latine servant à former des mots 


“ቻቹ Les LÉGISLATIONS, ensemble des lois des différents États. 
exprimant l'idée de loi. 


présentent des différences qui peuvent étre importantes. 


I. Paul est étudiant en droit. 
4. Le fait et le droit: 


1 Le droit est l'ensemble des lois. 


Ce sont des RÈGLES qui permettent, dans une certaine 
société, de régler les rapports et les conflits entre les hom- 
mes avec JUSTICE, et qui S'IMPOSENT à tous les citoyens. Un 
€ État de droit est un État oü les lois sont appliquées avec 
ÉQUITÉ, sans ARBITRAIRE, où ce n'est pas toujours € le droit 
du plus fort qui l'emporte. 

Les lois sont regroupées dans des livres appelés CODES 
grâce auxquels on peut savoir ce qui est LÉGAL: ce que la loi 
impose ou autorise, et ce qui est ILLÉGAL: ce que la loi inter- 
dit, et € respecter la LÉGALITÉ. 


Le syn. LÉGITIME, ant. ILLÉGITIME, semploie surtout dans 
des loc. relatives au mariage (union légitime, enfant légi- 
time, etc.) ou au pouvoir politique, dont on peut reconnai- 
tre ou contester la LÉGITIMITÉ. 


Emploi affaibli, oü il n'est pas question de loi. Luc a l'ambi- 
tion légitime de devenir expert comptable: cette ambition est 
raisonnable, justifiée par ses mérites. 


A] fait des études JURIDIQUES pour devenir un bon JURISTE, 
un LÉGISTE, spécialiste des lois. 1] pourra ainsi être AVOCAT, 
- MAGISTRAT, NOTAIRE, ou faire une carrière administrative. Il 
étudie à la € faculté de droit, sous la direction de € professeurs 
de droit. Il passera une € licence en droit puis un € doctorat 
en droit afin de connaitre les lois, et la JURISPRUDENCE: la 
facon dont elles ont été précédemment appliquées, et les dif- 
férentes JURIDICTIONS: les types de TRIBUNAUX qualifiés pour 


Éric est innocent € en droit, syn. JURIDIQUEMENT, mais € en 
fait, il a les pires ennuis : il n'a commis aucun crime ni délit 
prévu par la loi, mais il est € nial jugé et persécuté par son 
entourage. Jean est, € de droit, € de plein droit l'héritier de 
son pére: c'est LÉGAL, c'est un cas prévu par la loi; cela ne 
se discute pas et il n'y a pas d'autorisation à demander. 


Pour obtenir un acte d'état civil, il faut sadresser à € qui de 
droit: à la personne à qui la loi donne le pouvoir de le délivrer. 


II Paul a le droit de s'inscrire à l'université; il a droit au 
restaurant universitaire. 


1 Alff a le droit de faire tout A2 qui n'est pas INTERDIT par 


une loi: 


Il est LIBRE de le faire ou de ne pas le faire; personne n'a le 
droit de l'en EMPÊCHER ni de l'y FORCER. 1] peut € FXFRCER (ou 
non) son droit; il peut avoir le droit de A2 et ne pas en avoir 
la POSSIBILITÉ (par ex. s'il en est EMPÉCHÉ par une maladie). 
Un droit n'est pas un DEVOIR. Paul peut choisir de s'inscrire 
à l'université on faire autre chose. 


Mais si A1 a le devoir de faire A2, il en a forcément le droit. Si 
les parents ont le devoir d'élever leurs enfants, corrélativement ils 
ont le droit délever leurs enfants: on ne peut pas les en empé- 
cher. Le tout est que les différents membres de la société 
soient d'accord sur ce qui est droit et devoir et ne l'est pas, et 
que les droits soient RECONNUS par l'ensemble de la société. 
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DUR 


Les divers sortes de droits peuvent être précisées par un 
adjectif: ex. € droits civiques, ou par un complément: 
ና droit de propriété. 


2. ለ] € a droit à A2 qui lui est 00 par A3, un autre indi- 


vidu, ou par la SOCIÉTÉ dont il fait partie: 


Le droit de Al correspond à une OBLIGATION, à un DEVOIR de 
A3. Tout travailleur employé par un patron a droit à son salaire. 


Un PRIVILÈGE est un AVANTAGE social reconnu par la loi à 
une petite catégorie de A1: le prix modéré du restaurant 
universitaire est une sorte de privilége réservé aux étu- 
diants. Là encore, Al n'est pas OBLIGÉ de ና réclamer son 
droit, syn. intensif d'€ exiger son droit: Paul peut prendre ses 
repas ailleurs qu'au restaurant universitaire. 


Diverses € déclarations des Droits de l'Homme ont été 
rédigées depuis la fin du XVIII s. (Déclaration d'indépen- 
dance des États-Unis d'Amérique, Révolution française). 


Elles énoncent les choses fondamentales que tout homme 
a le droit de faire (par ex. voter) et celles auxquelles il a droit 
(par ex. étre soigné s'il est malade). Sans étre toutes sem- 
blables, elles énoncent des principes généraux considérés 
comme valables pour l'humanité entière par leurs rédac- 
teurs, qui souhaitent que les législations particulières s'en 
inspirent. De grands organismes internationaux tentent de 
les imposer comme une sorte de MORALE universelle. 


Tous les juristes ne sont pas d'accord sur les € sources 
du droit: 


Sous l'ancien régime, on admettait que le pouvoir du sou- 
verain était € de droit divin, qu'il était roi € par la gráce de 
Dieu. Dans les sociétés modernes, certains pensent qu'il 
existe un € droit naturel, fondé sur la € nature humaine. 
D'autres, mettant en doute la notion de nature, pensent 
quil résulte seulement du consensus de la majorité des 
citoyens. On discute de ce qui fonde le droit à étre reconnu 
comme membre d'une nation: le € droit du sol (étre né sur 
le territoire national) ou le € droit du sang (étre né de 
parents nationaux). 


En cas de conflit: 


A3 ne doit pas € priver de ses droits Al, par un acte ARBI- 
TRAIRE. Le tribunal € RESPECTE les droits de la défense. Si A3 
ne respecte pas les droits de A1, il ABUSE de son pouvoir, com- 
met un € abus de pouvoir. Il fait comme s’il était vrai que 
€ la force prime le droit. Al est € en droit de lui dire, comme 
un reproche: € De quel droit fais-tu cela? car dans ce cas, 
A1 € est dans son droit, syn. ለ1 € a le droit pour lui. 
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Emplois affaiblis : 

Dit ironiquement. Il y a une épidémie de grippe et jy ai eu 
droit! : je n'y ai pas échappé. 

Emplois où il s'agit non de lois à proprement parler mais 
d'un simple sentiment de la justice. Tu m'as maltraité, j'ai 
droit à des excuses. — L'amitié a des droits: je ne peux pas refu- 
ser d'aider mon vieil ami. — Jean a droit à la reconnaissance 
de Marc: il l'a aidé très efficacement. — Vous n'avez pas le 
droit de dire qa, c'est une calomnie! — Tu n'as pas le droit de 
me juger, aprés ce que tu as fait. 

ለ1 est PRIVILÉGIÉ, il a un bel appartement: il a de la chance. 


II. Paul paye les droits d'inscription. 


Le mot droit peut désigner une somme d'argent que Al 
DOIT payer pour avoir le droit de faire A2: c'est une REDE- 
VANCE ou unc sorte d'IMPÓT. 


Les € droits d'inscription payés par Paul lui donnent le droit 
d'étre inscrit et de pouvoir suivre les cours. 


Les € droits d'auteur sont les sommes, proportionnelles aux 
ventes, auxquelles l'auteur a droit, et que l'éditeur doit lui 
payer en échange du droit que lui reconnait l'auteur d'éditer 
son ceuvre. 


Les € droits de succession, les € droits d'enregistrement, sont 
les sommes que doit payer à l'État l'héritier, l'acheteur d'un 
bien immobilier, pour étre reconnu comme le légitime pro- 
priétaire de son bien. 


Les € droits de douane sont les sommes que doit payer un 
importateur à l'État où il veut importer ses marchandises. 
si cet État pratique le PROTECTIONNISME ct protège ses pro- 
pres productions de la concurrence étrangère. 


DUR, adj.qual. 


I. La pierre est dure. 
© Al concret est DUR. 


1 Si A2 humain APPUIE sur Al et si Al RÉSISTE: si A2, malgré 


ses EFFORTS, € a du MAL, n'arrive pas à l'ENFONCER, à le 
DÉFORMER, à l'ENTAMER, il a la SENSATION que Al est dur. Le 
FER est dur: c'est un métal d'une grande DURETÉ. 


En fait, Al n'est dur que par comparaison avec un autre À 
de méme espèce: l'or est un métal moins dur que le fer; du 
pain dur, un € œuf dur ne sont pas € durs comme du bois. 


Si Al devient dur, il DURCIT; une matière grasse LIQUIDE qui 
durcit et devient SOLIDE en refroidissant (se) FIGE. Il reste au 


fond du plat de la sance figée. — Le pain est RASSIS: il a durci 
en séchant. 


Si Al perd sa dureté, il S'AMOLLIT, se RAMOLLIT. Sylvie 
ramollit du pain rassis en le trempant dans la soupe, du 
beurre en le mettant au chaud. Ou bien, A1 S'ATTENDRIT. Les 
pommes de terre s'attendrissent en cuisant. Al S'ASSOUPLIT. 
Quand on a porté quelque temps des chaussures neuves, le 
cuir s'assouplit. (v. ci-dessous 1. 5.) 


Si A2 essaie de PLIER A1 et que Al résiste, Al est RAIDE, 
RIGIDE: ex. une barre de fer, une grosse branche. Au con- 
traire, Al est SOUPLE, FLEXIBLE s'il se plie FACILEMENT et 
reprend ensuite sa forme: il a de la SOUPLESSE, de la FLEXI- 
BILITÉ. Ex: un objet en CAOUTCHOUC. 


Les tiges souples de l'OSIER sont utilisées en VANNERIE par 
des VANNIERS qui les ENTRELACENT pour faire des PANIERS, 
des CORBEILLES. 


Mais certains corps minces (tissu, papier) sont assez 
souples pour étre pliés et assez rigides pour ne pas 
reprendre exactement leur forme antérieure: 

Si A2 les plie, il peut € marquer un PLI. A2 peut € plier en 
deux / en quatre / en huit, etc. une feville de papier et ensuite 
la DÉPLIER, s'amuser à faire des PLIAGES (bateaux, cocottes 
en papier). Si A1, plié plusieurs fois, a une très grande sur- 
face et mérite d'étre montré dans toute sa grandeur, A2 le 
DÉPLOIE. Pour préparer son itinéraire, Jean déploie sur la 
table une grande carte routiére. 

Un PLIANT (nom): siége sans dossier, une table, une chaise 
PLIANTES (adj.) sont ARTICULÉS afin de tenir moins de place. 


A2 peut PLISSER A1 en lui imprimant une suite de plis 
réguliers: 

Sylvie porte une jupe plissée. 

Al, par compression, peut prendre accidentellement de 
€ faux plis: il se FROISSE, syn. se FRIPE, syn. se CHIFFONNE. I] 
faut REPASSER à chaud les tissus froissés avec un € fer à 
repasser pour leur rendre leur aspect primitif. 
Heureusement, il y a des tissus INFROISSABLES qui n'ont pas 
besoin de REPASSAGE. 


Antonymes de dur: 

Al est MOU (f. MOLLE). Luc enfonce dans un sol mou, 
boueux, détrenipé par la pluie. — Des œufs MOLLETS ne 
sont pas tout à fait durs. 

Al est PLASTIQUE: une matière plastique peut prendre tou- 
tes sortes de formes. La terre glaise est trés plastique, d'une 
grande PLASTICITÉ. 


| 


Al est TENDRE: une pierre tendre se laisse plus facilement 
TAILLER qu'une pierre plus dure, mais elle est moins SOLIDE. 
De la viande tendre et même € tendre comme de la rosée, se 
laisse facilement mâcher. 


Al est MOELLEUX: on enfonce agréablement dans un lit 
moelleux. Une sauce bien liée, une viande un peu grasse 
sont moelleuses. 


Dur est souvent péjoratif mais pas toujours: 


A2 n'aime pas sentir une résistance quand il veut casser, 
plier, enfoncer Al, etc. Marc déteste la viande dure, syn. 
intensif, CORIACE. Mais on peut préférer marcher sur un sol 
dur que sur un sol mou, et aimer CROQUER des gâteaux un 
peu durs, CROUSTILLANTS, qui CRAQUENT sous la dent. 


Flexible est neutre. 


Mou est souvent péj.: une étoffe molle, du pain mou ne sont 
pas bons. Mais tendre, moelleux et souple ne le sont jamais: 
une étoffe souple, moelleuse, du pain tendre sont trés agréables. 


IL C'est dur pour Grand-mère de monter l'escalier. 
> C'est dur pour A2 humain de faire l'action Al sur l'objet A3. 


Tout ce qui demande un EFFORT à A2 est dur. 


Al peut être un infinitif suivi d'un complément A3: 


C'est dur, syn. DIFFFICILE pour Jeannot d'apprendre les mathé- 
matiques. — C'est dur, syn. PÉNIBLE, de quitter sa famille. 


Al peut étre un nom d'action. C'est un dur effort pour 
grand-mère. — Marc a un travail dur: son travail exige beau- 
coup d'efforts. — La vie est dure: il faut faire beaucoup 
d'efforts pour la gagner. — Max € mène la vie dure à Léa: il 
est trés exigeant avec elle. 


A2 peut qualifier de dur l'objet A3: 

L'infinitif peut être exprimé, après la préposition à: A3 est 
dur à + inf. Un outil dur à manier. — Une injustice dure à 
supporter. — Un aliment dur à cuire et à digérer! Fig. Al 
humain est un € dur à cuire: on ne le fait pas céder facile- 
ment. Al humain est € dur doreille: il entend difficile- 
ment, il est un peu sourd; syn. il a € l'oreille dure. 
L'infinitif est souvent sous-entendu. Grand-mère trouve 
que lescalier est dur (à monter). — Les mathématiques, c'est 
dur (à apprendre). — La porte est dure (à ouvrir). — Un par- 
cours dur (à parcourir). — Un enfant dur (à élever). 


Antonymes: 


* C est FACILE de regarder la télévision. — Max a la vie facile. — 
Un outil facile à manier. — Une taquinerie facile à supporter. 
— Un aliment facile à digérer. 


"m1 DURER | Um. 6.6 


* L'escalier est DOUX. — La pente est douce. — Sylvie fait une 
vie douce à sa mère. — Il est doux de rester en famille. 


Il. Marc est dur avec ses employés. 


1 Alhumain est dur: 


Les employés estiment que Marc est dur parce quil a € le 
CCEUR dur, syn. € un cœur de pierre: il RÉSISTE à leurs deman- 
des, il n'a pas PITIÉ d'eux dans leurs difficultés, il semble ne 
pas les AIMER beaucoup. Il € a la dent dure: il les critique de 
facon blessante. Il leur parle DUREMENT, il les blesse par la 
DURETÉ de ses paroles. Il € a la téte dure: il est difficile de 
lui faire admettre une idée nouvelle ou de le faire renoncer 
à une décision prise: il est peu ouvert et entété. 


Syn. mélioratif. Marc est FERME, avec ses employés, il fait 
preuve de FERMETÉ. 


Ant. Al est TENDRE, € a le cœur tendre, plein de TENDRESSE, 
il aime TENDREMENT ses amis. leur parle avec DOUCEUR et 
AMABILITÉ. 


Si A2 lui fait une gentillesse, lui adresse une prière, ou 
ayant fait une bêtise, demande pardon, il se laisse facile- 
ment ATTENDRIR, il cède à lATTENDRISSEMENT. Í] est 
INFLUENÇABLE parce qu'il est FAIBLE et veut f faire PLAISIR. 


AI humain est RIGIDE (péj.), syn. intensif, INFLEXIBLE 


Jean est rigide: il exige que toute la famille soit réunie à 20 h. 
pour diner: quand il est attaché à un principe, il sy con- 
forme sans tenir compte des inconvénients qui peuvent en 
résulter. Syn. il est RIGOUREUX, traite ceux qu'il a sous sa 
direction avec RIGUEUR, applique la règle RIGOUREUSEMENT. 


Il est STRICT, il applique STRICTEMENT le règlement: avec 
une grande EXACTITUDE, sans faiblesse ni excès de zèle. 


Ant. Marie est SOUPLE: elle S'ADAPTE au caractère des gens 
et aux circonstances. Elle € se PLIE à leurs désirs. — Elle 
DÉPLOIE des trésors d'amabilité. 


Léa se FROISSE quand on lui dit une parole désagréable, syn. 
elle se VEXE; elle est FROISSÉE, VEXÉE, une petite plaisanterie à 
son sujet la CHIFFONNE. 


Luc est € dur au mal: il supporte courageusement la dou- 
leur. — Il est € dur à la peine: capable de fournir de gros 
efforts sans se plaindre. 


Ant. Sur ses vieux jours, il SAMOLLIT; il devient MOU: sans 
courage ni énergie; il travaille MOLLEMENT, avec MOLLESSE. 


Emploi adverbial: A1 € travaille / frappe / tape Í cogne DUR: 
trés fort. 
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4 Emploi nominal: 


Un DUR (fam.) a des qualités de résistance à l'effort et à la 
douleur, d'énergie, de suite dans les idées, d'insensibilité et 
d'amoralité qui peuvent en faire un redoutable malfaiteur. 


Ant.: un MOU se laisse facilement dominer par un dur. 


DURER, v. 


1 Le spectacle dure deux heures. 


1 Al,un processus, état ou action, dure depuis son COM- 


MENCEMENT, jusqu'au moment oii il atteint sa FIN: 


Il dure un certain TEMPS. Ce temps est la DURÉE de A1. Les 
vacances durent un mois. — La durée d'une réaction chimique 
est de quelques secondes. — En musique chaque note a une 
certaine durée, relative aux autres. — Il y a des contrats de tra- 
vail € à durée DÉTERMINÉE où les deux parties sengagent pour 
une durée précise: un mois, deux ans, etc., et des contrats € à 
durée INDÉTERMINÉE ou ILLIMITÉE qui peuvent durer aussi 
longtemps que les deux parties en seront d'accord. 


A] concret dure un certain temps entre le moment où il est 
NEUF et le moment où il est USÉ ou DÉTRUIT. Mes chaussures 
ont duré deux ans: elles sont restées UTILISABLES, sont 
DEMEURÉES à peu prés inchangées. 


Un DÉLAI est une durée précise fixée par une loi, un règle- 
ment, ou un accord entre deux parties pour faire une cer- 
taine action: 


* Jean doit rembourser son emprunt dans un délai de dix ans. — 
Il est bien résolu à rembourser € dans les délais. — Il ne 
demandera pas de € délai de grâce. — Avant d'accepter la pro- 
position de Marc, Luc s'est accordé un € délai de réflexion. — 
Jeannot connaitra € à bref délai le résultat de son examen: 
dans peu de temps. — Une marchandise périssable doit être 
vendue dans un certain délai au-delà duquel elle est PÉRIMÉE. 


Le TERME de ce délai est sa € date de PÉREMPTION. 


A2 humain peut considérer une certaine durée comme 

LONGUE ou COURTE par rapport à une durée moyenne: 

* Paul a connu un chómage € de longue durée. — Son bon- 
heur a été € de courte durée. 

La durée de Al peut ALLONGER ou RACCOURCIR. Au prin- 

temps, les jours allongent; en automne, ils raccourcissent. 


A2 peut PROLONGER ou ÉCOURTER la durée de certains Al. 
Jai écourté une conversation vraiment trop ennuyeuse. — 
Emploi pr. La réunion sest prolongée jusqu'à minuit. — Les 
joueurs de football jouent une PROLONGATION de leur match. 
Si A2 considère que A1 dure trop longtemps, syn. que ላ] 


se prolonge excessivement, syn. que Al TRAINE, syn. inten- 
sif, que A1 s'ÉTERNISE, il peut s'écrier avec agacement «Ça 
a assez duré! Il faut en finir!» 


ላ1 SUBSISTE pendant un temps anormalement long ou 
après une évènement qui aurait dû le faire disparaitre: 


Les religions affirment que l'âme subsiste après la mort. — De 
ce château, il ne subsiste que des ruines, mais les parties SUB- 
SISTANTES montrent que l'édifice était splendide. 


Dans le cas de A1 humain. Les Dubois subsistent grâce aux 
indemnités de chômage: ils SURVIVENT. — Ce sont ces indemni- 
tés qui assurent leur SUBSISTANCE: le nécessaire pour vivre. 


A2 PERPÉTUE Al (rare, litt.): 


A2 fait durer Al toujours, ou du moins au-delà des limites 
normalement envisageables. La municipalité a voulu perpé- 
tuer la mémoire des victimes de la guerre en leur élevant un 
monument. — Emploi pr.: Elle a voulu que leur mémoire se 
perpétue de génération en génération. 


Al est PERPÉTUEL (usuel). Les voisins font un vacarme 
perpétuel; ils nous assourdissent PERPÉTUELLEMENT. 


En langage juridique. L'assassin a été condamné ና à PERPÉ- 
TUITÉ, syn. à la € prison perpétuelle. — Certaines législations 
ont supprimé la perpétuité des peines. 


Un Al DURABLE a une durée ou est prévu € pour une 
durée plus longue que la moyenne: 


AI concret. Les cathédrales du Moyen Áge étaient des cons- 
tructions durables; leurs architectes € ont fait œuvre durable. 


A] abstrait. Le pays connait une prospérité durable. — Jai gardé 
de mon voyage en Égypte un souvenir durable. — Jean et Sylvie 
sont attachés l'un à l'autre par un amour durable. Ant. un A] 
ÉPHÉMERE ou FUGITIF, ou PASSAGER est € de courte durée. 


Un AI DÉFINITIF est prévu pour une durée illimitée; la FIN 
du processus n'est pas envisagée: 


Ant. un Al PROVISOIRE est prévu pour une courte durée. 
Une fin du processus est envisagée. L'auteur a donné à son 
éditeur la version définitive de son roman: il a l'intention de 


.ne plus y apporter aucun changement. — Jean et Sylvie se 


sont installés DÉFINITIVEMENT à Caen. € En DÉFINITIVE, ils 
préfèrent la Normandie à d'autres régions : après avoir fait 
plusieurs essais. — Max et Léa se sont installés PROVISOIRE- 
MENT à la campagne; leur installation est provisoire; ils cher- 
chent une maison plus confortable. 


DURER D | 


Un Al PERMANENT (adj.) dure sans changement dans le 
méme état ou la méme activité: 


Il existe une liaison permanente entre mon ordinateur et le 
serveur d'Internet. — L'ordinateur est relié € en PERMANENCE 
à Internet: sans INTERRUPTION. La permanence de cette 
liaison permet de l'utiliser n'importe quand. — Dans ce 
cinéma, le spectacle est permanent: on y projette le méme 
film plusieurs fois sans INTERRUPTION. 


Le coiffeur a fait à Sylvie une PERMANENTE: une ondulation 
supposée durer longtemps. 


Pendant les jours fériés, le commissariat de police ne ferme 
pas, il y a une PERMANENCE: quelques employés sont pré- 
sents pour répondre aux urgences. 

Les partis politiques salarient quelques PERMANENTS: cer- 
tains de leurs membres employés € à plein temps. Ce ne 
sont pas des BÉNÉVOLES. 

Ant. Al est INTERMITTENT. La fièvre causée par le paludisme 
est intermittente; elle se manifeste par INTERMITTENCE: de 
temps en temps. 


GR. DURANT, part.prés. employé comme prép.: 

Jean a parlé durant deux heures, syn. PENDANT deux heures, 
ou, en postposition (plus rare), deux heures durant (mais pas 
“deux heures pendant). On exprime aussi la durée à l'aide 

* d'autres prépositions temporelles: DEPUIS, JUSQU'À / EN, 


° des conjonctions PENDANT QUE (+ ind.), DEPUIS QUE (+ 
ind.), JUSQU'A CE QUE (+ subj.), 


* des tournures il y a... que-phrase, et € cela / ca fait... que- 
phrase, 


e de verbes: € J'ai mis / Il ma fallu / Ça m'a pris... pour + 
infinitif. 

On appelle verbes DURATIFS des verbes qui expriment une 

action qui se continue et quon peut employer sans men- 

tionner leur début ni leur fin. A1 marche, réfléchit, parle: il 

€ est en train de marcher / de réfléchir / de parler. 


II. À la Belle époque, Picasso était en pleine période bleue. 


L] Dans € le cours du temps, A2 humain DÉLIMITE diverses sor- 


tes de durées. 


Une ÈRE: 


Un trés LONG espace de temps, calculable en siècles, en 

millénaires, voire en millions d'années, caractérisé 

e par des phénomènes géologiques: on distingue l'€ ère pri- 
maire, || ère secondaire, 1€ ère tertiaire et lU ère quater- 
naire qui est celle où nous nous trouvons. L'€ ère glaciaire 
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a été causée par un abaissement important et durable de Notamment, une période est un événement régulier, PÉRIO- 
la température du globe. DIQUE, qui se produit chaque année à la mëme date, et qui 
dure quelques semaines ou quelques mois: il a une certaine 


: artain poi spart historique ou certains phé- ; ! | 
par un certain point de départ historiq P PÉRIODICITÉ. La période lunaire est de vingt-neuf jours et demi. 


nomènes humains considérés comme importants et 
durables: l'€ ère chrétienne est une suite d'années calcu- 
lée à partir de la naissance du Christ. 


Une ère peut se subdiviser en ÂGES: ex. l'€ âge du bronze, en 
ÉPOQUES et en PÉRIODES: ex. L'époque des dinosaures. — La 
période houillère de l'ère primaire. 


2. Une ÉPOQUE: 


L'époque de Al est l'espace de temps assez considérable 
pendant lequel A1 existe et sert de repère pour situer tou- 
tes sortes d'autres événements et durées. 


Al est humain: € À l'époque de mes grands-parents, syn. 
€ de leur TEMPS, les voitures étaient rares; € à notre époque, 
elles sont nombreuses. — Quelle époque que celle que nous 
vivons! Nous vivons une dróle d'époque! 


Al peut être un personnage ou un peuple qui a marqué 
l'HISTOIRE, ou qui a laissé des objets d'un style propre. L'épo- 
que romaine. — L'époque, syn. le SIÈCLE, de Périclès. — Ce fau- 
teuil Louis XV est € d'époque: il est authentique, sa 
fabrication date vraiment de l'époque du roi Louis XV, ce 
n'est ni un faux ni une imitation. 


Al est un ÉVÈNEMENT naturel. L'époque de la mousson, syn. 
la SAISON des pluies. — Ou bien une activité humaine sai- 
sonniëre, le plus souvent agricole, liée à un cycle naturel. 
L'époque des semailles, des vendanges, du ramassage des frai- 
ses. — Ou encore une activité humaine significative, qui € a 
fait DATE dans l'histoire. L'époque des lampes à huile et de la 
marine à voiles. 


A] est un ENSEMBLE d'événements survenus dans un passé 
plus ou moins éloigné, qui a duré plusieurs années, décen- 
nies ou siècles. L'époque des grandes invasions; l'époque 
classique. — À l'époque révolutionnaire, la guerre se faisait à 
pied et à cheval. 


ና La Belle Époque: les années insouciantes du début du 
vingtiéme siécle. 

3. Une PÉRIODE est une subdivision d'un processus interne à ላ]: 
La période révolutionnaire n'a duré que quelques années de 
l'histoire de France. — En période électorale, les partis politi- 
ques intensifient leur propagande. — Le style d'un artiste 


peut passer par plusieurs périodes différentes: ex. La 
période bleue de Picasso, sa période rose, sa période cubiste. 
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EAU, n.f. 


A AQU-: base savante d'origine latine, HYDR-: base savante d'ori- 


gine grecque servant à former des mots exprimant l'idée d'eau. 


GR. Le mot eau est employé généralement au singulier. Le plur. 
€ les eaux se trouve dans certains emplois vieux et tt. : L'esprit de 
Dieu planait sur les eaux (Bible). Il est obligatoire dans quelques 
loc. ስ 665: f les grandes eaux dans le parc d'un château, 
ç Se k les eaux (thermales), € perdre les eaux (lors d'un accou- 


chement), € les eaux usées, € les eaux de ruissellement. 


1 Le cycle de l'eau. 


ጊ L'un des quatre ÉLÉMENTS que distinguaient les anciens, 
les autres étant le FEU, la TERRE, et l'AIR. 


L'eau des MERS et des OCÉANS recouvre la plus grande partie 
de la planéte Terre: l'HYDROLOGIE est la science de la répar- 
tition de l'eau à sa surface. Les chimistes ont découvert que 
l'eau se compose d'un volume d'OXYGÈNE pour deux volu- 
mes d'HYDROGÈNE. Dans les conditions ordinaires de tem- 
pérature, elle se présente à l'état LIQUIDE (adj.). C'est le 
liquide (nom) le plus répandu sur la terre. 


2. Il pleut (du v. impers. PLEUVOIR): 


€ ዘ TOMBE de l'eau (fam.). L'eau € tombe du CIEL, plus pré- 
cisément des NUAGES, composés d'un BROUILLARD résultant 
de la CONDENSATION de la vapeur d'eau. S'il ny a pas de 
VENT, les GOUTTES de PLUIE qui sont de petites masses d'eau 
arrondies, toutes semblables, tombent VERTICALEMENT. 


Une AVERSE est une pluie brève et intense, une ONDÉE: une 

petite averse. Il € pleut à verse: trés fort. Le DÉLUGE: dans la 
Bible une énorme pluie par laquelle Dieu détruisit l'huma- 
nité coupable à l'exception la famille de Noé, chargé de 
construire un grand bateau appelé ARCHE et d'y faire entrer 
un couple de chaque espèce vivante. D'où, en langage cou- 
rant, un déluge: une pluie très abondante et durable. 


Le matin, sans quil pleuve, de fines GOUTTELETTES d'eau se 
déposent sur le sol: c'est la ROSÉE. 


Fig.: A] et A2 € se ressemblent comme deux gouttes d'eau: 
sont exactement semblables. A1 est € tombé de la dernière 
pluie: il na aucune expérience; plus souvent à la forme 
négative: il a de l'expérience. € Il pleut des balles, c'est 
ና une pluie de confettis, € un déluge de coups (ou d'autres 
A1): de trés nombreux Al surviennent alors qu'on ne les 
attendait pas. € Après nous le déluge! (allusion biblique, 
mot prêté à M™e de Pompadour): Amusons-nous sans nous 
soucier des conséquences catastrophiques de notre impré- 
voyance. Ce poisson est € frais comme la rosée: tout frais, il 
vient d'étre péché. 


L'eau COULE sur une surface oblique: 


Elle se déplace de haut en bas en suivant la pente, plus ou 
moins rapidement selon que celle-ci est plus ou moins forte: 
c'est de € l'eau COURANTE, syn. de € l'eau VIVE. Elle forme 
des € COURS d'eau: des RIVIERES, des FLEUVES qui entrainent 
des objets légers au € fil de l'eau. L'eau qui coule est un sym- 
bole du temps qui passe. € Il passera de l'eau sous le pont 
avant un événement prévu: il faudra attendre longtemps. 


Quand l'eau est trés agitée, une quantité de petites bulles 
blanches se forment à sa surface: c'est de l'ÉCUME (nom). 
Un RAPIDE, sur un cours d'eau en forte pente, une CASCADE, 
syn. une € chute d'eau, une CATARACTE, énorme cascade, 
ÉCUMENT (verbe); ils sont ÉCUMANTS. 


Fig. La cuisinière ÉCUME (verbe) le pot-au-feu: elle en óte 
l'écume, ensemble de déchets blanchátres réunis à la sur- 
face, au moyen d'une ÉCUMOIRE, sorte de palette à trous. 
Aprés un long galop le cheval est écumant; il écume: une 
bave blanchátre se forme autour de sa bouche. 


Fig. Les pirates écument les mers: ils s'emparent de quelques 
richesses en pillant les cótes ou en s'emparant de vaisseaux 
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passant à leur portée. Pour préparer son cours, Sylvie a écumé 
quelques articles. 


Les cours d'eau, creusent le LIT où ils coulent, et leur 
VALLÉE est l'espace en pente de part et d'autre de ce lit: 


Ils ÉRODENT le sol, surtout quand ils sont trés rapides. Ils le 
RAVINENT, forment des RAVINS petites vallées, à pente raide, 
qui sont un effet de leur RAVINEMENT, parfois des GORGES 
étroites, à parois € à PIC. Un CANYON est une longue et pro- 
fonde gorge creusée dans un plateau. Les sportifs font du 
canoë-kayak dans les gorges de l'Ardéche ou dans le Grand 
Canyon du Colorado. 


Les NAPPES d'eau: 


Lorsque l'eau atteint le FOND d'un volume CREUX, et qu'elle 
ne peut pas couler plus bas, elle a atteint son point d'équili- 
bre et forme des € nappes d'eau à surface HORIZONTALE: un 
LAC, plus ou moins grand, naturel, sauf dans le cas de € lac 
de BARRAGE formé en BARRANT un cours d'eaz pour en ralentir 
le cours et disposer d'une grande quantité d'eau, soit pour 
approvisionner une ville, soit pour faire de l'électricité. 


Un ÉTANG: ና retenue d'eau de dimensions modestes; une 
MARE: petite nappe d'eau, à usages agricoles; une FLAQUE: 
trés petite nappe d'eau causée par une grosse pluie. 


L'eau y STAGNE: elle est immobile; c'est de € l'eau dor- 
mante, syn. STAGNANTE. De la VASE faite de détritus végé- 
taux ou animaux pourris peut s'y accumuler: le fond est 
VASEUX. D'où PR. Il n'est pire eau que l'eau qui dort: des 
gens apparemment calmes et sans histoire cachent bien 
leur jeu et peuvent vous réserver de trés mauvaises surpri- 
ses. Fig. Ce roman est vaseux: il n'est pas clair, on a du mal 
à sy retrouver. 


Mais les plus grandes NAPPES d'eau, la MER, l'OCÉAN, les 
grands lacs ne sont pas immobiles; elles sont agitées de 
mouvements spécifiques, les COURANTS et les VAGUES. 


L'eau est plus ou moins PROFONDE: 


Elle a un FOND et une SURFACE qui REFLÈTE les objets comme 
un MIROIR quand elle est calme et convenablement éclai- 
rée. Elle n'a pas de forme par elle méme, épouse celle de 
son contenant et des objets durs qui y pénétrent et rede- 
vient une masse indifférenciée quand on les en retire, d’où 
fig. € un coup d'épée dans l'eau: une action inutile. Quand 
on y jette un objet dur, il fait un RICOCHET: il y rebondit 
avant de s'enfoncer et une série d'ONDES concentriques 
s élargissent autour de son point de chute. 


NB. Le mot onde s'emploie aussi comme syn. vieux, litt. 
d'eau, courante ou stagnante. Ex. La Fontaine: Un agneau 
se désaltérait dans le courant d'une onde pure. 


L'eau BOUT à partir de 100 degrés centigrades et au-dessus: 


En la portant à ÉBULLITION, on obtient de grandes quantités 
de € VAPEUR d'eau qu'on peut utiliser pour faire cuire des ali- 
ments ou repasser du linge € à la vapeur, ou faire fonction- 
ner des € machines à vapeur (les locomotives d'autrefois), 
des € bateaux à vapeur, auxquels on peut faire faire demi- 
tour en € renversant la vapeur. Fig. Sylvie a fait ses courses € à 
toute vapeur: le plus vite possible, syn. € à toute vitesse. 

L'eau s'ÉVAPORE aussi au contact de l'AIR, surtout quand il 
est CHAUD ou qu'il y a du VENT. Ce qui était mouillé SÈCHE, 
devient SEC. L'eau a disparu par ÉVAPORATION: elle est pas- 
sée à l'état GAZEUX sous forme de vapeur d'eau qui s'accu- 
mule dans l'ATMOSPHÉRE et se condense en nuages qui, de 
nouveau donnent de la pluie, et le cycle recommence. 


NB. Un VAPORISATEUR ne produit pas de la vapeur mais de 
fines gouttelettes de liquide et sert notamment à VAPORISER 
du parfum. 


Fig. Une personne évaporée ne pense à rien de sérieux. 
C'est une € tête en l'air. 


L'eau GÈLE à partir de 0 degré centigrade et au-dessous: 


Elle se transforme en GLACE. Les enfants font du € PATIN à 
glace sur le lac gelé; ils PATINENT: ils glissent sur la glace 
dure et lisse. Certains sportifs font du € PATINAGE artistique 
/ de vitesse sur une PATINOIRE. 


En hiver, quand il fait trés FROID, il NEIGE (v.impers.), les 
gouttelettes de brouillard des nuages deviennent de légers 
FLOCONS de NEIGE (nom) trés BLANCHE. Certaines hautes 
montagnes sont couvertes de € neiges éternelles qui ne fon- 
dent méme pas l'été. Leurs sommets sont NEIGEUX. Des 
pistes de SKI bien ENNEIGÉES permettent de SKIER, de glisser 
sur la neige au moyen de skis. Les hóteliers des villages de 
montagne se réjouissent de l'ENNEIGEMENT des pistes. 


Fig. Le cuisinier bat des blancs d'œufs € en neige pour faire 
un entremets: des € œufs à la neige; les blancs d'œufs battus 
se remplissent de petites bulles qui les font ressembler à de 
la neige. 


Quand la pluie tombe sur un sol trés froid, elle le recouvre 
d'une mince couche de glace trés glissante, le VERGLAS. 
Plusieurs voitures ont dérapé sur la route VERGLACÉE. 


Lorsque la rosée gèle sur le sol et les végétaux, elle forme 
du GIVRE, blanc et brillant, syn. de la € gelée blanche. — Les 
arbres GIVRÉS étincellent au soleil du matin. 


L'été, par temps d'orage, quand les gouttes traversent une 
couche d'air très froid, il GRÊLE (v.impers.); il tombe de la 
GRÉLE (nom) qui peut ravager en quelques instants toute une 
récolte. Chaque goutte est un petit bloc de glace appelé GRÉ- 
LON. Un fruit GRÉLÉ est tout marqué de petites taches noires. 


I. L'eau et les corps solides. 


1 L'eau MOUILLE A2, tout solide SEC qu'elle touche, qu'elle 


le pénètre ou reste à la surface: 


Un livre qui a été mouillé porte des traces de MOUILLURE. 
Au moment le plus pathétique du film, les yeux des specta- 
teurs se mouillent : ils s'emplissent de LARMES. 


Fig. Une personne qui se compromet dans une entreprise 
risquée se mouille (fam.). 


Lorsque l'équipage d'un NAVIRE € mouille l'ANCRE, syn. 
ና JETTE l'ancre, lourd crochet qui immobilise le navire en 
5 enfoncant dans le fond, il s'arrête à son MOUILLAGE, syn. il 
est € à l'ancre. 

Fig. Al humain est ANCRÉ dans ses opinions, ses opinions 
sont bien ancrées en lui: il n'évolue pas, n'en change pas. 


Un corps légèrement MOUILLÉ est HUMIDE. La maison, la 
cave est humide: un peu d'eau se condense sur les murs. — 
La Bretagne a un climat humide: il y pleut beaucoup. — L'air 
est humide: chargé de vapeur d'eau. — Il faut mettre les livres 
€ au SEC, à l'abri de l'HUMIDITÉ. — Il faut repasser le linge légè- 
rement humide; s'il est trop SEC, il faut l'HUMECTER, syn. 
l'HUMIDIFIER, syn. sav. HYDRATER. Il faut hydrater une peau 
trop sèche avec une crème hydratante: augmenter la quantité 
d'eau qu'elle contient. 


L'eau (ou un autre liquide) IMBIBE, syn. intensif 
DÉTREMPE, A2, un CORPS peu COMPACT, donc PERMÉABLE: 


Elle PÉNÈTRE dans toute ses parties, syn. l'eau IMPREGNE A2. 
Mais un tissu imprégné d un produit anti-moustiques reste 
imprégné du produit en question aprés avoir séché, tandis 
qu'un corps inibibé ou détrempé est forcément mouillé. Fig. 
Marc est imprégné des idées libérales. 


Une ÉPONGE s'imprégne d'eau. On s'cn sert pour ÉPONGER, 
syn. litt. ÉTANCHER de l'eau répandue. Du ና tissu éponge 
absorbe bien l'eau; on en fait des € serviettes éponge pour la 
salle de bains. Fig. Le coureur cycliste séponge: il essuie la 
sueur sur son front. — Ces ivrognes boivent comme des 
éponges; ils sont complètement imbibés. — Marc a passé 
l'éponge sur les indélicatesses d'Eric: il les a pardonnées, 
volontairement oubliées. — La Banque Mondiale a épongé 
une partie des dettes des pays en voie de développement. 


EAU L 
DS =. ጀው ሽ > 


Un corps (par ex. un fruit) qui contient naturellement 
beaucoup d'eau est AQUEUX. 


L'eau FILTRE (v.intr.) à travers A2, une PAROI. 


Celle-ci insuffisamment ÉTANCHE, forme une sortc de FILTRE 
(nom), laissant passer l'eau lentement, et en petites quanti- 
tés, et retenant certaines substances en suspension dans 
l'eau. Fig. Malgré la censure, quelques nouvelles ont filtré. 


Syn. L'eau SUINTE à travers le rocher: elle filtre faiblement, 
goutte à goutte. 


L'eau s'INFILTRE à travers la terrasse; j'ai des traces d INFILTRA- 
TION sur mon plafond. Il va falloir faire des travaux d'ÉTAN- 
CHÉITÉ et déclarer à l'assurance un € dégât des eaux. — Fig. Il 
y a une € cloison étanche entre les étudiants de sciences et 
ceux de lettres: ils ne communiquent pas entre eux. — Des 
révolutionnaires se sont infiltrés dans l'armée: ils y sont 
entrés sans rien laisser connaitre de lcur orientation; syn. 
Ils € ont infiltré l'armée. 

A3 humain filtre (v.tr.) un liquide, pour en retirer les impu- 
retés. La € station d ÉPURATION filtre les eaux usées avec des 
filtres trés puissants. — Fig. Les cartes d'invitation servent à fil- 
trer les arrivants: à ne pas laisser entrer n'importe qui. 


Une ና nappe PHRÉATIQUE: 


Elle est formée par l'eau qui s'infiltre dans un SOL perméable 
jusquà ce qu'elle rencontre une couche souterraine IMPER- 
MÉABLE. On l'atteint en FORANT des PUITS plus ou moins pro- 
fonds, entourés d'une MARGELLE: muret destiné à éviter qu'on 
y tombe. On va y PUISER l'eau avec des SEAUX au bout d'une 
corde passant sur un treuil. On fore aussi des € puits de 
pétrole et des € puits de mine faits pour atteindre une certaine 
couche géologique séche. On peut aussi POMPER un liquide 
profond avec une POMPE pour le faire monter au niveau voulu. 


Dans les pays sans source et aux nappes phréatiques peu 
accessibles, on recueille l'eau de pluie dans des CITERNES 
creusées dans le sol. 


* Fig. Jean est € un puits de science: sa science est trés pro- 
fonde. — On peut puiser dans les dossiers d'Internet une 
abondante documentation. — À force de puiser dans ses 
réserves, on les ÉPUISE: on ny trouve plus rien. 

Si les conditions géologiques s'y prêtent, la nappe phréati- 

que affleure à l'air libre et une SOURCE JAILLIT 

brusquement: elle forme un JET puissant ou SOURD (du 
v.intr. SOURDRE) discrétement. Elle est parfois l'ORIGINE 
d'un grand FLEUVE. 


Fig. Une € source de chaleur: un point d'où la chaleur 
rayonne. — Un auteur qui cite ses sources: l'origine de ses 


ፈጨ 


EAU 


informations. — Les idées jaillisseut dans l'esprit de Jean, c est 
un JAILLISSEMENT continu. 


L'eau (ou un autre liquide) DISSOUT (inf. DISSOUDRE) A2, 
corps solide: 


Elle en désagrège les molécules, de sorte qu'il devient 
liquide et se confond avec elle: il nexiste plus en tant que 
tel. L'eau dissout le sucre; emploi pr. Le sucre se dissout dans 
l'eau, syn. usuel il FOND በጠር l'eau: syn. sav. il est SOLUBLE 
dans l'eau. — Sylvie a acheté du DISSOLVANT pour dissoudre son 
vernis à ongles. — Un vernis est une SOLUTION de résine dans de 
l'alcool. — Fig. Le président veut dissoudre l'assemblée. — Le 
divorce est la DISSOLUTION d'un mariage. — La € dissolution 
des mœurs (syn. leur RELÂCHEMENT, la DÉBAUCHE) a été une des 
causes de la dissolution de l'empire romain: sa disparition. 


Un corps imperméable léger FLOTTE sur l'eau: 


Selon le principe d'Archiméde (savant grec de l'Antiquité, 
fondateur de l'HYDROSTATIQUE, science de l'équilibre des 
liquides), tout solide plongé dans un liquide perd une par- 
tie de son poids égale au poids du liquide qu'il déplace: 
donc, un solide léger, qui déplace beaucoup dean, comme 
le BOIS, le LIÈGE, un objet creux ou gonflé d'air, comme une 
BOUÉE, flotte, syn. SURNAGE, € fait SURFACE. Les mouve- 
ments d'un NAGEUR sont destinés à déplacer suffisamment 
d'eau pour le maintenir à la surface. 


Dans les pavs de grandes foréts on pratique le FLOTTAGE des 
troncs d'arbres destinés à faire de la páte à papier. 


Un ICEBERG est une masse de glace FLOTTANTE. 


Les BATEAUX, avec leur COQUE creuse et relativement 
légère, sont construits pour flotter. La € ligne de FLOTTAI- 
SON est la ligne que trace le niveau de l'eau sur un bateau 
quand il est normalement chargé. 


L'eau est rarement tout à fait tranquille; elle COULE de haut 
en bas; le VENT y soulève des VAGUES; la MER a son FLUX et 
son REFLUX; un FLOT est une masse d'eau en mouvement. 
C'est pourquoi un objet qui flotte OSCILLE, € ዐዘ gré des flots, 
d'oü les emplois fig. de flotter et de ses dérivés. Un drapeau 
qui flotte au veut. — Des vêtements flottants. — ቭ y a du FLOT- 
TEMENT dans l'assemblée: on hésite. 


On laisse flotter les monnaies: elles n'ont pas de cours fixe. Les 
monnaies flottantes FLUCTUENT; elles subissent des FLUCTUATIONS. 


L'eau SUBMERGE À2, un corps solide lourd, selon le 
méme principe: 

€ Tombé à l'eau, il ne déplace pas beaucoup de liquide: il 
€ COULE att foud de l'eau. Quand un navire a dans sa coque 
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une € voie d'eau et qu'il € fait eau, sa coque se remplit 
d'eau; le navire s'alourdit et la mer l'ENGLOUTIT. 


Certains ለጋ sont SUBMERSIBLES (notamment les sous- 
marins utilisés surtout en temps de guerre), d'autres INSUB- 
MERSIBLES (notamment certains canots PNEUMATIQUES). 


Fig. Jean est submergé de travail. — En 1940, la France a été 
submergée par l'invasion allemande. — Un mangeur affamé 
engloutit son repas: le mange à toute vitesse. — La construc- 
tion de ce palais a englouti un argent fou. 


A2 TREMPE dans l'eau: 


Il v est de facon assez durable. Les haricots trempent dans 
l'eau; la cuisinière les € a mis à tremper: il faut les € faire 
tremper avant de les faire cuire, pour les attendrir. — Je suis 
revenu sous la pluie, je suis trempé, syn. tout mouillé — 
Emploi pr. A3 humain se trempe dans la mer: il € fait 
TREMPETTE: il prend un bain rapide, sans nager. 


Fig. Une personne qui trempe dans une affaire louche est 
mouillée. 


A3 humain TREMPE A2 solide dans l'eau ou dans un autre 
liquide pour le mouiller ou pour l'en ENDUIRE. Au dessert, 
Jean aime tremper du pain dans du vin. — Le peiutre trempe 
son pinceau dans la peinture. Notamment Al, métallur- 
giste, trempe A2, du FER rouge, que l'eau froide transforme 
en € ACIER TREMPÉ. — Fig. € un caractère bien trempé: ferme, 
courageux. — Un homme € d'une TREMPE extraordinaire: 
d'un courage exceptionnel. 


A3 humain PLONGE A2 solide dans l'eau (ou dans un 
autre liquide): 


Il l'y fait entrer entièrement. Le campeur plonge un seau 
daus la rivière. — Le cuisinier plonge les crevettes dans l'eau 
bouillante. — Emploi pr. A1 se plonge dans sa baignoire. 


Emploi intr. Al humain, nageur, plonge. du haut d'un 
PLONGEOIR: il se jette à l'eau, € la téte la première. il fait un 
PLONGEON. Un PLONGEUR fait de la PLONGÉE sous-marine. 
C'est aussi l'employé d'un restaurant qui LAVE la vaisselle: 
il fait la PLONGE (fam.). 


Fig. Du haut de la montagne, le photographe prend uue vue 
PLONGEANTE de la vallée oà son regard plonge. — Les plantes 
plongent leurs racines dans le sol. — Jeannot se plonge በጠ un 
roman passionnant. — Le philosophe est plongé dans ses 
réflexions. — Désespéré par l'infidélité de Max. Léa a plongé: elle 
a fait une dépression. 


10 Syn. sav. A3 humain IMMERGE A2: 


On a immergé un câble téléphonique dans l'Atlantique pour 
relier l'Europe à l'Amérique. Les premiers chrétiens prati- 
quaient le baptéme par IMMERSION: en plongeant dans l'eau 
la personne baptisée. Emploi pr.: Un sous-marin s'immerge 
quand il plonge et il ÉMERGE quand il revient à la surface. — 
La ier se retire et quelques rochers émergent. 


Fig. Dans une classe d'immersion, les élèves sont immergés 
dans un bain de langue étrangère. — Au terme de l'enquête, la 
vérité commence à émerger. — Un projet € tombé à l'eau 
(fam.), syn. ABANDONNÉ, est € revenu sur l'eau : il a de nou- 


veau émergé. 


[1 L'eau et les êtres vivants. 


1 L'eau est un milieu de vie pour de nombreux êtres AQUA- 


TIQUES, végétaux, les ALGUES, et animaux comme les POIS- 
SONS, les CRUSTACÉS, etc. 


Certains enferment des poissons dans un AQUARIUM pour 
orner leur maison ou les faire connaitre au public. — Fig. A1 
humain € est heureux comme un poisson dans l'eau. 


L'eau n'est pas le milieu de vie normal des animaux TERRES- 
TRES, qui peuvent se NOYER, mourii par NOYADE: étouffe- 
ment causé par l'entrée de l'eau dans leurs poumons quand 
ils y tombent, ou étre victimes d'une HYDROCUTION: d'une 
syncope lors de leur entrée dans l’eau. 


Ils peuvent néanmoins s'y déplacer € à la NAGE s'ils savent 
NAGER, sils pratiquent la NATATION et sont de bons 
NAGEURS, quand ils se BAIGNENT, dans une nappe ou un 
cours d'eau naturels, éventuellement dans une PISCINE. 
Une bonne BAIGNADE est bien agréable! 


Fig. Al humain ና se jette à l'eau: il affronte avec un certain 
courage une situation difficile. A1 € est dans le bain: il est 
aux prises avec cette situation, il en a la pratique. A1 € sait 
nager: il se tire d'affaire habilement. A1 € nage dans la joie: 
il est parfaitement heureux. A1 € se noie: il n'arrive pas à 
surmonter ses difficultés. Al € se noie dans un verre d'eau: 
il ne surmonte pas les plus petites difficultés. 


Les hommes et les animaux terrestres BOIVENT de l’ € eau 
DOUCE (par opposition à l'eau SALÉE de la mer): 


Elle est nécessaire à leur vie; € l'eau pure est la BOISSON la 
plus naturelle; elle n'a normalement pas de gout ni d'odeur. 
L'€ eau de source, PLATE ou parfois GAZEUSE, cst la 
meilleure, mais on peut boire aussi 1 € eau du ROBINET et la 
présenter dans un € POT à eau. Certaines sources donnent 
de 1 € eau MINÉRALE chargée de certains € sels minéraux en 


dissolution. L'eau est la boisson la moins chère, d'où, fig. 
A1 € ne gagne pas de l'eau à boire: il est trés mal payé. — A1 
et A2, amants ou jeunes mariés, € vivent d'amour et d'eau 
fraiche: ils ont trés peu d'argent. — AI € est au pain et à 
l'eau: régime pénitentiel, jadis, de certains prisonniers. 


L'eau produit des sensations 


° thermiques: tous les degrés sont possibles du glacé au 
frais, au tiéde et au brulant, 

* et visuelles: normalement elle est CLAIRE, syn. TRANSPA- 
RENTE, syn. intensif LIMPIDE, mais quand elle contient des 
particules en suspension, elle est TROUBLE. — Fig. Ce rai- 
sonnement est € clair comme de l'eau de roche: parfaite- 
ment clair. — Ces hommes d'affaires savent € nager / pécher 
en eau trouble: ils font de bonnes affaires un peu louches. 


N L'eau et les êtres humains. 


1 Al humain LAVE avec de l'eau tout ce qui est SALE, 


notamment son linge en faisant une LESSIVE. 


Des CANALISATIONS amènent l'eau courante jusqu'aux 
€ fontaines publiques et à l'ÉVIER, au LAVABO, à la BAI- 
GNOIRE, à la DOUCHE des maisons; elles se terminent pas un 
ROBINET qu'on ouvre ou qu'on ferme selon les besoins en 
eau. D'autres canalisations évacuent les eaux usées. 


Al a besoin d'eau pour se laver lui-même: 


La mére BAIGNE son bébé pour qu'il soit propre: elle le 
trempe entièrement dans l'eau. — Elle lui € donne un BAIN. 
Emploi pr. A1 se baigne, syn. € prend un bain dans sa bai- 
gnoire, mais parfois il préfère une DOUCHE (nom): il se DOU- 
CHE (verbe), debout sous la € pomnie à douche qui envoie 
sur son corps une multitude de petits € jets d'eau. Fig. 
(fam.) A1 humain ና reçoit une douche: une mauvaise sur- 
prise. — La nouvelle de mon échec au concours m'a douché! 


Diverses utilisations de l'eau: 

En cuisine: on fait CUIRE € à l'eau (en les faisant bouillir) 
divers légumes ou viandes 

En médecine: A1 humain atteint dune maladie chronique 
€ va aux eaux, prend les eaux (vieux): il fait une cure dans 
une € station THERMALE, construite autour d'une € source 
thermale dont leau est réputée efficace contre certaines 
maladies; il se soigne par l'HYDROTHÉRAPIE. 

En agriculture: les plantes ne poussent pas sans un mini- 
mum d'eau. Lorsqu'elle vient à manquer, il faut les ARRO- 
SER avec un ARROSOIR ou un € tuyau d'ARROSAGE. Dans les 
pays trés secs, on IRRIGUE les cultures en y amenant de peti- 
tes quantités d'eau au moyen de € CANAUX dIRRIGATION, 
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dans lesquels on fait couler l'eau, syn. RIGOLES, petits fossés 
destinés à l'écoulement de l'eau. 


L'eau comme source d'énergie: 


Un € moulin à eau est actionné par le courant d'une rivière; 
de méme qu'une € centrale HYDROÉLECTRIQUE, il utilise 
[ና énergie HYDRAULIQUE. — Fig. Tu € apportes de l'eau à mon 
moulin: dans la discussion, ce que tu dis apporte une con- 
firmation à mes arguments. 


Autres usages: 


La € peinture à l'eau s'oppose à la € peinture à l'huile; 
l'AQUARELLE est une certaine technique artistique de pein- 
ture à l'eau. 


Dans l'art des jardins: on peut les orner de € piéces d'eau, 
syn. de BASSINS avec, au centre, un € JET d'eau ou de FON- 
TAINES. Les grandes eaux: spectacle consistant à faire fonc- 
tionner à la fois tous les jets d'eau et toutes les fontaines 
d'un jardin de cháteau. 


Dans les religions, l'eau est un symbole de purification, de 
mort et de vie: on baptise avec l'€ eau baptismale; on chasse 
le diable avec de 1ና eau bénite. 


v Des sortes d'eau qui ne sont pas de l'eau. 


1 


Divers liquides, dans la composition desquels peut 
entrer de l'eau ou de l'alcool: 


ና Eau de javel chlorée, pour nettoyer; € eau oxygénée pour 
désinfecter et décolorer; € eau de rose, € eau de fleurs 
d'oranger pour parfumer, en pâtisserie; € eau de vie , alcool 
de fruits à boire; € eau de Cologne alcool utilisé pour se 
parfumer; € eau forte, acide utilisé en gravure. 


Certaines SECRÉTIONS du corps: 

A1 femme, au moment d'accoucher, perd les eaux. 

La SUEUR: Al humain ና est (tout) en eau. 

La SALIVE: Devant ce plat appétissant, j Y ai l'eau à la bouche. 


La salive qui s'échappe de la bouche est de la BAVE (nom). 
Bébé BAVE (verbe) sur son BAVOIR, petite piéce d'étoffe fixée 
sous le menton. 


L'eau d'un diamant: 


Sa transparence, qualité particulièrement appréciée. — Fig. 
un À 4 de la plus belle eau (ironique): le plus parfait dans 
son genre. Un escroc de la plus belle eau. 
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ÉCHAPPER, v. 


L. Les gangsters ont réussi à échapper aux policiers. 


1 Al humain échappe à A2 humain: 


Al, POURSUIVI par A2 (bandits ou policiers, tueurs, etc.), a 
échappé à A2; A2 ne pourra pas RATTRAPER ላ1 qui peut dès 
lors se sentir SAUVÉ, en SÉCURITÉ. Poursuivis par une meute 
de policiers, les gangsters ont néanmoins réussi à leur échap- 
per. Le commissaire a déclaré: «La prochaine fois, ils ne nous 
échapperont pas». 


Al, PERSÉCUTÉ dans A3, son pays, pour des raisons politi- 
ques ou religieuses, FUIT A3, échappe ainsi à la police et à 
la justice de A3, et se RÉFUGIE, € cherche REFUGE dans un 
autre pays oü il devient un RÉFUGIÉ. 


Al, coureur cycliste qui veut gagner la course, € fait une 
ÉCHAPPÉE: il se DÉTACHE de A2, le peloton (le gros des cou- 
reurs), lui échappe, et roule à toute vitesse vers l'arrivée de 
l'étape. 


AI humain s'échappe (de A3, lieu): 


AI, ENFERMÉ par A2, ses GARDIENS, dans un lieu A3 (prison, 
par exemple) échappe à A2 et s'échappe (de A3): il en SORT 
sans PERMISSION, il s'ÉVADE, réussit son ÉVASION, S'ENFUIT, 
€ prend la FUITE, devient un FUGITIF. Ayaut bien préparé leur 
évasion, plusieurs prisonniers ont réussi à s'échapper. On se 
demande si la police parviendra à rattraper les fugitifs. 


Al, socialement OBLIGÉ de rester un minimum de temps avec 
A2, groupe de personnes réunies dans A3, réunion mondaine 
ou professionnelle, soirée, etc, qui l'ennuie ou le fatigue, 
séchappe (de A3): il S'ÉCLIPSE le plus discrètement possible, 
sans se faire remarquer, se SAUVE, € FILE en douce (fam.). 


Al tenu de rester chez lui, € fait une ESCAPADE: il décide de 
sortir et d'aller se promener plus ou moins loin de A3, chez 
lui, à l'insu de tout le monde. Par analogie, une escapade est 
un court voyage d'agrément, généralement improvisé. Le 
week-end dernier, les Dupont se sont offert une escapade à 
Londres. A1 adolescent mineur € fait une FUGUE: il dispa- 
rait pendant plusieurs jours du domicile familial; c'est un 
FUGUEUR (f. une FUGEUSE). 


Syn. faible A1 humain ÉVITE A2 humain: 


Il fait en sorte de ne pas le rencontrer, de ne pas avoir de con- 
tact avec lui. Depuis que Paul est au chómage, plusieurs de ses 
amis l'évitent; ils ont peur qu'il leur emprunte de l'argent. 


AI évite ላሪ concret. On évite parfois un projectile en se bais- 
sant. — L'automobiliste a réussi à éviter un cycliste qui tour- 
nait devant lui. — J'évite le café, il m'empéche de dormir. 

A] évite A2 spatial. L'automobiliste évite les rues étroites et 
encombrées: il préfère prendre le périphérique. 


I. Max a échappé à l'épidémie de grippe. 


D ላ] humain échappe à A2 abstrait, un danger ou un désagré- 
ment considéré comme réel et imminent. 


A2 est un DANGER: 


Al a échappé à un accident, à une maladie, à la mort, à une 
condamnation. Syn. A1 € s'en est (bien) tiré / sorti, syn. € en 
a RÉCHAPPÉ, syn. € a évité le pire. Max aurait pu attraper la 
grippe, mais il a réussi à échapper à l'épidémie. 

A1 € l'a échappé belle: il a échappé de justesse à un danger, 
il a FAILLI être blessé ou se tuer. Luc a eu un accident de voi- 
ture, mais, heureusement, il n'a eu que quelques blessures 
légères. Il l'a échappé belle! — Il a évité de graves complica- 
tions. Preuve qu'elles n'étaient pas INÉVITABLES. 


Al est un RESCAPÉ d'un naufrage ou d'un incendie: alors 
que beaucoup de personnes sont mortes ou gravement 
blessées, A1 € en a réchappé, il s'en est sorti € sain et SAUF, 
il a été sauvé. 

Par analogie: Al concret, vieux et usé, échappe à A2, des- 
truction. Cette vieille bâtisse a pour le moment échappé à la 
démolition. — Cette vieille voiture ne va pas échapper à la casse. 


A2 est une situation ennuyeuse: 

A2 est gênant pour ላ1: il ne pourra sen sortir ou léviter 
qu'en € trouvant une ÉCHAPPATOIRE, syn. une EXCUSE, un 
PRÉTEXTE, une € porte de SORTIE (fig.). 

Al évite la discussion / le combat, etc., syn. Il s'en 
DISPENSE: il n'y prend pas part; il sy DÉROBE par une DÉRO- 
BADE qui est un € faux-fuyant, alors que son devoir aurait été 
d'y prendre part. Syn. Il ÉLUDE le probléme qu'on lui pose. 


Al évite de A2, inf.: il s'efforce de ne pas faire A2, sans tou- 
jours y parvenir. Pour votre santé, vous devriez éviter de fumer. 
A3 évite A2 à Al: il fait en sorte que A1 échappe à un dan- 
ger ou à une obligation désagréable. Sylvie évite une corvée 
à sa mére en faisant ses courses. 

Syn. A3 DISPENSE A1 de faire A2. En langage administratif, 
Al obtient une DISPENSE de A2. Un élève handicapé est dis- 
pensé de gymnastique. 
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Tame n L3 REF DESEE c s. — M ee 


D Al gaz s échappe (de A3, récipient). 


1 Al est concret: 


Al échappe ACCIDENTELLEMENT à A2, lui ና échappe / TOMBE 
des mains, syn. lui € FILE / GLISSE entre les doigts. Le vase a 
échappé à Léa, est tombé, et s'est brisé en mille morceaux. — 
A2, MALADROIT, ና laisse échapper A1 par maladresse, LÂCHE 
A1, € laisse tomber A1 sans que A2 puisse le RATTRAPER. Léa 
a laissé échapper le vase. 


Al est abstrait: 


Al est un mot, une phrase prononcé INVOLONTAIREMENT par 
A2. Excusez-moi, € ça m'a échappé: je ne voulais vraiment pas 
dire cela et pourtant je l'ai dit, je n'ai pas pu l'éviter. Malencon- 
treusement, A2 4 a laissé échapper Al, A2 € n'a pas pu se 
retenir de dire Al: par maladresse, INDISCRÉTION ou MÉCHAN- 
CETÉ, A2 a dit Al, quelque chose de désagréable ou qu'il 
n'aurait pas dû dire. ላ] risque ainsi de faire du tort à A2, ou à 
son interlocuteur, ou à la chose ou personne dont on parle. 


Al est quelque chose que A2 n'a pas perçu par la vue, l'ouie 
ou la pensée; surtout employé à la forme négative dans ና Il 
ne ma pas échappé que-phrase à l'ind.: j'ai bien vu, bien 
entendu, bien compris ce que dit la phrase à l'ind. € Rien 
ne lui échappe: il REMARQUE tout, voit tout, entend tout. 


Al est le temps qui passe, fuit, s'enfuit, sans que A2 puisse 
le RETENIR, l'arrêter. Le temps m'échappe et fuit (vers de 
Lamartine). 


A2 a un ና regard FUYANT: il ÉVITE de regarder son interlocu- 
teur droit dans les yeux, par timidité ou par crainte de ne 
pouvoir dissimuler un mensonge. 


A] est un GAZ ou un LIQUIDE: 


Normalement contenu et RETENU dans A3, récipient fermé, 
A] trouve un orifice, trou ou fente, par lequel il séchappe, 
FUIT, se répand à l'extérieur de A3. Il faut bien fermer les 
bouteilles de gaz si on veut ÉVITER que le gaz séchappe, 
s'enflamme, ou intoxique les personnes se trouvant à proxi- 
mité. Les ÉMANATIONS de gaz toxiques sont toujours dange- 
reuses, quil s'agisse de fuites accidentelles ou de REJETS 
industriels. Attention! Ça sent le gaz! Il doit y avoir une 
FUITE! Les gaz brulés dans le moteur d'une voiture séchap- 
pent par le € pot / tuyau d'ÉCHAPPEMENT. 


Par analogie: Al est une ODEUR qui s'échappe d'une pièce 


[ዚ Le vase a échappé à Léa, et s'est brisé en mille morceaux. 
ው A1 €oncret ou abstrait échappe à A2 humain. 


par une fenétre ouverte, ou de la FUMÉE qui séchappe d'un 
feu ou foyer par la cheminée d'une maison ou d'une usine. 
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ÉCLATER 


ÉCLATER, v. 


L’obus éclate. 


1 


Al concret éclate: 


DUR et SOLIDE, il se BRISE en MORCEAUX, syn. se FRAGMENTE 
en FRAGMENTS appelés ÉCLATS sous l'effet d'une force inté- 
rieure, de facon SOUDAINE, VIOLENTE et BRUYANTE. Il contient 
un gaz EXPLOSIF (adj) qui se DILATE brusquement, et 
EXPLOSE; l'EXPLOSION est obtenue au moyen d'un DÉTONA- 
TEUR et est accompagnée d'un bruit, la DÉTONATION. 


C'est un engin de guerre: une BOMBE, une € bombe atomi- 
que provoquant une € explosion nucléaire, une GRENADE, 
une MINE, un OBUS. Eric a été blessé par un éclat d'obus. 


On peut utiliser un EXPLOSIF (nom), comme la DYNAMITE ou 
le PLASTIC pour DYNAMITER, syn. faire SAUTER, un solide dur. 
L'armée a fait sauter les ponts pour retarder l'avance de l'ennemi. 
— Le pont a sauté. — Le camarade d'Éric a sauté sur une mine. 


Certaines explosions peuvent être accidentelles, par ex. 
celle d'une bonbonne de GAZ. D'autres peuvent être festi- 
ves, comme celles des PÉTARDS du 14 juillet, et des FUSÉES 
des feux d'artifice. 


NB. On appelle aussi fusée différents engins destinés soit à 
produire une lumière intense assez haut dans l'espace pour 
être vue de loin, en mer: une f fusée de détresse, soit à pro- 


ዚ Le son de la trompette est éclatant. 


[1 AI est ÉCLATANT: il est intensément perçu. 


1 Alest sonore: 


]] est INTENSE et CLAIR. Le rire de Lucie est éclatant. 


A2 humain éclate de / en A1: il manifeste son émotion par un 
bruit soudain et intense, dans les loc. A2 € éclate de rire, on 
entend ses € éclats de rire, ses € éclats de voix. — A2 € éclate 


ቃ 


en sanglots. — Le public € éclate en applaudissements. 


2. ለ] est visible, il BRILLE très fort: 


Une LUMIÈRE, une COULEUR éclatantes sont intenses et claires. — 
L'éclat du soleil est éblouissant. — Marie a un teint éclatant, rehaussé 
par l'éclat de ses bijoux. — Lucie est jalouse de l'éclat de son teint. 


Al est abstrait: 


La gloire de Jules César est éclatante. — L'éclat des succès de 
Luc fait oublier ceux d'Eric. 


A] abstrait éclate: il se manifeste soudainement, après une 
période de préparation plus ou moins secrète. La vérité 
éclate. — La guerre éclate. — Jean € a fait un éclat en accusant 
publiquement son collègue d'incompétence. Il faut éviter de 
pareils éclats. 


A1 abstrait explose: il se dilate, prend soudain des propor- 
tions énormes. Dans certains pays, la démographie explose, 
il se produit une € explosion démographique. 


pulser un vaisseau spatial. La fusée Ariane a mis sur orbite 
un nouveau satellite. 


ÉCOLE, nf. 


À SCOL-: base savane d'origine latine servant à former des mots 
exprimant l'idée d'école. 


2. Al, dur, éclate sous l'effet d'une force extérieure, d'un 
choc. Frappée par une pierre, la vitre € vole en éclats. Un 
petit € éclat de bois est une ÉCHARDE; un petit € éclat d'os 


. "1- ^ , ` y 
est une ESQUILLE. | Jeannot a six ans; il est en âge d'aller à l'école. 


1 ° ና 0) ; 
A, plus ou moins souple, se FEND, se FISSURE (sans projeter D AI enfant € va à l'école. 


d'éclats). Le ballon, le pneu, la chaudiére éclate. 1 L'école de A1, enfant, est un € bátiment SCOLAIRE: 


Elle comporte des CLASSES, où se dispense l'enseignement, 
une € cour de RÉCRÉATION, où les élèves jouent entre les 
COURS, pour se récréer (vieux), syn. pour se DÉTENDRE, un 
PRÉAU couvert sous lequel ils peuvent jouer par temps de 
pluie et qui peut servir de lieu de réunion, un BUREAU pour 
le DIRECTEUR ou la DIRECTRICE, et un RÉFECTOIRE pour la CAN- 
TINE oü certains éléves mangent à midi. 


3. Emplois figurés. 


Le parti de Marc a éclaté en plusieurs courants. — L'ÉCLATEMENT 
de ce parti a des conséquences importantes. — Sous le coup de 
l'émotion et de la nécessité de penser rapidement une situation 
complexe, € ma tête éclate. — Jeannot s'éclate (fam.): il se 
donne un plaisir si intense qu'il est à la limite du supportable. 
— La situation est explosive; les tensions sont telles que ça ne peut 
pas durer; un conflit va éclater. — Alice a un caractère explosif: 2. Les parents de Al ont la possibilité de l'envoyer, quel que soit 
elle manifeste brusquement des émotions intenses, colère, son âge, à IY école COMMUNALE / PUBLIQUE, qui est gratuite et 
enthousiasme. — Les questions FUSENT (v.intr.) de tous les cótés: LAIQUE, ou dans une école PRIVÉE ou LIBRE, qui est payante et, 
elles jaillissent. le plus souvent, CONFESSIONNELLE, syn. RELIGIEUSE. 
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Les € écoles mixtes remplacent les € écoles de garçons et les 
ና écoles de filles d'autrefois. 


En route vers l'école: 


A1 est chargé du CARTABLE qui lui sert à transporter les 
€ FOURNITURES scolaires dont il a besoin: livres, cahiers, 
classeurs, et sa TROUSSE pleine de crayons, de gommes, etc. 
Il y retrouvera ses € camarades d'école. S'il n'y va pas par le 
chemin le plus direct, il prend € le chemin des écoliers. S'il 
ny va pas, préférant aller se promener dans la nature, il 
€ fait l'école buissonnière. Mais aujourd'hui, à la campagne, 
les enfants qui habitent loin de l'école y sont transportés par 
le car du € RAMASSAGE scolaire. 


Al est un ÉCOLIER (f. une ÉCOLIÈRE) : 


Al n'a pas encore 6 ans: en France, il n'est pas obligé d' 
aller à l'école, mais ses parents ont la possibilité de le faire 
garder dans une CRÈCHE puis de lenvoyer au € jardin 
d enfants (privé), syn. à | € école MATERNELLE (publique). 


Al a entre 6 et 11 ans: il a € l'âge scolaire et doit être 
SCOLARISÉ; c'est un écolier; il va à l'€ école PRIMAIRE (ou ÉLÉ- 
MENTAIRE) . 


Un € PROFESSEUR des écoles, syn. ancien € MAITRE d'école (f. 
MAITRESSE), syn. plus usuel un INSTITUTEUR (f. INSTITU- 
TRICE), formé dans un Institut Universitaire de Formation 
des Maitres (IUFM), autrefois une € école normale, ENSEI- 
GNE les MATIÈRES ou DISCIPLINES FONDAMENTALES: la lecture, 
l'écriture, et le calcul. 


Les divers niveaux de l'école primaire sont, en France, le 
COURS PRÉPARATOIRE (CP), le COURS ÉLÉMENTAIRE (CE) et le 
COURS MOYEN (CM). 


Quand Al aura entre 12 et 18 ans, il ira d'abord au COL- 
LEGE, de la SIXIÈME à la TROISIÈME, puis au LYCÉE, de la 
SECONDE à la TERMINALE. Le collège et le lycée sont des ÉTA- 
BLISSEMENTS d'ENSEIGNEMENT SECONDAIRE. Il sera dés lors un 
COLLÉGIEN puis un LYCÉEN et aura le choix entre différentes 
FILIERES qui l'ORIENTERONT vers divers types de professions. 


Si, en fin de classe terminale, il réussit le BACCALAURÉAT 
(syn. fam. BAC, BACHOT) il sera BACHELIER; il pourra ensuite 
aller dans une école spécialisée, ou à l'UNIVERSITÉ, étre ÉTU- 
DIANT dans une FACULTÉ, ou ÉLÈVE d'une Grande École, oü 
l'on entre par concours: € l'École Polytechnique, € l' École 
Centrale, € l'École Normale Supérieure, etc. qui sont des 
ÉTABLISSEMENTS d'enseignement SUPÉRIEUR. 


Il existe des écoles spécialisées privées ou publiques, oü l'on 
apprend la pratique d'un art ou d'un métier: € écoles de 


ÉCOLE 
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commerce, € écoles de dessin, ና écoles de danse, € écoles de 
musique ou CONSERVATOIRES, ና auto-écoles pour € apprendre 
à conduire et passer son € permis de conduire, etc. 

La $ haute école est un apprentissage trés poussé de L'ÉQUI- 
TATION. 

Grand-mére € est de la vieille école: elle est fidèle aux prin- 
cipes d'autrefois. 


ዚ Les grands peintres ont souvent fait école. 
D^ Al humain ና est de l'école de A2 humain (ou lieu); A2 


humain f fait école. 

A2 € fait école: 

A2, SAVANT, ARTISTE ou INTELLECTUEL renommé, suscite 
l'admiration de plusieurs A1, ses DISCIPLES, qui se rendent 
auprès de lui, le considèrent comme un MAITRE et souvent 
l'appellent ainsi, s'INSPIRENT de lui, l'IMITENT, suivent son 
ENSEIGNEMENT, ses PRÉCEPTES, sa DOCTRINE. 

Une école peut aussi étre un mouvement auquel partici- 
pent plusieurs personnalités éminentes: en littérature, 
ና l'école romantique, en philosophie, € l'école stoïcienne, 
etc. Un € cas d'école est un exemple choisi pour sa commo- 
dité par un professeur de philosophie. Il n'a pas forcément 
une application fréquente dans la vie. 

On dira de A1, devenu à son tour célèbre, qu'il est de l'école 
de A2 humain. Les peintres de l'école de Rubens, ou de 
l'école de A2 lieu, quand plusieurs artistes, à la méme épo- 
que, travaillent dans ce lieu. Les peintres de l'école de Bar- 
bizon, de l'école flamande, etc. 

Dire de A1 adulte qu'il a fait un travail ou une œuvre SCOLAIRE 
n'est pas flatteur; cela signifie que son travail est peu person- 
nel, froidement respectueux des régles, syn. ACADÉMIQUE. 
Avec A2 humain, Al € est à bonne école: 

Avec A2 comme modèle, dont il suivra l'EXEMPLE, ላ] 
apprendra vite et bien. 

Mais souvent ironique: A1 apprendra des choses répréhen- 
sibles, de mauvaises maniéres, des gros mots. Avec son 
polisson de frére, le petit Pierre est à bonne école! 

Avec A2 humain, Al € est à rude école: A2 est un maitre 
EXIGEANT, SÉVÈRE pour A1, il ne lui autorise aucune erreur, 
lui impose une DISCIPLINE de fer. Avec cet instructeur tyran- 
nique, les nouvelles recrues sont à rude école. 

ለ1 € est à l'école de A2 abstrait: 

Tout lieu, tout environnement, toute circonstance consti- 
tue pour A1 une € école de vie souvent mauvaise ou peu 
recommandable. À l'école de la rue puis de la guerre, Éric est 
devenu trés agressif. 


301... 


ÉCOUTER 


——— m9 — 


ÉCOUTER, v. 


A AUDI-: base savante d'origine latine servant à former des mots 


exprimant l'idée d'écouter. 


I. Sylvie écoute le chant du rossignol. 


> Al écoute A2: il fait ATTENTION, pour bien ENTENDRE A2. 


1l GR. A2 est un son ou la cause d'un son: 


e A2, nom, éventuellement suivi d'une relative. Sylvie 
écoute le chant du rossignol, la pluie. Elle écoute le rossi- 
gnol qui chante, la pluie qui tombe. 


e A2, nom + inf. sans complément. Sylvie écoute la pluie 
tomber ou Elle écoute tomber la pluie. Elle l'écoute tomber. 


* A2, nom + inf. suivi dun complément. Elle écoute le ténor 
chanter son grand air. Dans ce cas, la postposition de A2 
est impossible et, à la différence de entendre, la pronomi- 
nalisation en lui n'est pas possible: Elle l'écoute chanter 
son grand air. 

* Emploi pr. Jean € sécoute parler: il fait attention à la 
beauté de ses propres phrases et y prend plaisir. 

* A2, interrogative indirecte: Sylvie écoute s'il pleut / com- 
ment chante le rossignol. Mais, à la différence de entendre 
que..., "écouter que... est impossible: Entends-tu sil 
pleut? J'écoute s'il pleut, mais je n'entends rien... Si! main- 
tenant, j entends qu'il pleut! 


2. A2 est un son ou la cause dun son: J'écoute la pluie / le 
bruit de la pluie sur le toit. — Al écoute A2 € d'une OREILLE: 
sans faire très attention. — Al ና tend loreille, syn. Al 
€ préte l'oreille (à A2): il fait attention à un bruit A2 faible, 
pour bien l'entendre. — A1 € ouvre toutes grandes ses oreilles: 

il écoute trés attentivement un A2 qui l'intéresse beaucoup. 

Syn. Al écoute A2 € de toutes ses oreilles. 

° Quand le téléphone sonne, il faut prendre l'ÉCOUTEUR: la partie 
du téléphone qu'on se met à l'oreille pour écouter son correspon- 
dant. — Le juge d'instruction a autorisé € l'ÉCOUTE téléphonique 
d'un suspect; celui-ci a été placé sur une € table d'écoute. 

* Fig. Le journaliste est € à l'écoute de toutes les nouveautés. 
Il est € aux écoutes: attentif à tout ce qui peut se passer. 


e Au concert, l'AUDITOIRE, (ou ensemble des AUDITEURS) 
écoute la MUSIQUE en sabstenant de faire le moindre BRUIT. 
— Ils écoutent une œuvre nouvelle en € première AUDITION 
dans l'AUDITORIUM: salle aménagée pour les concerts. 


* Des € CASSETTES AUDIO sont destinées à être écoutées, à la 
différence des € cassettes VIDÉO destinées à étre regardées 
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en même temps qu'écoutées, et qui sont des moyens de 
communication AUDIOVISUELS. 


* Al, médecin, AUSCULTE son malade: il écoute, au moyen 
d'un STÉTHOSCOPE, le bruit des battements du cceur, le sif- 
flement de l'air dans les poumons ou dans les bronches. 


Les chaines de radio et de télévision recherchent l'€ indice 
d'écoute le plus élevé possible, surtout aux € heures de 
grande écoute. Elles se fient à l'appareil appelé AUDIMAT qui 
les renseigne sur leur AUDIENCE: le nombre approximatif de 
gens qui les écoutent. La nouvelle € CHAINE HI-FI (abrévia- 
tion de Haute Fidélité) de Jean, lui donne un grand 
€ confort d écoute. 


e Lucie va passer une AUDITION: elle va AUDITIONNER (v.intr.) 
devant un jury: jouer de son instrument, ou chanter, ou 
jouer une scéne de théátre en vue d'un engagement. — Le 
jury va AUDITIONNER (v.tr.) Lucie: il l'écoutera et décidera 
si elle mérite d'étre engagée. 

* Le ministre a accordé une AUDIENCE à Marc: une entrevue 
au cours de laquelle Marc pourra se faire écouter de lui. 


* Dans les tribunaux, une audience est une séance oü les 
juges écoutent ce qu'ont à dire l'accusé, les témoins, les 
avocats. 


Un AUDITEUR au Conseil d'État, à la Cour des Comptes, est 
un haut fonctionnaire débutant dont le róle est surtout 
d'écouter les débats. Mais on peut le consulter et lui confier 
une mission de contróle appelée AUDIT. 


i. Éric n'écoute pas les conseils de Sylvie. 
> ላ] humain écoute A2 dit par A3 humain / Al écoute A3 


humain. 


ለ1 fait attention à A2, à ce que DIT A3. À l'école, Jeannot 
écoute bien la maitresse / ce que dit la maitresse. — Écoute! 
Écoutez! : dans la conversation, manière d'attirer l'attention 
de l'interlocuteur sur un point important (concession, 
menace, etc.) 


* Al f écoute aux portes: il cherche à saisir des conversa- 
tions sans étre vu, pour savoir ce qui ne le regarde pas. — 
PR. Les murs ont des oreilles: on épie vos paroles, méme si 
vous vous croyez à l'abri des € oreilles indiscrétes. 


Al comprend A2 et fait confiance à A3; il se conforme à 
ses conseils ou à sa volonté, ou à ses demandes. Les enfants 
doivent écouter leurs parents, syn. intensif, leur OBÉIR. 


° Syn. Al € prête une oreille attentive à A3: il l'écoute avec 
complaisance. — Ce que dit A3 € n'est pas tombé dans 


l'oreille d'un SOURD: AI y a fait grande attention et l'a bien 
retenu. — A3 € a l'oreille de A1: A1 lui fait confiance et 
l'écoute volontiers. 


* A3 ና rebat les oreilles à A1: il lui répète toujours la même 
chose, lui donne toujours les mémes conseils. — A1 € fait 
la sourde oreille, € ferme l'oreille à ce que lui dit A3: il 
refuse de SUIVRE ses conseils. — Dieu a écouté la prière de 
Luc: il l'a EXAUCÉE, il a exaucé Luc. 


II. Le héros n'écoute que son courage. 


1 


A1 humain écoute son A2 abstrait: il se conforme, dans sa 
conduite, aux inspirations qui lui viennent de A2. Sylvie 
écoute son cœur plus que sa raison: elle réfléchit peu; chez 
elle, le sentiment domine. — A1 € n'écoute que son courage. 
— Al € n'écoute que son devoir: quand une action lui parait 
moralement obligatoire, il la fait, sans tenir compte des ris- 
ques et des dangers quil court. 


Al humain s'écoute: € si je m'écoutais...: si je faisais ce que 
jai envie de faire... Si je m'écoutais, je n'irais pas passer cet 
examen. Mais il faut bien y aller quand méme! 


* Marie n'est pas malade, elle sécoute (trop): elle fait perpé- 
tuellement attention à de petits accidents de santé sans 
importance, se soigne sans cesse. 


ÉCRIRE, v. 


A -SCRIPT-: base savante d'origine latine, -GRAPH(O)-: base 
savante d'origine grecque servant à former des mots exprimant 
l'idée d'écrire. 


I. La secrétaire écrit à la main sous la dictée de son patron. 


1 


[^ AI humain écrit. 


Al humain TRACE des LETTRES, ou € SIGNES GRAPHIQUES 
(adj.) composant des MOTS, pour représenter les SONS d'une 
LANGUE, afin d'étre LU par un autre humain. La secrétaire 
écrit ce que Marc lui DICTE, elle le note € par ÉCRIT. 


La € langue écrite, généralement plus soignée, s'oppose à la 
€ langue parlée, généralement plus spontanée. — € L'écrit 
d'un examen, ses € épreuves écrites sopposent à son ORAL, 
composé d'€ épreuves orales. 


Les enfants apprennent à écrire; ils font l'apprentissage de 
l'ÉCRITURE; ils font, à la main, en guise d'exercices, des 
lignes ou des pages d'écriture MANUSCRITES. A1 écrit sur du 
PAPIER qui se présente sous forme de FEUILLES, ou de 
CAHIERS ou de CARNETS d'un FORMAT plus petit que le 
cahiér, au moyen d'un € crayon à bille ou d'un sTYtO à 
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ENCRE et à PLUME ou d'un CRAYON de bois à € MINE de plomb 
ou de GRAPHITE, dont le tracé peut étre EFFACÉ par une 
GOMME. On peut aussi € écrire de la MUSIQUE avec des NOTES 
sur du € papier à musique. 


Anciennement, on écrivait avec une PLUME métallique fixée 
au bout d'un porteplume qu'on trempait dans l'ENCRE conte- 
nue dans un ENCRI ER, plus anciennement encore, avec une 
€ plume d'oie taillée. Les MANUSCRITS du Moyen Âge sont 
écrits sur du PARCHEMIN et ceux de l'Antiquité étaient sou- 
vent écrits sur du PAPYRUS par des SCRIBES, professionnels de 
l'écriture manuscrite. Mais à vrai dire, on peut écrire sur 
n'importe quelle surface suffisamment plane (pierre, étoffe, 
etc.) Les anciens Assyriens écrivaient sur des briques crues, 
avec un poinçon, une écriture CUNÉIFORME. 


* Bien qu'il soit possible d'écrire sur une feuille ou un cahier 
en les plaçant sur une simple table, il existe des meubles 
plus appropriés à l'acte d'écrire, autrefois l'ÉCRITOIRE, de 
nos jours le BUREAU. 


L'ORTHOGRAPHE est l'emploi correct des lettres. Comment 
s'écrit le mot /karo/?, /karo/, ና. comment qa sécrit?: quelles 
lettres faut-il utiliser, pour écrire /karo/? — Ca sécrit c, a, 
deux r, e, a, u. 


ÉPELER un mot, c'est en énumérer, dans l'ordre, toutes les 
lettres qui le composent; il faut écrire correctement les let- 
tres sans oublier les ACCENTS, les CÉDILLES, les TRÉMAS, et 
les divers signes de PONCTUATION et utiliser comme il con- 
vient les MAJUSCULES et les MINUSCULES; il faut aussi ACCOR- 
DER les mots avec ceux auxquels ils se rapportent. 


La CALLIGRAPHIE est l'art de tracer de belles lettres. — Al a 
€ une belle écriture si, sans être CALLIGRAPHE de métier, il 
écrit de façon claire, régulière et élégante. — Les plumes 
d'autrefois permettaient des oppositions de grosseur dans 
le trait, les PLEINS et les DÉLIÉS. 


* 1] existe plusieurs sortes d'écritures manuelles: l'ANGLAISE, 
la RONDE, la SCRIPT, oü les lettres ne sont pas LIÉES les unes 
aux autres et ressemblent à des CARACTÈRES d'imprimerie. 


* Une € écriture manuscrite peut étre plus ou moins LISIBLE 
ou ILLISIBLE: facile ou difficile à lire. Al GRIBOUILLE: il 
écrit trés mal; ce quil écrit n'est que du GRIBOUILLAGE, il 
fait des € pattes de mouche: son écriture est trés petite. 


e La GRAPHOLOGIE est l'étude des écritures individuelles, 
syn. sav. du GRAPHISME des individus, dans le but dy 
déceler des indications sur leur caractére. 
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6. Aujourd'hui on écrit de moins en moins € à la main et de 


ዚ À 
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plus en plus avec une ና MACHINE à écrire ou un ORDINATEUR 
équipé de LOGICIELS de BUREAUTIQUE appropriés. 


* Un IMPRIMEUR, patron d'une IMPRIMERIE, possède les tech- 
niques d'IMPRESSION qui permettent d'IMPRIMER des ÉCRITS 
en un grand nombre d'exemplaires. — L'imprimerie à CARAC- 
TERES mobiles a été inventée par Gutenberg. — La TYPOGRA- 
PHIE est la technique de l'assemblage de caractères de 
diverses tailles et de diverses sortes: ROMAINS, ITALIQUES, 
GOTHIQUES, etc. 


Un GRAPHIQUE (voir l'article DESSINER) désigne non des let- 
tres mais une ligne joignant des points caractéristiques et 
représentant le rapport de deux variables. Certains graphi- 
ques (de pollution, de température, etc.) sont tracés par de 
simples appareils enregistreurs. 


* On peut parler du GRAPHISME d'un peintre si ses ceuvres 


sont dessinées avec des traits assez nets pour ressembler 
à une écriture. 


lexandre Dumas a écrit de nombreux romans. 
[> AI écrit A2 (à l'intention de A3, lecteur). 


GR. Les constructions sont les mémes que pour DIRE: 


* Al écrit A2, nom abstrait, (à / pour A3). Jean écrit un 
roman / un rapport / une lettre / la vérité. 


* Al écrit (à A3) que A2, phrase à l'ind.; A2 est un fait. Jean 
écrit à Marc qu'il est en Italie. — Le journaliste écrit que le 
chómage est en baisse. 


* Al écrit à A3 que A2, phrase au subj. ou Al écrit à A3 de 
A2 inf.; A2 est une volonté de A1. Jean écrit à Marc de venir 
le rejoindre en Italie ou qu'il vienne le rejoindre en Italie. 


° Al écrit à A3 (A2, sous-entendu, une LETTRE). Jean écrit à Marc. 


Un TEXTE, syn. vieux, un ÉCRIT: un ensemble cohérent de 
phrases traitant d'un certain sujet, tel que l'a écrit Al, son 
AUTEUR. Un texte est AUTOGRAPHE (adj.) s'il est écrit de la 
main méme de son auteur. Les autographes (nom) de Balzac 
sont conservés à la Bibliothèque nationale. Mais le ና texte 
ORIGINAL d'une ceuvre peut trés bien étre une copie, pourvu 
qu'elle soit exacte. — Le texte d'une conférence qui a été 
prononcée par son auteur est sa version écrite. 


* Al, ÉCRIVAIN, écrit des € textes littéraires destinés à être 
PUBLIÉS sous forme de LIVRE. L'€ écrivain public écrit des 
lettres pour ceux qui ne savent pas écrire. 


* Sylvie fait faire à ses élèves des € explications de textes, syn. des 
€ commentaires de textes littéraires. — Elle lit Shakespeare 
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€ dans le texte: pas € en traduction. — Elle le cite TEXTUELLE- 
MENT: tel que l'auteur l'a écrit. 

e Le texte d'un devoir est l'ÉNONCÉ, écrit par le professeur, 
de ce que les éléves ont à traiter; il figure dans leur 
€ cahier de textes. 


L'€ ÉCRITURE sainte, syn. les Écritures: l'ensemble des livres 
retenus comme canoniques par l'Église: l'Ancien et le 
Nouveau TESTAMENTS, syn. la BIBLE. — Les personnes qui 
l'étudient font des études SCRIPTURAIRES. 


AI RÉDIGE A2, une lettre, un rapport dont il est le RÉDAC- 
TEUR, ou, s'il est écolier ou collégien, une RÉDACTION, syn. 
une € composition française: Al donne à ses idées, aux 
informations dont il dispose, une forme écrite adaptée à A3, 
son destinataire. Le € rédacteur en chef d'un JOURNAL dirige 
la rédaction de ce journal: l'ensemble des journalistes qui 
rédigent les ARTICLES. 


A1 humain écrit une LETTRE à A3 humain (voir l'article LETTRE). 


A] écrit avec son STYLE personnel, qui le distingue des autres 
écrivains, mais cela ne l'empéche pas d'utiliser des € figures 
de style ou € figures de RHÉTORIQUE connues depuis l'Anti- 
quité, comme la MÉTAPHORE (ou comparaison), l'ELLIPSE (ou 
abréviation) qui lui € viennent sous la plume, ou de choisir 
un style, syn. un € niveau de langage, simple, familier ou sou- 
tenu. — 1 € a une bonne plume sil € écrit bien. Un STYLISTE 
est un écrivain qui soigne beaucoup son style. — La STYLISTI- 
QUE est l'étude du style des écrivains. 


Al INSCRIT À2, texte court, sur un monument commémora- 
tif: il l'y écrit en lettres gravées pour lui donner une certaine 
durée et une certaine publicité. Les noms des soldats tombés 
au champ d'honneur sont inscrits sur le monument aux morts. 
Les € INSCRIPTIONS commémoratives étaient, jadis, souvent 
rédigées en latin. 

* Al humain inscrit A2 un renseignement, une note sur son 

carnet pour 5 en souvenir. 


* Al humain inscrit A2 humain sur / dans A3 le registre 
d'une institution: il y écrit ou fait écrire son nom pour lui 
permettre officiellement certaines activités. Sylvie inscrit 
Jeannot à un stage de kayak. — Le directeur du stage n'inscrit 
que les enfants qui out un brevet de natation. 


e Emploi pr. A2 humain s'inscrit à A3 institution: il fait por- 
ter son nom sur les registres de cette institution. Les élèves 
reçus au baccalauréat s'inscrivent dans une université; ils y 
€ prennent leurs inscriptions. 


* Un ÉCRITEAU, est un panncau sur lequel on écrit certaines 
informations destinées au public, par ex. «Maison à vendre». 


EFFET 12: 


Il faut prendre en considération plusieurs PARAMÈTRES: catégo- 
ries de faits importants permettant de comprendre la situation. 


EFFET, n.m. 


I. La hausse des exportations est l'effet de la dévaluation 4. Synonymes: 
de la monnaie. 


1 ለ2 est l'effet de Al: 


Entre Al et ላ2, il y a € un rapport (ou une relation) de CAUSE 
à effet. Les exportations ont augmenté; € en effet, il y a eu une 
dévaluation, nos produits sont moins chers; ça s'explique! — Le 
gouvernement a dévalué, DONC les exportations se sont déve- 
loppées. — Le gouvernement souhaitait donner une impulsion 
aux exportations: € à cet effet, il a dévalué. — L'emploi excessif 
des insecticides a des € effets pervers: les oiseaux ne trouvent 
plus à se nourrir et disparaissent. 


Syn. une CONSÉQUENCE est l'effet nécessaire de sa cause: 


La hausse des exportations est la conséquence de la dévaluation; 
elle est CONSÉCUTIVE à cette dévaluation. — Le gouvernement a 
dévalué; € en conséquence, syn. € par conséquent, les exporta- 
tions se sont développées. Mais, autre conséquence, les épar- 
gnants, qui se sont appauvris, n'ont pas été ravis! — L'emploi 
excessif des insecticides a une € conséquence indirecte: la dis- 
parition des oiseaux. Le sachant, nous agirons € en conséquence 
(en tenant compte de cette conséquence possible). — Chez 
une personne âgée, une chute nest jamais € sans conséquence 
(sous-ent., sans conséquence fácheuse): elle entraine certai- 
nes SÉQUELLES. 


En grammaire, une €f proposition de conséquence, ou 
€ proposition consécutive est introduite par la conjonction 
€ de (telle) SORTE que... (voir aussi l'article SUIVRE) 


Syn. un RÉSULTAT: 


C'est, généralement, la conséquence VOULUE, OBTENUE 
d'une cause finale, d'une action INTENTIONNELLE. La hausse 
des exportations RÉSULTE de la dévaluation; elle en est le 
résultat. — Emploi exclamatif: Le gouvernement a dévalué; 
résultat, une hausse sensible des exportations! — Il est ARRIVÉ 
à un bon résultat. — Il a obtenu à un résultat inespéré. Tout 
calcul, toute recherche, toute compétition ou opération de 
sélection aboutit à un résultat ou à des résultats, si plusieurs 
données sont en cause. On attend les résultats du baccalau- 
réat, des élections, du match, de la course. — Le résultat de 
mon analyse de sang est bon. — Le résultat de la comptabilité 
de Marc fait apparaitre une progression des bénéfices / des 
pertes considérables. 


Cette évolution DÉPEND de nombreux FACTEURS: éléments 
contribuant à un résultat. 


Se marier IMPLIQUE qu'on veut € tout ce qui s'ENSUIT, la vie à 
deux et les enfants. — Emploi impers.: Vous vous étes mariés? 
Il sensuit que vous devez être fidèles l'un à l'autre. 


En dévaluant, le gouvernement € a fait coup double: il est 
arrivé à deux résultats heureux, il a obtenu une hausse des 
exportation et une baisse du chómage. 


Le CONTRECOUP (conséquence fácheuse) de l'emploi exces- 
sif des insecticides, c'est la disparition des oiseaux. 


Quand on procède à une dévaluation, il en DÉCOULE généra- 
lement une augmentation des exportations, mais aussi une 
diminution de l'épargne. 


Le scandale a REJAILLI sur la famille de l'escroc; € par RICO- 
CHET, sa femme a eu de gros ennuis. 


II. Le médicament fait de l'effet. 


1 Al produit, action, € fait de l'effet, syn. € fait effet, s'il 


entraine le résultat attendu: 


Ce comprimé d aspirine ma fait de l'effet; l'aspirine est EFFI- 
CACE contre les maux de tête; elle agit EFFICACEMENT. Son 
EFFICACITÉ nest plus à prouver. 


A1 humain est efficace 5 1 obtient de bons résultats par son 
travail. 


A1, joueur ou sportif, € donne de l'effet à A2 balle ou ballon: 
AI envoie ou renvoie A2 à son adversaire en imprimant 
(avec sa main, son pied ou sa raquette) un mouvement de 
rotation à A2 pour que A2 rebondisse dans une direction 
inattendue. 


AI € fait bon / mauvais effet à A3 humain: 


Al, par son apparence, est la cause d'une certaine impres- 
sion chez A3. Ce candidat ma fait bon effet; je pense que 
nous pouvons l'embaucher. — Tu me fais l'effet d'être malade: 
je n'en suis pas sûr, mais ça me semble probable. — Cette 
publicité me fait € un drôle d'effet : elle ne m'inspire pas con- 
fiance. — Dans les milieux financiers, cette dévaluation inat- 
tendue a fait € un effet bœuf (fam.): un effet énorme. — 
L'avocat fait ና des effets de manches: il accompagne son dis- 
cours de grands gestes des bras. — Mais son adversaire lui 
€ a coupé ses effets. — Le comédien a raté son effet : le public 
n'a pas réagit comme il l'espérait. 


AD 
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A1 ና prend effet, devient EFFECTIF; A2 EFFECTUE A1 : 

AI passe de l'état de PROJET, d'INTENTION, à celui de RÉALITÉ. 
La loi prend effet à partir du 5 juillet 2000. — Jean a apporté 
à Marc une aide effective. — Il l'a aidé EFFECTIVEMENT; gráce 
à lui, les travaux ont été effectués en temps utile. 


3. En langage savant. 


Un triangle ISOCÈLE a deux côtés égaux. Deux phénomènes 
sont ISOCHRONES quand ils se produisent dans des temps 
égaux. Deux cristaux sont ISOMORPHES 5 115 ont la méme 
forme. Un ISOTHERME est une ligne qui, sur une carte relie 


==——wsh les points ayant la mëme température à une date donnée. 
ÉGAL, adj.qual. Une ÉQUATION est une égalité entre deux expressions algébri- 
ques contenant une ou plusieurs inconnues. Deux points 
ÉQUIDISTANTS se trouvent à la même distance d'un troisième. 
Un triangle ÉQUILATÉRAL a ses trois côtés égaux. Les ÉQUINO- 
XES sont les deux moments de l'année (au printemps et en 


automne) où la durée des nuits est égale à celle des jours. 


A ÉQUI-: base savante d'origine latine, ISO-: base savante d'ori- 
gine d'origine grecque servant à former des mots exprimant 
l'idée d'égalité. 

l. Un carré a quatre côtés égaux. 

1 Al est égal à A2: 4. L'ÉQUATEUR est une LIGNE imaginaire, équidistante des deux 


Al et A2 sont égaux si, pouvant être MESURÉS, ils sont de 


MÉME nombre, quantité ou dimension; € il y a ÉGALITÉ entre 
Al et A2. 


Ils sont INÉGAUX s'ils sont de nombre, de quantité ou de 
dimensions différentes; il existe une INÉGALITÉ entre Al et 
A2. Si Al et A2 sont inégaux, on peut les ÉGALISER en 
retranchant à l'un pour ajouter à l'autre. 


Si la quantité, le nombre, la dimension de(s) ላ] ÉGALE 
(verbe) celle de(s) A2, ou est égale (adj.) à celle de(s) A2, il 
yaautant de l'un que de l'autre, ni PLUS ni MOINS; les uns 
sont aussi nombreux que les autres. Le notaire RÉPARTIT 
l'héritage ÉGALEMENT / INÉGALEMENT entre les héritiers. 


En grammaire, le € COMPARATIF d'égalité s'exprime au 
moyen de AUTANT de + nom... que... et AUSSI+ adj. ... que... ; 
il s'oppose aux € comparatifs de SUPÉRIORITÉ et d'INFÉRIORITÉ 
exprimés au moyen de PLUS et de MOINS. 


ÉGALEMENT: peut servir à ajouter un item à une liste. Tu 


póles, qui divise le globe terrestre en deux hémisphéres 
égaux. Les régions qu'il traverse sont les plus chaudes et les 
plus humides de la terre, d'oà un CLIMAT, une végétation, 
une FORÉT ÉQUATORIALE. 


Quand deux FORCES opposées sont égales, elles 
S'ÉQUILIBRENT : 


Elles forment un système € en ÉQUILIBRE, STABLE ou INSTA- 
BLE. Un ÉQUILIBRISTE arrive à compenser la force de la gra- 
vitation universelle et à se maintenir dans des positions 
instables où des personnes non exercées TOMBERAIENT. Il 
faut charger suffisamment la cale des navires pour les ÉQUILI- 
BRER. Une charge trop faible créerait un DÉSÉQUILIBRE, les 
DÉSÉQUILIBRERAIT: ils ne tiendraient pas bien la mer. 


Le salaire mensuel du contremaitre ÉQUIVAUT à cinquante 
journées d'un manœuvre; il est ÉQUIVALENT à ces cinquante 
journées. Il y a entre l'un et les autres une ÉQUIVALENCE. 


I. Les deux équipes sont de valeur égale. 
achèteras du vin, du fromage, du pain et également le journal, SMR g 


syn. AUSSI. 1 ለ] et A2 sont de même QUALITÉ ou VALEUR ou INTENSITÉ, 


| non MESURABLES : 
2 ላ] et A2 sont égaux 


e en quantité. Sylvie coupe le gâteau en PARTS égales: aussi 
grosses les unes que les autres. 


° en nombre. Si dans un groupe, il y a autant de filles que 
de garçons, les filles et les garçons € sont à égalité. Si, dans 
une compétition, deux concurrents sont € à égalité de 
points, ils sont EX AEQUO. Si des troupes sont € égales / iné- 
gales en nombre, on peut parler de 4 l'égalité / l'inégalité 
des forces en présence. Si légalité existe, on peut dire que 
Al et A2 ና combattent à armes égales. 


* en dimensions. Un rectangle a des cótés égaux deux à deux. 
— Jeannot étudie les € cas d'égalité des triangles. 
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A] et A2 sont égaux en A3. La tulipe et le chrysanthéme sont 
égaux en beauté: aucune des deux fleurs ne l'emporte sur 
l'autre, ne dépasse l'autre, n'est SUPÉRIEURE ni INFÉRIEURE à 
l'autre. Mais la rose est d'une beauté INÉGALABLE; aucune 
autre fleur ne l'égale en beauté, elle est d'une beauté € sans 
égale, sa beauté € n'a d'égal que son parfum. — C'est votre 
avis, mais noi, j admire l'orchidée € à l'égal de la rose. 

Le dernier record de saut à la perche reste INÉGALÉ jusqu'à ce 
jour. Dans une compétition, la partie / la lutte n'est pas 
égale / est inégale si A1 est plus FORT que A2: elle est DIS- 
PROPORTIONNÉE. Emploi nominal: Al et A2 humain sont 
$ sur un pied d'égalité; ils peuvent ና traiter d'égal à égal s'ils 


sont de même statut social et ont à faire valoir des argu- 
ments de méme force. La femme est l'ÉGALE de l'homme en 
intelligence mais pas en force musculaire. 


A] veut étre € jugé par ses PAIRS, syn. par ses égaux: par des 
gens de méme statut et de méme compétence que lui. 


A1 humain et A2 humain sont € égaux devant la loi: 


Ils ont les mêmes droits et les mêmes devoirs. Liberté, égalité, 
fraternité: devise de la République, société sans CASTES dont 
tous les membres sont des CITOYENS. Tous les citoyens sont 
ÉGALEMENT électeurs et éligibles. L'ÉGALITÉ de tous les citoyens 
devant la loi: un des principes fondateurs de la République. 


La justice doit étre égale pour tous. C'est une affaire 
d'ÉQUITÉ; c'est à cette condition qu'un magistrat, un juge- 
ment peut étre ÉQUITABLE, que la justice peut étre rendue 
ÉQUITABLEMENT. 


Une politique ÉGALITAIRE a pour principe la formule: à tra- 
vail égal, salaire égal, et pour but de combattre € l'inégalité 
sociale, de faire payer les riches pour assister les pauvres, de 
promouvoir € l'égalité des chances: de donner à tous les 
enfants les mémes chances de réussir dans la vie, et 
€ l'égalité des sexes: de donner aux femmes la méme place 
qu'aux hommes dans la société. C'est faire preuve d'ÉGALI- 
TARISME, étre ÉGALITARISTE. 


Al ÉQUIVAUT à A2: 


Al a la méme valeur et aura 165 mêmes conséquences que 
A2. Je vous propose deux solutions ÉQUIVALENTES. — Pas du 
tout! La premiére équivaut à une capitulation. — Les étudiants 


Un sol égal ne connait pas de fortes dénivellations, n'a ni 
creux ni bosses. 


Un caractère égal ne connait pas de grandes € sautes d'humeur. 
Sylvie est d'une grande Ésgalité d humeur: elle est ÉQUILIBRÉE, 
a un caractere équilibré. Elle jouit d'un excellent ና ÉQUILIBRE 
psychique. Au contraire, Léa est un peu DÉSÉQUILIBRÉE. 


IV Veux-tu une pomme ou une poire? — Ca m'est égal. 


1 Alest égal à A3 humain: 


1. quand, ayant à choisir entre A1 et A2, il les trouve équi- 
valents et laisse un autre la décision. 


2. quand on lui propose A1 et qu'il ny attache pas d'importance. 
A3 répond: (Franchement), € ca m'est égal. — Sylvie, € ca lui est 
égal de sortir ou de rester à la maison. Syn. ça m'est INDIFFÉRENT. 
Syn. fam. € je men FICHE. Syn. vulg. € je m'en FOUS. 

Sylvie n'aime pas Marie, elle ne la déteste pas non plus, elle 
na pour elle que de liNDIFFÉRENCE. — Marie lui est 
indifférente: qu'elle la voie ow ne la voie pas, cela lui est égal. 


C'est égal! exclamation devant une situation extraordinaire 
dont on considére ce qu'elle a de normal avant de s'en indi- 
gner. Léa m'invite et elle nest pas chez elle quand j'arrive. Je 
sais bien qu'elle est trés occupée. € C'est égal, elle aurait pu 
me téléphoner! Syn. € MALGRÉ tout, syn. POURTANT. 


€ Toutes choses égales d'ailleurs (ou: par ailleurs): en suppo- 
sant que la situation ne change pas, et qu'un seul élément 
varie. Toutes choses égales par ailleurs, il vaut mieux acheter un 
appartement aujourd'hui qu'il y a dix ans. Ils sont moins chers. 


ÉGLISE, nf. 


A ECCLÉSI-: base savante d'origine grecque et latine servant à for- 
mer des mots exprimant l'idée d'église. 


étrangers cherchent à faire reconnaitre l'ÉQUIVALENCE de leurs 
diplómes avec les diplómes français. — Le diplóme américain de 
chiropractor est € sans ÉQUIVALENT (n.m.) en France. 


4. Une phrase ÉQUIVOQUE (adj.), prononcée ou écrite d'une 
certaine maniére, peut étre interprétée également de deux 
maniëres différentes; elle est € à double sens. Si elle n'est 
pas un simple € jeu de MOTS, elle est propre à engendrer des 
MALENTENDUS. Il est souhaitable de € DISSIPER les ÉQUIVO- 
QUES (n.f.), de parler € sans équivoque. 


GR. En tant quinstitution faisant l'unité dun ensemble de 
CHRÉTIENS, s'écrit avec une majuscule; en tant que bátiment oü 
se rassemblent les chrétiens, sans majuscule. 


L L'Église comme institution. 


1 L'Église, tout court, au singulier seulement, ou € Église 
CATHOLIQUE (d'un mot grec signifiant UNIVERSEL), considérée 
par ses membres comme la seule INSTITUÉE par JÉSUS-CHRIST. 
PR. diversement interprété Hors de l'Église, point de salut. 


Par analogie on peut dire que Al humain a une conduite équi- 
voque si on ne sait s'il faut l'interpréter en bien ou en mal. 


II. Sylvie a un caractère égal. Avec possibilité de pluriel: les diverses Églises: tous les 


groupes de personnes se réclamant de Jésus-Christ, avec 
des variantes dans la doctrine, l'organisation, la discipline: 
Église ORTHODOXE en Orient d'un mot grec signifiant 
«doctrine droite», et les diverses Églises PROTESTANTES ou 


30. 


O A1 est égal s'il est toujours le même. 


1 Un bruit égal se reproduit à intervalles RÉGULIERS. 


Un climat égal ne connait pas de saisons trés contrastées. 


[a 
È 


| 


… ÉGLISE 


RÉFORMÉES depuis la réforme du XVI* s.: luthérienne, calvi- 
niste, baptiste, méthodiste, etc., la plupart rassemblées dans 
le ና Conseil ŒCUMÉNIQUE des Églises (æcuménique: autre 
mot grec signifiant «universel»). 


L'Église catholique a pour siège 1ና État PONTIFICAL du 
VATICAN: 


Parfois appelé le € Saint SIÈGE, inclus dans la ville de 
Rome, dont le chef est le PAPE, syn. le € PONTIFE romain, ou 
€ souverain pontife appelé par les fidèles le € Saint Père, 
VICAIRE du Christ sur la terre. C'est une MONARCHIE ÉLEC- 
TIVE, SOCIÉTÉ HIÉRARCHISÉE qui se donne pour finalité le 
SALUT éternel de ses membres. 


ና L'Église est régie par € droit CANON (d'un mot grec signi- 
fiant «règle» et prononce parfois des sanctions CANONI- 
QUES, dont la plus grave est l'EXCOMMUNICATION. Elle juge 
de 1ና héroicité des vertus de certains de ses membres, les 
CANONISE : les déclare officiellement SAINTS et les propose 
comme modèles, au terme d'un procès de CANONISATION. 


Le € sacré COLLEGE des CARDINAUX (nommés par le Pape) a 
la tâche d'ÉLIRE le Pape et de l'aider dans le gouvernement 
de l'Église. Le Pape donne ses directives à l'Église dans des 
lettres circulaires appelées ENCYCLIQUES. Dans des circons- 
tances exceptionnelles, il peut réunir la grande assemblée 
de tous les évêques de la terre: un CONCILE œcuménique. 


L'Église catholique considère comme SCHISMATIQUES, 
vivant dans le SCHISME (mot d'origine grecque signifiant 
«séparation») les chrétiens séparés de Rome sur des ques- 
tions de discipline, par exemple, celle de l'autorité du Pape 
et comme HÉRÉTIQUES, professant des HÉRÉSIES, les chré- 
tiens qui s'écartent d'elle sur des points importants de la 
doctrine chrétienne. Au XX* s., avec le développement de 
l'ŒCUMÉNISME, mouvement de pensée tendant au rappro- 
chement des diverses CONFESSIONS chrétiennes, on parle 
plus volontiers de € fréres séparés. 


Les rapports de l'Église avec les États. 


Ceux-ci, auxquels elle reconnait un pouvoir TEMPOREL et qui, 
sans avoir de ና religion d'État à proprement parler, lui recon- 
naissent un pouvoir SPIRITUEL au moins sur une partie impor- 
tante de leurs citoyens, peuvent étre réglés par une sorte de 
traité appelé CONCORDAT. Mais un État LAIQUE (comme la 
France depuis 1905) pratique la € séparation de l'Église et de 
l'État, met toutes les religions sur le méme plan et n'en privi- 
légie aucune: il est NEUTRE. Sa doctrine est la LAÏCITÉ. 
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4 Le monde catholique: 


[ est divisé en DIOCÈSES dirigés par les ÉVÊQUES nommés par 
le Pape, successeurs des APÓTRES que Jésus Christ avait choi- 
sis pour enseigner sa doctrine par leur APOSTOLAT. Le Pape, 
évêque de Rome, successeur de Pierre, a la primauté sur tous 
les autres évéques: à la téte d'une RÉGION se trouve un ARCHE- 
VÊQUE. L'église principale d'un diocèse est la CATHÉDRALE. 
Les diocèses sont divisés en PAROISSES, ayant à leur tête un 
CURÉ (nommé par l'évêque), parfois aidé de VICAIRES. 


L'ÉVÊCHÉ regroupe les services de l'évêque qui habite, en 
principe, le € palais ÉPISCOPAL et le domicile du curé est le 
PRESBYTÈRE. 


Des institutions de moindre importance sont DESSERVIES 
par des AUMÔNIERS, qui sont leurs DESSERVANTS. 


Les ECCLÉSIASTIQUES ou € geus d'Église: 


[ls sont formés dans des SÉMINAIRES oü ils sont SÉMINARIS- 
TES. Aprés plusieurs années d'études ils sont ORDONNÉS 
PRÉTRES. Leur état est le SACERDOCE ; leur ensemble cons- 
titue le CLERGÉ. Les prétres catholiques, tous de sexe mas- 
culin, sont tenus au ና CÉLIBAT ECCLÉSIASTIQUE ou 
SACERDOTAL. Toutefois, l'Église, depuis le concile de Vati- 
can II, ordonne DIACRES des hommes mariés pour aider les 
prétres dans certaines de leurs táches. 


Le ና clergé SÉCULIER: 


Par opposition au € clergé RÉGULIER constitué par les RELI- 
GIEUX, il est chargé des paroisses. Ses membres exercent 
leur MINISTÈRE au service des FIDÈLES qui sont des LAÏCS. 


NB. Attention à l'orthographe et au sens! Jean est LAÏC 
(adj.), Sylvie est LAIQUE, ce sont des laïcs (nom): Jean n'est 
pas prétre, Sylvie n'est pas religieuse. — L'État francais est 
LAIQUE (et pas “laïc). Jean est laïque s'il est partisan de la lai- 
cité de l'État et de l'école. Daus ce cas, il souhaite que l'État 
ne soit pas CLÉRICAL: dominé par l'influence du clergé: il 
redoute le CLÉRICALISME. Il est ANTICLÉRICAL. 


IL L'église comme bâtiment. 


L Elle est centrée autour de l'AUTEL ou, quand il y en a plu- 


sieurs, du € maitre autel, sur lequel le prétre € dit la 
MESSE, syn. € célébre l'EUCHARISTIE. 


Léglise est généralement dominée par un CLOCHER, tour où se 
trouvent les CLOCHES que l'on sonne pour annoncer le début des 
offices et y convier les fidèles. Près de la porte, se trouvent les 
€ fonts baptismaux, syn. le BAPTISTÈRE où ont lieu les BAPTÉMES. 
Un ORGUE, joué par un ORGANISTE, assure l'accompagnement 


musical des cérémonies, auxquelles les prëtres se préparent dans 
un local annexe spécial, la SACRISTIE. 


Structure des églises: 


Certaines églises sont rectangulaires comme les BASILIQUES 
romaines, avec l'autel au fond, mais la plupart ont un plan 
en forme de CROIX: à la téte, le CHCEUR, avec l'autel, parfois 
dominé par un RETABLE décoratif. Il est prolongé par la NEF, 
où se tiennent les fidèles. Le TRANSEPT coupant la nef juste 
devant le chœur, forme les deux bras de la croix. La nef 
ouvre sur lextérieur par un grand PORTAIL, ou PORCHE. 
Dans les grandes églises, notamment dans les CATHÉDRA- 
LES, la nef peut être doublée à droite et à gauche par des 
€ bas-cótés, et le chœur, par-derrière, par un DÉAMBULA- 
TOIRE. Le fond du chœur est l'ABSIDE. Les fenêtres sont 
généralement ornées de VITRAUX, sortes de tableaux en 
verre.qui diffusent une lumiére colorée. Au bout des deux 
bras du transept se trouvent parfois de grands vitraux en 
forme de rosaces, appelés ROSES. 


Beaucoup d'églises en France, remontant au Moyen Âge, 
sont ROMANES ou GOTHIQUES. 


Une CHAPELLE: 


C'est, dans les bas-cótés, ou le déambulatoire d'une grande 
église, un espace consacré à un saint, ou à la sépulture 
d'une famille. 


C'est aussi et surtout un lieu de culte privé, dans un chá- 
teau, un couvent, un hópital, un établissement scolaire: la 
€ Sainte Chapelle, fondée par Saint Louis, se trouve dans 
le palais de justice, ancien palais des rois de France à Paris, 
la € Chapelle Sixtine, décorée par Michel Ange, dans le 
palais du Vatican. 


Enfin, ce peut étre une petite église de hameau, n'ayant pas 
le titre de paroisse. 


II. Emplois profanes du vocabulaire ci-dessus. 


1 Al n'est € pas très CATHOLIQUE (fam.) peut dire A2 si A1 lui 


inspire de la méfiance. Ne faites pas confiance à ce courtier 
d'assurances, il ne me semble pas trés catholique. — Le poisson 
qu'on nous a servi dans cette gargote n était pas trés catholi- 
que. — Une opinion n'est pas ORTHODOXE si elle n'est pas 
conforme à une opinion reque dominante. 


2. André Breton était le PAPE des surréalistes: le chef de file, 


passablement autoritaire de cette école poétique. — Au 
cours du colloque, Madame le professeur Dupont a longue- 
ment PONTIFIÉ (ironique): elle a parlé avec sérieux, autorité 
et un visible contentement de soi. — Cette Madame Dupont 


EMPÉCHER 





n est plus de la première jeunesse, elle a € l'âge CANONIQUE: 
l'áge que devait avoir atteint une femme pour étre embau- 
chée comme servante d'un prétre, afin de ne pas donner 
prise au soupçon de concubinage. — Son SÉMINAIRE est fré- 
quenté par de nombreux étudiants : un cours d'initiation à 
une recherche spécialisée (mais les étudiants qui le suivent 
ne sont pas des "séminaristes!) 
e ላ] € se fait l'APÔTRE de la sauvegarde des espèces animales 
en danger. — A1 € fait le bon apótre: il se fait passer hypo- 
critement pour un homme de bien. 


Les socialistes et les radicaux ne sont pas exactement de la méme 
PAROISSE: il y a entre eux de petites différences d'orientation. 
Les amis de Max ont un € esprit de CHAPELLE: étroit et mépri- 
sant pour ceux qui ne pensent pas comme leur petit groupe. 


EMPÉCHER, v. 
l. Les grévistes empêchent les non-grévistes d'entrer dans 
l'usine. 


1 ለ] humain empêche A2 humain de A3, inf.: 


A2, qui voulait faire A3, ne peut pas le faire à cause de A1. 
Ant. Al laisse A2 LIBRE de faire A3. 


Syn. faible Al GÉNE A2 (pour A3 inf. souvent sous- 
entendu): il ne l'empéche pas complétement de faire A3 
mais rend son action plus DIFFICILE. 


Al s'OPPOSE à ce que A2 AVANCE ou fasse l'action À3; il le 
CONTRAINT à s'ARRÉTER: il lui € BARRE la route / le passage s'il 
est devant lui, ou le RETIENT (par le bras, par ex.) s'il est der- 
rière. Les grévistes empêchent les non-grévistes d'entrer dans 
l'usine. — La police empéche les piétons de passer. 


Le plus souvent, l'action d'empécher est considérée par A2 
comme un acte NÉGATIF. A2 se plaint que A1 € le géne dans 
ses mouvements, syn. fig. lui € mette des bátons dans les 
roues, syn. € se mette en travers de sa route, DÉRANGE ses 
plans ou ses projets, lui € LIE les mains, syn. lui € ROGNE les 
ailes, syn. lui € coupe l'herbe sous le pied, lui RÉSISTE. Bref, 
Al est vu comme un GÉNEUR. 


Al empêche plusieurs A2 de s'amuser: il est considéré 
comme un TROUBLE-FÉTE, ou comme un RABAT-JOIE s'il les 
attriste. Al est un ና EMPÉCHEUR de tourner / de danser en 
rond: il empêche plusieurs A2 d'agir ensemble comme ils le 
voudraient. Lorsque Al disparait enfin, tout le monde dit: 
€ Bor DÉBARRAS! 


Al EXCLUT A2 d'un lieu ou d'un groupe A3: il l'empêche 
d'ENTRER dans A3 ou d'y rester. 
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Al s'INTERPOSE entre plusieurs A2 pour les empêcher de se 
battre. La police s'est interposée entre manifestants et contre- 
manifestants. 


A] humain € fait OPPOSITION à un chèque: pour diverses rai- 
sons (vol, perte, etc.), A1 demande à sa banque de ne pas 
payer ce chèque. Il empêche le porteur de l'encaisser. 


Dans un match de rugby, A1 € PLAQUE au sol A2: A1 arrête 
brutalement A2 dans sa course en le faisant tomber. 


Al empêche son chien de mordre ou d'aboyer en le MUSE- 
LANT avec une MUSELIÈRE, d'où fig. Al musèle A2 humain: 
Al empêche A2 de parler. 


Emploi pronominal: 


Al € ne peut pas s'empêcher de A2 inf.: Al fait A2 malgré 
lui, alors qu'il voudrait ne pas le faire; € c'est plus fort que 
lui. Je ne peux pas m'empêcher de tousser. — Je ne peux pas 
m'empêcher de penser que la guerre aurait pu être évitée. 


IL Le brouillard nous empéche de voir le paysage. 


1 Al est un OBSTACLE concret qui empêche A2 d'avancer: 


S'il ne peut pas être CONTOURNÉ, il est INSURMONTABLE ou 
INFRANCHISSABLE. Fig. Al humain ና fait OBSTACLE à A3, n. 
d'action (A2 étant sous-entendu). L'armée a fait obstacle à 
toute tentative de soulèvement. A1 humain est un obstacle 
pour A2. Vous n'êtes pas un obstacle à mes ambitions. 


Al est un obstacle naturel: une haute MONTAGNE ou un 
large FLEUVE ou une CREVASSE qui peuvent empêcher A2 de 
poursuivre sa route, une INTEMPÉRIE qui empêche A2 de 
poursuivre son activité normale, la NUIT ou le BROUILLARD 
qui empêchent A2 de voir comme en plein jour. 


A] est un obstacle artificiel: un MUR, une CLÔTURE, une BAR- 
RIÈRE opposés à A2, construits avec l'intention d'empêcher 
A2 d'entrer dans le lieu clos par Al, de lui en € FERMER 
l'accès, de lui en ና BOUCHER le passage. A1 RIDEAU ou PARA- 
VENT ou MASQUE empêchent A2 de voir ce qui est derrière, 
lui € bouchent la vue. 


Dans les maisons et appartements, il y a souvent une petite 
piéce sans fenétre, un DÉBARRAS, oü l'on entasse les objets 
inutilisés pour qu'ils n'ENCOMBRENT pas les autres pièces. 


ለ], objet GÊNANT A2 pour A3 inf. Mes chaussures à talon 
m'empêchent de courir / me génent pour courir. — Ma veste est 
trop étroite, elle me géne. A2 est € géné aux entournures: sens 
propre, il bouge difficilement à l'endroit oirles manches se 
raccordent au vétement. Fig.: il n'a pas assez de moyens pour 
faire ce qu'il voudrait. — Je suis un peu géné en ce moment: je 
manque d'argent. — La fumée me gêne: elle mincommode, 
J éprouve une GÊNE à respirer quand on fume à côté de moi. 


Al est abstrait et empêche A2 d'agir: 


Al est un EMPÊCHEMENT quelconque: ce mot ne s'utilise 
guère que dans «A2 € a un empéchement > quand A2 ne 
tient pas à dire ce qui l'empêche de faire A3. Je ne pourrai pas 
aller vous voir demain comme prévu, jai un empéchement. 


Forme négative: € Rien n'empéche A2 de faire A3; € Ca ዛሪ 
l'empéche pas de faire A3; € Rien ne s'oppose à ce que A2 fasse 
A3: A2 est parfaitement libre de faire A3, sil en a envie. A2 a 
réussi à faire A3 € sans ENCOMBRE: rien ne l'en a empéché. 


Syn. ላ] € est EMBARRASSANT. 


Dans ce cas, A2 est € bien EMBARRASSÉ, syn. vieux A2 € est 
dans l'EMBARRAS (par ou à cause de A1): il ne peut rien faire 
parce, dans une situation compliquée qui l'EMBARRASSE, il 
ne sait pas quel CHOIX serait le meilleur. 


A1 € est GÉNANT et A2 est géné parce qu'il craint de causer 
à autrui de la GÉNE (nom): de le DÉRANGER ou de le VEXER, 
ou parce qu'il est lui méme dérangé ou vexé. Cela vous 
génerait de vous pousser pour que je puisse m'asseoir? — C'est 
vraiment génant d'avoir à faire des reproches à quelqu'un 
devant ses amis. A2 est € sans gêne: il ne se gêne pas pour 
les autres. Ça lui est bien égal de les gêner. 

Al est une INHIBITION, un BLOCAGE psychologique, qui 


empéche A2 d'accomplir naturellement certains actes, le 
PARALYSE au moment de les accomplir. 


II. Les arbres de la forét ont empéché que l'avion ne 


2 Alestun objet concret qui empéche A2 de bouger: s'écrase au sol. 


A1, des ENTRAVES ou des CHAINES, empêchent A2 (animal ou 
prisonnier) de marcher normalement, de s'échapper. Al, 
des MENOTTES, empéchent A2, arrété par la police, d'utiliser 
ses mains. 


> Al empêche que A2 ne + subj. 
> Al empêche A2 de + inf. 


L Si A2 SOLIDE est en MOUVEMENT horizontal ou vertical, mu 
par une FORCE quelconque, ou tombe du fait de la GRAVITÉ, 
Al INTERROMPT ce mouvement, l'ARRÉTE, empéche qu'il 
naille plus loin; par ex. Les arbres de la forét ont empéché 
que l'avion ne s'écrase au sol. 


A1, objet lourd et ENCOMBRANT porté par A2, EMBARRASSE 
A2, l'empéche d'avancer plus vite. A2 aimerait bien pouvoir 
sen DÉBARRASSER. 


d. 0. 


Fig. Al humain arrête A2 humain ና dans son élan: A1 dit ou 
fait quelque chose qui BRISE l'enthousiasme de A2 et 
l'empéche de faire A3. 


Si A2 LIQUIDE s'écoule par un conduit ou s'étend librement 
d'un niveau supérieur à un niveau inférieur, A1 OBSTRUE le 
passage de A2, empêche que A2 ne s'écoule; Al BOUCHE, 
ENGORGE, le conduit ou tuyau. 


Al, BARRAGE, empêche que A2, fleuve ou rivière, ne suive 
son cours normal. 


A1, DIGUE ou JETÉE, empéche que A2, la mer, n'envahisse le 
rivage. 


Al, BOUCHON ou CAPSULE, est utilisé pour empêcher qu'un 
fluide ou un liquide ne s'échappe d'un récipient, en ferme 
l'orifice. Fig. La circulation automobile est parfois interrom- 
pue par des bouchons, fortes concentrations de véhicules arré- 
tés ou roulant trés lentement, ou par des € barrages de police. 


Fig. A1 humain € fait barrage à A3, n. d'action: Al empêche 
que A3 ne se réalise. La majorité des députés a fait barrage 
au vote de la loi. A1, groupe parlementaire de l'OPPOSITION, 
€ fait de l'OBSTRUCTION: A1 s'oppose systématiquement à la 
bonne marche du travail de la Chambre. 


Al abstrait empêche A2 abstrait: 


A] INTERDIT, EXCLUT A2, Al est EXCLUSIF de A2: si Al est 
possible, A2 est impossible. Ant. € L'un nempêche pas 
l'autre. On peut être beau et bête, l'un n'empêche pas l'autre. 


€ (Il) n'empéche (que-phrase): dans un dialogue, aprés une 
affirmation de l'interlocuteur, équivaut à «ce que vous 
dites est peut-étre vrai, mais...» 


Si un marchand a le € droit exclusif de la vente d'un article, 
il en a l'EXCLUSIVITÉ, il est le seul à pouvoir le vendre. Loc. 
prép. € à l'EXCLUSION de A2: en excluant A2, à l'exception 
de A2, SAUF A2 (voir l'article SAUVER). 


ENFANT 


la période oü il n'est plus un BÉBÉ, vers trois ans, et oü il n'est 
pas encore un ADOLESCENT, vers quinze ans. 


L'ENFANCE se termine par la PUBERTÉ, moment de la matu- 
ration SEXUELLE, où les FILLES ont leurs premières RÈGLES, et 
où les GARÇONS ont la voix qui MUE et commencent à avoir 
de la BARBE. L'enfant peut aller à l'école MATERNELLE, syn. au 
€ jardin d'enfants jusqu'à 5 ou 6 ans, puis à l'école PRIMAIRE 
et au COLLEGE. ፲] GRANDIT, c'est la période de sa CROISSANCE. 


Les petits enfants n'ont pas encore atteint ና l'âge de raison, en 
principe 7 ans. En parlant d'une fille, on peut employer le mot 
enfant au fém. Sylviane est une charmante enfant. Mais on dit 
plutót € une petite fille, et un € petit garcon. Les magasins 
vendent des vétements pour FILLETTES et pour GARCONNETS. 


L'ENFANCE est cette période de la vie ou l'étre humain est un 
enfant. L'enfance de Sylvie a été heureuse. C'est aussi l'ensem- 
ble des enfants. Il faut secourir l'enfance malheureuse. 


Un BÉBÉ: 


C'est un enfant € en bas áge qui ne sait encore ni marcher 
ni parler. Il BABILLE, joue avec un HOCHET, et dort dans un 
BERCEAU. On le proméne dans une f voiture d'enfant, syn. 
un LANDAU, où il est couché, ou dans une POUSSETTE moins 
encombrante, où il est assis. 


Le NOUVEAU-NÉ VAGIT, il réveille ses parents la nuit, par ses 
VAGISSEMENTS. C'est un NOURRISSON qui ne mange pas 
encore de nourriture solide. Il TÉTE le sein de sa mére qui 
l'ALLAITE, ou boit le LAIT d'un BIBERON muni d'une TÉTINE: 
bout de sein artificiel en caoutchouc. 


Si ses parents ne peuvent pas garder leur bébé à la maison, ils le 
confient à une CRÈCHE, entre les mains des PUÉRICULTRICES, 
spécialistes de la PUÉRICULTURE: soins à donner aux bébés. 


L'ADOLESCENCE : 


C' est la période oà le JEUNE HOMME (pl. les JEUNES GENS) et 
la JEUNE FILLE (pl. les JEUNES FILLES) ou, sans distinction de 
sexe, les JEUNES GENS, étant PUBËRES, ne sont plus des 
enfants, mais ne sont pas encore des ADULTES. Ce sont des 
ADOLESCENTS (n.m. pouvant désigner, au pl. les deux 


ENFANT, n.m. (parfois nf.) 


sexes); les jeunes filles sont des ADOLESCENTES. C'est l'áge 


A PUER-: base savante d'origine latine, -PÉD(O)-: base savante des classes supérieures du COLLEGE et du LYCÉE. 


d'origine grecque servant à former des mots exprimant la notion 4. Lelangage, les jeux, les livres des enfants sont ENFANTINS; les 
d'enfant. enfants attrapent des maladies INFANTILES (rougeole, varicelle, 
etc.); ils font des ENFANTILLAGES: des caprices pour des riens; 


, ቃ ` 
L Les enfants sortent de l'école à quatre heures. ils tiennent des propos PUÉRILS: d'une grande naiveté. 


Un enfant peut étre SAGE: se tenir relativement tranquille, 
OBÉISSANT: faire ce qu'on lui dit, ou TURBULENT: être toujours 


ALL 


1 Un enfant est un être humain, pendant la période comprise 
entre la naissance et l'ADOLESCENCE, plus particulièrement 


— E ENFANT 
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en mouvement et faire beaucoup de bruit. Un € enfant terri- 
ble, un DIABLE, est extrémement turbulent 


A] est ESPIÈGLE et TAQUIN; il refuse les occupations sérieu- 
ses. C'est un COQUIN (adj. et nom, f. une COQUINE): il déso- 
béit par défi; un POLISSON (adj. et n.m.): il joue des tours, 
des farces qui sont parfois de mauvais tours. Un (vilain, 
méchant) GARNEMENT est un garcon capable de mauvaises 
actions, relativement à son áge. 


Le nom enfant a de nombreux syn. fam. ou argotiques: 


Un MARMOI (pas de f.) est un petit enfant; la MARMAILLE 
(péj.): ensemble de petits enfants. Toute cette marmaille 
mempéche de travailler. 


Un MIOCHE (m., rarement f.), un GOSSE (m. ou f.), un MÓME 
(m. ou f.). On emméne les gosses / les mioches / les mómes en 
pique nique. Un € sale gosse est désagréable et capable de 
mauvaises actions. 


Gosse, dans la langue populaire peut désigner des jeunes gens 
ou des jeunes femmes: un € beau gosse, une ና belle gosse sont 
vaniteux, fiers de leurs charmes. — Móme: une jeune femme 
de la pègre. La môme Crevette fait la manche dans la rue. 


Un GAMIN, f. une GAMINE: un enfant des rues espiègle, 
débrouillard, ou tout simplement un enfant. Le peintre 
Poulbot a peint les gamins de Montmartre. 


Un PÉDAGOGUE (nom) est spécialiste de l'instruction des 
enfants: 


Il pratique la PÉDAGOGIE; il est pédagogue (adj.) s'il est doué 
pour ce métier et le fait bien. 


Un PÉDIATRE est spécialiste de la médecine des enfants; il 
pratique la PÉDIATRIE. 


Un PÉDOPHILE est un délinquant qui prend plaisir à avoir 
des relations sexuelles avec des enfants; la PÉDOPHILIE est 
le vice du pédophile. 


ዚ Sylvie et Jean ont deux enfants: Jeannot et Sylviane. 


1 ለ] est l'enfant de A2 son PÈRE et de ለጋ sa MÈRE: 


Sylvie est l'un des sept enfants de Jules et d'Yvonne: méme à 
l'âge adulte, elle reste leur enfant. — Jules et Yvonne ont eu 
sept enfants. — Max et Léa n'en ont qu'un, Marcel: c'est un 
€ enfant unique. — Jeannot et Sylviane sont les PETITS- 
ENFANTS de Jules et d'Yvonne qui sont leurs GRANDS-PARENTS. 
— Fig. € l'enfant prodigue: voir l'article DONNER 


La PROGÉNITURE de Al et A2 (sing. collectif): l'ensemble de 
leurs enfants (souvent ironique). Entre l'enfant et ses parents, 
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il y a une GÉNÉRATION d'écart; entre l'enfant et ses grands- 
parents, deux générations. 


L'enfant € premier né est 'AINÉE): 


Les suivants sont les CADETS (n. ou adj., f. CADETTE). Chez 
Jean et Sylvie, Jeannot est l'ainé, Sylvianne est la cadette. — 
Jeannot est € de deux ans l'ainé de Sylviane. Dans le droit 
ancien, pour ne pas trop diviser les héritages, l'ainé des 
enfants jouissait d'un € droit d'AINESSE qui l'avantageait. 


Juridiquement, Al est MINEUR jusqu'à l'âge de 18 ans où 
il devient MAJEUR: 


Pendant sa MINORITÉ, il est considéré comme n'ayant pas le 
discernement nécessaire pour accomplir certains actes 
juridiques (voter, conclure des contrats, signer des ché- 
ques, etc.) ; il est placé sous la responsabilité de ses parents 
jusqu'à sa MAJORITÉ. Certaines personnes majeures, recon- 
nues incapables (fous, idiots) sont placées sous TUTELLE 
comme si elles étaient mineures. Quand un mineur prend 
trop d'indépendance au gré de ses parents qui ne veulent 
plus étre responsables de ses actes, il est possible de 
l'ÉMANCIPER: de le soustraire à la puissance paternelle. 


Al, mineur, est ORPHELIN s'il a perdu ses parents: 


Le € conseil de FAMILLE lui donne un TUTEUR qui tient lieu, juri- 
diquement, de ses parents, et dont il devient la PUPILLE. Il peut 
étre élevé dans un ORPHELINAT. S'il n'a perdu qu'un de ses 
parents il est € orphelin de père / de mère. S'il a été ADOPTÉ par 
un homme et une femme qui ne sont pas ses parents biologi- 
ques, c'est un € enfant ADOPTIF: il a des € parents adoptifs à 
qui il a été confié par un acte juridique: l'ADOPTION. 


Un enfant € né dans le mariage est un € enfant LÉGITIME 
toujours considéré comme ayant pour PËRE l'ÉPOUX de sa 
MERE. 


Un enfant € né hors mariage est un € enfant NATUREL ou 
fam. un € enfant de l'amour, autrefois appelé BÂTARD (f. 
BATARDE). Louis XIV a légitimé ses bâtards: il les a rendus 


juridiquement capables de lui succéder en l'absence d'héri- 
tiers légitimes. 


Son père, s'il n'est pas l'époux de sa mère, peut le RECON- 
NAITRE par une € reconnaissance de paternité. Max, avant 
d'être marié avec Léa, a reconnu Marcel: il a déclaré à l'état- 
civil qu'il est son père. 


ENNUI E 


II. Chateaubriand était un enfant de Saint-Malo. 
ENNUI, nm. 


1 Fig. Al, enfant de A2 qui n'est ni son père ni sa mère. 
L'enfant d'un pays ou d'une ville est une personne née dans ce L] AI éprouve un sentiment négatif à cause de faits désagréables 
pays ou dans cette ville. Formule lisible sur les monuments plus ou moins graves, mais qui ne mettent pas en danger sa vie 
aux morts: «La ville de X à ses enfants morts pour la France». ni l'essentiel de sa destinée. 


Un € enfant de la balle: un fils ou une fille de comédiens ou L J'ai des ennuis d'argent 


d'artistes de cirque qui pratique le même métier que ses 
parents. 
Une € enfant de Marie (vieux): jeune fille faisant partie 
d'une association pieuse entretenant la dévotion à la Sainte 
Vierge. 


Un € enfant de chœur: enfant qui sert la messe. 


Emplois affaiblis des mots ci-dessus: 


€ Mon enfant / mes (petits) enfants: manière affectueuse de 
s'adresser à des personnes adultes plus jeunes ou sur les- 
quelles on a une certaine autorité. 


Al est € bon enfant (adj.): gai et sans cérémonie. Une fête 
bon enfant. 


C'est ENFANTIN, syn. cest € un jeu d'enfant de résoudre ce 
problème: c'est très facile. 


L'ENFANCE de ላ] abstrait: 1. sa période initiale. L'enfance de 
l'humanité: les temps préhistoriques. — 2. ses premiers élé- 
ments dans la loc. € C'est l'enfance de l'art: c'est très facile. 


A] abstrait: € c'est le CADET de mes soucis: cela m'est bien égal! 


Enfant se dit d'un adulte naif, qui manque de sérieux: 
Georges a 70 ans mais cest un (grand) enfant! il € fait 


ም 
r 
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l'enfant, voit la situation € avec des yeux d'enfant. 


AL, VIEILLARD, € retombe en enfance / dans l'enfance: il perd 
la raison et méme la parole, a besoin de soins comme un 
bébé. Syn. fam. et péj.: il est GÂTEUX, souffre de GÁTISME. 


Appliqués à un adulte ou à son comportement, COQUIN 
signifie malhonnéte, POLISSON (f. POLISSONNE), débauché 
(vieux), et les mots ENFANTILLAGE, PUÉRILITÉ, ESPIEGLERIE 
prennent un sens trés péjoratif. 


AI humain ADOPTE A2 abstrait qu'il n'a pas créé lui-même: 


Les jeunes gens adoptent des modes exotiques. — L ADOPTION par 
les députés du projet de loi déposé par le ministre ne fait aucun 
doute. — Les jeunes mariées trouvent souvent pesanie la TUTELLE 
de leur belle-mère. Elles s'efforcent de sen ÉMANCIPER. 


Un TUTEUR est, en jardinage, une tige rigide destinée à soutenir 
une jeune plante trop molle. et, dans certaines institutions, un 
adulte, ou un élève plus avancé, chargé d'aider un débutant. 


1 Al a des ennuis (le plus souvent au pl.) pour une raison A2: 


Al a des ennuis de A2 ou des ennuis + adj.: Des ennuis de 
santé, des ennuis professionnels. — J'ai des ennuis d'argent: 
mon loyer a augmenté, j'ai un retard de payement de mes 
impôts, et par surcroît, j ai perdu mon chéquier. 


Syn. fam. A1 a des EMBÉTEMENTS, syn. vulg. A 1 a des EMMER- 
DEMENTS (mais pas "des embêtements / emmerdements de + 
complément). 


A2 ennuie Al: Ça m'ENNUIE d'avoir perdu mon chéquier. — 
La perte de mon chéquier m'ennuie beaucoup. Syn. fam.: qa 
m'EMBÉTE, ca m'ENQUIQUINE, syn. vulg. ca ti 'EMMERDE. Tu 
as l'air ennuyé — Oui, je suis bien ennuyé / embété / emmerdé: 
jai perdu mon chéquier. 


N.B. Ces trois syn. fam. et vulg. sont possibles dans tous les 
sens du verbe ENNUYER, mais les dérivés embétement, 
enquiquinement, et emmerdement ne sont possibles que 
dans les emplois de sens I. 


€ L'ennui c'est que la personne qui l'aura trouvé aura pu tirer 
des chèques avant que jaie fait opposition. — € C'est bien 
ENNUYEUX! syn. c'est bien FÂCHEUX, syn. fam. c'est EMBÉ- 
TANT, ENQUIQUINANT, syn. vulg. EMMERDANT. € Quel ennui! 
syn. € quelle BARBE! 


Synonymes: 
€ Ca mennuie, dit Sylvie, que Jean ne soit pas encore rentré- 
syn. ca J'INQUIÈTE, c'est INQUIÉTANT, elle a PEUR d'un 


accident; ca la TOURMENTE; plus souvent, emploi pr. elle se 
tourmente: elle est trés inquiéte. 


Ca m'ennuie que les enfants ne veuillent pas venir en vacan- 
ces avec nous: ca me CONTRARIE, c'est CONTRARIANT, ca va à 
l'ENCONTRE de mes projets. 


Ca m'ennuie que les analyses du malade ne soient pas bonnes, 
ça me PRÉOCCUPE: je n'arrive pas à penser à autre chose. Je 
suis PRÉOCCUPÉ, j'ai des PRÉOCCUPATIONS. 


Emploi affaibli. A1 se préoccupe de A2: il y PENSE sérieuse- 
ment. Le médecin se préoccupe de faire opérer le malade. 
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Ca me TRACASSE d'avoir à payer mon loyer, et mes impôts en 
retard et de retrouver mon chéquier: jy pense souvent et 
intensément. — J'ai du TRACAS! 


A3 € fait des ennuis à A1: 


Il le met dans des situations ennuyeuses. Le fisc fait des 
ennuis à Marc: il le menace d'un redressement d'impôt. — 
Syn. intensif A3 tracasse A1. Le percepteur tracasse Marc; il 
lui fait des TRACASSERIES: il lui fait de nombreux ennuis 
pour des raisons mesquines; on croirait qu'il y prend plaisir. 


A1 € se crée des ennuis: il se met lui-méme dans des situa- 
tions ennuyeuses. 


A] a des SOUCIS, il est SOUCIEUX: 


Il a des ennuis auxquels il pense perpétuellement avec 
ANXIÉTÉ. A1 se SOUCIE de A2: il y pense sérieusement. Syl- 
vie se soucie des résultats scolaires de Jeannot; elle est sou- 
cieuse parce qu'il a de mauvaises notes et travaille peu. 


Ant. Al est INSOUCIANT, il fait preuve d'INSOUCIANCE: il 
€ ne se fait pas de souci, dans une circonstance particulière 
sans gravité, ou parce que son caractère est léger. A2 € est 
le cadet des soucis de A1: A2 lui est complétement ÉGAL. 


IL Jeannot ennuie sa grand-mère pour avoir des bonbons. 


1 A3, pour obtenir A2 de Al, ne laisse pas un instant de 


repos à Al. A3 HARCÈLE Al: 


Il s'attaque à lui de façon répétée. L'enquêteur harcèle de 
questions le suspect; c'est un HARCÈLEMENT continuel. — 
Jeannot, arrête de m'ennuyer, syn. de me harceler, syn. fam. 
de me € TANNER (le cuir), tu n'auras pas un bonbon de plus! 


A3, pour une raison ou pour une autre, dérange constam- 
ment A1, qui voudrait bien qu'il le € laisse TRANQUILLE, syn. 
fam. lui € fiche la paix: A3 AGACE Al, il est AGACANT: il 
l'ÉNERVE, lui fait perdre PATIENCE, syn. fam. A3 € casse les 
pieds à Al. Syn. intensifs: A3 EXASPÈRE Al, il est 
EXASPÉRANT ; A3 HORRIPILE AT, il est HORRIPILANT. Arrête de 
me contredire toutes les fois que j'ouvre la bouche, tu m'aga- 
ces, tu m'horripiles, tu m'exaspéres. 


A3 TAQUINE ላ], lui inflige de petites contrariétés pour 
samuser: il € le fait ENRAGER; il lui fait des TAQUINERIES 
parce quil est TAQUIN. 


Autres emplois des mots ci-dessus: 


Les fruits verts € agacent les dents. Une € guerre de harcèle- 
ment consiste à lancer fréquemment de petites attaques 
contre son adversaire. 
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Al abstrait exaspère A2, état psychologique: pousse son 
intensité à un point extrême. Penser tout le temps à ce quon 
ne peut obtenir, cela exaspère le désir. 

A1, pêcheur à la ligne, € taquine le goujon: il pêche en ama- 
teur, pour le plaisir plus que pour la prise. Mes rhumatismes 
me taquinent de temps en temps: se font sentir, sans me 
faire trés mal. 


[ዚ Le conférencier ennuie son public. 


1 A3humainennuie Al humain parce qu'il ne l'INTÉRESSE pas: 


AI lui-même et ce qu'il dit, fait, ou fait faire à A1 est (MOR- 
TELLEMENT) ENNUYEUX. 


Syn. fam. Le professeur BARBE ses éléves, syn. il les RASE, syn. 
il les ASSOMME. — Ses élèves trouvent qu'il est BARBANT, 
RASOIR, ASSOMMANT et que son cours est FASTIDIEUX, INSIPIDE. 


Al humain s'ennuie de A2 dont il est privé: 


Léa s'ennuie de Max qui est parti: sans lui, la vie lui parait 
monotone et sans intérét. 


Al s'ennuie en ATTENDANT ላ2 qui narrive pas; syn. il se 
MORFOND. 


Al humain s'ennuie: 


Les élèves s'ENNUIENT au cours du professeur Untel, ils se bar- 
bent, se rasent : obligés d'y assister, ils € trouvent le temps long, 
syn. intensif: ils € meurent d'ennui. — Citation passée en PR. 
L'ennui naquit un jour de l'uniformité: l'UNIFORMITÉ, syn. la 
MONOTONIE est une des principales causes de l'ennui. 


1] arrive aussi que, sans raison précise, A1 ne trouve plus de 
gout à la vie; ses occupations lui paraissent sans intérét, il 
a tendance à les négliger. Léa s'ennuie: elle est TRISTE, rien 
ne l'ÉGAYE; elle ne cherche pas à se DISTRAIRE. 


ENSEMBLE, adv. et n.m. 


I. Mes enfants et ceux des voisins jouent toujours ensemble. 


1 


ላ1, A2 et d'autres ላ sont ensemble (emploi adverbial): A1 est 
AVEC À2 et les autres A, dans le méme lieu et pendant la 
méme durée: les A1 et les A2, etc. sont € tous ensemble; syn. 
ils sont RÉUNIS: ils sont les ÉLÉMENTS d'un ensemble (nom). 


* ላ] et A2 € vont bien ensemble, syn. ils S'ACCORDENT quand 
ils sont réunis. Ma veste et ma jupe vont bien ensemble. — 
15 € ne vont pas ensemble: ils ne s'accordent pas. 


* A] et A2 humains € sont bien / mal ensemble, syn. A1 € est 
bien / mal avec A2: ils S'ENTENDENT ou ne s'entendent pas. 


* Al, A2, etc. font la méme chose au même instant. Au feu 
vert, les voitures démarrent toutes ensemble. Syn. € à la fois, 
€ en méme temps, SIMULTANÉMENT. Le départ des voitures 
est SIMULTANÉ. — Ne parlez pas € tous ensemble si vous vou- 
lez quon vous comprenne. — Le chef d'orchestre explique 
que les cuivres partent ensemble à la troisième mesure. — Les 
inusiciens jouent avec € un ensemble parfait. 


* Al est additionné à A2, etc. En additionnant toutes ines 
dépenses, j'atteins la somme de 500 €: mes dépenses s'élè- 
vent ensemble à 500 €. 


Al humain fait en sorte d'étre avec A2: il REJOINT A2 qui 

était à quelque distance; deux armées € font leur JONCTION: 

elles se rejoignent. Au téléphone, ou par un autre moyen 

indirect, Al voudrait bien JOINDRE A2: entrer en CONTACT 

avec lui, mais il € arrive pas à le joindre. 

* Al se JOINT à A2 pour accomplir une certaine action; A1 
et A2 € joignent leurs efforts. - A1 homme et A2 femme 
sont des CONJOINTS si Al s'est MARIÉ avec A2. 


Les A1, les A2 et les autres À humains font en sorte d’être 
ensemble. 


e Ils s ASSEMBLENT, ou un A3 les assemble; ils constituent 
une ASSEMBLÉE, mot qui semploie pour désigner un 
ensemble informel d'individus. Une nombreuse assemblée 
d amis fétaient l'anniversaire de Jeannot ou une institution: 
1 assemblée générale d'une association, 19 Assemblée 
Nationale: l'ensemble des députés, etc. 


* [ls se RASSEMBLENT en un certain lieu s'ils étaient DISPER- 
SÉS ou un A3 les rassemble. C'est un RASSEMBLEMENT qui 
peut étre dirigé, organisé, ou spontané. 


e < Rasseinblement!»: commandement ou sonnerie de clai- 
ron destinée à réunir en un certain point les éléments 
d'une TROUPE, ensemble organisé, notamment de soldats. 
— Un Al égaré rejoint € le gros de la troupe. — Au pl. les 
troupes: les forces armées; les € troupes de choc: corps 
d'élite. — Un € homme de troupe: un simple soldat. — Syn. 
péj. un TROUPIER, syn. vulg. un TROUFION. 


e Les Al, A2, etc. s'ATTROUPENT. Sur la voie publique, les 
badauds, ou les manifestants forment un rassemblement, 
syn. un ATTROUPEMENT, un rassemblement fortuit qui n'a 
pas de chef pour en prendre la téte. 


Les Al, A2, etc. se GROUPENT, ils forment un GROUPE plus 
ou moins important et plus ou moins compact, dans un 
méme lieu. S'étant dispersés, ils se REGROUPENT autour 
d'un chef ou d'un point de ralliement. Des groupes d'élèves 
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se forment dans la cour de récréation. — Restez groupés! Nous 
allons partir! 


e Sans considération de lieu, les Al, A2, etc., ayant des 
intérêts communs, se groupent, syn. s ASSOCIENT pour aug- 
menter leurs moyens d'action: ils forment des € groupes 
de pression, des € groupes de travail; il est souvent utile de 
travailler € en groupe, syn. en ÉQUIPE, de travailler COLLEC- 
TIVEMENT, de faire un travail COLLECTIF. 


* Un GROUPUSCULE est un petit groupe sans grands moyens 
d'action. 


* Un GROUPEMENT: un groupe important d'organisations 
diverses, notamment en politique; syn. un BLOC, une 
FÉDÉRATION, une COALITION, un FRONT. 


* Un groupe de chanteurs est un € ensemble vocal; un 
groupe de musiciens un € ensemble instrumental, etc. 


Une BANDE: un groupe d'hommes dirigés par un € chef de 
bande pour des actions généralement illégales et violentes; des 
€ bandes rebelles, des € bandes de malfaiteurs; des BANDITS. 


* Emploi affaibli: un groupe de camarades. Jeannot et ses amis 
vont à la plage € en bande; cest une € bande joyeuse. — Rares 
sont ceux qui € font bande à part: qui sisolent du groupe. 


Ensembles d'ANIMAUX 


*Un TROUPEAU de bêtes d'élevage: un ና troupeau de 
moutons; ou de bêtes sauvages: un € troupeau de buffles. 
Appliqué à des humains, a un caractère péj. 


e Un € ESSAIM d abeilles (ou d'autres insectes). — Les abeilles 
ESSAIMENT: quittent en groupe compact une ruche surpeu- 
plée pour aller en fonder une autre, au moment de l'ESSAI- 
MAGE. — Fig. appliqué à des humains, n'a aucun caractere 
péj. Un essaim de danseuses sélancent sur la scène. — Les éta- 
blissements Richard ont essaimé: ont développé des filiales 
en divers endroits. 


e Une COLONIE de manchots / de castors: individus dune 
méme espèce vivant ensemble. 


IL Les monuments de la place de la Concorde constituent 
un ensemble harmonieux. 
1 A3 humain en mettant ensemble des éléments non humains 


A1, A2, etc. qui se COMPLETENT, constitue des ensembles. Les 

meubles du salon de Marc forment un bel ensemble. — Le code 

civil est un ensemble de lois. — Le « Clavecin bien tempéré» est 

un ensemble de préludes et de fugues. 

Notamment 

* en architecture, un ensemble architectural est un groupe de 
bâtiments conçus par le même architecte. — On a construit, 
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dans les banlieues trop de € grands ensembles sans charme ni 
originalité. 

e en couture, un ensemble: plusieurs vêtements coordon- 
nés, vendus ensemble. 


A3 prend € une vue d'ensemble des éléments A1, A2, etc.: 
une perception globale, non détaillée, du groupe qu ils for- 
ment. Marc a refait son salon: € l'effet d'ensemble est réussi. 
— € Un coup d'œil d'ensemble ma permis de juger la 
situation; la rénovation de ce quartier exige € une conception 
d'ensemble (ant.: de DÉTAIL). — € Dans l'ensemble (syn. EN 
GÉNÉRAL), le travail de Jeannot est bon malgré quelques notes 
faibles. — Les propositions de l'Assemblée ont été approuvées 
€ dans leur ensemble (syn. en TOTALITÉ). — Jean a gardé une 
bonne € impression d'ensemble de son voyage. 


A3 met ensemble A1, A2, etc.: il les JOINT. Lavocat joint une 
nouvelle pièce au dossier: il la met avec les autres. — A1 € joint 
les mains; il prie € les mains jointes. — A1 € saute à pieds joints. 
— A3 € joint le geste à la parole. — 1 € joint l'utile à l'agréable. 
* Le € point de jonction de deux éléments, notamment des 
routes des voies de chemin de fer, est l'endroit oü ils se 
rejoignent. À la jonction des deux routes, il y a une station- 
service. — On a abandonné le projet de joindre le Rhône au 
Rhin par un grand canal qui en aurait assuré la JONCTION. 


° Le JOINT de deux os: le point où ils S'ARTICULENT ensemble; 
la personne qui découpe une volaille € cherche le joint du 
bout de son couteau, d'où fig. A3 se réjouit d'avoir 
€ trouvé le joint pour réaliser une action difficile. 


* Le joint, syn. la JOINTURE de deux éléments, par exemple 
des carreaux d'un carrelage: la ligne oü ils se rejoignent. 
Comme ils ne se rejoignent pas toujours parfaitement, il 
faut parfois combler l'interstice par un JOINT en ciment ou 
autre matière. 


* Al CONNECTE deux points d'un circuit électrique au 
moyen d'un CONNECTEUR; il réalise leur CONNEXION. — 
Emploi pr. Jean se connecte au réseau internet. 


A3 met ensemble A1, A2, etc. il les ASSEMBLE ou les RASSEMBLE. 


* Al, A2, etc. sont les piéces d'une construction: il en fait 
l'ASSEMBLAGE. Le menuisier assemble les diverses pièces de 
l'armoire; il MONTE l'armoire. 


* Al, A2, etc., ayant des caractéres communs, sont dispersés. 
Ces documents traitent du méme sujet: il faut les rassembler. 


e Notamment A1, A2, etc. sont les pièces d'un COLLECTION, 
objets rares que A3 rassemble; il les COLLECTIONNE parce 
quil a une áme de COLLECTIONNEUR. 
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| Al, A2, etc., sont des végétaux, des éléments concrets: voir 
les mots BOUQUET, BOTTE, BOIS, FORÉT, PAQUET, etc. — Si A1, 
A2, etc. sont des textes, leur ensemble est un RECUEIL. 


A3 considère un grand ensemble, par ex. l'ensemble des con- 
naissances humaines: TOUTES les connaissances humaines, 
l'ensemble des êtres vivants; l'ensemble de la population ; 
l'ensemble de l'activité du pays; l'ensemble de l'année. Il 
l'ANALYSE en différents éléments et REGROUPE ceux qui ont 
des caractéres communs en SOUS-ENSEMBLES plus petits, en 
GROUPES et en SOUS-GROUPES (voir l'article CLASSE). 


* La € théorie des ensembles est une théorie mathématique. 


Si Al, A2 humains, etc. veulent mettre fin à l'existence de 
l'ensemble qu'ils forment, ils se SÉPARENT, agissent SÉPARÉ- 
MENT, DISSOLVENT (inf. DISSOUDRE) leur assemblée. — Les 
badauds attroupés se DISPERSENT. La DISPERSION est le 
moment final d'une manifestation. — Les soldats vaincus se 
DÉBANDENT ; c'est la DÉBANDADE. 


* Si A3 veut mettre fin à l'ensemble de A1, A2, etc. quil a 
constitué, il disperse les éléments de sa collection, DIS- 
JOINT les pièces qu'il a assemblées, ÉPARPILLE ses papiers, 
DÉMONTE le meuble ou la machine qu'il a montés. 


ENTENDRE, v. et OREILLE, n.f. 


A AUDI-: base savante d'origine latine servant à former des mots 
exprimant l'idée d'entendre. 


A -OT-: base savante d'origine grecque servant à former des mots 
exprimant l'idée d'oreille. 


1 Médor a l'oreille fine; il dresse l'oreille. 


1 Al animé a deux OREILLES, situées de chaque cóté de sa 


tête, 1ና oreille gauche et 1. oreille droite, qui lui permettent 
de PERCEVOIR les SONS; d'éprouver des € sensations AUDITI- 
VES. Elles sont les organes du sens de l'OUIE. Elles compor- 
tent chacune une partie externe et une partie interne. 


1.ና oreille externe ou € PAVILLON de l'oreille, capte 165 sons 
et peut ou non étre mobile. Les chiens de chasse ont des 
€ oreilles pendantes. Les ânes et les lapins ont de € longues 
oreilles. — Un chien € dresse l'oreille quand il entend un 
BRUIT suspect; il ÉCOUTE. il € a l'oreille basse quand il 
redoute une punition. — Fig. se dit aussi des humains, quoi- 
que, sauf exception, ils ne puissent pas € remuer les oreilles. 


* Le pavillon de l'oreille humaine se termine, vers le bas, par le 
€ lobe de l'oreille qu'on peut orner de € boucles / € pendants 
d'oreilles. Il peut être de taille et de formes différentes. Sylvie 


a de petites oreilles € finement ourlées; Jean € a les oreilles 
pointues, Marc € a les oreilles décollées: qui sécartent de la 
téte. — Marc se fait faire une coupe de cheveux € bien dégagée 
au-dessus de l'oreille. 


* Jean ና tire les oreilles à Jeannot: en le grondant quand il a 
fait une bêtise. — Jeannot € rougit jusqu'aux oreilles. 


* Certains récipients ronds, comme les marmites, ont deux 
oreilles, sortes de POIGNÉES par lesquelles on peut les pren- 
dre de la main gauche et de la main droite, alors que 
dautres (casseroles, poéles) ont une QUEUE unique. 


L'€ oreille interne est l'organe de l'AUDITION; son principal 

élément est le TYMPAN, membrane qui transmet les vibra- 

tions de l'air. — A1 € a l'oreille fine, syn. A1 ና a l'ouie fine s'il 

entend bien: il a une bonne audition. 

* Certains bruits, AUDIBLES pour les chiens, sont INAUDI- 
BLES pour les hommes. Les chiens peuvent les entendre, 
mais pas les humains. 


* Un AUDIOMETRE, tracant un AUDIOGRAMME permet d'éva- 
luer 1ና ACUITÉ auditive de A1. 


* Fig. € Les oreilles TINTENT à A1, dit-on, quand des gens par- 
lent beaucoup de lui, en bien ou en mal, en son absence. 


* A3 € parle à l'oreille à A1, lui dit A2 € dans le creux de 
l'oreille, à voix trés basse, s'il ne veut étre entendu de per- 
sonne d'autre. — Une nouvelle passe € de BOUCHE à oreille: 
elle n'est pas écrite, pas officielle, c'est un on-dit. 


* AI € se BOUCHE les oreilles, au propre, avec ses doigts ou 
avec un tampon pour ne pas entendre ou entendre moins un 
bruit désagréable. — Fig. il refuse d'ÉCOUTER des paroles qui 
lui déplaisent. — Al peut aussi avoir une € oreille bouchée 
par une sécrétion naturelle et devoir se la faire déboucher. 


Al a des € sifflements d'oreille, ou une OTITE, et se fait soi- 
gner par un médecin f oto-rhino-laryngologiste ou ORL, ou 
(fam.) un OTO-RHINO, spécialiste à la fois des oreilles, du 
nez et de la gorge. — Al est € dur d'oreille sil entend mal; 
syn. intensif il est SOURD, atteint de SURDITÉ s'il n'entend 
pas du tout ou trés mal, et doit porter une € prothèse audi- 
tive, syn. un SONOTONE. 

* A2, un moteur, un enfant turbulent, € casse les oreilles, syn. 
ና crève le tympan à Al (fam., dit par exagération). — ና On 
ne s'entend plus ici: il y a tellement de bruit que le sujet qui 
parle n'entend méme pas le son de sa voix: Quel vacarme! 

e Mais dans certains cas, un bruit ASSOURDISSANT et habi- 
tuel peut rendre A1 réellement sourd ou du moins lui 
créer des € troubles AUDITIFS importants. L'atterrissage des 
avions ASSOURDIT les riverains des aéroports. 


—— —— Alii A ———— ÁÀÁ—— e —— E . ጨጨ MAMAS ` s 


ENTENDRE ፻፲ 22 





* Une SOURDINE adaptée à un instrument de musique 
réduit sa SONORITÉ. 1] produit un son plus sourd. Les trom- 
pettes bouchées jouent € en sourdine. — Fig. Al proteste 
€ en sourdine. 1] € met une sourdine à ses protestations: il 
ne les exprime pas trop fort. 


I. J'entends du bruit. Qu'est-ce que cela peut être? 


D> A1 animé entend A2: il éprouve une sensation auditive et 


l'interpréte. 
Al entend A2, nom. 


* A2 est un SON. Le chien entend un bruit et dresse l'oreille: 
c'est pour lui l'annonce d'un danger, ou d'un gibier qui 
passe. Tu n'entends pas le ronflement du moteur? Il est 
irrégulier: on craint une panne. 


* A2, est la CAUSE de ce SON. Sylvie et Jean entendent leurs voi- 


sins. — Marie entend la voiture de Marc. — Elle entend Marc 
qui rentre. 


* Emploi pr. A2, un son, ou la cause d'un son s'entend. Le 
bruit du canon / Le canon s'entend de trés loin. — Le moteur 
est détraqué, cela s'entend trés bien. — Dans cette grande 
salle, la voix de Pierre ne s'entend pas. 


* A2 est de la PAROLE, ou la personne qui émet cette parole. 
«Voilà du pain pour eux manger»: cette tournure s'entend 
encore à la campagne: il y a des gens, à la campagne qui 
emploient cette façon de parler vieillie et tenue maintenant 
pour incorrecte. — Nous avons entendu le ministre à la radio; 
nous avons ÉCOUTÉ son discours. — ና À entendre Jean, on 
croirait qu'une guerre est imminente. 


Al entend A2, nom + inf. 


* L'infinitif na pas de complément. Sylvie entend la voiture de 
Marc passer. Dans ce cas le nom peut étre postposé à l'inf. 
Elle entend passer la voiture de Marc. — A2 est représenté par 
le pronom «l'» placé devant entendre: elle l'entend passer. 


e L'infinitif a un complément: A1 entend A2 nom + inf. + 
complément. Sylvie entend Marie dire du mal de ses collè- 
gues. — La postposition de A2 est impossible et il peut être 
représenté par le pronom «l'»: Sylvie l'entend dire du mal 
de ses collègues. 


* L'infinitif est DIRE, PARLER ou un v. syn. Al ና entend dire 
A3, € entend parler de A3. L'agent de l'infinitif est généra- 
lement sous-entendu: J'entends parler de Jean. — J'entends 
dire quil est nommé directeur. — J'ai appris sa nomination 
€ par oui dire: une ou plusieurs personnes quil n'est pas 
utile de nommer me l'ont dit mais ce n'est pas officiel. Oui 
est le participe passé de l'ancien verbe ouir qui signifiait 


A 
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seulement «percevoir un son», alors que entendre signifie à 
la fois «percevoir un son et comprendre ce qu'il signifie». 


- Emploi pr. A1 s'entend dire A3. Luc € s'est entendu dire des 
injures, signifier son congé: il a entendu une personne non 
précisée lui dire A3. 


+ Al entend A2, que-phrase à l'ind. : A2 est sonore. Sylvie et 
Jean entendent que leurs voisins font de la musique. 


e A2, interrogative indirecte. De chez eux, Sylvie et Jean 
entendent si / quand / combien de temps, etc. leurs voisins 
foni de la musique. 


* A2 est de la PAROLE. Qu'est-ce que tu as entendu aux 
informations? J'ai entendu qu'il y a une inondation en 
Chine. — As-tu entendu si les choses s'arrangent, là-bas? 


Étant donné l'importance de la parole parmi ses complé- 
ments, entendre peut exprimer 


* la perception et l'intelligence de cette perception, ex. Je 
veux savoir la vérité, tu entends! dit oralement à quelqu'un 
d'inattentif. 


* l'intelligence seule, auquel cas entendre est syn. de COM- 
PRENDRE si c'est dans une lettre que A3 écrit à A1. Je veux 
savoir la vérité, tu entends! ou si Al demande un mémoire 
écrit à l'accusé qu'il ne veut pas € condamner sans l'enten- 
dre. Il ne faut pas condamner un accusé sans l'entendre: il 
doit pouvoir se défendre oralement. — Pierre a beau mettre 
en garde ses amis contre le danger qui les menace, il n'arrive 
pas à € se faire entendre (que ce soit oralement ou non). — 
PR. Il n'est pire sourd que celui qui ne veut pas entendre: 1 
fait semblant de ne pas entendre ce que son interlocuteur 
lui dit, parce quil ne veut pas comprendre une vérité 
désagréable. — € Que le Ciel vous entende! syn. € Dieu 
vous entende! Cette possibilité dont vous parlez, cet évë- 
nement qui serait providentiel, je souhaite qu'il se réalise, 
que Dieu exauce votre prière. 


II. Sylvie s'entend à faire la cuisine, et s'entend bien avec 
Jean. 


1 


2. 


AI humain s'entend à A2 inf. ou en A2, abstrait. Marie 
sentend bien à faire la cuisine! Elle s'y entend, en cuisine!: 
elle en a parfaitement compris toutes les méthodes, et sait 
les appliquer. 


A] et A2 humains s'entendent. 


° Jean et Sylvie s'entendent € à demi-mot: dans une conver- 
sation générale, ils se disent briévement des choses que 
les autres ne comprendront pas, mais qu'eux, compren- 
nent trés bien. 
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- Pourras-tu. venir m'aider demain? — € Entendu! / C'est 
entendu!: j'ai compris ce que tu veux de moi, et je suis 
d'accord pour le faire. € Il est entendu que j'irai chez Marc 
à dix heures. 


Jean et Sylvie € s'entendent bien, mais Max et Léa 
€ s'entendent mal: Jean comprend très bien tout ce que 
veut et aime Sylvie et l'approuve et vice-versa; par consé- 
quent, il existe entre eux ce qu'on appelle une € bonne 
ENTENTE. — Ant. de la MÉSENTENTE. 


e Éric et Paul s'entendent pour faire échouer les plans de 
Marc: ils mettent au point un projet pour l'exécuter 
ensemble; syn. ils se CONCERTENT pour agir € de CONCERT; 
la CONCERTATION est nécessaire pour arriver à un résultat. 
S'il s'agit de faire un mauvais coup, ils s'entendent 
€ conme larrons en foire: ils s'entendent parfaitement, 
comme des larrons (syn. ancien de «voleur») dans un 
grand marché. — Ils sont COMPLICES, il y a entre eux une 
grande COMPLICITÉ. 


IV Éric ne veut pas entendre raison. 


1 


A1 humain entend A2 abstrait (litt., un peu vieux): A1 COM- 
PREND À2, indépendamment d'une éventuelle perception 
auditive. Je € n'entends rien à l'informatique: je n'y connais 
rien et ny comprends rien. 


* L'ENTENDEMENT, faculté de comprendre, en langage philoso- 
phique. — En langage courant: Ce que tu me racontes € dépasse 
l'entendement: c'est incompréhensible et incroyable. 


Surtout dans des locutions figées: 


e Sylvie a beau donner de bons conseils à Éric, il € ne veut pas 
entendre raison, € il ne veut rien entendre: il ne veut pas 


comprendre les conseils raisonnables qu'on lui donne; il 
sobstine dans son point de vue. 


* Dans une discussion, € J'entends bien que A2, phrase à 
l'ind.: j'admets l'argument A2 de mon adversaire, tout en 
annonçant que j'en ai un autre à lui opposer. J'entends 
bien que vous n'êtes pas responsable, mais il faudra tout de 
méme que les dégáts soient réparés. 


* Paul ma dit: «Quand je serai chez toi, je pourrai enfin me 
reposer». Il ma ainsi € laissé entendre qu'il viendrait. C était 
une ALLUSION à mon invitation de l'an passé: A3 fait com- 
prendre A2 à Al en le disant d'une façon obscure, non déve- 
loppée, une simple allusion à quelque chose de connu; il 
parle de facon ALLUSIVE. A1 € prend un air entendu: l'air 
malin de quelqu'un qui a DEVINÉ, compris une allusion. 


* Al € sous-entend A2, fait un € sous-entendu.: il fait com- 
prendre A2 à son interlocuteur sans le dire. «Tous les 
citoyens de ce pays ont le droit de vote» : cela sous-entend que 
ceux qui n'en sont pas citoyens ne l'ont pas. Vos conversations 
pleines de sous-entendus m'agacent. Parlez clairement, s'il 
vous plait! — € Je n'entends!: je ne vous donnerai pas davan- 
tage d'explications: ce que j'ai dit doit vous suffire. 


* € La cause est entendue: la conclusion (du procès) est 
tirée, la décision est prise, il n'y a plus à discuter. 

* € Bien entendu / Comme de bien entendu (fam.): évidem- 
ment, comme on le comprend facilement. Bien entendu, 
les enfants n'ont pas le droit de vote. — ና Cela s'entend: c'est 
évident, facile à comprendre. 


* € Comment entendez-vous la phrase: «À bon entendeur, 
salut!»? — J'entends par là que si quelqu'un que je menace 
comprend bien ce que je lui dis et en tire les conséquences, 
je ne mettrai pas ma menace à exécution et il sera sauvé. 
(Entendeur, mot vieilli: la personne qui comprend). 


Al humain entend A2, que-phrase au subj. ou entend A2, 
inf.: Al a conçu un plan et a l'INTENTION le mettre à exécu- 
tion. C'est un acte de l'intelligence et surtout de la volonté. 
Le patron entend qu'on lui obéisse. — Le gouvernement entend 
faire des réformes. — Marc a toute confiance en sa secrétaire, 
pour le travail courant, elle agit € comme elle l'entend. 


ENTRE, prép. 
A INTER-: base savante d'origine latine servant à former des mots 


exprimant l'idée de entre. 


1. Ilya maintenant un tunnel entre la France et l'Angleterre. 
> Al est (situé) / se trouve / se place / se met entre A2 et A3. 


1 Dansl'space, Al, A2 et A3 sont concrets: 


D'un point de vue géométrique et schématique, le POINT A1 
est situé quelque part sur le segment de ligne droite déli- 
mité par les points A2 et A3; il n'est pas forcément situé au 
milieu de ce segment; plus généralement, il faut passer par 
le lieu A1 pour aller du lieu A2 au lieu A3 ou inversement. 


` Lyon est situé entre Paris et Marseille. 


A1 peut être la totalité du segment qui relie A2 à A3. Il y a 
maintenant un tunnel entre la France et l'Angleterre. 

La DISTANCE, tout l'espace qui SÉPARE A2 de A3, ou qui RELIE 
A2 à A3 est l'INTERVALLE entre A2 et A3. Dans un jardin encer- 
clédarbres, il ya autant d'arbres que d'intervalles entre les arbres. 
A2 et A3 ENSERRENT Al. Max tient une feuille de papier 
€ entre ses doigts, € entre le pouce et l'index. — Fig. Léa en 
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colère devrait se taire, serrer les dents, mais elle ne peut 
s'empêcher de € parler entre ses dents. 


Al humain est pris € entre deux feux, € entre le marteau et 
l'enclume: A2 et A3 étant pour lui aussi nuisibles ou dan- 
gereuses l'un que l'autre, Al n'a aucune possibilité d'échap- 
per à la situation difficile dans laquelle il se trouve. 


Al ና a le cul entre deux chaises (vulg.): ayant deux obliga- 
tions opposées, il est dans une situation trés inconfortable. 


A] vit / reste toute la journée € entre quatre murs: Al ne 
sort jamais de chez lui. 


Un mot ou une partie d'un texte est (mis) € entre PARENTHE- 
SES, € entre GUILLEMETS ou € entre CROCHETS pour étre dis- 
tingué ou séparé des autres mots. 


Dans un bloc de feuilles de papier, on INTERCALE une 
€ feuille INTERCALAIRE, généralement de couleur, pour 
séparer clairement un ensemble de feuilles d'un autre. 


Un INTERLIGNE est l'espace compris entre deux lignes. — Fig. 
Il faut savoir lire certains textes € entre les lignes: il s'agit de 
comprendre non seulement ce qui est écrit, exprimé, expli- 
cite, mais aussi ce qui est sous-entendu, implicite, voire 
méme ce que le texte révële à l'insu de son auteur. 


Entre A2 et A3 concrets bien ajustés l'un contre l'autre, 
comme les planches d'un parquet, il y a malgré tout et 
généralement un INTERSTICE dans lequel peuvent s'intro- 
duire de minuscules objets ou insectes. 


En cuisine, une ENTRECÓTE est un morceau de viande situé 
entre deux cótes. Quand le boucher ENTRELARDE un mor- 
ceau de boeuf, il INSÈRE de petits morceaux de lard gras 
dans sa chair avant de la faire cuire. — Fig. Jean avait entre- 
lardé son discours de citations. 


Dans le TEMPS, A1, A2 et A3 sont des dates ou des durées: 


La date Al tombe aprés A2 et avant A3, dans 
[ና INTERVALLE de temps (se situant) entre A2 et A3. L'acci- 
dent est arrivé entre midi et deux heures. — € Entre chien et 
loup: au crépuscule, au moment, entre le jour et la nuit, oü 
il ne fait plus assez clair pour distinguer un chien d'un loup. 
— Nous avons abordé la question € entre la poire et le 
fromage: nous en avons parlé rapidement à la fin du repas. 


ና L'entre-deux-guerres est la période comprise entre la Pre- 
mière et la Deuxième Guerre Mondiale (1918-1939). 


Au théátre, un ENTRACTE est une pause entre deux actes, 
pendant laquelle les acteurs se reposent et les spectateurs 
se détendent. Autrefois, ces derniers pouvaient méme 
assister pendant l'entracte à un court divertissement appelé 


ETC 
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INTERMÈDE ou INTERLUDE. De nos jours, un intermède dans 
la vie agitée de quelqu'un est une période reposante qui se 
détache nettement du reste, et interlude n'est plus qu'un 
terme de musique. 


Loc. adv. de temps. ENTRETEMPS: dans cet intervalle de 
temps, PENDANT ce temps. € Sur ces ENTREFAITES: à ce 
MOMENT, ALORS. 


Entre A2 DÉBUT, et A3 FIN d'un PROCESSUS A4 (ou d'une 
action d'un A4 humain), il se produit Al, une INTERRUPTION: 


Le déroulement de A4 est INTERROMPU par A1. A1 humain 
INTERROMPT A4 humain: alors que A4 est en train de parler, 
እ] lui COUPE la parole. Jean a fait, devant son public, un dis- 
cours ENTRECOUPÉ de nombreuses citations. 


Un A4 INTERMITTENT est un processus physique ou un 
MÉCANISME dans lequel les € temps de MARCHE et € les temps 
d'ARRÉT ALTERNENT de façon plus ou moins rapide et 
régulière; A4 FONCTIONNE ና par INTERMITTENCE. 


Al humain est un agent de CONCILIATION entre A2 et A3 
humains HOSTILES l'un à l'autre: 


I] INTERVIENT, propose sa MÉDIATION, s'INTERPOSE entre les 
deux pour les calmer et les aider à trouver un f terrain 
d'entente. Il va de l'un à l'autre, multiplie les INTERVEN- 
TIONS, leur sert d'INTERMÉDIAIRE, de MÉDIATEUR. Il espère 
que, € par son ENTREMISE, la PAIX reviendra entre A2 et A3. 


A1 humain ና INTERCÈDE auprès de A2 humain en faveur de A3 
humain: A1 utilise son influence auprès de A2 pour que ce 
dernier se montre bienveillant envers A3. Madame de Pompa- 
dour intercéda auprès du Roi en faveur des Encyclopédistes. 


Al est dans un ÉTAT qui se situe entre deux états A2 et A3: 


Il est MI A2 MI A3, ni complètement A2 ni tout-à-fait A3, 
A] est dans un état INTERMÉDIAIRE entre A2 et A3. Monique 
est une femme € entre deux áges: elle n'est plus tout-à-fait 
jeune et pas encore tout-à-fait mure (ou plus tout-à-fait 
mure et pas encore tout-à-fait vieille). — Ce pauvre blessé est 
€ entre la vie et la mort. — La couleur de ma voiture est entre 
le bleu marine et le noir. — Une porte ou une fenétre peuvent 
nétre ni bien fermées ni grandes ouvertes mais simplement 
ENTREBÂILLÉES ou ENTROUVERTES. 


IL Qu'y a-t-il de commun entre Max et Luc? 


[ ]ል] abstrait RELIE A2 à A3, est un LIEN, une RELATION entre 
A2 et A3. 
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1 Alest un élément de COMPARAISON entre A2 et A3: 


Il y a (A1) € quelque chose de COMMUN entre A2 et ለ3 ou ant. 
€ il n'y a rien de commun entre A2 et A3 ou entre A2 et A3, 
il ya/ il nya pas (Al) une grande DIFFÉRENCE ou ፲ y a (Al) une 
petite différence entre A2 et A3 ou AT est ce qui fait la différence 
entre A2 et A3 ou Il n'y a pas (A1) de comparaison entre A2 et 
A3, syn. Il ne faut pas comparer A2 et A3, A2 ne SOUFFRE pas 
la comparaison avec A3. Il y a une petite différence entre ces 
deux jumeaux: ils ne portent pas la méme cravate. 


Al implicite est un lien de RÉCIPROCITÉ entre A2 et A3: 


A2 et A3 sont humains ou animaux: si A2 et A3 s'aident € ህአ 
l'AUTRE, il y a de l'ENTRAIDE entre A2 et A3, A2 et A3 s'aident 
ና entre eux, syn. A2 et A3 S'ENTRAIDENT. Si au contraire, A2 
et A3 se détestent, se haissent, ils S'ENTREDÉCHIRENT et peu- 
vent aller jusqu'à S'ENTRETUER sinon sENTREDÉVORER. — PR. ll 
faut laisser les loups se dévorer entre eux: laissons les méchants 
disparaitre en se détruisant les uns les autres. 


A2 et A3 sont concrets: solides, proches et mus l'un vers 
l'autre fortement, comme des bouteilles secouées dans un 
panier, ils peuvent S'ENTRECHOQUER, provoquant bruit et 
peut-être cassures. Des fils, des cheveux s'ENTRECROISENT, 
S ENTRELACENT, s'ENTREMÉLENT. (Voir aussi FILER et MÉLER). 


A2 et A3 sont des phénoménes physiques, chimiques ou 
psychiques qui AGISSENT et RÉAGISSENT l'un sur l'autre, provo- 
quant entre eux une INTERACTIVITÉ positive, ou ant. qui 
INTERFÈRENT, s'empéchent mutuellement d'agir, provoquant 
entre eux des INTERFÉRENCES négatives. — Les concepteurs 
de logiciels informatiques s'efforcent de rendre leurs pro- 
duits aussi INTERACTIFS que possible pour qu'une sorte de 
dialogue actif s'instaure entre l'utilisateur et son ordinateur. 


Al implicite est un lien d'ASSOCIATION entre A2, A3, A4, etc.: 


€ Il y a quelque chose (A1) entre A2 et A3 humains: il y a 
entre eux une forme d'ENTENTE, d'UNION, une COMPRÉHEN- 
SION mutuelles, une certaine COMPLICITÉ, de l'AMITIÉ, peut- 
être méme de l'AMOUR. Ant. € Il ny a rien entre A2 et A3: 
employé par euphémisme pour dire qu'il n'y a pas entre eux 
de LIAISON amoureuse. 

Entre nous, Entre amis, Entre personnes de la même famille 
ou du méme groupe socio-professionnel, on se comprend: 
on utilise les mémes CODES de langage et de comportement, 
on peut rester allusifs, se contenter de sous-entendus ou de 


signes. Vous ne comprenez pas les routiers, mais nous, entre 
routiers, on se comprend! 


Des accords entre deux ou plusieurs pays sont des accords 
INTERNATIONAUX; des voyages entre deux ou plusieurs planètes, 


des voyages INTERPLANÉTAIRES; des fusées qui peuvent aller 
dun continent à l'autre, des fusées INTERCONTINENTALES. 
INTERNET est le RÉSEAU électronique international qui permet 
aux utilisateurs d'ordinateurs de COMMUNIQUER entre eux. 


II. Entre deux maux, il faut choisir le moindre (Proverbe). 


L1AI est à l'INTÉRIEUR d'un ensemble formé par A1, A2, A3, 
A4, etc. Al est entre / PARMI eux. 


Al doit sortir de cet ensemble, faire l'objet d'un CHOIX: 


Max doit CHOISIR entre plusieurs cravates mais il ne sait pas 
laquelle prendre. Il HÉSITE surtout entre une rouge et une 
verte. Prendra-t-il la rouge OU (BIEN) la verte? Il finira bien 
par prendre SOIT l'une SOIT l'autre. 


Loc. adv. Centre autres (choses). Je suis allé à cette 
exposition; entre autres choses, syn. NOTAMMENT, j ai remar- 
qué un magnifique bronze antique. 


€ Lequel dentre vous...?: Qui parmi vous...? Laquelle 
d'entre vous veut bien m'accompagner? 
A] ne doit pas sortir de cet ensemble: 


Al est, par exemple, un SECRET, une CONEIDENCE qui doit 
RESTER € entre nous, € entre toi / vous et moi. D'oü les loc. 
adv. € entre nous soit dit, € soit dit entre nous. 


Un diner, une sortie (uniquement) € entre amis exclut la pré- 
sence des personnes n'appartenant pas à ce € cercle feriné. 


ENTRER et SORTIR, v. 


1 Sylvie entre dans le magasin et en sort une heure après. 


1 Al, en mouvement, entre dans A2: 


ለ1 se trouvait à l'EXTÉRIEUR du lieu A2 ; une fois entré, il se 
trouve DANS A2, DEDANS, syn. à l'INTÉRIEUR de A2 (En ce 
sens, dans le langage courant, on emploie abusivement, 
mais fréquemment comme syn. le v. rentrer). C'est l'ENTRÉE 


de Al dans A2. 


Al sort du lieu A2, QUITTE A2; une fois sorti, il se trouve 
HORS de A2, DEHORS, syn. à l'EXTÉRIEUR de A2, C'est la SOR- 
TIE de A1 de A2. 


A] peut alors RENTRER dans A2: entrer de nouveau dans A2. 
— Al € ne fait qu'entrer et sortir: il ne reste pas dans A2, ou 
du moins pas longtemps; il en RESSORT aussitôt. 


Al humain, aux commandes d'un véhicule, et, par exten- 
sion, le véhicule lui-méme, entre dans un espace délimité, 
un garage, un parking, ou en sort. 
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AI liquide ou gazeux. L'eau / l'humidité sort, syn. SUINTE par 
les murs. — Une source sort , syn. JAILLIT, du rocher avec force. 
— La rivière sort, syn. DÉBORDE, de son lit. 


Lorsqu'on ouvre un flacon de parfum, une odeur agréable en sort, 
syn. sen DÉGAGE, syn. S'EXHALE. € Une entrée / une sortie d'air, 
syn. CHEMINÉE, une BOUCHE d'AÉRATION. — Dans les maisons, 
on prévoit une € conduite de sortie, syn. d'ÉVACUATION des 
eaux usées. 


En l'absence de précision, A2 est l'habitation PRIVÉE ou 
le lieu d'activité habituel de A1 humain. 

AI écolier, employé, etc. sort à 18 heures: 1 quitte l'école 
ou son lieu de travail à 18 heures. À la sortie du travail, Jean 
ne sattarde pas: il aime RENTRER tôt (chez lui). 


Al humain € sort: il passe des soirées hors de chez lui, dans 
la nature, chez les autres ou dans des lieux PUBLICS, restau- 
rant, spectacle, etc. A1 € fait des SORTIES à pied, en voiture, 
etc.: il se promène dehors. Al sort beaucoup, syn. Al est 
souvent € de sortie: il va au spectacle, chez des amis. 


A2 est un lieu fermé bien délimité: 


L'escargot rentre dans / sort de sa COQUILLE. Fig. Al humain 
€ rentre dans sa coquille: il se replie sur lui-même, coupe le 
contact avec les autres. 


A] artiste, acteur, entre en scène et commence à jouer son 
rôle. Fig. Al € entre en scène: il intervient dans le déroule- 
ment d'une action. A1 devant son public, ou une assemblée 
nombreuse, € fait une ENTRÉE / une SORTIE spectaculaire. A1 
€ fait une fausse sortie: il revient (sur scéne) tout de suite 
aprés étre sorti. Al artiste € fait sa RENTRÉE sur scéne, sur 
les écrans, etc.: il recommence son activité aprés une inter- 
ruption de plusieurs mois ou années. 


A2 est un véhicule: Al entre, syn. MONTE dans une automo- 
bile, un train, un avion (mais pas * dans un vélo, une moto); 
puis il en sort, syn. DESCEND quand le trajet est terminé. 


A2 est un lieu ouvert 


mais ses CONTOURS sont suffisamment repérables pour que 
Al humain sente qu'il y entre ou qu'il en sort. 


Al entre dans une forét, une vallée, un champ cultivé, un 
chemin, etc. puis en ressort. Al vient de la campagne et 
entre dans une ville, syn. il entre en ville; AI sort de la ville 
syn. il QUITTE la ville. 


AI entre dans l'eau; lorsqu'il en sort, il enfile un vêtement 
en tissu éponge: une f sortie-de-bain, syn. un PEIGNOIR, 
pour se sécher et ne pas prendre froid. 


el 


E 
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ENTRER 


La taupe rentre sous terre. — Les plantes sortent de terre, syn. 
elles POUSSENT. 


Le lieu A2 posséde une ENTRÉE, une SORTIE, syn. une ou 
plusieurs ISSUE(S), OUVERTURES permettant d'entrer dans 
A2 et d'en sortir. 


A2 maison privée: Al humain entre dans la maison et en 
sort par la € PORTE d'ENTRÉE. La porte des maisons donne 
souvent sur une petite pièce, l'ENTRÉE, syn. le HALL, le VES- 
TIBULE, l'ANTICHAMBRE. Dans les maisons, on trouve sou- 
vent une € entrée principale et une € entrée de derrière. Pour 
ne pas étre vu, le voleur est sorti par l'entrée de derriére. 


A2 lieu public: dans les bátiments publics, il y a une 
ENTRÉE pour le public, et une autre réservée au personnel. 
Pour des raisons de sécurité, il y a aussi parfois des SORTIES 
différentes de l'entrée, y compris des € sorties de secours. Le 
public doit € gagner la sortie à l'heure de FERMETURE de A2: 
il doit se diriger vers les € PORTES de sortie. Dans les salles 
de spectacle, il y a 1ና entrée des artistes, interdite au public. 


Sur une autoroute, il y a des € BRETELLES d'entrée et de sortie 
distinctes. Fig. Al ayant du mal à régler un probléme 
€ cherche une porte de sortie, syn. une issue: il s'efforce 
d'€ en sortir: il cherche une solution. 


A2 lieu non délimité. L'entrée, la sortie sont alors simple- 
ment la limite du lieu: l'entrée de la ville devient la sortie 
selon que A1 entre ou sort. À l'entrée / À la sortie des villes, 
on trouve des zones industrielles et commerciales. 


A] entre avec force, accidentellement, dans A2, un obs- 
tacle, et l'endommage: 


Syn. il PERCUTE, TAMPONNE, COGNE A2. Éric / La voiture 
d'Éric € est entré(e) / rentré(e) de plein fouet dans un arbre. 
— Fam. Il / Elle € est entré(e) dans le décor. — Une voiture lui 
€ est entrée Í rentrée dedans. 


Fig. (argot) Al € entre / rentre dans le lard / dans le chou à 
quelqu'un: il l'agresse, verbalement ou physiquement. 


A] humain et par extension son véhicule, l'objet qu'il manipule, 
sort de A2 de façon anormale. Éric / La voiture sort de la route. — 
Le train sort de ses rails, syn. il DÉRAILLE. — La porte sort de ses 
gonds. — Fig. Al humain € sort de ses gonds: sa colère explose. 


ዚ L'armée a pénétré en territoire ennemi. 


[L] Synonymes et cas particuliers. 


L 
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Syn. Al PÉNÈTRE dans A2 spatial: 


Il y entre et, pour une raison ou pour une autre, même très fai- 
ble, son ENTRÉE a quelque chose d'inattendu ou d'exceptionnel. 


Al humain: Le cortège de la mariée pénètre dans l'église au 
son d'une marche nuptiale. — Le cambrioleur € pénétre par 
effraction dans la villa inoccupée. 


L'armée a pénétré en territoire ennemi: il s'agit. d'une 
INVASION; les ENVAHISSEURS ENVAHISSENT le pays. 


ላ] concret: La poussière / le vent / la fumée / les odeurs / l'humi- 
dité, etc. pénètrent par les moindres ouvertures des maisons. 


Fig. Al humain pénètre A2 abstrait: 


L'entreprise de Marc a réussi à pénétrer le marché américain. 
— Luc a pénétré les secrets de la vie de Marc; il a une intelli- 
gence PÉNÉTRANTE; il a fait preuve de PÉNÉTRATION. 


A1 humain ou abstrait est IMPÉNÉTRABLE: on n'arrive pas à 
le comprendre. — PR. Les voies du Seigneur (ou de la Provi- 
dence) sont impénétrables. 


A2 humain est pénétré de A1 abstrait: Éric est pénétré de 
remords; il avoue d'un air pénétré le mal qu'il a fait. 


A2 est un lieu oü l'on n'entre que sur invitation ou 
autorisation: 


Il faut y étre ADMIS. Dans les hópitaux, le € service des entrées 
s'occupe de l'ADMISSION des malades. — On n ADMET pas les 
chiens à l'intérieur des magasins d'alimentation. — Un candidat 
à un examen ou à un concours est ADMISSIBLE si ses épreuves 
écrites sont assez bonnes pour qu'il PASSE les épreuves orales. 
Fig. Al € a ses entrées dans, chez A2, personne privée, club 
privé, etc.: il y a un accès privilégié, il y est admis. 


A2 caserne, lycée etc. est un lieu dont on ne sort qu'avec 
une autorisation. Les soldats ne QUITTENT la caserne qu'avec 
une permission de sortie. — Les INTERNES ont une 
€ autorisation de sortie le week-end, mais ils doivent être ren- 
trés le dimanche soir. — Les touristes et voyageurs ont besoin 
d'un € VISA d'entrée et de sortie du territoire pour passer les 
frontières de certains pays. 


A1 humain ACCÈDE au lieu A2: 


Il finit par y entrer aprés certains détours ou certaines démar- 
ches. Il y a enfin ACCÈS: permission ou possibilité d'entrer. 


Un accés peut étre aussi l'ouverture par laquelle on entre. Les 
spéléologues accèdent au fond de la grotte par un couloir tor- 
tueux, étroit et humide, c'est le seul accès possible. — Il n'est pas 
facile d'accéder au bureau du ministre; c'est l'huissier qui vous 
y € donne accés; il vous € fait entrer, syn. il vous y INTRODUIT. 
A] peut étre muni d'une € lettre d'INTRODUCTION, mais il 
arrive quun AI s'introduise en A2 sans y étre autorisé. 


5. Al entre dans A2, lieu $ à accës rëglementé. 


Celui-ci n'est pas ouvert à tout le monde (zones militaires, 
lieux publics payants, lieux privés, etc.): A2 a une entrée 
gardée; un GARDE surveille l'entrée et € refuse l'entrée aux 
personnes non autorisées. Les entrées sont FILTRÉES. Un pan- 
neau € défense d'entrer indique que l'entrée est interdite. — 
Dans certains lieux publics, musées, parcs d'exposition, sal- 
les de spectacle, on paye un € droit d'entrée. Un TICKET, syn. 
un BILLET est une sorte de recu attestant que le droit d'entrée 
a bien été acquitté. Jean a acheté deux billets d'entrée, syn. 
deux ENTRÉES, syn. deux PLACES de cinéma pour Sylvie et lui. 
Dans d'autres endroits, il y a € entrée libre, gratuite. 


- 
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spectacle, discothëques, un VIDEUR est chargé de sortir les 
INTRUS: les personnes qui entrent là où elles ne devraient 
pas entrer. Dans ce cas, A1 € se fait sortir. 


A3 rentre ou sort A1, partie de son corps, ou production 
de son corps: 


1] fait en sorte que A1 soit moins perceptible ou ne le soit 
plus du tout. Pendant un moment, A3 humain € rentre le 
ventre / les épaules / la téte. Pour lutter contre le vent, Jean 
rentre la tête dans les épaules. Al € a les yeux / les épaules / 
les joues / les genoux, etc. rentrés, syn. en DEDANS. A1 € a les 
yeux qui lui sortent de la tête: ils sont EXORBITÉS. 


L'escargot rentre / sort ses cornes, le chat rentre / sort ses griffes: 


II. Le paysan rentre les foins, mais la totalité de la récolte 
n'entre pas / ne rentre pas dans la grange, trop petite. 


> A3 humain entre dans l'espace A2 / sort de l'espace A2, Al, 


ce sont des organes RÉTRACTILES qu'ils peuvent RÉTRACTER à 
l'intérieur ou au contraire DÉPLOYER à l'extérieur. 


A3 € rentre ses larmes: il les REFOULE, les CACHE. 


immobile par lui-même, ou qui ne prendrait pas l'initiative 
d'entrer ou de sortir; il l'y fait entrer, et sous son impulsion 
Al entre dans À2 ou en sort. 


A3 entre (rare) / rentre (usuel) Al concret dans A2 spa- 
tial, un CONTENANT ou l'en sort: 


Il le € fait entrer, syn. le MET à l'INTÉRIEUR / à l'EXTÉRIEUR de 
A2. Jean rentre la voiture au garage / sort sa voiture du garage. 
— Il rentre sa chemise dans son pantalon. — Il sort un mou- 


choir de sa poche. 


En l'absence de précision de A2, il s'agit de l'habitation ou 
du lieu d'activité de A1. Les paysans rentrent les foins avant 
la pluie. 


A3 humain sort Al humain, ou animé: 


Jean sort Sylvie: il lui procure des sorties, l'emméne au spec- 
tacle, au restaurant. — Jean sort le chien deux fois par jour: il 
le promène dehors. — Fig. ላ] € nest pas SORTABLE: on ne 
peut pas le sortir, parce qu il ne se comporte pas correcte- 
ment en société. 


A3 sort A1, d'une catastrophe: il le SECOURE, il le SAUVE. A1 
€ est sorti indemne d'un accident, syn. il € sen est sorti, syn. 
s'en est TIRÉ. 

A3 ÉVACUE un ensemble de Al, en organise l'ÉVACUATION 
en cas de danger: il le fait sortir. De crainte des bombarde- 
ments, on organise l'évacuation des enfants. A3 évacue A2: il 
vide le lieu A2 des A1 qui s'y trouvaient. Le public ayant 
manifesté, le président du tribunal fait évacuer la salle. 


A3 humain sort Al humain indésirable du lieu A2: il le 
JETTE dehors avec force, syn. il l'EXPULSE, le CHASSE, syn. fam. 
le VIRE. Dans certains lieux publics, en particulier salles de 


Fig. A3 € fait rentrer à quelqu'un les mots dans la gorge: il le 
force à se dédire. Fam. A3 € sort des paroles incohérentes / 
une plaisanterie, etc., syn. il les DIT. — A1 € sort ses arguments. 
ና On n'arrive pas à lui faire sortir les mots de la bouche: on 
n'arrive pas à le faire parler. A3 € fait une sortie, syn. une 
INVECTIVE contre quelqu'un: il l'attaque verbalement. 


Al concret entre ou rentre 


— dans A2 CONTENANT: il peut y étre CONTENU, syn. y TENIR 
tout entier; A2 CONTIENT AL. Les bagages entrent (syn. TIEN- 
NENT) tout juste dans le coffre de la voiture. — Cet homme est 
trop gros: il n'entrera jamais dans l'ascenseur. La clé entre 
dans la serrure parce que A3 l'y introduit. 


— dans A2 compact en y faisant un TROU parce que A3 
humain l'y fait entrer. La pointe du tire-bouchon entre / 
pénètre dans le liège. — Le couteau entre facilement dans le 
beurre. — Fig. Al € entre / rentre comme dans du beurre: A1 
pénètre facilement dans A2. 


Les différentes parties d'un tube téléscopique, objet 
RÉTRACTABLE, rentrent les unes dans les autres, syn. 
S'EMBOITENT. — Certains avions ont un train d'atterrissage 
RENTRANT: qui peut rentrer dans le fuselage. 


— dans A2, un mélange: Le soufre entre, ant. n'entre pas (et 
non *sort) dans la composition de ce produit. — Le coton entre 
dans la composition de ce tissu. 


Al abstrait entre dans A2 abstrait: 


A1, de l'argent, entre en caisse quand on le touche, sort 
quand on le dépense. Le comptable enregistre les entrées et 
les sorties de fonds dans l'entreprise. — Il a eu des € rentrées 
d argent ce mois-ci. 


E E 


Al abstrait entre / rentre dans A2, la tête, la mémoire d'une 
personne, ou en sort. Marie prépare un examen d'histoire mais 
les dates neutrent pas dans sa tête : elle ne les retient pas. — 
L'instituteur sefforce de faire entrer la leçon de calcul dans la téte 
de ses élèves: il s'efforce de la leur faire comprendre. — Ce que 
tu m'avais demandé € m est sorti de la tête, syn. de la mémoire 
/ de l'esprit / de l'idée: je Yai oublié. A3 a une idée € qui ne lui 
sort plus de la téte: il ne cesse d'y penser. € Ca entre par une 
oreille et ça ressort par l'autre: les paroles ne sont pas enregis- 
trées. — Le doute, le soupçon entre dans l'esprit, le coeur. 


A] abstrait entre / rentre dans A2 abstrait. Al entre / n'entre 
pas dans la catégorie A2: ላ] n'appartient pas à cette catégo- 
rie. Al entre / n'entre pas dans les intentions, dais les projets 
de quelqu'un: A1 en fait partie ou non. — A1 entre / rentre, 
ou n'entre pas dans A2 total, calcul, syn. ላ] € entre / n entre 
pas en ligne de compte, en compte, Fig.: Al est pris ou non 
en considération. — Al € entre dans les vues de quelqu'un: 
Al fait partie de ses projets. 


A3 INCLUT (du verbe INCLURE) A1 dans A2: 


Il ly fait entrer. L'assureur inclut dans la police d'assurance 
les dégâts causés par les tempêtes. 


A2 inclut Al: A2 COMPREND AI. Votre police d'assurance 
inclut ce type de dégáts. Al entre dans A2, est INCLUS dans 
A2, fait PARTIE de A2, (ant. n'entre / ne rentre pas et non 
*sort). Cette clause y est incluse. A3 INTRODUIT A1 dans A2. 
Les encyclopédistes ont introduit de nouvelles idées dans la 


société du XVIIIe s. 


° Ant. A3 EXCLUT (du verbe EXCLURE) A1 de A2: 1. il le fait 
sortir. Un éléve indiscipliné est exclu du lycée; svn. il est 
RENVOYÉ. — Un parti politique peut prononcer l'EXCLUSION 
d'un de ses membres. — 2. il précise explicitement qu'il ne 
l y fait pas entrer. Votre police d'assurance exclut les dom- 
mages causés par les émeutes, le terrorisme, les révolutions. 
Elle assure tous les dommages, € à l'exclusion de ceux qui 
sont causés par les émeutes. 


* On parle aujourd'hui de lutte contre l'exclusion dont souf- 
frent les EXCLUS (de la société): les gens qui ny trouvent 
pas leur place: pas de domicile, pas de travail. 


IV Napoléon est entré dans l'Histoire. 


1 Al humain entre, rentre dans / sort de A2 abstrait. 


° Dans une élection il y a les ENTRANTS: les nouveaux élus, 
qui entrent à l'Assemblée nationale ou dans un autre ins- 
titution, et les SORTANTS, les anciens élus. Un maire, un 
député entrant, sortant. 
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e Al homme exceptionnel ou action d'éclat € entre dans 
l'Histoire, dans la légende. 


ላ1 € entre dans les opinions de quelqu'un: il les partage, y 
ADHÈRE. — AI € entre dans les sentiments de quelqu'un: il le 
comprend. 


- A1 sort de A2, situation normale, ou y rentre: A1 sort du sujet, 
syn. il fait une DIGRESSION. — A1 sort de la légalité, syn. il la 
TRANSGRESSE il entre dans l'illégalité. — A1 € sort de son rôle: 
il s'occupe de ce qui ne le regarde pas, syn. il € OUTREPASSE 
ses prérogatives, cela € sort de sa compétence. — A1 € sort de 
l'ordinaire: A1 est extraordinaire, inhabituel ou bizarre. 


* Al € rentre dans les bonnes grâces de quelqu'un, syn. il 
€ rentre en grâces: il RETROUVE son estime après l'avoir per- 
due. — Al € rentre dans ses frais, dans ses droits, syn. il les 
RECOUVRE, il les RÉCUPÈRE. — Tout est € rentré dans l'ordre: 
l'état normal est RÉTABLI, A1 revient à la situation normale. 


A1 sort de A2, PROVIENT de A2. 


* Al est ISSU de A2. Al sort d'une famille modeste, syn € il 
n'est pas sorti de la cuisse de Jupiter. — Cet homme manque 
d'éducation, d'instruction! D'où sort-il? — Al est fier de 
€ sortir d'une grande école, de l'université. — Cette robe sort 
de chez un grand couturier. 


e Al RÉSULTE de A2: il n'est rien sorti de ces reclierches. — Il 
ne sort rien de bon de tout cela. 


A sort: devient visible, PUBLIC. Le livre va sortir, syn. PARAI- 
TRE. — L'éditeur sort (syn. PUBLIE) un livre par an. — Éric joue 
toujours le numéro sept, parce qu'il sort souvent à la roulette. 
— C'est le numéro SORTANT, syn. GAGNANT. — Ce sujet sort 
souvent à l'examen. 


* Les couleurs RESSORTENT, syn. SE DÉTACHENT, TRANCHENT 
bien sur un fond blanc ou noir. — A2 € fait ressortir Al: le 
met en évidence, en valeur. Le bleu de la chemise fait res- 
sortir le bleu de ses yeux. — Fig. De la réunion du corseil 
d'administration, il est ressorti que l'entreprise court à la 
faillite. — Cette étude fait ressortir que la pollution de l'air 
augmente en hiver. 


v Jean mange des tomates en entrée. 


1 


Al est l'entrée, le COMMENCEMENT de A2; AT est la sortie, la 
EIN de A2. 


° A2 lieu sur un trajet. L'entrée et la sortie d'un tunnel. — 
L'entrée et la sortie de la ville. 


* A2 temporel. La RENTRÉE et la sortie des classes. — Nous sortons 
du XX"! siècle et nous entrons dans le troisième millénaire, — 


Jeannot va entrer dans sa dixième année. — On sort de l'enfance, 
on entre dans la vieillesse. 


° L'ENTRÉE est le premier plat du repas, syn. les HORS- 
D'CEUVRE. Une entrée de crudités. 


* A2 déroulement d'un processus: une € ENTRÉE en matiè- 
res, syn. une INTRODUCTION, un PRÉAMBULE, un PROLO- 
GUE, un EXORDE. 


* Une € ENTRÉE de dictionnaire est le mot en gras qui cons- 
titue le titre de chaque article. 


e Loc. adv. € d ENTRÉE: tout d'abord. — € D'entrée de jeu: 
des le début. — € À la SORTIE: à la fin, au bout du compte. 


Al entre dans A2 état physique ou mental: il COMMENCE à être 
dans l'état A2; A1 sort de A2: il CESSE d'étre dans l'état A2. A1 
entre dans une rage folle. — A1 € entre en transes. — A1 liquide 
€ entre en ébullition: commence à bouillir. Fig. A1 humain se 
met en colère. — Al € entre en conflit / en guerre contre 
quelqu'un. — Al € entre en convalescence: il commence à se 
rétablir. — Al € sort de maladie: il vient d'être malade. — A1 
€ sort du coma. 


* Al entre dans A2 profession, condition sociale, il DÉBUTE dans 
A2, ant. il QUITTE A2. A1 entre dans la diplomatie / à l'université 
/ dans la Fonction Publique / dans le privé / chez Renault. — A1 
€ entre en religion / dans les ordres Í au couvent. — ላ] entre au 
service de quelqu'un comme domestique. — Al € entre dans la 
vie: Al € fait ses DÉBUTS dans le monde des adultes. — A1 
€ entre dans le monde, syn. € fait son entrée dans le monde: 
A] fait ses débuts dans la haute société. 


e Al entre dans A2 organisation, groupe, commence à faire 
partie de A2. A1 entre dans un parti politique, syn. il y 
ADHERE: il en devient membre. — En se mariant, Jean est 
entré dans une famille de diplomates. 


* Al entre dans A2 activité, action: Al commencc à partici- 
per à A2. Al € entre dans une affaire, un complot, dans la 
danse, dans le jeu. 


* Loc. entrer en + nom: Al commence son action, commence 
à faire effet. A1 € entre en guerre. — A1 € entre en relations, 
en rapports avec quelqu'un. — A1 € entre en possession d'un 
objet. — A1 € entre en action, en vigueur, en exercice, en 
fonction, en jeu. — La nouvelle loi est entrée en vigueur. 


e Al sort de faire l'action A2: il vient juste de FINIR A2. ላ] 
ne veut plus de café: il sort d'en prendre. — ላ1 sort du tra- 
vail, de table. — Loc. € au sortir de + nom, syn. € à l'ISSUE 
de..., à la fin de.... Au sortir d'un entretien. 
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ENVOYER, v. 


1 Les Américains furent les premiers à envoyer une fusée 
habitée sur la Lune. 


D> Avec une certaine FORCE, Al humain envoie A2 concret à / 


sur (ou autre prep.) A3 spatial. 


Al humain, volontairement, avec le projet d'atteindre 
un but, et déployant une certaine force, envoie A2 con- 
cret dans A3, l'espace: 


A3 est l'espace proche de A1: A1 € envoie en l'air A2, objet 
LÉGER, le plus souvent d'une main (ou des deux), avec une 
force suffisante pour que A2 puisse parcourir une certaine 
distance avant de s'immobiliser, généralement € par terre. 
Fou de joie, Max a envoyé en l'air sou chapeau. 


Si Al envoie A2 concret avec une grande force ou méme 
une certaine violence, Al LANCE A2. 


A3 est l'espace interplanétaire: à partir d'une € base de LAN- 
CEMENT, Al, équipe de techniciens de l'aéronautique (ou 
nation à laquelle ils appartiennent), envoie A2, FUSÉE ou 
NAVETTE spatiale (et les hommes ou choses que A2 con- 
tient), dans l'espace, sur ou vers la lune ou une planète. A2 
est auto-PROPULSÉE dans l'espace par de puissants moteurs. 
L'ENVOI (nom d'action) d'une fusée dans l'espace est une 
opération délicate qui ne réussit pas toujours. L'Europe 
vient d'envoyer dans l'espace une nouvelle fusée Ariane. 


Fig. Al € LANCE un ultimatum à A3: Al exige de A3 une 


soumission immédiate à ses conditions, sinon il va mettre 
ses menaces à exécution. 


Al envoie A2 non-humain à A3 humain proche: 


Dans divers jeux ou sports, Al et A3 jouent à s'envoyer A2 
(balle, ballon) avec les mains, les pieds, la téte, ou avec une 
batte ou une raquette. A2 se déplace en l'air ou par terre. 
Jeannot a envoyé le ballon à Sophie. A1 € fait une PASSE à 
A3: il lui passe la balle en la lui envoyant. L'arbitre siffle € le 
coup d'envoi: il donne le signal du début du match. 


A2 est un baiser: Al envoie un baiser à A3, éloigné de Al 
mais suffisamment proche pour le voir déposer un baiser 
sur sa main et faire le geste de le lui envoyer. 


A2 est une parole dure ou blessante LANCÉE à A3: si on trouve 
que A2 est bien dit et mérité, on dit: € Ça, c'est bien envoyé! 
A3 RENVOIE ላጋ à ላ] : 


A3 est humain: Al ayant envoyé A2 à A3, A3 renvoie A2 à 
Al ou à un autre joueur. Scotto envoie la balle à Dietricht 
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qui la renvoie à Maillard. Fig. A3 € renvoie la balle à A1: A3 
se décharge sur Al d'une obligation ennuyeuse; Al et A3 
€ se renvoient la balle: dans une discussion, ils se répon- 
dent avec vivacité. Fig. A3 € renvoie l'ascenseur à Al: Al 
ayant auparavant rendu service à A3, A3 rend à son tour un 
service à Al. N.B. Le bouton permettant cette manceuvre 
n'existe plus sur les ascenceurs modernes. 


A3 est concret: A3 renvoie A2 (à Al, sous-entendu, qui a envoyé 
A2 contre A3). Le mur renvoie la balle. — Le miroir renvoie (syn. 
RÉFLÉCHIT) la lumière. — La montagne renvoie un écho. 


A] € a des RENVOIS: il ROTE, syn. sav. ÉRUCTE, aprés avoir 
absorbé une boisson ou de la nourriture: il émet par la bou- 
che avec un certain bruit, une bouffée de gaz. Le bébé 
q fait son ROT. En France, les gens bien élevés s'efforcent 
de ne pas roter en public. 


Sens particulier: A2, action d'abord prévue pour une cer- 
taine date, est, pour une raison quelconque, renvoyé à une 
autre date, à plus tard, € à date ultérieure, € sine die (sans 
date fixée): A2 est AJOURNÉ, DIFFÉRÉ, REMIS à plus tard. 


Al envoie A2 humain dans (ou autre prep.) A3 lieu proche: 


Domaine sportif (boxe, lutte): A1 FRAPPE si violemment A2 
quil 1 envoie dans les cordes (du ring) ou carrément il 
l'E envoie at tapis. 


ዚ Max a envoyé plusieurs lettres à Léa quand elle était à 
l'étranger. 


D^ A1 humain envoie A2, concret ou humain, à A3 humain 


éloigné. 


Al EXPÉDITEUR, syn. plus rare, ENVOYEUR, envoie, syn. 
ADRESSE, EXPÉDIE A2 concret à A3, le DESTINATAIRE, qui 
REÇOIT A2: il le lui fait PORTER. 


€ Max a envoyé plusieurs lettres à Léa quand elle était à 
l'étranger. Si A3 n'accepte pas A2, il le renvoie (syn. le 
RETOURNE) à Al. Si A3 n'habite plus à l'adresse indiquée, la 
poste renvoie A2 à Al avec la mention € RETOUR à l'envoyeur. 


La POSTE: 


A] peut envoyer A2 à A3 € par porteur spécial, mais il utilise le 
plus souvent les services de la poste pour envoyer à A3 des lettres, 
des € cartes postales, des imprimés qui constituent l'ensemble de 
son COURRIER, des PAQUETS, syn. des € COLIS postaux et des 
MANDATS représentant une certaine somme dargent. 


La poste est une administration dont les employés sont les 
POSTIERS; ils travaillent au € bureau de poste ou dans un centre 
de € tri POSTAL où ils trient les lettres selon leur DESTINATION. 
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Les FACTEURS sont les postiers qui assurent la DISTRIBUTION du 
courrier à domicile. 


Pour envoyer le courrier A2, Al doit l'AFFRANCHIR avec un 
TIMBRE, ou € timbre-poste. Celui-ci sera OBLITÉRÉ avec un 
tampon portant la date du jour de l'envoi et le € CACHET de 
la poste fera foi de cette date pour les administrations. 


A1 € met sa lettre à la poste en la jetant dans la € boite aux 
lettres. Fig. Ma proposition € est passée comme une lettre à la 
poste: très vite et très facilement. — Si le courrier A2 est par- 
ticulièrement important, Al pourra payer un supplément 
pour l'envoyer € en RECOMMANDÉ, faire un € envoi recom- 
mandé avec € accusé de RÉCEPTION. Dans ce cas, on ne 
remettra l'ENVOI (nom d'objet) au destinataire que lorsqu'il 
aura signé un papier attestant qu'il l'a bien reçu. 


Avant la généralisation du téléphone et du courrier électro- 
nique, lorsqu'on avait besoin que le courrier arrive trés rapi- 
dement, on envoyait une DÉPÊCHE, syn. un TÉLÉGRAMME. On 
précisait que la lettre devait étre acheminée € par avion. 


Al envoie A2 humain à A3 humain pour que A2 
ና TRANSMETTE / fasse PARVENIR ዘ MESSAGE à A3 de sa part: 


A2 est l'ENVOYÉ de Al, son MESSAGER: Si A2 apporte une 
€ bonne NOUVELLE à A3, A3 lui dit qu'il est € l'envoyé du ciel. 


Les gouvernements envoient à létranger des AMBASSA- 
DEURS permanents et des ÉMISSAIRES occasionnels, chargés 
de remettre des messages officiels ou secrets aux autorités 
du pays oü ils se rendent. 


Quand un gouvernement envoie des troupes combattre 
dans des pays éloignés et s'en emparer, ou des scientifiques 
explorer des terres inconnues, on parle d'EXPÉDITIONS mili- 
taires ou scientifiques. 


Ill. Jean envoie Jeannot à la piscine apprendre à nager. 


l 


D* A1 humain envoie A2 humain au lieu A3 faire l'action A4. 


L1A1 humain, ayant AUTORITÉ sur A2 humain et voulant que A2 


fasse l'action A4 qui ne peut se faire que dans le lieu A3 situé 
à quelque distance, donne à A2 l'ordre d'aller faire A4 en A3. 


N.B. Les deux actants A3 et A4 ne sont pas exprimés tous 
les deux quand l'un des deux est évident. 


A3 est un lieu réel: 


Al envoie A2 à A3 pour que A2 fasse A4 (généralement non 
exprimé) et en retire un certain bénéfice. Les parents envoient 
leurs enfants à l'école et parfois en colonie de vacances / à la cam- 
pagne / à l'étranger. — Les chefs d'entreprise envoient leurs 
employés dans des villes de province / à l'étranger, etc. — Les orga- 
nes de presse ont des € envoyés spéciaux dans certains pays. 


A1, électeurs d'un pays démocratique, envoient des DÉPUTÉS à 
la Chambre (pour les représenter et légiférer): ils les ÉLISENT. 


Al chef militaire € envoie / LANCE ses troupes à l'assaut de 
A3, place défendue par l'ennemi. — Emploi pr. A2 se LANCE, 
syn. se JETTE sur / contre A3. 


A3 directeur d'école, ou chef d'entreprise, RENVOIE A2 
éléve ou employé coupable d'une faute grave. Syn. A3 
CHASSE, EXPULSE A2. A2, immigré clandestin, € est reconduit 
à la frontière et renvoyé dans son pays. 


A3 est «la mort» ou un lieu de mort, et A4, non 
exprimé, forcément «mourir»: 


A], jugeant un coupable A2 passible de la peine de mort, 
l'€ envoie à la mort / à la guillotine / à la chaise électrique, 
etc. Al, désirant se débarrasser définitivement de A2, 
I€ envoie à nne mort certaine en lui ordonnant de faire quel- 
que chose de très dangereux. Al € envoie / expédie dans 
l'autre monde, syn. ad patres A2, l' envoie rejoindre ses 
ancétres: Al TUE A2 de sa propre main. Fig. A1 € envoie au 
diable A2: A1, que A2 importune, demande vivement à A2 
de partir, de disparaitre. 


Al envoie A2 humain faire A4: 


A1 ORDONNE à A2 d'aller accomplir une action quelconque 
(dans un lieu plus ou moins éloigné généralement non 
exprimé). Max a envoyé Jeannot acheter le journal (sous- 
ent.: chez le marchand de journaux). — Sylvie a envoyé Syl- 
vianne se coucher (sous-ent.: dans sa chambre). 


Locutions avec certains A4 particuliers: 


Al Ca envoyé promener | paitre / chier (trés vulg.) A2 
humain: Al a dit brutalement à A2 qu'il refusait de lui obéir. 
Syn.: Al f a envoyé sur les roses A2 (Fig.): Al a REPOUSSÉ 
brutalement une proposition de A2, syn. il l'a REMBARRÉ. 


A1 € a tout envoyé promener: de colère ou par lassitude, A1 
a laissé tomber, abandonné tout ce quil avait entrepris. 


ለ1 € a envoyé valser / (val)dinguer A2 concret: de colère ou 
par lassitude, A1 a jeté A2 par terre. 


A1 € ne le lui a pas envoyé dire: Al a dit personnellement et 
vertement à A3 les choses désagréables qu'il avait à lui dire. 
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ÉPROUVER, v. et EXPÉRIENCE, nf. 


L On a éprouvé la solidité de ce pont en y faisant passer 
de lourds camions. 


ጊ Al humain éprouve scientifiquement (A2, qualité de) 


A3 concret: 


Al éprouve, syn. TESTE, vérifie A2, la solidité, la résistance, 
ou toute autre caractéristique de A3, matériau ou objet 
manufacturé, en le soumettant à des expériences, TESTS (de 
LABORATOIRE), à des ESSAIS ou qui permettent d'en connai- 
tre les LIMITES, de PROUVER à partir de quel DEGRÉ (de poids, 
de chaleur, de force, etc.) A3 ne possède plus A2. On a 
éprouvé la solidité de ce pont en y faisant passer de nombreux 
et lourds camions. A3 est € à l'ÉPREUVE du feu, du danger, 
de l'eau, etc. Les vétements des pompiers sont à l'épreuve du 
feu: des essais ont montré qu'ils ne prennent pas feu. — Les 
gilets pare-balles des policiers sont à l'épreuve des balles: des 
essais ont montré que les balles ne les traversent pas. 


En imprimerie, gravure, photographie, une ÉPREUVE est le 
résultat d'un essai. Il peut y avoir plusieurs épreuves avant 
le TIRAGE final. 


A] SAVANT ou CHERCHEUR f fait des expériences sur A3, les 
animaux, les plantes, etc.: 


Dans un LABORATOIRE, ላ] fait des expériences de physique, 
chimie, biologie, etc. Il pratique la méthode EXPÉRIMEN- 
TALE, l'EXPÉRIMENTATION. Pour ses € expériences de labora- 
toire, Al se sert d'ÉPROUVETTES, de tubes à ESSAIS. Une 
expérience donne lieu à des OBSERVATIONS de la part de A1. 
— Al vérifie, € par l'expérience, des HYPOTHÈSES, une THÉO- 
RIE, les € soumet à l'épreuve des faits. Une expérience com- 
porte de multiples ESSAIS et TATONNEMENTS. A1 TÂTONNE, il 
Observe, note, enregistre, communique, publie les RÉSUL- 
TATS de ses expériences. L'expérience a réussi, été un 
succès; elle été CONCLUANTE: elle a permis à Al de 
CONCLURE; elle a été PROBANTE, a PROUVÉ la validité de 
l'hypothése de A1. Au contraire, l'expérience a échoué, été 
un échec, elle n'a pas € donné les résultats escomptés. 


Le COBAYE est un animal couramment utilisé dans les 
expériences; fig. un humain utilisé par d'autres pour une 
expérience. Dans cette affaire, on m'a pris comme cobaye: on 
s'est servi de moi pour faire une expérience. 


32. 


02 ÉPROUVER 


3. Al INDUSTRIEL ou COMMERÇANT, EXPÉRIMENTE A3, nouveau 
produit ou nouvelle technique: 


Al, créateur et / ou vendeur de A3, lance A3 sur le marché, 
le propose aux consommateurs, et observe les réactions de 
la clientèle afin d'améliorer les versions suivantes de A3. 


I. j'aimerais bien faire l'expérience du saut en parachute. 


[> A1 humain a ou fait l'expérience de A2, domaine de savoir- 
faire. 


P A1 fait l'expérience que A2, phrase. 


1 Le domaine est précis. Al € a l'expérience de A2: 


Il a depuis longtemps la PRATIQUE, l'HABITUDE de A2. Jeanne 
a l'expérience des enfants, elle s'en occupe depuis de longues 
années. Al est un EXPERT en A2, un PRATICIEN CHEVRONNÉ 
de A2, il € a fait ses preuves. Ant. Al est un APPRENTI, un 
BLEU, un NOVICE. Mon entreprise recherche un expert en 
informatique. Syn. fam. Al s'y € CONNAIT en A2, c'est un 
CONNAISSEUR en matière de A2: André s'y connait en vins, 
c'est notamment un fin connaisseur de bordeaux. 


2. Le domaine est la VIE en général: 


A] € a de l'expérience, A1 est € un homme d'expérience, il 
est EXPÉRIMENTÉ, c'est une femme AVERTIE (ou l'inverse), 
qui sait faire face aux problémes qui se posent dans la vie, 
quelqu'un € à qui on ne la fait pas (deux fois) (fam.). Le 
monde est un vaste € champ d'expériences: Al a, connait, 
accumule € toutes sortes d'expériences. Al se FORME, S'INITIE 
à la vie en société. PR. Les voyages forment la jeunesse. Al 
fait l'APPRENTISSAGE de la vie, APPREND à vivre, acquiert du 
SAVOIR-VIVRE. AI € sait par expérience que A2, phrase: la vie 
lui a appris que A2, phrase. 


1 Al humain éprouve (A2, qualité de) A3 humain qui se 


soumet volontairement à l'épreuve: 


A1 € met à l'épreuve A2 ou A3. A3 doit € faire la PREUVE 
qu'il possède A2, A3 doit € faire ses preuves. A3 ressent 
généralement cette action de Al comme une 9 rude 
épreuve, comme une expérience difficile qui le FATIGUE. 


A1, MAITRE ou PROFESSEUR, donne des DEVOIRS à A3 ÉLÈVE ou 
ÉTUDIANT, ou il l'INTERROGE sur ses LEÇONS pour éprouver 
(syn. TESTER) sa capacité à retenir ce quil a appris, ou à en 
tirer parti. 


Al, JURY d'EXAMENS et de CONCOURS, € met à l'épreuve les 
QUALITÉS intellectuelles des CANDIDATS en leur faisant 
€ subir des épreuves diverses dans certaines matières, ou en 
leur faisant € passer des tests. 


A3 SPORTIF qui aspire à gagner des récompenses, prix, ou 
médailles, est soumis à diverses € épreuves sportives. A3 
éprouve A2, sa propre capacité physique ou intellectuelle à 
faire quelque chose. Les coureurs du marathon éprouvent 
leur capacité d'endurance et de résistance à la fatigue. 


A3 EMPLOYÉ a des qualités professionnelles, des COMPÉTEN- 
CES ÉPROUVÉES: des compétences sures, solides, acquises et 
prouvées par lexpérience, reconnues par ses employeurs. 


Al humain éprouve (A2, qualité de) A3 humain contre 
son gré: 


A1 € met la PATIENCE de A3 à rude épreuve: A1 se comporte 
d'une façon telle avec A3, l'ENNUIE, l'IMPORTUNE, le FATIGUE 
au point que ላ3 risque de € perdre patience, de S'EMPORTER, 
de se mettre en colère, sauf s'il est € doué d'une patience à 
toute épreuve. Les éléves turbulents mettent la patience de 
leurs professeurs à rude épreuve. 


IV Eprouvé par la mort de son ami, Max éprouve de la tris- 
3. Alest € sans expérience: tesse. 


1 ለ] événement, MALADIE, MALHEUR, SOUFFRANCE, est une 
épreuve pour A3 humain: 


Syn. ላ] est INEXPÉRIMENTÉ, il € manque d'expérience, ou s'il 
ne tient pas compte des ና leçons de l'expérience, il risque 
d'étre victime de son INEXPÉRIENCE. A1 fait une € mauvaise 
expérience, a une € expérience cuisante, il € fait l'expérience 
que A2, phrase, il apprend € à ses dépens que A2, phrase. 


Emploi d'origine religieuse, fondé sur lidée que € Dieu 
éprouve ceux quil aime : dans la Bible, Dieu permet au Dia- 
ble d'ACCABLER Job de malheurs pour tester sa foi et sa vertu. 


ላ1 éprouve A3 humain, ou, plus couramment, A3 est (très) 
éprouvé par Al; A3 € passe par de dures épreuves, syn. fam. 
A3 € en voit de dures, € en voit de toutes les couleurs: un 
malheur frappe A3, ou une succession de malheurs s'abat- 
tent sur A3, laccablent, le rendent triste et malheureux, 
l'affaiblissent moralement et physiquement. Max a été très 


[ዚ Les professeurs font subir des épreuves à leurs élèves, 
lesquels mettent parfois la patience de leurs profes- 
seurs à rude épreuve. 


© A1 humain éprouve (A2, qualité de) A3 humain. Al met A2 
ou A3 à l'épreuve. 
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éprouvé par la mort de son père. Il faut du COURAGE à A3 
pour € SURMONTER toutes ses épreuves. 


Une chaleur intense est ÉPROUVANTE, ACCABLANTE, difficile 
à supporter. 


À la suite de Al, A3 humain éprouve A4 abstrait: 
NB. L'emploi du nom épreuve est ici impossible. 


Syn. À3 RESSENT A4, sent en lui-méme l'existence de A4: 
A4 est un SENTIMENT, une SENSATION, ou un BESOIN difficiles 
à maitriser, il en € fait l'expérience. En entrant dans une 
grotte, on éprouve une sensation de froid. — ] éprouve le besoin 
de prendre des vacances. — Il est difficile de ne pas éprouver 
de la haine à l'égard d'un tel monstre; ses victimes ont fait 
l'expérience de la haine. 


A4, le plus souvent pénible ou douloureux, peut étre agréa- 
ble. J'ai éprouvé une grande joie à entendre ta voix au télé- 
phone. — On éprouve une sensation de bien-étre en entrant 
dans cette belle et confortable maison. 


ESPACE, n.m. 


1 Pour que ton texte soit lisible, laisse plus d'espace entre 
les lignes. 


1 


D Il y a de l'espace entre A1 et A2. 
[> Al occupe de l'espace. 
[^ Al vivant a l'espace qui lui est nécessaire. 


L'espace entre Al et A2 concrets est la DISTANCE, l'INTER- 
VALLE, l'ÉCART, le VIDE ou le BLANC qui sépare Al de ለጋ. Il 
faut laisser un espace aprés chaque mot et entre les lignes. — 
Si Al et A2 sont suffisamment ESPACÉS l'un de l'autre, 
bénéficient d'un ESPACEMENT suffisant, on les distingue 
bien de loin. Sur la route, les bandes blanches des bas-cótés 
sont espacées d'un mètre. Ant. Al et A2 sont COLLÉS l'un à 
l'autre. Il y a si peu d'espace entre ces maisons que, de loin, 
on les croirait collées les unes aux autres. 

* Al humain € mesure l'espace parcouru (par lui-méme ou 
quelqu'un d'autre). Fig. Al évalue tout ce qui a été 
accompli (depuis une certaine date). Syn. le CHEMIN. 

* En mécanique, l'espace qu'on laisse entre deux piéces 
mobiles, est le JEU (Voir l'article JOUER 1,2). 

° LY espace de temps entre Al et A2 événements est la 
DURÉE, l'intervalle de temps qui les sépare. Il y a eu «n long 
espace de temps entre ma première visite et la deuxiéme. J ai 
décidé d'ESPACER mos visites. 

° Loc. prep. € l'espace de...: sur une distance ou sur une durée 
équivalant à... Jean m'a accompagné l'espace d'un pâté de maisons. 
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— Jai parcouru l'espace d'un kilomètre avant de rencontrer une 
habitation. — Les explosions ont duré l'espace d'une minute. 


2. Lespace occupé par Al concret est la PLACE, en termes de 


SUPERFICIE où de VOLUME, occupée, syn. tenue, syn. prise par 
Al. L'espace occupé par les ruines de l'ancien château est de 
quatre hectares: les ruines COUVRENT, S'ÉTENDENT sur une 
superficie de quatre hectares. Dans le grenier, ces vieux meu- 
bles prendront beaucoup d'espace, il vaut mieux s'en débarrasser. 


* Les habitants des villes apprécient toujours les espaces 
occupés par des arbres, des fleurs, de la verdure, les 
ና espaces verts: parcs, jardins, et places ombragées. — Un 
lieu réservé, par exemple, aux loisirs ou à la culture est 
parfois appelé € espace loisirs ou € espace culture. Syn. en 
plus petit, le € COIN loisirs, le € coin culture. 


* € L'espace aérien d'une nation est la partie du ciel qui se 
trouve au-dessus de son territoire. Un avion € viole l'espace 
aérien dune nation quand il la survole sans autorisation. 


e Par analogie, l'espace occupé par A1, activité abstraite, est 
le DOMAINE ou CHAMP couvert par Al, dans lequel Al 
s'exerce librement, qu'il s'agisse d'une activité intellec- 
tuelle ou artistique: les espaces de la pensée, espaces imagi- 
naires, espaces picturaux, théâtraux, espace poétique ou 
d'une activités sociale, économique: l'espace social, moné- 
taire, politique, financier, économique. 


L'espace nécessaire à A1 vivant. — A] a de l'espace. 


* Al vivant a besoin d'espace, d'un € espace de liberté, sur- 
face où se mouvoir librement, volume où respirer et se 
développer normalement, sans étre géné par qui ou quoi 
que ce soit dans ses mouvements ou son développement, 
sans étre € à l'ÉTROIT; cet espace est € l'espace vital de A1. 
Faute d'espace, cette plante va sétioler. 

e Quand il en parle, ላ] humain dit quil {a de l'espace, 
€ beaucoup d'espace, € peu d'espace, quil € dispose d'un 
espace suffisant / insuffisant (pour vivre ou travailler ou se 
détendre), quil € manque d'espace (où ranger ses affaires), etc. 


e Al humain considère comme SPACIEUX tout lieu ouvert ou 
fermé se caractérisant par un espace, qui dépasse large- 
ment ses seuls besoins. À l'étroit dans son studio, Luc a 
déménagé dans un deux pièces plus spacieux. 


II. Grands espaces et conquête de l'espace. 


1 Des espaces limités mais dont A1 humain ne voit ni ne con- 


çoit les limites. 


* Le regard tourné vers la Terre, A1 humain apprécie les € grands 
espaces, vastes ÉTENDUES montagneuses ou désertiques, 
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souvent sauvages et inhabitées, lieux où il a le sentiment de pou- 
voir étancher sa soif de liberté, de découverte et d'aventure, et 
aussi lieux propices à la contemplation de la nature et à la médi- 
tation métaphysique. 

e Pour AI humain regardant en l'AIR, l'espace, c'est le CIEL vu de 
la Terre: La tempête se décliaine dans l'espace; les éclairs déchi- 
rent l'espace; ou simplement l'ATMOSPHÈRE, le milieu rempli 
d'air qui nous entoure. Les bruits résonnent dans l'espace. 

L'espace immense, illimité, infini. 

Pour Al humain regardant les étoiles ou pour Al astro- 

nome observant le mouvement des planètes, l'espace, c'est 

l'UNIVERS, le COSMOS. Aprés avoir longtemps dû se contenter 
d'observer les astres, c'est vers la fin du XX* s. que les hom- 
mes se sont lancés dans la € conquéte de l'espace (INTERPLA- 

NÉTAIRE), dans la € conquête SPATIALE. Ils ont envoyé des 

SATELLITES artificiels tourner autour de la Terre, des FUSÉES 

transportant des SPATIONAUTES, syn. COSMONAUTES, ASTRO- 

NAUTES, sur la Lune et vers des € STATIONS spatiales. 


* En mathématiques, alors que la géométrie PLANE traite 
des surfaces et de la position d'un point à l'aide de deux 
coordonnées, son abscisse et son ordonnée, la € géométrie 
dans l'espace traite des volumes et de la position d'un point 
à l'aide d'une troisième coordonnée, la COTE. 


e Pour les philosophes et les physiciens RELATIVISTES, 
l'E espace-temps est un milieu à quatre dimensions où qua- 
tre variables € spatio-temporelles sont considérées comme 
nécessaires pour déterminer totalement un phénomène. 


Tout INDIVIDU Al humain appartient à € l'espèce humaine 
(N.B. € le genre humain est une locution usuelle, mais 
scientifiquement incorrecte: l'espéce humaine appartient à 
l'ORDRL des primates, à la EAMILLE des hominidés et au genre 
«homo» qui comprend une seule espèce vivante 19 homo 
sapiens, la nótre, et plusieurs espéces fossiles). 


Les différentes espèces présentent des différences 
SPÉCIFIQUES; chacune a sa SPÉCIFICITÉ que les savants, A2, 
peuvent SPÉCIFIER. 


Un SPÉCIMEN, syn. un ÉCHANTILLON, est un individu qui pos- 
sède tous les CARACTÈRES de l'espèce à laquelle il appartient 
et suffit à en donner une idée juste. Le botaniste en mission 
en Amazonie a rapporté quelques beaux spécimens de plantes 
encore inconnues. 


A l'intérieur d'une méme espéce, les animaux et végé- 
taux de race ou de variété différente peuvent se repro- 
duire entre eux: 


Le CROISEMENT, naturel ou artificiel de races ou de variétés 
différentes produit des HYBRIDES. Les horticulteurs créent 
par HYBRIDATION de nouvelles variétés de roses. — Le MULET et 
la MULE sont des hybrides d'un áne et d'une jument ou d'un 
cheval et d'un ánesse qui ne se reproduisent pas entre eux. 


Un chien d'une certaine race MÂTINE (verbe) une chienne 
d'une race différente; il en résulte un chien MÁTINÉ, syn. un 
BÂTARD, syn. fam. un CORNIAUD. Par des croisements suc- 
cessifs de ce type, leur race S'ABÂTARDIT, syn. DÉGÉNÈRE. 


Lorsqu'il s'agit d'individus humains, on parle de MÉTIS 


ESPÈCE, n.f. et GENRE, በጠ. 


(f. une MÉTISSE), qui sont MÉTISSÉS, obtenus par MÉTISSAGE. 
Un MULÂTRE (f. une MULÂTRESSE), mot usuel surtout à pro- 
pos de la population des Antilles, est issu de l'union d'un 
Noir et d'une Blanche ou d'un Blanc et d'une Noire: on 
parle aussi parfois de € sangs mélés. 


A SPÉC- et GÉNÉR-: bases savantes d'origine latine servant à for- 
mer des mots exprimant l'idée d'espéce et de genre. 


l. Il faut protéger les espèces en voie de disparition. 


[J Les mots genre et espèce (en latin species, «apparence»), Un EURASIEN est issu de l'union d'un Blanc et d'une Jaune 


calqués sur le latin par les clercs du Moyen Age, conser- 
vent aujourd'hui des emplois précis dans quelques domai- 
nes particuliers. 


Domaine de la GÉNÉTIQUE (voir l'article CLASSE): 


L'espéce est une catégorie intermédiaire entre le genre et la 
VARIÉTÉ ou la RACE; le genre est plus GÉNÉRAL, l'espéce plus 
PARTICULIÈRE. Le lynx était une € espèce menacée et même 
une € espèce en voie de disparition. On le réintroduit et on le 
protège dans certaines régions. — Dans les prairies des Alpes, 
on trouve de nombreuses espèces de plantes rares. 


ou d'un Jaune et d'une Blanche. 


Domaine LITTÉRAIRE et ARTISTIQUE : 


On distingue différents € genres littéraires, le théâtre, le 
roman, la poésie, et aussi divers genres dans les autres 
domaines artistiques: fresque, tableau de chevalet en pein- 
ture, sonate, concerto en musique, etc. 


Domaine GRAMMATICAL : 


Les noms sont de genre masculin ou féminin. L'adjectif s'accorde 
$ en genre et en nombre avec le nom auquel il se rapporte. 


5. Domaine FINANCIER: 


On appelle espëce toute monnaie, métallique ou papier, ayant 
cours légal. A2 € paye en espèces: avec de la monnaie, non par 
chéque ou par carte, et méme en € espéces sonnantes et tré- 
buchantes, loc. remontant à l'époque oü les changeurs véri- 
fiaient les monnaies d'or et d'argent en les faisant tinter et en 
les pesant sur leur petite balance appelée «trébuchet». 


Domaine JURIDIQUE: 


Un € cas d'espèce est particulier; il n'entre pas dans une 
CATÉGORIE plus générale clairement définie par la loi: il doit 
étre étudié SPÉCIALEMENT. 


Loc.adv. € En l'espéce: dans ce cas particulier. 


Domaine RELIGIEUX: 


Al, catholique, € conmunie sous les deux espèces, syn. 
€ sous les espèces du pain et du vin: il consomme le pain et 
le vin consacrés à la messe. 


Emplois étendus des mots ci-dessus: 


Un SPÉCIMEN est un échantillon de n'importe quelle SÉRIE 
d'objets, notamment une publication adressée gratuitement 
par un éditeur à une personne qui peut en faire la promotion. 


Tout AI, en dehors des espéces animales et végétales, a sa 
SPÉCIFICITÉ s'il ne se confond pas avec d'autres. 


Tout A2 humain peut SPÉCIFIER un point particulier de ce 
quil explique: le définir avec la plus grande précision. 


Tout Al HYBRIDE (péj.), par ex. une œuvre de l'esprit, est 
composé d'éléments hétéroclites associés de façon 
artificielle; il est MÁTINÉ (fam. et péj.) d'emprunts faits à 
diverses sources. 

Un MÁTIN est un grand et gros chien plutót méchant. Fig. 


et fam. appliqué à des humains, un mâtin, une mátine: 
un(e) rusé(e) coquin(e). 


II. Chaque métier exige des connaissances spéciales. 


1 Un Al SPÉCIAL est PARTICULIER à une certaine catégorie 


d'objets: 


Pour traiter des maladies rares, il faut des médicaments spé- 
ciaux que les pharmaciens n'ont pas toujours en boutique. — 
Les hótes de marque, accueillis à l'aéroport sont amenés dans 
un salon spécial. — Une € autorisation spéciale a été accordée 
à ce chercheur pour consulter des archives secrètes: une auto- 
risation exceptionnelle, justifiée par un € cas d'espèce. 


espèce an 


Un SPÉCIALISTE est une personne qui s'est SPÉCIALISÉE 
dans un domaine particulier qui est sa SPÉCIALITÉ: 


Mais une excessive SPÉCIALISATION peut avoir des inconvé- 
nients, ne permettant pas d'avoir des € vues d'ENSEMBLE sur 
une discipline donnée. Les artificiers sont des spécialistes des 
matières explosives; le déminage est une de leurs spécialités. 


Notamment en MÉDECINE, on oppose les spécialistes d'un certain 
organe aux GÉNÉRALISTES qui font de la € médecine générale. 


Les journaux ont, dans divers pays du monde, des € envoyés 
spéciaux qui sont des spécialistes des affaires de ce pays. 


Une SPÉCIALITÉ régionale est un produit de terroir: 


Dans ce restaurant alsacien, on peut gouter à diverses spécialités: 
la choucroute, la tarte flambée, le coq au Riesling, etc. 

Un A1 GÉNÉRIQUE, qui appartient au genre, s'oppose à un 
A] SPÉCIFIQUE, qui appartient à l'espèce, moins extensive: 
Un € médicament générique n'est pas une € SPÉCIALITÉ 
pharmaceutique couteuse. 

Au cinéma, on appelle le GÉNÉRIQUE (nom) la liste des 
acteurs et de toutes les personnes qui ont collaboré à la réa- 
lisation du film. 


Ill. Jean et Max n'ont pas le méme genre de vie. 


L] Genre, espèce et sorte dans le langage courant, désignent 


des catégories vagues. 
Al est € un genre de A2: 


Il fait partie de la catégorie A2. Le ski est un genre de sport 
qui demande de bons muscles des cuisses. — Lorsqu'on voyage, 
on doit s'adapter à de nouveaux € genres de vie. — Anne a un 
genre de beauté qui ne plait pas à Jean: il n aime pas ce genre 
de femme. Jean n'est pas attiré par Anne. Elle n'est pas € son 
genre: le genre qui lui plait. 
Al est € du genre de, syn. € du méme genre que A2: il res- 
semble plus ou moins à A2. Jean a fait construire une mai- 
sou € du genre de celle de Pierre; c'est une maison du genre 
chaumiére; il aime les maisons de ce genre. — Comme il fait 
chaud, je boirais bien un jus d'orange ou € quelque chose de 
ce genre. — Paul ne va jamais dans les bars: il ne fréquente pas 
ce genre d'endroit; il va plutôt dans les bibliothèques et les 
musées, car il préfère € ce genre de choses. — Napoléon était 
un conquérant du genre d Alexandre ou de Jules César. 
AI humain a un genre aux yeux d'un observateur qui 
catégorise à sa maniére 
* sa façon de penser ou d'agir. Ce n'est pas le genre de Pierre, 
de manquer à sa parole; mais c'est bien son genre, d'étre tou- 
jours en retard! € Ce serait assez dans son genre d'avoir 
oublié notre rendez-vous. 
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3. 


* son apparence, en conformité ou en décalage par rapport 
aux normes sociales: A1 € a bon / mauvais genre, € un dróle 
de genre selon que sa manière de s'habiller et de se compor- 
ter permet de supposer quil est bien ou mal élevé, a une 
bonne ou une mauvaise conduite, ou un comportement 
hors normes. Si AI est toujours vêtu avec élégance et a de 
bonnes manières, il est € bon chic, bon genre (BCBG). S'il 
se fait remarquer par quelque chose d'original, il € a du 
genre, syn. il € fait genre (un peu vieux). — François porte 
toujours une écharpe rouge et un feutre noir pour € se donner 
un genre: il se donne le genre artiste. — Pour se donner une 
bonne image sociale, € par genre, les Dupont font faire à leurs 
enfants du grec, du violon et du golf. 


Genre, syn. SORTE: 


Avec article défini. Dans ce magasin de meubles on trouve 
tous les genres / toutes les sortes de chaises. 


Sans article défini. Oz y trouve des meubles € en tous genres, 
syn. € de toutes sortes, € toutes / différentes sortes de chaises. 
=> Mon interlocuteur a utilisé toutes sortes d arguments, mais 
il ne ma pas convaincu. — Cet emploi offre des avantages en 
tous genres, syn. de toutes sortes. 


Une espèce / une sorte de Al humain: 


Dans le métro on croise des gens € de toute espèce / de toutes 
sortes. — Jean n'appartient pas à cette espéce / sorte d'hommes 
qui dépensent sans compter. 


Espèce, en parlant d'Al humains est facilement péj.; sorte 
est plus neutre. Ce repris de justice est un individu € de la 
pire espéce (pas "de la meilleure espéce). 


Spécial au sens de «bizarre» (plutót péj. et fam.). Éric est 
spécial: il a un comportement bizarre. — Il a ና des mœurs 
spéciales. — Il a été voir un film trés spécial, classé X. 


Al ASSORTIT A2 à A3: 


Il place à cóté de A3 un A2 de méme sorte qui lui convient 
bien. Sylvie assortit la couleur de son chemiser à celle de sa 
jupe. — A2 et A3 sont € bien / mal ASSORTIS: ils se convien- 
nent ou ne se conviennent pas. Max et Léa sont mal assortis, 
cest pourquoi ils se disputent souvent. 


Al RÉASSORTIT A3 qui était DÉPAREILLÉ: si, par suite d'une 
perte ou d'une vente, un élément A2 fait défaut à un 
ensemble A3, A1 essaye de se procurer un A2 semblable au 
précédent ou du moins ressemblant. Un commerçant qui a 
vendu plusieurs éléments d'une série d'articles se réassortit ; 
il fait un RÉASSORTIMENT. 
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Un ASSORTIMENT est un ensemble d'objets de méme sorte, 
mais pas tous semblables. Il y a dans le magasin de meubles 
tout un assortiment de chaises. — On sert en entrée un assor- 
timent de charcuteries. 


6. ና Une espèce de, syn. € une sorte de Al (au sing.): 
Quelque chose ou quelqu'un qui ressemble, vaguement et 
imparfaitement à Al. Jean porte une espéce / une sorte de 
manteau: un dróle de vétement qui ressemble vaguement à 
un manteau. — Mon voisin est une espéce d'inventeur: il 
fabrique des machines bizarres, peu utilisables. — Jean a été 
pris d'une espèce de rage quand Paul a emprunté sa voiture 
sans son autorisation. 


GR. espéce étant un nom féminin, il est incorrect, quoique 
fréquent, de dire "un espèce de Al masculin. 


7 ና Espèce de + nom: 
Sert à former des expressions oü le mot espéce ne sert quà 
renforcer le sens du terme complément, dans l'expression 
figée € cela n'a aucune espéce d'importance et dans des for- 
mules insultantes: € Espéce de gourde! Tu as cassé le vase de 
grand-mère! — J'ai croisé dans la rue € une espèce d'idiot qui 
ma marché sur les pieds. 


ESPÉRER et SOUHAITER, v. 


L Jean espère que Jeannot sera reçu à son concours. 


1 GR. Al humain espère A2 qui peut être: 

e que+phrase à l'indicatif présent, s'il s'agit d'un fait à VÉRI- 
FIER. J'espére que vous étes en bonne santé. (écrit, par ex. 
dans une lettre). 

e que phrase à l'indicatif futur, s'il s'agit d'un fait à PRÉVOIR. 
Jean espére que Jeannot réussira. 


* un inf. Jean espére voir Jeannot réussir. 
* un nom. Jean espère le succès de Jeannot. 


Al est humain; il S'ATTEND à ce que A2, ÉVÈNEMENT HEU- 
REUX, ARRIVE; il lui semble que A2 est PROBABLE, a beaucoup 
de CHANCES d'arriver; il en éprouve un SENTIMENT AGRÉABLE. 
PR. Il n'est pas nécessaire d'espérer pour entreprendre ni de 
réussir pour persévérer. 


Syn. Al s'attend à A2; il € COMPTE / TABLE sur A2. Jean 
compte / table sur un succès de son fils; il ESCOMPTE ce succès: 
ዘና compte bien que Jeannot sera reçu, il l'espère et agit, orga- 
nise l'avenir en conséquence; il a CONFIANCE dans l'avenir. 

Si AI ne s'attend pas à A2 et que A2 se produise pourtant 
A2, IMPRÉVU, est INESPÉRÉ et d'autant plus réjouissant. 


2. A3 (humain ou non) PROMET A2 (pas toujours exprimé): 


Jeannot promet: il € laisse espérer un bel avenir. — Le raisin est 
beau: il nous promet une belle vendange et un grand cru de vin. 
— lroniquement: € Ca promet! (fam.) — € Ca ne promet rien 
de bon: étant donné la situation, on peut s'attendre au pire. 


L'ESPOIR et l'ESPÉRANCE. 


Espoir seul possible: € J'ai bon espoir! — Jeannot € caresse 
l'espoir d'entrer à Polytechnique. — Il est € plein d'espoir. 
€ Tous les espoirs sont permis! se dit quand certaines per- 
sonnes espèrent des choses peu réalisables. € L'espoir fait 
vivre. € On vit d'espoir, méme s'il ne reste qu'€ une lueur 
d'espoir. — Il est triste d'aimer | Sans espoir de retour . 

Le mot espoir peut désigner une personne A3 dans laquelle 
des gens A1 placent leurs espérances. Éric est un des espoirs 
de la planche à voile: on espére quil deviendra un cham- 
pion. — Vous êtes mon dernier espoir!: si vous ne me donnez 
pas satisfaction, je ne sais plus à qui m'adresser. 


Espérance, plus litt. et plus vieux, substituable à espoir, au 
sing. et souvent au pl. Jeannot a l'espoir / le ferme espoir / 
l'espérance / la ferme espérance de réussir. — Jeannot espérait 
entrer à Polytechnique mais c'était € un fol espoir, syn. ና une 
folle espérance / de folles espérances. — C'est un grand bon- 
heur de pouvoir réaliser son espoir / ses espérances. — Jean 
€ met / place son espoir / ses espérances en Jeannot / dans la 
réussite de Jeannot. Emploi prépositionnel: Je fais des 
démarches € dans l'espoir / l'espérance d'obtenir satisfaction. 


Espérance seul possible: Jeannot donne à Jean € de grandes 
espérances. — Le vert est € la couleur de l'espérance. — Cer- 
tains héros € espérent contre toute espérance et continuent à 
lutter. — Une fois que les marins d'autrefois avaient franchi 
€ le cap de Bonne Espérance, ils pouvaient espérer arriver à 
bon port. — € L'espérance de vie d'une certaine population est 
la durée moyenne de la vie dans le pays concerné. — € La Foi, 
l'Espérance et la Charité: les trois vertus théologales. 


II. Jean souhaite que Jeannot soit recu à son concours. 


1 GR. A] humain souhaite A2 qui peut être 


e que+phrase au subjonctif. Jean souhaite que Jeannot réussisse. 
* un infinitif. Jean souhaite voir Jeannot réussir. 
* un nom. Jean souhaite le succès de Jeannot. 


A] souhaite A2 à A3: il exprime à A3 humain la nature de 
ce qu'il souhaite pour lui. Jean souhaite un beau succès à 
Jeannot; ዘ lui souhaite de réussir. 

Al est humain; il IMAGINE A2, un événement heureux qui 
pourrait- arriver; il lui semble que A2 est POSSIBLE, sans 
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savoir quelles chances il a d'arriver; il VOUDRAIT BIEN que A2 
arrive. A2 est SOUHAITABLE: I] est souhaitable que Jeannot 
soit recu. — Le SOUHAIT de Jean est que Jeannot réussisse. — 
Les affaires de Marc marchent € à souhait: aussi bien quil 
peut le souhaiter. — On souhaite du bonheur à quelqu'un qui 
éternue en lui disant: À vos souhaits! 


Syn. littéraire: 


Lucie, superstitieuse, quand elle voit une étoile filante, € fait 
un VŒU: elle formule un souhait. — Al € forme des vœux 
pour À2: Jean forme des vœux pour le succès de son fils. Le 
premier janvier, on € présente ses vaeux à ses amis: on for- 
mule pour eux des souhaits de bonheur, on leur € souhaite 
une bonne année, une bonne santé... et le paradis à la fin de 
vos jours, ajoutent certains! 


€ POURVU que- phrase au subj. sert à formuler le souhait 
de ce qu'on désire vivement: 


Jeannot travaille bien en ce moment. Pourvu que qa dure! 
Sylvie a attrapé une sale maladie! Pourvu qu'elle guérisse! 


NB. Pourvu que sert aussi à exprimer une condition mini- 
male. Pourvu quil ait le vivre et le couvert, Luc n'en 
demande pas plus: 5 1 a cela et rien de plus, il s'en contente. 


il. Jean désespère de voir Jeannot réussir. 


GR. ላ1 désespère de A2 qui peut être 
e un infinitif. Jean désespère de voir Jeannot réussir. 
* un nom. Jean désespére du succés de son fils. 


Emploi intr. ou pr. Al (se) désespère, A2 étant sous- 
entendu. 


A2 désespère A1. L'échec de Jeannot désespère son père. 


እ], qui espérait A2, pense qu'il n'y a presque plus aucune 
chance pour que A2 arrive et il en éprouve un sentiment 
pénible: 


Un échec est parfois DÉSESPÉRANT. 


Frappé par un malheur, Al croit n'avoir plus € rien à espérer 
de la vie et éprouve une trés profonde tristesse: le DÉSES- 
POIR. Sylvie est trés malade; Jean se désespére; il désespére; il 
€ est au désespoir, il € se laisse aller au désespoir, il est DÉSES- 
PÉRÉ. — On essaie DÉSESPÉRÉMENT de sauver Sylvie; on y tra- 
vaille avec € l'énergie du désespoir. — € La situation est sans 
espoir: elle est désespérée. Il n'y a plus d'espoir dit le docteur 
Tant Pis. — PR. Tant qu'il y a de la vie, il y a de l'espoir! 
répond le Docteur Tant Mieux. 


SELS 


2. Emplois affaiblis de ces mots, employés par exagération: 


Je suis € au désespoir d'avoir cassé cette belle assiette. — ና En 
désespoir de cause, j'ai acheté une assiette neuve qui ne va pas 
très bien avec le service: ayant tout essayé et ne trouvant pas 
de meilleure solution... — Les fautes d'orthographe de mes 
enfants sont désespérantes. 


3. A3, A2 DÉCOIVENT AI (du v. DÉCEVOIR): 


L'événement A2 est le contraire de ce que A1 espérait. Jeannot 
craint de décevoir son père. — Jean est DÉÇU, syn. faible DÉSAP- 
POINTÉ par l'échec de son fils; pour Jean, c'est une (cruelle) 
DÉCEPTION, une DÉCONVENUE, un DÉSAPPOINTEMENT. ll se fai- 
sait des ILLUSIONS; c'est une DÉSILLUSION. I] comptait sur un 
succès; cet échec est ዘ MÉCOMPTE. 


Si Al est déçu, notamment s'il s'estime victime d'une injus- 
tice, il se peut qu'il soit AMER, qu'il éprouve de AMERTUME, 
qu'il REGRETTE AMÈREMENT ce qui s'est passé. 

Si A2 n'est pas trés grave mais cause tout de méme une 
CONTRARIÉTÉ à AI, celui-ci est DÉPITÉ, éprouve du DÉPIT. 
Max trouve que Léa ne l'a pas assez remercié de son cadeau; 
il est dépité de ne pas lui avoir fait plaisir. 


ESPRIT, n.m. 


A SPIR-: base savante d'origine latine servant à former des mots 
exprimant l'idée de souffle et d'esprit (voir aussi l'article AIR). 


1 Au commencement, l'Esprit de Dieu planait sur les 
eaux (Bible). 


[J Dans une perspective religieuse. 


1 Un esprit est un étre IMMATÉRIEL, sans CORPS, mais doué 
d'une vie PSYCHIQUE et concu comme supérieur aux 
hommes: 


DIEU est un € pur esprit. — L'esprit des ténèbres, l'esprit du 
mal: le DIABLE. — Les esprits célestes: les ANGES. Dans les 
mythologies anciennes, les nymphes, les ondines, les ደዘዐ- 
mes, les fées, etc. sont des esprits. 


Dans le christianisme: Le Saint-Esprit, une des trois per- 
sonnes de la Sainte Trinité. € Heureux les pauvres en esprit 
(Évangile): ceux qui, sous l'impulsion du Saint-Esprit, ne 
s'attachent pas à leurs richesses. 

Dans le langage courant, souvent cité sous la forme Heureux 
les pauvres d'esprit, et compris à contresens comme signifiant 
«heureux les imbéciles». — On dit d'une affaire réglée sans 
aucun probléme: cela s'est fait € par l'opération du Saint- 
Esprit: tout seul, miraculeusement, sans aucune interven- 
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tion humaine. — Fig. € Je ne suis pas un pur esprit (fam.): j'ai 
des besoins physiques, moi, je suis un être humain! 


2 L'esprit humain: 

C'est la part immatérielle et intellectuelle de l'étre humain, 
qui s'oppose au CORPS, à la MATIÈRE. L'ÂME est SPIRITUELLE: 
elle est distincte du corps. L'esprit est prompt, mais la CHAIR 
est faible: malgré la volonté de bien faire, on succombe faci- 
lement aux tentations. € Rendre l'esprit (vieux, au sens éty- 
mologique du lat. spiritus, «souffle»), syn. ና rendre le 
dernier soupir, syn. € rendre l'âme: mourir. 


Les SPIRITES, qui font du SPIRITISME ÉVOQUENT les esprits 
des morts: cherchent à entrer en communication avec eux, 
en leur demandant: Esprit, es-tu là? 


3. € Un (grand) SPIRITUEL qui a une € vie spirituelle est un 
homme RELIGIEUX: 


Les € Exercices spirituels de St Ignace expriment la SPIRI- 
TUALITÉ de ce saint: sa maniére de vivre sa religion. On 
organise dans les églises des € concerts spirituels de musi- 
que sacrée. L'Église a un pouvoir spirituel mais non 
TEMPOREL : elle tranche théoriquement des questions de foi 
et de mœurs, mais sans moyens de coercition. Dans un 
monastère on distingue le spirituel (la vie religieuse) du 
temporel (les finances et l'intendance de la maison). 


4. L'Esprit SOUFFLE où il veut (Bible): un grand GÉNIE peut naitre, 
une grande découverte se faire là où on ne les attendait pas. 


Al humain est INSPIRÉ, il recoit une INSPIRATION qui le 
pousse à créer, à agir. 

Dans la mythologie grecque les neuf MUSES étaient les INS- 
PIRATRICES des arts et des sciences. 


Emploi affaibli: Jean s'est inspiré d'un livre d'histoire pour 
écrire son article. — Les évènements Ini ont inspiré un article 
intéressant. 


II. Jean a un esprit droit et juste. 


O Dans une perspective profane. 


1 L'esprit d'un Al humain: 


En général, le mot esprit désigne un principe de vie psychi- 
que plus INTELLECTUEL, moins affectif que l'ÂME et le CŒUR: 
un esprit droit, juste, fin, clair, profond, etc. RAISONNE et 
COMPREND bien. Un esprit faux, lourd, obtus, borné, etc. rai- 
sonne et comprend mal. Un € simple d'esprit est un 
€ handicapé MENTAL; son € áge mental est inférieur à son 
áge réel. À vingt ans, ce pauvre garçon raisonne comme un 
enfant de huit ans, il est ARRIÉRÉ. 


Une idée € vient à l'esprit de A1, lui € traverse l'esprit, un 
souvenir lui € revient à l'esprit. Les € ouvrages de l'esprit 
(vieux) sont littéraires, philosophiques ou scientifiques. — 
€ Une vue / une création / wn jeu de l'esprit: des IDÉES THÉO- 
RIQUES sans rapport avec le réel. AI est € sain de corps et 
d'esprit: ni malade ni fou. A1 € perd l'esprit: il devient fou. 


Al € reprend ses esprits: 


Il retrouve son calme aprés une période de trouble. Le plu- 
riel, obligatoire, est un héritage de la médecine d'autrefois 
qui croyait à l'existence d'€ esprits animaux, corps subtils 
allant du cerveau aux muscles et permettant le mouvement. 


Fig. Par analogie, le mot esprit désigne divers produits de 
distillation trés volatils, ne conservant que peu de chose du 
corps distillé: € esprit de sel / de vin / de bois... On lisait jadis 
sur les enseignes des débits de boissons ና vins et 
SPIRITUEUX: boissons alcoolisées. 


Les dispositions, V€ état d'esprit de ላ]: 
L'ensemble de ses IDÉES, de ses VOLONTÉS et de ses SENTI- 
MENTS, actuels ou préconçus, syn. sa MENTALITÉ, son € état 


mental. Je n'ai pas l'esprit à mamuser: ce n'est pas mon 
humeur du moment. 


La € tournure / l'orientation desprit de Al est sa manière 
particulière d'envisager les choses. A1 € a l'esprit bien / mal 
tourné: il voit le bon cóté des choses, ou les déforme dans 
le sens du mal. A1 € a bon / mauvais esprit: il interprète 
habituellement les paroles et les actions des autres, notam- 
ment de ses supérieurs, en bien, et les aide volontiers, ou 
en mal, et leur refuse sa collaboration. 

A1 € a de la présence d'esprit: dans une situation imprévue, 
il comprend immédiatement ce qu'il faut dire ou faire. Al 
€ a l'esprit ailleurs: il ne fait pas attention. € Oñ avais-je 
l'esprit?: Excusez-moi de n'avoir pas fait attention. — Dans 
l'esprit de Jean, cette parole qui t'a choqué était un compli- 
ment. — Il l'avait dite € dans un esprit de conciliation, pour 
réconcilier tout le monde. 


Al humain a l'esprit de A2 abstrait: 
A1 € a l'esprit des affaires / de famille / de corps / d'équipe / 
de révolte / de justice / de charité / de sacrifice / de synthése / 
d'analyse / d'observation / de suite, etc. 


Al humain a l'esprit + adj.: il € a l'esprit aventureux / belli- 
queux / changeant / romanesque / retors / critique / plat / 
pesant / lourd / léger / libre / large / étroit, etc.: il a une dis- 
position à tout ce que dit le nom abstrait ou l'adjectif. D'oü: 
ለ1 € a de la légèreté d'esprit: il manque de sérieux; Al ና a 


— - - 


ESPRIT 


de la largeur d'esprit: il በፎ s'embarrasse pas de préjugés; A1 
€ a de l'étroitesse d'esprit : il est paralysé par des préjugés et 
des scrupules, une attention excessive aux détails. 


La personne Al tout entière, vue sous l'angle intellectuel: 


Jean est un € esprit libre: il ne se laisse pas influencer; c'est 

n € esprit fort: il n'a aucune croyance religieuse; c'est un 
€ grand esprit il est supérieurement intelligent. — PR. Les 
grands esprits se rencontrent: se dit quand deux personnes 
ont la méme idée en méme temps. 


II. Max a de l'esprit. 
1 Al humain € a de l'esprit: 


Il a un esprit FIN, de la FINESSE d'esprit: une € tournure d'esprit 
qui lui permet de PLAISANTER FINEMENT. Syn. il est SPIRITUEL, 
il fait des plaisanteries spirituelles. ና Un(e) homme / femme 
d'esprit a toujours le MOT pour RIRE. — Un € trait d'esprit, syn. 
un € mot d'esprit, syn. un € bon mot: une plaisanterie. 

Pour les syn., voir l'article RIRE (III, 3). 

A1 € fait de l'esprit: 

Il s'applique à plaisanter (mais il est possible que ce soit 
sans avoir beaucoup d'esprit). Ses PLAISANTERIES peuvent 


être fines, mais aussi être de € grosses plaisanteries, plates et 
vulgaires. Un € bel esprit (péj.) plaisante prétentieusement. 


IV L'Esprit des Lois. 


1 L'esprit de Al abstrait, une institution, une œuvre, telle 


société à telle époque: 

L'ensemble d'idées et de sentiments qui sont à la base de 
leur existence; l'IDFOLOGIF qui les sous-tend: L'esprit de la 
constitution des États-Unis veut un pouvoir présidentiel fort. 
— Une morale rigide n'est pas conforme à l'esprit de notre 
temps. — Ici, tout le monde travaille dans la bonne humeur, 
cest l'esprit de la maison. — € L'Esprit des Lois: titre d'un 
ouvrage célébre de Montesquieu. 


L'esprit d'un texte: son orientation d'ensemble. La lettre 
tue, l'esprit vivifie (Bible): il faut expliquer les détails d'un 
texte et en tenir compte, mais seulement d'après son sens 
général et les intentions présumées de l'auteur. 


A1 humain est le € fils SPIRITUEL de A2 si A2 a l'éduqué et 
profondément orienté € dans un certain esprit et si A1 par- 
tage ses idées et ses sentiments. A2 lui a laissé un 
€ héritage spirituel. Dans un méme groupe humain, il peut 
y avoir plusieurs € familles spirituelles ayant différentes 
€ valeurs spirituelles. 
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6 Al humain ou diabolique TENTE A2 humain, l'€ induit 
en TENTATION: 


Il essaye de lui faire commettre une mauvaise action en la 


ESSAYER, v. 


I. Le pilote essaye un nouveau modèle d'avion. 


1 Al humain essaye A2 concret, fait ESSAI de A2: 


Ayant fait l'HYPOTHÈSE que A2 est un bon ላጋ, il le € met à 
l'ÉPREUVE pour VÉRIFIER cette hypothèse. Il fait un essai ou plu- 
sieurs essais. L'essai est CONCLUANT si l'hypothèse est vérifiée. 


2. Dans le domaine scientifique et technique. 


A1 € fait des essais de laboratoire. Ce sont des EXPÉRIENCES, où 
il utilise éventuellement des ና tubes à essai ou ÉPROUVETTES. 


Dans le domaine industriel, Al essaye un moteur, une 
machine sur un € banc d'essai: il CONTRÔLE son bon fonc- 
tionnement avant de le mettre en vente. Fig. € Les courses 
locales sont des bancs d'essai pour les apprentis coureurs 
cyclistes: elles permettent de TESTER leurs capacités. 


Un ና pilote d'essai essaye les nouveaux modèles d'avions avant 
qu'on ne les produise en série. Il fait des € vols d'essai. Du 
temps des montgolfières, on lançait de petits € ballons d'essai 
pour s'assurer de la direction du vent. Fig. Al, homme politi- 
que, € lance un ballon d'essai: il fait courir un bruit, lance une 
nouvelle pour voir comment s'oriente l'opinion publique. 


Dans le domaine vestimentaire: 


Al essaye un vétement ou des chaussures avant de les 
acheter: il les enfile, les passe, pour voir comment ils lui 
vont. S'il se fait faire un vétement sur mesures, plusieurs 
ESSAYAGES sont nécessaires pour une mise au point sur sa 
personne méme. Dans les grandes maisons de couture, des 
ESSAYEURS, ou des ESSAYEUSES font les essayages aux clients. 


Al humain essaye A2 humain: 
I] lui € fait passer des TESTS, un EXAMEN, le met à l'épreuve. 


Le patron du restaurant a engagé une serveuse € à l'essai : il 
la € met à l'essai pendant deux mois, pour voir si elle donne 
satisfaction, avant de l'embaucher pour de bon. 


Le cinéaste fait € un bout d'essai pour voir si tel acteur con- 
vient vraiment au róle qu'il lui destine. 


Emploi pr. A1 humain s'essaye à faire A2 (litt.): 


Il teste lui-même ses propres capacités en accomplissant 
l'action A2, il ና essaye sa force. Alice sessaye à nager 250 mètres: 
elle le fait par curiosité, pour voir, c'est un € coup d'essai. 
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lui présentant comme bonne et agréable. Le serpent à tenté 
Éve et elle € a CÉDÉ, syn. SUCCOMBÉ à la tentation. — Un dea- 
ler tente Jeannot en lui proposant de la drogue à bas prix, mais 
Jeannot € RÉSISTE à la tentation. 


II. Nungesser et Coli ont essayé de traverser l'Atlantique 
en avion. 


1 Al humain essaye de A2 inf.: 


Al forme le PROJET A2, se propose le BUT A2 mais n'est pas 
sür de pouvoir l'ATTEINDRE. Néanmoins, € ayaut pesé ses 
CHANCES, il ENTREPREND À2 et COMMENCE à le réaliser. 


Il € fait un essai; s'il n'atteint pas son but € du premier coup, 
et s'il est PERSÉVÉRANT, il pourra € faire plusieurs essais. Dans 
certaines épreuves sportives on autorise le candidat à faire 
plusieurs essais et on retient le meilleur RÉSULTAT. 


Al TENTE de faire A2: 


Il essaye, bien que l'ISSUE (syn. le RÉSULTAT) soit douteuse, 
et quil y ait des risques importants. Il fait une TENTATIVE, 
dans les débuts de l'aviation, comme Nungesser et Coli qui 
€ ont été portés disparus. 

Il € se LANCE à l'AVENTURE dans A2, S'ENGAGE hardiment, ou 
timidement dans l'entreprise A2, se RISQUE, syn. se HASARDE 
à faire A2. L'hélicoptére a pris des risques pour essayer de sau- 
ver les alpinistes en danger. — Marie s'est lancée dans le dessin 
de mode: elle essaye d'y faire carrière. 


Si A2 est DIFFICILE pour Al, A1 s'EFFORCE de faire A2: 


Il € fait tous ses EFFORTS en vue de A2, € se donne du mal / de 
la peine. Alice sefforce de couvrir 250 m à la nage. Syn. intensif, 
un peu ironique: il s ÉVERTUE à faire A2. La grenouille s'évertue à 
se faire aussi grosse que le bœuf (fable de La Fontaine). 


Syn. faible: il TÂCHE de faire A2. Peux-tu me réparer cette 
prise de courant? — Je vais tâcher. — Tâcher s'emploie sou- 
vent dans des recommandations, ou des ordres, pour éviter 
une formule plus catégorique. Táchez désormais détre à 
l'heure! — Tâche un peu d'être poli avec ta grand-mère, si ce 
n est pas trop te demander. 


Si Al ne sait pas bien ce qu'il faut faire pour PARVENIR à 
A2, il CHERCHE à faire A2 € en essayant tous les moyens : 


L'espion cherche à connaître des secrets industriels. — Le pho- 
tographe cherche à faire une photo scandaleuse d'une vedette. 


5. Al écrivain est un ESSAYISTE: 


ll écrit un essai sur un certain sujet: il jette sur le papier certai- 
nes idées sans les traiter à fond ni leur donner une forme 
systématique; ex. les Essais de Montaigne ou L'essai sur l'ori- 
gine de l'inégalité parmi les hommes de Jean-Jacques Rousseau. 


[ዚ Leur essai a échoué mais celui de Lindbergh a été cou- 
ronné de succés. 


1 Un essai peut étre HEUREUX s'il RÉUSSIT: 


Sil est € couronné de SUCCES. C'est le cas si Al a réussi à 
atteindre son but, réussi dans son entreprise, sil a ACHEVÉ, 
MENÉ A BIEN son entreprise s'il est ARRIVÉ, PARVENU à faire A2. 


Un essai peut être MALHEUREUX, s'il est € sans résultat, s'il 
ÉCHOUE. C'est le cas si Al n'a pas atteint son but, 51 € a 
essayé sans succés, en VAIN, VAINEMENT de faire A2, sil a 
échoué (à faire) A2, échoué dans son entreprise, s'il a RATÉ 
A2, € raté son coup. 


A1 € assure le succès de A2 en prenant toutes les précau- 
tions nécessaires: 


Al € est sur le chemin du succès, il € a le vent en poupe. — 
Tout lui réussit: tout ce qu'il fait et tout ce qui lui arrive 
contribue à lui faire atteindre son but. — Il TRIOMPHE, 
obtient la VICTOIRE, il est GAGNANT, VICTORIEUX. — Sa RÉUS- 
SITE est complète, brillante, éclatante. La vie de Marc, c'est 
une € réussite sociale: il a réussi à sélever dans la société, à se 
faire une belle situation. — Marie commence à réussir, elle 
PERCE, dans son métier de dessinatrice de mode: elle com- 
mence à être connue et appréciée. 


A] réussit son travail: il le fait bien (alors que c était difficile). 
Sylvie a bien réussi son soufflé au fromage, il était bien gonflé. 


Al a SUBI un ÉCHEC: 


Sylvie a échoué à l'agrégation avant détre reçue l'année 
suivante: il y avait peu de postes au concours.Ce fut un échec 
CUISANT, syn. DOULOUREUX. — La crise financiére € a fait 
échouer le plan des promoteurs; ils sont PERDANTS, ils € ont 
été mis en échec par une mévente inattendue. — L'affaire a 
raté. — Éric a raté sa vie: il n'est arrivé à rien; VAINCU par les 
difficultés, il renonce à se battre. — Léa a fait une tentative de 
suicide mais elle s'est ratée. — Sylvie a raté son soufflé au fro- 
mage, il était complètement retombé; ce fut un RATAGE, syn. 
Ce travail est LOUPÉ (fam.), il est bon à recommencer. 


ÉTABLIR 0027 


ÉTABLIR, v. 


L Marca établi ses ateliers dans la zone industrielle. 
> Al établit A2 concret à l'endroit A3, syn. 1 IMPLANTE A2, d'une 


certaine importance, pour une certaine durée, en un lieu A3 
spécialement choisi. Il lui confére une certaine STABILITÉ. 


A2 est une construction. Le ministère de l'économie a décidé 
d établir une centrale électrique en bordure de la Loire. 


A2 est un groupe humain. Le préfet établit un barrage de 
police sur la route nationale pour intercepter un convoyeur de 
drogue. — Le général établit ses troupes sur une position facile 
à défendre. Syn. il les y POSTE. 


A2 est une ligne électrique ou téléphonique, une voie de 
communication, ou le contact, la communication ainsi per- 
mis. Une ligne à haute tension a été établie à travers champs. 
Si A2 est démoli, supprimé, coupé, il peut ensuite étre RÉTA- 
BLI. Le barrage de police a été levé puis rétabli. — Aprés la tem- 
pëte, le courant électrique a été rétabli, et les routes réparées. 
La communication a été rétablie entre les villages isolés. 


Un ÉTABLISSEMENTS : 


Les établissements Richard (ou en abrégé les Ets Richard) 
appartiennent à Marc et à ses associés: c'est l'ensemble des 
ateliers, des bureaux, des entrepôts qui composent la MAI- 
SON, l'ENTREPRISE ou la SOCIÉTÉ Richard. Mais il y a beau- 
coup d'établissements qui ne sont pas des € établissements 
industriels: € établissements de bains dans les stations ther- 
males, € établissements bancaires, € établissements hospita- 
liers, € établissements scolaires dont le € chef d'établissement 
est un DIRECTEUR si c'est une école primaire, un PRINCIPAL 
si cest un collége, un PROVISEUR si c'est un lycée. 

En langage juridique et en dehors de toute implantation 
géographique et de tout bátiment précis, un € établissement 
public est une entreprise d'État. La SNCF est un établisse- 
ment public. 


A1 s'établit: 

Al humain € établit son domicile à / en A3; il s'y établit, syn. 
S y INSTALLE, s'y FIXE. 

Al humain € s'établit + nom de profession commerciale ou 
artisanale (à l'endroit A3). Paul s'est établi boulanger à 
Romorantin. Il € s'établit à son compte: il n'est pas gérant 
mais propriétaire de son entreprise. 

La France s'était établie aux Indes au XVIII? siècle; il y avait 
des établissements français aux Indes: de petites colonies à 
finalité surtout commerciale appelés «comptoirs». 


4. Un ÉTABLI: 


Un € établi de menuisier, ou de certains autres métiers: 
table de bois lourde et épaisse, STABLE et SOLIDE sur laquelle 
on FIXE les pièces à travailler au moyen d'un étau. 


IL Le menuisier nous a établi un devis. 


L1A1 humain établit A2 abstrait: il le fait exister pour une cer- 
taine durée. 


Al établit A2 sur A3, cause de A2. Marc a établi sa fortune 
sur l'exportation des semi-conducteurs. — Il a établi sa réputa- 
tion sur la qualité de ses produits. — Le mathématicien établit 
sa démonstration sur les théorèmes précédemment étudiés. — 
Le juge d'instruction établit les faits sur le recoupement de 
témoignages fiables. 

A3 peut étre sous-entendu. L'avocat rétablit la vérité et éta- 
blit l'innocence de l'accusé. 


2. Al établit A2: 


* A2 est un texte composé d'éléments ayant entre eux une 
cohérence: un devis, une facture, un réglement, un projet 
de loi. L'ÉTABLISSEMENT du devis a pris beaucoup de temps 
au menuisier. 


* Al est une autorité, A2 un état de fait dans lequel il a une 
responsabilité. Le ministre des finances établit un nouvel 
impót. — Marc établit le tour de roulement de ses employés. 
— Il établit un climat de bonne entente dans l'entreprise; il 
le rétablit en cas de trouble. — Les confiseurs et les fleuristes 
ont établi la coutume de féter Saint Valentin comme patron 
des amoureux. — Emploi pr. Cette coutume tend à s'établir. 


Emploi au passif impers. Il est établi que le lundi de Páques 
et le lundi de Pentecóte sont des jours fériés. 


AI humain établit A2, produit de sa réflexion. L'expert éta- 
blit un rapport de cause à effet entre les défauts de l'installa- 
tion électrique et l'incendie qui s'est déclaré. — Le professeur 
établit un rapprochement hardi entre la philosophie de Con- 
fucius et celle d'Aristote. 


Syn. Al, faisant une donation, FONDE A2, un € établissement 
d'intérét public à destination humanitaire; c'est une FONDA- 
TION qui portera son nom: la Fondation Richard. 


A] INSTITUE A2: il donne une existence officielle à A2. Le 
gouvernement institue des relations diplomatiques avec un 
nouvel État, et se réjouit de leur INSTITUTION. A2 peut aussi 
être une personne, instituée mandataire d'une autre, ou un 
groupe de personnes réunies en une COMMISSION instituée 
pour une certaine tâche. 


338. 


ለ1 fait de A2, un ensemble de personnes remplissant des 
tâches convergentes, une INSTITUTION: un organisme officiel 
(ex. la Banque de France), une école privée (un peu vieux). 


Un INSTITUT est une institution à finalité savante ou 
culturelle: ex. l'Institut Pasteur chargé de recherches biologi- 
ques, les Instituts français à l'étranger. L'Institut de France 
comprenant cinq ACADÉMIES. i 


Les INSTITUTIONS d'un pays sont l'ensemble de ses lois, de 
ses coutumes, de ses structures sociales. 


A1 INSTAURE A2 abstrait, un état de choses: il l'établit pour 
la première fois. La IV* République instaura en France le 
droit de vote pour les femmes. 


Emploi adj. d'établi pour qualifier un état de chose STA- 
BLE et apparemment SOLIDE: 


Marc a une réputation bien établie. — Un historien ne doit 
sappuyer que sur des fait solidement établis. — Les révolution- 
naires tentent d ÉBRANLER € le pouvoir établi et € l'ordre établi. 


L'anglicisme ESTABLISHMENT désigne l'ensemble des person- 
nes qui exercent de façon INSTITUTIONNELLE les pouvoirs éta- 
blis, comme les MANDARINS de l'ancienne Chine. Fig. fam. et 
péj. On appelle mandarins, exerçant un MANDARINAT, cer- 
tains chefs de services dans les hópitaux ou de départements 
dans les universités, à l'autorité pesante et conservatrice. 


m. Un bon traité a enfin rétabli la paix. 
> A1 rétablit A2 détruit ou interrompu. 


[II n'est pas nécessaire que A2 ait été préalablement établi 


par un Al précis, pour être RÉTABLI: 


1 Absente pendant deux ans, Marie avait perdu le contact avec 


ses antis, elle le rétablit à son retour. — Après la crise, des con- 
cessions mutuelles ont rétabli la situation. — Après la guerre, 
les relations diplomatiques ont été rétablies entre les deux 
pays. — Après des salves d'applaudissements, le silence se réta- 
blit, dans l'attente de la suite du concert. — Ant terme de son 
mandat de député, Dupont a été rétabli dans ses fonctions. 


Syn. Lorsque A1 rétablit A2 dans son état antérieur, il le 
RÉPARE, fait une RÉPARATION si A2 était abimé: il le RESTAURE 
sil s'agit d'une ceuvre d'art, y compris architecturale, il les 
RENOUE, s'il s'agit de relations humaines. 


Notamment: 


En matière de santé. A1 se rétablit: il GUÉRIT. Max a été très 
malade mais le repos et le grand air vont achever de le rétablir. 
— Tout le monde lui souhaite un € prompt RÉTABLISSEMENT. 


En matière de gymnastique, Al fait un rétablissement. Se 
tenant par les mains à un support, le corps pendant, A1 s'élève 
à la hauteur de ce support à la force des poignets et des avant- 
bras et, éventuellement, le franchit. L'alpiniste fait un rétablis- 
sement et le voilà debout, sur une plate-forme de rocher. 


origines féodales jusqu'au XX* s. sous l'action des divers régi- 
mes politiques qui se sont succédé. 
Les PROVINCES: 


Sous l'ancien régime, en France, c'étaient les grandes CIR- 
CONSCRIPTIONS administratives du ROYAUME; la plupart 


ÉTAT, n.m. avaient à leur téte un INTENDANT nommé par le roi; certai- 
nes disposaient d'une assemblée nommée Etats (ex.: les 


D Le mot Etat, en son sens politique, s'écrit avec une majuscule. Pata Bretagne). 


L^ Pour les autres sens de ce mot, voir l'article ÊTRE. 


État fédéral ou État-nation. 


La Révolution de 1789 a remplacé les anciennes provinces 
par des DÉPARTEMENTS plus petits, eux-mémes divisés en 
ARRONDISSEMENTS ayant à leur téte des PRÉFETS et des SOUS- 


1 L'Etat est une structure de POUVOIR POLITIQUE qui PRÉFETS, fonctionnaires nommés par le pouvoir central. 


s'exerce sur le ou les PEUPLE(S) d'un certain TERRITOIRE: 


Lorsque ce territoire coincide avec celui d'une NATION, on 
peut parler d'État-nation. 


Un État hétérogéne qui regroupe des peuples CONQUIS est 
un EMPIRE, éventuellement dirigé par un EMPEREUR. Ex.: 
l'Empire et l'Empereur d Autriche qui ont subsisté jusqu'en 
1918. Un souverain peut parler de € ses États quand il 
règne sur des peuples divers ayant une certaine autonomie. 


Mais une RÉPUBLIQUE aussi peut avoir une politique IMPÉ- 
RIALE et se constituer un € empire colonial. L'IMPÉRIALISME, 
une politique IMPÉRIALISTE est, de la part d'un État puis- 
sant, la tendance à imposer sa volonté aux autres États, en 
ne leur laissant qu'une apparence de souveraineté. 


Un État FÉDÉRAL, ex. € les États-Unis d'Amérique est un 
ensemble d'États qui, à un certain moment de leur histoire, ont 
jugé utile de déléguer une partie de leur souveraineté à un pouvoir 
CENTRAL, et devenir les € États-membres d'une FÉDÉRATION. 


Un État PLURIETHNIQUE s'efforce de faire coexister pacifi- 
quement des gens d'ETHNIES ou de NATIONS différentes et 
parfois ennemies. 


L'État est plus ou moins CENTRALISÉ: 


Il a une CAPITALE, où sont réunis les principaux organes du 
pouvoir, et des PROVINCES. Dans une fédération, il existe une 
€ capitale fédérale en plus des capitales des États-membres. 
Dans un État centralisé, la capitale règle dans un grand détail 
le sort des provinces, laissant peu de marge de manœuvre 
aux instances locales. Dans un État DÉCENTRALISÉ, le pou- 
voir central se contente d'imposer de grandes orientations 
politiques et laisse aux instances locales une assez grande 
marge de manceuvre. Plus un État regroupe d'ethnies et de 
nations, plus il est, normalement, décentralisé. Un État- 
nation a une tendance naturelle à la CENTRALISATION; cela a 
été le.cas de la France, de plus en plus centralisée, de ses 


La PROVINCE: 


En France, pays centralisé à tous points de vue, non seule- 
ment politique mais culturel, le prestige de Paris fait que 
les PARISIENS ont longtemps considéré le reste de la France 
avec une certaine condescendance. La € vie provinciale 
était réputée monotone et n'offrant pas de grandes pers- 
pectives d'avenir. Eugène de Rastignac, personnage de Bal- 
zac, est un PROVINCIAL ambitieux qui vient € du fond de sa 
province, sort d'une € petite ville de province et € MONTE à 
Paris pour conquérir la capitale. 


Les RÉGIONS: 


La nécessité d'une certaine DÉCENTRALISATION s'étant fait 
sentir, la France a préféré au mot de province devenu pójo- 
ratif et sentant l'ancien régime, celui de région pour dési- 
gner des circonscriptions plus grandes que le département, 
gérées d'une manière plus démocratique et qui ne corres- 
pondent pas toujours aux anciennes provinces (Nantes, 
capitale des anciens ducs de Bretagne est rattachée aux 
Pays de Loire). On a construit des € hótels de région pour 
abriter leurs services administratifs. L'Europe étant desti- 
née à réduire la puissance des États-nations, on parle d'une 
ና Europe des régions favorisant des € accords régionaux. 


II. Les structures de l'État. 


1 Tout État a sa constitution et ses lois: 


Pour les différents types possibles de gouvernement d'un 
Etat, voir l'article POLITIQUE, III, 4. 


Un État peut aussi être, selon qu'on considère son orienta- 
tion dans le domaine économique et social, SOCIALISTE ou 
COMMUNISTE: donnant à l'État le pouvoir économique, ou 
bien LIBÉRAL ou CAPITALISTE: pratiquant le libéralisme éco- 
nomique. 


ECC 





Selon la classe sociale dominante, il peut ëtre BOURGEOIS ou 
PROLÉTARIEN. 


Selon ses choix dans le domaine religieux, il peut avoir ou 
ne pas avoir de € religion d'État, être LAÏQUE, avec 
€ séparation de l Église et de l'État, ou CONCORDATAIRE: ayant 
conclu des accords particuliers avec le Vatican, ou encore 
THÉOCRATIQUE avec confusion du pouvoir politique et du 
pouvoir religieux. 


[ዚ La souveraineté de l'État. 
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Un pouvoir est SOUVERAIN s'il n'est soumis à aucun 
autre; il jouit de la SOUVERAINETÉ. 


Pour tout État, un autre État est un € État étranger dans les 
affaires duquel il n’a normalement pas le droit de s'INGÉRER, 
encore qu'à la fin du XX* s. le € droit d'INGÉRENCE soit un 
objet de discussions. 


Les € pouvoirs RÉGALIENS de l'État: ceux qui ne peuvent 
étre exercés par aucune autre autorité que la sienne sont 
celui de € battre MONNAIE, en vue de son indépendance 
économique, de faire régner l'ordre au moyen d'une POLICE, 
de rendre la JUSTICE, de défendre les territoires qui lui sont 
soumis au moyen d'une ARMÉE, de régler les ና affaires 
étrangéres: ses relations avec les autres États et de € lever 
l'MPÓT nécessaire à l'accomplissement des táches ci-des- 
sus. Un € impôt d'État s'oppose à un € impôt local. Une 
€ affaire d'État est une affaire trés importante, qui ne peut 
pas être traitée par de simples particuliers. 


Le pouvoir réside dans un € chef d'État: 


Selon les divers types de constitution, il l'exerce ou le délè- 
gue, et nomme les € fonctionnaires de l'Etat constituant 
€ l'administration de l'État. 


Un € homme d'État à les capacités nécessaires à l'art de 
GOUVERNER: il doit € servir l'État, être un € bon serviteur de 
l'État. Le €.service de l'État justifie seul quil jouisse de 
divers ማቸ € aux frais de l'État. Il doit s'occuper des 
€ affaires de l'État et les régler selon les € lois de l'État et 
sous le contróle du peuple ou de ses représentants, si du 
moins il vit dans un € État de droit. Il doit utiliser de facon 
transparente le € budget de l'État, veiller à ce qu'un groupe 
d'individus ne constitue pas € un État dans l'État, ne pas 
dévoiler les € secrets d'État, prendre la responsabilité, 
quand c'est IPIE de décisions discutables sur le 
plan moral ou légal, mais conformes à la f raison d'État. 


Un € coup d Etat se produit lorsqu'un particulier, soutenu 


par ses partisans, s'empare illégalement du pouvoir politi- 
que, par surprise et par la force. 


3. La DIPLOMATIE. 


Elle a pour róle de régler les € relations entre États. De tout 
temps il a existé des € relations DIPLOMATIQUES entre les 
nations par des échanges d'AMBASSADEURS, dument ACCRÉ- 
DITÉS par des € lettres de créance, DIPLOMATES usant de 
diplomatie pour faire accepter par le pays où il est envoyé la 
politique de son gouvernement. Ils y résident dans des 
AMBASSADES jouissant du € privilège d'exterritorialité. Elles 
sont considérées comme des enclaves du territoire de la 
nation en pays étranger. 


Fig. Léa a manqué de diplomatie, avec Max, elle n'a pas été 
diplomate, n'a pas fait les concessions nécessaires; c'est cela 
qui l'a exaspéré. 


Tout État a des FRONTIÈRES: ses limites territoriales. 


La DOUANE, dont les fonctionnaires sont les DOUANIERS est 
l'institution chargée de leur contrôle. Un VISA: une autori- 
sation d'entrer et de séjourner un certain temps est parfois 
exigé des étrangers. Afin de PROTÉGER les productions du 
pays contre une excessive concurrence étrangère, l'État 
peut pratiquer le PROTECTIONNISME, adopter une politique 
PROTECTIONNISTE: taxer plus ou moins les marchandises 
étrangères en leur imposant des € droits de douane. Les 
marchandises qui n'acquittent pas ces droits entrent en 
CONTREBANDE, par l'action de CONTREBANDIERS. Un 
€ MARCHÉ commun est une structure antiprotectionniste. 


L'€ autorité de l'État: 


Elle peut laisser un vaste champ au domaine PRIVÉ et se 
réduire à ses fonctions régaliennes; elle peut au contraire 
sétendre à toutes sortes d'institutions constituant des 
ና monopoles d'État. Il peut laisser se በል ‘elopper 
[ና enseignement privé ou organiser un $ enseignement d'État, 
créer des € entreprises d'État. 1 peut ÉTATISER, syn. NATIONA- 
LISER, des € entreprises privées par un processus d'ÉTATISA- 
TION, syn. de NATIONALISATION, ou au contraire PRIVATISER 
des entreprises publiques, en réaliser la PRIVATISATION. 


Un DIRIGISME ÉTATIQUE, syn. l'ÉTATISME, est une politique 
tendant à accroitre le róle de l'État dans la vie économique 
et sociale du peuple. Il devient dès lors € | État-patron qui 
pratique un € capitalisme d'État. Si son róle social s'accroit, 
il devient, aux frais des contribuables, € l'État-providence 
des inactifs. 


PUBLIC, f. PUBLIQUE peut signifier «qui relève de la compé- 
tence de l'État»: € Les pouvoirs publics, € les affaires publi- 


ques, € l'intérêt salle, € le salut public, € l'école publique. 


ÉTENDRE, v. 


A TENS-: base savante d'origine latine servant à Former des mots 
exprimant l'idée d'étendre. 


I. Sylvie étend une nappe sur la table. 


ጊ Al humain étend A2, solide souple: 


Il lui fait occuper le maximum de place (sur un support 
A3). AI déplie A2 qui était PLIÉ. Sylvie étend, syn. ÉTALE, 
une nappe sur la table en prenant soin que le tissu soit bien à 
plat. A1 € étend du linge sortant de la lessive sur des fils de 
fer tendus ou sur une surface plate, pour qu'il sèche. 


Al étend A2 matiére déformable. A1, pátissier, étend de la 
pâte au rouleau. — AI étend du beurre sur du pain: A2 perd 
en ÉPAISSEUR ce qu il gagne en SURFACE. 


A2 est liquide ou semi-liquide: A1 étend / étale de la colle, 
de la peinture sur du papier. — Emploi pr. A2 liquide s'étend 
/ s'étale, se RÉPAND sur une surface où rien ne l'arréte. 


Al étale plusieurs A2 plus petits sur une surface A3 plus 
grande. (Voir l'article MONTRER). 


A2 solide est EXTENSIBLE (adj.), syn. ÉLASTIQUE (adj. et n.): 


Sa propriété est l'ÉLASTICITÉ: il peut étre ÉTIRÉ et reprendre 
ensuite sa forme primitive. En l'étirant, on peut donner à 
une matière extensible plus ou moins d'EXTENSION. Le 
CAOUTCHOUC est élastique. Un élastique est un cordon 
extensible incluant des fibres de caoutchouc. 


Fig. A1 abstrait est extensible. Le délai qui vous est imparti 
est extensible de quelques jours, si nécessaire. — Al abstrait 
est élastique. Le réglement est relativement élastique: il 
s adapte à des cas particuliers; il n'est pas RIGIDE. — La cons- 
cience d'Éric est élastique: sa conception du bien et du mal 
varie au gré de ses pulsions et de ses désirs. 


Al humain étend A2 humain; il le COUCHE: 


A2 est malade ou blessé, ne peut plus tenir DEBOUT. L infir- 
mière étend (syn. allonge) un malade sur un lit. — Le secou- 
 riste étend un blessé sur une civiére. 


Al attaque A? qui tombe par terre (fam.): A1 étend A2 par 
terre d'un coup de poing. Al € a étendu raide mort A2. Fig. et 
argot scolaire, A2 € sest fuit étendre à l'examen: il a échoué. 
Emploi pr. Al s'étend: il étend son corps entier, syn. il 
s'allonge, se couche, à plat sur une surface horizontale, par 
terre, ou sur un lit. Al s'étale (fam. et ironique): il tombe 
accidentellement, de tout son long. 


ÉTENDRE F 


4. ለ1 étend A2, un membre articulé de son corps: 


€ Il étend les jambes / les bras / les doigts: il les allonge, les 
déplie. L'oiseau étend ses ailes pour s'envoler, syn. il les DÉPLOIE. 


Les MUSCLES permettent les mouvements du corps, parce 
qu'on peut les les CONTRACTER pour faire certains mouve- 
ments ou au contraire les étendre, syn. les ÉTIRER, ou les 
DÉTENDRE, syn. les RELÂCHER, les DÉCONTRACTER. 


Al fait des ÉTIREMENTS: il fait des exercices d'EXTENSION, 
pour étirer les muscles EXTENSEURS, et des exercices inver- 
ses de FLEXION; il REPLIE les membres pour étirer les mus- 
cles FLÉCHISSEURS. 


Al étend A2 liquide: il augmente le volume de A2 en y 
ajoutant un autre liquide. Syn. il l'ALLONGE, le DILUE: ላ] 
€ étend du vin avec de l'eau, syn. il € COUPE levin. — A1 étend 
de la peinture avec du white spirit. 


ዚ Le conflit s'étend. 


1 Al processus difficile à contróler s'étend de lui-méme, 


par son propre dynamisme: 


Syn. Al se PROPAGE, syn. € prend de l'EXTENSION: il occupe 
une surface de plus en plus importante. La tache sétend. — Le 
désert sétend dans certaines régions du monde: il gagne sur les 
zones irriguées. — L'ombre, l'obscurité, la nuit sétend sur la terre. 
— Emploi tr. plus rare La famine étend ses ravages sur le pays. 


እ] touche de plus en plus de gens. Une nouvelle, une rumeur, 
etc. sétend, syn. se RÉPAND. — L épidémie / le conflit / le feu, etc. 
sétend. — On peut à peine mesurer l'ÉTENDUE du désastre. 


Al humain étend A2 abstrait sur A3 spatial; il étend A2, son 


action, ou les effets de son action, son influence, sa protection: 


[1 le DÉVELOPPE; il AGRANDIT l'espace A3 dans lequel ses 
effets se font sentir. Les Romains étendirent leur domination 
à toute la Méditerranée. — Alexandre le Grand a étendu son 
empire jusqu à l'Inde. — Léa éteud le cercle de ses relations. — 
L'entreprise étend ses activités sur trois départements. 


AI humain étend A2 abstrait sur / à A3 abstrait: 


ll accroit l'ÉTENDUE, syn. le CHAMP, le DOMAINE, la SPHÈRE de 
ses activités. Le législateur étend la portée de sa loi. — Marc 
étend les activités de son entreprise à de nouveaux marchés, à 
la fabrication de nouveaux produits; cette affaire commer- 
ciale s'étend: elle est en pleine CROISSANCE / EXPANSION / 
DÉVELOPPEMENT. — La définition moderne de l'art a dá être 
étendue au cinéma, à la photographie et à la bande dessinée: 
c'est une définition ÉTENDUE, syn. LARGE. 
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ÉTONNER 


Sans A3 exprimé. A1 étend ses connaissances: il les déve- 
loppe. Ses connaissances sont étendues. 

A] abstrait s'étend à A3 abstrait. Les retombées des découvertes 
scientifiques sont susceptibles de s'étendre à d'autres domaines 
que la science, syn. de COUVRIR, d'EMBRASSER d'autres 
domaines: elles sont EXTENSIBLES à d'autres domaines. 


ill La ville s'étend sur dix kilomètres. 


© A2 s'étend sur (ou autre prep.) A3, OCCUPE horizontalement 
un certain espace A3. 


A2 spatial: 


Le village s'étend au bord d'une petite rivière, syn. s ÉTALE au 
bord de la rivière, s'il est trés plat avec des maisons peu serrées. 
— La rue s'étend sur trois kilomètres. — L'agriculture EXTEN- 
SIVE s'étend sur de grandes surfaces (ant. agriculture 
INTENSIVE: CONCENTRÉE sur de petites surfaces). — On reste 
impressionné par l'ÉTENDUE, syn. la DIMENSION, de l'océan. — 
Dans ce livre de géographie, le passage qui traite des États- 
Unis s'étend de la page 39 à la page 110. 

Du sommet de cette colline, la vue s'étend sur des dizaines de 
kilomètres; la vue est étendue. On a sous les yeux de € grandes 
étendues boisées. 

A2 sonore. Le bruit de la bataille sétend sur toute la plaine. 
L'étendue d'une VOIX: voir l'article VOIX. 


A2 temporel: 


Le règne de Louis XIV a été le plus long de l'histoire de 
France: il s'est étendu sur, syn. a DURÉ 72 ans. — La période 
des vacances de Noël s'étend du 23 décembre au 4 janvier. — 
Al orateur sétend longuement sur son sujet, syn. il s'y 
ATTARDE. — A Í s'étend trop sur ses problèmes personnels: il en 
parle beaucoup et ennuie tout le monde. 


peut manifester son étonnement en s EXCLAMANT, par des 
EXCLAMATIONS : Ok! Ah! Eh bien! Ca alors! 


Le verbe au conditionnel exprime le DOUTE. Voyez ce soleil! Ça 
métonuerait / Je serais étonné / Il serait étonnant qu'il pleuve. 


À la forme négative. Cela / Qa ne m'étonne pas, ce nest pas 
étonnant, il ne faut pas s'en étonner: c'est NORMAL, ou ÉVIDENT. 


Adv. ÉTONNAMMENT. Léa portait à cette soirée une robe éton- 
nanment belle. 


A2 agit ou se produit SOUDAIN, de facon SOUDAINE: 


L'adv. SOUDAIN, généralement en téte de phrase, introduit 
dans un récit un ÉVÈNEMENT surprenant. INATTENDU, 
IMPRÉVU parce qu'IMPRÉVISIBLE. Le silence régnait sur la ville. 
Soudain, on entendit une formidable explosion. Syn. TOUT-À- 
COUP, SOUDAINEMENT. Une € mort SUBITE, A] est mort 
SUBITEMENT: la mort de Al a été RAPIDE, BRUTALE et totale- 
ment inattendue. 

SOUDAIN, f. SOUDAINE. est aussi adj. J'ai ressenti une douleur 
soudaine dans le dos. J'ai éprouvé la peur soudaine d'être mor- 
tellement blessé: j'ai soudain(ement) éprouvé ce sentiment. — 
La SOUDAINETÉ de cet événement ma profondément marqué. 


Il. Autres formes d'étonnement. 


1 A2 SURPREND AI qui est SURPRIS et trouve A2 SURPRENANT: 


Al ne s'ATTENDAIT pas à A2, A2 était INATTENDU, A2 € est 
une SURPRISE pour A1, A2 € prend par surprise Al. Une sur- 
prise peut étre BONNE ou MAUVAISE, AGRÉABLE ou DÉSAGRÉA- 
BLE. A1 € est agréablement / désagréablement surpris par A2. 


Le verbe au conditionnel exprime le DOUTE, bien que d'un 


emploi moins fréquent que le précédent. Qa me surpren- 
drait / Je serais surpris / Il serait surprenant qu'il pleuve. 


Pas d'adverbe. 


ÉTONNER, v. 2. A2 STUPÉHE A] qui est STUPÉFIÉ (par A2). Syn. il est 
STUPÉFAIT; il trouve A2 STUPÉFIANT.(N.B. On n'emploie pas 
de verbe "stupéfaire). A2 est une surprise tellement FORTE 
qu'elle PARALYSE l'esprit et le corps de Al, le laisse sans 
RÉACTION physique ou intellectuelle, le € laisse PANTOIS, 
dans un état qui ressemble à la STUPIDITÉ. A1 est frappé de 
STUPEUR, de STUPÉFACTION. 


Les stupéfiants: appellation savante des DROGUES. 


1 Ça m'étonnerait que la planète Mars soit habitée! 
> AI humain s'étonne de A2. 
D> A2 étonne ላ] qui est étonné (par A2). 
D^ Ca étonnerait Al que A2, phrase au subj. 
> A1 trouve A2 étonnant. 


1 Par l'aspect EXTRAORDINAIRE et INATTENDU de A2, parce que 


A2 est très beau ou très laid, trés grand ou très petit, ou 
simplement INCROYABLE, A2 provoque chez Al un senti- 
ment SOUDAIN (voir ci-dessous 1,2) qui EXCITE ses sens et 
son esprit: l'ÉTONNEMENT. A1 a peine à croire à la réalité de 
A2, il sen étonne, € n'en croit pas ses yeux / ses oreilles. Il 
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Pas d'adverbe. 


A2 AHURIT A], qui est AHURI; il trouve A2 AHURISSANT. En 
présence de A2, A1 est surpris au point de paraitre STUPIDE. 
D'où: Al est un ahuri, syn. Al est un imbécile. 


ላ1 est SOUFFLÉ (fam.) comme si A2 était une explosion. 


3. Al trouve A2 ÉTRANGE: 


A2 est ANORMAL, MYSTÉRIEUX, INQUIÉTANT, ne ressemble à 
rien de ce que A1 connait ou a déjà vu. À cause de l'ÉTRAN- 
GETÉ de A2, A1 se pose des QUESTIONS, s'INTERROGE non sans 
quelque INQUIÉTUDE sur la nature de A2. Le coniportenient 
de cette femme est étrange; je me demande ce qui lui arrive. 


Adv. ÉTRANGEMENT. Les moteurs de l'avion ronflaiert étrangement. 


Al trouve A2 BIZARRE: 


Sans étre inquiétant, A2 n'en est pas moins INEXPLICABLE, 
INCOMPRÉHENSIBLE, CURIEUX, SINGULIER; c'est € un DRÔLE de 
A2; la BIZARRERIE de A2 suscite la CURIOSITÉ de AI, qui 
voudrait bien lui trouver une explication. C est bizarre, je ne 
retrouve plus mes clés. Je suis pourtant sár de les avoir laissées 
sur ce meuble. 


Adv. BIZARREMENT, CURIEUSEMENT, SINGULIÈREMENT. Je vous 


trouve bizarrement habillé aujourd'hui. Vous allez à un bal 
masqué? 


La surprise est mauvaise: 

A2 EFFARE Al qui est EFFARÉ, il trouve A2 EFFARANT. En 
présence de A2, Al éprouve de l'EFFAREMENT, un mélange 
d'étonnement et de PEUR, et un certain affolement. 

A2 CONSTERNE A1 qui est CONSTERNÉ, il trouve A2 CONSTER- 
NANT. En présence de A2, il éprouve de la CONSTERNATION. : 
un mélange d'étonnement et de profonde TRISTESSE. 


La surprise est bonne: 
A2 ÉPATE A1 (fam.) qui est ÉPATÉ et trouve A2 ÉPATANT. 


En présence de A2, Al éprouve un mélange d'étonnement et 
de satisfaction. A2 est plutót une bonne surprise. D'oü le sens 
de épatant: excellent dans son genre, méme sans idée d'éton- 
nement. Ma nouvelle voiture est épatarte, jen suis trés content. 


A2 ÉMERVEILLE ላ] qui est ÉMERVEILLÉ et trouve A] MER- 


VEILLEUX. En présence de A2, A1 éprouve un vif étonnement et 
une grande joie. C'est une extraordinairement bonne surprise. 


ÉTRANGER, adj. (f. ÉTRANGÈRE) 


L Depuis que j'ai quitté cette ville, elle m'est devenue 
complètement étrangère. 


1 


O Al est étranger à A2. 


Al et A2 sont humains: 


A] n'a rien en commun avec A2, individu ou groupe social; 
entre eux, la COMMUNICATION est impossible. Ils sont socia- 
lement coupés l'un de l'autre. Max et Léa ne se voient plus; 


ÉTRANGER 


ils sont devenus étrangers l'un à l'autre. — Le milieu des artis- 
tes m est complètement étranger. 

A] peut être une ville ou une région que A2 a connue ou 
habitée il y a longtemps. Depuis que j'ai quitté cette ville, 
elle m'est devenue complétement étrangére. 


Al et A2 sont abstraits: 

Al et A2 n'ont aucun RAPPORT entre eux. Il ny a entre eux 
aucune RELATION. La maladie de Luc est étrangére au fait 
qu'il ait séjourné longtemps en Afrique. 


Al est humain, A2 est abstrait: 

Al € na rien à voir avec A2, n'est pas CONCERNÉ par A2, 
ignore tout de A2, est € en dehors de A2. Croyez-moi, je suis 
étranger à cette affaire; je ne sais méme pas de quoi il s'agit. 
A 1 est abstrait, souvent un SENTIMENT, et A2 est humain: A2 
ne connait pas Al, ne l'ÉPROUVE pas, n'en a pas l'expérience. 
La peur est un sentiment qui est étranger aux audacieux. 


A] concret est un € corps étranger dans un A2 concret: 
A], venu de l'EXTÉRIEUR, se trouve ANORMALEMENT à l'INTÉ- 
RIEUR de A2. La radiographie a révélé nn corps étranger dans 
votre cuisse; c'est peut-étre une balle. 


ዚ Luc a quitté la France pour aller travailler à l'étranger. 


O Un Al étranger; un étranger; l'étranger. 


1 UnAl étranger (adj.): 


Pour A2 humain, NATIF d'un pays, tout A1 qui n'est pas de 
son propre PAYS, ÉTAT ou NATION, et donc tout A1 qui nest 
pas de sa culture ou de sa religion ou de sa langue, est un 
A] étranger. Pendant l'été, il y a à Paris beaucoup de touristes 
étrangers. Pour faire du commerce avec les € pays étrangers, 
il est recommandé d'apprendre les € langues étrangères. 


Le € Ministére des Affaires Etrangéres a la responsabilité 
d'entretenir des relations DIPLOMATIQUES avec les pays 
étrangers (voir aussi ci-dessous 3). 


Un étranger (n.) est une personne ORIGINAIRE d'un pays 
étranger: 

Il y a en France et dans beaucoup d'autres € pays d'accueil un 
assez grand nombre d'étrangers qui y vivent € en PERMANENCE, 
qui y RÉSIDENT; ce sont des IMMIGRÉS, venus pour y travailler ou 
s'y RÉFUGIER. Certains étrangers habitant depuis longtemps dans 
un pays finissent par y étre socialement INTÉGRÉS et officielle- 
ment NATURALISÉS: ils acquièrent la NATIONALITÉ de ce pays. 
Au bout de quelques générations, leurs descendants sont ASSI- 
MILÉS aux NATIFS de longue date: il n'est plus possible de cons- 
tater entre eux la moindre différence. Les autres doivent se 


ECEN 


ÊTRE 


contenter d'un € visa touristique, d'un € permis de travail ou 
d'une € carte de séjour. Un certain nombre enfin, les IMMIGRÉS 
CLANDESTINS, séjournent et travaillent dans le pays en toute illé- 
galité, au risque d'être arrêtés par la police et EXPULSÉS. 


Dans certaines grandes villes, la population est très 
COSMOPOLITE: elle y est constituée de nombreux étrangers 
originaires de divers pays. 

Un A2 qui n'aime pas les étrangers et les craint est XÉNOPHOBE. 


Un A2 qui considère que les gens de sa RACE (blanche, 
noire ou jaune) sont supérieurs aux autres est RACISTE. 


L'étranger (surtout dans la loc. adv. € à l'étranger ): 


Tout lieu se trouvant € à l'extérieur des FRONTIÈRES du pays 
de A2. Luc est en voyage / vit / travaille à l'étranger. 


Celui qui vit en permanence et volontairement à l'étranger 
est un ÉMIGRÉ (s'il est plutôt pauvre) ou un EXPATRIÉ (s'il est 
plutót riche). 


L'EXIL est la situation dun À2 qui, pour des raisons politi- 
ques, a été BANNI: condamné à vivre à l'étranger, ou qui y 
fuit la police de son pays; A2 est un EXILÉ. 


Les DIPLOMATES, membres des AMBASSADES et CONSULATS, 
sont, de par leurs fonctions, amenés à vivre presqu'en per- 
manence à l'étranger. 


Émigrés, expatriés, exilés ou diplomates, tous connaissent 
souvent € le mal du pays: ils souffrent moralement chaque 
fois qu'ils pensent avec NOSTALGIE à ce ou à ceux qu'ils ont 
laissés dans leur € pays d'origine. 


ÊTRE. ነ. et ቢጠ. 


1 Que la lumière soit! Et la lumière fut. 
D^ A] est: A1 EXISTE. 


ጊ 
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A est (emplois solennels, littéraires, ou philosophiques): 


Il a une RÉALITÉ. Je suis celui qui suis. — Que la lumière soit, 
et la lumière fut, dit Dieu dans la Bible. — Je pense donc je 
suis, écrit Descartes dans le Discours de la méthode. — Étre on 
ne pas être, voilà la question que se pose Hamlet. — À propos 
de quelqu'un qui est mort on peut dire qu’ € il n'est plus. 
A] a € une raison d être (loc. très courante): une utilité. La 
commission des loisirs n'a aucune raison d'être: elle ne sert à 
rien; elle pourrait ne pas exister. 


Emplois impers. : 


ll est un A1 (recherché et peu usuel). Il est un air pour qui 
je donnerais tout Rossini (Citation, Gérard de Nerval). — 


Syn. courant: IL Y A (voir l'article AVOIR, Vi, 3): Il y a une 
chanson que je préfère à toute la musique de Rossini. 


Formule traditionnelle de début de nombreux contes. Il 
était une fois un roi qui avait une fille belle comme le jour... : 
il existait autrefois, etc. 


€ S'il en est affirme fortement une qualité de A1. Michel est 
un as du volant s'il en est: s'il existe une catégorie des as du 
volant, alors Michel en fait partie. 


Dans le langage courant, on dit plutôt A1 EXISTE: 


Al est RÉEL, non IMAGINAIRE; il n'est pas une ILLUSION: cette 
tournure s'emploie surtout quand l'existence de À1 peut 
être discutée. Leverrier a découvert par ses calculs, avant de 
la voir au télescope, l'EXISTENCE de la planéte Jupiter: cette 
planète existe. — Les philosophes méditent sur les preuves de 
l'existence de Dieu. Certains pensent que Dieu existe. 
d'autres qu'il n'existe pas, qu'il n'est qu'une IDÉE. 


Emploi impers. € 1l existe, syn. il y a, dans les pays chauds, 
un oiseau nommé colibri. On ne dit pas: " Ur oiseau nommé 
colibri existe dans les pays chauds. 


Des civilisations extrémement différentes COEXISTENT sur la 
terre: elles existent en méme temps. — La COEXISTENCE paci- 
fique des nations est souhaitable: il est souhaitable qu'elles 
existent ensemble en méme temps sans se faire la guerre. 


Al existe / n'existe pas pour À2 humain: Al est important / 
sans importance pour À2. Rien n'existe pour Lucie que sa 
carrière musicale: elle n'attache de l'importance qu'à cela. 


Existence est un syn. généralement péj. de VIE. Je mène dans 
ce pays une existence misérable. Quelle existence! — Je ne vais 
pas faire ce métier tout le reste de mon existence! 


ÉTRE, nom masculin: 


L étre (avec article défini) peut désigner, pour les philoso- 
phes, soit le fait d'exister, par opposition au PARAITRE, soit 
l'ensemble de tout ce qui existe, par opposition à un con- 
traire IMAGINÉ: le € non-étre ou le NÉANT. Voir l'article RIEN. 


€ L Etre supréme: Dieu dans le langage des philosophes du 
XVIIE s. 

Dans le langage courant, employé avec l'article indéfini: un 
étre, des étres, détaille en éléments multiples le grand 
ensemble de l'être, et s'applique particulièrement à ceux 


qui VIVENT, par opposition aux CHOSES qui ne vivent pas: les 
€ êtres animés, les € êtres vivants, les € êtres humains. 


Traiter quelqu'un d'être plutôt que d'homme ou de femme est 
fam. et péj. € Quel étre! Je ne peux pas supporter cet étre-là! 


L'étre de quelqu'un, c'est tout ce qui, corps et âme, fait qu'il 
est lui-même. Jean est bouleversé jusqu'au fond de son être 
par la nouvelle qu'il vient d'apprendre. — Jean aime Sylvie de 
tout son être. 


Unétre, par le fait qu'il EXISTE, se distingue du FAIT, état ou action 
qui € a LIEU, SE PASSE. L'un et l'autre constituent la RÉALITÉ. 


Les êtres IMAGINAIRES: 


Nous pouvons imaginer des êtres qui n'ont d'existence que 
dans notre esprit, mais dont nous pouvons parler comme 
s'ils avaient une existence réelle dans le monde: les € êtres 
imaginaires comme les LICORNES les CENTAURES, etc. Les 
conteurs, romanciers, poètes inventent et donnent une 
sorte d'existence à des personnages imaginaires. 


Les mathématiciens créent des € êtres de raison, en employant 
le subjonctif soit au début de l'énoncé de leurs problèmes: Soit 
une droite tangente à un cercle... : la droite et le cercle en ques- 
tion n'existeront que dans leurs raisonnements. 


A], un être, CONSISTE en A2, ce qui COMPOSE son étre: 


La lumiére consiste eu un flux de corpuscules appelés photons. 
A] peut être un € être de raison: Le projet de Bonaparte con- 
siste à organiser un coup d'État afin de devenir premier consul. 


L'ESSENCE de Al est A2, qui DÉFINIT son être par opposition 
à toutes les autres catégories d'êtres. L'essence de l'homme 
est la raison: on peut le définir comme un € animal doué de 
raison. Il est € par essence capable de raisonner, d'assembler 
deux idées et d'en tirer une conclusion. Une espéce ani- 
male incapable de cela n'est pas une espéce humaine. — La 
raison est un caractère ESSENTIEL de l'homme. 


Emploi affaibli: trés important. Il est essentiel que cette let- 
tre parte immédiatement. 


` 


L'essence, abstraite, s'oppose à l'existence des êtres 
concrets: un homme dont le cerveau est abimé et qui ne 
peut plus raisonner est tout de même un homme! 


Fig. Emplois concrets du mot essence: substance concen- 
trée, extrêmement pure qu'on extrait de certains corps. On 
utilise en parfumerie diverses essences de fleurs. — L'essence 
qui sert de carburant résulte de la distillation du pétrole brut. 


s'impose à nous, méme quand elle n'est pas agréable. 
ና Cela étant réaffirme une affirmation précédente et per- 
met de la commenter. Luc a gagné le gros lot. Cela étant, il 
continue à vivre trés simplement. 


€ Pour ce qui est de A...: en ce qui concerne A... 


€ Quand cela serait? permet de ne dire ni oui ni non à un 
questionneur indiscret. On ma dit que Luc a gagné le gros 
lot. — Et quand cela serait? Ça ne te regarde pas! 


Emplois impersonnels: 

€ Toujours est-il que... suit une première proposition pré- 
sentée comme douteuse pour en affirmer une seconde 
comme vraie. On raconte que Luc a gagné le gros lot. Tou- 
jours est-il qu'il n'a pas changé de train de vie. 

€ Il en est ainsi (litt.), syn. plus usuel: € C'est comme qa. — 
Courant aprés si, puisque. Luc a gagné le gros lot? S'il en est 
ainsi / Puisqu il en est ainsi, il n'a plus besoin que je l'aide! 
Les éléves chahutent, mais le professeur continue son cours 
€ comme si de rien n'était: comme si rien ne se passait. 

Au subj. € Ainsi soit-il! exprime, à la fin d'une priëre, le 
souhait de la voir exaucée: «Notre Pre... que votre règne 
arrive... donnez-nous aujourd'hui notre pain de chaque 
jour... Ainsi soit-il! », syn. AMEN. 


€ Soit que... soit que... encadre deux hypothèses qui 
sexcluent mutuellement. Soit qu'il pleuve, soit qu'il fasse 
beau, je prendrai la route. 


PEUT-ÉTRE (adv.) ou peut-étre que: 


[] est possible que cette proposition (une hypothèse que 
j émets) soit vraie. Jean a peut-être raté son train. — Peut-être 
que Jean a raté son train. 


Locutions interrogatives: 

€ Est-ce que...? devenu simple manière d'interroger a jadis 
signifié: la proposition introduite par que, et représentée par 
ce est-elle vraie? Est-ce que Luc a vraiment gagné le gros lot? 
€ N'est-ce pas? cherche à obtenir de l'interlocuteur la con- 
firmation de ce qu'on dit. Luc a gagné le gros lot, nest-ce 
pas? demande Jean. — Mais oui, répond Sylvie. 


[ዚ Le chimpanzé est un singe. 
> Al est A2, € manière détre de ላ]. 


1 Al est un A2, nom ATTRIBUT précédé d'un article: 


A2 est une CATÉGORIE à laquelle appartient Al. Le chim- 
panzé est un singe, Jean est un homme, un Français, un fonc- 
tionnaire de l'Éducation Nationale. — Michel est un as du 
volant. — Marc est quelqu'un: un personnage important. 
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I. IÍ faut reconnaitre ce qui est! 
P A1, proposition, est: Al est VRAI. 


1 Al est repris par ce, cela: 


Tu ne veux pas croire que Luc a gagné le gros lot? Et pourtant 
cela est: c'est vrai. — Plus fam. et pourtant, € cest comme qa. 
D'oü les loc. € il faut dire / reconnaitre ce qui est: la vérité 


+ ÊTRE 


Al est le A2 de la catégorie ci-dessus: un élément déjà 
identifié de cette catégorie. Dans ce cas on trouve apres 
étre un nom précédé de l'article défini. Jean est le directeur 
de l'école d'à cóté. 


Al est A2, adjectif attribut, ou nom sans article: 


A2 est une QUALITÉ de A1. Jean est directeur d'école. — Marc 
est intelligent, il est d'une grande intelligence. — Mentir est 
honteux. 


L'adjectif attribut peut étre renforcé par des comparaisons 
introduites par comme. Luc est gentil ና comme tout, € comme 
personne, € comme pas un, il est beau € comme le jour, etc. 


L'adjectif est sous-entendu dans Les choses sont ce qu'elles 
sont. — Jean € est comme ca, il faut s'y habituer. Ces formules 
peuvent résumer un ensemble d'adjectifs. — PR. On ne peut 
pas étre et avoir été sous-entend étre jeune (donc beau, agile 
etc.) et avoir été jeune (donc ne plus l'être, être vieux). 


GR. Concurrence entre A est A2 adj. et Al a A2 nom. Pierre 
est courageux / Pierre a du courage voir l'article AVOIR, IV, 4). 


Concurrence entre A1 est A2, adj. / A1 est d'un A2, nom abs- 
trait dérivé de A2 adj. La transformation en Al est de A2 nom 
exige que le nom A2 soit modifié par un adjectif, une proposi- 
tion relative, ou un complément de nom. Pierre est courageux 
/ Pierre est d'un grand courage / d'un courage qui m étonne / d'un 
courage de lion. — L'abord de Luc est rude / Luc a un abord rude 
/ Luc est d'un abord rude. — Ce livre est gros / Ce livre est d'une 
grosseur qui me décourage / de la grosseur du tien. 


L'élément modificateur doit avoir une valeur généralisante 
et intensive: Pierre est pauvre / d'une grande pauvreté / d'une 
pauvreté de moine mais pas "de la pauvreté de son pére. 


Al est à A2 humain, possesseur de ላ] : 
A] APPARTIENT à A2. (Voir l'article AVOIR, IV, 1). 


GR. Concurrence entre ÉTRE et AVOIR: on dit normalement 
Cette maison est à Jean mais pas "Jean a cette maison . Dans 
le cas où A2 est précédé de l'article indéfini, la tournure nor- 
male est Jean a une maison et pas " Une maison est à Jean. 


A] est à / sur (ou autre préposition) A2, complément de lieu: 


GR. Concurrence entre EST et IL Y A. On dit normalement: 
Il y a une guépe sur la main de Jean et Cette guépe est sur la 
main de Jean. (Voir larticle AVOIR, VI, 3). 


Étre au passé composé 4- complément de lieu. Jean a été à 
Rome: sil y a été, c'est qu'il y est ALLÉ et qu'il en est REVENU. 
D'où la facilité de remplacer les temps composés du verbe 
ALLER par ceux du verbe étre. 
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5. Al est + préposition + À2, circonstance: 


(Voir l'article AVOIR, IV, 4). Le déjeuner est à midi. — Nous som- 
mes en avril. — Jean est à l'aise. — Marc est pour la guerre, Sylvie 
est contre. — Luc et Marc sont € à tu et à toi: trés intimes. 


GR. Dans certains cas, étre + préposition se comporte comme 
un adjectif quant aux degrés de comparaison et d'intensité. 
Faire ceci est très au-dessus de mes moyens. — Marie est trés en 
beauté aujourd'hui. — Elle est plus en beauté que gentille. — Luc 
est plus / moins à cheval que moi sur les principes. 


Pronominalisation. Luc est pour ce projet et Marie l'est aussi. 
— Éric est sans le sou, et Pierre l'est aussi. — Cette carte est à 
l'échelle voulue mais celle-ci ne l'est pas. 


Dans certains cas, étre + prep. (+ élément modificateur) + 
A2 est l'équivalent d'un verbe. Luc est en promenade / Luc 
se promène. — Ce plat est à la convenance de Max / convient 
à Max. — Jean est en plein rangement / il range ses affaires. — 
Sylvie est en pleine lecture / elle lit. — Marie est au désespoir 
/ elle se désespére. — Elle est en rage / elle enrage. 


Al est + adverbe: 


La mairie est loin mais la poste est tout prés. — Dans cette 
position-là je suis bien, mais sur cette chaise-ci, je suis mal. 


Le BIEN-ÊTRE de AI humain: le fait qu'Al est bien, c'est-à- 
dire dans une situation confortable. Un € mieux-être: un 
progrès dans le bien-être. 


L'adv. y représente la situation dans laquelle A1 se trouve. 
€ Y être: être attentif à cette situation. Excuse-moi, je n'y 
étais pas. Pourrais-tu répéter? : je ne faisais pas attention. — 
Le professeur à ses élèves, au début d'un exercice 
chronométré: Vous y étes? Commencez!: vous étes préts? 
vous faites attention? — € Pendant que j'y suis, j'ajoute une 
remarque: ayant commencé, je continue. — Je € ny suis pour 
rien. — Si, tu € y es pour quelque chose: dans la situation 
actuelle, je nai aucune responsabilité. — Si, tu en as. — Je le 
vois (en imagination) € comme si j'y étais: comme si j'étais 
parmi les spectateurs de la scène. — Je crois que Marc dit la 
vérité! — € Tu n'y es pas, mon pauvre ami!: Tu te trompes. 
L'adv. là représente le point où l'on se trouve. A1 € est là: il 
est présent. — ላ] € est là pour + inf.: son rôle est de faire ce 
que dit l'infinitif. — Je ne suis là pour personne: je ne veux 
pas recevoir de visiteurs. — € J'en suis là!: je suis arrivé à ce 
point de difficulté, de déchéance! 


Al est / les Al sont A2, numéral: 


La République est une et indivisible. — Les anciens élèves sont 
dix. — Jean et Marc € sont du nombre. — ና Tous autant qu'ils 
sont, ils ont de belles situations: absolument tous. 


IV Ma voiture est dans un triste état. 


1 


L'ÉTAT de A1: 


Sa manière d'être à un moment donné: il peut être 


° € en bon / excellent / parfait état ou € en mauvais état, syn. 
intensif, € dans un triste état / dans un état déplorable. 


° dans un état passager, transitoire ou dans un état stable, 
durable, définitif: A1 peut PASSER par plusieurs états diffé- 
rents, ainsi les € trois états de la matière: solide, liquide et 
gazeux. Un phénomène qui pourrait se MANIFESTER mais 
ne se manifeste pas existe € à l'état LATENT. 


Al est € dans un tel état que... telle ou telle action est possi- 
ble. Dans l'état oit est ma maison, je ne peux pas vous recevoir. 


A] eoneret peut être € à l'état (de) neuf: 


Al, machine est € en état de marche. Si Al est en mauvais 
état, on peut le € remettre en état: le RÉPARER ou le € laisser 
en l'état, tel qu'il est. Fam., ironique: Tu t'es mis € dans un 
bel état, Jeannot, avec ta culotte déchirée! 


Al humain, s'il ne dort pas, est € en état de veille. Il a un cer- 
tain € état d'esprit, syn. une certaine MENTALITÉ, des € états 
d'âme, syn. des HUMEURS. S'il ressent une violente émotion, il 
€ est / se met dans tous ses états. — Il est € dans un état second 
s'il ne sait plus ce qu'il fait. Ant. il est € dans son état normal. 


Du point de vue de sa santé, il a un bon / mauvais f état 
général. Son € état de santé empire / s'améliore. — S'il est 
très malade, il est € dans un état grave. Il est ou n'est pas 
€ en état de faire telle ou telle action, par ex. de sc lever. 


Dans un contexte de criminalité. Al est € hors d'état de 
nuire. Al est € en état de légitime défense. A1 est € en état 
darrestation. 


A] abstrait: 


Avant de prendre une décision, le conseiller juridique étudie 
€ l'état de lu question, de l'affaire, € l'état des finances de son 
client; il € fait état de nouvelles informations et pense que € dans 
cet état de choses, € en tout état de cause: quoi qui puisse sur- 
venir de nouveau, on peut prendre une bonne décision. 


Dans une nation, € l'état de guerre, € l'état d'alerte, € l'état 
de siège, s'opposent à € l'état de paix. 


L'état de A1 peut être la description officielle des manières 
d'être de Al, à un moment donné. Avant de louer un local, 
on dresse € l'état des lieux, pour qu'il n'y ait pas de contes- 
tation à la fin du bail. On tient à jour les € états de service 
d'un fonctionnaire ou d'un militaire, pour gérer sa carrière. 


የቪ m 


€ Létat-major: la liste des officiers supérieurs, d'où 
l'ensemble de ces officiers. 


L' état civil de Al est sa situation dans la société, sa filia- 
tion, le fait qu'il est marié ou célibataire, etc. A1 doit faire 
son € devoir d'état : accomplir les obligations liées à sa situa- 
tion. Un entrepreneur, pour construire une maison, a besoin de 
tous les € corps d'états; syn. plus usuel: les € corps de métier 
(d'aprés le sens ancien d'état: situation sociale, profession). 


Sous l'ancien régime: le € Tiers État: l'ORDRE des gens n'appar- 
tenant ni au Clergé ni à la Noblesse. Les € États généraux: la 
réunion des trois ordres en assemblée consultative. 


Voir aussi l'article ÉTAT pour le sens politique de ce mot. 


V Quia fait ce travail? C'est moi! 


[ ] La locution trés courante c'est Al sert à mettre en valeur le 


mot Al. 


Coneurrenee entre c'est et ce sont: 

C'est permet d'identifier un individu, un élément, un détail 
parmi d'autres; dans ce cas, il est possible de mettre c'est au 
pluriel. Lequel d'entre vous est Jean ? C'est moi! (plus naturel 
que "Je suis Jean). — Qui a gagné la derniére course? `Tour- 
nure simple: Éric a gagné cette course; avec mise en valeur: 
C'est Éric qui l'a gagnée, cette course ou brièvement :C'est 
Éric! — Laquelle de toutes ces robes as-tu achetée? réponse 
simple: jai acheté la rouge (ou, briévement: La rouge!); 
avec mise en valeur: c'est la rouge que j'ai achetée. — Max, 
où as-tu rencontré Léa? Réponse simple: je l'ai rencontrée à 
Paris; avec mise en valeur: C'est à Paris que je l'ai rencon- 
trée. — Qui a fait ce travail? C'est eux / ce sont eux. — Je 
n achéte que des bigarreaux: ce sont les meilleures cerises. 


C'est est seul possible: 

ና Qu'est-ce que c'est qu'un / des A1? Réponse, avec possibi- 
lité de variation: un / des Al, c'est / ce sont un / des A2. Qu est- 
ce que cest qu'un chimpanzé / que des chimpanzés? Un chim- 
panzé, c est un singe. Les chimpanzés, ce sont des singes. 

On peut détacher en téte de phrase un nom ou un infinitif 
et le reprendre par c'est avant d'introduire ce qu'on dit de 
lui: Vous aimez les cerises? Oui, les cerises, c'est bon (ici, "ce 
sont serait impossible). — Je suis indigné! Des mensonges 
pareils / Mentir comme ça, c'est honteux. — Changer l'eau en 
vin, ce nest pas en mon pouvoir. 

L'ordre des termes peut étre inversé: C'est bon, les cerises. 
— C'est honteux de mentir comme ça, c'est une honte qu'il lui 
ait raconté de pareilles blagues. — Ce n'est pas en mon pouvoir 
de changer l'eau en vin. 
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tt mare mammis == —— 


C'est peut aussi mettre en valeur une proposition. 
Question: Pourquoi n'es-tu pas venu? Réponse simple: Je 
suis malade. — Réponse avec mise en valeur: C'est que je suis 
malade! — Je suis malade; c'est pourquoi je ne suis pas venu. 


Concurrence entre il est impersonnel et c'est. Cas oü 
c'est et il est sont tous deux possibles: 


Dans une phrase comme: Je vous présente Jean; c'est le 
directeur de l'école, on peut remplacer c est par il est: Je vous 
présente Jean: il est le directeur de l'école. 


NB. On dit plus souvent il est directeur de l'école, sans arti- 
cle, mais on ne peut pas dire * c est directeur de l'école. 


Devant le mot heure: Il est / C'est l'heure de partir, devant le 
mot temps sans article, suivi de de + inf., exprimant un 
moment précis, et devant des compléments dc temps indi- 
quant l'heure: Il est / Cest (grand) temps de partir. — Il est / 
C'est midi. — Il est / C'est trois heures. 


Dans la tournure il est / cest A2 adj. attribut, de Al inf. ou 
que Al, phrase: Il est beau / C'est beau de faire son devoir. — 
Il est vrai / C'est vrai que je ne pourrai pas venir demain. — 
Mais à une question du type: € Est-il vrai que tu ne pourras 
pas venir demain? on ne peut répondre, de fagon abrégée, 
que C est vrai! et non *Il est vrai. 


NB. Dans ces deux derniers cas, l'emploi de il est appartient 
à un registre de langue plus soutenu, et celui de cest, à un 
registre de langue plus familier. 


Concurrence entre il est impersonnel et c'est. Cas oü Il 
est est seul possible: 


Dans les locution € il est question de + nom / infinitif. Il est 
question de guerre, il est question de faire la guerre: on en 
parle, on s'interroge à ce sujet. — € Qu en est-il de A1? € Il 
en est de Al, nom + complément de manière: la situation 
de A1 est de cette maniére. Il en est de Luc comme d Éric, 
ils sont tous les deux dans une mauvaise passe. 


Au subjonctif: ና Quoi qu'il en soit, nous n'avons pas à nous 
inquiéter. 


Concurrence entre il est impersonnel et c'est. Cas où 
c'est est seul possible: 


Avant ou après un nom détaché en tête de phrase, avant 
que, avant pourquoi: Les cerises, c'est bon. — C'est Jean qui a 
gagné. — C'est que je suis malade, c'est pourquoi je ne peux 
pas venir. Impossible de dire "les cerises, il est bon, “il est 
Jean qui a gagné la course, “il est que je suis malade, ”ዝ est 
pourquoi je ne suis pas venu. 
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Devant les noms de périodes, larges ou brèves: c est l'hiver, ce sont 
les fêtes, cest le mois de décembre en ce moment; c est la guerre; c est 
le temps de la moisson; cest le moment, l'instant de partir. 


Devant bien et mal, devant ainsi, ça, ou comme ça. Je pars, 
€ c'est comme ça: ma résolution est inébranlable. — Eh! bien, 
pars, € c'est qà!: formule d'approbation (sincère ou ironique). 
— Si c est ça, je me retire: si la situation cstce que vous dites. 
Au subjonctif: Qu est-ce que cest? € Quoi que ce soit, ne vous en 
occupez pas! — C'est peu! € Si peu que ce soit, il faut nous en con- 
tenter. — Si vous maidiez € un tant soit peu, ça me ferait plaisir. 


V. Madame est sortie. 
D] L'auxiliaire être suivi du participe passé sert à former 
1 Le passif des verbes transitifs: 


La ville est bombardée: l'ennemi est en train de bombarder 
la ville, l'action est en cours. 


Pour certains verbes, dont le participe est devenu un véri- 
table adjectif, le sens est plutót passé. La ville est détruite: 
la ville a été détruite, d'où son état présent. Autre exemple: 
La porte est ouverte / fermée. 


2. Les temps composés du passé des verbes pronominaux 
et de certains verbes intransitifs: 


Autrefois, ces temps composés exprimaient un état: le 
résultat présent d'une action antérieure. Aujourd'hui, dans 
la plupart des cas, ils expriment seulement l'antériorité, le 
passé: Jean s'est acheté une chemise. — Jean est venu, est sorti, 
est rentré. Certains verbes peuvent encore exprimer l'un et 
l'autre: Paul est mort hier (événement passé). — Paul est 
mort (état présent, résultatif). 


Certains verbcs peuvent étre tantót intransitifs et se conjuguer 
avec étre, tantót transitifs et se conjuguer alors avec avoir. Il est 
monté dans sa chambre; il a monté sa valise dans sa chambre. 


ÉTUDIER, v. 


A -LOGIE, -LOGUE, -LOGISTE, -NOME, -NOMIE: bases savantes 


d'origine grecque servant à former des mots exprimant l'idée 
d'étudier. 
I. Max étudie la carte pour établir son itinéraire. 
OA? humain étudie A2. 
l Mis en présence d'un A2 qui n'est pas immédiatement 
COMPRÉHENSIBLE, A1 étudie A2: 


Il passe un certain temps à OBSERVER A2 en détail, à l'exa- 
miner attentivement; sa curiosité le pousse à essayer de 


COMPRENDRE ce qu est A2, ce qu'il signifie, comment il est 
organisé, etc. L'étude de A2 n'implique pas forcément que 
AI parvienne à ses fins: il peut se tromper ou ne pas réussir 
à comprendre. Selon l'âge et les capacités intellectuelles de 
A1, tout et n'importe quoi peut être A2, matière à ÉTUDE 
(n.f.). Paul étudie le fonctionnement de l'appareil qu'il vient 
d'acheter, il le démonte, puis le remonte. 


AI et A2 humains ou animaux s'étudient avant de 
s'affronter, de se battre: 


[15 sobservent réciproquement, dans le but de prévoir les 
actions de l'adversaire, de trouver son point faible, etc. 


A1 sétudie pour se donner la meilleure apparence possible. 
Léa s'étudie devant la glace; elle met au point sa coiffure, sa 
tenue, ses attitudes, en vue de la soutenance de sa thèse. Elle 
a un comportement ÉTUDIÉ. 


II. Léa étudie le droit à l'université. 


1 Al est un ÉTUDIANT: 


[] fréquente l'UNIVERSITÉ (ou c'est un ÉCOLIER, un COLLÉGIEN, 
un LYCÉEN, ou encore l'ÉLÈVE d'un MAITRE, ou un AUTODI- 
DACTE). 


Au sing. A1 € se livre à l'étude, syn. à l'APPRENTISSAGE d'une 
MATIÈRE, syn. d'une DISCIPLINE. L'étude des langues mortes, 
des mathématiques, etc. — Max a étudié l'allemand. Un élève 
qui € étudie bien (emploi intr.), qui € aime l'étude, € a le 
gout de l'étude, et est capable de concentration, est un élève 
STUDIEUX, syn. APPLIQUÉ. 


Sens particulier. A1, écolier, € reste à l'étude: il reste à 
l'école sous surveillance, aprés la fin des cours, pour y faire 
ses devoirs et y apprendre ses lecons. 


Au pl. Les € études primaires / secondaires / supérieures: 
l'ENSEIGNEMENT donné au cours de la SCOLARITÉ obligatoire 
(de 6 à 16 ans) et dans les divers CYCLES universitaires: 
ensembles ordonnés d'études, sur divers niveaux. Elles sont 
sanctionnées par différents DIPLÓMES. Un CURSUS est un 
cycle d'études constituant une FILIÈRE qui mène à certains 
débouchés professionnels. Lucie a fait des études musicales 
au conservatoire. — Max € a fait ses études à Paris; il € a pour- 
suivi ses études jusqu'à l'áge de 30 ans. Il a fait de longues étu- 
des. Il aimait bien le ና milieu ESTUDIANTIN, la € vie 
estudiantine: le milieu des étudiants, la vie d'étudiant. 


Certains établissements d'enseignement supérieur sont 
consacrés à des € études de haut niveau. — L'École Pratique 
des Hautes Études à la Sorbonne, l'École des Hautes Études 
Commerciales. 


ÉTUDIER 
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2. Al est un CHERCHEUR, un UNIVERSITAIRE, ou un INGÉNIEUR. 


A2 est l'étude d'un domaine SCIENTIFIQUE ou TECHNIQUE 
encore mal connu ou carrément INEXPLORÉ dont Al est un 
SPÉCIALISTE. À l’université, dans un LABORATOIRE, dans un 
ና BUREAU d'études, ou simplement chez lui, A1 € fait une 
étude (syn. une RECHERCHE) sur A2, étudie A2, ANALYSE A2, 
se livre / se consacre / sadonne à l'étude de A2, à une 
€ étude POUSSÉE / APPROFONDIE de A2; A1 € travaille sur A2. 
Il fait des EXPÉRIENCES, en OBSERVE les RÉSULTATS, € prend des 
NOTES, rédige des ARTICLES pour des € REVUES SPÉCIALISÉES, 
prépare un MÉMOIRE ou une THÈSE sur A2. 


Beaucoup de € domaines d'étude ont le suffixe -LOGIE, et 
leurs spécialistes le suffixe -LOGUE ou -LOGISTE. Ainsi, 
l'archéologie est l'étude par les archéologues des vestiges et 
monuments antiques; la psychologie, l'étude par les psycho- 
logues du fonctionnement de l'esprit, un étymologiste étudie 
l'étymologie, etc. Certains ont les suffixes -NOMIE et -NOME: 
Un astronome étudie l'astrononiie. 


Al est un RESPONSABLE ou un DÉCIDEUR : 


A2 est l'étude (syn. l'OBSERVATION minutieuse, l'EXAMEN 
attentif), avant une prise de DÉCISION, d'une QUESTION, € mise 
à l'étude, dun CAS, ou d'un DOSSIER oü sont réunis les docu- 
ments relatifs à un méme sujet ou à une méme personne. 
Avant de se décider, le Président aimerait bien étudier le dossier. 


III. Le notaire travaille dans son étude et Lucie joue une 
étude de Chopin. 


1 Al est un ARTISTE: 


Une étude est une € oeuvre d'art (musique, peinture) parti- 
culière, souvent provisoire, dans laquelle Al accorde une 
part importante à la TECHNIQUE et à la € RECHERCHE 
FORMELLE ; c'est un ESSAI, une ESQUISSE, qui permet au pein- 
tre ou au musicien de résoudre certaines difficultés, et le 
prépare à l'œuvre définitive. 


Al est un € homme de LOI (notaire, huissier): 


L'étude de Al est le local où il travaille et reçoit ses visiteurs. 


Un STUDIO est un lieu de travail destiné à la photographie, 
au tournage des films, à des enregistrements de disques ou 
de radio, etc. C'est aussi une petite salle de spectacle: un 
studio d'art et d'essai. (voir aussi l'article MAISON) 


342... 


ÉVËNEMENT | 


ÉVÈNEMENT, n.m., et CIRCONSTANCE, n.t. 


I. Dans les circonstances actuelles, c'est un évènement de 
trouver du travail. 


O Circonstance est plus usité au pluriel qu'au singulier, un 
évènement se produisant généralement dans un ensemble 
de circonstances. 


S'il ARRIVE à Al humain quelque chose d'INHABITUEL et 
d'IMPORTANT, c'est un événement: 


Les circonstances sont le lieu et le moment oü il se produit, 
et un ensemble d'autres événements en rapport avec celui là, 
créant une certaine SITUATION. Luc a trouvé du travail: c est 
un évènement! Car les circonstances ne sont pas favorables: 
beaucoup d'entreprises font faillite et le chômage se développe. 


On donne d'un événement un récit CIRCONSTANCIÉ si on en 
expose en DÉTAIL toutes les circonstances. 


Certains événements résultent d'un € concours de cir- 
constances: 


Jean a connu Sylvie dans son village où il était tombé en panne, 
alors qu'elle n avait pas pu partir en vacances à cause de la mala- 
die de sa mère: ce fut un concours de circonstances. Dans ce cas, 
cest un évènement fortuit, dû au HASARD. Mais d'autres évène- 
ments sont PRÉVISIBLES et prévus, attendus, quand on peut pré- 
voir un ENCHAINEMENT de CAUSES et d'EFFETS. 


Un événement à la fois fortuit et heureux est une CHANCE, un 
€ coup de chance. Un événement fortuit et malheureux est une 
MALCHANCE, syn. intensifs: un MALHEUR, une CATASTROPHE. 


Un € heureux événement : une naissance dans une famille. 


AI humain doit € tenir compte des circonstances s'il veut 
ና créer l'événement en prenant une décision et en entre- 
prenant une action: 


Il doit aussi en tenir compte s'il a à juger le responsable 
d'un évènement grave: crime ou délit. Il peut lui trouver une 
ou plusieurs € circonstances atténuantes, qui diminuent sa 
responsabilité ou au contraire des € circonstances aggravau- 
tes qui l'augmentent. 


Au sing. la circonstance est un événement auquel Al 
doit participer: 

Jean va à un enterrement. Pour la circonstance, il met une 
cravate noire. Il prend € un air de circonstance, prononce 
quelques € paroles de circonstance: l'air et les paroles conve- 
nables, attendus € en pareille circonstance. 
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En grammaire: 

Le € complément CIRCONSTANCIEL, l'€ adverbe de circons- 
tance dit dans quelles circonstances de temps, de lieu, de 
manière, etc. se produit le fait exprimé par le verbe, son sujet 
et, éventuellement, son complément d'objet. Dans la phrase 
«Jean a connu Sylvie dans son village», le complément circons- 
tanciel de lieu de «Jean a connu Sylvie» est «dans son village». 


II. Les circonstances sont favorables, il faut saisir l'occasion. 


1 Si, momentanément, les circonstances sont telles quil soit 


facile à A1 de faire une action A2 désirable, si c'est le 
moment OPPORTUN, PROPICE pour le faire, c'est pour AI 
l'OCCASION de faire A2. € L'occasion se présente à M. Donc 
A1 € a l'occasion de A2. 


Une action principale peut étre l'occasion de l'action secon- 
daire A2. € À l'occasion de son stage au Canada, Max a visité 
les chutes du Niagara. — Max a fait un stage au Canada et 
€ par la même occasion ou € à cette occasion, il a visité les 
chutes du Niagara. — Au cours de son stage au Canada, Max 
a eu l'occasion d'aller voir les chutes du Niagara. — Cette 
visite a été OCCASIONNELLE, il a vu le Niagara OCCASIONNEL- 
LEMENT. — Son stage a été l'occasion / lui a donné / fourni 
l'occasion de cette visite. 


Emplois affaiblis. Depuis que Max est revenu en France, nous 
nous sommes revus € à diverses occasions: plusieurs fois. — Il 
repartira € à la première occasion: dès que possible. — J'aime- 
rais assister à une de vos répétitions d'orcliestre, € à l'occasion, 
prévenez-moi: un jour ou l'autre, si l'occasion s'en présente. 


Les mariages et les enterrenients font partie des € grandes 
occasions de réunions de famille. — Dans les grandes occa- 
sions, on met ses plus beaux vêtements. 


NB. Une certaine CAUSE OCCASIONNE A2: elle en est l'occa- 
sion. Mais attention! occasionner signifie le plus souvent 
avoir de mauvaises conséquences. Les inondations ont occa- 
sionné d'importauts désáts. 


PR. Il faut saisir l'occasion aux / par les cheveux: 


Quand une bonne occasion se présente, il ne faut pas la lais- 
ser passer, elle ne se représentera probablement pas. — A2 
€ saisit l'occasion, € profite de l'occasion, € saute sur l'occa- 
sion. Cette proposition d'emploi, c'était € une occasion umni- 
que, Luc a bien fait de l'accepter. — Si Al ne la saisit pas, il 
€ perd l'occasion de A2, syn. il € laisse passer l'occasion. — Il 
ne faut jamais perdre une occasion de se faire des amis. — Les 
occasions ne manquent pas de faire des rencontres. € Tu as 
perdu une belle occasion de te taire: tu as dit une parole inu- 
tile ou qui peut avoir des conséquences graves. Si A2 a des 


conséquences trës heureuses, c'est une CHANCE, syn. une 
AUBAINE, syn. une OPPORTUNITÉ. 


PR. L'occasion fait le larron: on peut se croire vertueux tant 
qu'on n'a pas l'occasion de faire impunément le mal ou, 
plus couramment «je ne pensais pas acheter cet objet, mais 
il était si avantageux que je l'ai acheté tout de méme» (en 
ancien francais LARRON signifie «voleur»). 


Lorsque se présente à A1 l'occasion A2 d'acheter avantageuse- 
ment un objet A3 rare ou bon marché, notamment à un parti- 
culier qui l'a déjà utilisé, A1 peut estimer que c'est une occasion, 
syn. fam. une OCCASE; l'objet A3 est € un objet d'occasion, 
notamment quand il s'agit d'un véhicule € d'occasion remis en 
vente après avoir déjà servi, normalement moins cher qu'un 
NEUF. On oppose le € marché de l'occasion au € marché du 
neuf. Je connais un garagiste qui € fait le neuf et l'occasion. Je 
lui ai acheté une € voiture d'occasion. 


Mais certains articles neufs € en SOLDE, quand ils sont SOL- 
DÉS par un commerçant qui veut les écouler rapidement, 
peuvent étre aussi de bonnes occasions. Au moment des sol- 
des, Sylvie fait la tournée des grands magasins. 


Un BROCANTEUR ne vend que des meubles d'occasion ; s'ils 
sont beaux, précieux et anciens il se dit ANTIQUAIRE. 


II. La prise de la Bastille est un événement historique. 


1 


L'HISTOIRE humaine se compose d'époques de stabilité 
coupées par des événements qui en modifient le eours: 


€ L'histoire événementielle ne traite que de la suite chrono- 
logique des événements. Un lieu, un pays particulier peut 
être, pendant un certain temps, € le théâtre d'événements 
importants, imprévus ou attendus, etc. 


Les événements (sans autre préeision): 


Au sein d'une méme société, l'ensemble des faits graves et 
inhabituels, bien connus de la personne qui parle, qui se 
PASSENT et S'ENCHAINENT les uns aux autres. Les événements 
prennent une TOURNURE inquiétante. — € En raison des évè- 
nements / des circonstances, les écoles sont fermées. — Le gou- 
vernement € est dépassé par les évènements: il ne sait plus 
quoi faire pour infléchir le € cours des évènements. Il € nest 
pas à la hauteur des évènements / des circonstances. — Les cir- 
constances exigeraient plus d'autorité. Dans ce type de con- 
textes, évènements et circonstances peuvent apparaitre 
comme synonymes. 


Un événement étonnant ou une suite, limitée dans le temps, 
d'événements étonnants, réels ou imaginaires, constitue, 


Tee ር ን ne ርር Mee ire at em 


pour un sujet qui y participe, une AVENTURE et un événement 
contrariant, une MÉSAVENTURE. 


Dans un € roman d'aventures, des évènements nouveaux 
font sans cesse REBONDIR l'action; ce sont des REBONDISSE- 
MENTS perpétuels. 


Si Al humain € a le gout de l'aventure, recherche l'événe- 
ment et déteste une vie où il ne se PASSE rien, s'il AVENTURE, 
syn. RISQUE, des choses précieuses, s'il s' AVENTURE dans des 
endroits DANGEREUX, il a un caractére AVENTUREUX. S'il a 
l'habitude de prendre des risques, souvent dans l'espoir de 
gagner et sans scrupules moraux, c'est un AVENTURIER. 

A1 € part à l'aventure: il voyage sans projet ni itinéraire pré- 
cis. Une € diseuse de bonne aventure lui € dit la bonne 
aventure: lui prédit les événements qui, selon elle, l'atten- 
dent, en interprétant les cartes, les lignes de la main, etc. 


EXEMPLE, n.m. 


1 Je vous montre l'exemple, faites comme moi, dit le pro- 
fesseur de gymnastique. 


1 


D^ Al humain donne / montre / offre l'exemple de A2 à A3 


humain pour quil l'imite. 


Al accomplit devant A3, pour lui donner un MODÈLE à IMI- 
TER un nombre indéfini de FOIS, une action A2 TYPIQUE, pré- 
sentant certains CARACTÈRES fondamentaux; c'est une des 
bases de l'APPRENTISSAGE. Après l'énoncé d'une règle abs- 
traite, l'exemple en donne une illustration concréte. 


L'* exemple de grammaire est un modèle que les élèves devront 
imiter en de nombreuses occasions pour écrire correctement. 
Formez des phrases au passif en prenant pour sujet le nom qui était 
complément d'objet dans la phrase active correspondante. 
Exemple: le chat mange la souris — la souris est mangée par le chat. 
L'€ exemple de dictionnaire est une phrase qui permettra à ses 
lecteurs den comprendre d'autres du méme genre. 


Lorsque plusieurs verbes se conjuguent de la méme 
manière, lorsque plusieurs noms se déclinent de la méme 
maniére, on en prend un comme exemple et on donne 
l'ensemble de ses variantes, constituant son PARADIGME. 
€ Par exemple: je chante, tu chantes, il chante, etc. ሀድ 
digme de la première conjugaison française ou rosa, rosa, 
rosam, etc. paradigme de la première déclinaison latine. 


2. Al se conduit de telle manière que la société juge que 


les autres devraient se eonduire de la même façon: 


Elle le considère comme un exemple pour tous; A1 est un (bel) 
exemple de A2 abstrait: de courage, de conscience professionnelle, 


ESA ER 


EXEMPLE 
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etc. — Elle le juge EXEMPLAIRE, c'est un modèle! Employé comme 
adj. Le citoyen modele va voter chaque fois quil y a des élections. Il 
participe au dépouillement. C'est un modèle de civisme. — Quand il 
s'agit de faire quelque chose de difficile ou d'inusité, A1 le fait le 
premier pour € montrer l'exemple. «Nous entrerons dans la car- 
riére quand nos ainés n'y seront plus; nous y trouverons leur poussière 
et l'exemple de leurs vertus» (dans la Marseillaise). 


Ant. Al € n'est pas un modèle de A2 qualité morale: euphé- 
misme pour signifier que Al a le défaut correspondant. 
Variante: Al € est loin d'être un modèle de A2. Éric n'est pas 
un modèle d'hounéteté; il est loin d'en être un modèle! 


Il faut ÉDUQUER les enfants € par l'exemple: 


En faisant soi-même ce qu'on veut qu'ils fassent. La con- 
duite de Al est ÉDIFIANTE: elle a une valeur éducative. Si 
A3 est ÉDIFIÉ par Al, s'il l'ADMIRE, il cherchera peut-être à 
€ suivre l'exemple de Al, à € prendre exemple sur Al. syn. 
€ prendre modèle sur A1, syn. € prendre en exemple A1, syn. 
fam. € en prendre de la graine (sous-ent.: de la conduite de 
A1), à agir € à l'exemple de A1. 

A3, élève, nc travaille pas assez à l'école; il devrait suivre 
l'exemple de A1, qui est un bon élève. Al est toujours € cité 
en exemple; quand on veut parler d'un bon éléve, on 
€ donne l'exemple de A1; c'est un € bon exemple pour ses 
camarades, alors que À3 est un € mauvais exemple. Le 
résultat est que les A3 qui ne veulent pas € suivre son exem- 
ple et préfèrent € prendre pour exemple des voyous pren- 
nent A1 en grippe et le traitent de FAYOT qui ne travaille 


PROUVENT plus ou moins bicn ce qu'il veut démontrer. Beau- 
coup de grands compositeurs sont allemands. € À titre d exem- 
ple, on peut citer Bach, Beethoven, Bralıms, Wagner. — 
Jeannot ne fait que des bêtises. € Pour ne citer qu'un exemple, 
il a renversé ce matin le pot de confiture sur son pantalon neuf. 
— Pierre est un € exemple typique de mauvais joueur. Aux car- 
tes, il éclate de joie quand il gagne et il renverse la table avec 
colère lorsqu'il perd. — Je suis sûr que Pierre triche aux cartes. 
Je pourrais vous donner des exemples prouvant ce que je dis. 


Un CAS € sans exemple est tout à fait EXTRAORDINAIRE. De la 
neige au mois de mai sur la Cóte d'Azur! C'est un cas sans 
exemple. € Il est sans exemple que + subj. Il est sans exemple 
qu'une vache devienne folle si elle ne broute que de l'herbe: 
on n'a jamais vu Ça. 


Au contraire, si A2 n'est pas un cas sans exemple, il a des 
PRÉCÉDENTS: on peut citer des cas antérieurs. De la neige eu 
Ile de France au mois d'avril? Ce n'est pas sans exemple. 


€ Ca, par exemple! ou simplement € Par exemple! exclama- 
tion ironique exprimant le mécontentement ou la surprise 
devant un comportement inhabituel, inattendu. exemple de 
chose sensationnelle. Paul a emprunté ina voiture sans me le 
demander! Ça, par exemple! Il va nientendre quand il reviendra! 
— Par exemple! Éric est là! Alors qu'on le croyait en Chine! 


Emploi affaibli: par exemple peut exprimer une simple 
opposition; syn. MAIS. Tu veux aller en Amérique? Vas-y! 
Par exemple, ne me demande pas l'argent du voyage! 


[ዚ L'éditeur ne tire un nouveau roman qu'à 2000 exem- 
plaires. 


que pour se faire bien voir des professeurs. 


Au contraire, si la conduite d'un Al est un € mauvais exemple, 


l'autorité peut le punir € pour faire un exemple, syn. pour 1 Quand un objet peut servir de MODÈLE, est susceptible d'être 


€ donner une (bonne) LEÇON aux autres et les dissuader de 
limiter. A1 a été puni € pour l'exemple; cette punition est exem- 
plaire. Les juristes discutent de € l'EXEMPLARITÉ des peines. 


REPRODUIT un nombre indéterminé de fois, peut entrer dans 
une SÉRIE d'objets tous semblables, chaque élément de cette 
série, virtuelle ou réalisée, est un EXEMPLAIRE. Certaines gra- 


vures de Rembrandt ont été tirées à de nombreux exemplaires, 


II Il y a beaucoup d'exemples de civilisations disparues: ያ ይ 
mais il existe quelques exemplaires uniques. 


par exemple les Mayas, les Aztèques. 


Un objet particulièrement représentatif d'une série natu- 
1 Al humain donne / cite un exemple A2 à A3 humain AEA E 


pour éclairer son raisonnement et non pour l'inciter à 
l'imiter: 

A2 est choisi parce quil est le TYPE, le représentant CARAC- 
TÉRISTIQUE d'une catégoric d'événements, de personnes, 
d'idées ou d'objets, dont il a les principaux CARACTÈRES. Il en 
est un exemple TYPIQUE (ant. ATYPIQUE). 


Dans une discussion animée, A1 cherche souvent à convain- 
cre son interlocuteur À3 en lui donnant des exemples qui 
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relle en est un exemplaire. Le botaniste a rapporté un exem- 
plaire rare d'orchidée. 


L'ARCHÉTYPE est l'idée abstraite, le schéma antérieur à la 
réalisation d'un objet: 
La princesse endormie est un archétype des contes populaires. 


Le PROTOTYPE d'une série, généralement industrielle le pre- 
mier exemplaire réalisé. On confie aux pilotes d'essai des pro- 
totypes d'avions. (Voir l'article CARACTÈRE). 


EXPLIQUER 


pourquoi les Allemands se sont retirés si rapidement. — La 
rapidité de la retraite allemande lui parait INEXPLICABLE. 


EXPLIQUER, v. 


L L'historien explique à ses lecteurs la bataille de la Marne. II. Le professeur explique à ses éléves un sonnet de Mal- 


1 Al humain explique A2 à A3 humain: larmé. 


D^ A1 explique A2: A1 fait comprendre à A3 humain que le 


ላ] fait COMPRENDRE à A3 que A2 est un FAIT qui a une CAUSE 
A4 ou un ensemble de causes. 


A] explique à A3 un théorème, un problème de mathéma- 
tiques: 


Il le lui DÉMONTRE, il lui en fait la DÉMONSTRATION en lui 
MONTRANT l'enchainement logique des propositions. 


GR. Diverses constructions sont possibles: 


Al explique à A3 humain que A2 phrase à l'ind. parce que 
A4 phrase à l'ind. 

Ou bien A1 humain explique à A3 que si A2, cest parce que 
A4. L'historien explique à ses lecteurs que si les Français ont 
gagné cette bataille en 1914, c'est parce que le général Gal- 
liéni avait réquisitionné tous les taxis de Paris pour transpor- 
ter les troupes disponibles. 


Al explique à A3 humain A2, nom abstrait, par A4, nom 
abstrait. L'historien explique la victoire de la Marne par l'ini- 
tiative de Galliéni. 


Al explique à A3 humain A2 interrogative indirecte. L'his- 
torien explique comment l'initiative de Galliéni a rendu pos- 
sible la victoire. 


Al explique à A3 humain A2, nom abstrait. L'historien 
explique à ses lecteurs la bataille de la Marne: il leur fait 
comprendre un ensemble complexe de causes et d'effets. Il 
la leur ex p l i q u de ng en large: complètement. 


A4 abstrait explique A2. La réquisition des taxis de Paris 
explique en partie la victoire de la Marne. 


Emplois pronominaux: 


A2 abstrait s'explique par A4. La victoire de la Marne s expli- 
que en partie par la réquisition des taxis de Paris. € Tout 
s'explique! exclamation d'un A3 humain quil a enfin com- 
pris un A2 auquel, jusque là, il ne comprenait rien. 

A2 s'explique: il est facile de l'expliquer, syn. d'en € donner 
une EXPLICATION, syn. A2 est EXPLICABLE. La victoire de la 
Marne est tout à fait explicable; pourquoi les Français l'ont 
emporté, € ça s'explique. Syn., dans les cas où l'explication 
est extrêmement simple: € ça va de soi! 

Al s'explique A2: il comprend A2. L'historien sexplique 
bien pourquoi les Français ont gagné, mais il sexplique mal 


SIGNE A2 a le SENS A4. 


A2 est un texte: 


A] fait une € explication de texte; il COMMENTE le texte; il 
en fait un COMMENTAIRE: il l'ANALYSE pour montrer com- 
ment il est COMPOSÉ; il le PARAPHRASE: dit la méme chose 
en dautres termes. 


A2 est un mot: 


Al le DÉFINIT, en € donne une DÉFINITION: il dit en plu- 
sieurs mots ce que A2 disait en un seul; il en dit suffisam- 
ment pour que A2 ne puisse pas être confondu avec un 
autre mot pas tout à fait synonyme. 


A2 est une action, une tâche; Al la définit : il la PRÉCISE, en 
fixe les LIMITES (voir l'article COMMENCER et FINIR); disant ce 
qu'elle est, il exclut ce qu'elle n'est pas. 


A2 est humain; A1 formule la qualité dominante de A2. 
Jean définit Eric comme un marginal. — Eric se définit 
comme um incompris. 

A2 est une sensation, un sentiment. A1 lui donne un nom. 
Mais souvent, ces choses-là sont INDÉFINISSABLES. 


A2 est un nouveau roman, une pièce de théâtre, un 
film, un concert: 


AI, € CRITIQUE (n.m.) littéraire / théâtral / cinématographi- 
que / musical, est un journaliste employé comme COMMEN- 
TATEUR des nouveautés en ces matières: il en fait la 
CRITIQUE (n.f.) en portant sur elles un j ugement personnel; 
il a l'esprit CRITIQUE (adj.); il explique pourquoi il trouve A2 
bon ou mauvais. L'auteur est heureux d'avoir une € bonne 
critique, vexé d'avoir une € mauvaise critique. 

Emploi péj. Si ላ1 dit de A2 plus de mal que de bien, il le 
CRITIQUE (verbe); il lui fait plusieurs critiques (jugements 
négatifs particuliers); son jugement est tout-à-fait critique. 
Il critique l'auteur d'avoir fait une ceuvre aussi CRITIQUABLE. 
A2 est un événement, une situation, des idées, qui a une 
SIGNIFICATION et que le commentateur commente. 1] ÉLUCIDE 
les points OBSCURS, apporte un ÉCLAIRAGE sur A2. 


A2 est un procédé, une méthode. Le technicien explique au 
client comment utiliser sa machine: il lui MONTRE comment 
s'en servir, il lui en fait la DÉMONSTRATION. 
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. | — EXPOSER | 


On organise parfois de grandes € expositions temporaires 
sur un théme donné, en empruntant des piéces à divers 
musées et collections privées. Il y a au Grand Palais une 
exposition d'art précolombien. 


Ill. Que veux-tu dire? Explique-toi plus clairement! 


t Al s'explique; il fait comprendre à A3 humain: ce qu'il a dit 
précédemment, mais qui était mal exprimé et resté obscur. 


Tu parles à demi-mots, on ne te comprend pas, explique-toi! | | 
p 2 P ጅ a Un artiste peut aussi exposer quelques œuvres, de façon 


temporaire, dans un SALON comme le Salon des Indépen- 
dants, le Salon d'Automne qu'il partage avec d'autres pein- 
tres, ou, organiser une EXPOSITION individuelle dans une 
Si Al est accusé, il sexplique peut signifier: il se DISCULPE, € GALERIE de peinture. Il trouve sur les murs de ces locaux 
se JUSTIFIE. spécialisés des CIMAISES, sortes de moulures propres à 
l'accrochage des TABLEAUX. Le premier jour de l'exposition, 
il invite ses amis, les critiques d'art, la presse, à une petite 
féte mondaine, le VERNISSAGE. 


Ou bien les RAISONS de sa conduite, qui font probléme pour 
son interlocuteur. Le ministre a pris une décision surprenante: 
il sen est expliqué devant les députés. 


2. Al et A3 s'expliquent (fam.): 


En conflit l'un avec l'autre, ils discutent violemment. Luc et 
Éric sont en train de s'expliquer, ça va mal. — Luc et Éric ont 


° ° a > I IV r 
eu une EXPLICATION orageuse: une discussion vive (usuel). 3. Quand un grand personnage meurt, il arrive que son corps 


soit exposé quelque temps pour permettre au public de lui 


I i ironique, ils échangent des à : ራር. 
Ou bien, par euphémisme ironique, ils échang € rendre un dernier hominage en défilant devant lui. 


coups, se battent. Luc et Éric sont allés s'expliquer dans la 
rue. Il a fallu les séparer pour éviter le pire. 


EXPOSER, v. 


Anciennement, un nouveau-né non désiré pouvait être 
exposé, notamment à la porte d'une église ou d'un couvent 
pour inciter des personnes charitables à le recueillir. Un 
délinquant pouvait être exposé au PILORI, aux regards et aux 


1. L'étalagiste expose les plus beaux jouets à la vue des quolibets du public. 


passants. Fig. Al humain € est cloué au pilori : il est l'objet d'un scan- 


dale public et est déshonoré. 
1 Al humain, un commerçant, expose A2 une marchan- P 


dise, un bien de consommation (à A3, le plus souvent II. Les syndicalistes exposent leurs revendications au patron. 


sous-entendu): 
ous-entendu) 1 Al humain expose A2 abstrait à A3 humain: 


Il le MONTRE au public, le POSE, syn. le PLACE de facon à ce 
que A3 le REGARDE et le VOIE bien. 


Il expose les articles les plus attrayants de son stock dans une 
VITRINE pour inciter la clientéle à entrer dans le magasin. 


Il a un STAND, emplacement réservé dans une une EXPOSI- 
TION périodique, syn. un SALON, une FOIRE, ou on présente 
les nouveautés dans le domaine qui est le sien. Certaines 
grandes villés mettent à la disposition des EXPOSANTS un 
€ palais des expositions ou un € parc des expositions assez 
vaste pour PRÉSENTER beaucoup de marchandises et faciliter 
la circulation du public entre les stands. Certaines 
€ expositions internationales ou € expositions universelles 
sont de grandes manifestations très attrayantes, qui durent 
plusieurs mois et occupent plusieurs hectares. Les badauds 
vont en foule visiter l'EXPO (fam. ). 


2. Al expose A2, une œuvre d'art: 


Le CONSERVATEUR du MUSÉE expose à l'admiration des visi- 
teurs celles des ceuvres dont il dispose, qu'il juge les plus 
remarquables et laisse les autres dans la RÉSERVE. 
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Al ÉNUMÈRE et explique clairement et en détail un ensem- 
ble de faits importants, avec une certaine solennité, de 
facon à ce que A3 y fasse ATTENTION et les COMPRENNE bien. 
Le plaignant expose ses griefs à son avocat. 


Al, romancier, historien, savant, expose les faits dans 
l'ORDRE chronologique, ou dans l'ordre le plus significatif; il 
en 9 fait un EXPOSÉ ordonné. Le professeur de philosopliie 
expose les idées de Platon sur l'organisation de la cité. 


En milieu scolaire ou universitaire, Al, éléve ou étu- 
diant, fait un EXPOSÉ: 


Il traite oralement, devant ses camarades, de facon assez 
développée, une question A2 dont il a rassemblé lui-méme 
la documentation; c'est un travail individuel, une sorte de 
petit cours. Jeannot prépare un exposé sur les pharaons. 


En toutes sortes de circonstance s: 


(réunions professionnelles, syndicales, associatives, militaires, 
politiques, de copropriétaires, etc.) n'importe qui peut étre 
amené à faire un exposé oral, plus ou moins long et étoffé, pré- 


paré ou non. Aprës de graves incidents survenus dans son école, 
Jean a fait un exposé de la situation devant ses collègues. 


Le premier acte d'une pièce de THÉATRE est appelé l'EXPOSI- 
TION parce que l'auteur y expose les faits que le public doit 
connaitre pour comprendre ce qui va se passer; ensuite le 
NCEUD de l'action et enfin le DÉNOUEMENT. 


[ዚ La salle de séjour est exposée au midi. 


1 Al humain expose A2 à A3, phénoméne qui peut avoir 


une action sur l'état de A2: 


Il le place de façon à ce qu'il puisse recevoir les EFEETS de A3, 
en être AFFECTÉ, d'où, au passif, beaucoup plus fréquent que 
l'actif, A2 est exposé à A3. Sylvie expose le linge mouillé au 
soleil et au vent. — Le linge exposé au vent ne tarde pas à sécher. 
— Le pignon de la maison, à l'Ouest, est exposé à la pluie. 


Emploi pr. Léa s'expose au soleil pour bronzer; mais il ne faut 
pas qu'elle dépasse un temps raisonnable d'EXPOSITION, sous 
peine d'attraper des coups de soleil. 


A1, architecte, expose A2, le bâtiment qu'il construit: 


Il l'implante d'une certaine façon par rapport aux quatre 
points cardinaux et aux phénomènes atmosphériques domi- 
nants dans la région; c'est l'EXPOSITION de ce bâtiment, syn. 
son ORIENTATION. La maison de Max et de Léa € est bien expo- 
sée, elle a une bonne exposition: la salle de séjour est exposée 
Sud. — À l'est, elle reçoit le soleil jusque vers 15 h.; les cham- 
bres, sur le derrière, sont exposées Nord-Ouest: elles reçoivent 
le soleil couchant. La maison est ENSOLEILLÉE, de tous les côtés. 


Pour faire des PHOTOGRAPHIES, il faut exposer la PELLICULE à la 
LUMIÈRE pendant quelques fractions de seconde, selon 
qu'elle est plus ou moins sensible et la lumière plus ou moins 
intense. Si ce temps est trop long, par erreur de € mise au 
point, la photo est SUREXPOSÉE; s'il est trop court, elle est 
SOUS-EXPOSÉE. 


AI expose A2 à A3, un DANGER: 


Il expose A2 à A3, nom ou à A3 inf.; d'où A2 est EXPOSÉ, 
syn. A2 est € en danger. Le mauvais tracé de ce circuit auto- 
mobile expose les pilotes à des accidents; il les expose à sortir 
de la piste dans les virages. 


Sans précision de A3. En s'engageant dans cette aventure, Éric 
expose, syn., RISQUE, sa réputation et peut-étre sa vie. — Les géné- 
raux ne doivent pas exposer leurs troupes sans nécessité. — En 
1917, à Verdun, les soldats français étaient terriblement exposés. 


Emploi pr. A1 s'expose à A3 nom ou à A3 inf. En voyageant 
dans les pays tropicaux, on s'expose à des épidémies, à attraper 


EXPRIMER 


E 


certaines maladies; il y a des précautions à prendre. — En fré- 
quentant des voyous, on s'expose à recevoir des coups. 
NB. Dans ce cas particulier, le dérivé EXPOSITION n'est pas usuel. 


En mathématiques: 


Au-dessus de la ligne, en plus petits caractères, à droite 
d'un chiffre exprimant une certaine quantité, un EXPOSANT 
est un chiffre qui AEEECTE cette quantité: il a pour EEEET 
d'exprimer à quelle PUISSANCE elle est élevée, autrement dit 
combien de fois elle doit être multipliée par elle-même. 
On parle d'une € croissance EXPONENTIELLE quand, à partir 
d'une quantité initiale, l'exposant varie en progressant. 
(N.B. Ne pas confondre l'exposant avec l'INDICE écrit au- 
dessous de la ligne). 


EXPRIMER, v. 


1 Sylvie exprime le jus d'une orange avec un presse-agrumes. 


1 Al humain exprime A2, un liquide, de A3 solide au 


moyen de ላፋ: 
Il fait SORTIR le liquide qui était à l'INTÉRIEUR du solide. 
En ce sens, mot plus technique que vraiment usuel. 


Sylvie exprime le jus d'une orange avec un 9 presse-citrons 
(plus courant que € presse-agrumes); syn. plus usuel: elle 
PRESSE une orange. 


Elle exprime l'eau de son linge mouillé; syn. plus usuel: elle 
ESSORE son linge. 


2. A4 exprime A2 de A3: 


La centrifugeuse exprime le jus des fruits et des légumes. 


I. Rubens exprime la joie de vivre par sa peinture; il 
s'exprime par la peinture. Sa peinture exprime la joie. 


1 Al humain exprime A2 abstrait par / en A3, moyen 


d EXPRESSION: 


A] ne conserve pas A2 à l'intérieur de lui méme, mais le 
MANIEESTE EXTÉRIEUREMENT. A2 est une idée ou un senti- 
ment, A3 est un SIGNE: A3 exprime A2. 

Emploi pr. Al s'exprime: il manifeste extérieurement ce 
qu'il ressent ou pense intérieurement. La € liberté d'expres- 
sion est garantie par la loi, dans certaines limites. 


A3 est une LANGUE: Jean s'exprime en francais. 


A3 est la manière de l'utiliser. Jean exprime sa pensée en ter- 
mes mesurés. Il € s'exprime bien: il PARLE de façon correcte 
et facile à comprendre. L'expression orale d'Éric est bonne 
mais son expression écrite laisse à désirer. 
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4፡..ጻ1 


LE EXPRIMER 


A3 est un élément de cette langue. Le mot «nostalgie» 
exprime le regret du pays natal qu'éprouvent les exilés. Une 
phrase ou un membre de phrase particulier à cette langue: 
«tirer le diable par la queue» pour «être à court d argent » est 
une EXPRESSION française, une € expression toute faite, syn. 
une € expression FIGÉE, syn. une LOCUTION. 


A3 est un acte de langage. Selon l'expression de Jean, Alice 
est une chipie. Formule de fin de lettre officielle: Je vous 
prie d'agréer l'expression de mes sentiments respectueux. 


À3 peut ne pas étre précisé: 
Il faut laisser les deux adversaires s'exprimer, si on vent régler 
le conflit. 


3. Un sentiment INEXPRIMABLE ou € difficilement EXPRIMABLE, 
est si particulier quaucun mot ne semble convenir pour 
l'exprimer. Syn. intensifs: INDICIBLE. Une joie, une souf- 
france indicibles sont € au-delà de toute expression, et INEF- 
FABLE, mot réservé aux états heureux et parfois employé 
ironiquement : Uz bonlieur ineffable. 


r 


4. ለ3 est un autre € moyen d'expression: 


A3 est un comportement. À l'étranger des touristes essaient 
de s'exprimer par gestes. — Certains analphabètes expriment 
leurs sentiments par la violence. — L'expression du visage de 
Sylvie est émouvante. — Le regard de Sylvie exprime l'étonne- 
ment. — Sylvie regarde Alice avec une expression d'étonne- 
ment. — Elle a um regard EXPRESSIF tandis que Marie a un 
regard INEXPRESSIF, syn. € sans expression. 


A3 est un art. Le violoniste joue avec expression, son jeu est 
expressif. — La peinture de Rubens exprime la joie de vivre, 
celle de Rembrandt la méditation. — La peinture de Rouault 
est plus remarquable par l'expression que par la technique. — 
Un art EXPRESSIONNISTE recherche l'expression des senti- 
ments. — La poésie de Victor Hugo est la plus haute expression 
du courant romantique. 


A3 est un CODE ou un élément de CODE. Le signe «+» 
exprime l'addition, le signe <->, la soustraction. — Il est com- 
mode, en calcul de € réduire les fractions à leur plus simple 
expression: trouver une fraction égale dont les termes sont 
les plus simples possibles. 


Fig. Réduire un ensemble à son volume, à sa quantité la 
plus misérable. Un chómeur en fin de droits doit réduire son 
train de vie à sa plus simple expression. 
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F Le profil dun A1 concret (motif architectural, piéce indus- 
ACE, nf. trielle, objet géologique) est le dessin de sa face LATÉRALE. 


Al abstrait se profile: commence à apparaitre. La solution 
de nos problèmes commence à se profiler. 


1 Éric est tombé face contre terre. 


L1 La face, côté de DEVANT de la TÊTE de A1 humain. 


Le profil dun Al abstrait est un ensemble de traits 
L Face, syn. de VISAGE, rare dans le langage courant. 


Max a une € face pâle, large et ronde, comme la lune. Luc, 
lui, a une € face de rat, mince et pointue. 


Emplois médicaux: on peut parler des os de la face, des 
blessures de la face, du nerf FACIAL, de la chirurgie de la face 
ou chirurgie faciale. Un certain type de face est un FACIES 
(par ex. facies mongol, indien etc.) 


€ Le cóté face dune MONNAIE, ou apparait le visage dun 
souverain, s'oppose au € cóté PILE: revers de la piéce. On 
peut jouer € à pile ou face en jetant en l'air une monnaie et 
en pariant que lorsqu elle retombera elle présentera la pile 
ou la face. 


Une PHOTO prise € de face montre la totalité du visage, dans 
sa symétrie, avec le nez au milieu; une photo prise € de DOS 
ne montre que le derrière de la tête; une photo prise € de 
trois-quarts montre le visage en biais, un cóté plus apparent 
que l'autre; une photo prise € de PROFIL nen montre que 
l'un des deux cótés. 

Chaque personne a deux profils: un profil gauche et un pro- 
fil droit qui ne sont pas toujours exactement pareils. Le pro- 
fil. marquant bien la forme du front et du nez donne une 
SILHOUETTE plus reconnaissable que la face. Sur les 
médailles, les monnaies, les visages sont généralement 
représentés de profil. 


Profil et se profiler, emplois figurés. 


A1 concret, bien distinct, se PROFILE sur A2, une SURFACE 
éclairée :-la silhouette de AI se DÉTACHE sur A2. 


caractéristiques: A1 a un certain profil psychologique; il a € le 
profil du poste de travail qu'il ambitionne: un profil d'adminis- 
trateur, un profil de technicien. Il se fixe un certain € profil de 
carriére, un € profil haut: avec le maximum d'ambitions pos- 
sibles ou un € profil bas, avec des ambitions restreintes. 


La face étant la partie du corps la plus expressive, ce 
nom entre dans un certain nombre de loc. exprimant 
souvent des situations de tension ou de conflit. 


AI humain est € face à son interlocuteur A2; A1 et A2 sont 
€ face à face, syn. VIS À VIS (loc. adv., de vis, syn. de visage 
en ancien français). Al est € le vis à vis (nom) de A2 et réci- 
proquement, par ex. à table, lors d'un repas, si A2 et Al 
sont exactement € en face l'un de l'autre. 


Quand AI et A2 sont € face à face, chacun cherche à lire 
sur le visage de l'autre l'effet produit par ses paroles; la télé- 
vision orpanise parfois des face-à-face (nom invariable), syn. 
des CONFRONTATIONS entre hommes politiques de partis 
OPPOSÉS. Si A1, vaincu par les arguments de A2, n'est plus 
maitre de l'expression de son visage, y laisse lire son désar- 
roi, ne sait plus quoi répondre, il € perd la face. S'il n'en 
laisse rien voir, il € sauve la face. Fig. Ces loc. peuvent 
s'employer dans des cas où il n'est pas question de l'expres- 
sion du visage mais du comportement apparent du vaincu. 


Al adopte un comportement de mépris ou de défi € à la 
face de son adversaire A2; il lui crache, lui lance, lui jette 
des insultes € à la face. Quand il agit € à la face du monde, 
il ne se cache pas, il refuse toute hypocrisie. 


FACE 


AI humain f regarde en face A2 humain: A1 ne fuit pas son 
regard, signe de loyauté, ou de défi. A1 humain regarde A2 
abstrait en face: les choses, la vérité, le danger, la mort; il 
€ ne se voile pas la face pour ne pas les voir: il ne se fait pas 
d'illusion et garde son sang-froid 

Un comportement courageux consiste à ና faire face à 
l'ennemi, à lui montrer un visage, un comportement résolus. 
On fait face aussi au danger, aux difficultés qui se présentent. 


cela, syn. € à l'opposé de cela, il y a les intéréts de la famille 
à sauvegarder. 


Quand une personne A1 se trouve en face de l'objet A2, elle 
n'a pas à tourner la téte de cóté pour le voir: Grand-mére a 
les photos de ses petits-enfants en face d'elle. 

Au théátre, un spectateur voit mieux s'il.a une € place de 
face, où il aura le visage tourné vers le milieu de la scène, 
que s'il a une € place de côté, moins chère, mais où il sera 


obligé de tourner la tête pour la voir entièrement. Il sera 
plus à l'aise de face que de cóté. 


ዚ La maison est en face de l'école. 
O La face, CÔTÉ de devant de AI concret. 


1 En parlant de monuments, la FAÇADE est le devant de la III. Un cube a six faces. 
construction. O La face, CÔTÉ plat quelconque d'un solide A1. 


C'est son beau COTÉ, le plus décoré, celui où se trouve 


' ; et 1 Emplois concrets. 
l'entrée principale, le DERRIERE étant le cóté OPPOSÉ, celui P 


des murs sans fenétres, ou des fenétres de cuisine, ou des 
portes de service. La maison a quatre fenêtres en façade, 
deux sur le derrière et une sur chaque côté. Fig. Max reçoit 
aimablement ses invités mais ce n'est qu'une façade, en fait, il 
est trés difficile à vivre. 


Sans qu'on parle de façade, beaucoup d'objets sont ORIEN- 
TÉS (sav.) ayant un devant et un derriére, notamment des 
meubles, dont le devant est exposé à la vue et utilisé, et le 
derrière appuyé contre un mur. 


2. Tout objet orienté A1 peut être placé en face d'un autre 
objet orienté A2. 


Les deux devants sont alors TOURNÉS l'un vers lautre de 
chaque cóté d'un axe de symétrie. La maison de Jean est en 
face de l'école. — L'école, c'est le bátiment € d'en face. — Sa 
maison et l'école € se font face: la façade de la maison et la 
façade de l'école sont situées symétriquement de part et 
d'autre de la méme rue ou de la méme place. 


Si le derrière de A1 est tourné vers le derrière de A2, A1 et 
A2 € se tournent le dos. Ces deux fauteuils se tournent le dos; 
je vais les remettre dans le bon sens. 


Si le devant de Al est tourné vers le derrière de A2, A2 
€ tourne le DOS à A1; et Al est derrière A2. Si la façade de 
la maison et le derriere de l'école étaient de part et d'autre 
de la méme rue, on dirait: La maison est derrière l'école. 
Mais on pourrait tout de méme dire: Jean travaille en face 
de chez lui, dans le bâtiment d'en face. Cela signifierait 
simplement: «il n'a que la rue à traverser». 


Fig. On peut, dans une délibération OPPOSER deux faces 


d'un probléme, € mettre l'une en face de l'autre. Je com- 
prends bien le point de vue des créanciers, mais € en face de 
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D'une facon générale, chacune des surfaces planes d'un 
objet non arrondi. Un miroir à trois faces permet de se voir 
sous différents angles. 


€ La face de la terre, € la face de l'eau (litt., vieux) sont leur 
SURFACE: la partie EXTÉRIEURE, SUPERFICIELLE, qui s'oppose à 
leur partie INTÉRIEURE, PROFONDE, leur VOLUME. La surface 
d'un objet est plus ou moins grande; elle est conçue 
comme PLANE même si elle présente quelques aspérités ou 
dénivelés. Dans le commerce, une € grande surface, syn. un 
SUPERMARCHÉ, est un vaste MAGASIN présentant une grande 
diversités d'articles sur un seul niveau. 


En anatomie, un des côtés d'un membre ou d'un organe: on 
peut opposer sa face interne à sa face externe, sa face anté- 
rieure à sa face postérieure. 


Fig. Ce qui est € en surface est superficiel, manque de profon- 
deur et de sérieux. La dissertation de Jeannot est superficielle. 


A1 humain € a de la surface : c'est un personnage impor- 
tant, très connu, de grandes capacités. 


En informatique, l'INTERFACE de deux éléments: la limite 
commune permettant un transfert d'information. 


En géométrie dans l'espace. 


Chacune des SURFACES planes délimitant un volume régu- 
lier appelé POLYÈDRE. Les lignes de jonction entre les diffé- 
rentes faces du polyèdre sont ses ARÊTES. 


Un CUBE a six faces carrées; c'est une figure CUBIQUE. Si 
chacune de ses arêtes mesure un MÈTRE, son volume est un 
€ mètre cube, écrit «m3». 


On donne souvent aux petits enfants des € jeux de cubes: 
ensemble de cubes solides, à utiliser comme éléments de 


constructions, ou, portant sur chacune de leurs faces des 
fragments de dessins, à assembler comme un puzzle. 


Une PYRAMIDE a une base carrée et quatre faces triangulai- 
res formant en haut une pointe. Un objet de cette forme, 
notamment un bâtiment dans le genre des pyramides 
d'Égypte ou n'importe quel tas d'objets reposant sur une 
base large et s'élevant en pointe est PYRAMIDAL. 


Fig. Toute organisation hiérarchique comportant des degrés 
et terminée par un élément unique est une pyramide. 


En démographie, la € pyramide des âges représente la compo- 
sition de la société du point de vue de l'âge de ses membres, 
avec à la base les naissances, à la pointe l'extréme vieillesse. 


Fig. Les faces d'un A1 abstrait. Cette question a plusieurs 
faces: on peut la considérer de divers points dc vue. J'ai 
retourné ce probleme, je l'ai examiné € sous toutes ses faces, 
et je reste perplexe. 


Quand il s'agit d'une PIERRE PRÉCIEUSE taillée, les faces 
sont forcément trés petites et multiples. 


On parle alors de FACETTES: un diamant f taillé à facettes, 
les facettes d'un diamant. 


Fig. Le talent de ce comédien a de multiples facettes: il est 
capable d'exprimer un grand nombre de choses trés diverses. 


FACILE 


Si Al est difficile, c'est COMPLIQUÉ, c'est DUR. Travailler la terre, 
cest dur: fatigant, pénible. — Obtenir certaines autorisations, c'est 
compliqué: il y a bcaucoup de démarches à faire, de papiers à 
fournir. — Réussir un baba, c'est DÉLICAT: pas très difficile, mais 
tout de méme, cela demande du soin et de l'attention. 


A2 trouve Al facile, syn. AISÉ, FAISABLE. 


Il le fait FACILEMENT, avec facilité, syn. AISÉMENT (un peu 
vieux), avec AISANCE; il est / se sent € à l'AISE pour faire Al, 
et son entourage admire son aisance. Syn. intensif: A1 est 
€ un JEU (d'enfant) pour A2. 


A2 a des FACILITÉS pour faire Al; syn. des CAPACITÉS, des 
DONS naturels; A2 € a la parole facile: il parle facilement; 
syn. Al a une € (grande) facilité de parole. 


A2 trouve A1 difficile, syn. MALAISÉ, INFAISABLE, € pas 
COMMODE: il le fait DIFFICILEMENT, avec difficulté, MALAISÉ- 
MENT, € à grand PEINE. En faisant A1, A2 € RENCONTRE des- 
DIFFICULTÉS. Jeannot a des facilités pour le calcul mais des 
difficultés en orthographe. 


Une € solution de facilité est la plus facile à mettre en 
ceuvrc pour résoudre provisoirement un probléme, mais 
elle ne résout pas les vraies difficultés. 


Un bon outil, une personne complaisante, FACILITE ላ] 
(pour A2 humain). 


FACILE et DIFFICILE, adj.qual. 
Il permet à A2 de faire Al plus facilement, rend A1 plus 


1. 1| 651 facile de faire cuire des pâtes, plus difficile de faire facile. Un bon robot facilite la préparation de la pâtisserie, syn. 
un gâteau. AIDE, les ménagères à faire des gâteaux, leur procure toutes faci- 
lités pour en faire. Au contraire, un mauvais outil, une per- 


1 AI, ACTION, est facile, pour A2 humain s'il PEUT l'accom- sonne désagréable € ne facilite pas la táche de A2, rend les 


plir sans EFFORT. Sa FACILITÉ est plus ou moins grande. 


A], action, est difficile, pour A2 humain sil doit faire des efforts 
pour l'accomplir. Sa DIFFICULTÉ est plus ou moins grande. 


La méme action Al peut être facile pour un A2 FORT et dif- 
ficile pour un A2 FAIBLE. 


Al inf. (+ complément A3), ou nom d'action, est facile / dif- 
ficile. 

Faire cuire des pátes est facile, faire un gáteau, plus difficile. 
— La préparation des pâtes est facile, la confection d'un 


gáteau, plus difficile. Emploi impers. fréquent: Il est / C'est 
facile / difficile de A1 inf. 


Si Al est facile, syn. SIMPLE, il n'y a quà + inf. Pour faire 
cuire des pâtes, il n'y a qu'à faire bouillir de l'eau salée et les 
y jeter: une seule ou un petit nombre d'opérations. € Ce 
n'est pas COMPLIQUÉ. 


choscs plus difficiles pour A2, COMPLIQUE la tâche de A2. 


Une maison de COMMERCE pcut accorder des ና FACILITÉS de 
PAYEMENT à ses clients (par ex. un CRÉDIT sans INTÉRÉTS). 


ዚ Le probléme était facile, mais la dictée était difficile. 


1 A3est facile / difficile à + Al inf. (pour A2). 


A3 EXIGE de la part de A2 une action A1 facile / difficile. Les 
pâtes sont faciles à préparer, un baba est plus difficile à réussir. 


A3 est facile / difficile à UTILISER par A2, l'utilisateur; il € est 
d'une (grande) facilité / difficulté d'emploi, syn. il est PRATI- 
QUE. Syn. COMMODE. Les transports en commun sont commo- 
des pour aller de Paris à Versailles, mais MALCOMMODES pour 
aller de la banlieue Est à la banlieue Ouest. — Mon aspirateur est 
pratique, mais mon robot est malcommode. — Mon ordinateur est 
CONVIVIAL: il me facilite son utilisation, me traite en ami! 
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Une route difficile est PRATICABLE, mais ESCARPÉE, DANGE- 
REUSE, elle demande au conducteur beaucoup d'attention; 
si on ne peut pas y circuler du tout, elle est IMPRATICABLE. 


A3 abstrait. 


Un problème facile (à résoudre), d'une (grande) facilité, est 
SIMPLE, syn. intensif, ÉLÉMENTAIRE, ENFANTIN. Un morceau 
de musique facile (à exécuter), une histoire facile (à com- 
prendre), ne sont pas trop complexes. Un livre, un style, 
une musique, faciles (à lire, à écouter) sont SIMPLES, CLAIRS, 
LÉGERS, semblent ne pas avoir demandé d'effort à l'auteur et 
n'en demandent pas au lecteur ni à l'auditeur. 


Ant. A2 trouve difficile un problème à résoudre, un morceau 
de musique à exécuter, syn. DUR, ARDU, fam. CALÉ, TRAPU. 


Une histoire CONFUSE, EMBROUILLÉE, OBSCURE, est difficile 
à comprendre. 


Un livre ÉSOTÉRIQUE est réservé à quelques initiés. 


A3, la vie, la situation de A2. 


Max a la vie facile; financièrement, il € est à l'AISE, syn. il est 
AISÉ, il vit dans l'AISANCE: il a suffisamment d'argent. — 
Dans sa maison COMMODE, il jouit de toutes les COMMODITÉS. 
— Il a tout le CONFORT, tous les objets et installations CONFOR- 
TABLES qui rendent la vie facile. — Il jouit méme d'un certain 
€ confort intellectuel: il ne se pose pas de problèmes 
embarrassants. 


Par contre Luc a la vie difficile, syn. DURE, PÉNIBLE; financiè- 
rement, il est GÉNÉ, il vit dans la GÉNE. — Dans son logement 
inconfortable, il est INCOMMODÉ par toutes sortes de nuisances. 


Éric est dans une situation difficile, syn. DÉLICATE, EMBARRAS- 
SANTE, syn. il est € en difficulté: il ne sait pas comment résou- 
dre les problémes graves qui se posent à lui. — 4 C'est la GALËRE 
(nom)! Il GALÈRE (verbe, fam.): il va de difficulté en diffi- 
culté, comme un GALÉRIEN d'autrefois obligé de ramer à lon- 
gueur de journée pour faire avancer le bateau appelé galére. 


2. A3 est difficile (sous-entendu, à satisfaire, notamment 


en matière d'aliments). 

Il est DÉLICAT, excluant certains produits, ne supportant 
pas des produits de qualité médiocre; il exige des choses 
tout à fait conformes à ses gouts: il est EXIGEANT. 

A3 est € difficile à vivre; il a € un caractére difficile, syn. il 
€ n'est pas COMMODE parce quil n'est jamais content: il est 
ACARIÂTRE; il se met facilement en colère: il est IRASCIBLE ; 
il s'amuse à dire toujours le contraire ce que dit A2: il est 
CONTRARIANT ; il veut tantôt une chose tantôt son contraire 
il est CAPRICIEUX, il ne cède jamais, il est INTRAITABLE. 


IV Un chou pèse facilement un kilo. 


Fam. Al est facilement de telle ou telle taille, coute facile- 
ment tel ou tel prix: dans l'expression d'une mesure, FACILE- 
MENT signifie € au MOINS, dans la plupart des CAS. L'idée est 
qu'il est facile de trouver des choux pesant un kilo et plus, 
et plus difficile d'en trouver de moins lourds. 


FAIBLE, adj.qual. 


I. Maxsortdu coma;ilest trés faible, il ne tient pas debout. 


1 Al animé est faible quand il est moins FORT que d'habi- 


tude, ou que la moyenne de ses semblables. 


I] est dans un état de FAIBLESSE. Si sa FORCE diminue ou dis- 
parait, il S'AFFAIBLIT (emploi pr.) ou FAIBLIT (emploi intr.). 
Ce qui le rend moins fort l'affaiblit (emploi tr.). 

A], par nature et de facon habituelle, est moins fort que la 
moyenne de ses semblables. Son corps est trop peu déve- 
loppé pour qu'il ait beaucoup de forces: il est CHÉTIF, syn. 
FRÉLE, syn. FLUET, syn. MALINGRE, syn. fam. € C'est une 
MAUVIETTE (nom ancien d'un petit oiseau). 


Il attrape facilement des maladies: il est DÉLICAT, syn. FRA- 
GILE, il ና n'a pas de SANTÉ. 


Al animé est, PHYSIQUEMENT, moins fort que d'habitude. 


[1 Sylvie est facile à vivre, mais Luc a un caractère difficile. 
D> A3 humain est facile à A1 inf. 


Les crises de paludisme affaiblissent beaucoup le malade. Sous 
l'effet de la MALADIE, de l'ANÉMIE ou manque de globules rou- 
ges, de la FAIM ou de l'ÉMOTION: A1 CHANCELLE, il est CHANCE- 
LANT: il est prés de TOMBER: syn. il € VACILLE sur ses jambes; 
syn. ses jambes FLAGEOLENT: elles TREMBLENT. Il est sur le point 
de DÉFAILLIR, d'avoir une DÉFAILLANCE: de s ÉVANOUIR. 


Al saffaiblit, syn. il € perd ses forces: A1 DÉPÉRIT: il va vers 
sa mort. Mes plantes vertes dépérissent; il fait trop chaud chez 
moi. Al S'ÉTIOLE: il devient chétif et PÂLE. A1, VIEILLARD, ou 
MALADE, LANGUIT: perd ses forces trés lentement. Al 
DÉCLINE, syn. il BAISSE plus ou moins vite; sa maladie le MINE. 


1 ለ3 est facile; il est € facile à vivre, à comprendre, à fréquenter. 
A2 na pas à faire d'effort pour vivre avec A3, parce que A3 
tient compte non seulement de ses désirs mais aussi de 
ceux de A2: il est CONCILIANT, ACCOMMODANT, ARRAN- 
GEANT, il cherche à rendre service: il est COMPLAISANT, il 
fait ce qu'on lui demande: il est DOCILE. 


Une ና femme facile (péjoratif): A2, homme, n'a pas beau- 
coup d'efforts à faire pour la séduire. 
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Un vieillard DÉBILE (vieux), qui n'a pas la force d'accomplir 
les actions les plus ordinaires, a perdu beaucoup de ses for- 
ces physiques et psychiques; il est trés DIMINUÉ. Un climat, 
un régime DÉBILITANT ne peut qu'accentuer son déclin. 


Al a moins de forces que d'habitude à la suite d'un gros 
effort ou d'un effort prolongé. 


Il est FATIGUÉ, il éprouve de la FATIGUE (nom), une fatigue 
physique ou une fatigue psychique parce qu'il a fait un tra- 
vail FATIGANT. Transporter des meubles toute la journée, qa 
FATIGUE (verbe) Éric. — A1 est INFATIGABLE: il a une RÉSIS- 
TANCE à l'effort trés supérieure à la moyenne. 


Si la fatigue de Al est extrême, il est ÉPUISÉ, se trouve dans 
un état d'ÉPUISEMENT, son travail l'ÉPUISE. Syn. il € n'en PEUT 
plus, syn. fam. il € ne tient plus debout, syn. vulg. il est 
CREVÉ, syn. fam. il € est à plat; son travail le CRÈVE. 


A1, fatigué, a besoin de se REPOSER pour € réparer ses forces. 


Il a besoin de REPOS, de se COUCHER et de DORMIR. Dans son 
lit, il est € au repos: il ne bouge pas, se DÉTEND, mais s'il est 
trés énervé, il ne peut pas € trouver le repos. 


Il doit cesser ses activités, du moins les plus rudes, et se 
livrer à d'autres qui demandent moins d'efforts. Ca me repose 
de tricoter, cest REPOSANT. — Des couleurs douces, comme le 
bleu ciel, € reposent la vue. — Il faut se CALMER pour traiter ses 
affaires € à téte reposée: sans précipitation ni énervement. — 
Une situation € de tout repos ne donne aucun souci à Al. 


Certaines religions imposent des € jours de repos où, cn 
principe, on ne doit pas TRAVAILLER: le SAMEDI pour les Juifs, 
le DIMANCHE pour les chrétiens. C'est le € repos dominical. 


Un convalescent a parfois besoin de faire unc € cure de repos 
dans une € maison de repos située au calme, dans un endroit 
reposant. Mais il y a des gens qui € ne savent pas rester en repos. 


Emplois intr. Les morts reposent sur leur lit de mort, € reposent 
en paix dans leur tombeau. On prie Dieu de leur accorder 4 le 
repos éternel au Paradis (voir aussi l'article POSER). 


Si la fatigue physique de Al se double d'une certaine 
€ fatigue psychique, il éprouve de la LASSITUDE. 


Éric est LAS de transporter des meubles, son travail de 
déménageur le LASSE. Il a besoin de se DÉLASSER en faisant 
autre chose de plus agréable; il lui faut un DÉLASSEMENT. 


FAIBLE 107 ፪ 


ዚ Jean est faible avec Jeannot, il lui passe tous ses caprices. 


1 Al humain n'est pas, PSYCHIQUEMENT, assez fort pour FOR- 


CER A2 humain à faire ce qu'il ne veut pas faire, ou à ne 
pas faire ce qu'il voudrait faire. 


I] n'est pas CAPABLE de RÉSISTER à A2, de lui imposer son 
AUTORITÉ: il est MOU, ant. FERME ou DUR; il est COMPLAISANT, 
INDULGENT envers A2. Syn. il se RELÂCHE, FAIBLIT, FLÉCHIT, 
FLANCHE (verbes intr.). Il CÈDE à A2, il PLIE devant ልጋ. 


A1 humain n'est pas assez fort pour agir et persévérer dans 
l'action. 


Les échecs de Max le DÉPRIMENT; il est DÉPRIMÉ, victime 
d'une DÉPRESSION: triste sans raison, ou sans raison propor- 
tionnée avec sa cause. — I] a un caractère DÉPRESSIF, syn. 
vieux, il est NEURASTHÉNIQUE. 


Syn. plus ou moins savants et rares: A1 est ASTHÉNIQUE: sans 
force, APATHIQUE: il semble n'éprouver aucun sentiment. 


S'il est incapable de vouloir, il est ABOULIQUE ; 5 1] forme des 
projets et ne les exécute pas, il est VELLÉITAIRE; s'il change 
d'avis pour un rien, il est PUSILLANIME. 


Al humain n'est pas capable de pratiquer, à un niveau 
au moins moyen, certaines disciplines scolaires. 


Jeannot est faible (ant. FORT) en orthographe. — Ses devoirs 
sont faibles (ant. BONS), il obtient des notes faibles (ant. ÊLE- 
VÉES). — Un élève paresseux et faible dans toutes les matiè- 
res est un CANCRE (vieux), ou, dit de facon moins péjorative, 
en situation በሻና échec scolaire. 


AI humain n'est pas capable de raisonner et de s'expri- 
mer normalement. 


C'est un € DÉBILE mental, attcint d'une € DÉBILITÉ légère / 
moyenne / profonde, due à des maladies telles que la TRISO- 
MIE (sav.) ou l'AUTISME (sav.); syn. un peu vieux: A1 est un 
ANORMAL, un ARRIÉRÉ, un DEMEURÉ, ና l'IDIOT du village. 


A1, société humaine n'est pas capable de faire progres- 
ser ou seulement de maintenir son niveau de puissance 
et de civilisation. 


Elle est IMPUISSANTE à se défendre contre ses ennemis; 
l'AUTORITÉ de ses gouvernants est CHANCELANTE; ellc est 
engagée dans un processus de DÉCLIN, de DÉCADENCE ; elle 
S'AFFAIBLIT, syn. DÉCLINE, c'est une société DÉCADENTE. 
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i. Un 
1 


FAIRE 


e faible lumière éclaire la chambre. 


Al concret est faible: il manque d'INTENSITÉ. 

La lumière est faible: elle éclaire peu, syn. mélioratif, elle est 
DOUCE. — Le veut est faible: peu violent, syn. LÉGER. — Max 
parle d'une voix faible, syn. BASSE, peu audible, syn. intensif 
IMPERCEPTIBLE. — Le café est faible: il a peu de gout, syn. il est 
LÉGER, ant. il est FORT. 


AI abstrait est faible. 

Il manque de vigueur. Les ARGUMENTS de l'avocat sont 
faibles: peu CONVAINCANTS, faciles à RÉFUTER; certains ne 
tiennent pas DEBOUT : sont ABSURDES. 


I] manque d'INTÉRÊT. La thèse de Léa est faible, syn. au-des- 
sous du MÉDIOCRE. — Elle comporte certaines faiblesses. 


Il est trop petit. La somme qu'on moffre pour mon apparte- 
ment est faible, syn. INSUFFISANTE. 


Al concret ou abstrait FAIBLIT. 


Il oppose peu de résistance à un effort de A2. Le vent fai- 
blit. — La résistance de l'opposition faiblit. 

Syn. A2 ATTÉNUE Al. Les nuages atténuent la lumière du 
soleil. — Une lumière atténuée est plus supportable. — Certai- 
nes concessions ont atténué les exigences des manifestants. 
ላ] VACILLE. La flamme de la bougie vacille : elle tremble, va 
bientôt s'éteindre. — La résolution des insurgés vacille. 


FAIRE, v. 


1 Sylvie fait des crêpes avec de la farine, des œufs, et du lait. 
P Al fait A2 avec A3. 


1 


Al humain fait A2 concret. 


Utilisant la MATIÈRE première A3 (qui peut comporter un ou 
plusieurs éléments), il est CAUSE, par son ACTION, qu'un OBJET 
A2 (des crépes) qui n'existait pas auparavant EXISTE désormais. 


ል] a fait subir à cette matière première une TRANSFORMA- 
TION assez profonde pour que A2 soit autre chose et porte 
un autre nom que A3. De ce coupon de tissu, Marie a fait 
une trés jolie robe. 


A] fait A2 A4, attribut de A2. Ses crépes, Sylvie les a faites 
trés fines. 

Al animal. L'oiseau fait son nid avec des brindilles; il le fait 
tout rond. 

Fam. Quand on cherche quelque chose: Qu'est-ce que j'ai 
fait de A3? A3 a DISPARU et il n'y a pas de A2. Qu'est DEVENU 
A3? Quest-ce que j'ai fait de mes lunettes? Qu'est-ce qu'elles 
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sont devenues? (à vrai dire, je les ai seulement changées de 
place et je ne m'en souviens pas). 


AI humain fait A2 abstrait. 


Une ŒUVRE plus ou moins abstraite, composée de notes, de 
documents, etc. Léa a constitué tout un fichier sur Victor 
Hugo et elle en a fait une thèse. Marc a fait un rapport sur 
l'état de l'entreprise en France. — Le gouvernement fait une 
réforme: il MODIFIE certaines lois, crée de nouvelles institu- 
tions avec de nouveaux noms. 


Une ACTION quelconque, sans idée explicite de composants. 


A] fait une € bonue / mauvaise action: c'est un BIENFAIT / un 
MÉFAIT. Il € fait le BIEN / le MAL: il est BIENFAISANT / MALFAI- 
SANT. Il € fait du bien / du mal à A2: c'est le BIENFAITEUR de 
A2. C'est un MALFAITEUR, sa MALFAISANCE est grande (mais 
ce n'est pas le *malfaiteur de A2). A1 pratique la BIENFAI- 
SANCE (mais pas "la malfaisance). 


Les mots bienfait et bienfaisant peuvent s'appliquer à des 
A1 concrets. Les bienfaits de l'aspirine ne sont plus à démon- 
trer. — Une pluie bienfaisante est tombée cette nuit. 


A] ne fait A2 que si A2 est FAISABLE. Dans le cas d'une 
entreprise importante, on commence par faire une étude 
de FAISABILITÉ. 


Certains A2, une fois faits, peuvent étre DÉFAITS puis 
REFAITS. Pénélope défaisait la nuit la tapisserie qu'elle faisait 
le jour. — Notre toiture est abimée, il faut la refaire; la RÉFEC- 
TION de la toiture va couter clier. — PR. Faire et défaire, c'est 
toujours travailler. 


A1, être vivant, doué d'un corps qui fonctionne, fait A2. 


L'arbre fait des bourgeons. — Cet enfant-là, le petit Jeannot, 
cest Sylvie qui l'a fait (rare: on dit plutôt qui P€ a mis au 
monde). — La chienne € a fait ses petits (usuel). — Jean € a 
fait deux enfants à Sylvie (fam.). — Jeannot € fait ses dents, il 
fait pipi / il pisse (fam.), il € fait caca / ዘ chie (très vulg.), il 
ና fait ses besoins, il € a fait dans sa culotte. 


Al, un FABRICANT, généralement INDUSTRIEL, FABRIQUE 
(verbe) des objets de sa FABRICATION dans une USINE, ou un 
ATELIER, ou une FABRIQUE: une petite usine. 


Sur la zone industrielle, il y a une fabrique de meubles; on peut 
y acheter au fabricant des pièces de bonne fabrication au prix de 
fabrique. — On peut proposer à la clientèle des ensembles PRÉFA- 
BRIQUÉS. — Nos voisins ont implanté sur leur terrain une maison 
préfabriquée. 

Un f FACTEUR de pianos / d'orgues est un fabricant de ces 
instruments. 


Fig. Emploi abstrait: ce qui est fabriqué est FACTICE, syn. 
ARTIFICIEL, éventuellement FAUX. Marie a été calomniée; on 
a raconté sur son compte des histoires € fabriquées de toutes 
pièces, syn. FORGÉES, des FORGERIES. 


Al CONFECTIONNE ለ2. 


De détail en détail, une opération aprés l'autre, il fait A2. La 
CONFECTION d'un baba est plus compliquée que celle des crépes. 


Semploie notamment en parlant de la fabrication en série de véte- 
ments par des CONFECTIONNEUSES: les vêtements € de confec- 
tion ou € prêts à porter s'opposent aux vêtements € sur mesures. 


Quand on veut insister sur la nouveauté du produit et sur 
l'esprit inventif de A1, on emploie le verbe CRÉER et A1 est 
le CRÉATEUR de sa CRÉATION (nom de l'action de A1 ou du 
résultat de cette action). Al est CRÉATIF, sa qualité est la 
CRÉATIVITÉ. Le quartier de la Défense, à l'Ouest de Paris a été 
entièrement créé par des architectes à l'esprit créatif, qui 
avaient beaucoup de créativité. Ce quartier est leur création. 


Les mots créer et création s'emploient particulièrement en 
parlant de DIEU; dans ce cas, il n'y a pas de A3. Au commen- 
cement, Dieu créa le ciel et la terre, dit la Bible, à partir de 
RIEN, syn. en latin: € ex nihilo, sans matière première. — 
L'ensemble des étres qu'il a créés est appelé la création et 
chacun des étres créés est une CRÉATURE. 


Fig. Le préfet est une créature du chef de parti : il lui doit 
toute sa carriére. — Cet homme politique place ses créatures 
partout où il le peut. 


Al est l'AUTEUR de A2. 
A1 est la CAUSE de l'existence de A2. Voir l'article CAUSE. 


GR. Dans les emplois de cette partie I, la transformation 
passive du verbe faire (et, bien sür, de ses synonymes) est 
possible alors qu'elle est difficile ou impossible dans les 
emplois des autres parties. Les crépes sont faites par Sylvie. 
— La robe est faite d'un tissu trés léger. — Le rapport est fait 
par Marc. — La réforme est faite par le gouvernement. 
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Des A3 sont des personnes ÉLÉMENTS d'un TOUT A2. Jean, 
Marie, Victor, Ursule, font (syn. CONSTITUENT) un groupe 
d'études efficace. — Jeannot et Sylviane sont aussi désobéis- 
sants l'un que l'autre; € les deux font la paire. Plusieurs A3 
font une farandole Í une procession / un défilé. Par contre, 
des A3 inassimilables les uns aux autres, incapables de 
constituer un A2, € ca fait deux! La musique de Mozart et le 
roCk, ca fait deux! c'est trés DIFFÉRENT. 


Des A3 sont plusieurs nombres additionnés, soustraits, 
multipliés, divisés qui deviennent un total A2. Mes invités 
et les tiens, qa fait en tout 40 personnes. — 50 € de viande, 10 
€ de farine, 38 € de produits ménagers, qa fait 98 €. 


Un A3 fait un A2, fonction de A3. 


Éric qui est grand et fort fait un excellent déménageur. Mais 
Luc qui est petit et fragile ferait un piètre déménageur. — Jean 
fait un bon mari pour Sylvie. Ici, le verbe faire peut être rem- 
placé par le verbe étre, mais il dit davantage: il dit que le sujet 
a en lui des capacités qui se réalisent ou peuvent se réaliser. 


A2 se fait. Emploi pronominal: 


A2, qui n'existait pas commence à exister, à partir d'éléments 
A3 non exprimés. La réforme se fait tout doucement. — PR. Paris 
ne sest pas fait en un jour: il faut être patient, pas trop pressé. 


A3 (matiére du changement) et A2 (résultat du changement) 
sont le méme être, siège d'une transformation en cours. 


Sans attribut: Sylviane se fait, elle devient une belle jeune 
fille. — Le camembert se fait: il évolue vers l'état de fermen- 
tation où il sera excellent à manger, à point. — Il n'est pas 
encore fait, il est trop fait. 


Avec attribut: Jean € se fait rare: il ne vient plus nous voir 
trés souvent. — Marie € se fait vieille: elle devient vieille pro- 
gressivement, et ca se voit. 


La transformation peut étre volontaire. Sylvie se fait belle: 
elle se pare. — Devant le conseil de discipline, Jeannot se fait 


I. De la farine, des œufs, du beurre, ca fait de trés bonnes 
crépes. 


D^ A3 fait A2: A3 a en lui la cause de son devenir, du résultat 
de son changement. 


tout petit: il voudrait passer inaperçu. 


ል] se fait à + complément. Luc se fait à la solitude, à l'idée 
de rester seul: Luc s'y HABITUE, il devient peu à peu un soli- 
taire. — Marc ne peut pas sy faire. — Tu t'y feras, mon ami! 


1 Plusieurs A3 font A2, SYNTHESE des A3. 


A3 concret (unique ou multiple) est la matière première de 
A2. Ces briques font des maisons trés solides. — Toute cette 
documentation, ca fera un gros livre. 


[1 Jean a fait de Sylvie sa femme. 


> Al fait de A3, A2: Al est cause de ce qu'un A3 déjà existant 
change de statut, et prend la dénomination A2. 
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l Al fait de A3 un A2, nom attribut de A3. 


Jean a fait de Sylvie sa femme et de Marc son ami. — Un acci- 
dent a fait de Paul un infinne. — Le typhon a fait de l'ile un 
champ de ruines. 


Emploi pr. A1 se fait un A2 abstrait de A3 inf. Jean se fait un 
devoir d'aider Marc. — Marc se fait un plaisir de recevoir Sylvie. 


Al humain fait A3 humain A2. 


A2 nom sans article ou adj. Jean était instituteur, on l'a fait 
directeur. — Eric a été a la guerre, on l'a fait prisonnier. 


A2 nom précédé dun article. L'ermemi a fait un prisonnier. A3 
non exprimé est une personne auparavant libre, qui, depuis une 
certaine action de À1, est devenue un prisonnier. — Jean € se fait 
des amis partout où il passe: beaucoup des personnes (non 
citées) que Jean rencontre deviennent ses amis. — Ces augmen- 
tations de salaire € ont fait des heureux. — Lépidémie € a fait 
beaucoup de morts. — PR. Les bons comptes font les bons amis. 


écrivains emploient des gros mots pour faire réaliste, faire 
populaire. — Cette écharpe € fait bien / ne fait pas bien (en 
ce sens, on ne dira pas "fait mal); elle fait coquet / fait ridi- 
cule / fait joli. 

AI, sujet impersonnel il représentant vaguement le ciel, 
l'atmosphére. 

€ Il fait jour / nuit. 

Réponses à la question: Quel temps fait-il? 

Avec liberté du choix de l'adj. Il fait + un temps + adj. Il fait 
un temps lourd / agréable / frais / affreux / détestable, etc. 
Avec limitation sur le choix de l'adj. antéposé, et sans arti- 
cle. Il fait beau temps, mauvais temps, vilain temps. 


Adjectif seul. € Il fait beau / vilain. — € Il fait bon / mauvais. 
— € Il fait froid / frais / chaud / lourd. — € Il fait clair / sombre. 


Al, sujet impersonnel il, représentant vaguement le 
temps qui passe. 


IV Jeannot fait l'idiot. 


€ Il fait bon + inf. Il fait bon vivre ici, rester à écouter de la 
© Al fait (le / du) A2, nom ou adj. exprimant l'apparence. 


niusique: c'est agréable, de vivre ici, de rester à écouter de 
la musique. — Il se fait tard: l'heure avance; il commence à 
étre tard (et non "il fait tard). 


1 Alhumain fait + article défini / possessif A2, nom attribut. 
A2 est le RÔLE ou l'APPARENCE de A1, la manière dont il est vu 
par un observateur; il a en lui la cause de son apparence. Au v Max fait danser Léa; il l'a beaucoup fait danser à la noce de 
début du colloque, une étudiante fait l'hótesse d'accueil: ce Jean. 
n'est pas son métier, mais elle joue ce rôle. A1 € fait l'intéres- 
sant / l'innocent / le pitre / l'idiot / celui qui n'est pas au 


1 ላ] fait A2 inf. (+ A3, agent de l'inf.). 


courant: il joue la comédie, se donne volontairement une 
apparence qui ne correspond pas à ce quil est réellement. 
ላ] € (ne) fait (pas) son ÂGE: parait bien avoir l'âge qu'il a ou, 
au contraire, il parait plus jeune. 

A] € fait GRISE MINE: il parait mécontent. 


Al humain fait + article indéfini / partitif A2, nom de com- 
portement destiné à montrer telle ou telle de ses qualités. 


A] € fait de l'autoritarisme / du zèle / de l'esprit. 


A], surtout enfant, fait A2, symptômes de certaines mala- 
dies infantiles: il fait une méningite / une rougeole. Avec 
l'article partitif quand il s'agit de maladies physiques ou 
mentales, souvent chroniques, de longue durée. Éric fait de 
l'anémie / de la tuberculose / de la température / de la mélan- 
colie / de la dépression. 


A] fait + adj. attribut, précisant l'apparence, trompeuse ou 
non, du sujet. 

Syn. Al PARAIT, SEMBLE, € a l'AIR + adj. Ce foulard fait sale: 
sa couleur donne l'impression de saleté. — Cette coiffure fait 
jeune: une personne ainsi coiffée parait jeune. — Certains 
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Al est cause, par son ACTION, de ce que le processus A2 a 
lieu. Quand A1 est humain, seul le contexte permet de dire 
si son action est volontaire ou involontaire. 


A2 inf. d'un verbe intransitif: A3 suit immédiatement l'inf. Max 
fait danser Léa; il la fait danser. — Sylvie fait attendre ses invités; 
elle les fait attendre. — Le vent fait tourner la girouette; il la fait 
tourner. — Tu me fais penser à mon rendez-vous; tu m'y fais penser. 


NB. "faire étre est inusité; dans ce cas, on emploie le verbe 
RENDRE: On me dérange sans arrêt, ça me rend malade. Faire 
avoir est peu usité, on dit plutôt DONNER: Ça me donne la 
migraine. Par contre faire faire cst tout à fait usuel. Sylvie 
fait faire son ménage par une femme de ménage. 


A2 inf. d'un verbe transitif: A3 est introduit par une préposi- 
tion. Jean fait taper son courrier par sa secrétaire; il le fait taper 
par sa secrétaire. — ll lui fait taper son courrier; il le lui fait taper. 


Mais attention: Max fait danser un tango à Léa; il lui fait 
danser un tango; ዘ le lui fait danser; il le fait danser à Léa. 
Dans ce cas, par ne serait possible que si Max ne participait 
pas à l'action (par ex. s'il était chorégraphe et que Léa soit 
une danseuse dans un spectacle). 


2. A2 inf. en emploi pronominal. 


Le pronom se est complément d'objet de A2 dont l'agent A3 
n'est généralement pas précisé. Sylvie se fait attendre: elle 
est cause qu'on l'attend. — Léa se fait inscrire à l'université: 
elle est cause qu'on l'inscrit. — Jean se fait remarquer. — Paul 
se fait oublier. — Max se fait porter malade. 


Dans les cas où Al est une cause évidemment involontaire 
de A2, son rôle se réduit à être là au moment où A3 (sous- 
entendu) fait l'action A2. Éric s'est fait assommer, s est fait 
renverser par une voiture. — Un bruit se fait eutendre. — Le 
froid se fait sentir. 


Le pronom se est complément d'attribution de A2. Léa se 
fait chauffer du café. — Elle se fait faire une robe (par Marie). 


Faire + A2 inf. peut se trouver en eoneurrenee avee un 
verbe simple. 


Faire savoir / informer — faire voir / montrer — faire paraitre (un 
livre) / le publier — faire avoir / procurer — faire mourir / tuer — 
faire suivre (des lettres) / réexpédier — faire bruler / bruler. 

Il y a souvent entre les deux tournures une différence de 
sens et d'emploi. On chauffe la maison mais on fait chauffer 
la soupe. — Jean fait sortir Sylvie : il lui fait franchir la porte. 
— Il sort Sylvie: il lui procure des divertissements en dehors 
de chez elle, appelés «sorties ». 


Al humain, agissant intentionnellement, fait que ou plus 
souvent € fait en sorte que A2, phrase + A3 sujet du verbe 
de cette phrase : 


Le verbe de A2 est rarement à l'ind. et généralement au subj. 
méme quand le RÉSULTAT de l'ACTION de Al est acquis. Cet 
excellent directeur a fait (en sorte) que pendant toute l'année 
aucun trouble na éclaté / n'ait éclaté dans son établissement. 


A2 est toujours au subj. quand le résultat est à venir. Je ferai en 
sorte que Paul ne puisse pas parler à Julie. — Le gouvernement 
na pas pu faire que la hausse des prix soit freinée. Formule de 
prière: Mon Dieu, faites que mon mari revienne vivant! 


እ] abstrait fait que A2, phrase à l'indicatif: 
A2 est le RÉSULTAT constaté ou prévisible de l'action ou sim- 
- plement de l'existence de A1. De graves ennuis font que jai 
recours à votre protection. — Le langage, c'est ce qui fait que 
l'homme n'est pas un animal comme les autres. — La paresse 
de Jeannot fait qu'il échouera à son examen. 


Fam. Le sujet de faire que est ça, représentant toute une pro- 
position précédente ou suivante. Le toit est crevé, € ça fait 
que l'eau dégouline dans le grenier. — J'ai bien mangé et bien 
dormi, ça fait que je me sens beaucoup mieux aujourd hui. 
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C'est souvent la réponse (à l'indicatif) à la question 
ና Qu'est-ce que ça fait? ou € Qu'est-ce que qa peut faire? + 
subj. Qu'est-ce que ça peut faire qu'il ne pleuve pas? Ca fait 
que nous risquons de manquer d'eau. 

La réponse à Qu'est-ce que ça peut faire? est souvent, non 
une proposition compléte, mais un mot qui la résume. 
Rien : ca ne fait rien: ce n'est la cause de rien d'important, 
c'est sans conséquence. — Le ça, de ça ne fait rien peut être 
développé par que + subj.: ce que dit la proposition au sub- 
jonctif n'a pas d'importance. Ca ne fuit rien quil y ait un peu 
de brouillard, on voit bien quand méme. Ou: € Qa me fait 
quelque chose / Ca ne me fait pas grand chose / Ça ne me fait 
rien: ca fait que je ressens une certaine émotion, peu 
d'émotion, aucune émotion. Ou encore: € Ca fait plus. Un 
bon repos fait plus qu'un fortifiant. 


AI fait A2 nom abstrait résumant une proposition: 


Ce lac fait l'attrait de la région: il fait que les touristes sont 
attirés. — Les voyages font l'intérét de ce métier: les voyages 
professionnels font que beaucoup de candidats s'intéres- 
sent à ce métier. — La beauté de Julie fait son succés: elle fait 
que Julie a du succès. 


VI. L'athléte a sauté six mètres! il a fait un saut de six mètres. 


O Locutions verbales: dans de nombreux cas (on en 8 dénom- 


bré jusqu'à mille) on a le choix entre la construction Al + 
verbe: Al saute, et la construction Al fait A2 nom, dérivé 
de ce verbe: A1 fait un saut. 


Dans la plupart de ees eas, faire n'exprime rien d'autre que 
l'idée d'aetion ou d'état présente dans n'importe quel verbe. 


Il n'est que le «support» du sens exprimé par le nom; il 
forme avec ce nom une «locution verbale» et la transforma- 
tion passive est impossible. Jean chagrine Marie, il fait du 
chagrin à Marie, mais pas *le chagrin est fait à Marie par Jean. 
Toutefois, dans le cas où A2 peut être le nom d'action du 
verbe de base ou le nom du résultat de cette action, ou les 
deux à la fois, le sens I. de «fabriquer», «confectionner» et la 
transformation passive sont possibles. Jean photographie Syl- 
vie, il fait la photo de Sylvie, la photo de Sylvie est faite par Jean. 
Jean dessine sa future maison / Jean fait le dessin de sa future 
maison. — Le médecin ordonne des médicaments / fait une 
ordonnance à Luc. — Marie tache sa robe / Marie fait une tache 
sur sa robe. — L'avocat a prouvé l'innocence d'Éric, il en a fait la 
preuve. — Jean projette / fait le projet d'aller en Grèce. 

እ] non humain. Les ronces égratignent Jean / Les ronces font 
des égratignures à Jean. — L'insecte bourdonne / L'iusecte fait 
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un bourdonnement. — L'eau clapote / L'eau fait un clapotis. 4. Emploi des déterminants (voir aussi l'article AVOIR). 
— La voiture, la route zigzague / Le conducteur, la route fait 
des zigzags, des lacets. — Un contretemps entrave les projets de 
Jean / fait entrave aux projets de Jean. — La baisse des cours 
du café a ruiné cette famille / fait la ruine de cette famille. 


Article indéfini quand A2 est conçu comme nombrable. 
L'athlète a fait un saut. — Jean a fait un gros chagrin à Marie. 
— Max fait un bon mot. 


Article partitif quand A2 est conçu comme non nombrable. 


› Q c , » 
2. Les deux tournures n'ont pas toujours exactement le Jean fait du chagrin à Marie. — Max fait de l'esprit. 


méme sens. 
Article défini quand A2 est déterminé. Jean fait à Marie le 


chagrin de la mettre à la porte. Mais pas toujours quand il 
s'agit d'actions typiques, codifiées. Jean et Sylvie € font la 
fête. — Les ouvriers € fout la grève. — Le chat € fait le gros dos. 
— Le mendiant € fait la manche. 


Marie coud, dessine: en ce moment, ou habituellement? 
Marie fait une couture, un dessin (un et pas deux, en ce 
moment). Marie fait de la couture, du dessin (c'est son occu- 
pation durable, ou son métier). 


Jean expose ses tableaux / fait une exposition de ses tableaux 


(concrets). — Jean expose ses griefs / fait un exposé de ses griefs Article défini pluriel. A1 € fait les premiers pas (pour se 
(abstraits). réconcilier avec son voisin). — A1 € fait les présentations. 
Marie a déchiré la nappe: entièrement ou en partie? — Adjectif possessif: A2 est une action du sujet sur ou pour 
Marie a fait une déchirure à la nappe: clle ne l'a déchirée lui-même. A1 € fait ses études. — A1 € fait son apparition. — 
qu en partie. A] € fait ses premières armes, etc. 


Marie critique Jean et ses projets / Marie fait la critique de 
Jean et de ses projets / Marie fait des critiques à Jean (humain) 
mais difficilement * à ses projets (abstraits). 


Pas de déterminant dans certaines loc.: A1 € fait peur, 
€ fait plaisir, € fait bonne garde, € fait défection, € fait fausse 
route, € fait fortune, etc. 

Jean noue la ficelle; il fait un nœud à la ficelle (objet concret 


souple, unique). — Jean noue une amitié (objet abstrait) 5. Al fait A2 nom + A3 inf. complément ou A3 que + 
mais pas il fait *un nœud à une amitié. phrase complément. 

Et il y a des faux amis! A1 récite sa leçon n'a rien à voir avec Jean promet qu il travaillera, promet de travailler / fait la pro- 
A1 fait le récit de ses aventures. messe qu'il travaillera, la promesse de travailler. Mais pas 


dans le cas d'une proposition interrogative indirecte. Jean 
démiontrera si c'est vrai ou faux / *fera la démonstration si 
c'est vrai ou faux. 


3. Dans d'autres cas, trés nombreux également, le complé- 
ment de faire n'est pas un dérivé morphologique du 
verbe de base. 


A1 mange / il fait un repas. — A1 dort / il fait un somme. — A1 6 Al fait A2, nom + A3, nom complément introduit par 
se trompe Í il fait une erreur. — A1 tombe / il fait une chute. diverses prépositions. 


Ou même, il n'existe par de verbe précis correspondant à ce 


de: Jean a décrit la scène / Jean a fait la description de la 
nom d'action: A] fait carrière / fait coup double / fait grise mine. f a 


scéne. — Jean photographie Sylvie / fait une photo de Sylvie. 
Éric a fait la bétise de trop parler. — Le champion a fait un 
vrai exploit. — Les enfants € font la culbute, € font l'école 
buissonniére. — Marc € fait acte de candidature. — Sylviane 
€ fait un caprice. — Léa € fait des drames pour peu de chose. avec: ÀI € fait la causette avec son voisin, € fait connaissance 


A2 nom d'actions intenses et désordonnées. Les élèves font avec son nouveau directeur, € fait équipe avec quelques amis. 
du chahut / du désordre / du remue ménage. — L'autoroute 
€ fait du bruit. — L'accident a fait de la casse. — Une dispute 
d'ivrognes a éclaté, ça a fait du grabuge. 


à: Marie déchire la nappe / Marie fait une déchirure à la 
nappe. — Marie critique Jean / Marie fait une critique à Jean. 


contre: L'opposition € fait front contre le gouvernement. — 
Jean € a fait le coup de poing contre les agresseurs de Sylvie. 


š " š : . ‹ራ፣ 4 | 
Emploi pr. Luc € se fait une idée exacte / fausse / exagérée de entre: ለ] ና fait un va et vient entre Paris et Lyon. 


la situation. — Luc, {tu te fais des idées (sous-entendu sur: ላያ € fait feu sur la cible, € fait pression sur le gouvernement, 
«fausses»), ton patron n'est pas aussi malveillant que tu le crois. f fait le silence / la lumière / la vérité sur une affaire louche. 
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Il existe certaines équivalences et des possibilités de 
transformations entre phrases à faire, phrases à être et 
phrases à avoir. 


Marie déchire la nappe. — Marie fait une déchirure à la 
nappe. — Résultat: La nappe est déchirée. — La nappe a une 
déchirure. — Il y a nne déchirure sur cette nappe. 


AI fait du A2 (transformation passive impossible). 


A] humain, A2 nom d'activité sportive: A1 fait du sport, du 
ski, du cheval; intellectuelle: A1 fait de la chimie, du droit; 
artistique: Al fait du chant, de la danse, du dessin: 
professionnelle: A1 fait du commerce, de l'enseignement, de 
l'agriculture. — Arthur € fait métier de vendre des tableaux. 


Al fait A2 nom de sentiment ou de sensation, à A3 
(transformation passive impossible). 


Al fait (une action qui cause) A2 chez A3. Les réfugiés font 
pitié à Marie. — Cette sortie fait plaisir à Sylvie. — Cette robe lui 
fait envie. — Mes chaussures me font mal (mais on ne dit pas 
"faire bien). — Lair froid me fait du mal. — Cette soupe chaude 
me fait du bien. — Ce travail bien réussi fuit honneur à Luc. 

Al fait le A2 de A3. Le travail de Luc fait l'admiration de 
Jean. — Éric fait le désespoir de sa mère. 

Emplois pr. Al € se fait du souci, syn. € se fait de la bile 
(fam.), abrégé en il € sen fait (fam.) — Ne ten fais pas, sois 
tranquille, il ne t arrivera rien! 


VII. Qu'est-ce que tu fais? — j'écris à ma grand-mère. 


O Faire peut être employé à la place de n'importe quel autre 


verbe. De méme qu'il existe des pronoms qui remplacent 
des noms, on dit parfois qu'il est «pro-verbe». 


Faire permet d'éviter la répétition d'un verbe déjà 
exprimé et de ses compléments. 

Vous me permettez de fumer? — Faites, faites. (L'interlocu- 
teur n'éprouve pas le besoin de préciser son autorisation). 
— Tu as dormi en pleine séance. — Je ne le ferai plus. — J'ai 
éteint la lumière; je l'ai fait sans y penser. — Il m'a tourné le 
dos. J'€ ai fait de méme, syn. j' en ui fait autant. — Un con- 
vive a roté à la fin du repas; € ca se fait (c'est une coutume) 
dans certains pays, mais en France, € ça ne se fait pas (ce 
n'est pas la coutume). — Passez devant, je vous en prie. — € Je 
n'en ferai rien!: équivaut à un renforcement de la négation. 


Faire annonce un verbe qui sera exprimé un peu plus loin. 


Ce qu'il est prudent de faire, c'est de mettre de l'antigel dans le 
radiateur. — Tu € as bien fait de mavertir. — Tu € fais exprès 
de m'agacer. — Tu € auras vite fait de déjeuner. (Beaucoup 
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plus naturel que *m'avertir était bien, “tu m agaces exprès, “tu 
auras déjeuné vite). 

Al ና ne fait que + infinitif: il fait uniquement ce que dit 
l'inf. Max ne fait que boire et dormir. — Il na fait que pleu- 
voir toute la journée. 

Emploi pr., impersonnel. € I] pourrait se faire que Paul soit 
absent: cela pourrait arriver. — € Comment se fait-il que Paul 
soit absent? syn. plus fam. € Comment qa se fait que Paul soit 
absent? rarement avec un indicatif marquant une constatation: 
Comment ça se fait que Paul n'est pas là? — Il est malade. 


Dans une question portant sur un complément, faire se 
suffit à lui même. 

€ Qu'est-ce que ça peut faire quil ne soit pas là? Rien du 
tout! — Ça ne fait rien. — Ça fait que nous serons privés de sa 
brillante conversation. — Ça me fait de la peine. 


Faire reste parfois dans le vague: ላ1 € en fait (un peu) trop: 
il exagere. — € Quoi que A1 fasse, il n'arrivera à rien. — Une 
€ bonne à toit faire n est pas spécialisée eomme une cuisinière. 


Dans des questions portant sur le verbe, faire annonce, fait 
attendre le verbe plus précis qui apparaitra dans la réponse. 


Qu'est-ce que tu fais? — J'écris une lettre. 
La question Que fait A1? peut signifier deux choses: 


Ou bien: «À quoi est il occupé en ce moment?»: Dans ce 
cas on répondra par un verbe précis: Il jardine, il se repose, 
il fait le jardin, la sieste. — ou par le seul complément d'un 
faire sous-entendu: le jardin, la sieste. 


Ou bien «Quel est son métier? ». Dans ce cas-là, on précise 
parfois: Qu'est-ce qu'il fait dans la vie? et on pourra 
répondre: Il fait du commerce / de l'enseignement. Il est dans 
le commerce / dans l'enseignement. Il est commerçant / ensei- 
gnant (profession stable). — Il fait le représentant de com- 
merce (activité occasionnelle). 

Qu est-ce que je peux faire pour vous? M acheter du pain. — 
Comment fait-on pour changer une roue? On se sert du cric. 
— Qu'est-ce quil faut faire pour obtenir ce poste? Il faut être 
ingénieur et avoir moins de 35 ans. — Tu tailles les arbres, 
pour quoi faire? Pour avoir plus de lumière dans la maison. 


Qu'est-ce que tu fais?. 

Syn. Qu'est-ce que tu FABRIQUES (fam.), FICHES (trés fam.), 
FOUS (vulg.). Quest-ce que tu peux bien faire, enfermé au grenier 
depuis deux heures? Interrogation de curiosité et d'impatience. 
En parlant d'un objet placé à un endroit inhabituel ou 
bizarre: Qu'est-ce que ea fait là? — Tes lunettes sont sur le 
réchaud à gaz. Qu'est-ce qu'elles font / fichent / foutent là? 


362 


M g 


FAIRE 


6. Faire remplaçant usuel, dans certaines tournures ou 


locutions., 


° de AGIR: € pour bien / mieux faire — € faire comme les autres 
— € faire comme si de rien n'était: en € faisant semblant de 
ne pas s'apercevoir de ce qui se passe. — € Tant qu à faire: 
puisqu'il faut absolument agir (faisons telle ou telle chose). 
€ On ne peut faire moins que de + inf.: l'action proposée est 
un minimum. € Rien ny fait: dans la situation présente, 
toute action se révèle inutile. — PR. € Bien faire et laisser dire. 


e de DIRE: en incise Tu as raison, fait-il (litt.), syn. dit-il. — 
Fam. dans tous les autres emplois. Tu as raison, qu'il fait. 


* de FINIR dans la locution € C'en est fait de, qui exprime le 
regret: Cen est fait de la vie facile. 


* de SUFFIRE: € Ca commence à bien faire! 


A1 humain fait A2, objet usuel d'un métier, d'une occu- 
pation codifiée. 


C'est A2 qui précise l'action suggérée par faire. Le campeur 
fait du feu. — La ménagére faire les carreaux, les lits, la cham- 
bre, la vaisselle. — Sylvie se fait les ongles. — Le jardinier fait 
le jardin, il fait des petits pois. — Le professeur fait le pro- 
gramme. — Madame Dupont a fait vingt boutiques avant de 
trouver ce qu'elle cherchait. — Éric a fait de la prison. — Luc 
a fait l'école Berlitz. — Le marchand fait le gros et le détail. — 
Le fruitier fait tons les marchés de la région. — Le contrôleur 
fait le irain de Marseille cinq fois par semaine. — Un vieux sol- 
dat a fait Verdun. D'autres, plus jeunes, ont fait l'Algérie, le 
Vietnam, le Golfe. — Le touriste fait la Cóte d'Azur, l'Anda- 
lousie, le Cap Nord. — Dans le Misanthrope, an théâtre 
d'amateurs, Jean fait Alceste et Sylvie fait Célimène. 


En contexte de vol. Le malfaiteur fait la caisse; il fait les 
poches à son voisin. — Il pense que Mme Dupont est bonne à 
faire (argot): facile à voler. D'où. au passif (vulg.) € T'es 
fait! : volé, trompé; syn. € T'es REFAIT. 


Al non humain fait A2. J'ai pris mes mesures: la pièce fait 4 
m sur 7. Elle fait donc 28 m. — Le fleuve fait la frontière. 


VIII. Luc a gagné le gros lot, c'est un fait. 
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A], état acquis ou action accomplie, est un FAIT. 


Les FAITS sont des processus; ils s'opposent aux ÊTRES qui 
sont des substances. 


L'utilité des tournures Le fait de A1 infinitif ou nom abstrait, 
le fait que A1 phrase est de constituer un procédé de nomi- 
nalisation des phrases, commode dans certains cas. Je 
réprouve absolument le fait d'escalader la clóture de son voisin 


pour aller lui voler ses pommes. — Le fait qu Éric se soit consti- 
tué prisonnier prouve qu il a confiance en la justice. 


Fait, ancien participe passé de faire, action accomplie. 


Mettre le feu volontairement, c'est un fait qualifié de crime par 
la loi. Surtout dans certaines locutions: Eric est parti sans 
payer: il est € coutumier du fait: il le fait souvent. — La généro- 
sité € n'est pas son fait: il fait rarement acte de générosité. — 
€ Les faits et gestes de quelqu'un: ses actions extraordinaires. 
— Des € faits d'armes: des actions à la guerre. — Les bombarde- 
ments, les destructions, ce sont des € faits de guerre: des actions 
comme on en fait à la guerre. € Le fait du prince: une action 
illégale accomplie par une personne au pouvoir parce qu elle a 
le pouvoir. — Être condamné pour € fait d'insoumission: parce 
quon sest dérobé au service militaire. — Jean € met Luc 
devant le fait accoinpli: il agit avant de le mettre au courant, 
et si Luc veut protester, il est trop tard. — Cette catastroplie est 
arrivée € par le fait d'un imprudent: par son action. 


N'importe quelle proposition assertive peut étre résu- 
mée par le mot fait. 


Marc est riche, cest im fait. — Luc a gagné le gros lot c est encore 
un fait. Une personne qui fait un récit € rapporte des faits, 
indique € la succession / le déroulement des faits, donne € un 
résumé des faits. Si elle ne fait pas de commentaires, elle € va 
(droit) au fait. Quand elle a fini son introduction, elle € ei: 
vient au fait : à l'essentiel du récit. Un témoin, précise € un 
point de fait : un détail qui a son importance. Un € fait nou- 
vean, non encore soumis au tribunal, peut changer le cours 
des débats. Dans un journal, un € fait divers est le récit d'un 
événement sans portée politique. Une personne qui parle de 
facon affirmative est € sure de son fait. Elle € inet au fait ses 
interlocuteurs, qui, ainsi, € sont au fait de ce qu'elle leur a 
appris. Être an fait des usages d'un pays: bien les connaitre. — 
€ Au fait! dans une conversation, sert de transition pour abor- 
der un nouveau sujet. Quand les faits sont bien attestés, on est 
obligé de € s'incliner devant les faits. 


Le € domaine des faits, de la RÉALITÉ, s'oppose à celui, des 
RÉVES, des PRINCIPES, du DROIT. 


Un pouvoir, un gouvernement € de fait a une réalité 
quoiqu il n'ait pas de légalité. 

€ Le fait est que vous avez raison : je dois lc reconnaitre, c'est 
une réalité. 


PR. Les faits sont têtus: méme s'ils vous déplaisent, ils 
s imposent à vous, on ne peut pas les changer. 


4. ° Locutions adverbiales: € par le fait, € de fait, € en fait: en 
réalité. € De ce fait: à cause de cette réalité. € tout à fait : 
complètement. 

* Locution conjonctive: € du fait que...: puisque. Du fait 
qu'il nest pas venu, la soirée a été ratée. 

° Locution prépositive: € En fait de + nom. Le Renard était 
passé maitre en fait de tromperie: quand il s'agissait de 
tromper, il était d'une habileté supérieure. — En fait de 
champagne, on nous a servi de la limonade: alors quïl 
s'agissait de champagne, qu'on s'attendait à avoir du 
champagne, nous n'avons eu que de la limonade. 


FALLOIR, v., BESOIN, n.m. et NÉCESSAIRE, adj.qual. 


GR. Falloir est un verbe uniquement ነ ዓስ መክ qui ne pos- 
sède que la 3° personne du sing. (à tous les temps et modes) et 
l'infinitif: il faut / il va falloir Al à A2 pour A3. 


© A], peut être un nom, un inf. ou que + phrase au subj. Il faut que 


A2 fasse ላ] (usuel), il lui faut faire A1 (litt.): Il faut que Max se 
soigne. — ፲ lui faut se soigner. Dans ce dernier cas, où faut est suivi 
d'un inf., A2 ne peut étre représenté que par un pronom. On ne 
dit pas "ዘ faut se soigner à Max tandis qu'on peut dire il faut A1 
nom à A2: Il faut des soins à Max. — Il lui faut des soins. — € Il faut 
bien qu'il se soigne insiste sur le caractère contraignant de cette 
nécessité. — € I] le faut! insiste sur son caractère obligatoire. 


Plusieurs éléments des formules ci-dessus peuvent étre omis. 


D> A2 et A3 peuvent être facilement omis quand ils sont évidents: Il 
va falloir partir, ou parce qu'on exprime une vérité générale: Il faut 
manger pour vivre et non pas vivre pour manger (Molière, l'Avare). 


D> Omission possible de il dans le langage fam.: Faut A1 surtout dans 


les constructions oü un complément introduit par à n'est pas 
exprimé: Faut de largent pour refaire le toit. — Faut que tu arrives à 
l'heure. — € Faut voir: il faut réfléchir à cette proposition, ne pas 
décider trop vite. — € Faut le faire!: exclamation admirative devant 
un exploit réalisé en surmontant de grandes difficultés. 


O Voir aussi les articles DEVOIR et MANQUER. 


1 1 faut que Max se soigne pour guérir; c'est nécessaire! 
Il a besoin de soins. 


O AI est une action que A2 doit faire pour obtenir un résultat A3. 


1 Il faut que A2 fasse / ait / soit A1. 


A2 DOIT faire / avoir / être ላ] pour arriver au résultat A3. 
C'est une CONDITION NÉCESSAIRE pour que A3 se réalise; 
c'est une NÉCESSITÉ qu'il y ait A2 pour quil y ait A3; si A2 
MANQUE, A3 aussi manquera. Il faut que le four soit à la 
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bonne température pour que le pain cuise, € sans ça, le pain 
ne cuira pas ou il brulera. — Il faut faire réparer le toit pour 
qu'il ne pleuve pas dans la maison: la personne qui parle, 
non exprimée, juge qu'il est nécessaire, syn. intensif INDIS- 
PENSABLE, ou bien, au contraire, SUPERFLU, syn. INUTILE, que 
A2 fasse Al pour un résultat A3: Il est nécessaire de réparer 
le toit mais il est superflu d'acheter des tuiles vernissées. 


Si A2 est humain, A3 est le BUT qu'il poursuit, et A1 le 
MOYEN qu'il emploie. 


Il est OBLIGÉ de le faire: Il faut que Max se soigne pour 
guérir; il est obligé de suivre un traitement pénible. A2 € se 
trouve dans la nécessité de faire A1: il agit € par nécessité, 
pas par CHOIX. Le pilote de l'avion sest trouvé dans la néces- 
sité de s'éjecter, il € n'avait pas le choix. — € Les nécessités de 
la vie sont des situations où on n'a pas le choix des moyens: 
il faut bien survivre! — A2 € fait de nécessité vertu: il pré- 
sente comme un choix LIBRE et moral ce qu'il a fait par 
nécessité. — PR. Nécessité fait loi: faire ce quil faut pour 
survivre est plus important que de se conformer à une loi. 


Notamment si A3 résulte d'un contrat, ou d'une loi, juridi- 
que ou morale. Il faut absolument que Jean rembourse 1000 € 
à Marc pour s'acquitter de sa dette, c'est une obligation. 


A2 fait A1 € sans nécessité: c'est un € acte GRATUIT accom- 
pli GRATUITEMENT: spontanément, sur une pulsion, sans 
justification rationnelle. 


Différence entre il ne faut pas + inf. et il n'est pas néces- 
saire de + inf. 


Pour refaire le toit, il nest pas nécessaire dacheter des tuiles 
vernissées: ce n'est pas utile, mais on peut le faire si on aime ça, 
c'est FACULTATIF. — Pour refaire le toit, il ne faut pas acheter des 
ardoises: il faut surtout ne pas en acheter, cela nirait pas avec le 
style de la maison: c'est INTERDIT ou fortement déconseillé. 


Le conditionnel présent, il faudrait que A1 fasse Í ait / soit 
A2, exprime un SOUHAIT ou une HYPOTHÈSE de la personne 
qui parle, mais suggère qu'il ny a ou ny aura peut-être ni 
A2 ni A3. Il faudrait que Max se soigne, sil veut guérir. Syn. 
Max devrait se soigner, s'il veut guérir; ce serait nécessaire. 


Le conditionnel passé, il aurait fallu (que A1 fasse / ait / soit 
A2, ou, variante écrite, litt., à l'imparfait du subj. que A1 fit, 
eût, fût A2 pour A3), exprime le REGRET qu'une action néces- 
saire n'ait pas été faite. Nous avons enterré Max hier! Il 
aurait fallu qu'il se soigne (variante litt. se soignát) s'il avait 
vraiment voulu guérir. — Syn. Max aurait dû se soigner, sil 
avait vraiment voulu guérir; cela aurait été nécessaire. 
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FALLOIR 


5. A3 n'est normalement pas exprimé quand c'est une vie 


normale et heureuse. 


AJ, vivant € a (absolument) besoin de RESPIRER, dc MANGER, 
de BOIRE, de DORMIR; il faut, il est nécessaire quil respire, 
qu'il mange, qu'il boive, qu'il dorme; ce sont des ና besoins 
naturels. 1] € fait ses besoins quand il URINE ou qu'il DÉFÈQUE. 
Un ና petit besoin: l'envie de faire pipi. 

Al humain a en outre besoin ou € éprouve le besoin, le vif 
DÉSIR, un besoin PRESSANT, IMPÉRIEUX, IRRÉSISTIBLE, d'aimer et 
d'étre aimé, d'apprendre, de connaitre et de faire toutes 
sortes d'actions variées. 

A] fait une certaine action € pour les besoins de la cause: 
parce que c'est nécessaire pour faire triompher la cause qu'il 
défend, ou ce quil a entrepris. 

Ironiquement: € Tu avais bien besoin de dire qa! : tu aurais 
mieux fait de te taire. 


I. L'eau est nécessaire aux êtres vivants: ils en ont besoin; 


leur en faut. 


O A1 est un objet concret ou abstrait, que A2 doit avoir pour 
une fin A3. 


Al, nom, est nécessaire à A2. 


(A3, reste souvent dans le vague: la VIE, ou du moins les com- 
modités de la vie): si A2 na pas A1, il lui en faut ou il le lui faut. 


La nécessité de Al est, dans certains cas, ABSOLUE. Sans 
eau, impossible de continuer à vivre. — Pas d'eau, pas de vie! 
L'eau est une € CONDITION nécessaire de l'existence des 
étres vivants; les étre vivants en ont absolument besoin. 


Il y a des choses trés UTILES sans être ABSOLUMENT nécessai- 
res, que l'on peut pourtant qualifier de nécessaires et dont 
on a besoin. Cette valise m'est nécessaire pour transporter mes 
bagages; il me faut ma valise; j'ai besoin de cette valise. — Syn. 
Ma valise m'est indispensable; je ne peux pas m'en PASSER. — 
J'emporte mon parapluie: je l'aurai € en cas de besoin: si par 
hasard j'en ai besoin. Un € mal nécessaire doit étre accepté 
parce qu'il est la condition d'un plus grand bien. 


Il y a des choses qui ne sont absolument pas nécessaires: 
elles sont superflues. Óte de ta valise ces livres que tu n'auras 
pas le temps de lire: ils sont superflus. 

A1 humain sait € se rendre nécessaire / indispensable : agir de 
telle manière que A2 ne puisse pas se passer de lui. 


Il faut A1 à A2. 


A2 ressent le MANQUE, le besoin de A1, il désire A1 par gout 
personnel. Il faut que Lucie puisse aller où elle veut; il lui 
faut une voiture: la liberté lui est nécessaire, elle a besoin 
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d'une voiture et de sa liberté. - Marc a besoin de son café 
après déjeuner; il lui est nécessaire pour ne pas somnoler; il 
lui faut son café. 

En parlant de € besoins artificiels de substances (alcool, 
tabac, drogue) qui semblent bonnes sans l'être. Il fallait à 
Max un paquet de cigarettes par jour, sans quoi, il était ner- 
veux et irritable. Il était DÉPENDANT du tabac. 

A2, non humain, technique, NÉCESSITE A1: A2 ne pourrait 
pas exister, fonctionner, avoir lieu sans Al. Une centrale 
nucléaire nécessite beaucoup d'eau. — L'alpinisme nécessite 
un bon équipement. 


Nécessaire: emplois nominaux 


A2 manque du nécessaire (ant. il a du superflu), des objets € de 
première nécessité, tout à fait indispensables et de l'argent 
qu'il faut pour en acheter. A2 est NÉCESSITEUX, syn. il est 
€ dans le besoin, syn. PAUVRE, INDIGENT, DÉNUÉ de tout. A4 
humain SUBVIENT aux besoins de A2: il lui fournit le nécessaire. 


A2 € fait le nécessaire: il accomplit les actions, les démar- 
ches qu'il FAUT pour qu'un projet aboutisse. A2 ne fait / ne dit 
que le nécessaire: il fait / dit le MINIMUM indispensable et rien 
de plus, seulement ce qui est ESSENTIEL, syn. PRIMORDIAL. 


Un f nécessaire de voyage, un € nécessaire à coudre sont des 
TROUSSES: petits sacs ou boites oü l'on trouve, sous un 
volume réduit, € tout ce qu'il faut pour faire sa toilette en 
voyage, faire un peu de couture en cas de besoin. 


II. Léa a cassé son vase de cristal! || fallait que ça arrive! 


1 


[ ] Les causes et les effets s'enchainent nécessairement. 


q Il fallait que ca arrive. 

A3, ca, était FATAL, DEVAIT arriver FATALEMENT, syn. NÉCES- 
SAIREMENT. Maladroite et nerveuse comme elle l'est, c'était 
fatal qu'un jour, Léa, casse son vase. Cela devait arriver! Il 
fallait que ça arrive! Ça ne pouvait MANQUER d'arriver! On 
croyait, dans l'antiquité, à la FATALITÉ: volonté des dieux 
déterminant toutes choses. 


Il faut A1 inf. pour A3 déjà réalisé: A3 ne serait pas réalisé si 
A2 n'avait pas fait A1/ n'était pas A1; le rapport de nécessité 
qui existe entre A2 et A3 est LOGIQUE; la réalisation de A3 
PROUVE que A2 est / a fait A1. Il faut que Luc soit fou pour 
espérer devenir directeur. — Faut-il être intelligent pour décro- 
cher le Prix Nobel! — Il faut avoir bataillé, être passé par où je 
suis passé pour comprendre Éric comme je le comprends. 


Un ÉVÈNEMENT A3 est nécessaire, syn. INÉVITABLE, INÉLUCTA- 
BLE s'il est l'EFFET INFAILLIBLE d'une CAUSE A1, d'une certaine 
situation qui le DÉTERMINE. Une fois réalisée, une 


ና CONDITION nécessaire et suffisante engendre nécessaire- 
ment, syn. FORCÉMENT, INÉVITABLEMENT, INÉLUCTABLEMENT, 
INFAILLIBLEMENT, un certain effet qui ne peut pas ne pas 
arriver, € ne MANQUERA pas de se produire, se produira € sans 
FAUTE. Jeannot na pas préparé son concours, il écliouera 
nécessairement. — Pas nécessairement! il y a parfois de heu- 
reux hasards. PR. Le pire n'est pas toujours sûr. 


Ant. Un événement est CONTINGENT, FORTUIT s'il est dà au 
hasard, à un enchainement de causes IMPRÉVISIBLES. Il 
peut, ÉVENTUELLEMENT, avoir lieu ou ne pas avoir lieu. 
L'échec de Jeannot est une ÉVENTUALITÉ, son succès en est 
une autre. Un succès ÉVENTUEL le tirerait d'affaire. 


Les PHILOSOPHES qui pensent que tout est déterminé, que le 
HASARD et la LIBERTÉ sont des illusions, croient au DÉTERMINISME. 


Une conclusion est nécessaire si elle résulte d'un RAISONNE- 
MENT rigoureusement LOGIQUE, comme un SYLLOGISME du 
genre «Tous les hommes sont mortels, or Socrate est un 
homme, donc Socrate est mortel». 


IV L'échelle n'atteint pas la fenêtre, # s'en faut de 50 centimètres. 
1 A3 n'a pas lieu, € il s'en faut de ል]. 


Variante: il s'en faut de Al que A3 n'ait lieu (verbe au 
subj.); il faudrait Al pour que A3 ait lieu. Cette tournure 
insiste sur la quantité Al qui MANQUE: quantité précise (50 
cm.) ou quantité vague, exprimée par un adverbe. Il sen est 
fallu de peu que je ne sois blessé. — L'échelle n'atteint pas la 
fenétre, il s'en faut de beaucoup. La personne qui parle, 
ayant cru à la possibilité de A3 (atteindre la fenétre avec 
une échelle — étre blessée), constate que A2, qui serait 
nécessaire à la réalisation de A3 n'existe pas (il manque 50 
cm. d'échelle, un événement trés probable ne s'est pas pro- 
duit). A1 € fait DÉFAUT à qui voudrait réaliser A3. ና FAUTE de 
A1, A3 n'existe pas. 


€ Peu s'en faut (que + subj.). 


Cette tournure insiste sur le fait que A3 était trés prés de 
sa réalisation. L'échelle n'atteint pas la fenêtre, mais peu sen 
faut : l'échelle atteint PRESQUE la fenêtre, syn. elle l'atteint 
ና à peu de chose près. — Peu s'en est fallu que je ne sois blessé. 
Syn. J'ai FAILLI être blessé. Syn. € Un peu plus, j'aurais été 
blessé / j'étais blessé. 


Ant. ና Il s'en faut (sous-entendu: de beaucoup), syn. € Tant 
s'en faut (vieux). Luc n'est pas satisfait de son poste de travail, 
il s'en faut / tant s'en faut! — € Loin s'en faut qui tend à se 
répandre, est une contamination de tant s'en faut et de la 


loc. syn. € loin de là. 


_ FAMILLE M 


FAMILLE, n.f. 


1 Jean et Sylvie fondent une famille. 
O La € famille restreinte. 


1 Al, un HOMME, et A2, une FEMME, vivant ensemble et ayant 


un ou plusieurs A3, leurs ENFANTS, FILS ou FILLES, consti- 
tuent une famille. 


Quand ils se sont MARIÉS, ils € ont fondé une famille et le 
maire leur a remis un € livret de famille sur lequel il faut 
inscrire les naissances et les décès. 


Traditionnellement, le père est le € chef de famille: celui qui 
prend en demier ressort les décisions importantes, et le 
€ soutien de famille: celui qui subvient à ses besoins. Mais dans 
le droit moderne l'autorité est partagée entre les deux conjoints. 
Lorsqu'une femme seule ou un homme seul éléve un ou plu- 
sieurs enfants, on qualifie, en langage juridique, cette famille 
de MONOPARENTALE. Lorsque des conjoints chargés d'enfants 
et DIVORCÉS se sont remariés ou vivent en CONCUBINAGE cha- 
cun de leur cóté, on parle de € familles recomposées. 

La ና Sainte famille (maintes fois représentée par les 
peintres): la Sainte Vierge, Saint Joseph et l'enfant Jésus, 
vivant ensemble dans la maison de Nazareth. 


Le € PÈRE / la MÈRE de famille sont € chargés de famille. 


Ils ont des enfants. S'ils en ont beaucoup, ils ont une 
€ famille nombreuse. Ils mènent ensemble une € vie de 
famille. Leur € situation de famille peut étre plus ou moins 
bonne. PAPA et MAMAN promènent leur € petite famille: 
l'ensemble de leurs enfants. 


Des familles, employé comme adj., fam.: paisible et sans 
facon. Un petit gueuleton des familles. 
Ce qui concerne la famille est FAMILIAL. 


Ils touchent des € allocations familiales, une aide financiere 
versée à la famille, à proportion du nombre d'enfants. 


€ Le patrimoine familial: les biens de la famille. 


Une ና aide familiale: employée mise à la disposition de la 
mere de famille par certaines municipalités, sous certaines 
conditions. 
Une familiale: une voiture assez grande pour transporter 
une famille. 


Le FOYER. 


C'est la maison habitée par une famille et la famille elle- 
méme (à l'origine autour d'un feu allumé dans le foyer de la 
cheminée). 


ፌሬ 


FAMILLE 


La € mère au foyer n'exerce pas à l'extérieur de chez elle une 
profession salariée, elle € reste au foyer, au የ foyer CONJU- 
GAL, pour s'occuper de ses enfants. 

Un € foyer FISCAL: la famille (éventuellement une personne 
seule) assujettie à l'impôt sur le revenu. 


Au pl.: un militaire, libéré de ses obligations, est autorisé à 
€ rentrer dans ses foyers. 


ዚ Jean et Sylvie ont beaucoup de famille. 


O La € famille étendue. 


L La PARENTÉ. 


Il arrive que Al et A2 soient € sans famille, orphelins, 
enfants abandonnés. Mais en général, ils € ont de la famille 
et même parfois, ና une grande famille, € beaucoup de 
famille: le père et la mère de chacun des deux conjoints ላ] 
et A2, leurs frères et sœurs, les maris et les femmes, les 
enfants de ces FRÈRES et SŒURS constituent la famille ou 
parenté (n.f.) de Al et de A2. Tous ces gens sont PARENTS 
(n.m. désignant les hommes ou, collectivement les hom- 
mes et les femmes; les femmes, individuellement, sont des 
PARENTES), ና MEMBRES de la même famille. 

5 15 ont € l'esprit de famille, c'est-à-dire s'ils se sentent PRO- 
CHES (adj.) les uns des autres et tiennent à garder des rela- 
tions avec leurs proches (nom), les membres d'une famille 
étendue se retrouvent parfois dans des € fétes de famille. 
Quand ils sont € en famille, ils parlent de leurs € histoires 
de famille: ils constituent une famille unie; mais il y a aussi 
des familles désunies dont les membres sont fâchés, 
brouillés, et ne se voient plus. 


2. Georges, père de Jean, est un des deux GRANDS-PERES de Jeannot 
et Sylvianne, et Suzanne, móre de Sylvie l'une de leurs deux 
GRANDS-MÈRES. — Georges et Suzanne sont deux des quatre 
GRANDS-PARENTS de Jeannot et Sylvianne. Syn. vieux, litt. leurs 
AÏEUX (sing. m. AÏEUL, sing. f. AÏEULE). — Jeannot et Sylvianne 
sont leurs PETITS-ENFANTS. Des enfants appellent familière- 
ment leurs grands-parents Pépé et Mémée ou Papi et Mamie. 


NB. Le plur. aïeux semploie plutôt comme syn. 
d'ANCÉTRES: les parents de nos parents € en remontant de 
GÉNÉRATION en génération, et dans la loc. € Ah! mes aïeux! 
exclamation d'étonnement ou d'embarras. 


ለ1 est ALLIÉ à la famille de A2 et A2 à la famille de ለ]. 

Sylvie € est entrée dans la famille de Jean et Jean dans la 
famille de Sylvie. Pour A1, les membres de la famille de A2, 
pour A2 les membres de la famille de A1, ainsi que les maris 
et femmes de leurs propres freres et sceurs sont des € parents 
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par ALLIANCE (n.f.). [5 constituent sa € BELLE-famille: BEAU- 
PÈRE et BELLE-MÈRE, BEAUX-FRÈRES et BELLES-SŒURS. Les mem- 
bres des deux familles sont APPARENTÉS les uns aux autres. 


Pour tout enfant A3, tout frëre de son përe A1 ou de sa mëre 
A2 est son ONCLE et toute sœur est sa TANTE. Tout mari d'une 
tante est un € oncle par alliance; toute femme d'un oncle est 
une € tante par alliance. Des enfants appellent affectueuse- 
ment leurs oncles et tante Tonton et Tatie, ou Tata. Tout frère, 
toute sœur de l'un de ses grands-parents est son GRAND-ONCLE 
ou sa GRAND-TANTE. 


Tout A3 de sexe masculin est le NEVEU son oncle ou de sa 
tante; tout A3 de sexe féminin est la NIÈCE de son oncle ou 
de sa tante, ou bien PETIT-neveu, PETITE-nièce des grands- 
oncles et grand-tantes. Pour tout A3, le fils dun oncle ou 
d'une tante est un € COUSIN GERMAIN, la fille d'un oncle ou 
d'une tante est une € COUSINE GERMAINE. Les enfants des 
cousins germains sont des € cousins issus de germains. Un 
oncle, un cousin € à la mode de Bretagne sont des parents 
par alliance trés éloignés (mariés à des cousins de cousins). 


Un ና oncle d Amérique: un riche parent supposé ou qu'on n'a 
pas vu depuis longtemps et dont on espére un fabuleux héritage. 


Les enfants des enfants de A1 et A2, sur plusieurs généra- 
tions, sont leurs DESCENDANTS (n.m.) ou leur DESCENDANCE 
(sing. f. collectif); ils DESCENDENT d'eux. Al et A2 sont 
leurs ASCENDANTS ou leur ASCENDANCE (sing. f. collectif). 


Jeannot et Sylvianne descendent de leurs quatre. grands- 
parents € en LIGNE directe. L'ensemble des ancétres et des 
descendants d'une méme famille en ligne directe constitue 
une LIGNÉE (vieux) ou un LIGNAGE (vieux). 


Si Al et A2 ont plusieurs enfants dont chacun fonde une 
famille et a des enfants, la famille se divise en plusieurs 
BRANCHES qu'on peut représenter sur un € ARBRE GÉNÉALO- 
GIQUE. La GÉNÉALOGIE est 1. la suite des FILIATIONS à l'inté- 
rieur d'une famille, — 2. la science qui permet de retrouver 
ces filiations à travers les siècles. 


Pour un enfant A3 quelconque, les oncles, tantes, dont ils 
ne descendent pas € en ligne directe, ainsi que leurs cou- 
sins, neveux et niéces, parents plus ou moins PROCHES ou 
ÉLOIGNÉS, sont des COLLATÉRAUX. 


La descendance, méme éloignée, de Al et / ou A2, qui 
€ ont fait SOUCHE, est leur POSTÉRITÉ. Abraham eut une 
nombreuse postérité. — M. Duval est mort sans postérité. — Les 
ceuvres des grands artistes € passent à la postérité: plusieurs 
générations les connaitront. 


8. Une TRIBU: une famille extrêmement étendue constituant un 


groupe social et ethnique, dans des pays à structure étatique 
récente ou faible où les structures TRIBALES sont importantes. 


Un CLAN: une tribu, en Écosse ou en Irlande, ou une subdivi- 
sion de la tribu. Fréquemment employé de façon élargie: un 
petit GROUPE d'individus se définissant par opposition à d'autres. 


Ill. Jean et Marc sont de deux familles politiques différentes. 


O Emplois affaiblis et dérivés de quelques-uns des mots ci- 
dessus. 


^ 


Toute série d'étres animés, d'objets concrets ou abstraits 
ayant des caractéres communs et s'engendrant les uns les 
autres peut étre présentée comme une FAMILLE compor- 
tant, comme les familles humaines, diverses BRANCHES. 


Famille de végétaux ou d'animaux. L âne est parent du che- 
val. — Ils descendent d'ancétres communs. — Le dinothérium 
est l'ancêtre du mammouth et de l'éléphant. — L'éléphant et 
le mammouth descendent du dinothérium. 


Famille politique: ensemble de gens ayant les mêmes opi- 
nions. Les députés socialistes et apparentés ont conclu un 
APPARENTEMENT : une alliance électorale. 


Famille de mots: ensemble constitué par un mot de base et 
ses dérivés et composés. 


Famille de machines, notamment d'ordinateurs. Les ordi- 
nateurs de la dernière génération sont bien plus performants 
que leurs ancêtres des années 50. 


A1 humain se FAMILIARISE avec A2 humain. 


Il apprend à le connaitre et à l'apprécier, le fréquente beaucoup 
et A2 devient un FAMILIER (n.m., sans f.) de Al, syn. un INTIME 
(Ë. une intime), qui a pénétré dans l'INTIMITÉ de la famille de 
Al;ilest presque considéré comme en faisant partie. 


Al humain est familier (adj.) avec A2 humain: il le traite 
FAMILIEREMENT, sans facons ni marques de respect, avec 
FAMILIARITÉ. 


A2, concret ou abstrait est familier à A1 humain. 


Al en a l'HABITUDE. Luc a dñ vendre des objets familiers pour 
régler la succession de son père. — Le professeur familiarise ses 
éléves avec les équations du second degré. — Sylvie a acquis 
une certaine familiarité avec le théátre de Shakespeare. 


A1, fait de langue, est familier: utilisé dans la conversation 
courante entre intimes, mais à éviter à l'écrit et dans un dis- 
cours soutenu; ex.: <j m en fiche» est une manière familière 
de dire «ça m'est égal». 


FAUTE, n.f. 


1 Éric a commis la faute de flirter avec la femme de son 
patron. 


1 Al humain COMMET la faute de A2 inf. 


C'est une ACTION MAUVAISE. l] a TORT de la commettre. 

Il est COUPABLE de la faute qu'il commet. Il est FAUTIF. Si on 
l'ACCUSE d'une faute qu'il n'a pas commise, s'il ne reconnait 
pas sa CULPABILITÉ, il cherche à se DISCULPER: à faire recon- 
naitre son innocence. 

Si sa faute est contraire à son intérêt: c'est une BÊTISE. 


Si elle est contraire à ce que prescrit un RÈGLEMENT: c'est 
une IRRÉGULARITÉ. 


Si elle est contraire à la RÈGLE MORALE, c'est un MÉFAIT 
(vieux, surtout au pl.); svn. religieux, un PÉCHÉ. La faute / 
Le péché peut étre léger / légére, syn. VÉNIEL(LE), ant. grave, 
lourd(e), et avoir des conséquences plus ou moins fácheu- 
ses. Une faute est toutefois moins grave qu'un CRIME. 


Al, par ses fautes, peut NUIRE à A3 humain. 

Le patron a divorcé: € c'est (de) la faute d'Éric. — C'est € par 
la faute d'Éric que le patron a divorcé. 

Il peut se nuire à lui-même. C'est (de) sa faute si Éric a été 
licencié. — PR. Ne ten prends qut à toi seul!: n'attribue pas 
aux autres la RESPONSABILITÉ de ce qui t'arrive de mauvais. 


Les fautes de A1 résultent d'ordinaire de DÉFAUTS, d'imper- 


fections de son caractère: il est orgueilleux, envieux, colé- 
reux, etc. 


A1 € est en faute. 


Il est actuellement en train de CONTREVENIR à une régle de 
conduite. A3 € prend en faute A1; syn. il le € prend sur le 
fait; il le € prend en flagrant DÉLIT de A2: il s'aperçoit que 
Al commet À2 au moment précis où il le commet. Al ne 
peut pas nier sa faute. 


Si A3 recherche un coupable inconnu, Al peut se 
DÉNONCER: € reconnaitre sa faute et lAVOUER, syn. s'en 
accuser sans attendre qu'un autre le dénonce et l'accuse. — 
PR. Faute avouée est à moitié pardonnée. 


L'appréciation subjective de la faute. 


Voir les articles CONSCIENCE, HONNEUR et REGRETTER. 


Al peut avoir une appréciation juste de sa conduite et 
€ reconnaître ses TORTS, S'EXCUSER, demander PARDON, ou 
n'éprouver et ne manifester aucun REGRET ni REMORDS. 
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A1 ayant eu un comportement normal, il se peut qu'un A3 
humain le CULPABILISE (v. tr.): lui inspire un sentiment de 
culpabilité en lui faisant des REPROCHES IMMÉRITÉS, et que 
A1 culpabilise (v. intr.): éprouve un sentiment de culpabi- 
lité injustifié. Un autre A3, éventuellement un psychiatre, 
pourra peut-étre le DÉCULPABILISER. 


IL Jeannot fait des fautes d'orthographe. 
1 ለ] ና fait ERREUR. 


Al. exécutant un travail soumis à certaines NORMES, se 
TROMPE, syn. € commet une faute soit qu'il ait mal mémorisé 
la norme, soit qu'il l'ignore, soit qu'il s'agisse d'une simple 
€ faute d'ÉTOURDERIE / d'INATTENTION, commise € par INAD- 
VERTANCE, syn. € par MANQUE / DÉFAUT d'ATTENTION: ዲ፤ est 
ÉTOURDI (c'est un trait de son caractére) ou momentané- 
ment DISTRAIT; sa faute est due à la DISTRACTION. Lorsque le 
travail est facile et la faute importante, c'est une € faute 
grossière. Un travail sans faute est CORRECT. 

Il résulte d'une faute un DÉFAUT, une IMPERFECTION dans le 
travail fini. Une € faute de calcul aboutit à un résultat 
ERRONÉ: € il y a erreur. Il y a une INEXACTITUDE dans le résul- 
tat qui est FAUX, syn. INEXACT. 

La faute dans son aspect concret. Ici, il y une faute dans ton tricot: 
le motif est déformé. — En corrigeant lu dictée, la maîtresse souligne 
les fautes. — Lapprenti pianiste fait des fautes, que de fausses notes! 


MANQUEMENT à cette règle, ex. se rendre coupable de € non 
assistance à personne en danger. 


En cas de € faute professionnelle, A1 ne se conforme pas au 
€ cahier des CHARGES. 


A1 peut € FAILLIR à ses ENGAGEMENTS: ne pas tenir parole. 
Un commerçant qui ne peut plus payer à ses créanciers ce 
qu'il leur doit est en FAILLITE. Un témoin qui omet de se 
présenter devant un tribunal est DÉFAILLANT. 


A] n'a pas A2 qui serait NÉCESSAIRE. 


€ Faute de A2 nom ou inf., syn. € à DÉFAUT de A2. Faute 
d'argent, ils n'ont pas pu réparer leur toit. PR. Faute de grives, 
on mange des merles: à défaut de ce qu il y a de mieux, on 
se contente de moins bien. 


Uniquement avec un A2 nominal: À2 € fait faute à Al 
(vieux); syn. usuel, lui € fait DÉFAUT. L'argent leur a fait 
faute / défaut: ils ont MANQUÉ d'argent. 


Dans des locutions négatives, effet d'affirmation. 


Jean viendra € sans faute: il viendra certainement, syn. il 
€ ne manquera pas de venir. — Luc € ne se fait pas faute de 
dire à Marc ce qu'il pense: il fait A2 sans se géner, syn. il 
€ ny manque pas. 


2. Les € fautes de langage. FER, n.m. 


En parlant, Al peut commettre un LAPSUS: dire un mot 
pour un autre; en parlant ou en écrivant, faire une INCOR- 
RECTION, par ex. un BARBARISME (créer une forme qui 
n'existe pas, par ex. *que je croive au lieu de que je croie) ou 
un SOLÉCISME ou € faute de syntaxe, une IMPROPRIÉTÉ en 


1 Dans cette usine on transforme le minerai de fer. 


O Le fer: extraction et transformation. 


1 Depuis l€ Âge du fer, les hommes ont appris à extraire 


nemployant pas le mot juste; en écrivant, une ና faute 
d'orthographe, qui peut étre une simple € faute de frappe. 
Une € faute d'impression, dans un livre est une COQUILLE. 


A1, s'il en est capable, ou un A3 plus compétent que lui, 
doit CORRIGER ce qui est INCORRECT, RECTIFIER ce qui est 
inexact, faire une RECTIFICATION. Un journal qui a donné 
une fausse nouvelle doit publier un RECTIFICATIF. Un COR- 
RECTEUR d'imprimerie est chargé de corriger toutes les 
coquilles, sur les ÉPREUVES, avant la publication d'un livre. 
Le professeur, donnant le CORRIGÉ d'un exercice en donne 
la solution correcte: sans fautes. 


II. Faute de parler, Luc a manqué une bonne occasion. 
1 Al ne fait pas A2 qu'il devrait faire. Il commet une faute 


€ par OMISSION. 


En OMETTANT de faire, en ne faisant pas ce qui serait con- 
forme à son intérêt, ou prescrit par la règle morale. C’est un 
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ce MÉTAL DUR du € MINERAI de fer. 


Les FORGERONS l'ont FORGÉ dans des FORGES, l'ont chauffé 
pour le rendre MALLÉABLE, et BATTU pour lui donner la forme 
souhaitée. PR. Il faut battre le fer pendant quil est chaud : il 
faut faire les choses au bon moment, sans attendre qu'elles 
deviennent plus difficiles. 


De nos jours, les ouvriers des FONDERIES le FONDENT, le ren- 
dent temporairement LIQUIDE, en le chauffant dans des FOURS 
à de très hautes températures, et ils l'allient au carbone pour 
en faire de la FONTE, et ceux des ACIÉRIES en font de l'ACIER 
qu'on TREMPE pour le durcir. Les MÉTALLURGISTES travaillent 
tous les métaux et réalisent des objets MÉTALLIQUES. La 
MÉTALLURGIE du fer, de la fonte et de l'acier est la SIDÉRURGIE. 


Le fer et l'acier sortent des usines sous forme de TÔLES, de 
BARRES (une € barre de fer), et de FIL (le € fil de fer), et la 
fonte sous forme de lourdes PLAQUES. 


Emplois figurés où le fer et l'acier sont synonymes de DURETÉ, 
de FERMETÉ, de SOLIDITÉ: A1 humain ና a une main de fer dans 
un gant de velours. Il fait régner une € discipline de fer. Il 8 
une € volonté de fer, une € santé de fer, un € moral d'acier. 


Sous l'effet conjugué de l'oxygène et de l'humidité, le fer 
S'OXYDE, se CORRODE. 


La CORROSION du fer produit de la ROUILLE; le fer est atta- 
qué par la ROUILLE: les objets € en fer deviennent inutilisa- 
bles, de la FERRAILLE, que les FERRAILLEURS récupèrent 
cependant pour que, transformée à nouveau en fonte, elle 
puisse étre réutilisée. 


Les objets en acier INOXYDABLE, par ex. les couverts € en 
INOX, ne rouillent pas. Fig. Al humain € se rouille: il 
devient, physiquement ou mentalement, moins agile, à 
cause de l'áge ou du manque d'entrainement. 


Le fer se trouve à l'état de € sels de fer dans les € métaux FER- 
REUX, dans les € eaux FERRUGINEUSES, et dans certains ali- 
ments. 


FÊTE ` F 


le fer. Maintenant, l'ESCRIME n'est qu'un sport où l'on se bat 
€ à FLEURETS mouchetés pour ne pas se blesser. Fig. ላ] 
humain S'ESCRIME à + infin.: il s'efforce de + infin., s'éver- 
tue à + infin. 


Le ና chemin de fer. 

Des TRAINS de WAGONS tirés par une LOCOMOTIVE se dépla- 
cent sur des € voies EERRÉES, en fait, des RAILS en acier. Le 
réseau FERROVIAIRE d'un pays permet aux voyageurs de se 
déplacer d'une GARE à une autre. La SNCE: la Société Natio- 
nale des Chemins de Fer Français. Un CHEMINOT (fam.) est 
un employé de la SNCE. 


Un ና fer (à repasser). 

Chaud et assez lourd, il sert à défaire les PLIS indésirables 
pris par les tissus (vétements, draps, linge divers) au cours 
du lavage, ou, au contraire, à refaire le PLI des pantalons. 
Les fers. 


Autrefois, les PRISONNIERS étaient enchainés dans leur cel- 
lule avec des fers pour qu'ils ne puissent pas s'évader; A1 


II. Une clóture en fil de fer entoure le pré. € met aux fers un prisonnier: il l'EMPRISONNE. 


O Les objets en fer ou de fer. FÉTE n.f 


1 Les FERRURES. 


Ce sont des objets utilitaires ou décoratifs, en ና fer forgé, 
fabriqués par des FERRONNIERS pratiquant la FERRONNERIE. 
Mince et ondulée, la tôle permet de fabriquer des € rideaux I. Noël est un jour de fête. 


de fer qui protègent les magasins et les garages. 1. Un ና jour de fête. 


A FEST-: base savante d'origine latine servant à former des mots 
exprimant l'idée de féte. 


Hist. Le Rideau de fer: la frontière trés surveillée qui sépa- 
rait autrefois, par plusieurs rangées de ና fil de fer BARBELÉ 
(ou: rangées de barbelés), les pays communistes d'Europe 
de l'Est des pays non-communistes de l'Europe de l'Ouest. 


Les € fers à cheval. 


Maintenant fabriqués en usine, ils étaient autrefois forgés 
par le FORGERON avant d'étre cloués par le MARÉCHAL-FER- 
RANT aux sabots des chevaux qu'il avait à FERRER. — Loc. 
adv. € en (forme de) fer à cheval: en forme de U. Dans les 
salle de réunions, les tables sont souvent disposées en fer à 
cheval. Fig. Al humain s'est retrouvé 4 les quatre fers en 
l'air: il est tombé sur le dos. A1 humain ና est FERRÉ en telle 
ou telle MATIÈRE (fam.): il est savant, il € s'y connait, dans / 
en cette matière. 


Les ና fers de LANCES 


Ils sont en fer ou en acier, ainsi que les LAMES des ARMES 
BLANCHES (COUTEAUX, ÉPÉES, SABRES, etc.) utilisées autrefois 
au combat et dans les duels où l'on FERRAILLAIT, ና croisait 


Syn. en langage administratif un € jour FÉRIÉ (ant. OUVRA- 
BLE). C'est un jour, comme il y en a dans toutes les sociétés 
humaines, où un groupe social A1 FÊTE (verbe) un événe- 
ment passé A2, à une certaine date A3. Il arrête le travail 
pour COMMÉMORER de façon SOLENNELLE et JOYEUSE l'événe- 
ment A2, important dans l'histoire de cette société, ce qui 
permet aux uns de participer aux SOLENNITÉS et RÉJOUISSAN- 
CES qui constituent la féte, et aux autres de se reposer. 


En France, l'année est ponctuée par un certain nombre de fétes 
officielles, religieuses ou civiles, auxquelles s'ajoutent de nom- 
breuses fétes régionales et communales. Les chrétiens fétent la 


naissance du Christ le 25 décembre, jour de la fête de Noël. 


Les € fétes religieuses (chrétiennes). 

Les € fêtes fixes sont toujours aux mêmes dates: le 15 aout, c'est 
la fête de l'Assomption de la Vierge Marie; le 1€" novembre, la 
fête de la Toussaint; et le 25 décembre, la fête de Noël, la fête 
préférée des enfants, qui recoivent ce jour-là les CADEAUX du 
€ Père Noël, bonhomme à barbe blanche habillé de rouge. 
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FÊTE 


Les € fêtes mobiles changent de date d'une année sur 
l'autre: les fêtes de Pâques, de l'Ascension et de la Pente- 
côte tombent successivement et selon les années entre fin 
mars pour la première et début juin pour la dernière. 


Les € fêtes civiles. 

Le 1% janvier, c’est le € Jour de l'An (syn. le € Premier de 
l'An), qui clôt la période des € fêtes de fin d'année commen- 
cée avec Noël; et le 1° mai, c'est la € Fête du Travail, mar- 
quée par des DÉFILÉS organisés par les syndicats dans les 


rues des grandes villes et la vente de bouquets de muguet. 


Le 14 Juillet est en France le jour de la € Fête Nationale: በ 
y a à Paris un important € DÉFILÉ MILITAIRE le matin, le soir 
un grand € FEU d'ARTIFICE, et des ና BALS POPULAIRES gratuits 
dans les rues de la plupart des villes. 


Les fêtes régionales ou communales. 


Chaque région ou commune a sa propre féte, ou KERMESSE 
(Nord de la France, Belgique), ORGANISÉE par un € Comité des 
fêtes, marquée par diverses FESTIVITÉS se déroulant dans les 
rues et dans la € Salle des Fétes: DÉEILÉS en costumes régio- 
naux, CONCERTS donnés par des FANFARES de musiciens ama- 
teurs, DANSES et MUSIQUES EOLKLORIQUES, PROCESSIONS et 
CÉRÉMONIES religieuses, et € fête FORAINE sur les places publi- 
ques, où les FORAINS, commerçants ambulants, installent 
leurs MANÈGES, pour les enfants et leurs BARAQUES de loteries, 
de tir et de confiseries. Tout cela a un caractére FESTIF. 


Autres fétes. 


Le CARNAVAL: quelques grandes villes (Rio, Venise, Nice) 
sont célèbres pour les € défilés de chars fleuris, syn. corso 
fleuri et € bals masqués / costumés qu'elles organisent en 
février, avant la période autrefois austére du caréme. On se 
DÉGUISE, on lance des CONFETTIS, on danse dans les rues. Le 
carnaval est la fête des fêtes, une explosion de EANTAISIE, de 
couleur et de liberté. 


Un GALA est une féte souvent organisée au profit d'une 
catégorie nécessiteuse de la population: aveugles, orphe- 
lins, handicapés, personnes atteintes de telle ou telle mala- 
die. On y organise des bals et des BANQUETS suivis de 
LOTERIES ou TOMBOLAS qui permettent de recueillir l'argent 
destiné à procurer l'aide attendue. 


Un FESTIVAL présente des points communs avec une féte, 
mais c'est plutót une MANIFESTATION de plusieurs jours ras- 
semblant des professionnels et des amateurs autour d'un 
art, dun artiste, d'un théme. Le Festival cinématographique 
de Cannes, le Festival théâtral d'Avignon, etc. On y donne 
des spectacles payants, on y décerne parfois des PRIX. 


IL Ses amis font une fête à Jean pour son départ en reraite. 


1 Des Al humains f font une fête à un A2 humain. 


Al, des parents, des amis de A2, une personnalité, décident 
d'€ organiser / donner une féte, une SOIRÉE, une RÉCEPTION, 
pour A2 ou € en l'HONNEUR de A2, pour l'honorer, pour lui 
faire plaisir, pour le FÉLICITER, pour féter, syn, CÉLÉBRER, son 
succés, sa victoire, son anniversaire, son départ en retraite, 
etc. Ils boivent et mangent ensemble, ouvrent des bouteilles 
de CHAMPAGNE, peut-être méme chantent et dansent; A2 est 
HEUREUX, c'est le € HÉROS de la féte, A2 € est à la féte. 


Fig. A2 € n'est pas à la fête: A2 est MALHEUREUX, triste; il a 
des soucis, des problémes, des ennuis. 


2. A3, date fixe, € est la féte de A2. 


A2 s'appelle Marc, et aujourd'hui, comme l'indique le 
CALENDRIER, c'est la Saint Marc, cest la féte de Marc. Ses 
parents et amis lui € SOUHAITENT sa féte. Ils lui disent: 
«Bonne Fête, Marc!» 


Le jour de la € fête des mères, les enfants souhaitent sa fête 
à leur maman et lui offrent des fleurs ou un cadeau ou un 
ouvrage réalisé à l'école. 


Par ironie, € Ça va être ta fête! : prépare-toi à avoir des ENNUIS. 


II. Hier soir, Léa a fait la fête. 


1 ለ] humain € fait la fête (syn. € fait la NOCE): avec des amis, 


ላ] S'AMUSE, rit, chante, danse, boit. Léa a l'air fatiguée; elle 
a dû faire la fête hier soir. Les € lendemains de fête sont sou- 
vent pénibles. On ne se sent pas très bien, on a parfois la 
€ gueule de bois (fam.) quand on a trop bu d'alcool. 


Un FÊTARD, syn. un NOCEUR: quelqu'un qui fait souvent la fête. 
€ Ce nest pas tous les jours fête: on ne s'amuse pas tous les 
jours, la vie est plus souvent difficile que facile. 

AI € se fait une fête de + inf.: 


ላ] est tout HEUREUX à l'idée de + inf. Je me faisais une fête 
de vous revoir. 


AI ና a le cœur en fête: Al éprouve du BONHEUR. 


Au printemps, la Nature € est en fête: les oiseaux chantent. 
la campagne est en fleurs, le soleil brille, etc. 


Ce spectacle € est une fête pour l'œil: il est trés BEAU, il 
RÉJOUIT la vue. 


En me voyant, mon chien m€ a fait (la) fête: il a montré sa 
JOIE par toutes sortes de manifestations physiques (sauts, 
aboiements, etc.). 


FEU, n.m. 


A PYR-: base savante d'origine grecque, IGN-: base savante d'ori- 
gine latine servant à former des mots exprimant l'idée de feu. 


1. L'eau, la terre, l'air et le feu. 


1 Le feu est l'un des quatre ÉLÉMENTS que distinguaient les 


anciens. 


Les autres étaient l'EAU, la TERRE, et FAIR. Le feu a besoin de 
l'OXYGÈNE de l'air pour bruler; il CUIT et durcit la terre. L'eau 
ÉTEINT le feu. Réciproquement le feu fait BOUILLIR l'eau; il la 
transforme en VAPEUR et ASSÈCHE, dessèche, ce qui est mouillé. 
C'est un état peu durable de la matière, qui se DÉTRUIT rapide- 
ment, en dégageant de la CHALEUR et de la LUMIÈRE. 


2. Aucun dérivé n'est formé sur la base feu. 


Mais des mots comme allumer, bruler, combustion, étein- 
dre, extinction, flamme, braise, cendre, incendie, pyromane, 
etc. lui constituent une grande famille sémantique. 


8. Jean allume un feu de bois. 


ጊ ለ] humain f fait du feu, syn. ALLUME le / du feu. 


A1 € met le feu à A2, une matière capable de BRULER, syn. 
COMBUSTIBLE (nom ou adj.) au moyen d'une ALLUMETTE en 
bois, enduite de phosphore, ou d'un BRIQUET à essence ou 
à gaz. Une méthode plus primitive consiste à frapper des 
SILEX pour € faire jaillir le feu, sous forme d'ÉTINCELLES, trés 
petites particules de matiére € en feu. Le feu € prend au 
bois, le bois € prend / feu; il S'ENFLAMME d'autant plus faci- 
lement qu'il est sec et plus INFLAMMABLE: qu'il prend feu 
facilement. Une matière qui ne peut pas prendre feu est 
ININFLAMMABLE, par nature ou parce qu'elle a été IGNIFUGÉE 
par un moyen chimique. 


Diverses sortes de combustibles. 

On peut faire, pour un usage domestique, un € feu de BOIS 
ou un € feu de CHARBON; ce sont de bons combustibles, 
meilleurs quc la PAILLE qui brule trop vite; ils € brulent bien. 
Mais les différents CARBURANTS, le PÉTROLE, l'ESSENCE 
nécessaire aux voitures, le KÉROZÈNE nécessaire aux avions, 
et le GAZ sont devenus des combustibles trés usuels. 

Dans l'ALLUMAGE d'un MOTEUR à explosion, il s'agit d'enflam- 
mer une petite partie de gaz provenant du CARBURATEUR. 


La CHEMINÉE. 


À l'intérieur d'une maison, on peut faire du fen directement 
dans une cheminée composée d'un FOYER de pierre et dun 


FEU 7: 


CONDUIT montant jusqu au toit, destiné à évacuer la fumée. 
Une cheminée TIRE bien si la fumée s'évacue facilement; 
on peut aussi adapter à la cheminée au moyen d'un TUYAU, 
un POÉLE pour le chauffage d'une piéce, un FOURNEAU pour 
faire la cuisine, ou, le plus souvent aujourd'hui une CHAU- 
DIÈRE pour le CHAUFFAGE central. 


[ዚ Le feu brule. 


[ 11.8 période intense du feu. 


1 Al humain BRULE A2, combustible (emploi tr.) et A2 


brule (emploi intr.). 


L'état d'une matière qui brule est sa COMBUSTION. A2 se 
CONSUME plus ou moins vite selon sa nature et l'ardeur du 
feu. La combustion du charbon dégage beaucoup de chaleur. 
— Jean brule de vieux papiers dans la cheminée: il les € jette 
au feu pour les détruire et le feu les consume, syn. intensif les 
DÉVORE. — I] € ALIMENTE le feu (avec des buches): il apporte 
assez de combustible pour faire durer le feu. 


Le bois FLAMBE; le feu est ARDENT, syn. VIF, CLAIR, avec de 
grandes FLAMMES, mouvantes, colorées, surtout en ROUGE, de 
forme allongée, dégageant beaucoup de lumière, et des FLAM- 
MËCHES: petites flammes volantes. Syn. intensif, insistant sur 
le dégagement de lumière: le feu FLAMBOIE. Fig. un objet 
€ flambant neuf: tout beau, tout brillant dans sa nouveauté. 


Un trés grand feu est un BRASIER, oii une grande quantité 
de combustible est EMBRASÉ; syn. une FOURNAISE, dér. de 
FOUR: il fallait jadis une quantité considérable combustible 
pour chauffer un four à pain ou un four de potier. 


À la fin du feu d'artifice, le ciel était embrasé: ROUGEOYANT 
dans toute son étendue. 


Au contraire un € petit feu, un € feu doux dégage peu de 
lumière et de chaleur; si on le juge trop doux on peut, afin 
de le RAVIVER, l'ATTISER: remuer le combustible avec un 
TISONNIER métallique, ou bien € SOUFFLER le feu: lui envoyer 
de l'air avec la bouche ou avec un SOUFFLET, ce qui renou- 
vele l'air nécessaire à la combustion. 


La FUMÉE. 


Quand le combustible n'est pas trés bon, ou quil n'y a pas 
assez d'air, le feu dégage de la fumée. 

1] FUME. La fumée, plus ou moins légère ou épaisse, noire, grise 
ou blanche, dépose sur ce qu'elle touche de la SUIE ou € noir 
de fumée, composée de particules imparfaitement brulées. 
Fig. Un € rideau de fumée: un ensemble d'apparences com- 
binées pour cacher une vérité. Un € discours FUMEUX man- 
que de clarté. PR. Il n'y a pas de fumée sans feu : il y a en 


ጋሬ 


général un peu de vérité dans les bruits qui courent; ils ne 
sont pas complëtement sans fondement. 


3. Le TABAC. 


Le tabac bien sec dégage en brulant une fumée que A1 
humain aspire avec plaisir quand il FUME. Si A1 fume beau- 
coup, il en aspire une grande quantité: c'est un grand 
FUMEUR, qui risque le cancer du poumon. A1 € bourre sa 
PIPE de tabac avant de € FUMER sa pipe. Certains préferent 
le CIGARE fait de feuilles de tabac enroulées, d'autres la 
CIGARETTE, faite de tabac roulé dans du papier € à cigarettes 
très mince. Al € demande du feu à A2 humain pour allumer 
sa cigarette. Si A2 € a du feu, il lui € donne du feu en lui 
tendant son briquet. 


4. Le SOLEIL, qui est une boule de feu, flamboie; il est ardent, 
son ARDEUR est parfois insupportable. 


Les VOLCANS, dont le CRATÈRE communique avec le feu du 
centre de la terre, flamboient quand ils sont en ÉRUPTION; il 
en sort de la LAVE INCANDESCENTE: des matières minérales 
en FUSION, portées à l'INCANDESCENCE, lumineuses, d'un 
rouge très clair, presque BLANC. 


IV Le feu baisse et s'éteint. 


1 Quand le feu cesse de flamber, il reste la BRAISE. 


Elle est composée de € charbons ardents, morceaux de 
combustible devenus ROUGES et BRILLANTS en brulant, et 
méme incandescents. Si on veut le faire durer un feu, on 
COUVRE les braises (du verbe couvrir) avec des cendres, pour 
qu'il € COUVE sous la cendre. Le lendemain, on n'aura plus 
quà le raviver, sans avoir à le RALLUMER. On peut croire le 
feu éteint alors qu'il continue à couver et qu'un souffle d'air 
suffira à le faire repartir, syn. REPRENDRE. 


Le COUVREFEU: mesure de sécurité prise en temps de 
guerre ou de troubles: pendant un certain nombre d'heures 
de nuit, toutes les lumiéres doivent étre éteintes ou mas- 
quées et personne ne doit étre dans les rues. 


2. Quand le combustible ou l'air vient à manquer, € le feu 
BAISSE / TOMBE / MEURT; il finit par sS'ÉTEINDRE. A1 humain 
peut éteindre le feu; il peut procéder à l'EXTINCTION d'un feu 
accidentel au moyen d'un EXTINCTEUR. 


Le poêle / La chaudière est éteint(e). — Il y a en France des 
volcans éteints depuis des millénaires. 


À la fin de la combustion, le combustible est CARBONISÉ: 
noir comme du charbon, ou CALCINÉ comme une pierre 
CALCAIRE transformée en CHAUX par un feu intense, ou 
réduit € en CENDRES à consistance de POUSSIÈRE. 
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3. 


Al humain INCINÈRE A2. 

ll procéde à l'INCINÉRATION de A2, papiers à détruire, ordu- 
res, dans un INCINÉRATEUR: il les réduit en cendres. 
Lorsqu'on € incinére les morts au lieu de les enterrer, on uti- 
lise un € four CRÉMATOIRE. 


v Du supplice du feu au feu de joie. 


O Le feu, cause de destruction et de mort, est aussi indispen- 


sable à la vie. 


Si Al animé touche au feu, il se BRULE. 


Il ressent une BRULURE trés douloureuse; la profondeur des 
brulures est évaluée en degrés; une personne € brulée au 3* 
degré est un € grand brulé qui exige des soins médicaux 
intensifs. Il ne faut pas laisser les enfants € jouer avec le 
feu. — Le € supplice du feu était jadis appliqué à des person- 
nes condamnées à être € brulées vives. Les terroristes 
€ mettent le pays à feu et à sang: ils y provoquent des incen- 
dies et des massacres. 

Fig.: A1 humain € est en feu, il est brulant: il € brule de fiè- 
vre. Al a € le visage enflammé / en feu, € le feu aux joues: 
son visage est trés chaud et trés rouge. € Le feu du rasoir, le 
feu d'une eau de vie (vieux): la sensation de brulure provo- 
quée par le rasoir ou par l'alcool. 


Un INCENDIE (nom). 


C'est un feu qui se développe sur une grande surface. Al 
humain, criminel qui INCENDIE (verbe) A2, bátiment, forét, 
est un INCENDIAIRE. Si c'est un malade mental, il n'est qu'un 
PYROMANE. La forêt est € en feu: elle brule entièrement. 


Les spécialistes de la lutte contre les incendies, sont les 
POMPIERS, qui utilisent des POMPES à eau. On peut aussi 
lutter contre les incendies en arrosant les territoires incen- 
diés au moyen d'avions appelés CANADAIRS, transportant de 
grandes quantités d'eau, ou au moyen de portes COUPEFEU 
dans un bâtiment. 


On 4 fait la part du feu en détruisant une partie de la zone 
menacée pour empêcher le fen de s'étendre et en laissant bruler 
ce qui ne peut être sauvé; fig. en acceptant des sacrifices 
d'importance moyenne pour n'avoir pas à en faire de plus grands. 
Terriblement rapide, le feu nécessite une action d'urgence: 
cris d'alarme: € (Il) y a le feu! Au feu! Fig. Jeannot € a le feu 
au derrière (fam.): il se sauve en courant anormalement 
vite. € Il ny a pas le feu: rien ne presse, on a le temps! 


Les € ARMES à feu. 


Par opposition aux € armes blanches (épée, poignard, etc.), 
elles utilisent une petite quantité d'une POUDRE qu'une 


étincelle fait exploser, la ና poudre à CANON, pour envoyer 
des projectiles; elles sont maniables individuellement 
(FUSIL, RÉVOLVER); quand elles sont plus importantes on 
parle plutôt d'ARTILLERIE. A1 humain ና fait feu : il TIRE. A1 
ና brule la cervelle à A2: il le tue d'un coup de feu dans la 
tête. € Feu! commandement militaire, ordre de tirer. 
€ Ouvrir le feu: commencer à tirer. € Un coup de feu: le tir 
d'une arme à feu. — Cesser le feu: ne plus tirer, d'où un 
ና cessez-le-feu: une trêve. La € puissance de feu d'une arme, 
d'une armée: la quantité de projectiles qu'elle peut tirer. 
Al € marche au feu: il va là où l'on tire, où l'on se bat. Il 
€ est sous le feu de l'ennemi: exposé à son tir. € Le baptême 
du feu: la première fois qu’un nouveau soldat se trouve 
dans un endroit où on lui tire dessus. 


A] € est pris entre deux feux: on tire sur lui de deux côtés à 
la fois; il ne peut s'enfuir ni d'un côté ni de l'autre; fig. il 
court deux dangers contraires en même temps. 


| oulai n tir continu; fig. un feu roulan 
Un € feu roulant est un tir cont fi roulant de 
questions, de plaisanteries: dans une conversation, ques- 
tions, plaisanteries surgissant sans arrét. 


Une arme € fait long feu: jadis: elle n'envoie pas son projec- 
tile parce que la poudre brule trop lentement; auj. fig. une 
tentative fait long feu: elle échoue. Mes provisions n'ont pas 
fait long feu (fam.): elles ont duré moins longtemps qu'on 
ne pouvait l'espérer. 


Le FOYER est l'endroit oü du feu est allumé. 


Il est le centre et le symbole du domicile familial lui aussi 
appelé foyer. On s'y chauffe. Un A1 humain qui € n'a ni feu 
ni lieu est sans domicile fixe. Si A1 vient du dehors, l'hiver, 
un € bon feu le réchauffe. Jean n'aime pas sortir; il préfère 
rester € au coin du feu. 


On dénombrait jadis en feux les € foyers fiscaux d'une 
localité: un village de cinquante feux. 


On y fait la CUISINE et on y mange: une cuisinière à quatre 
feux est munie de quatre bruleurs à gaz. Un ና plat à feu est 
fait d’une faïence spéciale qui peut aller au four sans écla- 
ter. La soupe est € sur le feu / au feu: elle est en train de 
cuire. Le ና pot-au-feu, plat traditionnel en France, est du 


bœuf longuement bouilli, avec divers légumes. Du bœuf 


BRAISÉ aux carottes cuit longtemps, ና à feu doux, sans 
flamme, à l'origine, sur de la braise. 1] ne faut pas laisser 
bruler les plats qui cuisent, mais certains doivent se manger 
BRULANTS: trés chauds. On peut flamber certains aliments 
(ex. des crépes) avec un alcool pour leur donner bon gout. 


Les € arts du feu. 
La POTERIE, la CÉRAMIQUE, la FAIENCE, la PORCELAINE ; ils con- 


à 


sistent à CUIRE de la terre selon divers procédés. Une 
€ porcelaine de grand feu est cuite à haute température. 


PR. Le feu purifie tout. 


Il STÉRILISE, CAUTÉRISE. On € flambe des instruments de chi- 
rurgie pour les désinfecter. Des € pointes de feu sont des 
séries de petites cautérisations faites à l'aide d'une pointe 
incandescente. 


Le feu est lumineux, il ÉBLOUIT. 


Fig. Al humain, qu'un A2 veut tromper ና ny voit que du 
feu: il est ébloui, complétement dupé et inconscient. 


Éteignez la lumière, il ne faut pas laisser l'électricité bruler 
pour rien. 


Diverses sources de lumière sont appelées feu (généralement 
au pluriel): les feux de la circulation: le feu rouge «Stop!», le 
feu orange «Attention!», le feu vert «Passez». Fig. Al € donne 
le feu vert à A2: il lui accorde l'autorisation qu'il demande. 


Les € feux de position, les € feux de croisement syn. codes 
d'un véhicule, les € feux tournants d'un phare, les € feux de 
la rampe au théátre, les feux de l'aurore, du soleil (litt.), les 
€ feux d'un diamant: les éclats qu'il jette en réfléchissant et 
en décomposant la lumière. 


Le feu est joyeux, il sert à faire la fête. 


Les scouts chantent autour de leur € feu de camp. — On a 
allumé un € feu de joie avec les mannequins du Carnaval. — 
Le 14 juillet, on tire un € feu d'artifice, les monuments sont 
illuminés avec des feux de Bengale de toutes les couleurs. 
L'art de faire des feux d'artifice est la PYROTECHNIE. 


Autrefois à la campagne, la nuit du 24 juin, solstice d'été et 
fête de Saint Jean Baptiste, on allumait de grands € feux de 
la Saint Jean sur les hauteurs, on dansait autour, on sautait 
par-dessus, et on remportait chez soi des BRANDONS: bran- 
ches carbonisées, en guise de porte-bonheur. 


V. Les feux de la passion. 


1 Le feu symbole de VIE et d'ÉNERGIE. 


On en parle comme d'un être vivant qui nait ct qui meurt 
et qu'il faut alimenter, qui dévore ce qu'il touche, qui avance 
ou qui recule (notamment dans les incendies de foréts), 
comme d'un ennemi contre lequel on établit un front. 


Al humain € fait feu qui dure: il économise ses forces, son 
argent, pour pouvoir agir longtemps. A1 € brule la chandelle 
gar les deux bouts, € l'argent lui brule les doigts: il dépense 


ም ናራ ብሽ 


énormément; il € flambe de l'argent, c'est un FLAMBEUR: il 
risque de grosses sommes au jeu. 


Al, acteur, sur scène, € brule les planches: il joue avec beau- 
coup de vie, une ardeur communicative. Al, conducteur d'un 
véhicule, € brule un stop / un feu rouge: 1 omet de s'arrêter. 


Georges s'est éteint à l'âge de 98 ans: il est mort doucement, 
comme une chandelle qui s'éteint. 


Le Président a ranimé la flamme sur la tombe du soldat 
inconnu: symbole d'un souvenir toujours vivant. La 
€ flamme olympique portée par coureur d'un lieu à l'autre 
symbolise la transmission d'une tradition sportive de géné- 
ration en génération. 


Le feu symbole de PASSION. 


Al humain a € une âme de feu: il est ARDENT, plein 
d'ARDEUR. Il € est tout feu tout flamme pour ce qu'il entre- 
prend. Al a € un regard de feu; syn. ses yeux € lancent des 
flammes. Il s'enflamme pour la cause des persécutés: il 
s ENTHOUSIASME. 


Al, orateur, est € plein de feu, il parle € avec feu / avec flamme: 
avec ENTHOUSIASME; il € tient des discours enflammés. 


Al, mystique, est embrasé de l'amour de Dieu, syn. faible 
FERVENT, plein de FERVEUR. 


Notamment, symbole d'IMPATIENCE, de COLÈRE. 


A1 € brule de se venger, etc.: il en est impatient. Tu me € fais 
bruler à petit feu, syn. je € brule / BOUS d'impatience. — Le 
ና BOUILLANT Achille (héros de l'Tliade d'Homère) avait un 
caractère passionné et coléreux. A1 € lance feu et flamme: il 
est dans une violente colère. A1 BOUILLONNE de colère (ou 
d'une autre passion); les idées bouillonnent dans sa tête. ላ] 
et A2 humains € sont comme l'eau et le feu: ርር sont deux per- 
sonnes très différentes, l'une calme, l'autre passionnée. PR. 
Le feu couve sous la cendre: tout parait calme, mais les pas- 
sions pourraient se réveiller et les conflits éclater. 


Notamment, symbole d'AMOUR. 


Une ALLUMEUSE cherche à susciter le désir des hommes 
qu'elle fréquente. Elle attise leurs passions. A1 humain 
brule des € feux de l'amour (litt, vieux). Al, homme 
€ déclare sa flamme à A2, femme (vieux). La beauté 
d'Hélène enflammait tous les cœurs. — L'amour de Marc pour 
Alice, cest € un feu de paille : une passion peu durable. 


A1 brule ce qu'il a adoré: il déteste maintenant violem- 
ment ce quil a autrefois tant aimé. 
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5. Le feu symbole d'ACTIVIIÉ. 


Al est € dans le feu de l'action, € dans le feu de l'inspiration. 
Un € coup de feu est un moment oü il faut déployer une activité 
intense. Le 15 aout au restaurant du bord de mer, la salle était 
pleine, c'était le coup de feu. — A1 € fuit feu des quatre fers: il 
mène une action brève et intense, comme, jadis, un cheval galo- 
pant sur une route empierrée de silex, y faisait jaillir des étincel- 
les sous ses fers. A1 € fait des étincelles: il se fait remarquer en 
étant particulièrement brillant dans ses études, sa conversation. 
ል] a réussi un € coup FUMANT (fam.): une action d'éclat. 


Le feu symbole de DANGER. 


Al € met le feu aux poudres (anciennement, à la poudre à 
canon en réserve dans un arsenal): dans une situation ten- 
due, il crée un incident qui déclenche une crise violente. 
L'Europe était en feu: elle était entièrement livrée à la révo- 
lution, à la guerre. AI € jette / met de l'huile sur le feu: il 
intervient dans un conflit pour l'aggraver encore. A1 € joue 
avec le feu: il s'expose au danger inconsidérément. Al tient 
€ des propos incendiaires; il aborde € des questions brulantes: 
il risque de déchainer des coléres, des discussions violentes. 


Le feu a de limportance dans beaucoup de MYTHES, 
LÉGENDES et RELIGIONS. 


ll y a des € adorateurs du feu. 


Dans la Bible, € le feu du Ciel est tombé sur Sodome et 
Gomorrhe pour punir ces deux villes de leurs péchés. € Le feu 
de l'Eufer: les souffrances qui attendent les grands coupa- 
bles après leur mort. 


Les anciens Hébreux € se couvraient de cendres en signe de 
pénitence. Ils pratiquaient l'HOLOCAUSTE en brulant entiè- 
rement des victimes sacrifiées à Dieu, mot appliqué 
aujourd'hui au grand massacre de Juifs perpétré par les 
Nazis pendant la seconde guerre mondiale. 


Les catholiques brulent de l'ENCENS et des CIERGES: dans la 
nuit de Pâques, ils allument le feu nouveau au cierge pascal. 


Les anciens Romains entretenaient un feu sacré qui ne 
devait jamais 5 éteindre sur l'autel de la déesse Vesta; d'où, 
ላ1 € a le feu sacré: il fait preuve d'un enthousiasme et d'un 
zèle sans défaillance. 


Certains peuples anciens (notamment germaniques) prati- 
quaient l'ORDALIE ou € épreuve du feu: appel au jugement de 
Dieu qui devait garantir de toute brulure quelqu'un qui don- 
nait un témoignage véritable. D'où. en français moderne 
€ Jen mettrais la main au feu: je suis absolument sûr que 
c'est vrai. Jean se jetterait au feu pour Sylvie: il ferait preuve 
du plus extréme dévouement pour la défendre et la protéger. 


FEUILLE, n.f. 


1 Les arbres ont des feuilles. 


l Les feuilles sont les partie VERTES, PLATES et MINCES, des 


végétaux. 


Elles sont leur organe de RESPIRATION. L'ensemble des 
feuilles d'un ARBRE est son FEUILLAGE. Leur couleur verte 
(rarement rouge ou argentée) leur est donnée par la CHLO- 
ROPHYLLE. Elle permet à la plante d'accumuler des SUCRES 
qui rendent beaucoup d'entre elles COMESTIBLES, soit pour 
les hommes, soit pour les animaux. 


Comme les arbres, les HERBES, ont des feuilles. 


Celle qui est appelée TRÈFLE a généralement trois feuilles 
(ou, pour parler scientifiquement, folioles, divisions d'une 
unique feuille). On cherche des € trèfles à quatre feuilles, 
très rares et supposés porter bonheur. 


On peut garnir un plat de € feuilles de salade, farcir des 
€ feuilles de chou avec de la viande, des € feuilles de vigne 
avec du riz, mettre une € feuille de laurier à cuire dans une 
sauce pour la parfumer. Les FANES de divers légumes, 
comme la carotte, sont leurs feuilles fanées, qu'on n'utilise 
pas en Cuisine. 


Au PRINTEMPS, les plantes BOURGEONNENT. 


Et les feuilles sortent d'un BOURGEON. Fig. Le nez de Jean- 
not bourgeonne: il a de l'ACNÉ JUVÉNILE. 


Celles des arbres sont pour la plupart CADUQUES: elles sont 
attachées à la branche par une QUEUE (syn. sav. pétiole) rela- 
tivement souple et peuvent étre agitées par le vent; d'oü, par 
ex. En entendant le bombardement, Sylvie € tremble comme 
une feuille. En AUTOMNE, elles tombent aprés étre devenues 
jaunes ou rousses; ce sont des € feuilles mortes. Mais cer- 
tains végétaux (le LIERRE, le HOUX, etc.) ont des € feuilles 
PERSISTANTES qui tombent et se renouvellent les unes aprés 
les autres de sorte quils sont toujours verts. 


Jean EFFEUILLE une branche pour s'en faire une canne: il en 
arrache les feuilles. Certains produits chimiques ont la pro- 
priété de DÉFOLIER les végétaux: de provoquer artificielle- 
ment la chute des feuilles. 


Le mot feuille étant parfois employé, dans le langage cou- 
rant, pour dire PÉTALE d'une fleur, une rose s'effeuille quand 
elle perd ses pétales. Léa effeuille la marguerite (superstition 
ancienne): elle arrache un à un les pétales d'une marguerite 
en disant sur chacun «il m'aime un peu, beaucoup, à la folie, 
passionnément, pas du tout» pour savoir si elle est aimée. 


5. Certaines feuilles sont utilisées comme motifs décora- 


tifs ou symboliques. 


Une couronne de feuilles de chéne décore le képi des 
généraux; les feuilles d'acanthe sont sculptées sur les cha- 
piteaux de nombreux monuments; une feville de vigne 
cache le sexe des statues nues; la feuille d'érable figure sur 
le drapeau du Canada. 


La feuille du chou est large et plate d'oü € avoir les oreilles 
en feuille de chou (fam.) et € étre dur de la feuille (argot): 
entendre mal, étre un peu sourd. 


Fig. Une € feuille de chou: petit journal de peu d'intérêt. 


I. J'ai besoin d'une feuille de papier pour écrire. 


1 Le mot feuille peut désigner une plaque mince d'une 


matière quelconque. 


On peut couvrir des toits de feuilles de tóle, utiliser des 
feuilles de carton, ou de contreplaqué pour divers travaux, 
dorer un objet ና à la feuille dor ou simplement € à la feuille. 


Diverses substances présentant des couches superposées 
(des roches, comme le MICA, du verre, etc.) sont dites 
FEUILLETÉES. En pâtisserie, Al fait de la € pâte feuilletée: il 
replie plusieurs fois, en ajoutant du beurre, la pâte qu'il vient 
d'étaler au rouleau pour qu'elle forme une série de feuilles 
minces superposées; c'est avec cette pâte qu'on on fait des 
FEUILLETÉS (sortes de pâtés) aux amandes, au poisson, aux 
champignons, etc. et le gâteau appelé MILLE-FEUILLES. 


En particulier, la € feuille de PAPIER. 


Elle est généralement rectangulaire. On peut écrire ou des- 
siner dessus. Elle peut rester une € feuille volante ou être 
réunie à d'autres, constituant les PAGES d'un CAHIER, ou 
d'un LIVRE, portant une numérotation. 

En imprimerie on appelle € feuille d'impression une grande 
feuille qui peut étre pliée en 4, en 8 ou en 16, pour former 
des cahiers de 4, 8, ou 16 FEUILLETS, syn. technique FOLIOS, 
qui seront ensuite rassemblés pour former un livre. 


Une feuille écrite a un endroit, le RECTO (à droite, dans un 
livre ouvert) destiné à étre lu avant l'envers, ou VERSO (à 
gauche, dans un livre ouvert). 


Les € bonnes feuilles sont des extraits d'un livre publiés 
dans un journal avant sa sortie en librairie. 

La € feuille de paye d'un salarié (syn. € FICHE de paye), la 
€ feuille de route d'un militaire en déplacement, la € feuille de 
tempéraiure attachée au lit dun malade sont documents cons- 
titués d'un seul feuillet, comportant des indications précises. 
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Une ና feuille d'impôts, une ና feuille de maladie sont des 
FORMULAIRES destinés à être remplis par l'intéressé et 
envoyés à une administration. 


A] FEUILLETTE un livre / son journal. 


ll tourne rapidement les pages pour se donner une idée de 
son contenu. 


Un FEUILLETON, syn. un € roman-feuilleton, est publié par 
chapitres, jour aprés jour dans un journal, ou bien c'est une 
histoire radiophonique ou télévisée, diffusée par épisodes. 


FIER, adj.qual. 


l. Je suis fier, dit Luc, d'avoir réussi l'ascension du Mont-Blanc. 


1 


La FIERTÉ. 


Al humain est fier de A2, action, qualité ou possession de 
A1. Il a conscience de la VALEUR de A2 et de sa propre valeur. 
Il est fier d'avoir réussi un exploit, fier de sa force, fier de sa 
belle maison: il se sent en progrés, au-dessus de son niveau 
antérieur et SUPÉRIEUR à beaucoup d'autres. Il en éprouve, de 
facon momentanée ou durable, une € juste / légitime FIERTÉ: 
un sentiment extrémement positif et tonique. 


Ant. la HONTE. 


ለ] € a honte de A2, (mais pas *a fierté), syn. 1 est HONTEUX 
de A2, de ses défauts, d'une mauvaise action, d'un échec, 
de la laideur ou de la mauvaise qualité de ce qu'il possède: 
il en éprouve un sentiment extrêmement négatif. 


A3 peut € faire honte à Al simplement s'il se montre 
meilleur que lui, ou s'il constate ses insuffisances et le CON- 
FOND, par ex. en démontrant qu'il a menti. € Quelle honte! 
C'est une honte! A1 est CONFUS. Il € rougit de honte, syn. de 
CONFUSION. 1] € ne sait plus où se mettre, voudrait € rentrer 
dans un trou de souris! 


Mais il y en a à qui cela ne fait rien parce qu'ils € ont toute 
honte bue: ils en ont tant vu ou tant fait qu'ils n'éprouvent 
plus jamais de honte. Ils ont perdu tout € RESPECT humain. 


Al peut être fier ou honteux du comportement d'une per- 
sonne à laquelle il est lié par des relations de famille, ou de 
groupe social. Sylvie est fiére de son fils Jeannot qui est bon 
élève. Jeannot est la fierté de Sylvie. — La France est fière d'un 
savant comme Pasteur. — Un homme politique qui commet 
des malhonnétetés est la honte de son parti. 
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IL «Luc a le cœur fier», dit Léa. 


1 


2. 


3. 


A1 a ordinairement conscience de sa valeur. 


C'est un trait de son caractère et la personne qui parle juge 
que c'est à juste raison, que c'est une qualité. Les mots ci-des- 
sous sont mélioratifs. A1 € a sa fierté, € a un caractère fier. 


A1 pauvre est trop fier pour demander l'aumóne: il a ten- 
dance à vouloir ne rien devoir aux autres; il ne veut pas 
s'ABAISSER au niveau de ceux qui ne sont pas capables de 
subvenir à leurs besoins. 


Al a de la DIGNITÉ. 


[| veut pouvoir se RESPECTER lui-même et être respecté des 
autres. Donc, il se conduit DIGNEMENT pour étre DIGNE 
d'ESTIME et d'ÉLOGES: de témoignages de satisfactions de la part 
de son entourage, digne de remplir les táches qui lui sont con- 
fiées. Il ne commet pas d'INDIGNITÉ qui l'en rendrait INDIGNE. 


La € dignité de la personne humaine: parce que ce n'est pas un 
animal privé de raison, tout étre humain, méme sil se conduit 
INDIGNEMENT, a droit à un certain respect (par ex. étre jugé par 
un tribunal, ne pas étre condamné sans étre entendu, etc.) 


Al a de l'AMOUR-PROPRE. 


Un sentiment trés vif de sa dignité; il ressent des satisfac- 
tions mais aussi des € blessures d'amour-propre, il a € un 
amour-propre chatouilleux. Certains enfants nont pas 
d'amour-propre, du moins dans le domaine scolaire; les mau- 
vaises notes les laissent indifférents. 


Néanmoins, Al peut être HUMBLE. 


Quand il remporte un succès, il sait reconnaitre ce qu'il 
doit aux autres, à la chance et à la nature. Il ne s'aveugle pas 
sur ses faiblesses; s'il commet une faute, il la reconnait et 
en € demande HUMBLEMENT pardon. Mais son HUMILITÉ 
n'exclut pas la dignité, ni la fierté, quand elle est justifiée. 
Al ne se SOUS-ESTIME pas. Son humilité n'est pas un 
ና COMPLEXE d'INFÉRIORITÉ. 


Ill. «C'est un orgueilleux», dit Marie. 


1 


A1 € s'en croit. 


Al a ordinairement conscience de sa valeur. C'est un trait de 
son caractere et la personne qui parle estime que c'est à tort, 
que c'est un défaut. Les mots ci-dessous sont péjoratifs. 


Al CROIT avoir une grande valeur (à cause d'un A2 souvent 
non exprimé, une qualité, une action qu'il juge brillante, un 
objet précieux à ses yeux). Il exagère sa valeur et celle de A2. 


2. Al est un ORGUEILLEUX (nom). 


Il a un caractère orgueilleux (adj.), il a de l'ORGUEIL si, ayant 
ou non de bonnes raisons d'être fier de A2, il s'en attribue 
tout le mérite sans reconnaitre ce qu'il doit aux autres, à la 
chance et à la nature: son orgueil l'aveugle. Al s'ENOR- 
GUEILLIT de ses succés; il MÉPRISE injustement les autres ; il 
est € gonflé d'orgueil, € fou d'orgueil, il commet le € péché 
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preuve de MODESTIE, qui peut étre de la € fausse modestie, 
si elle ne correspond pas à une véritable humilité. 


Emplois de modeste dans une perspective sociale. Luc est 
issu d'un milieu modeste. Son salaire est modeste ainsi que 
son train de vie: il n'est pas riche, sans être dans la misère. 
Syn. litt. une humble origine; vieux: une humble demeure. 


d'orgueil. Un orgueilleux est forcément aussi un ÉGOÏSTE 2. Al] € se met en AVANT. 
(nom); il est égoiste(adj.): il ne s'intéresse qu'à lui-même. (Ant. € se met en RETRAIT); il € met en valeur sa propre per- 
Son ÉGOÏSME le rend antipathique à beaucoup. sonne, ses qualités, ses actions, ce qu'il posséde, de facon 
A1 est PRÉSOMPTUEUX (vieux, litt.). excessive et indiscréte, pour se faire ADMIRER; c'est de 

ሪ l'OSTENTATION; il les ÉTALE de façon OSTENTATOIRE; il en 
Il se croit, à tort, supérieur aux autres et capable de grandes € fait ÉTALAGE; syn. il en € fait PARADE (comme au cirque); 
Ses ከ il entreprend ብ voué à l'échec. Il PRÉSUME il PARADE devant les autres. Il est PÉDANT s'il AFFICHE une 
de ses capacités; il fait preuve de PRÉSOMPTION. Il PRÉTEND érudition livresque. 
à une situation trop importante pour lui; il a des PRÉTEN- | pP 
TIONS excessives: il est PRÉTENTIEUX. AI se VANTE de ses mérites, réels ou imaginaires: il fait son 

| propre éloge, il est VANTARD, coupable de VANTARDISE. 
Al est VANITEUX. 
Il est fier d'actions, qualités ou de possessions de peu de A. À] POSE 
valeur et il se croit lui-même très supérieur à ce qu'il est (comme pour se faire photographier); il est POSEUR: il 
réellement; syn. vieux et litt. A1 est VAIN (autres emplois de prend une attitude AFFECTÉE pour ና se faire valoir. 
ce mot: une action vaine n'aboutit à rien; elle est faite € en Al humain est FAT (adj. vieux et uniquement masc.), plein 
vain: inutilement). Al est € plein / gonflé de VANITÉ. 1] aime de FATUITÉ: il montre ses prétentions de façon déplaisante 
qu'on le FLATTE: qu'on lui fasse des COMPLIMENTS, syn. des et un peu ridicule; il a un air, un ton prétentienx. 
éloges, méme immérités ; il recherche tout ce qui ና flatte sa : 
4. Al DÉDAIGNE les autres. 


vanité, méme si cela doit lui couter cher. 

Citation passée en PR.: Apprenez que tout FLATTEUR vit aux 
dépens de celui qui l'écoute (La Fontaine). 

Al est SUFFISANT (vieux), fait preuve de SUFFISANCE s'il 
donne son avis avec assurance sur des sujets auxquels il ne 
connait rien. 


Il les € regarde du haut de sa grandeur: il est HAUTAIN; sa 
contenance est pleine de MORGUE, affectation exagérée de 
dignité. S'il est bienveillant, il CONDESCEND à s'occuper des 
autres, leur parle avec CONDESCENDANCE, d'un ton PROTEC- 
TEUR légèrement méprisant. S'il est malveillant, il leur 
montre son DÉDAIN, leur parle avec HAUTEUR et méme par- 
fois avec un manque de respect OEEENSANT en se montrant 


IV Luc est passé sans nous saluer: il est bien fier. 


1 Alest fier. 
Il ne dissimule pas sa fierté, réelle ou supposée; son com- 
portement est tel que la personne qui parle se dit: «A1 s'en 
croit et il me méprise». L'adj. fier, peut donc, dans la langue 


INSOLENT ou ARROGANT. 
FIGURE, n.f. et VISAGE, nm. 


L Tu en fais, une figure! 


fam., prendre un sens péj. Al passe FIÈREMENT devant les 
gens qu'il connait sans leur préter attention. Il est € fier 
comme Arlaban (personnage d'un ancien roman). 

Ant. Al € n'est pas fier: il est FAMILIER, NATUREL, SIMPLE. Les 
employés de Marc l'aiment bien, parce qu il nest pas fier. 

A] est MODESTE: il n'exagére pas, minimise méme les rai- 
sons qu'il aurait d'étre fier pour ne pas risquer d'HUMILIER 
son entourage en affichant sa SUPÉRIORITÉ, de leur infliger 
une HUMILIATION. Il est de bon ton en société, de faire 


1 La figure de Al humain est la partie antérieure de sa tête. 


Syn. son visage, syn. vague: sa TÊTE, syn. rare sa FACE, syn. 
vulg. sa GUEULE, syn. surtout en parlant d'un joli petit visage 
d'enfant, sa FRIMOUSSE, son MINOIS. 


Le visage comporte le FRONT, les deux YEUX, le NEZ, la BOUCHE, le 
MENTON; de chaque côté les deux JOUES plus ou moins RONDES 
ou CREUSES, et les deux OREILLES. En cas de description, visage est 
plus naturel que figure. Sylvie a une figure charmante: ዘዘ visage 
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ovale, fin, lisse, régulier, souriant, expressif. Elle ne néglige pas les 
€ soins du visage: elle utilise des € produits de beauté. 

Jeannot € s'est cassé la figure en grimpant à l'arbre: il est 
tombé et s'est fuit mal (pas forcément au visage). — Eric € a 
cassé la figure à Luc (syn. vulg. il € lui a cassé la gueule); il 
l'E a frappé au visage (litt.). — Luc a reçu le coup € en pleine 
figure, il est DÉFIGURÉ. Un bon chirurgien réussira peut-être 
à lui € refaire le visage. Fig. Tout objet concret ou abstrait 
peut être dit défiguré quand quelque accident lui a fait per- 
dre sa belle apparence initiale. Les fautes d'impression DÉFI- 
GURENT complètement ce livre. 


La figure de Al humain est la partie la plus expressive 
de son corps. 

Tu en fais, une figure! syn. une téte! syn. vulg. une gueule!: 
tu as l'AIR triste, bouleversé. — La figure de Luc ne me revient 
pas; il a une drôle de figure, syn. vulg. une drôle de gueule. — 
Sylvie € fait bon visage à ses visiteurs: elle conserve une 
EXPRESSION sereine, se montre aimable, méme quand elle 
est contrariée ou qu'un visiteur l'ennuie. — Elle DÉVISAGE 
Alice: elle essaie de € lire sur son visage ses sentiments, au 
risque de la géner. — Sylvie € a bonne MINE: on voit sur son 
visage qu'elle est en bonne santé. 


Al humain fait des GRIMACES (n.f.). 


Syn. il GRIMACE (v.intr.) il déforme son visage en contrac- 
tant certains muscles de facon anormale 


* volontairement, pour faire rire. Les enfants GRIMACIERS 
samusent à faire des grimaces, ils rient des grimaces des clowns. 


* ou en signe de dérision, par ex. en tirant la langue. Jeannot 
fait une grimace dans le dos du maitre qui l'a puni. 


* ou bien involontairement, par nervosité. Une grimace de dou- 
leur, de dégout. — Luc a fait la grimace quand il a appris qu'il 
serait peut-étre licencié. Fig. € Le ciel grimace: il va pleuvoir. 

Les mouvements du visage des SINGES, qui paraissent imi- 
ter des mouvements humains, sont souvent interprétés 
comme des grimaces. Une personne qui fait SEMBLANT 
d'ëtre ce qu'elle n'est pas, fait des SINGERIES; c'est de la pure 
grimace. — Un imitateur SINGE les hommes politiques: il les 
imite en les ridiculisant. — PR. Ce n'est pas à un vieux singe 
quon apprend à faire des grimaces: gardez pour vous vos 
conseils inutiles. 


La figure de A1 humain est, d'une façon générale, son 
APPARENCE. 


Telle que peut la VOIR dans ses grandes lignes un observa- 
teur. Al € na plus figure humaine: il n'a plus l'AIR d'un étre 
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humain, à la suite de quelque accident, ou d'une fatigue 
excessive; fig. peut se dire à propos d'un objet quelconque, 
profondément détérioré. 


ለ1 € fait bonne figure: il donne une bonne IMAGE de lui- 
méme (méme si à l’intérieur, c'est autre chose). AI agit € à 
visage découvert: il se MONTRE tel qu'il est. — Au contraire,tel 
autre A1 € fait figure d'honnéte homme (alors que c'est un 
escroc); il € fait MINE d'embrasser les intéréts de ses clients: il 
fait SEMBLANT. PR. ll ne faut pas juger les gens sur la mine. 


Fig. Une figure: un PERSONNAGE REPRÉSENTATIF et éminent 
(quelle que puisse avoir été réellement sa vie). Talleyrand 


est une grande figure de la diplomatie du XIX* s. 


I. Au théâtre: La scène figure un salon bourgeois. 


1 A2 figure (v.tr.) Al concret. 


Il en est la figure (nom); il le REPRÉSENTE; il en est la repré- 
sentation. 


Au théâtre, en parlant d'un décor: La scène FIGURE un salon 
bourgeois. Des comédiens qui FIGURENT A1, personnage de 
théâtre ou de cinéma, le représentent, l'INCARNENT; mais un 
FIGURANT, qui fait de la FIGURATION, représente un person- 
nage tout à fait secondaire, souvent muet, il se contente de 
FIGURER: d'être présent sur la scène. 


Fig. Le nom de Paul figure sur la liste des candidats : il y est, 
on peut l'y VOIR. 


En matière d'arts plastiques. 


En dessin, peinture, gravure, sculpture, un artiste FIGURATIF 
représente, à sa manière, le monde réel. Ant. Un peintre 
ABSTRAIT peint des lignes, des formes et des couleurs qui ne 
représentent rien d'extérieur à son imagination. 


Une FIGURINE est une petite statue. 


Au jeu de cartes. les figures: les personnages qui y sont 
représentés: le roi, la dame, et le valet. 


La € figure de proue (vieux): la statue sculptée à l'avant des 
anciens navires. Fig. La figure de proue d'un mouvement 
politique ou artistique: la personne qui avance la premiére 
et entraine les autres. 


Dans un livre, une figure. 


Dessin simplifié, sans prétention artistique, représentant les 
grands traits d'un objet A1, destiné à rendre plus claires certai- 
nes explications; syn. un CROQUIS, un GRAPHIQUE, un SCHÉMA. 


Une ና figure de ballet: représentation abstraite de la position 
de départ et des mouvements des danseurs sur la scène. 


Une € figure géométrique : ensemble construit de lignes, de 
points, de plans, ressemblant plus ou moins à des objets 
naturels ou fabriqués, qui servent à des raisonnements 
mathématiques; un carré, un rectangle, peuvent figurer un 
champ, une pièce d'appartement, etc. 


ii. Les figures de rhétorique. 


1 ላን humain figure Al abstrait 


* par A2 concret. On figure la justice par une femme tenant 
une balance et un glaive. C'est une ALLÉGORIE. 


* par A2 abstrait: il emploie des mots qui ne sont pas ceux 
que lon attendrait le plus normalement. Il fait des 
€ figures de RHÉTORIQUE syn. des ና figures de style; il 
emploie des mots dans un f sens figuré. Jean appelle Sylvie 
«Ma colombe» et Luc appelle Éric «Fils de chienne». Or 
Sylvie n'est pas une colombe et Éric est le fils d'une 
femme: ce sont des MÉTAPHORES. 


Al abstrait peut avoir un VISAGE, une apparence. Si on éli- 
minait le chómage, la société prendrait € un nouveau visage. 
— Certains parlent d'un € socialisme à visage humain. 


Ces emplois FIGURÉS sont signalés ici par l'abréviation con- 
ventionnelle «fig. ». 


A3 humain se FIGURE Al sous une certaine apparence A2. 


Il se le représente faussement par l'imagination. Éric se 
figure que Marc va l'embaucher. Peu probable! 


A3 humain ENVISAGE Al: il se représente ce qui pourrait 
arriver et ce qu'il conviendrait de faire dans les différents 
€ cas de figure. Éric envisage de déménager s'il est embauché 
et de travailler au noir s'il ne l'est pas. 


FILER et TISSER, v. 


1. Les bergères de jadis filaient en gardant leur troupeau. 


1 Le FIL. 


A1 file A2, matière TEXTILE (adj.) FIBREUSE. Il en TORD les 
FIBRES, syn. les BRINS, syn. les FILAMENTS pour en faire du 
fil SOUPLE auquel il donne une forme LONGUE, MINCE, 
LINÉAIRE et CONTINUE. Un objet FILIFORME est long et 
€ mince comme un fil. 


Les textiles (nom) naturels les plus usuels sont deux pro- 
duits animaux: la LAINE, et la SOIE, et deux produits végé- 
taux, le LIN et le COTON. Aujourd'hui on utilise aussi 
beaucoup de textiles synthétiques issus de l'industrie 
chimique: TERGAL, VISCOSE, etc. 


La laine et le lin étaient jadis filés par les doigts des FILEU- 
SES, au moyen d'une QUENOUILLE supportant une masse de 
FILASSE, textile pas encore travaillé, et d'un FUSEAU (petite 
piéce de bois longue, arrondie et effilée aux deux extrémi- 
tés, servant à enrouler le fil) ou avec un ROUET muni d'une 
roue tournante. Aujourd'hui, ils le sont dans des usines 
appelées FILATURES. 


Fig. A2 € donne du fil à retordre à Al humain: il lui 
demande beaucoup d'efforts. 


A2 est FUSELÉ: il a la forme d'un fuseau; ex. le FUSELAGE d'un 
avion. 








À2 est EFFILÉ: ses extrémités sont amincies au point de res- 
sembler à un fil. 


A] AFFILE un couteau: il donne du fil à la lame, il l'amincit 
pour qu'elle coupe mieux. Al vainqueur faisait parfois, 
jadis, passer ses prisonnier € au fil de l'épée. 


La CORDE. 


Des textiles plus grossiers, comme le CHANVRE peuvent 
aussi étre utilisés pour fabriquer, selon le méme principe, 
de la FICELLE ou des cordes, de diverses grosseurs; des COR- 
DELETTES, des CORDONS, des CORDONNETS sont de minces 
cordes souvent décoratives. On utilise dans la marine des 
CORDAGES, syn. FILINS, gros et solides. Un CÂBLE est une 
grosse corde tressée. 


BOBINES et PELOTES. 


Au fur et à mesure de sa fabrication, le fil doit étre mis en 
forme de façon à ne pas sS'EMMÉLER car il est long et difficile 
de DÉMÊLER du fil EMMÉLÉ. 


On peut l'ENROULER sur une BOBINE cylindrique en matière 
dure, le ROULER sur lui-même régulièrement pour former 
une PELOTE ronde ou un petit PELOTON bien SERRÉS, ou un 
ECHEVEAU assez LÂCHE, tenu par un lien, lui méme en fil. 


Fig. Éric a une dróle de bobine (fam.): une dróle de TÉTE; la 
bobine comme d'autres objets ronds (poire, cafetière) peut 
signifier tête en argot. Il est difficile de déméler l'éclieveau de 
cette affaire. — Le chat est PELOTONNÉ dans sa corbeille: il se 
tient en position arrondie. Un peloton: un groupe compact de 
quelques personnes, dans le vocabulaire militaire ou sportif; 
un € peloton d'exécution: les soldats chargés de tirer sur un 
condamné. Le € peloton de téte dans une course cycliste. 


Le € fil à COUDRE. 


Blanc ou de couleur, de diverses grosseurs, il est fait pour 
étre ENFILÉ dans le CHAS d'une AIGUILLE, mince et pointue 
et sert à assembler des pièces de tissu. On peut aussi enfiler 
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des PERLES sur un fil pour faire un COLLIER, qui se DÉFILERA 
si le fil casse. 


Fig. € de fil en aiguille: un sujet de conversation en entrai- 
nant un autre. Jean et Marc parlaient du temps quil fait et 
de l'état de la mer et de fil en aiguille en sont venus à parler 
des marées noires. 


A] humain enfile A2 concret une bague, un vêtement, un 
couloir: il fait entrer quelque chose de MINCE (son doigt, 
son bras, sa téte) dans quelque chose d'ÉTROIT (un anneau, 
une manche, une encolure); 1 s'avance lui-même dans un 
espace long et étroit dans un bâtiment où des pièces en 
ENFILADE communiquent entre elles et forment un espace 
plus long que large. 


Plusieurs A1 humains défilent: ils marchent € à la FILE; ils for- 
ment une file: une suite continue d'objets placés l'un derrière 
l'autre; ils se SUIVENT, se succédent sans interruption. 

Emploi pr. A1 humain se défile (fam.): il se soustrait à une obliga- 
tion (comme une aiguille ou une perle qui se détache de son fil). 


Il est facile de NOUER un fil. 


Une ficelle, une corde, pour ATTACHER quelque chose; dy faire un 
NŒUD pour le retenir en place ou de nouer l'objet quon veut 
tenir. La fleuriste noue une gerbe; elle noue un ruban autour des 
tiges des fleurs. Al FICELLE un paquet, ENCORDE un ballot; les 
alpinistes sencordent les uns aux autres, ils forment une CORDÉE 
pour une ascension difficile. 


` 


Des ficelles servent aussi à manipuler des marionnettes; 
doù (fig) Al, homme influent mais discret, € tire les 
ficelles: il est le vrai maitre de l’action en cours. 

Fig. Al € aun fil à la patte: il n'est pas vraiment libre; il a un 
engagement fâcheux, peu avouable, qui le retient. Un nœud 
est le point de rencontre de plusieurs lignes, dans des auto- 
routes, des voies de chemin de fer, un schéma en arbre. Le 
€ noeud de l'action, au théâtre, est le moment où apparais- 
sent les relations entre toutes les intrigues de la piéce. A1 
humain € noue des relations, une amitié, la conversation 
avec A2 humain. Il s'engage dans les € nœuds du mariage. 


Du fil non textile. 


L'industrie non textile peut aussi fabriquer des fils métalli- 
ques, des cábles de FIBRES de verre ayant diverses utilisations: 
du € fil de fer, utilisé parfois comme € fil à couper le beurre, 
des € fils de fer barbelés pour faire des clótures; des € fils élec- 
triques et des € fils téléphoniques; d'oü la loc. € donner un 
coup de fil: un coup de téléphone. A1 € est au bout du fil : il 
parle au téléphone. Mais il existe aussi une télégraphie et une 
téléphonie € sans fil, utilisant les ondes. Un cáble est un 
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ensemble de fils ou de fibres optiques conductrices utilisé 
dans les transmissions. Un immeuble est CÁBLÉ quand on y 
reçoit € la télévision par câble. 


Des matières non textiles, par ex. de la viande, peuvent être 
FILANDREUSES, comporter des FILANDRES, syn. des filaments. 
Un € FILET de sang / d'eau est une mince coulée de liquide. Un 
filet peut étre une décoration filiforme en ameublement, en 
architecture, en typographie. En boucherie, le filet est un 
muscle allongé, dont la viande est tendre et recherchée. 


Fig. Un discours filandreux est long, compliqué et ennuyeux. 


Le fil, symbole de continuité: 


Le bateau suit € le fil de l'eau. — Aprés une interruption, Jean 
reprend € le fil de ses idées. Une FILIERE est une suite conti- 
nue d'actions et de démarches à accomplir pour arriver à un 
certain résultat, notamment dans le langage scolaire ou 
universitaire. 


Filer: 1. aller droit devant soi, comme en suivant un fil tendu 
— 2. s'en aller rapidement. Jai filé sans attendre la fin de la céré- 
monie. — Le temps file. — Jean et Sylvie € filent le parfait amour: 
leur amour dure de fagon continue € au fil du temps. — Le 
détective file un suspect: il le suit: il le prend en FILATURE. 


En mythologie grecque, Ariane, voulant aider Thésée à sor- 
tir dun labyrinthe trés compliqué et trés dangereux, lui 
donna une bobine de fil, attaché à l'entrée, qu'il n'avait qu'à 
dévider et rembobiner pour retrouver la sortie, d'oü le € fil 
d Ariane: une méthode pour ne pas se perdre. 


IL Les pécheurs raccommodent leurs filets. 


1 Le FILET. 


En nouant des fils régulièrement, de place en place. avec 
un fuseau, on fabrique un filet. Les espaces vides entre les 
nœuds et les fils sont les € MAILLES du filet. 


Il existe des rideaux en filet, des € filets de teunis, ou de vol- 
ley-ball, des € filets à provisions, des € filets à papillons, etc. 
mais l'usage le plus courant du filet est la PÉCHE en mer, 


pour attraper les poissons trop gros pour € passer entre les 
mailles du filet. 


Fig. Al humain € tend ses filets à A2 humain, € l'attire dans 
ses filets: il lui tend un PIÈGE, le séduit. La POLICE réussit un 
ና coup de filet : elle arrête ensemble plusieurs malfaiteurs. A1 
humain € monte au filet: il s'engage et se RISQUE dans l'action, 
comme un joueur de tennis; il € travaille sans filet: sans pro- 
tection ni garantie, comme un trapéziste dans un cirque. 


2. Le RÉSEAU. 


Un réseau est un ensemble de fils ou de lignes qui s'ENTRE- 
LACENT. 


Ils S'ENCHEVÊTRENT, forment des ENTRELACS, des ENCHEVÉ- 
TREMENTS, avec des nœuds, de place en place: ex. un ና réseau 
routier, un € réseau téléphonique, un € réseau de télévision. 
Dimin. une RÉSILLE: petit filet pour orner les cheveux. 
INTERNET est un systéme de € mise en réseau de tous les 
ordinateurs qui s'y CONNECTENT. Un MAILLAGE est une 
structure en réseau. 


Fig. Plusieurs personnes agissant en vue d'un méme but, 
chacun selon sa ligne propre dans des secteurs différents 
peuvent aussi former des réseaux d'espionnage, de résis- 
tance, de correspondants, de spécialistes d'un sujet, 
d'experts, de succursales, etc. 


Le TRICOT. 


Différentes sortes de fil, (surtout de laine) peuvent étre TRI- 
COTÉS sur des aiguilles formant des MAILLES. Grand-mére 
€ fait du tricot; elle tricote un pull-over. — Elle confectionne 
un tricot de laime pour Jeannot : un vétement tricoté. — Elle 
connait de nombreux € points de tricot: manières de tra- 
vailler la laine de facon à produire différents dessins. Les 
JERSEYS sont des étoffes tricotées industriellement. 


Fig. Al humain ና tricote des pieds / des gambettes (fam.): il 
court, saute ou danse, remue rapidement les jambes 
comme la TRICOTEUSE remue rapidement ses longues 
€ aiguilles à tricoter. 

Une maille file: elle quitte l'aiguille ou se rompt et toute la 
série des mailles où elle se trouve se défait. Le tricot se 
DÉMAILLE. Mais les jerseys industriels sont INDÉMAILLABLES. 
Un MAILLOT, vétement souple, souvent en jersey, employé 
notamment, pour le sport. Ex. € le maillot jaune porté par 
le cycliste vainqueur du Tour de France. 

Une ና cote de mailles portée par les combattants du Moyen 
Âge était un vêtement formé d'anneaux métalliques entrelacés. 


il. Des fils de chaine et de trame se croisent sur le métier 
à tisser. 


1 Le TISSU. 


A] tisse A2, du fil. Il en fait un tissu; il ENTRECROISE les fils 
de manière à former une surface souple. 

Les tissus, syn. ÉTOFFES, aujourd'hui produits de € l'industrie 
textile, étaient jadis TISSÉS à la main par des TISSERANDS. Les 
fils de CHAINE sont tendus en longueur sur une machine 
appelée ና MÉTIER à tisser et les fils de TRAME les croisent dans 
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le sens de la largeur au moyen d'une NAVETTE. De chaque 
côté se forme une LISIÈRE solide. Une étoffe coupée et non 
OURLÉE dont les bords ne sont pas repliés et cousus, peut 
S'EFFILOCHER: des fils se détachent de ses bords qui devien- 
nent irréguliers. 


Fig. La € lisière du bois : sa limite. Al humain € fait la 
navette entre deux endroits: il va et vient sans cesse et régu- 
lièrement de l'un à l'autre, comme la navette du tisserand. 
Al humain TRAME A2, une action secrète, un complot: il en 
enchevétre les différents éléments. La TRAME de A2 abstrait, 
notre vie, un roman: l'ensemble des fils, des petites actions 
qui le constituent. Le discours de Julie était € un tissu de 
mensonges: un ensemble de mensonges cohérents et enche- 
vétrés. — Quand deux amis sont longuement séparés, il arrive 
souvent que leur amitié s'effiloche. — Citation (Boileau): Vingt 
fois sur le métier remettez votre ouvrage : il faut travailler et 
retravailler son ceuvre pour obtenir un bon résultat. 


Différentes sortes de tissus. 


Avec des fils de laine on fait des LAINAGES, notamment du 
DRAP; avec de la soie, des SOIERIES, avec du coton, des 
COTONNADES. La MOUSSELINE est une étoffe de coton extré- 
mement fine et transparente. On peut aussi utiliser le lin, 
seul ou mélé à du coton pour faire de la TOILE. Le FEUTRE 
est une épaisse étoffe de laine et de poils agglutinés. On en 
fait des chapeaux et, imbibé d'encre, des pointes de cer- 
tains stylos et marqueurs. 


Fig. Une ARAIGNÉE ና tisse sa toile. — La ménagère retire les 
ና toiles d'araignée. Un € fil de la Vierge est une longue et 
mince toile d'araignée. En informatique, la toile, traduction 
de l'anglais net: réseau des ordinateurs interconnectés. 


RUBAN et GALON. 


Un ruban est une étroite bande de tissu généralement 
employé comme lien décoratif: on offre un ceuf de Páques en 
chocolat, tout ENRUBANNÉ. Il sert aussi à faire des décorations 
honorifiques, par ex. le € ruban de la Légion d'Honneur. 


Emplois techniques: de minces bandes souples de différents 
matériaux sont des rubans: un € ruban adhésif, syn. du SCOTCH, 
un € ruban magnétique, un ruban de machine à écrire, etc. 


Un galon est un ruban épais qui sert notamment, dans 
l'armée, cousu sur les manches des uniformes, à indiquer 
les différents grades. Fig. A1 humain € a pris du galon: il a 
eu de l'avancement (méme en dehors de l'armée). 
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4. Un CHIFFON. 


C'est un morceau d'étoffe molle. utilisée surtout pour le net- 
toyage. Al humain CHIFFONNE A2. tissu: il le manipule sans 
soin, lui imprime de faux PLIS; syn. il le EROISSE. Certaines 
étoffes se chiffonnent facilement. d'autres sont INFROISSABLES. 
Autrefois les CHIFFONNIERS recueillaient les vieux chiffons 
pour les vendre aux fabriques de € papier de chiffon. 


Fig. Une CHIFFE, syn. vieux fam., auj. inusité de chiffon, 
signifie une personne molle, sans aucune énergie. 


Une parole désagréable, une mauvaise nouvelle, € ça ine 
chiffonne: ça me contrarie. Un affront me FROISSE, syn. me 
VEXE; je suis FROISSÉ. 

Un € chiffon de papier: un papier qui ne vaut rien, bon à 
étre chiffonné et mis à la corbeille. Les hommes politiques 
malhonnêtes traitent de chiffons de papier les traités qu'ils ont 
signés, les engagements qu'ils ont pris. 


DENTELLE et BRODERIE. 


Avec des fils trés fins, les DENTELLIÈRES faisaient autrefois 
des dentelles transparentes et ornementales: des BRODEU- 
SES BRODAIENT sur le tissu, pour orner les vêtements de bro- 
deries, en utilisant parfois un € métier à broder; tout cela 
aujourd'hui est fait le plus souvent à la machine. 


Fig. En racontant son histoire, Julie a beaucoup brodé: elle a 
ajouté beaucoup de détails inventés et flatteurs. — Éric € ne 
fait pas dans la dentelle (fam.): il agit sans délicatesse. 


FILS, n.m., FILLE, n.f., et GARÇON, n.m. 


1 Jeannot et Sylviane sont le fils et la fille de Jean et Sylvie. 


ጊ Al fils de A2 son PÈRE et de ለጋ sa MÈRE est leur ENFANT, de 


SEXE MASCULIN. 


Al fille de A2 son père et de A3 sa mère, est leur enfant de 
SEXE FÉMININ. - 


La relation biologique qui existe entre un fils ou une fille et 
ses PARENTS est la FILIATION. Un enfant trouvé ignore tont de 
sa filiation. — Le fils Dupont, la fille Dupont : manière fami- 
lière de désigner les enfants de M. et Mme Dupont. — ፻15- 
TON (un peu vieux): manière familière dont un père appelle 
parfois son fils. 


Quand A2 et A3 n'ont qu'un seul enfant, et que, par con- 
séquent, ላ] n'a ni ERÈRES ni SŒURS, celui-ci est € fils unique 
ou € fille unique. Si A2 et A3 sont MARIÉS, A1 est un fils ou 
une fille LÉGITIME. s'ils ne sont pas mariés, c'est un fils ou 
une fille NATUREL(LE). 
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3. Des ressemblances plus ou moins frappantes, dues à 


l'HÉRÉDITÉ et à l'ÉDUCATION existent entre un enfant et ses 
parents: PR. Tel pére tel fils. Mais il arrive qu'un fils réagisse 
contre l'éducation qui lui a été donnée: PR. À pere avare, 
fils prodigue. Des enfants éprouvent normalement, en prin- 
cipe, un amour, un respect FILIAL pour leurs PARENTS. 


Monsieur Richard fils est ainsi appelé pour le distinguer de 
Monsieur Richard père. — Dans l'entreprise Richard père et fils, 
le père et le fils sont associés; à la mort de M. Richard père, elle 
devrait se transmettre € de père en fils. Un € fils à papa: un 
enfant privilégié à cause de la haute situation de ses parents. 


Al est le BEAU-FILS, la BELLE-FILLE de A2 ou ላን si 1. il est le 
fils ou la fille du conjoint. nés d'un premier LIT, ou bien 2. 
il est le mari de leur fille, svn. leur GENDRE, ou la femme de 
leur fils. syn. leur BRU. 


Al est le / la FILLEUL(E) de son PARRAIN ou de sa MARRAINE, 
ami de la EAMILLE qui l'a tenu sur les € fonts baptismaux le 
jour de son BAPTÉME. 


II. Jeannot est un garcon et Sylviane est une fille. 


1 Un GARÇON, syn. fam. ou régional un GARS, est un être 


HUMAIN JEUNE, de sexe masculin, et une FILLE un étre 
humain jeune, de sexe féminin. Quand on attend un bébé, 
on se demande si ce sera un garçon ou une fille. Selon le 
sexe, on donne aux enfants des noms, des vêtements, des 
jouets de garçon ou de fille. 


À l'école les gargons ne veulent pas jouer avec les filles. Mais 
la mode est aujourd'hui aux vétements UNISEXES portés par 
les filles et les garçons. 


Un € petit garçon, syn. rare, un GARÇONNET (surtout dans le 
vocabulaire du prét-à-porter) une € petite fille, syn. une 
FILLETTE, sont encore dans l'enfance: une € grande fille, un 
€ grand garçon. sont à la limite de l'adolescence. Sylviane 
€ est grande fille, syn. elle est EORMÉE: elle vient d'avoir ses 
premières RÈGLES. Un JEUNE HOMME, une JEUNE FILLE, sont 
des ADOLESCENTS ou de jeunes ADULTES. Jeannot est un bean 
garcon, syn. un beau gars, Sylviane une belle fille, un € beau 
brin de fille. — PR. La plus belle fille du monde ne peut don- 
ner que ce quelle a: il ne faut pas exiger trop. 


€ Mon garçon, € mon gars, € ma fille: maniére condescen- 
dante et familière de s'adresser à un jeune homme ou à une 
jeune fille dont on n'est ni le père ni la mère. 


ና Mon fils, € ma fille manière dont un € père spirituel, un supé- 
rieur d'ordre religieux peut s'adresser aux personnes qu'il dirige. 


Une DEMOISELLE: appellation respectueuse pour parler d'une 
jeune fille ou d'une (jeune) femme non mariée. 
MADEMOISELLE: 1) précède le nom d'une (jeune) femme non 
mariée. 2) manière respectueuse de s'adresser à une jeune fille 
ou à une (jeune) femme non mariée. Sylviane est Mademoiselle 
Dupont, Jeannot Monsieur Dupont fils. 


Une € jeune fille, un € jeune homme ne sont pas encore 
MARIÉS. € La jeune fille de la maison aide sa mère à recevoir, 
fait son apprentissage de femme. C'est € une fille à marier 
(vieux). Elle ne veut pas € rester fille (vieux): ne pas se 
marier. Un € vieux garçon, une ና vieille fille (vieux): 
homme ou femme d'un certain áge restés CÉLIBATAIRES. Au 
mariage d'un ami, des € jeunes gens peuvent étre € garçon 
d'honneur ou € demoiselle d'honneur, accompagnant les 
mariés. La veille de son mariage, un jeune homme € enterre 
sa vie de garçon par une petite féte avec ses amis. 


Les noms fille, garçon, et gars peuvent désigner des 
étres humains sans précision d'áge ni d'état-civil, dans 
diverses locutions. 


€ Bonne/ brave fille, € bon / brave garçon, € brave gars: per- 
sonnes de caractère serviable et accommodant. Fam. Une 
€ chic fille, un € chic TYPE: femme / homme ayant de gran- 
des qualités de cœur. € Les gars de...: hommes qui ont 
entre eux des relations de compagnonnage. Les gars de la 
marine; les gars du milieu; les gars de Leclerc: ceux qui ont 
fait campagne avec le général Leclerc. 


II. Emplois figurés de quelques-uns des mots ci-dessus. 


1 Les fils et les filles de A2. 


Maniére noble et solennelle de dire «ses DESCENDANTS». 
Les fils de Saint Louis: les rois de France, ses successeurs. 
— Les fils des croisés: les nobles de vieille noblesse. 


Il peut ne s'agir que d'une descendance spirituelle. Les 
fils / filles de - nom d'un saint fondateur d'ordre religieux: 
les membres de cet ordre. Les fils de Saint Dominique: les 
dominicains; les fils de Saint Ignace: les jésuites. 


Les fils / filles de A2 pays ou institution. 


Les filles de France : les filles du roi de France. — Les fils / 
filles de Sion: les Juifs. — Les Chinois se désignaient jadis 
comme les fils du Ciel. — Les filles de... nom de certaines 
congrégations religieuses féminines. Les filles du Calvaire. 
— La.France, ና fille aînée de l Église. 


FIN 





3. Fille de, garçon de + nom, ou garçon + nom de fonction. 


Noms de fonctions subalternes. € Fille de salle (vieux): 
aide-soignante. € Fille de cuisine (vieux): aide-cuisiniére. — 
€ Garçon coiffeur / boucher: employés d'un coiffeur, d'un 
boucher. € Garçon de ferme / d'écurie, d'hôtel / de restaurant 
/ de café. Au café, un client appelle: «Garçon»! 


Noms de situations peu honorables. € Fille d'Ève: femme 
légère. € Fille de joie / fille publique (vieux): prostituée. 
€ Mauvais garçon: petit délinquant; souteneur d'une prostituée. 
La FILIATION. 

Un ensemble de relations de cause à effet qui s'enchainent. 
L'étymologie a pour objet d'établir la filiation des formes et des 
sens des mots. 

Une FILIALE est une société étroitement contrólée par une 
€ société-MERE. 

Un / une FILLEUL(E): une personne en difficulté aidée par 
un PARRAIN ou une MARRAINE sans relations de baptéme ni 
de famille. 


Une FILLETTE (pop.): une demi-bouteille de vin ou autre 
boisson alcoolisée. 


FIN, adj.qual. (f. FINE) 


1 Ce vêtement est cousu avec un fil de nylon très fin. 


1 Al concret est fin. 


Il n'est ni GROS ni ÉPAIS. Du papier, du tissu fin, d'une grande 
FINESSE. — Le jambon est coupé en tranclies fines, syn. MINCES. — 
Un fil fin, mince, syn. intensif TÉNU. — L'écriture de Jean est fine, 
syn. DÉLIÉE. — La tige de cette fleur est si fine / mince quelle est 
FILIFORME: pas plus grosse qu'un fil. — Sylvie porte de la lingerie 
fine: DÉLICATE, faite en tissu mince et LÉGER, et de belle qualité. 
Du sable fin a des grains trés petits. — Pour faire du café turc 
il faut le moudre très fin (adv.), syn. FINEMENT, comme de la 
farine. — Une passoire fiue a des trous trés petits. 

Al vivant est fin. 

A1 humain (surtout en parlant des femmes), ou A1 animal, 
est fin, physiquement, syn. MINCE, ant. GROS, plus rarement 
ÉPAIS (péj.). La biche a des pattes fines, la gazelle des corne 
très fines. — Alice est fine: elle a un peu AMING, ca la 
AFFINÉE; elle est mince et même MENUE. — Elle a la taille fine 
/ les jambes fines / les mains fines / le nez fin. — Elle est 
ÉLANCÉE: mince et assez grande. — Elle est SVELTE: son 
allure élancée donne une impression d'élégance. 

Si la MINCEUR de A1 donne l'impression d'une santé fragile. 
on peut dire qu'il est FLUET ou GRACILE. 


FIN 


ዚ Au banquet, on n'a servi que des vins fins. 


1 Domaine de la JOAILLERIE. 


Al est fin. I] est BEAU et RARE: des PERLES fines sont pro- 
duites sans intervention humaine, par opposition aux 
€ perles de culture, ou aux perles artificielles. 


Des € pierres fines, OPALE, AMÉTHYSTE, etc., ne sont pas des 
€ pierres précieuses comme le DIAMANT, mais des pierres 
d'une certaine valeur et beauté. 


De l'€ or fin: aussi PUR que possible. 

Domaine de la GASTRONOMIE. 

Al fin est meilleur que ce qui est ORDINAIRE. 

Du € beurre fin et même SURFIN, de € l'épicerie fine, des 
€ fines herbes, qui servent aux assaisonnements. Un € mets 
fin a un gout trés fin, syn. DÉLICAT: pas trés intense mais 
DÉLICIEUX. La confiture de péches a un petit gout fin. Un 
€ repas fin, syn. RAFFINÉ: on ny sert que des choses rares et 


excellentes. Une € partie fine: où l'on mange bien et où on 
se divertit de facon recherchée et couteuse. 


On AFFINE le FROMAGE dans des caves pour le servir € fait à 
POINT. 


La FINE, notamment la € fine champagne est de l'eau-de-vie 
fine. Les € fines de claires sont des HUITRES qui ont subi un 
AFFINAGE spécial. La FINESSE de ces bonnes choses est 
appréciée par les € fins gourmets, € fines bouches ou € fines 
gueules qui € feraient la fine bouche: se montreraient diffi- 
ciles, si on leur servait des aliments plus GROSSIERS. 


Domaine de l'INDUSTRIE. 


On AFFINE un métal; on RAFFINE diverses matières comme le 
pétrole, le sucre en leur faisant subir un RAFFINAGE dans une 
usine appelée RAFFINERIE pour les débarrasser de leurs impuretés. 


Locutions diverses. 

€ Le fin du fin: ce qu'il y a de mieux, syn. latin, le € nec plus 
ultra. La € fine fleur de la société: l'ÉLITE. Le € fin fond d'une 
affaire: son explication la plus exacte. 

Emploi adv. Sylvie est € fin préte : parfaitement préte, jus- 
que dans les moindres détails. 


II. Marc est assez fin pour ne pas se laisser duper. 


1 ለ] humain 8 de la FINESSE. 


Un A1 humain fin a une INTELLIGENCE plus INTUITIVE que 
rationnelle qui lui permet de saisir des NUANCES DÉLICATES, des 
rapports complexes. Marc a un regard, un sourire fin, il fait des 
plaisanteries fines et LÉGÈRES (ant. LOURDES, GROSSIÈRES). — Il 


390. 


2. 


3. 


plaisante FINEMENT. — L'expérience a AFFINÉ son jugement: il est 
devenu AVISÉ; il réfléchit avant d'agir. À celui qui a fait ou dit une 
grosse bétise, on peut dire: Ce que tu as fait là, € ce n'est pas fin! 
Syn. intensif: A1 est SUBTIL, a un esprit, des idées, d'une grande 
SUBTILITÉ; syn. fam. péj.: il € coupe les cheveux en quatre. Une 
€ fine mouche est une personne subtile qui a le sens de ce quil 
faut dire ou faire au bon moment en société pour ne pas vexer, 
obtenir un renseignement sans en avoir l'air, etc. 


Al humain est RAFFINÉ. 


Syn. a du RAFFINEMENT si, en tous domaines, il préfère et 
RECHERCHE ce qui est le plus fin (au sens 11). A1 RAFFINE sur A2 
(son style, ses vêtements, etc.) sil recherche des A2 particuliè- 
rement raffinés. Les DANDYS sont des hommes particulière- 
ment raffinés, notamment en matière délégance vestimentaire. 
A2 concret ou abstrait est raffiné s'il est rare et délicat. 


Al PEAUFINE son travail: il le soigne dans les moindres 
détails, comme un artisan qui nettoie un objet précieux 
avec une € PEAU de cliamois, souple et douce. 


A1 humain est un fin + nom d'activité, dans quelques loc. 


Un A1 humain excellent et subtil dans cette activité. Un 
€ fin limier: un trés bon détective, un € fin connaisseur, une 
€ fine brodeuse, une € fine cuisinière, un € fin diplomate, 
une € fiue lame: un bon escrimeur. 

Al humain € joue au plus fin avec A2: il essaye de le trom- 
per avec ruse et habileté: syn. péj. il FINASSE, il est FINAUD, 
syn. péj. MADRÉ, syn. MATOIS: il est rusé sans en avoir l'air. 


Al est MALICIEUX: il sait s'amuser aux dépens d'autrui; il a 
de la MALICE. 


Al est FUTÉ: il est curieux, comprend vite et trouve de bon- 
nes solutions. 


Al est ASTUCIEUX, élabore des ASTUCES, syn. des TRUCS, 
pour se tirer d'affaire dans des situations difficiles. 

Al est MALIN (adj. et nom). 

Assez HABILE pour déjouer les pièges, esquiver les coups. Il 
a de la RUSE. PR. À malin, malin et demi. Syn. À bon chat, 
bon rat: un malin trouve toujours plus malin que lui. 

Péj. A1 € fait le malin pour se faire remarquer. et il y réussit 
mal. Un reproche: Ce que tu as fait, ce n'est pas malin / fin! 
ou, ironiquement, C est malin / fin! (fam.): c'est une bëtise. 
A1 abstrait est malin (fam.): difficile à comprendre ou à 
faire, généralement en phrase négative. Ce n'est pas (bien) 
malin de démonter cette petite machine et de la remonter. 


Emploi religieux. Le Malin: le Diable, avec son intelligence 
diabolique. 


FIXER, v. 


L Max a fixé au mur un portrait de Léa. 


[> Dans l'espace, AT humain fixe A2 concret à ou sur A3 concret 
au moyen de A4 concret pour qu'il ne change pas de place. 


Al IMMOBILISE A2. 


Il fait en sorte que A2 et A3 soient ASSEMBLÉS l'un à l'autre, 
SOLIDAIRES l'un de l'autre, que A2 ne puisse bouger sans 
que A3 ne bouge, en utilisant A4, instrument de FIXATION. 


Un A2 FIXE (adj.) a été définitivement fixé, il ne bouge plus, 
il demeure toujours à la méme place, il est IMMOBILE; dans 
un systéme ou mécanisme, il y a des éléments ou parties 
fixes et d'autres qui sont MOBILES. 


Toute salle de gymnastique comporte une f barre fixe. 


Divers moyens de fixation. 


Al ATTACHE A2 à A3 avec une FICELLE. Il l'ACCROCHE à A3 
avec un CROCHET. 


Il le COLLE sur A3 avec de la COLLE liquide ou páteuse, con- 
tenue dans un tube, un flacon ou un f pot de colle; c'est 
une substance ADHÉSIVE qui fait ADHÉRER A2 à A3. Il peut 
aussi utiliser du € papier collant, ou une bande adhésive 
appelée SCOTCH (nom de marque de fabrique). Le timbre- 
poste adhère à l'enveloppe, parce qu'il est adhésif. 


Il le CLOUE à A3 avec un CLOU, tige de métal pointue à un 
bout, munie d'une TÉTE à l'autre bout, qu'il enfonce avec un 
MARTEAU. 


Il le VISSE sur A3 avec une VIS filetée, en utilisant un TOUR- 
NEVIS. 


Il le CHEVILLE (verbe) avec une CHEVILLE (nom): petite 
pièce de bois, élément d'assemblage. 


Il SOUDE A2 métallique à A3 métallique en faisant une SOU- 
DURE par FUSION. L'ouvrier chargé de ce travail est un SOU- 
DEUR. Il travaille avec un CHALUMEAU ou ህበር ና lampe à souder. 
Si Al juge que la fixation n'est plus nécessaire il peut 
DÉCLOUER A2 avec des TENAILLES, le DÉVISSER ou le DÉCOL- 
LER. Jeannot décolle des timbres-poste avec de l'eau. Fig. A2 
(se) décolle. La rétine se décolle; c'est un DÉCOLLEMENT de 
rétine. Al avion décolle: il quitte le sol. 


Un photographe ou un dessinateur fixe ses PHOTOS ou ses 
DESSINS avec un (produit) FIXATIF pour que les éléments de 
surface ne bougent pas et que les lignes et couleurs soient 
INALTÉRABLES. 


FIXER 02 


Al FICHE un piquet dans le sol: il l'y fait pénétrer par la 
pointe et tenir debout. Une FICHE est un élément métalli- 
que qu'on enfonce dans un trou préparé à cet effet. Ex. les 
fiches d'une prise électrique. 


Fig. Plusieurs de ces mots expriment l'immobilité ou 
l'impossibilité d'agir. 

Al, collégien € est collé: en RETENUE. Il est collé à son 
examen: il a ÉCHOUÉ. A1 € vit à la colle avec A2 (fam.): en 
concubinage. A2 est € un vrai pot de colle: A2 s'attache à 
Al sans lui laisser la moindre liberté. Al, sous l'effet de la 
surprise € reste cloué sur place: ne peut pas faire un mouve- 
ment. Al € cloue le bec à A2: lui lance un argument décisif 
qui laisse A2 sans voix. A1 € a l'âme chevillée au corps: une 
forte vitalité il résiste à tous les mauvais traitements. Jean 
€ serre la vis à Jeannot, syn. il le visse: il le traite avec sévé- 
rité, lui laisse peu de liberté. — Marie € reste vissée / scotchée 
sur sa chaise: elle reste assise alors qu'elle devrait s'activer. 


Un DOMICILE fixe. 

Emploi pr. Après avoir longtemps voyagé et déménagé, Al se 
fixe à / en un lieu A3: il s'y ÉTABLIT, sy INSTALLE définitivement. 
La plupart des gens résident dans une maison ou un appar- 
tement mais certains, parce qu'ils se déplacent sans cesse 
ou par manque d'argent, sont € sans domicile fixe. Al, un 
gouvernement, cherche à fixer une population nomade: 
voir l'article HABITER. 


A2 humain est un soldat ou un groupe de soldats. «Fixe!»: 
commandement militaire pour donner l'ordre aux soldats 
de ne plus bouger; cet ordre est généralement précédé de 
«Garde-à-vous!» ou de «À vos rangs! ». 


Un REGARD fixe. 


A1 € fixe son regard / ses yeux sur A3. Il regarde A3 FIXE- 
MENT, syn. il € fixe A3 du regard / des yeux. A1 humain € a 
le regard / les yeux fixes, A1 regarde A3 € d'un œil fixe: ses 
yeux sont grands ouverts et immobiles; son regard, d'une 
certaine FIXITÉ, est dirigé vers un point ou dans une direc- 
tion A3 et ne s'en DÉTOURNE pas, n'en DÉVIE pas. 


A] fixe son attention sur A3: il pense à cela à l'exclusion de 
toute autre chose. 


I. La loi fixe les limites à ne pas dépasser. 


1 


[> Dans le temps, Al humain fixe A2 abstrait pour qu'il ne 


change pas. 

A1 humain fixe ses IDÉES. 

ALT STABILISE A2 de façon à ce qu'il ne change pas ou ne dis- 
paraisse pas. Il fixe un souvenir dans sa mémoire: il l'y 


EU 


FLEUR 


GRAVE pour être sûr de ne pas l'oublier. A1 € fixe ses idées 
sur le papier, syn. il les € couche sur le papier: il les écrit 
€ noir sur blanc pour les ordonner et les conserver. 
Attention! A1 € a une idée fixe: il n'a qu'une seule idée en 
tête, qu une seule PRÉOCCUPATION, c'est une OBSESSION; syn. 
fam. Al € ne pense qu'à ça. Al est OBSÉDÉ par A2; syn. ላ] 
€ fait une FIXATION sur A2: il ne peut pas détacher son 
esprit de A2. 


Al commerçant fixe un prix. 


Un € prix fixe ne VARIE pas; certains restaurants proposent 
des menus € à prix fixes, quels que soient les plats. 


Dans certaines professions (par ex. les représentants de 
commerce), on est payé à la fois € au fixe (on reçoit un 
salaire fixe), et € à la COMMISSION (on recoit un pourcen- 
tage sur les ventes). 


A1, chef d'un groupe, fixe une RÈGLE. 


Une autorité politique ou religieuse, fixe des régles de con- 
duite ou de comportement (à l'intention de A3, les mem- 
bres du groupe). Il les ÉDICTE, les PRESCRIT, les ARRÉTE, les 
FORMULE. A1, loi ou législateur, € fixe des limites à A3: ላ] 
définit ce qui est permis à A3 et ce qui lui est interdit. 


A3 peut € se fixer ses propres lignes de conduite. 


Al humain fixe une DATE / un DÉLAI / un rendez-vous à 
A3 humain. 


Al et A3 se rencontreront € au jour fixé, syn. € au jour dit / 
convenu. 

Attention! € à heure(s) fixe(s): tous les jours à la méme 
heure, sans possibilité de changement. Dans ce petit restau- 
rant, on ne peut manger qu'à heures fixes: midi pour le déjeu- 
ner, et sept heures pour le diner. 


Quand le baromètre indique que le temps est € au beau 
fixe, cela signifie que le beau temps va DURER quelques 
jours. Fig. A1 humain € a le moral au beau fixe: il est DURA- 
BLEMENT optimiste. 


Domaine linguistique. 


Le sens des mots évolue dans le temps mais l'usage fixe par- 
fois le sens et surtout la forme de certaines expressions qui 
deviennent des expressions FIGÉES. 


m. À la fin du procès, le coupable sera fixé sur son sort. 


1 Al fixe A2 humain sur A3, ou, plus couramment, A2 


humain € est fixé sur A3 (par A1). 
Grâce à un Al rarement exprimé, A2 € sait à quoi s'en tenir 
sur le compte de A3, son opinion est faite, il n'en changera 


pas, € le voilà fixé, informé, RENSEIGNÉ. A2 € est fixé sur son 
sort: A2 est averti, prévenu de ce qui l'attend, des décisions 
prises à son sujet. 


A2 humain se fixe sur A3. 


Après avoir longtemps hésité, A2 fixe son CHOIX sur A3, ou 
le choix de A2 se fixe sur A3, A2 se DÉCIDE en faveur de A3. 


A2 € n'est pas encore fixé: A2 n'a pas encore choisi, pas 
encore pris sa décision, il HÉSITE encore. 


FLEUR, n.f. 


A FLOR-: base savante d'origine latine, ANTH-: base savante d'ori- 
gine grecque, servant à former des mots exprimant l'idée de fleur. 


Les cerisiers sont en fleurs. 


1 La fleur est la plus belle partie d'une PLANTE. 


Elle est son organe de reproduction. Composée de PÉTALES 
diversement colorés et d'un CCEUR généralement jaune, elle 
commence par étre en BOUTON, puis ÉCLOT, s'ÉPANOUIT: 
elle S OUVRE, ses pétales se disjoignent. La plante FLEURIT 
(emploi intr.), l'arbre est € en fleurs: c'est la FLORAISON. 
Rien de plus beau, au PRINTEMPS, que le spectacle d'un ver- 
ger en fleurs. D'où, dans le calendrier républicain, le nom 
du mois FLORÉAL (20 avril-19 mai). Dans la mythologie 
romaine, FLORE est la déesse des fleurs. 


NB. Le verbe éclore s'emploie aussi pour les CEUFS qui éclo- 
sent, quand le poussin en sort. 


Au bout de peu de temps, la fleur se FANE; ses pétales 
tombent; elle se transforme en un FRUIT, contenant les 
GRAINES qui donneront naissance à une autre plante. 
L'année suivante, la plante REFLEURIT, si elle est vivace; 
certains ROSIERS ont méme plusieurs floraisons par an; ils 


sont REMONTANTS. 


Le cceur des fleurs. 


Il est composé d'organes máles, les ÉTAMINES, qui produi- 
sent le POLLEN et d'un organe femelle le PISTIL qui le reçoit. 
Les ABEILLES BUTINENT le pollen des fleurs dont elles font le 
MIEL et rapportent leur BUTIN dans la ruche; elles favorisent 
la POLLINISATION des fleurs. 


Fig. Le journaliste butine toutes les informations qu'il peut: 
il les recueille partout oü il en trouve. Le butin des pillards 
est l'ensemble des choses qu'ils ont volées (mais on ne dit 
pas que les pillards *butinent). 


3. Les professionnels des plantes. 


Le JARDINIER et l'HORTICULTEUR cultivent des € plantes à fleurs 
dans des € pois de fleurs, font des € MASSIFS de fleurs ou pré- 
sentent leurs fleurs dans des expositions appelées FLORALIES. 


Le FLEURISTE vend des fleurs; il peut en faire un BOUQUET, une 
COURONNE, une GUIRLANDE, une GERBE. [€ art FLORAL con- 
siste à disposer les fleurs de façon particulièrement esthétique. 


On offre des fleurs aux gens à qui on veut étre agréable. Les 

fleurs tiennent une place importante dans les cérémonies: 
mariages, enterrements. Certaines personnes ne veulent 
pas de fleurs aux enterrements et font écrire sur les faire- 
part € «Ni fleurs ni couronnes». 


Différentes sortes de fleurs. 


On distingue, dans le langage courant, les € fleurs sauvages ou 
€ fleurs des champs: COQUELICOTS, PÂQUERETTES, BOUTONS 
D'OR, etc. et les € fleurs cultivées, qui sont des fleurs sauvages 
améliorées par les horticulteurs: ROSES, CEILLETS, ORCHIDÉES, 
AZALÉES, BÉGONIAS, GÉRANIUMS, etc. Les € fleurs de serre sont 
cultivées à l'abri du froid dans une VERRIÈRE appelée SERRE. 


On trouve facilement certaines fleurs sous leur forme sau- 
vage et sous leur forme cultivée: VIOLETTES, MARGUERITES, 
ANÉMONES, MUGUET, fleur qui passe pour porter bonheur si 
on en trouve dans les bois ou si on en achète le 1 mai. Le 
LILAS est un arbuste cultivé pour ses fleurs mauves, violettes 
ou blanches. La € fleur de LS (ou LYS) était l'emblème des 
rois de France. À la TOUSSAINT on FLEURIT (emploi tr.) les 
TOMBES de la famille avec des CHRYSANTHÈMES. 


Outre les € fleurs NATURELLES, on peut utiliser pour certaines 
décorations des € fleurs ARTIFICIELLES. Des images de fleurs 
peuvent décorer des papiers peints, des tissus, des porcelaines: 
un € papier à fleurs, une € robe à fleurs, des € assiettes à fleurs. 


Emplois figurés. 

Al humain € arrive comme une fleur: tout naturellement, 
sans se gêner, sans prévenir. Al humain € fait une fleur à 
A2 humain: il lui accorde une faveur, un petit privilège, 
sans y étre obligé. A1 humain € couvre de fleurs A2 humain: 
il lui fait des compliments excessifs. — De nouveaux talents 
de comédiens éclosent; un bon professeur d'art dramatique 
sait les faire éclore. — Le rire, les effets comiques épanouissent 
les cœurs / les visages des spectateurs. — Marie est épanouie: 
dans la plénitude de son développement et de son bonheur. 
— Tous les arts ont fleuri en France, au XVlle s. — Les contre- 
sens fleurissent dans la version de Jeannot (ironique): ils y 
sont en grand nombre. — Les mariées portaient autrefois 
des € couronnes de fleurs d'oranger artificielles, symboles de 


virginité. Al humain est € fleur bleue (employé comme adj. 
qual.): c'est un sentimental. On ne le croirait pas, mais Eric 
est très fleur bleue, c'est drôle chez un garçon de son âge. 


Al, humain ou situation, est FLORISSANT: il connait un 
développement complet et harmonieux. 


ዚ La fleur de farine et la fleur de peau. 


1 La fleur est la meilleure partie de certains Al. 


De la € fleur de farine : la farine la plus blanche. À plus forte 
raison, € la (fine) fleur d'un Al. La fine fleur de l'université 
était réunie à ce colloque: ses membres les plus éminents. 


€ La fleur de l'âge: la jeunesse. DÉFLORER une jeune fille, 
c'est lui faire perdre € sa fleur ou € la fleur de sa VIRGINITÉ 
(vieux). Syn. la DÉPUCELER (de l'ancien frangais PUCELLE, 
jeune fille vierge). 

Un FLORILÈGE : recueil des plus belles pages d'un auteur, ou 
d'un genre littéraire; syn. une ANTHOLOGIE, (ces deux mots, 
l'un d'origine latine, le second d'origine grecque, signifient 
étymologiquement «bouquet de fleurs»). 


La fleur est la surface de certains A1. 


On appelait autre fois € fleur de PEAU, ou partie la plus fine 
de la peau, ce qu'on appelle aujourd'hui ÉPIDERME. D'oü 
EFFLEURER: toucher seulement l'épiderme et la loc. fig. € à 
fleur de peau: de facon à la fois superficielle et trés sensi- 
ble. Une émotion à fleur de peau. 


Loc. € à fleur de différentes choses: des yeux à fleur de téte, 
trés peu enfoncés dans leur orbite; des écueils à fleur d'eau, 
qui arrivent à la surface de l'eau sans la dépasser. Quelque 
chose de profond qui apparait à la surface du sol, ou de 
l'eau, sans la dépasser, AFFLEURE. Un écueil qui affleure à 
marée basse. 


FOI et CONFIANCE, n.f. 


Luc a la foi. 


1 Al humain f a la foi. 


A1 adhére, par le cceur et par la raison, à une RELIGION. C'est 
un CROYANT. Il a € foi en DIEU: il € fait confiance à sa PAROLE 
qu'il considère comme contenue dans une € Écriture sainte: 
la BIBLE, incluant ou non le Nouveau TESTAMENT, ou le CORAN, 
selon quil est juif, chrétien, ou musulman. Il engage sa vie sur 
cette parole qui, croit-il, ne le TROMPE pas. 


Al catholique CROIT aux DOGMES ou € articles de foi qui sont 
l'interprétation par l'Église de l'Écriture sainte; c'est un 
FIDELE (nom) de cette religion. 


FOI 


q La foi du charbonnier: foi naïve d'un Al qui ne se pose pas 
de grands problèmes théologiques. 


A] PROFESSE une certaine foi. 


Il affirme publiquement les différents points d'un CREDO. C'est 
sa € PROFESSION de foi. Par analogie, A1, homme politique, 
candidat à une élection adresse à ses électeurs une profession de 
foi: son programme électoral, qu'il sengage à appliquer. 

La foi s'oppose aux ŒUVRES ou € bonnes œuvres: actions cha- 
ritables inspirées à A1 par sa foi. PR. Il n'y a que la foi qui sauve: 
l. la foi et non les ceuvres: interprétation protestante de l'Ecri- 
ture — 2. employé ironiquement: les illusions aident à vivre. 


IL Jean a foi en Sylvie: il a toute confiance en elle. 


1 ለ] humain ና a foi en A2 humain (rare, litt.). 


Il a une entière confiance en A2, il croit que A2 ne le 
trompe pas et il pense pouvoir engager sa vie sur cette con- 
fiance. Jean € a foi en Sylvie; il l'épouse, en lui promettant 
lui-méme FIDÉLITÉ et en espérant qu'elle lui sera FIDELE (adj.) 
toute sa vie, «pour le meilleur et pour le pire». Ils vivent 
ensemble FIDÈLEMENT. 


Syn. faible, plus usuel, A1 humain € a confiance en A2 


humain. 


Al humain n'a pas de raison de supposer que A2 veuille le 
tromper; À2 lui € inspire confiance. Donc, d'une facon géné- 
rale, Al CROIT ce que lui dit A2. Jean a confiance en Sylvie. — 
Un commerçant 9 recherche / gagne la confiance de sa clien- 
tèle. Si Al ne se trompe pas sur le compte de A2, c'est que A2 
est € digne de confiance, et que ses affirmations sont € dignes 
de foi. A1 peut le nommer à un € poste de confiance. 


Al humain € a confiance dans A2 non humain, mais, le plus 
souvent, produit par un À humain en qui Al a confiance. J'ai 
confiance dans les tissus d'Europtextiles parce que c'est une 
ና maison de confiance. — Vous pouvez avoir confiance dans les 
actes rédigés par Maitre Duval, c'est un excellent notaire. — Cette 
planche pourrie ne m'inspire aucune confiance. 


AI humain a confiance en lui-même: il a conscience d'avoir 
les qualités qu'il faut pour réussir et ne doute pas du suc- 
cès. Il est bon d'avoir € confiance en soi, mais pas au point 
de mépriser les autres. Ant. Al est TIMIDE, d'une grande 
TIMIDITÉ : il € n'a pas confiance en lui. 


Ant. A2 inspire à Al de la MÉFIANCE. 


Syn. de la DÉFIANCE. A1 se MÉFIE / se DÉFIE de A2: ce que A1 
sait de A2 lui en inspire une mauvaise opinion; il pense qu'il 
pourrait le tromper. Le gouvernement obtient des députés un 
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€ voie de confiance ou au contraire subit un ና vote de 


défiance. 


Un Al qui ne fait pas facilement confiance à un A2 a un 
caractère MÉFIANT. Un Al qui fait facilement confiance à 
un A2 est CONFIANT. S'il l'est excessivement et bétement, il 
GOBE tout ce qu'on lui dit; c'est un GOGO (fam.). 


Ill. Jean est de bonne foi. 


1 A2€ est de bonne foi. 


Lorsqu'il AFFIRME ou JURE quelque chose, quand il TÉMOIGNE 
d'un fait, il a conscience de dire la VÉRITÉ; quand il fait une 
PROMESSE il a l'intention de la tenir. Dans tous ces cas. il 
engage sa RESPONSABILITÉ envers À2 et n'a pas l'intention de 
le tromper. A2 est € digne de foi / confiance: il mérite qu'on 
fasse confiance à ses paroles. Mais aprés tout, il peut se 
tromper et affirmer des choses fausses € de bonne foi. 


Jean expose devant le tribunal les faits dont il a été témoin € sous 
la foi du serment. — Il témoigne € en toute bonne foi. — La 
€ bonne foi de Jean ne fait aucun doute; il st de bonne foi. 


A2 € jure sa foi à A1 (vieux): il lui prête SERMENT. Au Moyen 
Age, les vassaux juraient foi et hommage à leur suzerain, 
d'où: A2 est € fidèle à la foi jurée. 


A2 ና est de mauvaise foi. 


Il MENT. Les € faux témoins sont des gens € indignes de foi. 
Le prévenu a été condamné sur la foi de faux témoins: les 
juges ont fait confiance à des gens qui mentaient. 


A2 € manque à la foi jurée (vieux, litt.): il ne tient pas ses 
promesses. 


A2 non humain € fait foi d'une affirmation. 


Il prouve la vérité d'une affirmation A3; il est de nature à 
en CONVAINCRE les Al qui ont à en juger. Le cachet de la 
poste fait foi: il est la preuve de la date à laquelle a été 
envoyée une lettre (notamment en matière d'impôts). — La 
découverte d'une cache d'armes de guerre fait foi de la culpa- 
bilité du prévenu. € En foi de quoi: formule qui introduit 
l'énoncé d'une SENTENCE, aprés l'énumération des motifs ou 
ATTENDUS. On a trouvé des armes de guerre chez le prévenu, 
en foi de quoi il est déclaré complice des terroristes. Syn. 
Attendu qu'on a trouvé des armes de guerre chez le prévenu, 
il est déclaré complice des terroristes. 


* Ma foi!. 


Adv. servant à renforcer une affirmation ou simplement à 
accepter l'affirmation d'un autre. Ma foi, j'irais bien en 


vacances en Bretagne. — Ma foi oui, je crois que vous avez rai- 
son. — Ma foi non! je n'en ferai rien! 


IV On peut lui faire confiance. 
1 ላ] ና fait confiance à A2. 


Al humain veut savoir un fait A3; il sait que A2, en qui il a 
confiance, sait A3; il croit A2 ou ce que lui dit A2 et ne cher- 
che pas à s'informer par ailleurs, à vérifier ce qu'il dit. Syn. ላ] 
se FIE à A2. Il y a des gens qui font confiance à tout le monde. — 
Éric se fie à tout ce que racontent les journaux sur l'actualité. 


A] CONFIE à A2 ce qui lui est cher. 


Jl veut le bien d'un étre A3, ou la réussite d'une action A3. 
Ne pouvant s'en occuper lui-méme, il charge A2 de s'en 
occuper: il confie A3 à A2. Je confie ma voiture à mon gara- 
giste pour qu'il l'entretienne. — En ce qui concerne l'entretien 
de ma voiture, je me fie à mon garagiste, je lui fais confiance. 
Dans certains cas, il confie sa personne et sa destinée à A2. 
Pour son opération, Éric se confie aux soins du Dr Martin. 


Al confie A3, ses secrets, à A2 ou, emploi pr., se confie à A2: 
il lui parle de ce qui lui tient à cœur en attendant de lui com- 
préhension et discrétion. Léa, trompée par Max, se confie à sa 
mére. — Elle lui € fait des CONFIDENCES, lui dit € en confidence 
ce qui lui arrive, la rend pour CONFIDENTE. 


A2 TROMPE AT. 


Alors que Al agit avec lui € en (toute) confiance, il ና TRAHIT 
sa confiance; il € ABUSE de sa confiance, il commet un € abus 
de confiance. 1] DUPE (verbe) A2 qui devient sa DUPE (nom). 
Si A2 abuse de la confiance de A1 pour lui tirer de l'argent, 
c'est un ESCROC qui commet une ESCROQUERIE. 

Un TRAITRE, qui livre les gens ou les secrets de son groupe 
à un groupe adverse, trahit la confiance que les autres met- 
taient tout naturellement en lui. 1] commet une TRAHISON. 


FOIS, n.f. 


L Combien de fois as-tu été à Rome? - Trois fois. 


DJ Fois au pluriel. 


1 Lorsque plusieurs ÉVÉNEMENTS semblables ARRIVENT l'un 


après l'autre, chaque MOMENT où l'un d'eux arrive est une fois. 
GR. Fois peut étre déterminé par tout adjectif, adverbe ou 
locution exprimant l'idée de nombre (sauf beaucoup: on ne 
dit pas "beaucoup de fois). 

Combien de fois Max est-il allé à Rome? Moins de trois fois. 
— Lucie, elle, y est allée davantage de fois, plusieurs fois, bien 
des fois, pas mal de fois, maintes fois, de nombreuses fois, € je 


FOIS 





ne sais combien de fois, ና Dieu sait combien de fois. — Quand 
elle est invitée à Rome, € il ne faut pas le lui dire deux fois! 
Elle irait € plutót deux fois qu'une: elle y va avec plaisir, 
sans se faire prier. 


ና C'est toutes les fois la méme chose: souligne la régularité 
d'un processus. On peut régler un achat € ez une fois ou $ en 
/ deux / trois / plusieurs fois. Jean € y regarde à deux fois avant 
de changer sa voiture: il réfléchit bien avant de s'y décider. 


Procédés d'insistance. J'ai averti Max € par trois fois, il n'en 
a pas tenu compte. Tant pis pour lui! € Neuf fois sur dix: 
presque toujours. € Non! Mille fois non! : refus énergique. 


Le syn. fam. COUP est possible dans certaines loc. 


€ du premier coup, € encore un coup, € ce coup-ci, € le pro- 
chain coup, € à tous les coups, € à chaque coup, € pour le 
coup. 

Le syn. REPRISE est possible après plusieurs ou un nombre 
cardinal: € à plusieurs reprises; avec insistance sur le nom- 
bre deux. N'ayant pas réussi € du premier coup, Jean € s'y est 
REPRIS à deux fois pour poser cette prise de courant. — 
L'ennemi a attaqué à quatre reprises; syn. il s'y est repris à 
quatre fois pour attaquer (Voir l'article PRENDRE, VIII, 3). 


Les fois peuvent étre comptées à l'intérieur d'un certain 
espace de temps. 


Cet espace de temps ne se RÉPETE pas: Lucie a été à Rome 
trois fois dans l'année. — Marc y allait € pour la premiére fois 
de sa vie. 

Cet espace de temps se répète: Lucie va à Rome trois ou 


quatre fois par an. — Jean et ses amis se réunissent une fois 
tous les huit jours, une ou deux fois par mois, € une fois l'an. 


On peut comparer des quantités les unes par rapport 
aux autres en termes de fois. 


Pour faire ce gátean, il faut deux fois moins de sucre que de 
beurre, et deux fois plus de farine. 


En arithmétique: la table de multiplication compte les fois. 
3 fois 2, 6; 3 fois 3, 9; 3 fois 4, 12, etc. 


Léa est € cent fois plus belle que Sylvie, pense Max: beau- 
coup plus belle. Il ne faut pas faire toute un histoire pour 
€ trois fois rien: très peu de chose. 


QUELQUEFOIS et PARFOIS. 


Ces adv. disent qu'un événement se répète sans régularité 
ni grande fréquence. Je vais parfois / quelquefois à Rome, 
mais pas aussi souvent que Lucie. 


CUP 


FOIS 


AUTREFOIS et JADIS. 

Ces adv. disent que ce dont on parle s'est produit dans un 
passé lointain. Je suis allé à Rome autrefois. — Autrefois, nous 
allions souvent à Rome. — Autrefois, on ne vivait pas comme 
aujourd'hui. Ant. litt. NAGUERE: dans un passé récent. 


Des fois... 


€ Il y a des fois où Lucie n'a pas envie d'aller à Rome. 


€ Des fois que + conditionnel (fam.): si par hasard. Des fois 
que tu voudrais vendre, je serais acheteur. — € Non mais des 
fois ! (fam.): formule d'indignation méprisante. 


I. Maintes et maintes fois. 


1 Le syn. usuel SOUVENT. 


La locution maintes (et maintes) fois: à de nombreuses repri- 
ses, est le seul emploi encore usuel de l'ancien adj. maint: 


ቃ ` 


nombreux. Lucie est allée à Rome maintes et maintes fois! 


Syn. souvent. Tu vas souvent à Paris? — Oui, Très souvent. — 
Non, € le moins souvent possible; cette année je n'y suis allé 
que deux fois. ና Ça te prend souvent? (fam.): ça t'arrive sou- 
vent de faire ou dire des choses aussi étranges? Ca lui 
arrive ና plus souvent qu'à son tour : plus souvent que ca ne 
devrait normalement. 


GR.: l'adv. souvent se place aprés le verbe ou l'auxiliaire. 
Lucie va souvent / a souvent été / a été souvent à Rome. ; ou 
en tête de la phrase: PR. Souvent femme varie: les femmes 
changent souvent d'idées et de comportements. 


Un événement FRÉQUENT. 


C'est un événement qui se produit souvent. 1] se RÉPETE de 
nombreuses fois. Dans cette région, les tremblements de terre 
sont fréquents; ils sont d'une grande FRÉQUENCE; la terre 
tremble FRÉQUEMMENT. Emploi impers. Il est fréquent que la 
terre tremble. 


En langage scientifique, la fréquence est le nombre de 
cycles identiques d'un phénoméne par unité de temps. 
Nous écoutons la radio sur la € modulation de fréquence. 


Ant. Un événement RARE. 


C'est un événement qui ne se produit € pas souvent: Les 
visites de Jean sont rares. — La RARETÉ de ses visites nous cha- 
grine. — Il vient nous voir trop RAREMENT. — Ses visites se 
RARÉFIENT encore: elles deviennent de plus en plus rares. — 
Elles sont maintenant RARISSIMES: extrémement rares. 


Un objet dont on ne trouve qu'un petit nombre d'exem- 
plaires est un € objet RARE, ce qui lui donne un caractère 
EXCEPTIONNEL, EXTRAORDINAIRE, alors qu'un objet qu'on 
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peut trouver souvent, à de nombreux exemplaires, est un 
objet COURANT. Dans cette forét le gibier était déjà rare; sa 
RARÉFACTION est inquiétante; il est € en voie de DISPARI- 
TION. — La rareté de ce genre de vases chinois fait tout leur 
prix. Fig. € Un oiseau rare: une personne trés compé- 
tente, comme on en cherche beaucoup et comme on en 
trouve peu. 


Il. On ne meurt qu'une fois (proverbe). 
O Fois au singulier. 


1 Onpeut situer et isoler une fois dans une série d'autres 


qui ont eu lieu. 


Une fois qu'il passait par ici, Jean est entré nous voir. — Une 
autre fois, il nous a raconté son voyage. — La fois quil nous 
a raconté ses mésaventures, nous avons bien ri. — J'espère 
qu'il reviendra encore une fois. — Chaque fois qu'il vient, 
c'est une joie. 


On peut opposer la première fois, la prochaine fois à la der- 
niére fois, la fois d'avant à la fois d'aprés, la fois précédente à 
la fois suivante, une fois de moins à une fois de plus ou une 
fois de trop, cette fois-ci à une autre fois ou à € d'HABITUDE. 


Avec insistance sur la répétition. Encore uue fois, Jean, je te 
demande si tu pourras venir avec nous. — Dis-le nous € une 
bonne fois, syn. € une fois pour toutes: nous voulons en être 
sür, ne reste pas dans le vague. 


On peut opposer une fois réelle à d'autres. possibles, 
mais imaginaires. 


Dans ce cas, on précise qu'un événement n'est arrivé 
qu'une seule (et unique) fois: La seule fois que j'ai été à 
Rome, il pleuvait. — Ce que Jean a une fois résolu, il le fera 
coute que coute. 


Ou qu'un évènement est exceptionnel. € Pour une fois 
que je vais au cinéma, le film ne vaut rieu. — Je te par- 
donne € pour cette fois, mais ne recommence pas! € Va 
pour cette fois! 


€ Il était une fois + nom du personnage principal: début tra- 
ditionnel des contes, présentant comme unique l'histoire 
qui va étre racontée. Il était une fois une princesse à qui les 
bonnes fées avaient fait des dons merveilleux. 


Une fois peut regrouper plusieurs événements qui ont 
lieu ensemble. 


Tu nas fait qu'un seul voyage à Rome et € en une fois, tn as 
fait tous ces achats? Tu as acheté tant de choses ¢ la fois? 


FONCTION, n.t. 
L] Généralités: 


P Ala une fonction A2 dans un ENSEMBLE A3 dont il est un ÉLÉ- 
MENT. A3 est une STRUCTURE, il est STRUCTURÉ: les éléments 
dont il est COMPOSÉ sont ORGANISÉS entre eux et Al AGIT en vue 
dune FIN collective. 


D> L'action de Al COMPLETE l'action des autres éléments. Tous 
CONCOURENT à la méme fin. — Chacun a son UTILITÉ propre en 
vue de cette fin. 


> A3 FONCTIONNE plus ou moins bien selon que les A1 font plus 
ou moins bien ce qu'ils ont à faire. 


I. Luc exerce la fonction de comptable dans l'entreprise 
de Marc. 


1 Alest humain, et A3 est une SOCIÉTÉ. 


Ou du moins c'est un groupe social où il y a diverses PLACES 
possibles pour divers SPÉCIALISTES, selon le € partage des 
TÁCHES et la € DIVISION du travail. Chacun a son RÓLE à jouer. 


Le chef du groupe (patron, directeur) EMPLOIE divers A1 
pour que chacun EXERCE, REMPLISSE une fonction détermi- 
née. Luc € est en fonction. — Luc € sacquitte bien de ses 
fonctions. Il est ponctuel € dans l'EXERCICE de ses fonctions. 
Quoi qu'il n'ait que la fonction de comptable, on peut parler 
de ses fonctions au pl. parce qu'elle comporte plusieurs 
táches distinctes. 


Pendant ses vacances, cest Paul qui € fait fonction de 
comptable; il assure l'INTÉRIM en qualité de SUPPLÉANT, syn. 
INTÉRIMAIRE. 


Une fonction pour laquelle A1 est MANDATÉ: nommé ou élu 
est un MANDAT. La loi limite le € CUMUL des mandats: l'exer- 
cice de plusieurs de ces mandats par une seule personne. 
Jean € CUMULE les fonctions : il est à la fois directeur d école, 
conseiller municipal, secrétaire de son syndicat et président 
du club de vol à voile; qa l'occupe trop, il envisage de se 
DÉMETTRE d'une de ses fonctions, mais il € restera en fonction 
tant qu'il n'aura pas été remplacé. 


2. Al est FONCTIONNAIRE s'il est employé par l'État, la 
région, la commune, ou une organisation internationale 


S'il sert l'État, il exerce une € fonction publique: enseigne- 
ment, police, armée, et souvent une € fonction administra- 
tive. Beaucoup de fonctionnaires sont des BUREAUCRATES ou 
ና employés de bureau. On les traite parfois de BUDGÉTIVORES 


FONCTION 


(péj. un peu vieux) parce qu'ils ne produisent pas de riches- 
ses et sont payés sur les € fonds publics donc par l'impót. 
Les € hauts fonctionnaires ou € fonctionnaires d'autorité, 
formés à l'École Nationale d'Administration (ENA) sont 
souvent appelés ÉNARQUES par les Français. 


Un fonctionnaire, quand il est TITULAIRE de son POSTE, et 


non CONTRACTUEL, jouit d'ordinaire de la stabilité de 
l'emploi mais peut étre RÉVOQUÉ en cas de faute grave. 


A3, institution, groupe humain fonctionne. 

Il a une activité satisfaisante. Nantes a gagné le match con- 
ire Bordeaux: elle a une équipe qui fonctionne parce qu elle 
a de la discipline et de l'enthousiasme. — Le bon FONCTIONNE- 
MENT des institutions assure l'ordre public. 


II. La fonction glycogénique du foie. 


1 La fonction de Al, ORGANE d'un CORPS vivant. 


Le foie € a pour fonction de produire du glucose, c'est sa fonc- 
tion glycogénique. — La fonction du cœur est de régler la cir- 
culation du sang; il fait partie du SYSTÈME circulatoire. 


La fonction de A2, aspect particulier du fonctionnement 
d'un ORGANISME. La fonction de nutrition est assurée notam- 
ment par le foie. — Les ovaires participent à la fonction de 
reproduction. 


La science du fonctionnement des organes est la PHYSIOLO- 
GIE, par opposition à l'ANATOMIE qui est la description de ces 
organes. Citations célèbres: La vie est l'ensemble des fonc- 
tions qui résistent à la mort (Claude Bernard). — La fonction 
crée l'organe (Lamarck). 


La fonction de A1, élément d'une MACHINE. 


La fonction du carburateur est d'alimenter un moteur à explo- 
sion en carburant vaporisé et mélangé à l'air. A2 (la machine) 
fonctionne, syn. usuel, elle MARCHE: elle fait ce qu'on attend 
d'elle. Un entretien régulier assure son € bon fonctionnement. 
Un objet quelconque est FONCTIONNEL s'l est facile et agréa- 
ble à utiliser, indépendamment de son aspect esthétique. 
En grammaire. 

L'ANALYSE grammaticale consiste à étudier la fonction des 
mots: le róle qu'ils jouent dans la PHRASE (sujet, complé- 
ment d'objet, etc.), aprés en avoir déterminé la NATURE 
(nom, verbe, adjectif, etc.). 


III. Les dépenses de Marc varient en fonction de ses recettes. 
O La fonction, en mathématiques, est le rapport entre deux 


quantités dont l'une varie librement et l'autre selon une 
proportion constante avec la première. 
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FOND 


[ En langage courant, Al € est fonction de A2: change, a lieu 
€ en fonction de A2; Al DÉPEND de A2 dans une certaine pro- 
portion. Syn. fam. Al et A2 € vont / marchent ensemble. 
L'usine produit beaucoup de voitures, ou met ses ouvriers en chô- 
mage technique, c'est fonction des commandes; ça € va ENSEMBLE. 


FOND, n.m. 


I. Le fond de l'océan. 


L 


Le fond est l'extrémité opposée à la SURFACE ou au BORD 
d'un lieu naturel. 


Ce lieu peut étre une vallée, une mer, un lac, un TROU 
quelconque: sa partie la plus BASSE, la plus PROFONDE. Au 
fond des vallées coule généralement une rivière. 


La distance entre le bord ou la surface et le fond peut étre 
plus ou moins grande. Au bord de l'eau, le fond est visible, ce 
n'est pas profond, on € a pied et les enfants peuvent se baigner 
sans danger. 


Les € fonds marins sont plus ou moins profonds. Dans les 
€ grands fonds, on peut pêcher certains poissons, à l'aide 
d'une € ligne de fond. ll y a des € hauts-fonds, là oü la hau- 
teur de l'eau au-dessus du fond est la plus grande, et des 
€ bas-fonds lorsque le fond AFFLEURE la surface de l'eau, ce 
qui provoque souvent une mauvaise odeur, d'où (fig.) les 
bas-fonds, quartiers pauvres et sales des grandes villes. 


Lorsquun bateau COULE, il est € envoyé par le fond. Les 
€ lames de fond sont des courants violents qui remontent à 
la surface. 


Le fond est la BASE d'un objet CREUX. 


C'est la partie la plus basse dans un objet à orientation ver- 
ticale. Il y a de l'eau au fond du puits. — Il reste de la nourri- 
ture au fond de la marmite. — Pour retrouver un bijou égaré, 
Sylvie a remué sa maison € de fond en comble, syn. € de la 
CAVE au GRENIER. — Dans les bateaux, autrefois, on punissait 
les marins désobéissants en les attachant € à fond de CALE 
(la partie la plus basse du NAVIRE). A1 FONCE un plat à tarte: 
il le garnit d'un fond de páte. 

La partie la plus éloignée de l'ouverture, dans n'importe 
quelle direction, même horizontale. Jeannot a toujours des 
bonbons au fond de ses poches. — Les enfants frottent leurs 
€ fonds de culottes sur les bancs de l'école. — Pour trouver 
quelques pièces de monnaie, Jean € a fait les fonds de tiroirs. 


La partie la plus obscure ou la plus difficile à atteindre. 
Lorsqu on pénètre profondément dans la forêt, on s'ENFONCE 
€ au (fin) fond des bois. — Pour recueillir du minerai, on 


CREUSE des mines parfois trés PROFONDES dans le sol. Les 
€ mineurs de fond sont ceux qui travaillent le plus loin de la 
surface: ils € descendent au fond tous les jours. 


Le fond est la partie qui se trouve en arrière-plan, plus 
ou moins cachée. 


Sur la carte postale, on voit, € en fond, une montagne. — Sur 
ce tableau, on a peint une maison rouge qui se détache sur un 
fond bleu. — Ce vase est décoré de fleurs jaunes € sur fond 
vert. — Sylvie met sur son visage un € fond de teint coloré pour 
avoir bonne mine — Elle porte sous sa robe transparente un 


€ fond de robe. 


Au théâtre, € au fond de la scène (ant. € sur le DEVANT), il y a 
souvent une ፻ toile de fond sur laquelle est peint un décor. 
Fig. En toile de fond de cette histoire, il y a un complot politique. 


Un € bruit de fond est un bruit qu'on entend en arrière- 
plan. Un € fond sonore est une musique ou un bruitage 
accompagnant un spectacle visuel ou une situation quel- 
conque. Chez Luc, il ya toujours la radio qui marche douce- 
ment en fond sonore. Au printemps, malgré le soleil, le € fond 
de l'air est frais: dès que le soleil se cache il fait frais. 


I. Romulus a fondé Rome. 


1 ለ] FONDE un BÂTIMENT. 


Il construit les BASES de À2. Il ne faut pas fonder une mai- 
son sur du sable; on doit CREUSER ses FONDATIONS pour 
atteindre un SOCLE solide. 


Fig. Al fonde A2 solide et durable (ville, institutions, éta- 
blissement, etc.). Alexandre était un FONDATEUR (syn. u 
BÂTISSEUR) d'empire. 


Le € mur de fond, syn. de SOUTÈNEMENT, supporte tout l'ÉDI- 
FICE. Le € fond dartichaut est le cœur de la plante, sur 
lequel s'attachent les feuilles. 


Al, personnage très riche (syn. un MÉCËNE), met sa fortune 
au service de l'intérét public en créant une FONDATION médi- 
cale, éducative, artistique, religieuse, etc. La Fondation Gou- 
genheim a pour vocation de promouvoir l'Art contemporain. 

Une INSTITUTION est 1. un ensemble de règles fondées, syn. 
INSTITUÉES, ÉTABLIES par la coutume ou par un législateur: 
Les institutions de la République. 2. un établissement fondé 


sur certaines règles: ex. une institution religieuse, couvent, 
école, clinique, etc. 


Le fond est l'ORIGINE, ce à partir de quoi AI élabore A2 
abstrait. 


Il y a un fond historique à toute légende; la légende est tou- 
jours FONDÉE sur des faits réels. Les lois FONDAMENTALES, 


syn. CONSTITUTIVES, de l'État. Le savant établit les FONDE- 
MENTS de sa théorie. Un article / un ouvrage $ de fond, syn. 
ና de base, traite de questions fondamentales, syn. ESSENTIEL- 
LES. Les critiques, les remarques € sur le fond, portent sur 
la matière, le sujet de la réflexion (ant. FORME). Une rumeur 
ና non fondée est fausse, € sans fondement: elle ne repose 
sur aucun fait réel. 


Al FONDE A2, ce qui va constituer le cadre de son avenir. Jean 
et Sylvie ont € fondé un foyer: ils se sont mariés. — Jean € fonde 
tous ses espoirs sur ses enfants: il place sa confiance en eux. 


[1 Jean enfonce le clou. 


1 Al ENFONCE A2 concret dans A3 concret ou, emploi pr. 


ou s'enfonce dans A3 concret. 
A1 fait pénétrer A2 dans A3 sur une certaine PROFONDEUR. 


A3 relativement dur: A1 enfonce un clou dans le mur, à l'aide 
d'un marteau. Fig. Il faut € enfoncer le clou: répéter souvent la 
méme chose pour que l'interlocuteur le retienne. Y Enfoncez- 
vous bien ca dans la téte: táchez de le retenir. 


A3 relativement mou: À1 enfonce un piquet dans la terre. ላ] 
senfonce dans dans la neige molle, il s'enfonce jusqu'aux 
genoux. A] s'ENLISE dans la boue, dans des € sables mouvants: 
il sy enfonce au point de ne pas pouvoir sen dégager. 


A3 liquide: Le navire a heurté des rochers et a un trou dans la coque: 
il va senfoncer dans la mer, € aller vers le fond, syn. COULER. 


Fig. A3 abstrait: Al s'enfonce dans la douleur, la dépres- 
sion, dans les difficultés; il a du mal à les surmonter. Cette 
entreprise marche de plus en plus mal: elle s'enfonce. 


Al enfonce A2 humain (fam.): il le met volontairement en 
difficulté. 


Al enfonce ላጋ objet sur A3. 


A1 enveloppe A3 avec A2 dans un mouvement vers le bas. 
Jeannot enfonce son bonnet, sur sa tête, jusqu'aux oreilles 


quand il fait froid. 
Al enfonce A2. 


Par un coup violent, il y fait un creux. Jean a eu un accident 
de voiture: un camion l'a percuté et a enfoncé le capot. 
L'ENFONCEMENT a été violent. — L'armée ennemie a enfoncé 
le front. — Le cambrioleur € enfonce la porte: il la FORCE. Fig. 
A1 € enfonce des portes ouvertes: il démontre à grand renfort 
d'arguments ce que tout le monde sait. 


Un RENFONCEMENT: un creux, un espace en retrait dans un 
mur, dans l'alignement des maisons d'une rue. 


4. Syn. intensif, Al DÉFONCE A2 concret. 


Il l'enfonce et le déforme complétement, jusqu'au fond. Ce 
fauteuil est tout défoncé. Il le DISLOQUE: il disjoint ses diffé- 
rentes parties. 


A2 est une route, un terrain: Al y creuse des trous pro- 
fonds. Le passage des chars a défoncé la route. 


Diverses machines servant à façonner des solides, à y per- 
cer des trous portent le nom de DÉFONCEUSE. 

Al humain se défonce (fam.): 1. il se donne beaucoup de 
mal pour arriver à un résultat. Syn. il se DÉMÈNE (usuel), se 
DÉCARCASSE (fam.). 2. il recherche un bouleversement de 
tout son psychisme par la drogue ou par des divertisse- 
ments d'une grande intensité. Syn. il S'ÉCLATE (fam.). 


IV Jean connait son sujet à fond, il va au fond du probléme. 


1 Le fond est la limite qu'on peut atteindre. 


Al fait A2 action € à fond, jusqu'au BOUT. 

Al visse la vis à fond : jusqu'au bout du pas de vis. 

Al roule € à fond de train: à toute vitesse. 

Al inspire à fond: en aspirant le plus possible d'air. 

A connait son sujet à fond: il le connait parfaitement, dans 
tous ses détails, pas de facon SUPERFICIELLE. 


2. Dans le domaine physique, c'est l'endurance. 


r 
፤ 
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Pour un sportif, € avoir du fond c'est être résistant à l'effort. 
Une ና course de fond se court sur distances de 5000 à 
10000 mètres, de € demi-fond sur 800 à 3000 mètres. Le 
€ ski de fond se pratique sur des € pistes de fond plates et sur 
de longues distances. 


3. Dans le domaine intellectuel, c’est ce qui est difficile à 


atteindre, parfois difficile à comprendre, et souvent le 
plus important, la BASE de tout. 


ላ] € va au fond des choses: il cherche à tout comprendre, tout 
connaitre; il ne veut pas rester à la surface, s'en tenir aux appa- 
rences. Pour connaitre les vraies pensées, les vrais sentiments de 
quelqu'un, il faut sonder le fond son coeur, le fond de ses pensées. 


4. ና Au fond, € dans le fond. 


Malgré les apparences. Paul n'est pas toujours aimable, mais 
c'est un bon garçon, au fond: il a un € bon fond; il a € un 
fond d'honnêteté, de bon sens. 


V Un fonds de commerce. 


1 Le fonds (attention à l'orthographe!) est: 


e un bien en terre sur lequel on peut bâtir: un € bien FONCIER. 


° un droit d'exercer une activité commerciale: un € fonds de 
commerce. 


ፅሐፌ. 


FORCE 


2 GR. toujours au pluriel. 


Les fonds constituent le CAPITAL financier d'une affaire. 
Marc a dû emprunter des fonds pour monter son entreprise: 
il s'est adressé à un € báilleur de fonds. — Quand il est € en 
fonds, il va faire un dépôt de fonds à la banque. — Les € fonds 
publics sont les ressources fiscales de l'État. 


Le fonds constitue les possessions stables d'un musée, 
d'une bibliothèque. 


Le fonds ancien de la Bibliothèque Nationale. 


FORCE, n.f. 


propriété de TONIFIER Al: de lui donner du tonus. Lair 
marin est tonique. 

Une personne qui agit avec force, RÉSOLUTION et CONTINUITÉ 
est ÉNERGIQUE, a de l'ÉNERGIE, agit ÉNERGIQUEMENT. Leur 
action, leur style, leur poignée de main est énergique. Un 
remède énergique a une action intense. 

A] est DYNAMIQUE, a du DYNAMISME: une force qui l'incite 
à se mettre en MOUVEMENT, à entreprendre. Les difficultés 
DYNAMISENT Jean au lieu de le décourager. 


La force de Al non animé. 


Il y a dans la nature toutes sortes de forces étudiées par les 
physiciens comme la € force d'inertie des corps, la € force 


A DYNAM-: base savante d'origine grecque servant à former des 


mots exprimant l'idée de force. centrifuge, la € force ascensionnelle d'un ballon. les € lignes 


de force d'un champ magnétique. La machine appelée cen- 
trifugeuse utilise la force centrifuge. 


L'ÉNERGIE est la force d'un SYSTEME physique capable de pro- 


l. L'athléte rassemble ses forces et saute, dans un grand effort. 
1 La force de Al animé. 


C'est le POUVOIR qu'il a d'AGIR, syn. sa PUISSANCE, plus ou 
moins grande selon les individus. La force de l'éléphant est 
prodigieuse. 


La force de Al humain peut être PHYSIQUE ou MORALE, syn. 
PSYCHIQUE: sa force MUSCULAIRE, peut étre supérieure ou 
inférieure à sa force INTELLECTUELLE, à la force de sa VOLONTÉ, 
de son CARACTÈRE, sa € force d'ÂME. 


A1 € a la force de A2, inf. Éric a la force de déplacer des meu- 
bles trés lourds. — Un déménageur est un € travailleur de 
force. Al est € dans la force de l'âge: ni trop jeune ni trop 
vieux, à l’âge où l'homme 8 le plus de force. 


La force de Al est LATENTE, syn. € à l'état latent, quand il est 
au REPOS; elle se MANIFESTE dans l'ACTION. A1 est € sans force 
quand il est trop las ou trop láche pour agir. Un € tour de 
force est un succés exceptionnel obtenu par quelqu'un 
d'extraordinairement fort dans sa spécialité. 


PR. L'union fait la force: plusieurs personnes qui s'enten- 
dent bien et agissent ensemble sont plus fortes qu'une seule 
ou que si elles agissaient séparées. 


Souvent au pl., les forces de A1. 


Syn. intensif du sing. Max est malade, il € perd ses forces: il 
SAFFAIBLIT. — Il est € à bout de forces: très FATIGUÉ, ÉPUISÉ, 
syn. sav. ASTHÉNIQUE. 


A] € ménage ses forces : il ne fait que des efforts modérés. 
En se REPOSANT, il € reprend des forces: il se FORTIFIE. 
ል] a du TONUS musculaire ou nerveux. 


Il a une certaine force latente toute préte à se manifester; 
il est TONIQUE. A2, un (produit) tonique (nom et adj.) a la 
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duire du TRAVAIL: ex. የ l'énergie électrique. Il faut 
€ économiser l'énergie. Les appareils ÉLECTRIQUES ont une 
certaine PUISSANCE évaluée en WATTS. Fig. € Une force de la 
nature est une personne naturellement pleine de force, 
entreprenante, et qui va vers son but sans que rien lui résiste. 


La DYNAMIQUE est une partie de la physique; un appareil 
permettant aux physiciens de mesurer certaines des forces 
naturelles est un DYNAMOMÈTRE. La DYNAMITE est un explo- 
sif puissant. Une DYNAMO transforme l'énergie mécanique 
en énergie électrique. 


Un DYNAMISME, syn. une dynamique, est une force de change- 
ment, d'évolution qui se manifeste par ex. dans une société. 


ላ1 animé fait un (gros / grand / violent / petit / léger) EFFORT 
quand il € rassemble ses forces, syn. sav. € MOBILISE sa force. 
pour venir à bout d'un OBSTACLE qui RÉSISTE, d'une 
DIFFICULTÉ; il fait un effort physique /musculaire / financier / 
intellectuel, un effort de volonté, ou de mémoire. 


Al S'ATTAQUE à l'obstacle € de toutes ses forces, parce qu'il 
veut réussir € à toute force: sans aucun risque d'échec. 
Mais il s'apercoit parfois que la táche est € au-dessus de ses 
forces: qu'il ne PEUT pas l'accomplir. 

On constate que, d'ordinaire, Al, un peu PARESSEUX, pré- 
fere agir € sans effort, accomplir des actions qui € ne lui 


demandent pas d'effort. C'est ce qu'on appelle € la loi du 
moindre effort. 


A1 s'EFFORCE de faire A2. 


Il ESSAYE, au prix de certains efforts, de faire A2, action 
DIFFICILE: syn. il s(y) APPLIQUE, il TÂCHE de faire A2; il € fait 


tout son POSSIBLE pour faire A2. Sylvie s'efforce d'être aimable 
avec Marie quoiqu elle ait envie de la gifler. Syn. intensif, ላ] 
S'ÉVERTUE à faire A2 (souvent sans résultat). 


ዚ Le cambrioleur force la porte. 


1 ለ] FORCE A2, un obstacle. 


En faisant usage de sa force (et non des moyens normaux), 
il en vient à bout. 


* A2 concret empêche de passer. Le cambrioleur force la 
porte / la serrure. — Les émeutiers forcent le barrage de la 
police / le passage insuffisamment gardé. 

* A2 concret, est un moyen d'action qu'il juge insuffisant. 
A] force sa voix / sou moteur / la dose de barbituriques, etc. 


A2 est abstrait. A1 force l'admiration / le destin / la chance. 


A1 force sur A2: il en ABUSE. Dans sa cuisine, Marie force sur 
le sel. 


A] force (sans A2 exprimé): il fait un effort excessif et imprudent. 


Syn. Al VIOLE A2 qui devrait être RESPECTÉ 


A2 spatial: il pénètre par la force dans un lieu interdit, y com- 
met des dégáts. Des avions ont violé l'espace aérien du pays. — 
Des profanateurs ont violé une sépulture / un lieu de culte. 


A2 abstrait: la constitution / des règles / des principes / des 
secrets. Les délinquants violent les lois. 


A2 humain. Un VIOLEUR viole une femme, un enfant, etc.: 
il les contraint par la force à avoir avec lui des relations 
SEXUELLES; il commet le CRIME appelé VIOL (n.m.). 


ለ] € fait VIOLENCE à A2, la personne qu'il viole ou qu'il 
BRUTALISE 


Il la VIOLENTE, il lui fait subir ses violences, ses BRUTALITÉS. 


Al est VIOLENT: se met facilement en colère, et BRUTAL: est 
capable de BATTRE et de blesser la personne qui lui résiste. 
Une € mort violente (ant. naturelle) résulte d'un acte de vio- 
lence ou d'un accident. 


Al est un VANDALE, syn. fam. un CASSEUR, qui DÉTRUIT par 
la violence, CASSE ou ABIME pour le plaisir, des biens qui ne 
lui appartiennent pas; c'est du VANDALISME. 


Alestun PILLARD: il PILLE, se livre au PILLAGE: VOLE, à la faveur 
d'actes de vandalisme, des objets qui constituent son BUTIN. 
Emploi pronominal. 


A1 € se fait violence: il se contraint lui-même à faire quel- 
que chose qui lui déplait profondément. 
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Al ና se fait (une) douce violence : il commence par refuser, 
se fait longuement prier, et finit par accepter quelque 
chose qui, au fond, lui plait beaucoup. 


m. Le policier force Éric à le suivre. 


1 ለ] humain, plus fort que A2 humain, le FORCE à faire A3. 


Il utilise sa force pour CONTRAINDRE A2 à faire A3 qu'il ne 
VOULAIT pas faire. Il l'y OBLIGE en se disant que A2 fera A3 
€ de gré ou de force. Il € fait pression sur A2 pour qu'il fasse 
A3. Avec A2, ላ] € emploie la manière forte (fam.). 


A2 fait A3 € de force, syn. FORCÉMENT, syn. € contraint et 
forcé, parce qu'il € ne peut pas faire autrement, étant inca- 
pable de RÉSISTER à la force de A1; il est privé de sa LIBERTÉ: 
€ il n'a pas le choix! € Il est bien forcé! 


Une € épreuve de force, syn. un € bras de fer est une situa- 
tion où A1 et A2 agissent l'un contre l'autre et où l'un devra 


céder à l'autre, à moins qu'ils ne luttent € à forces égales, 
auquel cas l'issue de l'épreuve sera indécise. 


La force légale. 


La force armée (sing.), les € forces de l'ordre, les € forces de 
police, une € force de dissuasion donnent à un gouverne- 
ment la possibilité de € recourir à la force en toute légalité 
contre ceux qui troublent l'ordre et la sécurité, ou quand le 
dialogue avec ses adversaires a échoué. Le pouvoir de COER- 
CITION est un des attributs de la puissance publique: elle a 
le droit de forcer ceux qui violent la loi à la respecter. 


La force est souvent opposée au DROIT à cause de la ten- 
dance de tout Al humain à ABUSER de sa force, et du 
pouvoir lorsqu'il le détient. 


Un € coup de force est une action illégale faite pour prendre 
le pouvoir ou pour l'exercer, dans une situation oà on pense 
qu'elle ne suscitera pas de résistance efficace, et avec la 
conviction que f la force prime le droit. 


La € loi du plus fort, le € droit du plus fort est l'ensemble des 
obligations que le plus fort force le plus EAIBLE à accepter. 
Celui-ci est (bien) forcé de se soumettre à son vainqueur. — 
Citation La raison du plus fort est toujours la meilleure (La 
Fontaine): on donne toujours raison aux puissants et tort 
aux faibles. € Malheur aux vaincus! — Citation: Il faut que 
la force soit juste et que la justice soit forte (Pascal). 


A1, dans l'illégalité, € recourt à la violence. 


Syn. € emploie la violence: commet des actes de brutalité, 
tels que ና COUPS et BLESSURES, utilise des armes pour arriver 
à ses fins. Il € répond à la violence par la violence. 1] € prend 
le pouvoir par la violence. 
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106) FORME 


“ሙ፦ 


IV Par la force des choses, vous accepterez votre sort. 


1 ና La force des choses. 


L'enchainement des évènements et des situations peut entrainer 
NÉCESSAIREMENT, syn. FORCÉMENT, syn. FATALEMENT, certaines 
conséquences contre lesquelles on ne PEUT rien, et CONTRAINDRE 
A2 humain à faire ce qu'il n'aurait pas voulu faire. Par la force des 
choses nous cesserons im jour de nous voir. C est forcé! syn. EATAL. 
— Je me suis cassé la jambe, je nai pas pu venir, cest un € cas de 


force majeure: je ne pouvais pas faire autrement. 


2. Loc.prép. € à FORCE de A1. 


እ] n'a qu'une force très petite mais sur la longue durée, ou 
par un effet d'accumulation, obtient un résultat. À force de 
persévérance, Luc se fera une situation. — À force d'insister 
auprès de l'administration, Sylvie obtiendra satisfaction. — À 


force d'impolitesses, Éric se fait détester. 


Loc.adv. € à force. Des gouttes deau tombent pendant un 


millénaire et, à force, il se forme un stalactite. 


FORME, n.f. et FORMER, v. 


A MORPHO- et -MORPHE: bases savantes d'origine grecque ser- 


vant à former des mots exprimant l'idée de forme. 


l. Les visiteurs du Louvre admirent la forme des vases grecs. 


1 ለ] CONCRET, SOLIDE, a un certain VOLUME. 


Il occupe une certaine place dans l'espace selon f trois 
DIMENSIONS. Un observateur A2 peut le regarder dans le 
sens VERTICAL, de HAUT en BAS ou de bas en haut, ou dans le 
sens HORIZONTAL, soit de GAUCHE à DROITE ou de droite à 
gauche, soit d'AVANT en ARRIÈRE ou d'arrière en avant. Ce 
que A2 peut VOIR, TOUCHER, PARCOURIR des YEUX ou de la 
MAIN d'un objet plein et opaque, sa partie EXTÉRIEURE, l'inté- 
rieur restant invisible, ce sont ses CONTOURS. L'ensemble 


des contours de l'objet A1 est sa forme. 


A] peut aussi étre DESSINÉ sur un PLAN (par ex. une feuille 
de papier), en € deux dimensions seulement. Sa forme est 
alors suggérée par des LIGNES et des OMBRES, des parties 


claires et des parties plus ou moins sombres. 


Deux objets de méme forme mais de dimensions différen- 


tes sont ISOMORPHES (sav.). 


-FORME: 2* élément de composés savants signifiant «qui a 
la forme du 1% élément». Ex. cunéiforme: en forme de COIN. 


2. L'objet Al a un RELIEF plus ou moins accentué. 


Il a des parties SAILLANTES, syn. € en SAILLIE, syn. PROÉMI- 
NENTES, qui dépassent vers lextérieur la moyenne des 
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autres parties, et des parties CREUSES, syn. sav. CONVEXES, 
arrondies vers l'extérieur et CONCAVES, arrondies vers l'inté- 
rieur, des TROUS et des BOSSES. 


A2 peut ressentir la forme de A1 comme plus ou moins 
belle, la qualifier de PURE, HARMONIEUSE; si Al est ARRONDI, 
admirer son GALBE, Ja PROPORTION idéale de ses parties MIN- 
CES et de ses parties RENFLÉES. : 


A1 peut avoir une forme IRRÉGULIÈRE, ou une forme RÉGULIÈRE, 
GÉOMÉTRIQUE. Dans ce cas, il peut être formé de lignes droites 
ou de plans formant entre eux des ANGLES (voir les articles 
CÓTÉ et FACE) ou de lignes COURBES (voir l'article ROND). 


Un ና bas-relief est une sorte de tableau sculpté dont les 
figures sont en saillie sur un fond uni. 


Une PLATEFORME est une surface plate formée et aménagée 
par l'homme pour servir à diverses activités. 


Un espace, par ex. une grande plaine, est UNIFORME si tou- 
tes ses parties ont la méme forme. 


A2 humain FORME Al à partir de A3 une MASSE de 
MATIÈRE INFORME. 


La cuisinière forme des boulettes de viande et les jette dans la fri- 
ture. Au fur et à mesure que A2 forme Al, que A2 € donne 
forme à Al, AI € prend forme. Une méme matière peut se 
présenter € sous différentes formes. A2 donne à A1 la forme 
quil veut, éventuellement en prenant un modèle A4. Ainsi, 
Al est € en forme de A4: il a la méme forme que A4 tout en 
étant autre chose. Ce vase en forme de fleur a un galbe parfait. 


L'enfant qui apprend à écrire, forme ses lettres sur son 
cahier, avec son crayon. 


Al, éditeur, donne un certain FORMAT à ses livres: la 
dimension de ses feuillets. Fig. A2, informaticien, FORMATE 
son document: il donne un format, un agencement struc- 
turé à ses données. 


A3 peut être MOU et MALLÉABLE, par ex. une PÂTE qu'un pâtissier 
met en BOULE ou ÉTALE, ou la TERRE GLAISE que A2 FACONNE, 
syn. MODÈLE. A1 fait du MODELAGE avec de la pâte à modeler. 


A3 peut être DUR: par ex. une PIERRE que A2 TAILLE, pour lui 
donner la forme voulue. A2 est un artiste appelé SCULPTEUR 
faisant une STATUE, ou un ouvrier appelé € TAILLEUR de 
pierre, travaillant sous la direction d'un architecte. 


A3 peut étre SOUPLE comme une étoffe taillée par un tailleur 
en suivant les contours d'un PATRON, pour faire un vétement, 
ou bien une peau, un feutre avec lesquels A2 forme une 
chaussure, un chapeau, en l'appliquant sur une FORME rigide, 
par ex. en bois, destinée à lui donner sa forme. 


A3 peut être plus ou moins LIQUIDE mais capable de DURCIR 
comme du PLÂTRE mêlé à de l'eau, que A2 MOULE (verbe) dans 
un MOULE (nom) qui lui donne sa forme. A2 fait un MOULAGE. 
Un FONDEUR réalise le projet dun sculpteur en coulant du métal 
en fusion dans un moule pour faire une statue de BRONZE. 


A2 humain forme A1 au moyen de plusieurs éléments A3. 


Le chef de gare forme un train supplémentaire avec les 
wagons en réserve de sorte que les éléments A3 forment Al. 
Le verbe former peut exprimer dans ce cas l'action de for- 
mer ou le résultat de cette action. Les passants forment un 
attroupement, un cercle. — Les soldats se forment en carré. — 
Les fournis forment une longue file. 


Le résultat est le sens le plus probable dans le cas de A3 
concrets non animés. Les wagons forment un train. — Les 
perles qui forment ce collier sont artificielles. 


A2 non humain forme A1. 


A1, objet naturel, se forme sans intervention extérieure. Les 
infiltrations d'eau calcaire forment des stalactites dans les 
grottes. — Au printemps, des bourgeons se forment sur les 
branches. — Les astronomes et les géologues émettent des 
hypothéses sur la formation de la terre. 


La MORPHOLOGIE d'un étre vivant, d'un objet naturel, est 
l'ensemble de ses formes. Une petite fille € se forme: elle 
prend les formes d'une femme; ses SEINS se développent; sa 
FORMATION coincide avec la PUBERTÉ. Si un corps naturel est 
mal PROPORTIONNÉ et trés LAID, il est DIFFORME. 


A] humain, notamment sportif, est € en (bonne) forme, syn. 
il tient la forme, Ça la forme (fam.): il est en bonne 
€ condition physique (sans qu'il soit question précisément des 
contours de son corps), une bonne SANTÉ physique et morale. 


ዚ Nos techniciens sont bien formés et nous formons de 
grands projets. 


1 A2 humain forme A] humain, lui donne une FORMATION. 


Il lui fait faire l'APPRENTISSAGE d'une technique, qui le rend 
apte à certaines activités; il est son FORMATEUR. 

D'une façon plus générale tout MAITRE forme son DISCIPLE. Tl 
forme son intelligence / son gout. A1 € reçoit une (bonne) for- 
mation de A2. 


Emploi pr. Marc sest formé tout seul, il € s'est formé sur le tas. 


A2 humain forme A1 abstrait (à partir de A3 abstrait). 

Il lui donne à la fois l'existence et une forme, qui permet à 
l'INTELLIGENCE d'en percevoir les limites. Jean forme de 
grands projets. — Ses projets ና prennent forme. — A2, homme 
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politique, ና forme un gouvernement avec des hommes de 
différents partis. 


Tout A3 abstrait peut $ prendre différentes formes: 1] existe 
différentes formes de l'énergie (thermique, hydraulique, 
nucléaire), de la vie (végétale, animale, humaine), diverses 
€ formes de gouvernement (monarchique, aristocratique, 
démocratique, républicain). — La biologie, est l'étude de la 
vie € sous toutes ses formes. 


A4 abstrait est une forme de A3. La démocratie est la forme 
de gouvernement dominante en Europe. — L'amibe est une 
forme élémentaire de la vie. 


En grammaire, un mot peut avoir diverses formes: la € forme 
du singulier et celle € du pluriel, celle € du masculin et celle 
€ du féminin. Les formes d'un verbe varient selon la personne, 
le temps, le mode. «J'irai» est une forme du futur du verbe 
«aller». A2 forme les différentes formes des mots en adjoignant 
à la BASE, syn. au RADICAL, syn. à la RACINE de ce mot, des MOR- 
PHÈMES, PRÉFIXES, SUFFIXES, TERMINAISONS. L'étude des varia- 
tions dans la forme des mots est la MORPHOLOGIE. 


A2, humain, éventuellement ÉCRIVAIN, ayant à exprimer 
A3, ses idées, tient des propos A1 auxquels il donne une 
certaine forme. 


A3 est la MATIÈRE, syn. le FOND, syn. le SUJET de Al. Sa 
forme, c'est le STYLE de A2, la manière dont il en parle. Deux 
interlocuteurs peuvent étre d'accord sur le fond d'un texte 
mais pas sur sa forme. — A2 peut donner une forme plaisante 
à un discours sérieux. — A2 FORMULE différemment ses idées 
selon qu'il s'adresse à des enfants ou à des adultes. — Certains 
écrivaims ont l'art de trouver des formules frappantes: des 
phrases bréves et expressives, faciles à mémoriser. 


En matière de littérature et de musique, il existe des formes 
traditionnelles, dans lesquelles les artistes peuvent choisir 
de couler leur inspiration: la sonate, la symphonie, la tragé- 
die, l'épopée. Il existe des poèmes à € formes fixes, dont le 
nombre de vers et lagencement des rimes est réglé 
d'avance: ex. le SONNET, la BALLADE, eic. — Un poème au sujet 
insignifiant peut étre une réussite FORMELLE. 


En matiére de DROIT. 


Une certaine forme est obligatoire pour rédiger les actes; si 
elle n'est pas respectée, il y a un € vice de forme qui peut 
rendre nulle la procédure. D'où, par extension, la valeur 
intensive de l'adj. FORMEL et de l'adv. FORMELLEMENT: dans 
les formes, avec toute la précision requise. Le témoin est 
formel: il a vu ce qu'il déclare. — Jean interdit formellement 
à Jeannot de jouer avec les allumettes. 
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En matière administrative, A2 doit accomplir certaines 
FORMALITÉS bien définies pour être en règle. Une € simple 
formalité n'est pas un acte qui engage profondément celui 
qui le fait. Il est parfois obligatoire de remplir un FORMU- 
LAIRE préparé à l'avance 


Dans les rapports sociaux, A2 doit respecter certaines 
€ formes de POLITESSE; il € met les formes quand il a une cri- 
tique à adresser à un interlocuteur FORMALISTE qui se FOR- 
MALISERAIT, syn. se VEXERAIT s'il ne les respectait pas. 


En matiére de SCIENCE. 


Al FORMALISE un ensemble de phénomènes qu'il étudie: il 
leur donne une forme abstraite et s'il se peut mathématique 
En matière de logique, la forme d'un raisonnement est la 


maniere dont il est conduit, abstraction faite des données 
qui en sont l'objet. 


III. Rien ne se perd, rien ne se crée, tout se transforme. 


1 


2. 


A2 TRANSFORME A3 (en A1); A3 se transforme (en A1): 
A3 subit une TRANSFORMATION, voir l'article CHANGER. 


A2 DÉFORME A3 solide. 


Il modifie sa forme de facon anormale; A3 se DÉFORME, il 
subit une DÉFORMATION, mais il ne se CASSE pas. Un A3 
ÉPAIS peut s'APLATIR Un À3 PLAT peut se GONDOLER: devenir 
courbe, se GONFLER comme une boule, se PLISSER, ALLONGER, 
RACCOURCIR, ÉLARGIR, RÉTRÉCIR, etc. Faites sécher vos tricots à 
plat pour qu'ils ne se déforment pas. — Les phalanges de 
grand-mère sont déformées par les rhumatismes. 


A3 abstrait: Le journaliste a déformé les propos que la vedette 
avait tenus pendant son interview. 


A3 humain: Luc, qui est comptable, ne pense qu'à ses 
calculs; c'est de la € déformation professionnelle! 


A2 RÉFORME Al. 


Al est une institution qui lui semble s'être DÉFORMÉE au 
cours des âges. Il en est le RÉFORMATEUR, il lui impose une 
RÉFORME 


* pour lui rendre sa forme originelle. C'est le cas de la 
Réforme, ou réforme protestante du XVI* s., destinée par 
ses auteurs à revenir à la pureté évangélique, qui est à 
l'origine de € l'Église RÉFORMÉE. 

* ou simplement pour l'AMÉLIORER. En politique, les réforma- 
teurs sont RÉFORMISTES: ils ont pour principe de transformer 
la société par la manière douce, les révolutionnaires par la 
manière violente. — Le nouveau gouvernement a projeté de 
grandes réformes. 
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Par extension, Éric € a réformé son jugement, il € s est réformé 
(vieux, litt.): il a compris ses erreurs et il les a corrigées. 

+ A2 réforme A3 insuffisant, hors d'usage: il lui ôte sa destina- 
tion initiale. Des wagons de chemin de fer réformés: envoyés à 
la casse ou utilisés à autre chose. — Gravement blessé à la 
guerre, le soldat a été réformé: il ne portera plus les armes. 


FORT, adj.qual., n.m. et adv. 


L. Éric est assez fort pour être déménageur. 
D AI animé est fort. 


1 ለ] est fort. Il a une grande FORCE. 


Il PEUT faire une certaine sorte d'actions plus FACILEMENT que la 
moyenne de ses semblables, ou faire des actions que ses sembla- 
bles ne pourraient pas faire; il peut faire CÉDER un A2 de force 
moyenne, plus FAIBLE que lui, ou RÉSISTER à un A2 aussi fort ou 
méme plus fort que lui, auquel cas il € a affaire à forte partie. 
Al est capable de fournir beaucoup d'énergie musculaire et 
nerveuse: à travail égal, il se FATIGUE moins que A2. L élé- 
phant est un animal trés fort; il peut porter des charges énor- 
mes. — Ce déménageur est € fort comme un bœuf, € fort 
comme un Turc: extrêmement fort. — Jean a une forte poigne: 
il tient très fort ce qu'il tient. 


ና Le sexe fort: les hommes, qui, en moyenne, ont une force 
musculaire supérieure à celle des femmes, ou € sexe faible. 


Al a une grande force PHYSIQUE. 


Il est VIGOUREUX, syn. ROBUSTE, syn. fam. COSTAUD; il a une 
grande VIGUEUR; il agit VIGOUREUSEMENT. 


Syn. intensif, Al est un COLOSSE: il est extraordinairement 
fort; sa force est COLOSSALE. Par extension un A1 concret ou 
abstrait colossal est extrémement important et ambitieux: Un 
travail colossal. — Les pyramides d'Égypte sont colossales. 


Un homme très fort est souvent grand et assez GROS, avec 
des muscles saillants. Par analogie, fort peut être une 
manière polie de dire «gros» ou «grosse». De même, on 
peut dire un nez fort, une poitrine forte pour éviter de dire 
un gros nez, une grosse poitrine. 


Si la force de A1 diminue, il peut prendre un (médicament) FOR- 
TIFIANT (adj. et nom) qui le FORTIFIE. A1, sportif, se DOPE: il 


absorbe une drogue stimulante pour améliorer ses performances; 
le DOPAGE est formellement interdit par les réglements. 


Al a une grande force PSYCHIQUE. 


ll a une volonté / une âme / un caractère fort(e)s. Il sait ce 
quil veut et, méme si c'est difficile, fait ce qu'il faut pour 


réaliser ce qu'il juge bon et résister à ce qu'il juge mauvais. 
Syn. il est ÉNERGIQUE. Attention! Une f forte femme n'est 
pas une femme forte, GROSSE, c'est une femme ÉNERGIQUE. 


Si Al n'aime pas recevoir des ordres d'une autorité supérieure 
et résiste, c'est une € forte téte. S'il refuse toute croyance reli- 
gieuse, c'est un € esprit fort. S'il dit trés haut ce qu'il pense, en 
employant des mots vulgaires, il est € fort eu gueule. 


Al a une grande force dans sa spécialité. 


Il est fort en A3. A1 humain est plus COMPÉTENT que la plu- 
part des A2, dans cette spécialité. Jean est fort en mathéma- 
tiques / au jeu déchecs / au tennis. — Il est € de (toute) 
premiére force : exceptionnellement fort. 


Emploi nominal: A3 € est le fort de Al. Les mathématiques, 
cest le fort de Jean, syn. € son point fort. — Les échecs, € ce 
nest pas mon fort. — Sylvie € se fait fort (invariable) de battre 
Jean aux échecs: elle estime étre capable de le faire, et elle 
affirme qu'elle le fera. 


Loc.prep. € Fort de A3, A1 fait A4. A3 donne de l'assurance 
à Al pour faire A4. Fort de son impunité, le bandit a conti- 
nué ses méfaits. 


A1 humain a un POUVOIR important dans la société. 


Une armée forte / Un État fort / Un gouvernement fort imposent 
leur AUTORITÉ aux adversaires, aux délinquants ou aux oppo- 
sants. Si une armée n'est pas assez forte, on peut la RENFORCER 
en lui envoyant des RENFORTS: des troupes supplémentaires. 


€ L'homme fort d'un régime a une grosse influence 
politique; il est PUISSANT; sa PUISSANCE est considérable. 
Louis XIV était un souverain puissant. 
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2. Al RÉSISTE à A2. 


Du papier, du carton fort sont SOLIDES, DURS à déchirer ou à 
couper. Une terre forte est compacte et dure à bécher. Une 
colle forte résiste à qui voudrait décoller ce qui a été collé. 
Sylvie RENFORCE les genoux du pantalon de Jeannot avec des 
piéces de cuir. 

Un château fort, une € ville forte, une € place forte, 
étaient FORTIFIÉS au moyen de murailles, appelées FORTIFI- 
CATIONS, moyens de défense qui leur permettaient de résis- 
ter à un assaut ou à un siége. 


Emploi nominal: un FORT, syn. une FORTERESSE, dimin. un 
FORTIN, sont des bâtiments fortifiés en vue de la guerre. 


Al provoque des SENSATIONS INTENSES. 


Du tabac / une cigarette / une haleine lune chaleur / une fiè- 
vre / une lumiére / un bruit / une voix / un accent / etc. peu- 
vent être forts et AGIR sur les sens de A2 humain avec 
INTENSITÉ. Résultat: une sensation forte, une odeur forte. 


Notamment, il provoque des sensations gustatives 
intenses: du café / du vin / de la liqueur / de la sauce / du 
fromage / de la moutarde ont un gout PRONONCÉ, ACCENTUÉ. 
La moutarde € emporte la bouche: elle est trés piquante, 
cause une sorte de brulure passagère. 


II. Max recherche les émotions fortes. 
> A1 abstrait est fort. 


1 Al est un SENTIMENT fort. 


C'est une manifestation intense de la sensibilité ou de la volonté 
de A2. Luc a ressenti INTENSÉMENT la honte de son échec. — Jean 
éprouve un plaisir INTENSE à faire de la planche à voile. 


Un sentiment, une émotion, une envie, une passion, une 
colère peuvent être forts ou, syn. intensif VIOLENTS. Une 
forte douleur est intense, violente ou AIGÜE. — Un acteur tra- 
gique sait exprimer la force / la violence des passions de son 


ዚ Un vent fort souffle sur l'Atlantique. 
> AI concret est fort. 


ጊ Al est en MOUVEMENT. 


Des A2 concrets trop légers ou trop fragiles ne peuvent pas 
lui résister. Un vent fort, une mer forte, une forte tempête, 
des vents de force 15 sont attendus sur l'Atlantique. 


Emploi nominal. Le navire avance $ au plus fort de la tem- 
pête, le cavalier, au plus fort de la mêlée. 

Syn. intensif: Un vent VIOLENT, une violente tempête, une 
ና mer GROSSE sont à prévoir. — Le vent a soufflé VIOLEMMENT; 
la force / la VIOLENCE de la tempête a causé des dégâts à plu- 
sieurs toitures. 


Un PUISSANT explosif, un moteur puissant sont plus forts que 
la moyenne; ils sont d'une grande PUISSANCE. 


personnage. — Les évènements RENFORCENT l'envie / la résolu- 
tion que Jean a de se battre. 


Al est une PAROLE forte. 


Un élément d'un langage peut refléter la force de son 
auteur et agir sur l'esprit de A2 humain avec force: une 
œuvre Í une parole Í une épithète / un style un contraste peu- 
vent être forts, syn. intensifs: VIGOUREUX, VIOLENTS, avoir 
beaucoup de force, de VIGUEUR, de VIOLENCE. 


Un mot peut avoir un € sens fort et un sens affaibli. 


Un argument fort, oblige l'interlocuteur à donner raison à 
son adversaire. La force des arguments de l'avocat a entrainé 


l'acquittement d'Éric. € À plus forte raison sert à introduire 
dans une argumentation un second argument encore plus 
convaincant que le premier. Syn. fam., dans la conversa- 
tion, Bien plus fort que ça! 


€ Ce n'est pas fort: ça ne me convainc pas. — Fam. Ton histoire, 
elle € est forte! : elle est extraordinaire, me stupéfie. — € C'est un 
peu fort! : c'est extraordinaire: je suis stupéfait ou indigné. 


A] est une ACTION forte. 


Un coup trés fort, syn. violent, fut frappé à la porte. — La force, 
syn. la violence, de ce coup ma fait sursauter. — Une forte pous- 
sée fait reculer la foule. — Une forte toux, syn. une toux violente, 
secoue le malade. — Le projet de loi a rencontré une forte / vio- 
lente opposition. — Je sens sur mon bras une forte pression. — Une 
forte fixation est nécessaire pour ce tableau. 


Un haut DEGRÉ de ለ1. 


A] abstrait, nominalisation d'un verbe ou d'un adjectif, est 
capable de divers DEGRÉS et atteint le haut de la GRADATION 
quand il est dit fort. 


Une forte descente, une forte montée, une forte pente. — Une 
forte chaleur (ant. DOUCE). — Une forte baisse, une forte 
hausse. — Une forte pression. — Une forte fiévre. — Une forte 
amende (ant. LÉGÈRE). — Une forte somme. — € Il y a de fortes 
chances pour que tel événement se produise (ant. FAIBLE). 
€ Payer le prix fort : payer très cher (ant. un prix DOUX). 


IV Luc parle très fort. 


O Emplois adverbiaux. 


1 Al erbe d'action + fort: 


Fort signifie € avec intensité: peut se combiner avec trés. J'ai 
frappé fort et pourtant tu ne mas pas entendu! — La foule 
recula en poussant trés fort. — J'ai senti que quelqu'un me ser- 
rait fort le bras. — AI tousse / parle / chante / rit (très) fort. Al 
ና y va fort: il exagère. — A1 dit ce qu'il pense € haut et fort. 
À un haut degré: La route descend fort. — La bourse monte 
fort. — Il est fort question de faire une réforme. 


A1 humain ና a fort à faire (pour A3, inf.): A2 a BEAUCOUP 
de travail. Faire A3 est trés DIFFICILE pour Al 


ና Il y a fort à parier que Jeannot sera reçu à son examen: c'est 
trés PROBABLE. 


FORTEMENT. 


Avec une grande force. Un dessin aux contours fortement mar- 
qués. — Un tableau fortement fixé au mur. — Une ceuvre forte- 
ment pensée. 
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À un haut DEGRÉ: intensif de fort. La route descend forte- 
ment. — La bourse a fortement augmenté. € Il est fortement 
question de... 


3. FORT + adj. ou adv.,: 
Syn. TRÈS. Cette maison est fort belle / trés belle. — Jean 
habite fort loin / trés loin de Max. — Le congrés a lieu € fort 
avant dans l'année. | 


FOL, adj.qual. et n.m. (f. FOLLE). 


GR. adj. généralement postposé; dans les rares cas d'archais- 
mes oü il est antéposé, devant un mot commengant par une 
voyelle, il prend la forme fol: ex. un fol espoir. 


L Arthur est devenu fou, il a fallu l'enfermer. 


1 Al humain est fou. 


Des A2, entourage de Al, ou spécialistes des € MALADIES 
MENTALES, s'accordent à penser que Al humain est fou 
(adj.) que c'est un fou (nom), syn. un € malade mental: syn. 
il est ALIÉNÉ, c'est un aliéné, syn. litt. il est DÉMENT, c'est un 
dément: 1 € a perdu la RAISON; 1 € n'a plus sa TÊTE (à lui), il 
est complètement DÉSÉQUILIBRÉ. I] DIVAGUE: tient des dis- 
cours INCOHÉRENTS et a des comportements ANORMAUX. 
Hamlet simule la FOLIE, mais Ophélie, qu'il désespère, 
€ sombre dans la folie pour de bon. 


On enfermait autrefois les fous dans des € maisons de fous 
appelées ensuite f/asiles d'aliénés, surtout les € fous 
FURIEUX, d'une violence incontrôlée, qu'on attachait pour 
qu'ils ne puissent nuire aux autres ou à eux-mêmes, d'où 
l'expression € fou à lier. Aujourd'hui, on les INTERNE dans 
des ና hôpitaux / cliniques PSYCHIATRIQUES où ils sont soi- 
gnés par des PSYCHIATRES ou des PSYCHOTHÉRAPEUTES. 


Une histoire comique dont les personnages sont des fous est 
une € histoire de fous. Ex.: «Celui-ci se prend pour Napoléon! 
Il est complètement fou, puisque c'est moi qui suis Napoléon! ». 

Dit avec une certaine exagération: A 1 est un fou ou un € demi- 
fou: de temps en temps il devient violent, se met en colère 


pour des riens. — Max a frappé Léa dans un &oup de folie. 


2. Les spécialistes qui soignent Al, emploient des termes 
scientifiques dont beaucoup sont passés dans le voca- 
bulaire courant. 


Al est NÉVROSÉ, souffre d'une NÉVROSE faite de troubles affec- 
tifs et émotionnels, dont pourtant il a conscience et qui ne 
détruisent pas vraiment sa personnalité; c'est un NÉVROPATHE. 
Si sa maladie est la PARANOÏA, il est PARANOÏAQUE: son 
orgueil, son autoritarisme et sa méfiance d'autrui sont 


extrêmes. Si sa maladie est la SCHIZOPHRÉNIE, il est 
SCHIZOPHRÈNE: replié sur lui même, capable de penser en 
méme temps des choses contradictoires sans percevoir leur 
contradiction. S'il est CYCLOTHYMIQUE, il passe successive- 
ment par des phases de SUREXCITATION et des phases de 
DÉPRESSION, tantót SUREXCITÉ tantót DÉPRIMÉ. S'il est HYS- 
TÉRIQUE, souffre d'HYSTÉRIE, il a des réactions affectives 
exagérées, pouvant entrainer des € maladies PSYCHOSOMATI- 
QUES SIMULANT des MALADIES organiques. 


3. Al,aliéné, n'est plus vraiment lui-méme. 


Il souffre de € troubles de la personnalité. C'est un PSYCHO- 
PATHE, atteint d'une PSYCHOSE dont il est INCONSCIENT, inca- 
pable d'en reconnaitre le caractére anormal. 


La € DÉMENCE sénile ou € maladie d'Alzheimer est la perte 
de raison de certains vieillards, la € démence précoce, celle 
de certains adolescents. 


Al est dans un état de € CONFUSION mentale: il est incapable 
d'idées CLAIRES. Il DÉLIRE (verbe), tient des discours 
DÉLIRANTS: complétement déconnectés de la réalité; il est 
€ en plein DÉLIRE (nom). Il souffre d'HALLUCINATIONS visuel- 
les ou auditives: il croit voir ou entendre des choses qui n'exis- 
tent pas; il est HALLUCINÉ. Emploi affaibli: Les récits des 
combats de Verdun, pendant la première guerre mondiale, sont 
HALLUCINANTS: si affreux qu'on ne peut pas les croire vrais. 


ዚ Jeannot est un jeune fou: il veut aller au Canada à la voile. 


1 A2 humain, personne expérimentée et de BON SENS, 
traite Al humain de fou, parce qu'il trouve qu'il n'agit 
pas, ne parle pas RAISONNABLEMENT. 


Tu f perds la tête, mon pauvre Jeannot, tu es fou, 
€ complètement fou, € fou à lier, de vouloir traverser l'Atlan- 
tique en solitaire, c'est une FOLIE, c est € de la folie, tu n en es 
pas capable. € Il faut étre fou pour avoir des idées pareilles! — 
Tu DÉRAILLES! C'est INSENSÉ, EXTRAVAGANT. — Je connais un 
€ vieux fou qui réve encore à la révolution de mai 68. — 
Enfermés à la maison par temps de pluie, les enfants € font 
les fous: on ne peut pas les tenir. Al court, crie, etc. 
€ comme un fou: très fort, de facon trés exagérée. Sylvie € a 
fait des folies aux Galeries Printanières: des dépenses exagé- 
rées. — Sylviane est une FOFOLLE (fam.) qui ne songe quà sa 
toilette; elle n'aime que les vétements EXCENTRIQUES. 


Il existe un grand nombre de syn. fam. ou argotiques de 
fou: AI est CINGLÉ, DINGO, MABOUL, PIQUÉ; voir aussi l'arti- 
cle FRAPPER, IV, 5). 


2. Al humain est fou de A3. 


A3 est l'objet d'un sentiment fort. Jean était € fou de joie en 
apprenant la naissance de son fils. — Léa est € folle de colere 
en apprenant que Max la trompe. 


A3 est l'objet d'une PASSION. Il fut un temps où Léa € était 
folle de Max; elle l'aimait € à la FOLIE: avec une intensité 
extrême. Elle en était ENTICHÉE. € Ce nest pas de l'amour, 
c'est de la rage! — Jeannot est fou de navigation à voile: c'est 
sa grande passion, qui lui fait négliger tout le reste, il en est 
ENRAGÉ. — Les admirateurs de la vedette en sont fous, syn. 
FANATIQUES, en abrégé, fam., ce sont ses FANS: ils l'adorent 
comme une IDOLE, l'applaudissent avec  FRÉNÉSIE, 
FRÉNÉTIQUEMENT ; ils sont FRÉNÉTIQUES: surexcités. 


Emplois affaiblis. 


ና Ca me rend fou d'avoir fait la queue pendant deux heures 
pour ne pas obtenir le renseignement que je désire. Syn. 
faible: ça m'ÉNERVE, ca m'IRRITE. 


A2, événement surprenant, AFFOLE A1 humain: lui fait per- 
dre son sang froid et le contróle de ses actes. Des coups de 
feu ont été tirés dans le magasin. Cela a affolé les clients. — 
Emploi pr. Ils se sont affolés et se sont précipités vers la sortie. 
L'AFFOLEMENT a gagné le personnel. 


Le € fou du roi était, jadis, pavé pour faire rire, tenir des 
] J pays p 

propos satiriques dont on ne lui tenait pas rigueur. Syn. le 
BOUFFON, qui fait / dit des BOUFFONNERIES. 


Aux échecs, le fou est une pièce qui ne se déplace qu'en 
diagonale. 


[1 Le caviar coute un prix fou. 


AI abstrait est fou. 


Syn. DÉRAISONNABLE, ABSURDE. C est fou de refuser un poste 
qu'on vous propose quand on est au chômage. Syn. intensif: 
C'est fou, syn. DÉMENTIEL d'avoir dépensé toutes ses écono- 
niies et fait un emprunt pour acheter un trimaran! 


Syn. DANGEREUX, TÉMÉRAIRE. C'est fou de faire une traversée de 
l'Atlantique en solitaire quand on nest pas un très bon marin. 
Syn. EXCESSIF, EXTRÊME. 


En regardant un vieux film de Fernandel, j'ai été pris d'un 
€ fou rire. — Il y avait ና un monde fou, au mariage de Jean et 
de Sylvie! — ና C'est fou ce que j'ai pu mamuser! La fête était 
ና d'une gaité folle. — Leurs parents s'étaient donné 9 um mal 
fou, ils avaient dépensé € un argent fou pour que tout soit 
réussi. — Ils ont payé le caviar € un prix fou, syn. EXORBITANT, 
syn. ASTRONOMIQUE. 


ጨጨ 


FRAPPER 


tape dessus (fam.): il dit beaucoup de mal de lui. — € Quelle 
tapette! (fam., vieux): que de bavardages! 


FRAPPER, v. 


I. Le boxeur frappe son adversaire du gauche à la poitrine. Al humain tape A2 humain d'une certaine somme d'argent: 


il la lui demande avec une insistance déplacée. 
[> A1 humain frappe A2 humain. 


e frappe le sol du pied. 
1 Al humain frappe A2 animé au moyen de A3, sur A4, i. La danseus pp P 


[^ Al animé frappe A2 concret. 


partie de A2. 


A1 donne un ou plusieurs COUPS à A2, il le BAT; il en résulte 1 Involontairement. 
—Ó—— s du T A Tapes pt A1 HEURTE A2 un objet dur, syn. Al se COGNE à A2, notam- 
time à la tête avec un marteau. — La victime $ est frappée à mort. ment à un COIN de meuble, et cela lui fait mal. A], ne pou- 
GR. Diverses possibilités. A3 frappe A2. Le marteau frappe vant résister à une poussée, € va cogner contre A2. Dans la 
victime. Dans un contexte sans ambiguité, Al peut me heurter le mur. 
imé: Al frappe. L'assassin a encore frappé! — š A quss ; " 
iim a, JUD : w TPE Fig. Al € se heurte à un mur: il n'obtient rien de ce qu'il 
Emploi pr. A1 se frappe A3 partie du corps. A1 € se frappe E NO : Sees 
la poitrine: geste rituel de repentance après une action voulait. Ses démarches sont absolument vaines, ses interlo- 
4 cuteurs inflexibles. 
qu'on regrette. A1 € se frappe le front quand il trouve sou- 
dain une solution longtemps cherchée. 2. Volontairement. 
Syn. intensif. La danseuse frappe le sol du pied. — Les démolisseurs frappent 
Al € COGNE (dur) sur A2, ou, plus rarement, emploi tr. le mur à coups de bulldozer. — Le bucheron frappe le tronc de 
cogne A2: il lui donne des coups violents. — Le meurtrier est l'arbre avec sa COGNÉE. 
une brute: il cogne sa malheureuse victime; il cogne sur elle, Al € TAPE du poing sur la table pour bien imposer sa 
syn. il la frappe € à bras raccourcis. volonté. A1 TAPOTE (sur) la table: il donne de petits coups. 
እ] CINGLE A2: il le frappe avec un objet mince et flexible, généralement en signe d'impatience. — A1 € tape des pieds: 
une baguette, une LANIÈRE: mince bande de cuir. Fig. Une il donne sur le sol de petits coups répétés avec ses pieds. 
réplique, une parole CINGLANTE offense profondément un éventuellement pour marquer son impatience. A1 € tape le 
interlocuteur A2, lui fait l'effet d'un coup. carton (fam.): fait une partie de cartes avec ses amis. 
ላ] FOUETTE A2 avec un FOUET, fait d'une lanière au bout d'un Quand il est eatrémierment surpris, il dit que c'est ና à se 
manche. Le cocher fouettait les chevaux de son attelage pour taper le derriére par terre (fam.). Quand il se trouve dans 
accélérer leur train. — Fig. Jeannot a reçu une bonne répri- une situation sans issue, désespérante, il dit que c'est € à se 
mande, ca lui a donné un coup de fouet, il travaille mieux main- taper la téte contre les murs. 
tenant. — € Fouette, cocher! : Allons-y, démarrons. A] FOUETTE A2, de la crème, avec un € fouet électrique pour 
YR 

A1 FLAGELLE A2 avec des VERGES faites de minces bran- faire de la ና crème fouettée. 
chettes. A1 € prend des verges pour se fouetter: il se fait du 3. ለ2, les TOUCHES d'un CLAVIER. 
tort à lui-même. L ው | ) es 1 1 

ማች a secrétaire Jrappe (syn. plus usuel tape) les lettres de son 
A1 GIFLE A2: voir l'article MAIN. patron, syn. elle les DACTYLOGRAPHIE (un peu vieux); elle 
Syn. faible. tape à la machine, mais il lui arrive de faire des € fautes de 
Al TAPE sur A2: il lui donne des coups. A1 € donne une FRAPPE. ወ L'accordeur frappe les touches du piano. — Lucie 
(petite) TAPE à A2, éventuellement amicale. A1 € tape des tape un air sur son piano; elle PIANOTE: elle joue sans beau- 
mains, syn. il € tape dans ses mains: 1 APPLAUDIT. Il € se tape coup d'application ni de talent. 
(sur) les cuisses en riant bruyamment. 4 A2, un MÉTAL 


A1 € tape dans le tas: il distribue des coups un peu au hasard. 


Fig. A1 ና tape sur le ventre à A2: il le traite avec une fami- 
liarité déplacée et insolente. — A1 € tape sur A2, il € lui 
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Le forgeron frappe le fer sur l'ENCLUME avec son MARTEAU. — 
Fig. A2 humain se trouve € entre le marteau et l'enclume: 
entre deux adversaires, et recoit les coups de l'un et de l'autre. 


Al € frappe de la MONNAIE, ou une MÉDAILLE: la monnaie, 
la médaille est le résultat du coup donné sur un lingot de 
métal sur lequel est placé un COIN. La FRAPPE (nom) est 1. 
l'action de frapper: La frappe des monnaies est un mono- 
pole d'Etat. — 2. la manière dont cette monnaie est frappée: 
La frappe de cette médaille est bien nette. 


A2, une PORTE dont AI humain demande l'ouverture. 


Sil ny a pas de sonnette, il signale sa présence par plu- 
sieurs petits coups. GR. on ne dit pas: A1 “frappe la porte 
mais Al € frappe à la porte. A1 peut le faire avec la pha- 
lange de l'index, ou avec un HEURTOIR, petite main de 
bronze mobile fixée à la porte par une charnière. 


A2 est rarement exprimé: Frappez avant dentrer. — On 
frappe! Va ouvrir! Avant d'ouvrir, la personne qui est à 
l'intérieur peut demander: < Qui est là?» 

Les coups frappés sont représentés de façon figée par l'ono- 
matopée € toc, toc. Syn. rare: Al € TOQUE à la porte. 


A2, instrument à PERCUSSION. 


Al musicien tape sur le TAMBOUR, la grosse caisse ou tout 
autre instrument du méme genre. 

Al € fait du TAPAGE: beaucoup de bruit. Les personnes 
dérangées par un ና tapage nocturne peuvent demander 
l'intervention de la police. 

Fig. Un comportement est TAPAGEUR sil est fait pour attirer 
l'attention sans aucune discrétion: une € publicité tapageuse. 
€ Ça, cest tapé! (fam.): c'est bien réussi, au moins ça se 
remarque! 


A2, une quantité. 

Al tape dans A2; il y TOUCHE fortement, l'ENTAME beau- 
coup. Nous avons dá taper dans les provisions; nous n avons 
plus beaucoup de réserves. 

A] € se tape (fam.) un A2 pénible: un travail ennuyeux, un 
trajet démesurément long, mais aussi, par antiphrase, un 
bon repas, une certaine joie sensuelle. 
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A1, objet fabriqué. 

La voiture a une mauvaise suspension, c est un TAPECUL! Chaque 
fois quelle HEURTE une petite dénivellation, on sent un CAHOT, 
syn. une SECOUSSE. — Ce nest pas dans ce véhicule quon peut 
déplacer € sans HEURTS des marchandises fragiles. — Il faudrait 
remplacer ses AMORTISSEURS afin d'AMORTIR les chocs. 


La pendule, qui fait TIC-TAC, ne "tape pas, elle SONNE. 
Néanmoins: C'est à € midi tapant (fam.), syn. € midi son- 
nant, que Jean est arrivé chez Marc. 


Dans un courant d'air, le volet mal attaché tape, syn. cogne, 
syn. BAT. 


Fig. Al, objet brillant ou remarquable, € tape dans l'œil 
(fam.), d'où Fig. c'est € du tape-à-l'œil (fam.): c'est brillant, 
mais pas sérieux; une marchandise f tape-à-l'œil (adj.), 
c'est du TOC: de la mauvaise qualité. 


A] et A2 objets durs et sonores s'ENTRECHOQUENT quand 
ils sont CHOQUÉS l'un contre l'autre. 


Les sabres des escrimeurs s'entrechoquent. 


Quand des buveurs TRINQUENT, avant de BOIRE, dans une 
atmosphére de féte, ils choquent leurs verres l'un contre 
l'autre, en disant: À votre santé! et les verres sentrechoquent. 


Fig. Al trinque (fam.): il est la victime indirecte de ce qu'on 
fait les autres; il en subit le CONTRECOUP, le CHOC EN RETOUR; 
il est frappé € par RICOCHET. PR. Quand les parents boivent, 
les enfants trinquent: ils subissent les conséquences de 
l'alcoolisme de leurs parents. 


Al et A2, wagons de chemin de fer. 


Étant destinés à se heurter violemment, lors de la forma- 
tion des trains, ils ont été munis de TAMPONS qui leur per- 
mettent de se TAMPONNER sans se briser, et on a placé à 
l'extrémité des voies des BUTOIRS ayant la méme finalité. 
De méme, ce sont des tampons qui permettent aux € autos- 
tampons ou € autos-TAMPONNEUSES de se tamponner sans 
dommage dans les fétes foraines. Les voitures ordinaires 
sont munies de PARE-CHOCS. 


Il. La pluie frappe les vitres. 


Fig. A1 € sert de tampon entre deux personnes en conflit: il 
[> Al concret frappe A2 concret. 


fait son possible pour € amortir les chocs. Un € État-tam- 


1 Al phénoméne naturel. pon, une € zone tampon permettent d'éviter le contact entre 


La foudre a frappé le clocher. — La pluie frappe les vitres. — 
Le soleil frappe le mur. € Le soleil tape, syn. fam. € a tape: 
il est trés ardent, peut provoquer des € coups de soleil! — Le 
vent cingle / fouette le visage. 

€ Du champagne / du café, etc. frappé ont été refroidis rapide- 
ment et intensément, l'effet du froid étant comparé à un coup. 


deux puissances adverses. 


Autres emplois du mot tampon: un € tampon encreur en 
caoutchouc muni d'un petit manche, permet de donner un 
€ COUP de tampon pour timbrer un papier officiel. 


Un tampon sert non seulement à arréter le mouvement de 
deux solides en amortissant leur choc, mais aussi à arréter ou 
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ia 


5. 


FRËRE 


à ralentir l'effusion d'un liquide. Jeannot saigne du nez; il faut 
tamponner le sang et mettre un tampon de coton dans la narine. 


Al et A2 véhicules accidentés. 


Constat d'assurance automobile: La voiture À a HEURTÉ la voiture 
B. Selon la gravité de la COLLISION, c est un simple ACCROCHAGE 
ou un vrai CARAMBOLAGE. — La voiture À a PERCUTÉ la voiture B 
(langage administratif); syn. elle € lui est rentrée dedans 
(fam.). — Les deux voitures se sont heurtées de plein fouet. 


IV La ressemblance entre Jean et son père m'a frappé. 


[> A1, abstrait, circonstance ou phénomène naturel, frappe 
A2 humain. 


Al cause à A2 une surprise comparable à un coup. 


Quand je suis entrée dans la maison, jai vu que le grand 
tableau de l'entrée n'y était plus; cela ma frappé. 


Il s'agit souvent d'une ressemblance qu'on découvre entre 
deux êtres. Il y a une grande ressemblance entre Jeannot et 
son père; c'est une ressemblance FRAPPANTE. Dans ce cas, le 
passif est trés fréquent: Je suis frappé de la ressemblance 
entre Jean et Jeannot. 


2. Al CHOQUE A2: il le surprend de façon désagréable. 


Alice porte une jupe longue avec des brodequins de marche; ca 
me choque. — Syn. Les idées de Al HEURTENT l'opinion 
générale: il est incompris et mal jugé. — Syn. intensif: A1 SCAN- 
DALISE A2. Al est CHOQUANT, SCANDALEUX. Íl est trs cho- 
quant que les hommes politiques senrichissent aux dépens des 
contribuables; c'est scandaleux, c'est un vrai SCANDALE. 


3. ለ] cause à A2 un dommage comparable à celui d'un coup. 


Les impôts qui frappent les contribuables sont excessifs. 


Le passif est fréquent et seul possible dans les loc. Al est 
€ frappé d'apoplexie, € frappé de stupeur; une politique 
€ frappée d'impuissance. 


A] humain se frappe. 


Surpris par un changement d'état mauvais et soudain, qui 
€ lui a fait un choc (voir l'article COUP), il lui attache une 
importance excessive, prend peur, vit dans l'inquiétude. 
Jean se frappe parce qu on lui a découvert une petite tumeur! 
Ne te frappe pas! Il faut suivre son traitement sans se frapper. 


Fig. Al, supposé avoir reçu un coup sur la tête, est TOQUÉ. 


Syn. TOC-TOC; syn. TAPÉ, syn. CINGLÉ, syn. MARTEAU: syno- 
nymes familiers de FOU. 
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FRÈRE, nm., et SŒUR, በ. 


L. Jeannot et Sylviane sont frère et sœur. 


1 Lorsque un méme HOMME AI et une méme FEMME A2, le 


PÈRE et la MÈRE, ont donné NAISSANCE à plusieurs ENFANTS 
A3, tout A3 de SEXE MASCULIN est frère des autres A3, et tout 
A3 de SEXE FÉMININ est sœur des autres A3. — Syn. vulg. 
Mon FRANGIN, ma FRANGINE: mon frère, ma sœur. Une FRA- 
TRIE (mot administratif) est l'ensemble des frères et sœurs 
d'une méme famille. 


Tout A3 né avant un autre est son € frère AINÉ, son € grand 
frère ou sa € sœur ainée, sa € grande sœur. Tout A3 né après 
un autre est son € frère CADET, son € petit frère ou sa sœur 
cadette, sa petite sœur. 


Deux enfants conçus et mis au monde en méme temps par 
la méme mère sont des € (frères) JUMEAUX ou des € (sœurs) 
JUMELLES (nom ou adj.). Jeannot est le grand frère de Sylviane, 
Sylviane la petite soeur de Jeannot. Ce ne sont pas des jumeaux. 


En parlant d'êtres non humains, frère et sœur peuvent 
s appliquer, selon que leur nom est de genre masculin ou 
féminin, à des étres de méme origine en biologie, des cel- 
lules sœurs proviennent d'une méme € cellule-mère. 


RESSEMBLANCE entre frères et sœurs. 


S'il s'agit de € vrais jumeaux, provenant d'un seul OVULE, 
cette ressemblance peut être parfaite. Fig. en parlant de 
deux personnes différentes, € Si ce n'est lui, c'est donc son 
frère: il lui ressemble beaucoup et sera traité de la méme 
facon (allusion à la fable de La Fontaine: Le loup et 
l'agneau). — On peut appeler jumeaux / jumelles deux étres 
humains nés de parents différents mais à peu prés à la 
méme date ou se ressemblant beaucoup. 


Frères et sœurs issus de parents différents. 


Des À3 qui ont le méme pére mais des méres différentes 
ou l'inverse sont des € demi-frères ou des € demi-sœurs. 


Le BEAU-FRÈRE de À3, homme, est le MARI d'une de ses sœurs 
ou un des frères de sa FEMME. Le beau-frère de A3 femme est 
le mari d'une de ses sœurs, ou un frère de son mari. La BELLE- 
SCEUR de À3, homme, est la femme d'un de ses frères ou une 
sœur de sa femme. La belle-sœur de A3, femme, est la 
femme d'un de ses frères ou une sœur de son mari. 


Du temps oü l'on mettait les bébés en nourrice, l'enfant de 
la nourrice et le bébé étranger qu'elle nourrissait en plus 
étaient appelés € frères / sœurs de lait. — Un homme et une 


femme qui cohabitent sans avoir de relations sexuelles 
vivent € comme frère et sœur. 


4. L'amour FRATERNEL est celui qui unit normalement des 
frères et des sœurs. 


€ Et ta sœur?: manière vulgaire de ne pas répondre à une 
question indiscréte, en faisant comprendre à l'interlocu- 
teur que cela ne le regarde pas (pas plus que les affaires de 
sa sœur ne regardent celui qui parle). 


Un FRATRICIDE: 1. le meurtre d'un frère ou d'une sœur. — 2. le 
meurtrier d'un frère ou d'une sœur. — Ces crimes peuvent sur- 
venir dans le cas, anormal, de € frères ennemis, comme 
l'étaient, dans la mythologie grecque les fils d'CEdipe, Étéocle 
et Polynice (voir aussi l'article TUER). 


5. Dans la mythologie gréco-latine. 


Les € neuf sœurs: les MUSES, filles de Mémoire, qui prési- 
dent à tous les arts et sciences. 


Les € sœurs filandiéres: les trois PARQUES, qui filent la vie 
des mortels. 


I. Tous les hommes sont frères. 


LI Emplois figurés des mots ci-dessus. 


1 Le lien de l'espèce. 


L'affirmation «Tous les hommes sont frères» suppose qu'on 
considère toute € l'espèce HUMAINE, syn. l'HUMANITÉ, sans dis- 
tinction de sexes, comme une grande FAMILLE ayant une SOU- 
CHE commune. La FRATERNITÉ, troisième terme de la devise 
de la République frangaise, est le sentiment de sympathie 
FRATERNELLE que devrait en principe éprouver tout homme 
pour ses SEMBLABLES et qui devrait inspirer sa conduite. 


2. Un lien social. 


Le mot frère peut désigner des être humains sans distinc- 
tion de sexe ou, plus souvent des hommes, ayant entre eux 
des liens de sympathie, un passé et des intérêts en 
commun; des € frères d'armes sont des hommes ayant fait 
la guerre ensemble. Un ና faux frère: un traitre. Dans les 
mêmes conditions, sœur ne peut désigner que des femmes. 
Les féministes d'Occident et leurs sœurs musulmanes. Des 
€ partis fréres (terminologie communiste) sont issus d'une 
méme internationale. Des € succursales-sœurs (terminolo- 
gie commerciale) d'une méme maison-mère. 


Al recherche € l'âme sœur: la personne avec laquelle il 
s'entendra parfaitement, pour l'épouser ou vivre avec elle. 


FRÈRE 022 


— -a -— ሙጨ፦ፎፉ ጮ-.:ርዐዬ0ቴቲዘፎፒወፎፎ===ቁ a = = = asna መ= surr . ጨጩሙ፦፦፦= e 


Al humain FRATERNISE avec A2 humain: A1 reconnait qu'il 
existe entre lui et A2 des intérêts communs et des liens de 
sympathie. Il traite A2 € en frère. 


Une FRATERNITÉ peut être une association de frères au sens 
affaibli; leurs membres, en principe, vivent FRATERNELLEMENT. 
Des ና luttes FRATRICIDES opposent des personnes ou des 
groupes humains proches, qui ont apparemment tout pour 
s'entendre. 

Dans certains ordres religieux. 


Un frère ou € frère convers peut être un religieux non prêtre 
par opposition aux pères: religieux prêtres. Une sœur: une 
religieuse n'ayant pas encore prononcé de vœux solennels, 
par opposition aux mères qui l'ont fait. Une € bonne sœur 
(fam.): une religieuse, d'une façon générale. 

Dans d'autres ordres, tous les religieux et religieuses sont 
appelés frères ou sœurs, à l'exception du ou de la supé- 
rieur(e) appelé(e) pére ou mére: les Petites soeurs des 
pauvres; les Sœurs de la charité; les Sœurs blanches. Les 
Fréres précheurs (dominicains), les Fréres mineurs (francis- 
cains), les Frères des écoles chrétiennes. De leurs élèves, on 
dit qu'ils sont € élevés chez les frères. 

Une CONFRÉRIE (vieux). 


Une association pieuse de laïcs dont les membres sont 
CONFRÈRES. 


Au XXI s., le mot confrère et son fém. CONSŒUR s'emploie surtout 
pour les membres d'une profession libérale ou d'un ordre profes- 
sionnel. Me Alain Richard, avocat, négocie une transaction avec sa 
consœur Me Julie Aubin. — Me Alain Richard et Me Julie Aubm 
sont confrères (mais ils ne sont pas membres d'une "confrérie). 


Ce qui va par PAIRES. 


Un vase, à gauche d'une pendule sur une cheminée a un 
frére à droite qui lui est semblable et symétrique; un gant a 
un frère; une chaussette a une sœur. 


JUMEAUX, JUMELLES peuvent se dire de deux choses sembla- 
bles et voisines. Il y a dans ce château deux tours jumelles. — 
Des ና lits jumeaux: deux petits lits côte à côte. — Une 
JUMELLE (n.f., sing.), syn. des JUMELLES (n.f. pl.), syn. une 
€ paire de jumelles: instrument d'optique formé de deux 
lorgnettes assemblées permettant de voir au loin. 

Le maire de notre ville l'a JUMELÉE avec une ville allemande: il 
a créé un lien institutionnel entre ces deux villes d'importance 
comparable, permettant certains échanges; cest un JUMELAGE. 
[] s'agit de deux ou plusieurs A3 abstraits ayant des carac- 
téres communs: Toutes les passions sont soeurs, tous les vices 
sont frères. — L'action est la sœur du rêve. 
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FRONT 
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Une FRONTIÈRE est une ligne continue séparant deux États. 
Ces lignes résultent de l'histoire, mais aussi parfois de la 
géographie. Les Pyrénées sont une € frontière naturelle entre 
la France et l'Espagne. — Les pays proches des frontières et 
leurs habitants sont FRONTALIERS. 


FRONT, n.m. 


i, Victor Hugo avait un front large et haut. 
1 Le front de Al humain. 


C'est la partie SUPÉRIEURE de sa FACE dont elle occupe toute 
la LARGEUR, s'étendant d'une TEMPE à l'autre. Sa HAUTEUR est 
l'espace qui sépare les SOURCILS de la racine des CHEVEUX. 
Selon quil est plus ou moins important, le front peut étre 
dit haut ou bas. La peau qui le recouvre est riche en GLAN- 
DES SUDORIPARES: Al € séponge le front quand il est en 
SUEUR. Dans la Bible l'homme est condamné à € gagner son 
pain à la sueur de son front. La peau du front est également 
douée d'une certaine mobilité. A1 peut € PLISSER le front. 


L'os FRONTAL est la partie ANTÉRIEURE de la ና boite CRÂNIENNE. 


Le front est en rapport avec le CERVEAU, ce qui explique sa 
relation symbolique à l'activité INTELLECTUELLE. Un front 
haut passe pour un signe d'intelligence, un front bas pour 
un signe de bétise. 


AI € se frappe le front quand il a trouvé une idée géniale; sous 
l'effet de la surprise ou du doute, il € plisse le front, € FRONCE 
les SOURCILS, ce qui, à la longue, entraine la formation de 
RIDES. Un vieillard a souvent le front marqué de rides profondes. 


Le front de A1 n'est entièrement visible pour un observateur A2 
que lorsqu'il est € en face de lui, d'où fig. un € choc FRONTAL, 
reçu de FACE et non de CÔTÉ et, en géométrie, un € plan de 
front, une € ligne de front sont PARALLÈLES à un plan vertical. 


Deux ou plusieurs personnes € marchent de front: les unes 
à cóté des autres, sur une seule ligne (Ant. € à la file: l'une 
derrière l'autre). 


Une personne bien organisée peut € mener de front plu- 
sieurs entreprises. 


Le front est LARGE et COMPACT. 


D'oü, son emploi fig. pour désigner diverses lignes ou ban- 
des continues. 


Le € front de mer à la Baule, le € front de Seine à Paris, sont 
constitués d'une série d'immeubles dont les façades assez 
élevées sont alignées le long du rivage. 


En météorologie, un € front froid, un € front chaud, sont les 
lignes de démarcation séparant des masses d'air de tempé- 
rature différente. 


À la guerre, le € FRONT (de bataille) est l'ensemble des posi- 
tions occupées FACE à l'ennemi, la première ligne des com- 
battants (Ant. l'ARRIERE). 
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Un FRONTON: en architecture. large ornement architectural 
en haut d'une façade. : 


Un FRONTISPICE: dans un livre, grand titre orné occupant 
toute la largeur de la premiëre page. 


IL Confrontéà l'adversité, un homme courageux fait front. 


O Emplois psychologiques du mot front. 


1 Un AFFRONTEMENT. 


Le caractére DUR. OSSEUX, ANTÉRIEUR, et SUPÉRIEUR du front 
explique son symbolisme de FIERTÉ, d'OPPOSITION, de RÉSIS- 
TANCE et d'AGRESSIVITÉ: A1 humain € fait front contre A2 
humain ou abstrait: il lui résiste; il AFFRONTE A2, son 
ADVERSAIRE: il ne craint pas de s'opposer à lui. Il en résulte 
un affrontement, syn. une LUTTE, une € épreuve de force. 


Al affronte A2, un DANGER: il sy EXPOSE. Se battre en duel 
était affronter délibérément la mort. 


AT humain fait un AFFRONT, syn. une OFFENSE à A2 humain: 
il le met volontairement et publiquement dans une situa- 
tion humiliante. 


Une CONFRONTATION. 


En vue de faire jaillir la vérité, notamment au cours d'un procès, 
A3 humain CONFRONTE Al humain qui soutient un certain 
point de vue à / avec A2 humain qui soutient le point de vue 
opposé; il organise leur confrontation. Al est CONFRONTÉ à A2. 
Emplois pr. Al se confronte à A2, A1 et A2 se confrontent. 


Al et A2 abstraits. Deux laboratoires travaillant sur une 
méme question, confrontent les résultats de leurs analyses: ils 
les opposent et les comparent, dans l'intention d'arriver au 
résultat le plus exact. 


Un EFFRONTÉ. 


€ Le front baissé (litt.), syn. plus usuel: € la TÊTE basse, est 
signe de honte ou d'humilité; € le front haut (litt.) syn. plus 
usuel: € la téte haute, est signe de la bonne conscience d'un 
Al innocent, ou de l'INSOLENCE d'un A1 coupable qui ne se 
soucie pas des critiques de A2. Dans ce cas, À2 trouve A1 
effronté (adj. et nom), syn. INSOLENT (adj. et nom). AI € a le 
front de, syn. l'AUDACE de se moquer de ce que lui dit A2! 


FRUIT, n.m. 


À FRUCT-, FRUG-: bases savantes d'origine latine servant à former 
des mots exprimant l'idée de fruit. 


l. ll faut cueillir les fruits quand ils sont mûrs. 


1 Le fruit, issu de la FLEUR. 


C'est l'élément essentiel du système de reproduction de la 
plupart des VÉGÉTAUX. l] se compose d’une enveloppe qui 
entoure la GRAINE et de la graine elle-même. Il tient généra- 
lement à la plante qui le produit par une QUEUE. La graine 
et son enveloppe peuvent prendre, selon les espèces, des 
formes trés diverses et ce n'est qu'une petite partie des 
fruits au sens BOTANIQUE du mot, qui sont appelés fruits 
dans le langage courant: ceux qui sont comestibles pour 
l'homme, et riches d'un SUCRE naturel appelé FRUCTOSE. 


Ceux qui en ont moins, et sont mangés salés, comme la 
TOMATE, l'AUBERGINE, le POIVRON, la COURGE, la COURGETTE, 
le CONCOMBRE, le POTIRON, lAVOCAT sont considérés 
comme des LÉGUMES. 


A1 humain est FRUGAL, fait un repas frugal, s'il consomme 
surtout des végétaux, préparés simplement, et en quantité 
modérée. 


2. Lefruit MURIT. 


Il se développe par un processus de MATURATION, syn. de 
MURISSEMENT, qui produit souvent un changement de cou- 
leur et de consistance, jusqu'à ce qu'il soit MÜR, quil ait 
atteint sa MATURITÉ. C'est à ce moment qu'il lâche sa graine 
ou que, tombé à terre avec elle, il lui fournit, par la décom- 
position de sa CHAIR, l'aliment nécessaire au premier déve- 
loppement du GERME. 


Tant qu'ils ne sont pas mûrs, la plupart des fruits sont durs, 
VERTS, ACIDES, et ne sont pas SUCRÉS. L'€* OLIVE noire est le 
fruit mûr de l'OLIVIER, alors que ]ና olive verte a été cueillie 
avant sa maturité. 

Lorsqu'un fruit a dépassé son point de maturité idéal pour 
la consommation, il devient mou, s'écrase facilement: il est 
BLET. I] faut manger ces poires avant qu'elles ne soient blettes. 


Après la floraison du printemps, beaucoup de fruits muris- 
sent pendant l'été et sont cueillis au début de l'AUTOMNE 
d'où, dans le calendrier républicain, le nom du mois 
FRUCTIDOR: 18 août — 17 septembre. 


Par analogie, on dit qu'un ABCËS murit quand il se gonfle de 
PUS et peut étre percé. 
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Fig. Marc en raconte des vertes et des pas mures: il tient des 
propos peu banals et plutôt GAILLARDS. 


La RÉCOLTE des fruits. 


Elle se fait ordinairement par CUEILLETTE. On CUEILLE (du 
v. CUEILLIR) les fruits à la main, ou avec un CUEILLOIR. Les 
hommes préhistoriques qui ne pratiquaient pas l'agricul- 
ture, vivaient en partie de la cueillette des plantes sauvages 
comestibles. Quand les fruits sont en haut d'une arbre 
élevé et ne sont pas trop fragiles, notamment les noix et les 
pommes à cidre, on peut les GAULER avec une GAULE, lon- 
gue perche de bois: taper sur les branches hautes pour les 
faire tomber à terre. 


La récolte du raisin destiné à faire du vin est la VENDANGE, 
occasion de certaines réjouissances. VENDANGER un grand 
VIGNOBLE, de plusieurs hectares de VIGNE, est un gros tra- 
vail et le VIGNERON, syn. VITICULTEUR, propriétaire ou 
exploitant de la vigne est obligé d'embaucher des VENDAN- 
GEURS saisonniers ou d'acheter une machine spéciale. 


Les € fruits de la terre (vieux, litt.). Ce sont, d'une manière 
générale toutes les productions végétales utiles. 


Par opposition, on parle aujourd'hui des € fruits de mer: 
tous les animaux marins comestibles (MOULES, HUITRES, 
PALOURDES, CREVETTES, OURSINS, etc.) à l'exception des 
poissons et des gros CRUSTACÉS (HOMARDS, LANGOUSTES), sur- 
tout dans le langage des restaurateurs, qui servent des pla- 


teaux de fruits de mer. 


II. Diverses sortes de fruits. 
1 Les € fruits à NOYAU. 


La PÉCHE, l'ABRICOT, la PRUNE, la CERISE, fruits du PÉCHER, de 
l'ABRICOTIER, du PRUNIER, du CERISIER, contiennent une 
grosse graine, appelée AMANDE, laquelle est entourée par le 
bois dur d'un noyau, puis par une certaine épaisseur de CHAIR, 
puis par la PEAU qui protège la chair. Pour certaines prépara- 
tions culinaires, il faut DÉNOYAUTER les fruits à noyau. 


Les € fruits à PÉPINS. 

Ils contiennent dans leur chair une multitude de petites 
graines à enveloppe semi-dure appelées pépins et peuvent 
étre de gros fruits comme l'ORANGE, fruit de l'ORANGER, la 
FIGUE, fruit du FIGUIER, la POMME et la POIRE, fruits du POM- 
MIER et du POIRIER, le MELON, certains ayant leurs pépins 
groupés autour d'un axe central dur, le TROGNON. 


Ils peuvent étre aussi des BAIES (n.f.), petits fruits ronds, 
avec de très petits pépins, poussant sur des plantes basses; 
certaines sont des € fruits rouges comme les FRAISES, les 
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FRAMBOISES, les GROSEILLES, fruits du FRAISIER, du FRAMBOI- 
SIER, du GROSEILLER, d'autres des € fruits noirs comme le 
CASSIS, les MURES, fruits de la RONCE, et les MYRTILLES. 


Certains de ces fruits se présentent en GRAPPES. C'est le cas 
de la groseille, du cassis et du RAISIN, blanc ou noir, fruit de la 
VIGNE. A1 humain GRAPPILLE du raisin: il en arrache quelques 
grains, ou les petites grappes oubliées après la vendange. 


Pour certaines préparations culinaires, il faut ÉPÉPINER les 
fruits: leur enlever leurs pépins. 


Des € fruits EXOTIQUES: l'ANANAS, la BANANE, la MANGUE, le 
KIWI, la PASTÈQUE, sont pour certain ACCLIMATÉS et cultivés 
en France, pour d'autres IMPORTÉS. 


Les fruits sont plus ou moins JUTEUX. 


Les AGRUMES: ORANGES (n.f.), CITRONS (n.m.), MANDARINES 
(ዉ፤), CLÉMENTINES (n.f.), PAMPLEMOUSSES (n.m.), riches en 
eau, se signalent par leur peau épaisse, couverte d'un ZESTE 
odorant, leur chair répartie en QUARTIERS et leur jus abondant, 
parfumé, peu sucré et plus ou moins acide. On peut l'extraire 
leur JUS en les PRESSANT, comme les CITRONS, dans un 
€ vresse-citrons. Les pommes sont BROYÉES et ÉCRASÉES avant 
d'être PRESSÉES, ainsi que le raisin, dans un PRESSOIR. On peut 
aussi utiliser, pour extraire certains jus, une CENTRIFUGEUSE. 
Certains fruits, trés sucrés, ont peu de jus, comme les DATTES, 
fruits du PALMIER-DATTIER et les BANANES, fruits du BANANIER. 


Les € fruits secs. 
Cette loc. désigne deux réalités bien différentes: 


1) La PULPE DÉSHYDRATÉE de fruits naturellement juteux 
pour lesquels c'est un procédé de CONSERVATION. Plus tard, 
on les consomme tels quels ou on les fait tremper dans 
l'eau pour en faire des compotes: ex. abricots secs, figues 
séches, raisins secs. Les PRUNEAUX sont des prunes noires 
séchées, dont on se sert parfois comme légumes: ex. du 
lapin aux pruneaux. 


2) L'amande séchée de fruits dont la pulpe est inexistante 
ou non comestible: la NOIX, fruit du NOYER, la NOISETTE, 
fruit du NOISETIER, l'AMANDE, fruit de l'AMANDIER, naturel- 
lement recouvertes d'une COQUE ou COQUILLE de bois, elle 
méme couverte d'une ÉCALE verte. Celle de la noix produit 
une teinture brune: le € brou de noix. 


La CHÁTAIGNE (comestible) et le MARRON D'INDE (non 
comestible), fruits du CHÂTAIGNIER et du MARRONNIER, sont 
couvertes d'une BOGUE verte et piquante. 


On IMPORTE aussi en France des PISTACHES et des CACA- 
HOUETES. 
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La noix et la noisette servent de mesure pour le beurre: met- 
tez (gros conune) une noix Í une noisette de beurre dans la 
poéle pour faire dorer votre viande. 

Une € coque / coquille de noix se dit d'un petit bateau, sur- 
tout quand il est pris dans la tempête. 


Autres fruits. f 

Personne — sauf les BOTANISTES — ne songe à appeler fruits 
des produits végétaux qui en sont pourtant au sens scienti- 
fique du mot: l'ÉPI, contenant une multitude de GRAINS qui 
sont des graines, est le fruit des CÉRÉALES. Les POIS, les HARI- 
COTS rouges ou blancs sont des graines contenues dans une 
COSSE qui est le fruit; les légumes appelés € haricots verts 
sont en réalité des fruits mangés avant leur maturité, cosse 
et graine ensemble. La GOUSSE de VANILLE est un fruit con- 
tenant de minuscules graines. Le POIVRE, qui sert de CON- 
DIMENT et se trouve sur toutes les tables à cóté du SEL, est la 
graine du POIVRIER, extraite d'une gousse: il est blanc s'il a 
été décortiqué, noir s'il a gardé son enveloppe, vert s'il a été 
cueilli avant maturité. 

Fig. Al humain est € poivre et sel, syn. il grisonne: ses che- 
veux noirs sont mélés de cheveux blancs. 


mange des fruits au dessert. 
Certains animaux sont FRUGIVORES: ils ne mangent que 


des fruits. 


Al humain achéte des € fruits frais chez un FRUITIER qui, 
dans sa FRUITERIE, vend aussi des légumes. 1] présente à 
table une belle € corbeille de fruits et les mange aprés avoir 
PELÉ, syn. ÉPLUCHÉ, ceux dont la PEAU est épaisse et dure. Il 
saupoudre de sucre ceux qui sont un peu trop acides: frai- 
ses et groseilles, d'où A1 € sucre les fraises (fam.): il a la 
main qui tremble. [] peut aussi les servir sous forme de 
€ salade de fruits: fruits de diverses espéces épluchés, cou- 
pés en morceaux, mélangés, sucrés, rafraichis et éventuel- 
lement relevés d'un peu d'alcool. 


ላ], aliment qui n'est pas un fruit, par ex. un vin, un fro- 
mage, est FRUITÉ s'il a un goût assez prononcé et agréable. 


€ Le fruit défendu (Bible): celui de l'Arbre de la connais- 
sance du bien et du mal, le seul de tous les arbres du jardin 
d'Éden, dont Dieu avait INTERDIT à Adam et à Ève de con- 
sommer le fruit. Mais Éve, tentée par le serpent, € croqua 
la pomme et la fit croquer à Adam. Par extension: toute 
chose ILLICITE, objet de TENTATION. 


Préparations culinaires à base de fruits. 


Une ና TARTE aux fruits est une pâte qu'on fait cuire au four 
recouverte de fruits (par ex. des pommes), ou bien qu'une fois 


cuite, on recouvre de fruits crus (par ex. des fraises) arrosés d'un 
sirop. Une COMPOTE se compose de fruits cuits et écrasés. 


On peut en faire des CONFITURES en les faisant cuire avec au 
moins poids égal de sucre, ou des GELÉES, de pommes, de gro- 
seilles, de COINGS, en n'utilisant que le jus. La MARMELADE est 
une variété de confiture, et les € pátes de fruits, des sortes de 
confitures solides et séches découpées en carrés réguliers. 


Les € fruits CONFITS, vendus par les CONFISEURS (qui, dans 
leurs CONFISERIES vendent aussi toutes sortes de bonbons) ne 
sont pas des confitures, mais des fruits entiers ou des tranches 
de fruits, séchés aprés avoir été imbibés d'un sirop de sucre. 

On peut aussi conserver les fruits, notamment les cerises et 
les prunes, dans de l'eau-de-vie. En fin de repas, apres le 
café, une € cerise à l'eau de vie est un € pousse-cufé agréable. 


3. Pourles boissons à base de fruits, voir l'article BOIRE. 
IV La réussite de Marc est le fruit de son travail. 


1 Le fruit de l'activité de AI humain est son RÉSULTAT heureux. 


Al RÉCOLTE, syn. RECUEILLE les fruits de son activité. Cette 
activité est FRUCTUEUSE. Marc a su faire FRUCTIFIER son capi- 
tal qui lui a RAPPORTÉ pas mal d'argent. — L'entreprise de son 
concurrent € est tombée entre ses mains € comme un fruit 
mûr. Une affaire est JUTEUSE (fam. et péj.) si elle est LUCRA- 
TIVE, mais pas trés honnéte. — PR. On JUGE l'arbre à ses 
fruits: ce sont les résultats qui permettent de dire si A1 
était bon et si son activité était valable. 


Le fruit d'une femme (vieux, litt.): son enfant. Ne subsiste 
que dans la loc. € le fruit de vos entrailles dans la priere 
catholique du Je vous salue Marie: il s'agit de l'enfant Jésus, 


fils de Marie. 


Al humain est mûr. 


Marc a atteint € l'áge MÜR: il est ADULTE et plus tout jeune; — 
il a MURI: il est devenu plus sérieux. Il est € en pleine MATURITÉ 
— Il a € müri un grand projet. — Il y € a MUREMENT réfléchi. 
L'idée a müri dans son esprit. — Jeannot est encore IMMATURE: il 
€ manque de maturité. 


Le NOYAU. 


C'est la partie centrale, distincte, autour de laquelle s'orga- 
nisent les autres parties de divers objets: celle de la terre 
(son centre en fusion); de la CELLULE vivante; de l'ATOME. 


Dans un ensemble humain: c'est le petit groupe de fidèles 
qui en assurent la cohésion. Un noyau de résistance. A1, 
propagandiste, membre d'une organisation adverse, 


pen 
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NOYAUTE le groupe A2 en s'y INFILTRANT et en essayant d'y 
jouer un róle déterminant. Il fait du NOYAUTAGE. 


Les dérivés du mot noyau dans ses emplois scientifiques 
sont formés sur la base d'origine latine NUCLÉ(O)-. La physi- 
que NUCLÉAIRE étudie lc noyau de l'atome, ses conditions 
de fusion, de fission, d'où résulte [f énergie nucléaire. 


Emplois figurés et familiers des mots ci-dessus. 


Un PÉPIN est un incident désagréable mais sans gravité; 
c'est aussi un PARAPLUIE. 


Jean a CUEILLI ses visiteurs à la gare: il a été les chercher, les 
a pris au passage et les a emmenés. 


A1, journaliste, GRAPPILLE des nouvelles. — A1, voleur à l'éta- 
lage, grappille quelques menus objets: il les attrape ça et là, 
sans plan préconçu. 


Al a reçu des coups de poings, ou bien a beaucoup pleuré: 
il a le visage € en compote, syn. € en marmelade. 

Ursule est € CONFITE en dévotion : elle en est imprégnée, ne 
pense qu à cela. 

Al humain est € un fruit sec: il est incapable de créativité 
et de souplesse d'esprit. 


Fam. A1, travail difficile, € n'est pas de la TARTE! — Ce film 
était vraiment tarte: plat, sans intérêt. Al abstrait est la 
€ tarte à la crème: on ne parle que de ça, c'est devenu un 
lieu commun (allusion à une pièce de Molière, La critique 


de l'École des Femmes). 


GAGNER, v. 


1 Lille a gagné contre Monaco par trois à zéro. 


> Al humain, qui se BAT contre A3 humain, gagne (A2, com- 
pétition). 


A1 gagne A2 contre A3. 


Al est le GAGNANT (de A2), ላ] € sort gagnant de A2. Al est 
le VAINQUEUR (de A2), il REMPORTE A2; A1 € l'EMPORTE sur 
À3, BAT A3, est plus FORT que A3, est SUPÉRIEUR à A3; Al a 
TRIOMPHÉ de A3, a été VICTORIEUX contre A3. Pour A1, c'est 
une VICTOIRE, un TRIOMPHE. 


A3 PERD A2, A3 est le PERDANT (voir l'article PERDRE). 


A2 est une COMPÉTITION inamicale, un procès, une bataille, une 
guerre. Nous avons gagné cette bataille mais nous n avons pas 
encore gagné la guerre. — Il ne faut pas trop tót € crier victoire! 
A2 est une compétition amicale: un pari, un jeu, une par- 
tie, un match, une épreuve sportive. J'ai gagné mon pari! — 
C'est un cheval inconnu qui a gagné la course. 


A2 est la vie courante considérée comme une compéti- 
tion généralisée. 

Al est un GAGNEUR, Al gagne tout le temps, € à tous les 
COUPS, par chance ou par audace. 


A1 € gagne sur tous les tableaux: A1 gagne de tous les points 
de vue, de quelque façon qu'on considère les choses. A1 
€ gagne de vitesse A3: Al parvient à déjouer à temps les 
plans de A3. 


i. Marc gagne beaucoup d'argent. 


[> Al humain, qui n'avait pas A2 mais le désirait, gagne A2 
avantage matériel ou moral. 


1 A2 est de l'argent gagné, ant. PERDU dans une opération 


boursière: A1 € réalise des GAINS. Paul vient de gagner une 





grosse somme en revendant à bon prix la plupart de ses 
actions. 


Ou au JEU. € Le numéro gagnant: le numéro qui permet à 
A1 de € gagner le gros LOT dans un jeu de hasard. 


Al, commerçant ou chef d'entreprise, € gagne gros: il fait 
d'importants BÉNÉFICES, des PROFITS (ant. A1 a des PERTES). 
Marc est € ápre au gain: il est dur en AFFAIRES, pour gagner 
le plus possible; il € cherche son profit. — Il fait le bilan de ses 
grofits et de ses pertes. 

A2 est un SALAIRE, une RÉMUNÉRATION, une PAYE que ላ] 
salarié reçoit de son employeur, ou les HONORAIRES que 
recoit un membre d'une profession libérale (par ex. un avo- 
cat), ou le PRIX que A1, commerçant ou artisan reçoit de ses 
clients, en échange du travail qu'il fournit ou des articles 
qu'il vend ou produit. Son travail constitue son € gagne- 
pain. A1 gagne tant par mois. 

Il gagne son pain à la sueur de son front: en travaillant beau- 
coup. Max € gagne un bon salaire, il € gagne bien (sa vie). — 
Luc ne gagne pas grand-chose, c'est un € gagne-petit. — Il 
ና ne gagne pas des mille et des cents. A1 € cède à l'appât du 
gain : il accepte une táche déplaisante mais bien payée. 


A2 est un AVANTAGE quelconque, réel ou symbolique, 
obtenu à la suite d'une compétition: gagner l'ENJEU d'un 
pari, le ler, 2e ou 3e PRIX, une médaille d'or, dargent ou de 
bronze, une coupe, des territoires (cf. 1). -- Mon équipe de 
football préférée a gagné la coupe de France. — À la suite de 
la guerre de 1870, l'Allemagne a gagné l'Alsace et la Lorraine. 


A2 est un avantage abstrait (faveur, aide, admiration, amour 
d'un A3 humain, etc.). Dans cette affaire, vous avez gagné la 
réputation détre un commerçant averti. — Vous avez gagné 
l'admiration de vos concitoyens et le soutien du gouvernement. 
— Roméo a gagné le cœur (l'amour) de Juliette. ላ] € gagne à sa 
cause A3: il parvient à CONVAINCRE A3 de l'aider, que ses 
idées sont bonnes et justes, et A3 € se laisse gagner. 


GARDER 


Al € gagne au change: Al fait un échange AVANTAGEUX, 
ant. DÉSAVANTAGEUX. 


A] € gagne à être connu / lu: il faut passer un certain temps 
avec cet homme ou lire les livres de cet auteur pour l'APPRÉ- 
CIER à sa juste VALEUR, pour connaitre ses QUALITÉS, diffici- 
lement perceptibles au premier abord. 


ll. La fusée gagne de l'altitude. 


1 Al gagne ለ2, grandeur mesurable. 


A2 est du poids, du temps, du terrain, de la distance, de la 
force, de la profondeur, etc. A1 ACQUIERT un SUPPLÉMENT de 
A2: le A2 de Al AUGMENTE. La fusée vient de décoller: elle 
gagne rapidement de l'altitude. — Prenez ce raccourci, vous 
gagnerez une bonne demi-heure / deux bons kilomètres. Vous 
réaliserez ainsi un GAIN de temps appréciable. 


A] peut REGAGNER un A2 perdu. Le bébé a regagné le poids 
qu'il avait perdu pendant sa maladie. 


እ] € gagne du terrain, syn. il PROGRESSE, ant. il € perd du 
terrain, syn. il RÉGRESSE. L'incendie gagne du terrain. — Fig. : 
Les idées de cet économiste sont en train de gagner du terrain 
chez les hommes politiques. 


Al gagne en A2 qualité. 

Al avait déjà A2, mais A2 augmente sous l'effet d'une 
cause quelconque. ላ] € gagne en profondeur / en force / en 
sagesse / en efficacité, etc. : il devient plus profond, plus fort, 


plus sage, plus efficace, etc. Le club a gagné en efficacité 
avec ses nouveaux joueurs. 


A2 spatial est le BUT que A1 mobile, souvent un bateau, 
etc., finit par ATTEINDRE. 


Parti de Brest, le navire € gagne le large et espère gagner la 
cóte d'Irlande le lendemain. 


ላ] humain ና regagne sa place: aprés un déplacement plus 
ou moins exceptionnel, il retourne, revient à sa place nor- 
male. Les soldats ont regagné leurs casernes. 


GARDER, v. 


L. Marie se garde des courants d'air. 


1 Al garde A2 de A3, un DANGER. 


La végétation garde l'humus de l'érosion (tournure relative- 
ment rare). Syn. plus usuel: Al PROTÈGE A2 contre A3. 
€ Dieu nous garde! (subj. de souhait, vieux) se dit quand on 
redoute quelque danger, qu'on peut préciser: Dieu nous 
garde de la peste, de la famine et de la guerre! ና Dieu m'en 
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garde! (usuel) peut ëtre dit ironiquement quand on refuse 
d'envisager une éventualité de peu de conséquence. 


Un GARDE-FOU, syn. un PARAPET, une BALUSTRADE, sont 
destinés à empêcher un imprudent de tomber du haut d'un 
pont, d'une falaise. Fig. Disposition réglementaire tendant 
à empêcher certaines imprudences. 


Syn. A] PRÉSERVE A2 de A3. 


Syn. il l'en GARANTIT. Mon imperméable me préserve bien de 
la pluie. Emploi pr. Les pompiers portent des vétements igni- 
fugés pour se préserver de l'incendie. 


A1 préserve A2 (de A3, non mentionné, la destruction). Les 
écologistes pensent qu'il faut préserver la couche d ozone et ils 
s'intéressent aussi à la PRÉSERVATION des espèces animales et 
végétales en voie d'extinction. — Jeannot a eu une enfance 
préservée: il a été élevé à l'abri de la misère, des sévices et des 
mauvais exemples. — Un PRÉSERVATIF en caoutchouc, syn. 
une ና CAPOTE anglaise (fam.) est destiné à préserver les usa- 
gers contre les maladies sexuellement transmissibles et les 
grossesses non désirées. 


Syn. Al PROTÈGE A2 (contre A3 souvent non exprimé). 


Il l'en DÉFEND, il PRÉVIENT ce danger en prenant diverses PRÉ- 
CAUTIONS. Un € protège-cahier en plastique protège la cou- 
verture du cahier des taches et des déchirures. Une crème 
protectrice vous protègera des coups de soleil. 


Al place A2 ና sous sa SAUVEGARDE (litt., juridique). Le 
patrimoine artistique de l'humanité est placé sous la sauve- 
garde de l'ONU. Un MÉCÈNE est une personne riche qui pro- 
tège les arts et les lettres, en passant des commandes 
importantes aux artistes. 


Al humain prend A2 humain sous sa PROTECTION, Al est 
le PROTECTEUR de A2 qui est son PROTÉGÉ: il protège sa vie, 
ses intéréts, sa liberté. 


Les € gardes du corps de A2, 


ou simplement les GARDES (n.m.) d'un personnage ayant besoin 
d'une PROTECTION rapprochée, sont des militaires, ou des spé- 
cialistes armés et bien entrainés, chargés de sa sécurité. 


L'ensemble de ses gardes constitue sa GARDE (n.f.): un régi- 
ment d'élite, comme la garde de Napoléon. Parole historique: 
La garde meurt mais ne se rend pas. La € GARDE prétorienne: 
celle des empereurs romains. La € GARDE républicaine est un 
régiment célèbre pour sa musique, un ና garde républicain un 
militaire, un instrumentiste, membre de ce régiment. 
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5. La garde d'une épée, ou de toute arme blanche. ዚ La sentinelle garde le palais présidentiel. 


Coque de métal placée sur la lame pour protéger le poing. 1 Al humain garde A2 spatial qu'il a à protéger. 


€ Jusqu'à la garde: en enfonçant la lame sur toute sa 
longueur; sens fig. «complètement ». 


Un garde-A3 est un objet au moyen duquel A1 se garde de 
A3. Un € garde-boue: partie métallique protégeant une 
roue de la boue; un € garde-feu: écran qu'on place devant 
une cheminée pour se protéger des étincelles. 


Emploi pronominal. 


A1 € se garde de A3 inf., action dangereuse: il ÉVITE de faire 
A3; il VEILLE à ne pas faire A3. Jean se garde (bien) de s'associer 
avec Éric en qui il n'a pas confiance. Syn. vieux: Al € n'a 
garde de A3, inf. Je n'ai garde de doubler en sommet de cóte: je 
suis attentif à ne pas commettre cette imprudence. Syn. Al 
€ prend garde à / de ne pas faire A3, inf., à A2: il y veille. 
Marie prend garde de ne pas faire de taches à sa robe neuve. 
Ant. A1 fait A3 € par MÉGARDE: parce qu'il ne fait pas ATTEN- 
TION. € Marie a fait une tache à sa robe par mégarde. 


Al € prend garde à A2, nom, une chose ou un être en 
danger: il veille à préserver A2. Prends garde à ta belle robe! 
A] prend garde (à lui-même). «Si je t'aime, prends garde à 
toi!» chante Carmen à Don José dans un opéra célébre: je 
suis une femme dangereuse. — € Prends garde! (sans com- 
plément exprimé): fais attention. 


A1 € se garde de A3, nom, une chose ou un être dangereux: 
il s'en MÉFIE. Jean se garde des escrocs. 


Al prend garde à A3, nom, dangereux. Prends garde aux 
escrocs, aux courts-circuits, aux allumettes! 


A1 € est en garde contre A3. 


Al € est sur ses gardes: à l'origine loc. d'escrimeurs, le mot 
garde désignant diverses position de l'épée ou du fleuret per- 
mettant de parer à toute attaque d'un adversaire A3. Usuel 
aujourd'hui au sens fig. Jean est sur ses gardes, il est en garde con- 
tre Éric: il se méfie de lui. — Marc l'a € mis en garde contre Eric: 
Marc a conseillé à Jean de ne pas se FIER à Éric. Une ና mise en 
garde: un avertissement donné à A1 d'avoir à éviter un A3. Jean 
a tenu compte de la mise en garde de Marc. € Garde-à-vous!, 
commandement militaire à l'impératif, et nom masc.: «Tenez- 
vous dans l'attitude réglementaire d'immobilité attentive et res- 
pectueuse pour recevoir mes ordres». Un soldat se met / est / 
reste au garde-à-vous devant son supérieur. 


Il empêche toute personne non autorisée de pénétrer dans A2 
et veille à donner l'alerte rapidement en cas d'incident. Un 
€ garde champêtre, € garde forestier, € garde-chasse, € garde- 
péche: personne assermentée chargée de faire respecter les 
réglements sur un certain espace rural ou maritime. 


Un € garde-barriére: personne veillant au bon fonctionne- 
ment de la barriére d'un passage à niveau, au croisement 
d'une route et d'une voie ferrée. 


Un ና garde-cóte: bateau surveillant la pêche et l'accès aux 
cótes. 


Une ና CHASSE gardée: espace où seules les personnes auto- 
risées ont le droit de chasser. — Fig.: Actions ou situations 
réservées par privilége à une certaine catégorie de person- 
nes. — Le chien Toby garde la voiture de son maitre: c'est plus 
SÛR qu'une alarme. — Toby est un bon € chien de garde. 


NB. Al, malade, € garde la chambre a un sens différent: il y 
reste, s'abstient de sortir. 


Un GARDIEN, une GARDIENNE. 


Personne payée pour entretenir un immeuble, distribuer le 
courrier, renseigner les visiteurs, etc.; syn. le ou la CON- 
CIERGE, qui habite une LOGE, petit logement situé prés de la 
porte. Il y a aussi des gardiens dans les jardins publics, pour 
les protéger contre le vandalisme. 


Une SENTINELLE (n.f. quoique désignant généralement un 
homme) garde le palais du président, € monte la garde à la 
porte du palais. 


Le magasin, plusieurs fois cambriolé, est maintenant gardé 
jour ei nuit; la nuit, il est gardé par des VIGILES accompagnés 
de chiens, recrutés par des € sociétés de SURVEILLANCE / de 
GARDIENNAGE. 


Ili. «Il était une bergère qui gardait ses moutons» (chanson 
populaire). 


1 Al humain garde A2 animé: 


Al ayant quelque pouvoir sur A2, fait en sorte que A2 (dans 
son propre intérét, ou dans celui de A1, ou de la personne 
qui paie A1) ne sorte pas d'un espace délimité ou quil vive 
selon certaine normes pendant la durée de sa garde. 

Syn. faible: A1 SURVEILLE A2 (voir aussi l'article DORMIR et 
VEILLER). Les collégiens indisciplinés ont échappé à / trompé 
la SURVEILLANCE de leurs SURVEILLANTS. 
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2. A2 est un troupeau. Léa garde dans un tiroir les lettres de Max. 


ER ERGE âturage. empêche les ani- 
Di BERGER ከከ... ከሠ) 1 ለ] humain, ayant en sa possession A2 concret, garde A2. 


maux de se disperser, d'aller dans les endroits interdits, 
d'être volés ou attaqués par des bêtes sauvages (plus guère 
aujourd'hui, avec les clôtures électriques et les nouvelles 
techniques d'élevage). 

Un GARDEUR, une GARDEUSE: Mme de Maintenon, dans son 
enfance, a été gardeuse d'oies. PR. Chacun son métier et les 
vaches seront bien gardées. 


Un GARDIAN: var. provengale de gardien, éleveur de che- 
vaux ou de bœufs en Camargue. 


les cas ci-dessus. 


Sylvie confie Jeanmot à la garde de Marie qu'elle rétribue. Elle 
a des € frais de garde. — Le berger € fait bonne garde autour 
de son troupeau. — Un père et une mère divorcés peuvent 
avoir un € droit de garde sur leurs enfants, se partager la garde 
de leurs enfants. Dans les métiers de surveillance, de santé, 
de sécurité, etc., une personne qui € est de garde , doit res- 
ter disponible pour parer à tout danger ou toute nécessité 
qui pourrait survenir. Il y a toujours, dans la ville au moins 
un pharmacien € de garde, le dimanche; cette semaine c'est 
Martin qui est de garde. C'est son € tour de garde. 
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Il fait DURER cette possession. Il ne s'en SÉPARE pas (il ne le 
vend pas, ne s'en débarrasse pas. Il fait en sorte de ne pas 
le PERDRE. Syn. il le CONSERVE. Gardez bien / conservez bien 
vos relevés bancaires, ils peuvent vous étre utiles. 


Un CONSERVATEUR de musée, de bibliothéque, conserve les 
objets précieux, les livres qui s'y trouvent et organise leur 
présentation au public. 


Un ARCHIVISTE a pour métier de conserver et de classer des 


3. A2 est un enfant. ARCHIVES: un ensemble de documents anciens permettant 
Sylvie fait garder le petit Jeannot pendant qu elle travaille. — de faire l'histoire d'un pays, d'une entreprise. L'ensemble 
Elle le fait garder par Marie, une GARDIENNE, syn. une NOUR- des € papiers de famille constituent les archives de cette 
RICE, syn. une BABY-SITTER: femme chargée de la garde d'un famille. Conservez vos actes de propriété dans vos archives. 
enfant, qui veille à sa sécurité et lui donne les soins néces- Emploi + 
saires, ou bien elle le met à la GARDERIE, institution où des n odi iie iE 
personnes spécialisées gardent les enfants. Si A2 est une denrée périssable qu'on veut conserver, on dit 
A2 est un malade: une € garde-malade, une GARDE (n.f.): qu'elle se garde / se conserve plus ou moins bien. On peut 
femme qui, sans être infirmière, s'installe à domicile, de garder des endives plusieurs jours au réfrigérateur; c'est un 
nuit ou de jour, auprès d'un malade, et lui donne tous les légume qui se garde bien. — Un vin qui se garde plusieurs 
soins qui ne demandent pas une grande spécialisation. années, est un vin € de (bonne) GARDE. 

4 ለ2 est un prisonnier. Si Al veut garder A2, des aliments, un temps considérable, 
A1 € GARDIEN de prison, syn. surveillant, GEÔLIER, (anc. et " 2. E NM ree pe ሚማ ና de / en conserve 
péj.), MATON (argot), l'empêche de s'évader, et pourvoit aux - es € a — FRAIS): il les SALE, les FUME, les CONGELE, 
nécessités de la vie en prison. Un € garde-CHIOURME (péj.) : Dedi s ው perd E les faisant SÉCHER ጆቹ les STÉ- 
surssillant-sévàre at cruel; jadis, celu ap palérieris, qui ^m en utilisant des € boites de conserves métalliques ou 
formaient un équipage de rameurs appelé la chionrme. z ne ው a dé ቴብ. ቁ she la + 

በሻዉ ጀም ገ EE + | Bo temps a assez hante température pour détruire les micro- 
> .-፳ዖቃ፦፡ ይዩ ፅ ah: ra man - | 5 sick idee er 3 — e ets ድ 
d'un délit ou d'un crime: elle les empêche de s'éloigner Beo a sr “es Ais ou puisi iiin 
mennene | conservé dans un récipient hermétique, peut se conserver 

pendant un certain délai, qui constitue la € garde à vue. plusieurs mois. Al peut ainsi se constituer des RÉSERVES. 

5. Le mot GARDE, action de garder, peut s'appliquer à tous 


Un GARDE-À2 (nom) sert à conserver A2. 


Un € garde-manger: meuble grillagé où on conservait de la 
nourriture avant la diffusion des réfrigérateurs. 


Un € garde-meuble: local à louer pour y entreposer des 
meubles avant de les utiliser. 


Une € garde-robe: à l'origine, local où on conservait les vête- 
ments (syn. PENDERIE): auj. ensemble des vêtements appar- 
tenant à une personne. 


Les € pages de garde: pages blanches au début et à la fin 
d'un livre, destinées à protéger les autres. 


GÉNÉRAL A 


v Malgré ses échecs, le candidat malheureux garde espoir. € culture générale d'un humain (l'ensemble des connaissances 


1. ለ] humain garde A2 abstrait, un état de Al. de cet humain dans divers domaines: lettres, sciences, arts, 


A], se trouvant dans un certaine état, n'en change pas. 
A1 € garde le silence: il se tait et continue à se taire. 


A1 € garde les convenances / son rang / ses distances, etc. : il 
se comporte et continue à se comporter comme l'exige son 
rang social. 


Al € garde toute sa tête: quoique vieux et malade, il ne 
déraisonne pas. 


histoire, etc.) aux connaissances particuliéres d'un SPÉCIALISTE 
de tel ou tel domaine, des observations ou remarques générales 
à des observations ou remarques particulières. 


Dans une démonstration ou un raisonnement, € aller du par- 
ticulier au général c'est étendre cette démonstration ou ce rai- 
sonnement de la partie au tout, en faisant abstraction des 
exceptions. 


i wana sasa 899551 "yi P 2. Si, considérant la totalité ou la majorité des éléments de cet 
1 U QUELS: ን ራ፡፣ ሪሇ.. ሥራ... ensemble, on ne dit d'eux que ce qu'ils ont de COMMUN, on dit 
emporter par la passion à des actes excessifs. des GÉNÉRALITÉS (c'est-à-dire, assez souvent, ce que tout le 
€ Toutes proportions gardées: en ne comparant que ce qui monde sait, des choses inutiles). Inversement, si l'on ne con- 
est comparable. sidère que les PARTICULARITÉS de quelques éléments, ce qu'ils 
AS ር 1 de dote rer À T: ont de particulier, et qu'on croit que ce qu'ils ont de commun 
9. ምሬ ዲው ቸን. ከ est commun à tous les éléments, on GÉNÉRALISE (ant. on PAR- 
de ordre TICULARISE). Les GÉNÉRALISATIONS, (ant. les PARTICULARISA- 
' ! | | TIONS), souvent HÂTIVES ou ABUSIVES, sont une fréquente 
Le € CONSERVATEUR des hypothèques est chargé de leur ins- me: M 
cription et de la gestion des registres de propriétés. | | 
Un € esprit CONSERVATEUR (adj.) est hostile au change- 3. Adverbes et locutions adverbiales. 
ment, notamment en politique. Le CONSERVATISME est le GÉNÉRALEMENT, € en général, € en règle générale, € de / 
propre des partis conservateurs, syn. intensif d'une façon / manière générale; ant. € en particulier. 
RÉACTIONNAIRE: qui tend à un retour au passé. GR.: tous ces adverbes se placent soit en téte de phrase soit 
AI PRÉSERVE ses droits, ses intérêts: ne les laisse pas atta- après le verbe: En général, je passe mes vacances au bord de la 
quer ni tomber dans l'oubli. mer., alors que PARTICULIÈREMENT se trouve le plus souvent 
Al SURVEILLE le déroulement d'une action. Sylvie surveille devant ሃሽ adjectif qu'il intensifie. Je trouve Max particulière- 
la cuisson de son rôti. — La construction d'un usine atomique en, désagréable en ce moment. : Max est toujours désagréable. 
est € sous haute SURVEILLANCE. — Certaines institutions sur- mais il l'est encore plus en ce moment que d'habitude. 
veillent le bon ordre de la société, par ex. la Direction de la 4. La € RÈGLE générale connait donc des EXCEPTIONS des cas 


surveillance du territoire (DST), service de renseignements 
intérieurs et la Direction générale de la surveillance exté- 
rieure (DGSE), service de renseignements extérieurs. 


GÉNÉRAL et PARTICULIER, adj. et n.m. 


L. En général, il fait beau dans ce pays, sauf dans quelques 
zones particuliéres oü il pleut trés souvent. 


C Le A1 général s'oppose à un Al particulier. 


l Étant donné un ENSEMBLE composé d'un certain nombre 


d'ÉLÉMENTS, est général ce qui reléve de TOUS les éléments 
ou de la MAJORITÉ d'entre eux, et est particulier ce qui reléve 
d'un seul élément, ou d'une MINORITÉ d'entre eux. 

A] est un € cas particulier sil € échappe à la règle générale. 
La € situation générale s'oppose à une € situation particulière, 
les € conditions générales à des € conditions particulières, la 


particuliers d'une rareté ou d'une importance significative. 
Exception faite de deux ou trois bons coloristes, Jean trouve 
nuls les peintres abstraits. — Un € tribunal d'exception est 
institué provisoirement, le temps d'appliquer une € loi 
d'exception faite sur mesure, hors code, pour régler un cas 
particulier. — PR. L'exception confirme la rëgle. 

La réussite de Marc est EXCEPTIONNELLE: trés peu de patrons 
d'entreprise ont réussi comme lui. — On peut dire que Marc 
est un € étre d'exception: il a des qualités hors du commun. 
— EXCEPTIONNELLEMENT, Jeannot est autorisé à manquer la 
piscine, parce qu'il a de la bronchite. Il a une € autorisation 
exceptionnelle. 

A2 humain EXCEPTE un Al (d'un ensemble de A): 1. il 
reconnait qu'il présente des caractères particuliers. Jean 
déteste les peintres abstraits; il n'en excepte que deux ou trois, 
pour l'harmonie de leurs couleurs. — Syn. Il les trouve nuls à 
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di 


GÉNÉRAL 


l'exception de deux ou trois. — 2. il le traite d'une fagon par- 
ticulière. Le professeur de gymnastique envoie tous les élèves 
à la piscine. Il n'excepte que ceux qui ont un certificat médi- 
cal. Il fait une exception pour ceux-là. 


Emploi prep. EXCEPTÉ, syn. SAUF: Les peintres abstraits sont 
nuls, dit Jean, excepté deux ou trois. — Tous les élèves vont à 
la piscine, sauf ceux qui ont un certificat médical. 


i. Marc a terminé sa carrière comme président directeur 


général d'une grande entreprise. 


O Un Al général ne s'oppose pas à un Al particulier. 


1 Al est humain. 


Dans un ministére ou une administration publique, le 
€ directeur général est, dans la HIÉRARCHIE, le SUPÉRIEUR de 
TOUS les directeurs de services ou de départements. 


Une entreprise ou une société privée est dirigée par un 
Conseil d'Administration, lui-méme présidé par un 
€ président directeur général (abrév. P.D.G.). 


Un syndicat a le plus souvent à sa téte un € secrétaire général. 


Dans l'armée, € l'officier général, plus communément le 
GÉNÉRAL est à la téte d'une brigade ou d'un corps d'armée, 
et le € général en chef, ou GÉNÉRALISSIME, commande 
l'ensemble des troupes du pays, au sein de l'ÉTAT-MAJOR, 
lui-même installé au € quartier général (abrév. Q.G.). 


2. Al est une activité d'un groupe d'humains. 


Une € assemblée générale (abrév. A.G.) est une réunion de 
TOUTES les personnes travaillant dans un méme lieu; elle 
s'oppose à une réunion RESTREINTE, à laquelle ne partici- 
pent qu'un petit groupe de personnes choisies en fonction 
de l'objet de la réunion. 


La € grève générale concerne tous les travailleurs d'un pays, 
quels que soient leurs lieux de travail et leurs professions; 
elle s'oppose à une gréve PARTIELLE. 


La € mobilisation générale est, en cas de guerre, l'appel à 
tous les hommes d'un pays à se mettre au service de la 
défense nationale. 


Au théátre, la € (répétition) générale, qui a lieu la veille de 
la «premiere», rassemble tous les acteurs qui répétent d'un 
seul coup l'intégralité de la piéce. 

Hist. de France: € les États Généraux étaient, sous l'Ancien 
Régime, le rassemblement de tous les représentants de la 


Noblesse, du Clergé, et du Tiers-État, venus de toutes les 
provinces du pays. 
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3. 


Domaine médical. 


€ L'état général d'un malade est la manière dont fonctionne 
l'ensemble des organes de son corps. Le (médecin) GÉNÉRA- 
LISTE pratique la € médecine générale; il a une connaissance 
des maladies suffisante pour les cas ordinaires, mais con- 
seille à ses patients de s'adresser à un SPÉCIALISTE en cas de 
maladie grave demandant une compétence approfondie 
d'un organe particulier. 


Une maladie, un cancer, qui se GÉNÉRALISE s'étend d'un 
endroit particulier à toutes les parties du corps. 


m. Léa aurait bien aimé être la secrétaire particulière de 
Marc. 


[] Un Al particulier ne s'oppose pas à un Al général. 


1 


A] peut habiter dans une € maison particulière et non dans 
un immeuble COLLECTIF, voyager dans sa € voiture particu- 
lière plutôt que dans les € transports en COMMUN. 


Le / la € secrétaire particulier(-ére) dun personnage impor- 
tant ne travaille que pour lui SEUL. Un € professeur particu- 
lier n'enseigne quà un seul élève à la fois; il lui donne un 
€ cours particulier, syn. une € leçon particulière. 


Al est € un peu particulier. 


Al n'est pas, ne se comporte pas comme les gens NORMAUX, 
ordinaires, il a un comportement un peu particulier ou des 
idées un peu particulières, BIZARRES, étranges, qui peuvent 
faire traiter Al d'ORIGINAL. 


J'ai connu ma femme dans des circonstances très particulières. 
— ቭ y avait à ce spectacle une affluence toute particulière. 
Syn. INHABITUELLE. 


Emploi nominal, un particulier. 


Un INDIVIDU, une personne; il se reconnait à des € signes 
particuliers: des traits, des CARACTÉRISTIQUES physiques qui 
permettent de l'IDENTIFIER. (souvent péj. en ce sens). 


Un € simple particulier n'a pas de fonctions politiques, par 
opposition à un € homme public. Acheter ou vendre une mai- 
son, une voiture, € de particulier à particulier, c'est lorsque 
vendeur et acheteur traitent l'affaire directement, sans passer 
par l'intermédiaire d'une agence ou d'une maison de commerce. 


GLOIRE, n.f. 


1 La gloire de Charlemagne est d'avoir unifié l'Europe. 


1 La gloire de Al humain est d'avoir fait A2, jugé bon par 


A3, toute une société. 


Tout le monde (A3) CONNAIT A1 et tout le monde l'ADMIRE: 
l'€ OPINION PUBLIQUE lui est favorable. 


On connait Al par la RENOMMÉE, par € les trompettes de la 
renommée. A3, tous les historiens (pour le passé), tous les 
médias (pour le présent) CÉLÈBRENT A1 lui-même, ou A2, 
la victoire, les MÉRITES de A1. Ils € font l'ÉLOGE de A1, chan- 
tent ses LOUANGES, ና VANTENT ses mérites. Un poète écrit un 
poème ና à la gloire de Al, pour (litt.) le GLORIFIER, lui 
€ rendre gloire, € chanter sa gloire. 


En langage moderne, surtout en parlant de VEDETTES du 
spectacle, de STARS, A3 est FANATIQUE de A1. Al est l'IDOLE 
de A3. 


A1 peut aussi se glorifier lui-même: se € faire gloire de ses 
exploits, s'en VANTER. S'il € tire gloire de peu de chose, c'est 
de la GLORIOLE. 


Al humain € s'est couvert de gloire en triomphant de gran- 
des difficultés, dans l'intérét général. PR. À vaincre sans 
péril, on triomphe sans gloire (citation de Corneille passée 
en proverbe). 


Al connait son € heure de gloire (ça ne durera peut-être pas 
toujours). Les grandes actions de Al, surtout dans le 
domaine militaire, sont GLORIEUSES. 


Un grand personnage historique f est passé dans la LÉGENDE, 
ses actions sont LÉGENDAIRES. 


Emploi affaibli et ironique. Ce que tu as fuit nest pas très 
glorieux: il n'y a pas de quoi se vanter. 


Al peut être Dieu. Gloire à Dieu au plus haut des cieux: 
chant des anges lors de la Nativité, priére de la messe sou- 
vent mise en musique, le GLORIA. Ce soir, on donne au con- 
cert le Gloria de Vivaldi. — On représente souvent dans les 
églises romanes le € Christ en gloire: dans une grande 
auréole. 


Syn. A1 humain est ILLUSTRE. 


Il est trés connu à cause de A2 mérites et qualités extraordi- 
naires. ላ] s'est ILLUSTRÉ par À2; ses œuvres et ses actions sont 
illustres. On peut parler ironiquement de l'ILLUSTRISSIME A1. 


GLOIRE | ዕር. 


A], sans être illustre lui-même, peut porter un € nom illus- 
tre, faire partie d'une ና illustre famille, dont plusieurs mem- 
bres ont été de € grands personnages. 


————————————— HH E te i 


Ant., avec ironie: un € illustre INCONNU est un personnage 
OBSCUR qui aspire à la célébrité ou dont on vous parle 
comme s'il était célèbre. 


A1 humain est CÉLÈBRE. 


Il est extrémement connu et généralement admiré (encore 
qu'on puisse se rendre € tristement célèbre par ses mauvai- 
ses actions). Pavarotti est un chanteur célèbre, qui connait 
une grande CÉLÉBRITÉ. — C'est une célébrité de l'opéra italien. 


Al humain est POPULAIRE, jouit d'une grande POPULARITÉ. 
Voir l'article PEUPLE. 


i. La réputation de ce cuisinier est fondée sur la bouillabaisse. 


1 La RÉPUTATION de A1 humain. 


Elle est fondée sur un ensemble d'actions A2, jugé par un 
groupe social plus ou moins important. A1 € a bonne / mau- 
vaise réputation à cause de A2. Le mot réputation est généra- 
lement mélioratif. La réputation de Al est bonne si on ne 
précise pas qu'elle est mauvaise. La bouillabaisse fait la réputa- 
tion de Marius et de son restaurant; son restaurant est RÉPUTÉ et 
lui-même est un cuisinier réputé. — II € soutient sa réputation 
en sefforcant de faire toujours très bien, mais il serait dangereux 
pour lui de € vivre sur sa réputation en reláchant son effort. 


Al humain a un RENOM de A2. 


On peut préciser un € bon renom, syn. une bonne RENOM- 
MÉE, mais ce n'est pas utile: une “mauvaise renommée, un 
*mauvais renom ne se disent pratiquement pas. Le chirur- 
gien Martin jouit d'un grand renom de compétence. — ላ] 
humain est RENOMMÉ pour son A2. Il est renommé pour son 
habileté à opérer la cataracte. Il € a une bonne renommée. — 
Le restaurant de Marius est renommé / a une bonne renommée. 
— PR. Bonne renommée vaut mieux que ceinture dorée: il vaut 
mieux étre pauvre et bien jugé que riche et déshonoré. 


Al humain a acquis de la NOTORIÉTÉ: il s'est fait connaitre 
en bien, dans sa spécialité. 


A1, humain ou non, est FAMEUX: anciennement sans connota- 
tion méliorative. Trés connu, mais pas forcément en bien. Car- 
touche était un fameux bandit de grands chemins. Aujourd'hui, 
syn. de EXCELLENT. Ce vin est fameux / n'est pas fameux. 


Il s'est produit à ce passage à niveau un accident MÉMORABLE: 
dont tout le monde se souvient. 


ፈፈ 


G 


GRÂCE 


Il est NOTOIRE, syn. € il est de NOTORIÉTÉ PUBLIQUE, que c est 
le professeur Dupont qui a découvert un nouveau virus ou 
bien que le président Duval est coupable d'abus de biens 
sociaux: tout le monde le sait. 


GRÂCE, n.f. 


l. Marie danse avec grâce; elle est gracieuse. 


1 Al animé a de la grâce. 


Il est GRACIEUX (ant. DISGRACIEUX): il PLAIT par l'ÉLÉGANCE 
de ses PROPORTIONS et de ses MOUVEMENTS. Le chat, la 
gazelle, sont des animaux gracieux, mais le cochon, l'hippo- 
potame, sont € sans grâce. 


Al humain marche, se déplace, danse € avec grâce: Quelle 
grâce chez cette danseuse! Sa démarche, ses mouvements 
sont gracieux méme si son visage ne peut pas étre dit BEAU. 


Al concret (art, architecture) a des formes, des courbes 
gracieuses. 


Dans la mythologie grecque, € les Trois Gráces, Aglaé, Thalie, 
et Euphrosyne, filles de Zeus, personnifiaient € l'art de plaire. 


La gráce de Al, son CHARME, provoque la sympathie. 


Une action de Al, son sourire, son accueil peut être gra- 
cieuse, sans quil soit question de forme et de mouvement, 
parce qu'elle est AIMABLE. Sylvie reçoit ses amis GRACIEUSE- 
MENT, avec son € plus gracieux sourire. 

Dans les GALAS de BIENFAISANCE, il arrive que des artistes 
apportent leur concours gracieux, syn. GRATUIT: ils laissent 
gracieusement la recette aux bénéficiaires du gala. 


I. Le Président fait grâce au condamné; le condamné 
rend grâce au Président. 


D A] humain en situation de supériorité et de pouvoir € fait 


grâce à A2 humain. 


> A2 € rend grâce à AI. 


1 La grâce de Al est sa manière de manifester librement, 


sans y étre obligé, sa PITIÉ pour A2. Un chef d'État jouit du 
€ droit de grâce qui l'autorise à GRACIER A2: à annuler sa 
condamnation, ou à la COMMUER: lui substituer une peine 
plus douce. 


Al humain, chef d'État, € fait grâce à A2 condamné. Un 
ami, parent ou avocat, intervient aupres de A1 et € obtient 
de lui la grâce de A2. Al gracie A2. 

A2 est € à la MERCI de Al. CONDAMNÉ à la prison ou à la 
mort, il { demande grâce à A1, roi ou chef d'État, il IMPLORE 
sa pitié, le SUPPLIE de l'ÉPARGNER, de lui épargner cette 
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PEINE. Si A1 résiste à cette supplication et n'éprouve pas de 
pitié, il est IMPITOYABLE, syn. INFLEXIBLE. 


Formule de supplication parfois employée par exagération: 
€ de grâce, syn. € par pitié, syn. faible € s'il vous plait. De 
grâce, Jeannot, arrête de faire du bruit, tn me casses les 
oreilles. — Par pitié, ne m'oblige pas à manger des épinards! 


AI, Dieu, € ACCORDE sa grâce à l'homme pécheur: il efface 
ses péchés et lui permet de participer à la vie divine. € À la 
gráce de Dieu!: qu'il arrive ce que Dieu voudra et quil ait 
pitié de nous! Syn. € Advienne que pourra! 


A], juge, SURSOIT à l'application de la peine: elle ne devien- 
dra effective qu'en cas de récidive. A2 obtient le SURSIS. 
Deux mois de prison avec sursis. 


Si A2 ne peut pas sacquitter d'une obligation, par ex. une DETTE, 
dans les délais prescrits, Al, son créancier, peut lui accorder un 
€ délai de gráce, syn. un sursis dune certaine durée. 


Fig. A2 € est en sursis: dans une situation provisoirement 
favorable, avec la menace d'une mauvaise issue (par ex. 
dans une maladie grave). 


À la guerre, A2 blessé reçoit de A1 son ennemi le € coup de 
grâce qui l'ACHÈVE, qui met fin à ses souffrances en le tuant. 
Fig. Une dernière épreuve qui met le comble à un malheur. 


ላ] € fait grâce de A3 abstrait à A2 : Al évite à A2 le DÉSA- 
GRÉMENT que constitue A3, syn. il lui épargne A3. Dans un 
récit: Je vous fais grâce des détails. Attention! sens opposé à 
celui de A1 € fait la gráce de A3 abstrait à A2 (cf. III, 2). 


A2 € rend grâce à Al de A3, BIENFAIT de A1 (litt.). 


A2 RECONNAIT que Al lui a fait du bien sans v être obligé: 
A2 REMERCIE Á ] d'avoir fait A3, lui dit < MERCI», lui adresse 
ses REMERCIEMENTS, lui manifeste sa RECONNAISSANCE, sa 
GRATITUDE, lui est RECONNAISSANT de À3. Ant. A2 est un 
INGRAT, il montre de l'INGRATITUDE envers A1. 


Si Al est Dieu, A2 fait une € action de gráce(s): un acte de 
dévotion par lequel il remercie Dieu. 


Emploi prépositionnel, € Gráce à A1. 

Avec l'aide de A1, par l'action BÉNÉFIQUE de A1. Grâce au 
Président, le prisonnier a été libéré. — C'est grâce à ce médi- 
cament que j ai pu guérir. — ና Grâce à Dieu, nous n'avons pas 


eu daccident. 


Dans le cas de CAUSE indifférente ou mauvaise on emploie 
€ à cause de A1. 


[1 Luc est dans les bonnes grâces de Marc. 


1 La grâce de Al humain. 


C'est sa BIENVEILLANCE et sa PRÉFÉRENCE pour A2, son désir 
de lui faire du bien. A2 est € dans les bonnes grâces de ላ], 
il € jouit de ses bonnes grâces: il bénéficie de son AFFECTION, 
de ses FAVEURS, et de sa PROTECTION. A2 est le PROTÉGÉ de 
ላ] ou, notamment à la cour d'un roi, son FAVORI (f.sa FAVO- 
RITE). Syn. fam.: Al est € dans les petits papiers de A2. 

Si A2 perd l'affection de A1, il € entre en DISGRÂCE, et s'il la 
retrouve, il € rentre en gráce. 


2. A] € fait la grâce de A3 abstrait à A2: Al montre son affec- 
tion à A2 en lui procurant le PLAISIR que constitue A3: Fai- 
tes-moi la gráce d'accepter mon invitation, dit Luc à Marc. 
Attention! sens opposé à celui de A1 fait gráce à A2 de A3 
abstrait (cf. II, 2). 

Al a fait A3 € de bonne grâce, syn. € de bon GRÉ, syn. faible 
VOLONTIERS, ant. € de mauvaise grâce, syn. € à contre cœur. 
Marc accepte de bonne gráce l'invitation de Luc. 

Al € aurait mauvaise grâce à + A3 inf.: Al ne montrerait 
guëre de bonté ou de bienveillance s'il faisait l'action A3. 
Marc aurait eu mauvaise grâce à refuser cette invitation. 


3. En contexte religieux. 
A2 humain est touché par la grâce (de Dieu): il éprouve un 
sentiment religieux, un désir de conversion. A2 € a la gráce, 
€ est en état de gráce: il est sans PÉCHÉ grave. 
Fig. A2 a la grâce: pour l'action qu'il a à faire, il est INSPIRÉ, 
a toutes les QUALITÉS nécessaires. 
Fig. en politique, € l'état de grâce est la périodc pendant 
laquelle un nouvcau gouvernement, n'ayant encorc mécon- 
tenté personne, est à l'abri des critiques. 


GRAND et PETIT, adj.qual. 


A MEGA(LO): base savante d'origine grecque, MAJ-, MAGN-: 
bases savantes d'origine latine servant à former des mots expri- 
mant l'idée de grandeur. 


A MICRO-: base savante d'origine grecque et MINI-: base savante 
d'origine latine servant à former des mots exprimant l'idéc de 
petitesse. 


GR. 1) Le féminin de grand cst grande, mais, dans quelqucs cas, 
grand antéposé est invariable: grand-mére, grand-tante, grand 
route, grand rue, grand messe, grand chose, grand peur, etc. 


2) grand et petit sont généralement antéposés, sauf dans le cas 
où il s'agit d'opposer un homme grand (par sa taille) à un grand 
homme (grand par ses qualités exceptionnelles). 


GRAND | 





3) Dans certains mots, le suffixe diminutif -ET, f. -ETTE, exprime 
la pctitesse. Un bâtonnet, une statuette: un petit bâton, une pe- 
tite statue. 


1 La maison de Max est plus grande que l'appartement de 


Jean qui est trop petit. 
[1 AI MESURABLE est grand ou petit. 


1 Un observateur A2 dit que Al est grand, petit, ou MOYEN si, 
le comparant aux autres À de méme espèce, il estime que ses 
DIMENSIONS (ou, dans certains cas, son INTENSITÉ ou sa 
DURÉE) sont SUPÉRIEURES ou INFÉRIEURES à la moyenne de 
ceux-ci. Un petit éléphant est plus grand qu'une grande 
araignée: cet éléphant est plus petit que la moyenne des 
éléphants; l'araignée est plus grande que la moyenne des 
araignées. La PETITESSE de A1, est le fait qu il est petit et sa 
GRANDEUR le fait qu'il est grand: Jean et Sylvie souffraient de 
la petitesse de leur ancien appartement; ils apprécient la gran- 
deur du nouveau, syn. plus usuel, ses € grandes dimensions. 


Mais la grandeur de A1 peut étre simplement sa dimension 
quelle qu'elle soit. L'archéologue étudie um morceau de par- 
chemin grand comme un timbre poste; de la grandeur d'un 
timbre poste. Un portrait est € grandeur nature, € en vraie 
grandeur sil a exactement les dimensions de son modèle, ni 
plus grand ni plus petit. 


2. AlestunESPACE, une SURFACE ou un VOLUME, plein ou creux. 


Un grand / petit appartement, une grande / petite casserole, 
un grand / petit trou. Une grande / petite statue. Un tissu en 
grande / petite largeur. 


Al est un objet vertical: #n grand arbre est plus HAUT qu'un 
petit arbre. Quand un voilier a plusieurs máts, le € grand 
mát est le plus haut. 


Al est un objet long: un grand / petit bâton. 


Al est une voie de communication: les grandes routes, les 
grandes rues sont plus larges et longues que les petites routes, 
les petites rues. La € grand route, la € grand rue, sont les voies 
de communication les plus importantes d'un petit pays. 


Al est un mouvement: Max marche à grands pas, Léa à 
petits pas. — Sylvie et Jean font un grand / petit voyage. — Luc 
fait de grands gestes en parlant. 


3. Syn. intensif de grand, quand il s'agit d'espaces où un 
A2 humain peut se déplacer. 


Al est VASTE; A2 y est très à l'aise. Le monde est petit se dit, 
par opposition au $ vaste monde quand on rencontre par 
hasard quelqu'un qu'on ne s'attendait pas à rencontrer. 
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“(M GRAND 


ለ1 est IMMENSE: A2 est étonné de la grandeur extraordi- 
naire de A1, de son IMMENSITÉ. 


Syn. intensif de petit. 
L'archéologue étudie un MINUSCULE fragment de parchemin. 


En parlant d'une habitation: L'ancien appartement de Jean 
et de Sylvie était vraiment EXIGU ; ils souffraient de son EXI- 
GÜITÉ. Syn. il était € grand comme la main, € grand comme 
un mouchoir de poche. 


MENU, surtout dans les loc. € couper en menus morceaux, 
€ hacher menu, de menus objets, de la € menue monnaie. 


Les MICROBES sont des animaux MICROSCOPIQUES qu'on ne 
peut voir qu'au MICROSCOPE. 


Une (lettre) MAJUSCULE (n.f. et adj. qual.), ex.: un grand «A» 
est plus haute qu'une (lettre) MINUSCULE, ex.: un petit «a». 


Une MINIJUPE est une jupe trés courte. 


Un MINIBUS prévu pour transporter une dizaine de person- 
nes est plus petit qu'un autobus. 


A2 AGRANDIT AI. 
Max a agrandi son jardin en achetant le terrain du voisin. 


Emploi pr. Son jardin s'est agrandi au cours des années. — 
Jean et Sylvie se sont agrandis: ils ont déménagé pour avoir 
une habitation plus vaste. — Ils sont maintenant logés plus 
GRANDEMENT. — Il faut agrandir cette photo, en faire un 
AGRANDISSEMENT ou au contraire, la RÉDUIRE, en faire une 
RÉDUCTION. — Ant. A2 RAPETISSE Al, plus courant Al 
rapetisse: devient plus petit: Au fur et à mesure que le bateau 
s'éloigne, les maisons du port rapetissent. 


Al est un espace de temps: Nous avons attendu € une 
grande heure, € un (bon) petit moment, ና une petite minute. 


Al est un phénomène naturel plus ou moins INTENSE: Il fait 
grand vent / un petit vent léger. — Une grande averse / une 
petite averse — Un grand / petit feu de bois. — Au petit jour 
(au moment où il commence à faire jour), au grand jour (en 
pleine lumière). 


A2 situe ces phénomènes sur une € échelle de grandeurs. — 
La grandeur d'un séisme est sa MAGNITUDE. 


Sens particuliers de l'opposition entre grand et petit: Au 
petit matin: quand il commence à faire clair. — De grand 
matin: de très bonne heure, qu'il fasse clair ou non. 
Opposition impossible avec petit: une grande marée d'équi- 
noxe — le grand air — le grand soleil — les grandes eaux. 


Cas ou grand et petit qualifient des noms exprimant par 
eux-mêmes la grandeur ou la petitesse et constituent des 
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pléonasmes :Un grand géant, une grande perche, une grande 
girafe — un petit nain, un petit ruisseau, un petit village, une 
petite souris, un petit détail. 

Cas où grand et petit ne sont pas antonymes: grand 
s'oppose toujours à #10yen mais pas toujours à petit auquel 
on préfère souvent d'autres adjectifs: une grande / FAIBLE 
profondeur; grand âge | JEUNE âge; grand poids / poids LÉGER; 
un grand public s'oppose à un public RESTREINT. 

S'il s'agit d'objets pleins, considérés du point de vue de leur 
épaisseur, petit s'oppose plutót à gros quà grand: Ex. un 
petit / gros morceau de pain. Un grand arbre parle de la hau- 
teur de l'arbre, un gros arbre, du diamètre de son tronc. 


N'ont pas d'antonymes en grand: € un petit beurre (petit 
gâteau sec, au beurre), € le petit salé (petits morceaux de 
porc conservés dans la saumure), un € petit suisse, sorte de 
fromage blanc, € le petit coin (les toilettes), € la petite 
vérole (maladie aujourd'hui éradiquée, qui laissait de petites 
traces sur la peau). 


. Chateaubriand était de petite taille, mais c'était un 
grand homme. 


O AI humain est grand ou petit. 


1 1] s’agit de sa hauteur, lorsqu'il est debout. 


Jean est de TAILLE moyenne; Éric est plus grand que Luc qui 
est plutót petit; il le dépasse de la téte. 


Al est MENU: bien proportionné mais petit dans toutes ses 


proportions. Marie est menue, elle a un pied menu, elle 
chausse du 35. 


Quelqu'un de trés grand est un GÉANT (nom et adj.) f. une 
GÉANTE, il est GIGANTESQUE ; quelqu'un de trés petit, un NAIN 
(nom et adj. ), fém. une NAINE, syn. fam. et péj. un NABOT. 
Fig. Un hypermarché est un magasin géant. Un € rosier 
nain tient dans un pot de fleurs. 


Il s'agit de son áge. 
Les hommes et les animaux naissent petits. Le mot ENFANT 


est réservé aux étres humains. Les animaux ont des PETITS 
(n.m.): La chatte allaite ses petits. 


De méme que les jeunes plantes CROISSENT (du verbe CROI- 
TRE), les enfants GRANDISSENT: ils se DÉVELOPPENT en HAU- 
TEUR. C'est leur période de CROISSANCE. Vers dix ou douze 
ans, les € petits garçons et les € petites filles sont déjà grands, 
ils ne doivent plus se conduire comme des bébés. Jeannot est 
déjà un grand garçon, Sylvianne € est grande fille (elle a eu 
ses premieres règles). À l'école, les grands: les élèves les plus 
âgés, qui sont dans les € grandes classes, s'opposent aux 


petits: les plus jeunes, qui sont dans les € petites classes. 
Entre les deux, il y a les moyens qui sont dans une classe 
appelée € cours moyen. Les petits de l'école maternelle et les 
grands de l'école primaire ne jouent pas dans la méme cour. 


Les enfants sont petits et les adultes sont grands, méme si 
par hasard leur taille est restée plutót petite. — Qu'est-ce que 
tu feras, quand tu seras grand? — Je serai aviateur! — ና Quand 
j étais petit: dans mon enfance. 

Lorsquun étre humain vieillit, il arrive qu'il se courbe, se 
tienne moins droit: il RAPETISSE. 

Pour l'emploi de grand et petit, dans les relations de PARENTÉ: 
€ grands-parents et € petits-enfants, voir l'article FAMILLE. 


Il s'agit de sa place dans la hiérarchie sociale. 


Les Grands, dans le langage politique d'aujourd'hui, peu- 
vent être les États les plus puissants de la planète, et leurs 
représentants, ou des groupes industriels. Un sommet des 
trois Grands s'est réuni à Genóve. — Les grands de l'informa- 
tique dominent le marché. — Les € grands de ce monde: les 
personnages les plus puissants. Entre les petits et les 
grands, se situent les € classes moyennes. 


Titres de personnages occupant une place élevée dans une 
hiérarchie: A] est un € grand seigneur, une € grande dame, 
un € grand prétre, un € grand duc, un € grand officier (de la 
Légion d'Honneur), un € grand croix (de l'Ordre du Mérite). 
Le € grand veneur dirigeait jadis les chasses royales. On 
s adressait, autrefois, à certains personnages de haut rang en 
les appelant Votre grandeur. Il n'est pas très charitable, de la 
part d'un grand, de regarder les petits € du haut de sa gran- 
deur (avec orgueil et condescendance) en oubliant que PR. 
On a souvent besoin d'un plus petit que soi. (La Fontaine). 


D'un ambitieux qui n'a pas les moyens de ses ambitions, on 
peut dire qu'il € a la folie des GRANDEURS: il est MÉGALOMANE, 
abréviation fam. MÉGALO; il fait preuve de MÉGALOMANIE. 


Les € petites gens exercent des € petits métiers font des 
€ petits boulots (fam.). Un petit commerçant tient un petit 
commerce. Un petit artisan travaille seul ou avec peu 
d'ouvriers. Un petit fonctionnaire s'oppose à un HAUT /ዐዘር- 
tionnaire. Le € petit bourgeois, pas très riche, au train de vie 
modeste, au € grand bourgeois qui traite de grandes affaires, 
a un € grand train de vie, € mène grand train. Les Petites 
sœurs des pauvres sont des religieuses qui exercent discrète- 
ment leur charité. 


Il s'agit de sa valeur personnelle. 


A] est un € grand homme, remarquable par son génie, son 
courage: il fait de ና grandes actions ou de € grandes œuvres. 


. GRAND MO 


C'est un € grand personnage, un € grand esprit, qui a des 
qualités trés au-dessus de la moyenne. Ant. Al est un 
ና petit personnage, un € petit esprit: il a des prétentions, 
mais peu de valeur. Plusieurs souverains que l'Histoire a 
reconnus comme remarquables sont traditionnellement 
qualifiés de grand: Louis le Grand, Pierre le Grand, la 
Grande Catherine, et, par l'effet du suffixe, Charlemagne. 


On admire un grand champion. Un grand écrivain, un grand 
artiste, un grand maitre, pratiquant le grand art, s'opposent 
aux artistes, aux écrivains MINEURS, aux arts mineurs, aux 
€ petits maitres qui ne sont pas forcément méprisables, et 
peuvent avoir une certaine valeur. 


Al est un € grand cœur: une personne généreuse, une 
ና grande âme. Il a de la € grandeur dme, syn. de la 
MAGNANIMITÉ : il se dépense sans attendre de reconnaissance; 
des offenses qui partent de trop bas ne l'atteignent pas; il les 
pardonne. Ant. Al est MESQUIN, fait preuve de MESQUINERIE: 
il manque de générosité, attache de l'importance à ce qui n'en 
a pas. On peut se moquer de quelqu'un de médiocre qui a des 
prétentions en disant quil fait son petit + nom de grand 
homme: Alors, tu fais ton petit Napoléon! 

Il s'agit des sentiments qu'il inspire à A2. 

On peut flatter un enfant déjà un peu grand, en l'appelant 
mon grand, ma grande, ou lui montrer de l'affection en 
l'appelant mon petit, ma petite, et méme en ajoutant fami- 
lierement un nom d'animal employé comme appellatif 
tendre: mon petit chat, mon petit loup, mon petit canard. À 
l'égard d'un adulte, petit peut marquer la tendresse: Mon 
petit papa, ma petite maman, ma petite Sylvie, mon petit 
Jean, ma petite chérie, le petit ami d'une jeune fille, la petite 
amie d'un jeune homme. 


Mais aussi un certain mópris: ma petite dame, mon petit 
monsieur, et s'allie facilement à des mots dépréciatifs et 
vulgaires: petit imbécile, petite garce, petit salaud (fam.), 
petit con (vulg.). Et grand n'est pas toujours mélioratif: un 
grand nigaud, un grand benet. 


Ill. Je vous annonce une grande nouvelle! 
C Al abstrait est grand ou petit. 


1 Alestune entreprise qui exige plus ou moins d'EFFORTS 


et de DÉPENSES. 


A2 en évalue 1'ና ordre de grandeur. Pour organiser un grand 
spectacle, entreprendre € à grands frais de € grands travaux, 
il faut € voir grand, c'est-à-dire avoir de € grands projets et 
de € grands moyens, pour faire de grandes dépenses. Cela 
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GRAND 


permet de faire les choses GRANDEMENT ou f en grand (loc. 
adv.). Les résultats peuvent être GRANDIOSES ou GIGANTES- 
QUES ou PHARAONIQUES (péj.). 


Les richesses de Crésus étaient IMMENSES: il était IMMENSÉ- 
MENT riche. 


Les € petites et moyennes entreprises (PME) s'opposent aux 
grands trusts. — Faute de moyens ou d'ambition, on sera 
réduit à € voir petit, à faire les choses PETITEMENT. Les 
résultats seront MODESTES: conformes à ce qu'on pouvait 
attendre de petits moyens, ou MÉDIOCRES: au-dessous de ce 
qu'on pouvait attendre, ou MESQUINS: ridiculement au-des- 
sous de ce qu'on pouvait attendre. 


Il y a de petites entreprises qui GRANDISSENT, se DÉVELOP- 
PENT, sont € en EXPANSION, en plein ESSOR et de grandes 
entreprises qui RÉGRESSENT, sont en RÉGRESSION. La CROIS- 
SANCE économique entraine une certaine amélioration du 
niveau de vie. — Ironiquement: Les difficultés ና ne font que 
croitre et embellir. 


A2 peut MAJORER ou MINORER ላ1, un compte, une facture 
en y ajoutant ou en en retirant des unités. 


En musique, un intervalle MAJEUR est plus haut d'un demi- 
ton qu un intervalle MINEUR. 


Al a plus ou moins de PRESTIGE et de SOLENNITÉ. 


La grandeur d'un État repose sur sa prospérité, sa puis- 
sance, son importance dans le monde, la nature de son 
régime politique. Une grande civilisation, le €! Grand Siècle 
sont l'objet de l'admiration de A2. 


La € grande musique s'oppose à la € musique populaire. 


La € grand-messe, chantée, solennelle, s'oppose à la € messe 
basse. 


La personne qui se met € en grande tenue pour une grande 
cérémonie € a grand air (un peu vieux): un air MAJESTUEUX. 
Mais chez elle, elle est € en petite tenue: en déshabillé, peu 
vétue ou vétue de vétements confortables, plus négligés. 


Al a plus ou moins d'IMPORTANCE aux yeux de A2. 


On nous annonce une grande nouvelle. — Le chômage est un 
grand problème. — Le viol est un grand crime. — Vous êtes en 
grand danger si vous conduisez en état d'ivresse. — Vous m'avez 
rendu un grand / petit service. — Tous les jours nous avons des 
petits problèmes à résoudre. — Jean est € aux petits soins pour 
Sylvie: il s'applique à lui faciliter la vie dans les moindres 
détails. — Une petite belote (partie de cartes), une petite balade 
sont des divertissements tranquilles et peu couteux. — Du 
temps où ils étaient petitement logés, la préoccupation MAJEURE 
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de Jean et de Sylvie était de trouver un grand appartement; le 
choix de leurs rideaux était une préoccupation MINEURE. 


Al est un sentiment, une sensation plus ou moins INTENSE. 


J'éprouve un grand plaisir à revoir Rome. — Je me suis offert le 
petit plaisir d'une promenade en vélo. — Les sportifs ont une 
grande faim après l'épreuve. — Si vous avez une petite faim, 
croquez une pomme. 


Petit peut s'opposer non seulement à grand mais à GROS: ላ] 
a de petites contrariétés ou de grandes contrariétés, de petits 
ennuis ou de gros ennuis. S'il a un grand chagrin, c'est grave; 
s'il a un petit ou un gros chagrin, c'est un enfant pleurant 
pour peu de chose, qu'on cherche à consoler. 


Dans des locutions sans article, petit est exclu, on ne trouve 
que grand: ላ1 fait une action € de grand cœur. — J'ai grand 
plaisir à vous revoir. — J'ai grand besoin de vos conseils. — J'ai 
grande envie d'aller en vacances. Pour remercier, et surtout 
pour refuser, on peut employer la locution € Grand merci! 
Grand reste invariable devant certains noms féminins: J'ai 
grand peur, grand peine, grand faim, grand soif. 


NB. Dans certaines de ces loc., en voie de vieillissement, 
on a actuellement tendance à remplacer grand par trés: j'ai 
trés envie de..., trés faim, trés peur, très soif ou par beaucoup: 
jai beaucoup de plaisir à... Merci beaucoup! 


Grand exprime une sorte de superlatif. 


Max a grand tort / GRANDEMENT tort de quitter Léa. — Il 
aurait grand avantage à rester avec elle. — Ce serait grande- 
ment plus judicieux de sa part. — Grandement est seul pos- 
sible dans certains cas: Marc a grandement raison de faire ce 
travail (On ne dit pas *a grand raison). 


Dans ce type d'emplois, grand s'oppose à PEU et non à petit: 
Léa a peu de torts envers Max. — Marc a un grand mérite / peu 
de mérite à faire ce travail. 


Dans certains cas, malgré l'accord avec le nom, grand a une 
valeur adverbiale et se rapproche pour le sens de TRÈS: des yeux 
grands ouverts, une fenêtre grande ouverte. — Un grand ami est 
quelqu'un avec lequel on est extrémement ami (Pour petit 
ami, voir IL, 5). Le € grand âge, c'est l'extréme vieillesse, un 
grand blessé quelqu'un de très grièvement blessé, un grand 
fumeur quelqu'un qui fume BEAUCOUP. De méme un grand 
malade, un grand travailleur, un grand joueur, etc. — Nous som- 
mes € au grand complet: il ne manque pas une seule per- 
sonne. Dans des loc. négatives, € pas grand close: peu de 
chose ou quelque chose de peu d'importance. Il n'y pas grand 
monde: peu de personnes sont présentes. 


Petit exprimant une sorte de superlatif. Un (tout) petit peu: 
très peu. Emploi adv., € petit à petit: peu à peu, par petites 
actions successives, répétées avec persévérance. PR. Petit 
à petit, l'oiseau fait son nid. 


GROS, adj.qual. (Ff. GROSSE) 


GR.: Employé comme épithète, gros est généralement antéposé. 


L. Une grosse pierre. 


O Al concret est gros. 


1 [ሀክ objet Al est gros s'il DÉPASSE le VOLUME moyen des A1 


de méme nature dans toutes ses dimensions: 


Une grosse téte, une grosse pierre, un gros nuage, un gros 
camion, un gros tas de charbon. 


Syn. Al est VOLUMINEUX, ant. PETIT. A1, très gros, tout-à-fait 
€ hors normes est ÉNORME: d'une GROSSEUR extraordinaire. 
Al a un énorme ventre, une énorme poitrine. — Ce paquet est 
énorme: il ne tiendra jamais dans le coffre de la voiture. 


Une grosse écriture est faite de lettres plus grandes, plus 
rondes et plus appuyées que la moyenne. Emploi adv. A1 
€ écrit gros. 

Al, objet PLAT est gros quand il est plus ÉPAIS que la 


moyenne. Ant. FIN, MINCE: wn fruit à grosse peau. — Une 
grosse planche. 


Al, objet LONG ou HAUT n'est gros que quand sa LARGEUR 
dépasse la moyenne, sinon il est GRAND: une grande tour est 
plus haute que la moyenne, une grosse tour, plus large. 


A] peut ne pas être également gros dans toutes ses parties: 
une objet mince peut se RENFLER, syn. se BOMBER à certains 
endroits; un RENFLEMENT est une partie RENFLÉE. Les pilas- 
tres du balcon sont renflés au milieu. 


La GROSSEUR (et non la *petitesse) de A1. 


Sa dimension en volume. A1 € est gros comme À2 (et non 
*petit comme A2, méme quand A2 est petit): A] a à peu 
près les mêmes dimensions que A2, il est de dimensions 
COMPARABLES: A1 € est gros comme une tête d épingle, syn. il 
a la grosseur d'une tête d épingle. — Al peut être plus ou 
moins gros plus usuel que plus ou moins petit ou maigre). 
Syn. Al est de grosseur variable. 


3. Alobjetest gros quand son VOLUME est excessif sa forme 


globale s'en trouve lourde et peu élégante. 


De grosses chaussures (ant. FINES). 





cros Mey 


Al objet constitué de grosses particules est gros: du gros sel, 
du gros sable. Ant. FIN, syn. GROSSIER: un tissu grossier est à 
la fois gros et irrégulier. 


Un gros Al appartient à une catégorie d'objets de 
grande taille. 


Le gros gibier — les grosses dents: les MOLAIRES — le gros intestin 
(ant. l'intestin GRÉLE) — les grosses cylindrées, syn. les grosses 
voitures — fam. pour parler des motos de grosse cylindrée: les 
€ eros cubes — le gros matériel (ant. le PETIT matériel). 


Quand A1 devient de plus en plus gros, il GROSSIT. 


À la suite de fortes pluies, le fleuve grossit et inonde la plaine 
(ant. A1 DIMINUE); syn. il se GONFLE. 


Les métaux se DILATENT sous l'effet de la chaleur, la chaleur 
les dilate. Ant. ils se RÉTRACTENT sous l'effet du froid. 


A2 grossit Al, rend Al plus gros: Les pluies ont grossi les 
riviéres. — Les € verres GROSSISSANTS des lunettes, loupes, 
microscopes, font apparaitre les objets plus gros que selon 
la vision normale 


A] gros est INTENSE. 


A partie du corps. une grosse voix est GRAVE et FORTE. Cette 
intensité peut étre intentionnelle dans le but d'intimider: 
€ faire la grosse voix: gronder pour faire croire qu'on est en 
colére. € Faire les gros yeux: regarder d'un air effrayant. Le 
chat € fait le gros dos pour intimider son adversaire. 

A] élément climatique: La mer est grosse: très agitée, avec de 
grosses vagues. — Al marin € navigue par gros temps: par mau- 
vais temps, dans la tempête. Une grosse pluie est ABONDANTE. 


ዚ C'est dur de maigrir quand on est trop gros. 


[1A1 animé est gros. 


1 Alanimé est gros quand son poids et son volume dépas- 


sent la normale par excès de GRAISSE. 

Un gros homme, une grosse femme, un gros chien, une grosse 
vache. A1 humain un peu plus gros que son poids idéal est 
GRASSOUILLET, REPLET, syn. GRAS, ROND, ENVELOPPÉ (voir 
l'article CHAIR). 

A] très gros est OBÈSE (ant. MAIGRE). L'OBÉSITÉ de Paul est 
aussi anormale que la MAIGREUR d'Éric. L'une et l'autre pro- 
viennent d'un déréglement hormonal et d'une alimentation 
déséquilibrée. 

A1 humain ou partie du corps a grossi sous l'effet d'une 
maladie ou d'un accident. 

Al a le ventre GONFLÉ, BALLONNÉ par les gaz. AI a une grosse 
lèvre à la suite d'une piqure d'insecte qui a fait ENFLER sa lèvre; 
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cette ENFLURE est douloureuse. Syn. sav. A] a un ŒDÈME. A] 
femme a une GROSSEUR au sein, syn. une TUMEUR. 


A] a les yeux, le visage BOUFFI(S), syn. BOURSOUFLÉ(S), après 
avoir pleuré ou mal dormi. 


3. Al, femme est grosse (vieux), en cours de GROSSESSE 


(usuel): elle est ENCEINTE. Son ventre a grossi parce qu'elle 
a été FÉCONDÉE (scientifique), syn. ENGROSSÉE (vulg.), et 
attend un enfant. Sylvie est grosse de six mois. 


Une vache PLEINE est grosse (souvent par FÉCONDATION 
artificielle) : elle attend son veau. 


Ill. J'ai un gros probléme. 


1 


O A1 abstrait est gros. 


A1 est gros à cause de sa grande QUANTITÉ. 


Une grosse récolte. — Des € marchandises en gros, vendues 
en grosse quantité. Un GROSSISTE (ant. DÉTAILLANT) fait de la 
€ vente en gros (ant. € au DÉTAIL). — Il pratique des € prix de 
gros. Il a un € magasin de gros ou de € demi-gros. 


Emploi adverbial. 

Au jeu de hasard, Al humain joue, parie, mise, risque, 
gagne, perd gros: beaucoup d'argent — Fig. A1 € donnerait 
gros pour avoir, savoir, etc. A2: Al aimerait beaucoup avoir, 
savoir, etc. A2. € Il y a gros à parier que A2, phrase: il y a de 
bonnes raisons de penser que A2. 


A] € risque gros: Al court beaucoup de risques. 


Al est gros quand il excède la MESURE normale. 


Le sac de pommes de terre € fait un gros kilo; syn. il Y pèse 
un BON kilo, il € fait LARGEMENT le kilo. — Jean est tombé en 
panne sur la route: il a dû faire à pied un gros kilomètre pour 
trouver de l'essence. — Sylvie a attendu un gros quart d'heure. 


Al humain est un € gros buveur / mangeur / fumeur, etc.: il 
boit / mange / fume, etc. BEAUCOUP. 


Fig. Dans une conversation, un propos qui vient d'ëtre tenu 
€ est (un peu) gros (fam.): il est EXCESSIF, EXAGÉRÉ; l'interlocu- 
teur nous prend pour plus bétes que nous ne sommes. € Je 
trouve ca gros!, syn. ÉNORME. Une ÉNORMITÉ: une grosse bétise. 


€ C'est gros comme une maison: c'est évident. 


Un gros Al a une IMPORTANCE plus grande que les autres 
de méme type. 


La tempéte a fait de gros dégáts dans la région. — Un gros 
bourg a une influence locale. — Cet avocat ne traite que de 
gros dossiers: des affaires aux conséquences importantes 
(différent de GRANDS dossiers: affaires célèbres). — A1 € a 
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gagné le gros lot: dans un jeu de hasard (loto, loterie): il a 
gagné le lot le plus important, le € premier PRIX. 


Un gros Al humain a une position sociale ou profession- 
nelle, une activité qui représente un volume d'activité ou 
de gains plus important que la moyenne: A1 est un € gros 
commerçant : un commerçant important sur le marché (ant. 
un € petit commerçant). — Un gros propriétaire. Un € gros 
bonnet (argot) couvre un gros marché, souvent illicite; une 
ና grosse légume (fam., fém. obligatoire): une personne qui 
a de haute responsabilités, qui € PESE lourd dans les déci- 
sions, qui € a du poids: du pouvoir. 

Al a une f grosse situation qui lui rapporte de l'argent, du 
pouvoir, de la considération. A1 dirige une € grosse affaire: 
une entreprise importante sur le marché. 

Gros sert aussi à former des railleries gentilles: gros pares- 
seux, gros nigaud, gros malin, gros béta. 


Le (plus) gros de A1: l'ESSENTIEL d'un ensemble A1. 

€ Le gros des troupes: la MAJEURE partie d'une armée. 

A2 € fait le plus gros (du travail): la plus grosse partie du tra- 
vail. A] DÉGROSSIT le travail: il fait la première mise en 
forme; apres quoi, il faudra entrer dans le détail, FIGNOLER, 
faire enfin les FINITIONS. 


Le € gros œuvre: les travaux de base d'une construction: 
fondations, murs, toit. Dans sa nouvelle maison, Jean fait 
faire les gros travaux par des professionnels et se chargera 
ensuite lui-méme des finitions. — Le plus gros de l'hiver est 
passé: la période la plus rigoureuse. 


Al est gros parce qu'il est pénible ou peut avoir des con- 
séquences graves. 

Jean a de gros ennuis. — Marc a commis une grosse erreur, une 
grosse faute. 

A] est une maladie intense et pénible méme si elle n'est 
pas trés grave: une grosse fatigue, une grosse dépression. une 
grosse grippe, un gros rhume. 

Al humain € a le cœur gros: il a du chagrin. Il € en a gros 
sur le cœur: il a du dépit. 

ላ1 humain grossit les problèmes: A1 les AMPLIFIE, leur donne 
plus d'importance ou de gravité qu'ils n'en ont. 


A] est gros, syn. intensif, GROSSIER. 


Il manque de DÉLICATESSE, de FINESSE. Un visage GROSSIER a 
de gros traits. Du € gros rouge: du vin rouge ORDINAIRE, sans 
qualités. — Un gros rire: un rire fort et peu élégant. — A1 des- 
sine, décrit quelque chose € à gros / grands traits, syn. GROS- 
SIÈREMENT, € grosso modo (loc. italienne): il fait le dessin, la 


description € en gros, sans chercher à reproduire les détails, 
syn. il l'ESQUISSE. 


A1 humain est GROSSIER, syn. VULGAIRE: il manque d'INTEL- 
LIGENCE, de finesse, d'éducation: il a une conduite 
inconvenante: cest un € grossier personnage; il dit des 
€ gros mots, syn. des mots grossiers: des mots inconvenants, 
des GROSSIÈRETÉS, fait de € grosses plaisanteries, syn. des 
plaisanteries grossières, syn. GRASSES. 


GUERRE et PAIX, nf. 


À POLEM(O)-: base savante d'origine grecque servant à former 
des mots exprimant l'idée de guerre. 


A PAC-: base savante d'origine latine servant à former des mots 
exprimant l'idée de paix. 


L La paix est fragile, la guerre menace. 


1 


O De l'état de paix à l'état de guerre. 


L'état de paix. 

A], peuple PACIFIQUE, aimant la paix, vit dans un pays pros- 
père et PAISIBLE, y mène une vie normale € en temps de 
paix. Il € vit en paix avec ses voisins; quand d'autres € se 
font la guerre, A1 préfère rester NEUTRE, garder sa NEUTRA- 
LITÉ, ne prendre parti pour aucun des deux CAMPS ennemis. 
Il peut même offrir ses € bons offices comme ARBITRE, faire 
des tentatives de CONCILIATION pour € rétablir la paix, pour 
que les ennemis se RÉCONCILIENT. 


Certains hommes ou femmes reconnus comme ayant acti- 
vement € œuvré pour la paix dans le monde sont récompen- 
sés par le € prix Nobel de la paix. 


Les MENACES et PRÉPARATIFS de guerre. 


Al, pays ou peuple, occupe un TERRITOIRE qu'il DÉFEND con- 
tre les INCURSIONS ou INVASIONS de A2, pays ou peuple voi- 
sin HOSTILE et aimant la guerre, BELLIQUEUX, CONQUÉRANT, 
qui REVENDIQUE tout ou partie du territoire de ላ] et envi- 
sage በር l'ENVAHIR et de le CONQUÉRIR. A2 € cherche la 
guerre. PR. Oui terre a, guerre a. 


Al rejette les revendications territoriales de A2. La guerre 
menace. A1 et A2 se préparent à la guerre, au CONFLIT: ils 
MOBILISENT des TROUPES, € lévent une ARMÉE, fabriquent des 
ARMES. PR. Si tu veux la paix, prépare la guerre. 


Dans les deux camps, les partisans de la guerre, les 
€ fauteurs de guerre, les BELLICISTES, les € va-t-en-guerre et 
les € marchands de CANONS € poussent à la guerre, alors que 
les PACIFISTES s'efforcent de l'empécher. A1 et A2 vont f se 


GUERRE 


faire la guerre, € entrer en guerre l'un contre lautre; Al et 
A2 € sont sur le pied de guerre. 

Un jour, A2 € déclenche les HOSTILITÉS: A2 € déclare la 
guerre à Al; il € part en guerre contre Al. € La guerre 
ÉCLATE. Entre A1 et A2, € cest la guerre. 


I. La guerre fait rage! Quand en verrons-nous la fin? 


O De la guerre au traité de paix. 


1 La guerre ና bat son plein, € fait rage. 


Al et A2, les BELLIGÉRANTS, € sont en guerre l'un avec / contre 
l'autre. ^2, l'AGRESSEUR, ATTAQUE Al, son ADVERSAIRE, syn. 
son ENNEMI. Il part à la CONQUÉTE du territoire de Al. A1, 
l'AGRESSÉ, doit se défendre contre les ATTAQUES et AGRESSIONS 
de A2. Al et A2 COMBATTENT, se livrent plusieurs BATAILLES ou 
COMBATS sur divers FRONTS, sur divers € CHAMPS de bataille, en 
usant de diverses TACTIQUES et STRATÉGIES. D'abord € sur la 
DÉFENSIVE, A1 CONTRATTAQUE, il € passe à l'OFFENSIVE. 


La € guerre de mouvement s'oppose à la € guerre de SIEGE, 
où A2 ASSIÈGE ላ1, l'empêche de sortir de son CHATEAU FORT 
ou de sa ville pour se ravitailler quand ses provisions se sont 
épuisées. Affamé, A1 devra se RENDRE ou mourir de faim. 
Etendu à un pays tout entier, ce type de guerre devient un 
BLOCUS ou un EMBARGO. 


€ Guerre éclair: très rapide ou € guerre d'usure: très lente, 
la guerre fait de nombreuses VICTIMES: SOLDATS et popula- 
tions civiles TUÉS, BLESSÉS, HANDICAPÉS, € prisonniers de 
guerre. Jusqu'à la VICTOIRE de A1, jusqu'à la DÉFAITE et CAPI- 
TULATION de A2, elle ne laisse sur son passage que RUINES 
et DESTRUCTIONS. Seuls les € profiteurs de guerre y trouvent 
leur compte. Les populations, elles, € aspirent à la paix. 


La guerre est finie. 


VAINCU, A2 € a perdu la guerre; il demande des POURPAR- 
LERS, € dépose les armes, signe d'abord un ARMISTICE avec Al, 
VAINQUEUR. A2 TRAITE avec son adversaire pour obtenir un 
€ TRAITÉ de paix qui permettra aux deux pays de € vivre en 
paix à nouveau. Al et A2 ont € fait la paix, € CONCLU um traité 
de paix. Al espère que A2 ne cherchera pas un jour à 
€ prendre sa REVANCHE. 


Un AI qui n'a jamais été vaincu a tendance à se croire 
INVINCIBLE. 


Une TRÉVE est un arrét temporaire des hostilités. 


Al cherche à PACIFIER le pays qui connait des troubles, des 
actions de guérilla ou de terrorisme. 


En Amérique du Nord, les GUERRIERS Peaux-Rouges 
avaient pour coutume d'€ enterrer la hache de guerre et de 
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€ fumer le calumet de la paix pour marquer la fin d'un con- 
flit. La première expression s'utilise encore pour demander 
qu'on mette fin à un état d'INIMITIÉ. 


Un POLÉMOLOGUE, pratiquant la POLÉMOLOGIE se livre à une 
étude sociologique et scientifique du phénoméne de la guerre. 


Ili. Les diverses sortes de guerres. 


Les armées de Al affrontent celles de A2. 


Une ና guerre mondiale: un grand nombre de pays sont en 
guerre, les uns ALLIÉS de A1, les autres alliés de A2. 


La menace d'une € guerre nucléaire a fait régner pendant 
quarante ans 19 équilibre de la terreur. 


Une € guerre coloniale: un pays puissant part en guerre 
contre un pays faible pour conquérir son territoire et en 
faire une COLONIE placée sous son autorité, et qu'il va COLO- 
NISER et exploiter en la peuplant de COLONS. 


Une € guerre civile: dans un méme pays, une partie de la 
፲ይ pay P 
population 9 prend les armes contre l’autre partie en vue de 
s'emparer du pouvoir par la force. 


Une guerre de religion: les adeptes d'une religion font la 
guerre aux adeptes d'une autre religion pour leur imposer la 
leur ou pour défendre leur droit à la pratiquer. La € guerre 
sainte : les Musulmans intégristes considèrent qu'il est de 
leur devoir d'islamiser les adeptes des autres religions, si 
besoin est par la force. Les Chrétiens ont organisé au 
Moyen Áge plusieurs CROISADES pour reconquérir la 
ና Terre Sainte tombée aux mains des Musulmans. 


Al affronte A2 sans armée organisée. 


Une f guerre économique: deux ou plusieurs pays s'effor- 
cent de CONQUÉRIR des marchés dans les mémes pays, aux 
dépens les uns des autres. 


La € guerre froide: période qui a suivi la deuxiéme guerre mon- 
diale, et au cours de laquelle des ALLIANCES se sont noués 
d'une part entre les pays occidentaux, d'autre part entre ceux 
du bloc communiste et sopposent entre elles sans combats, 
un troisiéme groupe de pays se déclarant «non-alignés» et 
aspirant à la € coexistence pacifique entre les États. 


Les enfants jouent à la € petite guerre. 


La GUÉRILLA est une guerre de harcèlement, d'embuscades, 
menée avec de faibles moyens contre un pouvoir établi; les 
hommes qui la font sont des PARTISANS, syn. des FRANCS- 
TIREURS, des GUERILLEROS (mot espagnol). 
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Le TERRORISME, pratiqué par des TERRORISTES, consiste à 
organiser des ATTENTATS sanglants pour terroriser une 
population et déstabiliser son gouvernement. 


IV Marc part en guerre contre le nouveau projet de loi. 


O Les emplois figurés de guerre et de paix. 


1 A2 humain peut € faire la guerre à, € partir en guerre 


contre, etc. toutes sortes de A1 qu'il considère comme nui- 
sibles, en dehors de toute perspective de conflit armé. 
Une POLÉMIQUE, syn. faible une CONTROVERSE, est une guerre 
intellectuelle, à coups de mots prononcés ou écrits, une vive 
ou longue discussion entre deux ou plusieurs spécialistes qui 
POLÉMIQUENT entre eux. Certains sont de € REDOUTABLES 
POLÉMISTES comme ceux qui participèrent au XVII s. à la 
ና QUERELLE des Anciens et des Modernes. L'idée de la supério- 
rité des Modernes sur les Anciens était CONTROVERSÉE. 

Une GUÉGUERRE (fam., ironique) est une DISPUTE violente et 
prolongée sur un sujet insignifiant. 

Locutions figées formées avec le mot guerre. 

Le € nerf de la guerre: l'argent, sans lequel aucune action 
importante et de longue durée n'est possible. 

Al S'AGUERRIT: Al acquiert les ARMES physiques et / ou 
morales lui permettant d'AFFRONTER des situations diffici- 
les, de se BATTRE avec la volonté de VAINCRE. 

Al n'est pas un € foudre de guerre: A1 n'est pas quelqu'un 
de trés HARDI, courageux, ou actif. Il n'est pas disposé à lut- 
ter, à se battre, notamment dans sa vie professionnelle. Ce 
n'est pas un BATTANT. 

Une ና ruse de guerre: un moyen habile et inattendu pour 
résoudre un probléme, contourner un obstacle. 

Un € trésor de guerre: une somme d'argent ou d'objets précieux 
accumulés dans la perspective d'une action longue et difficile. 
C'est € de bonne guerre: se dit à propos d'une VENGEANCE 
ou d'une CONTRATTAQUE légitime, prévisible, et acceptée 
par l'adversaire au vu de ses propres actions AGRESSIVES. 
PR. € À la guerre comme à la guerre: dans certaines situa- 
tions difficiles, il faut savoir accepter l'inconfort, notam- 
ment en matière de logement et de nourriture. 

€ De guerre lasse (loc. adv.): fatigué de se battre, de lutter, 
de discuter, ayant perdu tout espoir de gagner ou de CON- 
VAINCRE. De guerre lasse, Max a fini par accepter toutes les 
conditions de Léa. 

Locutions figées formées avec le mot paix. 

Voir l'article CALME, notamment pour: Al € a la paix, a la 
ና paix de l'âme, € est en paix avec sa conscience, € a la cons- 
cience en paix, € REPOSE en paix, et A2 € fiche la paix à A1. 


HABITER, v. 


1 Jean habite rue Victor Hugo; c'est là qu'il demeure. 


GR. ላ] habite (à / en / dans) A2 complément de lieu: rue Vic- 
tor Hugo (sans article), à Paris, en banlieue, dans une villa. 


Al habite A2, lieu, complément d'objet: il habite la rue Vic- 
tor Hugo (avec article), Paris, la France, un appartement 
luxueux. 


Dans son emploi syn. d'habiter, demeurer se conjugue avec 
l'auxiliaire avoir: Max a longtemps demeuré à Paris. 


Al habite A2, sa MAISON. 


Al a besoin, pour ne pas € coucher dehors, pour y VIVRE à 
l'ABRI des intempéries et y INSTALLER ses biens MEUBLES, de 
disposer de facon habituelle d'un ESPACE COUVERT qui pré- 
serve son INTIMITÉ et celle de sa FAMILLE, oü il se sente CHEZ 
lui, où il puisse HABITER, qui puisse devenir son HABITATION. 
Plusieurs Al humains peuvent COHABITER, pratiquer la 
COHABITATION: habiter ensemble sans faire partie de la 
méme famille. 

[1] est normal que Al habite une MAISON qui soit «sa 
maison», mais il peut aussi habiter plus ou moins provisoi- 
rement à l'HÔTEL / chez des amis / dans une CHAMBRE meu- 
blée. Diogéne, philosophe cynique de lantiquité grecque, 
avait pour habitation un tonneau. 

Des cavernes servaient d'habitation aux hommes préhisto- 
riques. Il existe encore aujourd'hui dans certaines régions 
des habitations troglodytiques creusées dans la roche. 

Fig. L'âme habite le corps. — Cet homme est habité de la pas- 
sion du jeu (syn. HANTÉ, ANIMÉ, POSSÉDÉ). 


Synonyme plus rare. 


Al humain DEMEURE (à / en / dans) A2, lieu: il y habite de 
facon stable et durable, dans sa maison: Paul demeure toujours 
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avec sa vieille mère. — Marc demeure avenue du Parc. — Il y est 
€ à demeure: durablement. Il s'y est fait construire une belle 
DEMEURE (syn. litt. et rare de HABITATION, employé de préfé- 
rence pour des locaux plus ou moins prestigieux). Fig. € La 
derniére demeure (litt.): le tombeau. 


Les animaux aussi ont leurs demeures (terriers, nids) de 
préférence dans des endroits abrités. 


A1 change d'habitation. 


Il DÉMÉNAGE; il doit déplacer tous ses MEUBLES et ses affai- 
res. Îl confie son DÉMÉNAGEMENT à des DÉMÉNAGEURS. Fig. 
A1 déménage (fam.) il sort de son bon sens, il perd la téte. 


Certains Al, ne pouvant ou ne voulant payer leur loge- 
ment, € ont déménagé à la cloche de bois: quitté leur loge- 
ment sans prévenir le propriétaire (sans faire plus de bruit 
quune cloche en bois); ils ont DÉLOGÉ discrétement 
(emploi intr.) : ils sont partis. 


Ou bien un huissier les a DÉLOGÉS (emploi trans.), syn. les 
a EXPULSÉS. L'EXPULSION des locataires mauvais payeurs est 
interdite pendant les mois d'hiver. 


Ceux qui sont sans logis et n'ont pas été RELOGÉS sont 
réduits à € coucher sous les ponts : ce sont des CLOCHARDS. 


ለ1 EMMÉNAGE dans une nouvelle habitation. 


Il s'y INSTALLE, y dispose de facon commode ce qui lui 
appartient ; il AMÉNAGE pour cela sa nouvelle demeure; cela 
demande quelques AMÉNAGEMENTS. Fig. Al s'installe dans 
le luxe: il en prend l'habitude. 


Une fois installé, Al invite ses amis à venir € pendre la 
CRÉMAILLERE: féter cette INSTALLATION. 


NB. La crémaillère, du temps où l'on faisait la cuisine dans la 
cheminée, était le crochet à hauteur réglable par une série de 
crans où l'on suspendait les chaudrons au-dessus du feu). 


= 
፪ 


HABITER 


NB. Fig. Un chemin de fer, une installation quelconque ና à 
crémaillère est caractérisée par une tige munie de crans per- 
mettant de régler la hauteur de différentes pièces mobiles. 


5, ለ] se LOGE. 


Il trouve un LOGEMENT, ou LOCAL HABITABLE; c'est chose 
difficile en cas de € crise du logement: période pendant 
laquelle les € locaux d'habitation vides sont rares et chers. 
Le mot logement s'emploie en général à propos d'habita- 
tions assez modestes: Luc a trouvé un petit logement pas 
trop cher à proximité de son travail. 


Syn. vieux, un LOGIS, surtout dans la loc. € la fée du logis: la 
€ bonne ménagère, la € maitresse de maison soigneuse et raf- 
finée. 


Syn. un GITE, notamment un f gite rural: une maison de 
campagne, avec des € chambres d'hótes, aménagé pour 
recevoir des touristes, des étrangers, venus pour un court 
séjour, qui, plutôt que d'aller à l'hôtel, préfèrent ና loger 
chez l'habitant, chez des LOGEURS ou LOGEUSES. 

Fig. Luc et Éric € sont logés à la même ENSEIGNE: ils se trou- 
vent dans la méme situation. N.B. L'enseigne était jadis un 
omement sur rue qui désignait les hôtels où on pouvait 
louer une chambre. 

Ce malheureux dépressif s'est logé une balle dans la tête! — La 
bague que je croyais perdue a été se loger entre deux lames de 
parquet; j'ai eu toutes les peines du monde à l'en déloger. 


6 Un HABITACLE. 


C'est un très petit espace clos, notamment dans les avions, 
les satellites spatiaux. L'habitacle de cet avion (syn. le 
€ poste de pilotage, syn. le COCKPIT) est trop étroit : le pilote 
a du mal à se mouvoir. 


IL Lyon compte deux millions d'habitants. 


O Aspects administratifs de l'habitation. 


1 Les pouvoirs publics et les démographes s'intéressent au 


nombre et à la répartition de la POPULATION stable d'un pays 
en organisant des RECENSEMENTS périodiques et en calcu- 
lant, région par région, ville par ville le nombre d'HABITANTS 
et le ና nombre d'habitants au km?. 

Les régions les plus HABITÉES (syn. PEUPLÉES) sont celles oà 
le climat est le plus agréable, celles oà l'on trouve du 
travail; les zones rudes et peu développées sont souvent 
DÉSERTÉES. 

Les URBANISTES et ARCHITECTES s'intéressent à l'HABITAT: les 
conditions concrètes du logement. Ils opposent l€ habitat 
individuel, Y$ habitat rural (FERMES, maisons paysannes, 
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VILLAS, maisons de campagne) à 1ና habitat collectif (IMMEU- 
BLES). surtout € habitat urbain. 


[ls s'intéressent au fait qu'un local d'habitation soit HABITA- 
BLE ou INHABITABLE, ou que certains soient INHABITÉS 
(ABANDONNÉS, VIDES). 


Fig. On peut aussi parler de l'habitat d'une espèce animale 
ou végétale: son milieu naturel. 


Les habitants du lieu A2. 


Ce sont les personnes qui y ont leur DOMICILE, moyen d'iden- 
tification et de repérage des individus par le pouvoir économi- 
que (envoi de publicités), politique (organisation des 
élections), fiscal (collecte des impóts) et administratif (par ex. 
établissement de la carte scolaire, obligeant les parents habi- 
tant à un certain endroit à inscrire leurs enfants dans une cer- 
taine école). Selon le code civil, «nul ne peut avoir plus d'un 
domicile». Si Al a plusieurs lieux de RÉSIDENCE, il doit décla- 
rer celui oà il RÉSIDE habituellement comme sa € résidence 
légale: sa € résidence principale, son véritable domicile, les 
autres étant des € résidences secondaires. 


Le mot domicile apparait dans divers contextes juridiques: 
A1 € élit domicile en A2. — Un cambrioleur, une personne 
indiscrète se rendent coupables d'une € violation de 
domicile: ils y entrent sans la permission de l'habitant. Un 
conjoint infidèle € abandonne le domicile conjugal. 


Un € changement de domicile doit être mentionné sur la 
carte d'identité. Al peut faire du € travail à domicile, se 
faire € livrer à domicile des marchandises. Une société 
aussi a un domicile. Les clochards sont, en langage adminis- 
tratif, des personnes € sans domicile fixe (abréviation: SDF). 


Al est DOMICILIÉ à une certaine ADRESSE. 


Il la donne avec précision à ceux qui ont besoin de la con- 
naitre, par exemple: 22 rue Victor Hugo, 14000 Caen 
(14000 est le € code postal de Caen, 14 le numéro du 
département du Calvados en Normandie), à quelqu'un qui 
va la noter sur son € carnet d'adresses. Le facteur apporte les 
lettres à l'adresse indiquée par l'envoyeur. 1] arrive parfois 
que les lettres reviennent à celui-ci avec la mention € parti 
sans laisser d'adresse. 


Fig. Le jury nrultiplie les compliments € à l'adresse d'un 
excellent candidat. — Ce que tu me dis ne me concerne pas; 
tu te trompes d'adresse (fam.). 


4. Une habitation appartient à son PROPRIÉTAIRE. 


Celui-ci doit payer à la commune un f impôt local appelé 
ና taxe foncière. Un grand immeuble peut appartenir à plu- 
sieurs COPROPRIÉTAIRES. 


Si l'habitation n'est pas OCCUPÉE par le propriétaire, elle peut 
l'être par un LOCATAIRE: il est € en LOCATION, il paie à la com- 
mune une f taxe d'habitation et à son propriétaire un LOYER, 
parfois avec un BAIL qui lui garantit le maintien dans les lieux 
pour un certain nombre d'années. Il existe des € habitations 
à loyer modéré, (abréviation: HLM), qui sont des € logements 
sociaux appartenant à l'administration, auxquels les gens ont 
droit à certaines conditions de ressources. 


Certains locataires d'un local important SOUS-LOUENT une 
partie de leur habitation: par ex. une CHAMBRE à un étudiant. 


Al réside en A2, sa RÉSIDENCE, dont il est un RÉSIDENT. 


Il y habite de facon plus ou moins durable sans que ces 
mots vagues disent rien de son statut juridique de proprié- 
taire, de locataire, de client d'un hótel, de personne admise 
dans un FOYER. 


Certains grands immeubles de bon standing sont baptisés 
résidences par les promoteurs. On construit des € résidences 
universitaires pour les étudiants, des € résidences pour les 
personnes ágées, loc. plus flatteuse que € maison de retraite, 
ou comme on disait jadis, € asile de vieillards. 


Fig. Où est la difficulté? La difficulté de résoudre ce pro- 
bléme réside en ce quil est mal posé. 


Un simple OCCUPANT occupe un local dont il fait son 
habitation. 


Il n'est généralement ni propriétaire ni locataire; c'est un 
€ occupant sans droits: une personne HÉBERGÉE gratuite- 
ment par des amis, ou parfois un SQUATTER (anglicisme) qui 
SQUATTE un local inoccupé, souvent promis à la démolition, 
qu'il appelle son SQUAT: 1 l'occupe illégalement, générale- 
ment aprés effraction, sous la menace d'une expulsion et 
de poursuites judiciaires. 


Dans les sociétés modernes, sauf exception, les citoyens 
sont SÉDENTAIRES: ils ont un domicile fixe. 

Mais les membres de certaines professions, artistes de cir- 
que ou marchands FORAINS, BATELIERS, syn. MARINIERS 
voyageant sur les fleuves et les canaux et habitant à bord de 
leurs PÉNICHES, sont tout le temps en déplacement. 

I] existe aussi des peuples NOMADES qui vivent sous la 
tente, dans les déserts. En Europe, il y a les GITANS et les 
ROMANICHELS, appelés ና gens du voyage, qui se déplacent 
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sans cesse, jadis dans des ROULOTTES tirées par des che- 
vaux, aujourd'hui dans des CARAVANES tractées par des voi- 
tures. Ils trouvent difficilement un statut et les 
emplacements nécessaires à leurs campements. Les pou- 
voirs publics tout en les tolérant, cherchent à les SÉDENTA- 
RISER pour mieux les contrôler. 


L'emploi du verbe habiter est peu naturel avec les noms 
d'abris mobiles: on dit plutôt A1 VIT sous la tente, dans une 
caravane, etc. 


HABITUDE, n.f. 


L Max a l'habitude de se lever tôt. 
1 ለ] humain ና a l'habitude de A2, inf. 


GR. A2 est une action qu'il a qu'il a si souvent RÉPÉTÉE 
qu'elle lui est devenue presque naturelle. PR. L'habitude est 
une seconde nature. Il fait et refait A2 RÉGULIÈREMENT et FRÉ- 
QUEMMENT. Au début, A1 € prend l'habitude de A2, et fina- 
lement il en € garde l'habitude. A2 lui est devenu HABITUEL. 
Une habitude prise depuis longtemps est une € vieille habi- 
tude, syn. une habitude INVÉTÉRÉE. La € force de l'habitude 
est grande. Il est difficile de € CHANGER d habitudes. 


Syn. L'action A2 est FAMILIÈRE à A1: habituelle et facile. 
Les enfants apprennent vite à se servir d'un ordinateur; 
l'usage de l'ordinateur leur est familier. 


Il (impers.) € est dans les habitudes de A1 de A2, inf. J'ai l'habi- 
tude de parler franchement ou Je n ai pas l'habitude de mentir ou 
Il n'est pas dans mes habitudes de raconter des histoires. 


Loc. adv. € D'habitude, syn. HABITUELLEMENT, ORDINAIRE- 
MENT, je me lève tôt, mais aujourd'hui j ai fait la grasse mati- 
née. — Comme d'habitude, nous allons cette année aussi en 
vacances à la montagne. Syn. vieilli: ና comme à l'ORDINAIRE. 


A1 humain a l'habitude de A2, nom. 


A2 peut étre un milieu de vie, le froid, la chaleur, la mer, la 
montagne, un type de personnes, etc. A1 vit depuis si long- 
temps dans ou avec A2 qu'il a forcément acquis l'habitude 
de A2, qu'il € a une grande / longue / vieille habitude de A2, 
qu'il € sest HABITUÉ à, syn. s'est FAIT à A2, et y est donc 
habitué. Les Eskimos ont l'habitude du froid. Ils sont habitués 
au froid. — J'ai du mal à m'habituer à l'agitation des grandes 
villes. — Julie, qui est née dans une famille nombreuse, a 


l'habitude des enfants. 


A1 humain a l'habitude de A2, un objet, une substance dont 
ለ] se SERT souvent. Max a l'habitude du tabac. — Je suis habitué 
à ma vieille robe de chambre, je ne voudrais pas en CHANGER. 


ዲኔ... 
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Al humain a l'habitude de A2, un lieu. Luc est un HABITUÉ 
(nom), un FAMILIER de cet hôtel : il y séjourne régulièrement, 
il € y a ses habitudes, bien connues du personnel de l'hôtel. 


A2 est habituel. Max fume son cigare habituel. — Luc descend 
dans son hôtel habituel. — Habituellement, cette maison est 
silencieuse. — Rien ne trouble le silence habituel de cette maison. 


A3 € donne l'habitude de A2 à Al , A3 habitue A1 à A2. 


A3 est humain. La mére de Julie a habitué sa fille à 
travailler; elle a donné à sa fille l'habitude du travail. — Vous 
m aviez habitué à plus de générosité de votre part. 


A3 est un état ou une action. Le fait d'être née dans une 
famille nombreuse a donné à Julie l'habitude des enfants. — 
Vivre au Canada m'a habitué au froid. 


Si les répétitions de A2 s'espacent ou cessent, Al € perd 
l'habitude de A2, € n'a plus l'habitude de A2. Il s'est DÉSHA- 
BITUÉ de A2. Max a entrepris de se déshabituer de fumer. 


Des actions, comportements, activités, événements, qu'on 
n'a pas l'habitude de voir, sont INHABITUELS, syn. intensif 
INSOLITES, particulièrement BIZARRES. 


IL Diverses sortes d'habitudes. 


1 ለ] S'ACCOUTUME à A2, inf. ou nom (un peu vieux). 


I| en prend l'habitude avec une certaine facilité. Luc 
saccoutume à aller à pied à son bureau, il saccoutume à ce 
trajet qui devient sa promenade ACCOUTUMÉE. Il l'a faite 
aujourd hui € comme d'habitude, syn. plus rare € comme à 
l'accoutumée. 


Lorsque Al saccoutume à faire une action plutôt mauvaise 
et qui sort un peu de l'ordinaire, son entourage peut dire 
qu'il est € COUTUMIER du fait. Ce nest pas la première fois 
que ce garcon vole à l'étalage; il est coutumier du fait. 


Si A2 saccoutume à une drogue ou à un médicament, il 
finit par ne plus ressentir aucun effet. C'est le phénomène 
de l'ACCOUTUMANCE, bien connu des médecins. 


A3 SEVRE Al: il lui € fait passer l'habitude de A2. C'est un 
SEVRAGE. Appliqué traditionnellement aux bébés qu'on 
cesse d'allaiter, l'usage de ce verbe s'étend aux procédés 
employés pour faire cesser l'accoutumance à une drogue. 


A] est ASSIDU à A2. 


A2 est un endroit oü il doit étre réguliérement présent. Il y 
est toujours, ne manque jamais. Un étudiant a intérêt à être 
assidu au cours, à les fréquenter ASSIDUMENT. — L'ASSIDUITÉ 
augmente ses chances de succès. 
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Syn. Al est PONCTUEL ; il fait son travail avec une PONCTUALITÉ 
parfaite: sans jamais MANQUER, en temps et lieu convenus. 


AIPRATIQUE (verbe) A2. 


A2 est une activité professionnelle ou sportive, l'utilisation 
d'une machine. Max a une longue habitude, syn. une longue 
PRATIQUE (nom) de la bicyclette. Il pratique la bicyclette 
depuis trés longtemps. 


Une action habituelle devient MACHINALE. 


A1 l'accomplit MACHINALEMENT, sans savoir comment, sans 
méme y penser. C'est le cas pour la plupart des actes de la 
conduite automobile. 


A1 € tombe dans la ROUTINE, mène une vie ROUTINIÈRE quand 
il se livre à des occupations MONOTONES, toujours les mémes, 
€ par habitude, sans sy intéresser, et sans jamais innover. 


A2 est une série d'activités et de comportements divers 
propres à Al. 


Il a l'habitude de parler toujours des mêmes sujets, ce sont 
ses MAROTTES. Il a € ses (petites) habitudes, svn. ses MANIES: 
il fait toujours les mémes choses au méme moment de la 
journée ou le méme jour de la semaine. Il est devenu 
MANIAQUE (à ne pas confondre avec l'usage tout à fait diffé- 
rent que font les psychiatres des mots maniaque et manie 
pour désigner certains types de psychoses). 


III. La vie sociale est un système d'habitudes. 


1 ለ] a la bonne / mauvaise habitude de A2, inf.. 


Certaines habitudes sont considérées par la MORALE SOCIALE 
comme bonnes ou mauvaises. Élise a la mauvaise habitude de 
bavarder en classe. — Prenez la bonne habitude d'écouter quand 
on vous parle! — Pendant les vacances, Élise a pris des habitudes 
de paresse. — C'est une mauvaise habitude de trop fumer. 


Un A2 est USUEL. 


Il est habituel, syn. € d'usage courant, pour un grand nom- 
bre de Al qui en € font usage fréquemment. 


Dans une bibliothèque, un (ouvrage) usuel est un ouvrage 
d'usage courant que les lecteurs ont l'habitude de consulter 
souvent. 


Un € mot usuel n'est pas affaire de spécialiste. La plupart 
des locuteurs le connaissent et ont l'habitude de l'employer. 
Le $ français usuel est l'ensemble des mots et tournures qui 
font partie des habitudes de langage des francophones. 


3. Les USAGES, syn. les € US et COUTUMES (vieux) de Al, 


groupe social: 


les comportements communs à l'ensemble des membres 
de ce groupe. € Il est d'usage (chez A1, groupe social) que + 
subj./ de + inf. En France, il est d'usage de prendre du fro- 
mage à la fin d'un repas: les Français en ont l'habitude. 


Un A2 € consacré par l'usage: un A2 (mot, expression) uti- 
lisé, reconnu, admis depuis très longtemps par tout le 
monde. € L orthographe d'usage: la façon INVARIABLE dont le 
radical des mots s'écrit, selon une habitude bien établie 
(par opposition à € l'orthographe grammaticale qui porte sur 
les terminaisons des mots, lesquelles VARIENT en genre, 
nombre, personne, etc.) 


Un membre des ላ1 qui € connait les usages, les MCEURS, les 
CODES et formes de POLITESSE, peut les respecter et sy con- 
former, en ayant des comportements, une conduite 
€ conformes aux usages, ou bien, au risque d'être IMPOLI 
avec les autres Al, de les CHOQUER, il adopte des manières 
€ contraires aux usages. 


Les TRADITIONS. 


Si l'habitude de faire A2 remonte loin dans le temps et s'est 
transmise de génération en génération chez les A1, c'est est 
une tradition et faire A2 est TRADITIONNEL; les A1 le font 
TRADITIONNELLEMENT. Dans les pays de tradition chrétienne, 
il est d'usage que les enfants reçoivent des cadeaux pour Noël. 


Un certain type d'enseignement, de savoir est TRANSMIS de 
père en fils, de maitre à disciple par la tradition. ላ] 
€ respecte / maintient les traditions s'il est TRADITIONALISTE, 
notamment en matiére de religion, ou au contraire € rompt 
avec les traditions. Il existe à Paris un Musée des arts et tra- 
ditions populaires. 

La COUTUME est une maniére d'agir, mais pas un enseigne- 
ment, transmis par la tradition. Le € droit COUTUMIER en 
usage dans certains pays est fondé sur une jurisprudence 
plutót que sur des principes abstraits. 


HASARD et DESTIN, n.m. 


1 C'est tout à fait par hasard que Jean a rencontré Sylvie. 


GR. Prononcer hasard sans liaison, avec un h aspiré. 
Quand il ARRIVE à Al humain un ÉVÉNEMENT qu'il n'a ni 
PRÉVU ni VOULU, il l'attribue au hasard. 


Cet événement est € l'effet du hasard, syn. €le fait du 
hasard ; il est arrivé € par hasard, syn. intensif € par le plus 


m. 
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grand des hasards. Il y en a qui arrivent € une fois par hasard: 
de temps en temps, de façon irrégulière, imprévisible. 


Les événements qui arrivent par hasard sont FORTUITS, syn. 
CONTINGENTS (ant. NÉCESSAIRES). Marc travaille à la réalisa- 
tion de ses projets, sans se soucier des CONTINGENCES: de ce 
qui peut survenir par hasard. 


Emplois affaiblis. Expression atténuée d'une hypothèse: Si 
par hasard je gagnais le gros lot, je me demande bien ce que 
je ferais d'une telle masse d'argent. Demande polie (ou 
ironique): Est-ce que par hasard vous auriez le livre dont j'ai 
besoin? Pourriez-vous me le préter? Avec ironie: € Comme 
par hasard, ce pique-assiette vient toujours nous voir à l'heure 
du diner!: la personne qui dit cela signifie au contraire 
qu'en l'occurrence il ne croit justement pas au hasard. 


Un événement arrivé par hasard est un hasard. 


Syn. intensif € un pur hasard. Selon les conséquences qui 
en résultent pour Al, celui-ci estime que c'est un hasard 
HEUREUX ou un hasard MALHEUREUX. Un € heureux hasard 
est une CHANCE, et un € hasard malheureux, syn. MALEN- 
CONTREUX, un ACCIDENT, un fait ACCIDENTEL, qui a lieu 
ACCIDENTELLEMENT. Ce sont des événements fortuits arri- 
vés € par chance, ou € par accident, selon leurs conséquen- 
ces neutres, positives ou négatives. 


Lorsque deux événements fortuits se produisent en méme 
temps et se trouvent avoir un rapport entre eux, c'est une 
COÏNCIDENCE. Sans s être concertés, Luc et Max se sont trou- 
vés cette année en vacances à la même période et dans le 
méme hôtel : quel hasard! quelle coincidence! — La naissance 
de Jeannot a COINCIDÉ avec les élections municipales. 


Les ALÉAS de l'existence humaine. 


Sont € les HAUTS et les BAS qu'on subit sans les avoir prévus ni 
voulus. Une entreprise dont on ne connait pas toutes les don- 
nées ct oü le liasard peut jouer un grand róle est ALÉATOIRE. 


Quand AI humain est incapable de préétablir un programme 
précis, il agit (un peu ) € በዘ hasard, syn. intensif, ironique € au 
petit BONHEUR la chance et quand il a pris sa décision, sans 
pourvoir en calculer toutes les conséquences, il peut sécrier 
€ Le SORT er est jeté! ou, en latin, Alea jacta est! 


A] vit, agit € au hasard de A2, nom. Mes journées se dérou- 
lent au hasard de mes rencontres: en fonction des rencontres 
que me ménage le hasard. 


A] prend une décision € à tout hasard, syn. pour € parer à 
toute ÉVENTUALITÉ, pensant que si cela ne fait pas de bien, 
cela ne fera au moins pas de mal. À tout hasard, j'ai fait une 
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réclamation auprès des services fiscaux. On verra bien s'ils 
donnent suite. 


Le hasard comporte une part de RISQUE, et de DANGER. 


Le souci de € ne rien laisser au hasard, c'est ne vouloir 
€ courir aucun risque: J'ai préparé cette expédition jusque 
dans les moindres détails, je ne veux rien laisser au hasard. — 
En 1936, le commandant Charcot, sur son navire le 
< Pourquoi pas?» s'est HASARDÉ, syn. s'est RISQUÉ, syn. s'est 
AVENTURÉ dans les glaces du Pôle Nord; Vu les techniques de 
l'époque, son entreprise était RISQUÉE, c'était une expédition 
HASARDEUSE, et i] n'en est pas revenu. — En présence de 
Marc, Luc a hasardé plusieurs objections € au risque de lui 
déplaire: elles ont peu de chances d'être vérifiées. Certai- 
nes hypothèses scientifiques sont hasardeuses 


Al hasarde A2, de l'argent, dans un € JEU de hasard comme 
les DÉS, les LOTERIES, où il y a des LOTS à gagner, le LOTO, la 
ROULETTE, où l'on GAGNE ou PERD sans que le calcul ou 
l'habileté n'y aient aucune part. 


Al € tire au SORT, de diverses manières: € à la courte paille, 
en JOUANT € à pile ou face: il sen remet au hasard pour pren- 
dre une décision qui ne pourra étre contestée par personne. 


A1 a € le gout du risque. 


Il aime se mettre en danger dans l'espoir d'y gagner quelque 
chose. Il € prend des risques. — PR. Qui ne risque rien na 
rien. — Les alpinistes ont fait leur ascension € au risque de 
mourir de froid, € à leurs risques et périls: ils savaient ce 
quils risquaient et ont pris leurs RESPONSABILITÉS. Les 
€ risques du métier sont les choses désagréables qui peu- 
vent vous arriver quand on le pratique et qu'on ASSUME, syn. 
qu'on ACCEPTE à l'avance quand on s'y engage. 


AI € risque gros: 1. il met en jeu une grosse somme d'argent, 
au risque de la perdre, comptant sur le hasard pour gagner 
davantage. — 2. il s'expose à un danger important en espérant 
un bénéfice non moins important; il se dit € c'est un risque à 
courir! — L'escroc risque la prison. — Éric a risqué 1000€ au 
baccarat; il s'est risqué à jouer toutes ses économies; il € a ris- 
qué le coup. 


Les lois du hasard. 


Malgré les apparences, il y a des € LOIS du hasard, établies par 
le € calcul des PROBABILITÉS. Tout événement particulier, 
imprévisible par lui-même, fait partie d'une catégorie d'évène- 
ments qui ont une certaine FRÉQUENCE dans un ENSEMBLE 
donné; il est donc plus ou moins PROBABLE, a plus ou moins 
de CHANCES de se réaliser et on peut calculer et prévoir, par 
exemple, non pas que Sylvie aura un garçon et une fille, mais 
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que dans une population de 1000 personnes, toutes choses 
égales d'ailleurs, il naitra en un an tel ou tel nombre de garçons 
et de filles. C'est le fondement de la STATISTIQUE. 

De plus, certains philosophes DÉTERMINISTES, croyant à un 
enchainement NÉCESSAIRE des effets et des causes, nient la 
notion méme de hasard. 


I. C'était le destin de Jean d'épouser Sylvie. 


[1 Mots et locutions qui suggèrent ou affirment que des évè- 


nements, que les hommes ne veulent ni ne prévoient, sont 
régis par une force supérieure. 


Le hasard peut étre vaguement personnifié. 


€ Le hasard a VOULU que Jean rencontre Sylvie. Parfois, PR. 
le hasard fait bien les choses; ce n'était pas un simple 
ና CAPRICE du hasard. 


A1 € a de la CHANCE, comme si la chance était une propriété 
attachée à sa personne, syn. fam. il € a de la VEINE, c'est un 
VEINARD; 1 € est né sous une bonne ÉTOILE et fait confiance 
aux ASTROLOGUES qui prétendent € lire dans les astres les évè- 
nements qui l'ATTENDENT, apparemment fortuits mais pour- 
tant ÉCRITS dans le CIEL. A1 € TENTE sa chance et il arrive que 
€ la chance lui SOURIE, qu'il soit HEUREUX au jeu. Dans le cas 
contraire, il peut sen prendre à sa MALCHANCE, syn. à sa 
DÉVEINE, et estimer quil est congénitalement MALCHANCEUX. 


Le SORT de AI. 


C'est l'ensemble de ce qui lui ÉCHOIT, son LOT, comme si la vie 
était une LOTERIE. A1 jouit pour le moment d'un € heureux 
sort, mais sa vie, comme tout autre est soumise aux € coups du 
sort. Les hommes sont les € JOUETS du sort. Hélas! Le sort est 
AVEUGLE et le hasard DÉCIDE du sort des batailles. 


Par une € IRONIE da sort, il arrive que ce ne soit pas le plus 
méritant qui réussisse le mieux, auquel cas, il peut s'écrier: 
€ COQUIN de sort! 


Parfois, A2 humain € fait un sort à Al, humain ou non, qui 
lui parait particulierement remarquable: il le met en valeur. 
Ou bien, alors qu'il pourrait l'aider, il l€ abandonne à son 
triste sort et un € mauvais sort S'ACHARNE sur ce pauvre Al! 


Le DESTIN. 


Le 15 aout 1769, naissait dans la famille Bonaparte un 
enfant DESTINÉ à bouleverser l'Europe. Qui l'avait destiné à 
devenir empereur? Le Destin, obscure DIVINITÉ. 

Le destin, syn. la DESTINÉE, d'un individu A1, est l'ensemble 
des événements qui, échappant, au moins en partie, à la 
volonté humaine, composent sa vie. — Certains pensent 
que PR. On néchappe pas à son destin et que la LIBERTÉ 


humaine est une illusion. Mais les gens énergiques pensent 
pouvoir € décider de leur destin, € être responsables / maitres 
de leur destin. 


Emplois affaiblis. Je destine ces vêtements à la Croix Rouge. 
— Le château des Tuileries € a connu le même destin que 
celui de Saint Cloud: il a été démoli. 


La FATALITÉ. 


Dans la conception des tragiques grecs, la fatalité, contre 
laquelle les hommes sont impuissants, est le destin dans ce 
qu'il a de mauvais. Non seulement leurs malheurs sont 
FATALS, syn. INÉLUCTABLES, mais même leurs mauvaises 
actions le sont aussi, comme le mariage incestueux et le 
meurtre du père, commis par Œdipe en toute incons- 
cience. Al est FATALISTE si, prévoyant un MALHEUR, il se dit 
que € ça doit arriver, que € c'est fatal, que € ça arrivera FATA- 
LEMENT et ne fait rien pour le prévenir. 

En français courant, et sans croire à la fatalité grecque: La 
conséquence fatale de la dénatalité est la diminution des 
retraites. 


Un oubli, une erreur fatale, tout à fait involontaires, entrai- 
nent des conséquences désastreuses. — Cette pleurésie a été 
fatale: elle a entrainé la mort du patient pour lequel le 
médecin redoutait une € issue fatale. ና L'instant fatal est 
celui de la mort. Une € femme fatale inspire aux hommes 
une passion irrésistible et fait leur malheur. Le jour, l'heure, 
l'instant FATIDIQUES semblent décidés par le Destin. 


Dans le ehristianisme: 


Il est généralement admis que DIEU, dans son éternité, a la 
PRESCIENCE des évènements qu'il dirige par sa PROVIDENCE, 
sans exclure la RESPONSABILITÉ des hommes qui sont les 
acteurs de ces événements et utilisent plus ou moins bien 
les DONS qu'il leur a faits 


Mais certains théologiens, comme Calvin, croient à la PRÉDES- 
TINATION des hommes au salut ou à la damnation éternels. 


La FORTUNE. 


Dans l'antiquité romaine, la fortune était la DIVINISATION du 
hasard ; au Moyen Âge, elle est son ALLÉGORIE, sa PERSONNI- 
FICATION. Dame Fortune a les yeux bandés; elle est AVEUGLE, 
ne voit pas ce qu'elle fait. Elle fait tourner la € ROUE de la 
Fortune sur laquelle les hommes sont assis et se trouvent 
tantót en haut, tantót en bas, auquel cas ils sont INFORTU- 
NÉS (vieux, litt.), syn. MALHEUREUX. PR hérité du latin: La 
roche Tarpéienne (d'oà l'on précipitait les condamnés à 
mort) est prés du Capitole (siège du pouvoir politique). 
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En français moderne, Al humain € a de la fortune: il est 
FORTUNÉ, syn. RICHE. — A1 € cherche fortune: il est attentif 
aux bonnes OCCASIONS qu'il pourrait avoir de réussir, de 
senrichir. — Restez à diner avec nous € à la fortune du pot: 
nous n'avons rien préparé de spécial, vous mangerez ce qui, 
par hasard, se trouve prét ce soir. Des € moyens de fortune: 
ceux qu'on a à sa disposition, qu'on utilise faute de mieux. 


Al homme a des € bonnes fortunes (un peu vieux et 
ironique): des succès féminins. La € mauvaise fortune 
(litt.), syn. l'INFORTUNE (litt.) est la malchance. 


Les € fortunes de mer (vieux) sont les naufrages, les RISQUES 
que prend un armateur et qu'il est prudent d'assurer. 


AI € fait contre mauvaise fortune bon coeur: il l'accepte avec 
résignation et sans colere. Plusieurs personnes frappées 
par le méme malheur ou les mémes désagréments sont des 
€ compagnons d'infortune et € pour comble d'infortune, il 
leur arrive parfois un nouveau malheur encore plus grand. 


HAUT et BAS, adj.qual., adv. et n.m. 


L Leballon tombé du haut de la terrasse a rebondi en bas 
sur le sol. 


1 Al coneret, soumis à la gravitation universelle, tombe 


de haut en bas: 


Il tombe selon une ligne VERTICALE, PERPENDICULAIRE à la 
surface de la TERRE, jusqu à ce quil atteigne le SOL ou une 
autre surface plane SOLIDE sur laquelle il puisse REPOSER. 


Le haut et le bas sont les NIVEAUX extrémes, supérieurs ou 
inférieurs par lesquels passe Al, ou les extrémités supé- 
rieure et inférieure d'un A1 vertical. Tout PLAN horizontal 
coupant la ligne verticale allant du haut au bas est un 
€ niveau intermédiaire. 

A2 BAISSE, syn. ABAISSE A1 : il le dirige vers le bas, mais peut 
sarréter à un niveau intermédiaire. Ant. A2 MONTE, 
REMONTE ላ]: il le dirige vers le haut. Baisse un peu la vitre 
de la voiture. — Non! remonte-la! 

A2 € jette à bas une construction, il la démolit: les maté- 
riaux s'entassent sur le sol. 

A2, animal femelle, € iet bas ses petits: elle les dépose sur 
le sol à leur naissance. 


Le haut (nom) d'un objet matériel: 


Sa partie la plus haute, syn. sa partie SUPÉRIEURE, celle qui 
est le plus éloignée du sol. Le bas, sa partie la plus BASSE ou 
partie INFÉRIEURE, celle qui repose sur le sol (ou sur la sur- 
face plane en tenant lieu). Le haut de la montagne (syn. 
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SOMMET, CIME). le haut de l'arbre (syn. TÊTE) s'opposent à 
son PIED. Certaines agglomérations qui se développent à 
flanc de colline ont une ville haute et une ville basse. 


Dans un placard, on oppose l'étagère du haut à l'étagère du 
bas. Certains vétements sont dénommés par rapport à la 
position debout. Sylvie cherche un haut qui aille avec sa 
jupe; pour protéger ses jambes, elle porte des bas. 


Le € bas-ventre est la partie inférieure du ventrc. 


Une statue repose sur un SOCLE, syn. un SUPPORT, syn. un PIÉ- 
DESTAL, socle assez haut, qui la met en valeur. Le laut d'une 
construction soppose à sa BASE, syn. son SOUBASSEMENT. 


Le mot base et le v. dérivé BASER ont de nombreux emplois 
fig.: une € base de maquillage un produit qui s'applique 
SOUS les autres. Une € base aérienne: à la guerre, un aéro- 
port servant de point de départ à des opérations. Les avions 
y sont BASÉS. Tous les avions ont regagné leur base. Une 
ና base de données: un ensemble de données accessibles et 
utilisables au moyen d'un ordinateur. 


Les bases d'une science, d'un raisonnement: les principes 
FONDAMENTAUX sur lesquels ils sont basés. Certains princi- 
pes sont € à la base de toute science; ce sont des € données 
de base. Un employé payé € sur la base de 2000 € par mois, 
avec en plus des primes de rendement. — Un chef de parti con- 
sulte sa base: l'ensemble des € militants de base. Pour établir 
mon projet, je me base (syn. plus correct je me FONDE) sur 
les renseignements que j'ai obtenus. 


Les DIMENSIONS d'un objet A1 sont calculées en HAUTEUR, 
LONGUEUR et LARGEUR. 


La hauteur est la mesure verticale. 


La hauteur d'un terrain, son ALTITUDE, calculée par rapport 
au € niveau de la mer. Ce village se situe à 1200 métres d'alti- 
tude. — Au-dessus de 1000 métres, on peut trouver des 
€ hauts plateaux et des € hautes plaines. 


La hauteur d'une construction ou d'un objet se calcule par 
rapport au niveau du sol sur lequel il se trouve: une maison 
€ haute de quinze métres a quinze métres € de haut. Un 
ÉTAGE, auquel on accède par un escalier ou un ascenseur, 
matérialise un niveau intermédiaire. Si la distance de la 
partie basse à la partie haute est petite, A1 est bas: ex. une 
maison ፃ de plain-pied, à un seul NIVEAU, est basse. — Si la 
distance de sa partie basse à sa partie haute est grande, A1 
est haut, construit € en HAUTEUR, sa hauteur est supérieur à 
sa LARGEUR, ex. une TOUR comptant de nombreux étages, les 
GRATTE-CIEL de plus de 50 étages, ou les hautes FLÈCHES des 
cathédrales qui se DRESSENT dans le ciel. 


5. 


GR. Le mur est haut: il a trois mètres de haut. — Le mur est 
bas: il n'a que 50 centimétres de haut (et pas *de bas); sa 
hauteur (pas sa *bassesse) est de 50 centimètres. Un objet 
peut étre plus ou moins haut mais pas "plus ou moins bas. 


A2 humain évalue la hauteur des objets et des étres en 
fonction d'une hauteur moyenne. 


Des chaussures peuvent étre à tige haute ou basse et avoir 
des talons hauts ou PLATS. 


L'herbe devient haute lorsqu'elle POUSSE: on doit alors se 
frayer un chemin dans les hautes herbes; quand elle est 
coupée, elle est RASE. 


Les messieurs portaient jadis des chapeaux HAUTS-DE- 
FORME dont la calotte en forme de tuyau était plus haute 
que la moyenne. 


Un € haut-relief est une sculpture très en relief sur son 
fond, à l'inverse du € bas-relief. 


Un avion séléve plus ou moins haut dans le ciel, ou vole 
bas, relativement près du sol. par rapport à une moyenne de 
hauteur des avions. 


6. Al peut être plus ou moins haut ou bas selon le niveau 


de référence. 


Le chemin, qui va € du haut en bas de la montagne, permet 
d'observer les différents types de végétation qui s'ÉTAGENT le 
long de la PENTE, selon l'ALTITUDE. 


Un terrain INÉGAL présente des € différences de niveaux; 
toutes ses parties ne sont pas € de niveau: les endroits plus 
hauts forment des BOSSES; les endroits plus bas forment des 
CREUX; pour supprimer les différences de niveau, et obtenir 
un terrain PLAT, A2 doit le NIVELER. 


Fig. Le € NIVELLEMENT par la base / par le bas consiste à 
réduire un A1 comportant des inégalités au niveau de ses 
éléments les plus bas. 


Emplois adv. Al est € en haut ou € en bas d'un support 
d'une certaine hauteur ou à tout autre niveau intermé- 
diaire. Les draps sont en haut de l'armoire et les couvertures 
en bas. Au MILIEU, il y a les torchons et les serviettes, qu'on uti- 


lise plus souvent. — Un oiseau est € haut perché dans l'arbre. 


Le sentier MONTE € là-haut. (tout) en haut de la montagne, 
il passe € par en haut et redescend € par en bas, € (tout) en 
bas dans la vallée. — € En CONTREBAS du chemin, un peu 
en-DESSOUS, il y a une maison. 


Z Fig. haut et bas indiquent les niveaux supérieurs ou 


inférieurs dans diverses ÉCHELLES. 


*Échelles de quantité. Il y a différents DEGRÉS dans 
l'échelle des salaires: les hauts salaires sont moins nom- 
breux que les bas salaires ou les salaires MOYENS. On peut 
acheter et vendre € à bas prix (ant. CHER, et pas *à haut 
prix). Les cours de la bourse sont hauts ou bas, syn. ont 
€ des hauts et des bas: ils FLUCTUENT. Une bonne alimenta- 
tion doit avoir une haute valeur nutritive, une haute 
teneur en vitamines. Si on est trop gros, il faut suivre un 
régime à basses calories. Il est dangereux de prendre des 
médicaments € à haute dose. 


* Échelles d'intensité, dans les loc. € haute et basse pression, 
€ haute et basse fréquence, € haute et basse tension. L'épi- 
lepsie est appelée le € haut mal. On a le € pouls bas lors- 
que le cceur bat faiblement. Avoir la vue basse, c'est ne pas 
voir bien clair. 


* Un HAUT-FOURNEAU est un four oii l'on fond le métal à 
haute température. 


Dans le domaine sonore. 


En musique, dans la gamme, une note haute est AIGÜE, une 
note basse est GRAVE. Le ré est plus haut d'un ton que le do: 
le do est plus bas. 


La HAUTE-CONTRE est la voix d'homme la plus aigüe, la voix 
de BASSE est la plus grave. 


Le HAUTBOIS est un instrument à vent au son haut et clair, 
contrairement au BASSON. La CONTREBASSE est le plus grave 
des instruments à cordes. 


Dans une échelle sonore, un son haut est FORT, un son bas est 
FAIBLE: un HAUT-PARLEUR est un appareil qui AMPLIFIE les sons. 


A2 parle € à voix haute: suffisamment fort pour étre bien 
entendu, syn. adv. il parle haut, si c'est habituel, il € a le 
verbe haut (vieux). Une personne qui ne s énerve jamais, ne 
€ HAUSSE pas le ton, ne € dit pas un mot plus haut que 
l'autre. Fig. A2 dit tout / bien haut ce qu'il pense: il le fait 
savoir publiquement. A2 proclame bien haut son inno- 
cence. À2 € pousse les hauts cris: il crie trés fort sous le 
coup de l'indignation. 


Inversement, A2 parle € à voix basse, syn. € parle bas, dou- 
cement (syn. il CHUCHOTE, MURMURE, MARMONNE). Une 
€ messe basse n'est pas chantée (ant. € grand-messe) et 
€ faire des messes basses (fig.), c'est parler doucement à 
l'oreille d'une personne, pour que les autres n'entendent 
pas. On peut penser € tout haut, syn. € à haute voix ou au 
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contraire, penser € tout bas: garder pour soi ce qu'on pense. 
Loc. adv. € au bas mot: pour dire le minimum. 


u. Le Haut Rhin et le Bas-Rhin. 


1 Tout liquide COULE de haut en bas le long d'une surface 


oblique, jusqu'à ce qu'il atteigne une surface plane oü il 
peut s'accumuler. Les fleuves s'arrétent de couler quand ils 
atteignent le niveau de la mer. La partie haute d'un cours 
d'eau, la plus proche de la source, l'AMONT, par rapport à un 
repére intermédiaire, s'oppose à sa partie basse, l'AVAL, plus 
près de la mer, s'appellent respectivement le Haut- et le 
Bas- + nom du cours d'eau: le Haut-Rhin et le Bas-Rhin. La 
Haute et la Basse Égypte, ainsi nommées par rapport au Nil. 


Le temps s'écoule. 


Le temps est représenté comme un cours d'eau qui prend 
sa source dans le passé et coule vers le présent et l'avenir. 
Ce qui est prés du début, donc le plus ANCIEN, est haut; la 
haute antiquité est une époque trés ancienne. Le € haut 
Moyen Âge est le début du Moyen Âge. Le haut (syn. VIEUX) 
allemand est lancienne langue allemande. Un buffet 
ና haute époque est très ancien. 


Ant. ce qui est bas: le plus JEUNE: un enfant € en bas áge, ou 
le plus RÉCENT: le € bas-latin est le latin le plus TARDIF; le 
€ Bas-Empire: les derniers siècles de l'empire romain. 


Il faut € REMONTER haut (adv.) € dans le temps pour trouver 
l'origine du monde (mais pas "descendre bas jusqu'au 
moment présent). 


Dans un texte, € plus haut, syn. latin SUPRA, signifie dans 
les lignes qui précédent et € plus bas, syn. latin INFRA, dans 
les lignes qui suivent. 


Dans le domaine maritime . 


Ce qui est haut a une base PROFONDE, trés en-dessous du 
niveau de la mer; ce qui est bas a une base peu éloignée de la 
surface de l'eau: la pêche HAUTURIÈRE se fait en € haute mer, 
loin des côtes, là où se trouvent les € hauts fonds. — Les € basses 
terres, plus basses que le niveau de la mer, sont inondables. 


Le niveau des fluides. 


A1, fluide, peut étre haut ou bas parce que son niveau 
MONTE et DESCEND par rapport à un niveau MOYEN: un cours 
d'eau a des périodes de € basses-eaux, où il peut être à SEC, 
et de € hautes-eaux, oü il risque d'avoir des CRUES, de 
DÉBORDER de son lit. À € marée haute, le niveau de la mer 
monte et à 9 marée basse, il baisse. 
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A HAUT — 


ና bas les pattes!, (au propre et au fig.) lorsqu'il veut empê- 
cher quelqu'un de toucher à quelque chose. — Fig. A1 réus- 
sit, ce qu'il entreprend ና haut-la-main: avec aisance. 

On éprouve un ና haut-le-cœur (syn. une NAUSÉE) lorsqu'on 
a une brusque envie de vomir ou un sentiment de dégout. 


III. Un homme de haute taille qui marche la tête haute. 


1 Al humain DEBOUT. 


Se tenant en position verticale, il a sa TÊTE en haut, syn. en 
l'AR et ses pieds en BAS, sur le SOL. Jean examine Pierre € de 
haut en bas (syn. € des PIEDS à la TÉTE) ou de bas en haut. 


Al est GRAND, syn. de € haute TAILLE, de € haute STATURE si 
sa hauteur est supérieure à la moyenne, PETIT, syn. € de 
petite taille, si elle est inférieure. Un enfant € haut comme 
trois pommes est trés petit. Un BASSET est un chien aux pat- 
tes courtes, plus petit que la moyenne. 


4. AI, astre dans le ciel, peut être haut ou bas par rapport à 
l'horizon de l'observateur: quand le soleil est haut dans le 
ciel, à la mi-journée, il est au ZÉNITH; auparavant, il MONTE, 
et ensuite il DESCEND, syn. DÉCLINE. À l'aube ou au crépus- 
cule, il est bas sur l'horizon. 


IV La hauteur de vues du ministre et la bassesse de ses 


Al se BAISSE jusqu’à atteindre le sol avec ses mains pour 
adversaires. 


ramasser un objet tombé à terre; il se HAUSSE sur la pointe 
des pieds pour atteindre un objet placé en hauteur. 


O Le symbolisme du haut et du bas. 


2. Un A2 humain considère que ላ] spatial est haut quand il 1 La station debout et l'acte de monter exigent de l'agent 


doit MONTER plus longuement quà son habitude pour en 
atteindre le sommet, bas quand il doit descendre plus lon- 
guement quà son habitude pour en atteindre la base. La 
montagne est haute. — La vallée est basse. 


Il considère que A1 concret est haut quand il doit LEVER le bras 
pour l'atteindre, bas quand il doit se baisser pour l'atteindre. Le 
panier de basket-ball est haut, il est à plus de deux métres de 
haut.— Dans le Far West, on € pendait haut et court les voleurs. 
— On conduit aisément un cheval lorsqu'on lui € tient la bride 
haute. — «La terre est basse!» disent les jardiniers du dimanche. 


Les parties mobile du corps peuvent étre montées ou 
BAISSÉES par rapport à leur position normale, avec des 
significations particulières. 

Al HAUSSE les épaules, il a un HAUSSEMENT d'épaules 
lorsqu'il veut manifester son agacement, sa résignation ou 
son indifférence. 


A] ና DRESSE / REDRESSE la tête, se tient ና la tête haute, 
ና garde la tête haute (au propre et au fig.): il a une attitude 
digne, fière, ALTIÈRE. Lorsqu'il est triste ou humilié, il 
ና baisse la tête, syn. se tient € la tête basse. Fig.: il marche 
ና l'oreille basse ou € la queue basse comme un animal qui a 
eu le DESSOUS dans un combat. 


Occupé à une lecture, à un travail, A1 € LEVE les yeux quand 
on l'interrompt et qu'on lui parle; mais il € baisse les yeux 
par modestie, ou par honte, quand il ne veut pas € regarder 
en face de facon hardie, son vis-à-vis. 

Al, voleur, € fait main basse sur un objet pour s'en emparer. 
Al, policier ou militaire, crie € haut les mains! (syn. € les 
mains en l'air) à un individu dangereux pour l'empécher de 
prendre une arme, mais Al dit € bas les mains! syn. vulg. 
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humain un effort. 


Ils sont considérés comme une victoire sur la pesanteur. 
C'est pourquoi, symboliquement, ce qui est en haut est 
bien, admirable, ce qui est en bas est mal, méprisable. € Ici- 
bas: sur la terre, syn. € dans ce bas-monde, par opposition au 
royaume de Dieu, qui est € au plus haut des cieux. Dieu est 
nommé le € Trés-Haut dans la Bible; il est TRANSCENDANT. 


Domaine de la santé physique ou mentale: lorsqu'on est 
mal en point, on se sent bien bas, au plus bas (syn. MAL). 
Lorsqu'on se sent BIEN, on est att plus haut, syn. € au mieux 
de sa forme. Parfois, on € a des hauts et des bas. A1, vieillard 
ou malade BAISSE: il perd de sa vitalité, syn. il DÉCLINE. 


Lorsqu'on a une situation sociale ÉLEVÉE, on € tient le haut 
du pavé (fig.), par référence à l'époque où il n'y avait pas de 
caniveaux dans les rues mais un ruisseau central et où les 
personnages importants marchaient sur les bords élevés. 
De méme, une personne, un esprit € de bas étage (fig.) est 
VULGAIRE, par référence à l'époque où les artisans et bouti- 
quiers habitaient au niveau de la rue et les riches les étages 
nobles, les premier et deuxième étages, au-dessus d'eux. 


€ À bas A1!: cri poussé lorsqu'on veut voir disparaitre A1, ant. 
VIVE A1! «Vive les vacances! À bas la rentrée!» crient les écoliers. 


Vu d'en bas, ce qui est plus GRAND que nous, qui nous 
DÉPASSE, parait haut et impressionnant, écrasant. 


Les montagnes vues du FOND des vallées: dans les villes, les 
immeubles vus de la rue. Inversement, ce qui est plus PETIT 
que nous, parait bas. 


Vu f d'en haut, tout nous parait petit; sur les hauteurs (syn. 
ÉMINENCES), on voit € de haut (adv.): on DOMINE le paysage et 
un sentiment de SUPÉRIORITÉ nous gagne facilement. 


Symboliquement, € prendre de la hauteur (fig.), c'est appré- 
hender les événements avec détachement, sérénité. Mais 
lorsqu'on regarde quelqu'un € de haut, on le considère avec 
MÉPRIS, avec un air HAUTAIN (syn. MÉPRISANT, DÉDAIGNEUX, 
ARROGANT). Répondant à une parole désagréable, un repro- 
che, A2 € le prend de haut: il riposte avec une certaine arro- 
gance. Si on tombe € de haut, on se blesse et en tout cas, on 
se retrouve par terre; fig. Al apprenant une mauvaise nouvelle 
inattendue € tombe de haut: il perd brutalement ses illusions. 


Domaine social. 


La hiérarchie institutionnelle place en haut les personnes 
qui ont le pouvoir de décision, en bas celles qui obéissent 
et subissent. La gestion du pays se fait dans € les hautes 
sphères du pouvoir; les décisions importantes se prennent 
€ en haut lieu, où on trouve de hauts personnages, à un rang 
ÉLEVÉ, des gens € haut placés, syn. IMPORTANTS, ÉMINENTS. 
La € haute administration comprend des € hauts fonction- 
naires et des € hauts magistrats, investis des € hautes charges 
de l'État. Le € haut commandement militaire, la € haute 
cour de justice. Les ordres viennent d'en haut, et la BASE obéit. 


Lorsqu'on formule une demande à un personnage puissant, 
on «sollicite de sa haute bienveillance» telle ou telle chose. 
On donne le titre honorifique d'ALTESSE aux princes et 
d ÉMINENCE aux cardinaux. 


A1 humain € vise haut : il a de AMBITION, des PRÉTENTIONS; 
sil réussit, il S'ÉLEVERA haut dans l'ÉCHELLE sociale. S'il ne 
réussit pas, il restera en bas de l'échelle. 


Dans la société, il y a les € basses classes, le € bas peuple, 
ceux qui sont € au bas de l'échelle, les personnes € de basse 
EXTRACTION (vieux). Les BAS-QUARTIERS d'une ville sont les 
quartiers pauvres ou mal fréquentés; les BAS-FONDS sont les 
couches sociales les plus misérables des zones urbaines. 


Toutefois entre les deux extrémes, il y a divers degrés: la 
haute et la petite noblesse, la haute et la petite bourgeoisie, 
le haut et le bas clergé, et plus ou moins importantes selon 
les sociétés, les classes MOYENNES. 


Domaine intellectuel et moral. 


Ce qui est haut relève de qualités intellectuelles ou mora- 
les supérieures et estimables et inversement, ce qui est bas 
est mauvais, méprisable: on a une haute idée, une haute 
opinion de quelqu'un ou de quelque chose qu'on juge esti- 
mable, ou de soi-même si on est FAT. On € tient en haute 
ESTIME une personne pour l'ÉLÉVATION de son esprit, de son 
âme, parce qu'elle a une haute intelligence, de hautes capa- 
cités, une haute sagesse, une haute moralité. 
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HERBE ፻7፤፻7 


Les récits anciens glorifient les hauts faits des héros et vili- 
pendent les personnages VILS, aux sentiments bas, qui com- 
mettent des BASSESSES, qui ont de bas instincts et agissent 
BASSEMENT. Un style littéraire peut étre bas quand il est 
VULGAIRE (syn. TRIVIAL; ant. ÉLEVÉ, RELEVÉ). 


Ce qui est haut est difficile et réclame une grande 
compétence: la haute philosophie, les hautes mathémati- 
ques, les hautes études; la € haute couture est faite par les 
GRANDS couturiers. 


Un personnage ÉMINENT s'est élevé, par sa science, au-des- 
sus de ses confrères, dans sa spécialité, c'est une SOMMITÉ. 
Les grands médecins rendent à la société € des services 
éminents: hors du commun. — Tout le monde en est ÉMINEM- 
MENT convaincu: au plus haut degré. 


= wawa aps = — m — asam 


Les enseignants évaluent le NIVEAU de leurs élëves, dans 
différentes matières. Ils € se mettent à leur niveau pour se 
faire comprendre d'eux. Jeannot € a un bon niveau en 
anglais; il est au niveau du bac. 


Employé ironiquement, haut peut marquer une intensité 
négative. Les querelles entre Marc et Luc sont du plus haut 
comique. — Les chiffres fournis par ces sondages sont € de la 
phus haute fantaisie. 


Al humain ABAISSE A2 humain, syn. le RABAISSE, syn. 
intensif, le RAVALE: il l'HUMILIE, le DÉVALORISE, syn. le 
€ met plus bas que terre. 

Emploi pr. A2 s'abaisse devant Al quil admire ou quil 
craint: il reconnait sa SUPÉRIORITÉ et sa propre INFÉRIORITÉ ; 
son ABAISSEMENT peut étre volontaire ou involontaire. 


Domaine politique et économique. 


A1, pays, peuple, nation, DÉCLINE, connait le DÉCLIN, après 
avoir occupé une place internationale de premier rang. 


Un produit € haut de gamme est de grande qualité, contrai- 
rement au 9 bas de gamme. Les € bas morceaux sont les 
viandes de qualité inférieure (ant. les BONS morceaux). 


Le € niveau de vie d'un individu est l'ensemble de biens et 
de services qu'il peut acquérir dans la société où il vit, et, 
d'une fagon générale, le niveau de vie d'un pays, la 
moyennne du niveau de vie de ses habitants. 


HERBE, n.f. 


L L'herbe des prés. 


1 L'herbe est le nom générique d'un ensemble de plantes peu 


LIGNEUSES et de taille relativement petite, qui se présentent en 
BRINS (n.m.): TIGES fines et longues, ou en TOUFFES (n.f.): 
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HERBE 


—— mors 


ensemble de brins ayant une base commune. Ün BOTANISTE 
peut HERBORISER: récolter de telles plantes pour les faire sécher 
à plat et les conserver dans un ALBUM appelé HERBIER (n.m.). 


NB. Herbe s'emploie parfois au singulier ou au pluriel: Une 
grande herbe a poussé / De grandes herbes ont poussé parmi 
mes géraniums, mais le plus souvent comme singulier 
collectif: Le talus est couvert d'herbe. — Il y a de l'herbe dans 
mes plates-bandes. 


Toutes sortes de FIBRES: paille, laine, lin, chanvre, se pré- 
sentent en brins. Fig. Faire € un brin de causette: bavarder 
un moment. € Un beau brin de fille: une fille belle et natu- 
relle comme une jeune plante. Loc. adv. € un brin: un petit 
peu (fam., un peu vieux). 


Toutes sortes d'éléments allongés: brins, tiges, cheveux, 
poils, peuvent former une touffe: cheveux, poils, de brins 
de laine rassemblés pour former un POMPON décoratif. Le 
chiendent est TOUFFU: ses brins sont nombreux et serrés. 


L'herbe peut étre appréciée pour l'agrément et la décoration. 


Dans des JARDINS et € espaces verts, on seme du GAZON: une 
herbe fine et régulière, et on le TOND avec une € TONDEUSE 
à gazon pour faire des PELOUSES. 


Un € déjeuner sur l'herbe (vieux), syn. plus moderne un 
PIQUENIQUE, se coucher, se rouler dans l'herbe sont des diver- 
tissements de vacances pour les citadins. 


Certaines herbes sont de la € mauvaise herbe qui envahit 
les cultures et les endroits laissés à l'abandon: le CHIEN- 
DENT, les ORTIES, les CHARDONS. 


Il faut arracher l'herbe, DÉSHERBER le jardin au moyen 
d'outils appropriés à moins qu'on n'utilise des DÉSHERBANTS 
chimiques, produits HERBICIDES pour s'en débarrasser. PR. 
La mauvaise herbe pousse toujours: on n'a pas besoin de se 
donner du mal pour la cultiver. Le mal est toujours plus 
facile que le bien, surtout en matière d'éducation. 


Les herbes comestibles. 


Certaines herbes cultivées, dont la tige ou les feuilles sont 
comestibles, sont appelées LÉGUMES et font partie de lali- 
mentation humaine: la SALADE, les POIREAUX, les ÉPINARDS, 
l'OSEILLE, etc. 


Certaines herbes, sauvages ou cultivées, sont des € herbes 
médicinales, vendues par des HERBORISTES ou des 
PHARMACIENS: la MENTHE, la VERVEINE, etc. qui font des 
tisanes, ou des € herbes aromatiques ou € fines herbes: le 
PERSIL,le CERFEUIL, la CIBOULETTE, l'ESTRAGON, le THYM, le 
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BASILIC, la SAUGE, etc.; on en vend, séchées et mélangées, 
sous le nom d'€ herbes de Provence. 


Une PRAIRIE est une zone HERBEUSE, syn. HERBUE, produi- 
sant des herbes propres à l'alimentation des bétes HERBIVO- 
RES. On mène les vaches au PRÉ: morceau de prairie 
appartenant à un éleveur, pour qu'elles BROUTENT l'herbe. — 
Les Normands sont fiers de leurs beaux HERBAGES qui cons- 
tituent d'excellents PÂTURAGES pour leur bétail. Il existe des 
€ prairies naturelles et des € prairies artificielles, où l'on 
seme des € plantes FOURRAGERES, par ex. de la LUZERNE, ou 
du TRËFLE, qui font partie du FOURRAGE, alimentation végé- 
tale des animaux. 


En vacances chez sa grand-mére, Jeannot va faire de l'herbe 
pour les lapins: en couper à la faucille et en rapporter un 
panier pour un petit élevage domestique. 


Traditionnellement, l'ambition d'un paysan, est de réaliser 
son € pré carré en acquérant les terrains limitrophes. Fig. 
La politique du pré carré est une politique d'annexions pru- 
dentes et progressives. 


A1 humain, FAUCHEUR, FAUCHE son pré. 


Il coupe l'herbe aussi prés du sol que possible, soit au 
moyen d'une FAUCHEUSE à moteur, soit à la main, avec sa 
FAUX quil a préalablement AIGUISÉE. L'herbe coupée, une 
fois séchée, devient du FOIN. Après le passage du faucheur, 
les FANEURS qui € font les foins, syn. FANENT (s'ils ne sont 
pas remplacés par une machine et si leurs bétes mangent 
encore du foin), RATISSENT l'herbe, la RETOURNENT pour 
qu'elle sèche, la mettent en BOTTES et en MEULES et enfin 
l'entassent dans un € grenier à foin: provision de nourriture 
animale pour l'hiver. À la saison des foins (mois de juin) le 
POLLEN de l'herbe donne à certaines personnes souffrant 
d'ALLERGIES le € rhume des foins. 


Fig. Al humain € coupe l'herbe sous le pied à A2 humain: il 
réalise ce que A2 avait en projet, le prive du bénéfice de 
son idée. — Al, un passant. a été fauché par une voiture 
montée accidentellement sur le trottoir: il a été renversé. 
(N.B. La Mort est souvent représentée avec une faux). — Al 
humain est fauché (comme les blés) (fam.): il n'a plus un 
sou. — Al humain a fauché une bonne bouteille au supermar- 
ché (fam.): il l'a volée. 

Al humain est € bête à manger du foin: c'est un âne. — À pro- 
pos d'un petit objet égaré dans un endroit où il sera impossible 
de le retrouver: € autant chercher une aiguille dans une botte 
de foin. — A1 humain € a du foin dans ses bottes: il est riche, 
sans en avoir l'air. — PR. Quand il n'y a plus de foin au râtelier, 


les chevaux se battent: les difficultés financières sont causes de 
brouilles familiales. 
Dans le langage des DROGUÉS. 


ላ] humain € ስ de l'herbe (trad. de l'arabe HASCHICH) ou de 
la MARIJUANA, qui sont des STUPÉFIANTS, syn. des DROGUES. 


II. Le blé en herbe. 
1 Les CÉRÉALES. 


Le BLÉ (syn. plus rare le FROMENT ), l'AVOINE, l'ORGE, le 
MAIS, le RIZ, sont des plantes HERBACÉES. Comme beau- 
coup d'herbes, y compris le CHIENDENT, la plupart sont des 
GRAMINÉES à tige cylindrique assez haute et à fleurs peu 
apparentes qui développent des ÉPIS. Au début de sa végé- 
tation, le blé est vert et tendre: c'est € le blé en herbe. Plus 
tard, sa tige durcit, devient de la PAILLE et l'ensemble de la 
plante prend une couleur jaune clair: d'oü fig. paille, adj. de 
couleur. Al humain est € blond comme les blés: très blond. 


Al humain € mange son blé en herbe: il dépense rapide- 
ment son capital sans le faire fructifier (en argot, du blé, 
c'est de l'argent). — Un A1 humain € en herbe, adolescent 
bien doué, donne des espérances: ex. un comédien en herbe 
a des chances de réussir dans le métier. 


እ] humain, MOISSONNEUR, MOISSONNE le blé mur / un champ 
de blé: il € fait la MOISSON. Aujourd'hui, il utilise une MOIS- 
SONNEUSE-BATTEUSE; jadis, les moissonneurs coupaient le blé 
à la FAUCILLE, réunissaient les JAVELLES: poignées de tiges, en 
GERBES et les gerbes en MEULES avant de BATTRE le blé sur 
l'AIRE à grands coups de FLÉAU, pour détacher les GRAINS con- 
tenus dans l'épi de la BALLE, leur enveloppe, et de la paille. 
Apres la moisson faite à la main, il restait par terre quelques 
épis que les enfants et les femmes pauvres, GLANEURS et GLA- 
NEUSES, allaient GLANER pour avoir du grain à donner à leurs 
volailles. J] fallait ensuite VANNER le grain au vent avec un VAN, 
sorte de grande corbeille plate, pour faire envoler la balle, et le 
CRIBLER avec un CRIBLE percé d'un grand nombre de petits 
trous, pour éliminer la poussière. 


Fig. En bavardant avec Marie, Sylvie a glané quelques rensei- 
gnements sur l'affaire qui l'intéresse. — Les cyclones sont le 
fléau des pays tropicaux: le malheur qui les frappe. — Pen- 
dant ses vacances Léa a fait une grande moisson de cartes pos- 
tales. — Aprés ce déménagement, je suis vanné: très fatigué. 
— Paul est € criblé de dettes: il en a autant qu'un crible a de 
petits trous. — Il faut € passer au crible les affirmations de ces 
journalistes: les examiner de prés pour éliminer les men- 
songes ou inexactitudes qu'elles peuvent contenir. 
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GR. On peut compter au sing. un, deux, trois grains de blé, 
ou parler du grain: singulier collectif. 


La paille est ENGRANGÉE dans une GRANGE. Autrefois, les SACS 
de grain étaient montés au GRENIER avant d'étre portés au 
MOULIN pour étre MOULUS (du verbe MOUDRE). Aujourdhui le 
grain est conservé dans un SILO et moulu dans une MINOTERIE. 
Le MEUNIER ENGRÈNE: remplit de grain une TRÉMIE, sorte 
d'ENTONNOIR qui fait couler le grain entre deux MEULES dont 
l'une est fixe et l'autre tourne, pour l'écraser et faire une FARINE 
dont la MOUTURE est plus ou moins fine. Elle est ensuite BLU- 
TÉE, syn. TAMISÉE, dans des TAMIS, récipients ayant pour fond 
un réseau, pour séparer, en proportions variables, selon leur 
finesse, la FARINE du SON. 


Par analogie: deux roues dentées s'engrènent l'une dans 
l'autre et forment un ENGRENAGE. Fig. Al € a du grain à 
moudre: il ne manque pas de travail, a de quoi s'occuper. — 
Paul nous a présenté une deuxième mouture de son texte: un 
texte remanié. — Les abat-jours des lampes tamisent la 


lumière; une lumière tamisée est particulièrement douce. 


Autres sortes de grains. 


Le € POIVRE en grains est moulu dans un € moulin à poivre. 
Les € grains de RAISIN forment des GRAPPES. On peut les 
ÉGRENER: les séparer de la tige, de même qu'on peut égre- 
ner, syn. ÉCOSSER, des POIS, des HARICOTS qui ne sont pas 
appelés grains: les séparer de la COSSE qui les protège. 


Par analogie, fig. Grand-mère égrène son CHAPELET: elle en 
touche successivement tous les grains: sortes de perles 
fixées sur une chaînette ou une cordelette, en disant ses 
prières. La pendule égrène les heures: elle les sonne l'une 
après l'autre. — Le pianiste égrène les notes de ses arpéges. 
Certains produits se présentent sous forme de GRANULÉS: 
grains irréguliers formés artificiellement. 


Un € grain de poussiére, un € grain de farine est extréme- 
ment petit. La chambre d'hôpital est si propre qu'on n'y voit 
pas un grain de poussière. Fig. Al € a un grain: il est un peu 
fou, un peu dérangé. 1] manque à A1 humain € un grain de 
fantaisie / de bon sens: un tout petit peu de ces qualités. 


Le grain de la peau, d'une pierre, d'un papier est son carac- 
tére plus ou moins LISSE ou plus ou moins GRANULEUX. Un 
€ grain de beauté est une petite tache noire légèrement en 
relief sur la peau. On utilise du € gros grain pour monter les 
ceintures des jupes: une sorte de ruban épais et rugueux. 


Les € brins, syn. FÉTUS de paille peuvent se mettre en BOT- 
TES ou en TAS, par ex. sur le FUMIER. 
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HEURE 


On appelle CHAUME: 1. les touffes de paille qui restent 
dans la terre du champ après la moisson, syn. ÉTEULES. Il 
faut DÉCHAUMER avant de labourer à nouveau la terre — 2. la 
paille, en tant que matériau de couverture, ou les roseaux 
servant à couvrir les toits. Une maison couverte d'un € toit 
de chaume est une CHAUMIÈRE. 


La paille peut servir à rembourrer des PAILLASSES servant de 
matelas sommaires ou à faire la LITIERE des animaux. Fig. 
Al humain € est / couche sur la paille, si A2 humain 19 a 
mis sur la paille, syn. l'a ruiné; Al, dans la misère, na méme 
plus de quoi s'acheter un lit. En prison, il est sur € la paille 
humide des cachots (vieux, ironique). 


La paille sert à EMPAILLER des animaux morts pour leur con- 
server l'apparence de la vie, à faire des PAILLONS pour protéger 
des objets fragiles, ou des (à lorigine) PAILLASSONS pour 
s'essuyer les pieds, des € chapeaux de paille pour se protéger 
du soleil de l'été, des € chaises PAILLÉES, dont le siège est cou- 
vert de pailles en torsades, et à REMPAILLER celles qui 5 8ኩ!- 
ment, ce qui est le métier des REMPAILLEURS de chaises. 


On peut aspirer un liquide avec une paille et consulter le sort, 
désigner un gagnant ou un perdant en € tirant à la courte 
paille, ce qui consiste à cacher dans sa main plusieurs brins 
de paille de longueur inégale en ne laissant dépasser que le 
bout. Le candidat qui tire le plus court est le gagnant. 


Fig. La paille est un matériau léger, de peu de valeur, qui brule 
facilement et vite, d'où fig. un objet lourd € emporté par le 
vent comme un fétu de paille. — Un € feu de paille: une pas- 
sion bréve qui retombe trés vite. — Un € homme de paille: un 
préte-nom. Le bijou que Léa convoitait coutait 6000 €. € Une 
paille!: exclamation ironique et fam., signifie par antiphrase 
que la somme est au contraire trés lourde. 


HEURE, MINUTE et SECONDE, n.f. 


1 Ce service fonctionne vingt-quatre heures sur vingt-quatre. 


1 L'heure est une unité de MESURE du TEMPS. 


Une DURÉE PRÉCISE, une subdivision du JOUR: il y a vingt- 
quatre heures (abréviation: 24 h.) dans un JOUR, et soixante 
minutes dans une heure, 30 minutes dans une € demi-heure, 
15 minutes dans un € quart d'heure. Cette usine fonctionne 
€ vingt-quatre heures sur vingt-quatre: jour et nuit, sans 
arrêt. — Vous me remettrez votre rapport ና dans les vingt-qua- 
tre / quarante-huit heures: avant l'expiration d'un jour, de 
deux jours. — Nous avons mis trois € bonnes heures pour arri- 
ver au sommet de cette moniagne: au moins trois heures et 
probablement plus. — Il nous a fallu une € petite heure pour 
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redescendre: au plus une heure et probablement moins. — 
Cet ouvrier est payé € à l'heure: il est payé pour chaque 
heure qu'il travaille; d'autres sont payés à la semaine, et les 
autres au mois; il gagne 30 € € de l'heure, c'est son salaire 
HORAIRE (adj. qual.). La vitesse de la circulation automobile 
est limitée en ville à 50 kilomètres € par heure, fam. courant 
€ à l'heure, abrév. 50 km/h). : 


La minute et la seconde sont des durées précises. 


Il y a soixante minutes (abrév. 60 mn, ou 60) dans une 
heure et soixante secondes dans une minute. J'ai parcouru 
cette distance en une minute et vingt secondes. — € Dans la 
minute: avant l'écoulement complet de soixante secondes. 
Max est arrivé dans la minute (même) qui a suivi le départ de 
Luc. — Dans la minute qui vient, nous serons fixés sur les 
résultats de l'élection présidentielle. A1 humain € observe 
une minute de silence: en hommage à un mort, il cesse pen- 
dant une minute tout discours ou toute conversation, et se 
tient debout et immobile. 


Une MINUTERIE est un appareil servant au déclenchement, 
au bout d'une certaine durée, ou à un moment précis, d'un 
mécanisme, par ex. pour permettre l'extinction automati- 
que d'une lampe, ou la mise à feu d'un explosif. J'ai réglé la 
minuterie sur 40 secondes. 


II. Il est exactement huit heures, sept minutes, et trois secondes. 


1 L'heure est une indication temporelle PRÉCISE sur tel ou 


tel INSTANT de la journée. 


Elle est fournie par un instrument dont c'est la fonction 
(voir ci-dessous 4 et 5), et que l'on consulte pour € savoir 
l'heure, pour savoir € quelle heure il est parmi les 24 heures 
que compte une journée. 


NB. On distinguait jadis, plus rarement aujourd'hui, les 
€ heures du matin (de minuit à midi), des € heures de 
l'après-midi et des € heures du soir (de midi à minuit). 

Vous avez l'heure? Quelle heure est-il? Il est quelle heure? — Je n'ai 
pas € l'heure exacte, mais il doit être environ 3 h. 10 (c'est-à-dire 
trois heures et dix minutes). — I] est 9 € heures PILE (adv.): il est 
trés exactement 9 h. (fam.) Max est arrivé à dix heures moins le 
quart (9 h 45). — À quelle heure décolle votre avion? — À dix heu- 
res du soir, (soit 22h.) € heure de Paris, et nous arriverons à Tokyo 
vers quatre heures du matin, € heure locale, si rien ne vient modi- 
fier l'HORAIRE (n.m.) prévu: le tableau des différents moments 
du voyage, précisant l'heure de chacun. 

Vous étes € à l'heure: vous arrivez € à l'heure dite, vous 
n'êtes ni € en AVANCE, ni € en RETARD. — Êtes-vous toujours 
aussi PONCTUEL? 


* Je vais ና mettre ma montre à l'heure. — Attention, depuis 
cette nuit, nous sommes passés à ና l'heure d'été! Il faut avan- 
cer toutes les horloges d'une heure. 


Emplois moins précis du mot heure. 


Dans les grandes villes, la circulation connait des € heures 
creuses, oü la circulation est faible ou modérée, et des 
€ heures de pointe où la circulation est intense, notamment 
au moment où la plupart des gens sortent de leurs lieux de 
travail pour rentrer chez eux. — Vers la fin de l'aprés-midi, la 
circulation augmente € d'heure en heure. — Max rentre de son 
travail € à des heures impossibles (très tard), et parfois € à 
une heure avancée de la nuit. — L'autre soir, € à neuf heures 
passées, il n'était pas encore rentré! 


€ L'heure H, c'est l'heure secrète à laquelle une opération 
militaire doit avoir lieu, et, par extension, n'importe quelle 
activité humaine importante. Fig. € Chercher midi à qua- 
torze heures, c'est chercher des difficultés là où il ny en a 
pas, compliquer inutilement les choses. Les € ouvriers de la 
onzième heure, les gens qui arrivent quand le travail est 
presque fini et touchent le méme salaire que les autres 
(Allusion à une parabole de l'Évangile). 


Emplois précis et imprécis du mot minute. 


Indication temporelle telle qu'on peut la lire sur une mon- 
tre ou une horloge (voir ci-dessous 4): Il est exactement 
7 heures et 12 minutes. 


€ D'une minute à lautre: dans trés peu de temps. Max 
devrait arriver d'une minute à l'autre. — C'est la minute de 
vérité pour Al humain: c'est maintenant que les événements 
ou les faits vont permettre de vérifier les dires de A1 de façon 
définitive. — € La dernière minute: le moment après lequel il 
sera trop tard. Les gens imprévoyants attendent toujours la der- 
nière minute pour accomplir leurs obligations. — € Ce n'est pas 
à la minute (prés)!: ne vous croyez pas obligé de respecter 
avec une parfaite exactitude l'horaire indiqué. 


Un € emploi du temps MINUTÉ: oü toutes les activités sont 
prévues selon un horaire détaillé et précis. 


Les instruments de petite taille qui € donnent l'heure, et 
permettent de voir, de lire l'heure ou de l'entendre. 


La MONTRE, munie d'un BRACELET en cuir ou en métal, se 
porte au bras gauche. Elle se compose d'un BOITIER qui 
contient le mécanisme auquel sont reliées les AIGUILLES. 
Celles-ci pivotent autour d'un CADRAN sur lequel apparais- 
sent les douze premiers chiffres. À deux reprises dans une 
journée, la petite aiguille indique l'heure quil est, par 
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exemple, 6h ና du matin ou 6h € du soir. La € grande aiguille 
indique les minutes. 


Les CHRONOMETRES et les € montres de précision disposent 
d'une troisième aiguille indiquant les secondes, la TROT- 
TEUSE. Pour fonctionner, les montres doivent disposer 
d'une source d'énergie. Autrefois munies d'un RESSORT qu'il 
fallait remonter avec un REMONTOIR, les montres sont 
maintenant presque toutes munies de minuscules PILES 
(n.f.) au mercure. Parmi ces derniéres, les € montres à 
QUARTZ n'ont généralement pas d'aiguilles. Elles donnent 
l'heure par l'affichage direct des chiffres. 


Le RÉVEIL est une sorte de grosse montre qu'on pose géné- 
ralement sur une table de nuit. Il est muni d'un systéme de 
SONNERIE qui se déclenche à l'heure souhaitée. 


L'HORLOGE. 


Dotée d'éléments plus volumineux que le simple réveil, elle 
se place sur un mur. Autrefois munies de POIDS et d'un 
BALANCIER ou PENDULE (n.m.), les horloges, surtout les 
COMTOISES, étaient de véritables meubles hauts et étroits. 
On appelle PENDULES (n.f.) des horloges de dimensions 
moyennes souvent ornées d'un motif décoratif et posées 
sur une cheminée. Une PENDULETTE est une petite pendule 
souvent munie d'un système de réveil. 


Dans beaucoup d'horloges munies d'un TIMBRE, les heures 
SONNENT. D'où Fig. € l'heure a sonné: le moment est venu 
de faire la chose dont on parle. — Les frontons de divers 
monuments publics sont équipées d'une grosse horloge 
extérieure qui donne l'heure aux passants. — Pour savoir 
l'heure, on peut aussi téléphoner à Pf horloge parlante. 


Certaines cathédrales abritent une € horloge astronomique, 
œuvre d'art complète et complexe indiquant non seule- 
ment l'heure mais aussi et surtout les jours, les mois, les sai- 
sons, les années et les signes du zodiaque. 


Pendant longtemps les hommes ont dà se contenter, pour 
savoir l'heure, d'instruments plus sommaires comme le 
€ cadran solaire, où l'heure se lisait d'après la position de 
l'ombre projetée d'une aiguille fixe dressée au centre d'un 
cadran en pierre ou en bois. 


iil. || est tard, c'est l'heure de rentrer à la maison. — Une 
minute! 


1 L'heure est syn. de TEMPS, MOMENT IMPRÉCIS, ÉPOQUE. 


Ce sens se trouve uniquement dans des locutions figées: € Il 
est / C'est l'heure de + inf. C est l'heure de rentrer. Si nous tar- 
dons encore, nous ne trouverons plus de taxi. Al € attend son 
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heure: il sait que tôt ou tard les événements tourneront en sa 
faveur. — € À l'heure de vous quitter (au moment de vous quit- 
ter), je voudrais vous dire que j'ai été très heureux en votre com- 
pagnie. — € L'heure venue, nous agirons. — € Ta dernière heure 
est arrivée: tu vas mourir dans trés peu de temps, car je vais te 
tuer. — €À l'heure où je vous parle,...: au moment où je vous 
parle, il se passe telle ou telle chose. 

Max est poète € à ses heures: de temps en temps, Max écrit des 
poèmes en amateur. — Il a eu son € heure de gloire: au milieu 
d'une vie assez discrète, il a connu une certaine célébrité pen- 
dant quelque temps. — Pendant la guerre, nous avons connu 
€ des heures sombres: des temps trés difficiles, de défaites, de 
morts et de privations. — € L'heure est grave: nous vivons en ce 
moment des événements importants qui doivent nous inciter 
à la réflexion, à la prudence, à l'attention. Les problémes € de 
l'heure: les difficultés ACTUELLES, du PRÉSENT. 


Emplois adverbiaux. € Tout à l'heure: dans un moment. 
€ De bonne heure: TÔT: on peut se coucher et se lever de 
bonne heure (tót le soir, et tót le matin). € À la bonne 
heure! : expression marquant la satisfaction. Vous avez enfin 
trouvé la solution? À la bonne heure! 


Une minute est une durée imprécise mais brève (syn.: 
un MOMENT). 


€ Sans perdre une minute: sans perdre de temps. — Dépé- 
chons-nous! Il n'y a pas une minute à perdre! € Dans une 
minute: à un moment qui se situe à environ une minute du 
moment présent. 


ና Une (petite) minute! s'il vous plait: pour demander à 
quelqu'un de patienter un peu. On emploie aussi, non sans 
exagération, € une / deux / trois secondes!, quand le délai 
demandé est en fait bien supérieur à ces durées. 


HEUREUX et MALHEUREUX adj.qual. 


1 Jean est heureux, Léa est malheureuse. 


1 Al humain est heureux d'une façon générale (malgré les 


ennuis et contrariétés inévitables!) parce qu'il est CON- 
TENT de son SORT. 


Son BONHEUR est un ÉTAT DURABLE, un SENTIMENT dominant 
de JOIE et de PLAISIR, parce qu'il a ce qu'il lui faut de biens 
matériels pour vivre dans le BIEN-ÊTRE; parce que ses relations 
sociales et familiales sont bonnes. Sylvie et Jean sont 
€ heureux en ménage: ils sentendent bien; parce que sa vie 
est organisée de facon à permettre un exercice satisfaisant de 
ses capacités. Dans son métier, Jean est € heureux comme un 
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poisson dans l'eau. — A1 € nage dans le bonheur. ላ] € RESPIRE 
le bonheur: il est ÉPANOUI, montre un visage épanoui. 


Ala € un caractére heureux s'il se SATISEAIT facilement de la 
vie qu'il mene. Il est OPTIMISTE: il € prend la vie du bon cóté 
(fam.), € voit la vie en ROSE (fam.), pense que les choses 
s'arrangeront toujours et que le bien l'emporte sur le mal. 


Al abstrait est heureux. Jean aura eu une vie heureuse; 
Jeannot a une enfance heureuse. 


ላ] humain est MALHEUREUX; il est € dans le MALHEUR. 


[l est MÉCONTENT de son SORT, insatisfait de facon durable. 
parce qu'il est PAUVRE, c'est un malheureux (nom) tombé 
dans la MISERE; parce que ses relations sociales et familiales 
sont mauvaises; parce que l'organisation de sa vie le FRUS- 
TRE de ce qui lui permettrait de s'épanouir. Léa est malheu- 
reuse en ménage 


Al est PESSIMISTE, toujours INSATISFAIT; il € voit tout en NOIR 
et pense que le mal l'emporte sur le bien. Il GÉMIT sur € le 
malheur des temps: tout ce qui va mal à son époque. 


A] abstrait est malheureux: Eric a eu € une enfance mal- 
heureuse. Al € traine une vie malheureuse. Al a € un air 
malheureux. 


Parfois, A1 € ne connait pas son bonheur: 1 s'estime malheu- 
reux sans se rendre compte que beaucoup d'autres seraient heu- 
reux de ce quil a. Les philosophes pensent que la finalité de la 
vie humaine est le bonheur mais chacun le vit à sa manière. 


A2 € fait le bonheur / le malheur de A1. 
Sylvie fait le bonheur de Jean; elle le € rend heureux. 


Peut se dire ironiquement en parlant de choses sans impor- 
tance désirées par A1. Si ce cahier peut faire ton bonheur, je 
te le donne volontiers. — Les infidélités de Max font le mal- 
heur de Léa. — PR. L'argent ne fait pas le bonheur. 


Synonymes intensifs. 


A] est EUPHORIQUE, il est en pleine EUPHORIE: il éprouve un 
intense sentiment de bien-être, n'a aucun SOUCI. 


Al connait la BÉATITUDE, la FÉLICITÉ (litt.) des BIENHEUREUX 
au PARADIS, ou un état comparable, en ce monde. La maison de 
Marie est € un vrai petit paradis; son jardin est PARADISIAQUE. 


A] est BÉAT, affiche € un sourire béat, légèrement péj.: il y 
a des chances pour que A1 soit un naif, inconscient de 
sujets d'inquiétude réels. 

Ant. Al est en DÉTRESSE, sa vie est INFERNALE, c'est un 


ENFER, un € chemin de croix, un CALVAIRE, un MARTYRE, 
d'ailleurs AI a été € un enfant martyr. 


HEUREUX + 
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Il. Quel bonheur de retrouver un vieil ami! Quel malheur 
de le perdre! 


CONSTERNÉ. — Dans sa vie ላ1 a eu beaucoup de malheurs, il 


1 Alest heureux de l'événement, de la circonstance A2. 


A2 est un bonheur. Al en éprouve de la joie ou du moins 
une satisfaction; il en est content. 

GR. Al est heureux / a le bonheur de A2 inf. Quel bonheur 
de A2 inf. 

Al est heureux / a le bonheur que A2, phrase au subj. Quel 
bonheur que A2 phrase au subj. 

Al est heureux de A2 nom abstrait. 

Tournure impersonnellc: il / c'est heureux que A2, phrase 
au subj. 

Jean est heureux de revoir son ami Paul qui avait fait le tour du 
monde. — Il est heureux que Paul soit revenu. — Il est heureux du 
retour de Paul. — C'est heureux / Il est heureux que Paul soit 
revenu. — Jean a le bonheur de retrouver Paul. — Quel bonheur 
de te revoir! — Quel bonheur que tu sois revenu! 
Ironiquement: C'est heureux que tu ne sois pas en retard. 
€ Encore heureux!, syn. € Il ne manquerait plus que qa!: 
cest le minimum; le contraire serait inacceptable. 
HEUREUSEMENT (que), syn. € par bonheur, l'évènement A2 
s'est produit, la circonstance A2 existe: Paul est trés 
dépensier; heureusement, son père est riche / heureusement 
que son père est riche. — Sylvie était sur le point de se faire 
escroquer. Par bonheur Marc l'a mise en garde. 


Al est RADIEUX: la JOIE se lit sur son visage. 

Emploi nominal de beureux. Tante Marie est arrivée avec des 
jouets pour les enfants: elle € a fait des heureux. 

ለ] est ENCHANTÉ, RAVI: voir l'article CHARMER et ENCHANTER 
HEUR est la forme ancienne de bonheur. Elle subsiste dans 
la loc. Al € na pas l'heur de plaire à A2: il ne lui plait pas 
(dit ironiquement: Al est très bien; A2 a mauvais gout). 
Al est malheureux à cause de l'évènement, de la cir- 
constance A2. 

GR. Al a le malheur de A2 inf. — Quel malheur de A2 inf.! 
Al a le malheur que A2, phrase au subj. — Quel malheur 
que À2 phrase au subj.! 

Impers. € Il est arrivé malheur à AI. 

C'est malheureux (pour A1) que A2 phrasc au subj. 

C'est mallieureux de A2 inf. 

Un MALHEUR est un ÉVÈNEMENT qui ARRIVE à ለ፲ humain et 


interrompt le cours normal et satisfaisant de sa vic; il en 
éprouve de la CONTRARIÉTÉ, du CHAGRIN, de la COLÈRE: il est 


ና a eu bien du malheur! — Il raconte à ses amis ses malheurs, 
qui ont été grands, terribles, affreux. — Quel malheur de per- 
dre tous ses biens dans un incendie! Quel malheur que le feu 
ait pris aux rideaux. — Il n'a pas su PRÉVENIR le malheur, ni 
le réparer; d'ailleurs certains malheurs sont irréparables. — 
C est malheureux pour Paul de s'être cassé le bras. 


Adverbes: € Par malheur, dans la maison, le feu a pris aux 
rideaux. — MALHEUREUSEMENT, les pompiers ont été prévenus 
trop tard (malheureusement que ne se dit pas) — HÉLAS! 
presque tout avait déjà brulé! 


PR. Un malheur n'arrive jamais seul. — Mais parfois PR. Le 
malheur des uns fait le bonheur des autres. — PR. À quelque 
chose malheur est bon! 


Emplois affaiblis des mots ci-dessus. 


Expression d'indignation: C'est (quand méme) mallieureux 
de voir des choses pareilles! 


Al humain € fait un malheur s'il fait sensation, se rend 
remarquable, méme par un grand succés. 


Par contre, un malheureux Al est un Al de très peu 
d'importance. Ne fais pas tant d'histoires pour un malheu- 
reux bouquin qu'on ne ta pas rendu! 


II. Diverses sortes de malheurs. 


1 Une CATASTROPHE: 


Un trés grand malheur qui arrive brusquement et qui a des 
conséquences CATASTROPHIQUES. Une catastrophe aérienne 
a été évitée, parce que le pilote a atterri € en catastrophe: 
dans l'urgence et dans des conditions anormales qui lui ont 
fait prendre des risques. Emploi affaibli: Catastrophe! mon 
róti est brulé; ce déjeuner sera une catastroplie! 


` 


Un DÉSASTRE: les ruines, les ravages consécutifs à une 
catastrophe, qu'on constate après coup. Al abstrait est 
DÉSASTREUX: une nouvelle, une situation désastreuses. 


Une CALAMITÉ: 


Un grand malheur, notamment quand il touche l'ensemble 
d'unc population. Les inondations, feux de foréts, éruptions 
volcaniques sont des € calamités naturelles. Emploi ironique, 
par exagération: l'évènement fácheux A1 est CALAMITEUX. A1 
humain est calamiteux: il ne fait que des bêtises. 


Un CATACLYSME: un phénoméne naturel qui cause de 
grands ravages: raz de marée, tremblement de terre, etc. 
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3. Un FLÉAU: comme un € heureux PRÉSAGE (ant. un € mauvais présage): un 
À l'origine, c'est une métaphore du fléau à battre le grain, signe qui laisse PO à lentreprise dans laquelle il se lance 
avec l'idée que ce malheur est un effet de la colère divine: aura une € heureuse ቹ Un € heureux évènement: la nais- 
ex. lenvahisseur Attila appelé €le fléau de Dieu. sance attendue et souhaitée d'un enfant. Un € hasard heureux, 
Aujourd'hui: un malheur qui FRAPPE une population: un hasard favorable à A1. 
guerre, épidémie, calamités naturelles récurrentes. AI humain a habituellement de la MALCHANCE: 

Un malheur peut être considéré comme une ÉPREUVE, ll est ና malheureux au jeu / en affaires / en amour, etc.. Al 
comme dans le cas de Job, personnage biblique € mis à € joue de malchance: il lui arrive coup sur coup des désa- 
l'épreuve et ና très éprouvé. gréments improbables — € Pour son malheur, Marc sest 

4. Un REVERS: associé avec un individu qui l'a escroqué. A1 € a la main 


Un évènement qui renverse met à l'envers une situation 
préalablement bonne. Waterloo a été un grand revers pour 
Napoléon. Notamment, un ና revers de fortune: une grosse 
perte d'argent, la ruine. 

Un DRAME, une TRAGÉDIE: un ensemble de circonstances 
convergentes qui brisent la destinée de ceux qui les vivent. 


Un DEUIL résulte d'un décés. Il est d'autant plus CRUEL que 
la personne morte était plus chére à Al. — Emploi affaibli: 
ል] humain ና fait son deuil de A2, peu de chose. Impossible 
d'aller au cinéma ce soir, j'en fais mon deuil! 


Un ACCIDENT de voiture, de train d'avion, de la route, du tra- 


malheureuse: quand il tire un billet de loterie, ou se décide 


au hasard, cela € TOURNE mal pour lui. Il a à affronter 
l'ADVERSITÉ: des circonstances défavorables à ses projets. 


A2 abstrait est malheureux, € porte malheur à AI. 


Un choix malheureux, syn. faible MALENCONTREUX, syn. fort 
FUNESTE. — Une décision, une parole malheureuse peut avoir des 
conséquences, des suites malheureuses, syn. DÉFAVORABLES à AL. 


On peut traiter de malheureux quelqu'un qui vient de faire 
une bétise. Malheureux! Dire des gros mots devant ta grand- 
mére! Tu sais bien qu'elle a horreur de qa! 


HISTOIRE, n.f., et RACONTER v. 


vail, dont Al est VICTIME, peut être plus ou moins GRAVE, 


éventuellement MORTEL. Le de 
L Comment on raconte une histoire. 


IV Heureux au jeu, malheureux en amour! (proverbe) | | 
1 Al humain, oralement ou par écrit, € raconte une his- 


1 Al humain est heureux à / en A3, son activité, parce toire, ensemble cohérent de FAITS échelonnés dans le 
qu'il a de la CHANCE, de façon habituelle. temps, concernant un sujet A2. 
Quand il se livre à l'activité A3, il arrive souvent un évëne- Syn. il en fait un RÉCIT, qui peut être DÉTAILLÉ ou SUCCINCT, 
AE rh dû à un fe T iw lui est FAVORABLE ; EIDÈLE ou INFIDÈLE, VÉRIDIQUE ou MENSONGER. 
1 est € heureux au jeu / en affaires | en amour, etc.. A1 € a 
e : pir NB. Le verbe t i iculi [ 
la main. heureuse: quand il tire un billet de loterie, ou se à; E 8 porn በርክ መ y መ SUE 
deerde an uswa, eyn: & pu petit BONHEUR (]&. 6605] parties III, IV, VI, le nom récit aux cas des parties II et V. 
cela € TOURNE bien pour lui: il GAGNE, le résultat est bon. Syn. ለ1 NARRE (rare) les faits en question. Syn. plus usuel 
Par comparaison avec une possibilité pire. Jean n'a pas il en $ fait une NARRATION. Les rédactions qu ont à faire les 
! "E ond écoliers ions. Si i 
gagné beaucoup, dans cette mauvaise affaire, mais il re E d 3 PEE ~ las (its sont 
ና sestime heureux de ne pas avoir perdu: il considère qu'il a d ue FREE. 
tout de même eu de la chance. Quelquefois ironique- Si Al en donne un détail précis, il les RELATE; les 
ment. Marc s'est foulé la cheville; € encore heureux qu'il ne ና RELATIONS de voyage des anciens navigateurs nous appren- 
ይችን ንን legale nent beaucoup de choses sur l'état du monde à leur époque. 
2. ÅS concreton abstrait porte bonheur à AL: Al RAPPORTE des faits qu'il a vécus lui-même ou dont un 


1] est supposé lui donner de la chance; l'objet concret A2 
est un PORTE-BONHEUR, syn. un TALISMAN. 


A2 abstrait est heureux: une entreprise risquée qui a bien réussi. 
A] a réussi un coup heureux. Il a interprété un événement 
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autre témoigne. Alice rapporte à Marc ce qu'a raconté Sylvie. 
Un récit est € de seconde main lorsqu'il ne s'appuie pas sur 
des documents originaux (par ex. des pièces d'archives, des 
documents archéologiques) mais sur d'autres récits résul- 
tant de travaux antérieurs. 


2. L'€ art du récit. 


A1 EXPLIQUE l'ENCHAINEMENT des faits. Si les faits s'ENCHAI- 
NENT bien, ont une SUITE LOGIQUE, son récit est CLAIR et 
COHÉRENT et un lecteur, ou un auditeur A3 le COMPRENDRA 
bien; sinon, il est INCOHÉRENT et A3 n'y comprendra rien. 


Si Al s'écarte du sujet de son récit pour raconter autre 
chose, il fait une DIGRESSION, il € ouvre une PARENTHÈSE. 
Ensuite seulement, il € reprendra le FIL de son récit. 


Il est parfois utile, pour éclairer les faits, de DÉCRIRE le CADRE 
et les PERSONNAGES de l'ACTION, d'en faire une DESCRIPTION: 
de donner des détails matériels permettant à A3 de se REPRÉ- 
SENTER les choses comme elles se sont passées. 


ዚ Les écoliers étudient l’histoire de France. 


1 Cette histoire est le récit de faits passés plus ou moins 


importants, écrit par un HISTORIEN. 


Celui-ci s'appuie sur des témoignages ou des vestiges HISTORI- 
QUES, auxquels on peut attribuer une date relativement précise, 
et tente d'en présenter une vue d'ensemble, et d'en donner une 
explication, ce que ne fait pas le CHRONIQUEUR, contemporain 
des faits qu'il rapporte et qui, dans ses CHRONIQUES, se contente 
de les relater au fur et à mesure qu'ils surviennent. 


L'histoire ÉVÈNEMENTIELLE insiste sur la suite des ÉVÈNE- 
MENTS POLITIQUES et leurs dates. Mais on peut aussi faire 
l'histoire d'une technique, d'une institution, ou d'un étre 
naturel ayant subi une évolution. L'€ histoire de l'Art : celle 
des artistes et des courants artistiques, des styles: l'histoire 
de l'architecture, l'histoire de l'Académie française, l'histoire 
des manimifères, l'histoire de la Terre... 


A2 est le passé de l'humanité dans son ensemble. 


L'histoire est la science de ce passé, fondée au moins en 
partie sur des documents écrits. La PRÉHISTOIRE est 
l'ensemble des époques PRÉHISTORIQUES de l'humanité, 
antérieures à l'apparition des témoignages écrits ou à 
l'usage des métaux. Un professeur d'histoire utilise pour ses 


éléves un manuel d'histoire. 


Les hommes politiques essaient parfois de ና tirer les leçons 
de l'histoire: ils s'efforcent d'éviter que les mêmes causes 
produisent les mémes effets. Mais seule l'histoire pourra 
dire si elle se répète vraiment. € Aller dans le sens de l'his- 
toire, c'est se produire selon un enchainement attendu 
d'événements. € Étre en marge de l'histoire, c'est rester en 
dehors des événements importants, sans y prendre part. 


La € petite histoire s'intéresse aux événements apparemment 
anodins qui ont peut-étre joué un plus grand róle quil ny parait. 
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A2 est une partie de l'humanité. 


C'est un groupe d'humains liés par une histoire commune, 
ayant vécu sur une certaine durée et dans le méme pays, les 
mémes événements: € l'histoire de France, c'est l'histoire 
des Frangais et de leur nation. € L'histoire ancienne, c'est 
celle des peuples de l'époque de l'Antiquité. € L'Histoire 
Sainte, c'est celle des personnages de la Bible. 


Al est un individu. 


L'histoire d'un personnage historique dont la vie est racontée 
dans l'ordre CHRONOLOGIQUE, c'est sa sa BIOGRAPHIE, livre 
écrit par A2, un spécialiste appelé BIOGRAPHE: l'histoire / la 
biographie de Charlemagne, de Catherine de Médicis, etc. 


Les rois chargeaient autrefois un de leurs contemporains 
lettrés, appelé HISTORIOGRAPHE, de rendre compte au jour 
le jour de leurs hauts faits, afin d'en informer les généra- 
tions futures. 


Un personnage peut, dans sa vieillesse, penser que son his- 
toire vaut la peine d'étre connue: il ou elle écrit alors son 
AUTOBIOGRAPHIE, ou ses MÉMOIRES, ou ses SOUVENIRS: Les 
Mémoires du Général de Gaulle. — «René», de Cha- 
teaubriand, est une œuvre AUTOBIOGRAPHIQUE: l'auteur 5 ነ 
inspire en grande partie des évènements de sa propre vie. 


Il. Sylvie raconte à Jean une histoire qui lui est arrivée 


dans son lycée. 


1 


A] fait le récit ORAL ou ÉCRIT, de A2, événements sortant 
de l'ordinaire. 


Ils constituent un tout, et se situent entre un début et une 
fin. Al les a vécus personnellement, ou a des raisons per- 
sonnelles de s'y intéresser. Ces événements, méme appa- 
remment invraisemblables, se sont réellement produits. J'ai 
suivi de prés toute cette histoire. — Vous n'allez pas me croire 
mais il m est arrivé une € dróle d'histoire: il m'est arrivé une 
AVENTURE INCROYABLE, syn. intensif FANTASTIQUE. 


Une histoire courte et significative est une ANECDOTE. 


Ce genre d'histoire est souvent qualifié d'ABRACADABRANTE: 
incompréhensible, bête, € sans queue ni tête. C'est une 
€ histoire de fous! 


Si ces événements ont eu des conséquences fácheuses, on 
parlera d'une € sale histoire, d'une € vilaine histoire, d'une 
MÉSAVENTURE, voire d'une histoire horrible ou épouvantable, 
d'un MALHEUR si ces conséquences ont été trés graves. 


Anl 
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3. Si les conséquences sen font encore sentir longtemps 


après, on parlera d'une € vieille histoire et, dans le cas con- 
traire, on dira, en plaisantant: C'est de l'histoire ancienne! 


€ Le plus beau de l'histoire: la partie la plus étrange, la plus 
inattendue de cette histoire. 


€ La morale de l'histoire: les lecons qu'on peut tirer de cette 
histoire. 


IV Sylvie raconte à Jeannot l'histoire de Peau d'Âne. 


1 Les contes. 


Les petits enfants aiment beaucoup qu'on leur € raconte 
des histoires qui sont des CONTES connus par la tradition 
populaire et recueillis par écrit par des auteurs comme Per- 
rault en France, Grimm en Allemagne. Les € contes de 
FÉES, les LÉGENDES font partie du FOLKLORE des différents 
pays. Ce sont des FABLES, des récits FABULEUX ; le SURNATU- 
REL, le MERVEILLEUX (phénomènes inexplicables naturelle- 
ment: métamorphoses, enchantements) y tiennent une 
grande place, ainsi parfois que le FANTASTIQUE: irruption du 
surnaturel dans le naturel. 


Un bon CONTEUR a l'art de bien CONTER, oralement, ces his- 
toires traditionnelles. Les enfants ont des € livres d'histoires, 
des € histoires en images, mais beaucoup, aujourd'hui pré- 
fèrent les € BANDES DESSINÉES (en abrégé: BD) plus moder- 
nes, moins traditionnelles. 


Certains écrivains écrivent, dans un style plus ou moins 
traditionnel, des histoires courtes et imaginaires appelés 
contes, en prose, comme les Trois contes de Flaubert, en 
vers comme les Contes de La Fontaine. 


Certains personnages historiques célèbres dont la vie fut par- 
ticulièrement mouvementée (comme Napoléon Premier) 
sont € entrés dans la légende, devenus des € personnages 
LÉGENDAIRES: au fil des siècles, les gens se sont mis à raconter 
sur eux toutes sortes d'histoires extraordinaires, de récits ÉPI- 
QUES, n'ayant plus grand chose à voir avec la réalité historique, 
dont l'ensemble constitue une ÉPOPÉE portant le nom du 
héros, par ex. € l'épopée napoléonnienne. 


Les MYTHES. 


La plupart des religions font remonter leurs origines à des 
mythes fondateurs, récits à la fois légendaires et symboliques 
dans lesquels interviennent des personnages divins ou semi- 
divins. L'ensemble de ces récits constitue une MYTHOLOGIE. 
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v Flaubert raconte l'histoire de Madame Bovary dans un 
roman célebre. 


1 Al, auteur, écrit un ROMAN: 


Il raconte l'histoire de personnages imaginaires, des € héros 
(fém. héroïnes) de roman; il fait le récit des évènements de 
leur vie. C'est une ceuvre de FICTION dont les personnages 
et les événements sont FICTIFS, mais qui tend à donner 
l'impression de la réalité. 


Cet € auteur de romans est un ROMANCIER (f. ROMANCIÈRE). 
Il cultive le genre ROMANESQUE. Un ROMANCIER raconte un 
ensemble d'événements imaginaires mais ayant une cer- 
taine VRAISEMBLANCE, se déroulant en fonction d'une INTRI- 
GUE qui en constitue la TRAME. Un ÉPISODE est, à l'intérieur 
d'un roman, une partie qui fait un tout par clle méme tout 
en restant liée à l'ensemble. Un personnage est ÉPISODIQUE 
quand il n'apparait que dans un seul épisode ou qu'il n'est 
question de lui que de temps en temps. 


Lorsque, dans un roman, un personnage qui dit Je raconte 
l'histoire, c'est le NARRATEUR, qui ne se confond pas forcé- 
ment avec l'AUTEUR. 


Destiné au divertissement du lecteur dont il doit € soutenir 
l'intérét, le romancier peut s'inspirer d'événements réels, à 
condition de les ROMANCER: de les faire paraitre plus extra- 
ordinaires qu ils ne l'ont été, et néanmoins de leur conser- 
ver assez de vraisemblance pour que les lecteurs puissent 
s identifier à certains personnages. 


€ Ça se lit comme un roman: se dit dun ouvrage sérieux 
présenté de facon agréable et captivante. 


€ C est un vrai roman se dit d'une suite d'évènements inhabi- 
tuels. Une personne ROMANESQUE s'imagine que la vie est 
comme un roman, recherche le grand amour et les aventures 
extraordinaires. Flaubert, dans son grand roman «Madame 
Bovary», a fait le portrait d'une femme romanesque. 


Différentes sortes de romans. 


Beaucoup de grands romanciers (Balzac, Zola, Proust) ont 
voulu peindre la société de leur temps; à la différence d'un 
simple € roman d'imagination, leurs ceuvres reposent sur 
des observations sociologiques et psychologiques. 

Un € roman historique (comme ceux d'Alexandre Dumas) 
repose sur une documentation historique romancée. 


Un € roman philosophique est une sorte de CONTE, une 
grande FABLE destinée à démontrer une idée: par ex. Can- 
dide, de Voltaire. 
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Un € roman d'amour est centré sur la vie sentimentale de 
ses héros. 


Un € roman d'aventures sur les risques qu'ils prennent et les 
dangers dont ils triomphent, souvent dans des pays lointains. 


Un € roman d'anticipation Í de science fiction présente l'ave- 
nir comme déjà réalisé. 

Un € roman noircherche à faire peur aux lecteurs, à les 
faire frissonner d'horreur. 

Un f roman policier est fondé sur l'identification d'un criminel. 


` 


Un ና roman à succès touche un vaste public; certains 
romans sont écrits à l'intention d'un public populaire: 
€ roman de gare, écrit pour être lu dans le train, € roman- 
photo comportant trés peu de texte et beaucoup d'images. 


Toutes ces histoires peuvent inspirer des SCÉNARIOS de 
FILMS pour le CINÉMA ou la TÉLÉVISION. 


La forme des romans. 


Un € roman-fleuve est trés long, trés complexe. — Un roman 
trop court pour faire à lui seul un LIVRE est une NOUVELLE. 


Un € roman par lettres est constitué de la correspondance 
échangée par les héros: par ex. la Nouvelle Héloïse de Jean- 
Jacques Rousseau. 


Le € nouveau roman, mode littéraire des années 60, évite 
l'analyse psychologique et les procédés traditionnels du récit. 


Un € roman-FEUILLETON parait, chapitre après chapitre, dans 
un journal. Les romans de Balzac ont paru en feuilletons. 
Aujourd'hui, les feuilletons sont plutôt télévisés quimprimés. 
On appelle parfois SAGA un ensemble de romans racontant 
l’histoire de toute une famille, où les mêmes personnages se 
retrouvent à différents moments de leur existence, de 
roman en roman, par ex. Les Rougon-Maquart de Zola. 


MU. Léa nous raconte des histoires et nous fait des histoires! 


A] € raconte des histoires à A3. 


Ce qu'il lui dit n'est pas sérieux. Il ment ou plaisante. Tu 
nous racontes des histoires! syn. des MENSONGES, des BLA- 
GUES, des BALIVERNES. C'est € une histoire de brigands! 

Si Al se ment à lui-même, c'est un MYTHOMANE: il 4 se 
raconte des histoires, il € s'invente toute ne histoire, syn. 
fam. il € se fait tout un film Í tout un cinéma. 

A2 est invraisemblable, stupide: € Qu'est-ce que tu racontes 
mon pauvre Jeannot? € Tu racontes n'importe quoi. C'est 
€ une histoire à dormir debout. 

A2 n'est connu que par des on-dit et et est probablement 
faux. On raconte que Léa et Max vont divorcer. — Comment! 
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Ils s'entendent très bien! Il ne faut pas croire tout ce qu'on 
raconte. Ce sont des RACONTARS, syn. des COMMÉRAGES, 
syn. des CANCANS. 


A2 est pour rire: entre amis, on se raconte des f histoires 
drôles, des € histoires pour rire, des histoires belges, corses, 
écossaises, etc. Je vais vous en raconter € une bien bonne (5.6. 
histoire) ; c est l'histoire d'un homme qui... 


A1 € fait des histoires. 


Il se plaint, crée des difficultés pour des raisons insignifian- 
tes. C'est un € faiseur d'histoires: il cause des EMBARRAS, des 
ennuis, de la géne en compliquant des choses simples. 
Chaque fois que nous avons des invités, € c'est toute une his- 
toire ! Tu € en fais toute une histoire! S'il te plait, cette fois- 
ci, € pas d histoires! 

Il y a toujours eu des histoires dans cette famille.: des DISPU- 
TES ou PROBLÈMES entre un ላ] et un À2 humains. Paul a 


toujours € des tas d'histoires: des € histoires d'argent / de gros 
sous / d'héritages / de filles, etc. 


Par extension, une histoire est une AFFAIRE, une QUES- 
TION, ou une RAISON d'agir. 

€ Ça, cest une autre histoire! 

€ Histoire de + verbe à l'infinitif (fam.): explication donnée 
par Al à A2 pour justifier une action. J'ai agi ainsi, histoire 
de voir comment tu réagirais. 


HOMME, n.m., et FEMME, n.f. 


L Aliceest morte! — Eh, quoi? Tous les hommes sont mortels! 


AHUM- et HOMI(N): bases savantes d'origine latine, 


ANTHROP(O)-: base savante d'origine grecque servant à former 
des noms exprimant la notion d'homme en tant qu'espéce. 


L'homme en tant que membre de l'ESPÉCE HUMAINE. 


Indépendamment de son SEXE ou de son ÂGE, c'est un ANI- 
MAL SUPÉRIEUR caractérisé notamment par la STATION VERTI- 
CALE, lexistence de MAINS, un CERVEAU développé, le 
LANGAGE articulé, la RAISON, l'aptitude au TRAVAIL, aux ARTS, 
à la RELIGION, et à la vie en SOCIÉTÉ. C'est une PERSONNE, 
sujet de DROITS et de DEVOIRS. 


Un HOMICIDE est 1. le meurtre, 2. le meurtrier d'un être 
humain. Il est considéré comme CRIMINEL, alors que la per- 
sonne qui tue un animal ne l'est pas. 

La femme en tant que membre de l'espéce humaine. 


On ne peut pas dire “une / cette femme est un homme. Mais on 
peut illustrer une proposition générale contenant le mot 
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homme par un exemple concernant des femmes, ou même des 
bébés de sexe féminin. Le rire est le propre de l'homme: regar- 
dez la petite Sylviane qui n'a pas deux mois, elle fait déjà tout le 
temps des risettes. — Figurez-vous que Mme Dubois a vendu la 
maison de campagne où toute la famille passait ses vacances. — 
Pourquoi pas? La propriété fait partie des € droits de l'Homme. 
Les mots un être humain, (adj.) ou simplement un 
humain (nom) permettent plus facilement que le mot 
homme de désigner les hommes et les femmes indistincte- 
ment, sans précision de sexe ni d'áge. 


Les HOMINIENS, les HOMINIDÉS, comme le PITHÉCANTHROPE, 
sont des étres fossiles ANTHROPOMORPHES qui ressemblent à 
l'homme, par divers caractères, mais ne sont pas des hommes, 
tandis que l'homme de Cro-Magnon était un homme. 


L'ANTHROPOLOGIE est l'étude des différents groupes 
humains, sous l'angle de leurs caractéres anatomiques et 
biologiques; par extension, devient synonyme de «sciences 
de l'homme» en général. 


On attachait autrefois beaucoup d'importance aux diffé- 
rences de couleurs de peau, opposant € l'homme blanc, aux 
€ hommes de couleur dénommés jaunes: asiatiques, noirs: 
africains, et parfois rouges: amérindiens, € Peaux-rouges. 

Un ANTHROPOPHAGE, syn. un CANNIBALE, est un humain 


qui mange de la chair humaine. Sur le radeau de la Méduse, 
perdu en mer, il s'est commis des actes de CANNIBALISME. 


L'HUMANITÉ est l'ensemble des hommes, syn. € le genre 
humain. 


Les sciences humaines ou € sciences de l'homme étudient la 
€ condition humaine sous tous ses aspects (sociologique, 
psychologique, etc.) 

Al humain € na plus figure humaine: il a perdu son aspect 
normal, il est méconnaissable. 

Al, membre de l'espèce humaine, est HUMAIN: 


Il est FAIBLE devant la tentation: Envier la richesse des autres, 
cest humain. 


Il est BIENVEILLANT envers ses semblables, capable de PITIÉ 
(par opposition à la FÉROCITÉ des bétes sauvages). Le général 
vainqueur s'est montré humain avec ses prisonniers. — Il les a 
traités avec HUMANITÉ. — I] les a traités HUMAINEMENT. 


Un PHILANTHROPE fait preuve de PHILANTHROPIE en organi- 
sant des actions HUMANITAIRES pour ses SEMBLABLES dans le 
malheur. 

Les HUMANITÉS (pl. obligatoire) sont des études littéraires, 
l'HUMANISME une culture générale, plus spécialement littéraire 
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et philosophique centrée sur l'homme, et un HUMANISTE est un 
homme cultivé partisan de cette philosophie. 


Al, membre de l'espéce humaine, est doué d'une force 
SURHUMAINE s'il est capable d'efforts surhumains. C'est 
presque un SURHOMME. 

Al, membre de l'espèce humaine, est INHUMAIN: il est 
CRUEL, sans pitié; il fait preuve d'INHUMANITÉ: il ne mérite 
pas le nom d'homme. 


Un MISANTHROPE n'aime pas la compagnie des autres 
hommes; il fait preuve de MISANTHROPIE en les fuyant. 


IL Ces pauvres gens sont des hommes, il faut les secourir. 


1 Les GENS. 


Le nom gens, masculin et féminin, uniquement pluriel, 
désigne des êtres humains en nombre indéterminé et sans 
distinction de sexe, et s'oppose à bêtes. Là-bas, le déluge a 
tout noyé, bêtes et gens; ici les gens ont été sauvés par hélicop- 
tère mais les bêtes ont péri. 

GR. L'accord avec l'adjectif se fait au féminin si l'adjectif 
précède le nom gens et au masculin s'il le suit: Les Dupont 
sont de € bonnes gens vraiment charmants. 


Le nom gens s'emploie 


— avec certains adjectifs traditionnellement antéposés: de bra- 
ves gens, de pauvres gens, de petites gens: des gens de situation 
modeste, de sales gens: des gens méchants, immoraux. 


— avec certains adjectifs traditionnellement postposés: des 
gens âgés, des gens riches, des gens bien et toutes sortes 
dautres, l'emploi des adjectifs postposés étant plus libre. 


— avec des déterminants vagues: beaucoup de gens, peu de 


gens, un tas de gens, syn. MONDE: beaucoup de monde, peu 
de monde. 


— dans des tournures ayant une portée générale, méme si 
on les applique à des cas particuliers: Il ne faut pas dire du 
mal des gens sans savoir, ni juger les gens sur leur mine. — Il 
faut traiter les gens comme on aimerait qu'ils nous traitent. — 
Il y a des gens qui fument; moi pas! 


Gens de + nom sert à former le pluriel de quelques-uns des 
noms de fonction ou de qualité en homme de... (voir ci-des- 
sous III, 5): € gens de loi, € gens d'affaires, € gens de lettres, 
ና gens de guerre, € gens d'Église, € gens de mer, gens du peuple 
/ du monde / de bien / de mérite / d'esprit / de gout / d'action. 
Mais il est inusité de former en “gens le pluriel de grand 
homme ou d'homme de génie, homme d'État / d'équipage / de 
barre Í de quart / de science / de peine ou de charge. 


Les femmes sont incluses dans ces locutions même dans 
les cas où il n'existe pas de singulier en femme de... comme 
dans le cas de gens de loi / de mer, etc. 


ና Jeunes gens est le pluriel 1. de jeune homme, 2. de jeune 
homme et jeune fille, collectivement, sans distinction de sexe. 


Les gens de + nom de lieu: les habitants ou les personnes 
originaires de ce lieu: Les gens de ce village. — Les gens du 
midi et les gens du nord. 


Les € gens du voyage: des nomades parcourant l'Europe. 


€ Gens de maison est, dans le langage administratif, le plu- 
riel collectif de femme de ménage, femme de chambre, valet 
de chambre, etc. On disait autrefois les gens de A1 humain 
pour: ses serviteurs. 


11. Jean est un homme, Sylvie est une femme. 


A VIR- et MASCUL-: bases savantes dorigine latine, ANDR(O)-: 
base savante d'origine grecque servant à former des noms expri- 
mant la notion d'homme en tant que sexué. 


A FÉMIN-: base savante d'origine latine, GYN- et GYNÉCO-: 
bases savantes d'origine grecque servant à former des noms 
exprimant la notion de femme en tant que sexuée. 


Un € jeune homme est un ADOLESCENT, ou un CÉLIBATAIRE 
encore jeune. Arrivé à l'âge ADULTE (adj.), syn. à $ ]' âge 
d'homme, un € étre humain est un HOMME, ou une FEMME; un 
homme fait, une femme faite, sont des adultes (nom) arrivés à 
la plénitude de leur développement physique et mental. 


La différence de constitution entre l'homme et la femme est 
le SEXE. L'homme est € de sexe MASCULIN; la femme est f de 
sexe FÉMININ. Un ENFANT de sexe masculin, un GARÇON, peut 
être dit un € enfant MÂLE. Mais un enfant de sexe féminin, 
une FILLE, n'est pas dit *un enfant femelle. € Le sexe fort: les 
hommes, qui ont plus de force physique que les femmes, 
appelées (de moins en moins) € le sexe faible ou € le beau 
sexe (vieux). € Une faible femme (ironique). Un ANDRO- 
GYNE, syn. un HERMAPHRODITE, est un étre qui présente 
certains caractéres des deux sexes. 


Homme et femme, SEXUÉS et HÉTÉROSEXUELS, attirés par le sexe 
Opposé, sont aptes à s'unir physiquement l'un à l'autre pour don- 
ner naissance à leurs ENFANTS et fonder ainsi une FAMILLE. 


Les HOMOSEXUELS, f. les LESBIENNES, ne sont attirés que par 
les INDIVIDUS du méme sexe. 


La manière dont les uns et les autres vivent ces différences 
SEXUELLES est leur SEXUALITÉ. 


HOMME M, 


Un ANIMAL de sexe masculin est un MÁLE qui s'unit à une 
FEMELLE pour donner naissance à des PETITS: Le bouc est le 
mâle de la chèvre, la chèvre la femelle du bouc. 


Un honime et une femme, un mále et une femelle qui s'unis- 
sent sexuellement, s'ACCOUPLENT. Dans la vie courante, ils 
forment un COUPLE, € vivent en couple. Ils forment éventuel- 
lement un € beau couple, un couple € bien / mal assorti. 


L'homme d'Unetelle: manière fam. et un peu vieillie de 
désigner son ÉPOUX ou son CONCUBIN. — La femme d'Untel: 
maniére normale de désigner son ÉPOUSE. 


Un homme VIRIL est 1. apte à FÉCONDER une femme et 2. 
COURAGEUX, ÉNERGIQUE. 


Il est fier de sa VIRILITÉ. Il a une voix MÂLE et il est capable 
d'€ une mâle résolution et de € se conduire en homme: cou- 
rageusement. 


Il exerce un métier, porte des costumes MASCULINS, et sa 
coupe de cheveux est masculine. Les métiers masculins 
sont désormais ouverts aux femmes, mais sont tout de 
méme majoritairement exercés par des liommes. 


Homme sans autre précision, peut signifier «soldat». Dix 
hommes et un caporal sont envoyés en patrouille. 


Un homme qui a un compte à régler avec un adversaire va lui par- 
ler € d'homme à homme: franchement, et sans considération de 
rang social. Sors un peu € si tu es un homme: manière de défier 
un adversaire pour s'expliquer avec lui à coups de poings. 

Les femmes disent qu'un homme de ce type est MACHO (fam., 
pron. /matcho/) sil abuse de sa virilité pour les maintenir en 
sujétion. Ant. Un homme qui se FÉMINISE devient EFFÉMINÉ: il 
prend l'apparence et les manières d'une femme. 


Un MISOGYNE n'aime pas les femmes et fait preuve de MISO- 
GYNIE en évitant de les fréquenter, de les embaucher, de 
leur donner des responsabilités. 


Une femme est FÉMININE si elle a l'ensemble des qualités 
traditionnellement attribuées à la femme: beauté, charme, 
coquetterie, tendresse, instinct maternel. Elle porte des 
vétements féminins, elle cultive sa FÉMINITÉ. 


Ant. Elle est HOMMASSE (péj.): elle ressemble physique- 
ment à un homme. 


Une FEMMELETTE (péj.) est une femme ou un homme crain- 
tifs et sans énergie. Ant. Une € maitresse-femme est intelli- 
gente, énergique et douée d'autorité. 


Une FÉMINISTE, adepte du FÉMINISME, revendique l'égalité 
des droits entre les hommes et les femmes dans la société. 


adam 


HOMME 


Un(e) GYNÉCOLOGUE est un médecin spécialiste des orga- 
nes sexuels féminins: il ou elle pratique la GYNÉCOLOGIE. 


Le GYNÉCÉE était, dans la Grèce antique, la partie de la mai- 
son réservée aux femmes. 


Homme de + nom sert à former divers noms de fonctions 
traditionnellement masculines mais qui, au XX° s. se sont 
plus ou moins ouvertes aux femmes: € homme d'État, 
ና homme de loi, € homme d'affaires, ና homme d'Éplise, 
€ homme de lettres (écrivain), € homme de guerre (combat- 
tant, stratège), ና Lomme de mer (marin), € homme d'équi- 
page / de barre / de quart, etc. (marins remplissant diverses 
fonctions), € homme de science, € homme de peine ou de 
charge (manœuvre chargé de travaux pénibles). 


Ces noms sont plus ou moins difficiles à FÉMINISER: on dit 
des € femmes de lettres, des € femmes d'affaires, mais pas des 
* femmes de loi, quoiqu'il y ait des avocates, ni des "femmes 
de science, quoiqu'il y ait de savantes physiciennes, ni des 
*femmes d'Église quoiqu'il y ait des religieuses. Margaret 
Thatcher était un vrai homme d'État mais pas une “femme 
d'État. Un € grand homme ne se féminise pas en *grande 
femme mais plutót en € grande dame. 


Une € femme de ménage se MASCULINISE difficilement en 
€ homme de ménage; € femme de chambre a pour équivalent 
masculin € valet de chambre. Une € femme de mauvaise vie 
(vieux pour «prostituée») ne se masculinise pas. 


homme de... femme de... forment aussi diverses qualifi- 
cations. 


homme / femme de qualité (vieux): noble; homme / femme 
du peuple / du monde / de bien / de peu / de mérite / de génie 
/ d'action / d'esprit / de gout, etc. 


Il / Elle est € homme à... femme à... , au pl. ils sont gens à + 
inf. — Il / Elle est le genre d'homme / de femme à + inf.: il / 
elle est capable de + inf.: Il est homme / Elle est femme à se 
venger / à vous rendre les plus grands services. 


C'est l'homme de la situation: lui seul est capable de résou- 
dre les problémes qu'elle pose. € Je suis votre homme: je 
suis capable d'accomplir l'action que vous souhaitez et 
jaccepte de le faire (mais pas "je suis votre femme ni *c'est 
la femme de la situation). 


Un BONHOMME (en un seul mot, pl. bonshommes) et une 
BONNE FEMME (en deux mots): 


Manière condescendante de parler d'un homme ou d'une 
femme: Un vieux bonhomme. — Une vieille bonne femme. — 
La téte de ce bonhomme-là / de cette bonne femme-là ne me 


456... 


revient pas; c'est un dróle de bonhomme / une dróle de bonne 
femme. Son bonhomme, sa bonne femme: manières mépri- 
santes de dire son mari, sa femme. 


On peut appeler gentiment un petit garcon mon petit bon- 
homme, une petite fille ma petite bonne femme. — Les 
enfants dessinent des bonshommes, font des € bonshommes 
de neige. — Des € remèdes de bonne femme sont des remèdes 
populaires, non scientifiques. ና Nom dun petit 
bonhomme!: jurement qui évite de dire Nom de Dieu. 


8. MONSIEUR et MADAME. 


Monsieur (pl. messieurs) manière respectueuse de parler 
d'un homme ou de s'adresser à lui. 


DAME: manière respectueuse de parler d'une fenmi. 
MADAME (pl. mesdaines) 1. précède le nom d'une femme 
mariée, ou d'un certain áge, 2. maniére respectueuse de 
s'adresser à une femme mariée ou d'un certain âge. Mon- 
sieur Dupont est un € grand monsieur, Madame Durand est 
une € grande dame (et non une *grande madame): ce sont 
des personnes d'un mérite hors du commun. Adresse-toi à 
ce monsieur, à ces messieurs, à cette dame, à ces dames. — 
Madame / Monsieur, j'ai un renseignement à vous demander. 
— Mesdames / Messieurs, je fais appel à votre bienveillance. — 
Quand on s'adresse à la fois à des dames et à des messieurs, 
on place, par courtoisie, les mots Madame, ou Mesdames, 
avant les mots Monsieur, ou Messieurs. 


9. Emplois FÉODAUX des mot homme et dame au Moyen Âge. 


Al, homme noble, promettant aide et fidélité à A2, sei- 
gneur plus puissant que lui, par la cérémonie de l'HOMMAGE 
devient HOMME de A2, syn. son VASSAL et A2 devient son 
SUZERAIN qui, réciproquement, promet sa protection à ላ]. 


A1, femme noble, SUZERAINE ou VASSALE, est une dame. 


Fig. Jean rend hommage à son vieux maitre d'école : il reconnait 
ses mérites. — Il reçoit gratuitement un livre avec la mention: 
Hommage de l'éditeur: l'éditeur le lui offre à cause de ses méri- 
tes, ou parce quil espère quil en fera la publicité. — Mes hom- 
mages, Madame, dit courtoisement un homme à une femme, au 
lieu de lui dire simplement bonjour ou au revoir. 


IV Emplois affaiblis de quelques uns des mots ci-dessus. 


1 En technologie. 


Notamment en parlant des prises de courant, une pièce 
MALE, en relief, s'insére dans une pièce FEMELLE, en creux. 


En mécanique, un COUPLE est un ensemble de deux forces 
parallèles, égales entre elles et de sens contraire. COUPLER, 


ACCOUPLER: assembler deux à deux des éléments d'un 
mécanisme. 


En grammaire. 


Le € genre MASCULIN et le € genre FÉMININ sont des caractè- 
res morphologiques qui déterminent l'accord du nom avec 
l'adjectif et sa représentation par des pronoms eux-mêmes 
masculins et féminins. 


En règle générale les noms d'hommes sont masculins et les 
noms de femmes féminins, mais il y a des exceptions: une 
sentinelle est un homme, une victime peut étre un homme 
ou une femme, un juge peut étre une femme. 


Le genre n'a rien à voir avec le sexe dans le cas de noms ne 
dénotant pas des êtres animés; il est totalement ARBITRAIRE. 


HONNEUR, n.m. 


1 L'honneur d'Eric est de n'avoir pas laissé condamner un 
autre à sa place. 


1 L'honneur de Al humain est (de) A2 (inf.), un comporte- 


ment tel que A1 n'a rien à se REPROCHER et que les autres 
ne lui reprochent rien; les exigences de sa conscience sont 
satisfaites et sa réputation est intacte. L'honneur de Al 
EXIGE le comportement A2: A1 s'y sent OBLIGÉ. 


Al est un € homme d'honneur, il a le € sentiment. de 
l'honneur: il veut pouvoir s'ESTIMER lui-même et être estimé 
des autres. Al agit € en tout bien tout honneur. € HONNI soit 
qui mal y pense! : honte à celui qui lui supposerait de mau- 
vaises intentions! (de l'ancien verbe honnir: dénoncer 
quelqu'un, le couvrir de honte. 


Si Éric avait laissé condamner un autre à sa place, il se serait 
DÉSHONORÉ.; cela aurait été DÉSHONORANT, un vrai DÉSHON- 
NEUR, dont il aurait pu avoir HONTE, être HONTEUX. Un com- 
portement de ce genre, c'est honteux, c'est une honte! 


A1 € s'engage sur l'honneur à ne pas répéter les secrets qu'on 
lui confie. Syn. il € donne sa parole d'honneur quil le les 
répétera pas. Al € fait honneur à / honore ses engagements / 
sa signature. Al € met un point d'honneur à faire ce qu'il a 
promis. La franchise, les scrupules de A1 € sont (tout ) à son 
honneur. Syn. Su franchise / Ses scrupules lonore(nt). 


Éric se tire de son procès ና à son honneur. — Dans cette 
affaire, son honneur était en jeu; c'était une € affaire d'hon- 
neur. Il € a sauvé l'honneur. 


Avant de se rendre, les soldats font un $ baroud d'honneur: 
une démonstration de force, tout en sachant qu elle sera 
inutile; ils l'ont entreprise sans espérer! Nous ne jouons pas 


HONNEUR [Li 


d'argent, nous jouons € pour l'honneur. — Charles Péguy € est 
mort au Champ d'Honneur: sur le champ de bataille (for- 
mule officielle). 


ዚ La municipalité honore les vieux travailleurs. 


1 ለ3 humain honore Al humain à cause de A2, ses MÉRITES. 


A3 considère Al comme HONORABLE, DIGNE d'être honoré: de 
voir ses mérites RECONNUS; il a pour lui du RESPECT, de la CON- 
SIDÉRATION. Précepte du décalogue: Tu honoreras ton père et 
ta mére (qui ont au moins le mérite de t'avoir donné la vie). 


Il le lui manifeste par les ÉGARDS qu'il a pour lui et une poli- 
tesse accentuée. Il le SALUE, se montre DÉFÉRENT € à son 
égard. N.B. La loc. prep. € à l'égard de A1 signifie simplement 
«en ce qui concerne ለ1», sans considération particulière. 


A3 considère A1 comme l'honneur du pays, de la famille: 
c'est de lui que le pays, la famille sont le plus FIERS. 


Le Recteur honore Jean de sa confiance; il lui fait l'honneur de 
l'inviter à sa table. — «C'est trop d'honneur», peut répondre Jean. 


Sylvie fait à ses invités les honneurs de sa maison: elle la leur 
fait visiter, leur montre ce qu'elle a de mieux. 


Dans une circonstance officielle, A1 € est à l'honneur. 


Son nom est inscrit au € tableau d'honneur. A1 € a l'hon- 
neur de A2 (inf.). La femme du préfet a l'honneur de couper 
le ruban lors de l'inauguration. On organise une CÉRÉMONIE 
€ en l'honneur de A1: par ex. en offrant un € vin d'honneur. 
On installe A1 à la € place d'honneur. 


A3 € fait honneur à Al, l'honore, par ex. en lui décernant un 
PRIX, ou en le faisant € docteur honoris causa d'une université. 


A3 € rend HOMMAGE à A1, prononce son ÉLOGE dans un dis- 
cours, le DÉCORE, lui attribue une DÉCORATION: 
€ DISTINCTION HONORIFIQUE, par ex. la Légion d'Honneur, 
qui le distingue parmi ses concitoyens. 


Une reine a des € dames d'honneur pour lui tenir compa- 
gnie. Le jour de leur mariage, le marié a des € garçons 
d'honneur et la mariée des € demoiselles d'honneur. 


A3, vainqueur, € rend les honneurs de la guerre à un adver- 
saire vaincu qui a fait preuve de courage. A3 € rend les hon- 
neurs funóbres / les dernier honneurs (litt.) à un mort. 


Emplois affaiblis. 


Formule de la correspondance officielle: Monsieur le Ministre, 
jai l'houneur de vous remettre le rapport que vous mavez 
demandé. — Cette thése est honorable: assez bonne, pas vrai- 
ment mauvaise. — Pierre est € professeur HONORAIRE: il a pris 
sa retraite, aprés une carriére supposée honorable. L'avocat a 
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HONNEUR 


touché ses honoraires: la somme d'argent par laquelle le client 
honore ses services: son salaire. 


Plusieurs personnes devant agir ensemble, qui va 
commencer? € À vous l'honneur! dit l'une d'elles, désignant 
ainsi le premier. — Les invités € font honneur au repas de 
Sylvie: ils mangent bien. — Cette année les tailleurs-panta- 
lons sont en honneur: à la MODE. — Question posée à 
quelqu'un qui a fait une action surprenante et un peu cri- 
tiquable (fam.): € En l'honneur de quel saint / € En quel 
honneur as-tu fait ça? 


Antonymes. 


A3 MÉPRISE ላ] ; il lui parle avec INSOLENCE et GROSSIÈRETÉ; 
il lui € fait HONTE en révélant à tout le monde ce qu'il a fait 
de mal ; il l'HUMILIE, le DÉCRIE, le RAVALE, en ne parlant que 
de ses défauts; il le DÉSHONORE en attribuant à un autre le 
bien quil a fait, ou en le DIFFAMANT, syn. en le 
CALOMNIANT: en lui attribuant un mal qu'il n'a pas commis. 


I] l'INSULTE (verbe) l'INJURIE, lui adresse des INSULTES (n.f.), 
des INJURES (n.f.), en le traitant de noms qu'il ne mérite 
pas; tous ces € mauvais PROCÉDÉS OFFENSENT, syn. OUTRA- 
GENT Al. A3 est l'OFFENSEUR et Al loffensé. — Al peut 
ና mépriser les OUTRAGES de A3 et ne pas réagir, ou 
€ défendre son honneur, syn. sa RÉPUTATION contre la 
calomnie ou contre l'injustice. 


Autrefois Al € provoquait en DUEL son adversaire A3. 
Aujourd'hui, il peut € demander RÉPARATION au moyen d'un 
€ DROIT de RÉPONSE à publier dans un journal, ou en lui fai- 
sant un € procés en DIFFAMATION. 


Al peut tout au moins faire reconnaitre ses torts à A3 en 
lui demandant des EXCUSES si l'offense ne lui parait pas INEX- 
CUSABLE et si A3 € a des excuses: des raisons plus ou moins 
valables d'avoir fait ce qu'il a fait. 


A3 s'EXCUSE auprés de A1, le € prie de l'excuser, lui € fait des 
excuses: il explique son action et la REGRETTE, exprime des 
REGRETS. A1, INDULGENT, faisant preuve d'INDULGENCE, ና ne 
garde pas rancune à A3 et accepte de l'EXCUSER: il ne parlera 
plus des torts de A3 et fera comme s'ils n'avaient pas existé: 
il ne cherchera pas à se VENGER. Dans le cas contraire, A1 
serait IMPLACABLE. 


Al peut méme, se souvenant de la phrase du PATER, prière 
chrétienne, Pardonne-nous nos offenses comme nous pardon- 
nons à ceux qui nous ont offensés, s'interdire de conserver de 
la HAINE ou de la RANCUNE pour A3: PARDONNER € du fond 
du cœur des OFFENSES apparemment IMPARDONNABLES, si 
A3 se REPENT et € demande PARDON, ou, même s'il ne le fait 
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pas, en considération de sa faiblesse, de son inconscience 
et de sa misére morale, A1 lui € accorde son pardon. 


NB. Les mots excuse et pardon (ct leur dérivés) s'emploient 
pour toutes sortes de fautes ou crimes et pas seulement 
pour des affaires d'honneur. De plus, ils ont des emplois 
affaiblis: Pardon! quand on passe devant quelqu'un, qu'on 
lui coupe la parole, qu'on lui présente une objection. Excu- 
sez-moi, je suis pressé, je m'en vais. — Mille excuses! façon 
familière de € présenter ses excuses. 


IDÉE, n.f. 


1. Le géologue a une idée exacte de la nature du sol. 


[ ] Idées vraies et idées fausses. 


1 Chaque fois qu'Al humain PENSE (à) A2, il € a une idée. 


1] a l'idée de A2, avec ses caractéristiques qui le DISTINGUENT 
des autres A; il € se fait une certaine idée de A2, plus ou 
moins conforme à la réalité, qu'il INTERPRETE. L'idée qu'il a 
de A2 peut étre CLAIRE, ou OBSCURE, VRAIE, ou FAUSSE, etc. 


Syn.: il CONCOIT A2 (du v. CONCEVOIR) d'une certaine 
manière. Il a une CONCEPTION personnelle de A2, éventuel- 
lement différente de celle d'un autre. L'avocat se fait une 
idée de la personnalité de son client; il le conçoit comme un 
naïf. Il y a des choses CONCEVABLES, mais aussi des choses 
INCONCEVABLES. Acheter une maison quand on gagne aussi 
peu que Luc, c'est concevable si on est très économe; mais 
acheter un château, c'est inconcevable. 


Al et A3 humains ና échangent des idées, ont un € débat 
d'idées: ils confrontent leurs maniéres de concevoir A2. A3 
ና donne une idée à A1: le € fait penser à A2. 


Une idée est toujours ABSTRAITE, mais elle peut étre plus 
ou moins PARTICULIÈRE ou GÉNÉRALE. 


Une idée générale, construite par comparaison et générali- 
sation, est un CONCEPT. On peut avoir l'idée du chien 
Médor ou du cheval Épinard, et l'idée, ou concept de 
«mammifère»: l'idée d'une certaine distance (Nantes est à 
environ 400 kms de Paris) et l'idée ou concept de «distance» 
et de «nombre». 


Une NOTION est un concept d'une grande généralité, connu 
plutôt intuitivement que par suite d'une analyse. Une per- 
sonne qui vit isolée, dans l'obscurité, perd la notion du temps. 
— Éric n'a pas vraiment la notion du bien et du mal. 


D'oü le sens, au pl., de «connaissances élémentaires ». Max 
a des notions de physique nucléaire, mais il a encore beau- 


coup à apprendre. 


Si Al, avant d'avoir l'EXPÉRIENCE de A2, avant de le CONNAI- 
TRE suffisamment, en a déjà une idée, c'est une € idée PRÉ- 
CONÇUE qui lui a été imposée par ses lectures, ou par la 
pression sociale; il y a de grandes chances pour que ce soit 
une idée fausse. D'où, A1 € se fait des idées: il S'ILLUSIONNE, 
IMAGINE la réalité plus rose ou plus noire qu'elle n'est. 


Si AI se fait de A2 une idée plus belle que la réalité, il IDÉA- 
LISE A2, il se donne une représentation IDÉALE de A2. 
L'IDÉAL de A1 en matiére de A2, est un A2 d'une perfection 
rarement réalisée. La Vénus de Milo est une représentation 
idéale / idéalisée de la femme grecque. 


Une idée fausse de Al est une ERREUR qu'un A3 peut tou- 
jours RÉFUTER par de bons ARGUMENTS; elle n'est pas IRRÉFU- 
TABLE. La RÉFUTATION d'une calomnie est un devoir. 


Lorsqu'une idée en entraine une autre dans le champ de la 
conscience, de facon illogique, sans intervention de la volonté, 
on parle d'€ association d'idées. En achetant un pot de miel sur 
lequel étaient dessinées des abeilles, j'ai pensé, par association 
d'idées, à Napoléon ler qui avait pris l'abeille pour symbole. 


II. ll y a des idées qui tuent et d'autres qui font vivre. 


[] Bonnes idées et mauvaises idées. 


1 ለ1 a une idée qu'il envisage de réaliser. 


Une idée € passe par la tête à A1: Al IMAGINE une action A2 
à laquelle il n'avait pas PENSÉ jusque-là. € I] lui vient des 
idées. J'ai une idée pour les vacances: Je pourrais aller en 
Gréce! — Si cette action a des chances de donner de bons 
ou de mauvais résultats, c'est une € bonne idée, une ና idée 
géniale ou au contraire une € mauvaise idée. Si ses idées 
s'écartent de la norme commune, on dira que ce sont des 
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€ idées neuves (mélioratif) ou de € drôles d'idées, des idées 
bizarres (péj.). Jeannot a l'idée d'aller l'an prochain au 
Canada en trimaran. S'il me semble qu'il n'en est pas capa- 
ble et qu'il a tort, je dirai: € Quelle idée! € On na pas idée 
de cela! € A-t-on idée! 


A1 € a de la suite dans les idées s'il persévère dans leur RÉA- 
LISATION. 

Al agit € à son idée: comme il l'a imaginé lui-méme. — S'il 
fait faire un travail par un autre, il ne sera content que si le 
travail est fait € à son idée: comme il le désirait. 


A2 est une réalité sur laquelle Al n'a pas de prise. 


Selon que ses idées inspirent à A1 de la tristesse ou de la 
joie, on pourra parler d'€ idées noires ou d'€ idées roses. 
Marie pense à ses malheurs: l'idée de sa maladie, de la mort 
de son père, ne la quitte pas. 


Quand un Al ne peut pas se défaire d'une certaine idée, 
c'est une ና idée fixe, syn. une OBSESSION. Cette idée OBSÈDE 
A1, il en est obsédé: il € ne pense qu à ça. 

ና À l'idée de A2, A1 réagit de telle ou telle façon. À l'idée 
d'aller au Canada, Jeannot est fou de joie. — À l'idée des 


épreuves qui l'attendent, Marie perd courage. 


Une € idée-force est une idée qui inspire de l'enthousiasme 
et incite à l'action. La liberté est une idée-force. 


Si Al croit à la puissance des idées pour réformer ce qu'il y 
a de mauvais dans les sociétés humaines, et dans la con- 
duite de sa propre vie, il a un IDÉAL: A1 est un IDÉALISTE. 
Ant. RÉALISTE. Luc a des € idées généreuses; il milite par IDÉA- 
LISME pour la sauvegarde des espéces menacées. 


Un ensemble d'idées générales concernant la vie humaine 
et la société constitue une IDÉOLOGIE, un SYSTEME PHILOSO- 
PHIQUE élaboré ou adopté par un IDÉOLOGUE. 


Une € idéologie TOTALITAIRE est parfois imposée par la force 
en dépit de la nature réelle des choses. Fourrier était un 
philosophe idéaliste du XIX* s., et méme un idéologue, mais 
son phalanstére n'était pas très réaliste. — Certaines lois sont 
purement IDÉOLOGIQUES, mais les faits sont têtus! 


Sans aller nécessairement jusqu'à l'idéologie, Al a, sur 
divers A2, des idées (au pl.) plus ou moins cohérentes entre 


S'il est tres inconstant, il € change d'idées comme de chemi- 
ses, c'est une GIROUETTE qui tourne à tous vents. 

S'il change d'idées politiques par opportunisme, il € retourne 
sa veste. 


IMAGINER, v. 


L L'ingénieur imagine un nouveau modèle d'avion. 
© Al humain imagine A2, IMAGE mentale. 
1 Al humain imagine A2, un PROJET. 


Il a une IDÉE qui a des chances de devenir réalité. Il arrive 
qu'il voie A2 comme 5 1] existait déjà, il s'en fait une € image 
mentale. L'ingénieur détaille dans son esprit les caractéristi- 
ques de l'avion qu'il INVENTE. — Marc imagine un stratagéme 
pour se tirer dembarras. 


Al a de l'IMAGINATION, une © imagination créatrice; il est 
INVENTIF; il a une imagination fertile, débridée, beaucoup 
d'imagination, une imagination débordante. — Il faut sortir de 
cette situation embarrassante! Allons, un peu d'imagination! 


Al, doué d'imagination, imagine / s'imagine A2, une 
situation présente ou passée, réelle ou non. 

Il se la REPRÉSENTE de façon vivante. Jean s'imagine Sylvie en 
train de faire du ski. — € Vons imaginez qa! € Tu imagines?: 
manière d'exprimer sa stupéfaction à propos d'un évène- 
ment qui parait INIMAGINABLE. 

Un écrivain crée dans des romans, des piéces de théátre, 
des films, des personnages et des situations qui ressem- 
blent plus ou moins à la réalité. Alexandre Dumas imagine 
/ s'imagine la vie des mousquetaires du temps de Louis XIII. — 
Alexandre Dumas a imaginé que d'Artagnan devait récupérer 
les ferrets de la reine. 


Ces personnages et ces situations sont IMAGINAIRES. Le 
Pere Goriot, Vauthrin sont des personnages imaginaires, sortis 
de l'imagination de Balzac, mais il sont plus vrais que nature. 


La fantaisie. 


Un AI doué d'imagination qui imagine des choses origina- 
les, parfois charmantes et peu sérieuses est un FANTAISISTE 
qui fait des FANTAISIES. 


Un bijou € de fantaisie est un joli objet de peu de valeur. 


II. Othello s'imagine que Desdémone le trompe. 


elles, qui lui sont personnelles; syn. des OPINIONS. Le géo- š 
P Al simagine A2, contraire à la réalité. 


graphe a des idées sur l'aménagement du territoire. 


A] a, notamment, des ና idées politiques. Il est possible qu'il L Al se TROMPE. 


soit € fidele à ses idées, qu'il les SOUTIENNE, les DÉFENDE, ou, 
au contraire, qu à la réflexion, il ና CHANGE d'idées. 
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Ce quil CROIT $ ne se passe que dans son imagination! — 
Son imagination l'ÉGARE. Othello € prend ses imaginations 


pour des réalités. — Ses soupçons sont imaginaires! Il est capa- 
ble de tuer cette innocente! (et il la tue effectivement, dans 
la pièce de Shakespeare). 

A] s'imagine toutes sortes de choses: il est inquiet et soup- 
çonneux. — Vous croyez que votre patron vous déteste? 
€ Qu'est-ce que vous allez vous imaginer! Un € malade ima- 


INCERTAINE. 

Avant de vous engager dans cette aventure, j'imagine (syn. je 
suppose) que vous avez pesé le pour et le contre. — En incise: 
Notre champion aura, j'imagine, encore tenté de battre un 
record à la course. 


A l'impératif, pour engager un interlocuteur à faire une 
supposition. 

Imaginons que vous ayez acheté cette maison, combien paye- 
riez-vous d'impóts locaux? — Imagine un peu que Jean soit 
élu; qu'est-ce que tu ferais? 


IMPORTANT 00207 
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IMPORTANT, adj.qual. 


1 C'est important pour les enfants de prendre un bon 
petit déjeuner le matin. 


| ያል l ለ] ር51 important pour A2. 
inaire est quelqu'un qui s'imagine être malade alors qu'il ; ፡ 
z eef xu a q Š 1 Le manque de AI pourrait entrainer des conséquences SÉRIEU- 
| SES et même GRAVES; syn. intensif, Al est NÉCESSAIRE à A2. 
l A1 1 1 F ité [ ; ° , . 4 . 7 ° 
7 ረን que la 4 élire plus helle uM elle n'est ou ne PONENS GR. il / c'est important que A1, phrase au subj. C'est impor- 
jamais être, il S'ILLUSIONNE, se fait des ILLUSIONS. Si tu Mr 
me? . : tant pour les enfants que le petit déjeuner soit copieux. — A1, 
t'imagines, Jean, que tu pourras étre élu député sans adhérer Ww wasp 
d ' ፡ ga i nom. Un bon petit déjeuner, c'est important 
à un parti, tu te fais des illusions; tes espoirs sont ILLUSOIRES. ናብ | yi | : 
Sylvie s'emploie à lui € ôter ses illusions. Il / c'est important de A1 inf. C'est important de bien déjeu- 
' ner le matin. 
Une CHIMÈRE. 
Eu P -- € 
1. en mythologie, animal fantastique. — 2. fig. : imagination Z Al ና a de FIMPORTANCE. 
sans consistance. — ላ1 8 un esprit CHIMÉRIQUE, il a des Prendre un bon petit déjeuner le matin a de l'importance. 
idées chimériques, qui € ne tiennent pas debout. Mais il y a des degrés dans l'importance. Tout nest pas égale- 
Un MIRAGE: l. une € illusion d'optique, par ex. un voyageur, ment important. L'informatique € prend de l'importance dans 
dans le désert, croit voir une nappe d'eau, une oasis. — 2. fig. notre vie quotidienne: elle devient de plus en plus importante. — 
une idée séduisante et trompeuse. Le plein emploi, hélas! C'est Que les enfants prennent du lait ou du yaourt, € ça n'a pas 
un mirage! d'importance / aucune importance. € C'est sans importance. 
Un FANTASME. 3. AI IMPORTE à A2. 
Déçu par la vie, E ric s imagine être uk héros méconnu, il vit A2, conscient de ses intérêts, désire ce qui lui importe. Les 
dans ses fantasmes: il échappe à la réalité en menant une vie commérages m'importent peu, mais le succès de mon entre- 
imaginaire. prise m'importe beaucoup. 
rs enfant - sans “ተቁ” vraiment “ንፍ ila - Le v. itivperrier est suuvent impersonnel: € W apama que / 
rape toph ንይ ን ከ ሼት ከ ን de Al. Il importe à Marc de conclure cette affaire. Syn. A2 
AFFABULATIONS (sav. ). i TIENT à A1. Marc tient à conclure cette affaire; syn. faible 
ዚ J'imagine que vous avez bien réfléchi avant d'agir. Cela INTÉRESSE Marc de conclure cette affaire. 
© Al imagine que A2: il le SUPPOSE. € Peu importe! —¥ Cela importe peu... Syn. C'est INDIFFÉRENT. 
O Dans ce cas on n'emploiera pas le nom imagination, ni À la forme interrogative (litt.). Les gens bavardent... 
l'adjectif imaginaire ni la forme pronominalc. € Qu'importe? Pourvu que mon entreprise réussisse. 
Il vient à l'esprit de A1 une simple SUPPOSITION, une idée 4 ና N'importe qui: une personne QUELCONQUE. € N'importe 


quoi : une chose quelconque, peu importe que ce soit 
celle-ci ou celle-là. D'où le sens de MÉDIOCRE que prend 
facilement cet adj. Ce film est bien quelconque: il est sans 
intérét, ne sort pas de l'ordinaire. 

A] € n'est pas n'importe qui, syn.: c'est QUELQU'UN, un per- 
sonnage d'une certaine importance. 

Loc. adv. A2 fait une action AI € n'importe où / quand / com- 
ment, € à n'importe quel prix, etc. Réfléchis un peu avant de 
parler, tu dis n'importe quoi. — Lequel de ces deux fruits veux-tu? 
— N'importe lequel ou simplement N'importe. 


461. 


5. 


INTELLIGENT 


Syn. intensif: Al est CAPITAL, très important. 


C'est capital pour Marc de conclure cette affaire. — Jeanne d'Arc 
a joué un rôle capital dans l'histoire de France; son action a été 
d'une importance capitale. — Ce livre qui lui est consacré est d'un 
intérêt capital. — Syn. PRIMORDIAL: qui doit passer en premier, 
dans un classement par ordre d'importance. 


Al est l'élément ESSENTIEL (adj. et n.), syn. PRINCIPAL, 
(adj. et n.) d'un ensemble, si son manque a des consé- 
quences catastrophiques ou trés graves. 


Par comparaison, d'autres À sont ACCESSOIRES, syn. SECONDAI- 
RES. La voiture est légèrement accidentée; une aile cabossée, c est 
secondaire; le principal, c'est qu'il n'y ait pas de blessés. — L essen- 
tiel est qu'elle puisse repartir. — Nous tenons ESSENTIELLEMENT 
à repartir au plus vite. — Dans une négociation difficile, les diplo- 
mates cherchent un accord sur lessentiel; ils négligent des 
DÉTAILS d'une certaine importance, mais qui ne sont pas 
essentiels; ils se bornent à l'essentiel. — J'ai plusieurs raisons de ine 
faire du souci maïs c'est PRINCIPALEMENT la santé de ma mère 
qui m'inquiète, syn. SURTOUT. 


i. Des évènements importants se sont produits. 


1 


462. 


La personne qui parle juge A1 important en le compa- 
rant à d'autres À de méme sorte, sans y étre personnel- 
lement intéressée ni porter de jugement de valeur sur 
ses conséquences éventuelles. 


A1 abstrait est CONSÉQUENT, de grande conséquence, coute 
beaucoup d'argent, de travail, etc. Les chantiers navals ont 
une cominande importante, syn. conséquente, qui va leur 
rapporter des sommes importantes. 


ላ] humain a de l'INFLUENCE, du PRESTIGE, du POIDS. Marc est 
un personnage important dans sa petite ville. Al humain 
€ fait l'important, € se donne de l'importance: par VANITÉ, il 
cherche à paraitre important. 
Al tient beaucoup de place. Cet arbre est trop important 
pour ce petit jardin; il prend trop d'importance. 

ና D'importance, adv. (vieux, litt.): beaucoup, fort. Jeannot 
s'est fait gronder d'importance par son maitre, rosser d'impor- 
tance par ses camarades. 


Syn. CONSIDÉRABLE. 


Le coup d'État de Bonaparte est un événement considérable: 
d'une grande PORTÉE, par ses conséquences. — Que Bona- 
parte ait pris le pouvoir le 18 Brumaire est un fait d'une 
importance considérable. — La construction d'un paquebot 
représente pour les chantiers navals un bénéfice considérable. 
— Ant. NÉGLIGEABLE. 


3. Le mot principal apparait aussi dans des contextes oü 


l'intérét de A2 n'est pas en jeu. 

Dans de nombreux films, Jean Gabin avait € le róle principal. 
À déjeuner, € le plat principal était une choucroute. — Jean a 
sa € résidence principale à Caen et une résidence SECONDAIRE 
à Cambremer, son village natal. 

En grammaire, la € proposition principale, celle dont 
dépendent les autres propositions d'une phrase. Dans cer- 
tains titres de fonctions: Le commissaire / l'inspecteur prin- 
cipal. — Le € professeur principal d'une classe a certaines 
responsabilités administratives en plus de son travail d'ensei- 
gnement. — Le principal d'un collège: son directeur. 


INTELLIGENT, adj.qual., et INTELLIGENCE, n.f. 


A INTELLECT-: base savante d'origine latine servant à former des 
mots exprimant l'idée d'intelligence. 


L. Éric n'est pas bête, mais Luc est plus intelligent. 


1 Al humain est intelligent. 


Son intelligence consiste en ce quil est capable de RAISONNER, 
de COMPRENDRE des faits et leur enchainement, d'utiliser son 
EXPÉRIENCE en associant des souvenirs, de S'ADAPTER à des 
situations nouvelles, de RÉFLÉCHIR avant d'agir. On considère 
que le siège de l'intelligence est la TÊTE, où se trouve le CER- 
VEAU. L'homme est la créature la plus intelligente du règne ani- 
nal. L'homme intelligent se conduit INTELLIGEMMENT. 


A1 abstrait (action, idée) est intelligent. Marc a mis au point 
un projet intelligent. 


Les animaux supérieurs ont certaines formes d'intelligence. 
Médor est un chien trés intelligent, il ne lui manque que la 
parole. 


L'€ intelligence artificielle est un ensemble de programmes 
informatiques capables de reproduire certaines opérations 
de l'intelligence humaine. 


Al peut étre DOUÉ par la nature de plus ou moins d'intel- 
ligence. 

Tous n'ont pas le méme € niveau INTELLECTUEL mais on 
peut cultiver, développer son intelligence. Une intelligence 
peut étre supérieure, grande, vive, rapide, délice, ou faible, 
lente, lourde. Si A1 est très intelligent et sait le montrer, il 
est BRILLANT; sil est € bien doué, doué de façon exception- 
nelle, il est SURDOUÉ. S'il a une capacité de synthèse et de 
création exceptionnelle, il a du GÉNIE, il est GÉNIAL, c'est un 
génie et ses productions sont géniales. Léonard de Vinci 
était génial, un des grands génies de la Renaissance. 


3. 


Les psychologues pratiquent des tests qui permettent de 
déterminer le € quotient intellectuel de Al, sorte de mesure 
de son intelligence. 


Antonymes. 


A] humain est ININTELLIGENT: d'une intelligence inférieure 
à la moyenne. 


Syn. beaucoup plus usuel: A1 humain ou abstrait (idée ou 
action) est BÊTE. Le candidat aux élections a fait un discours 
trés intelligent, mais c'est béte qu'il se soit compromis dans des 
affaires louches. (Voir les autres ant. dans l'article BÉTE). 


L'intelligence, qui suppose une certaine liberté d'improvisa- 
tion, s oppose à l'INSTINCT, n.m., qui engendre des conduites 
PROGRAMMÉES une fois pour toutes. Les abeilles paraissent 
intelligentes, mais en fait, elles n agissent que par instinct. 

Des étres humains cédant à leurs PULSIONS INCONSCIENTES, 
agissent € d'instinct : de façon INSTINCTIVE, syn. INSTINCTI- 
VEMENT, syn. SPONTANÉMENT. 


IL Marc a une intelligence pratique. 


O Il y a diverses sortes d'intelligence. 


1 Alaune ና intelligence ABSTRAITE. 
J ደ 


Il comprend les mathématiques et la philosophie. On 
appelle INTELLECT l'intelligence dans ce qu'elle a de plus 
abstrait. Jean est plus INTELLECTUEL (adj.) que Marc: plus 
doué pour l'abstraction; il possède l'€ esprit de GÉOMÉTRIE. 
C'est un intellectuel (nom): quelqu'un qui vit de sa parole, 
de sa plume et de l'exploitation de son intelligence. Syn. 
fam. et péj. un INTELLO. On appelle INTELLIGENTSIA la classe 
sociale des intellectuels quand elle acquiert une influence 
démesurée dans la société. 


Al a une € intelligence PRATIQUE. 

Il comprend facilement la meilleure manière de faire un 
travail technique; il est INGÉNIEUX, doué d'INGÉNIOSITÉ. ll 
S'ENTEND à conduire ses affaires. I] est HABILE, syn. fam. 
MALIN, DÉBROUILLARD. 


3. Al 8 l'intelligence du cœur. 


Il comprend les autres et sait comment agir pour ne pas les 
blesser, leur étre agréable. Il est FIN. — Au raisonnement, il 
ajoute l'INTUITION. J| possède l'esprit de FINESSE. 


Al a un esprit PÉNÉTRANT qui pénétre chez autrui des 
intentions cachées; il est PERSPICACE, fait preuve de 
PERSPICACITÉ: il DEVINE ce qui échappe à beaucoup 
d'autres, syn. il est SAGACE, fait preuve de SAGACITÉ: il 


ajoute la vivacité à la perspicacité. Il est SUBTIL, fait preuve 


4. 


INTÉRÊT | 


de SUBTILITÉ: saisit des indices ténus qui échappent à beau- 
coup d'autres. 


Al humain ና a l'intelligence de A2 abstrait. 


ll comprend bien A2 (mais peut très bien ne rien compren- 
dre à une autre spécialité). Lucie a l'intelligence de la théo- 
rie musicale, mais pas du tout l'intelligence des affaires. 


Il. Sylvie et Jean vivent en bonne intelligence. 


1 


2. 


O L'intelligence de A1 humain avec A2 humain. 


Al et A2 vivent € en bonne intelligence. 


Ils S'ENTENDENT parfaitement. 115 se connaissent si bien qu'il 
suffit à l'un d'un petit signe pour comprendre les intentions 
de l'autre, notamment au cours d'une conversation avec des 
interlocuteurs qu'ils ne souhaitent pas mettre au courant de 
tout: Al et A2 échangent € des sourires / des regards d'intel- 
ligence. Ils se font € des signes d'intelligence: des signes con- 
venus entre eux que les autres ne doivent pas comprendre. 


Al et A2 sont € d'intelligence. 


115 se sont entendus pour faire secrètement une certaine 
action en principe interdite; ils sont COMPLICES. A1 € a des 
intelligences avec l'ennemi. Al assiégeant € a des intelligen- 
ces dans la place: il y a, parmi les ennemis, dans la place 
assiégée, des A2 avec lesquels A1 € est d'intelligence: ላ] 
est un traitre, ou bien il joue double jeu. Syn. A1 et A2 agis- 
sent € de CONCERT parce qu'ils se sont CONCERTÉS. 


INTÉRÊT, n.m. 


l. Jean a touché les intérêts de ses obligations. 


1 


O L'intérêt de l'argent. 


Intérêt et CAPITAL. 


ላ1 humain, le PRÉTEUR, a PRÊTÉ A2, de l'argent, un capital, 
à A3 humain, l'EMPRUNTEUR qui lui a EMPRUNTÉ cet argent. 


A3 a fait un EMPRUNT auprés de Al et Al lui a consenti un 
PRÊT. A3 a contracté une DETTE envers ላ] : il DOIT rendre au 
prêteur son capital dans un certain délai, grossi d'un POUR- 
CENTAGE convenu qui est l'intérêt (sing. obligatoire) de ce 
capital; il s'y OBLIGE. 

Lorsque Al craint que A3 ne soit pas SOLVABLE: ne puisse 
pas lui REMBOURSER A2, il demande à Al un GAGE: un objet 
que A3 ENGAGE, syn. € imet en gage, sur lequel son emprunt 
est GAGÉ, et qui deviendra la propriété de Al si A3 ne 
s'acquitte pas de sa dette. Al est un € préteur sur gage. Si 
Al exige de A3 un intérêt excessif, syn. USURAIRE, c'est un 
usurier qui pratique l'USURE. 
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INTÉRÉT 


Lorsque A2 est un bien concret (logement, voiture) dont A1 
concède l'usage à A3 pour un certain temps, moyennant 
finance, sans le lui vendre, il le lui LOUE et l'intérêt de ce prêt 
est le LOYER; mais on peut parler aussi du € loyer de l'argent. 


À la différence de LOUER, les verbes préter et emprunter s'appli- 
quent aussi à des TRANSACTIONS amicales. sans intérêt financier. 
Prête-moi ta plume, pour écrire un mot (chanson populaire). 


Lorsque A3 est une soeiété, elle fournit un reçu appelé 
OBLIGATION. 


Quand A1 prête de l'argent à cette société, ou à l'État, on 
dit qu'il achète des obligations. L'intérêt de mes obligations 
est de 10% sur 12 ans. La date à laquelle A3 doit rembourser 
le capital à Al est le TERME. 


En prétant le capital A2 à A3, ላ] l'a PLACÉ, il a fait un 
ና PLACEMENT (d'argent) dans le but de s'ENRICHIR, d'en tirer 
un PROFIT FINANCIER: ce sont les intérêts (pl. obligatoire) de 
son PRÊT: l'argent réellement perçu par Al. Un € bon pla- 
cement est un placement INTÉRESSANT parce qu'il est avan- 
tageux. Des intérêts perçus régulièrement à date fixe, 
constituent une RENTE. 


DOMMAGES et intérêts. 


Si A3 a causé un dommage à A1 (par ex. il l'a blessé dans un 
accident et A1 est resté infirme), un tribunal peut obliger 
A3 à lui verser en compensation des € dommages et intérêts, 
syn. une INDEMNITÉ, un DÉDOMMAGEMENT. ለ3 DÉDOM- 
MAGE, INDEMNISE A]. 


A3 humain intéresse Al à A2, affaire finaneière. 


H en fait son ASSOCIÉ ou son ACTIONNAIRE; il lui attribue une 
part des BÉNÉFICES. Marc, patron de son entreprise, intéresse 
Jean à son affaire. On peut parler de l'INTÉRESSEMENT de Jean 
aux affaires de Marc. 


Al est INTÉRESSÉ. 


Si A], dans toutes ses actions, est préoccupé avant tout par 
l'argent, on dira qu'il est intéressé; c'est un trait de son 
caractère. 


Si au contraire il fait ce qui lui semble bon, sans songer à 
l'argent, on dira qu'il est DÉSINTÉRESSÉ; qu'un de ses traits 
de caractére est le DÉSINTÉRESSEMENT. 


Les intérêts (pl.) de A1 humain. 


C'est, d'une facon générale, la bonne gestion de l'ensemble 
des affaires financières engageant son avenir. Jean a le souci 
de ses intérêts. Si Al est orphelin et mineur, un tuteur est 
désigné pour veiller sur ses intérêts. 


Dans un cas particulier, c'est l'intérêt (sing.) de A1 de conclure 
telle affaire: il y a intérét: ce sera un enrichissement pour lui. 


Fig. Pour atteindre un certain but, bien organiser sa vie, 
plusieurs solutions sont parfois possibles, mais l'une est 
meilleure que les autres. C'est celle-là que ላ] € a (tout) 
intérêt à adopter. Paul a intérêt à partir tôt pour arriver à 
l'heure; il a tout intérêt à faire des mathématiques s'il veut 
devenir ingénieur. € C'est son intérêt. C'est plus intéressant 
pour lui, syn. PROFITABLE, AVANTAGEUX, de faire des mathé- 
matiques que de la sociologie. 


Emplois figurés de PRÉTER. 


Al préte A2: il en fait un usage souple et temporaire. Je 
préte l'oreille à un bruit lointain. — Je préte attention à ce que 
dit le conférencier. — Je préte la main à ceux qui ont besoin 
d'aide. — Jean se préte aux désirs de Sylvie: il sy ADAPTE. — Ce 
tissu se préte à faire de la lingerie. 

Luc préte à Éric de mauvaises intentions: il les lui attribue, sans 
étre sür quil les a réellement. — PR. On ne préte qu'aux riches: 
au sens propre, parce qu'on sait qu'ils pourront rendre. Au 
sens fig.: on attribue des actions supposées à ceux qui ont déjà 
fait réellement beaucoup d'actions du méme genre. 

Emplois fig. de EMPRUNTER. A1, en mouvement, emprunte 
une voie: il y passe, ny reste pas. 

A] humain a € un air emprunté: il n'a pas son air naturel, il 
est mal à l'aise. ላ] € est emprunté pour faire un certain 
travail: il sv prend mal. 


IL Jean s'intéresse à tout. Tout l'intéresse. 


1 Al humain s'intéresse à A2. 


A2 intéresse A1, € a de l'intérêt pour A1: A1 éprouve un SEN- 
TIMENT POSITIF à l'égard de A2: il DÉSIRE mieux le CONNAITRE, 
AGIR en faveur de A2; il pense que A2 lui sera profitable à 
quelque point de vue. — A3 intéresse Al à A2. Un professeur 
a su, jadis, intéresser Jean à l'astronomie. 

A2 peut étre 


° une affaire, financière ou autre. Jean s'intéresse au poste de 
directeur devenu vacant. 


* un objet de connaissance dont Al tire un PLAISIR et un 
ENRICHISSEMENT de son esprit. Un manuel d'astronomie 
intéresse beaucoup Jean. — Jean s'intéresse à ce manuel. — 
Ce livre est trés intéressant / a de l'intérêt / beaucoup d'iuté- 
rét / un grand intérét aux yeux de Jean. 


Syn. intensif: ላ] AIME A2, A2 PASSIONNE Al; AI se pas- 
sionne pour À2, et méme A2 ENTHOUSIASME (verbe) A] : lui 
inspire une vive et joyeuse émotion. Al éprouve de 


[ENTHOUSIASME (n.m.) pour A2, il senthousiasme parce 
qu'il a un caractère ENTHOUSIASTE: il éprouve facilement de 
l'enthousiasme. 


* une personne pour qui Al éprouve de la CURIOSITÉ, de 
l'ADMIRATION, mais surtout une personne plus jeune, plus 
faible, plus pauvre que lui, qu'il ne demande quà aider et 
dont il tire une satisfaction par SYMPATHIE. Luc intéresse 
Marc. Marc s'intéresse à Luc; il éprouve de l'intérêt pour 
Luc, il trouve Luc intéressant. — Par contre, il n'a que du 
MÉPRIS pour Éric qu'il trouve € peu intéressant. 


A2 intéresse Al, syn. CONCERNE Al. 


A2 a un rapport avec ÀI et une certaine IMPORTANCE pour 
lui. En langage administratif: Les nouvelles réglementations 
fiscales intéressent les commerçants. — L'intéressé, le 
€ principal intéressé, dans une affaire, est la personne qui y 
a le plus d'intérét, pour laquelle A2 a le plus d'importance. 
A2 intéresse Al non humain. Une blessure qui intéresse le 
poumon. 


En ce sens les emplois de intéresser sont figés, ceux de con- 
cerner beaucoup plus libres. Les fonctionnaires ne sont pas 
concernés par les nouveaux règlements. — Ce que vous me 
dites ne me concerne pas (ne m'intéresse pas aurait un autre 
sens). — € En ce qui me concerne, rien n'est changé; syn. 
€ QUANT à moi, rien nest changé. 


INTÉRÊT —— L— 
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JAMBE n.f. 


A GAMB-: base populaire, dialectale, servant à former certains 
mots exprimant l'idée de jambe. 


I. La jupe fendue de Léa laisse voir ses jambes longues et 
fines. 


C Structure et vêture de la jambe. 


1 Al humain a deux jambes qui sont ses MEMBRES INFÉRIEURS. 


2. 


Le muscle principal de la jambe est le MOLLET. Les jambes 
sont ARTICULÉES 


e en haut, au BASSIN: cette articulation, en saillie au-des- 
sous de la taille, est la HANCHE. A1 doit tenir compte de 
son € tour de hanches quand il achéte un pantalon ou une 
jupe. Une position reposante, parfois considérée comme 
signe d'insolence, consiste à mettre € les mains aux han- 
ches, € les poings sur les hanches. 


* au milieu, au GENOU formé d'un os légèrement bombé, la 
ROTULE attaché par des TENDONS à l'os de la cuisse, le 
FÉMUR, et à l'os principal de la jambe, le TIBIA. Fig. Dans 
le langage technique, on appelle rotules toutes sortes de 
pièces rondes tournant dans une pièce creuse. 


* en bas au PIED par la CHEVILLE. 


e Plus précisément, la jambe est la partie comprise entre le 
genou et le pied, la partie comprise entre le genou et le 
bassin étant la CUISSE. 

Certaines filles aiment montrer leurs belles GAMBETTES 

(fam.), ou, syn. fam. péj. leurs GUIBOLLES, longues et fines. 


A1 BOITE si ses deux jambes ne sont pas de la méme lon- 
gueur, il est BOITEUX. 


Fig. Une chaise, une table boiteuses ont un pied plus court 
que les autres. Une phrase boiteuse est mal construite. Un 


compromis boiteux n'est pas trés juste, ne donne pas satis- 
faction aux deux parties. 


Si Al est AMPUTÉ d'une jambe, il est unijambiste; s'il l'est 
des deux, il est € cul de jatte. On mettait jadis des € jambes 
de bois aux unijambistes: aujourd'hui des PROTHÈSES plus 
adaptées à leur cas. 


Les vétements. 


Les PANTALONS ont deux jambes; la JUPE n'en a pas, mais elle 
couvre aussi, au moins en partie, les jambes des femmes; par- 
dessous, les jambes et les pieds sont protégés par des CHAUS- 
SETTES (qui s'arrétent au-dessous du genou) ou des BAS (qui 
couvrent aussi en partie la cuisse) ou par un COLLANT (qui 
couvre les deux pieds, jambes et cuisses, et le bassin). 


Les GUÉTRES (rare aujourd'hui), les JAMBIÈRES, pièces 
d'armement ou d'équipement sportif, ne couvrent que la 
jambe au-dessous du genou. Les GENOUILLÈRES protègent 
les genoux. Du temps oü les hommes portaient une 
CULOTTE qui s'arrétait au genou, avoir une belle jambe avait 
son petit intérét, permettait de € faire des ronds de jambe, 
avec élégance, en saluant; d'où fig. ለ1 € fait des ronds de 
jambe à A2: il le traite avec un respect exagéré et flatteur. 
€ Ca me fait une belle jambe! (fam. et ironique): cet AVAN- 
TAGE est illusoire, sans importance. 


I. «Debout, jambes écartées», ordonne le moniteur de 
gymnastique. 


O Positions et actions des jambes. 


1 ለ] humain peut se tenir DEBOUT sur ses jambes ÉCARTÉES 


ou SERRÉES, en position VERTICALE. 


እ] malade, affaibli € a les jambes en coton (fam.); ses jam- 
bes FLAGEOLENT: elles tremblent, la station debout lui est 
pénible. 


JAMBE 


ASSIS, A1 peut € CROISER les jambes, ou, si le siège est assez 
haut, les laisser PENDRE. Si AI s'assoit par terre, sur ses 
TALONS, les jambes repliées, A1 s'ACCROUPIT. 


Les petits enfants sont toujours € dans les jambes de leur 
mére: quand elle est debout, ils s'accrochent à ses jambes 
pour ne pas tomber; ils ne la quittent pas. 


Fig. Sylvie € a toujours Jeannot dans dans les jambes: il la 
suit partout, la dérange sans cesse. 


Une € jambe de force: piéce de charpente OBLIQUE soute- 
nant le toit. 


Un JAMBAGE: 1. en architecture, désigne divers éléments 
VERTICAUX. 2. en écriture, trait vertical dans une lettre. 


Les jambes servent 


* à MARCHER € à grandes ENJAMBÉES, syn. à grands PAS; à 
ENJAMBER un obstacle, à COURIR € à toutes jambes: très 
vite. Al € a de bonnes jambes: il est € bon marcheur. 


* à DANSER, à SAUTER, à GAMBADER, à faire des GAMBADES: 
des sauts, pour s'amuser, à GAMBILLER (fam.), syn. 
GIGOTER: remuer tres vite les jambes. Si Al marche avec 
un mouvement des hanches de gauche à droite et de 
droite à gauche, il se DÉHANCHE. 


A], très fatigué, € traine la jambe en marchant; ses jambes 
€ ne le portent plus; il € ne tient plus sur ses jambes; il est 
€ sur les genoux. 


Fig. A2 € tient la jambe à Al: au moment où A1 voudrait 
partir, A2 le retient en lui faisant de longs discours; il lui 
fait perdre son temps par son bavardage. 

P psp ጾ 


Al peut € se mettre à genoux, syn. S'AGENOUILLER, en 
mettant à terre le pied et la jambe et en gardant la cuisse 
à la verticale, pour faire divers travaux. 


Cette position a aussi une valeur symbolique de PRIERE et 
de RESPECT, jadis utilisée devant de grands personnages, 
aujourdhui presque uniquement dans la liturgie catholi- 
que. Al peut € FLÉCHIR le genou, syn. faire une rapide 
GÉNUFLEXION, notamment devant le Saint Sacrement; il 
peut s'agenouiller € à deux genoux ou € mettre un genou en 
terre. Il peut prier € à genoux sur une sorte de chaise basse, 
avec appui pour les bras, appelée PRIE-DIEU. 


Fig. A2 humain € met A1 à genoux: il l'oblige à reconnaitre 
le pouvoir absolu qu'il exerce sur lui. A1 € est aux genoux de 
A2: en situation de suppliant. 


On appelle aussi genoux l'ensemble des deux cuisses d'une 
personne assise, formant une sorte de siège. Sylvie prend 
Jeannot sur ses genoux; il est assis sur ses genoux. 
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ላ1 homme € fait du genou à A2 femme (ou l'inverse): il lui 
touche discrètement la jambe avec son genou pour attirer 
son attention, première sollicitation amoureuse. 


[ዚ Les hommes ont des jambes, les animaux ont des pattes. 


L 


Les jambes de l'homme, qui est un BIPÈDE, correspondent 
aux PATTES de DERRIÈRE des animaux QUADRUPÈDES qui ont 
quatre pattes alors que les OISEAUX n'en ont que deux, celles 
de derrière, ayant des AILES à la place de celles de DEVANT. 


e Fig. Al humain € marche à quatre pattes: en prenant 
appui sur les genoux et sur les mains. — A1 humain est un 
€ mouton à cinq pattes: un individu extraordinaire. — A1 
humain ou abstrait € ne casse pas trois pattes à un canard: 
n'a rien d'extraordinaire ni de trés intelligent. 


* En termes de boucherie et de charcuterie, le JAMBON est 
la cuisse du PORC, le GIGOT celle du MOUTON, le JAMBON- 
NEAU la partie de la jambe du porc située juste au-dessous 
du genou, et le JARRET, qui sert à faire le plat italien appelé 
osso bucco, la méme partie chez le VEAU. 


Les PALMIPÈDES (OIES, CANARDS), oiseaux aquatiques, ont 
des pattes PALMÉES, aux doigts écartés, réunis par une mem- 
brane, qui leur permettent de nager. — Fig. la loc. € patte 
d'oie désigne divers objets formés schématiquement de 


lignes divergentes à partir dun point unique (carrefour, 
rides au coin de l'ceil, etc.). 


* Les ÉCHASSIERS: oiseaux des marais à longues pattes fines, 
HÉRONS, CIGOGNES, GRUES, se tiennent souvent sur une patte. 


* Fig. Dans le langage de diverses techniques, le mot patte 
désigne certains objets allongés: des € pattes à glace, pour 
fixer des miroirs au mur, des € pattes d'épaule, en couture, 
des pattes, de chaque cóté du visage, en coiffure etc. — 
Des € pattes de mouche: écriture fine et peu lisible, à jam- 
bages minces, etc. 


° Le mot grue désigne un appareil de levage constitué d'une 
haute et mince colonne terminé par une piéce mobile 
comparable à un bec. 


Patte, syn. fam. de jambe. 


Certains A1 humains sont € bas sur pattes (comme certains 
chevaux). — A1 humain € a une patte folle: il boite légère- 
ment. — Fatigué d'avoir trop marché, A1 € traine la patte, il 
€ en a plein les pattes, ne peut plus € remuer ni pied ni patte. 
* Al humain € fait patte de velours (comme les chats qui ren- 
trent leurs griffes): il affecte la douceur. — Il € a un fil à la 
patte: un engagement génant qui réduit sa liberté, notam- 
ment une liaison amoureuse. — A2 € tire dans les pattes de 
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A1 (fam.): lui fait du tort sournoisement. — A1 € retombe sur 
ses pattes (comme un chat, modèle d'adresse et d'équilibre): 
il se tire sans dommage d'une situation dangereuse. 


d'un manche, pour PELLETER, déplacer des PELLETÉES de 
terre, de sable, ou de divers petits objets entassés. 


Fig. Al humain béche A2 humain (fam.): il le critique avec 
prétention; c'est un BÉCHEUR, f. une bécheuse: un préten- 
tieux malveillant. 


* Patte, syn. fam. de main. Le bucheron manie la cognée avec 
ses grosses pattes. — € Bas les pattes! (fam.): défense de tou- 
cher. — A2 humain € graisse la patte (fam.) au concierge, 
à l'huissier pour se faire ouvrir une porte close: il donne 
de l'argent à un subalterne pour obtenir un service appré- 
ciable, débloquer une situation. — A1 € montre patte blan- 
che (allusion à une fable de La Fontaine): il se fait 
reconnaitre à un signe convenu. 


JARDIN, n.m. 


La police ratisse tout le canton pour essayer de retrouver un dis- 
paru. Certains partis politiques € ratissent large: font un pro- 
gramme assez vague pour rassembler beaucoup d'électeurs. 


Des A2 (de l'argent, des diplómes, des articles du com- 
merce, etc.), Al humain en ramasse, en a € à la pelle: en 
grande quantité. 


3. Le jardinier peut récolter lui-méme les GRAINES, les SEMER, 
faire des SEMIS et protéger les plus fragiles dans des SERRES 
vitrées, chauffées par le soleil ou artificiellement. Il peut 
aussi les acheter chez un HORTICULTEUR, spécialiste de 
l'HORTICULTURE. Celui-ci vend de jeunes plantes à REPI- 
QUER, ou des FLEURS pour les FLEURISTES. Le PÉPINIÉRISTE 


A HORT-: base savante d'origine latine servant à former des mots 
exprimant l'idée de jardin. 


l. Le jardinier jardine dans son jardin. 


1 Lejardin est un terrain généralement clos et attenant à une 


MAISON ou à un CHÁTEAU, oü l'on cultive, selon une disposi- 
tion harmonieuse, diverses PLANTES utiles ou agréables. 


Un JARDINET (vieux, rare) est un petit jardin. Dans un châ- 
teau, le jardin, où dominent les FLEURS, et les BUIS taillés, 
s'oppose au PARC oü dominent les ARBRES. Autrefois, beau- 
coup de fermes, de grandes maisons campagnardes ou 
urbaines avaient un jardin cultivé par derriére et une COUR 
pavée par devant, entourée de bátiments à usage de remise 
ou d'élevage d'animaux. 


Fig. Une campagne trés bien cultivée et trés jolie peut étre 
comparée à un jardin. La Touraine est € le jardin de la France. 


Al humain € jette des pierres dans le jardin de A2 humain: 
ለ] fait du tort à A2 en lui faisant des remarques désagréa- 
bles sur un travail auquel il a apporté tous ses soins. 


Le € jardin secret de A1: son occupation préférée, qu'il cul- 
tive dans le privé, à l'insu de la plupart de ses relations. 


Le jardinage. 

Ces plantes, et l'aspect soigné du jardin, exigent un travail 
particulier et minutieux, le JARDINAGE, effectué par un JAR- 
DINIER amateur ou professionnel, qui JARDINE (v.intr.) et 
peut acheter dans une JARDINERIE tout ce qui est utile dans 
un jardin, notamment des € outils de jardin: un SÉCATEUR, 
une BÉCHE, large fer emmanché, pour BÉCHER: fendre et 
retourner la terre, un RÁTEAU formé d'une large traverse 
emmanchée, munie de courtes dents pour RATISSER: amas- 
ser toutes sortes de détritus légers (feuilles mortes, herbe 
coupée) pour les enlever, une PELLE large et plate au bout 


cultive de jeunes arbres dans une PÉPINIÈRE. 


Citation de Voltaire passée en PR. Il faut cultiver notre 
jardin: livrons-nous à des activités utiles et modestes; 
n'ambitionnons pas l'impossible. 


ዚ Diverses sortes de jardins. 


1 Dans un € (jardin) POTAGER, souvent attenant à une mai- 


son, les habitants de cette maison cultivent les LÉGUMES 
dont ils ont besoin pour leur POTAGE (à l'origine, les légu- 
mes cuits dans un POT, aujourd'hui syn. de SOUPE) et leur 
alimentation en général. 


Dans un € jardin MARAICHER (adj.), un professionnel, le 
maraicher (nom), cultive des légumes en quantité pour les 
vendre, mais de façon artisanale, non industrielle. En 
Picardie, les HORTILLONS sont de petites iles de la Somme, 
très fertiles, qui ont été (et sont encore par endroits) utili- 
sées comme jardins maraichers. 


Dans un f jardin botanique, on cultive systématiquement 
des plantes rares pour les étudier scientifiquement. Dans 
un € jardin zoologique ou ZOO, on éléve des animaux rares 
dans un cadre aussi naturel qu'on le peut. À Paris, le 
€ Jardin des Plantes est à la fois botanique et zoologique. 


Un ና jardin d'AGRÉMENT, est destiné à procurer du calme, 
de la fraicheur, des odeurs agréables, et le plaisir des con- 
trastes de l'ombre et de la lumière, des diverses couleurs. 
On y dispose des FLEURS, des PELOUSES, espaces d'herbes 
tondues, des ALLÉES, sortes de chemins sablés ou couverts 


` 
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de gravier, des ARBRES et ARBUSTES. Cultivé sur des terras- 
ses, c'est un € jardin suspendu. 


Un € jardin public est un jardin d'agrément accessible à tous. 


Pour se reposer ou prendre ses repas dans un jardin, on uti- 
lise des € meubles de jardin: bancs, tables, fauteuils, chai- 
ses de jardin. 


Un ና jardin d'hiver est un pièce vitrée, ornée de plantes en 
pot, chauffée pendant l'hiver. 


Dans un € jardin à la française, on trouve souvent des 
€ pièces d'eau ou BASSINS de formes géométriques, et les 
pelouses et les MASSIFS de fleurs sont disposés de facon 
réguliére et symétrique. Des PLATES-BANDES de fleurs bor- 
dent les allées. 


Dans un ና jardin anglais / à l'anglaise, on recherche l'imita- 
tion de la belle NATURE: pelouses, fleurs et piéces d'eau sont 
disposées de façon irrégulière, sans symétrie ni géométrie. 


Le € jardin japonais utilise beaucoup les pierres décorati- 
ves, les arbres nains. On appelle, en France, jardin japonais 
un ensemble de petites plantes disposées dans une terrine 
de facon à imiter un petit paysage. 


Jardins mythiques ou historiques. 


* Le € jardin d'Éden ou paradis terrestre, dans la Bible, pre- 
mier séjour d'Adam et Eve; d'oà un jardin / lieu 
PARADISIAQUE: extrémement agréable. 

e Le € jardin des Hespérides, où poussaient des pommes 
d'or, dans la mythologie grecque. 


* Les € jardins suspendus de Babylone, réputés dans l'Anti- 
quité étre une des MERVEILLES du monde. 


Le mot jardin peut désigner des constructions dans les- 
quelles les jardins tiennent une certaine place. 


Un € jardin d'enfants est un école maternelle privée; une 
€ cité-jardin, un grand ensemble d'immeubles entouré 
d'espaces verts. 


à A3, pour diverses raisons: AI est placé au-dessus de A3, ou 
il méprise A3, ou il est pressé ou en colère, ou c'est A3 qui a 
un besoin urgent de A2, etc. En dehors de ces cas, on dit plu- 
tôt Al LANCE A2 à A3. Par ex. ላ] lance le ballon à A2. 


A3 est tombé dans un trou: Al lui jette une CORDE pour 
qu'il puisse remonter à la surface du sol. 


A3 va se noyer: Al lui jette une BOUÉE de sauvetage avant 
qu'il ne soit trop tard. 


A3 est un chanteur ou musicien ambulant qui se produit 
dans la cour d'un immeuble: A1, habitant de l'immeuble, 
lui jette une pièce de monnaie par sa fenêtre. D'où, 1. Fig. 
et fam. € N'en jetez plus (la cour est pleine): Vous me faites 
trop de compliments, ils ne doivent pas étre trés sincéres. 
et 2. Fig. A1 € jette l'argent par les fenêtres: il DILAPIDE son 
argent, dépense sans compter. 


A1 méprise A3: il jette des TOMATES à l'artiste prétentieux et 
médiocre, alors qu'il € LANCE des fleurs aux artistes qu'il 
estime. Fig. Al et A3 € se jettent des insultes à la figure. 
Encore dans certains pays, Al jette des PIERRES au con- 
damné à la LAPIDATION. Fig. A1 € jette la pierre à A3: A1 fait 
porter à A3 la responsabilité d'une mauvaise action; Al 
€ REJETTE la faute sur A3: il lui en fait porter la responsabi- 
lité. Al et A3 € se (re)jettent la pierre. 


Tomates et pierres ainsi jetées avec hostilité envers A3 sont 
des PROJECTILES. 
Autrefois, Al provoquait A3 en duel en lui jetant son GANT. 


Al, chef militaire, jette, syn. LANCE A2, ses troupes, € à 
l'assaut de A3, place défendue par l'ennemi. Syn. faible: il 
les y ENVOIE. Emploi pr. Les troupes se jettent, syn. se lan- 
cent, à l'assaut de A3. 


A3 est un lieu situé plus BAS que Al. 


A3 est le sol. A1 jette A2 € par terre (souvent sous-entendu) 
généralement pour exprimer sa colère, ou parce qu'il est 
urgent quil le fasse, comme dans l'ordre donné aux 


vaincus: «Jetez vos armes!» (Alors que les vainqueurs LAN- 
CENT leurs chapeaux € en l'air.) 


JETER, v. 


A -JECT-: base savante d'origine latine servant à former des mots Les démolisseurs ont € jeté à bas une vieille bâtisse. 


exprimant l'idée de jeter. A3 est un plan d'eau. Jeannot s'amuse à jeter des cailloux 


dans la rivière. 


Fig. Al € jette un PAVÉ dans la mare: Al trouble la sérénité 
dune conversation, d'une réunion, en disant soudain une chose 
génante et inattendue, mais cependant utile et importante. 


I. Jeannot jette un caillou dans la rivière. 
[^ A1 humain jette A2 concret à / dans / sur A3. 


1 A3est humain. 


A], en imprimant avec ses mains un MOUVEMENT vigoureux à 
A2, cesse de le TENIR et le fait PASSER, le transmet rapidement 


ሐረ...= 


Al, entraineur d'un boxeur, jette l'ÉPONGE avec laquelle, 
pendant les pauses, il éponge sa sueur: il signifie par là que 


ce boxeur abandonne le combat. Fig. A1 € jette l'éponge: il 
cesse de lutter, abandonne, se retire de l'affaire en cours. 


Fig. Al € jette le MASQUE: il se découvre, découvre ses 
intentions réelles, généralement hostiles. 


ል] abstrait jette A2 humain dans A3, un état où il est abaissé, 
diminué. La misere, les paroles des autres, nous jettent parfois 
dans le désespoir, dans l'incertitude, dans l'embarras. 


A3 est un récipient approprié dans lequel A1 PRESSÉ jette 
rapidement A2. 


En passant, Al jette une lettre à la BOITE, à la poste, et il 
poursuit son chemin sans s'attarder. 


Al jette quelques affaires dans sa VALISE et sort en courant, 
de peur de manquer son train. 


Dans les jeux de société, les joueurs jettent, sur un TAPIS 
spécial, des DÉS cubiques qui montrent un certain nombre 
de points. Luc a gagné la partie en trois JETS de dés. PR. Les 
dés sont jetés ou PR. Le sort en est jeté: l'avenir est incontró- 
lable, soumis au hasard, il sera impossible de revenir en 
arriére, de changer d'avis. Syn. PR. Les jeux sont faits. 


Fig. A2 peut étre une phrase, quelques mots, un dessin, 
que Al, rapidement, € jette sur le papier, syn. ÉCRIT, NOTE, 
de peur de les oublier ou parce qu'il est pressé. Le poète est 
inspiré: il compose son poème € d'un seul jet. 


Dans sa tête, Al € jette les bases / les fondements de A3 cons- 
truction abstraite: Al PROJETTE A3, il en forme le PROJET. 


A2 peut étre une INTERJECTION placée soudainement dans 
une conversation: Oh! Ah! Eh! Hep! etc. 


En allemand, le verbe est REJETÉ en fin de phrase. 


A] jette, en direction de A3, A2 qui continue à TENIR AAT. 


Al marin jette sur A3, une barque, un GRAPPIN crochu et 
muni d'une corde pour l'accrocher et la rapprocher, en 
tirant sur la corde, de son propre báteau. Fig. AI € jette son 
grappin sur A3 humain, syn. fam.: il lui € met le grappin 
dessus: il s'intéresse de trés prés à A3, veut s'en emparer, en 
faire sa chose, notamment en matiére de relations amou- 
reuses. Syn. litt. Al € jette son DÉVOLU sur A3. 

AI (équipage d'un) bateau ና jette l'ANCRE qui, au bout d'une 
chaine, va descendre s'accrocher au fond de l'eau et per- 
mettre au bateau de rester sur place sans étre le jouet des 
vagues et des courants. Fig. A1 € a jeté l'ancre: il a pris un 
domicile fixe aprés avoir beaucoup voyagé. 

A], ingénieur des € ponts et chaussées, jette A2, PASSERELLE 
ou PONT, d'une rive jusqu'à A3, l'autre rive d'une rivière ou 
d'un fleuve: il conçoit et construit un pont qui permettra de 


| .:Tt [ZI 


franchir A3. Une JETÉE est une construction avancée dans 
la mer destinée à protéger un port. 


Al jette sur A3 un A2 destiné à COUVRIR ou à CACHER A3. 


Al jette une pelletée de terre sur A3, trésor qu'il vient de 
cacher dans un trou, ou cercueil quil vient de descendre 
dans une fosse. 


Avant de sortir dans le froid ou la pluie, Al jette un man- 
teau ou une cape sur ses épaules. 


Fig. Al € jette un voile sur le passé ou sur une période dou- 
loureuse de son existence: il décide de ne plus en parler, de 
l'oublier. 


A1 € jette une ombre sur A3: par ses paroles, Al entache la 
réputation ou la gloire de A3, il € jette le doute dans les 
esprits à propos de A3. Syn. AI € jette le discrédit sur A3. 


IL Les deux femmes se jetérent aux pieds de Salomon. 
P AI se jette sur / à / dans A3. 


1 Al et A3 sont humains 


A] € se jette à la téte / au cou / aux genoux / aux pieds de A3. 
Dans un mouvement d'amour ou de supplication comme 
dans le cas du jugement de Salomon (voir Bible, livre des 
Rois). Follement amoureuse, Julie se jette à la téte de Pierre. 
— Le petit Paul se jette au cou de sa grand-mére pour l'embras- 
ser. — Il lui € jette les bras autour du cou. — L'enfant prodigue 
se jette aux genoux de son pére pour lui demander pardon. 


Al pour éviter un accident, une arme, un projectile, Al peut 
aussi € se jeter, syn. se REJETER, en arrière / en avant / de côté, 
€ jette la tête en arrière, dans un mouvement de fierté. 


A3 est un adversaire, un ennemi ou une proie, sur lequel ላ] 
se jette, syn. se PRÉCIPITE, se RUE, avec une certaine violence. 
Les deux lutteurs se jetèrent l'un sur l'autre. — Les soldats se jet- 
tent dans la mêlée. — Le chien affamé se jette sur la nourriture. 


A3 est un lieu situé plus bas que A1 humain. 


A3 est un lieu dangereux, un précipice, des eaux profondes, 
oü il est risqué de se jeter, de PLONGER, à moins d'y recher- 
cher la mort par suicide. Une désespérée sest jetée dans la 
Seine. — Fig. Al € se jette dans la gueule du loup: bien que 
conscient et prévenu du danger, Al se précipite dans le 
piège qui lui était tendu. Fig. A1 € se jette à l'eau: après 
avoir un peu réfléchi et hésité, AI se RISQUE finalement à 
parler, à prendre une décision. 


A3 est un lieu attirant. Fatigué et impatient de se reposer, 
Al se jette sur un lit ou dans un fauteuil. Il s'y laisse tomber 
avec délectation. 


ALL. 


JETER 


3. Coulant d'une montagne et perdant peu à peu de l'altitude, 
Al. cours d'eau (ruisseau, rivière, fleuve), finit par € se jeter 
et se fondre dans A3, cours d'eau plus important ou lac, 
mer, océan. Le Rhóne se jette dans la mer Méditerranée. 


III. Sylvie jette les épluchures à la poubelle. 


© Al humain jette A2 inutile (dans A3 trou, coin, feu, etc.) 
pour s'en débarrasser. 


Al se DÉBARRASSE de A2 concret. 


Ce sont des DÉCHETS, des DÉTRITUS, des ORDURES que Al 
jette (péle-méle) à la POUBELLE, dans un € sac-poubelle ou 
dans le f vide-ordure, ou qu'il porte lui-même à la 
DÉCHARGE, ou dans une DÉCHETTERIE, oü l'on trie à part ce 
qui est RÉCUPÉRABLE ou RECYCLABLE, ce qui est BIODÉGRA- 
DABLE et ce qui ne l'est pas. Les A2 combustibles sont bru- 
lés, jetés au feu. Les étangs, lacs, mers et rivières sont trop 
souvent POLLUÉS par les déchets que l'on y jette. Le pêcheur 
rejette à la mer les poissons trop petits. 


Certains appareils bon marché oü l'on devait autrefois changer 
seulement une piéce, telle la lame d'un rasoir mécanique ou 
la pellicule dun appareil-photo, sont entiérement JETABLES 
quand cette piéce est usée ou consommée. 


Al, équipage d'un aérostat (ballon, montgolfiere), jette du 
LEST par dessus la nacelle : il s'allége pour pouvoir monter. 


Fig. A1 € jette du lest: dans une dispute, il abandonne une 
partie de ses exigences. Al ና jette le manche aprés la 
cognée: il renonce à une entreprise après l'avoir à peine 
commencée. 


A] PRÊTRE € jette le FROC aux orties (fam.): il se débarrasse de 
son vétement spécifique, sa SOUTANE, renonce à son sacerdoce; 
syn. il se DÉFROQUE, c'est un DÉFROQUÉ. La DÉFROQUE de A1 
humain: les vêtements quil a abandonnés (péi.). 


2. A2 est humain mais inerte. 


A2 est mort, blessé, damné. À leur mort, les pauvres ont été 
jetés dans la fosse commune. — Les prisonniers blessés ont été 
jetés péle-méle dans un coin de l'hópital. — Les damnés seront 
jetés en Enfer / dans les flammes de l'Enfer. 


A2 est indésirable. Le patron a jeté à la porte un employé 
soupçonné de vol. En faisant ainsi, il le € jette sur la paille : il 
le condamne à la pauvreté. — Cet homme qui ne pouvait payer 
son loyer € a été jeté à la rue / sur le pavé par son propriétaire. 
— Un criminel € est jeté en prison. — Après un pareil scandale, 
ses anciens amis le REJETTENT: ils ne veulent plus le voir; il est 
rejeté de tous. — Fam.: Il € se fait jeter de partout. 
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Devenu inutile à bord de son avion en flammes, A2, pilote, 
est ÉJECTÉ de l'avion à l'aide d'un € siège ÉJECTABLE. Fig. A2, 
haut fonctionnaire ou cadre d'entreprise, € est sur un siège 
éjectable: il pourrait bien être prochainement licencié, 
«remercié». — Éric, s'est fait éjecter de la boite où il passait 
la nuit, parce gu il était ivre. 


IV Un jet de lumière éclaira soudainement la scene. 
[> Al, SOURCE de A2 liquide, gaz ou lumière, jette A2 (vers / 


sur / dans A3). 


A2 est un liquide sous pression qui JAILLIT par un orifice 
de A1, son récipient, sous forme de JET. 


Un € jet d'eau est 1. l'eau sous pression qui jaillit dun tuyau, 
2. une installation qui permet de PROJETER de l'eau dans diver- 
ses directions pour arroser ou décorer un jardin. Un € brise-jet 
est un objet creux, flexible et allongé quc l'on ajoute à un robi- 
net pour en diriger le jet et régulariser le JAILLISSEMENT de 
l'eau en évitant les ECLABOUSSURES qui pourraient REJAILLIR 
sur une personne placée à proximité, ÉCLABOUSSÉE par un jet 
mal dirigé. — Le scandale a rejailli sur notre maire qui est pour- 
tant un modèle d'honnéteté. Il a été éclaboussé. 


AL humain CRACHE un jet de salive. Cette imprimante est € à 
jets d'encre. L'autocuiseur crache un jet de vapeur. En cuisine, 
il faut se protéger des PROJECTIONS d'huile bouillante. 


A2 liquide est INJECTÉ dans une veine ou un muscle à l'aide 
d'une seringue. Le médecin injecte un calmant dans le bras 
du malade: il lui fait une INJECTION, une PIQURE. 


Les moteurs à INJECTION directe d'essence n'ont pas de car- 
burateur. 


A2 est un gaz. Le «jet» (mot anglais), avion à réaction, est 
propulsé par le REJET de ses gaz de combustion. 


A2 est un solide ou un liquide contenu dans Al. que A1 
REJETTE parce quil ne peut plus le contenir. Le bébé rejette 
la bouillie qu'il vient d'avaler. — Le rejet d'une greffe d'organe 
est grave pour le malade. — La mer a rejeté une épave sur le 
rivage. — Les trottoirs des villes sont souillés par les DÉJEC- 
TIONS de chiens, syn. leurs EXCRÉMENTS. 


Fig. Paul a traité Georges de menteur devant tout le monde: ça 
€ a jeté un froid: les conversations se sont interrompues, per- 
sonne ne savait plus quoi dire, tout le monde était très gêné. 


A2 est un jet de lumière. 


Une teinte, un reflet, une faible lueur ou au contraire un 
vif éclat, provenant de Al, source de lumière (soleil, lune, 
feu, bougie, lampe, phare, PROJECTEUR) est PROJETÉ sur A3 
qu'il ÉCLAIRE. Un jet de lumière partit du haut de l'escalier. — 


La chandelle jetait une lueur sur les rideaux. — Un projecteur 
éclaire la nuit la façade du château. — Les photos diapositives 
et les films sont projetées sur un écran. — Les enfants ont 
assisté à une PROJECTION de dessins animés. 


Fig. Al abstrait (l'espérance, la foi) jette une certaine lueur 
dans le regard ou les yeux de A3. 


Fig. et fam. € Ca en jette! : l'objet dont on parle, bijou, vête- 
ment, voiture, etc. fait beaucoup d'effet, est impression- 
nant, éblouissant. 


3. Al humain jette en direction de A3 un A2 émanant de 
lui-même: 111 regard, un cri, un soupir, un sort, etc. 


GR.: jeter n'est plus ici qu'un simple verbe «support» pour 
ses compléments, seuls véritables porteurs de sens. 


AI € jette à A3 un (certain) regard, A1 € jette un coup d'œil 
à ou sur A3, il lui jette une ceillade: Al REGARDE A3 (voir les 
articles REGARDER et ŒIL). 


A] € jette un cri, syn. il CRIE, pousse un cri. Al € jette un 
soupir, syn. il SOUPIRE, pousse un soupir. ላ1 € jette un sou- 
rire, syn. il SOURIT, fait un sourire. 


A] € jette un sort, un charme, sur A3: Al CHARME, ENSORCELLE 
A3. La fée Carabosse jette un sort à la Belle au bois dormant. 


JEUNE et VIEUX, adj.qual. 


GR. variante VIEIL devant un nom masculin commengant par 
une voyelle. Le féminin est VIEILLE. 


jeune et vieux peuvent être épithètes (généralement antéposés) 
ou attributs. 


r 


L. Si jeunesse. savait, si vieillesse pouvait! (dicton) 


> Al est jeune. — Ant. Al est vieux. L'un et l'autre ont une 
€ espérance de vie limitée. 


1 Al humain est jeune. 


Il est plus proche de sa NAISSANCE que de sa MORT. Il est € en 
pleine JEUNESSE. 11 a, sauf accident ou maladie mortels, 
€ toute la VIE devant lui. Il est dans dans les PREMIERS temps 
de son existence. Mais ce n'est plus un ENFANT. C'est un ADO- 
LESCENT, un peu plus tard, un € jeune homme ou une € jeune 
fille (pl. des € jeunes gens), puis un homme jeune, plus âgé 
qu'un jeune homme, mais qui n'a pas encore atteint l'âge MÜR. 
Une jeune fille qui se marie devient une € jeune femme. — 
Max parle parfois avec nostalgie de sa jeunesse, syn. de son 
€ jeune temps, de son € jeune ÂGE, de ses € jeunes années. 


La jeunesse, sing. collectif, les jeunes: les membres de la 
société relevant de cette classe d'âge. la jeune génération. 
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Al humain est vieux, syn. ÂGÉ. 


Il est plus proche de sa mort que de sa naissance. Il a € une 
longue vie, € un long PASSÉ derriére lui. On parle plus volon- 
tiers, et plus respectueusement, d'un € vieux monsieur ou 
d'une f vieille dame que d'un € vieil homme ou d'une 
€ vieille femme. Al a atteint l'âge de la VIEILLESSE, parfois 
appelé le € troisième âge, et même le € quatrième âge quand 
il s'agit d'une extrême vieillesse, où Al devient DÉPENDANT 
des autres, ne se suffit plus à lui-méme. 


Marc f se fait vieux, il a VIEILLI, il € va sur ses vieux jours, il 
ና prend de l'âge, il a perdu ses forces et gagné de l'expé- 
rience. Il va désormais faire partie des vieux, syn. plus poli 
€ des personnes âgées. 


Un € vieux beau essaie, pour plaire aux femmes, de conser- 
ver, malgré son áge, l'apparence physique d'un jeune séduc- 
teur. — Georges vieillit bien: il reste en bonne santé. Il 
vieillit mal: son aspect et sa santé se dégradent anormale- 
ment vite, il est peut-étre atteint de SÉNESCENCE. Devenu 
très âgé, d'un € grand âge, d'un € âge avancé, Al est un 
VIEILLARD, ou, plus affectueusement, un f petit vieux, f. 
une petite vieille (fam.) Certains trés vieux Al 
€ retombent en enfance, deviennent SÉNILES, syn. sav. sont 
atteints de la € maladie d'Alzheimer. 

Si Al a vieilli brusquement, on dit qu'il € a pris un coup de 
vieux (fam.). S'il n'a que l'apparence de la vieillesse sans 
être vraiment vieux, il € fait vieux. Peut-être bien qu'il € ne 
fera pas de vieux os! : qu'il mourra bientôt. 

Le spécialiste des phénoménes liés à la vieillesse est un 
GÉRONTOLOGUE. Le médecin spécialiste des maladies de la 
vieillesse est un GÉRIATRE. PR. Si jeunesse savait, si vieillesse 
pouvait!: les jeunes n'ont malheureusement pas encore 
l'expérience des vieux, et les vieux n'ont malheureusement 
plus la vigueur des jeunes, notamment en ce qui concerne 
les rapports amoureux. 


Comparés l'un à l'autre, de deux A1 d'un áge quelcon- 
que et méme avancé, l'un est plus, aussi, ou moins 
jeune que l'autre. 


Mon € jeune frére a deux ans de moins que moi, et ma 
€ jeune sœur, trois. Ils sont tous deux plus jeunes que moi. Je 
suis leur AINÉ. Mais je € fais (syn. je parais) plus jeune 
qu'eux. Marie, qui a cinquante ans est plus jeune que Joseph 
qui en a cinquante trois. 


Corrélativement, le second peut étre plus, aussi ou moins 
vieux (syn. ÂGÉ) que le premier. Jeannot qui a treize ans est 
plus vieux que Sylviane qui en a huit. 


ሃይ 
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4. Al, déjà relativement âgé, a RAJEUNI. 


Il parait plus jeune qu'il ne le paraissait antérieurement, et 
qu'il ne l'est en réalité. Georges se porte mieux depuis son 
opération, il a rajeuni. — Sylvie a fait une ና cure de RAJEU- 
NISSEMENT / de JOUVENCE: elle a suivi un régime alimentaire 
ou un traitement qui la font paraitre plus jeune. — A2 RAJEU- 
NIT A1: A2 fait paraitre Al plus jeune. Marie s'est fait couper 
les cheveux, ca la rajeunit: cela la fait paraitre plus jeune. 


A2 humain RAJEUNIT A1, un ensemble d'individus d'áges dif- 
férents, mais en moyenne plutôt mûrs: il fait BAISSER l'âge 
moyen du groupe en remplaçant les membres les plus âgés par 
des jeunes. La direction de l'entreprise rajeunit les cadres: elle 
embauche un personnel d'encadrement plus jeune. 


Al abstrait, comportement lié à l'existence humaine est 
JUVÉNILE. Il est caractéristique de la jeunesse par l'enthou- 
siasme, la santé, le gout de l'innovation, etc., et souvent 
jugé positivement. 

Al, abstrait, idée, manière, tournure de langage, caractéris- 
tiques de la vieillesse, etc. sont souvent jugés négativement 
Il est difficile de se débarrasser de ses vieilles habitudes. — Ce 
livre a beaucoup vieilli: ses idées, son style n'intéressent 
plus personne, il est € passé de MODE. 


Alors qu'ils ont disparu de l'usage courant, certains mots 
vieillis, des ARCHAISMES, un langage SURANNÉ, continuent à 
étre utilisés par quelques rares personnes. - Un homme / 
une femme € vieux jeu a des idées DÉMODÉES. Ce qui est à 
la mode est ce qui se démode. Mais il y a des choses INDÉMO- 
DABLES, qui résistent à l'usure du temps. 


Emplois positifs possibles: une habitude INVÉTÉRÉE, qui se 
fortifie et s'enracine avec le temps peut-étre bonne ou 
mauvaise. € Le bon vieux temps et € la vieille école: les prin- 
cipes d'AUTREFOIS peuvent étre opposés positivement à 
l'état actuel des choses, et les mots archaïques peuvent être 
un élément stylistique intéressant. € Tirés de l'oubli, un 
€ vieux souvenir, une € vieille histoire peuvent apporter 
beaucoup aux historiens. 


IL Max est un amateur de vin vieux et de vieilles pierres. 


D^ Al concret est jeune. — Ant. Al concret est vieux. L'un et 
l'autre ont une durée d'existence limitée. 


Comme les humains, les autres étres VIVANTS, notamment 
les animaux et les arbres, sont d'abord jeunes puis vieux. 


Une ና jeune pousse est une plante ou une herbe qui sort à peine 
de terre. — Eric na qu'un vieux chien pour seul compagnon.. Il va 
acheter un € jeune chiot. — Léa a un vieux chêne dans son jardin. 


4⁄4. . 


Le vin (mais aussi le cidre et le fromage) est considéré 
comme un produit vivant, d'abord jeune ou syn. NOUVEAU, 
puis qui € prend de l'âge et parfois se bonifie en vieillissant. 
Max aime le € vin vieux, mais le beaujolais est à boire jeune 
et frais. — Ce vin a un gout de vieux (emploi nominal): sans 
être forcément un vin vieux, il en a la saveur. Comparatif: 
Ce bordeaux est plus vieux que ce bourgogne. . 


2. Comme les êtres vivants, les productions humaines (indus- 

trielles, artisanales ou artistiques) sont d'abord NEUVES, mais 
elles finissent par devenir ANCIENNES (mélior.) ou vieilles 
(péj.): un livre neuf, un meuble ancien, une vieille maison, 
un vieux quartier, les € vieilles pierres (les ruines), etc. 
Ce qui est ancien ou vieux n'est pas forcément en mauvais 
état, mais une vieille maison est VÉTUSTE si elle est mal entre- 
tenue et dégradée. A1 € fait du neuf avec du vieux: Il récu- 
père les parties en bon état de ses vieux vêtements, par ex., 
pour fabriquer de nouveaux vétements qui auront ainsi l'appa- 
rence d'être neufs. Comparatif : Le fauteuil de ma grand-mère 
est plus vieux que celui que je viens d acheter à Conforama. 


3. Les choses de l'Univers (espèces animales ou végétales, mon- 
tagnes, planètes, étoiles, le monde) ont une durée de vie sans 
comparaison avec celle des étres vivants mais néanmoins 
limitée; elles apparaissent et disparaissent à des ERES différen- 
tes, et vivent plus ou moins longtemps. Ainsi, comparées au 
vieux Massif Central, les Alpes sont des montagnes jeunes. 
Sur un plan plus historique que géographique, on oppose 
aussi la vieille Europe à la jeune Amérique. 

Fig. € C est vieux comme le monde !: c'est un phénomène 
trés ANCIEN. 


III. Emplois affaiblis. 


1 Alestun jeune A. 
Ant. Al est un vieux À. 
GR.: jeune et vieux ne peuvent être ici qu épithétes antéposés. 
[15 constituent le premier élément d'un nom composé figé. 
Dans le monde des spectacles, on appelle une vedette 
DÉBUTANTE un f jeune premier, f. une € jeune première. Un 


jeune homme ambitieux est parfois appelé un € jeune loup 
(aux dents longues). 


Al est un € vieux garçon, une € vieille fille (un peu vieilli): 
ils ne sont pas forcément vieux, mais ils sont encore céliba- 
taires au-delà de l’âge habituel du MARIAGE. Marc est uu 
$ vieil ami de Luc: Marc et Luc sont amis depuis LONG- 
TEMPS. — Jean et Léa sont de € vieilles connaissances: ils ne 
sont pas forcément vieux, mais ils se connaissent depuis 


longtemps. 5 115 sont très familiers l’un avec l'autre, 15 peu- 
vent s'adresser affectueusement l'un à l'autre en s'appelant 
Mon vieux! Ma vieille! ou, avec pitié Mon pauvre vieux! Ma 
pauvre vieille! 


2. Alestjeune (syn. NOUVEAU) dans A3, métier ou profession. 
Ant. Al est vieux (Syn. ANCIEN) dans A3. 


A1, plutôt jeune mais pas forcément, n'a qu'une EXPÉRIENCE 
toute récente dans A3, un métier. Il n'y a pas longtemps que 
Luc travaille comme comptable dans cette entreprise: il est 
encore € jeune dans le métier. 


Al, pas forcément trés ágé, a une longue et riche expé- 
rience de la vie, c'est (fam.) un € vieux de la vieille. 


JOUER, v. et JEU, n.m. 


C Généralités. A1 humain joue: il se livre LIBREMENT à une action 
qui n'a pas pour fin l'utilité mais le PLAISIR. C'est une DISTRAC- 
TION qui le change de ses travaux ordinaires. Le jeu tient une 
grande place dans les activités des ENFANTS, mais il est aussi 
pratiqué par des adultes. 


O À l'ÉCOLE, les élèves sont autorisés à jouer dans la cour pendant 
la RÉCRÉATION; certaines activités de classe, dites LUDIQUES, 
s'apparentent au jeu. 


1 Sylviane joue à la poupée. 


1 Al humain joue seul à A2, un jeu. 


Al, enfant, joue, syn. enfantin € fait JOUJOU, avec des 
JOUETS: des objets fabriqués pour servir aux jeux des 
enfants. Il les MANIPULE et en prend connaissance par tous 
ses sens, il s'AMUSE à leur parler, à leur inventer toutes sor- 
tes de destinations relevant de son imagination. Sylviane 
joue avec ses poupées: elle les habille et les déshabille, les 
fait manger, les aligne et leur fait la classe, elle les corrige 
de leurs supposées désobéissances, etc. 


Al, adolescent ou adulte, joue à des jeux de solitaire: 
€ mots croisés ou fléchés, jeux vidéo ou électroniques. — Avec 
un jeu de cartes, Max fait une réussite. 


Les animaux aussi peuvent jouer. Le petit chat joue avec 
une pelote de laine. 


2. Différents types de jouets ou d'objets permettant de 
jouer seul. 
Ceux qui représentent un étre humain ou un animal qu'on peut 


aimer, auquel on peut préter une personnalité: le type POUPÉE, 
représentant un bébé, une petite fille ou une jeune fille, OURS 


en peluche, et toutes sortes de PELUCHES représentant des ani- 
maux, ferme ou zoo à peupler de petites figurines, etc. 


Jeux d'assemblages: € jeux de cubes pour les tout petits, 
€ jeux de construction permettant de construire des mai- 
sons, MECCANO permettant de construire des machines, 
€ train électrique permettant de construire des circuits. 
€ Jeux de patience ou PUZZLE consistant à reconstituer une 
image découpée en mille petits morceaux, MAQUETTES (de 
bateaux, d'avions, etc.) à monter. 


Jeux de combinaisons à utiliser avec intelligence comme le 
SOLITAIRE, etc. 


Fig. A2 est un € jeu d'enfant: une action FACILE à réaliser. 
A], pour s'amuser et sans se rendre compte de ce qu'il fait, 
€ joue avec le feu: il fait imprudemment quelque chose de 
trés dangereux, trés RISQUÉ. A1 € se prend au jeu: Al est 
tout entier dans ce qu'on lui a proposé de faire, il s'applique 
à bien le faire, il s'y intéresse sérieusement. Al agit € par 
jeu: pour s'amuser. A2 € est le jouet de A1: A1 fait de A2 ce 
qu'il veut, ne lui laisse aucune initiative. Le bateau est le 
jouet de la tempéte. — Il n'est pas agréable de découvrir qu'on 
a été le jouet de mystificateurs, syn. qu'on a été joué par ces 
gens-là. — Syn. Al se joue de A2: il le trompe, en fait son 
jouet. Dans les fables de La Fontaine, le renard se joue du 
loup et de beaucoup d'autres animaux. 


A1 concret joue dans A2 concret. 


AI se meut librement, FACILEMENT dans A2. La clé joue dans 
la serrure. Il y a du jeu entre Al et A2: AI et A2 ne sont pas 
suffisamment fixés l'un à l'autre. Il y a du jeu entre les deux 
pièces de ce mécanisme, il faudra les resserrer. 


Fig. Il faut laisser du jeu à A1 quelconque: il faut € laisser 
une MARGE de liberté / de manœuvre à A1 . 


IL Luc joue aux échecs avec Max. 


1 Al humain joue à A2, un jeu, avec un ou plusieurs JOUEURS 


A3, ses ና PARTENAIRES / COMPAGNONS de jeu. Tout jeu com- 
portant des RÈGLES et deux ou plusieurs partenaires dont 
l'un doit l'emporter sur l'autre peut se jouer en plusieurs 
PARTIES dont la derniére, qui sera décisive et départagera 
définitivement les partenaires, est «la BELLE». 


Quand on ne respecte pas les € règles du jeu pour GAGNER à 
tout prix, parce quon a peur de PERDRE, on TRICHE, on est un 
TRICHEUR. On pratique la TRICHERIE. € Ce n'est pas de jeu!: 
tu nas pas respecté les règles! Fam. $ C'est de la triche! 


ፈሬ. 
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2. Deux ou plusieurs enfants peuvent jouer à toutes sortes 


de jeux. 

[15 demandent de l'imagination. comme jouer au papa et à 
la maman . à se faire peur / à cache-cache. \où se cacher? 
comment trouver: ). 


Ils demandent de l'agilité: à saute-moutou. A1 sautant par- 
dessus A3 accroupi et réciproquement: à CHAT ou chat 
perché: l'enfant désigné pour être le chat courant après ses 
compagnons supposés être des souris: à la corde. toutes sor- 
tes de figures étant possibles pour sauter au-dessus d'une 
corde savamment balancée. 


Enfants et adultes jouent à des € jeux d'adresse: aux FLÉ- 
CHETTES à envoyer dans une cible. à la BALLE, au BALLON. 
Les enfants jouent aux billes. image de ce que les adultes 
font en plus grand. en jouant € aux boules. à la PÉTANQUE. 

Les € jeux télévisés radiophoniques sont des compétitions où 
plusieurs concurrents sont invités à montrer leur savoir et leur 
présence d'esprit en répondant rapidement aux questions 
posées. avec une somme rondelette à destination du gagnant. 


Les € jeux de SOCIÉTÉ. 


ils comportent des plateaux marqués de CASES. des CARTES. 
des DÉS. des PIONS à déplacer sur les cases. comme le € jen 
de l'oie. et un certain nombre de RÈGLES. 

Les principaux jeux de société sont les ÉCHECS. qui se 
jouent en déplaçant des FIGURES sur un ÉCHIQUIER à carreaux 
noirs et blancs. les DAMES. les DOMINOS. et d'autres plus 
récents comme le scrabble. le monopoh. etc. 


Les € jeux de cartes. 


Le BRIDGE. la BELOTE. etc.. sont des jeux de société qui se 
jouent sur une € table à jouer. avec un € jeu de cartes. 


Ce jen se compose de 32 ou 52 cartes réparties en quatre 
COULEURS différentes: deux ROUGES: CARREAU et CŒUR et 
deux NOIRES: TRÈFLE et PIQUE. avec des valeurs différentes 
dont la plus forte est l'AS. suivi par le ROI. la DAME et le 
VALET. Avant de commencer le jeu. Al € BAT les cartes pour 
les MÊLER. et les DISTRIBUE. Un joueur reçoit ainsi un jen qui 
est plus ou moins beau. selon qu'il a plus ou moins de 
€ cartes fortes ou ATOUTS qui l'emportent sur les autres. 


Fig. Le jeu de cartes. où s'associent le hasard et l'intelli- 
gence du joueur est un symbole de la vie humaine. Fig. A1 
€ a tous les atouts pour réussir: Al a des qualités physiques 
et intellectuelles. des avantages matériels. etc. — Al € a 
beau jeu de + inf.: Al peut se permettre de + inf., il ne RIS- 
QUE rien. Al € montre / dévoile son jeu. en ÉTALANT ou en 
ABATTANT ses cartes. Fig. Il révèle ce qu'il compte faire pour 
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réussir. Svn. € il joue frauc jeu. svn. il joue € cartes sur table. 
— Ant. Al € cache sou jeu. — Al € joue sa dernière carte: il 
fait une ultime tentative. — A1 € joue la carte de + nom de 
spécialité: il RISQUE son avenir. sa réussite. Sur une certaine 
option. Marc a joué la carte des semi-conducteurs, et il a 
gagné! — A1 € connait le dessous des cartes: il est au courant 
de secrets cachés au grand public. 


Une CARTOMANCIENNE. pratiquant la CARTOMANCIE. € tire 
les cartes et prétend v lire l'AVENIR. Elle utilise parfois. un 
type particulier de cartes. les TAROTS. Un PRESTIDIGITA- 
TEUR, se disant MAGICIEN. fait des € tours de cartes. — Al. 
joueur solitaire. s'amuse à faire des RÉUSSITES ou des 
€ châteaux de cartes. Fig. Un château de cartes est un projet 
fragile que la réalité met à bas facilement. 


Al DÉFIE A3, svn. Al € lance ዘዘ DÉFI à A3. 


A1. sûr de gagner contre A3. le POUSSE à se battre avec lui. 
à faire une partie (d'un jeu quelconque). pour voir lequel 
des deux est le plus FORT: généralement. A3 € relève le défi: 
il accepte de jouer. ne recule pas. car il ne se considère pas 
comme € raincu d'avance. 


Fig. € À toi de jouer: c'est à ton tour d'agir. de passer à 
l'action. Al € joue le jeu: Al accepte les règles imposées 
par son entourage. PR. Jeux de mains. jeux de vilains: lors- 
que Al et À3 jouent avec leurs mains. ils finissent souvent 
par se BATTRE et se faire mal. 


Domaine SPORTIF. 


Pratiquant un SPORT. Al et A3, deux ÉQUIPES ADVERSES, 
s'affrontent dans une COMPÉTITION. une € RENCONTRE spor- 
tive. un MATCH, une PARTIE, une FINALE. une DEMI-FINALE. 
etc. Sur un € terrain de jeux, les JOUEURS du camp Al et les 
joueurs du camp A3 jouent A2. ላ] joue contre A3 qui est 
son ADVERSAIRE. Aujourd'hui. l'équipe de Marseille joue con- 
tre celle de Lyon. 


Si la rencontre est officielle et destinée à décerner un titre. 
cest un CHAMPIONNAT et le vainqueur est un CHAMPION, le 
plus beau titre. étant évidemment d'étre € champion du 
monde. Les € Jeux Olympiques réunissent tous les quatre 
ans les meilleurs SPORTIFS du monde. des ATHLETES de haut 
niveau ayant subi un entrainement intense pour dévelop- 
per leur force physique et devenir ATHLÉTIQUES. 


Fig. Al non humain € joue pour / contre A3: A1 AVANTAGE 
/ DÉSAVANTAGE A3. Le mauvais temps joue contre nous: le 
mauvais temps va nous causer du TORT. A1 € fait le jeu de 
A3: Al agit comme sil voulait faire gagner. AVANTAGER A3. 


AI € entre en jeu: A1 devient un ACTEUR de A2 € ce qui se 
joue, un personnage important d'une situation qui évolue, 
ou un FACTEUR de A2: une circonstance, un élément qui a 
des conséquences importantes dans cette évolution: déve- 
loppement, progrès, régression, etc. € D'entrée de jeu: dès 
l'apparition (de Al, nouvel ACTEUR, nouveau FACTEUR). 


Al € entre dans le jeu de A3: A1 se comporte comme le sou- 
haite A3. Al est € hors jeu: on ne peut plus compter sur Al, 
il faudra s'en passer. 


III. Le joueur joue gros jeu. 


ጊ Les ና jeux d'ARGENT. 


Al et A3 humains acteurs ou spectateurs d'une compéti- 
tion, notamment une € COURSE hippique, ou d'un € jeu de 
hasard, PARIENT que A2, phrase à l'ind. futur; ce sont des 
PARIEURS qui font des PARIS: ils émettent chacun une HYPO- 
THÈSE sur le vainqueur de la compétition ou le résultat du 
jeu et MISENT sur cette hypothèse une certaine somme 
d'argent qui est leur MISE. Celui qui a parié juste est le 
gagnant qui empoche la mise de tout le monde. 


L'ENJEU, ce qui est € en jeu, c'est ce que Al espére GAGNER 
en jouant. Fig.: l'AVANTAGE, le PROFIT que Al espère retirer 
d'une action, d'un combat, ou ce qu'il va PERDRE sil échoue. 
PR. Le jeu ne vaut pas la chandelle: entreprendre cette action 
ne présente aucun INTÉRÉT (cette loc. remonte à l'époque oü 
les tables de jeu étaient éclairées avec des chandelles). 


Emplois de parier, oü il n'est pas question d'argent: Je parie 
que tu as encore oublié de fermer la porte à clé. 


A1 parie de faire A2: il affirme qu'il peut le faire et s'y ris- 
que. Il y a des gens qui parient de manger une douzaine 
d'œufs durs à la file sans boire. Ce sont des € paris stupides. 
Réponse: Eh bien! CHICHE !: je te mets au défi de le faire. 


A1, JOUEUR, f. JOUEUSE, joue aux COURSES (de chevaux), au 
TIERCÉ, au LOTO, au loto sportif, à la LOTERIE, à la ROU- 
LETTE, au POKER, etc. 


Aux jeux de cartes en général, on peut € jouer pour de 
l'argent ou € pour des haricots: autant dire pour rien, pour le 
simple plaisir. 

Al est un € petit joueur occasionnel, ou un € gros joueur, 
un € joueur invétéré, qui a la € passion du jeu: lattente 
anxieuse du coup du sort le fascine. Il fréquente les CASI- 
NOS et les € maisons de jeu et tantót y gagne, et plus souvent 
y perd de grosses sommes. C'est un FLAMBEUR qui flambe 
un argent fou et fait des € dettes de jeu. 


jouer LE 
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3. Al joue A2. 


Syn. il mise sur A2. Max joue « Belle de nuit», nom d'un cheval 
de courses. — Il a joué le mauvais cheval. — Aux cartes il joue la 
dame de cœur; à la roulette, il joue le 2; il joue le bon numéro. 
Fig. Al € a joué le bon numéro: Al a eu de la CHANCE. AI € a 
joué le mauvais cheval: A1 n'a pas choisi la personne qu'il fal- 
lait. Al € a joué de MALCHANCE: A1 n'a pas eu de chance, il a 
perdu ou échoué par manque de chance. A2 est JOUABLE: on 
peut se lancer dans A2, A2 ne semble pas comporter de RIS- 
QUES, mais peut au contraire RAPPORTER quelque PROFIT. 


A] joue, synonyme, mise ላቶ (sur A2). 


Max joue 10 € sur «Belle de nuit». Au propre et au fig., Al 
€ joue gros jeu: une grosse somme; il court un grand RISQUE. 
AI € joue son va-tout: il mise tout son argent, € met en jeu, 
syn. RISQUE tout ce qu il posséde dans l'espoir de réussir. € Les 
jeux sont faits: parole de CROUPIER de casino, quand tous les 
joueurs ont misé, signifiant qu'on ne peut plus rien changer à 
ce qui a été décidé. A1 € joue sur A2 quelconque: A1 SPÉCULE 
sur A2, il sattend à A2, il compte sur A2 pour gagner de 
l'argent ou réussir. 


ላ] € joue sur les mots: ላ] tire parti de certaines ambiguités 
du vocabulaire et des équivoques qu ellés créent. 


IV Lucie nous a joué une toccata de Bach. 


D^ AI humain joue A2, œuvre artistique. 


1 Domaine MUSICAL. 


Al musicien amateur ou professionnel, joue A2, œuvre 
musicale d'un compositeur A3, au moyen d'un instrument 
de musique A4 pour son propre plaisir et / ou pour celui de 
son public, A5. 


Al est seul ou un groupe homogène: il joue A2. Lucie joue une 
toccata. — L'orchestre joue une symphonie. — 1] joue A3: Lucie 
joue Bach. — L'orchestre joue Beethoven. — Syn. Al INTERPRÈTE 
A2 ou A3. — Al joue de A4. Lucie joue du piano. Elle joue (du) 
Back au piano. — ላ] joue A2 à A5. Lucie joue une toccata à ses 
amis. — Le public apprécie son jeu, sa façon de jouer, son INTER- 
PRÉTATION. 


Fig. Al humain joue de A+, son charme, son éloquence, sa 
laideur, son infirmité, etc.: Al UTILISE A4 dans le but 
d'obtenir de A5, individu puissant, une faveur, un avantage. 


Domaine THÉÂTRAL. 


A3 est l'auteur de A2, une PIÈCE de théatre, qui comporte 
au moins A+, un RÓLE ou personnage, des € jeux de scéne et 
des € jeux de lumière, et A5, un PUBLIC: A1 joue devant A5. 


AL 


2 JOUR 


Al, ACTEUR, joue A3, joue A4 dans A2; interprète A4. Talma 
joue Shakespeare, il joue Hamlet. Les spectateurs apprécient son 
jeu, sa façon de jouer, son interprétation de Hamlet. 


Al est un groupe: A1, TROUPE de théatre, joue A3 ou A2. La 
Comédie Française joue Molière, elle joue le Misanthrope de 
Molière: elle donne une REPRÉSENTATION du Misanthrope. 


Fig. Al quelconque ና joue un rôle dans A2, affaire ou situa- 
tion quelconque: AI y tient une PLACE importante, en est un 
acteur (humain) ou un facteur (non-humain) non négligeable. 


A1 € joue un personnage: en société, Al est toujours en 
REPRÉSENTATION, il porte un MASQUE, il semble autre qu'il 
n'est en réalité. A1 € joue la comédie: A1 prétend éprouver 
des sentiments qu'en réalité il n'éprouve pas. € À quoi 
joues-tu?: qu'essaies-tu de me faire croire? 


Al est € vieux jeu: Al a des idées DÉMODÉES, d'un autre temps. 


Pour AMUSER ses amis, les faire rire, A1 fait des € jeux de mots, 
des CALEMBOURS. A1 € joue un tour à A5, individu: il lui fait 
une FARCE, se joue de lui, le TROMPE pour se MOQUER de lui. 


JOUR, n.m., et NUIT, nf. 


l. IL fait grand jour. 


1 Le jour et la nuit. 


Le jour est la période LUMINEUSE pendant laquelle le SOLEIL 
éclaire la partie de la terre où se trouve la personne qui dit 
€ il fait jour, et la nuit la période OBSCURE pendant laquelle 
il n'éclaire pas la partie de la terre oü se trouve la personne 
qui dit € il fait nuit. Dans les pays éloignés de l'équateur, 
les jours sont courts et les nuits longues en HIVER, les jours 
sont longs et les nuits courtes en ÉTÉ. 


La € nuit de la Saint Jean, du 24 au 25 juin, est la plus 
courte de l'année; la ና nuit de Noël, du 24 au 25 décembre, 
la plus longue. Jean travaille € de jour, jamais € de nuit. — 
Les trains et les avions circulent € jour et nuit. — PR. C'est le 
jour et la nuit: se dit de deux personnes, objets ou situa- 
tions, trés différents, dont l'un est incomparablement 
meilleur que l'autre. 


° Le jour € se lève, syn. le jour POINT, syn. c'est l'AUBE, syn. 
le € point du jour. — Il fait à peine jour: il fait encore pres- 
que nuit. 

* Il fait (grand) jour. — Nous sommes en plein jour. — Il est 
MIDI: le soleil est à son point le plus haut sur l'horizon. 


* Le jour BAISSE / TOMBE, syn. € la nuit tombe. — C'est la TOM- 
BÉE du jour, syn. la tombée de la nuit, ou CRÉPUSCULE: il 
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fait encore un peu jour, mais il fait déjà presque nuit. — 
Jean est arrivé à la nuit tombante. 
* [1 est MINUIT, douze heures après midi, € en pleine nuit. 


Venez au jour, que je vous photographie: en pleine lumière 
du soleil. — Je vous vois € à contre-jour: comme des silhouet- 
tes, parce que vous étes placés entre le soleil et moi. 


Le jour, selon son intensité, la couleur du ciel, la présence 
ou l'absence de nuages, peut étre CLAIR, SOMBRE, BAS, DIF- 
FUS, un € demi-jour, un € faux-jour. 

La nuit, selon que la LUNE et les ÉTOILES brillent ou non peut 
étre NOIRE ou CLAIRE, ou d'un beau BLEU sombre appelé 
€ bleu nuit. PR. La nuit, tous les chats sont gris: faute de 
lumiére, on ne distingue pas les couleurs. Fig. Dans l'obs- 
curité, on passe inapercu. 


Un NOCTAMBULE (adj. et nom) a l'originalité de se promener 
NUITAMMENT. 


Un A € de nuit agit, a lieu, est utilisé € la nuit: gardien de 
nuit, féte de nuit, oiseaux de nuit, chemise de nuit. 


Syn. plus rar, un À NOCTURNE (adj.): féte nocturne, oiseaux 
nocturnes. Un nocturne (nom) peut étre un office religieux, 
une compétition sportive, une ouverture de magasin ayant 
lieu la nuit, un oiseau de nuit, ou un morceau de musique 
mélancolique évoquant la nuit. 


Ant. DIURNE (sav.): oiseaux diurnes, actifs le jour. 


La nuit est la période pendant laquelle il est normal de 
DORMIR. 


Bonne nuit!: manière de souhaiter à quelqu'un qu'on quitte 
le soir de passer une bonne nuit, autrement dit de dormir 
toute sa nuit. Une nuit sans sommeil est une € nuit blauche 
Un asile de nuit fournit la possibilité de dormir dans un 
lit aux gens sans domicile. 


Les hóteliers comptent les séjours de leurs clients non par 
journées mais par NUITÉES (en général, de l'heure d'arrivée 
du client jusqu'à 12 h le lendemain.) 


PR. La nuit porte conseil: aprés avoir bien dormi, on trouve 
souvent une réponse aux questions qu'on se posait la veille. 


Emplois figurés. 


° concrets; Un jour est un petit espace qui laisse passer la 
lumière (surtout au pl.). Une broderie à jours est une bro- 
derie AJOURÉE. — On a posé autour du jardin une barrière à 
jours / une barriére ajourée. 


° abstraits: L'enquête à mis au grand jour les démarches 
secrètes de l'espion. — La vérité € se fait jour peu à peu. — 


Aprës ce qu Eric lui a fait, Marc le connait sous son vérita- 
ble jour. — I 1€ a percé à jour. 


€ La nuit des temps: les époques lointaines dont on ne sait 
à peu prés rien. € Depuis la nuit des temps: depuis toujours. 


I. Il y a trois jours, nous avons passé une bonne journée. 


1 Un jour est le temps d'une ROTATION de la terre sur elle- 


méme, soit 24 HEURES, comptées de minuit à minuit, 
incluant un jour au sens I. et deux parties de nuit. Une 
journée est la partie utile des 24 heures, vécue dans sa 
durée, et incluant en totalité ou en partie le jour au sens I, 
à l'exclusion du travail de nuit et du noctambulisme. 


Le CALENDRIER. 


Il y a 7 jours dans une SEMAINE, 30 ou 31 jours dans un MOIS 
(à l'exception de février), 365 jours dans une ANNÉE. La 
suite des jours d'une année est représentée dans le calen- 
drier. Un ALMANACH est un calendrier commenté donnant 
des renseignements sur les PHASES de la LUNE et les divers 
travaux à faire en divers moments. — PR. Les jours se suivent 
et ne se ressemblent pas. 


€ Le jour J, c'est le jour secret oà une opération militaire 
doit avoir lieu, et, par extension, n'importe quelle activité 
humaine importante. 


Jour de + nom: selon ce qui s'y passe et les sentiments de 
la personne qui parle, le jour J est un € jour de féte, un 
€ jour de joie, un € jour de deuil, un € jour de gloire. Le 
€ Jour de Noël, le € Jour de l'An: le 1°! janvier, le jour de la 
Victoire sont des jours de féte. 


Jour + adj.: selon des habitudes bien établies, il y a des 
€ jours ouvrables oü l'on travaille et des € jours fériés oü l'on 
se repose, des jours ordinaires et de € grands jours impa- 
tiemment attendus, oü il se passe quelque chose d'heureux 
et d'extraodinaire. 


La DATE d'un événement est le jour précis d'un certain 
MOIS et d'une certaine année où il s'est produit. 


Al, lettre ou document, est DATÉ du jour A2. La dernière 
lettre que j'ai reçue de Paul est datée du 13 juillet. — € À dater 
de A2: à partir de A2. 


Moins précisément: Al, état ou événement, DATE de l'ÉPO- 
QUE A2, syn. REMONTE à A2. Ce manuscrit date du haut 
Moyen Âge. A1 € ne date pas d'hier: il y a longtemps que Al 
a commencé à exister. 


4. 
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Jour et journée. 


Cas où l’on a le choix entre jour (considéré comme un item 
du calendrier, unité de compte du temps) et journée (avec 
insistance sur la durée vécue). J'ai l'intention de passer le 
jour de Noël / la journée de Noël à Chamonix. — Il faut se pro- 
mener pendant le jour / pendant la journée. 


Avec les adjectifs numéraux. Jean a mis un, deux trois, qua- 
tre jours à faire ce travail. — Il lui a fallu une, deux trois, qua- 
tre journées de travail pour en venir à bout. 


Bonjour! : quand on se rencontre. — Bonne journée! : quand 
on se quitte. 


Jour est obligatoire ou quasi-obligatoire apres depuis, il y a, 
quelques et plusieurs: Jean est rentré depuis 4 jours; il y a 
quatre jours que Jean est rentré. Quelques jours, plusieurs 
jours ont passé depuis son retour. 


Dans certaines locutions: Avec son patrimoine, Marc est à 
l'abri du besoin € jusqu'à la fin de ses jours: de sa vie, consi- 
dérée comme une suite d'unités. — € Un (beau) jour, Luc 
se vengera de ce qu Éric lui a fait: à une date non précisée. 
— Pendant ና des jours et des jours, il n'a pas cessé de pleuvoir. 
— Jean remet € de jour en jour, € d'un jour à l'autre, la corvée 
de repeindre sa chambre. — Éric vit € au jour le jour: sans 
penser au passé ni à l'avenir. 


€ Tous les jours, syn. chaque jour, Marc visite ses 
chantiers; syn. JOURNELLEMENT, syn. QUOTIDIENNEMENT. 


Un fait qui se répéte tous les jours est QUOTIDIEN ou JOUR- 
NALIER. — Le ramassage des ordures est un travail journalier. 
— Il faut bien gagner son € pain quotidien. 


Un ÉPHÉMÉRIDE est un calendrier auquel on arrache une 
feuille tous les jours. — Le jour est senti comme une unité de 
temps de courte durée: un ጠዘዐዘ፣ ÉPHÉMÈRE, une publication 
éphénière ne dure qu'un jour, c'est-à-dire très peu de temps. 


Le journal. 


Lucie tient son € journal intime: elle écrit tous les jours, 
quelques faits notables et ses impressions. Le capitaine 
tient le € journal de bord de son bateau. 


Un quotidien est un JOURNAL qui paraît (en principe) tous 
les jours, dans lequel les JOURNALISTES tiennent le public 
informé € au jour le jour. L'ensemble des journaux qui 
paraissent constituent la PRESSE (voir l'article PRESSER). 


Un journal n'est pas forcément écrit; il y a à la radio le 
€ journal parlé et à la télévision le € journal télévisé. 
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8. Journée est obligatoire dans un contexte exprimant 


l'idée de durée. 


Nous avons passé ensemble une bonne journée. — La journée a 
été écourtée Í s'est prolongée jusqu'à minuit. — Une nouvelle 
journée commence: une journée de travail ow une journée de 
vacances. — Au début de la journée, on se lëve et on prend son 
petit déjeuner; au milieu de la journée, on fait une pause pour 
déjeuner. À la fin de la journée, on dine, puis on se couche. — 
€ Toute la journée, € à longueur de journée, le téléphone 
sonne. — À tout moment de la journée, vous pouvez étre appelé 
au téléphone. — Pendant les vacances, nous avons eu de belles 
journées ensoleillées. — En automne, les journées sont fraiches. 


Certaines personnes sont payées au mois, dautres à l'heure, 
dautres € à la journée. Un JOURNALIER est un ouvrier tra- 
vaillant à la journée (en général dans l'agriculture). Une 
ና femme de journée est une employée qui va € faire des jour- 
nées de couture, de ménage, etc. à domicile. Certains font 
la € journée continue, sans s'arréter longuement à midi et 
finissent de travailler plus tót. 


Une journée historique: des événements marquants s'y sont 
déroulés. — La journée a été rude / chaude.: ce qu'on a eu à 
faire a demandé beaucoup d'énergie et de présence d'esprit. 


[ዚ Hieret aujourd'hui, j'ai travaillé; je me reposerai demain. 


1 Lapersonne qui parle prend pour repére le moment PRÉ- 


SENT. 


AUJOURD'HUI est le jour précis au cours duquel on 
sexprime. Il se situe entre HIER et DEMAIN. Aujourd'hui, 
cest dimanche, je ne travaille pas. — Je compte partir 
aujourd hui (méme). 


Par extension, aujourd'hui peut aussi signifier l'ÉPOQUE que 
vit le locuteur. Syn. l'époque PRÉSENTE, le PRÉSENT, MAINTE- 
NANT. Je ne comprends pas le monde d'aujourd hui / de 
maintenant : je ne comprends pas ce qui se passe, syn. € à 
notre époque, € en ce MOMENT, € de nos jours, € à présent, 
ACTUELLEMENT. 


Aujourd'hui que, syn. Maintenant que la guerre est finie 
nous pourrions être heureux. € Aujourd'hui comme hier: à 
cette époque-ci comme à celle qui l'a précédée. ና Au jour 
d'aujourd'hui (fam.): à notre époque. 


GR. On ne dit pas “aujourd'hui matin, “aujourd'hui soir, 
mais ce matin, ce soir. 
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2. Hier est le jour qui a PRÉCÉDÉ aujourd'hui. 


Avec précision du moment: € hier matin, € hier soir, € hier 
après-midi. € Avant-hier, avant avant-hier (fam.): il y a deux 
jours, il y a trois jours. 


C'est arrivé € pas plus tard qu'hier. Je me souviens de tout 
cela € comme si c était hier, € je m'en souviens comme d'hier: 
ce souvenir est trés présent dans ma mémoire, comme si 
cela s'était passé hier. Je ne suis pas € né d'hier: je ne suis 
pas aussi naif que vous le pensez. 


Par extension, hier peut aussi signifier l'époque qui a pré- 
cédé l'époque actuelle. Syn. l'époque PASSÉE, le PASSÉ, 
AUTREFOIS. Le monde d'hier et le monde d'aujourd'hui sont 
bien différents! — Ils s'aiment € aujourd'hui comme hier: ils 
s'aiment maintenant de la même manière qu'autrefois. 


Demain est le jour qui SUIVRA aujourd'hui. 


€ Après demain, après-après demain (fam.): dans deux jours, 
dans trois jours. 


Avec précision du moment: demain matin, € demain soir, 
ና demain après-midi. Vous avez € toute la journée de demain 
pour réfléchir. — Il pleut aujourd'hui, mais € d'ici (à) demain, 
le temps va changer. Demain il fera beau. — € À demain !: for- 
mule employée quand on quitte quelqu'un qu'on va revoir le 
jour suivant. Fig. € Demain il fera jour: demain nous aurons 
les idées plus claires, et les circonstances auront changé. 


Par extension, demain peut aussi signifier l'époque qui sui- 
vra l'époque actuelle. Syn. l'époque FUTURE, le FUTUR, l'AVE- 
NIR. À quoi ressemblera le monde de demain? — PR. Nul ne 
sait de quoi demain sera fait. 


DÉSORMAIS (adv.) + phrase au futur: à partir daujourd'hui 
et tous les jours qui suivront. 


La personne qui parle prend pour repère un moment de 
son choix, dans le passé ou dans l'avenir. 


Les trois adverbes aujourd'hui, hier et demain laissent alors 
respectivement la place à: 


€ Ce jour-là, le jour passé ou futur dont on parle. Ce jour- 
là, j'ai été absent. — Ce jour-là, on verra ce qu'on fera, on a le 
temps d'y réfléchir. 


€ La VEILLE, le jour qui a précédé ou précédera ce jour-là, 
le jour PRÉCÉDENT, le jour d'AVANT. € L'avant-veille: le jour 
qui a précédé la veille. Il est mort lundi dernier, alors qu'il 
était arrivé la veille, donc dimanche. Avec précision du 
moment: la veille dans la matinée / dans l'après midi, la veille 
à huit heures € la veille au soir. Ce n'est pas € demain la 


veille que je lui répondrai (fam.): je ne suis pas disposé à lui 
répondre de sitót. 


ና Le LENDEMAIN, 16 jour qui 8 suivi ou suivra ce jour-là, le 
jour SUIVANT, le jour d'APRÈS. 


Avec précision du moment: € Le lendemain matin, € le len- 
demain soir, € le lendemain après-midi. — Il est arrivé un 
dimanche, il est mort le lendemain (méme), donc un lundi. — 
€ Du jour au lendemain, il a cessé de nous écrire: il écrivait 
réguliérement puis il a arrété brusquement toute correspon- 
dance. On dit parfois que les € lendemains de féte sont sou- 
vent tristes. PR. IÍ ne faut pas remettre au lendemain ce qu'on 
peut faire le jour mêne. 


€ Le SURLENDEMAIN: le jour qui a suivi le lendemain. 


JUGER, v., et JUGE n.m. 


L. C'est le juge Dupont qui va juger Éric. 


1 Al, exerçant la fonction de € juge d'INSTRUCTION, INSTRUIT 


une AFFAIRE en recherchant tous les faits qui peuvent mon- 
trer les RESPONSABILITÉS des personnes en cause. Il a la pos- 
sibilité de € prononcer un NON-LIEU s'il n'y a pas lieu que 
l'affaire € passe en jugement. 


A1, € juge du siège, SIÈGE, soit seul (au tribunal d'INSTANCE), 
soit, comme PRÉSIDENT, avec deux ASSESSEURS qui compo- 
sent avec lui le TRIBUNAL (€ tribunal de grande instance ) ou 
la € cour d'appel. Le juge a pour devoir de € dire le DROIT, de 
€ rendre la JUSTICE en € appliquant la 101. Les juges sont 
assistés de GREFFIERS, commis aux écritures. 


NB. Le nom juge est masculin méme quand il s'agit d'une 
femme. "la juge est trés fam. uniquement oral. 


Dans un procés CIVIL, il s'agit de régler des conflits 
d'intérét entre particuliers. 


A2, A3, sont des JUSTICIABLES, les deux PARTIES en cause; ils 
ont un DIFFÉREND, syn. ils sont en DÉSACCORD (par ex. sur 
l'interprétation d'un contrat). A2 décide de PLAIDER, d'€ aller 
devant le juge, € devant le tribunal. Il € saisit la justice, 
€ engage une PROCÉDURE: un ensemble de formalités 
obligatoires; A3 reçoit une ASSIGNATION à COMPARAITRE 
devant le tribunal: A2 € fait un procès à A3. Désormais, A2 et 
A3 Sont € en procés; A2 est le DEMANDEUR; A3 se DÉFEND. Il 
est le DÉFENDEUR. Il peut aussi choisir de régler ses affaires € à 
l'amiable avec A2 plutôt que de recourir à la justice. PR. Un 
mauvais arrangement vaut mieux qu'un bon procés. 


Certaines personnes PROCÉDURIÈRES, syn. péj. CHICANEUSES, 
se plaisent à INTENTER des procès; elles aiment la CHICANE. 
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Emplois affaiblis: A1 € cherche chicane à A2, Al et A2 se 
CHICANENT pour avoir la meilleure place au spectacle. 


Dans un procés PÉNAL qui a pour but de réprimer et de réparer 
un trouble de l'ordre public, il s'agit de sanctionner diverses 
INFRACTIONS à la LOI pour lesquelles A3 ENCOURT différentes 
PEINES, syn. est PASSIBLE de ces peines. Ces infractions sont: 


e les CONTRAVENTIONS: A3, le CONTREVENANT, est jugé par 
un € tribunal de simple police; il encourt une AMENDE, 
souvent appelée contravention: obligation de payer une 
certaine somme d'argent. 


*les DÉLITS: A3, l'INCULPÉ, est jugé par un ና tribunal 
CORRECTIONNEL; il est passible d'une amende ou d'une 
PEINE de PRISON. 


* les CRIMES: A3, l'ACCUSÉ, est jugé en € cour d'ASSISES par un 
JURY composé de simples citoyens tirés au sort, les JURÉS, 
guidés par un magistrat; il encourt une PEINE de RÉCLUSION. 


A2 est le PLAIGNANT, la victime ou, en cas d'assassinat, un 
membre de sa famille. A2 demande RÉPARATION du préjudice 
subi ou un DÉDOMMAGEMENT du dommage causé. A2 ና a 
déposé une PLAINTE, syn. porté plainte contre A3, l'a POUR- 
SUIVI, syn. € ATTAQUÉ en justice. 1] € s'est porté partie civile 
contre lui, ce qui a mis en mouvement les f poursuites 
judiciaires; c'est € l'action civile, à laquelle s'ajoute, aux assi- 
ses, 19 action publique exercée par le € PROCUREUR de la 
République, défenseur de la société qui, aux assises, est 
l'ACCUSATEUR de Al. 


Avant l'ouverture d'un procès en assises, les avocats ont la pos- 
sibilité de RÉCUSER le ou les JURÉS dont l'IMPARTIALITÉ leur 
parait douteuse et cause possible d'un € DÉNI de justice. 


A2 et A3 sont DÉFENDUS par un ou plusieurs AVOCATS. Le tri- 
bunal tient des AUDIENCES au cours desquelles il ENTEND les 
parties et, s'il y a lieu, ordonne l'AUDITION de TÉMOINS, 
d'EXPERTS, etc., écoute les PLAIDOIRIES des avocats. A3 est 
€ présumé INNOCENT tant quil nest pas ና reconnu 
COUPABLE; c'est la € PRÉSOMPTION d'INNOCENCE. 


Le tribunal DÉLIBÈRE, puis il STATUE sur l'affaire. 


[] se PRONONCE; il fait connaitre en audience publique sa 
DÉCISION. Il € prononce / rend un JUGEMENT, syn. une SEN- 
TENCE. Il TRANCHE en faveur de celui qui a raison et € a le 
droit pour lui. Il reconnait que A3 est € non COUPABLE et 
l'ACQUITTE, prononce l'ACQUITTEMENT. Il constate qu'il est 
COUPABLE et le CONDAMNE, en tenant compte des 
ና circonstances atténuantes, à une PEINE prévue par le CODE. 
La CONDAMNATION figurera au € CASIER JUDICIAIRE de A3. 
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Le tribunal correctionnel ou de simple police peut aussi 
RELAXER A3. disant qu'il n y a pas lieu de poursuivre contre 
lui, notamment en cas de preuves insuffisantes, ce qui vaut 
mieux que de commettre une € erreur judiciaire. 


La Gazette du Palais est une publication qui recense et 
commente les principales € décisions de justice. 


Cas particuliers: la décision de la cour d'appel, de la cour 
d'assises, de la cour de cassation, et du conseil d'État est un 
ARRÉT. Le mot VERDICT, éliminé du vocabulaire juridique 
depuis 1941, subsiste dans le langage courant. Tu mas donné 
ton roman à lire: je rends mon verdict, il MÉRITE d être édité. 


Le jugement peut être INDULGENT si le juge a tenu compte des 
circonstances atténuantes et appliqué 18 101 au minimum, ou 
SÉVÈRE si la responsabilité de l'accusé a été considérée comme 
pleine et entière et si les peines prévues par la loi ont été appli- 
quées au maximum. Le juge fait ainsi preuve d'INDULGENCE 
ou de SÉVÉRITÉ. A3, condamné, a souvent tendance à penser 
qu'il a été trop SÉVÈREMENT sanctionné. 

A2 et A3 peuvent, après avoir été jugés, faire APPEL, syn. 
€ appeler d'un jugement prononcé € en première instance 
devant une JURIDICTION supérieure, la € cour d'appel, qui a le 
pouvoir d'INFIRMER ou de CONFIRMER ce jugement. Une des 
parties peut encore recourir à la € cour de cassation qui con- 
firme l'arrét de la cour d'appel ou au contraire le CASSE pour vice 
de forme et renvoie l'affaire devant une autre cour d'appel. 


Un € jugement de Salomon (allusion biblique) est parfaite- 
ment équitable. 


On a appelé jadis € jugement de Dieu ou ORDAUE une 
épreuve par l'eau ou par le feu, ou par un € duel judiciaire 
dont on supposait que l'innocent devait sortir vainqueur. 


Le € Jugement Dernier (allusion biblique) est celui que 
DIEU prononcera sur tous les vivants et les morts à la fin du 
monde, les SAINTS étant SAUVÉS et les pécheurs endurcis et 
sans repentance DAMNÉS: condamnés aux peines de l'ENFER 
par une DAMNATION: condamnation éternelle. 


II. Marc juge que Luc est un bon collaborateur. 


1 


ል] € a du JUGEMENT. 


Al € a un bon / mauvais jugement. Syn. fam. ለ] € a de la 
JUGEOTE: il est INTELLIGENT et DISCERNE bien le vrai du faux et 
le bien du mal; il a du DISCERNEMENT; il est rare qu'il com- 
mette une f erreur de jugement. — Marc € est bon juge en 
matière de recrutement de personnel: il s'y CONNAIT, a peu de 
chances de se tromper. — Éric € soumet son cas au jugement 
de Marc; il considère les avis de Marc comme IRRÉCUSABLES. — 
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Mais Marc € se récuse: il ne veut pas € en juger, ou il pense 
être incompétent. 

En logique, on peut opposer le € jugement de réalité (ceci 
est vrai, cela est faux) au € jugement de valeur (ceci est bon, 
cela est mauvais). Un historien impartial devrait éviter de 
porter des jugements de valeur sur les faits qu'il rapporte. 


A] PRÉJUGE de A2 si son jugement est FORMÉ avant méme 
l'étude des faits. 


A2 a des PRÉJUGÉS sur la question. S'il est HONNÉTE, en cas 
d'erreur, il se DÉJUGERA: reconnaitra qu'il s'est trompé 
quand il sera au courant de tout. 


Al humain ና a bonne / mauvaise OPINION de A2. 


l] € porte un jugement sur A2, qui peut être plus ou moins indul- 

gent ou sévère. Marc juge que Luc est compétent, il le juge compé- 
tent, il juge Luc, il juge des MÉRITES de Luc. — Luc est € bien jugé 
par son patron, € mal jugé par ses collègues. Al ESTIME (verbe) 
A2 humain: il porte sur lui un jugement favorable. Marc estime 
Luc. — Il l'€ a en haute ESTIME (nom); il a de l'estime pour lui. 
Ant. A1 MÉSESTIME A2: il l'estime moins quil ne le mérite. 


Al a une OPINION sur A2. 


A1 juge, syn. Al ESTIME que + phrase à l'ind. Marc juge / 
estime qu'il lui reste assez d'essence pour finir le voyage; en 
matière financière: l'expert a jugé / estimé que la maison 
vaut un million; c'est son ESTIMATION. Pour se faire cette 
opinion, ላ1 a commencé par ÉVALUER, par faire une ÉVA- 
LUATION de la quantité d'essence, de la valeur de la maison. 
L'expert SOUS-ESTIME la maison 51] propose un prix trop 
bas; il la SURESTIME s'il propose un prix trop haut. 


Al APPROUVE A2 (de A3 inf.) ou Al approuve que A2 
fasse A3. 


Il juge que A2 a eu RAISON, qu'il € a bien fait de parler ou 
d'agir comme il l'a fait. Jean approuve Luc d'avoir changé de 
travail; il approuve quil ait accepté un poste de comptable 
chez Marc. 1] l'approuve HAUTEMENT, il lui manifeste son 
APPROBATION. 


Ant. A1 DÉSAPPROUVE A2, lui manifeste sa DÉSAPPROBA- 
TION, syn. il le BLÁME, syn. intensif A1 RÉPROUVE l'action de 
A2, lui manifeste sa RÉPROBATION. Les crimes contre 
l'humanité sont l'objet d'une réprobation universelle. 


Al CRITIQUE (verbe) ላጋ. 


[1] EXAMINE, l'ANALYSE, afin de porter sur lui un jugement. 
Un € CRITIQUE dart (n.m.), € critique de cinéma, € critique 
littéraire fait la CRITIQUE (n.£.) des expositions, des films, 
des livres: il livre au public le jugement qu'il porte sur eux, 


en bien ou en mal. Une de ses qualités majeures est 
1ሻ esprit CRITIQUE (adj.qual.): un discernement aigu et 
rapide et l'aptitude à juger par soi-même sans se laisser 
influencer par l'opinion. 


Un historien doit € faire la critique des documents dont il 
dispose pour juger de leur valeur; une € édition critique est 
fondée sur l'examen de toutes les variantes d'un texte. 


A] porte un jugement défavorable sur A2: il le BLAME. Jean 
critique la conduite d'Éric qu'il juge CRITIQUABLE ; il est très 
critique à l'égard d'Éric. — Ses critiques sont sévéres. — Éric les 
trouve injustes; il € ne supporte pas la critique. — A1 € fait 
son. AUTOCRITIQUE: il critique lui-méme sa propre conduite. 
PR. La critique est aisée, mais l'art est difficile (citation de 
Boileau). 


JUSTE, adj.qual. 


I. Jean est un homme juste. 
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Al humain est juste. 


Dans les diverses actions de sa vie, il remplit EXACTEMENT 
toutes ses OBLIGATIONS envers les A2 humains avec qui il est 
en relations et leur accorde ce à quoi ils ont DROIT. 


Il ne les TROMPE pas et ne les VOLE pas. Il pratique la $ VERTU 
de JUSTICE ; ses actions sont justes. Pourtant A1 n'est pas un 
JUSTICIER qui se substituerait à la justice de son pays pour 
PUNIR les COUPABLES de CRIMES ou de DÉLITS. 


Ant. Un Al INJUSTE COMMET des actions injustes, syn. des 
INJUSTICES. Dans ce cas, A2, INJUSTEMENT traité, se plaint 
d'être ና victime de l'injustice de A1 ; il ና demande justice (et 
RÉPARATION) de l'injustice subie et du TORT que A1 lui a fait. 


Al, ayant à appliquer une SANCTION, JUGE A2. 


Il décide si A2, COUPABLE, MÉRITE d'être PUNI ou si, ayant 
bien agi, il mérite d'être RÉCOMPENSÉ, et fait justice sans 
trop d'INDULGENCE ni trop de SÉVÉRITÉ, de manière à ce qu'on 
puisse dire: € c'est justice ou € ce n'est que justice! A2 ና la 
bien mérité! 

Si Al s'aperçoit qu'il s'est trompé en jugeant mal A2, il le 
reconnait et € rend justice à A2; si A2 est ACCUSÉ INJUSTE- 
MENT, il le JUSTIFIE en montrant son INNOCENCE s'il n'a rien 
fait de mal, et ses MÉRITES, s'il a fait quelque chose de bien. 
Mais il arrive souvent que A2 doive se justifier lui-méme, 
prouver son innocence en apportant des JUSTIFICATIONS. 


La € justice sociale est une situation idéale où, le gouverne- 
ment veillant au € bien commun de tous les citoyens, chacun 
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d'eux remplirait au mieux sa fonction et aurait tout le néces- 
saire pour la remplir. Dans le langage courant, une catégorie 
sociale qui s'estime injustement traitée, par comparaison avec 
les autres, DÉFAVORISÉE, accablée d'impôts, mal payée, etc., 
réclame plus de justice sociale, souhaite une société plus juste. 


እ] est IMPARTIAL. 


Il fait preuve d'IMPARTIALITÉ, agit IMPARTIALEMENT, si ayant un 
partage à faire ou un jugement à rendre entre A2 et A3 
humains, il ne se laisse pas influencer par sa haine à l'égard de 
A2, son amitié pour A3 et ne FAVORISE pas l'un alors qu il DÉFA- 
VORISERAIT l'autre. Ce serait € faire ACCEPTION de PERSONNE. 


Ant. Il est PARTIAL, syn. il est € de PARTI PRIS; il fait preuve 
de PARTIALITÉ. 


Al est ÉQUITABLE. 


Il fait preuve d'ÉQUITÉ, agit ÉQUITABLEMENT si, avec impar- 
tialité, il attribue à chacun exactement ce à quoi il a droit. 
En matiére commerciale, le € juste prix est celui qui ne fait 
tort ni au vendeur ni à l'acheteur. 


Ant. Al est INIQUE et sa manière d'agir l'est aussi: il est 
scandaleusement injuste; il fait preuve d'INIQUITÉ. C'est une 
iniquité de se débarrasser d'un opposant en le calomniant 
gour l'emprisonner. 


II. Le roi Saint Louis rendait la justice sous un chéne. 


1 Faire respecter le DROIT, € rendre la justice aux JUSTICIABLES 
P ] J 


qui s'estiment € victimes d'une injustice, et PUNIR les COUPA- 
BLES est un ና DROIT RÉGALIEN: il appartient au SOUVERAIN 
qui, dans une DÉMOCRATIE, est l'ensemble du PEUPLE. 


En France, la justice est rendue € au nom du peuple français 
et, en € COUR d'ASSISES, par des CITOYENS tirés au sort. 
Aucun citoyen n'a le droit de € se faire justice à lui méme. 
Le souverain délègue son € pouvoir de justice à des JUGES 
professionnels (voir l'article JUGER). 


L'administration de la justice a à sa téte le € GARDE des 
SCEAUX ou 9 ministre de la justice. La justice est rendue 
dans des TRIBUNAUX, syn. ና COURS de justice divisées en dif- 
férentes CHAMBRES abritées dans un immeuble appelé le 
€ PALAIS de justice. 

€ Messieurs, la Cour!: formule par laquelle lHUISSIER 
annonce l'entrée des magistrats dans la ና salle d'AUDIENCE 
ou va siéger le tribunal. 


La justice n'est ni gratuite ni rapide; les JUSTICIABLES ont à 
payer des frais de justice. On se plaint souvent des 
€ lenteurs de la justice. Il est vrai que la justice ne doit pas être 
EXPÉDITIVE : rendue trop vite et sans informations suffisantes. 
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€ La justice règne dans un pays si les magistrats font convena- 

blement leur devoir et si les diverses catégories sociales sont 

traitées de façon à peu prés équitable. Dans le cas contraire, 
° f ONES 2 

c'est le € régne de l'injustice. 


Dans un État oü la justice est défaillante ou bien n'inspire 
pas confiance à certains citoyens, ceux-ci cherchent parfois 
à se VENGER du mal qu'on leur a fait, à € tirer VENGEANCE de 
leur offenseur: à le punir eux-mémes, surtout s'ils ont un 
caractère VINDICATIF. Ils appliquent la € loi du TALION: Œil 
pour cil, dent pour dent, et vont méme au-delà. Des ven- 
geances continuelles de deux familles ennemies allant 
jusqu'au crime constituent une VENDETTA. PR. La ven- 
geance est un plat qui se mange froid: celui qui veut se ven- 
ger doit réfléchir à la maniére de le faire et attendre la 
bonne occasion. 


m. La voix de Sylvie est juste. 


1 
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[^ Al est juste: il n'a / ne fait rien de trop et rien n'y manque. 


Al est humain. 


A1 € chante juste (adv.) parce qu'il a I'€ oreille juste et la 
voix juste: il entend les sons tels qu'ils sont et les produit 
tels qu'ils doivent étre, ni trop haut ni trop bas. La qualité 
de son oreille et de sa voix est la JUSTESSE. Ant. A1 € charte 
FAUX, a la voix fausse. — Avant un concert, les musiciens 
ACCORDENT leurs instruments pour € jouer juste. Ce piano 
est faux, il faut l'accorder. 

Al ale coup d'œil (juste): il repère entre mille l'objet pré- 
cieux et intéressant; s'il vise une cible, son tir est juste. 
Lorsqu'il parle ou quil écrit il sait trouver € le mot juste: 
celui qui CONVIENT exactement à sa pensée. 

Al a l'esprit juste: il ne se trompe pas, ou rarement; ses 
comparaisons, ses remarques, brillent par leur justesse. 
Dans la conversation: € C'est juste! Manière d'approuver 
une opinion émise par l'interlocuteur. 


A] sait garder le € juste milieu. Dans sa conduite, il n'agit 
ni trop ni trop peu; dans ses jugements, 1] n'exagére pas ct 
ne minimise pas. 


Al est non-humain. 


Un calcul est juste, syn. EXACT, si le résultat n'est ni trop 
haut ni trop bas. Dans le langage des écoliers: Jeannot € a 
(tout) juste à son problème; Sylviane € a (tout) faux. — Si A1 
(un train, une personne attendue) arrive € juste à l'heure, ni 
trop tôt ni trop tard, Al est exact. PR. L'EXACTITUDE est la 
politesse des rois: les grands personnages ne doivent pas se 
faire attendre. 


3. Un € vétement juste MOULE exactement le corps, il n'est ni 


trop large ni trop étroit; mais souvent, dans ce cas, juste 
signifie € trop justes, syn. trop ÉTROIT. Ces chaussures sont 
justes: on n'v est pas € à l'aise. 

En parlant de n'importe quelle quantité. C'est un peu juste, 
vraiment trés juste: c'est un peu insuffisant. 


Juste, adv., syn. SEULEMENT. Quand je suis arrivé, les autres 
avaient presque tout mangé, il m est juste resté une ponrme. 
Jean a eu son train € de justesse: il est arrivé au dernier 
moment; un instant plus tard, il le manquait; il a FAILLI le 
manquer. 

JUSTEMENT, adv. utilisé pour montrer que deux faits concor- 
dent. Vous parlez de Jean? Il vient justement d'arriver. 


LAISSER et QUITTER, v. 


O Al laisse A2: il CESSE d'être AVEC A2 ou d'exercer une autorité 
sur A2 et l'avenir de A2 est envisagé. Al humain quitte A2: il 
s'en SÉPARE et l'avenir de A2 n'est pas envisagé. 


l. Sylvie laisse ses clés à la concierge. 
D^ A1 humain laisse A2 à A3 humain. 


1 Al, qui avait À2, ne le GARDE pas et accepte que A3 ait 
désormais la garde ou la POSSESSION de A2. 


* A2 humain: Sylvie laisse ses enfants à sa inère pendant son stage. 
e A2 concret: Marie laisse une part de gâteau à son frère. — 
Sylvie laisse ses clés à la concierge. 


e A2 abstrait: Marc laisse de la place, du temps, des respon- 
sabilités à Luc. — Il ne laisse rien au hasard. 


Sans À3 exprimé: Il ne faut pas € partir sans laisser d adresse. 
Dans cette aventure, tu vas € laisser des plumes: tu subiras des 
PERTES. — Tu vas peut-être y € laisser ta peau: y mourir. 


2 Enlangage commercial. 
Al est le marchand. Cet article vaut 100 €, mais je vous le 
laisse à 80: je vous le CÈDE, je vous le SOLDE. Syn. intensif, 
Je vous l'ABANDONNE pour 80. 


Al est le client: quand il passe une commande, il € laisse 
des arrhes / un acompte. (mais pas * abandonne). 


Une marchandise A2 € laissée pour compte, n'est pas prise 
par A1, le client qui l'avait commandée, parce qu'elle ne lui 
convient pas. Fig. A2 humain f est laissé pour compte: per- 
sonne ne veut de lui, il reste sans emploi. 


Al, marchand ou client, PREND ce que l'autre lui PROPOSE ou 
le lui laisse. Le brocanteur m'a offert sa camelote: € c'est à 
prendre ou à laisser, m'a-t-il dit. Mais je n'en veux pas, je la 
lui laisse, il peut la garder! Fig. De tout ce que raconte Eric, 
€ on en prend et on en laisse, il faut en prendre et en laisser! 


Al laisse / abandonne A2, un avantage, à A3. 


Al y RENONCE en faveur de A3. Mes chers neveux, je vous 
laisse / abandonne tout le premier étage de la maison, le rez- 
de-chaussée me suffit. — Je vous en laisse la disposition: vous 
pouvez en disposer. 


A1 est MORT. Il laisse A2 qu'il possédait à A3, ses HÉRITIERS; 
51] l'a précisé sur son testament, il le leur LEGUE; c'est un 
LEGS; les A3 sont ses LÉGATAIRES. On peut être légataire 
sans être ና héritier direct. Un € légataire universel hérite de 
tous les biens du défunt, avec mission de se conformer aux 
dispositions du testament. La comtesse a légué un château à 
la Croix Rouge. — Fig. Nos ancétres nous ont légué certaines 
traditions, toute une civilisation, cest le legs du passé. Ils 
nous les ont TRANSMIS. 


I. Je vous laisse ici. 
[> A1 laisse A2 dans un lieu A3. 


1 A2est concret. 


Al, qui aurait pu l'EMPORTER, PART, et A2 RESTE en ላኃ ፡ Je ne 
trouve plus mon parapluie, j'ai dá le laisser à la poste. — Jean a 
laissé sa valise à la consigne. — Un objet A2 ABANDONNÉ n'est 
pas recherché, réclamé par la personne qui l'a laissé. J'ai 
trouvé des lunettes de soleil abandonnées sur la plage. 


A2 humain. 


A], qui aurait pu l'EMMENER, PART, et A2 RESTE en A3: Je vous 
laisse ici, je reviens tout à l'heure. — Je vous laisse (ici, sous 
entendu) à demain! — Jean nous a € laissés en plan, je me 
demande quand il reviendra nous chercher. — Les bandits ont 
assommé le caissier et lont € laissé pour mort : ils l'ont laissé là 
où il était, en le croyant mort. — Marc laisse loin derrière lui tous 
ses concurrents: il va plus vite qu'eux (au propre ou au fig.). 


Al qui est mort, laisse A2 humain qui reste seul. La victime 
de l'attentat laisse quatre petits enfants. 


LAISSER 


3. Al peut être non humain: La marée a laissé une épave sur le 


rivage — La tempête a laissé des traces sur le sol. 


Al humain DÉLAISSE A2. 


Al ne s'occupe plus, ou plus beaucoup de A2, en général 
parce qu'il s'occupe d'autre chose ou d'une autre personne 
qui l'intéresse davantage: il NÉGLIGE A2, il s'en DÉSINTÉRESSE. 
A2 concret: Sylvie délaisse sa maison de campagne. 

A2 humain: Max délaisse Léa qui en éprouve un pénible sen- 
timent de DÉLAISSEMENT. 


A2 abstrait: Jeannot délaisse les mathématiques pour les 
sciences naturelles. 


lll. Je vous quitte. 


> Al humain QUITTE A2: il part volontairement. 


1 A2est humain. 


Al s'en va après avoir passé du temps en compagnie de A2; 
syn. Al € prend congé. Invité à une soirée, Jean a quitté ses 
hótes vers 23 h. mais le verbe quitter ne dit pas, du moins 
pas aussi clairement que laisser, si A2 reste ou ne reste pas 
dans le lieu A3. 


A] € quitte le monde: A1 se RETIRE du monde, pour s'isoler, 
vivre en ermite, devenir moine, etc. A1 € a quitté ce monde, 
syn. A1 € nous a quittés: il est mort. 


Al et A2 humains € ne se quittent plus: ils sont tout le 
temps ensemble. Le détective veut connaitre toutes les allées 
et venues d'un suspect: il € ne le quitte pas d'une semelle. — 
Jean a adopté um chien: celui-ci ne le quitte pas d'une 
semelle, il le suit partout. 


Al est le conjoint, le compagnon de vie de A1: A1 ROMPT avec 
A2, il s'en SÉPARE, syn. fam. A1 PLAQUE A2. Max a quitté / pla- 
qué Léa. — Max et Léa se sont quittés, syn. ils se sont SÉPARÉS. 
Max a quitté Léa pour Isabelle. 1] peut s'agir d'une SÉPARATION 
momentanée ou d'un ABANDON définitif. Al ABANDONNE A2: 
il cesse de s'en occuper, contre le gré et au détriment de A2. 
Les enfants abandonnés sont bien à plaindre! 


Al et A2 ont un contact physique, visuel ou auditif: Al 
quitte, syn. LÂCHE la main, le bras de A2: Al cesse de le 
TENIR. A] € ne quitte pas A2 des yeux: Al ne cesse pas de 
regarder A2. — (Au téléphone) € Ne quittez pas!: n'aban- 
donnez pas l'écoute. 


A2 est un lieu. 


Al part de A2, et s'ÉLOIGNE de A2 en direction de A3, autre 
lieu: il € laisse derrière lui A2. — Marie part en vacances: elle 
quitte Paris pour quelques semaines. — Elle quitte Paris pour 
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3. 


4, 


la Côte d'Azur. — Si Al quitte définitivement son pays pour 
un autre pays, il S'EXPATRIE, s'EXILE, ÉMIGRE. — A1 quitte son 
appartement, syn. il DÉMÉNAGE. — AI € quitte le domicile 
conjugal pour se séparer de son conjoint. 


Al quitte le lieu A2: il en SORT. Jean na pas quitté son 
bureau de la journée. — Le médecin a interdit à ce malade de 
€ quitter la chambre. — Les enfants sont autorisés à € quitter 
la table lorsqu'ils ont fini leur assiette. A1 véhicule € quitte 
la route: Al sort accidentellement de la route, va dans le 
bas-cóté. Il y a le feu: il faut quitter les lieux en vitesse. PR. 
Les rats quittent le navire: ceux qui ont senti que la situation 
devient dangereuse, problématique s'en vont. 


Al ABANDONNE le lieu A2: il le quitte volontairement et 
définitivement. Une maison abandonnée par ses habitants 
€ laissée à l'ABANDON, ne tarde pas à se dégrader. - Max a 
abandonné le domicile conjugal. — Les marins ont abandonné 
le navire en perdition. 


A2 est concret. 


C'est un accessoire que Al portait sur lui et qui faisait pour 
ainsi dire partie de sa personne (son chapeau, ses vétements, 
ses chaussures, ses bijoux): il l'ENLÈVE, l'óte, s'en débarrasse. 


A2 est abstrait. 


C'est une activité, syn. il 'ARRÉTE. Luc quitte son travail à 17h.: 
il CESSE provisoirement de travailler, reprendra le lendemain. 


A1 € quitte son emploi, syn. il DÉMISSIONNE. — Al joueur 
€ quitte la partie: il renonce à jouer. Fig. Al se retire de 
l'action en cours, syn. il 'ABANDONNE. Le coureur cycliste 
abandonne la course. — Cette année, pendant le Tour de 
France, les ABANDONS ort été nombreux. 


A1 abandonne A2 abstrait. Marc avait fait de beaux projets 
mais il les € a laissés en plan; il en a abandonné plusieurs, il 
y a renoncé définitivement. — Ayant obtenu satisfaction, le 
plaignant abandonne les poursuites. 


IV Les rideaux laissent passer la lumière. 


D^ ለ1 laisse A2 A4 inf. 


1 


A1 concret n'EMPÉCHE pas A2 de faire A4. Les rideaux lais- 
sent passer la lumière. 


Al humain PERMET à A2 humain de faire A4. Jean laisse 
Jeannot partir en Amérique; il le laisse partir. — Le peintre 
laisse Sylvie voir son tableau. Un LAISSEZ-PASSER: une per- 
mission écrite de circuler librement. 


ላ] est LAXISTE si, revêtu d'une certaine autorité, il n'en use 


pas quand il le devrait et laisse A2 faire ce qu'il veut. C'est 
du LAXISME. 


PR. Bien faire et laisser dire: faire son devoir et ne pas se 
soucier de ce qu'en disent les autres. 


GR. Pronominalisation des compléments. On a le choix 
entre deux tournures: Le peintre lui laisse voir son tableau (à 
Sylvie); il lui laisse le voir ou bien Le peintre la laisse voir son 
tableau, il la laisse le voir. 


A1 laisse A2 à A4 inf. à A3 humain. 


A4 est une action que A1 RENONCE à faire lui-méme, et qu'il 
charge A3 de faire. Jean laisse les rosiers à tailler à un jardi- 
nier. — Je vous laisse à juger si Marc a eu raison ou tort de se 
lancer dans son entreprise: je ne vous dis pas ce que j'en 
pense; réfléchissez-y vous-méme. 

€ Laissez qa! dit le jardinier à Jean, Laissez! je vais le faire 
moi-même. 

Sans A3 ni A2 exprimés. ላ] € laisse à désirer / à penser: Al, 
n'est pas tel que A3 pouvait s'y attendre; il est tel que les 
désirs d'un A3 quelconque ne seront pas satisfaits, qu'un 
A3 quelconque a de quoi réfléchir. Cette voiture laisse à 
désirer; elle a une mauvaise tenue de route. — Cet incident est 
très significatif, il laisse à penser! 

ላ] € ne laisse pas de + inf. (vieux et litt.). Quoique malade, 


Marie ne laisse pas de s'occuper de sa maison: elle ne NÉGLIGE 
pas de le faire. 


La LAISSE. 


Marie laisse son chien courir au bout d'une laisse: elle lui 
accorde la possibilité de marcher, de courir, seulement la 
longueur d'une courroie ou d'une corde attachée à son col- 
lier et dont elle tient l'autre extrémité. Elle € le tient en 
laisse et le chien € tire sur sa laisse. Fig. Al humain € est tenu 
en laisse: sa liberté est trés limitée. 


A] humain laisse A2 abstrait A4 inf. 


Al, qui aurait pu orienter l'évolution de A2 abstrait, ne le 
fait pas. Jean laisse la situation se dégrader. — Léa laisse le 
temps arranger ses dissentiments avec Max. — A1 € laisse tom- 
ber, laisse choir A2: il cesse de s'occuper de A2. € Laisse 
tomber! Laisse choir! Laisse courir! (fam.): Reste tranquille! 
Ne t'occupe plus de ça! 


En économie, laisser faire, laisser passer: favoriser l'initiative 
individuelle et la circulation des marchandises. 


A] laisse A2 dans un état A3. 


ላ] qui aurait pu produire un effet positif sur A2 ne le pro- 
duit pas. Ça me laisse froid, indifférent. — Ce livre me laisse 
sur ma faim. 


LANGUE 002 22 


ላ] humain qui aurait pu ou dû faire évoluer l'état de A2 ne 
le fait pas, et A2 RESTE dans l'état A3. Jean laisse Sylvie tran- 
quille. — Marc laisse sa maison inachevée. — Max laisse Léa 
dans l'embarras. — Jeannot laisse sa chambre en désordre. 


6. Al se laisse A2 inf. 


AI humain, qui aurait pu RÉAGIR contre une de ses tendan- 
ces, ne réagit pas. Éric se laisse glisser sur une mauvaise 
pente; il se laisse aller au découragement, il se laisse aller à 
boire. Le LAISSER-ALLER, c'est de la NÉGLIGENCE. 


AI humain se laisse A4 inf. par A3: A1, qui aurait pu empê- 
cher A3 de lui faire A4 ne l'empéche pas; il ne RÉAGIT pas 
contre A3. Jean s'est laissé escroquer par un homme d affaires. 
— A1 € se laisse mener par le bout du nez par sa femme, il se 
laisse faire, il se laisse attendrir. — A1 € s'est laissé dire que + 
phrase à l'ind.: on le lui a dit et il est tenté de le croire. — A1 
€ ne sen laisse pas conter: il ne croit pas tout ce qu'on lui dit. 


Al non animé se laisse A4 inf (sans A3 exprimé). Un vin qui 
se laisse boire: il n'engendre pas de réaction de rejet, il est 
plutót bon. 


Z ላ] se laisse aller à A3, un état agréable. 


Il sy abandonne. Pendant les vacances, Marc se laisse aller, 
sabandonne à la paresse. — Mise en confiance, Marie sest 
abandonnée: elle s'est détendue. Elle a raconté sa vie à Sylvie et 
lui a parlé avec ABANDON: sans se contraindre ni se contróler. 


LANGUE, n.f. 


A LING-: base savante d'origine latine servant à former des mots 
exprimant l'idée de langue. 


1 Tirez la langue et dites «A»! dit le médecin. 


1 Lalangue est un organe allongé, charnu et mobile situé 
dans la bouche. 
Le médecin dit au malade de tirer la langue: de l'allonger 
hors de la bouche, pour quil puisse examiner sa gorge. 
Jeannot € tire la langue à sa petite saeur. (Geste enfantin, 
signe de mépris, de défi). 


2. À quoi sert la langue? 

Elle sert à MANGER, à LÉCHER, à GOUTER; munie de PAPILLES 
GUSTATIVES, elle est € l'organe du gout. — La vache € passe sa 
langue sur un bloc de sel. — Jean a la langue blanche / 
chargée / pâteuse parce qu'il a mal digéré. 

Les étres humains se servent de leur langue pour PARLER, 
pour ARTICULER les sons produits par leurs cordes vocales: 
les réaliser distinctement, afin de PRONONCER des mots: les 
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LANGUE 


rendre audibles et intelligibles. Une consonne LINGUALE 
(par oppositions aux LABIALES. NASALES) est articulée au 
moyen de la langue. 


J'ai le mot € sur le bout de la langue: j'ai besoin dun mot que 
je n'arrive pas à me rappeler mais je suis sûr de le connaitre; il 
va me revenir. — € La langue wa fourché: j'ai mal prononcé un 
mot, tout en connaissant la bonne prononciation. 


Marie sait € tenir sa langue: se taire quand c'est nécessaire. 
— Sylvie € se mord la langue d'avoir répliqué à Lucie: elle 
regrette d'avoir dit des paroles déplacées. — Jeannot € a 
avalé sa langue: il refuse de prononcer un seul mot. Je vais 
lui € délier la langue: l'inciter à parler. — Alice est € une 
mauvaise langue: elle dit du mal de son prochain. — C est 
une € langue de vipère: elle dit des méchancetés. 


La langue de certains animaux (bœuf, veau, porc) est utili- 
sée comme viande de boucherie: de la langue de bœuf à la 
sauce Madère. 


4. Nom de divers objets en forme de langue. 


Une ና langue de terre: étroite presqu'ile. Une € langue de 
chat: petit gáteau sec de forme allongée. Une € langue de feu: 
flamme de forme allongée. 


II. La langue francaise. 


A GLOTT-, var. GLOSS-, -LECT-: bases savantes d'origine grecque 
servant à former des mots exprimant l'idée de langue au sens II. 


Langue et LANGAGE. 


Une langue est un ensemble de PHONÈMES, de MORPHÈMES, 
de RËGLES de SYNTAXE et de MOTS constituant un SYSTEME qui 
permet aux hommes d'EXPRIMER leur pensée par la PAROLE. 


Le langage est 1. la capacité des hommes à s'exprimer au 
moyen d'une langue, — 2. la manière dont un individu uti- 
lise sa langue. Certains enfants acquiërent le langage plus 
tard que d'autres, ont un € retard de langage — et 3. ce qu'il 
dit: € Éric a tenu un langage qui n'a pas plu à Marc; il faudra 
quil € change de langage, s'il ne veut pas être licencié. 

On peut distinguer dans une langue, différents € niveaux de 
langue, syn. € niveaux de langage selon qu'on parle une lan- 
gue plus ou moins littéraire, soutenue, familière ou vulgaire. Le 
langage écrit diffëre assez nettement du langage oral, le langage 
administratif, scientifique, technique, etc. du langage courant. 
Le € langage intérieur consiste à se parler à soi-méme sans 
émettre de sons. 

Fig. On peut appeler langage un CODE artificiel: mathémati- 
que, logique, informatique, ou toutes sortes d'autres moyens 
d'expression, par ex. le langage des gestes, des yeux, des fleurs. 
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2. Les langues humaines. 


Elles sont extrémement nombreuses, comme en rend 
compte le mythe biblique de la tour de Babel. Un grand 
€ ensemble linguistique, sur un territoire donné. peut com- 
porter une € langue officielle qui est à la fois la langue cou- 
rante d'un nombre plus ou moins important de LOCUTEURS: 
de gens qui la parlent. C'est celle qu'on enseigne dans les 
écoles, celle qu'utilise l'administration et que pratiquent la 
plupart des grands écrivains. Elle peut comporter diffé- 
rents DIALECTES, eux mémes subdivisés en PATOIS propres à 
quelques villages ou méme à un seul. Jean parle la langue 
francaise ; il parle parfois le patois de son village, qui fait par- 
tie du dialecte normand. 


€ Langue maternelle et € langues étrangères. 


Tout individu a une langue maternelle, celle qu'il a apprise de 
ses parents parce qu'elle était la langue parlée à la maison. 
Toutes les autres langues sont pour lui des langues étrangères 
qu'il a plus ou moins d'intérêt et de facilité à apprendre et à 
maitriser. Si Al est € doué pour les langues, il peut devenir 
sans trop de difficulté BILINGUE: capable de s'exprimer en 
deux langues différentes ou même POLYGLOTTE: capable de 
s'exprimer en plusieurs langues différentes. 


Un € dictionnaire bilingue donne l'équivalent des mots 
d'une langue A dans une langue B et vice versa. 


Le passage d'une langue à une autre. 


l] est nécessaire pour l'intercompréhension entre les hom- 
mes quil y ait des spécialistes du passage de l'information 
d'une langue dans une autre. 


A1, le TRADUCTEUR, TRADUIT ላጋ, un texte écrit; il en fait la 
TRADUCTION. 


A1, l'INTERPRÈTE, traduit un texte oral dans une autre lan- 
gue au fur et à mesure qu'un locuteur le prononce. 


Écrits ou oraux, certains textes obscurs ou ambigus sont 
difficiles à traduire; le traducteur ou l'interpréte doivent les 
INTERPRÉTER, en donner leur INTERPRÉTATION personnelle 
tout en s'efforcant de RENDRE FIDÈLEMENT le sens, et méme 
le style du texte original sans le TRAHIR. 


Fig. En dehors du domaine linguistique, les verbes inter- 
préter et traduire peuvent s'employer pour divers moyens 
d'expression. Ces grèves à répétition traduisent un profond 
malaise social. — Le pianiste interprète un prélude de Chopin 
qui traduit bien l'angoisse de ce compositeur. 


Le TRUCHEMENT: nom ancien de l'interprète: aujourd'hui, 
personne qui sert d'intermédiaire et de porte-parole, et 


l'action de cette personne. Éric a obtenu un emploi chez 
Marc par le truchement de Luc. 


La LINGUISTIQUE. 


Un LINGUISTE étudie scientifiquement les langues; sa spécia- 
lité est la linguistique: il étudie l'histoire des langues, leur ori- 
gine, leur évolution, les différents € types de langues, il étudie 
le fonctionnement des différentes € nuités de la langue. 


Un GRAMMAIRIEN enseigne la manière correcte de parler 
une langue, conçue par la tradition et la classe sociale 
dominante comme son f bon USAGE; sa spécialité est la 
GRAMMAIRE; s'il défend une certaine idée de la pureté de la 
langue, c'est un PURISTE. 


LENT et RAPIDE, adj.qual. 


[^ Voir aussi les articles TRAINER et PRESSER 


L Dans leurs déplacements, la tortue est lente et le lièvre 
est rapide. 


> AI mobile est lent / rapide. 


1 Généralités. 


Dire dun A1 mobile qu'il est lent ou, au contraire, qu'il est 
rapide, c'est donner, relativement à une norme moyenne, 
une idée approximative de sa VITESSE de déplacement dans 
l'espace, c'est-à-dire du TEMPS plus ou moins long qu'il met 
à parcourir une DISTANCE donnée: plus A! met de temps. 
plus il est lent; moins il en met, plus il est rapide. A1 se 
déplace dans un cas LENTEMENT, € avec LENTEUR, et dans 
l'autre € avec RAPIDITÉ, RAPIDEMENT, syn. VITE. 


Pour aller plus vite, Al ACCÉLERE; pour aller plus lente- 
ment, il RALENTIT. La vitesse se mesure le plus souvent en 
€ kilomètres par heure (abréviation: km/h). 


Le TRAIN de Al est la vitesse ou l'ALLURE à laquelle il se 
déplace, notamment dans A1 € va bon train: il se déplace 
vite, € à toute vitesse, syn. € à toute allure. 


Fig. L'allure (dérivé du v. ALLER) de A1 humain: sa DÉMAR- 
CHE et plus généralement sa façon de se présenter. Léa a de 
l'allure, syn. du CHIC. 


Al est humain ou animal. 


Pour se déplacer par ses propres moyens, A1 humain MAR- 
CHE ou COURT plus ou moins vite, selon quil est plus ou 
moins PRESSÉ d'arriver à destination ou d'échapper à ses 
poursuivants. Dans une course, l'athléte le plus rapide est 
sür de gagner. César fit rapidement parcourir la Gaule par 
ses légionnaires € à marches forcées. Quand AI se promène, 


3. 


LENT 


መጨመኤ — —— 


il préfère marcher € à pas lents, FLÁNER. Al, personnage 
important, marche € d'un pas de SÉNATEUR, très lentement. 
ላ] € PRESSE le pas: il marche plus vite, se HÂTE, se DÉPÊCHE. 


Parmi les animaux, on oppose souvent ceux qui courent 
très vite, comme un CHEVAL lancé € au grand galop ou le LIË- 
VRE, et ceux qui se déplacent très lentement, comme 
l'ESCARGOT, la LIMACE, et la TORTUE. Fig. A1 humain € est 
une vraie tortue: tel cet animal aux mouvements très lents, 
AT agit avec une lenteur exaspérante. 


Al est un VÉHICULE. 


La plupart des véhicules ont été inventés par l'homme pour lui 
permettre de se déplacer plus rapidement quà pied, et de 
voyager plus loin en moins de temps, parfois méme de faire un 
€ voyage-ÉCLAIR, un aller-retour trés rapide. Ces véhicules 
sont généralement munis d'un MOTEUR qui les fait avancer, 
d'un ACCÉLÉRATEUR qui permet au conducteur d'en augmen- 
ter la vitesse, et d'un FREIN qui lui permet de la réduire, en FREI- 
NANT. Les € Trains à Grande Vitesse (abrév. TGV) ont 
remplacé en France les RAPIDES et les EXPRESS d'autrefois. 


La vitesse de A1 n'est pas forcément constante: AI ACCÉLÈRE au 
départ, ና met pleins gaz, peu à peu € gagne de la vitesse, syn. 
€ prend de la vitesse, puis roule en € vitesse de croisière. Les 
conducteurs de voitures dépassant la vitesse autorisée risquent 
une contravention pour € excés de vitesse. Al FONCE vers son 
but: il y va € à fond de train, syn. intensif, € à un train d'enfer. 
Une voiture qui roulait à toute allure a renversé un passant. 
L'accélérateur d'une voiture est actionné par le PIED du 
conducteur. Celui-ci conduit € le pied au plancher: aussi 
vite que possible ou € lève le pied: ralentit. 

Al ralentit à l'arrivée pour s'arrêter en douceur, ou parce 
qu'il € perd de la vitesse, syn. € est en perte de vitesse. — Fig. 
Al entreprise est en perte de vitesse: les affaires de cette 
entreprise marchent de plus en plus mal. 


Pour permettre au moteur de tourner à un rythme constant 
quelle que soit la vitesse du véhicule, Al est muni d'une 
€ boite de VITESSES. Le conducteur de A1 € passe les vitesses, 
de la première à la quatrième ou cinquième, selon les véhi- 
cules, en agissant à la fois sur la € pédale d'embrayage et sur 
le € levier de changement de vitesses. ll EMBRAYE ou DÉBRAYE 
sauf s'il a € l'embrayage AUTOMATIQUE. 


Fig. Al est parti ou a agi € en quatrième vitesse (longtemps la 
plus performante, avant l'invention de la cinquième): très vite. 
D'autres Al plus ou moins concrets se déplacent trés 
rapidement. 

l'eau des CASCADES et des RAPIDES. 
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les colis EXPRESS, les DÉPÊCHES, les TÉLÉGRAMMES. 


les projectiles lancés par des armes: les FLÈCHES, les BALLES, 
les MISSILES. 


les ONDES sonores ou SON, dont la vitesse (332 mètres par 
seconde dans une atmosphère à 0°) est dépassée par les 
avions SUPERSONIQUES qui franchissent ና le mur du son. 


et surtout les ondes électro-magnétiques et les ondes lumineu- 
ses qui, en se déplaçant € à la vitesse de la lumière (300000 
kms par seconde), sont les vecteurs des moyens rapides de com- 
munication, € par CÂBLE ou € sans FIL: RADIO, TÉLÉPHONE, 
TÉLÉVISION, FAX, syn. TÉLÉCOPIE, et € courrier électronique. 


IL Certains élèves répondent plus vite que d'autres, sou- 


vent bien, parfois mal. 


D 


1 


A] humain est lent / rapide dans l'accomplissement de A2, 
ses actes ou pensées. 


La rapidité de réaction de A1. 


* Elle dépend en partie de son caractére, en partie de 
l'URGENCE de la situation. 

Al, médecin, pompier, sauveteur, le € service des urgences 

dans un hopital, est entrainé à résoudre € de toute urgence 

des problémes de santé URGENTS; € ca presse, € le temps 

presse, syn. fam. € ca URGE, € il y a urgence: il faut agir sans 

délai. Dans d'autres cas, € rien ne presse, € on a le temps. 


La lenteur de A1. 


* Elle est le plus souvent perque comme un DÉFAUT de 
caractére: 


Par fatigue, paresse, manque d'enthousiasme ou d'intelli- 
gence, A1 est lent à faire A2, il LAMBINE, TRAINE et TARDE à 
faire ce qu'on lui demande, qu'il s'agisse d'un effort physi- 
que ou intellectuel. C'est un LAMBIN, un NONCHALANT qui 
se fait traiter de tortue, de limace ou de LIMACON. Il faut 
toujours qu'un A3 humain, las d'ATTENDRE, le PRESSE, le 
SECOUE, en lui disant: € Allez! € En vitesse! € Et que ça 
saute! € Plus vite que ça! ACTIVONS! 


La lenteur est au contraire parfois causée par un excés de 
SOIN de la part de A1 à qui A3 reproche alors d'étre trop 
MÉTICULEUX, de € chercher la petite bête, de € couper les che- 
veux en quatre. 


Les citoyens qui ont déposé une plainte devant un tribunal se 
plaignent des DÉLAIS exigés par l'instruction, des RETARDS provo- 
qués par les avocats de la partie adverse, de la NONCHALANCE 
des fonctionnaires, des € lenteurs de la justice en général. 


Le plus souvent, les négociations politico-diplomatiques 
ና trainent en longueur pour cause d'ATERMOIEMENTS, de 
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TERGIVERSATIONS qui € n'en finissent plus, provoquant des 
réactions d'IMPATIENCE de la part des populations concernées. 


La rapidité de A1. 
|° Elle est le plus souvent perçue comme une QUALITÉ: 


ለ] se DÉPÊCHE, syn. se HÂTE (verbe), fait A2 € en toute HÁTE 
(nom), syn. s'EMPRESSE de faire A2. syn. fam. il se GROUILLE. 


Al ambitieux FONCE, c'est un FONCEUR: il agit avec une 
grande rapidité pour réaliser ses ambitions. 


Al est € rapide (en besogne), syn. PROMPT à faire A2. Il fait 
les choses € vite et bien, PROMPTEMENT, € sans tarder, € en 
un clin d'œil. Il les mène RONDEMENT, € tantbour battant. Il 
est DILIGENT: fait vite et bien ce qu'il a à faire. 


On loue sa VIVACITÉ, sa PROMPTITUDE, sa CÉLÉRITÉ, sa DILI- 
GENCE, sa € rapidité d'esprit. On dit familièrement de lui: 
cest un rapide. 


A] pianiste devient VÉLOCE, développe la rapidité de son 
jeu, en pratiquant des exercices de VÉLOCITÉ. 


Mais c'est parfois le contraire. 


Une certaine lenteur n'est pas sans vertu, comme le sug- 
gere le PR. Háte-toi lentement. Il faut parfois savoir rester 
calme, € prendre son temps pour faire bien les choses, ne 
pas les BÁCLER, ne pas les faire € à la va-vite, € à la diable, 
€ à la hâte, de facon HÂTIVE. Sur la route, une vitesse exces- 
sive peut provoquer des accidents. La vitesse tue! 


A], trop pressé, s'entend dire: «Vous y allez un peu vite (en 
besogne), € Pas si vite! € Il n'y a pas le feu (au lac)! (fam.), 
Doucement!, € Rien ne presse, € On a le temps», etc.: c'est ce 
qu'on dità celui qui se PRÉCIPITE, qui agit € avec vitesse et PRÉ- 
CIPITATION, qui agit trop PRÉCIPITAMMENT, qui prend des 
décisions hátives, sans se donner d'abord la peine de réfléchir 
ou d'observer suffisamment, longuement, POSÉMENT. 


Dans certains pays, plutót que de lenteur, on accuse la jus- 
tice d'étre EXPÉDITIVE, de juger et de condamner trop vite. 


m. «Meunier, tu dors, ton moulin va trop vite» (Chanson). 


1 


P A1, rythme ou processus, est lent / rapide. 


AL est le RYTHME d'un A2 dont l'action se répète avec régu- 
larité (voir l'article DANSER). 


° A2 est le cœur d'un être vivant A3 qui bat plus ou moins 
rapidement, comme on peut l'évaluer en lui tátant le pouls 
et en comptant le nombre de PULSATIONS par minute. A3 
a le pouls lent ou le pouls rapide. 


* A2 est le système respiratoire de A3. A3 a une respiration 
lente ou une respiration rapide. Quand A1 court, sa respi- 
ration s'accélère: Al court € à perdre haleine. 


* A2 est un appareil muni d'un MOULIN tournant autour d'un 
axe sous l'effet d'une source d'énergie, et notamment un 
moteur à explosion dont le moulin tourne plus ou moins 
vite en fonction de l'allumage et de la quantité de carbu- 
rant injectée. Quand un moteur n'a pas d'effort à fournir, 
on le laisse € tourner au RALENTI. La vitesse de rotation 
d'un moteur est donnée en tours par minute. 


* A2 est une caméra de cinéma munie d'un moteur action- 
nant une pellicule. Certaines scénes filmées sont tour- 
nées € au ralenti, d'autres € en accéléré. La vitesse de 
tournage est donnée en images par seconde. 


* A2 est un morceau de musique dont la vitesse d'exécution 
est indiquée au début de la partition à l'aide de mots ita- 
liens correspondant à un certain nombre de battements 
par minute de linstrument de mesure appelé MÉTRO- 
NOME: LARGO, ADAGIO, ANDANTE, ALLEGRO, PRESTO, etc. 
Ce dernier est familiérement utilisé dans la langue cou- 
rant comme synonyme de Vite! 


Al est un PROCESSUS. 


* Al est l'AVANCEMENT, le progres, le développement d'une 
ceuvre ou d'une série d'actions ayant une certaine finalité. 
Al est normal, lent ou rapide. 


* Al est une ACTION d'une certaine DURÉE, une cérémonie, 
un spectacle, une histoire, etc. Aux yeux de A2 humain, 
Al tarde à se terminer, n'en finit plus, traine en longueur, 
ou au contraire se termine trop vite, auquel cas À2 aurait 
bien aimé que Al dure plus longtemps. 


* Al est le TEMPS psychologique lui-méme, qui, aux yeux de A2 
humain, semble parfois PASSER trop vite et parfois pas assez. 


| Al est l'état de santé de A2 malade, dont la guérison peut 
étre lente ou rapide. 


* Al est la dégradation physique de A2 atteint de grave 
maladie ou de grande vieillesse. Selon les cas, A2 connai- 
tra une mort lente ou une mort rapide. 


e Al est l'usure d'un objet, d'une pièce mécanique, plus ou 
moins lente ou rapide selon l'usage qui en est fait. 


| Al est un feu qui dure plus ou moins longtemps. Les poé- 
les € à combustion lente consomment peu de charbon. 
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LETTRE, n.f. 


Pour savoir lire et écrire, il faut connaitre ses lettres. 


1 Unelettre est un SIGNE GRAPHIQUE. 


Les lettres sont utilisées pour représenter par l'écriture les SONS 
du LANGAGE. Ce sont les éléments d'un ALPHABET: ensemble 
des lettres utilisées par une langue. Il y a 26 lettres dans l'alphabet 
français: ABCDEFGHIJKLMNOPORSTUVWX 
Y Z. Il est utile de savoir l'alphabet par cœur, pour utiliser 
I| ordre ALPHABÉTIQUE, base de nombreux CLASSEMENTS. Avec 
cet alphabet, il est possible qu'une lettre représente plusieurs 
sons différents et plusieurs lettres un seul son. 


Un € alphabet PHONÉTIQUE comprend autant de signes que 
de PHONÈMES. 


Différentes sortes de lettres. 


Les lettres peuvent être MINUSCULES ou MAJUSCULES, syn. 
CAPITALES: certaines portent des ACCENTS GRAVES, AIGUS ou 
CIRCONFLEXES qui modifient leur prononciation. Certaines 
sont redoublées. Les lettres doubles (-mm-, -tt-) sont une dif- 
ficulté de l'orthographe du français. 

Un CARACTÈRE d'IMPRIMERIE est le TRACÉ d'une lettre ou d'un 
CHIFFRE utilisé par les imprimeurs qui disposent de plu- 
sieurs ensembles ordonnés, nommés € polices de caractères, 
de différents CORPS (dimensions) et de différents dessins: 
GRAS, MAIGRES, ROMAINS, ITALIQUES, etc. 

On peut écrire un nombre ou un texte € en toutes lettres: ex. 
vingt-deux, Monsieur Dupont, sans utiliser de chiffres ni d'abré- 
viations, ou € en chiffres: 22, ou € en abrégé: M.Dupont. 


. Le caporal exécute à la lettre les ordres du lieutenant. 


1 Lalettre d'un texte (sing. collectif). 


C'est le texte tel qu'il est écrit, l'ensemble des mots qui le 
composent avant tout commentaire et toute interprétation. 
Une transcription LITTÉRALE est exacte € lettre à lettre, 
méme si le copiste ne comprend pas bien ce qu'il écrit. Une 
traduction littérale est faite € mot à mot. Le € sens littéral 
est celui que l'on comprend, dans de telles conditions. 
Apprenant une mauvaise nouvelle, Jean était LITTÉRALEMENT 
enragé: en disant cela je prends le mot enragé dans son sens 
littéral, pas comme une métaphore. 


La lettre et l'ESPRIT. 


Exécuter un ordre, suivre une recette € à la lettre, € au pied 
de la lettre c'est le faire exactement, en s'interdisant toute 
initiative personnelle, que l'ordre soit écrit ou oral. Un bon 


P 


LEVER 


Une (lettre) CIRCULAIRE (adj. employé comme nom) est une 
lettre tirée à multiples exemplaires et envoyée sans varian- 
tes à un nombre important de personnes. 

Une ÉPITRE (vieux ou ironique). 

C'est une lettre longue et contenant beaucoup de choses 
importantes. Dans le Nouveau Testament, les épîtres de St 
Paul ou d'autres apôtres: les lettres envoyées'aux premières 
communautés CHRÉTIENNES. 

L'épitre, dans la liturgie catholique: passage d'une de ces 
épitres lu à chaque messe, avant l'Évangile. Un fidèle, en 
retard, est arrivé au moment de l'épitre. 


juge applique la loi dans son esprit, et pas à la lettre. La lettre 
d'un texte s'oppose parfois à son ESPRIT: son sens d'ensem- 
ble, intention présumée de l'auteur. Citation passée en PR. 
(Bible) La lettre tue, l'esprit vivifie. 3. 


Le dernier cessez-le feu entre les combattants ና est resté lettre 
morte: on n'en a tenu aucun compte; c'est comme si l'ordre 
n'avait pas été donné. 


Gracchus Babeuf, était un communiste € avant la lettre: avant 
que le mot communiste n'existe, et avant que la théorie nen 
soit faite; c'était un PRÉCURSEUR (À l'origine, loc. d'imprimeurs 
ou de graveurs: avant une réalisation définitive). 

Une personne qui écrit des lettres ayant un intérét littéraire 
est un ÉPISTOLIER, qui a un talent ÉPISTOLAIRE. Madame de 
Sévigné est une grande épistolière du XVII s. 


IV Marie a une licence de lettres: elle est licenciée es lettres. 
1 Les lettres (pl. obligatoire). 


Syn. vieux, € les belles lettres, syn. usuel, la LITTÉRATURE: 
ensemble de textes écrits pour des raisons artistiques et cultu- 
relles. Un texte est LITTÉRAIRE s'il présente ces caractères. 
€ Un homme / une femme de lettres. pl. des € gens de lettres, 
sont des écrivains qui produisent des € œuvres littéraires. Un 
LETTRÉ, (n. ou adj.) est une personne qui € a des lettres (un 
peu vieux, ou ironique): il a une culture littéraire. 


[ዚ Madame de Sévigné écrivait des lettres à sa fille. 
1 AI humain € écrit une lettre à A2 humain. 


Al est l'ENVOYEUR, A2 le DESTINATAIRE. A1 lui adresse un 
texte personnel, relativement court, tenant sur une feuille 
ou quelques feuilles de € papier à lettres, pour l'informer de 
facon personnelle; il la met dans une ENVELOPPE sur 
laquelle il écrit l'ADRESSE de A2. A2 REÇOIT la lettre, et, s'il 
est poli, il en € accuse réception; il RÉPOND à A1. 


Al et A2 CORRESPONDENT: ils ና échangent des lettres qui 
constituent leur CORRESPONDANCE. Si Al écrit à A2 en 

méme temps que A2 écrit à Al, leurs lettres € se croisent. 
L'ensemble des lettres que reçoit ou envoie Al ou A2 est 2. 
son COURRIER. Le courrier part à 16 ከ. — N'oubliez pas de 

faire partir le courrier! 


Les € études de lettres. 


À la € faculté des lettres, on étudie non seulement la littéra- 
ture mais aussi la linguistique, diverses langues anciennes ou 
modernes, l'histoire, la philosophie, la psychologie et la socio- 
logie. Mais un étudiant en histoire n'est pas un € étudiant en 
lettres. L'étudiant en lettres fait des € études littéraires il pré- 
pare une € licence de lettres classiques / modernes. Il sera 
peut-étre un jour € docteur és lettres (N.B. la préposition és, 
contraction de en les en ancien français est un archaïsme 


Al peut faire porter ses lettres par PORTEUR, ou utiliser le 
€ courrier électronique pour envoyer un MESSAGE, mais en 
général, il utilise les services de la POSTE (voir l'article ENVOYER). 


2. Diverses sortes de lettres. 


Normalement, la personne qui écrit une lettre la DATE et la SIGNE 


de son nom. Sil ne la signe pas, c'est une € lettre anonyme. 


Selon les circonstances, on écrit des € lettres d'affaires / 
d'amour / de condoléances, etc.; certaines lettres peuvent 
étre des documents officiels: € lettre de change (document 
bancaire), € lettre d'embauche / de licenciement / de démis- 
sion, € lettres de créance données à un ambassadeur pour 
l'accréditer auprès d'un État étranger. Éric a été avisé 9 par 
lettre / par lettre du 5 octobre de son licenciement. A1, en 
payant une surtaxe, envoie une 9 lettre recommandée, avec 
accusé de réception quand il veut être sûr qu'elle arrive et 
que le destinataire ne puisse pas nier l'avoir reque. 


Une ና lettre ouverte est un article de journal écrit plus spé- 
cialement à l'intention d'un certain personnage. 


492. 


usuel dans cette locution). Un € professeur de lettres enseigne 
la littérature. Les € lettres classiques incluent le latin et éven- 
tuellement le grec ancien. 


LEVER, v. 


I. Jean lève le doigt pour demander la parole. 


l 


> Al lève A2: il imprime à A2 un MOUVEMENT de BAS en HAUT. 
Al animé lève A2 partie de son corps (ant. il la BAISSE) pour 


effectuer une certaine action ou pour exprimer un sentiment: 


* la TÊTE: A1 lève la tête pour regarder en l'air, pour dégager 
son cou, etc. Fig. Al € RELÈVE la tête: il reprend psycho- 
logiquement le dessus, aprés une baisse de moral. 


* le BRAS: Al lève le bras pour attraper un objet placé en 
hauteur, etc. ላ] € lève les bras au ciel pour manifester son 
impuissance ou son indignation. 


* les YEUX: A1 lève les yeux pour regarder au-dessus de lui. A1 
€ lève les yeux sur A2: ille regarde. A1 € lève les yeux au ciel, 
en signe de prière, souvent pour manifester son agacement. 


* le NEZ: € A1 ne lève pas le nez de son travail, il reste penché 
sur son travail, il ne cesse de travailler. 


e la MAIN: A1 € lève la main sur A2 humain, il le frappe. A1 
€ ne lève pas le petit DOIGT pour aider quelqu'un, pour 
effectuer une action quelconque: il ne fait rien. A1 témoin 
au tribunal € lève la main droite pour prêter serment. Il 
existe deux formules de vote: € à main levée ou € à bulletin 
secret, si on veut préserver l'anonymat du votant. 


* le PIED: Al conducteur d'une voiture léve le pied de l'accé- 
lérateur pour ralentir. Fig. A1 € lève le pied: il ralentit son 
effort dans une activité en cours. Al agit € au pied levé: 
sans préparation. — Le chien € lève la patte: il urine. 

Al animé ou machine, lève A2 concret. 

Il le déplace de BAS en HAUT. Le bateau lève l'ancre pour 


prendre le départ. — Fig. Le bateau ና lève l'ancre: il part. 


Al RELÈVE A2: il RAMASSE A2 qui était TOMBÉ, ou lève A2 
une seconde fois. 


Il faut des € appareils de LEVAGE pour lever, syn. HISSER, les 
matériaux lourds: une GRUE, un € MONTE-CHARGE, un CHAR- 
RIOT ÉLÉVATEUR, un CRIC, un TREUIL. Un LEVIER est néces- 
saire pour lever un objet lourd posé au sol. 


A1, par un mouvement de bas en haut, met dans une posi- 
tion VERTICALE A2 qui était dans une position HORIZONTALE: 
Al lève une échelle, syn. il la DRESSE. Une € pierre levée, 
syn. un MENHIR, est un monument mégalithique sous la 
forme d'une grosse pierre dressée à la VERTICALE alors qu'un 
DOLMEN est couché à l'HORIZONTALE sur supports. 

Emploi pr. A2 concret se lève (sous l'action d'un ላ] non 
précisé) : il MONTE. — Au théâtre, le rideau se lève au début du 
spectacle et fait apparaitre la scène; ant. il se BAISSE. Fig. le 
rideau se léve: le spectacle commence. A1 artiste € joue en 
LEVER de rideau : il fait un petit spectacle avant le spectacle 
principal. A1 concret se relève: il se lève une autre ou plu- 
sieurs fois. Aux applaudissements du public, le rideau s'est 
relevé trois fois. 


Lever et SOULEVER. 


Al soulève A2 concret. 


Il le léve un peu au-dessus de son support, notamment en 
glissant par DESSOUS ses mains ou un instrument de levage. 


ኘ 


LEVER 


Cette caisse est trop lourde. Jean n arrive même pas à la soule- 
ver de terre. — Sylvie soulève le couvercle de la marmite pour 
vérifier la cuisson. Un € SOULÈVEMENT de terrain se produit 
lorsque des mouvements souterrains poussent des couches 
de terre vers la surface. 


Fig. Al lève, syn. soulève, A2, qui cachait ce qui se trouvait 
derrière ou dessous. A1 € lève le masque: il montre qui il 
est. Al € léve le voile: il montre ce qui était caché. A1 
€ souléve um coin du voile: il DÉVOILE une partie de ce qui 
est caché, d'un mystère. Al élève, syn. soulève, A2 une 
objection, des doutes, etc.: il le rend manifeste en le disant. 


Al ÉLÈVE A2 concret, A2 s'élève. 


A1 élève A2 à un niveau SUPÉRIEUR pour qu'il soit plus visi- 
ble ou puisse mieux voir: Dans la foule, le père élève son 
petit garcon à bout de bras pour qu'il puisse apercevoir le 
spectacle — Pendant la messe, le prêtre élève l'hostie au 
moment de l'ÉLÉVATION. — A2 est une construction, notam- 
ment un monument commémoratif: Al l'ÉDIFIE, et elle 
prend de la hauteur: Al élève une statue / un monument à 
la gloire des anciens combattants. 


e Emploi pr. Le bâtiment en construction s'élève: il MONTE un 
peu chaque jour. 


e Al élève A2 sonore: il € élève la voix pour se faire entendre. — 
A1 € élève la voix, syn. Al € HAUSSE le ton: A] crie, se met 
en colére. Emploi pr. Un bruit, un chant s'éléve: on com- 
mence à l'entendre et il devient de plus en plus perceptible. 


Al élève A2 abstrait. 


ll le fait passer d'un moins à un plus: La banque élève, syn. 
RELÈVE, AUGMENTE, MAJORE, les taux d'intérêt; ant. elle les 
BAISSE, les DIMINUE. 


Al qui fait de l'arithmétique élève un nombre au carré, au 
cube, à une puissance supérieure. 


Il le fait passer d'un moins bien à un mieux. — A1 a des sen- 
timents élevés, ant. BAS, qui manifestent l'ÉLÉVATION de son 
âme. Al élève l'orgueil au rang de vertu. — A1 € élève le 
débat, le niveau de la réflexion, etc. 


Dans une HIÉRARCHIE, notamment MILITAIRE: il le fait passer 
d'un NIVEAU INFÉRIEUR à un niveau SUPÉRIEUR: Le GRADE de 
général est plus élevé que celui de colonel. Le lieutenant a été 
élevé au grade de capitaine. — L élévation du rang de sous-officier 
à celui dofficier. — A2 humain passe à un rang social supérieur: 
Il s'éléve dans la hiérarchie, syn. il € monte en GRADE. 


ፈፈ... 


LEVER 


ጨር: -. መመ — = 


I. Le soleil se lève sur les blés qui lèvent. 


ው AI lève / se lève / s'élève lui-même, sans aucune interven- 
tion extérieure. 


Un ASTRE se lève. Il donne l'impression à l'observateur ter- 
rien de MONTER au-dessus de l'horizon: le SOLEIL se lève à 
l'est: au LEVANT: ant. il se COUCHE; d'où € le jour se lève: la 
lumière du jour commence à remplacer l'obscurité de la 
nuit. € Le temps se lève, syn. S'ÉCLAIRCIT, quand les nuages 
bas et sombres disparaissent. 


Le VENT se lève: il commence à se manifester, à souffler. 


2. Une PLANTE lève, syn. elle POUSSE, commence à sortir de 
terre. Les blés lèvent. 

Une PÂTE lève: elle GONFLE sous l'action d'un FERMENT. La 
pâte à gâteau ou à pain lève sous l'action de la € LEVURE de 
biére ou du LEVAIN. 


A2 concret ou abstrait s'éléve. 


Avec mouvement: il MONTE: L'oiseau s'élève dans le ciel — Le 
nivean de la rivière en crue s'est encore élevé de deux mètres. 
Sans mouvement: Il ATTEINT une certaine unité de mesure 
sur une ÉCHELLE: La Tour Eiffel s'élève à 320 mètres de HAU- 
TEUR. Elle s'éléve au-dessus des autres monuments de Paris. 
C'est un monument ÉLEVÉ. 


Dans notre hémisphère, la température s'élève en été (ant. 


A2 humain reléve d'une grave maladie: il peut enfin quitter 
le lit, il est en bonne voie de guérison. 


A1 lève A2 vivant. 


Il le fait passer de l'état de repos à l'état d'action. A1, chas- 
seur lève le gibier, un faisan, un lièvre: il le fait SORTIR de son 
gite. Fig. A1 € lève un lièvre: il soulève un point embarras- 
sant qui était tenu caché. 


A1, chef de guerre, € léve une armée / des troupes, syn. il les 
RECRUTE, les MOBILISE. Une levée en masse: une mobilisation 
générale. 


ለ1 se lève, s'élève, contre A3 humain. 


Il se DRESSE contre A3, s'OPPOSE à son comportement. 1] 
s'éléve contre les abus, contre une personne, une attitude. — 
Des voix se lèvent ou s'élèvent contre la dictature, le racisme, 
l'inégalité, l'injustice. — Il y a eu une € LEVÉE de boucliers 
contre cette loi. 


Al, groupe d'individus, peuple, se soulève publiquement et 
massivement, contre A3 qui exerce une autorité sur lui: A2 
peuple se lève / se soulève contre le pouvoir, le gouvernement: 
il s'y oppose; c'est un SOULÈVEMENT populaire. syn. une 
INSURRECTION, une RÉVOLTE. Le peuple € se lève: il se RÉVOLTE 
contre l'oppression. 


elle BAISSE en hiver). — Jeannot a de la fièvre: sa température M Jean et Sylvie élévent bien leurs enfants. 


est ÉLEVÉE. [^ Al élève A2, être vivant 


Le MONTANT des achats s'élève à 300 €. — Le nombre des vic- 


1 A2 est un enfant. 
times de la catastrophe s'élève à deux mille. 


Al, ses parents l'aménent à un niveau d'humanité SUPÉ- 
RIEUR en subvenant à ses besoins physiques, affectifs, intel- 
lectuel, sociaux, etc. Ils disciplinent son comportement: ils 
l'ÉDUQUENT. Les PARENTS élèvent les enfants: ils leur donnent 
une ÉDUCATION. — Une personne bien / mal élevée, syn. bien 


Ili. Jean se fève tôt le matin. 
D^ Al humain se lève: il se met DEBOUT. 
L^ Al humain lève A2: il le met debout. 


1 Al humain se lève d'un siège: Dans les transports en com- 


mun, les plus jeunes doivent se lever et laisser s'assoir les per- 
sonnes âgées. Al € se lève de table: il a terminé son repas. 


Al humain se lève d'un LIT après avoir dormi; ant. il se COU- 
CHE. — Le matin, au LEVER, ant. le soir, au COUCHER, Jean 
prend une douche. — Jean se lève tôt, syn. € se lève de bon 
matin / de bonne heure: c'est un € léve-tót ; à l'inverse, Pierre 
se lève tard: c'est un € lève-tard. — A2 se lève de la sieste: il a 
terminé sa sieste. — Fig. A2 € se lève du pied gauche: il com- 
mence la journée de mauvaise humeur. 


Emploi tr. Al humain léve A2 humain, un bébé, un malade 


incapable de se mettre debout tout seul, reléve A2 humain 
qui était TOMBÉ, l'aide à se relever. 
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/ mal ÉDUQUÉE, a reçu une bonne / mauvaise éducation. — 
Cet orphelin a été élevé dans une famille d'accueil. — Romu- 
lus et Rémus ont été élevés par une louve. 


A2 est un ÉLÈVE de A1. 

Celui-ci l'amène à un niveau supérieur de savoir. Le professeur 
enseigne le français à ses élèves, syn. aux ÉCOLIERS, aux ÉTU- 
DIANTS. — Platon était un élève de Socrate, syn. un DISCIPLE, syn. 
nn ÉMULE qui, par ÉMULATION il cherche à égaler son maître. 


ላሪ est un animal que A1 nourrit et soigne. 


Cet homme élève des chevaux, syn. il € fait l'ÉLEVAGE des 
chevaux, il € a un ÉLEVAGE de chevaux: c'est un ÉLEVEUR. 


V Les gendarmes lëvent le barrage. 


1 Al lève A2: il l'ENLÈVE (voir l’article RETIRER et ENLEVER). 


L'huissier € lève les scellés sur un appartement. — La € LEVÉE 
du corps est le moment d'une cérémonie funèbre où on 
ENLÈVE le corps du défunt. 


A2 est une partie de A3: syn. il PRÉLEVE A2. Le cuisinier 
léve les filets sur une volaille. — Le facteur fait la LEVÉE du 
courrier: les levées se font deux fois par jour. — Le percepteur 
lève les impôts: il enlève la somme correspondante au con- 
tribuable. Une € LEVÉE de compte est un RETRAIT d'argent 
effectué par un commerçant sur sa propre caisse. 


Al fait une levée, syn. un PLI, dans une partie de cartes: il 
enléve du jeu les cartes qu'il a gagnées. 


A2 est un obstacle. 


ENLÈVE, SUPPRIME À2 pour rendre la voie libre. Le garde-bar- 
rière lève la barrière au passage à niveau après le passage des 
trains. — Après la capture du voleur, les gendarmes lèvent les 
barrages qu'ils avaient établis sur les routes pour l'arrêter. 

Al lève, une contrainte qui pèse sur A3, syn. Al RELÈVE A3 
de sa contrainte: Al lève les obstacles, les difficultés. — ላ] 
lève une interdiction, une punition. — Al lève des doutes, une 
ambiguité. Une € levée d'écrou: la libération d'un prison- 
nier. Al huissier de justice lève une hypothèque. 


A2 est une action. 

Al fait CESSER A2 en s'EN ALLANT. 

Al, troupe militaire, armée lève le camp: Al quitte un cam- 
pement provisoire. Fig. AI individu ና lève le camp: il quitte 
un endroit où il vient de séjourner un certain temps. Al 
armée € lève le siège: A1 fait cesser le siège en faisant partir 
les troupes assiégeantes. 

Al, groupe de personnes en réunion, f lève la séance: ላ] 
fait cesser la réunion en s'en allant. 


A] humain reléve A2 humain chargé d'exécuter une cer- 
taine táche à un certain endroit. 


Il prend sa place au bout d'un certain temps et lui permet 


1 Un A3 plus fort que A1 l'AUTORISE à faire A2. 


Son SUPÉRIEUR, son CHEF, son PATRON, etc., dont il est le SUBOR- 
DONNÉ, ne le FORCE pas, syn. ne le CONTRAINT pas à faire une 
chose qu'il ne VEUT pas faire, et ne l'EMPÉCHE pas de faire une 
chose qu'il veut faire. Il le lui PERMET, ne le lui INTERDIT pas; il 
lui en reconnait le DROIT, lui en € accorde la liberté. Il ne SUBIT 
dés lors aucune CONTRAINTE de sa part, dans le domaine con- 
cerné par la permission, et il peut agir € à son GRÉ. 


Al est d'accord avec les ordres que lui donne A3. 


Il reconnait l'AUTORITÉ de A3; il ACCEPTE LIBREMENT sa subor- 
dination à A3 et la DISCIPLINE IMPOSÉE: un ensemble de règles 
de conduite communes. Il est DISCIPLINÉ et n'en souffre pas. 
Méme si elle est CONTRAIGNANTE, il reconnait la NÉCESSITÉ 
des tâches auxquelles il est ASTREINT. Un cosmonaute est 
VOLONTAIRE, mais SOUMIS à beaucoup de contraintes. 


ለ1 peut aussi avoir VOLONTAIREMENT ALIÉNÉ une partie de sa 
liberté, par ex. en acceptant un CONTRAT qui lui crée certai- 
nes OBLIGATIONS envers A3. 


Dans tous ces cas, il fait A2 € de bon gré, syn. € de son plein gré. 


Il n'existe pas de A3 qui pourrait contraindre A1 à faire 
A2 qu'il ne veut pas. 

En ce cas, il est INDÉPENDANT; il jouit de l'INDÉPENDANCE 
sil ne DÉPEND pas d'un A3; s'il € ne dépend que de lui- 
méme. 

A], par ex. un artisan, est un travailleur indépendant s'il n'a 
pas de patron; il est libre d'organiser son travail et son 
temps comme il veut. 


Al est une NATION indépendante si le droit des peuples à dis- 
poser d'eux-mêmes lui est reconnu et si elle n'est pas OCCU- 
PÉE ou soumise à un COLONISATEUR ou intégrée dans un 
EMPIRE. Elle peut aussi être plus ou moins AUTONOME, jouir 
d'une certaine AUTONOMIE à l'intérieur d'un ensemble plus 
grand quelle. Les Américains ont, au XVIIIe s., livré à 
l'Angleterre une € guerre d' indépendance. 


Emploi affaibli, Al a un € caractère indépendant: il n'aime 
pas se lier, s'exposer à des contraintes. 


de s'en aller. La sentinelle est relevée toutes les deux heures. ዚ Jusqu'ici obéissant, Jeannot se libère des contraintes 
— La RELÈVE de la garde est, en Anglerterre, un spectacle pour familiales. 
les badauds. 


1 Al se SOUMET à A3. 


Qu'il agisse € de gré ou de force, qu'il se sente libre ou 
€ contraint et forcé, agissant € sous la contrainte et aux OBLI- 
GATIONS que A3 lui IMPOSE. Il est SOUMIS et fait preuve de 
SOUMISSION envers lui. La soumission à certaines règles est la 
condition de l'efficacité. 


LIBRE, adj.qual. et LIBERTÉ, nf. 


L Luc est libre de prendre quelques jours de congé. 


D» A1 humain est libre de faire A2, qu'il VEUT faire, ou de ne 
pas faire A2 qu'il ne veut pas faire; il en a la liberté. 
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LIBRE 


Al OBÉIT à A3, aux ORDRES ou aux directives de A3; il lui 
€ obéit au doigt et à l'œil (fam.): très vite. Un enfant qui 
obéit habituellement à ses parents et à ses maitres est 
OBÉISSANT. Les RELIGIEUX font € vœu d'OBÉISSANCE à leurs 
supérieurs. Si Al obéit sans réfléchir aux ordres qu'on lui 
donne, sa soumission, son obéissance est AVEUGLE. 


Al est DOCILE: il se laisse enseigner facilement, il fait 
preuve de DOCILITÉ, il applique DOCILEMENT les directives 
qu'on lui donne. 


ል] se sent plus ou moins libre. 


Dans une situation donnée, la liberté et la contrainte con- 
naissent des degrés selon que les obligations de A1 sont 
plus ou moins STRICTES, et que ses supérieurs sont plus ou 
moins AUTORITAIRES et EXIGEANTS; sa liberté est plus ou 
moins RESTREINTE. 


Si Al SUBIT des contraintes habituelles et contre nature, il 
est OPPRIMÉ, victime de l'OPPRESSION. Il subit le JOUG de 
A3, son OPPRESSEUR. Il est dans les CHAINES, il se sent 
ALIÉNÉ et souffre de cette ALIÉNATION. 1] fait A2 € de mau- 
vais gré, syn. € MALGRÉ lui. 

Emploi affaibli, malgré, prep. exprime simplement la con- 
cession. Malgré la pluie, je me promène. 


ላ] ne se soumet pas. 


Il RÉSISTE à un pouvoir ressenti comme OPPRESSIF, se RÉVOLTE 
contre lui, intérieurement, ou en passant à l'action, seul ou à 
plusieurs. C'est un RÉVOLTÉ, il est en RÉVOLTE contre A3. 


Si A3 est un pouvoir officiel, la RÉSISTANCE peut étre l'action 
secréte des RÉSISTANTS, et la RÉVOLTE prendre les formes vio- 
lentes d'une RÉBELLION de quelques REBELLES, d'une ÉMEUTE 
ponctuelle, à laquelle participent des ÉMEUTIERS, de mouve- 
ments déjà plus généralisés comme un SOULÈVEMENT, ou 
une INSURRECTION, fomentée par des INSURGÉS, ou d'une 
RÉVOLUTION entrainant un grand changement politique. 


Les Al se SOULÈVENT, s'INSURGENT contre À3; ils mènent 
une action RÉVOLUTIONNAIRE. 


Emplois affaiblis: A] peut dire qu'une injustice le révolte, la 
trouver RÉVOLTANTE, sans passer à l'action. — A1 peut avoir des 
€ cheveux rebelles, un esprit € rebelle aux mathématiques. 


ል] est LIBÉRÉ. 


Soit que, par voie de DROIT ou par la FORCE, un A+ LIBÈRE 
A1; soit que Al € se libère lui-même de A3 et des contrain- 
tes quil lui impose; c'est une LIBÉRATION et A4 est le LIBÉ- 
RATEUR. Ex. la libération de Paris, le 25 aout 1944. — À la fin 
de leur peine, les prisonniers sont libérés, REMIS en liberté. 


Il se peut aussi que A3 libère lui-même A1 quand il na plus 
besoin de lui. Je vous ai retenu trois heures, c était important, 
maintenant, je vous libère, je vous rends votre liberté. 


Syn. A4 DÉLIVRE A! retenu prisonnier par A3, contre la 
volonté de A3. 


Mais attention, Al ne se délivre pas lui-même: il s'ÉVADE; 
c'est une ÉVASION; il devient un ÉVADÉ. 


Emplois affaiblis: Ton approbation me libére d'un grand 
souci: je n'étais pas sár de moi. — Cela fait du bien, en fin de 
semaine, de s'évader à la campagne; pécher à la ligne, pour 
moi, c'est une évasion. À propos de certains grands malades, 
on dit que la mort est une DÉLIVRANCE. 


il. Diverses sortes de liberté. 


O Elles se définissent par opposition à diverses sortes de con- 


traintes possibles. 


Al est € libre de ses MOUVEMENTS. 


Il n'est pas ATTACHÉ, tenu en LAISSE, mis aux fers ou en CAGE, 
ses pattes ou ses jambes ne sont pas ENTRAVÉES par des 
ENTRAVES destinées à rendre sa marche difficile: il est € libre 
de ses MOUVEMENTS: se déplace comme il veut. Un animal 
€ en liberté jouit dune grande € liberté de mouvements. 


Al est un € homme libre. 


Il n'est pas l'ESCLAVE d'un MAITRE qui pourrait refuser de 
l'AFFRANCHIR; il n'est pas ASSERVI, € réduit en ESCLAVAGE, 
syn. en SERVITUDE. 


[| n'est pas PRISONNIER, condamné à une PEINE de PRISON, 
INCARCÉRÉ, DÉTENU dans une PRISON, soumis à un régime 
CARCÉRAL. 1] y est surveillé par des € GARDIENS de prison, 
syn. vieux des GEÓLIERS, syn. argotique, des MATONS. Ses 
juges peuvent décider de le placer € er liberté surveillée, de 
le € remettre en liberté, syn. de le RELÂCHER. 


I n'est pas CAPTIF (adj. ou nom, litt.) syn. € prisonnier de 
guerre retenu en CAPTIVITÉ à la suite de sa CAPTURE. Le 13e 
régiment a été CAPTURÉ par l'ennemi. — La police a réussi à 
capturer le criminel quelle recherchait. 


Il n'est pas retenu en OTAGE (voir l'article RETIRER et ENLEVER). 


NB. Le v. CAPTIVER ne s'emploie qu'au sens fig. Jeannot est 
captivé par un spectacle de télévision: il ne peut pas s'y arra- 
cher ni fixer son attention sur autre chose, parce que le film 
est CAPTIVANT. 


Al est un CITOYEN libre. 


Sa liberté n'est limitée que par les LOIS votées par ses représen- 
tants et rien d'autre, juridiquement du moins, n ENTRAVE sa 


€ liberté daction et ses INITIATIVES: les décisions qu'il prend 
et exécute lui-même. 


Des lois peuvent lui reconnaitre positivement la € liberté 
d'association — la € liberté de la presse — la € liberté religieuse 
- la ና liberté syndicale — la € liberté de penser — la € liberté 
d'entreprendre, etc. Il a le DROIT d'user de ces libertés. 


Mais A1 est LIBERTAIRE, syn. ANARCHISTE, s'il conteste toute 
AUTORITÉ politique. 


Au Moyen Âge, les seigneurs accordaient des FRANCHISES: 
des libertés COMMUNALES, à des villes FRANCHES. — Emploi 
affaibli: voir l'article ENVOYER. Tout citoyen peut écrire au 
Président de la République en € franchise postale: sans étre 
obligé de paver le port. 


Une f économie LIBÉRALE, régie par les lois du 
€ LIBÉRALISME économique, préconise la liberté du travail et 
de la concurrence, le € libre jeu des lois du marché. Ant. Le 
DIRIGISME préconise une économie planifiée sous le con- 
tróle de l'État. 


Al est un ESPRIT libre: il pense par lui-même, sans con- 
formisme. 


Un € libre-penseur s'est affranchi des DOGMES de toute RELIGION. 


Un LIBERTIN, au sens ancien, est un libre penseur; au sens 
moderne, c'est un homme affranchi de toute morale, surtout 
sexuelle. Il considére la plupart des obligations sociales 
comme des TABOUS: interdictions rituelles dans certaines 
sociétés. Max s'est affranchi des tabous de la morale bour- 
geoise. Don Juan est un libertin aux deux sens du mot. 


La LICENCE cst une liberté qui ne reconnait aucune règle 
morale. Un roman LICENCIEUX (vieux) est ÉROTIQUE ou POR- 
NOGRAPHIQUE. 


NB. Le mot licence avait autrefois des emplois plus larges 
qu'aujourd'hui, d'où la licence de lettres, de sciences: titre 
universitaire, à l'origine reconnaissance du DROIT d'ensei- 
gner les lettres, les sciences, etc. En langage administratif, 
une licence de pêche, d'importation, etc.: un PERMIS tempo- 
raire. Une licence poétique: unc liberté prisc par le poète à 
l'égard des regles de versification. 


Al est libre d'une € liberté intérieure. 


Il est MAITRE de lui-même, s'il n'est pas € esclave de ses pas- 
sions, ne les ressent pas comme une FATALITÉ, s'il est capable 
de RÉSISTER à des tentations, s'il est d'accord avec sa cons- 
cience, s'il n'est pas dans la DÉPENDANCE de l'alcool ou de la 
drogue, ni SOUMIS à l'INFLUENCE de quelqu'un qui lc DOMINE. 


LIBRE — | 
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6. Al est SPONTANÉ. 


Il agit SPONTANÉMENT, avec SPONTANÉITÉ s'il agit sans en 
référer à personne, en suivant son instinct, sans trop réflé- 
chir. Quand Marie s'est trouvée dans l'embarras, Sylvie lui a 
proposé spontanément son aide. 


Al est FRANC, parle avec FRANCHISE, s'il dit librement ce qu'il 
pense, sans se soucier des contraintes de politesse ou 
d'opportunité; il agit FRANCHEMENT sans hésiter, fermement. 
Je vais vous parler franchement, être franc avec vous; vous vons 
servez mal de cet appareil, appuyez franchement sur la pédale. 


A1, PRIS par une OBLIGATION, n'est pas libre. 


A] peut se dire libre ou ant. € pas libre dans toutes sortes de cir- 
constances de la vie pratique, selon que telle ou telle contrainte 
possible, ENGAGEMENT, PROJET ferme, existe ou n'existe pas. 
Nous pourrions diner ensemble: quand étes-vous libre? — Mardi je 
suis libre, mon mari emmène les enfants chez leur grand-mère, 
mais pas mercredi € je suis prise, nous allons au théâtre. 


iV Une place est libre dans l'autobus. 


1 


2. 


3. 


[^ AI ou A2 non animé est libre. 


A2 est dit libre 51 un Al humain est libre d'en faire ce 
qu'il veut. 


* A2 spatial n'est pas OCCUPÉ. La place est libre: A1 est libre 
de s'y assoir. — La route, le passage est libre: il n'est pas 
ENCOMBRÉ, A1 est libre de s'y engager. A3 LIBÈRE la place: 
il la OUITTE; il libére le passage: il le DÉGAGE de ce qui 
l'EMBARRASSAIT. 


° il n'existe pas de RÈGLE concernant A2. Un f vers libre: ላ], 
poète, est libre de lui donner la longueur et le rythme qu'il 
veut. Une rédaction à sujet libre: AT, écolier, est libre d'en 
choisir le sujet. — Une demande à écrire sur papier libre: A1, 
demandeur, n'est pas obligé d'utiliser du papier timbré. 


Al est libre parce que rien n'empéche son mouvement. 


Une € roue libre n'est pas mue par un embrayage; une che- 
velure libre flotte au vent librement avec des cheveux en 
liberté parce qu'aucun objet du genre ruban ou serre-téte 
ne les retient. L'€ air libre n'est pas confiné entre des murs 
qui empécheraient le vcnt de souffler. 


Al est indépendant de A2. 


Il n'y a pas de lien de cause à effet entre Al et A2. Ces inci- 
dents sont € indépendants de notre volonté. — Dans un qua- 
tre-quatre (en abrégé: 4x4), toutes les roues sont motrices: 
elles tournent INDÉPENDAMMENT les unes des autres. 


ፈፈ 





ce EN 


LIEU et ENDROIT, n.m. 


A LOC., TOPO-: bases savantes servant à former des mots expri- 
mant l'idée de lieu. 


1 Généralités: 


O Un lieu, syn. un endroit, est une partie de l'ESPACE, mais les 
mots lieu et endroit ne sont substituables l'un à l'autre que 
dans de trés rares contextes 


Il s'agit de l'espace géographique. 


C'est l'espace où A1 se trouve, sans indication particulière. 
À la campagne, on connait tous les habitants de l'endroit / du 
lieu, syn. du COIN. Le journal LOCAL est celui de cet espace 
géographique particulier. 


2. lieu / endroit + adj. qual. descriptif. 


La maison de Max et Léa est SITUÉE dans un endroit très 
calme, dans un lieu champétre (plus litt.). Ils habitent un 
endroit / (plus rarement) un lieu très calme, champêtre. 


On peut dire l'endroit oà ils habitent (usuel) ou leur lieu 
d'habitation (administratif), mais difficilement le lieu où ils 
habitent et certainement pas "leur endroit d'habitation. 


IL L'envers vaut l'endroit. 


1 


[1 Cas où la substitution de lieu est impossible. 


L'endroit d'un objet, ant. l'ENVERS. 


C'est son BON CÔTÉ, la partie qu'on doit voir, lorsqu'il est 
dans sa position normale. Ce livre est rangé la tête en bas 
dans la bibliothèque: il est € à l'envers, syn. € sens DESSUS 
DESSOUS: il faut le remettre € à l'endroit, syn. du bon cóté. 
Pour le transport, les bouteilles sont rangées TÉTE-BÉCHE 
dans des caisses: parallélement et en sens INVERSE, l'une à 
l'endroit, l'autre à l'envers. 


Notamment en parlant de vétements. Sur l'endroit de sa 
veste, Jean a cousu un écusson; sur l'envers, il y a une dou- 
blure. — Dans le cas où la doublure est aussi belle que l'autre 
tissu, le vétement est RÉVERSIBLE et on peut dire que € l'envers 
vaut l'endroit. 


Fig. Jean semble bien disposé € à l'endroit de, syn. plus cou- 
rants € à l'ÉGARD de, € VIS-À-VIS de, ENVERS Paul. 


Un endroit est un POINT PRÉCIS dans un espace. 


Par endroits, le tissu est déchiré. Fam. € le petit endroit: les 
toilettes (syn. plus courant € le petit COIN). 
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Plus particulièrement, celui où un Al humain peut avoir 
une action efficace. Les enfants sont passés à l'endroit où le 
mur est démoli. 


Un € BON endroit. Jean connait tous les bons endroits, syn. les 
bons COINS: ceux d'une région qui sont intéressants sur le plan 
touristique, ou gastronomique, etc. — Éric a frappé Paul € juste 
au bon endroit: sur la partie du corps où ça fait le plus mal. 
N.B. Un *bon lieu serait absolument impossible. 


Emplois abstraits. Pierre a touché Marie €à l'endroit 
vulnérable: il lui a fait de la peine. Quand on raconte une his- 
toire drôle, il faut rire € aux bons endroits: aux PASSAGES drôles. 


[1 Inscrivez ci-dessous vos date et lieu de naissance. 


[1 Cas où la substitution d'endroit est impossible. 


1 


Un évënement se situe à la fois dans le temps et dans 
l'espace; il se définit par sa DATE et par le Heu oü il est 
survenu. 


Une action prévue se déroulera € en temps et lieu. 


En grammaire, dans la phrase «je vais à Paris», on analyse «à 
Paris» comme un € complément de lieu. À, de, dans, vers, etc. 
sont des € prépositions de lieu. Dedans, dehors, etc. sont des 
€ adverbes de lieu. Devant, derriére peuvent étre l'un ou l'autre. 


Dans le théâtre classique, on respecte la règle de l'unité de 
lieu, de temps et d'action: une seule action, en un seul jour, 
en un seul lieu qui est le € lieu de l'action. 


Un lieu porte un nom. 


Un TOPONYME est un nom de lieu: Nice, Saint-Paul-de- 
Vence. Les GÉOGRAPHES font des relevés TOPOGRAPHIQUES 
pour SITUER précisément, syn. LOCALISER, les lieux 
importants: les différentes LOCALITÉS, villes, villages et les 
routes qui les relient afin de dessiner la carte d'une région. 


Un LIEU-DIT est un territoire relié administrativement à une 
COMMUNE, qui, sans étre une ville ni un village, porte un 
nom enregistré au CADASTRE. Le verger de Max se trouve au 
lieu dit «les Vieilles Pierres». — Pierre habite une ferme sise 
au lieu-dit «le Petit Bois». 


Un lieu de + nom d'état ou d'action. 


C'est l'espace concu à cet effet oü se déroule (syn. € a lieu, 
voir ci-dessous, IV 3) le processus désigné par ce nom: un 
lieu d'habitation / de passage / de travail / de repos / de ren- 
contre / de rendez-vous / d'embarquement (dans un port, un 
aéroport) / de prière / de pèlerinage / de méditation / de 
débauche / de plaisir, etc. 


Un ና haut lieu, dans la Bible: un sommet de colline où l'on 
offrait des sacrifices. Fig. un lieu important et significatif: 
Florence, haut lieu de l'art italien. Fig. Une décision prise 
€ en haut lieu: dans les MILIEUX du pouvoir. 


Un LOCAL est un lieu bâti, destiné à d'autres usages que 
l'habitation (salle de réunion, salle des fêtes, entrepôt, etc., 
un € local industriel, un € local commercial. 

Loc.adv. Jean a mis son argent € en lieu sûr: Au propre, 
dans un local oü il est sür qu'on ne le lui volera pas. Au fig. 
il l'a placé sans prendre de risque. 

Un € mauvais lieu: une maison de prostitution. 


Al est € sans feu ni lieu (vieux): il n'a pas de FOYER, c'est un 


lieu en pleine nuit. 

€ Il y a (tout) lieu de + inf., par ex. d'agir: il CONVIENT d'agir 
(parce que c'est le bon endroit et le bon moment). € S'il y a 
lieu: si c'est justifié. S'il y a lieu, on vous convoquera. 


A1 événement € donne lieu à certaines conséquences, syn. 
les CAUSE, les fait exister. Cette décision du gouvernement 
donne lieu à de nombreuses critiques. 
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Un € lieu COMMUN est une idée banale, que tout le monde 
connait, oü tout le monde se rejoint, qui ne mérite donc pas 
d'être dite. 

Dans les ménages, la question des dépenses est souvent € le 
lieu de tous les conflits: le DOMAINE oü ils sont le plus aigus. 


En mathématiques, le € lieu géométrique désigne l'ensem- 
ble des points d'un espace qui ont une propriété donnée. 


V Adverbes de lieu. 


€ sans-abri, un € sans DOMICILE fixe (SDF). 1 IG, 
Cas où le pluriel est obligatoire. syn. litt. € en ce lieu, désigne l'endroit oü se trouve le locuteur. 
€ Les lieux désigne, dans le vocabulaire du droit, un local à Viens ici, $ come de moi. ሺ. wes pe en p : e» 
inspecter en détail: avant de louer ou acheter un logement, peu xÁ au Ce bei: quar i | 4 "odi T T. SES 
on visite les lieux. Avant de louer ou au moment du départ "aq LEE ጃም inn EEE € : ww nid ር, uoce 
d'un locataire, celui-ci et le propriétaire dressent un € état 95 ፍው ህክ ከ ከ) QUES sa 
des lieux: l'inventaire de ce qui est en bon ou en mauvais CI, variante ancienne de ici, dans un texte: ና ci-dessus ren- 
état. Al € occupe les lieux: il s'y trouve de façon durable; voie à un passage précédent; ና ci-dessous renvoie à un pas- 
ant. Al € vide les lieux: il sen va. Un juge, dans certaines sage suivant. — € Ci-git Untel, inscription funéraire: ici 
circonstances, peut accorder à un locataire, contre le gré repose le défunt Untel. 
du propriétaire, le € maintien dans les lieux. 2. LÀ 
€ Les lieux saints: les lieux où s'est déroulée la vie du Christ désigne un endroit plus ou moins éloigné où ne se trouve 
en Palestine. pas le locuteur. Le livre que tu cherches est là, sur la table, 
IV Cette branche me tiendra lieu de canne. sous ton cahier. 
© Emplois abstraits de lieu. Parfois confondu avec ici. Viens là, Sylviane, que je te pei- 
ne (moins impératif que viens ici ). 
1 Maniëre de signaler des PLACES, des RANGS, dans un clas- gne ( ፍለ P 1 | | .. T 
MR ና Là-bas désigne un endroit particulièrement éloigné. 
En premier, en second lieu, en dernier lieu, syn. PREMIÈRE- 4 CÀ et là, SB. (| ici et là / de-ci de-là / par-ci par-là: en dif- 
MENT. DEUXIÈMEMENT. etc férents endroits assez éloignés les uns des autres. 
Al agit € en lieu et place de A2, syn. ና à la place de A2. 3. AILLEURS 
AI € tient lieu de A2, syn. Al REMPLACE A2, cst utilisé € à désigne un autre lieu / endroit que celui d'où parle le locu- 
la place de A2. Cette branche tiendra lieu de canne. teur ou bien que celui oü il situe un repere. Le livre que tu 
Loc.prep. € Au lieu de: à la place de, PLUTÓT que de. Au lieu cherches n'est pas ici. S'il n'est pas là, c'est quil est ailleurs. — 
3» )s Em tu ferais mieux de faire tes devoirs Fig. Pendant le cours de mathématiques, Sylviane est ailleurs, 
syn. € dans la LUNE, syn. ABSENTE: elle ne fait pas attention. 
Al événement Te lieu, is: በ Acn — Loc. € d'ailleurs, ና par ailleurs, au cours d'un acte de parole, 
quelque part et à un cepa moment). hr ውሻ... signalent qu'on introduit un nouveau point de vue. 
passagers pour Athènes a lieu à la porte 14. — L'accident a eu 
4. PARTOUT. 


Syn. rare en tous lieux. Être € partout à la fois, c'est avoir € le 
don d'UBIQUITÉ (attribué à certains mystiques). Emploi 
usuel en phrase négative. Je ne peux pas étre à la fois au lycée 
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et à la cuisine, dit Sylvie, je n'ai pas le don d'ubiquité. — Jean- 
not cherche partout son. porte-monnaie: il le cherche € de 
tous les COTÉS, € dans tous les COINS, € de toutes PARTS. 


€ Partout ailleurs: n'importe où ailleurs qu'oü se trouve le 
locuteur ou le repère qu'il a choisi. 
€ Quelque PART: en un lieu quelconque. 


€ Nulle part: en aucun lieu. € Nulle part ailleurs: en aucun 
autre lieu que celui d'où parle le locuteur ou que celui où 
il situe un repère. 


LIGNE, nf. 
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ya de nombreux trains directs sur la ligne Paris-Bruxelles. 


[> Une ligne va de A1 à A2, deux POINTS sur une surface quel- 
conque. 


Le point et la ligne. 


Sur une feuille de papier, en faisant glisser la mine de mon 
crayon de A1 à A2, je peux TRACER plusieurs types de lignes: 
des lignes COURBES, régulières ou irrégulières, ou des 
€ lignes brisées, mais une seule et unique ligne DROITE, dont 
le TRACÉ RECTILIGNE est obtenu à l'aide d'une RÈGLE. La ligne 
droite est le plus court chemin d'un point à un autre. Une 
ligne BRISÉE est une succession de SEGMENTS ou PARTIES de 
droites diversement orientés. 


Toute ligne est composée d'une suite de points en nombre 
théoriquement infini. Une ligne est CONTINUE sil ny a 
aucun espace entre les points qui la composent; elle est 
POINTILLÉE s'il y a de petits espaces réguliers entre les points 
qui la composent. 


Les chiromanciens prétendent pouvoir lire notre avenir 
dans les € lignes de la MAIN. 


Fig. AI humain est gagnant ou perdant € sur toute la ligne: 
en tous points. Al humain a une € ligne de conduite, parfois 
€ toute tracée: il sait où il va et par quelles étapes il faut pas- 
ser pour atteindre son but. 


Des lignes PARALLELES. 


Des lignes (ou des surfaces) qu'on peut prolonger sans 
qu'elles se rencontrent jamais, sont paralléles. Le garagiste 
vérifie le PARALLÉLISME des roues de la voiture. À Paris, on 
circule sur les quais PARALLÈLEMENT à la Seine. 


Deux lignes non parallèles se coupent à leur INTERSECTION. 


Fig. On peut ና mettre en parallèle deux choses 
comparables: les comparer point par point. Sylvie mène 
parallèlement sa vie d'enseignante et sa vie de mère de famille. 


3. Undessin LINÉAIRE. 


I] ne comporte que des lignes, syn. des TRAITS, et pas 
d'ombres. Sur les cartes de géographie. les fleuves, rivieres, 
routes et voies de chemins de fer sont représentées par des 
lignes continues de diverses épaisseurs et couleurs. 


Fig. Un récit linéaire respecte l'ordre chronologique: il est 
sans coupures et sans € retours en arriere. 


En musique, une € ligne mélodique est une suite de notes 
comparables à des points, composant une PHRASE cohérente 
(par opposition à 'HARMONIE, les accords qui la soutiennent). 


Une ligne est un FIL ou un CÂBLE. 


Ce fil peut être celui qui, dans la € PÊCHE à la ligne, RELIE la 
€ canne à pêche à l'hameçon. 

Mais surtout, depuis l'invention de l'électricité, du télé- 
phone, de la télévision par cáble, et du développement des 
divers RÉSEAUX de communication, dont Internet, le globe 
terrestre s'est couvert de € lignes électriques, dont celles 
dites € à haute tension, et de € lignes téléphoniques, les unes 
et les autres matérialisées par des fils ou cábles métalliques 
tendus en l'air entre des POTEAUX, ou, de plus en plus sou- 
vent, enterrés et donc à la fois invisibles et protégés des 
RUPTURES dues aux intempéries. 


Au téléphone, il est fréquent d'utiliser le mot ligne pour 
désigner la COMMUNICATION elle-méme: Al humain € a la 
ligne, € reste en ligue. Parfois, € la ligne est coupée ou occu- 
pée ou € eu dérangement. 


Une ligne de TRANSPORTS en commun. 


Elle relie deux lieux par terre, eau, fer ou air. D'innombrables 
voyageurs et marchandises parcourent quotidiennement le 
monde sur des € lignes de métro / de bus / de cars, etc. ; sur des 
€ lignes de chemin de fer, qu'elles soient € grandes ligues ou 
€ lignes de banlieue; sur des € ligues fluviales / maritimes / 
aériennes. Ces lignes sont gérées par des sociétés publiques ou 
privées qui parfois € mettent une nouvelle ligne en service et 
parfois € ferment une ligne non rentable. 


Chaque ligne est généralement désignée d'après ses lieux de 
départ et d'arrivée: la ligne Marseille- Tunis, la ligne Paris-Bruxel- 
les, etc. Elle se caractérise par un TRAJET ou ITINÉRAIRE fixe avec, 
en cours de ROUTE, des points de passage et d'arrêt 
intermédiaires: STATIONS (métro), GARES (trains). ARRÉTS (bus), 
ESCALES (bateaux, avions). Une méme ligne (de chemin de fer, 
par exemple) peut être parcourue par des OMNIBUS qui s'arré- 
tent dans toutes les gares, par des RAPIDES, EXPRESS ou TGV qui 
ne sarrétent que dans deux ou trois gares importantes, et par 
des DIRECTS qui font tout le trajet sans s'arrêter. 
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II. Seuls les premiers coureurs ont déjà franchi la ligne pesant régulièrement et en choisissant leurs aliments pour 
d'arrivée. éviter de GROSSIR 


Les sommets d'une chaine de montagne dessinent une 
€ ligne de crétes. 


> Une ligne délimite Al, une surface ou un volume. 


1 Al est une surface. 


Une de ses parties doit étre SÉPARÉE ou CIRCONSCRITE, par une 
ligne. C'est ainsi que, au MILIEU d'une route, on trace une 
ና ligne blanche (jadis jaune) pour signaler aux conducteurs la 
partie de la route sur laquelle ils doivent normalement circu- 
ler. Si la ligne est continue, il est interdit de la FRANCHIR. 


Sur une piste de compétition sportive pour les courses à 
pied, voiture, moto, vélo, etc., on trace par terre une € ligne 
de départ et une € ligne d'arrivée. Le gagnant est celui qui 
€ franchit le premier la ligne d'arrivée. Sur un terrain de 
sport, on trace des lignes pour marquer les LIMITES à l'inté- 
rieur desquelles on joue. 


Certaines lignes virtuelles n'apparaissent que sur des cartes 
géographiques: c'est le cas des FRONTIÈRES, généralement 
représentées par des lignes DISCONTINUES, € en pointillé. 
Elles peuvent, sur le terrain, se matérialiser par des clótu- 
res, des fils de fer barbelés, des murs. C'est aussi le cas de 
l'ÉQUATEUR, dont le FRANCHISSEMENT est appelé par les 
marins «le passage de la ligne». 


Al est un volume. 


La forme du corps humain, d'un vétement, d'une sculp- 
ture, d'un panorama. est délimitée par un ensemble de 
lignes. Ce sont les € TRAITS (du visage) qui permettent de 
dire à qui ressemble physiquement une personne. 


On peut faire de A1 humain ou concret plusieurs dessins, 
de face, de dos, de PROFIL, en se contentant de dessiner 
d'un seul trait la SILHOUETTE de Al humain, le CONTOUR ou 
POURTOUR de A2 concret. 


La ligne d'un vêtement, sa COUPE: Un pantalon d'une belle 
ligne. — Dans les musées, on peut admirer la beauté, la pureté 
des lignes d'un objet d'art, d'une statue, d'un tableau, d'un 
monument, etc. 


Un croquis consiste à dessiner un objet € dans ses grandes 
lignes, ses lignes principales. Fig. Al humain comprend un 
texte, ébauche un projet dans ses grandes lignes. Le détail 
pourra toujours étre traité par la suite. 


Les personnes soucieuses de leur beauté veillent à € garder 
la ligne, à conserver leurs FORMES, à préserver leur sil- 
houette. Elles € font attention à leur ligne, € soignent, sur- 
veillent leur ligne en se regardant dans une glace, en se 


À la limite avec le ciel, la mer ou un vaste plateau dessinent 
au loin une ligne droite et continue appelée HORIZON ou 
€ ligne d'horizon, symbole d'ESPACE, d'aventures, de possibi- 
lités infinies, d'où fig. € L'horizon est bouché: on ne voit pas 
ce quil est possible de faire pour avancer, pour progresser. 


[1 Jeannot aligne ses soldats de plomb. 


> AI, A2 et A3 sont sur une méme ligne droite. 


1 Al, A2, A3 humains ou concrets etc. sont € en ligne. 


Le plus souvent, s'ils sont sur une méme ligne, syn. ALIGNÉS, 
forment un ALIGNEMENT sans autre précision, cette ligne est 
droite, ou conçue comme droite. C'est notamment le cas: 


* de soldats placés cóte à cóte pour DÉFILER ou pour former 
une € ligne de bataille et combattre € en ligne; ceux qui 
sont € en premiére ligne, les plus EXPOSÉS voient en face 
d'eux les € lignes ennemies. Fig. A1 humain € est en pre- 
miére ligne: de tous les participants à une action, c'est, en 
cas de probléme, le plus exposé aux critiques; 


* de danseurs et danseuses qu'une chorégraphie stricte 
oblige à rester alignés pendant un spectacle; d'écoliers à 
qui l'on demande encore parfois de se mettre en RANGS 
dans la cour et de rester € bien alignés; 


* d'arbres plantés le long d'une avenue rectiligne, de jeunes 
pousses dans un SILLON bien droit, etc. 


2. Au fig., Al, A2 et A3 humains ና sont sur la même ligne. 


115 ont les mêmes idées, notamment politiques; ils € sont 
dans la ligne: ils pensent et se comportent comme le 
demande l'organisation à laquelle ils appartiennent ou le 
parti dont ils sont membres. Après la deuxième guerre 
mondiale, pendant la «guerre froide» entre le bloc de l'est 
et celui de l'ouest, plusieurs pays avaient choisi d'étre € non 
alignés, de n'appartenir à aucun des deux camps. 


Loc.adv. AI est un DESCENDANT de A2, € en droite ligne, syn. 
€ en ligne DIRFCTE. Les familles aristocratiques accordant une 
grande importance à leur LIGNÉE (n.f.) ou LIGNAGE (n.m.); 
chacun doit pouvoir montrer sur son € arbre généalogique 
qu'il € descend en droite ligne d'un lointain et prestigieux 
ancétre. Fig. Al est bien € dans la lignée de A2 (un de ses 
ancétres ou de ses péres spirituels): dans une situation don- 
née, Al agit, se comporte exactement comme l'aurait fait A2. 
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3 Al, A2 et A3 sont les éléments d'un texte (lettres, mots, 
phrases, chiffres, notes). 


LIRE, v 


A LECT-: base savante d'origine latine servant à former des mots 
exprimant l'idée de lire. 


Certaines feuilles de papier destinées à reccvoir dcs textes, 
des comptes et des notes de musique ont été pourvues à 
l'avance par l'imprimeur de lignes droites, horizontales, 
parallèles, régulièrement espacées. Si tel n'est pas le cas, 
l'utilisateur prend parfois une RËGLE pour tracer sur la pagc 
blanche le nombre de lignes dont il aura besoin. La règle lui 


I. Un enfant de six ans doit apprendre à lire. 
> Al humain lit A2, un TEXTE ÉCRIT. 


1 ለ] humain apprend à lire. 


sert aussi à SOULIGNER des mots ou parties d'un texte. Pour 
SURLIGNER, il utilisera un MARQUEUR laissant un gros trait de 
couleur transparent. 


La suite des mots écrits sur une ligne est une € ligne (d'écri- 
ture). Plusieurs lignes écrites cohérentes forment un PARA- 
GRAPHE ou, dans les textes juridiques, un ALINÉA, à la fin 
duquel on € va à la ligne, laissant en blanc le bout de la der- 
nière ligne avant de commencer la première du paragraphe 
suivant. Al humain ና lit entre les lignes (voir l'article LIRE). 


Au pl., le mot lignes peut désigner un TEXTE quelconque, 
une LETTRE. L'auteur de ces lignes est inconnu. — Je nai pas 
recu une seule ligne de toi depuis un an. 


En comptabilité, on écrit des € lignes de compte. Fig. Al 
humain € fait entrer en ligne de compte A2: Al prend A2 en 
considération, le considére comme un élément important 
pour une prise de décision. A2 ne peut pas étre sous- 
estimé, il faut en tenir compte. 


En informatique, les lignes horizontales ou ENREGISTRE- 
MENTS d'une € base de données s'opposent aux COLONNES ou 
CHAMPS verticaux. Toute donnée relève à la fois d'un champ 
et dune ligne. Le nombre de champs est limité et fixe, alors 
que le nombre de lignes est illimité et évolutif. 


La ligne de vISÉE. 


A1 est la hausse d'un fusil, A2 en est le viseur, et A3 la 
cible. L'utilisateur d'un fusil doit s'assurer que la balle qu'il 
s'apprête à tirer va suivre une trajectoire rectiligne depuis 
son point de départ jusqu'à la cible. C'est la raison pour 
laquelle les canons des fusils sont équipés d'un systéme de 
visée comprenant Al, une HAUSSE, et A2, un VISEUR, ou 
d'une lunette longue ajustée au canon, le COLLIMATEUR; la 
ligne (droite) qui va de Al à A3 en passant par A2 est 18 
ና ligne de visée, la ና ligne de mire. Fig. A1 humain ና a dans 
le collimateur A3 humain, ou A3 € est dans le collimateur de 
A1: Al a des doutes sur A3, il surveille ses moindres faits 
et gestes, il est prêt à le punir à la première faute. 
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Il devient peu à peu capable, en suivant des yeux les LET- 
TRES de cet écrit, de restituer le SON corrcspondant, et de 
reconstituer dans son esprit le SENS des phrases. 


Diverses méthodes sont utilisées pour 1ና APPRENTISSAGE de 
la LECTURE. La € méthode SYLLABIQUE qui consiste à assem- 
bler les lettres en SYLLABES, ex. B, A, BA, à faire SYLLABER les 
élëves avant de passer aux MOTS puis aux PHRASES, et la 
méthode GLOBALE qui consiste à reconnaitre des mots 
entiers avant de les décomposer en SYLLABES et en LETTRES. 


Fig. € le B, A BA d'une science: ses toutes premières notions. 


2. ላ] € sait lire. 


Il € lit couramment s'il est capable de lire à la vitesse de la 
parole, sans ÂNONNER: sans hésiter à chaque mot. Le mai- 
tre fait lire € à haute voix un de ses élèves, dans un € livre 
de lecture, pendant que les autres € lisent des yeux le méme 
texte: sans le PRONONCER. ላ1 lit bien: quand il lit à haute 
voix, il PRONONCE clairement et il € met le TON, ses INTONA- 
TIONS sont justes. 


Al DÉCHIFFRE un texte peu LISIBLE, dont la LISIBILITÉ est 
faible: il le lit lentement, signe par signe; s'il ny parvient 
pas, il dit que ce texte est ILLISIBLE, syn. INDÉCHIFFRABLE. 
Les idéogrammes chinois sont difficiles à déchiffrer. 


Al humain est ANALPHABETE (adj.qual. ou n.). 


Il n'a jamais appris à lire et ne distingue pas les lettres les 
unes des autres. Il est ILLETTRÉ (adj.qual. ou n.) s'il ne sait 
pas ou ne sait plus bien lire, bien interpréter et utiliser les 
lettres. C'est de l'ILLETRISME et de l'ANALPHABÉTISME. 


II. Jean lit son journal. 


1 Al humain sachant lire et lisant A2, un journal, un 


livre, en est un LECTEUR. 


Jean lit son journal € en diagonale: il le PARCOURT: il en 
saute une grande partie en essayant de voir l'essentiel. — La 
LECTURE du journal est vite expédiée. — Les lecteurs du jour- 
nal France-Midi sont environ 100 000. — Le LECTORAT de ce 
journal: l'ensemble de ses lecteurs, est assez populaire. 


Sylvie lit avec attention «À la recherche du temps perdu». — 
Elle RELIT son volume préféré, « Du côté de chez Swann». 


On peut faire différentes lectures de cette œuvre: en donner 
plusieurs interprétations différentes. 


A1 humain lit A2 à A3 humain. 


ላ] € lit à haute voix, € lit tout haut un texte que A3 ne peut 
pas lire lui-méme, par exemple, s'il a une mauvaise vue. 
Marie est la LECTRICE de sa grand-mère, elle lui € fait la lec- 
ture, le soir, quand elle va la voir. 


Le président du tribunal € donne lecture de la sentence: il la 
lit à haute voix, pour tout un public. 

Al lit que A2, phrase, ou interrogative indirecte, ou 
nom abstrait. 


A2 est le contenu d'un texte écrit; A1 l'APPREND en le lisant. 
Jean a lu daus le journal qu'il y a eu un tremblement de terre 
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Un message CODÉ, syn. chiffré, ant. € en clair, est un mes- 
sage SECRET qui ne peut être DÉCODÉ, syn. déchiffré et lu que 
par des spécialistes du CHIFFRE. 


A2 est un ensemble de signes interprétables subjectivement. 
Jean lit l'inquiétude sur le visage de Sylvie; il ና lit dans le cœur 
de Sylvie € comme dans un livre. Par contre, à ses yeux, Max est 
une personne INDÉCHIFFRABLE: il ne le comprend pas. 
Madame Flora, VOYANTE professionnelle, prétend € lire l'ave- 
nir dans les lignes de la main, dans le marc de café, et dans 
une boule de cristal. 


On appelle LECTEURS divers appareils servant à copier des 
textes ou des images, ou à reproduire des sons, avec une 
ና tête de lecture: un € lecteur optique, un € lecteur de CD. 


LIVRE, n.m. 


en Chine, combien il a fait de victimes; il a lu des informa- À -BIBLI(O)-: base savante d'origine grecque servant à former des 
tions terribles. mots exprimant l'idée de livre. 

La loi a été adoptée par l'assemblée € en première lecture: les 
députés ont € pris connaissance de son contenu et l'ont 
adoptée tout de suite. 


L Unécrivain écrit des livres. 


1 L'AUTEUR. 


Al lit A2, nom de l'auteur d'un écrit. 


Sylvie lit beaucoup Proust et Victor Hugo. — C'est une grande 
LECTRICE de Proust. Ce sont ses lectures préférées. — Elle na 
pas besoin d'acheter des livres, elle a de la lecture à la 
maison! : elle a assez de choses à lire. 


ል] lit A2, langue étrangère écrite. Max lit l'anglais et même 
le chinois: il est capable de lire des textes écrits en ces deux 
langues. ፡ 


ል] lit (A2 sous-entendu). Sylvie aime lire, elle lit beaucoup; la 
lecture est une occupation essentielle pour elle, c'est une grande 
lectrice. A1 € lit entre les lignes: il devine le sens caché d'un 
texte, ce que l'auteur na pas osé écrire clairement. 


III. Madame Flora lit l'avenir dans les lignes de la main. 


ው A1 humain lit A2, un ensemble de SIGNES. 


1 A2 est exprimé par des signes non graphiques, mais 


ayant une signification objective. 

De la musique. Le pianiste lit une phrase musicale, des 
accords compliqués. — Le chef d'orchestre lit une partition 
nouvelle, il la DÉCHIFFRE. — Les musiciens qui font de la 
musique de chambre doivent étre bons en DÉCHIFFRAGE. 

Un autre système de signes. L'automobiliste lit sa carte pour 
ne pas s'égarer. — Le physicien lit un graphique, le technicien 
lit un schéma. 


Il conçoit, COMPOSE et ÉCRIT, pour qu'un PUBLIC puisse le LIRE, 
un LIVRE, syn. un OUVRAGE qui lui a demandé du travail, un 
€ ouvrage de l'esprit d'une longueur assez considérable, dans 
l'intention de donner à ce public ce qui répond à son attente 
ou de lui COMMUNIQUER quelque chose de lui-méme. 


Fig. De tout ce que j'ai vécu, on en ferait un livre: tellement 
ce serait long et intéressant à raconter. 


La structure du livre. 


Al donne à son livre un TITRE en rapport avec le SUJET traité. 
Balzac a intitulé sa grande œuvre «La Comédie humaine». 1] 
répartit, en général, une MATIÈRE assez longue en PARTIES et 
en CHAPITRES qui ont chacun un titre et donnent au lecteur 
des repères pour lui faciliter la lecture. 


Au début du livre, il écrit parfois une PRÉFACE ou un 
€ avant-propos pour expliquer ses intentions. Parfois, la 
préface est écrite par un PRÉFACIER différent de l'auteur. 


À la fin du livre, une € TABLE des matières reprend l'ensemble 
de ces intitulés en indiquant la page, et lorsque c'est utile, un 
INDEX permet de retrouver facilement un nom ou un passage. 


Une ceuvre importante, méme imprimée en un seul 
volume, la Bible, certaines épopées, peut étre divisée en 
plusieurs livres, qui sont ses parties principales. Le premier 
livre de «l'Enéide» raconte la tempête qui jeta Énée sur la 
cóte de Carthage. 
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ዚ Un éditeur publie des livres. 
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L'ÉDITEUR. 


Patron d'une € maison d'ÉDITION, ayant pris conseil de son 
€ comité de lecture et décidé à ÉDITER l'ouvrage de l'auteur, il 
signe avec lui un € contrat d'édition et reçoit de ses mains le 
livre MANUSCRIT, encore INÉDIT. Un COPYRIGHT (mot anglais) 
protège les droits de l'auteur et de l'éditeur. L'ouvrage pourra, 
ainsi, étre PUBLIÉ, syn. DIFFUSÉ, dans le public. 


Le róle de l'éditeur. 


Il décide du nombre d'EXEMPLAIRES à TIRER, du choix du 
PAPIER, des CARACTÈRES, du nombre de PAGES: chaque face 
d'un FEUILLET. Le livre sera PAGINÉ: toutes les pages seront 
numérotées de la première à la dernière. Il décide du FORMAT 
du livre: € in quarto, € in octavo, etc., déterminé par le nom- 
bre des pliures d'une feuille de papier, formant un CAHIER de 
4, 8 ou 16 feuillets. Si l'ouvrage est trés long, il peut décider de 
le publier en plusieurs VOLUMES, syn. TOMES. 


Il charge un MAQUETTISTE de faire la MAQUETTE de la ርዐሁ 
VERTURE, ainsi que la JAQUETTE: couverture supplémentaire 
mobile, destinée à le protéger. Il décide ou non de le faire 
ILLUSTRER par un ILLUSTRATEUR, les ILLUSTRATIONS pouvant 
étre des DESSINS, des PHOTOS ou des IMAGES en couleurs. 


L'éditeur donne le livre à IMPRIMER à un IMPRIMEUR. 


Le livre € est sous presse: en cours de FABRICATION; puis il 
passe à l'atelier de BROCHAGE ou de RELIURE d'où il sortira 
BROCHÉ ou RELIÉ ou CARTONNÉ, portant au DOS le titre et le 
nom de l'auteur. Enfin le livre PARAIT, syn. il SORT! 


Une RELIURE est une couverture solide, entiérement ou par- 
tiellement en cuir véritable ou imitation. Certains livres 
anciens ont des reliures en veau à filets d'or, et des SIGNETS de 
soie pour marquer les pages; d'où loc. Al est € à la page: à la 
bonne page, celle qu'il faut avoir atteinte, syn. € à la MODE. 
Certains livres de luxe sont € dorés sur TRANCHE: sur le bord 
des feuillets, opposé au dos. Une BROCHURE est un petit 
livre de quelques pages, simplement broché. Syn. un FASCI- 
CULE. Certains grands ouvrages, notamment des DICTION- 
NAIRES, longs à réaliser sont € publiés par fascicules. 


Les MARGES. 


Les pages d'un livre et, en général, de tout texte soigné, ont 
des marges: des espaces laissés en blanc à gauche, à droite, 
en haut et en bas du texte, sur lesquelles le lecteur peut 
porter des annotations MARGINALES. 


Emplois particuliers. Lorsque A1 humain appose sa signa- 
ture € en marge d'un document officiel, il ÉMARGE. Al 


II. Un 
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€ émarge au budget de son employeur: il est payé et (en 
principe, à l'origine) signe un recu sur un registre, en marge 
de son nom. 


Fig. La marge est un espace de liberté duquel on peut dis- 
poser dans certaines limites. Al a une ና marge de 
manœuvre: il a le choix du moment et de la manière de 
faire. Dans une statistique, on peut tolérer une certaine 
€ marge d'erreur. — Entre cette solution et cette autre, € il y 
a de la marge: une différence! 


A] humain € vit en marge de la société, qu'il fuit, ou qui ne 
l'accepte pas parce quil a un comportement qui parait 
anormal et un train de vie misérable ; c'est un MARGINAL, un 
ASOCIAL ; il arrive que ce soit un CLOCHARD, sans domicile 
fixe. A2 MARGINALISE A]: il l'EXCLUT. 


lecteur achète, emprunte, lit des livres. 


Le LECTEUR. 


Pour lui, les livres sont un instrument de divertissement et 
de culture ou constituent des DOCUMENTS: des textes pleins 
d'enseignements, dans lesquels il va chercher une DOCU- 
MENTATION pour un travail personnel, quand il a besoin de 
se DOCUMENTER sur un sujet donné. 


Il les achète à un LIBRAIRE dont le magasin est une LIBRAI- 
RIE. Celui-ci se tient au courant des dernières nouveautés 
en fréquentant les € salons du livre, les € foires aux livres qui 
sont des marchés spécialisés. A1 peut aussi acheter des 
livres chez un BOUQUINISTE, marchand de livres d'occasion. 
C'est même sa seule ressource quand le livre qu'il cherche 
est ÉPUISÉ: tous les exemplaires neufs sont vendus, il ne se 
trouve plus € eu librairie et on ne sait pas s'il sera RÉÉDITÉ. 


La BIBLIOTHÈQUE publique. 


C'est une institution où un grand nombre de livres sont mis 
à la disposition du public, tenue par un ou plusieurs BIBLIO- 
THÉCAIRES responsables de leur classement, de leur range- 
ment dans des MAGASINS et, pour ceux qui sont le plus 
rarement demandés, dans la RÉSERVE, de la tenue du CATA- 
LOGUE, et des rapports avec le public. Les grandes biblio- 
thèques ont à leur tête un CONSERVATEUR. 


La formation des bibliothécaires est la même que celle des 
ARCHIVISTES qui conservent les ARCHIVES, documents 
anciens, dans un bâtiment appelé lui aussi les archives. 


Al CONSULTE les livres dans la € salle de lecture, sauf s'il a 
affaire à une € bibliothéque de prét dont il peut emporter les 
livres et les garder un certain temps. 


On appelle aussi bibliothèque une COLLECTION de livres d'une 
méme sorte, publiée chez le même éditeur: ex. la bibliothe- 
que rose, la bibliothèque verte, collections pour les enfants. 


La MÉDIATHÈQUE. 


Depuis la fin du XX* s., beaucoup de bibliothèques pren- 
nent le nom de médiathéques, ou € centres de ressources 
DOCUMENTAIRES parce qu'elles offrent à leur clientèle non 
seulement des livres, des journaux et des REVUES périodi- 
ques, mais toutes sortes d'autres € supports de documenta- 
tion ou MÉDIAS: BANDES VIDÉO, CASSETTES, FILMS, DISQUES 
COMPACTS, DISQUETTES, et des ÉCRANS sur lesquels certains 
livres peuvent étre lus à distance. 


Diverses collectivités (écoles, lycées, maisons de retraite, 
entreprises) mettent aussi à la disposition de leurs mem- 
bres une bibliothèque adaptée à leurs besoins, dont le 
bibliothécaire prend souvent le titre de DOCUMENTALISTE, 
son róle étant de guider l'usager dans la recherche de la 
DOCUMENTATION dont il a besoin. 


La bibliothéque personnelle. 


C'est l'ensemble des livres que possède A1, simple particu- 
lier. Al est un BIBLIOPHILE si c'est un amateur et un collec- 
tionneur de livres rares ou trés beaux. Il range les livres qu il 
possède dans sa BIBLIOTHÈQUE personnelle, MEUBLE conçu 
spécialement pour cela, muni d'un RAYONNAGE: planches 
horizontales et parallèles, parfois réduit à une simple ÉTA- 
GÈRE, rayonnage fixé au mur, sans portes ni parois latérales. 


La LECTURE. 


r 


Al OUVRE un livre, qu'il appelle familièrement un BOUQUIN; 
il le COUPE (si les feuilles n'ont pas été tranchées au cours 
du brochage), le PARCOURT, le FEUILLETTE: tourne rapide- 
ment les pages, il s'y PLONGE, € se plonge dans sa lecture: lit 
avec une grande attention, MARQUE la page où il s'est arrêté 
avec un SIGNET, puis il REFERME le livre. 


Il BOUQUINE (fam.) si, pendant ses loisirs, il passe d'un livre 
à l'autre, en lit quelques passages pour s'en donner une idée. 
[l € lit à livre ouvert un texte en langue étrangère, sans recou- 
rir à un dictionnaire, s'il connait trés bien cette langue. 


S'il fait un travail universitaire, il faudra qu'il établisse la 
BIBLIOGRAPHIE du sujet qu'il traite: la liste des ouvrages qui 
ont traité, avant le sien, certains aspects de ce sujet. 


Fig., le grand livre de la nature, le livre de la vie, manières 
de dire que la nature, la vie peuvent nous APPRENDRE, par 
l'observation et l'expérience, autant et plus que les livres 
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imprimés grâce auxquels on n'acquiert qu'une € culture 
LIVRESQUE (péi.) coupée de l'expérience. 


IV Différentes sortes de /ivres. 


1 Unlivre de A2, contenu du livre. 


Un livre d'images, de cuisine, d'histoire, de géographie, de 
grammaire, etc. souvent abrégé, en milieu scolaire, en une 
grammaire, une histoire, une géographie. 


Un livre de A2, destination du livre: un livre de classe, un 
€ MANUEL scolaire, un ና livre de messe, syn. un MISSEL 
recueil des lectures de la messe, permettant de les suivre 
pendant l'office. 


Un € livre d'art contient des reproductions très fidèles 
d'œuvres d'art, ou est par lui-même (calligraphie, illustra- 
tions, reliure) une ceuvre dart. 


Un € livre blanc: recueil de documents destiné à éclairer 
un événement important. 


Certains livres sont ce qu'on appelle, dans les bibliothè- 
ques, les USUELS, € ouvrages de référence consultables en 
toutes sortes d'occasions, notamment les DICTIONNAIRES, les 
ATLAS, et les ENCYCLOPÉDIES. 


Livres achetés en blanc pour y écrire quelque chose: 


Un ALBUM: un ensemble de feuillets laissés en blanc et des- 
tinés à recevoir les images, les timbres que son possesseur 
souhaite y conserver. Parfois un ensemble de feuillets reliés, 
avec une dominante d'images, photos, gravures imprimées. 


Un REGISTRE: un livre en blanc sur lequel son possesseur 
ENREGISTRE les noms, les dates, les chiffres dont il est impor- 
tant de garder le souvenir. Ex. les registres de l'état civil où 
sont inscrits les naissances, les décës et les mariages. 


Un RÉPERTOIRE: un registre préparé pour un classement 
alphabétique, permettant de RÉPERTORIER et de retrouver 
facilement, par ex. des adresses. — Le répertoire d'un 
théâtre : la liste des pièces qui y sont jouées. — Le répertoire 
d'un acteur: la liste des rôles qu'il a l'habitude de jouer. 
Un € Livre de bord est un REGISTRE sur lequel le capitaine 
d'un navire écrit chaque jour ce qui se passe à bord. 

Un ና Livre de comptes: registre destiné à recevoir les comp- 
tes dun ménage, d'une entreprise; le caissier, le comptable 
€ tient les livres d'une entreprise. 

Un € livre d'or: registre sur lequel des invités à une cérémo- 
nie, les visiteurs d'une exposition, inscrivent leur signature, 
et parfois une phrase de commentaire. 


Un LIVRET: petit registre ou CARNET. 


LONG 


Le € livret scolaire où les professeurs inscrivent les notes 
d'un élève et leurs appréciations pour les faire connaître 
aux parents. 

Le € livret de famille remis aux époux lors de leur mariage, 
où l’on inscrit les naissances et les décès. 


Le livret d'un OPÉRA: le texte des paroles chantées sur la scène. 


LONG et LARGE, adj. qual. 


L. La planche est longue d'un mètre et large de vingt-cinq 
centimètres. 


1 Al, SURFACE rectangulaire, a deux CÔTÉS de DIMENSIONS 


différentes. 


La dimension la plus GRANDE est la LONGUEUR et la plus 
PETITE, la LARGEUR. 


Si Al est carré, il n'a plus ni longueur ni largeur, il a des 
côtés égaux: imaginons qu'une planche mesure 1 m sur 0, 
25: on dit qu'elle fait un métre € de long et vingt cinq cen- 
timètres € de large. 

Loc.adv. Jean marche € de long en large: il se trouve dans un 
certain lieu plus ou moins rectangulaire oü il VA et VIENT 
dans un sens et dans l'autre en attendant quelque chose ou 
en réfléchissant. 


ለ] est un VOLUME. 


Lorsqu'il s'agit d'un volume PLEIN (par ex. une planche), 
quil soit placé à l'horizontale ou à la verticale, ses trois 
dimensions sont, dans l'ordre décroissant, sa longueur, sa 
largeur, et son ÉPAISSEUR. Ce volume est d'autant plus ÉPAIS 
qu'il y a moins de différence entre sa largeur et son épais- 
seur. Ant. il est FIN, MINCE. 


Lorsqu'il s'agit d'un volume CREUX, dont le creux est à l'hori- 
zontale (par ex. une grotte, un buffet), ses trois dimensions 
sont dans le sens vertical sa HAUTEUR, dans le sens horizon- 
tal, sa largeur et sa PROFONDEUR. 


Lorsqu'il s'agit dun volume creux, dont le creux est à la ver- 
ticale (par ex. une fosse), ses trois dimensions sont sa lar- 
geur, sa longueur, et sa profondeur. 


Marie a la taille épaisse: il y a peu de différence entre son 
tour de taille, son tour de hanches et son tour de poitrine. 


Fig. Un esprit épais manque de finesse. 


Les MESURES de longueur. 


Le METRE (et ses subdivisions et multiples: CENTIMÈTRE, 
KILOMETRE, etc.) servent à mesurer les distances et toutes 
les dimensions des objets et pas seulement leur longueur. 
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Dans ce cas, les ant. étroit, court, bas, mince, ne sont pas 
employés. 

Al € est large de + nom de mesure. À sa source, le fleuve 
n'est qu'un ruisseau large de quelques dizaines de centimètres; 
il n'a / ne fait que quelques dizaines de centimétres de large. 


A1 € est long de + nom de mesure. Ce fil est long de trois 
mètres, syn. a une longueur de trois mètres, fait trois mètres 
de long. La € longueur d'onde est une mesure en physique. 


AI € a une hauteur de + nom de mesure, plus usuel que 
€ est haut de + nom de mesure. Le Mont Blanc a une hau- 
teur de 4810 m. — L'armoire est haute de 2 mètres; elle fait 2 
mètres de haut. 


A1 € a une profondeur de + nom de mesure. Le puits a une 
profondeur de 3 mètres plus usuel que est profond de 3 
mètres (mais *a trois mètres de profoud est impossible). 

A1 € a une épaisseur (mais pas *une minceur) de + nom de 
mesure. La planche a une épaisseur de 5 centimètres (mais 
pas "est épaisse de 5 cm. ni * fait 5 cm. d'épais). 


I. La Loire est longuede 1008 kilomètres: c'est un long fleuve. 


1 Al est long ou COURT par rapport à une longueur 


moyenne ou idéale. 


A] est ressenti comme long si sa longueur est supérieure à 
la moyenne, ou court si sa longueur est inférieure à la 
moyenne (court n'a pas de dérivé nominal). — La Loire 
s ALLONGE sur 1008 kms: elle est longue de 1008 kms. La 
Loire est longue, la Somme (245 kms.) est courte par rapport 
aux autres fleuves de France, mais la Loire n'est pas trés 
longue par rapport au Nil ou à l'Amazone. 


Al est long ou ALLONGÉ. 


Dans sa position normale, il présente une forme globalement 
plus longue que large. Un cours d'eau, uu bâton, un ruban, un 
banc, etc. sont des objets de forme allongée. La silhouette 
humaine est normalement allongée, plus HAUTE que large: une 
silhouette longue est encore plus longue que la moyenne. Une 
silhouette large est celle de quelqu'un de plus GROS que la 
moyenne, méme si sa largeur reste inférieure à sa longueur. — 
De méme un visage long ou allongé est plus long que la 
moyenne ; ant. un visage large, ROND ou CARRÉ. 


A1 peut être RALLONGÉ. 


On augmente sa longueur sil est trop court; ou, au con- 
traire, on le RACCOURCIT s'il est trop long. A2 utilise une RAL- 
LONGE de fil électrique, syn. un PROLONGATEUR, parce que le 
fil de la lampe est trop court. — A2 met une RALLONGE à la 
table lorsqu'il invite beaucoup de monde à diner. Al 


construction, route, ligne de métro, etc., est PROLONGÉE: 
A2 l'allonge en y ajoutant une partie dans le sens de la lon- 
gueur. € Dans le PROLONGEMENT de A1: à la suite de A1, 
dans le sens de la longueur. On a construit une nouvelle 
maison dans le prolongement de la rue. — La main se situe 
dans le prolongement du bras. 


Le cheval a gagné la course avec une longueur d'avance: le 
deuxième était juste et complètement derrière lui. 

Al s ALLONGE quand il GRANDIT. Jeannot s'allonge de jour en 
jour ou augmente sa dimension en longueur. Ce pull s'est 
allongé au lavage. 


Emploi adv. : Jean a scié sa planche trop long / trop court. 


Al LONGE A2. 

Il se déplace € le long de l'espace géographique A2. Al 
longe le BORD de la rivière, le lac. (Ant. A1 TRAVERSE A2 dans 
le sens de la largeur. Le pont traverse la rivière). 


Le voisin a placé une clóture tout le long de son jardin. — Le 
gymnaste grimpe le long de la corde. 


La LONGITUDE. 


C'est une mesure de la Terre à partir de lignes tracées en 
long d'un póle à l'autre, par rapport à l'orientation habi- 
tuelle des CARTES, avec le póle nord en HAUT et le póle sud 
en BAS; la LATITUDE est la mesure perpendiculaire à la lon- 
gitude, à partir de lignes tracées en largeur. 


Fig. Al humain € a toute latitude pour A2 inf.: il est € au 
large, parfaitement libre de faire A2. 


Des objets longs. 


Un vétement: une chemise à manches longues, courtes; un 
pantalon court est un SHORT ou un BERMUDA. Une femme 
peut € s'habiller long / court selon la longueur de sa jupe. 
Une € chaise longue: où l'on n'est pas ASSIS mais ALLONGÉ 
(mais on ne dit pas * une chaise courte) 

Une LONGE est une longue corde pour attacher ou mener 
un cheval 

Un € scieur de long scie dans la longueur du bois: il prati- 
que une coupe LONGITUDINALE. 

Al est liquide: Al € allonge une sauce en ajoutant de l'eau. 
A1 fait un COURT-BOUILLON pour cuire le poisson, en lais- 
sant RÉDUIRE le liquide. 


Une partie du corps est longue ou courte. 

Des doigts, des membres, des cheveux peuvent étre longs ou 
courts. Al est LONGILIGNE s'il a de longs membres; A1 est COUR- 
TAUD s'il est de PETITE taille, ou s’il est € BAS / court sur pattes. 


Lonc B 


Fig. Al € a le BRAS long: il a de l'influence. A1 € a les DENTS 
longues: il est avide, ambitieux. 


Une fonction du corps: Al a la vue courte: il est MYOPE. 
Fig. il n'est pas PRÉVOYANT, syn. Al a des objectifs € à 
courte vue. Une LONGUE-VUE est une lunette permettant de 
voir des objets lointains. 


Al respiration: ላ] € a le souffle court: il respire vite, il est 
ESSOUFFLÉ ; ant. Al respire PROFONDÉMENT, € à FOND. 


Une distance est longue ou courte. 


Lorsqu'on trouve un trajet trop long, on cherche des RAC- 
COURCIS, sachant que PR. Le chemin le plus court d'un point 
à un autre est la ligne droite. Certains trajets pour aller d'un 
endroit à l'autre sont au contraire plus longs que d'autres: 
ils RALLONGENT le chemin. Un voyage € au long cours, géné- 
ralement en bateau, se fait sur longue distance et dure long- 
temps. Un bateau ou un avion LONG-COURRIER fait du 
transport sur longues distances. 


[ዚ À son estuaire, la Loire fait prés de trois kilomètres de 
large. 


1 Alconcret est large ou ÉTROIT par rapport à une largeur 


moyenne ou idéale. 


L'estuaire de la Loire est large par rapport à celui de petits 
fleuves cótiers, pas par rapport à celui de l'Amazone. On 
accéde à la grotte pas un couloir dont l'ÉTROITESSE est vrai- 
ment génante. 


A1 concret vertical est large si, dans sa position normale, il 
présente une forme plus large que haute: une commode est 
un meuble large, parce que, sur sa face principale, sa hau- 
teur est inférieure à sa largeur. 


A] partie du corps: des mains, des pieds, des épaules, des 
hanches larges ou étroites. 


A1 objet: zz chapeau à larges bords, à bords étroits. 


Un objet dont une extrémité est étroite et l'autre plus large 
est ÉVASÉ: c'est la forme de nombreux VASES. D'une extré- 
mité à l'autre, selon le sens dans lequel on le regarde, il 
S'ÉVASE ou se RESSERRE. 


እ] s'ÉLARGIT. 


Il augmente sa dimension en largeur. À force d'étre lavé, ce 
pull s'est élargi. — Un cours d'eau sélargit au fur et à mesure 
de son trajet; il peut atteindre plusieurs centaines de mètres 
et méme plusieurs kilomètres € de large / de largeur lorsqu'il 
se jette daus la mer. 


3202. 


LONG 


A1, qui devient plus étroit, (se) RÉTRÉCIT. Avant d'arriver à 
la grotte, le passage se rétrécit tellement qu'on passe difficile- 
ment. Un vêtement qui € rétrécit au lavage perd à la fois de 
la largeur et de la longueur. 


Un objet qui se RECROQUEVILLE devient plus petit dans tou- 
tes ses dimensions. Une pomme sèche, toute recroquevillée. 


Al est un LIEU. 


A2 humain se sent € à l'étroit dans Al, ESPACE trop petit, 
EXIGU, CONFINÉ: inversement Al est € au large, syn. à l'AISE, 
dans AI espace VASTE, de grandes dimensions, à la fois long 
et large, comme l'océan, par exemple. € Le grand large: la 
haute mer. Le bateau € gagne le large. Fig. A1 humain 
ና prend le large: il s'enfuit. A1 prisonnier est ÉLARGI: il est 
LIBÉRÉ, syn. RELÂCHÉ, RELAXÉ. 


Al est large s'il est de VASTES dimensions. A2 décrit un large 
cercle: un GRAND cercle. 


A] est un VÉTEMENT. 


Le tissu a rétréci au lavage; il a perdu en longueur et en 
largeur: il est devenu plus étroit et plus court. Il peut au 
contraire s'être élargi. 


Al se sent SERRÉ dans A2 un vêtement étroit, syn. AJUSTÉ, 
COLLANT, qui le serre: il est trop JUSTE, ÉTRIQUÉ, SERRÉ. 


Au contraire, un vétement large, syn. AMPLE, d'une bonne 
AMPLEUR, est CONFORTABLE: on sy sent € att large, syn. à 
l'aise, alors qu'on est € mal à l'aise, à l'étroit dans un véte- 
ment trop serré. 

Fig. L'ampleur des connaissances de Jean est considérable. 
Un microphone sert à AMPLIFIER la voix. 


Emploi adverbial. 


A2 € mesure / calcule large: il prévoit plus que la mesure 
nécessaire pour éviter de manquer. Sylvie achéte du tissu 
pour faire des rideaux: elle prévoit large, pour ne pas risquer 
den manquer. — Jean emporte beaucoup d'argent en voyage: 
il prévoit large pour ne pas étre € à court. 


IV Il est largement trois heures et Jean trouve le temps long. 


1 La MESURE du TEMPS. 


La longueur des jours se calcule en HEURES, celle des 
années en MOIS, etc. : dans l'hémisphère nord, les jours sont 
plus courts l'hiver et plus longs l'été; on y connait les 
€ lougues soirées d'hiver. 


Al temporel est ressenti par A2 humain comme long ou 
court, syn. BREF, si sa DURÉE est plus GRANDE ou plus PETITE 
que la moyenne ou la normale. 
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LONGTEMPS, adv.: pendant un long espace de temps, par 
rapport à une norme moyenne. f ዘ y a longtemps, syn. 
AUTREFOIS. 


Al réfléchit LONGUEMENT: pendant un temps long. Ant. 
pendant de brefs INSTANTS. — Le feu est long à séteindre. — A1 
humain est € long à réagir. Il est € loug à la détente: il se fait 
longuement prier avant de céder. 


ላ1 fait preuve de LONGANIMITÉ: il est PATIENT et indulgent 


ጫ 


à l'égard d'un A2 humain qui a des torts envers lui. 


Le temps est ressenti comme trop long lorsque A2 humain 
attend ou s'ennuie pendant € de longues heures. Cette réu- 
ion a duré de longues heures; elle était interminable. 


Il est ressenti trop court quand A2 a du plaisir ou des 
émotions: A2 € trouve le temps long / court. — A2 a trouvé le 
film LONGUET: un peu trop long. Les choses € trainent en 
longueur: elles durent trop longtemps. — Il y a des longueurs 
daus cet ouvrage, ce film: des passages ennuyeux. Par con- 
tre, les vacances ont paru courtes; elles ont passé trop VITE. 


AI temporel est long ou court s'il est ÉLOIGNÉ ou RAPPROCHÉ. 


Dans le passé. A2 € a la mémoire courte / longue: il oublie 
vite, ou au contraire il n'oublie jamais. 


Dans le futur. Des prévisions € à long / court terme, € à plus 
ou moins longue / brève échéance: dans un avenir LOINTAIN 
ou PROCHE. 


Les historiens travaillent sur la € longue durée, syn. sur de 
longues périodes, par rapport à la durée moyenne d'une vie 
humaine. — Les économistes étudient les phénomènes éco- 
nomiques à € long / court / moyen terme. 


Loc.adv. € de longue date: depuis longtemps. € À la longue, 
syn. € à force de temps. Les grandes peines sestompent à la 
longue. — Marie se plaint € à longueur de journée: tout le 
temps. Une œuvre, un travail € de longue haleine prend 
beaucoup de temps. 


La LONGÉVITÉ est la durée d'une longue VIE. 


La longévité moyenne a beaucoup augmenté en France au 
XX s. Les gens VIVENT de plus en plus VIEUX. A1 humain 
acquiert de l'expérience tout le long de la vie. 


Au contraire, ላ] humain a une courte vie, syn.: qui dure moins 
que la moyenne, sil € meurt JEUNE. «La vie bréve»: titre d'un 
opéra de Manuel de Falla. A1 se plaint de la BRIÈVETÉ de la 
vie. Certains insectes sont ÉPHÉMÈRES: ils ne vivent qu'un 
jour. Fig. Al éphémère a une durée courte, syn. PASSAGÈRE, 
TEMPORAIRE: une gloire éphémère, un bonheur éphémère. 


6. A2 humain ና fait court. 


[] ABRÈGE 565 propos, son texte. A2 ÉCOURTE la durée d'une 
action: il la rend plus courte. — A2 a écourté la discussion 
parce qu'il était en retard. — A2 € a coupé court à l'entretien 
parce quil ne souhaitait pas le PROLONGER; la discussion € a 
tourné court. 


À l'inverse, A2 ALLONGE, syn. RALLONGE, la durée d'une 
action. — À la fin de certains matchs, les footballeurs € jouent 
les PROLONGATIONS pour se départager. — A1 détenu a eu une 
prolongation de peine, ant. une RÉDUCTION. 


Al temporel est large ou étroit si sa durée est ressentie 
comme suffisante ou non. 


Al événement € couvre une large période: une longue 
période proportionnellement à la totalité du temps consi- 
déré. Ant. une période étroite: de courte durée. 


Loc.adv. A2 humain est au large si la quantité de temps lui 
semble plus importante que nécessaire pour qu'il effectue 
sa táche. Le candidat est au large pour cette épreuve; il a 
deux heures devant lui: € c'est large, syn. il a LARGEMENT le 
temps. — A2 calcule largement son temps. 


Il est largement trois heures: il est trois heures et même 
beaucoup plus! 


V Jean a de larges vues sur cette affaire et il en sait /ong. 


1 Long employé comme adv. représente. 


ela TOTALITÉ de Al abstrait dans les loc. adv. € (tout) au 
long, € en long et en large (expression parfois augmentée 
par ironie: € en long, en large et en travers), syn. € par le 
menu: dans le détail du déroulement dc A1 abstrait. — 
Jean raconte son histoire tout au long. — Marc expose ses 
projets en long et en large. 


LOURD 30 ፻፲ 


à court d'idées, d'arguments. A1 € prend de court ለ2, syn. à 
l'MPROVISTE: sans lui laisser le temps de réagir. 


L'adj. large représente l'EXTENSION de A1 abstrait. 


On a publié de larges (syn. de longs) extraits du discours du 
président. — Ce discours a été reproduit € dans une large 
mesure. — Le député a été élu à une large majorité. — Fam. 
A2 € sest fait avoir dans les grandes largeurs: il a été forte- 
ment trompé. 


A2 humain voit large, voit GRAND: il a de grands projets, de 
l'ambition. A2 € a l'esprit large: il a une grande € LARGEUR 
de vues: il accepte beaucoup de points de vue différents; 
syn. il est OUVERT. 


Ant. A2 € a l'esprit étroit, syn. il est BORNÉ, LIMITÉ, OBTUS: il 
a une ÉTROITESSE de vues, il manque d'intelligence ou de 
tolérance. 


En particulier 


e Al, richesse, revenus. Al est large sil est ABONDANT, 
étroit sil est en quantité LIMITÉE ou INSUFFISANTE. A2 
ና gagne LARGEMENT sa vie: il gagne plus d'argent que la 
moyenne, il est à l'AISE financièrement. Ant. A2 a un bud- 
jet étroit, syn. SERRÉ. — A2 est large, il € fait des LARGESSES 
(toujours au pl.): il donne beaucoup, il est GÉNÉREUX. 


e Al signification. A2 utilise un mot € au sens large, syn. péj. 
VAGUE, ant. € au sens étroit, syn. mélioratifs, STRICT, PRÉCIS. 


* Al relations sociales. A2 humain a un large cercle, syn. un 
cercle ÉTENDU, de relations plus ou moins LÂCHES ou au 
contraire, un cercle étroit de relations, syn. RESTREINT. A2 
est en relations étroites avec A3; A2 et A3 sont ÉTROITE- 
MENT liés, syn. ils sont PROCHES: la relation est INTIME, ou: 
ils se voient trés souvent. 


LOURD et LÉGER, adjqual. (f. LOURDE et LÉGÈRE) 


* le grand NOMBRE dc A1 abstraits dans les loc. A2 humain 
€ en sait long: il sait beaucoup de choses. Son attitude A POND-: base savante d'origine latine servant à former des mots 
€ en dit long: exprime beaucoup de choses. A2 € cherche exprimant l'idée de poids. 


ነ oi : il cherche plus d'informations. : i ; 
à en savoir plus long: il cherche p I. Ma valise est lourde mais mon sac est léger. 


2. Al humain € est à court de A2. 


Syn. Al € est / se trouve court: il MANQUE de A2 qui lui est 
nécessaire pour réagir à la situation: 


[> AI concret parait lourd / léger à A2. 


1 Al est lourd pour un A2 animé. 


Celui-ci, généralement non exprimé, doit faire l'action de SOULE- 
VER ou de PORTER AI. A1 PESE sur A2: est pour lui une CHARGE. 
La PESANTEUR est la force qui entraine les corps vers la terre. A1 
€ pése lourd, a un POIDS considérable, si l'action de le soulever 
demande à A2 un EFFORT, une dépense d'énergie supérieurs à la 
normale. Dans le cas contraire, A1 est léger. Une valise pleine est 
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A2 énergie, munition. Al € est à court d'argent: il manque 
d'argent. Al, soldat, chasseur, est à court de cartouches. A1 
voiture est à court d'essence. 


A2 moyen abstrait de réagir. A1 humain est / se trouve court 
devant les objections de A2: il manque d'arguments, il est 


210. 


LOURD 


plus lourde que la méme valise vidée de son contenu, ou ALLÉ- 
GÉE d'une partie de son contenu (ant. ALOURDIE). 


L'adj. PESANT sert de syn. intensif à lourd quand il s'agit 
d'objets qu'un A2 humain doit soulever. Une valise pesante. 


Les € poids lourds sont des camions qui transportent des 
CHARGEMENTS lourds et volumineux, des matériaux PONDÉ- 
REUX (sav.). 


Quand il fait trés chaud, on porte une tenue légére, des 
vétements légers, ant.: des vétements chauds. 


Max € a l'estomac lourd, il € a comme un poids sur l'estomac, 
il ressent une LOURDEUR: il a du mal à digérer un repas trop 
copieux, un plat trop GRAS. Un produit alimentaire (lait, 
beurre, fromage) est dit allégé si on a retiré tout ou partie 
de ses matières GRASSES. 


Le poids d'un Al humain en bonne santé doit correspondre 
à sa TAILLE. Aussi certains doivent-ils € prendre du poids s'ils 
sont trop MAIGRES, ou € perdre du poids s'ils sont trop GROS. 


Fig. Les IMPONDÉRABLES: les actions et événements dont 
les conséquences ne peuvent pas étre évaluées. 


La BALANCE. 


C'est un mécanisme qui permet de PESER des A1, d'en con- 
naitre le POIDS en GRAMMES, en KILOGRAMMES (abrév.: 
KILOS, équivalent à mille grammes) de savoir € combien 
pèse Al. Une BASCULE est un mécanisme qui permet de 
peser des matériaux PONDÉREUX, tres lourds, évaluables par 
ex. en TONNES, soit mille kilos. 


Faute d'une balance, la main sert à SOUPESER un petit A1 
pour en évaluer approximativement le poids. 


La LIVRE (équivalente à un demi-kilo) et la € demi-livre sont 
d'anciennes € mesures de poids toujours utilisées, en pratique, 
quoique non officielles, notamment pour le beurre, le café, etc. 


Beaucoup de balances, surtout anciennes, se composent 
d'un FLÉAU, levier à deux bras égaux, mobile autour d'un 
axe, muni, à chaque extrémité de ses bras, de deux PLA- 
TEAUX. On place dans l'un l'objet à peser, dans l'autre des 
POIDS de différents poids, en métal lourd. Ces poids sont 
ÉTALONNÉS, vérifiés par comparaison avec des € poids ÉTA- 
LONS représentant exactement et officiellement l'indication 
de poids gravée sur leur masse. Pour peser l'objet Al, A2 
humain doit mettre dans l'autre plateau de la balance le 
nombre de poids, gros et petits, nécessaire pour établir 
l'ÉQUILIBRE. Aucun des deux plateaux ne devant PENCHER. 

S'il sagit seulement de repérer quel est le plus lourd de 
deux objets, il suffit de les mettre chacun dans un plateau 
et de voir quel est le plateau qui penche et quel est celui 


qui REMONTE. C'est à ce second type d'opération que réfè- 
rent les loc. fig. Al € met en balance certains avantages 
avec certains inconvénients. 

Fig. A1 ና pèse le pour et le contre avant de ce décider. ላ] 
BALANCE (verbe): de méme que le fléau oscille avant de se 
stabiliser, sa pensée est hésitante. A1 € met tout son poids 
dans la balance: use de toute son influence, pour € faire 
pencher la balance dans un certain sens. 


La balance est un thème iconographique: les attributs de 
l'allégorie de la justice sont une balance parfaitement en 
équilibre, symbole de sentences ÉQUITABLES, et le GLAIVE, 
sorte d'ÉPÉE, pour punir. Dans les représentations du Juge- 
ment Dernier, l'archange saint Michel tient à la main une 
balance pour peser les actions des hommes et voir si ce sont 
les bonnes ou les mauvaises qui font pencher la balance. 
En physique. 

On distingue du poids la MASSE qui est proportionnelle au 
volume. 


Le poids d'un méme volume de deux A1 concrets différents 
est fonction des DENSITÉS respectives de ces Al et par con- 
séquent le volume d'un méme poids de deux Al concrets 
différents est différent. Ainsi, un kilo de PLOMB est beau- 
coup plus DENSE et occupe beaucoup moins de place quun 
kilo de PLUME. Láché d'une certaine hauteur, le premier 
TOMBERAIT beaucoup plus vite que le second. Le plomb est 
beaucoup plus lourd que la plume. D'où, Al est € lourd 
comme du plomb, € léger comme une plume. 


Les lois physiques de la € GRAVITATION universelle font que 
plus A1 est près de la Terre, plus il pèse. À force de s'éloi- 
gner de 18 Terre, Al cesse de subir l'€ ATTRACTION terrestre 
et finit par atteindre l'état d'APESANTEUR. 


ዚ Vaut-il mieux être lourd ou léger? 
© AI humain abstrait parait lourd / léger à A2. 
O Emplois péjoratifs et mélioratifs des mots ci-dessus. 
1 Alest lourd pour A2 humain: 


Il est PÉNIBLE: Il fait (un temps) lourd et ORAGEUX. On a du 
mal à respirer, un ORAGE se prépare. Lorsque, dans une réu- 
nion, l'atmosphére est PESANTE, les participants sont mal à 
l'aise, les rapports sont tendus. difficiles. 

Max € a le cœur lourd: il est très triste, il a de la PEINE; ant. 
il € a le cœur léger: il n'a aucun souci, il est gai. 


A1 humain est lourd, MALADROIT. 


A] est un LOURDAUD: il est gauche, maladroit, BALOURD. Sa 
BALOURDISE lui fait commettre en société des GAFFES 
génantes, embarrassantes : il est GAFFEUR. C'est le € pavé de 


l'ours (allusion à une fable de La Fontaine): en croyant bien 
faire, il fait mal. Ant. il est FIN, DÉLICAT, SUBTIL. 


Al € insiste LOURDEMENT sur A2, un fait: Al vient de dire 
A2, et il le répète plusieurs fois pour s'assurer que son 
interlocuteur, l'a bien entendu et bien compris, et qu'il va 
en tenir compte. Al S'APPESANTIT sur A2, sujet de 
conversation: À2 s'arrête sur Al, en parle trop longuement. 


Le style lourd, pesant, les LOURDEURS de certains textes ou de 
toutes autres œuvres dart les rendent pénibles et désagréa- 
bles, au contraire du style léger de certains autres. Un écrivain 
écrit lourdement s'ils dit tout et le répète. Un style léger est bref 
et laisse quelque chose à deviner ou à imaginer au lecteur. 


On reproche parfois à certaines administrations des PESAN- 
TEURS qui en FREINENT, en RALENTISSENT le fonctionnement; 
leurs services sont de € lourdes machines à mettre en marche. 


Une action légère est FACILE et AGRÉABLE. La € musique 
légère est une musique facile, peu savante, pas SÉVÈRE. Une 
voix légère est aigüe et agile. 


Perrette marchait € d'un pas léger: avec rapidité, souplesse 
et facilité. Une construction légère (ex. une flèche de 
cathédrale) est ajourée et élégante. 


Cas inverse: le poids de ላ] humain peut être positif. 


Al fait le poids pour entreprendre une action qui 
demande des compétences sérieuses. Au contraire, un 
boxeur, qui € ne fait pas le poids a toutes les chances de per- 
dre face à un adversaire plus FORT que lui, 


Al € a du poids: au sein de la société ou d'un groupe, Al a 
de l'INFLUENCE, du POUVOIR, parce qu'il est PONDÉRÉ, il fait 
preuve de PONDÉRATION: est calme, sage, ÉQUILIBRÉ, capa- 
ble € peser le pour et le contre sans passion. 


La légèreté de Al peut être négative. 


Al humain: Max parle avec trop de légéreté des choses 
sérieuses; il a un caractère léger, syn. DÉSINVOLTE. II s'est con- 
duit bien légérement avec Léa. 


ለ1 € agit à la légère: il agit sans réfléchir, avec beaucoup 
trop de légèreté, sans penser aux conséquences de ses 
actes. Une € femme légère: une femme qui passe FACILE- 
MENT d'une relation amoureuse à une autre, qui quitte RAPI- 
DEMENT un homme pour un autre. 


ላ] non humain: Un léger Al est un Al d'une quantité ou 
densité PETITE, FAIBLE. Un léger mal de tête incommode mais 
ne fait pas autant souffrir qu'une forte migraine. — Cette bois- 
son a un léger gout de citron. — Il y a entre les deux jumeaux 


LUMIÈRE 


esse smmm 


une légère différence. — Il ne reste plus qu'une légère couche 
de neige, peu épaisse. 


Inclinez LÉGÈREMENT (adv.) la tête: un peu. 


[ዚ Max a une lourde responsablité. 
© A2 a un lourd Al. 


1 A2 humain a un lourd A1, abstrait. 


(TÂCHE, TRAVAIL, CHARGE, RESPONSABILITÉ, etc.): un AI qui lui 
demande un EFFORT supérieur à la normale. Être mère de 
famille nombreuse est une € lourde charge. — Sa nouvelle tâche 
est trop lourde pour Léa, elle ne pourra pas la mener à bien. Son 
travail normal a été ALOURDI par une tâche supplémentaire. 


Al € pèse sur les (seules) épaules de A2, AI lui pèse: lui est 
PÉNIBLE, mais A2 doit seul ASSUMER A1. La bonne marche d'une 
entreprise pèse souvent sur les seules épaules du patron. A2 ressent 
€ le poids des années: A2, devenu vieux, se sent affaibli. 


A2 a un € lourd passé, (syn.: un passé CHARGÉ) 


Il a commis autrefois de NOMBREUX actes répréhensibles, et 
probablement fait de la prison. Peut-être même a-t-il été 
condamné à de € lourdes peines (syn.: des peines SÉVÈRES, 
ant.: des peines légères), surtout si on a jugé qu'il avait une 
€ lourde responsabilité dans les actes commis, et si ces actes 
ont été € lourds de conséquences (syn.: ont eu des consé- 
quences GRAVES et nombreuses). 


A2 € a un poids sur la conscience: A2 éprouve des REMORDS 
non avoués pour une faute qu'il a commise. En avouant, il 
SOULAGE sa conscience, il ressent un SOULAGEMENT moral, il 
est SOULAGÉ, il se sent mieux. 


LUMIÈRE, nf. 


A LUMIN-, LUCID-: bases savantes d'origine latine, PHOT(O)-: 
base savante d'origine grecque, servant à former des mots expri- 
mant l'idée de lumière. 


1 La lumiére se propage à la vitesse de 300 000 kms par 
seconde. 


1 La lumière est ce qui permet à l'ŒIL de VOIR le monde 


extérieur. 


La € lumière naturelle, la € lumière du JOUR, provient du 
SOLEIL, formidable € SOURCE d'ÉNERGIE dont les € rayons 
LUMINEUX ÉCLAIRENT successivement toutes les parties de la 
TERRE au cours de sa rotation. La lumière se PROPAGE en ligne 
droite dans un milieu TRANSPARENT, tant qu'elle ne rencontre 
pas un corps qui l'ABSORBE, ou la RÉFLÉCHIT ou la RÉFRACTE. 
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2. Les ÉTOILES. 


Elles aussi émettent une lumière qui, à nos yeux, ne BRILLE 
que la NUIT, de méme que celle de la LUNE qui nest qu'un 
REFLET de la lumière solaire, parce que leur LUMINOSITÉ n est 
pas suffisante pour résister à celle du soleil. 


Elles sont si éloignées de nous qu'on calcule leur distance en 
années-lumière soit environ 9000 milliards de kilomètres par 
an. Fig. Jean et Luc sont à des années-lumière l'un de l'autre: ils 
nont rien de commun, ne peuvent pas se comprendre, 
comme s'ils vivaient dans des univers différents. 


La lumière est nécessaire à la VIE. 


Les plantes réalisent la PHOTOSYNTHESE du gaz carbonique 
grâce à la lumière. Elles se tournent spontanément vers la 
lumière par PHOTOTROPISME. La PHOTOTHÉRAPIE est un trai- 
tement par la lumière, ou par les rayons ultra-violets. La 
PHOTOBIOLOGIE est l'étude de l'action de la lumière sur les 
étres vivants. 


I. La nuit tombe, il faut allumer la lumiëre. 


1 
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Nous avons besoin de nous ÉCLAIRER. 


Pour € voir clair la nuit ou dans un local OBSCUR, il faut 
éclairer les endroits où nous vivons, au moyen de € lumière 
artificielle, DIFFUSÉE par des LUMINAIRES ou APPAREILS 
d'ÉCLAIRAGE. 


Les hommes utilisent d'autres € sources de lumière que les 
astres: le FEU et l'ÉLECTRICITÉ. Dans le sous-sol du magasin, 
les employés travaillent toute la journée € à la lumière, sous 
ent. € à la lumière électrique. Ant. € à la lumière du jour, 
€ en plein jour. 

A1 humain € ALLUME la lumière quand il ne voit plus assez 
clair; il l'ÉTEINT quand la lumière du jour lui suffit. 


Appareils d'éclairage anciens. 


Jusqu'à la découverte de l'électricité, les hommes ont uti- 
lisé, pour s éclairer, le FEU sous diverses formes: 


* La plus simple, la TORCHE, bâton de bois résineux ou tor- 
sade de paille. 


* La CHANDELLE de suif (graisse de mouton ou de bœuf), la 
BOUGIE de CIRE ou de stéarine (dérivé de graisses anima- 
les), le CIERGE: longue bougie utilisée dans les églises, 
tous trois composés d'une MÈCHE (tresse de fils) enduite 
d'une matière inflammable, et posée verticalement sur un 
CHANDELIER. En cas de panne d'électricité, je lis à la 
lumière d'une bougie. 


- Dans une LANTERNE utilisée notamment à l'extérieur, la 
flamme d'une chandelle était protégée du vent par des 
parois de verre. 


- La LAMPE, récipient contenant un liquide inflammable 
(huile, pétrole) dans lequel trempe une mèche. 


* Le € bec de gaz au XIX* s. quand on commença à utiliser 
le € gaz de ville. 


3. Appareils d'éclairage modernes. 


Aujourd'hui, on éclaire les maisons avec des lampes équipées 
d'AMPOULES électriques, qu'on pose sur un meuble, ou avec 
des LUSTRES suspendus au plafond, ou avec des APPLIQUES 
fixées au mur, ou avec des LAMPADAIRES montés sur un pied 
élevé. Des LAMPIONS éclairent les fétes de plein air en été. 


Un SPOT muni d'un pied articulé peut étre dirigé sur un objet 
précis pour le € mettre en lumière. Un PROJECTEUR éclaire 
puissamment une scène de théâtre, un monument etc. 


Une € lampe de poche, parfois appelée € (lampe)-TORCHE 
quand elle est grosse, fonctionne sur pile. Dans l'obscurité, 
on peut laisser allumée en permanence une VEILLEUSE, 
petite lampe qui éclaire faiblement. Un LUMIGNON (péj.) 
est une lampe qui éclaire trop peu. 


La nuit, la voie publique est éclairée par des RÉVERBÈRES et 
par les NÉONS des € enseignes lumineuses. 


La nuit, les PHARES éclairent puissamment l'espace mari- 
time pour les bateaux; ceux des véhicules éclairent la route 
et font briller les CATAPHOTES rouges que les cvclistes ont à 
l'arrière de leur vélo. 


Al humain éclaire A2 humain. 


A1, muni par ex. d'une lampe de poche, d'une bougie, aide 
A2 à voir clair. Jean éclaire Sylvie avec une bougie pendant 
qu'elle descend à la cave. 


lil. J'ouvre les volets: un flot de lumière dorée envahit la 
chambre. 


1 La lumière. 


Au sing., elle est traitée linguistiquement comme une 
matière, qui peut être DIFFUSE, se répandre en NAPPES, en 
FLOTS, ou prendre la forme plus nette de RAYONS, de FAIS- 
CEAUX. ላህ pl., il s'agit de taches ou de POINTS lumineux qui 
se détachent sur un fond d'obscurité: on peut parler d'une 
ou de plusieurs lumières. Perdu la nuit en pleine forêt, le 
Petit Poucet aperçut une petite lumière C'était la maison de 
l'Ogre. — Titre d'un film: Les lumières de la ville. 


2. La lumière peut être diversement eolorée. 


Elle est blanche, rouge, orangée, dorée quand il s'agit de la 
lumière du soleil. La lumière artificielle permet de faire des 
enseignes lumineuses et d'autres éclairages de toutes les 
couleurs. 


La lumière peut être plus ou moins VIVE. 


Son intensité se mesure au moyen d'une € cellule PHOTO- 
ÉLECTRIQUE fondée sur l'émission d'électrons (voir ci-des- 
sous V. 1). 


Une lumière trop vive ÉBLOUIT ceux qui ne s'en protègent 
pas par des € verres fumés; elle les empêche de voir, en leur 
faisant mal aux yeux. C'est une lumière ÉBLOUISSANTE, 
ÉCLATANTE, CRUE, VIOLENTE.Les phares des voitures éblouis- 
sent ceux qui viennent en sens inverse si les conducteurs 
oublient de passer en CODE. 


La nuit, lorsqu'on multiplie les lumières et qu'on éclaire vive- 
ment des monuments à la lumière artificielle, avec des projec- 
teurs, c'est une ILLUMINATION. Le samedi soir, les principaux 
monuments de la ville sont WLUMINÉS jusqu à minuit. 

Syn. La CLARTÉ est une lumière supportable, DIFFUSE et faible- 
ment colorée, agréable pour l'œil humain. La clarté de l'aube, 
du jour, du crépuscule, de la lampe. — Une douce clarté. 

Syn. faible, une LUEUR: très faible clarté. Les premières 
lueurs de l'aube. — La lueur d'une bougie. 


Une lumière peut être INTERMITTENTE. 


Elle peut s'allumer, s'éteindre et se rallumer sans cesse; 
elle CLIGNOTE. Des € feux CLIGNOTANTS attirent facilement 
l'attention et servent souvent de signaux. Quand les auto- 
mobilistes veulent tourner à droite ou à gauche, ils doivent 
€ mettre leur clignotant pour avertir de leur intention ceux 
qui les suivent. 


IV La lumière agit sur une surface sensible: c'est la photo- 
graphie. 


1 La PHOTOGRAPHIE. 


C'est une application de la PHOTOCHIMIE, science des phé- 
nomenes chimiques qui s'accomplissent sous l'action de la 
lumiére. Elle consiste à faire entrer dans la € chambre noire 
d'un € appareil PHOTOGRAPHIQUE un mince faisceau de 
lumiére réfléchie par les objets extérieurs observés dans un 
OBJECTIF, pendant un certain temps appelé € temps de POSE. 
L'image renversée des objets VISÉS IMPRESSIONNE un FILM 
composé de substances SENSIBLES à la lumière et y forme un 
CLICHÉ NÉGATIF, indéfiniment reproductible, qui sera 
ensuite TIRÉ pour RÉVÉLER le POSITIF, image satisfaisante de 
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la réalité. D'abord uniquement en NOIR et BLANC, la photo- 
graphie peut aujourd'hui être € en COULEUR; les DIAPOSITI- 
VES, ou fam. DIAPOS, sont tirées en positif sur le film même 
et peuvent être projetées sur un écran. 


Le PHOTOGRAPHE. 


C'est un professionnel de la photographie, qui fait POSER les 
personnes dont l'image doit être de haute qualité. Il doit pren- 
dre plusieurs POSES des mannequins de haute couture pour 
un magazine de modes. Certaines personnes PHOTOGÉNIQUES 
sont belles € en photo, parfois plus belles qu'en réalité. Les 
vedettes distribuent à leurs admirateurs en guise de souvenirs 
leurs € photos DÉDICACÉES, munies d'une DÉDICACE écrite: un 
mot aimable, signé, à l'adresse du destinataire. 

Ou bien c'est un € reporter photographe, un € chasseur 
dimages pour un journal, qui MITRAILLE (fam.): prend à 
toute vitesse une multitude de photos pour être sûr d'en 
avoir quelques-unes de bonnes. 


Mais il existe une foule de € photographes amateurs qui, 
avec leur € appareil photo, € prennent en photo ce qui leur 
plait, € prennent des PHOTOS qu'ils font ensuite DÉVELOPPER 
par un laboratoire. Ils conservent leurs € photos de famille 
dans un € album de photos. 


Teehniques relevant du prineipe de la photographie. 


Elles sont utilisées notamment en imprimerie: la PHOTO- 
COMPOSITION, la PHOTOGRAVURE, la PHOTOCOPIE qui per- 
met de reproduire rapidement un document, au moyen 
d'une PHOTOCOPIEUSE. 


Le prineipe du CINÉMA. 

Il consiste à donner l'impression du mouvement au moyen 
de photos successives prises sur un FILM à des instants trés 
rapprochés au moyen d'une CAMÉRA: c'est ainsi que le RÉA- 
LISATLUR TOURNE un film qui est ensuite PROJETÉ sur un 
ÉCRAN par un PROJECTEUR géré par un PROJECTIONNISTE, 
dans une € salle de cinéma, devant des spectateurs qui 
assistent à la PROJECTION du film, à moins que ce ne soit un 
TÉLÉFILM qui € passe à la TÉLÉVISION. 


D'abord MUET, le cinéma est devenu PARLANT gráce à des 
moyen ÉLECTRO-ACOUSTIQUES. 


V Je viens de voir un éclair: il y a de l'électricité dans l'air. 


1 L'ÉLECTRICITÉ. 


C'est une énergie répandue partout dans l'univers, soit sous 
forme NEUTRE soit sous forme POSITIVE soit sous forme 
NÉGATIVE. Quand un corps chargé d'€ électricité positive 
(par ex. un nuage) se trouve à proximité d'un corps chargé 


213 


LUMIÈRE 


d'€ électricité négative (par ex. la tcrre), il se produit une 
ÉTINCELLE ÉLECTRIQUE. L'ÉCLAIR dans un ciel d'ORAGE est 
une grande € étincelle électrique et lc TONNERRE est le bruit 
qu'elle fait: il TONNE (v. impers.). La lumière produite par 
l'électricité industrielle est faite d'une succession continue 
de petites étincelles électriques. 


L'ÉLECTRONIQUE (n.f.) est la science des ÉLECTRONS, particu- 
les élémentaires possédant la plus petite charge possible 
d'électricité. Toutes ses applications (ordinateurs, instru- 
ments de musique, etc.) sont qualifiées d'électroniques (adj.). 


L'électricité se mesure en VOLTS, AMPÈRES, WATTS, d'après 
les noms des savants qui l'ont étudiée. 


Le COURANT électrique. 


Entre un PÓLE positif et un pole négatif mis en relation par 
un corps € bon CONDUCTEUR, comme un f fil électrique en 
métal, isolé par un corps € mauvais conducteur, se produit 
un € courant électrique sur lequel on peut se BRANCHER au 
moyen d'une € prise de courant et que l'on peut COUPER au 
moyen d'un INTERRUPTEUR. 


Il peut étre produit dans des € CENTRALES électriques, ou 
par des € groupes ÉLECTROGÈNES ou par de simples € PILES 
électriques soit par la décomposition d'un combustible 
comme le CHARBON (centrales THERMIQUES) ou l'URANIUM 
(centrales NUCLÉAIRES) soit par la puissance de l'eau accu- 
mulée dans des BARRAGES (centrales HYDRAULIQUES), soit 
par la puissance du vent mettant en mouvement des 
ÉOLIENNES, soit par des € CAPTEURS SOLAIRES. Il est porté au 
loin par des € LIGNES électriques à haute tension. 


Une CHARGE d électricité peut étre emmagasinée dans une 
BATTERIE d'ACCUMULATEURS qui se DÉCHARGE en la resti- 
tuant sous forme de courant. La batterie de la voiture se 
CHARGE quand elle roule et se décharge quand les phares res- 
tent allumés à l'arrét. 


Un ÉLECTRICIEN. 


C'est un technicien qui fait des € installations électriques et 
des réparations en cas de € PANNES de courant. Gráce à lui, 
toutes sortes d'utilisations du courant sont possibles; les plus 
usuelles sont l'éclairage et la régulation de la température, 
quil s'agisse de produire de la CHALEUR: appareils de CHAUF- 
FAGE, € cuisinières électriques, soit de produire du froid: CUI- 
MATISATION, appareils FRIGORIFIQUES. L'énergie électrique fait 
fonctionner toutes sortes d'appareils ÉLECTROMÉNAGERS. 


La plupart des lignes de chemin de fer sont aujourd'hui 
ÉLECTRIFIÉES: l'électricité y a remplacé le charbon ou le diesel. 


24.4. 


4. L'électricité a des effets physiologiques. 


Le corps humain peut servir de conducteur et étre 
ÉLECTRISÉ ; avec un courant électrique, on peut GALVANISER 
(du nom du physicien italien Galvani) des muscles sans vie 
et les mcttre en mouvement; on peut régulariser les batte- 
ments du cœur avec une € pile électrique servant de 
€ stimulateur cardiaque; un ÉLECTROCHOC coñsiste à provo- 
quer une perte de conscience et des convulsions par le pas- 
sage d'un courant électrique dans le crâne, traitement 
utilisé par certains psychiatres. 


Lorsqu'un Al humain approche la main d'un fil chargé 
d'électricité positive, il reçoit une € DÉCHARGE électrique 
provoquant une COMMOTION plus ou moins violente, pou- 
vant aller jusqu'à la mort, auquel cas Al est ÉLECTROCUTÉ. 


C'est ce qui se produit lorsque la grande étincelle de l'éclair 
atteint la terre. On dit que € la FOUDRE tombe, et Al est FOU- 
DROYÉ. On peut se protéger de la foudre en installant sur le toit 
de sa maison un PARATONNERRE qui canalise l'électricité et lui 
permet de se répandre dans le sol. Le coup de foudre est 
FULGURANT: trés lumineux et extrêmement rapide. Les anciens 
latins croyaient que Jupiter FULMINANT lançait la foudre. 


L'électricité donne lieu à toutes sortes d'études théoriques 
et d'applications dont les noms composés scientifiques et 
techniques commencent par l'élément ÉLECTRO-; ainsi, 
l'ÉLECTRO-AIMANT, l'ÉLECTROLYSE, l'ÉLECTROACOUSTIQUE qui 
permet la construction d'ÉLECTROPHONES, etc. 


V. Comparé à Luc, Jean est une lumière. 
O Emplois figurés et abstraits des mots ci-dessus. 


1 Unelumiére. 


De méme que le verbe voir peut signifier «constater, 
comprendre», le nom LUMIÈRE peut signifier «ce qui nous 
permet de comprendre». Il faut € faire toute la lumiere sur 
l'affaire des fausses factures, syn. l'ÉLUCIDER. — € À la lumière 
des résultats de son enquête, le juge d'instruction a mis en 
examen plusieurs personnes. — La déposition de certains 
témoins n apporte aucune lumière, mais celle de l'un d'entre 
eux a été un € trait de lumiére pour les enquéteurs. Elle € a 
mis en lumière des faits nouveaux. 


Un individu trés intelligent qui comprend vite et bien et aide 
les autres à comprendre peut être appelé € une lumière. 


On a appelé ና siècle des lumières celui des philosophes du 
XVIII s. qui prétendaient éclairer le monde par les lumières 
de leur raison. 


La CLARTÉ de A1 abstrait. 


C'est la qualité qui rend A1 facile à comprendre. La clarté 
du style de Voltaire, la clarté de son esprit, de son intelligence, 
de sa pensée est exceptionnelle. 


Une LUEUR de A1 abstrait: un peu de A1, si peu que ce soit. 
Il n'y a pas € une lueur de bon sens dans les propos de Max. — 
On a appris que tous les passagers de l'avion accidenté ne sont 
pas morts. Cela laisse aux familles € une lueur d'espérance. 


A] humain / abstrait éclaire A2 humain. 


Il l'aide à comprendre quelque chose d'obscur; A1 abstrait 
est LUMINEUX. 


A] abstrait éclaire A2 abstrait: L'historien Augustin Thierry a 
éclairé la période mal connue des temps mérovingiens. — J'ai failli 
être escroqué, mais ce que ma dit Jean ma éclairé. — L'article de 
loi qu'il a cité a éclairé un point obscur du contrat qu'on me pro- 
posait. — Son argimnentation lumineuse m'a convaincu; elle était 
très ÉCLAIRANTE. Grâce à lui, ፲፻ y vois clair. 


Je suis ébloui par la démonstration de Jean. — Jean a été 
éblouissant: il a fait une intervention d'une intelligence et 
d'une aisance admirables. — Une fête éblouissante: plus 
belle et plus extraordinaire qu'on n'aurait pu l'imaginer. 


Une personne éclairée (vieux). 

Elle est bien informée, instruite et raisonnable; elle € voit 
clair et agit en conséquence. Elle est LUCIDE, fait preuve de 
LUCIDITÉ. Elle voit LUCIDEMENT les choses comme elles sont. 
Un ILLUMINÉ (péj.): une personne naive qui croit, religieu- 
sement et sans contróle de sa raison, à toutes ses inspira- 
tions qui sont pour elle une illumination. J'étais dans le plus 
grand trouble, le plus grand embarras; une parole d'Évangile 
a été pour moi une illumination. Enfin, jy voyais clair! 


Un CLICHÉ. 

De méme qu'un cliché photographique peut étre reproduit 
à l'infini, c'est une idée, une maniére de parler extréme- 
ment banale, une € locution FIGÉE répétées pas une multi- 
tude de gens. La dissertation de Jeannot est pleine de clichés. 
— Revoyons € le FILM des évènements, dit le journaliste de la 
radio: leur succession chronologique, sans faire apparaitre 
aucune image. 


Le symbolisme de la foudre et de l'électricité. 


Il y a de l'électricité dans l'air: il règne une atmosphère 
lourde de conflits, c'est comme un jour d'orage. 

Jean a eu € un éclair de génie; € en un éclair il a aperçu la 
solution de son problème: un instant de lumière bref et 
intense. — Un éclair de joie est passé dans ses yeux: ils se sont 
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mis à briller. — Une € guerre éclair: très rapide. — Un 
ና éclair au chocolat / au café, etc. : sorte de chou à la creme 
de forme allongée. 


Le canon tonne. — Un € tonnerre d'applaudissements salue le 
chef d'orchestre: c'est un bruit trés intense. — Tonnerre de Brest! 
exclamation de marins servant de juron. — L orateur a une voix 
TONITRUANTE: forte comme le tonnerre. — C'est un orateur 
€ du tonnerre (fam.) formidable, extraordinaire, merveilleux. 


r 


Cette mauvaise nouvelle a été pour nous comme € un coup 
de tonnerre dans un ciel serein. — Elle nous a foudroyés: nous 
sommes comme morts, atterrés! 


A] humain € est BRANCHÉ (fam.): il suit le courant de la mode. 


ና Le courant passe entre Al et A2 humains: ils s'entendent 
bien. 


Tu n'en peux plus, € il faut recharger les batteries: reprendre 
des forces. 


Léa est électrisée par la proposition de Max, elle est comme 
une pile électrique: trés nerveuse. — L'orateur a galvanisé son 
auditoire: il l'a excité et poussé à l'action. 

Max a jadis eu € le coup de foudre pour Léa: il en est tombé 
subitement amoureux fou. — Les employés peu conscien- 
cieux € sattirent les foudres du patron. — L'incendie s'est pro- 
pagé avec une rapidité FULGURANTE; comparable à celle de 
la foudre. — Une idée fulgurante, une soudaine illumination 
a traversé l'esprit du chercheur. — Marc FULMINE contre les 
augmentations d'impôts: il gronde comme le tonnerre, il 
TEMPÊTE: il se met dans une grande colère. 

Emploi particulier de foudre au masculin : Éric se croit un 
€ foudre de guerre: il se prend pour un grand soldat toujours 
vainqueur. 


MAIN n.f. 


À MANU-: base savante d'origine latine, CHIRO-: base savante d'ori- 
gine grecque servant à former des mots exprimant l'idée de main. 


1 Lucie a des mains de pianiste, longues, fines et souples. 


1 Tout Al humain a DEUX mains. 


Une main est forcément la € main DROITE, ou la € main 
GAUCHE. Elles permettent de s'ORIENTER: tourner € à main 
droite / à main gauche (vieux), syn. usuel de tourner à droite, 
à gauche.La main droite est la € bonne main, généralement 
la plus habile. Les personnes, relativement rares, chez qui 
la bonne main est la main gauche sont des GAUCHERS. 


Les mains de l'homme sont ARTICULÉES par le POIGNET à l'extré- 
mité des BRAS qui les dirigent vers l'objet qu'elles ont à PREN- 
DRE ou à TOUCHER. Cette pomme est € à portée de ta main elle 
n'est pas éloignée de plus que de la longueur de ton bras; il te 
suffit de l'étendre pour la prendre. Fig. La victoire est à portée 
de la main: une action minime suffira pour la remporter. Jai 
mes crayons et ma gomme € sous la main: tout prés de moi. — 
Je les ai égarés, je les ai cherchés longtemps sans pouvoir € mettre 
/ remettre la main dessus. — Ils me sont € tombés sous la main: 
je les ai retrouvés et repris sans les chercher. 


Structure de la main. 


Elle est munie de cinq DOIGTS trés mobiles. A1 ferme la 
main en repliant les doigts vers la € PAUME de la main et 
l'ouvre en les étendant. On ouvre la main pour DONNER; on 
la ferme pour PRENDRE. La main fermée, avec les doigts 
bien serrés est le POING. 


Les doigts ne peuvent pas se replier vers le € DOS la main. 
Lorsque la main est ouverte, le cóté paume est appelé le 
€ PLAT de la main. Il est marqué de LIGNES dans lesquelles 





des gens SUPERSTITIEUX croient pouvoir LIRE l'avenir ou le 
faire lire par une CHIROMANCIENNE. 


NB. Le € jeu de paume était jadis 1. un sport du genre du 
tennis — 2. une salle aménagée pour la pratique de ce sport, 
pouvant à l'occasion servir de salle de réunion (comme ce 
fut le cas, pendant la Révolution de 1789, pour le € serment 


du Jeu de Paume). 


Les mains peuvent donc étre PLEINES ou VIDES. 


En position à demi-fermée, se forme le € CREUX de la main 
qui peut contenir une petite quantité d'une matière quel- 
conque. Faute d'un autre récipient, on peut € boire dans le 
creux de sa main un petit peu d'eau; un animal familier 
vient € manger dans la main de ላ]. 


Fig. € puiser / donner à pleines mains: largement, et 
€ rentrer les mains vides: sans avoir rien obtenu de ce qu'on 
désirait. PR. Aux innocents les mains pleines: la chance 
favorise parfois des personnes sans malice et sans ruse. 


Un MENDIANT € tend la main, aux passants, cóté paume, en 
formant le creux, pour recevoir des piéces de monnaie; 
d'où, fig tendre la main: faire appel à la charité, demander 
une aumóne à qui ne vous doit rien. D'une personne trés 
charitable, on dit qu'elle € a le cœur sur la main. 


La main délicate et le GANT. 


Les jolies petites mains d'un enfant sont ses MENOTTES 
(fam.). Al, soucieux de 18 beauté de ses mains, les confie 
aux soins dune MANUCURE. Pour les protéger ou par simple 
souci d'élégance, il porte des GANTS, de peau, ou de laine 
51 fait froid, de toile pour jardiner, de plastique pour faire 
un travail sale. On utilise un € gant de toilette, syn. une 
€ main de toilette, sans doigts, sorte de poche de tissu 
éponge, où l'on glisse sa main pour se savonner. 


Fig. A2 concret ou abstrait (par ex. un vêtement, un travail) 
€ va comme un gant à Al: lui convient parfaitement. A1 


፲፪) MAIN 


€ prend des gants avec A2 humain: il prend des précautions 
pour ne pas le blesser, comme on en prend pour manipuler 
un objet fragile. ና Une main de FER dans un gant de VELOURS 
(formule de Richelieu) : des manières douces et polies pour 
faire accepter une autorité inflexible. A1 € jette le gant et 
A2 € relève le gant (allusion à une coutume médiévale): ላ] 
DÉFIE A2 et A2 € relève le défi: il accepte le combat. 


Objets appelés main. 

Une main de papier: 25 feuilles, vingtième partie de la 
rame, à peu près l'épaisseur d'une main. 

Diverses attaches ou poignées. 

Une ና main courante: une RAMPE d'escalier fixée au mur. 


ዚ Le livreur tient à deux mains ce gros paquet. 


1 


La main sert à PRENDRE, à TENIR un objet. 


Un € sac à main est fait pour étre tenu € à la main (et non par 
ex. sur le dos). Jean prend le manche de son marteau € à pleine 
main: pas seulement entre les doigts mais aussi avec la 
paume. On peut prendre un paquet € d'une seule main ou € à 
deux mains: avec les deux paumes et les dix doigts, donc, aussi 
fortement que possible. Si A1 tient mal A2, A2 risque de € lui 
tomber des mains. Jean a son outil € bien en main: il ne risque 
pas de le lâcher; fig. Il a sa voiture € bien en main: 1 la connait 
et ne risque pas de faire des erreurs en la conduisant. 


La quantité de A2 que Al peut serrer dans sa main bien 
fermée, est une POIGNÉE: jugée selon les cas importante, si, 
par ex. fig. on € jette l'or à poignées, ou faible: une poignée 
de riz par jour, c'est peu de nourriture, une € poignée d'hom- 
mes ne permet pas une grande opération militaire. 


Certains objets (valise, porte) ont une POIGNÉE qui permet 
de les tenir ou de les manipuler d'une main. 


La main sert à SAISIR et à VOLER. 


Al EMPOIGNE A2: il le saisit fort et brusquement. Pour ne 
pas glisser sur le verglas, j'ai empoigné une branche. 


La € foire d'empoigne: une situation où chaque personne 
essaye d'accaparer le plus possible d'avantages pour elle- 
méme par n'importe quel moyen, sans aucune considéra- 
tion pour les autres. 


Al prend un A2 qui ne lui appartient pas: il le VOLE. ላ] 
Cest pris la main dans le sac: en train de voler le contenu 
d'un sac, d'oü, fig.: en FLAGRANT DÉLIT de commettre une 
mauvaise action. — Les pillards € font main basse sur les 
marchandises: ils les volent rapidement et entièrement. — 
Un conquérant € met la main sur un pays naguère 
indépendant: il s'en empare et le soumet à son pouvoir. 


2518 


L'objet qu'on prend sans le voir (dans un sac, une urne) 
peut servir à tirer au sort. Si la CHANCE favorise habituelle- 
ment une personne, on dit qu'elle € a la main HEUREUSE: 
elle fait de bons choix, méme € à l'aveuglette. 


La main est symbole de PUISSANCE. 


A1 € prend en main A2 abstrait. — Marc prend en mains son 
affaire: c'est lui qui va connaitre tout et prendre toutes les 
décisions. Jean € a la haute main sur A2, par ex. sur l'éduca- 
tion de son fils: c'est lui qui la dirige et personne d'autre. A1 
réussit une épreuve difficile € haut la main: très facile- 
ment, parce qu'il est le plus fort. — Richelieu gouvernait avec 
€ une main de fer: avec une autorité trés dure; jadis, le 
sceptre des rois, symbole de leur pouvoir, était terminé par 
la € main de justice sculptée. Dans certains rituels reli- 
gieux, comme l'ordination sacerdotale, € l'imposition des 
mains symbolise la transmission de certains pouvoirs. 


Jean € a en main la preuve de la culpabilité d'Eric: il l'a vrai- 
ment, ce n'est pas une simple présomption; il ira devant le 
tribunal € piéces en main. 


ላ] € prend son courage à deux mains (fam.): il décide de ne 
pas faiblir dans une entreprise difficile. Al € a les mains 
libres (sens propre et fig.): il n'a pas de LIEN ni rien qui 
l'EMBARRASSE, il peut exercer son POUVOIR. Ant. ላ] € a les 
mains liées (sens propre et fig.): les mains enchainées par 
des MENOTTES de métal, ou TENU par certaines obligations, 
il ne peut rien faire, il ne peut pas exercer son pouvoir. 


A2 est aux mains de Al. 


Il se trouve en état de passivité, d'IMPUISSANCE. C'est AI qui 
décide de son sort. 


A1 € est en bonnes mains: sous la direction d'une personne 
compétente et bienveillante. Le malade € est entre les mains 
des médecins : ce sont eux qui décident de son traitement. 
— Avant d'entrer en scène le comédien € est aux mains des 
maquilleuses et des habilleuses: il les laisse faire. Je € suis 
dans la main de Dieu: sa Providence dispose de mon sort, 
je lui fais confiance. 


A2 humain est aux mains de A1 généralement plutôt mal- 
veillant que bienveillant. L'espion € est tombé aux mains des 
ennemis: ils l'ont pris. L'otage est aux mains de ses ravisseurs. 


Les émeutiers ont été dispersés € manu militari (loc. latine 


usuelle): par la force, éventuellement avec l'intervention de 
l'armée. 


[ዚ Cette nappe a été brodée à la main par la mère de Sylvie. 


L 
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La sain sert à TRAVAILLER. 


Paul € travaille de ses mains: il exerce un MÉTIER MANUEL; 
il € vit du travail de ses mains; il est € HABILE / ADROIT de ses 
mains. La € main d'œuvre: ensemble des ouvriers au travail 
ou disponibles. 


Un MANŒUVRE est un ouvrier non spécialisé qui n'a d'autre 
compétence que la force de ses bras et de ses mains. 


Un moulin (ou une autre machine) € à main, fait pour étre 
tourné à la main, s'oppose à un moulin électrique. Paul 
€ prête la main au travail de Pierre; il lui € donne un coup 
de main: il l'AIDE. 


A1 € fait des pieds et des mains: il multiplie les démarches 
pour obtenir ce qu'il souhaite. A1 € se prend par la main: il 
aborde un travail pénible sans attendre d'aide extérieure. Il 
exécute sa táche € en un tour de main: trés rapidement. A1 
€ met la dernière main à son travail: il exécute les détails de 
finition; son travail est fait € de main de maitre: trës bien 
fait. Sylvie a fait ce gâteau € de sa blanche main (fam. 
ironique): toute seule, sans aucune aide. 


Le POING de A1: sa main fermée, fortement serrée. 


Il a une certaine FORCE: Al arrive, par ex. à SERRER un bou- 
lon trés fortement ou à DESSERRER un BOULON trés dur, s'il a 
de la POIGNE: de la force dans les poings. Fig. Un € homme 
à poigne est énergique et sait imposer une discipline à des 
gens indisciplinés et récalcitrants. 


L'état des mains. 


Un € TRAVAILLEUR manuel a parfois les mains CALLEUSES, 
avec des CALS, des endroits où la peau est épaisse et durcie, 
il a € les mains noires, € les mains sales; il faut qu'il se lave 
les mains et qu'il les essuie avec un torchon appelé ESSUIE- 
MAINS pour manger avec des € mains propres. 


Fig. Surtout en politique, A1 € a les mains sales / propres: il 
s'est compromis ou non dans des affaires louches. 11 € va au 
charbon: entreprend une action dure et salissante, mais 
nécessaire. « Les mains sales», titre d'une piéce de J.-P. Sar- 
tre. — Je m'en lave les mains signifie « Considérez que je n'ai 
pris aucune part à cette action, je n'en suis pas 
responsable». (Allusion au geste de Ponce Pilate, lors du 
procès du Christ). 


A] pratique notamment 

«18 COUTURE: une f petite main est une apprentie coutu- 
rière, une € première main la contre-maitresse d'un atelier 
de couture; un vêtement 9 cousu main, ና brodé main 





MAN. ME 


s'oppose à un vêtement cousu, brodé à la MACHINE; fig. 
ና c'est du cousu main! : un travail très soigné. 


* la BOULANGERIE. Paul € met la main à la pâte: il pétrit le 
pain. Fig. il ne se contente pas de contróler le travail des 
autres, il y prend réellement part. 


e des travaux d'ÉCRITURE: Al écrit € à la main ou à la 
machine. Pour écrire à la main, il peut s'appuyer sur un 
SOUS-MAIN. Un MANUSCRIT est écrit à la main. Un testament 
est valable lorsqu'il est entièrement écrit € de la main du 
testateur. La € main courante est un registre sur lequel on 
écrit au jour le jour des opérations commerciales; d'où € de 
longue main (loc.adv.): depuis longtemps. Al fait € en 
sous-main quelque chose de secret et d'illicite. 


* le DESSIN. Un artiste peut DESSINER € à main levée, sans 
régle ni compas. 


Une MANUFACTURE (vieux). 


C'est une USINE oü des travailleurs manuels FABRIQUENT des 
€ objets MANUFACTURES. — Les MANUTENTIONNAIRES sont des 
employés préposés à la MANUTENTION des marchandises: à la 
main ou en saidant de chariots, de machines de levage, ils 
les déplacent pour les emmagasiner ou les expédier. 


La main sert à MANIER et à MANIPULER. 


Al prend et utilise A2 habituellement, de facon profession- 
nelle. Le sculpteur manie la glaise, pour ébaucher une statue. — 
Le caissier manie beaucoup dargent: de grosses sommes lui 
€ passent entre les mains. — À l'armée, les jeunes recrues appren- 
nent à manier les armes; elles apprennent le MANIEMENT d'armes. 
— Leurs armes sont plus ou moins MANIABLES. — Al manie A2, 
un outil, il manipule A2, une substance. Les pharmaciens mani- 
pulent des drogues, ils font des MANIPULATIONS délicates. — Au 
cours des travaux pratiques de chimie, les élèves font des manipu- 
lations. — Fig. Al manipule l'opinion: il influence les gens sans 
qu'ils sen aperçoivent. — Il manipule les statistiques: les travaille 
de facon à leur faire dire ce quil souhaite. 


La main sert à exécuter certaines MANCEUVRES. 


ለ] MANŒUVRE (verbe) A2, une MACHINE dont il connait la 
manœuvre (nom), syn. le mode d'emploi; il la fait FONCTIONNER 
en faisant de la main les gestes nécessaires. Une MANETTE, une 
MANIVELLE, sont des pièces mécaniques actionnées à la main. 
Le barreur manœuvre le gouvernail du bateau. — Il fait une 
manœuvre: un déplacement délicat, qui ne fait pas partie du 
trajet normal: le bateau vire de bord, avance, recule, etc. 


Fig. Une manœuvre est une ruse, un moyen subtil employé 
par A1 pour arriver à ses fins; il manœuvre la personne dont 


didam 


MAIN 


il veut obtenir un avantage quelconque; c'est un habile 
MANCEUVRIER. (Voir aussi les articles CONDUIRE et ARME et 
ARMÉE sous ARME). 

Syn. péj. Al MANIGANCE (verbe) des actions suspectes. 1] 
espere arriver à ses fins par des MANIGANCES (nom) secrë- 
tes, syn. vulg. des MAGOUILLES. 


La main sert aussi à JOUER. 
Deux pianistes sur le méme piano jouent ና à quatre mains. 


Au jeu de cartes, Al € prend la main avec une carte mai- 
tresse ou en coupant avec un atout; il € a la main: le droit de 
jouer le premier. Il € passe la main à un autre joueur; fig. il 
se retire, transmet son pouvoir à un autre. € La main passe: 
le pouvoir n'appartient pas toujours à la méme personne. 

La BOXE est un SPORT de combat oü les deux adversaires, les 
BOXEURS, BOXENT sur un RING: ils s'affrontent à coups de 
poing tout en portant des € gants de boxe rembourrés pour 
ne pas se faire trop de mal. 

Le HAND-BALL est un jeu oü, à la différence du EOOTBALL, les 
joueurs déplacent le ballon avec la main. 


IV Une poignée de mains vaut mieux qu'un coup de poing. 
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520. 


La main établit des relations, amicales ou hostiles, 
entre les êtres. 


De celui qui donne à celui qui prend et qui donne à un 
autre, un objet € passe de main en main. ll arrive qu'on paye 
un ouvrier en argent liquide, € de la main à la main. Une 
transaction quelconque peut étre faite € en sous main: à 
l'insu des autorités officielles compétentes. A2 € met le 
marché en mains à A1: 1 l'oblige à s'engager, à accepter ou 
à refuser sa proposition. 

Lorsqu'on achéte un bien à son fabricant, on le tient € de 
première main, mais € de seconde / troisième main si on 
l'achéte d'occasion; fig. on peut aussi tenir une nouvelle, 
une information de première main, quand elle n'est passée 
par aucun intermédiaire. Sylvie a reçu son premier bijou 
€ des mains de sa mère. 


Al € tend une main secourable à un A2 en danger, pour l'aider. 


La main sert à FRAPPER. 


En position ouverte, un € revers de main peut être appliqué 
violemment sur le visage d'un enfant qu'on veut punir, ou 
de quelqu'un qu'on veut humilier; c'est GIFLER cette per- 
sonne, syn. vieux le SOUFFLETER: lui € donner une GIFLE, 
syn. fam. une CLAQUE, syn. vieux un SOUFFLET. Si tu conti- 
nues, tu vas € prendre ma main sur la figure! (fam.). € La 
main me démange: j'ai envie de te gifler. € Avoir la main 


leste: gifler facilement. — Max € léve la main sur Léa: il 
ébauche le geste de la gifler; il € porte la main sur elle: il la 
frappe effectivement (litt.). A1 € n'y va pas de main morte 
(fam.): il frappe (ou, ቦዬ. il agit) très fort. Fig. A2 € a pris 
une claque: il a été péniblement humilié. 

Un € liomme de main est quelqu'un qui exécute des COUPS, des 
besognes coupables criminelles pour le compte d'un autre. 


Une € attaque à main armée: une agression commise par des 
gens munis d'armes. Celui qui veut s'assurer que son adver- 
saire n'a pas d'armes et ne pourra pas le frapper lui ordonne: 
* Les mains en l'air! ou € Haut les mains (ou je tire)! 


Un € coup de main: une opération militaire rapide mettant 
en jeu peu de moyens. 


Al et A2 € en viennent aux mains: ils commencent à se bat- 
tre. PR. Jeu de mains, jeu de vilains (en ancien français le 
vilain est un PAYSAN, un RUSTRE, sans armes de guerre). 
Sens actuel: c'est mal de se battre. 


Le poing, en raison de sa EORCE, a une aptitude particu- 
liére à ERAPPER. 


A] € serre les poings pour se donner du COURAGE. 
Un PUGILAT est une LUTTE à € coups de poings. 


Dans une discussion, A1 € tape du poing sur la table pour 
se faire entendre et marquer sa RÉSOLUTION à ne pas céder. 


Al et A2 € font le coup de poing: ils se battent. 


Une arme courte, tenue à la main est appelée € arme de 
poing: cela peut être un POIGNARD; aujourd'hui, c'est plus 
souvent une arme à feu. Le bandit avait une arme de poing; 
il protégeait sa fuite € revolver au poing. — Il avait aussi dans 
sa poche un € coup de poing américain. 

Al et A2 humains sEMPOIGNENT: ils se disputent et engagent 
une brève lutte (au propre et au fig.): c'est une EMPOIGNADE. 


La main sert aussi 


° à faire divers SIGNES: A1 salue de la main; il agite la main en 
geste d'adieu; il € lève la main pour demander la parole. 


e à manifester divers SENTIMENTS: A1 € se frotte les mains de 
contentement, il € se tord les mains de douleur; il prie € les 
mains jointes. 


° à CARESSER, geste de tendresse, d'où, fig. Al passe la main 
dans le dos de A2: il le flatte, et aussi à MASSER, pour sou- 
lager des douleurs, généralement dans une perspective 
médicale. Un MASSEUR, syn. KINÉSITHÉRAPEUTE (abrév. 
KINÉ), syn. CHIROPRACTEUR, pratique des MASSAGES sur les 
muscles et des MANIPULATIONS sur les articulations. 


° à APPLAUDIR, geste d'admiration, d'encouragement. Syn. 
A1 € bat des mains. Il arrive que des personnes soient 
payées pour applaudir un orateur, un spectacle; elles 
constituent la CLAQUE; elles € font la claque. 


* à manifester une bonne entente. Jeannot prend sa petite 
sœur € par la main, pour lui faire traverser la rue; il lui 
€ donne la main. — Les amoureux se promènent € la main 
dans la main; ils € se donnent la main, ils € se tiennent par 
la main. — Fig. € aller la main dans la main: vivre et tra- 
vailler en bon accord. 


Jean et Marc peuvent se donner la main: ils se valent; ils sont à 
égalité (souvent péj.: ils sont aussi mauvais l'un que l'autre). 


La main symbolise la PERSONNE entière, qui s'engage. 


A1 € lève la main droite en disant «Je le jure» pour prêter 
serment; il parle € la main sur le cœur en signe de bonne foi. 


Jadis, un prétendant € demandait la main d'une jeune fille à 
marier et le père lui € accordait la main de sa fille en lui per- 
mettant de l'épouser, ou la lui refusait. 


€ J'en mettrais la main au feu affirme avec une grande force 
quelque chose que l'on croit vrai, en souvenir de la trés 
ancienne coutume du «jugement de Dieu» ou ORDALIE. 


D'où certains gestes de politesse: un homme peut € baiser 
la main à une dame en la saluant (désuet), syn. faire un 
BAISE-MAIN. A1 € tend la main à A2 pour l'aborder poliment. 
Al et A2 € se serrent la main, syn. € se donnent une poignée 
de mains. A2 fait affront à Al sil n'accepte pas la main 
qu'Al lui tend: fig.: Al propose une réconciliation, un 
accord à un A2 avec qui il était auparavant en froid, d'où la 
€ politique de la main tendue: la recherche d'accords cir- 
constanciels avec des adversaires politiques. 


MAISON, n.f. 


Nous rentrons à la maison. 


1 La maison d'HABITATION type. 


C'est une maison individuelle habitée par une seule famille, 
qui se compose de plusieurs PIÈCES: une ou plusieurs 
€ CHAMBRES à coucher, selon le nombre d'habitants, une 
€ SALLE à manger, un SALON pour recevoir les amis, éventuel- 
lement, un BUREAU pour travailler, une BIBLIOTHÈQUE pour 
lire, une € SALLE de jeux, pour les enfants. Une CUISINE, une 
salle de bains et un € CABINET (d'aisance), syn. W.C., (pron. / 
vécé/), abréviation usuelle de l'anglais Water-Closet. 


Elle comporte généralement un GARAGE pour GARER la voi- 
ture, en SOUS-SOL une CAVE humide, obscure, à température 
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fraiche et constante et, sous le TOIT, un GRENIER sec, tantót 
chaud, tantôt froid. Ils servent de DÉBARRAS pour les objets 
dont on n'a pas un besoin quotidien; de plus la cave sert à 
conserver le VIN, et le grenier servait autrefois, à la campa- 
gne à entreposer les CÉRÉALES. 


Al est à la maison. 


Il n'est pas DEHORS. Après l'école, le travail, chacun rentre 
ና à la maison, là où il habite (même s'il n'est pas proprié- 
taire d'une maison ); syn. chez lui, ና au BERCAIL, ና dans son 
FOYER. Al € rejoint ses PÉNATES (ironique). Marie est une 
€ femme d'INTÉRIEUR: son intérieur est agréable à vivre car 
il est bien tenu; tout est propre, joli, et en ordre à l'intérieur 
de sa maison. 


À ses invités, A1 € fait les honneurs de la maison, c'est-à- 
dire qu'il la leur fait visiter. Une maison où on offre géné- 
reusement l'HOSPITALITÉ à tous, c'est € la maison du Bon 
Dieu. A1 € est de la maison: c'est un ami, il vient souvent 
nous voir, partage de temps en temps notre vie. 


Al est CHEZ lui. 


Son € chez-soi est l'espace construit oü nul ne peut entrer 
sans sa permission, et oü se trouve préservée son intimité. 
Toutefois, on emploie aussi la préposition chez quand il s'agit 
de la boutique d'un commergant artisan: je vais chez le bou- 
cher, chez le boulanger, chez la coiffeuse, chez la marchande 
de journaux. Dans ce cas l'emploi de la préposition À / AU est 
vulgaire, mais elle est la seule possible avec le nom d'un 
grand magasin: je vais au supermarché, à Monoprix. 


Fig. Chez Balzac, on trouve de nombreux caractères bien 
dessinés: dans les ceuvres de Balzac. 


L'économie de la maison. 


Les draps, couvertures, nappes, serviettes et torchons 
constituent le € linge de maison. Les dépenses de MÉNAGE, 
destinées à l'entretien de la maison constituent le € train de 
maison. — Autrefois, dans les familles riches, € le maitre et 
la maitresse de maison ne s'occupaient pas eux mêmes des 
affaires DOMESTIQUES (adj.). Ils faisaient € tenir la maison 
par des DOMESTIQUES (n.m. ou f.), appelés € gens de maison: 
MAJORDOME, VALET, € femme de CHAMBRE, CUISINIÈRE, etc. 
Un domestique pouvait € faire plusieurs maisons, c'est-à- 
dire étre employé dans plusieurs places successivement. 
Maison employé comme adj. invar. qualifie ce qui est pro- 
pre aux traditions, aux habitudes d'une famille: il n'y a rien 
de meilleur que les gáteaux maison. Ironiquement: quelque 
chose de particulièrement soigné, préparé au détriment de 
quelqu'un: une gifle maison. 


ጋፈ... 


— ^L MAISON 
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H. Il y a dans cette ville des maisons de toutes sortes. 


1 Les maisons en agglomérations. 


La € maison individuelle peut étre une VILLA ou un 
PAVILLON pourvu d'un jardin, surtout en banlieue ou à la 
campagne, une grosse et belle maison bourgeoise. Un 
€ HÔTEL particulier ancien, était jadis habité par une seule 
grande famille et ses domestiques. Une MAISONNETTE (rare) 
est une très petite maison. — Jean possède une € maison de 


campagne qui ne lui sert que pendant les vacances. 


Un grand IMMELBLE, généralement citadin, à plusieurs étages, 
abrite plusieurs familles dans des APPARTEMENTS séparés. Un 
appartement d'une seule piéce principale est un STUDIO. 


Un groupe de maisons individuelles toutes plus ou moins sem- 
blables, disposées sur un grand terrain LOTI, divisé en LOTS ou 
PARCELLES constitue un LOTISSEMENT. Un € páté de maisons 
est un groupe d'HABITATIONS entouré de rues, syn. un ILÓT. 


On peut aussi désigner par le mot maison n'importe quel 
bátiment dans un endroit construit d'une ville, par opposi- 
tion aux espaces verts. Dans ce quartier, il y a des maisons 


partout, pas un seul jardin. 


2. La COUR et le JARDIN. 


Ce sont deux types d'espaces découverts mais enclos qui 
peuvent être associés à une maison, surtout en banlieue ou 
à la campagne. Le jardin est cultivé de plantes d'agrément 
ou de plantes potagères. La cour a un sol dur, elle est 
pavée, ou cimentée, parfois en simple € terre battue. Elle 
sert notamment aux voitures, qui y pénétrent par une 
€ porte cochére, ou, quand il s'agit de la € cour d'honneur 
d'un château, par la € grille d'honneur. Elle peut être entou- 
rée de bátiments de service, ce qui est le cas des € cours 
intérieures des immeubles urbains, qui ne sont souvent que 
de petites COURETTES. Elle peut servir d'espace de jeux pour 
les enfants, ce qui est le cas des € cours de récréation des 
écoles. Dans certaines régions les maisons traditionnelles 
sont disposées autour d'une f cour commune, sorte 
d'impasse, au centre de laquelle se trouvait parfois un 
puits. C'est une de ces cours, repaire de la pégre, qui était 
appelée autrefois à Paris € cour des miracles (voir Victor 


Hugo, dans son roman Notre-Dame de Paris). 


Les hótels particuliers d'autrefois étaient construits € entre 
cour et jardin d'où, sur les scènes de théâtre, la plupart des 
pièces se déroulant dans des intérieurs, conventionnelle- 
ment, le € côté cour (à droite, vu de la salle), opposé au 


€ côté jardin (à gauche). 
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3. 


Il existe de nombreux types de maisons. 


Selon les régions: MAS en Provence, CHALET dans les 
Alpes, maison basque, bretonne. 


* Chez les paysans, du moins quand il ne s'agit pas d'une 
exploitation industrielle, la maison est la FERME, composée 
d'un corps d'habitation et de BÂTIMENTS séparés ou non 
autour de la € cour de ferme: ÉCURIE pour les chevaux, ÉTA- 
BLE pour les vaches, GRANGES à foin et dépendances oü on 
entrepose le matériel. Le CLAPIER, ou € cabanes à lapins, et 
le POULAILLER, pour les poules, constituent la € basse-cour. 


* Dans les pays tropicaux, on trouve des CASES: petites 
habitations traditionnelles, des HUTTES, constructions 
légères, à base de matériaux végétaux et de terre, des 
PAILLOTES, huttes couvertes de paille. 


Synonymes péjoratifs. 


Une maison grossièrement construite est une CABANE ou 
une CAHUTE. Une maison en mauvais état, délabrée et pau- 
vre est une MASURE, une BICOQUE. Une CONSTRUCTION pro- 
visoire est une BARAQUE. On construit des € baraques de 
chantier pour ranger le matériel de construction, et des 
BARAQUEMENTS pour LOGER les ouvriers. 


Les nomades des pays désertiques, vivent sous la TENTE. 


Ils CAMPENT ; l'ensemble de leurs tentes MONTÉES en un cer- 
tain lieu, constitue leur CAMPEMENT. 


Un CAMP est le campement d'une armée en campagne qui 
loge provisoirement sous la tente. Quand elle se déplace 
pour aller camper ailleurs, elle € lève le camp. Si elle le fait 
en battant en retraite, poursuivie par l'ennemi, elle 
DÉCAMPE, syn. vulg. elle € fiche / fout le camp. Par extension 
tout Al humain obligé de partir précipitamment décampe. 


En voyage, par plaisir, pendant des vacances, Al humain 
fait du CAMPING, c'est un CAMPEUR qui, pour camper, ins- 
talle sa tente, ou la CARAVANE qu'il tracte derriére sa voiture, 
dans un terrain spécialement aménagé pour cela, appelé lui 
aussi un camping, à moins quil ne fasse du € camping sau- 
vage dans un terrain non aménagé. Il peut aussi envoyer ses 
enfants dans un € camp de vacances; le soir, ils se réuniront 
pour chanter autour d'un ና feu de camp. 


Un ensemble de tentes ou de baraques provisoires peut 
aussi constituer un camp lorsqu'on n'a pas d'autres possibi- 
lité d'hébergement pour un afflux de prisonniers ou de 
réfugiés: € camp de prisonniers, € camp de de concentration, 
€ camp de réfugiés. 


II. Toute la maison est en fête. — La maison d'Autriche. 


l La maison, syn. la MAISONNÉE, est l'ensemble des personnes 


vivant sous le même toit. 


Quand on est seul, on aime fréquenter une maison amie et 
accueillante. — À l'occasion du retour du € fils de la maison, 
toute la maisonnée fait la fête. 


La maison est l'ensemble de la DOMESTICITÉ. 


Les riches familles bourgeoises, les grands personnages 
€ avaient une maison. — La maison du Roi. — Le personnel 
civil ou militaire attaché au service d'un souverain ou d'un 
chef d'État constitue sa € maison civile / militaire. 


La maison est l'ensemble des personnes formant une LIGNÉE. 


Les rois, les princes, sont issus d'une grande maison (syn. 
FAMILLE, RACE, DYNASTIE); ex.: la € maison d'Autriche. 


IV La maison de la culture. 


1 Onappelle maison de nombreux € ÉDIFICES publics destinés à 


l'accueil: € maison communale / de ville; € maison d'arrêt / 
centrale (syn. PRISON); € maison de correction; € maison de 
fous (syn. ASILE); € maison d'éducation (syn. PENSIONNAT, INS- 
TITUTION) / d'enfants (syn. € home d'enfants, € colonie de 
vacances, € CENTRE de loisirs); € maison de santé (syn. CLINI- 
QUE, HÓPITAL), € maison de repos / de convalescence / de 
retraite; € maison du soldat / du marin (syn. FOYER); € Maison 
de la culture / des jeunes / de la danse / de la Radio; € maison 
de jeux (syn. CASINO, péj. TRIPOT); € maison close / publique / 
de passe / de rendez-vous / de tolérance (syn. BORDEL). 


ÉTABLISSEMENT d'une communauté religieuse: maison de 
congrégation. La € maison-mére: établissement central d'un 
ordre religieux dont dépendent les autres communautés 
(syn. COUVENT, MONASTÈRE). Un temple, un sanctuaire, une 
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église sont appelés € maison de Dieu. 


ENTREPRISE commerciale ou industrielle: Maison Dupont, 
grainetiers (par ex.). — Maison de commerce, de détail, de 
gros; maison d'édition. — Une maison en faillite, en liquida- 
tion. — La maison-mère (syn. FIRME, SOCIÉTÉ) s'oppose aux 
FILIALES, aux SUCCURSALES. 

Établissement où l'on travaille. Cet employé a trente ans, 
€ de maison, syn. fam. de BOITE, de BOUTIQUE. C'est une per- 
sonne € de la maison. 

Emploi adj. Une entreprise peut créer ses propres structu- 
res de formation ou de gestion interne: diplómes, syndicats 
maison. Il est souvent apprécié qu'un employé acquière 
l'esprit maison de l'entreprise dans laquelle il travaille. 


. | = MAMRE 


MAITRE, n.m. et adj. (£. MAITRESSE) et AUTORITÉ, n.t. 


[> Généralités: A1 humain est (le) maitre d'un ou plusieurs A2 
humains, et maitre de A2 inf. Il a une autorité grâce à laquelle 
il PEUT imposer sa volonté à ses SUBORDONNÉS et faire lui-même 
ce qu'il VEUT. Cette autorité peut être institutionnelle, consti- 
tuer un DROIT objectivement reconnu et être ou non doublée 
d'une autorité personnelle, due à la COMPÉTENCE et au PRESTIGE 
de Al. Elle peut aussi n'être qu'une autorité personnelle, une 
autorité de fait. 


l. Le capitaine d'un navire est seul maitre à bord après Dieu. 


O L'autorité du maitre est institutionnelle. 


l Le maitre a le POUVOIR politique. 


Son autorité LÉGITIME a des limites généralement définies par 
une constitution. Le président est maitre de déclencher le feu 
nucléaire. — Ila le droit de grâce. Il est maitre de l'accorder ou de 
la refuser. A1 € fait acte d'autorité, il € RÈGNE en maitre sur A2, 
pays ou institution: il y dispose dun pouvoir établi et unani- 
mement reconnu. Mais l'€ autorité de la loi, ]ና autorité de la 
chose jugée, l'emportent généralement sur les décisions qu'il 
peut prendre $ d'autorité, en outrepassant ses pouvoirs. 


Les autorités, les représentants de l'autorité sont les personnes 
au pouvoir ou celles à qui une certaine autorité a été DÉLÉGUÉE. 


«Ni Dieu ni maitre»: devise des ANARCHISTES, qui rejettent 
toute forme ÉTATIQUE de GOUVERNEMENT. 


2. Le maitre est le CHEF, le PATRON. 


Les A2 travaillent sous ses ordres, dans un lieu A3. Al est 
le maitre de A3; Al règne sur A3. Les A2, PAYÉS pour leur 
travail, OBÉISSENT à Al. 


Sur un NAVIRE, A1 le CAPITAINE ou COMMANDANT est € seul 
maitre à bord aprés Dieu: tous les membres de l'ÉQUIPAGE, 
doivent lui obéir sans discuter. 


Dans son entreprise, Marc est non seulement le patron, mais 
le maitre: son autorité de patron, qui est institutionnelle, 
n'est pas contestée. Elle est réelle et efficace. Il SURVEILLE 
le travail de son PERSONNEL avec € l'œil du maitre, plus vigi- 
lant que celui d'un subordonné. 1] utilise toutefois les ser- 
vices d'un CONTREMAITRE qui transmet à l'ÉQUIPE 
d'OUVRIERS, les ordres de la DIRECTION. 


3. Différents types de «maitres». 


Dans un ménage, A1, le mari est le € maitre de maison; Al, 
sa femme est la € maitresse de maison: ensemble et chacun 
dans leur róle, ils organisent tout dans la maison, comme 
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MAITRE 


autrefois le SEIGNEUR et la DAME d'un DOMAINE. Notamment 
Al, la femme, veille à tous les détails matériels de cette 
organisation, au bon ordre des réceptions. Ils peuvent avoir 
à leur SERVICE A2, un(e) € EMPLOYÉ(E) de maison (autrefois, 
un SERVITEUR, une SERVANTE, un(e) DOMESTIQUE, un VALET) 
qu'ils nourrissent, logent et payent. 


A] est un € maitre d'hótel (autrefois, un MAJORDOME): A1 
est le CHEF des employés d'une grande maison (cf. ci-des- 
sus), ou des SERVEURS d'un restaurant. Il reçoit, d'un pro- 
priétaire ou d'un patron, des ORDRES qu'il transmet aux 
membres du PERSONNEL. 


Dans l'antiquité, les maitres avaient tout pouvoir sur leurs 
ESCLAVES qui leur APPARTENAIENT comme un objet ou un 
animal. Ils n'avaient aucune LIBERTÉ, aucun DROIT. Logés et 
nourris par Al, ils travaillaient pour A1 sans recevoir de 
SALAIRE. L'ESCLAVAGE a heureusement été ABOLI dans les 
pays civilisés. 

Al, un instituteur, syn. un € maitre d'ÉCOLE, fém. une 
€ maitresse d'école, a une autorité institutionnelle sur des 
A2, ses ÉLÈVES, des écoliers plus ou moins OBÉISSANTS, syn. 
DOCILES qui lui obéissent plus ou moins DOCILEMENT. 


À l'université, Al, € maitre de conférences (invar.), est 
l'adjoint d'un PROFESSEUR. L'un et l'autre donnent des 
ና cours MAGISTRAUX. A1 ÉTUDIANT travaille pour obtenir un 
diplóme dans sa spécialité: d'abord une LICENCE, puis une 
MAITRISE, et plus tard un DOCTORAT. 


Le MAGISTÈRE et le MASTÈRE sont des diplômes universitai- 
res de création récente (1985-1986). 


ላ] est le maitre / la maitresse de A2 animal domestique 
(notamment un CHIEN) qu'il nourrit, soigne, dresse plus ou 
moins efficacement, et dont il est le propriétaire. 


Si Al est AUTORITAIRE, il a tendance, par tempérament, à 
€ ABUSER de son autorité, à dépasser les limites qui lui sont 
consenties par le droit, à devenir TYRANNIQUE, DESPOTIQUE ; 
ses subordonnés souffrent de son AUTORITARISME. 


i. Notre champion a été battu! || a trouvé son maitre. 


O L'autorité du maitre n'est pas institutionnelle, c'est une 
autorité de fait. 


A] est plus FORT que A2 humain. 


A1, dans une compétition, impose sa supériorité à A2 dont on 
dira qu'il a € trouvé son maitre. Florence, au tennis, a été battue 
par Ursule. Elle a trouvé son maitre (et non *sa maitresse). 


ላ] DOMINE ላጋ qui est DOMINÉ par A1, placé sous la DOMI- 
NATION de A1: plus fort que A2, A1 le maintient dans une 
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2. 


3. 


4. 


situation humiliée et restreint ses possibilités d'action. An 
tennis, Ursule domine tous ses partenaires. — Il ne fant pas se 
laisser dominer par de petits voyous. — Certains pays, ont, 
dans le monde, une situation DOMINANTE. Les autres pays 
vivent sous leur domination de fait. Ce sont des pays dominés. 


A] € domine la situation: il est ou reste € maitre de la situa- 
tion, il € maitrise la situation, € a lu maitrise de lu situation: 
la situation est difficile, complexe, dangereuse, mais Al 
sait très exactement ce qu'il doit faire, rien ne lui ÉCHAPPE. 


Al est (dans une certaine mesure) maitre d'agir comme il 
veut, de ses actes, de son emploi du temps: A1 est LIBRE, a 
toute LIBERTÉ, ne connait aucune SERVITUDE ni CONTRAINTE, 
n'a de comptes à rendre à personne, parce quil n'est sou- 
mis à la domination de personne. 


Al MAITRISE A2. 


Al est ou s'est rendu ssaitre de A2 humain (ou animal): ላጋ, 
qui était dans un état d'agitation, de folie ou d'excitation 
extrême, a fini par être physiquement maitrisé par Al. A2 
s'est CALMÉ et il OBÉIT à AT. 


Al est € maitre de soi: Al se MAITRISE (verbe), se DOMINE: 
il ne se laisse pas aller à la colère, il n'obéit ni à ses instincts 
ni à ses PASSIONS. Un chef doit avoir la MAITRISE (nom) de soi. 


A1 femme est la maitresse de A2 homme, et A2 est l'AMANT 
de A1: à l'origine, l'idée est que la femme domine l'homme 
par la passion quelle lui inspire: auj. Al et A2, sans être 
mariés ensemble (mais pouvant l'étre d'autre part) ont une 
relation AMOUREUSE. 


Al est un maitre (pour ses DISCIPLES). 


Son autorité repose sur sa compétence et sa valeur dans sa 
spécialité: Al est un SAVANT, un ARTISTE ou un PENSEUR, un 
€ maitre à penser renommé. Sartre et Camus ont été les mai- 
tres à penser de l'après-guerre. I] suscite l'admiration de plu- 
sieurs A2, ses ÉLÈVES ou DISCIPLES, lesquels se rendent 
auprès de lui pour suivre son ENSEIGNEMENT, ses PRÉCEPTES, 
sa DOCTRINE. 115 s'INSPIRENT de lui, l'IMITENT, et souvent 
l'appellent «Maitre». A1, devenu € une autorité daus sa spé- 
cialité, se trouve donc à la téte d'une véritable ÉCOLE. Les 
trés grands peintres sont souvent appelés les € grands mai- 
tres, et leurs tableaux des € tableaux de maitres. 


Al est € passé maitre dans l'ART de 4 inf. 


A], devenu trés HABILE, ADROIT, EXPERT dans une activité 
quelconque, est considéré par A2 comme un maitre. capable 
d'EXPLOITS, de € COUPS de maitre, d'agir € de MAIN de maitre, 
d'accomplir MAGISTRALEMENT sa táche. Ces loc. remontent au 


temps des anciennes corporations, dans lesquelles on était 
d'abord APPRENTI, puis COMPAGNON et enfin, maitre, après 
avoir réalisé un chef-d'œuvre vraiment MAGISTRAL, reconnu 
par les confrères. 


Autrefois, Maitre était un terme de politesse usité pour les 
maitres de corporations et d'une façon générale, les gens du 
Tiers État dignes de considération, d'où: Maitre Corbeau 
sur un arbre perché... (La Fontaine). — Domaine juridique: 
les NOTAIRES, les HUISSIERS et les AVOCAT(E)S se font encore 
appeler «Maitre». C'est Maitre Julie Legrand qui assure la 
défense de l'accusé. 


II. Les mères de familles nombreuses doivent être des 
maitresses femmes. 


Q Emplois de maitre et maitresse comme adj. 


1 Al est humain, dans la loc. une € maitresse femine: une 


femme ÉNERGIQUE et plus ou moins autoritaire, douée de 
force physique et morale. Quand on est mére d'une famille 
nombreuse, il vaut mieux être une maitresse femme. 

Al est concret ou abstrait. 


Dans les jeux de cartes, une € carte maitresse est plus FORTE 
que toutes les autres. 


La € maitresse branche d'un arbre est la plus GROSSE de tou- 
tes les branches. 


Dans une grande église, le € maitre-autel est l'autel PRINCIPAL. 
La € pièce maitresse d'une collection / d'un dossier en est la 
pièce PRINCIPALE, ESSENTIELLE. 

L'€ idée maitresse d'un livre, la € qualité maitresse d'une 
personne: l'idée ou la qualité principale, DOMINANTE, MAJEURE. 


MALADE, adjaual., MÉDECIN, n.m., et SANTÉ, n.t. 


I. Un malade n'est pas en bonne santé. 


1 La santé. 


Al, vivant, est dans un € état de SANTÉ satisfaisant lorsque 
l'ensemble de ses fonctions BIOLOGIQUES  seffectuent 
normalement: il est alors € ei? bonne santé, € en pleine santé, il 
€ respire la santé, syn. il se PORTE bien. Dans le cas contraire, il 
est € en mauvaise santé, il se PORTE mal. Ia € une santé de fer 
si sa santé reste bonne quoi quil arrive; il a une € petite santé, 
une santé DÉLICATE, FRAGILE s'il € TOMBE malade facilement. 


Certaines conditions de vie peuvent COMPROMETTRE, 
DÉTRUIRE la santé de Al, d'autres la RÉTABLIR. Après un 
€ accident de santé, un € probléme de santé, A1 € se refait 
une santé par une HYGIENE de vie et des soins appropriés. 


MALADE 77 


On peut PRÉVENIR bien des maladies par une bonne 
hygiene, en évitant tout mode de vie MALSAIN. C'est une 
affaire de PRÉVENTION. PR. Mieux vaut prévenir que guérir 
(au propre et au fig.). 

AI peut demander à des services spécialisés son € bilan de 
santé s'il veut savoir ce qui va bien et ce qui va moins bien 
dans son organisme. A1, dans certaines professions, par ex. 
pilote d'avion, est obligé de passer périodiquement des 
€ visites médicales, pour faire contróler son état de santé et 
son aptitude à exercer sa profession. Diverses institutions 
ont pour finalité de veiller sur la € santé PUBLIQUE, l'état 
SANITAIRE d'une population: Ministére de la santé, Organi- 
sation mondiale de la santé (OMS), etc. 


La santé est considérée comme un des plus grands BIENS 
dont un être humain puisse jouir, d'où les formules de 
souhaits: Bonne année, bonne santé au Jour de l'An, et À 
votre santé! quand on TRINQUE et BOIT en compagnie 


La MALADIE. 


A], vivant, est malade lorsque certaines de ses fonctions bio- 
logiques ne s'effectuent pas normalement; il € ne va pas / ne 
se porte pas bien; il est € TOMBÉ malade: il a ATTRAPÉ (fam.) 
une maladie, il est dans un € état PATHOLOGIQUE (sav.). 


Une partie du corps de A1 peut étre malade, et le reste étre 
SAIN. Le larynx est malade mais les poumons n'ont rien, ils 
sont sains. — Jean a une dent cariée, mais toutes les autres sont 
saines. C'est seulement la partie malade qui est AFFECTÉE. 
Al a une AFFECTION du larynx, des yeux. etc. 


Une maladie infectieuse (v. ci-dessous III, 1) commence par 
une phase d'INCUBATION pendant laquelle on la COUVE sans 
sen apercevoir, avant qu'elle ne se DÉCLARE: produise des 
symptómes visibles. Mais une ALLERGIE se déclare rapide- 
ment lorsque A1 est en contact avec une substance qui ne lui 
convient pas. Fig. Lucie est ALLERGIQUE à la musique sérielle. 


Quand A1 RELÈVE d'une maladie grave et commence à € aller 
mieux, c'est un CONVALESCENT qui a intérêt à passer sa CON- 
VALESCENCE dans une € maison de repos / de convalescence. 
AI € se fait porter malade, € prend un congé de maladie pour 
échapper à une corvée; il a une € maladie diplomatique: sa 
maladie est un prétexte. 


La GUÉRISON. 

Le terme de la maladie est la guérison, retour à la santé, ou 
la MORT, à moins qu'il ne s'agisse d'une maladie INCURABLE, 
qui devient CHRONIQUE (ex. le diabète), état qu'on peut trai- 
ter, stabiliser, mais non guérir. Il arrive aussi qu'une per- 
sonne apparemment GUÉRIE, fasse une RECHUTE, ou ne soit 
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DUE MALADE. 


qu'en RÉMISSION, guérison provisoire, avec une espérance 
de vie limitée. 


A], vivant, GUÉRIT de A2, maladie. Sylvie va mieux, elle gué- 
rira de cette pneumonie. — A2 maladie guérit ou se guérit. 
Une angine (se) guérit en quelques jours. 

Fig. Al guérit de A2 abstrait, état de choses aux consé- 
quences mauvaises. Ayant failli se noyer, Jeannot ne prati- 
que plus la planche à voile; il en est guéri! — Léa a fait son 
deuil de sa vie passée. Elle est guérie de sa passion pour Max 
alors qu'elle croyait sa blessure INGUÉRISSABLE. 


Une maladie est susceptible de divers degrés de GRAVITÉ. 


Si le mal de ለ1 humain est BÉNIN, sa maladie BÉNIGNE, il 
€ ne se sent pas bien, il est SOUFFRANT, PATRAQUE (fam.), 
€ mal fichu (fam.), il a un MALAISE, il est INDISPOSÉ, par ex. 
il est malade en voiture: il a € le mal des transports, de mer: 
des nausées. 


Si sa maladie est AIGÜE, d'une intensité exceptionnelle, elle 
est généralement brève: Al a une CRISE (par ex. de PALU- 
DISME), un € ACCÈS de FIÈVRE, une € ATTAQUE d'APOPLEXIE 
(vieux) ou une HÉMORRAGIE CÉRÉBRALE, ou un INFARCTUS blo- 
quant le fonctionnement du cœur. 


Al est € malade comme une bête Í comme un chien / à cre- 
ver, il doit S'ALITER, € garder la CHAMBRE. A1 se sent parfois 
trés incommodé sans que son mal soit trés grave. Jean a 
attrapé une bonne grippe; il va se coucher en disant à Sylvie 
qu'il € a la CRÈVE (fam., argotique). — Mais il se peut aussi 
que sa maladie soit SÉRIEUSE, syn. intensif, GRAVE. Al est 
SÉRIEUSEMENT, GRAVEMENT malade, € très / bien malade, c'est 
un € grand malade. ll a peut-être besoin de € soins intensifs 
ou d'une opération chirurgicale. 


Fig. Al est malade de A3 abstrait / Ca € rend malade A1 de A3 
inf.: il est profondément et péniblement TROUBLÉ. Othello est 
malade de jalousie; ca le rend malade de penser que Desdémone 
puisse le tromper. — À 22 h. Jean n'est pas encore rentré; Sylvie 
est malade d'inquiétude. — Rien que de penser que je pourrais 
échouer à mon concours, € j'en suis malade ! 


Des malades non humains. 


Si Al est un ANIMAL, son propriétaire le fait soigner par un 
VÉTÉRINAIRE, à moins qu'on ne juge nécessaire ou préféra- 
ble de l'ABATTRE. Les € services vétérinaires de l'administra- 
tion sont spécialement chargés de contróler l'état SANITAIRE 
des VIANDES de BOUCHERIE. 


Al VÉGÉTAL peut aussi être malade. En France, dans les 
années 80, tous les ormes sont morts de la graphiose, une 
maladie qu'on n'a pas su soigner. 
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Fig. Al concret ou abstrait peut étre dit malade. Les PIERRES 
de certains monuments anciens sont malades: elles s'EFFRI- 
TENT, tombent en petits morceaux. Ces monuments ont € la 
maladie de la pierre. — Mon ordinateur a un virus. — Mon man- 
teau est bien malade: usé et mangé aux mites. — La criminalité 
est une maladie de la société. — Notre société est malade; elle ne 
sait comment réprimer la criminalité. — On peut parler de la 
bonne ou de la mauvaise santé d'une monnaie. 

Al concret ou abstrait peut être dit SAIN. Les fondations de 
cette maison sont saines, la charpente aussi: elles sont solides, 
leur structure n'est pas attaquée. — Jean a des idées saines: des 
idées de bon sens, sans extravagance ni perversité. 


IL Quand on est malade, il faut consulter un médecin. 


A MÉDIC-: base savante d'origine latine servant à former des 
mots exprimant l'idée de médecine. 


A THÉRAP-, -PATHIE: bases savantes d'origine grecque ser- 
vant à former des mots exprimant l'idée de soins médicaux. 


A-IATRE, -IATRIE, -LOGUE, -LOGISTE, -LOGIE, -PATHE: 
bases savantes d'origine grecque servant à former des noms 
de médecins spécialistes ou de spécialités médicales. 


1 ለ3 humain est médecin (n.m. méme si c'est une femme). 


Il est DOCTEUR en MÉDECINE; c'est le docteur Untel. S'il ne l'était 
pas, il se rendrait coupable d'€ exercice illégal de la médecine. 
Il a jadis fait des € études de médecine, syn. fam. € fait sa 
médecine: il était € étudiant en médecine. Il a écrit et SOUTENU 
une THESE de DOCTORAT. Il fait partie du € CORPS MÉDICAL. 


NB. Le titre de docteur, obtenu aprés la SOUTENANCE d'une 
thése existe aussi dans d'autres spécialités. On peut étre 
docteur ès lettres, ou ès sciences, mais en français, les doc- 
teurs en médecine sont les seuls auxquels on s'adresse en les 
appelant «Docteur». 


2. Le métier du médecin est de SOIGNER les malades. 


Syn. de TRAITER A1 son PATIENT, en choisissant certains types 
de MÉDICATIONS, syn. de THÉRAPEUTIQUES, syn. de THÉRA- 
PIES. Un HOMÉOPATHE pratique l'HOMÉOPATHIE, € médecine 
douce utilisant des produits naturels trés dilués par opposition 
à la médecine classique appelée ALLOPATHIE, et à la CHIRUR- 
GIE, méthodes plus énergiques et plus courantes. 


3. Les REMÈDES. 


A3, le € médecin traitant de A1, traite sa maladie au moyen 
de ለፋ, un ensemble de remèdes. Il lui PRESCRIT un TRAITEMENT 
CURATIF, un RÉGIME, une € CURE THERMALE; il lui ORDONNE 
des MÉDICAMENTS dont il inscrit la liste sur une ORDONNANCE. 
5i tout va bien, A3 soigne / guérit A1. Le docteur Martin a guéri 


Sylvie. — A3 soigne / guérit A2 avec A4. Il a gnéri la pneumonie 
de Sylvie avec des ANTIBIOTIQUES. — A4 guérit A1. Les antibio- 
tiques ont guéri Sylvie. — A4 guérit A2. Les antibiotiques ont 
guéri la pneumonie de Sylvie. 

En cas de maladie bénigne, A1 se soigne tout seul avec des 
REMÈDES simples, tels que TISANES, FUMIGATIONS, ASPIRINE : 
il pratique l'AUTOMÉDICATION. 


Le mot remède peut s'employer pour toutes sortes de situa- 
tions fácheuses autres que la maladie, auxquelles on peut 
REMÉDIER. Il y a des € remèdes à l'amour, des remèdes à cer- 
taines situations à moins qu'elles ne soient IRRÉMÉDIABLES. 
— PR. Aux grands maux, les grands remèdes. 


Différents types de médecins. 


A3 peut étre GÉNÉRALISTE et exerccr la € médecine générale, 
être € médecin de campagne / de quartier, être le € médecin 
de famille de A1, son CLIENT, qu'il reçoit dans son € CABINET 
médical quand il vient le CONSULTER, syn. lui demander une 
CONSULTATION. Si Al est trop malade pour se déplacer, il le 
VISITE € à domicile. 


A3 peut étre SPÉCIALISTE d'un organe ou d'une fonction. Un 
pneumologue est spécialiste des poumons; un ophtalomolo- 
giste des yeux; leurs spécialités sont la pneumologie, 
l'ophtalomogie; un phoniatre exerce la phoniatrie, et soigne 
la voix. Un CHIRURGIEN pratique la CHIRURGIE et fait des 
OPÉRATIONS CHIRURGICALES. 


A3 peut aussi étre médecin d'un certain type d'activité: 
€ médecin du travail / du sport: il pratique la € médecine du 
travail / du sport. ; 


Une € ASSURANCE maladie est destinée à couvrir les frais 
entrainés par les € soins médicaux. — Si A3 est CONVEN- 
TIONNÉ, il pratique les prix imposés par la € SÉCURITÉ 
SOCIALE, assurance maladie obligatoire en France. 

Un € médecin des hópitaux exerce dans un HÓPITAL public, 
une CLINIQUE privée, ou un DISPENSAIRE de quarticr, 
financé par une association. Un jeune médccin commence 
par étre INTERNE (recruté par concours) ou EXTERNE dans un 
hópital. Si un médecin enseigne une spécialité dans une 
€ faculté de médecine, il est appelé le professeur Untel. Le 
professeur Martin. est le PATRON du service d'urologie à 
l'hópital ; il est € chef de service; c'est un € grand patron. 
Certains malades qu'on ne peut pas soigner à domicilc doi- 
vent € aller à l'hôpital, syn. être HOSPITALISÉS. 


Le médecin est aidé par des € auxiliaires médicaux: 


INFIRMIÈRE ou INFIRMIER, qui pratique certains actes médi- 
caüx, aide soignante, qui donne toutes sortes de soins usuels 


E _ MALADE 


et soccupent de l'hygiène du malade, KINÉSITHÉRAPEUTE 
(souvent abrégé en KINÉ) qui soigne des affections musculai- 
res ou osseuses par le mouvement, les MASSAGES, etc. 


Al, pour suivre les PRESCRIPTIONS de A3, va acheter ses 
médicaments, qui sont des € PRODUITS PHARMACEUTIQUES, 
dans une PHARMACIE, chez un PHARMACIEN qui est 
€ docteur en pharmacie. 


li. Diverses sortes de maladies. 


A -PATHE: base savante d'origine grecque servant à former 


des noms exprimant l'idée de malade. Ex. PSYCHOPATHE, 
NÉVROPATHE. 


A -ITE, -OSE: suffixes d'origine grecque servant à former des 


noms de maladies inflammatoires (ex. arthrite) ou chroni- 
ques (ex. arthrose). 


Quelques causes de maladies. 


A] peut être ATTEINT d'une € maladie ORGANIQUE, qui peut 
étre € de naissance, une maladie GÉNÉTIQUE, ou avoir 
ATTRAPÉ par CONTAGION une MALADIE INFECTIEUSE causée 
par des MICROBES ou des VIRUS. — Un grand nombre de A1 
se communiquant les uns aux autres la méme maladie CON- 
TAGIEUSE sont victimes d'une ÉPIDÉMIE, mais certaines per- 
sonnes restent SAINES parce qu'elles ont de bonnes 
€ défenses IMMUNITAIRES. On prévient certaines maladies 
infectieuses par des VACCINS. On VACCINE les enfants contre 
la poliomyélite, on développe une campagne de VACCINATION. 


Fig. Cette année tout le monde va aux sports d'hiver! C'est une 
vraie épidémie. — Moi, je n'irai pas! Je me suis cassé la jambe 
l'année dernière, je suis vacciné! — Max est majeur et vacciné 
(fam.): adulte, assez grand pour savoir comment se con- 
duire. A1 est € sain et SAUF: il a échappé à un grand danger. 


Un SYMPTÔME ou f signe clinique. 


La FIÈVRE est une élévation anormale de la TEMPÉRATURE du 
corps, mesurée en degrés et en dixièmes de degrés au-des- 
sus de 37 au moyen d'un ና THERMOMÈTRE médical. Elle est 
causée par un FOYER d'INFECTION, pouvant entraîner une 
INFLAMMATION localisée, parfois un ABCÈS, produisant du 
PUS. — Le malade est FIÉVREUX, syn. FÉBRILE: il € a de la tem- 
pérature, syn. il € a de la fièvre; il a trente neuf cinq de ከ5- 
vre. — Il est € brulant de fièvre. — ቨ a la gorge ENFLAMMÉE, 
une plaie PURULENTE. — Il faut lui ADMINISTRER un médica- 
ment ANTIHNFLAMMATOIRE pour ና faire tomber la fièvre. 


Fig. On prépare FIÉVREUSEMENT la fête. Dans ና la fièvre de la 
préparation, on oublie d'inviter certaines personnes. On est pris 
dans une agitation fébrile, dans une atmosphère ENFIÉVRÉE. 
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3. GR. Al a + article défini + nom de maladie (souvent con- 


tagieuse ou courante): A1 a la GRIPPE, la MIGRAINE, la ROU- 
GEOLE, l'APPENDICITE, le CHOLÉRA, la LÈPRE, le SIDA. 


Al a + article indéfini + nom de maladie (souvent 
localisée): un RHUME, une BRONCHITE, un RHUMATISME, 
une PÉRITONITE, un CANCER, une ና maladie de peau. 


Al a + article partitif + nom de maladie (souvent chronique): 
AI a du DIABÈTE, de l'ARTHROSE, de l'ASTHME, de l'ECZÉMA. 


NB. La loc. A1 humain € prend en grippe A2: se met à le 
détester, n'est pas une figure de la maladie appelée grippe. 
Ces deux emplois dérivent du vieux verbe GRIPPER qui sur- 
vit surtout dans son dérivé AGRIPPER, saisir rapidement et 
dans des emplois techniques (un moteur grippé). La grippe 
est ainsi nommée parce que c'est une maladie qui vous 
attrape (et qu'on attrape) soudainement. 


Le PHYSIQUE et le MENTAL. 
[| existe aussi 


° des € maladies PSYCHOSOMATIQUES, organiques, mais à 
cause psychique. L'ulcère à l'estomac est le plus souvent 
d'origine psychosomatique: il se produit quand on ne 
ና peut pas digérer (fig.) une situation pénible. 


* et des € maladies MENTALES (voir l'article FOU). — Le mot 
malade est parfois employé comme syn. affaibli de fou 
pour qualifier des personnes dont le comportement est 
jugé plus ou moins anormal. Tu as vu la colère de Max! Il 
est malade! — Tu n'es pas un peu malade de dire des grossiè- 
retés devant ta grand-mère? — Jeannot éprouve toujours le 
besoin de dire des grossièretés devant sa grand-mère. ና C'est 
une maladie! — Marie a la maladie (syn. la MANIE) du 
rangement : elle ne supporte pas le moindre objet qui traine. 


MANGER, v. 


l. Les enfants qui grandissent mangent bien: ils ont très faim. 


l ለ1 animé mange A2 un ALIMENT. 


Par ex.: une pomme (voir l'article CUISINE): il l'ABSORBE, le 
fait pénétrer en lui. Emploi intr. Al mange (sous-ent. des 
aliments, dont il n'est pas utile de préciser la nature). 


* A2 est un € produit ALIMENTAIRE, qui, par définition, est 
COMESTIBLE: € bon à manger. Il faut savoir distinguer les 
champignons comestibles des champignons VÉNÉNEUX. 


* ll est plus ou moins solide et demande à étre MÁCHÉ, syn. 
MASTIQUÉ, plus ou moins vigoureusement. — Si l'aliment 
est liquide, A1 le BOIT. 


ጋሪ... 


2. AI a FAIM. 


Il sent la faim quand il n'a pas mangé depuis plusieurs heu- 
res et qu'il est € à JEUN: il a l'ESTOMAC vide. Les médecins 
recommandent d'étre à jeun pour prendre certains médica- 
ments, faire certains prélèvements. — Une grande prome- 
nade, et l'odeur du rôti, € ça donne faim! 


e Syn. intensif, A1 est AFFAMÉ: il € a très faim, syn. litt. il € a 
grand faim, il € a une faim de LOUP, il € a le VENTRE CREUX, 
il € a l'ESTOMAC dans les TALONS, il € meurt de faim (dit 
avec ou sans exagération). 


° Syn. faible, A1 € a de l'APPÉTIT. Une promenade avant le 
déjeuner, ou un APÉRITIF peut € ouvrir l'appétit à A1 51 
n'avait pas faim. Mais une émotion, une mauvaise nou- 
velle peut lui € couper l'appétit. — Bon appétit! formule de 
salutation adressée à des gens qui mangent, ou commen- 
cent à manger. 


* Syn. intensif, une FRINGALE est une faim soudaine et violente. 


A1 mange plus ou moins. 


* Si Al a suffisamment à manger, syn. intensif, sil a de la 
nourriture € à SATIÉTÉ: autant et plus qu'il n'en peut manger, 
il € mange à sa faim: il se RASSASIE; quand il € a bien mangé, 
il € n'a plus faim, il € a le ventre plein, il est RASSASIÉ. 


° Si Al na pas suffisamment à manger, il € reste sur sa faim : 
il € trompe sa faim en ne mangeant qu'un petit peu; il € se 
serre le ventre, € se met la ceinture (fam.) 


* ላ] sastreint à JEUNER, à réduire sa nourriture, pour des 
raisons hygiéniques ou religieuses, ou méme ne mange 
pas du tout pendant un certain temps. Al observe un 
JEÜNE rituel (CARÉME, RAMADAN) puis € rompt le jeûne. — 
Al f fait la GRÈVE de la faim: il jeûne longuement et 
menace de se laisser mourir de faim, pour faire pression 
sur le pouvoir et obtenir ce qu'il veut. 


Si, dune facon habituelle, A1 mange des quantités relative- 
ment importantes, si c'est un trait de sa personnalité, A1 
€ mange bien, syn. il € a de l'appétit, il € a bon appétit, syn. 
il € a un bon coup de fourchette. Syn. intensif, A1 € a un 
gros appétit, € est un gros MANGEUR. 


* Al € a un appétit d'OGRE (f. OGRESSE): GÉANT des contes 
folkloriques (par ex. Le Petit Poucet), qui est aussi un CANNI- 
BALE, syn. un ANTHROPOPHAGE: mangeur de chair humaine. 


* Si AI mange habituellement peu, il € mange mal, € n'a pas 
d'appétit, € a un petit appétit / un appétit d'OISEAU, € est un 
petit mangeur. — Dans des conditions anormales, A1 est BOU- 
LIMIQUE sil a habituellement une faim excessive, ANOREXIQUE 


sil na jamais faim et refuse de manger. Il souffre de BOULIMIE 
ou d'ANOREXIE. 


4. Emplois figurés des mots ci-dessus. 


€ Dans ce livre, il y a à BOIRE et à MANGER: un peu de tout, 
du bon et du moins bon. — Al a faim de A2 abstrait. Heureux 
ceux qui ont faim et soif de justice! (citation de l'Évangile). — 
Lucie a une fringale / une boulimie de concerts: elle y court 
tous les soirs; elle n'en est jamais rassasiée. — Al a un grand 
appétit de caresses, de savoir. etc. — A1 € a la reconnaissance 
du ventre: il aime qui lui a donné à manger ou qui l'a aidé 
matériellement. — Al € a les yeux plus grands que le ventre: 
l. il voudrait manger plus qu'il na faim; 2. ses entreprises 
sont au-dessus de ses possibilités. — PR. L'appétit vient en 
mangeant: quand on a commencé à connaitre certains privi- 
léges, on en veut toujours plus. — PR. La faim fait sortir le 
loup du bois: on ne voit certaines personnes que lorsqu'elles 
ont besoin de vous et quelque chose à vous demander. — 
PR. Ventre affamé na pas doreilles: Al nest pas en état 
d'écouter des conseils quand il € souffre de la faim. 


IL I| faut manger pour vivre, et non pas vivre pour manger. 


1 Al S'ALIMENTE. 


Al, vivant, animé, mange les aliments A2 pour accumuler 
l'ÉNERGIE nécessaire pour continuer à VIVRE. Leur valeur 
ÉNERGÉTIQUE est évaluée en CALORIES destinées à étre BRU- 
LÉES par l'activité de son corps. Certains aliments sont plus 
CALORIQUES que d'autres (ex. le pain l'est plus que la laitue). 


e Al s'ALIMENTE quand il CONSOMME ces aliments; c'est un 
CONSOMMATEUR qui en fait une plus ou moins grande 
CONSOMMATION: il les DÉTRUIT en utilisant leur SUBSTANCE 
au profit de la sienne. Il doit veiller à avoir une ALIMENTA- 
TION ÉQUILIBRÉE, SAINE et plus ou moins RICHE ou LÉGÈRE, 
selon ses besoins. — C'est ainsi qu'il € RESTAURE ses forces, 
syn. qu'il se restaure, tantót chez lui, tantót dans un RES- 
TAURANT, gráce à un RESTAURATEUR. 


NB. On peut consommer aussi toutes sortes de choses non 
comestibles, qui s'usent et doivent étre périodiquement 
renouvelées, et on restaure des objets concrets abimés (un 
tableau, un monument ancien, etc. La € société de consom- 
mation est une société dont les membres sont invités à con- 
sommer le plus de produits possible pour faire marcher le 
commerce et l'industrie. 


2. A3 NOURRIT ል], au moyen de A2, une NOURRITURE. 


Le fermier nourrit ses bétes, il les alimente,leur donne leur 
PÁTURE ; il donne au chien sa PÂTÉE. Il nourrit sa volaille au 





grain. — Sylvie € a nourri au SEIN ses deux enfants: elle les a 
ALLAITÉS, táche qui, jadis, dans la haute société, était sou- 
vent confiée à une NOURRICE rétribuée. — Un pére de famille 
nombreuse a beaucoup de € BOUCHES à nourrir. — La € terre 
NOURRICIÈRE (litt.) fournit aux êtres vivants leurs aliments 
végétaux et, par voie de conséquence, animaux. 


* A3 RAVITAILLE AT, assure son RAVITAILLEMENT en lui four- 
nissant des VIVRES (pl. obligatoire): les aliments qui lui 
permettront de VIVRE, syn. de SUBSISTER, d'assurer sa SUB- 
SISTANCE pendant un certain temps. Un bateau qui prend 
la mer emporte des vivres et de l'eau douce. Ce sont des PRO- 
VISIONS (de BOUCHE). — A1 se ravitaille au marché; il s'y 
APPROVISIONNE. 


L'aliment A2 nourrit A1 parce qu'il est NOURRISSANT, syn. sav. 
NUTRITIF, et que A1 l'ASSIMILE bien: le transforme en sa pro- 
pre substance par un ensemble de processus d'ASSIMILATION 
qui constituent la NUTRITION. — Ce que mange Al est SUBS- 
TANTIEL 51] est RICHE, composé d'aliments très caloriques. 


e Fig. Al humain ና alimente le feu avec des buches, ou 
€ alimente la conversation avec des anecdotes. — La conver- 
sation est nourrie quand on y parle de beaucoup de choses 
intéressante. Certains livres sont nourrissants, une nourriture 
pour l'esprit. — A1 € nourrit l'espoir de réussir / nourrit des 
sentiments hostiles contre son voisin: il les entretient, les fait 
durer longtemps. Des € APPLAUDISSEMENTS nourris expri- 
ment, par leur force, la satisfaction du public. 


L'€ appareil DIGESTIF. 


C'est l'ensemble des organes où les aliments A2 sont DIGÉ- 
RÉS par un phénoméne de DIGESTION: la BOUCHE en est 
l'extrémité supérieure; les aliments y sont MÁCHÉS et impré- 
gnés de SALIVE et passent ensuite dans l'ESTOMAC qui 
secréte le € suc GASTRIQUE puis dans le VENTRE oü se trou- 
vent les INTESTINS, syn. fam. les BOYAUX. 


* Un A2 LÉGER se digére facilement ; un A2 LOURD, syn. INDI- 
GESTE, difficilement. — À la fin d'un grand repas, on peut 
prendre un DIGESTIF (ALCOOL, LIQUEUR). — Les personnes 
qui craignent de GROSSIR préfèrent des aliments ALLÉGÉS 
contenant peu de matières grasses et peu de sucres. 


* Quand la digestion se fait mal, Al peut € avoir mal au ven- 


tre. — Quand ላ] a trop mangé, il peut avoir une INDIGESTION: 
il a des NAUSÉES et VOMIT A2: il a des VOMISSEMENTS. 


* Fig. Un boyau: un couloir long et étroit. — Al a du mal à 
€ digérer les affronts. — Les affronts de son voisin lui € font 
mal au ventre. — Une certaine forme de littérature lui 
€ donne des nausées, il la vomit. — Un livre indigeste est trop 
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long et difficile. — A1 € a une indigestion de A2 abstraits: de 
lectures, de calculs, etc.: il en a trop subi; il en est dégouté. 


La DISETTE, syn. intensif la FAMINE. 


C'est l'état d'un pays où les VIVRES manquent. Toute une 
population € souffre de la faim, et risque de € mourir de faim. 


° Al est FAMÉLIQUE: on voit qu'il est rare quil € mange à sa 
faim; syn. il est sous-alimenté. Il souffre de CARENCE de cer- 
tains aliments indispensables, par ex. de protéines. Syn. 
savant: il € souffre de MALNUTRITION, syn. intensif, de DÉNU- 
TRITION. Au sens propre du mot, A1 € meurt de faim, syn. 
d'INANITION. Il faut lui € donner à manger, syn. plus sav. 
l'ALIMENTER ou le RÉALIMENTER progressivement. — ll arrive 
que la famine soit provoquée par une autorité malveillante 
dans le but d'assurer sa domination. Dans une guerre de siége, 
une armée encercle une ville et AFFAME les assiégés. 


La manière de manger. 


* Al est VORACE, mange avec VORACITÉ: il se jette sur la 
nourriture avec avidité. Syn. péj. C'est un GLOUTON, syn. 
un GOINFRE; on blâme sa GLOUTONNERIE, sa GOINFRERIE. 


* Al AVALE A2: il mange ou BOIT rapidement. Le matin, Luc 
avale wn café et un croissant avant de partir au travail. Syn. 
intensif, Al ENGLOUTIT A2. — Il DÉVORE A2: il le mange 
avidement, comme une béte sauvage. 


e ላ] BOUFFE (tr. ou intr., fam.): il mange beaucoup et sans 
façons. — Syn. intensif vulg., il BÂFRE (intr.) — A1 se GAVE 
de A2: il en mange énormément (de méme que les OIES 
dont on veut obtenir le FOIE GRAS sont gavées de mais qu'on 
leur ENTONNE de force). 


e Al CHIPOTE (intr.): mange peu en triant avec soin sa 
nourriture; il est DIFFICILE. — Ant. A1 n'est pas difficile, il 
€ aime tout. 


* Fig. Al avale, dévore un livre: il le lit à toute vitesse. Sa pas- 
sion le dévore; cest une passion DÉVORANTE. — A1 se gave de 
romans policiers: il lit beaucoup, jusqu'à satiété. — A1 € avale 
des bobards: il croit n'importe quelle bêtise. — A1 ና avale des 
couleuvres: il supporte des affronts sans protester. — Al 
€ bouffe du curé: il tient des discours anticléricaux. — Marc 
fait des propositions intéressantes à Luc, mais Luc chipote. 


m. À quelle heure mangez-vous? — À midi et à 7 heures du soir. 


1 Le REPAS. 


Al humain adulte fait normalement trois repas par jour: au 
réveil, une COLLATION (petit repas): le € petit déjeuner (ex: 
ና café au lait et TARTINES de beurre). — À la mi-journée, le 
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DÉJEUNER, et le soir, le DINER. Nous DÉJEUNONS à midi et 
nous DINONS vers sept heures du soir. 


NB. SOUPER (nom et verbe) s'emploie pour DINER dans toute 

la moitié sud de la France. 

e Pour les enfants, on en ajoute un quatrième, une colla- 
tion, le GOUTER (ex: pain et CHOCOLAT) vers quatre heures 
de l'aprés-midi. 

* Si Al a faim entre deux repas ou s'il n'a pas le temps de 
faire un vrai repas il peut prendre un simple CASSE- 
CROUTE, par ex. un SANDWICH (au jambon, au thon, etc.): 
divers aliments entre deux morceaux de pain. 


* Si Al est SOBRE, il peut se contenter d'un repas FRUGAL 
(litt.), sans préparation compliquée, avec une dominante 
de crudités et de fromage, qui peut cependant être suffi- 
samment COPIEUX pour qu'il mange à sa faim. 


* Un PIQUENIQUE est un € déjeuner sur l'herbe (vieux): un 
repas froid pris dehors, dans un agréable coin de campagne. 
Dimanche, toute la famille a PIQUENIQUÉ au bord du lac. 


° Un BANQUET est un repas où de nombreux convives sont 
réunis autour d'un souvenir commun (le banquet des anciens 
éléves) ou d'un théme idéologique (le banquet des Amis de la 
Nature); les anciens élèves BANQUÈTENT chaque année. 


* Un FESTIN est un repas de féte, long, copieux, avec de 
nombreux convives. Au mariage de Jean et de Sylvie, on a 
FESTOYÉ jusqu à deux heures du matin. 


* Une ORGIE est un festin accompagné de débauche. 


Les deux repas principaux. 


Ils se composent au moins d'une ENTRÉE (souvent des CRUDI- 
TÉS), d'un € PLAT de résistance (VIANDE ou POISSON, avec des 
LÉGUMES) et d'un DESSERT SUCRÉ (FRUIT, ou PATISSERIE, ou 
ENTREMETS). On peut y ajouter, entre le plat de résistance et le 
dessert, de la SALADE verte et du FROMAGE. Au diner, beaucoup 
de Francais remplacent l'entrée par une SOUPE, syn.plus chic 
un POTAGE. Sylvie à Jeannot: «Mange ta soupe, ça fait grandir». 


e Les enfants punis peuvent € être privés de dessert. Un 
GÂTEAU au dessert a parfois quelque chose de festif: € gâteau 
d'ANNIVERSAIRE, la € GALETTE des ROIS en souvenir des € Rois 
mages, aux environs de l'ÉPIPHANIE (début de Janvier): un des 
convives trouve une FËVE dans la galette et devient le roi de 
la féte, recoit une couronne en carton doré. C'est ce qui 
sappelle € tirer les rois. 


* Fig. La radio € a fait toute une tartine / tout un plat de cet 
accident: un discours inutilement long. — € Pour tout potage, 
jai obtenu deux jours de congé, alors que j'en demandais huit. 
— Toutes les fois qu'on a à faire plusieurs choses successives 


dimportance inégale (par ex. le programme d'un spectacle, 
les termes d'un contrat), on peut parler dentrée, de plat de 
résistance et de dessert. 


Sur la TABLE, couverte d'une NAPPE, on met le COUVERT. 


On dispose pour chaque personne, au minimum, une ASSIETTE 
et un COUVERT de métal, autrement dit, à gauche une FOUR- 
CHETTE, à droite un COUTEAU, auquel s'ajoute une CUILLER s'il 
y a à manger de la SOUPE, aliment plus ou moins liquide, et une 
€ cuiller à café plus petite si on prévoit un entremets ou un café 
en fin de repas. Plus une SERVIETTE et un VERRE pour BOIRE. On 
sert les différents PLATS: 9 préparations CULINAIRES, dans des 
pièces de VAISSELLE en FAÏENCE ou en PORCELAINE appelés 
PLATS, ou parfois, simplement dans la CASSEROLE où ils ont CUIT, 
la soupe dans une SOUPIÈRE, la salade dans un SALADIER. La vais- 
selle, VARGENTERIE et la VERRERIE, utilisées pour mettre le cou- 
vert peuvent étre luxueuses dans un € grand diner. 


* Fig. Al € met les petits plats dans les grands: il fait un effort 
de luxe et d'abondance pour recevoir ses invités. 


Al mange 


* € à TABLE (voir l'article TABLE). Il € prend ses repas seul, ou 
en commun avec d'autres CONVIVES; 


* à la MAISON, parfois dans la CUISINE, plus normalement 
dans la € SALLE à manger, oü se trouve aussi le BUFFET oü 
l'on range la vaisselle; 


° à la CANTINE de l'établissement où il travaille; 


° € sur le POUCE: 1 mange, là où il se trouve, le € casse-crofite 
qu'il a apporté; 

* au RESTAURANT. Dans ce cas, il choisit un des MENUS, ou 
compose lui-même son menu en choisissant quelques 
PLATS sur la CARTE. 


° Fig, Une réunion est CONVIVIALE quand les rapports entre les 
participants sont aussi agréables qu'autour d'une bonne table. 
— Un logiciel est convivial, s'il est facile et agréable à utiliser. 
— Le menu, hors gastronomie, en particulier sur un ordina- 
teur, est toujours la proposition d'un ensemble de possibilités. 
— Quand un A1 peut prendre ce qui lui plait parmi diverses 
propositions, on peut toujours dire que c'est € à la carte. 


Les ANIMAUX d'élevage, à l'étable, mangent dans une MAN- 
GEOIRE fixée au mur dans laquelle on dépose leur nourriture. 


iv Manger est un plaisir, quand la cuisine est bonne. 


1 Al est GOURMAND (péj.), syn. GOURMET (mélioratif). 


Il prend grand plaisir à ses sensations GUSTATIVES; c'est une 
FINE BOUCHE, il ና a le PALAIS fin. — Son défaut (ou sa qualité) 


L. ss. 


est la GOURMANDISE. Il est FRIAND, syn. AMATEUR de toutes 
sortes de € bonnes choses, par ex. de GIBIER, de € fruits de 
mer. Il prend le temps de les DÉGUSTER pour bien en SENTIR 
le GOUT, et les SAVOURE: il s'en RÉGALE. 


* Al est GASTRONOME s'il considère la cuisine comme un 
ART. La GASTRONOMIE tient une grande place dans sa vie; 
il lui arrive de prendre le € menu GASTRONOMIQUE dans un 
restaurant signalé par un € guide gastronomique. 


* Fig. J'ai refusé le devis du peintre; il est trop gourmand: il 
demandait trop d'argent. — A1 peut être gourmand de A2 
abstrait, ex. de compliments, et s'en régaler; savourer un 
succés, ou au contraire (ironique, fam.) déguster des 
coups, des douleurs. 


La qualité des METS. 


+ Un A2 APPÉTISSANT ና met en appétit A1 par son bel aspect 
et sa bonne odeur; il lui € met l'eau à la bouche, syn. péj. 
le fait SALIVER. 


* Un A2 qui € a bon gout, syn. une SAVEUR agréable, est 
SAVOUREUX. Un A2 ና. du gout si sa saveur est assez 
intense (ant. il est FADE, syn. intensif INSIPIDE: il € n'a pas 
de gout). — Si A1 déclare que € c'est bon, il trouve A2 FIN, 
d'une grande FINESSE, DÉLICIEUX, syn. intensif: EXQUIS et 
A2 est un DÉLICE, un RÉGAL! 


° Si A2 est médiocre, A1 le trouve seulement MANGEABLE. 
S'il est franchement mauvais, il le trouve IMMANGEABLE. 


* Fig. Un A2 non alimentaire, concret ou abstrait, peut étre 
savoureux, délicieux, exquis, un régal s'il € fait plaisir à A1. 


MANIÈRE et FACON, nf 


1 La manière dont la situation évolue m'inquiète. 


OAI fait l'action exprimée par un verbe d'une certaine 


maniére, syn. d'une certaine facon. 


Les mots grammaticaux exprimant la manière. 


COMMENT évolue la situation ? — Lentement, tout doucement, 
mais dans le mauvais sens. Elle évolue AINSI, et pas autre- 
ment. — La manière / façon dont elle évolue est inquiétante. 
— Les espions agissent € à la manière des taupes, syn. COMME 
des taupes. — À la question comment?, syn. € de quelle 
maniére?, syn. € de quelle façon? on peut répondre: 


e par un ና adverbe de manière souvent terminé par le suffixe 
-MENT (mais pas toujours: ex.: bien, mal, vite); 


* ou par l'adverbe ainsi, syn. € comme ça: qui annonce ou 
résume une explication; 
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* ou par les noms manière ou façon qualifiés par un adjectif 
ou suivi d'un déterminant; 


° par la préposition comme introduisant une comparaison. 


A1 humain a une manière de A2 inf. qui lui est propre. 


Éric a une façon / manière de parler trés monotone. — Luc m'a 
fait des reproches; je lui ai répondu € de la belle maniére!: 
énergiquement. — Quand je dis que cest un fou, cest une 
€ facon de parler, syn. plus rare: une € manière de parler: ce 
n'est pas le mot exact, c'est un peu exagéré. — Marc € a l'ART 
et la maniére de diriger son personnel: il accomplit AVEC 
beaucoup d'habileté cette táche difficile. 


* La façon de Al. Je fais les gâteaux à ma façon, sans regarder 
le livre de recettes. — Voici un gáteau de / à ma fagon. — Éric 
a joué à Luc un tour de sa façon: comme il sait en jouer, 
un bon tour, bien méchant. — Luc lui € a dit sa façon de 
penser: lui a parlé franchement. — PR. La façon de donner 
vaut mieux que ce qu'on donne. 


Al humain, artiste, surtout peintre, a une manière 
personnelle: sa TECHNIQUE, son STYLE. La manière de Delacroix 
est bien différente de celle d'Ingres. Le MANIÉRISME de certains 


peintres italiens consiste à attacher plus d'importance aux 
recherches techniques quà l'interprétation de la nature. 


La facon. 


Al humain, homme de MÉTIER, traite un matériau d'une cer- 
taine façon. Le client fournit à son tailleur du tissu et il lui paye 
la façon des vêtements quil fait: le tailleur travaille € à façon 
(vieux). — La façon de ce vêtement est intéressante mais le tissu 
est de mauvaise qualité. — L'agriculteur donne trois façons à sa 
terre avant de semer le blé: il la déchaume, la laboure, la herse. 
— Le sculpteur donne une € première façon à un bloc de terre 
glaise; il le FAÇONNE pour en faire une statue. 


Synonyme le MODE, n.m. 


Sylvie et Jean ont un € mode de vie trés agréable, syn. une 
manière de vivre. — Le € mode d'emploi d'un produit ou d'un 
appareil explique la bonne manière de s'en servir. — Le € mode 
de paiement d'une facture est la façon de la régler, par chèque, 
ou par carte, ou en liquide. — Il faut préciser les MODALITÉS 
d'application d'une loi: la manière dont elle sera appliquée. 


° Un mode en musique est une certaine manière de dispo- 
ser les sons et les intervalles entre les sons dans la gamme. 
On oppose la musique MODALE à la musique TONALE. 

° Le mode d'un verbe (indicatif. subjonctif, infinitif, etc.), en 


grammaire, est une maniëre d'exprimer son rapport à son sujet 
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et au sujet parlant. Certaines formes du verbe (par ex. limpar- 
fait) ont à la fois une valeur temporelle et une valeur modale. 


Synonyme la MODE, n.f. 


Luc et Éric sont € cousins à la mode de Bretagne: cousins 
trés éloignés, comme on se dit cousins en Bretagne. — Ils 
aiment les tripes à la mode de Caen: commé on les prépare 
à Caen et le bœuf (à la) mode: braisé, avec des carottes. 


° La mode est une maniére de vivre valorisée de fagon col- 
lective à une certaine époque dans une certaine société: 
Al humain va dans les restaurants € à la mode, syn. € en 
VOGUE. — Notamment en matiére de VÉTEMENTS (voir l'arti- 
cle VÊTEMENT), A1 € lance la mode ou € suit la mode. 


I. Sylvie a de bonnes maniéres. 


1 Les manières (pl. obligatoire) de Al humain. 


Elles constituent la façon dont il se comporte en société. 
Elles tiennent à son ÉDUCATION, à son MILIEU: A1 a les maniè- 
res, syn. plus rare, les façons d'un vieux militaire, d'un paysan. 
Elles tiennent aussi à son indifférence aux autres, ou à son 
souci de ne pas les blesser par DÉLICATESSE de cceur: il est 
DÉLICAT et se conduit avec eux de facon délicate. 


A1 € a de bonnes manières. 

Syn. du SAVOIR-VIVRE s'il est € bien ÉLEVÉ, syn. s'il € a de 
l'éducation: il est POLI, connait tous les bons USAGES de la 
POLITESSE. 1] peut méme avoir des manières raffinées, de la 
COURTOISIE, étre COURTOIS. On peut toujours parler POLI- 
MENT, ou COURTOISEMENT, méme pour formuler une récla- 
mation, un reproche ou un refus. C'est un affaire de 
CIVILITÉ (rare) de respect des CONVENANCES. 


* Dans une réunion officielle PROTOCOLAIRE, il faut respec- 
ter un certain PROTOCOLE, un ordre de PRÉSÉANCES entre 
personnages de rang et d'importance différents. 


Al € a de mauvaises manières. 


ll € est mal élevé, € n'a pas d'éducation: il est IMPOLI, GROS- 
SIER, a des manières grossières, c'est un MUFLE (fam.), un GOUJAT, 
un MALOTRU, un RUSTRE: son IMPOLITESSE, sa GROSSIÈRETÉ, sa 
MUFLERIE, sa GOUJATERIE, son INCIVILITÉ sont trés choquantes. 
* Lorsque quelqu'un vient de se conduire d'une façon gros- 

sière, on peut s'exclamer € En voilà, des manières / façons! 


L'exagération des bonnes manières. 


Lorsque quelqu'un cherche trop à donner une bonne opinion 
de lui-même, il nest pas NATUREL, il € fait des manières / des 
façons, notamment feint de refuser quelque chose qu'il désire, 
pour avoir l'air modeste, se faire prier. Il est MANIÉRÉ. Ne faites 


pas de façons, discutons € sans façons. — Jean est sans façons: 

naturel, simple, il manquerait méme un peu de politesse. 

* Marie MINAUDE: elle fait des petites manières pour se faire 
admirer, elle est MINAUDIÈRE, fait des MINAUDERIES, syn. 
fam. des CHICHIS, syn. intensif des SIMAGRÉES. 


iii. J'ai rangé mes clés de manière à les retrouver facilement. 


O Manière, façon et SORTE dans des locutions grammaticales. 


l Loc.adv. exprimant l'idée de circonstances entrainant une 
certaine conclusion: € d'une manière / d'une façon générale: 
en général, généralement. — € de cette maniére / de cette 
façon: ainsi. — € de toutes façons, syn. plus rare € de toutes 
manières: quoi quil en soit; introduit une conclusion obli- 
gatoire, quelles que soient les circonstances. 


2. Loc.conj.exprimant l'idée de moyens ou de conditions orientés 
vers un certain résultat: € de facon / manière à + inf ou € de 
façon / manière que + subj. ou € de façon / manière à ce que 
+ subj. Ou bien € de telle façon / manière / SORTE que + ind. 
J'ai organisé mon travail de manière / de façon à me trouver libre 
mardi prochain. — J'ai rangé mes dossiers de façon / de manière 
que / à ce que mon remplaçant finisse le travail sans peine. — 
J'avais rangé mes dossiers de telle façon / de telle manière! de telle 
sorte que mon remplaçant a fini le travail sans peine. 


° sorte peut se substituer à manière dans les loc.conj. € de 
manière / sorte que + subj. exprimant le but, et € de telle 
manière / sorte que + ind. exprimant la conséquence. 


MANQUER, v. 


L. Si nous ne nous dépêchons pas, nous allons manquer le train. 
O Le verbe manquer a un sens essentiellement NÉGATIF. 


> A1 humain manque A2. 


1 Al humain n'ATTEINT pas son OBJECTIF. 


Il envoie, lance, tire sur ou en direction de A2, une CIBLE, A3 
un PROJECTILE (flèche, balle, ballon, etc.), mais il n'atteint pas 
A2. Max, pourtant bon tireur, manque le lièvre qu'il chasse / 
l'ennemi / le but. — A3 concret (manipulé par Al) manque A2. 
La flèche a manqué son but, La balle a manqué Max. — La pro- 
chaine fois, je ne te manquerai pas, je t AURAI. au propre ou au 
fig.: au moyen de quelque condamnation. — ላ] / A3 na pas 
ATTEINT son BUT, il ና est passé à CÔTÉ, il a RATÉ son but. 

Al humain devait rencontrer A2 humain, ou prendre A2 
moyen de transport, à une date ou heure bien précise. Max 
a manqué Luc, Max et Luc se sont manqués: ils n'ont pas 
réussi à se rencontrer. Max a manqué son truin: il est arrivé 
à là gare après le départ du train, 1 l'a raté (fam.). 
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* A2 peut être un objet lancé vers A1, qu'il n'a pas réussi à 
ATTRAPER. Le gardien de but a manqué le ballon, ou une 
OCCASION que Al a laissé passer, sans la SAISIR, ህበር 
ና occasion manquée. Max € n'en manque pas une!: il fait 
toutes les bétises qu'on peut faire. — Vous n'avez rien man- 
qué en n'allant pas voir cette pièce de théâtre: vous n'avez 
rien PERDU, la pièce était sans intérêt. 


AI humain ne RÉUSSIT pas A2. 


A] humain, en essayant de fabriquer A2 un objet, le manque: 
il ne le réussit pas, l'objet n'est pas réussi, il est RATÉ. — Cette 
fille est un € garçon manqué (sous-entendu par ses parents): 
elle se comporte comme un garçon. — Max € a manqué son 
coup: il n'a pas réussit à faire ce quil voulait faire. 


ዚ J'ai manqué de tomber. 
[^ A] humain manque de A2 inf.: il s'en FAUT de peu, mais il 


ne fait pas A2. 


> Al manque à A2: il ne REMPLIT pas une OBLIGATION. 
1 Al humain a manqué de A2 inf. 


Syn. plus courant, Al a FAILLI A2 inf., il a été sur le POINT 
de A2 inf. Nous avons manqué d'arriver en retard / failli arri- 
ver en retard, mais nous étions finalement à l'heure. 


Forme négative: A1 humain za pas manqué de A2 inf. Léa n'a 
pas manqué de se fâcher: Léa s'est BEL et BIEN fáchée. — Au 
futur, Al humain ne manquera pas de A2 inf.: A1 n'OUBLIERA 
pas de A2 inf., il VEILLERA à + inf. Je ne manquerai pas de passer 
vous voir. — Je n'y manquerai pas!: je n'oublierai pas (sous-ent. 
de transmettre vos salutations, par ex.). 


Al humain a manqué à A2, obligation morale: Al n'a pas 
fait A2, il a OUBLIÉ, NÉGLIGÉ A2, FAILLI à A2. Max a manqué 
à son devoir: il n'a pas accompli son devoir. Il a manqué à sa 
parole: il n'a pas tenu sa promesse. 11 est coupable d'un 
MANQUEMENT à sa parole. 


° Si Al, commerçant, manque à A2, son engagement à payer 
ses créanciers aux échéances prévues, Al est déclaré FAILLI 
ou € en FAILLITE. 

* En langage juridique, lorsquun témoin convoqué devant un 
tribunal au cours d'un procés ne sy présente pas, et manque 
à son devoir de témoin, on dit qu'il est DÉFAILLANT. 


Ill. Max est fatigué; il ne dort pas assez, il manque de sommeil. 
D> Al manque de A2 dont il a BESOIN. 


1 Al n'a pas ASSEZ de A2. 


Il en est PRIVÉ alors qu'il lui en FAUT. Il souffre de PRIVATIONS. 
Ces enfants manquent de vitamines: ils ont des CARENCES 
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vitaminiques. — Je manque d'air: j'ai du mal à respirer, il ny a 
pas assez d'oxygène. Il sen EAUT que je puisse respirer norma- 
lement. — La population manque de sucre, on n'en trouve pres- 
que plus dans les magasins: il y a une PÉNURIE de sucre. 


° Al ና est en (état de) MANQUE (n.m.): A1 souffre physique- 
ment du besoin urgent d'un A2 auquel il s'était habitué, 
notamment d'une DROGUE. 

e ላ] € ne manque de rien, syn. il € n'a rien à DÉSIRER, notam- 
ment sur le plan matériel; syn intensif, il est COMBLÉ: 
entièrement satisfait. 


* Max manque d'éducation: il y a des FAILLES, des LACUNES, 
des MANQUES dans son éducation. — Max manque d'amis: 
il en a quelques-uns, mais pas suffisamment. — Ce livre ne 
manque pas d'intérêt : il est assez intéressant. 


Emploi impersonnel. 


Il manque A2 à Al: ላ] est INCOMPLET, በ. pas tous les élé- 
ments quil devrait normalement avoir, il a besoin d'étre 
COMPLÉTÉ. I] manque un bouton à cette chemise. — Il me 
manque encore beaucoup d'années d'études avant d'obtenir 
mon diplôme. — € Il ne manquerait plus que qa!: ce serait le 
COMBLE; se dit quand on pense que quelque chose serait 
EXCESSIF, viendrait s'ajouter à une déjà TROP longue liste 
d'actions ou d'événements désagréables. 


1 manque A2 humain dans un groupe, A2 humain 
€ manque (à l'appel): A2 est ABSENT d'un cours, d'une réu- 
nion ላ] où il était normalement attendu. 1] est € porté MAN- 
QUANT sur la liste d'appel: il a fait DÉFAUT, sa DÉFECTION est 
notée, enregistrée. — Syn. fam. il € a fait faux bond à ses 
amis: invité et attendu, il n'est pas venu. 


3. A2 manque à A1 humain. 


A1 n'a pas A2 et en souffre. Léa manque à Max, elle lui 
manque beaucoup: Léa est loin de Max, elle est ABSENTE 
pour quelque temps, et Max ressent douloureusement son 
ABSENCE. — Mes livres me manquent, la ville me manque, la 
musique me manque, etc. 


MARCHER, v., et PAS, nm. 


1 Les piétons marchent sur le trottoir. 
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A1, homme ou un animal terrestre, muni de PIEDS ou de PAT- 
TES marche lorsqu'il s AVANCE sur le sol en prenant appui alter- 
nativement sur un pied et sur l'autre. À défaut de VÉHICULE, 
cest, pour un A1 humain, la maniére normale d'avancer, la 
moins fatigante, donc la plus satisfaisante. Jean marche, son 
chien marche à cóté de lui; les fourmis marchent à la file. 


e D'un pied à l'autre, ce mouvement, et l'espace qu'il déli- 
mite est un PAS. A1, petit enfant, € fait ses premiers pas: il 
apprend à marcher. Dans un ESCALIER, une MARCHE se fran- 
chit d'un seul pas (voir l'article DEGRÉ). 


La MARCHE d'un BIPÈDE s'effectue donc sur un RYTHME à deux 
temps parfaitement RÉGULIER, d'un mouvement ni trop lent ni 
trop rapide, parfois scandé, oralement, par les commande- 
ments «UNE, DEUX, UNE DEUX...». Une € chanson de marche 
à deux temps aide les MARCHEURS à conserver le rythme et les 
ENTRAINE à marcher; elle est ENTRAINANTE. D'où les différents 
types de MARCHES écrites par des musiciens: € marche mili- 
taire pour les défilés, € marche funèbre pour les enterrements, 
€ marche nuptiale pour les mariages. 


Avec ses pieds, Al prend appui sur le SOL. 


* S'il est dur, la préposition est sur. Jean marclie sur le trot- 
toir, sur l'herbe, sur l'asphalte. 


e S'il est mou, s'il y enfonce, la préposition est dans. Jean mar- 
che dans le sable, dans la boue, dans l'eau (dans ce cas, ayant 
mis les pieds dans l'eau, il marche en fait sur le fond). 


* S'il y a sur le sol un objet sur lequel A1 met le pied, soit 
par inadvertance, soit pour l'écraser, il € marche dessus. 
Jean a écrasé un coquillage en marchant dessus. — Il marche 
sur la queue du chat, sur les pieds de son voisin. 


Pour marcher, A1 humain € prend APPUI alternativement 
sur ses TALONS et sur ses ORTEILS. Parfois, pour ne pas faire 
de bruit, il € marche sur la pointe des pieds. — Les animaux 
plantigrades marchent sur la plante des pieds, et les animaux 
digitigrades sur les doigts de pieds. 


* Éventuellement, un homme peut utiliser aussi les mains 
pour marcher; c'est € marcher à quatre pattes, ou même, 
exceptionnellement, seulement les mains: l'acrobate marche 
sur les mains: 1 a donc la tête en bas; il € marche sur la tête. 


A1 marche à une ALLURE plus ou moins rapide. 


° Al marche VITE, € d'un bon pas, € d'un pas léger. 1€ allonge / 
presse le pas. Il marche € au pas de gymnastique / au pas de 
course. — Sil est soldat, on peut le faire marcher € au. pas 
cadencé / ና au pas de l'oie / € au pas de charge. Ant. A1 mar- 
che LENTEMENT, ou € ralentit le pas. — A1, handicapé, ou dans 
une endroit dangereux, avance prudemment, € pas à pas. 


* Pour un CHEVAL, € marcher au pas est l'allure la plus lente, 
qui s oppose au TROT et au GALOP. Par analogie, une voiture 
marche au pas: à la méme vitesse que les PIÉTONS. 


* Al 3 une DÉMARCHE, ou façon de marcher, qui lui est 
particulière: il marche € d'un pas décidé / fièrement / tête 
haute / téte basse / en trainant les pieds. 


* Dans la foule, on n'avance pas, on PIÉTINE sur place: on 
fait quelques pas dans un petit espace. 


e Marie TROTTINE: elle marche à petits pas rapides. — J'ai eu 
beaucoup de courses à faire, je n'ai pas arrêté de TROTTER 
tout l'aprés-midi: de faire une série de petites marches 
rapides et fatigantes. — Une TROTTE (fam.) est une marche 
obligatoire, assez longue, à faire assez vite. — Il est normal 
de € marcher droit. Mais quand on est ivre, on € marche 
de travers, syn. on TITUBE. Si A1 € fait un faux pas, il TRÉ- 
BUCHE. Si ses deux jambes ne sont pas exactement de la 
méme longueur, il BOITE, il est BOITEUX, syn. il CLAUDIQUE. 
Sa CLAUDICATION est génante. 


6. Un pas laisse parfois une TRACE VISIBLE. 


On voit des pas dans la neige, sur le sable. Méme si les traces 
ne sont pas visibles, A] peut € revenir sur ses pas en 
€ faisant demi-tour. — A2 peut € marcher sur les pas de A2, 
syn. lui € emboiter le pas: le suivre. 


* Les pas sont parfois AUDIBLES. J'entends des pas. — Sans le voir, 
Sylvie reconnait le pas de Jean. — 1 faut marcher € à pas de 
loup, syn. € sur la pointe des pieds pour ne pas étre entendu. 


Le pas est une unité de compte. 


Al avance / recule d'un ou de plusieurs pas. — La station de 


MARCHER A 
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* Al € marche sur la tête: il est fou! — ላ] marche € la main 
dans la main avec A2: ils avancent dans leurs affaires avec 
d'autant plus d'efficacité qu'ils sont unis. — A1 € marche 
droit: il se conduit comme il faut, il obéit. A1 € marche 
sur ses principes, € sur les BRISÉES de son RIVAL, i] € lui mar- 
cherait sur le ventre / sur le corps: il sacrifie tout ce qui fait 
obstacle à sa réussite. — Un € raisonnement boiteux, une 
ና solution boiteuse ne sont pas tout à fait satisfaisants: il y 
a quelque chose qui CLOCHE, du v. clocher: étre défec- 
tueux (usuel). Le sens ancien de clocher est «boiter», d'oü 
Al avance ና à cloche-pied: en sautillant sur un seul pied. 


* Luc € fait ses premiers pas dans la carriére de comptable : il 
débute. — Le professeur explique € pas à pas un probléme 
complexe: il l'analyse et expose une à une chaque donnée. 
— Le gouvernement pratique € la politique des petits pas: il 
n'impose pas ses réformes brutalement, mais peu à peu. 
Notre udversaire commence à céder; nous finirons peut-étre 
par obtenir ce que nous voulons: c'est € un pas en avant. — 
Quand deux adversaires veulent se réconcilier, il faut bien 
que l'un d'eux € fasse les premiers pas: prenne l'initiative du 
RAPPROCHEMENT. — lls € avancent à pas de géant sur la voie 
de la réconciliation : très rapidement. — Íl n'est pas toujours 
facile de se tirer d'un mauvais pas: de PASSER au travers 
d'une situation dangereuse. — Entre l'extrême jalousie et le 
meurtre, € il n'y a qu'un pas. — Othello € a franchi ce pas. — 
PR. € Il ny a que le premier pas qui coute: ensuite, vient 
l'habitude, qui rend les choses plus faciles. 


métro est à deux pas: tout pres. — Jean € fait les cent pas: il IL Jean aime marcher; il fait de la marche. 
marche cent pas dans un sens, cent pas dans l'autre (ou à 
peu prés) en attendant quelqu'un ou quelque chose qui ne 
vient pas: il ARPENTE la € salle des pas perdus dans la gare, en 


L] Pourquoi marche-t-on? 


1 Leverbe marcher et le terme du mouvement. 


attendant un train qui a du retard: il mesure cette salle, une 
sorte de hall, en nombre de pas. — Le comédien se déplace sur 
la scéne € à pas comptés: il sait exactement combien de pas 
il doit faire pour aller d'un point à un autre. 


Dans certaines loc. le pas est un lieu de PASSAGE. 


Le Pas de Calais: le bras de mer qu'on PASSE pour aller en 
Angleterre. — Le € pas de la porte: le SEUIL, la mince bande 
qui sépare l'intérieur de l'extérieur d'une maison, quil faut 
FRANCHIR pour passer de l'un à l'autre. — En langage com- 
mercial, un € pas de porte est la somme versée par un com- 
merçant pour pouvoir entrer dans une boutique et sy 
installer. — Un € pas de vis est l'orifice fileté dans lequel la 
vis passe en tournant. 


9, Emplois figurés des mots ci-dessus. 


ዖ 


Normalement, A1 marche pour ALLER quelque part. Mais mar- 
cher est un verbe intransitif et duratif qui implique le lieu du 
déplacement et sa durée mais n'implique pas la mention du 
terme du déplacement. Jean marche dans la rue. — Il fait de lon- 
gues marches au bord de la rivière. — Aujourd'hui, il € a fait une 
heure de marche. — Pourrais-tu aller m'acheter le journal? — 
ና | y vais de ce pas: tout de suite, sans me faire prier; syn. 
intensif J'y COURS (mais pas "J'y marche). 


Dans les rares cas où le terme du mouvement est précisé, 
marcher dit quelque chose de plus que ALLER: 


* Jean marche vers la Mairie: il est en train d'y aller € à pied 
(et pas en voiture); c'est un PIÉTON. 


e Garibaldi marche sur Rome: il est peut-être à cheval; mais son 
mouvement, et surtout celui des troupes qu il commande, est 


335 


IN 


MARCHER 


régulier et puissant; la marche de Garibaldi sur Rome fut vic- 
torieuse. 


* Le sous-lieutenant marche au feu, au combat, à la mort, à 
la gloire. — Le condamné marche au supplice: il y va dans 
un effort héroique. — La Marche au supplice est le titre 
d'un mouvement d'une symphonie de Berlioz. — L entre- 
prise © marche à sa perte: elle y va fatalement. 


Pour le PLAISIR, un PROMENEUR se PROMÈNE. 


[l fait une petite ou grande PROMENADE pour prendre l'air et 
faire un peu d'exercice: il est € en promenade, il DÉAMBULE: 
marche sans trop se presser, dans un lieu agréable parfois 
appelé promenade. — Emploi tr. Lucie promène son chien. 
Syn. fam. Al se BALADE, il fait une BALADE, il balade son 
chien (mais attention! Un BALADEUR est un petit appareil à 
écouteurs utilisé pour écouter de la musique en marchant). 
— Syn. trés fam.: il VADROUILLE (intr.) il est en VADROUILLE. 


e Jean fait de la MARCHE. C'est un sport, pour lui. — Sa mar- 
che est rapide. — C'est un bon MARCHEUR mais il ne fait tout 
de méme pas la COURSE Paris-Strasbourg à la marche ; il se 
contente de faire des RANDONNÉES (ou de la randonnée): de 
longues marches à itinéraire précis, avec d autres RANDON- 


ላ] fait une DÉMARCHE auprès de A2: il se déplace, va voir 
A2, une personne compétente pour obtenir la solution d'une 
affaire, un résultat attendu. Un DÉMARCHEUR DÉMARCHE à 
domicile des clients potentiels pour leur placer sa marchan- 
dise, leur faire conclure des contrats d'assurance, etc. 


r ` . ° , 
* Fig. La € marche à suivre pour arriver au but que l'on se 
propose est l'ensemble des démarches ou des actions à 
faire successivement. 


Il arrive que Al marche sans but précis. 


e Al est un promeneur pas pressé. intéressé par ce quil y a 
à voir sur son chemin: il FLÂNE, s'abandonne à la FLÂNERIE : 
c'est un FLÂNEUR. 


* AL ERRE: il va d'un endroit à un autre, sans plan précis. — 
Jeannot s'est perdu dans la foule; Sylvie erre à sa recherche. 


e Al est un VAGABOND: une personne sans domicile fixe qui 
VAGABONDE; le code pénal réprime le € délit de VAGABON- 
DAGE, surtout le vagabondage des mineurs FUGUEURS, qui 
font une FUGUE, qui s'enfuient du domicile de leurs parents. 


* ላ] RÔDE: il marche aux alentours de certains lieux habités de 
façon inquiétante pour les habitants qui le soupçonnent de 
mauvaises intentions. Ils n'aiment pas les RÓDEURS. 


NEURS en suivant des ና SENTIERS de randonnée. ዘ. Ma voiture marche bien, ma montre aussi. 


* Les DANSEURS effectuent des € pas de danse comme le 


i ; C ላ] FONCTIONNE de manière normale et régulière. 
€ pas des patineurs, un € pas de deux, un € pas redoublé. 


1 Al est un VÉHICULE qui se déplace. 


3. Le FANTASSIN marche. En ce moment, la voiture marche à 120 km/h. — La voiture 


fait marche arrière puis revient en marche avant. — Il est dan- 
gereux d'essayer de prendre le train en marche. — Certaines 
personnes veulent être assises dans le seus de la marche du 
train. — Les passagers peuvent aussi dire qu'ils marchent : 
Entre Paris et Nantes, nous avons marché à 120 de moyenne; 
nous avons bien marché. — A1 véhicule € en état de marche 
est capable de se déplacer. D'une voiture à l'arrét ou peut 
dire: Elle marche bien, le moteur vient d'être révisé. 


Il fait partie de l'INFANTERIE d'une ARMÉE et marche au com- 
mandement MILITAIRE: € En avant! Marche! — I] € se met au 
pas: il adopte le méme rythme que les autres; il € marque le 
pas: il garde le rythme sans avancer. Du temps oü les véhicu- 
les étaient rares, l'armée se déplaçait d'un point à un autre € à 
marches forcées: longues et rapides. — Fig. A2 met Al au pas: 
il lui impose une conduite obligatoire. — A1 € se met au pas: il 
adopte cette conduite. — € Marche ou créve !: il faut à tout 


prix, méme si c'est trés dur, continuer ce que tu as commencé. Le verbe marcher peut aussi s'employer avec des véhicules 


non terr i 1 l A i T 
4 Des ለ1 DÉFILENT. errestres: navire, avion, fusée. Valsseau spatial, etc. 


* Fig. ላ] humain € fait marche arrière: il renonce à ce qu'il 
avait entrepris. — Al humain € prend le train eu marche: il 
s associe à ce que d'autres ont déjà commencé. 


Ils marchent les uns derrière les autres / à la FILE / un par un / en 
RANGS / quatre par quatre, etc. Pour une CÉRÉMONIE ou pour une 
MANIFESTATION, une € marche de protestation, une € marche 
silencieuse. Ils forment un DÉFILÉ. Si le défilé marche à la suite 2. Al est une MACHINE. 
dune ou plusieurs personnalités importantes, c'est un COR- 
TÈGE. Les premiers € ouvrent la marche, les derniers € ferment 
la marche. — Fig. Des A1 qui défilent (par ex. des clients dans 
un magasin, les images d'un film) se SUCCÈDENT sans arrêt. 


Elle fonctionne ou peut fonctionner normalement, réguliè- 
rement, de facon conforme aux plans de son constructeur, 
et donc satisfaisante, par un mouvement interne sur place: 
son MOTEUR TOURNE, ou par une simple consommation 
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d'ÉNERGIE. Ma machine à laver, mon poste de télévision mar- 
chent. — La machine marche à + nom de source d'énergie: 
à l'essence, à l'électricité, à la vapeur. 


እ] est un ensemble de situations et de relations humai- 
nes ORGANISÉES. 


Elles évoluent dans le temps manière normale, régulière et 
satisfaisante pour l'organisateur. Que devient ton projet? — 
€ Ca marche! — Marc est content, ses affaires marchent: elles 
€ marchent bien, Marc se réjouit de la bonne inarche de ses 
affaires. — Si elles € marchent mal, il faut le préciser. Les affai- 
res d'Éric ne marchent pas comme il faudrait, elles marchent 
méme très mal! — La € marche du temps, la € marche des cho- 
ses la maniére dont elles ÉVOLUENT: ce sont des PROCESSUS 
(sav.): des ACTIONS ou des ÉTATS qui durent et se développent. 


Al est un être humain (fam.). 


Paul raconte à Luc les histoires les plus invraisemblables, Luc 
marche toujours! — Paul a fait une proposition à Luc; Luc a mar- 
ché dans la combine! Paul est l'auteur d'une sorte de MACHINA- 
TION. Il attend de Luc une certaine réaction. Si Luc se 
comporte comme Paul l'attend, Paul est satisfait et peut dire 
que Luc marche. Luc peut étre complétement naif. Paul a 
bien € fait marcher Luc! ou se faire le complice de Paul: Tu 
marches? — Oui, je marche! ou Non! pour qa, je ne marche pas! 


MARIER, v., et MARIAGE n.m. 


MARIER UE 


mariage lui-méme, les deux FUTURS: le FIANCÉ et la FIANCÉE, 
se voient très souvent. Aux approches du mariage, ils envoient 
à leurs amis des € faire-parts de mariage. 


* Deux FIANCÉS peuvent conclure un € CONTRAT de mariage 
enregistré par un NOTAIRE, pour régler d'avance les problèmes 
dargent. Ils peuvent se marier € sous le régime de la sépara- 
tion de biens ou € de la communauté réduite aux acquéts. 


La DOT. 


Jadis (et encore dans certains cas), le pére de famille don- 
nait à sa fille, lorsqu'elle se mariait, une DOT: une somme 
d'argent ou certains biens, dont les revenus devaient assu- 
rer sa subsistance pendant toute sa vie. Il la DOTAIT. Un 
homme qui épousait une femme à cause de sa dot était un 
€ coureur de dot ou un € croqueur de dot. Dans les sociétés 
africaines, au contraire, c'est l'homme qui donne une dot au 
père de la femme pour l'obtenir en mariage. 


* Emploi tr. A3, pére et mére, marient leur fils ou leur fille 
(à Al ou à A2): ils arrangent le mariage et le financent. 


Les BANS. 


En cas de mariage religieux, les bans sont publiés: la pro- 
messe de mariage est annoncée oralement par le curé et 
affichée à la porte de l'église afin que quelque éventuel 
ና empêchement au mariage (consanguinité, mariage précé- 
dent encore valide d'un des fiancés) puisse étre révélé par 
quelqu'un qui en aurait connaissance. 


D> A1, homme, et A2, femme, se marient; c'est le mariage de A1 
et de A2. II. Max et Léa étaient invités à la noce. Ce fut un grand mariage. 


1 Jean et Sylvie vont se marier: ils sont fiancés. O La noce et les noces. 


O Avant le mariage. 1 La cérémonie et la fête. 


1 Les FIANÇAILLES. 


Quand ils font connaissance et commencent à se fréquen- 
ter, Al et A2 sont encore tous deux CÉLIBATAIRES, vivant 
dans le CÉLIBAT. C'est leur € état-civil. Ils vont changer 
d'état-civil, puisqu'ils vont être mariés. Jean € DEMANDE en 
mariage Sylvie.Elle lui donne une réponse favorable. Jadis, 
ou si Sylvie n'avait pas été majeure et avait eu besoin du 
consentement de ses parents, c'est à ceux-ci qu il aurait 
adressé sa € demande en mariage. |l leur aurait € demandé 
la MAIN de Sylvie (vieux, litt.). 

Al et A2 se FIANCENT: se promettent le mariage de façon offi- 
cielle. Jean se fiance à Sylvie et Sylvie à Jean. On célèbre leurs 
fiancailles par une petite féte. Jean donne à Sylvie une € BAGUE 
de fiancailles. — Pendant leurs fiancailles: la période plus ou 
moins longue qui s'écoule entre la promesse de mariage et le 


Si Al et A2 n'ont pas choisi de se marier € dans la plus 
stricte intimité: sans inviter beaucoup de monde, ils organi- 
sent un € graud mariage. Dans ce cas, le MARIÉ a mis son 
plus bel habit, il est accompagné de ses € garçons d'hon- 
neur. La MARIÉE a une € robe de mariée, blanche, un voile 
sur la téte, un bouquet à la main, et elle est accompagnée 
de ses € demoiselles d'honneur. Dans le cas de mariage reli- 
gieux, la mariée entre à l'église au bras de son père, le marié 
au bras de sa mére. Les mariés en ressortent au bras l'un de 
l'autre. Ils forment un COUPLE, un € beau couple, s'ils sont 
beaux l'un et l'autre, un € couple bien ASSORTI si l'on peut 
prévoir qu'ils s'entendront bien. À la sortie de l'église, 
l'orgue joue une € marche NUPTIALE. 


* Fig. A1 € se plaint que la mariée est trop belle: il se plaint 
d'une chose dont il devrait se réjouir. 


331 


2. Le nom NOCE (f.sing.). Sylvie € se sont mariés religieusement (€ à la mairie puis € à 


I] peut désigner 1. la fête offerte aux invités à l'occasion du 
mariage, comportant un grand repas et un bal, et 2. 
l'ensemble de ces invités. — Certains restaurants proposent 
des salles € pour noces et banquets. — Luc a été invité à la 
noce de Jean et de Sylvie; il a été à la noce; il était de noce; 
il était de la noce. Toute la noce a dansé. 


Le nom NOCES (f.pl.). 


Il est syn. de mariage. Les fiancés € convolent en justes 
noces (vieux). — Un homme et une femme qui ont déjà été 
mariés se marient € en secondes noces. — Si, dans cinquante 
ans, ils sont encore mariés ensemble et tous les deux 
vivants, ils célébreront leurs € noces d'or, et dans soixante 
ans, leurs € noces de diamant. 


* Pour les nouveaux mariés, la journée se termine par la 
€ nuit de noces. Si la mariée était VIERGE: n'a jamais eu 
auparavant de relations sexuelles, elle perd sa VIRGINITÉ. 
Si, aprés la cérémonie, les conjoints ne € CONSOMMENT 
pas leur mariage (n'ont pas de relations sexuelles), c'est un 
€ mariage blanc. 

* Assez souvent, les € jeunes mariés partent en € voyage de 
noces, passer en pays lointain leur € lune de miel: un pre- 
mier mois de mariage supposé étre délicieux, avant les 
épreuves inévitables qui les attendent. 


Termes anciens: HYMEN (n.m.), HYMÉNÉE (n.f.), syn. litt., 
nobles, poétiques de mariage. — Une PUCELLE: jeune fille 
vierge; la € Pucelle d'Orléans: Jeanne d'Arc. — Un PUCEAU: 
jeune homme vierge (emploi ironique). 


[ዚ Les voilà mari et femme, ils sont mariés. 


O A1 et A2 vivent dans € l'état de mariage. 


1 Mariage CIVIL et mariage religieux. 


En droit français, un homme Al et une femme A2 se 

marient lorsqu'ils se jurent FIDÉLITÉ, en vue de fonder une 

FAMILLE et, normalement, d'avoir des ENFANTS, en présence 

de TÉMOINS et d'un € officier d'état-civil, le MAIRE, ou un 

adjoint, représentant la SOCIÉTÉ. 

* [ls peuvent ensuite CÉLÉBRER leur mariage devant le repré- 
sentant d'une religion, le curé chez les catholiques, au 
cours dune messe de mariage ou d'une simple 
€ bénédiction NUPTIALE, où il € bénit leur UNION. 


* Le maire, puis le curé les interrogent sur leur intention de se 
marier et € recoivent leur consentement, sous la forme d'un 
simple Oui! et de l'échange d'anneaux d'or appelés ALLIAN- 
CES qu'ils porteront à l'annulaire de la main droite. — Jean et 
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l'église). — D'autres € se marient civilement (à la mairie seu- 
lement). — Ils préféraient le € mariage religieux au simple 
€ mariage civil. — Le € REGISTRE des mariages est tenu, à la 
mairie par le service de l'ÉTAT-CIVIL, à l'église par le curé. 


2. Les ÉPOUX. 


A] € prend FEMME (vieux); il € prend A2 pour femme, syn. 
plus solennel, pour ÉPOUSE et A2 € prend A1 pour MARI, 
syn. plus solennel, pour ÉPOUX. Jean s'est marié avec Sylvie, 
Sylvie s'est mariée avec Jean. — Syn. Jean a ÉPOUSÉ Sylvie, 
Sylvie a épousé Jean. — Désormais, Jean est le mari de Sylvie, 
et Sylvie la femme de Jean. Les voilà € mari et femme; ils sont 
UNIS par les € LIENS du mariage. 


* La femme prend le NOM de FAMILLE du mari, du moins si 
elle se conforme à la tradition. 


* Selon les raisons qu'Al et A2 ont eues de se marier, on 
pourra dire qu'ils ont fait un € mariage damour ou un 
€ mariage de raison, ou un € mariage d'argent. Si la situa- 
tion de l'un des deux est brillante, on dira que l'autre a fait 
€ un beau mariage. 


L'administration appellera les € deux époux les CONJOINTS. Si 
les conjoints sont de la méme famille, c'est un € mariage CON- 
SANGUIN, chose peu souhaitable pour des raisons BIOLOGIQUES 
(risques d'enfants anormaux), mais admise entre COUSINS. Par 
contre, entre PARENTS et ENFANTS et entre FRÈRES et SCEURS, les 
relations sexuelles sont interdites par la loi civile et religieuse 
et appelées INCESTE (n.m.); elles seraient INCESTUEUSES. 


Le CONCUBINAGE. 


Un homme et une femme qui s'unissent physiquement et 
vivent ensemble sans se marier sont, juridiquement, des CON- 
CUBINS et vivent en concubinage. Alice est la concubine de 
Marc, Marc le concubin d'Alice. Mais Marc préfère dire qu Alice 
est sa COMPAGNE et Alice que Marc est son COMPAGNON. Ils 
vivent MARITALEMENT, quoiqu ils ne soient pas mariés. Le con- 
cubinage des homosexuels a été légalisé en France en 1999 
sous le nom de € Pacte Civil de Solidarité ou PACS. 


Le MÉNAGE. 


Concubins ou époux € se mettent en ménage; ils forment un 
ménage: un couple considéré du point de vue de ses RESSOUR- 
CES financières, et de la plus ou moins bonne marche de la 
MAISON. S'ils sont jeunes, et récemment mariés, c'est un 
$ jeune ménage; s'ils ne sont pas mariés, c'est un € faux 
ménage (vieux). — Sylvie et Jean € font bon ménage: ils s'enten- 
dent bien. — Il ny a pas entre eux de € scènes de ménage: vio- 
lentes disputes entre époux. — Ils € montent leur ménage: 


.. mee MIN 


e Les veufs peuvent se REMARIER à l'église, les divorcés à la 
mairie seulement. 


achètent peu à peu tout ce qui leur est nécessaire, notamment 
des appareils € électro-ménagers. — Sylvie {tient bien son 
ménage; cest une € bonne MÉNAGÈRE: elle est ÉCONOME et 
tient sa maison propre et en ordre. Elle € fait le ménage à fond 
une fois par semaine: elle nettoie sa maison. Elle n'a pas besoin 
d'une € femme de ménage: d'une servante à temps partiel. 


V Le marron et le vert sont des couleurs qui se marient bien. 


O Emplois figurés de quelques uns des mots ci-dessus. 


1 Al et A2 non humains se marient. 


L'ADULTÉRE et la POLYGAMIE. 


Si l'un des conjoints s'unit physiquement à une autre per- 
sonne qu à son conjoint, il est ADULTÈRE (adj.): il commet 
un adultère (nom). Si un conjoint adultére introduit au 
€ domicile CONJUGAL son AMANT ou sa MAITRESSE, et que 
l'autre le tolére, on dit qu'ils € font ménage à trois. 


Dans certaines sociétés, les maris ont le droit d'épouser plu- 
sieurs femmes sans que ce soit considéré comme un adultére: 
ils sont POLYGAMES, ils pratiquent la POLYGAMIE, interdite par 
le droit français; mais la réciproque n'est pas vraie: leurs fem- 
mes ne pratiquent pas la POLYANDRIE. — Dans certains pays, 
on lapide les € femmes adultéres mais la réciproque n'est pas 
vraie: on ne lapide pas les hommes adultères. 


IV Max et Léa ont divorcé: leur mariage est dissous. 


O La fin du mariage. 


1 Le DIVORCE. 


Un mariage civil peut être dissous par un divorce, prononcé 
par un juge qui évalue les TORTS des deux époux, notam- 
ment en cas d'adultère, et règle le partage des biens, les 
compensations financières, et le sort des enfants, à moins 
qu'il ne s'agisse d'un € divorce par consentement mutuel. 
Max et Léa ne s'entendent plus, ils vont DIVORCER. 

+ Dans les pays islamiques, les maris ont le droit de RÉPU- 
DIER leur femme: de DISSOUDRE leur mariage sans son 
consentement, mais la réciproque n'est pas vraie. En droit 
francais, l'abandon prolongé du domicile conjugal par l'un 
ou l'autre des deux conjoints entraine le divorce d'office 
et équivaut à une sorte de RÉPUDIATION. 

L'ANNULATION. 
Pour Al et A2, catholiques, le mariage, est un SACREMENT et 
ne peut étre dissous que par la mort d'un des dcux con- 
joints, à moins qu'il ne soit ANNULÉ par le Pape à cause d'un 
cas de NULLITÉ et qu'il ait été déclaré NUL. La polygamie, un 
mariage blanc, le refus déclaré d'avoir des enfants, sont des cas 
de nullité, mais l'adultére n'en est pas un. 


Le VEUVAGE. 

Un homme dont la femme est morte est VEUF (n.m. ou 
adj.). Une femme dont le mari est mort est VEUVE (n.f. ou 
adj.). Le veuvage est la situation d'un veuf, ou d'une veuve. 


Ce sont généralement des éléments décoratifs qui s'unis- 
sent de facon harmonieuse ou non. Un bon décorateur sait 
marier différents styles. 


Al humain ÉPOUSE A2 abstrait, qui concerne une autre 
personne: À] s'intéresse à A2 comme si c'était son propre A2. 
Jean épouse les intéréts de Luc; Sylvie épouse les idées de Jean. 


Al concret épouse A2 concret: Al s'adapte à A2 sans laisser 
d'intervalle. Le plátre épouse les formes du moule préparé par 
le sculpteur. 


A1 humain € fait la NOCE (un peu vieux). 


Il prend part à des parties de plaisir et de débauche couteu- 
ses, souvent nocturnes, avec festins et beuveries; c'est un 
NOCEUR s'il le fait de façon habituelle. — A1€ est à la noce / 
€ n'est pas à la noce (fam.) il est trés heureux / trés malheu- 
reux dans une circonstance inattendue. 


Al humain DOTE A2. 


ላ] DONNE à A2 humain ou institution un avantage financier, 
un équipement. Le gouvernement va doter la marine nationale 
d'un nouveau porte-avion. — Une DOTATION: somme d'argent 
attribuée à une institution pour la faire fonctionner. — A1 
humain est doté de A3 qualité, syn. il en est DOUÉ. Lucie est 
dotée de bonnes dispositions pour la musique. 


VIERGE. 


Cet adj. qualifie diverses choses qui n'ont jamais été 
utilisées: une feuille de papier, un film, une bande magné- 
tique. La € forét vierge est une forét primaire, qui n'a jamais 
été coupée ni replantée. — € Un casier judiciaire vierge ne 
porte mcntion d'aucune condamnation. 


Il y a divorce entre A1 et A2 abstrait. 


Al et A2 s'opposent, sont incompatibles. I] y a DIVORCE 
entre les applications de certaines recherches biologiques et la 
morale traditionnelle. 


* ]l faut DÉMARIER les betteraves: en agriculture arracher un 
plant sur deux quand ils sont trop rapprochés. 


* Al humain RÉPUDIE A2 abstrait auquel il tenait auparavant: 
il sen détache, et le déclare. Jean a répudié ses anciennes opi- 
nions politiques. 
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11 MARQUER 
formes MARQUÉES par opposition aux formes du masculin 
singulier oiseau, beau, € non marquées. 


MARQUER, v. 
Il. Les bergers marquent le bétail. II. Les animaux marquent leur territoire avec leur urine. 


1 Al humain marque (verbe) A2. 1 La BORNE. 


A2 est un objet PARTICULIER, sur lequel AI appose intention- 
nellement A3, une € MARQUE (nom) distinctive: un SIGNE 
servant à le DISTINGUER et à l'IDENTIFIER dans un ensemble 
d'objets IDENTIQUES ou ANALOGUES. Elle doit être facile à 
REMARQUER. L'objet marqué € PORTE la marque de A1. 


A3 estla marque de A1. Elle indique que A2 APPARTIENT à A1. 


Al animé marque A2, un territoire, au moyen de A3, une 
marque, SIGNE INDIQUANT l'ESPACE qui appartient à chacun. 
Chez les animaux, la marque est olfactive. Chez les hom- 
mes ce sont des bornes (nom) de pierre ou d'autres marques 
visibles, diverses sortes de CLÓTURES. La haie marque la 
limite du pré: elle le DÉLIMITE: elle le BORNE (verbe). 


€ Marquer le bétail permet de reconstituer sans contestation 2. Le REPËRE. 

un troupeau dispersé sur un alpage; jadis faite ና au fer rouge, A], ayant besoin de S'ORIENTER dans l'espace, REPÈRE (v.tr.) 
cétait une € marque INDÉLÉBILE: impossible à effacer. — certains objets REMARQUABLES qui lui serviront de repéres 
€ Marquer le linge, jadis souvent au point de croix, est obliga- (n.m.) ou plante lui-méme des repéres, marques servant à 
toire dans les collectivités pour quil ny ait pas de confusion retrouver un endroit pour se diriger avec précision. ላ] 
entre les objets. — Jadis les tailleurs de pierre, payés aux piéces, arrive à se repérer (v. pr.): à reconnaitre oü il est, gráce à des 
gravaient leur marque sur le bloc qu'ils avaient travaillé. = Une € points de repère. 

ኣበሩ በበ ከክ donnée à chaque voyageur atteste quil est * Fig. Al € a perdu ses repéres: il ne sait plus comment se 
ከ ከ il ር አ ር diriger dans 18 vie; il a oublié les PRINCIPES de morale qui 
Une marque A3 précise de façon officielle certains CARAC- pourraient l'orienter. 

ንር Aa, 3. Diverses sortes de repères. 


* A2 est en métal précieux: il porte un POINÇON, ou marque 
officielle imprimée par la frappe d'un outil appelé poin- 
con, pour en garantir de titre, syn. il est ESTAMPILLÉ. Ou 
bien il porte la marque du poinçon de l'orfèvre. 


* A2 est un objet de production industrielle: il porte une 
€ marque de fabrique garantissant que ce n'est pas une 
CONTREFAÇON. Un objet € de marque est garanti par le 
fabriquant; il est donc supposé meilleur qu'un objet sans 
marque. Par extension: un f invité de marque, un 
ና personnage de marque a un prestige particulier. 


* Un document administratif est authentifié par une mar- 
que particulière: le CACHET de celui qui l'a émis, ou son 
SCEAU ou un TIMBRE spécial. 


* On marque une page au moyen d'un SIGNET pour repren- 
dre sa lecture au point où on l'avait laissée. 


* Une ÉTIQUETTE, petit morceau de papier collé, peut servir à 
marquer le prix sur un objet à vendre ou à identifier toutes 
sortes d'objets, d'éléments de classement. — Tous les livres 
de la bibliothèque sont ÉTIQUETÉS; l'ÉTIQUETAGE est terminé. 


En grammaire. 


En francais, la marque du pluriel est généralement le «s» 
mais pas toujours. — Le mot «oiseaux» € porte la marque du 
pluriel, le mot «belle», la marque du féminin : ce sont des 
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° Al JALONNE A2, un espace, il y € plante / pose des JALONS, 
piquets ou autres objets pour MARQUER une direction. Le 
Petit Poucet jalonne le sentier avec des cailloux blancs pour 
retrouver son chemin. 

* Al BALISE une côte, un cours d'eau au moyen de BALISES, 
objets marquant les endroits dangereux, afin de guider les 
navigateurs. — Le chenal est BALISÉ. 

* Une € ligne de DÉMARCATION sépare nettement deux 
espaces ayant des fonctions différentes. 


e La marque, en sport: un TRAIT fait sur le sol. À vos 
marques! Partez! 


m. if y a des marques de pas sur la neige. 


1 


Les marques naturelles. 


Une action quelconque peut, volontairement ou non, marquer 

la surface sur laquelle elle s'exerce, y € LAISSER une marque 

* en creux ou en relief: l'EMPREINTE d'un objet DUR sur un 
objet plus MOU: 

* en couleur: une marque de coup sur la peau, un BLFU, une 
ECCHYMOSF. — Des marques de doigts sur une vitre. — Une 
marque de graisse sur un papier, syn. une TACHE. — Par 
extension: une tache colorée naturelle sur le pelage ou le 
plumage d'un animal. Un bœuf blanc marqué de roux. 


2. Une TRACE est 


° 1. une suite dempreintes ou marques, que laisse sur le sol le pas- 
sage d'un être vivant ou d'un véhicule, de sorte qu'il a TRACÉ, 
syn. FRAYÉ une PISTE et qu'on peut le € suivre à la trace. 


* 2. chacune de ces marques. 


° 3. une trés petite quantité laissée par une substance 
momentanément en contact avec une autre substance. Il 
y a dans cette eau des traces de nitrates. 


Emplois figurés abstraits de marquer. 


Al abstrait marque A2 humain. Les malheurs ont marqué 
Lucie: ont laissé sur elle leur empreinte; psychologique- 
ment, elle ne réagit plus comme avant, et son visage est 
marqué: elle a les traits accusés, des rides, les yeux cernés. 


Al humain est MARQUANT: il a une 4 personnalité 
marquante REMARQUABLE, qui TRANCHE sur l'ensemble de ses 
congénères. Talma a été l'acteur le plus marquant de son siècle. 
— Al humain ou une action de cet A1 € marque mal: il se fait 
remarquer par des défauts, de mauvaises maniéres et suscite 
une certaine réprobation. — Al se DÉMARQUE de A2: il fait 
bien voir quil est nettement différent de A2. 


IV Je marque mes dépenses sur un registre. 


1 Al marque A2 abstrait sur A3, support d'ÉCRITURE: il INSCRIT 


A2 qui a une certaine importance, qu'il veut conserver en 
mémoire. Je marque toujours mes rendez-vous sur mon agenda. 


| Fig.: Al € marque le coup (fam.): touché par une offense, 
un malheur ou au contraire un événement heureux, il 
€ donne des marques / des signes de son mécontentement 
ou de sa joie, il les manifeste, ne les garde pas à l'intérieur 
de lui-méme. Sylvie a eu une promotion, on a € marqué le 
coup en débouchant une bouteille de champagne. 


Notamment, dans certains jeux, on doit € marquer les 
points gagnés par chaque joueur sur une feuille spéciale ou 
sur un carnet. — D'où Le buteur a marqué un but: il l'a réa- 
lisé, l'arbitre n'a plus qu'à le comptabiliser. — La marque: le 
décompte des points au cours d'un match. 

Fig. Al € marque un point: il obtient un certain avantage 
sur son adversaire. — A1 COMPTE les points / les coups: simple 
spectateur d'un combat dans lequel il n'est pas engagé, il 
observe les avantages pris par un adversaire sur l'autre. 


v Jean donne à Sylvie des marques d'affection. 


1 Les marques visibles d'un sentiment. 


Al humain marque A2 abstrait à / pour A3: il en € donne 
des marques; des € marques d'affection peuvent étre des 
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MATIÈRE 





attentions délicates, des mots gentils. — Jeannot marque de 
l'intérêt pour l'astronomie: on voit bien qu'il s'y intéresse. — 
C'est ና un intérêt marqué: évident, facile à constater. 


Certaines ና marques de POLITESSE sont des USAGES CODIFIÉS: 


° des gestes, comme donner une ና poignée de MAIN à 
quelqu'un de connu en labordant et en le quittant. 
SALUER en s'inclinant ou, pour les hommes, en ótant son 
chapeau (rare aujourd'hui, courant autrefois); 


edes paroles CONVENUES: «BONJOUR» quand on aborde 
quelqu'un, ou, familièrement «SALUT!» ou «AU REVOIR» ou 
«BONNE JOURNÉE» quand on le quitte, remplacés par 
«BONSOIR» quand il est tard, ou «PARDON» quand on lui 
cause quelque dérangement, méme minime, «MERCI» quand 
il vous a rendu quelque service, méme minime. 


* par écrit: € FORMULES de politesse usuelles à la fin des let- 
tres, différentes selon le type de destinataire. 


MATIÈRE, nf. 


1 La matière et l'esprit. 


ጊ 


Dans le langage courant, la matière est ce qui se VOIT, se 
TOUCHE, se PËSE. 


* On la TRAVAILLE pour faire les OBJETS qui nous entourent, 
par ex. le bois, la pierre, la terre; notre CORPS est fait de 
matière, de 9 matière vivante ; il est MATÉRIEL tandis que 
ce qu'on appelle notre ÂME, notre ESPRIT, DIEU, les ANGES 
sont IMPERCEPTIBLES à nos sens, donc conqus comme 
IMMATÉRIELS, syn. SPIRITUELS. 


* Pour les savants, tout ce qui est PERCEPTIBLE par nos SENS 
ou par des appareils plus SENSIBLES et peut étre MESURÉ est 
matériel, l'air et les ondes qui nous portent les sons, aussi 
bien que le bois ou la pierre. 


En dernière analyse, la matière est faite d'ÉLECTRONS, elle se 
réduit à de l'ÉNERGIE. 


e Certains philosophes, dits SPIRITUALISTES admettent qu'il 
existe des réalités SPIRITUELLES autonomes par rapport à la 
matière; d'autres, dits MATÉRIALISTES, professant le MATÉ- 
RIALISME, pensent que ces réalités spirituelles sont entië- 
rement conditionnées par les réalités matérielles et n'ont 
aucune autonomie par rapport à elles. 


On distingue trois états de la matière: 


l'état SOLIDE (voir l'article SOLIDE), l'état LIQUIDE, et l'état 
GAZEUX. 


LL 





Un solide est visible et sensible au toucher et résiste à des 
pressions plus ou moins intenses, à la différence des liqui- 
des et des gaz qui sont des FLUIDES (nom et adj.) sans forme 
par eux-mêmes. 


Un liquide coule sur une surface oblique et mouille les soli- 
des avec lesquels il est en contact (voir l'article EAU). 


Un gaz est un fluide indéfiniment expansible qui occupe 

tout l'espace dont il dispose (voir l'article AIR). 

* Des pressions extérieures ou des changements de tempé- 
rature peuvent faire passer un solide à l'état liquide et à 
l'état gazeux. La glace est solide, l'eau est liquide, la 
VAPEUR d'eau est gazeuse. L'eau se SOLIDIFIE à partir de 
zéro degré centigrade: elle devient solide. C'est aussi le 
point oii la glace commence à se LIQUÉFIER, syn. usuel, à 
FONDRE. Elle se transforme en vapeur lorsqu'elle BOUT à 
partir de 100 degrés centigrades, ou lorsqu'elle s'ÉVAPORE 
au contact de l'air à n'importe quelle température. 


Les GAZ. 


Certains gaz, naturels, ou fabriqués à partir de houille ou de 
pétrole dans des f usines à gaz sont combustibles et peuvent 
servir à l'éclairage et au chauffage. Ils sont stockés dans des 
GAZOMÈTRES. Le Gaz de France est un établissement qui 
gere la distribution du € gaz de ville entre les usagers qui se 
€ chauffent au gaz, utilisent des € cuisiniéres à gaz, des 
€ chauffe-eaux à gaz. L'employé du gaz passe dans les mai- 
sons relever les € compteurs à gaz. On peut aussi utiliser des 
bouteilles de € gaz butane, notamment en camping. 


* Toute combustion produit du € gaz carbonique. Les € gaz 
d'échappement des voitures polluent l'atmosphère. Les 
€ gaz de combat, les € gaz asphyxiants utilisés dans une 
ና chambre à gaz sont toxiques et provoquent de graves 
lésions des poumons ou une mort plus ou moins rapide. 


*[a vapeur d'eau a été utilisée pour faire tourner des 
machines: des € bateaux à vapeur, des € locomotives à 
vapeur; pour repasser avec un € fer vapeur; pour faire 
cuire les aliments € à la vapeur. Certaines personnes 
aiment prendre des € bains de vapeur. 


Elle peut, dans certaines conditions, se CONDENSER et pro- 
duire, par CONDENSATION des gouttes de liquide. La ROSÉE du 
matin, dans la campagne, est un phénomène de condensation. 


CONCRET ou ABSTRAIT. 


Tout ce qui est objet de sensation et de mesure, objet du 
monde extérieur, odeur, bruit, etc., donc matériel au sens 
scientifique du mot, peut étre dit concret. — Ant. Ce qui est 
accessible à notre ESPRIT, mais non à nos sens (qualité, état, 
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action) est abstrait; par ex. la neige blanche est un objet 

concret mais La blancheur de la neige une ABSTRACTION, 

une QUALITÉ, que l'esprit humain ABSTRAIT (du verbe ABS- 

TRAIRE) à partir de l'objet concret. 

* Un réve, une idée, un projet (par ex. un projet d'avion) 
sont abstraits mais ils peuvent se CONCRÉTISER, syn. se 
MATÉRIALISER, syn. se RÉALISER (l'avion qui vole et trans- 
porte des voyageurs). 

* Par extension, dans le langage courant, on qualifie souvent 
de concret tout ce qui reléve de la vie PRATIQUE et se révële 
EFFICACE. Les ouvriers en gréve ne veulent pas de belles paro- 
les, ils veulent du concret: une augmentation de salaire (en 
fait, au sens propre, rien de plus abstrait que l'argent). 


° MATÉRIELLEMENT, syn. PRATIQUEMENT: pour des raisons 
qui tiennent aux choses elles-mêmes et pas à mes projets 
abstraits. Je voudrais bien vous ramener chez vous mais cela 
mest matériellement impossible: ma voiture est en panne. 


° CONCRÈTEMENT, syn. € en réalité. La grève est terminée. 
Concrétement, qu'est-ce que les ouvriers ont obtenu? 


La SUBSTANCE. 


Dans le langage courant, non philosophique, une substance 
est un certain type de matière, généralement peu solide, 
molle, páteuse ou liquide. La peinture acrylique est une 
substance facile à étaler. — Diverses substances entrent dans 
la composition de ce mélange. — Un repas SUBSTANTIEL com- 
porte beaucoup d'aliments nourrissants. 


Pour le sens philosophique de substance, voir l'article CHANGER. 
* Il existe dans notre cerveau une € substance grise dite 
aussi, plus couramment € matière grise, siège des facultés 


intellectuelles. D'où, fig. Faites travailler votre matière 
grise: réfléchissez. 


ዚ Diverses matières, matériaux, et matériels. 
1 Matière + adj. 


L'uranium est une matière rare, l'or une matière précieuse. — 
Le travail de l'industrie consiste à transformer les 
ና matières premières extraites du sol (les MINERAIS, le 
PÉTROLE et certains produits agricoles) en produits manu- 
facturés. — Les € matières plastiques sont réalisées artificiel- 
lement à partir de produits dérivés du pétrole. — Les 
ና matières grasses: les huiles végétales, et les graisses conte- 
nues dans la viande et le lait. 


Un MATÉRIAU (n.m.). 


C'est une matière utilisée par les maçons pour CONSTRUIRE. 
La brique est un bon matériau de construction. — Avant de 


construire une maison, il faut rassembler tous les matériaux 
nécessaires: briques, pierres, planches, etc. — Fig. L'expérience 
personnelle est souvent le premier matériau des romanciers. 


Le MATÉRIEL (n.m.). 


C'est l'ensemble des objets, principalement des OUTILS et 
des MACHINES nécessaires pour se livrer à une activité 
manuelle et réaliser un plan, un projet abstrait: matériel de 
chasse, de péche, de dessin, matériel de guerre, matériel 
informatique, etc. 


e Al humain est bien OUTILLÉ s'il a un bon OUTILLAGE: la 
totalité des outils nécessaires. — Il est bien ÉQUIPÉ, s'il a un 
bon ÉQUIPEMENT: l'ensemble des objets, outils et autres 
nécessaires à la réalisation de son projet. — Le € PARC auto- 
mobile, le € parc informatique d'une entreprise, c'est 
l'ensemble des voitures, des ordinateurs dont elle dispose. 
Tout cela constitue le matériel dont A1 dispose. 


[ዚ La matière des Chroniques de Froissart, c'est la Guerre 
de Cent ans. 


D La matière de A2 abstrait, c'est ce que PENSE un Al humain 
et qu'il cherche à exprimer ou à approfondir. 


La matière d'un livre, syn. sa SUBSTANCE, c'est son CONTENU, 
les THÈMES choisis par l'auteur; c'est le le FOND de l'ouvrage 
par opposition à sa FORME. — La thése de léa est 
SUBSTANTIELLE: elle est riche d'enseignements pour l'esprit. 


° Cette matière est souvent classé en CHAPITRES, dont les 
titres sont récapitulés dans la € table des matiéres à la fin 
du livre, ou dans le SOMMAIRE placé au début. 


Dans le domaine scolaire. 


Une matière, est un objet d'enseignement. Les langues, 
l'histoire, les mathématiques, etc. sont les matiéres que les 
écoliers doivent étudier. ll y a des matières obligatoires et des 
€ matières à option, des € matières d examen, dont certaines 
sont des € matières d'écrit, d'autres des € matières d oral. 


* Syn. avec une moindre orientation vers le contróle et la 
sanction, une DISCIPLINE. Les disciplines scientifiques 
demandent d'autres qualités que les disciplines littéraires. 


Une f| entrée en matière: 

* Au début d'une conversation, ou dés le premier chapitre 
d'un livre, c'est ce qui permet à l'interlocuteur ou au lec- 
teur de comprendre de quoi il va s'AGIR, quelles QUESTIONS 
vont étres abordées. 


e Loc.adv. € en matière de + nom, € en matière + adj., € en 
la matière: à ce sujet, à ce PROPOS, sur ce POINT. En matière 


d ordinateurs, en matière informatique, j'ai un ami trés com- 
pétent. Il est savant en la matière. 


e Loc.verb. Al humain ና trouve / a matière à + infin., parce 
que A2, une situation, un événement lui € donne matière à 
+ infin., de sorte que (tournure impers.) il y a matière à + 
infin. La situation est grave, il y a matière à s'inquiéter! Syn.: 
ና Il y a de quoi s'inquiéter. 


MATIN et SOIR, n.m. 


L Chez Pierre, la télévision marche du matin au soir. 


1 Le matin est le début du JOUR, les moments plus ou moins 


proches du lever du SOLEIL, et le soir la fin du jour, les 
moments plus ou moins proches du coucher du soleil. On 
peut alors voir briller la planète Vénus appelée tantôt ና l'étoile 
du soir, tantôt € l'étoile du matin. Le € petit matin, syn. litt. 
l'AUBE, l'AURORE, est la période qui précède et suit immédia- 
tement le lever du soleil. — € Le soir tombe / descend quand le 
soleil est prés de son coucher; c'est le CRÉPUSCULE. 


+ € Du matin au soir: toute la journée; € du soir au matin : 
toute la nuit, sans arrét. 


Le matin et le soir sont des repères qui rythment la JOURNÉE 
de part et d'autre de MIDI. — Pierre € est du soir: sa période 
de plus grande activité est le soir. — Jean € est du matin: il 
aime mieux travailler le matin que le soir: il se léve € de bon 
/ grand matin; il est MATINAL. Déjà debout à six heures! Vous 
êtes bien matinal aujourd'hui. — Il fait sa gymnastique mati- 
nale. — Le repas du matin est le ና PETIT DÉJEUNER. — Le repas 
du soir est le DINER. — Alice a un médicament à prendre 
€ matin, midi et soir. — Un journal du matin s'oppose à un 
journal du soir, selon le moment de leur parution. 


* Dans les maisons religieuses, € la prière / l'office du matin, 
les MATINES s'opposent à la € prière / l'office du soir, les 
VÉPRES ou office VESPÉRAL. 


€ Un matin, € un soir peuvent dire, de facon imprécise, la 
date d'un évènement inattendu. Un matin / Par un matin 
glacial de février... Un soir / Par un beau soir d été, Pierre est 
arrivé sans prévenir. — € La VEILLE au soir... € Le matin 
même, nous l'attendions encore. — € Le matin / Le soir de son 
arrivée nous avons fété son retour. 

° Matin se préte mieux que soir à l'expression de la DATE 
imprécise: € Un beau matin, Pierre est arrivé (pas "un 
beau soir). En parlant de lavenir: € Un de ces quatre 
matins, (fam.) il repartira. 


ET 


MÊLER 


I. Une matinée de travail et une soirée de détente. 


1 


MATINÉE et SOIRÉE s'opposent à matin et soir comme JOUR à 
JOURNÉE, AN à ANNÉE, périodes utiles où peuvent se dérouler 
des activités; la matinée: la partie de la journée comprise 
entre le moment où on se lève et celui où on prend le déjeu- 
ner de midi, la soirée, la partie comprise entre le moment 
où l'on dine et celui où l'on se couche. 


Emploi de soir / matin et de soirée / matinée comme loc.adv. 
de temps. 


Possibilité de choix: Le matin s'oppose à pendant / dans la 
matinée, en début, en fin de matinée, au milieu de la matinée. 
Le matin / Dans la matinée, je fais le ménage. — Le soir soppose 
à pendant / dans la soirée, en début, en fin de soirée, au milieu 
de la soirée. Le soir / Dans la soirée, je lis et je fais mon courrier. 


Cas où matinée Í soirée sont impossibles: 


* avec hier et demain: € hier / demain matin, € hier / demain 
soir. 


e avec chaque, tous les: Chaque matin / Tous les matins, Pierre 
fait de la gymnastique. — Chaque soir / Tous les soirs, Pierre 
regarde la télévision. 


La matinée et la soirée s'opposent à l'APRÈS-MIDI (n.m. ou f.) 
comprise entre le repas de midi et celui du soir. — Une mati- 
née de travail, une soirée de détente: une matinée passée à 
travailler, une soirée passée à se détendre. — Al humain 
€ fait la grasse matinée: il reste au lit toute la matinée. — Un 
spectacle € en matinée ou simplement une matinée 
s'oppose à un spectacle € en soirée ou à une soirée. Il avait 
lieu jadis le matin; aujourd hui, il a lieu l'après-midi. — Une 
soirée est un divertissement théatral ou autre qui a lieu 
après le repas du soir et d'où on rentre € tard le soir. Ce soir, 
Jean ና va en soirée. il va à une € soirée dansante, en € tenue 
de soirée. Sylvie a mis sa € robe du soir ou, syn. sa € robe de 
soirée. On leur souhaite «Bonne soirée!» 


lil. À trois heures du matin, un cauchemar m'a réveillé. 


1 


De même que jour peut signifier une période de 24 heures 
de minuit à minuit, et pas seulement la période lumineuse 
de ces 24 heures, matin peut signifier la période de 12 heu- 
res qui va de MINUIT à MIDI, quand on compte les HEURES en 
deux séries de DOUZE et non en une seule série de 24. — Une 
heure € du matin est la premiére heure du lendemain, 
puisqu'on change de jour à minuit. — À trois heures du 
matin, on est encore en pleine nuit. 


La période qui va de midi à minuit est partagée entre 
l'APRÉS-MIDI et le soir: il est une heure, deux heures, trois heu- 


2344— 


res, quatre heures € de l'aprés midi; six heures, sept heures, 
huit, neuf, dix, onze heures € du soir. — On hésite pour cinq 
heures qui peut être dit de l'après-midi ou du soir. 


+ Dans les horaires des moyens de transport, les heures de 
midi à minuit vont de 13 h à 23 h.Vous avez un train à 15 
heures et un autre à 22 heures. 


MÉLER, v., MÉLANGE, n.m., et MÉLANGER, v. 


A MIX(T--, MISC-: bases savantes d'origine latine permettant de 
former des dérivés exprimant l'idée de mélange. 


[> Al mêle / mélange A2 et A3, Al mêle / mélange A2 à / avec A3. 
— A2 se mêle / se mélange à / avec A3. 


[>> Al humain est mêlé (*mélangé) à A2 abstrait. — A1 humain se 
mêle (*se mélange) de A2 abstrait. 


O Le nom mélange exprime à la fois l'action de mêler / mélanger et 
son résultat, Ad. 


I. Pour faire de la salade niçoise, Sylvie mêle / mélange du thon, 
des olives des quartiers de tomates et des haricots verts. 


1 ለ] humain méle / mélange des A2 et des A3 solides. 


Il les met ENSEMBLE, chacun conservant son individualité et 
sa nature. Le mélange A4 est réversible: en le défaisant, ላ] 
peut faire revenir ces A2 et A3 à leur état initial. Dans ce 
cas le mélange est HÉTÉROGÈNE. 


* A2 et A3 sont des cartes de différentes couleurs et 
valeurs. Jean mêle les cartes avant de les distribuer: il les 
BROUILLE en les battant afin de les distribuer dans un 
ordre inconnu de tous les joueurs. 


* A2 et A3, articles littéraires ou savants d'un auteur X, réu- 
nis en un seul volume sont intitulés «les mélanges X» ou 
ses MISCELLANÉES (n.f.pl., rare), et destinés à donner au 
lecteur une idée de la diversité et de la qualité des pro- 
ductions de X. 


2 Notamment en cuisine (voir l'article CUISINE), A2 et A3 sont 
les INGRÉDIENTS qui entrent dans la composition d'un aliment. 
Ils restent distincts les uns des autres: A1, le cuisinier, pour 
faire une € salade de fruits, syn. une MACÉDOINE, méle des 
morceaux de fruits variés et les présente dans un sirop addi- 
tionné d'un peu d'alcool. — Une € SALADE composée: salade 
nicoise, salade russe, est un mélange servi froid d'aliments végé- 
taux et animaux coupés en petits morceaux assaisonnés avec 
une sauce. — Une JARDINIÈRE, un mélange de légumes chauds. 
— Fig. Quelle salade!: exclamation de mépris devant un 
mélange hétéroclite et désordonné d'éléments disparates. 


Synonymes. 


° Le fleuriste ENTREMËLE des fleurs de diverses couleurs pour 
faire une belle gerbe. — La gerbe de roses est entremélée de 
quelques lys. — Le vannier ENTRELACE des brins d'osier de 
couleurs différentes pour faire une jolie corbeille. — Le tisse- 
rand ENTRECROISE les fils de son tissu. 


* Al ASSEMBLE, JUXTAPOSE, ASSORTIT des A2 et des A3: il met 
ensemble des éléments différents mais de méme sorte. 
Al COMBINE des A2 et des A3: des éléments différents qui 
se complétent les uns les autres. Le restaurateur propose 
tout un ASSORTIMENT de hors d'œuvre. — Voilà une MOSAÏ- 
QUE qui présente une belle COMBINAISON de couleurs. 


* A2 et A3, chansons ou morceaux de musique, collés les 
uns aux autres et joués successivement sans rupture, 
CONSTITUENT un mélange appelé un POT-POURRI. 


* A2 et A3 filandreux, de méme sorte, s'EMMÉLENT. Il n'est 
pas toujours facile de DÉMÉLER les A2 et A3 (fils, cheveux) 
qui se sont emmêlés. Pour les cheveux, il existe des (pro- 
duits) DÉMÉLANTS. Quand Sylviane va à la piscine, ses longs 
cheveux s'emmélent dans l'eau; quand elle rentre, ils sont 
tout emmêlés; Sylvie a toutes les peines du monde à les 
déméler avec un peigne appelé DÉMÉLOIR. — Le chat a 
emmélé la pelote de laine en jouant avec. 


* Syn. A2 et A3, de sortes différentes, s ENCHEVÊTRENT, syn. 
plus rare s'EMBROUILLENT. Les lianes et les branches s enche- 
vétrent dans la forêt équatoriale. — La roue de ma bicyclette sest 
enchevétrée dans un grand fil de fer qui traínait par terre. 


Des A2 et A3 humains 56 mêlent ou sont mêlés. 


* A2 et A3 peuvent être humains. Pour son grand cocktail de 
l'Élysée, le Président prend soin de mêler des invités de caté- 
gories sociales différentes. Quelques étudiants se trouvent 
ainsi mélés aux secrétaires d'État. 


* A2 et A3 sont les garçons et les filles tous mélangés dans des 
écoles MIXTES et non envoyés dans des écoles séparées 
comme c'était le cas avant l'institution dc la MIXITÉ scolaire. 


Des A2 et des A3 composent momentanément un petit 
GROUPE ou une ASSEMBLÉE limitée ou une FOULE nombreuse. 
Vieux et jeunes, riches et pauvres, tous se mélent pour aller 
voir passer le tour de France. — Jeannot se méle à la foule. 


* Unc foule, une assemblée ne sont pas des mélanges sta- 
bles. La foule des manifestants a été DISPERSÉE par la police. 
— L'assemblée a été DISSOUTE par le Président. 

- A2 et A3, immigrés d'origines ethniques diverses, regrou- 
pés dans certains quarticrs d'une ville, y constituent une 
€ population mélée. Selon les cas, il y a ou il n'y a pas le 
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grand BRASSAGE qui leur permettrait de s'ASSIMILER entre 
eux et aux autochtones. Il y a ou il ny a pas formation de 
GHETTOS, QUARTIERS où certains groupcs ethniques consti- 
tuent des COMMUNAUTÉS repliées sur elles-mêmes. 


II. Pour faire sa sauce mayonnaise, Sylvie mêle / mélange 
de l'huile et des jaunes d'œufs. 


1 A2 et A3 sont PÁTEUX, POUDREUX ou LIQUIDES. 


A] les verse ensemble dans un méme récipient. Il REMUE 
plus ou moins longuement le tout à l'aide d'un instrument, 
jusqu'à l'obtention du A4 désiré. Lorsque A4 atteint un cer- 
tain niveau de perfection, on parle d'un heureux / savant 
mélange. Le processus est irréversible: il est impossible de 
retrouver les ingrédients de base A2 et A3 à partir du 
mélange A4 qui est devenu HOMOGÈNE. 


Emploi pr. A2 et A3 se mélent. 


À leur CONFLUENT, les eaux d'un cours d'eau A2 se mélent à 
celles d'un autre, A3, pour n'en former plus qu'un, A4. À Khar- 
toum, les eaux du Nil Bleu se mélent à celles du Nil Blanc. 


* A2 et A3 sont les composants qui COMPOSENT A4, qui 
entrent dans sa composition. Ils doivent étre MISCIBLES pour 
que A1 puisse les mêler l'un à l'autre, les mélanger l'un avec 
l'autre, les INCORPORER ou les AMALGAMER l'un à l'autre. 


* Les A2 SOLUBLES peuvent se DISSOUDRE dans des A3 liqui- 
des. Il en résulte une SOLUTION: liquide contenant un 
solide dissous. 


* Pour obtenir la DISSOLUTION de certains A2, il est parfois 
nécessaire de recourir à l'utilisation d'un DISSOLVANT chimique. 


* Dans ce cas, aucun de ces A2 et de ces A3 n'est plus PUR. 
D'où, fig. un A2 abstrait € sans mélange, loc. à valeur super- 
lative. À l'annonce de la bonne nouvelle de la naissance d'un 
enfant, le père de Jean a éprouvé une joie sans mélange. 


Notamment en cuisine. 


Lcs ingrédients A2 et A3 ne restent pas distincts les uns 
dcs autres; ils constituent une páte, une sauce. Pour faire 
sa páte à pain, Al, le boulanger mélange de la farine, de 
l'eau, du scl et de la levure. Il méle à sa farine un peu d'eau, 
de sel et de levure.ll PÉTRIT sa pâte: il la PRESSE et la REMUE 
fortement en tous sens. Syn.: il la MALAXE, la BRASSE. 


* Pour obtenir des SAUCES salées (VINAIGRETTE ou MAYON- 
NAISE), dcs CRÈMES sucrées, des PÂTES à gâteaux, etc., Al 
cuisinier mélange des ingrédients de toutes sortes: eau, 
huile, sel, vinaigre, moutarde, farine, sucre, lait, ceufs, 
beurre, chocolat, etc. Le mélange est obtenu en BATTANT 
ou en FOUETTANT vigoureusement les produits, à la main 
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avec une fourchette ou un fouet, ou à l'aide d'un ROBOT 
électrique, BATTEUR ou MIXEUR. Les GRUMEAUX sont des 
blocs d'un A2 poudreux saisi trop rapidement par un 
liquide A3 trop chaud, et qu'il faut ÉCRASER pour les 
mélanger à cet A3. 


* Dans un verre ordinaire, Al mélange de l'eau avec du jus 
de fruit concentré pour obtenir une boisson rafraichis- 
sante et parfumée. A1 DILUE le jus avec de l'eau. 


e Dans un ና verre MÉLANGEUR où Al a mélangé diverses 
boissons alcoolisées ou non, il obtient, en secouant ce 
récipient, un COCKTAIL (mot anglais), boisson à la saveur 
originale, dépendant de la nature et de la quantité de ses 
divers ingrédients. 


Exemples industriels. 


* En pharmacie, certains médicaments sont obtenus par le 
mélange de diverses poudres et liquides. Le résultat est 
une MIXTURE dont le gout n'est pas toujours trés agréable. 


* En métallurgie, dans les FONDERIES, Al FONDEUR obtient, 
dans des fours portés à de trés hautes températures, la 
FUSION de certains métaux pour pouvoir immédiatement les 
mélanger et obtenir ainsi des ALLIAGES réunissant les avanta- 
ges et qualités de leurs divers composants. — L'alliage du 
mercure et d'un autre métal est un AMALGAME ; chez les den- 
tistes, ce mot désigne l'alliage d'argent et d'étain utilisé pour 
les obturations dentaires. — Fig. Lorsque deux ou plusieurs 
sociétés ou entreprises, SASSOCIENT au point de n'en faire 
plus qu'une, on dit qu'elles FUSIONNENT. 


* En maçonnerie, Al obtient un MORTIER en mélangeant du 
ciment, du sable, et de l'eau. Le BÉTON est obtenu en 
mélangeant longuement ce mortier dans une BÉTONNIÈRE 
avec du gravier ou des pierres concassées. 


A2 et A3 vivants et sexués se mêlent. 

* Au cours des âges, diverses populations se sont mélées les 
unes aux autres; le résultat A4 est une population consi- 
dérée comme homogéne par ceux qui en font partie. 


* Pour le mélange des espèces et des races, voir l'article 
ESPËCE et GENRE. 


Il. Paul mélange tout avec n'importe quoi. 


A2 et A3, concrets, solides, sont HÉTÉROCLITES. 


Le mélange de A2 avec A3 de nature trés différente donne 
donc un A4 qui choque l'esthétique ou le simple bon gout. 
En cuisine comme en peinture ou en matière d'habille- 
ment, on ne peut pas mélanger tout avec n'importe quoi. Il 
y a des saveurs et des couleurs qui se MARIENT mal. 
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* Un lieu encombré d'objets de toutes sortes est un FOUILLIS 
où ces objets ont été jetés ou entassés PÉLE-MÉLE (adv.) 
dans le plus grand DÉSORDRE. 


- Dans un tissu BARIOLÉ, on a juxtaposé beaucoup de cou- 
leurs différentes sans grand souci d'harmonie. Dans une 
foule BIGARRÉE se cótoient des individus vétus trés diver- 
sement et de toutes les couleurs. 


* PR. On ne mélange pas les torchons avec les serviettes: il ne 
faut pas ASSOCIER indument des choses (ou des personnes) 
qui ne sont pas du méme rang ou de la méme catégorie. 


A2 et A3 sont abstraits (idées). 

[5 sont de natures très différentes. Le prévenu seminêle dans ses 
explications. Il est difficile dans ces conditions, de déméler le vrai 
du faux. — Al €s'emméle les pieds (fam.) dans un 
raisonnement: il n'arrive pas à suivre un fil logique. — Éric a des 
DÉMÉLÉS avec la justice et des démélés avec Luc: ils sont en con- 
testation, ont des affaires compliquées à régler ensemble. — Les 
explications du prévenu sont enchevétrées: trés compliquées. 


* Le mélange DISPARATE de A2 avec A3 donne donc un A4 
qui CHOQUE la logique ou la raison. A4 humain, d'esprit 
BROUILLON, écrit un texte ou tient un discours CONFUS, où 
les idées ou parties se succèdent de facon désordonnée, 
dans une grande CONFUSION, dans un FATRAS, un SALMI- 
GONDIS (fam.), un MÉLI-MÉLO (fam.), un EMBROUILLAMINI 
(fam.) incompréhensibles. 


* Al € mélange tout, CONFOND tout: il associe des faits et 
des idées qui n'ont aucun rapport entre eux. — Al f fait 
l'amalgame entre A2 et A3: il établit un rapport d'équiva- 
lence indu entre A2 et A3. — Al S'EMBROUILLE. — Il cher- 
che à se déméler de A2 et A3, à RÉSOUDRE son problème, 
à en trouver la SOLUTION, à se DÉBROUILLER. Í] y parviendra 
s'il est suffisamment DÉBROUILLARD. 


Emploi pr. A2 et A3 sont humains, mais dans une situation où 
leurs identités et dignités sont réduites à néant, par exemple 


* dans une RUÉE, où une foule de gens se mélent et se pré- 
cipitent ensemble dans la méme direction; 


* dans une COHUE, où une foule de gens se mélent et cou- 
rent dans toutes les directions en se bousculant: 


e dans la MÊLÉE d'un combat où les combattants des deux 
camps quittent leurs rangs pour combattre au corps à corps, 
souvent à l'arme blanche, fantassins mélés aux cavaliers, che- 
vaux mêlés aux hommes, officiers mélés à la troupe, etc. 


* dans une MÊLÉE de rugby, où les joueurs quittent leurs places 
sur le terrain pour venir en un méme lieu SAGGLUTINER les uns 
aux autres et ne former qu'une MASSE uniforme et COMPACTE. 


* dans la PROMISCUITÉ, quand, dans un espace réduit, un 
trop grand nombre de personnes doivent rester plus ou 
moins longtemps ensemble. 


IV Éric se méle de ce qui ne le regarde pas. 


CIN.B. L'emploi de mélanger est ici impossible. 


1 Al humain est mêlé à A2 abstrait. 


A2 est une AFFAIRE, une HISTOIRE, souvent LOUCHE ou DOU- 
TEUSE, à laquelle, € de prés ou de loin, Al a été mélé, à 
laquelle il a plus ou moins PARTICIPÉ. 


Al humain se mêle de A2 abstrait. 


Al se mêle de A2 affaire ou question: Al s'OCCUPE indu- 
ment d'un A2 qui ne le CONCERNE pas. Il s'entend souvent 
dire: Méle-toi de tes affaires! ou Méle-toi de ce qui te regarde! 
ou (fam.) De quoi je me méle! 


Al s'IMMISCE dans la conversation: il s'introduit dans un 
groupe en train de converser et y prend la parole sans y 
avoir été invité. 

Domaine politique. 

A1 pays ou groupe de pays réclame le € droit d'INGÉRENCE, 
c'est-à-dire le droit de S'INGÉRER dans les affaires d'autres 
pays, syn. de s'en mêler et d'y intervenir militairement, dans 
des situations oü il estime que les droits de l'homme sont 
bafoués et que les citoyens doivent étre protégés contre les 
exactions du pouvoir local. 
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d'autre: il nest pas Marc Richard, qui est un autre / une autre 
personne, syn. une personne DIFFÉRENTE, qui n'a pas la même 
identité. — Jean Dupont et le directeur de l'école sont € une 
seule et même personne. 


Al n'a pas le droit de ና se faire passer pour un autre, ce 
serait un délit d'€ usurpation d'identité. — Une € carte 
d'identité sert à IDENTIFIER son possesseur, individu UNI- 
QUE et PARTICULIER. — Mais si Al et A2 sont extrêmement 
amis, ou exercent exactement les mêmes fonctions, l'un 
peut dire que l'autre est son € alter ego, loc. latine signi- 
fiant un autre moi-même. 


Les autres, variante litt. AUTRUI. 


Tous les autres hommes, en général. Dans la vie, il ne faut pas 
penser toujours à soi, il faut penser aussi aux autres. — Vous ne 
devez pas faire à autrui ce que vous ne voudriez pas quon vous 
fasse à vous-même. — Une personne soucieuse des intérêts des 
autres est ALTRUISTE, elle pratique l'ALTRUISME. 


Autre s'associe aux pronoms interrogatifs ou indéfinis qui? quoi? 
quelqu'un, quelque chose, personne, rien. J attendais Marc. mais 
cesi € quelqu'un d'autre qui est venu. — ና Qui d'autre que Marc 
aurait pu venir? — Ces fruits ne me plaisent pas. Je voudrais 
€ quelque chose d'autre. — Syn. Je voudrais € autre chose. 


Méme exprime l'insistance sur l'identité. 


° pr.pers. + même. Sylvie et Marie ont fait ce travail elles- 
mémes: c'est bien elles et personne d'autre qui l'ont fait; 


* pr.dém. + méme. Jean et Marc sont ceux-là mêmes qui ont 
fait ce travail remarquable; 


MÊME, adj., pr. et adv., et AUTRE, pr. et adj. 


* nom de personne + méme. C'est le directeur méme qui a 
présidé la séance. 


ል HOMO., var. HOMÉO-: base savante d'origine grecque expri- 
mant l'idée de méme. 

A ALLO-, HÉTÉRO-: bases savantes d'origine grecque, ALTER-, 4 
ALTR-, ALIÉN-: bases savantes d'origine latine exprimant l'idée 
de autre. 


Même exprime l'insistance. 


* nom concret + même. Nous avons couché sur la terre 
même; syn. plus usuel, € à même la terre. — Nous avons bu 


GR. Cas particuliers de autre sans article: € à même la bouteille. 


*il est épithète dans ና autre chose, ና autre part. — PR. 
Autres temps, autres mœurs. 

* il est attribut dans (tout) autre (rare). Jean a bien changé 
depuis son mariage, il est tout autre. 


* nom abstrait, attribut d'un nom de personne + méme. Jean 
est la compétence niéme: il est le représentant parfait de 
cette qualité, d'où Jean € est à méme de faire ce travail 
difficile: il a précisément les qualités et la situation qu'il 


° il est pronom dans € de temps à autre. faut pour le faire. 


° mot invariable + même. Nous avons rendez-vous ici-méme, 
aujourd'hui méme. — Avant méme que tu m'aies avoué ta 
faute, je l'avais devinée. — Éric n'a pas méme dix euros à 
dépenser: quoique dix euros soient peu, il n'a pas ce peu. 
— Après si, méme renforce l'expression du doute. Il n'a que 
dix euros, si méme il les a! 


I. Voici Jean lui-même. Marc est une autre personne. 


O A1 est lui-même. Tout A2 qui n'est pas lui-même est un autre. 


1 Méme, exprime l'IDENTITÉ de A1. 


Jean est lui-même et personne d'autre; il est Jean Dupont, fils de 
Georges et de Suzanne, né à Caen le 6 aoñt 1972, et personne 
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Quand (bien) même + le conditionnel. Quand (bien) même 
il pleuvrait, venterait, neigerait, tu ne m'empécherais pas de 
sortir. D'où € quand même, loc.adv.: cependant. S'il pleu- 
vait, ventait, neigeait, je sortirais quand même. 


Même insiste sur le 2° élément d'une gradation. 


Jean est sympathique? Il est même admirable! — J'aime Jean, 
dit Sylvie, et méme je l'adore. — Luc n'est pas trés malin. Est- 
il au moins travailleur? — Même pas! — Tout le monde doit 
gagner sa vie; même moi, qui suis si paresseux, je vais tous les 
jours à mon travail. 


* (Et) même que (langage des enfants). Le Président vient de 
mourir. — Pas possible! — Trés possible! Et méme que c est la 
télé qui l'a dit! 

* Le 1“ élément peut être sous-entendu. (Tu mes peut-être 
fidele, mais) Méme si tu me trompes, moi je te serai fidele. 
— (Quand il fait beau, je sors, et) Méme quand il pleut, 
méme en cas de pluie, je sors. 


ዚ Les uns parlent, les autres écoutent. Ce sont toujours 
les mêmes qui parlent pendant que les autres écoutent. 


O Les uns / l'un ou toujours les mêmes / le même Al et l'autre / 
les autres A2 constituent les deux termes d'une opposition. 
(Voir l'article UN). 


L'opposition méme... autre, sans précision d'identité. 


° article + même / autre (pr.). Chez les Dupont, c'est toujours 
la méme qui fait la vaisselle pendant que les autres regardent 
la télévision. 


° article + méme / autre (adj.) + nom. Éric et Luc travaillent dans 
le même bureau: ensemble, là et nulle part ailleurs. — Marc 
travaille dans un autre bureau: AILLEURS; syn. € autre PART. 


2. Autres aprés un pronom personnel, au pluriel seulement: 


€ nous / vous autres: semploie pour marquer qu'un groupe 
de gens est bien distinct, ne se confond pas avec un autre 
groupe. Vous autres, vous parlez anglais, mais nous autres, 
nous parlons frangais. Eux autres parlent chinois. 


L'opposition un / autre exprime la diversité. 


* Dans une famille, il est souhaitable que ce soient TANTÔT les 
uns, TANTÓT les autres qui travaillent ou qui se reposent. — 
Sylvie a plusieurs robes, elle porte tantót l'une tantót l'autre. 


° L'un et l'autre, syn. € tous les deux; les uns et les autres, syn. 
TOUS. Marc travaille dans l'industrie et Jean dans l'enseigne- 
ment, mais Pun et l'autre ont le même amour de leur métier. 

«ና D'un jour à l'autre, le temps change. — On ne peut pas être 
à la fois célibataire et marié, € c'est l'un ou l'autre. — Aimer 


248.— 


est une chose, être fidèle une autre chose. — € D une part je 

E , - r , =) c ° 
ne voudrais pas m'endetter, mais € d'autre part, Jai bien 
besoin d'une voiture. 


A] et A2 ALTERNENT. 


[ls apparaissent ou agissent SUCCESSIVEMENT, plusieurs FOIS 
de suite, € une fois l'un, une fois l'autre. Sur ዕፀ papier peint, 
des fleurettes alternent avec des papillons. — Paul alterne avec 
Max pour assurer un service continu; ils travaillent ALTERNA- 
TIVEMENT, syn. € er ALTERNANCE. 


* Al et A2 se RELAIENT. Al relaie A2, l'un € prend le RELAIS 


de l'autre: l'un commence à travailler lorsque l'antre 
s'arrête. Max relaie Paul. 


* Un A3 humain est placé devant une ALTERNATIVE lorsque, 
devant prendre une décision. il na que deux possibilités ayant 
€ l'une et l'autre des conséquences lourdes et opposées. 


* Un courant électrique ALTERNATIF (ant. CONTINU) varie 
d'intensité de façon régulière. 


La RÉCIPROCITÉ. 


e Lorsque AI fait à A2 ce que A2 fait à A1, leur action est RÉCI- 
PROQUE. Eric déteste Luc et cest réciproque. — Se rendre de 
petits services entre voisins, c est une affaire de réciprocité. 


e Al et A2 PERMUTENT: A] permute AVEC A2: ils ÉCHANGENT 
leurs places, leurs fonctions. Le préfet de la Moselle et 
celui de la Vendée ont permuté. — Le préfet de la Moselle a 
permuté avec celui de la Vendée. — Après la PERMUTATION, 
l'un occupe la place de l'autre: A1 occupe la place de A2 
et VICE-VERSA (adv.), syn. RÉCIPROQUEMENT. 


* Un certain nombre de verbes commençant par ENTR- 
expriment la réciprocité. Les bons voisins S'ENTRAIDENT à 
l'occasion. (Voir l'article ENTRE). 


e A3 humain INTERVERTIT Al et A2 non humains: il met 
l'un à la place de l'autre et vice versa: il fait une INTERVER- 
SION. L'interversion de deux lettres est une faute d'imprime- 
rie fréquente. En écrivant «bodrer», on a interverti le «d» 
et le «r» de «border». 


Ill. Ces six serviettes sont les mémes, celles-là en sont d'autres. 


[J Plusieurs À sont les mêmes, ou sont autres: on le constate 


en les COMPARANT. 


1 Autre et méme, pronoms, précédés d'un article. 


° Les mêmes ont des qualités IDENTIQUES ou du moins 
SEMBLABLES; ils sont PAREILS ou du moins se RESSEMBLENT. 
Il y a entre eux une IDENTITÉ qui permet de les IDENTIFIER 
les unes aux autres. (Voir l'article COMPARER). 


° Les autres ne sont pas identiques ni mëme ressemblantes. 
Voici une des serviettes achetées hier. Je vais en prendre encore 
six des mêmes et douze des autres que je n'avais pas prises. — 
Vous êtes tous du même avis. Mais moi, je suis d'un autre avis. 
— PR. Les mêmes causes engendrent les mêmes effets. 


A3 ALTÈRE Al concret ou abstrait: le fait devenir (tout) 
autre qu'il n'était précédemment. Il CHANGE et pas en bien! 
L'ALTÉRATION de Al est généralement regrettable. On pré- 
fère un Al INALTÉRABLE. Des couverts en acier inaltérable 
(syn. INOXYDABLE, syn. fam. en INOX) sont plus faciles à 
entretenir que l'argenterie qui saliére à l'air en s'oxydant; 
mais il y a de bons produits pour remédier à cette altération. 
— La jalousie de Luc a altéré ses relations avec Marc. — La 
bonne humeur de Sylvie est inaltérable. 


Mots savants en HOMO- et ALLO-. 


Deux HOMONYMES sont des mots qui ont la méme pronon- 
ciation, mais un autre sens: ex. sein et saint. — [15 sont 
HOMOGRAPHES s'ils ont en outre la mème orthographe; ex. 
la baie du groseillier et la baie de Rio de Janeiro. 


L'HOMÉOPATHIE, méthode thérapeutique consistant à 
administrer à doses infinitésimales les mémes substances 
qui auraient provoqué à haute dose la maladie à soigner, 
par opposition à l'ALLOPATHIE, médecine classique qui soi- 
gne par d'autres substances. 


Une population ALLOGÈNE a une autre origine que la popu- 
lation autochtone. Elle est souvent ALLOPHONE: elle parle 
une antre langue. 

e Un corps est HOMOGÈNE si toutes ses parties sont de 
méme nature, ou semblables; dans le cas contraire, il est 
HÉTÉROGÈNE. — Un individu est HÉTÉROSEXUEL s'il recher- 
che des partenaires du sexe opposé; dans le cas contraire 
il est HOMOSEXUEL. 


Un ensemble est HÉTÉROCLITE. 


Il est composé de choses extrémement différentes et sans 
rapport entre elles. La vitrine du brocanteur est hétéroclite. 
— Il y a dans cette vitrine toutes sortes d'objets hétéroclites, 
syn. DISPARATES. 


e € De même que... conj. (litt.), syn. COMME: introduit une 
proposition COMPARATIVE. De méme que loiseau sur la 
branche, je ne sais pas où loger ce soir. 

° € De même, loc.adv.: Tu as échoué à ton examen? Moi de 
méme, syn. moi aussi, syn. litt. € Il en va de méme pour moi. 


* € Tout de même, loc.adv.: cependant. Un soldat blessé, 
du camp des vaincus, tire sur le vainqueur, auquel il a 
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demandé à boire. « Donne-lui tout de méme à boire», dit à 
son ordonnance le vainqueur magnanime: donne-lui à 
boire, exactement comme s'il n'avait pas commis cet acte 
criminel. (D'aprés Victor Hugo). 


AUTREMENT, adv.: les effets de sens different selon la place 

de cet adverbe. Il signifie: 

* Entre deux phrases, dans le cas CONTRAIRE. Luc doit faire des 
économies, autrement, il n aura pas de quoi payer ses impôts. 

* Aprés un verbe, d'une maniére DIFFÉRENTE. Jean est un bon 
père de famille. Paul, de méme. Luc ne s'est pas marié et vit 
tout autrement. 

* Avant un adjectif, d'une manière différente et supérieure. 
Sylvie est autrement (plus) jolie qu Alice! 


MÉMOIRE, n.f. et m., (SE) SOUVENIR, v. et n.m., et 
OUBLIER, v. 


L Le cerveau est le siège de la mémoire. 


1 Tout humain a généralement la capacité naturelle, appelée 


mémoire, de conserver et de voir resurgir dans son esprit des 
faits passés, des € SOUVENIRS nom du passé. — Le CERVEAU est 
le siège de la mémoire. — Le souvenir (la faculté abstraite) peut 
être provoqué par un souvenir (un objet concret). — Si le sou- 
venir de certains faits reste en permanence dans la mémoire de 
ለ1, 51 € se GRAVE dans sa mémoire, on dit de ces faits qu'ils 
étaient MÉMORABLES, syn. intensif, INOUBLIABLES. 


A1 humain ና exerce sa mémoire. 


Il MÉMORISE des listes, des textes, des dates: il les APPREND 
afin de les RETENIR, et de pouvoir les réciter € par cœur. Pour 
ce faire, il utilise souvent des moyens MNÉMOTECHNIQUES, 
des € associations d'IDÉES, qui facilitent l'apprentissage et 
permettent à ላ1 de se REMÉMORER tout ce qu'il a appris. 


Par analogie, Al ORDINATEUR a une mémoire. 


C'est un ensemble de composants ÉLECTRONIQUES compara- 
ble au cerveau des étres vivants. La € mémoire morte d'un 
ordinateur, d'une DISQUETTE, d'un CÉDÉROM, d'une PUCE 
électronique, conserve les informations fixes enregistrées 
par le fabricant, et la € mémoire vive celles, variables, enre- 
gistrées par l'utilisateur. Les capacités d'un ordinateur sont 
en relation avec la taille ou le volume de sa mémoire. 


Attention! mémoire est masculin dans les cas suivants: 

* Al personnage célèbre, écrivain, homme politique, rédige 
ses Mémoires: il écrit le récit de ses souvenirs (sa vie, son 
action, ses pensées). Les Mémoires du Général de Gaulle. 
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* Al humain rédige un mémoire: il écrit un texte de quel- 
ques pages faisant le point sur un sujet et dont les conclu- 
sions peuvent être MÉMORISÉES. Rédiger un mémoire pour 
quelqu'un, lui remettre un mémoire. 


ዚ Lucie se souvient de son mari défunt. 


[1A1 humain se souvient de A2: Al n'oublie pas A2. 


1 Al se souvientd'un A2 bien précis. Lucie € vit dans le souve- 


nir de son mari disparu: elle ne parvient pas à l'oublier, elle 
a de lui de trop € bons souvenirs pour pouvoir l'oublier. — 
Syn. Al se RAPPELLE A2. 


Syn., avec idée de soudaineté: € il / ça REVIENT à Al que A2, 
phrase. Je me rappelle ma rencontre avec Julie / Je me sou- 
viens de cette rencontre. — Je me rappelle que j'ai rencontré 
Julie à Rome; qa me revient, tout à coup, que cest à Rome 
que je l'ai rencontrée. 


* Al a une € mémoire sélective: il ne se souvient que de ce 
qui l'intéresse, et il oublie le reste. 


* A2 est un bienfait: Jean prouve à Luc qu'il noublie pas le 
service qu'il lui a rendu en lui manifestant de la RECON- 
NAISSANCE, ant. INGRATITUDE. Il se montre RECONNAISSANT, 
ant. INGRAT envers lui. 


* A2 est un méfait. Léa n'oublie ni ne PARDONNE le tort que 
Max lui a fait, elle éprouve du RESSENTIMENT, envers lui. 
Syn. de la RANCUNE, syn. de la RANCCEUR. Elle se montre 
RANCUNIÈRE à son égard. 


A1 se souvient en général de tout ce qu'il a éprouvé dans 
le passé. 


Paul € a de la mémoire, il ና a bonne mémoire / une mémoire 
fidèle / une mémoire infaillible / une mémoire d'éléphant. 1] 
peut citer € de mémoire des quantités de textes en vers ou 
en prose. — Léa a une extraordinaire ና mémoire des noms / 
des dates, elle se souvient toujours des noms de toutes les 
personnes qu'elle a connues, ou de leurs dates de naissance 
(par exemple). — Luc € garde en mémoire de nombreux sou- 
venirs de son enfance. 


ላ] est COLLECTIF. 


ና Daussi loin quon sen souvienne ou € De mémoire 
d'homme: aussi loin qu'on remonte dans le passé des hom- 
mes encore vivants. De mémoire d'homme, il n'y a jamais eu 
des inondations comme celles de cette année dans cette 
région. — Certains A2 (crimes, guerres, catastrophes, étres 
malfaisants) sont € de triste mémoire, on préfèrerait les 
oublier, ne pas s'en souvenir. 
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III. J'ai oublié mes clés. 
[1A] humain a oublié A2: Al ne se souvient pas de A2. 


1 


IV Un 


A2 est un objet ou un projet. 


A] a LAISSÉ quelque part l'objet et OMIS de réaliser le projet. 
J'ai oublié mes clés / d'aller à ce rendez-vous / que c était ton 
anniversaire aujourd'hui. — Cela € m'est sorti de la mémoire. 
— Al ና aun TROU de mémoire: il ne se rappelle plus quelque 
chose dont il se souvient généralement bien; on peut étre 
OUBLIEUX de certaines choses, avoir tendance à les oublier, 
mais il est souvent possible de € réparer un oubli. 


ላ] se souvient mal ou pas du tout de certains A2. 


Il y a des choses oubliées par A1, € enfouies dans la mémoire 
de A1, que A1 préfère oublier ou, au contraire, dont il vou- 
drait bien se souvenir. Alors A1 € fait un effort de mémoire, 
syn. fam. € fouille dans sa mémoire. 


* Al ና a la mémoire courte: il ne se souvient que du passé 
récent. 

e Al € a mauvaise mémoire: il a des difficultés à se souvenir 
de de la plupart des A2. 


* Al € a perdu la mémoire, il a tout oublié, il ne se souvient 
plus de rien, il souffre d'AMNÉSIE, il est devenu AMNÉSI- 
QUE. 


A2 a été oublié par tout le monde: A2 € s'est effacé de la 
mémoire des hommes, € est tombé dans l'OUBLI / dans les 
OUBLIETTES de l'Histoire. — Hist. Les oubliettes: cachots où, 
dit-on, l'on enfermait autrefois les condamnés à la prison 
perpétuelle, et dont on finissait par oublier l'existence. — 
Un fait IMMÉMORIAL remonte si loin dans l'Histoire que 
personne n'en connait la date. 


aide-mémoire est souvent utile. 


Un RAPPEL. 


A3 humain, actif, RAPPELLE A2 à A1. Max ma rappelé que 
nous devrons nous lever demain plus tót que d'habitude. — 
Soyez gentil de me rappeler l'heure de notre rendez-vous. — 
N'oublie pas que tu me dois encore de l'argent. — Je vais vous 
$ RAFRAICHIR la mémoire: je vais vous aider à vous rappeler 
ce que vous avez oublié. 


Une COMMÉMORATION. 


A3, personnage officiel ou communauté, COMMÉMORE A2, 
événement marquant du passé. Toute la population du pays 
commémore la Victoire, se rassemble pour FÊTER l'anniversaire 
de la Victoire, dans une solennelle € cérémonie du souvenir, 
une commémoration officielle. — A3 est un € monument 


COMMÉMORATIF, un MÉMORIAL, érigé ና en mémoire d'un fait 
glorieux ና en souvenir / à la mémoire d'un héros. — Faut-il pas- 
ser sous silence les événements douloureux de ce passé? Cer- 
tains pensent quil existe un € devoir de mémoire consistant à 
les rappeler pour éviter leur renouvellement. 


Un objet ÉVOCATEUR. 


A3, quelconque et passif, rappelle A2 à A1, aide A1 à se souve- 
nir de À2, syn. ÉVOQUE A2 pour A1. Cet enfant ressemble beau- 
coup à son grand-père, il me le rappelle. — A3 est un objet 
concret, un SOUVENIR. J'ai gardé cette pièce de monnaie comme 
souvenir de mon voyage en Corée. Elle m'évoque mon séjour à 
Séoul. — Cette armoire ancienne est un vieux € souvenir de 
famille. — Les photos constituent les meilleurs souvenirs. 


* A3 est un article de commerce appelé souvenir et vendu à 
cet effet. Cette petite Tour Eiffel, achetée dans un 
ና magasin de souvenirs, me rappellera mon séjour à Paris. 


Un objet fait pour faciliter la MÉMORISATION. 


A3 est un AIDE-MÉMOIRE (dhistoire, de mathématiques, etc.): 
un petit livre oü sont résumées les connaissances essentielles, 
celles que l'éléve ou l'étudiant doit absolument RETENIR, ne 
pas oublier, sous peine d'échouer à son examen. 


A3 est un MÉMENTO, mot latin signifiant «souviens-toi», 
syn. un AGENDA: un carnet ou cahier oü sont notées des 
adresses et des numéros de téléphone, ce que l'on devra 
faire dans les jours, semaines ou mois à venir. 


Un PENSE-BÉTE est un bout de papier où l'on a noté ce que 
l'on doit faire ou acheter. 


A1 € fait un nœud à son mouchoir. C'est le plus simple des 
pense-bétes. 


MENER, v. 


1 Le moniteur mène les élèves à la piscine. 


1 ለ] humain, ayant plus ou moins un statut de chef, mène 


A2 humain ou animal à A3 spatial (A4, inf.). 


A1 fait ALLER A2 à A3 en l'ACCOMPAGNANT et en le DIRIGEANT, 
ille CONDUIT à A3, en vue d'une action A4. Le berger méne les 
vaches sur l'alpage; il les mène paître. — Sylvie mène Jeannot au 
dispensaire voir le docteur Michel. — L'officier mène ses troupes 
au feu. — Il les mène à la baguette: il leur impose une disci- 
pline assez rude, ne tolére pas de désobéissance. — C'est un 
ና MENEUR d'hommes. — A2 € se laisse mener par Al (au propre 
et au fig.) et méme € mener par le bout du nez (voir l'article 
NEZ): il est passif, ne prend pas d'initiative. 


. - MENER 


2. AMENER et RAMENER. 


4. 


A1 humain amène A2 humain à A3. 


* A3 humain. Sylvie amène Jeannot au Dr Michel; la 
semaine suivante, comme il ne va pas mieux, elle le lui 
ramène: elle le lui amène une seconde fois. 


* A3 spatial. Sylvie amène Jeannot à l'école le matin: elle le 
mène jusqu'à la porte et ne reste pas avec lui. — Elle le 
ramène à la maison à midi: elle le mène en sens inverse à 
son point de départ. 


* A3 temporel. L'histoire que vous racontez me ramène de dix 
ans en arriére. — Dans une discussion: Votre objection nous 
ramène à notre point de départ. 

* Emplois vulg. Voilà A1 qui samène: il arrive quand on ne 
l'attendait pas, ou qu'on ne le désirait pas. — Amene-toi!: 
Viens ici! Ramène-toi!: Reviens! 


EMMENER et REMMENER. 


A] humain, PARTANT du lieu où il se trouve, emmène A2 
humain avec lui au lieu A3, + A4 inf., ne le quitte pas à 
l'arrivée, et le remmène en sens inverse. Quand Jean part en 
voyage, il emmène Sylvie. — Il l'emmène à Rome. — Il 
l'emmène visiter le Colisée. Puis, il la remmène à Caen. — 
Jean et Sylvie ont ramené avec eux leur ami Paolo: ils l'ont 
amené à leur point de départ à eux. 


Sylvie PROMÈNE Jeannot: voir l'article MARCHER 


IL Tous les chemins ménent à Rome. 


1 


A1, non humain, est un véhicule, un moyen de transport, 
une voie de communication. 


* A2 est humain. L'autobus, le taxi nous MÈNE chez Jean. — 
La rue Victor Hugo mène à la poste. — PR. Tous les chemins 
mènent à Rome: des gens qui agissent de façon très diffé- 
rente arrivent au méme résultat. 


* L'avion décolle et nous EMMÈNE en Tunisie. — Une fois quil 
nous a AMENÉS à Tunis, il repart en REMMENANT d'autres 
passagers qu'il va RAMENER à Orly. — € Quel bon vent vous 
amène? : quel est le motif de votre visite que je n'attendais 
pas, mais qui m'est agréableb 

* A2 est le chargement d'un véhicule. Le camion mène 
(mais pas *emmóéne) des sacs de ciment au chantier. Syn. 
plus usuel, PORTE, LIVRE. — Le chemin de fer amène les mar- 
chandises jusqu'au port ; syn. il les ACHEMINE. 


A1 est humain, A2 est un objet concret. 


° ለ2 est un petit bateau. Jean mène sa barque vers le rivage. 
Pour les autres types de véhicules on dit plutót CONDUIT. 


ul 


0 MER 


— Fig. Al sait ና mener sa barque, il € mène bien sa barque: ና MENÉES subversives (pl. obligatoire): ses actions secrè- 
il profite judicieusement des occasions, forme des projets tes, révolutionnaires et nuisibles. 
FERLISLO gt ESUESR Mm 4 ላ] AMÈNE A2 humain à A3 inf. 


* A2 est un objet concret que A1 peut prendre dans ses mains, 
ou dans un conteneur (sac, valise, coffre de voiture etc.): on 
emploie normalement EMPORTER, APPORTER, RAPPORTER, 
REMPORTER. — EMMENER qui n'admet qu'un A2 humain, est 
incorrect. — Par contre, AMENER et RAMENER admettent assez 
facilement un complément concret. Jean et Sylvie ont 
ramené de Rome des livres en italien. À l'arrivée d'un ami: Tu 
nous amnes le beau temps? * Al abstrait mène A2 humain: ላ] inspire les actions de 

A2. L'intérét, l'envie, l'amour, la haine mènent les hommes. 

Syn. fam. C est cela qui les € fait COURIR. 


ላ] est humain ou abstrait: Une série de problèmes de voisi- 
nage nous ont amenés à déménager: peu à peu, la nécessité 
de l'action A3 s'est imposée. i 


* ለ] humain ou abstrait ramène A2 humain à A3 abstrait. 
Les sauveteurs ont ramené le noyé à la vie. — Luc a ramené 
Éric à de meilleurs sentiments. 


Ill. L'inspecteur Maigret mène l'enquête. 


1 Al humain mène A2 abstrait, une manière de vivre. 5. Fig. Al abstrait mène à A2, un résultat. 


Al € mène une vie tranquille. — Il € mène joyeuse vie: il 
s'amuse, dépense sans compter. — Il € mène une vie de fou: 
il est toujours occupé, dérangé, n'a jamais le temps de réflé- 
chir. — Marc € mène grand train: il fait habituellement des 
dépenses de luxe. — Il € mène la vie dure à Alice : il lui fait 
subir toutes sortes de contraintes. — Alice € n'en méne pas 
large quand Marc se met en colère: elle a peur de lui. 


La politique € mène à tout: elle permet d'arriver à toutes 
sortes de situations, trés diverses. — La médiation du prési- 
dent va ramener la paix. — Je me suis engagé dans cette affaire 
sans réfléchir; je ne sais pas où qa va me mener. — € Ca ne 
mène à rien: il ny a aucun résultat positif à en attendre. — 
Ca peut vous € mener loin!: avoir des conséquences graves. 


— Ca peut vous amener des ennuis. 
2. Al humain mène A2 abstrait, une action d'une certaine 


duds 6. Alraméne A2 d'un niveau supérieur à un niveau inférieur. 


Le policier mène une enquête difficile. — Mare mène bien ses La concurrence oblige à ramener les prix au niveau le plus bas 
affaires, il mène ses entreprises à leur terme, il les € mène possible. — Tous ces grands discours se ramènent à peu de chose. 
RONDEMENT / à TERME / à bonne FIN. — Mes bénéfices, dans l'affaire, € se ramènent à leur plus simple 


n expression: sont réduits à un trés petit minimum. 
* Al, écrivain, conférencier, compositeur, améne habile- pe 


ment sa conclusion. Dans cette symphonie, l'entrée des cors MER. nf 
est bien amenée. À 


* Al amène la conversation sur un sujet donné. — Il ramène À MAR-: base savante d'origine latine, OCEAN-, THALASS-: bases 
la conversation sur le méme sujet. — Surtout s'il se vante savantes d'origine grecque servant à former des mots exprimant 
sans cesse, cela énerve son interlocuteur, qui peut lui dire l'idée de mer. 


5 | 2 | 5 
(vulg.) Tu la ramënes! Arréte de la ramener! Gli. Densmmadane des man: 


* Al se DÉMËNE: il agit de facon intense, fait de nombreuses 
démarches. Sylvie se déméne pour faire inscrire Jeannot 
dimus Wibiplo da cost chante O la mer + adjectif ou adjectif substantivé: la mer Baltique ou la 

Baltique. 


L] nom spécifique, sans le mot mer: la Manche. 


3. Al mène A2, une action collective. 


Il est le chef d'un groupe humain et mène la farandole / la O la mer de + nom: la mer du Nord. 


danse / le bal / le deuil / la partie / le jeu / c'est le f MENEUR [.] les océans sont désignés par le nom océan suivi d'un adjectif: 
de jeu. — Emploi intr. L'équipe A1 € mëne deux à zéro: elle l'océan Atlantique / Indien / Pacifique / Arctique. 
est actuellement en téte du classement. — Le champion 


cycliste mene le peloton. I. La mer Méditerranée et l'océan Atlantique. 


* Fig. Éric mene les grévistes qui paralysent le port de Mar- 1. Les mers sont de vastes étendues d'eau. 
seille, il fait partie des meneurs de la grève: il l'organise et Elles couvrent la plus grande partie de la planéte. Les mers 
convainc les autres de le suivre. — Certains dénoncent ses les plus grandes sont appelées OCÉANS. Selon les endroits, 
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la mer est plus ou moins PROFONDE. Certains sont des ABI- 
MES (n.m.), d'une profondeur ABYSSALE. 


° L'€ eau de mer, SALÉE, s'oppose à l'E eau douce des € cours 
d'eau et des SOURCES. 


° Les régions voisines des mers jouissent d'un ና climat 
MARIN, syn. MARITIME, HUMIDE, VENTEUX et relativement 
TEMPÉRÉ. L'étude scientifique des mers est l'OCÉANOGRA- 
PHIE. 


° Fig. € une mer de sable (ou d'une autre substance): une 
grande étendue couverte de sable ou de nombreuses unités 
toutes semblables. — Ce que je vous demande de faire ና ce 
nest pas la mer à boire: ce n'est pas une tâche impossible. 


Les FLOTS de la mer: son eau toujours en mouvement. 


Ils sont parcourus de € COURANTS marins, de températures dif- 
férentes, comme le courant du Labrador (froid) ou le Gulf 
Stream (chaud) qui influent sur le CLIMAT des régions CÔTIÈRES. 


° Sous l'action de la lune, € la mer monte puis € descend, 
syn. se retire, c'est le FLUX et le REFLUX qui constituent le 
phénoméne des MARÉES. Quand la mer € est haute, ou 
bien € est basse, immobile pendant quelques instants, elle 
est ÉTALE. — € À marée basse, le bateau est ÉCHOUÉ sur le 
sable; il attend la € marée haute pour € prendre la mer: 
pour commencer à naviguer. Lorsqu à la suite du naufrage 
d'un pétrolier, du pétrole se répand à la surface de l'eau il 
se produit une € marée noire. 


Les VAGUES. 


Lorsque le VENT souffle de la mer vers la terre, c'est une 
€ BRISE de mer ou brise marine, qui soppose au € vent de 
terre qui souffle en sens inverse. 1, état de la mer dépend 
de l'action du vent qui € souléve des vagues entre lesquelles 
des CREUX peuvent mesurer plusieurs métres quand elles 
sont trés grosses. S'il ny en a pas du tout, on a une € mer 
d'huile, un € calme plat. Si elles sont petites, € la mer est 
belle / calme; si elles sont plus hautes, il y a de la HOULE, la 
mer est HOULEUSE, agitée, elle MOUTONNE quand chaque 
vague est couronnée d'un peu d'ÉCUME blanche et ressem- 
ble un peu à un troupeau de moutons. Syn. intensifs: elle 
est forte, grosse, il y a de la TEMPÊTE. Un A1 humain risque 
alors de recevoir un € paquet de mer: une grosse vague 
DÉFERLANTE qui roule en ÉCUMANT. 


Le $ BORD de la mer: 


La partie de la terre, plus ou moins large, qui borde la mer, 
s'oppose à la € haute mer, syn. le LARGE (nom). 


. MER 


° Syn. la RIVE, syn. le RIVAGE: le bord, en tant qu'on y 
ABORDE, qu'on y ARRIVE. 

e Syn. la CÔTE, marquée de certaines particularités 
géologiques: une cóte plate, sableuse, bordée de DUNES: 
petites collines de sable, ou bien une cóte rocheuse, escar- 
pée, faite de FALAISES plus ou moins hautes et abruptes, 
avec parfois des ÉCUEILS: rochers à fleurs d'eau dangereux 
pour la navigation. 


° Syn. sav. le LITTORAL (nom), zone de contact entre la terre et 
la mer; emploi adj.: un € cordon littoral, bande de sable 
séparant la mer d'un étang. — Une faune, une flore littorales. 


Cette cóte n'est pas rectiligne. 


Elle dessine des CAPS et des PRESQU'ILES: avancées de la 
terre dans la mer encadrant des GOLFES, syn. des BAIES, des 
ANSES: de petits golfes au fond desquels se trouvent des 
PLAGES de SABLE ou de GALETS: cailloux roulés par la mer, 
qui ont pris une forme arrondie. Sur certaines cótes plates 
et bien ensoleillées, des € MARAIS SALANTS permettent aux 
PALUDIERS d'extraire le € SEL de mer ou € sel marin à la dif- 
férence du € sel gemme qu'on trouve dans la terre. 


* Un € bras de mer est une étendue de mer plus longue que 
large, resserrée entre deux cótes. Une € mer fermée ou 
ና mer intérieure est entièrement entourée de terres. Sans 
le détroit de Gibraltar, la € mer Méditerranée serait une 
mer fermée. 


e En certains endroits, une TERRE émerge de la mer, c'est 
une ILE; plusieurs iles voisines forment un ARCHIPEL. 


La mer et les LOISIRS. 


Beaucoup de gens € vont à la mer pour passer leurs vacan- 
ces € au bord de la mer, dans des € stations BALNÉAIRES. Ils 
se font BRONZER par le soleil sur la PLAGE oü ils arrivent avec 
leur € sac de plage. — Ils y prennent € des bains de mer, y pra- 
tiquent des sports de mer. Ils SURFENT sur les vagues avec 
leur € planche à voile. — Certains utilisent l'eau de imer pour 
se refaire une santé dans des établissements de THALASSO- 
THÉRAPIE. 


ዚ La mer milieu de vie. 


1 


Les divers animaux MARINS sont: 

e Des € POISSONS de mer de toutes tailles dont plusieurs 
espèces vivent en groupes compacts appelés € BANCS de 
poissons: des SARDINES des THONS, des MAQUEREAUX, des 
HARENGS, des SOLES, des REQUINS, etc. 

* Des CRUSTACÉS: des CREVETTES, des CRABES, des LANGOUS- 
TES, des HOMARDS, des € araignées de mer. 
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e Des COQUILLAGES: MOULES, HUITRES, PALOURDES, et 
€ coquilles Saint Jacques. 


e Des mammifères: PHOQUES, BALEINES. 


* Des € oiseaux de mer: MOUETTES, GOÉLANDS, ALBATROS, et 
d'autres comme les MÉDUSES, les PIEUVRES, les € étoiles de 
mer, les € anémones de mer, etc. 


* On peut servir à un repas des € fruits de mer (coquillages, 
crustacés). 


Pour la PÊCHE en mer, voir l'article CHASSER et PÊCHER. 


Les plantes marines. 


Ce sont les ALGUES de diverses espéces, notamment le 
VARECH et le GOÉMON, jadis utilisés comme engrais. Le 
PLANCTON est un ensemble d'algues minuscules, nourriture 
de nombreux animaux marins. 


m. Les gens de mer et la marine. 


1 Une puissance MARITIME. 


C'est un État est qui possède une MARINE, concrétisée par une 
FLOTTE: un ensemble important de grands BATEAUX. Une 
€ marine marchande assure le { commerce maritime, et une 
€ marine de guerre garantit une certaine maitrise des mers, 
avec une € infanterie de marine et des € fusiliers marins. — 
Une ና flotte de guerre est commandée par un AMIRAL. — Une 
€ flotte de pêche assure le ravitaillement en poissons. — Un 
ensemble moins important de bateaux est une FLOTTILLE. 


* Les € gens de mer sont des MARINS. Ils € prennent la mer 
sur un bateau commandé par des € officiers de MARINE 
dont le principal est le CAPITAINE, qui commande à tout 
l'ÉQUIPAGE. Un MATELOT est un marin sans grade, un 
MOUSSE un apprenti marin, un € vieux LOUP de mer un 
marin ágé et expérimenté, qui a BOURLINGUÉ sur toutes les 
mers du globe. — Un PLAISANCIER navigue pour son plaisir 
pendant ses vacances. — Un € marin d'eau douce (ironi- 
que) ne navigue que sur les lacs et les rivières. 


NB. Le mot équipage s'emploie aussi pour les avions et les 
stations spatiales. 


° Sur un € bateau de guerre, les matelots, syn. fam. € les gars 
de la marine, portent un uniforme spécial € bleu marine, 
avec un ና béret de marin à pompon rouge et un € col 
marin. Autrefois, on habillait parfois les petits garçons 
d'un € costume marin du méme genre. 


* Une MARINIÈRE est une sorte de veste portée à l'origine par 
les marins. — Des € moules marinières sont préparées de la 
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facon la plus simple, ouvertes sur le feu avec un peu 
d'oignons et de vin blanc, comme peuvent le faire des marins. 


3. Différents types de BATEAUX. 


Syn. BÂTIMENTS, syn. EMBARCATIONS. 115 sont construits 
dans des € CHANTIERS NAVALS. [15 portent des noms très 
variés selon 


* leur taille: une BARQUE est un petit bateau, et un NAVIRE, 
syn. vieux, un VAISSEAU est un grand bateau. 


ele genre d'énergie qu'ils utilisent: une GALÈRE était 
anciennement un navire qui marchait à la RAME, syn. AVI- 
RON, gráce à un équipage de RAMEURS, la CHIOURME, qui 
RAMAIENT sous la direction plutót brutale d'un € garde- 
chiourme; les GALÉRIENS étaient dans l'antiquité des escla- 
ves, sous l'ancien régime des condamnés de droit com- 
mun. — Un VOILIER marche € à la voile, par la force du 
vent, un VAPEUR, € à la vapeur, mais le temps de la 
€ marine à voiles est passé, et même celui de la vapeur; 
aujourd'hui la plupart des bateaux fonctionnent au gazole. 


leur destination: un CARGO est destiné au transport des 
marchandises; un PÉTROLIER au transport du pétrole, un 
PAQUEBOT au transport des voyageurs qui y font des 
CROISIÈRES: voyages d'agrément avec des ESCALES dans des 
endroits cótiers intéressants. Un CUIRASSÉ, un PORTE-AVI- 
ONS sont des € navires de guerre de méme que les SOUS- 
MARINS permettant de naviguer sans étre vu. — Un YACHT 
est un bateau de plaisance de grand luxe; un CANOÉ, un 
TRIMARAN sont des bateaux de plaisance ou de course. 


4. Structure du bateau. 


Il se compose d'une COQUE dont la CHARPENTE repose sur 
toute sa longueur sur une longue piéce, la QUILLE. Elle est 
creuse et plus ou moins immergée selon sa forme et son 
chargement. La partie intérieure de la coque d'un navire 
est la CALE. € À foud de cale se trouvent les machines, la 
SOUTE à combustible, et les marchandises. Plus haut se 
trouvent les CABINES pour le repos des hommes et, surtout 
dans un paquebot, les différentes salles et salons mis à la 
disposition des PASSAGERS. Ceux qui se trouvent au-dessus 
de la € ligne de flottaison, sont éclairés par des HUBLOTS. 
Les bateaux de quelque importance sont PONTÉS: la coque 
est recouverte d'une sorte de plancher appelé PONT et par- 
fois de plusieurs ponts à différentes hauteurs, auxquels on 
accède par des escaliers. Ils sont bordés de balustrades 
appelées BASTINGAGE. Sur le pont principal se trouve la PAS- 
SERELLE, superstructure la plus élevée, poste de direction et 
de commande, réservée aux officiers, et quand il s'agit d'un 


voilier, les MATS verticaux, munis de VERGUES transversales 
pour l'utilisation des VOILES. 


La NAVIGATION. 


Les marins sont souvent 9 en mer, ils NAVIGUENT € en pleine 
mer. 115 utilisent des € instruments de navigation dont le plus 
ancien est la BOUSSOLE et le plus moderne le RADAR, des 
€ cartes marines, et mesurent leurs déplacements en € milles 
marins. S'ils naviguent de port en port en longeant la côte, ils 
font du CABOTAGE. Un voilier qui navigue contre le vent doit 
LOUVOYER (voir l'article VENT). — Parti du Portugal, un grand 
NAVIGATEUR, Magellan, a fait le premier le tour du monde. 


* Il faut € avoir le pied marin pour ne pas se laisser déséqui- 
librer par le ROULIS ou le TANGAGE: mouvements de la mer 
de gauche à droite ou d'arriére en avant et ne pas souffrir 
du € mal de mer. — Un homme à la mer!: cri d'appel au 
secours en cas d'accident. — Il est rare, mais pas excep- 
tionnel, que des marins € périssent en mer quand leur 
bateau COULE lors d'un NAUFRAGE. 


Un € PORT de mer ou € port MARITIME. 


À la différence d'un € port FLUVIAL, c'est un abri naturel ou 
un endroit de la cóte aménagé pour servir d'abri aux 
bateaux, au moyen de JETÉES construites pour délimiter un 
ou plusieurs BASSINS. C'est là que les hommes et les mar- 
chandises EMBARQUENT pour une traversée ou DÉBARQUENT 
en arrivant. Les navires ACCOSTENT, sont AMARRÉS € à QUAI. 
Les € installations PORTUAIRES comportent des GRUES pour 
charger et décharger les marchandises, des TERMINAUX et 
des DOCKS pour les stocker, les DOCKERS étant les employés 
responsables de leur manipulation. Selon la nature du tra- 
fic, on distingue des € ports de guerre, comme Toulon, 
Brest, des € ports de commerce comme Dunkerque, le 
Havre, et de petits € ports de plaisance comme celui de 
Saint Tropez. — Un PHARE éclaire la nuit les points dange- 
reux de la cóte et l'entrée du port. — Des BALISES jalonnent 
le CHENAL creusé assez profond pour permettre aux bateaux 
ayant un fort € tirant d'eau d'entrer dans le port. — Une DRA- 
GUE (nom) DRAGUE (verbe) le sable qui se dépose au fond 
du chenal pour le recreuser constamment. 


* Un port est toujours entouré d'une agglomération grande 
ou petite dont le nom est parfois suivi du complément sur 
mer, ex. Boulogne sur mer (s'oppose à la fois à Boulogne 
dans la banlieue de Paris et à des noms de ville + sur + 
nom de riviére comme Chalons sur Saóne). Marseille est le 
plus. important port de France, suivi par Dunkerque, le 
Havre et Saint Nazaire. 


1 Emplois figurés du vocabulaire maritime. 


* Il y a plusieurs courants au sein du parti socialiste. — Il ne se 
passe rien! En ce moment, c'est le calme plat! — Restons tran- 
quilles, ne parlons pas de cette vilaine histoire, il ne faut pas 
faire de vagues. — L'assemblée est houleuse, le président se fait 
huer. — Le ténor a déchaîné une tempête dapplaudissements. 


° L'épreuve de mathématique est un écueil pour Jeannot: une 
difficulté qui risque de le faire échouer à son examen. 


* En voiture, nous avons roulé toute la journée, et nous 
€ sommes arrivés à bon port: sains et saufs, sans accident. 
— Les malheureux persécutés cherchent um port dans la 
tempête: des conditions de vie acceptables. 


* Dans la rue, jai été accosté par un inconnu qui ma 


demandé deux €. 


° Les garçons draguent les filles: ils sont en quête d'aventu- 
res amoureuses. 


* Nous sommes enfin € à flot: nos problèmes financiers sont 
réglés, nous allons pouvoir repartir. — Je mets les voiles 
(fam.): je pars rapidement. — Le ministre a débarqué son 
chef de cabinet: il s'est séparé de lui. 


e Nous nous sommes embarqués dans une affaire bien 
ennuyeuse. — Nous sommes maintenant dans le même 
bateau: on ne peut pas revenir en arrière, il faut faire face 
aux difficultés. 


e Al humain est DÉBOUSSOLÉ : il € a perdu le nord; il n'a plus 
de REPÈRES, il ne sait pas comment se diriger dans la vie. 


* Al humain € navigue à vue: il conforme sa conduite aux 
circonstances, comme un marin sans carte ni instru- 
ments, qui ne se guide que sur ce qu'il voit de la côte et 
des écueils à éviter. — A1 € sait mener sa barque, € mène 
bien sa barque: il se conduit d'une fagon habile et avisée. 


* La galére (fam.) est une vie trés dure, pleine de difficulté, 
une € vie de galérien! — Un € garde-chiowrme: un surveillant 
extrêmement désagréable. — Néanmoins, € VOGUE la galère! 
(subj. de souhait du verbe voguer, vieux et litt.: avancer sur 
l'eau, à la rame): Bonne chance, pour cette entreprise! 


* Al rame pour arriver à son but: il fait assidument de gros 
efforts. 


* Al surfe sur Internet: il passe rapidement d'un site à 
l'autre. 


* Certains grands artistes sont des phares: ils aident les 
autres à vivre, à s'orienter! 
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MESURER, v. 


i, Maxamesuréla largeur de son lit: il mesure 1 m 40 de large. 


1 


2. 


3. 


Al humain mesure A2 concret. 


Il prend les MESURES de A2, au moyen de A3 € INSTRUMENTS / 
APPAREILS de mesure. — A2 se mesure en AM, unité de mesure, A2 
mesure n A4. Sylvie mesure la longueur de sa jupe avec un métre 
de couturière. Sa jupe mesure soixante centimètres (60 cm). 


* Syn. Al ÉVALUE A2 concret: n'ayant pas le moyen d'en 
prendre une mesure EXACTE, il en prend, comme il peut, 
€ au jugé, une mesure APPROXIMATIVE. 


A2 solide a des DIMENSIONS. 


Ce sont sa LONGUEUR, sa LARGEUR, et sa HAUTEUR (ou son 
ÉPAISSEUR, ou sa PROFONDEUR). Dans le ና système MÉTRIQUE 
DÉCIMAL, 1ና unité de mesure utilisée pour ces dimensions 
est le METRE (abrégé en m). 


e Les subdivisions du mètre sont le DÉCIMETRE, le CENTIME- 
TRE (abrégé en cm) et le MILLIMETRE (abrégé en mm). 
Autrefois, on utilisait le POUCE et le PIED. 


* Al mesure A2 à l'aide d'un A3, € instrument de mesure 
GRADUÉ et qui, selon l'importance des dimensions de A2, 
peut étre une régle plate appelée € double-décimétre, un 
mètre ou un € double-métre, souple ou rigide. J'ai mesuré 
cette boite avec mon double-décimètre: elle mesure (Syn. 
fam. FAIT) 60 cm de long, 40 cm de large, et 15 cm de haut. 
— Si A2 est une feuille de papier, plutót que de ses dimen- 
sions on parlera de son FORMAT. — Si A2 est un tube, un 
cylindre, on mesurera son CALIBRE, ou DIAMETRE intérieur. 


e Le multiple du mètre le plus usuel est le KILOMÈTRE 
(abrégé en km) qui sert à mesurer les DISTANCES entre deux 
points géographiquement situés. Il y a 12 kilomètres (de 
distance) de Paris à Versailles / entre Paris et Versailles ou 
La distance entre ces deux villes est de 12 km. — Autrefois, 
on utilisait la LIEUE: Vingt-mille lieues sous les mers (titre 
d'un roman de J.Verne). — Les trés grandes distances 
entre les étoiles se mesurent en années-lumiéres. 


La SUPERFICIE. 


C'est la mesure de la SURFACE d'un A2 à deux dimensions 
(longueur et largeur). Selon la TAILLE de A2, elle se mesure 
en € centimètres CARRÉS (abrégé en cm’). € mètres carrés 
(abrégé en m^) ou € kilomètres carrés (abrégé en km?). Le 
travail de Al, GÉOMÈTRE, consiste à mesurer la superficie 
des TERRAINS en ARES (= 100 mètres carrés) et en HECTARES 
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(= 100 ares, abrégé en ha), en faisant appel à ses connais- 
sances en GÉOMÉTRIE et en TRIGONOMÉTRIE. 


Le VOLUME A2 a trois dimensions. 


* Il se mesure, selon qu'il est plus ou moins VOLUMINEUX en 
€ centimètres CUBES (abrégé en cm?) ou en € mètres cubes 
(abrégé en m°). 

- A2, solide creux, CONTIENT des liquides ou des poudres: on 
mesure sa CAPACITÉ en LITRES, CENTILITRES, DÉCILITRES (un 
dixième de litre) ou HECTOLITRES (cent litres). Un litre repré- 
sente un volume d'un € décimètre cube, un ceutilitre dun 
€ centimètre cube. — Le lait se vend au litre ou au € demi- 
litre. Le vin se vend au litre quand il est ordinaire, et en bou- 
teilles de 75 centilitres (abrégé en cl) quand il est fin. — 33 cl 
(un tiers de litre) est aussi une mesure usuelle pour diverses 
boissons comme la biére, l'eau minérale, etc. 


e Si un RÉSERVOIR A2 est très volumineux, on peut mesurer 
la quantité de liquide qu'il contient, à l'aide d'une JAUGE, 
longue tige graduée. 

* Pour les liquides, les poudres et les substances compo- 
sées de petits éléments (graines, granulés) on peut aussi 
utiliser un récipient de forme cylindrique appelé mesure, 
souvent en bois cerclé de métal. 


* Pour de petites quantités de produits chimiques ou de 
médicaments, des mesures spéciales, sortes de cuillères 
pour DOSER la DOSE: la quantité exacte qui est nécessaire. 


* Al (par ex. commerçant) € fait bonne mesure (par ex. à 
son client): il lui donne un peu plus que la quantité exacte 
à laquelle il est tenu. — Fig. A1 ajoute ce qu'il faut pour 
être sûr que ce qu'il dit ou fait est suffisant. 


Les MENSURATIONS du corps humain. 


Ce sont sa TAILLE (sa hauteur), sa POINTURE (la longueur de 
ses pieds), son € TOUR de tête / de poitrine / de hanches, qui 
se mesurent en centimètres. Certaines personnes se font 
faire des vétements € sur mesure, c-à-d. conformes à leurs 
mensurations précises, plutót que d'acheter du «prét-à- 
porter» moins cher mais aux mensurations approximatives. 


Il existe toutes sortes d'autres noms de mesures. 


Ils varient selon la nature des objets à mesurer. Les instru- 
ments de mesure ont pour la plupart des noms se terminant 
par le suffixe -MÈTRE: mesure du poids en GRAMMES au 
moyen d'une BALANCE (Voir l'article LOURD et LÉGER), de la 
température en DEGRÉS, au moyen d'un THERMOMETRE (Voir 
l'article CHAUD et FROID), du VENT en km/h au moyen d'un 
ANÉMOMETRE, de la pression atmosphérique au moyen d'un 


BAROMÈTRE, de la durée au moyen d'un CHRONOMÈTRE (Voir 
l'article HEURE, MINUTE et SECONDE), etc. 


Les mesures officielles du système métrique. 


Ce sont des mesures idéales, le mètre ayant été défini en 
1799 par la dix-millionième partie du quart du méridien 
terrestre, et redéfini en 1983 en référence à la vitesse de la 
lumière. Il est bien évident qu'en pratique il y a toujours un 
écart entre la mesure idéale et la mesure réelle. 


° Plus un instrument de mesure est PRÉCIS, plus il permet de 
mesurer les objets avec PRÉCISION, en s'approchant au 
maximum de la mesure idéale. Il existe des € micro-ins- 
truments, appareils € de précision, qui permettent de PRÉ- 
CISER la mesure de l'objet A2, de le mesurer PRÉCISÉMENT 
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les circonstances (lieu, temps, quantités), cherche les cau- 
ses, imagine les conséquences, fait des hypothèses, etc., à 
la suite de quoi, € en FONCTION de A2 ou € en RAPPORT avec 
A2, pour f faire FACE à A2, Al € prend des mesures / les 
mesures nécessaires / les mesures qui s'imposent, syn. des 
DISPOSITIONS: il décide d'agir dans telle ou telle direction, 
de telle ou telle façon. Le Gouvernement a pris la mesure de 
la situation sociale; il s'efforce de prendre des mesures pour 
lutter efficacement contre le chômage. — € Une demi-mesure: 
une mesure timide, insuffisante, et donc inefficace. — € Un 
train de mesures: une série, une succession, un ensemble 
de mesures. — € Par mesure de (loc.prep.): Par mesure de pré- 
caution, j'ai vérifié si toutes les fenétres étaient bien fermées. 


jusqu au MICRON (vieux), syn. moderne MICROMETRE, qui 2. ለ1 se mesure à A2 humain. 
want 1118015805 dé mte: Son but est de savoir si A2 est un adversaire € à sa mesure, 
* Emplois plus vagues des mots ci-dessus. Est précis ce qui ne is "A i apud Tot physiquement:ou intelectuele- 
laisse pas de marge d'erreur: Je vous ai donné un renseigne- uw ሻው ሠ. i | 
ment précis / des instructions précises. — Le train part à l'heure ü A 1, RIVAL de A2, se mesure à / avec A2, qui ud RIVAL 
précise. — Je vous précise que je ne suis pas libre le mardi 12. — (éventuellement 5 SOS NOE la conquête d une 
Je vais vous donner des précisions sur mon voyage en Grèce, etc. femme): il LUTTE, io BAT contre lui, RIVALISE avec lui. Ii se 
— J'aime les gens qui ont un esprit précis. livre à une JOUTE, à un MATCH, à une COMPÉTITION, à un 
CONCOURS. € ቨ y a de la RIVALITÉ entre Al et A2. 
Il existe des facons plus IMPRÉCISES, plus APPROXIMATIVES, el mis 87835 dépend wasata: eme JU ek 42 
de mesurer des quantités avec une certaine IMPRÉCISION. (hofad «m nen Hemaihis), ils sunt sans damnet 
* Ce que A1 peut TENIR dans sa main ou ses bras: une PIN- mesure: on ne peut pas les COMPARER. L'un est très diffé- 
CÉE de A2 (sel, poivre, autres poudres, etc.): la quantité sense 1፤ 
de A2 tenant entre le pouce et l'index. — Une POIGNÉE de ° € À mesure que A2, phrase à l'ind., € au fur et à mesure que 
A2 (riz, lentilles, haricots, etc.): la quantité de A2 tenant ለ2, phrase B l'ind.: ces loc.conj. relient deux aétions qui 
dans la main fermée. — Une BRASSÉE de A2 (paille, foin, se déroulent en méme temps, et dont l'une est la consé- 
fleurs, etc.): la quantité de A2 tenant dans les bras. quence immédiate de l'autre. À mesure que les jours 
* La quantité contenue dans un certain type de RÉCIPIENT: sallongent, je me sens revivre. Syn. Plus les jours sallon- 
une € CUILLÈRE à café / à soupe contenant une CUILLÉRÉE gent, plus je me sens vivre. — Moins il pleut, moins je suis 
de liquide ou de poudre. — Une PELLE permettant de triste. — Moins il pleut, mieux je me porte. 
déplacer des PELLETÉES de terre, de grain, etc. — Certains š AVR st nae do AS UNE 


noms de récipients désignent aussi bien le contenant que 
le contenu: une LOUCHE, un VERRE, un BOL de A2 (liquide, 
sucre, farine, etc.), une BOLÉE, petit bol utilisé exclusive- 
ment pour servir le cidre. 


Il est CAPABLE de A2, et A2 € est à la mesure de Al, dans ses 
POSSIBILITÉS. Je ne suis pas en mesure de répondre à cette ques- 
tion. — Al € donne toute sa mesure: Al va jusqu'au maximum 
de ses possibilités physiques ou intellectuelles. — € Dans la 


IL Le gouvernement n'a pas bien mesuré les conséquences 
de ses décisions. Il va devoir prendre de nouvelles 
mesures pour lutter contre le chômage. 


mesure du possible: AUTANT que possible. — € Dans la mesure 
de mes moyens: autant que je peux. — Autres loc.adv.: € dans 
une certaine / faible / forte / grande / large mesure; et 


i .conj.: € dans la mesure où A2, phrase à l'ind. 
1 Al humain mesure A2 abstrait et prend des mesures. loc.conj.: € dans la mes p 


A1 € prend la mesure de A2: A1 ÉVALUE, JAUGE la SITUATION 4. Al f a de la mesure. 


dans laquelle il se trouve, il € PÈSE le pour et le contre, CAL- 
CULE les avantages et les inconvénients, € prend en COMPTE 


Il est mesuré, syn. plus usuel MODÉRÉ, A] sait se MODÉRER, 
modérer ses passions, ses exigences; il agit avec MODÉRATION, 


ጋጋሪ. 


METTRE 


jl se MÉNAGE, il ménage ses forces. — Al € dépasse la mesure: 
il EXAGERE; € la mesure est à son comble: on exagère, c'est 
insupportable, inadmissible. 


° La DÉMESURE, syn. l'EXCES, l'EXAGÉRATION. Al est EXCESSIF : 
il exagère toujours. L'adj. DÉMESURÉ ne s'emploie pas pour 
les humains, mais pour leurs défauts. Max a des préten- 
tions, un orgueil, des ambitions déniesurées, syn. faible, 
EXAGÉRÉES. 


e A2 est INCOMMENSURABLE avec un autre À: il n'y a pas de 
commune mesure entre eux. Sens affaibli: A2 est trop 
énorme pour pouvoir être mesuré. 


II. La mesure en musique, et le MÈTRE en poésie. 


L 


La mesure d'une pièce musicale. 


Elle est donnée par la division de celle-ci en plusieurs par- 
ties d'égale durée, elle-mémes appelées mesures, qui sont à 
leur tour divisées en TEMPS forts et en temps faibles, et 
séparées sur la partition par des € barres de mesure. — Le 
chef d'orchestre € bat la mesure, marque le RYTHME ou la 
CADENCE, pour que les musiciens jouent tous € en mesure, 
€ gardent la mesure. — Le MÉTRONOME est un appareil qui 
permet à un musicien seul de conserver le même tempo et 
de jouer en mesure. 


Un vers se caractérise par son MÈTRE. 


C'est la façon dont il est divisé rythmiquement: dans certaines 
langues, d'après les syllabes brèves ou longues composant cer- 
tains types de PIEDS; dans d'autres, comme le français, d'après 
le nombre de ses syllabes. La MÉTRIQUE, syn. la PROSODIE, la 
VERSIFICATION, est l'étude de l'emploi des mètres. 


METTRE et REMETTRE, v. 


|. Jean sort son stylo de sa poche et le met sur la table. 


D^ AI met A2 (dans, sur, etc.) A3, de sorte qu'ensuite A2 est 
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(dans, sur, etc.) A3. 


GR. Toutes les prépositions introduisant un complément 
de LIEU, tous les adverbes de lieu sont possibles. 


A1 fait occuper à A2 une nouvelle PLACE A3; il le fait CHAN- 
GER de place. 


Jean met son stylo sur la table et ses chaussures dessous. — Il met 
toutes ses affaires à leur place, en place. — Le chien met son os 
dans sa niche. — Le vent a mis par terre les poteaux électriques. 


* Al humain fait ENTRER A2 humain dans A3, un lieu d'acti- 
vité, entreprise, institution. Jean met son fils Jeannot en 


pension. — Réciproquement. Le directeur ADMET Jeannot 
dans sa pension (Voir l'article ENTRER et SORTIR). 


e Emploi pr. Al se met (dans, sur, etc.) A3: il s'y DÉPLACE 
lui-méme. Le chat se met sur mes genoux. — Les invités € se 
mettent à table (Ant.: ils QUITTENT la table, syn. € sortent de 
table). — Lucie € se met au piano. — Fig. Jean € se met en 
avant: il fait tout ce quil peut pour étre remarqué. — 
€ Óte-toi de là que je m'y mette: formule de dérision attri- 
buée aux gens arrivistes et sans-géne. 


* À3 est omis dans les loc. € mettre le couvert: disposer 
(sous-ent. sur la table) les objets utiles pour un repas et 
son syn. € mettre la table, qui date du temps oü les tables 
n'avaient pas de place fixe dans la maison et étaient 
apportées au moment des repas. 


° Cas particulier d'une naissance. Sylvie € a mis au monde 
un garçon: Jeannot. — Al femelle € met bas: elle imet au 
monde ses petits. La chatte a mis bas six chatons. 


Al, sans déplacer A2, lui fait prendre A3, une NOUVELLE 
POSITION. 


Jean met l'échelle debout. — Jean met sa veste à l'envers. — Fig. 
Luc € s'est inis Éric à dos: il a agi de telle sorte qu'Éric lui 
tourne le dos, est fáché avec lui. 


* A3 peut être omis. Jean met son clignotant (sous-ent.: à 
droite, ou à gauche) avant de tourner. 


* Emploi pr. Al prend lui-même une nouvelle position sans 
changer de place. Le chat se met sur le dos. — Sylvie se met 
à genoux. — La sentinelle se met au garde-à-vous. 


A2 et / ou A3 sont des parties du corps de AI. 


Le possessif est exceptionnel. Marie met les poings sur les 
hanches, les mains en l'air, les pieds dans une flaque d'eau, 
plutôt que ses poings, ses hanches, ses mains, ses pieds. 

* Fig. Al € met le pied à l'étrier: il commence une carrière, 
comme un cavalier une randonnée. — A1 € se met une idée 
dans la téte: il congoit une idée, généralement fausse, et 
ne veut pas étre détrompé. — € Mets-toi bien qa dans la 
tête: sois en bien convaincu, crois-moi! — A1 € se inet le 
doigt dans l'œil (fam.): il s'aveugle, il est incapable de voir 
la vérité. — Max € s'en met jusque-là: il mange trop, se gave 
de toutes sortes de plaisirs. 


4. Al(se) met A2, un VÉTEMENT 


I| SHABILLE avec A2. ou il met A2 à une autre personne qu'il 
habille. Sylvie met un blouson à Jeannot. — Elle met sa robe 
newve, syn. elle se met une robe neuve. — Elle est € bien mise 
(vieux): bien habillée. — Elle se plaint parfois de n' € avoir 


plus rien à se mettre: aucun vëtement à la derniëre mode. — 
Al se met en rouge / en bleu / en tenue de sport / de soirée, 
etc. Pour le jour de son mariage, Sylvie sétait mise en blanc. 
— Pour aller à l'enterrement, on se met en noir. — Comment 
vas-tu te mettre pour aller à cette cérémonie? 


* Al met un CHAPEAU, ou autre COIFFURE: il se COIFFE de A2. 
Sylvie se met nn chapeau sur la tête plus usuel que elle met 
un chapeau sur sa tête. 


e Fig. Al € se met la CEINTURE (fam.): il se serre le ventre 
parce qu'il maigrit, n'ayant rien à manger. 


A] REMET A2 (à, dans, sur, etc.) A3: 


* Al, ayant changé A2 de place ou de position, le remet à sa 
place ou dans sa position antérieure. Jean a remis son stylo 
dans sa poche. — Le chat s'est remis sur le derriére. 


* Al, chargé d'un objet important A2, le remet à A3 humain, 
destinataire de cet objet: il le met dans les mains de A3. Le 
facteur remet une lettre recommandée à son destinataire. 


Synonymes. 

Al INSÈRE A2 dans A3: il l'y met en place avec soin. Le 
bijoutier insére un grenat dans la monture de la bague. — Se 
dit particulièrement d'un petit texte INTERCALÉ dans un plus 
grand: 1] arrive que le texte d'un jugement doive être inséré 
dans un journal; les frais d'INSERTION sont à la charge de 
celui qui a perdu le procès. 


* Al CASE A2 dans A3: Al, aprés diverses recherches, par- 
vient à trouver pour A3 une place convenable. Marc a casé 
Luc dans son entreprise comme comptable; le voilà casé! 


* ላ] AJUSTE A2 à un endroit précis d'un objet concret. Luc 
met un hamecon à sa ligne (Ant. Al RETIRE, ÓTE, ENLÈVE A2 
de A3). 


Syn. fam. ou vulg. exprimant un déplacement peu soi- 
gneux, Al FOURRE (fam) A2 dans A3: il l'y fait entrer et l'y 
cache. Lucie ne retrouve pas ses lunettes: elle les a fourrées 
dans le frigidaire! — Jeannot fourre ses doigts dans son nez. 


° Al FLANQUE (fam.), FICHE (très fam.), FOUT (vulg.) A2 dans / 
sur / gar / etc A3: il le déplace brutalement. En rentrant, Jean- 


METTRE 


* A2 est concret, À3 est un CHANGEMENT d'ÉTAT. Sylvie a mis 
la soupe à cuire: elle l'a mise (sur le feu) pour qu'elle cuise. 


* ላ2 est humain; À3 est une ACTIVITÉ NOUVELLE. Jean met 
Eric à bécher le jardin (fam.). 


e Emploi pr. AI se met à A3: il COMMENCE à faire A3: 


A3, inf.: La soupe se met à bouillir. — Jean se met à suivre un 
régime. 


A3, nom: Jean se met au régime. 


ና Il sy met! peut signifier «il commence bien et fait déjà 
des progrès ». 


Style administratif. 


Les relations de A1 et de A2 sont officielles et importantes. 
Le ministre a confié une MISSION à Jean: une táche impor- 
tante à accomplir auprés de certaines personnes; il 
ና l'envoie en mission. — Jean devient son € chargé de mission. 
— Si Al et A2 sont ecclésiastiques, A2 est MISSIONNAIRE 
chargé de l'évangélisation des pays païens. 
* Marc a DÉMIS Luc de ses fonctions de comptable. — Mais non! 
cest Luc lui-ménie qui a donné / remis sa DÉMISSION à Marc. 


* Le notaire € COMMET aux écritures son jeune employé 
(vieux, rare): ce dernier est COMMIS aux écritures. — Les 
€ grands commis de l'État sont de hauts fonctionnaires 
chargés de tâches importantes. 


Une COMMISSION peut étre 


* 1. une tâche dont quelqu'un est chargé. Le client a donné 
commission au banquier de lui acheter des dollars. 


* 2. un pourcentage en argent versé à cette personne pour 
l'accomplissement de cette tâche. Pour le change, le ban- 
quier prend une commission de 0,5%. 


* 3. un ensemble de personnes chargées d'une certaine 
tâche. La Commission européenne s'emploie à harmoniser 
les réglementations des différents États. 


* 4. les achats quotidiens d'un ménage. Sylvie envoie Jean- 
not faire quelques commissions, mais en général, elle € fait 
les commissions elle-même. 


not a flanqué son cartable sur son lit. — Marie a fichu par terre II. Le gendarme a mis dans le constat que la voiture roulait 
son vase de cristal: il s'est cussé en mille morceaux. — Qui a bien à gauche. 


. . a ? D» . . 2 | 1 
pu foutre mes lunettes dans le frigidaire? sécrie Lucie. D» A1 humain met A2 abstrait dans / sur A3 abstrait. 


ዚ Sylvie met du linge à sécher. 1 A2 est un texte, A3 un texte plus grand. 


Jean a mis dans son livre de morceaux choisis des poèmes de Ver- 


1 ለ1 humain met A2 à A3, inf.: il fait ce qu'il faut pour que 
laine. — Sylvie met son nom sur le formulaire de la sécurité sociale. 


A2 fasse A3. 


AAN 


METTRE 


A2 est de l'argent, A3 est un achat. 


Je voudrais une télévision. — Combien veux-tu y mettre? — Pas plus 
de 1000 €. — S'il te reste de l'argent, qu'en feras-tu? — Je le mettrai 
de côté, à la caisse d'épargne, syn. je le PLACERAI. — Tu ferais mieux 
de le mettre dans l'eutreprise de Marc. Je crois à sa réussite. 


° Si Marc doit de l'argent à Jean, et n'a pas les moyens de le 
rendre, Jean peut, par générosité, lui € REMETTRE sa dette, 
lui rendre, sans étre payé, sa € reconnaissance de dette. 
C'est une € REMISE de dette. 


* Syn. vieux une RÉMISSION, mot qui survit dans les loc. € la 
rémission des péchés et Al punit A2 € sans rémission. 


A2 est une manière d'agir, A3, une action. 


Sylvie met tous ses soins à la préparation d'un repas de féte. — 
Marc met du zèle à faire tourner son entreprise. — Si l'entre- 
prise marche, c'est parce que Marc € y met du sien: fait des 
efforts, des concessions. 


A2 est temporel: c'est un terme. 


Luc met fin à son contrat — ou une durée: Je mets deux heu- 
res pour aller à Paris. — Je n'ai mis que dix minutes à résoudre 
ce probléme. — Syn. Ça me PREND deux heures d'aller à Paris. 
— Ce problème ne m'a pris que dix minutes. 


* Bien qu'on dise fixer / donner un rendez-vous et non *met- 
tre un rendez-vous, quand on le déplace pour le fixer à un 
moment plus tardif, on le REMET. Luc avait fixé un rendez- 
vous à Sylvie pour lundi, mais il l'a remis à jeudi. — C'est 
€ partie remise. — PR. Il ne faut pas remettre au lendemain 
ce qu'on peut faire le jour méme. 


A3 est une place sur une échelle de valeurs. 


Marie met Jean sur le méme plan que Luc: ce sont deux bons 
travailleurs. Mais elle met Marc trés au-dessus d'eux: lui, il a 
vraiment le génie de l'entreprise. — Sylvie met le congélateur 
au rang des choses nécessaires. 


A1 ADMET A2 abstrait qui lui parait ADMISSIBLE. 


A3, sous entendu, est une place dans l'organisation de ses 
idées: Al accepte l'idée A2. J'admets que Luc est un bon tra- 
vailleur, mais tu reconnaitras qu'il n'est pas trés intelligent. — 
Lorsqu'on admet un point de détail sans y croire vraiment, 
pour faire avancer la DISCUSSION, on peut remplacer l'impé- 
ratif admettons! par mettons! : Mettons que je n'ai rien dit. — 
€ En mettant les choses au mieux / au pire: en adoptant 
l'hypothèse la plus optimiste ou la plus pessimiste. 


260... 


1 Al TRANSMET ላሪ à A3. 


Il le lui fait PASSER. Les parents transmettent leurs biens à 
leurs enfants, qui sont leurs héritiers. — Ils leur transmettent 
aussi certains modes de vie qui constituent des TRADITIONS. 
Les anciennes épopées ont été longtemps transmises par 
€ tradition orale avant d'étre écrites. — Certaines maladies 
CONTAGIEUSES se transmettent par voie sanguine. — J ai bien 
reçu l'information que vous m'avez transmise par le courrier 
électronique. — Il n'y a pas eu d'erreur de TRANSMISSION. — À 
l'armée, le service des transmissions gére l'ensemble des 
moyens (téléphone, radio, etc.) permettant de transmettre 
des ordres et des informations. 


8. ። PERMETTRE: voir cet article. 
° PROMETTRE: voir l'article VRAI. FAUX et RÉEL. 


IV Jean met son brouillon au net. 


1 Al(re)met A2 à ou en A3, NOUVEL ÉTAT. Le résultat est que 
A2 est désormais AUTREMENT qu' auparavant. 


* A2 concret. Une fuite a mis le bassin à sec. — Sylvie met un 
vase en évidence / un tableau en valeur / sa cuisine en train 
/ du riz en réserve Í ses ressources en œuvre. — Le mécanicien 
met la voiture en état / la machine en état de marche / le 
train en marche. — Le général met ses troupes en action / en 
mouvement. — Les enfants mettent la chambre en ordre / en 
désordre. — Le choc a mis la voiture en pièces. — Un méca- 
nisme électrique met la cloche en branle. 


* A2 abstrait. Almet son brouillon au net / sa dissertation au 
point / un verbe au futur / un nom au pluriel / ses idées en 
pratique. — Marc a mis sa fortune en jeu dans son entreprise. 
— Jean met en doute ce que lui dit Sylvie. — Un détail a mis 
la vérité en lumière. — Les événements mettent en cause la 
légitimité du Président. 


* A2 humain. La situation met Marie au désespoir. — Jean 
met Marie au défi de finir son travail. — Jean met Luc et 
Marie en contact / en présence / en relation / en rapport. — 
Luc met Marie dans l'embarras / en face de ses responsabili- 
tés / en confiance / en colère / en joie (mais pas *en plaisir, 
"en chagrin, *en tristesse: on dirait FAIT plaisir, FAIT du cha- 
grin, ATTRISTE). 


* Dans peut remplacer en à condition que le complément 
soit modifié par un adjectif ou une relative. L'attitude de 
Jean met Marie dans une colère bleue. — Les enfants mettent 
leur chambre dans un désordre qui dépasse l'imagination. 


2. Al met A3, nom abstrait d'état, dans (à, en, etc.) A2. Le vent 
imet du désordre dans / parmi mes papiers. — La révolution met 


le trouble dans la société. — L absence de Jean met l'inquiétude 
au cœur de Sylvie. — Jean met sa confiance en Sylvie. 


Emploi pr. Al se met à / en / dans A3, nouvel état. Luc se 
met au service de Marc. — Il se met dans une situation embar- 
rassante. — Jean se met en colère. — Il se met en relation avec 
Marc. — Le train se met en marche. 


* Al se REMET de A3, une MALADIE, une ÉMOTION: il revient 
peu à peu à son état normal antérieur. Sylvie a eu une 
pneumonie, mais maintenant, elle est bien remise. — Don- 
nez-nous quelque chose à boire pour nous remettre de nos 
émotions! Au cours de l'évolution d'une maladie, il peut y 
avoir des périodes de RÉMISSION pendant lesquelles le malade 
parait guéri. 


centre / milieu, il viendra surement le RECENTRER. — Un 
€ centre / milieu de table est un objet décoratif central. 


Le milieu ou centre est la partie INTÉRIEURE de A1 plus ou 
moins éloignée des extrémités. Moins on cherche à désigner 
un point précis, moins on utilise centre et plus on utilise milieu. 


* Al est un volume. Le lievre se cache € au milieu / au centre 
(Syn. € au CŒUR) d'un fourré pour échapper aux chasseurs. 
— Des panneaux indiquent la direction du € centre ville. — 
La région Centre est située à une distance approximative- 
ment égale des diverses frontières de la France. 


* Al est un objet de forme plutót arrondie, carrée ou rectan- 
gulaire. Ce pécheur installe toujours sa barque au milieu / au 
centre du lac, car c'est là que se cachent les gros poissons. — 
Jean a donné rendes-vous à Sylvie au milieu / au centre de la 


MILIEU et CENTRE, n.m. 


place. — Au milieu / Au centre de la photo, on voit la tante 
Jeanne. — L'araignée est au milieu / au centre de sa toile. 
l. Les invités se groupent au milieu de la rotonde, au cen- 


bw 1 * Au football, au rugby, l'€ avant-centre et le € milieu de ter- 
tre de laquelle s'élève une statue. 


rain jouent normalement dans la partie centrale du terrain. 


1 En langage géométrique. ° Le monde politique est divisé, selon les idées et les pro- 


Le centre de Al, circulaire, est le POINT intérieur qui se 
trouve à égale distance de toutes les points de sa 
CIRCONFÉRENCE; c'est le point CENTRAL où l'on pose la pointe 
du compas pour la tracer et d'où partent tous les RAYONS. 
Vus de la circonférence, les rayons CONVERGENT vers le 
centre: ils se rapprochent les uns des autres. Vus du centre, 


ils en DIVERGENT: ils s'écartent les uns des autres. 


° Le milieu de Al, allongé, conçu comme n'ayant ባህ ህበር 
DIMENSION, est le point intérieur qui se trouve à égale dis- 
tance des deux EXTRÉMITÉS. 


* Lorsque Al, volume ou surface, a des dimensions inégales 
(par ex. un RECTANGLE) et qu'on veut obtenir deux parties 
égales de Al, on calcule le milieu par rapport à une seule 
des dimensions. Pour découper une planche en deux par- 
ties égales, le menuisier a le choix de la scier dans le sens 
de la longueur, la largeur ou l'épaisseur; il calcule le milieu 
en mesurant une des trois dimensions et en la divisant par 
deux. — Jeannot coupe une orange par son milieu et en donne 
la MOITIÉ à Pierrot. — Le milieu est alors une LIGNE ou un 
PLAN passant par un point MÉDIAN et pas ce simple point. 


En langage courant. 


Centre et milieu sont largement interchangeables et dési- 
gnent le méme point, notamment lorsque A1 est ROND ou 
CARRÉ, SPHÉRIQUE ou CUBIQUE. Jean aime la SYMÉTRIE: il CEN- 
TRE (verbe) le tableau sur le mur; sil n'est pas exactement au 


grammes, entre la DROITE, la GAUCHE et le centre, à l'origine 
en fonction de la place des députés sur les bancs de 
l'Assemblée. Le parti du centre, ou parti CENTRISTE, se 
divise en € centre droit et € centre gauche. 


* Les loc. € au beau milieu, € en plein milieu, € en plein 
centre insistent sur la relative égalité des distances aux 
limites: dans les grandes villes, il est difficile de se garer 
en plein centre. — L'archer a touché la cible en plein milieu. 


Le milieu (“centre impossible) est une zone intérieure de 
Al éloignée des extrémités, qu'on ne localise pas plus 
précisément: 

* Al est un espace quelconque. Robinson débarque sur une 
île perdue au milieu de l'océan. — Les loc. € au beau milieu, 
€ en plein milieu insistent sur le caractère inhabituel ou 
gênant de cette position. La voiture est tombée en panne en 
plein milieu de la route. — Jeannot laisse toujours trainer ses 
affaires au beau milieu de sa chambre. 


e Al est un ensemble d'éléments distincts: ce qui se trouve 
au milieu des A2 (Syn. PARMI les A2) est INTERCALÉ entre 
ces éléments, loin des bords. Les cadeaux de Noél sont 
cachés au milieu des vêtements, dans l'armoire. — Jean 
n'aime pas se trouver au milieu de la foule. — Fig. Jean aime 
vivre au milieu des siens, syn. € au SEIN de sa famille. 


Al est un espace de temps: le milieu est un moment plus ou 
moins éloigné du début et de la fin. Au milieu (Syn. à la moi- 
tié) du voyage, du trajet, du parcours (Syn. € à Ml-parcours). — 
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Depuis le milieu (Syn. la MOITIÉ) du XIX siècle, cette région 
s'est énormément développée grâce à l'industrialisation. — Nous 
avons été réveillés au beau milieu (Syn. en plein milieu / au 
cœur) de la nuit. — C'est au milieu / au cœur de l'été quil fait 
le plus chaud. 

* Al est une gradation: le milieu est un degré éloigné des 
EXTRÉMES. Pierre est EXCESSIF : à certaines périodes, il passe 
jours et nuits à étudier, à d'autres, il reste au lit toute la 
journée; il n'a pas de milieu. (Syn. de MESURE). — Entre 
s'épuiser au travail et ne rien faire du tout, il y a un € juste 
milieu (Syn. une MOYENNE). 

* Al est une situation d'ensemble. Au milieu de tout ce 
bruit, on ne sentend plus parler. — Pendant la guerre, on vit 
constamment au milieu du danger. 


i. Un milieu urbain. 


O Milieu désigne un ensemble homogène de conditions au 
milieu desquelles un phénoméne A1 peut se produire. 


Milieu désigne les conditions d'existence de A1: 


* en physique, les conditions dans lesquelles se produit un 
phénoméne: milieu conducteur, gazeux, acide. 


* en biologie, les conditions physiques dans lesquelles peut 
vivre un être humain, un animal ou une plante (Syn. BIO- 
TOPE). Le milieu marin a une faune et une flore très 
particulières; certaines plantes ne se développent qu'en 
milieu aquatique. — L'ÉCOLOGIE est l'étude des milieux de 
vie des étres vivants et de leur équilibre. 


* dans la société, les conditions matérielles, morales, socia- 
les et culturelles dans lesquelles vit un individu Al. En 
milieu urbain, on a plus de possibilités d'aller au spectacle 
et de visiter des expositions quen milieu rural. — Un 
ና milieu social: A1 humain ና est issu d'un milieu modeste / 
aisé. — Depuis qu'il travaille, Éric a changé de milieu; il a 
dá s'adapter à un nouveau milieu. (Syn. ENVIRONNEMENT, 
ENTOURAGE, € CADRE de vie). 


Avec possibilité d'emploi du pluriel. 

Un milieu (Syn. un MONDE) est un GROUPE d'individus que 
rassemble une méme profession, une méme activité, une 
méme pensée. Le milieu (ou les milieux) financier / de la 
haute finance / scientifique / littéraire / sportif / officiel. — De 
tous les milieux que j'ai pu fréquenter, celui de la musique 
contemporaine est le plus fermé. 


. ና Le milieu, seulement au sing. et sans adjectifs: la PÈGRE, 


les individus vivant de moyens illicites comme le vol, le 
trafic de drogue, la prostitution, le meurtre, constituent 
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un monde à part, qui vit en marge de la société, avec ses 
propres lois et habitudes, sa langue, l'argot du milieu. 


ii. Un centre d'affaires. 


[] Le centre est le point prépondérant vers lequel tout CON- 


VERGE ou à partir duquel tout RAYONNE. 


En physique. 

C'est le point oü s'appliquent certaines forces, autour 
duquel s'effectuent certains mouvements: € centre d attrac- 
tion / de pression / d'oscillation / de poussée. — Le € centre de 
gravité. — Une € force CENTRIFUGE (Ant. CENTRIPÈTE) éloigne 
du centre les éléments qu'elle entraine. 


Une ና CENTRALE électrique / nucléaire est une usine qui 
fabrique et distribue l'électricité. 


Dans le CORPS humain, il y a les € centres nerveux, portions 
du € système nerveux central où s'effectue la transmission 
des influx: les € centres cérébraux / corticaux / moteurs / res- 
piratoires / sensoriels, le € centre gastrique / visuel, etc. 


Dans un ESPACE géographique (province, pays, ville), le centre, 
oü se font les activités importantes, s'oppose à la PÉRIPHÉRIE. 
Le plus grand centre ou € centre urbain d'un pays, sa prin- 
cipale ville, ne se situe pas nécessairement en son centre 
(ainsi Paris, en France, plus au nord qu'au sud, alors que 
Madrid est vraiment au centre de l'Espagne), mais c'est de 
lui que rayonnent ses principales activités. I] y a des villages 
éloignés de tout grand centre. 


° Le centre est le lieu où sont CONCENTRÉS des activités, des élé- 
ments semblables. Roubaix est un grand centre industriel (Syn. 
un TECHNOPOLE). — La City est le centre des affaires de Londres. 
— Denver est le centre minier des Rocheuses. — Un € centre 
commercial est un groupe de boutiques autour d'une 
€ grande surface. — Une € centrale d'achat CENTRALISE, syn. 
REGROUPE, les achats des clients. — La € CENTRALISATION 
politique / économique (Ant. DÉCENTRALISATION) est la 
CONCENTRATION des moyens d'action et de contróle: c'est le 
principe de fonctionnement du CENTRALISME. 


° Un € camp de concentration est un lieu où l'on rassemble 
des prisonniers. — Une € (prison) CENTRALE est une prison 


qui ne recoit pas de prévenus, mais des condamnés à des 
peines de longue durée. 


* Le centre est le point à partir duquel une personne, une 
activité DIFFUSE son influence: un centre d'attraction, 
d'influence, de rayonnement. — Ce quartier est le centre ner- 
veux, le centre vital de la ville. — Ce bureau est le centre 
opérationnel de l'entreprise (Syn. le SIÈGE, la BASE). 


° Centre désigne souvent des institutions et les locaux d'insti- 
tutions à caractëre social ou culturel oü sont CENTRALISÉES 
des activités: un centre daccueil / d'hébergement (Syn. 
FOYER), centre d orientation / de soins / d'apprentissage / de for- 
mation / de documentation / sportif / dramatique, etc. — Le 
CNRS est le Centre National de la Recherche Scientifique. 


Dans le domaine psychique et intellectuel. 


* Le point de CONCENTRATION (syn. de FOCALISATION) de 
l'activité mentale, intellectuelle, de l'attention, est un cen- 
tre d'intérét. — La guerre est au centre de nos inquiétudes. — 
Cet homme a été le centre (Syn. le PIVOT) de la soirée. — 
Jeannot se CONCENTRE sur son travail (Ant. se DÉCONCEN- 
TRE). — Un homme qui rapporte tout à lui, se considère 
comme le € centre du monde est ÉGOCENTRIQUE. 


*Le centre d'une discussion est son objet principal. 
Aujourd'hui à l'Assemblée, le débat est centré sur le pro- 
blènie de l'intolérance. — RECENTRER le débat, c'est revenir 
au sujet aprés une DIGRESSION. 


— na a GS oo — MÀ. 


ና Je n'ai pas un moment (à moi): je suis tellement OCCUPÉ 
par ailleurs que je n'ai pas le temps de m'occuper de mes 
propres affaires. — L'enfance n'est qu'un moment de la vie. — 
PR. Un moment de honte est vite passé: s'emploie surtout 
pour inviter quelqu'un à céder à la gourmandise. — PR. Plai- 
sir damour ne dure qu'un moment. 


e Un AI (activité ou inactivité) MOMENTANÉ est de courte 
durée. Le service connait une interruption momentanée, le ser- 
vice est MOMENTANÉMENT interrompu. Il reprendra dans quel- 
ques minutes, € d'un moment à l'autre, € dans un moment. 


Dans les cas ci-dessous, on emploie de préférence instant, 
P P 
qui exprime une durée plus brève que moment. 


ና En un instant: très VITE, syn. € en un clin d'œil. — Un Al 
INSTANTANÉ se produit en un instant, SOUDAINEMENT, INSTAN- 
TANÉMENT. La téte de la victime a heurté le pare-brise, la mort a 
été instantanée. — En photographie, un (cliché) instantané est 
obtenu par une exposition de trés courte durée. Ant. une POSE. 


° Jean est-il à la maison? Il rentre € à l'instant. Syn. Il VIENT 
de rentrer. (*au moment serait impossible). 


MOMENT et INSTANT, nm. 


I. Nous avons passé un bon moment ensemble. C'est 


1 1] n'y a pas un moment, pas un instant à perdre. maintenant le moment de partir. 


O Cas où moment et instant sont substituables l'un à l'autre. O Cas où instant n'est pas substituable à moment. 


1 Un moment ou un instant est un BREF espace de TEMPS. 1 ለ] événement ARRIVE à un certain moment. qui sert de point 


Mais l'instant est encore plus bref que le moment. Le 
€ moment présent peut être une situation plus ou moins 
provisoire. L'€ instant présent est la seconde qui passe. 


€ Il n'y a pas un moment / un instant à perdre: il faut agir 
tout de suite, sans attendre. — € Un moment / instant, s'il 
vous plait! Je suis à vous € dans un moment / instant: se dit 
pour faire attendre une personne pressée. — $ Pour le 
moment / l'instant...: depuis un certain temps et jusqu'à 
maintenant, mais il est bien possible que cette situation ne 
dure pas. Pour le moment / l'instant je n'ai rien à dire, conti- 
nuez. — Max devrait arriver € d'un moment / instant à l'autre: 
il ne devrait pas tarder. — € À tout moment / instant, il se 
passe quelque chose dans ce grand magasin: ce magasin pro- 
pose sans arrét de bonnes affaires à ses clients. 


e Moment et instant comme point de repère dans la progres- 
sion d'un raisonnement, dans les loc.conj. de cause (fam.): 
ና Du moment que vous insistez, j'accepte. — Dès l'instant 
que le Président intervient en personne, je m'incline! 


Dans les cas ci-dessous, on emploie de préférence moment 
qui exprime une DURÉE moins BREVE que instant. 


de repere dans le temps, une HEURE lisible sur une montre ou 
une DATE de calendrier. — € Au moment, syn. À l'HEURE où je 
vous parle, la réunion nest pas encore terminée. — Ce nest pas 
encore le moment de partir. — € Le moment venu, nous parti- 
rons. — € À ce moment-là, syn. ALORS, il n'y aura plus de pro- 
blème. — C'est € le moment ou jamais de traiter cette affaire. — 
Vous êtes arrivés € au bon / mauvais moment. 


° € À quel moment (Syn. QUAND) le malade est-il mort? — 
€ Jusquau dernier moment (Syn. € Jusqu'à la derniere 
MINUTE), jai cru sa guérison possible. — * Par moments 
(Syn. PÉRIODIQUEMENT), il donnait l'impression daller 
mieux. — ና Sur le moment (Syn. € sur le COUP), je n'y ai pas 
cru; par la suite, j'ai bien vu que c était la vérité. 


.ና Du moment (Syn. € Du JOUR) où ils se sont connus, Jean 
et Sylvie ne se sont plus quittés. 


Moment désigne un ESPACE de temps de durée indétermi- 
née, bref ou relativement long, mais senti comme TRANSI- 
TOIRE. ና En ce moment la mode est aux blousons de cuir: 
pendant la période actuelle. — C'est € le bon moment pour 
acheter des actions en Bourse, mais il faut se dépécher, ça ne 
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Ew . . .:0 .: 


va pas durer. — € À mes moments perdus, je m'occupe de nia 
collection de timbres: quand j'ai un peu de temps de libre. 


ou infini, et si on peut parler des € limites de l'univers ou 
d'un € univers en expansion. 
* Al humain € passe un LONG / bon moment à A2 inf. J'ai 


passé un long / bon moment à t'attendre. — Je passe de longs 
moments à classer mes timbres. 


IL Philéas Fogg a fait le tour du monde en quatre-vingt jours. 


[] Le monde en tant que la planète Terre. 


1 Une MAPPEMONDE est une image sphérique. du monde, de 


* Al humain € passe un bon / mauvais moment: un moment t 
la planéte habitée par les hommes. Une € carte du monde 


AGRÉABLE / DÉSAGRÉABLE. Courage! Ce n'est qu'un mauvais 


moment à passer. — Nous avons passé ensemble de trés bons 
moments. — Nous venons de vivre € un grand moment: un 
moment historique, inoubliable. 


ou PLANISPHÈRE reproduit sur une feuille plate la € SPHERE 
terrestre. Elle s'oppose à une € carte du CIEL. 


*On distingue ና cinq parties du monde: les cinq 


CONTINENTS: Europe, Asie, Amérique du Nord, Amérique 
du Sud, Australie et depuis les découvertes des naviga- 
teurs du XVI* s., on oppose 1 Ancien Monde (Europe, 
Asie, Afrique) au € Nouveau Monde (l'Amérique). 


MONDE, n.m. 


I. Le livre de la Genèse raconte la création du monde. 
[ 11.6 monde en tant qu'UNIVERS. 
A COSMO.-, -COSME: bases savantes servant à former des 


* Un Al humain € fait le tour du monde: un voyage autour 
de la planéte, permettant de revenir à son point de départ 


noms exprimant l'idée de monde ou de cosmos. 


Le monde est l'ensemble de tout ce qui existe. 

Certains pensent qu'il a été créé par Dieu, d'autres quil a 
commencé par une grande explosion, le € big bang; cer- 
tains pensent qu'il est éternel, d'autre croient à la € fin du 
monde sous la forme d'une APOCALYPSE. 


* Pendant des siécles, le monde connu a été limité à la 
TERRE et aux ASTRES observables à l'œil nu ou avec des ins- 
truments de faible puissance. Le COSMOS est le nom 
donné à l'ESPACE bien organisé dans lequel ils se meuvent 
avec régularité. La COSMOGRAPHIE est l'astronomie des- 
criptive, la COSMOLOGIE l'étude des lois physiques de l'uni- 
vers. Un COSMONAUTE, dans un ና vaisseau COSMIQUE, 
explore le cosmos; les € rayons cosmiques requs par la 
terre proviennent du cosmos. 


* Le MACROCOSME, «grand univers», s'oppose au MICRO- 
COSME, «petit univers», nom parfois donné au corps 
humain et à divers petits ensembles bien organisés. 


* Fig. Al humain se prend pour le ና NOMBRIL du monde, 
syn. pour le € CENTRE du monde: il est ÉGOCENTRIQUE. 


L'UNIVERS et les autres mondes. 


Depuis que, gráce à des TÉLESCOPES perfectionnés, les 
ASTRONOMES ont découvert des GALAXIES, ou ensemble 
d'ÉTOILES autres que le € SYSTEME SOLAIRE, celles-ci peuvent 
étre appelées d'autres mondes. Déjà au XVIII* s. on parlait 
de € la pluralité des mondes et le grand TOUT encore mal 
connu est plutót appelé lunivers que le monde. — La 
€ gravitation UNIVERSELLE concerne tous les corps qui exis- 
tent. — Les savants discutent pour savoir si l'univers est fini 
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sans changer de direction principale (Philéas Fogg, qui l'a 
fait en quatre vingt jours à la suite d'un pari, est un per- 
sonnage de Jules Vernes). A1 € court le monde, parcourt 
ና le vaste monde. 1] y a, € de par le monde, beaucoup de 
merveilles à découvrir. 


e Le Finistère, en Bretagne, c'est € ና le bout du monde!: on 
ne peut pas aller plus loin, au-delà, c'est l'Océan. — Pékin, 
cest € au bout du monde!: c'est trés loin (de Paris). — 
L'Himalaya est la plus haute montagne du monde: il ny en 
a pas de plus haute. 


ና Ce monde et € l'autre monde. 


* PR. La perfection n'est pas de ce monde: elle n'existe pas. — 
Sylvie € a mis au monde un fils, Jeannot et une fille, 
Sylviane: elle leur a donné NAISSANCE; désormais, ils exis- 
tent, ont leur place en ce monde. — Éric € est seul au 
monde: il n'a pas de FAMILLE. 


La plupart des RELIGIONS enseignent qu à € ce monde, € ce bas 
monde, celui où nous vivons, syn. € ICI-BAS, s'oppose un autre 
monde, syn. un € AU-DELÀ, qui attend les hommes après leur 
mort: un € monde meilleur, le CIEL, le PARADIS, mais peut-étre 
aussi l'ENFER en cas de conduite criminelle € eu ce monde. — 
Al humain € envoie daus l'autre monde A2 humain (ironi- 
que): il le tue. — Mor royaume, dit Jésus, n'est pas de ce monde. 


ii. Tout le monde a besoin de gagner sa vie. 


1 


L] Le monde en tant que SOCIÉTÉ humaine. 


Le monde est l'ensemble des étres humains. 


€ Le monde entier a des problèmes de démographie, de sub- 
sistance et de chômage. — Ce sont des problèmes MONDIAUX, 
syn. PLANÉTAIRES. 


° $ Ainsi va le monde!: le cours des évènements nest pas tou- 
jours satisfaisant, mais qu'y faire? — C'est comme ça $ depuis 
que le monde est monde: depuis toujours. — C est € vieux 
comme le monde! — € C'est le monde à l'envers ! € le monde 
renversé!: les choses se passent d'une facon scandaleusement 
anormale. — PR. Il faut de tout pour faire un monde: les gens, 
les manières d'être les plus bizarres ont leur raison d'être. 


* Al humain se dit € citoyen du monde ou de l'univers; il est 
MONDIALISTE, il croit au MONDIALISME: il souhaite un seul 
gouvernement pour le monde entier. Il constate la MON- 
DIALISATION de l'économie. Il aime les villes COSMOPOLI- 
TES, oü séjournent des gens de tous les pays du monde. 


* Certains artistes ont un succés mondial, Ils sont MONDIALE- 
MENT connus et appréciés. Ce sont des INTERNATIONAUX. — 
Georges est € champion du monde de saut à la perche: 
€ personne au monde ne saute plus haut. 


Le monde est l'ensemble des personnes appartenant à la 
société d'une certaine époque ou de certains pays. 


On peut opposer le monde antique, le monde médiéval au 
monde moderne, le € monde industrialisé au € tiers monde 
des € pays en voie de développement et au € quart monde: 
les gens très pauvres, les € sous-prolétaires de ces différents 
pays. — Entre 1917 et 1989, on a opposé le € monde libre 
au € monde communiste. 


* Le € suffrage universel est le droit de vote pour l'ensemble 
des citoyens d'un certain pays. 


Le monde est l'ensemble des personnes appartenant à un 
milieu riche, influent et oü on aime se divertir. 


Les € hommes / femmes du monde € vont beaucoup dans le 
monde, dans le € grand monde, € le beau monde; ce sont des 
MONDAINS; ils passent beaucoup de temps en MONDANITÉS; 
ils ont des € obligations mondaines, une € vie mondaine: 
réceptions, spectacles, etc. — Un journal, le € carnet mon- 
dain, annonce les naissances, les mariages, les décës des 
personnes qui ont beaucoup de € relations mondaines. 


Dans le langage religieux. 


Les € MOINES renoncent au monde (au sens 3) pour mener 
une € vie religieuse; ils méprisent € les biens de ce monde: 
ils font vœu de pauvreté. — Dans leur langage f le monde 
peut signifier le mode de vie des gens qui ne méprisent pas 
ces biens, la société en général, la € vie PROFANE. 


° Syn. rare et vieux: le SIÈCLE (la vie monastique étant con- 
sidérée comme hors du temps). — D'où, le clergé SÉCU- 
LIER, est ainsi appelé parce qu'il € vit dans le siécle, au sein 
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de la société laïque, et se différencie par là du € clergé 
RÉGULIER. — $ Le bras séculier: la puissance temporelle, 
opposée à celle de l'Église et jadis chargée par elle d'exé- 
cuter ses jugements. 


e Al, la puissance publique, SÉCULARISE A2, personne ou 
bien religieux: il lui ôte son caractère religieux. La III 
République a sécularisé certains couvents à la suite de la 
SÉCULARISATION de nombreuses religieuses. 


Le monde est l'ensemble des personnes appartenant à 
un milieu particulier. 


Le monde des affaires: les hommes d'affaires, banquiers, 
chefs d'entreprise. — Le monde des lettres: les écrivains, édi- 
teurs, critiques littéraires. — Le monde du spectacle: les 
comédiens, auteurs dramatiques, cinéastes. — Le monde 
musical: les compositeurs et interprétes. — Al et A2 
humains € ne sont pas du méme monde: ils ne fréquentent 
pas le méme genre de gens, n'ont pas les mémes usages. 


ና Tout le monde peut, selon les contextes, désigner des 
ensembles plus ou moins grands d'individus. Fais comme tout 
le monde: ne te SINGULARISE pas, agis comme les gens de la 
société où tu vis, CONFORME-toi à leurs habitudes. — Tu te 
fiches du monde!: tu n'es pas sérieux avec les gens qui t'entou- 
rent. — Pour les fiançailles de Sylviane, Sylvie a réuni tout son 
monde: sa famille et ses chers amis. — Ça faisait beaucoup de 
monde! — Il y en avait, du monde! — On a envoyé € le petit 
monde jouer dans le jardin: l'ensemble des enfants. 


IV Le savant Cosinus vit dans le monde de ses idées. 


O Le monde en tant que TOTALITÉ. 


1 On peut opposer le monde physique, le monde matériel, au 


monde des idées, le monde des apparences au monde réel. — Un 
V univers mental est l'ensemble cohérent des idées d'une per- 
sonne. Passer de Corneille à La Fontaine, c'est changer d'univers. 


Un AI UNIVERSEL concerne tous les éléments d'un ensem- 
ble. Les mathématiques ont une valeur universelle: elles sont 
vraies pour tous les hommes; on peut parler de leur UNIVER- 
SALITÉ. — Le € suffrage universel consiste à donner le droit 
de vote à tous les citoyens, sans distinction de fortune. — 
Dans une f exposition universelle, tous les pays du monde 
sont représentés. — Une guerre, une paix universelles con- 
cernent l'ensemble du monde. — L'€ histoire universelle est 
une histoire du monde entier. — A1 humain est universel: il 
a des connaissances en tous domaines. — Une PANACÉE est 
un remède universel, capable de guérir tous les maux. — Un 


ZB MONTAGNE . — ] 


ና légataire universel hérite de l'UNIVERSALITÉ, syn. de la 
TOTALITÉ des biens d'un défunt. 


3. Valeur superlative du mot monde. 


* € Pas le moins du monde: manière de renforcer un super- 
latif. Connaissez-vous Julie Dufour? — Pas le moins du 
monde. — Comment vous trouvez-vous dans cette maison ? — 
Le mieux du monde! — Jean trouve que Sylvie est la plus 
belle du monde. — € Personne au monde n'a un caractére 
plus agréable. — € Pour rien au monde il ne voudrait la quit- 
ter. — Elle est vraiment € unique au monde. — Ursule prati- 
que € le plus vieux métier du monde: c'est une PROSTITUÉE. 
— PR. La plus belle fille du monde ne peut donner que ce 
qu'elle a: il ne faut pas trop en demander aux gens. 


° ($ C'est un monde! s'écrie une personne qui vient 
d'apprendre une nouvelle qui lui parait une ÉNORMITÉ tel- 
lement elle est scandaleuse. 


MONTAGNE, n.f. 


I. Le Mont-Blanc est la plus haute montagne d'Europe. 


1 Une montagne est une importante élévation de terrain, qui 


parait énorme à l'échelle humaine; syn. vieux, un MONT, 
mot qui sert à former des noms propres de montagnes d'alti- 
tudes trés diverses, comme le Mont-Blanc, le Mont-Dore. 
Son emploi est facultatif dans s'autres cas comme le (mont) 
Pilat, le (mont) Everest. 


Le Mont-Blanc, plus haut sommet d'Europe, CULMINE à 
l'ALTITUDE de 4810 métres € au-dessus du NIVEAU de la MER; 
il fait partie de la CHAINE des Alpes. On peut MONTER au 
SOMMET de certaines montagnes en TÉLÉPHÉRIQUE. 


Pour circuler dans les montagnes, les chemins et les routes 
serpentent le long des PENTES et empruntent des COLS, qui 
sont des passages peu élevés évitant de monter jusqu'au 
sommet. Lorsquon est sur une montagne, ou seulement sur 
une HAUTEUR, une ÉMINENCE, on domine les VALLÉES qui ont 
été creusées par les RIVIERES descendant de la montagne 
sous forme de TORRENTS, syn. vieux VAL, conservé dans la 
loc. A1 € va par monts et par vaux: il parcourt l'espace en 
tous sens, sans étre arrété par les difficultés. 


La France a, en certaines régions, un RELIEF tres 
MONTAGNEUX: ses principaux MASSIFS sont les Alpes, les 
Pyrénées, les Vosges, le Jura, le Massif central oü se trou- 
vent des VOLCANS éteints. Mais certains pays ont des 
€ volcans en activité, montagnes de forme conique, qui 
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expulsent des matières en fusion remontant du centre de la 
terre jusqu'au CRATÈRE qui est l'orifice du volcan. 


° On est en € haute montagne à partir de 2000 mètres au- 
dessus du niveau de la mer et en € moyenne montagne à 
partir de 1000 mètres. Les sommets les plus ÉLEVÉS du 
monde sont dans l'Himalaya, à plus de 8000 mètres. La 
température diminue avec l'altitude et les montagnes les 
plus hautes ont des € NEIGES éternelles et des GLACIERS. 


* Les PENTES des montagnes peuvent être ESCARPÉES ou DOU- 
CES. — Les sommets peuvent étre arrondis, comme les BAL- 
LONS d'Alsace, pointus comme les AIGUILLES, les POINTES. 
les PICS ou encore PLATS au sommet, comme les DENTS. 


Fig. Les € montagnes russes sont une attraction de foire où 
un train sur rail parcourt à grande vitesse des MONTÉES et 
des DESCENTES vertigineuses. 


* Une montagne est un important amoncélement d'objets 
encombrants qui génent: une montagne de détritus. 


° La montagne est symbole de difficultés: A1 humain a une 
montagne de travail en retard. — Il € se fait une montagne de 
tout : il exagere les difficultés. — 1] € soulève les montagnes: 
il surmonte les plus grandes difficultés. — 1] a € une foi qui 
déplace les montagnes (loc. d'origine évangélique): sa foi est 
si grande quil pourrait presque faire des miracles. 


* PR. C'est la montagne qui accouche d'une souris: le projet 
était ambitieux, mais les résultats sont décevants. 

Une petite montagne est une COLLINE, syn. rare une MONTA- 
GNETTE. Une excroissance de terrain peu élevée et aux pen- 
tes douces est un VALLON, syn. employé de préférence 
quand il est planté de vigne: un COTEAU. Un paysage VAL- 
LONNÉ a un relief intermédiaire entre le paysage de mouta- 
gue et le paysage de plaine. — En terrain plat, une ÉMINENCE 
est un endroit relativement élevé. — Une BUTTE est une 
petite éminence de terre ou de sable. — Un PROMONTOIR est 
un CAP en hauteur au-dessus de la mer. 

Les VERSANTS d'une montagne ou d'une colline sont ses 
deux pentes. Le versant nord est plus froid et moins habité 
que le versant sud. Mais quand on parle d'une route ou 
d'une maison situées à une certaine hauteur sur un versant, 
on emploie la loc. € à FLANC de: La route serpents à flanc de 
coteau. (N.B. Le mot flanc signifie aussi la partie latérale du 
Corps, et en langage militaire, les cótés d'une armée ou d'un 
ouvrage défensif, d'oà le verbe FLANQUER, par ex. dans un 
cháteau flanqué de deux tours). 

Al humain ENTASSE des A2, objets de faible volume ou pelle- 
tées de matières pulvérulentes: il les met les uns sur les autres, 
faisant ainsi un TAS qui a la forme d'une petite montagne. Il les 


TASSE pour qu il subsiste entre les A2 le moins d'espace possi- 
ble. Syn. intensif: il les AMONCELLE, en fait un MONCEAU, syn. 
un AMONCELLEMENT qui, lorsqu'il prend des proportions 
importantes, devient un MONTICULE. 


* Le verbe AMASSER, syn. ACCUMULER, s'emploie plus facile- 
ment que les précédents avec des A2 abstraits: Al amasse 
des richesses, des preuves mais un AMAS n'est fait que 
d'objets concrets. — Luc amasse les revues: il en posséde des 
tas; à force de les amonceler, il ne sait plus oà les mettre: il 
y en a une montagne dans son grenier. 

* Emplois pr. La neige samoncelle devant la porte. — les voya- 
geurs sentassent dans le métro. — À Noël, les badauds s'amas- 
sent autour des vitrines des grands magasins. — Les difficultés 
s'accumulent. 


ዚ Les alpinistes font de la montagne. 


l 


La montagne est un lieu de vie: les MONTAGNARDS habitent 
souvent des CHALETS en bois. — Les paysans montagnards élè- 
vent des vaches ou des moutons qui restent tout 1616 dans les 
ALPAGES: les prairies d'altitude. — La TRANSHUMANCE est la 
montée des troupeaux l'été dans les alpages, conduits par les 
BERGERS et leur redescente dans la vallée à l'approche de 
l'hiver. — € En montagne, pour supporter le froid, on met des 
vétements chauds et une grosse coiffure de laine qui enve- 
loppe la tête et le cou, qu'on appelle PASSE-MONTAGNE. 


La montagne est un lieu de tourisme et de sport. 


* En hiver, quand il y a de la neige, chaussé de longues 
planches appelées SKIS, A1 peut € faire du ski dans les 
€ STATIONS de ski. — Pierre aime SKIER sur les PISTES ennei- 
gées. — Ses enfants préfèrent le petit TRAINEAU appelé LUGE. 

° En été, beaucoup de familles passent les vacances € à la 
montagne parce qu'on y respire un air pur et sain. À la 
haute montagne, beaucoup de gens préfèrent la 
€ montagne à vaches, pas trop haute ni escarpée, parce 
qu'on peut s'y promener sans trop se fatiguer, méme si on est 
parfois obligé d'emprunter des sentiers qui grimpent raide, 
qu'on nomme RAIDILLONS. 

* Al € fait de la montagne: il est ALPINISTE, fait des ASCEN- 
SIONS, en se faisant éventuellement accompagner d'un 
GUIDE. Il monte, syn. GRIMPE, jusqu'aux sommets. Plusieurs 
alpinistes ENCORDÉS les une aux autres pour plus de sécurité, 
constituent une CORDÉE. Al ESCALADE (verbe) les 
ROCHERS,surtout les PAROIS rocheuses verticales, qu'on peut 
remplacer, en ville, pour s'exercer, par un € mur d'ESCALADE 
(nom). Lorsque la € COURSE en montagne est longue, on 
€ fait halte pour la nuit dans des REFUGES construits à cet 
effet ou on BIVOUAQUE sous la tente. 





MONTER et DESCENDRE, v. 


À ASCENS-, base savante d'origine latine servant à former des 
mots exprimant l'idée de monter. 


L Jean monte au troisiéme étage. 


1 


Emploi intr. Al monte d'un point de départ BAS à un point 
d'arrivée plus HAUT: il y va, dun MOUVEMENT continu, dans 
une direction plus ou moins proche de la VERTICALE. Inver- 
sement, Al descend du point le plus HAUT au point le plus 
BAS. — Il est plus pénible de monter que de descendre, car il 
faut lutter contre la pesanteur: un caillou placé sur une 
pente descend, mais ne REMONTE pas tout seul. 


e Le BALLON, la montgolfiére, plus légers que l'air, montent, 
syn. s ÉLËVENT dans le ciel, syn. € prennent de la hautevr. 
— L'AVION monte à six mille pieds et descend pour atterrir. — 
Le bloc de rocher descend trés vite, il DÉVALE la pente: il 
TOMBE, moins brutalement qu'à la verticale. — A1 matière 
molle, par exemple un tissu, ou objet SUSPENDU à un point 
fixe élevé par une corde ou une chaine, descend de haut 
en bas. Le rideau descend, syn. PEND, jusqu'au sol. — Ce 
manteau descend jusqu'aux pieds. 


* Le montagnard monte vers le SOMMET de la MONTAGNE, il en 
fait l'ASCENSION, puis il REDESCEND dans la vallée. Si Al est 
sportif, il peut € monter à pied jusqu'en haut de la Tour Eiffel. 


* Fig. monter représente une action difficile, généralement 
de défense, qui peut étre héroique, sans qu'il y ait néces- 
sairement un mouvement de BAS en HAUT. A1 € monte au 
créneau : il se prépare à défendre son point de vue, comme 
le guerrier médiéval défendait le cháteau-fort. — Le soldat 
monte à l'assaut, au front. — Le joueur de tennis { monte au 
filet: il se met en position offensive au filet. 


* Al humain, véhicule, monte ou descend A2 une rue, une 
montagne, un terrain € en PENTE. 


Il se rend ainsi d'un lieu haut à un lieu plus bas, et inverse- 
ment. — Al prend A2 dans le sens de la MONTÉE ou dans le 
sens de la DESCENTE. 


* A2, surface en pente, monte et descend: A2 est tel qu'un 
Al en mouvement, qui le parcourt, monte ou descend 
selon le sens dans lequel il circule. Le sol n'est pas toujours 
PLAT: ça monte et ça descend. — Le sentier monte jusqu au 
sommet de la colline. — La rue monte ou descend € en pente 
RAIDE ou DOUCE: il y a une MONTÉE, syn. une CÓTE. 


° Al € DÉVALE la pente: il la descend à toute vitesse. — Al 
GRAVIT A2 en pente longue et assez raide (rare et litt.): il 


መ 


MONTER 


monte A2 avec une certaine peine. Le berger gravit la col- 
line avec son troupeau. — ላ] GRIMPE A2 en pente très 
raide, un sentier € en GRIMPETTE. 


° Syn. A1 se HISSE: il fait un gros effort, en s'aidant des bras 
et des poignets, pour arriver en haut d'une paroi verticale. 
Le cambrioleur se hisse en haut du mur. 


Al humain monte A2 concret du point bas au point haut et 
le descend. 


Il le TRANSPORTE entre ces deux points. Jean monte sa malle 
au grenier et en descend quelques vieux livres. — Pour ce 
faire, il peut utiliser divers accessoires ou mécanismes: 


* pour monter et descendre un A2 concret: un MONTE- 
CHARGE, un MONTE-PLAT sont des engins ÉLÉVATEURS qui 
permettent de monter et descendre des objets d'un étage à 
l'autre dans les maisons, les hótels. 


° pour monter et descendre lui-même et atteindre les étages d'une 
maison: des ESCALIERS et (chose obligatoire dans les immeubles 
modernes de plus de quatre étages) un ASCENSEUR. 


e pour atteindre un objet placé plus haut que lui, il monte sur 
un ESCABEAU, et, en s'aidant des pieds et des mains, il 
GRIMPE sur une ÉCHELLE, € grimpe à l'arbre. — L'été, on 
monte dans les arbres avec une échelle pour cueillir les fruits. 


* pour atteindre le SOMMET des montagnes, on construit des 
TÉLÉPHÉRIQUES. — Dans les stations de ski, on peut monter 
et remonter les pentes à l'aide des € REMONTÉES 
mécaniques: TÉLÉCABINES, € remonte-pentes, syn. fam. 
ና tire-fesses, puis REDESCENDRE sur les pistes, syn. faire des 
DESCENTES au moyen de SKIS, LUGES, etc. 


Al astre (soleil, lune, planète, etc.) monte et descend: il n'a 
pas un mouvement réel mais donne à un observateur 
immobile l'impression d'avoir une course ASCENDANTE et 
DESCENDANTE dans le ciel: lorsque le soleil descend sur 
l'horizon (syn. se COUCHE), la nuit descend (syn. TOMBE), 
lorsqu'il monte dans le ciel, le jour se LEVE. 


A1, sans changer de place, monte. 


Il se développe, prend du volume en hauteur. Les blés mon- 
tent, syn. POUSSENT, GRANDISSENT. — La maison monte, syn. 
S'ÉLÈVE, pendant la construction. — A1 humain se DRESSE sur 
ses pieds pour se grandir. La danseuse € monte sur ses poin- 
tes. — Le coq monte sur ses ergots. 


e Cette chemise a un ና COL montant : vertical, du bas du cou 
jusqu'au menton. — Une € COLONNE montante est une 
tuyauterie qui va de bas en haut des maisons pour con- 
duire l'électricité, l'eau, le gaz vers les étages supérieurs. 
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Une € colonne descendante sert à évacuer vers les égouts 
les caux usées. — Les MONTANTS d'une porte, d'une échelle 
en sont les piéces verticales. 


IL Le Rhóne descend du glacier du Saint Gothard. 


1 Al, liquide, descend, syn. 5 ዩር0ሀ1፻, le long d'une pente. 


* Les larmes descendent le long des joues. — D'un ivrogne qui 
boit beaucoup, on peut dire (fam.) : Qu'est-ce qu'il descend! 
ና Il a une bonne descente! — € Il a le gosier en pente. 


+ A2 animé remonte le COURS de A1, une rivière qui descend 
de la montagne. Nous avons REMONTÉ la vallée du Rhône 
d'Arles jusqu à Lyon. — Les saumons remontent les rivières 
de l'embouchure vers la source: ils nagent à CONTRE-COU- 
RANT. — Fig. Al humain agit à contre-courant de son 
époque: en luttant contre les tendances dominantes. 


2. A2 est temporel. 


3. 


A1 € remonte le temps en allant, en pensée, du présent vers 
le passé et non du passé vers le futur. Ce savant fou affirme 
avoir construit une machine à remonter le temps. — Quand 
on se rappelle la date d'un événement passé, on peut dire 
quil remonte à cette date. Les congés payés remontent à 
l'époque du Front Populaire. 


* Les parents sont les ASCENDANTS de leurs enfants et les 
enfants sont leurs DESCENDANTS. — « L'homme descend du 
singe», pensait Darwin. — La € génération montante est en 
voie de remplacer la génération précédente. 


A1, fluide ou liquide, monte et descend. 


Son NIVEAU S'ÉLÈVE puis BAISSE. — II pleut beaucoup, le niveau 
de la riviéres monte: elle € est en CRUE il y a un risque d'inon- 
dation. — La mer monte: c'est la MARÉE montante. — La mer 
descend: c'est la MARÉE descendante. — Le lait monte quand 
on le fait bouillir. — Le brouillard monte de la plaine. — Dans 
un thermomètre, le mercure monte et descend selon que la 
température est ÉLEVÉE ou basse. — Sous l'effet de la pres- 
sion atmosphérique, le barométre descend quand la tem- 
péte approche et (re)monte quand il fait beau. 


* Fig. Al, financier, monte et descend: Les enchères, les 
actions, les loyers montent, syn. AUGMENTENT. — En écono- 
mie, on appelle INFLATION la CROISSANCE des salaires 
entrainant l'AUGMENTATION, la HAUSSE des prix. — Emploi 
pr. Les frais $ se montent (syn. s'élèvent) à mille euros: c'est 
le MONTANT des frais. 

* Al, sentiment ou sensation, ou leurs effets physiques 
montent et descendent chez un A2 humain. La colère, la 
haine montent: se développent (ant. elles RETOMBENT). — 


On note une MONTÉE, syn. PROGRESSION, du racisme. — Une 
émotion forte fait € monter le sang à la tête à A2. — € Le 
rouge lui monte au front. — € Les larmes lui montent aux 
yeux. — € La moutarde lui monte au nez: il va se fâcher. — 
ና Le vin lui est monté à la tête: il est ivre. — Une grande 
sérénité descend en lui. 


ላ], degré, monte ou descend dans une échelle quelconque: 


e dans une échelle sonore: Le son monte dans l'AIGU et des- 
cend dans le GRAVE. — Si le son de la radio est trop FAIBLE, on 
le monte; sil est trop FORT, on le baisse. — Fig. Lorsqu'on se 
dispute, on parle plus fort, on crie, € le ton monte. 


* dans une échelle de température: La température monte, 
descend (syn. AUGMENTE, DIMINUE). — La fièvre monte (ant. 
BAISSE). 


Al humain monte ou descend des degrés dans l'échelle 
sociale d'une HIÉRARCHIE. 


A1 € GRAVIT tous les échelons. — Symboliquement, monter est 
méritoire, alors que descendre est signe de faiblesse. Ce sportif 
PROGRESSE à la course, il a fait une sérieuse REMONTÉE dans le 
classement. — Luc € "onte en grade, il a obtenu un AVANCE- 
MENT: il monte dans la hiérarchie sociale, alors que Michel a 
perdu son rang, son statut, syn. il TOMBE, DÉCHOIT, est DÉGRADÉ. 
— Le dollar remonte: sa valeur augmente aprés une baisse. 


Quand un homme a le sentiment d'étre SUPÉRIEUR à un autre, il 
peut CONDESCENDRE à se mettre à son niveau. — Les sentiments 
et comportements les meilleurs sont ÉLEVÉS, NOBLES, alors que 
les mauvais sont bas: on peut € descendre bien bas lorsqu'on 
S'ABAISSE à mal agir, mais on € (re)monte dans l'estime des 
autres lorsquon accomplit de hauts faits, des exploits. — Une 
€ ÉTOILE montante est une personne qui devient célèbre. 


II. Jean monte à cheval. 


A1 humain monte dans / en / sur / à A2, véhicule ou bête de 
selle, et descend de A2. 


e Al € monte à cheval, descend de cheval; le cheval est une 
MONTURE. — Avec A2 sous-entendu, Al monte: il fait du che- 
val. Jean est un bon cavalier: il monte bien, depuis des années. 
— Au Canada, il y a la € police montée, qui circule à cheval. 
— De nos jours, le vélo, la moto ont en grande partie remplacé 
le cheval: on € monte à vélo, à moto. — Fig. AI € monte sur 
ses grands CHEVAUX: il se fáche, prend les choses de haut. 


* Al monte dans une voiture, sur un navire; il € monte en 
voiture, en avion, en bateau, à bord d'un véhicule. — A1 des- 
'cend de la voiture, du bateau, de l'avion, syn. il € met pied 
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MONTER 





à terre. — Terminus! dit le chauffeur du car ou le contróleur 
du train, tout le monde descend! 


ላ1 descend à A2, lieu où il s'arrête un certain temps. Jean 
descend à l'hôtel lorsqu'il voyage, ou il descend chez des amis. 


e Fig. Al descend à A2, lieu où il fait irruption en force pour 
une durée limitée. Les bandes de voyous ont l'habitude de 
€ faire une DESCENTE en ville le soir. — 1] y a souvent des 
€ descentes de police dans les lieux mal fréquentés. 


Al, animal mâle, monte A2, animal femelle: Al et A2 
S'ACCOUPLENT ; on mène la jument € à la monte. 


IV Le mécanicien monte et démonte un moteur. 


L] Emplois tr. 


1 


Al monte A2: il lui confère un niveau d'existence supé- 
rieur. 


Il le DÉVELOPPE en hauteur. Le cuisinier monte une mayon- 
naise, des blancs en neige. — Le dessert du repas de mariage 
est une € PIECE montée faite de petits choux à la créme 
assemblés en cóne. 


e A2, horloge, doit être remontée périodiquement: il faut 
actionner un ressort au moyen d'un REMONTOIR pour que 
les aiguilles puissent continuer à tourner. 


* A2 est un objet que Al construit en assemblant des piè- 
ces. Le miécanicien monte, DÉMONTE et REMONTE les 
moteurs; au cinéma, le MONTEUR fait un MONTAGE avec les 
images du film. — Aujourd'hui, on achète des meubles € en 
KIT, à monter soi-même. — Les campeurs € montent la tente. 
— Le bijoutier monte un diamant sur une bague, sur une 
MONTURE en or. — La jeune fille € monte son trousseau 
avant de se marier. — Le jeune couple € monte son ménage, 
syn. S'ÉQUIPE, se FOURNIT, se POURVOIT de tout ce qui est 
nécessaire dans une maison. 


* Fig. € La mer est DÉMONTÉE: elle est dans un état chaoti- 
que, c'est la tempéte. 


Fig. Al monte A2, une entreprise: il la fait exister. 


Le metteur en scène monte «Le Cid». — Marc a monté sa propre 
affaire. — Le soldat € monte la garde: debout, immobile, sur- 
veillant les allées et venues, il fait que la garde existe. — Les 
conjurés montent un complot. — Les malfaiteurs € montent un 
coup, syn. le COMBINENT: c'est un € COUP monté. 


* Al monte A2 humain contre A3. Jean monte Luc contre Geor- 
ges, syn. il lui € monte la téte contre Georges, syn. l'EXCITE, le 
DRESSE contre lui. Résultat: Luc est trés REMONTÉ contre 
Georges. — A2 € se monte la tête (à propos dun sujet 
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quelconque): il se fait des illusions. — A2 € se monte contre 
quelqu'un ou quelque chose, syn. se met en colère, s'IRRITE, 
se FÂCHE. 


° Quand il passe un oral, Jeanmot se DÉMONTE facilement: il 
perd son assurance. 


* Al remonte A2 humain: AI fait en sorte que A2 malade, 
déprimé soit en meilleure forme. Jean sefforce de 
€ remonter le MORAL de Marc, qui est déprimé, syn. il le 
CONSOLE, le RÉCONFORTE. — Marie est épuisée: elle a besoin 
d'un REMONTANT: boisson REVIGORANTE. 


Al descend A2 humain, le fait TOMBER avec une intention 
agressive. 


* Al fait tomber A2 à terre avec violence. Paul a descendu 
Jean d'un coup de poing; l'avion a été € descendu en flam- 
mes par un missile. — Fig. Paul critique violemment son 


chef: il le ና descend en flammes. 


* Al descend A2, ou, plus couramment, A2 € se fait descen- 
dre par Al: A1 TUE A2, A2 est tué par AI. Le policier s'est 
fait descendre par un voleur. 


MONTRER, v. 


Al est commerçant: il montre A2, sa marchandise à A3, 

ses clients potentiels. 

* Il la met € en ÉVIDENCE dans une VITRINE, syn. vieux une 
MONTRE, dans la loc. € en montre. Gautier a de trés beaux 
bijoux en montre, syn. en vitrine; il les EXPOSE. — Fig. La mai- 
son de retraite est la vitrine de l'association: elle sert à montrer 
ce que l'association est capable de réaliser de mieux. 


* Al, professionnel du spectacle, montre A2, animal savant. 
Le dompteur montre des tigres sur la piste du cirque. — Jadis, 
dans les villages, passaient des € MONTREURS d'ours pour 
l'amusement du public. 


* A2 est un artiste. Le grand ténor se montre sur les scènes 
d'Opéra du monde entier. 


II. Je vais vous montrer le fonctionnement du nouveau logiciel. 
> AI humain montre A2 abstrait à A3 humain. 


1 Al, agissant volontairement, montre que A2 phrase à 


l'ind. ou interrogative indirecte, ou nom abstrait. 


Il fait COMPRENDRE A2 à A3, il le lui ENSEIGNE. L'informati- 
cien montre aux stagiaires comment fonctionne le nouveau 
logiciel; il leur montre son fonctionnement, il leur montre 
quil offre beaucoup plus de possibilités que l'ancien. Il en fait 
la DÉMONSTRATION en faisant clairement devant eux les 


1 Le pèlerin montre au loin, à ses compagnons, les flèches 
de la cathédrale de Chartres. 


D^ A1 humain montre A2 CONCRET à A3 humain. 


manceuvres nécessaires. — Dans un magasin, un DÉMONS- 
TRATEUR, une DÉMONSTRATRICE montre aux clients le 
maniement de certains appareils nouveaux. 


1 Al humain montre A2 concret, éloigné à A3: en tendant 2 81 Al montre à A3 ce qu'il aurait dû faire. 


le bras et l'INDEX dans la direction de A2. 


Il dirige le REGARD de A3 vers A2; il lui INDIQUE oü se trouve 
A2, lui DÉSIGNE A2. — A1 € montre son chemin à A3: il lui 
indique la bonne direction. Dans la foule, Jean $, montre du 
doigt à Sylvie son ami Max. — Fig. Al € montre du doigt A2 
humain: A1 désigne A2 aux autres pour lui faire honte. 


2. Al met A2 sous les yeux de A3. 


* Il ne le CACHE pas, et même il essaye d'attirer l'ATTENTION et 
le REGARD de A3. Jeannot montre à ses parents son carnet de 
notes. — Le représentant montre des échantillons à ses clients. 


* Al humain se montre: il fait acte de PRÉSENCE; il se PRÉ- 
SENTE, se PLACE de maniére à étre VU. Il faut qu'un homme 
politique se montre en public ou à la télévision pour ne pas 
se laisser oublier. 


° Volontairement ou non, A1 expose à la VUE de A3 une par- 
tie de son corps. Sylvie, en riant, montre toutes ses dents. — 
Éric € montre le poing à Max (attitude de menace). 


Su. 


Il lui donne des leçons il € lui en REMONTRE (uniquement 
dans cette loc.); syn. il lui fait des REMONTRANCES (un peu 
vieux), syn.des REPROCHES. 


Si Al montre A2 abstrait par une suite logique de RAI- 
SONNEMENTS. 


Il le DÉMONTRE; syn. Il en € fait la démonstration. Pythagore 
a démontré que la somme des trois angles d'un triangle est 
égale à deux droits. 


Syn. Al PROUVE A2 à A3, qu'il veut CONVAINCRE. 


Il lui montre de facon OBJECTIVE que la proposition A2 est 
VRAIE, au moyen de A4 qui en est la PREUVE. — A1 € fournit / 
donne / apporte des preuves à A3, mais si A3 est exigeant et 
méfiant, il persévérera dans ses OPINIONS antérieures € jusqu'à 
preuve du contraire ; il ne reconnaitra la valeur de A4 que s'il 
lui parait vraiment PROBANT. — A1 affirme A2: € à preuve, A4! 


* A4 peut étre un raisonnement. Je vais vous prouver, dit le 
professeur de mathématiques, que la somme des angles d'un 


triangle est égale à deux droits. — On prouve l'exactitude 
des opérations arithmétiques en faisant € la preuve par 9. 


* A4 peut être une action. ላ] € fait preuve de bonne volonté 
en essayant de faire ce qu'on lui demande. — A1 € fait ses 
preuves en exécutant quelque chose de difficile, en ayant une 
conduite irréprochable: il prouve ainsi de quoi il est capable. 


* Dans un procès, ou en histoire, la preuve A4 peut résulter de 
la convergence de témoignages émanant de personnes 
désintéressées et sans concertation les unes avec les autres. 
— Elle peut aussi étre un objet: c'est une € preuve matérielle, 
qui sera appelée € pièce à CONVICTION parce qu'elle permet 
1. de CONVAINCRE un suspect de son crime ou de son délit, 
de le DÉMONTRER, et 2. de convaincre le juge de la culpabilité 
de ce suspect, de la lui faire ADMETTRE. 


5. Volontairement ou non, A1 a un comportement qui fait 


COMPRENDRE ou CONSTATER A2 à A3. 


Dans des circonstances difficiles, Jean a montré qu'il était 
capable de se tirer d'affaire; il a montré de l'énergie; il € a fait 
MONTRE de qualités d'initiative et d'organisation exception- 
nelles: il les a PROUVÉES. — Al humain se montre A2, adj. 
Dans ces circonstances difficiles, Jean s'est montré entrepre- 
nant et énergique. — Al € se montre sous un bon / mauvais 
jour / sous son vrai jour: il est perçu d'une manière favora- 
ble, ou défavorable, ou exacte. 


A] abstrait montre A2 abstrait (à A3). L'expérience (nous) mon- 
tre que la raison du plus fort est toujours la meilleure. — L'amé- 
nagement de cette maison montre le bon gout de ses habitants. 


ii. Diverses manières de montrer. 


1 VOICI, VOILÀ, en discours direct, servent à Al à attirer 


l'attention de A3 


° sur un A2 concret qu'il lui montre du doigt, voici, sur un A2 
proche, voilà, sur un A2 plus lointain, mais parfois aussi sur 
un A2 proche: Voici / Voilà des fleurs, que jai cueillies pour 
vous. — Voilà les flèches de Chartres à l'horizon! 

«sur un A2 abstrait. Dans ce cas Al emploie voici pour 
introduire la présentation de ce qu'il va montrer tandis 
que voilà est toujours possible en introduction, ou en con- 
clusion de ce qu'Al vient de montrer. Voici / voilà ce que 
ma dit Lucie: Léa en veut à Max, elle va divorcer. Voilà 
l'histoire! Voilà tout! 


2. ለ1 humain MANIFESTE A2, un sentiment, une idée: il l'EXTÉ- 


RIORISE devant A3. Léa a manifesté l'intention de divorcer. — 
Une MANIFESTATION de MANIFESTANTS, dans la rue, est des- 
tinée à montrer aux pouvoirs publics une revendication ou 
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l'attachement à une cause. Ce qui était INCONNU de A3 lui 
est désormais CONNU. Un procès doit normalement aboutir à 
la manifestation du bon droit et de la vérité. — A1, homme 
public, rédige un MANIFESTE (nom): une déclaration solen- 
nelle de ses principes ou de ses intentions. 


* Al humain, involontairement, manifeste A2. Lors de l'acci- 
dent Éric a manifesté beaucoup de sang-froid et de présence 
d'esprit. 

* Emploi pr. Ces qualités, quon ne soupçonnait pas, se sont 
manifestées à cette occasion, elles sont devenues MANIFESTES 
(adj.), syn. ÉVIDENTES. 


A] humain RÉVÈLE A2, qui était SECRET, ou du moins CACHÉ, à 
A3 qui était loin de s'en douter: il le lui APPREND, à sa grande 
surprise. Le journaliste Jules Richard a révélé que le député 
Dupont avait touché d'importants pots de vin. — Il a publié ces 
RÉVÉLATIONS dans son journal. Syn. il le DÉVOILE, le DIVULGUE. 


* Al non humain révéle A2, nom. L'accident a révélé chez 
Éric des qualités insoupçonnées. Il a été RÉVÉLATEUR (adj.); 
il a été un bon révélateur (nom). 


* Al humain ou non se révéle A2 adj. Lors de l'accident, Éric 
s'est révélé entreprenant et énergique. 


A1 PRÉSENTE A2 (voir l'article PRÉSENTER). 
A] EXPOSE A2 (voir l'article EXPOSER). 


Al DÉBALLE A2 concret: des objets EMBALLÉS donc invisibles 
qui deviennent visibles. A1 ÉTALE les objets A2: il les met l'un 
à cóté de l'autre afin quils soient tous visibles. Les commer- 
cants font des ÉTALAGES de leurs marchandises. Al, ÉTALA- 
GISTE (m. ou f.) a pour métier de faire de beaux étalages, de 
présenter agréablement les objets dans les vitrines. 


* Employés avec un A2 abstrait, ces deux verbes prennent 
le sens péj. de «montrer avec exagération, indiscrétion, 
immodestie». Max et Léa déballent tous les griefs qu'ils ont 
l'un contre l'autre; c'est un pénible DÉBALLAGE ; Léa fait 
étalage de ses diplômes, elle les étale pour humilier Max. 


A1 ARBORE (péj.) A2, une décoration, un vêtement de luxe: il 
les montre dans le but de se faire REMARQUER et ADMIRER. — A1 
EXHIBE A2: il le montre avec beaucoup d'insistance. Éric, fier 
d'avoir des papiers en règle, exhibe son passeport devant les doua- 
niers. — Al, par provocation, montre A2 qu'il ne devrait pas 
montrer; un EXHIBITIONNISTE éprouve le besoin d'exhiber ses 
organes sexuels, d'en faire l'EXHIBITION. — Ursule fait du strip- 
tease; elle sexhibe tous les soirs dans une boite. 


Une PARADE (nom) est un SPECTACLE de rue: un défilé mili- 
taire destiné à montrer la force et le bon ordre de l'armée, ou 
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un défilé des artistes de cirque destiné à attirer des specta- 
teurs. — Chez les animaux, la € parade nuptiale est un com- 
portement instinctif de séduction, à la saison des amours. 


e Fig. Al humain PARADE (verbe): il se fait admirer. Léa 
€ fait parade de ses diplómes devant ce pauvre Max. 


Alice participe OSTENSIBLEMENT à des œuvres humanitaires: 
avec l'intention vaniteuse d'en € mettre plein la vue aux 
autres; ou la volonté de les défier, d'étre pour eux un reproche 
vivant. — Son dévouement est OSTENSIBLE, c'est de l'OSTENTA- 
TION, elle agit de façon OSTENTATOIRE ; c'est une € m as-tu-vue. 


* Religion catholique: on fait l'OSTENSION du Saint Sacre- 
ment dans un OSTENSOIR, pièce d'orfèvrerie ornée de 
rayons au centre de laquelle est placée l'hostie offerte à la 
vue des fideles. 


MORAL, adj.qual. et MORALE, n.f. 


La conduite de Luc est morale. 


1 


C A1, action, comportement, est moral. 


La MORALE est une partie de la PHILOSOPHIE. 


C'est la science des MCEURS (n.f.pl.): habitudes sociales et 
individuelles relevant d'un jugement de valeur. A1 humain 
a un € sens moral, une € CONSCIENCE morale qui lui fait dis- 
tinguer le BIEN du MAL et le rend sensible aux € VALEURS 
morales. ll se conforme à des RÈGLES de VIE qui sont des 
€ PRINCIPES moraux ; il se CONDUIT BIEN, fait son DEVOIR; il 
fait un bon usage de sa LIBERTÉ. Ses mœurs sont BONNES: 
conformes aux exigences fondamentales de la NATURE 
HUMAINE et à ce que la société où il vit juge bon. On peut 
€ témoigner de sa MORALITÉ. 


2. Les VERTUS. 


Des QUALITÉS et des ና bonnes HABITUDES (ex. avoir du cou- 
rage, tenir ses comptes en ordre), syn. des vertus donnent à 
Al la FORCE d'avoir un comportement moral; Al est VER- 
TUEUX (vieux). Il agit € par vertu plutôt que par vanité ou 
par ambition. Aux yeux de Marie, Luc € est paré de toutes les 
vertus: elle est en ADMIRATION devant lui. — C'est une grande 
vertu que de ne pas céder aux provocations. — 1] peut aussi 
arriver à Al de € faire de nécessité vertu: prétendre faire 


librement et pour le bien ce qu'il est contraint de faire. — 


La ና vertu d'une femme : sa CHASTETÉ. — Marie est une vertu! 
Jamais le moindre flirt! — Les € vertus cardinales sont la 
FORCE et la PRUDENCE (Voir l'article COURAGE), la 
TEMPÉRANCE: usage raisonnable des biens de consomma- 
tion, modération dans les plaisirs des sens, et la JUSTICE, qui 
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consiste à rendre à chacun ce qui lui est dû, et inclut les 
comportements de bonne SOCIABILITÉ, qui établissent des 
relations normales entre A1 et A2 humains. 


Si Al possede toutes ces vertus, c'est un JUSTE (nom) au 
sens biblique du mot. 


Relévent de la € vertu de justice 


* a LOYAUTÉ: A1 est LOYAL, agit LOYALEMENT s'l dit la vérité 
et s'il € tient parole quand il a promis quelque chose à A2, 
qui a droit à la vérité et à la bonne exécution des contrats. 
Syn. Al est DROIT, il fait preuve de DROITURE. syn. de REC- 
TITUDE morale. Ant. Il est DÉLOYAL, COUPABLE de 
DÉLOYAUTÉ s'il MENT et ne tient pas parole. 


* l'HONNÊTETÉ: Al est HONNÉTE, agi HONNÉTEMENT si 1. 
dans une transaction commerciale, il demande € le juste 
prix et pas davantage. Ant.: il est MALHONNÉTE, coupable 
de MALHONNÉTETÉ, agit MALHONNÉTEMENT (A, le client. a 
droit à ce juste prix), — 2. d'une maniére générale, il ne 
cherche pas à tromper A2. Syn. intensif, Al est PROBE: 
scrupuleusement honnête; il est d'une grande PROBITÉ. — 
Fig. Un travail intellectuel, un devoir, une € thése honnéte 
est convenable, sans plus; tandis que la € probité intellec- 
tuelle est un grand souci d'exactitude et de méthode. 


* l'INTÉGRITÉ: Al est INTEGRE si, ayant à gérer des € fonds 
publics il ne s'en approprie pas une partie, et s'il ne se laisse 
pas CORROMPRE, syn. ACHETER, À2, le contribuable, ayant 
droit à ce que son argent soit utilisé pour le bien commun. 
Ant. Al est CORROMPU, coupable de CORRUPTION. 


Une histoire morale est ÉDIFIANTE. 


Les méchants y sont punis et les bons récompensés; elle est 
faite pour donner à A2 l'envie de bien se conduire et de fuir 
le mal. — A1 édifie A2 humain en lui € donnant le bon EXEM- 
PLE. — Si A2 ne se MOQUE pas de A1, il ADMIRE, ou au moins, 
il l'APPROUVE, lui accorde son APPROBATION, estime qu'il agit 
comme il CONVIENT, de manière CONVENABLE. La conduite 
morale et même EXEMPLAIRE de Luc a ÉDIFIÉ ses collègues. 


I. La conduite d'Eric est immorale. 
LI A1 humain ou abstrait, action, comportement, est immoral. 


1 L'IMMORALITÉ. 


Éric est IMMORAL si, sans en éprouver ni HONTE, ni REMORDS 
ni SCRUPULES, il se conduit mal, est injuste, ne fait pas son 
devoir, fait un mauvais usage de sa liberté. — S'il € érige en 
règle de vie son comportement généralement jugé BLÁMABLE 
dans la société oü il vit: s'il appelle «bien» ce que les autres 


appellent «mal», c'est un IMMORALISTE. S'il n'a pas de 
ና sens moral, aucune € conscience morale, il est AMORAL. 


DÉFAUTS et VICES ENTRAINENT Á ] à faire le mal, et lui ótent 
la force de faire le bien. 


Ainsi, l'ORGUEIL, l'ENVIE, la COLERE, l'AVARICE, la PARESSE, la 
GOURMANDISE et la LUXURE, qui sont des défauts de caractere 
induisant de € mauvaises habitudes difficiles à CORRIGER. 


* Al se rend COUPABLE de € mauvaises actions qualifiées de 
PÉCHÉS dans une perspective religieuse. — Max a le défaut 
d'être indiscret et, plus grave, il a un vice: il est alcoolique. 
— Alice est € laide comme les sept péchés capitaux: très 
laide. — PR. L'oisiveté est mère de tous les vices. — PR. Pau- 
vreté nest pas vice. 


* Al est DÉBAUCHÉ, il vit dans la DÉBAUCHE; son péché est la 
luxure: sa vie sexuelle est désordonnée. — On remarque son 
INCONDUITE, sa conduite immorale; il a € de mauvaises 
mœurs, des mœurs corrompues, dissolues, reláchées. — Pire 
encore, il a des € gouts DÉPRAVÉS: il aime ce que les gens nor- 
maux détestent. — Il est VICIEUX, syn. intensif PERVERS (adj.) 
cest un pervers (nom): il prend PLAISIR à faire des choses 
€ contre-nature; il a des € PERVERSIONS sexuelles. — Il a été 
condamné pour € outrage aux bonnes mœurs et € incitation 
de mineurs à la débauche, ce qui est le cas des PÉDOPHILES 
qui recherchent des relations sexuelles avec des enfants. 


* Si, par PERVERSITÉ, il prend plaisir à se faire souffrir lui- 
méme, il est MASOCHISTE. S'il aime faire SOUFFRIR les 
autres, il est CRUEL, et méme SADIQUE. 


Ses victimes souffrent de sa MÉCHANCETÉ, jugent qu'il est 
MÉCHANT, et méme que c'est un MONSTRE. 


Le SCANDALE. 


Al SCANDALISE A2 en lui € donnant le mauvais exemple: il 
cherche à PERVERTIR A2. La € presse à scandales cherche et 
révèle au public, qui en est curieux, ce qu'il peut y avoir de scan- 
daleux dans la vie des personnes célébres. — La conduite immo- 
rale d'Éric est SCANDALEUSE; ce qu'il fait est un scandale. — € Des 
choses pareilles, € ça ne se fait pas, ce n'est pas CONVENABLE! 
Mais certains Al HYPOCRITES € respectent les CONVENANCES 
extérieurement tout en faisant le mal en cachette. — PR. L'hypo- 
crisie est un hommage que le vice rend à la vertu. 


* A2 peut f suivre un mauvais exemple et se laisser ENTRAINER 
au mal, et alors, PR. Malheur à l'homme par qui le scandale 
arrive! (citation de l'Évangile passée en proverbe). — Au con- 
traire, il peut S'INDIGNER, syn. se SCANDALISER, juger que 
c'est HONTEUX, syn. intensif IGNOBLE, INFÂME, ABJECT, que 
C'est une IGNOMINIE, une INFAMIE, une ABJECTION. 
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Les noms injurieux violemment péjoratifs désignant des 
MALFAITEURS sont nombreux: 


* un COQUIN: maniére la plus polie de parler d'une personne 
méprisable. — La politique des copains et des coquins. 

* un SALAUD: manière la plus vague de parler d'une per- 
sonne méprisable; syn. un € sale type, fém. une SALOPE. — 
Ces gens-là vous dégoutent; ce sont des ORDURES. 

* un VOYOU: un mauvais garcon, mal élevé, tombé dans la 
délinquance, souvent au sein d'une bande. 

* une FRIPOUILLE qualifie plus particulierement les voleurs, 
les escrocs. 

* une CRAPULE ajoute le vice et l'ivrognerie à la malhonnéteté. 

e la CANAILLE (nom collectif, de la famille de chien): ramas- 
515 de gens méprisables, la PEGRE. — A1 s'ENCANAILLE: il a 
de mauvaises fréquentations. Il a € l'air canaille (adj.). — 
A1 est une canaille: il est méchamment malhonnéte. 


[ዚ Jean fait la morale à Éric. 


1 ለ3 ና fait la morale à Al (souvent péj. et ironique). 


A3 rappelle à A1 iminoral l'ensemble des règles de vie qui 
constituent la morale: il lui REPROCHE sa conduite, lui fait 
des REPROCHES ; il lui € fait la LEÇON; il le SERMONNE, lui fait 
un SERMON (comme un prédicateur à l'église): un discours 
MORALISATEUR. 


e Si A3 a autorité sur A1, on peut dire qu il le REPREND: lui 
montre que ce qu'il fait est RÉPRÉHENSIBLE; syn. il le 
RÉPRIMANDE, lui adresse une RÉPRIMANDE ; il 'ADMONESTE: 
l'avertit de ne pas recommencer sous peine de PUNITION: 
il lui adresse une ADMONESTATION. 


e Si au contraire Al a bien agi, s'il est IRRÉPROCHABLE, ne 
mérite pas de reproches; A3 peut lui € faire HONNEUR, le 
FÉLICITER, lui adresser des FÉLICITATIONS, syn. faible, le 
COMPLIMENTER, lui faire des COMPLIMENTS. 


Une FABLE, court récit exemplaire, généralement en vers, se 
termine d'ordinaire par une morale ou MORALITÉ. 


Syn. une MAXIME, règle de vie, pas toujours «morale» au 
sens usuel du mot: ex. «La raison du plus fort est toujours la 
meilleure» ou «Il faut hurler avec les loups». — D'où, à la fin 
d'un récit quelconque, en guise de conclusion: «€ La 
morale de l'histoire, cest que je me suis trompée». — 
«ና Moralité, ne soyez pas trop confiants». 


A3 est un MORALISTE. 


C'est un PHILOSOPHE qui enseigne une morale donne un 
€ enseignement moral. — ll existe diverses sortes de morale, pas 


ጋ ፌኃ.››. 


toutes exactement semblables entre elles, propres à différents 
philosophes ou écoles philosophiques, ou religions: morale 
kantienne, stoïcienne, épicurienne, chrétienne, ou encore à 
diverses catégories sociales: morale bourgeoise, aristocratique. 


* Une morale peut être SÉVÈRE, AUSTÈRE, caractérisée par 
son RIGORISME, ASCÉTIQUE, préconisant une ASCÈSE, 
ensemble d'exercices devant conduire à la PERFECTION, 
formant des ASCÈTES, vivant dans l'AUSTÉRITÉ. 


que ne font pas les autres étres vivants. Médor est un chien 
si intelligent qu'€ il ne lui manque que la parole! 
e d'un individu particulier. Jean a la parole facile, Éric la 


parole lente, embarrassée. 


* Si un étre humain est incapable de parler, il est MUET 
(adj.); c'est un muet (nom). Assez souvent, c'est parce 
qu'il n'entend pas: c'est un € sourd-muet. 


* Ou au contraire INDULGENTE, RELÂCHÉE, LAXISTE, caracté- 2. La parole, permission de parler. 
risée par son RELÁCHEMENT et son LAXISME. Une morale Dans une assemblée organisée, le président € donne la 
HÉDONISTE, est un f art de vivre ayant pour but le PLAISIR. parole à tour de róle aux différents intervenants, ou la leur 

e Un ና ordre moral: une morale relativement rigoureuse, retire pour éviter que tout le monde parle en méme temps 
imposé à tous les citoyens n'est possible qu'en cas de con- et qu'on ne puisse pas s'entendre: Marc, € vous n avez pas 
sensus à l'intérieur d'une société. — Quand se posent de la parole; € la parole est à Jean... € Je demande la parole, dit 
nouveaux problémes de société, un gouvernement, refu- Marc. — € Jean prend la parole: il commence à parler. — 
sant le mot morale, jugé démodé, emploie le syn. sav. Marc lui € coupe la parole : il l'INTERROMPT commence à 
ÉTHIQUE et réunit un € comité d éthique qui prononce des parler avant que Jean ait fini son discours. — Le président 
€ jugements éthiques. — La BIOÉTHIQUE étudie les problè- ና passe la parole à Luc. 
mes d'éthique médicale (manipulations génétiques, 
avortement, euthanasie). ዚ On parle avec des mots. 

* Divers milieux professionnels se constituent une DÉONTO- 1 Un mot, syn. rare un VOCABLE, est la plus petite suite de 


LOGIE, formulation explicite de leurs devoirs 


IV Jean a bon moral. 


O Locutions où le mot moral parle de faits PSYCHIQUES mais 
non éthiques. 


ለ] ና a bon moral: il est OPTIMISTE et a du COURAGE. — A1 € n'a 
pas le moral, € le moral est bas: Al est DÉCOURAGÉ. — A3 est 
DÉMORALISANT, DÉMORALISE A] : il lui fait perdre courage. 


Al a des € forces morales, syn. SPIRITUELLES: 9 Au moral, syn. 
MORALEMENT, A1 va très bien mais ant. € au PHYSIQUE, syn. 
PHYSIQUEMENT, il est malade. — A1 a la ና certitude morale 
que le fait A4 est vrai, syn. € l'intime conviction, sans preu- 
ves matérielles; il est MORALEMENT sûr de A4. — Les 
ና sciences morales (vieux): sciences humaines, d'où 
€ L'Académie des sciences morales et politiques. 


SONS qui ait un SENS et qui soit séparable des autres. 


Les mots sont effectivement séparés par des blancs quand 
ils sont ÉCRITS. Des HOMONYMES sont des mots semblables 
par le son, mais différents par le sens; des SYNONYMES sont 
des mots semblables par le sens, mais différents par le son. 
L'ensemble des mots connus et utilisés par un A1 humain 
est son VOCABULAIRE. L'ensemble des mots d'une langue est 
son LEXIQUE. On cherche les mots qu'on ne connait pas 
dans un DICTIONNAIRE, livre où sont réunis, classés par 
ordre alphabétique et expliqués un nombre plus ou moins 
important des mots d'une langue, ou de deux langues, avec 
leur traduction, dans le cas de € dictionnaires bilingues. 


e Un € dictionnaire ÉTYMOLOGIQUE donne l'éTYMOLOGIE des 
mots en indiquant leur ÉTYMON: le mot le plus ancien, de 
forme souvent trés différente, dont ils descendent par 
transformations successives et auquel on peut remonter 


MOT, n.m. et PAROLE, በ. 


en étudiant leur histoire. 


" › 
I. Tous les hommes sont doués de la parole. 2. Personne ne connait tous les mots d'une langue. 


Il en nait et il en meurt sans cesse: certains sont très 
USUELS, d'autres trés rares. Certains sont des ARCHAÏSMES, 
ና mots vieillis, ou ARCHAIQUES; d'autres des NÉOLOGISMES, 
récemment entrés dans la langue, parfois des EMPRUNTS à 
des langues étrangères. 


l La parole, capacité de PARLER 


° des êtres humains en général: ils sont € doués de la parole 
parce qu'ils peuvent utiliser et comprendre un langage 
ARTICULÉ en PHONÈMES, MORPHÈMES, MOTS, PHRASES, ce 
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° Les $ mots de métiers ou € mots techniques, sont des TERMES. 
Aucun dictionnaire ne contient en totalité la TERMINOLOGIE de 
tous les métiers et de toutes les sciences, toujours en évolution. 


* Il y a des € gros mots, mots grossiers, qu'on ne doit pas 
employer dans un discours convenable et des mots 
d'ARGOT, familiers ou vulgaires, propres à un groupe 
social, à l'origine le milieu des malfaiteurs. 


Les grammairiens distinguent plusieurs € CLASSES / CATÉ- 
GORIES de mots: 


NOM, ADJECTIF, VERBE, ADVERBE et les € mots graminaticaux: 
PRONOMS, ARTICLES et autres DÉTERMINANTS, PRÉPOSITIONS, 
CONJONCTIONS. 


* Certains mots constituent des € FAMILLES de mots: ils sont 
apparentés, par leur origine, leur forme, leur sens. Cer- 
tains sont DÉRIVÉS d'un méme € mot simple au moyen de 
SUFFIXES ou de PRÉFIXES, ou ce sont des ና mois COMPOSÉS. 


Les mots ne prennent un sens précis que lorsqu'ils sont 
combinés en PHRASES, dans un TEXTE qui constitue son 
CONTEXTE. 


* Une € phrase simple ou PROPOSITION INDÉPENDANTE est 
composée, normalement, d'un SUJET dont on parle, et d'un 
VERBE, suivi éventuellement de COMPLÉMENTS, disant ce 
que fait ce sujet. Mais il y a des phrases qui ne compor- 
tent qu'un verbe: ex. Circulez! ou qu'un groupe nominal, 
ou un simple nom: Défense de fumer! Victoire! 


* Une € phrase complexe comporte plusicurs € propositions 
indépendantes | COORDONNÉES entre elles ou une 
€ proposition PRINCIPALE et une ou plusieurs € propositions 
SUBORDONNÉES. 


Les jeux de mots. 


Avec des mots de sens différents ct de formes voisines, on 

peut faire un € jeu de mots, syn. un CALEMBOUR, ou € jouer 

sur les mots pour contester malhonnétement ce que dit un 

interlocuteur: € Au vrai / bon sens du mot, ce n'est pas cela 

qu'il voulait dire. 

* Les € mots croisés sont des mots que le joueur, appelé CRU- 
CIVERBISTE, doit disposer sur une grille afin quils se 
recoupent horizontalement et verticalement. 


6. AI rapporte des paroles de A2. 


Il peut soit résumer ses idées et les interpréter, soit repro- 
duire ce qu'il a dit ና mot pour mot, ou € mot à mot. — Dans 
un récit où l'on vient de rapporter exactement les paroles 
d'un personnage: ና À ces mots, tcl événement se produisit. 
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* Pour exprimer ses idées et parler de la réalité, A1 a le 
choix entre différents mots dont l'un est parfois plus JUSTE 
que les autres: Tu as dit que Jean est un «discoureur»? 
€ C'est le mot (juste)! Quand A1 cherche dans sa mémoire 
le mot juste et qu'il n'y parvient pas, il dit: «J'ai le mot sur 
le bout de la langue!» — A1 € pèse ses mots: il recherche les 
mots justes et utiles dans une circonstance importante. — 
€ Nayons pas peur des mots: employons le mot juste, 
méme s'il est désagréable. 

* Certains mots ne peuvent étre remplacés par aucun autre, 
certaines formules consacrées. Le € mot de passe: mot 
convenu d'avance, donné secrétement aux seules person- 
nes qui ont le droit de passer, pour qu'elles le répètent à 
l'entrée d'un lieu gardé. — Un € mot magique est supposé 
avoir une efficacité particulière que n'aurait aucun autre. 


III. Levant son verre, Jean a prononcé quelques mots / 
quelques paroles. 


1 L'ORAL et l'ÉCRIT. 


Si Alaime se taire en société, on dit qu'on ne peut pas lui 
€ arracher une parole / lui € tirer un mot. S'il est exagérément 
bavard, c'est € un moulin à paroles. — Pour l'inauguration du 
gymnase, Jean a prononcé quelques mots / quelques paroles. 


* Le mot est indifféremment oral ou écrit. 


° La parole est essentiellement orale, bien qu'on puisse rap- 
porter par écrit les paroles d'une personne: Jeannot, reçu à 
l'ÉCRIT, a échoué € à l'oral de son examen. 


* La parole s'oppose à la musique. Les paroles d'une chan- 
son sont les mots qui doivent étre prononcés sur la mélo- 
die chantée. Elles sont composées par un PAROLIER. Ce 
recueil donne les chansons, paroles et musique. 


Des € paroles en l'air. 


Elles n'engagent pas celui qui les prononce. Pas de paroles, des 
actes! demande une personne qui craint que son interlocuteur 
ne s'engage pas vraiment dans cc quil dit. — Michel est cosmo- 
naute en paroles. En réalité, il n'est jamais monté dans un vais- 
seau spatial. — De € bonnes paroles sont dites à un malheureux 
qui demande de l'aide, par un A1 qui ne l'aide pas. 

* Si Al humain emploie des mots qui ne collent pas à la réa- 
lité, son interlocuteur peut lui rcprocher d'employcr de 
€ grands mots, dcs € mots en l'air, des mots creux: € ce ne 
sont que des mots! 


VERBAL: syn. péj. de oral. Le VERBALISME est le défaut d'une 
pcrsonne ou d'un texte qui PARLE pour nc rien DIRE. Une 
promesse VERBALE, purement orale, m'inspire moins de 
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confiance qu'une promesse écrite parce que PR. Les paroles 
senvolent, les écrits restent. — Marc ne s'est engagé envers Luc 
que VERBALEMENT. 


IV Les bons mots et les paroles historiques. 


L] Mot et parole peuvent signifier «ÉNONCÉ plus ou moins 
bref» mais avec des emplois bien différents. 


Le mot: un bref énoncé. 


Al n'utilise pour dire quelque chose qu'un petit nombre de 
mots (au sens II). Préte-moi ta plume pour écrire un mot: une 
petite lettre. — Je voudrais € vous dire un mot / deux mots / un 
petit mot / un simple mot; jai un mot / deux mots à vous dire. 
— Je voudrais vous € toucher un mot de mon affaire: mon dis- 
cours sera court, ne vous retiendra pas longtemps. — € En un 
mot... / En deux mots...: introduit une CONCLUSION résumée. 
— € En peu de mots, tout est dit. — Jean et Marc € s'entendent 
à demi-mot: un discours incomplet, par ALLUSIONS, leur suffit 
pour se comprendre. — Jean et Marc se sont donné le mot: ils se 
sont entendus en SECRET pour agir de la méme façon. — Jean 
€ n'a pas dit son dernier mot: la NÉGOCIATION reste ouverte. — 
€ C'est son dernier mot: il ne fera pas d'autre proposition ni 
concession. — La maison vaut € au bas mot, un million: en 
adoptant l'estimation la plus basse. — Dans une DISCUSSION, 
€ avoir le dernier mot c'est amener un argument si convain- 
cant que l'interlocuteur na rien à répliquer. — € Prendre 
quelqu'un au mot: prendre au sérieux une proposition faite à 
la légère et obliger l'interlocuteur à la réaliser. — € Avoir son 
mot à dire: avoir le droit de donner son AVIS. — Luc écoute Jean 
€ sans dire un mot, ና sans mot dire: il se tait, garde le silence. 
— 4 Le mot de l'énigme: la réponse à une DEVINETTE, la solu- 
tion d'un problème. — € Le fin mot de l'affaire: le détail jus- 
que-là ignoré, et qui explique tout. — $ Le mot d'ordre: ordre 
donné en secret à tous les membres d'un groupe. 


Un bref énoncé frappant, facile à retenir. 


ና Un bon mot. — € Un mot d'esprit: une plaisanterie. — Jean 
€ a toujours le mot pour rire. — Jean n'arrête pas de € faire des 
mots; cest amusant mais cela finit par agacer. — Un € mot 
d'enfant est charmant, amusant par sa naïveté. — Le 9 mot 
de la fin, brillant, amusant, conclut une discussion, un dis- 
cours, un poème. — Un ና mot historique résume toute une 
situation: Ex. «Ce n'est pas une révolte, Sire, c'est une 
révolution!» — Un mot peut aussi étre agressif. Jean et Marc 
€ ont eu des mots (ensemble): ils se sont disputés. 


e Des phrases courtes, faciles à retenir comportant un 
enseignement moral ou d'expérience: un PROVERBE de 
tradition populaire: ex. PR. Pierre qui roule n'amasse pas 
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mousse. ou une MAXIME, ceuvre d'un auteur, comme La 
Rochefoucauld. 


Une parole: un énoncé d'une certaine importance. 


Jean € mesure ses paroles: il ne veut pas affirmer des choses 
excessives ou mal fondées. — Les € dernières paroles d'un 
mourant sont lobjet d'une attention particuliére. — Une 
€ parole historique révèle quelque chose de la personnalité 
profonde de celui qui l'a prononcée; ex. François [*, vaincu à 
Pavie: «Tout est perdu, fors l'honneur!» — Des paroles consa- 
crées, magiques, sacramentelles sont prononcées dans des cir- 
constances précises par la personne désignée pour le faire et 
sont supposées efficaces. — La Bible entière est tenue pour la 
€ parole de Dieu, annoncée par les prophétes et les apótres. — 
Pour Sylvie, ce que dit Jean, € c'est parole d'Évangile!: elle lui 
fait absolument confiance, croit tout ce quil dit. 


La parole du sujet l'ENGAGE quand c'est une PROMESSE qu'il 
a prononcée. 


Jean ና donne sa parole à Marc qu'il viendra l'aider à déména- 
ger. — € Parole d'honneur / € Parole d'homme! je viendrai 
t'aider. — Jean est € un homme de parole, il € n'a qu'une 
garole: quand il promet quelque chose, on peut € le croire 
sur parole. — Marc € a la parole de Jean. — Jean est bien résolu 
à € tenir parole, à ne pas € manquer à sa parole. — Mais Marc 
lui € rend sa parole: le dégage de sa parole. 


* Emploi affaibli, € Ma parole! (fam.): c'est pourtant vrai! 
exclamation d'étonnement. Ma parole, c'est Marie qui con- 
duit la voiture! Elle a donc son permis? 


MOURIR, v. et MORT, adjqual. et n.f. 


L Tout être vivant doit mourir un jour. 


1 


L] La mort dans une perspective biologique. 


Al humain, MORTEL par nature depuis le jour de sa nais- 
sance, entré dans la période FINALE de sa VIE, est MOURANT; 
sa MORT est proche: sa MALADIE ou sa BLESSURE est 
MORTELLE; il est atteint MORTELLEMENT. Syn. il est MORI- 
BOND, € à l'article de la mort. il se meurt (vieux et litt.), il est 
à l'AGONIE, il AGONISE, c'est un AGONISANT. 


° ll est € dans le COMA: il est inconscient et méme en 
ና coma dépassé, syn. en état de € mort cérébrale: son cer- 
veau ne fonctionne plus. 


° Il € rend le dernier soupir, syn. vieux et litt.: il EXPIRE: il 
cesse de RESPIRER. 


2. Al ና meurt dans son ET, / dans les BRAS de ses enfants, ou au 


contraire, il € tombe mort, SUBITEMENT, frappé d'une € mort 
SUBITE. 


* ላ] € meurt de mort naturelle, / de maladie ዐዘ / de 
VIEILLESSE, syn. / € de sa BELLE mort. Il S'ÉTEINT, comme une 
flamme qui n'a plus de combustible. Ou au contraire il 
€ meurt de mort violente, TUÉ, lors d'un ACCIDENT ou d'un 
MEURTRE. — AI € meurt à la tâche: alors qu'il avait en train 
un travail long et pénible, sans avoir eu le temps de se 
reposer et de se divertir. 


* Faute de pouvoir GUÉRIR A1, on peut, par € ACHARNEMENT 
THÉRAPEUTIQUE, le maintenir artificiellement en vie. On 
peut aussi, par des € soins PALLIATIFS, l'aider à € mourir 
dans la dignité, de sa mort naturelle, sans souffrance 
excessive. — L'EUTHANASIE est lacte de TUER sur sa 
demande un malade incurable pour lui procurer une 
€ mort douce: peu douloureuse. 

* Si Al, exposé à une mort prochaine, s'en tire sain et sauf, 
on pourra dire quil € a vu la mort de prés, qu'il € a échappé 
à la mort. 

* PR. Plaie d'argent nest pas mortelle!: les problémes financiers 
ne sont pas les plus graves. — Fig. € On n'en meurt pas !: se 
dit dune circonstance ennuyeuse, mais pas tragique. 


Synonymes de mourir: Al animal CRÈVE. En parlant d'un 
ላ1 humain crever est fam., péj., et méprisant. Dans cette 
bataille, les blessés n'étaient pas secourus, on les laissait cre- 
ver. — Une injure grossiére: Créve, salope! 

e A] DISPARAIT: manière atténuée de dire mourir, surtout 
dans une énumération de personnages historiques. Louis 
XIV disparait en 1715, laissant le tróne à un enfant de cinq ans. 

* Al humain PÉRIT de mort violente, usuel surtout à propos 
de NAUFRAGES: A], marin, passager, ou navire € a péri en 
mer. — Fig. AI abstrait périt (litt.): il disparait. La Seconde 
République a péri en 1851. 

+ Al SUCCOMBE (litt.) à A2, la cause de sa mort, par ex. à un 
cancer, à ses blessures: il ne RÉSISTE pas à une FORCE qui 
excède la sienne. 

* Al humain € a été FAUCHÉ à la fleur de l'áge: il € est mort 
jeune. — La mort est souvent représentée comme un sque- 
lette debout, muni d'une FAUX, dans l'attitude d'un FAU- 
CHEUR. 

* En argot, mourir a de nombreux syn. Ex. CLAQUER, € casser 
sa pipe, etc. 


A] est MORT (part.p. et adj.); c'est un MORT ou une MORTE 
(n.m. ou f.); syn. un CADAVRE. Il REPOSE € sur son lit de mort. 
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Instinctivement, les chiens € aboient / hurlent à la mort 
quand leur maitre est mort, ou s’il y a un mort dans la maison. 


* Al est € bien mort, FROID et PÁLE; il est ና raide mort, 
atteint de € RIGIDITÉ CADAVÉRIQUE. Ses fonctions organi- 
ques sont arrêtées, son CŒUR ne bat plus, et son corps se 
DÉCOMPOSE progressivement en ses divers éléments chi- 
miques, en exhalant une € odeur de mort. — Une CHARO- 
GNE est un cadavre € en DÉCOMPOSITION, notamment 
laissé à l'air libre. En fin de processus, il ne subsiste que 
le SQUELETTE. — Une ና tête de mort: un crâne humain 
dégarni de sa chair. — Le dessin d'une téte de mort sur- 
montant deux tibias croisés signale un endroit oü il y a 


€ danger de mort. 


* Une MORGUE est un établissement spécialement aménagé 
pour conserver les cadavres au froid lorsqu'il y a lieu de 
différer leurs funérailles. 


* Autres organismes morts: un € arbre mort a des € branclies 
mortes, où la SÈVE ne circule plus, mais les € feuilles mortes 
tombent en automne d'arbres bien vivants. — Une € peau 
morte se détache naturellement d'un corps vivant. 


* PR. Morte la bête, mort le venin: il n'y a plus rien à craindre 
d'un ennemi mort. 


I. La mort de Socrate fut une belle mort. 


O Divers points de vue sur la mort. 


1 La mort dans une perspective morale. 


Selon les cas, lorsqu'elle nest pas naturelle ou simplement 
accidentelle, la mort de Al peut être bien ou mal jugée: ላ] 
€ s'expose à la mort, soit par IMPRUDENCE, soit par HÉROÏSME ; 
dans le premier cas, c'est un FOU, dans le second un héros, ou 
un MARTYR. — PR. On ne meurt qu'une fois: ce n'est qu'un mau- 
vais moment à passer; encouragement à affronter le DANGER, 
à passer outre à la € peur de la mort. — € Plutót mourir que 
(de) A2 inf., éventualité absolument refusée. Plutôt mourir 
que (de) trahir. — Attitude plus naturelle: Plutôt souffrir que 
mourir, c est la devise des hommes (citation de La Fontaine). 


* Al, € mort à la guerre, € mort pour la France, € pour la 
Patrie, € est mort au champ d'honneur et considéré comme 
un héros. — Aux morts d'une guerre, on éléve un 
€ monument aux morts. Dans les cérémonies on fait reten- 
tir la € sonnerie «aux morts». 


* Lorsque ላ] meurt pour une grande cause, ou dans des dispo- 
sitions psychologiques qui forcent l'ADMIRATION, on peut dire 
quil a € une BELLE mort, ce qui fut le cas de Socrate. — Léoni- 
das, aux Thermopyles, eut une € mort GLORIEUSE, Jésus Christ, 
une € SAINTE mort. — Ant. Judas eut une mort HONTEUSE. 
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* Al € se donne la mort: il se SUICIDE, geste jadis considéré 
comme criminel et interdisant les obsèques religieuses, 
aujourd'hui plutôt comme un acte regrettable, mais rele- 
vant de la liberté individuelle. 


différentes. — La € danse des morts, syn. € danse MACABRE: 
sujet de diverses fresques de la fin du Moyen Age où l'on 
voit des squelettes entrainer des vivants de toutes condi- 
tions dans une sorte de farandole. 


2. La mort dans une perspective juridique. 4. Le € culte des morts. | 

Cas où A3 humain € fait mourir ላ] humain, lui € donne la Il existe dans de nombreuses religions. L'Église catholique célè- 

mort: bre le 1** novembre la fête de la TOUSSAINT, consacrée à ceux à 

* A3 n'a pas le DROIT de le faire et doit être PUNI. L'ATTENTAT a qui leurs vertus ont mérité la € béatitude éternel l T et le 2 
fait des morts et des blessés. — A1 est € laissé pour mort par ses novembre € jour des ህመ elle prie pour le $ REPOS éternel de 
ASSASSINS qui jugent inutile de l'ACHEVER. — A3 menace ላ] tous les morts. Elle affirme qu'ils RESSUSCITERONT au dernier 
de le TUER s’il fait une action qu'il lui interdit. Si tu fais un pas, jour. — La $ RESURRECTION des ን DU TésH በሻ de lachair, 
tu es mort! — € À mort Untel! crie la foule en délire, qui fait partie de gan credo; cl la raison de son intérêt pour les 
ና hurle à la mort, en poursuivant Untel pour le LYNCHER. — RELIQUES des saints: petits fragments de leur corps Ces 
ና 1l y a eu mort d'homme: l'accident, ou le crime, est grave. dans des RELIQUAIRES et proposés à la vénération des fidèles. 

Fig. € Ca n'est pas la mort d'un homme, dit à propos d'une e Dans une perspective religieuse, on peut écrire sur an 

circonstance simplement ennuyeuse: ce n'est pas grave. faire-part que A1 € a été rappelé à Dieu. — Dans le cas oü 

On me demande 1000 € pour réparer ma voiture! — Allons! sa vie éternelle serait une séparation de Dieu, on parle 

ce n'est pas la mort d'un homme! parfois de ና la mort éternelle, la damnation, à laquelle 

e A3 a le DROIT de le faire (du moins dans certaines législa- conduit le € péché MORTEL de AL, mourant dans | NUM 
tions) pour CHÂTIER un COUPABLE: A3 € a le droit de vie et tence finale: sans regret de ses péchés. D'où, pour faciliter 
de mort sur A1; il estime que A1 € mérite la mort, mais il le passage. les prières des agonisants, et le sacrement des 
ና ne veut pas la mort du pécheur: il est disposé à l'indul- malades, dit naguère extrême onction. 
gence. — La police a mission de semparer de lassassin 5. La mort dans une perspective administrative et démo- 
€ mort ou vif. graphique. 

* A3, pouvoir judiciaire, € condamne à mort A1; il le con- Al est DÉCÉDÉ, On précise la date et le lieu de son DÉCÈS, qui 
damne à la € peine de mort (aujourd'hui abolie dans de doivent figurer à l'état-civil. On délivre à la famille dans les mai- 
nombreux Etats). — Il condamne A1 à être mis à mort. — ries, en vue des démarches à faire, des € bulletins de décès. 
A1 € meurt sur l'échafaud: il est EXÉCUTÉ, jadis, en France, * Les démographes calculent € l'excédent des décès sur les 
GUILLOTINÉ. NAISSANCES ou l'inverse. — Le € taux de MORTALITÉ: nom- 

3. La mort dans une perspective métaphysique. bre moyen de inorts pour 1000 personnes, dans une cer- 


Dans la mythologie grecque et romaine, les MORTELS (n., 
litt.): les hommes, s'opposent aux IMMORTELS: les dieux. 


taine population, pendant un certain temps. L'épidémie 
entraine une augmentation de la mortalité. 


* C'est une croyance répandue dans l'humanité que le CORPS 
seul est mortel mais que ] እሌ est IMMORTELLE. Beaucoup de 
gens croient à lIMMORTALITÉ de l'âme, qui continue à vivre 


Il. Max est mort, l'enterrement aura lieu mardi à 10 heures. 
O Les CÉRÉMONIES de la mort. 


1 Le DEUIL. 


dans 19 AU-DELÀ; d'où l'emploi des verbes PASSER et surtout 
TRÉPASSER (vieux) comme syn. de mourir, la mort étant con- 
çue comme un PASSAGE de la vie de ce monde à la € vie éter- 
nelle, syn. un TRÉPAS (vieux); la loc. € Passer de vie à trépas 
(ironique) est encore usuelle. D'autres pensent que ና la 
mort est un sommeil éternel, autrement dit le NÉANT. — On 
raconte aussi des histoires de FANTÔMES, € âmes en peine qui 
se manifestent de façon visible aux vivants. 


e Les € dialogues des morts: genre littéraire consistant à 
faire dialoguer dans l'au-delà des personnages d'époques 
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Les Richard ont PERDU trois membres de leur famille dans un 
accident; ils sont € en deuil, ils PLEURENT leurs morts, les 
DÉFUNTS de la famille, les chers DISPARUS, qui les out QUITTÉS. 
Ils reçoivent les CONDOLÉANCES de leurs amis, avertis par des 
€ faire parts de décès. Autrefois, ils auraient € porté le deuil, 
en s habillant de noir. 


* Jadis, on € veillait les moris avant de les ENSEVELIR dans un 
LINCEUL, syn. litt. un SUAIRE, qui était généralement un drap 
de lit, et de les € mettre en BIÈRE, syn. dans leur CERCUEIL. 


Aujourd'hui une entreprise de € POMPES FUNÈBRES (n.f.pl.) 
se charge de tout et peut, éventuellement, exposer le CORPS, 
avant la € mise en bière, dans un établissement appelé FUNÉ- 
RARIUM (N.B. Dans ce contexte, on préfère le mot CORPS au 
mot CADAVRE). 


* Dans certains cas on EMBAUME le corps pour lui assurer 
une meilleure conservation; c'est ce que faisaient les 
anciens Égyptiens dont les MOMIES sont parvenues 
jusqu'à nous. 


La cérémonie des OBSÈQUES (n.f.pl.). 


C'est un ensemble de rites d'accompagnement du mort 
jusquà sa € derniére DEMEURE. Lorsqu'on enterre un grand 
personnage, on peut lui organiser des FUNÉRAILLES (n.f.pl. 
obligatoire), obséques particuliérement solennelles et 
méme des € funérailles nationales. 


* On organise un € CONVOI FUNÈBRE. Les amis et connais- 
sances envoient des fleurs, généralement sous la forme de 
ና COURONNES MORTUAIRES. Le mort est transporté dans un 
CORBILLARD suivi éventuellement de plusieurs voitures. 
Lorsqu'il s'agit d'€ obsèques religieuses, on s'arrête dans un 
lieu de culte, notamment à l'église pour une € messe des 
morts, syn. € messe de REQUIEM, ou une simple ABSOUTE. 
L'orgue joue parfois, à la sortie, une € marche FUNÈBRE. Le 
célébrant, ou quelqu'un d'autre, peut prononcer une 
€ ORAISON funèbre qui est un ÉLOGE du défunt. Dans le cas 
1ኖ obsèques civiles on peut organiser une brève cérémo- 
nie au cimetiére. 


N.B. Le Requiein est un genre musical: composition chantée 
sur les paroles latines de la messe des morts dont les premiers 
mots sont Requiem aeternam dona eis, Domine: «donne-leur, 
Seigneur, le repos éternel». Le Requiem de Mozart et celui de 
Verdi sont fréquemment donnés en concerts. 


Le plus souvent, les obséques sont un ENTERREMENT, syn. 
administratif, unc INHUMATION. On ና ENTERRE les morts; 
syn. on les INHUME; on ና porte un mort en terre (vieux). 


* On peut aussi les INCINÉRER, recueillir leurs cendres dans 
une petite URNE qu'on place dans les niches d'un COLUM- 
BARIUM ou les disperser dans un lieu symbolique. C'est la 
pratique de l'INCINÉRATION. 


Différents types de SÉPULTURES. 


On dépose le corps au CIMETIÈRE dans une TOMBE, qui peut 
étre une simple FOSSE creusée dans la terre par un FOS- 
SOYEUR. — La 9 fosse commune est celle où sont enterrés les 
gens sans famille, trop pauvres pour assurer les frais de 
leurs obsèques. — La plupart des tombes sont des TOMBEAUX 


e 
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construits par des MARBRIERS, comprenant un CAVEAU sou- 
terrain maçonné, fermé par une € PIERRE TOMBALE ornée ou 
non de symboles religieux et portant les noms des défunts, 
ou par une petite ና CHAPELLE FUNÉRAIRE, ou par un monu- 
ment plus ou moins compliqué, éventuellement orné de 
statues, ou d'une STÈLE verticale. 


e Les grands personnages avaient jadis dans les églises leur 
tombeau, que lon peut voir encore, parfois, orné d'un 
GISANT: leur statue couchée. 


e Un SÉPULCRE, syn. vieux et litt. de tombeau. À Jérusalem, 
les pèlerins vénèrent le € Saint Sépulcre qui fut pendant 
trois jours le tombeau du Christ. 


* Certains délinquants maniaques se rendent parfois cou- 
pables de € VIOLATIONS de sépultures; ils les PROFANENT. 


IV J'ai marché dix kilométres! Je suis mort de fatigue! 
O Emplois figurés. 


1 Al éprouve des sensations physiques extrêmes et désa- 


gréables. 


Al est € mort de fatigue: extrêmement fatigué, syn. fam. 
CREVÉ. — Il € meurt de faim: il a extrêmement faim. — A1 
ና crève de faim: il est dans la misère. — I] est € ivre mort: 
tombé immobile, avec perte de conscience, sous l'effet de 
l'alcool. — A1 € souffre mille morts: il souffre énormément. 
— Al est € à moitié mort: en mauvais état de santé. — Sous 
l'effet du froid, A1 € attrape la mort, syn. fam. la CRÈVE, une 
maladie du genre de la pleurésie, et il € a les doigts morts: 
engourdis, insensibles, tout blancs. — A1 est € pále comme 
un mort ou € comme la mort, syn.: il est CADAVÉRIQUE. — 
C'est un € mort en sursis, syn. un € mort vivant: une per- 
sonne dont la mort est prévisible et proche. — La drogue est 
une € mort lente. 


* Al € fait le mort: il ne bouge pas, ne donne aucun signe 
dc vie. — A1 € est le mort : (dans certains jeux de cartes) il 
étale son jeu et ne joue pas lui-méme. 


A1 éprouve des états psychiques extrêmes et générale- 
ment désagréables. 


Al € meurt d'ennui : il éprouve € un ennui MORTEL, il 
€ s'ennuie MORTELLEMENT, il € s'ennuie à mourir parce que 
A3 € le fait mourir d'ennui. Une pièce de théâtre mortelle est 
€ mortellement ennuyeuse. Des € heures mortelles paraissent 
infiniment longues. 


* Al € meurt d'envie de faire A2 action. — Il € meurt d'amour 
pour A2 humain. — Al et A2 humains € sont fáchés à mort: 
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sans perspective de réconciliation; ils € se huïssent mortel- 
lement, € éprouvent une haine mortelle l'un pour l'autre. 


* Al peut aussi € mourir de rire / d'impatience / d'inquiétude 
/ de peur. — Al € est plus mort que VIF: il a extrêmement 
peur. — Il € a la mort dans l'âme: il est extrêmement triste. 

e Al, mystique, € meurt au monde (litt.): il sen désinté- 
resse, y renonce. 

* Al est frappé de € mort civile: condamné à ne plus jouir 
de ses droits civiques. 

ና Les morts vont vite! : on les oublie vite. — PR. II faut laisser 
la: morts euterrer les morts (citation de l'Évangile): il faut se 
soucier du présent et de l'avenir plutôt que du passé. — ላ] 
humain ou abstrait (un projet, un texte) est € mort et 
enterré: on ne tient plus aucun compte de lui. — Des cris, 
un alcool € à réveiller un mort sont trés forts. 


* A1 € fait une tête d'enterrement : il a l'air très triste. — Il 
raconte une histoire MACABRE qui évoque la mort en insis- 
tant sur son aspect le plus affreux. — Il écoute une musi- 
que FUNÈBRE, syn. LUGUBRE. 


e Al SUCCOMBE à la tentation: il n'a pas la force dy résister. — A1 
humain est OBSÉQUIEUX: il est cérémonieux et flatteur. — Al 
parle d'une voix SÉPULCRALE: trés grave, avec un ton sinistre. 


V La pile de ma lampe de poche est morte. 


1 


LJAI non vivant est mort. 


እሊ] concret. 


Un ASTRE mort cesse de diffuser de la lumière. — De € EAU 
morte est stagnante, ant. l'eau VIVE, courante. — Une 
€ opération VILLE morte est une manifestation qui consiste à 
fermer tous les commerces et à s'abstenir de toute circulation. 
— Une batterie, une PILE morte ne donnent plus de courant. 


e Le FEU / Le JOUR meurt ou se meurt (litt.). — Les VAGUES de 
l'Océan viennent mourir au fond de la rade (litt.). 


Al abstrait. 


Une € langue morte n'est plus parlée et n évolue plus. — Notre 
amour est mort: nous ne nous aimons plus. — La télévision a causé 
la mort d'une certaine presse. — Les archéologues reconstituent les 
civilisations mortes. — Les civilisations aussi sont mortelles. 

° Un f poids mort: un objet, ou un individu encombrant et 
INUTILE. 

* Un ና temps mort: un espace de temps pendant lequel on 
ne peut rien faire d'utile. — La € morte saison dans les COM- 
MERCES saisonniers, est la période d'inactivité. — Le € point 
mort: permet de faire tourner un MOTEUR sans embrayer ni 
débrayer. — L'€ angle mort empéche de voir dans le RÉTRO- 
VISEUR la voiture qui vient derriere. 
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ል MOT-, MOBIL-: bases savantes d'origine latine, KINE-, CINE: 
bases savantes d'origine grecque exprimant l'idée de mouvement. 


L. Les astres et les atomes, tout dans le monde est en mou- 
vement. 


1 


ል] se MEUT: il fait un mouvement qui peut être 


* un simple changement de POSITION. sans changement de 
place. 


* un changement de PLACE. 


Le verbe MOUVOIR, qui exprime les deux sortes de mouve- 
ments ci-dessus, n'est guère employé que dans des contextes 
trés généraux ou philosophiques. Il est surtout utilisé à la voix 
passive: être mu, rarement à la voix pronominale: se mouvoir, 
et presque plus à la voix active: A2 ment A1. On dit plutôt A2 
€ met Al en mouvement, et dans le langage courant, la langue 
a recours aux verbes REMUER, BOUGER (voir ci-dessous II et IIT), 
DÉPLACER, POUSSER, TIRER et à leurs synonymes. 


Un Al est MOBILE. 


1. il est actuellement € eu mouvement. Il est mu par A2, une 
FORCE interne ou externe. 2. il est capable par lui méme de 
mouvement. Sa MOBILITÉ est sa capacité à se mouvoir. Un 
mobile (nom) est un Al en mouvement, notamment une 
œuvre dart suspendue dont les diverses parties bougent, 
€ entrent en mouvement, au gré des courants d'air. 

* Un Al est IMMOBILE. Son IMMOBILITÉ est son absence de 
mouvement, temporaire ou due à sa nature de masse 
inerte. 

e Une force A2 IMMOBILISE un Al en mouvement, ou au 
contraire € inet en mouvement un ላ] immobile, syn. dans 
certains contextes, le MOBILISE. 


* Ou bien Al, précédemment en mouvement. s'immobilise 
de lui-méme. 


° Fig. L'IMMOBILISME est, en politique, le refus de tout 
changement. 


Un Al est INERTE. 


Son INERTIE est son incapacité à se mouvoir par lui-méme, 
sans l'intervention d'une force extérieure. La € force d'iner- 
tie est la résistance opposée par des A1 pesants aux forces 
A2 qui tendent à les mettre en mouvement. 


* Fig. Dans un situation si grave, il ne faut pas rester inerte: 
sans agir. Il faut tirer les gens de leur inertie. — À toutes les 
sollicitations, ils opposent la force d'inertie. 


I. La girouette est en mouvement quand il y a du vent. 


L1AI concret, vivant ou non, fait un mouvement sans changer 
notablement de place. 


AT est MOUVANT: les vagues de la mer, les blés agités par le 
vent sont mouvants. Des € SABLES mouvants, dans les estuai- 
res des fleuves, constituent des fonds INSTABLES, découverts 
à marée basse oü un marcheur peut s'ENLISER. Une € terre 
MEUBLE n'est pas trop tassée et peut étre facilement remuée. 


* Fig. L'opinion publique est mouvante. — Nous avançons sur 
un terrain mouvant: nous agissons sans être sûrs de rien. 


ለ] REMUE. 


Emploi intr, chaque fois qu'une partie de lui-même 
CHANGE de POSITION, ou qu'il se déplace dans un espace res- 
treint, sans en sortir, ou qu il revient toujours à son point de 
départ. La dent de lait de Jeannot remue, elle va tomber. — 
Un enfant REMUANT, nerveux, est agité, SAGITE sans cesse. 
Le € remue-ménage est la situation d'un groupe au sein 
duquel € il y a du mouvement, de lAGITATION, du fait de 
l'ACTIVITÉ le plus souvent bruyante de la plupart de ses 
membres. À la guerre, lorsqu'une troupe au repos entend 
l'ordre € « BRANLEBAS de combat!» chaque soldat prend son 
arme et se précipite à son poste. 


* Emploi pr. (fam.), Al se remue, ና ne reste pas les deux 
pieds dans le méme sabot: il ne reste pas inactif, il se 
DÉMÈNE pour résoudre lui-même ses problèmes avec rapi- 
dité et efficacité. À un paresseux: Remue-toi, un peu! 


* Emploi tr. A2 remue A1. Une grande armoire est difficile à 
remuer. — Le cuisinier remue sa páte avec une spatule. 


A2 AGITE A]. 


Il le remue rapidement, irrégulierement et dans des direc- 
tions différentes. Le vent agite les branches. — A1 humain 
agite un flacon, pour en bien mélanger les éléments qu'il 
contient, son mouchoir ou sa main, pour dire au revoir, ses 
pieds, par nervosité ou impatience. (Voir aussi l'article AGIR). 


e A2 SECOUE Al: il le remue brusquement dans un sens, 
puis dans l'autre, à plusieurs reprises. L'autobus secoue les 


MOUVEMENT 


=- - - መሙ ናጮ 


Fig. Sylvie secoue Jeannot: elle fait en sorte de le tirer de sa tor- 
peur ou de sa paresse. — Cette mauvaise nouvelle nous a secoués: 
ça a été une secousse pour toute la famille: une violente émotion. 


Al TOURNE. 


ll est mu par A2, une force interne, comme celle d'un MOTEUR 
de machine ou dun RESSORT de montre, ou par une force 
externe, comme le vent ou le courant d'une rivière, qui le € fait 
tourner. Les GIROUETTES sur les toits, ou les ailes des moulins 
tournent au vent. (Voir aussi l'article TOURNER). 


e Les REMOUS et TOURBILLONS des rivières sont des mouve- 
ments tournants. — Fig. Il y a des remous dans un groupe 
humain qui s'agite passagèrement pour une raison ou une 
autre (en général, le mécontentement). 


A1, suspendu, se BALANCE. 


Il se meut régulièrement, avec une certaine lenteur, d'un 
côté puis de l'autre. Les enfants se balancent sur une 
BALANÇOIRE, syn. une ESCARPOLETTE, faite d'une planche 
suspendue par deux cordes à une barre fixe. — Emploi tr. Le 
vent balance les branches. — Sylvie balance le bercean de 
Sylviane: elle la BERCE. — Fig. A1 humain € balance entre 
deux possibilités qui présentent des avantages et des incon- 
vénients comparables.: il hésite. 


* Ce mouvement est celui d'un PENDULE qui OSCILLE de part 
et d'autre d'une position moyenne, dans un mouvement 
PENDULAIRE ou OSCILLATOIRE. C'est aussi celui du BALAN- 
CIER d'une PENDULE, d'une cloche d'église que A2 humain 
ou mécanisme € met en BRANLE. 


Al TREMBLE. 


Il est agité de petits mouvements répétés. Il est TREMBLANT, 
agité par des TREMBLEMENTS. A1 vivant tremble: est animé de 
petites contractions sous l'effet du froid ou de la peur. — Fig. Il 
tremble pour un ami en danger. — Les feuilles des bouleaux trem- 
blent sans arrét. — Chaque fois que le métro aérien passe, les 
vitres tremblent. — La terre tremble; il y a un € tremblement de 
terre, syn. un SÉISME, une € secousse SISMIQUE. 


* Al TREMBLOTE (verbe): il tremble faiblement. A1 vieillard 
€ a la tremblote (nom): il a probablement la maladie de 
Parkinson. 


passagers. — On secoue un pommier pour faire tomber les IL. Quand le photographe dit «Ne bougeons plus!», il ne 
pommes. — Secouer la téte est un geste de perplexité — Une faut plus faire aucun mouvement. 

SECOUSSE est un choc brutal, qu'il résulte ou non de l'acte 
de secouer. Les secousses du véhicule, syn. les CAHOTS, fati- 
guent les passagers. — Une secousse électrique peut se pro- 
duire en cas de mauvaise manipulation des appareils. 


[1A1 vivant, fait un mouvement sans changer de place. 


1 Al est vivant, et A2 la VIE, la € force VITALE interne qui 
l'ANIME, fait qu'il n'est jamais complétement immobile. Il 
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est bien rare qu'il ne bouge une partie de son corps, quil 
€ ne remue ni pieds ni pattes (fam.). Même quand il dort, il 
arrive qu'il s'agite. Éveillé, il CILLE: a des mouvements des 
paupières, il RESPIRE, même si parfois, il Y retient son souffle. 
Mais ces faibles mouvements n'empéchent pas quil se con- 
sidere comme immobile. Le chasseur à l'affût s'immobilise 
pour ne pas donner l'alerte au gibier. — Il arrive que dans cer- 
taines circonstances officielles ou sous le coup d'une émo- 
tion, ል] se FIGE. La sentinelle se fige au garde-à-vous. 


* La PARALYSIE est une maladie qui interdit le mouvement à 
tout ou partie du corps. Le malade, atteint d'une congestion 
cérébrale est PARALYSÉ du côté gauche. — Un KINÉSITHÉRA- 
PEUTE (abréviation, KINÉ) peut le rééduquer au mouve- 
ment.— Fig. Des réglementations trop sévéres PARALYSENT 
l'artisanat: l'empéchent de se développer. 


BOUGER est syn. de remuer dans ses emplois intr. mais ne 
s'emploie pour ainsi dire que pour des A1 vivants. J'attends 
le plombier, je ne peux pas bouger de chez moi. — Fig. € Ga 
bouge (fam.): la situation évolue. — Les camionneurs com- 
mencent à bouger: à manifester leur mécontentement, à 
organiser des manifestations. 


* [] n'a d'emplois pr. et tr. que dans un langage fam. : Bouge- 
toi de là! — Mon cousin n'a pas bougé le petit doigt pour me 
venir en aide. 


* Al € a la BOUGEOTTE (fam.) s'il n'arrête pas de remuer, ou 
sil se déplace ou VOYAGE beaucoup, par gout plus que par 
nécessité. 


Mouvements involontaires de A1. 


° Certains sont instinctifs, et de trés faible ampleur: il FRIS- 
SONNE, le froid lui € donne des FRISSONS, et méme le fait 
trembler; il FRÉMIT, a un FRÉMISSEMENT, TREMBLE de colère, 
il TRESSAILLE de peur. 


e Al SURSAUTE, il a un choc émotionnel sous l'effet de la 
surprise. Un SURSAUT peut déclencher une action, dans 
une circonstance qui se révèle soudainement périlleuse. 
— A1 € entre en TRANSE sous l'effet d'un EXCITANT (drogue, 
musique, discours): il perd le contróle de lui-méme fait 
des mouvements convulsifs. — Emploi affaibli, Al est en 
transe: il est violemment inquiet, mort d'inquiétude. 


*Ál vivant mais temporairement immobile peut être 
amené à bouger contre son gré sous l'effet d'une force 
externe qui le POUSSE, le BOUSCULE, le RENVERSE, syn. le 
€ fait tomber. Quand une foule s'agite, dans une BOUSCU- 
LADE, il arrive qu'une personne soit renversée et piétinée. 


4. Mouvements volontaires de A1. 
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* La GYMNASTIQUE et la DANSE entrainent un Al AGILE à 
faire facilement toutes sortes de mouvements. — A1, qui 
manque peut-être d'AGILITÉ, € fait un faux mouvement : il 
fait, avec sa téte, ses bras ou ses jambes, un mouvement 
auquel son corps n'est ni habitué ni préparé, ce qui lui 
provoque une douleur musculaire. — Sur certaines musi- 
ques très rythmées, les DANSEURS ne se contentent pas de 
DANSER, ils TRÉPIGNENT ou se TRÉMOUSSENT. — Faire une 
chose € en deux temps trois mouvements, c'est la faire trés 
rapidement, en quelques secondes. 


Al fait, en direction de A3 humain, un GESTE, syn. un 

SIGNE, de la téte, de la main, du doigt, c-à-d. un mouvement 

ayant une signification particuliére, notamment lorsque A1 

ne peut ou ne veut parler, ou si A3 est trop loin pour 
l'entendre. — Si A1 fait des gestes nombreux, rapides, et 
insensés, il GESTICULE, se livre à des GESTICULATIONS. 

* Fig. A1 € joint le geste à la parole : A1 dit quil va faire une 
chose, et il la fait immédiatement. — A1 a eu € un beau geste 
(à l'égard de A3): il a été GÉNÉREUX. — AI a fait une chose 
€ dans un mouvement d'humeur, syn. de COLERE: A1 a agi 
sous le coup de la mauvaise HUMEUR ou de la colére, quitte à 
le regretter ensuite. — Les € faits et gestes de A1: tout le détail 
de ce que A1 fait, que ce soit important ou non. 


IV Les troupes font mouvement vers le front. 


[1ላ1 fait un mouvement et change de place. 


1 Alconcret et non fixe peut étre de ce fait DÉPLACÉ d'un lieu 


à un autre sous l'effet de A2, force externe. 


Dans une maison, le MOBILIER, l'ensemble des MEUBLES, a la par- 
ticularité de pouvoir étre déplacé, notamment en cas de DÉMÉ- 
NAGEMENT. — Au contraire, un IMMEUBLE est un grand bátiment 
définitivement attaché au lieu sur lequel il a été construit. 


e Selon les positions respectives de ces lieux et la forme de 
Al, les mouvements de DÉPLACEMENT que Al effectue sont 
trés variés: Al MONTE s'il est SOULEVÉ ou PROPULSÉ par A2, 
Al DESCEND du fait de son propre POIDS, une pierre ROULE, 
une planche GLISSE: elle se déplace d'un mouvement con- 
tinu sur une surface lisse, toujours en contact avec elle. — 
Les patineurs glissent sur la glace. Ils font des GUSSADES. — 
J'ai glissé sur le parquet ciré et manqué de tomber. — La peau 
des poissons est GLISSANTE, il est difficile de les retenir dans sa 
main. — Le savon mouillé m'a glissé des mains. 


Emploi tr.: J'ai glissé une lettre sous la porte de mon voisin. 


Fig. Emploi pr.: Luc sest glissé dans la salle du congrès sans y 
avoir été invité. — Une faute de frappe s'est glissée dans mon texte. 


Al est un véhicule. 


e Une (VOITURE) AUTOMOBILE semble se mouvoir toute 
seule, mais en fait elle est mue par un MOTEUR, appareil 
qui transforme en énergie mécanique une énergie prove- 
nant de la combustion interne (ou explosion) d'un CARBU- 
RANT comme l'ESSENCE ou le GAZOLE. Il existe aussi des 
véhicules automobiles munis d'un € moteur électrique ali- 
menté par une batterie rechargeable. 


* La LOCOMOTIVE (à vapeur ou électrique) d'un train, ou sa 
voiture MOTRICE, met le train en mouvement et le déplace 
sur les rails de gare en gare. — Les MOTOCYCLETTES (ou 
MOTOS), les AVIONS autres que les planeurs et les BATEAUX 
autres que ceux à voiles ou à rames sont tous PROPULSÉS 
par un ou plusieurs moteurs. 


e La CIRCULATION: le mouvement incessant des véhicules 
terrestres. Pour les bateaux et avions, on parle respective- 
ment du € TRAFIC maritime et du € trafic aérien. 


e AT, ballon bien gonflé, REBONDIT plusieurs fois sur un sol 
dur, en mouvements verticaux successifs, et de moins en 
moins haut, avant de s'arréter définitivement. 


AI vivant se déplace de diverses façons selon sa configura- 
tion et son milieu naturels: Al MARCHE, COURT, NAGE, VOLE, 
S ÉLANCE, il € prend son ÉLAN (se lance en avant), SAUTE, fait 
un SAUT (s'élève de terre) ou € fait du SAUT (si c'est un 
sport), BONDIT, fait un BOND (saute brusquement). — Les 
REPTILES RAMPENT (avancent sur le ventre), leur mouvement 
est la REPTATION. 


* Fig. Al humain a agi € dans un élan de solidarité: mu par 
un SOUDAIN et VIF sentiment de solidarité, AI fait un acte 
de générosité envers des humains qui lui sont proches et 
qui ont besoin de son aide. 


+ Al € saute un chapitre: Al lit le chapitre 3, par exemple, 
sans avoir lu le chapitre 2. 


*Al €rampe aux pieds de A2 humain: Al, S'HUMILIE, 
s'abaisse devant A2, pour en obtenir les faveurs ou le pardon. 


* Al € bondit de joie / d'indignation: Al est soudainement 
mñ par ces sentiments qu'il éprouve très fortement; A2, 
genre de paroles ou de comportement, € ca me fait bondir: 
ca provoque mon indignation ou ma colère. 


Al humain est € libre de ses mouvements: il peut ALLER oü il 
veut, faire ce qu'il veut, CIRCULER librement. 


e Fig. Al aun MOBILE pour AGIR, il y est POUSSÉ par une MOTI- 
VATION psychologique ou morale. Al est MOTIVÉ, il a un 
MOTIF une RAISON pour agir comme il le fait. —A1 DYNAMIQUE 
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est plein de santé et de VITALITÉ, de DYNAMISME ; sans cesse il 
ና va et vient et fait des choses positives. 


* Al aeu € une vie MOUVEMENTÉE: une vie remplie d'événe- 
ments nombreux et divers, heureux et malheureux, de 
voyages. Il peut en faire un récit MOUVEMENTÉ, plein de 
REBONDISSEMENTS. 


* Dans l'Administration, le mouvement des MUTATIONS 
amène régulièrement les hauts fonctionnaires à être 
MUTÉS d'un poste à un autre, mais certains sont INAMOVI- 


BLES, ils ne peuvent pas étre déplacés. 


* ላ] employé a été PROMU, a eu une PROMOTION: il a été 
nommé à un poste plus important et mieux payé. 


Al est un groupe. 


Les € oiseaux MIGRATEURS changent réguliérement d'habi- 
tat selon les saisons: ils se déplacent ensemble sur de lon- 
gues distances. Il arrive que certains groupes humains, 
alors appelés populations MIGRANTES, se déplacent volontai- 
rement ou soient déplacés de force: on appelle cela des 
€ mouvements de populations; la pauvreté et la guerre pro- 
voquent des ና vagues / flux MIGRATOIRES. 


A2 individu € suit le mouvement: A2 va ou vont les autres 
(le groupe A1) sans se poser de question. 


* En cas de guerre, le gouvernement MOBILISE tous les hom- 
mes valides. Il décréte leur MOBILISATION. Une fois cons- 
tituées, les troupes € font mouvement vers le front, se 
dirigent vers le lieu des combats. — En effectuant un 
€ mouvement tournant, l'armée a encerclé l'ennemi. 


* Al € se mobilise pour une cause: Al décide d'AGIR pour 
défendre ses droits, ou ceux d'un individu ou d'un autre 
groupe qu'il considère injustement traité. Son ACTION 
peut prendre la forme de mouvements de protestation, 
comme des PÉTITIONS ou des MANIFESTATIONS. 


* Fig. Dans les divers domaines de 18 vie en société, des 
hommes et des femmes s'ASSOCIENT plus ou moins offi- 
ciellement pour faire connaître et PROGRESSER leur idées: 
ils créent ou rejoignent ou suivent des mouvements politi- 
ques, littéraires, scientifiques, philosophiques, etc. — A2 
individu ou groupe est dans la MOUVANCE de Al: A2 a 
plus ou moins les mêmes idées que A1. 


v Domaines particuliers. 


1 Sciences et techniques 


* En MÉCANIQUE, la CINÉMATIQUE a pour objet l'étude du 
mouvement des corps: € mouvements rectilignes / circulai- 
res / de rotations / de translations / giratoires / alternatifs; la 
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DYNAMIQUE étudie le mouvement considéré dans ses rap- 
ports avec les forces (A2) qui en sont les causes. 

e Toute MACHINE, tout MÉCANISME, est un agencement de 
pièces qui transmettent les unes aux autres les forces et 


les mouvements issus d'un MOTEUR ou dun RESSORT. — 


Avant de devenir le € Septième Art, le CINÉMA a d'abord 
été la technique des images qui bougent. 


2 Musique 


* Le compositeur indique selon quel mouvement, avec quelle 
RAPIDITÉ, un morccau doit être joué, en écrivant au début de 
la partition: ADAGIO, ANDANTE, etc. (voir l'article DANSER.) 


* Par extension, les diverses PARTIES d'une œuvre devant 
être exécutées selon ces indications sont aussi appclées 
mouvements et numérotées par ordre chronologique: Pre- 
iier mouvement, Deuxième mouvement, etc. 


MOYEN, adj.qual. et n.m. 


1 Jean n'est ni grand, ni petit; il est de taille moyenne. 


1 
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O Entre Al et A3, A2 est moyen. — Un A2 moyen. 


Al, A2 et A3 sont concrets et de méme nature. 


Ils sont donc MESURABLES (sur une échelle de DEGRÉS) et 
COMPARABLES. Comparé à un A1 plus GRAND, long, large, ou 
lourd, et à un A3 plus petit, court, étroit, ou léger, A2 est 
moyen si ses dimensions ou son poids le situent ENTRE A1 
et A3, environ € à Mi-chemin entre Al et A3, à peu prés au 
MILIEU de l'échelle de degrés. A2 n'est donc ni grand ni 
petit, ni long ni court, ni lourd ni léger, etc. Il cst de DIMEN- 
SION moyenne, dun POIDS moyen. — Un boxeur € poids 
moyen est moins lourd qu'un € poids lourd et moins léger 
qu'un f poids léger. — Une personne € d'âge moyen n'est 
plus jeune mais pas encorc vieille. 

° GR. L'adj. moyen, postposé en règle générale, est antéposé 
dans quelques noms composés: € Le Moyen Âge est la 
période de l'Histoire qui se situe entre l'Antiquité et la 
Renaissance, début des Temps Modernes. — Un € moyen 
courrier est un avion qui parcourt une distance moyenne, 
plus courte que celle des € longs courriers. — Le € moyen 
terme est un temps à venir qui se situe entre le € court 
terme et le € long terme. 


Dans un classement noté. 


La MOYENNE (emploi nominal, NOTE étant sous-entendu) 
cst la note située exactement entre la plus basse et la plus 
élevée possibles; en France, on note généralement les 
devoirs des élèves sur unc échelle allant de 0 à 20 points. 


Pour un éléve, avoir 10, c'est donc € avoir (juste) la 
moyenne; une note € au-dessus de la moyenne se situe entre 
10 et 20, et € au-dessous de la moyenne, entre 0 et 10. — Une 
note situéc entre 6 et 9 est considérée comme MÉDIOCRE. 


En arithmétique. 

La moyenne de n nombres est le résultat de la somme de ces 
nombres divisée par z. Ainsi, la moyenne de 2 + 3 + 10 est 5 
(15 divisé par 3). On trouve donc € l'áge moyen d'un groupe 
de # personnes en additionnant leurs ágcs et en divisant le 
résultat par ዘ. — Un élève (ou une classe) € a des résultats 
moyens si la moyenne de ses notes se situe aux environ de 10. 
En revanche, s'il a de trés bons (ou trés mauvais) résultats, 
c'est que sa moyenne est très élevée (ou trés faible). — Loc.adv. 
€ en moyenne: Luc rend visite à sa vieille tante en moyenne trois 
fois par an: certaines années deux fois, d'autres trois, d'autres 
quatre, mais rarement moins de deux ou plus de quatre. 


Al, A2, A3 sont abstraits. 


Ce sont des qualités esthétiques, morales, sociales ou intel- 
lectuelles, non ou difficilement mesurables. On dira que le 
possesseur de A2 est MOYENNEMENT beau, moral, intelli- 
gent, riche, quil est d'une qualité ou valeur moyenne se 
situant approximativement entre les EXTRÉMES, au MILIEU ou 
dans les degrés MÉDIANS d'une € échelle de VALEURS. 

* Un A2 médiocre est € trés moyen: par sa MÉDIOCRITÉ, il se 
situe dans la partie inférieure de léchelle, sans étre 
cependant au plus bas de cette échelle. — Un A2 humain 
médiocre a des qualités (physiques, morales, intellectuel- 
les, professionnelles) médiocres. 

Un A2 INTERMÉDIAIRE. 
Dans le temps, si Al, A2 et A3 sont trois stades, états ou éta- 
pes successifs d'un méme phénomène, on dira que A2 est le 
stade, l'état ou l'étape intermédiaire entre A1 et A3. Ce peut 
être le moyen (sens IT) qui permet de passer de Al à A3, à Al 
de faire A3, etc. — Passer IMMÉDIATEMENT de Al à A3, c'est 
faire A3 tout de suite, sans s'arréter sur un quelconque A2. 

* A2 humain est un intermédiaire, € joue l'intermédiaire: A2 
permct à Al et à A3 humains de traiter (une affaire commer- 
ciale) sans avoir à se rencontrer. C'est GRÁCE à A2 que A1 et 
A3 peuvent faire des affaires. — A2 MÉDIATEUR (dans les 
domaines juridique, social ou politique) tente de concilier les 
points dc vue divergents de A1 et de A3, qui, € par l'INTER- 
MÉDIAIRE de A2, pourront peut-étre trouver un accord, un 
COMPROMIS, une solution moyenne (ni très bonne ni très 
mauvaise pour personne) satisfaisant, souvent moyennement 
(et donc ni NULLEMENT ni TOTALEMENT) l'un et l'autre. 

Les MÉDIAS sont des € moyens de conrmunication sociaux. 


I. Tu connais le moyen de sortir de ce labyrinthe? 


O Entre une difficulté et sa solution, il y a un moyen. 


l AI cherche / trouve / connait le moyen A2, concret ou abs- 


trait, de A3, inf. 


ላ] trouve (par exemple) par quel INTERMÉDIAIRE, COMMENT 
ou de quelle MANIÈRE faire A3, quelle MÉTHODE ou quel PRO- 
CÉDÉ ou quel TRUC (fam.) utiliser pour le faire, AVEC quoi le 
faire, quelle VOIE suivre. Le cambrioleur a trouvé le moyen 
d'ouvrir la porte (il a cassé la serrure ou la porte, utilisé un 
passe-partout, etc.). — Jeannot a encore trouvé le moyen de 
mettre sa sœur en colére! (il lui a dérangé ses affaires, l'a trai- 
tée d'idiote, lui a tiré les cheveux, etc.). — A1 fait A3 € au 
moyen de A2, syn. GRÂCE à A2, ou au contraire SANS l'aide 
de qui ou de quoi que ce soit. 


* GR. Le méme sens peut étre obtenu par l'emploi de la 
loc.adv. € MOYENNANT quoi dans une phrase aux proposi- 
tions inversées. Faites A2, moyennant quoi vous pourrez 
faire A3: si vous faites A2 vous pourrez faire A3. Le cam- 
brioleur a cassé la porte, moyennant quoi il est entré sans 
autre difficulté. 


«ና Il y a moyen de A3: c'est POSSIBLE de faire A3. Il y a moyen 
de sarranger: nous allons bien trouver quelque chose qui 
rëglera le probléme. — Ant. € (Il n'y a) pas moyen de A3: 
c'est IMPOSSIBLE de faire A3. Pierre est tétu, il n'y a pas 
moyen de le convaincre. — La porte est fermée à clef, pas 
moyen de sortir d'ici! 


Al a les moyens de A3. 


Entre la volonté de A] de faire A3, et la réalisation effective 
de A3, il y a les moyens (A2) qui permettent à Al de faire 
A3, syn. la POSSIBILITÉ pour AT de faire A3. Ces moyens peu- 
vent étre des QUALITÉS physiques (A1 est fort), des CAPACI- 
TÉS intellectuelles (AI est intelligent), des RESSOURCES 
financières (A1 est riche), etc. — Fam. Al € a les moyens: 
Al est riche, il dispose de beaucoup d'argent. 


* AI utilise € les grands moyens: A1 met tout en œuvre pour 
atteindre A3, son objectif, il fait appel à des moyens impres- 
sionnants. Il veut faire A3 € par tous les moyens, il est résolu 
à ce que rien ne l'en empéche. Il est méme prét à utiliser des 
€ moyens détournés: les moyens indirects des gens rusés. — 
Au contraire, si Al dit qu'il fera A3 € dans la mesure de ses 
moyens, il prévient qu'il fcra ce qu'il pourra avec les (faibles) 
moyens dont il dispose, et pas plus. — AI fait A3 € avec les 
moyens du bord: AI s'arrange pour faire A3 avec ce quil 
trouve près de lui, avec ce qu'il a à sa portée. (Expression 
d'abord maritime puis généralisée). — PR. Qui veut la fin veut 


ያ 


MUR 


les moyews: celui qui veut atteindre ses objectifs € sen donne 
les moyens. 


Les moyens de A1 pour faire A3 peuvent ëtre des objets tech- 
niques concrets spécialement inventés dans ce but pratique. 
Ce sont les OUTILS légers et les lourdes MACHINES des OUVRIERS 
et MÉCANICIENS; les USTENSILES des CUISINIERS; les INSTRU- 
MENTS des SAVANTS et MUSICIENS; les APPAREILS et ENGINS de 
toutes sortes quotidiennement utilisés par les humains. 


MUR, nm. 


L Le maçon monte un mur de briques. 


[.] Un mur est un assemblage vertical de matériaux construit 


par un MAÇON. 


Les MATÉRIAUX. 


Selon les régions, les murs sont faits de matériaux divers: PIER- 
RES, BRIQUES, MOELLONS de ciment MACONNÉS ensemble, ou 
encore de PISÉ, MACONNERIE à base de terre. Les mmnrs sont sou- 
vent CRÉPIS au moyen d'un CRÉPI, ENDUIT granuleux de plátre 
ou de ciment destiné à les protéger ou à cacher un matériau de 
construction médiocre. On ÉLÈVE / MONTE ou ABAT un mur. 


° PR. Cest au pied du mur quon voit le maçon: c'est au 
moment où il doit agir qu'on voit de quoi quelqu'un est capa- 
ble. — Al est € mis au pied du mur: obligé à faire ce qu'on 
attend de lui. — A1 (par ex. un voleur) senfuit en € rasant les 
murs et pas au milieu de la rue, pour échapper aux regards; 
fig. il tente de passer inaperqu. — Ce probléme insoluble est 
€ à se taper la téte contre les murs: c'est désespérant. 


Les vieux maurs. 


Leurs pierres sont souvent DISJOINTES par le lierre. Elles se 
FISSURENT (verbe). Des FISSURES (nom): petites fentes, y 
apparaissent. Puis ils se LÉZARDENT (verbe) présentant des 
LÉZARDES (nom), fissures importantes en directions varia- 
bles (par comparaison avec la queue de l'animal appelé 
LÉZARD). Ils finissent par S'ÉCROULER 5115 ne sont pas entre- 
tenus. — Dans les maisons laissées à l'abandon, les nmrs 
sont DÉCRÉPITS par le temps. Pour éviter cette dégradation, 
il faut de temps en temps RAVALER les murs, procéder à leur 
RAVALEMENT: les nettoyer sils sont en pierre, en refaire le 
REVÉTEMENT dans les autres cas. 


I. Quatre murs soutiennent le toit de la maison et le jar- 
din est enclos de murs. 


[ ] Un mur est une construction verticale destinée à SÉPARER 


ou à DÉLIMITER des espaces. 
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Une MAISON est au minimum constituée de quatre € murs 
extérieurs, € murs PORTFURS épais et solides qui SOUTIFNNFNT 
le toit. De méme, on construit un € mur de SOUTENEMENT 
pour retenir un terrain instable, une terrasse. Le € mur de 
FACADF, oü se trouve l'entrée principale, est souvent plus beau 
que les trois autres, en matériaux nobles, avec des décorations. 
Un € mur aveugle est sans ouvertures, sans portes ni fenétres. 
Un € mur MITOYEN est commun à deux maisons. 


À la différence des € murs extérieurs, des ና murs intérieurs 
ou CLOISONS CLOISONNENT l'espace de la maison. 


[15 la divisent en plusieurs PIECFS. Ces cloisons sont géné- 
ralement en briques recouvertes de PLÁTRE, ou en bois; on 
les peint ou on les décore en y collant des ና PAPIFRS peints. 
Comme elles sont en matériaux légers, on peut écouter € à 
travers le mur ce qui se passe dans la pièce à côté. — PR. Les 
murs ont des oreilles, disent les personnes méfiantes qui ont 
peur d'être espionnées. 


Une PAROI est la face intérieure d'un mur ou d’une cloison. 


Dans la chambre, le lit est appuyé contre la paroi. Plus généra- 
lement, c'est une limite verticale naturelle ou artificielle. Les 
spéléologues longent la paroi de la grotte. — Un mur de glace, de 
neige sont des parois verticales naturelles. Les alpinistes encor- 
dés grimpent à une paroi rocheuse au-dessus du précipice. 


* Dans les écoles, un tableau noir MURAL est accroché au mur 
des classes. Certains bátiments sont décorés de € peintures 
murales qui peuvent étre des FRESQUFS peintes à méme 
l'enduit frais. Quand il s'en trouve sur les parois d'une grotte 
préhistorique, on parle de peintures RUPESTRES. 


Un mur qui sert à ENCLORE est une CLÔTURE. 


Un MURET bas ou une MURETTE en pierres sèche et terre, 
non cimentée, entoure parfois un champ, un jardin pota- 
ger, etc. Les grands domaines, les propriétés sont souvent 
entourés d'un € mur de clóture. Certaines propriétés sont 
entiérement encloses par un mur qui en fait le tour, assez 
haut pour empécher qu'on y pénétre, qui le sépare des pro- 
priétés voisines; on les appelle parfois des CLOS. Un ENCLOS 
est un endroit complétement clos par un mur, ou une HAIE 
d'arbres taillés ou d'arbustes ou une PALISSADE faite de 
planches jointes, ou une BARRIÈRE souvent à claire-voie, 
interdiction plus ou moins symbolique de passer. 


Fig. Un mur est une SÉPARATION, un OBSTACLF. 


Au-delà d'une certaine vitesse, les avions volent plus vite 
que le son; au moment où ils franchissent le € mur du son, 
se produit un «bang» caractéristique. — Il y a un mur entre 


Sylvie et Frangoise: elles ne se comprennent pas; c'est un 
€ mur d'incompréhension. — Un homme INSFNSIBLF est € un 
mur, on € se heurte à un mur lorsqu'on essaye de le fléchir. 
— Al est € le dos au mur: il est ACCULÉ, ne peut plus fuir ou 
refuser de faire ce qu'on attend de lui. — Le CLOISONNEMENT 
des partis politiques est une situation oü ils n'ont pas de 
relations entre eux, en particulier pas de possibilité 
d'échanger des informations. Il y a entre eux une € cloison 
étanche. — Une € barriére douaniére limite les importations. 
Une ና barrière de dégel interdit certaines routes aux poids 
lourds pendant la période du dégel. 


II. Enfermés derrière nos murs, nous sommes à l'abri. 


[] Un mur empéche de SORTIR ou d'FNTRER dans un espace 
donné, sinon par des PORTFS spécialement aménagées et 
faciles à surveiller. 


1 Il empêche un AGRFSSFUR potentiel d'entrer. 


- Au Moyen Âge, les CHÂTFAUX-FORTS et les villes étaient 
entourés d'un ou plusieurs € murs d'enceinte: les REM- 
PARTS, qui délimitaient des € ENCEINTES fortifiées: lieux 
entièrement clos. C'étaient de hautes MURAILLES servant 
de FORTIFICATIONS pour la DÉFENSE. Le sommet des murs 
était CRÉNELÉ, c'est-à-dire découpé en CRÉNEAUX, ouvertu- 
res pratiquées à intervalles réguliers et permettant aux 
défenseurs de tirer sur l'ennemi puis de se protéger en se 
cachant derrière la partie pleine; dans le reste des murs, 
des MEURTRIÈRES, petites FENÉTRES étroites laissant juste 
passer une arme, leur permettaient aussi de tirer sur 
l'ennemi sans se DÉCOUVRIR. 


e Les villes se sont ensuite étendues € hors les murs: 
aujourd hui, méme si les murs n'existent plus, on distin- 
gue les habitations € intra-muros, à l'intérieur des limites 
de l'agglomération, et € extra-muros, à l'extérieur de ces 
limites. — Le ministre se trouve € dans nos murs: dans notre 
ville. — La Grande Muraille de Chine, mur défensif servant 
de frontière, fait 3 000 km de long. 


2. ll empêche de s'ÉCHAPPFR un prisonnier jugé dangereux. 


Une prison est entièrement entourée de hauts murs. Il arrive 
pourtant parfois que des prisonniers arrivent à € faire le mur, 
syn. à SFVADER. De méme une caserne, un internat pour 
empêcher les personnes non autorisées d'y pénétrer, et les sol- 
dats ou les élèves de faire le mur, et de sortir sans permission. 


3. Dans les maisons vouées à la démolition, on MURE toutes les 
PORTES et les FENFTRES pour empécher les gens de SQUATTER le 
local: de sy installer illégalement. — A1 est EMMURÉ, si par 
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accident, il se retrouve enfermé dans un espace CLOS, sans 
ISSUE, sans pouvoir ressortir. À la suite d'un éboulement, des 
ouvriers se sont trouvés EMMURÉS au fond de la mine. 


e Les sept notes de la gamme sont DO ou UT, RÉ, MI, FA, SOL, 
LA, SI. Une gamme qui fait entendre tous les demi-tons est 
une ና gamme CHROMATIQUE. 

Absorbé par son travail, Jean a passé tout l'été € entre quatre 

murs: enfermé volontairement dans sa maison, en sortant 

le moins possible. — Al ne sort jamais de chez lui et ne 
recoit jamais personne: il se CLAQUEMURE. 


* Chacune de ces notes peut étre la TONIQUE (note initiale) 
d'une gamme particulière, chaque gamme comportant la 
méme disposition des intervalles et pouvant se reproduire 
à différentes hauteurs. De la tonique d'une gamme 
jusquà la tonique suivante, il y a un intervalle d'une 
OCTAVE (huit notes). Une QUINTE (intervalle de 5 notes) 
au-dessus de la tonique, se trouve la DOMINANTE. D'autres 
DEGRÉS de la gamme, quelles que soient les notes qui les 
occupent, portent les noms de médiante, sensible, etc. 


* Fig. Al humain se mure: il se replie sur lui-même et ne 
communique plus avec les autres. — Jeannot est triste, mais 
il ne veut pas dire ce qui ne va pas: il se MURE (syn. 
S'ENFERME) dans le silence. 


MUSIQUE, n.f. 


e Le point de repère qui fixe le rapport des sons entre eux 
O (Voir aussi les articles CHANTER et DANSER) 


est le la (440 vibrations à la seconde) donné par un instru- 
ment appelé DIAPASON. Au début d'un concert on donne 
le la aux instruments pour qu'ils s'ACCORDENT. — Un 
ACCORDEUR de pianos fait le nécessaire pour que les cor- 


l. Le compositeur de musique et la théorie musicale. 


l Qui fait de la musique? 


Al humain, le COMPOSITEUR, € COMPOSE et écrit de la 
musique: il combine des SONS selon certaines règles, sur une 
certaine durée, de facon à produire un effet esthétique, et à 
susciter chez A3 humain, l'AUDITEUR certaines émotions. 


e A2 humain, l'INTERPRÈTE, ou EXÉCUTANT qui EXÉCUTERA 
l'œuvre, lui donnera une réalité concrète AUDIBLE, par son 
INTERPRÉTATION. 


* Le compositeur et l'interpréte sont des MUSICIENS PROFES- 
SIONNELS qui ont étudié la nrusique dans des CONSERVATOI- 
RES, ou bien des AMATEURS. 


e L'auditeur, qui prend plaisir à ÉCOUTER de la musique, à 
€ travailler en musique, est plus ou moins MUSICIEN (adj.): 
sensible à la musique, mais n'est pas un musicien (nom), 
c'est un MÉLOMANE. 


e Le MUSICOLOGUE fait de 18 MUSICOLOGIE: il étudie d'un 
point de vue historique et scientifique divers types de 
musique. Le MUSICOGRAPHE rédige des livres sur la musi- 
que. Un f critique MUSICAL fait dans les journaux des 
comptes-rendus des concerts, disques et opéras. 


Les NOTES de musique. 

L'€ ÉCHELLE musicale comprend tous les sons que l'oreille 
humaine peut identifier, du plus grave de l'orgue au plus 
aigu de la petite flute. A1 n'utilise pas des sons continus 
mais des notes séparées par des INTERVALLES dits TONS ct 
€ demi-tons, définis sur une certaine partie de l'échelle 
musicale, la GAMME. 

(Attention aux deux sens du mot ton qui peut désigner 
l. un certain intervalle — 2. un certain type de gamme). 


des donnent un la exact et des intervalles précis entre les 
notes. Un piano qui € tient l'ACCORD n'a pas besoin d'étre 
accordé souvent. 


3 L'écriture de la musique. 


La musique s'écrit sur du € papier à musique comportant 
des PORTÉES de cinq LIGNES horizontales parallèles. La € CLÉ 
de sol, ou de fa, ou d'ut, fixe le nom de la note placée sur la 
méme ligne qu'elle, et détermine le nom des autres notes. 
Les notes s'inscrivent, selon leur hauteur relative, sur les 
différentes lignes ou dans les différents INTERLIGNES. Un 
DIESE indique que la note qu'il affecte doit étre élevée d'un 
demi-ton; un BÉMOL qu'elle doit étre abaissée d'un demi- 
ton; un BÉCARRE annule l'effet des deux précédents. 


* La DURÉE relative des notes les unes par rapport aux autres 
est marquée par leur forme et leur couleur: la RONDE vaut 
deux BLANCHES, la blanche vaut deux NOIRES, la noire vaut 
deux CROCHES, la croche vaut deux € doubles croches ou 
quatre € triples croches. Divers SILENCES de méme durée 
servent à préciser les interruptions de la suite des notes. 
Le € point d'orgue est un effet produit par une suspension 
de la mélodie et un temps d'arrét prolongeant une note. 


* Une PARTITION est une ceuvre musicale écrite sur papier. 
Une € partition d'orchestre comprend l'œuvre totale pla- 
cée sous les yeux du chef, et les diverses partitions, exem- 
plaires partiels répartis entre les divers exécutants. Mais 
dans les partitions d'opéra usuelles, la partie d'orchestre 
apparait sous la forme d'une RÉDUCTION pour piano. 
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e Jeannot fait du SOLFÈGE: il apprend à € lire la musique, à 
DÉCHIFFRER une partition; il SOLFIE une chanson. — 1l fait de la 
ና dictée musicale pour s'habituer à la ና NOTATION musicale. 


TONS et MODES. 


La € musique classique, qui est une musique TONALE, donne 
au musicien le choix entre autant de tons, syn. dc TONALITÉS 
qu'il existe de notes dans une gamme chromatiquc, chacune 
pouvant étre prise pour tonique, mais il n'a le choix qu'entre 
deux modes: le MAJEUR (ressenti comme plus gai) et le MINEUR 
(ressenti comme plus triste) qui s'opposent l'un à l'autre par le 
rôle des demi-tons. Ex.: dans le € ton de do majeur il y a un 
intervalle d'un demi-ton entre le mi et le fa, et entre le si et le 
do. — Dans le € ton de do mineur un intervalle d'un demi-ton 
entre ré et mi bémol, entre sol et la bémol, et entre si et do. — 
Le hautbois € donne le ton à lorchestre: il donne le la et 
l'accord parfait du ton dans lequel on se trouve. 


* La musique ancienne était une musique MODALE, ignorant la 
tonalité mais possédant une plus grande variété de gammes 
appelées MODES. À l'époque moderne on a fait des tentatives 
de retour aux € modes anciens et de musique ATONALE. 


* Un musicien TRANSPOSE un € MORCEAU de musique s'il le 
réécrit ou le joue dans une autre tonalité, pour accompa- 
gner un chanteur ou pour l'adapter à un autre instrument. 
Il fait une TRANSPOSITION. Un compositeur qui change de 
tonalité dans le courant d'un morceau, MODULE, fait une 
MODULATION. 


* A2 chanteur ENTONNE une chanson: il commence à la 
chanter, dans un certain ton; il DÉTONNE s'l n'est plus 
dans le ton de sa chanson; il commence à € chanter faux. 


La MÉLODIE. 


Quand Al imagine une mélodie, syn. une € phrase 
musicale: une ligne de sons coordonnés, il doit: 


* l'écrire dans un certain ton et un certain mode: 


* lui donner un certain RYTHME marqué par des indications 
de MESURE (Voir l'article DANSER); 


* indiquer le TEMPO: la plus ou moins grande rapidité de 
l'exécution, mesurable d’après les indications de l'instru- 
ment appelé MÉTRONOME; 


* indiquer les NUANCES: l'intensité avec laquelle doivent 
étre réalisées les notes, depuis la plus faible, PIANO, PIA- 
NISSIMO, jusqu'à FORTE, FORTISSIMO, par un CRESCENDO 
qui se réalise en passant par un MEZZO-FORTE et de la plus 
forte à la plus faible par un DECRESCENDO (mots d'origine 
italienne, étant donné l'importance de l'Italie dans l'his- 
toire de la musique). 


e éventuellement la manière de jouer: LIÉ ou PIQUÉ (en 
séparant les notcs) et le CARACTÈRE du morceau, par ex.: 
Tristement, Avec bravoure, etc. 


* Une mélodie ou un fragment de mélodie qui revient plusieurs 
fois dans une œuvre, éventuellement sous des formes 
VARIÉES, est un THEME, syn. dans la musique allemande, 
notamment chez Wagner, un LEITMOTIV ou € MOTIF con- 
ducteur. Certains morceaux de musique s'intitulent € thème 
et VARIATIONS ou Variations sur un thème de Untel. 


6 L'HARMONIE. 


Si Al ne se contente pas d'une seule ligne mélodique, il 
doit avoir recours à l'harmonie, science des combinaisons 
de plusieurs sons entendus simultanément, de facon agréa- 
ble à l'oreille, qui sont notamment: 


* les ACCORDS et la suite des accords qui permettent de 
SOUTENIR, d'ACCOMPAGNER une mélodie, d'écrire un 
ACCOMPAGNEMENT. [.€ accord parfait se compose de la 
tonique, de la médiante et de la dominante, soit, dans la 
gamme de do majeur, do, mi, sol, do: il produit une CON- 
SONANCE ressentie comme particulièrement HARMO- 
NIEUSE. Lorsqu'un accord n'est pas réalisé en une seule 
fois mais par la succession rapide de ses notes, c'est un 
ARPËGE: l'accord est ARPÉGÉ, ce qui se produit souvent 
dans la musique écrite pour la HARPE. 


* le CONTREPOINT qui permet d HARMONISER entre elles plu- 
sieurs lignes mélodiques et de réaliser ainsi une POLYPHO- 
NIE. Une FUGUE est un contrepoint régi par des régles 
particulières faisant apparaitre plusieurs thèmes appelés, 
sujet, contre-sujet etc. — Un CANON est une polyphonie où 
toutes les voix cxécutent la même mélodie, mais en com- 
mençant à des moments différents. Frère Jacques est une 
chanson enfantine facile à ና chanter en canon. 


* ላ] ORCHESTRE son œuvre 5 1 prévoit des parties distinctes 
pour divers instruments à jouer simultanément. 


* Un ensemble de sons peut étre DISSONANT s'il n'est pas 
conforme aux régles de l'harmonie classique, mais certai- 
nes DISSONANCES peuvent produire des effets intéressants 
et agréables; syn. péj. il est DISCORDANT; il produit une 
CACOPHONIE: un ensemble dc sons extrémement désa- 
gréables. 


ዚ Différentes sortes de musiques. 
O On peut caractériser les musiques à divers points de vue. 


1 * [.6 lieu: la musiquc italienne, allemande, indienne, chi- 
noise, etc. 


° Le temps: la musique ancienne est celle du Moyen Âge et 
de la Renaissance. — La ና musique baroque et la € musique 
classique sont celles des XVII: et XVIIIe s. européens, la 
musique romantique celle de la plus grande partie du 
XIX s., la musique moderne et contemporaine celle de la 


fin du XIN s. et de tout le እእ" s. 


La destination: une € musique de cirque est destinée à met- 
tre en valeur les différents numéros, une € musique de film 
à renforcer, chez le spectateur, l'émotion créée par les ima- 
ges, une musique de chambre peut étre exécutée dans un 
espace restreint parce qu'écrite pour un petit nombre de 
musiciens. Une € musique d'ambiance est faite pour étre 
entendue plutót qu'écoutée, pour créer un € fond sonore. 
La € musique militaire se compose surtout de € marches 
militaires bien rythmées et ENTRAINANTES, aidant à 
€ marcher au pas et de SONNERIES de CLAIRON rythmant les 
divers temps de la vie militaire. — La € musique d'église est 
destinée à solenniser les offices religieux. 


Le niveau culturel. 


Les gens qui parlent de € grande musique sont ceux qui ne 
l'aiment pas. Ceux qui l'aiment disent qu'il ny a que de la 
bonne et de la mauvaise musique. Le terme de € musique 
moderne peut recouvrir deux choses bien différentes: la 
€ musique savante de compositeurs qui recherchent des for- 
mes, des sonorités nouvelles, un usage nouveau des tons et 
des modes, ou une € musique populaire, syn. anglais fam. 
€ pop music souvent électronique, d'un niveau sonore intense 
et faisant une grande place aux percussions. Une € musique 
légére est simple et gaie, une € musique folklorique est popu- 
laire et traditionnelle dans différents groupes humains. Le 
JAZZ est à l'origine la musique des Noirs américains. 


La FORME choisie. 


Certaines, en musique classique, sont trés codifiées, 
notamment la forme SONATE utilisée quel que soit le nom- 
bre des interprétes et leurs instruments, prenant le nom de 
SYMPHONIE quand elle est destinée à tout un orchestre, fai- 
sant alterner des mouvements de TEMPO différents, par ex. 
un ALLEGRO, un ANDANTE, un MENUET ou un RONDO ALLE- 
GRETTO et un finale PRESTO. Une SONATINE est une petite 
sonate, une TOCCATA est un mouvement perpétuel rapide 
pour un instrument à clavier, un CONCERTO est caractérisé 
par le dialogue entre un soliste et un orchestre, et revêt 
souvent, lui aussi, la forme sonate. 


La technique utilisée: tonale, modale, sérielle, etc. (Voir ci- 
dessus 1,4). 


MUSIQUE 


6. Le nombre et la spécialité des interprétes A2 qui € font de 


la musique (Voir ci-dessous 111). 


Il. Les interprètes et leurs instruments. 


l Si A2 CHANTE, il pratique la musique VOCALE (Voir l'article 


CHANTER). S'il joue d'un € INSTRUMENT de musique, syn. il 
€ joue de la musique, il pratique la € musique INSTRUMEN- 
TALE. Il connait la LITTÉRATURE de son instrument: l'ensem- 
ble des ceuvres écrites pour lui; il joue de la musique de 
piano, de clarinette, etc. 


Les différentes sortes d'instruments. 


Ils ont chacun leur TIMBRE particulier. une manière spécifi- 
que, perceptible à l'oreille de produire les sons, indépendam- 
ment de leur hauteur, de leur intensité et de leur durée: 


«ና instruments à CLAVIER: le PIANO, le CLAVECIN, l'ORGUE, 
utilisé surtout à l'église, 'ACCORDÉON, porté par l'ACCOR- 
DÉONISTE à l'aide de bretelles, parfois appelé € le piano du 
pauvre, servant surtout à faire danser. 


° € instruments à CORDES frottées au moyen d'un ARCHET: 
VIOLON, ALTO, VIOLONCELLE, CONTREBASSE, ou à cordes 
pincées : HARPE, GUITARE, MANDOLINE. 


° € instruments à VENT dans lesquels l'exécutant SOUFFLE. On 
distingue parmi eux, selon la matiére dont ils sont faits, les 
BOIS: HAUTBOIS, CLARINETTE, BASSON, et les CUIVRES: TROM- 
PETTE, TROMBONE, COR, SAXOPHONE. — La FLUTE, jadis en 
bois, est aujourd'hui généralement en métal. 


* Les PERCUSSIONS sont les instruments sur lesquels on 
frappe, une peau tendue sur des coffres de différentes 
matières et dimensions: le TAMBOUR, la € grosse CAISSE, les 
TIMBALES, le TAM-TAM, tambour africain. — Les CYMBALES: 
deux disques métalliques frappés l'un contre l'autre pour 
obtenir un grand éclat. — Les CASTAGNETTES: deux petites 
pièces de bois claquant l'une contre l'autre. 

«À l'époque moderne, on fait, de plus, de la € musique 
électro-acoustique avec des SYNTHÉTISEURS. 


Les noms des INSTRUMENTISTES sont, en général, formés 
avec le suffixe STE ajouté au nom de l'instrument: le PIA- 
NISTE joue du PIANO, le HARPISTE de la HARPE, etc.; mais 
celui qui joue de l'orgue est un ORGANISTE, celui qui joue 
du hautbois, un HAUTBOISTE. — Les PERCUSSIONNISTES 
jouent des percussions, le TIMBALIER des timbales, le CYM- 
BALIER des cymbales, mais il ny a pas de nom spécial pour 
les autres instruments à percussion ni pour le synthétiseur. 


* Un VIRTUOSE est un instrumentiste de trés haut niveau, 
faisant montre de sa VIRTUOSITÉ. 
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MUSIQUE 


Autrefois, un VIOLONEUX jouait du violon, un CORNEMUSEUX 
de la CORNEMUSE dans les bals populaires; un VIELLEUX 
jouait de la VIELLE dans les rues. La VIOLE, le LUTH sont des 
instruments anciens à cordes (du Moyen Âge au XVIII s.). 
Dans l'Antiquité on utilisait la LYRE et la CITHARE (qui existe 
encore), autres instruments à cordes. 


Le nombre de musiciens détermine le nom de diverses 
ና FORMATIONS utsicales. 


Un SOLISTE joue seul, notamment quand il joue d'un instru- 
ment à clavier où il peut faire des accords, jouer plusieurs 
lignes mélodiques à la fois. Les autres instruments solistes 
sont généralement ACCOMPAGNÉS par un instrument à clavier. 


* En matière de € musique de chambre on distingue le DUO, 
le TRIO, le QUATUOR, le QUINTETTE selon que deux, ou trois 
ou quatre, ou cinq musiciens jouent ensemble 


* Un ORCHESTRE, dirigé par un € chef d'orchestre, est placé 
sur la scène ou, en cas de représentation d'une œuvre lyri- 
que, dans la € fosse d'orchestre, en contrebas de la scène. 
Il compte un nombre de musiciens trés variable, du 
€ petit orchestre de chambre au € grand orchestre sympho- 
nique, mais combine toujours des cordes, des bois, des 
cuivres et quelques percussions. 


* Une HARMONIE ne compte que des instruments à vent, 
une FANFARE que des cuivres; elle joue normalement des 
fanfares, sonneries de trompettes d'un caractére joyeux et 
solennel. 


Un CONCERT est une audition publique d'œuvres musica- 

les. Un € concert spirituel est une audition de musique reli- 

gieuse donnée dans une église. Un CONCERTISTE est un 

musicien qui joue en soliste dans un concert. 

e On appelait jadis € café-concert un CABARET où les clients 
écoutent des chansons tout en consommant. 


* Une AUBADE, une SÉRÉNADE sont de petites auditions musi- 
cales données, à l'origine, en plein air, le matin ou le soir. 


* Un RÉCITAL est un concert donné par un soliste. 


- Al humain € connait la musique: il a de l'expérience, ne 
se laisse pas tromper. 


A1 humain € donne le TON dans le groupe dont il fait partie, 
syn. plus rare, il € donne le la: il sert de modèle aux autres. A1 
humain € est dans le ton: il se comporte comme on doit se 
comporter dans la société oü il se trouve, syn. plus rare: il € est 
au diapason. — A2 DÉTONNE dans une certaine société: il con- 
traste fácheusement avec ce que cette société approuve. Les 
manières vulgaires d'Éric détonnent dans le salon de la marquise. 


€ Le bon ton (un peu vieux): les bonnes manières (On ne 
dit guère *le mauvais ton). — € Il est de bon ton de ne pas 
faire attendre: c'est conforme aux bonnes maniéres. 


Le mécontentement € va CRESCENDO: il augmente. — Les gré- 
vistes € mettent un BÉMOL à leurs revendications: ils les atté- 
nuent. — Beaucoup de inetteurs en scène actuels essaient de 
TRANSPOSER les œuvres anciennes à l'époque moderne. — Le prix 
de la cantine est MODULÉ selon les ressources des parents d'élèves. 


ና En CONTREPOINT de l'histoire de Jean et Sylvie, voici celle 
de Max et Léa: Sylvie et Jean forment un ménage 
HARMONIEUX: ils S'ENTENDENT bien, leurs caractères s HAR- 
MONISENT, syn. 5 ACCORDENT bien ; l'HARMONIE règne dans 
leur ménage; entre eux, c'est L'ACCORD parfait. Par contre les 
caractères de Max et de Léa sont DISCORDANTS ; la DISCORDE 
règne souvent chez eux; le choix d'un lieu de vacances a été 
€ un brandon de discorde: une cause de DÉSACCORD. 


° L'assemblée semblait unanime, mais quelques € voix discor- 
dantes se sont élevées: quelques personnes ont formulé des 
avis minoritaires. 


* Luc et Marc agissent € de CONCERT. — Ils se CONCERTENT. — La 
CONCERTATION est nécessaire pour arriver à un bon résultat. 


e La campagne de presse contre le Président a été bien 
ORCHESTRÉE par ses adversaires: ils lui ont donné un grand 
retentissement. 


IV L'italien est une langue musicale. 5. Luc PIANOTE sur son ordinateur. — La carriére de Luc 
démarre en FANFARE: brillamment. — J'ai été € réveillé en 
fanfare par les cris des enfants: brutalement. — La visite du 
Parthénon a été le € point d'orgue de notre voyage en Grèce: 
le moment le plus solennel. — Quel TAM-TAM autour du 
divorce de la princesse!: quel bruit assourdissant, quelle 
publicité excessive (fam.). 


L] Emplois figurés des mots ci-dessus. 


1 La € MUSIQUE des vers d'un poéte; le son des mots utilisés 
par ce poéte ressemble à de la musique: il est agréable et 
expressif. Les vers de Verlaine sont MUSICAUX; leur MUSICA- 
LITÉ est généralement reconnue. — La voix de Sylvie est musi- 
cale, syn. MÉLODIEUSE. — L 'italien est une € langue musicale: 
une langue dont la répartition des sons et des accents pro- 6. Pour les emprunts réciproques du vocabulaire de la musi- 
duit un effet agréable, se préte bien au chant. que et de celui de la peinture, voir l'article COULEUR II 4. 
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* Chez les animaux: la vache est PLEINE, elle va VÉLER: met- 
tre au monde un veau. — La chatte € a mis bas une PORTÉE 
de chatons: plusieurs petits en une seule fois. 


NAITRE, v. 


A NAT-: base savante d'origine latine exprimant l'idée de nais- 
sance; GÉNÉ-, -GËNE: bases savantes d'origine grecque expri- 3. Al nait dans une certaine société 
mant l'idée d'hérédité. Le € jour de sa naissance, ou peu aprés il faut que quelqu'un 

aille faire une € déclaration de naissance à la MAIRIE de la 

commune où il est né, au bureau de l'ÉTAT CIVIL, donne son 

ና NOM de FAMILLE et lui attribue un ou plusieurs PRÉNOM(S). 

C'est à cette mairie qu'il devra s'adresser quand il aura 


besoin d'un € acte de naissance précisant qu'il est né de X, 


L Un millier de bébés naissent chaque année dans cette 
maternité. 


> Al, animal ou humain, nait. 


1 Al commence à VIVRE. 


Il sort du VENTRE de sa MÈRE (ou d'un œuf, pour certains ani- 
maux) Sa mère lui ኖ donne NAISSANCE par un 
ACCOUCHEMENT ; elle ACCOUCHE de son ENFANT, syn. vieux, 
litt. et rare: elle l'ENFANTE. Au bout de CONTRACTIONS plus ou 
moins douloureuses, elle le met au monde, dans un établis- 
sement hospitalier spécialisé appelé MATERNITÉ, avec l'aide 
d'une SAGE-FEMME ou d'un médecin OBSTÉTRICIEN, spécia- 
liste de l'OBSTÉTRIQUE, techniquc des accouchements. 


* Quand l'enfant est € dans le ventre de sa mére, il est alimcnté 
par le € CORDON OMBILICAL qu'il faut couper après l'accou- 
chement afin que AI vive d'une vie autonome. Cela laisse au 
milieu du ventre de l'enfant une cicatrice arrondie, le NOM- 
BRIL, syn. sav. OMBILIC. — Fig. Al se prend pour le nombril 
du monde, syn. son CENTRE: il est trés orgueilleux et égoïste. 


AI humain ና nait à terme au bout de neuf mois. 


Mais il peut arriver qu'il € naisse avant terme. En ce cas, il 

est PRÉMATURÉ et soigné à l'abri dans une COUVEUSE. À ce 

stade de sa vie, Al est un € nouveau-né; c'est déjà un BÉBÉ, 

et il sera considéré comme tel jusque vers l'áge de trois ans. 

Un POUPON (un peu vieux) est un beau gros bébé. 

e La € médecine PRÉNATALE traite les problèmes de santé 
antérieurs à la naissance, la € médecine NÉONATALE les 
problèmes de santé des nouveaux-nés. 


son PËRE, et de Y, sa MERE, à tel date et en tel lieu. De plus, 
on lui demandera ses € date et lieu de naissance à l'occasion 
de toute démarche administrative. 


* Les parents envoient à leurs amis et connaissances des 
€ faire-parts de naissance. Chaque année, reviendra l'ANNI- 
VERSAIRE de la naissance de Al et, assez souvent, il sera 
fété, surtout pour les enfants, par un € gáteau d'anniver- 
saire orné d'autant de bougies que A1 compte d'années. 


* On disait jadis, si A1 naissait dans une famille noble, qu'il 
était d'une € haute naissance et, s'il était à la fois noble et 
bien doué par la nature, quil était € bien né. 


La naissance de JÉSUS-CHRIST est sa NATIVITÉ. 


On la fête le jour de NOËL, le 25 décembre. Une nativité 
(peinture, bas relief) représente la Vierge et St Joseph ado- 
rant l'enfant Jésus dans la CRÈCHE dc Bethléem: une simple 
MANGEOIRE dans une étable. Chaque année, au moment de 
Noél, les Dupont installent une créche dans leur salon: un 
emplacement plus ou moins décoré où ils placent dcs SAN- 
TONS, petits personnages de terre cuite représentant les 
divers acteurs de la nativité. 


e Dans la vie sociale: une crèche, syn. vieux une POUPON- 
NIÈRE, est un établissement destiné à recevoir pendant la 
journée les bébés des femmes qui travaillent au dehors de 


NAITRE 


chez elles. Sylvie n'a mis ni Jeannot ni Sylviane à la crèche; 
elle a pris un € congé parental pour les élever elle-même. 


* En argot, un clochard se demande où il va pouvoir 
CRÉCHER: s'abriter pour passer la nuit. 


Al est NATIF (adj.) d'un certain pays. 


ll est ORIGINAIRE de son € pays NATAL; c'est un NATIF (nom) 
de ce pays, syn. un INDIGÈNE (légèrement péj. à cause de 
son emploi dans les anciennes colonies) par opposition aux 
ÉTRANGERS qui sont des ALLOGÈNES. 1] parle avec aisance sa 
€ langue natale, syn. sa € langue maternelle, parce que c'est 
un € locuteur natif. 


La NATALITÉ. 


C'est le nombre moyen d'enfants par femme dans un cer- 
tain pays et dans un certain temps. La DÉNATALITÉ est la 
baisse du nombre des naissances, entrainant un vieillisse- 
ment de la population. Le € contróle des naissances est des- 
tiné à obtenir un nombre optimal de naissances mais est 
surtout utilisé pour empécher la naissance des enfants non 
désirés. Une politique NATALISTE est un ensemble de mesu- 
res sociales destinées à encourager la natalité. 


* On a appelé en France du nom anglais de € baby-boom 
une forte augmentation de la natalité qui s'est produite 
dans les années qui ont suivi immédiatement la guerre de 


1939-1945. 


ዚ Éric est instable de naissance; il a une lourde hérédité. 


1 Al nait avec certains caractères naturels HÉRÉDITAIRES 


(ex.: la couleur de ses yeux, de ses cheveux, etc.). 


Ils sont dus à l'HÉRÉDITÉ: il les a HÉRITÉS de ses ANCÉTRES, qui 
les lui ont TRANSMIS. C'est son € PATRIMOINE GÉNÉTIQUE (adj.), 
les GENES contenus dans les CHROMOSOMES étant les ORGANES 
MICROSCOPIQUES qui transmettent les caractéres héréditaires. 
Un caractère génétique s'oppose à un € caractère acquis 
(par l'éducation ou autrement). 


* Certaines maladies sont génétiques, comme la TRISOMIE 21, 
jadis appelée MONGOLISME. La GÉNÉTIQUE (nom), science 
des mécanismes de l'hérédité, a connu au XX? s. un tel déve- 
loppement quon peut identifier les individus par leurs 
€ empreintes génétiques et faire des € manipulations généti- 
ques produisant par ex. des végétaux TRANSGÉNIQUES ou 
€ génétiquement modifiés, et des individus tous identiques 
appelés CLONES. 
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2. L'EUGÉNISME. 


e C'est la doctrine de ceux qui veulent améliorer l'espèce 
humaine par des moyens scientifiques imposés, ou con- 
seillés par le pouvoir politiquc. 


* Certaines infirmités peuvent résulter d'accidents surve- 
nus pendant la grossesse ou au moment de la naissance ct 
étre CONGÉNITALES, sans étre à proprement parler hérédi- 
taires. Cela peut étre le cas d'un € aveugle-né, € aveugle 
de naissance: souffrant d'une € cécité congénitale. 


* Lorsque des parents transmettent à leurs enfants un 
patrimoine génétique altéré pour une raison quelconque, 
par ex. l'abus d'alcool, on peut parler d'une € hérédité 
chargée, d'une € lourde hérédité. A1 est TARÉ (péj., vieux) 
sil a une une TARE (péj., vieux): un handicap phvsique ou 
psychique lié à l'hérédité. 


Al humain, en naissant, a certaines capacités INNÉES. 


Par ex. celle d'apprendre un langage articulé que n'ont pas 
les autres animaux. L'existence ou non d'€ idées innées est 
un sujet de discussion entre philosophes. 


* Au point de vue psychique, on parle de qualités innées, quand 
A] les manifeste spontanément, et, apparemment sans péni- 
ble apprentissage. Marc a un don inné pour les affaires: il l'a 
dans le SANG. Il y est habile par ATAVISME: son père et son grand- 
père, déjà, quil na pourtant pas connus, étaient des hommes 
d'affaires très avisés. Il a hérité ça de son père! 


L'HÉRITAGE. 


A], de par sa naissance, n'HÉRITE pas seulement de caractères 
génétiques, mais aussi du patrimoine dont ses parents étaient 
propriétaires au moment de leur mort et dont il est l'€ HÉRITIER 
direct; la SUCCESSION est ouverte par un NOTAIRE et le fisc pré- 
léve un important pourcentage des biens, appelé € droits de 
succession. — Si AI est enfant unique, il a la totalité de l'héritage 
restant après les prélèvements obligatoires. S'il a des frères et 
sœurs, il n'a que sa part d héritage. En droit français, les parents 
ne peuvent pas DÉSHÉRITER un enfant; mais ils peuvent, en 
rédigeant avant leur mort un TESTAMENT, réserver à une autre 
personne ou à une ceuvre, une petite partie de l'héritage appe- 
lée la € quotité disponible. S'ils n'ont pas d'€ héritiers directs ils 
peuvent LÉGUER leurs biens à un € LÉGATAIRE «universel, à 
charge pour lui d'en répartir une partie selon leurs € dernières 
volontés. — Dans une € monarchie HÉRÉDITAIRE, le fils ainé 
succède sur le trône à son père: il hérite du trône. 


La naissance est le début d'une destinée. 


Certains croient que les astres l'influencent et s'intéressent 
à leur HOROSCOPE, d'où la loc. € être né sous une bonne / 
manvaise étoile: avoir habituellement de la chance ou de la 
malchance. — A1 humain € est né pour A2: pour la gloire, 
pour le trône, pour faire du théâtre: A2 est ce qui est le plus 
en accord avec les dispositions naturelles et la condition 
sociale de Al. — Al et A2 humains € sont nés l'un pour 
l'autre: ils se conviennent parfaitement, forment un couple 
parfait. 


II. Paris est né dans l'ile de la Cité. 


O Emplois abstraits et figurés des mots ci-dessus. 


1 


Al non animé nait. 


Il commence (litt.); le jour nait: il se lève. — La Loire nait / 
prend naissance au mont Gerbier-de-Jonc. — Paris est né dans 
l'ile de la Cité. — L'amour est né tout naturellement entre 
Jean et Sylvie. 


Al humain RENAIT. 


Alors qu'il semblait mort, ou avait perdu ses forces, il 
reprend vie ou vigueur. J étais mort de fatigue, mais aprés un 
bon bain, je me sens renaitre. — Al abstrait: Nous nous 
croyions ruinés, mais l'espoir renait de trouver une solution à 
nos problémes. — Aprés la guerre nous avons assisté à une 
RENAISSANCE de l'économie. 


* On appelle Renaissance, avec un R majuscule, une période 
de RENOUVEAU intcllectuel et artistique qui se manifesta 
d'abord en Italie puis dans toute l'Europe aux XV* et 
XVI: s., prenant son impulsion dans un retour à l'antiquité 
gréco-latine. 


ና Accouche! (fam.), peut dire avec agacement A2 humain 
à Al humain lorsque celui-ci n'arrive pas à s'expliquer, à 
formuler clairement une demande. — Socrate prétendait 
€ accoucher les esprits en leur faisant trouver la vérité par un 
questionnement méthodique appelé par les philosophes la 
MAÏEUTIQUE (mot grec). 


* Quand deux personnes, surtout parent et enfant, sont 
trop liées l'une à l'autre et doivent se séparer, il faut 
€ couper le cordon. 


Al hérite de A2 abstrait. 


Napoléon a recueilli l'HÉRITAGE de la Révolution. — Nous 
héritons de la tradition de nos pères. — À moins d'être complè- 
tement déracinés, tous les hommes sont des héritiers. 
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5. ENFANTER (vieux, litt.) ne se dit plus pour signifier «mettre au 


monde un enfant» ni ENFANTEMENT pour «accouchement», 
mais ces mots ont des emplois fig. possibles, en style soutenu. 
A2 enfante A1: A2 est la cause de A1. La Révolution française 
a enfanté l'Empire. — L'enfantement de A1: le processus de 
création. L'enfantement de la IX€ symphonie a pris plusieurs 
années à Beethoven. 


NATION, nf. 


1 La nation polonaise a été plusieurs fois démembrée. 


1 Une nation est l'association d'un PEUPLE ayant conscience 


de son IDENTITÉ qui le distingue des autres peuples, et d'un 
certain TERRITOIRE, syn. d'un PAYS, dont ils sont NATIFS et qui 
lui appartient depuis une longue suite de générations. 


En conséquence, ce peuple estime souvent devoir décider 
lui-méme de son sort en étant POLITIQUEMENT INDÉPENDANT 
des autres nations. Mais toutes les nations ne jouissent pas 
de l'indépendance politique. Une nation conquise peut 
être ANNEXÉE par une autre qui lui concède (ou ne lui con- 
céde pas) une certaine AUTONOMIE, auquel cas elle est 
AUTONOME, se gouverne elle-même dans certains domaines 
mineurs. La nation polonaise a été plusieurs fois divisée entre 
la Russie, l'Autriche, et la Prusse. 


* Le € principe des NATIONALITÉS, le € droit des peuples à dis- 
poser deux-mêmes a engendré les remaniements de 
l'Europe par le traité de Versailles en 1918. 


* On réserve généralement le nom de nation aux peuples 
d'une certaine importance numérique, ayant une histoire 
écrite et ayant joui, au moins à certains moments de leur his- 
toire, de l'indépendance politique, les autres étant plutót 
appelées ETHNIES. Une € vieille nation a un long passé 
historique; une € jeune nation est depuis peu indépendante. 


Le NATIONALISME. 


C'est la revendication, par les NATIONALISTES, de cette indé- 
pendance ou la volonté de la défendre. Il soppose au MONDIA- 
LISME, au FÉDÉRALISME, à l'INTERNATIONALISME qui sont des 
politiques tendant à créer des structures de pouvoir supérieu- 
res à celles dcs nations et à réduire leur souveraineté. 


La PATRIE. 

Syn. € la MERE patrie, terre des PERES, syn. des ANCÉTRES, est 
la nation en tant qu'objet passionnel: A1 humain aime sa 
patrie, a l'€ amour de la patrie: il frémit à l'idée de € la patrie 
en danger; il accepte de € mourir pour la patrie. Devise d'un 
régiment: Honneur et patrie. 
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* Al est PATRIOTE (adj. et nom), fait preuve de PATRIOTISME; 
il peut l'être plus ou moins, être bon ou mauvais patriote, 
mais il est difficile d'étre patriote sans étre nationaliste et 
vice versa. 

e Emplois affaiblis: L'Italie est ma seconde patrie: je l'aime 
presque autant que la France. — En parlant d'une ville ou 
d'un petit pays: Clermont Ferrand est la patrie de Pascal, 
sa € petite patrie. 


II. L'hymne national est un des symboles de la nation. 


1 Une nation INDÉPENDANTE est SOUVERAINE. 


Elle est reconnue par € la communauté internationale; elle 
constitue un ÉTAT. On parle parfois, dans ce cas, d'un 
€ état-nation. 


* Une nation souveraine peut abdiquer librement une par- 
tie de sa souveraineté en entrant dans une union de 
nations appelée FÉDÉRATION. Une nation qui, ayant adhéré 
à une fédération, s'en retire, fait SÉCESSION. La € guerre de 
sécession qui a divisé la fédération des États-Unis à la fin 
du XIXe s. est due à ce que les États du Nord n'ont pas 
accepté la sécession des États du Sud. 


* Elle peut aussi se CONFÉDÉRER avec d'autres nations pour 
faciliter l'adoption d'une politique commune sans abdi- 
quer sa souveraineté, une CONFÉDÉRATION étant en prin- 
cipe régie par la loi de l'unanimité. En fait, la 
€ Confédération Helvétique est devenue, au cours des siè- 
cles, une véritable fédération. 


L'État-nation. 


Il a des FRONTIÈRES reconnues par les autres nations, qui déli- 
mitent le € territoire NATIONAL. Il est représentée par certains 
SYMBOLES: une DEVISE (en France: Liberté, Égalité, Fraternité); 
un HYMNE national (en France, la Marseillaise); un DRAPEAU 
(en France, bleu, blanc, rouge); une ou plusieurs FÊTES nationa- 
les (en France: le 14 juillet). La CONSTITUTION précise quelle 
est 18 ና LANGUE nationale. La nation possède une ና ASSEMBLÉE 
nationale qui représente les citoyens, une ና DÉFENSE natio- 


en France de parents étrangers, par le € droit du sol et elle 
peut être acquise par NATURALISATION. Beaucoup d'étran- 
gers demandent, pour diverses raisons, à être NATURALISÉS. 
Certains conservent leur € nationalité d'origine et ont une 
ና double nationalité de sorte que AT peut avoir la nationa- 
lité d'une certaine nation sans éprouver de € sentiment 
national, ni considérer cette nation comme sa patrie. 


e Des personnes qui ont la même nationalité et un sentiment 
d'appartenance à la méme patrie sont COMPATRIOTES (adj. et 
n.). Début de discours dun homme politique: «Mes chers 
conpatriotes...». — Quelle surprise de rencontrer des compa- 
triotes dans ce pays lointain! — Il faut saider entre compatriotes. 

* Un APATRIDE (adj. et nom) n'a pas de nationalité. Déchi 
de la nationalité soviétique et n'ayant pas demandé la natio- 
nalité américaine, Soljénitsyne, expatrié en Amérique, a été 
pendant des années un apatride. 


€ L'Organisation des Nations Unies ou ONU est un des nom- 
breux organismes INTERNATIONAUX qui ont été créés au XX* s.; 
elle est destinée à organiser les relations des nations entre elles 
et à faire respecter le € droit international. 


* Un sportif, un artiste, est (un) INTERNATIONAL (adj. ou 
nom) si sa renommée et ses engagements dépassent les 
frontiéres de sa nation. 


* Une INTERNATIONALE est une association dont les membres 
appartiennent à diverses nations: ex. € L'internationale 
socialiste. 

Dans le domaine économique 

* Un gouvernement, pour des raisons économiques ou idéolo- 
giques, peut décider de NATIONALISER certains biens de pro- 
duction par des actions de NATIONALISATION: d'en transférer 
la propriété à la communauté nationale ou de les DÉNATIO- 
NALISER par des actions de DÉNATIONALISATION. 

* Une MULTINATIONALE est une entreprise implantée dans 
plusieurs nations et dont les actionnaires appartiennent à 
des nations différentes. 


NATURE, n.f. 


nale, une ÉDUCATION nationale. Elle organise et finance 
diverses institutions, comme une € BIBLIOTHÈQUE nationale et 


| A PHYS-: base savante d'origine grecque servant à former des 
en matière de sport une € ÉQUIPE nationale. 


mots exprimant l'idée de nature. 
L Les savants étudient les lois de la nature. 
l La nature, envisagée de façon globale. 
C'est l'ensemble des FORCES et des ÊTRES que l'homme n'a 
pas créés, et dont il fait partie lui-même. Ces forces produi- 
sent des PHÉNOMÈNES NATURELS, tels que l'orage, les 
marées, la reproduction des espèces vivantes, etc. 


3. Les NATIONAUX d'un ና État-nation (au pluriel seulement, et 
plus spécialement vus de la mère-patrie quand ils sont à 
l'étranger) sont les gens qui en ont la NATIONALITÉ, et un 
certain statut juridique régi par un € code de la nationalité. 
Ont la nationalité française les enfants de parents français, 
selon le ና droit du sang mais elle est offerte aux enfants nés 
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° La nature d'un Al particulier, concret, vivant, abstrait, est 
ce qui fait que A1 est ce qu'il est, avec ses différents CARAC- 
TERES et devient ce qu'il devient. Avant de construire un 
gratte-ciel il faut connaitre la nature du sol dont on dispose. 


* Les hommes peuvent acquérir une SCIENCE plus ou moins 
compléte et exacte des phénoménes naturels parce qu'ils 
échappent dans une large mesure au HASARD; ils présen- 
tent un ORDRE et sont régis par les € LOIS de la nature, ce 
qui permet de les UTILISER pour AGIR et de se constituer 
une CULTURE. Les lois de la gravitation universelle sont un 
€ fait de nature; leur utilisation pour construire des ascen- 
seurs ou des avions est un € fait de culture. 


2. Un NATURALISTE. 


Nom donné jadis à un savant plus ou moins polyvalent étu- 
diant les minéraux, les plantes, les animaux. Il faisait de 
€ l'histoire naturelle. En milieu scolaire, on regroupe l'étude 
sommaire de ces objets sous le nom de € sciences naturelles. 
Aujourd'hui, les savants sont beaucoup plus spécialisés: 


e un PHYSICIEN fait de la PHYSIQUE (n.f.), science de la 
MATIÈRE ; il étudie € les phénomènes physiques (adj.). 

* un PHYSIOLOGISTE fait de la PHYSIOLOGIE, € physiologie 
végétale ou € physiologie animale, science du fonctionne- 
ment des ORGANISMES VIVANTS. — Le sommeil est un besoin 
PHYSIOLOGIQUE. 

| € Phénomènes physiques et phénomènes physiologiques 
s'opposent aux € phénomènes PSYCHIQUES (Voir l'article ÂME). 


Emplois philosophiques 

La nature peut être conçue comme CAUSE seconde univer- 
selle, distinguée de DIEU, cause première des phénomènes 
naturels ou, dans d’autres philosophies, cause première 
supposant la négation de l'existence de Dieu. — La MÉTA- 
PHYSIQUE est l'étudc de l'être en tant que cause première. 


e La Nature était jadis parfois personnifiée: € Dame Nature. 
— Elle l'est encore dans des loc. comme: ና Payer son tribut 
à la nature (vieux, litt.): MOURIR. — € Laisser faire la nature: 
ne pas chercher à intervenir, en matière de maladies. 


Le SURNATUREL. 


Des étres surnaturels: DIEU, ANGES, DÉMONS et autres étres 
SPIRITUELS intermédiaires entre Dieu et les hommes dans 
diverses mythologies, FÉE, NYMPHE, LUTIN, objets de croyan- 
ces, échappent à une étude scientifique. 

Des € phénomènes surnaturels ou tenus pour tels ne s'expli- 
quent pas par les lois habituelles de la nature. Les PRODIGES, 
tels ceux que Tite Live rapporte dans son Histoire romaine et 
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qui annoncent de grands évènements (pluies de sang, signes 
dans le ciel, etc.), les MIRACLES, guérisons MIRACULEUSES, 
APPARITIONS, EXTASES, sont considérés comme effets d'une 
intervention DIVINE. Les faits de SORCELLERIE, tels que les 
ENVOUTEMENTS sont considérés comme DIABOLIQUES (Voir 
aussi SPIRITISME, MAGIE, OCCULTISME, DIVINATION). 


* Emplois affaiblis de ce mot. Un évènement extraordinaire 
est PRODIGIEUX, syn. € tient du prodige. — Al € fait des pro- 
diges, des prodiges de + nom abstrait: des prodiges d'audace, 
de dévouement, de fidélité, etc.: il accomplit des actions 
extraordinaires. — Al humain est un prodige: un être PRO- 
DIGIEUSEMENT bien doué par la nature, un € enfant prodige: 
un SURDOUÉ. — À la manifestation il y avait un monde fou, 
une foule prodigieuse! 


I. Jean-Jacques Rousseau aimait vivre en pleine nature. 


1 La nature est la TERRE, avec son relief, son climat, sa végé- 


tation, sa faune, dans la mesure oü ils n'ont pas été modi- 
fiés, ou pas trop modifiés par l'INDUSTRIE humaine. 


Un humain peut éprouver le € sentiment de la nature, ADMI- 
RER, AIMER la € belle / bonne nature. 


* S'il milite pour la PRÉSERVER, c'est un ÉCOLOGISTE, adepte 
de l'ÉCOLOGIE. S'il pousse ና l'amour de la nature jusqu'à se 
passer autant que possible de vétements et manger cru, 
cest un NATURISTE qui pratique le NATURISME. 


* La € géographie physique ne traite que de la nature des sols, 
du relief, des mers, des cours d'eau, par opposition à la 
€ géographie humaine qui traite de l'occupation de la terre, 
et de son exploitation pour l'agriculture et d'autres activités. 


| Fig. Al humain € a disparu dans la nature (fam.): il n'est 
plus là, on ne sait pas où le retrouver, comme s’il était 
perdu dans une nature VIERGE, sans repères ni routes. 


2. Tout objet qui n'est pas ARTIFICIEL, pas fabriqué, pas trans- 


formé, est NATUREL. 


Le € gaz naturel sort de terre, il n'est pas industriel. Un 
€ engrais naturel, une € soie naturelle ne sont pas des pro- 
duits CHIMIQUES. Une ና mort naturelle n'est pas PROVOQUÉE 
par un crime ou un accident. Une note de musique natu- 
relle n'est pas ALTÉRÉE par un diése ou un bémol. Une 
€ frontière naturelle suit un fleuve ou une chaine de 
montagnes ; elle ne résulte pas d'un partage ARBITRAIRE. Un 
ና enfant naturel est né en dehors de l'INSTITUTION du 
mariage. Les fleurs artificielles sont moins belles que les fleurs 
naturelles, mais elles durent plus longtemps. 
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* Les cheveux de Sylvie frisent NATURELLEMENT: sans quelle 
ait besoin de l'art du coiffeur. 


e Nature employé comme adj.: Voulez-vous du sucre dans 
votre café? — Non, je le préfère nature. 


* Al humain paye un service de A2 humain € en nature: en 
lui donnant un objet concret, l'argent étant considéré 
comme un moyen de transaction artificiel. 


Toute œuvre d'art reproduisant un objet réel pris pour 
modèle est faite € d'après nature. 


Ce n'est pas une ceuvre abstraite ni de pure imagination. 
Notre musée possède une € nature-morte de Chardin: un 
tableau où sont représentés des objets, et non des êtres 
vivants. L'art de ce peintre était NATURALISTE ; il pratiquait 
€ limitation de la nature. Mais on trouve parfois qu'une 
ceuvre de ce type est € plus vraie que nature tant elle met 
bien en évidence les principaux caractères de son modèle. 


Un AI SAUVAGE. 


Il est tel que l'a fait la nature: une € plante sauvage n'est pas 
cultivée ; un SAUVAGEON est un arbre fruitier qui n'a pas été 
greffé. Un ና animal sauvage n'est pas domestiqué par 
l'homme. — Un € paysage sauvage est inculte et ne comporte 
pas de constructions. 


m. Molière connaissait bien la nature humaine. 


La € nature humaine en général. 


C'est l'ensemble des caractéres de lespéce humaine tout 
entière, notamment des caractères psychiques, qui distin- 
guent l'homme du reste du régne ANIMAL. — L'homme a des 
€ besoins naturels, résultant de sa mature physique et 
psychique; c'est un animal social € par nature. — Des juristes 
pensent quil y a un € droit naturel qui en résulte. L'€ l'état de 
nature de l'homme, imaginé par certains philosophes comme 
opposé à la vie en société, qui l'aurait déformé et corrompu, 
est une chimére. — Mais plus libre que les autres animaux, et 
capable de jouer dans une certaine mesure des € lois naturel- 
les, il peut adopter des habitudes bonnes ou mauvaises, et par- 
fois des comportements 9 contre-nature, en contradiction 
avec le développement normal de son étre et de la société — 
PR. L'habitude est une seconde nature. 


La nature d'un individu humain particulier. 


C'est sa PERSONNALITÉ physique et psychique, qui le distingue 
des autres individus: son TEMPÉRAMENT, sa PHYSIONOMIE ou 
expression de son visage, son CARACTÈRE, bref, tout ce qui, en 
lui, est INNÉ, n'est pas dà à l'éducation, et produit des actions 
plus ou moins INSTINCTIVES. Paul dessine bien, il a un € don 
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naturel pour le dessin. C'est un € don de la nature: il est DOUE 
pour le dessin. — Saisir une ressemblance, € ça lui est naturel. 


* Syn. le NATUREL de AI (emploi nominal): Alice a une nature 
indolente / un naturel indolent, Marc une nature ambitieuse / 
un naturel ambitieux. — Quand Éric sest mis en colère, je l'ai 
vu € au naturel: tel qu'il est, il ne jouait plus la comédie. — 
PR. Chassez le naturel, il revient au galop: on ne peut pas se 
contraindre longtemps à paraître ce qu'on n'est pas. 


NATURE employé comme adj.: Éric est nature (péj.): il n'a pas 
été bien élevé, il est grossier. — Marc est NATUREL (mélioratif): 
il est simple, ne cherche pas à jouer un personnage. 


naturel employé comme nom: Pendant toute la cérémonie, 
Sylvie a été d'un naturel parfait. 

° Jean parle NATURELLEMENT: avec simplicité, sans chercher 
d'effets oratoires. — On respire naturellement: sans le vou- 
loir et sans y faire attention. 


Les € naturels d'un pays (vieux): les gens qui sont nés dans 
une État et en sont citoyens. — NATURALISER un étranger: 
lui donner la nationalité d'un pays qui n'est pas le sien, pro- 
céder à sa NATURALISATION. 


IV Quelle est la nature des dommages causés chez vous 
par la tempéte? 


1 


La nature d'un AI abstrait. 


Léa prépare une thèse: Je voudrais bien connaître la nature 
exacte de ses recherches: en quoi elles CONSISTENT. — Les 
grammairiens distinguent la € nature d'un mot (par ex. 
nom, adjectif, verbe: ce qu'il EST en lui-même) de sa fonc- 
tion (par ex. sujet. épithète, ce qu'il FAIT dans la phrase). 


* A] abstrait € est de nature à A2 inf.: il est tel qu'une cer- 
taine conséquence doit normalement en résulter. Les 
paroles de Jean étaient de nature à déplaire à Marc. 


€ Il est naturel que + subj.... de + inf.: syn. € c'est NORMAL: 
ce n'est pas EXTRAORDINAIRE. ll est naturel qu'un commer- 
cant fasse de son mieux pour satisfaire ses clients. — Il est 
naturel de souhaiter faire des progrés, c'est un désir naturel. — 
Je vous remercie de m'avoir aidé. Réponse: Mais € c'est tout 
naturel! (formule de politesse). 


NATURELLEMENT, adv. sert à marquer (de facon sérieuse ou 

ironique) 

° que ce quon dit est une évidence (en tête de phrase). On 
m interrogeait; naturellement, j'ai dit ce que je savais. — Éric 
était dans l'embarras. Naturellement, Marc n'a rien fait pour 
l'aider. Syn. € Ça va de soi! € Bien sûr! ና Bien entendu! 


I 
qp. 


NERF a 


° que ce qu on dit est tout à fait normal, ne soulëve aucune 
objection (dans le courant de la phrase). Les enfants bien 
élevés acceptent € tout naturellement de faire ce que leurs 
parents leur disent: comme une chose tout à fait normale. 


NERF et CERVEAU, nm. 


l. Les coureurs cyclistes ont du nerf. 


d'une voiture doit avoir de bons réflexes, le réflexe de freiner 
devant un obstacle: de le faire automatiquement, sans pren- 
dre le temps de réfléchir. 


3. Le cerveau. 


Il est formé de deux LOBES CÉRÉBRAUX, comportant de la 
ና matière blanche et de la € matière grise et commande 
l'intelligence, la volonté, la sensibilité, la mémoire. — Un 


1 Sens ancien, toujours vivant dans certaines locutions: ÉLECTRO-ENCÉPHALOGRAMME est un tracé qui permet de 


un TENDON: sorte de lien naturel, blanc, fibreux et assez 
dur, reliant un MUSCLE à un OS. La TENDINITE est une inflam- 


visualiser l'activité ÉLECTRIQUE du cerveau ; lorsqu'il est plat, 
la personne est morte. 


mation douloureuse des tendons. Une viande NERVEUSE est 4. NEURO-, NEVR-: bases savantes servant à former des mots 
dure parce qu'on n'en a pas ôté les tendons. exprimant l'idée de nerf; ex. NEURONE: CELLULE nerveuse. — 
* On attribuait jadis aux tendons la vigueur des muscles; NEUROLOSIE, NEUROCFIMIE, NEUROBIOLOGIE, NELIRGENIBUR- 
d'où Al humain € a du nerf: il est capable d'un effort GIE, etc. — NEVRALGIE, NEVRITE, NEVROSE. 
rapide et soutenu. — Fig. Un cheval NERVEUX, une voiture 5. La CERVELLE: le cerveau, considéré de façon non scientifi- 


nerveuse, prennent de la vitesse dés le démarrage et réa- 
gissent bien. — Un style nerveux: fort et bref. 


* € Le nerf de la guerre : VARGENT qui permet des actions 
militaires (ou autres) fortes et rapides. — Un NERVI (péi.) 
un tueur à gages, recruté pour sa capacité à l'action. 


Par analogie, on appelle NERVURES les parties longues, 
fibreuses et blanchátres de divers objets: les nervures d'une 
feuille, des ailes de certains insectes, de certaines reliures 
de livres, certains ornements architecturaux. 


ዚ Paul est un peu sourd: le nerf auditif est atteint. 


1 Sens moderne, dans le langage scientifique. 


Les € nerfs moteurs (commandant le MOUVEMENT) et les 
€ nerfs sensitifs (commandant la SENSIBILITÉ) font partie du 
€ SYSTÈME NERVEUX: longues suites de cellules formant des 
sortes de cordons, ils INNERVENT les différents organes du 
corps. Ils transmettent les informations venues de la péri- 
phérie aux € centres nerveux, qui sont le CERVEAU et le CER- 
VELET, protégés par des membranes: les MÉNINGES 
contenus dans le CRÂNE, constituant l'ENCÉPHALE, et la 
MOELLE ÉPINIÈRE contenue dans la COLONNE VERTÉBRALE. En 
réponse, ils transmettent aux organes 19 INFLUX nerveux, 
sorte de courant électrique venu de ces centres. 


La moelle épinière. 

Elle commande les fonctions vitales RÉFLEXES (adj.) 
s'accomplissant inconsciemment, sans intervention de la 
volonté: ex. la respiration, la digestion, etc. 


* Certaines actions, conscientes à l'origine, peuvent devenir 
des RÉFLEXES (n.m.) par la force de l'habitude. Le conducteur 


que, abstraction faite de son rôle dans le système nerveux: 
on mange de la € cervelle de veau. — A1, voulant se suicider, 
€ se brule la cervelle d'un coup de revolver. 


[ዚ Max est le cerveau de l'affaire, mais il tape sur les nerfs de Léa. 


1 


O Dans le langage courant, les nerfs sont considérés comme 


les organes de l'émotivité et le cerveau comme celui de 
l'intelligence. 


A] humain est NERVEUX: son ÉMOTIVITÉ est très grande et ses 
réactions vives, de façon habituelle ou occasionnelle. Un 
€ grand nerveux s'ÉNERVE facilement, est d'une grandeNER- 
VOSITÉ, éprouve de l'ÉNERVEMENT pour peu de chose; il réagit 
NERVEUSEMENT: il est IMPATIENT, FÉBRILE, EXCITÉ, IRRITABLE. 


* Le bruit des voisins ine € tape / porte sur les nerfs, syn. fam. 
€ me tape sur le système, me € met les nerfs en pelote. — 
J € ai les nerfs à vif, je € suis à bout de nerfs. — Marie est 
secouée par une € toux nerveuse. — Léa € a fait une crise de 
nerfs en apprenant l'infidélité de Max: elle a été agitée de 
mouvements convulsifs, a sangloté, hurlé. — Elle € a passé 
ses nerfs en cassant le vase qu'il lui avait offert. 


* Certains états anormaux dépressifs: la NEURASTHÉNIE, ou 
émotifs: la NÉVROSE sont, au point de vue étymologique 
(sinon en réalité) des € maladies de nerfs; ils relèvent de la 
compétence d'un NEUROPSYCHIATRE. 


2. + Al est CÉRÉBRAL: c'est un INTELLECTUEL; l'intelligence a 


plus d'importance chez lui que la sensibilité ou l'action. — 
A1 € est un cerveau: il est supérieurement intelligent. Le 
cerveau d'une entreprise est son concepteur et son organi- 
sateur. — Certains pays souffrent de € la fuite des cerveaux: 
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leurs intellectuels les plus brillants émigrent pour trouver 
ailleurs de meilleures conditions de travail. 


* Al a subi un ና lavage de cerveau: on l'a soumis a une pro- 
pagande intense et à de fortes pressions pour le faire 
changer d'opinions. 

* Al € se creuse le cerveau: il réfléchit profondément, syn.: 
il € fait travailler sa matiére grise, syn. il € se torture les 
méninges; syn. ironique: il € va attraper une MÉNINGITE 
(inflammation des méninges). 

° Al ና a le cerveau fêlé: il est un peu fou. — Sylviane est une 
€ tête sans cervelle; c'est une ÉCERVELÉE: elle oublie des 
choses importantes, ne fait attention à rien. 


NEZ, n.m. et GORGE, nf. 


A NAS-: base savante d'origine latine, RHIN(O)-: base savante d'ori- 
gine grecque servant à former des mots exprimant l'idée de nez. 


| Le nez au milieu du visage. 


1 Lenezest une partie du visage en saillie, comprise entre 


le FRONT et la BOUCHE. 


Elle est particulièrement remarquable, d'où fig. ና Ça se 
voit comme le nez au milieu du visage: c'est tout à fait évi- 
dent. — Dans certaines loc., nez est syn. de VISAGE ou de 
TÊTE: Al humain € fait un drôle de nez: a une bizarre expres- 
sion, semble décontenancé. — A2 € rit au nez à Al, lui 
€ ferme la porte au nez. — Il fait ce qui déplait à Al, € à son 
nez et à sa barbe: en sa présence. — A1, sans s'y attendre € se 
trouve nez à nez avec À2. — Al humain € ne léve pas le nez 
de son travail: il ne lève pas la tête pour regarder autre 
chose. — Al se promène € le nez en l'air: la tête levée. — ላ] 
€ pique du nez: saisi par le sommeil, il laisse sa téte tomber 
en avant. — Fig. Un avion € pique du nez: il tombe, la partie 
avant de son fuselage dirigée vers la terre. 


Structure et forme du nez. 


La € racine du nez se trouve entre les deux SOURCILS, le 
€ bout du nez au-dessus de la LÈVRE supérieure. Le nez peut 
avoir diverses formes: être AQUILIN, syn. € en bec d'aigle, 
syn. CROCHU, ou droit, être pointu, ou RETROUSSÉ, syn. € en 
TROMPETTE; être fin, € en LAME de couteau, ou au contraire, 
gros, large, ÉPATÉ, € en pied de MARMITE. Les € AILES du nez 
de chaque cóté de l'ARÉTE centrale recouvrent les NARINES, 
syn. (fam.) les € trous de nez où les enfants mal élevés 
aiment se € snettre les doigts dans le nez. — Fig. Le champion 
a gagné le 100 m € les doigts dans le nez (fam.): sans diffi- 
culté, comme en s'amusant. 
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* Al € se pique le nez (vulg.): il s'enivre; son nez devient 
rouge comme celui des ivrognes. — A1, enfant, par dérision 
€ fait un pied de nez à A2: il place le pouce d'une main au 
bout de son nez en maintenant tous les doigts écartés. 


Le nez va un peu en avant du reste du corps. 
AI € se casse le nez à la porte de A2 absent: il trouve porte close. 


* [I peut être le symbole d'une action qui commence. ላ] 
€ ne met pas le nez dehors: ne sort pas de chez lui. — ላ] 
€ inet le nez à la fenétre, € montre le bout de son nez: se 
manifeste un peu. — Al € met / FOURRE son nez dams les 
affaires de A2: essaye de savoir ce qui ne le regarde pas. 


* [] peut être le symbole d'un futur proche. A1 € ne voit pas 
plus loin que le bout de son nez: il est incapable de prévoir 
les conséquences de ses actes. — € À vue de nez: de façon 
tout à fait approximative. — A2, un malheur, € pend au nez 
de A1: a des chances de lui arriver prochainement. 


Les animaux. 


Ils nont pas de nez mais un MUFLE ou un MUSEAU qui com- 
prend à la fois la BOUCHE (appelée GUEULE) et les NARINES 
appelées NASEAUX chez les grands mammifères. Le nez 
humide des chiens est parfois appelé la TRUFFE, par analogie 
de forme et de couleur avec le précieux champignon de ce 
nom. — Autrefois les montreurs d'ours les conduisaient au 
moyen d'un anneau passé dans leurs naseaux; d'où, fig. Al 
humain € mène A2 humain par le bout du nez: il lui fait faire 
toutes ses volontés. 


II. À quoi servent le nez et la gorge? 


1 Le nez est un organe de la RESPIRATION. 


Il constitue, avec la BOUCHE, l'une des deux extrémités supé- 
rieures des € voies respiratoires. L'AIR passe des narines dans 
les € fosses NASALES, puis dans la GORGE, syn. fam. le GOSIER, 
située dans le COU, nom usuel d'un ensemble d'organes: le 
PHARYNX, point de communication des voies respiratoires et 
des voies digestives, et le LARYNX oü se trouvent les € cordes 
VOCALES, prolongé par la TRACHÉE qui communique avec les 
POUMONS. 


Le nez sert à SENTIR les ODEURS et les PARFUMS qu apporte 
l'air qu'on respire. 

Il est le siège du SENS de l'ODORAT. — A1 € a le nez fin: il per- 
çoit bien les odeurs; il pourrait devenir, professionnelle- 
ment, un NEZ dans une entreprise de parfumerie. — Al 
humain € se bouche le nez dans un endroit où règne une 
odeur trop désagréable, ou au contraire RENIFLE avec insis- 
tance un produit odorant, en aspirant l'air bruyamment. 


* Al humain € a A2 humain dans le nez (fam.): il € ne peut 
pas le sentir, le DÉTESTE. 


* Al, chien de chasse, a du FLAIR: il est capable de discer- 
ner des odeurs trés légeres, il FLAIRE le gibier: il le repere 
et le suit à l'odeur. — Fig. ላ] humain € a du flair, € a du 
nez, € a le nez creux si ses INTUITIONS le guident bien. Il 
flaire A2 (un danger ou au contraire une bonne affaire) s'il 
devine À2 par intuition. 


Le nez, en connexion avec la gorge et plus précisément le 
larynx, siege des cordes vocales, sert à émettre des SONS. 


Quand Al articule une consonne ou une voyelle NASALE, 
l'air passe en partie ou en totalité par son nez. Quand cela 
arrive pour d'autres sons, il € PARLE du nez, NASILLE, les sons 
qu'il émet sont NASILLARDS. 


e ላ] CRIE, CHANTE € à pleine gorge / à plein gosier, 1 s'EGO- 
SILLE, il rit € à gorge déployée. — Un CRI GUTTURAL vient du 
fond de la gorge sans intervention de la BOUCHE. 


La gorge, syn. fam., est aussi un centre nerveux: Al € a la 
gorge serrée ; des sanglots lui € montent à la gorge. 


C'est surtout un lieu de passage de conduits allongés et 
étroits, d'où, fig., dans les montagnes: passage long et 
étroit. Jeannot a parcouru les gorges de l'Ardèche en canoë; 
syn. un CANYON. — En langage technique, dans un objet 
fabriqué, serrure, moulure, etc.: partie creuse et allongée. 


La gorge est le lieu de passage de la TRACHÉE, conduit de l'air. 


Si sa trachée est obstruée ou comprimée si A2 l'ÉTRANGLE, 
avec ses mains ou avec une CORDE formant un NŒUD cou- 
lant, le sujet Al MEURT par ÉTRANGLEMENT, syn. sav. par 
STRANGULATION. — Fig. Les créanciers étranglent leur débiteur: 
ils resserrent tellement ses ressources financières qu'il n'arrive 
plus à vivre. — Max sétrangle de colère: il n'arrive plus à parler, 
il SUFFOQUE tant il est en colère. — Je métrangle, |ና avale de 
travers: une petite partie des aliments que je mange passe 
dans la trachée et l'obstrue; je tousse pour m'en débarrasser. — 
Un (goulot d") étranglement peut être un endroit resserré dans 
toutes sortes de domaines. 


La gorge est le lieu de passage de VEINES et d’ARTÈRES 
importantes. 


A2 ÉGORGE A1, humain ou animal: il le tue en sectionnant 
ces vaisséaux sanguins. — Un € coupe-gorge: un lieu trés dan- 
gereux, où l'on court le risque d'être assassiné. — A2 € met le 
couteau sous la gorge à Al: il le menace de l'égorger sil ne lui 
cédé pas, ou, fig. il le menace pour l'obliger à faire sa volonté. 
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— Al chien € saute à la gorge de A2. — A2 € est pris à la gorge: 
il ne peut pas résister à une pression impitoyable. 


La gorge est le lieu de passage des aliments dans l'ŒSo- 
PHAGE, d'où 


e Al humain se GORGE (rare) de A2 aliment, il en est GORGÉ. 
— Fig. La terre est gorgée d'eau: elle en est pleine, imbibée. 
— Une GORGÉE est la quantité de liquide qu'Al humain 
peut avaler en une seule fois. 


* Al concret, conduit trop plein, OBSTRUÉ, oü la circulation 
devient impossible, est ENGORGÉ: une route engorgée, fig. 
une filiére professionnelle engorgée. 


° A2 veut contraindre A1, qui a volé, à € rendre gorge: a res- 
tituer ce qu'il a pris (se disait jadis, des oiseaux de proie 
dressés à attraper le gibier). 

* Al, égout, rivière, voie de circulation, DÉGORGE A3, généra- 
lement liquide, qu'il contenait. — A2 humain dégorge un 
évier, une baignoire engorgés: le DÉBOUCHE pour lui permet 
de dégorger l'eau qu'il contient. — Par extension A1, pas par- 
ticulierement étroit, dégorge: rend un liquide; un tissu mal 
teint qui dégorge rend une eau colorée quand on le lave. En 
cuisine, on fait dégorger des concombres avec du sel. 


* Sylvie prépare un grand repas; son frigidaire REGORGE de 
provisions: il y en a en grande ABONDANCE. 


Pour le mot SOUTIEN-GORGE, voir l'article POITRINE et SEIN. 


ii. Les maladies du nez et de la gorge. 
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AI ና SAIGNE du nez: il a une ና HÉMORRAGIE NASALE. 


Al est ENRHUMÉ, il a un ና RHUME de CERVEAU (ainsi appelé 
parce quil peut provoquer un certain mal de téte), un 
€ gros rhume, il € a le nez BOUCHÉ: il respire difficilement; 
il se soigne en se mettant des € gouttes dans le nez; ou bien 
Al ÉTERNUE, son € nez COULE: de la MORVE coule de son 
nez. Il se MOUCHE avec un MOUCHOIR: s'il n'en a pas, il RENI- 
FLE. Syn. sav.: il a une RHINITE. 

* Un MORVEUX (fam. péj.): 1. un petit enfant dont le nez 
coule — 2. un jeune prétentieux. — PR. Qui se sent mor- 
veux, qu'il se mouclie: si Al, en société, se sent honteux, 
qu'il se corrige du défaut qu'on lui reproche. 


Al € a un chat dans la gorge: une MUCOSITÉ qui le géne; 

pour s'en débarrasser, il se RACLE la gorge en TOUSSAILLANT. 

— Al € a mal à la gorge, il a un € mal de gorge, la € gorge 

rouge, du blanc au fond de la gorge; il a une ANGINE. 

* Une PHARYNGITE, une LARYNGITE, une TRACHÉITE sont res- 
pectivement des inflammations du pharynx, du larynx et de 
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la trachée. Dans ce cas, Al prend des INHALATIONS: il res- 
pire de la vapeur d'eau chargée de substances médicamen- 
teuses; il se GARGARISE, se fait un GARGARISME: il se lave le 
gosier avec un liquide chaud additionné d'un médicament, 
tout en soufflant pour empécher le liquide de passer dans la 
trachée, ce qui produit un léger bruit caractéristique. — Fig. 
AI € se gargarise de A2 abstrait qui lui plait: il manifeste son 
plaisir par des sortes de gloussements. Luc se gargarise des 
compliments quon lui fait. 


3. Siles choses s'aggravent, il pourra consulter un OTO-RHINO- 
LARYNGOLOGISTE, ou plus briévement un OTO-RHINO, spé- 
cialiste des oreilles, du nez et de la gorge. 


NOIR et BLANC (f. BLANCHE) adj.qual. 


GR.: sauf inversion poétique ou expression archaique comme 
€ écrire de sa blanclie main: écrire soi-méme, les adj. blanc et 
noir, comme tous les adj. de COULEUR, sont toujours postposés. 


1 Les photos en noir et blanc sont aussi belles que les 
photos en couleur. 


O Le blanc et le noir considérés comme des non-COULEURS. 


1 Leur rapport avec la LUMIERE. 


D'après les physiciens, le blanc RÉFLÉCHIT, syn. RÉVERBÈRE 
entièrement la lumière, alors que le noir l'ABSORBE entière- 
ment, et que les autres COULEURS (conventionnellement au 
nombre de sept) la décomposent en un f spectre solaire. La 
RÉVERBÉRATION du SOLEIL sur le mur blanc est aveuglante. — 
Une pièce de métal € chauffée à blanc est soumise à une 
température si élevée qu'elle dégage une lumière blanche et 
non colorée. — Fig. Un public chauffé à blanc est porté à son 
maximum d'excitation. 


* Le CIEL est noir, la nuit, quand on n'est plus éclairé par la 
lumière du soleil. — Une € nuit noire est une nuit sans 
aucune lumière venant de la lune ou des étoiles. € Il fait noir 
quand il ny a pas du tout de lumière ou que la lumière est 
trés faible. Le noir (emploi nominal) est l'obscurité totale. 
Beaucoup d'enfants € ont peur du noir; ils ne veulent pas 
€ rester dans le noir. Le cabinet noir dans certains apparte- 
ments est une piéce de débarras sans fenétres. 


2. Unfilm,une photo € en noiret blanc s'opposent à un film, une 
photo € en couleur, le € papier blanc à du € papier de couleur. 
Ce qui est écrit € noir sur blanc est plus lisible que ce qui est 
écrit sur du € papier de couleur avec de l'€ encre de couleur. 


* Le € blanc, ou linge blanc supportant certaines lessives 
énergiques, s'oppose à la couleur, plus délicate. Certains 
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magasins organisent une € quinzaine du blanc pendant 
laquelle ils vendent en promotion du linge de maison qui, 
de nos jours, est le plus souvent € de couleur! 


3. En musique, une blanche (note dont le dessin comporte un 


petit ovale laissé vide) dure deux fois plus longtemps 
qu'une noire (note dont le dessin comporte un petit ovale 
entièrement noirci d'encre). 


ዚ De quelle couleur est la neige? — Blanche. — Et le charbon? 
— Noir. 


O Le blanc et le noir considérés comme des COULEURS parmi 


d'autres. 


À la question «De quelle couleur est l'objet A?» on peut 
répondre: il est noir, blanc, rouge, bleu ou de toute autre 
couleur. Le blanc est la plus claire de toutes les couleurs, le 
noir la plus foncée. 


* Nuances de blanc et de noir et objets colorés typiques. Les 
marchands de peinture proposent dans leurs nuanciers 
diverses nuances de blanc et de noir, dont le € blanc pur et 
le € blanc cassé, légèrement jaunâtre, et le € noir de fumée. 
Un blanc peut être LAITEUX, CRAYEUX, ARGENTÉ. — La NEIGE 
est blanche, dun € blanc brillant; sa BLANCHEUR est 
éblouissante; la CRAIE est d'un € blanc mat. — Dans certains 
pays les murs des maisons sont € BLANCHIS à la chaux. — Un 
diamant € blanc-bleu, d'une grande pureté, s'oppose à un 
diamant jonquille, teinté de jaune. — Les aveugles se dépla- 
cent à l'aide d'une € canne blanche qui signale leur infirmité 
aux passants. — Une € arme blanche est une lame d'acier, 
métal blanc (poignard, sabre, épée etc.). 


* Fig. Des excuses € cousues de fil blauc sont évidemment 
fausses; cela se voit aussi bien que du € fil blanc sur un 
tissu de couleur. 


* Un € noir d'ÉBENE (bois exotique) est un € noir profond. — 
Un objet peut être € noir comme du CHARBON, € noir 
comme le JAIS (pierre semi-précieuse). € noir comme du 
CIRAGE, € noir comme de l'ENCRE. — Jean ና noircit du 
papier: il écrit beaucoup. 


* Dans une église, un tableau d'une grande NOIRCEUR a été 
NOIRCI par la fumée des cierges qui y a déposé de la SUIE. 
On ne voit méme plus ce qu'il représente. 


* Les € lunettes noires ont des verres teintés, pas vraiment 
noirs. — Le € tableau noir, dans les écoles, sert à écrire 
avec de la craie blanche, facile à effacer. De nos jours, il 
est souvent vert. 


2. Le blanc est signe de PROPRETÉ, et le noir signe de SALETÉ. 


Toutes les LESSIVES 56 vantent de ና laver plus blanc que les 
autres, de rendre au linge un ና blanc IMMACULÉ: sans 18 
moindre TACHE. Autrefois, le linge de corps et de maison 
était toujours blanc; il fallait donc le blanchir lorsqu'il était 
sale, d'où le BLANCHISSEUR et la BLANCHISSEUSE, spécialistes 
du lavage du linge, et BLANCHISSERIE: 1. technique du 
lavage de linge. 2. établissement où on le lave. 


Le GRIS, plus ou moins clair ou foncé, résulte du 
mélange du noir et du blanc. 


On distingue, un ton clair: le € gris PERLE, des tons moyens: 
€ gris SOURIS. € gris TRIANON (d'après la couleur des boise- 
ries de ce cháteau), un ton foncé: € gris ANTHRACITE (sorte 
de charbon). — La POUSSIÈRE est grise; les nuages sont dits 
noirs quand ils sont trés sombres, gris quand ils le sont 
moins; ils peuvent aussi étre blancs. — Le CIEL est gris, € le 
TEMPS est gris: peu lumineux, pluvieux. Syn. € il fait gris. — 
La substance du cerveau est la € matière grise. — On délivre 
aux automobilistes une € carte grise lors de l'immatricula- 
tion de leur voiture. — PR. La nuit, tous les chats sont gris. : 
dans certaines circonstances, on ne perçoit pas les diffé- 
rences entre les individus. 


Une peinture, un vitrail en GRISAILLE, n'utilise que différen- 
tes nuances de gris. — Sur la carte de géographie, plusieurs 
parties sont en GRISÉ: couleur grise obtenue par des points 
ou des hachures. 


Le blanc, le noir et le gris dans le corps humain. 


Le € blanc des yeux s'oppose à la prunelle colorée. Les per- 
sonnes BRUNES ont € les yeux noirs et € les cheveux noirs 
€ comme l'aile du corbeau. Les BLONDS ont € les yeux bleus, 
ou gris, parfois verts. Les cheveux deviennent blancs, avec 
l’âge, et aussi avec les soucis qui font blanchir les cheveux. 
— Fig., fam. Al humain € se fait des cheveux (blancs): il a 
beaucoup de soucis. — Al a des cheveux gris, il GRISONNE 
quand des cheveux blancs se mélent à ses cheveux noirs. 


* Des dents blanches sont un signe de bonne santé; elles sont 
plus belles que des dents jaunes (mal brossées et teintées par 
le tabac) et que des dents noires à cause de la carie. 

e Al est NOIRAUD (fam.) s'il est très brun et a le teint natu- 
rellement BASANÉ (tirant sur le brun comme le cuir appelé 
BASANE), ou s'il est HÁLÉ, syn. BRONZÉ, par le soleil. 

° Si A] PÂLIT sous le coup de l'émotion, il devient € blanc 
comme un linge, € blanc de peur, syn. BLÊME. 

* Un être vivant vidé de son sang, donc d'une grande páleur, 
est dit € saigné à blanc. — Fig. On lui a pris tout son argent. 
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II. Le vin blanc et le beurre noir. 


O Un AI blanc n'est pas vraiment blanc mais plus clair qu'un 


A plus foncé qui lui est comparable. 


O Un Al noir n'est pas vraiment noir mais plus foncé qu'un A 


plus clair qui lui est comparable. 


Il s'agit d'un objet concret et généralement comestible. 


* Le € vin blanc soppose au € vin rouge et au € vin rosé. Un 
ና vin gris est un rosé très clair. Il peut s'obtenir par un trai- 
tement spécial à partir de € raisin noir, mais le € blanc de 
blancs est fait à partir de raisin blanc. 


* Le € blé noir ou SARRASIN, s'oppose au FROMENT qui donne 
de la farine blanche. — Le € pain blanc, fabriqué à partir 
d'une farine plus raffinée que le € pain BIS, gris-jaune, ou 
que le € pain noir, coutait plus cher et paraissait meilleur à 
nos ancêtres, d'où € manger son pain blanc le premier: vivre 
à l'aise au début de sa vie et dans la gêne ensuite. 


* Un € fromage blanc est un fromage frais qui conserve la 
blancheur du lait alors que les autres fromages jaunissent. 
— On distingue dans un poulet les blancs (la chair du dos) 
des cuisses et des ailes, plus colorées. Le € boudin blanc 
s'oppose au € boudin noir. 


* Le € café noir s'oppose au € café au lait, le € chocolat noir 
au € chocolat au lait, le € beurre noir, qui a pris couleur en 
chauffant dans la poéle, au € beurre blanc, sorte de sauce, 
les € radis noirs aux € radis roses, les € crevettes grises aux 
€ crevettes roses, le € lieu noir (poisson) au € lieu jaune. — 
Le € blanc d'œuf s'oppose au € jaune d'œuf: on peut sépa- 
rer les blancs des jaunes et € battre les blancs en neige. 


* Le € savon noir, en pâte de couleur sombre, s'oppose au 
savon en cubes jaunes. 


Il s'agit d'un être humain: les RACES humaines, groupes ayant 
des caractéres biologiques communs, étaient jadis distinguées 
surtout par la couleur de la peau. Les BLANCS (l'homme blanc, 
la femme blanche) et les NOIRS (l'homme noir, la femme noire) 
sopposent aux JAUNES par le teint de leur peau, respective- 
ment plus clair ou plus foncé. On a aussi parlé jadis d'une race 
ROUGE et appelé € Peaux-rouges les Indiens d'Amérique. On 
peut être plus ou moins noir: il y a aux États-Unis des noirs 
très clairs. — Syn. NÈGRE, n.m. (f. NÉGRESSE), sentis comme 
péjoratifs, tendent à sortir de l'usage, tandis que les Africains 
revendiquent parfois fiérement leur NÉGRITUDE. 


Le RACISME (péj., théorie auj. déconsidérée) est une théorie 
de l'inégalité des races. Les RACISTES veulent préserver 
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autant que possible la € pureté des races humaines et 
croient à la supériorité de leur race par rapport aux autres. 


On appelle € Pieds-noirs les anciens colons français d'Algé- 
rie (peut-étre ainsi désignés par les autochtones à cause de 
la couleur de leurs chaussures). 


IV Éric travaille au noir et m'a signé un chèque en blanc. 
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O Le symbolisme du noir, du blanc et du gris. 


Al blanc est PUR et sans FAUTE. 


A1 humain est € blanc comme neige: totalement INNOCENT, 
il n'a trempé dans aucune sale affaire. S'il est soupçonné d'y 
avoir trempé, il € n'est pas tout blanc. A2 humain, ayant 
autorité pour le faire, BLANCHIT A1 humain: il fait reconnai- 
tre son innocence. Le tribunal a blanchi Marc dans l'affaire 
des fausses factures. — A2 humain blanchit de l'argent gagné 
malhonnétement: il l'investit dans des affaires apparem- 
ment normales. Certaines banques sont accusées de se 
livrer au BLANCHIMENT de l'argent de la drogue. 


À la guerre, pour interrompre les hostilités et parlementer 
avec l'ennemi, on montre € le drapeau blanc pour signaler 
quon na pas d'intentions agressives. 


Al blanc, concret ou abstrait, est privé des qualités qu'il 
devrait normalement avoir. 


Une € voix blanche est une voix sans timbre — Une € balle à 
blanc est une balle inoffensive qui ne peut pas tuer. Celui qui 
l'utilise € tire à blanc. Un € chéque en blanc est remis à son 
destinataire sans que la somme à payer y soit inscrite. — Un 
électeur qui met dans l'urne un € bulletin blanc: sans nom ou 
sans róponse, veut signifier quil n'approuve aucune des 
options qui lui sont proposées. Il € vote blanc. — Un € vote 
blanc est un vote avec un bulletin blanc. — Al humain 
€ donne carte blanche à A2 humain: il l'autorise à agir comme 
il l'entend, säns instructions particulières. — Un € mariage 
blanc est un mariage de pure forme, non consommé, ርዐበ- 
tracté en général pour acquérir la nationalité du conjoint. — 
Une € nuit blanche est une nuit sans sommeil. 


Al gris est terne, sans éclat. 


La vie de Marie est grise: monotone, ennuyeuse. — Elle est lasse 
de la grisaille de son existence — Le Père Joseph était 
€ l'éminence grise de Richelieu: sans aucune fonction offi- 
cielle, il avait une action politique et diplomatique importante. 


Al noir est illégal, a lieu à l'insu des autorités. 


Le € marché noir consiste, en période de pénurie, à acheter et 
vendre dans la clandestinité, sans respecter le rationnement, 


ni les prix imposés. € Travailler au noir, pratiquer € le travail 
au noir, c'est travailler sans le déclarer, afin de ne payer ni 
impóts ni charges sociales. 


Al noir est triste. 


Autrefois, les gens en deuil s'abstenaient de porter des 
vêtements € de couleur; ils s'habillaient € en.noir, puis, à la 
fin de leur deuil, en noir et blanc. — Marc € est d'une humeur 
noire: il est de mauvaise humeur. — Léa a des € idées noires 
aujourd'hui, elle € voit tout en noir: elle est déprimée, 
découragée. — Cette année a été € une année noire pour 
Georges: il lui est arrivé toutes sortes d'ennuis, il a eu beau- 
coup de malchance toute l'année. 


Al noir est méchant, redoutable. 


Les pirates avaient jadis un € drapeau noir. — Paul € est la 
béte noire de Pierre: Pierre ressent à la fois une grande 
crainte et une profonde antipathie à l'égard de Paul, lequel, 
de son côté le € regarde d'un œil noir, avec méchanceté. — 
Paul a trahi la confiance de Pierre qui est scandalisé de tant 
de NOIRCEUR. 


Le noir, le gris et l'alcool. 


A] humain est noir (fam.) 511 est complètement IVRE, syn. 
vulg. SAOUL (pron. sou). Mais avant d'atteindre ce dernier 
degré de l'ivresse, quand il commence à s'exciter, à étre un 
peu trop gai, il est gris (un peu vieux), il se GRISE. D'oü. fig. 
Le succés grise Paul. syn. fort: l'ENIVRE. — L'impression de 
liberté est GRISANTE, syn. fort: ENIVRANTE. 


NOMBRE, n.m. 


A NUMÉR-: base savante d'origine latine servant à former des 
mots exprimant l'idée de nombre. 


l. La suite des nombres permet de compter de zéro à 
l'infini. 


1 La SUITE des nombres permet de COMPTER: ZÉRO (0), UN (1), 


DEUX (2), TROIS (3), etc., jusqu'à l'INEINI. On l'appelle suite 
ARITHMÉTIQUE, l'arithmétique étant la science des nombres. 


Les nombres font l'objet de CALCULS 
On peut 
° les ADDITIONNER (8 + 7 = 15); fig. et pr. Toutes ces clioses- 


là (soucis, problèmes, charges) s'additionnent, elles 
5 AJOUTENT les unes aux autres. 


° les SOUSTRAIRE (20 — 5 = 15); fig. On lui avait soustrait, 
syn. VOLÉ, une belle somme d'argent. 


* les MULTIPLIER (5 x 3 = 15); quinze est un MULTIPLE de 
cinq; fig. Les incidents se multiplient, deviennent de plus 
en plus ERÉQUENTS. 


° les DIVISER (60 : 4 = 15); PR. Diviser pour régner: il faut 
semer la désunion et la discorde dans un groupe pour 
l'affaiblir et le commander plus facilement. 


° Jeannot a un manuel daritlinétique: il aprend à faire les 
€ quatre OPÉRATIONS: l'ADDITION, la SOUSTRACTION, la 
MULTIPLICATION et la DIVISION. 


* Les nombres PAIRS (2. 4, 6, 8, etc.) sont DIVISIBLES par 2, 
et s'opposent aux nombres IMPAIRS (1, 3, 5, 7, etc.) qui ne 
le sont pas. 


* Un nombre DÉCIMAL, ou une DÉCIMALE (voir DIX dans l'arti- 
cle TROIS, QUATRE, etc.) est une fraction de 1, écrite aprés 
une virgule suivant un nombre entier, ex. 4,9, qui se lit 
quatre virgule neuf: 4 et 9 dixièmes de 1. 


Les nombres permettent de donner un NUMÉRO à chaque 
UNITÉ d'un GROUPE ou d'une LISTE, pour les identifier, de les 
NUMÉROTER. Le cheval qui a gagné la course portait le 
numéro HUIT (8). — J'habite au numéro DIX (10) de cette rue. 


Les mêmes mots, employés comme € adjectifs NUMÉRAUX 
CARDINAUX, permettent de déterminer le nombre (sens 11) 
des unités d'un groupe ou d'une liste. Les CINQ (5) doigts de 
la main, les DOUZE (12) mois de l'année, la semaine de travail 
de TRENTE-CINQ (35) heures. 


Quant aux € NUMÉRAUX ORDINAUX, 


* les adjectifs permettent de situer une unité à l'intérieur 
d'une liste: Novembre est le ONZIEME (1 le) mois de l'année. 


* les noms permettent d'exprimer une FRACTION: 20 divisé 
par 5 donne 4; 4 est une fraction, c'est un CINQUIÈME de 
20, écrit 20/5; quatre cinquiémes de 20 font 16, autre 
fraction de 20. À part PREMIER (ordinal de UN) et SECOND, 
ordinal de DEUX ainsi que DEUXIÈME, l'ordinal est composé 
du cardinal + IÈME: TROISIÈME, QUATRIÈME, NEUVIÈME, etc. — 
Les ORDINAUX permettent de former des adverbes en - 
MENT (cf. ci-après). 


ÉNUMÉRER les diverses parties d'un ensemble, en faire 
l'ÉNUMÉRATION, c'est les citer toutes successivement, dans 
un certain ORDRE. Pour plus de précision, on peut commen- 
cer chaque fois par PREMIEREMENT,... DEUXIEMEMENT,... TROI- 
SIEMEMENT,... etc. Jean a énuméré les diverses raisons pour 
lesquelles il refuse ce travail. 


Les signes écrits les plus répandus pour représenter les nombres 
sont les CHIFFRES arabes, mais on utilise encore fréquemment 


D. 


NOMBRE 


les $ chiffres romains: I (1), V (5), X (10), L (50), C (100), M 
(1000), notamment pour distinguer les rois ou papes ayant le 
même prénom: Henri IV, Jean XXIII, etc. 


En informatique, NUMÉRISER un texte, un son, une image, 
c'est les représenter sous forme de nombres, sous forme 
NUMÉRIQUE, pour les modifier à l'aide d'un ordinateur, ou 
les enregistrer sur un support électronique. 


IL Le nombre des personnes présentes à la réunion était 
de quinze. 


1 


Dire avec précision combien il y a de Al dans un groupe, 
c'est les COMPTER, c'est en déterminer le nombre, syn. la 
QUANTITÉ. Le nombre des personnes présentes à la réunion 
était de QUINZE (15). 


* Les A1 € sont au nombre de n, les A1 sont n. Les présents 
étaient au nombre de quinze. — Ils étaient quinze. 


* Un Al € est au nombre des A2, il est € du nombre: A1 fait 
partie des A2. Pierre était au nombre des présents. — Il était 
du nombre. 


* Des Al € grossissent le nombre des A2, viennent s'ajouter aux 
A2. Les étudiants sont venus grossir le nombre des manifestants. 


e Les Al € sont supérieurs / inférieurs en nombre à A2: il y a 
PLUS / MOINS de A1 que de A2. La bataille a été perdue car 
l'ennemi était supérieur en nombre. 


e Al € est en SURNOMBRE: Al vient s'ajouter à un nombre 
initialement prévu. Dans cet avion, il y avait cent dix pas- 
sagers pour cent places: dix d'entre eux étaient donc en sur- 
nombre. 


* RECENSER les habitants d'un pays, DÉNOMBRER les morts, 
les blessés, les disparus d'une catastrophe, c'est essayer 
d'en déterminer le nombre. — Si les Al sont trop nombreux 
pour étre dénombrés, on dit qu'ils sont INNOMBRABLES, 
ant. rare et sav. NOMBRABLES. 


* La STATISTIQUE est une méthode de recherche s'appuyant 
sur l'observation du nombre des Al: nombre d'habitants 
d'une région, fréquence d'un mot dans un texte, etc. 


On peut dire combien il y a de A1 dans un groupe de façon 
approximative, sans en faire le COMPTE exact, en utilisant 
nombre précédé ou suivi d'adjectifs comme petit, grand, 
bon, certain, suffisant, important, élevé, impressionnant, 
incroyable, etc. Mes amis étaient venus en nombre suffisant 
pour que je me sente rassuré. — PLUSIEURS Al: € un certain 
nombre de A1. — Quand il y a € un grand nombre de A1, syn. 
BEAUCOUP de Al, syn. € une quantité industrielle de Al 
(fam.), les Al sont NOMBREUX. (Voir III). 
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° POLY-: base grecque, MULTI- base latine servant à exprimer 
l'idée de plusieurs: polychrome (de plusieurs couleurs), 
polygame (qui a plusieurs épouses), polygone, polytechni- 
que, polyvalent, etc. — Une assurance multirisque. — Une 
société multiraciale. 


Il. Nombre de gens pensent comme moi. 


L] Emploi de nombre comme équivalent de grand nombre. 


1 Emplois figés dans les loc. ci-dessous 


€ Nombre de A1 : BEAUCOUP de A1, un grand nombre de A1. 
Nombre de gens pensent comme moi. 


* € Faire nombre : CONSTITUER un nombre IMPORTANT. J'ai 
aussi invité quelques voisins pour faire nombre. 


e SUCCOMBER / CROULER € sous le nombre: être vaincu / 
épuisé par un trop grand nombre d'ennemis / de táches. 


* € En nombre: en grand nombre, syn. nombreux (adj.). Mes 
amis sont venus en nombre assister à mon mariage, mais mes 
collégues de travail n'étaient pas trés nombreux. 


2. Autres expressions du grand nombre 


* Une MULTITUDE de A1 : des A], quels qu'ils soient, en très 
grand nombre. 


° Une FOULE de A1 humains rassemblés en très grand nom- 
bre en un lieu donné, qu'ils occupent entièrement et sans 
ordre. Les badauds sont venus € en foule assister au défilé. 
— Une foule se presse sur la place, elle est agitóe de 
€ mouvements de foule qui peuvent être dangereux. Il faut 
€ fendre la foule pour passer. Des hommes politiques 
€ flattent la foule: le plus grand nombre des citoyens; ils 
font de la DÉMAGOGIE. Par extension, on peut parler d'une 
foule de A1 quelconques, au sens de multitude. 


* Pour les mots AMAS, AMASSER, TAS, ENTASSER, voir l'article 
MONTAGNE. 


* Voir MASSE dans l'article QUALITÉ et QUANTITÉ. 


e Une KYRIELLE de Al (actes de paroles) successifs: une 
kyrielle de plaintes, de réclamations. 


* Une RIBAMBELLE de Al concrets ou humains successifs: 
Une ribambelle d'enfants passent dans la rue. 


NOUVEAU et NEUF, adj.qual. (f. NOUVELLE et 
NEUVE) 


A NÉO-: base savante d'origine grecque, NOV-, base savante d'origine 
latine servant à former des mots exprimant l'idée de nouveau. 
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L Marc a des idées neuves. Ses points de vue sont très 
nouveaux. 


1 Un Al nouveau ou neuf existe depuis peu de temps, il VIENT 


d'apparaitre, son existence est de date RÉCENTE. 


GR. Avec ce sens, nouveau et neuf peuvent être épithètes 

ou attributs; épithètes, il sont toujours postposés. 

NB. L'utilisation de l'un ou l'autre de ces deux adjectifs est 

rarement indifférente: elle dépend le plus souvent de la 

nature de Al; ils ne sont substituables l'un à l'autre que 
dans quelques cas indiqués ci-dessous. 

* Ci-dessous les cas où nouveau et neuf sont tous deux utilisés. 

Al est une idée, une théorie, une invention. 

Une politique / une technologie / une théorie (trés) nouvelles / neu- 

ves apportent des points de vue (trés) nouveaux / neufs sur la réalité. 

— Marc a des idées (trés) neuves / nouvelles en matière de gestion. — 

Cet homme politique a une pensée neuve, syn. ORIGINALE. — On a 

bien besoin d'idées neuves en matière de traitement du chômage. — 

En revanche, celui-là € n'a rien de neuf / nouveau à dire. 

° [] convient d'INNOVER, toutes les INNOVATIONS sont bien- 
venues. 

e La NOUVEAUTÉ de Al: ce qui est nouveau / neuf dans Al, 
ou le fait pour A1 d'être nouveau. La nouveauté des idées 
de Marc me surprend. 

A1 humain DÉBUTE dans son métier ou sa profession. 

Nouveau (de préférence) et neuf sont tous deux utilisés. 

Pierre est apprenti-menuisier, il est nouveau / neuf dans le 

métier: il na pas encore beaucoup d'EXPÉRIENCE, c'est un 

DÉBUTANT, un NOVICE, il est INEXPÉRIMENTÉ. Ant. Al est 

ANCIEN dans le métier. — En politique un € homme nouveau 

ou € homme neuf n'a pas encore eu de mandats ni de char- 

ges officielles. Ce candidat à la Présidence de la République 
est un homme du passé; je lui préfèrerais un homme neuf. 

Al est un événement: € Quoi de neuf? € Qu'y a-t-il de 

nouveau? — € Rien de neuf / nouveau (ant. € ቨ y a du 

nouveau): il ne s'est rien passé depuis notre dernière rencontre. 

* Toutefois, nouveau est seul possible dans PR. Tout nou- 
veau tout beau. — € Rien de nouveau sous le soleil! et € Ca, 
cest nouveau (ironique) qui exprime une surprise désa- 
gréable. — D'un A1 qui n'est pas nouveau, on dit fam. que 
cest du RÉCHAUFFÉ. 


IL. La voiture de Léa est toute neuve. 
O Neuf est seul utilisé. 


L Al est neuf: c'est un produit industriel, artisanal ou com- 


mercial qui vient d'étre fabriqué, il n'a pas encore SERVI 
(Ant. il est d'OCCASION). 


Léa et Luc viennent tous deux d'acheter une voiture, mais 
Léa a acheté une voiture neuve, alors que Luc a acheté une 
voiture d'occasion. 


e Tant qu'un objet qui vient d'être acheté a très peu servi, il 
est € tout neuf. Mon costume est tout neuf, ta voiture est 
toute neuve. Tant quil na pas été réparé, nettoyé, il est 
€ dans son neuf. — Nous sommes vêtus € de neuf: nous 
portons des vétements neufs. Ant. VIEUX, USÉ. 


Al ayant déjà servi, € est remis à neuf. 


Il vient d'étre rendu artificiellement à son aspect d'origine. Ce 
garage propose des voitures d occasion à l’ € état (de) neuf. Il les 
€ remet à neuf; les moteurs en sont € refaits à neuf. — J'ai rap- 
porté mes vétements de chez le teinturier; ils sont € comme 
neufs. — Ant. USÉ, syn. FRAIS. Léa a RAFRAICHI de vieux véte- 
ments en les brossant. — Marie € fait du neuf avec du vieux: elle 
se fait de nouveaux vétements avec le tissu des anciens. 


* Ces vieilles maisons ont été RÉNOVÉES, d'autres sont € en 
cours de RÉNOVATION (ou de RÉFECTION). — Cet artisan RES- 
TAURE les vieux meubles. C'est un spécialiste de la RESTAU- 
RATION des fauteuils Louis XV. 


Par analogie: Al est un sens, notamment la vue, ou le siège 
de l'intuition, utilisés comme 5 115 n'avaient jamais servi. Il 
faut considérer la situation € avec / d'un regard neuf, € avec / 
d'un œil neuf, € avec / d'un cœur neuf, € avec des yeux neufs. 


NOUVEAU 
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groupes (bandes, écoles, régiments), les anciens ont la 
mauvaise habitude de brimer les nouveaux qu'ils traitent de 
BLEUS ou de BIZUTHS (syn. péj.). C'est la pratique bête et 
méchante du BIZUTHAGE. 


3. Emploi adverbial. 


Fr 
5 
, 


ላ] est un € nouveau-né, € nouveau venu, € nouveau riche, 
€ nouveau pauvre, € nouveau marié, n.m. (rares au f.): 
dénominations d'étres humains possédant depuis peu de 
temps la qualité dite par l'adjectif qui suit nouveau. — Un 
nouveau-né vient de naitre, il est né NOUVELLEMENT, syn. 
plus usuel RÉCEMMENT. 


4. Des NOUVEAUTÉS. 


Des articles qui viennent d'apparaitre dans le commerce. Allez 
au salon des arts ménagers, vous verrez beaucoup de nouveautés! 
— € Un magasin de nouveautés (un peu vieilli) vend des arti- 
cles à la MODE en matiére de fantaisies vestimentaires. 


5. Une NOUVELLE. 


L'annonce d'un événement récemment survenu. S'il fait plai- 
sir, cest une € bonne nouvelle. S'il est désagréable, c'est une 
€ mauvaise nouvelle. Deux personnes séparées peuvent se 
€ donner des nouvelles, € avoir des nouvelles l'une de l'autre, 
par lettre ou par téléphone. Les journalistes sont à l'affut de 
l'ACTUALITÉ, des € dernières nouvelles: les nouvelles les plus 
récentes. — Fam. € Tu connais la derniëre (sous-entendu 


Il. Les pommes de terre nouvelles sont savoureuses. nouvelle)? — PR. Pas de nowvelles, bonnes nowvelles: le fait 


O Nouveau est seul utilisé. d'étre sans nouvelles de quelqu'un est le plus souvent un signe 
quil va bien. 
1 Alestun légume. 
6. NÉO-: préfixe signifiant nouveau: un néologisme est un mot 
P ë ደ 


de création récente; un bâtiment néogothique est un báti- 
ment MODERNE construit dans le style gothique du Moyen 
Âge: le néolithique est, en préhistoire, la période la plus 
récente de l'âge de la pierre. 


Les pommes de terre, les carottes nouvelles viennent d'être 
récoltées; elles n'ont pas eu à étre conservées. — Les 
€ légumes nouveaux sont des PRIMEURS (n.fpl.), d'où 
l'enseigne de magasin (un peu vieilli depuis les 
supermarchés): € fruits et primeurs. 

Al est du vin ou du cidre. IV Max a de nouveau changé de poste; il préfère son nou- 


e Le vin nouveau, le cidre nouveau sont du jus de raisin ou veau travail. 


de pomme en fermentation, par opposition au vin JEUNE O ላ], le nouveau ላ, succède à A2, l'ANCIEN A, ou s'ajoute à 
qui a déjà fermenté mais n'a pas attendu assez longtemps une série de PRÉCÉDENT A. 


avant d’être consommé, au vin VIEUX qui a attendu assez 


longtemps pour atteindre sa perfection, et au vin PASSÉ, 


trop vieux, qui a perdu du gout et de la force. GR. En ce sens, nouveau ne peut être qu'épithète 
antéposée; il n'est jamais attribut. 


[.] Nouveau est seul utilisé. 


2. Emploi nominal. | 
Devant un n.m. commengant par une voyelle, il prend la 


ain es uveau dans un groupe, une classe, une 
Al humain est no group AE 


entreprise: il en fait partie depuis peu de temps, c'est un 
nouvèau (ይ. une nouvelle), ant. un ANCIEN. — Dans certains 1 Al, le nouvel À, succède à A2, l'ANCIEN A, et le REMPLACE. 
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e Paul, le nouveau mari de Léa est son mari ACTUEL; il peut être 
un VIEUX ari, un homme âgé, tandis que l'ANCIEN mari de 
Léa, l'homme dont elle a divorcé, peut être encore JEUNE. — 
ACTUELLEMENT, Léa est mariée avec Paul. — Paul préférait son 
ancien patron à son patron actuel: l'A actuel est simplement 
celui du moment présent tandis que le nouveau ላ précise 
qu'il remplace A2 après un CHANGEMENT. 


* Al humain € prend un nouveau départ: Al change com- 
plètement d'orientation, dans sa vie. 


* € Jusqu'à nouvel ordre: formule par laquelle un supérieur 
prescrit à un inférieur de continuer son action tant qu'il 
n'aura pas recu d'ordres contraires. 


e Al humain RENOUVELLE l'ensemble A2: il en remplace les 
anciens éléments par de nouveaux éléments générale- 
ment neufs. Sylvie a renouvelé sa garde-robe : elle a acheté 
des vétements neufs et a donné ou jeté les vieux. 


* Pour d'autres exemples où le nouveau A soppose à 
l'ancien, voir ANCIEN III. 


Al, le nouvel A, s'AJOUTE à une SÉRIE de PRÉCÉDENTS ላ. 


° € Le nouvel an: le jour du 1 janvier, qui marque le début 
de l'année venant s'ajouter aux précédentes. — La nouvelle 
Peugeot (par ex.): le dernier en date d'une longue série de 
modeles de voitures fabriquées par cette société. — € La 
nouvelle vague: la génération à la MODE, venant s'ajouter 
aux générations antérieures. La «nouvelle vague» des 
cinéastes francais des années soixante avait une vision 
nouvelle (sens I,2) de l'art du cinéma. — Également, le 
€ nouveau roman, € la nouvelle philosophie, etc. viennent 
s ajouter aux types précédents, non sans prétendre appor- 
ter une certaine NOUVEAUTÉ dans le fond et la forme. 


3. Emploi adverbial: 


€ à nouveau, € de nouveau, syn. ENCORE. Les terroristes ont 
à nouveau frappé: une fois de plus, aprés une série d'atten- 


NU, adj.qual. 


L. Jeannot est tout nu sous la douche. 


1 ላ] humain est complètement nu. 


Il ne porte aucun VÊTEMENT: il est € tout nu, € nu comme un 
ver, € nu comme la main, syn. vulg. € à poil. — Cela narrive, 
dans la vie courante, que dans la solitude ou dans une 
grande intimité, pendant de courts instants généralement 
réservés à la toilette. 


* Un NUDISTE pratique le NUDISME parce qu'il est NATURISTE: 
il passe des journées de vacances à part du reste de la 
population, complètement nu, au grand air, dans un 
€ camp de nudistes, et sur une plage réservée. 


* Un peintre fait une étude de nu, peint un ዘዝ (n.m.) d'après 
un MODÈLE, homme ou femme, qui se DÉSHABILLE, syn. se 
met nu(e) ou se met € à nu (loc.adv.). syn. se DÉNUDE, et se 
tient ዘዘ(ፀ) devant lui, dans une certaine POSE. 


Al humain est partiellement nu. 


Une partie de son corps, qui pourrait étre couverte ne lest 
pas; malgré le soleil, il va € nu-téte ou € tête nue. — Quand 
il fait chaud, il a € les bras nus, il travaille € (le) torse nu: nu 
jusquà la ceinture. — Sur les plages, certaines femmes 
s'exposent au soleil € les seins nus. — Al marche € nu-pieds 
ou € pieds nus. — S'il est pauvre au point de ne pas pouvoir 
s'acheter de chaussures, c'est un € va-nu-pieds (vieux). Un 
crâne nu n'a pas de CHEVEUX, il est CHAUVE. 


Une partie du corps de A1 qui pourrait étre munie d'un ins- 
trument ne lest pas. Al combat, travaille € à mains nues: 
sans arme, outil ni protection. — Al examine un objet € à 
l'œil nu: sans loupe ni microscope. 


A] est DÉNUÉ de ce qui serait bon qu'il possède: 


ede biens matériels: il est € dénué de tout, vit dans le 
DÉNUEMENT, syn. la MISERE. 


* de qualités: il est dénué de scrupules, d'imagination. 


II. Adam et Éve virent qu'ils étaient nus. 
tats dójà longue. 


O Le nu dans son rapport à la sexualité. 
* Al humain RENOUVELLE l'action A2: il la fait une fois de plus, 


; ; 1 Dansla Bible: ay: ፡ i 
encore une fois. Les terroristes ont renouvelé leur attentat. ayant perdu, après la faute, leur innocence 


originelle, Adam et Eve eurent honte, et cousirent des 
feuilles de figuier pour se faire des PAGNES: vêtement som- 
maire qui cache les parties sexuelles. 


A] cache sa NUDITÉ par PUDEUR, et a un comportement 
sexuel CHASTE. Al est PUDIQUE, adj. mélioratif; syn. péj., il 


* RE-: préfixe entrant dans la composition de nombreux verbes 
(et des noms d'actions correspondants) exprimant le fait que 
l'action est de nouveau accomplie, répétée une ou plusieurs 
fois de plus: refaire, redire, recommencer, revenir, etc. 


est PUDIBOND si le locuteur juge sa pudeur exagérée. Si c'est 2. Al est abstrait 


un homme, c'est un père la pudeur. A1 est IMPUDIQUE * Il n'est pas dissimulé, déguisé: A1 est ና la vérité toute nue. 


d ] = 1 á REN ° , š 
ans le cas contraire: ses attitudes, son vëtement et son — Mon cœur mis à nu (titre d'une œuvre de Baudelaire). 


comportement sexuel révèlent son IMPUDEUR. si. 40 
eIl ne comporte pas ce qu'on pourrait s'attendre à y 


2. Alest vétu DÉCEMMENT, avec DÉCENCE; il est DÉCENT, syn. trouver: une parole DÉNUÉE de sens, un livre dénué d'inté- 
CONVENABLE. rét. — Jean est € nu-propriétaire de la maison de son père; il 
La notion de décence varie selon le siècles et les sociétés. Cer- nen a que la € nue-propriété: il en a la propriété mais pas 
taines ethnies cachent tout, à l'exception des mains et du la jouissance; son père qui lui en a fait DONATION en con- 
visage, et encore, en partie seulement (touaregs, femmes serve l'USUFRUIT. 


musulmanes). D'autres se découvrent largement, mais peu 
d'ethnies, méme dans les pays chauds, pratiquent le nudisme 
intégral et ne dissimulent pas au moins les organes génitaux. 
Un vétement INDÉCENT découvre ou met excessivement en 
valeur ce quil est convenu de cacher dans une certaine 
société et dans certaines situations: ex. un MAILLOT d'une 
piéce considéré comme décent sur la plage, par opposition aux 
seins nus, serait indécent dans la rue, au travail. 


3. Un EXHIBITIONNISTE éprouve le besoin de montrer ses orga- 
nes génitaux à des inconnus, par des gestes OBSCÈNES, ou 
de se montrer en public tout nu, ce qui constitue un 
€ attentat à la pudeur. 


4. Emplois affaiblis des mots ci-dessus. 

Une certaine pudeur retient Al d'exprimer des sentiments 

intimes, des choses qui lui € tiennent à cœur et que les 

autres pourraient ne pas comprendre. 

* Al se comporte décemment avec ses relations: il est POLI, 
CORRECT, il respecte les CONVENANCES. Ou au contraire, 
son comportement est IMPOLI, INCORRECT, INCONVENANT. — 
Avec ce qu'il gagne, Luc ne peut pas, décemment, demander 
une augmentation devant des collègues moins favorisés. — Il 
a la décence / pudeur de ne pas la demander. 

* Al a des revenus décents (mais pas "indécents), syn. CON- 
VENABLES (mais pas *INCONVENANTS): suffisants sans être 
trés larges. 


Ill. La plaine est nue. 


D^ A] non humain est nu. 


1 Alest concret 
On ne trouve pas sur ላ1 ce qu'on pourrait s'attendre à y 
trouver: une plaine nue est sans arbres et sans construc- 
tions. — Une ÉPÉE nue est sortie de son FOURREAU. — Un mur 
nu ne porte aucune DÉCORATION. — Une chambre nue est 
sans ou presque sans meubles. 
* Pour faire certains travaux on dénude / met à nu un fil 
électrique: on lui enléve sa GAINE. 





OCCUPER መ II. L'infirmiere s'occupe d'un blessé dont l'état est préoccupant. 


[^ AI consacre son temps à A2: il s'en occupe. 


I. Les premiers arrivés occupent les meilleures places. 1 ላ] soccupe de A2 infin. ou nom abstrait: il y consacre à la 


fois son temps, son ATTENTION et son ACTIVITÉ. L'infirmiére 
s'occupe de soigner le blessé. — Qui s'occupe d'organiser la 


[> ላ] humain emplit un espace A2: il l'occupe. 


1 ላ] occupe A2, un lieu qui était VIDE, syn. INOCCUPÉ, VACANT 


avant son arrivée. Il le REMPLIT: il en € prend possession et s'y 
INSTALLE. À2, qui est occupé par A1, peut étre une PLACE de 
théátre, de cinéma, etc. oü A1 s'assoit, ou bien un terrain que 
ላ] s'APPROPRIE. Au cinéma, les premiers arrivés occupent géné- 
ralement les meilleures places. — Fig. A1 € occupe le terrain: 
dans son milieu professionnel, A1 a fait en sorte d'occuper des 
POSITIONS importantes qui lui assurent un certain pouvoir. 


A2 est un lieu de fonction, POSTE, PLACE, TRÓNE ou SIÈGE 
€ laissé VACANT par la mort, la démission ou le départ nor- 
mal en fin de MANDAT de À3 humain, ancien TITULAIRE du 
poste, et que A1, nouveau titulaire, occupe: A1 € prend la 
place de A3, A1 devient le nouvel OCCUPANT de A2. À la 
démission du Général de Gaulle, Georges Pompidou est 
devenu le nouvel occupant du Palais de l'Elysée. 


Al, un ENVAHISSEUR, une armée en GUERRE, ENVAHIT, puis, 
par la force, pendant une période plus ou moins longue, 
occupe A2, tout ou partie du territoire ou pays de A3 peuple 
ennemi de A1. A2 est occupé par les € troupes d'OCCUPATION 
de A1, l'OCCUPANT. Au cours de la deuxième guerre mondiale, 
l'armée allemande a occupé la plus grande partie de l'Europe. 


e Dans une guerre COLONIALE, un pays puissant conquiert le 
territoire d'un pays faible et en fait une COLONIE placée sous 
son autorité, et qu'il va occuper en la peuplant de COLONS. 


* Al, groupe de manifestants, occupe A2, lieu public ou de 
travail, pour en interdire l'entrée et le fonctionnement 
normal. Pendant les gréves, les usines sont généralement 
occupées par les ouvriers grévistes. 


randonnée / de l'organisation de la randonnée? — C'est Max 
(qui s'en occupe). 


+ Al s'occupe de A2 parce que A2 € est son affaire et celle de 
personne d'autre. Si Al € s'occupe des affaires d'un autre, 
syn. s'en MÉLE, celui-ci peut lui dire: De quoi te méles-tu? 
Occupe-toi de tes affaires! parce ባህላ] € soccupe de ce qui 
ne le REGARDE pas. 


Al s'occupe de A2 humain ou concret. 


e S'il sagit dun A2 humain, Al consacre un certain temps à 
€ prendre SOIN de lui, à lui apporter de l'AIDE, à VEILLER à ce 
que ses besoins soient satisfaits. L'infirmiére soccupe du blessé. 
— Max soccupe des randonneurs. — Les enfants sont générale- 
nent bien élevés quand leurs parents sen sont bien occupés. 


* Ant. Al s'occupe mal de A3: ላ] DÉLAISSE ou NÉGLIGE A2. 
ለ] est NÉGLIGENT, fait preuve de NÉGLIGENCE. 


A se PRÉOCCUPE de A2, de son état ou de sa situation: il y con- 
sacre sans arrêt sa pensée. A2 est PRÉOCCUPANT, préoccupe ላ] : 
il occupe son ESPRIT. L'état du blessé / Le blessé préoccupe l'infir- 
mière, il est préoccupant, pour elle, cest une PRÉOCCUPATION. 


Il. Le directeur est trés occupé; il ne faut pas le déranger. 


O Le temps de Al est rempli par A2. 


1 Al est € (trés) occupé (par A2, souvent sous-entendu): une 


OCCUPATION A2 PREND beaucoup de temps à A1, AI na pas de 
temps LIBRE à accorder à qui ou quoi que ce soit dautre. Quand 
A] est occupé, il vaut mieux ne pas le DÉRANGER. Avec les 
enfants, les courses, le ménage, Madame Dupont est bien occupée. 


ŒIL 


* Al € VAQUE à ses occupations: Al accomplit tranquille- 
ment ses tâches ou activités habituelles. 


Ant. Al est INOCCUPÉ: il n'a rien à faire. S'il souffre de son INAC- 

TIVITÉ, il se sent DÉSŒUVRÉ, s'ennuie par DÉSŒUVREMENT. 

e S'il n'a aucune occupation sérieuse, ne TRAVAILLE pas, il est 
OISIF vit dans l'OISIVETÉ, mène une € vie oisive. — PR. Loisi- 
veté est mére de tous les vices. 

* A1 a beaucoup de € temps libre, syn. de LOISIRS. Il € a le 
loisir de faire ce qui lui plait, tout à loisir: sans se presser. 


A] occupe son temps libre, ses loisirs, ses heures d'attente, à 

A2 une activité légère, une DISTRACTION, un PASSE-TEMPS qui 

l'occupe, le DISTRAIT, sans lequel il connaitrait peut-être 

l'ENNUI, S'ENNUIERAIT; ላ] s'occupe (à / avec A2). Depuis qu il est 

retraité, Jean s'est remis à collectionner les timbres. Ça l'occupe! 

* Le sport est généralement considéré comme une 9 saine 
occupation. 


les yeux de Al sont EXORBITÉS, GLOBULEUX, € en boule de 
loto (fam.). À la suite d'une modification émotionnelle de 
leur aspect, les yeux sont soudainement exorbités. — Fig. Un 
prix EXORBITANT est si exagéré qu'il fait € sortir les yeux de la 
téte au client à qui on le demande. 


*Le globe oculaire est relativement mobile; quand Al 
€ regarde de cóté un A2, il € tourne les yeux vers A2, € jette 
les yeux sur A2. S'il change souvent et rapidement la direction 
de son regard, il € roule ses yeux, syn. fam. comique: € riboule 
des MIRETTES. Quand il s'évanouit, ses yeux se RÉVULSENT: il 
€ tourne de l'œil (fam.), syn. € fait les yeux blancs (vulg.): la 
prunelle disparait et c'est la cornée qui apparait. 


L'œil est couvert d'un liquide qui lui donne une apparence 
brillante d'où: A1 humain est € frais comme l'œil: en bonne 
forme. — Sous l'effet de certaines émotions, ce liquide peut 
déborder sous formes de LARMES: Al € a les larmes aux 
yeux; il PLEURE ou LARMOIE. 


CEIL, plur. YEUX, n.m. 5. L'œil est muni d'une PAUPIÈRE mobile. 


A OPHTALMOLO., OPT-: bases savantes d'origine grecque, OCUL-- Elle est bordée de poils appelés CILS, et peut le recouvrir 


base savante d'origine latine servant à former des mots exprimant (notamment pour le sommeil) quand A1 € ferme les yeux, 


la notion d'ail. ou le découvrir (pour la vision) quand A1 € ouvre les yeux. 
: — A1 € ÉCARQUILLE les yeux: il les ouvre tout grands, notam- 
L. Marie a de beaux yeux. ment sous l'effet d'une surprise admirative. 


O Description de l'œil. ° Au-dessus de l'orbite de l'oeil, le SOURCIL dessine un arc de 


1 Nous VOYONS gráce à nos deux yeux. cercle de poils courts, de méme couleur que les cheveux. 


Ils sont situés au-dessous du FRONT, de part et d'autre de la 
racine du NEZ, et qui peuvent être gros, grands, petits, ronds, en 
AMANDE: ovales, BRIDÉS: en forme de fente et légèrement obli- 
ques. Ils sont surmontés de SOURCILS. A1 peut avoir € de beaux 
yeux ou € de vilains yeux. Si A1 € ne voit que d'un œil, il est 
BORGNE. Si les axes VISUELS de ses deux yeux ne sont pas paral- 
lèles, il LOUCHE, syn. fam. € il a un œil qui dit zut à l'autre. 


Structure de l'œil. 


Leur partie la plus visible est la €K PRUNELLE de l'œil (usuel), 
syn. sav. l'IRIS colorée, avec en son centre, la PUPILLE: ori- 
fice par lequel passent les rayons lumineux. A1 peut avoir 
les yeux clairs ou les yeux foncés, les yeux bleus, gris, verts ou, 
plus souvent, noirs. Cette iris contraste avec le € blanc de 
l'œil (usuel) ou CORNÉE (sav.). L'image visuelle se forme au 
fond de l'œil sur la RÉTINE qui la transmet au CERVEAU par 
l'intermédiaire du NERF OPTIQUE. 


Le € globe OCULAIRE (sav.). 


Il se trouve dans une cavité osseuse, son ORBITE. Si l'orbite 
est profonde, A1 € a les yeux creux. Dans le cas contraire, 
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° Je nai pas € fermé l'œil de la nuit: je n'ai pas dormi du tout. 
— A1 € ferme les yeux: il meurt. — On ferme les yeux à un mort. 


A1 € CLIGNE de l'œil. 


Il ouvre et ferme rapidement la paupière, souvent et nor- 
malement pour répartir les larmes à sa surface, parfois pour 
se protéger d'une lumière trop intense. 


e Un € CLIN d'œil peut être un signe de CONNIVENCE ou un 
signal déclenchant l'obéissance d'un subordonné, d'où fig. A2 
obéit à A1 € au doigt et à l'œil: sans demander d'explications 
ni perdre un instant. — € En un clin d'œil: très rapidement. 


* Une ŒILLADE (vieux) est un clin d'œil lancé dans une 
intention amoureuse. A1 € fait de l'œil à A2 (fam.): il lui 
lance une œillade. 


* A2 fait un travail € pour les beaux yeux de Al (fam., 
ironique): par amitié; il le fait € à l'œil (fam.): gratuite- 
ment, sans demander de salaire. 


Organe de la VUE et du REGARD, l'œil est une partie du corps 
vulnérable, et trés précieuse. 


Ce qu'on peut faire de pire à A1, c'est lui € ARRACHER les yeux 
ou lui € CREVER les yeux. A1 tient à A2, un avantage quelcon- 
que, € comme à la prunelle de ses yeux: ce qu'il a de plus pré- 
cieux. — Un objet qui € coute les yeux de la tête! est 
excessivement cher. — PR. (Bible) CEil pour cil, dent pour 
dent: formule de la € loi du TALION qui autorise A2 à rendre 
à Al le mal quil lui a fait: si Al a crevé un œil à A2, on crè- 
vera un œil à A1. 


* L'œil est situé dans le haut du corps, d’où, fig. A1 est dans 
les ennuis € jusqu'aux yeux (fam.): ses ennuis ont atteint 
un niveau maximum intolérable. — € Ca me sort par les 
yeux (fam.): il marrive tellement de choses ennuyeuses 
que ca déborde, je ne peux plus les supporter. 


I. Marie a de bons yeux. 


O L'œil qui VOIT. 


1 Emplois concrets 


L'œil transmet des signaux au cerveau et en reçoit de lui. 
እ] € a de bons / mauvais yeux: il VOIT bien, ou mal. — ላ] a 
des yeux d'aigle / de lynx / de chat: de trés bons yeux. — Les 
yeux se fatiguent / sont lourds / abimés / usés. — Les yeux 
€ shabituent à l'obscurité. — ላ] € a le soleil dans l'œil / en 
plein dans l'œil: il est ÉBLOUI. — Si A1, vieillard € a bon pied 
bon cil, il est en bonne SANTÉ, malgré son áge. — La mer 
monte € à vue d'œil. — A1 € voit à l'œil nu les moindres 
détails sans qu'il ait besoin, pour les OBSERVER, 
d'€ instruments d'optique (Voir l'article REGARDER). 


* Si Al a de mauvais yeux, il consultera un OPHTALMOLO- 
GISTE; sur son ordonnance, il ira dans un magasin d'OPTI- 
QUE oii l'on vend des objets utiles à la vision, et se fera 
faire par un OCULISTE ou par un OPTICIEN, des LUNETTES, 
syn. une € paire de lunettes, ou des LENTILLES, syn. des 
ና VERRES de contact. 


Al € témoin OCULAIRE, € á vu, de ses yeux vu, une scène 
extraordinaire À2, qui a eu lieu € sous ses yeux; il € n'ose pas 
en croire ses yeux, € n'en croit pas ses yeux, tellement A2 lui 
parait incroyable. — A2 € saute aux yeux de ላ] : est si visible 
que ላ] le remarque tout de suite. — A2, pourtant trés visi- 
ble, € crève les yeux de A1 et Al, mauvais observateur, ne 
le remarque pas (au propre et au fig. avec un A2 abstrait). 


* Al et A2 humains se parlent € entre quat zyeux (fam.), syn. 
ና seuls à seuls, € sans témoins s'ils ne veulent être ni vus ni 
entendus. — PR. Loin des yeux, loin du cœur: si A1 humain, 
qui aimait A2 humain, ne le voit plus, il cessera de l'aimer. 


ሰኒ 
GL M0) 


3. Emplois abstraits 


Al € a de bons yeux: il comprend les situations, ne se laisse 
pas duper. — A1 € se met le doigt dans l'œil: il se trompe com- 
plétement, il ne voit plus du tout la réalité. — A1 € ferme les 
yeux sur À2, une faute, un scandale: il voit A2, mais agit 
comme s'il ne le voyait pas. — A2 abstrait € créve les yeux à A1: 
A2 est d'une évidence éblouissante et pourtant Al ne le voit 
pas. — Al € ouvre les yeux: il commence à comprendre. — A3 
€ ouvre les yeux de A1 sur A2: il lui fait prendre conscience 
d'une situation dont il ne voyait pas la gravité. — Al voit A2 
ና avec les yeux de la foi : il croit tellement à l'existence d'un 
A2 invisible ou inexistant qu'il s'imagine le voir. — ላ] € a les 
yeux plus grands que le ventre: il désire tout ce qu'il voit et 
n'est pas capable de réaliser ses désirs. — A1 humain € a des 
ŒILLÈRES (n.f. pl.): il voit les choses avec étroitesse, comme le 
cheval auquel on a mis des œillères, ou plaques de cuir de part 
et dautre de la téte pour l'empécher de voir de cóté. — € Je 
m'en bats l'œil (fam.): cela m'est indifférent. 


* € Aux yeux de Al: selon le jugement, la maniére qu'a A1 de 
considérer les choses. Aux yeux de Jean, Éric est un bon à rien. 
— Aux yeux du monde (péi.): selon l'opinion publique (qui a 
tendance à se tromper). — A1 voit les choses € d'un autre œil 
que ses collègues / € d'un œil neuf / d'un œil d'enfant. 


i. Marie ouvre l'œil, et le bon! 
O L'œil qui REGARDE. 


1 Emplois concrets 


A1 humain, attentif, € jette les yeux sur A2 concret, éclairé. — 
Al jette € un coup d'œil à A2 — € D'un coup d'œil, € du pre- 
mier coup d'œil, il voit un détail de A2. — A1 € a le coup d'œil, 
le coup d'œil juste pour REMARQUER ce qui est remarquable. 


* Al regarde A2 € du coin de l'œil: de côté, en évitant d'être 
remarqué. — A] € fixe les yeux sur A2. — ላ] regarde A2 
€ de tous ses yeux: très attentivement. — Al € suit des yeux 
A2 qui s'éloigne, € ne peut détacher ses yeux de A2. — AI 
€ na d'yeux que pour A2. — ላ] € couve, dévore, caresse des 

yeux A2. — A2 € attire, captive les yeux de Al. — A2 € tape 

dans l'œil à Al (fam.): A2 plait soudain et beaucoup à Al. 


s r 
Il existe un € langage des yeux. 


[15 sont expressifs, parlants: ils expriment, plus ou moins fidè- 
lement, les sentiments de A1. — A1 € fait un sale œil / un œil 
noir: il a une expression désagréable, menaçante. — A1 € fait 
les yeux doux à A2: il essaie de lui faire comprendre, par son 
regard, son amour ou son amitié. — A1, adulte € fait les gros 
yeux à A2, enfant, syn. A1 ና fronce les sourcils en signe de 
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OFFRIR 


mécontentement; syn. rare il SOURCILLE, surtout dans la loc. 
ላ] accepte un désagrément € sans sourciller. — Al est SOUR- 
CILLEUX si la moindre faute ou négligence le mécontente. PR. 
Les yeux sont le miroir de l'âme. 


Les yeux exercent une puissance. 


Al regarde A2 € dans les yeux, syn. fam. € dans le blanc des 
yeux, pour l'impressionner. Si A2 se laisse impressionner, il va 
€ éviter les yeux de A1, ና baisser les yeux, € fixer les yeux à 
terre. — Dans ce cas, il € a les yeux fuyants. — Dans le cas con- 
traire, il soutient le regard de A1. Il ና n'a pas froid aux yeux et 
n'éprouve pas le besoin de les couvrir de la paupière. 


e A], sorcier, € a le mauvais œil: d'un simple regard (pensent 
les gens superstitieux), il peut porter malheur à un A2. 


Emplois abstraits: A1 ouvre l'œil / ouvre l'œil et le bon! (fam.): 
il est vigilant. — Ant. Sylvie suit Jean € les yeux fermés: elle 
n'examine pas ses intentions, elle lui fait totalement con- 
fiance. — Si Al ne voit pas ce qu'il devrait voir on peut dire 
(fam., vulg.) qu'il € n'a pas les yeux en face des trous. 


* Al affronte le danger € les yeux grands ouverts : sans se 
faire d'illusion. — Al € a A2 à l'œil: il le SURVEILLE sans 
cesse. — Àl est € tout yeux tout oreilles: il est extrêmement 
attentif. — € L'œil du maitre est plus attentif que celui de 
tout subordonné, à tout ce qui se passe dans son entre- 
prise. — € Mon œil! (vulg.) : Tu ne m'as pas regardé! Tu me 
prends pour un imbécile? 


IV Il y a des yeux sur le bouillon. 


O Objets en forme d'œil. 


1 Noms de petites ouvertures arrondies 


Œil-de-bœuf: lucarne ronde. — Yeux du fromage de gruyère, 
du pain. — En langage technique, nom de toutes sortes de 
petits trous pratiqués sur divers objets: un battant de cloche, 
une meule, un marteau, un pont, un rideau de théátre. — Un 
CEILLETON, dans une porte, permet de voir sans étre vu qui 
demande à entrer. — € L'œil du cyclone: espace central calme, 
au milieu de la tempête. — Un ŒILLET: trou cerclé servant à 
passer un lacet dans du cuir ou du tissu. 


Noms de petits objets ronds 


Il y a € des yeux sur ce bouillon: des ronds formés par la 
graisse du pot-au feu. — Un € œil-de-perdrix: un cor au 
pied. — Un ŒILLET: espèce de fleur à corolle ronde. 

Noms de pierres semi-précieuses 


œil-de-chat, œil-de-tigre. 


ዕይ 


OFFRIR et PROPOSER, v.tr. et pr. 


1 Votre vieille voiture, je vous en offre 1000 euros. 
DAI humain offre / propose A2, argent ou travail, à A3 


humain en ÉCHANGE de A4, qu'il souhaite obtenir de A3. 


Cas général 

Pour obtenir A4 concret de A3, A1 propose à A3 de le lui ache- 
ter, il ne le lui IMPOSE pas; A3 DISPOSE de la liberté de vendre 
ou de ne pas vendre A4; A1 offre A2, somme d'ARGENT, à A3: 
il lui € fait une OFFRE / une PROPOSITION. Si vous voulez vous 
débarrasser de votre vieille voiture, je vous en offre 1000 €. — 
Quand plusieurs Al font une offre, par exemple dans une 
€ vente aux enchères, A3 VEND A4 € au plus offrant: à celui 
des Al qui propose le prix le plus élevé, qui fait la proposition 
la plus intéressante. — Si A3 DEMANDE un prix trop élevé, il 
n'arrivera pas à vendre A4. — A3 accepte ou refuse loffre de 
Al, selon qu'elle lui parait honnête, avantageuse, et méme 
ALLÉCHANTE ou au contraire désavantageuse et méme mal- 
honnéte. — PR. L honune propose, Dieu dispose. 


Domaines du commerce, de l'économie, et de l'emploi. 


e La € loi de l'offre et de la DEMANDE régule le marché dans 
une économie LIBÉRALE. La nature, la quantité, la qualité, et 
les tarifs des produits et services proposés aux consomma- 
teurs dépendent des besoins que ces derniers en ont: plus la 
demande est forte, plus les tarifs sont élevés, mais à mesure 
que la quantité (l'offre) augmente, les tarifs diminuent. 

* A3, administration nationale, régionale ou locale. € lance 
un appel d'offres: elle informe le public qu'elle a un projet 
de travaux d'une certaine importance. A1, les entreprises 
concernées, € répondent à l'appel d'offres en établissant 
des DEVIS chiffrés, en faisant des € offres de services, des 
€ propositions de services, avec des indications de durées 
et de tarifs. A3 choisit € la mieux DISANTE des A1, celle qui 
lui fait la meilleure offre, celle qui propose le moindre 
cout. — Avant d'acheter un service, A3 particulier € fait 
jouer la CONCURRENCE: il demande à plusieurs entreprises 
concurrentes de lui proposer un DEVIS pour qu'il puisse 
choisir la moins chère. 


° Une f offre publique d'achat, abrégé en O.P.A.: ለ], 
société ou homme d'affaires, informe publiquement A3, 
les actionnaires d'une autre société, souvent concurrente, 
quelle ou il est disposé(e) à leur acheter A4, leurs 
ACTIONS, pour A2, un bon prix. Cette opération vise géné- 
ralement à permettre à A1 de devenir ACTIONNAIRE majo- 
ritaire de cette société. 


OISEAU 


° Les journaux consacrent généralement une part importante A3 humain, qui le DÉCOUVRE soudain. Les rues de la ville 
de leurs € petites annonces à des € offres d'emploi faîtes par offrent un spectacle permanent. 

Al, SU prepares du TRAVAIL et cherchant du per- * Emploi pr. A2 s'offre à A3 humain, € soffre au regard de 
sonnel, et à des ና demandes d emplois faites par A3, particu- A3: A2 se MONTRE, s'EXPOSE, se PRÉSENTE, APPARAIT. Un 

liers proposant des services et recherchant un emploi. magnifique paysage / s'offre à nos yeux. 
I. Max a proposé à Luc de l'aider à déménager et il a offert 2. AI abstrait offre / (plus rarement) propose, syn. FOURNIT, 
une bague à Léa. PROCURE A2, un ensemble de POSSIBILITÉS, à A3: Al offre à 
© AI humain offre ou propose A2 à A3 humain sans perspec- l'intellect de A3 des sujets d'étude, des possibilités 
tive d'échange. d'action. Ce roman offre un vaste champ de réflexion à ceux 


qui le liront. 
IV Je me propose de faire l'ascension de l'Éverest. 

1 Al humain se propose de A2, inf. (mais pas "soffre): Al a 
l'INTENTION de A2, A1 PROJETTE A2. Cet été, je me propose de 
faire l'ascension de l'Éverest. — Je me suis proposé maintes fois 
d'arrêter de fumer mais je n'y arrive pas. 


1 Pour ዩር AGRÉABLE à A3, ou pour lui rendre SERVICE, A1 lui- 
propose ou, syn. plus rare lui offre de + infin. 


Max a proposé / offert à Luc de l'aider à déménager. — A1, 
SERVIABLE, € offre son aide / son bras, € propose ses services à 
A3. A] fait à A3 des € offres de service. A2 est une AIDE 
généreusement proposée par A] à A3 et que A3 peut accep- 


* Le nom PROPOS aux sens de «résolution prise librement» 
ter ou refuser. 


subsiste dans les loc. A1 € a le ferme propos de ne pas 
retomber dans ses erreurs et Al agit € de propos délibéré: 
il en prend l'initiative et la responsabilité. 


* Al € fait des propositions (malhonnêtes) à A3: ላ] propose 
à A3 d'avoir des rapports SEXUELS avec lui ou elle. 


e Emploi pr. A1 s'offre à + infin. ou se propose pour + infin.: 2. Pourl'emploi du mot PROPOSITION en grammaire, voir l'arti- 
A1 déclare qu'il est PRÊT / DISPOSÉ à + infin. Je me suis pro- cle MOT. 
posé pour aller chercher les enfants à l'école. — 
.Im. 
2. Al offre A2, un CADEAU, à A3. OISEAU, n 
Dans ce cas, il est impossible d'employer proposer à la place A ORNITHO-: base savante d'origine grecque, AVI-: base savante 
de offrir. A1 DONNE A2 à A3 pour lui € faire PLAISIR, souvent d'origine latine servant à former des mots exprimant l'idée d'oiseau. 
à l'occasion d'une EÉTE, d'un ANNIVERSAIRE, d'une CÉRÉMO- L Diverses sortes d'oiseaux. 


NIE. Max a offert une bague à Léa. — Généralement, A3 1 Dans le langage courant, on distingue 

ACCEPTE A2, et REMERCIE A1. REFUSER serait faire AEERONT. -les € petits oiseaux: le MOINEAU, l'HIRONDELLE, la FAU- 

* Al offre à manger / à boire à A3: chez lui, A1 donne de la VETTE, etc. 
nourriture / une boisson à À3; au café ou au restaurant, 
Al PAYE un repas / une boisson à A3, la TOURNÉE à plu- 
sieurs À3. 


* les € oiseaux de PROIE: l'AIGLE, le VAUTOUR, etc. 

* les € oiseaux de NUIT: le HIBOU, la CHOUETTE, etc. 

* les € oiseaux d'eau, ou € oiseaux AQUATIQUES: le HÉRON, la 
€ poule deau qui vivent dans les marais, le CYGNE qui 
glisse majestueusement sur les bassins des cháteaux et les 
CANARDS qui nagent dans € la mare aux canards. 

* les € oiseaux de mer: la MOUETTE, l'ALBATROS, le CORMO- 
RAN, etc. 

* les € oiseaux exotiques ou € oiseaux des iles (vieux), tout 
petits, aux vives couleurs: 19 oiseau-mouche, le COLIBRI, 
l'€ oiseau de Paradis ainsi appelé à cause de ses merveilleux 


* A3 est un dieu, une divinité à qui, pour s'en attirer les 
FAVEURS, Al ና fait une OFFRANDE, généralement en 
nature: produits agricoles, animaux SACRIFIÉS, etc. Lors 
d'une quéte, chacun dépose son offrande. 

* Emploi pr. Al s'offre A2: A1 se paye A2, se fait plaisir en 
s'achetant A2 dont il avait ENVIE. Je me suis offert un nouvel 
ordinateur. — Al s'offre à A3: Al se donne physiquement 
à A3 pour un rapport SEXUEL. 


II. Un magnifique paysage s'offre à nos yeux. panaches de plumes, ou trés gros comme l'AUTRUCHE. 
> Al offre A2 au regard / à la pensée de A3 humain. 2. Dansle langage savant des ORNITHOLOGUES on parle d'oiseaux 
1 Al concret offre, syn. EXPOSE, PRÉSENTE A2 (mais pas "pro- DIURNES ou NOCTURNES, TERRESTRES, ou MARINS, PLONGEURS, 
pose), un spectacle, une image, un tableau, aux regards de SAUTEURS, COUREURS, MIGRATEURS (voir partie Il), etc. 
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(OM OISEAU 


— w — 


3. Certains oiseaux sont DOMESTIQUÉS pour différents usages : e [| SENVOLE et se PERCHE en hauteur, se POSE de facon 


* l'ornement et la compagnie: on enferme dans une € CAGE 
à oiseau, ou dans une VOLIÈRE, des SERINS. auxquels on 
SERINE des notes pour améliorer leur chant. des CANARIS, 
des PERRUCHES; on peut avoir un PERROQUET attaché à son 
PERCHOIR, auquel on apprend à parler. 


° la chasse: notamment le FAUCON, l'ÉPERVIER. La FAUCON- 
NERIE est l'art de les dresser à € FONDRE sur leur proie du 
haut des airs: à se précipiter sur elle à toute vitesse. puis 
à la rapporter. Au Moven Age. c'était un sport noble, très 
en vogue. On appréciait les € oiseaux de haut vol ou € de 
haute volée. — Fig. Un Al humain € de haut vol est très 
supérieur aux autres dans sa spécialité (généralement 
ironique: un escroc de haut vol). 


* la nourriture de l'homme qui élève dans sa BASSE-COUR, où 
sont aménagés des POULAILLERS, des VOLATILES, syn. de la 
VOLAILLE (sing. collectif): POULES, COQS et POULETS, DIN- 
DES, DINDONS et DINDONNEAUX, CANARDS, CANES et CANE- 
TONS, PINTADES et parfois PIGEONS. Les éleveurs qui le 
font de facon industrielle sont des AVICULTEURS qui prati- 
quent l'AVICULTURE dans des installations AVICOLES. On 
sert à table une VOLAILLE (sing. nom collectif des oiseaux 
délevage servis à table) dont les meilleurs morceaux sont 
l'aile et la cuisse. ou de la volaille par opposition à de la 
viande (de boucherie) ou du poisson ou € du gibier. 


Certains oiseaux sauvages peuvent étre attrapés par des 
OISELEURS. 


Dans la mythologie. 


L'oiseau de Jupiter est l'AIGLE; c'est aussi le symbole de 
l'évangéliste Jean. — L'oiseau de Junon est le PAON, l'oiseau 
de Vénus la COLOMBE qui est aussi une des représentations 
du Saint Esprit; de plus, c'est une colombe qui a annoncé à 
Noé la fin du Déluge, portant dans son bec un rameau 
dolivier, ce qui fait d'elle un svmbole de la paix. — Parmi les 
humains on oppose parfois les faucons, partisans de la 
guerre, aux colombes, partisans de la paix. — Le conte de 
€ l'oiseau bleu est l'histoire d'un prince qui se métamor- 
phose en oisean pour visiter son amie enfermée. 


i. Les oiseaux sont de drôles d'animaux. 


[1115 se distinguent des MAMMIFÈRES par des caractères bien 
particuliers. 


1 Au lieu de pattes de devant, l'oiseau a des AILES. 
Elles lui permettent de VOLER. Elles sont disposées à droite et 


à gauche de son corps, d'où le nom d'oiseau donné à certains 
objets (récipients, chevalets) ayant vaguement cette forme. 
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imprévisible avec une extrême rapidité, d'où A1 humain 
€ est connne l'oiseau sur la branche: dans une situation 
tout à fait provisoire. 


- En compagnie de beaucoup de ses semblables. il forme 
un VOL ou une VOLÉE, ou même, s'ils sont assez nombreux 
pour cacher le soleil, une € nuée doiseaux. — Fig. Les 
enfants sortant de l'école, c'est € une volée de moineaux. 


* Un vol d' € oiseaux MIGRATEURS (HIRONDELLES, GRUES, OIES 
sauvages) qui ÉMIGRENT l'hiver vers les pays chauds, l'été 
vers les pays froids, parcourt annuellement. selon la sai- 
son, des milliers de kilométres du nord au sud et du sud 
au nord, d'où, fig. € ዘዘ oiseau de passage: une personne 
qui ne s'établit pas à demeure. 


* Dans les airs, l'oiseau semble défier la pesanteur, d'où. fig. 
A1 humain f est léger comme un oiseau. Son VOL ne ren- 
contre aucun obstacle quil serait obligé de contourner, 
d'où, ces deux villes sont distantes € à vol d'oiseau: en ligne 
droite, de 75 km., mais de 100 km. par la route. — 1 voit la 
terre de trés haut, d'où une € perspective à vol d'oiseau: 
dessinée comme vue d'en haut. 


Au lieu de mettre bas des petits et de les allaiter, il POND 
des CEUFS, protégés par une COQUILLE. La femelle les COUVE 
dans un NID qu'ils ont bâti avant la PONTE. Elle les tient le 
temps nécessaire à la chaleur de son corps, avant qu'ils 
n'ÉCLOSENT. D'où fig. Certaines MÈRES couvent leurs enfants: 
elles les tiennent bien à l'abri de tous risques. — A1. appa- 
remment en bonne santé, € couve une MALADIE qui se 
déclarera au terme de l'INCUBATION. 


e C'est dans le nid que sont élevés les POUSSINS qui devien- 
nent bientôt des OISILLONS. — Chaque espèce a sa manière 
propre de NICHER: de faire son nid. 


* Les enfants de la campagne grimpent aux arbres pour 
samuser à DÉNICHER les nids d'oiseaux. D'où. fig. A1 
humain dénicle une chose rare ou bien cachée: il la 
TROUVE avec difficulté. Sylvie a déniché un vase de Sèvres 


chez un antiquaire. 


* Un petit oiseau, malgré son peu de forces. est donc un 
animal bátisseur, travailleur, vivant en famille, d'où fig. 
€ le nid FAMILIAL. — Pour encourager la PERSÉVÉRANCE, PR. 
Petit à petit l'oiseau fait son nid. — Citation (Racine) 
encourageant la CONFIANCE en l'avenir: Au petit des oiseaux 
Dieu donne sa páture. 


* Les œufs de poule, dont on distingue le JAUNE (le futur 
poussin) et le BLANC (sa nourriture tant qu'il n'a pas € brisé 


sa coquille) tiennent une place importante dans l'alimen- 
tation humaine. — PR. On ne fait pas d'OMELETTE sans casser 
des œufs: toute action, même utile, peut avoir des effets 
secondaires fâcheux. 


Au lieu d'un PELAGE, il a un PLUMAGE. 


Son corps est couvert de PLUMES. Si un oiseau perd ses plu- 

mes, il se DÉPLUME; si ses plumes repoussent, il se REM- 

PLUME. — Fig. Al humain se déplume (fam.): il perd ses 

cheveux. — A1 humain se remplume (fam.): il engraisse après 

avoir beaucoup maigri; il s'enrichit après s'étre appauvri. 

* La plume a une faible densité. Al est LÉGER comme une 
plume. — Un € poids plume est un boxeur léger. — Plaisan- 
terie usuelle: Qu'est-ce qui est le plus LOURD, un kilo de 
plume ou un kilo de PLOMB? 


* Avant de faire cuire une volaille, il faut la PLUMER: lui 
arracher les plumes. — Fig. Un escroc a plumé Sylvie 
(fam.): il lui a volé beaucoup d'argent. 


L'utilisation des plumes. 


* Un PLUMASSIER est un artisan ou un commergant qui tra- 
vaille et vend des plumes. 


* D'une touffe de plumes attachées au bout d'un manche, 
on peut faire un PLUMEAU pour enlever la poussière. 


e Les plumes sont trés chaudes, surtout les plus petites 
appelées DUVET. On en fait des ÉDREDONS, des COUETTES, 
des € sacs de couchage, d'où vulg. un PLUMARD: un LIT. 


* Certaines plumes sont trés belles, notamment, celles de 
l'AUTRUCHE et celles de la queue du PAON qui les déploie 
quand il € fait la ROUE. On en fait (ou plutót on en faisait) 
des PLUMETS ou pour orner les € chapeaux à plumes, ou de 
grands PANACHES comme en portaient les MOUSQUETAIRES. 
D'où Al humain ና a du panache: il défend son honneur, 
à la maniére d'un mousquetaire, par des actions brillan- 
tes. — Parole historique (Henri IV, dans une bataille): Ral- 
liez-vous à mon panache blanc! — Citation (La Fontaine): 
Le GEAI paré des plumes du paon: un médiocre plagiaire 
qui se fait passer pour un étre admirable. 


Les grosses € plumes doies, convenablement taillées, ser- 
vaient jadis à ÉCRIRE. 


Elles ont ensuite été remplacées par des plumes métalliques, 
et les BILLES des € crayons à bille. Les écoliers conservent dans 
une boite appelée PLUMIER tous leurs instruments d'écriture. 
| Fig. Al € vit de sa plume: c'est un écrivain de métier. — Il 
€ a un joli brin de plume: il écrit bien, a un style agréable. 
— Les mots, les phrases viennent facilement sous sa plume. 


OISEAU 


6. Aulieu de dents, l'oiseau a un BEC, dur et pointu. 


Il donne parfois des € coups de bec pour se défendre. — Il 
donne la BECQUÉE à ses petits pour les nourrir: fait passer 
la nourriture de son bec dans le leur. — Il PICORE avec son 
bec plutôt qu'il ne mange (syn. il BECQUÈTE) d'où, fig. A1 
humain € mange comme un oiseau: trés peu. 

* Fig. Le bec de Al humain (fam. et péj.): sa bouche: Éric 
€ a toujours la cigarette au bec. — A1 € a bon bec: il est 
bavard; il € donne des coups de bec: il dit des choses désa- 
gréables. — Il € cloue le bec à son interlocuteur qui ne sait 
pas quoi répondre. — Il € se défend bec et ongles. — A1 € a 
une prise de bec avec A2: une bréve dispute. 


* Al est un bec fin: un gourmet. — A1 € claque du bec: il a 
faim et rien à manger. — Fig. vulg. Qu'est-ce qu'on a à bec- 
queter, aujourd'hui ?: à MANGER. 

* Jean et Sylvie se BÉCOTENT, ils se font un BÉCOT: un petit 
baiser (fam.). 


e Fig. Le bec de Al concret est son extrémité longue, dure 
et pointue: le bec d'une théière, d'une casserole sert à ver- 
ser du liquide. — Un € bec de gaz. — Certains caps, étroits 
et longs sont appelés becs. 


Au lieu de eris, il a un chant agréable. Il CHANTE. 


Fig. A1 humain € est gai comme un oiseau qui chante, € gai 
comme un PINSON. — Certains de ces chants ont des noms 
spécifiques, ex.: le PIGEON ROUCOULE. — Fig. Deux amoureux 
humains roucoulent quand ils se disent de choses tendres. — 
Le MERLE SIFFLE. — Parmi les oiseaux, le grand chanteur est le 
ROSSIGNOL dont, pendant les nuits d'été, on entend les 
TRILLES et les ROULADES; un SOPRANO léger € chante conune 
un rossignol. 


e Mais tous les cris d'oiseaux ne sont pas des chants: la PIE 
JACASSE, le CANARD CANCANE, la plupart des petits oiseaux 
GAZOUILLENT: ils font entendre des sons légers, doux et 
modulés; par analogie on peut dire qu'un bébé, un ruisseau 
gazouille, que deux commères jacassent: bavardent sans arrêt 
et cancunent: rapportent des on-dits non vérifiés. 


Ill. Les amis de Paul étaient furieux! || a entendu des noms 
d'oiseau! 


1 


O On traite parfois d'oiseau A1 humain. 


* Généralement péj. Qu est-ce que c est que cet oiseau-là? ce 
drôle d'oiseau ?: Qui est cette personne qui, au premier 
abord, me parait bizarre? — Un vilain oiseau: une per- 
sonne déplaisante. Un oiseau de mauvais augure est une 
personne qui prédit des malheurs (allusion à la pratique 
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OMBRE 


courante dans l'antiquité de chercher à lire l'avenir dans 
le vol des oiseaux). 


e Mélioratif dans le cas de € un oiseau rare: une personne 
exceptionnelle. 


Quelques rares emplois de noms d'oiseaux sont plus ou 
moins mélioratifs : 


Al est un AIGLE: il est GÉNIAL, absolument supérieur dans 
sa spécialité. — Lucie est un vrai ROSSIGNOL: elle chante trés 
bien. — Madame Richard est € une MERE POULE: trés atten- 
tive à ses enfants. — Le dernier livre d'Arthur, cest son 
€ chant du cygne: la dernière œuvre qu'il a écrite avant sa 
MORT, et la plus belle (le cygne étant supposé chanter de 
facon merveilleuse avant de mourir). 


La plupart de ces emplois sont pójoratifs: Al donne à A2 
€ des noms d'oiseaux (fam. ): il l'insulte; Al est un SERIN, 
une OIE, une DINDE: il est béte. — Un ÉTOURNEAU: il est 
étourdi. — Un PERROQUET: il répète ce que disent les autres 
sans comprendre. — Un BUTOR: un homme grossier, mal 
élevé. — Un VAUTOUR: un homme cupide et malhonnéte. — 
Une GRUE, une POULE: une femme de mauvaise vie. — Une 
PIE: une bavarde qui jacasse. — Par surcroit, la pie, attirée 
par les objets brillants, est voleuse. — Un DINDON, un PAON, 
un vaniteux stupide qui € fait la roue. — Al est € le dindon 
de la farce: il est la dupe, dans une affaire complexe, syn. le 
PIGEON, il s'est fait PIGEONNER. — AI € fait la politique de 
l'AUTRUCHE: il refuse d'affronter les problémes au lieu de 
les traiter, comme l'autruche qui cache sa téte dans le sable 
à l'approche du danger. — Un POULET est un policier, dans 
le langage des malfaiteurs. — Un CANARD est une note dis- 
cordante, comme le COIN-COIN du canard. Le hautbois a fait 
un canard! dit le chef d'orchestre. — Ou une fausse nouvelle, 
transmise par des gens qui CANCANENT (vieux), d'oü, plus 
souvent, canard, syn. fam. de JOURNAL. 


OMBRE, n.f. 


L'ombre d'un cactus se détache sur le mur blanc. 


1 Lorsque les rayons du SOLEIL (ou d'une autre source de 


LUMIÈRE) rencontrent un corps OPAQUE Á], on voit se dessiner 
par derrière, en NOIR, sur le sol ou sur un autre objet, la forme 
de ce corps: c'est son ombre; lorsqu'une ombre est PORTÉE sur 
un plan horizontal, elle est d'autant plus LONGUE que le soleil 
est plus bas; lorsque l'ombre d'une personne est portée sur un 
plan vertical, il est facile de l'entourer d'un trait et de dessiner 
ainsi sa SILHOUETTE: le CONTOUR de son corps. 
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* Le peintre fait CONTRASTER sur son tableau les ombres: les 
parties SOMBRES, NOIRES ou voisines du noir, et les CLAIRS; 
d'où, fig. € Il y a des ombres au tableau: une situation, 
bonne dans l'ensemble, présente tout de méme certaines 
circonstances fácheuses. 


2. L'ombre de ላ] lui ressemble. 


Mais ce n'est qu'une APPARENCE. Marie, depuis sa maladie, 
€ n'est plus que l'ombre d'elle même: elle a perdu beaucoup 
de sa vitalité. Syn. FANTÓME. Le royaume des ombres: le 
séjour des MORTS, comme on le concevait dans l'Antiquité. 


| Fig. € Il n'ya plus l'ombre d'un doute , Max a menti: méme 
plus l'apparence d'un doute: plus de doute du tout; on en 
est certain. — PR. Il ne faut pas lácher la proie pour l'ombre: 
abandonner un bien réel pour un bien apparent. 


3. L'ombre du corps ላ] est sans consistance mais inséparable de lui. 
Éric suit Luc comme son ombre: il ne le quitte pas, s'attache à lui. 


° Lorsque Al se déplace, son ombre se déplace en méme 
temps, ce qui lui donne une certaine apparence de vie: 
Un spectacle d'€ ombres chinoises consiste à projeter sur 
un écran, en guise de marionnettes, les silhouettes décou- 
pées de petits personnages. 


* Jeannot € a peur de son ombre: il est trés peureux. — Les 
cavaliers savent qu'il y a des chevaux OMBRAGEUX, qui ont 
peur de leur ombre et font des caprices. — Fig. Un homme 
est ombrageux quand il se vexe facilement et € prend 
ombrage d'incidents sans importance qu'il a subis, et 
quand il estime qu'un rival lui € porte ombrage. 


ዚ Jean est resté à l'ombre alors que Sylvie prend un bain 
de soleil. 


1 Un corps opaque A1 éclairé par le soleil € fait de l'ombre à 
tout ce qui se trouve derriére lui. 


Si l'ombre est grande et forme une large zone SOMBRE, on 
ne préte pas attention à sa forme mais seulement à sa fraí- 
cheur et à sa plus ou moins grande OBSCURITÉ. Les arbres 
€ donnent de l'ombre. — Les OMBRAGES sont abondants dans 
la vallée; c'est une vallée OMBREUSE (litt.): il y a beaucoup 
d'arbres qui y donnent une ombre agréable. — Deux rangées 
d'arbres OMBRAGENT la route. — La route est OMBRAGÉE. — 
Dans le sous-bois, c'est la PÉNOMBRE, syn. un € demi-jour. 


* Par plaisanterie: Les bandits ont été arrêtés et € mis à l'ombre: 
en prison. 


2. Un sujet A2 veut se PROTÉGER du soleil. 


Il € se met à l'ombre, moins chaude que les zones éclairées. 
Jeau se repose à l'ombre d'un arbre. — Autrefois, les dames se 
faisaient de l'ombre avec une OMBRELLE. En plein été, on 
mesure la température € à l'ombre et non € au soleil. Quand 
il fait 30 degrés à l'ombre, rester au soleil serait presque 
insupportable. — Fig. litt. Jeannot grandit à l'ombre de la 
maison paternelle: son enfance est protégée par sa famille. 


L'ombre diminue la VISIBILITÉ. 


Elle aide à passer inaperqu. Des partisans en embuscade, 
tapis dans l'ombre, attendent le passage du convoi. 


* Fig. Sylvie a toujours vécu dans l'ombre de son mari. Elle est 
restée dans l'ombre; Léa, au contraire, est sortie de l'ombre: 
elle est devenue célébre. — Voilà un livre d'histoire qui 
laisse dans l'ombre des événements importants: il n'en parle 
pas suffisamment. 


Un endroit est SOMBRE quand est il plongé dans l'ombre 
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2 Fig. Al abstrait est obscur 


° il n'est pas CLAIR, on n'y comprend rien. Cette loi contient 
un passage obscur. — L'obscurité de ce passage est bien 
génante. 


° il n'est pas ILLUSTRE, on ne le connaît pas. Luc mène une 
vie obscure, vit dans l'obscurité: personne ne parle de lui; 
il n'est pas célèbre. 


° il n'est pas CONSCIENT, on ne peut pas l'analyser. Un instinct 
obscur pousse le nouveau-né à chercher le sein de sa mère. 


e les rationalistes des XVIIIe et XIX* s. ont qualifié d'OBSCU- 
RANTISTES, accusé d'étre coupables d'OBSCURANTISME, leurs 
adversaires refusant certaines de leurs théories scientifiques 
pour des raisons religieuses. 


* Les ténébres sont le domaine du mal et de la mort; une 
affaire ténébreuse est difficile à comprendre et probable- 
ment malhonnéte. Son obscurité pourrait bien étre vou- 
lue. Un complot ténébreux se trame dans l'ombre. 


OPINION, n.f. et AVIS, n.m. 


Cette chambre exposée au nord, donnant sur une rue étroite, L Luc a des opinions sur tout. 
est très sombre. — € Il fait sombre: le soleil éclaire peu, soit à 
cause des nuages, soit à l'approche de la nuit. Le ciel est 
sombre, la nuit est sombre. 


et reçoit peu de lumière. 


[> AI humain a une opinion / un avis sur A2. 


1 ላ] humain s'est € fait / formé / forgé une opinion. 


* Un objet est sombre quand sa couleur, voisine du noir, 
réfléchit peu la lumière. Un costume sombre est de rigueur 
dans les circonstances solennelles. — Des meubles en bois 
sombre étaient à la mode sous Napoléon III. 


Donc il € a une opinion sur A2: un sujet quelconque sur lequel 
il aun ensemble d'€ IDÉES personnelles plus ou moins durables. 


* Une opinion peut étre FONDÉE sur la réflexion ou l'expé- 
rience, mais aussi sur des probabilités ou des apparences, 


avoir un fondement plus ou moins solide. A1 peut étre 
amené à € changer d'opinion, ou au contraire à € saffermir 
dans son opinion et € avoir des opinions ARRÊTÉES. — Par- 
fois, Al € n'a pas d'opinion sur la question, il € est sans 
opinion: il n'en pense rien ou ne sait quoi en penser. 


* Fig. Al humain est sombre: il est TRISTE, il € a des idées noi- 
res. — Al abstrait est sombre. Luc est plongé dans de som- 
bres réflexions à propos de son avenir qui est bien sombre! Il 
lui est arrivé une sombre histoire d'escroquerie. 


Ill. À la cave, sans lumière, j'étais dans une obscurité com- * Al n'hésite pas à € AFFICHER ses opinions: il en parle ouver- 
plète. tement. 


€ 5 ° . œ > 
1 Al concret est OBSCUR. A] € a une bonne / mauvaise opinion de A2 (surtout en par 


Quand le jour tombe, que la lumière diminue, A1 qui était 
éclairé, s'OBSCURCIT. A1 est obscur quand il ne reçoit pas de 
lumière du tout. Dans ce cas, A2 humain ne voit rien: il 
€ est plongé dans l'OBSCURITÉ, syn. fam. il € est dans le noir, 
syn. litt., dans les TÉNÈBRES. — La nuit est obscure, syn. 
usuel noire, syn. litt. TÉNÉBREUSE. Notre cave est compléte- 
ment obscure: pas méme un soupirail. — Les films de cinéma 
sont projetés dans des salles obscures. — Les photos sont déve- 
lopyées dans l'obscurité. 


lant d'humains): il pense du bien / du mal de A2. — Al ና a 
une piètre opinion de A2: il le MÉPRISE. — A1 € a une haute 
opinion de lui-méme: il est trés VANITEUX. 


Les € SONDAGES d'opinion. 


Ce sont des ENQUÉTES, fondées sur la statistique, qui per- 
mettent de savoir ce que pensent les gens à propos de A2, 
par ex. Le Premier Ministre a commandé un sondage pour 
évaluer sa popularité. — Fig. Dieu seul $ SONDE les reins et les 
caurs: il connait le € FOND de la pensée de A1. 
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3 Al ና a un avis sur A2. l] DISCUTE (emploi intr.) avec A3. Al et A3 discutent 
lÍ rs opinions. 
Une opinion sur une question PARTICULIËRE qui se pose ensemble: ils confrontent leurs o] | TT 
momentanément à lui-méme ou à son entourage et pour e Une discussion peut être courtoise, anumnée, véliémente, 
laquelle il pense avoir une réponse, il € est d'avis de + infin. violente et méme dégénérer en DISPUTE, selon le degré de 
ou que + phrase à l'ind. ou au subj. Jean est d'avis de mettre passion et de bonne éducation des interlocuteurs. — Un 
P » P ë À z . ጠ" " 3 ° 1! 7 ° 
Jeannot en pension; il est d'avis qu'il aille en pension. — Il est projet de loi € vient en discussion à l'Assemblée Nationale. 
d'avis qu'il fera ainsi de meilleures études. — A] se RAVISE: il — ll y a là € matière à discussion. — PR. De la discussion 
€ change d'avis. jaillit la lumière. 


° Syn. ላ1 et A3 DÉBATTENT de A2, se livrent à des € DÉBATS 


ያ e ` 5 ° 
! n père avant de se décider. Wow AVA ner 
5. Jean prend Lars tieispn p d'opinions, éventuellement télévisés ou radiodiffusés. 


O La confrontation des opinions. * Al et A3, spécialistes traitant de sujets d'importance, se 


1 Uneopinion, ou un avis, comporte une part de SUBJECTI- livrent à des CONTROVERSES, syn. intensif à des POLÉMIQUES. 


VITÉ et d'INCERTITUDE. 


C'est donc une idée appelée à étre confrontée à celles des 
autres. A3 humain € demande à A1 son opinion / son avis sur 
A2, il € prend l'avis de A1 sur A2: il souhaite savoir ce qu'en 
pense Al. — Il fait précéder sa question de «€ À votre 
avis,...?» — Si A3 pense que Al est plus AVISÉ que lui, il se 
fait CONSEILLER par A1 en qui il a CONFIANCE. 


* Al € donne à A3 son opinion / son avis sur A2, il ና ÉMET 
une opinion / un avis: il EXPRIME son opinion: il lui dit «€ À 
mon avis...», « € Je suis davis que...», «€ Mon opinion / 
Mon avis est que...»,«€ M est avis que... > (vieux): Si tu 
veux mon opinion, tu ferais mieux de ne pas te méler de ce 
qui ne te regarde pas. — Syn. Si tu veux mon avis, je te le 
donne: à mon avis, tu ferais mieux de rester tranquille. 


A3 € suit l'avis de A1. 


Syn. il € se range à son avis: il suit son CONSEIL. — A3 
ACQUIESCE à ce que dit Al parce que l'opinion de A1 lui 
parait PLAUSIBLE, syn. A3 ADMET l'opinion de Al qui lui 
parait ADMISSIBLE, il l'ACCEPTE parce qu'elle lui parait ACCEP- 
TABLE. — Il ADHÈRE à l'opinion de A1 parce que A1 l'a entiè- 
rement convaincu. 


* A3 sen tient à lavis de Al: il s'en contente et ne 
demande conseil à personne d'autre. — Il $ se PRÉVAUT de 
l'opinion de A1: il donne l'opinion de A] comme motif de 
sa décision. 


* Si Al et A3 € ont les mémes opinions, € sont du méme avis, 
ላ] ና PARTAGE les opinions de A3 et réciproquement: ils 
sont d'ACCORD sur tout ce qui concerne A2. 


3. AI € recherche (ant. refuse) la DISCUSSION. 


Il la provoque ou l'accepte, pensant ainsi CONVAINCRE A1 du 
BIEN-FONDÉ de ses opinions ou progresser avec lui dans la 
recherche de la vérité par la CONFRONTATION de leurs idées. 
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A3 discute (emploi tr.) les opinions que A1 SOUTIENT, syn. 
DÉFEND. 


[1] les CONTESTE parce que toute opinion est DISCUTABLE, 
syn. CONTESTABLE, méme si celui qui la soutient la tient 
pour INDISCUTABLE, syn. INCONTESTABLE. 


* Si le fait A2 peut étre affirmé INDISCUTABLEMENT, syn. 
INCONTESTABLEMENT, ce nest plus une simple opinion, 
c'est une VÉRITÉ établie, et unanimement reconnue, € ça 
ne se discute pas! — Deux et deux font quatre ou bien Le 
jour de Noël tombe le 25 décembre n'est pas une opinion. 
— Des étudiants CONTESTATAIRES élèvent une violente CON- 
TESTATION contre les réformes prévues par le ministre. ils 
expriment leur DÉSACCORD avec lui. 


* Al fait des OBJECTIONS à A3; il lui OBJECTE des faits ou des 
raisonnements que Al n'avait pas pris en considération. 
Al et A3 échangent des ARGUMENTS. 


e Mais il arrive souvent que Al et A3 € restent sur leurs POSI- 
TIONS et que € la discussion 1 AVANCE pas. Parfois, A1, OPI- 
NIÂTRE (adj.), s'OPINIATRE (verbe, vieux) dans ses opinions, 
et dans les décisions qui en découlent: syn. il s'ENTÉTE, il 
€ ne veut pas en DÉMORDRE; il fait preuve d'OPINIÂTRETÉ, 
syn. d'ENTÉTEMENT. 


m. 1] faut défendre la liberté d'opinion. 


O L'opinion dans la vie publique. 


1 L'ensemble des opinions de A1, sur des sujets d'intérêt 


général, c'est son IDÉOLOGIE, sa PHILOSOPHIE. 


AT, citoyen, a certaines € opinions politiques et lit certains 
ና JOURNAUX d'opinions qui peuvent exprimer des opinions 
plus ou moins opposées à l'idéologie du pouvoir en place, 
selon que celui-ci respecte plus ou moins la € liberté d'opi- 
nion. Un gouvernement autoritaire prévoit dans sa législa- 
tion le $ délit d'opinion; un journaliste qui exprime des 


opinions € politiquement incorrectes risque au moins la CEN- 
SURE, et tout citoyen qui les exprime publiquement risque 
des sanctions telles que l'amende ou l'emprisonnement. 


€ L'opinion publique. 


Syn. l'opinion commune ou générale ou simplement l'opinion 
est eelle de la majorité des personnes relevant d'un même 
groupe social, par ex. les habitants d'une ville ou d'un pays, sur 
A2, sujet dont il est question. Les hommes politiques tiennent 
le plus grand compte de l'opinion publique, mais ne se soucient 
guère de l'opinion des minorités, si elles ne sont pas agissantes. — 
Le Gouvernement, qui projette des mesures impopulaires, 
€ prépare l'opinion à les accepter. 5፡7] prenait ces mesures € au 
mépris de l'opinion, € à la barbe de l'opinion, ce serait ና un 
défi jeté à l'opinion de tout le pays, et les médias pourraient 
€ manipuler l'opinion (péj.) et la soulever contre lui, ce qui 
finirait par le mettre € au ban de l'opinion et l'aménerait à 
démissionner. — A3 humain € brave l'opinion: il n'hésite pas à 
causer un SCANDALE en disant ou en faisant des choses qui 
vont à l'encontre de l'opinion publique. 


OR et ARGENT, n.m. 


1 L'or et l'argent, métaux précieux. 


1 


L'or et l'argent sont des € MÉTAUX PRÉCIEUX. 


Mais l'or, plus rare, malléable et inaltérable, l'est beaueoup 
plus que l'argent, qui peut s'oxyder et noircir. Ils sont 
BRILLANTS, de eouleur JAUNE pour l'or et BLANCHE pour l'argent. 


* Ils servent à fabriquer de l'ORFÉVRERIE (objets en métaux 
précieux de toutes sortes), de l'ARGENTERIE (couverts et 
vaisselle en argent), des BIJOUX, vendus par les BIJOUTIERS, 
dans des BIJOUTERIES. Un JOYAU est un bijou d'une valeur, 
d'une beauté et d'un prestige exceptionnels. Les joyaux de 
la Couronne. 


* Les JOAILLERS, spéeialistes de la JOAILLERIE, exécutent des 
bijoux en MONTANT des pierres préeieuses sur des MONTU- 
RES en or ou en argent, ou mieux en PLATINE, métal blanc 
inaltérable de méme valeur que l'or. Les bijoux les plus 
usuels sont la BAGUE, ANNEAU muni d'un CHATON décora- 
tif, porté au doigt, le BRACELET porté au poignet, le COLLIER 
porté au eou, parfois réduit à un simple PENDENTIF tenu 
par une CHAINE, et les € BOUCLES d'oreilles. 


° Les DENTISTES posent à leurs patients des f dents en or, 
syn. plus exaet des couronnes qui sont, aujourd'hui rare- 
ment en or. Les DOREURS recouvrent des objets de bois ou 
d'autres métaux d'une fine couche d'or ou d'argent: ils 
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deviennent ainsi DORÉS ou ARGENTÉS. À Paris, le dôme des 
Invalides est € doré à la feuille d'or. 


* Fig. Sans être recouvert d'or ou d'argent, un objet peut 
être dit doré ou argenté sil a la couleur de l'or ou de 
l'argent. Le blé már, le pain sont dorés. — La lune a parfois 
des reflets argentés. — PR. Tout ce qui brille n'est pas or: il 
ne faut pas se laisser tromper par de belles apparenees. 


La ና soif de l'or. 


L'or, à cause de sa valeur, a toujours été l'objet d'une grande 
CONVOITISE, syn. la CUPIDITÉ. À la fin du XIX® s. au Far-West 
et en Alaska, une foule de € chercheurs d'or ont affronté les 
climats les plus rudes et les plus grandes difficultés. C'était la 
€ ruée vers l'or. Ils cherchaient le bon FILON dans une € mine 
dor, se faisaient ORPAILLEURS, espérant trouver des PÉPITES 
ou du moins des PAILLETTES d'or dans le sable des rivières. 


L'or et l'argent ont longtemps été utilisés pour fabriquer des 
ና PIÈCES de MONNAIE. 


On les serrait dans une BOURSE, en cuir ou en tissu, € LOUIS 
dor, ÉCUS d'or ou d'argent, ete. C'était le privilége des sou- 
verains de € battre monnaie, les piéces étant fabriquées en 
imprimant au marteau sur un lingot l'empreinte d'un COIN 
(voir l'article COIN). 


* Ces piéces aujourd'hui recherchées par les NUMISMATES, 
ont laissé place, pour la FINANCE, l'ÉCONOMIE et le COM- 
MERCE courant, au € papier-monnaie et à des métaux de 
moindre VALEUR. Mais on fabrique toujours des MÉDAILLES 
déeoratives ou eommémoratives en or ou en argent. 


* La langue a conservé de l'époque où toute monnaie était 
métallique le mot argent, pour définir l'ensemble des ins- 
truments FINANCIERS, ÉCONOMIQUES et COMMERCIAUX qui 
évitent de recourir au TROC, et le mot or dans un grand 
nombre de locutions anciennes mais toujours vivantes. 


La MONNAIE d'un État. 


C'est le type d'€ UNITÉS MONÉTAIRES ou DEVISES qu'elle utilise 
comme mesure de la valeur et moyen d'échange des biens. 
Euros européens, dollars américains, yens japonais, etc. — 
€ Changer de l'argent: acheter ou vendre des devises étrangè- 
res (des yens contre des dollars, des euros contre des yens, etc). 


* La valeur des monnaies a longtemps été estimée par rap- 
port au poids d'or qu'elles valaient réellement: elles 
étaient fondées sur l'€ étalon-or et, aujourd'hui, pièces et 
LINGOTS d'or continuent à étre COTÉS à la € BOURSE (des 
valeurs), à s'échanger sur le marché BOURSIER. 
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e Aujourd'hui, la valeur relative des monnaies les unes par 
rapport aux autres dépend de l'activité économique des 
pays oü elles € ont cours, qui fait qu'elles sont plus ou 
moins FORTES. Une monnaie qui baisse se DÉVALUE. Un 
État qui émet trop de papier-monnaie crée de l'INFLATION; 
la valeur de l'unité monétaire baisse et les prix augmen- 
tent. Certaines politiques sont INFLATIONNISTES, d'autres 
DÉFLATIONNISTES. 


ዚ L'argent qu'on gagne et qu'on dépense. 


1 Al humain, simple particulier, € a de l'argent. 


Il dispose de MOYENS de PAIEMENT. Les € SOMMES (d'argent) 
dont il dispose sont plus ou moins importantes. Il se trouve 
dans une situation PÉCUNIAIRE plus ou moins favorable. S'il 
a peu d'argent, il a des SOUS (fam.); s'il en a beaucoup, il a 
du FRIC (argot), syn. A1 € a les moyens (fam.): il peut ACHE- 
TER beaucoup de choses. 


+ De grosses sommes sont des CAPITAUX, des FONDS, servant 
à FINANCER des travaux importants. — Les € fonds publics 
sont les sommes dont l'État dispose pour financer ses 
dépenses. 


e Les enfants n'ont généralement sur eux qu'un peu 
d'€ argent de poche. Ils gardent parfois quelques pièces 
dans une TIRELIRE, objet en terre cuite avec une fente par 
laquelle ils glissent les pièces de monnaie qu'on leur 
donne. Ils se constituent ainsi un petit PÉCULE. Pour récu- 
pérer l'argent ainsi économisé, il faut casser la tirelire. 
Jeannot a cassé sa tirelire. Fig. Al € casse sa tirelire: il a 
décidé de dépenser toutes ses économies. 


2. Al GAGNE de l'argent. 


Ses activités sont LUCRATIVES: elle lui en RAPPORTENT beau- 
coup. 1] devient plus RICHE, il S'ENRICHIT. ላ1 € met de 
l'argent de côté: il ne dépense pas tout son argent, il l'ÉCO- 
NOMISE (syn. il ÉPARGNE); il fait des ÉCONOMIES qu'il peut 
PLACER dans une CAISSE d'ÉPARGNE ; il peut aussi € acheter en 
bourse des ACTIONS qui rapportent des DIVIDENDES ou des 
obligations qui produisent un INTÉRÉT. Ainsi, € son argent 
travaille; ant. € son argent dort: il ne rapporte pas d'intérêt. 


* Un INVESTISSEUR € PLACE des capitaux à plus ou moins long 
TERME dans une entreprise; il les INVESTIT pour que 
l'entreprise puisse FINANCER des achats d'équipement et 
améliorer ses capacités de production; il espère que son 
INVESTISSEMENT sera RENTABLE: lui rapportera de l'argent 
(Voir RENTE dans l'article INTÉRÉT). 
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e Si Al accumule beaucoup d'argent sous forme de billets 
de banque, de pièces dor, de bijoux ou de pierres précieu- 
ses, il se constitue un TRÉSOR. 

* € L'argent sale: argent obtenu par le TRAFIC de la drogue, 
ou d'autres procédés malhonnétes, puis BLANCHI (Voir 
l'article NOIR et BLANC, IV, 1). 


* PR. Le temps, c'est de l'argent. — PR. L'argent me fait pas le 
bonheur. — PR. L'argent n'a pas d'odeur: largent sert à 
payer des services ou travaux aussi bien honnétes que 
malhonnétes, et méme criminels. 


Une BANQUE. 

Dirigée par un BANQUIER, assisté d'€ employés de banque, 
c'est un établissement financier habilité à gérer les fonds que 
lui confient les particuliers qui y ouvrent un € COMPTE en ban- 
que sur lequel on peut PLACER ou PRÉLEVER de l'argent. Celui- 
ci sv présente sous la forme d'une ligne d'écriture, ce qui per- 
met de payer par CHÈQUES ou au moyen d'une € CARTE de CRÉ- 
DIT. Une banque est un établissement de CRÉDIT qui 
EMPRUNTE à l'un pour préter à l'autre moyennant certains inté- 
réts, appelés AGIOS lorsqu'ils sont payés par le client dont le 
compte se trouve momentanément € à découvert, insuffisam- 
ment alimenté. Une banque fait toutes sortes d'€ opérations 
BANCAIRES: change, achats et ventes en bourse, etc. 


* La € banque centrale d'un État est celle qui émet les piè- 
ces et les € BILLETS de banque ayant cours dans le pays. 
Toute autre personne qui en fabrique le fait illégalement. 
C'est un € faux-MONNAYEUR. 


A1 DÉPENSE de l'argent. 


Il ACHÈTE, fait des ACHATS, des DÉPENSES, il a des FRAIS: des 
dépenses obligatoires qu'il ne peut pas éviter. — Il € paye 
argent comptant ou au comptant (ant. à CRÉDIT) ce qu'il 
achète à A2, le COMMERÇANT qui le lui VEND. — AI € en a 
pour son argent (souvent fig. ironique) sil obtient un objet 
ou un service dont la VALEUR correspond à la somme payée. 


° Si ላ] dépense au-delà de ses moyens, il va € être à court 
dargent, € étre sans un / le sou, € n'avoir pas un sou en 
poche, avoir des € problémes d'argent, des € ennuis pécu- 
niaires, être FAUCHÉ (fam.): il devient plus PAUVRE, il 
5 APPAUVRIT. — PR. Plaie d'argent n'est pas mortelle. 


° Al, CUPIDE, est, en plus, AVARE: il est maladivement atta- 
ché à l'argent, dont il dépense le moins possible, surtout 
si ce nest pas dans son propre intérét. L'AVARICE est un 
VICE. — Ant. AI est PRODIGUE, il DILAPIDE son argent, syn. 
il le GASPILLE en PRODIGALITÉS, syn. fig. A1 € jette l'argent 
par les fenêtres: il le dépense de façon stupide, en achats 


superflus, paie trop CHER. ላ1 est ÉCONOME: il ne dépense 
pas son argent pour des choses coûteuses et inutiles, il 
dépense € à bon ESCIENT. 

Les ESPÈCFS. 


Il en existe deux sortes: des € pièces (de monnaie), de la 

€ petite monnaie, qu'Al met dans sa poche ou son PORTE- 

MONNAIE, ou des BILLETS (de BANQUE), des € gros billets, 

quil met dans son PORTEFEUILLE ou dans son COFFRE-FORT. 

* Payer avec des piéces et des billets, c'est payer € en argent 
LIQUIDE (abrév.: € en liquide), syn. € en ESPÈCES. Ant. 
payer € par chéque ou € par carte ou, de facon moins 
moderne, € en NATURE: utiliser une € monnaie d'ÉCHANGE: 
TROQUER un objet contre un autre objet de méme VALEUR, 
sans utiliser l'argent). 


* Al humain € a de la monnaie: il a les diverses piéces 
nécessaires pour payer exactement la somme demandée 
par A2. Sinon, s'il ne dispose que d'un gros billet, A2 
devra lui € rendre la monnaie, c'est-à-dire la différence 
entre la somme donnée par Al et le prix de l'achat. 

Pour recueillir de l'argent, 

e Al QUÊTE (verbe), fait la QUÊTE (nom): à l'église, pour son 
entretien, ou dans la rue, pour une œuvre humanitaire, Al 
tend à A2 une corbeille ou un TRONC: sorte de boîte au cou- 
vercle muni d'une fente pour que A2 y glisse des pièces de 
monnaie; cest un QUÉTEUR, f. une QUÉTEUSE. Dimanche 
dernier, Lucie quétait dans la rue pour la Croix-Rouge. 


* Al COLLECTE (verbe) des fonds, fait une COLLECTE (nom): 
il recueille des dons, généralement en argent, mais pas 
toujours. On peut organiser des collectes de vétements, de 
nourriture. On collecte des vivres pour les réfugiés. — Le 
PERCEPTEUR est un € COLLECTEUR d'impóts. 

* Al ouvre une SOUSCRIPTION, par cx. pour élever une statue 
à un grand homme, ou financer un ouvrage en cours de 
publication, ou offrir des actions, et A2 SOUSCRIT: il s'inscrit 
sur la liste des SOUSCRIPTEURS et verse la somme promise. 

e Al, sans ressources, dans la misère, cst un MENDIANT ; il 
MENDIE syn. fam. € fait la manche, demande aux passants 
l'AUMÓNE, syn. la charité: il leur tend la main ou sa SÉBILE, 
un petit récipient creux, pour qu'ils y déposent une pièce 
de monnaie. 

* A] EXTORQUE de l'argent à A2: il le contraint à lui en don- 
ner par la force, la menace ou la ruse. 


III. Le symbolisme de l'or. 
1 L'or synonyme de très grande quantité d'argent. 


e Al humain € est COUSU d'or, € ROULE sur l'or: Al est trés RICHE. 


* Al humain € COUVRE d'or A2 humain: Al donne une trés 
grosse quantité d'argent à A2. — Bien que A1 € ait fait un 
pont dor à A2, bien qu'il lui ait PROPOSÉ une énorme 
somme d'argent pour qu'il ACCEPTE de faire A3, A2 humain 
ne fera pas A3 € pour tout l'or du monde: A2 REFUSE abso- 
lument de faire A3. 


* Al humain a tué € la poule aux oeufs d'or: Al a stupide- 
ment perdu sa source de richesse (allusion à un conte par- 
lant d'une poule merveilleuse qui pondait chaque jour un 
ceuf d'or). 


e ላ] € VAUT son pesant d'or: Al vaut très CHER (ou, si 1 est 
humain, est trés dróle, fait beaucoup rire). 


* Al concret se vend / 5 achëte € à prix d'or: à un PRIX très élevé. 


* Dicton, On n'est pas Louis d'or: on ne peut pas PLAIRE à 
tout le monde. 


L'or symbole de perfection en divers domaines. 


* € L'Âge d'or: l'époque la plus heureuse et la plus riche en 
productions artistiques, intellectuelles, scientifiques, etc. 
— Al humain € PARLE d'or: Al prononce des paroles justes 
et importantes. — Ce que dit Al € c'est de l'or en barre: 
c'est d'une trés grande VALEUR, on peut s'y fier. — PR. La 
parole est d'argent, le silence est dor. — A1 humain € a un 
CŒUR d'or: ላ1 est très bon, trés généreux, très sensible. — 
A] est € PUR comme l'or: parfaitement pur, impeccable 
(Au contraire le PLOMB, pesant et malléable, comme l'or 
mais de peu de prix, est parfois symbole d'immoralité). 


Emplois non financiers des mots ci-dessus. 


La fontaine des Innocents à Paris, est un BIJOU. — Certains 
poèmes de Mallarmé sont des JOYAUX. — Le château de Cliam- 
bord est un joyau du patrimoine architectural de la France. 


* Marc a une secrétaire qui est un TRÉSOR: elle lui est très 
précieuse, lui rend de précieux services. — Quand Sylvie 
câline la petite Sylviane, elle l'appelle «mon trésor». — On 
appelle certains grands dictionnaires des trésors, ou, sous 
la forme latine du mot, des THÉSAURUS. 


e Al humain est COTÉ, il € a la COTE: il est considéré comme 
€ une valeur sure, on peut l'engager, s'assurer ses services. 


* Al a trouvé un FILON, une ressource facile à exploiter, qui se 
révèle RENTABLE pour arriver à ses fins. Le sujet de thëse de 
Léa est un bon filon. — L'escroc a trouvé le filon pour senrichir. 
La crédulité des gens, c'est une mine dor! — Ils € prennent tout 
pour argent comptant: ils croient tout ce qu'on leur dit. 


* On assiste à une INFLATION extraordinaire de la publicité 
pour les produits bio. 
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ORDRE 


e ላ] humain 5 INVESTIT dans son travail / ÉCONOMISE ses for- 
ces / PRODIGUE ses conseils / est AVARE de paroles. 


e Al € a rendu à A2 la monnaie de sa pièce: il s'est VENGÉ de lui. 


ORDRE, n.m. 


I. La chambre de Jeannot est en ordre. 


1 Al spatial ou abstrait est en ordre. 


De façon générale, A2 humain pense que € l'ordre règne 
dans A1 ou dans une des ses parties, si tous les ÉLÉMENTS A3 
qui COMPOSENT A1, si DIVERS qu'ils soient, lui paraissent être 
à leur PLACE NORMALE, et se développer de façon RÉGULIÈRE. 

Lorsque A2 ne perçoit pas à l'intérieur de A1 un principe 
d'ORGANISATION, il pense que A1 € est en DÉSORDRE; € il y a 
du désordre dans Al: Al est DÉSORDONNÉ, syn. intensif 
CHAOTIQUE; Al est un CHAOS. 


Al est concret. 


Al est une maison, une pièce, une chambre, un meuble, 
une valise où des A3 concrets trés DIVERS sont MÉLÉS ou 
MÉLANGÉS, par quelqu'un qui les a DÉRANGÉS, où tout € est 
sens dessus dessous, oü régne le DÉSORDRE, syn. la PAGAILLE; 
A] est un véritable FOUILLIS. 

Un A2 ORDONNÉ, syn. SOIGNEUX, € a de l'ordre, sil pense 
qu'il faut PR. Une place pour chaque chose, et chaque chose 
à sa place. Dans un espace ላ] où les A3 sont en désordre, 
il les RANGE, il fait du RANGEMENT. 


Al est abstrait. 

* A2 € met de l'ordre dans ses idées en les CLARIFIANT. 

* Ant. A2 est BROUILLON, s'il manque de méthode, CONFUS, 
sil est incapable d'une pensée claire. S'il range mal ses 
affaires, il est DÉSORDONNÉ. 

* Al est l'esprit dun A2 où des A3 abstraits, idées et pen- 


sées CONFUSES, s'EMBROUILLENT et S'AGITENT, où règne la 
CONFUSION. 


Dans le domaine intellectuel. 


A2 éprouve le besoin de € mettre de l'ordre dans un Al dont 
il ne comprend pas l'ordre caché. 


* A2, savant, cherche à connaitre toujours mieux et à don- 
ner une formulation précise aux LOIS de la PHYSIQUE ou de 
la BIOLOGIE qui régissent € l'ordre du monde. 

° A2, MÉTHODIQUE, pour ORDONNER les A3 qui composent 
Al, en faire une CLASSIFICATION, REGROUPE, ASSOCIE, met 
ENSEMBLE ceux qui ont un maximum de caractères COM- 
MUNS. Pour les différents types d'ensembles qui existent 
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dans une TAXINOMIE biologique, en particulier l'ORDRE qui 
se situe entre la CLASSE et la FAMILLE, voir l'article CLASSE. 


e Ayant reconnu les caractères communs à quelqucs éléments 
A3, A2 savant déclare que ces A3 € sont du même ordre, 
alors qu'un autre groupe de A3 est € d'un autre ordre. 


+ D'où la loc. € dans le méme ordre d'idées qui sert de tran- 
sition dans un discours d'une certaine idée à une idée peu 
différente. 


* Une QUANTITÉ € de l'ordre de 1000: une quantité plus ou 
moins égale à 1000. — L'€ ordre de grandeur dun A3: une 
quantité APPROXIMATIVE permettant d'avoir une idée des 
DIMENSIONS de A3. 


* Un ORDINATEUR est une machine électronique qui permet 
d'ORDONNER, de CLASSER, de TRIER, de REGROUPER les diver- 
ses DONNÉES d'une € BASE de données, d'un FICHIER de A3 
ayant des caractéristiques COMMUNES. On peut aussi utili- 
ser un ordinateur pour faire fonctionner un LOGICIEL ou 
consulter un CÉDÉROM. On peut enfin l'utiliser comme 
une CALCULETTE perfectionnée pour traiter des données 
numériques et faire des CALCULS, ou l'utiliser comme une 
€ machine à écrire perfectionnée et rédiger des TEXTES par 
l'intermédiaire d'un LOGICIEL de € traitement de texte. 


Dans le domaine SOCIAL. 


Il y a des DÉSORDRES (souvent au pl.), syn. des TROUBLES, 
dans un pays, une ville, une rue lorsque la population y est 
en état d'AGITATION et de RÉVOLTE. La táche de la POLICE, des 
POLICIERS, syn. fam. péj. des FLICS, qui constituent les 
€ forces de l'ordre, est d'y € mettre bon ordre, de € rétablir 
l'ordre, pour que € tout rentre dans l'ordre, de € faire régner 
l'ordre, et de € maintenir l'ordre, d'arrêter les AGITATEURS qui 
TROUBLENT € l'ordre public. En cas de prévision de troubles 
ou de grande affluence, on organise un € service d'ordre 
pour canaliser la foule. 


° En temps normal, les policiers, qu'ils soient  COMMISSAIRES 
(de police), € INSPECTEURS (de police), ou simples € AGENTS 
(de police), sont des fonctionnaires chargés de rechercher et 
darréter les criminels, de recevoir les victimes au COMMISSA- 
RIAT, de € mettre des CONTRAVENTIONS aux CONTREVENANTS : 
on appelle € police-seconrs quand il s'agit de secourir les 
asphyxiés, les accidentés, etc. 


* La GENDARMERIE est un corps d'ARMÉE composé de GEN- 
DARMES qui sont chargés du € maintien de l'ordre sur les 
routes et dans les zones rurales. Ils vivent et travaillent 
dans une maison spéciale, la GENDARMERIE. 


ዚ Le maitre appelle les élèves dans l'ordre alphabétique. 


L ለ2 CLASSE des A3 dans un certain ordre. 


Voulant les identifier et les retrouver facilement, il peut 
inscrire des textes courts sur des FICHES de papier ou de 
bristol et constituer ainsi un FICHIER (pratique rendue 
désuète par l'usage de l'ordinateur). Un A3 cst FICHÉ: son 
nom, avec certains renseignements est inscrit sur une fiche 
classée. Al humain est € fiché au grand banditisme par la 
police. Les types de classement les plus usuels sont: 


* € l'ordre NUMÉRIOUE: À2 attribue aux A3 un NUMÉRO qui 
lui permet de les CLASSER € par ordre CROISSANT (de 1 à n) 
ou DÉCROISSANT (de n à 1). 


e € l'ordre ALPHABÉTIQUE: les A3 ont un NOM dont la pre- 
mière lettre, l'INITIALE, lui permet de les CLASSER 9 par 
ordre CROISSANT (de À à Z) ou DÉCROISSANT (de Z à A). 


* Dans une réunion bien organisée, les divers points, sujets, 
questions sont abordés et traités en suivant un € ordre du 
jour fixé à l'avance: d'abord le point 1, puis le point 2, 
ensuite le point 3, etc. 


€ L'ordre LOGIQUE. 


Les A3 sont une SUCCESSION d'événements, de faits, qui 
s ENCHAINENT, dont chacun est aussi bien la CONSÉQUENCE 
du précédent que la CAUSE du suivant. Pour rétablir la 
CHAINE logique des événements, pour en suivre le DÉROU- 
LEMENT, À2 doit € PROCÉDER par ordre: agir avec MÉTHODE. 
Il doit € commencer par le commencement, € remonter à la 
source, à l'ORIGINE des faits. , 


* D'un événement qui était PRÉVISIBLE, on dit qu'il € était 
dans l'ordre des choses. 


€ L'ordre CHRONOLOGIQUE. 


Les A3 sont une SUCCESSION d'événements dont chacun a 
une DATE qui permet à A2 de le situer dans le temps avant 
l'un et après l'autre, de faire l'HISTORIQUE des A3. 


* La liste des acteurs d'une piéce ou d'un film est souvent 
donnée € par ordre d'entrée en scène, dans l'ordre chrono- 
logique de leur apparition. 


€ L'ordre d'IMPORTANCE. 


Les A3 sont des étres ou des choses dont certains ont plus 
d'importance, de pouvoir, de force, ou dc prestige que 
d'autres, sont plus grands ou plus petits, ce qui va permet- 
tre à A2 de les HIÉRARCHISER, en commençant par le plus 
important et en terminant par le moins important. 


ORDRE 0 


* Dans les réunions et cérémonies officielles, le CHEF du 
PROTOCOLE est chargé de faire respecter les REGLES qui 
permettent que les gens soient placés et traités par ordre 
d'importance. 


* Un A3 abstrait € de premier ordre, PRIMORDIAL: un A3 d'une 
grande importance, à placer avant ceux € de second ordre. 


Domaine militaire. 


Les soldats sont DISPOSÉS € en ordre de MARCHE, € en ordre 
de BATAILLE, € en ordre SERRÉ, syn. en RANGS serrés, ant. € en 
ordre DISPERSÉ; ceux qui ne respectent pas le RÈGLEMENT 
sont € rappelés à l'ordre: les officiers SUPÉRIEURS rappellent 
aux officiers SUBALTERNES et à leurs SUBORDONNÉS les DIS- 
POSITIONS prises, et auxquelles ils doivent se soumettre. 


* Plus généralement, n'importe quelle AUTORITÉ peut rappe- 
ler à l'ordre quiconque DÉRANGE la bonne organisation 
dune réunion, d'un cours, etc. 


Domaine de la grammaire. 


L'ordre SYNTAXIQUE: l'ordre des mots et des propositions 
dans une phrase CONSTRUITE selon les RÈGLES, bien STRUCTU- 
RÉE, comprenant une proposition PRINCIPALE, et des propo- 
sitions SUBORDONNÉES introduites par des € conjonctions de 
SUBORDINATION (que, quand, comme, si, lorsque, etc.) 


* Les € conjonctions de COORDINATION (mais, ou, et, donc, or, 
ni, car) assurcnt des LIAISONS LOGIQUES entre mots, propo- 
sitions ou phrases. 


Domaine des mathématiques. 


Chaque POINT d'une COURBE est défini par ses COORDON- 
NÉES, son ABSCISSE sur l'axe horizontal et son ORDONNÉE sur 
l'axe vertical. 


* Fig. Al humain demande à A2 humain (fam.): Voulez- 
vous me donner vos coordonnées?: les renseigncments qui 
me permettront de vous joindre (adresse postale, numé- 
ros de téléphone et de fax, etc.) 


11. Les ordres religieux et professionnels. 


[1] A3 humain est membre de Al, un ordre, structure HIÉRAR- 


1 


2. 


CHIQUE placée sous l'AUTORITÉ de A2 humain. 


A3 est un MOINE ou un RELIGIEUX (f. une RELIGIEUSE). 
Il appartient à un € ordre religieux (Voir l'article RELIGION). 
e A3 est ORDONNÉ prêtre (Voir l'articlc CHRÉTIEN). 


A3 est AVOCAT ou MÉDECIN. 


Avec ses CONFRÈRES (f. CONSŒURS) avocats ou médecins, il est 
MEMBRE de A2 € l'ordre des avocats / des médecins dont A2, lc 
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OS 


ና Conseil de l'ordre veille à ce que, dans l'exercice de la profes- 
sion, certaines RÈGLES soient respectées par tous les membres. 


Il subsiste aussi certains ordres de chevalerie comme 
l'Ordre de Malte qui se consacre à des œuvres caritatives, et 
des ordres honorifiques, comme l'Ordre du Mérite, 
[ና Ordre de la Légion d'Honneur dont on peut devenir che- 
valier, commandeur, etc. 


IV Le commandant a donné à ses troupes l'ordre d'attaquer. 
1 A2 donne des ordres à A3. 


A2, responsable d'une organisation, est le SUPÉRIEUR de A3, 
son SUBORDONNÉ. Tous deux appartiennent à un méme 
groupe A1 social (famille, syndicat, parti) ou professionnel 
(entreprise, armée, clergé) dans lequel A2 a plus de POU- 
VOIR, plus d'AUTORITÉ que A3, afin de faire fonctionner A1 
selon son ordre normal (sens II). 


* A2 COMMANDE Al, groupe de A3 humains (équipe, 
armée, régiment, détachement, flotte, escadre, arrière- 
garde, bataillon, etc. dont il est le COMMANDANT): il en est 
le CHEF; il ና exerce le COMMANDEMENT sur AI. 


* A2 commande (syn. A2 ordonne) aux A3, ou à l'ensemble 
AI, de A4 inf.: il lui dit de facon IMPÉRATIVE, ce qu'il doit 
ou ne doit pas faire. 


* Un CONTRE-ORDRE est un ordre qui annule et remplace un 
ordre antérieur. 


* Un € mot d'ordre: une CONSIGNE bréve donnée aux mem- 
bres d'un PARTI par ses chefs. 


* GR. Le mode IMPÉRATIF est le plus souvent utilisé pour 
donner des ordres. Mais certains ordres peuvent étre, non 
sans ironie, donnés sous forme de DEMANDE: Ca t'ennuie- 
rait de fermer la porte? 


Domaine militaire: A2 COMMANDE A4, l'attaque, l'assaut, la 
retraite, la manœuvre. Il la DIRIGE, l'ORDONNE (à A3 humain, 
sous-entendu). 

* Dans des domaines qui n'exigent pas une obéissance aussi 
stricte, on dira plutót que A2 COORDONNE A4 l'opération, le 
stage, la manceuvre, les travaux, etc.; il en est le COORDON- 
NATEUR ou COORDINATEUR (f. -ATRICE), celui qui en assure 
la COORDINATION: il est responsable du bon déroulement de 
A4 et du bon fonctionnement de l'équipe. 


A3, placé € sous les ordres de ^2, sous son COMMANDEMENT, 
€ recoit des ordres de A2, € est aux ordres de A2, € EXÉCUTE 
les ordres de A2, agit € sur l'ordre de A2, OBTEMPÈRE sans 
ና discuter les ordres, OBÉIT à A2 quand il est OBÉISSANT, DIS- 
CIPLINÉ, et il lui DÉSOBÉIT s'il est INDISCIPLINÉ. — Le refus 
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d'exécuter les ordres, l'INDISCIPLINE, l'INSUBORDINATION, la 
DÉSOBÉISSANCE sont parfois sévérement punis. 


A2 humain est IMPÉRIEUX: il fait étalage de son autorité; il 
parle IMPÉRIEUSEMENT sur un ton impérieux qui n'admet 
pas de réplique. 

* Al abstrait est impérieux: absolument obligatoire. Paul se 
trouve dans € la nécessité impérieuse de se présenter à une 
visite médicale. Il doit IMPÉRATIVEMENT s) trouver mardi à 
10 heures. 

* Un $ besoin impérieux, syn. PRESSANT, est si intense qu'on 
ne peut pas y résister. 


Emplois affaiblis. 


* A2 f es aux COMMANDES de A2 VÉHICULE, avion, 
entreprise: A] DIRIGE, CONDUIT, PILOTE A2, en agissant sur 
les € LEVIERS de commande. 


* Domaine COMMERCIAL: Al commande A2 concret à A3 
marchand, fabricant, artisan: il lui fait une COMMANDE 
(nom): Al donne à A3 l'ordre de lui LIVRER A2, de le lui 
envoyer ou de le lui faire € sur commande, en échange 
d'un PAIEMENT; A1 € passe commande de A2 auprés de A3. 


OS, n.m. 


A OSTÉO-: base savante d'origine grecque servant à former des 
mots exprimant la notion d'os. 


I. Les os sont la partie la plus dure de notre corps. 


1 


Les os sont des organes rigides qui constituent la CHARPENTE 
du corps de A1, animal VERTÉBRÉ, et soutiennent les MUSCLES 
qui les recouvrent. Le € tissu OSSEUX qui les compose est 
rendu solide par le CALCIUM qu il accumule et se fragilise par 
DÉCALCIFICATION. Une personne ágée qui se DÉCALCIFIE souf- 
fre d'OSTÉOPOROSE. Elle peut, plus facilement qu'une autre, 
se CASSER un os, syn. sav. étre victime de FRACTURES osseuses. 


° Les os sont creux et contiennent une MOELLE dont la fonc- 
tion est de renouveler les globules rouges du sang. 


* Les os sont des organes profonds, d'où les loc. Al est 
€ trempé jusqu aux os: il a reçu tellement de pluie qu'il est 
complètement trempé. — Un fonctionnaire corrompu 
€ jusqu à l'os: profondément corrompu. 


L'OSSATURE de ላ] est l'ensemble de ses os; A1 est OSSU, 

syn. € bien charpenté: il a de gros os. 

° Syn. le SQUELETTE de Al, s'emploie aussi en parlant de 
l'ensemble des os d'un corps mort et décharné, ayant con- 
servé sa disposition naturelle. On a trouvé le squelette 


d'une femme dans une tombe d'époque mérovingienne. — 
Pour les études d'anatomie on dispose de squelettes arti- 
culés artificiellement. 


* Dispersés ou entassés sans considération de leur disposi- 
tion naturelle, les os desséchés d'un corps mort sont des 
OSSEMENTS parfois déposés dans un OSSUAIRE. 


* Fig. Al est SQUELETTIQUE: extrêmement maigre; syn. il € n'a 
que les os et la peau, ou: il € n'a plus que la peau sur les os! 


* Les mots ossature et squelette peuvent désigner l'ensemble 
des parties résistantes qui soutiennent un tout concret 
(un bátiment, un navire) ou les grandes lignes essentiel- 
les, le SCHÉMA d'un ensemble abstrait. 


On peut utiliser l'os comme matière première pour faire de 
petits objets durs: boutons, manches de couteaux, etc. — 
Des OSSELETS sont de petits os qui peuvent servir de jouets. 


En cuisine, on DÉSOSSE parfois la viande pour qu'elle soit 
plus présentable mais los, cuit dans la sauce ou avec les 
légumes, donne bon goût. € Los à MOELLE est trés apprécié 
pour la consistance MOELLEUSE et le gout fin de sa moelle, 
notamment dans le € pot-au-feu et dans 19 osso bucco (os à 
trou: plat d'origine et de dénomination italienne) fait de jar- 
ret de veau coupé en tranches avec l'os à moelle au centre. 


* Fig. Par extension, tout aliment et méme tout objet ayant 
plus ou moins la consistance de la moelle est dit 
moelleux: Une sauce, un chocolat moelleux. — Une étoffe, 
un lit moelleux. — Un vin moelleux est sucré, liquoreux. 


° La € substantifique moelle (expression empruntée à Rabe- 
lais) est ce qu'il y a de meilleur et de plus profitable dans 
un ouvrage de l'esprit. 

* Emplois péj. Marc a donné à Luc € un os à ronger: une 
petite satisfaction, comme on € jette un os à un chien, 
aprés l'avoir dépouillé de presque toute la viande. — A1 
€ tombe sur un os: il rencontre une difficulté inattenduc, 
comme un bout d'os dans un morceau de viande qu'on 
croyait désossée. Dans cette affaire,€ il y a un os! 


Les os des POISSONS sont appelés ARÉTES; leur relative fincsse 
par rapport aux os des animaux terrestres et la disposition par- 
ticulière, en biais, des côtes par rapport à l'aréte centrale, a 
engendré diverses loc. où ce mot désigne toujours l'intersec- 
tion de deux plans. L'aréte du nez: sa ligne osseuse médiane. — 
L'aréte d'un toit. — Les arétes d'un cube, etc. 


I. Les os S'articulent les uns avec les autres. 


1 L'ARTICULATION de deux os est le point de jonction où ils 


S'ARTICULENT: S'EMBOITENT et tournent les uns dans les autres, 


tout en étant retenus par des LIGAMENTS, ce qui permet le 
mouvement de Al. Le fémur sarticule avec le bassin, ce qui 
permet de sassoir et de se relever. — Par analogie, une 
€ poupée articulée a des parties mobiles qui imitent plus ou 
moins les membres humains. 


* La ROTULE est un os légèrement bombé qui fait partie de 
l'articulation du GENOU. 


* Les articulations sont recouvertes d'un tissu résistant et élas- 
tique, le CARTILAGE, qui facilite leur mouvement. Lorsque 
les parties CARTILAGINEUSES s'usent ou S'OSSIFIENT, A1 souf- 
fre dARTHRITE ou d'ARTHROSE chronique; il ressent des dou- 
leurs ARTICULAIRES; il est ANKYLOSÉ: remue difficilement et 
a besoin des soins d'un OSTÉOPATHE qui tentera de le soula- 
ger par des € MANIPULATIONS osseuses. 


* Lorsque les articulations sont forcées par un choc ou un 
faux mouvement, et les ligaments distendus ou rompus, 
des os peuvent étre DÉMIS, DÉBOITÉS et A1 souffre d'une 
ENTORSE ou d'une simple FOULURE. À la suite d'une chute, 
l'épaule de Max s'est DÉSARTICULÉE. 


Fig. Les divers ÉLÉMENTS d'un ENSEMBLE sarticulent les uns 
avec les autres. 


* Domaine de la MÉCANIQUE: deux tiges métalliques, éven- 
tuellement au moyen d'une ROTULE, pièce sphérique tour- 
nant dans un logement creux. 


* Domaine de la LANGUE: un langage ARTICULÉ se compose 
d'unités signifiantes dites € de première articulation (par ex. 
des noms, des verbes) et d'unités non signifiantes en nombre 
limité, les PHONÈMES, dites € de seconde articulation. 


e Domaine de la PHONÉTIQUE: A1 humain articule des sons 
distincts sil fait correctement les divers mouvements 
néccssaires pour produire des phonémes. Ce comédien a 
une mauvaise ARTICULATION: on ne comprend pas ce qu'il 
dit, il articule mal; il a des problémes ARTICULATOIRES. 


* Domaine abstrait: Les diverses parties de votre dissertation 
s'articulent mal entre elles. — Étudiez l'articulation de la 
politique et de l'amour dans Britannicus, comment le désir 
du pouvoir et le désir sexuel s'articulent chez Néron. 


Le mot ARTICLE. 


Apparenté étymologiquement au verbe articuler, il désigne 
le € point d'articulation entre la vie et la mort, dans la loc. 
Cet homme € est à l'article de la mort, calquée sur le latin 
«in articulo mortis». C'est un mot uniquement abstrait qui 
ne désigne jamais un os, mais des parties d'un ensemble, 
qui se complètent les uns les autres. 
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oR ው መን 


- Dans le domaine du COMMERCE: élément d'un ensemble 
d'objets à vendre. Un commerçant f fait l'article: il vante 
sa marchandise pour la vendre (au propre et au fig.). 


e Dans le domaine des TEXTES écrits: chacune des parties 
d'une publication (journal, revue) traitant d'un sujet par- 
ticulier constitue un article. Jean m'a signalé un article sur 
la pêche en rivière dans le journal; j'achète régulièrement 
cette revue, car on peut y lire des articles sur tous les sujets 
d'actualité. — Un DICTIONNAIRE se présente sous la forme 
d'articles traitant dans l'ordre alphabétique un plus ou 
moins grand nombre de mots. L'ordre du jour d'une réu- 
nion, l'exposé d'une doctrine, se composent d'articles qui 
se complètent les uns les autres. Nous allons passer à un 
autre article de l'ordre du jour. — Les textes des codes, des 
règlements, des lois, sont subdivisés en articles numérotés 
traitant chacun d'un point particulier. 


* En GRAMMAIRE, il y a trois types d'articles: «le, la, les» sont 
les € articles définis, «un, une, des» les € articles indéfinis, 
et «du, de la» les € articles partitifs. 


* Le courage peut aussi étre un trait permanent de son carac- 
tère méme s'il ne se manifeste qu'en certaines occasions. 
Dans ce cas, ላ] a de la € FORCE d'ÁME (qui ne va pas forcé- 
ment de pair avec la € force physique). Cette force lui per- 
met de réaliser ce qu'il a décidé de faire et pas seulement de 
le souhaiter. Pourquoi Sylvie admire-t-elle Jean? Parce quil est 
courageux. Syn. il est VAILLANT: il fait ce qu'il a à faire avec 
DYNAMISME, les difficultés ne lui font pas peur; il fait preuve 
de VAILLANCE (ant. il est PARESSEUX, MOU). 


- Ant. Al est FAIBLE, LÁCHE (adj.); c'est un FAIBLE, un láche 
(nom). 


A1 € n'a pas de courage ou se DÉCOURAGE. 


Il se laisse ABATTRE par une circonstance défavorable: perd 
l'enthousiasme nécessaire pour oser et AGIR. A3 humain peut 
l'ENCOURAGER, pour l'aider à € surmonter son DÉCOURAGE- 
MENT: il essaye de lui donner ou de lui € redonner du courage 
par ses paroles d'ENCOURAGEMENT. Sylvie ENCOURAGE son fils 
à préparer plusieurs concours; elle EXHORTE Jeannot à travailler. 
Elle lui € remonte le moral (fam.). — Bon courage! dit A3 à A1 
quand il entreprend une action difficile. 


OSER, v.tr. ec COURAGE, n.m. 


* A3 peut aussi être non humain. Une bonne note en disser- 
tation a remonté le moral de Jeannot; elle l'a STIMULÉ: lui a 


1 Pour oser entreprendre un tour du monde à la voile, il it d 
donné envie d'agir, de travailler. 


faut du courage. 


IL Différentes sortes de courage. 
1 Al humain ose A2, inf. 9 


1 ለ] prend des RISQUES importants à faire l'action A2. 


H a le courage de faire l'action A2; il € a du courage, 
€ montre du courage, € fait preuve de courage, 


* 51, concevant un grand projet qui l'ENTHOUSIASME, ou du 
moins le MOTIVE, il accepte de prendre des RISQUES pour le 
réaliser, de courir des DANGERS, de se donner de la PEINE. 


* Si, se trouvant dans une situation soit DANGEREUSE, soit simple- 
ment PÉNIBLE ou ENNUYEUSE, qui exige de sa part un EFFORT, il 
fait cet effort € de bon CŒUR: il le fait COURAGEUSEMENT. 


* On ADMIRE généralement les ና actes de courage et les gens 
COURAGEUX. On les trouve admirables. 


* GR. A2 est normalement exprimé par un infinitif. Excep- 
tionnellement, il peut être exprimé par un nom abstrait. Il 
faut avoir le courage de ses opinions. — Luc a osé une plai- 
santerie à l'égard de Marc. 


2 Al est courageux. 


Il peut € se montrer courageux, dans une circonstance parti- 
culière où il € a bon MORAL, se trouve en période d'optimisme, 
où le courage de faire ce qu'il a à faire, avec une certaine 
ARDEUR, lui est facile. 


626 


A2 est vraiment DANGEREUX et peut devenir DOULOUREUX, et 
mëme MORIEL. 


* Al est un homme BRAVE (adj. postposé) c'est un brave 
(nom), d'une grande BRAVOURE: il est courageux dans les 
opérations guerrières; il € BRAVE le danger: il montre qu'il 
ne le craint pas. Syn. litt.: il est VALEUREUX. Il a requ la 
médaille de la ና VALEUR militaire. Les soldats ont le courage 
d'avancer sous le feu de l'ennemi. 

* Emploi affaibli: un € brave homme, une € brave femme (adj. 
antéposé) sont gentils, honnêtes, ne pensent pas à mal. 


ላ] ና a du SANG-FROID: il n'a pas PEUR ou domine sa peur; 
elle ne l'empêche pas d'agir; il fait preuve de MAITRISE de 
soi; syn. il est INTRÉPIDE: il ne tremble pas, il aime le dan- 
ger. Il est IMPASSIBLE, syn. litt.: IMPAVIDE, il ne montre 
aucune émotion. Au plus fort du combat, le capitaine con- 
serve son sang-froid. 


Al a de l'AUDACE. 


I| est AUDACIEUX: il ose prendre des risques pour faire, malgré 
les obstacles et l'incompréhension des autres, des choses 


extraordinaires. Il agit AUDACIEUSEMENT. On peut faire preuve 
daudace dans n'importe quel domaine: à la GUERRE, certes, 
mais aussi en politique, en art, en économie, etc. Les dissonan- 
ces de Wagner paraissaient audacieuses à son époque. 


° Syn. il est HARDI, il a de la HARDIESSE; il agit HARDIMENT: 
il n'hésite pas, prend des risques rapidement et avec une 
certaine gaité. 


Al est un HÉROS (f. une HÉROÏNE). 


Il fait preuve d'HÉROÏSME, il est HÉROÏQUE s'il accomplit une 
action trés dangereuse, notamment à la guerre, mais il peut 
y avoir aussi des héros de la science, du travail. Un héros de 
la foi est un MARTYR. Le père de Jean fut un ና héros de la 
Résistance. 


* L'héroïsnie implique la notion de SACRIFICE. En considéra- 
tion de la grandeur de la cause qu'il défend, et dans l'intérêt 
général, le héros accepte en principe, en entreprenant son 
action, de se SACRIFIER: de mourir ou de perdre ce qu'il a de 
plus cher. Il € met en jeu sa vie, parfois celle de ses proches, 
et ses biens. Cela relève de la catégorie du «SUBLIME» (nom 
et adj. qualifiant ce qui suscite le maximum d'admiration). 


* Syn. faible, Al accomplit un acte de DÉVOUEMENT, il se 
DÉVOUE pour sa cause et pour son prochain. 


Emplois affaiblis des mots ci-dessus. 


* Les héros des mythologies: des demi-dieux. — Le person- 
nage principal d'une œuvre littéraire: les héros / héroïnes 
de romans. — Al est € le héros d'un fait divers: la personne 
dont tous les médias parlent, à une certaine occasion. 


* Jean et Sylvie font des sacrifices pour financer les études de 
leurs enfants. — Un commergant sacrifie certaines mar- 
chandises en les vendant à un prix sacrifié. — Il reste du 
rôti. Qui veut le finir? — Je n'ai plus faim, mais je vais me 
sacrifier / me dévouer. 

+ Léa a une femme de ménage très dévouée: elle lui rend 
beaucoup de services, sans ménager sa peine. 


— ጋ ከ6.ክክስ ስ. ስ ክክ ስ B 


* Ant. Al est IMPRUDENT, € commet des IMPRUDENCES, agit 
IMPRUDEMMENT. 

* S'il s'expose au danger en présumant de ses forces, il est 
TÉMÉRAIRE, agit TÉMÉRAIREMENT, avec TÉMÉRITÉ. Si c'est 
pour se faire remarquer, c'est un BRAVACHE, qui agit par 
BRAVADE. S'il € brave le danger par plaisir, c'est un CASSE- 
COU. A3 € crie Casse-cou! à Al s'il le voit se lancer sans 
réfléchir dans une action dangereuse. Un individu témé- 
raire est un € risque tout qui a tort de € tenter le Diable. 

A] est STOÏQUE. 

Atteint par le malheur, il domine sa souffrance et parvient 

à conserver son calme, à ne pas se plaindre. Il SUPPORTE ce 

qui lui arrive STOIQUEMENT. C'était l'idéal des STOÍCIENS, 

philosophes de l'antiquité qui professaient le STOÏCISME. 

AI manifeste son courage en MAITRISANT 


* sa PARESSE ou sa FATIGUE. Jean a le courage de se lever tous 
les matins à 6 heures. — 1] € s'arme de courage pour sortir du 
lit et s'atteler à un travail difficile ou ennuyeux. C'est un 
travailleur courageux. 


e sa TIMIDITÉ. Luc, en pleine réunion du conseil d'administra- 
tion, a eu le courage de contredire Marc. — Il a osé le con- 
tredire. — Les autres conseillers jugent qu'il € a du CRAN 
(mélioratif) ou qu'il € a du CULOT (péjoratif). 

e sa SENSIBILITÉ. Il faut parfois avoir le courage de punir ses 
enfants. — Jean € n'a pas le courage de contrarier Sylvie. — Il 
faut oser regarder la réalité en face. 


* Le verbe oser s'emploie dans plusieurs formules de poli- 
tesse ou d'atténuation. Marc est, € si jose dire, un patron 
tyrannique mais ና j'ose espérer qu'il ne m'en voudra pas de 
la remarque que j'ai faite. 

GR. Certains des adjectifs ci-dessus, mais pas tous, peuvent 

qualifier non seulement Al, mais les actions de Al. On peut 

parler d'actions courageuses, héroiques, audacieuses, hardies, 
téméraires, prudentes, imprudentes mais pas d'actions “braves, 

*vaillantes, “intrépides, *impavides, ni “stoïques. On peut tou- 

tefois parler d'$ actes de bravoure, de vaillance. 


° Lucie joue son concerto d'une façon sublime. — En 
psychologie: A1 SUBLIME (verbe) ses pulsions sexuelles en 
se livrant à des occupations artistiques ou sportives. 


OUI et NON, adv. 


A A, ከ NON-, SANS-: préfixes négatifs. 
A IM- variante graphique de IN- se trouve devant les consonnes m/b/p. 
[1 AJ humain et A2 humain dialoguent à propos de A3. 
l. Léaestintelligente. — Oui, je suis d'accord! ou Non, je ne 
suis pas d'accord! 
[> ለ1 dit à A2 que A3, phrase. — A2 dit alors «Oui, A3 est 
vrai» ou «Non, A3 est faux». 


6 Al est à la fois courageux et PRUDENT. 


Il agit PRUDEMMENT, avec PRUDENCE, s'il € fait son devoir en 
prenant non des € risques inutiles, mais des € risques calcu- 
lé, en calculant ses chances de réussite. L'idéal de 
l'homme courageux est, à ses yeux, celui qui allie la FORCE 
d'áme à la PRUDENCE. 
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290 OUI 


1 ላ] AFFIRME A3. * Si Al est présent, A2 le CONTREDIT: il dit le contraire. Léa 
est intelligente. — Non, ce n'est pas vrai, elle bluffe. — Max 


[l présente A3 comme une VÉRITÉ: il dit que A3 a eu lieu ou à ` | ው i | fos 
n'est pas très gentil. — Si, il est gentil, mais un peu coléreux. 


qu'il n'a pas eu lieu. Son AFFIRMATION nest donc pas obli- 
gatoirement à la forme affirmative: Luc a affirmé que Léa 
(n') est (pas) intelligente. 


* Si les propos de Al ont unc certaine importance ct peu- 
vent avoir des conséquences pratiques graves, A2 CON- 
TESTE ce qu'a dit ላ], il € est en DÉSACCORD avec Al, 1 

` A2 CONFIRME A3, si aprés avoir entendu A affirmer «Léa € n'est pas du tout d'accord. Si A2 conteste sans cesse ce 
est intelligente» il dit «oui, c'est vrai, elle l'est» et si, apres que dit A1, c'est un CONTESTATAIRE qui pratique la CON- 
que ላ1 a dit: «Léa n'est pas intelligente», il dit «non, elle TESTATION systématique. 

ne l'est pas». Il € apporte une CONFIRMATION aux propos 

de A1, il € est (tout-à-fait, ABSOLUMENT) d'ACCORD avec A1, 4. A2 RENIE A3 humain (son maitre, un parent). 

il dit que A1 € a RAISON. [] déclare avec une certaine solennité qu'il ne le connait pas 
(alors qu'il le connait), ou que les liens qu'il avait avec lui 
n'auraient jamais dû exister et n'existeront plus par la suite. 
Harpagon renie son fils, qu'il juge trop prodigue. 


e A2 peut méme RENCHÉRIR sur ce qu'a dit Al en utilisant 
la loc.adv. € non seulement...1nais (aussi) ou mais encore... : 


Non seulement Léa est intelligente, mais elle a beaucoup de WASA 
finesse et une grande beauté. e A2 renie ses anciennes croyances: il déclare quil s était 


trompé, qu'elles sont fausses et se promet de les abandon- 
ner complètement: dans ce cas, ceux qui restent attachés 
à ces croyances le jugent mal et le traitent de RENÉGAT. 
Les RENIEMENTS ont souvent pour cause la pression 
sociale et la crainte de la persécution. 


e A2 humain APPROUVE A1 humain qui a fait une certaine 
action, (ou l'action de A1) s'il pense ou dit: «oui, Al a eu 
raison d'agir comme il l'a fait»; il RECONNAIT ses MFRITES 
(Voir l'article JUGER). 


° Si A2, pour avoir les FAVEURS de A1, est d'accord avec A1 
en toutes circonstances, quoi que dise ላ], A2 est un 
€ béni-oui-oui (fam. et invar.). 


ዚ Viens avec moi au cinéma! - Oui, volontiers. ou Non, 
merci, je suis fatigué. 
1 AI dit à A2 de A3, inf. 


A2 NIE c 5 ; "um 
2. NIE ce que Al affirme A2 ACCEPTE en disant «Oui, je veux bien, volontiers, 


Il affirme avec une certaine solennité que l'affirmation de A1 d'accord» ou REFUSE en disant «Non, je ne veux pas». A2 
est fausse et que le fait A3 est impossible. Les athées nient manifeste ainsi son acceptation ou son refus (Voir l'article 
l'existence de Dieu, la réalité des miracles de Lourdes. — VOULOIR). 
Notamment, A2 accusé d'un crime ou d'un délit € nie l'avoi "re 

! rime ou d'un délit ና wie l'avoir 2. A3 est un ORDRE que Al est en situation de donner à A2. 


commis. — Le suspect nie s'être trouvé sur les lieux au moment 
du crime; il adopte la NÉGATION comme systéme de défense. 
— A2 € nie l'évidence: il s'obstine à dire «c'est faux» quand il 


Si A2 dit «oui», il se déclare prêt à faire ለ3, à OBÉIR à ላ], በ 
€ se plie à sa volonté. — S'il dit «non», il lui € oppose un refus, 


51 pion que «e'esr vitis maisses DÉMÉEATIORS (pédérale: lui RÉSISTE, se montre RÉCALCITRANT; 1 PROTESTE, pousse des 
ment au pl.) ne convainquent personne. Ce que A1 ne peut aus da PROTESTATION: = La agii. un ordre pænt étre une 
pas NIER, et qu'il est obligé de reconnaitre est INDÉNIABLE. expression de la LIBERTÉ: au XVI* siècle, les PROTESTANTS 
€ ont dit non à l'Église de Rome, et, pendant la deuxième 
guerre mondiale, en entrant dans la RÉSISTANCE, les RÉSIS- 
TANTS ont dit non aux nazis et à la collaboration. 


* A2 € DÉNIE à A1 le droit de faire A3: il affirme que ce droit 


n'existe pas. 


3. A2 INFIRME ee que dit A1. 3. Al ne peut pas obliger A2 à faire A3. 


A3 n'est quun CONSEIL que Al donne à ላጋ, ou une 


Devant un auditoire, ou des personnes intéressées à con- DEMANDE, une PRIÈRE, une PROPOSITION. une INVITATION que 
naitre la vérité, si A2 pense que A1 a commis une ERREUR, AI fait à A2 i : 


il dit «non» après que Al a dit: «X fait Y», ou s'il dit < Si» 


appa AJ à dit atu ftus Y». ° Si A2 dit «oui», 51 ACQUIESCE, cela signifie qu'il € veut bien 


' Te faire A3, qu'il accepte VOLONTIERS de faire ce que lui dit A1, 
° Sil pense que Al a MENTI, il DÉMENT ce qu'a dit A1; il y qu'il va SUIVRE son conseil, € ACCÉDER à sa demande, EXAU- 


€ es " à ስ 
apporte un DÉMENTI. CER sa prière, ou accepter sa proposition ou son invitation. 
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* S'il dit «non», il refuse le conseil, € REPOUSSE la demande, 
ና REJETTE la proposition, € DÉCLINE l'invitation. 

° Le oui est nécessaire pour toutes sortes d'ENTENTES, de PRO- 
MESSES, notamment le oui des fiancés au cours de la céré- 
monie du MARIAGE: Untel, voulez-vous prendre Unctelle 
pour épouse? — Oui. — Unetelle, voulez-vous prendre Untel 
pour époux? — Oui. — Je vous déclare mariés, dit le maire. 


II. Léa est-elle partie, oui ou non? 


1 


ላ] pose une QUESTION à A2. 


A2 répond que oui ou que non. Les RÉPONSES à une qucs- 

tion qui. au discours direct, comporte une inversion ou 

commence par Est-ce que...? peuvent étre: 1. oui. 2. non. 

3. autre chose, comme peit-étre, parfois, je ne sais pas... 

° Si ላ] demande à A2 de € répondre par oui ou par non, 1 
exclut une réponse de type 3. 


A2 RÉPOND par «oui»: 

A2 répond que oui, A3 a EFFECTIVEMENT bien eu lieu (ou 

aura bien lieu); A2 € répond par l'AFFIRMATIVE. 

* Discours direct: Léa est partie? — Oui (elle est partie). 

* Discours indirect: Max a demandé à Luc si Léa était partie. 
Luc lui a répondu que oui, (qu'elle était partie). 


* Les réponses ci-dessus de Luc sont, sclon la terminologic 
grammaticale, à la € forme AFFIRMATIVE. 


A2 répond par «non»: 

A2 répond que non, A3 n'a (effectivement) pas eu lieu; A2 
€ répond par la NÉGATIVE. 

* Discours direct: Léa est partie? — Non (elle n'est pas partie). 


* Discours indirect: Max a demandé à Luc si Léa était partie. 
Luc lui a répondu que non (, qu'elle n'était pas partie). 

* Les réponses ci-dessus de Luc sont, sclon la terminologie 
grammaticale, à la € forme NÉGATIVE. On y constate la pré- 
sence de la double NÉGATION « NE... PAS» dont le premier 
élément est un adverbe NÉGATIF. 


Beaueoup de mots commeneent par un PRÉFIXE négatif. 
Un asocial n'est pas sociable, ce qui est invisible ne peut pus 
être vu, un non-voyant ne voit RIEN, un sans-papiers n'a pas 
de documents d'identité, etc. (Attention! Dans beaucoup 
de mots commençant par «a-», «in-» ou «im-», ces sylla- 
bes ne sont pas des préfixes négatifs.) 


A2 ne sait pas. 


A2 répond qu'il ne sait pas si A3 a (effectivement) eu lieu 
ou non; mais il peut faire d'autres réponscs: 
ዖ 


የ ^ 
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* A2 ne répond € NI oui ni non: A2 répond de façon AMBI- 
GÜE, IMPRÉCISE, il n'est pas SÛR de pouvoir répondre CLAI- 
REMENT € dans un sens ou dans l'autre, il ne peut AFFIRMER 
€ ni l'un ni l'autre. Il fait € une réponse de Normand: 
Acceptez-vous ma proposition ? — Peut-étre bien que oui, et 
peut-étre bien que non. 


* A2 répond € à la fois oui et non: par certains cótés ou 
aspects, il peut répondre «oui», et par d'autres «non». 
Tout dépend de quel € point de vue on se place, par 
exemple: Oui, Léa est partie de chez elle, mais non, elle na 
pas quitté la ville. 


* € Pour un oui pour un non (loc.adv.): à tout propos, sans 
raison, pour des riens. Pour un oui pour un non, Max se 
met en colére. 


IV Dire oui, c'est positif; dire non, c'est négatif. 


1 


Al est un esprit POSITIF s'il s'intéresse à la réalité concrète et 
rationnelle et ne vit pas dans ses réves. Un fait positif est 
connu par l'expérience; il peut être affirmé comme certain, ne 
pas être mis en doute. Si A2 pose une question à A1, Al peut 
rester dans le VAGUE ou dire des choses POSITIVES: des choses 
quil sait POSITIVEMENT, quil présente comme sures: promises 
de bonne foi, ou expérimentées, ou rationnelles. Si A2, dans 
le besoin, lui demande de l'aide, A1 peut lui donner de bonnes 
paroles, ou des avantages positifs, concrets. — A1 fait de A2 
une critique positive, s'il aide A2 à s'améliorer: une critique 
NÉGATIVE, s'il le décourage. Un traitement a des effets négatifs 
sur un patient sil lui fait plus de mal que de bien. 


* Le jugement de Al sur À2, le sentiment qu'il éprouve à 
leur égard est positif si Al dit: «Oui, A2 est bon»; il est 
négatif s'il dit: «Non, A2 n'est pas bon». 


Domaines scientifique et technique. Un examen bactério- 
logique est positif si le laboratoire répond: «oui, lcs BACTÉ- 
RIES recherchées sont présentes»; négatif s'il répond: «non, 
les bactéries recherchées sont absentes». A2 est SÉROPOSI- 
TIF si lc laboratoire a déclaré: «oui, il a le virus du sida». 


* En algèbre, une valeur négative, marquée par le signe <->, 
est inférieure à ZÉRO, alors qu'une valeur positive, mar- 
quée par le signe <+>, est supérieure à zéro. 

* En physique et chimie, les atomes porteurs d'unc charge 
ÉLECTRIQUE se répartissent en ions négatifs et en ions positifs. 


e Sur le négatif d'une PHOTOGRAPHIE, développé avant 
l'image positive, les parties sombres sont claires, et inver- 
sement. Une DIAPOSITIVE est une photo positive destinée 
à la projection. 
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OUVRIR 


OUVRIR et FERMER, v.tr. 


1 Jean ouvre et ferme la porte. 


1 
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AI humain ouvre / ferme A2. 


Il découvre ou masque au moyen d'un élément mobile A2. 
une OUVERTURE: un espace VIDE ménagé dans une paroi 
d'un volume A3. Cette ouverture est une ISSUE si elle per- 
met d'ENTRER et de SORTIR. 


e Emploi intr. Un système de fermeture quelconque ferme 
bien ou mal: reste bien fermé ou a tendance à s'ouvrir 
accidentellement. 


e A3 est une MAISON. Ses ouvertures sont les PORTES et les 
FENÊTRES. Ces deux mots désignent à la fois l'ouverture et 
l'élément mobile. Une armoire, un placard, un buffet, etc. 
ont aussi des portes. Al ouvre / ferme les portes. A2 n'est pas 
exprimé quand il est évident: On frappe à la porte: va ouvrir! 

* A3 est un espace naturel présentant un ORIFICE: A1 spéléo- 
logue pénétre dans les grottes par une ouverture naturelle 
dans la roche; l'ouverture peut étre LARGE, syn. BÉANTE ou 
ÉTROITE: on l'appelle alors une FENTE, une FISSURE. 


* Une GRILLE est un systéme de fermeture € à CLAIRE VOIE, 
fait de barreaux métalliques, servant de porte à un jardin, 
à un parc, permettant de voir à l'intérieur, ou bien de 
séparation entre différentes parties d'un édifice, de parois 
d'une cage. Un GRILLAGE, formé de mailles métalliques, 
peut servir de clóture à un jardin, etc. 


* Al ouvre ou ferme A3 local, meuble muni d'ouvertures: 
Ouvre l'armoire, tu trouveras des serviettes sur la planche du 
milieu. — Rentre la voiture et ferme le garage. — Notamment 
un lieu d'activité. Le magasin est ouvert tous les jours de la 
semaine et fermé le dimanche. — Les heures d'ouverture et 
de fermeture des bureaux sont affichées à la porte. 


e Un local, un meuble qui n'est jamais ouvert pour être aéré 
sent le RENFERMÉ. 


Synonymes. 

Al humain CLÔT (du verbe CLORE rare, litt.) A2, la porte, les 
VOLETS. En arrivant, j € ai trouvé porte close. — On appelait 
€ maisons closes, syn. BORDELS, les maisons de prostitution, 
aujourd'hui supprimées en France, où on pouvait rencon- 
trer des filles qui ne racolaient pas les passants dans la rue. 


e Syn. fam. intensif, A1 BOUCLE A2, un local: en ferme les 
issues. Quand je suis arrivé, le magasin et l'appartement 
étaient fermés, tout était bouclé. 


* Une porte qui n'est ni totalement ouverte ni totalement 
fermée est ENTREBAILLÉE. Une porte qui BAILLE (voir l'arti- 
cle BOUCHE) ferme mal, malgré le PR. Il faut qu'une porte 
soit ouverte ou fermée. — Un vétement qui baille est mal 
fermé, mal ajusté. 


Le corps a des orifices naturels qu'on peut ouvrir et fermer. 
Certaines plantes ou petits animaux ont un OPERCULE, sorte 
de couvercle qui ferme un orifice sur l'extérieur. 


* Al humain ouvre / ferme les YEUX en levant et abaissant les 
PAUPIÈRES (pour les emplois fig., voir l'article ŒIL). 


* Al ouvre / ferme la BOUCHE en écartant ou rapprochant les 
mâchoires et les lèvres. — Fig. A1 € ouvre la bouche, syn. 
fam. A1 € l'ouvre (fam.): il parle, souvent à tort. — A1 € ferme 
sa GUEULE, syn. fam. Al € la ferme, € la boucle: Al se tait, 
souvent pour cacher une information. — Al € ferme la bou- 
che à quelqu'un qu'il veut empécher de parler, parfois en lui 
criant (vulg.) La ferme! ou Ta gueule! 


* Al € reste bouche BÉE: il reste la bouche ouverte, muet 
d'étonnement. 


* Al € ouvre l'oreille: il écoute avec attention. 


A pratique une ouverture A2 dans A3 qui n'en possède pas. 


e A2 est un espace plein: Al PERCE un TROU dans um mur, 
une paroi mince, un TUNNEL dans la montagne, une GALE- 
RIE dans la terre, une BRÈCHE dans une muraille, une PER- 
CÉE dans une forêt. — Fig. Al troupe militaire € ouvre une 
brèche, syn. € fait une percée dans la défense ennemie: Al 
se ménage une € VOIE de pénétration. 


* A2 est une partie du corps, A3, un instrument TRANCHANT: A1 
chirurgien ouvre, syn. INCISE, l'endroit du corps où il doit OPÉRER 
au moyen d'un BISTOURI; il pratique une INCISION. — Il fait une 
opération € à cœur ouvert. — Al, blessé, a une € PLAIE ouverte; 
le chirurgien va la REFERMER en la RECOUSANT. — A qui veut 
se suicider € souvre les veines avec une lame de rasoir. 


* Louverture de A2 peut étre accidentelle. Jeannot s'est 
ouvert le crâne en tombant. — Il s'est fait une € FRACTURE 
ouverte de la jambe. 


* Une FAILLE est une fracture de la croute terrestre, qui 
s'ouvre en cas de tremblement de terre. — Fig. A2 abstrait 
présente une faille: un défaut, une faiblesse. Il y a une 
faille dans votre raisonnement. — Al fait preuve d'une 
volonté € sans faille. 


Al humain utilise A2, lieu fermé, pour ENFERMER quelque 


chose ou quelqu'un, dans le but de le cacher ou l'empécher 
de SORTIR: 


* Al enferme un oiseau dans une CAGE. — Al, geôlier, 
enferme A2, prisonnier, dans une PRISON, syn. il l'EMPRI- 
SONNE, l'INCARCERE, syn. fam. le boucle, le COFFRE. — Si A1 
non autorisé enferme quelqu'un contre son gré, il le 
SÉQUESTRE. — Al, psychiatre, fait enfermer un malade 
mental dans un hópital psychiatrique. 

e Al humain S'ENFERME dans A2 pour empêcher tout contact 
avec l'extérieur. Cet homme a peur: il senferme chez lui € à 
double tour, il se BARRICADE chez lui, syn. il se CLAQUEMURE. 
— Dans certains ordres monastiques, les moines et religieu- 
ses restent toujours enfermés syn. CLOITRÉS dans leur monas- 
tére. N.B. Un CLOITRE est une galerie couverte, autour d'un 
jardin carré, servant à la promenade des moines. 

* Fig. ላ] € s'enferme dans A2, attitude, sentiment: il ne sort 
plus de l'état A2. — ላ] s'enferme dans le mutisme: il ne 
veut plus parler. — A1 senferme dans un rôle: il adopte une 
certaine attitude et ne s'en défait pas. 

Al ouvre / ferme A2, objet PLIABLE: Al ouvre A2 pour le 

développer dans toute sa dimension et le ferme pour 

réduire son volume: 

* A2 objet variable en volume: Al ouvre / (re)ferme, syn. 
DÉPLIE, REPLIE les doigts, un couteau pliant, un parapluie 
pliant, etc. — Al ouvre, syn. ÉCARTE, ferme les rideaux. — A1 
ouvre et ferme un livre. — Fig. Al ouvre un livre: il le lit. 
Cet homme n'a jamais ouvert un livre de sa vie. 

* A2 objet variable en surface: Al ouvre, syn. DÉPLOIE, 
ÉTEND, ant. (re)ferme un éventail, ses ailes, ses bras. — Une 
fleur s'ouvre, syn. s ÉPANOUIT. 

| Fig. Al humain € reçoit quelqu'un à bras ouverts: il 
l'accueille chaleureusement. 

* A2, son du langage: voyelle ouverte / fermée: prononcée 
avec la bouche plus ou moins ouverte. 

* Emplois pr. Cet éventail s'ouvre / se ferme facilement: on 
peut louvrir ou le fermer facilement. — La porte sest 
ouverte / fermée toute seule sous l'effet d'un courant d'air. — 
Un € toit OUVRANT dans une voiture est une portion de 
toit qui s'ouvre: qu'on peut ouvrir facilement. 


ዚ La bouteille est fermée par un bouchon. 
1 Al ferme A2, un RÉCIPIENT au moyen d'un système de FERME- 


TURE, pour maintenir son contenu à l'intérieur ou le protéger. 

- A2 est une casserole, une marmite, un bocal, un pot dont 
le contenu doit étre momentanément sans contact avec 
l'air. On le ferme par un COUVERCLE. Le cuisinier met un 
couvercle sur la marmite pendant la cuisson des aliments. 

* A2 est une bouteille, un tonneau, un tube de laboratoire, 
qui nécessite une fermeture HERMÉTIQUE. On le ferme par 
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un BOUCHON qui OBSTRUE l'ouverture: ላ] BOUCHE ant. 
DÉBOUCHE A3. Certains produits en bouteille sont fermés 
par une CAPSULE. Pour les ouvrir, il faut les DÉCAPSULER. 


° Les boites de conserve ont un couvercle SCELLÉ: il faut utili- 
ser un € ouvre-boite pour les ouvrir. — Il faut bien REFERMER 
un bocal après usage pour éviter que le contenu ne s'abime. 


A2 est une cuve, un tuyau contenant un fluide, fermé par 
un mécanisme qui en permet ou en empêche, en règle 
l'écoulement. Al ouvre / ferme le ROBINET d'arrivée d'eau, 
de gaz, d'air, etc. Par extension A1 ouvre / ferme l'eau, le gaz. 

* À2 est une grande conduite d'eau, un canal, un barrage, 
dont A1 ouvre / ferme les VANNES; syn. A1 € ouvre / ferme 
le barrage, etc. — A2 est un appareil permettant la propa- 
gation du son, ou d'ondes: Al ouvre / ferme la radio. 

A2 est un objet fermé par A3, un système d'ATTACHE: certains 

vêtements ont des € fermetures à glissière, BOUTONS, AGRAFES, 

etc. — Certains bijoux: bracelets, colliers, broches, etc. ont un 

FERMOIR. Certains objets en matière souple destinés à conte- 

nir d'autres objets sont fermés par un RABAT: enveloppe, sac, 

porte-monnaie, poche, etc. — Al ouvre son manteau / son sac / 
une lettre. Al ouvre son courrier: il DÉCACHETTE ses lettres. Ce 
verbe réfère à l'époque où les lettres étaient fermées par un 

CACHET de cire qui pouvait étre un SCEAU officiel. 

Pour empêcher l'OUVERTURE d'un local ou un objet qu'il veut 

garder fermé, A1 utilise certains systèmes de FERMETURE. 

* A2 est une porte de maison ou de meuble, ou un couver- 
cle, ou bien la maison, le meuble lui-méme, qui RENFERME 
un contenu qui doit étre protégé. Une porte est tenue fer- 
mée au moyen d'une SERRURE actionnée par une CLÉ. Cha- 
que fois qu'il sort de chez lui, Jean € ferme la porte à clé; ዘ 
doit ensuite ouvrir la porte avec la méme clé. — Al met des 
documents € sous clé, syn. il les ENFERME dans un coffre, 
une boite fermée à clé. — Al VERROUILLE la porte au moyen 
d'un simple VERROU. — 1] CADENASSE un coffret qui ren- 
ferme des objets précieux au moyen d'un CADENAS, ser- 
rure mobile fixée sur deux anneaux. 

* ላ] pcut aussi, de façon plus définitive, SCELLER une 
ouverture. — Al, HUISSIER, € imet les SCELLÉS sur la porte 
d'entrée d'un appartement, sur le tiroir d'un bureau, ctc. 

* Ces mécanismes de fermeture peuvent être ouverts en force, 
syn. FORCÉS: AI non autorisé à pénétrer dans A3 € entre par 
EFFRACTION en FORÇANT la porte, en CROCHETANT la serrure. 


i. L'ouverture et la fermeture de la chasse. 
1 Al humain ouvre / ferme A2 un lieu d'activité. 


Il y COMMENCE, y pratique ou y fait CESSER l'activité. Al ouvre 
un magasin, une boutique: il commence son activité com- 
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merciale. — Al, personnage officiel, INAUGURE la maison de 
la culture: il ouvre pour la premiere fois ce bátiment tout 
neuf qui n'a encore jamais servi. On organise une cérémo- 
nie pour cette INAUGURATION. — A] commerçant € ferme 
boutique: il cesse son activité, syn. € il met la CLÉ sous la 
PORTE. — Par ordre du préfet, une salle de jeu a été fermée, 
syn. ና INTERDITE d'accès. On peut assister à la RÉOUVERTURE 
d'un lieu d'activité précédemment fermé. 


2. Al ouvre / ferme A2 abstrait. 


[] COMMENCE ou TERMINE A2, une activité à durée générale- 
ment déterminée. La foire ouvre le 15 septembre et ferme le 
30. — € L'ouverture / la € fermeture de la cliasse délimitent 
les périodes où il est permis et celles où il est interdit de 
chasser. — Au rugby, le € demi d'ouverture est le joueur qui 
lance le premier le ballon. — L'OUVERTURE d'un opéra: la 
pièce symphonique du début. 


* A] individu armé € ouvre le feu: commence à tirer sur 
l'ennemi; ant. A1 € CESSE le feu. — Fig. Il attaque en paro- 
les un adversaire, commence une dispute. 


* Al ouvre, ant. CLÓT, une enquéte, un procés, le dialogue, les 
négociations, le débat, etc. — La session parlementaire / La 
séance est ouverte, ant. CLOSE. 


* Al ouvre / ferme, syn. CLÓT, ARRÉTE son compte à la banque. 


* Al ouvre / ferme A2: ላ] est le premier, le dernier à faire 
A2. Al, danseur ouvre le bal. — Al marcheur € ouvre la 
marche: il est en tête du défilé, de la procession, etc. — Al 
€ ferme la marche: il est le dernier. — Avant la course de ski, 
les OUVREURS ouvrent la piste: ils font la descente avant les 
coureurs pour vérifier la piste et donner un temps de réfé- 
rence. — Les OUVREUSES, au théátre, placent les specta- 
teurs au fur et à mesure qu'ils arrivent. 


* A2 signe typographique marquant le début et la fin d'un 
énoncé: Al ouvre / ferme la parenthése, les guillemets. 


* Emplois pr. Le roman s'ouvre sur la description d'un hôtel 
meublé: il COMMENCE ainsi. — Al humain s'ouvre à A2 
humain (de A3 abstrait): il lui fait une première confi- 
dence. Jean sest ouvert à Marc de ses projets. 


IV La route est ouverte / fermée à la circulation. 
1 Al humain ouvre un lieu A2. 
Il donne ACCÈS à A2. 


* Al ouverture € ouvre sur A2 lieu: la porte ouvre, syn. 
DONNE, sur la rue: elle donne accés à la rue. 


° Al humain ouvre, syn. FRAIE, A2 chemin, voie, passage: ላ] crée 
un chemin. — A1 € se fraye un chemin à travers les broussailles. 
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2. Al ferme un lieu A2. 

Il empêche l'ACCÈS à A2. 

e Syn. Al BOUCHE, OBSTRUE, BARRE, A2 passage, voie de circu- 
lation, au moyen de A3 OBSTACLE: une route, l'accès à un 
local, un passage à niveau, etc. est ouvert / fermé au moyen 
d'une BARRIÈRE généralement mobile et métallique. — La 
police à la recherche d'un bandit barre les routes en y plaçant des 
BARRAGES. — A1 administration ouvre / ferme une route à la cir- 
culation, un canal à la navigation. — Pendant la Commune de 
Paris, les iusurgés coupaient les rues en élevant des BARRICADES 
constituées de toutes sortes d'objets. — On a fermé définitivement 
l'accés à cette grotte dangereuse: on l'a CONDAMNÉE. 


* Une propriété, un terrain, etc. est fermé, syn. CLOS, lorsquil 
est entouré par une CLÓTURE qui peut étre constituée de 
MURS, d'une simple barrière de bois, de fils de fer BARBELÉS 
montés sur des piquets. — Le fermier a clos son pré de fils élec- 
triques pour que les vaches ne s'échappent pas. — Max a décidé 
d ENCLORE son jardin d'une HAIE de lauriers. — Un CLOS est un 
VERGER ou une VIGNE enclos de murs: le Clos Vougeot. en 
Bourgogne, fournit un vin excellent. — Un ENCLOS est 
l'ensemble des murs qui l'entourent. 


e Fig. A3 obstacle naturel. La montagne ferme, syn. BORNE, 
BARRE, l'horizon; cest une € barrière naturelle. — Obstacle 
administratif, une € barriére douaniére interdit ou réglemente 
l'entrée de certaines marchandises dans le pays qu'elle protége. 


3. Al ouvre / ferme A2 abstrait ou fig. 


e Al humain ouvre / ferme A2 abstrait à A4 humain. ላ] 
humain € ouvre / ferme les portes à A4: il lui donne ou lui 
refuse les moyens d'atteindre son but. — ላ] AIR, VISAGE peut 
être ouvert, syn. AVENANT, CORDIAL ou fermé, syn. RENFRO- 
GNÉ, BUTÉ. — A1 humain qui ne se CONFIE pas, ne montre pas 
ses sentiments, est RENFERMÉ. — A1 humain € ouvre / ferme 
son cœur à A4, syn. € souvre / se ferme à A4: Al se rend ou 
non accessible à A4, lui accorde ou non sa CONFIANCE. il lui 
parle € à cœur ouvert: FRANCHEMENT ou au contraire lui fait 
une f guerre ouverte: est publiquement en conflit avec lui. 
— Al agit OUVERTEMENT: sans se CACHER. 


* Al humain ouvre A2 abstrait à A4 abstrait: A1 € ouvre son 
ESPRIT aux idées nouvelles. — A1 € s'ouvre au monde. — A] 
€ a un / l'esprit ouvert, syn. LARGE, ant. fermé, syn. ÉTROIT, 
BORNÉ, BUTÉ, OBTUS. — Al aborde une discussion, un con- 
flit, etc. avec € un esprit d'OUVERTURE. 


° AI abstrait € ouvre des HORIZONS nouveaux / des PERSPECTI- 
VES à A4 humain. Ce nouvel emploi bien rémunéré ouvre à 
Jean un AVENIR confortable. 


PAIN, n.m. 


, Le boulanger fait son pain. 
L La BOULANGERIE. 


C'est la technique de confection du PAIN. Rares 
aujourd'hui sont les particuliers qui font du 9 pain de 
ménage. Le pain est fait par un BOULANGER, qui le vend 
dans sa boutique, appelée aussi la BOULANGERIE. 


* 1] fait une € PÂTE à pain CONSISTANTE, assez FERME, en 
mélangeant dans un PÉTRIN de la FARINE, de l'EAU, du SEL 
et un LEVAIN, provenant de la páte de la veille, ou de la 
€ LEVURE de boulanger, un FERMENT qui TRAVAILLE et fera 
LEVER la pâte en quelques heures. 1] la PÉTRIT: la PRESSE en 
tous sens dans ses mains puis la façonne sous forme de 
MICHES rondes ou allongées et épaisses, de BAGUETTES lon- 
gues et minces, et parfois de COURONNES. Ellc est cnsuite 
ENFOURNÉE pour étrc cuite, dans le € FOUR à pain qui se 
trouve dans le FOURNIL. 1] fait plusieurs FOURNÉES par jour 
pour que ses clients aient toujours du € pain frais. 

NB. Le verbe pétrir s'emploie aussi pour le sculpteur qui 
modèle de la glaise, le masscur qui travaille sur les muscles 
d'un patient, etc. 
La surface forme une CROUTE relativement durc, appréciéc 
quand elle est CROUSTILLANTE: elle CROQUE agréablement 
sous la dent. L'intérieur est constitué d'une MIE plus tendre, 
plus ou moins COMPACTE ou LÉGÈRE, présentant plus ou moins 
de TROUS selon que la pâte est plus ou moins levéc ct que la 
farine est plus BLANCHE: contient moins de SON.Quand on 
coupe ou qu'on ROMPT lc pain, il tombe des € MIETTES de pain 
que (si l'on est dehors) les oiseaux peuvent venir PICORER. 


Différentes sortes de pain. 
Le. pain BIS ou NOIR, fait avec de la farine peu BLUTÉE est 
plus COMPACT. 


On fait aussi du € pain de SEIGLE, trés noir et trés compact. 
Le € pain de mie, qui sert à faire des TOASTS grillés, n'a pres- 
que pas de croute. 


Sous le nom de € pain au lait, de € pain aux raisins, de 
€ pain au chocolat, on vend des produits SUCRÉS qui sont en 
fait des GÂTEAUX (Voir ci-dessous). 
La PIZZA, originaire d Italie, était, à l'origine, une pâte à pain 
finement étalée; elle supporte une garniture salée de toma- 
tes, fromage et autres ingrédients. 


Usages français du pain. 


On sert à table du pain avec tous les mets salés; il sert 
notamment à POUSSER les aliments sur la fourchette, à SAU- 
CER son assiette: à en éponger la sauce. On mange toujours 
le fromage avec du pain. Au petit-déjeuner, on le mange en 
tranches, TARTINÉ de beurre ou de confiture. 


* Le pain du jour est du € pain FRAIS; le pain de la veillc est du 
€ pain RASSIS: il est devenu plus ou moins sec et dur. Le pain 
RASSIT d'autant plus vite que la farine est plus blanche et la 
páte plus lcvée. Le € gros paiu se GARDE plus longtemps. 
Quand le pain est DUR, il n'est plus mangeable tel qucl; on 
peut en faire du € pain grillé pour le petit déjeuner, ou le 
faire tremper dans du lait et l'additionner d'œuf, pour con- 
fectionner une soupe appelée PANADE ou un PUDDING sucré 
cuit au four avec des raisins secs ou des fruits confits. 


* Un SANDWICH: deux tranches dc pain renfermant un 
autre alimcnt (jambon, fromage, crudités, etc.). 


II. Paul est boulanger-pátissier. 


1 La PÂTISSERIE. 


እ], le boulanger, est généralement en méme temps PÁTISSIER, 
mais il y a des pâtissiers qui ne sont pas boulangers. La pâtisserie 
est la technique dc confection de pâtisseries sucrées, les 
GÂTEAUX ou, plus rarcment, salées, à base de différentes 
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PÂTES, vendues dans une boutique appelée, elle aussi, pátisse- 
rie. Mais nombreux sont les simples particuliers qui font de la 
€ pâtisserie de ménage dans le four de leur cuisinière. 


Les pátes levées. 


Certains gáteaux, comme la BRIOCHE et le BABA, sont faits en 
ajoutant aux ingrédients de la páte à pain, selon les recettes, et 
en proportions variées, du lait, des ceufs, et du beurre et du 
sucre. Leur páte est levée au chaud, pendant plusieurs heures, 
à la € levure du boulanger, mais on utilise la € levure chimi- 
que pour le CAKE, les MADELEINES, le ና pain d'épices et divers 
BISCUITS dans la páte desquels on peut avoir incorporé des 
fruits, ou qu'on peut FOURRER de diverses crémes. 


* Dans certains gáteaux particuliérement légers, comme le 
€ biscuit de Savoie, la GÉNOISE, les € biscuits à la cviller du 
commerce, qui, humectés et moulés, servent à faire des 
CHARLOTTES (aux fruits, au chocolat, etc.), la levure est 
remplacée par des blancs d'œufs battus en neige et la 
farine par de la FÉCULE. 


* Les MERINGUES ne sont que du blanc d'œuf battu, sucré et 
cuit trés lentement à four trés doux. 


Certaines pátes ne nécessitent pas de levure. 


* [ a € páte BRISÉE: farine, eau et beurre (la moitié du poids de 
la farine); la € páte SABLÉE: comme la páte brisée, mais en 
ajoutant de l'œuf; la € pâte FEUILLETÉE: travaillée plusieurs 
fois au ና ROULEAU à pâtisserie avec beaucoup de beurre. 


* Ces diverses pátes servent de base à des € gáteaux secs, 
€ petits gâteaux de longue conservation ou de € fonds de 
TARTES, moulés en forme de récipients plats et creux dans 
une TOURTIÈRE qu'on garnit de fruits ou de diverses subs- 
tances salées. Une TOURTE est une tarte dont le dessus est 
fermé par un couvercle de páte. La páte feuilletée est uti- 
lisée de plus pour faire des GALETTES rondes et plates, 
fourrées ou non, des VIENNOISERIES: CROISSANTS, ና pains 
au chocolat, et comme croute pour divers PÁTÉS de viande 
ou autres substances, parfois appelés FEUILLETÉS (ex. 
fevilleté de saumon, feuilleté aux champignons, etc.) 


4. La € páte à CHOUX. 


Elle n'a rien à voir avec le légume appelé chou, sinon la forme 
ronde des gáteaux appelés choux. Elle se fait en jetant d'un 
bloc une quantité de farine dans de l'eau bouillante; tournée 
jusqu'à dessiccation, additionnée d'œufs, on en place ensuite 
au four, sur une tóle graissée, de petits tas qui gonflent et se 
prétent à étre fourrés. C'est ainsi qu'on fait les € choux à la 
crème et les ÉCLAIRS. Beaucoup de ና petits FOURS, gâteaux de 
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luxe assez petits pour étre mangés d'une seule bouchée, sont 
à base de páte à choux. 


Les € gáteaux de riz et € gáteaux de semoule sont des PUD- 
DINGS, cuits dans un peu de lait, additionnés d'un œuf 
battu et mis au four, éventuellement CARAMÉLISÉS. 


Les CRÈMES: crème pâtissière, € crème au chocolat, 
€ crème moka, etc. (dans la confection desquelles la crème 
du lait entre rarement) sont des sortes de sauces sucrées, 
et parfumées à divers parfums (RHUM, VANILLE, CHOCOLAT, 
etc.) servant à confectionner des ENTREMETS, desserts de 
consistance plus molle que les gâteaux, ou à FOURRER des 
biscuits. Les MOUSSES sont des crèmes allégées par la pré- 
sence de blancs d'œufs battus en neige. 


Il. On gagne son pain à la sueur de son front. 


1 


O Emplois figurés des mots ci-dessus. 


Le € vain quotidien: les moyens de vivre au jour le jour. 


Le pain, jadis NOURRITURE essentielle des Français, encore 
importante aujourd'hui, relativement peu couteuse, est le 
symbole de toute nourriture, de tout moyen de VIVRE en géné- 
ral. Al € gagne son pain: il a du travail et gagne de quoi vivre, 
syn. vulg.: sa CROUTE, syn. soi; BIFTECK. Dans la prière du 
Notre Pere: Donnez nous aujourd hui notre pain de chaque jour. 


e Jean et Sylvie ont acheté leur appartement € pour un mor- 
ceau de pain: trés bon marché; ils ont fait une bonne 
affaire. — Pierre s' ôte le pain de la bouche pour nourrir ses 
enfants: il se prive de tout. 


Le € LEVAIN dans la PÂTE (loc. d'origine biblique): l'action 
d'une minorité agissante qui transforme une société. — Des 
idées, des projets FERMENTENT dans une société: elle est 
TRAVAILLÉE par une agitation sourde. 


° Jean est une bonne PÂTE: il est très bon, même trop bon. Il est 
PÉTRI de qualités: ses diverses qualités sont dans sa nature, il 
a été créé comme ça. Il est € bon comme du bon pain. 


* Une FOURNÉE: une certaine quantité, dans une série de 
quantités semblables et successives. Il y a la queue à la 
porte du musée; les gardiens font entrer une fournée de 
trente touristes tous les quarts d'heure. 


* Éric € est dans le PÉTRIN: il est englué dans toutes sortes de 
difficultés comme dans une páte collante. Il est dans la 
PANADE, syn. dans la PURÉE: dans la MISERE, ce genre de 
nourriture étant particulièrement économique. Le € pain 
sec, sans beurre ni autre accompagnement est un symbole 
de pénitence. 


* Marc a un esprit RASSIS: il a un certain âge et de l'expérience; 
il n agit pas à la légère. 

* Lassiette est tombée par terre et s'est cassée: elle est en 
MIETTES: en tout petits morceaux. — Quand leur employeur 
fait des bénéfices, les employés veulent € partager le gâteau; 
ils ne se contenteront pas des miettes. 


* Les MICHES de A1 (argot): ses fesses. 


* Al € est pris en SANDWICH entre A2 et A3: il est COINCÉ 
entre les deux, ne peut pas se dégager. 


Al concret ou abstrait est TARTE: banal, médiocre. Mon 
nouveau travail, cest du GÂTEAU: il est trés agréable. — 
Grand-Père est € un papa gâteau: il comble ses petits 
enfants de gâteries. — A1 € est tout SUCRE, tout MIEL, parle 
d'€ un air sucré: affecte une amabilité excessive. 


PAPIER, nm. 


I. Une usine de pâte à papier au bord d'un lac, en Finlande. 


O Le matériau appelé papier. 


1 


Le papier est fabriqué à base de la CELLULOSE des végétaux, 
en particulier du BOIS. Il n'est guére connu en Occident que 
depuis le እ11] s. et était, à l'origine, fabriqué à partir de 
CHIFFONS, procédé aujourd'hui presque abandonné sauf 
pour des papiers de qualité exceptionnelle. De grandes 
forêts de conifères dans les pays nordiques sont exploitées 
et entretenues principalement à cette fin. Une grande 
quantité d'eau et divers procédés mécaniques et chimiques 
permettent de faire de ce bois une PÁTE qu'on peut étaler 
en FEUILLES minces, utilisables aprés séchage. 


* À partir du papier, on peut reconstituer une pâte, soit arti- 
sanalement, en le déchirant en petits morceaux qu'on fait 
tremper dans l'eau: c'est du € papier mâché, grisâtre, 
qu'on peut utiliser comme une sorte de páte à modeler, 
soit industriellement pour faire du € papier RECYCLE. — Fig. 
Tu as € une mine de papier máché (fam.): tu es trés pâle, 
tu as mauvaise mine. 


Les caractères du papier. 


* Le papier est assez SOUPLE pour étre ROULÉ, présenté sous 
forme de ROULEAUX. 


e assez FRAGILE pour être DÉCHIRÉ ou COUPÉ facilement. Un 
€ bout de papier est un petit morceau, souvent déchiré 
d'une feuille plus grande. — Fig. Un € tigre de papier n'est 
qu'une image de tigre, pas un tigre réel, il ny a pas à en 
avoir peur, ce n'est un danger qu'en apparence. 


/ 


per DO 


° assez RIGIDE pour être PLIÉ avec des plis bien marqués. Un 
amusement des enfants et de certaines personnes désceu- 
vrées est de faire des PLIAGES, par ex. des ና COCOTTES en 
papier supposées représenter un oiseau (cocotte étant le 
nom enfantin de la poule). 


e Il peut être FROISSÉ, syn. intensif CHIFFONNÉ, avec une 
multitude de petits plis faits au hasard. 

Les qualités du papier. 

Il en existe toutes sortes de qualités: des papiers très minces 
comme le € papier pelure, le € papier de soie, des papiers plus 
épais comme le € papier glacé, soigneusement lissé, avec une 
bonne proportion de colle, à l'aspect brillant. Dans l'épaisseur 
d'une feuille de papier, diverses techniques permettent 
d'introduire des FILIGRANES: dessins visibles par transparence. 


Le f papier BUVARD, sans colle, est particulièrement 
absorbant: il BOIT les liquides, notamment l'encre. 


* Tout papier absorbe la GRAISSE qui y fait des taches trans- 
lucides. Les touristes mal élevés ont laissé des € papiers gras 
sur le lieu de leur piquenique. 


La CARTE. 


C'est un papier épais et rigide qui a donné son nom à toutes 
sortes d'objets portant des images ou inscriptions d'un inté- 
rét particulier: € cartes à JOUER, € cartes postales / d'identité / 
de géographie, etc., qui ne sont pas tous en papier, mais 
éventuellement en plastique. — Le BRISTOL est une sorte de 
carte de couleur blanche de bonne qualité servant notam- 
ment à faire des € cartes de visite. 


Le CARTON. 


C'est une feuille de páte à papier épaisse faite de matériaux 
assez grossiers, ou le résultat du collage de plusieurs 
feuilles de papier. 


* Encore humide, à l'état de € carton-páte il est relativement 
plastique; on peut faire divers objets en carton (masques, 
valises, décorations de peu de durée, etc.). — Fig. Le carton- 
pâte est le symbole du factice, de la mauvaise qualité. 


* Une fois sec, il est assez dur; on l'utilise en RELIURE pour 
faire des livres CARTONNÉS. — On en fait des € BOITES en 
carton dont certaines, destinées à transporter des véte- 
ments, des chapeaux, à ranger des papiers sont appelées 
CARTONS: un € carton à chapeaux. — Un € carton à dessin, 
formé de deux plaques de carton fort articulées l'une à 
l'autre, sert à protéger et à transporter de grandes feuilles 
de papier sans les plier. — Le € carton ondulé est utilisé 
pour les emballages. 
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PAPIER 


e Fig. Al, dessinateur et peintre, fait le carton dune 
TAPISSERIE : le modèle qui sera reproduit par les LICIERS. — AT, 
TIREUR, € fait un carton: il atteint une cible en carton ou, 
simplement, l'objet visé. — Des JOUEURS ና tapent le carton 
(fam.): ils jouent aux cartes et les lancent bruyamment sur la 
table. 


6. Un PAPETIER. 


1 


C'est soit un industriel de la fabrication du papier, soit un 
commerçant qui vend du papier, en gros ou au détail. Une 
PAPETERIE est soit une usine de fabrication du papier, soit 
un magasin de détail oü l'on vend du papier, divers articles 
de bureau et, souvent, des livres, quand il sagit d'une 
€ librairie-papeterie. — La secrétaire de Marc a fait une com- 
mande de papeterie. 


faut remettre du papier dans la photocopieuse. 
L]Le papier, support de signes GRAPHIQUES. 


Le papier destiné à l'ÉCRITURE se présente en RAMES de 500 
feuilles de mëme FORMAT. Un papier de qualité supérieure 
est le VÉLIN, presque aussi beau que les anciens vélins faits 
de PEAU de veau, alors qu'un € papier de BROUILLON est de 
qualité inférieure. — Le € papier à lettres est souvent du 
€ papier à en-tête: avec, en haut, les coordonnées de la per- 
sonne qui l'utilise pour sa correspondance. 


* Certains papiers à lettres et la plupart des CAHIERS et CAR- 
NETS sont RÉGLÉS pour aider le scripteur à écrire droit, et 
les cahiers des écoliers ont une MARGE tracée à l'avance 
pour les annotations du maitre. 


* Le € papier journal est mince, peu encollé, et de mauvaise 
qualité, étant destiné à des publications éphéméres. Le 
€ papier bible, trés mince et très solide, sert à imprimer 
sous un volume relativement restreint des livres d'un 
grand nombre de pages. 


2. L'ÉCRIVAIN € jette ses idées sur le papier, il € noircit du papier. 


Quand il n'est pas content de ce qu'il a écrit, il jette ses feuilles 
dans la € corbeille à papier. — Un ና gratte-papier (vieux, péj.) 
était un employé aux écritures de rang subalterne. 

Le COMPOSITEUR écrit sur du € papier à musique, réglé avec 
des portées de cinq lignes. Le DESSINATEUR, l'AQUARELLISTE uti- 
lise du € papier à dessin assez épais, de diverses teintes, avec 
différents GRAINS: petites inégalités de surface, selon la qualité 
choisie. Il utilise parfois du € papier CALQUE semi-transpa- 
rent, pour DÉCALQUER une image: reproduire son dessin. 


° Les € BILLETS de banque sont imprimés sur des papiers 
spéciaux en principe trés difficiles à imiter. Le € papier 
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monnaie, syn. la € monnaie de papier fut jadis garantie sur 
l'OR (Voir l'article OR et ARGENT). 


II. Ayez toujours vos papiers sur vous. 


1 Les papiers de A1 humain. 


Ce sont les DOCUMENTS OFFICIELS qu'il doit présenter à toute 
réquisition de la police ou des autorités compétentes: sa 
€ carte d'identité, son PASSEPORT, ses € papiers d'auto: sa 
€ carte rose ou € permis de conduire, sa € carte grise ou 
€ certificat d'mmatriculation, sa € carte verte ou € certificat 
d'assurance, etc. 


L'administration multiplie les papiers. 


Les administrés doivent dans toutes leurs démarches rem- 
plir des FORMULAIRES qui leur posent des questions en lais- 
sant en blanc la place de la réponse, fournir ou conserver 
dans leurs ARCHIVES des CERTIFICATS, des ATTESTATIONS, des 
€ DÉCLARATIONS de revenus, des € FEUILLES d'impót, des ACTES 
de propriété ou d'État civil, des FACTURES, etc. Certains les 
qualifient de PAPERASSES (fam.. et péj.) et se plaignent de la 
PAPERASSERIE d'une administration PAPERASSIÈRE. 


Une personne qui, pour son travail, écrit beaucoup. prend des 
notes, utilise beaucoup de papier. surtout s'il ne travaille pas 
sur ordinateur. Les papiers s'accumulent sur son bureau; il les 
classe dans des DOSSIERS, dans des CARTONS. Léa travaille à sa 
thèse. Elle ne veut pas qu'on touche à ses papiers. 


° Le journaliste, écrit son ARTICLE, syn. fam. son papier quo- 
tidien. — Il doit envoyer son papier au journal ce soir même. 


IV Que ne fait-on pas avec du papier! 


Ll] Le papier utilitaire, qui se présente, le plus souvent, en 


ROULEAUX. 


1. Le € papier peint, décoratif, est destiné à être collé sur les 


murs intérieurs et les cloisons des maisons, en faisant les 
RACCORDS nécessaires quand il faut RACCORDER les MOTIFS. 
Le € papier d'emballage ou € papier KRAFT, de couleur 
brune est très solide et sert à faire les paquets. Le € papier 
à cigarettes en petites feuilles très minces sert à faire un 
petit rouleau de tabac, avec lequel il se consume. Le 
ና papier hygiénique 8 sa place dans les lieux pudiquement 
appelés «toilettes ». 


* Le papier (surtout le papier journal) mélangé à du petit 
bois, sert à allumer le feu. 


2. Le papier comme substitut du TISSU, le carton comme 


substitut de la faïence. 


On trouve des € mouchoirs en papier, et pour des piqueni- 
ques et repas sans façons, des € nappes / serviettes en papier 
et des € assiettes en carton. 


* Le € papier crépon, solide, plissé et de couleurs vives, sert 
à faire des déguisements pour les enfants. 


Dans les CUISINES. 


On y trouve des rouleaux de € papier absorbant, du € papier 
sulfurisé pour protéger des aliments qui doivent cuire douce- 
ment au four, et du € papier d'ALUMINIUM ou € papier alu 
(fam.) qui n'est pas du papier, mais une mince feuille de ce 
métal. 1] sert à envelopper, par pliage, quasi hermétiquement, 
certains aliments et à les faire cuire ainsi, en PAPILLOTES. 


PARAITRE ፡ 


* Léa aime paraitre (un peu vieux et litt.): se faire REMAR- 
QUER, ne pas € passer INAPERÇUE. — Ant. Sylvie cherche à 
s effacer c'est une personne EFFACÉE. 


* Au mariage de Jean et de Sylvie, Marie € n'a fait qu'une 
apparition: elle est venue, s'est MONTRÉE, puis s'est 
ÉCLIPSÉE: est partie rapidement et discrètement. Au début 
du bal, elle avait disparu. 


* Al, être spirituel de l'autre monde, se rend visible aux 
yeux dun être humain. L'ange du Seigneur apparut à 
Marie. — Marie a eu une apparition de l'ange Gabriel. 


* Al humain, accusé d'un DÉLIT, COMPARAIT devant un TRI- 
BUNAL CORRECTIONNEL pour y étre jugé: il sy présente en 
personne. La COMPARUTION d'Éric devant le tribunal est 
prévue pour mardi à 13 h. 


A] n'existait pas et existe désormais. 


PARAITRE, APPARAITRE et SEMBLER, v. 


À un certain moment, on constate son existence; à un 
moment ultérieur, on ne la constate plus. Les dinosaures 
sont apparus à lére secondaire; au début du tertiaire ils 


l. La vedette parut, rayonnante, aux yeux du public, puis 
disparut dans les coulisses. 


GR. paraitre se conjugue avec l'auxiliaire avoir, mais étre est 
possible quand il s'agit de publications. Disparaitre, se con- 
jugue avec avoir, apparaitre avec étre. 


Al est vu. 


Al concret, avec ses qualités A2, parait (à A3 humain, souvent 
sous-entendu): A1 n'était pas visible; soudain, A3 peut VOIR A1. 


e Syn. plus usuel en ce sens: Al APPARAIT; A3 ASSISTE à 
l'APPARITION de A1. À un certain moment, A1 DISPARAIT: 
A3 ne peut plus le voir; il assiste à la DISPARITION de A1. 
Le soleil parait / apparait à l'horizon. Il disparait derrière les 
nuages. En cas d'ÉCLIPSE, le soleil disparait derrière la lune 
ou la lune dans l'ombre de la terre. — En vieillissant, les 
photos s'EFFACENT progressivement : l'image disparait. 

Al concret placé derrière un objet TRANSPARENT, par ex. 

une VITRE, n'est pas CACHÉ comme si l'objet était OPAQUE, il 

TRANSPARAIT au travers: A3 peut le voir. 

* L'adj. APPARENT peut s'employer pour préciser qu'un objet 
concret normalement invisible est visible. Dans la maison 
de Max et de Léa, il y a des poutres apparentes: elles ne sont 
pas cachées par un plafond. 


2. Al est vu et considéré avec une attention particulière. 


A1 humain, était absent; son arrivée est remarquée. Lors de 
la remise des prix, la vedette € fait son apparition dans une 
robe de lamé d'or. — € À l'ASPECT (litt.) de la vedette, dans sa 
robe de lamé d'or, Sylvie se sentit bien bourgeoise! (voir 1I 3). 


avaient déjà disparu. L'apparition et la disparition des dino- 
saures est un problème pour les savants. — L'écriture gothique 
est apparue au XIII? s. et a pratiquement disparu au XVI*. 


* Al est abstrait. L'apparition de difficultés au cours du tra- 
vail ne nous a pas empéchés de le mener à bien. Elles ont 
disparu grâce aux conseils de Marc. — Un bonheur disparu 
laisse de bons souvenirs et des regrets. 


* Disparaitre et disparition, syn. affaiblis de mourir et de 
mort. Au début du XIX? s., Mozart avait déjà disparu. Sa dis- 
parition avait laissé un grand vide dans le monde musical. 


4. Al,ouvrage imprimé, est réalisé et offert au public. Un hebdo- 
madaire est un journal qui parait toutes les semaines. — Le der- 
nier roman de Luc est paru. Sa PARUTION a eu lieu la semaine 
dernière. — Léditeur quila “ait paraitre est Bernard. 


IL Jean me parait fatigué. Il me semble qu'il ne va pas bien. 


1 Al parait A2 à A3 humain. 


Syn. Al semble A2 à un observateur A3 (souvent sous- 
entendu) qui croit VOIR ou COMPRENDRE sans CERTITUDE, de 
facon SUBJECTIVE que Al est A2. 


* A2, adj. attribut, qualité de A1, est observable à toutes sortes 
de signes. Jean. me parait / semble fatigué, syn. il € a l'AIR fati- 
gué. — Je TROUVE qu'il est fatigué. — Je le trouve fatigué. 

e Un nom attribut n'est pas possible. Marie est infirmière 
mais pas "Marie parait infirmière. 
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PARLER 


* A2 adj. attribut, exprimant cc que ressent A3 à propos de 
Al, action. Une bonne baignade parait agréable à Luc, et 
faire le tour du monde à la voile lui semble passionnant. 


e A2 inf., action de Al. Jean me semble / parait faire son tra- 
vail correctement: jai [IMPRESSION quil le fait 
correctement ; mais c'est à vérifier! 


comme bon vous semble: formule d'autorisation par laquelle 
un supérieur laissc toute liberté à un inférieur. 


| ቨ parait / semble à A3 humain A2 adj., que Al, phrase à 
l'ind. ou subj. selon sens de l'adj. Il me parait probable que 
Jeannot aura le bac cette année. — Il me parait douteux que 
Jeannot ait le bac cette année. — Marie est plus triste qu'il ne 
semble / qu'il n'y parait. 


E 3 que Nest ao ው... ° parait seul, pas *sembler. Cette ville a été bombardée il y a 
Celle-ci est pcut étre une indication juste. Mais les appa- dix ans, mais € il n'y parait plus. — € Sans qu'il y paraisse, 
rences sont parfois trompeuses. Jean parait / semble / a l'air Marc s'est beaucoup enrichi, ces derniers temps. 
fatigué. — En effet, il n'en peut plus ou bien en réalité il est ° sembler seul, pas “paraitre, sans adj. attribut: il semble à 
en pleine forme. A3 que A1 fait A2. À premiére vue, il me semble que Jean 
* La richesse de Léa est plus APPARENTE que réelle. APPAREM- a fait du bon travail. — Il me semble qu'il est fatigué. — Si 

MENT, syn. € en apparence, elle est riche mais € en RÉALITÉ jen juge par l'état du ciel, il me semble qu'il fera beau 

elle est trés endettée. € Malgré les apparences, elle est rui- demain. — GR. À la forme négative, subj. obligatoire:Il ne 

née. — Elle € sauve les apparences: elle réussit à cacher sa semble pas à A3 que A1 fass e/ ait fait A2. 

situation à A3. — PR. Il ne faut pas se fier aux apparences. 5 à r 
eg | fi PE ed III [| parait qu'il y a eu un tremblement de terre en Chine. 

e Syn. SEMBLANT (nom): 1. A1 € fait semblant de A2 inf.: 1 | ids | 

FEINT de A2 inf. pour que A3 se laisse prendre à ses ና faux 1. ለ3 non exprimé, dans l'INCERTITUDE, dit: «il parait que A1» 

semblants. — 2. un semblant de A2: un petit peu de A2. phrase à l'ind. ou au cond. 

Son récit présente un semblant de vérité. — Je mets un sem- Il rapporte un fait Al qu'il a entendu dire et qui ne lui sem- 

blant de lait dans mon thé. ble pas impossible. D'aprés la météo, il parait qu'il fera beau 

demain. — Michel revient de Chine. Il parait qu'il y aurait eu 

3. L'ASPECT de Al concret. ` sa 

là-bas un tremblement de terre pas annoncé officiellement. — 
C'est ce qu'il présente aux YEUX de A3, ce qu'il lui donne à Syn. € Le BRUIT court que..., € on dit que..., € à ce qu'on dit. 
ks gs Ces légumes ont Gi bel ሚች leur iy y - * [I semble que A1, phrase au subj. est moins dubitatif, mais 
icr. yam sont parfaites, mais ils ont peu de gout: ils enfin, l'information n'est pas confirmée, elle est donnée 
ሰ a ከዓ sous toutes RÉSERVES. Il semble qu'il y ait eu un tremble- 
° L'aspect dc Al abstrait est ce qu'il présente à l'ESPRIT de ment de terre en Chine. 
A3, ce quil lui donne à COMPRENDRE. Si Marc a un rema- Ww | | -—- ) 
; ape M En incise, avec inversion. Il y a eu, € parait-il, € semble-t-il, 
niement à faire dans son personnel, il considére la question » i | at à 
un séisme en Chine. — Sans inversion. Il y a eu, € à ce qu'il 
sous son aspect économique et sous son aspect humain. "ege ም”? ^ i F0 
parait, / € à ce qu'il semble, un séisme en Chine. 
4. ና Faire paraitre est possible alors que “faire sembler ne lest * En tête de phrase. € À ce qu'il semble / € À ce qu'il parait, 


pas. Ces chaussures à talons font paraitre Marie plus grande 
quelle n'est. 


il y a / aurait eu un séisme en Chine. 


PARLER, v. 


* Al peut paraitre mais pas "sembler A2 intentionnelle- 
ment. Par contre il peut € faire semblant de A2. L'avocat a 
conseillé à son client de paraitre repentant lors de son 
procès / de faire semblant d'être repentant. — Sylvie est 
mécontente et pourtant ne le parait pas parce qu'elle se 
maitrise; elle € n'en laisse rien paraitre; elle fait semblant 
détre contente. Sylvie, délibérément, parut approuver Jean. 


A -LOC., -LOCUT-: bases savantes d'origine latine exprimant l'idée 
de parler. 


A TACIT-: base savante d'origine latine exprimant l'idée de se taire. 
L. Jean parle anglais avec l'accent français. 


L Al humain, étant € doué de la PAROLE, parle une certaine 
LANGUE. ll utilise les MOTS de cette langue pour DIRE ce qu'il 
veut. Il PRONONCE des paroles qui EXPRIMENT sa PENSÉE. — 
Les linguistes appellent A1 le LOCUTEUR ou ና sujet parlant. 


5. Paraitre et sembler en tournure impersonnellc. 


| Il parait / semble à A3 humain, A2 adj. de A1, inf. Il parait / 
semble passionnant à Luc de faire le tour du monde. —€ Faites 
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Il parle (V) anglais, (le) français, (le) russe. Au passif: Le 

français est parlé par environ 200 millions de francophones. 

° Al est MUET, atteint d'une infirmité, le MUTISME: il ne sait 
pas parler, souvent parce qu'il est SOURD, auquel cas c’est 
un € sourd-muet réduit à € parler par gestes. 


* Si Al est loin de A3, destinataire d'une lettre, ou s'il est 
écrivain et que À3 soit son public, il peut lui parler par 
ÉCRIT de ce quil a à lui dire. 


Chaque ላ] a une ና manière de parler qui lui est propre. 


A] parle avec un ACCENT: une manière de prononcer propre 
à son pays d'origine. Il a une préférence pour certaines 
LOCUTIONS ou € facons de parler: «il n'y a pas de quoi fouet- 
ter un chat» c'est une façon de parler pour dire «c'est sans 
importance ». 


*Le PARLER de Jean (nom) est celui de sa région, la 
Normandie; c'est un frangais régional. 


* Al a un parler soigné, recherché ou au contraire reláché, 
négligé. La € langue parlée, plus spontanée, est différente 
de la € langue écrite plus soignée. Ce n'est pas un compli- 
ment de dire de quelqu'un quil € parle comme un livre: il 
manque de naturel. 


Al € parle sur un certain TON. 


Syn. Il ADOPTE un certain ton, ና change de ton, € prend un 
ton passionné / calme / simple / familier / froid / dédaigneux 
un € petit ton sec. Il parle € sur le ton de la conversation/ de 
l'indignation / de la vérité, etc.: il utilise sa VOIX, à un 
moment donné, d'une maniére plus ou moins expressive, 
en variant plus ou moins ses INFLEXIONS, son volume, et la 
rapidité de sa parole. A1 € hausse / baisse le ton: parle d'une 
facon plus ou moins agressive. Luc € répète sur tous les tons 
la nouvelle qu'il vient d'apprendre: il la répète sans cesse 
pour l'apprendre à tout le monde. 


e Quand A1 € parle toujours sur le méme ton, sa manière de 
parler est MONOTONE. 


e En grammaire: une voyelle qui doit être prononcée plus 
haute ou plus intense que les autres est la € voyelle TONI- 
QUE d'un mot ou d'un groupe de mots; elle est € frappée 
de l'accent tonique. Dans certaines langues dites € langues 
à tons la différence de hauteur avec laquelle est pronon- 
cée une voyelle peut changer le sens des mots. 


A1, bébé, émet des sons mais ne sait pas encore parler. 


I] GAZOUILLE, syn. JASE; s'il commence à parler, il BABILLE, 
sa parole est un BABIL. Fig. en parlant d'adultes: des A1 
jasent: ils commentent en mal les actions de leur prochain. 
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Les démélés de Max et de Léa, € ça fait jaser, dans le village. 
Des Al, surtout en parlant de femmes (vieux) babillent, 
sont BABILLARDES: elles bavardent. 


Al a une bonne ou une mauvaise DICTION. 


Si sa diction est bonne, il prononce bien, de façon intelligi- 
ble et agréable à entendre. Mais certains Al ont des 
€ défauts de PRONONCIATION: leur ÉLOCUTION est mauvaise: 
en particulier, ils n'ARTICULENT pas nettement les PHONÈMES 
de leur langue; leur ARTICULATION laisse à désirer. 


* Al € parle du NEZ: il NASILLE, sa voix est NASILLARDE. 


* Al est BEGUE, il BÉGAIE: il répète plusieurs fois les mêmes 
syllabes; son BÉGAIEMENT est insupportable; il devra se 
faire corriger par u n/ une ORTHOPHONISTE. 


*Al BAFOUILLE comme quelquun qui, en mangeant, 
€ parle la bouche pleine. 


* Al BREDOUILLE, sous le coup de l'émotion, comme un 
étranger qui € cherche ses mots. 


* Al BALBUTIE, comme un enfant qui COMMENCE à parler. 
Fig. À la fin du XVIII? s., la recherche sur l'électricité en 
était encore à ses BALBUTIEMENTS: ses premiéres tentatives 
maladroites. 


Si Al € parle fort / haut, il CRIE, HURLE, GUEULE; s'il € parle 
(tout) bas, il CHUCHOTE, MURMURE. — Il MARMONNE quand il 
€ parle entre ses dents, mécontent sans oser le manifester à 
haute voix. 


* Un MICROPHONE, abrégé en MICRO, un HAUT-PARLEUR, un 
MÉGAPHONE: appareils qui amplifient les sons, notamment 
les paroles. Parlez bien dans le micro, pour quon vous entende. 


Al parle trop ou trop peu. 


Al parle peu: il est TACITURNE. Il est LACONIQUE. Si on 
l'interroge, il répond LACONIQUEMENT, avec LACONISME. 1] 
€ parle BREF, dit en peu de mots ce qu'il a à dire: il parle avec 
CONCISION ; ce qu'il dit est est CONCIS, syn. SUCCINCT. 


* Al aime DISCOURIR, il € fait des phrases, il est DISCOUREUR, 
PHRASEUR, c'est un € beau PARLEUR qui € sécoute parler: 
content de lui, il parle avec recherche. Il a du BAGOU, de 
la FACONDE (péi.): il parle avec une chaleur convaincante 
pour ne pas dire grand chose. 

* ላ] parle beaucoup: il est BAVARD (adj.) c'est un bavard (nom). 
Il est PROLIXE, parle avec PROLIXITÉ: il lui faut beaucoup de 
mots pour dire ce quil a à dire. Son style est DIFFUS, REDON- 
DANT (péj.): il dit, inutilement, plusieurs fois la méme chose. 

* A] parle vite, avec VOLUBILITÉ, il est VOLUBILE. Les mots lui 
viennent facilement: il est LOQUACE, d'une grande LOQUACITÉ. 
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e Al évite l'exagération, en paroles. ll préfère l'EUPHÉMISME, 
syn. la LITOTE, une manière adoucie de dire des choses 
dures et choquantes. 


A1 € tient des PROPOS + adj. qualifiant ce que dit Al: des 
propos futiles / révolutionnaires, etc. 


* Lorsque la conversation bifurque sur un mot, il introduit 
le nouveau sujet par la loc. € à propos,... 1] parle de ceci à 
propos de cela. Al € a de l'à-propos sil trouve au bon 
moment ce quil convient de dire. 


* AI € a son franc-parler: il dit franchement ce qu'il pense, 
au risque de déplaire à son interlocuteur. Il € parle vrai / 
faux: il a le ton de la sincérité, ou le contraire. Il € parle en 
l'air / à tort et à travers: sans connaitre vraiment la question 
dont il parle. Il € parle pour ne rien dire: il dit des choses 
futiles pour le simple plaisir de parler: ce qu'il dit est CREUX. 


ላ] ne parle pas du tout: il se TAIT. 


* [] cesse d'émettre des sons de voix (articulés ou non). A3 
€ fait taire A1: il lui impose le SILENCE, en lui disant: Tais- 
toi, taisez-vous! — Les chiens se taisent quand on leur donne 
à manger: ils cessent d'aboyer. 


* 1] német aucun son de voix pendant un certain temps: il 
€ garde le silence. Les élèves doivent se taire pendant que le 
professeur parle. 


* Mais on peut faire comprendre certaines choses sans par- 
ler. Jean et Marc étaient d accord TACITEMENT, leur accord 
était TACITE, parce qu'il était IMPLICITE dans l'action qu'ils 
avaient menée ensemble: il en résultait logiquement; ils 
étaient d'accord IMPLICITEMENT; il n'était pas nécessaire 
de l'EXPLICITER, de le rendre EXPLICITE par des mots, pour 
qu 15 soient EXPLICITEMENT d'accord. 


ዚ Marie est en conversation avec Sylvie: elles parlent des 
élections. 


1 Al humain parle de A2, un certain SUJET, à A3 humain. 
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e Réciproquement, A3 parle de A2 à Al: A1 et A3 parlent 
de A2 / parlent A2, sans préposition (facultatif) si A2 est 
un type de sujet de conversation (politique, affaires, etc.). 

* Al parle avec A3 / A3 parle avec Al: Al et A3 se parlent. 

* Al et A3 sont des INTERLOCUTEURS (f. INTERLOCUTRICES). 


* Al parle à A3: syn. il S'ADRESSE à A3 et à personne d'autre, 
sauf quand il lui arrive de SOLILOQUER, de € parler tout 
seul, de se parler à lui-méme. 


* Al parle pour A3: plusieurs personnes sont présentes et 
l'entendent, mais ce que dit A1 s'adresse, en fait, au seul 
A3; il ne le dirait pas si A3 était absent. 

* Al parle pour un autre Al: il parle à la place de cette autre 
personne, qui ne peut pas s'exprimer elle-méme. C'est 
son PORTE-PAROLE. à 


Une CONVERSATION peut mettre en jeu plusieurs Al et plu- 
sieurs A3. Sylvie, Jean et Marie parlent des prochaines élec- 
tions. Ils parlent politique, affaires, vacances. Cest une 
conversation € à bâtons rompus: ils passent sans transition 
d'un sujet à l'autre. 


° Syn. rare, Sylvie, Jean et Marie CONVERSENT. Syn. usuel: ils 
CAUSENT. — AI est CAUSANT: il aime causer. Un € brillant 
CAUSEUR a le talent de rendre la conversation animée et 
intéressante. 


NB. AI cause de A2, cause à A3 est fam. et méme vulg. 
Réponds, quand ou te cause! 


* Al et A3 € font la CAUSETTE (fam.): ils parlent familière- 
ment de sujets peu importants. Syn. fam., un peu péj., 
Sylvie, Jean et Marie BAVARDENT ; leur conversation est un 
long BAVARDAGE, ce qu'ils disent n'est que du bavardage 
(rien d'important). 

e Le PARLOIR est une pièce spéciale où les résidents d'un 
établissement clos (monastère, pensionnat, prison) peu- 
vent recevoir des visites et parler, avoir des conversations 
avec leurs visiteurs. 


* Al et A3 € ne se parlent pas / plus : ils sont fâchés, ne veu- 
lent plus avoir de relations. 


Al reste dans le vague. 


* Al parle de A2, inf.: il ébauche un projet. Jean parle d'aller 
en vacances en Grèce. 


* Dans diverses formules employées dans la conversation. 
Gildas € a fait beaucoup parler de lui quand il a traversé 
l'Atlantique à la voile: son expédition a été un fréquent 
sujet de conversations, d'articles de journaux. — € Parlez- 
ioi de A2!: voilà un A2 bien remarquable (en bien ou en 
mal). — € Sans parler de A2: manière de faire ALLUSION à 
A2 en parlant d'autre chose, plus essentiel. Ce voyage sera 
trés fatigant, saus parler des frais. — € Et qu'on n'en parle 
plus!: manière de conclure une discussion aprés une 
décision prise. — Méfiez-vous, € vous trouverez à qui 
parler: votre adversaire vous opposera de la résistance. 

* Adverbe + parlant. Moralement parlant, Luc a raison, mais 
économiquement parlant, il a tort: si l'on parle morale, si 


l'on parle économie: d'un point de vue moral, d'un point 
de vue économique. 

° Tu parles! (fam.): A3 met en doute ce que lui a dit AI. Marc 
est généreux, il te fera certainement crédit. — Tu parles! 


AT et A3 DIALOGUENT: ils ÉCHANGENT des QUESTIONS et des 
RÉPONSES, des AFFIRMATIONS et des COMMENTAIRES. Il faut dia- 
loguer pour arriver à se comprendre. — Les collégiens étudient le 
DIALOGUE de Rodrigue et de Chimène, dans le Cid. — Fig. On 


joue le concerto de Brahins: le piano dialogue avec l'orchestre. 


* Un dialogue peut prendre la forme d'une DISCUSSION ou 
d'un DÉBAT quand les deux interlocuteurs ont des OPINIONS 
opposées. 

* Plus pacifiquement, Al et A3, se connaissant peu, mais 
ayant des raisons de s'intéresser au sujet A2, ont un 
ENTRETIEN à propos de A2; Al ENTRETIENT ላ3 de A2 
(emploi tr.), AL et A3 s'en entretiennent (emploi pr.). Éric 
a DEMANDÉ ዘዘ entretien au directeur pour l'entretenir de ses 
conditions de travail. Le directeur lui a ACCORDÉ cet 
entretien ; ils se sont entretenus pendant un quart d'heure. 


Un COLLOQUE est une réunion au cours de laquelle plu- 
sieurs spécialistes parlent d'un sujet donné et échangent 
leurs points de vue. Au cours du colloque organisé par l'école 
de commerce, Marc a parlé de la fiscalité. 


Une PALABRE, péj., est (à l'origine en Afrique) une longue 
discussion entre personnes de points de vue différents, en 
vue d'aboutir à une décision. Les hommes politiques PALA- 
BRENT et pendant ce temps-là le terrorisme se développe. Une 
PARLOTTE (fam.) est une sorte de palabre menée sans inten- 
tion réelle d'aboutir et qui, en fait, n'aboutit à rien. 


Recevant un ordre, Al RÉPOND ou se tait: il ne s'exprime 
pas. Quand il a regu les ordres de l'officier, le soldat n'a plus 
quà se taire. — Al, au cours d'un INTERROGATOIRE, réussit à 
€ faire parler A3, pourtant résolu à se taire sur A2 (emploi 
pr.), à TAIRE A2 (emploi tr.); A1 lui ARRACHE A2 qu'il voulait 
garder SECRET, éventuellement en le faisant CHANTER (argot, 
au moins à l'origine), s'il le TIENT, étant en possession de 
documents compromettants. Dans ce cas, Al est un 
€ maitre chanteur qui fait du CHANTAGE. Sous la menace, 
Éric a fini par parler. 


II. Marc parle en public, il fait un exposé sur la fiscalité. 
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Un MONOLOGUE. 

A fait A4 sur A2 devant A3, son PUBLIC, son AUDITOIRE. A1 
parle de A2 à A3, mais A3 € reste muet, tant que A1 n'a pas 
fini de parler. A1 MONOLOGUE (verbe). ll ne dialogue pas. 
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A4 est un monologue (nom), mot employé en particulier à 
propos de ce que dit Al, ACTEUR, quand il est seul sur la 
scene. Les collégiens étudient le monologue du Cid. 


Un ORATEUR. 


Tout A1 faisant un discours en public en est un; il se peut 
quil soit naturellement ÉLOQUENT, qu'il parle ÉLOQUEM- 
MENT, avec une € ÉLOQUENCE naturelle: facilement, avec le 
talent de convaincre son auditoire. Il peut aussi avoir étu- 
dié l'€ art ORATOIRE et les procédés de style constituant la 
RHÉTORIQUE, enseignée, dans l'antiquité, par les RHÉTEURS. 
Aujourd'hui, on dit que Al est un rhéteur s'il fait des dis- 
cours éloquents mais creux. 


La parole en publie. 

Al, CONFÉRENCIER, fait / donne A4, une CONFÉRENCE assez 
longue et bien préparée, sur un sujet propre à intéresser un 
public qu'il ne connait généralement pas et qui, souvent, a 
payé pour l'entendre, ou une CAUSERIE, petite conférence, 
faite sur un ton familier. 


* Al, professeur, fait un COURS devant le public de ses 
élèves; AI fait un EXPOSÉ, syn. fam. un LAIUS, un TOPO: il 
traite d'une question A2 de façon assez développée. 


Al, personnage public, fait un DISCOURS ou une simple 
ALLOCUTION. 5 1] est démagogue et a le talent d'enthousias- 
mer une foule, on dira que c'est un TRIBUN qui HARANGUE 
le peuple, qui fait une HARANGUE. À l'église, un PRÉDICA- 
TEUR PRÉCHE (verbe); il fait un PRÉCHE (nom), syn. un SER- 
MON, une HOMÉLIE. — Devant un tribunal un AVOCAT 
PLAIDE, il fait un PLAIDOYER, syn. une PLAIDOIRIE. 


IV Cette poterie, trouvée par l'archéologue est trés parlante. 
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Al non humain parle: il APPREND ou RAPPELLE quelque 
chosc à A3. 


* Al est un écrit: il parle d'un certain A2. Ant. il TAIT A2, il 
est MUET sur un autre A2: il le € passe sous silence. Ce livre 
parle de politique, mais il est muet sur l'action des sociétés 
secrètes. — Dans l'histoire du divorce de la princesse, la 
presse a tu la vérité. 


* Al est un objet: la poterie PARLANTE apprend quelque 
chose de nouveau à l'archéologue. — Ce bijou me parle de 
ma mère. — Le policier a entre les mains l'arme du crime: il 
va la faire parler: lui faire révéler tous les indices possibles. 


Al fait SENTIR quelque chose à A3. Sylvie ne dit rien mais son 
regard parle; il est parlant et méme éloquent. — Elle € laisse par- 
ler son cœur: elle se laisse entrainer par ses sentiments. — Les 
travaux de Luc PLAIDENT en faveur de son embauche. 
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DU PART 


remercie d'avoir bien voulu y prendre part. — A3 prend une 
part active à / dans A2. A3 participe activement à A2, il y 
joue un RÓLE important, efficace, donne des avis, prend des 
décisions, apporte son aide, etc. 


PART, n.f. et PARTAGER, v. 


L Léa a reçu sa part d'héritage. 


1 Al humain fait des parts de A2 concret. 


Celui-ci peut étre DIVISÉ en plusieurs parts, quil RÉPARTIRA 
ensuite entre divers A3 humains. Al partage A2 entre plusieurs 
A3. Une part de A2 est une PARTIE déterminée de A2, calculée 
par A1, en vue d'un PARTAGE ou d'une RÉPARTITION. Jean a par- 
tagé le gáteaw en six. — Max a mangé sa part de gáteau. — Léa a 
reçu sa part d'héritage. — Les soldats ont eu leur part du butin. 

* En fonction de la nature de A2, certaines parts ont un 
nom spécifique: Al REMET à ለጋ, et A3 REÇOIT de Al une 
RATION alimentaire: une certaine quantité calculée à 
l'avance, surtout quand la nourriture est RATIONNÉE parce 
qu'en quantité insuffisante, une QUOTE-PART financière, 
un LOT de consolation, des ACTIONS dans une société, 
aussi appelées parts (du CAPITAL de cette société). 


* Al partage un A2 avec A3. A2 peut étre un lieu d'habita- 
tion, un repas, etc. Al et A3 ont A2 en COMMUN et en ont 
chacun leur part. Michel partage un appartement avec 
Luc: partage l'appartement de Luc; ils en occupent cha- 
cun la MOITIÉ, et paient chacun la moitié du loyer. 


A2 est abstrait. 


Paul a sa part de responsabilité dans cette affaire: il y a joué 
un RÓLE, au méme titre que d'autres. — Sophie € partage son 
temps entre plusieurs activités. — Max € se taille la part du 
lion: il s'octroie, prend la plus grosse part, le meilleur rôle. 
— Luc a eu € la meilleure part: il a obtenu plus d'avantages 
que les autres. — Max € fait la part belle à Luc: Max FAVO- 
RISE Luc. — Max sait € faire la part des choses: il tient compte 
des circonstances. 


Loc.adv. € pour une bonne / large part: en grande PARTIE, 
€ pour une faible / petite part: en faible partie, trés partiel- 
lement. — Al est membre d'un groupe f à part entière: il a 
les mémes obligations et les mémes droits que les autres 
membres du groupe. — Jean € prend en bonne part ce que lui 
dit Marc: il l'interpréte comme une manifestation d'amitié. 
— Il le € prend en mauvaise part: il l'interprète comme une 
moquerie et se vexe. 


IL Ayant reçu un faire-part, Max a pris part à la cérémonie. 


1 ለ3 peut ou doit € prendre part à A2, syn. PARTICIPER à A2: 


A3 peut ou doit se rendre à A2, aller à A2, assister à A2. 
Votre PARTICIPATION à cette réunion a été trés positive, je vous 
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A1 € fait part à A3, de A2, un ÉVÈNEMENT, une activité, ras- 
semblant plusieurs A3, réunion, cérémonie, mariage, 
enterrement, manifestation, gréve, compétition, etc. 


Al INFORME A3 de A2, oralement, ou en lui envoyant un 
€ FAIRE-PART, carte imprimée contenant des RENSEIGNE- 
MENTS ou INDICATIONS sur le motif, le lieu, la date, etc. de 
A2. Il le rend ainsi PARTICIPANT de A2. 


* Quand A3 apprend un événement heureux ou malheu- 
reux qui touche Al et dont A1 lui € fait part, A3 répond 
poliment, ou sincèrement, qu'il € prend bien part à sa joie 
ou à sa douleur. 


II. Cherchez Léa, elle doit bien être quelque part. 


1 Alest ና quelque part. 


A2, sous-entendu, est l'ESPACE, et part, syn. LIEU, ENDROIT, 
CÔTÉ, PLACE (réelle ou figuréc), est la partie de l'espace où 
se trouve éventuellement A1. A1 est dans un lieu inconnu, 
ou qu'on ne veut pas dire. — Je l'ai cherché € de toutes parts: 
de tous les côtés. — Je ne l'ai trouvé € nulle part: dans aucun 
endroit. — J'ai traversé cette région € de part en part: d'un 
BOUT à l'autre. 


e Dans un ensemble abstrait: D'une part... d'autre part... : 
en premier lieu ... en second lieu..., d'ABORD... ENSUITE ... 


A] € est à part. 


I| ne fait pas PARTIE d'un groupe d'éléments semblables, il se 
tient dans un lieu à l'ÉCART, ou il € a été mis à part, écarté par 
quelqu'un, pour étre rejeté ou DISTINGUÉ du reste du groupe. 
— Al vit € dans un monde à part: Al a une vie très différente 
de celle de la PLUPART des humains, comme s’il était sur une 
autre planète. — A1 € occupe une place à part, une place PAR- 
TICULIÈRE au sein du groupe, il n'a pas le méme statut que les 
autres. — A1 € fait bande à part: ላ] se tient résolument à 
l'écart, agit pour son propre compte, ne suit pas le groupe. — 
Monsieur et Madame Dupont € font chambre à part : ils ne 
dorment pas dans la méme chambre. — € Blague à part,...: 
jarréte de plaisanter, à partir de maintenant, je parle sérieu- 
sement. — € à part... (prép.): À part Max, je ne vois personne 
pour faire ce travail: Max est le seul à pouvoir faire ce travail. 
— € à part que... (conj.): SAUF que... 


3. ና De la part de A1 humain (prép.). 


Un message quelconque vient de Al, est envoyé par Al. Je 
vous apporte ce paquet de la part de Léa. — € pour ma part, …: 
en ce qui me CONCERNE, si je peux donner mon avis, voici 
ce que je pense ou ce que je ferai. Syn. € QUANT à moi... 


4. ላ] humain € est partagé: il éprouve des sentiments CONTRA- 
DICTOIRES, il ne sait quoi faire ou quoi penser. Il voudrait 
faire une chose et son CONTRAIRE. I] est ÉCARTELÉ entre ces 
divers sentiments et les projets d'actions qu'ils induisent. 


PARTIE, nf. 


1 Ily a toute une partie des invités que je ne connais pas. 


1 Al est une partie d'un TOUT, A2, quand A2 est DIVISÉ en 
un certain nombre de A1. 


AI € fait partie de A2: il est un des ÉLÉMENTS qui, RASSEMBLÉS, 
constituent A2. Max fait partie des musiciens de l'Orchestre de 
Paris. — Ce travail ne fait pas partie de mes attributions. 


A2 peut étre 
* un objet concret qu'on peut COUPER ou FRACTIONNER. 


e un organisme complexe et diversifié, un GROUPE d'humains 
dans lequel on peut DISTINGUER un certain nombre d'indivi- 
dus formant ou non des sous-groupes. 


* un abstrait que l'on peut ANALYSER. 


Les Al obtenus par ces actions ou opérations sont de 
tailles, propriétés ou rangs divers: nne grande / bonne / 
petite / faible partie des élèves. — € La majeure partie des 
invités, syn. la PLUPART des invités. — La plus grosse partie de 
l'héritage. — La première / deuxième / etc. / la dernière partie 
du spectacle. — € Toute une partie de ma vie. — La partie la 
plus intéressante de ce roman. — € Tout ou partie de mes acti- 
vités, etc. — Luc ne travaille qu'une partie de son temps dans 
cette entreprise: il y travaille € à temps PARTIEL. — Léa na 
encore rédigé sa thèse que PARTIELLEMENT. — € en partie, € en 
faible partie, € en grande partie (loc.adv.): Je vis en partie à 
Paris, en partie à la campagne, et le reste du temps je voyage. 
* Les € parties du corps: la téte, le tronc, les bras, les jambes, 
etc. — Les parties (fam.): les organes sexuels de l'homme. 


2. Alest une partie bien précise de A2: 


la MOITIÉ, le TIERS, les deux tiers, le QUART, les trois quarts, 
etc. — A] porte différents noms selon la nature de A2: 


* Une PART (Voir l'article PART et PARTAGER). 
e Un MORCEAU (Voir l'article PIÈCE et MORCEAU). 
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* Une PORTION: 1. une quantité normale de nourriture pour 
une personne. — 2. une partie d'un tout homogène. 


* Une PARCELLE: 1. une très petite quantité d'un solide. — 2. 
un lot de terrain. 


* Un FRAGMENT: l. un petit morceau solide résultant d'une 
brisure accidentelle: un fragment d'os, de poterie. — 2. un 
morceau d'un texte inachevé ou conservé en partie seule- 
ment. Si A2 a été FRAGMENTÉ, par FRAGMENTATION, il est 
FRAGMENTAIRE. 


Une PARTICULE: 1.trés petite partie d'un corps chimique, 
en poudre, en suspension dans un liquide. — 2. un des élé- 
ments constitutifs de l'atome. — 3. en grammaire, un petit 
mot invariable, par ex. la préposition de caractéristique 
des noms de personnes nobles. 


Une FRACTION: partie d'un ensemble abstrait, d'un nom- 
bre entier, d'une seconde. 


Un SEGMENT: partie d'une ligne ou d'un objet linéaire. 


Une DIVISION: 1. l'action de diviser. — 2. l'état d'un A2 
divisé. — 3. une partie de A2: case séparée des autres par 
un trait, un alinéa, etc. — Ensemble de quelques chapitres 
d'un livre. — Grande unité militaire. — Département, ser- 
vice, dans une entreprise, etc. 


Une SECTION d'un groupe humain, au point de vue 
administratif: les sections du Centre National de la Recher- 
che Scientifique; au point de vue militaire: un sous-lieute- 
nant chef de section, etc. 


Un SECTEUR: une partie d'un territoire, d'un groupe social, 
destinée à une activité particulière. En économie: le sec- 
teur privé et le secteur public. 


Un QUARTIER: une division administrative d'une ville, un 
lieu de cantonnement militaire, une partie d'une prison, 
etc. 


Une ZONE géographique: une partie importante de la pla- 
nète, zone glaciaire, torride; une partie de territoire gérée 
d'une certaine manière: zone industrielle, zone résiden- 
tielle, zone d'activités, certaines zones étant des CATÉGORIES 
meilleures que d'autres puisque un Al quelconque peut 
être € de première zone ou € de seconde zone. 


ዚ Le juge a entendu les deux parties avant de se prononcer. 


1 AletA3 humains constituent les deux parties de A2, un 


conflit, un PROCÈS. 


A1, la € partie plaignante, est en conflit ou en procès avec 
A3, la € partie adverse: ni Al ni A3 ne peuvent € étre à la 
fois juge et partie. — Un témoin peut € avoir partie liée avec 
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PARTIR 


Al ou A3: être son complice et mentir en sa faveur. — Al 
€ prend A3 à partie: Al attaque A3, € sen prend à A3. — AI 
€ a affaire à forte partie: il a un ADVERSAIRE redoutable, dif- 
ficile à vaincre. 


A] humain € connait sa partie. 


Syn. Il € connait son AFFAIRE, son MÉTIER: A 1 est un expert, 
un bon professionnel dans l'accomplissement de la partie 
des tâches nécessaires au bon fonctionnement d'un groupe 
A2, ou de la société en général. — Également, Al humain 
€ est de la partie, syn. Al € est dii métier: Al appartient au 
groupe de professionnels dont on parle. 


ii. Max a proposé à Luc de faire une partie d'échecs. 


1 


A1 humain JOUE une partie. 

Il participe, assiste à une partie d'une COMPÉTITION qui en 
comporte plusieurs. Mais on peut, pour se distraire ou se 
détendre, se contenter d'une seule partie: une € partie 
d échecs, de cartes, de ping-pong. Une partie se décompose à 
son tour en trois MANCHES: la première manche, la REVANCHE 
du PERDANT, et la BELLE pour DÉPARTAGER les joueurs, si le per- 
dant a gagné la revanche. — A1 €a la partie belle: il sort 
GAGNANT d'une situation. — € Ce n'est que partie remise: c'est 
repoussé, renvoyé à plus tard, comme un jeu que les circons- 
tances ont empêché. Nous n'avons pas pu nous voir aujourd'hui, 
mais ne vous inquiétez pas, ce nest que partie remise. 


Une ና partie de chasse, de campagne. 

Une partie du temps, quelques heures de loisir passées en 
groupe à la chasse, à la campagne. — Une ና partie de plaisir: 
un divertissement agréable — surtout négativement dans 
ና Ce n'est pas une partie de plaisir! : cela présente beaucoup 
d'inconvénients, de difficultés. L'escalade de cette montagne 
na pas dá étre une partie de plaisir. 

Une PARTITION musieale. 

Le texte de la partie que doit jouer chaque musicien dans 
un ensemble orchestral. Par suite, tout texte musical écrit 
destiné à une exécution. — Fig. Al € connait / joue sa 
partition: il sait et fait bien ce qu'on lui a demandé de faire. 


PARTIR, v. 
I. Le train part de la gare de Lyon Perrache. Il part pour Paris. 


1 
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A] part. 


Al, présent un certain temps dans un lieu A2, QUITTE ce 
lieu et s ÉLOIGNE en direction d'un autre lieu A3. D'où part 
A1 ? Jean est parti de Lyon à midi. — D'où part le train? — De 
la gare de Lyon Perrache. 


e Où VA A1? (impossible de dire *Pour où A1 part-il? mais 
on entend parfois Où part-il? moins correct). 


* ላ] part pour A3: Al COMMENCE un déplacement depuis 
A2, son € lieu de DÉPART, en DIRECTION de A3. son € lieu 
d'ARRIVÉE. De façon moins correcte, mais usuelle, on 
emploie à la place de pour les prépositions dans, en: Il part 
dans le midi, en Bretagne et méme à: Il part à Paris. — Les 
enfants partent pour (ou à) l'école. 


Les transports publics sont soumis à des horaires de départ 

et d'arrivée. 

* Les organisateurs d'une course tracent une € ligne de 
départ et une € ligne d'ARRIVÉE. Les coureurs € prennent le 
départ quand le STARTER (anglicisme) € donne le départ : «À 
vos marques! Prêts? partez!» et le premier ARRIVÉ est le vain- 
queur. € À l'ARRIVÉE de la course, on lui remet la coupe. 

* Dans une course de chevaux, il y a, par ex. quinze PAR- 
TANTS et un € non partant: quinze chevaux sont préts à 
prendre le départ, et un concurrent € déclare forfait, ne 
part pas. — Fig. AI humain € est partant: il est VOLONTAIRE 
(pour faire A3). 


A] part pour / en A3, activité: 


* Al part pour / à la chasse. Les soldats partent pour la 
guerre / en guerre. — Al € part en voyage. 


* Al part + inf., syn. Al va + inf. Jean part faire une 
promenade; il est parti passer linit jours à la montagne. — 
Fig. Dans la vie professionnelle: A1 vient d'avoir soixante 
ans. Il € part à la retraite; ses collégues fétent son € départ 
en retraite. il quitte définitivement l'entreprise. Il arrive 
aussi qu'un patron exige le départ d'un employé, soit qu'il 
le RENVOIE, syn. le LICENCIE pour faute grave, soit qu'il y soit 
contraint par une crise économique. 


ዚ Jean est parti il y a une heure. 


1 A2 est souvent omis. 


° Cest le cas lorsqu'il est évident, représentant soit le lieu où se 
trouve ላ] au moment où l'on parle, soit le lieu où se trouve 
habituellement A1. Vous avez raté le train: il vient de partir (de 
la gare, où nous sommes). — Jean part tous les matins à huit 
heures (de chez lui). De méme A3, lorsque le lieu de destina- 
tion est évident ou n'a pas d'intérét dans le contexte. 

° Al part, syn. Al SEN VA: il quitte le lieu A2, ceux qui sy trou- 
vent et ce qu'il y faisait. — Ant. Si A1 ne part pas, il RESTE. Le 
ና moment du départ est celui où A1 part. Al € est sur le 
départ: il est tout prét à partir. Jean a été invité à diner chez 


Paul; à la fin de la soirée, il part, syn. il se RETIRE. — Jean est 
parti il y a une heure: il a quitté la réunion vers 10 h. 

* Alpart pour un certain temps, pour quelque temps. Jean 
part pour une semaine. I ne part pas pour longtemps: il 
REVIENDRA bientôt. Ant. Al part définitivement: il démé- 
nage, il va vivre AILLEURS. Il part € sans espoir de RETOUR. 

* Fig. A1 € est parti: il est mort. Al € ne s'est pas vu partir: 
il a eu une mort douce. — A1 € est (complétement) parti: il 
est ivre. 


Al part: Al COMMENCE son mouvement. 


Syn. il DÉMARRE. A1 € part comme une flèche: il démarre 
très vite. — Al, cheval, € part au galop. — PR. Rien ne sert de 
courir, il faut partir à point. (La Fontaine). 


* Al objet part sous l'action d'une force A4; A4 fait partir 
Al. Eu hiver, le moteur de la voiture (ou la voiture) a du 
mal à partir. — A4 chauffeur € fait partir le moteur, syn. il 
le € met en MARCHE. 


Diverses expressions de l'idée de partir. 
* Fam. ላ] € met les voiles, il € prend le large, il € lève l'ancre. 


* ላ] € prend la clé des champs: il quitte en hâte un endroit 
oü il se sentait prisonnier. — Syn. trés fam. il € se fait la 
malle, il € se fait la valise. 

* A1 € part sans laisser d'adresse: il ne veut pas qu'on sache 
où il va. 

* Al part en hâte, à toute vitesse, syn. il DÉCAMPE, il S'ENFUIT, 
syn. fam. il € fiche le camp: il quitte en háte un endroit oà 
il n'a pas envie de rester ou pas intérét à se trouver. 

* Al € part en douce, syn. il S'ÉCLIPSE, 1 S'ESQUIVE: A1 quitte 
discrétement un endroit. 


° Lorsque toute une population quitte son lieu d'origine 
pour fuir une situation insupportable, c'est un EXODE. Fig. 
€ L'exode rural: le déplacement de la population de la 
campagne vers les villes. 


A1 concret part sous l'action de A4, une force mécanique 

mise en jeu ou non par un humain, qui le fuit partir. 

e A1, véhicule, le train, l'avion, etc. part. — Le train est prêt 
à partir, syn. il est € au départ. — Le train € en. PARTANCE 
pour Venise est au quai n?1. — Al bateau part, syn. il € lève 
l'ancre, il APPAREILLE. 

* Al courrier, colis, etc. Al se dépêche de mettre sa lettre 


dans la boite, car le courrier va partir. — Le postier € fait 
partir le courrier, syn. il l'ENVOIE, il l'EXPÉDIE. 


PARTIR d 


* Al, un petit objet, un projectile. Le bouchon de la bou- 
teille de champagne part, syn. il SAUTE: il est ÉJECTÉ bruta- 
lement sous l'effet d'une pression. — Le chasseur tire un 
coup de fusil: le coup part. — Le danger avec les armes à feu, 
cest que le coup peut € partir tout seul. Les enfants samu- 
sent à faire partir des pétards. 


Al concret part, syn. DISPARAIT. A1 livre, tissu, etc. € part en 
lambeaux: il est complètement déchiré et va bientôt être inu- 
tilisable. — A1 € est parti en fumée: il a entièrement brulé. — 
Fig. De l'argent € parti en fumiée a été entièrement dépensé. 
* Al est une TRACE indésirable (saleté, tache, cicatrice, 
blessure, etc.) que A4 cherche à faire disparaitre. Cette 
cicatrice est trop profonde: elle ne partira jamais. — Jean 
essaie de faire partir les traces de boue sur son pantalon. 


III. C'est bien parti! 


1 


O Emplois figurés. 


Al humain part à / pour + A3 inf. (fam.): il COMMENCE 
l'action A3. 


Quand Sylvie € est partie à rire, on ne peut plus l'arrêter. — 
Jean et Marc sont partis pour jouer au poker toute la nuit: 
€ c'est parti pour la nuit. — A1 € part dans A3, grands dis- 
cours, interminables explications, etc.; syn. Al se LANCE 
dans A3: Al commence A3 qui va durer longtemps. — 
€ C est bien / mal parti: l'action A3 commence bien / mal. 


* Al € part du pied droit, syn. il € prend un bon DÉPART: son 
activité commence le mieux possible. — A1 € part du pied 
gauche: il commence mal son activité. 


A1 humain part de A2 une certaine situation pour deve- 
nir A3. 


Rockfeller € est parti de rien, € est parti de zéro, mais il est 

devenu l'homme le plus riche du monde. On peut dire qu'il 

est arrivé! — Le € point de départ, dun roman, d'une his- 

toire, d'une théorie: son COMMENCEMENT. 

e Loc.adv. € au départ, syn. € au début, d'ABORD. Au départ, 
Jean avait l'intention de louer la maison, finalement il la aclietée. 


A4 humain ና fait partir le processus A1 d'une certaine 
date A2. 


Jean fait partir son abonnement du début de l'année. 


* Loc.prep. € à partir de, syn. € à compter de A2, date: en 
prenant pour DÉBUT telle date. À partir / à compter du pre- 
mier janvier prochain, les nouveaux numéros de téléphone 
remplaceront les anciens. 
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I PASSER ሆር 


° Syn. 0፻5, ou dës que si le locuteur s'attendait à plus tard. 
Dès que tu seras rentré, téléphone-moi: ne remets pas à 
plus tard. Il faudra s'habituer aux nouveau numéros: ils 
entrent en vigueur dès le 1°% janvier! — Déjà! 


4. ላ] part de A2, son ORIGINE et sa CAUSE. Il y a des actions, des 
paroles qui € partent du cœur, € partent d'un bon sentiment. 
— La dispute est partie de la mauvaise inierprétation d'une 
phrase. — € En partant d'un nouveau principe, ce savant a 
révolutionné la science. — Marc part toujours du principe qu'il a 
raison et que les autres ont tort. — Les sociologues travaillent à 
partir de données statistiques: ils partent de données statistiques 
pour élaborer des théories. — Je vous ai donné toutes les 
informations: € à partir de là, c'est à chacun d'agir. 


* € PARTANT (adv., rare): par conséquent. Plus d'amour, par- 
tant, plus de joie (La Fontaine). 


PASSER, v. 


GR. Ce verbe se conjugue avec l'auxiliaire avoir dans ses em- 
plois transitifs, avec l'auxiliaire étre dans les autres cas. 

A TRANS- base savante d'origine latine servant à former de nom- 
breux mots exprimant l'idée de passage. 


L Généralités. 


O Le verbe passer, qui exprime de façon très précise différents 
types de mouvements dans l'espace et (fig.) de changements 
et d'évolutions dans le temps, est exceptionnellement riche en 
actants. Nous en faisons ci-dessous l'inventaire: 


1 -Alestle MOBILE, l'être, l'objet qui se déplace dans l'espace 
ou dans le temps, qui passe ou qui se passe (emploi pr). 


* A2, A3 et A4 sont les lieux concernés par le mouvement 
de A1, ou les moments concernés par le déroulement de 
son existence. 


* A2 est son point de départ et A3 son point d'arrivée (A1 
passe de A2 à A3). Mais il est souvent nécessaire de pré- 
ciser un point, ou un espace intermédiaire par lequel A1 
passe pour arriver de A2 à A3. Nous l'appelons A4. 


2. Il arrive que Al ne se déplace pas de lui-même, mais soit 
mis en mouvement par quelqu'un ou quelque chose qui le 
passe, autrement dit le fait passer de A2 à A3. Nous appe- 
lons ce quelqu'un ou ce quelque chose A5. 


3. *Lorsque Al se déplace dans le temps, il est possible qu'il 
se passe tout seul et finisse par disparaitre. Mais il peut 
être nécessaire de préciser où, quand, comment Al se 
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passe: ce sera au moyen d'un complément (de lieu, de 
temps, ou de manière) que nous appellerons A6. 

e Lorsque A1 humain évolue dans le temps sans avoir à sa 
disposition un bien qui lui serait nécessaire il s'arrange 
tout de méme pour continuer à vivre: il se passe de ce bien 
que nous appellerons A7. 

* Enfin, AI, vivant en société, observé par les gens de son 
entourage, se fait, au cours du temps, une certaine 
réputation: il passe pour A8, un personnage ayant certai- 
nes qualités souvent plus apparentes que réelles. 


IL Les invités passent du salon dans la salle à manger. 


1 


Al en MOUVEMENT, CHANGEANT de PLACE, passe du LIEU A2 
à / en A3, un autre lieu. 

Il a déjà quitté A2 et ne s'arrêtera pas avant d'être arrivé à A3; 
pour ATTEINDRE ce BUT, il passe nécessairement par l'ESPACE 
A4, souvent non exprimé. Les invités passent dut salon à la salle 
à manger; ils passent par le couloir; ils € passent à table. — Les 
voyageurs passent de France en Angleterre. 


* Un PASSAGER: une personne A1 qui emprunte un € moyen 
de TRANSPORT pour passer d'un lieu à un autre; il doit payer 
son PASSAGE. — Le passage de France en Angleterre est de 
plus en plus facile, avec le tunnel sous la Manche. 

* A1 TRANSHUME, voir les articles TERRE et MONTAGNE. 

e Quand A1 est humain, il se peut qu'il agisse sur le conseil, à 
la demande, à l'initiative de A5 humain qui le € fait passer. 
Sylvie fait passer ses invités du salon dans la salle à manger. A5 
TRANSFÈRE A1 de A2 à A3, voir l'article TRANSPORTER. 


e Quand ላ1 est concret, il y a nécessairement un A5 non 
exprimé qui le met en mouvement. La photo de Léa passe 
de mains en mains. — Fig. La nouvelle € passe de bouche en 
bouche: elle a été apprise et répétée par plusieurs person- 
nes successivement. 

* Un PASSE-PARTOUT: une clé qui ouvre toutes les serrures sim- 
ples d'un local et permet à A1 de passer dans toutes les pièces. 


Fig. Al, sans mouvement, passe de A2 abstrait à A3 abstrait. 


Le point n°2 est épuisé, nous passons au point n 3 de l'ordre 

du jour. Dans certains textes une TRANSITION facilite le pas- 

sage. — Passons aux clioses sérieuses! — Les invités € passent 
du coq à l'âne: CHANGENT de sujet de conversation brusque- 
ment, syn. ና sans transition. 

* Al passe d'un état A2 à un état A3. L'eau bouillante passe de 
l'état liquide à l'état gazeux. — Le passage de l'état liquide à l'état 
gazeux se produit, pour l'eau, à 100 degrés. A5 TRANSCRIT A1, 
un texte: il le fait passer d'un support d'écriture sur un autre. 


A5 TRANSFORME Al, un objet (voir l'article CHANGER). A5 
TRANSFIGURE AL, il le fait passer d'une apparence, d'une 
FIGURE banale à une apparence merveilleuse. 


° Max € est passé de vie à TRÉPAS: il est passé dans l'Autre 
Monde, syn. il est MORT, syn. vieux, il est TRÉPASSÉ. 


Al passe A3, nom, attribut de A1, catégorie dans laquelle 
se trouve rangé A1 au terme d'un changement de situation. 
Le commandant est passé colonel. Il € est en PASSE de devenir 
général: ce passage est envisagé, probable. — Jean a eu une 
PROMOTION, il est passé à l'échelon supérieur. 


PASSER 


est bien homogéne, ses différents éléments ayant été écrasés 
et passés à travers les trous d'une passoire. 


° Al est un semi-liquide qu'on étend sur une surface. Il faut 
passer une couche de peinture sur la porte. 


A5 REPASSE ላ]. 


Il le passe une seconde fois. PR. L'histoire ne REPASSE pas 
les plats: il faut profiter des occasions quand elles se 
présentent ; elles ne se présenteront pas de nouveau. 


A5 repasse un tissu: A5 fait passer et repasser un € fer à repas- 
ser chaud AI, de A2 à A3, extrémités de la pièce de tissu, 


ill. Sylvie passe les plats à ses invités. 
> A5 passe ላ] (à / sur / dans A3 ): 
[lil met en MOUVEMENT AI concret (en direction du lieu A3 


pour la LISSER; ce travail est fait sur une € table à repasser 
éventuellement par une REPASSEUSE professionnelle. 


* Fig. A5 € repasse sa leçon: il la revoit de bout en bout pour 


ou de la personne qui se tient en À3, éventuellement sous- 
entendus). 


Al est un objet que A5 DÉPLACE pour le donner à A3 humain. 


Jean passe aux invités les photos de ses vacances: il les passe DIREC- 

TEMENT à son voisin le plus proche et les € fait passer jusqu'aux 

plus éloignés par l'NTERMÉDIAIRE des autres personnes. 

* Dans une compétition sportive, une PASSE est l'action de 
A5 passant le ballon à A3, un autre joueur. 


* Al est une marchandise qu'on TRANSPORTE en CONTRE- 
BANDE, au delà d'une FRONTIÈRE. Carmen passait du tabac 
en fraude. 


* Al est un vêtement qu'on met rapidement sur soi-même. 
On sonne! Léa passe (syn. ENFILE) à la hâte une robe de 
chambre avant d'aller ouvrir la porte. 


e Al est du SANG que A5 TRANSFUSE. Il fait une TRANSFUSION 
à un MALADE. 


A] est un objet auquel A5 mprime un mouvement sans le 
déplacer vers un destinataire. 


* Al est une partie du corps qu'on MOBILISE facilement: la 
main, un doigt, la téte, la langue, etc. Sylvie passe la main 
dans ses cheveux. — € Un tour de passe-passe : un TOUR 
d'adresse oii un prestidigitateur A5 fait apparaitre ou dis- 
paraitre des objets en les passant rapidement d'une main 
dans l'autre, d'une main dans une poche, etc. 


* Al est un FILM qu'on déroule dans un projecteur, un 
mécanisme qu'on enclenche (les VITESSES). Quest-ce 
qu'on passe à la télévision, ce soir? — Quand on ralentit, il 
faut passer à la vitesse inférieure. 


e Al est un liquide (BOUILLON, SAUCE) qu'on fait couler à tra- 
vers un FILTRE, un TAMIS, une PASSOIRE: une € soupe PASSÉE 


bien s'en souvenir. 


A5 passe Al abstrait, soumis à son contrôle à A3 humain. Le 
président de séance passe la parole à un second intervenant. — La 
sentinelle passe la consigne à son successeur. — Léa passe une 
commande à une maison de vente par correspondance. 


IV «En passant par la Lorraine, avec mes sabots, rencon- 
trai trois capitaines» (chanson populaire) 


GR. Attention à l'emploi des prépositions: en ALLANT de A2 
à A3, éventuellement sous-entendus, A1 en mouvement, 


— passe par A4: il TRAVERSE A4 spatial, d'étendue variable, 
sans y séjourner, ou il EMPRUNTE A, voie de communica- 
tion. Un passager qui ne s'arrête pas dans un pays qu'il tra- 
verse, mais y change seulement de moyen de transport, y 
est en TRANSIT. 


— passe à (ou autre préposition de lieu) A4: il sy trouve 
pendant un certain temps, si bref soit-il. 


Al passe par A4. 


Pour aller de Paris à Marseille, on passe par Lyon, on passe 
par l'autoroute; c'est l'ITINÉRAIRE le plus court. — On peut 
passer de Brest à la Corogne par mer, mais aussi par terre, 
syn. € par VOIE de terre ou € par voie de mer. 


* Avec A5, cause de ce mouvement. Le voyagiste fait passer 
ses clients de France en Angleterre par le tunnel sous la 
Manche. 


* VIA (prépos.) A4, nom de lieu précis: en passant par A4. 
Nous ne faisons pas comme les autres: nous allons de Paris 
à Marseille via Clermont-Ferrand. 


* Al REPASSE par A4: il y passe une seconde fois. ላህ cours 
de mes voyages en Italie, je suis € passé et repassé maintes et 
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PASSER 


maintes fois par Modane. — Il court, il court le furet, il est 
passé par ici, il repassera par là (comptine enfantine). 

° Sur une voie généralement urbaine, un observateur qui 
voit des Al humains se déplacer € à pied, et qui ne sait 
pas oü ils vont, les appelle des PASSANTS (n.m., f. PAS- 
SANTE) — € Une rue (très) PASSANTE (adj.): une rue par où 
passent beaucoup de VÉHICULES et de PIÉTONS. 


Un PASSAGE. 


e C'est un lieu ÉTROIT A4 par où A1 est obligé de passer pour 
aller de A2 à A3. Le COL du Mont Cenis est l'un des passages 
de France en Italie. — Dans une ville, un passage est une 
rue étroite, parfois couverte et bordée de boutiques. Une 
PASSE étroite permet aux bateaux d'entrer dans un port, de 
franchir une zone dangereuse. 


* Al ne passe par A4 que s'il nest pas plus LARGE que A4. 
Un gros camion s'engage dans une petite rue encombrée: 
< Ca passe? — Non! ça ne passe pas! Reculez». 


e Un OBSTACLE ou une INTERDICTION empêche Al de passer 
par A4. II y a un arbre en travers de la route, on ne peut pas 
passer. — Un écriteau affiche « Passage interdit!» 


* Un LAISSEZ-PASSER est un papier délivré par les autorités 
compétentes, qui permet à son porteur d'effectuer un 
voyage à travers une zone interdite sans qu'on puisse l'en 
empécher. 

* Al est un aliment, et A4, non exprimé, les voies digesti- 
ves. Mon diner € ne passe pas: il me reste sur l'estomac, je 
le digere mal. — Fig. Jean ma vexé! Je ne peux pas digérer 
ce quil ma dit! Ca ne passe pas! — PR. C'est la sauce qui 
fait passer le poisson.: un accompagnement agréable fait 
accepter un quelque chose de déplaisant. 


A5 passe Al par A4. 


Je n'arrive pas à passer le fil par le trou de cette aiguille. — Un 
PASSE-LACET: grosse aiguille servant à une couturiére A5 à 
passer un lacet Al dans un ourlet A4. — Un PASSE-PLAT: 
ouverture A4 par laquelle un employé A5 passe les plats A1 
de la cuisine À2 dans la salle du restaurant A3. 


* Cas particulier: A5, tribunal militaire, ou peloton d'exécution, 


€ fait passer / passe par les armes A1 humain condamné à 
mort: il le FUSILLE. Il le passe oà? Dans l'autre monde? — En 


Je suis obligé d'accepter le contrat qu'on me propose; il faut bien 
€ en passer par là. — Il y a une idée qui € me passe par la tête. 


(ALLANT de A2 à A3, souvent sous-entendus) A1 passe au 
lieu A4. 


Il s'y trouve à un certain moment, et, éventuellement, sy 

arréte un certain temps. Luc passe à la maison / chez nous / 

dans notre village tous les lundis, vers 5 heures. — Les badauds 

s'entassent € sur le passage du cortége officiel: à l'endroit oü 

il doit passer. 

e Arthur € passe à la radio, à la télévision et son film passe au 
Gaumont: il y est audible ou visible pendant un certain temps. 


* Toutes sortes de préposition de lieu sont possibles. Jean 
est passé devant / prés de / à cóté de moi sans me voir. — Le 
train passe sur le pont, sous le tunnel. — En allant en Italie, 
tu passeras à cóté de mon village natal. — Le braconnier 
passe à travers le taillis. 


* Tous les adverbes correspondants sont possibles quand 
A4 est déjà exprimé. A1 passe (par) devant — (par) derriére 
— (par) dessus — (par) dessous — à cóté — au travers, etc. 

* Fig. Tu € es passé à cóté d'une occasion merveilleuse sans la 
saisir : tu as manqué quelque chose d'important. — Je 
€ passe sur les détails, sur les défauts de Luc : je ne 
m'attarde pas à les examiner. — Untel € est passé à travers 
l'épuration: il y a échappé, il n'a pas été poursuivi. 

Le lieu A4 n'est pas exprimé. 

Je suis entré en passant prendre de vos nouvelles mais € je ne 

fais que passer: je ne resterai pas longtemps. — Fig. Je remar- 

que € en passant: sans m'y arrêter, sans insister, que Jean a 

fait une gaffe. — € Soit dit en passant, Jean a fait une gaffe! 

€ Passons! — Fig. Je € lai sentie passer, la facture du 
plombier: je l'ai payée, c'est fait, mais elle était très chère. 

* Le facteur passe vers dix heures. Le PASSAGE du facteur est 
le grand évènement des journées de la vieille Mélanie. — 
€ Au passage, il lui a parlé des élections municipales. — Au 
passage du cortége officiel: au moment oü il passe, les 
badauds poussent des acclamations. 

* $ Où est passé A1?: Al, qui était présent il y a peu de 
temps, a disparu, on le cherche. Je ne trouve plus ines 
lunettes. Où sont-elles passées? 


V Hannibal a passé les Alpes avec ses éléphants. 
[JAI en mouvement passe A4: Al va AU-DELÀ de Ad. 


1 A4 spatial constituant un OBSTACLE: montagne, rivière, 
mer, frontière. 


tous cas, les armes sont un complément de moyen, non de lieu. 


4. ላፋ est abstrait. 


Paul est passé par l'armée avant de devenir représentant de com- 
merce. — Il ne faut pas passer par le ministre pour obtenir un sim- 


Le PASSAGE des Alpes par Hannibal a été un grand exploit. — 
ple poste de cantonnier. — Il faut passer par la voie hiérarchique. — 


Jules César € a passé à GUÉ le Rubicon: un gué est un endroit 
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oü la riviëre est peu profonde; on peut la passer à pied ou 
à cheval, sans nager et sans bateau. — Le PONT de Norman- 
die permet de franchir rapidement l'estuaire de la Seine. — 
Une PASSERELLE est un petit pont réservé aux piétons, ou le 
petit escalier qui permet l'accès à un bateau, un avion. — 
Fig. Dans le cursus d'un étudiant, ዘ existe des passerelles per- 
mettant de passer d'une filiére à une autre. 


° Syn. ላ] FRANCHIT A4. — Sur la route, le FRANCHISSEMENT 
d'une ligne continue est interdit. 


* A5, un PASSEUR, est un guide qui fait passer clandestine- 
ment une frontière à des Al ou un batelier qui leur fait 
passer un fleuve. — Un PASSE-MONTAGNE: tricot couvrant la 
téte, le cou et le visage, sauf les yeux, pour permettre à un 
A] de traverser les montagnes en hiver sans étre gelé. 


* Un chemin de fer TRANSALPIN, un navire TRANSATLANTI- 
QUE permettent respectivement de passer les Alpes, 
l'Atlantique. 


Fig. Al abstrait, passe, malgré un obstacle non précisé, 
envisagé comme possible, un refus catégorique. 


La personne qui parle € laisse passer Al: l'ADMET, l'EXCUSE. 
Qui Éric soit impoli, € ça peut passer! € Passe encore!: je veux 
bien ne pas insister sur sa faute. — Mais qu'il soit malhonnête, je 
ne peux pas l'admettre. — Un devoir, un spectacle PASSABLE com- 
porte, avec certaines qualités, des insuffisances excusables. 


A4 spatial constituant un REPÈRE. Al le DÉPASSE. 


Il va plus LOIN que A4. Pour aller à la poste, quand vous 
aurez passé / dépassé la gare, tournez à droite. — Jean, parti de 
Caen, en route vers Paris, a déjà dépassé / passé Lisieux. 


* Fig. Certains médecins pratiquent des DÉPASSEMENTS 
d'honoraires: ils demandent des honoraircs plus élevés 
que le tarif de la Sécurité Sociale. — L'impolitesse d'Éric 
€ dépasse les bornes: les limites admissibles. — Le malade 
€ est em coma dépassé: son coma a dépassé un € point de 
non retour: il ne retrouvera pas sa conscience. — Que Max 
et Léa divorcent, € qa dépasse l'imagination, € ça me 
dépasse: qa va au-delà de ce que je pouvais supposer. — 
Dès 1789, le roi € était dépassé par les évènements: la mai- 
trise de ces événcments aurait demandé dcs capacités 
supérieures aux sicnnes. 


4. Emplois négatifs dc passer. 


e ላ] passe un ለዓ dans une série dc A4: il va au-delà de cet 
A4 particulier, il le SAUTE, l'OMET. Jeannot passe une ligne 
en recopiant son devoir: il oublie de la rccopier. — Quand 


PASSER 


elle lit un roman de Balzac, Sylvie passe les descriptions: 
elle fait exprès de ne pas les lire. 


* Fig. Je € passe sous silence des souvenirs désagréables: je 
n'en parle pas. — Je vous passe les détails: je les omcts, pour 
ne pas vous ennuyer. — € Passons! dans un débat: n'abor- 
dons pas ce sujct, ou cessons d'en parler. — À la fin d'une 
énumération incompléte: € Et j'en passe! € J'en passe et 
des meilleurs! 


Al passe DEVANT ላቶ concret cn mouvement moins rapide que 
lui: il le DÉPASSE, syn. il le DOUBLE. Jean a dépassé / doublé un 
camion très lent. — Fig. A1 humain DÉPASSE / SURPASSE A4 
humain: Al est plus fort, meilleur que A4. En mathématiques, 
Sylvianne dépasse / surpasse son frére Jeannot. — Elle le dépasse 
€ de cent coudées (ancienne mesure de longueur). 


* Dans les programmes, les mathématiques € passent AVANT le 
dessin: elles sont considérées comme plus importantes. 


* Al immobile passe, syn. DÉPASSE (de) A4: Al est plus long 
que A4. Ta jupe passe / dépasse de ton manteau. — Les bran- 
ches de l'arbre dépassent du mur. 


A] passe À4 abstrait. 


AI RÉALISE, ACCOMPLIT A4; une fois la réalisation effectuée, 
A4 est passé: c'est une chose faite. Jeannot passe ses 
examens: il en subit les épreuves (avec ou sans succés). — 
Marc espére passer un marché avec nn gros client. — Sylvie a 
passé son envie: elle s'est acheté un sac à main. — Léa a passé 
sa colére sur Marie: parce qu'elle était en colére contre Max, 
elle a fait de vifs reproches immérités à Marie. 
* A5 passe A4 à Al. Lorsque Grand mère garde sa petite fille, elle 
€ lui passe tous ses caprices: elle lui en permet la réalisation. 


* A] TRANSGRESSE une LOI: il € passe par-dessus, fait comme 
si elle n'existait pas. 


Al passe A4 temporel. 


e Al passe / dépasse A4, un repère: il va au-delà de ርር 
repère. Nous avons déjà passé Noel, le mardi-gras approche. 
— Marie a passé l'âge de danser le French cancan. — Pour 
cette embauche, Luc a dépassé la limite d'âge. — Votre 
exposé ne doit pas dépasser vingt minutes. 


* Al passe A4, une DURÉE (dans un certain état ou à une ccr- 
taine occupation): il va jusquau bout de cctte durée, en vit 
la disparition progressive. Cet élève est un paresseux qui passe 
son temps à dormir et à ne rien faire. — Jean et Marc ont passé 
la soirée à jouer aux cartes. — Ils ont passé de bons moments 
ensemble. — Georges ሀ passé la guerre en zone libre; il y a passé 
quatre ans. — Éric a été arrêté, il va € passer un mauvais quart 
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DIU PAYER 


d'heure : il va subir quelque chose de très désagréable. — Tu 
vas être opéré? ና C'est un mauvais moment à passer. — Un 
PASSE-TEMPS: une occupation peu importante qui fait trou- 
ver le temps moins long quand on n'a rien à faire. Les cartes 
sont un passe-temps agréable. — Al € est dans une mauvaise 
PASSE: il traverse une PÉRIODE difficile. 


vi. Une journée passe vite si elle se passe à travailler. 


C Passer, comme d'autres verbes de mouvement: ALLER, MAR- 
CHER, MENER, PORTER, peut exprimer l'écoulement du temps. 


A], espace de temps, passe / se passe. Quatre ans ont passé / 
Il s'est passé quatre ans, depuis que jai quitté Paris. — Comme 
le temps passe! 

Le PASSÉ (nom): toute la partie du temps qui s'est déroulée 
avant le moment présent et qui ne reviendra pas; syn. 
AUTREFOIS, ant. PRÉSENT, AVENIR. € Au temps passé, syn. 
Dans le passé, € Par le passé, les mœurs n'étaient pas ce 
qu'elles sont aujourd'hui. — Ne regrettons pas le passé, il faut 
vivre dans le moment présent et penser à l'avenir. 


* Le passé dun A1 humain: la partie de sa vie déjà écoulée. 
Le passé de Luc ne laissait pas prévoir sa situation présente. 
Que sera son avenir? 


* En grammaire, les temps qui sopposent au présent et au 
futur sont des € temps du passé: le € passé composé, le 
ና passé simple et le € passé antérieur. 


2. Al, état, sensation, passe /se passe: Al, se DÉROULE et DISPA- 
RAIT progressivement. La douleur passe / se passe. — Ne pleure 
pas, € ca va se passer, tu as déjà moins mal! — La jeunesse passe 
vite. — PR. Il faut que jeunesse se passe! : il faut que les jeunes 
expérimentent toutes sortes de choses, dépensent leur énergie 
de facon parfois excessive, pour le bien ou pour le mal. — Une 
douleur PASSAGÈRE disparait rapidement. — La jeunesse est 
passagère: elle ne dure pas longtemps. — PR. Tout passe, tout 
casse, tout lasse: rien n'est éternel. 


e Al PASSÉ (adj.) a existé et n'existe plus: Oublions nos mal- 
heurs passés. 


* Al concret, passé, a attendu trop longtemps, et n'est plus 
bon, plus frais: un melon passé est trop mûr, n'a plus de 
gout; une étoffe passée a perdu la vivacité de sa couleur. 


Al, événement, se passe/ il se passe Al: Al a LIEU, se 
DÉROULE au moment, à l'endroit, de la manière A6. Ce 
roman se passe au Moyen Âge, vers 1350. — Qu'est-ce qui se 
passe? — Une dispute entre Luc et Marc. — Il se passe que Luc 
et Marc se disputent. — Comment s'est passé votre match con- 
tre l'équipe de vos voisins? — Le Match s'est mal passé, nous 
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avons été battus. — N'aie pas peur, ton entretien se passera 

bien, tu seras embauché. — La confrontation des deux parties 

s'est passée courtoisement. 

* Al, période de temps, se passe à A6, inf. Mon aprés midi 
s'est passée à écrire des lettres. 

e Une disposition TRANSITOIRE est destinée à passer, à assu- 
rer le passage vers un état de choses DÉFINITIF. 


A], privé du bien A7, se passe de A7: il se résigne à ce man- 

que et continue quand méme à vivre. il € sen passe trés 

bien, facilement, ou difficilement. Quand on na pas de 

beurre à mettre dans la soupe, on s'en passe. 

* Al se passe de A7 inf. Je n'ai pas d'argent, il faut bien que 
je me passe d'aller aux sports d'hiver. 


Aux yeux d'un observateur exprimé ou non, qui ne s'attarde 

pas à un examen approfondi et risque de se tromper, 

* Al passe pour A8 adj. ou nom attribut. Jean passe pour un 
génie aux yeux de Léa. — Éric passe pour fou. — Luc fait pas- 
ser Éric pour fou. 

* Al passe pour A8 inf., action de A1. Éric passe pour s'être 
conduit de façon extravagante. 


PAYER, v. 


ዚ Max a payé sa voiture 10.000 euros à son garagiste. 
D Al humain paye A2, ayant une VALEUR, un PRIX A3, à A4 


humain. 


GR. Il est rare de trouver dans une méme phrase les trois com- 
pléments. En fait, on en trouvera le plus souvent deux ou un 
seul — les autres étant sous-entendus — ou méme aucun. 


Les deux orthographes il paye et il paie sont admises. 


Dans un échange COMMERCIAL, Al est l'ACHETEUR, A2, une 
MARCHANDISE, A3 une somme d'ARGENT, le PRIX de A2, ce 
que A2 COUTE à A1, et A4, est le VENDEUR. A3 est ce que A1 
doit DÉPENSER pour acquérir A2. 


* Al paye A2 A3: Max a payé sa voiture 10 000 €. Pour avoir 
cette voiture, il a DÉPENSÉ, syn. DÉBOURSÉ 10 000 €. 

* Al paye A3 pour A2: J'ai payé 5 € pour ce bibelot. 

* Al paye A3à A4: Max a payé 10 000 € son garagiste, € en 
PAIEMENT de sa voiture. 

* Al paye A4, syn. il le RÈGLE: Max a payé son garagiste: il 
lui a donné ce qu'il lui DEVAIT. — Je vais vous régler. — Je 
vous règlerai demain (plus usuel que Je vais vous payer). 


* A4 GAGNE A3, ou du moins la partie de A3 constituant son 
BÉNÉFICE. 


° Al paye ses DÉPENSES. Quand la dépense est collective, A1 
paye sa PART, son 00. 


* Al € paye CHER, ant. € bon marché. Voir l'article PRIX. 

* Al paye COMPTANT, syn. intensif, il € paye rubis sur 
l'ongle: immédiatement et en totalité. 

* Al € paye à CRÉDIT: en plusieurs fois, mais avec un INTÉRÉT 
pour le VENDEUR qui lui AVANCE de l'argent. Dans ce cas, 
Al contracte une DETTE envers A4 quil lui faudra payer. 
Al devra REMBOURSER à A4 le montant de sa dette. Il 
devra rembourser A4. — PR. Qui paie ses dettes s'enrichit. 


Diverses maniéres de payer. 


Al € paye en ESPÈCES, syn. € en argent LIQUIDE, (ou € en 
liquide), ou avec d'autres € moyens de paiement: par CHÈ- 
QUE, par CARTE (BANCAIRE), par (ordre de) VIREMENT de son 
compte sur le compte de A4. 


e A1 € VERSE des ARRHES / une AVANCE: donne une partie du 
prix avant l'acquisition de A2. 


+ Al paye € en NATURE: avec une autre monnaie d'échange 
que de l'argent. 


Dans une ENTREPRISE, Al est l'EMPLOYEUR, A2, un travail 
fourni par A4 pour le compte de A1, A3 est un SALAIRE, A4 est 
l'EMPLOYÉ de A1. Al verse le salaire A3 à A4, et A4 GAGNE A3. 


° Syn. de A3: un ouvrier reçoit sa PAYE, un membre d'une PRO- 
FESSION LIBÉRALE (médecin, avocat, etc.) reçoit des HONORAI- 
RES, les FONCTIONNAIRES percoivent un TRAITEMENT. 


* Al délivre à A4 une ና feuille de paye, syn. un € bulletin de 
salaire, où figure le € salaire brut déboursé par Al et le 
€ salaire net effectivement touché par A4 aprés divers pré- 
lévements. 


GR. La tournure passive étre payé est la plus fréquente. 


* A2 est payé: Max gagne trés peu actuellement, il cherche 
un travail mieux payé. 


* A3 est payé: Les salaires du mois dernier n'ont pas encore 
été payés: les fonctionnaires menacent de faire gróve. 

* A4 € est bien / mal payé pour ce qu'il fait. A4 est payé, syn. 
RÉTRIBUÉ ou RÉMUNÉRÉ € à l'heure, € à la semaine, € au 
mois, ou € à la TÂCHE: selon la nature du travail exécuté. 
S'il est payé € aux PIÈCES, A3 sa RÉMUNÉRATION, syn. sa 
RÉTRIBUTION varie en fonction du nombre de piéces fabri- 
quées. 


A] participe, sans autre contrepartie que les avantages de la 
vie en société, au paiement des dépenses d'une collectivité. 


PAYER. 000 


Al FINANCE A2, A2 est financé par Al, Al apporte sa CON- 
TRIBUTION à A2, Al est € mis à contribution. La construction 
du gymnase a été financée par la commune. 


* Al, CONTRIBUABLE IMPOSABLE, apporte sa contribution aux 
€ FINANCES publiques en payant des € IMPÔTS directs (sur 
ses revenus), et indirects (sur ses achats). — Marc est lour- 
dement IMPOSÉ. — Le € TRÉSOR public finance les DÉPENSES 
de l'État. — En cas de contravention à un règlement, le 
CONTREVENANT doit payer ses AMENDES. 


A2 est un DON fait à un bénéficiaire A5. 


* Al paie A2. Dans un café, A1 € paie un verre, la tournée, 
à A5, ses amis: c'est lui qui paie leurs consommations. — 
Al paie, syn. OFFRE, un objet, un plaisir quelconque à 
quelqu'un quil aime, dont il veut s'attirer les bonnes grá- 
ces, ou auquel il doit de la reconnaissance. 

* Al se paie A2: Al se paie, syn. soffre quelque chose à lui- 
méme. Sylvie s'est payé un beau sac à main. — A1 € se paye le 
luxe de + inf: se permet une action trés couteuse. Je me suis 
payé le luxe d'inviter trois cents personnes à mon mariage. 


À2 est payant. 


C'est une place de spectacle, de parking à voitures, une 
entrée de musée où Al doit payer pour avoir le droit d'en 
user. Une auto-route € à PÉAGE est payante: il faut payer 
pour avoir le droit d'y circuler. Ant. A2 est GRATUIT. 


I. Tu m'as trompé! Tu me le paieras! 


1 


A1, qui a causé du TORT, un PRÉJUDICE à Ad, a une DETTE 
morale envers lui. 


Il doit se RACHETER car PR. Tout se paie: il arrive toujours un 
moment oü l'on doit payer pour une mauvaise action pas- 
sée. Les criminels en prison € paient leur dette envers la 
société. — PR. Qui casse les verres les paie. 


* Al peut payer sa dette en cherchant à COMPENSER le tort 
causé par une COMPENSATION appropriée, éventuellement 
en donnant à A4, des INDEMNITÉS financiéres, ou en trou- 
vant quelque moyen de se faire PARDONNER. Sinon, A4 
peut penser et dire € Je le lui ferai payer: je me VENGERAI. 
— Tu me le paieras! menace de vengeance. Avec moins de 
violence, les sportifs battus se promettent de € prendre 
leur REVANCHE. 


Parfois, des innocents paient pour les coupables. 


Ils sont injustement condamnés à leur place ou ils subis- 
sent les conséquences d'actes dont ils ne sont pas respon- 
sables. On dit alors qu'ils € paient les pots cassés (fam.), ou 
qu'ils TRINQUENT (fam.): ils paient pour les DÉGATS ou les 


ርሽ 


PAYS 


TORTS causés par d'autres. Ce ne sont pas ceux qui déclen- 
chent les guerres qui payent les pots cassés. Ce sont les pau- 
tres gens qui trinquent. 


* AI € paie de sa personne: Al prend une part active à un 
travail utile à d'autres, en fait plus qu'il ny est obligé. 

* [ly a certaines imprudences qu'il ne faut pas commettre, 
A] € est payé pour le savoir; il l'a appris ና à ses DÉPENS: il a 
fait cette faute et en a subi les conséquences. 


Al humain € se paye du bon temps: il s'amuse, se divertit. 
Les enfants adorent jouer avec leurs cousins. Vous les 
entendez? Ils s'en payent! 


* AI € se paye la tête d'Untel: il lui joue un tour, lui raconte 
des blagues pour voir la tête qu'il fera, et avoir le plaisir de 
sen moquer. Moffrir 5000 euros de cette voiture? Tu te 
payes ma tête! 


A] abstrait paie, est PAYANT. 


Syn. Il RAPPORTE (un AVANTAGE ou un BÉNÉFICE). Les efforts 
de Jeannot ont été payants, il a fait de grands progrès en 
mathématiques. — PR. Le crime ne paie pas: à terme, en fin 
de compte, les criminels ne tirent aucun avantage ou béné- 
fice de leurs mauvaises actions. 


PAYS, nm. 


L «Mon pays, dit Jean, c'est la France». 


O Le pays au point de vue de l'extension territoriale. 


1 Le pays de Al humain c'est le TERRITOIRE où il est né, 
dont il est ORIGINAIRE. 

C'est son € pays natal ou € pays d'origine, où il habite, ou, 
du moins, le territoire oü il a longtemps habité, et qui est 
devenu son pays, son € pays d'adoption. Il s'y sent dans son 
milieu naturel, sous le rapport des conditions géographi- 
ques, de la POPULATION parmi laquelle il vit et de son mode 
de vie. Les gens dont les ancétres, sur plusieurs généra- 
tions, sont nés et qui eux-mémes sont nés dans un certain 
pays, en sont les AUTOCHTONES, syn. vieux INDIGENES; ce 
pays est la «terre de leurs PERES»: leur PATRIE. 


* Selon les circonstances, le sujet de la conversation et 
l'identité de son interlocuteur, A1 peut faire correspondre 
le mot pays à des espaces géographiques et humains de 
dimensions variables. 


Le pays en tant que NATION. 


Si Paul et Pablo se parlent de leurs pays respectifs, le mot 
pays s'applique en première évidence à la NATION. Le pays 
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de Pablo est l'Espagne, celui de Paul la France ou un autre 
pays francophone. — De quel pays es-tu? dit, tout naturelle- 
ment Paul à Pablo. — De l'Espagne, je suis espagnol, répond 
Pablo. — Un employé de l'administration demanderait à 
Pablo: Quelle est votre NATIONALITÉ ? 


* Al s'EXPATRIE s'il va vivre dans un € paÿs étranger: une 
autre nation. — C'est l'autorité publique qui décide de le 
RAPATRIER: de le ramener dans son pays d'origine, en fin 
de mandat, ou dans le cas où il y aurait danger à le laisser 
dans ce pays. Le consul de France organise le RAPATRIE- 
MENT de ses COMPATRIOTES. 


e Mais si Paul et Pablo pensent à l'Europe par rapport à l'Afri- 
que ou à l'Asie, ils peuvent dire que l'Europe, c'est leur pays, 
(en ce sens ils sont tous deux du méme pays) et qu'en Afri- 
que, ils ne se sentent pas chez eux; ils € ዘፀ sont pas du pays. 


Le pays en tant que RÉGION. 


Il est possible que Pablo réponde à Paul non pas Je suis 
espagnol mais Je suis catalan, ou Je suis castillan, mon pays, 
c est la Catalogne, ou la Vieille Castille: régions (autonomes 
ou non) de l'Espagne. distinctes les unes des autres par 
leurs caractéres géographiques et humains particuliers. — 
Si un Auvergnat et un Breton parlent de leurs pays respec- 
tifs, puisqu ils sont tous les deux français, ils ne peuvent 
parler que de leur région, au sens non administratif du mot. 
L Auvergne est un beau pays, syn. une belle région, mais le 
€ pays breton a aussi son charme. 


e Le mot région s'applique à des entités plus ou moins 
vastes: la Bretagne est une grande région, mais la région 
de Quimper, la région de Rennes: les environs de ces deux 
villes, sont évidemment des ensembles plus petits. — Une 
région a, normalement, un CENTRE qui est une ville de 
quelque importance. Marie habite la € région parisienne; 
Jean et Sylvie la région de Caen. — Ils disent qu'ils sont € «de 
par ici». — La plupart de leurs amis € sont de la région. 


° Certaines grandes ou petites régions portent le nom de 
Pays (avec majuscule) * déterminant, ex. le Pays d'Auge en 
Normandie. Certains de ces pays ou régions transcendent 
les FRONTIÈRES NATIONALES, ex. le € Pays basque, grande 
région dont une partie est en France, l'autre en Espagne, 
ou la région flamande, à la fois française et belge. 


| ll est possible, aussi, d'appliquer le mot pays à des ensem- 
bles plus petits, jusqu'au village. Ainsi, quand Jean parle 
de son pays, il peut parler, selon les cas, de l'Europe, de la 
France, de la Normandie, de la ville de Caen où il habite, 


du Pays d'Auge et du bourg de Cambremer, un € petit 
pays dont il est originaire. 


II. Les exilés regrettent leur pays. 


1 


O Le pays, au point de vue affectif. 


Il est normal que A1 € aime son pays. 


Il est attaché au pays où il se sent naturellement à l'aise, et où 
il peut dire «Je suis CHEZ moi». En ce sens, le mot pays est un 
syn. discret de PATRIE, qu il s'agisse de la grande patrie identi- 
fiable à la NATION ou de la petite patrie identifiable à la RÉGION 
ou au VILLAGE. Quand il en est éloigné, A1, parfois, € a le mal 
du pays: il éprouve une certaine NOSTALGIE: un certain 
malaise de ne pas étre dans son pays; il serait heureux de 
€ retourner au pays; il se sent EXILÉ, syn. € en EXIL là où il est. 
C'est un DÉRACINÉ qui souffre de son DÉRACINEMENT. 


Lorsque Al se trouve dans un pays très différent du sien, le 
climat, la langue, les modes de vie, le DÉPAYSENT; il est 
dépaysé. Il peut souffrir du DÉPAYSEMENT ou au contraire, le 
rechercher. Il peut aimer € voir du pays: voyager, se dépla- 
cer beaucoup, aimer € se dépayser en voyageant dans des 
€ pays lointains ou EXOTIQUES. 


Le pays est aussi l'ensemble des € gens du pays qui y vivent. 
— Quand Max a trompé Léa, tout le pays l'a su. — À Cambre- 
mer, Jean € est en pays de connaissance: au milieu de gens 
qu'il connait bien; les € gens du pays, le considérent comme 
un € enfant du pays tandis qu'ils restent distants avec Marc, 
qui est né à Marseille: il € n'est pas du pays. — PR. Nul nest 
prophète en son pays. — PR. À beau parler qui vient de loin: 
il ne faut pas ajouter foi, trop naivement, aux discours 
séduisants de gens qu'on ne connait pas. — Certains théori- 
ciens politiques opposent le € pays légal: ensemble des 
gens qui gouvernent une nation, au € pays réel: ensemble 
des gens qui y vivent sans détenir le pouvoir. 


Un PAYS, f. une PAYSE de A1 (fam., régional) est un homme 
ou une femme du méme petit pays que lui. Ma payse 
m'attend chez nous (paroles d'une chanson). 


[ዚ La Normandie est ህበ pays d'élevage et une région maritime. 


[11.6 pays du point de vue de la géographie physique et 


humaine. 

Différents types de pays. 

Un pays a un certain relief, une certaine végétation, un cli- 
mat particulier: un pays de plaine, de montagne, un pays val- 
lonné, plat, froid, chaud, pluvieux, ensoleillé, un pays de 


forét, de vignes, d'élevage. — La Cóte d'Azur est le pays du 


soleil, l'Allemagne le pays de la musique. 


ዖ 


Les géographes parlent de € régions naturelles qui peuvent 
être polaires, tempérées, désertiques, etc. syn. de ና ZONES cli- 
matiques, de € zones de végétation ; syn. vieux, litt. CONTRÉE. 
Un pays a aussi un certain type de développement et de 
culture: certains pays sont riches, développés, industrialisés, 
ou agricoles, d'autres pauvres, sous-développés, en voie de 
développement. Certains sont musulmans, d'autres laïques, 
catholiques, protestants. — La France est un pays tempéré, un 
pays industrialisé, un pays laic. 
Le PAYSAGE. 
C'est l'aspect d'un pays, tel que le voit un observateur situé 
en un certain point. De ma fenêtre j admire un beau paysage 
de montagnes. — Un PAYSAGISTE est 1. un peintre spécialisé 
dans les tableaux représentant des paysages. Corot fut un 
grand paysagiste. — 2. un jardinier, un architecte qui, par 
une utilisation judicieuse des plantes, des reliefs, des espa- 
ces, compose un paysage agréable. Un € parc PAYSAGER est 
un espace aménagé par un paysagiste. 

° À la CAMPAGNE, des PAYSANS et des PAYSANNES constituant 
une classe sociale appelée la PAYSANNERIE (un peu vieux) 
syn. € le monde AGRICOLE; ce sont des AGRICULTEURS. Que 
deviendraient les paysages de la France, sans les paysans? 

Toute région a ses productions spécifiques. 
Les commerçants y font la promotion des € produits régio- 
naux et les restaurants vantent leur € cuisine régionale. Un 
€ vin de pays, propre à une petite région, sans étre un grand 
cru, peut étre trés agréable. Un € pays de cocagne est un 
pays oü l'on trouve en abondance et à bon marché toutes les 
bonnes choses dont on a besoin. 

Une région se définit aussi par un parler RÉGIONAL. 

Il comporte quelques RÉGIONALISMES inusités ailleurs, une 

histoire, des coutumes régionales. Certains militants, ou 

érudits RÉGIONALISTES ont un intérét particulier pour ce qui 
est régional et s'emploient à le préserver de l'uniformisation 
de la vie moderne. 

Pour la tendance à donner aux régions des frontières nettes 

et une certaine autonomie POLITIQUE, voir l'article ÉTAT. 


PEAU, n.f. 


A DERM(ATO)-: base savante d'origine grecque, PEL-, CUT-: bases savan- 
tes d'origine latine servant à former des mots exprimant l'idée de peau. 
I. La peau des hommes. 
1 La peau de Al humain est l'ENVELOPPE PROTECTRICE de sa CHAIR. 


Elle se compose d'une couche profonde, le DERME et d'une 
couche superficielle, l'ÉPIDERME, jadis appelé € fleur de 
peau, richement innervé et trés sensible, organe du TOUCHER. 
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* Al éprouve souvent de légères DÉMANGEAISONS qui lui 
donnent envie de se GRATTER avec les ONGLES, parce que 
sa peau est IRRITÉE souffre d'IRRITATIONS. A1 € se gratte la 
tête en signe de réflexion, d'incertitude. 


* Fig. € Ca me DÉMANGE de A2 inf.: j'ai très envie de faire A2. 
— La main me démange: j'ai envie de donner une gifle. — La 
langue me démange: j'ai envie de dire ce que je devrais taire. 
— ላ] € se gratte par où ça le démange: il a subi une blessure 
d'amour propre et ne cesse d'y penser, d'y faire allusion. 


e A2 CHATOUILLE A1 : il lui fait de petits ATTOUCHEMENTS que 
Al ressent comme agréables ou désagréables, et qui pro- 
voquent chez lui un RIRE CONVULSIF. — Al est CHA- 
TOUILLEUX sil déteste qu'on le chatouille. Fig. Al est 
€ chatouilleux sur A2 abstrait, par ex. son honneur: c'est 
un point sensible, il n'aime pas qu'on y touche. 

* Al a une sensibilité € à fleur de peau, des réactions 
ÉPIDERMIQUES: 1] s'émeut facilement mais est incapable 
de sentiments profonds. 


On attache beaucoup d'importance à l'ASPECT de la peau, 
surtout à celle du visage. 


Une pean DOUCE, FINF et LISSE est l'idéal. 


* La peau est imperméable à l'eau venue du dehors, mais 
elle contient dans ses fibres une certaine quantité d'eau. 
— La peau GRASSE des jeunes gens risque les BOUTONS 
d'ACNÉ et les € points noirs. En vieillissant, une peau SÈCHE 
a tendance à se RIDER, à former des RIDES plus ou moins 
profondes, il faut l'HYDRATER. — Fig. Le lac / Le sable, est 
ridé par le vent qui y forme des rides. 


Pour remédier à ces inconvénients, on utilise des LOTIONS 
et des CRËMES, et on les dissimule en se MAQUILLANT au 
moyen de FARDS. 


° Il existe différentes COULEURS de peau: NOIRE, JAUNE, BLAN- 
CHE, CLAIRE ou, ant. BASANÉE, BRONZÉE. On appelait jadis 
€ peaux-rouges les Indiens d'Amérique. — On peut corri- 
ger la couleur de sa peau avec un € fond de TEINT. 


La peau a des PORES. 


Ce sont des trous minuscules par lesquels s'écoule la SUEUR. 
A] SUE, syn. moins vulg. TRANSPIRE quand il a trop chaud, 
quil travaille beaucoup, ou sous le coup d'une émotion. La 
TRANSPIRATION ÉLIMINE des TOXINES, substances TOXIQUES 
secrétées par l'organisme, qui agissent comme des poisons et 
peuvent causer des INTOXICATIONS. Fig. Éric est completement 
INTOXIQUÉ par les films d'horreur qu'il va voir. 


° Si AI sue abondamment, il € est en sueur, syn. € en NAGE: 
il € mouille sa chemise, fig.: il se donne beaucoup de mal. 
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Fig. € Tu me fais suer! (fam.): tu m'ennuies, laisse-moi 
tranquille. 

e Les pores peuvent aussi laisser pénétrer dans l'organisme 
diverses substances contenues dans des POMMADES: elles 
pénètrent par voie PERCUTANÉE. Fig. A1 concret, par ex. une 
poterie, est POREUX quand sa substance comporte un grand 
nombre de trous minuscules laissant SUINTER un liquide. 


4. Le DERMATOLOGUE, spécialiste de DERMATOLOGIE. 


Il soigne les € maladies de peau, syn. sav. les DERMATOSES, 
les € affections CUTANÉES comme l'ECZÉMA, l'URTICAIRE, la 
GALE dont sont victime les GALEUX, la LÈPRE qui cause des 
LÉSIONS affreuses sur tout le corps des LÉPREUX (nom). — 
Fig. Une € brebis galeuse est une personne indésirable qui 
déshonore le groupe humain dont elle fait partie et risque 
de CONTAMINER les autres membres. — Des murs lépreux 
(adj.) sont vilainement dégradés. 
* Une CUTIRÉACTION: test consistant à introduire sous la 
peau certains produits pour provoquer une réaction per- 
mettant de déceler certaines maladies. 


Un BLEU, syn. sav. une ECCHYMOSE, est une marque sur la 
peau provoquée par un choc contre un objet dur. Si cet 
objet est rugueux ou coupant, il peut arracher la peau sans 
pénétrer dans la chair: il ÉCORCHE AI, lui fait une ÉCOR- 
CHURE ou, syn. faible l'ÉRAFLE légèrement, lui fait une sim- 
ple ÉRAFLURE qui se CICATRISERA rapidement, sans laisser 
de trace. S'il sagit dune blessure plus importante, la peau 
restera marquée d'une CICATRICE plus ou moins importante. 
— Fig. Al € est un écorché vif : un rien le fait souffrir, 
comme si on lui avait arraché la peau tout vivant. — Ce bruit 
ና m écorche les oreilles: il m'est extrêmement désagréable. 


5. Al PÈLE quand, après une brulure, un coup de soleil, sa 
peau de se détache par fragments. 

° La peau du crâne est le € cuir chevelu, parfois enlaidi par 
les PELLICULES, petits fragments de peau blanchátre, qui 
sen détachent. La PELADE est une maladie qui fait tomber 
les cheveux par plaques. A1, qui en est victime, est PELÉ. 
Fig. Un sol est pelé 51] ne porte pas ou peu de végétation. 

° Jadis, les Indiens d'Amérique SCALPAIENT leurs ennemis 
prisonniers: leur enlevaient le cuir chevelu avec les cheveux. 


ዚ La peau des animaux, des fruits et légumes, et du lait. 


1 LaFOURRURE. 


La peau des oiseaux est couverte de PLUMES: celle des mam- 
mifères d'un PELAGE. Chez les animaux où il est suffisam- 
ment épais et souple, c'est une fourrure. — On DÉPOUILLE 


l'animal de sa peau en l'ÉCORCHANT, pour qu'elle soit trans- 
formée en PELLETERIE par un PELLETIER, qui la vendra à un 
FOURREUR qui la transformera en vétement de fourrure; 
une PELISSE est un vétement doublé de fourrure. Autrefois, 
le € marchand de peaux de lapin passait dans les fermes 
pour s'en approvisionner. C'est la fourrure la moins chére, 
d'où: un A2 (par ex. un général, un ministre) € en peau de 
lapin: qui est au-dessous de sa táche, ne vaut pas cher. 


Le CUIR. 


La peau des animaux peut être dépouillée de ses poils pour 
être transformée en cuir plus ou moins épais et dur, être 
TANNÉE, travaillée par le BOTTIER pour faire des CHAUSSURES 
qui seront entretenues et réparées par le CORDONNIER. On 
peut aussi en faire de la peau fine et souple pour confec- 
tionner des € gants de peau, des € reliures en peau. 


* Le DAIM est un cuir à l'aspect velouté, le cóté chair tourné 
vers l'extérieur. Le MAROQUIN un cuir fin issu de la peau 
de chévre. Le MAROQUINIER travaille les cuirs fins pour en 
faire des sacs, des portefeuilles, des ceintures, etc. Le 
VÉLIN est de la peat de veau trés fine traitéc pour l'écriture 
ou du papier de trés bonne qualité. Le PARCHEMIN de la 
peau d'agneau ou de chevreau traitée pour l'écriture ou la 
reliure, utilisé surtout avant la diffusion du papier. — Jean 
a de nombreux parchemins: des diplómes universitaircs 
(jadis écrits sur parchemin). — Fig. Tu me tannes (le cuir): 
tu m'ennuies, tu es insupportable (fam.). 


La peau de nombreux poissons et de certains reptiles. 


Elle est couverte d'ÉCAILLES: petites plaqucs qui se recou- 

vrent partiellement l'une l'autre. I] faut ÉCAILLER les poissons 

avant de les faire cuire: leur retirer leurs écailles en grattant 

avec un couteau. — Fig. La peinture 5 écaille : elle tombe par 

petites plaques. 

* Les serpents MUENT: ils € changent de peau, € font peau 
neuve. On utilise en maroquinerie de luxe la peau de ccr- 
tains serpents, du LÉZARD et mémc du CROCODILE. 


La chair de la plupart des fruits et légumes est recou- 
verte d'une PELLICULE: sa peau. 


Pour les consommer, il faut les PELER, syn. plus fréquent, les 
ÉPLUCHER et jetcr les PELURES ou ÉPLUCHURES. Une f pelure 
d'oignon est extrémement mince, d'oü, fig. Ce manteau est une 
pelure d'oignon, il ne protège pas du froid. — Jean épluche un 
dossier: il en examine attentivement tous les détails. 


* Quand on fait bouillir du lait il se forme à la surface, en 
refroidissant, une pellicule de créme cuite, la peau, quon 
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peut utiliser pour faire des gâteaux. C'est le cas aussi pour 
d'autres liquides. 

* Une € pellicule photographique, syn. un FILM, est mince 
comme une peau. 


e Al humain DÉPIAUTE A2 concret auquel adhère une peau 
ou une pelliculc, ou méme un papier: il l'en débarrasse. 


I. Éric veut sauver sa peau. 


1 Al humain na pas envie de € se faire trouer la peau par une 


arme à feu, ni de € recevoir douze balles dans la peau, 
comme les condamnés à mort par FUSILLADE. 


[1] € tient à sa peau. Son ennemi le menace en lui disant 
qu'€ il aura sa peau ou qu'il € lui fera la peau. S'il entre- 
prend une action dangereuse, il sait qu'il € risque sa peau 
mais il fera tout son possible pour € sauver sa peau. 


La peau est la limite entre le monde extérieur et l'homme 
intérieur qui peut € se sentir bien / mal dans sa peau. 


Al humain ne voudrait pas € être dans la peau de A2 
humain, parce que celui-ci se trouve dans une mauvaise 
situation. Si Al est comédien, il cherche à € entrer dans la 
peau de son personnage: à s'assimiler à lui. 


* Léa adore Max, elle € l'a dans la peau (vulg.): elle a pour 
lui une forte attirance sexuelle. 


Al € change de peau, il € fait peau neuve: il change avec 
plaisir de mode dc vie, de maniércs, de métier: on dirait 
une autre personne. 


Alice est € une peau de vache (vulg.): elle est dure comme 
du cuir de bovin, vraiment méchante, € c'est une VACHE, 
ና elle est vache (fam.). 


Al humain DÉPOUILLE A2 humain. 


* [I lui prend tout cc qu'il possède. A1 est SPOLIÉ par A2 qui 
le prive de ce à quoi il avait droit. Al vit dans le 
DÉPOUILLEMENT: une extrême pauvreté. — Al se dépouille 
de ce qui l'embarrassc. 

Cet appartement me coute € la peau du dos, syn. € la peau des 

fesses (vulg.): le loycr, c'est € la douloureuse! il me dépouille de 

mon argent comme on dépouille un animal de sa peau. 


* Fig Jean dépouille un dossier, syn. intensif, il l'épluche: 
prend connaissance de toute ses pièces. 

+ La DÉPOUILLE (nom) ou la € dépouille mortelle de A1 (litt., 
officiel): ce qui reste de lui aprés quil a perdu la vie: son 
CADAVRE. 
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PEINDRE 


PEINDRE ነ. 


1 Les murs du palais sont couverts de peintures et de 
tapisseries. 


1 
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A1 humain, PEINTRE, peint A2, une SURFACE, au moyen de 
A3, de la PEINTURE de diverses COULEURS. 


La couleur de la peinture est fournie par des PIGMENTS 
d'origine végétale, ou animale, ou minérale, ou de simples 
terres, qui doivent étre AGGLUTINÉS par un LIANT pour étre 
utilisables. Le peintre a besoin, pour ENDUIRE la surface à 
peindre servant de SUPPORT à sa peinture, d'une substance 
suffisamment LIQUIDE pour s'étaler facilement, suffisam- 
mcnt VISQUEUSE pour adhérer au support et former une 
COUCHE, et SICCATIVE: capable de SÉCHER assez rapidement. 
Des supports de toutes sortes sont possibles: PAPIER, TOILE 
tendue sur un báti de bois, le CHÁSSIS, mince planchette de 
BOIS, MUR d'un bátiment, etc. 


Peinture à l'eau ou à l'huile. 


La € peinture à l'eau ou DÉTREMPE: la couleur est délayée 
dans de l'eau additionnée d'un agglutinant. Les peintres 
primitifs utilisaient cette technique avec diverses recettes 
de liants (GOMME, COLLE, CEUF). Le € lait de CHAUX, utilisé 
pour CHAULER, syn. € blanchir à la chaux les murs (surtout 
dans les pays méridionaux) est la plus simple détrempe. On 
peut lui adjoindre divers pigments pour en faire un BADI- 
GEON permettant de BADIGEONNER de grandes surfaces 
(murailles, intérieurs d'églises, etc.). 

* La GOUACHE est une peinture à l'eau, mêlée de liants qui 
la rendent páteuse; l'AQUARELLE est une peinture à l'eau 
peu liée, produisant sur le papier des effets de transpa- 
rence. La peinture ACRYLIQUE, trés brillante, aux couleurs 
éclatantes, est une émulsion dans leau de pigments 
broyés dans une résine chimique. 


* La € peinture à l'huile, d'un emploi beaucoup plus souple 
et d'un effet brillant, passe pour avoir été inventée au 
XIV? s. par les frères Van Eyck: les pigments sont mêlés à 
de l'huile de lin et à de l'essence de térébenthine. L'artiste 
l'achéte aujourd'hui en TUBES. I] peut, une fois sa peinture 
sëche, lui donner du brillant et la protéger au moyen d'un 
VERNIS fait d'une RÉSINE dissoute dans un SOLVANT. 


* Le PASTEL est une sorte de CRAYON fait de pigments pulvé- 
risés et agglutinés qui dépose sur la surface du support 
(généralement du papier) une poussière colorée qui doit 
être FIXÉE avec un FIXATIF spécial et protégée par une vitre. 
Sur le papier, les € tons pastel sont trés doux. 


Diverses sortes de surfaces colorées. 


Les TAPISSERIES, destinées à orner les murs des châteaux et 
des cathédrales, reproduisent, au moyen de textiles de dif- 
férentes couleurs, des CARTONS qui sont de vrais tableaux 
établis par des peintres; elles sont € de haute LICE ou € de 
basse lice selon la disposition des FILS de CHAINE et sont 
fabriquées par des LICIERS. 


* La MOSAÏQUE, faite par des MOSAÏSTES, consiste, comme la 
peinture, à couvrir de dessins colorés une surface (géné- 
ralement un mur ou un sol), mais en cimentant sur cette 
surface de petites piéces de diverses couleurs qui peuvent 
étre en pierre, en verre ou autres substances. 


* Le VITRAIL est une sorte de mosaique de verre laissant 
passer la lumière, dont les pièces sont reliées entre elles 
par des filets de plomb; il fait des fenétres des églises de 
véritables tableaux. 


° L'ÉMAIL est un produit coloré vitreux qui. déposé selon cer- 
taines techniques sur un support métallique, ou sur de la 
poterie, et cuit à haute température, devient brillant et inal- 
térable. Sylvie porte un bracelet ÉMAILLÉ. — Fig. Une prairie 
émaillée de fleurs: parsemée de fleurs de toutes couleurs. — 
Un article émaillé de citations. — L'article de Jean n'est qu'une 
mosaique de citations: il n'est fait que € de pièces et de mor- 
ceaux rapportés les uns à côté des autres. 


II. L'immeuble est presque fini. Les peintres peignent l'escalier. 


[ ] AI cst un artisan. 


L 165 peintre en bâtiments peint un élément architectural exté- 


rieur ou intérieur: MUR, PLAFOND, CLOISON, BOISERIE, en pas- 
sant plusieurs couches de peinture MATE, SATINÉE ou 
BRILLANTE; il peut, à l'intérieur, se contenter de coller du 
€ PAPIER peint. Un bon peintre en bâtiments doit être capable 
de faire des décors de € faux bois ou de € faux marbre, et de 
peindre avec une grande précision les lettres d'une enseigne. 


Il utilise de la PEINTURE en POTS, et quand il a à peindre des 
parties métalliques, leur passe une couche de MINIUM, pein- 
ture contenant une poudre rouge qui a la propriété de préser- 
ver le fer de la rouille. Ses instruments sont le CAMION, grand 
seau oü il délaye sa peinture, pour les grandes surfaces: le PIS- 
TOLET ou PULVÉRISATEUR et le ROULEAU en mousse ou en 
peau de mouton, et pour les détails plus fins le PINCEAU. 


* Fig. Alice est un vrai € pot de peinture (fam.): elle est 
excessivement et ridiculement fardée. 


2. Avec le temps, la peinture s'abime. 


Elle est CRAQUELÉE, syn. FENDILLÉE: marquée d'une multi- 
tude de petites fentes; elle s'ÉCAILLE: elle se détache par 
petites plaques. Dans ce cas, le peintre RAVALE les murs 
extérieurs peints en les nettoyant au jet et en leur passant 
une ou plusieurs couches de badigeon ou de peinture. 1] 
REPEINT les murs intérieurs après 1ር5 avoir LESSIVÉS, avoir 
REBOUCHÉ les fissures et passé une COUCHE d'APPRÉT. 
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tenir en y passant le pouce sur laquelle il dépose de peti- 
tes quantités de peintures pour réaliser ses mélanges. 
D'où, sa palette: l'ensemble des couleurs dont il se sert 
habituellement. La palette de Rubens est plus riche que 
celle de Rembrandt. — Fig. On vous propose toute une 
palette (syn. un ÉVENTAIL) de possibilités: un ensemble de 
choses du méme genre, mais variées. 


* |l les étale au moyen de PINCEAUX de différentes grosseurs 
et duretés, dont la BROSSE à gros poils non effilés, pour les 


m. Claude Monet a peint des nymphéas. "Len 
P npe grandes surfaces. Il peut aussi utiliser un € COUTEAU à 


peindre à lame souple, pour produire des effets d'EMPÁTE- 
MENTS utilisant l'épaisseur de la PÁTE que constitue la cou- 


[ ] AI est un artiste. 


L AL, l'artiste peintre, pratiquant l'art PICTURAL, travaille en 


divers formats sur divers supports. 


* J] fait de la peinture murale (nom d'action) sur les murs de 
grands édifices pour les décorer et réalise des peintures (nom 
d'objet) de différentes sortes: il peut peiudre € à fresque 
(loc.adv.): faire des FRESQUES (n.f.): étendre de la peinture à 
l'eau sur du mortier frais qui joue le róle de liant et fixe la 
couleur sans possibilité de RETOUCHE, syn. de CORRECTION. 
Michel-Ange n'a pas RETOUCHÉ une seule fois ses fresques de la 
Chapelle Sixtine. — Les hommes préhistoriques faisaient des 
€ peintures RUPESTRES, une sorte de peinture murale, sur les 
roches formant les parois de leurs cavernes. 


* On peut peindre sur BOIS, sur PAPIER, sur CARTON, sur POR- 
CELAINE, etc. mais le SUPPORT le plus usuel est une TOILE 
tendue sur un CHÁSSIS et recouverte d'un enduit blanc. 


* Tous les FORMATS sont possibles depuis le grand RETABLE 
d'AUTEL qui peut étre un DIPTYQUE ou un TRIPTYQUE (deux 
ou trois panneaux se repliant lun sur l'autre) jusqu'à la 
MINIATURE, le plus pctit de tous les formats: illustration d'un 
manuscrit médiéval, ou portrait sur un MÉDAILLON de porce- 
laine de la taille d'une médaille. — Mais on fait le plus sou- 
vent aujourd'hui de la € peinture de chevalet: des TABLEAUX 
rectangulaires de dimensions moyennes susceptibles d'étre 
accrochés sur les murs d'un appartement moderne. 


Luc est un € peintre du dimanche: un amateur; il na pas 
beaucoup de talent: il PEINTURLURE des paysages; il BAR- 
BOUILLE sa toile; c'est un BARBOUILLEUR. 


Les instruments du peintre. 


Dans son ATELIER, ou parfois en plein air devant le paysage 
à peindre, il place sa TOILE sur un CHEVALET qui la maintient 
verticale ou légèrement oblique, pour qu'il puisse y tra- 
vailler commodément. 


* Le peintre qui peint à l'huile prépare les couleurs dont il 
a besoin sur une PALETTE en bois percée d'un trou pour la 


che de peinture à l'huile. 


Les sujets et les styles. 


Si AI fait de la € peinture ABSTRAITE, il dispose des couleurs 
sur son support sans se soucier de représenter quoi que ce soit 
sinon parfois des MOTIFS géométriques. 51 fait de la 
€ peinture FIGURATIVE, il REPRÉSENTE un MODÈLE. Un PAYSA- 
GISTE peint des paysages; un € peintre ANIMALIER représente 
des animaux; un PORTRAITISTE fait des PORTRAITS. — Fig. A1 
humain € ዘፀ peut pas voir en peinture A2 humain: il le 
déteste trés fort (méme son portrait lui serait insupportable). 


* Les artistes qui faisaient dans les siècles passés de la 
€ peinture d'histoire, de la € peinture religieuse, faisaient 
de grandes compositions précédées de nombreuses ÉTU- 
DES en vue desquelles ils faisaient POSER des MODÈLES 
rétribués pour leurs séances de POSE. 


° Les peintres d'ICÔNES font une peinture sur bois, régie par les 
règles strictes de l'Église orthodoxe, ct extrêmement 
STYLISÉE: réduite à des formes simples sur fond souvent doré. 


* Un peintre qui a une palette riche et s'intéresse plus à la 
couleur qu'au dessin est un COLORISTE. Les différents sty- 
les et écoles de peinture sont désignés généralement par 
leur pays d'origine: peinture flamande, italienne, etc., par 
leur époque: les PRIMITIFS étant antérieurs aux peintres de 
la RENAISSANCE et les MODERNES postérieurs aux peintres 
ROMANTIQUES, et par des dénominations particulières tel- 
les que IMPRESSIONNISTES, CUBISTES, etc. 


La présentation des ceuvres. 


Un tableau est mis en valeur par son CADRE, bordure déco- 
rative qui l'entoure entierement; il est ENCADRÉ par un 
ENCADREUR. — Fig. Diverses autres choses qu'un tableau 
peuvent étre entourées d'un cadre: une porte, un lit, etc. 


s S'il ne fait pas partie d'une COLLECTION particulière, 
appartenant à un COLLECTIONNEUR qui l'accroche chez lui, 
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il peut être EXPOSÉ dans une PINACOTHÈQUE ou ና MUSÉE de 
peinture. — Des EXPOSITIONS de peinture temporaires sont 
également organisées par les € marchands de tableaux, 
propriétaires de € GALERIES de peinture. 


IV Balzac a peint la société de son temps. 


1 


Les emprunts de la LITTÉRATURE au vocabulaire de la 
peinture. 


Balzac peint la montée en puissance de la bourgeoisie; il 
DÉPEINT des caractères très variés. — Zola, dans Germinal, fait 
une peinture trés noire de la condition des mineurs. 


* Les FRESQUES étant de grandes dimensions et représen- 
tant souvent, sur plusieurs panneaux, différents épisodes 
d'une méme histoire, on peut appliquer ce mot à certai- 
nes œuvres littéraires. La Comédie Humaine est une 


grande fresque de la société du XIX s. 


* Les PORTRAITS de La Bruyère sont des études de caractères. 
— Dans le Misanthrope, de Molière, Célimène fait de 
méchants portraits de ses amis et connaissances: elle les 
dépeint de la manière la plus ridicule. 


* On peut appeler TABLEAU un spectacle naturel ressem- 
blant à ce que pourrait peindre un peintre figuratif et, en 
littérature, l'évocation imagée, vivante, d'une situation. Le 
tableau du coucher de soleil sur le Mont Blanc est inoublia- 
ble. — Flaubert, dans l'Éducation sentimentale, BROSSE un 
tableau de la révolution de 1848: il en donne une bonne 
idée, sans entrer dans les détails. 


e La palette d'un musicien, d'un poète: l'ensemble des 
effets qui lui sont propres et qu'il produit habituellement. 


Al concret ou abstrait CADRE avec A2 concret ou abs- 
trait. 


* 1] lui correspond, peut lui être associé. Les dernières lois 
votées par les députés cadrent avec les directives européennes. 

* Un photographe cadre sa photo: il en fixe les limites. 

* Un cadre abstrait est la LIMITE des pouvoirs et des devoirs 
d'un responsable. Dans le cadre de ses fonctions, le maire 
ne pouvait pas prendre une telle décision. 

* Un paysage, un ENVIRONNEMENT, est le € cadre de vie d'une 
personne. 

* Deux objets concrets en ENCADRENT un autre. Ils l'ENTOU- 
RENT. Deux nattes encadrent le visage de Marguerite. 

* Les cadres d'une entreprise encadrent les ouvriers et le person- 
nel subalterne. Ils constituent le € personnel d'ENCADREMENT: 
ils sont présents autour d'eux pour les diriger. De méme, dans 
une armée, les officiers encadrent les hommes de troupe. 
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PEINE, n.f. 


L. Éric est condamné à une peine de prison. 


1 ለ] humain est CONDAMNÉ à une peine de A2, obligation 


PÉNIBLE. 


Il a commis une INFRACTION à un RÈGLEMENT ou à une LOI. 
Il s'est mis en CONTRAVENTION avec le règlement; il y a 
CONTREVENU: ex. il a garé sa voiture à un endroit interdit. Il 
a ENFREINT la loi. Il a commis un DÉLIT: ex. un vol; il € a été 
pris en flagrant délit de vol, syn. € pris sur le fait sans qu'une 
enquéte soit nécessaire. Il a commis un CRIME, ex.: il a pro- 
voqué un incendie volontaire. 


La société SANCTIONNE, certaines actions tenues pour bon- 
nes et mauvaises par des RÉCOMPENSES ou des PUNITIONS 
qui sont des SANCTIONS. 


Mais le plus souvent le mot sanction concerne des actions 
mauvaises. Al € prend des sanctions contre un coupable 
A2: il lui inflige une punition. 

*La société RÉPRIME les actes DÉLICTUEUX par certains 
mécanismes de RÉPRESSION: elle tente d'en enrayer la pro- 
gression en appliquant au CONTREVENANT, syn. forts: au 
COUPABLE, au CRIMINEL, des peines de diverses sortes pré- 
vues par le € droit PÉNAL et le livre qui le résume: le € code 
pénal. Le contrevenant est PÉNALISÉ par le juge qui lui 
INFLIGE cette peine. 


* Une loi peut DÉPÉNALISER un certain type d'infractions 
(ex. l'avortement) en supprimant l'application des peines à 
certaines conditions. 


* Une loi d'AMNISTIE peut supprimer les conséquences 
pénales des actes dont se sont rendus coupables une cer- 
taine catégorie de condamnés (notamment en matière de 
condamnations politiques). Ceux-ci sont AMNISTIÉS. 


e Emploi affaibli: Al peut s'estimer (injustement) pénalisé 
sans avoir affaire à la justice. Jusqu'à 25 ans on a droit à 
une réduction sur les billets d'avion; moi, je suis pénalisé 
parce que jen ai 26. 


Les CITOYENS doivent savoir ce qu'il est INTERDIT de faire 
ና sous peine de A2. Ex. Stationnement interdit sous peine 
d'amende. Un POLICIER € dresse CONTRAVENTION au contreve- 
nant à un € réglement de simple police. Le contrevenant 
aura à PAYER une AMENDE appelée contravention. 


* Si AI a commis un € délit fiscal: ex. oublié de payer ses impôts, 


on lui applique une PÉNALITÉ: augmentation de la somme à 
payer. Selon sa gravité, un délit peut étre sanctionné par une 


amende ou par un certain nombre dheures de $ travaux d'inté- 
rêt général ou par une peine de PRIVATION de LIBERTÉ. En ce 
cas, il devra € PURGER sa peine en PRISON, à moins que le tri- 
bunal ne décide de SURSEOIR à ና l'application de la peine en 
lui accordant le SURSIS, auquel cas A1 n'ira réellement en prison 
qu'en cas de RÉCIDIVE et d'une nouvelle condamnation. 


* La € peine de mort a été abolie en France, ainsi que les 
€ travaux forcés qui devaient être effectués au BAGNE, 
dans un PÉNITENCIER. 


* Fig. Quand on part en randonnée, il faut prendre un imper- 
méable, € sous peine de revenir enrhumé. — La fermeture de 
l'entreprise n'est pas imminente, le personnel € est en sursis. 


Une fois ARRÉTÉ, A1 est EMPRISONNÉ. 


Syn. administratif, il est INCARCÉRÉ; il est DÉTENU (du v. DÉTE- 
NIR) dans une PRISON; c'est un PRISONNIER, syn. administratif, 
un DÉTENU. Il est soumis par l'administration PÉNITENTIAIRE à 
un régime CARCÉRAL. Il peut se trouver en € prison préventive 
dans une € maison d'ARRÉT si le juge d'instruction estime qu'il 
ne doit pas avoir de contacts avec l'extérieur pendant son 
enquéte, ou, aprés condamnation, il devra PURGER une longue 
peine dans une € maison CENTRALE. 


* Fig. Marie est prisonnière de ses habitudes: elle n'arrive pas 
à s'en LIBÉRER pour entreprendre des choses nouvelles. — 
Alice € est aimable comme une porte de prison: elle est très 
désagréable. 


Dans une perspective MORALE, et non de simple protec- 
tion de la société, Al, COUPABLE, est PUNI. 


Il subit une PUNITION; syn. vieux et litt.: il est CHÂTIÉ, subit 
un CHÁTIMENT. 


* Quand un coupable reste IMPUNI, jouit de l'IMPUNITÉ, sait 
quil peut agir IMPUNÉMENT, il y a de fortes chances quil 
RÉCIDIVE: qu'il commette de nouveaux délits du méme genre. 


e Dans les sociétés où l'éducation est SÉVÈRE et non LAXISTE, 
les parents punissent leurs enfants pour les CORRIGER de 
leurs défauts; ils leur infligent des CORRECTIONS (ex. 
FESSÉE: coups sur les FESSES, privation de dessert), les met- 
tent € en pénitence (ex. en les enfermant à clé dans leur 
chambre). — PR. Qui aime bien chátie bien. 


ə Mais ils savent aussi les RÉCOMPENSER, leur donner une 
RÉCOMPENSE quand ils se conduisent très bien. 


Dans une perspective chrétienne. 
Les € peines de l'ENFER sont les € chátiments divins qui 


menacent les grands PÉCHEURS. Al, pécheur, peut avoir 
recours au € sacrement de PÉNITENCE pour se faire pardonner 
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ses PÉCHÉS; c'est un PÉNITENT qui peut volontairement ና faire 
pénitence (ex. jeuner) pour EXPIER ses péchés. 


mr — pA FH: 


ዚ Jean a de la peine à déplacer son armoire. 


l 


l 


A1 humain ou animal (par ex. un cheval de trait) a de la 
peine à faire A2 inf. 


A2 est une action DIFFICILE, qui demande des EFFORTS, mais 
qui ne demande pas nécessairement de la force. Jean a eu 
toutes les peines du monde à déplacer son armoire Í à obtenir 
un visa. Il l'a déplacée / l'a obtenu avec peine, syn. € à grand 
peine. Ant. sans peine. 


* Al € se donne de la peine, syn. du MAL, pour venir à bout 
d'un travail PÉNIBLE; il le fait PÉNIBLEMENT ; il PEINE (verbe) 
à faire ce travail. Dans un contrat entre patron et ouvrier, 
il faut tenir compte de la PÉNIBILITÉ du travail. 


* Al € prend la peine de A2 inf.: le locuteur lui sait gré 
d'avoir fait ce qu'il n'était pas obligé de faire. Marc € a pris 
la peine de faire des démarches pour Jean, il faut le remer- 
cier. — PR. À chaque jour suffit sa peine: ne nous inquié- 
tons pas des efforts que nous aurons à faire demain. 


° € Ca vaut la peine de A2 inf.: les efforts fournis auront un 
résultat avantageux. 


Emplois affaiblis. 


* € À peine (adv.): presque pas, trés peu. L'armoire est à 
peine déplacée: de quelques centimètres. — Le rôti est à 
peine cuit: encore presque cru. — À peine arrivés, nous 
sommes repartis: arrivés depuis trés peu de temps. 


* € Prenez la peine de faire l'action A2: manière polie de 
dire: Faites l'action A2. Prenez la peine de vous assoir, de 
lire cette lettre. — Al € s'est donné la peine de naitre: il a eu 
la vie facile n'a eu aucun effort à faire. — € J'ai peine à 
croire ce que vous me dites: je doute que ce soit vrai. — Tu 
€ perds ta peine, à essayer de convaincre Luc, il est trop 
entété. — € C'est peine perdue. — € C'était bien la peine de 
lui donner toutes ces explications, il ne t'a méme pas écouté! 
— Ce n'est pas la peine d'essayer de le convaincre: c'est inu- 
tile. — Tu as été gentil, Jeannot, de mettre le couvert; € pour 
ta peine, tu auras un chocolat: en RÉCOMPENSE. 


Ill. Jeannot a fait de la peine à sa maman. 


A2, humain ou abstrait, € fait de la peine à A1 humain, 
syn. PEINE (verbe) A2: il lui fait du CHAGRIN. 


Max fait de la peine à Léa. — Les mensonges de Jeannot € font 
de la peine à Sylvie; ses mensonges la peinent. — Léa ና a des 
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peines de cœur: un chagrin d'amour. — Elle € est dans la 
peine: il lui est arrivé malheur, elle est triste. 


* Une € âme en peine: le fantôme d'un défunt, supposé 
revenir demander des prières, afin d'entrer au Paradis. 
ና Tu as l'air d'une âme en peine: tu es triste et désœuvré, 
tu ne sais pas à quoi t'occuper. 


AI € est en peine de A2: il ne sait pas comment se procurer 
l'objet A2 dont il a vraiment besoin et qui lui manque. 
Marie est en peine de laine à tricoter. —I] n'a pas de nouvelles 
de A2 humain et s'inquiéte. Léa est en peine de Max qui ne 
lui a pas donné signe de vie depuis un mois. 


PENDRE, v. 


1 Jean pend son pardessus au portemanteau. 


1 
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A1 humain gend / SUSPEND / ACCROCHE A2 concret à A3, 
un point élevé, au moyen de A4. 


Il l'ATTACHE à ce point élevé. L'objet A2 n'est MAINTENU, que 
par sa partie supérieure FIXÉE à A3 et DESCEND verticalement. 


e Emploi pr.: A1 humain se pend, se suspend, s'accroche à 
une barre, à une branche, à une saillie de rocher, pour ne 
pas tomber, ou pour s'élever encore. 


Fig.: Al sACCROCHE pour réussir: s'étant fixé un objectif 
élevé, difficile à atteindre, il n'abandonne pas à la première 
difficulté. Cette théorie est difficile: il faut saccrocher pour 
la comprendre. 


* Al ናበ le cœur bien accroché: il n'est pas facilement 
impressionné, dégouté, il na pas de € haut-le-cœur 
devant un spectacle rebutant. — A1 € a la langue bien 
pendue: il est très bavard et sait bien s'exprimer. 


A4 est généralement un CROCHET. 


Celui-ci est fixé au plafond, ou à un objet élevé et solide 
comme une branche d'arbre, unc TRINGLE: BARRE horizon- 
tale fixée à ses deux extrémités, une POTENCE formée d'un 
PIED vertical et d'une barre haute fixée en équerre. Une de 
ses extrémités est vissée à A3 et l'autre extrémité est 
recourbée et terminée par une pointe tournée vers le haut 
pour maintcnir l'objet accroché, pendu, suspendu et l'empé- 
cher de TOMBER. Sylvie suspend les rideaux avec des crochets 
placés sur des tringles. 


* Un PORTEMANTEAU est un crochet plus ou moins enjolivé 
fixé à un pied vertical ou à un mur, sur lequel A1, entrant 
dans une maison, se débarrasse provisoirement d'un véte- 
ment d'extérieur. 


* Lorsque À2 est un objet léger qui doit pendre le long d'un 
mur: tableau, miroir, ctc. on utilise généralement des 
€ clous-crochets en équerre ou, pour les objets les plus 
lourds: placards muraux, étagères, etc. de gros PITONS, 
crochets dont l'extrémité, non pointue, est recourbée en 
cercle presque fcrmé. 


* Les bouchers utilisent des CROCS pour suspendre les car- 
casses d'animaux. 


La PENDAISON consiste à suspendre A2 humain au bout 
d'une CORDE, le cou passé dans un € noeud coulant, qui, res- 
serré par le poids de son corps, l'ÉTRANGLE et le fait mourir 
par asphyxie. Dans ce cas, il s'agit d'un SUPPLICE pour exé- 
cution d'une € PEINE capitale, infligé par Al à A2, 
€ condamné à la POTENCE, instrument de ce supplice. A2 
€ ne vaut pas la corde pour le pendre: il ne vaut rien, c'est le 
parfait VAURIEN, le dernier des derniers. 


* l] se peut aussi que A1 sc SUICIDE en se PENDANT lui méme 
à un support quelconque, avec une corde parfois improvi- 
sée (faite de tissus qu'il a sous la main). 


° PR. Il ne faut pas parler de corde dans la maison d'un PENDU: 
il faut éviter les sujets de conversation trop sensibles. — Le 
poète Villon a écrit une célèbre € BALLADE des pendus. 


Emploi intransitif. 


L'objet perdu, suspendu ou accroché, A2, pend à A3 ou à 
A4: il en descend, sans tomber. Le lustre pend an plafond. 
— La carcasse d'un bœuf pend anx crocs du boucher. — A2 
peut pendre plus ou moins bas. Les rideaux pendent 
jusqu au sol: ils touchent le sol, mais ce n'est pas le sol qui 
les soutient; c'est uniquement A4 fixé à A3. 


* Péj. A2 pend alors qu'il devrait rester ferme, ou descend 
plus bas qu'il ne convient. Alice a les joues pendantes, les 
seins pendants. — Sa robe pend par derriére: elle est mal 
arrondie, syn. fam. elle PENDOUILLE. — Ne laisse pas ton 
foulard pendre hors de ton sac, tu vas le perdre. 


Divers objets pendants (adj.). 


Des € PENDANTS doreille (nom): des boucles d'oreilles à 
ornements verticaux. — Une PENDELOQUE: un ornement 
suspendu à un lustre ou à une boucle d'oreille. — Un 
PENDENTIF: un bijou porté au cou, suspendu à une chaine. 
— Une PENDERIE: un endroit oü l'on suspend les grands véte- 
ments. — Un PENDULE est une masse qui OSCILLE régulière- 
ment au bout d'un fil (pour le f. la PENDULE, dont le nom 
s explique par l'existence d'un BALANCIER, pièce suspendue 
oscillante, voir l'article HEURE, MINUTE et SECONDE). — Une 


SUSPENSION: un LUSTRE, appareil d'éclairage à plusieurs 


lampes, suspendu au milieu du plafond d'une pièce d'habi- 
tation. — Un € PONT suspendu ne repose pas sur des piles 
installées dans la rivière, mais est soutenu par de gros filins 
fixés à de hauts montants implantés sur chaque rive. — Al 
ና pend la CRÉMAILLÈRE: voir l'article HABITER. 


ላ1 après avoir pendu A2, notamment du linge mis à 
séeher, peut le DÉPENDRE. 


Mais le verbe le plus usuel est DÉCROCHER. 5)/ከዛሪ décroche 
ses rideaux pour les luver. 


* En parlant du TÉLÉPHONE, Al doit décrocher le combiné 
pour établir la communication, et pour couper la ligne, il 
doit RACCROCHER. (expression remontant à l'époque oü la 
plupart des appareils étaient fixés au mur par un crochet). 


* Fig. A1 baille, rit € à sen décrocher la mâchoire: très fort, 
au point de la DÉBOITER (dit par exagération). — AI 
€ décroclie la timbale: ancien jeu de féte foraine, oà un 
prix fixé en haut d'un € MÂT de cocagne, haute perche ver- 
ticale, était la récompense de celui qui était capable d'y 
grimper, d'où fig. «il gagne le gros lot à la loterie», ou «il 
se retrouve dans la meilleure situation possible». — Al 
€ décroche un prix / un contrat / une augmentation, etc.: il 
obtient ce quil briguait. 

* Ant. Al, qui s'était accroché à un objectif élevé, DÉCROCHE 
(fam.): il abandonne. — Al, petit groupe armé engagé 
dans une action militaire, € opére um DÉCROCHAGE: il fait 
un mouvement de repli. 


Emplois oü il n'existe ni point élevé A3 ni eroehet A4. 


Des € jardins suspendus sont implantés sur une haute ter- 
rasse. — Une voiture est suspendue si son coffre repose sur 
des ressorts, pour amortir les cahots de la route. Elle peut 
avoir une bonne ou une mauvaise SUSPENSION. — Des parti- 
cules de matière solide peuvent être en SUSPENS, syn. en 
SUSPENSION dans un liquide ou un gaz: ne pas tomber sur 
le fond ou sur le sol. Des particules de vase sont en suspen- 
sion dans l'eau de l'étang. 


Différentes ehoses en forme de crochet. 


Les CROCHETS sont un signe typographique qui ressemble à 
des parenthèses à angles droits pour indiquer que ce qui est 
à l'intérieur des crochets forme une unité. Dans certains dic- 
tionnaires, on indique € entre crochets la prononciation des 
mots. — La CROCHE est une note de musique dont la queue 
porte un crochet. 


* Fig. Al se rendant à un certain endroit € fait un CROCHET: 
un détour qui rallonge son itinéraire. — Une partie du 
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corps ayant plus ou moins la forme d'un crochet est 
CROCHUE: ላ1 a le NEZ, les DOIGTS, les ONGLES crochus. 


IL Notre affaire est pendante; elle dépend de la volonté du 
ministre. 


1 


O Emplois abstraits des mots ci-dessus. 


A2, qui pend, qui est SUSPENDU, ne TOMBE pas, done, 
symboliquement, n'arrive pas, ne se produit pas. 


Mais il ne s'agit que d'un état provisoire! Il est possible 
qu'un Al intervienne pour le faire cesser, ou que le crochet 
ne soit pas solide. 


* Une € ÉPÉE de Damoclës est un danger suspendi, qui peut 
frapper à tout moment, par allusion à un personnage 
mythologique qui avait au-dessus de sa tête une épée sits- 
pendue par un crin de cheval. Luc peut être licencié d'un 
jour à l'autre. C'est une épée de Damoclès! 


* Une € affaire PENDANTE, € laissée en SUSPENS, n'a pas 
encore recu de solution. — En droit, un APPEL a un effet 
SUSPENSIF: il retarde l'application de la SENTENCE jusqu'à 
un second jugement. 


e Al SUSPEND A2 abstrait (style administratif): il en arrête 
le déroulement pendant un certain temps. Les hostilités 
sont suspendues. — Une € SUSPENSION d'ariies est une 
courte tréve pendant des combats. — Une € suspension de 
séance permet aux participants de se concerter rapide- 
ment avant de reprendre la discussion. 


* Al suspend A2 humain. Un fonctionnaire qui a commis 
une faute grave est SUSPENDU jusqu à nouvel ordre: le minis- 
tre statuera sur son cas. 1] n'exerce plus ses fonctions, pro- 
visoirement. Si cette situation devient définitive, il sera 
RÉVOQUÉ. 


* Un SUSPENSE (anglicisme, en langage de spectacle) est 
une interruption au moment le plus pathétique, destinée 
à maintenir le spectateur en attente de la suite. Des émis- 
sions de publicité suspendent le film au moment le plus pas- 
sionnant. Quel suspense! On a hâte que le film reprenne! 
(donc, de gré ou de force, on regardera la publicité). 


* PENDANT (prep.), pendant que (conj.) expriment la simul- 
tanéité de deux processus dont l'un (celui qu'introduit 
pendant) dure sans qu'on en voie l'aboutissement. 


A2, suspendu à A3, y est ATTACHÉ: il en DÉPEND, il en est 
DÉPENDANT, il est dans sa DÉPENDANCE. 


« A2 humain subit la CONTRAINTE de A3: pour les mots DÉPEN- 
DANCE, INDÉPENDANCE, INDÉPENDANT, voir l'article LIBRE. 
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* A2 spatial fait PARTIE de A3: il en est une DÉPENDANCE: voir 
l'article CONSTRUIRE. 


- A2 est l'EFFET de la cause A3 et varie selon les variations 
de A3. Si A2 et A3 sont deux phénoménes sans relation 
l'un avec l'autre ils se produisent INDÉPENDAMMENT l'un 
de l'autre. Notre affaire dépend de la volonté du ministre: 
elle aboutira ou non selon qu'il sera de bonne ou de mau- 
vaise volonté à notre égard. — Avec ce temps variable, nous 
ne pouvons pas faire des projets de promenade; cela dépen- 
dra de la météo. — Réponse évasive, qui ne précise pas de 
quoi dépend A2: Partirez-vous en randonnée? — ና Ca 
dépend! — Indépendamment du temps qu'il fait, on a tou- 
jours la ressource de lire un bon roman. 


3. Al humain, est accroché à A2; il en est DÉPENDANT, en état 


de DÉPENDANCE: il a du mal à se défaire de cet état qui pré- 
sente bien des inconvénients. Al drogué est accroché à sa 
DROGUE, syn. (fam.: AI est ACCRO). Ant. Il a DÉCROCHÉ: il a 
cessé de se droguer. 


PENSER, v. 


1 Je pense donc je suis. (Descartes) 


1 
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A1 humain est doué de la faculté de penser. 


Son ESPRIT est apte à fonctionner. Il a une activité MENTALE: il 
analyse une réalité A2, associe entre elles des IDÉES, et en fait 
une synthèse. L'homme est fait pour penser. C'est un être PEN- 
SANT. La PENSÉE, syn. l'INTELLIGENCE est le propre de l'homme. 


* Al conçoit certaines idées MENTALEMENT: en pensée seule- 
ment, sans les exprimer. 1] fait du € calcul mental: sans 
saider de l'écriture. Par contre, sil € perse tout haut, il dit ce 
qui lui vient à l'esprit, sans prendre garde à son entourage. 

* Un PENSEUR est un PHILOSOPHE: une personne qui a des 
idées personnelles et cohérentes sur des problèmes 
généraux; il a une PENSÉE ou PHILOSOPHIE originale. 


Al pense d'une certaine façon. 

Sylvie écrit en anglais, mais elle pense en français. — Jean 
pense bien / mal; il pense comme Marc: ses opinion sont 
conformes ou non à une certaine norme; elles sont sembla- 
bles à celles de Marc. — Jean est € bien-pensant (adj.): sa 
manière de penser est conforme à une norme officielle. 


AI pense A2. 


Al a une certaine CONCEPTION de A2; il CONCOIT A2. 
Darwin a pensé l'évolution des espéces à partir de l'observa- 
tion des fossiles. — Si A2 est un projet à réaliser, Al en est le 
CONCEPTEUR. Toute machine a dû être pensée, syn. conçue, 


avant d'être réalisée. — C'est Ferdinand de Lesseps qui a pensé 
le canal de Suez. Il en a été le concepteur. 


Les PENSÉES de Al. 


L'expression écrite de ses IDÉES sur divers sujets philosophi- 
ques. Syn. des MAXIMES, si elles sont exprimées sous une 
forme bréve et frappante, syn. sav. des APHORISMES: ex. les 
Pensées de Pascal, les Maximes de La Rochefoucauld, les 
Aphorismes d'Hippocrate. 


Al est incapable de penser. Il n'est peut-être pas BÊTE, mais 
ses € facultés INTELLECTUELLES sont momentanément sus- 
pendues. 


° Il est ABRUTI par l'alcool, la drogue, la fatigue, par un 
vacarme ABRUTISSANT qui engendre l'ABRUTISSEMENT. — 1] 
est AHURI par un événement extrémement étonnant, vrai- 
ment AHURISSANT. — Il est HÉBÉTÉ par un choc émotionnel 
qui engendre un état d'HÉBÉTUDE. Cela se voit sur sa 
physionomie: il est HAGARD, a un air ÉGARÉ. Il a besoin de 
€ reprendre ses esprits pour retrouver une pensée normale. 


II. Pense à fermer l'électricité! — J'essayerai d'y penser. 
D^ A1 humain pense à A2. 


1 Ala dans l'esprit l'idée d'une action A2 à exécuter: A2 est 


à l'infinitif. Pense à fermer l'électricité. — Pense à l'électricité, 
n OUBLIE pas. — A2 est un projet encore vague. Îras-tu en 
Grèce, cette année? — J'y pense, syn. J'y SONGE. 


° Jean, fais-moi penser à fermer l'électricité avant de partir. 
RAPPELLE-le moi. — Un € pense-béte: un objet que Al a 
associé à un projet pour ne pas l'oublier, et qu'il garde à sa 
portée. Pour être sûr de penser à l'anniversaire de Sylvie, 
Jean € a fait un nœud à son mouchoir, c'est son pense-bête. 


Al a dans l'esprit l'idée de l'action A2 qu'il est en train 
de faire, syn. il y fait ATTENTION. 


Il faut penser à ce qu'on fait si on ne veut pas avoir d'accident. 
— Pensez (un peu) à ce que vous dites!: vous dites des béti- 
ses, je ne peux pas croire que ce soit intentionnel. 


* Al fait A2 € sans y penser: INCONSCIEMMENT, MACHINALE- 
MENT. 


Al pense à A2 concret ou abstrait: il s'en PRÉOCCUPE, se 
prépare à s'en OCCUPER. 


Marc pense à ses affaires. — Marc pense à Luc pour le rempla- 
cer en cas d absence. — € J'ai autre chose à penser: je ne peux 
pas m'occuper de ce dont vous me parlez. — € Pendant que 
jy pense: formule par laquelle on introduit dans la conver- 
sation un détail important qu'on risquerait d'oublier. — 


ና Mais jy pense! le SOUVENIR d'une chose importante me 
revient tout à coup. — Al € pense aux autres: il se préoccupe 
et s'occupe d'eux avec désintéressement: il est GÉNÉREUX. — 
ላ1 € ne pense qu à lui-même: il est ÉGOISTE. — ላ1 € pense à 
l'avenir, € pense au lendemain: il est PRÉVOYANT. — A1 € ne 
pense quà A2: c'est sa préoccupation principale. Éric ne 
pense qu à samuser! — PR. On ne saurait penser à tout !: il y 
a toujours une précaution qu on oublie de prendre. 


A1 humain pense à A2, absent de son champ d'action. 


À quoi pensez vous? — À la mort de Louis XVI. — À la maison 
où j ai passé mon enfance. — A1 € pense à autre chose (qu'à 
la situation présente): il est PENSIF, syn. il s'{ ABSORBE, est 
absorbé dans ses pensées, un peu triste. — Al ና ne pense a 
rien: il a l'esprit vide. — Al a dit une parole maladroite 
€ sans penser à mal: sans mauvaise intention. 


* Je REPENSE à l'histoire que Jean m'a racontée hier; c'est boule- 
versant. 


e Quand deux amis, éloignés dans l'espace, apprennent qu'ils 
ont pensé à la même chose en même temps, il peuvent parler 
de € transmission de pensée, syn. de TÉLÉPATHIE. 


A] RÉFLÉCHIT (à / sur A2). 


Il se CONCENTRE, € concentre sa pensée sur A2, l'EXAMINE à 
fond pour bien en COMPRENDRE tous les aspects; A] est 
€ plongé dans ses RÉFLEXIONS. — De pareils événements 
€ donnent à penser! Ce sont de g rsajutdde flexion. 


* Al; à qui on fait une proposition, € demande à réfléchir; il 
prend € le temps de la réflexion, et € à la réflexion, il prend 
une décision € MUREMENT réfléchie, parce qu'il a réfléchi 
que telle solution était meilleure que telle autre. — AI a 
un tempérament RÉFLÉCHI (adj.). Ant. il est IRRÉFLÉCHI et 
prend des décisions irréfléchies. 


* AI fait, oralement, à un interlocuteur, une réflexion, syn. 
une REMARQUE qui est le plus souvent une CRITIQUE: une 
€ réflexion désobligeante. Je n'aime pas qu'on me fasse des 
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ne 


Z ላ] humain DÉLIBÈRE sur A2 avec A3 humain: AI et A3 met- 


tent en commun leurs réflexions pour arriver à une décision 
consensuelle, ils € tiennent CONSEIL. Le jury délibére pour 
savoir quelle mention il attribuera à la thèse de Léa; à l'issue de 
la DÉLIBÉRATION, Léa apprend qu'elle a le grade de docteur avec 
la mention «trés honorable» et les félicitations du jury. 


[1 Je pense qu'il fera beau demain. 
© Al pense que / comment ou autre conj. A2 phrase. 


1 Al pense, syn. CROIT que A2, phrase à l'ind. 


Léa pense / croit que Max est à son bureau. Mais non! Max 
la trompe avec Alice. — Jamais je n aurais pensé / cru cela de 
lui! C'est IMPENSABLE, syn. INCROYABLE. — Mais si, c'est PEN- 
SABLE (fam.); c'est tout à fait CROYABLE. 


° GR. Quand Al est le sujet de la subordonnée, on peut 
remplacer celle-ci par un infinitif. Max pense échapper à 
la vigilance de Léa. 


° Une PENSÉE, syn. une IDÉE, me traverse l'esprit. — € À la pen- 
sée que Max lui cachait quelque chose, Léa était inquiéte. 


Al pense A2, interrogative indirecte. Il ne faut pas s'engager 
dans une entreprise sans penser comment on la mënera à 
bien. — Syn. A1 IMAGINE comment il fera. 


Al pense A2 de A3: Al porte un JUGEMENT, exprime une 
OPINION À2 au sujet de A3. Que penses-tu de Max? — Je 
pense quil en avait assez de Léa. — J'en pense du mal / du 
bien; jen € pense pis que pendre: tout le mal possible. — A2 
et A3 sont sous-entendus dans: j ai dit à Max € ma façon de 
penser: ce que je pense de lui (généralement péjoratif). 


ና Quand je pense que...: A1 se REMÉMORE, avec étonnement 
un A2 déjà connu. Quand je pense que Max a trompé Léa! 
Je n'en reviens pas! 

* € Pensez-vous! € Tu penses! : manière ironique de NIER une 
chose qu'un interlocuteur vient d'affirmer, en la présen- 
tant comme impensable. Max est le sérieux, la fidélité en 
personne! — Pensez-vous! € Tu penses, Hortense! (vulg.). 


PERDRE v. 


1 Attention, Marie, tu perds ton foulard! 


réflexions sur mon travail. 


6. Al MÉDITE A2, une action: il y réfléchit longuement et pro- 
fondément. Les malfaiteurs méditent un mauvais coup. 


+ Al médite sur A2 abstrait, sujet philosophique ou reli- l ለ] perd A2 qui lui appartient. 


gieux. Al se RECUEILLE: il élimine toute pensée qui pour- 
rait le DISTRAIRE, constituer une DISTRACTION; le 
RECUEILLEMENT lui est nécessaire pour € entrer en MÉDITA- 
TION, pour f faire ORAISON; si AI aime la méditation, il a 
un tempérament MÉDITATIF. 


A2 ÉCHAPPE à A1, se DÉTACHE de AI. AI POSSÉDAIT A2, bien- 
tót il ne le possédera plus; il va subir la PERTE de A2 


*A2 est un bien concret, de petites dimensions. Al 
humain, par MÉGARDE, sans le vouloir, ni s'en apercevoir, 
le laisse tomber ou l'oublie quelque part: syn. plus rare, il 
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l'ÉGARE: il le place à un endroit inhabituel où il aura du 
mal à le RETROUVER. Jean a perdu sa clé; il l'avait, en 
partant; à son retour, il ne la RETROUVE plus. Où peut-il 
bien l'avoir perdue? Peut-être dans l'escalier. Il faut la CHER- 
CHER. La perte d'une clé est un gros ennui. 


* Le glissement de certains objets qui tombent peut pren- 
dre un certain temps et étre interrompu avant son terme: 
Marie, tu perds ton foulard. — Rattache ta ceinture, Jeannot, 
tu perds ton pantalon! : tu le laisses descendre, s'affaisser. 


A2 est une partie de A1. 


* Al humain a perdu ses dents, ses cheveux, du poids. Ce 
vieux soldat a perdu un bras à la guerre. — La perte d'un 
membre est un accident trés grave. — Jeanne perd du sang; 
elle € a des pertes de sang / des pertes blanclies, ou, sans 
autres précision elle a des pertes. 


* L'oplitalmologiste estime que l'œil du malade qu'il examine 
est perdu: le malade n'en aura plus l'usage, ne retrouvera 
pas la vue. 


* Al concret. La tasse a perdu son anse. — Le moteur perd de 
l'huile ou, sans autres précisions, il perd ; syn. il FUIT. 


Al humain perd A2, une fonction naturelle, une qualité 
acquise, une disposition d'esprit: A] perd l'appétit, perd ses 
forces, perd le souffle. — Il perd haleine, parce qu'il € a couru 
à perdre haleine. — Il perd l'équilibre. — Il perd le fil de son 
discours. — Il perd l'esprit, la raison, la tête: il n'est plus capa- 
ble de raisonner. — Il perd ses moyens: il se trouble, n'est plus 
capable d'agir comme il faut. — Il perd la parole: il devient 
muet. — Íl perd connaissance: il n'est plus conscient, il s'est 
évanoui. — Il perd la foi: cesse d'étre croyant. — Éric perd 
l'habitude de se lever tót. — Lucie risque de perdre son talent, 
faute d'exercice. — Jean perd courage, perd patience, perd 
confiance en Marie, perd l'espoir de la revoir. 


Al humain, perd A2 spatial: ላ] € perd son chemin: il ne 
sait plus oü il va. — Il € perd la trace de quelqu'un: ne peut 
plus le suivre. — Il € perd pied: dans l'eau profonde, il ne 
peut plus poser le pied sur le fond. — Marie s'éloigne sur la 
route, Jean la € perd de vue. — La plaine s'étend € à perte de 
vue: au-delà de ce que l'œil peut voir. Fig. € Jean a perdu de 
vue Marie: sans être fâché, il ne la fréquente plus, parce 
qu'il n'en a plus l'occasion. 


Al non humain perd A2 abstrait. Ce tableau a beaucoup perdu 
de sa valeur. — Ce mot a perdu le sens qu'il avait en ancien fran- 
cais. — Le radar a perdu le contact avec l'avion en difficulté, syn. 
Le radar n'arrive plus à communiquer avec l'avion, il l'a perdu. 


— La voiture perd de la vitesse. — Fig. Al humain est € eu perte 
de vitesse: il progresse de moins en moins. 


Al humain, a perdu A2 humain 


* parce que À2 est mort. Jean a perdu son père l'année der- 
nière. | 

* parce que A2 s'éloigne de A1. Paul a obtenu son changement. 
Tant mieux pour lui, mais j'ai perdu nn excellent collabora- 
teur. — À la suite d'un malentendu stupide, j'ai perdu mon 
meilleur ami: je ne le fréquente plus, parce qu'il est fâché. 


ዜ En attaquant Marc, Luc a tout à perdre et rien à gagner. 


1 A2 est l'ENJEU d'une eompétition et les avantages de la 


victoire. 


Dans toute compétition où A1 est VAINCU par À3: PARI. PRO- 
CES, JEU, MATCH, GUERRE, il € perd contre A3. 


* A2 concret. En 1870, la France a perdu l'Alsace et la Lor- 
raine. — Dans une course ላ] € perd du terrain (ant. il 
ና gagne du terrain). 


* A2 abstrait: A1 perd la PARTIE. — Nous € avons perdu une 
BATAILLE, mais nous € n'avons pas perdu la guerre. — Éric n'a 
plus rien à perdre: comme il a perdu tout ce quil avait, le 
résultat de toute action (méme imprudente) quil entre- 
prendra sera un gain, ou, au pis, sera nul. — Ce qu Éric a 
perdu nest € pas perdu pour tout le monde : il y en a 
d'autres qui en ont profité. 


A2 sous-entendu, en termes de sports d'équipes ou de jeu. 
Niort a perdu contre Auxerre. — Quand Jean joue aux cartes avec 
Jeannot, il s'arrange parfois à perdre, pour lui faire plaisir. 

° ላ] € part PERDANT, adj. qual. ou nom: il s'engage impru- 
demment dans une compétition où il na aucune chance de 
gagner. — l € est perdant dans une affaire particulière, ou, de 
façon plus ou moins habituelle, dans la € LUTTE pour la vie. 


* Al € perd en A2, une qualité, ce qu'il GAGNE en A3 une 
autre qualité. Les Dupont on réorganisé leur appartement: 
il a perdu eu élégance mais gagné en commodité. 


A2 est de l'argent. 


* Au jeu. Arthur est ዘሀ FLAMBEUR: un passionné du jeu. qui 
joue gros. Ce soir, il a perdu 5000 € à la roulette; hier, ዘ en 
avait gagné 3000. — Les joueurs, eu fin de compte perdent 
toujours. Sans cela, les casinos feraient faillite! 


* Dans la compétition économique. Un journal qui n'a pas 
assez d abonnés perd de l'argent; il ne pourra pas tenir long- 
temps. — La bourse baisse, Jean obligé de vendre ses actions, 
a perdu pas mal d'argent; il a subi de grosses pertes. Il faudra 


qu il les € passe par profits et pertes: qu'il se eonsole en se 
disant qu'une autre fois, il fera des PROEITS, des GAINS, il 
GAGNERA de l'argent au lieu d'en perdre. — À vendre ma 
marchandise à ce prix-là, j'y perds, dit le commerçant, je la 
vends € à perte: moins eher que je ne l'ai achetée; mes 
frais dépassent mes gains. 

* Fig. Al a fait de gros efforts € en pure perte: il n'y a rien 
gagné! 


Ill. Cette entreprise mal gérée va à sa perte. 


1 ለ] ou A2 est perdu. 


e Dans l'espace: quand il se perd, il ne sait plus où il se 
trouve ni où se diriger: il S'ÉGARE. Le petit Poucet et ses frè- 
res, perdus dans la forêt (où leurs parents les avaient inten- 
tionnellement perdus) aperçurent une petite lumière. — Je 
me suis perdu en barque dans ce grand marais où il ny a 
aucun point de repère. J'ai eu du mal à retrouver l'embarca- 
dére. — Un LABYRINTHE est un espaee organisé de façon si 
eompliquée qu'une fois entré, on n'arrive plus à en sortir, 
sinon gráee à un € fil d'Ariane (Voir l'article EILER). 

e Dans un raisonnement, une suite d'idées: Al humain ne 
sait plus oü il en est. Ce livre est tellement compliqué que 
je m y perds. Arrivé à la p. 50, je suis complètement perdu. 


2. Al € va à sa perte, syn. se perd: il va de plus en plus mal, 
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et finira par disparaitre. 

S'il continue à se droguer, Éric va à sa perte, il se perd. — Le 
malade est perdu, on narrivera pas à le sauver. — La 
Gabrielle, un beau chalutier, s'est perdue en mer, € s'est per- 
due corps et biens. — Le navire a subi de grosses avaries, il va 
couler, il € est en PERDITION: pas eneore tout à fait perdu, 
mais il le sera bientót si on ne le seeourt pas. — Fig. Éric 
€ est en perdition: il est en train de se perdre. Il faut le 
seeourir, lui remonter le moral et le désintoxiquer. 


* En langage religieux, se perdre peut signifier se damner et € la 
voie de la perdition les eomportements qui méritent l'Enfer. 


* Al eoneret eesse progressivement d'étre utilisable. Le 
congélateur est en panne, mes provisions vont se perdre 


* Al coneret disparait complètement. Plusieurs manuscrits 
de Mozart se sont perdus. — Dans la nature, rien ne se perd, 
rien ne se crée, tout se transforme. 


3. ለ] perd A2 humain, ላ1 € cause la PERTE de A2: A1 € fuit le 
malheur définitif de A2. 

* Paul a perdu Max en le calommiant: maintenant, Max € est 

perdu de réputation. — Tu paresse te perdra, tu n arriveras à 

rien si tu ne travailles pas. — Ce qui a perdu Éric, cest la 
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drogue. — La calomnie € a causé la perte de Max, la drogue 
a causé celle d'Éric. 
4. Al humain perd A2: il l'utilise mal, le GÂCHE, le GASPILLE. 

* À2 eoneret. J'ai perdu un beau coupon de tissu en utilisant 
un mauvais patron. 

* A2 temporel. Je n'aime pas € perdre mon temps. — Jai perdu 
une heure à faire la queue. 

* A2 abstrait. Tu € perds ta peine à essayer de convaincre 
Marc, il est trop entété. 


PÈRE, n.m. et MÈRE, n.f. 


l. Jean et Sylvie sont le père et la mère de jeannot et de Sylviane. 


1 Al, HOMME et A2, FEMME, sont le père et la mère በር A3 leur 
ENFANT auquel ils ont donné NAISSANCE. Chez les animaux: A1, 
MÂLE et A2 EEMELLE sont le père et la mère de A3 leur PETIT. A1, 
de sexe maseulin, a ENGENDRÉ A3. A2, de sexe féminin a 
CONCU A3 (du v. CONCEVOIR). 


e La CONCEPTION a lieu si, lors de leur COÏT, un SPERMATO- 
ZOÏDE de AI s'unit à un OVULE de A2 dans l'UTÉRUS, syn. 
vieux, la MATRICE, syn. fam. et vague, dans le VENTRE de A2. 
Les femmes qui veulent éviter une eoneeption utilisent des 
CONTRACEPTIFS, syn. des proeédés ANTICONCEPTIONNELS. 


° A2, ENCEINTE de A3, le PORTE à l'état de FCETUS dans son 
utérus pendant 9 mois; c'est le temps de sa' GROSSESSE, 
qui se termine par l'ACCOUCHEMENT. Yvonne a très bien sup- 
porté sept MATERNITÉS: elle est restée en bonne eondition 
physique aprés € avoir mis au monde sept enfants. 


* Al, femelle ou femme AVORTE: le foetus meurt et est expulsé 
avant le terme de la grossesse. LAVORTEMENT provoqué à la 
demande d'une femme eneeinte a été légalisé en Franee en 1975 
sous le nom d'L.V.G. ou € interruption volontaire de grossesse. 

2. Al et A2 humains sont les PARENTS de A3. Un € pore de 
famille, une € mère de famille sont un homme et une femme 
qui ont des enfants et les élèvent. S'ils ont seulement ADOPTÉ 

A3, s'ils lui ont donné leur nom et l'ont élevé sans étre ses 

€ parents biologiques, ils sont ses € parents ADOPTIFS. 

* Le € père nourricier / la mère nourrice de A3: un homme / 
une femme qui s'occupent eomme s'ils étaient leurs parents, sans 
l'être vraiment, de l'édueation d'un enfant qui leur a été confié. 

* A2, € mère célibataire, aneiennement € fille-mère est une 
femme qui, ayant eu un enfant hors-mariage, l'élève seule. — 
Une € recherche de PATERNITÉ eonsiste à enquêter pour 
savoir qui est le père d'un € enfant naturel né hors mariage. 

3. PAPA / MAMAN: manières enfantines ou fam. d'appeler son 
pére et sa mére. Les enfants € jouent au papa et à la maman. 
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* PÈRE 


Un € fils à papa profite de la situation de son père pour se 

faire sans peine une vie agréable. 

* Par € amour PATERNEL / MATERNEL, les parents se compor- 
tent PATERNELLEMENT / MATERNELLEMENT à l'égard de leurs 
enfants: avec bienveillance et dévouement. Ils leur donnent 
€ des soins maternels, leur parlent sur € un ton paternel. 

* Le PATERNALISME est l'attitude d'un chef d'entreprise qui 
se considère comme le père de son personnel dont il orga- 
nise la vie en dehors des heures de travail (par ex. en ce 
qui concerne le logement, les loisirs), ce qui est ressenti 
comme une domination et un contróle abusifs. 

Les GRANDS-PARENTS paternels et maternels d'un enfant sont 

les parents de son père et de sa mère: il a donc deux 

GRANDS-PÈRES et deux GRANDS-MÈRES qu'il appelle affec- 

tueusement Pépé et Mémée, ou Papy et Mamie. 

e Le BEAU-PÈRE, la BELLE-MÈRE sont 1. pour les parents, les 
parents du conjoint. Suzanne est la belle-mére de Sylvie, 
Jules le beau-pére de Jean. — Sylvie et Jean sentendent bien 
avec leurs BEAUX PARENTS. — 2. pour les enfants nés d'un 
€ premier lit, le second mari de leur mére ou la seconde 
femme de leur père. — Une MARÂTRE est une mauvaise 
mère, ou la méchante belle-mère d'un enfant. 

* Le PARRAIN et la MARRAINE: amis ou membres d'une 
famille chrétienne appelés à tenir un enfant sur les fonts 
baptismaux le jour de son baptéme et, à l'origine, à lui ser- 
vir de père ou de mère en cas de décès des parents. 

Un PATRIARCHE est un personnage de l'Ancien Testament 
d'une grande longévité, père de nombreux enfants et fondateur 
d'une TRIBU; fig. un vieil homme respecté ayant une grande 
descendance biologique ou spirituelle. — Le PATRIARCAT est 
une organisation sociale fondée sur des familles régies par la 
filiation paternelle et le pouvoir du pére, le MATRIARCAT par la 
filiation maternelle et le pouvoir de la mère. 

Le PATRONYME est le nom de famille du père, normalement 

transmis aux enfants, en droit francais. 

Le PATRIMOINE est l'ensemble des biens de la famille, qui doi- 

vent étre autant que possible gérés € en bon pére de famille. 

Des placements € de père de famille sont sans risques. 

Le PARRICIDE est 1. le meurtre par un enfant de son père ou 

de sa mère — 2. le meurtrier de son père ou de sa mère. — Fig. 

€ Il faut avoir tué père et mère pour accepter un travail pareil: 
ce quon accepte ressemble au chátiment d'un grand crime. 


8. Le Pere Martin dit la messe à huit heures. 
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[ Père et mère dans le langage religieux. 


DIEU le Père: dans la religion CHRÉTIENNE, première personne 
de la Sainte TRINITÉ (distingué du Fils et du Saint Esprit). — La 


666... 


€ Mere de Dieu, la € Bonne mére: la Vierge Marie, € vierge et 
mère. — PATER: mot latin, en français père, début de la prière 
enseignée par Jésus-Christ, à ses disciples: A1 récite un Pater et 
un Ave ou un Notre Père et un Je vous salue Marie, il dit des 
PATENÓTRES (n.Í., pój.): décalque de € pater noster: des prières 
longues et récitées de facon mécanique. 


e Les € pères de l'Église: écrivains sacrés officiellement 
reconnus, antérieurs au VII s. Leurs écrits constituent la 
PATROLOGIE. 


e Le ና Père abbé, la € Mère abbesse, supérieurs des abbayes 
bénédictines. — Le Pere (supérieur), la Mére (supérieure), diri- 
geants de toute communauté religieuse catholique, par oppo- 
sition aux fréres et aux sceurs. On appelle pére tout RELIGIEUX 
prêtre, et méme, aujourd hui, les prêtres séculiers, mère plu- 
tôt que sœur les religieuses professes. — Les Pères blancs sont 
des missionnaires particulièrement en Afrique. — Les Pères 
jésuites, les Pères de l'Oratoire tiennent des collèges. Certains 
enfants font leurs études € chez les (bons) Pères. — € Père 
spirituel: confesseur auquel un fidéle demande habituelle- 
ment d'orienter sa vie religieuse et morale. 


* Le € Saint Père: le PAPE. — Patriarche: chef de certaines 
Eglises chrétiennes orientales séparées de Rome: le 
patriarche de Constantinople. 


Il. «C'est la mère Michel qui a perdu son chat» (chanson 
populaire). 


[ Emplois affaiblis des mots ci-dessus. 
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€ Le père Untel/ La mère Unetelle, (fam., un peu 
méprisant): Monsieur Untel, Madame Unetelle, surtout 
en parlant de personnes ágées. Les lessives de la mére Denis 
étaient réputées pour leur blancheur. 


* Un € gros pére: un homme ou un enfant gros et générale- 
ment tranquille; syn. € un gros PÉPÈRE (fam.). Fém. € une 
grosse MÉMÈRE. 


e Fig. Al humain (homme ou femme, garçon ou fille) est 
pépére: bien tranquille. — A1 concret, abstrait est pépère: 
reposant et agréable. Nous nous sommes logés dans un coin 
pépère et Max a un travail pépère. 


° Untel est € ዘዘ père pour moi, Unetelle € une mère pour 
moi: ils s'intéressent à moi avec beaucoup d'affection. — 


€ Le père de la patrie, le père du peuple: son sauveur, ou 
son bienfaiteur. 


* Nos pères, nos mères: nos ancêtres. Nos pères les Gaulois 
n avaient qu'une seule crainte: que le ciel leur tombe sur la tête. 


* Le père de A3 non humain: la personne dont l'invention a 
donné la première impulsion à un art, à une technique, 
l'INVENTEUR de A3: le père de l'aviation, du télégraphe. 


` 


e La € mère patrie: par rapport à ses colonies. — La 
ና maison-mére: par rapport à ses succursales. — La € mère 
du vinaigre: la membrane gélatineuse qui permet la fer- 


mentation acétique. 


e La mère de A3 abstrait: la cause de A3. — PR. Loisiveté est 
la mére de tous les vices. — PR. Prudence est mére de sureté. 
— እ] abstrait (la CAUSE) ENGENDRE A3 abstrait (son EFFET). 
La paresse engendre bien des vices. — En géométrie, une 
droite, en se déplaçant, peut engendrer diverses figures. 


A1 humain CONÇOIT A3 abstrait: A1 forme dans son esprit un 
CONCEPT, un projet. Larchitecte qui a conçu cette tour était un 
génie; sa conception est géniale. — Une MATRICE (techn.): un 
moule servant à reproduire un objet. — En mathématiques, 
tableau permettant diverses opérations du méme genre. 


Al est le PARRAIN/ la MARRAINE de A2, individu ou 
institution: ils PARRAINENT A2, lui accordent leur PARRAI- 
NAGE. Sans participation à son baptéme ni relations avec sa 
famille 1. ils soutiennent moralement et financiérement 
A2 pendant une période difficile. 2. ils soutiennent sa can- 
didature à l'entrée dans un club, une association. Dans le 
langage des affaires, on emploie parfois le mot anglais 
SPONSOR, d'oü le verbe SPONSORISER. 


PERMETTRE ፲፻ ያ 


2. Ant. Al DISPENSE A2 de faire A3. 


Syn. Al EXEMPTE A2 de A3: Al permet à A2 de ne pas faire 
une chose en principe OBLIGATOIRE; il lui ACCORDE une DIS- 
PENSE, syn. une EXEMPTION: c'est une DÉROGATION à une 
RÈGLE générale. Le médecin dispense de gymnastique un 
élève handicapé. — Luc a obtenu une exemption d'impôt. — Le 
pape accorda une dispense au roi d'Angleterre Edouard III 
pour un mariage consanguin. 


* Parfois employé ironiquement. Je vous dispense de vos 
conseils: cessez de m'agacer avec vos conseils. 


À l'armée. 


Une permission est un congé accordé à un militaire par ses 
supérieurs, une période pendant laquelle il lui est permis 
de rentrer chez lui. Le militaire € en permission est un PER- 
MISSIONNAIRE. Dans les prisons aussi, les détenus en fin de 
peine peuvent obtenir des € permissions de sortie. 


* Une société, une législation qui, normalement, devraient 
formuler des INTERDICTIONS et qui en formulent peu sont 
PERMISSIVES. 


Synonymes. 

Plus vague: A1 LAISSE A2 A3 inf. Il se peut que la permission 

soit seulement implicite; simplement Al ne s'OPPOSE pas à 

l'action de A2. Jean laisse Jeannot aller en Amérique. 

e Plus administratif: Al AUTORISE A2 à A3 inf. Jean autorise 
Jeannot à aller en Amérique; il lui en donne l'AUTORISA- 
TION. — Les autorisations sont données par l'autorité com- 


PERMETTRE, v. 


pétente, par ex. une € autorisation de sortie donnée à un 
élève interne par le directeur de linternat, une 


L. Jean permet à Jeannot d'aller en Amérique. € autorisation de visite donnée à la famille d'un prisonnier. 


> A1 humain permet à A2 humain de A3 inf. 5. GR. Autres constructions possibles pour permettre et 


E "PN impossibles pour autoriser et laisser: 
1 ለ] a AUTORITÉ sur A2 qui lui est SOUMIS. P P 


Sans cela, A2 n'aurait pas de PERMISSION à lui demander, il 
serait LIBRE à l'égard de A1 et A1 n'aurait rien à lui permoet- 
tre. Al ne désire pas que A2 fasse A3, mais ne voit pas non 
plus d'inconvénient à ce qu'il le fasse. Sachant que A2 
désire faire A3, il l'ACCEPTE, lui reconnait le DROIT de faire 
A3, ne l'en EMPÉCHE pas. Il est CAUSE que A2 PEUT faire A3. 
Jeannot demande à Jean la permission d'aller en Amérique et 
Jean le lui permet; il lui en € donne la permission. 


- Ant. Al DÉFEND, syn. INTERDIT à A2 de faire A3; il lui en 
ና fait DÉFENSE, lui en formule l'INTERDICTION. — ላ] 
ORDONNE à A2 de faire A3; il lui en donne l'ORDRE: dans 
ces deux cas A2 n'est pas libre non plus, mais est respec- 
tivement EMPÉCHÉ ou OBLIGÉ de faire A3. 


d 


e A3, que + phrase au subj. Jean permet que son fils Jeannot 
aille en Amérique. 


* A3, nom abstrait. Jean permet à Jeannot un voyage en Amérique. 


* A3, nom concret. Le médecin permet quatre œufs par 
semaine à Luc, qui a trop de cholestérol : il lui permet de 
manger quatre œufs par semaine, pas plus. 


Permettre seul possible dans des formules de politesse. 


Permettez-moi de vous offrir ce petit souvenir. — Dans la con- 
versation, pour interrompre son interlocuteur et présenter 
une objection: Permettez! Vous faites certainement erreur, je 
le sais, j'y étais. Variantes: € Tu permets? € Si tu permets... 
ou pour demander l'autorisation de fumer ou d'ouvrir une 
fenêtre: € Vous permettez? 
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ያ 


PERSONNE 


Un PERMIS. 


Jean a son permis de conduire et nn permis de chasse: il a un 
document officiel par lequel l'autorité compétente affirme 
quil a le DROIT de conduire une voiture et de chasser. Il l'a 
parce qu'il € a passé son permis , examen permettant d'obte- 
nir ce document: et qu'il a réussi les épreuves. Marie passe 
son permis de conduire demain. 


I. Je me suis permis de ranger vos papiers. 


1 


Al humain se permet de A3 inf. 


€ Sans demander la permission à A1: il prend sur lui de faire 
des actions que normalement, la loi ou la coutume interdi- 
sent. Les étudiants se permettent d'arracher des pages aux 
livres de la bibliothéque, ce n'est pas supportable. — Luc sest 
permis une petite sortie pendant ses heures de travail. 


* Emploi en formule de politesse, lorsqu'on prend sur soi 
de faire une action bonne en elle-méme, sans en parler à 
l'intéressé. Je me suis permis de ranger vos papiers. 

° Syn. Luc € a pris la liberté de sortir pendant ses heures de 
travail. — J'ai pris la liberté de ranger vos papiers. 


Syn. A2 sautorise de Al (un exemple, une autorité) pour 
faire A2. Luc sautorise de l'exemple de plusieurs collègues 
pour sortir pendant les heures de travail: il se le permet parce 
que certains autres se le sont déjà permis. 


A2 se dispense d'une obligation A3. 


Il prend sur lui de ne pas la remplir. Sylvie se dispense par- 
fois d'assister aux conseils de classe. — Je me suis dispensé, 
cette année, d'envoyer des cartes de vœux. — Mais Al ne peut 
pas se dispenser de faire une chose INDISPENSABLE, en cas de 
NÉCESSITÉ. Il est indispensable de réparer la toiture abîmée par 
l'orage: il pleut dans la maison. 


* Al peut reconnaitre, ironiquement ou non, que A2 na 
pas besoin de permission. € Rien ne vous oblige à venir me 
voir, vous pouvez vous en dispenser. 


II. Ma voiture me permet d'aller souvent à la campagne. 


1 
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À] permet à A2 l'action A3: Al est CAUSE que A2 PEUT faire A3. 


* ላ] concret. Mes lunettes me permettent de lire des caractè- 
res trés fins. — Cette grille permet à l'eau de s'écouler. 


° Al abstrait. Le départ des enfants a permis à Sylvie de se repo- 
ser. — La fortune de Marc lui permet de grandes dépenses. 


° Syn. ላ] abstrait autorise A2 humain à A3 inf. ne s'emploie 
guère que pour des actions A2 relevant de l'intelligence ou 
de la morale. Les dernières découvertes autorisent à penser que 
la solution est proche. — Votre confiance m'autorise à vous faire 


quelques remarques. — L'expert a donné au tribunal un avis 
AUTORISÉ (adj.): il avait l'autorité nécessaire pour donner cet 
avis; son avis € fait autorité à cause de sa compétence. 


Al non précisé, au passif impersonnel. Il est permis (à A2) 

de faire A3. 

e A2 n'est pas précisé: la phrase prend une portée générale 
et Al est interprété comme la loi, la coutume: Il n'est pas 
permis de faire du bruit après 22 h. 


* A2 est précisé. Il m'a été permis de participer à ce congrès 
(par mes supérieurs? par l'argent dont je dispose? par les 
circonstances? peu importe): j'ai PU v participer. 

e À2 € se croit tout permis: fait tout ce qui lui plait comme 
si rien n'était interdit. Syn. A2 est € sans-géne, adj.qual.: il 
ne se GÉNE pas, mais géne les autres. Peut étre employé 
comme nom. Éric se croit tout permis, il est sans-géne! Son 
sans-géne me déplait. 


PERSONNE, n.f. et pr.indef. 


L Véhicule réservé au transport des personnes; les ani- 
maux n'y sont pas admis. 


1 ለ] HUMAIN est une personne parce qu'il a des CARACTÈRES 


PSYCHIQUES qui le distinguent des ANIMAUX (RAISON, LIBERTÉ, 
etc.). — L'homme est un être PERSONNEL: le fait d'être une 
personne est ce qui lui permet d'être reconnu comme SUJET 
de DROIT, ayant des droits ct des DEVOIRS. Le respect de € la 
personne humaine est le fondement des droits de l'homme. — 
En langage juridique, une € personne physique cst un être 
humain, une € personne morale une institution qui est, 
comme une personne, sujet de droit. 


* En philosophie, le PERSONNALISME est une théorie qui voit 
dans la conscience de la personne et non dans des régles 
abstraites, la supréme valeur dans le domaine moral. 


AI humain, sans distinction de SEXE, est une personne. 

Mais non sans distinction d'âge; ne s'emploie pas en parlant 
des petits enfants. Il y a quelques personnes sur la place; des 
enfants et des € grandes PERSONNES: des ADULTES. Je ne connais 
pas ces personnes-là; celles-ci, au contraire, sont des € personnes 
de connaissance. — Sylvie et Jean ont chez eux une € personne 
à charge: ils subviennent financièrement à ses besoins. — C'est le 
père de Sylvie: cette € personne âgée est une € bonne personne. 


° Le PERSONNEL est l'ensemble des adultes employés dans une 
entreprise. — Les € délégués du personnel ont un bureau au 
3° étage. — Le personnel de l'école: les enseignants, les admi- 
nistrateurs, les agents techniques, mais pas les élèves. 


PERSONNE 


3. Al est distinct de tous les autres êtres humains. 5. En grammaire. 


Il a son IDENTITÉ et il en est conscient. — Max € est bien de sa 
personne: il est beau, élégant. — Il ne se préoccupe que de € sa 
petite personne: il est égoïste, ne pense pas aux autres. — Il 
prend grand soin de ses intéréts PERSONNELS, de sa fortune per- 
sonnelle, de ses objets personnels: ceux qui lui appartiennent à 
l'exclusion de tout autre. — Une € lettre personnelle ne doit étre 
ouverte que par son destinataire, et non, par ex. par une secré- 
taire. — Ravaillac a commis un attentat sur € la personne du roi: 
l'homme en chair et en os portant le titre de roi. — Le Président 
€ en personne a inauguré l'exposition : lui-méme (et aucun 
autre), il l'a inaugurée PERSONNELLEMENT. — Personnellement: 
en ce qui la concerne elle-même, Sylvie naime pas la musique; 
mais elle n'empêche pas Jean d'en écouter. 


e Dans la loc. € une TIERCE personne, syn. un TIERS, emploi 
des mots tierce et tiers avec leur sens ancien de 
«troisiéme ». — Luc et Marc ont fait appel à Paul, une tierce 
personne pour arranger leurs affaires; ils les ont réglées € par 
personne interposée. 


* Un magistrat doit rendre la justice sans € faire acception de 
personue: sans se laisser influencer par les différences de 
situation sociale entre les justiciables et sans commettre d' 
€ erreur sur la personne: sans prendre une personne pour 
une autre. — Combien coute l'entrée à ce spectacle? — Dix 
euros € par personne: dix euros pour chacun. — Jean € a 
payé de sa personne pour obtenir la victoire: il a agi lui- 
méme dans des circonstances difficiles, il ne s'est pas 
contenté de faire intervenir les autres. 


* € Un seul Dieu en trois personnes: la Sainte Trinité de la 
religion chrétienne. 


Syn. Un INDIVIDU. 


C'est une personne vue par le locuteur comme distincte de 
toutes les autres. Son INDIVIDUALITÉ est l'ensemble des 
caracteres qui le distinguent d'un autre. Une mesure INDI- 
VIDUELLE, prise par une autorité à l'égard d'un scul individu 
s'oppose à une mesure COLLECTIVE, syn. GÉNÉRALE, concer- 
nant l'ensemble des gens soumis à cette autorité. 


e L'INDIVIDUALISME est une théorie qui voit dans l'individu 
et non dans la collectivité sociale la supréme valeur dans 
le domaine politique, économique, moral. Emploi plus 
usuel: Lucie est INDIVIDUALISTE: elle n'aime pas les voyages 
collectifs, les sorties en groupe. 


NB. Le mot individu, appliqué à une personne est souvent 
péj.: Un triste / sinistre individu. 


? 


La personne qui PARLE d'elle-même en disant je, me, moi, 
nous emploie les pronoms PERSONNELS de la € premiére per- 
sonne. Elle emploie tu, te, toi, vous, pronoms personnels de 
la € deuxième personne, pour s'adresser à une autre per- 
sonne, son INTERLOCUTEUR. À ces deux € personnes de 
l'INTERLOCUTION, s'oppose la € 3° personne, celle de tous les 
noms et des étres dont on parle sans s'adresser à eux, en 
utilisant il, elle, le, la, lui, les, eux, leur, pronoms personnels 
de la troisième personne. 


* Les € modes personnels des verbes sont ceux qui se conju- 
guent avec des pronoms des 1*, 2* et 3* personnes. Les 
modes IMPERSONNELS, ceux qui ne se conjuguent pas. Les 
verbes impersonnels sont ceux dont le sujet il ou ça ne 
représente pas un nom précédent ni un étre précis; ex. 
courir (Jean court, il court) est un verbe personnel; pleu- 
voir (il pleut), un verbe impersonnel. 


ዚ Léa a une forte personnalité. 


1 Alaune PERSONNALITÉ: son CARACTÈRE, son TEMPÉRAMENT, 


qui DISTINGUENT sa personne de toutes les autres; il a une 

personnalité forte, bien équilibrée ou au contraire des 

€ troubles de la personnalité; il peut développer sa personna- 
lité ou être dit (abusivement) € sans personnalité s'il a un 
caractère faible et des idées banales. 

* Des idées, des opinions, un style, une décoration person- 
nels révèlent la personnalité propre de quelqu'un. Il a suffi 
à Lucie d'un tableau et de quelques objets pour PERSONNA- 
LISER la chambre quelle a louée: pour donner à ce lieu 
banal la MARQUE de sa personnalité. — Un style, une con- 
versation, un ameublement IMPERSONNELS ne révèlent 
aucune personnalité. 


Un PERSONNAGE. 


* Personne fictive intervenant dans une ceuvre théátrale ou 
romanesque, à laquelle l'auteur a donné des caractères 
psychiques particuliers. Le Pére Goriot est l'un de ces per- 
sonnages inoubliables créés par Balzac. 


* € Un grand personnage joue un rôle de première impor- 
tance dans une société. Les premiers personnages de l'État 
ont un rôle politique important. — Le docteur Martin est un 
personnage peu commun! C'est vraiment une PERSONNA- 
LITÉ !: une personne présentant des caractères psychiques 
et une importance sociale particuliérement remarqua- 
bles. À ce congrés, on n'avait invité que des personnalités. — 
Le € culte de la personnalité: adulation du CHEF dans un 
régime politique dictatorial. 
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LU PEUPLE 


3. Al humain PERSONNIFIE A2 abstrait. 


Il a pour qualité ou défaut dominant A2; il est un parfait 
exemple de A2. Tartuffe personnifie l'hypocrisie. 


* A] présente A2 comme si c'était une personne. Les poètes 
du Moyen Âge personnifiaient les vertus et les vices. Une 
abstraction personnifiée est une ALLÉGORIE. — La PERSON- 
NIFICATION des mots abstraits est courante dans la poésie 
médiévale. — Tartuffe est la personnification de l'hypocrisie. 


[1 Lucie joue cette sonate mieux que personne. 


[ 1 Emploi pronominal de personne. 


1 Personne: quelqu'un, n'importe qui, dans une subordonnée 
introduite par une principale négative ou interrogative, ou 
dans certaines phrases comparatives (un peu vieux, relati- 
vement rare). 


Croyez-vous que personne puisse passer par ici aujourd'hui? 
— Non, je serais surprise que personne vienne. — Marc et Alice 
se sont séparés sans que personne y trouve à redire. Racontez- 
nous cela, vous racontez € mieux que personne. 


2. En phrase négative. 


Personne: aucun être humain; s'oppose à quelqu'un: un 
être humain, et à rien: aucune chose. Après ne: Est-il venu 
quelqu'un aujourd'hui? — Non, je n'ai vu personne. — Per- 
sonne peut faire phrase à lui seul: As-tu vu quelqu'un? — 
Personne! — € Personne au monde: absolument personne. 


* Personne peut étre qualifié et restreint par de + adj. J'ai vu 
beaucoup de monde aujourd'hui, plusieurs personnes (plu- 
sieurs étres humains) mais personne d'intéressant (aucun 
être humain intéressant) ou par de + autre que... Personne 
d'autre que moi n'a reçu ces visites: moi seul les ai reçues. 


certaines TRADITIONS, un certain mode de vie et type de 
gouvernement, le partage de certaines VALEURS, et l'ENRA- 
CINEMENT dans un certain TERRITOIRE: le peuple francais, 
espagnol, breton, corse. — Un peuple suffisamment nom- 
breux et prospère, ayant un territoire et une spécificité 
assez forte, aspire souvent à constituer une NATION indé- 
pendante. Le peuple du Québec à la fin du XX s. comptait 
bon nombre d'indépendantistes. 


e Dans le cas d'un peuple peu nombreux, sans histoire 
écrite ni représentation nationale, on parle plutót d'une 
ETHNIE, syn. vieux une PEUPLADE. — Au moment des indé- 
pendances, certaines ethnies africaines ont été divisées entre 
plusieurs nouveaux ÉTATS. 


Les membres d'un PEUPLE ou d'une ETHNIE ont certains 
caractères ETHNIQUES. 


Quelles sont les origines ethniques de Jean? et ses caractères 
etlmiques? — Il est français, plus précisément normand, de 
parents normands, il est blond, catholique, démocrate, parle 
français, sait un peu de patois, aime le cidre et la cuisine à la 
crême. — Un peuple présente certains traits de caractère 
pouvant faire l'objet de STÉRÉOTYPES ou portraits figés: Le 
peuple français est léger, indiscipliné, honnête, travailleur. — 
Le peuple allemand est discipliné, musicien, etc. 


Des personnes peuvent avoir le sentiment d'appartenir à un 
certain peuple sans coexister sur le méme territoire. 


Dans ce cas, on parle d'une DIASPORA. Fuyant les horreurs 
de la guerre, les Libanais ont constitué une importante 
diaspora: il y a des Libanais un peu partout dans le monde, 
qui ont conservé le sentiment d'étre libanais. 


* Parler du € peuple chrétien, du € peuple élu (les Juifs) 
consiste à prendre pour critère principal la religion et non 


PEUPLE, n.m. 


A DÉM(O)- ETHN(O)-: bases savantes d'origine grecque, POPUL-, 
PLEB-: bases savantes d'origine latine servant à former des mots 
exprimant l'idée de peuple. 


la territorialité. 


4. Les ETHNOLOGUES, pratiquent l'ETHNOLOGIE ou ETHNO- 
GRAPHIE. 


Ils étudient scientifiquement les modes de vie des ETHNIES, 

leur CULTURE au sens large du mot. L'ethnologue Marcel 

Griaule a étudié la culture des Dogons au Mali. — Les dialec- 

tologues francais publient des Atlas linguistiques et ETHNO- 

GRAPHIQUES des différentes régions de la France. 

* l'art POPULAIRE traditionnel et anonyme, comportant des 
€ chansons populaires, des € danses populaires s'oppose à 
l'art OFFICIEL, SAVANT, ACADÉMIQUE. 


° Le FOLKLORE est l'ensemble des traditions et des usages 


L Le peuple québecois, le peuple libanais. 


1 Le peuple + adj. ethnique ou le peuple de + nom de pays. 


* Un peuple est un ensemble important de gens ayant en 
commun la conscience d'une IDENTITÉ qui les distingue 
des autres peuples et lui permet de parler à la premiere 
personne du pluriel. Nous autres, Québecois, Libanais, etc. 
Les éléments principaux de cette identité — sans qu'il soit 


nécessaire qu ils soient tous représentés — sont la LANGUE, 
la RELIGION, certains événements historiques fondateurs, 
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anciens dun peuple, restés plus ou moins vivants ou entretenus 
de façon artificielle; il est étudié par des FOLKLORISTES. Les 


contes, chansons, danses FOLKLORIQUES appartiennent au folk- 
lore. — Emploi affaibli: est parfois qualifié de folklorique ce qui 
est pittoresque et dénué de sérieux, opposé au MODERNISME. 


il. En 1999, la population de l'Inde a atteint le milliard 
d'habitants. 


1 La POPULATION d'un pays. 


C'est l'ensemble des gens qui y résident, qu'ils constituent 
ou non un peuple homogène. La population de la France 
comporte des Frangais € de SOUCHE, des Frangais d'origine 
étrangère ayant acquis la nationalité française par NATURA- 
LISATION et bon nombre d'ÉTRANGERS appartenant aux eth- 
nies les plus diverses. 


2. Les DÉMOGRAPHES, pratiquent 18 DÉMOGRAPHIE. 


Ils étudient scientifiquement les populations en usant de 
méthodes statistiques. Ils prennent en considération la 
€ pyramide des âges: l'importance relative des différentes tran- 
ches d'áge, donc le vieillissement ou le rajeunissement des 
populations, la NUPTIALITÉ ou nombre des mariages par 1000 
habitants, la NATALITÉ, le nombre moyen d'enfants par 
femme, la MORTALITÉ, la durée moyenne de la vie par sexe et 
par catégories sociales, etc. Tout cela leur permet de faire des 
projections et des prévisions à moyen terme sur l'évolution des 
populations et ses résultats probables. Le Québec, aprés avoir 
connu pendant trois siécles une forte natalité, connait à la fin du 
XXE s. une non moins forte DÉNATALITÉ. 


e Les gouvernements organisent périodiquement des 
RECENSEMENTS pour connaitre le nombre et certaines 
caractéristiques des habitants du territoire de l'État. Des 
agents RECENSEURS les RECENSENT. 


3. Des COLONS ont PEUPLÉ l'ile de la Réunion, originellement 
déserte; son PEUPLEMENT a été trés progressif. — Si la popula- 
tion d'un pays est nombreuse, il est PEUPLÉ, voire 
SURPEUPLÉ ; si elle diminue, le pays se DÉPEUPLE; si elle aug- 
mente, il se REPEUPLE. Dans certains pays, les côtes souf- 
frent de SURPOPULATION alors que l'intérieur est DÉSERTÉ. 
Au XIV* s. la France s'était gravement dépeuplée par suite de 
la guerre de cent ans et de la peste noire; elle s'est progressive- 
ment repeuplée par la suite. 


4. Peuple, syn. de MUITITUDE. 
Il y a du peuple ici! On n'est pas tout seul! (fam.) 


* En parlant d'éléments non humains, € un peuple de...: un 
grand nombre de... Un peuple de pingouins occupe la ban- 
quise. — On peut parler d'un peuplement, d'une population 
d'espéces végétales ou animales. 


ዖ 


PEUPLE 


[1 Le peuple souverain s'avance! Tyrans descendez au 
cercueil! (chant révolutionnaire). 


1 La souveraineté du peuple. 


Dans une DÉMOCRATIE, pourvue d'institutions DÉMOCRATI- 
QUES, où les gens sont en majorité DÉMOCRATES, c'est à dire 
convaincus de la supériorité de ce type de gouvernement, 
le POUVOIR POLITIQUE appartient juridiquement au peuple, 
c'est à dire à l'ensemble des CITOYENS d'un ÉTAT.Le principe 
de la République Française est le gouvernement du peuple, 
par le peuple et pour le peuple (Constitution de 1958). C'est 
ce qu'on appelle € la SOUVERAINETÉ du peuple. Les institu- 
tions internationales reconnaissent le € droit des peuples à 
disposer d'eux-mêmes syn. le € principe des NATIONALITÉS, 
non sans inciter ces nationalités à se FÉDÉRER. 


e Mais le peuple n'exerce pas directement ce pouvoir; il le 
DÉLÈGUE DÉMOCRATIQUEMENT à des REPRÉSENTANTS ÉLUS: 
«Je suis ici par € la volonté du peuple et je n'en sortirai que 
par la force des baïonnettes» (parole historique de Mira- 
beau aux États Généraux de 1789). — € La représentation 
nationale est l'ensemble des gens qui exercent des fonc- 
tions politiques ÉLECTIVES: les DÉPUTÉS, le PRÉSIDENT de la 
République, qui sont les € représentants du peuple. Ce 
sont eux qui exercent le pouvoir; ils constituent ce qu'on 
appelle la € classe politique, syn. péj. faisant allusion à des 
privileges de fait, une NOMENKLATURA (mot emprunté au 
vocabulaire de la Russie soviétique). 


Le RÉFÉRENDUM. 


Quand une question de grande importance est l'objet de 
vifs débats dans un État, les représentants du peuple, ne 
voulant ou ne pouvant pas la trancher eux-mémes, peuvent 
organiser un référendum, c'est-à-dire CONSULTER le peuple 
sur ce point précis. Er 1995, lors d'un référendum sur l'indé- 
pendance du Québec, un petit nombre de voix ont manqué 
aux indépendantistes, qui ne l'ont pas emporté. 
* En Suisse, le € référendum d'initiative populaire, organisé 
sur des questions relatives à la vie courante aprés recueil dun 
nombre donné de signatures, est une pratique habituelle. 


e Un PLÉBISCITE est un référendum généralement organisé 
aprés un coup d'État pour légitimer le pouvoir de la personne 
qui l'a pris. En 1852, les Français PLÉBISCITERENT Lonis- 
Napoléon Bonaparte qui devint l'empereur Napoléon III. 


Le peuple, classe gouvernée. 


Quel que soit le régime politique, le peuple est l'ensemble 
des gens qui n'exercent pas le pouvoir, par opposition à 
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ceux qui l'exercent. Le roi parlait de son peuple. Il se consi- 
dérait comme € le père du peuple. 


* Certains personnages politiques ont été plus POPULAIRES 
que d'autres. Le député Martin est populaire dans sa 
circonscription: les gens l'aiment ou du moins l'estiment: 
sa POPULARITÉ est grande. Mais, pour se faire élire, un poli- 
ticien doit € gagner la faveur du peuple; il peut donc céder 
à la tentation de pratiquer la DÉMAGOGIE, de devenir un 
DÉMAGOGUE: de flatter le peuple, d'exploiter ses passions, 
de le tromper en lui faisant de belles promesses DÉMAGO- 
GIQUES qu'il sait ne pas pouvoir tenir. 


* Certains hommes d'État peuvent être accusés 91 affamer 
le peuple: le réduire à la misére, d'€ exploiter le peuple: de 
profiter abusivement du produit des impóts. — € Le peuple 
est dans la rue: il y a une émeute, ou du moins une mani- 
festation, peut-étre un € soulévement populaire. 


IV Les héros de Germinal, roman de Zola, sont des gens du 
peuple. 


1 Le peuple, classe dominée. 


Dans une société, même démocratique, où, même sans 
détenir dans son entier le pouvoir politique, une classe, 
dominante par la richesse, la culture, une ancienne 
noblesse, assume sa supériorité sans mauvaise conscience, 
elle appelle peuple la classe dominée. Selon les cas, un 
locuteur peut parler avec une certaine condescendance des 
€ gens du peuple, du € bon peuple, du $ pauvre peuple, du 
€ petit peuple, du POPULO (fam. et vieux) ou au contraire 
des € MASSES laborieuses, s'enorgueillir d'être un € fils du 
peuple, étre fier de ses € origines populaires. Les gens du 
peuple peuvent appeler ironiquement la classe dominante 


* Emploi affaibli. Russurez-vous, ce n est pas une pneumonie, 
vous avez attrapé une vulgaire bronchite: une bronchite de 
l'espéce la plus COURANTE. 


La PLEBE. 


Au sens propre du mot, composée de PLÉBÉIENS, c était 
dans la Rome antique, la classe dominée; elle eut, sous la 
République, ses représentants et défenseurs, les € TRIBUNS 
de la plébe dont les plus illustres furent les Gracques: les 
deux frères Tiberius et Caius Gracchus. Sous l'Empire, 
vivant dans l'oisiveté aux dépens des riches dont elle for- 
mait la CLIENTÈLE, elle ne demandait plus que Panem et 
circenses: du pain et les jeux du cirque. En dehors de ce 
contexte historique, plébe peut s'employer comme syn. péj. 
de peuple en langage soutenu; des gouts plébéiens s'oppo- 
sent à des gouts ARISTOCRATIQUES. — Un tribun est un ora- 
teur politique exprimant de façon éloquente les aspirations 
du peuple; il lui faut pour cela une TRIBUNE au sens propre 
ou fig.: un lieu d'où il puisse se faire entendre; par ex. la tri- 
bune de l'Assemblée Nationale. 


La POPULACE (trés péj. et un peu vieux). 


C'est le € bas peuple, sans éducation ni moralité, € classe dan- 
gereuse (vieux) vivant d'expédients et de délinquance, syn. la 
PÈGRE, syn. la CANAILLE (vieux) dont beaucoup de membres 
sont, individuellement, des canailles (usuel). Ces gens ont des 
airs, des maniéres, et surtout un langage POPULACIER (vieux), 
des ARGOTS, langages de complicité toujours renouvelés pour 
rester incompréhensibles aux autres classes sociales. 


PEUR, n.f. et CRAINDRE, v. 


1 Sylvie a peur de l'orage. Elle craint que le vent n'abime 
le GRATIN ou la HAUTE. 5a ክኩ 


2. Le VULGAIRE. : : 
ዊ 1 Al humain (ou animal) € a (grand, très) peur de A2 / craint 


Emploi adj. invariable (vieux): les € gens DISTINGUÉS trou- 
vent que les gens du peuple ont des maniéres, un accent, un 
air peuple, syn. courant vulgaires, syn. faible COMMUN, qu'ils 
s'expriment avec VULGARITÉ. Les linguistes recensent leurs 
VULGARISMES. 


* Le français est issu du € latin vulgaire parlé par le peuple 
de l'empire romain et non du € latin classique: langue 
devenue littéraire et figée. — Depuis le concile Vatican 11, 
l'Église catholique a ouvert sa liturgie aux € langues vul- 
gaires parlées par les différents peuples (français, espa- 
gnol, anglais, etc.) par opposition au € latin liturgique 
familier aux clercs. 
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A2: Al ressent ላ2 comme un DANGER, quelque chose qui ris- 
que de lui faire du mal et en éprouve une ÉMOTION plus ou 
moins violente ou du moins un SENTIMENT PÉNIBLE. Le mot 
peur est possible dans tous les cas, quelle que soit la nature de 
A2. Mais le syn. craindre n'est usuel et naturel que dans cer- 
tains cas (Voir notamment ci-dessous partie IV). 


GR. À2 peut étre 
* un nom: l'orage. 
un inf.: Sylvie a peur de rentrer chez elle sous la pluie. 


° que + phrase au subj.: Sylvie a peur que le vent ne détruise 
la toiture. 


161, ne est facultatif et ne nie pas à proprement parler ce qui 
suit. C'est un cas de ce que les grammairiens appellent € ze 
explétif. 

A] peut avoir peur de A2 pour un autre ou pour autre chose 
que lui-même. Sylvie a peur du vent pour sa toiture. 


A2 € fait peur à A1. 


Tout nom de À2 exprimant un danger peut étre sujet de 
faire peur. L'approche de l'orage, l'orage, la pluie, le vent, la 
foudre font peur à Sylvie. — A2 peut étre trés GRAVE (la fou- 
dre) ou ne pas l'être (être mouillée par la pluie). — A2 peut 
être déjà là, ou imminent: sur le point de se produire 
(l'orage qui éclate) ou simplement possible ou probable (II 
va y avoir de l'orage. — Le vent pourrait détruire la toiture). 


* 1] peut s'agir aussi d'une disposition habituelle. Sylvie a 
peur de l'orage: de tout orage possible et imaginable. 


A3 humain RASSURE Al. 

Il lui dit N'aie pas peur! il le TRANQUILLISE, le CALME, lui rend 
CONFIANCE en l'avenir et en lui-même. A3 convainc Al qu'il 
est en SÉCURITÉ et qu'il € na rien à craindre: Al est SÉCU- 
RISÉ.C est SÉCURISANT, pense Marie, de pouvoir compter sur 
de bons amis. 


ዚ Au feu! Sylvie prend peur. L'incendie l'épouvante. 


1 


O Le danger est grand, actuel ou imminent. 


Al € prend peur (de A2). Une € peur irraisonnée s'empare 
de lui. — Il change de couleur: il € a une peur bleue (fam.), 
il € est blanc, pâle, vert de peur, € mort de peur. 1] TREMBLE 
de peur, il est TREMBLANT. Il est APEURÉ: sa réaction normale 
est de fuir, de se cacher. Une guépe tourne autour de Jean- 
not. Il est apeuré. 
e Syn. fam. Al €a la FROUSSE. — Syn. vulg.: Al Ça la 
TROUILLE, la PÉTOCHE. — Ant. Al € garde son SANG-FROID. 


° Si tout se passe bien, A1 € en est quitte pour la peur. — Il 
€ a eu plus de peur que de mal. 


A2 est EFFRAYANT. 

Syn. Il est EFFROYABLE, et EFFRAIE A1 qui éprouve de la de 
la FRAYEUR, de l'EFFROI (vieux, litt.). Il est EFFRAYÉ: il 
éprouve une peur violente et brève. Sylvie a fait un cauche- 
mar effrayant; la maison s'écroulait sur elle! Elle sest 
réveillée tout effrayée. Quelle frayeur! 


A2 est TERRIBLE. 


I] TERRIFIE, TERRORISE A]. Al éprouve de la TERREUR: une 
peur trés intense qui tend à le priver de ses moyens 
d'action. Il est TERRIFIÉ, TERRORISÉ. L'éruption du volcan est 


PEUR 





TERRIBLE, TERRIFIANTE. C'est la TERREUR dans les villages des 
alentours. Les habitants sont TERRIFIÉS, TERRORISÉS. 


* Un TERRORISTE est un individu qui veut imposer sa politi- 
que en terrorisant les citoyens: en les menaçant de mort, 
en organisant des attentats, pour les € paralyser par la ter- 
reur. La Terreur est le moment de l'histoire de France oü 
le gouvernement révolutionnaire guillotinait les oppo- 
sants et méme les simples suspects d'opposition. 


NB. L'adj. terrible semploie aussi dans des contextes oü il n'est 
pas question de peur mais de MALHEUR. Marie vient de perdre 
son père, c est terrible pour elle! Elle est TERRIBLEMENT éprouvée. 


A2 est ÉPOUVANTABLE. 


I| ÉPOUVANTE Al; Al éprouve de l'ÉPOUVANTE: une peur 
extrémement violente, dans une situation d'HORREUR, 
devant un spectacle HORRIBLE, qui répugne à la nature. ll 
est ÉPOUVANTÉ. Un attentat épouvantable € glace d'épou- 
vante les passagers du train. Certains sautent sur la voie et 
senfuient épouvantés. — Un € film d'épouvante, par des 
moyens spéciaux, provoque l'épouvante, pour le PLAISIR 
morbide des spectateurs. 


La PANIQUE. 


Syn. ላ] éprouve € une peur panique (adj.): soudaine, vio- 
lente, irraisonnée, souvent collective, devant un danger 
parfois imaginaire. Le bruit court que la police va tirer. La 
PANIQUE (nom) s'empare des manifestants. Ils se sauvent en 
courant. Certains sont écrasés dans la bousculade. Les mani- 
festants PANIQUENT (v. fam.). 


La MENACE. 


A3 humain menace A1 de A2, inf. ou nom abstrait: par ven- 
geance, ou pour en obtenir quelque, A3 tente de faire peur à 
A], en lui disant qu'il provoquera A2, un malheur qu'il a le 
moyen de provoquer: si tu ne fais pas ce que j'exige de toi, je 
ferai A2. Luc a reçu des menaces de mort. — Marc menace Éric 
de révéler à la police ce qu'il sait de son passé, 57] ne répare pas 
ses torts. — Éric prend au sérieux les menaces de Marc qui était 
vraiment MENACANT : Marc est capable de € mettre ses mena- 
ces à exécution. — Éric obéit € sous la menace. — Si Marc 
demandait à Éric de l'argent en échange de son silence, ce 
serait du CHANTAGE, il le € ferait chanter (argot de malfai- 
teurs et de policiers passé dans l'usage courant). 


* A2, un malheur, une situation désagréable menace A1: il 
ya une forte probabilité pour que A2 se réalise. L'orage 
menace. — La misère nous menace. 
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Effrayant, épouvantable, terrible, s'emploient souvent l'un pour 
l'autre. Le chômage en France prend des proportions effrayantes / 
épowvantables / terribles; il m'effraie / mépouvante / me terrifie 
(mais pas "re terrorise, ce verbe préférant un sujet humain). 


Emplois affaiblis des mots ci-dessus: 


° Jeannot a une écriture épouvantable: il écrit très mal. — Un 
ÉPOUVANTAIL: mannequin placé dans un champ, destiné 
à faire peur aux oiseaux qui pourraient venir manger les 
semences ou les fruits. — Je suis mal coiffée, j'ai l'air d'un 
épouvantail. 

* Jeannot est un € enfant terrible: remuant, bruyant, déso- 
béissant. — Ce film était terrible (fam.): exceptionnelle- 
ment frappant et bien réussi. Syn. FORMIDABLE. 

-Il y a la queue au guichet? € Pas de panique! (fam.): Nous 
avons le temps! 


[ዚ Un pétard a effarouché les moineaux. 
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O A2 est imminent et désagréable, mais n'est pas un vrai danger. 


A2 est AFFOLANT. 


Il AFFOLE A1; A1 s'AFFOLE; il éprouve de l'AFFOLEMENT. Des 
amis arrivent à l'improviste; rien n'est prêt pour les recevoir. 
Sylvie s'affole: devant faire face à unc situation imprévue, 
elle agit de facon désordonnée, ne sait par oà commencer: 
elle est complétement AFFOLÉE. 


A2 est INTIMIDANT. 


Il a de l'autorité, du prestige; Al se sent en infériorité 
devant lui, a peur de lui dire ce qu'il pense. Il INTIMIDE A1 : 
il lui fait peur en lui faisant sentir sa force, son autorité. A1 
est INTIMIDÉ: il perd ses moyens, n'ose pas se montrer tel 
quil est. Lexaminateur était intimidant, mais Jeannot ne 
s'est pas laissé intimider. 


e A2 sans menacer explicitement A] essaye de l'intimider 
par des € manœuvres d"INTIMIDATION, afin de l'empêcher 
de faire ce qui ne lui plait pas (voir TIMIDE ci-dessous V 2). 


A2 EFFAROUCHE ለ1. 


Celui-ci s'EEEAROUCHE, est EFFAROUCHÉ: A1, timide, inexpé- 
rimenté, a peur de peu de chose. Marie est effarouchée par 
les amabilités de Marc: elle craint qu'il n'aille trop loin et ne 
sait comment réagir. Elle est un peu FAROUCHE, syn. 
SAUVAGE; ant. SOCIABLE. — Se dit notamment des animaux 
craintifs. Un pétard a effarouché les moineaux. 


Cas particulier de l'artiste au moment d'entrer en scéne, du 
candidat au moment de passer l'oral d'un examen: sa gorge 
se serre, il € perd ses moyens: il € a le TRAC. 


5. 


Dans quelques loc. négatives: A1 € n'a pas peur des mots: il 
parle franchement. — € Le travail ne lui fait pas peur: c est 
un grand travailleur. 


IV Luc a peur d'étre licencié, il s'inquiéte. 
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[] Le danger est róel mais n'est pas imminent. 


Syn. A] CRAINT un événement. 


Syn. plus rare, il REDOUTE que A2 phrase au subj., il craint 
de A2 inf., ou craint A2, nom: Al s'ATTEND à ce qu A2, un 
ÉVÈNEMENT MALHEUREUX ARRIVE; A2 lui parait POSSIBLE ct 
méme PROBABLE. Il en éprouve un sentiment pénible. Luc 
craint / redoute que son entreprise (ne) ferme; il craint d'être 
licencié; il craint / redoute la fermeture de l'entreprise / un 
licenciement. — Il éprouve de la CRAINTE. Syn. intensif: il 
TREMBLE que son entreprise ne ferme. — Mais son patron le 
rassure: Tout va bien! € Soyez saus crainte! 


e Sylvie craint pour (la vie de) Luc: elle craint qu'il nait un acci- 
dent mortel pendant sa traversée de l'Atlantique à la voile. 


A] humain craint une personne. 


Il reconnait le POUVOIR de A2 et n'oserait pas sv opposer. Marc 
sait se faire craindre de son personnel. — Son personnel le craint. 
— İl éprouve une € crainte salutaire de le mécontenter. — PR. La 
crainte de Dieu est le commencement de la sagesse. 


* La crainte peut trés bien s'allier au respect et à l'estime, 
tandis que Al humain a peur de A2 humain signifie sim- 
plement qu'il le juge dangereux, syn. intensif Al redoute 
A2 humain: il le jugc REDOUTABLE. Un € redoutable mal- 
faiteur est dangereux mais pas respectable. 


e Fig. Al concret craint A2 concret qui pourrait l'abimer, 
lui faire du mal. Les orangers craignent le froid. — Ce colis 
craint l'humidité. 


GR. Loc.conj. ou prep. de peur / de crainte que / de.... 


* Emploi comme conjonction: A1 fait A3 de peur que A2 / 
de crainte que A2, phrase au subj. Sylvie rentre ses géra- 
niums de peur / de crainte qu'ils ne gèlent: pour qu'ils ne 
gelent pas. 

* Emploi prépositionnel: A1 fait A3 de / par peur de A2 ou 
de / par crainte de A2, nom. Sylvie rentre ses géraniums par 
peur /crainte de la gelée. 


L'INQUIÉTUDE. 


Al craint que la situation A2 ne s'aggrave, qu'il n'en résulte 
quelque malheur, ou, ne sachant rien concernant A3, 
craint d'apprendre un malheur A2 non précisé. La montée 


du chômage est INQUIÉTANTE ; Luc S'INQUIETE, est INQUIET de 
la montée du chômage: il éprouve de l'inquiétude. 


* Sylvie n'a pas de nouvelles de Jeannot; elle s'inquiète (pour 
lui); elle est folle d'inquiétude: elle craint qu'il n'ait eu un 
accident; syn. intensif, elle est ANXIEUSE, elle attend des 
nouvelles avec ANXIÉTÉ, elle les attend ANXIEUSEMENT. Syn. 
A1 € se fait du mauvais san g/ de la bile (fam.). 


e Ant.: Al se TRANQUILLISE, est (bien) TRANQUILLE, SEREIN, 
attend avec SÉRÉNITÉ. 


Al imagine À2 situation ou action prévue, il s'y voit déjà et 
en a peur. [] APPRÉHENDE À2, que-phrase au subj. ou inf. ou 
nom abstrait. Le candidat appréhende l'oral de son examen; 
il en éprouve une grande APPRÉHENSION. 


A] f se fait du SOUCI pour A3: AI craint que A3 ne subisse 
quelque chose de fâcheux, et y pense souvent. Sylvie se fait du 
souci, pour Jeannot: syn. Sylvie est SOUCIEUSE ; elle se TRACASSE. 


A2, signe qui fait prévoir un malheur, est ALARMANT. Lucie 
S ALARME d'une grosserir au sein; elle pense que cest un symp- 
tome alarmant d'un cancer possible. Cette grosseur l'alarme. — Un 
€ signal d'alarme sert à € donner l'ALARME en cas de danger. 


Quand Al pense à A2, un malheur prévisible et qu'il juge 
inévitable, sa gorge se serre, il ne peut pas dormir, ca le 
rend MALADE. il éprouve de l'ANGOISSE. La situation finan- 
cióre de Luc est ANGOISSANTE : il risque la saisie; cela 
ANGOISSE Luc de ne pas pouvoir payer ses dettes; il est 
ANGOISSÉ: on lui donne un médicament contre l'angoisse, 
un TRANQUILLISANT. 


V Sylvie est peureuse. 
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O La peur fréquente ou habituelle. 


A] est PEUREUX. 


Il s'effraye ou s'inquiète souvent, et pour peu de chose; il 
se comporte PEUREUSEMENT. Syn. plus rare: il est CRAINTIF. 
Al a un tempérament inquiet, anxieux. syn. fam. il est 
FROUSSARD, syn. vulg. TROUILLARD. 

* Il se peut que Al ait habituellement plus peur de certai- 
nes choses que d'autres. Ainsi, il peut avoir peur de la 
mort, du changement, du ridicule, des responsabilités... 

* Al est ALARMISTE quand il s'alarme facilement et voit tou- 
jours l'avenir en noir. 

* Al est TIMIDE quand il n'ose pas affirmer sa personnalité 
ni prendre des initiatives; il parle TIMIDEMENT; sa TIMIDITÉ 
le paralyse. 


PHILOSOPHIE 


Al est LÂCHE, il fait preuve de LÂCHETÉ lorsque, par peur, il 
n'assume pas ses responsabilités, fuit devant l'adversaire. 
Syn. très péj., vieux: il est COUARD, fait preuve de COUAR- 
DISE. — Ant. COURAGEUX. 


Les peurs maladives et anormales. Marie a toujours peur 
d'être cambriolée, elle ne pense qu'à ça, c'est une HANTISE. 


-PHOBE, suffixe, -PHOBIE, suffixe et n.f.: bases savantes d'ori- 
gine grecque servant à former des mots exprimant l'idée de 
ና peur maladive: Éric a très peur des chiens, c'est une vraie PHO- 
BIE. — Marie € fait de 'AGORAPHOBIE: elle a peur de traverser 
un espace vide. Lucie, elle, a peur de rester enfermée: c'est de lu 
CLAUSTROPHOBIE. — Paul est XÉNOPHOBE: il éprouve des sen- 
timents de XÉNOPHOBIE: il a peur des étrangers dont il ressent 
la présence comme un danger. 


PHILOSOPHIE et SAGESSE, n.f. 


L Platon est un grand philosophe de l'antiquité grecque. 
1 Philosophie. 


Mot d'origine grecque, signifie, étymologiquement, amour 
de la sagesse. Les anciens pensaient donc que la finalité de 
la philosophie était l'élaboration des règles de CONDUITE de 
la vie humaine; mais ils y englobaient, comme fondement 
à cette sagesse, toutes sortes de CONNAISSANCES. Le PHILOSO- 
PHE était également un SAVANT. D'où pendant des siècles, 
la recherche par les ALCHIMISTES de la € pierre philosophale 
supposée transformer le plomb en or. Aujourd'hui, on fait 
une nette différence entre les recherches qui relévent de la 
philosophie et celles qui relévent de la SCIENCE. 


Tout Al humain qui RÉFLÉCHIT sur les PROBLÈMES FONDA- 
MENTAUX que la SCIENCE ne peut RÉSOUDRE, fait de la philo- 
sophie. Tout Al humain qui coordonne ses réflexions sur 
de tels problèmes de façon à en faire un SYSTÈME, qui lui 
donne une forme écrite, qui enseigne sa DOCTRINE à des 
DISCIPLES, formant ainsi une € école PHILOSOPHIQUE, est un 
philosophe, un € philosophe de métier. Un € professeur de 
philosophie connait les différents € systèmes philosophiques 
ou € corps de doctrine et aide ses élèves à réfléchir eux- 
mêmes sur les divers € problèmes philosophiques. 


Les différentes branches de la philosophie. 


Al fait de la MÉTAPHYSIQUE (nom) s'il s'interroge sur la CAUSE 
PREMIÈRE de l'ÉTRE, sur l'existence de DIEU et sur le € problème 
du MAL, sur celui de la LIBERTÉ humaine, etc. Certaines philo- 
sophies sont compatibles avec une RELIGION RÉVÉLÉE, d'autrcs 
non. Les uns sont DÉISTES, les autres MATÉRIALISTES, d'autres 


ሕ.ፌኋ--- 


AGNOSTIQUES, jugeant impossible de trancher entre ces deux 

positions métaphysiques (adj.). 

* Al fait de la MORALE (syn. plus sav., de l'ÉTHIQUE) s'il réflé- 
chit sur les principes du BIEN et du MAL dans la conduite 
humaine et arrive à élaborer des principes de SAGESSE. 
Dans l'antiquité les philosophes STOÍCIENS et ÉPICURIENS 
furent surtout des MORALISTES, élaborant un modéle du 
SAGE, plus ou moins AUSTÈRE ou HÉDONISTE, parvenant à la 
maitrise de ses passions (Voir partie H, 3). — Une 
€ philosophie politique est une sorte d'éthique à l'échelle 
des sociétés et non des individus. 


* A] fait de la LOGIQUE s'il réfléchit sur la manière d'utiliser 
sa RAISON pour arriver à la VÉRITÉ; s'il en fait sa spécialité, 
c'est un LOGICIEN. 


e Al fait de l'ESTHÉTIQUE s'il construit une THÉORIE de la 
BEAUTÉ. 


* Al fait de l'ÉPISTÉMOLOGIE s'il fait la théorie des sciences 
et étudie les méthodes qu'elles utilisent pour parvenir à 
certaines sortes de vérités. 


Les SPÉCULATIONS des philosophes. 


Ce sont les diverses manières dont ils CONÇOIVENT les pro- 
blémes ci-dessus. Ce sont des CONCEPTS ABSTRAITS; leur 
CONCEPTION de la vie et de l'étre est propre à chacun d'eux. 
C'est un ensemble d'OPINIONS qui valent surtout par leur 
cohérence interne, leur puissance explicative, les consé- 
quences plus ou moins heureuses qui peuvent en résulter 
pour la vie des sociétés. Deux philosophes peuvent DÉFEN- 
DRE, sur le méme sujet des THESES différentes. Une 
€ dissertation philosophique consiste souvent à exposer une 
thèse, puis la € thèse adverse ou ANTITHÈSE et à faire en con- 
clusion la SYNTHÈSE des deux. C'est un exercice courant en 
€ classe de philosophie, ou, fam. en PHILO (la dernière année 
de l'enseignement secondaire, en France, dans la filiëre la 
plus classique). 


* Sile philosophe est un universitaire, il a intérét à écrire un 
volume sur une certaine thése et à venir SOUTENIR cette 
thése devant un jury pour devenir € docteur en philosophie. 
La philosophie est toujours l'objet de DÉBATS. Il n'existe 
pas un seul € système philosophique qui s'impose à l'esprit 
sans discussion possible. Citation célébre: Il y a plus de 
choses dans le ciel et sur la terre que ne peut en rêver ta phi- 
losophie (Hamlet, Shakespeare). 


4. La € philosophie des lumières. 


Un certain nombre d'écrivains français du XVIIIe s. (Voltaire, 
Rousseau, Diderot, etc.), sont souvent appelés € philosophes 
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des lumiéres ou simplement les philosophes. Négligeant la 
métaphysique, favorables aux sciences, hostiles à toute reli- 
gion révélée, ils ont développé surtout une réflexion politique 
et sont à l'origine de la Révolution française, de l'idée des 
€ droits de l'homme, et de la démocratie moderne. 


II. Sylvie est philosophe, elle ne s'inquiéte pas inutilement. 


1 Al aime PHILOSOPHER, seul avec lui-méme, ou en conver- 


sation avec d'autres: soulever de grands problémes et v 
réfléchir, en parler en dehors de toute nécessité pratique. 
Montaigne philosophait, seul dans sa tour, mais il était en 
dialogue avec tous les grands écrivains latins! 


On peut parler de la philosophie de Al, écrivain, homme 
politique, si une certaine conception de la vie se dégage de 
son œuvre et de sa conduite, sans qu'il soit à proprement 
parler un philosophe. Une certaine philosophie est sous- 
jacente aux romans de Balzac. 


La SAGESSE. 


Par l'EXPÉRIENCE de la vie, et la RÉFLEXION, A1 adulte est 
devenu PHILOSOPHE (adj.), svn. SAGE (adj. ), ou méme un 
SAGE (n.m.); il a acquis une certaine sagesse: peu de choses 
l'étonnent; il sait modérer ses passions. Il ne se met pas en 
colére, pensant que les hommes ne sont ni si bons ni si 
mauvais qu'on le croit; il est devenu TOLÉRANT. Il est RAI- 
SONNABLE, AVISÉ: il RÉFLÉCHIT posément avant d'agir. Il est 
PONDÉRÉ: il sait € PESER le pour et le contre. Il supporte 
l'adversité sans se plaindre: il est STOÏQUE. Sylvie a perdu 
beaucoup d'argent dans une mauvaise affaire; elle a pris ce 
revers avec philosophie. 


Un ና comité des SAGES est la réunion de quelques person- 
nes choisies pour leur COMPÉTENCE mais surtout pour leur 
PONDÉRATION, leur bonne MORALITÉ, pour qu'elles donnent 
leur AVIS sur des problémes de société complexes et déli- 
cats. Le gouvernement a demandé à un comité des sages de 
réfléchir sur le probléme des rythmes scolaires. 


Al, enfant, est SAGE quand il ne fait pas trop de bruit, 
écoute ce quon lui dit, obéit. Pendant toute la cérémonie, 
Jeannot a été € bien sage, € sage comme une image et méme 
d'une € sagesse exemplaire : Il s'est bien tenu et on ne l'a pas 
entendu. Ant. il est DISSIPÉ, TURBULENT, il CHAHUTE fait du 
CHAHUT; cest un (petit) POLISSON, un (vilain, mauvais, 
méchant) GARNEMENT. 


PIÈCE, n.f. et MORCEAU, n.m. 


L Le vase de porcelaine s'est cassé en mille morceaux; il 


est en piéces. 
1 Un morceau de Al est une partie séparée, par COUPURE ou 


par FRACTURE, d'un A1 concret. 


Voir les articles COUPER, BOUT, et PARTIE. (En ce sens, mor- 
ceau est plus usuel que pièce). Le vase € a volé en pièces, 
€ en mille morceaux, syn. eu ÉCLATS. — Il € est en morceaux. 
— Il faut recoller les morceaux. 


* A2 humain découpe des pièces de forme déterminée dans 
des feuilles de métal, de cuir, etc. avec un outil appelé 
€ emporte-pièce. Le pâtissier découpe la pâte € à l'emporte 
pièce. 

* A2, boucher, DÉPÈCE Al, une carcasse: il la coupe en 
grosses € piéces de viande, syn. en QUARTIERS, puis les 
DÉBITE, les DÉTAILLE en morceaux plus petits. 


NB. Le nom morceau s'emploie notamment pour des 
aliments: un € morceau de pain / de viande / de sucre. Le 
sucre se présente sous forme de € sucre en poudre ou de 
€ sucre en morceaux. — Ce filet de bœuf est un € morceau de 
choix, un € morceau de roi, dit le boucher. — Sylvie sert ses 
invités et leur donne les € bons morceaux, les € meilleurs 
morceaux. D'oü, fig., dans une discussion d'affaires, A2 
€ emporte le morceau: il réalise l'affaire à son profit. 


Une € pièce rapportée est un élément rajouté pour rempla- 
cer une partie détériorée ou manquante: on € met une piéce 
à une chambre à air percée, syn. une RUSTINE. — A2, rac- 
commodeuse, RAPIÈCE A3, un vêtement troué; elle y coud 
une piéce / un morceau de tissu plus ou moins bien assorti 
pour boucher le TROU. Avec les textiles modernes, on ne voit 
plus beaucoup de vétements rapiécés. 

* Un PATCHWORK (mot anglais) est un tissu € fait de pièces 
et de morceaux, loc. qui peut s'employer à propos de tout 
ensemble constitué d'éléments disparates: La thèse de Léa 
est faite de piéces et de morceaux. 


Emplois figurés des mots ci-dessus. 

L'armée victorieuse € taille en piéces l'armée vaincue: elle en 

disperse les éléments, qui se débandent. 

e Au XVIII s., le territoire de la Pologne a été dépecé par la 
Russie, la Prusse et l'Autriche. 

* La propriété du châtelain a été MORCELÉE (v. dérivé de mor- 
ceau). Jadis, le droit d'ainesse évitait le MORCELLEMENT des 
terrés. — Lorsque, à la campagne, à la suite des héritages, 


PIÈCE ፲ P 


les terres sont trop morcelées, on procëde à leur 
REMEMBREMENT: procédant par échanges entre les diffé- 
rents propriétaires, on constitue des pièces plus grandes. 
LOTIR une grande propriété, en faire un LOTISSEMENT, la 
diviser en LOTS, est une manière de la morceler. 


ዚ Un appartement de trois pièces. 


O La pièce, élément d'un ensemble, envisagé dans sa relation 


avec les autres éléments. 


En matière d'habitat. 


Chaque partie principale d'un bátiment, isolée par des cloi- 
sons, à usage d'habitation, de bureaux, ou autres, à l'exclu- 
sion des entrées, couloirs, caves et greniers, cuisine, 
sanitaires, et parties communes, est une pièce, ou € pièce 
principale. Luc a loué un € trois pièces, pour avoir une CHAM- 
BRE, un BUREAU, et une SALLE de séjour. 


En matiére de mécanique. 


Un appareil est normalement constitué de plusieurs piéces. 
On fabrique, assemble, monte les piéces d'un moteur. Tou- 
tes ces pièces ne s'usent pas à la méme vitesse, d'où la 
nécessité d'avoir des € piéces de rechange. des € piéces déta- 
chées pour remplacer les piéces abimées. Le constructeur 
garantit ses appareils pour une certaine durée; il les livre 
€ garantis pièces et main d'œuvre. 


En matiére de vétements. 


Un f| costume trois pièces pour homme, se compose d'un 
PANTALON, d'un GILET et d'un VESTON. Un € deux-piéces pour 
femme se compose d'une jupe et d'un HAUT qui peut étre 
une petite VESTE, une TUNIOUE, etc. 


* Un EMPIÈCEMENT est une pièce de tissu plate comprenant 
l'encolure et le haut de la poitrine, sur laquelle on peut 
fixer des parties à fronces, à plis ou à pinces donnant plus 
d'aisance à la poitrine. 

En divers domaines. 


* Le commergant vend ses marchandises par LOTS ou € à la 
pièce : 30 € le lot de 10 torchons ou € 4 € pièce. 


* Un musée contient des € pièces de collection, parfois des 
€ pièces rares, des € pièces uniques. 


* Un service de table est constitué d'un certain nombre de 
pièces, en général multiple de douze: assiettes plates, 
creuses, à dessert, tasses, soucoupes. 


e Au jeu d'échecs, on déplace des pièces sur un échiquier. 


* Un canon est une € piéce dartillerie. 
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* Un animal capturé à la chasse est une € pièce de gibier. 
Chaque animal d'un troupeau est une piéce de bétail. 
Quel taureau! C'est une belle piéce! 


* Un dossier se compose de diverses pièces, ou € pièces 
CONSTITUTIVES: un juge a besoin de € piéces à conviction, 
de facon à € juger sur pièces, € pièces à l'appui. 


Une méme sorte d'objets peut étre faite de plusieurs piéces 
assemblées ou € d'une seule piéce. L'armure des chevaliers 
du Moyen Áge était constituée de plusieurs piéces, d'oü, 
fig. Al € est armé de toutes pièces: il a tous les accessoires 
nécessaires. une € histoire inventée de toutes pièces est com- 
plétement imaginaire sans rien de réel. Un € homme tout 
d'une piéce est incapable de diplomatie, d'évolution, 
d'adaptation aux circonstances. 


IL «Syrinx» est une pièce pour flute, un beau morceau de 
musique. 
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O Une pièce constitue un tout par elle-même. 


La référence à un ensemble est floue. 


e À l'intérieur de la totalité d'une œuvre littéraire ou artisti- 
que, et surtout d'un répertoire de théátre, on peut distin- 
guer des pièces et des morceaux. Dom Juan est une € pièce 
de théâtre de Molière. — Un poème est une € pièce de vers. 
— Le portrait d'Héléne Fourment par Rubens est un magni- 
fique morceau de peinture. — En musique, on donne le 
nom de morceau de + nom d'instrument, de pièce pour + 
nom d'instrument à des œuvres généralement assez cour- 
tes n'entrant pas dans l'un des grands genres traditionnels 
comme le concerto, la sonate, éventuellement faisant par- 
tie d'une suite ou d'un cycle. 


* Parmi tous les documents qu'un citoyen peut conserver 
par devers lui, l'administration demande souvent des 
€ pièces justificatives, des € pièces officielles: le policier, le 
douanier demandent des € pièces d'identité. 

* Les ouvriers qui € travaillent aux pièces sont payés en 
fonction du nombre de piéces qu'ils produisent, à l'inté- 
rieur dune SÉRIE. 


* Une piéce de terre est une PARCELLE dans une propriété ou 
sur le cadastre. 


* Dans la cave du vigneron, une € piéce de vin est la partie 
de sa production contenue dans un tonneau. 

La référence à un ensemble a disparu, est inexistante en 

français moderne. 


* Une ና pièce d eau: un bassin dans un jardin. 


e Une € pièce montée: un gâteau en hauteur formé de 
choux à la créme assemblés, servant souvent de dessert 
dans un repas de cérémonie. 

* Une € piéce (de monnaie) en métal, utilisée pour payer de 
petites sommes, ou pour faire l'appoint; une petite piéce 
de monnaie de peu de valeur est une PIÉCETTE. Un NUMIS- 
MATE collectionne les piéces rares ou anciennes; il fait de 
la NUMISMATIQUE. 

* Une € pièce de tissu, achetée en gros, est un rouleau d'une 
certaine importance que le marchand détaille en COUPONS. 


PIED, n.m. 


A PED-: base savante d'origine latine, POD-: base savante d'ori- 
gine grecque servant à former des mots exprimant l'idée de 
pied. 

l. Sylvie a les pieds cambrés, Jean les pieds plats. 

O Structure des pieds. 


1 Al humain a deux pieds, à l'extrémité de ses deux JAMBES: 


le DROIT et le GAUCHE. 


C'est un BIPEDE, apte à se tenir DEBOUT sur ses deux pieds, 
à la différence d'un grand nombre d'animaux à quatre pat- 
tes qui sont des QUADRUPÈDES. 


* Les pieds sont ARTICULÉS à la jambe par la CHEVILLE. Leur 
face supérieure est le € COU DE PIED, l'inférieure la 
€ PLANTE des pieds. Selon les individus, le pied est plus ou 
moins PLAT ou CAMBRÉ: formant une sorte de voute. 
L'extrémité arriere est le TALON; l'extrémité avant la 
€ pointe des pieds, constituée des € doigts de pieds ou 
ORTEILS. 

* La cheville sert de mesure approximative. A1 enfonce dans 
la boue jusqu'à la cheville. — Fig. A1 humain € n'arrive pas 
à la cheville de A2: Al est très inférieur à A2. 

* Fig. Le talon est la partie arrière de divers objets. celle qui 
reste quand on en a retiré le plus utilisable: un € talon de 
jambon, le talon d'un carnet de chéque etc. En langage 
technique une cheville est une pièce destinée à l'assem- 
blage de deux autres pièces. 


Quand Al est en position verticale, le pied est la partie la 
plus BASSE du corps. 


Il s'oppose à la TÊTE, qui en est la plus HAUTE. Al est armé / 
habillé € de pied en cap (vieux), syn. € des pieds à la téte 
(usuel). — AI € a bon pied, bon œil: il est en bonne santé, 
du haut en bas. Un acte d'humilité et de prière consiste à 
| se jeter aux pieds de A1, en s'abaissant jusqu'au sol. 


* La téte étant le siège de l'intelligence, les pieds, qui ne 
savent guère qu obéir et marcher, en sont l'inverse, d'où: 
A1 € est bête comme ses pieds; il € joue comme un pied. 


* En position horizontale, A1 s'étend sur un LIT qui a une 
tête et un pied. — Al, MORT, sort de chez lui € les pieds 
devant (fam.). 


* Le pied et la MAIN sont deux organes d'ACTION, en relation 
l'un avec l'autre: A1 € fait des pieds et des mains pour arri- 
ver à un résultat. — A1 € a pieds et poings liés: il est réduit 
à l'INACTION. — A2 humain ou abstrait € casse les pieds à A1 
(trés fam.): l'empêche d'agir comme il voudrait, l'ennuie. 
— A2 abstrait, pénible à supporter, ca € fait les pieds à A1 
(trés fam.): l'éduque, lui apprend à vivre. 


Le pied, dans le passé, a servi de MESURE: env. 30 em. 


Restent les loc. A1 recule / avance € pied à pied: tres len- 
tement, avec effort. — A1, honteux et confus, € voudrait étre 
à cent pieds sous terre pour se cacher. — A1 € vit sur un grand 
pied: avec des moyens importants. — A1 € est sur un pied 
d'égalité avec A2. — Une nation € est sur le pied de guerre. — 
A1 € fait un pied de nez à A2: en signe de dérision, allonge 
son nez avec sa main, tous doigts tendus ct écartés. — Al 
€ a / prend son pied (argot): 1. la mesure de profits à 
laquelle il a droit; 2. le plaisir auquel il aspire. 

* ላ] EMPIÈTE sur A2 spatial (un territoire): 1. il sy avance 
et s'en empare pied à pied; 2. il prend un peu trop de 
place. Fig. A1 s'attribue en partie A2 abstrait: le droit, la 
liberté d'un autre. 


II. La course à pied est un sport d'endurance. 


[1 Actions des pieds. 


1 Les pieds servent à se tenir DEBOUT sur le SOL. 


A1 € est sur pied dès 6 8. du matin: il est levé. — A1, malade, 
€ sera sur pied dans huit jours: il sera guéri et pourra se 
lever. — Fig. A1 € met sur pied une affaire: il lui donne une 
organisation solide. — A2, peintre, fait de AI un € portrait 
en pied: il le représente entièrement, et debout. 


Al, marchant dans l'EAU € a / perd / reprend pied: il peut ou 
non marcher sur le fond, selon la PROEONDEUR de l'eau; il 
risque ou non de se NOYER (au propre et au fig.). 


Al, descendant d'un véhiculc € met pied à TERRE. — Fig. il a 
un € pied-à-terre: une petite résidence où il peut DESCEN- 
DRE, dans un endroit où il se rend souvent cn voyage. — A1 
€ a les pieds sur terre: il est réaliste et sérieux. — A1 € attend 
de pied ferme A2 dangereux: avec la résolution de ne pas 
fléchir. — A1 € láche pied: il met fin à son effort. — A1, aprés 
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un saut périlleux, au propre et au fig. € retombe sur ses 
pieds. — Al accepte d'accomplir une action difficile € au 
pied levé: sans avoir eu le temps de s'y préparer. — A2 
€ coupe l'herbe sous le pied à A1: A2 prive Al des moyens 
d'existence sur lesquels il comptait. — A1 € met à pied A2: 
il le prive du poste qu'il occupait (comme un cavalier qu'il 
ferait descendre de cheval). 


Les pieds servent à MARCHER. 


ላ] € va à pied à son bureau; c'est un PIÉTON. Il faut qu'il 
€ regarde où il met les pieds (au propre et au fig.) pour ne pas 
risquer de se salir, de se mouiller, de TRÉBUCHER sur un 
obstacle: de manquer de tomber. S'il est fatigué, il € traine les 
pieds, il n'arrive plus à € mettre un pied devant l'autre. — Il fait 
si mauvais temps que Al n'ose pas € mettre le pied dehors. — Al 
€ marche sur la pointe des pieds: sans faire aucun bruit. — A1 
€ a le pied marin: les mouvements du bateau ne le génent pas 
pour se tenir debout et pour marcher. 


*Si Al marche lentement, longtemps, dans un petit 
espace, il PIÉTINE (v.intr.). — A1 piétine A2 concret (tr.): il 
marche dessus à plusieurs reprises. 

* Si Al € fait de la course / de la marche à pied, il participe à 
une € course PÉDESTRE. 

* Al € est / marche sur les talons de A2, TALONNE A2: il le 
poursuit et le serre de très près (au propre et au fig.). 


* L'INFANTERIE, dans une armée, est composée de FANTAS- 
SINS, soldats marchant à pied. 


A1 pouvant lever un pied, et le poser, doucement ou avec 
violence, les pieds servent à diverses autres actions: 


* à DANSER, à € SAUTER à pieds joints, à jouer au FOOT-BALL, à 
PÉDALER en appuyant les pieds sur les PÉDALES d'une bicy- 
clette ou d'un autre engin, à conduire une voiture: Al 
conduit € le pied au PLANCHER: aussi vite que possible. — 
De temps en temps, il € lève le pied: il cesse d'appuyer sur 
l'ACCÉLÉRATEUR. 

° à donner un signe. Al ና fait du pied à A2: le caresse sous 
la table avec son pied. — Il fait un € appel du pied: une 
invitation discrète. 

e à diverses actions violentes. Al € tape des pieds, syn. il 
TRÉPIGNE. A1 € donne un coup de pied à A2 humain / dans 
A2 spatial; notamment, dans un accès de colère, il donne 
€ un coup de pied au cul / au derrière à A2 humain. 


Emplois figurés. 
A1 € s'est levé du bon pied et € part du bon pied (le droit!): 
sa journée commence bien. — Je € n'ai jamais mis les pieds à 
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A2 lieu: je n'y suis jamais allé (négation forte). - A1 € na 
pas les deux pieds dans le même SABOT (ancienne chaussure 
de bois des paysans): il est actif, pas embarrassé ni hési- 
tant. — Al € ne sait pas sur quel pied danser: il est très 
embarrassé. — A1 € ¿net les pieds dans le plat: il dit franche- 
ment le mal qu'il pense, pose les problèmes avec clarté, au 
risque de passer pour grossier. — Al € met le pied à l'étrier: 
il commence un petit travail qui lui vaudra peut-étre une 
embauche plus importante. — A1 € a un pied dans A2, par 
ex. une entreprise où il va être embauché: il y est presque 
entré. — I] € a un pied dans la TOMBE, s'il est trés malade. 


* Al piétine A2 abstrait (ses principes, ses convictions): il les 


des pieds; il doit prendre un € bain de pieds. Le frottement de 
la chaussure peut provoquer des AMPOULES et des € CORS au 
pied. — Une déformation osseuse est un OGNON. — En mar- 
chant sans faire attention, Al peut € se FOULER la cheville, 
€ se tordre le pied, se faire une FOULURE, syn. intensif, une 
ENTORSE. Tout cela fait que Al € a mal aux pieds. Il confie ses 
pieds à un PÉDICURE, auxiliaire médical, ou à un PODOLOGUE, 
médecin, spécialisés dans les soins des pieds 

| Fig. A2 ና ôte une épine du pied à Al: il le tire d'affaire 

dans une circonstance trés fácheuse. 


IV Pour le diner, nous avons des pieds de cochon panés. 


€ foule aux pieds: n'en tient aucun compte, par intérêt. 1] L] Le pied des animaux, des plantes et des objets. 


piétine, sans complément: il n'avance pas, perd son temps. 1 Les pattes de certains animaux (notamment ÉQUIDÉS, 


Ill. La pantoufle de vair ne chaussait que le pied de Cen- OISEAUX) sont appelées des pieds. 


drillon. En boucherie et en cuisine, on utilise le pied de VEAU, le 


pied de COCHON, le pied de BCEUF, et le pied de MOUTON. 
* Fig. € Pied de POULE: type d'impression sur un tissu res- 


O Les pieds, objets de soins. 
1 ለ] se CHAUSSE. 


Al met des CHAUSSETTES ou des BAS, puis, lorsqu'il veut mar- 
cher à l'extérieur, se chausse en mettant des CHAUSSURES, syn. 
des SOULIERS en CUIR, parfois en TOILE, à TALONS plus ou 
moins hauts, munis d'une bonne SEMELLE, parfois des BOTTES 
dont la TIGE lui couvre tout ou partie de la jambe. Rentré à la 
MAISON, il se DÉCHAUSSE et met ses PANTOUFLES, syn. ses 
CHAUSSONS de tissu souple. — Il est rare qu'il marche les pieds 
nus ou € nu-pieds, sinon, l'été, dans des SANDALES faites de 
laniéres, ou des ESPADRILLES de toile à semelles de CORDE. 


2 Il achète une € paire de chaussures chez un CHAUSSEUR: il 
précise sa POINTURE et essaye les deux pieds: le droit et le 


semblant vaguement à l'empreinte d'un pied d'oiseau. Un 
tissu pied de poule. 


* € Pied de BICHE: levier à extrémité fendue comme un 


sabot de biche. 


* A] humain € fait le pied de GRUE: debout, comme cet 
oiseau échassier aux longues pattes, il attend quelqu'un 
qui tarde à venir. Une grue (vieux) est aussi une prostituée 
qui attend le client. 


* Le € coup de pied de l'ÀNE: celui que cet animal médiocre, 
donne au roi LION devenu vieux (allusion à une fable de La 
Fontaine). 


gauche, qui ne sont pas interchangeables (alors qu'ils le 2. Un pied de plante. 
sont dans les pantoufles et les chaussettes). — Fig. A1 € a Par ex. un € pied de vigne: dans une pépinière, ou un champ, 
trouvé chaussure à son pied: exactement ce qui lui convient. une plante particuliére, parmi d'autres, enracinée, ou vendue 
* Quand ses chaussures sont abimées, il les fait réparer par avec ses racines. — A2, agriculteur, vend sa récolte € sur pied: 
un CORDONNIER. — PR. Ce sont les cordonniers les plus mal sur la plante qui l'a produite, avant la cueillette. — A1, fleur, 
chaussés: trop occupés des autres, les spécialistes se négli- fruit € séche sur pied: sans avoir été cueilli. 
gent dans leur propre spécialité. ° Le pied d'un champignon. sa partie basse, s'oppose à son 
Les maux des pieds. chapeau. 
Les pieds, qui supportent un poids important et travaillent 3. Le pied de Al concret. 


beaucoup endurent divers maux. Ils sont sensibles à la 
température: A1 € a froid aux pieds; il € a les pieds gelés: 1. 
très froids — 2. réellement gelés par des températures polaires. 
A] € a les pieds mouillés si ses chaussures € prennent l'eau: il 
risque de senrhumer. — Il a de la chance s’il peut franchir un 
cours d'eau € à pied sec. S'il fait chaud, A1 sue et € pue / sent 
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° Sa partie basse, constituée d'un ou plusieurs supports 
plus minces que le reste: c'est le cas de certains meubles, 
ou objets plus ou moins € hauts / bas sur pieds, notam- 
ment des chaises, et des € verres à pied. Le pied d'une 
lampe s'oppose à son abat-jour. Un TRÉPIED est un siége à 
trois pieds (alors que la plupart en ont quatre). 


° Ša partie la plus basse, sans finesse particuliëre, surtout dans 
la loc.prep. € au pied de: en bas de A1. Au pied de l'escalier, 
de l'échelle. Le pied de la montagne est plus large que son 
sommet, le pied d'une statue repose sur un PIÉDESTAL. 


* Fig. Al € est au pied du mur: comme un maçon qui doit se 
mettre a travailler, il est obligé de passer à l'action; il € est à 
pied d'aeuvre: tout est prét pour qu'il commence son travail. 


PIERRE, n.f. 


A PÉTR-, LAPID-: bases savantes d'origine latine, -LITH-: base 
savante d'origine grecque servant à former des mots exprimant 
l'idée de pierre. 


l. Sous la mince couche d'humus, on atteint vite la pierre. 


O La pierre: une matière naturelle. 


1 Lapierre est une matière MINÉRALE (adj.) non organique, ni 
métallique ni combustible qui s'oppose par sa dureté à la 
TERRE MEUBLE. Elle fait partie du RÈGNE minéral qui s'oppose 
au règne VÉGÉTAL possédant la vie, et au règne ANIMAL pos- 
sédant la vie, le mouvement et la sensibilité. L'essentiel de 
€ l'écorce terrestre est constituée par de la pierre. 


2. La pierre peut se fragmenter en pierres plus ou moins gros- 
ses et plus ou moins mobiles: 


* les ROCHERS: grosses masses de pierre fixes. Un rocher en 
mer, immergé à marée haute, dangereux pour la naviga- 
tion est un ÉCUEIL. 

* les CAILLOUX: petits morceaux de pierre répandus un peu 
partout à la surface du sol, notamment dans les chemins 
CAILLOUTEUX. 


* les GALETS: cailloux polis par l'eau, plats et ronds, au bord 
de la mer ou dans le lit des rivières. 


* le GRAVIER et le SABLE: fragments de pierre assez fins et 
légers pour étre déplacés par un courant d'eau. 


* Un terrain est ROCAILLEUX lorsqu'il contient beaucoup de 
pierres et que la pierre affleure à la surface de la terre. On 
constitue parfois dans les jardins des ROCAILLES artificicl- 
les, pour y cultiver des plantes, des € fleurs de rocailles. 


3. Syn.le ROC. 
C'est la pierre vue sous l'aspect de sa masse et de sa durcté. 
Une construction € fondée sur le roc est plus solide quc 
€ fondée sur le sable. 
* La ROCHE est la pierre vue sous l'aspect de son origine et de sa 
composition. Il existe diverses sortes de roches, syn. savant: de 
MÍNÉRAUX (nom, sing. un MINÉRAL): VOLCANIQUES, sortant 
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en FUSION du centre በር la Terre, comme la LAVE, ou SÉDIMEN- 
TAIRES, accumulées lentement au fond des mers, comme le 
GRÈS. Elles peuvent être SILICEUSES, comme le GRANIT ou 
CALCAIRES comme le MARBRE. — L'étude des pierres est la 
MINÉRALOGIE. 


* On appelle aussi roche la pierre nue telle qu'elle peut se 
présenter dans certains fonds marins ou dans certaines 
montagnes: € l'eau de roche est une eau de source trés 
pure, sans souillure de terre. — Un € poisson de roche vit 
dans les fonds ROCHEUX. 


Les € pierres précieuses. 


Ce sont des substances minérales recherchées pour fabri- 
quer des articles de luxe et de parure, à cause de leurs bel- 
les couleurs, leur éclat, leur transparence et leur 
inaltérabilité, parmi lesquelles l'ÉMERAUDE verte, 18 TOPAZE 
jaune, le SAPHIR bleu, le RUBIS rouge, et le DIAMANT trés 
brillant, trés dur, sans couleur ou faiblement coloré, 
d'autant plus précieux qu'il est plus pur. Il existe aussi 
beaucoup de € pierres fines trés belles quoique moins 
précieuses: le € cristal de roche, qui est du QUARTZ, l'OPALE, 
l'AGATE, la TURQUOISE, etc. 


* Un STALACTITE est une CONCRÉTION qui se forme à la 
voute d'une grotte par infiltration et évaporation d'une eau 
chargée de calcaire. Un STALAGMITE se forme de la méme 
facon sur le sol. 


* Des CALCULS se forment par concrétion de € sels minéraux 
dans les reins ou la vésicule biliaire. provoquent ce qu'on 
appelait autrefois la € maladie de la pierre. 


La FOSSILISATION 


Au bout de millions d'années, les restes d'animaux sont 
FOSSILISÉS: ils deviennent des FOSSILES aussi DURS que la 
pierre, et les végétaux sont PÉTRIFIÉS, transformés en pierres. 


e Le PÉTROLE (étym. «huile de pierre») est une € huile 
minérale naturelle utilisé par la PÉTROCHIMIE pour fabri- 
quer divers CARBURANTS (ESSENCE, GAZOLE, etc.) et de nom- 
breuses autres produits dérivés, comme le GOUDRON. 


Emplois figurés des mots ci-dessus. 


AI humain € a un cœur de pierre: il est INSENSIBLE, il ne se 
laisse pas ATTENDRIR par le malheur ou la souffrance des 
autres. Il est DUR € comme la pierre. — Al quelconque € est 
une pierre dans mon jardin: Al m'ennuie, me pêne, 
m'empêche de faire ce que jc souhaite, me pose un pro- 
blème. — AI abstrait € est la pierre d'ACHOPPEMENT: A1 est 
l'OBSTACLE, l'ÉCUEIL sur lequel on ACHOPPE, on BUTE, qui 
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empëche d'avancer, de progresser dans la réflexion. — À la 
différence d'un ROC ou d'un ROCHER, qui sont immobiles, 
une pierre peut ëtre mobile, d'oü PR. Pierre qui roule 
n'amasse pas mousse: quand on change trop souvent de lieu 
de travail, on ne peut pas approfondir une expérience. 


* A] humain € est solide comme un roc: il a une santé de fer 
et une fermeté de caractère inébranlable. 


* Fig. Al humain est resté pétrifié: devant un spectacle hor- 
rible, tel une statue de pierre, il est devenu incapable de 
dire ou de faire quoi que ce soit. 


«ና Il y a anguille sous roche: je soupçonne que quelque 
chose se prépare en secret. — € C'est clair comme de l'eau 
de roche: parfaitement clair. 


*Un accent rocailleux: peu harmonieux, une voix 
rocailleuse: rauque. — Le style rocaille, syn. ROCOCO, est 
une variété du style Louis XV, caractérisé par des courbes 
comparables à celles des coquillages. 


i. Le parc de Versailles est orné de statues de pierre. 


1 
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OD La pierre: une matière utilisée par l'homme. 


La pierre en blocs. 


Pour utiliser la pierre, il faut extraire de CARRIÈRES des 
€ BLOCS de pierre: masses solides et importantes qui seront 
travaillés et débités par la suite. Un BLOCAGE est un massif 
de matériaux grossiers remplissant des vides, en maçonne- 
rie. Un bloc de pierre peut servir à BLOQUER une issue, un 
élément qu'il faut empêcher de bouger. 


° Par extension, le mot bloc peut dénoter toutes sortes 
d'ensembles compacts: un bloc de papier à lettres, un 
€ bloc-notes, un € bloc-évier, dans une cuisine, un € bloc 
opératoire dans un hôpital. Il peut s'appliquer à des 
ensembles humains: un pays politiquement divisé en 
deux blocs. — Loc.adv. € en bloc: tout d'une piéce, ou tous 
ensemble. Le conseil municipal a démissionné en bloc. 


* Le verbe bloquer peut signifier: 1. réunir en un seul bloc plu- 
sieurs unités, par ex. plusieurs jours de congé. — 2. arréter un 
mouvement ou un processus en développement. Le BLOCAGE 
des prix, consiste à les bloquer par une mesure autoritaire. 


La pierre a été utilisée comme OUTIL. 

ላህ PALÉOLITHIQUE, € âge de la pierre TAILLÉE, et au NÉOLITHI- 
QUE, € áge de la pierre POLIE, l'homme l'a travaillée pour la 
transformer en objets utilitaires. Jl a utilisé des morceaux 
de SILEX pour couper, des MEULES pour broyer les grains, et 
dressé des € pierres levées, des MÉGALITHES, trés grosses 
pierres aux fonctions religieuses ou astronomiques encore 
mal connues, comme les MENHIRS et DOLMENS. 


3. La pierre a été utilisée comme MATÉRIAU de CONSTRUCTION. 


Depuis longtemps et aujourd'hui encore, beaucoup de 
murs et de bátiments sont en pierre, notamment en € pierre 
de taille particulièrement belle, mais on a inventé des maté- 
riaux de substitution moins couteux et plus maniables 
comme la BRIQUE, les MOELLONS et le BÉTON (mélange de 
SABLE et de CIMENT). — ፤] n'y a plus guère de rues ou de rou- 
tes PAVÉES; les PAVÉS de grés cubiques ont été remplacés 
par le GOUDRON mélangé à du gravier. 


* Al, personnage en vue, € pose la première pierre d'un édi- 
fice important au cours d'une cérémonie officielle. — Fig. 
Al humain € apporte sa pierre: il collabore, contribue à la 
réalisation d'une ceuvre. 


La pierre a été utilisée comme PROJECTILE. 


Arme ou jouet, une pierre peut étre JETÉE ou LANCÉE. Dans 
les temps bibliques, on pratiquait (on pratique encore dans 
certaines sociétés) la LAPIDATION des femmes adultéres, 
condamnées à étre LAPIDÉES, tuées € à coups de pierres. — 
Fig. Al humain € jette la pierre à A2 humain lui reproche 
avec hauteur et rigueur une mauvaise action, ou refuse de 
lui € jeter la première pierre (allusion à l'Évangile de Jean). 
* Al humain € fait d'une pierre deux coups: par un seul acte, 
እ] réalise deux actions différentes, comme un tireur qui 
avec la pierre lancée à l'aide de sa FRONDE, ou € lance-pier- 
res, abattrait deux piéces de gibier d'un seul coup. 


* Al humain € jette un pavé dans la mare: il trouble la séré- 
nité d'une conversation, d'une réunion, en disant soudain 
une chose génante et inattendue, mais cependant utile et 
importante. 


La pierre dans l'ART. 


Les STÈLES et € pierres tombales, souvent en MARBRE, sont 

utilisées dans l'art funéraire pour embellir les TOMBES et y 

inscrire les noms des morts et des formules religieuses ou 

affectives. — Un style LAPIDAIRE: comparable, par sa CONCI- 

SION, aux inscriptions latines gravées sur les monuments 

romains. Dans un € musée lapidaire sont réunies des pièces 

archéologiques en pierre. 

* Beaucoup de STATUES sont SCULPTÉES dans la pierre par des 
SCULPTEURS pratiquant lart de la SCULPTURE. Une statue 
sculptée dans un seul bloc de pierre est MONOLITHIQUE 
(sav.). — Fig. Un parti MONOLITHIQUE forme un bloc qui 
parle d'une seule voix, et n'admet pas d'opposition interne. 

* La LITHOGRAPHIE est la reproduction par impression d'un 


dessin coloré tracé sur une pierre, et une lithographie, une 
image sur papier obtenuc par ce procédé. 
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* A2 ayant placé Al dans un certain ENDROIT, le DÉPLACE 
plus tard dans un autre. La première place de A1 est alors 
LIBRL, en attendant qu'un autre objet y soit à son tour placé 
et l'OCCUPE. On peut aussi REPLACER ለላ] à sa première 
place, le remettre à sa place. Sur les rayons d'une bibliothè- 
que, chaque livre doit étre à la place correspondant à son 
classement. 


PLACE, n.f. 


I. Une place pour chaque chose et chaque chose à sa 
place (Proverbe). 


P Al concret a une place; A2 place Al concret. 


1 Dela place (non nombrable). 

* On peut REMPLACER un objet usé ou cassé par un neuf, 
mis à la méme place et, par extension, une activité par une 
autre, d'oü loc. prep. € à la place de, syn. € au lieu de, syn. 
€ en. REMPLACEMENT de. Dans ce programme d'activités 
sportives, on peut choisir l'escalade à la place de la plongée 
sous-marine. 


e Dans l'ESPACE, tout Al concret a des DIMENSIONS et un 
VOLUME tels qu'il y occupe forcément une certaine place. 
Plus A1 est gros, volumineux, et plus il € occupe / tient / 
prend de la place. Cet énorme canapé prendrait trop de 
place dans notre petit salon. 


* On peut € faire de la place (pour A1), € faire place nette, 
en mettant de lordre, en rangeant des affaires, en en 
jetant d'autres. 


e Fig. A1 humain place une phrase dans une conversation, 
d'où fam. Avec lui, € pas moyen d'en placer une!: il parle 
tellement, il est tellement bavard, qu'on ne peut pas inter- 


* ላ] vivant a besoin de place, syn. d'ESPACE, pour se mouvoir | 
venir dans la conversation. 


librement, pour respirer et se développer normalement, 
sans être gêné par qui ou quoi que ce soit dans ses mou- 4, + On DÉCALE A1 de quelques centimètres: on le déplace très 
vements ou son développement, sans être € à l'ÉTROIT. légèrement. 


Sinon, il a le sentiment de € manquer de place. ፡ ; | 
* En géométrie, une TRANSLATION est le DÉPLACEMENT point 


par point d'une figure en fonction de l'orientation et de la 
valeur d'un VECTEUR fixe donné. 


* La foule € fuit pluce au cortège officiel: elle s'écarte pour 
le laisser passer. — € Place! Place!: écartez-vous! laissez 
passer! — € Place aux jeunes!: mettons les vieux à la 


retraite pour donner des emplois aux jeunes. II. Qui va à la chasse perd sa place (Proverbe). 


2. Une place (nombrable). © A] humain a une place dans l'espace. 


ላ un moment donné, tout AL concret est forcément quel- [> A2 place Al humain. — A1 humain se place à un certain 


que PART, dans quelque LIEU, ENDROIT ou COIN, qui est sa 
place permanente ou temporaire. Syn. son EMPLACEMENT. 
Au bout d'un certain temps, A1 finit tout naturellement par 
se voir attribuer une place, qui devient sa place définitive, 
si bien que l'œil sy habitue et qu'on se rend immédiate- 
ment compte si Al € est à sa place ou non. — PR. Une place 
pour chaque chose et chaque chose à sa place. — Si Al n'est 
pas à sa place, on se demande où il cst PASSÉ, qui a bien pu 
le DÉPLACER. Dans le parking de l'immeuble, Jean gare tou- 
jours sa voiture à la méme place. 

* Loc. adv. € sur place: dans l'endroit méme, € sur les lieux. 
Je vais aller vérifier sur place si ce qu'on m a dit de cette ville 
est bien vrai. — Al € fait du sur place: il fait semblant de 
marcher, ou laisse tourner son moteur, mais n'avance pas. 


A2 PLACE Al d'une certaine manière. 


Dans son armoire, Sylvie place les torchons au-dessous des 
serviettes, le linge de table uu-dessus des draps, des boules de 
naphtaline au milieu des lainages, etc. 


ዖ 


endroit. 
La place de A1. 


Chez lui, à TABLE ou au SALON, Al occupe toujours le même 
SIÈGE, il s'assoit toujours à la méme place; c'est sa place, sa 
place préféréc, et il la cède rarement à quelqu'un d'autre. H 
n'aime pas avoir à € changer de place ou qu'on lui € prenne 
sa place en son absence. — PR. Qui va à la chasse perd sa 
place: il vaut toujours mieux éviter d'être absent, surtout 
quand on occupe une place enviée. — Quand A1 a des invi- 
tés, il indique à chacun sa place et leur dit: € Prenez place!, 
syn. INSTALLEZ-vous! 


* En CLASSE, les éléves s'assoient généralement toujours à la 
méme place pour que les professeurs puissent les situer et 
les retrouver plus facilement. Après être € passés au 
tableau, ils € regagnent leur place. 


. ላ] € ne tient pas en place: AGITÉ, nerveux, il n'arrête pas 
de REMUER 
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Un espace à n places. 


Certains meubles (tables, lits, canapés), les véhicules de 
transport, les ascenseurs, sont fabriqués pour un nombre 
maximum de personnes, avec un certain nombre de places 
à ne pas dépasser sous peine d'inconfort, de panne, ou 
d'accident. Il doit y avoir une place par personne et pas plus 
d'une personne par place. Il est inconfortable et dangereux 
de monter à six dans une voiture de quatre places. — Un PAR- 
KING offre aux voitures un certain nombre de places ou 
€ places de stationnement. 


* En langage courant. Les chasseurs se postent dans des hut- 
tes pour attendre le passage des vols de colverts. — C'est leur 
€ poste d'observation. — Le vieux Martin a encore fait 
l'ouverture, cette année, toujours € solide au poste. 


e Divers emplacements, éventuellement occupés par un 
local, un objet et affectés officiellement à un usage précis 
sont des postes: € poste de contróle, € poste de secours, 
€ poste d'aiguillage. En matière de radio et de télévision: 
€ poste émetteur, € poste récepteur. 


[ዚ Sylvie tient une grande place dans le cœur de Jean. 


3. Les bonnes places réservées. > Al humain a une place dans un espace abstrait. 


Pour être sûr € d'avoir de la place ou € d'avoir une place [> A2 place Al humain à une certaine place dans cet espace. 


stade, A1 € réserve sa place à l'avance. Il y a de meilleures 
places que d'autres, surtout dans certaines salles de specta- 
cles, oà l'on est € bien / mal placé. Les € bonnes places sont 
les plus chéres mais les places des premiers RANGS sont par- 
fois gratuites et RÉSERVÉES à des personnalités. Des PLACEU- 
SES, syn. plus fréquent des OUVREUSES, placent les 
spectateurs: elles les guident vers leurs places. 


* Emploi pr. Lorsque le PLACEMENT est libre, chacun se 
place oü il veut. A1 se place ou se DÉPLACE à son gré. 


épreuve sportive, un concours. Les coureurs veulent arriver 
à la première, ou à la deuxième place, ou du moins € en 
bonne place; ils se battent pour la première place; Jeannot 
cherche à être dans les dix premières places, pour gagner quel- 
ques places sur son dernier classement. 


La place est la POSITION ou SITUATION occupée par Al 


e dans les relations humaines. Sylvie tient € une grande 
place dans le cœur de Jean, € une place de choix, € une 
place à part; Jean la € place trés haut. 


4. + Al humain € est en DÉPLACEMENT quand on l'a envoyé à * dans les relations sociales. Luc cherche un métier qui donne 
l'extérieur pour des raisons professionnelles. du pouvoir et du prestige, pour occuper dans la société € une 
+ Un Al AMBULANT (marchand, musicien, comédien), syn. place enviable; il cherche à € se faire une place au soleil: il 
ITINÉRANT (ambassadeur, cirque), se déplace constam- veut fréquenter € les gens en place, € les gens haut placés. 
ment pour exercer ses activités € de place en place. * A] € place A2 sous la protection / sous les ordres / sous le 
contróle de A3 humain. — Emploi pr. A2 se place sous la 
5. Un POSTE (nom). 


En langage militaire, A2 POSTE (verbe) A1 à un certain 
endroit: il l'y place autoritairement en vue d'une mission 
précise. On peut distinguer le € poste de commandement, 
un € poste d'observation, un € poste de combat. Il y a des 
€ postes fortifiés, des € postes avancés ou € avant-postes pro- 
ches des lignes ennemies, plus dangereux que d'autres. A1 
est supposé € étre à son poste, € garder / défendre son poste, 
étre € solide au poste, ne pas € abandonner son poste. 


* Un € poste de police est un corps de garde de policiers et 
le local où ils se tiennent. Un casseur pris en flagrant délit 
est emmené au poste. 


* En langage administratif, on n'utilise pas le verbe poster, 
mais le nom poste avec le sens d'emploi situé dans une hié- 
rarchie. I] y a un € poste VACANT à l'université; ce poste a été 
POURVU ; le nouveau professeur va € rejoindre son poste. 


protection / les ordres de A3. 

* Fig. Al € remet à sa place A2 qui s'était montré arrogant ou 
insolent: il lui rappelle que étant donné ce qu'il est et ce 
quest A1, il lui doit le respect; plus généralement, il le rap- 
pelle à la réalité de sa situation et aux bonnes manières. 


La place est l'EMPLOI, occupé ou susceptible d'étre occupé 
dans le monde du travail. Max a trouvé une place de cadre 
dans une grande entreprise; il gagne un bon salaire dans de 
bonnes conditions de travail; c'est une bonne place. — Il exis- 
tait jadis des € bureaux de PLACEMENT aujourd'hui rempla- 
cés par l'Agence Nationale pour l'Emploi (ANPE) pour 
procurer des places aux gens sans travail. L'ANPE a placé 
Éric comme livreur dans une pizzeria. 


° Max ና nest pas à son poste aujourd'hui; il est absent mais 


on lui a trouvé un REMPLACANT qui va le REMPLACER pen- 
dant son absence. 


° Quand un sportif professionnel change de club, il fait 
l'objet d'un TRANSFERT, il est TRANSFÉRÉ d'un club à un 
autre. Au sein d'une même entreprise, des employés peu- 
vent être transférés d'une succursale à une autre. 

Il est parfois difficile de s'imaginer € à la place de quelqu'un, 

dans sa SITUATION, fam. € dans sa PEAU, de € se mettre à sa 

place, et l'on est souvent embarrassé pour répondre à la ques- 
tion «Que feriez-vous à ma place?». Néanmoins, beaucoup de 

CONSEILS commencent par «(Si j étais ) à votre place, je...». 


IV La place et l'espace urbain. 
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Les € places publiques. 


Une agglomération est généralement construite autour d'une 
place centrale, lieu public ouvert où aboutissent les rues prin- 
cipales, quil s'agisse de la «Place de l'église», de la «Place du 
marché», ou de la «Place de l'Hótel de Ville». Les grandes villes 
disposent de plusieurs € places publiques de dimensions et de 
formes variables, depuis le petit SQUARE carré jusqu'au ROND- 

POINT circulaire, en passant par l'ESPLANADE. Les places sont 

parfois ornées d'une ou plusieurs fontaines, d'un monument, 

ou parfois d'une sculpture. 

* Loc. adv. € sur la place publique: ouvertement, publique- 
ment, € au vu et au su de tout le monde. Mon adversaire 
politique a dévoilé mes secrets sur la place publique. 

* FORUM: Dans l'Antiquité, à Rome, la place où se tenaient les 
assemblées du peuple. En frangais moderne: réunion orga- 
nisée en vue d'un DÉBAT et espace de discussion sur un SITE 
internet. 

Le mot place a le sens de ville 


* dans le langage militaire: une place-forte est une ville 
fortifiée; le commandant de la place est l'officier respon- 
sable des opérations dans la ville dont il est question; 
l'ennemi a un espion € dans la place: il y a un espion 
ennemi dans la ville. A1 INVESTIT la place: il l'ASSIEGE. 

e dans le langage financier: Londres est une grande place 
financiére; sur les grandes places boursiéres, on PLACE de 
l'ARGENT, on fait des € PLACEMENTS à terme, sous forme 
dactions ou d'obligations. 


PLAISIR, n.m. et JOIE, n.f. 


L Quel plaisir de prendre un bon baïn! Quelle joie de 
retrouver de vieux amis! 
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Al humain ና a / prend (du) plaisir à faire l'action A2. 

Il AIME la faire, elle lui PLAIT, parce qu'il a l'impression de vivre 
mieux en la faisant. C'est purement subjectif. PR. Chacun 
prénd son plaisir où il le trouve. C'est une ና affaire de GOUT, 


PLAISIR 


mais il y a un consensus assez général sur certains types 
d'actions qui engendrent du plaisir. Ce sont les plaisirs (au pl.): 
les plaisirs mondains, les plaisirs du sport, de la table, le plaisir de 
la lecture, etc. 


* Lorsque l'action A2 a un objet concret, ex. l'eau fraiche, 
quand il fait chaud, le plaisir de A1 est à la fois une SEN- 
SATION et un SENTIMENT. Dans d'autres cas, c'est seule- 
ment un sentiment. J'ai du plaisir à me baigner. — J'ai du 
tlaisir à faire des mots croisés. 


° Le plaisir peut connaitre divers degrés d'intensité: un cer- 
tain plaisir, un petit plaisir, un vif plaisir, un plaisir 
extrême, infini, mais il ne s'extériorise pas beaucoup, si ce 
n'est par le SOURIRE. Ironiquement, Je € souhaite bien du 
plaisir à Al: il va avoir du mal à faire ce qu'il entreprend. 


* Le plaisir est un sentiment de quelque durée, méme trés 
courte, plutôt qu'un ÉMOTION soudaine PR. Plaisir d'amour 
ne dure qu'un moment (début d'une chanson), mais c'est 
un plaisir de passer un mois au bord de la mer. — A1 € fait 
durer le plaisir: il ne consomme pas trop vite l'objet de son 
plaisir. — Ironiquement: il met trop longtemps à faire ce 
qu'il a à faire. 

Les ÉPICURIENS. 

Disciples d'Épicure (philosophe de l'Antiquité grecque), ils 

pensent que la finalité de la vie humaine est le plaisir: la 

satisfaction des besoins, de préférence limités, au jour le 
jour, au fur et à mesure qu'ils se manifestent, de façon à vivre 
sans trouble, dans la paix de l'âme. Ceux qui font de la 
recherche du plaisir l'essentiel de leur vie sont dits épicuriens 

(adj.), syn. sav. HÉDONISTES; ils pratiquent l'HÉDONISME. 

Le mot joie s'emploie spécifiquement pour exprimer: 

* des sentiments fondamentaux: la € joie de vivre est le sen- 
timent que la vie est bonne par elle-méme, quelles que 
puissent étre les difficultés rencontrées. PR. Mieux vaut 
souffrir que mourir! C'est la devise des hommes (citation de 
La Fontaine). — C'est une joie PROFONDE d'avoir une famille 
unie. — Beethoven a écrit un Hymme à la Joie. Un Hymne 
au plaisir, écrit par un épicurien, serait tout autre chose. 
Dans certains cas, la joie peut exclure le plaisir: la € joie 
du devoir accompli peut étre la consolation de ceux qui ne 
rencontrent qu'ingratitude. (Certains héros peuvent 
éprouver 9 la joie du sacrifice. 


* des émotions intenses, causées par un soudain changement 
d'état: une joie immense / extréme / sans mélange / infinie. — 
La guerre est finie! Quelle joie! — Nous avons eu la joie de 
retrouver vivantes des victimes du tremblement de terre. — For- 
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mule de faire part: M. et Mme Dupont ont la joie de vous 
annoncer la naissance de Sylviane. — Nous croyions Max guéri. 
Hélas! c'était € une fausse joie, il vient de mourir. 


e Un Al humain qui éprouve de la joie est JOYEUX. Jean est 
tout joyeux d'apprendre la naissance de Sylviane. 


La joie est susceptible de hauts degrés d'intensité et a 
une tendance à s'extérioriser. 


ለ1 est ና IVRE / EOU de joie / au COMBLE de la joie / TRANS- 
PORTÉ de joie; il se livre à des € transports de joie, à une joie 
DÉLIRANTE ; c'est une € EXPLOSION de joie; il € saute de joie. — 
Les enfants jouent, ils € sen donnent à cœur joie! — A1 est 
EXUBÉRANT, sa joie est exubérante, elle se manifeste avec 
EXUBÉRANCE. 


* On peut donner une expression publique à la joie en orga- 
nisant des RÉJOUISSANCES, par ex. un € feu de joie, une 
EÉTE, à l'occasion d'un événement heureux ou de sa com- 
mémoration. 


On a, dans bien des cas, le choix entre ces deux mots pour 
désigner le SENTIMENT positif qu'éprouve A1: 


* Al attache de l'importance aux petits plaisirs / aux petites 
joies de la vie. — A1 travaille dans la joie / avec plaisir. — 
Écouter un quatuor de Schubert, c'est un plaisir / une joie! 
— Quelle joie / quel plaisir de vous revoir, s'écrie Jean en ren- 
contrant Marc. — Paul a la joie / le plaisir de vous annoncer 
que son équipe a gagné le match; il se RÉJOUIT que son 
équipe ait gagné; il a ና une mine RÉJOUIE. — A1 € se fait un 
plaisir / une joie de A2 inf. Sylviane se fait un plaisir / une 
joie d'aller au mariage de sa cousine: elle imagine le plaisir 
quelle y prendra. 


* Toutefois, partout où la substitution est possible, joie est 
plus intense que plaisir. On peut dire: J'ai éprouvé un cer- 
tain plaisir à retrouver ce vieil ami mais pas "une certaine 
joie. 

e Ironiquement: C est joyeux! Quel plaisir! — Syn. C'est pas 
la joie! (fam.): nous sommes bien ennuyés! 


IL Diverses manières d'avoir du plaisir ou de la joie. 
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A1 humain est SENSUEL. 


Il attache beaucoup d'importance aux 9 plaisirs des sens, à 
manger de bons mets, boire de bons vins, avoir des rapports 
SEXUELS satisfaisants: il GOUTE le € plaisir physique, le € le 
plaisir de la chair. I] se peut qu'il fréquente les € filles de joie 
(vieux), syn. les PROSTITUÉES. 1] recherche la VOLUPTÉ; il est 
VOLUPTUEUX, recherche des sensations voluptueuses. Max 
senroule VOLUPTUEUSEMENT dans un peignoir en cachemire. 


2. Al est un € BON VIVANT. 


Il aime RIRE, CHANTER, DANSER, s'AMUSER de toutes les façons; 
il goute tous les € plaisirs de la vie. Il € méne joyeuse vie; il 
aime être € en joyeuse compagnie, faire partie d'une € bande 
joyeuse de € joyeux LURONS, syn. de € joyeux DRILLES. Les bla- 
gues que disent ses copains le € mettent en joie. 


Al est un ESTHÈTE ou un GOURMET. 


Il aime ce qui est BEAU et EIN; il se DÉLECTE, éprouve de la 
DÉLECTATION à écouter de la musique, à contempler des 
ceuvres d'art, à manger des mets raffinés qu'il trouve DÉLEC- 
TABLES (adj. employé surtout en matière de gastronomie) 


Al est MÉCHANT. 


Il € prend un malin plaisir à faire du mal à A2 humain ou 
animal, à l'irriter, à lui causer du tort, à le faire souffrir: il 
est SADIQUE, c'est du SADISME. 


* Un autre A1 éprouve du plaisir à souffrir, se fait du mal à 
lui-même ou demande à A2 de lui en faire: il est MASO- 
CHISTE, c'est du MASOCHISME. Ces deux Al sont des PER- 
VERS, des ANORMAUX. 


Un ላ] joyeux est normalement GAI. 


[1] manifeste de la GAITÉ en SOURIANT, RIANT, PLAISANTANT, 
CHANTANT: il est ÉPANOUI. syn. faible: il € est de bonne 
HUMEUR. — Syn. intensif, il est RADIEUX, il € rayonne de joie. 


* |l éprouve une certaine ALLÉGRESSE qui lui donne du 
DYNAMISME; il marche ALLÈGREMENT, il est ALLÈGRE (adj. 
plus rare). 


La BÉATITUDE. 


C'est la joie parfaite qu'on attribue aux élus du Paradis. Les 
mystiques peuvent éprouver de grandes souffrances et 
aussi des € joies célestes, une sorte de béatitude. Le Pape 
BÉATIFIE un saint quand il le déclare BIENHEUREUX. 


* Al est BÉAT: s'emploie surtout de facon ironique dans le 
langage courant. ll vit dans la béatitude: son parfait bon- 
heur et son extréme tranquillité sont un peu bétes. 


Il. Vous m'avez fait plaisir en acceptant mon invitation. 
1 ለ2 est AGRÉABLE. 


Il fait éprouver du plaisir à Al: une maison, un vin, une 

musique, un caractère, une vie agréables, syn. plus rare, PLAI- 

SANT. La maison de Max et de Léa est trés plaisante, elle est 

construite dans un site plaisant. — Sylviane est une jeune fille 

plaisante: jolie, agréable à vivre. 

* Un A2 agréable a de l'AGRÉMENT. A1 apprécie les agré- 
ments de Al, il fait parfois un € voyage d'agrément. Les 


€ arts d'agrément (vieux): musique, aquarelle, etc. prati- 
qués par des amateurs étaient considérés comme destinés 
à rendre la vie agréable. 


* A2 est agréable à A3 inf. ou nom abstrait: agréables à voir, 
à la vue. — Certains vêtements, plus que d'autres, sont agréa- 
bles à porter. 


* A2 humain est agréable à A1 humain. Je fais vos courses à 
votre place pour vous être agréable. — € Si ça peut vous être 
agréable, je veux bien faire cette commission. 


* Max a AGRÉABLEMENT reçu Éric, qui a été ና agréablement 
surpris de son accueil. 


e Syn. intensifs: CHARMANT, RAVISSANT, DÉLICIEUX, EXQUIS. 
A3 humain € fait plaisir à A1. 


Il lui fait le plaisir de A2 inf. Vous m'avez fait plaisir en 
moffrant ce cadeau. Faites-moi le plaisir de revenir me voir. 
— J'avais très soif! Ce verre d'eau ma fait grand plaisir. — Ça 
me fait plaisir que vous ayez trouvé du travail. 


* Le mot plaisir s'emploie dans de nombreuses expressions 
et formules de POLITESSE utilisées par A3 lorsqu'il veut être 
agréable à ላ]: Voulez-vous me rendre ce petit service? — 
€ Avec plaisir | — Ordre déguisé en demande polie: Faites- 
moi le plaisir de fermer cette porte! — A1 € se fait un plaisir 
de A2 inf.: Si vous repassez par ici, je me ferai un plaisir de 
vous recevoir à diner. — € Au plaisir de vous revoir! 


3. A2 concret ou abstrait est GAI. 


Il provoque de la gaité chez A1 humain. Les tissus gais, fleuris, 
sont à la mode, pour les robes d'été. — J'aime les musiques gaies. 


* A2 est vécu dans la gaité par Al. Nous avons passé une soi- 
rée trés gaie; nous l'avons passée GAIMENT. 


° Japprécie la GAITÉ de lu musique d Offenbach; elle m ÉGAIE. — 
Ce tableau aux couleurs vives égaie ma chambre: il la rend 
plus propre à m'inspirer de la gaité. — Max tourne Luc en ridi- 
cule, il ségaie à ses dépens: il s'amuse à se moquer dc lui. 


A2 abstrait est JOYEUX. 


IL provoque de la joie chez Al: Une joyeuse nouvelle, un 

joyeux évènement. 

e A2 est vécu dans la joie par A1: Une joyeuse fête. — Nous 
avons fêté Noël JOYEUSEMENT. Formules de souhaits: 
Joyeux Noël! Joyeuses Páques! 

+ ለ2 a RÉJOUIT A1. Le succès de Jeannot à son concours a fait 
plaisir à ses parents, les a réjouis. — $ Cela ne me réjouit pas 
d'avoir perdu mon emploi! : cela m'ennuie beaucoup. 


PLANTE |N; 


° GR. Japprécie la gaité de cette musique mais pas "la joie de 
cette nouvelle. 


A2 humain est GENTIL. 


Il cherche sincèrement à faire plaisir à tout le monde; il est 
d'une grande GENTILLESSE. Il est gentil pour / avec Al: il fait 
des gentillesses (au pl.) à A1 plus qu'à d'autres. — Marie ina 
envoyé une gentille lettre pour ma féte; elle a eu la gentillesse d'y 
joindre un bouquet de fleurs. C'est (trop) gentil de sa part! — Sois 
gentil, fais ce que je te demande! — Il ne faut pas € abuser de la 
gentillesse des gens. — Max a reçu Éric très GENTIMENT. 


° J'avais dit aux enfants de s'amuser gentiment et ils ont été bien 
gentils: SAGES, ils n'ont pas fait dc bétises ni trop de bruit. 


* A2 non humain est gentil. Marie porte une gentille robe: 
pas vraiment belle mais agréable et sans prétention. — Elle 
a eu des mots gentils pour Léa. — Ironiquement: Ça m'a 
couté une gentille somme: trés cher! 


A2 est AIMABLE. 


ll accueille A1, AIMABLEMENT: avec le sourire et des mots 
gentils, sincéres ou non; il est d'une grande AMABILITÉ. — I] 
est aimable avec Al: il fait des amabilités à Al plus qu'à 
d'autres. — Un commerçant doit être aimable avec ses clients; 
c'est l'Y amabilité commerciale. — Un mot aimable, une aima- 
ble invitation font toujours plaisir. — Pourriez-vous avoir 
l'amabilité de m'aider à traverser la rue? dit un aveugle à un 
passant. Je vous remercie de me rendre ce petit service, vous 
être trés / trop aimable. 


* Ironiquement: A2 € est aimable comme une porte de 
prison: il est très désagréable. 


PLANTE n.f. 


L Une plante en bonne santé n'a pas un rameau mort. 
[ La vie des plantes. 


1 Une PLANTE est un être VIVANT qui appartient au € règne 


VÉGÉTAL (adj.). 

C'est un végétal (nom) qui NAIT, se NOURRIT, RESPIRE, se 
développe: il POUSSE, se REPRODUIT et MEURT, mais il n'a ni 
mobilité, ni sensations, ni intelligence. L'étude scientifiquc des 
plantes est la BOTANIQUE et le spécialiste de cette discipline un 
BOTANISTE. Dans un € jardin des plantes ou € jardin botani- 
que, on cultivc systématiqucment, dans un but scientifique et 
pas seulement ornemental toutes sortes d'espéces rares. Le 
nom dc FLORE, celui de la déesse des fleurs dans l'antiquité 
romaine, désigne aujourd'hui 1. l'ensemble des espèces végéta- 
les qui poussent naturcllcment dans une certaine région, syn. 
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sa VÉGÉTATION, et 2. le livre de botanique donnant au cher- 
cheur le moyen d'identifier les plantes sauvages quil cueille. 


La durée de vie des plantes. 


Elle est variable selon les espéces. Certaines sont ANNUEL- 
LES et ne vivent qu'une année, d'autres sont VIVACES et 
REPARTENT à chaque printemps. Certains arbres peuvent 
vivre plusieurs siècles: un € arbre mort n'a plus ni sève, ni 
feuilles; parfois, un arbre encore vivant a quelques 
€ branches mortes qu'il faut couper. — On peut ramasser du 
€ bois mort pour faire du feu. 


La plante respire par ses FEUILLES et se reproduit par ses 
FLEURS et ses FRUITS. 


Certaines plantes n'ont ni fleurs ni fruits: ce sont les FOU- 
GÈRES, les MOUSSES, les CHAMPIGNONS qu'on trouve souvent 
dans les sous-bois et les ALGUES qui vivent dans l'eau; elles 
ont d'autres modes de reproduction. — Les € plantes vertes, 
€ plantes d'appartement ornementales, sans fleurs, sont 
souvent des fougéres. 


La plante NAIT d'une GRAINE issue du fruit. 


Elle GERME à bonne température, dans la terre plus ou 
moins humide, ex. La graine du chêne est le GLAND. — Une 
plante qui € monte en graiue se développe en hauteur en 
produisant des graines tout autour d'une hampe. 


* Le GERME est la plante à l'état d'EMBRYON. On fait parfois 
germer certaines plantes dans un GERMOIR. — Le € germe 
de blé utilisé en alimentation est particuliérement riche 
en vitamines et sels minéraux. — On DÉGERME les pommes 
de terre germées pour pouvoir les consommer. — 
GERMINAL: nom d'un mois du calendrier républicain cor- 
respondant à mars, saison, en France, de la GERMINATION. 


* Par analogie, dans le régne animal, on peut parler de 
€ germes microbiens et du € germe de l'œuf fécondé. 


La TIGE et la RACINE. 


Du germe sort la tige, axe dirigé vers le haut, qui se ramifie 
plus ou moins, porte les feuilles, les fleurs et les fruits. — 
Fig. Certains objets minces et allongés sont appelés tiges: 
la partie verticale d'une botte qui couvre la jambe est sa 
tige. — Le parasol est soutenu par une € tige métallique. 


* Du germe sort aussi la racine, axe dirigé vers le bas, qui se 
ramifie plus ou moins et qui fixe la plante au SOL. La plante 
€ prend racine, syn. elle S'ENRACINE dans le sol, et il peut 
être plus ou moins difficile de la DÉRACINER: de l'EXTRAIRE. 


* Les racines puisent dans le sol de l'eau chargée d'éléments 
minéraux: la SÈVE qui sert de nourriture à la plante. Au 
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PRINTEMPS, € la sëve monte et la végétation, ralentie pen- 
dant l'hiver, reprend. Certaines racines sont des LÉGUMES 
comestibles: BETTERAVE, CAROTTE, RADIS. — Certaines 
racines s'accompagnent de réserves alimentaires pour la 
plante, dont beaucoup servent à l'alimentation humaine: 
BULBE de l'OGNON, de [ልዘ ou TUBERCULES de POMMES DE 
TERRE. Mais il existe aussi des plantes VÉNÉNEUSES conte- 
nant des substances toxiques. 


e Al humain € mange les pissenlits par la racine (fam.): il est 
MORT. 


* Par analogie, dans le règne animal: la racine de Al, une 
DENT, un POIL, le NEZ: la partie par laquelle la partie mince 
ል] s'attache à une partie du corps plus large que lui. 


Les PARASITES, comme le GUI. 


Ce sont des plantes à racines très courtes, qui se nourrissent 
de la séve du végétal sur lequel ils poussent. Les druides (dit- 
on) coupaient le gui avec une faucille d'or. Les € boules de gui, 
restées vertes en hiver, avec de petits fruits blancs, sont par- 
fois utilisées comme décoration au moment de Noël. 


I. lÍ y a dans la forêt vierge une extraordinaire variété de 
plantes. 


1 


L] Les diverses espèces végétales. 


Certaines plantes sont HERBACÉES, d'autres LIGNEUSES. 


Cela dépend de la plus ou moins grande quantité de CEL- 
LULOSE qui entre dans la composition de leurs € CELLULES 
végétales. Le € tissu ligneux est une substance compacte et 
fibreuse dont la racine, le tronc et les branches des ARBRES 
sont particuliérement riches et dont les HERBES et FEUILLES 
sont particuliérement pauvres. 


* Certaines plantes sont RAMPANTES ou GRIMPANTES: elles ont 
besoin d'un support, comme le LISERON, qui s'enroule autour 
des tiges des autres herbes, les LIANES, dont fait partie le 
LIERRE qui € meurt où il s'attache (symbole de fidélité). 


* Certaines plantes de moyenne hauteur ne sont à propre- 
ment parler ni des herbes ni des arbres, par ex. le BUIS 
dont les branches restées vertes au printemps sont utili- 
sées pour la féte des Rameaux. Elles sont parfois ÉPINEU- 
SES, par ex. les RONCES, à feuilles piquantes, comme le 
HOUX et forment des BUISSONS, des BROUSSAILLES, d'où la 
nécessité de DÉBROUSSAILLER les terrains BROUSSAILLEUX 
qu'on veut utiliser. (N.B. Le houx, qui conserve en hiver 
ses feuilles vertes et ses fruits rouges, sert parfois de déco- 
ration, avec le gui, pendant la période de Noël). 


2 La végétation varie selon le climat et la nature du sol. 


Une végétation tropicale est bien différente d'une 
€ végétation arctique. La FORÊT PLANTÉE d'ARBRES s'oppose à 
la PRAIRIE (notamment en Amérique du Nord) où pousse 
surtout de l'HERBE. 


° On peut DÉFRICHER unc FRICHE, terre INCULTE ና laissée en 
friche pour la € mettre en culture, mais certaines terres 
sont impropres à la culture ou difficilement cultivables. 
Ce sont, en France, 


* la LANDE, notamment dans les régions maritimes, cou- 
verte d'espèces relativement basses: BRUYÈRE, AJONC; 


*la GARRIGUE, dans le sud-ouest (syn., en Corse, le 
MAQUIS), couverte de nombreux buissons. Il est facile de 
sy cacher pour échapper aux recherches de la police. 
D'où A1 humain € prend le maquis: il vit dans la nature 
pour échapper aux recherches, y mener une action 
secrète. Un maquis: ensemble de personnes qui ont pris 
le maquis dans une région donnée. 


* Hors de France, en pays tropical, la BROUSSE est un terri- 
toire éloigné des villes, couvert d'une végétation intermé- 
diaire entre la forét et la SAVANE, une prairie assez sëche 
et pauvre en arbres. 


* Le DÉSERT manque d'eau, d'où une végétation particuliè- 
rement pauvre ou inexistante, composée en partie de 
€ plantes grasses, notamment les CACTUS, qui emmagasi- 
nent dans leurs tissus le peu d'eau qu'elles reçoivent, et 
sont souvent défendues contre les animaux herbivores par 
des ÉPINES. 


e En pays froids: la STEPPE, plaine inculte sans arbres, la 
TOUNDRA arctique où les rennes se nourrissent de 
LICHENS. 


Certaines plantes ne se développent qu'en milieu aqua- 
tique ou à proximité. 

Le SAULE est un arbre qui se plait au bord de l'eau. — On 
trouve dans les MARAIS, terres fortement imbibées d'cau, 
les ROSEAUX utilisés pour faire certaines toitures et dont la 
tige creuse et relativement rigide peut servir à faire de peti- 
tes flutes, ou des € flutes de Pan à plusieurs tuyaux assem- 
blés. — Le BAMBOU est une sorte de grand roseau des pays 
chauds. — D'autres, plus souples, l'OSIER, les JONCS, sont 
utilisés en VANNERIE par les VANNIERS qui font des PANIERS 
d'osier, des CORBEILLES de jonc. — Par analogie, en JOAILLE- 
RIE, un € jonc d'or est un anneau tout simple, de section 
légèrement arrondie, par ex. une alliance. Dans un € jonc 
anglais est insérée une petite pierre. 
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* Les plantes qui poussent dans l'eau sont les ALGUES dont 
les plus connues sont le VARECH et le GOÉMON déposés sur 
les plages par la marée et récoltés pour servir, notamment, 
d'engrais (alternative aux € engrais chimiques). 


II. Un bon jardinier soigne ses plantes. 


O Les plantes cultivées. 


1 Al humain, JARDINIER, CULTIVATEUR, CULTIVE A2, la terre, 


ou A2 certaines espèces végétales. 


Il donne à la terre toutes les FAÇONS nécessaires; il la LABOURE, 
la RETOURNE, la FUME avec du FUMIER, ou modifie sa composi- 
tion à l'aide dENGRAIS, y SÈME, ou y PLANTE différentes espè- 
ces, leur donne les soins appropriés: les ARROSE, les ÉCLAIRCIT 
si les plants sont trop serrés, TAILLE et GREFFE ses arbres et 
arbustes, et finalement, fait la RÉCOLTE (nom); il RÉCOLTE 
(verbe) les parties utiles de la plante; c'est un RÉCOLTANT. 


e La CULTURE est une activité qui demande des soins, du 
savoir faire, de la patience, mais le résultat est que les 
ና plantes CULTIVÉES sont en général plus belles, plus utili- 
sables et meilleures à manger que les € plantes sauvages. 


* Certaines € plantes médicinales, syn. vieux, les SIMPLES 
(n.m.) peuvent étre cultivées ou se trouver à l'état sauvage 
dans la nature. Un traitement médical € par les plantes est 
une PHYTOTHÉRAPIE. 


* Une terre cultivable qu'on ne cultive pas pendant un cer- 
tain temps est laissée en JACHÈRE. 


* -CULTURE, -CULTEUR: suffixes servant à former des noms rela- 
tifs à l'élevage de certains animaux ou à l'exploitation de cer- 
tains milieux oü ils vivent, ex. APICULTURE: élevage des 
abeilles, OSTRÉICULTEUR: éleveur d'huitres, AQUACULTURE: 
élevage de diverses espèces vivant dans l'eau, etc. 


A1 SÈME des SEMENCES. 


A1 cultivateur, JARDINIER ou AGRICULTEUR, se procure des grai- 
nes (pl.) ou de la GRAINE (sing. collectif) d'ESPÈCES sélection- 
nées pour leur utilité ou leur beauté auprès d'un GRAINETIER, 
ex. de la graine de carotte, de laitue. Ces graines constituent la 
semence qu'il sème dans une terre convenablement préparée à 
l'avance. Sur de petites surfaces, il fait un SEMIS. Sur les gran- 
des surfaces, avant l'invention de SEMOIRS mécaniques, au 
moment des SEMAILLES, le SEMEUR semait € à la volée: en lan- 
çant de grandes poignées de graines qui se DISPERSAIENT, syn. 
S'ÉPARPILLAIENT, sur le sol et le PARSEMAIENT. Le vent aussi, 
peut DISSÉMINER certaines graines. 
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- Par analogie, on peut parler de semence, syn. € liquide 
SÉMINAL, pour le SPERME, d'où 1ና INSÉMINATION artificielle 
des FEMELLES qu'on INSÉMINE. 


Al humain PLANTE (verbe) A2, une plante. 


Il se procure des PLANTS, ou des POUSSES de la plante en 
question: des spécimens jeunes, souvent élevés en SERRE 
ou dans des PÉPINIÈRES où ils ont été semés. S'il s'agit de 
plantes herbacées (salades, poireaux), il les REPIQUE en fai- 
sant un petit trou dans la terre au moyen d'un PLANTOIR. 5 1] 
s'agit d'un jeune arbre, il le plante bien droit, avec sa MOTTE 
de terre, dans un grand trou fait dans le sol. — Paul est en 
train de faire des PLANTATIONS dans son jardin. — Il TRANS- 
PLANTE des bégonias de la serre dans ses massifs. 


* Par analogie, A1 humain a des € cheveux bien plantés. — Il 
peut planter un PIEU, un PIQUET, dans le sol, € planter sa 
TENTE, € planter un DÉCOR sur une scène de théâtre, 
€ planter des CLOUS dans un support dur, € se planter une 
ÉPINE dans le pied. — A1, bête carnivore, peut € planter ses 
CROCS dans la chair de sa proie. 


* Al, bateau, se plante: il s'échoue dans un banc de sable. 
— Fig. A1 humain se plante (fam.): il se trompe, fait une 
fausse manœuvre. 


* On appelait jadis PLANTEUR, aux Antilles, en Amérique, le 
propriétaire d'une PLANTATION, vaste domaine où il prati- 
quait une MONOCULTURE ; coton, canne à sucre, etc., sou- 
vent en employant des esclaves. 


IV L'exilé veut retrouver ses racines. 


1 


O Métaphores végétales: les plantes et les hommes. 


La vie VÉGÉTATIVE. 


Al humain ና est une belle plante: il est beau, mais peu 
intelligent. — Al humain € mène une vie végétative: il vit 
sans intelligence ni conscience; c'est un légume. — Al 
humain VÉGETE dans un emploi subalteme: il n'a pas l'occa- 
sion d'exercer pleinement ses capacités. 


La CROISSANCE. 


e Cet enfant € pousse comme un CHAMPIGNON: il a une 
croissance très rapide. — Une € ville champignon a été 
construite et s'est agrandie en trés peu d'années. 


° Jeannot monte en GRAINE: il a une croissance rapide. — PR. 
Mauvaise graine pousse toujours: en matière d'éducation, il 
est plus facile d'obtenir des mauvais résultats que des bons. 

* Quand quelqu'un donne un bon exemple, on peut dire à 
un autre € Prends-en de la graine: prends modèle pour 
développer en toi les mémes qualités. — Cet enfant, c'est 
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€ de la graine de comédien (ou d'un autre métier): il a de 
bonnes dispositions pour ce métier, il est dans un milieu 
favorable : il l'exercera probablement. 

* Fig. Une idée GERME dans le cerveau de Al humain: elle y 
nait, il n'en a pas encore vu tous les aspects. — Un évène- 
ment € est en germe dans une certaine situation: il en sera 
probablement la conséquence. 

Les RACINES. 

A1 humain ና a ses racines dans une certaine société: il y est 

né, y a été élevé; il y est ENRACINÉ y a son ENRACINEMENT ; 

et il est DÉRACINÉ, souffre du DÉRACINEMENT, s'il est obligé 
de s EXPATRIER. 

* Un mot a une racine: 1. son origine étymologique lointaine ; 
2. syn., un RADICAL (nom) auquel s'attachent les terminai- 
sons, préfixes et suffixes. Un nombre aussi a une € racine 
carrée qu'on peut extraire par un calcul mathématique. 

e Un remède radical (adj.) € attaque le mal à la racine: il ne 
lutte pas seulement contre les effets, mais aussi contre les 
causes du mal, qu'il vise à ÉRADIQUER (syn. sav. de déraci- 
ner). Ceux qui l'emploient veulent que les choses chan- 
gent RADICALEMENT. En politique, au début de la 
troisième République, des républicains qui voulaient des 
réformes radicales ont pris le nom de radicaux. 

Fig. L'avocat a DEBROUSSAILLÉ un dossier particulièrement 

épineux: il a fait un premier classement des pièces dont il 

a pris connaissance; il a fait un premier DÉBROUSSAILLAGE. 

Un SEMIS. 


* C'est l'image d'une multitude d'éléments dispersés. Le 
papier peint de ma chambre est un semis de fleurettes. — Un 
ciel SEMÉ d'étoiles, un pré PARSEMÉ de fleurs. — Une route 
€ semée / parsemée d'embuches. — Un discours parsemé de 
citations. — À la sortie de l'école, les enfants sÉPARPILLENT, 
se DISPERSENT. — Au cours d'une vente, on a dispersé une 
collection de tableaux: ils ont été vendus à des acheteurs 
différents. — Les livres de la bibliothèque sont DISSEMINÉS 
chez les emprunteurs. 

° PR. On récolte ce qu'on a semé: si on veut un bon résultat, il 
faut avoir un bon projet et prendre de la peine. — PR. Qui 
sème le vent récolte la tempête: commettre un mal apparem- 
ment léger peut entrainer de graves conséquences. 

e Al humain sème A2 humain dont la compagnie lui est 
désagréable (fam.): il s'arrange pour le laisser à un certain 
endroit et s'en aller ailleurs. 

Al humain € plante là A2 humain. 


* Lassé de sa compagnie, il lui donne une raison de rester à 
un certain endroit et s'en va. ll le € laisse en plant / en PLAN 


(voir l'article PLAT et PLAN). — Un PLANTON est une senti- 
nelle qui monte la garde ou un soldat qui attend des 
ordres. — A1 humain € fait le planton: il € reste planté là 
sans rien faire comme, par ex. un POIREAU: il € fait le poi- 
reau (fam.), syn. il POIREAUTE (fam.). 


Al, comédien € PLANTE un personnage: il le fait «tenir 
debout», lui donne une bonne allure. 


* Al humain IMPLANTE A2 concret dans A3: il l'y INSTALLE de 
facon durable. Marc a implanté sa nouvelle usine en 
Normandie; cette IMPLANTATION aura un effet bénéfique sur 
l'emploi; emploi pr. Il s'y est implanté parce qu'il était sûr de la 
qualité de la main d'œuvre. — Le dentiste pose un IMPLANT 
métallique dans une dent carie. — A2 abstrait: L'idée de l'État- 
Providence est bien implantée dans les esprits. 


* Un exilé est transplanté dans un pays qui lui est totale- 
ment étranger. — Marc transplante une usine dans un pays 
où la main d'œuvre est moins chère, syn. il la DÉLOCALISE. 
— Le chirurgien procède à une TRANSPLANTATION 
cardiaque: il GREFFE le cœur d'un DONNEUR qui vient de 
mourir sur un RECEVEUR gravement malade. 


A] humain € CULTIVE son esprit. 


Syn. il se cultive: il acquiert, avec le temps et au prix de cer- 
tains efforts, un ensemble de connaissances et de manières 
de penser; il a de la CULTURE, une culture intellectuelle, 
artistique, scientifique, etc.: il n'est plus INCULTE; il est 
devenu une personne CULTIVÉE. Certains préfèrent des 
vacances CULTURELLES à des vacances sportives. 


e Par extension, on appelle culture, syn. CIVILISATION, 
l'ensemble des maniéres de penser et de vivre d'une 
société donnée (y compris, par ex. sa cuisine, son calen- 
drier, le rythme de ses fétes, etc.) 

* La € culture physique, syn. la GYMNASTIQUE, consiste en un 


entrainement musculaire destiné à maintenir Al en 
bonne condition physique. 


PLAT et PLAN, adj. et n.m. 


L. Cette planche est plate, mais il faut encore l'aplanir. 


O Les adj. plat et plan. 


1 Une surface Al, est plate. 


Elle est plus ou moins régulière, sans élément en SAILLIE ni 
en creux, et si elle n'a pas une forme plus ou moins sphéri- 
que. Pour jouer aux boules, il faut un terrain bien plat. 


PLAT 220 


* Un objet Al est plat 5 1 nest pas très ÉPAIS ni trés HAUT: 
des talons plats. Ant. des talons hauts ou s'il n'est pas trés 
PROFOND: une assiette plate. Ant. une assiette creuse. 


* A2 couturière € met à plat A1 du tissu: l'ÉTALE sur la table 
en le LISSANT pour qu'il ne fasse pas de PLIS. — Fig. A2 
humain ና met à plat Al probléme: fait en sorte que ላ] 
devienne simple et clair. 


* Le manque d'épaisseur peut être anormal. Ce soufflé est 
raté: il na pas GONFLÉ, il est tout plat. — Un pneu € à plat 
est DÉGONFLÉ. 


A1, objet naturel. 


* Un espace géographique. La Hollande est un pays plat, 
sans € ACCIDENTS de terrain, syn. sans DÉNIVELLATIONS 
importantes. Il n'est pas ACCIDENTÉ. Une grande surface 
naturelle de terrain plat à basse altitude est une PLAINE. 
La plaine de la Beauce. — Une grande surface de terrain 
plat à une certaine altitude est un PLATEAU. Le Plateau du 
Vercors. — Les € hauts-plateaux des Andes. 


* Lamer est plate quand elle n'est pas agitée par les VAGUES: 
€ cest le calme plat. 


* Une partie du corps est plate quand elle n'est pas PROÉMI- 
NENTE. Un ventre plat (ant. GROS, REBONDI ou GONFLÉ). — 
Un front plat (ant. BOMBÉ). — Une poitrine plate. 


* Un € poisson plat, comme la LIMANDE, a un corps peu épais. 
Fig. Al est plat. 


Il n'a rien de remarquable, sil ne présente pas d'éléments 
saillants. De l'eau plate: qui ne pétille pas, ant. GAZEUSE. — Un 
vin, un mets plat: sans caractère (syn. FADE). — Un style plat: sans 
originalité, sans talent, syn. BANAL, MÉDIOCRE, ORDINAIRE. — 
Dire des PLATITUDES, syn. des BANALITÉS. — Les rimes plates, en 
poésie, sont la disposition la plus simple, à alternance régulière. 


A2 APLATIT AI. 


Pour rendre plat quelque chose qui est trop épais, on l'apla- 
tit. Sylvie n'aime pas ses cheveux frisés: elle essaie de les aplatir 
pour les rendre LISSES. — Dans l'industrie, on utilise plusieurs 
procédés pour aplatir des objets, des matières: on les ÉCRASE 
par la simple chute verticale d'un objet trés lourd, comme le 
MARTEAU-PILON. On aplatit les revétements de route au ROU- 
LEAU-COMPRESSEUR; on fait passer une plaque de métal entre 
les deux rouleaux d'un LAMINOIR pour l'AMINCIR. 


Al est € à plat. 


Il n'est pas dans sa position normale DEBOUT. Jean pose 
l'échelle à plat par terre. — A1 humain € se met à plat ventre: 
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il s'allonge sur le ventre. — Jeannot est tombé de tout son 

long: il € est tombé à plat, syn. fam. il s'est APLATI par terre. 

* Fig. Al humain € est à plat: fatigué, sans énergie. — Il 
saplatit, syn. S'HUMILIE devant A3. 


6. Al, surface artificielle, est PLANE. 


Z 


ጊ 


Elle est parfaitement plate: sans la moindre ASPÉRITÉ, autant 
que le permet la matière de cette surface, et sans reliefs 
ronds, même parfaitement lisses. Son NIVEAU a été ÉGALISÉ. 
Le maçon prépare un sol bien plan pour poser le carrelage. 


A2 APLANIT ላ1, une surface irrégulière. 


Une PLATEFORME est un terrain aplani en vue de certaines acti- 
vités, ou, en cas de € plateforme de forage, d'une construction 
plate, édifiée en pleine mer. — Une PLATEBANDE est une bande 
de terrain aplanie, dans un jardin, pour y planter des fleurs. 


* Fig. A2 aplanit les difficultés: A2 fait en sorte que les dif- 
ficultés disparaissent ou diminuent. 


yaun plat en faience sur le plan de travail. 


D Les noms plat et plan et leurs synonymes. 


Un plat est un RÉCIPIENT. 


Il a un fond plat et à BORDS moins élevés que ceux d'autres 
récipients comme la SOUPIÈRE ou le SALADIER: il est destiné 
à servir la nourriture. On présente les METS liquides dans 
un € plat CREUX et les solides sur un @ plat plat. Le 
€ chauffe-plat permet de garder le contenu du plat au 
chaud et le $ dessous-de-plat s'intercale cntre le plat chaud 
et la table, pour la protéger. 


* Pour transporter plusieurs objets à la fois, on utilise un 
PLATEAU: ex. le € plateau de fromages. 


* Fig. A2 € met les petits plats dans les grands: A2 reçoit ses 
invités avec cérémonie. — A2 € met les pieds dans le plat: 
voir l'article PIED. 


Un plat est aussi la NOURRITURE contenue dans ce récipient, 
ou dans un autre type de récipient. Un plat de légumes, de 
viande. — Jean a mangé tout un plat, syn. une PLATÉE, à lui tout 
seul. — ou un METS: Un REPAS complet est composé de plusieurs 
plats: une entrée, un plat principal, syn. € plat de résistance, 
du fromage et le dessert. — La fondue au fromage est un plat 
savoyard. — Au restaurant, Jean prend toujours le € plat du 
jour. — Au supermarché, on vend des € plats cuisinés surgelés. 


* Fig. A2 € fait tout un plat d'un probléme A1: A2 donne de 
l'importance à A1, lui donne un tel volume qu'on pourrait 
en remplir un plat. 
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3. Un plan. 


C'est une surface plate artificielle: on fait la cuisine sur un 
€ plan de travail: surface plate horizontale servant de table. 
— Un € plan de cuisson contient des plaques électriques 
permettant de cuire les aliments. — Un € plan d'eau est un 
lac artificiel. 


* Un plan peut étre HORIZONTAL, VERTICAL ou OBLIQUE. 
Pour transporter des objets lourds dans un local surélevé, 
on utilise un € plan incliné permettant à un chariot de 
rouler sur la pente. 


Un PANNEAU. 


C'est une surface plane limitée par une bordure ou par 
d'autres panneaux, notamment en CONSTRUCTION. On peut 
utiliser des panneaux préfabriqués, des panneaux de bois 
aggloméré ou de fibrociment, des € panneaux coulissants, 
fixer sur les murs des panneaux de boiserie ou de glaces. — 
Il y a au bord des routes des € panneaux de signalisation, sur 
les murs extérieurs de certains immeubles des € panneaux 
réclame, ou € panneaux publicitaires, etc. 


* Un panneau peut aussi être une simple surface d'étoffe, 
d'où, en couture, une jupe à plusieurs panneaux, ou une 
toile tendue, d'oü la loc. € tomber dans le panneau qui 
s'explique par la coutume des chasseurs d'autrefois de 
tendre des toiles ou des filets pour y prendre le gibier 
qu'on y rabattait. A2 humain est tombé dans le panneau: il 
est tombé dans le piège qu'on lui tendait. 


Une PLAQUE (nom). 


C'est une surface plane et mince de matière rigide, bois, 
métal, verre, carton, etc.; une petite plaque est une PLA- 
QUETTE. — On construit des CLOISONS avec des plaques, syn. 
PANNEAUX, de plátre. — La TABLE de cuisson, syn. le plan de 
cuisson, d'une cuisinière électrique est constituée de plaques 
électriques, chauffantes. — Certains aliments sont moulés en 
plaque: une plaque, syn. TABLETTE, de chocolat, de beurre. 


* On pose sur les portes, au niveau de la poignée, une 
€ plaque de propreté rectangulaire, destinée à protéger la 
peinture des marques de doigts. — Une € plaque d'égout 
est un couvercle sur le trottoir, masquant un orifice de 
descente aux égouts. — Une € plaque de cheminée, en 
fonte, souvent décorée, protège le fond du foyer. — Une 
€ plaque de tir est une CIBLE. A2 € a mis à côté de la plaque: 
il a manqué son but (au sens propre ou fig.), d'où A2 € est 
à côté de la plaque: il se trompe. 


* Une € plaque tournante, syn. techn. une plateforme tour- 
nante, est une vaste plaque supportant le poids des trains 


et tournant pour les faire changer de direction. — Fig. Un 
pôle d'échanges: La plaque tournante du trafic d'armes. 


e Une plaque est aussi un panneau plat portant une 
inscription: on pose sur un monument une € plaque com- 
mémorative expliquant l'événement auquel il est dédié. 


* Les membres de certaines professions libérales: avocats, 
médecins, etc. posent une plaque sur leur porte d'entrée 
indiquant la nature de leur activité et les renseignements 
utiles. — Au bout de chaque rue des villes, et aux croise- 
ments, il y a une € plaque de rue indiquant son nom. — Les 
véhicules doivent avoir une € plaque minéralogique, syn. 
une € plaque d'immatriculation, portant leur numéro. — 
Les militaires et policiers ont toujours sur eux une petite 
plaque, qui constitue leur INSIGNE d'identification. 


e Le mot plaque désigne aussi certains objets naturels. En 
hiver, il se forme sur les routes des € plaques de verglas 
trés glissantes. — Certaines maladies de peau se manifes- 
tent par des plaques rouges sur le corps. 


Le verbe PLAQUER. 


A2 ébéniste plaque (verbe) Al, une mince feuille de bois 
précieux sur À3 une surface plane de bois plus ordinaire: il 
la colle et réalise ainsi un PLACAGE, technique qui permet 
des réalisations de MARQUETERIES décoratives, sur des meu- 
bles de luxe. On peut aussi plaquer du métal: des bijoux 
plaqués or, plaquer un panneau contre un mur etc. 


* A2 plaque Al sur A3 en appuyant fort: il plaque au sol son 
adversaire. A1, pianiste plaque quelques grands accords. 


* A2 humain plaque Al humain (fam.): il le PLANTE là, le 
laisse où il est et s'en va. Il l'abandonne. Max a plaqué Léa. 


ዚ Le photographe a besoin d'un premier plan. 


[.] Emplois géométriques du nom plan. 


1 Un plan est une portion d'espace plate, à deux dimensions, 


c'est-à-dire ayant une LONGUEUR et une LARGEUR, mais pas 
d'épaisseur. Comme deux LIGNES, deux plans peuvent étre 
PARALLELES. 


* La PROFONDEUR d'un paysage peut se découper en plu- 
sieurs plans parallèles, TRANCHES VERTICALES imaginaires 
de plus en plus éloignées de l'observateur: ce qui est juste 
devant constitue le premier plan; ce qui est un peu plus 
loin derrière forme un second plan; et ainsi de suite 
jusqu'aux choses les plus lointaines, qui constituent le 
EOND du paysage: le dernier plan ou € arrière-plan. 


* Au THÉÂTRE, pour donner l'illusion de la profondeur, on place 
.sur la scéne face aux spectateurs des décors plats les uns 


PLAT ak! 


=- ሙ= —— መወ oma mE 


derrière les autres, les plus bas devant, les plus hauts derrière, 
constituant différents plans, et créant une PERSPECTIVE. 


* Fig. Les choses ou personnes qui se situent € au premier 
plan, syn. à la première PLACE, € en première position dans 
une HIÉRARCHIE sont les plus importants, les plus puis- 
sants ou les plus célèbres, les plus € en vue. Est € au 
second plan ce qui est d'importance plus faible et € au der- 
nier plan, ou € à l'arrière-plan: ce qui a le moins de valeur. 
— Selon sa position sociale, A1 est un personnage € de pre- 
mier plan ou € de second plan, syn. € de premier ORDRE, de 
second ordre. — € Passer au second plan, c'est quitter la 
position principale, donc perdre de l'importance. 


2. Dans le domaine du CINÉMA, un plan est une portion de film 


tournée dans les mémes conditions de prise de vue: mémes 
décors, méme position des caméras, etc. Dés quon change 
quelque chose à ces conditions, il y a € changement de plan. 
Un € plan-séquence est une séquence compléte tournée dans 
les mémes conditions. Un film est généralement € tourné plan 
par plan. Selon la position de la caméra ou de l'appareil photo, 
on parle de € plan fixe (sans mouvement de la caméra), de 
€ plan général (vue complète du décor), de € plan américain 
(prise de vue qui montre les personnages de la téte à la taille), 
de € plan rapproché, de € gros plan (prises de vue de près). 


L'espace du CIEL est souvent percu comme constitué de 
plans horizontaux paralléles: Un oiseau PLANE si, restant 
dans le méme plan, sans changer de HAUTEUR, et sans parai- 
tre remuer les ailes, il se maintient en l'air. Un avion qui 
vole sans moteur, en étant simplement porté par les cou- 
ches d'air est un PLANEUR. 


° Fig. Al humain plane: 1. son esprit se maintient dans les 
hauteurs, ne s'embarrasse pas de considérations 
pratiques; 2. il n'a pas conscience de la réalité, parce qu'il 
est irréaliste ou drogué. 


* Al abstrait (mystère, danger) plane sur A2: est suspendu 
au-dessus de A2, prêt à tomber sur A2, menace son inté- 
grité. Un doute plane sur les intentions réelles d'Éric. 


* Fig. € sur le plan + adj.: si on attribue dans un espace ima- 
ginaire une certaine surface à chaque domaine d'activité ou 
de pensée, on dira € sur le plan économique ou politique, 
intellectuel ou matériel; € au plan international ou national. 
— Jean réussit € sur tous les plans (syn. € à tous les NIVEAUX). 
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IV L'architecte dessine les plans de la maison. 


1 


A2 humain fait un plan de ላ] concret, spatial: ላጋ fait un 
dessin à plat, en deux dimensions, représentation SCHÉMA- 
TIQUE de l'organisation de A1. 


* Al espace géographique, terrain, ville, appartement, etc. 
Pour me repérer, dans une ville que je ne connais pas, je 
consulte son plan. — Jean a fait dessiner les plans de sa villa 


ser sans Jeannot: ils l'ont € laissé en plan; Jeannot est € resté 
en plan (on écrit aussi laissé en PLANT, voir l'article PLANTE). 


* ላ] rêve d'un grand voyage autour du monde, mais il na 
pas l'argent pour mettre ce réve à exécution: il € tire des 
plans sur la cométe, comme s'il pouvait organiser une acti- 
vité quelconque sur une étoile qui disparait dans le ciel 
aussi vite qu'elle est apparue. 


PLEIN et VIDE, adj. et n.m. 


par un architecte. — Le plan d'une région, d'un pays est 
une CARTE. 
A. PLEN-: base savante d'origine latine servant à former des mots 


* ላ] machine, appareil: avant de construire une machine, | vs 
exprimant l'idée de plein. 


on en € dresse les plans sur papier; si on ne représente que 
les éléments les plus importants, on parle de SCHÉMA, de 
représentation schématique; on en réduit les dimensions 
selon une proportion choisie, qu'on appelle ÉCHELLE. Les 
ingénieurs tracent les plans d'une automobile à l'échelle d'1/ 
20e: avec des dimensions 20 fois plus petites que celles 


A -VAC-: base savante d'origine latine servant à former des mots 
exprimant l'idée de vide. 


L La coupe est pleine! — Vide ton sac! 


1 ለ] concret est vide. 


de l'objet une fois construit. 


2. Fig. A2 humain fait un plan de A1 abstrait. 


እ] est une action qu'il PRÉVOIT de réaliser. Il PRÉPARE son plan: 
les grandes lignes de cette action; ainsi, il n'agira pas au 
hasard, mais € selon le plan prévu. Il € suivra un plan. Les 
pilotes d'avion se conforment à un € plan de vol. — Avant une 
opération militaire, le général prépare € un plan d'action. 


* Al est un texte rédigé. Un élève fait le plan d'une rédac- 
tion ou d'un exposé. Dans un livre, on trouve le plan du 
texte au début où il est appelé SOMMAIRE ou à la fin où il 
est appelé € table des matiéres. 


* Al est une opération financière. A2 veut acheter un loge- 
ment, mais il doit mettre de l'argent de cóté pour pouvoir le 
payer: il met au point avec son banquier un € plan d'épar- 
gne. — A2, entrepreneur, prépare un € plan de finance- 
ment pour monter une entreprise, une affaire. 


* A2 est une action politique, économique. Un gouvernement 
DIRIGISTE organise la vie économique et sociale du pays en 
élaborant un € plan économique, un € plan social. 1] fait des 
PRÉVISIONS à long terme et met au point un programme 
d'action économique pour un certain nombre d'années, par 
ex. un € plan quinquennal prévu pour cinq ans. Des experts 
sont chargés de PLANIFIER l'économie, de sa PLANIFICATION. 


Le plan de Al est irréalisable. 


Parfois A2 € échafaude des plans, sans pouvoir les exécuter 
ensuite et l'entreprise est € laissée en plan / reste en plan: elle 
ne dépasse pas ce stade! — Fig. Les enfants sont partis s'amu- 
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Al est un volume CREUX, dont les parois ont une certaine 
solidité, avec une ouverture par laquelle une certaine 
QUANTITÉ de A2 peut entrer sortir; Al est le CONTENANT de 
A2 et A2 le CONTENU de Al. 


1] existe toutes sortes de A] : RÉCIPIENTS divers, voir l'article 

CONTENIR. — Quand il ny a RIEN, AUCUN A2 dans Al, A] est 

vide. C'est notamment le cas lorsque Al vient d'être fabri- 

qué et qu'il n'a pas encore été mis en service. 

* Al est un volume creux sans ouverture: Cette statuette 
n'est pas pleine; quand on la frappe elle € sonne creux. — 
Fig. Ce discours sonne creux, il est creux. 


Prenant un Al vide, A3 humain le REMPLIT. 


Syn. plus rare, il l'EMPLIT de A2 concret: il INTRODUIT dans 
A] autant de À2 que possible. De cette facon, A1 se remplit 
de A2. Jean remplit sa bibliothéque de livres. Les rayons se 
remplissent à vue d'œil. 


* Si A2 estun liquide, A3 le VERSE dans A1 € jusqu'à RAS bord. 
— Si Al est trop plein, il DÉBORDE (voir l'article BORD). 


A] est plein (de A2): A1 (voiture, autobus, train, salle de 
spectacle) est € plein comme un auf (fam.): il ny a plus la 
moindre place dans Al, Al est COMPLET. Dans un Al 
BONDÉ, les gens sont involontairement SERRÉS les uns con- 
tre les autres. — La salle sest remplie en cinq minutes, ቫ y 
avait beaucoup d'AFFLUENCE. — Ce magasin € ne DÉSEMPLIT 
pas: il y a sans cesse des clients, il est toujours plein. 


* € La coupe est pleine!: s'utilise pour exprimer sa révolte, 
son impatience, le refus de supporter plus longtemps ce 


dont il est question. — € N'en jetez plus, la cour est pleine!: 
voir l'article JETER. 


* Un plein A1 de A2. Emploi particulier trés usuel: tout le 
contenu dun AI rempli, plein de A2; exemples: une 
pleine valise de vétements, un plein carton de journaux, une 
pleine malle d'objets hétéroclites, etc. Jean a bu d'un coup 
un plein verre de vin. 


* Emploi nominal: A3 automobiliste € fait le plein 
(d'essence): il remplit le réservoir de sa voiture. 

Synonymes divers: 

* AT, terre trés arrosée, est GORGÉE d'eau, elle en REGORGE. — 
A1 ballon extensible est GONFLÉ d'air. — A1, volaille, tomate, 
etc., est FARCIE dun mélange d'ingrédients divers appelé une 
FARCE. — Fig. A1 texte est farci d'erreurs. — Al est SATURÉ: on 
ne peut plus lui ajouter un seul A2; il € est arrivé à SATURA- 
TION. — Al, récipient, DÉBORDE de A2 liquide. — Fig. A] 
humain déborde de vitalité, d'enthousiasme. 

e Fam.: € Il y a plein de A2 (dans A1): il y a BEAUCOUP de 
A2, les A2 ABONDENT, sont ABONDANTS; € il y a ABON- 
DANCE de A2, ou: il y a des A2 € en abondance. 


e Sil y a TROP de A2 dans A1, il ya un TROP-PLEIN, une SURABON- 
DANCE, une PLÉTHORE de A2; les A2 y sont PLÉTHORIQUES. 


* A3 BOURRE sa valise de vieux vétements: il les y SERRE en 
TASSANT de façon à ce qu'il ne reste pas le moindre espace. 


Prenant un Al plein de A2 (ou qui, sans être forcément 
plein, contient du A2), A3 humain le VIDE (verbe). A3 
ENLÈVE de Al tout le A2 qui s'y trouve, il l'en fait SORTIR. Il 
arrive aussi que, tout seul, ላ] se vide de A2. — Sylvie vide sa 
valise. — Le seau renversé se vide sur le sol. — A3 € vide une 
bouteille: il la boit. 
+ A3 REVERSE A2 dans un autre récipient, ou il le DÉVERSE à 
l'extérieur. — A3 VIDANGE son moteur: il le vide de l'huile 
usée. — Pour vider un ላ] par le haut, il faut POMPER A2. 


* Dans les immeubles modernes, des conduits spéciaux 
appelés € VIDE-ORDURES permettent aux locataires de se 
débarrasser facilement des déchets, détritus et petits 
objets divers inutiles et encombrants. 

| Fig. A3 € vide son sac: il dit enfin tout ce qu'il a sur le 
cceur, tout ce qu'il a longtemps gardé secret, il se libére de 
toute sa rancune. 


Cas d'un AI spatial. 

* ላ] est un lieu: il est vide, inhabité, DÉSERTIQUE, DÉNUÉ de 
toute vie. — Un € terrain VAGUE: dans les villes, un terrain à 
l'abandon, € en FRICHE, qui n'est utilisé ni pour la culture ni 
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pour la construction, et qui fait généralement le bonheur des 
enfants du voisinage comme terrain de jeux. 


* Al, un local est VACANT: il n'est pas occupé; il faut le louer 
si l'on veut remédier à sa VACANCE (à ne pas confondre avec 
les VACANCES qui sont une période vide de travail). 


* En cas de guerre ou de catastrophe, il est parfois néces- 
saire de vider un certain territoire de sa population: d'ÉVA- 
CUER cette population. 


* A2 humain € vide les lieux: A2 QUITTE l'endroit où il se 
trouvait, oü il habitait. — Les VIDEURS professionnels sont 
chargés de chasser des € boites de nuit les géneurs et trou- 
ble-fétes, de les inviter à vider les lieux, en utilisant la 
force s'ils ne sortent pas € de leur plein gré. 


* Al, emploi ou poste de travail, est VACANT si celui qui 
l'occupait est parti et n'a pas encore été remplacé. 


Z Le vide (emploi nominal): l'ABSENCE de quoi que ce soit 
dans un certain ESPACE. Le € vide interstellaire est-il vérita- 
blement vide? On disait jadis que «La nature a horreur du 
vide» mais depuis le XVII* s., un physicien sait € faire le 
vide au moyen d'une machine pneumatique en retirant l'air 
d'un espace clos. 


* Dans la plupart des cas, le vide contient au moins de l'air. 
Au cours d'une escalade en montagne, un des touristes € est 
tombé dans le vide. — Sylvie € fait le nettoyage par le vide: 
elle JETTE tout ce qui l'embarrasse inutilement. 

* Fig. Léa € fait le vide dans / autour d'elle: elle a éloigné d'elle 
ses amis et connaissances. — A3 € a fait le vide dans sa téte: 
il s'est efforcé, pour se reposer, de ne plus penser à rien. 


* En partant, Luc € a laissé un vide qu'il sera difficile de 
COMBLER: son absence se fait sentir, on le regrette, il MAN- 
QUE. — Je € parle dans le vide: personne ne m'écoute. 


II. On ne parle pas la bouche pleine. — On n'arrive pas les 
mains vides. 


1 A3 humain a le Al (partie de son corps, de ses vêtements, 
ou de son esprit) plein (de A2) ou vide. A3 est plein (de A2), 
A3 € en a plein le A1 (emploi adv., fam.). 


* A2 est concret: Al, estomac de A3, ou (simplement) A3 est 
GAVÉ, REPUS, RASSASIÉ de nourriture parce que A3 € s'en est 
mis plein la lampe (fam.): il a beaucoup mangé; sil continue, 
il va devenir € un gros plein de soupe (fam.); par délicatesse 
envers son interlocuteur, on ne doit pas parler € la bouche 
pleine. — Fig. A3 sest GAVÉ de télévision (par exemple): il a pu 
regarder la télévision tout le temps quil a voulu, il € en a eu 
tout son SOUL. — A3 est (complétement) bourré (fam.): il a trop 
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bu d'alcool, il est ivre, SOUL, il s'est SOULÉ. — A3 respire € à ill. Le Président a demandé aux députés de lui accorder les 
pleins poumons: il remplit ses poumons dair. pleins pouvoirs. 


* Al, femelle de mammifère, est pleine: elle va avoir un (ou 


1 Le plein AI. 


des) petit(s). 


e À3 a des formes pleines, REBONDIES, un visage plein, des 
joues pleines; ant. A3 a des chairs FLASQUES. Les bébés et 
petits enfants en bonne santé sont souvent DODUS, POTE- 
LÉS. — En revanche, avoir le visage BOUFFI, ENFLÉ, n'est pas 
un signe de bonne santé. 


e A3 € s'en est mis plein les poches (fam.): il s'est soudaine- 
ment ENRICHI plus ou moins honnétement gráce à une 
bonne affaire. Et maintenant il est € plein aux as (fam.): 
trés RICHE. — Fig. A3 € en a plein les bottes / le dos (fam., 
sous-entendu: de A2): il € en a MARRE (fam.) de A2, A2 
l'EXCÈDE, l'EXASPERE. Syn. A3 € en a RAS le bol (fam.): il ne 
peut plus supporter A2. 


e A2 est abstrait: A3 est € BOUFFI d'orgueil: il est extrême- 
ment vaniteux; A3 est € plein de bonne volonté, mais il 
manque généralement de capacités intellectuelles pour 
agir efficacement. — A3 € est plein de son sujet: il peut en 
parler longuement et savamment. — A3 humain € en a mis 
plein la vue à Al (fam.): il a ÉBLOUI A1 par ce quil lui a dit 
ou montré. — Citation passée en PR.: Mieux vaut une téte 
bien faite que bien pleine (Montaigne). 


A3 a le A1 vide, A3 est vide. 


* A3 € est arrivé les mains vides: il n'a pas apporté de cadeau. 
— A3 a les poches vides, il n'a plus d'argent, il est FAUCHÉ 
(fam.). — A3 a le ventre CREUX: il n'a rien mangé depuis 
plusieurs heures. 


* A3 est VIDÉ (fam.): il n'a plus de FORCES, il est FATIGUÉ, 
ÉPUISÉ. 


° ላን a la tête vide; c'est un ÉCERVELÉ qui agit sans réfléchir. 


* A3 utilise des mots vides de sens; À3 a fait un discours 
CREUX. 


* A3 € a un passage à vide: depuis un certain temps, A3 
souffre de DÉPRESSION, il est DÉPRIMÉ. La VACUITÉ: le vide 
moral et intellectuel de certains esprits. 


* Diverses expressions du vide non spatial. J'ai un TROU dans 
mon emploi du temps. — Il faut répondre à toutes les ques- 
tions, ne rien laisser en BLANC. — Il y a des LACUNES dans 
votre éducation. — Assez travaillé! C'est le moment de pren- 
dre des VACANCES. 
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TOUT le A1, A1 à son MAXIMUM d'extension, de dimensions, 
d'intensité, à son COMBLE, dans un état de PLÉNITUDE, d'oü 
la € pleine lune, le € plein emploi, le travail € à temps plein 
ou € à plein temps, € la fête bat son plein (emploi nominal), 
et quantité de locutions: Les enfants jouent € en plein air. — 
Le bateau navigue actuellement € en pleine mer. — Le cam- 
briolage a été commis € en plein jour. — Nous sommes tombés 
en panne € en pleine nuit. — L'oiseau a été atteint € en plein 

vol. — Vous me trouvez € en plein travail, etc. — Le tireur a 

mis € en plein dans le mille: trés EXACTEMENT au centre de 

la cible, là où est écrit le chiffre 1000 correspondant aux 
points gagnés par le tireur à l'arc ou à l'arme à feu. Fig.: très 
exactement là où il fallait. 

° Luc a agi € en pleine connaissance de cause: en sachant 
trés bien tout ce qu'il faisait, en étant PLEINEMENT, COM- 
PLÈTEMENT, TOTALEMENT conscient de toutes les éventuel- 
les conséquences de ses actes. — Ils sont venus € de leur 
plein gré: sans être nullement obligés par qui ou quoi que 
ce soit. — Max € est en pleine forme: il est en très bonne 
santé. — Ce bébé est € mignon tout plein (fam.): c'est un 
très beau bébé. 


* Al est COMPLET: il y a tout le A1, il ny manque rien. Ant. 
Al est INCOMPLET. Pour le Carnaval, Jeannot s'est acheté la 
tenue complète du cow-boy. — La minute est passée! La trot- 
teuse de ma montre a fait un tour complet. — Votre dossier 
de candidature est incomplet: il y manque une pióce. 


* Al COMPLETE A2 et A2 complète A1, ils se complètent l'un 
l'autre et constituent ainsi un TOUT. Ils sont COMPLÉMEN- 
TAIRES l'un de lautre, chacun est le COMPLÉMENT de 
l'autre. Notamment à propos d'un couple qui réunit des 
qualités différentes, on dit qu'ils € se complëtent bien. 


* Al REMPLIT toutes les CONDITIONS pour obtenir un certain 
type d'emploi. 


Les pleins A1. 


TOUS les Al. La voiture roulait € à pleins tubes (fam.): à 
toute vitesse. — Le Président a demandé aux députés de lui 
accorder € les pleins pouvoirs: tous les pouvoirs. En politi- 
que, un ministre, un ambassadeur, un envoyé PLÉNIPOTEN- 
TIAIRE a les pleins pouvoirs pour discuter et prendre des 
décisions avec les personnes qu'il va rencontrer. — Une 
séance PLÉNIÈRE réunit tous les participants d'un congrès, 
d'une assemblée, dans une méme salle, par opposition aux 


séances où ils sont dispersés en petits groupes appelés ATE- 

LIERS, ou COMMISSIONS, dans des salles différentes. 

* A3 humain remplit une fiche, un questionnaire: il répond 
à toutes les questions, COMPLETE le formulaire. — A3 € a 
rempli sa MISSION: il a fait, ACCOMPLI tout ce qu'on lui avait 
demandé, tout ce qu'on attendait de lui. — A3 € a eu une 
journée bien remplie: bien OCCUPÉE du début à la fin par 
diverses táches. — A3 € remplit une obligation: il s'en 
ACQUITTE, une PROMESSE: il l'ACCOMPLIT, une FONCTION: il 
l'EXERCE. 


PLEURER, v. et LARME, n.f. 


ል PLOR- et LACRYM-: bases savantes d'origine latine servant à 
former des mots exprimant l'idée de pleurer et de larme. 


l. Marie pleure; ses larmes coulent. 


1 Al humain pleure. 


Les YEUX, à l'état normal, sont perpétuellement MOUILLÉS, 
sans que nous en ayons conscience, par un LIQUIDE légère- 
ment salé, les larmes, secrétées par les € glandes LACRYMA- 
LES. Lorsque ce liquide est secrété en plus grande 
abondance que d'ordinaire, nous pleurons: des gouttes de 
ce liquide, les larmes, coulent. 


| Fig. Voulez-vous du vin? — Une larme!: une toute petite 
quantité (en parlant d'un liquide). 


La cause de ces larmes peut étre simplement physique. 

[a fumée, le froid nous € fait pleurer. — Sylvie € a les yeux 

qui pleurent (fam.) quand elle épluche des ognons. Syn. elle 

LARMOIE. — La police utilise des € gaz LACRYMOGÈNES qui 

font pleurer les manifestants, pour les disperser. 

e Al, un bébé, pleure en poussant des CRIS. — Al, quand il 
pleure, € a les yeux rouges; il RENIFLE; s'il essaye de parler, 
sa voix est changée: il € a des larmes dans la voix. 

e Fig. Quand un son se prolonge sur une note fausse, dans 
un appareil (radio, chaine hi-fi) il y a du PLEURAGE. Ce dis- 
que pleure. 


ዚ Marie pleure parce que son père est mort. 


L1A1 humain pleure pour une raison A2. 


1 Lacause des larmes est généralement psychologique. 


De méme qu'il est le seul étre vivant à RIRE, l'homme l'est 
aussi à pleurer, à l'exception, dit-on, du cerf poursuivi par 
les chiens. — Al pleure parce quil a du CHAGRIN, il est 
TRISTE. Mais on peut aussi, sous le coup d'une violente ÉMO- 
TION, € pleurer de rage / de dépit / d'attendrissement / de joie 


PLEURER 


méme. Lorsque quelqu'un a tout perdu on dit qu il na 
plus / il ne lui reste plus que les yeux pour pleurer. 


e Al humain sent quil € a envie de pleurer. Il voudrait € se 
retenir de pleurer / retenir ses larmes pour ne pas montrer 
son émotion, mais il € a les larmes aux yeux: il est sur le point 
de pleurer; soudain, il € fond en larmes; il € est en larmes; il 
€ pleure à chaudes larmes. — Syn. fam. il € pleure comme 
une Madeleine (allusion à Ste Marie-Madeleine, pénitente). 
— Syn. litt. Il est ÉPLORÉ, il € verse des larmes, € son visage est 
baigné de larmes. — S'il pleure très fort, il peut être secoué de 
sursauts convulsifs, les SANGLOTS: il SANGLOTE. 


*Al € mna pas versé une larme sur A2 pourtant bien 
malheureux: il s'est montré sans pitié. — Ce bas monde est 
une vallée de larmes disent certains auteurs religieux: les 
épreuves y sont plus fréquentes que les moments de bonheur. 

Synonymes péjoratifs. 
A1 CHIALE (vulg.) s'il pleure pour peu de chose, il PLEURNI- 
CHE. S'il a l'habitude de pleurnicher, il est PLEURARD; sil 
passe facilement € du rire aux larmes, c'est € Jean qui 
pleure et Jean qui rit. — Au théátre, au cinéma, un specta- 
teur qui s'identifie au héros malheureux pleure, ou du 
moins (fam., ironique) € a la larme à l'œil. — LARMOYANT est 
employé comme adj. péj. à propos d'une œuvre littéraire, 
d'un film, dont l'auteur essaye par des moyens trop faciles 
d'émouvoir et de faire pleurer le public. 


Les PLEURS (nom). 

Le plus souvent au pl., en loc. figées: Marie € est en pleurs 
(litt.) elle est en larmes, pleure sans retenue. — Si on ferme 
cette usine, € il y aura des pleurs et des grincements de dents: 
beaucoup de gens seront malheureux et mécontents (Cita- 
tion de l'Évangile passée en proverbe). — Au sing. (litt., rare, 
ironique): A1 € verse un pleur sur A2. 


Emploi transitif. Al pleure A2, qu'il a perdu, notamment 
une personne aimée qui est morte. 


Marie pleure son pére: 1. elle verse vraiment des larmes; 2. 

syn. litt. de «elle le REGRETTE». 

e On payait autrefois, dans certains pays, des PLEUREUSES 
pour pleurer aux enterrements. 


e Fig. Un ና sanle PLEUREUR a des branches qui retombent, 
comme accablées de chagrin. 


Al pleure sur A2. 


Al s'APITOIE sur À2. — Sans pleurer au sens propre, Al trouve 
le malheur de A2 DÉPLORABLE; il le DÉPLORE. Sylvie pleure sur 
le sort de Marie qui se trouve orpheline trop jeune! — Si A1 est 
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6. 


POÈTE 


hypocrite, si sa pitié est feinte, il € verse des larmes de croco- 
dile. Si un interlocuteur essaye d'apitoyer Al pour une raison 
qui ne lui semble pas valable, Al peut répondre 
ironiquement: € Tu vas me faire pleurer ! — On peut dire, par 
exagération, de quelque chose qu'on trouve déplorable: € C est 
béte / triste à pleurer. — € C'est à en pleurer. 


ላ] € va pleurer auprès de A2. 


Syn. fam. A1 € va pleurer dans le gilet de A2. — Syn. litt. AI 
IMPLORE A2: il le SUPPLIE en essayant de lapitoyer. — ላ] 
€ pleure misère: il se plaint amèrement de son manque dargent. 


POÈTE, n.m. et POÉSIE, n.t. 


1 Victor Hugo est un grand poète. 


1 


698. 


Al est poète parce qu'il est sensible à ce qui n'est pas direc- 
tement signifiant dans le langage, et qu'il fait de son écri- 
ture un ART. 


Il utilise les mots de façon IMAGÉE au moyen dc MÉTAPHO- 
RES, il fait de son vers ou de sa phrase une MUSIQUE en 
jouant du RYTHME, des SONORITÉS, et d'ALLITÉRATIONS: répé- 
tition expressive de certains sons. 


* Cela ne reléve pas de la RAISON mais de l'INSPIRATION, une 
forme d'INTUITION, et parle au CŒUR du lecteur ou de 
l'auditeur; c'est la poésie. — Dans la mythologie gréco-latine, 
les neuf MUSES, sont des divinités inspiratrices des ouvrages 
de l'esprit. Victor Hugo était un poète trés INSPIRÉ. 


* Au cours des áges, et dans toutes les cultures, la plupart 
des poètes ont soutenu leur inspiration en se donnant des 
RÈGLES particulières: ils écrivent en VERS, pour mettre en 
valeur leurs rythines et leurs images et rendre leurs œuvres 
plus faciles à MÉMORISER et à RÉCITER. 


* Leurs écrits sont des POÈMES, syn. fam. des poésies. 
Estelle, sociétaire de la Comédie française, récite un poème, 
au cours d'une € matinée poétique. — Jeannot apprend une 
poésie, syn. une RÉCITATION pour la réciter demain à l'école. 


* Le nom poète a un féminin: une POÉTESSE, mais les dames 
qui font des vers préfèrent généralement être appelées 
des poètes (Ex. Louise Labé était un grand poète.) 


La PROSE 8 pour objet principal ou unique d'exprimer des 
concepts, des informations, des volontés. 


C'est le langage de l'enseignement, du renseignement, de 
la discussion. Elle peut être ÉLOQUENTE quand il s’agit de 
convaincre, mais na pas d'autres règles que celles de la 
grammaire. Le langage parlé ordinaire est de la prose. Dans 


le Bourgeois Gentilhomme, de Molière, M. Jourdain décou- 
vre qu" il fait de la prose sans le savoir. 


Prose POÉTIQUE et poèmes PROSAÏQUES. 


On peut écrire une prose d'art en soignant le rythme de la 
PHRASE et en cultivant [IMAGE originale. Certains PROSATEURS 
(par ex. Chateaubriand) sont à ce point de vue des poètes. Bau- 
delaire a écrit des € POÈMES en prose. Une poésie qui ne joue 
que des images et des rythmes personnels du poète sans trans- 
mettre aucun concept clair est souvent ressentie par le lecteur 
comme OBSCURE, ÉSOTÉRIQUE; mais un poète qui ne fait que 
VERSIFIER des concepts en suivant les règles de la VERSIFICA- 
TION est prosaïque (adj. pój.); son auteur n'est pas un vrai poète 
mais un simple VERSIFICATEUR. 


II. Oronte fait des vers: il écrit un sonnet. 


1 En français, un vers se compose d'un certain nombre de 


SYLLABES. 


[1] se termine par une RIME: un son semblable à celui qui 
termine un autre vers suivant ou précédent. Un vers long a 
une COUPE, syn. une CÉSURE, qui apparait de préférence à 
certaines places fixes. Un ALEXANDRIN, le vers français le 
plus long, a douze syllabes, et la coupe le partage en deux 
HÉMISTICHES; le DÉCASYLLABE a dix syllabes, etc. Les vers 
pairs, comportant un nombre pair de syllabes. sont plus 
usuels que les vers impairs. 


* Un RIMAILLEUR est un mauvais poéte qui écrit des € vers de 
MIRLITON (Le mirliton est une sorte de sifflet permettant 
d'émettre des sons nasillards). 


Dans d'autres langues, un vers se compose d'un certain 
nombre de PIEDS 


Syn. METRES, régis par les lois de la PROSODIE et de la 
MÉTRIQUE: combinaisons de syllabes longues et de syllabes 
bréves, portant chacun un ACCENT qui permet de SCANDER le 
vers, ex. en grec et en latin, l'AMBE (une bréve et une longue), 
caractéristique de la poésie satirique. — En fait, en français on 
emploie souvent pied pour syllabe. — André Chénier a écrit en 
vers syllabiques un grand poème intitulé < Les lambes». 


Il existe des € poèmes à forme fixe. 


Ainsi, le SONNET (ex. Les Trophées, recueil de sonnets de José- 
Maria de Hérédia) et la BALLADE (ex. la Ballade des pendus de 
Villon) avec un nombre de vers et un agencement des rimes 
obligatoire (€ rimes croisées, € rimes embrassées). D'autres 
sont écrits en € vers libres, comme les Fables de La Fontaine 
où le mélange de vers de différentes longueurs et l'agence- 
ment des rimes dépend du choix du poète. Mais beaucoup de 


longs poèmes sont écrits simplement en “€ vers réguliers 
RIMANT deux à deux, en € rimes plates. 


Il existe divers € GENRES poétiques. 


Dans la poésie LYRIQUE, le poète exprime ses propres senti- 
ments (ex. les Contemplations de Victor Hugo), il donne 
libre cours à son LYRISME ; dans la poésie ÉPIQUE, il raconte 
une grande histoire nationale (ex. la Chanson de Roland est 
une ÉPOPÉE ou, selon l'expression médiévale, une 
€ CHANSON DE GESTE); dans la poésie DRAMATIQUE, il écrit 
en vers une pièce de théâtre (ex. Phédre de Racine). 


II. Un coucher de soleil poétique. 
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[ Emplois non littéraires des mots ci-dessus. 


* On qualifie parfois de poète un individu sentimental et 
réveur qui na jamais écrit un poéme ni en vers ni en prose. 
e A] humain est lyrique: il manifeste beaucoup d'enthou- 
siasme. Jeannot a parlé avec lyrisme de son projet de traver- 

sée de l'Atlantique à la voile. 

e A2 concret (un paysage, une musique) est poétique s'il 
produit une émotion esthétique comparable à celle de la 
poésie.Certains musiciens écrivent des € poèmes sympho- 
niques qui ne sont pas des symphonies régulières et ont 
un titre non musical (Ex. Mort et transfiguration de 


Richard Strauss). 


*À2 humain ou abstrait est prosaïque: il n'excite pas 
l'enthousiasme ni le sentiment du beau. Le travail de la 
femme de ménage est trés prosaique. — Marc ne pense quà 
l'argent; il a un esprit prosaique. 


Un A2 abstrait épique est trés difficile, demandant beaucoup 
d'action. € (Tout) un poéme!: quelque chose d'extraordinaire 
et de trés compliqué. J'ai fini par obtenir les papiers dont j'avais 
besoin, mais les discussions ont été épiques! Mes démarches 
auprès de l'administration, c'est tout un poème! 


Ce que tu me dis € na ni rime ni raison; syn. € ça ne rime 
à rien ; syn. € qa ne ressemble à rien: c'est absurde. À quoi ça 
rime d'aller manifester si on n'est que dix? 


POINT, n.m. 


I. La nuit, les étoiles apparaissent comme des points lumineux. 
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Le point est le plus petit espace visible, comme celui que 
produit une POINTE appuyée sur une surface. 

Sur les cartes de géographie, un point désigne l'emplace- 
ment d'une ville, d'un village. Un € point noir: un pore 
encrássé sur la peau. Une petite tache de rouille qui apparait 


POINT 


sur la carosserie de la voiture est un € point de roville. Une 
surface peut étre PONCTUÉE de petites taches. 


* Fig. Un processus qui se développe dans le temps peut 
être ponctué de diverses interruptions. Un discours ponc- 
tué d'applaudissements. 


En géométrie, e'est le plus petit espaee eoncevable. 
Une ligne est formée d'une infinité de points. — Le € point 
d'intersection de deux droites est celui où elles se coupent. 
— D'un point à un autre, on peut tracer une € ligne continue 
(tracée sur une route, elle ne doit pas étre franchie) ou une 
€ ligne POINTILLÉE, composée d'une suite de points espacés 
(tracée sur une route, elle peut étre franchie). 


Le point, signe de PONCTUATION. 


Il marque la fin d'une phrase: un point, à la ligne. Le der- 
nier point d'un texte est le € point final. Fig. € mettre le 
point final à une activité, c'est en exécuter la dernière 
tâche. — € Un point, c est tout! : il n'y aura pas de suite à ce 
qui a été dit. 

* Les points d'exclamation, d'interrogation, de suspension, le 
point-virgule, les deux points, ainsi que la VIRGULE, le TIRET, 
les PARENTHÈSES, etc. sont aussi des signes de ponctuation 
plus complexes qu'un simple point: ils servent à PONC- 
TUER les textes pour les rendre plus lisibles et faciles à 
interpréter. On met un point sur le i et sur le j, pour bien 
les distinguer d'autres lettres de l'alphabet. Fig. € Mettre 
les points sur les i: insister, donner toutes les précisions 
nécessaires pour étre bien compris. 


Sur une partition musicale. 


Un point placé aprés une note de musique augmente sa 
durée de la moitié de sa valeur: noire / blanche POINTÉE. Le 
€ point d'orgue est un gros point allongeant la durée d'un 
accord. Fig. C'est la fin, généralement glorieuse, d'un travail. 


5. Pourles sens de point liés à la COUTURE, voir l'article POINTE. 
II. Dans le désert, on cherche les points d'eau. 


1 Le point, un espaee petit et bien délimité. 


Le cirque se déplace d'un point à un autre, de ville en ville: 

syn. d'un ENDROIT à l'autre. — Un ROND-POINT est une place 

circulaire à l'intersection de plusieurs routes. — Un € point 
d'eau: un endroit où on trouve de l'eau. 

* Al, marin, € fait le point, il établit précisément sa posi- 
tion, en mer, gráce à des instruments de navigation. — Fig. 
Al humain, dans une situation complexe, € fait le point: 
il précise oü il en est et ce qu'il est possible de faire. 
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POINT 


* Le point + adj: endroit précis ayant une propriété 
particulière: le € point faible / fort d'un solide soumis à une 
tension, c'est l'endroit où il risque ou ne risque pas de cas- 
ser. — Le € point mort: position débrayée sur une boite de 
vitesse, qui fait qu'aucune vitesse n'est enclenchée. Fig. A1 
humain € est au point mort: il ne peut plus avancer dans 
son travail, sa recherche. — Dans le corps humain: un point 
sensible / névralgique / douloureux. — ላ] a un € point de 
cóté, un point dans le dos: une douleur trés localisée. 


* Un point de + nom d'action: endroit précis où s'effectue 
cette action: point de vente; point d'attache / de fixation / 
d'ancrage; point de rencontre/ de ralliement; point 
d'appui; point d'attaque; point de départ / d'arrivée; point 
de repère; point d'impact; point de chute; point de mire, de 
visée; point d'équilibre; point stratégique: endroit où un A1 
vend des marchandises, fixe un objet, rencontre une per- 
sonne, etc. 


* Un f point de vue, voir l'article VOIR. 


Le déroulement du temps peut être pensé eomme une 
ligne continue faite de points. 


A1 et A2 € en sont au même point: le déroulement de leur 
existence a abouti à la méme situation. — Au point où nous 
en sonmnes, il faut prendre une décision. —Une intervention 
PONCTUELLE n'occupe qu'une petite portion de temps. — 
Jean est ponctuel: il est toujours à l'heure à ses rendez-vous: 
il a de la PONCTUALITÉ. — Pour calculer le temps de travail des 
ouvriers, on les fait POINTER à l'horloge POINTEUSE, qui enre- 
gistre leurs heures d'arrivée et de départ: c est le POINTAGE. 


Le point, élément PARTICULIER d'un domaine abstrait 
(sujet d'étude, raisonnement, deseription). 


Les spécialistes, les négociateurs, discutent d'un point de doc- 
trine, de droit, d'histoire. ils passent au point suivant, à un 
autre point; ils font un exposé en trois points; ils insistent sur 
un point, important, essentiel, sur des points obscurs; tou- 
chent un point délicat, un point de désaccord, un point bru- 
lant, trés controversé, laissent un point en suspens, ont un 
dernier $ point de détail à régler. — Un homme POINTILLEUX 
ne laisse aucun point de côté dans ce qu'il entreprend. 


° Jean est une personne € en tous points digne de foi. — Je 
tâcherai de me conformer en tous points à ses ordres; sans 
être d'accord € sur tous les points; nous € avons des points 
communs: nous nous ressemblons. — Il faut tout organiser 
€ point par point, appliquer notre programme point par 
point. — Al € met un point d'honneur à + inf.: A] tient 
absolument à + inf., action particulière, non pour l'argent, 
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mais pour l'honneur: Jean met un point d'honneur à ne 
jamais étre en retard. 


e Tous les points + adj. ou points de + nom d'action ci-des- 
sus peuvent étre employés comme métaphores dans un 
domaine abstrait. On parlera du € point faible / fort d'une 
personne. — Dans le domaine des idées, de l'argumenta- 
tion, de point d'appui, de point d'attaque, de point de ral- 
liement, de point chaud. — Un € point noir est le lieu des 
obstacles ou des conflits dans une argumentation, ou 
l'aspect négatif d'une situation. — Un € point névralgique 
est le lieu d'un probléme, d'une difficulté. — On soulève 
des points délicats. 


III. Les valeurs boursières ont perdu trois points. 
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Le point comme unité de mesure 


e en économie, unité de taux, en pourcentage. L'inflation a 
baissé d'un point. 


* dans le domaine social, unité de calcul de rémunération 
des salariés: points d'indice, de retraite; un employé reçoit 
des APPOINTEMENTS ; il est APPOINTÉ. 


* dans les jeux, les sports et à l'école, unité d'évaluation. À 
la belote, on compte les points gagnés et les points perdus; le 
joueur € marque un point, mène son adversaire d'un point, 
gagne aux points. — € Faire le point au tennis, c'est faire un 
coup gagnant qui donne un point. — Cet éléve n'a pas le 
nombre de points suffisants pour passer dans la classe 
supérieure: ዘ lui manque un demi-point pour avoir la 
moyenne. — Le maitre enlève un quart de point par faute 
d'orthographe, compte un point par réponse juste. — Un 
€ bon point: petite image donnée à l'élève chaque fois 
quil fait un bon travail, et dont l'accumulation donne 
droit à une récompense. 


* De méme, dans une discussion où s'échangent des idées 
opposées, on compte les points; on marque un point, des 
points, on rend des points. Un bon point pour toi: tu as 
pensé à mon anniversaire ! 


Le point comme étape dans une gradation ou une évolution. 


° Le moment précis du début d'un phénomène. Point de 
congélation: température où un liquide commence à se 
solidifier — Le € point du jour: le moment où le jour POINT 
(du vieux verbe POINDRE: percer, piquer). — A1 € est sur le 
point de A2 inf.: il est prêt à faire A2. 

* Moment particulier où un Al en est de cette gradation ou 
évolution. À quel point en êtes-vous, dans votre négociation ? 
— Nous avons obtenu satisfaction jusqu'à ዘዘ certain point. 


° Exprime souvent un haut DEGRÉ ou mëme le plus haut 
degré. Paul m'agace € à un point! / au plus haut point! € à 
tel point que je crois que je vais cesser de le fréquenter, dit 
Jean. — À ce point là? répond Marie, je n'avais pas réalisé à 
quel point tu le détestes! Tu en es au point de te fâcher avec 
lui? — Ce marathonien court jusqu'au point de s'évauouir. 


3. Le moment ou l'état idéal. 


Ce róti € est cuit à point. — Marie sait clioisir un melon juste à 
point. — Tu € arrives à point nommé! J'avais justement besoin 
de toi. — PR. Rier ne sert de courir, il faut partir à point. — € Faire 
l'APPOINT: donner juste la monnaie nécessaire lors d'un achat. 


* En optique. en mécanique, c'est l'endroit précis du bon 
RÉGLAGE. Pour voir net, il faut € mettre au point la lunette, 
faire la € mise au point. La mise au point d'un moteur con- 
siste à effectuer tous les réglages permettant un bon fonc- 
tionnement des pièces. 


* En matière de santé. A1 € est mal en point: il n'est pas en bon 
état de santé. — Ant. un peu vieux: l'EMBONPOINT de Lucie, 
c'est son aspect de bonne santé, en fait une légëre obésité. 


* Dans une activité intellectuelle, A1 € est au point: il est prêt 
j p P 


à exposer son travail. — Il € fait une mise au point: s'explique 2 


sur une idée mal comprise. — Il € inet au point un projet, un 

voyage, etc.: l'organise parfaitement pour le rendre réalisable. 
IV De l'argent? Je n'en ai point. 
[.] Point, adverbe de négation. 


* C'est, historiquement, le méme mot, devenu homonyme: 
équivalent vieilli, régional, de pas. — De l'argent? Point! — 
Dans une réponse négative, associé à non: Viendrez-vous 


avec nous? — Non point! : refus ou négation forte. 3. 


* Reste assez usuel dans € point trop n'en faut (en parlant de 
choses utiles mais dont l'excés pourrait devenir désagréable). 
— PR. Point d'argent, point de Suisse!: une bonne rétribution, 
un pourboire, ou méme un pot de vin sont nécessaires pour 
obtenir satisfaction (des Suisses étaient jadis employés 
comme concierges dans les grandes maisons). 


POINTE, n.f., PIQUER, v., et TROU, nm. 


POINTE Y 


un CÔNE, il a une forme CONIQUE, comme la pointe d'un 
CRAYON bien taillé, où comme les € chapeaux pointus en 
carton que les enfants portent parfois dans les fêtes. Lors- 
que la base de A2 est un carré, A2 est une PYRAMIDE, il a 
une forme PYRAMIDALE. 


* Un A2 concret pointu, poussé ou lancé par Al avec une 
certaine force, a donc une forme qui lui permet de s'ENFON- 
CER progressivement dans un A3 relativement MOU. 


* A2 peut aussi être une partie pointue du corps de A1. 


Un angle AIGU est en forme de pointe. Une pointe peut étre 
plus ou moins aigiie. — Al AIGUISE A2 (un crayon, un couteau) 
il l'amincit pour le rendre plus pointu ou plus tranchant. — 

Une AIGUILLE est un mince tige terminée par une pointe. Elle 

peut servir d' INDEX dans une HORLOGE ou une BOUSSOLE. Pour 

ses emplois en couture v. II 5, en médecine, v. III 3. 

* Fig. Une € voix pointue (péj.) est une voix aigiie qui donne 
l'impression de € percer le tympan. — Les Marseillais trouvent 
que les Parisiens € parlent pointu. — Une € douleur aigüe 
donne au patient l'impression d'étre traversé par une pointe. — 
Un € esprit aigu perce l'obscurité de questions difficiles. 


ላ] pique A2 dans A3 ou, de façon plus brève, A1 ou A2 pique 
A3. — A3 se pique avec A2. — A2 pique: A2 est un objet pointu, 
outil ou arme, que ላ] humain POUSSE, ENFONCE, FORCE, INTRO- 
DUIT, PLANTE, LANCE dans A3 pour quil y PÉNÈTRE. 


* Al (ou À2) pique A3: dans un mouvement de A1 vers A3 ou 
de A3 vers Al, Al (ou sa partie A2) fait une PIQURE à ላን. — 
A3 se pique avec Al (ou A2) car Al (ou A2) pique (emploi 
intr.), syn. est PIQUANT (adj.). Les ronces, € çu pique! 


En piquant A3, A1 (ou A2) y fait un trou, il TROUE A3. Le trou 
quil y fait va en sélargissant à mesure que A2 pénètre dans 
A3. — Dans un trou naturel ou fait antérieurement, il suffit que 
A] ENFONCE À2 (pointu ou non), il na plus besoin de le piquer. 


* Selon les intentions de A1, la fonction de A2, et la nature de 
A3, le trou ainsi fait pourra étre définitif, occupé ou non par 
A2 selon que ce dernier y sera laissé ou en sera retiré, ou bien 
provisoire si ce trou est ultérieurement BOUCHÉ ou REBOU- 
CHÉ, ou 51 se rebouche naturellement tout seul. 


L Généralités. ዚ Le paysan pique sa fourche dans une botte de paille. 


© A1 pique A2, en forme de pointe, dans A3. 


1 UnA2 f en forme de pointe est un A2 POINTU. 


* Un volume A2 est pointu lorsque les lignes droites qui 
partent de sa BASE convergent vers un unique POINT appelé 
son SOMMET. Lorsque la base de A2 est un cercle, A2 est 


1 


[> Al humain pique A2, dur et pointu, dans A3 concret et y 


fait un trou. 


A3 est concret et solide. 


La fonction de A2 est de pénétrer dans A3 pour s'y FIXER, 
et qu'on puisse y ACCROCHER ou y ATTACHER quelque chose. 


LOL 
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* A3 est le sol. A2 est un PIEU ou un PIQUET, petit pieu cn 
bois ou en métal dur, que A1 plante, enfonce dans le sol 
à coups de MASSE ou de MAILLET. — Là oü il doit rcster un 
certain temps, un groupe de cavaliers plante un piquet 
pour y attacher les chevaux, d'oü, en langage militaire, un 
PIQUET: un groupe de soldats assignés à un poste pendant 
un certain temps, et un € piquet de gróve: un groupe de 
grévistes présents sur le lieu d'une gréve pendant toute sa 
duréc, et dont la fonction est d'empécher toutc reprise du 
travail. — Fig. A3, élève indiscipliné, € a été envoyé au 
piquet: il devra rester debout dans un coin de la classe 
jusqu'à ce que le maitre lui permette de regagner sa place. 


* À3 est un mur, une paroi en bois, une planche: A1 y 
enfonce, y CLOUE une POINTE (à longue tige et petite téte) 
ou un CLOU (à courte tige et grosse téte) à coups de MAR- 
TEAU, ou une simple PUNAISE à courte tige mince et large 
téte, qu'il pique dans A3 avec son pouce. 

e Si A3 est très dur, A1 y fait d'abord un trou avec une MECHE 
en acier fixéc à une PERCEUSE, à un VILEBREQUIN, ou à une 
CHIGNOLE, puis il introduit dans le trou une CHEVILLE en 
bois ou en plastique, dans laquelle il VISSE une VIS. 


* Un RIVET est une sorte de clou en métal plus mou, dont le 
bout, aplati avec force, fixe, RIVE ensemble deux plaques 
de métal ou deux morceaux de cuir. 


* Fig. AI humain € cloue le bec à A3 humain, syn. AI € rive 
son clou à A3: AI dit à A3 des paroles qui lui interdisent 
toute réplique et A3 € n'a plus quà se taire. — A3 € est 
cloué au lit: il doit garder la chambre à cause d'une grippe, 
par exemple. — AI € enfonce le clou: A1 répète plusieurs 
fois la méme chose, il insiste lourdement, cn espérant 
qu'on finira par l'écouter. 


A3 est concret et solide, mais assez mou et léger pour qu'un 
outil A2 sy pique, le fixe et le déplace quand la main seule 
ne peut pas ou ne doit pas le faire. 


* A2 est composé dun certain nombre de DENTS que ላ] 
pique ensemble dans A3, comme la FOURCHE que le pay- 
san pique dans une botte de paille ou de foin, ou la FOUR- 
CHETTE que AI pique dans un aliment pour le porter à sa 
bouche plus proprement qu'avec ses doigts. — Le TRIDENT 
de Neptune est une fourche à trois dents. 


° A2 est une € ÉPINGLE à cheveux, à deux branches, que Al 
femme pique dans ses cheveux réunis en chignon pour les fixer. 
— Un virage € en épingle à cheveux: un virage à 180 degrés. 

° A2 est une BROCHE piquée de part en part dans A3 une 
volaille ou unc piéce de viande rotie € à la broche en tournant 


au-dessus dc la flamme. On peut aussi EMBROCHER sur des 
BROCHETTES dcs petits morceaux de viande et de légumes 
que l'on met à rótir et que l'on sert ensuite tels quels. 


e Fig. AI € ENFOURCHE sa bicyclette: il monte sur sa bicy- 
clette, ses jambes étant comparées à une fourche à deux 
branches. — AI € a la langue FOURCHUE: il dit toujours des 
paroles blessantes. — Al est un € PIQUE-ASSIETTE: par ava- 
rice, il se fait inviter en arrivant chez les gens à l'heure des 
repas. — Fam. Al pique A3: A1 VOLE A3. Au voleur! Il nra 
piqué mon stylo! Syn. fam. Al FAUCHE A3. 


A3 est un RÉCIPIENT. 


Son enveloppe est assez mince pour qu'un À2 pointu quel- 
conque puisse y être piqué par Al ou s'y piquer tout seul. 
Apres avoir pénétré dans A3 et s'en étre retiré, A2 y laisse 
un trou, syn. par lequel sort le contenu gazeux, poudreux ou 
liquide de A3. A1 (ou A2) troue A3, PERCE A3, le CRÈVE; A3 
est PERCÉ, CREVÉ, TROUÉ, € a un trou qu'il faut vite REBOU- 
CHER, syn. OBTURER; il faut COLMATER la FUITE si l'on ne veut 
pas que A3 se VIDE de tout son contenu, comme un TON- 
NEAU de vin € mis en PERCE, ou comme un PNEU victime 
d'une CREVAISON. — Fam. € J'ai crevé: jai été victime d'une 
crevaison. — A3 animal (ou humain traité comme un ani- 
mal) € a CREVÉ: il est MORT, d'une blessure ou autrement. 


e Fig. Al, événement, situation, est un CRÈVE-CŒUR: c'est 
un grand dommage, une grande déception. — A3 humain 
est un CRÈVE-LA-FAIM: c'est un miséreux qui n'a pas de 
quoi manger à sa faim. — Fam. A3 humain € est CREVÉ: il 
est trés FATIGUÉ. — A3 est INCREVABLE: il n'est jamais fati- 
gué, quoi qu'il fasse. — Al est CREVANT: il est fatigant. — 
On peut aussi dire qu'on € créve de rire, et que Al est CRE- 
VANT (fam.), syn. trés COMIQUE. 

° Un € regard PERÇANT distingue les moindres détails, fig. 
semble parvenir jusqu'aux tréfonds de l'àme. 


A3 est un objet plutót mince et peu RÉSISTANT. 


Par ex. un morceau dc papier, de tissu ou de cuir, une MEM- 
BRANE en caoutchouc ou en plastique, une fine tóle, etc.: 
A] TRANSPERCE A3, y € fait un trou avec un A2 manuel qui 
peut étre un POINCON avec lequel, par exemple, il ajoutera 
un trou à sa ceinture. 


* Dans certaines voiturcs de transports en commun, les 
contrôleurs POINCONNENT les tickets des voyageurs avec 
une sorte de PINCE spéciale. 


* Un CRIBLE est un instrument à trous permcttant de TRIER des 
objets de diverses taillcs. A1 € CRIBLE de trous A3: il fait une 
multitude de trous dans A3. — L'ÉCUMOIRE et la PASSOIRE 


sont des instruments de cuisine criblés de trous permettant 
de RETENIR les solides et de laisser passer les liquides. 


e En MÉCANOGRAPHIE (ancêtre de la BUREAUTIQUE), les 
€ cartes PERFORÉES ou les € bandes perforées sont munies 
de petits trous correspondant à des chiffres ou lettres. 
Chaque carte ou bande contient donc un PROGRAMME au 
moyen duquel des machines peuvent faire automatique- 
ment toutes sortes d'opérations logiques, des calculs ou 
des classements. Les € pianos mécaniques fonctionnent 
de cette façon. 


* Fig. AI € a passé au crible A3, idée ou opinion: il l'a exami- 
née, étudiée, avec soin. — A3 humain € est criblé de dettes: il 
a beaucoup dc dettes. — A3 humain € est une (véritable) 
passoire: il ne retient rien, il n'a aucune MÉMOIRE. 


A3 est une pièce de TISSU. 


Elle est destinée à être COUSUE à une autre A4, notamment 
dans la confection ou la réparation d'un VÉTEMENT: A1 COU- 
TURIER (f. COUTURIÈRE) pique A2 une AIGUILLE dans A3 et 
A4 pour y faire passer un FIL préalablement passé dans le 
CHAS de l'aiguille. A1 pique et TIRE l'aiguille autant de fois 
que nécessaire. Il existe des € machines à coudre permet- 
tant d'effectuer ce travail sans fatigue et avec une grande 
rapidité. Al € pique à la machine. — A1 € fait une piqure: 
une longue ligne de points scrrés et solides, par ex. au bord 
d'un vétement, ou dans du cuir. Le PIQUÉ est un tissu à 
double épaisseur dont les points de couture forment des 
dessins géométriques. Un vêtement € de piqué peut être 
piqué d'or, de soie rouge, etc. — Loc adv. € de fil en aiguille: 
voir l'article FILER et TISSER. 


* Le POINT désigne chaque longueur de fil entre deux PIQU- 
RES de l'aiguille dans lc tissu; il en existe différents types: 
le € point avant/ arriére, le € point de chausson / de 
boutonnière / de reprise; on peut coudre € à grands / petits 
points. — ላ1 € fait un point: il effectue une petite répara- 
tion sur un vétement. 


Avant de coudre, A1 assemble A3 et A4 avec quelques fines 
ÉPINGLES à tête, piquées à l'emplacement de la future couture, 
pour se rendre compte de l'effet produit. — A1 ÉPINGLE A3 
papier, note, sur A4, tableau d'affichage: il fixe A3 sur A4 avec 
une épingle. — L'€ épingle de nourrice / de sureté est munie 
d'une deuxième branche qui se referme sur la branche à 
pointe, empéchant ainsi que l'épingle sorte du tissu ou que sa 
pointe blesse quelqu'un. — Sorte de grosse épingle de sureté 
décorative munie d'un FERMOIR, la BROCHE est un bijou que 
les femmes piquent dans un vétement. 
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e Les ና BOUCLES de ceintures ont, elles aussi, un petit 
ARDILLON qui entre dans un ŒILLET. 


[ዚ Le soldat pique les reins du prisonnier avec sa baion- 
nette. 


ጊ 


© Al vivant pique A3 vivant (avec A2, dur et pointu). 


Al humain pique A2 dans A3 vivant, pour sa santé ou sa 
beauté, et y fait un trou DOULOUREUX. 


| À la fin d'une opération chirurgicale, A1 chirugien RECOUD, 
SUTURE, ce tissu vivant quest la peau de A3 humain avec 
une aiguille et du fil. 1] lui fait plusieurs € points de SUTURE. 
C'est une opération qui serait douloureuse sans anesthésie 
locale. Quand la PLAIE sera refermée, A3 reviendra à l'hopital 
pour € se faire enlever les points. 


* Par coquetterie, certains A3 humains se font PERCER les 
oreilles pour pouvoir y enfiler une € BOUCLE d'oreille. 


* A2 PERCE (emploi intr.): A2 € dent de lait, perce naturelle- 
ment la peau qui la recouvre. Les bébés souffrent et pleu- 
rent quand leurs dents percent. 


A1 humain pique A2, ARME blanche, dans A3 vivant et y fait 
un trou qui BLESSE A3 ou le TUE. 


* Al SOLDAT ou CHASSEUR armé de A2, une DAGUE, un POI- 
GNARD, une ÉPÉE, un SABRE, un fusil à BAÏONNETTE, frappe 
A3 son ennemi ou sa proie de la pointe de A2 et le blesse 
mortellement si A2 atteint une partie vitale de A3 et le fait 
saigner par la BLESSURE ainsi causée dans sa CHAIR. — CON- 
QUÉRIR un pays € à la pointe de l'épée, c'est le conquérir en 
se battant contre ses habitants, par la force. 

* Le méme A1 peut être armé d'un A2 qu'il LANCE avec force 
en direction de A3: une FLÈCHE, un JAVELOT, une LANCE, une 
PIQUE. — A1 s EXERCE: ለ3 est une CIBLE en bois dans laquelle 
A2 vient se FICHER. — A1 PÊCHEUR en haute mer lance son 
HARPON sur un gros poisson pour le HARPONNER. 


* Fig. Al, doué d'un caractère, d'un esprit, d'un air pointu 
(péj.), € lance des piques à A3: Al prononce des paroles 
destinées à blesser moralement A3, il est MORDANT, CAUS- 
TIQUE. — A3 € est piqué (au vif): A3 est blessé dans son 
AMOUR-PROPRE, syn. sa FIERTÉ, par les paroles de A1. — A3 
€ se pique de A4, une supériorité quelconque (un peu 
vieux): sans étre un expert, amateur éclairé, il ressentirait 
une blessure d'amour-propre si on lui contestait cette 
supériorité. Oronte se pique d'être poète. — Paul se pique de 
philosophie. — A1 humain € s'est piqué au jeu: il a trouvé 
un intérêt durable à une activité qu'il croyait passagère, et 
il mct son amour propre à y réussir. 
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ላ1 INFIRMIER ou MÉDECIN pique A2, une AIGUILLE creuse, 
dans une veine ou dans la chair de A3 vivant pour y INJEC- 
TER, par PRESSION sur le piston de la SERINGUE qui porte 
l'aiguille, le médicament liquide qu'elle contient. Il € fait 
une PIQURE à A3, syn. une INJECTION intra-musculaire ou 
intra-veineuse. 


e Certaines injections peuvent être mortelles. A1 € a fait 
piquer son chien: il a demandé au vétérinaire de mettre un 
terme à la vie de son vieux chien malade. 


e Al DROGUÉ se pique: il s'injecte lui-même une dose de la 
drogue dont il éprouve le besoin. 


A1 humain pique (l'ÉPIDERME de) A3 vivant (avec A2) sans 
intention d'y faire un tron mais en causant à A3 une dou- 
leur soudaine et inattendue, pour l'EXCITER ou le RÉVEILLER. 


* Al CAVALIER pique son cheval des deux ÉPERONS placés 
aux talons de ses bottes, il 'ÉPERONNE pour le faire galoper 
plus vite. D'où A1 € pique des deux, et Al € pique un 
galop: il part au galop. 


* Al PAYSAN pique ses vaches ou ses bœufs avec un 
AIGUILLON placé au bout d'une perche pour les faire avan- 
cer plus vite, il les AIGUILLONNE. 


* Avec des aiguilles spéciales qui s'enfoncent dans la chair, 
A] ACUPONCTEUR pique les centres nerveux de son patient 
pour les exciter. 


e Avec un PIQUE-FEU ou un TISONNIER, Al ravive le FEU qui 
allait s'éteindre en piquant les braises. 


e Fig. Al spectacle est PIQUANT: excitant, intéressant. — Al 
€ pique la curiosité de A3: il la provoque et l'excite. — Une 
belle femme est piquante quand elle attire l'attention par la 
gráce et l'originalité de sa toilette ou celle de sa conversation. 


ላ] animal ou végétal pique la peau dc A3 vivant avec des A2 
dont il est muni par la nature, en lui causant une douleur. 


* Dans le domaine animal, l'OURSIN, le HÉRISSON, le PORC- 
ÉPIC, piquent avec leurs PIQUANTS. La GUEPE, l'ABEILLE, 
certaines MOUCHES, le MOUSTIQUE, le SCORPION piquent 
avec leur DARD ou leur AIGUILLON, et leur piqure est VENI- 
MEUSE. Les SERPENTS venimeux plantent leurs CROCS dans 
leurs proies et y injectent leur VENIN. Les piqures de 
moustiques transmettent le PALUDISME, celle de la mou- 
che tsé-tsé la € maladie du sommeil. 


* Un homme qui reste quelques jours sans se raser pique, a 
une BARBE qui pique, parce qu elle pique les joues des per- 
sonnes qui l'embrassent. 


e Dans le domaine végétal, les CHARDONS, les CACTUS 
piquent avec leurs piquants, les ROSIERS, les RONCES avec 
leurs ÉPINES. — PR. ll n'y a pas de roses sans épines: les plus 
belles choses ont toujours des défauts ou des inconvé- 
nients. — Les ORTIES, dans lesquelles il vaut mieux ne pas 
tomber, secrétent une substance URTICANTE. — Les CONI- 
FERES ont des AIGUILLES; les CHÁTAIGNIERS entourent leurs 
chátaignes de BOGUES munies de petites pointes. 


* Tels des RONCES, les € (fils de fer) BARBELÉS sont des fils de 
clóture garnis de parties pointues destinées à blesser ou à 
retenir par les vétcments ceux qui s'en approchent. 

* Fig. € Qui s'y frotte s'y pique: il y a des personnes dont il 
vaut mieux ne pas s'approcher ou qu'il vaut mieux laisser 
tranquilles, de peur de leur réaction violente. — A3 
€ prend la mouclie: il se met en COLERE, se HÉRISSE, comme 
si une mouche l'avait piqué. — € Quelle mouche t'a piqué?: 
Pourquoi es-tu aussi agressif? — A3 humain € est piqué 
(fam.): il est FOU. 


IV Les emplois disjoints de pointe, piquer et trou. 


1 Les pointes qui ne piquent pas. 


* La pointe est une EXTRÉMITÉ: la € pointe des pieds, leur extré- 
mité, où se trouvent les ORTEILS. A1 humain € marche sur la 
pointe des pieds. Al, ballerine, € fait des pointes: voir les arti- 
cles PIED et DANSER. — A1 humain peut avoir le NEZ et le MEN- 
TON pointus s ils sont particulièrement minces et proéminents. 


e Les reliefs maritimes en forme de pointe, qui s'AVANCENT 
dans la mer, sont souvent appelés CAP ou POINTE. — La 
pointe est un SOMMET: les reliefs montagneux en forme de 
pointe, souvent appelés PIC, AIGUILLE, ou ÉPERON. 


° Al humain, détaché de son groupe. € pousse une pointe 
jusquà un lieu A2: il savance jusqu'à A2 plus rapidement 
que le reste du groupe. — A1 € est à la pointe du progrès: 
il est dans la partie la plus AVANCÉE, à l'AVANT-GARDE du 
progrès. — Al humain a des connaissances pointues en 
matière de A2: il a des connaissances très avancées et très 
spécialisées en matière de A2, c'est un EXPERT en A2. 

* Une € heure de pointe: le moment du MAXIMUM de circu- 
lation, celui où tout le monde se dirige vers son travail ou 
en sort. — Un € pic de pollution, de température, etc.: le 
moment du maximum de pollution, de température, etc., 
matérialisé par un sommet en pointe sur une COURBE tra- 
cée par un appareil enregistreur. 

° La pointe est un symbole de petite quantité: une € pointe 
dail: une petite quantité d'ail; A1 parle avec une € pointe 
d'accent: avec un léger accent. 


Les choses qui piguent sans ëtre des pointes. 


* ll y a des vers qui piquent le bois: y creusent de petits 
trous en le mangeant. Le bois est € piqué des vers, VER- 
MOULU. — Fig. et fam. A3 € nest pas piqué des vers: c'est 
une histoire, une aventure extraordinaire, et si A3 est 
humain, c'est un PHÉNOMÈNE, un curieux personnage. 


| ll y a des aliments et des boissons qui piquent (la langue 
et le palais), qui y provoquent une sensation aigüe: les 
boissons et aliments FERMENTÉS, les sauces piquantes, 
l'eau GAZEUSE, appelée parfois par les enfants l'eau qui 
pique, les mauvais vins qui sont de la PIQUETTE. 


* Quand ላ3 humain ressent des démangeaisons ou des 
PICOTEMENTS, il y a quelque chose qui le PICOTE à l'inté- 
rieur de son corps; il dit € Ca me pique. A3 a envie de se 
FROTTER et de se GRATTER pour faire cesser ces sensations. 
— D'un FROID intense on dit aussi quil pique. 


* Al oiseau ou avion € pique sur A2: il se laisse tomber ver- 
ticalement sur A2 € en piqué, il s'abat en ligne droite sur 
A2 pour l'atteindre le plus rapidement possible. 


* Al humain € pique une téte dans la piscine: il PLONGE, la 
tête la première. — Fig. et fam. Al humain € pique un 
sonune: il s'endort brusquement. — AI humain € pique un 
fard: il rougit soudainement, par timidité ou par confusion. 


Les trous qui n'ont pas été faits par des objets pointus. 


* Pour les trous qui sont le résultat d'un creusement, voir 
l'article PROFOND et CRFUSER. 


* Les trous dans les poches des vêtements ou dans les bas 
et chaussettes sont généralement provoqués par le FROT- 
TEMENT et l'USURE. Autrefois, on REPRISAIT les chaussettes 
trouées. 


* Un trou dans un ensemble A3 est un élément MANQUANT 
de A3. J'ai un trou dans mon emploi du temps: un moment 
pendant lequel aucune activité n'est encore prévue. — Un 
€ exercice à trous: qu'il faut compléter avec les mots qui 
manquent. — Al humain a servi de € BOUCHE-TROU, il a 
€ bouché un trou: il a été utilisé en remplacement d'un 
ABSENT, on lui a demandé d'occuper sa place, pour que 
l'absence passe inaperçue. 


° A3 humain peut avoir les tympans (des oreilles) PERFORÉS 
par une violente détonation, ou étre victime d'une PERFO- 
RATION intestinale à la suite d'une infection. 


POITRINE 


POITRINE, n.t. et SEIN, n.m. 


A PECTOR:-: base savante d'origine latine servant à former des 
mots exprimant l'idée de poitrine. 


A MAMM(O)-: base savante d'origine latine servant à former des 
mots exprimant l'idée de sein 


[] Le mot sein désigne, chez la femme, deux organes distincts: 1. 
la mamelle (emploi courant) — 2. l'utérus (vieux et litt.). 


I. Au bord de la mer, respirons à pleine poitrine! 


1 


La poitrine est la partie du CORPS de A] humain qui se situe 
entre ses ÉPAULES et sa TAILLE. 


Si A2 lui fait un vétement sur mesure, il doit prendre son 
€ tour de poitrine dans sa partie la plus large. Un PECTORAL 
est un ornement de poitrine, notamment dans certaines reli- 
gions. Les archéologues ont retrouvé le pectoral de Ramsès II. 


* La poitrine contient le CŒUR: c'est pourquoi, Al, pour 
montrer son affection à A2 humain, le SERRE € sur sa poi- 
trine et € se frappe la poitrine pour montrer son repentir, 
syn. € fait son mea culpa (voir l’article REGRETTER). 


* La poitrine contient les POUMONS; A1 € respire à pleine 
poitrine, 1 € gonfle sa poitrine. — S'il chante, il peut utiliser 
sa € voix de poitrine. On qualifiait autrefois de POITRINAI- 
RES les gens atteints de tuberculose PULMONAIRE. On disait 
qu'ils étaient € malades de la poitrine, qu'ils avaient une 
€ fluxion de poitrine. 

* Si Al tousse, il peut se soigner avec un sirop PECTORAL, 
qui l'aidera à EXPECTORER: CRACHER les MUCOSITÉS qui 
encombrent sa poitrine ou sucer des € pastilles pectorales. 


+ LE angine de poitrine est une douleur à la poitrine d'ori- 
gine circulatoire. 


Les deux seins de A1, femme (syn. vieux, sa GORGE). 


Ils sont, par leur RONDEUR, le plus bel ornement de sa POI- 
TRINE. Elle € a de la poitrine si ses deux seins sont bien déve- 
loppés. Dans le cas contraire, elle a € une poitrine plate. Si 
elle a € une poitrine généreuse, ses seins sont plutót gros. 
Comme ils ont tendance à s'affaisser, elle les maintient par 
un sous-vétement spécial, le SOUTIEN-GORGE, formé de 
deux BONNETS, de BRETELLES et d'une bande élastique. 


* Au sing. Al € réchauffe dans son sein A2 (litt.): le place sur 
sa poitrine, entre ses deux seins. — Surtout au fig. A1 € a 
réchauffé un serpent dans son sein: il a fait du bien à un 
malheureux qui ensuite, ingrat, lui a fait du mal. 
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POLITIQUE 


Syn. de poitrine en langage scientifique. 


Le THORAX, ou € cavité THORACIQUE (syn. vulg. la CAISSE), 
avec les organes qu'elle contient. Elle est limitée par un 
ensemble d'os formant la € cage thoracique: la COLONNE 
VERTÉBRALE d'où partent les CÔTES dont les sept premières 
paires sarticulent au STERNUM, os plat de devant, lui méme 
rattaché aux CLAVICULES des ÉPAULES. Les (muscles) PECTO- 
RAUX (adj. et nom) permettent les mouvements de cette 
partie du corps. 


* Le thorax est séparé de l'ABDOMEN par un muscle large et 
plat, le DIAPHRAGME. 


Syn. en langage artistique. 


* Le BUSTE est le haut du corps jusqu la ceinture avec la 
téte et la poitrine. Les portraits, peints ou sculptés repré- 
sentent souvent leurs modéles € en buste. 


* Un TORSE est à l'origine une figure humaine réduite à 
son TRONC, sans téte ni membres, état dans lequel on a 
retrouvé beaucoup de statues de l'antiquité. Ce mot 
s'emploie aujourd'hui surtout pour désigner la région 
thoracique, surtout masculine, sous le rapport de sa 
musculature et de sa force. A1 € BOMBE le torse. 1l a 
€ un torse d'athléte. Il travaille € le torse nu, pour avoir 
moins chaud. 


Le POITRAIL de certains animaux de trait (cheval, âne) est 
leur poitrine, du cou à la limite des pattes de devant. 


* Le BRÉCHET est le sternum des oiseaux, obstacle au cou- 
teau de celui qui découpe une volaille. 


IL Sylvie donne le sein à Jeannot. 


Al, MAMMIFÈRE femelle, a des MAMELLES. 


Ces organes produisent du LAIT, aprés une naissance, pour 
nourrir le nouveau-né. La truie a douze mamelles. — Quand 
il s'agit de bêtes élevées pour la production du lait (vaches, 
chèvres, brebis), on parle de leur PIS, terminé par des 
TRAYONS qu'on tire pour TRAIRE le lait. Un € veau de lait, un 
ና cochon de lait sont de jeunes animaux ና élevés sous la 
mère qui les nourrit de son lait. 


En parlant des femmes, sein est le mot usuel. 


Mamelle n'est employé que dans la loc. € un enfant à la 
mamelle (vieux). 


* PR. Labourage et pâturage sont'les deux mamelles de la 
France: ses principales ressources (à l'époque de Henri IV!) 
* ላ] femme ና donne le sein à A2, son NOURRISSON. A2 € est 
élevé au sein, il TÊTE le € lait maternel jugé préférable aux 
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autres laits qu'on peut lui donner dans un BIBERON. Les 
gens riches engageaient jadis une NOURRICE qui ALLAITAIT 
à la fois son propre enfant et celui de l'employeur, les- 
quels devenaient ainsi € fréres de lait. Les parents NOUR- 
RICIERS d'un enfant sont ceux qui l'élévent sans étre ses 
géniteurs. ፡ 

e La fin በር l'ALLAITEMENT est le SEVRAGE. Il faut SEVRER les 
enfants au bout d'un an environ. 

e Fig. Al est sevré des plaisirs qu'il se promettait: il en est 
privé. — La € terre nourriciére produit ce dont les étres 
vivant ont besoin pour se nourrir. 


La glande MAMMAIRE secréte le lait. La MAMMOGRAPHIE: 

radiographie du sein, sert à déceler le € cancer du sein, trés 

redouté des femmes. 

* Le € bout de sein (usuel) est le MAMELON (sav.) ou le 
TÉTON (fam., vieux). (N.B. La poitrine des hommes com- 
porte aussi des tétons qui n'ont pas de fonction). 


II. Le corail ne se trouve qu'au sein des mers. 


1 Le sein de Al, femme, son ventre. 


L'enfant € tressaille dans le sein de sa mère (litt., biblique). 
Elle le sent bouger, il lui donne des coups de pied. Dans 
l'usage actuel ne subsistent que les emplois figurés ci- 
dessous. 


Le sein de Al non humain. 


Tout milieu contenant un contenu, concret ou abstrait 
dans la loc. € au sein de A1 (litt.), syn. à l'INTÉRIEUR de A1 
(usuel). Divers minéraux sont enfouis € au sein de la terre. — 
Un enfant perdu € au sein d'une foule hurlante. — Les politi- 
ques parlent du róle de la France € au sein de l'Europe. 


POLITIQUE, adj. et n.f. 


1 La politique. 


1 La politique est l'art ou la science de l'ORGANISATION et du 


GOUVERNEMENT de la SOCIÉTÉ humaine, depuis la plus petite 
COMMUNE du plus petit PAYS jusqu'à l'ensemble des ÉTATS ou 
NATIONS du Monde regroupés au sein de l'ONU (Organisa- 
tion des Nations Unies). 


Une CONSTITUTION. 


C'est un texte fondamental rédigé par des JURISTES, définis- 
sant, pour un Etat, le type de € RÉGIME / SYSTEME politique 
mis en ceuvre, reposant sur quelques grands PRINCIPES. La 
France, depuis 1789, a connu plusieurs constitutions 


successives. Le € droit CONSTITUTIONNEL est l'étude des dif- 
férents types de constitutions. Le € conseil constitutionnel, 
en France, vérifie la conformité des lois avec les principes 
de la constitution, faute de quoi la loi doit être remaniée ou 
la constitution RÉVISÉE. 


La politique est une science. 


Comme les autres, elle suppose une THÉORIE (des € idées 
politiques, qu'on élabore, qu'on défend, qu'on propage, 
qu'on soutient), et une PRATIQUE (l'exercice du € POUVOIR 
politique ou des € responsabilités politiques). € Faire de la 
politique, € avoir une politique, étre un € homme politique, 
une € femme politique, c'est se montrer capable à la fois de 
l'un et de l'autre au cours de sa € CARRIÈRE politique. 


NB. Les parties II et III (1 à 3) sont un résumé de la € vie 
politique dans une DÉMOCRATIE. Le paragraphe IIL,4 est 
consacré aux autres régimes politiques. 


IL Idées et partis politiques. 
1 Les principales € IDÉES / THÉORIES politiques. 


e Le SOCIALISME: les SOCIALISTES considèrent que l'intérêt 
bien compris des individus passe d'abord par celui de la 
collectivité. Ils attendent de l'État qu'il protège les plus 
faibles et les plus pauvres contre «la loi de la jungle». 


e Le LIBÉRALISME: les LIBÉRAUX pensent que l'intérêt de 
tous les individus, et donc de la société qu'ils constituent, 
passe par 16 libre jeu du marché (offre et demande) qui 
freine le gaspillage et dynamise l'économie. Ils préconi- 
sent la libre concurrence, la liberté du travail et des 
échanges, et un rôle très limité de l'État. 


* L'ÉCOLOGIE: les ÉCOLOGISTES (syn. fam.: les VERTS) pensent 
que la Terre et ses habitants sont en danger et qu'il est temps 
de mettre un terme à l'exploitation inconsidérée des ressour- 
ces naturelles et aux diverses formes de POLLUTION. 

* Le NATIONALISME, partisan de l'indépendance et de la SOU- 
VERAINETÉ des nations historiques s'oppose au MONDIA- 
LISME, aspirant à un gouvernement MONDIAL, regroupant 
en FÉDÉRATIONS les différentes NATIONS. 

- L'ANARCHISME: les ANARCHISTES, syn. LIBERTAIRES ou ANARS 
(fam.), considèrent que l'individu n'a pas besoin dun État qui 
l'opprime plus qu'il ne le sert. 


Les € PARTIS politiques. 


Ils défendent les théories ci-dessus (et d'autres). Ce sont 
des ASSOCIATIONS politiques ayant un SIEGE oü sont regrou- 
pés ses différents organes. Ses MEMBRES ou ADEPTES sont 
des MILITANTS qui MILITENT: participent activement à sa vie 
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par leurs cotisations, leur présence dans les DÉBATS et MANI- 
FESTATIONS, la manière dont ils répercutent les SLOGANS et 
appliquent les mots d'ordres et consignes de leurs CHEFS ou 
DIRIGEANTS. Tous les partis s'efforcent d'€ élargir leur 
AUDIENCE: de se faire entendre mieux et plus largement, et 
d'augmenter le nombre de leurs PARTISANS et de leurs SYM- 
PATHISANTS, gens qui € s'intéressent à la politique et ont une 
préférence pour un certain parti sans y étre inscrits. 


° L'ambition des partis est de faire ÉLIRE un maximum de 
leurs membres au cours des élections organisées pour 
désigner divers € responsables politiques afin d'avoir une 
MAJORITÉ suffisante pour exercer le pouvoir et GOUVERNER 
le pays. 


Le système ÉLECTORAL. 


Le jour d'une ÉLECTION, les ÉLECTEURS: les citoyens ayant le 
€ droit de VOTE, vont VOTER: ils mettent dans une URNE le 
ና BULLETIN de vote correspondant au CANDIDAT de leur 
choix, celui qui a les idées politiques auxquelles ils ADHE- 
RENT, celui auquel ils souhaitent € donner leur SUFFRAGE, 
€ donner MANDAT de les représenter et de défendre leurs 
intérêts, dans le cas de € SCRUTIN uninominal. Dans le cas 
de € scrutin de liste, ils votent pour une liste présentée par 
un parti, avec le droit, quand la constitution le permet, de 
barrer certains noms. Dans le cas d'une élection € à deux 
TOURS, un candidat moins bien placé peut se DÉSISTER en 
faveur d'un candidat mieux placé dont le PROGRAMME est 
proche du sien. 


* Dans certains systèmes électoraux, les représentants sont 
élus à la majorité des voix. Dans d'autres, à la PROPOR- 
TIONNELLE, chaque parti étant représenté € à proportion 
du nombre de voix recueillies. Les militants sont priés 
d'étre présents dans les € bureaux de vote afin de veiller à 
ce quil n'y ait pas de FRAUDE et de participer au 
DÉPOUILLEMENT du scrutin. 


e Certains électeurs ne votent pas. Ils s'ABSTIENNENT. Leur 
ABSTENTION marque leur désintérét des affaires politiques. 
D'autres € votent BLANC pour montrer qu ils ne se désinté- 
ressent pas de la vie publique, mais qu'aucun candidat ne 
leur convient. 


Divers types d'élections: les élections MUNICIPALES ont 
pour but le choix des € CONSEILLERS MUNICIPAUX de la com- 
mune, qui éliront parmi eux le MAIRE. Les élections LÉGIS- 
LATIVES ont pour but le choix des DÉPUTÉS de la Nation (voir 
[II,1). Les élections PRÉSIDENTIELLES le choix du 
ና PRÉSIDENT de la RÉPUBLIQUE (voir 111,3). 
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e Certaines personnalités politiques, régulièrement RÉÉ- 
LUES, dont le MANDAT est renouvelé, devicnnent des POLI- 
TICIENS, de véritables professionnels de la politique. — Une 
€ politique politicienne est plus tournée vers la recherche 
de bons résultats électoraux que vers le bien du pays. 


Ill. Pratique de la politique au niveau national. 
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Le € pouvoir LÉGISLATIF. 


À I'€ ASSEMBLÉE NATIONALE / CHAMBRE des députés ou PARLE- 
MENT, SIÈGENT tous les PARLEMENTAIRES, depuis les partis de 
GAUCHE qui se disent PROGRESSISTES jusqu'aux partis de 
DROITE, CONSERVATEURS ou libéraux, en passant par les CEN- 
TRISTES. Leur travail consiste à voter les LOIS et le BUDGET 
aprés que la MAJORITÉ et l'OPPOSITION en ont longuement 
débattu dans des COMMISSIONS ou € er séance plénière. 


* Beaucoup de pays DÉMOCRATIQUES disposent également 
d'un SÉNAT ou € Chambre Haute, où siègent des SÉNA- 
TEURS élus au € suffrage indirect par des € grands électeurs, 
les lois n'étant adoptées qu'aprés un aller et retour entre 
les deux chambres. 


Le € pouvoir EXÉCUTIF. 


Issu du groupe MAJORITAIRE à l'Assemblée, le GOUVERNE- 
MENT, composé de MINISTRES et de € SECRÉTAIRES d ÉTAT, et 
dirigé par le € premier ministre, GOUVERNE le pays: il con- 
duit ses affaires, en s'efforçant d'appliquer la politique pour 
laquelle il a été élu. — Chaque ministre, aidé de son 
€ DIRECTEUR de CABINET, est à la tétc d'un MINISTÈRE en 
charge d'un secteur particulier: les finances, la diplomatie, 
l'éducation, la défense, etc., et dans lcquel travaillent des 

FONCTIONNAIRES chargés de mettre en ceuvre les DIRECTIVES 

MINISTÉRIELLES et GOUVERNEMENTALES. 

* L'€ ADMINISTRATION (publique): l'ensemble des fonction- 
naires de l'État qui ADMINISTRENT mais ne gouvernent 
pas, leur rôle étant d'appliquer les lois et règlements 
ÉDICTÉS par le gouvernement. Leur pouvoir n'est 
qu'ADMINISTRATIF. 

* Un GOUVERNEUR est un haut fonctionnaire nommé pour 
gérer une institution importante. Ex. le gouverneur de la 
Banque de France. 

Le € CHEF de l'ÉrAT. 


Il a un róle plus ou moins important selon les diverses constitu- 
tions. Dans un € régime présidentiel, il est le vrai chef de l'exé- 
cutif[ En France comme dans la plupart des pays 
RÉPUBLICAINS, le € PRÉSIDENT de la RÉPUBLIQUE réunit le 
ና CONSEIL des MINISTRES et le PRÉSIDE. Dans les ና MONARCHIES 
PARLEMENTAIRES, le ROI, f. la REINE, non élu, héréditaire, «règne 


mais ne gouverne pas». ll ou elle n'a qu'un rôle représentatif sym- 
bolique, sans récl pouvoir. 


Les divers € RÉGIMES / SYSTÈMES politiques. 


- Dans une DÉMOCRATIE, dont les partisans sont les DÉMOCRA- 
TES, la SOUVERAINETÉ appartient au PEUPLE, à l'ensemble des 
CITOYENS, qui exercent leur pouvoir au travers d'élections 
libres et régulières, qui leur permettent de renouveler leurs 
GOUVERNANTS. C'est le système décrit ci-dessus. 


+ Dans la ROYAUTÉ d'€ ancien régime, plus ou moins ABSO- 
LUE selon les époques, la souveraineté appartenait au roi 
dont l'autorité était limitée par les € CORPS intermédiaires: 
NOBLESSE, CLERGÉ, PARLEMENTS, CORPORATIONS et les € lois 
fondamentales du royaume. (voir l'article ROI). 


+ L'AUTOCRATIE, syn. la TYRANNIE, le DESPOTISME, la DICTA- 
TURE, est le gouvernement dun seul homme qui détient 
tous les pouvoirs. Selon les pays et les époques. cet 
homme a été appelé TYRAN, DESPOTE, ou DICTATEUR. 


* L'OLIGARCHIE est le gouvernement d'un État par un petit 
groupe de personnes. 


* Formes extrémistes et TOTALITAIRES du socialisme appa- 
rues au XX* s. de façon plus ou moins durable dans diffé- 
rents pays, réprimant la liberté individuelle de pensée et 
d'initiative: le FASCISME, notamment en Italie, le COMMU- 
NISME, notamment en URSS, en Chine etc., et le NAZISME 
(ou € national socialisme) en Allemagne allant jusqu'à éli- 
miner certaines catégories ethniques ou sociales. 


PORTE et FENÊTRE, n.t. 


A HUIS-: base d'origine latine servant à former des mots expri- 
mant l'idée de porte. 


[ Les maisons ont des ouvertures dans les murs: des portes pour 
entrer et sortir, et des fenêtres qui laissent passer l'air et la 
lumière extérieure. 


L La maison a une belle porte d'entrée. 


1 Une porte est une OUVERTURE pratiquée jusqu'au sol dans le 


mur d'une maison ou d'une pièce, pour ENTRER et SORTIR. 


* Une maison peut avoir plusieurs portes: la € porte d'entrée 
principale, souvent plus grande et plus belle que les 
autres ; fig. € entrer par la grande porte, c'est accéder offi- 
ciellement à un état, une situation; des € portes latérales / 
de derrière / de service, plus petites, où les visiteurs ne pas- 
sent pas; certaines sont secrétes: dans les demeures 


d'autrefois, il y avait des € portes dérobées permettant 
d'entrer et sortir secrètement. — Le SEUIL, syn. le € PAS de 
la porte est la partie du sol qui se trouve exactement sous 
la porte; le PERRON est un escalier de quelques marches 
de pierre qui permet d'atteindre la porte d'entrée quand le 
rez-de chaussée est un peu surélevé. 


° Syn. Un ACCÈS est une porte considérée comme possibi- 
lité d'ACCÉDER à un certain lieu. Une ISSUE est une porte 
ou éventuellement une fenêtre considérée comme possi- 
bilité de sortie: les bátiments publics ont des € portes de 
secours, syn. des € issues de secours qui ne sont utilisées 
qu'en cas de danger pour sortir rapidement. 


* En été, on prend le frais € sur sa porte, syn. sur le € pas de 
la porte. — Fig. Un € pas-de-porte est une somme payée 
pour louer ou acheter un fonds de commerce. 


Autrefois dans les belles demeures privées et encore 
aujourdhui dans les bátiments publics, des PORTIERS gar- 
dent les portes. 


Dans certains immeubles parisiens, la porte d'entrée est 
gardée par un ou une CONCIERGE, syn. un GARDIEN ou une 
GARDIENNE. 


* Le mot HUISSIER, jadis syn. de portier, a aujourd'hui deux 
sens: 1. Dans un ministére, une assemblée, l'employé 
chargé d'accueillir, d'annoncer et d'introduire les visi- 
teurs, et de rendre divers services. — 2. Nom d'officiers 
ministériels ayant pour mission de faire accomplir certai- 
nes décisions de justice telles que constats, saisies, etc. 


Une porte est une ouverture dans un MUR d'ENCEINTE. 


Autrefois les châteaux et les villes étaient entourés de FORTI- 
FICATIONS et on ne pouvait y pénétrer que par des portes for- 
tement gardées. — Fig. L'ennemi est € aux portes de la ville / 
à nos portes: tout près, prêt à attaquer. — On accédait à la 
porte d'un château-fort par un PONT-LEVIS qui permettait de 
traverser le fossé et pouvait être relevé en cas de danger. — À 
Paris, le boulevard périphérique relie toutes les anciennes 
portes de la ville: € Porte d'Italie, € Porte des Lilas, etc. 


° Les portes étant toujours à la périphérie de la ville, elles 
désignent aujourd'hui l'endroit où l'agglomération se ter- 
mine. Le métro va jusqu'aux portes de Paris: la limite de la 
ville; certaines lignes les dépassent. 

e Fig. Dans une région montagneuse, c'est l'entrée étroite 
d'une GORGE, d'un DÉFILÉ: les Portes de Fer. — Dans un sla- 
lom de ski, de canoé-kayak, c'est l'espace entre deux 
piquets oü le coureur doit passer: Ce coureur a été disqua- 
lifié parce qu'il a raté une porte. 
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4. Le mot porte désigne non seulement l'ouverture, mais aussi 


le PANNEAU mobile qui permet de l'ouvrir et de la fermer. 


Il pivote sur des CHARNIÈRES, syn. des GONDS. Le bâti fixé 
au mur qui l'encadre et qui porte la partie basse de la char- 
niëre est son HUISSERIE. Les portes des habitations sont le 
plus souvent en bois. Dans les locaux industriels, les entre- 
póts, elles peuvent étre en matériau plus solide, souvent en 
fer, pour assurer une plus grande sécurité au local. Les 
lieux qui recélent des objets précieux ou de l'argent sont 
protégés par des € portes blindées. Jean a fait BLINDER sa 
porte pour se protéger des cambrioleurs: il l'a fait doubler 
d'une feuille de métal pour la renforcer. — Les prisons ont 
des portes trés solides et d'aspect rébarbatif. — Iron. Une 
personne € aimable comme une porte de prison. 


* Généralement, la porte est à un seul BATTANT, syn. VAN- 
TAIL (pl.: vantaux): constituée d'un seul morceau. Mais 
certaines portes larges, les PORTAILS de cour ou de jardin, 
sont à deux ou plusieurs BATTANTS, à € doubles vantaux. 


Ouverture et fermeture des portes. 


On ouvre et ferme une porte intérieure au moyen d'une SER- 
RURE simple actionnée par un € bouton de porte ou une POI- 
GNÉE appelée € bec de cane. 


° Si on veut interdire l'accès d'une porte on utilise une ser- 
rure et une CLÉ plus ou moins compliquées, ou un VERROU 
qu on tourne de l'intérieur, ou un LOQUET qu'on pousse ou 
tire. Quand on quitte la maison, il vaut mieux € fermer (la 
porte) à clef. — Sylvie ferme toujours € à double tour 
lorsqu'elle sort de chez elle. 


e ላ] humain, trés indiscret, € regarde par le trou de la ser- 
rure pour essayer de voir ce qui se passe dans une pièce 
oü il n'a pas accés. 

* À la porte des maisons, il y a généralement une SONNETTE 
sur le cordon de laquelle on tire pour se faire ouvrir; si elle 
est électrique, on appuie sur le € BOUTON de sonnette; s'il 
ny a rien, on FRAPPE à la porte, et si on n'a pas été 
entendu, on COGNE fort au moyen d'un € MARTEAU de 
porte, syn. un HEURTOIR, en général une petite main de 
bronze fixée au vantail par une charnière. 


La porte peut avoir des formes variées selon les usages. 


Portes et fenétres sont le plus souvent de forme rectangulaire, 
parfois CINTRÉES, avec le haut en arc de cercle. Pour laisser 
passer la lumiere dans les habitations un peu sombres, on 
choisit de mettre des € portes vitrées plutót que des € portes 
pleines. Les caves et les greniers sont souvent fermés par des 
€ portes à claire-voie: à planches disjointes pour laisser passer 
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l'air. — Les garages à voitures sont généralement fermés par 
une € porte coulissante / roulante / pliante. Dans les maisons 
d'autrefois, il y avait une € porte cochère où passaient les voi- 
tures à cheval. Dans les immeubles, des € portes palières à 
chaque étage permettent d'accéder aux appartements. Par- 
fois, une TRAPPE, simple ouverture à couvercle, pratiquée 
dans le plafond ou le sol permet, avec une échelle, l'accès au 
grenier ou à la cave. Une CHATIÈRE est une petite ouverture 
pratiquée dans le bas de la porte pour le chat. — La porte 
d'accés à une piéce étanche, comme dans les sous-marins ou 
les navettes spatiales, est un SAS. 


Il y a aussi beaucoup d'objets à ouverture qui ont des portes: 
des meubles. Une armoire, un buffet, un placard à une, 
deux, trois portes; des machines. Une porte de four, de réfri- 
gérateur, de chaudière; les portes dun véhicule: automobile, 
train, autocar, sont aussi appelées PORTIÈRES. 


A1€ barre la porte à A2: l'empêche d'entrer dans un lieu, 
fig. lui interdit un avancement. 


3. La porte symbolise l'ACCÈS à A2 abstrait. 


A1 € laisse la porte ouverte à A2 négociation, débat. etc.: le 
rend possible. — € C'est la porte ouverte à tous les abus: tous 
les abus sont possibles. — Al humain vient d'être recruté 
dans une entreprise, directement à un poste important: il 
€ entre par la grande porte. — Inversement, si Al commence 
sa carrière par un emploi subalterne en espérant monter en 
grade par la suite: il € entre par la petite porte. — Al € a 
frappé à la bonne / la mauvaise porte: il a trouvé ou non la 
bonne personne, la bonne filière pour obtenir ce qu'il cher- 
che. — € Toutes les portes lui sont ouvertes / fermées: il est 
accepté / refusé partout. 


* La porte symbolise l'ISSUE de A2 abstrait. A1 humain dans une 
situation embarrassante € trouve une porte de sortie: trouve 


ዚ Toutes les portes lui sont ouvertes. un moyen de sen sortir, syn. € trouve une ÉCHAPPATOIRE. 


1 La porte symbolise l'HABITATION. 
Al € n'habite pas à la porte à côté: il habite loin. — A1 


Ill. Sylvie regarde à la fenétre. 


1 Une fenétre est une ouverture à mi-hauteur dans le MUR 


€ reconduit jusqu à sa porte A2: jusque chez lui. — A1 € s'est 
trompé de porte: il a sonné chez le voisin. — Marie a une sta- 
tion de métro juste à sa porte: tout prés de chez elle. — Autre- 
fois, les colporteurs allaient € de porte en porte pour vendre 
leurs marchandises; aujourd'hui, il existe encore des ven- 
deurs à domicile, qui € font du porte à porte: de la vente à 
domicile. — A1 € est à la porte: Al ne peut pas entrer chez 
lui, par exemple parce qu'il a oublié ses clefs. — Al en 
colère € prend la porte: quitte la maison, fâché. — A1 
€ trouve porte close: ne peut pas entrer chez lui ou chez 
quelqu'un d'autre, parce qu'il n'est pas là, ou parce quil 
refuse de le recevoir. 
* PR. Chacun doit balayer devant sa porte: s'occuper à résou- 
dre ses problémes et à corriger ses erreurs avant de criti- 
quer les autres. 


La porte symbolise le refus d'HOSPITALITÉ. 


ላ] ና reçoit entre deux portes A2: sans hospitalité ou hátive- 
ment, sans méme le faire entrer chez lui. — A1 € refuse sa 


porte à A2: refuse de le recevoir. — A1 € claque la porte: 
quitte la maison à la suite d'une dispute. 


* La porte symbolise le lieu de travail, l'emploi lui-méme. 
Les affaires de A1 ne marchent pas: il doit € mettre la clef 
sous la porte: fermer boutique, arréter son entreprise. — A1 
employeur € met / flanque à la porte A2 employé: le 
CHASSE de son travail, syn. le LICENCIE, le CONGÉDIE. — 
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dune PIÈCE pour laisser pénétrer l'air et la lumière: les 
appartements en ville peuvent avoir des fenétres donnant 
sur la rue ou € sur cour. — Sylvie ouvre grand les fenétres tous 
les matins pour aérer. 


* Des VOLETS ou des PERSIENNES permettent de les obscurcir 
de l'extérieur. Pour qu'on ne puisse pas voir de l'extérieur 
dans la pièce, on garnit les vitres avec des RIDEAUX, syn. VOI- 
LAGES, laissant passer la lumiére et parfois des € doubles 
rideaux: TENTURES, de tissu épais et opaque. — Les cadres de 
fenêtre, syn. les CHÂSSIS, supportant les VITRES, sont en bois 
ou en métal. Les fenétres des églises ont des VITRAUX colorés. 
— On met souvent des BARREAUX aux fenétres du rez-de- 
chaussée pour empécher les voleurs d'entrer. 


*Les fenétres peuvent avoir des formes diverses selon 
l'usage: une fenétre à doubles BATTANTS qui descend 
jusqu au sol est une PORTE-FENÉTRE qui s'ouvre générale- 
ment sur un BALCON. Dans les maisons modernes, on 
aime avoir de grandes BAIES vitrées qui laissent entrer 
beaucoup de lumière. Une fenêtre en avancée dans le toit 
est un € chien-assis. Une petite ouverture dans le grenier 
est une LUCARNE, syn. un VASISTAS. Une petite fenétre de 
cave grillagée, au ras du trottoir, est un SOUPIRAIL. Une 
fenêtre ronde est un ŒIL-DE-BŒUF. 


* Une VITRINE est la fenêtre d'une boutique. Voir l'article 
MONTRER. 


2. Une fenêtre est une ouverture pour VOIR à l'extérieur. 


Cette vieille femme n'a pas d'autre distraction que de regarder 
à la fenétre. — Dans les quartiers populaires des villes, les 
gens se parlent d'une fenétre à l'autre; on étend le linge € à 
la fenêtre pour le faire sécher. — Jeannot se penche à la fené- 
ire pour voir ce qui se passe dans la rue. — La ménagére 
secoue les tapis à la fenétre. — 1l est dangereux de de débar- 
rasser d'objets inutiles en les € jetant par la fenêtre. Fig. A1 
€ jette l'argent par les fenétres: le gaspille. — On peut, acci- 
dentellement, € tomber par la fenétre ou € se jeter par la 
fenêtre pour se suicider. 


* Les véhicules ont des fenêtres: la fenêtre avant d'une voi- 
ture est un PARE-BRISE. Dans le train, on peut réserver une 
place € côté fenêtre ou € côté couloir. — Les fenêtres arron- 
dies des bateaux et des avions sont des HUBLOTS. 


* Certains objets ont des fenêtres pour qu'on puisse voir à 
l'intérieur. Une € enveloppe à fenétre: avec une ouverture 
laissant apparaitre l'adresse inscrite sur la lettre. 


* La fenétre symbolise l'ouverture à A2, connaissance abs- 
traite. Ce conférencier nous a ouvert une fenêtre sur la civi- 
lisation des pygmées. 


PORTER v. 


1. Jean porte sa valise a la gare. 


[> Al porte A2 à (vers, sur etc.) A3. 


1 ለ] humain (ou animal) ayant SOULEVÉ et PRIS A2, un objet con- 


cret et PESANT, se dirige vers un but A3 oü il doit DÉPOSER A2; 


Il peut TENIR A2 dans sa main, dans ses bras, ou au bout 
d'un bras, sur son dos, sur sa téte, ou dans une BROUETTE 
qu'il pousse, ou dans un SAC, un PANIER, une VALISE. Porter 
est le verbe des poussées verticales et du déplacement hori- 
zontal. Le petit Chaperon Rouge porte à sa grand-mére une 
galette et un petit pot de beurre. — L'abeille porte le pollen des 
fleurs à la ruche. — Cette valise est PORTABLE, pas trop 
lourde, un A1 humain peut la porter. Un (TÉLÉPHONE) por- 
table est un appareil qu'on peut porter avec soi, sur soi. 


* Un PORTEUR: personne chargée de porter des colis, des 
bagages. 

e Al peut être un véhicule, un objet en mouvement, et A2 
ou A3 ne pas être exprimés. Le courant porte (au large). — 
Cet avion porte des fruits exotiques aux halles de Rungis en 
retour de fret. — Un avion € gros porteur peut porter un fret 
important. 


PORTER "N 


2. Al EMPORTE A2 concret: en PARTANT, il prend avec lui 


l'objet A2; il le REMPORTE: le prend avec lui quand il 
REVIENT, en sens inverse. Jean emporte un livre pour lire dans 
le train; au retour, il le remporte. 


* Al APPORTE A2 concret au lieu A3 ou à la personne qui se 
trouve en ላ3; Al RAPPORTE A2: il l'apporte une seconde 
fois à A3 ou bien il le porte en sens inverse jusqu'à son 
point de départ. Le facteur m apporte mon courrier tous les 
jours. — Jeannot apporte ses livres à l'école puis les rapporte 
à la maison. 


NB. Lorsque A2 est humain on emploie les verbes AMENER, 
EMMENER (voir l'article MENER). 


* Un employé qui apporte à domicile une marchandise 
COMMANDÉE la LIVRE, c'est un LIVREUR qui effectue une 
LIVRAISON. 


Autres dérivés. 


La SNCF TRANSPORTE des marchandises et des voyageurs: 
elle fait le nécessaire pour porter A2 à sa destination (voir 
l'article TRANSPORTER). 


* Les autorités ont DÉPORTÉ une partie de la population dans 
une région lointaine: Al a transféré autoritairement les 
personnes ላጋ d'un lieu de résidence à un autre lieu A3, 
éventuellement un camp d'internement. 


e Al COLPORTE, porte de place en place, des objets à vendre 
ou des nouvelles à transmettre. 


e La France IMPORTE des matières premières, des produits 
d'IMPORTATION: elle les fait venir d'autres pays et EXPORTE 
des produits fabriqués, des produits d'EXPORTATION: elle les 
vend à l'étranger. — Marc dirige une société d'€ IMPORT- 
EXPORT: dc commerce international. 


* Le PORT d'une lettre ou d'un paquet: le prix à payer pour 
le faire porter par la poste à son destinataire. 


Al animé porte A2 abstrait (devant / à / sur A3). 


* Al agit; A2, nom abstrait sans article, est le résultat de 
cettc action sur A3 humain ou abstrait. Jean € porte 
préjudice / chance / intérét à Marie, € porte atteinte à l'hon- 
neur de Marie. — Jeannot porte ses efforts sur les mathéma- 
tiques. — Marie porte un fait nouveau à la connaissance du 
juge d'instruction. 


* Al s'exprime, A2 cst une parole importante, A3 est la 
police, un tribunal. Jean € porte plainte pour coups et bles- 
sures — Marie € porte témoignage de ce qu'elle a vu; elle 
RAPPORTE ce qu'elle a vu, en fait un RAPPORT. 


መጨ 


PORTER 


° Un € PORTE-PAROLE: la personne qui PARLE au nom d'une 
autre, ex.: le porte-parole du gouvernement. 


Al porte A2 à A3, nouvel état de A2. 


e Al agit sur A2 et provoque un nouvel état A3, souvent plus 
intense que l'état précédent de A2. Porter L'eau à ébullition. 
— Ce cinéaste a porté son art à sa plus haute expression. — Il a 
porté plusieurs romans à l'écran: il en a fait des films. 


* Al porte A2 humain à A3, infinitif: A1 influence A2 et lui 
inspire A3. Cette nouvelle porte à croire que Jean va réussir. 
— Au passif, sans précision de l'agent: Jean est porté à 
croire qu'il va réussir. 


* Al € est porté sur A3, objet de plaisir. Max est porté sur la 
bouteille. 


* Cette nouvelle me TRANSPORTE: m'inspire une grande joie. 
Jean est transporté d'enthousiasine. — Luc s'EMPORTE facile- 
ment, il a un caractére EMPORTÉ: il se met en colére pour 
peu de chose. 


6. Al déplace dans le temps un projet A2 d'une première date 
à une seconde date. Jean devait aller en Gréce à Páques, il a 
REPORTÉ son voyage aux grandes vacances. 


II. Jean porte la main à son chapeau. 


> ላ] est humain, A2 est la main de Al, un prolongement ou 
une action de cette main. 


1 Al animé fait un mouvement de la main. Jean porte une 
cuiller à sa bouche. — Eric (le brutal!) € porte la main sur 
Marie. — Eric € porte un coup à Marie. 


2. Al fait un mouvement de la main (munie de ce qu'il faut 
pour écrire), À2 est de l'écriture, A3 un texte, ou un papier. 
Arthur porte Marie sur son testament. — Jean REPORTE en 
haut de la p. 5 de sa déclaration de revenus, le total qu'il avait 
déjà porté en bas de la p. 4. Il en fait le REPORT. 


* Al porte des notes de musique sur une PORTÉE de cinq lignes. 


* Al humain porte A2 humain A3 attribut de A2. Le soldat 
a de la fièvre, le médecin major le porte malade: il inscrit 
son nom sur la liste des malades. Pour être dispensé de cor- 
vée, il € se fait porter malade (il fait écrire son nom sur la 
liste des malades). — A1 fait la démarche nécessaire pour 
être mis au rang des A2. Jean se PORTE candidat à la dépu- 
tation. — Marie se porte volontaire pour secourir les blessés. 


it. La voix de la chanteuse porte jusqu'au fond de la salle. 


P Emploi intransitif: A1 porte à A3. A2 n'est pas exprimé. 
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A1, voix, projectile, arme de trait, porte jusqu'à A3 plus ou 
moins éloigné, exprimé ou non. 

ll atteint le terme de son mouvement et produit son effet. La 
fusée porte à 1000 kms. — Un PORTE-VOIX: appareil destiné à 
augmenter la PORTÉE d'une voix, la distance à laquelle elle porte. 


A3 € est à portée de A1: à une distance telle que AI (voix, 
instrument) peut l'atteindre. Les enfants sont à portée de nia 
voix. — Le gibier est à portée de fusil. — La pomme est à portée 
de ta main. — Ce bocal, sur l'étagère est € à ma portée: à une 
distance telle que je peux l'atteindre. — Ant. € hors de por- 
tée. Il faut garder les médicaments hors de portée des enfants. 
Fig. A3 est FACILE pour Al. Ce problème est à la portée des 
éléves de 5*. 


Al abstrait produit un certain effet sur un A3 (exprimé ou non). 


Ce bruit porte sur les nerfs. — La semonce, l'avertissement a 
porté. — € Cet acte ne porte pas à conséquence. — Les actes 
d'un chef d'Etat ont une PORTÉE considérable. 


AI concret porte sur À3 concret. 


* Al est un élément architectural suspendu au-dessus d'un 
vide, A2 et A3 des éléments architecturaux reposant au sol; 
l'élément Al, considéré comme une trajectoire partant de 
A2, atteint l'élément A3 et s'appuie sur lui. La voute porte sur 
quatre piliers. — La PORTÉE d'un pont: la distance entre ses 
points d'appui. — A1 est € en porte-à-faux sur A3: il repose 
sur lui de façon instable. Fig.: peut se dire de toute combi- 
naison abstraite d'éléments qui ne s'accordent pas très bien. 


* TIRER € à bout portant: le BOUT du canon de l'arme à feu 
touchant la cible. 
A] abstrait, intellectuel, concerne A3. 


La pensée de celui qui conçoit AI se dirige vers A3. Ce cha- 
pitre porte sur les virus mutants. 


IV Les renforts se portentau secours des positions attaquées. 


1 Alse déplace lui-méme. 


Al humain se porte à / sur A3: substitut rare de VA, se DIRIGE 

vers A3. 

* A3 est spatial. Le regard de Jean se porte sur Sylvie. — Le 
juge d'instruction € se trausporte sur le lieu du crime. 

° A3 est abstrait. Eric se porte à des excés regrettables. 


* Al est abstrait. Le choix de Jean se porte sur une berline 
Renault. 


Al animé € se porte bien / mal. — Syn. il € VA bien / mal. — 
Syn. il est € en bonne / en mauvaise SANTÉ: il VIT, donc évolue 
dans le temps, plus ou moins bien, en direction d'un terme 


3. 


laissé dans le vague (voir emplois comparables d'autres verbes 
de mouvement ALLER, MENER, PASSFR, COULER). — € Moins je le 
vois, mienx je me porte: je n'aime pas la personne en question. 
La voir, € ça me rend MALADE. — Un ላ animé ና bien / mal 
PORTANT, adj.: en bonne ou mauvaise santé. 

Marie se COMPORTE bien en société; son COMPORTEMENT est 
tout à fait satisfaisant : sa manière habituelle de se CONDUIRE. 


v Le champion est porté en triomphe par ses supporters. 
> Al porte A2, sans précision de mouvement ni de but. 


L 


ላ1 animé porte A2 concret, pesant: il le tient soulevé de terre. 

Sylvie porte Jeannot dans ses bras (peut-être sans bouger; elle 

finira bien par le mettre à terre, mais on ne le dit pas). 

* Un PORTE-A2 concret. Un portedrapeau, un portefaix: per- 
sonne dont la fonction est de porter A2 dans certaines cir- 
constances. 

Al, femme ou femelle, porte A2 son FŒTUS: elle le contient 

dans son ventre oü elle le sent peser. Le terme, le moment 

de la NAISSANCE, n'est pas exprimé. — A2, étant évident, peut 
nêtre pas exprimé. Les juments portent onze mois. — Une 

PORTÉE de cinq chatons: l'ensemble des petits qu'une chatte 

a mis au monde en une seule fois. — La GESTATION est la 

période pendant laquelle une femelle porte son petit. 

Al arbre porte A2, des fruits: il les produit, les fait croitre 

sur ses branches, le terme, le moment de la cueillette n'est 

pas exprimé. 

Al porte A2, certaines virtualités qui se réaliseront peut-être: 

il les a en lui. — L'informatique est un secteur PORTEUR: suscep- 

tible de résultats considérables (en langage économique). — 

Un mauvais traité € porte en germe de nouvelles guerres. — Le 

travail de Jean € porte ses fruits. — Luc est PORTEUR du bacille 

de Koch (il € a en germe une MALADIE: la tuberculose). 

Al est PORTEUR de A2 DOCUMENT officiel: il le possède, peut 

s'en servir au besoin. Jean est porteur d'un passeport français, 

d'actions et d'obligations. — Un € chéque au porteur: n'indique 
pas le titulaire du droit; peut étre payé à celui qui le détient. 


V. Les piliers portent la voute. — Max porte la barbe. 


> A1 porte A2, sans mouvement ni but à atteindre. 


1 


Al, concret, solide, (notamment élémcnt architectural 
reposant au sol) porte A2, concrct, pesant (notamment, 
autre élément architectural): A2 placé sur A1, en contact 
immédiat avec lui, exerce sur lui une poussée verticale. 
Syn. Les piliers portent, syn. SUPPORTENT, la voute. — Un 
€ mur porteur supporte le poids d'une construction. 


° Un PORTE-A2 concret: objet destiné à en recevoir d'autres, 
que ceux-ci soient placés dessus ou dedans, ou attachés 


POSER 


après lui; ex. portesavon, portebagage, porteclé, portemon- 
naie, portefeuille, portemanteau, etc. 


2 Fig. Al supporte A2 qui lui cause une GÉNE ou une DOULEUR 


tant que A2 est SUPPORTABLE. 


A] supporte que A2, phrase au subj. Max a longtemps sup- 
porté les sautes d humeur de Léa. Il supportait qu'elle l'humi- 
lie, mais qa lui devient INSUPPORTABLE. — L'entreprise de 
Marc supporte une CHARGE fiscale considérable. Elle en sup- 
porte les CONSÉQUENCES. Pendant le voyage, Jeannot et Syl- 
viane ont été insupportables. Syn. TURBULENTS. 


Al concret porte A2, inscription, coloriage: A2 figure sur 
Al. Le ntur porte des traces de peinture. — Cette lettre porte 
la date du 3 mars. — Cette lettre COMPORTE une précision 
importante: la précision A2 est incluse dans la lettre A1. 


Al humain porte A2 qui lui est particulier: il 8. occasion- 
nellement ou habituellement, cet A2 qui le distingue plus 
ou moins des autres. 


* A2 est un vétement. Jean porte le smoking. — Le PORT de 
l'uniforme est obligatoire pendant les heures de service. — 
€ Le prét à porter: les vétements de confection. 


* A2 est un accessoire. Al porte une fleur à la boutonnière. 
— Il a un permis de € port d'armes. 


* A2 est une coiffure. A1 porte les cheveux courts, la barbe 
(alors qu'il pourrait se raser), la barbe en collier (alors qu'il 
pourrait lui donner une autre forme). 


* A2 est une partie du corps tenue d'une certaine manière, 
un certain comportement. Al porte la tête haute. — Sylvie 
a ዘዘ PORT de reine, un gracieux PORT de tête. — Grand-père 
€ porte beau: il a conservé une belle allure. 


e A2 est abstrait. Jean porte le nom de sa mère. — Grand-père 
€ porte bien son âge: la vieillesse ne l'a pas trop marqué. 


* Al n'est pas précisé. La barbe en collier se porte beaucoup; 
ces temps-ci, c'est bien porté d'avoir une barbe en collier. — 
€ C'est bien porté peut se dire de tout comportement à la 
mode. L'été, c'est bien porté de fréquenter les festivals. 


POSER, v. 


1 Jean pose ses lunettes sur la table. 
D> Al humain pose A2 concret (sur / contre / dans etc. A3). 


1 Al pose A2 avec douceur et généralement par un mouve- 


ment de haut en bas, sur un support oü il restera sans mou- 
vement pendant un certain temps. 


al 


POSER 


La serveuse pose sur la table les verres et les assiettes. — Le 
maçon pose l'échelle contre le mur. — Luc pose un instant ses 
lourds bagages dans le hall de la gare. 


* Al € pose des JALONS: il plante en terre des repères provi- 
soires en vue d'une construction. Fig. Il fait les premieres 
démarches dans n'importe quelle affaire. 


AI humain, pose, syn. INSTALLE un objet A2 de manière en 
principe définitive. 

Il est parfois un ouvrier spécialisé, POSEUR de A2. Un 
€ poseur de rails pose des rails pour faire une voie ferrée, un 
€ poseur de parquet installe des lames de parquet sur le sol. 
Dans une maison neuve, il faut poser les tuiles du toit, des 
portes, des planchers, des rideaux, la serrure, l'électricité, une 
ligne téléphonique; le devis comprend les matériaux et la 
POSE. — Al personnage officiel € pose la première pierre 
d'une construction au cours d'une petite cérémonie. Fig. Il 
commence un travail de longue haleine. 


* Si A2 se révèle par la suite inutile ou endommagé, Al le 
DÉPOSE: il le retire; une fois réparé il peut le REPOSER: le 
remettre en place. 


A2 est une partie du corps de Al. 


Lucie pose son front contre la vitre. — Lorsqu'on est fatigué, 
on pose avec délice sa téte sur l'oreiller. Jean € pose ses lévres, 
€ pose un baiser sur la joue de Sylvie. — L'alpiniste € pose le 
pied sur le rebord du rocher, et € pose la main sur l'épaule de 
son compagnon: il s'agit réellement d'un geste, à la diffé- 
rence de A1 € MET les pieds chez son voisin: y entre avec un 
certain sans-géne, et de A1 € met la main à l'ouvrage: com- 
mence à travailler. 

° L'enfant € pose les yeux, € pose son regard sur un chaton 


qui joue. — Fig. Al € pose un regard neuf sur les 
événements: il les considère sans idée préconque. 


* Dans un rituel religieux, A1 € IMPOSE les mains à A2: il lui 
met ses deux mains sur la tête. L'IMPOSITION des mains fait 
partie de la cérémonie d'ordination. 


Emplois pronominaux. 


° Les lèvres de Jean se posent sur la joue de Sylvie. — Les yeux 
de l'enfant se posent sur le chaton joueur. 


* Al, qui VOLAIT, se pose. Un oiseau se pose sur le bord de la fené- 
tre. — Lavion se pose, syn. ATTERRIT, sur la piste de l'aérodrome. 
— Un enfant essaie d'attraper des mouches posées sur le mur. 


* Al humain ou concret € se pose (un peu) là! (fam.): il est 
gros, encombrant, IMPOSANT. Quel énorme gâteau d'anniver- 
saire! Il se pose là! 


7.14; 


+ Al humain se pose là pour + inf.: c'est sa grande spécialité 
et il le fait sentir. Pour embéter les ouvriers, le contremaitre 
se pose là! 

Emploi intransitif. 
Un objet A2 assez pesant, aprés avoir été posé ou 5 être posé, 
pose ou REPOSE sur A3. La voute pose Í repose sur les colon- 
nes. — Le bateau naufragé repose par cent mètre de fond. — A1 
cuisinier € laisse reposer A2 un liquide, une páte, dans un 
récipient: le maintient immobile jusqu'à ce qu'il prenne la 
clarté ou la consistance voulues. 


ላ] pose ou DÉPOSE A2, plus ou moins lourd, qu'il portait 
depuis un certain temps. 


Luc dépose ses bagages à la consigne. — Ou bien il le pose 
avec une certaine solennité. Le président a déposé une gerbe 
sur la tombe du soldat inconnu; le DÉPÓT de la gerbe a eu lieu 
à onze heures. — Fam. A1 automobiliste dépose A2 humain 
à l'endroit oü il souhaite aller. Puisque tu prends la voiture, 
dépose-moi au centre ville! 


Un DÉPÓT peut étre 


* un endroit où Al dépose habituellement des A2. — Un 
€ dépót d'ordures, syn. une DÉCHARGE: un DÉPOTOIR: un 
endroit oü on dépose des objets de rebut. 


° un local où un commerçant ENTREPOSE des marchandises 
en stock avant de les vendre, syn. un ENTREPÓT. Un 
€ dépót-vente est un magasin oü des particuliers peuvent 
déposer des objets dont ils veulent se défaire, dans l'espoir 
qu ils trouveront un acheteur. 


eune matière précédemment en suspension dans un 
liquide: quand le vin repose. la lie se dépose, elle forme un 
DÉPÔT. 


° de l'argent, une pièce officielle. Jean dépose de l'argent à la 
banque, il y fait un DÉPÔT; il dépose son testament chez un 
notaire. Celui-ci en est désormais le DÉPOSITAIRE. 


e Fig. Al militaire € dépose les armes: met fin à la lutte 


à 
armée. — Al hypocrite € pose le masque, syn. € JETTE le 
masque: se montre enfin tel qu'il est. 


A1 pose de l'écrit sur un papier. 

Al écolier € pose une opération : il l'écrit; en faisant le calcul, 
il dit «Je pose deux et je retiens cinq»: jécris 2 et je retiens en 
mémoire la décimale 5 pour l'additionner plus tard. 

* Al € APPOSE sa signature au bas d'un document officiel. 


* Al, personnage officiel, APPOSE sur le mur de la mairie une 
affiche annongant une vente aprés saisie. — A1, huissier 
€ appose les scellés sur une porte. 


1 


° En grammaire, un adj. en APPOSITION est placé à côté d'un 
nom mais, séparé à l'oral par une pause, à l'écrit par une 
virgule, ne fait pas corps avec lui comme une épithéte. 


Les commerçants, dans leurs vitrines, EXPOSENT leur mar- 
chandise (voir l'article EXPOSER): ils la posent bien en vue; 
ils la PROPOSENT aux passants: ils la placent de manière à 
attirer leur attention (voir l'article OFFRIR et PROPOSER). 


A] DISPOSE des objets A2 à différentes places convenables. 
Sylvie dispose des fleurs dans un vase. Elle cherche la meilleure 
DISPOSITION pour ses fleurs. 


II. Le modèle prend la pose; sa position est inconfortable. 


ላ] pose A2 dans une certaine POSITION. 

° Dune certaine manière: € à plat, € bien droit, € de travers, 
€ en équilibre, € en position STABLE / INSTABLE. Le complé- 
ment de lieu peut dans ce cas ne pas étre exprimé. 


* En un certain POINT d'un ESPACE, par rapport à d'autres qui 
sv trouvent ou pourraient sy trouver. Dans l'obscurité, les 
€ feux de position dune voiture ou d'un bateau, indiquent oü 
il se trouve. — Le capitaine fait le point pour connaitre la posi- 
tion de son navire: déterminer sa longitude et sa latitude. 


* Notamment à la GUERRE. Le général place ses troupes dans 
une € position stratégique: à un endroit favorable pour 
attaquer ou se défendre. — Il € campe sur ses positions: ne 
bouge pas. — Il est € en position de défense; il défend sa 
position. — Il attaque, prend la position ennemie. 

* Fig. Dans la SOCIÉTÉ, A1 a une certaine position, syn. une 
SITUATION, une € position sociale qui le met au-dessus, au- 
dessous ou au méme rang que certains autres. Ce biolo- 
giste a trouvé un nouveau traitement du cancer: son succés 
€ le pose auprés des scientifiques: sa position parmi ses col- 
légues s'en trouve renforcée. — A] est dans une € position 
critique: il est en DANGER. 


e Dans une DISCUSSION, un débat d'idées, comme à la 
guerre, A1 a certaines positions sur lesquelles il campe, 
qu'il défend ou est contraint d'abaudonner. 

° Quand il s'agit d'action, A1 € est en position de + inf. Jean 
est en position de réaliser ses projets: les circonstances sont 
favorables, les choses sc présentent bien 


Al humain, immobile en un certain lieu, prend / a / se 
trouve dans une certaine position. 
Par ex. la € position debout / assise / couchée; ses membres 


sont plus ou moins allongés ou contractés de sorte que sa posi- 
tion: peut étre confortable: facile à tenir, ou inconfortable: A1 
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POSER A 


ne la tiendra pas longtemps, ou attrapera des crampes, des 
contractures. 


° Son ATTITUDE est sa manière de tenir son corps plus ou 
moins agréable à voir, laissant deviner une certaine orienta- 
tion psychologique. Marie a une attitude modeste. — Fig. Le 
gouvernement a une attitude favorable aux autonomistes. 


* Une POSTURE est une position inhabituelle, un peu bizarre. 
Ne mets pas les pieds sur la table! Quelle dróle de posture! — 
Fig. Al est € en bonne posture ou, plus fréquent, € en mau- 
vaise posture: dans une situation favorable ou défavorable. 


Un PHOTOGRAPHE a besoin d'un certain € temps de POSE plus 
ou moins bref selon l'intensité de la lumière et la sensibilité 
de sa pellicule; le sujet à photographier doit donc poser: 
s'abstenir de remuer pendant ce laps de temps. 


* Une PAUSE, variante graphique de pose, est un temps de 
repos interrompant une activité. Entre huit heures et midi, 
vers dix heures, nous ferons une petite pause; une € pause- 
café nous détendra. 


Dans l'atelier d'un PEINTRE académique. 


Un MODÈLE € pose nu / debout / en pied. — Le peintre lui fait 
prendre une certaine POSE et lui demande de f tenir la pose le 
temps qu'il fasse son croquis ou sa peinture. — D'où, fig. ላ] 
humain pose: il prend une attitude affectée, sans naturel: il se 
COMPOSE un PERSONNAGE; il € pose pour la galerie. C'est un 
POSEUR (f. une POSEUSE). — Marc € pose au grand industriel. 
— Il y a des gens qui € se posent en héros, en redresseur de torts, 
en maitre, en séducteur, en témoin, en juge. 


Ce qui est posé ne bouge pas, ne tremble pas. 


Une personne POSÉE a un caractére STABLE; elle ne 
semballe pas, ne change pas d'avis pour un rien; elle mar- 
che € d'un pas posé: tranquillement; elle parle POSÉMENT: 
calmement et raisonnablement. 


* Une écriture posée est régulière. 


* Al, chanteur, orateur, € pose sa voix, a une voix € bien 
posée: il trouve la bonne position des organes phonatoires 
pour émettre des sons agréables et qui portent, sans crier 
et sans se fatiguer. 


m. La défaillance d'un collaborateur pose un probléme à Marc. 
1 Al humain pose A2 abstrait. 


A2 est une BASE, un PRINCIPE que A1 affirme comme quel- 
que chose de non discutable, qui ne changera pas. Claude 
Bernard a posé les bases de la médecine expérimentale. — A1 
€ pose ses CONDITIONS, qui devront être acceptées si on veut 


aa 


POUSSER 


continuer la négociation, il les IMPOSE à ses interlocuteurs. 
— 1 pose une RÈGLE: il décide un certain comportement qui 
restera valable pendant toute la durée de l'acte envisagé. 
€ Posons (en règle) que nous marcherons 20 km par jour; 
€ ceci posé, syn. ceci ADMIS, partons en randonnée! 


e Al formule une hypothèse: il SUPPOSE A2, fait une SUPPO- 
SITION et en tire des conclusions. 


e Le raisonnement de A1 REPOSE sur l'hypothèse ci-dessus 
qui lui sert de FONDEMFNT. La conviction du juge repose sur 
des témoignages convergents. 


ላ1 humain pose A2 (à A3 humain): il PROPOSE à son inter- 
locuteur un sujet de réflexion. Je vous pose une question. 
Pouvez-vous me répondre? — L'examünateur pose un pro- 
bléme de mathématiques au candidat. 


* Al € pose sa candidature à un emploi vacant: il se propose 
à la personne chargée du recrutement pour remplir cet 
emploi; il lui propose de le recruter. 


* Al € pose un lapin à A3 (fam.): il lui propose un rendez- 
vous et ne s'y rend pas. A3 l'ATTEND en vain (à l'origine en 
argot, cette loc. signifie «partir sans payer», à rapprocher 
de «payer en MONNAIE de singe»). 


e Al abstrait pose A2 abstrait à A3 humain; A2 abstrait se 
pose. La défaillance de son collaborateur pose un gros PRO- 
BLEME à Marc; il ne sait comment le résoudre. — La question 
de son remplacement se pose. — Cette situation € pose pro- 
bléme, syn. € fait probléme: c'est un probléme pour qui- 
conque réfléchit. 


Al humain DÉPOSE devant un tribunal; il fait une 
DÉPOSITION: il déclare sous la foi du serment ce qu'il sait 
d'une affaire: il EXPOSE les faits, tels qu'il en a été TÉMOIN; il 
€ maintient sa déposition, € signe sa déposition. 


* Al excrce sur A2 une poussée qui peut être horizontale, 
oblique ou verticale. Les grilles de la préfecture ont cédé 
sous la poussée de la foule. — Les plissements de terrain se 
forment sous la poussée des plaques géologiques. — Les arcs- 
boutants résistent à la poussée de la voute. 


En langage scientifique et technique. 


Une force créant un mouvement est une IMPULSION. — De 
l'air PULSÉ peut étre utilisé pour chauffer les appartements. 
— La PROPULSION est la production d'une force qui assure le 
déplacement d'un mobile, au moyen d'un engin appelé 
PROPULSEUR qui PROPULSE, par ex. un sous-marin, une 
fusée, une torpille. 


* Un PISTON pousse un fluide quelconque qui se trouvait 
dans un tuyau appelé € corps de POMPE pour y faire le vide. 
Une € pompe ASPIRANTE et FOULANTE aspire un liquide et 
le REFOULE au dehors. Jean POMPE (verbe) l'eau qui a 
inondé sa cave. 


e Fig. Al humain € donne un coup de piston à A2 humain, 
syn. il le PISTONNE (fam.): il use de son influence pour lui 
faire obtenir une situation, un avantage quelconque. 


* Al humain € a uu coup de pompe (fam.): il se sent sou- 
dain ÉPUISÉ, trés fatigué. 


* Le CCEUR des étres vivants est un organe de propulsion qui 
fonctionne comme une pompe à chacun de ses BATTEMENTS 
ou PULSATIONS. Le POULS est le battement régulier d'une 
artère, produit par les augmentations de la pression sanguine 
à chaque contraction du cœur; il est sensible au toucher à 
l'artère du poignet. — Le médecin táte le pouls du malade; il 
compte les pulsations à la minute; il sent s'il est régulier, nor- 
mal, lent, rapide, irrégulier; c'est un élément de son diagnostic. 


Al humain pousse volontairement A2 concret pour le 


déplacer vers l'AVANT. 


POUSSER, v. 


ll accompagne A2 dans son mouvement vers un but A3 (pas 
nécessairement exprimé). Al est placé DERRIÈRE A2; si Al 
était placé DEVANT A2, il le TIRERAIT. — Certains objets, desti- 
nés à en transporter d'autres sont faits pour être poussés à bras: 


A -PULS-: base savante d'origine latine servant à formcr des mots 
exprimant l'idée de pousser. 


1 Le conducteur descend et pousse sa voiture en panne. À 
° une BROUETTE à deux bras et une roue pour transporter 


> AI pousse A2 concret. des matériaux de construction ou des produits agricoles. 


1 ለ] concret, doué de FORCE, exerce sur A2 une PRESSION qui 
provoque son DÉPLACEMENT ou tend à le provoquer si A2 
RÉSISTE à sa POUSSÉE. 


° une POUSSETTE légère, pour transporter un bébé assis ou 
un LANDAU plus important ou € voiture d'enfant pour 
transporter un bébé couché. 


Le vent pousse le voilier vers le large. — Les vagues poussent 


* un WAGONNET pour transporter des matériaux lourds dans 
les bateaux les uns contre les autres. 


une mine, une carriére. 
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* un CADDIE pour transporter des marchandises achetées 
dans un supermarché. 


NB. Contrairement à l'étymologie, un POUSSE-POUSSE, 

légère voiture à une place utilisée jadis en Extrême-Orient, 

est TIRÉE à bras d'homme et non poussée. 

* Fig. A2 est inerte et totalement soumis, dans ses déplace- 
ments à la volonté de Al, d'où la loc. A2 agit € à la va 
comme je te pousse: sans réfléchir, n'importe comment. 


e Fam. Jean € pousse le bouchon trop loin, abrégé en € il 
pousse un peu : il EXAGÈRE. 


AI humain pousse A2 en lui faisant faire un mouvement 
sur place. 


* A] € pousse la PORTE / pousse les volets: il les fait tourner 
sur leurs gonds en les ÉCARTANT de sa personne. S'il les fait 
tourner en les ramenant vers lui, il les TIRE. 


* Al cycliste € pousse sur les PÉDALES pour avancer: il les fait 
tourner sur leur axe. — Al pousse A2, ou pousse sur A2, un 
BOUTON pour déclencher un mécanisme: il lui imprime un 
mouvement de ressort en APPUYANT dessus. — Pour régler 
une MONTRE, on appuye sur le POUSSOIR. 


A1 humain pousse A2 humain. 


Paul est distrait; Jean le € pousse du coude pour attirer son 
attention. — Les enfants samusent dans la cour, se battent, se 
poussent: pour se faire tomber. — Max pousse dehors un démar- 
cheur venu l'importuner à domicile: il le fait sortir. 


e S'il s'agit d'un occupant sans droit, d'un locataire insolva- 
ble, A1 l'EXPULSE. i 


e Dans un local restreint, Al pousse A2 CONTRE une paroi qui 
est le terme du mouvement, en général dans l'intention de 
faire de la place. — C'est notamment le cas lorsqu'une foule 
de gens veulent entrer ensemble dans un local trop petit ou 
sortir ensemble par une issuc trop étroite. (sans A2 exprimé) 
Dans le métro aux heures de pointe, les voyageurs poussent 
pour monter dans le wagon. — Ne poussez pas! crie une dame 
pressée contre la paroi du fond, qui peut à peine respirer. 


- Emploi pr. A1 se pousse: Pierre € se pousse pour faire de la 
place à Marie: il se déplace de quelques centimètres. 


6 ለ] animé pousse A2 qu'il veut fairc SORTIR hors de lui-même. 


- I] ÉMET un son. Le chat enfermé pousse des miaulements 
furieux. — A1 humain € pousse un CRI de peur / de stupeur / 
d'étonnement / de joie, € pousse un ouf! de soulagement, 
€ pousse un SOUPIR de satisfaction / de regret. — Lorsque Max 
est'en colère, il € pousse une beuglante / une (sa) gueulante 
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(argot). — À la fin des repas de famille, l'oncle Paul € pousse la 
CHANSONNETTE. 


* Al pousse (sans A2 exprimé): il est le siège de contrac- 
tions abdominales destinées à EXPULSER une selle, ou 
l'enfant lors de l'accouchement. 


e Al est POUSSIF: il respire mal, በ HALETE, fait des efforts 
pour expirer. 


A] REPOUSSE A2: 


* il pousse A2 loin de lui. Jean na plus faim: il repousse son 
assiette. 


* il pousse en sens contraire À2 qui s'était approché de lui; 
il le pousse en ARRIÈRE, le fait RECULER. — Le général vain- 
queur repousse l'ennemi, ses assauts, ses attaques. — Syn. la 
police REFOULE sur la place les manifestants qui s'étaient 
trop approchés du Palais. 


* Al repousse A2 dans le temps: il le remet à plus tard. Jean 
a repoussé d'une dizaine de jours son rendez-vous avec Max. 


Fig. Al humain pousse A2 abstrait pour aller plus loin, pour 
atteindre un but. 


* Le but est un lieu. Les soldats € poussent une reconnais- 
sance jusque derriére la colline, pour voir si l'ennemi s'y 
trouve. — Si on € poussait (une pointe) jusqu à Paris? Qu'en 
dis-tu ? Ce n'est pas loin. 


* Lebut est abstrait. Le policier pousse son enquéte jusqu à son 
terme. — Jeannot pousse ses études jusqu'au baccalauréat. — 
€ En poussant le raisonnement plus loin , on découvre qu'on 
sest trompé. — À la salle des ventes, il faut € pousser les 
enchères: faire monter les prix. — Comme il pleuvait, Jean 
€ a poussé la bonté jusqu'à nous raccompagner en voiture. 


II. Jean pousse Jeannot à travailler pendant les vacances. 


1 Al humain pousse A2 humain à faire A3. 


Il l'iNCITE à A3; il € fait PRESSION sur sa volonté; il 
l'INFLUENCE en vue d'un résultat A3. Mais il est possible que 
A2 REPOUSSE les conseils, les tentatives de Al. — Jean 
pousse son fils à chercher un emploi pour les vacances. — Le 
parti des «faucons» pousse le pays à la guerre. — Les pédophi- 
les € poussent au vice des enfants innocents: cest de 
€ l'INCITATION à la débauche. — Jean € a poussé Marie dans 
les bras de Paul: il a cherché à faire naitre entre eux une 
relation amoureuse. — Un commerçant qui cherche à écou- 
ler sa marchandise € pousse à la consommation. — Al 
€ pousse à la roue: il soutient quelqu'un dans son effort, 
aide une situation à évoluer jusqu'à son terme. 
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e Al pousse A2 humain, sans précision de but: il l'incite à 
PROGRESSER. Cet enfant a de bonnes dispositions pour le 
sport, il faut le pousser. 


* Al humain ou abstrait € donne une impulsion à A2 
abstrait: il le fait progresser, le DYNAMISE. Le développe- 
ment de l'hótellerie dans la région a donné une impulsion au 
tourisme. 


e Al humain obtient un certain résultat, il € pousse à BOUT 
A2: il le harcële jusqu'à un point où A2 ne peut plus le 
supporter. — Dans une discussion, à coups d'arguments il 
€ pousse dans ses derniers retranchements son interlocuteur 
et € obtient GAIN de CAUSE. 


e Al abstrait aboutit à une conséquence. L'orage nous 
pousse à rentrer. — La peur pousse à senfuir. 


A] est un INSTINCT qui pousse A2 humain à adopter cer- 
taines attitudes. 


A2 cède à ses IMPULSIONS: colère, désir incontrólé; il ne 

réfléchit pas: il est IMPULSIF (adj.); c'est un impulsif. 

° Si A2 n'est pas trop impulsif, il peut REFOULER ses larmes 
son désir sa colère sa passion: les faire rentrer en soi et ne 
pas les extérioriser. 


* Devant un objet extrémement laid, sale, malodorant, il 
éprouve de la RÉPULSION, syn. du DÉGOUT; il trouve cet 
objet REPOUSSANT, syn. RÉPUGNANT. 


En langage psychanalytique. 

Des PULSIONS généralement inconscientes dirigent l'acti- 
vité des individus A2, notamment les € pulsions sexuelles, la 
€ pulsion de mort. A2 peut LIBÉRER ses pulsions ou les 
REFOULER pour des raisons morales ou sociales, ou les 
SUBLIMER en détournant leur puissance vers des activités 


valorisantes, par ex. artistiques; c’est la libération, le REFOU- 
LEMENT ou la SUBLIMATION des pulsions. 


ii. Les champignons poussent dans les bois. 


1 


A1 VÉGÉTAL pousse. De sa racine jusqu'à son extrémité supé- 
rieure, il exerce à travers le sol une poussée verticale, de bas 
en haut; il CROÎT, GRANDIT, se développe. 


* Les blés, l'herbe poussent. — C'est la POUSSE du blé au 
printemps. Les soucis sont des fleurs qui poussent comme 
du chiendent: elles PULLULENT. 


° Les feuilles, tombées en automne, REPOUSSENT au printemps. 
— Le gazon tondu repousse; c'est la REPOUSSE du gazon. 


* Une pousse de chátaignier. — Une € jeune pousse. — Des 
pousses de bambou. 
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Par analogie avec les végétaux, un enfant pousse (fam.): il 
grandit; 1 € pousse comme un champignon: il pousse très vite. 
— Les cheveux, les ongles, les poils, la barbe poussent et quand 
on les coupe, ils repoussent. — Max laisse pousser / repousser sa 
barbe. — On vend des lotions pour favoriser la repousse des che- 
veux. — Ce bébé pleure parce que ses dents poussent. 

* Une poussée de A2, phénomène pathologique: son déve- 
loppement rapide, généralement suivi d'une retombée: 
une poussée de fiévre, d'eczéma, d'urticaire. 

* Fig. Jean ne manque pas d'idées, il lui en pousse de nouvelles 
tous les jours: elles naissent, GERMENT dans son esprit. À l'idée 
d'aller rejoindre Paul, Marie € se sent pousser des ailes: elle 
est pleine d'entrain pour faire au plus vite ce qu'elle désire. 


POUVOIR, v. et n.m. 


A -POTENT-: base savante d'origine latine servant à former des 
mots exprimant l'idée de pouvoir. 


1 Généralités. 


1 


2. 


A1 peut faire A2 inf. 


A2 est POSSIBLE à AT si une ou plusieurs CONDITIONS sont RÉA- 
LISÉES. 1] en a la POSSIBILITÉ, mais la réalisation de A2 n'est pas 
CERTAINE. Il est possible qu'il le fasse (subj. obligatoire). I le fera 
PEUT-ÊTRE, mais il ne le fera peut-être pas. Formule de doute et 
dhésitation: € Peut-être bien que oui, peut-être bien que non. 


እ] fera PROBABLEMENT A2. 


Il est PROBABLE qu'il le fera (ind. plus correct que le subj.) 
si les avantages lui paraissent l'emporter sur les inconvé- 
nients. Dans le cas contraire, la réalisation de A2 est PRO- 
BLÉMATIQUE, elle € pose PROBLEME. Il est probable que A1 ne 
fera pas A2, c'est IMPROBABLE. 


A] ne peut pas faire A2 si une condition NÉCESSAIRE n'est 
pas réalisée. Cela lui est IMPOSSIBLE. Il se trouve dans 
l'IMPOSSIBILITÉ de le faire. Il est impossible qu'il le fasse (subj. 
obligatoire). 


ዚ Le juge peut faire emprisonner Éric; il en a le pouvoir. 


A CRATE-, -CRATIE: bases savantes d'origine grecque servant 


à former des mots exprimant l'idée de pouvoir politique: ex. 
démocrate et DÉMOCRATIE: régime où le peuple a le pouvoir, 
ploutocrate, PLOUTOCRATIE: régime où les plus riches ont le 
pouvoir. | 


Le pouvoir (nom). 


A] humain peut A2, inf. parce qu'il a le pouvoir de le faire: 
la loi lui en CONFÈRE l'AUTORITÉ, condition NÉCESSAIRE. Sans 


elle, de toutes les autres conditions (les RAISONS qu un juge 
d'instruction peut avoir d'ordonner un emprisonnement, sa 
CAPACITÉ psychique à prendre une décision, les MOYENS 
dont il dispose) aucune n'est SUFFISANTE pour qu'il le fasse. 


e Mais il n'®EXERCERA ce pouvoir que sil le VEUT. 
1, EXERCICE de son pouvoir dépend d'un ACTE de sa 
VOLONTÉ. 1] est possible qu'il ne fasse pas emprisonner Éric. 
Il est LIBRE de le faire ou de ne pas le faire. 


Al € est au pouvoir. 

Le pouvoir qu'a Al de faire A2 quand il € est an pouvoir est 
une AUTORITÉ que lui donnent les lois et réglements admi- 
nistratifs du pays sur les A3 humains, ses SUJETS ou les 
CITOYENS de son pays; il l'exerce € de plein DROIT, sans avoir 
à demander d'autorisation. Certains pouvoirs sont HÉRÉDI- 
TAIRES (dans une monarchie) d'autres ÉLECTIES (dans une 
démocratie). Celui du juge lui est délégué par le souverain 
dont la justice est l'un des attributs. 

Le pouvoir et les pouvoirs. 


* Au singulier. Le Président Dupont est un € homme de 
pouvoir; il € est au pouvoir; il € a pris le pouvoir; il € a été 
porté au pouvoir par son parti il y a dix ans. — Il est parvenu au 
pouvoir et a su sy maintenir; il € exerce le pouvoir. — Quoique 
gouvernant une démocratie, il est un peu AUTOCRATE. Il a une 
tendance à l'AUTOCRATIE. — C est € le pouvoir en place. — Son 
pouvoir est absolu, discrétionnuire ou au contraire faible, chan- 
celant. — Il se heurte à des € contre-pouvoirs. — S il est renversé, 
on entrera dans une période de € vacance du pouvoir. 


° Au singulier ou au pluriel. Différentes sortes de pouvoirs 
d'origine JURIDIQUE. Les pouvoirs publics sont les différents 
organismes ayant autorité sur les citoyens: le pouvoir cen- 
tral, le pouvoir municipal. On distingue, dans une société 
d'origine chrétienne qui oppose Dieu à César, le pouvoir 
spirituel, appartenant à l'Église, du pouvoir temporel, 
appartenant au gouvernement. Dans une démocratie, les 
gens au pouvoir n'ont pas tous les pouvoirs. On y respecte 
plus ou moins la € séparation des pouvoirs: ce sont des per- 
sonnes différentes qui exercent € le pouvoir législatif, € le 
pouvoir exécutif, et € le pouvoir judiciaire. 

e Les pouvoirs peuvent être DÉLÉGUÉS par une autorité 
supérieure. Dans ce cas, Al recoit une € DÉLÉGATION de 
pouvoir. — Un délégué (nom) est chargé par un groupe 
humain d'une mission auprès d'une autorité supérieure: 
dans une entreprise, le patron a affaire aux € délégués du 
personnel. — Dans un établissement scolaire les élèves éli- 
sent un € délégué de classe ou € chef de classe pour les rela- 
tions avec l'administration. 
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e Lambassadeur € a les pleins pouvoirs pour négocier. Une 
personne qui a les pleins pouvoirs est PLÉNIPOTENTIAIRE 
(adj. et nom). 


° Max a le pouvoir de son patron pour l'assemblée générale: il 
peut délibérer et voter à sa place. Sur le papier quil lui a 
remis, le patron a écrit la formule € Bon pour pouvoir. — 
€ En vertu des pouvoirs qui me sont conférés, je vous fais che- 
valier de la Légion d'Honneur. — Le préfet tient ses pouvoirs du 
gouvernement, le maire de ses électeurs. S'ils prennent des 
décisions qu'ils n'ont pas le droit de prendre, ils OUTREPAs- 
SENT leurs pouvoirs, commettent des € ABUS de pouvoir. — 
Certains pouvoirs de fait peuvent étre usurpés. Lotage est 
tombé au pouvoir de ses ravisseurs. — Il est en leur pouvoir. 


Le pouvoir qu'un Al quelconque a de faire A2 n'est pas 
juridique; il tient à la NATURE des choses; il s'exerce spon- 
tanément, sans effort ni autorisation. 


* Al a le MOYEN de A2. Le pouvoir d'achat des employés a 
baissé de 2% cette année. — Si jen avais le pouvoir, je don- 
nerais du travail à mes amis au chómage. 


* Al humain a de l'INFLUENCE sur A3 humain. Les yeux de 
Sylvie ont un grand pouvoir sur l'esprit de Jean. — Ce clown 
avait le pouvoir de faire rire tout le monde par la seule 
expression de son visage. — Les publicitaires ont le pouvoir 
de faire acheter certains produits; ils ont un grand pouvoir 
sur l'imagination des gens. — Le pouvoir de l'imagination est 
la base de la publicité. 


* ላ] humain est CAPABLE d'opérations surnaturelles: ላ] a € un 
pouvoir magique. — La fée a le pouvoir de changer la citrouille 
en carrosse. — € ll n'est pas en mon pouvoir / Je n'ai pas le 
pouvoir de changer l'eau eu vin, ni de ressusciter les morts. 


° Al concret a une PROPRIÉTÉ EFFICACE. Le charbon a un pou- 
voir calorifique plus graud que la tourbe. — Une tasse de 
tilleul le soir peut vous aider / a le pouvoir de vous aider à 
vous endormir. 


ill. Louis XIV était un souverain puissant. 
1 Un Al qui peut beaucoup est PUISSANT, syn. FORT. 


Un Al qui peut tout ce qu'il veut est € tout-puissant, syn. 
rare OMNIPOTENT. Dans la Bible, Dieu est appelé € le Tout- 
Puissant (nom). — Louis XIV n'était pas tout-puissant, mais 
avait un pouvoir considérable et surtout la la possibilité 
réelle de l'exercer. Un A1 puissant a une autorité réelle sur 
des A2 qu'il DOMINE. Certains € groupes de pression ont une 
grande PUISSANCE. Ils interviennent PUISSAMMENT dans la 
vie économique et politique des États. Les € puissants de ce 
monde ont de grands priviléges. Citation: Selon que vois 
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serez puissant ou misérable, les jugements de cour vous feront 
blanc ou noir (La Fontaine). — A1 humain a ና la volonté de 
puissance: le besoin d'être le chef, de ne pas se laisser 
dominer. — Un A1 qui jouit d'un pouvoir excessif, et en pro- 
fite, est un POTENTAT (péj.). 


° Ant.: Al cst IMPUISSANT à faire obéir A2 ou à faire unc 
action difficile — Il souffre de son IMPUISSANCE. 


Un ÉTAT INDÉPENDANT est une PUISSANCE SOUVERAINE, qui 
jouit de la SOUVERAINETÉ, mais certaines dc ccs puissances 
sont plus puissantes que les autres. Elles ont plus de 
€ puissance économique ou de € puissance militaire. Ce 
sont des SUPERPUISSANCES. D'autres le sont moins. Elles 
ont moins de possibilité de faire prendre en compte leurs 
intéréts dans € le concert des nations et doivent tenir 
compte de leurs € puissants voisins. 


Un Al humain a des qualités physiques qui lui donnent 
unc certaine puissance, syn. FORCE. 


Le grand ténor a une voix puissante. — Le déménageur a une 
grande puissance musculaire. — Ant. Al homme est IMPUISSANT: 
il souffre de déficience sexuelle: A1 humain est IMPOTENT: il 
est infirme, ne peut pas se déplacer sans assistance. 


Al concret, un moteur, une source lumineuse, etc. est 
puissant. 


Il peut même être SURPUISSANT: il dégage une grande quan- 
tité d'ÉNERGIE ; sa puissance est la quantité d'énergie fournie 
par unité de temps; elle se mesure en € chevaux vapeur ou 
en WATTS quand il s'agit d'électricité. — La quinine a été 
longtemps un puissant reméde contre le paludisme. 

Fig. Al abstrait, un sentiment, un argument, etc. est 
puissant : il a de grands EFFETS. La puissance des convictions 
de Marc lui donne une grande influence sur ses amis, il a une 
€ personnalité puissante. 


IV Jean peut conduire sa voiture et faire du ski. 


L] Diverses conditions font que (en dehors des cas d'emploi 
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du nom pouvoir) Al humain peut A2; que A2 est possible, 
syn. FAISABLE, RÉALISABLE, pour un A1 humain. 


Al a de bonnes RAISONS de faire A2, il cst MOTIVÉ, il le DÉSIRE. 


Al a les MOYENS de faire A2: il posséde une voiture, un 
équipement de ski, il a, à proximité, une montagne, de la 
neige, des pistes, il a l'argent nécessaire. 

ላ] est CAPABLE, il a la CAPACITÉ de faire A2. 


Par ex. conduire la voiture ou de faire du ski: il maitrise les tech- 
niques nécessaires, il est en bonne santé, il a les APTITUDES et 


la FORCE qu'il faut; il est APTE à A2. Le champion peut courir le 
cent mètres en cinquante secondes. — Je peux soulever cette valise, 
mais pas cette malle. 


e Al a des € capacités professionnelles et une € grande capa- 
cité de travail: il peut travailler beaucoup de facon efficace 
dans son métier. 


e A2 sous-entendu. Al est (trés) capable, il a de (grandes) 
capacités: il est COMPÉTENT (dans son métier), a de (grandes) 
COMPÉTENCES: il peut faire trés bien un travail difficile. 


* Al est € capable du meilleur comme du pire / capable de 
tout: il peut faire de bonnes actions mais aussi de mauvaises. 


e Ant. Al est INCAPABLE (adj.) de faire A2; il est dans l'INCA- 
PACITÉ de le faire. Al est un INCAPABLE (nom): il est tota- 
lement incompétent et au-dessous de sa táche. Fig. et 
mélioratif, Luc est incapable de mentir, incapable d'une 
trahison: on peut lui faire absolument confiance. 


* En tournure exclamative. Si tu savais ce que Luc a pu me 
faire souffrir! — Ce que tu peux m agacer / être agaçant! — 
Ce que qa peut étre bon, la tarte aux fraises!: la capacité de 
እ] à réaliser cet A2 que je dis (et dont je constate la réa- 
lisation) dépasse tout ce que j'aurais pu imaginer. 


A1 a le DROIT de faire A2. 


Jean peut conduire sa voiture: il a son PERMIS de conduire 
qui lui donne le DROIT de conduire une voiture: les autori- 
tés qui en ont le pouvoir, l'y AUTORISENT, parce qu'il a passé 
un examen avec succés et payé certaines taxes. — Les 
employés peuvent prendre une demi-journée libre à condition 
de la remplacer en heures supplémentaires: leur patron le 
leur permet; ils en ont la permission, svn. l'autorisation. 


* Mais il y a beaucoup d'actions, par ex. faire du ski, pour 
lesquelles A1 n'a pas à demander de permis ni de permis- 
sion, parce quil est LIBRE de les faire, du moins pendant 
son € temps libre. Elles ne sont pas soumises à des RÈGLE- 
MENTATIONS. 


* Un A2 que AI peut faire, mais qu'il n'est pas OBLIGÉ de 
faire, est FACULTATIF; il a la FACULTÉ de le faire. Au bacca- 
lauréat, l'épreuve de musique est facultative: les candidats 
qui décident de la passer peuvent gagner des points sup- 
plémentaires. 


*Il y a aussi des sortes de «lois» appelées «règles de 
grammaire »: Peut-on dire «se rappeler de» ou faut-il dire 
«se souvenir de» ? — On peut dire les deux, il ue faut pas étre 
trop puriste, mais en principe on dit «je m'en souviens» et 
«je me le rappelle». 


Si toutes ces conditions sont réunies, la réalisation est € en 
PUISSANCE. 


Le chêne est en puissance dans le gland. 


° Syn. A2 est VIRTUEL. — A2 est VIRTUELLEMENT réalisé. Syn. 
fam. € C'est comme si ça y était! — Il suffit que ል] le 
VEUILLE pour quil € passe à l'ACTE, et que A2 se réalise, syn. 
savant, s'ACTUALISE. 

* À2 est POTENTIEL (adj. usuel dans le langage scientifique): il 
existe € en puissance. Le potentiel de A2 (nom) est sa capa- 
cité à dégager une certaine puissance. Toutes les nations n'ont 
pas le méme potentiel militaire et économique. 


GR. Dans certains cas, A2 peut être représenté par un des 
mots ce que, peu, beaucoup, rien, quelque chose, le pronom y 
résumant toute une situation. Que puis-je pour votre service? — 
Paul vient de perdre sa situation. — € Qu'y puis-je? — € Je n'y 
peux rien! — Mais si, vous y pouvez quelque chose, vous y pouvez 
beaucoup. — Je fais ce que je peux, mais je peux peu! 
* A2 n'est pas précisé dans € Sauve qui peut! (dans un cas 
de danger imminent): que celui qui peut s'enfuir le fasse. 


V Tout citoyen peut étre élu Président de la République. 


1 AI humain peut plus ou moins A2 parce que plus ou 


moins de conditions sont remplies. 


Quand les capacités, les moyens, la liberté, la volonté de 
Al sont grands, il peut trés bien / parfaitement / sans pro- 
blème faire A2. Pour A1, A2 est FACILE. Tant qu'une seule 
condition est remplie, pouvoir peut encore étre affirmé. J'ai 
vu des skis dans la cave de Jean. Avec qa, il peut aller aux 
sports d'hiver. Entre le € parfaitement possible et le € tout à 
fait impossible, il y a toute une gradation. PR. Qui peut le 
plus peut le moins: si Al est capable d'un A2 difficile, à plus 
forte raison est-il capable d'un A2 facile. — A1 € fait (tout) 
ce qu'il peut, syn. € il fait le maximum: il a de la € bonne 
volonté, mais c'est insuffisant pour arriver au résultat sou- 
haité. PR. Quand on fait ce qu'on peut, on fait ce quon DOIT 


* Jean m'a donné une récompense pour avoir retrouvé son fils 
qui s'était perdu. — Il peut!: manière atténuée et ironique 
de dire que toutes les conditions étaient réunies pour 
cela, qu'il aurait été anormal qu'il ne le fasse pas: il devait 
le faire, € c'était bien le moins. 

Quand les capacités, les moyens, la liberté, la volonté de 

ል] sont restreints, il peut / pourrait peut-être, à la rigu- 

eur faire A2. 


Pour lui, l'action A2 est DIFFICILE, elle demande un EFFORT. 
Quand A1 croit avoir épuisé ses forces, il peut s'arrêter d'agir 


et dire: € Je nen peux plus! — Mais il arrive quune grande 
VOLONTÉ décuple les forces de A1. PR. Quand on veut, on 
peut. — Je nen peux plus mais je continue quand méme! 


À partir du moment oü une seule condition de la réali- 
sation de A2 n'est pas remplie, pouvoir peut être nié. 


Jean ne peut pas conduire sa voiture parce qu'il a un bras 
cassé. — C est impossible. — C'est une impossibilité, syn. un 
€ cas de force majeure. 

° PR. À l'impossible, nul n'est tenu: on ne peut pas obliger 
quelqu'un à faire une chose impossible, syn. INFAISABLE, 
IRRÉALISABLE. — Quand la possibilité n'est que juridique et 
la réalisation improbable, pouvoir est souvent restreint par 
un adverbe. Juridiquement / Théoriquement / En principe, 
tout citoyen peut étre élu Président de la République. 


Pouvoir est souvent au conditionnel quand une condi- 
tion est réalisée et d'autres non. 


Paul pourrait courir le cent mètres, mais il est disqualifié. — 
Luc pourrait prendre une journée de congé, mais il n'en a pas 
besoin ce mois-ci. 

* Par politesse, au lieu de l'impératif, pour demander quelque 
chose à quelqu'un, on peut employer le verbe pouvoir à l'ind. 
ou au cond. Cela laisse, en apparence, à l'interlocuteur, une 
marge de liberté, la possibilité de refuser. Pouvez-vous me 
passer le sel? — Vous ne pourriez pas aller fumer ailleurs? 


vı. Avec cette chaleur humide, un orage peut éclater. 


1 La personne qui parle émet une HYPOTHÈSE qui a plus ou 


moins de CHANCES de se VÉRIFIER. C'est une affaire de 
€ calcul des PROBABILITÉS. 


* Si cette hypothése concerne l'AVENIR, elle PRÉVOIT que A1 
(humain ou non humain) fera A2, mais ne l'affirme pas 
avec certitude. Jean est en retard mais il peut encore arriver. 
— L'orage peut éclater d'un moment à l'autre. 


* Si cette HYPOTHESE est relative au PRÉSENT ou au PASSÉ c'est 
sa VÉRIFICATION qu'elle repousse dans l'AVENIR. Jean peut 
avoir aujourd'hui ou avoir eu dans le passé environ 20 000 
€ sur son compte en banque. — Je peux m être trompé hier 
sur la date de naissance de Jean: je ne pourrai étre affirma- 
tif qu'après vérification. 


Tant qu'il y a une chance de réalisation ou de vérification, 
et tant que 18 réalisation ou la vérification n'est pas cer- 
taine, A2 est POSSIBLE. — Quand il y a beaucoup de chances 
de réalisation (plus de 50%), A2 est PROBABLE; quand il y 
en a peu, ላ2 est IMPROBABLE — Un A2 très / bien / tout à 
fait / parfaitement possible est probable. 
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GR. Le subjonctif est obligatoire aprës il est possible / impossi- 
ble / il se peut / il y a des chances que... L'indicatif est obliga- 
toire après peut-être que, sans doute que et il est probable que. 


* Quand il n'y a aucune chance de réalisation ni de vérifi- 
cation, A2 est IMPOSSIBLE. — Il est possible que Jean arrive 
bientôt. — Il est probable que Jean arrivera bientôt; syn. 
exprimant une plus grande probabilité: Jean est en retard 
mais il DEVRAIT arriver bientôt. 


* Des adv. permettent de préciser si A2 est plus ou moins 
possible. La guerre / Un orage peut trés bien éclater. — La 
guerre est (trés / bien) possible, n'est guère possible; elle a 
des chances / peu de chances d'éclater. 


* Des adv. permettent de préciser si A2 est plus ou moins 
probable dans lavenir. Il est trés probable que la guerre 
éclatera: elle a beaucoup de chances, de € fortes chances 
d'éclater. — La guerre est probable. — Elle est possible mais 
n est guére probable. 


e Dans le passé: Il est probable que je me suis trompé. 


A est SUSCEPTIBLE de A2 inf. ou nom abstrait: il est possible 
que A1 fasse A2 ou soit l'objet de A2. Voilà une proposition sus- 
ceptible de vous intéresser. — Ce projet de loi est susceptible 
d'amendements. Éric est susceptible d'aller en prison. 


Les adverbes € PEUT-ÊTRE et PROBABLEMENT s'emploient 
aussi bien pour une hypothèse relative à l'avenir que pour 
une hypothése relative au présent ou au passé. Jean va peut- 
étre / probablement arriver. — Peut-étre que Jean va arriver 
(mais pas "probablement que...) — Ce placement vous paraît 
peut-être intéressant. — Je me suis peut-être / probablement 
trompé. — Peut-étre que je me suis trompé. 


Emploi pronominal et impersonnel Il se peut que Jean arrive 
bientôt. — Il peut y avoir 20 000 € sur le compte en banque 
de Jean. — Syn. € Ca se peut. — Syn. € Ca se pourrait! — Syn. 
plus affirmatif, € Ca se pourrait bien! 


* Dans une conversation. Luc est responsable des ennuis de 
Marc. — Peut-étre! — Syn. Ca se peut! Cette réponse signifie: 
il y a quelques chances pour que ce que tu dis soit vrai, mais 
je n'en suis pas entiérement convaincu; à vérifier! 


Cas particuliers. 


* Puisque pouvoir dit toujours quil y a des chances que 
l'infinitif se réalise, dans certains cas il signifie: l'infinitif 
se réalise effectivement de temps en temps. Les lettres 
peuvent se perdre: de temps en temps on constate qu'une 
lettre n'arrive pas à son destinataire; la poste l'a perdue. 
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* Éric peut bien / toujours acheter une voiture, je me garderai 
bien d'y monter. — Il € peut toujours courir! que l'événe- 
ment que j'envisage (l'achat d'une voiture par Jean) se 
produise ou non, cela ne changera rien à mes intentions. 

- Avec tout ce quil mange, Jean peut être gros! dit en cons- 
tatant la grosseur bien réelle de Jean, signifie: toutes les 
chances de grossir étant réunies, ce n'est pas étonnant 
qu'il soit gros. 

* Éric est un peu fou; on ne sait pas € ce qui peut lui passer par 
la tête (les idées les plus bizarres ont des chances de germer 
dans son esprit; on ne peut pas prévoir ce qu'il fera). 

* Advienne que pourra!: je ne peux pas prévoir ce qui va se 
produire; jy suis résigné à l'avance. 


PREMIER et DERNIER, adj.qual. 


A PRIM-, ULTIM-: bases savantes d'origine latine servant à former 
des mots exprimant respectivement l'idée de premier et de dernier. 


GR. Premier et dernier peuvent étre épithétes ou attributs. Epi- 
thètes, il sont généralement antéposés. On trouvera des cas de 
postposition en III, 1 et 3. 


1 J'habite au premier étage. 


1 


O On peut être le premier ou le dernier A dans un classement 


et dans l'espace. 


Premier est le NOMBRE ordinal correspondant à UN. 


«1» est donc le premier des nombres POSITIFS. À ce titre, 

dans un CLASSEMENT, le premier À précéde le DEUXIEME A, et 

il s'oppose au dernier À, qui se trouve à la FIN de la SÉRIE ou 

du classement. — N.B. Ne pas confondre avec les € nombres 

premiers (voir III, 1). 

* Une liste, un inventaire, un ordre du jour, ont forcément 
un premier, un deuxiéme, et un dernier point; une grada- 
tion un premier, un deuxième, et un dernier degré, etc. 


° J'habite € dans le premier (le premier arrondissement d'une 
grande ville, celui qui porte le numéro 1). 


° Jeannot redouble ና sa première (la classe qui se trouve 
entre la seconde et la terminale. Attention! En France, 
l'ordre des classes scolaires ne correspond pas à l'ordre 
chronologique.) 


Dans l'ESPACE. 


Le premier ላ est celui qui marche en TÊTE d'une colonne, 
qui PRÉCÈDE tout le monde, alors que le dernier A est celui 
qui marche en QUEUE, qui SUIT tous les autres et que per- 
sonne ne suit. Dans la course de chevaux, Épinard est le pre- 
mier, Rose de Mai le dernier. 


* Dans une armée en guerre, l'avant-garde marche € en pre- 
mier, l'arriére-garde € en dernier. 


* ll peut y avoir plusieurs premiers ou plusieurs derniers for- 
mant un groupe. Une file de personnes font la queue à la 
porte d'un monument à visiter: on fera entrer les quinze 
premiers; les autres devront attendre. (Attention! On ne dit 
pas "les premiers qninze.) 


* Al humain tombe € la tête la première: la tête de A1 est 
la partie du corps qui atteindra le sol en premier. 


* Le premier A est celui quun marcheur découvre avant 
tous les autres, le dernier celui qu'un marcheur découvre 
après tous les autres. Aun bout de quelques kilomètres, nous 
avons atteint les premières maisons du village. Le lende- 
main, nous avons laissé derrière nous les dernières maisons. 
— € Le premier venu: 18 première personne rencontrée, 
d'où, fig. «n'importe qui». 

* Dans une salle de spectacle, de classe, on peut étre € au 
premier rang ou € au dernier rang: le plus proche ou le 
plus éloigné de la scéne ou du professeur. 


e J'habite € au premier (au premier étage de la maison, celui 
qui se trouve au-dessus du rez-de-chaussée) alors que 
mon frère habite au dernier. 
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des premières gelées. — La première neige est tombée hier. — 
q (Dans) les premiers temps de notre installation, nous avons 
eu de grosses difficultés. Syn. au DÉBUT, au COMMENCEMENT. — 
€ À première vue, votre projet me parait réalisable, mais il fau- 
drait l'étudier plus à fond. — Syn. € de PRIME abord. 


* Le premier âge: les deux premiers mois de la vie d'un 
bébé. Il faut avoir un peu de layette du premier âge. — Jean 
nest plus de la € première jeunesse, Jean n'est plus tout 
jeune, on peut méme dire qu'il est déjà vieux. — € Poser la 
premiére pierre: commencer officiellement la construc- 
tion d'un édifice important. 


Les FOIS étant les RÉPÉTITIONS en SÉRIE d'un méme acte, 
ና la première fois s'oppose à € la dernière fois. 


Sylvianne a eu ses règles € pour la première fois à douze ans. € La 
premiére fois quelle les a eues, elle a été malade. — Sarah Bern- 
hardt a joué «l'Aiglon» € pour la dernière fois à l'âge de soixante 
ans. — La série peut être virtuelle, imaginée comme une simple 
possibilité. Jean a réussi son concours € du premier coup. 


° Le premier ላ peut être le plus ANCIEN d'une série déjà réa- 
lisée ou le seul réalisé d'une série à venir. € Le premier né 
parmi les enfants d'une femme est l'AINÉ. — Un enfant 
ና fait ses premiers pas quand il apprend à marcher. — PR. 
Il n'y a que le premier pas qui coute: une fois franchies les 


ዚ Les premières heures de la matinée sont les plus favo- 


rables au travail premières difficultés, le reste parait plus facile. 


* Emploi nominal au féminin. J'ai € assisté à la première: à la 


[J On peut être premier ou dernier À par ordre d'apparition š ' i 
P P P PP première représentation d'une pièce de théâtre ou d'un opéra, 


dans le temps. 


Le premier ላላ est celui qui arrive AVANT tous 165 autres, 
et le dernier celui qui TERMINE un cycle temporel. 


Ils s'opposent à tous les autres À INTERMÉDIAIRES. Janvier est 
le premier mois de l'année, décembre est le dernier. — 
Attention! pour le premier jour d'un mois, ላ, le mot jour, 
n'est jamais exprimé, et on ne dit pas, par exemple, “le pre- 
mier de Janvier, mais € le premier Janvier. Les autres jours 
sont désignés par le nombre cardinal: le 2, le 3, le 31 janvier. 


* Al humain parle € en premier / en dernier: Al est le premier 
ou le dernier à prendre la parole. — Dans un € ORDRE du jour: 
€ En premier lieu, nous parlerons du temps de travail; € en 
dernier lieu, syn. ENFIN, nous parlerons des salaires. Syn. 
moins solennel, ና d'ABORD, PREMIÈREMENT, PRIMO (fam.). 


* On n'oublie jamais son € premier amour. — Un enfant du 
ና premier lit: issu d'un premier mariage (se dit quand il y 
a d'autres enfants issus d'un ou deux mariages suivants). 

* Les perce-neige sont les premières fleurs qui apparaissent au 
priitemps; les dernières roses sont encore en fleur au moment 


à l'ouverture d'une série de représentations sur une période 
donnée. Quand une série de représentations va se terminer, 
les affiches sont barrées de l'inscription «Dernières». 


* Le dernier ላ peut être le plus RÉCENT d'une série déjà réa- 
lisée qui est appelée ou non à continuer. $ Le dernier né 
de la famille, syn. € le petit dernier, le BENJAMIN. Ces loc. 
ne disent pas 5 1] y aura ou non ensuite d'autres enfants. 


Supposons qu'après le dernier A, il n'y en aura plus d'autres à 
l'avenir: c'est le A FINAL: Al humain € a le dernier mot: dans 
une discussion, Al donne des arguments DÉFINITIFS, qui ne 
souffrent pas de contestation. — Al humain € met la dernière 
main à un ouvrage: il en accomplit la phase finale. — € (Dans) 
les derniers temps de sa vie, Georges était trés affaibli: dans la 
période qui a précédé sa mort. — Il a rendu le € dernier soupir: 
il est mort. — € La der des ders (pop., loc. créée à la fin de la 
guerre de 1914-1918): la derniére des guerres, apres laquelle 
on espère quil ny en aura plus jamais d'autre. — Cest votre 
€ dernière chance: vous n'aurez pas d'autre occasion. Syn. une 
chance ULTIME. — Je vous le dis € pour la dernière fois! Je vous 
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donne un € dernier avertissement: après quoi, si vous recom- 
mencez à mal agir, vous serez puni. En état de guerre, cela 
s'appelle € lancer un ULTIMATUM. — Le € Jugement Dernier: 
dans la religion chrétienne, le moment où, à la FIN du monde, 
Dieu jugera tous les hommes. — € L'EXTRÊME-onction (reli- 
gion catholique) est le € sacrement des malades proches de la 
mort. — Al est € à toute extrémité: proche de sa perte, de sa 
ruine, ou de sa mort. 


Dernier antéposé ou postposé. 


Supposons qu'après le dernier A, il y en aura d'autres à l'avenir: 
l'adj. dernier est antéposé. Cette robe est à la ና dernière mode / 
syn. au € dernier cri: conforme à la mode la plus récente. — La 
dernière fois que j ai vu Jean, il m'a paru fatigué. — Les € dernières 
nouvelles sont les nouvelles les plus récentes. — Vous connaissez 
la dernière? (fam.): HISTOIRE, l'anecdote la plus récente qui 
vient d'arriver à telle ou telle personne. L'interlocuteur pourra, 
sous le coup de la surprise, sexclamer Première nouvelle!: 
nouvelle dont il n'a jamais entendu parler, ce qu'il regrette. 


e L'adj. dernier est postposé: le A dernier a immédiatement 
précédé celui où lon parle: €lan/ le mois dernier, 
€ l'année / la semaine dernière, € lundi / mardi, etc. der- 
nier. Ant. Le À PROCHAIN suivra immédiatement celui où 
l'on parle: l'an / le mois prochain, l'année / la semaine pro- 
chaine, lundi / mardi prochain, etc. 


° € Ces temps derniers ou ces derniers temps, syn. DERNIÈRE- 
MENT (généralement placé en téte de phrase): au cours de la 
période qui vient de sécouler. — € Ce dernier est le nom 
qu'on vient de citer dans un texte et qu'on ne veut pas répéter 
(surtout quand il, elle, risqueraient d'étre équivoques): € ce 
dernier, cette dernière, ces derniers, ces dernières: Jeannot et 
Éric font souvent des bêtises: ce dernier n'a-t-il pas inventé 
d'attacher une casserole à la queue du chat! 


Le premier ላ est à l'ORIGINE de toute une série de A. 


* ll en est la € CAUSE première. syn. INITIALE. — Dans la religion 
chrétienne, le premier péché, le € péché ORIGINEL d'Adam et 
Ève, € est à l'origine de tous les autres. — Les étymologistes 
cherchent le sens originel des mots. — En quittant l'apparte- 
ment que vous avez loué, il faut le remettre dans son état initial. 


* L'ORIGINAL de toute une série d'objets est l'exemplaire uni- 
que qui a servi de modèle à tous les autres. La bibliothèque de 
Bordeaux conserve un exemplaire original des Essais de Montai- 
gne, annoté de sa main. — L'administration refuse cette photoco- 
pie; vous devez produire l'original du document demandé. 


6. Al est PRIMITIF. 


° 1 se trouve à l'origine d'une évolution. 1.9 Église primitive 
est celle des premiers chrétiens. — Un projet de loi maintes fois 
amendé n'est plus dans son état primitif. — Ce tableau a perdu 
ses couleurs primitives; il a besoin d'être nettoyé et restauré. PRI- 
MITIVEMENT, ses couleurs étaient beaucoup plus éclatantes. 


* ou s'il est resté, sans évoluer tel qu'il était dans son état 
originel. On qualifie de primitifs les peuples qui ont un 
mode de vie plus ou moins semblable à ce qu'on peut 
savoir de celui des hommes préhistoriques. 


° En peinture, en sculpture, on appelle primitifs les artistes 
et les ceuvres antérieures à des époques tenues pour clas- 
siques. Les primitifs flamands, italiens sont antérieurs à la 
Renaissance. 


Al est PRIMAIRE. 


L'ère primaire est la première et la plus ancienne des quatre 
grandes ÈRES géologiques, les autres étant dites SECON- 
DAIRE, TERTIAIRE et QUATERNAIRE. 


* En économie, le € secteur primaire est celui de la produc- 
tion des € matières premières non encore transformées. 


e Dans l'enseignement, les élèves passent de € l'école pri- 
maire à € l'école secondaire, du € premier degré au € second 
degré, et du € premier cycle au € deuxième cycle, puis au 
€ troisième cycle. (Pour les classes scolaires, voir ci-dessus 
I, 1.) - Al humain n'a qu'une culture primaire, c'est un 
primaire: il n'a pas été beaucoup à l'école, ses connaissan- 
ces sont sommaires et ses idées un peu simplistes. 


La PRIMEUR d'un À est son caractère de nouveauté. 


Jai appris une grande nouvelle, je vous en donne la primeur: 
vous en serez le premier informé. 


Des primeurs sont des fruits et légumes de début de saison 
fraichement cueillis. 


Une PRIMEVÈRE est une fleur précoce qui apparait au début 
du printemps. 


[ዚ N'utilisez que des produits de première qualité. 


LI On peut être le premier ou le dernier A par l'MPORTANCE et 


Ja VALEUR. 


Un À premier est un À qui jouit d'un statut privilégié, est 
d'une importance particulière, a des caractéristiques qui le 
distinguent des autres À de même espèce. 


GR. Premier est uniquement épithète, et, lorsqu'il est placé 
après le nom qu'il qualifie, il constitue avec le nom qu'il suit 
un véritable nom composé: les 4 matiàres premières: les 


matières extraites telles quelles de la terre, non encore trans- 
formées par le travail. — Les € nombres premiers: les nombres 
qui ne sont divisibles que par UN et par eux-mêmes. — Un 
€ jeune premier: un jeune acteur à qui sont confiés des rôles 
importants. — Une € prima donna: «première dame» en 
italien: chanteuse d'opéra tenant le premier róle. 

* Un À € de premier plan est trés connu, trés célébre, un A 
€ de premiére qualité, € de premier ordre a une grande 
importance ou une grande valeur. Ant. un A f de dernier 
ordre; un A € de premiére nécessité est absolument néces- 
saire à la vie, un A € de premiére importance est PRIMOR- 
DIAL. — À] PRIME sur A2: AI est plus important que A2. — 
Un A PRIORITAIRE, qui a la PRIORITÉ, qui a le DROIT de pas- 
ser avant les autres. 

* Attention! Dans certains cas, c'est le dernier A qui peut 
étre le plus important: € au dernier point, au dernier degré, 
syn. € à l'EXTRÉME, EXTRÉMEMENT. 

Le premier À et le dernier A dans une SOCIÉTÉ: le € Premier 
ministre, le chef du gouvernement, celui qui a la PRIMAUTÉ sur 
les autres ministres. — € Le premier violon, le violoniste qui, 
dans un orchestre, dirige l'ensemble des violonistes et joue les 
solos. — € La premiére dame de France: lépouse du Président 
de la République. — Avoir € le premier róle, remporter € le pre- 
mier prix dans un concours: le rôle / le prix le plus important. 
— Jeannot est le premier, Louis le dernier (de la classe ): l'élève qui 
a eu les meilleures / les pires notes, le meilleu r/ le pire classe- 
ment. — Vous êtes € le dernier des derniers. Vous êtes la der- 
niére des derniéres: vous étes sans intelligence, sans cceur, 
sans courage, sans loyauté, sans honnéteté. — Je voyage € en 
première (= en première classe d'un moyen de transport collec- 
tif), cest plus cher mais plus confortable qu'en seconde. — PR. Les 
premiers seront les derniers (parole d'Évangile): les orgueilleux, 
riches et puissants, seront humiliés dans l'autre monde. 


Dans les domaines scientifique et philosophique, un PRIN- 

CIPE est 

e une € cause première, unc origine, d'où DÉCOULENT des 
faits, des phénomènes. Les déistes pensent que Dieu est le 
principe de tout ce qui existe. 

* une € VÉRITÉ première non démontrable, syn. un AXIOME. 
Le principe d'identité, le principe de non contradiction, fon- 
dements de la logique. 

‘une vérité fondamentale dont d'autres peuvent être 
déduites. Le principe de la conservation de lénergie, le 
principe d'Archiméde. 

* des éléments constitutifs et actifs de certains corps. Les 
protéines, les lipides, sont des principes nutritifs. 
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PRENDRE 


PRENDRE et REPRENDRE, v. 


A PRÉHENS-: base savante d'origine latine exprimant l'idée de 
prendre. 


GR. Le verbe prendre est particuliérement riche en actant s: 
P ላ] prend A2. 
> Al humain prend A2 à A3 humain (ant. de Al DONNE A2 à A3). 
© Al prend A2 par A4 partie de A2. 
D^ Al prend A2 à / avec A5 partie du corps ou outil de A1. 
> Al concret ou abstrait prend (à / sur A6). 
D^ Al humain se prend (bien / mal) à A6. 


[.] La réalisation de tous ces actants à la fois dans la même phrase 
n'est pas possible, et il peut n'y avoir qu'un seul actant exprimé, A1. 


l. Jean prend un livre sur l'étagère. 


1 Al prend A2 concret. 


Al, à quelque distance de A2, fait l'action volontaire et 
rapide d'étendre le bras, de SERRER A2 dans sa MAIN, de le 
RETIRER de l'endroit oü il se trouve et de le RAMENER vers lui; 
une unité se crée entre Al et A2: il COMMENCE à TENIR A2, 
à l'AvOIR, à le POSSÉDER, de façon plus ou moins durable. 
Prenez des petits gáteaux, servez-vous! — Vous avez aimé ces 
petits gâteaux? Voulez-vous en REPRENDRE un?: en prendre 
un autre, du méme genre que le premier. 


* En langage scientifique: La main est l'organe normal de la 
PRÉHENSION. 


2 Synonymes. 


Al prend A2 pour l'avoir avec lui en cas de besoin: syn. ላ] 
se MUNIT de A2. J'ai pris mon imperméable / Je me suis muni 
de mon imperméable, pour le cas où il pleuvrait. 


A1 prend rapidement A2 qui pourrait lui échapper: il le SAI- 
SIT, syn. l'ATTRAPE. 


Al prend A2, les fruits ou les feuilles d'un végétal: il les 
CUEILLE. 


Al prend A2 qui était tombé ou qui se trouve très bas: il le 
RAMASSE. 


3. Dans un tissu abimé, Al rétablit l'unité entre des fils dis- 
joints. ll y a une maille filée dans ce tricot, je vais la REPREN- 
DRE. — Tu as déchiré ta chemise? Je vais faire nne REPRISE ; 
je vais REPRISER ta chemise. 
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ዚ Marie prend le panier par son anse. 


1 Al humain prend A2 par (à) A4, partie de A2. 


* À2, concret, assez petit et solide. On prend une valise par 
sa POIGNÉE. — Luc prend Marie par le bras, (pour aller se 
promener avec elle); Éric € prend à la gorge (pour l'étran- 
gler ou, loc. fig. pour l'obliger à payer une dette) son vieil 
ennemi Jacques. — Le policier le ና prend au collet: il 
l'attrape par derrière, par le col de sa veste, pour l'arrêter. 


e A2 abstrait. Paul prend la vie du bon côté, le probléme par 
le bon bout; il prend Marie par les sentiments: il se rend 
MAITRE de sa volonté en étant émouvant, sentimental. — 
€ Il ne my prendra plus, se dit Marie: je ne me laisserai 
plus prendre par là. 


* Fig. ላ] € prend le taureau par les cornes: il s'attaque réso- 
lument à une grosse difficulté. 


2. La PRISE, n.f. 


e Emplois concrets: 1. l'endroit de A2 par où A1 peut le 
prendre. Je ne sais pas par où prendre cette grosse boule, je 
nai pas de prise. — 2. l'action par laquelle A1 prend A2. Je 
n'arrive pas à la tenir, je vais € lâcher prise; notamment, le 
mouvement par lequel, deux adversaires luttant corps à 
corps, l'un d'eux saisit l'autre: une prise de judo. — Jean et 
Paul sont aux prises: en train de lutter l'un contre l'autre. 

* Emploi abstrait. Jean na plus de prise sur Marie: il n'a plus de 
moyen d'agir sur elle. — Jean € donne prise à la critique par sa 
conduite envers Marie. — Jean € est aux prises avec un probléme 
difficile: il lutte, fait des efforts, pour arriver à le résoudre. 


m. Ce colis est trés gros, il faut le prendre à deux mains. 


[> A1 humain prend A2 dans (de, avec, à, en, sur) A5, partie de 
ለ]. 


1 La partie du corps humain la mieux faite pour prendre 
est la MAIN. 


Jean prend le livre de la main droite. — Un gaucher l'aurait 
pris de la main gauche. — Il se prend la téte entre les mains et 
se met à réfléchir. 


* Fig. Jean € prend une affaire en main: elle devient son 
affaire; c'est lui qui s'en occupera et personne d'autre. — Ces 
quelques explications vous faciliteront $ la prise en main de 
votre ordinateur: vous aideront à le maitriser et à l'utiliser. 


2. On peut prendre avec un instrument qui relaie la main. 


Le jardinier prend de la terre avec une PELLE. — Fig, Éric est de si 
mauvaise humeur qu il n'est pas à prendre avec des PINCETTES: 


ፈሬዕ 


il vaut mieux s'éloigner de lui (les pincettes servaient autrefois à 

manipuler des braises dans la cheminée sans se bruler). 

On peut prendre avec une autre partie du corps que la main. 

Le chien prend l'os dans sa gueule. — Sylvie prend Jeannot 

dans ses bras, sur ses genoux. — Certains singes ont une queue 

PRÉHENSILE (sav.). I 

On peut prendre avec une partie interne du corps. 

Jean prend son café, son repas, un médicament: A5 n'est pas 

précisé, parce qu'il est évident: son gosier, son estomac. — 

Il € prend l'air: il le respire avec ses poumons. — Il € prend 

le frais / un bain: la fraicheur de l'air, la douceur du bain 

pénètrent en lui. 

* Ce médicament est à absorber en trois PRISES journalières: à 
prendre en trois fois dans la journée. — Une prise de tabac 
ou simplement une prise: une pincée de tabac aspirée par 
les narines. Il y a encore de vieux marins qui PRISENT ; ils 
prisent du tabac en poudre. 

A] peut ressentir A2, qu'il prend, comme une CHARGE. 

Jean prend Jeannot sur ses épaules, sur son dos: il commence 

à le porter, à en sentir le poids. — Fig. Jean € prend sur lui 

la RESPONSABILITÉ de l'affaire: cette € LOURDE responsabilité 

€ pèse sur ses épaules. 

* La charge qu'on prend peut être financière. L'université 
€ prend à sa charge ou € prend en charge les frais d'héberge- 
ment des conférenciers: la € prise en charge des frais des 
conférenciers n'est pas une obligation pour les universités. — 
La prise en charge est, notamment, la somme forfaitaire 
que le client doit payer à un taxi quelle que soit la dis- 
tance à parcourir à laquelle s'ajoute le prix du kilométrage. 
La prise en charge est de 5 €. 

A] peut prendre sans le vouloir A2, un PROJECTILE. 
Il le RECOIT. A5 peut ne pas être précisé. Jeannot prend le bal- 
lon en pleine figure: il le reçoit, l'a un instant sur la figure; c'est 
un choc violent. — La ville a été bombardée, le quartier de la gare 
a tout pris: a recu toutes les bombes. — Jean prend un coup (de 
poing, de soleil, de froid, de chaleur). — Jeannot s'est battu avec 
ses copains, il a pris une bonne raclée. — Fig. € Qu'est-ce que j'ai 
pris! quel choc violent j'ai reçu! — A1 € en prend plein les 
yeux: il est ébloui. — Al € prend les choses comme elles 
viennent: il accepte ce qui lui arrive. 


IV Jean prend un livre à Paul. 
D ላ] prend A2 à A3 humain: désormais Al a A2 et A3 ne l'a 


plus. 


1 Al et A3 sont humains, A3 n'est pas consentant. 


Le cambrioleur a pris, syn. VOLÉ, tous les bijoux de la princesse. 
— Il peut arriver que A3 REPRENNE ce qui lui a été enlevé. 


° Syn. Al 5 EMPARE de A2 dont il a besoin et qu'un A3 géné- 
ralement non précisé possède ou pourrait lui disputer. — 
A] ACCAPARE A2: il s'en procure une grande quantité pour 
en priver les autres et en faire monter le prix. — A1 MONO- 
POLISE A2: il le prend pour lui tout seul. Jeannot s'empare 
des jouets de Sylviane qui se met à hurler. — Bonaparte s'est 
emparé du pouvoir. — Des spéculateurs ont parfois accaparé 
le blé pour provoquer une famine. — L'État français mono- 
polise le tabac; il a le MONOPOLE du commerce du tabac. — 
Fig. Le sommeil sempare des enfants. — Mon travail m'acca- 
pare complètement. — Luc monopolise la conversation. — 
Max croit avoir le monopole de la vérité. 


2. Al et A3 sont humains, et mutuellement consentants 


° à un acte médical. L'infirmière prend du sang au malade; 
elle lui fait une PRISE de sang. 


* à une transaction commerciale. Le garagiste a pris 1000 € 
à son client pour une réparation. — Au marché, Sylvie exa- 
mine plusieurs fromages et prend un camembert. — Le 
tableau mis aux enchéres n'a pas trouvé PRENEUR. — L'ertre- 
prise dont le patron était mort a trouvé un REPRENEUR qui a 
bien voulu la reprendre: CONTINUER à la faire marcher. 


e Si A3 a proposé A2 à A1, à certaines conditions, il peut lui 
dire: € C'est à prendre ou à LAISSER (je ne ferai pas de pro- 
position plus avantageuse). 


3. Al humain prend A2 sur A3. 


Le menuisier prend sur son livret de caisse d'épargne l'achat de 
son outillage: il ne pourra plus utiliser pour autre chose cette 
partie de son épargne. — Syn. A1 PUISE dans ses RÉSERVES au 
risque des les ÉPUISER et de se trouver un jour DÉMUNI. 


* Fig. Al € prend sur soi / sur lui de + inf., action pénible. 
Jeannot prend sur lui de ne pas répliquer quand on lui fait 
des reproches: il se prive du plaisir qu'il aurait à répliquer, 
en vue d'un plus grand bien, ou d'un moindre mal. — En 
l'absence de son patron, l'ouvrier prend sur lui de faire une 
réparation: il le décide et accepte d'en étre responsable. 


4 Al humain prend A2 (A3 non précisé). 

- Al prend du COURANT électrique à une € PRISE de courant. 
— Quand on tourne un film, la € prise de son est faite par 
des spécialistes. 

e Al, en déplacement, prend A2, VÉHICULE ou VOIE de com- 
munication. Dans ce cas le verbe prendre exprime autant 
le début de l'action que l'occupation de l'espace. 

- Al prend sa voiture; il prend le train, le bateau, l'avion: il 
ና prend PLACE dans ce véhicule et l'utilise. 


| PRENDRE MN 


* Al prend l'autoroute, le chemin du village: il sy engage;il 
€ prend la route: il part; il € prend la MER: il s'embarque. 
— Prenez d'abord à droite, puis au feu rouge, à gauche. 





5. Al quelconque prend A2, un espace. 


Il l'OCCUPE; A3 ne peut plus rien y mettre. Ces livres me 
prennent un métre de rayonnage. — Dans cette chambre le lit 
prend déjà deux métres, il ne reste plus beaucoup de place 
pour l'armoire. — Je ne peux pas me garer, toutes les places du 
parking sont prises. — Fig. Quand je me suis présenté pour 
l'embauche, la place de tourneur était déjà prise. 


* Al prend A2, un espace de temps: A3 n'en a plus pour 
faire autre chose. Ce travail me prend tellement de temps 
que je ne peux plus sortir. - En TGV, le trajet de Paris à 
Nantes prend deux heures. — Jean € prend son temps pour 
écrire une lettre: il ne se dépéche pas. 


V Le cambrioleur a été pris. 


[^ A1 prend A2 animé, non consentant. 


1 Al et A2 sont humains. 


Al prend A2, syn. il le CAPTURE: il le PRIVE de sa LIBERTÉ, le 
SOUMET à son POUVOIR. — A2 € sest fait prendre: il a été 
arrété et EMPRISONNÉ ou mis en PRISON. Désormais, c'est 
un PRISONNIER: il ne sappartient plus à lui-méme, il est 
privé de liberté. — Le bandit a été arrété, c'est une bonne 
prise! — La € prise de corps: larrestation d'une personne 
mise en examen que la justice ne veut pas voir d'enfuir. — 
PR. Pas vu, pas pris. — PR. Tel est pris qui croyait prendre. 


e A2 est un lieu habité. L'armée ennemie a pris la forteresse; la 
ville est prise par l'ennemi. — La PRISE de Constantinople par 
les Turcs est un évènement majeur de l'histoire humaine. 


* Si A2 a été temporairement libéré, il est possible que A1 le 
REPRENNE. — Les évadés ont été repris. — Un prisonnier libéré qui 
RÉCIDIVE et est de nouveau arrété est un € repris de justice. 


2. Al prend / SURPREND A2 en train de faire ce qu'il ne 

devrait pas. 

[l intervient soudain dans l'existence de A2 et constate qu'il 

commet une faute. À2 ne peut pas la nier. Jean a surpris 

Paul en train de voler: il le ና prend sur le fait. — Il prend Jean- 

not € en flagrant DÉLIT de mensonge. — Ah! je t'y prends à 

fouiller dans mes affaires! Que je ne t'y reprenne plus!: ne 

recommence pas! 

Jean, ayant pris Paul sur le fait, le REPREND (un peu vieux): 
il lui fait des reproches, parce quil considère que ce quil 
a fait est RÉPRÉHENSIBLE (usuel). — Paul se REPREND (rare): 
il prend conscience de ses fautes et se corrige. 


4227 


PRENDRE Ž 


3. Al € prend au PIÈGE A2, un animal. 


Celui-ci ne peut pas s'enfuir; il est désormais en la posses- 
sion du poseur de piège. Fig. Jean € a été pris au piège par 
un escroc qui l'a PIÉGÉ et lui a volé ses économies; il est piégé. 
— € On ne l'y REPRENDRA plus!: il ne tombera pas une 
deuxième fois dans un tel piège. 


* Al est un mécanisme dans lequel A2 se prend ou est pris: je 
me suis pris le doigt dans la porte: j'ai été PINCÉ très fort. — Fig. 
Je € suis pris dans un engrenage: je ne peux pas me libérer. 


Al est abstrait. 


L'envie prend Marc / Marc est pris de l'envie d'injurier Luc: 
il ne peut pas, ou difficilement s'en empêcher. — La fièvre, 
la fatigue le prennent: il ressent soudain de la fièvre, de la 
fatigue, et ne se sent plus à l'aise, plus libre de ses mouve- 
ments. — Fig. € Quest-ce qui te prend? Tu es malade pour 
te comporter d'une façon aussi anormale ? — € Bien men a 
pris / Mal m'en a pris d'avoir fait cette démarche: cela a eu 
pour moi de bonnes ou de mauvaises conséquences que je 
ne pouvais pas vraiment prévoir. 


Al est une occupation plus ou moins obligatoire qui empé- 
che A2 de disposer autrement de son temps. Marie est prise 
ce soir, elle va diner chez Sylvie. — Les cours du soir prennent 
Jean de 20 h. à 22 h. — Il est pris de 20 h. à 22 h., c'est trés 
PRENANT, pour lui, de donner ces cours du soir. 


A] est quelque chose de passionnant qui empêche A2 de pen- 
ser à autre chose. Pris par la beauté du spectacle, Jean a oublié 
l'heure du départ de son train. — Ce spectacle était PRENANT. 


* Beaucoup de gens vivent sous l'EMPRISE de la propagande 
télévisée: sous sa domination intellectuelle et affective. 

Emplois pronominaux. 

Jean € se prend à son jeu: il sy intéresse tellement qu'il 

songe plus à s'en dégager et y déploie une grande activité. 

° Jean sait bricoler, il sy prend bien, il € sait s'y prendre: tres 
appliqué à son travail,il le fait habilement. — N'ayant pas 
réussi du premier coup, il € s'y REPREND à deux fois. 


* Il € sen prend à Luc: il rend Luc responsable d'une faute 
et s'acharne aprés lui. 


e Dans ces loc., A1 s'IMPLIQUE, s'INVESTIT dans son activité, 
il devient partiellement esclave de ce qu'il a voulu. 


VI. Le taxi a pris un client. 


P Al humain prend A2 humain consentant: Al fait en sorte 
de former avec A2 un groupe uni, au moins temporaire- 
ment. 


L8. 
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Al est en contact physique avec A2. 

A1 prend A2 € dans ses bras. — A1 cavalier preud A2 € en 

croupe. — Al adulte prend A2 enfant € sur ses genoux / sur 

ses épaules. 

* Al, en déplacement, € passe prendre A2 pour quil 
l'ACCOMPAGNE. 

* Al € prend à part A2: il s'isole avec lui pour lui dire dis- 
crétement des choses importantes. 


Al accepte la présence de A2 dans son véhicule ou sa 
maison. 


Le taxi prend uu client. — Le marin-pécheur prend quelques 
touristes à son bord pour une partie de péche. — Cette maison 
de retraite ne preud que des personnes valides. 


e Le médecin ne peut pas vous prendre aujourd'hui: vous 
RECEVOIR. 
Al établit des relations privilégiées et habituelles avec A2. 


Lucie a pris un amant. — Jean a pris Sylvie pour épouse. — ቭ 
a pris un avocat: Maitre Martin. 


* Paul a répondu à une petite annonce et il a été pris: EMBAUCHÉ. 


e Marc € prend Luc sous sa protection. — Il € prend eu charge 
sa vieille mère. 


VI Jean a mal pris ce que lui a dit Luc. 


> Al humain prend A2 d'une certaine manière. 


[1 s'agit de loc. figées comportant une grande variété de pré- 


positions. 


Al COMPREND A2 d'une certaine manière. Jean € a mal pris, 
syn. € pris eu mauvaise part ce que lui a dit Luc: il a pensé que 
Luc le disait pour lui être désagréable. — Jean a pris sa mésaven- 
ture avec philosophie: il l'a CONSIDÉRÉE raisonnablement. 


° Marc € a pris à la lettre ce que lui a dit Luc: il a pensé que 
Luc parlait sérieusement. — Il le € prend au mot: il le met 
au défi de se conformer à une parole imprudente. — Jean 
€ prend Marc au sérieux: il considère qu'il ne plaisante 
pas, qu'on peut se fier à lui. — Il € prend en considération 
ses avis: il y attache de l'importance. 


° € À tout prendre, syn. tout bien CONSIDÉRÉ, Jean a eu des 
hauts et des bas, mais il ne s'en tire pas mal. 


A1 € prend A2 pour autre chose que ce qu'il n'est: il com- 
met une ERREUR à propos de A2. Jean prend Paul pour 
Jacques: il CONFOND Paul avec Jacques: il commet une 
CONFUSION. — Fig. A1 € prend des vessies pour des lanternes: 
il se TROMPE complètement, par NAIVETÉ. 


Al adopte certaines attitudes AFFECTIVES envers A2. ላ] 
ና prend à cœur son travail: il sy passionne, veut arriver à un 
bon résultat. — I] € prend en amitié A2 humain ou, au con- 
traire, le € prend en GRIPPE: se met à le détester. — Il 
€ prend à partie A2: il est agressif, considérant qu'A2 est sa 
«partie adverse». — Il € prend de haut ce que lui dit A2: il 
se considére comme offensé et proteste vigoureusement. 


viii. Le menuisier prend les dimensions de la fenêtre. 


> Al prend A2 abstrait. 


O Il s'agit dans un grand nombre de cas d'expressions figées 
où l'essentiel du sens repose sur A2 et où prendre indique 
seulement le commencement ou la brièveté de A2. Prendre 
joue alors le rôle de «verbe support» (voir FAIRE, DONNER, 
METTRE, etc.). 


* Al humain COMMENCE à éprouver de nouveaux sentiments ou 
de nouvelles sensations. Jean € prend peur/ courage / 
patience / de la peine / du plaisir / de bonnes résolutions. — 
Marie € a pris froid. — Elle a pris, syn. ATTRAPÉ, un gros rhume. 

* Avec précisions sur la nature de A2. € Prenez la peine de 
vous assoir! (formule de politesse). — Il y a des gens qui 
€ prennent plaisir à faire des mots croisés. — Jean a pris la 
résolution, l'habitude de se lever tous les jours à sept heures. 


* Al commence à savoir à quoi s'en tenir. Le menuisier prend 
les mesures de la fenétre: il les mesure. — Sylvie € prend ren- 
dez-vous chez le médecin; elle prend un rendez-vous. — Jean 
€ prend conscience de ses faiblesses. — Jean € prend l'avis de 
son pére, € prend conseil de Paul. — Il € prend connaissance 
de la nouvelle loi sur l'alcool au volant. — Luc prend les ordres 
de Marc. — Al rappelle et utilise une certaine connaissance. 
Le professeur prend un exemple, l'exemple de Jules César. — Le 
général € prend exemple sur Jules César. 


* Al commence de nouvelles actions. Jean prend son travail à 
8 heures. — Jean € prend la défense de Paul. — Jean $ prend 
contact avec Luc. — Marc € prend le contróle d'une entreprise 
concurrente. — L'infirmière $ prend des précautions avec ses 
malades. — Jean $ prend position sur l'implantation d'une cen- 
trale nucléaire. — Jean € prend parti dans ce débat. 


Al commence à se trouver dans un nouvel état. 

* Al concret. Le vin € prend de l'âge. — Dans le four, le 
gáteau €| prend couleur. — La statue € prend forme. 

+ Al abstrait. L'affaire € prend bonne tournure. 


* Al humain. La chanteuse prend un pseudonyme. — L'homme 
en colère prend un air méchant. — Jean € prend possession de 
sa nouvelle maison. — Il ና prend la succession de la directrice 


PRENDRE 0 


de l'école, il prend un congé Í sa retraite. — Le convalescent 
prend des forces / des couleurs / meilleur mine. 


° GR. Le nom PRISE nest possible que dans des certaines 
loc. correspondant à des cas où A2 n'est précédé d'aucun 
article: € prise de conscience / de position / de contact / de 
possession / à partie. 


* Fig. Un complément À2 concret peut prendre une valeur 
abstraite. Jean € prend un siège: il s'assoit. — Il € prend la 
plume: il se met à écrire. — La France € prend les armes: elle 
entre en guerre. — Le général € prend les rênes du gouverne- 
"ent: décide que désormais, c'est lui qui gouvernera. 


* REPRENDRE est possible dans les cas ci-dessus pour signi- 
fier «prendre une seconde fois»: Jean reprend courage, il 
reprend son travail, etc. 


A2 est un certain endroit dans un texte ou dans un morceau 
de musique, oü il sagit de COMMENCER à lire ou à jouer, ou à 
réciter, ou à expliquer: Prenez à la p. 6 dit le professeur. — Pre- 
nez le 2e mouvement, l'adagio, dit le chef d'orchestre. — REPRE- 
NEZ, syn. RECOMMENCEZ, à la mesure 30! — En musique, une 
REPRISE est un endroit dun morceau oü le compositeur a indi- 
qué que l'interprète doit recommencer un certain passage. On 
jouera cette sonate sans faire les reprises, ce serait trop long. 


* Un directeur de théátre, aprés avoir cessé pendant un cer- 
tain temps de donner une piéce, la reprend: illa monte de 
nouveau. — On annonce pour la rentrée la REPRISE de Tar- 
tuffe, à la Comédie Française. 


* A2 abstrait qui avait cessé reprend: il recommence. Le travail 
reprend à 10 heures. — Les voisins dormaient, on n'entendait 
plus rien; ce matin, le vacarme € a repris de plus belle. 

e Al humain, n'ayant pas réussi du premier coup ce quil 
avait entrepris, € s'y REPREND à deux fois: il recommence. 


IX. Le feu prend au bois. 


[ Emplois intr. et pr. 


l 


ላ] prend à / sur: forme avec A6 une unité et produit sur lui 
un certain effet. Le feu prend au bois. — Sur le papier glacé, 
le crayon feutre ne prend pas: il marque mal. — Fig. La pro- 
pagande prend sur les téléspectateurs: elle ne s'écoule pas 
sur eux sans résultat ; elle forme une opinion unanime et 
solide. — € Ca ne prend pas! / Ca ne prend plus!: vous ne me 
ferez plus croire vos mensonges. 

Al prend: il commence à exister dans sa nature de Al. Le 
feu prend: il n'est plus une simple étincelle, il est désormais 
un véritable feu. — L'incendie semblait maîtrisé, maïs le feu 
REPREND; c'est une REPRISE de feu. 


vp 


1 PRÉPARER 


e La mayonnaise prend: ce qui était jusque-là liquide, com- 
mence à former une masse SOLIDE, à exister en tant que 
mayonnaise. 

* Du ciment qui prend se SOLIDIFIE; du ciment € à PRISE 
rapide se solidifie rapidement. 


PRÉPARER, v. et PRÊT, adj. qual. 


I. Max prépare le repas; le repas est prêt. 


D A1 humain prépare A2 concret ou abstrait. 
> Quand la préparation de A2 est terminée, A2 est prêt. 


1 A2est concret 


A] passe un certain temps à RASSEMBLER tous les éléments 
nécessaires à la CONFECTION complète de A2. Max prépare 
le repas: il rassemble les ingrédients (viande, légumes, 
fruits, etc.), les trie, les nettoie, les met à cuire si néces- 
saire, etc. Quand il a fini la PRÉPARATION du repas, le repas 
est prét. — Léa prépare la table: elle DISPOSE les assiettes, les 
verres, les couverts, etc. en face de chaque place. Quand 
elle a fini, la table est préte. 


° Syn. vieux, Al APPRÉTE A2. Sylvie appréte la maison pour 
une grande réception d'anniversaire. Elle fait les PRÉPARA- 
TIFS, syn. vieux, les APPRÉTS de cette réception. 


e Emploi technique, Al appréte un tissu, un papier, un 
cuir: il lui donne une bonne tenue au moyen d'une subs- 
tance utilisée comme apprét. 


2. A2 est abstrait 


* A2 est un travail intellectuel complexe: un cours, un rap- 
port, un roman, l'édition d'un manuscrit, que Al ÉLABORE; 
il CONSTRUIT son plan, dont tous les éléments doivent être 
RASSEMBLÉS, HARMONISÉS, et COMBINÉS. 


* A2 est une action complexe. Nous préparons une grande 
fête pour les noces dor de nos parents. — Cette action est 
parfois menée dans le secret. Je me demande ce que Luc 
nous prépare, syn. ce qu'il CONCOCTE, ce qu'il MIJOTE. — A] 
prépare quelque chose de suspect, un COUP. Les prison- 
niers préparent une évasion. 


Al, événement, se prépare. 


ላ] S'ANNONCE, il ya des € signes ANNONCIATEURS que Al va 
bientót avoir lieu, A1 € est sur le POINT de se produire, on 
voit € POINDRE A] à l'horizon. Regardez ces gros nuages noirs, 
un orage se prépare. — Tourn. impers.: il se prépare Al. À 
voir toute cette agitation, jai l'impression quil se prépare 
quelque chose. 
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II. Sylvie prépare Jeannot pour l'école. Quand Jeannot est 
prét, il peut partir. 
[> A] humain prépare A2 humain pour A3. 


1 


A] fait ce qui est nécessaire avant et pour que A2 puisse 

faire ou supporter A3. A3 est une action: 

e Al adulte fait sa TOILETTE à A2 enfant et l'HABILLE en vue 
de A3, une sortie, une activité. Sylvie prépare Jeannot pour 
l'école. Quand Jeannot est prét, il peut partir. 


e A3 est une compétition sportive ou intellectuelle, un CON- 
COURS ou un EXAMEN. L'entraineur prépare le sportif pour 
les jeux Olympiques. À la fin de l'ENTRAINEMENT, le sportif 
est prêt. — Les professeurs préparent les CANDIDATS, ÉLÈVES 
ou ÉTUDIANTS, au concours, aux épreuves du concours; ils 
subissent une PRÉPARATION intensive. 

* Emploi pr. dans le cas oü A2 se prépare lui-méme. A1 
humain se prépare, Al se prépare pour A3, il S'ENTRAINE pour 
A3. Quand il se sent prét, il attend A3 € de pied ferme. — Les 
élèves se préparent à un concours, syn. ils préparent ce con- 
cours. Julia, 18 ans, prépare Normale Supérieure: elle prépare 
le concours d'entrée à l'École Normale Supérieure: elle TRA- 
VAILLE pendant plusieurs mois, ÉTUDIE un programme spé- 
cial. Ce sont des travaux PRÉPARATOIRES. 

* A3 est la lutte pour la vie. Les éducateurs / L'éducation 
devrai(en)t préparer les enfants à la vie d'adulte. 

* A] fait ce qui est nécessaire avant et pour que A2 puisse 
supporter A3, un événement, une nouvelle, le plus sou- 
vent mauvaise, que A2 doit apprendre. Léa a éclaté en san- 
glots, elle n'était pas préte pour une si mauvaise nouvelle, il 
aurait fallu l'y préparer. 

Al humain s'APPRÉTE à faire A2 inf., une action quelcon- 

que. Le résultat est quil est psychologiquement et maté- 

riellement prêt à A2 inf.: il a l'intention de le faire, et il est 
sur le point de le faire. — Max se prépare: il fait sa toilette et 

s habille. — Je m'apprétais à partir quand vous avez sonné. 

* Al se DISPOSE à faire A2 inf., action relativement sérieuse 
et importante; il y est DISPOSÉ: il y est prét, psychologique- 
ment. 11 € prend ses DISPOSITIONS pour faire A2: il organise 
les différentes étapes de l'action A2. Max était prét, syn. 
€ tout disposé à partir travailler à l'étranger, si on le lui 
demandait. Le moment est venu. Il prend ses dispositions 
pour le départ. 


e Al humain € est bien / mal disposé à l'égard de A2 humain: 
il a de bonnes ou de mauvaises intentions à son égard. 

° ላ] humain ና a des dispositions pour A2, un certain type 
d'activité. 11 y est préparé par sa nature. Lucie avait des dis- 
positions pour la musique; elle a appris le piano facilement. 
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* Al et A2 sont des pays voisins, syn. PROCHES, géographi- 
quement l'un de l'autre. Les pays voisins de la France sont 
les plus proches, mais sans nécessairement avoir une fron- 
tière commune. — La France et l'Allemagne ont une fron- 
tiére communc: ils sont LIMITROPHES. 


PRÈS et LOIN, adv. 


A PROXIM-: base savante d'origine latine servant à former des 
mots exprimant l'idée de proximité. 


A TÉLÉ-: base savante d'origine grecque servant à former des mots | 
exprimant l'idée d'éloignement. 5. Alestà une grande DISTANCE de A2. 
Jean habite loin de chez Max: leurs maisons sont ÉLOIGNÉES 
l'une de l'autre. — Max habite trés loin, dit Jean, syn. € au 
diable (Vauvert), ou € au diable au vert! — Leurs maisons sont 


DISTANTES d'une vingtaine de kilomètres. 


1 La maison de campagne de Jean est loin de la ville. 
C A1 et A2, sans mouvement, ont une position dans l'espace. 


1 Alest prés / loin de A2. 


A3 humain juge que Al est près (adv.) / PROCHE (adj.) de 
A2 parce que, relativement à ses moyens de transport et au 
temps dont il dispose, il mettrait peu de TEMPS à se rendrc 
de A1 à A2. Il juge que A1 est loin de A2 parce que, relati- 
vement à ses moyens de transports et au temps dont il dis- 
pose, il mettrait beaucoup de temps à se rendre de A1 à A2. 


* La distance entre Al et A2 est relative: un objet est loin 
si A3 ne peut l'attraper en tendant le bras, mais la galaxie 
la plus proche de la nôtre est à des années-lumière. 


A] est à une petite DISTANCE de A2. 


Syn. il est € à CÓTÉ, € à PROXIMITÉ de A2. — A1 humain 
habite (tout) prés de A2 humain; leurs maisons sont proches / 
VOISINES (adj.): Al et A2 sont VOISINS (nom et adj.). — A1 
et A2 habitent le méme immeuble et leurs appartements 
sont au méme étage: ils sont € voisins de palier. — Al VOI- 
SINE (v.intr.): il FRÉQUENTE ses voisins. — Al et A2, voisins, 
vivent € en bon VOISINAGE: ils ont des RELATIONS entre voi- 
sins, s entendent bien, se rendent de petits services. — Jean 
se plaint d'un voisinage, syn. d'un ENVIRONNEMENT, bruyant. 


ላ] spatial se situe géographiquement près de A2. 


Il est € dans le voisinage, syn. les ENVIRONS, les PARAGES, de 
A2. — Sylvie a de la chance: il y a beaucoup de commerces dans 
les rues voisines de la sienne, syn. AVOISINANTES. — Des 
€ cheinins VICINAUX relient entre eux les villages voisins. — Des 
villages se situent dans le VOISINAGE de la forêt: ils sc trouvent 
€ à proximité de la forêt, syn. AVOISINENT la forêt. — Au mar- 
ché, tout est mélé: les marchands de légumes VOISINENT avec 
les marchands de tissu, les fromagers avec les fleuristes. 


* A] sonore est proche. On entend un bruit tout proche. 


A] et A2 se TOUCHENT. 


Deux maison voisines peuvent se toucher, avoir un mur 
commun; elles sont CONTIGÜES, syn. ce sont des ና maisons 
MITOYENNES. Dans une maison, les pièces qui se touchent 
sont ATTENANTES, syn. sav. ADJACENTES. 


* A2 lieu LOINTAIN se trouve très loin. Les moyens de com- 
munication modernes facilitent les contacts avec les pays 
lointains. — € Il y a loin de Al à A2: une grande distance. 
Il y a loin de l'aéroport à la ville. — Joseph vit en ermite dans 
un endroit éloigné, syn. RETIRÉ, ÉCARTÉ, PERDU. — Loc.prep. 
Saint-Étienne se trouve € non loin de Lyon: assez prés. 


* Fig. € Il y a loin de A1 abstrait à A2 abstrait: il y a un grand 
ÉCART, une grande différence. Il y a loin des paroles aux actes. 
— PR. Il y a loin de la coupe aux lèvres: il est difficile et long de 
réaliser ses désirs. — Inversement, € il n'y a pas loin, syn. € il 
ny a qu'un pas, € le pas est vite franchi. Il faut toujours que 
Jean se mêle de tout; de là à vouloir tout régenter, il n'y a pas loin. 


* L'éloignement de Al est évalué par rapport à une destina- 
tion A2: Al est fatigué de marcher, il ne peut plus AVANCER: 
il s'arrête, il ne va pas € plus loin, syn. AU-DELÀ. — A2 € va 
trop loin: il DÉPASSE A1 son BUT, sa CIBLE, il le MANQUE. 


Al est loin de A3 humain qui cherche à le PERCEVOIR: A3 
doit avoir une bonne VUE ou une bonne OUÏE pour le perce- 
voir. Jean voit loin: il voit des bateaux € au loin sur l'océan, 
syn. € dans le LOINTAIN. — On entend un bruit € au loin. — 
Al a l'ouïe fine: il entend € de loin. 


e Les ና longues-vues permettent de voir € de loin. Les 
€ lunettes d'approche, syn. JUMELLES, permettent de voir 
des objets ÉLOIGNÉS en les rapprochant. 


* Les mots en TÉLÉ- désignent dcs objets de communication 
avec quelque chose qui est loin: le TÉLESCOPE permet de 
voir les étoiles lointaines; la TÉLÉVISION transmet des ima- 
ges venant de loin, le TÉLÉPHONE permet de parler avec un 
interlocuteur lointain, le TÉLÉFÉRIQUE permet d'atteindre 
un sommet éloigné, le TÉLÉOBJECTIF permet de photogra- 
phier un sujet éloigné. 


* Fig. A1 € voit loin: il mesure la PORTÉE des événements. — 
Inversement, Al € ne voit pas plus loin que le bout de son 
nez: il est incapable de prévoir les événements ou d'en 
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mesurer les conséquences. — A1 € voit venir A2 (de loin): 
A1 devine les intentions de A2. 


e A2 fuyard est € déjà loin, syn. € hors de PORTÉE, € hors 
d'ATTEINTE. 


Le long d'un TRAJET. 


Al est plus loin que A2 s'il est en AVANT de A1 dans le sens 
du déplacement, sans notion de distance. — ና De loin en 
loin: par intervalles. Les géomètres ont placé des repères de 
loin en loin 


* A2, le plus proche, est le premier rencontré, syn. le PRO- 
CHAIN. «Prochaine station-service à deux kilomètres», 
annonce un panneau routier. — Loc.adv. € de proche en 
proche: d'une chose à la suivante. L épidémie se développe de 
proche en proche: en touchant une personne aprés l'autre. 


* Al, passage dans un texte, est € plus loin, syn. INFRA: en 
avant, APRÈS dans le sens de la lecture, syn. dans les pages 
SUIVANTES. On apprend plus loin, dans le chapitre cinq, que 
le personnage principal sest marié. — Voir plus loin p. 30. 


II. L'avion approche de l'aéroport. 


1 


[^ AI et A2 sont en MOUVEMENT. 


A3 APPROCHE Al de A2. 


Il rend la DISTANCE plus petite entre A1 et A2. Jean approche 
le verre de la bouteille pour y verser du vin. — Jean est myope: 
il doit approcher le livre de ses yeux pour arriver à lire. 


* Al approche de A2 spatial; syn. emploi pr., Al s'approche 
de A2: Al étant en MOUVEMENT en DIRECTION de A2, la DIS- 
TANCE entre AI et A2 DIMINUE. Pendant que le lièvre gam- 
bade, la tortue approche du but; elle s'en approche. 


* Les militaires font des € travaux d'APPROCHE (nom) en vue 
de la prise de cette place-forte. — L'avion est en approche au- 
dessus du terrain d'atterrissage. — Les alpinistes font une lon- 
gue € marche d'approche avant l'ascension. — Les approches 
d'une ville, d'un port (toujours pl.), syn. plus usuels, les 
ABORDS, les ACCES, les PARAGES. 


* Al humain sapproche de A2 humain avec des intentions 
diverses: pour dialoguer, pour demander ou donner quel- 
que chose, amicalement ou non. — A1 humain est d'une 
APPROCHE facile ou difficile, syn. ACCÈS, ABORD: A2 peut 
facilement ou non entrer en CONTACT avec lui. — Cet ani- 
mal est farouche: il fuit € à l'approche des gens. 


° Al bruit sapproche, syn. GRANDIT, s'ACCROIT, AUGMENTE, et 
semble venir d'un objet en mouvement en direction de la 
personne qui parle. — Ant. il séloigne, syn. DÉCROIT, DIMINUE, 
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S'AFFAIBLIT, S'ATTÉNUE. La pétarade de la moto s'approche puis 
s'éloigne. 


2. A3 RAPPROCHE Al et A2. 


il fait en sorte que A1 et A2 soient plus près l'un de l'autre. 
— Claude a les sourcils trés rapprochés: ils forment presque 
une ligne continue. — Les moyens modernes de communica- 
tions rapprochent les pays LOINTAINS. 


e Al fonctionnaire a été muté loin de sa région d'origine: 
dés qu'il le pourra, il se rapprochera: il va demander un 
RAPPROCHEMENT. — A1 homme politique bénéficie d'une 
€ protection rapprocliée: des gardes du corps sont cons- 
tamment prés de lui. 


* ላ] humain se rapproche de A2 humain ou spatial. Rappro- 
che-toi de moi, que nous puissions causer! 


e Al est un son. Le bruit se rapproche; c est un avion à réac- 
tion qui passe. 


A3 ÉLOIGNE A1 de A2. 


Il fait en sorte que A1 et A2 soient plus loin l'un de l'autre. 
Sylvie éloigne le vase du bord de la table; notamment, A3 
humain éloigne volontairement A1 de A2 nuisance ou pro- 
bléme (foule, bruit, pollution, maladie, etc.) ou s'en éloigne 
lui-même. Il faut éloigner les populations à cause des risques 
d'épidémie. — Ce produit éloigne les moustiques, syn. les 
CHASSE. — A1 éloigne A2 géneur, syn. le € tieut à distance, 
syn. le € tient à l'ÉCART. 

e Syn. A3 ÉCARTE AI de A2: il éloigne en partie Al et A2 
qui restent reliés l'un à l'autre par un point: A3 € écarte les 
doigts, par exemple pour laisser passer du sable entre ses 
doigts. — A3 écarte les branches ou les rideaux qui l'empé- 
chent de passer ou de voir. — Le danseur de ballet € fait le 
grand écart: sur le sol, il € écarte les jambes de telle facon 
quelles sont dans le prolongement l'une de l'autre. 


* Al s'éloigne (emploi pr. seul possible en ce sens), il s'en va 
€ au loin, par rapport à un repere: il va dans un pays loin- 
tain, syn. ÉLOIGNÉ (adj.), puis, il revient € de loin. — Fig. Al 
ና revient de loin: il a failli mourir, la mort étant considérée 
comme un autre monde, ou du moins, il a RÉCHAPPÉ d'un 
grand danger, d'une maladie grave. 


* Al s'éloigne de A2, s'en ÉCARTE: A1, étant en mouvement, 
en direction inverse de A2, la distance entre A1 et A2 aug- 
mente. Dans notre univers en expansion, les galaxies s'éloi- 
gnent de plus en plus les unes des autres. — Le bateau 
s'éloigne du rivage. — Avec l'ÉLOIGNEMENT, on n'entend plus 
les bruits de la côte. — A1 € part au loin: il se rend dans un 
lieu très éloigné de son point de départ. 
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* Al est involontairement séparé de A2: PR. Loin des yeux, 3. Al et A2 se succèdent sur un axe temporel, sans idée de 
loin du cœur. — Jean est en mission dans un pays lointain; durée. 
il est éloigné de sa famille et ses amis; il est € loin de tout ; il 
souffre de l'ÉLOIGNEMENT. — A1 criminel, opposant politi- 
que, est éloigné, syn. il fait lobjet d'une € mesure 
d'éloignement: il est chassé de son pays, syn. EXILÉ, BANNI. 
— Al, homme politique, € a été écarté du pouvoir à la suite 
de ses démélés avec la justice. 


€ La prochaine fois que vous viendrez, nous irons au lac. — L'été 
PROCHAIN, syn. l'été qui VIENT, Jean part pour le Canada. 


° Jean et Marc se voient de loin en loin. — On entend des 
coups de feu € de loin en loin: de temps en temps, avec 
une FRÉQUENCE lente et irrégulière. — Al et A2 sont 
rapprochés: ils se produisent à une fréquence rapide: On 
entend des coups de feu rapprochés — Le débiteur doit faire 
face à des échéances rapprochées. — Pour ce grand malade, 
le médecin a dá rapprocher les visites. 


m. L'hiver approche. 
O A1 et A2 se situent dans le TEMPS. 


1 Al est VOISIN de A2 s'il a lieu peu de temps AVANT ou APRÈS 5 š - 
IV Ces deux espéces animales sont voisines. 


A2, le moment présent ou un autre moment pris pour point 
de repère. 


Jean a pris ses vacances à une période voisine de celle de 
Marc. — Ant. il en est ÉLOIGNÉ, il est LOIN de A2. 


e Cas où Al est un événement passé: A1, voisin du moment 
présent est RÉCENT. — Ant. Al est loin de A2, il se situe 
€ loin dans le temps, syn. dans des temps éloignés, € à une 
époque LOINTAINE: le haut Moyen Áge est une époque loin- 
taine. — € «C'est loin, tout qa!» dit la grand-mère chaque 
fois qu'elle évoque ses souvenirs, syn. cest VIEUX. — A1 évé- 
nement € remonte loin, syn. remonte € loin en ARRIERE: se 
situe dans un passé lointain. — Avec l'éloignement, syn. 
avec du RECUL, on envisage les problémes plus sereinement. 


Cas où Al est un événement futur. 


1] APPROCHE peu à peu, et il est PROCHE s'il va BIENTÔT se 
produire. L'hiver est proche, syn. il approche, syn. il n'est 
plus bien loin. — Pour ce grand malade, le moment de la mort 
approche: il attend € sa fin PROCHAINE et même IMMINENTE: 
elle peut survenir d'un moment à l'autre. — € À l'APPROCHE 
de la nuit, la fraicheur arrive. — Jean approche de cinquante 
ans: il a prés de cinquante ans: il a PRESQUE cinquante ans. 
— Syn. il FRISE la cinquantaine. 


e Adv. PROCHAINEMENT: dans un proche avenir, syn. BIENTÔT, 
INCESSAMMENT, syn. fam. ና sous peu. On annonce dans une 
salle de cinéma le prochain programme de films: « Prochainement 
sur cet écran, le grand prix du Festival de Cannes». 


e Al est prés de faire A2 action: AI ና est sur le POINT de faire 
A2. Nous sommes prés de partir (à ne pas confondre avec 
préts à partir). — On se RAPPROCHE de l'heure du départ. 


| Ant. Les élections présidentielles sont encore loin; leur date 
est encore LOINTAINE. — Ce médicament doit étre pris loin 
des repas. — Fig. A1 € voit loin: il fait des projets € à long 
TERME ; ant. € à court terme. 


1 Al et A2 sont proches / voisins lorsqu'ils se RESSEMBLENT 


sans être IDENTIQUES. Ils sont € à peu prés, syn. € à peu de 
chose prés, syn. PRESQUE, pareils. Le chat et le lynx sont des 
espèces voisines (mais pas "proches): ils ont des € points 
communs. — Ant. des espèces DIFFÉRENTES. 


* Al et A2 humains ont des points de vue proches / voisins, 
syn. SEMBLABLES, SIMILAIRES, ant. ÉLOIGNÉS, DIFFÉRENTS. — 
Ces deux bleus sont proches, syn. se RAPPROCHENT. — Le 
peintre a fait de Sylvie un portrait très APPROCHANT, syn. 
RESSEMBLANT. — Jean ne se souvient pas exactement du nom 
de cette actrice: c'est Jacqueline Binoche, ou € quelque 
chose d'approchant. 


° A2 est proche de A1; le RAPPORT entre A1 et A2 est facile 
à faire. Jean n'avait pas fait le RAPPROCHEMENT entre les 
deux affaires, syn. le RAPPORT, le LIEN. — Ce sens est à rap- 
procher du précédent, syn. à mettre en RELATION avec lui. 


A2 abstrait est voisin / proche de A1 abstrait si on peut les 
COMPARER. 


Ils sont éloignés dans le cas inverse. À force d'accumuler les 
indices, l'enquéteur approche de la vérité. — Les statistiques per- 
mettent de faire des évaluations proches de la réalité, ant. ÉLOI- 
GNÉES, DIFFÉRENTES, DIVERGENTES: on obtient des résultats 
APPROCHÉS. — Lorsquon na pas besoin d'une grande précision 
dans les résultats, on peut se contenter de calculs APPROCHANTS, 
syn. APPROXIMATIFS, on se contente d'une bonne APPROXIMA- 
TION. — On admet, dans certaines statistiques une marge d'erreur 
de 5%; € à celà près, on les considère comme fiables. — Loc. € à 
(A1 critère d'évaluation) près. À un mètre près, la voiture tom- 
bait dans le ravin. — Éric n'en est pas à une erreur près: il a déjà 
commis tellement d'erreurs qu'une de plus ou de moins na 
pas d'importance. — € De loin: de beaucoup: A1 n'est pas com- 
parable à A2, et de loin. — «Les Misérables» sont le meilleur 
roman de Hugo, et de loin. 


Lies 


፪፪ 


3. Al, une MESURE, avoisine, approche A2, mesure plus élevée. 


A2 est PRESQUE équivalent de A2. Il ny a pas loin de trois 
kilomètres de l'hôtel jusqu'à la mer. — La distance entre l'hôtel 
et la mer approche les trois kilomètres, syn. n'est pas LOIN de 
trois kilomètres. — Ce poulet ne pèse pas loin de deux kilos, 
syn. approche les deux kilos. — Cet homme ne mesure pas loin 
de deux mètres, syn. sa TAILLE est voisine de deux mètres, 
syn. avoisine, approche les deux mètres. — La valeur de ce 
tableau avoisine les mille €. Ce n'est pas trop cher, ça ና ne va 
pas chercher bien loin. 


v Sylvie et Françoise sont proches. 


1 ለ] et A2, individus humains, ou groupes humains, sont 


proches: les RELATIONS entre ላ1 et A2 sont faciles, ils 
S'ENTENDENT bien, ils s'aiment bien. — Jean et Pierre sont des 
amis proches: ils s'aiment bien et se FRÉQUENTENT beaucoup. 


* Jean et Jacques n'étaient pas en trés bons termes, mais la 
mort de leur grand-pére commun les a RAPPROCHÉS, syn. 
RÉCONCILIÉS. — Le juge tente um RAPPROCHEMENT des parties 
en litige, syn. une CONCILIATION. — Ces deux pays négocient 
en vue d'un rapprochement économique, syn. une ALLIANCE, 
une ASSOCIATION. 


* Notre PROCHAIN (nom): chacun des autres hommes qui 
vivent 4 CÓTÉ de nous. L'Evangile dit qu'il faut aimer son 
prochain comme soi-méme. 


* Al et A2 sont loin l'un de l'autre: ils ne se comprennent 
pas, ne s'aiment pas. — A2 s'éloigne de A1: A2 aime moins 
Al, syn. se DÉTACHE de A1: il devient DISTANT. 


* ለ2 est absent par la pensée. Jean sent que Sylvie ne 
l'écoute pas: elle pense à autre chose, elle € est loin, syn. elle 
est AILLEURS. 


A] et A2 ont un lien de PARENTÉ: A1 est un € proche parent 
de A2. — € Les proches de Al (nom, toujours au pl.): sa 
FAMILLE considérée de facon plus ou moins restreinte. Jean 
passe les fétes de Noel avec ses proches. 


* Ant. A] est un € parent éloigné de A2: il n'a pas de lien de 
parenté directe avec Al; ils ont une parenté lointaine. 
Éric est un cousin éloigné de Luc. 


M. Jean approche du but. 


1 Le locuteur imagine le DÉROULEMENT de la vie de A1 


humain comme un trajet. 


A] CHEMINE dans sa vie en passant, par hasard ou nécessité, 
par des étapes diverses, en direction d'un but A2 qu'il cherche 
à ATTEINDRE. Selon les moments, il est loin ou non dun A2: 
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e Al n'est plus très loin, syn. très éloigné du but quil s'est 
fixé: il s'en APPROCHE; il € TOUCHE au bnt. — Ant. Al est 
€ loin du but: le but n'est pas atteint, et il reste beaucoup 
à faire pour l'atteindre. — A1 est € loin du compte: la 
valeur prévue n'est pas atteinte et l'ÉCART et grand. — Al 
€ ira loin: Al atteindra un statut social élevé. 


e A2 est une limite de comportement imposée par les normes 
sociales: A1 peut aller jusqu'à A2, au-delà, A1 € va trop loin, 
syn. € il dépasse les bornes, syn. fam. € il POUSSE: il EXAGERE. 
— A1, aventure, affaire, € va trop loin, syn. € risque de mener 
loin: risque d'avoir des conséquences néfastes. 


A2 est l'aboutissement de la réflexion de Al. 


Celui-ci se trouve plus ou moins difficile à ATTEINDRE; sou- 
vent, Al doit € pousser loin la réflexion: ne pas s'en tenir aux 
premieres idées qui lui viennent à l'esprit. — A1 € est prés de la 
vérité, il en approche: il a presque tout compris. — Au con- 
traire, A1 € est loin de la vérité: il se trompe complètement. 

* ላ] € est loin de penser que A2, phrase, syn. il € est à cent 
lieues de penser que A2, phrase: il ne peut pas se l'imagi- 
ner. Jean € était loin / € à cent lieues de penser qu'on puisse 
agir ainsi. 

e A2 est l'aboutissement d'une activité de Al qui est distrait, 
préoccupé, s'éloigne de ses préoccupations habituelles, syn. 
il sen DÉTOURNE. — AI € s'éloigne du sujet: il ne parle plus 
du sujet prévu, syn. DÉVIE, S'ÉCARTE, € fait des DIGRESSIONS. 


Al est loin de A2 qui ne le concerne pas. 

Il € suit de loin les événements: il ne s'y implique pas. — Au 

contraire, Marc les € suit de prés. 

* Al nest mêlé à A2, affaire, probléme € ni de près ni de 
loin: en aucune manière: cet A2 ne le concerne, ne le 
touche € ni de prés ni de loin. — Il en a peut-étre été 
ÉCARTÉ par A3. 


* € Loin de, syn. € an lieu de. Loin de le décourager, les obs- 
tacles stimulent cet homme combatif: les obstacles ne le 
découragent pas, € au CONTRAIRE, ils le stimulent. 


* € Loin de moi (ou d'un autre Al) l'intention de faire A2 
action: je n'ai pas du tout l'intention de faire A2. 


Al est loin d'être ou de faire A2, trait de caractére, com- 
portement. 


AI € est loin d'être bête: il est intelligent — A1 s'est pas A2, 
ou ne fait pas A2, € loin de là: A1 est, ou fait, le contraire 
de A2. Marc n'est pas désintéressé, € loin de là: au contraire 
il est intéressé. — En matière de finances, il n'agit pas à la 
légère, € loin de là: il agit avec prudence et discernement. 


5. L'ÉCART entre Al et A2 est tel qu'on peut considérer que 


A2 est trés DIFFÉRENT de A1. 


Les convictions de Marc sont très éloignées de celles de Jean. — 
Ce témoin fait un récit des événements très éloigné de la vérité. 
— Un € ÉCART de conduite: une action contraire à la morale. 


PRÉSENT et ABSENT, adj.qual. 


I. Tous les élèves sont présents; il n'y a pas d'absent. 


O Al est présent dans l'ESPACE et dans le TEMPS. 


1 Un locuteur dit que Al humain est présent: 


Al se trouve dans le méme lieu que lui au moment ou il 
parle (ou bien dans le lieu dont il parle) et où il est impor- 
tant que Al se trouve, pour lui-même et pour d'autres, syn. 
il € est là. Les élèves présents vont passer une visite médicale. 
— Je vais faire l'appel de vos noms et vous répondrez : Présent! 
(La réponse: Présent! signifie «je suis dans ce lieu», mais 
peut aussi suggérer «je suis prét à faire ce que vous me 
demanderez»). 


° Jean est présent à A2, lieu, à / lors de A2, événement, cir- 
constance particulière. Jean était présent au procès d Éric: 
il était au palais de justice, lors de ce procés. — Syn. € étre 
là. Jean était là, lors du procès d'Éric. (L'adverbe là exclut 
ou rend difficile l'emploi d'un autre complément de lieu). 


* A] concret est présent en / dans A2. Le pétrole est présent 
dans le sous-sol de la Mazovie. 


Ant. Un locuteur dit que A1 humain est absent: 


Al ne se trouve pas dans le méme lieu que lui au moment où 
il parle (ou dans le lieu dont il parle) et où il serait important 
qu'il soit, pour lui-même ou pour d'autres, syn. il € n'est pas là. 
Les élèves absents seront convoqués dans une semaine. — Al est 
absent de A2, lieu, lors de A2, événemcnt, circonstance parti- 
culiére. Luc était absent du palais de justice lors du procès 
d'Éric. — Syn. Au procès d'Éric, il n'était pas là. — Si A1 QUITTE 
pour un certain temps un endroit oü il était présent, il 
s'ABSENTE; s'il n'est pas là, alors qu'il devrait y être, il MANQUE. 
— Certaines personnes, trop souvent absentes de leur travail 
sans raison valable font de l'ABSENTÉISME; ce sont des ABSEN- 
TÉISTES. — Lors d'une enquéte de police, A1 prouve quil était 
absent du lieu du crime au moment du crime, en prouvant 
qu'il était présent AILLEURS à ce moment là: il € a un ALIBI (adv. 
latin signifiant «ailleurs»). 


* Al concret est absent de A2. Nous avons prospecté en vain: 
le pétrole est absent de ce sous-sol. 


PRÉSENT 2007 


3. Présent et absent employés comme noms. 


Dans une assemblée on compte les présents pour voir sils sont 
suffisamment nombreux, ou s’il y a trop dabsents. Le QUORUM 
à atteindre est le nombre de présents nécessaires pour qu'on 
puisse valablement délibérer. — PR. Les absents ont toujours 
tort: parce qu'ils ne peuvent pas participer à des décisions 
importantes. Ils ne peuvent pas défendre leurs intéréts et on 
leur attribue la responsabilité de toutes les fautes. 


La PRÉSENCE de A1 peut étre non seulement le fait qu'il se 
trouve en un certain lieu, mais aussi le róle plus ou moins 
important qu'il y joue. La présence de Jean au procés d'Éric 
a été un réconfort pour lui et l'ABSENCE de Luc a été trés 
remarquée. — La présence de la France en Afrique n'est plus 
ce qu'elle était au temps de la colonisation. 


* Al € a de la présence: il attire l'attention sur lui, intéresse 
les gens. Un bon acteur doit avoir de la présence. 


* ለ1 € fait acte de présence: il est là par obligation, mais sans 
intention d'agir ni de rester longtemps. — € La feuille de 
présence est le papier oü les présents à une réunion 
ÉMARGENT: signent en marge de leur nom. — € un jeton de 
présence: la rétribution de chaque membre présent aux 
assemblées de certaines sociétés. 


° € En présence de Al (sans article), ant. € en l'absence de 
A1 (avec article). Le juge d'instruction a mis en présence 
l'un de l'autre deux témoins qui affirmaient des choses 
contradictoires: l'un en face de l'autre dans le méme lieu. 
— Le procès d'Éric s'est déroulé en présence de Jean / en sa 
présence mais en l'absence de Luc / en son absence. 


° La présence / L'absence de A1 concret en A2. On a détecté 
la présence de pétrole dans le sous-sol de la Mazovie. — 
L'absence de pétrole est un handicap pour le pays voisin. 


A] peut étre physiquement présent dans le lieu oü il est impor- 
tant quil soit, et psychiquement absent. En esprit il est 
ailleurs. On peut dire qu'il est absent ou, familiérement, ባህ ና il 
est dans la lune. Si au contraire on veut préciser qu'il est atten- 
tif on peut dire qu'il est (très) présent à ce qui se passe. Syn. € il 
y est. Quand on veut s'assurer que quelqu'un vous écoute 
attentivement et vous comprend, on peut lui demander 
familièrement: Tu y es? et l'autre répond: Mais oui, jy suis! ou 
Non, je n'y étais pas! Vas-y, maintenant, j'y suis! 


° Jean € a des absences: il y a des moments où il oublie des cho- 
ses importantes, oü il ne fait plus attention à ce qui se passe. 


adn 


PRÉSENTER 


IL. Lucie vit dans le présent, sans regretter le passé ni songer 


à 


L 


l'avenir. 
O A1 est présent dans le TEMPS. L'emploi de absent est impossible. 


Le € (temps) présent. 


Le présent (nom ): le MOMENT, la PÉRIODE oü nous vivons. 
AUJOURD'HUI nous sommes dans le présent. — HIER, c'était le 
PASSÉ. — DEMAIN, l'AVENIR. 


* € à présent, syn. plus rare, PRÉSENTEMENT, syn. MAINTE- 
NANT. J'ai eu un travail fou toute la journée. À présent je me 
repose. — € à présent que, conj.: maintenant que: À présent 
que j ai fini mon travail, je me repose. 

* Cette période peut étre plus ou moins LONGUE et varier de 
ና l'INSTANT présent à un nombre indéterminé d'années 
entre deux événements majeurs. Lucie vit dans le présent, 
oubliant le passé et sans se soucier de l'avenir. — Avant leur 
mariage, Jean et Sylvie ont eu des hauts et des bas, mais à 
présent ils sont heureux. Leur bonheur présent parait stable. 


* En grammaire, le temps verbal appelé présent de l'indica- 
tif signifie généralement que le processus verbal est CON- 
COMITANT au moment de son emploi; il s'oppose au PASSÉ 
et au FUTUR. Mais il existe un présent de vérité générale 
ayant une sorte de caractére d'éternité, tel que «Deux et 
deux font quatre» et un € présent historique utilisé pour 
PRÉSENTER les faits passés de façon vivante. En 1515, 
Frangois ler remporte la victoire à Marignan. 


2. Al abstrait est présent. 


Les circonstances présentes: celles dans lesquelles nous 

nous trouvons au moment pris pour repère. — Le présent 

récit: le récit que moi, écrivain, suis en train d'écrire, ou 

que toi, lecteur, es en train de lire (même s'il y a un grand 

espace de temps entre l'écriture et la lecture de ce récit). 

* Al f a de la présence d'esprit: dès qu'une difficulté se pré- 
sente, il a tout de suite la bonne idée qui lui permet de la 
surmonter. 


* Al est un événement mémorisé ou imaginé, vécu comme 
sil était présentement réel. Le mariage de Jean et de Sylvie 
est € présent à ma mémoire: je m'en rappelle tous les détails. 
— Je me REPRÉSENTE ce qua pu être Versailles au temps de 
Louis XIV. 


Ce qui est conforme aux gouts, aux savoirs et aux aspira- 
tions des gens du € temps présent, syn. de € notre temps, de 
€ ce temps, est MODERNE. Íl faut être moderne, syn. € vivre 
avec son temps! — À notre époque, on profite de toutes les 
avancées de la science et des techniques modernes et du 
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€ confort moderne. — Nous avons MODERNISÉ notre vieille 
maison en y installant le chauffage central. — La MODERNITÉ 
en art ve plait pas à tous les publics. — Le MODERNISME en 
religion, est une volonté de réinterpréter les textes sacrés à 
la lumiére des sciences exégétiques modernes. 


* On appelle aussi moderne ce qui n'est pas ANTIQUE ou 
ANCIEN. La querelle des anciens et des modernes au XVII s. 
opposait les admirateurs inconditionnels des écrivains de 
l'antiquité à ceux qui estimaient que les modernes les 
valaient bien et méme les dépassaient. Le € français 
moderne n'est plus de € l'ancien francais, mais enfin, on 
écrit en français moderne depuis plusieurs siècles, à la dif- 
férence du français CONTEMPORAIN qui est celui de notre 
époque en un sens plus restreint. 


PRÉSENTER, v. 


I. Jean présente Julie à Marc. 


D Al humain présente A2 humain à A3 humain. 


1 


ለ] DÉSIGNE l'un à l'autre A2 et A3. 


Il les met en PRÉSENCE l'un de l'autre, et les IDENTIFIE afin que 
désormais ils se CONNAISSENT. A1 € fait les PRÉSENTATIONS. 
Marc, je te présente Julie, ma cousine, qui travaille à la poste. 
Julie, je te présente mon ami Marc, patron des Établissements 
Richard. — Sans cela, A2 peut se trouver embarrassé. Cela me 
géne daller parler à ce monsieur qui ne ma pas été présenté. — 
Mais A2 peut se présenter lui-même à une personne inconnue. 
Julie est allée se présenter à ses nouveaux voisins. — «Je me 
présente: Julie Dufour, votre nouvelle voisine». 


* Al se présente (à A3 non exprimé) en un lieu précis: il fait 
en sorte d'y étre PRÉSENT. Eric doit se présenter au palais de 
justice mardi à 15 h. 


Al présente A2 (à A3 non exprimé, des électeurs, un 
jury) à une COMPÉTITION. 


Il désigne A2 comme capable et digne de l'emporter dans 
cette compétition; À2 est le CANDIDAT de Al. Le Parti des 
Réformateurs préseute Luc aux élections: il appuie sa CANDI- 
DATURE devant les électeurs. — Luc se présente aux élections 
contre Max: tous deux sont candidats à la méme charge. 


AI présente A2, des personnes qu'il juge PRÉSENTABLES. 


Leur comportement lui parait CONVENABLE à la situation. 
A2 est présentable s'il peut se présenter tel qu'il est, faire 
acte de PRÉSENCE, dans une certaine situation. Tu ne vas pas 
te mettre à table comme ça, Jeannot, tu n'es pas présentable, 
va te peigner et te laver les mains. 


° Jean se présente bien, syn. fam. il présente bien, syn. il ና a 
une bonne PRÉSENTATION: il se fait remarquer (d'un A3 
quelconque) par son élégance, ses bonnes manières. 


* Al, au moment de sa NAISSANCE, se présente bien, dit A3, la sage- 
femme: il est dans une bonne position, pour l'accouchement. 


II. L'hótelier présente la note à son client. 


D AI humain présente A2 non humain à A3 humain. 


1 Al présente A2 concret à A3: le lui MONTRE, le met à sa por- 


tée, le lui OFFRE, dans l'intention qu'il en fasse usage, s'il le 
juge bon. Sylvie présente un fauteuil à Madame Dufour: elle 
le lui désigne, l'approche d'elle; cette dame l'utilisera si elle 
veut; syn. elle le lui OFFRE. — Un PRÉSENT (vieux, litt.): un 
CADEAU, une chose qu'on présente, qu'on offre à quelqu'un 
qui l'ACCEPTERA 5 1 le veut bien. 


* Al montre A2 à A3 parce que A3 l'a demandé, ou parce que 
cest un usage obligatoire. Le voyageur présente son billet de 
chemin de fer au contrôleur. — Au cours d'un repas, on pré- 
sente les plats aux convives pour qu ils se servent — A1 mili- 
taire € présente les armes à un supérieur. — L'hôtelier présente 
la note à son client: le payement n'est pas facultatif et 
l'emploi du verbe présenter est affaire de politesse. 


A2 est PRÉSENTABLE. Je ne peux pas présenter ce gâteau à table, 
il est brulé, il nest pas présentable. — La PRÉSENTATION de A2 
est l'art de lui donner une belle APPARENCE. Le professeur 
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II. Cet appartement présente beaucoup d'avantages. 


D Al non humain présente A2 non humain (pour un A3 


humain, rarement exprimé). 


Al est concret et A2 une partie de A1, facilement observable. 


A2 est PRÉSENT en A1, syn. IL Y A A2 en Al, syn. A2 EST en 
Al. Le chemin présente des trous et des bosses. — A3, le locu- 
teur, constate la PRÉSENCE de A2 en AI. 


e Syn. AI OFFRE A2, quand A2 est considéré comme bon. 
La cóte bretonne présente / offre de nombreux ports natu- 
rels. — Tout au long de la cóte bretonne, il y a de nombreux 
ports naturels, de nombreux ports naturels se présentent, 
soffrent aux plaisanciers. 


* Al est concret et A2 abstrait ou A1 et A2 sont abstraits. 
Notre appartement présente beaucoup davantages: on 
constate, à l'usage, qu'il rend la vie facile et agréable. — Les 
deux solutions présentent des différences importantes, mais 
toutes les deux présentent de l'intérêt: il y a des différences 
importantes entre les deux solutions, mais toutes les deux 
SONT intéressantes. 


A] abstrait se présente: A1 devient PRÉSENT dans le TEMPS, à un 
certain MOMENT. Quand on pense à Sylvie, cest le mot 
«charme» qui € se présente à l'esprit. — Quand une occasion se 
présente, il faut la saisir. — Aimeriez-vous être embauché par 
Marc? — Si qa se présente, certainement. — Luc et Éric sont en 
procès, l'affaire € se présente bien pour Luc, mal pour Éric. 


PRESSER, v. 


n'accepte pas les devoirs mal présentés. Syn.: le CONDITIONNE- 
MENT des produits du commerce, syn. leur EMBALLAGE, plus ou 


moins attrayant, est important pour les ventes A -PRIM-: base verbale savante d'origine latine exprimant l'idée de 


presser. 

3 A2 est un spectacle, une exposition, A3 un public non 
mentionné. Le dompteur présente ses tigres. — Le réalisateur 
présente son nouveau film, le couturier sa collection de mode. I. Le vigneron presse le raisin dans son pressoir. 

— Marie aime assister aux PRÉSENTATIONS de mode. — La per- 


[> Al presse A2: il PESE sur A2 qui lui oppose une RÉSISTANCE. 


D^ A1 humain presse A2 concret: il APPUIE sur A2 avec une cer- 


sonne qui présente une émission de télévision est un PRÉ- 
SENTATEUR, ou une PRÉSENTATRICE. 


A2 est abstrait. Jean présente ses idées sous un jour très séduisant. Le 
chroniqueur présente quelques nouveaux romans dans une émission 
de radio. — L'avocat présente habilement la défense de son client. — 
Luc € présente sa candidature aux élections municipales. 


° Formules de politesse un peu cérémonieuses. Jean 
€ présente ses condoléances à Julie qui vient de perdre sa 
mère. — Il € présente ses vœux à tous ses amis au Jour de 
l'An. — Max présente ses hommages à Madame Dupont. 


taine force au MOYEN de A3 concret qui agit sur toute la 
SURFACE de A2, pour obtenir un certain résultat; il exerce 
une PRESSION sur A2. 


A] presse A2 pour en EXTRAIRE un LIQUIDE. 


Sylvie utilise un € presse-citrons pour faire des JUS de fruits: 
oranges pressées, citrons pressés. — On presse une ÉPONGE pour 
en extraire l'eau; syn. Al EXPRIME le jus du fruit (mais le 
dérivé EXPRESSION ne s'emploie pas en ce sens). 


* Al, industriel ou artisan, presse, syn. PRESSURE, des végé- 
taux pour en extraire les sucs par PRESSURAGE dans un 


|. PRESSER 


PRESSOIR: on presse des olives, des noix pour faire de l'huile, 
du raisin pour faire du vin, des pommes pour faire du cidre. 


* Fig. Al humain € presse comme un citron A2 humain, son 
inférieur ou son employé: il l'exploite au maximum. — La 
€ pression fiscale est la contrainte exercée sur les ménages 
par les impóts. — Le fisc pressure les contribuables: il leur 
extorque le maximum d'argent possible. 


AI presse A2 pour l'APLATIR, ou pour marquer des PLIS. 


On porte les vêtements au PRESSING pour les faire nettoyer et 
REPASSER. 


e Al MÉTALLURGISTE COMPRIME, syn. COMPRESSE, A2 une 
masse de MÉTAL. On presse le métal au moyen d'une PRESSE, ou 
d'un LAMINOIR qui le LAMINE, en fait une PLAQUE de métal; 
une LAME est une bande métallique plate et mince. — Le 
dimin. LAMELLE peut désigner des petites plaques minces de 
diverses matières; un tissu LAMÉ inclut des fils métalliques. 


e Un lourd € rouleau COMPRESSEUR en fonte, aplatit le 
macadam sur les routes. 


* Un COMPRIMÉ est un médicament à base de poudre agglo- 
mérée par COMPRESSION, syn. une PASTILLE, syn. un 
CACHET, une PILULE. 


e Al COMPRESSE des solides creux pour qu'ils tiennent 
moins de place: des boites de conserve, des bouteilles en 
plastique, de vieilles voitures, etc. 


* Une COMPRESSE de tissu est une partie de pansement 
maintenue bien serrée sur une partie malade. 


Syn. Al, volontairement ou non, en APPUYANT sur A2, 
TASSE À2, matiére peu compacte. 


Ainsi, elle tient moins de place et acquiert de la solidité, ne 
peut plus bouger. Le passage des piétons tasse la neige. — Syl- 
vie tasse ses vétements dans sa valise. — La maison se fissure à 
la suite d'un TASSEMENT de terrain. — En vieillissant, certaines 
personnes se tassent: deviennent plus petites. 


Syn. A1, volontairement ou non, ÉCRASE A2. 


Il l'aplatit, en fait éclater la substance, en le pressant très forte- 
ment, ou en le PILANT par une série de chocs répétés. La cui- 
sinière écrase des baies de genièvre dans un mortier. Syn. fam. et 
intensif, A] ÉCRABOUILLE A2, plus ou moins mou et juteux, le 
met en BOUILLIE (au sens propre: aliment semi-liquide fait de 
farine et de lait, destiné surtout aux bébés). 


* Écraser s'emploie notamment en parlant d'un être vivant ren- 
versé par un véhicule qui lui passe sur le corps. Le camion a 
écrasé un chien sur la route; il était complètement écrabouillé. 
Notre pauvre Médor sest fait écraser par un camion. 
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e A2, tombant de haut, un avion en panne, une personne tom- 
bée par la fenêtre, € s'écrase au sol à la suite d'un choc violent. 


* Fig. Al trop imposant, important, pesant pour A2 humain 
l'écrase. Marc a une supériorité ÉCRASANTE sur ce pauvre 
Luc. Ils ne peuvent pas rivaliser. — Les contribuables € sont 
écrasés d'impóts. — L'armée victorieuse a écrasé l'ennemi. 


Al presse A2 pour le MAINTENIR fortement dans une cer- 
taine position. 


On presse, syn. on SERRE une pièce de bois ou de métal dans 
un ÉTAU. 


* Al humain presse, syn. SERRE, A2 contre lui. Jean presse 
son ami Max sur son cœur, il le presse dans ses bras par 
affection, syn. il l'ÉTREINT. — Les oisillons se pressent, syn. se 
SERRENT, les uns contre les autres pour se tenir chaud. — La 
foule se presse à l'entrée du cinéma. — Les gens sécrasent 
dans le wagon du métro: ils sont pressés les uns contre les 
autres, syn. serrés, tassés, compressés, écrasés. 


A1, avec son DOIGT, presse A2, élément d'un MÉCANISME, 
pour le DÉCLENCHER. 


Syn. il APPUIE dessus. Jean presse le BOUTON électrique, le 
bouton d'appel de l'ascenseur. — Le chasseur presse la détente 
de son fusil. 


* Un € bouton-PRESSION, syn. une pression, destiné à fermer 
des vêtements, est formée de deux pièces rondes s'encas- 
trant solidement l'une dans l'autre, ce qui permet d'éviter 
les BOUTONNIÈRES. 


* Al ACTIVE un texte sur l'écran de son ordinateur par un 
simple CLIC, une légère pression sur la SOURIS. Il CLIQUE 
sur le passage en question. 


IL La presse de Gutenberg. 


1 ለ1 presse une matière A2 pour y IMPRIMER une EMPREINTE. 


* Le PRESSAGE des DISQUES est l'opération de GRAVURE des sons. 


° L'IMPRESSION d'un livre ou d'un IMPRIMÉ quelconque se 
fait ou se faisait sous une PRESSE d'IMPRIMERIE, mais 
depuis la presse à bras utilisée par Gutenberg, les techni- 
ques d'impression se sont beaucoup diversifiées. — L'édi- 
teur € met sous presse: il commence à imprimer un 
ouvrage en vue de son édition (voir l'article ÉCRIRE). — On 
imprime aussi des tissus; un imprimé (à fleurs, à rayures, 
etc.) s'oppose à un tissu UNI. 


L'IMPRIMATUR: l'autorisation d'imprimer donnée par l'Église 
aux ouvrages soumis à son contróle et à son approbation. 


2. ና La presse. 


C'est l'ensemble des (imprimés) PÉRIODIQUES, des JOURNAUX 
QUOTIDIENS ou HEBDOMADAIRES, dont beaucoup sont impri- 
més sur du 4 PAPIER de journal et qui sont vendus à la 
€ maison de la presse. — On oppose la € grande presse: les 
principaux journaux nationaux d'informations générales à 
la € presse de province composée de € journaux locaux et à 
la € presse spécialisée dans des domaines précis (financier, 
sportif, etc.) ; la € presse du soir: syn. les journaux du soir qui 
paraissent la veille au soir de leur date imprimée, à la 
€ presse du matin, syn. les journaux du matin. La € presse du 
cœur: les journaux destinés à un public sentimental inté- 
ressé par des histoires d'amour. La € presse politique: les 
journaux traitant des affaires de l'État. — Le député lit toute 
la presse; il y passe plusieurs heures par jour. 


Les JOURNALISTES. 


Ils écrivent des € ARTICLES de journaux dont la substance 
leur est fournie par leurs propres enquétes, notamment s'ils 
sont des REPORTERS envoyés enquéter au loin par la direc- 
tion du journal, mais souvent aussi par une € AGENCE de 
presse ; ils font partie de la RÉDACTION du journal, et ont leur 
bureau € au journal: dans l'immeuble qu'il occupe. 


Différentes sortes de journaux. 

Un € journal d'information, se distingue, en principe, d'un 
€ journal d'opinion, parfois ORGANE d'un parti politique, con- 
tenant des ÉDITORIAUX, articles où la direction du journal défi- 
nit sa ligne d'interprétation des événements. — Les personnes 
en désaccord avec cette ligne peuvent qualifier le journal de 
(sale) CANARD. — Les gouvernements cherchent souvent à 
limiter la € liberté de la presse, à instaurer une CENSURE plus 
ou moins ouverte, et édictent des € lois sur la presse précisant 
les sujets auxquels il est interdit de toucher. 


e Chaque matin, la radio donne une € REVUE de presse: un 
journaliste € passe en revue les articles les plus intéres- 
sants, à son avis, de la presse du jour. 


Le € journal officiel publie, sans commentaires, les textes de 
lois, les débats de l'assemblée nationale, etc. Les diverses 
associations publient, avec une certaine périodicité, un BULLE- 
TIN qui informe leurs adhérents de leurs activités. Une REVUE 
publie des articles spécialisés servant à tenir leur public au 
courant de l'évolution des spécialités qui les intéressent. Un 
MAGAZINE, périodique, illustré, plus ou moins luxueux, publie 
toute une variété d'articles grand public. 


* Un éditeur a un € attaché de presse qui fait aux principaux 
journalistes concernés et aux principales revues le 


PRESSER WU 


€ service de presse des ouvrages récemment parus, pour 
obtenir des comptes-rendus dans la presse. 


* À2, un ouvrage, ou son auteur, ou un individu quelconque 
€ a bonne / mauvaise presse: on parle de lui, il s'est fait con- 
naitre en bien ou en mal; il a bonne ou mauvaise réputation. 


m. La pression atmosphérique et la compression de l'air. 


1 La pression atmosphérique. 


C'est celle qu'exerce le poids de l'air sur la terre. Le BARO- 
METRE permet d'évaluer les € hautes pressions et les € basses 
pressions, en relation avec le beau temps ou le mauvais 
temps. Une € DÉPRESSION atmosphérique, syn. un CYCLONE 
(ant. un ANTICYCLONE) est une baisse de la pression atmos- 
phérique, et la zone de la planéte qu'elle concerne. On 
observe une dépression centrée sur les Acores. 


* Dans les avions, la pression de l'air est contrólée par un 
systéme de PRESSURISATION. 


On peut COMPRIMER un FLUIDE COMPRESSIBLE. 


On restreint le volume qu'il occupe, au moyen d'un appa- 
reil appelé COMPRESSEUR. Cette COMPRESSION permet de le 
conserver dans un minimum de place. Un gaz COMPRIMÉ, 
par ex. le € gaz BUTANE est maintenu € sous PRESSION dans 
de solides bouteilles métalliques. Un PNEU, un f canot 
PNEUMATIQUE sont gonflés à 1ና AIR comprimé. 


* Soumis dans l'eau à de fortes pressions, les plongeurs doi- 
vent respecter les € paliers de DÉCOMPRESSION lorsqu'ils 
remontent à la surface. 


* La pression d'un fluide comprimé est utilisée pour action- 
ner des mécanismes: c'est la pression de la vapeur qui fait 
marcher une locomotive à vapeur, c'est la pression de 
l'essence gazéifiée qui actionne les PISTONS d'un moteur, 
la pression de l'air qui éjecte le liquide contenu dans une 
SERINGUE, etc. — Un jet d'eau s'éléve d'autant plus haut 
que le liquide est soumis à une pression plus forte. Dans 
les brasseries, on peut boire de la bière € à la pression, 
c'est-à-dire € mise sous pression dans un récipient et tirée 
directement dans le verre. 


* Fig. Une entreprise en difficulté procède à des compres- 
sions de ses dépenses, et de son personnel. Mais il y a des 
dépenses  INCOMPRESSIBLES, impôts, remboursement 
d'emprunts, par ex.. 


e Al humain ና est sous pression, syn. ÉNERVÉ, TENDU. 1] a 
besoin de DÉCOMPRESSER (fam.), syn. de se DÉTENDRE, de 
se RELAXER (fam.). — A1 humain souffre d'une € dépression 
nerveuse ; il est déprimé: voir les articles TRISTE et FAIBLE. 


FL ne 


PRIX 


3 Al, vivant, est OPPRESSÉ. 


Syn. il est ESSOUFFLÉ: il ressent une OPPRESSION dans la 
poitrine: il est gêné pour RESPIRER, syn. il SUFFOQUE, ce qui 
provoque chez lui une certaine ANGOISSE. 


IV Sylvie presse Jean d'acheter une voiture neuve. 


1 Al humain a un € moyen de pression sur A2 humain. 


Il a le moyen de le CONTRAINDRE ou de le CONVAINCRE: il 
tente de ne lui laisser aucun espace de liberté: il € fait 
pression / exerce une pression / des pressions sur A2. Un 
€ groupe de pression, syn. un LOBBY, tente d'influencer le 
gouvernement. — A2 agit sous la pression des événements. — 
AI € presse A2 de questions; syn. il le HARCELE. 


Al humain OPPRIME A2 humain. 


Al a une AUTORITÉ sur A2 et ne lui laisse aucune LIBERTÉ, 
syn. 1 TYRANNISE, A2. — A1 est l'OPPRESSEUR et A2 l'OPPRIMÉ, 
qui souffre de l'OPPRESSION de A1. 


* Si A2, à juste titre ou non, se révolte, trouble l'ordre 
public, Al, sans étre forcément un tyran, RÉPRIME la 
révolte de A2, il exerce sur lui une RÉPRESSION. A2 orga- 
nise la € répression des fraudes. 


* Fig. Al réprime son envie de rire, ses larmes: il les empéche 
de se manifester; en ce sens, on n'emploie pas " répression). 


Al presse A2 humain de faire A3. 


Il le POUSSE à le faire RAPIDEMENT; il ne lui laisse pas de 
délai. Le créancier presse son débiteur de payer ses dettes, 
parce qu'il a un besoin PRESSANT de son argent. Il insiste de 
façon pressante. — € Le temps presse, syn. fam. Ca presse, 
syn. € Ca URGE, il y a URGENCE: il faut agir sans délai. — 
€ Rien ne presse: on a le temps. 


* Al presse A3, syn. ACCÉLERE, ACTIVE A3: A1 presse l'allure, 
la cadence, le mouvement. — A1 € presse le pas: il marche 
plus VITE. 


e A2 se presse, syn. il se HÂTE, se DÉPÊCHE. parce qu'il est 
PRESSÉ: il na pas beaucoup de temps pour faire ce qu'il a 
à faire. Pressons-nous! Nous sommes en retard! — Je suis 
pressé, je vais être en retard] Jean est € un homme pressé : il 
court tout le temps. — Luc travaille € sans se presser: en 
€ prenant son temps (voir aussi l'article LENT et RAPIDE). 


A2 s'EMPRESSE de faire A3. 


Il le fait aussi rapidement que possible. Il manifeste de 
l'EMPRESSEMENT. Il est EMPRESSÉ: il fait rapidement ce que 
lui demande une personne pour qui il a de la considération, 
dans le but de rendre service, de se faire apprécier. 
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PRIX, n.m. et CHER, adj. (f. CHÈRE) 


I. 3000 euros! C'est votre dernier prix? — Ce n'est pas cher. 


1 


Dans un échange COMMERCIAL, A1 est l'ACHETEUR, A2, est 
une MARCHANDISE, A3 est une somme d'ARGENT, le prix de 
A2, et A4, est le VENDEUR. 


° Le prix de l'ARTICLE A2 est ce qu'il COUTE à Al. Combien 
coute cet agenda? — 6 €, c'est le prix marqué sur l'étiquette. Et 
ces pommes? Elles coutent un € le kilo. — Fig. A2 € n'a pas de 
prix: infiniment PRÉCIEUX, il a une VALEUR inestimable. 


* Le COUT de A2, c'est son prix, vu sous l'angle du sacrifice 
financier qu'il exige de A1. La sécurité n'a pas de prix, mais 
elle a un cout! 


Chaque article a un prix auquel s'ajoute un IMPÓT indirect 
appclé € TAXE à la valeur ajoutée ou T.V.A. 


Dans un magasin, les prix sont AFFICHÉS ou indiqués par 
une ÉTIQUETTE collée sur l'article à vendre. Mais tous les 
commerçants n'affichent pas leurs prix, et certains articles 
sont vendus € à la téte du client: plus le client parait RICHE, 
plus le prix demandé est élevé. 


* Les GROSSISTES, qui vendent € au prix de gros, fournissent 
les marchandises aux DÉTAILLANTS, qui les revendent aux 
clients € au prix de détail. Pour que ceux-ci retirent un 
BÉNÉFICE de cette opération, il faut que le € prix de vente 
de A2 soit supérieur à son € prix d'achat ou € prix de 
revient, ou € prix COUTANT. 

* A2 peut être un service, un travail, que Al demande à A4: 
A4 propose à ላ1 ses TARIFS, les prix que ses clients doi- 
vent payer par unité de temps et selon la nature du travail. 


Quand les prix AUGMENTENT (ant. BAISSENT) plus que les 
SALAIRES, on se plaint de la € CHERTÉ de la vie. 


Les achats quotidiens indispensables coutent plus cher 

qu auparavant. 

* Un article € de prix est cher, ant. € bou marché. PR. Le 
bon marché est toujours cher: trop souvent de mauvaise 
QUALITÉ, il ne dure pas aussi longtemps que ce qui est cher 
et doit étre remplacé plus souvent. Un article qui € coute 
cher à A1, lui REVIENT clier, est COUTEUX, syn. ONÉREUX, 
syn. intensif, il est € hors de prix: il exige de A1 un sacri- 
fice financier plus important que la moyenne. Il est € trop 
cher s'il coute plus qu'il ne VAUT: il n'est pas à son € juste 
prix, équitable à la fois pour le vendeur et pour l'acheteur. 


e Son prix est ÉLEVÉ, syn. intensifs, il coute un prix FOU, 
EXORBITANT (voir l'article ŒIL), € les yeux de la téte, un prix 


ASTRONOMIQUE: il s'énonce en chiffres aussi impression- 
nants que ceux que manient les astronomes. Si A1 tient 
vraiment à l'acheter, il faudra qu'il y € mette le prix: il fau- 
dra qu'il accepte de le payer le prix demandé. 

° Les prix des € objets précieux, BIJOUX en OR, € pierres pré- 
cieuses, DIAMANTS, PERLES fines, sont toujours très élevés. 
— Vendre ou acheter € à prix d'or: excessivement cher. 

Certains clients essaient de MARCHANDER. 

[ls discutent, au cours d'un MARCHANDAGE, pour acquérir 

un article € au meilleur prix, au prix le plus bas possible, 

jusqu à ce que le vendeur annonce son ና dernier prix. — A4 
€ fait un prix (dami) à Al: il lui vend un article avec une 
forte RÉDUCTION. — En début de saison, les magasins de 
vêtements vendent leurs articles € au prix fort, le plus haut 
prix possible, mais en fin de saison, ils affichent des SOL- 

DES, ils SOLDENT les articles encore invendus: ils les ven- 

dent € à bas prix, € à moitié prix, € à prix RÉDUITS. 

Une € vente aux ENCHÈRES. 

C'est une vente d'articles de toutes sortes, anciens ou non, 

mais toujours d'OCCASION et c'est un COMMISSAIRE-PRISEUR 

qui ESTIME le prix minimum d'un article et en annonce la 
€ inise à prix; les ACQUÉREURS potentiels RENCHÉRISSENT les 
uns sur les autres: ils proposent des prix de plus en plus 
élevés. Et l'article est finalement acquis par celui qui a pro- 
posé le prix le plus élevé. — Fig. Dans une discussion, Max 

RENCHÉRIT sur Luc pour convaincre Léa: Max ajoute ses 

propres arguments à ceux de Luc. 


II. Jean attache du prix à l'amitié de Luc. Il lui est cher, ca 
lui coute de s'en séparer. 


OD Emplois non financiers des mots ci-dessus. 


1 


2. 


A2 humain est cher à Al: Al AIME A2 qui a une grande 

valeur, une grande importance pour lui. Léa est chére à 

Max: Max AIME beaucoup Léa, c'est pour lui € une amie très 

chére. Quand ils s'écrivent, ils commencent leurs lettres 

par Mon cher Max, Ma chére Léa. Peut-étre se diront-ils 
bientót Mon CHÉRI, Ma chérie, quand ils s'avoueront leur 

AMOUR. — Un enfant est généralement € un étre cher pour 

ses parents, qui le CHÉRISSENT: l'aiment tendrement. 

- A2 abstrait. Luc voudrait aller vivre en Amérique Latine; c est 
une idée / un projet / un pays qui lui est cher: Luc aime bien 
cette idée, ce projet, ce pays. Il y pense souvent. 

A2 humain est PRÉCIEUX à A1. 

| Il lui serait difficile d'en trouver un autre aussi efficace. 
Ma secrétaire m'est précieuse, dit Marc, elle me rend de 
grands services, c est une PERLE. 
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* A2 abstrait. Vos conseils m'ont été précieux. Vous mavez 
donné un renseignement précieux. Sans vous je serais tombé 
dans un piège. 


A1 voudrait faire A2 € à tout prix. 


Syn. € coute que coute: Al est disposé à faire n'importe 
quoi en ÉCHANGE de A2; ant. il ne voudrait faire A2 € à 
aucun prix. Max voudrait à tout prix aller en Angleterre cet 
été. Luc, quant à lui, ne voudrait y aller à aucun prix. 

* A2 € na pas de prix: A2 a une valeur INESTIMABLE. Votre 
amitié n'a pas de prix. 

* Al humain ና attache du prix à A2 abstrait, A2 € a du prix aux 
yeux de A1: Al pense que A2 a une vraie VALEUR. 1 l'APPRÉ- 
CIE. Léa est trés généreuse, j'apprécie beaucoup sa générosité. 

* Al € porte une APPRÉCIATION sur A2 humain ou abstrait: 
A1 dit ou écrit ce qu'il pense de A2, il fait une CRITIQUE 
(positive ou négative) de A2. 

* Al MÉPRISE A2, n'a que du MÉPRIS pour A2: il ne lui attache 
aucun prix. Léa méprise les avares. — Al a une attitude 
MÉPRISANTE: il donne l'impression de #épriser tout le monde. 


A2 abstrait € coute cher à A1. 


C'est une erreur, une mauvaise action, un crime commis 
par Al qui lui vaut des ennuis, des pertes, de la prison. | ወ 
fait une erreur qui m'a couté clier. — Certaines entreprises 
sont COUTEUSES en temps, en personnel, en vies humaines. 


* Ce soldat € a vendu CHEREMENT sa vie: il a tué plusieurs 
ennemis avant de mourir. 

* € C'est le prix à payer!: se dit à propos des EFFORTS, des 
SACRIFICES qu'il faudra faire pour obtenir ce qu'on désire. 


* € Ca ne coute rien, syn. € Ca ne mange pas de pain: se dit 
pour autoriser une entreprise sans risques. 


A2 abstrait coute à A1 / € il en coute à A1 de faire A2. 


A2 est PÉNIBLE pour Al. Ca me coute d'aller voir ma belle- 
mère toutes les semaines. — Il en coute aux orgueilleux de 
reconnaitre leurs fautes. 


* A2 abstrait coute A3 à A1. L'infidélité de Max a couté à Léa bien 
des larmes. — Les révisions de mathématiques ont couté à Jeannot 
de gros efforts. — PR. Il n'y a que le premier pas qui coute: le 
début d'une action est pénible, mais ensuite on est habitué. 


[ዚ Lucie a remporté le premier prix de piano du conservatoire. 


1 La valeur de A4 humain est reconnue par un prix. 


Dans une COMPÉTITION, A1, un JURY, en raison de A2, les 
MÉRITES du CANDIDAT A4, lui DÉCERNE, syn. lui ATTRIBUE le 


Lll. 


PRODUIRE 


prix A3. Il RÉCOMPENSE ainsi A4 pour A2. A3 est la RÉCOM- 
PENSE obtenue par A4 pour A2. 


e A4, l'élève le plus MÉRITANT du conservatoire a remporté le 
€ premier prix de violon, le € deuxième prix d'harmonie et 
le € troisième prix de composition. Il les a bien MÉRITÉS. Le 
jury a RECONNU ses mérites, mais parfois, dans la vie, les mérites 
de gens de grande VALEUR ne sont pas reconnus, ou le sont mal. 


* Jadis, dans les écoles et les lycées, la € distribution des prix 
était une petite cérémonie de fin d'année au cours de 
laquelle on remettait en guise de prix de beaux livres aux 
éléves les mieux classés. 


* A4, VAINQUEUR, devant ses CONCURRENTS, d'une compéti- 
tion sportive appelée € Grand Prix de X (ville, pays, per- 
sonnalité), le GAGNE, le remporte. 


Les PALMES, la couronne de LAURIER. 


C'étaient, dans l'antiquité, des récompenses symboliques 
attribuées aux vainqueurs, d'oü Le PALMARES: la liste des 
LAURÉATS et le risque, pour A4 de € dormir sur ses LAURIERS 
si, aprés avoir connu la RÉUSSITE ou remporté un SUCCES, il 
cesse tout effort et ne progresse plus. 


Un MÉCÈNE. 


C'est une personne riche qui, par intérét intellectuel et phi- 
lanthropie, soutient financiérement des artistes ou des savants, 
une des manières de le faire est de déterminer un certain capi- 
tal dont les revenus annuels constitueront un PRIX qui sera 
décerné, sur certains critères spécifiés par le fondateur à un 
homme de sciences ou de lettres, dont les ceuvres ou travaux 
sont APPRÉCIÉS par un public d'experts et de connaisseurs, le 
€ prix Goncourt, le € grand prix de l'Académie française. — 
Albert Camus a REMPORTÉ € le Prix Nobel de littérature. 


PRODUIRE et REPRODUIRE, v. 


1 Cet arbre a produit beaucoup de fruits cette année. 
P Al produit A2: il est la cause de l'existence de A2. 
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Al NATUREL produit A2 naturel. 


A2, qui € était en GERME dans A1, NAIT de A1, POUSSE et MURIT 
sur Al, A2 est le PRODUIT naturel, syn. le FRUIT, de ላ], ter- 
rain, végétal, ou animal. Cet arbre a produit beaucoup de fruits 
cette année. — Cette vache produit douze litres de lait par jour. 

* Si Al produit beaucoup (de A2), A1, espèce végétale, est 
très PRODUCTIF, (ant. IMPRODUCTIF), A1, terre, est FERTILE, 
syn. FÉCONDE, (ant. STÉRILE). On parle de la FÉCONDITÉ ou 
FERTILITÉ de la terre, ou de sa STÉRILITÉ. Une femelle aussi 
peut étre féconde ou stérile. 


Al espèce animale ou végétale se reproduit. 


Al, doté d'un € appareil GÉNITAL, d'organes MÂLES qui 
FÉCONDENT des organes FEMELLES, donne NAISSANCE à un ou 
plusieurs A2. Ces A2, du fait de l'HÉRÉDITÉ GÉNÉTIQUE, HÉRI- 
TENT d'un grand nombre des caractéristiques de A1. Aprés 
avoir atteint leur MATURITÉ, ils deviennent d'autres Al qui 
peuvent à leur tour se reproduire. C'est la caractéristique 
méme du vivant que de pouvoir se reproduire indéfiniment. 


* Certains máles domestiques reconnus de qualité supérieure 
(par exemple les ÉTALONS pour les chevaux) sont utilisés 
comme REPRODUCTEURS, spécialisés pour la REPRODUCTION. 


* Al animal femelle € est GROSSE de A2: A1 s'appréte à 
€ mettre BAS des petits, à leur donner naissance. — Une 
reproduction excessive de A2, et donc nuisible à l'équili- 
bre naturel, est une PROLIFÉRATION de A2. Les petits 
d'une femelle PROLIFIQUE PROLIFÈRENT. 


* Pour la REPRODUCTION des humains, voir HOMME, NAITRE et 
SANG. 


A1 ÉVÈNEMENT produit A2 évènement. 


* Al est la CAUSE de A2: il CAUSE A2, syn. l'ENGENDRE, lui 
donne NAISSANCE. Il est GÉNÉRATEUR (f. GÉNÉRATRICE) de 
A2; Al DÉGÉNÈRE en A2, pire que Al. Les mêmes causes 
produisent les mêmes effets. — Les querelles de voisinage 
engendrent parfois de véritables guerres. — Gréves et mani- 
festations sont, pour la police, génératrices de désordres. 
Elles peuvent dégénérer en batailles rangées entre manifes- 
tants et forces de l'ordre. 


* Al abstrait € a porté ses FRUITS: A1, travail, action, a été 
productif. 


* Al abstrait € est GROS de A2: il est à craindre que A1 ne 
produise A2. 


* A2 est produit par Al: A2 est la CONSÉQUENCE de Al, le 
RÉSULTAT, l'EFFET, le produit, le FRUIT de A1. Ta réussite est 
le produit de ton travail. — A2 abstrait était en GERME dans 
A1: A2 allait de toute évidence naitre de A1. 


° -GENE: base savante permettant de former des mots expri- 
mant l'idée de produire. Les grenades lacrymogènes prodni- 
sent des larmes, font pleurer ceux prés de qui elles éclatent. 
— Les situations anxiogénes sont génératrices d angoisse. 


ዚ La Suède produit un excellent acier. 
P Al humain produit un A2: il fait exister A2 par son travail. 


1 Al humain, travail, entreprise, pays, produit A2 concret 


ARTIFICIEL. La PRODUCTION de cet A2 est: 1. l'acte de pro- 
duire A2, et 2. la quantité de A2 produit. Résultat concret 


3. 


du travail de A1, A2 lui-même est un PRODUIT (nom). Dans 

les barrages, des GÉNÉRATEURS produisent de l'électricité. 

° A2 est une $ MATIÈRE première présente dans la nature 
mais que l'homme doit EXTRAIRE. L'Arabie produit du 
pétrole, c'est un des grands PRODUCTEURS de pétrole. 


° A2 est un € produit manufacturé, s'il résulte de la transfor- 
mation des matières premières par l'industrie. Les usines 
Renault produisent des voitures: elles les FABRIQUENT. 


* L'industrie chimique produit des € produits chimiques, 
notamment des € produits d'entretien utilisés pour assurer le 
nettoyage et entretenir la propreté des lieux et des objets. 


* A2 est un f produit agricole (d'origine animale ou végé- 
tale), produit par des agriculteurs qui en sont les produc- 
teurs. Les agriculteurs français produisent beaucoup de lait. 
— Les Français aiment bien acheter les € produits de la 
ferme. Achetés à la ferme, ces produits passent directe- 
ment € du producteur au CONSOMMATEUR. 


Domaine artistique et intellectuel. 

A2 est un livre ou une œuvre dart: c'est une € production 

intellectuelle / artistique. — Al est un auteur FÉCOND: il 

écrit / produit beaucoup. 

* A2 est un FILM. Al, PRODUCTEUR, propriétaire d'une 
€ maison de production, FINANCE A2, dont la RÉALISATION, 
syn. la € mise en scène, est confiée au RÉALISATEUR, syn. au 
€ metteur en scène. 

Domaine financier. 

A] CAPITAL produit A2 INTÉRÊT (voir l'article INTÉRÊT, I,1). 


ii. Le témoin a produit une preuve de la culpabilité de l'accusé. 


> Al est cause qu'un A3 humain peut constater l'existence 


de A2. 


1 Al produit A2: il le fait VOIR à A3. 


* Domaine administratif ou juridique: Al humain produit 
A2 pièce d'identité, un document, une preuve, etc.: Al 
MONTRE A2, le FOURNIT, le PRÉSENTE à celui qui le lui 
demande. Le témoin a produit une preuve de la culpabilité 
de l'accusé. 


e Domaine du SPECTACLE: Al artiste se produit (sur scène) 
au cours d'une REPRÉSENTATION. 


A1 événement se produit. 


Syn. en tournure impersonnelle, il se produit Al. Syn. Al ና a 
LIEU, ARRIVE: AI accède à l'existence, et A3 peut le constater. 
Il s'est produit un incendie qui a détruit une partie de la maison. 
— A] se reproduit: Al se produit à nouveau. Vous vous êtes très 
mal comporté! Veillez à ce que cela ne se reproduise pas. 


PROFOND |? 


Al humain reproduit A2 concret. 


Il donne à une multitude de A3 la possibilité de constater 

l'existence de A2. 

e A2 est un objet, un tableau, un texte, etc.: Al fait une 
COPIE, syn. une REPRODUCTION, de A2, il COPIE A2: il fabri- 
que un deuxiéme A2 PAREIL à l'ORIGINAL. 

e [es PHOTOCOPIEURS (ou PHOTOCOPIEUSES) sont des 
machines qui reproduisent les documents originaux en 
plusieurs EXEMPLAIRES appelés PHOTOCOPIES. 

* Un TÉLÉCOPIEUR, syn. un FAX, permet de FAXER un docu- 
ment quelconque, syn. d'envoyer à distance une TÉLÉCO- 
PIE, syn. un fax. 

* Si Al reproduit A2, ceuvre de A3 écrivain ou artiste, en fai- 
sant passer A2 pour sien, il PLAGIE A3, c'est un PLAGIAIRE 
coupable de PLAGIAT; mais il est tout à fait légitime de CITER 
un auteur, de faire une CITATION d'un de ses textes, pourvu 
qu'on reconnaisse que le passage cité est de lui. 


PROFOND, adj.qual. et CREUSER, v. 


L Lesingénieurs du métro creusent des souterrains profonds. 
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A] creuse A2 un TROU dans A3, la TERRE. 

À l'intérieur d'un petit espace, il en retire de la terre, en 

allant dans le sens VERTICAL. La PROFONDEUR de ce trou est 

la distance qui sépare ses BORDS de son FOND, méme si le 

trou est € peu profond, comparé à d'autres du méme genre. 

* Ce trou est un volume CREUX (ant. SAILLANT). Il est VIDE: il 
n'y a rien dedans, sinon de l'air. Mais il peut se REMPLIR de 
divers objets qui peuvent y tomber, en particulier, d'un 
liquide, de l'eau. 

* Un creux (nom) est une simple DÉNIVELLATION CONCAVE, 
généralement naturelle et de faible profondeur. 


e Fig. Creux a le sens de vide dans la loc. Al humain # a 
l'estomac creux: il a faim. Si vous ressentez un petit creux, 
mangez une pomme. 

Al est un phénomène naturel. 

e Les cours d'eau, à force de couler toujours au méme 
endroit depuis des millions d'années, ont creusé des GOR- 
GES et des VALLÉES plus ou moins PROFONDÉMENT selon 
que la roche est plus ou moins dure. On appelle CANYON 
une gorge trés étroite et trés profonde entre deux parois de 
rochers abrupts. Ex. Le grand canyon du Colorado. En Pro- 
vence, les gorges du Verdon sont un véritable canyon. 

* La vieillesse, la déshydratation, creusent des RIDES dans la peau. 

Al est un animal. 

* Certaines petites bétes (rats, souris) ont pour refuge un 
TROU qu elles ont creusé dans la terre ou dans un mur; le trou 


ደጄ 


PROFOND 
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de certaines bêtes plus grosses (lapin, renard) est un TER- 
RIER. — Fig. Al humain a tellement honte qu'il voudrait ና se 
cacher dans un trou de souris: se faire tout petit, et échapper 
à tous les regards. — A1 humain € fait son trou: à force de 
persévérance, il arrive à se créer une situation sociale accep- 
table. — Le village oñ habitent Max et Léa est un trou: ils vivent 
loin du monde et doivent en sortir s'ils veulent des contacts 
avec la société: c'est € un trou perdu. — On n'est jamais si 
loin du monde qu'en prison, d'oü, argot: Éric € a été mis au 
trou: incarcéré. 


* Pour d'autres types de TROUS, voir l'article POINTE, PIQUER 
et TROU. 


Al est humain. 
Il creuse volontairement un volume A2. 


* A2 est un simple trou qu'il peut avoir diverses raisons de 
creuser dans la terre avec une BÉCHE ou une PIOCHE: y 
enfouir un objet du genre compteur d'eau, y planter un 
arbre, etc. Si on y verse de l'eau, par ex. pour arroser une 
nouvelle plantation, elle s'infiltre immédiatement dans le 
sol; d'où, fig. Al € boit comme un trou: il boit beaucoup, 
c'est un ivrogne. 


* A2 est un BASSIN pour en faire un RÉSERVOIR d'eau. 


* A2 est une CAVE creusée profondément dans le SOUS-SOL en 
vue d'une bonne conservation du vin. 


* A2 est un PUITS destiné à atteindre la Y nappe PHRÉATIOUE, 
nappe d'eau souterraine qui alimente aussi les SOURCES. 


* Un € puits de pétrole, qu'il faut parfois FORER trés profon- 
dément. Il faut faire des FORAGES trés profonds car le 
pétrole se trouve dans les € couches profondes du sol. 


A] ne creuse pas toujours à la verticale. 


Ou du moins la dimension verticale ne se trouve qu'aux 
deux extrémités d'un SOUTERRAIN servant de voie de circu- 
lation, horizontale sur la plus grande partie de son par- 
cours. Un souterrain creusé à dix mètres de profondeur relie 
ces deux cháteaux. — C'est le cas des TUNNELS creusés à tra- 
vers une montagne ou sous une voie d'eau. — Dans les 
MINES, les PUITS verticaux donnent accés aux GALERIES hori- 
zontales où l'on exploite les FILONS. — Le métro est un che- 
min de fer urbain circulant dans des galeries souterraines à 
divers niveaux de profondeur. 


* A2, SILLON, creusé au moyen du SOC de la charrue, outil 
métallique triangulaire, est profond s'il SENFONCE profondé- 
ment dans A2, le SOL mais horizontal dans sa plus grande 
dimension. A2 le laboureur creuse un profond sillon dans la 
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terre avec la charrue. — Le bulldozer creuse des fossés profonds 
le long de la route pour faire passer une canalisation. 


6. Alestunétre vivant agissant involontairement. 


* Le dinosaure a laissé des empreintes profondes dans le sol. — 
Paul a eu une blessure à la jambe qui a laissé sur sa peau 
une CICATRICE profonde. — Jean s'est coupé en bricolant: il 
s'est fait une profonde ENTAILLE dans le pouce. 


* A3 est un objet. Sylvie est en colère: en déplaçant l'armoire, 
Jean a creusé de profondes RAINURES dans le parquet du salon. 


IL Le lac de Genéve est profond, le lac Tchad, peu profond. 


O Un observateur dit que A2, volume creux, est profond 51 son 


BORD lui parait plus éloigné de son FOND que dans la 
moyenne des objets comparables. 


A2 est un réservoir d'eau naturel: LAC, MER, RIVIÈRE. 


Sa profondeur s'évalue en regardant vers le bas, alors que la 
HAUTEUR d'une montagne s'évalue en regardant vers le haut. 
On peut y PLONGER quand € il y a du fond; sil n'est pas assez 
profond, on touche rapidement le fond et on peut se faire 
du mal. — Dans les eaux profondes de l'OCÉAN, on fait de la 
PLONGÉE sous-marine. — Dans les grandes PROFONDEURS, 
syn. € les grands FONDS, les ABYSSES, on trouve des poissons 
aux formes extraordinaires. Les SOUS-MARINS sont des 
bateaux pouvant naviguer sous l'eau, € en plongée. 


A2 est un PRÉCIPICE. 


Les FALAISES bordent des € À PIC presque VERTICAUX, parfois 
profonds de plusieurs centaines de métres qu'on nomme alors 
PRÉCIPICES, syn. ABIMES. On les trouve au bord de la mer ou le 
long des routes à flanc de MONTAGNE qui ont un cóté qui donne 
dans le VIDE: lorsqu'on regarde en BAS, on a le VERTIGE, parce 
quon a peur d'y TOMBER: la profondeur est VERTIGINEUSE. 


A2 est une GROTTE. 


C'est une CAVITÉ naturelle creusée par une rivière souter- 
raine, objet d'exploration pour les SPÉLÉOLOGUES. On 
appelle GOUFFRE une grotte très profonde où parfois une 
rivière s ENGOUFFRE : se PRÉCIPITE: ex. le Gouffre de Padirac. 
— Fig. La construction de ce bátiment officiel, c'est un 


gouffre: on peut y engouffrer des sommes d'argent énormes, 
ce n'est jamais suffisant. 


* Une CAVERNE est une grotte relativement facile d'accès et 
de moindre profondeur verticale. À l'époque préhistori- 
que, grottes et cavernes ont servi d'abri à des € hommes des 
cavernes qui les ont parfois décorées de peintures. 


4. 


5. 


° Une habitation TROGLODYTIQUE est creusée dans une 
falaise de pierre tendre, exploitant ou non une caverne 
déjà existante. 

A2 est un objet creux fait de main d'homme. 

ll est profond si son FOND est éloigné de son ouverture. Pour 

les fleurs à longue tige, il fant un vase assez profond. 

* A2 siège est profond lorsqu'il forme un creux, sous le 
poids de la personne qui s'assied et qu'elle a du mal à en 
sortir. Jean se laisse tomber dans un fauteuil profond. 


A2 est un mouvement. 


Il est profond s'il descend trés BAS par rapport à son point 
de départ. Uti salut profond. — Une profonde génuflexion. 


* On pousse un € profond SOUPIR quand le SOUFFLE semble 
venir du fond des poumons et on prend une € profonde 
INSPIRATION quand l'air va jusqu'au fond des poumons. 


* Une € voix profonde est GRAVE, syn. intensif, CAVERNEUSE. 


Ill. La forêt profonde. 


O Un observateur juge que A2 est profond si son FOND ou son 


CENTRE est éloigné de son ouverture dans n'importe quelle 
direction, méme horizontale, plus qu'il n'est normal dans 
dautres objets comparables. 

* A2 espace naturel est profond si son centre est loin de ses 
limites extérieures: la forét profonde. — Une découpe 
côtière est profonde si la mer pénètre loin à l'intérieur des 
terres: une baie profonde, un golfe, un estuaire profond. 


* A2 objet creux à ouverture frontale est profond si son FOND 
est éloigné de son ouverture: un four profond, une cham- 
bre, une alcóve profonde. — Ce placard n'est pas assez pro- 
fond pour en faire une penderie. 


* A2 CHAMP de vision: dans un dessin en deux dimensions, 
la perspective donne l'illusion de la profondeur. En photo- 
graphie, la € profondeur de champ cst la distance limite où 
la vision reste nette. 


Plus A2 est profond, plus son centre ou son fond est diffi- 
cile à voir, obscur, éloigné de la lumiere: Al senfonce € au 
plus profond de la nuit / de la forét, là oñ l'obscurité est la plus 
grande. — La pièce est plongée dans une profonde obscurité 
(syn. ÉPAISSE). — Fig. La campagne profonde, la France 
profonde: les régions éloignées de la vie urbaine moderne. 


IV Une pensée profonde. 
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A2, esprit ou pensée, est profond. 


C'est. celui d'une personne qui cherche à comprendre, 
CREUSE les problémes pour les éclaircir, va au FOND des 


PUBLIC 


choses, les APPROFONDIT, les étudie € en profondeur (€ à 
FOND). — Un esprit profond (ant. LÉGER, SUPERFICIEL), une 
réflexion profonde (syn. PÉNÉTRANTE) ne reste pas € à la SUR- 
FACE des choses. — A1 humain € se creuse la tête pour venir 
à bout d'un probléme difficile. 


* Mais, N.B., des € discours CREUX, des € idées creuses sont 
VIDES de tout ce qui pourrait les rendre efficaces et inté- 
ressants. 


A2 abstrait est difficile à atteindre, ou à voir: il faut faire un 
effort particulier pour atteindre la signification profonde 
des choses. — La psychologie des profondeurs est l'étude des 
causes profondes des actes humains, souvent cachées à leur 
auteur lui-méme. 


A2 état, pensée ou sentiment est trés intense et il est diffi- 

cile d'en sortir: un calme, un silence profonds. — Al vivant 

" S'ENFONCE dans un sommeil profond. — Une profonde igno- 

rance, une foi profonde, un profond mépris, un ennui, une 

joie profoude, un profond respect. 

* Fig. Un € regard profond donne l'impression de refléter 
une pensée ou un sentiment profond. 


PUBLIC, adj.qual. (f. PUBLIQUE), et n.m. 


L À Paris, le Jardin des Plantes est un jardin public. 
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D Un AI public. 


Un A1 concret public est à € tout le MONDE. 


€ i IMPORTE qui peut en faire usage, il est COMMUN, OUVERT 
à tous. — Ant. un A1 PRIVÉ est PERSONNEL, PARTICULIER à un 
individu, ou à une petite catégorie d'individus déterminés. 


* GR.: l'adjectif public ne connait pratiquement que la 
fonction épithéte. Il est toujours postposé. L'ensemble 
«nom + adjectif» constitue un nom composé figé. 


| À Paris, le Jardin des Plantes est un € jardin public. — 
Divers € monuments publics (mairie, école, église, bureau 
de poste) se remarquent sur les € places publiques des villes 
et des villages. — Les € téléphones publics sont, sur la € voie 
publique, un € bien public à la disposition des passants. 

e Un AI abstrait public est propre à tous ou à un grand 
nombre de personnes: € l'opinion publique est ce que 
pense la majorité des GENS, € l'intérét public, l'intérét de 
tous. Un fait est € de notoriété publique 5 1 est connu de 
tout le monde. 


* Un AI humain public: un € homme public est un homme 
que sa profession améne à étre constamment en contact 
avec le public au sens de 1],1) (hommes politiques, artistes, 
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PUR 


sportifs, journalistes célèbres, etc.), un € ennemi public, un 
bandit redouté et recherché par toute une POPULATION. — 
La € vie privée des hommes publics n'est pas toujours res- 
pectée, méme quand ils croient étre à l'abri des photogra- 
phes dans leurs € propriétés privées. 


Un AI public est une INSTITUTION d'ÉTAT. 


* GR. L'ensemble «nom + adjectif» constitue un nom com- 
posé qui s'écrit parfois avec une majuscule à l'initiale, et 
l'adjectif avec une minuscule. 


* La € Fonction publique, c'est l'ADMINISTRATION de l'État. Le 
€ secteur public, ensemble des activités relevant de l'État 
s'oppose au € secteur privé, ensemble des activités relevant 
de la € libre ENTREPRISE, individuelle ou en sociétés. Dans les 
€ services publics, où les fonctionnaires de l'État travaillent 
pour les € affaires publiques, certains, au € Trésor Public, 
d'autres, à la € santé publique, d'autres encore, dans 
€ l'Enseignement public (ant. ና l'Enseignement privé / 
LIBRE), etc. 


* Une entreprise de € travaux publics construit des routes, 
des € bátiments publics, des barrages, etc., à la demande 
de l'État ou des Collectivités locales. — Certaines socié- 
tés, banques, compagnies ou entreprises ont été NATIONA- 
LISÉES puis PRIVATISÉES par l'État. Leur PRIVATISATION les 
a fait passer du secteur public au secteur privé. 


IL Lucie a joué en public un concerto de Mozart. Le public 
l'a longuement applaudie. 
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Le public (nom). 


Lorsque A1 humain, un individu isolé ou un petit ensem- 
ble d'individus (ex. un orchestre) fait connaitre A2 à A3, un 
grand ensemble d'humains, dont il cherche à attirer, sans 
contrainte, l'attention et l'intérêt, A3 est le public de A1. 


* A2, est un MESSAGE transmis par la parole ou par une autre 
forme d'art. La radio, la télévision, les meetings politi- 
ques, les spectacles, les concerts, les salons de peinture 
et expositions diverses ont chacun leur public, plus ou 
moins RÉCEPTIE, apte à bien recevoir le message, LARGE ou 
RESTREINT, VASTE, POPULAIRE ou CHOISI C'est le € grand 
public ou un public spécialisé. 

Domaine de l'INFORMATION. 


ላ] humain, ayant connaissance d'un fait nouveau A2, le 
ና rend public; il DÉCLARE A2 € en public: € sur la place 
publique, ou par voie de presse, par la radio ou la télévision, 
A] ANNONCE PUBLIQUEMENT ላጋ. Les GENS qui apprennent 
ainsi A2 font partie du public. 
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- Ant. Al dit A2 € en privé, au cours በፃ entretiens privés: il 
réserve l'information à un petit groupe de personnes, ou à 
une seule. 


Domaine des SPECTACLES. 


ለ1, ARTISTE, ACTEUR, MUSICIEN, joue A2 € en public: devant 
une assemblée importante de personnes, le public, composé 
de ses SPECTATEURS ou de ses AUDITEURS. À la fin du concert, le 
public a longuement applaudi l'orchestre. — Beaucoup de spec- 
tacles ne sont pas € pour tous publics, mais seulement pour 
les adultes. — A1 € est bon public s'il il rit et pleure facilement, 
là où il faut et quand il faut, mais il y a des publics EXIGEANTS, 
DIEEICILES. — Selon la qualité du spectacle ou l'exigence du 
public, € l'accueil du public peut étre enthousiaste, chaleu- 
reux, ou au contraire froid, glacial, mitigé. 


Domaine de l'ÉDITION. 

Al, ÉDITEUR, € maison d'ÉDITION, JOURNAL, REVUE, PUBLIE 
A2 LIVRE, ARTICLE, : il le fait fabriquer et le met en vente à 
l'intention d'un public de LECTEURS potentiels. La PUBLICA- 
TION d'un livre est une entreprise qui comporte des risques 
et demande un travail considérable. Mais un éditeur est 
satisfait quand ses publications (objets concrets résultant 
de l'acte de publier) se vendent bien. 

Domaine COMMERCIAL. 


A], maison de commerce, € fait de la PUBLICITÉ (syn. fam.: 
de la PUB) pour A2, ARTICLE ou PRODUIT, à l'intention d'un 
public d'ACHETEURS potentiels par des € ANNONCES PUBLICI- 
TAIRES (syn. fam. des pubs), dans les médias ou les boites 
aux lettres. Elle informe le public des qualités réelles ou 
supposées de A3, sous une forme ATTRAYANTE. — Les socié- 
tés importantes ont un service des € relations publiques, c- 
à-d. des relations avec le public. 


PUR, adj.qual. 


L. Certaines religions classent les nourritures en pures ou 
impures. 


1 


D AI humain ou concret est pur par conformité à une pres- 


cription religieuse. 


En matiére de prescriptions RITUELLES. Les PHARISIENS, dans 
le Nouveau Testament, ont le souci de leur PURETÉ: ils ne 
mangent que des nourritures pures; ils refusent de se 
SOUILLER en contractant, au contact d'objets ou de person- 
nes catégorisés comme IMPURS, une IMPURETÉ rituelle dont 
ils devraient se PURIFIER par des rites de PURIFICATION. C'est 
une pureté extéricurequi n'exclut pas les impuretés morales, 
d'où le risque d'HYPOCRISIE, syn. de PHARISAÏSME. 


° En matière de vie intérieure et de relations entre Dieu et 
les hommes: le PÉCHÉ est une SOUILLURE dont les chré- 
tiens aprës leur mort, peuvent avoir à se purifier au PUR- 
GATOIRE, avant d'accéder auN joies du paradis. 


* Un PURITAIN est un protestant prónant des principes 
moraux intransigeants ; son PURITANISME est souvent jugé 
péjorativement par les non puritains. 


En matière de simple MORALITÉ. A1 a le € cœur pur, des 
€ intentions pures et des € mœurs pures si rien de MAL ne 
porte atteinte à sa pureté, s'il est absolument sans méchan- 
ceté, sans intempérance et sans mensonge. — Emploi 
nominal: Al est un pur. — PR. Tout est pur aux purs: une 
personne pure a tendance à ne voir le mal nulle part. 


* En matière sexuelle, pureté est souvent syn. de CHASTETÉ: 
modération dans la recherche du plaisir. Une jeune fille 
pure est VIERGE, n'a jamais eu de relations sexuelles. 


* Ant. A] est CORROMPU, notamment en politique, s'il pro- 
fite de son pouvoir pour se procurer de l'argent de façon 
illégale au détriment de ses concitoyens. La CORRUPTION 
est un fléau dans les démocraties. — Si A1 est INCORRUPTI- 
BLE, il est INTEGRE, € pur et dur, € blanc-bleu (fam.) 
comme un diamant trés pur. 


ዚ Le bon vin doit être bu pur. 


D Al concret est pur s'il n'est pas MÉLÉ à des A2 d'une autre 
nature. 


Du € vin pur ne contient pas d'eau, de 1ሻ eau pure ne con- 
tient pas de vin (ni de sucre, ni aucune autre substance), 
une € couleur pure n'est pas MÉLANGÉE à une autre sur la 
palette du peintre, un métal pur n'est pas un ALLIAGE. 


* Dans la plupart des cas, pur est mélioratif: la pureté de Al 
est présentée comme un BIEN, et son MÉLANGE avec A2 
comme un MAL. En matiére de publicité, on vantc la qua- 
lité d'un vétement en € pure laine VIERGE, une charcuterie 
€ pur porc, du cidre € pur jus, etc. L'air pur, l'eau pure, la 


PUR 


Comment rendre pur ce qui est impur? 


Un ና air VICIÉ (un peu vieux), syn. plus moderne POLLUÉ, con- 
tient certaines substances gazeuses qui causent de la POLLU- 
TION, notamment les GAZ d'ÉCHAPPEMENT des voitures.On les 
équipe de € pots CATALYTIQUES pour y remédier. On lutte 
contre la pollution de l'eau au moyen de f stations d'ÉPURA- 
TION qui la débarrassent au moyen de FILTRES des IMPURETÉS, 
syn. des SALETÉS, qu'elle contient. D'une € eau SALE, elles font 
une € eau PROPRE. On FILTRE (verbe) l'eau. L'eau filtre à tra- 
vers un filtre, appareil POREUX. [] existe aussi des 9 filtres à air. 


Fig: Al humain, ayant autorité pour le faire, filtre les arrivants 
et ne laisse entrer dans un certain lieu que les invités ou les 
personnes qui ont le droit de passer. Il REFOULE les autres. 


On PURGE un appareil, notamment un radiateur, en éliminant 
les liquides ou les fluides qui l'empéchent de fonctionner. 


* Un € teint pur n'est pas BROUILLÉ. — En matière médicale, 
on peut DÉPURER le corps au moyen d'un DÉPURATIF des- 
tiné à le débarrasser de ses TOXINES; on peut le PURGER, lui 
administrer une PURGE pour vider les INTESTINS. 


* Une langue pure est employée sans incorrections, néolo- 
gismes, ou mots étrangers. Un PURISTE les a en horreur; 
par PURISME, il les considére comme une CORRUPTION de 
la langue, quil voudrait ÉPURER pour la ramener à sa 
PURETÉ originelle et idéale 


* On APURE des comptes en les vérifiant pour les soustraire 
à toute constestation. 


* On EXPURGE un texte en y censurant les passages que l'on 
estime ne pas devoir étre lus par certains lecteurs. 


* Fig. Dans une DICTATURE, ou à l'occasion d'une révolution, il 
arrive que le parti dominant prétende ÉPURER la société et 
procède à une ÉPURATION, à une € purification ethnique en 
neutralisant ou en supprimant les opposants, les «ennemis 
de classe», les catégories d'individus qu'ils jugent indésira- 
bles. Une épuration partielle est une PURGE. 


pureté de l'air/ de l'eau sont nécessaires à la vie. En m. C'est par pur égoisme que Max refuse de rendre service 
matière d'élevage, on recherche des animaux € de race 3 Paul 


pure, sans croisement avec des animaux d'une autre race. 
Un (cheval) € pur sang a une grande valeur à cause de la 
pureté de sa race. 

* La pureté d'une LUMIÈRE résulte de l'absence de nuages, celle 
d'un DIAMANT, de ce qu'il na aucun défaut; celle d'un SON 
CLAIR, de ce qu'il ne s'accompagne d'aucun BRUIT; celle d'une 
FORME de l'absence de toute complication, d'une SIMPLICITÉ 
donnant l'impression d'une BEAUTÉ PARFAITE. C'est une 
forme ÉPURÉE. Une ÉPURE est un dessin simplifié. 


> Un pur A1 (pur n'est jamais attribut en ce sens; dans la plu- 
part des cas, il est antéposé). 
Al est ce qu'il est et rien d'autre. 
Un € pur esprit n'a pas de corps. La € musique pure n'est 
pas de la € musique descriptive. La € science pure n'est pas 
la f science appliquée. La € raison pure s'oppose à la 
€ raison pratique. — Les calomnies d'Alice sur le compte de 
Sylvie, c'est € pure méchanceté, c'est € de la méchanceté 
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pure. — C est € pure folie, c'est € de la folie pure de s'attaquer 
à plus fort que soi; c'est agir € en pure perie. — Ce roman est 
une € pure fiction: il ne contient rien d'historique. — C'est 
par un € pur hasard que Jean, il y a vingt ans, a rencontré Syl- 
vie. — Marc attend de Luc une acceptation € pure et simple: 
sans aucune restriction. — Luc a accepté € PUREMENT et SIM- 
PLEMENT la proposition de Marc. — L'arc en ciel est un phéno- 
mène purement physique. 


QUALITÉ et QUANTITÉ, nf 


L] AI humain voulant se faire une IDÉE d'un objet A2 le QUALIFIE et 
le QUANTIFIE; il le pense sous l'aspect de la qualité et de la quan- 
tité de facon QUALITATIVE ou QUANTITATIVE et il le COMPARE avec 
dautres objets de méme sorte sous ces deux aspects, la qualité et 
la quantité étant l'une et l'autre susceptibles de DEGRÉS. 


L. Max a qualifié Luc d'imbécile. 


1 


2. 


[ L'expression de la qualité: Al qualifie A2 de A3. 


Al qualifie A2 de A3: Al dit que A2 EST A3; A3 est un QUA- 
LIFICATIF qui dit COMMENT est A2. 


[1] peut être adjectif si A1 dit: «Jean est savant / avare», ou 
nom: «Jean est un avare / un savant etc.». A1 le qualifie de 
«généreux» ou d «avare». 1] affirme que la science / l'avarice 
sont ses qualités, au sens grammatical (rare) du mot. Syn. 
ses € CARACTÈRES propres, ses CARACTÉRISTIQUES. En gram- 
maire, un € adjectif qualificatif sert à qualifier un nom. 


* Dans le langage courant, on réserve le mot qualité aux 
€ bonnes qualités et on appelle DÉEAUTS les “mauvaises 
qualités, notamment dans le domaine moral: les qualités 
de A2, svn. ses VERTUS (sa capacité à faire le BIEN), s'oppo- 
sent à ses DÉFAUTS (sa tendance à faire le MAL). 

* A3 est souvent péj. apres qualifier: Max a qualifié Luc de stu- 
pide, et Luc a qualifié Max de roi des imbéciles. Léa a qualifié 
leur comportement de puéril. — Une action A2 INQUALIFIABLE 
est si mauvaise qu'on ne trouve pas de mot pour la qualifier: 
Les crimes commis par ces soudards sont inqualifiables. 


Al ATTRIBUE A3 à A2. 


Il DONNE A3 à A2 selon quil reconnaît certains critères et 
croit (à tort ou à raison) pouvoir les affirmer. 


* A3 est un nom de qualité. En ce sens, attribuer est syn. de 
qualifier: Al attribue à Jean la générosité / l'avarice — En 





grammaire, un € adjectif ou un nom a la fonction d'ATTRI- 
BUT du sujet lorsqu'il est relié au nom auquel il se rapporte 
par un verbe d'état comme être, paraître, sembler, devenir. 
En langage philosophique, le nom attribut est syn. de 
caractéristique, € trait distinctif. Il s'emploie aussi pour 
dénommer des EMBLÈMES, des objets SYMBOLIQUES servant 
à identifier, en art, un personnage type ou une ALLÉGORIE. 
Lattribut de Jupiter est l'aigle, celui de St Pierre, la clef, 
celui de la justice la balance et le glaive. 


* A3 est un nom abstrait désignant ce que A2 mérite ou ce dont 
il a en lui la cause, ou la possibilité: Le professeur attribue à cha- 
que élève la note quil mérite. — Marc attribue une tâche diffé- 
rente à chacun de ses employés. — Sylvie attribue à Marie des 
pensées malveillantes / la responsabilité de l'accident. — L'archi- 
tecte attribue à un glissement de terrain les lézardes de la façade. 


Al humain, revétu de certains pouvoirs, donne qualité à A2 
humain pour ላፋ, inf.: il lui attribue A3, un TITRE qui lui con- 
fere le pouvoir de faire A4. Le résultat est que A2 € a qualité 
pour ላ4 inf. Syn. Il est HABILITÉ à A4: Le Président a NOMMÉ 
Albert Dufour Premier Ministre. Dufour a qualité pour gouver- 
ner, il est habilité à choisir les autres ministres. En sa qualité de 
Premier Ministre, il a pris les mesures qui s'mposent.— En ma 
qualité de président de séance, je donne la parole à Jacques. 


A2 humain est qualifió pour un certain type d'activité. 


A2 a les qualités et les QUALIFICATIONS requises pour une 
activité A4. Il cst QUALIFIÉ (pour A4). Sylvie a toutes les qua- 
lités d'une bonne mère de famille. 


* Certaines actions, métiers ou professions, requièrent, de la 
part des À2 qui les accomplissent ou les exercent, des quali- 
tés morales ou physiques (honnéteté, courage, force, etc.), et 
des qualifications professionnelles (expérience, compétence, 
etc.) bien précises, qui font que l'on est qualifié ou non: 
Alber Dufour a démissionné. 1l sest DISQUALIFIÉ: on a cons- 
taté qu'il n'avait pas les qualités requises qu'on lui attribuait. 
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QUALITÉ 


» Domaine sportif: en gagnant plusieurs € matchs de qualifi- 
cation, une équipe se qualifie pour participer à des rencon- 
tres plus importantes. Une équipe qui joue mal peut étre 
disqualifice. Elle perd ses droits à participer à ces rencontres. 


Un article de commerce peut étre € de bonne qualité, € de 
mauvaise qualité, ou € de qualité moyenne / médiocre. — La 
qualité soppose souvent à la quantité, lc qualitatif au quantita- 
tif: il vaut mieux, par excmple, posséder peu de choses de 
bonne qualité que beaucoup de choscs de mauvaise qualité. 


* Une réalisation artisanale ou industrielle, ou une produc- 
tion humaine quelconque, est de (bonne) qualité 
lorsqu'elle présente des qualités esthétiques (la beauté), 
des AVANTAGES pratiques (utilité, solidité) ou économi- 
ques (un prix raisonnable, un € bon rapport qualité-prix). 

Attention! on ne parle plus. comme autrefois, d'un homme 

ou d'une femme € de qualité, ce qui signifiait «de naissance 

noble et de bonne éducation». 


I. Lelivre de cuisine indique les quantités des ingrédients 
nécessaires. 
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A1 QUANTIFIE un ou plusieurs A2. 
Il indique leur quantité: 


* Si A2 est NOMBRABLE, il dit COMBIEN sont les A1 (par ex. des 
pommes, des planches), et combien ils MESURENT: le CALIBRE 
et le POIDS des pommes, les DIMENSIONS des planches, etc. 


e Si A2 nest pas nombrable, mais MASSIF, sans forme par lui- 
méme, fait d'une substance COMPACTE et HOMOGÈNE (par ex. 
du beurre), il dit le nombre et les mesures des MASSES qu'on 
isole dans cette substance. Quelle quantité de beurre faut-il 
pour faire ce gâteau? — 250 gr. ou un paquet de 250 grammes. 


NB. Une qualité, exprimée par un nom, comme l'intelli- 
gence, peut étre traitée, linguistiquement, comme une 
substance massive: Al a de l'intelligence, beaucoup / peu 
d'intelligence, autant d'intelligence que son collégue. Mais il 
est impossible de dirc *une quantité d'intelligence. Récipro- 
quement un adj. ou un adv. d'ordre quantitatif est traité, 
linguistiquement comme un qualificatif. Dans cette profes- 
sion, les femmes sont trés nombreuses . Marie vient nous voir 
aussi souvent que Sylvie . 


Dans une DISTRIBUTION, A1 ATTRIBUE à chacun des A2 la 
PART, la RATION, qui lui revient étant donné son róle, sa 
situation, etc. Ces ATTRIBUTIONS peuvent étre faites de 
manière juste ou injuste. Une ALLOCATION de mille euros est 
attribuée à chaque foyer sinistré par l'inondation. 


En grammaire, dans les phrases du type Al donne A3 à A2, 
le € complément d'attribution est A2. 


[ዚ Les instruments de la comparaison. 


l AUTANT...que et AUSSI...que. 


Ce sont les instruments du COMPARATIF. d'ÉGALITÉ (Voir 
l'article ÉGAL). Al est PAREIL à A2; entre Al et A2, il ny a 
pas de DIFFÉRENCE. (N.B. L'emploi de pareil que... quoique 
fréquent, est tenu pour incorrect et ne peut s'employer 
dans un écrit soutenu). 

e Aussi, devant un adjectif ou un adverbe de manière, est de 
l'ordre de la qualité. Luc est aussi intelligent que Max. — 
Max travaille aussi bien que Luc: l'intelligence de Max est 
égale à celle de Luc. 

Mais on peut le trouver également devant des adj. ou des 

adv. exprimant une quantité: Les spectateurs sont aussi nont- 

breux aujourd'hui qu'hier. — Max travaille aussi souvent et 
aussi longtemps que Luc. 

* Autant, devant un nom ou un verbe, est de l'ordre de la 
quantité: ll y a autant de Al que de A2: la quantité de(s) ለ] 
ÉGALE (verbe) celle de A2, est ÉGALE (adj.) à celle de A2. Si, 
dans un groupe, il y a 4 femmes et 4 hommes, alors il y a 
autant de femmes que d'hommes. On peut aussi dire quil y a 
ÉGALITÉ de femmes et d'honunes. — Si Max et Luc ont travaillé 
pendant 8 heures, alors Luc a autant travaillé que Max. 

€ pour autant: cependant, toutefois, malgré cela: Max dit 

quil est fatigué, ce qui ne l'empêche pas pour autant de sortir 

tous les soirs. 

€ autant que possible, € autant que faire se peut (vieilli): 

dans toute la MESURE du possible. 

€ (pour) autant que je sache: SI je suis bien informé. 

€ (pour) autant que je m'en souvienne: 51 je me souviens 

bien. 

€ Aussi longtemps que + futur, syn. plus courant: € Tant 

que -- futur: pour exprimer que deux actions auront forcé- 

ment licu en mémc temps puisque l'une sera la consé- 
quence de l'autre. Tant qu'il y aura des hommes... (titre de 
film), il y aura des guerres (fin possible de la phrase). 


PR. Autant en emporte le vent: rien ne restera de ce dont je parle. 


PLUS...que et MOINS...quie. 


Ils sont respectivement les instruments du COMPARATIF et du 

SUPERLATIF de SUPÉRIORITÉ et d'INFÉRIORITÉ. Il semploient 

dans l'ordre de la qualité et dans l'ordre de la quantité. 

e Sous l'aspect de la qualité, devant des adjectifs ou des 
adverbesdérivés d'adjectifs: Max est plus intelligent que 


Luc, il travaille plus intelligemment que Luc, c'est le plus 
intelligent (des deux). L'intelligence de Max est SUPÉ- 
RIEURE à celle de Luc. 


Luc est moins intelligent que Max, il travaille moins intelli- 
gemment que Max, c est le moins intelligent des deux: lintel- 
ligence de Max est INFÉRIEURE à celle de Luc. 


Le € sentiment de supériorité / d'infériorité est éprouvé par AI 
humain quand il se considère d'une qualité supérieure / inférieure 
à celle de A2 humain: Max éprouve un fort sentiment de supério- 
rité par rapport à Luc, et Luc a un € COMPLEXE d'infériorité. 

° Sous l'aspect de la quantité, devant des noms et des ver- 
bes, et certains adj.: il y a, dans un méme lieu et dans un 
méme temps, plus de A1 que de A2: la quantité de(s) A1 
est supérieure à celle de A2, il y en a DAVANTAGE (davan- 
tage que... quoique fréquent, est tenu pour incorrect et 
ne peut s'employer dans un écrit soutenu): il y a plus de 
A] que de A2. 


Il y a moins de A2 que de A1: la quantité de(s) A2 est infé- 
rieure à celle de A1. La victoire de nos troupes a été due à 
leur supériorité € en NOMBRE; la défaite de l'adversaire à son 
infériorité en nombre. — Si Max a travaillé pendant 8 heures, 
et Luc pendant 6, alors Max a plus travaillé que Luc, c'est 
lui qui a € le plus travaillé (des deux). Ant. Luc a moins tra- 
vaillé que Max, cest lui qui a € le moins travaillé. 

€ à moins que... ne + subj.: SAUF SI + indic.: Nous irons nous 
promener cet aprés-midi, à moins qu il ne pleuve. 

€ de plus en plus, € de moins en moins: Il y avait de moins en 
moins de spectateurs: PROGRESSIVEMENT, le nombre des 
spectateurs augmentait / diminuait. 

€ plus ou moins: pas exactement, pas tout-à-fait: Je suis plus 
ou moins satisfait de votre travail. 

Al humain € ne peut faire (à) moins que de + inf.: il ne peut 
pas ÉVITER de + inf.: Je nai pas pu faire (à) moins que de l'invi- 
ter. C'était € la moindre des choses: une obligation minimale. 
€ pas le moins du monde: absolument pas. Je ne me soucie 
pas le moins du monde de tes affaires. 

€ de plus, € et qui plus est, € en plus (fam.), € en OUTRE: 
s'emploient pour ajouter quelque chose à ce qu'on vient de 
dire. 

€ sans plus: et RIEN d'AUTRE: J'ai de l'amitié pour elle, sans plus. 


PR.: Qui peut le plus peut le moins: quand on a la capacité 

de faire des choses difficiles, on peut faire celles qui sont 

plus faciles. 

* En mathématiques, les signes «+» (plus) et «—» (moins) 
semploient respectivement pour ADDITIONNER et SOUSTRAIRE 
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des nombres. (N.B. Pour un autre sens de ces signes, voir 
l'article OUI et NON, V, 2.) 


3. La MAJORITÉ et la MINORITÉ, le MAXIMUM et le MINIMUM. 


Ce sont des notions quantitatives. 


* Al et A2 sont des noms: 4 étant supérieur à 3, si, dans un 
groupe, il y 4 femmes et 3 hommes, alors il y a plus de fem- 
mes que d'hommes, il y en a davantage. 1l y a une majorité de 
femmes. 


*Sil y a moins dhommes que de femmes; le nombre 
d'hommes est MOINDRE. Il y a une minorité d'hommes, ou 
encore il y a, € en majorité (loc.adv.), des femmes, € en 
minorité, des hommes, ou encore les femmes sont MAJORI- 
TAIRES et les hommes MINORITAIRES, ou encore: Dans ce 
groupe, les femmes DOMINENT. 


* Le maximum est la plus grande quantité possible, le minimum 
la plus petite quantité possible dans une situation donnée 


Syn. € au moins / au plus: Il y avait au moins / au plus trois 
cents personnes: le nombre exact n'est pas connu, mais il 
n'était certainement pas inférieur / supérieur à trois cents. Il 
y avait un minimum / un maximum de trois cents personnes, 
ou encore: ll y avait € au minimum / au maximum (loc.adv.) 
trois cents personnes. 


Comparaison de la quantité et de la qualité de AI à deux 
moments différents. 


* Une quantité AUGMENTE s’il y a plus de A] dans un deuxième 
temps que dans le premier. Elle est en AUGMENTATION quand 
de nouvelles unités ou de nouvelles masses s'AJOUTENT aux 
précédentes par un agent A2, constituant ainsi un AJOUT. 


° Un SUPPLÉMENT de AI est un élément SUPPLÉMENTAIRE, qui 
sajoute à une quantité déjà compléte ou qu'on croyait telle. 


e Syn. généralement mélioratif: La quantité de A] S'ACCROIT 
et son ACCROISSEMENT est ressenti comme une chose heu- 
reuse. Par contre un SURCROIT de A] est considéré comme 
une charge difficile à supporter. Marc se réjouit de l'accroisse- 
ment de son patrimoine mais déplore un surcroit d'impôts. 


Les verbes ci-dessus, à côté de leurs emplois pr., ont aussi 
des emplois tr. L'éditeur augmente le nombre de ses publica- 
tions. — ll a ajouté cette année plusieurs titres à son catalogue. 
— Marc accroît son patrimoine. 

* La quantité de(s) Al DIMINUE, elle est en DIMINUTION sil y a 
moins de Al dans un deuxiéme temps que dans le premier, 
des unités ou des masses antérieurement existantes ayant dis- 
paru. Elle se RÉDUIT, et, avec mention du résultat final, € se 
réduit à peu de chose, € se réduit à sa plus simple expression. 
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Emplois tr. Le gouvernement diminue les impôts, réduit la 
dette publique. — Il RESTREINT la circulation automobile dans 
le centre-ville; il y apporte des RESTRICTIONS. — En temps de 
guerre ou de famine, les autorités RATIONNENT la popula- 
tion. Ils instaurent un RATIONNEMENT. Les consommateurs 
ne doivent pas consommer plus que la RATION qui leur est 
attribuée, généralement considérée comme insuffisante, 
méme sil y a des rations copieuses. 


e En ce qui concerne la qualité, les verbes augmenter et 
diminuer ne sont pas impossibles: Le courage de Jean aug- 
mente / diminue, mais sont généralement relayés par 
d'autres verbes comme se DÉVELOPPER, GRANDIR, BAISSER, 
etc. (voir aussi l'article CHANGER). 


IV Les instruments de la gradation. 


1 


752 


TRËS 


Cet adv. est de l'ordre de la gualité et précise qu elle atteint 
un degré important. 1] s'emploie devant un adj. ou un adv.: 
Si l'intelligence de Max est grande, alors Max est trés intelli- 
gent. — Max travaille très souvent, et très vite. 


Dans les locutions verbales du type € avoir faim, € avoir 
soif, € avoir envie, etc, on ne dit plus guère € avoir grand 
faim mais le plus souvent € avoir très faim. 

Syn. intensifs EXTRÉMEMENT et aussi, selon les contextes, 
HORRIBLEMENT, TERRIBLEMENT, FORMIDABLEMENT, etc. 


BEAUCOUP 


Cet adv. est de l'ordre de la quantité et précise qu'elle 
atteint un degré important. 


Il y a beaucoup de A1: la quantité de(s) ላ] est supérieure à la 
quantité normale ou attendue. — Syn. Il y en a ÉNORMÉMENT. 


Si, dans un théátre, il y a deux mille spectateurs quand on 
sattendait à cinq cents, alors il y a beaucoup de spectateurs, 
énormément de monde, une quantité de spectateurs, des spec- 
tateurs € en quantité, syn. un grand NOMBRE, une FOULE, un 
TAS, une MASSE, une MULTITUDE, une KYRIELLE de AI. 


On peut dire aussi (Syn. généralement mélioratif): les A1 
ABONDENT, sont ABONDANTS, il y a des A1 € en ABONDANCE. 
Syn. fam.: il y a PLEIN de A1, syn. litt. et péj. les A1 € sont 
LÉGION (la légion étant un corps d'armée important, à l'ori- 
gine dans l'antiquité romaine, mais cette loc. se réfère à la 
légion de démons dont il est question dans la Bible). 


Un ensemble ou une masse de nombreux Al, le plus souvent 
des aliments, est jugé COPIEUX par un A2 humain qui a à le 
consommer et qui ne sattendait pas à une telle quantité. 


A2 humain ACCUMULE les Al: il en amasse ou en fait 
beaucoup: Dans cette affaire, Max a accumulé les erreurs. 


MULTI-: base savante d'origine latine servant à former des 
mots exprimant l'idée de PLUSIEURS ou de beaucoup. Ex. 
multinational, multipartisme, multimédia, etc. 


Pour la loc. € il s'en FAUT de beaucoup que A1 fasse A2: voir 
l'article FALLOIR. 


TROP 

e Sous l'aspect de la qualité, devant un adjectif ou un 
adverbe: 

Trop: la qualité de A] atteint un degré supérieur à ce qui 

est utile ou souhaitable. 

Si l'intelligence de Sylviane est grande, en comparaison avec 


celle des autres élèves de sa classe, alors Sylviane est trop intel- 
ligente pour rester dans cette classe, elle y perd son temps. 


Sylviane travaille trop vite, elle néglige certains détails impor- 
tants de son travail. 


* Sous l'aspect de la quantité, devant un nom ou un verbe: 


Trop: la quantité de(s) ላ] est plus grande que la quantité nor- 
male, et cela a des conséquences inacceptables, dommagea- 
bles, négatives. Si, dans un stade, il y a deux mille spectateurs 
pour mille lmit cents places, alors il y a trop de spectateurs, et la 
sécurité n'est pas garantie. Syn. Le nombre des spectateurs est 
EXCESSIF, DÉMESURÉ: ils sont en SURNOMBRE. Íl y avait trois 
passagers € de trop dans l'autocar, ils étaient € en trop, ils 
n avaient pas de place assise, ils ont dá redescendre. 


Luc a trop bn d'alcool: il a ABUSÉ de l'alcool, il a commis un 
ABUS d'alcool. 


Al humain € en fait trop: il fait plus qu'il n'est raisonnable 
ou nécessaire, notamment pour sattirer les faveurs de 
quelqu'un, et il obtient finalement l'effet contraire à celui 
souhaité. Syn. A] EXAGËRE (n. EXAGÉRATION). 


A], il ne faut pas € trop lui en demander: il ne faut pas exi- 
ger de A] ce quil ne peut pas faire. 


A] est € allé trop loin: il a DÉPASSÉ la mesure, les bornes. 
les limites, notamment au sens figuré, et donc a à supporter 
les conséquences négatives de ses actes. 


5i Max a travaillé toute la journée, quand le médecin lui a 
recommandé de ne travailler qu'une demi-journée, alors il 


a trop travaillé. Il risque de tomber malade, par EXCÈS ou SUR- 
CROIT de fatigue. 


SUR-: préfixe servant à exprimer la trop grande quantité: une SUR- 
CHARGE de travail est dangereusement fatigante; une SURABON- 
DANCE de produits entraine leur dévaluation; une atmosphère 


SURCHAUFFÉE est nuisible pour la santé; un public SUREXCITÉ, 
syn. SURVOLTÉ (fam.) risque de provoquer des dégâts; un élève 
SURMENÉ a trop de travail pour son âge; un pays SURPEUPLÉ a 
trop d'habitants pour sa superficie et ses ressources; SURESTIMER 
quelqu'un ou quelque chose, c'est lui accorder trop d'estime: les 
SURPLUS: les stocks invendus cédés à bas prix. 


ASSEZ 


° Sous l'aspect de la qualité, devant un adj. ou un adv. Si 
l'intelligence de Sylviane est convenable, honnête, compara- 
ble à celle des autres éléves de sa classe, alors elle est assez 
intelligente pour rester dans cette classe. 


Sylviane travaille assez vite, un peu plus vite peut-étre que la 
moyenne de ses camarades. 


e Sous l'aspect de la quantité, devant un nom ou un verbe. Il y 
a assez de A1: la quantité de(s) ላ] est égale à la quantité nor- 
male, attendue ou souhaitée. Syn. Il y en a SUFFISAMMENT. 


Exprimer sa SATISFACTION, se montrer SATISFAIT, c'est juger 
qu'il y a assez de Al, que la quantité de A1 est SUFFISANTE, 
SATISFAISANTE: Vos avez bien travaillé, je suis satisfait de 
votre travail. — Celui qui juge qu'il n'y a jamais assez de A1 
est un INSATISFAIT. 

Si, dans un avion, il y a cent-quatre-vingt passagers pour deux 
cents places, alors il y a assez de places pour tous les passagers. 
Le nombre de places est (largement) SUFFISANT. Il pourrait 
méme y avoir une vingtaine de passagers de plus. 


Si Max a travaillé huit heures dans une journée, comme tous 
ses collégues, il juge qu il a assez travaillé, ni trop, ni trop peu. 
Il a mérité son salaire sans faire courir de risque à sa santé. 
Al humain € en a (plus qu') assez de A2: il en a MARRE 
(fam.): A] est fatigué de A2, quelqu'un ou quelque chose, 
ou de faire quelque chose: Jen ai assez de vous voir ici! 
Allez-vous en! € ca SUFFIT, € je vous ai assez vu! 


PEU et UN PEU 


* Sous l'aspect de la qualité, devant un adj. ou un adv. Si 
l'intelligence de Sylviane est faible, alors Sylviane est peu 
intelligente. Elle a cette qualité à un faible dcgré. 


Syn. ዘፀ... GUÈRE: Elle n'est guère intelligente. 

Elle est peut-étre méme un peu béte. Syn. QUELQUE PEU: elle 

a cette qualité à un degré faible, mais non négligeable. 

* Sous l'aspect de la quantité, devant un nom ou un verbe: 
Il y a peu de A1; la quantité de(s) A1 est petite, inférieure 
à celle (A2) généralement ou normalement attendue. Trés 
peu, c'est € presque rien. 


QUALITÉ 


Il y a un peu de Al non nombrable: la quantité de ላ] est 
très faible, mais supérieure à la quantité nulle (A2) qui était 
possible. € Ce n'est pas rien, c'est déjà quelque chose. — For- 
mes renforcées de un peu: un (tout) petit peu. 


Si, dans un sucrier, il ny a qu'un petit fond de sucre en poudre 
quand on le croyait plein, alors il y a peu de sucre. Mais il y en a 
tout de même un peu, puisqu'il nest pas vide. — Si Max n'a tra- 
vaillé que pendant deux heures, alors qu'on sattendait à ce quil 
travaille toute la journée, alors il a peu travaillé. Mais il a tout de 
méme travaillé un peu car il aurait pu ne RIEN faire. 


GR. Si Al est nombrable, un peu est obligatoirement remplacé 
par l'adjectif QUELQUES ou le pronom QUELQUES-UNS, f. QUEL- 
QUES-UNES: Si, dans un groupe, il y 4 femmes alors qu'on en atten- 
dait 50 (par exemple), alors il y a peu de femmes. Mais il y en a 
tout de méme quelques-unes. Il aurait pu n'y en avoir AUCUNE. 

* Locutions: 


ላ] € est (bien) peu de chose: c'est une petite chose sans 
importance: Je vous ai rapporté un petit souvenir de voyage, 
mais ne me remerciez pas, c'est bien peu de chose. 


€ à peu de chose prés: avec seulement une trés petite 
différence: À peu de chose près, nous avons eu des expérien- 
ces tout-à-fait similaires. 

€ à peu près: ENVIRON, plus ou moins. Il y avait à peu près 
trois mille manifestants. 

€ Pour si peu: pour une raison aussi faible. Ne vous fácliez 
pas pour si peu, ce nest pas si grave. 


€ Il sen est fallu de peu que ላ] fasse A2: voir l'article FALLOIR. 


Dans les loc. temporelles, peu signifie € peu de temps: 
€ d'ici pen. € dans peu, € avant peu, € sous peu (Syn. de ces 
trois locutions, courant: BIENTÓT, rare: INCESSAMMENT), 
€ depuis peu. — Une action qui se fait € peu à peu est PRO- 
GRESSIVE, elle se développe par petites étapes. 

Emploi nominal: € le peu de AI ou le peu que + verbe: Le 
peu que je connais de Max ne ni'incite pas à devenir son ami. 


La quantité ou la qualité de ላ] produisent un EFFET, ont une 
conséquence. 


° [ es adverbes ASSEZ et TROP peuvent se composer avec POUR + 
infin. ou POUR QUE + subj.: Tu es assez intelligent pour coin- 
prendre. Cet enfant est trop jeune pour que je puisse l'emmener 
voir ce film. 

* Les adverbes TANT, TELLEMENT et SI (mais pas *AUSSI) se 
composent avec QUE + ind. Tant ne fonctionne que sous 
l'aspect de la quantité, si, sous l'aspect de la qualité, telle- 
ment sous l'un et l'autre: 
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J'ai tant travaillé que je suis fatigué. — PR. Tant va la cruche 
à l'eau qu à la fin elle se casse. — Luc est si faible qu'il ne peut 
pas marcher. 


Sylviane est tellement intelligente, syn. SI intelligente qu'elle 
va passer dans la classe supérieure. 


Sylviane travaille tellement / si vite qu'elle néglige certains 
détails. 


Il y avait tellement de spectateurs que tous les strapontins 
étaient occupés. Dans ce cas, si est impossible. 


GR. Tous ces adverbes se combinent entre eux pour former 
de nombreuses locutions adverbiales : € un peu trop, € assez 
peu, € beaucoup trop, € très peu, € trop peu, € un peu moins, 
€ un peu plus, € beaucoup moins, € beaucoup plus, € plus 
ou moins autant, etc. 

Place des adverbes: 


Lorsqu'ils modifient un verbe à une forme simple, ils se 
placent aprés le verbe: Max dort peu, mais lorsque ce 
méme verbe est à une forme composée, ils se placent entre 
l'auxiliaire et le participe: Max a peu dormi cette nuit. 
Lorsqu'ils modifient un adjectif ou adverbe, ils se placent 
avant cet adjectif ou cet adverbe: Max est trés content ; Luc 
vient nous voir assez souvent. 


RAISON n.t. 


1 L'homme est un animal doué de raison. 


ጌ ለ] humain est € doué de raison. 


3. 


Syn. de € bon SENS; c'est un € animal RAISONNABLE par 
NATURE, ce qui devient manifeste quand il sort de la petite 
enfance et qu'il atteint l'€ âge de raison (7 ans): il est capa- 
ble de RAISONNER, de faire un RAISONNEMENT, c'est-à-dire 
d'ANALYSER et d'EXPLIQUER une situation en termes de CAU- 
SES et d'EEEETS; de prévoir les CONSÉQUENCES de ses actes et 
d'agir en conséquence; de saisir des RAPPORTS constants 
entre différents À abstraits. 


A] raisonne. 


e Considérant un fait, il en DÉDUIT la CAUSE ou en INDUIT les 
conséquences. De la maniére dont l'accident s'est produit, 
je déduis que le matériel était mal entretenu. — Du fait que 
le matériel est mal entretenu j'induis qu'il pourrait y avoir 
un accident. — Sherlock Holmés, dans ses enquêtes procé- 
dait plutôt par DÉDUCTION quie par INDUCTION. 


* Considérant un ensemble de faits, il en € tire une CONCLU- 
SION. Il fait une chaleur étouffante, les nuages s'accumulent; 
j'en CONCLUS qu'il va y avoir de l'orage. La CONCLUSION d'un 
discours est le moment FINAL, oü la personne qui parle fait 
la SYNTHÈSE de tout ce qu'elle a dit, et où tout s'explique. 


A] raisonne et communique ses raisonnements. 


° [ fait COMPRENDRE son raisonnement à un A2 humain pour 
l'amener à reconnaitre une certaine VÉRITÉ et l'en CONVAINCRE. 


e [I DÉMONTRE unc vérité, en fait une DÉMONSTRATION (voir l'arti- 
cle MONTRER); il ÉTAYE ses OPINIONS, les ÉTABLIT, il les EONDE 
SOLIDEMENT, et, dans une DISCUSSION, JUSTIEIE ce qu'il affirme, 
en.INVOQUANT des ARGUMENTS solides: des éléments de 
preuve, lui permettant de RÉEUTER ceux de l'adversaire. — ላ] 





ARGUMENTE contre À2; sa thése est bien ARGUMENTÉE; son 
ARGUMENTATION est solide. — Un argument MASSUE 
assomme le contradicteur et le laisse sans réplique. 


* Il PROUVE ce qu'il dit par des PREUVES de nature logique 
ou € par l'absurde, ou en apportant, € preuves en main, des 
€ preuves matérielles, véritablement PROBANTES de la RÉA- 
LITE d'un EAIT. — Al est heureux de dire à son 
interlocuteur: La preuve, c'est cela! et déçu si A2 reste 
dans le DOUTE et lui répond: € Ce nest pas prouvé, € Ça 
reste à prouver, € Qu est-ce que ça prouve? 

* Emplois affaiblis: A1 € fait preuve de A3, une qualité, un 
sentiment. Dans des circonstances difficiles, Jean a fait 
preuve de courage, il a prouvé son courage. — Il donne à Syl- 
vie des preuves d'affection. 


La LOGIQUE est la science qui traite de la validité des rai- 
sonnements, et des critéres de vérité des propositions. Un 
LOGICIEN est un spécialiste de cette science. 


° ላ] raisonne LOGIQUEMENT, fait un raisonnement LOGIQUE 
si ses idées s ENCHAINENT sans se CONTREDIRE et forment 
un tout COHÉRENT; leur COHÉRENCE est un bon signe d'un 
raisonnement juste. Après avoir rassemblé et interprété tous 
les éléments de son enquête, € en bonne logique, Sherlock 
Holmes doit conclure que le criminel est le concierge. 


* Ce qui est logique est normal. Si les chemins de fer sont en 
grève, que fais-tu? Je prends ma voiture, c'est logique! 

° Le raisonnement, la conduite de Al est ILLOGIQUE, com- 
porte des éléments CONTRADICTOIRES, qui engendrent des 
INCOHÉRENCES. — Le récit INCOHÉRENT du témoin laisse pen- 
ser quil ment. — Tu sais que les chemins de fer sont en grève et 
tu restes sur le quai à attendre le train? Ce n'est pas logique! 


ላ] est philosophe. 


[] pense que la raison est le seul moyen d'accéder à la vérité: 
cest un RATIONALISTE, (nom); il est rationaliste (adj.); il 


RAISON 


professe le RATIONALISME: il oppose la raison à la FOI quil III J'ai des raisons de penser qu'Alice remportera le match. 
refuse. Il est cartésien s'il a un esprit clair, méthodique, logi- 


[> A1 a des raisons pour A2 inf. 
que, comme le philosophe Descartes. 


1 ለ1 a des raisons de ou au moins € une bonne raison pour 
6. Emploi péjoratif. A2 inf. 


Al prend plaisir à enchainer des raisonnements sans les 
contróler par l'EXPÉRIENCE; il discute pour le plaisir de dis- 
cuter les ordres ou les conseils qu'on lui donne: c'est un 
RAISONNEUR; il RATIOCINE. 


IL Jean a raison d'accepter le poste qu'on lui propose. 


[> ለ] a raison / tort de A2 inf. 


1 ለ] ና ሰ raison. 


Ayant un problëme à résoudre ou une décision à prendre, 
il raisonne sur les conséquences possibles de cette déci- 
sion, € pèse le pour et le contre et adopte, après réflexion, la 
solution la plus simple, la plus efficace, la plus 
avantageuse; c'est une décision RAISONNABLE. Il agit RAI- 
SONNABLEMENT. La solution quil a trouvée est RATION- 
NELLE, parce qu'il a un esprit RATIONNEL et que chez lui la 
raison l'emporte sur l'affectivité. 


* On peut faire un € mariage de raison sans amour, mais il 
arrive qu'un mariage d'amour soit aussi un mariage raison- 
nable. — € À tort ou à raison , Jean a refusé le poste qu'on lui 
offrait : moi qui parle, je ne le juge pas. — Marc lui € donne 
raison, Luc lui € donne tort: Marc juge qu'€ il a raison, 
Luc qu il a tort de l'avoir refusé. 

* Dans une discussion, A1 € a raison de son adversaire A2: il 
vient à bout de ses objections, il en triomphe. Par extension, 
Al € a raison de A2 humain dans un combat quelconque 
(par ex. de boxe) ou de A2 abstrait (une difficulté) ou concret 
(une masse d'objets à traiter): il en vient à bout. 


A] a TORT. 


Si Al a commis une € faute de raisonnement, ou laissé ses 

PASSIONS (amour fou, haine, désir de vengeance) € l'emporter 

sur sa raison, dans le cas où s'agit d une démonstration, il € se 

TROMPE; dans le cas où il sagit d'une décision, sa décision est 

DÉRAISONNABLE. 

* [I DÉRAISONNE si ce qu'il dit ou pense est ABERRANT, 
ABSURDE, si c'est une ABSURDITÉ, une ABERRATION, si cela 
€ no tient pas debout, € n'a ni rime ni raison. 

* Al boit € plus que de raison. — A1 € ne veut pas entendre 
raison. — A2 humain raisonne Al humain: il essaie de lui 
€ faire entendre raison. S'il y réussit, A2 humain € raméne 
Al à la raison. 


* Al devient FOU: il € perd la raison, il € n'a plus toute sa raison. 
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Ce sont les MOBILES qui le poussent à agir; ou les MOTIFS 
qu'il a de penser ou de faire A2: il est MOTIVÉ pour faire A2. 


` 


* C'est € à cause de ces raisons qu'il fait ou pense A2. Pour 
quelle raison refuses-tu d'embaucher Eric? — € J'ai mes ዘው 
sons (que je ne juge pas utile de te dire). — C'est € pour une 
raison valable, € avec raison, € à juste raison, € non sans 
raison que Marc refuse d'embaucher Éric. — Jean discute 
avec Marc: C'est vrai, Éric sort de prison mais € ce n'est pas 
une raison pour ne pas l'embaucher; il a été victime d'une 
erreur judiciaire. — € Raison de plus, tu répareras une injus- 
tice en l'embauchant. — Marc € se rend aux raisons de Jean: 
il se laisse CONVAINCRE par Jean. 


* La € raison d'être, la € raison de vivre d'un compositeur, 
c'est la musique. — Quand on n'obtient pas ce qu'on désire, 
il faut € se faire une raison: accepter la situation, en con- 
sidérant ses quelques aspects positifs. 


° PR. La raison du plus fort est toujours la meilleure: dans un 
conflit, le plus fort fait toujours triompher son point de 
vue sur celui du plus faible, et il en profite! 


La raison de A2 abstrait est sa CAUSE. 


Pour quelle raison Alice remportera-t-elle le match? — € En rai- 
son de son bon entrainement et de sa forme physique. — Beau- 
coup de nos actions s'expliquent par des raisons d'intérêt partisan, 
ou d'intérêt personnel, ou pour € des raisons de famille. — Cer- 
tains invoquent € la raison d'État pour expliquer la conduite 
apparemment condamnable d'hommes politiques: l'intérêt de 
l'État, qui, pensent-ils, transcende le droit. 


IV Un ouvrier payé en raison du nombre de pièces produites. 
© A2 abstrait est à / en raison de A3 abstrait. 


1 La raison est un RAPPORT entre A2 et A3 perçu par un Al 


humain non exprimé. L'accroissement de la proportion des 
retraités dans une société est € en raison directe de l'allonge- 
ment moyen de la vie et € en raison inverse du nombre des 
naissances: plus la vie humaine s'allonge, moins les naissan- 
ces sont nombreuses, plus la proportion des retraités est 
importante dans une population. 


Les noms de deux ou plusieurs associés participant aux béné- 
fices d'une société commerciale € à raison de leur apport, 
constituent une € raison sociale: Dupont et Dubois, éditeurs. 


RANGER 7? 


maisons. Une COLONNADE est une rangée de colonnes. 
RANGER et ARRANGER, v Une HAIE est une rangée d'arbustes plantés très près les 
D ias ። š 2 dg uns des autres pour constituer un mur de végétation le 
L Max avait bien rangé ses papiers, mais Léa les a tous ' UE E P 
5 long d'un champ ou d'un chemin. 
dérangés. 


1 ለ] range des A2 qui étaient MÊLÉS. 4. Emplois pronominaux. 


Il les TRIE: sépare, par CATÉGORIES, ceux qui ont les mémes 
QUALITÉS ou CARACTÉRISTIQUES: il en fait le TRI ou TRIAGE. 
Quand il trouve un nouvel élément qui présente ces caracté- 
ristiques, il le range PARMI les autres A de méme catégorie, le 
€ met au RANG / au NOMBRE de ces autres A qui peuvent être 
de toutes sortes, concrets, humains, abstraits. Il faut ranger ce 
réalisateur au nombre des cinéastes de la Nouvelle Vague. 


2. Al range des A2 concrets dans un lieu A3. 


Ces A2 peuvent étre des papiers, documents, fiches, photos, 
vétements, objets divers, AFFAIRES personnellcs, triés et CLAS- 
SÉS en fonction d'un CRITÈRE de RANGEMENT: leur contenu, 
leur forme, leur date, leur couleur, etc., pour ne pas les ÉGA- 
RER, pour pouvoir les RETROUVER facilement en cas de besoin. 
Il les PLACE, selon ce classement, dans A3, un € meuble de 
rangement (une armoire, une commode, un PLACARD, un 
secrétaire, des étagères, des rayons), un TIROIR, un CLASSEUR 
ou une CHEMISE, une BOITE ou un CARTON, etc. — Al € fait du 
rangement: il consacre un certain temps à mettre cn ORDRE 
des objets qui étaient jusque là en DÉSORDRE. 

* ላ] REMISE A2 dans une REMISE, pièce spécialement con- 
sacrée au rangement d'objets divers encombrants, notam- 
ment de matériel agricole. 

* Al range le lieu A3: il met de l'ORDRE dans les objets qu'il 
contient, y fait du rangement. Jeannot sest enfin décidé à 
ranger sa chambre. 

* Ant. Al DÉRANGE les A2, ses affaires ou celles de quelqu'un 
d'autre: il met les A2 en DÉSORDRE, les DÉCLASSE, les met 
€ sens dessus dessous. En fouillant dans ma chambre, les cam- 
brioleurs ont dérangé toutes mes affaires. 


Un RANG / Une RANGÉE de A2 concrets. 

C'est une SUITE de A2 indifférenciés disposés sur une LIGNE 

DROITE à INTERVALLES réguliers. Il y a autant de rangs (ou 

rangées) PARALLÈLES que le nombre de A2 l'exige. 

e Dans les jardins potagers, les plants de légumes sont dis- 
posés en rangs: deux rangs de salade, trois rangs de haricots. 
etc. De méme, on parle d'un € rang (de mailles) dans un 
ouvrage de tricot. 

* Les allées d'une propriété sont souvent bordées de deux 
rangées d'arbres, et la plupart des rues de deux rangées de 


* Des Al humains se rangent par six, par dix, etc.: ils se 
mettent en RANGS (voir l'article ARME et ARMÉE, I1,4), cons- 
tituent des rangs de six ou dix individus. Notamment les 
soldats de deux armées ennemies qui se livrent une 
€ bataille rangée. 


e Al humain se range pour laisser passer A2, il S'ÉCARTE du 
chemin de A2. 


e Fig. Al humain € se range sous l'autorité / la bannière de 
A2: A1 choisit le CAMP de A2, se RALLIE à A2; également, A1 
€ se range à l'avis de A2: il ADOPTE le point de vue de A2. 


* Al humain se range: après avoir mené pendant quelques 
années une vie agitée, € la vie de BOHÈME, Al adopte un 
genre de vie plus sage, plus raisonnable; syn. il € rentre 
dans le rang, S'ALIGNE sur les autres, € aligne sa conduite 
sur celle des autres. Le résultat est qu'il € mëne une vie 
rangée, c'est un € homme / une femme rangé(e). 


II. Max et Léa ont bien arrangé leur maison. 


1 Al arrange A2 lieu (appartement, chambre, maison, bureau). 


Il y met un ORDRE satisfaisant, l'EMBELLIT, le DÉCORE, le rend 
plus FONCTIONNEL, l'AMÉNAGE, fait des AMÉNAGEMENTS, DIS- 
POSE lc mobilier d'une autre facon, en refait l'AGENCEMENT. 
Ces jeunes mariés ont bien arrangé leur maison. 


* Al arrange des fleurs pour que le bouquet soit plus beau, 
les mcubles de son appartement pour que leur DISPOSI- 
TION soit plus utile et plus agréablc. 


2. Alarrange A2 TEXTE. 


Il REMANIE son texte, le RETOUCHE, refait ses phrases, choisit 
d'autres mots, pour rendre son texte plus compréhensible 
ou plus beau. 


* Les A2, idées ou pensées de Al, sarrangent dans sa tête: 
elles s'ORDONNENT de façon plus RATIONNELLE. 


Domaine MUSICAL. 


A1 ARRANGEUR arrange A2 morcau de musique: il le réécrit, 
l'ADAPTE, pour quïl puisse être joué par d'autres instruments 
de musique que ceux prévus initialement par le compositeur. 
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| RANGER 


m. Mon téléphone était en dérangement mais un répara- possible. C'est d'autant plus facile si Al cst ARRANGEANT 
teur est venu l'arranger. (avec A2), syn. CONCILIANT, ACCOMMODANT, ct réciproque- 
ment, s'ils se FACILITENT mutuellement les choses. Entre 


1 ለ] arrange un A2 concret qui était dérangé ou en DÉRANGE- amis, on peut toujours s'arranger. 
MENT, en PANNE, qui ne fonctionnait plus ou marchait mal, I 
un A2 ABIMÉ, DÉTÉRIORÉ, DÉTRAQUÉ: A1, RÉPARATEUR, Íait * A4 humain, INTERMÉDIAIRE, CONCILIATEUR ou ARBITRE, 


€ arrange les choses entre Al et A2; il les aide à régler leur 


une RÉPARATION; il arrange, syn. RÉPARE, A2 appareil, | 1 
probléme ou DIFFÉREND, il les RÉCONCILIE. 


machine, systéme (téléphonique, informatique, électri- 
que), serrure USÉE, mur DÉMOLI, etc., à condition que A2 ne * Fam. Al et A2 se sont RACCOMMODÉS: après une BROUILLE 
soit pas devenu IRRÉPARABLE. — Al RACCOMMODE A2, sur- 
tout tissu ou vétement DÉCHIRÉ, il fait du RACCOMMODAGE. 
* Emploi pr. à sens passif, A2 concret € peut s'arranger: A2 2. Al humain dérange A2 humain: Al est un IMPORTUN gut 

peut étre RÉPARÉ. EMPÉCHE A2 de vaquer normalement à ses OCCUPATIONS; il 
l'IMPORTUNE, le DISTRAIT, cause du DÉRANGEMENT, fait du 
bruit, lui parle, etc. 


passagère, ils se sont réconciliés. 


* Al arrange A2 abstrait, ça, l'AFFAIRE, le PROBLÈME de A3 
humain: A1 RÈGLE le problème de A3, lui trouve une SOLUTION. 


* A2 abstrait (ça)sarrange: les choses vont mieux, la situation * Al est DÉRANGEANT (pour A2): Al a un comportement 
S'AMÉLIORE. Ne vous inquiétez pas, ça va s'arranger. — À la fin, ÉTRANGE, qui TROUBLE, GÊNE, EMBARRASSE A2, provoque un 
tout s'arrange. — PR. Tout est bien qui finit bien. — € Le temps MALAISE chez A2. A2 est dérangé par A1. 


J › ^1: . . . 
s'arrange: le temps s'améliore, le soleil revient, il cesse de 


pleuvoir, il fait moins froid, etc. Ant. € le temps se DÉTRAQUE. 3. Ça arrange A2 humain que + phrase au subj.: ça lui FACILITE 


les choses, c'est MIEUX pour lui, ca lui CONVIENT mieux 
2. *Al arrange A2 sa coiffure, sa toilette, Al s'arrange: il (qu'une autre possibilité rarement exprimée). Ca m arrange 
arrange sa toilette, il se peigne, se brosse, € se fait beau. que tu vieunes samedi (plutót qu'un autre jour). 


* Al arrange A2 humain, syn. Al lui € arrange le portrait 
(ironique et fam.), lui € casse / démolit la figure (fam.): A1 
frappe A2 au visage et lui donne de tels coups que le 
visage de A2 SAIGNE, est TUMÉFIE, ENFLÉ, DÉFORMÉ, couvert 
de BLEUS, bien AMOCHÉ (fam.). — Emploi pr. En tombaut, 
Max s'est bien arrangé! 


° Ca dérange A2 humain que + phrase au subj., ou, par 
euphémisme poli, Ca n'arrange pas A2 que + phrase au 
subj.: ca le GÉNE, l'EMBARRASSE, lui COMPLIQUE la vie, lui 
pose un probléme. Ca te dérange que je passe te voir ce 
soir? — Je ne peux pas dire que ça me dérange mais ça ne 
in arrange pas vraiment. — Ça vous dérange si je fume? 

* Al € ne sarrange pas (en vieillissant, avec le temps) 

(fam.): Al ne S'AMÉLIORE pas, € n'acquiert pas de QUALITÉS, V Je vais m'arranger. Ne vous dérangez pas! 


et ses DÉFAUTS s'accentuent. | 
ጊ ለ] humain sarrange pour faire A2.: il trouve lui-même une 


solution (pour faire A2), il se DÉBROUILLE. — Al est un 
DÉBROUILLARD: il trouve toujours une solution à tout, il 
ና sen SORT toujours. 


* Al a A2, l'esprit / l'estomac, dérangé: A2 est DÉRÉGLÉ, 
DÉTRAQUÉ, en mauvais état de fonctionnement. Al pense 
mal ou digère mal. — Fam. A1 € est un peu dérangé: A1 n'a 
plus toute sa téte, toute sa RAISON, il est un peu FOU. 

* Al humain s'arrange de A2 abstrait: il € fait avec (fam.), il 
sen ACCOMMODE, il agit comme si A2 n'était pas un réel 
probléme. 


3 ለ1 arrange A2 abstrait (voyage, rencontre, rendez-vous, entre- 
vue) dans l'intérêt de A3 humain: non sans quelque difficulté, 
Al ORGANISE A2, le PRÉPARE, le met sur pied. La secrétaire du 


directeur a finalement réussi à m arranger un rendez-vous avec lui. 2. Al humain se dérange pour A2: il interrompt ses propres 

IV Entre amis, on peut toujours s'arranger. — Ca vous activités pour soccuper de A2, il fait des EFFORTS pour 

dérange si je fume? régler A2 abstrait ou pour aider A2 humain qui n'arrive pas 

à € sen sortir tout seul, il € se donne de la PEINE, se DÉVOUE 

ጊ ለ] humain sarrange, € trouve un ARRANGEMENT avec A2 pour A2, est DÉVOUÉ, SERVIABLE. — A1 (ne) se dérauge (pas): 

humain (au sujet de A3 affaire ou problème), ou Al et A2 il adopte la conduite opposée. Courant à la forme négative 
sarrangent, se mettent d'ACCORD pour régler A3 le mieux de l'impératif: Ne te dérange pas! Ne vous dérangez pas! 
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RAPPORTER 7 


IL Sous la pression de la rue, le décret a été rapporté et la 
séance reportée. 


RAPPORTER, v. et RAPPORT, n.m. 


1 Al, législateur, décideur, rapporte A2, une RÈGLE, une LOI 
quil a édictée, mais qui se révèle inopportune; sans l'annu- 
ler à proprement parler il décide de revenir à l'état anté- 
rieur, de ne pas l'appliquer, pour le moment du moins. 


L Jeana emporté mon livre hier et me l'a rapporté ce matin. 


L Voir l'article PORTER I, 2. 


1 Al humain rapporte A2 concret à A3 humain qui se trouve 

en un lieu n°1, sa place normale. 2. Al humain, ayant décidé que l'action A2 aurait lieu à une 
certaine date, la reporte à la date A3: il la DÉPLACE dans le 
temps, en général, il lui assigne une date postérieure à la 
première. La séance prévue pour le 18 mai est reportée au 3 
juin; ce REPORT n'aura pas de conséquences fâcheuses. 


Ou, simplement, il le rapporte au lieu n° 1. L'ébéniste a rap- 
porté à Sylvie sa commode réparée: la personne Al, après avoir 
PRIS (ENLEVÉ, EMPRUNTÉ, VOLÉ) A2 à A3 et l'avoir EMPORTÉ en 
un lieu n?2 (l'atelier de l'ébéniste) revient au lieu n?1 (le domi- 
cile de Sylvie) et REND A2 à A3 qui le RÉCUPÈRE. C'est un II. Marc a fait une invention qui lui a rapporté beaucoup 
retour à l'état antérieur dont A3 est le BÉNÉFICIAIRE. d'argent. 


NB. Les lieux n°1 et n°2 sont souvent sous-entendus. P A1, concret ou abstrait, rapporte A2, à A3 humain qui en 


rapporter, REMPORTER et REPORTER. 


A3 estle lieu n?1, place normale de A2. A1 quittant le lieu n?1 
eniporte A2 au lieu n? 2 et, quittant le lieu n°2 le REMPORTE au 
lieu n? 1 s'il imagine son point de départ. Il le rapporte s'il ima- 
gine son point d'arrivée. Si tu emportes le magnétoscope à la 
campagne, Jean, n'oublie pas de le rapporter à Caen, dit Sylvie 
(qui se trouve à Caen). — Il faut que je le remporte à Caen, 
pense Jean (qui se trouve à la campagne). 


° Si Al a simplement DÉPLACÉ A2 à l'intérieur du lieu n°1, 
il le reporte à sa place. Où as-tu pris ce livre? REPORTE-le 
sur l'étagére où tu l'as pris. 


A] humain rapporte A2 concret à A3 concret. 


Sylvie rapporte une poche à la veste de Jeannot. — A3 ne com- 
portait pas de A2, ce qui pouvait être senti comme un man- 
que. Al le rapporte: l'y AJOUTE; c'est une ና pièce rapportée. 


BÉNÉFICIE. 


A2 financier. 


L'invention de Marc € lui a rapporté gros! — Les obligations 
de la banque de Guyenne rapportent 6%; dans la conjoncture 
actuelle, elles € sont d'un bon RAPPORT; c'est un INVESTISSE- 
MENT RENTABLE. 


e Marc possède un € inmneuble de rapport: il ne l'habite pas, 
il le loue pour en tirer un revenu. Il lui procure un APPORT 
d'argent non négligeable. 


A2 agricole. 

Le verger de Max est € en plein rapport: les arbres sont adul- 
tes et en bon état, ils produisent beaucoup de fruits. 

A2 abstrait. 


Qu'est-ce que qa te rapporte de te dévouer pour cette 
association ? Rien que des ennuis! — Mais aussi la satisfaction 
de me sentir utile. 


IV Le journal rapporte que la police a dispersé les manifes- 
tants. 


1 Al humain rapporte A2 une INFORMATION, à A3 humain 


4. AI ayant trouvé A2 ailleurs le rapporte à A3, au lieu n°1. 


A] est PARTI à la RECHERCHE de A2; il le rapporte du lieu n?2 
oü il l'a TROUVÉ; il REVIENT avec A2. Sylvie rapporte des oran- 


ges du marché. — L'hirondelle est partie en chasse; elle rap- 
porte à ses petits des vers et des insectes. — Jean lance une 
pierre au loin et crie à Médor: Rapporte! Le chien court et 
revient en tenant la pierre dans sa gueule. Un chien de 
chasse est dressé à rapporter le gibier. 


* Al revient avec l'objet A2 sans que A2 ait été vraiment le 
but du déplacement. Sylvie a rapporté de Tunisie une djel- 
laba'et un bracelet d'argent. — Fig. A2 abstrait. Elle en rap- 
porte aussi une excellente impression. 


qui l'APPREND. 
Luc, envoyé discuter avec Jean, rapporte à Marc sa réponse; 
il la lui rapporte mot pour mot; il lui rapporte tout ce qu'il lui 
a entendu dire. 


* Dans des relations officielles, administratives, de travail, 
Alfait un rapport sur les faits qu'il a vécus ou étudiés lui- 
méme, syn. un COMPTE RENDU. Tout spécialiste peut étre 
amené à faire un € rapport écrit / oral, éventuellement 
secret, confidentiel sur toutes sortes de sujets: € rapport 
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RECEVOIR 


d'activité, € rapport de police, € rapport financier, etc. — Le 
RAPPORTEUR fait un rapport devant une assemblée; par ex. 
il expose un projet de loi devant l'assemblée législative. 


2. Al pratique la DÉLATION. 


3. 


il rapporte à une autorité des faits délictueux dont il prétend 
avoir été témoin, dans l'intention de DÉNONCER l'auteur de ces 
faits et de le faire punir. Les ና DÉNONCIATIONS calomnieuses 
sont particulièrement graves. — Al rapporte, syn. il MOU- 
CHARDE (fam.), il CAFARDE, il CAFTE (vulg.). C'est un MOU- 
CHARD, un CAFARD. — Les écoliers n'aiment pas beaucoup les 
RAPPORTEURS, leurs camarades qui vont raconter au maitre ou 
à la maitresse les bêtises qu'ils ont faites. Sale rapporteur! 


* Dans certaines prisons, un MOUTON est un détenu chargé de 
faire parler ses compagnons et de les dénoncer aux autorités. 
A], journaliste, est REPORTER. 


Il fait des REPORTAGES: il RACONTE, rapporte ce qu il a cons- 
taté dans ses enquétes. (N.B. reporter est un mot anglais 
emprunté à l'ancien français reporteur, syn. de rapporteur). 


v ll y a un rapport entre une maison et le plan de cette 
maison. 


1 


4.60. 


Il y un rapport, syn. une RELATION, entre Al et A2 pré- 
sentant des points de ressemblance. 

Le géomètre fait le plan d'un champ; il rapporte, syn. reporte, sur 
le papier ses mesures à l'ÉCHELLE du centième. — Les mesures du 
champ et celles du plan sont dans um RAPPORT de un à cent. 


* ላ] utilise un RAPPORTEUR, instrument gradué en forme de 
demi-cercle qui sert à mesurer les angles en DEGRÉS et à 
les rapporter sur une figure géométrique. 


* Al établit un rapport entre A2 et A3: une relation cons- 
tante entre deux grandeurs qui varient € à PROPORTION 
l'une de l'autre, PROPORTIONNELLEMENT l'une à l'autre, 
syn. € en RAISON l'une de l'autre: le rapport du diamètre à 
la circonférence du cercle est 3,1416. 


* Emploi pr. La circonférence € se RAPPORTE au diamètre 
dans la proportion de 3,1416. 


* En architecture, le € nombre d'or est un rapport particuliè- 
rement HARMONIEUX entre la base et la hauteur d'un édi- 
fice, entre la largeur et la hauteur d'un rectangle, syn. une 
certaine proportion de la hauteur à la largeur. 


° Les proportions d'un corps sont les rapports de grandeur 
entre ses différentes parties; un corps € bien PROPOR- 
TIONNÉ a des proportions harmonieuses; dans une recette 
de cuisine, les proportions sont les rapports de quantités 
entre les divers ingrédients. A2 est DISPROPORTIONNÉ à A3 


s'il est trop grand ou trop petit pour lui étre avec lui dans 
un rapport normal. 


e Léa est trop jeune € par rapport à Max, ils ne sont pas € en 
rapport d'âge, c'est un mariage disproportionné. 


A2 et A3 sont abstraits, et leur relation n'est pas chiffrable. 


Il faudrait à Luc un emploi € en rapport avec ses capacités. — 
€ Sous le rapport du salaire, ce métier est intéressant, mais sous 
le rapport des conditions de travail, il est malsain; tout dépend 
€ sous quel rapport on le considére. — € Il n'y a pas de rapport 
entre A2 et A3: A2 n'est pas la cause de A3, ne ressemble pas 
à A3. Il n'y a pas de rapport entre la technique de l'horlogerie et 
celle du bâtiment; syn. € Ça n'a rien à voir ensemble. — Tout 
ce qui se rapporte à l'électronique est affaire de spécialistes. 


A2 et A3 sont humains et ont des relations ensemble. 


Dans cette famille, les rapports entre parents et enfants sont excel- 
lents. — Les rapports sont tendus entre Max et Léa. — Jean est en bons 
rapports avec Marc. — Jean € a mis Luc en rapport avec Marc. 

* Les RELATIONS de A2 sont les ዲጋ avec lesquels il € est en rap- 
port, sans qu'ils fassent partie de sa famille, ni à proprement 
parler de ses amis: des € relations de travail / d'affaires. — Il 
est utile d'avoir des relations / beaucoup de relations, pour faire 
carriére: de connaitre beaucoup de gens influents. 

° Jean a des € rapports sexuels avec Sylvie. 

Emplois pronominaux. 


* Al humain € se reporte à A3 abstrait, € s'en rapporte à A3 
humain qui fait autorité, auquel il peut se fier. Je me 
reporte aux mémoires du Général de Gaulle pour vérifier 
l'épisode de son entrée à Paris. — Éric s'en rapporte à son avo- 
cat pour débrouiller son affaire. 


* En grammaire, A2, un mot se rapporte à A3 un autre mot. 
L'adjectif qualificatif se rapporte au nom, l'adverbe au verbe ou 
à l'ensemble de la phrase: A2 APPORTE un complément d'infor- 
mation à A3; A3 est le SUPPORT, A2 l'APPORT. Ex. «La voiture 
roule lentement vers Paris». À quoi se rapporte « lentement»? 
Au verbe «roule». — 11ሃ a une relation étroite entre A2 et A3, 
ils forment un SYNTAGME ou € groupe de mots. 


RECEVOIR, v. 


1. Les abonnés reçoivent leur journal tous les jours. 
D^ A1 humain reçoit A2 concret. 


1 Al reçoit A2 que A3 (précisé ou non), éloigné de A1, lui ENVOIE. 


Le moment où A3 envoie A2 est l'ENVOI de A2, le moment 
où ላ1 reçoit A2 est la RÉCEPTION de A2. Le port du paquet 
esi payable à la réception. 


* A2 est une lettre, ou une marchandise à livrer, que Al a 
préalablement COMMANDÉ à A3, le fournisseur. Léa a reçu 
un paquet de livres (de son éditeur). 


* A2 est un faisceau d'ondes envoyé par A3, un émetteur. 
On reçoit bien / on a une bonne RÉCEPTION de France- 
Musique, ici. — Vous me recevez? — Je vous reçois 5 sur 5: 
la communication est parfaite. 


A2 est un bien que A3 DONNE, ou TRANSMET à Al, sans qu'il 
soit question de distance. 


Un CADEAU, un HÉRITAGE. Jean a reçu cette pendule de sa 
grand-mère 


* Un SALAIRE, de l'argent, syn. TOUCHER. Dans cette affaire, 
Marc a reçu / touché 6 000 € de commission. 


Emplois particuliers du nom RECEVEUR. 


e Si A3, le DONNEUR, DONNE A2, du sang, un organe, à Al 
humain, Al est le receveur. 


° Si A3 PAYE l'argent quil doit à une administration, à Al, 
employé de cette administration, A1 est le RECEVEUR, notam- 
ment le € receveur des contributions ou PERCEPTEUR qui 
PERCOIT les impóts dans un immeuble appelé la PERCEPTION. 


A3, non préeisé, est le hasard. 


ላ] n'est pas forcément humain; A2 tombe sur A1 qui le reçoit, 
syn. fam. le PREND. J'ai reçu une averse, je suis trempé. — Le clo- 
cher a reçu la foudre. — Jean a reçu une poussière dans l'œil, — À 
la guerre, on peut recevoir des éclats d'obus, un balle perdue. 


NB. Dans les cas 3 et 4, la nominalisation en réception n'est 
pas possible. 


ዚ Max et Léa reçoivent leurs invités. 


[> AI humain reçoit A2 humain. 


1 


Al humain reçoit A2 humain qui vient le voir. 


Il lui ouvre sa porte et le fait entrer chez lui. Les premiers 
moments dc l'arrivée de A2 sont l'ACCUEIL qui peut être 
chaleureux, cordial, généreux, froid, bon, mauvais, etc. Al 
ACCUEILLE A2 (du verbe ACCUEILLIR) en lui montrant plus 
ou moins de sympathie et d'intérêt. A2 peut se juger bien 
ou mal accueilli, syn. bien ou mal reçu. Jean et Sylvie ont 
reçu Luc très chaleureusement, syn. € à bras ouverts; ils lui 
€ ont fait bon accueil. — Chez Max on est toujours bien regu. 
Chez Éric, on est parfois mal reçu. 
e Al RECUEILLE A2, malheurcux, désemparé, sans ressources: 
il-HÉBERGE dans 58 maison et lui donne ce qu'il faut pour 
vivrc pendant un certain temps. 
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A2 € demande à être reçu. 


Notamment, si Al est un personnage important auprès 
duquel il € sollicite une entrevue. Cclui-ci peut accepter ou 
refuser de le recevoir et le recevoir plus ou moins bien. Le 
ministre m a reçu fraichement. — La RÉCEPTION du ministre a 
été plutôt fraiche. 

* Si A2 est un familier de la maison, il peut venir chez son 
ami A1 € à l'improviste, € sans gêne et sans s'être annoncé. 
Celui-ci est bien libre de le recevoir ou de lui dire que ce 
n'est pas le bon moment. 


D'une façon générale, A2 attend que Al l'INviTE. 


A] lui demande de venir là où il est, et méme, dans certaines 
circonstances solennelles, lui envoie une carte d'INVITATION. 
A2 se rend au lieu et à la date fixés € à l'invitation de A1. — 
Dès lors, A2 est un INVITÉ qui va être traité avec certains 
égards. Max a reçu somptueusement ses invités: il leur a offert 
un repas et des divertissements de grande qualité et trés cou- 
teux. — Max et Léa reçoivent beaucoup: ils reçoivent souvent 
beaucoup d'invités. Ils leur organisent de belles RÉCEPTIONS. 


* Al invite A2 à A3, inf. ou nom d'action. Jean invite Luc à 
déjeuner. — Max invite ses amis à une partie de chasse. 


* Emploi affaibli de inviter, sans déplacement de A2 ni 
réception de A1. Je vous invite à réfléchir à ma proposition. 


Le mot HÓTE est ambigu. 

Il peut désigner aussi bien Al, la personne qui reçoit que A2, 

la personne qui est reçue. Par contre le f. HÓTESSE désigne uni- 

quement la femme qui reçoit. Max et Léa sont des hôtes 
généreux: ils pratiquent à l'égard de leurs hôtes une large HOSPI- 

TALITÉ. Léa est une bonne hôtesse, une parfaite maitresse de 

maison; elle est HOSPITALIERE: elle accueille volontiers les amis 

et connaissances qui aiment passer quelques jours chez elle. 

* Un HÔTEL, dirigé par un HÔTELIER et une HÓTELIERE est une 
maison qui recoit des € hótes payants. N.B. Le nom HÓPITAL 
a la méme étymologie: à l'origine maison d'accueil pour les 
pauvres, les pëlerins, les malades. 

* Aujourd'hui, de jeunes femmes exerccnt la profession 
d'HÔTESSES, € hôtesses d'accueil, € hôtesses de l'air sur les 
avions: elles sont employées par des sociétés pour donner 
aux clients les renscignements, éventuellement les objets, 
les soins dont ils ont besoin. 


Ii. Le malade a recu les soins des meilleurs médecins. 
D^ AI reçoit A2 abstrait. 
l GR. Le nom abstrait A2 est souvent la nominalisation dun verbe. 


* Al reçoit A2 abstrait que lui DONNE ou que lui FAIT A3. — 
Al accueille bien A2 / fait bon accueil à A2 / A2 reçoit un 
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RECONNAITRE 


bou accueil de Al. — A3 corrige A1 / A3 donne une correc- 
tion à Al / Al reçoit une correction de A3. Cette tournure, 
dans le cas de certains verbes, est plus naturelle que le 
passif A1 est corrigé par 43 dont elle est un variante. 


* Le nom abstrait A2 peut conserver les compléments du 
verbe dont il dérive. Nous avons regu l'information que le 
régiment devait quitter la ville. 


* L'adverbe qui modifiait le verbe devient un adjectif qui 
modifie le nom abstrait. A3 sanctionne sévèrement Al, A3 
donne une sanction sévère à Al, Al reçoit une sanction 
sévére de A3. 


* L'article défini apparait devant A2 lorsqu'il est déterminé. 
Max a reçu des assurances. — Max a reçu l'assurance quil 
serait indenmisé. 


* Dans ce type de cas, la nominalisation de recevoir en 
réception est impossible. 


A2 est une action faite / donnée par A3. Al reçoit un coup 
(de poing, de bâton, etc.), un coup bas, un coup d'arrêt, un 
coup de fil, une gifle, une volée de bois vert, une raclée, une 
correction, une blessure, les premiers soins, de l'aide, des 
caresses, une visite, un signe, un prêt, une commande, ዘዘ 
envoi, des avantages, des marques de sympathie, nne antorisa- 
tion, un avis, une directive, des ordres, des nouvelles, confir- 
mation d'un fait, délégation de pouvoir, carte blanche, etc. 


* A2 est un discours de A3. Al en reçoit des éloges, des com- 
pliments, des excuses, des remerciements, des condoléances, 
des avances, des confidences, un sermon, une remarque, une 
exhortation, des critiques. — A3 fait appel à ላ] qui reçoit un 
appel de ለ3. Si ላ] reçoit des A2 de ce type facilement, 
avec plaisir et en fait son profit, il est RÉCEPTIF. 


Synonymes. 


* OBTENIR. Al reçoit / obtient A2 qui lui est avantageux, et 
quil demandait: de l'avancement, une augmentation. 


° ESSUYER. AI essuie A2 qui lui est désavantageux et qu'il 
redoutait (mais pas quand A2 est un geste: * ane fessée): 
un refus, un coup bas, des réprimandes. 


* AVOIR, compatible avec un complément exprimant la 
durée, peut se substituer à recevoir, notamment au passé 
composé, lui-même relayable par TENIR. Marc a reçu des 
informations de Luc. — Marc a eu des informations de Luc. 
— Marc tient ces informations de Luc. 


° PRENDRE (fam.) est syn. de RECEVOIR quand A2 est un 
coup, un geste violent. 
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* Un nombre considérable de compléments abstraits de 
donner et de faire ne peuvent pas étre convertis en 
recevoir: faire du cinéma, de | esbrouffe — donner audience, 
donner une consultation, etc. 


RECONNAITRE, v. 


L Levieillard reconnait la maison de son enfance. 


1 


Al, doué de MÉMOIRE, mis en présence de A2, reconnait A2 
qu'il CONNAISSAIT déjà, mais qui n'était pas présent à son esprit. 
Il reconnait que ceci est A2. Quand Ulysse est rentré à Itha- 
que aprés vingt ans d'absence, le premier qui l'a reconnu, 
avant même sa femme Pénélope, est son vieux chien Argos. 


* Al, doué de mémoire, reconnait A2 à A3, un indice. Ulysse, 
déguisé en mendiant, fut reconnu par sa vieille nourrice, à une 
cicatrice qu'il avait à la jambe. 

|° Il suffit d'entendre trois mesures pour reconnaitre la musique de 
Mozart, pour reconnaitre que cette musique est de Mozart. 


° € On ne reconnait plus A2: il a CHANGÉ énormément. 
Emploi pronominal. 


Dans une circonstance difficile, Al animé, doué de mémoire 
et d'intelligence, € sy reconnait: il rassemble ses souvenirs, 
coordonne des indices, et finit par comprendre ce quil ne 
comprenait pas. Je m étais trompé de chemin, je ne savais plus 
où jétais mais j'ai fini par my reconnaitre. — Le notaire com- 
mence à se reconnaitre dans cette succession embrouillée. 


IL Stanley a reconnu le bassin du Congo. 


1 


2. 


Al reconnait A2 qu'il ne connaissait pas auparavant. 


I] 'ipENTIFIE. Après l'accident, il a fallu reconnaitre les corps. 
procéder à la RECONNAISSANCE des corps des victimes. — Un 
€ sigue de reconnaissance permet à des personnes qui ne se 
connaissent pas de s'identifier. 


A2 est un lieu. 


Se dit surtout en parlant d'explorations ou en langage mili- 
taire. Stanley a reconnu le bassin du Congo. — Le général a 
envoyé un détachement reconnaitre les positions ennemies. — 
Le général a envoyé un détachement € en reconnaissance. — 
Il ከዘ a confié une mission de reconnaissance. — On utilise 
parfois pour cela des € avions de reconnaissance. 


lI. Éric reconnait qu'il s'est trompé; il reconnait ses erreurs. 


1 


Al humain reconnait que A2 phrase à l'indicatif, ou A2 
nom abstrait. 


A2 est un fait qu'il doit CONNAITRE et qu'il se trouve OBLIGÉ 
d'AFFIRMER méme si ca ne lui plait pas. Il reconnait quil a 


fait A2 qu'il n'aurait pas dú faire. Éric reconnait qu'il s'est 
trompé; il reconnait son erreur. 


° GR. que + phrase peut être remplacé par un infinitif 
quand le sujet des deux phrases est le méme. Éric recon- 
nait sétre trompé. 


° Syn., notamment dans le cas d'une discussion avec A3 
humain devant qui il cesse de se défendre, A1 reconnait 
que A3 a raison: il CONVIENT de A2, nom: syn. il CONCÈDE 
à A3 que À2 phrase à l'ind. Syn. il ADMET que A2 phrase 
à l'ind., ou A2 nom abstrait. Éric admet que Jean avait 
raison; il convient de son erreur; il concéde à Jean que son 
affirmation était vraie. 


e Possibilité de tournure pronominale: Al se reconnait + 
adj. Eric se reconnait responsable de cette erreur. 


Syn. Al AVOUE que A2 phrase à l'ind., ou A2 nom abstrait. 


Il en fait l'AVEU, notamment lorsqu'il s'agit d'une faute ou 
d'un crime et qu'il RÉPOND à un INTERROGATOIRE de la police 
(voir l'article RÉPONDRE). 


* Al, catholique, en CONFESSION, avoue ses péchés à son 
CONFESSEUR, qui, en général, ne l'interroge pas, pour en 
obtenir l'ABSOLUTION. — Syn. il CONFESSE ses péchés. 


* Emplois affaiblis de avouer: A1, malgré sa gêne ou sa timi- 
dité, dit à A2 qui ne lui demande rien, un fait A3 qui n'est 
pas une faute à proprement parler. Le matelot avoue à la fille 
de son capitaine qu'il est amoureux d'elle. — Le matelot avoue 
son amour à la fille de son capitaine. — Le matelot a fait à la fille 
du capitaine l'aveu de son amour. — Le matelot savoue amou- 
reux de la fille de son capitaine. 


e J'avoue que je suis gourmande / J'avoue être gourmande. — 
J'avoue que ce probléme est difficile; j avoue ne pas le com- 
prendre. — Yvoune avoue son áge: elle a soixante ans. 


* Emploi pr. Jean est fort aux échecs, mais il € savoue vaincu 
par Marc. 


Al humain reconnait un fait nouveau, ou antérieurement 
contesté. 


* Al humain reconnait A2 humain pour + attribut exprimant 
une supériorité: Al accepte que A2 soit son supérieur. Les 
seigneurs francs ont reconnu Hugues Capet pour roi. 


e L'ONU reconnait l'indépendance de lu Mazurie: elle 
ADMET le fait que la Mazurie soit désormais une nation 
indépendante. La RECONNAISSANCE du nouveau gouverne- 
ment de la Mazurie est un acte important. 


REGARDER M H 


* Al homme reconnait A2, enfant: Al, non marié à la mère 
de A2, déclare officiellement qu'il est le père de A2. Cet 
acte est une € reconnaissance de paternité. 


Al humain reconnait qu'A2 humain lui a fait du bien. 


Il reconnait le bien qu'on lui a fait: il ne l'oublie pas, ne le 
nie pas. Jean reconnait qu'Éric lui a sauvé la vie alors qu'il 
risquait de se noyer; il lui doit de la RECONNAISSANCE, syn. 
litt. de la GRATITUDE; Jean n'est pas INGRAT (adj.); il lui en 
est RECONNAISSANT ; il lui exprime sa gratitude de toutes les 
manières possibles; Éric € n'a pas affaire à un ingrat (nom). 
€ En reconnaissance, Jean lui a fait cadeau de la chevaliére 
de son pére (sorte de bague). 
* Si A2 a prêté de l'argent à Al, A1 doit lui signer une 
ና reconnaissance de dette. 


REGARDER, v. 


A -SCOP-: base savante d'origine grecque servant à former des 
mots exprimant l'idée de regarder. 


A -SPECT-: base savante d'origine latine servant à former des mots 
exprimant l'idée de regarder et de voir. 


GR. Al regarde A2, nom: De sa fenêtre, Jean regarde le port. 
D^ Al regarde + adv.: Jean regarde en bas. 


> A1 regarde A2 faire A3: Jean regarde Sylvie faire un gâteau. — Il 
la regarde le faire. 


[^ Al regarde A2, interrogative indirecte: Jean regarde comment on 
décharge les bateaux. 


|. Jean regarde le port; il regarde les bateaux entrer et sortir. 


1 


D^ A1 humain regarde A2 concret. 


ላ] humain ou animé, placé à peu près € en FACE de A2 con- 
cret, éclairé, le regarde sil tourne volontairement les YEUX vers 
A2, avec un effort dATTENTION pour bien le VOIR. Les enfants 
regardent des IMAGES, ils aiment regarder la TÉLÉVISION. 


* Emploi pr. Sylvie se regarde dans la GLACE, syn. dans le 
MIROIR: elle regarde sa propre image. Syn. rare, elle se MIRE: 
elle se REFLÈTE dans le miroir; son image est un REFLET. 


Les yeux de A1 sont mobiles ou non. 


° 1] regarde FIXEMENT A2, syn. il FIXE son regard sur A2, syn. 
il fixe A2, si A2 est immobile et si ses yeux sont FIXES, ne 
font aucun mouvement pendant un certain temps. 

* Au contraire, il suit du regard un objet A2 mobile, il parcourt 
du regard un vaste A2, dont il regarde successivement les dif- 
férentes parties. — Ses yeux suivent une certaine direction: 
A regarde droit devant lui, derrière lui, à droite, à gauche, en 
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ኒና 


REGARDER 


haut, en bas. — Fig. A1 s'engage dans une entreprise € sans 
regarder en arrière: sans regret ni hésitation. 


3 Les yeux de A1 expriment un sentiment. 


Jean regarde le ciel avec inquiétude / € lance un REGARD inquiet 
vers le ciel orageux. — Luc regarde furtivement / ና jette un regard 
furtif sur une lettre posée sur le bureau de Marc. — Sylvie regarde 
avec convoitise un bijou dans la vitrine. — Jean € surprend le 
regard de convoitise de Sylvie. — Le chien regarde affectueusement 
son maitre Í € pose un regard affectueux sur son maitre. 

* € Regardez-moi qa! : Regardez ce travail et voyez de quelle 

facon extraordinaire (en bien ou en mal) il est fait! 


A] regarde, dans l'espoir de voir A2 mais parfois n'arrive pas 
à le voir. 

Regarde là-bas, un bateau qui arrive! — J'ai beau regarder, je 
ne vois rien! 


* Al peut, dans ce cas, s'aider de JUMELLES, mobiles, d'une 
LONGUE-VUE fixe, d'un TÉLÉ-OBJECTIF adapté à un appareil 
PHOTOGRAPHIQUE, en abrégé, appareil PHOTO qui permet- 
tent à Al, qui regarde, de voir des A2 très éloignés; d'un 
TÉLESCOPE qui lui permet de voir les étoiles lointaines; dune 
LOUPE grossissante qui permet de bien voir de petits détails, 
ou d'un MICROSCOPE qui lui permet de voir des A2 trop petits 
pour être visibles à l'œil nu. Plus ces appareils sont PUIS- 
SANTS, plus le résultat est satisfaisant pour A1. Faire de la 
PHOTOGRAPHIE, en abrégé, de la PHOTO apprend à Al à bien 
regarder, à CADRER ce qui est intéressant et lui permet de 
conserver l'IMAGE de ce quil a aimé regarder. 


Un MAGNÉTOSCOPE. 


Cet appareil sert à regarder sur un ÉCRAN de TÉLÉVISION une 
CASSETTE VIDÉO (adj.) ou une VIDÉO (nom): un film qui a pu 
étre enregistré au moyen d'un CAMÉSCOPE ou par un autre 
procédé. Cette technique est à la base de € l'enseignement 
AUDIOVISUEL. 


Syn. Al CONTEMPLE A2. 


Il regarde A2 longuement, attentivement, avec un sentiment 
intense, et sans perspective d'action. Le philosophe Kant con- 
templait le spectacle de la nuit étoilée. — Il € s'absorbait dans 
la CONTEMPLATION du ciel. — Il avait un esprit plus CONTEM- 
PLATIF qu ACTIF. 


Syn. A1 OBSERVE A2, qui évolue ou se déplace. 


Sur une certaine durée, il le regarde attentivement, afin de 
bien le connaitre. Si A1 est OBSERVATEUR (adj.), il remarque 
toutes sortes de détails qui échappent à d'autres. Balzac obser- 
vait la société de son temps; il en était un bon OBSERVATEUR 
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(nom). — Les élèves observent leur professeur pour savoir com- 

ment se comporter avec lui. 

* Le général observe les mouvements de l'ennemi. — Les astrono- 
mes observent les étoiles dans un OBSERVATOIRE; ils notent 
leurs OBSERVATIONS à partir desquelles ils peuvent faire des 
calculs et des prévisions, mais ils ne peuvent pas faire d EXPÉRI- 
MENTATIONS; l'astronomie est une € science d'observation. 


° Le SURVEILLANT SURVEILLE les élèves: il les observe pour les 
empécher de se conduire mal. 


* Fig. € Tu ne m'as pas regardé!: tu ne m'as pas observé, tu 
me connais mal pour me proposer une chose pareille! Tu 
devrais savoir que je ne l'accepterai pas! 


Syn. A] EXAMINE A2. 


Syn. rare, le CONSIDÈRE: il le regarde plus ou moins attentive- 
ment et méthodiquement pour en tirer des enseignements, 
des renseignements, des conclusions utiles. Il l'examine € à 
fond, syn. fam. € sous toutes les coutures, procède à l'EXAMEN 
de A2, € soumet A2 à un examen approfondi / superficiel / 
détaillé / sommaire: le médecin examine son malade; l'expert 
exunine un manuscrit pour le dater etc. 


* Al INSPECTE A2: il l'observe, l'examine, dans un but de 
contrôle et de surveillance. L'architecte inspecte un chan- 
tier pour voir si ses plans sont bien respectés. 


IL Jean regarde Luc droit dans les yeux. 


D^ Al humain regarde A2 humain. 


1 Al regarde A2 pour bien le VOIR, être vu de lui, et lui expri- 


mer quelque chose de ses sentiments, l'impressionner. 


Jean regarde Luc en face, ou au contraire il le regarde du coin 
de l'œil, de côté: sans en avoir l'air. — Il le regarde € de haut / 
du haut de sa grandeur: de façon méprisante. — Jean et Luc 
€ se regardent en chiens de faïence (fam.): sans rien se dire, 
et avec hostilité. — Si A2 se plaint à A1 d'étre regardé avec 
trop d'insistance, A1 peut lui répondre, assez impoliment: 
€ Un chien regarde bien un évéque! 


Le REGARD est la manière plus ou moins expressive dont 
A] regarde A2. 


Il peut étre un moyen de communiquer avec lui. Le regard 
de A1 est clair, loyal, ou au contraire, faux, fourbe. — Luc 
€ soutient le regard ou au contraire, € fuit le regard de Jean. 
— Jean menace / foudroie / caresse / interroge Luc du regard. 
— Il lui lance un regard noir (plein de haine et de colère). — 
Jean et Luc € échangent des regards: des regards de compli- 
cité, des regards interrogatifs, etc. 


II. Jean regarde comment fonctionne une grue. 


D A1 humain regarde A2 abstrait. 


L 


ላ] regarde A2 interrogative indirecte ou nom abstrait. A2 
est une question qu'il se pose et à laquelle il essaye de 
répondre par une observation attentive. Jean regarde / 
observe comment une grue fonctionne; il regarde / observe le 
fonctionnement de la grue. 


* Al, l'EXAMINATEUR (fém. EXAMINATRICE), examine A2 
(nom), les connaissances d'un CANDIDAT à un EXAMEN: il 
regarde si le CANDIDAT connait le programme. Il € examine 
ses connaissances / son € niveau de connaissances, de quoi 
il est capable, en lui proposant des ÉPREUVES qui lui per- 
mettront de l'observer. — C'est sous ce rapport qu'il exa- 
mine A2 humain. 


A], juge d'instruction, € met en examen A2 qu'il soupçonne 
d'être coupable de quelque délit. 


e Emploi pr. AI s'examine, fait son € examen de conscience: 
il essaye de prendre conscience de ce qu'il a fait de bien 
et de mal, de juger de la valeur de ses actions. Il regarde 
en lui-méme: il pratique l'INTROSPECTION. 


* Al, INSPECTEUR (fém. INSPECTRICE), INSPECTE une entre- 
prise, une administration, une école pour en contróler le 
fonctionnement, pour s'assurer que tout est fait dans les 
règles; il fait une INSPECTION et aura à rédiger un € rapport 
d'inspection. 


Al regarde A2, un fait, une situation: il en prend clairement 
conscience pour en tirer les conséquences. Jean regarde le 
danger, la mort, la vérité eu face. — Marc regarde son intérét. 
— € Au REGARD de A2 abstrait: au point de vue de A2. Au 
regard de son intérêt, Marc a pris la bonne décision. Au regard 
de la morale, ca se discute. 


* Al regarde une situation passée: il en a une vue RÉTROS- 
PECTIVE. — Jean regrette d'avoir acheté cette voiture; RÉTROS- 
PECTIVEMENT, cela ne lui parait pas une bonne affaire. 


Emploi transitif indirect; Al regarde à A2. 


Il ና prend en CONSIDÉRATION A2. La morale, Marc ny a € pas 
regardé de trop près. € À bien y regarder, il a été habile. — € À 
y regarder de plus prés, il n'a pas été trés scrupuleux. 

* A2 est une dépense d'argent ou de forces: A1 y fait atten- 
tion et ne se décide pas à la légère. Avant de faire un 
détour de cinquante kilomètres, j'y regarde! — Sylvie regarde 
à la dépense; elle compare les prix et achète le moins cher 
possible. Mais, Jean, quand quelque chose lui plait, il ny 


REGARDER ` ' 


regarde pas. — Sylvie achète ses vêtements en solde; elle est 
REGARDANTE ( adj.): économe, à la limite de l'avarice. 


4. ላ] regarde A2 comme A3, qualité de A2: il CONSIDÈRE, syn. 


€ a l'OPINION que A2 est A3. La presse regarde la situation 
comme dangereuse. — Au passif: La situation est regardée 
comme dangereuse par l'ensemble de la presse. 


ላ] observe que A2. L'astronome observe que l'éclipse de soleil 
a été partielle. — J'observe que vous n'avez pas fini votre tra- 
vail. — Je suis obligé de vous faire une OBSERVATION: une 
REMARQUE désagréable. 


* Emploi pr. Al observe sur lui-même qu'il fait parfois des 
choses qu'il ne devrait pas faire; il sobserve pour ne pas 
recommencer: il se SURVEILLE. Le comédien s'observe pour 
ne pas faire un geste inutile. — Sylvie s'observe pour ne pas 
manger trop de pain. — Elle € observe un régime: elle fait 
attention à ne pas y manquer. 


IV La maison de Jean regarde le port. 


[^ Al non animé regarde A2. 


1 ለ] concret, généralement un bâtiment, regarde A2, un certain 


environnement. La maison de Jean regarde le port: Al est € en 
FACE de A2. une personne placée en AI peut voir A2. 


Les objets A1 et A2 sont € en REGARD l'un de l'autre: € face 
à face, notamment en matière de disposition typographi- 
que. Luc tient son livre de comptes sur deux colonnes: les 
recettes sur celle de gauche et les dépenses en regard, sur celle 
de droite. — D'où le sens de «en comparaison»: Max € a mis 
en regard les avantages et les inconvénients d'habiter en ville 
ou à la campagne, et il a choisi la campagne. En regard des 
avantages d'habiter à la campagne, les inconvénients lui ont 
paru supportables. 


V L'éducation de mes enfants, ca me regarde. 


[^ Al abstrait regarde A2 humain. 


A2 humain se trouve € face à la situation A1; A1 attire l'at- 
tention de A2 qui se sent CONCERNÉ par A1. Al est impor- 
tant pour À2 et pour A2 seul, c'est son AFFAIRE. L'éducation 
de mes enfants me regarde, dit Jean, syn. ça me CONCERNE, 
mais toi, Luc, € qa ne te regarde pas. 


O Si Luc prétend donner à Jean des conseils pour l'éducation 


de ses enfants, il peut lui répondre, pas trés poliment, 
€ Méle-toi de ce qui te regarde! 


ረ6.- 


RËGLE 


RÈGLE, n.t., RÉGLER, v., et RÉGULIER, adj. 


1 Le metteur en scène règle tous les détails du spectacle. 


D AI humain règle ላጋ. 


1 Al règle (verbe) A2, du papier avec une règle (nom), instru- 


ment en bois, en plastique ou en métal, servant à guider la 
main et à tracer des LIGNES bien DROITES. Du papier réglé, 
comme les cahiers d'écoliers, aide à faire des lignes d'écri- 
tures régulières: droites et ayant entre elles des INTERVALLES 


égaux. C'est ainsi qu'on acquiert une € écriture régulière, où 
les mémes lettres ont une forme et une taille CONSTANTES. 


° Le € papier à musique est obligatoirement réglé, les diffé- 
rentes notes se distinguant par leur place sur des PORTÉES 
de cinq lignes. 

* De la méme façon, dans l'espace, des objets de méme 
espèce: des bornes au bord d'une route, des motifs sur du 
papier peint, peuvent se trouver sur une méme ligne, € à 
intervalles réguliers, selon une DISPOSITION régulière. 


* Al est une FORME naturelle régulière: une pente régulière 
a un angle CONSTANT, INVARIABLE ; elle ne présente pas çà 
et là des remontées et des plats soudains. — Un visage 
régulier est bien proportionné, donc harmonieux. 


Al règle A2, un SYSTÈME, dont les différents éléments ont 
chacun un róle à jouer pour assurer le fonctionnement de 
l'ensemble. 


Il fixe les règles, syn. les NORMES, qui doivent être respec- 
tées pour que l'ensemble FONCTIONNE bien. Si elles le sont 
le fonctionnement de A2 sera régulier. Le système fonc- 
tionnera, syn. MARCHERA RÉGULIÈREMENT. 


Al règle A2 un système concret. 


Par ex. un MOTEUR, une MACHINE, une € #achine-OUTIL, ou 
un ROBOT faits pour accomplir toujours et exactement la 
même tâche à des moments bien précis et à des € intervalles 
réguliers. Pour qu'une montre soit toujours bien à l'heure, il faut 
la régler. 


e Pour diverses raisons, il arrive que les machines se DÉRE- 
GLENT, se mettent à fonctionner par À-COUPS ou SACCADES, 
auquel cas il faut procéder à un nouveau RÉGLAGE. — Les voi- 
tures ont des siéges RÉGLABLES en fonction de la taille des 
passagers. — Fig. Al humain a un comportement MACHINAL, 
il se comporte MACHINALEMENT, c'est un vrai ROBOT: il agit 
comme une machine réglée par quelqu'un d'autre, ses actes 
ne semblent pas étre le fait de sa propre volonté. 
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e Al est un système complexe, composé de plusieurs élé- 
ments disjoints et pourtant dépendants les uns des autres 
(la circulation des trains ou des avions, par exemple): la 
RÉGULATION permet d'assurer le fonctionnement régulier 
du système, d'en éviter les DYSFONCTIONNEMENTS qui 
pourraient causer des ACCIDENTS. 


Al humain mène une vie régulière, réglée. 


Sa vie quotidienne se déroule chaque jour de la même 
façon, il fait toujours les mêmes choses (se lever, manger, 
travailler, se coucher, etc.) au mêmes heures. Certains 
l'accusent d’être un € animal d'HABITUDES; pour d'autres, il 
a des € régles de vie trés hygiéniques, bonnes pour sa santé. 
Fam. La vie de Al est € réglée comme du papier à musique. 


AI humain règle A2 abstrait pour A3 humain. 


Un metteur en scéne, un chorégraphe régle tous les détails 
du spectacle auxquels tous les participants devront se CON- 
FORMER. 


* A1 humain se fixe une € règle de conduite, syn. une € LIGNE 
de conduite à laquelle il s'efforce d'être fidèle. Il € a des 
PRINCIPES (moraux), cest € un homme / une femme de 
principes. Il ne fait rien qui soit € contraire à ses principes. 


* Un fondateur d'ordre religieux met au point et écrit une règle 
à laquelle les membres de l'ordre font vœu de se soumettre. 


e L'administration RÉGLEMENTE toutes sortes d'activités: 
elle fixe les règles qui les RÉGISSENT par des RÈGLEMENTS 
dont l'ensemble constitue une RÉGLEMENTATION. Un A2 
conforme au règlement est RÉGLEMENTAIRE. Si A3 s'y con- 
forme, il € est en règle. Sinon, il € est en situation irrégu- 
liére, et, pour éviter des ennuis, devra RÉGULARISER sa 
situation, € se mettre en règle le plus vite possible, notam- 
ment se faire délivrer certains documents officiels, ou 
PAPIERS (fam.), indispensables. 


* Ces règles peuvent être plus ou moins RIGIDES; elles sont 
TATILLONNES quand elles entrent dans un extréme détail 
et ne laissent pas de liberté aux personnes concernées. Il 
se peut que Al ASSOUPLISSE la règle, que A3 ENFREIGNE la 


régle, que la régle tolére certaines EXCEPTIONS, dans des 
cas particuliers. 


6. A3 humain est régulier avec un A4 humain. 


Il se comporte avec lui comme il le doit, s'il fait les choses 
€ en regle. 


* A3, client € se met en règle avec son vendeur en lui réglant 
sa facture, que le REGLEMENT se fasse en espéces ou par 


un autre moyen de paiement. Au restaurant: Garçon, 
apportez-moi la note, je vais vous régler. 


* Tout JEU, tout SPORT, a ses règles. 


A3 JOUEUR est régulier (avec A4, autre joueur), s'il joue 
selon les € règles du jeu, les respecte, ne TRICHE pas. — En 
AFEAIRES, Al homme d'affaires est régulier, syn. HONNÊTE 
(avec A2, autre homme d'affaires): il respecte ses engage- 
ments, ne cherche pas à ESCROQUER A2. 


II. Le mouvement régulier des planétes. 


1 La NATURE a ses règles. 


Dans un grand nombre de cas, A1 humain n'ÉDICTE pas de 
régles arbitraires, dépendant de sa propre volonté, mais 
DÉCOUVRE, par la science et par l'expérience, des règles qui 
tiennent à la NATURE des choses. À commencer par celles 
qui régissent les PHÉNOMÈNES naturels PRÉVISIBLES: la Terre 
tourne de façon régulière sur elle-même en une PÉRIODE de 
24 heures et autour du Soleil en une PÉRIODE de 365 jours. 
Ces mouvements PÉRIODIQUES de la Terre aménent avec 
une grande RÉGULARITÉ l'alternance réguliére des jours et 
des nuits, et le retour régulier des quatre saisons, de sorte 
qu à l'hiver succède régulièrement le printemps, etc. 


* Les régles: écoulement sanguin d'origine utérine qui se 
produit chez la femme selon une PÉRIODICITÉ d'environ 28 
jours. Marie est € bien réglée si elle a ses règles tous les 28 
jours, € mal réglée si ses règles sont IRRÉGULIÈRES. Elle a 
parfois des € régles douloureuses / abondantes. Par mesure 
d'HYGIÈNE, elle utilise des € tampons / serviettes périodi- 
ques. Un € retard de régles est un signe annonciateur de 
GROSSESSE. — La MÉNOPAUSE est le moment oü les femmes 
cessent d'être réglées. 


* La plupart des phénomènes naturels (orages, irruptions 
volcaniques, tremblements de terre) semblent au con- 
traire se produire de façon très irrégulière, ce qui ne per- 
met pas de les prévoir. 


La COUTUME a ses règles. 


Beaucoup de comportements de A3 humain, les $ règles de 
la morale, les € règles de l'honneur, les € règles de la poli- 
tesse, et beaucoup de COUTUMES, ne sont pas régis par des 
règles explicites ni édictées par une autorité quelconque et 
sont néanmoins conformes à une NORME sociale. Ils sont 
NORMAUX (mélioratif), quand A3 se comporte comme la 
MAJORITÉ de ses semblables, ant. ANORMAUX (páj.). Il est 
normal de se mettre en colére quand on est poussé à bout, 
mais les colères que fait Max pour des riens, sont vraiment 
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anormales. — NORMALEMENT, on ne se met pas en rage pour 
une assiette cassée. — Max est ANORMALEMENT violent. 


* Dans la famille, nous réglons nos affaires à l'amiable. Nous 
nous réglons sur l'exemple de nos parents. Nous avons réglé 
le sort de notre vieille voiture: nous allons la donner aux 
enfants. À Noël, c'est de règle de manger de la dinde aux 
marrons. Mais cette année nous € ne nous sommes pas pliés 
à la rëgle , nous avons fait un róti de sanglier. C'était un fes- 
tin € dans les règles! 


* € En règle GÉNÉRALE, syn. GÉNÉRALEMENT, syn. € dans la 
majorité des cas, les parents envoient leurs enfants à l'école. 
Mais il y en a qui préferent les instruire à la maison. Ce sont 
des exceptions. 


Toute langue a ses € règles de grammaire. 


Elles dépendent de l'USAGE que les grammairiens ne font 
que constater, expliciter et CODIFIER. Toutefois, la com- 
plexité des systémes linguistiques fait que les régles explici- 
tées ne couvrent jamais la totalité des faits et en laissent en 
marge certains qui € font exception à la régle, par exemple 
les € verbes irréguliers, dont certaines formes ne sont pas 
prévisibles par l'analogie. 


Les € regles de l'art. 


Elles sont pratiquées par les gens de métier, qui font leur 
travail € dans les régles et sont le fruit de l'expérience avant 
d'étre théorisées de facon scientifique. 


* Les artistes ont souvent cherché à formuler les règles, syn. 
les CANONS, de la beauté, et qui peuvent varier d'une 
société à une autre. Les artistes du XVII* s. francais ont 
cru pouvoir définir et se sont astreints à respecter des 
règles très strictes, notamment en matière de littérature, 
comme, au théátre; la € régle des trois unités (de temps, de 


lieu et d'action). 


L'adj. CLASSIQUE. 


Généralement mélioratif, il qualifie divers A abstraits con- 
formes à une certaine norme de sérieux et de bon gout: 


* en ARCHITECTURE, le € style classique est simple et noble, 
inspiré de l'antiquité. 
*en LITTÉRATURE, Molière est un € grand classique: un 


auteur plus ou moins ancien, dont l'intérét et la valeur 
éducative se sont révélés durables. 


e en architecture comme en littérature, le CLASSICISME est une 
caractéristique du XVII? s. français. 
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REGRETTER 


e en MUSIQUE: en gros, celle des compositeurs du XVIII et 
du XIX? s. Marc préfère la musique classique à la musique 
moderne, au jazz et aux variétés. 


e en matière de MODE, Sylvie aime porter un tailleur classique : 
vétement simple qui a peu de chances de se démoder. 

e Emploi affaibli: HABITUEL, régulier. Au dernier moment, 
Luc, que nous avions invité, s'est décommandé. C'est clas- 
sique de sa part, il nous a déjà fait le coup. 


REGRETTER, v. 


1. Le personnel regrette beaucoup l'ancien directeur. 


1 Alhumain regrette A2 qui était BON et qu'il a PERDU. 


I] est MÉCONTENT de cette perte. Il a le REGRET de A2. A2 
€ laisse des regrets à Al. Alice regrette sa jeunesse; elle en a 


un grand regret. — Al QUITTE A2 € à regret, avec regret. — 


L'exilé quitte son pays à regret ou € sans regret. 
* Al regrette A2 qui est mort. On écrit parfois sur les tom- 
bes € Regrets éternels! 


* |l est VAIN de regretter le PASSÉ qui ne reviendra pas; ce sont 
de € vains regrets; il vaut mieux se tourner vers l'AVENIR. 


2. La NOSTALGIE. 


C'est le regret du pays natal ou d'un état de choses anté- 
rieur. Sous la Restauration, les vieux militaires avaient la nos- 
talgie de l'époque napoléonienne. Ils étaient NOSTALGIQUES 
de cette époque. 


IL Éric regrette d'avoir injurié Luc. 


[> Al regrette A2 le mal qu'il a fait ou le bien qu'il n'a pas fait. 


1 L'action A2 n'a pas donné les résultats escomptés. 


À voir le comportement du député Dubois, Jean regrette 

d'avoir voté pour lui; il regrette son vote; il se le REPROCHE. 

Syn. fam.: il sen € mord les doigts. — La prochaine fois, il ne 

votera pas pour Dubois, afin de € sépargner des regrets. Syn. 

fam. € il sen veut de ce qu'il a fait, € il ne se le pardonne pas. 

* L'action A2 qui aurait pu avoir de bons résultats, n'a pas 
eu lieu. 


Jean regrette de n'avoir pas plutôt voté pour Martin. — Dans 
une correspondance: Je regrette de ne pas avoir pu vous don- 
ner Satisfaction. — Veuillez agréer l'expression de mes regrets. 


* A2 est une mauvaise action dont Al se sent COUPABLE. 


Eric regrette d'avoir injurié Luc et même de l'avoir frappé. Il 
€ est rongé de regrets. 


* A2 est une petite impolitesse dont ላ] s'EXCUSE. 
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Je regrette de n'avoir pas répondu tout de suite à votre lettre, 
mais j'ai été très occupé, € j'en suis aux regrets! € Tous mes 
regrets! — Il dit (peut-être avec exagération) quil en est 
DÉSOLÉ, syn. NAVRÉ. 

Al a des REMORDS d'une faute grave, d'un CRIME qu'il a 
commis. 


Il en garde en lui-même la HONTE et la DOULEUR. Lady Macbeth 
a des remords d'avoir entrainé son époux a commettre tant de 
meurtres. Elle est € la proie de remords CUISANTS, TORTURANTS; 
elle en devient folle. Mais il y a des criminels € sans remords, 
qui n'éprouvent aucun remords de leurs crimes. 


Al se REPENT (du verbe se REPENTIR) d'avoir fait A2. 

Il en éprouve un grand regret et n'hésite pas à l'exprimer, 

* qu'il s'agisse d'une mauvaise action: Éric se repent AMÈRE- 
MENT d'avoir injurié et frappé Luc. 

* ou dun simple mauvais calcul: Jean se repent d'avoir voté 
pour Legrand, mais € il ne se repent pas d'avoir été voter; 
de cela, il est plutôt satisfait : ቨ y a trop d'électeurs qui 
sabstiennent! 


* Al est REPENTANT: ne se dit que dans le cas d'une mauvaise 
action. Éric est repentant; il éprouve de sa faute un REPENTIR 
(nom) SINCERE; il exprime à Luc sa REPENTANCE, il € fait acte 
de repentance; il lui demande PARDON! c'est un € PÉCHEUR 
repenti. — Citation de l'Évangile: Il y a plus de joie dans le Ciel 
pour un seul pécheur qui se repent que pour quatre-vingt-dix- 
neuf justes qui nont pas besoin de repentir. 


* Fig. en peinture, un repentir: une retouche faite sur un 
tableau en cours d'exécution, laissant en dessous la trace 
d'une version antérieure. 


Religion catholique. 


Al, pécheur PÉNITENT qui CONFESSE ses PÉCHÉS, est CONTRIT ; 
il éprouve de la CONTRITION qui est une contrition parfaite 
si elle ne résulte que du regret d'avoir offensé Dieu: il récite 
son f acte de contrition. Il € bat sa coulpe: se frappe la poi- 
trine. Il € fait son mea culpa: dit mea culpa (mots latins): 
«c'est ma faute» en se frappant la poitrine. Ces deux loc. 
relatives à des gestes liturgiques qui tendent à tomber en 
désuétude, semploient beaucoup dans toutes sortes de cas 
oü Al a des regrets de A2. 


I. Le député regrette que son projet de loi n'ait pas été adopté. 


L Al regrette A2, un MAL fait par d'autres que lui-même, ou 


un BIEN que dautres auraient pu faire et qui n'a pas été fait. 


GR. Quoique l'action regrettée ait eu lieu, la proposition 
introduite par que est obligatoirement au subjonctif. Je 


regrette que Sylvie ait cassé une assiette de son beau service. 
— Le député regrette que le projet de loi n'ait pas été adopté. 
— C'est REGRETTABLE que Sylvie ait cassé cette assiette. — C'est 
regrettable que le projet de loi n'ait pas été adopté. 


2. * A2 est jugé grave: syn. intensif, Al le DÉPLORE, le juge 
DÉPLORABLE. Je déplore que ce projet de loi n'ait pas été 
adopté, c'est vraiment déplorable! 

* A2 nest pas jugé trés GRAVE: syn. faibles, C'est DOMMAGE / 
FÂCHEUX. que Sylvie ait cassé une assiette de son beau service. 
RELEVER, v. 


L Les secouristes relevent le blessé. 


1 


A1 humain relève A2 en position basse anormale: Il le 
met à la bonne hauteur. 


A2 est humain, tombé, ou couché ou agenouillé: Al le 
REMET DEBOUT. Les secouristes relèvent le blessé. Emploi pr. 
A2 se relève. Les secouristes aident le blessé à se relever; le 
blessé se reléve. 


* A2 concret: En hiver, A1 relève son col, syn. le REMONTE, 
pour ne pas avoir froid. — Autrefois, les dames portaient des 
robes longues et devaient relever leurs jupes pour qu'elles ne 
traînent pas dans la boue. — A1 relève, syn. RETROUSSE, ses 
manches pour ne pas les salir en travaillant. 


* Al relève, syn. REMONTE, la vitre d'une portière. — Emploi 
pr. La vitre se relève si on tourne la manivelle, ou si on 
appuie sur la télécommande. 


* Al relève A2 concret tombé par terre. 


* Il s'agit d'un objet dont une certaine position haute était 
normale. Les élèves ont renversé des chaises : il faut qu'ils les 
relévent, syn. qu ils les REDRESSENT. 


* [| s'agit d'un objet sans position préférable à une autre. 
Sylvie a laissé tomber son gant, elle le RAMASSE. 


e Dans ce cas, ramasser est usuel et relever n'apparait que 
dans la loc. fig. € relever le gant, syn. relever le DÉFI: accep- 
ter de participer à une compétition. En effet, au Moyen 
Áge, le chevalier défiait l'ennemi en jetant son gant par 
terre devant lui; si l'ennemi acceptait le combat, il relevait 
le gant, syn. il le ramassait. 


e Syn. fam., dans un contexte de jeu, si un A3 humain 
€ met au défi A1 de faire A2, A1 peut relever le défi en lui 
disant CHICHE! 
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2. Al humain relève A2 grandeur mesurable. 


* ll l'a fait passer à un niveau SUPÉRIEUR: Le niveau de l'eau 
a été relevé d'un mètre dans le lac de barrage. — La banque 
relève, syn. ÉLÈVE, les taux d'intérêt, ant. elle les BAISSE, elle 
les DIMINUE. — Le gouvernement s'efforce de relever le 
niveau de vie en relevant le niveau des salaires: il fait un 
RELÈVEMENT des salaires. — Ce contribuable fraudeur a fait 
l'objet d'un RELÈVEMENT, syn. un REDRESSEMENT, fiscal. — 
Le professeur a relevé toutes les notes d'un point. 


Fig. A1 relève A2 en difficulté: A1 fait revenir A2 à l'état 


normal. 


* Al gouvernement relève l'économie du pays par une politi- 
que de RELÈVEMENT, syn. de RELANCE. — Al, gestionnaire, 
relève les finances d'une entreprise au bord de la faillite. 


* ላ] humain € relève la tête / le front: il fait face aux diffi- 
cultés après avoir failli y succomber. 


e Emploi pr. A1 humain € se relève: A1 revient à l'état nor- 
mal aprés avoir connu des difficultés: A1 € se reléve d'une 
maladie, syn. A1 € reléve de maladie: il se RÉTABLIT, syn. il 
se REMET. — A1 se relève d'un chagrin, d'un malheur, d'une 
honte, etc. — Al entreprise, économie d'un pays, etc. se 
relève: ላ] retrouve un fonctionnement normal après des 
difficultés économiques. — Aprés une guerre, un pays 
s'efforce de € se relever de ses ruines / de ses cendres. 


* Al relève construction en ruine: il la restaure. Violet le 
Duc a relevé les ruines du château de Pierrefonds. 


Fig. Al relève A2, met A2 en RELIEF, le rend plus PERCEPTIBLE. 


* Al humain relève A2 NOURRITURE : il en REHAUSSE le gout, 
syn. il l'ASSAISONNE, il l'ÉPICE, il le PIMENTE. Le cuisinier 
relève un ragofit avec des épices. — Fig. A1 € relève un récit / 
un discours, etc. d'anecdotes amusantes/ de détails 
pittoresques / piquants, etc. syn. il l'AGRÉMENTE, le pimente. 


* Al couleur, ornement, relève A2 objet: Al donne plus 
d'ÉCLAT à A2, met A2 en valeur. La couleur de ce vêtement 
reléve l'éclat du teint, syn. elle le rehausse. 


* Al relève A2 paroles, comportements remarquables ou 
choquants: A1 SOULIGNE, SIGNALE A2. A1 relève des propos, 
des fautes, des erreurs, des contradictions, etc. dans un texte, 
un discours. — Al relève une critique, une offense, une 
accusation, etc. dont il a fait l'objet. — Cette méchanceté ne 
mérite méme pas d'être relevée. 

e Al relève, syn. ÉLÈVE A2 réflexion, discussion : il le HAUSSE 
à un niveau intellectuel ou moral supérieur. A1 relève le 
débat, la réflexion, la conversation, etc., syn. A1 € relève le 
niveau du débat, etc. 
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RELIGION 


I. L'employé du gaz relève les compteurs. 


1 


Al humain relève plusieurs A2 dispersés: il les traite en 
série, l'un aprés l'autre, en vue d'un certain usage. 


+ Al relève des A2 concrets. Le professeur relève les copies de 
ses élèves pour les corriger, syn. il les RAMASSE: il les prend 
une à une et les met ensemble. — Le facteur reléve les boi- 
tes aux lettres tous les jours: il les vide l'une prés l'autre et 
rassemble leurs contenus pour expédition. 


e Al relève un ou plusieurs A2 abstraits, chiffres, textes, 
paroles: AI les RECOPIE par écrit pour ne pas les oublier. 
Les compteurs d'électricité, de gaz sont relevés régulière- 
ment par un RELEVEUR: Celui-ci note les chiffres corres- 
pondants à la consommation. — Les contractuels relèvent le 
numéro d'immatriculation des véhicules en infraction. — Le 
professeur, relève les notes des élèves sur des carnets de notes. 
— Le comptable relève les dépenses sur un bordereau: syn. il 
fait le ና RELEVÉ des dépenses. — Les banques envoient régu- 
lièrement des € relevés de comptes à leurs clients. — Le pro- 
cureur € relève des charges contre un prévenu: il établit la 
liste des chefs d'accusation 


* A] relève un A2 abstrait qu'il risquerait d'oublier. L'élève 
relève une citation, l'énoncé d'un problème d'arithmétique, 
etc. syn. il le COPIE. 


AI humain relève A2, le contour, l'empreinte, la mesure 
d'un objet qu'il ne peut pas déplacer. 


Il en fait le dessin, ou le note par écrit, ou le retient dans sa 
mémoire, pour effectuer certains travaux sur les données 
recueillies. L'enquéteur relève les empreintes sur les lieux du 
crime pour les étudier et essayer de retrouver qui les a laissées. — Le 
géomètre relève le plan d'un bâtiment, les mesures d'un terrain, 
syn. il € fait des relevés. — Le chasseur relève des traces de gibier. 


Ill. Le président relève le ministre de ses fonctions. 


1 
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A] relève A2 humain. 


A] met fin à une tâche de A2 et lui permet de se reposer 
en prenant sa place dans une activité continue, syn. il 
RELAYE A2, le REMPLACE: il € prend / assure la RELÈVE. — ላ] 
militaire € reléve une sentinelle de son poste. — La sentinelle 
attend la relève avec impatience. 


ላ] relève A2 humain de A3, une obligation, une contrainte 
morale, une promesse: il l'en LIBÈRE. 


Al autorité religieuse relève A2 religieux de ses vœux: ላ] 
rend A2 religieux à la vie séculière. 


e Emploi péj. A1 relève A2 humain de A3 fonction: il le DES- 
TITUE, le LIMOGE, le RÉVOQUE: A1 employeur reléve un 
employé de ses fonctions, syn. il le DÉMET de ses fonctions. 


IV Les affaires scolaires relèvent du Ministère de l'Éduca- 
tion Nationale. 


1 Al humain € reléve de A2 autorité supérieure. 


À l'origine, expression féodale: une région relève d'une sci- 
gneurie quand elle est dans sa MOUVANCE, qu'elle fait partie 
de la zone de mobilisation, oà des troupes pcuvent étre 
levées, d'où, aujourd'hui, le sens de: A1 est sous la DÉPEN- 
DANCE, l'autorité de A2. Le secrétaire d État reléve directe- 
ment du ministre, syn. il en DÉPEND. 


Fig. Al abstrait € relève de A2 abstrait. 


Al appartient à A2, est du domaine de A2. Cette affaire relève 
de la compétence du tribunal de commerce, syn. elle € est du 
RESSORT de ce tribunal. — Le cas de cet homme relève de la méde- 
cine, syn. CONCERNE la médecine, APPARTIENT à la médecine. 


RELIGION, n.f. et SACRÉ, adj.qual. 


1 Peut-on vivre sans religion? se demande Sylvie. 


1 Depuisles origines, toutes les sociétés connaissent des reli- 


gions répondant d'une façon ou d'une autre au besoin de 
l'AME HUMAINE d'entretenir des RELATIONS avec la DIVINITÉ. 


e AI humain PROFESSE une religion: la religion CHRÉTIENNE 
ou plus précisément CATHOLIQUE ou ORTHODOXE ou l'une 
des variantes du PROTESTANTISME ou une religion non 
chrétienne: le JUDAÏSME, l'ISLAM, l'HINDOUISME, l'ANI- 
MISME, etc. — Le BOUDDHISME est un ATHÉISME: il a cer- 
tains caractères d'une religion (un chef SPIRITUEL, des 
moines) mais n'en est pas une à proprement parler, 
n'ayant pour but que de délivrer l'homme de la douleur, et 
non de rendre un culte à un dieu. 


* La € religion naturelle au sens des philosophes du XVIIIe 
s. est un simple DÉISME assorti d'une certaine MORALE, sans 
révélation, ni traditions, ni institutions. 


2. Al humain déclare qu'il RECONNAIT comme vrais les DOG- 


MES, ou CROYANCES qu'enseigne sa religion. 


Il accepte les obligations qu'elle impose, qu'elle soit fondée 
sur d'anciennes traditions, ou qu'il s'agisse d'une € religion 
RÉVÉLÉE. Il en € fait PROFESSION; c'est sa € profession de FOI; 
syn. rare il CONFESSE cette religion; 5 la confesse dans des cir- 
constances difficiles, il peut étre canonisé comme 
ና CONFESSEUR de la foi; une CONFESSION (rare) est un CREDO, 


l'énoncé d'une suite d'ARTICLES de foi, ex. la € confession 
d'Augsbourg, texte protestant du XVIe s. D'où l'adj. CONFES- 
SIONNEL qui s applique à toute institution ayant pour base des 
principes religieux: il y a en France des € écoles confessionnel- 
les privées, à côté des écoles publiques qui sont LAÏQUES. 


Al] humain est un € esprit RELIGIEUX. 


Il conforme autant que possible sa vie à sa croyance; il entre- 
tient avcc la divinité des relations personnelles dans son cœur, 
son intelligence et sa volonté. Il € a de la religion (vieux). 


° Citation de Karl Marx, «La religion est lopium du 
peuple»: les satisfactions qu'elle procure et qui rendent la 
vie supportable sont, selon lui, illusoires. 


A] peut RENIER, ABJURER sa religion et € se CONVERTIR à une 
antre religion. 


I| l'EMBRASSE, parfois sous l'influence d'une autre personne 
qui le convertit: l'amène à partager sa foi. La CONVERSION 
de Al n'a de valeur que si elle est LIBRE, si ce n'est pas une 
€ conversion forcée. — Ceux qui sont restés fidèles à son 
ancienne religion le considérent comme un RENÉGAT, un 
APOSTAT qui a APOSTASIÉ. 


° ላ] € a trouvé son chemin de Damas: il s'est converti rapi- 
dement, par une sorte d'illumination, comme St Paul sur 
le chemin de Damas, dans les Actes des Apótres. Fig.: 
cette locution peut se dire de n'importe quel changement 
d'opinion profond et brusque. 


Une religion implique un eertain mode de vie et de pensée. 


Elle exerce un pouvoir sur les individus et peut étre un instru- 
ment de pouvoir pour un Etat qui instaure une € religion d'Etat, 
imposée à tous, sauf exceptions plus ou moins TOLÉRÉES. 


* Une f guerre de religions est un conflit opposant deux par- 
tis dont chacun, ou au moins l'un des deux, veut imposer 
par la force sa religion à l'autre, faisant ainsi preuvc de 
FANATISME, syn. d'INTOLÉRANCE. Ils se rendent coupables 
envers leurs adversaires qu'ils PERSÉCUTENT, dc PERSÉCU- 
TIONS religieuses; ils en font des MARTYRS. 


I. Marie pratique sa religion. 


1 ለ] PRATIQUE (verbe) sa religion en rendant à DIEU un CULTE 


extéricur, public et pas seulemcnt spirituel. 

C'est ce que ne font pas les gens qui se disent € croyants 
mais non pratiquants. 

Ce qui est utilisé pour ce culte est SACRÉ, et doit étre traité 


avec une RÉVÉRENCE rcligieuse, par opposition au reste qui 
est PROFANE. Il est SACRILÈGE (adj.), c'est un sacrilège (nom) 
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de PROFANER des lieux ou dcs objets sacrés par un acte de 
PROFANATION : de les traiter intentionnellement commc 
des lieux ou des objets ordinaires. 


* Un AI humain qui pratique assidument une religion est 
un DÉVOT qui fait ses DÉVOTIONS ; il allie normalcment la 
PIÉTÉ intéricure à la dévotion extéricure; mais s'il ne prati- 
que que pour des raisons sociales, sans piété sincére, c'est 
un € faux dévot, un TARTUFFE (personnage d'unc comédie 
de Molière), syn. un PHARISIEN (caste juive citée dans 
l'Évangile): un HYPOCRITE. 


Le culte est CÉLÉBRÉ dans des édifices spéeiaux qui lui 
sont CONSACRÉS. 


Ce sont des SANCTUAIRES: ÉGLISE, pour les catholiques, TEM- 
PLE protestant, SYNAGOGUE pour les juifs, MOSQUÉE pour les 
musulmans, PAGODE pour les religions d'Extréme-Orient, etc. 


Le plus souvent, les cérémonies religieuses sont CÉLÉBRÉES 
par un personnel, lui aussi consacré au service de Dieu: les 
PRÉTRES dans de nombreuses religions, dont certaines ont 
des PRÉTRESSES, les PASTEURS protestants, les POPES ortho- 
doxes, les RABBINS juifs, les BRAHMANES de l'hindouisme, 
les BONZES bouddhistes, les SORCIERS animistes, etc. Les 
prétres dcs anciens Gaulois étaient des DRUIDES. 


Les PRATIQUES (nom) du culte consistent à aeeomplir 
des RITES. 


Ils font partie d'un RITUEL (nom) et constituent une LITUR- 
GIE. Il est rituel (adj.) d'aller à la messe le DIMANCHE ; Marie, 
qui est PRATIQUANTE, y va RITUELLEMENT tous les dimanches. 


e Dans le CATHOLICISME, il y a des OFFICES religieux tous les 
jours, mais scul est obligatoire pour les fidèles la messe 
des 52 dimanches de l'€ année LITURGIQUE et d'un certain 
nombre dc € FÊTES d'obligation. 


* Lors d'une CÉRÉMONIE religieuse SOLENNELLE, du moins 
dans la liturgie traditionnelle, l'OFFICIANT, un prétre, 
€ chante la messe, (ou du moins ENTONNE les principaux 
chants); il OFFICIE; les € enfants de chœur qui € servent la 
messe balancent des ENCENSOIRS où brule de l'ENCENS 
parfumé; ils ENCENSENT l'autel et les fidèles; la CHORALE, 
spécialisée dans la € musique sacrée chante des HYMNES et 
des CANTIQUES. Dans certains cas, le clergé et les fidèles 
sortent de l'église et forment une PROCESSION: une longue 
colonne de marcheurs, qui serpente lentement, en chan- 
tant, dans les rues voisines, s'arrétant à un ou plusieurs 
REPOSOIRS décorés de flcurs. — Des rites comparables se 
retrouvent dans d'autres religions. 


4. Toutes lcs religions connaissent la pratique du SACRIFICE. 


L. 


Ask Be 
p 
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+ € Sacrifice non sanglant: OFFRANDE à Dieu d'aliments, ou 
des PRÉMICES d'une récolte (les premières plantes récol- 
tées), ou d'une boisson qu'on répand en LIBATION. 


e € Sacrifice sanglant d'un animal que l'on IMMOLE sur un 
AUTEL: on le met à mort en qualité de VICTIME (ex. 
[ና AGNEAU pascal) parfois mangée au cours d'un € banquet 
sacré parfois entièrement brulée en HOLOCAUSTE. — Les 
musulmans SACRIFIENT, en l'ÉGORGEANT, un mouton pour 
l'Aid el Kébir. — Certaines religions antiques pratiquaient 
les € sacrifices humains; ainsi les Carthaginois, brulant 
des nouveaux-nés à leur dieu MOLOCH. 


* Le sacrifice d'OBLATION est destiné à reconnaitre la souve- 
raineté de Dieu sur toute la création; le sacrifice d'EXPIA- 
TION d'une € victime EXPIATOIRE est destiné à EXPIER les 
péchés du peuple pour satisfaire la justice de Dieu; les 
anciens Juifs pratiquaient aussi l'expiation en chassant au 
désert un € BOUC émissaire, chargé symboliquement de 
tous les péchés d'Israël. 


* Le catholicisme ne pratique que le € saint sacrifice de la 
inesse, sacrifice € du corps et du sang du Christ, renouvelé 
de façon non sanglante € sous les espèces du pain et du vin. 
— Les protestants n'en pratiquent aucun. 


e L'AUMÔNE à l'origine sacrifice d'argent, ce qui justifie la pra- 
tique de la QUÉTE, faite à la messe au moment de l'OFFER- 
TOIRE, est souvent réduite à une petite offrande symbolique. 


e Le PÈLERINAGE est aussi une sorte de sacrifice où le PÈLE- 
RIN consume son temps, ses forces, son argent, à voyager, 
souvent à pied, en de longues PÉRÉGRINATIONS jusqu'à un 
€ lieu de pèlerinage: sanctuaire célèbre, lieu de miracles: 
Lourdes, Saint Jacques de Compostelle, Chartres, etc. pour 
les catholiques, la Mecque pour les musulmans. 


[1 Paul est entré en religion. 


1 Dans le CATHOLICISME, A1 humain entre dans une CONGRÉ- 


GATION religieuse où il se CONSACRE à DIEU: il devient un 
RELIGIEUX, ou une RELIGIEUSE, syn. (fam., vieux) une 
ና bonne sœur. Toutes sortes de congrégations, sociétés de 
prétres, comme les JÉSUITES, instituts religieux, institutions 
à la fois hiérarchisées et démocratiques (élection du supé- 
rieur), ont des finalités particulières: enseignement, mis- 
sion, soin des malades, etc. Chacune impose à ses 
membres une RÈGLE plus ou moins contraignante, destinée 
à leur faire mener une vie plus parfaite, avec une façon spé- 
cifique de vivre leur VOCATION religieuse. — Les catholiques 
s'adressent aux religieux en les appelant 9 mon FRÈRE ou 
ና mon PÈRE, et aux religieuses, en les appelant € ma SŒUR ou 
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€ ma MÈRE. On peut être religieux dans une congrégation 
masculine, sans être prêtre, mais la plupart le sont. Al 
devient PRÉTRE (voir l'article ÉGLISE). 


Les € VŒUX de religion sont des ENGAGEMENTS que A1 prend 
devant Dieu et devant l'Église. Les trois vœux principaux sont 
celui de PAUVRETÉ: il doit RENONCER à étre propriétaire, de 
CHASTETÉ: il doit renoncer à tout rapport sexuel, et d'OBÉIS- 
SANCE: il doit renoncer à sa volonté propre et (sauf cas où on lui 
ordonnerait un péché) s'en tenir à celle de son SUPÉRIEUR tenant 
pour lui la place de Dieu. Certaines sociétés de prétres séculiers 
n'imposent pas de vœux à leurs membres; certaines congréga- 
tions nimposent que des vœux TEMPORAIRES; d'autres admet- 
tent des voeux DÉFINITIFS au bout de périodes de POSTULAT, de 
NOVICIAT pendant lesquels les candidats sont POSTULANTS, 
puis NOVICES, et de plusieurs étapes de vœux temporaires, per- 
mettant de juger si la € vie religieuse est vraiment celle à 
laquelle A1 est APPELÉ, syn. si sa VOCATION est réelle. 


Le MONACHISME existe aussi non seulement dans le CATHO- 
LICISME et l'ORTHODOXIE, mais aussi dans le BOUDDHISME. A1, 
MOINE CHRÉTIEN (f. MONIALE), est un religieux qui appartient 
à l'un des grands € ORDRES religieux de fondation ancienne: 
BÉNÉDICTINS, FRANCISCAINS, CARMES, CARMÉLITES, TRAPPIS- 
TES, etc. — La plupart d'entre eux vivent plus ou moins cou- 
pés du monde, pour se consacrer à la € vie CONTEMPLATIVE 
dans des MONASTÈRES, certaines religieuses dans des COU- 
VENTS, les carmélites dans des CARMELS, les bénédictins 
dans des ABBAYES. Celles-ci sont dirigées par un ABBÉ ou 
une ABBESSE élus par les religieux € ayant voix au CHAPITRE, 
le chapitre étant l'assemblée délibérante du monastére. 


e Al prend un € nom de religion différent de son nom de 
baptéme: il porte (en principe du moins) un costume spé- 
cial, l'€ habit religieux: A1 femme € prend le voile (vieux) 
au moment de ses premiers vœux temporaires ; le CLOITRE, 
symbole de la vie contemplative hors du monde, galerie 
couverte entourant une cour carrée, est le lieu de prome- 
nade des personnes CLOITRÉES. 


IV Lucie a la religion de la note juste. 


D Emplois non religieux de ce vocabulaire religieux. 


1 ለ] ና a la religion de A2 abstrait (ironique). 


A2 a à ses yeux une importance capitale. Lucie a la religion de 
la musique. — Elle sest CONSACRÉE à l'étude du piano: toute sa 
vie est orientée à cette fin. — Elle y a SACRIFIÉ beaucoup de 
temps et dargent; elle a fait des SACRIFICES financiers pour avoir 
les meilleurs professeurs, comme on se prive des biens sacrifiés 
à Dieu. — Elle a sacrifié sa vie de famille sur l'AUTEL de sa carrière 


musicale. — Le concert du dimanche soir, pour elle, c est RITUEL : 
absolument régulier; c'est une institution. 


Al, homme politique, envoie sa 9 profession de foi à ses 
électeurs: l'énoncé de ses principes et des actions qu'il 
compte mener; il organise un grand meeting que certains 
journalistes qualifieront de € graud messe. — Il € prend son 
bâton de PÈLERIN pour faire une tournée dans plusieurs 
grandes villes. Ce sont ses PÉRÉGRINATIONS. 


La PELERINE, sorte de CAPE plus ou moins longue, était jadis 
le vêtement des pèlerins. 


* ላ] humain a un esprit DOGMATIQUE: il affirme ses idées 
comme absolument vraies sans aucune souplesse ni 
esprit de discussion. — A1 peut être FANATIQUE et INTOLÉ- 
RANT en toutes sortes de domaines (politique, artistique) 
et pas seulement religieux. 


Ne touche pas aux papiers de Jean! C'est SACRÉ !: il y attache 
une extréme importance. — Marc est complétement PROFANE 
en musique, il n'y connait rien. — Les terroristes se retirent dans 
leur SANCTUAIRE, au-delà d'une frontière que la police ne peut 
pas franchir. — Luc ENCENSE Marc pour avoir de l'avancement: 
il le flatte. — Le cuisinier OFFICIE devant son fourneau: il tra- 
vaille avec un extréme sérieux et des gestes réglés. 


e La Révolution est un MOLOCH qui tue ses enfants. — Il y a eu 
une grave crise dans l'entreprise de Marc; Éric ne veut pas 
être € le bouc émissaire: celui qu'on rend responsable de 
tout le mal pour innocenter les autres. — Le róle de VICTIME 
ne lui convient pas! 


* Les ivrognes, qui considèrent que c'est un SACRILEGE de met- 
tre de l'eau dans le vin, ont fait de copieuses LIBATIONS ; ils 
ne tieunent plus sur leurs jambes! 


* Marie est boudeuse, elle reste CLOITRÉE dans sa chambre 
pendant que les autres s'amusent. — Jeannot est mécontent 
des décisions de son pére, mais on ne lui demande pas son 
avis: il € na pas voix au chapitre. 


e Max est un peu JÉSUITE, sa manière d'interpréter la loi, c'est 
du JÉSUITISME : allusion à la souplesse attribuée aux Jésui- 
tes en matière de CASUISTIQUE. 


e Pour. les jurons comportant le mot SACRÉ, voir l'article 
DIEU, 11, 4. 


REMARQUER | 


REMARQUER et NOTER v. 


1 Jean remarque l'absence de Marie; il note qu'elle ne 
s'est pas dérangée. 


1 


Al REMARQUE A2 concret. 


Il VOIT SOUDAIN quelque chose quil ne voyait pas auparavant. 
Sylvie remarque une tache sur le veston de Jean. — Syn. fam. 
intensif, A2 € saute aux yeux de Al. Tiens!: exclamation de 
surprise de A1 quand il remarque A2. Tiens! tu as une tache sur 
ton veston. — Une petite tache sur certains tissus € ça se remar- 
que, sur dautres, ca € ne se remarque pas. — Tu nas rien remar- 
qué en entrant? — Quest-ce quil y avait d'inhabituel? — Le tapis 
que je viens d acheter. — Ah! non, je € n'ai pas fait ATTENTION. 


Al remarque A2 abstrait, nom ou que+ phrase à l'ind. ou 
interrogative indirecte: il € prend CONSCIENCE, SOUDAIN, de 
A2 dont il n'était pas conscient auparavant. Jean remarque 
les progrès de Lucie, syn. 1 SAPERCOIT des progrès de Lucie; 
il remarque / s'aperçoit que Lucie fait des progrès. — Sylvie 
n avait pas remarqué si Marie avait un tapis neuf / que Marie 
avait un tapis neuf. — Syn. Léa 5 APERÇOIT / DÉCOUVRE que 
Max la trompe. Elle découvre la traliison de Max. — Com- 
mentaire de ses amis: € Elle découvre l'Amérique! (fam. et 
ironique): tout le monde était au courant sauf elle. 


A] ና se fait remarquer. 


Marie ne cherche pas à se faire remarquer. Elle est entrée sans 
être remarquée, DISCRÈTEMENT. — On na pas remarqué sa pré- 
sence. — C'est «mal élevé» de trop chercher à se faire remar- 
quer, syn. de S'AFFICHER. — Arrête de faire des bêtises, Jeannot, 
tu te fais remarquer. — Un € mas-tu vu: une personne vani- 
teuse qui tient à être REMARQUÉE. — Alice s'affiche avec son 
amant. — Elle affiche ses opinions de façon PROVOCANTE. 


* Une AFFICHE, publicitaire ou non, est justement faite pour 
être remarquée. Le proviseur affiche les résultats de l'exa- 
men sur un € TABLEAU d'AFFICHAGE. 


Al NOTE A2 abstrait, nom ou que + phrase à l'ind.: Al, 
ayant remarqué A2, y attache une certaine importance et 
essaye de le mémoriser. J'ai noté que Marie avait acheté un 
beau tapis. Elle a gagné le gros lot? — Notez bien que je nai 
aucun intérét dans cette affaire; je ne suis pas marchand de 
tapis. — Il faut noter que Lucie fait de grands progrés en piano. 
— Jean note les progrés de Lucie. — Syn. Jean OBSERVE que 
Lucie fait des progrés. 
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Al est REMARQUABLE, A2 abstrait est NOTABLE. 


Lucie fait des progrés notables; elle progresse NOTABLEMENT: 
d'une manière quil est difficile de ne pas remarquer; NOTAM- 
MENT en ce qui concerne la vélocité: sur ce point là, plus que 
sur les autres. Elle devient une pianiste remarquable: très 
bonne, admirable. — Elle joue REMARQUABLEMENT: très bien; 
elle a acquis une certaine NOTORIÉTÉ dans le monde de la 
musique: elle est connue en bien. 


|° € Il est de notoriété publique que le député Durand a commis 
des abus de biens sociaux; ses malversations sont NOTOIRES. Il 
est NOTOIREMENT compromis dans de vilaines affaires: tout le 
monde le sait. 


* Une personne qui a une certaine importance par son sta- 
tut social, qu'on distingue du commun des mortels est un 
NOTABLE (nom), syn. une NOTABILITÉ. Tous les notables / 
Toutes les notabilités de la ville assistaient à l'inauguration 
de la salle des fétes. 


i. Jean prend des notes sur la conférence et fait une 
remarque au conférencier. 


1 
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Expression ORALE du phénoméne psychique ci-dessus 


Jean au conférencier, aprés avoir demandé la parole: Je vou- 
drais faire une REMARQUE sur ce que vous avez dit au début: 
ajouter un détail, faire une petite objection. — «Tu manges 
trop de pain, Sylvie, remarque Jean, tu vas grossir». Il lui en 
€ fait la remarque; c'est une € remarque désobligeante. — 
Syn. J'OBSERVE que vous n'avez pas fini votre bilan, dit Marc 
à Luc, Je suis obligé de vous faire une OBSERVATION: un léger 
reproche. — Luc n'aime pas qu'on lui fasse des observations. 


Expression ÉCRITE du phénoméne ci-dessus 


J'ai noté les passages les plus intéressants du livre: je les ai 
MARQUÉS d'un SIGNE quelconque. — J'ai ANNOTÉ ce livre en 
écrivant dans la marge des NOTES manuscrites. — Le texte de 
la Chanson de Roland est accompagné de notes critiques en 
bas de page et, à la fin du volume, de notes explicatives et de 
quelques REMARQUES; il est précédé d'une NOTICE de 
l'éditeur: texte relativement court destiné à donner au lec- 
teur quelques renseignements essentiels. — La loc. latine 
NOTA BENE: «notez bien» souvent abrégée en N.B. intro- 
duit une précision sur laquelle il est utile d'attirer spéciale- 
ment l'attention du lecteur. 


* Les étudiants notent ce qui leur parait le plus important 
dans le cours du professeur: ils € prennent des notes. — J'ai 
noté l'adresse de Luc; j'en ai pris note. — Un BLOC-NOTES 
sert à noter rapidement quelques renseignements. — Les 


meilleurs orateurs € parlent sans notes. — Les moins doués 
ont besoin de € notes écrites pour soutenir leur mémoire. 
* Le directeur a envoyé une € note de service à ses employés; 
il leur a NOTIFIÉ son intention de modifier certains horaires. 
- Le NOTAIRE, aidé de son CLERC, conserve par écrit, dans son 
ÉTUDE, les contrats auxquels les parties veulent donner un 
caractére authentique. 


En matière de comptabilité. 


Je note toutes mes dépenses. — Le gargon de café, aprés avoir 
noté toutes nos consotnmations, nous apporte la NOTE, syn. 
l'ADDITION. — € La note est salée: c'est cher! — Le représen- 
tant de commerce envoie à son patron la € note de frais de son 
dernier déplacement. 

e Syn. quand il s'agit de marchandises plutôt que de 
services: la FACTURE. Tous les articles nous ont été FACTU- 
RÉS. La FACTURIÈRE en a fait le COMPTE et le total. J'ai reçu 
la facture à acquitter. 


e Le professeur note les devoirs de ses élèves; il a son 
€ système de NOTATION, syn. son BAREME. Selon le nombre 
de bons résultats et de fautes qu'il y a RELEVÉES, il leur 
attribue un certain nombre de POINTS qui constituent leur 
NOTE. Elle sera marquée sur le € carnet de notes à faire 
signer par les parents. 


En matiére musicale. 


Mozart note un air qui lui traverse lesprit. — Voir NOTE et 
NOTATION dans l'article MUSIQUE. 


RENDRE, v. 


I. Léa a rendu à Max la bague qu'il lui avait offerte. 


1 Al humain rend à A3 humain un A2 que A3 lui avait donné. 


Il le lui REDONNE, aprés un laps de temps plus ou moins 
long, parce qu'il n'en veut plus. n'en a plus besoin, ou parce 
quil ne veut rien devoir à A3. Léa a rendu à Max la bague 
qu il lui avait offerte. — A3 € rentre en possession de A2, syn. 
il le RÉCUPÈRE. 


* Al rend à A3 un A2 que A3 lui avait PRÊTÉ quand il n'a plus 
besoin de ce A2 qu'il avait EMPRUNTÉ à A3. Il le lui RAPPORTE 
si A2 est un objet concret, ou le lui REMBOURSE si À2 est de 
l'argent. — Fig. € C'est un prêté pour un rendu: la victime de 
la mauvaise action dont on parle aura un jour sa VENGEANCE. 

e Al rend à A3 le A2 qu'il lui avait pris ou VOLÉ: forcé parce 
que découvert, ou bien pris de remords et de son plein 
gré, Al RESTITUE à A3 ce qu'il lui avait pris. L'employé 
indélicat a été mis à la porte non sans avoir d'abord rendu 


tout ce quil avait volé à son patron. — PR. (Bible) ዘ faut 
rendre à César ce qui est à César (et à Dieu ce qui est à 
Dieu): Al a des devoirs différents envers le pouvoir LAÏC 
et le pouvoir SPIRITUEL, fig. il faut ATTRIBUER à chacun ce 
qui lui appartient, lui donner ce qui lui est dà. 


Al rend A2 abstrait à A3. 


* Al humain, président de séance, ou simple interlocuteur 
€ rend la parole à A3: pour prendre la parole, Al a dû 
interrompre À3 qui parlait. Aprés avoir dit ce qu'il avait à 
dire, Al invite A3 à REPRENDRE le fil de son discours. 

* Al, magistrat, geôlier, rend sa liberté à A3 prisonnier, il le 
libère. 

* Al domestique rend son tablier à A3, son maitre: mécontent 
de son salaire ou de ses conditions de travail, A1 quitte le ser- 
vice de A3. — Fig. A1 € rend son tablier (fam.): il se DÉMET 
volontairement de ses fonctions. Syn. il € jette l'éponge 
(terme de boxe): il RENONCE à une activité en cours. 


Al quelconque rend à A3 le A2 abstrait qu'il avait perdu: 
de bons soins ou médicaments peuvent rendre sa santé à un 
malade, lui faire RECOUVRER ses forces, le sommeil, etc. 


Al animé rend (à l'EXTÉRIEUR) le A2 qui a séjourné à l'INTÉ- 

RIEUR de lui-méme. 

e Al humain rend le A2 (nourriture ou boisson) qu'il avait 
mangé, bu, absorbé: il le REJETTE, le VOMIT; il rend. A1 
€ rend tripes et boyaux: A1 vomit tout ce qu'il a dans l'esto- 
mac. — Fig. Al vomit A2: Al éprouve une très forte RÉPU- 
GNANCE à l'égard de A2, A2 RÉPUGNE fortement à Al. 


* Al oiseau € rend gorge: il RÉGURGITE la nourriture quil 
destine à ses petits. — Fig. A3 humain € fait rendre gorge à 
Al humain: A3 force AI à AVOUER tout ce quil sait, syn. 
fam. à le CRACHER. 


* Al, légume aqueux, € rend de l'eau: au moment de la cuis- 
son, Al perd l'eau qui le constituait en partie. Faire 
DÉGORGER des légumes, c'est leur faire perdre cette eau. 


* Al humain € rend l'áme / le dernier soupir: A] MEURT. 


ዚ Le boxeur rend coup pour coup. 


1 


Al humain rend à A3 humain un A2 d'une VALEUR égale, 
inférieure ou supérieure à celui que A3 lui avait donné: il 
COMPENSE plus ou moins la perte de A3. 

* Al humain € rend la PAREILLE à A3: A1 donne, RENVOIE ou 
RETOURNE à A3, un A2 semblable à celui qu'il a reçu de lui, 
qu'il s'agisse d'un objet concret ou abstrait, d'un bienfait 
ou d'un méfait, d'une aumóne ou d'un coup de poing. 
Paul t'a frappé? Tu n'as qu'à lui rendre la pareille! — A1 


2. 


3 


RENDRE 


ና rend coup pour coup: dès qu'il est agressé, il se défend 
par une agression équivalente. 


. € Dieu vous le rendra! Il vous fera quelque grâce en COM- 
PENSATION. Se dit pour remercier d'une aumône, d'un 
don. — A1 a rendu sa politesse à A3: A1 s'est efforcé d’être 
aussi poli envers A3 que ce dernier l'avait été envers lui. 
— Fig. A1 € rend la politesse à A3 (iron.): Al se VENGE 
d'une mauvaise action de A3 à son égard. — Un jour, A3 
avait invité Al; en l'invitant à son tour, AI lui rend son 
invitation. 


Al CAISSIER € rend la monnaie à A3 CLIENT. 


A3 n'ayant pas la somme exacte pour payer son achat à A1, lui 
remet une pièce ou un billet d'une valeur supérieure; A1 
prend dans sa caisse une somme d'argent représentant la dif- 
férence entre cette valeur et le prix de l'achat, et la donne à A3. 
— Fig. Al € rend à A3 la monnaie de sa pièce: il se VENGE de 
A3 en lui faisant subir plus ou moins ce quil a subi lui-méme. 


A] est une opération EINANCIERE (achat d'actions boursiè- 
res, dimmeubles ou de terrains mis en location, etc.). 


Elle rend (emploi intr. rare), est RENTABLE, procure une 
RENTE à A3: Al rend, RAPPORTE à A3 qui, en fin de compte, 
aura plus d'argent que A3 n'en a MIS, INVESTI dans Al; 
l'INVESTISSEMENT de A3 PRODUIT un INTÉRÊT ou une PLUS- 
VALUE. Les A3 qui vivent de leurs rentes sont des RENTIERS. 
RENTABILISER un A1, c'est assurer sa RENTABILITÉ. 


* Domaine agricole: le RENDEMENT de Al (terre, animal, acti- 
vité agricole) est la quantité de produit agricole obtenue par 
la culture ou l'élevage de Al, par rapport à une unité de 
mesure spatiale ou temporelle. Cette espèce de blé a un bon 
rendement à l'hectare. — Par extens., le RENDEMENT est le rap- 
port des résultats d'un travail à l'énergie dépensée: plus ce 
rapport se rapproche de 1, plus le rendement est faible. 


Al, ARTISTE ou son ŒUVRE, rend A2, formes, couleurs ou 
sentiments du MODLLE ORIGINAL. 


D'où, plus usuel: A2 est bien / mal rendu: par tel ou tel procédé 
artistique, Al a REPRODUIT ou REPRÉSENTÉ, à l'intention de A3 
(le plus souvent sous-entendu), tout ou partie de la réalité qui 
l'a inspiré. Dans ce tableau, les sentiments des personnages sont 
très bien rendus. D'où l'emploi nominal: le RENDU de A2, la 
manière dont A2 a été rendu: Admirez le rendu de ce drapé! 
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RÉPÉTER 


[ዚ Braves soldats, rendez-vous! — Nous avons rendez-vous 
avec la Mort. 


1 Al se rend à A2 lieu. 


I] VA à A2, où il est attendu, où il a quelque chose à faire. 
L'artisan se rend chez le client pour prendre les mesures de la 
fenêtre à remplacer. Al € se rend à son travail (en voiture, 
train, métro, ር!ር.). — € Nous voilà rendus (fam.): nous som- 
mes ARRIVÉS. 


e Al € donne (nn) RENDEZ-VOUS à A2 humain, € a (un) ren- 
dez-vous avec A2, € prend rendez-vous avec A2: Al et A2 
ont prévu de se voir en un lieu et à une datc donnés. — Fig. 
et fam. A1 € pose un LAPIN à A2: AT ne vient pas au rendez- 
vous quil a avec A2 (voir l'article POSER). — Un € rendez-vous 
galant: entrc amants. — Un € rendez-vous d'affaires: pour 
des raisons professionnelles, commercialcs. 


Al SOLDAT VAINCU se rend (à A2 ennemi). 


Il cessc de combattre, abandonne le combat, DÉPOSE les 
armes, € rend les armes à A2, se LIVRE à A2. C' est la REDDI- 
TION de A1. «La garde meurt et ne se rend pas» (le général 
Cambronne. à Waterloo) Le chef d'une armée d'une 
troupe vaincue CAPITULE. Il se rend à l'ennemi à certaines 
conditions à moins quil ne s'agisse d'une CAPITULATION 
€ sans conditions. 
* ላ] € se rend à l'évidence: ላ] finit par ACCEPTER une situa- 
tion ou dcs faits longtemps ignorés mais devenus évi- 


dents. Il faut se rendre à l'évidence, cet enfant n est pas doué 
pour la musique. 


IV Paul ne se rend pas compte qu'il va finir par se rendre 
malade. 


1 
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Al rend A2, nom abstrait sans article à A3. 


GR.: rendre n'est plus ici qu'un verbe support du nom, 
l'ensemble constituant une locution verbale figée dans 
laquelle l'essentiel du sens est donné par le nom.) 


* Al humain € rend GRÁCE à A3 humain (d'un bienfait ): 
syn. religieux ou litt. de A1 REMERCIE A2, lui exprime sa 
GRATITUDE (pour ce bienfait). 


* Al humain € rend HOMMAGE à A3 humain: dans un dis- 
cours, Al fait l'ÉLOGE de A3. 


* Al humain € rend JUSTICE à A3 humain: Al se montre 
JUSTE envers A3, il lui reconnait un certain MÉRITE précisé 
par le contexte; à distinguer de A1 € rend la JUSTICE (voir 
l'article JUSTE). 


- Al humain € rend VISITE à A3 humain: A1 va VOIR A2 chez 
lui, pour passer un moment avec lui. — Attention! On ne 
dit pas * ላ] VISITE A2 humain sinon dans le cas d'un 
€ VISITEUR de prison qui € visite les prisonniers, mais on 
peut dire A1 VISITE A2 lieu, musée, ville, etc. 


e ላ] € rend SERVICE à A3 humain: ላ] humain AIDE A3 ላ] 
concret ou abstrait lui est UTILE. 


2. Notamment, Al € rend COMPTE à A3 humain de A2 acti- 
vité (réunion, voyage, travail, etc.). 
Al, qui a participé à A2, RACONTE ou RAPPORTE à A3, sou- 
vent supérieur hiérarchique qui n'y a pas participé, ce qui 
s'y est passé. Syn. A1 € fait un COMPTE RENDU (à A2) de A3. 
— Fig. A1 € devra rendre des comptes (à A2): Al devra don- 
ner (à A2) des EXPLICATIONS précises de ses actes. € Je nai 
pas de comptes à (vous) rendre: je ne suis pas tenu de me 
JUSTIEIER (devant vous). 


* Emploi pr. Al € se rend (bien) compte de A2 (nom ou que- 
phrase): Al VOIT, PERÇOIT, SAISIT, COMPREND clairement 
A2, il n'a pas besoin qu'on le lui EXPLIQUE. 


3 Al rend A2 + adjectif. 


* Al fait devenir A2 + adj.. A2 devient + adj. sous l'EFFET ou 
du FAIT de A1. Le café me rend très nerveux. — La décision 
du gouvernement a été rendue publique. 


* Emploi pr. ላ] se rend + adj: A1 devient + adj. par son pro- 
pre fait. Arrête de boire, tu vas te rendre malade. — Rends- 
toi utile: va me chercher le journal. 


* Dans certains cas, il existe une possibilité de convertir 
une phrase à verbe rendre en une phrase à verbe donner et 
vice versa. Al rend A2 adj. équivaut à Al donne + nom 
dérivé de l'adj. à A2. Une doublure rend un vêtement plus 
solide équivaut à Une doublure donne de la solidité à un 
vêtement. Cette conversion est impossible lorsque le nom 
de qualité n'est pas dérivé d'un adjectif. La cuisson donne 
de la couleur au gâteau n'a pas pour équivalent * La cuisson 
rend le gâteau coloré. 


RÉPÉTER, v. 


D AI humain répète l'action A2. 
GR. A2 est un nom, pas un inf. 
I. Jeannot répète la table de multiplications. 
1 A2estun acte de PAROLE 
Al humain ayant DÉJÀ DIT A2 le dit ENCORE une ou plu- 
sieurs FOIS; syn. il RECOMMENCE à DIRE A2. Je t'ai déjà dit, 
Jeannot, de ne pas mettre tes doigts dans ton nez; je te répóte / 


syn. je te REDIS quil ne faut pas le faire. — C est à force de 
RÉPÉTITIONS qu'on arrive à savoir par cœur un texte. 

La répétition engendre l'ENNUI 

ዘ faut RABÂCHER son texte pour bien le savoir: le répéter sou- 
vent, même si c'est ennuyeux. — Al RESSASSE ses souvenirs : 
il les revoit et les raconte sans cesse. — Il RADOTE: son cer- 
vcau faiblit, il répéte toujours la méme chose. — Une REN- 
GAINE est 1. une chanson banale qu'on entend sans cesse, 
— 2. une histoirc ressassée par Al. — Sylvie SERINE à Jeannot 
la table de multiplications: elle la lui fait répéter et rerépéter, 
comme sil était un SERIN auquel on apprend à siffler, un 
PERROQUET auquel on apprend à parler. 


La répétition en matière de style 


* C'est un procédé artistique: le REFRAIN est une formule qui 
est répétée, syn. qui REVIENT à la fin de chaque STROPHE d'un 
poéme ou dune chanson. La RIME est la répétition d'un 
méme son à la fin de deux ou plusieurs VERS. L'ALLITÉRATION 
est la répétition du méme son pour des raisons expressives. 


* C'est un défaut: en écrivant on essaye d'éviter les REDITES 
(plusieurs fois les mémes idées) et les répétitions (plu- 
sieurs fois le méme mot). 


A1 humain répète A2 que lui a dit A3 humain. 


I| RAPPORTE les paroles de A3. Je ne fais que répéter ce que 
ma dit Lucie. 


* L'ÉCHO, phénoménc acoustique, répète des paroles ou un 
bruit, dans certaines conditions. Dans cette caverne il y a de 
l'écho: la paroi rocheuse RÉPERCUTE, syn. RENVOIE le son; AI 
parle et un instant aprés, on cntend à nouveau ce quil a dit. 


* Fig. Al € se fait l'écho de la nouvclle quc lui a annoncée 
A3: il répercute la nouvelle, il la répéte à tout le monde. 


* Les éclios d'un journal: petites nouvelles mondaines ou 
locales. — Le journaliste qui les rédige est un ÉCHOTIER. 


Sans A2 exprimé. Avant un concert, avant un spcctacle, les artis- 

tes répètent: ils ont unc ou plusicurs RÉPÉTITIONS ou séances dc 

travail pour mettre au point ce qu'ils ont à fairc. La € répétition 

générale est la dernière avant le concert ou lc spectaclc. 

* Un RÉPÉTITEUR (f. unc RÉPÉTITRICE) fait travailler des élèves 
en dehors d'un cours pour qu'ils l'assimilent mieux. — Le pia- 
niste répétiteur serine leurs rôles aux chanteurs d'opéra. 


II. Déjà champion, Éric a répété son exploit. 


1 A2 est de l'ACTION. 


Al humain ayant déjà FAIT A2 le fait encore une ou plu- 
sieurs FOIS; il RECOMMENCE à FAIRE A2. — Al. un ouvrier, qui 


RÉPONDRE IN 


répéte toujours les mémes gestes, a une táche RÉPÉTITIVE. — 
Al, décorateur, musicien, répète le méme motif plusieurs 
fois dans son ceuvre. 


Syn. Al RÉITÈRE A2, une action volontaire tendant à un 
résultat important. 


Al réitère ses efforts, sa demande, sa promesse, ses avances; après 
un premier échec, il recommence sans se décourager. 


* On appelle verbe ITÉRATIF un verbc qui exprime une action 
qui se répète, ex. sautiller: faire plusieurs petits sauts. 


Emploi pronominal. 


A2 se répète: a lieu plusieurs fois. Dans ce pays, les séismes 
se répètent: ils sont fréquents. — Des séismes répétés, syn. 
une SÉRIE de séismes ont endommagé la ville. 


* Une série de A2 sont des A2 semblables, ou de méme 
nature qui se répètent. Sur le papier peint, le méme motif 
se répéte tous les cinquante centimétres. — Un € fusil à répé- 
tition peut tirer plusieurs coups € à la FILE. 


RÉPONDRE, v. 


L. À la demande de Sylvie, Marie répond qu'elle est d'accord. 
1 Al humain répond A2 à A3 humain qui l'a INTERROGÉ. 


A3 lui a posé une QUESTION pour s'informer d'un fait ou lui 
a fait une DEMANDE pour obtenir un objet ou un service. 
Dans les deux cas, il lui a DEMANDÉ une RÉPONSE: A2 est la 
réponse de A1 à A3. 


* Cette réponse peut se réduire à OUI ou à NON (voir l'article 
OUI ct NON) quand la qucstion porte sur l'ensemble de la 
phrase. 


Al répond: «A2», phrase au discours direct, complète 
ou abrégée. 


Veux-tu venir garder mes enfants? demande Sylvie à Marie. 
Marie répond: «Oui, Je suis d'accord». Ou simplement: 
«D'accord!» — Où vas-tu, cet été? demande Jean à Marc? 
Marc lui répond: «Nulle part. Je n'ai pas l'intention de partir 
en vacances». 

e GR. Répondre peut apparaitre en incise, à l'intéricur d'une 
phrase au discours direct, entre deux virgules, avec inver- 
sion du sujet: «Nulle part, répond Marc, cette année, je 
n ai pas l'intention de partir en vacances». 


* Al répond que A2, phrase au discours indirect, à l'ind. 


À la question de Jean, Marc répond qu'il n'a pas l'intention 
de partir en vacances. — La réponse de Marc est que cette 
année il ne partira pas en vacances. 


Le 


RÉPONDRE 


* Al répond A2, nom abstrait. À la question de la maitresse, 
l'élève a répondu une bêtise. (Voir l'article DIRE, IV, 3). 


e Al répond à A3 par A2, nom, typc particulier de réponse. 
À ce questionnaire on est prié de € répondre par oui ou par 
non. — L'élève a répondu à la maitresse par une insolence. — 
Sylvie a répondu à Jean par un sourire. 


Al AVOUE A2. 


~ 


Soumis à un INTERROGATOIRE, notamment policicr, Al 
AFFIRME, ou NIE A2, ou TÉMOIGNE de A2, ou avoue A2, l'action 
dont il était soupçonné; il avoue, syn. RECONNAIT qu'il en est 
bien l'auteur. Le voyou reconnait / avoue qu'il a cambriolé trois 
villas; il avoue avoir cambriolé trois villas au policier qui l'INTER- 
ROGE. Il a avoué le cambriolage de trois villas. — Il € est passé aux 
AVEUX ; il € a fait / passé des aveux complets. 


+ A2 est AVOUABLE s'il peut être avoué sans honte. Jean a agi 
comme il l'a fait pour des raisons tout-à-fait avouables. — 
Ant. A2 est INAVOUABLE. 


Al € répond au nom de A4, son nom, celui que lui ont 
donné ses parents: Al S'APPELLE A4 (litt.). Cette gamine 
charmante répond au joli nom d Aspasie: quand un A3 pro- 
nonce A4, en s'adressant à elle, elle sait que c'est à elle 
qu'on s adresse et elle répond. 


A2, et souvent À3, peuvent étre sous-entendus. Le télé- 
phone sonne, va répondre! — Le candidat a bien / mal 
répondu; il a donné la bonne réponse / une réponse fausse. — 
Il a répondu à côté de la question. — € La réponse du berger à 
la bergére (allusion aux dialogues de la poésie pastorale): 
réponse par laquelle A1 a le dernier mot et fait comprendre 
à A3 quil na pas l'intention de se montrer inférieur à lui. 


i. Le nerf optique répond à une stimulation lumineuse. 


1 Al répond à A3 sans que A3 l'ait interrogé. 


Il PRÉCISE, ou CONTESTE ce que dit A3. Il peut aussi choisir 
de € ne pas répondre, par souci dapaisement. Toute per- 
sonne qui estime qu'une publication a affirmé à son sujet 
des choses fausses a un € droit de réponse. 


*51 A3 a AUTORITÉ sur Al, répondre peut être une 
INSOLENCE: A1 devrait se taire et accepter unc remarque 
désagréable ou obéir à un ordre sans discuter. Il BRAVE 
une personne qu'il dcvrait respecter ou du moins qui a sur 
lui un certain pouvoir, dans l'intention de l'HUMILIER ou de 
S AFFIRMER lui-même. Jeannot a mauvais caractère: quand 
Sylvie lui fait un reproche ou lui demande un service, il 
répond. C est un INSOLENT. 


2. Al humain répond à une AFFIRMATION ou à un ORDRE de A3. 


Syn. AI RÉPLIQUE / RIPOSTE A2 à A3: 1 lui répond avec viva- 
cité, ou agressivité. À l'accusation de la partie adverse, l'avo- 
cat a répondu / répliqué / riposté que son client avait un alibi 
en béton; il a répliqué vigoureusement; sa RIPOSTE a été 
iminédiate ; il a riposté € du TAC au tac. 


e Quand un officier donne des ordres, les soldats doivent obéir 
€ sans répliquer. — Les ordres sont € sans RÉPLIQUE. 

e Emploi affaibli: A1 comédien € donne la réplique à son / 
sa partenaire pour lui faire répéter son róle. 


Cas d'un dialogue par lettres. 


Marc a répondu à Jean: ayant reçu une lettre de Jean. il lui 
a envoyé une autre lettre. — Jean attend la RÉPONSE de Marc. 
— Jean et Marc CORRESPONDENT, ils sont en CORRESPON- 
DANCE; ils s'écrivent souvent; Jean est le CORRESPONDANT 
de Marc et vice-versa. — La publication de la correspondance 
des grands écrivains (l'ensemble de leurs lettres conservées) 
est toujours très éclairante. 


Al humain répond à un comportement de A3 humain. 


Il y RÉAGIT par A2, un autre comportement. Aux fourberies 
d'Eric, Luc répond par la prudence. — La RÉPONSE, syn. la 
RIPOSTE, du pouvoir fédéral aux séparatistes: un bombardement. 
* En matière financière: Al a du RÉPONDANT. Si les cir- 


constances exigent de l'argent, Al en a; il peut répondre à 
la demande. 


* Al, organisme ou mécanisme, répond à A3, un signal: A2 
est la RÉACTION de Al. Le nerf optique ne répond à aucune 


stimulation, dit le chirurgien; je n'obtiens aucune réponse; 
ce cas nest pas opérable. 


Al et A3, non humains, sont 


* des objets placés de facon symétrique. Sur la cheminée, 
deux vases se répondent. 


* la RÉPLIQUE d'un tableau, d'une statue: une COPIE qui les 
reproduit exactement. 


° des sons, des instruments de musique, joués par des 
musiciens. Dans un concerto, le soliste répond à l'orchestre. 
° des abstraits. La politique du gouvernement répond / COR- 


RESPOND aux nécessités de l'heure; elle est e11 CORRESPON- 
DANCE avec elles. 


lil. Le chauffeur du car répond de la sécurité de ses passagers. 


1 AI humain répond de A4 abstrait devant A3 humain. 


* Chacun peut avoir à répondre de ses actes devant la justice. 
Il en est RESPONSABLE, il en a la RESPONSABILITÉ: A1 ayant 


eu à l'égard de A3 un comportement A4, A3 est en droit 
de DEMANDER à A1 des EXPLICATIONS, et un DÉDOMMAGE- 
MENT, si les conséquences ont été fácheuses pour lui. Le 
patron a toute la responsabilité de son entreprise; il a de 
€ lourdes responsabilités; il est responsable de la bonne exé- 
cution des commandes, même si ce sont ses employés qui ont 
commis des erreurs. — Souvent, dans un accident, € les res- 
ponsabilités sont partagées: les différentes personnes 
impliquées ont chacune € une part de responsabilité. Par- 
fois, aussi l'une des parties € n'est pas responsable, € n'a 
aucune responsabilité. 


° Lorsque Al n'est pas conscient des conséquences de ses 
actes, on peut dire que c'est un IRRESPONSABLE, qu'il agit 
de facon irresponsable et qu'il faut le € mettre devant ses 
responsabilités: les lui expliquer de façon convaincante. 
Au contraire, lorsqu'il en est bien conscient et les 
accepte, on peut dire quil € prend ses responsabilités, qu'il 
€ assume sa responsabilité / ses responsabilités. 

e Emplois affaiblis. Marc évitera-t-il la faillite? — € J'en 
réponds!: jen suis sûr. — € Je ne réponds de rien: j'en 
doute; je l'ai averti du risque. 


A] humain répond de A4 humain devant A3 humain. Dans ce 
cas, ላ] accepte de subir les conséquences du comportement 
de A4. Jean répond de Sylvie comme de lui-méme. — Il répond 
de la fidélité de Sylvie. — Syn. en langage juridique: A1 CAU- 
TIONNE A2, € se porte GARANT de A2: il offre ses propres biens 
en GARANTIE de ce qu'entreprend A4. Cela peut lui couter 
cher si sa confiance est mal placée. Si A4 échoue, A1 devra 
payer comme si c'était lui qui avait échoué. 


REPRÉSENTER, v. et IMAGE n.f. 


A ICON-: base savante d'origine grecque servant à former des 
mots exprimant l'idée d'image. 


1 Le peintre a représenté, sur ce tableau, un pichet et des 
pommes. 


'ጌ Al humain représente A2 concret. 


Il donne de l'objet A2, ABSENT, aux yeux de A3 humain, une 
image destinée à le lui rendre, d'une certaine manière PRÉ- 
SENT. Mais l'image n'est pas A2 ni un autre objet de méme 
espèce. A] COPIE, IMITL A2, de facon plus ou moins approxi- 
mative, de sorte que l'image RESSEMBLE à A2. 


* Toutes sortes de SUPPORTS et de techniques de réalisations 
de l'image sont possibles: elle peut être un DESSIN, une GRA- 
VURE, une PEINTURE, une PHOTOGRAPHIE, un FILM, un ÉCRAN 


2. 


1 


REPRÉSENTER 


de TÉLÉVISION, un REFLLT dans un MIROIR. D'une facon géné- 
rale l'image est PLATE, mais on a pu parler d'€ images taillées 
à propos de sculptures. — Sylvie voit son image dans le miroir. 
— Marc regarde son film image par image. 


En matière d'arts plastiques. 


La gravure représente le cháteau de Versailles. — Ce tableau 
représente Napoléon à Austerlitz. — S'il ny a pas de personnages 
mais seulement des objets, c'est ce qu'on appelle une 
ና NATURE morte, par ex. un pichet et des pommes. — La REPRÉ- 
SENTATION de ces pommes, de cette scène est trés réaliste. 


* A2 est à la fois concret (ce sont des étres) et abstrait (c'est 
une scène, qui raconte une histoire). David a peint le serment 
des Horaces; Delacroix, la Liberté sur les barricades: le résultat 
est une image destinée à donner à ceux qui la verront l'idée 
de cette scéne à laquelle ils n'ont pas assisté. 


* Une peinture qui représente quelque chose est dite EIGURATIVE; 
si elle ne représente que des taches de couleur diversement dis- 
posées, elle est dite € non figurative ou ABSTRAITE. 


Au théâtre, AI, des comédiens, représentent A2, une œuvre 
théátrale: ils donnent vie à un texte écrit en incarnant des 
personnages qui parlent par leur bouche. Les acteurs repré- 
sentent le Misanthrope. — Ils € donnent une représentation 


du Misanthrope. 


° La scène représente un salon: le DÉCOR est l'ensemble des 
éléments gráce auxquels une scéne de théátre donnc 
l'image d'un lieu particulier. 


i. Je regarde les images du livre avant de lire le texte. 


Au sens le plus courant du mot, les images sont des représen- 
tations de scénes ou d'objets IMPRIMÉES sur PAPIER, et produi- 
tes à l'unité, ou rassemblées dans les pages d'un livre. 


On donne aux enfants qui ne savent pas encore lire des 
€ livres d'images oü des dessins simplifiés et coloriés représen- 
tent des animaux, dcs objets usuels, etc. On leur fait admirer 
les € belles images pour les aider à apprendrc à parler. 


* Les étres vivants reconnaissables sur les images ne bou- 
gent pas, ne parlent pas, d'où, fig. Cet enfant € est sage 
comme une image: silencieux et tranquille. 

e Même quand on sait lire, les ages permettent de se représenter 
plus facilement de quoi parle le texte. C'est ce qui fait le succès 
des € histoires en images (vieux), syn. € bandes dessinées (ou 
B.D.).— Avant les magazines et la télévision, les colporteurs ven- 
daient dans les campagnes des € images d'Épinal, fabriquées 
dans la ville d'Épinal (Vosges) par des IMAGIERS, sortes de ban- 
des dessinées qui racontaient des événements historiques de 
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REPRÉSENTER 


facon simplifiée. LIMAGERIE d'Épinal (ensemble des images de 
ce style) est une imagerie populaire très savoureuse. — Fig. Ce film 
historique est une vraie image d Épinal: il présente les faits de 
facon conventionnelle et quasi-légendaire. 


2. Al ILLUSTRATEUR est un ARTISTE qui ILLUSTRE un livre. 


4. 


Ses ILLUSTRATIONS: les images qu'il y dispose, le rendent 
plus beau et facilitent la compréhension du texte, ou don- 
nent à réver en marge du texte. — Certains manuscrits du 
Moyen Âge ont été illustrés d'ENLUMINURES par des ENLUMI- 
NEURS remarquables; LETTRINES ornementales, à l'INITIALE 
d'un texte, et MINIATURES: sujets historiques ou religieux 
peints, de petits formats. 


* Fig. Jeannot collectionne les voitures miniatures: de tout 
petits objets représentant des voitures. — La MAQUETTE de 
A3 (monument, véhicule, etc.) en est un € modèle réduit. 
— C'est sa représentation € en miniature si elle est vrai- 
ment toute petite. 


* Fig. La remarque que Sylvie vient de faire illustre bien sa 
tournure d'esprit: elle la fait comprendre. 


Images conventionnelles. 


e On appelle aujourd'hui ICONES de petites images consti- 
tuant des discours abrégé, qui apparaissent sur l'écran des 
ordinateurs ou qui constituent les panneaux de la circula- 
tion, par ex. une barre blanche dans un cercle rouge pour 
dire: sens interdit, ou une cigarette barrée pour dire 
«défense de fumer». 


* Autrefois les ARMOIRIES peintes sur des ÉCUS en forme de 
boucliers, étaient des icónes identifiant les familles nobles ou 
importantes. Les villes ont aussi des armoiries qu'on tend 
aujourd'hui à remplacer par des LOGOS aux formes vagues et 
abstraites. Les armoiries de Paris, en référence à l'activité 
des bateliers de la Seine: un bateau qui flotte, avec la DEVISE 
Fluctuat nec mergitur: il flotte mais ne sombre pas. 


La recension d'un ensemble cohérent d'images est une 
ICONOGRAPHIE. 


Un historien d'art, un conservateur de musée, peut faire 
l'iconographie d'un thème, par ex. l'iconographie de la nati- 
vité, ou d'un artiste: l'iconographie de Rembrandt, ou d'une 
civilisation: l'iconographie égyptienne. 


Pour le sens du mot ICÓNE dans la peinture religieuse, voir 
l'article PEINDRE, III, 3). — L'ICONOCLASME est l'interdiction 
de représenter les choses saintes par des images; les empe- 
reurs byzantins ICONOCLASTES interdirent l'usage des icónes 
dans le culte chrétien et en firent détruire beaucoup. — Fig. 
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Un iconoclaste est, d'une façon générale, quelqu'un qui 
détruit des œuvres d'art. Au moment de la Réforme, et pen- 
dant la Révolution française, des bandes d'iconoclastes marte- 
lérent ou abattirent de précieuses statues. — Certains 
urbanistes modernes sont de vrais iconoclastes. — Syn. plus 
large, un VANDALE, pratiquant le VANDALISME, détruit non 
seulement de belles choses mais aussi des choses utiles. 


III. L'eau qui coule est l'image du temps qui passe. 


1 


Lorsqu'un être RESSEMBLE à un A2, on peut dire qu'il est 
l'image de A2. 


Il en est une image fidèle, ressemblante. Cet enfant est 
l'image de son père. — Il € donne une (certaine) image de A2. 
Les comédies de Molière nous donnent une image de la 
société française du XVIE s. 


e A3 fait A1 ና à l'image de A2; A1 € est à l'image de A2. Dien 
créa l'homme à son image. — L'homme est à l'image de Dien 


(Bible). 


Lorsqu'un objet concret est COMPARABLE, ressemble, fait pen- 
ser à un A2 abstrait, on peut dire quil en est limage, syn. 18 
FIGURE. Leau qui coule est l'image / la figure du temps qui 
sécoule. — Le € sens FIGURÉ d'un mot est un sens abstrait com- 
parable au sens quil a lorsqu il sapplique à des objets con- 
crets. Quand on dit que l'eau sécoule, le verbe sécouler est 
employé dans son sens PROPRE, concret; quand on dit que le 
temps sécoule, le verbe sécouler est employé dans son sens 
figuré, abstrait; c'est une MÉTAPHORE. S'écouler, en parlant du 
temps est un emploi MÉTAPHORIQUE. Un écrivain qui dit des 
choses abstraites au moyen de mots concrets s'exprime par 
des images. S'il le fait couramment, son style est IMAGÉ. 


Une image peut exister uniquement dans l'esprit de A1. 


* Elle peut être un fait de mémoire de A1. Grand mère ÉVO- 
QUE les images de sa vie passée mais chasse de son esprit les 
images qui lui rappellent de trop mauvais souvenirs. 


*Elle peut être une création de l'IMAGINATION de ለ]. 
Larchitecte a en téte l'image de l'immeuble à construire: il 
le voit en esprit, avant d'en faire les plans. 


e Emploi pr. A1 humain, se représente A2, scène qu'il ima- 
gine. Jean se représente le naufrage du Titanic. 


e Elle peut être l'ILLUSION d'une sensation. Il y a des 
€ images visuelles, des € images auditives qui ne sont que 
des € images mentales. 


Tout ላ] humain ና donne une image de lui-même à A3, les 
gens qui l'entourent. 


Cest la manière dont (emploi pr.) A3 se représente A1. Cet 
homme politique € a une bonne image ou une mauvaise image 
dans le public: à tort ou à raison, le public a bonne ou mauvaise 
opinion de lui, sujette à l'erreur, comme toute opinion. — Jean 
se représente Éric comme wn ambitieux qui na pas conscience 
de ses insuffisances. Mais il pourrait bien se tromper. 


° L* image de marque est l'idée que se fait le public des 
produits commercialisés par une certaine marque. Il est 
important pour le commerçant qu'elle soit bonne! Et 
cette locution peut s'appliquer à autre chose que des pro- 
duits fabriqués: un personnage, une institution. Le club 
de football de notre ville a une bonne image de marque. 


IV Les députés représentent leurs électeurs. 
1 Al humain représente A2 humain. 


Un député est un REPRÉSENTANT du peuple (devant le gou- 
vernement). La € représentation nationale: l'ensemble des 
députés d'un État-nation. 

* Jean représente Marc, empêché de venir, à l'assemblée générale 
de leur association. — Lors de l'assemblée d'une association, 
on commence par s'assurer que le nombre des présents ou 
REPRÉSENTÉS atteint le QUORUM. Les absents ont donné un 
POUVOIR écrit, daté et signé, à la personne présente chargée 
de les représenter, qui, ainsi, peut voter à leur place. — Syn. 
une PROCURATION quand il s'agit d'élections. Étant en voyage 
d'affaires, Marc € a voté par procuration. 

L'ambassadeur représente la France en pays étranger. Il a des 

frais de REPRÉSENTATION: il doit dépenser certaines sommes 

d'argent pour la représenter dignement. 

* Les universitaires ne représentent pas la totalité de la popu- 
lation française. Ils ne sont pas REPRÉSENTATIFS: ce n'est 
pas en étudiant leur façon de vivre et de penser qu'on aura 
une idée exacte de l'ensemble de la population. 

Al concret représente A2 abstrait. 

Il en évoque l'idée, de facon naturelle. L'eau qui coule 

représente le temps qui passe. — Ou par une convention. La 

monnaie représente la valeur de tous les biens qui séchangent 
dans le pays oà elle a cours. — Le drapeau représente la nation. 


RÉSERVER, v. 


I. J'ai réservé une table au restaurant. 
1 Al réserve A2 concret. 


Il s'assure à l'avance la POSSESSION de A2 pour pouvoir l'UTI- 
LISER à l'AVENIR. Ce beau livre sera édité à tirage limité; jen 
ai réservé un exemplaire. — Le plus souvent A2 est une place 
dans un moyen de transport, à un spectacle, au restaurant. 


RÉSERVER 


Ne vous asseyez pas au premier rang, ces chaises là sont réser- 
vées. — Jean a réservé quatre places sur l'avion, il a fait ses 
RÉSERVATIONS un mois à l'avance. 


AI humain réserve A2 concret pour A3 humain. 


Il GARDE A2 sans l'utiliser pour que A3 puisse l'utiliser plus 
tard; c'est un acte de PRÉVOYANCE. Sylvie a réservé une part 
de tarte pour Jeannot qui rentre aprés les autres. Elle la lui a 
€ mise de cóté. 


* Al réserve A2, pour A3, la réalisation d'un PROJET. Luc réserve 
trois sacs de ciment pour réparer sa terrasse l'été prochain. 


e Notamment A2, de l'ARGENT. Jean réserve une somme ron- 
delette pour les vacances: il ÉPARGNE, ÉCONOMISE à cette fin. 
— Les États, les banques, les sociétés sont tenus d'avoir 
des € RÉSERVES MONÉTAIRES. Un TRÉSOR est une réserve 
d'argent ou d'objets précieux que Al a THÉSAURISÉE — et 
parfois CACHÉE — pour € parer à toute éventualité. — Les 
rebelles ont constitué un € trésor de guerre. 


* En langage MILITAIRE, un RÉSERVISTE est un soldat d'un cer- 
tain âge qui fait partie de l'€ ARMÉE de réserve destinée à 
intervenir en cas de besoin. Éric est dans l'active, mais Jean est 
RÉSERVISTE. — Les clubs sportifs aussi ont des équipes € de 
réserve qui peuvent suppléer des joueurs manquants. 


* Il y a un gâteau € eu réserve pour Jeannot, de l'argent en 
réserve pour les vacances, des troupes en réserve pour la guerre. 


La quantité réservée. 


A] fait une RÉSERVE de A2. Max se chauffe au bois; il en a fait 
une réserve pour l'hiver; il a une importante réserve de bois. 


* Syn. une PROVISION: s'emploie de préférence quand la 
réserve est de moyenne importance et destinée à étre uti- 
lisée à court ou moyen terme. Comme je perds toujours 
mes crayons, jen ai fait une bonne provision. Notamment 
en ce qui concerne les produits ALIMENTAIRES qu'on trans- 
porte dans un € sac à provisions. Les spéléologues empor- 
tent des provisions pour quelques jours dans leurs 
expéditions; ils se sont APPROVISIONNÉS avant de descendre. 


* Si Al est un industriel, un commerçant, il STOCKE ses 
marchandises, en constitue un STOCK dans lequel il 
pourra PUISER au fur et à mesure des commandes de la 
clientèle. Mais si cette réserve 5 ÉPUISE, il pourra se trou- 
ver ና en RUPTURE de stock; 51] manque de place, ou si le 
STOCKAGE lui COUTE trop CHER, il peut DÉSTOCKER en ven- 
dant ses SURPLUS à bas PRIX. 
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RESTER 


4. Le local où Al GARDE ses réserves. 


Al garde A2 solide dans une RÉSERVE. Max ENTREPOSE les pom- 
mes de son verger sur des claies, dans sa réserve: une partie de sa 
cave. — L'industriel entrepose ses stocks dans un ENTREPÓT. — 
Les MUSÉES, les BIBLIOTHÈQUES ont une réserve où ils conservent 
les ceuvres qui ne sont pas exposées, les livres peu demandés. 


* Une € réserve naturelle, une € réserve de péche / de chasse, 
sont des endroits délimités où certaines espèces sont pro- 
tégées. 


* En Amérique du Nord, certaines tribus indiennes vivent 
dans des réserves. 


e Al garde A2, liquide, dans un RÉSERVOIR; toute voiture a un 
€ réservoir à essence dont le contenu est utilisé au fur et à 
mesure quelle roule. Syn. une CUVE: réservoir de grande 
dimension pour le VIN ou le MAZOUT. — Une CITERNE: réser- 
voir destiné à recueillir et conserver l'EAU de pluie. — Un 
€ CHÂTEAU D'EAU: grand réservoir surélevé pour alimenter en 
eau une ville, un quartier. — Un BARRAGE permet de consti- 
tuer un réservoir d'eau pour toute une région. — Fig. Certains 
pays sont des € réservoirs de main d'œuvre, certaines activi- 
tés des € réservoirs d'emplois. 


L'ensemble des réserves de Al constitue ses RESSOURCES, 
dont il tire ses MOYENS de VIVRE. 


Les pauvres gens sont € sans ressources; ils sont contraints 
de € vivre au jour le jour. — Une entreprise a des € ressources 
pécuniaires et des € ressources humaines: le personnel dont 
elle dispose. — Les € ressources naturelles d'un pays sont les 
RICHESSES de son sol et de son sous-sol. Les € ressources 
pétrolières de la planète ne sont pas INÉPUISABLES. 


* Les ressources de Al sont aussi en lui-méme: son INTELLI- 
GENCE, son COURAGE. Figaro était € un homme de ressour- 
ces, il € avait de la ressource: il trouvait le moyen de se 
débrouiller en toute circonstance. 


e Dans une circonstance difficile, la ressource de Al est le 
moyen qu'il a de se tirer d'affaire. Aprés Waterloo, Napoléon 
n'eut pas d'autre ressource que de se rendre à ses adversaires. 


I. Le patron se réserve de décider quand les autres ont parlé. 


l 


Al, lorsqu'il prend un ENGAGEMENT, se réserve A2, un 
DROIT, une marge de LIBERTÉ qu'il pourra exereer à l'avenir. 


J'achéte par correspondance mais je me réserve la possibilité 
de renvoyer les articles qui ne me plaisent pas. — J'achëte 
€ sous réserve de pouvoir renvoyer certains articles. — A1 
s'engage ና sous toutes réserves: avec beaucoup de prudence. 
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e Un donateur peut se réserver l'USUFRUIT de l'immeuble 
dont il fait don à A3: le droit de l'habiter, ou d'en toucher 
les loyers jusqu'à sa mort, mais pas celui de le vendre. 

Al se réserve pour A3, action future. 

[] ne s'engage pas toute suite, économise ses forces en vue 

de A3. Martin ne se présente pas aux élections législatives, il 

se réserve pour les présidentielles. — Je ne reprends pas de 

viande, merci! Je me réserve pour le dessert. 

A1, lorsqu'il APPROUVE quelque chose, € émet des réser- 

ves sur eertains points de détail qu'il n'approuve pas. 

La thése de Léa est trés bonne dans l'ensemble mais j'émets 

quelques réserves sur le chapitre Il et la bibliographie. — Le 

chapitre I est bon, je l'approuve € sans réserve ; je réserve mes 

critiques pour le chapitre II. 

Al a un earactére RÉSERVÉ. 

Il € se tient sur la réserve: il ne SENGAGE pas à la légère, ne mon- 

tre pas facilement ses sentiments; il les € GARDE pour lui: il est 

DISCRET: ne parle pas à tort et à travers; il est CIRCONSPECT: il 

ና prend garde à ce quil fait et dit; il fait preuve de RÉSERVE., syn. 

de RETENUE, de DISCRÉTION, de CIRCONSPECTION. 

* Un fonctionnaire a un € devoir de réserve: il ne doit pas 
critiquer publiquement l'État qui l'emploie, ni son gou- 
vernement. 


[ዚ Ce voyage nous réservait bien des surprises. 
1 Al humain réserve A2 abstrait à A3. 


Il réserve une surprise, un bon / mauvais accueil, à A3 
humain: il le prépare sans que A3 le sache. Je réserve à ce 
traitre un accueil à ma façon; je lui € réserve / garde un chien 
de ma chienne pour le jour oà il viendra me voir. — Les 
enfants réservent une surprise à Sylvie pour la Féte des méres. 
Al abstrait, programmé par le DESTIN, réserve A2 à A3. 


Quand nous avons décollé, nous ne savions pas que ce voyage 
nous réservait un détournement de l'avion par des pirates et 
beaucoup d'émotions. On ne sait jamais € ce qui nous 
ATTEND! — On ne sait pas € ce que l'avenir nous réserve. — 
Comment connaitre le sort qui nous est réservé? 


RESTER, v. 


L Maxa perdu tout son argent au jeu; il ne lui reste plus rien. 
L^ Aprés élimination d'un certain nombre d'unités dans un 


ensemble de A, il reste A1. 


GR. En ce sens, le verbe ne s'emploie qu'en tournure im- 
personnelle. 

Ce CHANGEMENT est une SOUSTRACTION: «3A moins 2A», il reste 
un seul A. A1 qui en est le reste. Tous ces A sont de méme nature. 


° Les À sont nombrables: 8 moins 5, ou 5 ótés de 8, il reste 
3: 3, c'est le RESTE (nom). — J'avais trois frères, il ne m'en 
reste plus qu'un; les deux AUTRES sont morts. — «S'il n'en 
reste qu'un, je serai celui-là!» dit Victor Hugo en parlant 
des exilés politiques sous le Second Empire. 


* Le nombre des À n'est pas précisé. Un RELIQUAT: une 
somme d'argent qu'il reste, par exemple, à devoir sur un 
emprunt qui a en grande partie été remboursé. — Je € suis 
en reste avec vous: jai encore une DETTE envers vous. 

° Luc est parti € sans demander son reste: ayant payé avec un 
gros billet, il n'attend pas qu'on lui rende la monnaie; fig. 
il est parti précipitamment pour échapper à une ven- 
geance ou à une punition. 

* Max doit € avoir de l'argent de reste: se dit ironiquement de 
celui qui dépense sans compter. De méme, Vous € avez 
du temps de reste: vous ne devez pas avoir grand chose à 
faire puisque vous passez beaucoup de temps sur des cho- 
ses sans importance. 

Les À sont des actions exprimées par un infinitif ou une 

complétive. € Il ne me reste plus qu'à A1 inf.: la seule chose 

que je puisse encore faire, c'est de + inf. 

e Dans une discussion: tous les autres points de l'affaire 
ayant été examinés, € reste à savoir si Al phrase. Vous avez 
raison sur bien des points; € il n'en reste pas moins que- 
phrase / il reste que Al phrase: il en reste tout de méme 
qui sont discutables. 

e Syn. vieilli, € il n'en DEMEURE pas moins que Al phrase. Au 
terme d'une discussion, nous sommes d accord sur l'essentiel; il 
n'en demeure pas moins que je ne suis pas d accord sur tous vos 
arguments: il reste des points de désaccord. — Pendant nos 
vacances, il a plu presque tous les jours; € au demeurant nous 
nous sommes bien amusés avec nos anus. Syn. € au reste: en 
ce qui concerne les autres aspects de la situation. 

Les A sont des aliments: les restes d'un repas, ce qui n'en a 

pas été mangé. On peut € finir / garder / manger / jeter / 

accommoder les restes. — Si vous avez faim, j'ai un reste / un 

RESTANT de lapin à vous proposer. 


IL Les paroles s'envolent, les écrits restent. 


1 


[> Après disparition ou profonde transformation d'un A, il 


(en) reste quelque chose, A1. 

GR. Le verbe s'emploie en tournures personnelle ou imper- 

sonnelle. 

Al est un TÉMOIN, un INDICE, une PREUVE de l'existence pas- 

sée de A. 

* À humain est avancé en âge. Le surnom quon lui avait 
donné au lycée lui est resté. — Elle a de beaux restes: elle est 
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encore belle pour son áge. — «La culture, c'est ce qui reste 
quand on a tout oublié» (E. Herriot). 


* A humain est mort: il reste encore maintenant des SOUVENIRS 
de son existence, des € RESTES humains (ses OSSEMENTS), 
des photographies, des objets lui ayant appartenu. — On con- 
serve, dans les églises, des RELIQUES des saints, ce qui reste 
de leur SQUELETTE, ou des objets leur ayant appartenu. 


* À était concret (bátiments divers): il en reste des RUINES, 
des VESTIGES. 


° À était abstrait: il en reste le SOUVENIR, des TRACES, des 
ARCHIVES. — PR. Les paroles senvolent, les écrits restent. — Ces 
événements € resteront dans l'Histoire: ils PERDURERONT. 


Syn. vieilli, Al DEMEURE. 


Il reste pour longtemps, malgré les causes possibles de des- 
truction, s'oppose à ce qui PASSE, syn. il SUBSISTE. De toutes 
les créations de l'empire napoléonien, beaucoup demeurent 
encore aujourd'hui: par ex. le code civil, le Conseil d'État. — 
Aprés la mort d'une personne bien aimée, les années pas- 
sent, mais € le souvenir demeure. — Le cháteau fort de Coucy 
a beaucoup souffert de la guerre, mais le donjon demeure. 


[ዚ Max reste chez lui; il ne sort plus. 


© Alors qu'un changement aurait dû avoir lieu, A1 reste. 


GR. En ce sens, le verbe ne s'emploie qu'en tournure per- 
sonnelle. Le nom reste ne s'emploie pas. 


Al reste à / dans le lieu A2. 


Al, qui était DÉJÀ à / dans A2, est ENCORE à / dans A2, ne 
QUITTE pas A2, ne va pas AILLEURS, ne CHANGE pas de lieu, 
alors que d'autres sont partis, ou qu'il aurait été normal 
quil change de lieu. Ne vois-tu pas que cette maison menace 
ruine et qu'il faut déménager? — Surement pas! € J'y suis, j'y 
reste! — Max € reste au lit, € reste à table: il TARDE à se lever. 
— Écrivez-moi € poste RESTANTE: votre lettre restera à la 
poste et j'irai l'y chercher. En langage populaire, régional, 
Al € reste au lieu A2: il y HABITE, syn. y DEMEURE. — Une 
nourriture difficile à digérer € reste sur l'estomac. 


° Fig. Max € reste dans son coin: il n'est pas sociable. — Luc 
ና ne reste pas en place: il est très actif, toujours en train de 
faire quelque chose. — Restons-en là: arrêtons cette conversa- 
tion. — L'affaire (n') € en demeurera (pas) là: il y aura ou non 
des conséquences fácheuses. — Que cela € reste entre nous!: 
n'en parlons à personne d'autre. — Cette histoire ዘ. € est res- 
tée sur le cœur / en travers de la gorge: je n'arrive pas à 
l'oublier, elle m'a profondément peiné, choqué. 
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RETENIR 


2. Al reste A2, adj. ou équivalent. 


ላ], qui était DÉJÀ dans l'état A2, est TOUJOURS A2, CONTINUE 
à étre A2, ne CESSE pas d'étre A2, ne CHANGE pas d'état, alors 
qu'il aurait été normal qu'il en change. Jean € est resté 
jeune: il semble n'avoir pas vieilli. — Restez assis!: Ne vous 
levez pas! — Restez couvert!: gardez votre chapeau. — Il € est 
resté maitre de la situation: il n'en a pas perdu le contrôle. — 
L'argent qui € reste dá : qui n'a toujours pas été remboursé. 
— Vos idées € sont restées lettre morte: elles n'ont pas été 
entendues, suivies. — Le projet € est resté en l'état / en plan / 
en suspens / en attente: il n'a pas encore été réalisé. 


Syn. plus rare et un peu vieilli de RESTER à l'écrit seulement: 
እ] DEMEURE A2, un certain temps, dans un certain état. — 
GR. Dans ses emplois syn. de rester, demeurer se conjugue 
avec l'auxiliaire étre: Jean € est demeuré interdit devant l'atti- 
tude agressive de Sylvie. — La porte est demeurée fermée toute 
la journée. — Ces personnes accidentées sont demeurées long- 
temps sans secours. — Jean est demeuré plusieurs jours à 
l'étranger (syn. a SÉJOURNÉ, s'est ATTARDÉ). — Le nom de Pas- 
teur demeurera à jamais dans nos mémoires. 


Alors que la vie de A1 aurait dú continuer à évoluer, sur- 
vient un événement soudain. Le temps semble suspendu: 
AI € (en) reste A2, état nul, négatif, d'immobilité ou de 
mort. En apprenant la nouvelle, je suis resté / demeuré € sans 
voix, j'en suis resté tout abasourdi; je suis resté € sans connais- 


sance, € sans bouger, € sur ma faim; j'ai failli € rester sur le 
carreau, € y rester (fam.): mourir brutalement. 


Un DEMEURÉ (nom ou adj.) est une personne dont l'intelli- 
gence est restée dans un état peu développé (syn. IDIOT, 
DÉBILE MENTAL). 


La DEMEURE et la PERMANENCE. 


La demeure est un délai d'attente, dans diverses loc. € Il y a 
péril en la demeure (nom): il serait dangereux d'attendre 
trop longtemps. — La comtesse a un jardinier € à demeure. — 
Le jardinier € est à demeure au cháteau: il y réside € en per- 
manence et ne va pas travailler ailleurs. 


* Al est PERMANENT (adj.) s'il reste toujours dans le méme 
état ou la méme activité. Ant. Al est INTERMITTENT. Dans 
ce cinéma, le spectacle est permanent: on y projette le 
méme film plusieurs fois sans INTERRUPTION. 


* Emplois nom. Une PERMANENTE, chez le coiffeur: une 
ondulation supposée ne pas se défaire au moins pendant 
un certain temps. 
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Un PERMANENT: un employé d'un syndicat ou d'un parti 
politique salarié et n'ayant pas d'autre profession, par 
opposition aux bénévoles. 


* Al, instance légale (en droit, dans l'administration), € met en 
demeure A2 de se conformer à une obligation: A1 donne à 
A2 un délai très court pour le faire; il ly OBLIGE. Une € mise 
en demeure légale est une obligation d'agir (syn. COMMANDE- 
MENT, ULTIMATUM). Dans le langage courant: Marc met Luc 
en demeure de mettre à jour sa comptabilité. 


RETENIR, v. 


l. Jean retient le verre au bord de la table. 


1 


2. 


3. 


A1 humain retient À2 mobile (au moyen de A3 concret). 
* A2 est sur le point de TOMBER ou de PARTIR: A1 l'en EMPÊCHE. 


e A2 est déjà en train de tomber ou de partir: A1 l'ARRÉTE, 
interrompt ou FREINE son mouvement. Marie retient ses 
cheveux avec une BARRETTE: elle les empéche de voler et 
de lui tomber dans les yeux. — Lucie passait; Marie l'a rete- 
nue par la manche. — Les FREINS servent à retenir la voi- 
ture, à l'arrêter ou à l'empêcher d'aller trop vite, à 
MODÉRER sa vitesse. 


* ላ] humain se retient à A3 fixe pour ne pas tomber. Luc, 
ayant trébuché, se retient à la rampe de l'escalier. 


A3 concret retient A2 mobile. 


Il l'empêche de se DÉPLACER, de s'ÉPARPILLER, de s'ÉCOULER. 
La ficelle retient les poireaux. — Les cheveux de Marie sont 
retenus par une barrette. — Des DIGUES, u11 BARRAGE retien- 
nent les eaux du fleuve. — Le fleuve est ENDIGUÉ. — Une RETE- 
NUE d'eau est un € lac de barrage. 


° Fig. Un spectacle inattendu retient l'attention / le regard de 
Jean: il l'empêche de se porter sur autre chose. 


Al humain retient A2 humain. 


Il l'empêche de partir, d'aller faire ce qu'il a à faire. Luc ma 
retenu au téléplione peudant une lieure. — Excusez-moi, j'ai 
été retenu! c'est pourquoi je suis en retard. 


° € Je ne te retiens pas: manière plus ou moins polie de dire: 
tu peux t'en aller. 


* Al retient A2 dans le lieu A3: l'empêche de sortir. La 
pluie nous retient à la maison. — Le travail de Max le retient 
à l'étranger. — Éric est retenu dans les locaux de la police. — 
AT € retient prisonnier A2. — A2, collégien pensionnaire, 
€ est en RETENUE: il est privé de sortie. 


4. 


Syn. Les policiers CONTIENNENT la foule: ils lui BARRENT la 
route, syn. fig. ils l'endiguent: ils l'empêchent d'avancer 
hors de certaines limites. — L'armée contient l'adversaire: 
empêche l'invasion. 


ዚ Je ne sais pas ce qui me retient de te gifler. 


RETIRER : 


P 


° Al est concret et spatial: Jean retient une table au restau- 
rant, une place au théâtre, une chambre à l'hôtel: il la 
RÉSERVE, fait le nécessaire pour empêcher que cette table, 
cette place, cette chambre ne soit mise à la disposition 
d'autres personnes. 


IV Le corbeau retiendra la leçon du renard. 


L ለ] retient A2 humain (de A3 inf.). 
A1 € RÉFRÈNE l'envie que A2 avait, spontanément, de faire 1 ለ] humain retient A2 abstrait. 
A3. Ce qui retient Marc de quitter Alice, ce sont les enfants. A1 empêche A2 de tomber dans l'oubli; il garde A2 dans sa 
2 Exclamation Medi. Li dans Sn di dc grande colére MÉMOIRE, syn. il s'en SOUVIENT. J'ai bien retenu le nom de 
feinte: € Retenez-moi, sinon je vais faire un malheur! votre ami: c'est Max Dubois. — Fam. Al retient A2 humain 
2. Al bunun se የጠ በር ላን tuf. qui a fait une grosse bêtise. Celui-là, je le retiens!: je ne suis 


Il S'INTERDIT de faire A3, qu'il ferait spontanément. Sylvie se 

retient de gifler Jeannot. 

° ላ] se retient, sous-ent. d'uriner, de faire ses besoins (fam., 
usuel); une € RÉTENTION d'urine (savant) peut être dou- 
loureuse. 


* Al humain retient un acte quasi-réflexe: il € retient son 
souffle / ses larmes / un soupir / un éclat de rire. — Syn: ለ] 
CONTIENT ses larmes / ses sanglots / son émotion. — A1, pour- 
tant trés en colére, se contient, syn. se DOMINE, se MAITRISE. 


pas près de l'oublier! 
En calcul, je pose 7 et je retiens 2: je me souviens que je dois 


reporter 2 dans la colonne de chiffres suivante. — N'oublie 
pas les RETENUES dans tes opérations! 


Al garde en mémoire A2 et le réserve pour s'en servir à 
l'occasion. Je retiens votre proposition: je l'accepterai peut- 
être. — Le jury retient un argument à décharge en faveur de 
l'accusé: il sera pris en considération dans les débats. 


RETIRER et ENLEVER, v. 


* ላ] € fait preuve de RETENUE, syn. de RÉSERVE, de MODÉRA- 
TION, de € MAITRISE de soi, ou au contraire, il rit, pleure 


i I. La maison est vide: les déménageurs ont retiré / enlevé 
€ sans retenue: sans chercher à s'en empécher. 


tous les meubles. 
3. Syn. Al s'ABSTIENT de A3 inf. [> ላ] humain retire / enlève A2 de A3. 


‘interdit de faire A3; il ne le fait pas. — Je mabstiens de com- " 
ua h ቁሽ 1 ለላ] humain retire / enlève, syn. plus rare ÔTE A2 concret 


menter la conduite de mes voisins. — PR. Dans le doute, abstiens- 

toi: si tu n'es pas sûr de ce que tu dois faire, ne fais rien. 

* Aux élections, il y a toujours un certain pourcentage 
d'électeurs qui s'abstiennent : ils ne votent pas; ce sont des 
ABSTENTIONNISTES. Leurs ABSTENTIONS ne comptent pas 
dans la détermination d'une majorité. 

* Al sabstient de A3 inf. ou n., objet de gourmandise ou de 
sensualité, par ex. de fumer. L'€ ABSTINENCE de viande 
était jadis obligatoire le vendredi pour les catholiques; 
€ jeûne et abstinence le sont encore le Mercredi des Cen- 
dres (entrée en CARÉME) et le Vendredi Saint. — Si Al 
s abstient de toute boisson alcoolisée, il est ABSTINENT. 


ii. Le comptable retient 3% du salaire de Jean pour sa mutuelle. 


1 Al humain retient A2: il empéche À2 d'étre disponible 


pour autrui ou pour autre chose. 

* Al est de l'argent: le comptable empéche la somme 
d'argent en question d'étre mise à la disposition de Jean. 
— Diverses RETENUES amputent les salaires. 


de A3 lieu. 


Il SORT A2 d'un lieu A3 oü il avait précédemment été MIS ou 
PLACÉ, et l'EMPORTE avec lui dans un autre lieu. Sylvie retire / 
enlève / óte les livres de son bureau pour les ranger dans la 
bibliothèque. 


* Notamment si A2 est un objet qui se trouve là où il ne 
devrait pas être. Sylvie fait du rangement: elle enlève des 
placards tout ce qui ne sert plus. — Jean enlève un meuble 
qui gène le passage. — A1 € enlève le couvert: il DÉBARRASSE 
la table à la fin du repas. — Al ÉBOUEUR vide dans un 
camion spécial les poubelles remplies des ordures 
ménagères; il procède à leur ENLÈVEMENT. 


* Al, industriel ou commerçant, € retire de la vente un pro- 
duit défectueux. Il retire / enlève de son catalogue un pro- 
duit qui ne se vend plus. 


A1 humain retire / enlève A2 humain sur qui il a autorité de 
A2, une institution, une situation où il l'avait antérieure- 
ment placé. Les parents Martin ont retiré / enlevé leur fils de 
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02 RETIRER 


l'école de leur quartier pour le mettre dans une autre, dans * Al € retire sa candidature: Al, qui s'était tout d'abord 
l'espoir qu'il y fera de meilleures études. € porté candidat à des élections, décide finalement de ne 


pas sy présenter. 


2. Al retire / enlëre A2 de A3 auquel il était attaché. AT E 20923 mist: AL qui avait tont 180999 fade 


e Syn. Al DÉTACHE A2. Ce classeur est pratique: on peut plainte contre X ou Untel pour des dommages subis, 
enlever / retirer les feuilles utilisées et les remplacer: elles décide finalement de ne pas leur faire de’procès, de ne 
sont DÉTACHABLES. — AI enléve / retire A2 collé sur A3: pas les € poursuivre en justice. 


une étiquette, un morceau de papier, de tissu, etc., syn. 
Al DÉCOLLE A2. — AI enlève A2 cousu sur A3 tissu, 
vétement: bouton, accessoire, décor, etc., syn. Al 
DÉCOUD A2. — Al retire une plante d'un pot, il la DÉPOTE. 


* Al € retire ce qu'il a dit: A1 REVIENT sur ses déclarations 
antérieures pour les annuler et demande à son interlocu- 
teur de ne pas en tenir compte. 


28 , 
— Al retire un gâteau d'un moule, il le DÉMOULE. — Al II. Jean prélève de l'argent sur son compte. 
retire A2 précédemment ACCROCHÉ à A3, il le DÉCROCHE. A A2 est une partie de A3, un élément d'un ensemble. 
* Emploi pr. A2 serléve: A2 est SÉPARABLE de A3. La capu- 1. A2 est concret. 
che de cet anorak s'enlève, syn. elle est AMOVIBLE. A] prélève A2, un ÉCHANTILLON sur À3, une marchandise. 
3. Al humain retire / enlève son propre A2 concret. L'agent du service des fraudes prélève un peu de poudre blan- 


| | | che d'un emballage de lessive pour vérifier sa nature. 
* A2 est une partie du corps de A1 (humain ou animal), 


i ት በካሽ cie Notamment, A2 est une partie du corps: 
main, pied ou tête, que Al avait précédemment (et sou- Ë i E P 


vent dangereusement) ÉLOIGNÉ de son corps, et quil * ለ1 biologiste prélève un TISSU pour l'analyser: A1 effectue 
retire / enlève ensuite, qu'il RAPPROCHE (souvent par pré- un PRÉLÈVEMENT organique. — Al fait une PONCTION: il 
caution) de son corps. L'eau était si chaude que Luc a vive- prélève un liquide organique au moyen d'une seringue. — 
man raia oni ani de datong b ማና Il fait un prélèvement sanguin, svn. une PRISE de sang. 


i L'intégrité du corps de A3 n'est pas atteinte. 
* A2 est un vétement (ou un bijou ou des lunettes, etc) de Š P P 


A1, que Al retire / enlève, QUITTE, ዕ de son corps. — Ant. ° ላ] chirurgien prélève ER BARS "EUR A3 mort pour 
Al MET A2: Tu vas avoir trop chaud, tu devrais retirer / l'implanter sur un malade vivant. 

enlever / ôter ton pull. — Si A1 retire tous ses vêtements, il * Al dentiste enlève A2 DENT abimée à A3 son patient, syn. 
se DÉSHABILLE, se DÉNUDE. il ARRACHE A2, EXTRAIT A2 de la bouche de A3. — ላ1 chi- 


rurgien AMPUTE A3 de A2: il enléve A2 jambe, bras, etc. à 


I. On a retiré plusieurs blessés des décombres. | ን 
P A3 humain accidenté. L'intégrité du corps de A3 est 


D^ AI humain retire (mais pas * enlève ni *ôte) A2 (de A3). atteinte, c'est une MUTILATION. 
1 Al, sauveteur ou pompier, retire A2 humain mort ou 2. A2estune unité de compte. 
blessé, de A3 les DÉCOMBRES d'un accident ou incendie, il * Al enlève un nombre d'un total, syn. il le RETRANCHE. — 
l'en EXTRAIT, le DÉGAGE des décombres. Dans une opération arithmétique: 2 ÓTÉS de 6, il reste 4. 
e ጋ * . r . . ቃ 
2 Al retire A2 un objet en attente auquel il a droit. ሳሪ est une somme dargent. Al, qui avait mis, VERSÉ, 


DÉPOSÉ de l'argent sur un compte, en retire une partie dont 


Il en prend possession. Vous avez un colis en attente au il a besoin. Il effectue un RETRAIT. 


bureau de poste. Venez le retirer dans un délai de quinze jours 
maximum. — A1 candidat à un poste, à une activité oü l'on 
doit s'inscrire, retire A2 un dossier d'inscription auprès de 
A3, lorganisme ou administration concerné, dossier qu'il 
devra remplir et retourner avant la date limite d'envoi. 


* ላ] prélève de l'argent sur son compte bancaire pour effec- 
tuer un achat: Al effectue un PRÉLÈVEMENT bancaire. — 
Al gouvernement prélève les impôts et taxes, syn. A1 
€ LEVE les impôts: Al effectue un PRÉLÈVEMENT fiscal. — 
Les € prélévements obligatoires sont les cotisations socia- 


3. Al retire un AVANTAGE matériel, moral ou intellectuel d'une les retenues sur le revenu. 


action À3. Jean a retiré 1000 € de la vente de sa vieille voi- 


s * Al, conjoint d'une personne décédée, prélève sa par 
ture. — Je nai rien retiré de la lecture de ce livre. J p » P sa part sur 


| l'héritage: au titre de copropriétaire des biens, il prend sa 
4. Al retire, syn. ANNULE son propre A2 abstrait, notamment dans part avant le partage entre les héritiers. 
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IV Les disparus ont été enlevés. 


1 


[^ Al humain enlève / retire A2 à A3 humain non consentant. 


Al humain retire / enlève A2 à A3 humain: Al REPREND à 
A3 le A2 qui lui avait été DONNÉ; il PRIVE A3 de A2 contre 
le gré ou l'intérét de A3. Jeannot pleure parce qu'on lui a 
enlevé son jouet. 


° Al retire A2, droit, autorisation, permis, confiance, ami- 
tié, précédemment donné à A3. On retire leur permis de 
conduire aux conducteurs coupables de graves infractions 
au code de la route. 


* Les services sociaux peuvent retirer / enlever un enfant à 
sa famille lorsqu'elle se montre incapable de l'élever cor- 
rectement. 


* Fig. ላ] humain € enlève / ÔTE le pain de la bouche à A3: 
AI prive A3 de ses moyens de subsistance. 


* Al, violent ou malveillant envers A3, DÉPOUILLE A3 de 
À2, ses vétements, son argent, ses biens. 


* Al abstrait € n'enlève rien à A3: A1 laisse A3 INTACT, avec 
toutes ses qualités. Une petite erreur n'enlève rien au pres- 
tige d'un individu. 


Al humain enlève (mais pas *retire) A2 humain (sous- 
entendu: à sa famille ou à sa communauté d'origine) dans 
l'espoir d'obtenir une RANGON ou une importante CONCES- 
SION en échange de sa libération: 1] 'emméne contre son 
gré, le prend en OTAGE. A2 est victime d'un ENLÈVEMENT, 
crime dont Al RAVISSEUR sera chátié s'il est arrêté. Un 
diplomate a été enlevé pour faire pression sur les négociations. 
° Syn. un peu vieux, anglicisme, notamment à propos 
d'enlévements d'enfants, Al KIDNAPPE A2. Des bandits ont 
enlevé le fils d'un gros industriel. Les KIDNAPPEURS espérent 
obtenir une forte somme en échange de sa libération. 


* A2, la personne enlevée, sert d'OTAGE. A 1qui la retient pri- 
sonnière menace de la tuer si A3 ne fait pas ce qui lui est 
demandé ou n'accomplit pas une promesse antérieure. 
L'otage est pour A1 la garantie de la soumission de A3 et 
constitue un moyen de chantage. 

° Lamoureux enlève sa belle: il l'emméne avec lui par 
amour, contre le gré des familles. 

e Fig. A2 humain € a été enlevé à l'affection des siens: il est 
MORT. 

Al, troupe armée, enlève A2 place à PRENDRE (à l'ennemi): 

le général donne l'ordre à ses troupes d'€ enlever la place: 

de la € prendre d'assaut, de s'en EMPARER. 

e Fig., Al enlève A2 abstrait faisant l'objet d'une 
compétition: Al OBTIENT A2, syn. il GAGNE A2. — Al spor- 


ሕት 


RETIRER 


e 
e E 


tif enléve le trophée, syn. il le REMPORTE. — A1 candidat à 
des élections enlève tous les suffrages, syn. il les EMPORTE. 
— Al entrepreneur enlève un contrat: il est choisi parmi 
plusieurs candidats pour effectuer des travaux. 


Al, humain ou produit spécial, enléve A2 indésirable, 
gênant: Al fait DISPARAITRE, EFFACE, ÉLIMINE A2: A1 enlève 
une tache sur sa veste. Ce produit enléve la rouille. — 
Emploi pr. Cette tache ne s'enlève pas. 


Al ARTISTE enlève A2 morceau de musique, scène de 
théâtre: AI joue A2 avec agilité et rapidité, avec BRIO; plus 
courant sous la forme: A2 € est enlevé! 


e ቃ ጫ 


v Fatigué de la ville, Max s'est retiré à la campagne. 


ጊ 


[^ A1 humain se retire (de A3) à / dans A4. 


A1 QUITTE A3, lieu oü il se trouvait (rarement exprimé), 

pour ALLER dans un lieu A4. Léa s'est retirée dans sa chambre. 

— Fatigué de la ville, Max s'est retiré à la campagne. — Fig. A1 

€ se retire sous sa tente: A1 fuit la compagnie de ses sembla- 

bles pour marquer son désaccord, comme Achille, au 
début de l'Illiade d'Homère. 

e Si A4 est un lieu ÉLOIGNÉ, € à l'ÉCART des voies በር circula- 
tion, A4 est un € lieu retiré. A1 s'y retire pour être tran- 
quille, pour se reposer, sy cacher, ou peut-étre méme 
pour y € faire une RETRAITE SPIRITUELLE et méditative. 

e ላ] € se tient en RETRAIT: dans un groupe, Al se tient à 
l'écart des autres, il ne souhaite pas étre en vue, se faire 
remarquer; il préfère passer inaperçu. 

Quelques A3 particuliers. 

* La vie active, les affaires. Al humain âgé € se retire des 
affaires, et plus généralement, A1 € prend sa RETRAITE: A1 
se retire définitivement de la «vie active» aprés avoir tra- 
vaillé suffisamment longtemps pour avoir droit à une 
€ pension de retraite. Al devient un RETRAITÉ, il € est à la 
retraite. Certaines personnes trés ágées finissent leur vie 
dans une € maison de retraite où les services et les soins 
essentiels leur sont assurés. 

* Un jeu, une partie. A1 humain € se retire du jeu ou de la 
partie: il cesse de jouer, il ABANDONNE. 

* Un champ de bataille. Al, armée vaincue, € bat en 
RETRAITE: AI se retire rapidement du champ de bataille 
pour ne pas étre anéantie par l'armée ennemie. 

* Des terres inondées. Aprés une inondation, les eaux du fleuve 
se retirent: elles REFLUENT, rentrent dans le lit du fleuve. 

€ ÔTE-toi de là (fam.): tu me génes, va ailleurs! — € Óte-toi 

de là, que je m'y mette: formule symbolisant le sans-géne 

des arrivistes avides de prendre la place des autres. 
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|. REVENIR 


ዚ Jean revient à la maison. Nous l'attendons! 


REVENIR, v. 


1 Jean revient du Canada. Nous l'attendons! 1 


> ላ] humain revient à A3, son lieu, ou son état initial. 


ለ] en mouvement, qui avait QUITTÉ le lieu A3, sa base de 


D^ A] humain revient de A2, son lieu de séjour temporaire. 


1 Al humain, qui était ALLÉ au lieu A2, fait le TRAJET en 


SENS INVERSE. 


Il vient de nouveau au lieu A3, sous-entendu, son point de 
DÉPART où se trouve la personne qui parle. Jeannot ne va pas 
tarder à revenir de l'école. 

* À2 est une activité, qui se déroule en un certain lieu. Jean 
revient de son travail. — Éric est revenu de la guerre, mais 
plusieurs de ses camarades n'en sont pas revenus. 

* Fig. Max € revient de loin!: il a été trés malade ou en 
grand danger, «aux portes de la mort». Il est maintenant 


départ, pour le lieu A2, vient de nouveau (du lieu A2, sous- 
entendu) au lieu A3, oii se trouve la personne qui parle. 


Syn. il y RETOURNE, dit Al qui se trouve en ላሪ. 


* Possibilité (comme pour VENIR) d'un infinitif complément 
de but: A1 revient à A3 faire A4. 


* Ce mouvement de rapprochement aprés un éloignement 
peut se répéter à plusieurs reprises: À1 qui était déjà VENU 
de A2 à A3 y vient de nouveau. Ce nest pas la premiére fois 
que Max vient à la maison, il y revient souvent; il revient 
souvent nous voir. 


a: 2. Al humain s'était ÉVANOUI, syn. avait eu une SYNCOPE. 
tiré d'affaire. 

2. Al humain était MORT: il revient de l'Autre Monde, et Il revient à lui: il reprend CONNAISSANCE, syn. € reprend ses 
RÉAPPARAIT: c'est un REVENANT, syn. un FANTÔME, syn. un esprits, syn. se REMET. Où suis-je? dit Lucie en revenant à elle. 
SPECTRE. Hamlet a eu l'APPARITION du spectre de son père, lui 3 Al humain, s'étant désintéressé de A3 abstrait pour A2 
demandant de venger son assassinat. — Éric qi me la littérature FAN- abstrait (en) revient à A3 abstrait. Luc avait abandonné ses 
TASTIQUE, les histoires de ና maisons HANTÉES par des revenants. études de droit pour faire du théâtre; il est revenu au droit 
NB. Sens ancien du v. HANTER: ERÉQUENTER encore vivant dans cette année. 
le PR. $ DNI qui tu hantes, je te dirai que g. F Emploi e Al € revient à ses premières amours: ayant cessé un 
fig. et affaibli, Max est hanté par le souvenir de son accident: ce ERDA S T opus aru 2. ነጅ" Todi eta PIE M e 
souvenir lui revient tout le temps, il n'arrive pas à le chasser. gibus Xu : Cdi loe "UH 

— 1 € revient à de meilleurs sentiments: il se montre moins 

3. Al humain revient de A2 abstrait. désagréable avec son interlocuteur. 

* Éric est revenu de ses illusions, de ses prétentions, il € est e Notamment dans une conversation: Nous avons beau 
revenu de tout!: Al avait atteint quelques certitudes, mais chercher des solutions différentes, € nous en revenons tou- 
il ny croit plus; il na plus d'espoir, ne fait plus confiance jours ወዘ même point. — € Revenons à nos moutons (citation 
à rien ni à personne. de la Farce de Maitre Pathelin, une comédie du Moyen 

° Luc a été nommé directeur! € Je n'en reviens pas! : A1, sous Age): cessons de faire des DIGRESSIONS, REPRENONS le EIL de 
le coup de la surprise et de l'émotion, n'arrive pas à revenir notre discours. 

à son état normal. * A] € revient à la charge (locution d'origine militaire: il 

4. Al € revient sur ses pas: après être allé une première fois au recommence à charger, à attaquer l'ennemi); en langage 
lieu A2 et en être revenu vers le lieu A3, A] CHANGE d'AVIS, il courant: il insiste une nouvelle fois pour obtenir ce qu'il 
se RAVISE: il RETOURNE à A2 pour y modifier quelque chose, ou demande. 
parce qu'il se rend compte qu'il y a oublié quelque chose. 4. Al non humain qui avait DISPARU, revient à A3 humain. 


Fig. Les «pas» déjà accomplis par Al sont ses actes ou 
paroles passés (promesses, décisions, aveux). Al décide 
qu'il ne fera pas ce qu'il avait d'abord envisagé de faire. 
Marc revient sur sa promesse de vendre sa maison à Jean; il 
revient sur sa décision. — Dans une dicussion, objection à 
quelqu'un qui veut € faire marche arrière. C'est une chose 
décidée, € il n'y a pas à y revenir. — ላ] ne dit plus ce qu'il 
disait. L'accusé est revenu sur ses aveux. 
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° Les forces reviennent à Max après sa maladie: il REPREND 
des forces. 


° Ce cassoulet me revient: je le digère mal; j'ai des RENvOIS: 
son gout me revient à la bouche. 


* Le nom de cette Marie Dubois, que j'avais complètement 
oublié, a fini par me revenir (en MÉMOIRE), syn.: je me le 
suis soudain RAPPELÉ. — Possibilité de tournure imperson- 


nelle: Il me revient que je l'ai rencontrée en Italie. — Main- 
tenant que vous me parlez d'elle, ça me revient. 


* Cet homme a un air qui ne me revient pas: qui ne me rap- 
pelle rien de familier; il ne me plait pas. Par contre, sa fille 
me revient tout à fait, elle est charmante! 

e ላ], disparait et RÉAPPARAIT de façon cyclique. L'été revient et 
ines crises de paludisme reviennent aussi. — Al abstrait, idée, 
thème musical, phénomène physique qui était apparu une pre- 
mière fois REVIENT une seconde fois, une troisième, plusieurs 
fois de suite: c'est un thème, un phénomène RÉCURRENT. 


AI est une parole, une information . 


Elle n'était pas destinée à A3 et néanmoins lui PARVIENT 
aprés un détour, lui est répétée. Tournure personnelle ou 
impersonnelle possibles: IL € m'est revenu aux oreilles que 
le directeur a des problèmes avec la justice. — Les problèmes 
que le directeur a avec la justice me sont revenus aux oreilles. 


ላ1 revient (à A3 abstrait). 


* Al, qui avait disparu, réapparait. Les couleurs de ce vête- 
ment sont bien revemies au nettoyage. — Les jupes longues 
reviennent à la mode. 


* Al, qui n'était plus dans l'état A2, RETOURNE à l'ÉTAT anté- 


RÊVE M à 


simples ALLOCATIONS comme le R.M.l. ou ና revenu minimum 

d'insertion. — Tous les citoyens doivent faire au fisc la DÉCLA- 

RATION de leurs revenus et, à partir d'un certain seuil, payer 

[€ IMPÔT sur le revenu pour CONTRIBUER aux dépenses de 

l'État. C'est une CONTRIBUTION; ils deviennent ainsi des CON- 

TRIBUABLES. Une partie importante des revenus de Marc est 

absorbée par ses contributions; il € est écrasé d'impôts! 

Al est une PRÉROGATIVE ou une OBLIGATION, en tous cas une 

ATTRIBUTION qui tient au statut de A3. Le balayage des cou- 

loirs revient aux femmes de ménage ou «agents techniques». 

* Emploi impersonnel, il revient, syn. il APPARTIENT à A3 de 
faire A2, c'est à la fois son DROIT et son DEVOIR. Il revient / 
appartient au proviseur de maintenir l'ordre dans son établisse- 
ment et d'organiser le service des professeurs. — Syn. € c'est de 
son RESSORT. 

* En matiére juridique. La cour d'appel juge € en dernier 
ressort: aprés d'autres juridictions. — Les affaires criminel- 
les sont du ressort de la cour d'assises; elles RESSORTISSENT à 
la cour d'assises, syn. elles en RELÈVENT. 

* Les RESSORTISSANTS d'une nation sont les personnes qui 
ressortissent à son autorité, syn. qui relèvent de son 
autorité: qui sont soumises à ses lois. 


rieur A2. Les actions reviennent à leur cours de l'an dernier. IV Achète cette voiture-ci ou cette voiture-là, ça revient au 


— Le baromètre revient au beau. méme. 
P AI abstrait revient à A3 abstrait. 
1 Alrevient à faire A3 inf. 

Il a pour CONSÉQUENCE A3. Faire un dictionnaire revient à se 

priver de beaucoup d'heures de loisir. 

e Notamment, Al est une DÉPENSE: A1 revient à A3 à un cer- 
tain PRIX; Àl € revient CHER à A3. Mon voyage en Espagne 
nest revenu à près de 1500 euros. — Un fabricant calcule le 
ና prix de revient de ses produits: combien ils lui COUTENT, 
avant d'en calculer le € prix de vente, la marge entre les deux 
prix constituant son BÉNÉFICE. 

Al ABOUTIT à A3. Plusieurs AI différents € reviennent au 

même: aboutissent au méme RÉSULTAT. Que tu places ton argent 


1 A3 fait revenir un ALIMENT Al. 


Sylvie fait revenir des oignons: elle fait venir, APPARAITRE à 
leur surface une couleur légérement dorée, en les SAISIS- 
SANT dans un corps gras chauffé. — Les pommes de terre 
reviennent dans le beurre, syn. elles RISSOLENT ; une RISSOLE 
est une sorte de petit BEIGNET frit à l'huile. 


III. Nous nous sommes tous servis; cette part de tarte te revient. 


[> A] concret ou abstrait revient à 43 humain. 


1 Al, un bien que A3 humain n'avait jamais eu, lui revient. 


Syn. il lui ÉCHOIT. (Revenir est alors un simple intensif de 
venir). Les biens d'un défunt reviennent à ses enfants, ou, à cate Menus ን co ration même 
s'il n'en a pas, à son parent le plus proche. Le notaire règle 
la SUCCESSION et calcule ce qui revient à chacun des HÉRI- 


RÊVE, n.m., RÊVER et SONGER v. 
TIERS. — Edouard III prétendait que la couronne de France 


devait lui revenir; ce fut la cause de la Guerre de Cent Ans. L Bonne nuit! Dormez bien! Faites de beaux réves! 


1 Al humain réve, fait un réve. 
Pendant son SOMMEIL, il a l'IMPRESSION d'être ÉVEILLÉ, voit 


2 Notamment, Al est de l'argent. 


C'est un REVENU pour A1. Le comptable calcule les dividendes 
qui reviennent aux actionnaires. — Les revenus de Al peuvent des IMAGES, éprouve des SENSATIONS ONIRIQUES qui se DISSI- 
provenir de son TRAVAIL, du LOYER de ses propriétés, de ses PERONT au RÉVEIL. Toutefois, assez souvent, il se rappelle 
PLACEMENTS financiers, des BÉNÉFICES de son entreprise, ou de ses rêves. 
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RICHE 


* Un SONGE, syn. vieux et litt. de réve. Le songe d'Athalie, 
célèbre tirade d'une tragédie de Racine. 


- Al rêve de A2, nom. Jean rêve d'une ville inconnue: il croit 
voir cette ville alors qu'il dort. 


+ Al rêve que A2, phrase à l'ind. Jean rêve qu'il ne retrouve 
pas son chemin pour rentrer chez lui. 

° Al voit / entend A2, nom, ና en rêve, syn. vieux et litt. € en 
songe. Jean voit en rêve des rues inconnues, entend en rêve 
la siréne des pompiers. 

* Un € beau réve est un réve agréable; un € mauvais réve, 
trés pénible, est un CAUCHEMAR. Luc est persécuté par ses 
collègues; € il en rêve la nuit: il en € fait des cauchemars, 
ca l'OBSÈDE. 


PR. Tout songe tout mensonge: il n'y a rien de vrai dans les 
réves. — Pourtant, certains réves sont, parait-il, PRÉMONITOIRES: 
ils annoncent l'avenir. — On parlait méme jadis, de € songes 
PROPHÉTIQUES. — Certains consultent un livre intitulé la € clé 
des songes. — Aujourd'hui, il arrive que A1 € raconte ses réves 
à un PSYCHANALYSTE, pour quil lui € interpréte ses réves, pro- 
duits de son INCONSCIENT. 


Fig. Ce qu'on voit parait irréel, invraisemblable, en mal ou 
en bien. La vie est un songe (titre d'un célèbre drame espa- 
gnol de Calderón). — Quand on voit des injustices pareilles, 
on croit réver! — C est tellement beau! Je me demande si je 
réve! — Je tassure que j'ai vu grand-mére jouer au tennis. — 
Mais non! Tu réves / Tu as révé! : ce n'est pas possible. 


IL Sylvie réve d'aller en Gréce. Son réve est réalisable! 


1 


Ala un caractére RÉVEUR. 


Parfois, il € réve éveillé, ne contrólant pas son IMAGINATION; 
il se laisse aller à la RÉVERIE, syn. péj., il RÉVASSE. Il est, 
momentanément, réveur et DISTRAIT, syn. fam. € daus la 
lune ou € dans les nuages; il a des DISTRACTIONS: il ne pense 
plus au sujet qui devrait l'occuper. Syn. il est ABSENT, il a 
des ABSENCES. Un bruit, un événement soudain € arrache 
à son rêve, le ና ramène à la RÉALITÉ; il € revient sur terre. 


2. À quoi / De quoi réve A1? Il réve à / de A2, nom, ou de A2 inf. 


790 


e ላ] a un esprit IMAGINATIF, CHIMÉRIQUE, UTOPIQUE: il rêve à 
des A2 qui lui plaisent, sans en envisager vraiment la RÉALI- 
SATION. AT rêve à des jours meilleurs, à la société idéale; il rêve 
€ d'amour, d'évasion, de jeunesse, de devenir directeur; il fait 
des € CHÂTEAUX en Espagne: des projets irréalisables. 

«ለ un Al qui se fait dcs ILLUSIONS, un contradicteur pourra 
dire: € Tu rêves! : tu déraisonnes! — € Il ne faut pas rêver — 
ou, en haussant les épaules: On peut toujours réver! — 


Après une DÉSILLUSION, A Í pourra se dire: C'était un rêve! 
Un beau réve! 


Le rêve est bon, le cauchemar est mauvais. 


Al rêve A2: A2 est rêvé. Cette vie est celle que j'avais rêvée. 

— Ursule est une créature € de réve: d'une beauté extraordi- 

naire. — J'ai trouvé la maison révée, syn. la maison € de mes 

réves: la maison idéale. — Cette maison, € c est le réve! 

- Ant. Cette maison, quel cauchemar!: on y est affreuse- 
ment mal. — L'environnement est CAUCHEMARDESQUE. — 
Quand je suis là, je CAUCHEMARDE: je me sens dans une 
angoisse insupportable. 


Réver et songer. 


Cette nouvelle € me laisse réveur, syn. € me laisse SONGEUR: 
m'étonne, me rend PERPLEXE, me donne à RÉFLÉCHIR. 


* Al rêve de mariage: il S'IMAGINE dans cette situation. — Al 
songe au mariage: il y PENSE sérieusement, dans une pers- 
pective de réalisation. 

° AT rêve que les impôts vont baisser: il l'imagine. — Al songe 
que sa feuille d'impót va arriver: il y pense. — Au fait! J'y 
songe! Il va falloir payer cet impôt! 


A1 songe à A2 nom ou inf. 


Jean songe à ses affaires / au lendemain / à ouvrir un plan 
d'épargne: il y RÉFLÉCHIT. — ላ1 ne songe à rien: il est INATTENTIF, 
imprévoyant. — Devenir directeur? € Il n'y faut pas songer! 
€ Vous ny songez pas!: c'est impossible. — Formule de repro- 
che ou de menace: Songe un peu à l'inquiétude de ta mère! — 
Je ne fermerai pas les yeux sur vos négligences, songez-y bien! 


RICHE et PAUVRE, adj.qual. 


L. Paul est riche comme Crésus. - Pierre est pauvre comme Job. 
D Un AI riche / pauvre; A1 est riche / pauvre (en / de) A2. 


1l Généralités. 


La RICHESSE et la PAUVRETÉ de A1 humain sont affaire de 
QUANTITÉ et de QUALITÉ, par rapport à une norme moyenne. Le 
€ seuil de pauvreté est, selon les économistes, un revenu infé- 
rieur à la moitié du revenu moyen dans un pays donné. Il est 
donc très variable, selon qu'il s'agit d'un € pays riche, indus- 
trialisé, avec de bonnes RESSOURCES, ou d'un € pays pauvre. 

e Un AI riche possède BEAUCOUP PLUS d'argent ou de biens 
matériels PRÉCIEUX, éventuellement de biens abstraits que la 
moyenne des gens de son pays. Un A1 pauvre en possede 
beaucoup MOINS et de moins de VALEUR. On peut préciser la 
nature de ces biens en disant A1 est riche / pauvre de A2. 


° Si A3 rend Al plus riche, il l'ENRICHIT et A1 s'enrichit; si 
A3 rend AI plus pauvre, il l'APPAUVRIT et A1 s'appauvrit. 
D'où les noms: l'ENRICHISSEMENT / l'APPAUVRISSEMENT de 
Al: et les adv.: AI vit RICHEMENT / PAUVREMENT. 


A] humain ou collectivité est riche. 


Les gens riches, emploi nominal, € les riches, possèdent une 
FORTUNE, beaucoup de BIENS, le plus souvent matériels: ils 
sont riches en ARGENT, BIJOUX, terres, objets de VALEUR, etc.; 
ils ont € fait FORTUNE, ce sont des gens FORTUNÉS (un peu 
vieux). Al est RICHISSIME: très riche, syn. € riche comme Cré- 
sus. — Un € nouveau riche (péj.): quclqu'un qui sest enrichi 
rapidement, dont la fortune est de fraiche date, qui n'a pas 
l'habitude de la richesse et a tendance à étaler un luxe de mau- 
vais gout. — PR. On ne prête qu'aux riches 1. Parce qu'on est sûr 
qu'ils pourront rembourser. 2. Fig. ironiquement, quand une 
personne sest déjà signalée par une quantité de mauvaises 
actions ou de sottises, on a tendance à lui en attribuer d'autres, 
méme si elle ne les a pas commises. 


Un € pays riche a des ressources qui assurent en moyenne, 
à ses habitants, un NIVEAU de VIE élevé. 


* Les riches qui perdent toutes leurs richesses, se RUINENT, 
ils sont RUINÉS et € sombrent dans la pauvreté. 


A1 humain, ou collectivité PROSPÈRE (verbe). 


Ses affaires vont bien, il est sur une pente ascendante, il 
s'enrichit progressivement. Al est PROSPÈRE (adj.), il vit 
dans la PROSPÉRITÉ. L'entreprise de Marc est prospère. Elle a 
prospéré ces derniers temps. C'est une prospérité de bon aloi 
qu'on peut espérer durable. — Jeannot a € une mine de pros- 
périté : trés bonne mine. 


* AI humain vit dans le LUXE: il fait de grosses dépenses, syn. 
des € dépenses SOMPTUAIRES pour se procurer un extréme 
bien-étre et pour s'entourer d'objets LUXUEUX d'une beauté 
ostentatoire, pour vivre dans un cadre SOMPTUEUX, syn. 
MAGNIFIQUE. Lucie aime descendre dans des hôtels € de luxe. 


* Fig. € Ce n'est pas du luxe! se dit de quelque chose de tout 
à fait nécessaire. — Luc € sest payé le luxe de dire à Marc ce 
qu'il pensait: un petit plaisir rare et qui pourrait étre couteux. 

Al humain est pauvre. 


Les gens pauvres, € les pauvres, possédent peu de biens, le 
NÉCESSAIRE et rien de SUPERFLU, parfois le € strict nécessaire, 
mais peuvent trouver dans cette situation, s'ils savent la 
gérer et € se contenter de peu, une DIGNITÉ et un équilibre 
de vie. Les religieux € font vœu de pauvreté: Ils s'engagent 
à n'étre propriétaire de rien et vivre du strict nécessaire. 


RICHE oi 


e Si Al humain € MANQUE du nécessaire, € est DÉMUNI de 
tout, il € vit dans la MISÈRE, syn. dans le DÉNUEMENT. Les 
gens dans la misère sont des INDIGENTS dont la situation est 
l'INDIGENCE (vieux, administratif), des GUEUX (vieux, péj.). — 
Leurs vêtements, leurs maisons sont MISÉRABLES: ils révè- 
lent leur misère. ላ1 est € pauvre comme Job (personnage 
biblique mis à l'épreuve par la perte de tous ses biens), € sur 
la paille (il na méme pas de lit pour dormir): A1 € est dans 
une misère noire. Il peut être € réduit à la MENDICITÉ, à MEN- 
DIER. Parfois, les riches € font l'AUMÓNE d'un peu d'argent 
aux MENDIANTS qui sont des MALHEUREUX, quoiqu'on dise 
que PR. L'argent ne fait pas le bonheur. 


5. Al est concret. 


* Une terre riche est une terre qui contient beaucoup d'élé- 
ments propices à l'agriculture; une nourriture riche est 
abondante, calorique et de bonne qualité. — Ant. Un sol 
pauvre, une nourriture pauvre. 


* 4 Ça fait riche!: se dit familièrement en parlant de quel- 


que chose qui donne une impression ou une apparence 
de richesse. 


ll. Vous avez eu une riche idée de venir habiter dans ce quartier! 
1 Al abstrait est riche. 


Un projet riche de possibilités ou de potentialités est un 
projet qui laisse prévoir beaucoup de conséquences 
avantageuses; un livre riche d'enseignements, un livre 
gráce auquel on apprend beaucoup de choses. 

* Une € riche idée: une trés bonne idée 

Al abstrait est pauvre. 

Une imagination pauvre est peu développée, une réflexion 

pauvre peu poussée. 

* Un € pauvre d'esprit: un homme stupide, sans intelli- 
gence, mais sans méchanceté, un SIMPLET, un INNOCENT 
(à ne pas confondre avec Al humain est € pauvre en esprit 
au sens évangélique: il ne tient pas à ses richesses et les 
utilise avec désintéressement). 

Un pauvre Al humain (toujours antéposé). 
Pauvre s'emploie, avec le sens de «MALHEUREUX» et les 
quelques noms d'humains qui suivent: un € pauvre homme, 
une € pauvre femme, un € pauvre diable; pour exprimer ou 
pour feindre qu'on a pitié de quelquun: € Mon pauvre 
monsieur! # Ma pauvre dame! ; ou enfin pour marquer son 
mépris: Vous n êtes qu'un € pauvre type! 

* Attention! Ces emplois de riclie et de pauvre sont souvent 
ironiques, et leurs possibilités syntaxiques permettent de 
jouer sur les mots, comme dans la phrase «Cet homme 
riche n'est quun pauvre homme». 
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|. RIEN 


4 L'adj. MISÉRABLE employé comme nom. 


I] signifie rarement «les gens dans la misère», et le plus 
souvent s'emploie au sens moral: un misérable est coupable 
d'une faute particulièrement honteuse. Ce traitre est un 
misérable! (méme si sa trahison lui a rapporté de l'argent). 
— Dans son roman Les misérables, Victor Hugo a joué sur les 
deux sens de ce mot: les pauvres, victimes de la MISERE, qui 
méritent la compassion, et les MÉCHANTS, coupables de cri- 
mes, qui méritent un chátiment. 


RIEN, pr.indéf. et n.m. 


L Qui ne risque rien n'a rien (proverbe). 
O Rien est associé à une négation. 


A -NIHIL-: base savante d'origine latine servant à former des 
mots exprimant l'idée de rien. 


1 Rien sert à nier l'existence d'un ou plusieurs A qu'on pour- 
rait imaginer comme existants. 


Là oü il n'y a rien de vivant, c'est le DÉSERT, la DÉSOLATION, 
là où il n'y a € rien du tout c'est le VIDE; et si méme ce «là» 
n'existe pas, si on n'imagine méme pas un lieu, alors c'est 
le NÉANT. Voir aussi VIDE dans l'article PLEIN, III. 


° Le NIHILISME philosophique proclame qu'il ny a rien de 
vrai, ni de valable et le nihilisme politique, qu'on n'a pas 
besoin d'un État ou d'une QUELCONQUE organisation 
sociale. Les partisans de cette doctrine sont des NIHILISTES. 


* Loc. latine usuelle, Dieu a créé le monde € ex nihilo: à par- 
tir de rien. Peut s'employer à propos de créations humai- 
nes n'ayant ni précédents ni modèles. 


e Dans la SOUSTRACTION, «trois moins trois (par exemple) 
égale ZÉRO» (3 — 3 = 0): il ne reste rien, le résultat de cette 
opération est NUL. 


2. A2 fait que Al ne soit plus rien. 


* A2, pour des raisons de commodité, SUPPRIME A1 concret 
ou abstrait inutile ou génant: une cloison pour agrandir 
une piéce, un mot dans un passage, un article de loi. La 
SUPPRESSION de la cloison, de l'article de loi, du mot, lui 
rend la vie plus facile. 


* ላ2 supprime Al un sentiment, une sensation. Un analgé- 
sique est un médicament qui supprime la douleur. 


* Par euphémisme, A2 supprime A1 humain: il le tue. — A1 
se supprime: il se suicide. Dans ces deux cas, l'emploi de 
"suppression est impossible. 


ጋሪ 


+ A2 € réduit à néant Al généralement concret ou humain: 
il l'ANÉANTIT, en provoque l'ANÉANTISSEMENT: il le DÉTRUIT 
complètement, et c'est une catastrophe. — Une ville 
anéantie par une éruption volcanique. — Cette mauvaise 
nouvelle m'a anéanti: je n'ai plus du tout de force. 


* Syn. rare, A2 ANNIHILE A1 généralement abstrait. Cette 
décision d'arrêter la prospection annilile les travaux anté- 
rieurs.. 


* En langage juridique: A2 ANNULE A1, un acte, en le décla- 
rant sans effet, le € frappe de NULLITÉ, par ex. pour vice de 
forme. Le Pape a annulé le mariage de la Princesse Irma 
avec le Prince Herbert. — A2 ABROGE une loi, CASSE un 
jugement, ABOLIT un régime politique. L'assemblée consti- 
ክሪ proclama l'ABOUITION des privilèges dans la nuit du 
4 aout 1789. — Ant. A2 RÉTABLIT Al, provoque le RÉTABLIS- 
SEMENT de Al: A2 agit de sorte que Al, aprés avoir été 
supprimé, recommence à exister. Aprés une longue 
période de censure, la liberté de la presse a été rétablie. 


GR. En français correct, rien s'emploie obligatoirement 
avec l'adv. négatif ne: 


* Rien, sujet du verbe, se place en téte de phrase, avant ne. 
Rien n'intéresse Max, notamment dans quelques phrases 
figées et proverbes: € rien n'y fait, € rien ne va plus, PR. 
Rien ne sert de courir, il faut partir à point. 

* Dans les cas où il est complément d'objet direct, complé- 
ment d'objet indirect ou attribut, il se place aprés ne: Al ne 
+ verbe + rien. — Ant. A1 + verbe + TOUT, QUELQUE CHOSE. 
Max ne comprend rien / Max comprend tout. — Dans les for- 
mes verbales composées, il se place entre l'auxiliaire et le 
participe. Max na rien compris / Max a tout compris. 

° Ne est sous-entendu dans € rien à (re)dire!: (il n'y a) pas 
de critiques ou de reproches à faire. — € Rien à faire!: (il 
n'y a) rien à faire, il est impossible de faire € quoi que ce 
soit pour arranger les choses. 

* GR. Hien est obligatoirement associé à une négation, généra- 
lement, SANS peut, comme ne, accompagner rien: A1 + verbe 
€ sans rien + inf. ou nom complément. Jean est parti € sans 
rien demander, € sans rien dire: sans demander ou dire quoi 
que ce soit, € sans rien sur le dos, sans rien pour son déjeuner. 

Renforcement et atténuation. 

° Forme atténuée: € presque rien; syn. € pas grand cliose. 

* Formes renforcées: € rien du tout, € rien de rien, € ni rien 
ni personne. 

* Al € na rien de A2, adj. ou nom: renforcement de la néga- 
tion. Syn. Al n'est ና PAS DU TOUT A2, A1 n'est AUCUNEMENT 
ou NULLEMENT A2, n'a aucune des caractéristiques, qualités 


ou défauts habituels des A2. L'appartement de Léa n'a rien de 
luxueux. — Al ና na rien (de grave): il n'est pas gravement 
malade ni blessé. — Luc na rien d'un chef. — La maison de 
Max na rien d'un château. 


* Al € na rien que A2 (fam.): Al n'a pas d'autre chose que 
A2, syn. Al a SEULEMENT A2. Je n'ai rien qu'une bicyclette 
pour 1e déplacer. 


Locutions adverbiales. 


* Al ne + verbe € en rien : AUCUNEMENT, en aucune manière, 
d'aucune facon, sur aucun point, absolument pas, pas du 
tout. Je ne conteste en rien ce que vous dites. 


° Al ne + verbe € pour rien au monde: sous aucun prétexte, 
pour quelque motif ou raison que ce soit. Pour rien au 
monde je n'irais vivre au Sahara. 


° € Comme si de rien n'était (loc.adv.): comme s'il ne s'était 
rien passé. Aprés sétre violemment disputés, Max et Léa 
sont partis se promener ensemble comme si de rien n'était. 


Locutions verbales, avec les verbes 


* ETRE. € Ce nest rien!: ce n'est pas GRAVE, ce n'est pas 
IMPORTANT. — € C'est mieux que rien, syn. € cest toujours 
quelque chose, € c'est déjà qa. — ል] humain € n'y est pour 
rien: A] n'en est pas responsable. — A1 humain € z est bon 
à rien, c'est un € bon-à-rien: Al est incompétent, on ne 
peut attendre de lui AUCUN travail satisfaisant, il est NUL 
(fam.), c'est une NULLITÉ. Al est moins que rien: il n'a 
aucune importance, ne jouit d'aucune considération. A1 
est un moins que rien: c'est un être méprisable. 


* AVOIR. AI humain n'a rien: ላ] n'est pas malade; ou il est très 
PAUVRE, sans ressources; ou, à telle ou telle occasion, il n'a 
rien obtenu, il est revenu BREDOUILLE, comme un chasseur 
qui n'a tué aucun animal. — A1 humain € n'a rien à faire: ላ] 
est sans OCCUPATION, on ne lui a pas donné de travail à faire. 
— Al humain € n rien à faire ici: la présence de A1 ici (ou 
dans un lieu précisé) n'est pas souhaitée, ላ | doit s'en aller: 
Allez-vous en! Vous n'avez rien à faire ici! — € Cela / ça nu 
rien à voir: cela / ça n'a aucun RAPPORT, aucune relation avec 
ce dont nous sommes en train de parler. 

* FAIRE. AT ne fait rien: Al est sans profession ou momen- 
tanément inactif, ou peut-étre méme naturellement 
paresseux. — A1 € ne fait (jamais) rien de A2: Vous ne faites 
jamais rien de ce que je vous dis! Vous ne ferez jamais rien 
de bien / rien d'intéressant / rien d'utile. — € Cela / Ca ne 
fait rien!: c'est sans IMPORTANCE, ne vous inquiétez pas. 


* POUVOIR. ላ1 ne peut rien en ce qui concerne A2, A1 € ny 
peut rien: A1 est impuissant, il ne peut pas agir sur A2. 
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° VALOIR. Al ne vaut rien, est NUL (fam.), sans aucun INTÉRÊT ou 
UTILITÉ. Un A1 humain qui ne vaut rien est peut-étre méme 
un VAURIEN sil se livre à des actions immorales ou illégales. 


IL Avecsonairde rien, Paul a appris le russeen un rien detemps. 


1 


[ Rien, sans négation, se suffit à lui-même. 


Avec Al € cest tout ou rien: ላ] n'accepte aucun compromis, 
aucune demi-mesure. — PR. Beaucoup de bruit pour rien: 
beaucoup d'agitation pour un résultat nul, INSIGNIFIANT. 


* Al compte € pour rien, syn. € pour du beurre, € pour des 
prunes: on agit comme si A1 n'existait pas. 


* C'est un petit A1 € de rien du tout: c'est un tout petit Al, 
notamment en parlant d'une blessure trés légére, un «bobo». 


* € Mine de rien, Al... , ou € Avec son air de rien, syn. 
ና avec son air de ne pas y toucher, A1...: contrairement à 
ses apparences modestes, À1 est capable de faire des cho- 
ses qu'on nattendait pas de lui. Syn. Al humain € fait 
semblant de rien: Al agit comme s'il n'était pas conscient 
de ce qui se passe prés ou autour de lui. 


* € De rien! (sous-ent. vous me remerciez). Syn. (Il n'y a) 
€ pas de quoi, en réponse à des remerciements. 


* Attention! Quand on veut nier rien, on doit utiliser la 
négation ne... pas: Al ne compte pas pour rien, il compte 
pour quelque close: il est important. — € Ce n'est pas pour 
rien que ላ]...: il y a bel et bien une explication au fait que 
ላ]... . Ce nest pas pour rien que je vous ai demandé de me 
préter de l'argent, j'en avais vraiment besoin. — € Ce n'est 
pas rien! (fam.): c'est plus important qu'il ny parait. 


Rien que... 

Je jure de dire toute la vérité, € rien que la vérité: ce qu'un 
témoin dit au tribunal avant de donner son témoignage: 
SEULEMENT la vérité (sans y ajouter quoi que ce soit). — 
€ Rien que ça!?: seulement ር8!2 € C est TOUT!? — € Rien 
que d'y peuser...: le SEUL fait de penser à celà entraine une 
conséquence: Rien que d'y penser, jen suis malade. 


* € Rien que pour inf. (fam.): seulement pour inf. Tu ne fais 
tout ça rien que pour m ennuyer! 


* [| sagit € rien de moins que de inf: il s'agit seulement de inf. 


Valeurs faiblement positives de rien: Al a acheté / vendu 
A2 € (pour) trois fois rien: pour un prix trés bas, DÉRISOIRE; 
mais € trois fois rien, c'est tout de méme quelque chose. 


* Un rien, pl. des riens: une TOUTE PETITE chose, une chose 
INSIGNIFIANTE, sans aucune importance. Max se miet en colére 
pour un rien, pour des riens, mais un rien lui fait plaisir. 


ፈጋጨ፡ 


LA ን 
` 


RIRE 


- € En un rien de temps: en très PEU de temps. Luc a fait tout 
ce travail en un rien de temps. 

| Al est f un rien + adj.: Al est UN PEU + adj. Léa est un rien 
coquette. 


RIRE, v. et n.m. 


I. Les enfants rient parce que le clown a perdu son chapeau. 
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A1 humain rit à cause de A2 qui lui parait RISIBLE. 


+ Al ና a envie de rire: sous l'influence d'une GAITÉ soudaine, 
il ressent un mouvement nerveux dans sa poitrine et sa 
gorge: il essaie de le retenir, mais il POUFFE: malgré lui, un 
certain bruit d'air soufflé se fait entendre. Il € ÉCLATE de 
rire, € pousse des ÉCLATS de rire, € rit aux éclats: des sons 
bruyants sortent de sa gorge; syn., il € rit à gorge déployée, 
il S'ESCLAFFE: son rire (nom) fait beaucoup de bruit. Il € a 
le fou rire: il ne parvient pas à le maitriser. — Il € rit aux 
larmes: à force de rire, ses yeux se mouillent. — II est secoué 
d'un rire nerveux, convulsif. — Syn., employés par 
exagération: il € se TORD (de rire) parce que ce que A2 est 
TORDANT, extrémement dróle: tout son corps est agité de 


r 


sursauts. — Il croit qu'il va € mourir de rire. 


e D'un homme qui rit discrètement, sans se faire remar- 
quer, on peut dire qu'il € rit dans sa barbe. 


* Al, se trouvant dans une situation HILARANTE, qui engen- 
dre la gaité de facon relativement durable, rit ou sourit 
largement: il est HILARE; il est dans un état d'HILARITÉ. 
Syn. fam. Al se MARRE, parce quil trouve A2 MARRANT. 


* Al bébé € rit aux anges tout seul, doucement, sans raison 
apparente. 


° PR. Le rire est le propre de l'homme: aucun animal ne rit. 


Syn. fam. Al RIGOLE. 


La RIGOLADE est souvent un phénomène collectif, le fait de 
gens qui SAMUSENT ensemble et rient d'autant plus fort de 
quelque chose ou quelqu'un qu'ils trouvent AMUSANT, syn. 
fam. RIGOLO (f. RIGOLOTE). Nous avons bien ri. Syn. fam. € On 
a bien rigolé: nous nous sentons détendus et heureux aprés 
€ une bonne rigolade. — PR. € Plus on est de fous plus on rit. 


A] SOURIT. 


A] peut exprimer sa gaité, par un simple mouvement des 
lévres accompagné d'une certaine expression des yeux, le SOU- 
RIRE. A] sourit, 1 € a le sourire (fam.): on voit qu'il est content. 
Il agit € le sourire aux lèvres (litt.) — Un € large sourire 
exprime mieux la joie qu'un € petit sourire. — Al sourit à A2 
humain: il lui fait € un GRACIEUX sourire, un BEAU sourire, par 


AMABILITÉ, un sourire AIMABLE, pour lui montrer quil est heu- 

reux de le voir. — Fig. € La chance me sourit: je vois à certains 

signes qu'elle veut me favoriser. 

* Al bébé € fait des RISETTES: de jolis petits sourires. — 
Appliqué à un adulte, c'est un signe de flatterie. Je ne vais 
pas m'abaisser à faire des risettes à mes adversaires. 


Al est RIEUR ou SOURIANT occasionnellement, ou habituel- 
lement, parce qu'il a un caractère GAI. — Fig. Un € paysage 
RIANT inspire de la gaité à celui qui le contemple. — Une 
€ sagesse souriante nimpose pas une vie trop sévère à ceux 
qui la pratiquent. 


ዚ Les grimaces du singe font rire les enfants. 


1 A2 ና fait rire Al humain parce que A2 est COMIQUE. 


° Si Al est SÉRIEUX, TRISTE, a un air SÉVÈRE, et si A2 parvient 
à le faire rire, on peut dire que A2 DÉRIDE ላ]. 


* A2 peut étre un étre vivant, une chose, une parole, une 
situation., ou une personne qui fait rire sans le vouloir. 
Que faut-il pour que Al rie de A2? 


Il faut que A2 crée une SURPRISE. 


L'adj. DRÓLE peut signifier tantôt seulement BIZARRE. Luc 
est un € drôle de type; € c'est drôle qu'il se soit fâché avec 
Marc, tantôt à la fois bizarre et comique. Le clown est drôle; 
la DRÓLERIE de A2, c'est sa bizarrerie comique. 


° Syn. intensifs: A2 est DROLATIQUE, COCASSE, BURLESQUE. 
— En littérature, le € genre burlesque consiste à faire parler 
des personnages d'épopée ou de tragédie comme des 
bourgeois ou des gens du peuple. 


Il faut que Al se sente supérieur à A2. 


I| trouve A2 RISIBLE ou, syn. intensif, RIDICULE, ou, syn. 
encore plus fort, GROTESQUE, BOUFFON: en désaccord avec 
ce que la société et lui-même juge NORMAL, CONVENABLE ; 
A] peut aller jusqu'à MÉPRISER A2. Marie s'habille de façon 
ridicule (adj.). Elle est risible avec son chapeau à la mode 
1900. Je trouve même ce chapeau grotesque! — Marie est une 
bonne fille mais elle a quelques ridicules (nom): quelques 
comportements qui font rire. 


Il faut que A2 ne soit ni GRAVE ni TRISTE. 


Paul AMUSE Luc peut signifier tantôt «Paul fait perdre son 

temps à Luc», tantót «Paul fait rire Luc, ÉGAYE Luc». — Jean- 

not samutse avec ses jouets: Ça l'empêche de s'ENNUYER, mais ce 

nest pas une occupation SÉRIEUSE, c'est un AMUSEMENT. 

° Le clown qui tombe à la renverse est AMUSANT. — Mais s'il 
se casse une jambe f il n'y a pas de quoi rire. — La situation 


ና nest pas dróle!: elle est SÉRIEUSE. — A2 peut s'excuser 
d'avoir fait quelque chose d'anormal en disant: € C'est 
pour (de) rire! A1 peut lui répliquer: Moi, je ne ris pas. Je 
suis sérieux, je parle SÉRIEUSEMENT. — Quand survient un 
incident désagréable, on peut dire: Il vaut mieux en rire 
que den PLEURER. — PR. Tel qui rit vendredi, dimanche 
pleurera: un malheur est vite arrivé. 


II. Le métier du clown est de faire rire. 
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vulg. ils se FOUTENT de lui. Leurs MOQUERIES, syn. leurs 
RAILLERIES sont cruelles. Ils lui parlent d'un ton RAILLEUR, 
syn. MOQUEUR. — Ils le trouvent ridicule (adj. et le 
RIDICULISENT ; syn. Ils le € tournent en ridicule (nom). — PR. 
Le ridicule tue: On peut faire beaucoup de tort à quelqu'un 
en le tournant en ridicule. 


* La personne dont on se moque peut se VEXER si elle est 
SUSCEPTIBLE, si elle a de la SUSCEPTIBILITÉ: étre fáchée et 
le montrer. Elle peut en rire, mais peut-être qu'elle € rit 


L A2 humain, professionnel du spectacle, fait rire A1 humain. jaune: fait semblant de rire, sans plaisir. Elle peut simple- 
* Parmi les diverses sortes dartistes, le CLOWN est un COMI- ment répliquer PR. Rira bien qui rira le dernier. 
QUE (nom de personne). — Un € auteur comique cultive le I 
ና genre comique (adj.): 1 écrit des COMÉDIES plus ou moins Diverses manières de se moquer. 
FINES ou des FARCES plus ou moins GROSSIÈRES; il recherche Al humain, qui se moque de A2, RICANE (rit doucement, à 
les ressorts du comique (nom abstrait): les types de personna- demi), s'exprime à demi-mot: fait de IRONIE: laisse deviner ce 
ges, de situations, de mots qui feront rire le public. quil pense en disant le contraire; il est IRONIQUE, NARQUOIS. 
* Les rois, jadis, avaient des BOUFFONS, payés pour les faire e Ou bien, s'il s'exprime violemment, il € rit au nez de A2; 
rire et amuser leur cour par leurs BOUFFONNERIES. il lui lance des QUOLIBETS: des plaisanteries vexantes. 

2. Sans étre des professionnels, certaines personnes ont le ° S'il sait DESSINER, il peut le CARICATURER, faire sa CARICA- 
TALENT de faire rire les autres: A2 est un AMUSEUR. — Syn. TURE, portrait humoristique. — S'il est poète ou musicien, 
un PITRE (péi.). Jeannot a été en retenue pour avoir fait le il peut le CHANSONNER (faire des chansons humoristiques 
vitre en classe devant ses camarades. — Un BOUTE-EN-TRAIN à son sujet, ce que font les CHANSONNIERS). — S'il est écri- 
sait mettre une ambiance joyeuse dans une réunion d'amis. vain, il peut écrire une SATIRE ou un PAMPHLET: écrits 

humoristiques destinés à combattre A2. 

3. A2 dit des paroles destinées à faire rire. 


Il PLAISANTE, fait des PLAISANTERIES, a de l'ESPRIT, est 
SPIRITUEL; syn. fam., il BLAGUE, dit des BLAGUES, est BLAGUEUR. 
— Un PLAISANTIN (péj.) plaisante de facon prétentieuse, mal à 
propos. — Un € mauvais PLAISANT samuse et cherche à amuser 
ses amis aux dépens de sa victime par des plaisanteries ou des 
farces qui ne sont pas INNOCENTES mais offensantes. 

* A2 est un HUMORISTE, il fait de l'HUMOUR, ce qu'il dit est 
HUMORISTIQUE, fin et laissant quelque chose à deviner à 
l'auditoire. Lui-méme garde un air sérieux: c'est un PINCE- 
SANS-RIRE. 

* A2 est FACÉTIEUX, amuse par ses FACÉTIES: plaisanteries 
burlesques, en paroles ou en action. — Un FARCEUR f fait 


Dans une discussion oü A2 fait à Al un récit que celui-ci 
juge mensonger ou des propositions qu'il juge inaccepta- 
bles, AI peut dire à A2: Sans rire? Ou: Laissez-moi rire! : 
vous parlez SÉRIEUSEMENT? je ne peux pas le croire. — La 
somme que vous m offrez est ridicule (pas raisonnable parce 
que trop petite, ou trop grosse), syn. DÉRISOIRE (pas raison- 
nable, parce que trop petite). 


Jean se rit des difficultés. A1 se rit de A2 (litt.): il sen moque (pas 
mal); syn. fam. Al se fiche (pas mal) de A2: parce qu'il MÉPRISE 
A2, parce que A2 est trés facile, parce que A2 lui est indiffé- 
rent. Dc toutes facon AI se sent trés au-dessus de A2. 


ROI, n.m. 


des farces à des gens qu'il met dans dcs situations risibles, 


A H € joue d is) TOURS. 5 ¿ : 
syn. leur fait des NICHES, leur € joue des (mauvais) L Le roi des contes et légendes, des mythes et des jeux. 


IV Les collégues de Luc rient de ses prétentions. 


1 Dans l'imagerie populaire. 
D» A1 humain rit de A2 humain, ou des comportements de A2. 


* Assis sur un TRÓNE et richement vétu, il porte une COU- 
RONNE sur la téte et un SCEPTRE à la main, insignes de son 
POUVOIR. On ne l'appelle que «SIRE» ou «Votre MAJESTÉ ». 
ll habite dans un CHÂTEAU, le € PALAIS ROYAL, où il est 
ROYALEMENT servi par une foule de VALETS et de SERVANTES. 


eda. 


1 ለ] 56 MOQUE de A2. 


ል] rit de A2: syn. vieux, Al RAILLE A2, syn. usuel, Al se 
moque de A2. Les collègues de Luc qui prétend devenir direc- 
teur se moquent de lui, syn. fam. ils se FICHENT de lui, syn. 


ROI 


* En compagnie de la REINE, son épouse, il vit au milieu de 
toute une COUR de COURTISANS qui lui € font la cour: qui 
le flattent, essayent d'être € bien en cour pour profiter de 
ses bienfaits. Son FOU, le € fou du roi, a pour fonction de 
l'amuser et de le distraire. 


* Il se déplace dans un CARROSSE, protégé par de nombreux 
GARDES à cheval et parcourt les routes de son ROYAUME 
pour s'assurer du bien-être et de la fidélité de ses SUJETS. 


e Fig. Al humain est € heureux comme un roi: Al est très heu- 
reux. — € Le Roi n'est pas son cousin: il est heureux et fier. 
Dans la tradition chrétienne. 
Après avoir été guidés jusqu'à Bethléem par une étoile, les 
€ Rois MAGES (personnages savants, prêtres ou astrologues, 
venus de pays lointains) se prosternèrent devant l'enfant 
Jésus et lui remirent des PRÉSENTS. Le premier dimanche de 
janvier, à la fête de l'ÉPIPHANIE et les jours suivants, on 
commémore cet événement en mangeant la € galette des 
rois, en € tirant les rois: tirage au sort d'un des convives qui 
devient le roi ou la reine de la fête et reçoit une couronne 
en carton, au moyen d'une FÈVE (aujourd'hui en céramique) 
dissimulée dans la galette. 
Dans les jeux. 
Dans les jeux de cartes, on trouve pour chacune des quatre 
couleurs, un roi, une reine et un VALET, alors que, parmi les 
pièces du jeu d'échecs, on trouve pour chacune des deux 
couleurs, un roi, une reine et un FOU. 


IL Les rois de la réalité. 


1 La ROYAUTÉ est le pouvoir royal, tel qu'il s'exerce dans une 


MONARCHIE, état dont le chef est un roi, sur le territoire d'un 
ROYAUME. 


* Pendant des siécles, des rois (syn. MONARQUES), ont 
RÉGNÉ sur la plupart des pays d'Europe oü ils détenaient 
le € pouvoir SOUVERAIN (voir l'article NATION). Ils en étaient 
les SOUVERAINS. En France, la royauté se transmettait du 
pere au fils ainé, les filles étant exclues du pouvoir par la 
€ loi salique, sauf en cas de RÉGENCE. Plusieurs familles 
régnantes se sont succédé, chacune constituant une 
DYNASTIE de plusieurs rois. 


* Le RÈGNE des rois de France considérés comme des monar- 
ques de € droit divin, commengait par la cérémonie reli- 
gieuse du SACRE, à Reims. — L'histoire retiendra notamment 
le long règne du «Roi-Soleil», Louis XIV, au pouvoir ABSOLU. 

* Un EMPEREUR, détenant un pouvoir IMPÉRIAL dont l'épouse 
est l'IMPÉRATRICE, a longtemps régné sur le € Saint EMPIRE 
romain-germanique puis sur l'Autriche. En France, Napoléon 
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ler, qui a régné quelques années sur un entpire composé de plu- 
sieurs royaumes, en est le représentant le plus illustre. 

| À notre époque, en Europe, la royauté n'est plus ce qu elle 
fut; il subsiste quelques € MONARCHIES constitutionnelles 
oü rois et reines € régnent mais ne GOUVERNENT pas. Inter- 
dits de POLITIQUE, ils n'ont qu'un róle représentatif, et sont 
le symbole de l'unité de pays qui, sans eux. dans certains 
cas, risqueraient de se diviser. 

* En Orient, certains petits pays, certaines régions, sont 
sous l'autorité d'un SULTAN. 

La € famille royale. 

e L'épouse d'un roi RÉGNANT est la reine, mais. hors de 
France, l'époux d'une reine régnante est le € prince con- 
sort. Dans les deux cas, leurs enfants, appelés € ALTESSES 
royales, sont PRINCES (n.m.) ou PRINCESSES (n.f.). 

* Pendant la minorité d'un roi, le pouvoir était exercé par un 
RÉGENT, frére ou proche parent du roi décédé, ou par son 
épouse, la reine devenue la RÉGENTE. Il était chargé de gou- 
verner le royaume avec l'aide d'un € CONSEIL de RÉGENCE en 
attendant que le jeune roi atteigne sa MAJORITÉ. 

Le système FÉODAL. En Europe, sous € l'ancien RÉGIME, la 

société, INÉGALITAIRE, était, à l'origine et en principe. divi- 

sée en trois ÉTATS, syn. pój. moderne, CASTES: le CLERGÉ, 

préposé au service de Dieu, la NOBLESSE, composée de GEN- 

TILSHOMMES (sing. GENTILHOMME), préposée à la défense du 

territoire, et le TIERS-ÉTAT, paysans et BOURGEOIS, préposé 

aux activités économiques. 


* Le roi occupait le RANG le plus élevé dans la HIÉRARCHIE 
FÉODALE. Ses relations avec la noblesse étaient régies à 
l'origine et, vers la fin, de facon plus apparente que réelle, 
par le systéme de la FÉODALITÉ, hiérarchie de SEIGNEURS 
gouvernant des FIEFS plus ou moins importants, territoires 
sur lesquels ils exerçaient certains pouvoirs, liés entre eux 
par des serments de SUZERAINETÉ et de VASSALITÉ, les VAS- 
SAUX s'engageant à aider leur SUZERAIN et le suzerain à 
protéger ses vassaux. 

* Le roi pouvait ANOBLIR des personnes qui lui semblaient 
le mériter, et il s'est constitué une € noblesse de robe déte- 
nant le pouvoir judiciaire. 

e L'ensemble de ces personnes, appelées à participer au pou- 
voir constituait une ARISTOCRATIE (éótvmologiquement, 
«gouvernement des meilleurs») dont les membres étaient 
des ARISTOCRATES, menant une vie ARISTOCRATIQUE. 


* Avec le développement de l'absolutisme royal ct l'avène- 


ment de la République, leurs € titres de noblesse: DUCS, 
DUCHESSES, COMTES et COMTESSES, MARQUIS, MARQUISES, 


BARONS, BARONNES, etc. sont, peu à peu, devenus pure- 
ment honorifiques. 


° Fig. Des sentiments nobles, syn. ÉLEVÉS, ant. BAS, SERVILES. 
— La € noblesse du cœur: la GÉNÉROSITÉ et le sens de l'HON- 
NEUR. — Al agit NOBLEMENT. 


La fin du roi. 


* Un royaume peut perdre son roi si celui-ci ABDIQUE, aban- 
donne volontairement son tróne, ou s'il est DÉTRÓNÉ mal- 
gré lui par des puissants qui le RENVERSENT, ou s'il est 
assassiné par un RÉGICIDE. 


e Dans certains pays, anciens royaumes devenus RÉPUBLI- 
QUES, un parti ROYALISTE ne désespère pas de voir un jour 
régner le € PRÉTENDANT au Trône. 


* Fig. Al humain est € plus royaliste que le roi: Al a des 


principes plus rigides que ceux dont fait normalement 
preuve l'autorité reconnue. 


II. Le lion est le roi des animaux. 


1 


O Emplois figurés 


A], qui est aussi un A2, € est le roi des A2: A] est le PLUS 
PUISSANT, le PLUS FORT des A2. 


* Le LION est souvent appelé «le roi des animaux», sans 
doute à cause de son allure MAJESTUEUSE. — À1 humain est 
le € roi des imbéciles / des idiots / des cons (vulg.): Al est 
vraiment TRÈS stupide. 


* ላ] humain f est le roi du / de la A2. Dupont est le roi du 
cuivre: Dupont est le plus riche de tous ceux'qui font le 
commerce du cuivre. — Max est le roi du Charleston: Max 
est celui qui danse le mieux le Charleston, etc. 


* Verdi, de sou temps, régnait sur l'Opéra: il en était le roi, le 
MAITRE incontesté. — Pour un commerçant, le client est 
roi: il faut essayer à tout prix de le satisfaire. 


e J'ai laissé un pourboire royal: une somme digne d'un roi, 
beaucoup plus élevée que celle qu'on laisse ordinaire- 
ment. — Je m'en fiche royalement: cela me laisse totale- 
ment, absolument indifférent. — € Afficher un souverain 
mépris pour quelque chose: un mépris absolu. 


e € Le silence règne: on n'entend pas le moindre bruit. De 
méme: L'ordre / Le désordre / La confusion régne, ou C'est 
le rëgne de l'injustice. 

e Dans le langage politique, on parle (de façon générale- 
ment péj.) du fief d'un député: une circonscription oü il 
réussit à étre constamment réélu. — Les barons d'un parti 
politique: ses principaux personnages. — Les vassaux d'un 
personnage puissant, constituant une vraie féodalité. 


ROND, adj.qual. et n.m. et CERCLE, n.m. 


L] Voir aussi les articles TOURNER et ROULER. 


1. Les auditeurs s'assoient en rond autour de l'orateur: ils 
forment un cercle. 


L 


En géométrie plane. 

Al, figure géométrique en € deux DIMENSIONS, est un cercle et 
sa FORME est CIRCULAIRE si A2 humain pique sur une surface la 
pointe d'un COMPAS, écarte l'autre branche, munie d'un crayon, 
et la fait TOURNER autour de ce POINT fixe pris pour CENTRE. 


Il dessine, syn. DÉCRIT, la CIRCONFÉRENCE d'un cercle: une 
ligne COURBE (ant. DROITE) FERMÉE, dont tous les points sont 
à égale distance du centre, et dont le point d'ARRIVÉE coin- 
cide avec le point de DÉPART, sans avoir formé aucun ANGLE. 


* Une ligne droite qui VA d'un point à un autre de la circon- 
férence en passant par le centre est le DIAMÈTRE ; un demi 
diamètre est un RAYON. — Une parfaite matérialisation du 
cercle est la ROUE, avec son moyeu central et ses rayons. 


* Certaines figures quoique régulières et formées d'une 
ligne courbe fermée ne sont pas exactement des cercles: 
une ELLIPSE, formée autour de deux points fixes et non un 
seul, et un OVALE en forme d'œuf. 


* A2, avec son compas, peut aussi décrire un € ARC de cer- 
cle, un € demi cercle, ou un € quart de cercle: un cercle 
INCOMPLET: une ligne courbe, non fermée, délimitée par 
deux rayons formant au centre un ANGLE plus ou moins 
ouvert. Ces angles se mesurent en DEGRÉS. — Un tour 
complet représente 360 degrés. 


En géométrie dans l'espace. 


Si Al, SOLIDE en mouvement, en trois dimensions, tourne 
de telle manière que chacun de ses POINTS décrit un cercle, 
ce solide tend à avoir une forme RONDE, à s'ARRONDIR, et 
ENGENDRE diverses figures géométriques: 

e il devient une SPHERE, de forme SPHÉRIQUE, s'il tourne autour 
d'un point central à égale distance de tous les points de sa sur- 
face. Un HÉMISPHÈRE, de forme HÉMISPHÉRIQUE, est la moi- 
tié d'une spliére, divisée par un plan passant par le centre. 

* il devient un CYLINDRE, de forme CYLINDRIQUE s'il tourne 
autour d'un AXE central allongé en conservant un diamè- 
tre constant. 

* il devient un CÓNE, de forme CONIQUE 5 1] tourne autour 
d'un axe central allongé, avec des diamétres décroissants, 
un large diamétre à une extrémité, une pointe à l'autre. 


ሬፌሬጨ 


R 


3. 


ROND 


En pratique. 


Un ou plusieurs Al concrets, humains, font un ROND, conçu 
comme circulaire malgré ses irrégularités. Les policiers font 
une RONDE: un déplacement circulaire, dans un but de sur- 
veillance. — Les enfants font une RONDE: ils dansent, 
€ tournent en rond en se tenant tous par la main sans qu'il y 
ait un PREMIER ni un DERNIER. — Les auditeurs s'assoient € en 
rond autour de l'orateur, ils forment un cercle autour de lui. 
Un cercle est FERMÉ: une armée ENCERCLÉE a du mal à se déga- 
ger. — On ne peut pas sortir d'un € cercle magique. 
* A2 € fait des ronds de fumée avec sa cigarette. — A2 s'amuse 
à € faire des ronds dans l'eau, syn des RICOCHETS, en y 
jetant des pierres. 


* A2 ARRONDIT ላ] : il lui donne une forme ronde. Ta jupe 
n'est pas ronde, elle pend par derrière, il faut l'arrondir. — A1 
sarrondit: il prend une forme ronde. Le ventre de Marie 
s'arrondit: elle attend un enfant. 


* Fig. Al humain € tourne en rond: il ne parvient pas à sortir 
d'une difficulté, une solution illusoire impliquant la ques- 
tion dont il est parti. Un mauvais dictionnaire définit le 
verbe «défendre» par le verbe «interdire» et le verbe 
«interdire» par le verbe «défendre» ; c'est une CIRCULARITÉ, 
cest € le serpent qui se mord la queue. 


Al humain fait un € cercle vicieux dans un raisonnement 
sil définit deux termes l'un par l’autre et l'autre par l'un: 
€ on n'en SORT pas! 


Le € chemin de ronde d'une forteresse € fait le TOUR des 
remparts. Un € boulevard circulaire permet de faire le TOUR 
d'une ville; il est PÉRIPHÉRIQUE si son tracé suit la PÉRIPHÉ- 
RIE de la ville, syn. ses LIMITES, ses CONTOURS. On peut 
l'appeler aussi € boulevard de CEINTURE, parce qu'il entoure 
la ville comme la bande de tissu ou de cuir appelée ceinture 
entoure la taille d'un individu. 


* A2 couturière CEINTURE (verbe) un vêtement; A2 urbaniste 
ceinture une ville; A2 sportif ceinture son adversaire: entoure 
sa taille de ses bras pour l'immobiliser ou le faire tomber. 


Un CIRCUIT. 


Syn. une BOUCLE (nom) est un ITINÉRAIRE permettant de 
parcourir SUCCESSIVEMENT plusieurs points avant de revenir, 
en principe — mais le principe n'est pas toujours respecté — 
au point de départ. Le circuit de la course cycliste du Tour 
de France parfois appelée € la grande boucle, se termine tou- 
jours sur les Champs Élysées, mais commence dans des lieux 
variés. — D'oü la loc. € circuit fermé avec retour assuré au 
point de départ. — Le sang CIRCULE dans nos veines en circuit 
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fermé. — Un € circuit électrique est un ensemble continu de 
fils conducteurs, mais un COURT-CIRCUIT peut empécher le 
courant de circuler. 


e Des cheveux souples et BOUCLÉS forment des boucles: 
mèches de forme arrondie. 


° A2 BOUCLE (verbe) A1. A2 boucle sa ceinture: après l'avoir 
fait tourner autour de sa taille, il la FERME avec une 
ና BOUCLE de ceinture: anneau muni d'une pointe mobile. 


A2 COURSE (verbe) A1, long et droit: il courbe une baguette 
pour en faire un arc. — Emploi pr. A1, se courbe. Il faut se 
courber pour passer sous cette porte basse: A1 prend la forme 
COURBE (adj.) d'un arc de cercle. — Un vieillard courbé, syn. 
VOUTÉ, ne peut plus se REDRESSER. 


I. La terre est ronde comme une orange. 


1 


2. 


Al concret, a une forme RONDE ou ARRONDIE. 


Elle est partiellement ronde, présentant des courbes: sa 
qualité est la ROTONDITÉ (sav.). 


* Un objet A1 présentant une COURBURE rentrante, dirigée vers 
son INTÉRIEUR est CONCAVE. — Un objet présentant une COUR- 
BURE sortante, dirigée vers l'EXTÉRIEUR est CONVEXE. Dans les 
deux cas, il est INCURVÉ. S'il est allongé et que son extrémité 
forme une courbe, il est RECOURBÉ, syn. il se RECOURBE. Le 
forgeron recourbe une tige de fer. — Une ligne régulièrement 
concave puis convexe présente une € courbure en S. 


Al est un être vivant. 


Diverses parties de con corps peuvent étre rondes: le dos quand 
il est courbé, les joues, le ventre, et surtout les seins, les fesses, 
RONDEURS considérées comme agréables chez les femmes 
quand elles ne sont pas excessives; il € ouvre des yeux rouds 
quand il est étonné. — Si d'une façon générale, il est rond, RON- 
DELET, sil a des rondeurs, il a une légère tendance à l'obésité, 
plutót agréable; syn. péj. et fam.: il est RONDOUILLARD. 


° Une saillie arrondie à la surface d'un corps est une BOSSE ; 
si cette bosse ne résulte pas d'un choc passager, mais 
d'une déformation osseuse stable, Al est BOSSU (adj.); 
c'est un € petit bossu (nom), chose devenue rare avec les 
progres de la chirurgie. Si un objet qui a subi des chocs 
présente des creux et des bosses, il est BOSSELÉ. 


ለ1, objet concret, est rond et plus ou moins plat. 


Une RONDELLE (par ex. de saucisson) est une mince tran- 
che coupée sur un objet cylindrique. 


° Un DISQUE, cercle presque parfait, est un objet plat et rond, 
servant, notamment, à enregistrer de la musique, vendu par 


i |. ROND D 


les DISQUAIRES, élément constitutif d'une DISCOTHÈQUE. En billes. € Je reprends mes billes: je ne joue plus; fig. je ne par- 
informatique, on appelle € disque dur le dispositif fixe ticipe plus à vos activités. 
d'enregistrement des données sur un ordinateur et DIS- 


QUETTE un dispositif mobile, de moindre capacité. * Une BALLE, projectile arrondi, de petites dimensions qui 


sert à atteindre une cible avec une arme à feu: une balle 
* En musique, une RONDE est la note (sans queue) qui vaut de fusil, d'où un corps € criblé de balles. 

deux blanches. 
* Une BALLE, petite boule dure et légere qui sert à € jouer à 


la balle, en se la renvoyant, notamment à deux joueurs, au 
tennis, au ping-pong, ou à plusieurs joueurs divisés en 


* Un ROND (fam.): une piéce de monnaie. Je n'ai plus un 
rond, peux-tu me prêter un euro? 


* En matière d'architecture, une ROTONDE est un monument deux camps, d'où, fig € se renvoyer la balle: répliquer avec 
dont le plan est rond. — Un CIRQUE, un dispositif de spectacle à-propos. — € La balle est dans votre camp: c'est à vous 
(salle ou CHAPITEAU mobile) oü les spectateurs sont assis sur d'agir. — € Saisir la balle au bond: profiter de l'occasion 
des GRADINS tout autour d'une piste ronde oü se déroulent quand elle se présente. 
des exercices d'acrobaties ou de dressage d'animaux et des 
scènes de clowns. — Un AMPHITHÉÂTRE, un dispositif de 5. Al est un objet sphérique creux. 


spectacle en demi-cercle, généralement en plein air, ou une 
salle de conférence avec des siéges disposés en gradins. — 
Fig. Les mots cirque et amphithéátre sont parfois appliqués à 
des structures naturelles montagneuses. 


* Un BALLON: boule de matiére souple, gonflée d'une 
matière gazeuse; gonflé d'air, suffisamment solide, il est 
utilisé dans des jeux et dans divers sports: on € joue au 
ballon sur la plage. — Le ballon rond sert au football, le bal- 

* En matière d'urbanisme, un ROND-POINT est un cercle lon ovale au rugby. 
matérialisé au sol, auquel aboutissent plusieurs voies, et 


i ' e Gonflé d'un gaz plus léger que l'air, un BALLON s'élève dans 
autour duquel les voitures doivent tourner. 


le ciel: un € lâcher de ballons utilise, de façon festive, de 
Al est un objet plus ou moins sphérique et plein, comme petits ballons colorés, en plastique léger, comme on en offre 
une ORANGE ou comme la TERRE. souvent aux enfants. — Les frères Montgolfier, à la fin du 
XVIII s., firent la première ascension dans un ballon de leur 
invention, auquel on donna le nom de MONTGOLFIÈRE. — On 
donne aussi le nom de ballon à divers récipients arrondis : un 
ballon d'eau chaude, un verre ballon etc. 


* Un GLOBE, ex. le € globe terrestre. — Le € globe de l'œil, 
sphérique, est enfoncé dans l'orbite. — Un € globe de verre, 
creux, pouvant contenir une ampoule sert de luminaire. — 
Un GLOBULE est un trés petit globe comme il en existe 
dans notre sang, € globules blancs et € globules rouges. * Une BULLE: sphére creuse. La vapeur d'eau fait des bulles 

dans un liquide en ébullition; le gaz carbonique fait des bul- 

les dans un liquide, notamment une boisson gazeuse comme 
la biére, qui MOUSSE (verbe). Une multitude de petites bulles 
forment une MOUSSE (nom) blanche à la surface de ce 
liquide. — En soufflant de l'air avec une paille dans de l'eau 
savonneuse, on fait des bulles de savon irisées qui crévent 
rapidement. — Une € bulle d'air dans un tube plein d'eau, 
constituant l'appareil appelé NIVEAU, indique au maçon que 
son mur est bien horizontal, lorsqu'elle se trouve au milieu. 


* Une BOULE, généralement pleine, plutót que creuse, peut 
être faite de toutes sortes de matières: une € boule de 
pain: un pain rond, assez gros. — Les enfants font des bou- 
les de neige. — On € joue aux boules, syn. à la PÉTANQUE, en 
envoyant adroitement de grosses boules de métal sur un 
terrain plat. — Les voyantes prétendent lire l'avenir dans 
une € boule de cristal. — On peut tailler des arbres € en 
boule. — A1 animé peut € se rouler en boule, etc. 


* Une BOULETTE: petite boule faite d'une matière assez — D'où ለ1 € COINCE la bulle (fam.): son travail est parfait, il 
molle (ex.: viande hachée, mie de pain). — Un BOULET: sarréte et se repose. — On place dans une bulle stérile, un 
nom de divers objets sphériques durs, notamment les milieu fermé à parois transparentes, les grands brulés, les 
€ boulets de canon d'autrefois, et les boulets faits de pous- bébés prématurés. — Les € bulles du Pape: ses lettres offi- 
sière de charbon agglomérée (vieux): un feu de boulets. cielles, sont ainsi appelées parce que leur sceau se termine 

* Une BILLE, trés petite boule dure, en métal ou en verre, utili- par une petite boule métallique creuse. — Dans les bandes 
sée en technologie: € roulement à billes, € crayon à bille, ou dessinées, on appelle bulles les espaces arrondis dans les- 
comme jeu apprécié par les petits garçons qui € jouent aux quels sont inscrites les paroles des personnages. 


viv 


ROND 


En matiëre d'architecture. 


* Les parties hautes d'un édifice, couvrant les murs et les 
piliers, directement sous le toit, peuvent étre une VOUTE: 
couverture arrondie faite de pierres ou parfois de bois taillé 
pour produire des structures en € plein CINTRE ou en OGIVE, 
à la différence des € plafonds plat. — Une cave VOUTÉE 
donne une assise particuliérement solide à une maison. 


e Une COUPOLE est une voute hémisphérique ou OVOÏDE 
(en forme d'œuf), et un DÔME la partie de la coupole visi- 
ble de l'extérieur. 


Al est un objet cylindrique. 


* Un ANNEAU: portion peu épaisse de cylindre creux, faite 
pour qu'on y passe un objet long et mince, un doigt (dans 
ce cas il s'agit d'une BAGUE ou de [€ anneau nuptial: 
l'ALLIANCE), ou une TRINGLE de rideau. — Un € rond de ser- 
viette est un anneau assez large, décoré de facon recon- 
naissable. Chacun des différents convives habituels d'une 
maison, y passe sa serviette aprés l'avoir roulée, pour 
l'identifier au repas suivant. 


* Les anneaux d'un SERPENT sont les portions de cercles for- 
mées par les mouvements de son corps long et souple. Le 
BOA enserre sa proie dans ses anneaux. 


* Un RONDIN est une buche longue et assez réguliérement 
cylindrique. 

* Un BOUDIN: charcuterie de forme cylindrique utilisant des 
boyaux de porc comme contenant d'une préparation à base 
de sang pour le € boudin noir, et de viandes blanches pour 
le € boudin blanc. — Diverses sortes de BOURRELETS, notam- 
ment en tapisserie d'ameublement, peuvent étre appelés 
boudin. — Fig. Marie est BOUDINÉE dans sa robe: elle est serrée 
dans une robe trop étroite et de forme peu gracieuse. 


* Un TUBE est le nom de divers types de cylindres creux 
employés en science et en tcchnologie, dont l'ensemble 
constitue la TUBULURE de certaines machines qui peuvent 
fonctionner € à pleins tubes: à pleine puissance (au propre 
et au fig.). - Notamment un cylindre creux terminé par un 
petit goulot à vis, assez souple pour qu'empli d'une 
matière pâteuse, on puisse en faire sortir de petites quan- 
tités par pression: ex. un tube de pâte dentifrice. — En ana- 
tomie, le € tube digestif: l'ensemble des conduits par 
lesquels passent les aliments et se fait leur digestion, 
notamment l'INTESTIN, les BOYAUX. 


* Un TUYAU: un long cylindre creux servant de CANAL à des 
produits liquides ou gazeux utilisables en fin de parcours. Un 
tuyau d'arrosage, le tuyau du gaz. Un ensemble de tuyaux est 


une TUYAUTERIE, constituant une CANALISATION. — Fig. Al 
humain TUYAUTE A2 humain (fam): il lui fait passer un ren- 
seignement utile qui peut l'aider à réussir ce quil 
entreprend; il lui donne un tuyau qui se révèlera à l'usage 
avoir été un € bon tuyau ou un € tuyau crevé (fam.): inutile 
ou méme nuisible comme une canalisation qui fuit. 


Al est un objet conique, comme une € pomme de pin, fruit 
d'un arbre de l'espéce des CONIFÈRES. 


* Une CORNE, excroissance osseuse sur la téte de certains 
animaux, terminée par une pointe est plus ou moins coni- 
que, au moins dans sa partie terminale. 


* Un CORNET de papier, enroulé de façon à pouvoir contenir 
quelque chose, présentant en haut une large ouverture et 
en bas une pointe. Les instruments de musique appelés 
COR ou CORNET ont tous un pavillon plus large que leur 
embouchure, donc des diamétres inégaux. 


* Le cóne d'un VOLCAN est formé par les laves qui en sortent 
et se répandent régulièrement tout autour. 


Il. Sylvie arrondit les angles. 


O Le symbolisme du rond et du cercle. 


1 Cequiest ROND est simple, sans angles pointus. 


On ne sy cogne pas. Un Al humain, € rond en affaires, les 
€ mène RONDEMENT: vite, bien, et sans complications. La 
RONDEUR de son caractère est agréable. En cas de conflit, 
il sait € arrondir les angles: éviter les heurts et les disputes. 


e Autour d'une € table ronde, il ny a pas de places d'hon- 
neur, ni premier ni dernier. Tous les participants sont sur 
un pied d'égalité, comme. jadis. à la cour du roi Arthur. et 
comme, aujourd hui lorsqu'on invite différentes person- 
nes à débattre d'un probléme dans une rencontre appelée 
€ table ronde. 


* Ant. Le COMPAS et le DIAMÈTRE sont au contraire le symbole 
de la rigidité et d'une exactitude rigoureuse. Al humain a 
une attitude COMPASSÉE: tout à fait conventionnelle. — Ses 
idées sont DIAMÉTRALEMENT opposées à celles de ses 
contradicteurs: aucun terrain d'entente n'est possible. 


Ce qui est COURBE s'oppose à ce qui est DROIT. 


Al humain se courbe devant A2 humain pour lui manifester 
du respect et de la docilité; syn. il S'INCLINE. Il ne se DRESSE 
ni ne se REDRESSE devant lui comme un opposant. ll exagère 
dans le sens de la ELATTERIE s'il lui fait des COURBETTES, ou 
€ des ronds de jambe: sortes de cercles qu'on dessinait avec 
lc pied avant de saluer, dans l'ancien temps. 


Al humain, pris pour CENTRE, jette autour de lui € un 
regard circulaire. 


` 


ll a autour de lui une sorte de cercle: il est connu € à des 
kilomètres à la ronde. 1] a une certaine € sphère d'influence / 
d'activité, il vit dans les € hautes sphères de la société. Le 
€ cercle de ses relations, de ses amis, de ses idées, est plus ou 
moins large. — Il fréquente un € cercle militaire, un € cercle 
littéraire, syn. un CLUB. 


* Une CIRCULAIRE est une lettre collective que A1 envoie à 
tout le cercle de ses relations. 


* Un ARRONDISSEMENT, en langage administratif, est l'ensem- 
ble des espaces qui ont pour CENTRE, au moins symbolique, 
une MAIRIE ou un € chef-lieu d'arroudissement. 


Ce qui est rond est COMPLET, il n'y manque rien. 


Un € cliiffre roud n'a pas de décimales. On peut arrondir un 
prix à l'unité inférieure ou supérieure. — Al humain 
€ arrondit son domaine / sa fortune: il 'augmente progressi- 
vement. — Une € somme RONDELETTE est assez importante. 


* Une somme GLOBALE résulte de l'addition de tous les chif- 
fres partiels d'un ensemble. — On peut envisager les divers 
éléments d'une situation GLOBALEMENT, émettre à leur 
sujet un jugement d'ensemble global qui ne fait pas état 
de petits détails. 


* Al humain est rond (fam.): il est SAOUL, IVRE il a avalé 
autant d'alcool quil était possible. 


Le rond est engendré par un mouvement. 


On dause en rond et celui qui € entre dans la ronde, syn. 
€ dans la danse, participe à une action déjà commencée. 
On n'aime pas les € empécheurs de danser en rond qui 
s'opposent toujours à ee qu'on entreprend. — La € ronde des 
saisons (poétique, litt.): leur succession, leur CYCLE. 


* € Ca tourne rond! (comme un moteur en bon état): tout 
va bien! Ant. € Ca ne tourne pas rond! 


* Le retour périodique d'un vers dans le poème appelé RON- 
DEAU, ou d'un théme dans la forme musicale du RONDO, 
est un mouvement avec retour au point de départ. 


* A1 humain € BOUCLE son budget: il € joint les deux bouts, 
parvient à équilibrer les dépenses et les recettes sur une 
certaine durée. 


* En parlant d'une porte close (fam.): Je suis arrivé trop tard, 
tout-était bouclé. — Boucle-la! (fam.): ferme ta bouche, 
tais-toi. 


ROSE, n.f., adj.qual., et n.m. de couleur 


1 «On voit sur la branche, au mois de mai, la rose». 


1 


[ (citation du poète Ronsard) 


Une € rose en BOUTON, un ና bouton de rose s'ÉPANOUIT, 
devient la plus belle des FLEURS, et se FANE trop vite, disent 
les poétes. 

* La rose pousse sur un ARBUSTE, le ROSIER, de la famille des 
ROSACÉES, dont les tiges portent des ÉPINES trés PIQUANTES. 
Elle est cultivée par les HORTICULTEURS qui ont, au cours 
des áges, créé diverses variétés à partir de la € rose sauvage 
ou ÉGLANTINE, fleur de l'ÉGLANTIER. Un jardin entièrement 
planté de rosiers est une ROSERAIE. 


Couleur et odeur 


À l'origine, toutes les roses étaient roses: ROUGE clair tirant 

sur le blanc. Aujourd'hui il y a aussi des € roses rouges, des 

€ roses blanches, et des € roses jaunes, syn. des € roses thé, 
d'un jaune soutenu. 

* La rose, surtout dans ses variétés les plus anciennes, a une 
odeur délicieuse; elle est utilisée en parfumerie, en confise- 
rie, en pharmacie. Sylvie € respire une rose. — Elle € se par- 
fume à la rose. — € L'eau de rose est de 1 essence de rose 
diluée dans de l'eau distillée. — On peut faire de la 
€ confiture de roses, soigner ses lévres avec de la € pommade 
ROSAT. — Fig. Un roman € à l'eau de rose ne comporte rien 
d'immoral ni de violent, raconte une histoire d'amour trés 
sentimentale où les héros sont tous bons, beaux et vertueux. 


* € Ca ne sent pus la rose (fam.): se dit quand on est géné 
par une mauvaise odeur. 

La rose est une fleur chére et fragile. 

Les FLEURISTES font des BOUQUETS et des GERBES de roses, 

cadeau trés apprécié à quelqu'un que l'on veut honorer, des 

€ COURONNES de roses piquées sur une monture circulaire 

(surtout pour les funérailles), des € GUIRLANDES de roses, 

disposées en cordon. Dans le € langage des fleurs, la rose 

rouge signifie «amour passionné». 

Certaines plantes sont appelées roses sans étre des roses: les 

€ roses trémières, les € roses de Noël, le € laurier-rose. — Le 

€ bois de rose est un bois exotique de couleur rose utilisé en 

ébénisterie. 


i. Un bon petit vin rosé. 


1 


La COULEUR rose. 

Le ciel ROSIT: il devient rose; le jour va se lever; cest € l'aurore 
aux doigts de roses comme disait Homère. — Si un peintre met 
un peu de rose dans du blanc, cela donne un € blanc ROSÉ. 
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X ROUGE 


-Au እእ*5. lc € téléphone rose, le € minitel rose, les 
€ messageries roses servent d'entremetteurs et tirent profit 
des pulsions sexuelles de leurs clients. 


e Nuances de rose, couleur claire ou vive, jamais foncée: € rose 
bonbon (franchement rose) — saumon (tire sur l'orange) — 
lilas (tire sur le violet) — € vieux rose — € bois de rose (sans 


éclat, tire un peu sur le mauve) — f rose indien (le plus vif). 4 La rose, symbole de perfection. 


Elle a été prise pour embléme par € l'ordre des ROSE-CROIX 
et d'autres sociétés secrétes initiatiques. Les socialistes ont 
pris comme emblème € la rose au poing: le poing fermé du 
salut communiste, tenant une rose. — Le Roman de la Rose, 
œuvre célèbre du Moyen Âge est un roman d'initiation. 


2. Objets colorés typiques. 


Les $ FLAMANTS roses, oiseaux exotiques, colorent les jar- 
dins zoologiques. — La LAYETTE, vêtements des bébés, était 
traditionnellement rose pour les filles et BLEUE pour les gar- 
cons, ainsi que les DRAGÉES qu'on offre pour leur baptême. 
— On mange des ና CREVETTES roses, ou BOUQUETS (par oppo- 5. Loc. d'origine obscure: Al humain € envoie A2 humain sur 
sition aux € crevettes grises) et des € RADIS roses (par oppo- les roses (fam.): il se débarrasse de lui, refuse ses demandes 
sition aux 9 radis noirs). On boit du 9 (vin) ROSÉ (par (avec une amabilité apparente, il l'envoie dans les épines?). 
opposition au € vin blanc et au € vin rouge). — A] humain € a découvert le pot aux roses: une vérité qu'il 


cherchait depuis longtemps et qui était tenue cachée. 
3. Le rose du corps humain. 


; IV La rose des vents. 
Des lèvres roses sont un signe de bonne santé. — Une femme 


blonde et fraiche a € un teint de LIS et de roses (litt.), le lis 
étant une fleur blanche, ou, simplement, le teint rose, les joues 
roses; mais il est fácheux d'avoir de la COUPEROSE, inflamma- 
tion chronique des vaisseaux du visage, un teint COUPEROSÉ. 


1 Larose,avec ses nombreux pétales disposés en rond autour du 
CCEUR, est le modèle concret de la ROSACE, figure géométrique 
abstraite faite de courbes symétriques inscrites dans un cer- 
cle. — Une ROSE, dans une cathédrale est une fenétre ronde, 
grand VITRAIL en forme de rosace. — Une ROSETTE est un insi- 

III. Je vois la vie en rose. gne honorifique de forme ronde: la € rosette de la Légion 


O Le symbolisme de la rose. d'Honneur, ou un NŒUD décoratif formé de plusieurs boucles. 


2. Larose a donné son nom à divers objets plus ou moins cir- 
culaires composés de nombreux éléments convergents vers 
un centre: la € rose des vents dessinée sur une boussole 


1 Les roses, très belles et vite fanées, sont le symbole de la 
jeunesse qui passe. 


Une jeune fille fraiche et jolie, pas encore femme, est un 
ና bouton de rose. — On avait établi, au XVIII s., dans cer- 
tains villages, l'institution des ROSIÈRES, jeunes filles vierges 
de conduite trés vertueuse, à qui on remettait en récom- 


indique les points cardinaux et les diverses directions des 
vents. — La € rose des sables qu'on trouve dans le Sahara est 
une cristallisation de gypse en forme de fleur. — Un dia- 
mant taillé en rose est rond, à multiples facettes. 


pense une couronne de roses. 


ROUGE et BLEU, adj.qual. et n.m. 


2. Le ROSAIRE est, dans la religion catholique, symbolique- 
ment, une couronne de roses offerte à la Sainte Vierge. Il est 
subdivisé en trois CHAPELETS (en ancien frangais «petit 
chapeau», «pctite couronne») de cinq dizaines d'Ave 
Maria. Au mois de juin, jadis, lors des € processions de la 
féte-Dieu, les petites filles lançaient des € pétales de roses 
contenus dans des corbeilles. 


GR. Les adjectifs de couleurs sont toujours postposés. 


L Le coquelicot est rouge, il est d'un rouge éclatant. 
O Les principales COULEURS et leurs nuances. 
O Les comparaisons usuelles permettant de les distinguer. 
L] Voir aussi les articles ROSE, NOIR et BLANC, et COULEUR. 
1 Alest rouge. 


Le rose est la couleur du bonheur et de l'amour tendre (par 
opposition au noir, couleur du pessimisme, et au gris, cou- 
leur de l'ennui). 


Lucie € voit la vie en rose, elle € voit tout en rose parce quelle 
est amoureuse et inexpérimentée; elle sapercevra bien vite que la 
vie, ና ce n'est pas tout rose. — PR. Il n'y a pas de roses sans épines! 
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Il devient rouge: il ROUGIT. Le fer rougit au feu. — Le feu 
ROUGEOIE, est ROUGEOYANT: il dégage ne lumière rouge, 
avec des variations d'intensité. — Le fer ROUILLE: il prend 
une couleur rouge en s'oxydant. 


* Nuances de rouge: 
tons clairs, tirant sur le rose: corail. 


tons vifs: RUBIS (pierre précieuse), rouge feu, rouge cerise, 
rouge groseille, rouge sang et, plus techniques: ÉCARLATE, 
CARMIN, INCARNAT, POURPRE. Vifs, tirant sur l'orange : ROUX, 
ROUILLE, rouge brique et, plus techniques : VERMILLON. 


tons foncés: GRENAT, BORDEAUX. Foncé, tirant sur le violet: 
CRAMOISI. 


* Objets colorés typiques: Sylvie utilise du € rouge à joues, 
du € rouge à lèvres, un € bâton de rouge. — Éric préfère le 
€ vin rouge au € vin blanc. — Il boit € un coup de rouge, du 
€ gros rouge : du vin rouge fort en alcool et de qualité 
inférieure: syn. péj. du € gros bleu qui tache. — Un ROUGET 
est un poisson rougeâtre. — Le € petit chaperon rouge: titre 
d'un conte, d'aprés la couleur de la coiffure portée par la 
petite fille. 


2. Al est bleu. 


3. 


Il devient bleu: il BLEUIT La mer est bleue, quand le ciel est 
pur, elle est d'un beau bleu. L'horizon bleuit. — € La ligne 
bleue des Vosges, à l'horizon, symbole, en France, entre 1870 
et 1914, des désirs de reconquéte des territoires perdus. 


e Nuances de bleu: 


tons clairs: bleu ciel, ou CIEL, syn. poétique et trés mélioratif 
AZUR, AZURÉ; bleu horizon (celui des uniformes des soldats 
de la guerre de 1914), bleu lavande. Clair tirant sur le vert, 
bleu turquoise. 


ton vif: bleu roi; ton soutenu, tirant sur le vert: bleu canard, 
bleu pétrole. 


ton foncé: bleu marine, ou MARINE (d'après l'uniforme des 

marins), € bleu nuit. 

* Objets colorés typiques: le SAPHIR, pierre précieuse. — € La 
grande bleue: la mer Méditerranée. — La € route bleue (la 
nationale 7) mene de Paris vers la € cóte d'Azur: la partie la plus 
en vogue de la cóte méditerranéenne. — Un bleu de travail: véte- 
ment de toile de cette couleur. Les € cols bleus: les ouvriers par 
opposition aux € cols blancs: les cadres. — Le € bleu 
d'Auvergne: un fromage du genre Roquefort, incluant de peti- 
tes moisissures bleuátres. — Un BLEUET, espèce végétale à fleurs 
bleues. — Marie € se met du bleu aux yeux: du fard. — Quand 
Al a mal à la gorge, il la badigeonne ou la pulvérise au € bleu de 
métylène: antiseptique. — On met du bleu dans la lessive pour 
que le linge paraisse plus blanc. — La flamme du gaz est bleue. 

A] est VERT. 

[| devient vert: il VERDIT. Au printemps, les arbres verdissent ou, 

plus précisément, REVERDISSENT après avoir passé l'hiver privés de 

leurs feuilles. La campagne VERDOIE: elle devient verte dans son 
ensemble; elle est VERDOYANTE: le vert domine dans le paysage. 


ROUGE |!” 


* Nuances de vert: 


tons clairs: vert amande, vert d'eau, vert jade ou jade, vert de 
gris: couleur du cuivre oxydé. 


tons vifs: vert pomme, vert émeraude, ou ÉMERAUDE (pierre 
précieuse). 
tons foncés: vert épinard, vert bouteille. 


* Objets colorés typiques: l'herbe, les feuilles des arbres, les prés 
sont verts; tout cela, c'est de la VERDURE. — L'appartement est 
garni de € plantes vertes. — La municipalité a ménagé des 
€ espaces verts à proximité de la mairie. — Le € chêne vert ne 
perd pas ses feuilles. — Le € blé vert, les € raisins verts, un 
fruit encore vert, n'ont pas encore la couleur de leur maturité. 
— Les € haricots verts, les € olives vertes, les € poivrons verts 
sopposent aux € haricots blancs, aux € olives noires, aux 
€ poivrons rouges. — La € sauce verte doit sa couleur à des 
fines herbes pilées. — L'€ habit vert, en réalité noir, orné de 
feuilles vertes brodées, est celui des membres de l'Académie 
francaise. — Le € feu vert et le € feu rouge, voir l'article FEU. 

Al est JAUNE. 

Il devient jaune: il JAUNIT. Le papier jaunit quand il est exposé 

au soleil. — Syn. mélioratifs, Le pain DORE dans le four. — Les 

blés BLONDISSENT, on pourra bientót les moissonner. 


* Nuances de jaune: il y a des jaunes clairs et des jaunes 
vifs, mais jamais de jaunes foncés: 


tons clairs: jaune citron, jaune serin, paille, BLOND. 


tons vifs: DORÉ, jaune dor; bouton dor. — Un peu plus foncé: 
ROUX. Les feuilles ROUSSISSENT à l'automne. — Tirant sur le 
roux: SAFRAN (nom d'une épice). — Tirant sur le brun: OCRE. 


NB. Blond et doré sont mélioratifs; jaune: couleur claire, pro- 

che du blanc sans étre vraiment blanc, est facilement péjoratif. 

* Objets colorés typiques: la TOPAZE (pierre précieuse). — Le 
€ jaune d'œuf s'oppose au € blanc d'œuf. — Les € pages jau- 
nes de l'annuaire du téléphone regroupent les commerces par 
spécialités. — Le meilleur coureur du Tour de France cycliste 
porte le € inaillot jaune. — Les enfants jouent au € nain 
jaune: jeu de société, avec pions et cases. — La € race jaune: 
les Asiatiques, s'oppose à la race blanche et à la race noire; on 
parlait mëme jadis d'une race rouge, celle des Peaux-Rouges: 
Indiens d'Amérique. 


ዚ Le malade est tout jaune, il a la jauniss.. 
O Les couleurs du corps humain. 
1 Lacouleur CHAIR est un rose mélé de jaune. 


e Al est MALADE: il est € rouge de FIÈVRE, rouge € comme un 
homard, € comme une écrevisse. — La ROUGEOLE, la SCAR- 
LATINE sont des maladies infantiles aujourd'hui en voie de 
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une personne qui a les cheveux roux, et des € taches de ROUS- 
SEUR sur la peau. 


disparition, qui rendent l'enfant tout rouge et mëme écar- 
late. — A1 a des ROUGEURS, maladies de peau, comme 


l'URTICAIRE. ii. Georges, à cent ans, est encore vert; hier, il s'est fâché 
* Al € a le nez rouge parce qu'il boit trop. — Les clowns se tout rouge. 
collent un € nez rouge artificiel pour faire rire. 
e ላ] est RUBICOND, syn. fam. ROUGEAUD: il a le visage habi- 
tuellement rouge, peut-étre de l'hypertension! — A1 a la 


[11.6 symbolisme des couleurs ci-dessus. 


[ Pour ce qui est de leur symbolisme politique, voir l'article 


bouche VERMEILLE (vieux): d'un beau rouge, signe de 
bonne santé. — Ant. il est PÂLE, il a le teint MAT. 


* Al ala JAUNISSE: une maladie du FOIE qui rend le malade 
jaune foncé. — Méme en temps normal, il a a le teint 
jaune / CIREUX; il est € jaune comme un coing: son foie ne 
fonctionne peut-étre pas bien. — Il a les dents jaunes, 
parce qu'il fume trop. 


*Al, en tombant, s'est fait un bleu, syn.sav., une 
ECCHYMOSE: un coup accompagné d'une petite hémorra- 
gie interne. — Al, bébé, a € la maladie bleue: troubles san- 
guins causés par une malformation du cœur, il faut 
l'opérer d'urgence. 

* Al n'a pas bonne mine, il est vert: très pâle; il est sure- 
ment malade. 


Al a subi une violente différence de TEMPÉRATURE. 


Il est rouge parce quil a couru, il a trop chaud. — Son nez, ses 
joues rougissent parce qu'il fait un froid vif. — Al est € bleu / 
vert de froid: trés PÂLE, syn. LIVIDE; ses lèvres bleuissent. 


A1 a éprouvé une violente ÉMOTION. 


* 1] rongit € de honte ou € de plaisir ou € de colère; le € rouge 
de la honte € monte au front de Al. Complimentée, Marie 
était toute rougissante, rouge € comme un coquelicot; sa 
rongeur a été remarquée. 


e Le vert et le bleu, parfois le jaune, symbolisent une 
extrême PÂLEUR, causée 


par l'étonnement: Quand j'ai su que | ai gagné au tiercé, j'en 
étais bleu! 


ou par la peur: Quand Jean a appris que Sylvie avait un can- 
cer, je l'ai vu verdir. — Entourée par une bande de voyous, j'ai 
eu € une peur bleue. 


ou par la contrariété: Apprenant que c'était son collègue qui 
avait obtenu le poste qu'il désirait, Luc était janne d'envie. — Tu 
ne vas tout de même pas en faire une jaunisse! lui dit Marc. 


Les CHEVEUX sont (du plus clair au plus foncé) BLANCS, BLONDS, 
CHÂTAINS, ROUX, BRUNS, NOIRS, avec certaines nuances: ex.: 
auburn, € blond vénitien...: un ROUQUIN, f. rouquine (fam.) est 
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COULEUR. 


Le rouge est symbole d'activité intense et dangereuse. 


A1 humain € voit rouge: il est furieux au point de commet- 
tre un crime. — Il € se fáche tout rouge: entre dans une vio- 
lente colère. — Il € tire à boulets rouges sur A2 humain: il en 
dit tout le mal possible. 


e Le rouge est un signal fort: l'€ alerte rouge indique la 
proximité immédiate d'un danger. — La € liste rouge: celle 
des abonnés au téléphone qui ne veulent pas que leur 
numéro soit publié. — L'index est € dans le rouge: la panne 
est proche. — Le € feu rouge arréte la circulation. — Autre- 
fois, les criminels étaient € marqués au fer rouge d'une 
marque indélébile qui les signalait comme tels. 


* La pourpre symbolise le pouvoir, les plus hauts rangs de la 
société: à Rome, la tunique des consuls était bordée de 
pourpre; les cardinaux de l'Église romaine ont une sou- 
tane pourpre. 

e La ና lanterne ronge signale, dans la nuit, l'arrière d'un 
véhicule; fig.: A1 humain € est la lanterne rouge: le der- 
nier dans un classement. 


Le bleu, couleur du ciel, symbolise la pureté et la naiveté. 


Un € conte bleu: une histoire naive qui ne peut étre crue 
que par des enfants. — € L'oiseau bleu: titre d'un de ces con- 
tes. — Cette chanson est € fleur bleue (adj.): elle exprime un 
amour pur et naïf. — Un bleu: jeune conscrit encore naïf (à 
l'origine d'aprés la couleur de la blouse des petits paysans 
arrivant au régiment). — Un diamant € blanc-bleu est 
encore plus pur que le blanc. Fig. A1, homme politique est 
€ blanc-bleu: pur de toute corruption. — Les fausses factures 
ont € passé au bleu: on les a blanchies, elles ont disparu. — 

Cet escroc ma tenu de si beaux disconrs que € je ny ai vu que 

du bleu: je n'y ai rien soupconné de mal. 

* Le bleu symbolise l'excellence: A1 a du € sang bleu: une ori- 
gine noble. — Sylvie est € un cordon bleu: une très bonne cui- 
sinière (se dit plutôt d'une femme que d'un homme). 

* Bleu, en cuisine, signale une cuisson trés rapide: une 
€ truite au bleu. — Comment voulez-vous votre steak? blen, 
où saignant ou à point? — Bleu!: à peine cuit. 


ROULER, v. et ROUE, nf. 


[ ] Voir aussi les articles ROND et CERCLE, et TOURNER. 


* La € zone bleue: périmètre où une voiture peut stationner 
un temps limité, par opposition à la € zone rouge oü le sta- 
tionnement est interdit. 


Le vert, couleur de la végétation, symbolise l'intérét 
pour la nature. 


Jean € se met au vert: il va se reposer à la campagne. — Jean- 
not part en € classe verte: sa classe entière part à la campa- 
gne. — Sylvie € a la main verte: elle est habile à soigner les 
plantes. — € L'Europe verte: l'agriculture européenne. — 
€ Lor vert: la végétation en tant que source d'énergie. 


* Le vert, symbole de vitalité, d'énergie. Un vieillard vert est 
en bonne santé, encore vigoureux. — A1 adresse à A2 une 
€ verte réprimande: il le réprimande vigoureusement, sans 
le ménager. 


* Éric € en dit de vertes, syn. il en dit des vertes et des pas 
mures (fam.): il tient des propos gaulois, rabelaisiens, à la 
limite de la grossièreté. La VERDEUR de son langage choque 
Sylvie. 

* Le vert, symbole d'immaturité. Le vin (rouge ou blanc) est 
vert: il est trop jeune. 


Le jaune. Le € péril jaune (vieux): l'expansion démographi- 
que des pays asiatiques. 
e jaune (pas vraiment blanc), symbole de fausseté, 


d'hypocrisie: A1 € rit jaune: il fait semblant de rire, pour 
cacher sa colére. 


La roue tourne. 


O Une roue est une pièce CIRCULAIRE rigide, qui tourne autour 
d'un axe, dans un mouvement de ROTATION. 


Cas d'une roue fixe. 


La roue d'un moulin à eau est mue par la force hydraulique 
et sert à actionner les meules. — À la féte foraine, une 
€ grande roue munie de wagonnets fait monter jusqu au ciel 
puis redescendre les amateurs d'émotions fortes. — La roue 
de la loterie, tourne et s'arréte sur le numéro gagnant. 


* Le mot ROUET désigne diverses piéces de mécanismes en 
forme de roue, notamment l'appareil qui servait jadis à 
FILER une matière textile en la tordant puis en la bobinant. 


* Une POULIE se compose d'une roue sur laquelle passe une 
corde destinée à lever des fardeaux. 


ROULER 7 


* Un ENGRENAGE est un système de € roues dentées destiné 
à transmettre un mouvement de rotation d'un ARBRE à un 
autre, les dents de l'une pénétrant dans les espaces qui 
séparent les dents de l'autre. 


* Lorsqu'un machine, comme un mécanisme d'horlogerie, 
comporte de multiples engrenages, on parle de ses ROUAGES. 


* Fig. Les différents ministéres sont les rouages de l'État. — A1 
humain € est pris dans un engrenage: une situation dont il ne 
peut pas sortir. Celui qui commence à se droguer est pris dans 
un engrenage. Il ne faut pas mettre le doigt dans cet engrenage. 


Cas d'une roue tournant en contact avec le sol, servant à 
faire ROULER un VÉHICULE. 


Celui-ci avance € tour de roue aprés tour de roue. Le super- 
marché n'est € qu'à trois tours de roue de chez moi: tout près, 
en voiture. 


* Cette roue porte dans son centre un pièce renforcée per- 
cée d'un trou, le MOYEU dans lequel entre le bout de 
l'ESSIEU, qui matérialise l'axe autour duquel elle TOURNE. 
Dans les automobiles, le moyeu est recouvert d'un ENJOLI- 
VEUR ou € chapeau de roue, d'où fig. € partir sur les cha- 
peaux de roue: à toute vitesse. 


* La circonférence est la JANTE, renforcée par un cercle de 
métal et généralement munie d'un PNEU (abréviation de 
€ bandage pneumatique) gonflé d'air. Le moyeu est relié à la 
jante soit par des RAYONS, en métal dans les roues de bicy- 
clettes, en bois dans celles des anciennes voitures à chevaux, 
par une partie pleine dans celles des voitures actuelles. 


e Une € roue libre tourne sans être entrainée par un 
MOTEUR. Les cyclistes descendent les pentes en roue libre: 
sans avoir besoin de PÉDALER, d'actionner avec les PIEDS 
des PÉDALES faisant tourner un axe dont le mouvement est 
transmis aux roues. 


e Une BROUETTE, poussée à bras d'homme n'a qu'une seule roue. 


* Une BICYCLETTE, syn. fam. un VÉLO, engin de déplace- 
ment des CYCLISTES, a deux roues placées l'une derriere 
l'autre. Elle fait partie de la catégorie des € deux roues, 
incluant aussi MOTOS, conduites par des MOTOCYCLISTES, 
MOBYLETTES, etc. vendus dans les magasins de CYCLES. — 
Une € voiture à bras, un € fauteuil roulant ont aussi deux 
roues mais placées de chaque cóté de l'engin. 


* Un TRICYCLE, utilisé surtout par les petits enfants, est une 
sorte de vélo à trois roues, une devant, deux derrière. 

* Une AUTOMOBILE a quatre roues: deux € roues avant, deux 
€ roues arrière, et en plus une € roue de secours pour le cas 
de CREVAISON d'un pneu qu il faudrait remplacer sur la route. 
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* Un ና escalier roulant, ou ESCALATOR, un € tapis roulant 
n'ont pas de roues mais glissent sur des ROULEAUX ou des 
GALETS métalliques arrondis. Un € ROULEMENT à BILLES 
permet de réduire le frottement d'une piéce mobile sur 
une pièce fixe et de la faire tourner plus facilement. 


Loc. fig. qui s'expliquent par l'usage de véhicules anciens: 
Al humain € pousse à la roue pour aider une charrette à sor- 
tir dune ornière: il aide une action à réussir. — Al humain 
€ est la cinquiéme roue du CARROSSE / du CHAR: il ne sert à 
rien (ces véhicules, sans pneus, ne connaissaient pas la cre- 
vaison). — Al € met des bâtons dans les roues: il pratique un 
ancien systéme de freinage consistant à ENRAYER un véhi- 
cule en mettant un bâton entre deux rayons: aujourd'hui, il 
s'efforce d'empêcher une action de réussir. — Fig. Un bon 
médicament a enrayé ma bronchite. 


Une ROULETTE. 


C'est une petite roue dont la rotation est utilisée à divers 
usages. 


Chez le pátissier, pour découper de la páte. — Chez le den- 
tiste, pour creuser une dent. — Pour permettre aux enfants 
un déplacement rapide sur des € patins à roulettes. — Pour 
faire rouler un meuble, comme une € table à roulettes, d'où, 
en parlant de n'importe quelle action, € Ça va comme sur 
des roulettes (fam.): trés bien, trés facilement. 


+ Comme jeu d'argent et de hasard, la roulette est un dispositif 
tournant sur lequel est lancée une petite BOULE qui retombe 
en fin de course dans des cases numérotées colorées en noir 
ou en rouge, permettant de déterminer les gagnants. 


Les figures de la roue et du roulement. 


* Un objet rond. Une € roue de gruyére: un grand fromage 
rond. — Une ROUELLE de veau: un grosse tranche ronde, 
coupée dans la cuisse. 


* Un mouvement circulaire. A1 humain, acrobate, € fait la 
roue: il avance en tournant en prenant appui successive- 
ment sur les mains et sur les pieds. — ላ] PAON ና fait la 
roue: il étale en éventail les magnifiques plumes de sa 
queue; fig. Al humain ና fait la roue: il se montre 
orgueilleusement sous son plus beau jour. 


* Un CYCLE: un ROULEMENT dans le personnel d'une entre- 
prise, syn. une ROTATION: une organisation selon laquelle 
les employés se succédent dans un certain ordre et avec 
une certaine fréquence à un certain poste de travail. — Un 
€ fonds de roulement dans une société est une somme dis- 
ponible votée annuellement, que le bureau peut utiliser 
pour de petites dépenses sans convoquer une assemblée. 


* La € roue de la fortune: très ancienne figure des vicissitudes 
de la vie, une personne pouvant se trouver successivement 
tout en haut ou tout en bas, monter et descendre dans la 
société. — € La roue tourne! signifie souvent: il y a des hauts 
et des bas dans une existence, il ne faut pas désespérer dans 
l'adversité ni trop se rójouir dans la prospérité. 


Le € supplice de la roue consistait, sous l'ancien régime, à 
exécuter un criminel condamné à mort en l'attachant, 
membres écartés, sur une roue placée à l'horizontale sur un 
support et en le frappant à coups de barres jusquà ce que 
mort s'ensuive. D'oü quelques dérivés qui n'ont plus de 
rapport de sens avec la notion de roue: La victime a été 
€ ROUÉE de coups par ses agresseurs: elle a reçu de trés nom- 
breux coups. — A1 humain est ROUÉ, c'est un roué: il est 
rusé et malhonnéte, capable d'escroqueries qui auraient pu 
lui valoir le supplice de la roue. Il fait preuve de ROUERIE. 


i. Nous roulons à 120 kilomètres à l'heure. 


1 


Al humain, automobiliste, cycliste, ROULE. 


I] se sert de son engin qui roule, parce que ses roues tour- 
nent. Il roule à une certaine VITESSE, € à tombeau ouvert: tel- 
lement vite quil risque un accident mortel. — Il roule dans 
une certaine DIRECTION. Nous roulons vers Paris. — Il roule 
sur un certain côté de la route. En Angleterre, et dans cer- 
tains pays du Commonwealth, € on roule à gauche ; partout 
ailleurs, € on roule à droite. — Parmi les employés du che- 
min de fer et de la poste, on distingue le € personnel rou- 
lant, syn. les roulants (nom) dont le service s'effectue dans 
les trains en déplacement. 


* Fig. En parlant d'une entreprise qui va bien: Ca roule! (fam.). 
— La conversation roule sur les films de science fiction. On parle 
surtout de cela. — A1 humain € roule pour A2 humain (fam.): 
l'action de A1 sert les intérêts de A2. — A1 humain € roule 
CARROSSE, syn. € roule sur l'or: il est très riche. 


Dans le domaine sonore. 


Un ROULEMENT est un bruit à la fois sourd, prolongé, et fai- 
sant alterner des temps forts et des temps faibles, comme 
celui que faisaient les voitures d'autrefois, à jantes métalli- 
ques, en roulant sur des pavés. On entend un € roulement 
de tonnerre, € un roulement de tambour. — Le tonnerre, le 
tambour roulent. — Un € feu roulant, à la guerre, est une 
suite ininterrompue de détonations. 


e Al humain € roule les «r»: il les prononce avec une vibra- 
tion prolongée. 


3. 


Un objet arrondi roule comme une roue. Le ballon a roulé 
jusque sur la route. — L'ivrogne roule sous la table. — PR. 
Pierre qui roule n'amasse pas mousse: on ne gagne pas beau- 
coup d'argent en changeant trop souvent de lieu et 
d'emploi. — Fig. Al humain € በ roulé sa bosse un peu 
partout : il n'a cessé de se déplacer et de changer d'emploi. 
— Une ROULURE (fam. et trés péj.): une prostituée. 


* Emploi pr. A1 € se roule sur / dans A2: allongé, il se tourne 
plusieurs fois sur le ventre puis sur le dos; ou bien il € se 
roule en boule, la téte sur les genoux. — Si (dit avec quel- 
que exagération) il € se roule par terre à force de rire, c'est 
que l'événement qui provoque son rire est ROULANT, syn. 
TORDANT (fam.): extrémement comique. 


Un BATEAU roule quand il y a du ROULIS: il décrit des quarts 
de cercles de droite à gauche et de gauche à droite quand 
les vagues arrivent sur l'un de ses flancs; ant. il TANGUE, 
d'avant en arrière et d'arrière en avant quand les vagues 
arrivent devant ou derrière: il y a du TANGAGE. 


[ዚ Les déménageurs roulent les tapis. 


1 


A2 humain roule A1 concret. 


° [l fait rouler un objet Al arrondi, par ex. un tonneau, ou 
muni de roues ou de roulettes: par ex. une brouette. 


* [l imprime un mouvement plus ou moins circulaire à une 
partie de son corps: les hanches, les yeux, les épaules. 1] € se 
roule les pouces: l'un autour de l'autre, à l'intérieur de ses 
deux mains croisées, pour soccuper quand il n'a rien à faire. 


* 1] roule Al dans A3: A2 fait tourner un solide dans une 
matière adhésive pour l'en enduire, par ex. un poisson dans 
la farine. Fig. (fam.) A2 humain € roule A1 humain dans 
la farine ou simplement, il € le roule: il lui fait croire des 
mensonges, il le dupe. A2 est FRIT d'avance! 


* Il aplatit un objet plus ou moins saillant en faisant tourner 
dessus un ROULEAU CYLINDRIQUE pesant, par ex. un 
€ rouleau compresseur utilisé pour tasser le macadam. — Le 
paysan roule son terrain pour écraser les mottes. — Le pâtissier 
roule, syn. ÉTALE, la pâte avec un € rouleau à pâtisserie. 


* [] donne la forme cylindrique d'un ROULEAU à un objet 
plat et souple, par ex. du papier, de la pellicule photogra- 
phique, du tissu, un tapis. — Le fumeur roule une cigarette: 
il met du tabac dans une feuille de papier mince et en fait 
un petit rouleau. — Le boucher désosse une épaule d'agneau, 
la roule et la ficelle. Il en fait une € épaule roulée. — Un 
€ col roulé, replié sur lui-même, a une forme plus ou 
moins cylindrique. — Fig. Une ና fille bien roulée (fam. 
vulg.) a des rondeurs agréables. 
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2. A2 ENROULE AI concret, souple sur / autour de A3, plus 


ou moins rigide. 


Il le fait tourner autour d'un axe, matérialisé ou non, en cer- 
cle ou en spirale. Les piéces de tissu sont enroulées sur des 
cylindres de carton; elles forment des rouleaux. — Le marin 
enroule les cordages sur la bitte d'amarrage. 


* Al, concret, souple, senroule. Le liseron senroule autour 
d'une tige. — Le serpent s'enroule sur lui-même: il prend 
une position circulaire. 


* Une BOBINE (nom) est un petit cylindre rigide, muni de 
rebords, fait pour qu'on y enroule des matières souples, film, 
fil à coudre ou fil électrique. A2 BOBINE (verbe) du FIL: il 
l'enroule sur une bobine. € Une bobine de fil: la quantité de 
hl contenue sur une bobine. — Fig. A2 humain EMBOBINE 
A], syn. intensif de il le roule: il le trompe. 


* Une PELOTE est faite d'une matière souple enroulée sur 
elle-même, de forme sphérique, sans axe matérialisé. Il 
faut dix pelotes de laine pour faire ce pull-over. 

A2 DÉROULE ላ] concret, souple, qui était roulé ou enroulé. 


Ille remet à plat, peu à peu, par un mouvement de rotation 
en sens inverse. On € déroule le tapis rouge pour accueillir, 
sur l'aéroport, un visiteur de marque; le tapis se déroule peu 
à peu. Fig. On s'efforce d'accueillir un visiteur le mieux 
possible. — Si Al est une bobine, une pelote ou un éche- 
veau, on le DÉVIDE. 


* Fig. Al abstrait, temporel se déroule: ses différentes pha- 
ses, ses différents aspects apparaissent successivement. 
Une scène étonnante se déroule sous nos yeux. — Le DÉROU- 
LEMENT des événements a été rapide. 

* ላ1 humain € est au bout du rouleau: il n'a plus rien a 
dérouler, ses forces sont épuisées, on ne peut plus rien 
attendre de lui. 


ROUTE et RUE n.f. 


1 La circulation est dense sur les routes. 
O La route, espace destiné à la circulation. 


1 La notion de VOIE. 


Une ROUTE est une € voie de COMMUNICATION TERRESTRE: 
une bande de terrain réservée à la CIRCULATION, permettant 
le PASSAGE d'une AGGLOMÉRATION à une autre à des A1 MOBI- 
LES qui les PRENNENT, syn. les EMPRUNTENT. Dans les VILLES, 
où les € voies de circulation sont appelées RUES, on appelle 
€ voie publique (sing. collectif) l'ensemble de ces voies qui 
sont entretenues par les € agents de VOIRIE, alors que les 
routes sont entretenues par des CANTONNIERS. 
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* Une autre € voie de communication terrestre est le RAIL (au 
sing. dans ce sens). Les marchandises circulent par la route ou 
par le rail: la € voie ferrée ou voie du € CHEMIN de fer où rou- 
lent les TRAINS — Dans une GARE, il y a des quais entre chaque 
voie pour permettre aux VOYAGEURS d'accéder aux trains. — Les 
employés du € chemin de fer sont les CHEMINOTS. 

* Il y a aussi des € voies maritimes et des € voies aériennes 
empruntécs par les BATEAUX ou les AVIONS. — Certains fleu- 
ves et canaux constituent des voies navigables. 


e Les voies respiratoires, digestives: des passages naturels 
permettant la circulation des liquides, de l'air, etc. 


* Une € voie d'eau est un trou dans la coque d'un bateau, 
qui laisse passer l'eau. 


Une route. 


Elle est destinée au TRAFIC national et international et se 
compose de € BAS-CÔTÉS herbeux, refuge des PIÉTONS, et 
d'une CHAUSSÉE REVÉTUE de GOUDRON ou d'ASPHALTE, ou de 
MACADAM pour présenter une surface dure. Cette surface 
comprend généralement plusieurs VOIES qui sont l'espace 
nécessaire à un véhicule pour circuler dans un sens ou 
dans un autre. Ces voies sont le plus souvent MATÉRIALI- 
SÉES par des LIGNES blanches tracées à la peinture, conti- 
nues ou discontinues, selon qu'elles ne doivent pas ou 
qu'elles peuvent étre franchies. Les € grandes routes, les 
€ routes nationales trés fréquentées, sont à trois ou quatre 
voies. Les CROISEMENTS de routes sont des CARREFOURS 
qu'on peut appeler BIFURCATIONS parce que c'est là quon 
BIFURQUE pour changer de direction. 


* Les AUTOROUTES sont des € routes à grande circulation à 
carrefours aménagés en ÉCHANGEURS, sans points d'arrêt 
obligatoires. 

| ll y a aussi les petites routes, à deux voies ou parfois méme 
une seule: € routes secondaires / départementales / de 
campagne / de montagne, souvent étroites, sinueuses. 
Pour le travail en forét, il existe des € routes forestiéres en 
terre; dans les régions tropicales, ce ne sont souvent que 
des PISTES sans REVÊTEMENT. 


* Toutes les routes sont numérotées et répcrtoriées avec 


leur TRACÉ sur des € CARTES ROUTIÈRES permettant aux 
usagers d'élaborer le bon ITINÉRAIRE. 


De nombreux VÉHICULES circulent sur les routes. 


Ce sont des BICYCLETTES, des MOTOS, des VOITURES, des 
CAMIONS, ceux-ci conduits par des € CHAUFFEURS ROUTIERS. 
Aux € heures de POINTE, il y a parfois des ENCOMBREMENTS, 
syn. des EMBOUTEILLAGES, des BOUCHONS. 


- Le € CODE de la route auquel sont soumis les € USAGERS de la 
route édicte les RÈGLES de la circulation. Il faut les respecter et 
respecter les € panneaux de SIGNALISATION et les € FEUX de 
circulation, pour éviter les € ACCIDENTS de la route. 


e Lorsqu'il pleut, qu'il neige, ou qu'il y a du VERGLAS, la 
chaussée est glissante et dangereuse: les véhicules doi- 
vent avoir une bonne € tenue de route. 


° Jean et sa famille ont € fait de la route pendant les vacances; 
ils ont connu les fatigues de la route. — Pour son travail, 
Paul € est toujours sur les routes: il fait beaucoup d' 
€ heures de route. 


Un CHEMIN est une voie terrestre aménagée dans la CAMPA- 
GNE, plus étroit qu'une route, souvent non GOUDRONNÉ, 
simplement EMPIERRÉ, destiné au trafic local. On y CHE- 
MINE lentement. Les chemins se rejoignent aux € CROISÉES 
des chemins. — Ils étaientautrefois fréquentés par les CHEMI- 
NEAUX, qui étaient toujours sur les chemins pour trouver 
des embauches occasionnelles en divers endroits. — Les 
€ chemins de terre sont souvent creusés d'ORNIÈRES, jadis 
par les roues des charrettes. aujourd'hui par les tracteurs 
des paysans. — Les € chemins creux s'enfoncent entre des 
HAIES ou de petites dénivellations, les TALUS. 


* Les PROMENEURS peuvent emprunter des SENTIERS, petits 
chemins PÉDESTRES, IMPRATICABLES pour les véhicules et 
les € chemins forestiers, mais pas les € chemins privés qui 
conduisent seulement à une propriété privée. Il existe des 
€ sentiers de grande RANDONNÉE, BALISÉS pour les RANDON- 
NEURS qui veulent faire dcs randonnées: longues MARCHES 
suivant un itinéraire précis. 


* I] faut € se FRAYER un cliemin lorsqu'il n'est pas TRACÉ. ላ] 
€ se fraie un chemin dans la forêt / dans la foule. 


Quand une route pénètre dans une agglomération, elle perd 
son numéro et devient une rue, VOIE de circulation URBAINE 
bordée de maisons, jadis PAVÉE, aujourd hui GOUDRONNÉE 
ou une AVENUE, plus large qu'une rue. 


La N 20 (route nationale 20) devient l'Avenue du général 
Leclerc en entrant dans Paris. 


* € Dans la rue (méme si c'est une avenue), de part et d'autre 
de la chaussée où circulent les véhicules, les PIÉTONS mar- 
chent sur les TROTTOIRS légèrement surélevés, au long des- 
quels se trouvent des CANIVEAUX pour lécoulement des 
eaux, formant, en temps de pluie, un RUISSEAU. — Les rues 
€ ouvertes à la circulation sont € à seus unique ou à € double 
sens. — Les € rues PIÉTONNES sont interdites aux voitures. 


° Les autre grandes ARTÈRES urbaines sont les BOULEVARDS, 
souvent circulaires, remplaçant d'anciennes fortifica- 
tions, ou les COURS, voies larges, plantées d'arbres et amé- 
nagées pour la promenade. Dans les quartiers anciens, il 
y a souvent des RUELLES étroites, des IMPASSES, € rues sans 
issue, syn. € en CUL-DE-SAC. 


e Les noms des rues sont inscrits sur des € plaques de rue: 
Rue de la Paix, Boulevard Haussmann, Avenue des Tilleuls, 
Cours la Reine. 


La rue est le lieu de la vie urbaine. 


Autrefois, la circulation des véhicules étant moins impor- 
tante et les piétons plus libres, les rues étaient animées par 
des € scènes de la rue: € chanteurs de rnes, € marchands des 
rues, qui étalaient leurs marchandises sur les trottoirs ou 
dans de petites voitures à bras. Lorsqu'il y avait une attrac- 
tion, une bagarre ou un accident € en pleine rue, les PAS- 
SANTS curieux, syn. les BADAUDS, venaient regarder. 
Aujourd'hui, ce sont surtout les rues commerçantes du cen- 
tre ville, où se regroupent les COMMERÇANTS, qui sont les 
plus animées. — La rue est un lieu public. Celui qui n'a pas 
de LOGEMENT € est à la rue: il s'est retrouvé sans argent, 
obligé de vivre en mendiant dans la rue; il € est tombé dans 
le ruisseau. — Les € filles des rues s'y prostituent. — Dans les 
pays pauvres, des € gamins des rues abandonnés ou peu sur- 
veillés, traînent, livrés à eux-mêmes. La rue peut désigner 
l'ensemble de ses habitants. Toute la rue s'est opposée au 
parking payant pour les voitures. 


ለ 


ዚ En cours de route on regarde le paysage. 


O La route comme parcours. 


1 La route, le chemin, est le TRAJET effectué pour se rendre d'un 


POINT à un autre selon un certain ITINÉRAIRE. Lorsqu'un itiné- 
raire est rendu impossible pour une raison ou une autre 
(encombrement, conditions météorologiques.) les bateaux et 
les avions sont DÉROUTÉS et on impose aux véhicules terres- 
tres une DÉVIATION: un itinéraire inhabituel. 


Locutions avec chemin ou route. 


A] € se met en chemin / en route vers A2, une DESTINATION: 
il entreprend un trajet. — € En chemin, syn. € chemin fai- 
sant, syn. € en cours de route, on regarde le paysage. — On 
s'arrête € en chemin / en route pour se reposer. — Si on 
€ perd son chemin / sa route, on € demande son chemin / sa 
route à quelqu'un qui € connait le chemin / la route et indi- 
quera Yle (bon) chemin / la (bonne) route, qui nous 
€ remettra sur la bonne voie. — On peut alors € poursuivre 
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son chemin / sa route. — Enfin, on se retrouve € sur le 
chemin / la route du retour. 


* Quand il y a un € un long chemin / une longue route à 
faire, surtout à pied, Al peut être tenté de prendre un 
RACCOURCI: de quitter la route pour € couper à travers 
champs, par un chemin de terre ou un sentier. 


Locutions avec chemin seul. 


Si le trajet est court, on peut faire le chemin d'une seule 
traite; sil est trop long, on peut € rebrousser chemin, syn. 
€ faire DEMI-TOUR. — A1 € fait du chemin: faire un long tra- 
jet. — Al fait € un bout de chemin avec A2: Al accompagne 
A2 sur une partie de son trajet. — € À mi-chemin, syn. € à 
11i-PARCOURS: après avoir effectué la moitié du trajet. — PR. 
Tous les chemins mènent à Rome: il y a plusieurs moyens 
d'arriver à destination. 


° Jeannot prend le chemin de l'école, trop court pour être appelé 
route. — Le plus court chemin d'un point à un autre est la 
ligne droite, mais le chemin des écoliers, qui font € l'école 
buissonniére, est un itinéraire non direct, qu'on choisit pour 
son agrément. — Le € chemin de croix, est la marche de 
Jésus-Christ vers le calvaire, représenté dans les églises par 
un ensemble de STATIONS qui en sont les moments forts. 


Locutions avec route seul. 


€ Bonne route! ou € Bon voyage! dit celui qui reste à celui 

qui part. — € En route! En route pour A2, une certaine des- 

tination ! dit celui qui part à ses € compagnons de route. — 1l 

est temps de € se mettre en route. — A] met (un moteur) 

ና en route, syn. € en MARCHE, syn. DÉMARRE. Fig. ላ1 € met 

en route un projet. — Le grand voyageur tient un € carnet de 

route. — Celui qui part à l'aventure sans véhicule personnel 
et € fait la route est un ROUTARD. 

* La route de la soie, des épices, la route des Indes, du rhum 
étaient des itinéraires traditionnels suivis par les carava- 
nes ou les navigateurs d'autrefois. — Le navire € fait route 
à l'est, syn. € met / tient le CAP à l'est. — Une balle de fusil 
peut € étre DÉVIÉE de sa route par un obstacle. — A1 € fait 
fausse route: il se trompe de direction, au propre et au fig. 
Ant. il € est dans la bonne voie. 


ili. Les routes des uns et des autres se croisent et se séparent. 
L] Emplois figurés des mots ci-dessus. 
1 Fig. La route, le chemin, la voie symbolisent lorientation 


que Al humain donne à sa vie. 


Les indécis cherchent longtemps leur route, leur chemin, 
dans la vie: leur voie n'est pas toute tracée. — 1] leur faut € se 
frayer un chemin pour avoir une situation sociale. 
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* Al est DÉROUTÉ par A2, par exemple une idée, un techni- 
que nouvelle qui bouleverse ses habitudes: il ne sait plus 
comment faire; il trouve A2 DÉROUTANT. 


* Loc. avec chemin seul. A1 plus âgé montre à un jeune le che- 
min de la sagesse, du bien, de la réussite, etc. pour quil 
puisse € faire son chemin; il € (re)met A2 pécheur, délin- 
quant, dans € le droit chemin. — Il ny a pas de € chemin 
tracé d'avance. — Al se trouve à un moment de sa vie où il 
doit faire un choix qui va engager son avenir: il € est à la croi- 
sée des chemins. — AI est près de la réussite, il ne doit pas 
€ s'arrêter en si bon chemin. — A1 € va son petit bonhomme 
de chemin: il mène sa vie, ses activités avec lenteur et pru- 
dence, de sorte qu'il arrivera surement à ses fins. — ላ] € a 
encore du chemin à faire: A1 doit encore s'améliorer pour 
mener à bien ce quil a entrepris. 


La voie, le chemin symbolisent la MÉTHODE à SUIVRE pour 
accomplir une action. 


Les € voies de la réussite / du succès, du salut. — $ Les routes, 
les chemins / les sentiers de la gloire sont les moyens d'y par- 
venir. — ላ1 € met A2 sur la voie: lui indique le bon moyen 
pour réussir ce qu'il entreprend, l'aide à s'y engager. — En 
droit, une € voie de recours: un MOYEN de recours. — Une 
€ voie de fait: un moyen violent. 


* Al, diplomate ou avocat, règle les litiges, les conflits par 
voie de négociation. — Al € prend le chemin de la négocia- 
tion. — Al, représentant de l'État à l'étranger, intervient 
€ par la voie diplomatique. — A1 agit € par des voies / des 
chemins détournés: agit de facon indirecte. 


* Al € barre la route / le chemin à A2, syn. € il se met en tra- 
vers de son chemin / de sa route: A1 fait obstacle aux pro- 
jets de A2, s'efforce de les empécher de réussir. 


* Al € ny va pas par quatre chemins: il aborde sans détour 
une situation difficile. — Jeannot va-t-il réussir à finir son 
travail à temps? À ce rythme, il ና n'en prend pas le chemin. 


* $ Par voie de conséquence: en conséquence. — € En voie 
de, syn. en COURS de. Les pays en voie de développement. — 
Une espéce en voie de disparition. 


La route, le chemin, la voie symbolisent le bon DÉMARRAGE, 


la € mise en train d'un projet. 


Le projet, l'entreprise € est en route, syn. € est sur les rails, 
€ suit son cours, € est en bonne voie, sur le bon chemin: se 
déroule normalement, a des chances d'aboutir. 


La rue symbolise ce qui est accessible à tout le monde, cou- 
rant, banal, commun. 
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€ L'homme de la rue, c'est € Monsieur Tout le monde, 
n'importe qui; ce qu'on peut trouver € à tous les coins de rue 
n'est pas rare; une idée qui € court les rues est une idée trés 
répandue. La rue représente surtout le peuple des villes, 
notamment dans les situations d'agitation politique, 
d'insurrection: le € soulévement des rues pendant la Com- 
mune de Paris. — Les € manifestations de rue. — À l'occasion 
des fétes, des revendications sociales ou politiques, les 
gens € défilent dans la rue. — Les ouvriers € descendent dans 
la rue pour manifester contre les licenciements dans les 
usines. — Les manifestants scandent des SLOGANS tels que 
«Le pouvoir est dans la rue». 


SAISIR, ATTRAPER et ACCROCHER, v. 


O N.B. Pour ACCROCHER, voir également l'article PENDRE. 


1. Saisissez-vous de ce traitre! Attrapez-le! 


1 


A] attrape A2, syn. plus litt., le saisit: avec ses mains, il 
PREND A2 mobile ou fugitif qui pourrait lui ÉCHAPPER. 


° Syn. intensif, emploi pr. Al se saisit de A2. Al POLICE se 
saisit de A2 MALFAITEUR: elle attrape A2 et l'ARRÉTE, le 
€ met hors d'état de nuire: Saisissez-vous de ce traitre! 
Attrapez-le! 

° Syn. Al s EMPARE de A2, EMPOIGNE A2. 

* Al INTERCEPTE A2, interrompant ainsi brusquement son 
vol ou sa course, tel le joueur qui € saisit / attrape une balle 
au bond, se saisit d'un ballon qui rebondit. 

* Al CAPTE A2 des ondes, un signal lumineux, sonore ou 
magnétique. 

* Un A2 INSAISISSABLE est impossible à saisir. 1] échappe 
sans cesse à A]. 


Emplois fig. de saisir et accrocher excluant * attraper. 


e Al humain € saisit la balle au bond: il profite de l'occasion 
qui lui est soudainement donnée d'intervenir avec à-pro- 
pos dans une conversation. — Al saisit A2, OCCASION, 
CHANCE (€ au vol): il PROFITE, tire parti du A2 qui se pré- 
sente, syn. il € SAUTE sur A2, € ne laisse pas PASSER A2. Ant. 
il MANQUE, RATE A2. Beaucoup d'occasions se présentent, 
mais tous ne savent pas les saisir. 

e Al humain saisit A2, le SENS d'un texte (oral ou écrit): Al 
COMPREND A2, et aussi: Al saisit A3, auteur de ce texte. 
Tu (me) saisis?: tu (me) comprends? Tu as saisi ce que je 
viens de dire? — Non, Je n'ai pas trés bien saisi. 

e Emploi intr. fam. Al humain naccroche pas (A2 livre, 
roman, etc., sous-entendu): il n'arrive pas à s'intéresser à 


ዖ 





A2. Pour comprendre ce philosophe, il faut s'accrocher! 
Cela demande un effort d'attention et de réflexion. 


Emplois fig. d'attraper excluant “saisir et “accrocher. 


* Attrape ca! (si tu peux): défi ironiquement lancé par un 
joueur (de tennis, par ex.) à son adversaire à la suite d'une 
balle selon lui difficile à attraper. — Fig. € Attrape ça!: 
méchant commentaire placé à la suite d'une PIQUE ou 
d'une POINTE. Syn. € Bien fait! (pour toi). 


* ላ] réussit à attraper le dernier métro, train, avion: il arrive 
à temps pour monter dans le dernier métro, etc. 


e Ayant laissé échapper A2 une première fois, A1 parvient 
à le RATTRAPER, à s'en saisir à nouveau. 
° [nvolontairement, A1 humain attrape A2 une maladie INFEC- 


TIEUSE par CONTAGION, ou un mauvais COUP par proximité. 
Attention à ne pas attraper un virus, une mauvaise grippe, un 


coup de fusil, une balle dans la téte, un coup de soleil! 


IL Sur la moto, le passager s'accroche à la taille du conducteur. 


Al accroche A2 pour l'attraper, au moyen de A3, bras, pied, 
jambe, divers instruments de forme recourbée, dont le CROCHET. 


* Al humain accroche A2 humain en mouvement avec sa 
jambe ou son pied pour ENTRAVER volontairement sa marche 
et le faire tomber: Al fait un € CROC-EN-JAMBE, syn. un 
€ CROCHE-PIED à A2: il lui accroche la cheville avec son pied. 


* Al marin JETTE sur A2 barque une GAFFE, longue perche 
CROCHUE, ou un GRAPPIN muni d'une corde pour accrocher 
A2 et la rapprocher, en tirant sur la corde, de son propre 
bateau. — Il jette aussi l'ANCRE qui, au bout d'une chaine, va 
descendre saccrocher au fond de leau et permettre au 
batcau de rester sur place sans étre le jouet des vagues et des 
courants. — Il HARPONNE les gros poissons avec son HARPON. 


e Les CROCS, dents recourbées et pointucs de certains 
animaux: chats, chiens et espéces voisines, leur servent à 


SAISIR 


attraper et à déchiqueter la nourriture. — Les vipëres ont 
des dents en forme de crochets qui leur permettent 
d'attraper et d'immobiliser leurs proies. 


e Beaucoup d'animaux (oiseaux, chats, chiens, etc.) ont au 
bout des pattes des GRIFFES, sortes d'ongles recourbés, syn. 
des ongles CROCHUS, qui leur permettent d'AGRIPPER forte- 
ment leur proie. Fig. A2 est € entre les griffes de Al: il est à 
la merci de Al qui a de mauvaises intentions à son égard. — 
ላ] € a les mains crochues: il est cupide, gratte tout l'argent 
quil peut. — Jean et Marc € ont des atomes crochus: ils 
sentendent bien (par allusion à une théorie physique 
ancienne selon laquelle la matiére serait formée d'atomes 


s agrégeant les uns aux autres par de petits crochets.) 


* De nombreux objets de forme recourbée sont appelés crochets: 
le serrurier, ou le cambrioleur, peut CROCHETER toutes les ser- 
rures simples, c'est-à-dire les ouvrir à l'aide dun € crochet de 
serrurier, syn. un PASSEPARTOUT, un ROSSIGNOL. 

* Le crochet sert aussi à attraper des mailles pour faire une 
sorte de TRICOT. Sylvie CROCHÈTE une brassière pour 
Jeannot; elle lui fait une brassière au CROCHET. 


e Fig. Al accroche A2 humain, Al retient l'ATTENTION de 
A2. Ce livre accroche le lecteur dés le début. — La publicité 
s'efforce toujours d'être ACCROCHEUSE, syn. AGUICHEUSE, 
RACOLEUSE. — Le publicitaire cherche une ACCROCHE pour 
retenir l'attention du public: un dessein, un slogan, etc. 


Al accroche A2 en mouvement: Al retient malencontreu- 
sement ላ2, l'endommage et entrave sa bonne marche ou 
lui crée un embarras. A1 et A2 concrets se trouvent accro- 
chés ensemble. Les ronces out accroché la jupe de Sylvie; sa 
jupe s'est accrochée aux ronces, il y a un ACCROC, syn. une 
DÉCHIRURE dans le tissu. — Fig. et fam. Al humain fait un 
accroc, syn. une ENTORSE, une INFRACTION ai règlement: il ne 
le respecte pas. 


* Deux voitures se sont accrochées, syn. HEURTÉES, TAMPONNÉES: 
il y a eu un ACCROCHAGE et les véhicules sont endommagés. 


ላ] humain saisit A2 concret et sy accroche pour ne pas tomber. 


* ላ] humain, qui est dans une position où il risque de tom- 
ber, saisit rapidement À2, se RETIENT à A2 plus stable que 
lui en le SERRANT fortement. Sur la glace, Sylvie s'accroche 
au bras de Jean pour ne pas tomber. Ant. Al se DÉTACHE de 
A2, LÂCHE À2. 

° Pour éviter de glisser sur la glace ou sur l'herbe, les spor- 
tifs ont des chaussures munies de CRAMPONS. 


* Al saccroche à la rampe pour descendre un escalier raide, 
syn. Al se CRAMPONNE, s'AGRIPPE à A2. 
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* Fig. Al humain saccroche à A2 humain: Al veut que A2 
s'occupe de lui et a peur que A2 ne le € laisse tomber; A1 est 
agacé de sentir que A2 l'a HARPONNÉ et ne le lâche plus. A1 
pense que A2 est un CRAMPON, ና un vrai pot de COLLE (fam.). 


m. Luc a été bien attrapé et Max saisi d'étonnement et ils 
se sont accrochés. 


1 


3. 


A1 humain saisit (mais pas *attrape) A2. 


A2 est un aliment à CUIRF que A] expose brusquement A2 à 
une très forte chaleur, par exemple en le plongeant dans de 
l'huile bouillante, ou en l'introduisant dans un four très chaud. 


A1 SENSATION (généralement de froid) ou ÉMOTION (générale- 
ment de peur) saisit (mais pas “attrape ni “accroche) A2 
humain: Al provoque chez A2 un SAISISSEMENT, une réaction 
qui lui PARALYSE momentanément l'esprit et le corps; plus 
courant: A2 est saisi par un A1 SAISISSANT. — Aprés ce saisis- 
sement, À2 se RESSAISIT: il retourne à son état normal. Saisis 
gar la terrible nouvelle, nous avons mis longtemps à nous ressai- 
sir. — A2 € est saisi d'étonnement: 1 est très SURPRIS, STUPÉFAIT. 


AI humain attrape (mais pas *saisit) A2 humain. 


I| l'attrape par RUSE ou en lui faisant une FARCE, en lui 
jouant un TOUR; fam. et plus courant, A2 € est bien attrapé: 
A2 est désagréablement surpris par ce qui lui arrive, par le 
tour qu'on lui a joué, par la farce qu'on lui a faite, par le 
PIÈGE qu'on lui a tendu, dans lequel on l'a attiré, vers lequel 
il a été poussé. Il a été PIÉGÉ, € est tombé dans le piège / dans 
le panneau. Il s'est laissé attraper. 


* Dans un magasin de € farces et ATTRAPES, on peut acheter 
toutes sortes d'€ attrape-NIGAUDS, objets divers permettant 
de faire des farces à des nigauds: gens niais et sans méfiance. 


e Fam. AI humain attrape A2 humain: il le GRONDE. le DIS- 
PUTE, lui CRIF aprés, l'ENGUEULE (vulg.). le TRAITE de tous les 
noms, l'INJURIE. Plus courant. A2 € se fait attraper par A. 


Il faut que je rentre vite à la maison sinon je vais me faire 
attraper par mes parents. 


* Al et A2 s'accrochent: ils se disputent. 


V Il est bien difficile de rattraper le temps perdu. 


l 


Al rattrape A2 qui a de l'avance sur lui. 


ላ] et A2 COUREURS (humains ou animaux ou véhicules) font 
une COURSE; Àl RATTRAPE A2 qui courait devant lui: il par- 
vient à son NIVEAU, à sa HAUTEUR. — À l'école, des séances ou 
classes de RATTRAPAGE ont pour but de permettre aux élèves 
faibles de rattraper les plus forts, de rejoindre leur niveau. 


* Fig. A2 humain a été rattrapé par son passé: A2 sera jugé sur 
ses crimes passés car il na pas réussi à les faire oublier. 

AT humain rattrape un travail d'abord mal fait qui est RATTRA- 

PABLE: il le RÉPARE, le REFAIT. J'ai réussi à rattraper ma sauce. 

* Ayant agit trop lentement ou trop tard, A1 a réussi à € rattraper 
son retard malgré le PR. Le temps perdu ne se rattrape pas. À 
proprement parlé, le temps perdu est IRRATTRAPABLE. 

* Ayant commis une faute morale ou sociale, A1 se rattrape: 
il se RACHÈTE. 

e Ayant perdu tout son argent au jeu ou en affaires, A1 se rat- 
trape: il réussit à REGAGNER plus ou moins ce qu'il avait perdu. 

e N'ayant jamais eu le temps de prendre beaucoup de plai- 
sir ou des loisirs, Al, RETRAITÉ ou devenu soudainement 
RICHE, se rattrape: il en prend d'autant plus maintenant. 


V L'huissier fait une saisie. 


O Emplois de saisir en langage JURIDIQUE (excluant *attraper 


et *accrocher). 


AT, € HUISSIER de justice, exécutant une condamnation, sai- 
sit A2, biens meubles ou immeubles de A3. 


Il € fait la SAISIE de A2, empêchant ainsi A3 de s'en servir, 
éventuellement afin qu'ils soient vendus pour régler les DETTES 
de A3. — AI € met sous SÉQUESTRE les biens A2 afin que A1 ne 
puisse ni les utiliser ni les vendre, en attendant le réglement 
d'un litige. — Al CONFISQUE A2: 1. 1 le saisit au profit du fisc. 
2. Al, professeur, surveillant, confisque A2, un objet interdit, à 
A3, un écolier, pour quil ne puisse pas l'utiliser en classe. 


Al humain saisit A2, AUTORITÉ, TRIBUNAL, JURIDICTION, de 
A3, affaire, demande, probléme; il fait APPEL à A2; A2 est 
saisi de A3: Al PORTE A3 devant A2, il s'ADRESSE à A2, s'en 
remet à A2 pour que A3 soit traité ou jugé. Je suis dans mon 
droit : je saisirai la juridiction compétente. 


ለ1 se saisit de A2, une affaire à traiter. Max s'est saisi d'une 

affaire / d'un dossier qui relevait normalement de la compé- 

tence de Luc. 

* A4, supérieur hiérarchique de Al et de A3, DESSAISIT AT de 
A2 (dossier, affaire) au profit de A3, Al est dessuisi de A2: il 
ne lui appartient plus de traiter A2, il est DÉCHARGÉ de A2. 


SAISON, n.f. 


1 Ilya quatre saisons dans l'année. 


ጊ 


Les saisons, divisions de l’année በር trois MOIS ehaeune. 


Elles vont d'un SOLSTICE à l'ÉQUINOXE suivant et de l'équinoxe 
au solstice suivant: printemps, été, automne, hiver (tous n.m.) 
— Par rapport aux saisons de l'hémisphère BORÉAL, celles de 
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l'hémisphère AUSTRAL sont inversées: l'été y présente les 

caractères météorologiques de l'hiver, le printemps ceux de 

l'automne. € En toute saison: toute l'année, sans considéra- 
tion du temps qu'il fait. 

* GR. En fonction de complément de temps, le printemps 
est le seul qui se construise avec la préposition à contrac- 
tée avec l'article défini: € au printemps. Les trois autres se 
construisent avec en: en été, en automne, en hiver; deux 
peuvent se construire sans préposition: l'été, l'hiver. 


Le PRINTEMPS. 


Il commence le 21 mars (équinoxe de printemps). Au prin- 
temps, la séve monte et les arbres fleurissent, les jours allon- 
gent. Le temps est agréablement frais. C'est € la saison 
nouvelle, le RENOUVEAU (litt.). 


* Il souffle une brise PRINTANIERE. — Léa porte une robe très 
printanière: colorée, gaie et légère. — Fig. litt. € Le prin- 
temps de la vie: la JEUNESSE. — PR. Une hirondelle ne fait pas 
le printemps: un fait heureux dans une situation fácheuse 
ne suffit pas à permettre de grands espoirs. 

L'ÉTÉ. 

Il commence le 21 juin (solstice d'été). — En été, les écoles 

sont fermées, ce sont les € grandes VACANCES. C'est la saison 

des plus grandes chaleurs, syn. de la CANICULE. Il fait une 
température ESTIVALE: il fait chaud; une température 

CANICULAIRE: il fait extrêmement chaud. — € Été comme 

hiver: à n'importe quel moment de l'année, quelle que soit 

la température. — € L'été de la Saint Martin: en France, vers 
le 11 novembre, € L'été indien au Canada: des périodes de 
beau temps en plein automne. 

* Dans une région touristique, les ESTIVANTS sont des gens 
qui y passent leurs vacances d'été, dans des € stations esti- 
vales. — Pendant lété. les troupeaux transhumants vont 
ESTIVER dans les ALPAGES, páturages de montagne. 

L'AUTOMNE. 

Il commence le 21 septembre, équinoxe d'automne. En 

automne, les jours raccourcissent, les feuilles tombent, la tem- 

pérature fraichit, mais on a parfois € un bel automne enso- 
leillé. — C'est l'€ arrière-saison. — Le jaune et le brun sont 
des couleurs AUTOMNALES: celles des feuilles qui tombent. 

- Fig. litt. ና L'uutomne de la vie: le passage à la VIEILLESSE. 


L'HIVER. 


Il commence le 21 décembre (solstice d'hiver): saison des 
jours courts, du FROID, du GEL, et de la NEIGE, des € sports 
d'hiver. — € En hiver, il fait froid, syn. Il fait une température 
HIVERNALE, sauf dans le cas d'un € hiver doux. 
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~ SALE 


Les migrations des oiseaux sont saisonnières. — l| existe des 
ና maladies saisonnières, par exemple le rhume des foins, au 
printemps et au début de l'été. — Un € service saisonnier, dans 
les transports ne fonctionne quà certaines PÉRIODES de 
l'année. — Une € industrie saisonnière, des € travaux saison- 
niers, nécessitent l'embauche d'un € personnel saisonnier. 


e Certains animaux HIBERNENT, syn. ils sont en 
HIBERNATION: ils se retiennent de toute activité et se ter- 
rent dans leurs abris. — L'armée HIVERNE dans ses 
€ quartiers d'hiver. — Les troupeaux rentrent à l'étable pour 
l'HIVERNAGE. — Fig. litt. € L'hiver de la vie: la vieillesse. 


6. Un € marchand des quatre saisons (vieux) était jadis, à Paris, 
un vendeur ambulant de fruits et de légumes, exposés dans 4. Fig. litt. AI € n'est pas de saison, € ce n'est pas de saison de 
une petite voiture à bras appelée ና voiture des quatre saisons. + inf.: ce n'est pas le moment, il ne convient pas de faire ce 

que dit A1 ou l'inf. Tes amis sont en deuil, ce n'est pas de sai- 

son de leur rire au nez. 


SALE, PROPRE, et NET, adj.qual. 


* Des fruits et légumes € de saison, sont produits naturelle- 
ment pendant la saison en cours; ils ne sont pas cultivés 
en serre ou importés. — Un € temps de saison: un ensem- 
ble de conditions climatiques normales dans la saison oü 


se trouve la personne qui parle. 7 
^ [ 1 II faut laver le linge sale. 
IL La belle saison va revenir. | 
D AI concret est SALE, il faut le nettoyer. 
l Le mot saison peut s'employer de façon approximative pour des 
1 Al concret est plus ou moins SALE. 


durées supérieures ou inférieures aux saisons du calendrier. 


L'une peut chevaucher l'autre: € la belle saison peut, selon 
les régions, inclure une partie du printemps, l'été, le début 
de l'automne, € la mauvaise saison, l'automne et l'hiver. — 
Dans certains pays, la € saison des pluies et € la saison séche, 
partagent l'année en deux. 


Syn. MALPROPRE, SOUILLÉ, présente une SOUILLURE (litt.) si, 
à la surface de A1 ou dans l'épaisseur de A1, se trouve un 
corps étranger, A2 une SALETÉ (n. d'objet), plus courant au 
pl. des saletés qui altérent sa couleur, le rendent plus ou 
moins inutilisable, lui donnent une mauvaise odeur, et ins- 
pirent le DÉGOUT. Syn. intensif, Al est DÉGOUTANT, d'une 


2. La saison de Al, activité onque. + 
| , activité quele que SALETÉ (n. de qualité) REPOUSSANTE. 
La période pendant laquelle a lieu A1. € La saison des amours 
chez les animaux, le moment de l'année où ils s'accouplent. — Différentes manières d'être sale. 
En parlant de travaux agricoles liés aux cycles naturels: la sai- A] liquide, de € l'eau sale, contient des A2 en suspension, 
son. des semailles, des vendanges, du ramassage des fraises. des saletés, des IMPURETÉS qui la rendent TROUBLE. Ant. de 
° La € saison théâtrale, est la période de plus grande activité € L'eau CLAIRE, PURE. 
des théátres et l'ensemble des piéces qu'on y représente. e Al solide est POUSSIÉREUX si A2 est de la POUSSIÈRE, 
* Dans les endroits touristiques qui ne sont guére fréquen- ensemble de fines particules d'une matiere € tombée en 
tés que pendant les vacances, les commerçants font leurs poussière par usure, dessèchement. 
affaires € pendant la saison, € ison; € j l 
IP , Jen i ge^. ho REP, * Al est CRASSEUX si A2 y forme une couche de CRASSE plus 
beaucoup de commerces sont fermés. — Les hóteliers dis- DM. » 
tenet Bote use vendant lasnila Ix claim. ou moins continue, collante et épaisse, poussière agglo- 
i "B E nee mérée. Peu à peu A1 s'ENCRASSE, est ENCRASSÉ. 
est la plus forte, oü ils pratiquent les prix les plus élevés, < 
de la € basse saison où ils baissent leurs prix. * Al est BOUEUX sil est plus ou moins couvert de BOUE: terre 
La 4 mana uñkepi petibde sendár bondie eoirnerce mélée d'eau; syn. vieux et litt. FANGE: le sol est FANGEUX. 
ralentit (notamment en janvier, aprés les dépenses de * Si A2 (par ex. de l'encre) ne couvre qu'une petite surface 
Noël): c'est la saison des soldes. de A1, c'est une TACHE; l'encre TACHE le papier; le papier 
+ Chaque année Marie ና fait une saison, syn. une CURE, à est TACHE. Syn. sav. s'il y a beaucoup de taches sur Al, A1 
Vichy pour soigner son foie: elle passe quelques semaines est MACULÉ de A2. 
dans cette station thermale. A2 concret SALIT un objet A1. 
3. Un Al régulier, qui se produit chaque année au méme A2 est de la saleté. A3 humain salit A1 s'il dépose sur / dans 


moment de l'année, à la méme ÉPOQUE, et qui dure quel- 
ques semaines ou quelques mois est SAISONNIER. 
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Al de la saleté. — Un tissu est SALISSANT si une tache, un 
peu de crasse, s'y remarque beaucoup. 


* A2 concret POLLUE un milieu naturel A2: le salit au point de 
le rendre malsain; il cause de la POLLUTION; c'est un produit 
POLLUANT. Les POLLUEURS (A3) seront les payeurs, assure le 
gouvernement: on leur infligera des amendes ou on les taxera. 
— Une € voiture propre, une € usine propre ne POLLUENT pas. 


AT humain est sale (attribut, ou épithète postposée) 


* sil se salit souvent, si son corps ou ses vétements sont 
tachés ou crasseux: il pratique un métier salissant s'il se 
salit beaucoup en travaillant. Al humain est CROTTÉ 
(vieux) quand, aprés une marche, ses souliers et le bas de 
ses vétements sont couverts de BOUE. 


e sil n'aime pas la propreté et ne nettoie pas ses affaires. 
Une SOUILLON est une femme malpropre. 


° Si AI travaille salement, ou fait du mauvais travail, c'est 
est un SALIGAUD (fam.) qui travaille comme un COCHON: 
il SALOPE, COCHONNE son travail, il € fait des saletés / des 
SALOPERIES / des COCHONNERIES. 


AL, une action, est sale si elle risque produire de la crasse, 
ou des taches, ou d'inspirer le dégout. Ce n'est pas propre / 
C'est sale de manger avec ses doigts, de mettre ses doigts dans 
son nez. — Jeannot mange SALEMENT. 


II. Il faut jeter aux ordures ces saletés. 


1 


[^ AI concret, sale par lui-même, ne peut pas être nettoyé. 


Des SALETÉS sont des objets irrécupérables par nettoyage et 
dont on ne peut que se débarrasser. j 


* Al est un corps végétal ou animal couvcrt de champi- 
gnons minuscules, il est MOISI, couvert de MOISISSURE. 


° ]] a POURRI: il s'est CORROMPU, syn. DÉCOMPOSÉ ct sent 
mauvais: c'est de la POURRITURE ; il est € en PUTRÉFACTION 
(sav.); un corps qui peut pourrir cst PUTRESCIBLE (sav.), 
ant. IMPUTRESCIBLE. — L'avantage des corps putrescibles 
est qu'ils sont BIODÉGRADABLES: 1] se décomposent peu à 
peu en leurs éléments, € retournent à la terre, et ne pol- 
luent pas longuement l'environnement. 


* C'est une ORDURE, un DÉCHET, qu'il faut jeter pour s'en 
débarrasser. 


NB. Tous les déchets ne sont pas sales; il peut s'agir seule- 
ment de morceaux inutilisables qui restent aprés un travail. 


2. ላ] est un EXCRÉMENT (sav.) rejeté par le corps des êtres vivants. 


* Liquide: A1 URINE (verbe), syn. vulg., PISSE, syn. enfantin 
usuel, € fait pipi, il produit de l'URINE (nom), syn. vulg., de 
la PISSE (nom), syn. enfantin usuel, du PIPI. 


e Plus ou moins solide: A1 DÉFÈQUE (sav.), syn. A1 € va à la 
SELLE (médical), syn. vulg., CHIE, syn. enfantin usuel, 
€ fait caca; il produit des € matiéres FÉCALES (sav.), syn. 
vulg., de la MERDE, syn. enfantin, du CACA. Si AI est 
malade, il faut parfois faire une € analyse de SELLES (nom) 
ou une € analyse d'urine. 





e Du FUMIER: des excréments d'animaux mêlés à de la 
paille, utilisé comme engrais. 


e Des CROTTES: de la merde bien formée; le € CROTTIN de 
cheval est un engrais recherché par les jardiniers. En 
forme de boule, il a donné son nom à un petit fromage, et 
les € crottes de chocolat sont d'excellents bonbons! 


* Al malade a la DIARRHÉE, syn. vieux, la FOIRE: ses selles 
sont plus ou moins liquides; Al est FOIREUX, ENFOIRÉ 
(vulg.) s'il n'a pas pu se retenir et s'il € a fait dans sa culotte. 

* La MORVE: ce qui coule du nez de quelqu'un d'enrhumé, 
sil na pas de mouchoir pour se MOUCHER. — AI est 
MORVEUX: il a le nez qui coule. 


3. Al est une IMMONDICE dans les deux cas ci-dessus: il est 
RÉPUGNANT, syn. intensif, IMMONDE. 


e Par surcroit, Al est INFECT: il contient des MICROBES qui 
peuvent INFECTER, CONTAMINER d'autres substances, pro- 
pager une INFECTION, provoquer une CONTAMINATION con- 
tre lesquelles on doit se prémunir par une bonne HYGIÈNE. 


4. A3 JETTE les saletés à la € boite à ordures, syn. à la POUBELLE. Les 
grandes poubelles des immeubles sont vidées par les ÉBOUEURS 
et les ordures mises à la DÉCHARGE ou bien INCINÉRÉES. 


II. Le tapis a été nettoyé; il est tout propre. 


[> A3 humain nettoie Al concret. Le résultat est que A1 est 
propre. 
1 ለ3 humain NETTOIE A1. 

Il le débarrasse des déchets ou des saletés qui le salissent. Il 

procède à son NETTOYAGE. — Un ላ] est PROPRE, syn. plus 

rare, NET, quand il n'est pas altéré par des saletés. Ses qua- 
lités sont la PROPRETÉ, la NETTETÉ. 

e Scns plus fréquent de Al est NET: Al n'est encombré 
d'aucun petit élément inutile. Ex.: Une cassure est nette 
quand elle ne s'accompagne pas de petits morceaux diffi- 
ciles à recoller. 

* Pour NETTOYER un A1 sale, divers procédés sont possibles. 

2. A3 LAVE Al, il procède à son LAVAGE. 

e Al est un textile. A3 le lave avec de l'EAU et du SAVON ou 
utilise une LESSIVE (n. concret) en poudre pour faire la LES- 
SIVE (n. d'action) dans une € machine à laver, jadis dans 
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une LESSIVEUSE et un LAVOIR, pour le RINÇAGE, souvent au 
bord d'une rivière. Après quoi on étend le linge, syn. on 
€ étend la lessive (n. concret, ensemble du linge lavé) en 
plein air ou à l'intérieur sur un € SÉCHOIR à linge. 


* Si Al est simplement poussiéreux, A3 peut le BROSSER 
avec une BROSSE. 


° Al est la VAISSELLE utilisée pour un repas. A3 ና fait la vais- 
selle à la main sil n'a pas de € lave-vaisselle puis l'ESSUIE avec 
un TORCHON s'l ne se contente pas de la laisser sécher. 


* Al est une voiture: A3 la LAVE € au JET: avec un jet d'eau 
trés puissant. 


e Al est un mur intérieur peint: A3 le LESSIVE (verbe). 


e Lorsque A3 a lavé une surface dure et lisse, et quil y a de 
l'eau en surplus, il peut l'ÉPONGER avec une ÉPONGE, faite 
d'une matière SPONGIEUSE, qui absorbe l'eau facilement. 


A3 utilise un procédé chimique, un produit DÉTACHANT 
pour ôter certaines taches. 


Avant de les cirer, les bois peuvent étre DÉCAPÉS avec un 
produit à base d'essence. Les produits qu'on met dans l'eau 
de lessive ou de vaisselle, le savon, sont DÉTERGENTS, pro- 
pres à dissoudre certaines impuretés, notamment les grais- 
ses. On RINCE: on passe à l'eau claire les objets lavés avec 
des détergents ou les objets peu sales, comme les verres. 


* On porte au PRESSING, chez le TEINTURIER, les vétements 
qu'on ne peut pas nettoyer soi-même pour qu'ils y soient 
€ nettoyés à sec. 

* Voir aussi ASTIQUER, FOURBIR sous BRILLER, et GRATTER sous 
ATTACHER. 


* S'il ny a pas la moindre tache sur A1, il est IMMACULÉ. 
A3 fait le MÉNAGE. 


Il entretient la propreté de l'intérieur de sa maison, ou celle 
dun employeur si A3 est une € femme de ménage. — A3 
BALAIE le sol avec un BALAI et ramasse les BALAYURES dans 
une € PELLE à poussière ou bien utilise un ASPIRATEUR. Il 
ESSUIE la poussiere des meubles avec un CHIFFON ou il les 
ÉPOUSSETTE avec un PLUMEAU. Íl € fait les carreaux, syn. € fait 
les vitres: il les nettoie pour les rendre bien transparentes. 


* Les sols carrelés sont lavés avec une SERPILLÈRE et un 
€ balai-brosse. — Les sols parquetés sont frottés et CIRÉS ou 
VERNIS. 


* A3 € fait place nette en se débarrassant des choses qui 
encombrent inutilement: c'est le € nettoyage par le vide. — 
Si lintérieur A] est non seulement propre mais bien 
ordonné, sans rien d'inutile, il est net. 


816 


A3 fait sa TOILETTE. 


Il € se lave lui même, entretient la propreté de son propre 
corps en utilisant les installations SANITAIRES (adj.) de sa 
maison: € salle de BAINS et W.C., LAVABO, BAIGNOIRE , DOU- 
CHE. Dans toutes les maisons modernes, il v a des sanitaires 
(nom) complets. | 


- A3 se lave debout devant le lavabo, avec un € GANT de toi- 
lette, ou € prend un bain: se plonge entièrement dans 
l'eau de sa baignoire, ou encore € prend une douche en 
saspergeant d'eau. S'il ne se lave que le visage, il se 
DÉBARBOUILLE (vieux). La mère débarbouille son enfant qui 
s'est barbouillé de chocolat. 


* GR. Si A3 lave A2, une partie de son corps on ne dit pas 
A3 * € lave ses pieds / ses mains / sa téte mais plutót A3 € se 
lave les mains / les pied s/ la téte, etc. 


* A3 est € propre comme un sou neuf, € propre sur lui, syn. 
PROPRET (soigné, sans beaucoup d'élégance). 


A1, travail de A3, est propre. 


* ]. si A3 ne risque pas de se salir en le faisant — 2. s'il est 
€ PROPREMENT fait, bien et sans rien salir; svn. s'il est COR- 
RECT, CORRECTEMENT fait. — A3, écolier, recopie € au pro- 
pre, syn. € met au net son BROUILLON (nom): il donne une 
belle présentation à un texte provisoire, d'abord écrit € au 
brouillon, sans soin particulier. 


* A] humain est brouillon (adj.): il va trop vite et ne soigne 
pas son travail. 


IV Un sale type compromis dans une affaire pas trés propre. 


[ | Emplois figurés des mots ci-dessus. 


1 Le symbolisme de la POUSSIÈRE, de la CRASSE et du DÉCHET. 


° Une poussière, syn. un € grain de poussière est très peu de 
chose. Dans l'estimation d'un prix: Cet objet coute à peu près 
telle somme € et des poussières: des suppléments insignifiants. 


° La poussière qui se dépose lentement sur les objets aux- 
quels on ne touche jamais symbolise la vieillesse et 
l'ennui. Il y a trop de livres POUSSIÉREUX dans cette biblio- 
thèque. Et la Bible dit que l'homme € est poussière et 
retournera en pottssiëre. 


e Al humain est d'€ une bêtise CRASSE (emploi adj.). Syn. 
ና" en tient une COUCHE! (de cette crasse). Il est 
INDÉCROTTABLE: on n'arrive pas à lui faire comprendre les 
choses les plus simples. 


* Al humain est un décliet (trés méprisant): un anormal, une 
personne déchue (par sa faute ou non), quelqu'un dont on 


ne peut rien tirer dutile pour la société. Tous les étudiants ne 
réussiront pas ce concours. Il y aura pas mal de déchet. 
Le symbolisme des excréments. Tous les emplois ci-dessous 
sont des plus vulgaires. 


* 11 ny a rien de plus MAUVAIS que la MERDE. Ce film, € c'est 
de la merde: il est très mauvais à tous points de vue. 


* Merde! (vulg.) syn. plus poli, ZUT!: juron exprimant un 
violent MÉCONTENTEMENT. Al humain € est dans la merde!: 
dans une situation fácheuse dont il ne sait comment sor- 
tir. Syn. il est EMMERDÉ par une affaire EMMERDANTE qui 
l'EMMERDE. Il va faire tout son possible pour se DÉMERDER, 
syn. plus correct: se DÉBROUILLER, se € tirer d'AFFAIRE. 


* Une affaire FOIREUSE, mal engagée, a toutes les chances 
de FOIRER: d'ÉCHOUER. 


* ላ] humain est un ENFOIRÉ, tellement LÂCHE que, de peur, 
il € a fait dans sa culotte, ce qui ne facilite pas ses mouve- 
ments et son action. 


* A3 humain fait des plaisanteries SCATOLOGIQUES ayant 
pour théme des histoires de merde. 


° PR. Qui se sent MORVEUX, qu'il se mouche: celui qui n'a pas 
la conscience tranquille doit changer de comportement. 


Le symbolisme du nettoyage et de la propreté. 


* PR. On LAVE son linge sale en famille: les DIFFÉRENDS FAMI- 
LIAUX doivent étre réglés sans en informer les autres et sans 
faire appel à la justice. — Une € grande lessive: une discus- 
sion oü il y a quelque chose à reprocher à tous les interlocu- 
teurs. — Si A3 € salit la réputation de A1, A1 pourra vouloir 
€ laver son HONNEUR. — € Je men lave les MAINS dit Ponce 
Pilate en laissant crucifier Jésus: je ne veux avoir aucune RES- 
PONSABILITÉ dans cette affaire qui ne me regarde pas. 


* Un bon € coup de BALAI / de TORCHON DÉBARRASSF A1, unc 
entreprise, une maison, d'éléments indésirables. — Les 
troupes enemies ont été balayées. — Les objections de Jean 
ont été baluyées par les arguments de Marc. — Du balai!: 
Allez-vous-en, fichez-moi le camp! 

* A3 humain ÉPONGE les DETTES de Al: il les paye ou les 
annule. — Il € passe l'ÉPONGE sur les mauvaises actions de 
Al: il les PARDONNE, n'en parlera plus. 

* La nouvelle mise en scène du Cid est DÉCAPANTE: elle 
donne à cette pièce ancienne, réputée poussiéreuse ou 
encrassée, un petit air de nouveauté. 

* Religion catholique: le € péché originel étant comparé à 
une. tache, ና l'IMMACULÉE conception de la Sainte Vierge 
est le fait qu'elle a été € congue sans péché. 
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* Al € a les mains PROPRES: il n'a pas volé et il n'a pas tué. 
— La propagande d'un pays en guerre parle d'une € guerre 
propre, supposée ne pas faire de morts. — C'est du propre!: 
exclamation ironique d'indignation. — ና Le BLANCHIMENT 


de l'argent sale, € c'est dn propre! 


* A] est NET: PRÉCIS et EXACT. Une image nette, ant. FLOUE. 
— Une diction nette, ant. CONFUSE. — Le € poids net d'une 
marchandise; ant. son poids brut (avec l'emballage). — Un 
gain € net d'impóts. — Il y a une € différence trés nette entre 
ceci et cela. — A1 s'est arrêté net: sans période de ralentis- 
sement. — A1 a été tué net: sans période d'agonie. — Al a 
€ des idées nettes, syn. CLAIRES. — Quand unc situation lui 
inspire des DOUTES, il veut € en avoir le CCEUR net. — Il 
refuse net ce qu'il ne peut accepter et € dit tout net ce qu'il 


pense. — C'est € clair et net: c'est ÉVIDENT. 


4. La SALETÉ en MORALE: ለ1 est compromis dans € une affaire 
sale/ pas trés propre: une affaire MALHONNÉTE. 1] est COR- 
ROMPU, coupable de CORRUPTION; il est possible quil soit respon- 
sable de morts dhommes et quil € ait dit sang sur les mains. 


* Al est € un sale type (épithète obligatoirement antéposée); 
il est RÉPUGNANT; c'est un POURRI, un SALAUD, un SALO- 


PARD, une SALOPE, une ORDURE, un FUMIER. 


e Al humain € fait une CRASSE / une saleté à A2 humain: 
une MÉCHANCETÉ. — C'est dégoutant, ce qu'il lui a fait, c'est 
RÉPUGNANT et même IMMONDE ; il me dégoute, me RÉPU- 


GNE, m'inspire de la RÉPUGNANCE. 


* Al, jeune, influençable, risque d'être CONTAMINÉ par de 


mauvaises FRÉQUENTATIONS. 


* Al raconte € des histoires sales / cochonnes / des saletés: des 
plaisanteries sur le sexe. — A1 € se roule dans la FANGE (litt.): 


il se DÉSHONORE par une vie de débauche, de crapule. 


* A3 € traine Al dans la BOUE: በ en dit tout le mal possible, 


lc déshonore. 


5. Emplois péjoratifs et intensifs de sale, obligatoirement 
antéposé: un € sale truc, une € sale camelote: un article de 
mauvaise qualité. — A1 est salement embété, compromis dans 
€ une sale affaire: une affaire qui va lui attirer de gros ennuis. 


SALLE, n.f. et SALON, nm. 


[ Voir aussi l'article CHAMBRE. 
I. Les invités passent de la salle à manger au salon. 
O Pièces d'une habitation. 


1 La salle (sans autre détermination que l'article défini, rare- 
ment au pl.), grande piéce d'habitation et de réception, est 
la PIÈCE principale, vaste, où l'on vit et reçoit dans une 
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grande maison particulière (château. hôtel particulier, mai- 
son bourgeoise, ferme). 


Une salle de + nom / à + inf.: grande pièce réservée à un 
usage particulier. 


e Dans une habitation privée, on peut trouver une € salle à 
manger pour les repas; une € salle de bains ou € salle d'eau 
pour se laver; une € salle de séjour (à la fois salon et salle 
à manger), syn. un SÉJOUR, syn. vieux, anglicisme, un 
€ living-room. Dans de petits appartements, il y a, en une 
seule pièce, un € salon-salle à manger, pour se tenir dans 
la journée. Si l'on est trés riche, si la maison est trés 
grande, on peut avoir une € salle de billard / de jeu / de 
musique / de gymnastique, etc. pour les activités de sport 
et de loisirs à domicile. 


e Dans les châteaux et palais d'autrefois, il y avait des 
€ salles de réception, une € salle du tróne, unc € salle de 
bal, une € salle du conseil, une € salle des gardes. 


* Dans un monastère, la € salle capitulaire est le lieu de réu- 
nion du chapitre, assemblée délibérative des moines. 


Dans les grottes, les cavités de vastes dimensions sont 
appellées € salles souterraines; dans un jardin, une € salle / 
un salon de verdure est un lieu grand comme une pièce 
d'habitation entouré d'une haie formant mur. 


Dans une habitation privée assez vaste, le salon, plus ou 
moins grand, se distingue de la salle à manger. 


C'est une PIECE de réception dont le MOBILIER est aussi con- 
fortable et luxueux que possible, constitué de € tables de 
salon, FAUTEUILS, CANAPÉS, DIVANS, € lampes de salon, par- 
fois orné de € poupées de salon. Ce mobilier est lui-mëme 
appelé salon. On peut acheter un € salon contemporain / de 
style / de rotin, un € salon de jardin dont les meubles peu- 
vent rester à l'extérieur sans s'abimer. 


* Certaines pièces spécialisées pour une activité ne néces- 
sitant pas trop d'espace sont appelées € salon de billard / 
de musique / de jeu, un € salon de danse, oü l'on pratique 
la € danse de salon, un € salon-bibliothéque. 


* Les médecins, les avocats, etc. ont un € salon d'attente, 
syn. une € salle d'attente, pour leur clientèle. 


Aux XVIIe, XVIIIe, XIX* s., un salon était une piéce de 
réception oü l'on se réunissait réguliérement pour parler de 
sujets à la mode. 


Les grandes dames (la marquise de Rambouillet, Mme du 
Deffand, Mme Récamier) € tenaient salon, en invitant 


régulièrement des célébrités pour échanger des idées. Il y 

avait des € salons littéraires / scientifiques / politiques. 

e Un SALONNARD (péj.): un habitué des salons. — Une 
€ conversation de salon est mondaine, superficielle, SNOB. — 
€ Le dernier salon où l'on cause: une réunion de bavards; d'où 
la locution € de salon, souvent péjorative: un politicien de salon 
(syn. € en CHAMBRE), un succès de salon, une conversation / des 
maurs / une vie de salon, une comédie de salon. 


° Syn. un CLUB, syn. un CERCLE: lieu de réunion semi-privé 
pour des personnes qui se cooptent entre elles. 


ዚ On organise un salon de peinture dans la salle polyvalente. 
O Vaste LOCAL dans un édifice public. 


1 Dans tous les lieux professionnels, il y a une € salle de réunion. 


* Quand il s'agit d'une € salle de spectacle / de concert / de 
conférences / de cinéma / de projection, dans un cinéma, 
d'une € salle des fétes, le mot salle peut désigner le public: 
toute la salle a applaudi. 


* Les municipalités de villages construisent souvent des 
€ salles POLYVALENTES utilisables pour toutes sortes d'acti- 
vités publiques. 


Un salon est une piéce d'un établissement, ou tout l'établis- 
sement lui-méme ouvert au public. 


* Piéce de réception: les salons de la préfecture, de la mairie; 
les salons de réception d'une maison de haute couture; les 
€ salons particuliers d'un grand restaurant, d'un grand hótel, 
destinés à de petits groupes désireux de 515016. 


* Piéce de détente: salon de télévision dans un hótel ou salle 
de télévision dans un lycée, un hôpital. — Salon des 
premières / des secondes classes dans un paquebot. — 
€ Voiture-salon dans les trains de luxe. 


e Lieu daccueil du public dans un établissement 
commercial: € salon de coiffure, € salon de thé (mais pas 
"salon de café); € salon d'essayage (syn. CABINE). 


Un salon est une EXPOSITION périodique d'œuvres d'artistes 
vivants (du nom d'un salon du palais du Louvre où à l'ori- 
gine, au XVIII s., furent organisé ces expositions): à Paris 
il y a le Salon des Artistes Indépendants, le Salon d'Automne. 
— Salon désigne aussi les comptes rendus de ces 
expositions: les salons de Diderot, de Baudelaire. 


* Le mot a désigné par la suite une exposition périodique où 
l'on présente les nouveautés dans toutes sortes de domaines: 
{Salon de l'Auto / du Livre/ des Arts Ménagers / des 
Antiquaires / de l'Aviation / de l'Enfance (syn. FOIRE). 





l'organisme et obture un vaisseau du cerveau provoquant 
un € coup de sang (vieux, fam.) ou CONGESTION (vieux), syn. 
une EMBOLIE souvent mortelle. 


SANG, nm. 


A HÉMO-, HÉMATO., -ÉMIE: bases savantes d'origine grecque 

servant à former des mots exprimant l'idée de sang. * Si elle est profonde, la PLAIE doit étre PANSÉE, sinon le 
š : ' blessé € perd du sang, il € est en sang, il a une HÉMORRA- 
1 Le sang circule dans nos veines et nos artères. GIE, il va mourir EXSANGUE, € baignant dans son sang. 


(11.6 sang et la physiologie. * Fig. Al humain peut subir une hémorragie de ses ressour- 


1 Lesang de Al humain ou animal. ces financières, une nation une hémorragie de ses ressour- 


C'est le LIQUIDE ROUGE indispensable à la VIE qui, sous l'impul- 
sion du CŒUR, CIRCULE à travers son CORPS dans ses VAISSEAUX 
SANGUINS, VEINES et ARTÈRES et apporte aux organes l'oxygène 
et la nourriture qui leur sont nécessaires. Le € sang artériel, 
rouge clair, va du cœur vers les principaux organes et le € sang 
veineux, rouge foncé, des organes vers le cceur. 


* Les biologistes distinguent, dans la composition du sang, 
les € GLOBULES rouges des € globules blancs, et opposent 
les différents GROUPES SANGUINS auxquels appartiennent 
les individus, ce qui permet de pratiquer des TRANSFU- 
SIONS de sang, de TRANSFUSER du sang à un malade ou un 
opéré. Les € donneurs de sang doivent étre sains et d'un 
€ groupe sanguin COMPATIBLE avec celui du receveur. 


Al SAIGNE. 


À la suite d'une BLESSURE quelconque, d'une ÉCORCHURE, 
d'une PIQURE, qui a entamé la PEAU, son sang COULE à l'exté- 
rieur de son corps. il peut arriver que A] se gratte 
€ jusqu'au sang: assez fort pour s'écorcher. 


e Emploi tr. A2 humain saigne Al, animal: il l'abat en 
l'égorgeant. Jadis, chez les paysans, on saignait le cochon à 
l'approche de Noël. — A1 € est saigné à blanc: il a perdu 
tout son sang. — Les médecins d'autrefois croyaient soi- 
gner leurs malades en leur faisant une SAIGNÉE, en leur 
€ tirant du sang. 


e En cuisine, certains préfèrent une € viande saignante, pas 
trop cuite, encore rouge. 


* Fig. Mon cœur saigne: j'ai beaucoup de chagrin. — Le Père 
Goriot ና sest saigné aux quatre veines pour ses filles 
ingrates: il a fait d'énormes sacrifices financiers. 


COAGULATION et HÉMORRAGIE. 


Si la blessure est superficielle, et si ]ና ÉPANCHEMENT de 
sang est minime, le sang se COAGULE rapidement; il consti- 
tue une masse solide, le CAILLOT (du verbe CAILLER qui 
s'emploie surtout pour le LAIT). Ce caillot sèche vite, et 
forme. une CROUTE qui finira pas tomber sans laisser de 
trace. — Il arrive aussi qu'un caillot se forme à l'intérieur de 


ces en hommes, et l'un et l'autre en rester exsangues. 


* Un PANSEMENT, un linge, un objet souillé par un ÉPANCHEMENT 
de sang peut étre SANGLANT, ENSANGLANTÉ (plein de sang) ou 
simplement SANGUINOLENT (portant des traces de sang). 


Le sang et la MALADIE. 


Sans blessure, certaines € pertes de sang peuvent avoir lieu, 
normalement, comme le € sang menstruel des femmes qui 
ont leurs RÈGLES (pl. obligatoire). Mais la plupart sont 
anormales: avoir des SAIGNEMENTS de nez, € l'œil injecté de 
sang, ና CRACHER le sang (quand on est tuberculeux), 
€ PISSER le sang, quand on € a du sang dans les urines. 


* 11 existe diverses maladies du sang: l'ANÉMIE (diminution 
du nombre des globules rouges et pertes des forces de 
A1). La LEUCÉMIE (augmentation massive du nombre des 
globules blancs). L'HÉMOPHILIE prédisposition aux hémor- 
ragies, par absence de coagulation. — Un HÉMATOME 
(sav.), syn. une ECCHYMOSE (sav.), syn. un BLEU (usuel) est 
un  épanchement de sang sous la peau, causé par un 
coup. Un € œil au beurre noir (fam) est l'aspect d'un œil 
dans la région duquel A1 a reçu un violent coup de poing. 


Le sang s'oppose à l'EAU qui peut désigner divers liquides 
incolores du corps: SÉRUM ou LYMPHE, SUEUR, LARMES. 


Il sort d'une blessure € du sang et de l'eau. — Fig. Al € sue sang 
et eau: il fait d'énormes efforts; il € pleure des larmes de sang: 
des larmes causées par une douleur extrêmement cruelle. 


La SANGSUE, béte aquatique, suce le sang de ses proies pour 
se nourrir; le VAMPIRE: créature imaginaire est supposé se 
nourrir du sang d'étres humains. — Fig. Al humain € suce le 
sang de A2 humain: il vit à ses dépens, le prive du nécessaire. 


La couleur € rouge sang est un rouge foncé. 


Une SANGUINE: 1. crayon d'un rouge ocre ou pourpre ser- 
vant aux dessinateurs. — 2. orange dont la pulpe présente 
des parties rouges. — La SANGRIA (mot espagnol): boisson 
rouge sang faite de vin et de fruits macérés. 
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ዚ Mon sang n'a fait qu'un tour! sang: le fait d'être né de parents nationaux, 5 oppose au 
€ droit du sol: le fait d'être né sur le sol national. 
O Le sang et la psychologie. | ው 
* Les € liens du sang sont ceux qui unissent des gens de la 


1. Le sang et le tempérament. même FAMILLE. Un mariage CONSANGUIN est conclu entre 
De même qu'il y a des € animaux à sang chaud ei des un homme et une femme € du même sang (en général des 
€ animaux à sang froid, fig. A1 humain peut € avoir le sang COUSINS). 


chaud: s'EMPORTER facilement ou € avoir du SANG-FROID 5 1 

conserve son calme en toutes circonstances. 

* Al a un TEMPÉRAMENT SANGUIN (un des quatre tempéra- 
ments distingués par la médecine d'autrefois, les trois 
autres étant BILIEUX, COLÉRIQUE et LYMPHATIQUE): corpu- 
lent, le visage rouge, il est violent, coléreux. 


3. PR. Bon sang ne saurait mentir: il nest pas possible que les 
enfants de parents valeureux soient complétement nuls. — 
Lucie a le rythme € dans le sang, elle € a ça dans le sang: c'est 
HÉRÉDITAIRE, elle est née avec cette disposition. 


e La € voix du sang (vieux et romanesque) est une sorte 
d'instinct supposé rendre AI capable de reconnaitre une 


Al € g de navet (fam.): il est sans force et sans w ; 
ላ1 € a du sang de navet (fam.): il est personne du méme sang que lui, dans des cas de longue 


ና ji séparation, de perte d'identité, etc. 
2. Le sang et l'émotion. * Fig. Notre association a besoin de € sang neuf: de recruter 
Cette nouvelle € a fouetté le sang à Jean: elle l'a excité à agir. de nouveaux adhérents apportant de nouvelles idées. 


— Mais elle € a glacé le sang à Sylvie: elle lui a inspiré une 
grande peur. — Mon sang na fait qu'un tour!: j'ai eu tres 
peur, j'ai tout de suite réagi. — € Je me fais du mauvais sang / CO Le sang et la mort violente. 
un sang d'encre. Syn. au pl., fam. Je me € ronge les sangs: je 
suis trés inquiet. 


IV La rébellion a été réprimée dans le sang. 


1 Un tyran SANGUINAIRE € réprime dans le sang une rébellion. 


i ፡ -—— qn Les rebelles sont € noyés dans leur sang. 
* Al € se paye une PINTE de bon sang: il se divertit, s'amuse 


bien, souvent en se moquant d'un autre. — N.B. La pinte e En 1914, commença une guerre SANGLANTE qui ENSAN- 
est une ancienne mesure de capacité pour les liquides, GLANTA l'Europe pendant quatre ans. Beaucoup de héros 
sé nie emi Île € versèrent leur sang pour la Patrie. — Un bon général tente 


de limiter € l'EFFUSION de sang. 


IIl. Un prince du sang est de sang royal. * Al et A2 humains se haissent si fort que € ça finira dans le sang. 


O Le sang et l'HÉRÉDITÉ. | 
2. Fig. A2 abstrait, injure, affront, reproche, est SANGLANT: 


profondément BLESSANT. Éric a agressé Sylvie! Jean ዘዘ € a 
fait des reproches sanglants. 


SAUVER, v. 


[ ] Ensemble de locutions antérieures aux découvertes de la 
biologie moderne. 


1 Al est un animal. 


En matière d'élevage, un € pur-sang est un cheval dont la pureté 
de RACE est attestée par son PÉDIGREE: le registre GÉNÉALOGIQUE 
que tient son éleveur, qui ne mentionne aucun CROISEMENT. [ e 
sang était jadis supposé transmettre les caractéres GÉNÉTIQUES D AI sauve A2 d'un DANGER ላጋ. 
des individus. — Un € sang-mélé provient du croisement de races 
différentes. — Fig. Marius est un Marseillais pur sang: il réalise par- 
faitement le stéréotype du Marseillais. 


l. Les pompiers ont sauvé de l'incendie une famille entière. 


L] Lorsque A2 assure effectivement son salut par ses propres 
moyens, sans le secours de A1. on ne dit pas habituelle- 
ment "il se sauve. On dit plutôt € il se tire d'affaire, il RÉUSSIT 


2. Alest humain. à + inf. (se libérer d'une dette, trouver un abri, etc.) 
Jeannot et sa sœur Sylviane € sont du même sang (vieux, rare, 1 A2 est sur le point de PERDRE un BIEN ou de SUBIR un MAL 
litt.): ils ont les mêmes père et mère. — Un € prince du sang important; il est IMPUISSANT à l'éviter par lui-même. AI fait 
est € de sang royal: il est fils, ou descendant d'un roi et ce qu'il faut pour que A2 ne perde pas ce bien ou ne subisse 
d'une reine. — Les membres de la noblesse ont, dit-on, € le pas ce mal: il est le SAUVEUR de A3; il le SOUSTRAIT au dan- 
sang bleu. — Dans les codes de nationalité, le € droit du ger, syn. fam. le € TIRE d'affaire. 
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* ላሪ peut être humain ou non humain, concret ou abstrait. 
A sauve ses papiers les plus importants; il sauve l'honneur, 
sa réputation. — Fig. Al € sauve les meubles: dans une 
situation qui entraine fatalement des pertes, il sauve au 
moins le plus important. 


e Al sauve à quelqu'un un bien qu'il est en danger de 
perdre: il lui sauve la vie, l'honneur, la vue (s'il est en dan- 
ger de devenir aveugle), etc. 


* Le SALUT de A2 humain est un état de SÉCURITÉ retrouvé 
aprés une période de danger. — A2 € doit son salut à Al 
parce que Al lui € a tendu une planche de salut (Fig.: 
comme dans un naufrage oü on s'accroche à ce qui flotte). 
— Une mesure de € salut public est prise par les autorités 
quand elles ont à sauver toute une collectivité qui se 
trouve en danger. 


* |l y a diverses maniéres pour A1 de sauver A2 selon le 
genre de A3 auquel A2 est exposé et selon qu'il y a ou non 
URGENCE, que le danger est IMMINENT ou non. 


A2, victime d'un SINISTRE, incendie, naufrage, accident en 
montagne, est en € péril de mort. 


Al est spécialisé, connait les techniques nécessaires pour 
SECOURIR rapidement Al, syn. pour € aller à son SECOURS: 
cest un SAUVETEUR qui participe à une opération de SAUVE- 
TAGE. — Le € secours en montagne est une organisation de 
sauvetage. — Quiconque prend un bateau doit avoir à sa dis- 
position un € gilet de sauvetage ou une € bouée de sauvetage 
pour pouvoir flotter en cas de besoin. — Les navires doivent 
avoir des € CHALOUPES, syn. CANOTS de sauvetage oü faire 
embarquer les naufragés éventuels. — Il y a dans certains 
ports un € bateau de sauvetage prêt à aller secourir toute 
embarcation signalée en DÉTRESSE. — Les suuveteurs sont 
parfois récompensés par une € médaille de sauvetage. 


* Une personne qui apprend à donner les € premiers secours 
à un accidenté est un SECOURISTE. 


ላ] FUIT devant ses POURSUIVANTS ou ses PERSÉCUTEURS. A2 
lui € donne (un) ASILE: il l'ACCUEILLE dans un endroit dont il 
interdira l'entrée à ses poursuivants. — Dans certains cas A1 
peut invoquer le € droit d'asile. — Emplois affaiblis (vieux): 
lieu où on accueille des personnes sans ressources; pour 
les clochards, un € asile de nuit; pour les vieillards sans res- 
sources, un € asile de vieillards. On dit plutót aujourd'hui 
un FOYER, une € maison de retraite. 


Al risque la RUINE, de gros problèmes financiers: ላ] € se 
porte GARANT pour Al, GARANTIT le paiement de sa DETTE, 
RACHETE sa créance, lui REMET sa dette, paye sa RANÇON. 
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Sans que le danger soit forcément imminent, et pour le PRÉVE- 
NIR en prenant diverses PRÉCAUTIONS, A1 PROTÈGE A2, le 
prend sous sa PROTECTION, le DÉFEND, le € met à l'ABRI de A3, 
le PRÉSERVE de A3. — A1 € place A2 sous sa SAUVEGARDE (litt., 
juridique). 


[1 suffit parfois que A1 SIGNALE un danger à A2 pour que A2 
l'ÉVITE par lui-même: ላ] € donne l'ALARME / l'ALERTE; il PRÉ- 
VIENT A2, l'AVERTIT du danger, lui € donne un AVERTISSE- 
MENT utile, un € conseil SALUTAIRE. — Jean € met Luc en 
GARDE contre le danger de rouler avec des pneus lisses. 


Dans la religion chrétienne, Jésus-Christ est le SAUVEUR 
des hommes: il les sauve de la DAMNATION, ou condamna- 
tion aux peines de l'ENEER, syn. il leur donne le moyen de ne 
pas être DAMNÉS; il les RACHÈTE en EXPIANT leurs PÉCHÉS par 
les souffrances de sa PASSION. 


Al humain se sauve, syn. € fait son salut s'il met à profit les 
gráces que lui a acquises Jésus-Christ. — Dans le cas con- 
traire, il se PERD, se damne. — Dicton sujet à des interpréta- 
tions plus ou moins larges: Hors de l'Église point de salut. — 
ና L'Armée du Salut dont les membres sont les SALUTISTES 
est une organisation protestante destinée à secourir et à 
évangéliser les miséreux. 


* Al se RACHETE: il compense par une conduite exemplaire 
les torts qu'il a causés dans le passé. 


I. Ona pu secourir les alpinistes perdus: ils sont sauvés! 


[^ A2 est sauvé; il est € hors de danger. — Si le danger était 


grand, on dira (fam.): € il l'a échappé belle! 


Il a eu une grave maladie, il en est RÉCHAPPÉ: il s'est trouvé 
pris dans un sinistre, il en est RESCAPÉ (adj.); c'est un res- 
capé (nom). 


Il fuyait: le voilà € hors d'ATTEINTE, € à l'abri, € en SÉCURITÉ; 
il € a trouvé refuge € en lieu sûr. C'est un RÉFUGIÉ (nom). 


1] a été en danger de mort et le voilà INDEMNE, syn. € SAIN et 
SAUF: sans blessures, en bonne santé; il € a la vie sauve, 
notamment si, condamné à mort, il a été grácié. — Un € sauf 
conduit est un document permettant de circuler dans une 
zone en principe interdite sans étre inquiété, notamment en 
temps de guerre. — € L'honneur est sauf: nous avons perdu 
quelque chose, mais nous ne sommes pas déshonorés. 


Emploi grammatical de SAUF, préposition: si on imagine un 
seul et unique rescapé, sain et sauf, dans un sinistre qui a 
fait beaucoup de victimes, on comprendra comment sauf à 
pu en venir à exprimer l'idée d'EXCEPTION. Tous les enfants 
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de la colonie ont été intoxiqués sauf Jeannot; syn. EXCEPTÉ 
Jeannot, € à l'exception de Jeannot. — Tout le monde est parti 
en vacances sauf Sylvie. — Tu dois étre présent tous les jours 
sauf si tu es malade. 


ዘ. À l'approche du lion, les gazelles se sauvent. 


[^ A] se sauve rapidement. 


1 ለ2 se sauve: il € cherche son salut dans la FUITE, il S'ENFUIT 
(devant A3), PART VITE; il FUIT (A3): il s'éloigne de A3 aussi 
rapidement que possible pour lui ÉCHAPPER. Cela ne signifie 
pas nécessairement qu'il lui échappera et sera sauvé, mais 
seulement qu'il tente de lui échapper. — € Sauve qui peut!: 
en cas de grand danger, un chef peut donner à sa troupe cet 
ordre, ou cette permission: que tous ceux qui le peuvent 
senfuient. — Emploi nominal: le ና sauve qui peut: la fuite 
d'une foule de gens. 


* A2 humain qui fuit est un FUYARD. — € Dans sa fuite, il 
cherche à se RÉFUGIER, à trouver un REFUGE: un lieu où il 
sera au moins provisoirement en sécurité. 


* Emploi affaibli, Je me sauve (fam.): au revoir, je suis un 
peu pressé, il faut que je m'en aille. 


* Un vendeur / marchand € à la SAUVETTE étale un peu de 
marchandise sur le trottoir, sans en avoir le droit, tout prét 
à se sauver rapidement en cas d'approche de la police. 


2. Syn. A2 DÉGUERPIT, syn. ironique, À2 DÉCAMPE, syn. fam., il 
€ fiche le camp: il abandonne précipitamment un logement, 
un espace quil occupait. — La police a fait déguerpir les squat- 
ters. — Les squatters ont décampé. — Vulg. ና Fous-moi le camp, 
et plus vite que ca, si tu ne veux pas que je tattrape. 


* A2 s'ÉVADE: il S'ÉCHAPPE de sa prison ou du lieu où il était 
enfermé; il réussit ou rate son ÉVASION. 


* A2 FILE: il part et va vite, droit devant lui. 
* A2 DÉTALE: il part en courant à toute vitesse. 
e A2 S'ESQUIVE: il part discrètement sans être vu. 


SAVOIR et CONNAITRE, v. 


L Marcsaitoü habite Jean; il sait qu'il habite rue Victor Hugo. 
> A2 est un FAIT. 
1 Al sait A2, phrase à l'ind. introduite par que ou interroga- 
tive indirecte. 


Al a APPRIS A2; il l'a dans sa MÉMOIRE; il peut se le RAPPELER 
quand il veut; il ne met pas en doute la VÉRITÉ de A2. Je sais 
que Max a déménagé et qu'il habite maintenant à la campagne. 
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— Tu es sûr? — Tout à fait! Je sais où il habite. Je le sais € de 
SCIENCE certaine. 


» Ant. Al IGNORE A2: il ne sait pas A2. Sylvie ignore à quelle 
heure part le train pour Paris; elle ignore que cest à neuf 
heures; elle voudrait bien le savoir. L'employé va la RENSEI- 
GNER lui € donner le RENSEIGNEMENT. 


+ A3 € fait savoir A2 à ላ] (style administratif). Le recteur a 
fait savoir à Sylvie qu'elle a obtenu son changement. Il l'en 
a INFORMÉE, il le lui a appris; maintenant, elle le sait. 


* GR. Dans ce type de phrase, savoir est seul possible. On a 
dit jadis, mais on ne dit plus: Al connait que A2. C'est un 
archaisme, à la différence de savoir que... et RECONNAITRE 
que... qui sont usuels. Mais on peut dire au passif: € Il est 
connu qu'il n'y avait presque plus de prisonniers à la Bas- 
tille. — € C'est bien connu! ou à la forme pr. (fam.): Alice 
vieillit et € ca se connait. 


De A2, A1 € en sait quelque chose. 


Ou bien € il n'en sait rien. D'une situation A2, Al peut 
savoir partiellement certains faits, repris par le pronom en. 
Sais-tu ce que Marc a fait hier? — Je sais seulement qu'il est 
sorti à trois heures; je n'en sais pas davantage. — Tu ne sais pas 
où il est allé? — Non, je n'en sais rien. 


* Jean € en sait long sur Marc; il ne sait pas tout mais sait 
beaucoup de choses (peut-étre compromettantes). 


e Quand AI a été victime ou bénéficiaire de A2 on peut 
dire qu ና il en sait quelque chose! — L'orage d'hier soir a été 
violent! — J'en sais quelque chose, ma cave a été inondée. 
Syn. € Je suis payé pour le savoir! 


€ Qui sait? suivi ou non d'une interrogative indirecte, € va 
savoir, € allez savoir (fam.) marquent le doute. Qui sait si 
Marc embauchera Éric? Marc embauchera peut-être Éric? 
Qui sait? Allez savoir! 


* Quand Al ignore A2 et renonce à émettre des hypothè- 
ses, il peut employer je ne sais + interrogative indirecte 
(dans les loc. ci-dessous, la substitution de j'ignore à je ne 
sais est impossible), ou € Dieu sait... — Marc habite je ne 
sais où, il a déménagé depuis je ne sais combien de temps, il 
fait je ne sais quoi... Il aura encore inventé € Dieu sait 
quoi: une chose que je ne peux imaginer. — Il a dñ partir 
pour l'Amérique. ና On ne sait jamais. — € Dieu seul le sait!: 
pas moyen de le savoir. 


* € Un je ne sais quoi: quelque chose d'indéfinissable. Il y a 
dans le sourire de Sylvie un je ne sais quoi d'ironique. 


Autres locutions usuelles. 
Dans la conversation: € Tu suis? € Vous savez? servent 


* à apprendre à l'interlocuteur quelque chose qu'il ignorait 
probablement, sans exclure complètement qu'il le savait 
peut-être. Tu sais que Max a déménagé? Il habite désormais 
à la campagne. — Oui, je (le) savais! / Non, je ne savais pas! 


* ou simplement à attirer son attention sur un point de 
quelque importance. Tu sais, Luc a mauvais caractère, fais 
attention de ne pas le vexer. — Bien sûr. 


* € Vous savez bien que A2 appelle une confirmation de 
l'interlocuteur. Vous savez bien qu'on annonce une tem- 
péte, alors ne partez pas en mer! — Bien sár que non! ou au 
contraire Mais si, il n'y a pas de danger! 


* € Je sais bien,... mais exprime une approbation partielle 
suivie d'une restriction. Je sais bien que vous étes de bons 
navigateurs, mais tout de méme, c'est imprudent. 


e € Si j'avais su exprime le regret. Si j'avais su que la mer 
serait aussi forte, nous ne serions pas partis. — PR. Si jeu- 
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En ce qui concerne une technique, une profession, Al 
€ s'y connait (fam.). 


Il en a une bonne expérience; syn. soutenu, il est COMPÉTENT; 
il a acquis la COMPÉTENCE de cette technique. L'avocat de 
Marc est compétent dans le domaine juridique; il a une grande 
compétence. — Sylvie s'y connait en pátisserie. — Elle y connait 
quelque chose: elle en a une certaine compétence. 


* Ant. Marie n'y connait pas grand chose, n'y connait rien: 
elle est à peu prés ou complétement incompétente. — Elle 
€ ne connait rien à rien: elle est complétement 
INCOMPÉTENTE; son INCOMPÉTENCE est totale. 


Jean sait vivre. 


Ses manières sont conformes à ce qu exige la société où il vit; 
il ne se rend pas ridicule; il ne se fait pas mal juger. Il a du 
SAVOIR-VIVRE: ensemble des bonnes manières, des règles de 
courtoisie et de politesse acquises par un A1 bien élevé. Jean 
a du savoir-vivre. Il remplit trés bien des fonctions officielles. 


Mi c d [ዚ Sylvie sait / connait l'adresse de Max et la recette du baba. 
nesse savait, si vieillesse pouvait! 


° Jean € sait de quoi il retourne: il est au courant de la situa- > A2 est le nom abstrait d'un fait ou d'une pratique. 


tion. — ቭ € sait à quoi s'en tenir: son opinion est faite. 1 Le nom A2 donne une INFORMATION résumant le contenu 


* Une affirmation ou, plus souvent, une négation peut étre 
renforcée par € que je sache (subj. présent de savoir). Syl- 
vie nest jamais allée en Amérique, que je sache. — Syn. € à 
ma CONNAISSANCE. — Variante litt. prétentieuse: Je ne 
sache pas que Sylvie soit jamais allée en Amérique. 


IL Le cuisinier sait faire les sauces: il s'y connait. 


[^ A2 est un savoir-faire. 


1 ለ] humain sait faire A2. 


Il a APPRIS à A2 inf., il a acquis des RÉFLEXES, des HABITUDES, 
qui le rendent CAPABLE, en toute occasion, de faire correc- 
tement l'action A2; il en a la PRATIQUE. Sylvie sait faire le 
baba / parler anglais / aller chez Max. 


En ce qui concerne divers travaux, un Al qui a exercé long- 
temps un méme genre d'activité, en connait toutes les dif- 
ficultés, sait comment les éviter, a pris de bonnes 
habitudes: il a une TECHNIQUE fondéc sur l'EXPÉRIENCE qui 
lui permct d'arriver à de bons résultats; il est EXPÉRIMENTÉ. 
Éric est un mécanicien expérimenté; il a une longue 
expérience; il sait réparer les voitures. 

e Tout cela constitue un SAVOIR-FAIRE: l'ensemble des CON- 
NAISSANCES pratiques et dcs bonnes habitudes acquises 
par un Al qui exerce bien son méticr. Pour bien réussir un 
baba, il faut du savoir-faire. 


d'une phrase à l'ind. introduite par que. Sylvie connait / sait 
l'âge de Max, la date de son mariage avec Léa, son salaire men- 
suel, son adresse, l'heure oñ il part au travail, son itinéraire... 


* Mais connaitre est seul possible avec un A2 de sens com- 
plexe, difficile à réduire à que + phrase. Sylvie connait le 
caractère de Max, son tempérament, ses manières, sa générosité. 


A3 € porte à la CONNAISSANCE de A1 A2, nom abstrait (style 
administratif). 


Al € prend connaissance de A2. — A2 € vient à la connais- 
sance de Al. Luc porte à la connaissance de son directeur les 
doléances des employés. — Un incident récent est venu à ma 
cormaissance: je l'ai appris (par hasard). — Le ministre prend 
connaissance du rapport de la commission. Désormais, il en € a 
connaissance et il peut dire: € à ma connaissance, les mesures 
que nous avons prises ont donné de bons résultats. — Jean a agi 
€ en (toute / pleine) connaissance de cause: en connaissant 
toutes les conditions dc son action, syn. SCIEMMENT. 


A sait / connait A2, une langue. Sylvie sait / connait l'anglais. 


* Al sait / connait A2, une technique. Sylvie sait / connait la 
manière de faire un baba. — Eric sait / connait la mécanique. — 
Il a une ና CONNAISSANCE approfondie de la mécanique. 


e A] sait / connait A2, un textc cntier (la table de multiplica- 
tion, un róle à jouer au théátre, un poëme, une chanson, un 
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morceau de musique): il est capable de s'en rappeler le con- 
tenu ct de le reproduire plus ou moins fidèlement. Mais, 
N.B., Al € sait / connait par cœur A2: il peut lc reproduire 
sans changer un mot ni unc note; syn. fam. € il le sait sur le 
bout du doigt / des doigts. 


Connaitre seul possible. 


* ላ] connait A2, une discipline considéréc dans sa globa- 
lité. Jean connait la musique, la géométrie. 


° Al connait A2, un certain type d'expérience. Jean a connu la 
guerre et la faim. Il est bien temps qu'il connaisse le bonheur! 


Le SAVOIR de AI, inf. employé comme nom, svn. plus 
usuel, ses CONNAISSANCES (pl. obligatoire): lensemble 
cohérent des A2 qu'il sait. En histoire, l'étendue du savoir / 
des connaissances de Jean est étonnante. — Il n'avait que des 
€ connaissances générales en astronomie, il les a élargies, 
approfondies. — Le € contrôle des connaissances: les épreu- 
ves permettant de vérifier ce que les élèves ou les étudiants 
ont appris et savent. 


* ላ] € a la science infuse (ironique): il sait tout, de façon 
miraculeuse, sans l'avoir appris. 
* La SCIENCE, au sens moderne du mot (voir cet article), est 


un ensemble de savoirs de portée universelle, acquis par 
les rigoureuses € méthodes SCIENTIEIQUES. 


IV Jean et Marc se connaissent bien; ce sont de vieux amis. 


ው A2 est un ÊTRE. — Savoir est exclu. 


1 
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Al humain (éventuellement animal supérieur) connait 
A2 humain. 


Il l'a vu, et vu agir, entendu parler, il a en mémoire son 
aspect physique, et aussi les traits de son caractére, son his- 
toire et son mode de vie; il peut le RECONNAITRE s'il le ren- 
contre. Le chien connait son maitre et le maitre connait son 
chien. — Je connais Marc, Marc et Jean se connaissent. — 
Connais-toi toi-même! disait Socrate. — Jean connait Marc 
intimement, mais ne comiait Luc que € de nom et de vue. — 
Luc € gagne à étre connu: il cst meilleur quil ne le parait. 


* Al et A2 € font CONNAISSANCE: ils ont un premier 
contact; ils se connaitront mieux par la suite. — Jean € a 
fait la connaissance de Marc, € a fait connaissance avec 
Marc il y a vingt ans. — Maintenant, ce sont de € vieilles 
connaissances: des gens qui se connaissent depuis long- 
temps. — Pour leur mariage, Jean et Sylvie ont invité € les 
amis et connaissances: les personnes connues, pas forcé- 
ment trés intimes. 


2 Al humain connait A2 non humain. 
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+ A2 concret: il l'a souvent vu, utilisé, il peut, quand il veut, 
le rappeler à sa mémoire, le reconnaitre. Le cheval connait 
son écurie. — Je connais trés bien la maison de Marc, jy vais 
souvent. — Sylvie connait vaguement Londres. Elle y a passé 
deux jours. — Connais-tu ce blouson? — Oui cest celui de 
Jeannot. — La connaissance du terrain est indispensable 
dans les opérations militaires. 


e A2, œuvre de l'esprit: ላ] l'a lue et relue, écoutée et réécou- 
tée, vue et revue, clle lui est devenue familière, il peut en 
analyser la structure et les caractéres, il n'a besoin que de 
quelques détails pour en identifier l'auteur. Jean connait bien 
l'œuvre de Victor Hugo, la 9* symphonie de Beethoven, les gra- 
vures de Rembrandt. Cela fait partie de sa CULTURE. 


* Al connait une chanson: il en a une idée globale, la RECON- 
NAITRAIT à l'occasion, mais ne serait pas nécessairement 
capable de la reproduire exactement. — Fig. € On connait 
la chanson!: tu répétes toujours la méme chose, nous 
savons depuis longtemps ce que tu nous racontes, tu ne 
nous apprends rien. 


Ant. A2 est INCONNU de Al humain. A2 humain est un 
INCONNU pour Al. € Un illustre inconnu fait l'important, 
mais personne ne le connait. 


* Al MÉCONNAIT A2: il le connait mal et en a une mauvaise 
opinion qui n'est pas justifiée. Var Gogh, de son vivant, a 
été € un génie méconnu. 


* Al humain IGNORE A2 humain: il se comporte comme si 
A2 n'existait pas, refuse de le fréquenter, ne parle jamais 
de lui. Luc et Jean s'ignorent. 


V Le malade a toute sa connaissance. 


En parlant d'un individu particulier. 


AI, malade ou vieillard resté conscient et intelligent € a 
toute sa CONNAISSANCE: la pleine CONSCIENCE de lui-méme 
et des autres. — A1 € perd connaissance: il s'évanouit, n'a 
plus aucune perception; il € reste sans connaissance pen- 
dant un ccrtain temps, puis € reprend connaissance: recom- 
mcnce à éprouver des sensations et à étre CONSCIENT. 


En parlant de l'homme en général. 


Les philosophes élaborent une € théorie de la connaissance. 
Les psychologues opposent entre eux les différentes sortes 
dc connaissance ou manière de connaitre: sensorielle, abs- 
traite, intuitive, pratique, expérimentale, etc. 


V. Je ne saurais trop vous recommander ce restaurant, il 
connait une grande affluence. 
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[.1 Emplois affaiblis de savoir et connaitre. 


Savoir, c'est POUVOIR. 


* Savoir au conditionnel, dans une phrase négative (vieux et 
litt.).Je ne saurais accepter des conditions pareilles, elles 
soni trop désavantageuses! : je ne peux pas les accepter. 


* Jeannot ne sait pas rester en place. Il vient de tomber et de 
se faire mal: il pleure € tout ce quil sait: il n'est pas capable 
de rester en place: il pleure aussi fort qu'il est capable de 
pleurer (fam. et régional). 


Connaitre, c'est AVOIR. Al non animé connait A2, état ou 
évènement. La côte a connu cet été une affluence de touristes 
exceptionnelle. — Le pays connait une certaine prospérité. — 
La France a connu bien des révolutions au cours de son his- 
toire. — Le dévouement de Jean ne connait pas de bornes. 


Connaitre, c'est POSSÉDER. A1 humain € ne se connait plus: 
il ne se possède plus, n'est plus MAITRE de lui-même. Quand 
Éric a touché son salaire, il dépense sans compter, il ne se 
connait plus. 


SCIENCE, nf. et SAVANT, adj.qual. et n. (f. SAVANTE) 


A -LOGIE: suffixe sav. d'origine grecque servant à former des mots 
exprimant lidée de science. Ex. biologie: science de la vie, 
ethnologie: science des différents groupes humains. 


A -LOGUE, -LOGISTE: suffixes sav. d'origine grecque servant à 
former des mots exprimant l'idée de spécialiste d'une science: ex. 
ethnologue, biologiste. 


1 Un savant est un homme de science. 
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[^ AI humain est un savant. 


La science est un SAVOIR, un ensemble cumulé de CONNAIS- 
SANCES acquises de facon méthodique, par l'observation cri- 
tique des faits, la mesure et le calcul, et dont la portée est 
universelle. 


* Al est un € homme de science, syn. un SCIENTIFIQUE. Sa 
spécialité est une science qu'il pratique dans un € esprit 
scientifique. Si, à partir de faits qu'il a OBSERVÉS, il recourt 
à l'INTUITION pour faire une € hypothése scientifique, il la 
VÉRIFIE par d'autres faits et cherche les faits contraires qui 
pourraient la FALSIFIER: DÉMONTRER sa fausseté et, s'il n'en 
trouve pas, PROUVER par là-méme qu'elle rend compte de 
la réalité. Il est SCIENTIFIQUEMENT prouvé qu'un chromo- 
some supplémentaire est à l'origine de la trisomie 21. ላ] 


SCIENCE 


élabore des € théories scientifiques dans le but de connai- 
tre les LOIS de la NATURE. 


2. La RIGUEUR des € méthodes scientifiques. 
j q 


Un Al RIGOUREUX ne permet aucune fantaisie, aucune 
exception à la règle. Une méthode scientifique doit être 
EXACTE, PRÉCISE, LOGIQUE. 


* En morale, une personne RIGORISTE applique ses principes 
avec rigueur; elle est RIGIDE. — En météorologie, un CLIMAT, 
un HIVER rigoureux imposent des régles de vie strictes. 


| € À la rigueur, emploi affaibli: en cas d'extrême nécessité, 
à la limite, syn. € au pis aller. 

L'objectivité nécessaire. 

€ Il nest pas scientifique de + inf., par ex. de prendre ses 
désirs pour des réalités. — La € science moderne n'est pas 
celle de € l'arbre de la science du bien et du mal (Bible). — ዘ 
n est pas scientifique de décider du bien et du mal, mais seu- 
lement du vrai et du faux et encore, dans des domaines bien 
délimités. Cependant, (citation de Rabelais passée en pro- 
verbe) PR. Science sans CONSCIENCE n'est que ruine de l'âme. 


e Al tend vers une CONNAISSANCE OBJECTIVE et non SUBJEC- 
TIVE de la réalité; ce n'est pas un LITTÉRAIRE ni un ARTISTE; 
ni un PHILOSOPHE qui fait de la MÉTAPHYSIQUE. Cependant 
il fait de la métaphysique sans le savoir s'il est SCIENTISTE, 
syn. POSITIVISTE: s'il estime que la science résout tous les 
problémes, suffit à satisfaire tous les besoins de l'intelli- 
gence humaine et que ses méthodes devraient étre éten- 
dues à tous les domaines de la vie intellectuelle et morale. 

Al fait partie du € inonde de la science. 
C'est un CHERCHEUR, il appartient à une ÉQUIPE scientifique: 
un groupe de personnes ayant la méme spécialité et les 
mêmes buts de recherche. — Il utilise des appareils scienti- 
fiques, constitue des collections scientifiques, écrit des arti- 
cle scientifiques dans des revues scientifiques, participe à des 
congrés, à des expéditions scientifiques. 

* Al est titulaire d'un € doctorat és sciences, il enseigne les 
sciences. — S'il a un SAVOIR trés étendu dans sa spécialité, 
s'il y a fait des DÉCOUVERTES importantes, c'est un savant, 
peut-étre méme un f grand savant qui € a fait avancer la 
science; il mérite d'être élu à l'E Académie des sciences. 


I. À la faculté des sciences, on enseigne les matières 
scientifiques; à la faculté des lettres, les sciences humaines. 
1 Diverses sortes de sciences. 


L'ÉPISTÉMOLOGIE est l'étude critique des sciences, de leurs 
méthodes, de leur histoire. Elle en distingue plusieurs sor- 
tes ayant chacune leurs méthodes particuliéres. 
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SCIENCE 


° Les MATHÉMATIQUES, science des NOMBRES, sont construi- 
tes par DÉDUCTION à partir d'un minimum de POSTULATS 
conformes à l'expérience courante. 


* C'est la base des autres € sciences EXACTES mais EXPÉRI- 
MENTALES, combinant le CALCUL et l'EXPÉRIMENTATION en 
LABORATOIRE, comme la PHYSIQUE et ses APPLICATIONS à 
l'ÉLECTRICITÉ, à la RADIO, à la CONSTRUCTION etc. qui sont 
des € sciences APPLIQUÉES. 


* Les données de la € RECHERCHE fondamentale en physique, 
biologie, etc. sont appliquées par les INGÉNIEURS, les PHAR- 
MACIENS, les MÉDECINS, etc. 


Les sciences humaines. 


Il existe une € Académie des sciences morales et politiques, 
nom ancien des € sciences humaines comme la psychologie, 
la sociologie, l'histoire, l'archéologie, qui reposent sur l'étude 
CRITIQUE de TEXTES et plus généralement, de DOCUMENTS: 
tous objets interprétables comme source de renseignements. 


* L'observation peut étre le résultat d'ENQUÉTES systémati- 
ques, là oà l'expérimentation est soit difficile soit impossible, 
et où le calcul ne peut porter que sur des STATISTIQUES. 


e Dans ces domaines, surtout en matière d'histoire et de lit- 
térature, les savants sont des ÉRUDITS qui ont reçu une 
éducation plus LITTÉRAIRE que scientifique et publient des 
ouvrages d ÉRUDITION. 


* Une f société savante regroupe généralement des érudits. 
Certaines sociétés savantes importantes s'appellent des 
ACADÉMIES, par ex. l'{ Académie française, composée de 
quarante écrivains élus, chargée de contróler le bon usage 
en matière de langue française. 


Les € sciences OCCULTES. 


Elles usurpent le nom de science mais ne reposent pas sur la 
méthode scientifique; elles sont tenues en suspicion à la fois 
par les scientifiques et par les principales religions. Certaines 
prétendent prédire l'avenir: l'ASTROLOGIE, la CARTOMANCIE, la 
DIVINATION. L'ALCHIMIE, prétend transmuer un corps en un 
autre corps; la MAGIE, produire des phénoménes inexplicables 
par les lois de la nature, etc. Les gens qui pratiquent l'OCCUL- 
TISME croient à l'existence de € forces occultes, syn. SECRÈTES, 
et sont INITIÉS aux pratiques qui les font intervenir. 


La science et le grand public. 


Les ouvrages des spécialistes étant souvent rebutants pour 
le grand public, il est nécessaire de VULGARISER leurs 
recherches. Il existe de bons € ouvrages de VULGARISATION 
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qui présentent de façon simple et exacte l'essentiel des 
découvertes scientifiques. 


* Des auteurs de romans ou de films sen emparent pour faire 
des ouvrages de € science-fiction oü ils anticipent largement 
et de facon fantaisiste sur les développements de la science 
pour créer des situations romanesques et fantastiques. 


II. Le cuisinier est savant en matière de sauces, il en parle 
avec science. 
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> AI humain est savant. 


En dehors du domaine scientifique. 


Bien sûr, un savant (nom) est un homme savant (adj)! Mais A1 
peut étre plus ou moins savant dans telle ou telle spécialité et 
être capable d'en parler SAVAMMENT, sans pour autant être un 
savant (nom) au sens scientifique du mot. Le peintre est 
€ savant dans l'art de peindre, il a € la science du dessin et des 
couleurs. — Marc a une parfaite science du monde des affaires. 
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* 1] y a même des € animaux savants qui ont APPRIS de leur 
DRESSEUR ou de leur DOMPTEUR à Íaire des tours surprenants. 


Al est ና ዘዝ puits de science: il sait un tas de choses, syn. il 
est VERSÉ dans sa spécialité: il y est FORT; il est CALÉ dans 
une matière d'examen. 5 1 s'agit de choses intellectuelles, 
il est INSTRUIT, il a de INSTRUCTION. Sans être à proprement 
parler un spécialiste, il peut être CULTIVÉ, avoir une bonne 
CULTURE, littéraire ou scientifique, une bonne € culture 
générale. Il est LETTRÉ s'il a lu beaucoup d'œuvres littéraires. 


* Mais sil € fait étalage de son savoir pour éblouir les autres, 
il est PÉDANT. C'est souvent le cas d'un € demi-savant 
(péj.) qui n'a qu'une culture médiocre et croit tout savoir. 


Al est (un) IGNORANT (nom ou adj.): il n'a ni savoir ni 
science, au moins en certains domaines. Ex.: Max est savant 
en astronomie, mais en musique, il est complètement igno- 
rant, d'une grande IGNORANCE, d'une € ignorance crasse. 


* Al est ILLETTRÉ s'il a des difficultés de lecture, d'écriture 
et de compréhension d'un texte écrit; il est ANALPHABÈTE 
sil ne sait pas du tout lire; il faudra qu'il suive des cours 
d'ALPHABÉTISATION. 


IV Ce livre est trop savant pour moi. 


> ላ] non humain est savant. 


1 Al est un ouvrage, un discours, une note. 


Il a été produit par un spécialiste, et n'est pas accessible au 
grand public qui le trouve DIFFICILE, DUR, syn. intensif, 
ARDU. Une f revue savante publie des articles d'érudition. — 


Une € édition savante publie un texte vérifié sur les manus- 
crits, accompagné de € notes critiques. 


እ] est une action COMPLIQUÉE. 


Elle a demandé beaucoup de réflexion et de SAVOIR-EAIRE 
peut être dite savante. Le cuisinier fait une cuisine savante. 
— Sylvie fait des calculs savants pour équilibrer son budget. — 
Marc pratique à l'égard de son personnel un savant dosage de 
fermeté et de souplesse. 


MOTS POPULAIRES et mots savants. 


En linguistique, on appelle € mots savants des mots calqués 
sur le latin ou sur le grec, à partir dc textes écrits et € mots 
populaires des mots qui proviennent du latin par voie orale, 
aprés avoir subi toutes sortes d'évolutions phonétiques. 
Quand un mot latin est représenté par une forme savante et 
une forme populaire, ccs deux formes sont des DOUBLETS. Ex. 
le mot latin advocatus a donné avocat (mot savant) et avoué 
(mot populaire). — Les sciences en général et la médecine en par- 
ticulier emploient beaucoup de mots savants; ce sont leurs 
ና vocabulaires de spécialité, syn. péj. leur JARGON. A1, scien- 
tifique prétentieux, JARGONNE quand il emploie sans nécessité 
trop de mots savants qui rendent son discours obscur. 


SEC, adj.qual. (f. SÈCHE) 


Un pays sec. 


1 Al, CLIMAT, est sec. 


[] ne PLEUT pas beaucoup. የ Il fait sec, un temps sec, un froid 
sec, l'été est sec: les PLUIES y sont inférieures à € la moyenne 
saisonnière. Dans les pays tropicaux, la € saison sèche 
s oppose à € la saison des pluies. 


* Al spatial: un pays. un terrain, un cndroit est sec. 


[] n'a pas ou peu dc SOURCES ou de € cours d'EAU, reçoit peu 
de pluies. La Grèce est un pays plus sec que la Norvège. — La 
SÉCHERESSE est l'état d'un pays temporairement privé d'eau. 
Cet été la sécheresse a fait beaucoup de tort aux cultures. 


A1, sol, terrain, pays, est ARIDE. 


Peu de végétation y pouse, à cause d'un manque d'eau 
habituel; il est STÉRILE et INCULIc. [ 'ARIDITÉ du Sahara est 
due au manque d'eau, à l'ensoleillemen. ot à des vents vio- 
lents. — Fig. Al abstrait, lecture, matière d'ensux;nemcnt 
aride, est difficile à comprendre, pcu intéressant. 
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3. 


5. 


< 


A1, la source, le puits, TARIT (v.intr.) ou se tarit (v.pr.). 


Il devient progressivement sec. Certaines sources sont TARIS- 
SABLES, d'autres INTARISSABLES. Le torrent est € à sec: il ne 
coulc plus d'cau dans son lit. — On peut le € passer à pied sec. 


* Fig. Le recrutement des employés se tarit, ils sont trop mal 
payés: il y a de moins cn moins de candidats à l'embauche. 
— Marie est intarissable quand elle parle d'archéologie: elle 
n'arréte pas d'en parler, tient des discours interminables. 
— Elle € ne tarit pas de détails sur les pyramides d'Égypte. 


Al concret, qui était MOUILLÉ ou HUMIDE, ou recouvert 
d'un LIQUIDE quelconque, SËCHE (v.intr.). 


Syn. intensif, se DESSÈCHE: il devient SEC. Le linge fraiche- 
ment lavé séche au soleil. — L'encre séche sur le papier. — La 
peinture FRAICHE mettra un certain temps à sécher. — Un pro- 
duit SICCATIF séche rapidement. 


* A2, phénomène atmosphérique, SÈCHE (v.trans.), syn. inten- 
sif, DESSÈCHE, ASSÈCHE A1. Le soleil a séché le linge, asséché la 
mare. — Le froid dessèche la peau, elle a besoin d'être HYDRATÉE. 


A] végétal se FANE. 


Ses fibres ne sont plus hydratées et ne contiennent plus de 
SEVE. Les roses se fanent rapidement. — Le bois coupé séche, il 
devient du bois sec. — Si on ne les ARROSE pas, les plantes du jardin 
€ séchent sur pied / se dessèchent, syn. elles se FLÉTRISSENT. 


* Fig. Une couleur, une étoffe FANÉE est TERNE comme celle 
d'un végétal fané; elle est DÉFRAICHIE. Marie a beaucoup 
vieilli, je l'ai trouvée fanée: sa peau s'est desséchée, ridée, 
elle est moins belle. — Les historiens flétrissent la mémoire 
(vieux, litt.) de grands criminels d'État; la flétrissure durera 
pendant des siécles: ils sont DÉSHONORÉS. 


. Des raisins secs. 
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Le SÉCHAGE, est un procédé dc conservation de certains ali- 
ments. On fait SÉCHER 


° du POISSON, ou de la VIANDE dans des SÉCHOIRS ou des 
SÉCHERIES spéciaux, parfois en les cxposant à la FUMÉE de 
bois dans des FUMOIRS. On a le choix, par ex., entre de la 
ና saucisse FRAICHE, de la ና saucisse FUMÉE ct dc la 
€ saucisse SECHE ou € saucisson sec. 


* des FRUITS: figues, raisins, abricots; des prunes sèches sont 
des PRUNEAUX — Le PÁTISSIER met des raisins secs dans ses 
petits pains et des pruneaux dans ses flans. 


e des GRAINES: les haricots secs, lcs lentilles, les pois cassés 
sont des € légumes secs. On met à tremper les haricots secs 
avant de les faire cuire. 
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SECRET 


e le TABAC, les HERBES destinées à servir de CONDIMENTS ou 
de TISANES. 


Tous ces produits sont DÉSHYDRATÉS (sav.) par DESSICATION 
(sav.). La dessication du lait permet de conserver longuement 
du lait en poudre. 


A2 humain ASSÈCHE Al espace recouvert ou imprégné d'eau. 


Le gouvernement italien a fait assécher les marais Pontins, 
cause de paludisme pour la ville de Rome, afin d'ASSAINIR la 
région. — Il faut assécher la PISCINE, syn. la € mettre à sec pour 
en nettoyer le fond. 


* A2 DRAINE un sol humide en posant des DRAINS, conduits 
souterrains destinés à canaliser et à évacuer l'eau conte- 
nue dans le sol. — La prairie bien drainée s'assèche suffisam- 
ment pour servir de páturage. — Un médecin € draine une 
plaie en évacuant les liquides qui en suintent pour l'assé- 
cher et favoriser la cicatrisation. — Fig. La vallée du Rhône 
draine une multitude de touristes vers la cóte d'Azur. 


Comment A2 sèche Al. 


A2 humain, trempé de PLUIE, est heureux de € se mettre au sec. 
—Sortant d'un BAIN ou d'une DOUCHE, il se sèche, syn. il sESSUIE 
avec une SERVIETTE. — Quand il se LAVE les mains, il se les essuie 
avec un ESSUIE-MAINS. — 1 € essuie la vaisselle avec un TOR- 
CHON. — Quandi il s'est lavé la téte, il utilise un SECHE-CHEVEUX. 


* A2 humain, ou machine à laver, ESSORE le linge qu'il vient de 
laver: il en retire la plus grande partie de l'eau. L'ESSORAGE 
est la phase finale de la lessive; le linge en ressort encore 
mouillé; il faut le € mettre à sécher, le € faire sécher, en 
l'étendant dehors sur des cordes, ou sur un SÉCHOIR à linge, 
ou en le mettant dans un € séchoir électrique. L'eau disparait 
alors par ÉVAPORATION. Mais si le linge est trop sec, il est dif- 
ficile à repasser: il faut l'HUMIDIFIER. 


e Si Al garde les yeux secs dans une circonstance tragique, 
il ne PLEURE pas; mais s'il pleure, il lui faut € sécher ses lar- 
mes avec un MOUCHOIR. — S'il a la € gorge sèche à cause de 
la SOtF ou de l'émotion, il BOIT un peu d'eau. — Fig. (fam.) 
€ Je l'ai sec (sous-ent. le gosier): jai eu une mauvaise 
surprise; il m'est difficile de m'en remettre. 


En parlant de boisson 


Éric ና est au régime sec: son médecin lui a interdit les bois- 
sons alcoolisées; ca le prive parce qu'il avait l'habitude de 
€ boire sec: de ne pas mettre d'eau dans son vin. — Quand 
on lui servait um petit verre d'eau de vie, il € faisait cul sec: il 
avalait le verre entier d'une seule gorgée sans laisser une 
goutte au fond du verre. 
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En parlant d'autres sortes de liquides 

e l'essence: le réservoir est à sec; c'est une € panne sèche: il 
ny a plus d'essence. 

* l'argent: Je suis à sec; tu ne pourrais pas me préter cent 
euros?: je n'ai plus un sou, je suis FAUCHÉ. 


En parlant de graisse 

* Une personne séclie est trés maigre. Le pére de Jean est un 
vieillard sec et vigoureux. 

* € du pain sec est du pain sans beurre, et plus générale- 
ment, sans accompagnement savoureux d'aucune sorte. 


il. Un cœur sec. 
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Un AI humain est sec, il € a le CŒUR sec. 

Il manque de pitié, de tendresse et de douceur: il est DUR. 

INDIFFÉRENT. — À la demande de Luc, Marc a répondu SÈCHE- 

MENT, sur un TON sec, syn. CASSANT; sa réponse a été trés 

sèche: DÉSAGRÉABLE, loc. intensive: € sèche comme un coup 

de trique. — Luc, eu colére, a qualifié Marc de € péte-sec 

(fam.): individu autoritaire et désagréable. ' 

* Un style sec, un dessin sec manquent de nuances et de 
complexité. La SÉCHERESSE du dessin de cet artiste est égale 
à sa sécheresse de cœur. 

Le sec, symbole de MANQUE 

* Al étudiant € sèche un cours (fam.): il ny assiste pas. — 
Dans un examen, il € sèche en mathématiques, ou tout 
autre matière (fam.): il ne sait pas quoi répondre, il est 
€ complètement sec. 

* Al, n'obtenant pas ce qu'il désire, € sèche d'impatience; il 
€ sèche sur pied comme une plante privée d'eau. 

e Un € vin sec n'est pas sucré: une € voix sèche n'a pas 
d'harmoniques: un € tissu sec n'est pas souple. 

Le sec symbole de BRIÈVETÉ 

De méme qu'une branche sèche se casse d'un seul coup et 

sans effort, un € coup sec fait un € bruit sec qui ne se pro- 

longe pas. La voiture a démarré sec: rapidement et brusque- 

ment. — Luc est arrivé, Jean ne voulait pas le voir: il a 

démarré € anssi sec (fam.): immédiatement. 


SECRET, adj.qual. et n.m., et DISCRET, adj.qual. 


1. Jean a un secret; méme à Sylvie, ዘ ne le dit pas. 
ጊ Al abstrait est secret; c'est un secret. 


A2 humain le CACHE à A3 humain. Al est un fait connu de 
A2, mais celui-ci veut, et fait en sorte que A3 humain (une 


ou plusieurs personnes, ou l'ensemble de la société) ne le 
connaisse pas. 


* Jean € a un secret; il € TIENT secret un grand projet et 
€ GARDE son secret: sur une assez longuc période de 
temps, il ne le DIT à personne. — A2 € emporte son secret 
dans la tombe: il meurt sans l'avoir dit à personne. 


* Si A3 DEMANDE Al à A2, A2 lui répondra: € c'est un 
secret! / c'est mon secret! — Du point de vue de A3, ለ1, 
quon lui cache est un MYSTÈRE. Jean € fait mystère de ses 
projets; Sylvie voudrait bien € PERCER le mystère de ce grand 
projet. Elle trouve que son mari a un air bien MYSTÉRIEUX 
et (fam.) qu'il lui fait des CACHOTTERIES. 


Al est une action secrète. 


Elle est accomplie par A2 SECRÈTEMENT, syn. € dans le 
secret: € à l'INSU de A3 et de telle manière que A3 ne puisse 
pas le SAVOIR. Roméo a épousé Juliette € en secret. C'était un 
€ mariage secret. 


e Syn. fam. pour des actions de peu d'importance, ና en 
CACHETTE, € en CATIMINI. 


* FURTIVEMENT, syn. vieux, € à la DÉROBÉE: assez rapide- 
ment pour ne pas étre vu. Eric commet un vol à l'étalage, 
d'un geste FURTIF. 


e Syn. faible, Al agit DISCRÈTEMENT, sans vouloir positive- 
ment que A3 l'ignore, mais sans attirer son attention, ou 
en l'attirant peu. A2 fait à A3 un compliment, un signe de 
téte discret. — Marie est partie discrétement, vers 22 lieures; 
les autres invités nont pas remarqué son départ. 


A2 humain est secret. 


Il ne laisse pas voir à A3 ce qu'il pense ni ce qu'il ressent; 
syn. plus courants, il cst RENFERMÉ, RÉSERVÉ; il fait preuve 
de RÉSERVE; syn. intensif, il est IMPÉNÉTRABLE. — 1] se peut 
quil DISSIMULE se sentiments, use de DISSIMULATION pour 
préserver € le secret du cœur, sa € pensée secrète: ce quil 
pense INTÉRIEUREMENT. — Julien Sorel, en milieu légitimiste, 
admirait secrètement Napoléon et s efforçait d'être impénétra- 


ble (dans Le Rouge et le Noir, roman de Stendhal). 


e Syn. faible, A2 est discret, il se comporte DISCRÈTEMENT 
s'il ne cherche pas à faire connaitre ce qu'il est et ce qu'il 
pense, le laisse peu voir. 1] aime mieux € passer INAPERCU 
que € se faire REMARQUER. 


e Al € sait se TAIRE sur A2 / taire A2: sur ces affaires de 
famille, je préfère me taire, ça ne regarde pas les étrangers. 
— Il faut € savoir se taire: être discret. — Luc € a perdu une 
belle.occasion de se taire: il a commis une INDISCRÉTION 
dont les conséquences peuvent étre graves. 


# 


SECRET 


4. A3 humain est discret, il fait preuve de DISCRÉTION s'il ne 


cherche pas à connaitre les secrets de A2; il ne se MÉLE pas 
de ce qui ne le REGARDE pas: ou il le fait sans INSISTER. Marie 
jette un coup d'œil discret sur la robe de Sylvie; elle fait une 
allusion discréte à sa nouvelle situation. 


IL Marc connait le secret de Jean. 


1 A3 connait ላ] parce que A2 le lui CONFIE. 


Jean € n'a pas de secret pour Marc, parce quil a toute CON- 
FIANCE en lui: il est sür quil ne le répétera pas. — Marc est le CON- 
FIDENT de Jean. — Jean € met Marc dans le secret de ses projets, 
syn. € dans la CONFIDENCE. — Il lui en € fait confidence; ce qu'il 
lui dit est CONFIDENTIEL. — Jean explique son projet à Marc CON- 
FIDENTIELLEMENT, syn. fort, € sous le sceau du secret. 


* A3 € est dans le secret des dieux s'il sait des choses impor- 
tantes et secrétes que lui ont confiées des gens puissants. 
Si A3 est discret, s'il € DÉTIENT le secret de A2, il € GARDE 
le secret ; sinon il € TRAHIT le secret de A2. S'il en parle à 
d'autres, à son tour, € sous le sceau du secret et que ces 
autres le répétent de méme, A1 devient le € secret de Poli- 
chinelle (nom d'un personnage de la comédie italienne). 


A3 connait Al parce que, INDISCRET. CURIEUX, il a trouvé / 
découvert le secret de A2. 


Syn. il a € découvert le pot au roses, syn. fort. il € a PERCÉ le 
secret de A2. Par des pressions allant jusqu'à la torture, il lui 
€ a ARRACHÉ son secret: A2 a fini par PARLER! 


* A3 DIVULGUE le secret de A2: le public vient à le connaitre par 
les INDISCRÉTIONS de A3. — On dit quil y a des FUITES si l'on 
vient à connaitre le secret de A2 sans savoir au juste qui est A3. 


Le prisonnier € est au secret: on ne l'autorise à communi- 


quer avec personne. — Son procès se déroulera € à huis clos: 
sans que le public puisse assister aux séances. 


it. Diverses sortes de secrets. 


1 Alestun ና secret d'État. 


Notamment un € secret défense: il ne faut pas qu'une puis- 
sance étrangére vienne à l'apprendre. — Certaines personnali- 
tés inconnues du public ont une INFLUENCE OCCULTE. Elles 
agissent € sans tambour ni trompette (fam.). — Sans avoir le 
rang d ambassadeur, le Père Joseph était € l'éminence grise de 
Richelieu; il menait des € négociations secrètes. — Un gouver- 
nement dispose de € fonds secrets: des sommes non inscrites 
au budget qu'il utilise pour des € actions secrètes. — Il a une 
ና police secrète, des € services secrets avec des € agents secrets 
qui € font du RENSEIGNEMENT, syn. des ESPIONS qui essayent 
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de connaitre les secrets des autres États, sans être identifiés: ils 
les ESPIONNENT, font de l'ESPIONNAGE. 


Un gouvernement pratique la CENSURE. 


De façon officielle ou non, il CENSURE les faits et les idées 
qui, à son avis, ne doivent pas être portés à la connaissance 
du public. Mais le public, les journalistes cherchent à con- 
naitre les DESSOUS d'une politique, d'une affaire: ce qui est 
OCCULTÉ, ce qu'on leur cache. 


e Dans certaines situations révolutionnaires, une € armée 
secréte peut se constituer. 


* En temps de guerre, on cherche à mettre au point une une 
€ arme secrète inconnue de l'adversaire. On utilise un € CODE 
secret, par ex. le CHIFFRE, pour envoyer des messages CODÉS, 
CHIFFRÉS, que l'adversaire ne doit pas pouvoir DÉCHIFFRER. 


A] est une f société secrète. 


Par ex. la FRANC-MACONNERIE, avec des f rites secrets d'INI- 
TIATION célébrés pour INITIER les nouveaux ADEPTES; les 
FRANCS-MACONS ne doivent pas révéler aux PROFANES non 
initiés le € secret maçonnique. — Ces sociétés prétendent 
connaitre une TRADITION secrète, dispensent un enseigne- 
ment ÉSOTÉRIQUE qu'elles ne révèlent pas au grand public, 
mais réservent à un petit cercle; elles cultivent l'ÉSOTÉ- 
RISME. — Dans l'antiquité grecque, les mystères d'Éleusis 
étaient des cérémonies INITIATIQUES. 


* Les adeptes de l'OCCULTISME, syn. des € sciences occultes 
(MAGIE, ASTROLOGIE, etc.) prétendent connaitre les secrets 
de forces ignorées de la science et des religions. 


Al, CLANDESTIN, est secret parce qu'ILLICITE. 


En période d'oppression, on f se passe sous le manteau des 
journaux clandestins, écrits par des gens qui travaillent dans 
la CLANDESTINITÉ, syn. CLANDESTINEMENT. — Le € marché 
noir est un COMMERCE clandestin. 


* Un € passager clandestin a embarqué en cachette dans un 
navire ou un avion, sans payer son billet. — A1, étranger, 
est un (IMMIGRÉ) clandestin s'il est entré clandestinement 
sans un autre pays, sans visa ni passeport. — Éric 
€ DÉMÉNAGE à la cloche de bois (fam.): silencieusement et 
clandestinement, sans prévenir son propriétaire et sans 
avoir payé son loyer. 


Al est un € secret de famille. 


Loncle de Jean, aujourd'hui fonctionnaire, a fait de la prison 
dans sa jeunesse: c'est un secret qui ne doit pas € sortir de la 
famille. — Sans que leur € vie PRIVÉE soit absolument secréte, 
les personnes PUBLIQUES ont le droit qu'on la respecte ; elle ne 


concerne que les INTIMES: la famille et les amis quils connais- 
sent INTIMEMENT: elle doit se dérouler dans l'INTIMITÉ, à l'abri 
de la CURIOSITÉ INDISCRÈTE des JOURNALISTES. 


* Emploi affaibli, Sylvie € est intimement persuadée que Jean 
lui cache quelque cliose: elle le croit, au fond de son cceur, 
mais n'en dit rien. 


6 Al est le € secret professionnel. 


4 


Il est obligatoire pour les gens exerçant des professions où 
l'on est amené à connaitre la vie privée des gens, ou bien 
mettant en jeu les intéréts de l'État. Ils ne doivent pas en 
parler autour d'eux. Ex. le € secret médical, le € secret mili- 
taire. — Les prétres sont tenus au € secret de la confession. — 
Les fonctionnaires ont une € obligation de réserve: ne parler 
qu'avec discrétion de la marche des affaires publiques. 


*Le/ La SECRÉTAIRE de A2: 1. à lorigine, et encore 
aujourd'hui, une personne de confiance qui, rédigeant la cor- 
respondance de A2 et tenant en ordre ses papiers, donc au 
courant de tous ses secrets, a l'obligation de ne pas les révéler. 
— 2. aujourd hui, désigne aussi diverses fonctions politiques 
ou administratives, par ex. Al est € secrétaire général de son 
syndicat. — 3. un secrétaire en acajou: meuble fait pour y ran- 
ger des papiers précieux et importants, en principe secrets. 


A2 ና a le secret de Al inf. ou nom: Al est sa compétence spé- 

ciale, et il ne l'enseigne à personne. Marius a le secret de réussir 

la meilleure bouillabaisse de Marseille. — Le secret de la bouilla- 

baisse, cest de ne pas laisser cuire le poisson trop longtemps. — 

Les forgerons d'autrefois avaient des € secrets de fabrication. 

* Fig. A2 fait Al tout naturellement, sans faire exprès. Alice 
a le secret de se rendre indésirable. — Fernandel avait le 
secret de, syn. le CHIC, pour faire rire tout le monde. 


IV Une maison discréte oü il y a un escalier secret. 


1 Un objet concret Al est secret. 


A2 l'a conçu de telle sorte qu'il ne soit pas vu ou ne puisse 
pas être utilisé par A3. Dans un secrétaire, il peut y avoir un 
f tiroir secret dissimulé par d'autres. — Un € escalier secret, 
syn. un € escalier DÉROBÉ, différent de l'escalier principal, 
permet d'accéder à l'étage d'une maison, sans être vu. — Un 
coffre fort a une € COMBINAISON secréte pour ne pouvoir 
être ouvert que par les personnes qui € connaissent la coin- 
binaison. — Un cadenas € à secret possède un dispositif qu'il 
faut connaitre pour l'ouvrir. 


Un objet concret Al est discret. 


A2 l'a conçu de telle sorte qu'il se remarque peu. Sylvie 
porte des vétements, des bijoux discrets. — Une maison dis- 
créte est modeste et banale, se distingue peu des autres. 


3. Al est difficile à comprendre. 


Les savants cherchent à percer les secrets / les mystères de la 
nature. — Archimède a trouvé le secret du phénomène de flot- 
taison des corps plus légers que l'eau: il a compris, alors que 
tout le monde l'ignorait, pourquoi ces corps flottent. — Mais 
bien des phénomènes physiques nous restent mystérieux. 


SEMAINE, nf. 


Je passerai vous voir dans le courant de cette semaine. 


1 1 3 semaine est une PÉRIODE de sept JOURS. 


Elle va d'un dimanche à l'autre, le dimanche étant un jour 
FÉRIÉ et en principe CHÓMÉ, oü le travail, sauf cas excep- 
tionnels, est interdit par l'Église. Les autres jours sont, par 
opposition au dimanche, des € jours OUVRABLES, oü le tra- 
vail est licite. La semaine de sept jours ne repose pas 
comme la journée, la saison, ou l'année, sur des cycles cos- 
miques, mais sur la tradition biblique, selon laquelle Dieu 
a créé le monde en six jours et s'est reposé le septième. 


NB. Al humain chóme: il n'a rien à faire, ne travaille pas, ce 
qui ne signifie pas nécessairement qu'il est au CHÓMAGE. 
Avec une famille nombreuse sur les bras, la mére ne chóme pas! 


Locutions adverbiales: 


* € En fin de semaine, € au cours de la semaine, € dans le 
courant de la semaine, € la semaine dernière / passée Í pro- 
chaine. 


* La € Semaine Sainte: la semaine de l'année oü les chrétiens 
célébrent la passion, la mort et la résurrection du Christ. 


HEBDOMADAIRE (adj.qual. et n.m.): relatif à la semaine. La 
durée hebdomadaire du travail a diminué de plusieurs heures 
au cours des dernières décennies. — Cet hebdomadaire (abrév. 
cet HEBDO) parait chaque jeudi. 


De façon plus vague, on appelle semaine une DURÉE de sept 
ou huit jours, quel que soit le premier. 


Il me manque trois semaines pour finir ce travail. Revenez me 
voir dans une semaine, syn. dans HUIT JOURS, durée plus ou 
moins égale à une semaine, dans une HUITAINE de jours. 


° Jeudi ና en huit: dans une semaine à compter de jeudi pro- 
chain. — Nous avons pris QUINZE JOURS (— deux semaines) 
de vacances à Noël, en fait toute la deuxième QUINZAINE de 
décembre. — Vendredi € en quinze: dans deux semaines à 
compter de vendredi prochain. 


° C'est €.ma semaine de bonté: les circonstances mont amené 
à être particulièrement bon ou généreux ces temps-ci. 
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IL Les sept jours de la semaine. 


[ ] Particularités des différents € jours de la semaine, dont cer- 


tains sont des FÉTES chrétiennes. 


Le DIMANCHE, en latin dies dominica, «jour du Seigneur», 
en souvenir de la résurrection du Christ, est, pour tous, le 
jour du € repos DOMINICAL, et pour les Chrétiens, un jour de 
pratique religieuse et le premier jour de la semaine, celui où 
on prend des forces pour les six jours à venir. Il fait partie 
de la semaine, mais en méme temps, il s'oppose aux € jours 
de semaine. Les magasins n'ouvrent que les jours de semaine; 
il leur faut une autorisation spéciale pour ouvrir le dimanche. 
— ዛ En semaine je travaille; le dimanche, je sors. — Al met 
ና ses habits du dimanche, plus soignés et élégants que ceux 
quil porte pour le travail. Al est ENDIMANCHÉ (un peu 
vieux). — Un f peintre du dimanche, un € chauffeur du 
dimanche sont des amateurs considérés avec une certaine 
condescendance par les professionnels. 


*Le ና dimanche de Pâques, fête de la résurrection du 
Christ, et le € dinianche de Pentecóte, féte du Saint- 
Esprit, ont une importance particuliére. — PR. Ce n'est pas 
tous les jours dimanche: on ne peut pas toujours s'amuser 
ou ne rien faire. — PR. Tel qui rit vendredi, dimanclie 
pleurera: une période de bonheur est souvent suivie d'une 
période de tristesse. 


Le LUNDI (étymologiquement jour de la Lune) est le pre- 
mier des jours ouvrables, à l'exception du lundi de Páques 
et du lundi de Pentecóte (lendemain des dimanches du 
méme nom), qui sont des jours fériés. 


Le MARDI (jour de Mars): le Mardi Gras ou CARNAVAL (jour 
de féte, avec déguisements, dégustation de crépes) est le 
jour qui précède le début du Caréme, la période de jeûne 
des Chrétiens. 


Le MERCREDI (jour de Mercure): le Mercredi des Cendres 
est le premier jour du Caréme. 


* Les enfants de l'école primaire ne vont pas à l'école le 
mercredi ; autrefois, c'était le jeudi. 


Le JEUDI (jour de Jupiter): € la semaine des quatre jeudis 
(vieilli, voir 4): semaine comportant des jours de congé et 
de fétes en plus du jeudi, une semaine avec trés peu de 
jours de travail. 


Le VENDREDI (jour de Vénus): naguère jour de pénitence où 
les catholiques € faisaient maigre: ne mangeaient pas de 
viande (mais éventuellement du poisson) en souvenir du 
€ vendredi saint : le jour de la crucifixion et de la mort du 
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Christ. Un € vendredi treize: jour de chance selon les uns, 
de malchance selon les autres. 


Z Le SAMEDI est, pour les Juifs, le SABBAT, ou repos du sep- 
tieme jour; d'où € année / congé SABBATIQUE: durée pen- 
dant laquelle une personne est autorisée à interrompre ses 
activités professionnelles pour se recycler. 


* Le € samedi saint: le Christ repose au tombeau avant de 
ressusciter à l'aube du jour suivant. Les cloches ne son- 
nent pas; on dit aux enfants qu'elles € sont parties à Rome. 


« Dans la société moderne, c'est le premier jour du WEEK- 
END (n.m., anglicisme signifiant «fin de semaine»), le 
deuxieme en étant le dimanche. 


SENS, n.m. 


L] Ce mot sert à dire notre manière de nous diriger dans l'univers, 
de le connaitre, et de le comprendre. 


L Letrain roule dans le sens Lyon-Paris. 


1 Un AI MOBILE, entre le LIEU A2 et le lieu A3, va forcément 
€ dans un sens ou dans l'autre. 


Il va dans une certaine DIRECTION. Sur l'autoroute, entre Paris 
et Lyon, il ya trois voies dans chaque sens: trois dans le sens Paris- 
Lyon et trois dans le sens Lyon-Paris. — Les panneaux € «sens 
interdit» sont là pour empêcher les automobilistes de € se trom- 
per de seus, de rouler € dans le mauvais sens; les automobilistes 
sont obligés d'aller € dans le bon sens. — La rue où habite Jean 
est € à sens unique: on est obligé de la prendre par le bout où se 
trouve la maison ዜግ et de la quitter au n? 23. 


* Quand ils se déplacent en chemin de fer, certains voyageurs 
préfèrent être assis € dans le sens de la marche du train. 


* Par contre, dans un ESPACE libre, non BALISÉ, tous les sens 
sont possibles. Dans la cour de récréation, les élèves cou- 
rent € dans tous les seus ou € en tous sens. 


N.B. On ne dit pas * Je vais dans le sens de Lyon mais Je vais 
dans la direction de Lyon. 


2. Al mobile, abordant un espace CIRCULAIRE, peut le CON- 
TOURNER f dans le sens des aiguilles d'une montre: en allant 
de GAUCHE à DROITE, ou € dans le sens inverse des aiguilles 
d'une montre: de droite à gauche. 


* Lorsque plusieurs voies débouchent sur un rond-point 
avec un 9 sens GIRATOIRE un automobiliste qui veut tour- 
ner à gauche est obligé d'aller à droite et de faire le tour, 
dans le € sens inverse des aiguilles d'une montre. 
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3. Unvolume non sphérique a plusieurs sens. Le déplacement 


d'un instrument de mesure, est possible mais reste virtuel. 
La salle de la mairie est rectangulaire: elle mesure 18 mètres 
dans le seus de la LONGUEUR et 9 seulement dans le sens de la 
LARGEUR. — Et dans le sens de la HAUTEUR — ? 3 m. 50. 


Divers matériaux € ont un sens, dans lequel le déplacement 
d'un outil est le plus facile. 


Le menuisier rabote sa planche dans le sens du bois et pas en TRA- 
VERS. — La couturiére coupe une jupe dans le sens du tissu, syn. 
€ DROIT FIL, et une antre en BIAIS: OBLIQUEMENT, par rapport à 
l'angle droit formé par les fils de chaine et de trame. Un tissu 
coupé en biais se déforme plus facilement qu'un tissu coupé 
droit fil. — Fig. Al humain BIAISE: il emploie des movens 
détournés pour ne pas faire exactement ce qu'on lui demande: 
il cherche des biais pour s'en tirer. 


* Il faut caresser les chats € dans le sens du POIL et pas € à 
REBROUSSE-poil. — Fig. A1 humain, voulant obtenir quel- 
que chose de A2 humain a intérêt à € le caresser dans le 
sens du poil (fam.): à flatter ses penchants et à ne pas f le 
prendre à rebrousse-poil : le contrarier. 


Un DÉSORDRE introduit dans un espace contenant des 
objets normalement ordonnés le met € sens dessus dessous: 
tout ce qui était € à l'ENDROIT est désormais € à l'ENVERS. 
Dans la maison cambriolée, tout était sens dessus dessous. 


* Fig. Devant les dégâts causés par la tempête, les gens du vil- 
lage étaient sens dessus dessous: BOULEVFRSÉS, frappés d'une 
violente ÉMOTION. 


Emplois abstraits. Les idées de Luc et de Marc € vout daus le 
méme sens: ils ont les mêmes buts dans la vie. — L'évolution 
de notre économie € va dans le bon sens: elle s'améliore. 


IL Les mots ont un sens. 


1 


AI abstrait a un sens. 


Syn. une SIGNIFICATION. C'est un mot, un signe conventionnel, 
une action volontaire, qui permet à un A2 humain de SIGNIFIER 
quelque chose à un A3 humain, de COMMUNIQUER avec lui. 


NB. Sens est impossible dans le cas de Al concret. Des 
nuages noirs peuvent étre le SIGNE d'un orage prochain, 
mais on ne peut pas dire "ces nuages ont un sens. 


° La SÉMANTIQUE (sav.) est l'étude scientifique du sens des 
faits LINGUISTIQUES. — L'étude du sens des mots est la 
sémantique LEXICALE. — La SÉMIOTIQUE (sav.) est l'étude 
des signes en général. 


2. Al est un MOT. 


C'est, pour A2, un moyen de CATÉGORISER l'univers, donc de 
le PENSER clairement et d'en dire quelque chose à A3 qui 
peut le COMPRENDRE par A]. 


° Un mot € a un sens et méme, en général, plusieurs; les 
mots peuvent avoir un € sens propre, concret, et un € sens 
figuré, abstrait, ex.: fleur «la plus belle partie d'un 
végétal» ou bien «la meilleure, la plus fine partie de quel- 
que chose»: (de la fleur de farine). — Un sens fort et un sens 
faible, ex. formidable: «qui fait peur, stupéfie», ou bien 
«trés bon», etc. Un mot qui n'a qu'un seul sens est 
MONOSÉMIQUE; un mot qui a plusieurs sens est 
POLYSÉMIQUE: la POLYSÉMIE est un caractère fondamental 
du langage humain et les différents sens d'un mot polysé- 
mique ne peuvent pas s'étudier dans n'importe quel sens 
(voir partie I). Il y a entre eux une logique interne. 


Al est un SIGNE conventionnel. 


Quel est le sens de ce panneau représentant une cigarette 
barrée? — Il signifie «Défense de fumer». Un ensemble 
structuré de signes conventionnels, ou de chiffres utilisée 
hors de leur signification mathématique, constitue un 
CODE, par ex. les panneaux de la circulation. — Dans certai- 
nes circonstances, pour des raisons de sécurité, Al envoie 
à A3 un message CODÉ, que A3 devra DÉCODER avant de 
pouvoir le transcrire € en clair. 


Al est une action, un événement ou un ensemble 
d'aetions ou d'évènements. 


Ce grand défilé militaire a un sens bien clair: on veut effrayer 
la population pour qu'elle se tienne tranquille. — Dans la 
situation actuelle, ce grand défilé inilitaire est € un non-sens: 
il ne signifie rien ou a pour A3 une signification opposée à 
celle voulue par A2. 


A2 est un DISCOURS. 


Fait par Al humain, il est destiné à être COMPRIS par A3 
humain, son interlocuteur; il € a un sens, en principe un 
seul, mais parfois deux, ce qui peut causer des erreurs. 
Dans ce cas, on dit qu'il € est à double sens, syn. AMBIGU, 
ex.: Jean m'a dit: < Les jours se suivent mais ne se ressemblent 
pas ». Était-ce une simple prévision météorologique, ou une 
menace? — Selon les cas, Al peut € éviter toute AMBIGÜITÉ 
pour étre trés CLAIR, ou au contraire rechercher l'ambigüité 
pour ne pas trop s'engager. 
* Si A3 comprend autre chose que ce que À2 a voulu dire, 
il fait un € contre-sens. Sans faire de contre-sens, A3 peut 
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interpréter A] € au premier degré ou à un € second degré 


SENS MN 


symbolique. Certains contes ont un sens trés profond: mal- 
gré leur air simple et naif, ils nous font réfléchir, nous 
apprennent quelque chose sur la destinée humaine. 


* A3 peut aussi juger que le discours A2 € n'a pas de sens: il 
est INCOMPRÉHENSIBLE ou ne signifie rien de vrai. C'est un 
€ non sens, syn. il est ABSURDE; c'est une ABSURDITÉ. 


Certains PHILOSOPHES pensent que l'histoire a un sens, que 
la vie a un sens et parlent du € sens de l'histoire, du € sens de 
la vie: développement vers un certain résultat (sens I) con- 
duit par un principe intelligent et intelligible (sens IV). — 
D'autres, que la vie, l'histoire, n'ont pas de sens, sont absur- 
des et que tout est dû au HASARD. 


m. Les chiens ont un sens de l'odorat trés développé. 


1 Al animé CONNAIT l'univers par ses sens. 


Ce sont des terminaisons NERVEUSES en relation d'une part 
avec son CERVEAU, d'autre part avec les objets CONCRETS qui 
lui procurent des SENSATIONS. Il les connait directement, 
sans avoir besoin de raisonner. 


* Chez les humains, on en distingue traditionnellement 
CINQ qui ont un nom particulier: la VUE, l'OUIE, l'ODORAT, 
le GOUT et le TOUCHER, auxquels il faut ajouter, les € sens 
internes qui renseignent Al sur l'état de son CORPS, sans 
que cela épuise la totalité des types de sensations qu'Al 
peut éprouver. (Voir l'article SENSIBLE et SENSATION). 


Les sens sont une source de plaisir et de douleur. Un A1 
SENSUEL attache une grande importance à ses SENSATIONS et 
aux € plaisirs des sens. Sa qualité est la SENSUALITÉ. 


Al a le sens de A2 abstrait. 


[| SENT A2, en a l'INTUITION sans avoir besoin de raisonner. 
Jean € a le sens de l'orientation:: dans un endroit inconnu, 
il retrouve son chemin sans se tromper. — Max a le sens du 
ridicule: il saura ne jamais donner aux autres l'occasion de 
se moquer de lui. — Molière avait le sens du comique: il trou- 
vait sans peine le moyen de faire rire. — Lacie a le sens du 
rythme: elle va en mesure tout naturellement. — Marc a le 
sens de la réalité: ce n'est pas un réveur ni un sentimental. 
— Luc a le sens de ce qu'il faut dire ou ne pas dire: il a du 
TACT, sait ne pas blesser son interlocuteur. 


IV Sancho Pança avait plus de bon sens que Don Quichotte. 


O Emplois uniquement en locution figées. 


1 Al humain € a du bon sens. 


ll comprend A2, une situation, un probléme par son INTEL- 
LIGENCE naturelle, sans étre spécialiste de la question ni trés 
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instruit. Jean a assez de bon sens pour ne pas croire tout ce 
que dit la radio. — Ce travail est fait € en dépit du bon sens: 
avec des erreurs telles qu'une personne de bon sens, même 
incompétente, ne les aurait pas commises. 


e Le € simple / gros bon sens ne suffit pas toujours pour 
atteindre la vérité. Du temps de Christophe Colomb, avec 
leur gros bon sens, beaucoup de gens refusaient de croire que 
la terre était ronde. 


* Le € sens commun est la manière de raisonner et de com- 
prendre la vie, commune à tout le monde, ou à une grande 
majorité des gens. Ton discours n'a pas le sens commun: 
aucune personne douée d'un bon sens normal ne peut dire 
des choses pareilles. 

e Sans adjectif. Il faut faire réviser ta voiture avant de partir 
en voyage, € ca tombe sous le sens: cela doit sembler vrai à 
toute personne douée de bon sens. 


A2 avec ses OREILLES, € une sensation OLEACTIVE lorsqu il 
SENT A2 avec son NEZ, une € sensation TACTILE, ou THERMI- 
QUE lorsqu'il SENT A2 avec sa PEAU, € une sensation GUSTA- 
TIVE lorsqu'il GOUTE A2 avec sa LANGUE. 


e Mais Al peut avoir d'autres sensations, par ex. celle du 
POIDS d'un corps ou de sa CONSISTANCE, dureté ou mol- 
lesse, qui sont d'origine musculaire. 


* Les € sensations internes de A1 l'informent de son propre 
état, à la fois PHYSIQUE et PSYCHIQUE. A1 a la sensation de 
A2 inf. Quand j'ai la migraine, j'ai / j éprouve la sensation 
d'avoir la téte serrée dans un cercle de fer. — En regardant ce 
film, je tremblais, mon cœur se serrait, quelle sensation 
terrible! — Syn. IMPRESSION. J'éprouve une impression de 
froid; je frissonne. — Les peintres IMPRESSIONNISTES 
essayaient de traduire en peinture leurs impressions: on a 
appelé leur école l'IMPRESSIONNISME. 


2. Le sens de AI humain: la faculté qu'il a de COMPRENDRE. Jean 2. Al a de A2 une CONNAISSANCE directe et immédiate, qui 
et Sylvie envisagent de mettre Sylviane en pension, mais ና à mon ne passe pas par le raisonnement. 
sens, syn. à mon AVIS, ils feraient mieux de la garder auprès La SENSIBILITÉ de Al à certains phénomènes du monde 
d'eux. — Marie, elle, € abonde dans le sens de Jean et de Sylvie: KE à à F 
15፡1 memeas ረ lei dit extérieur est due à la structure de son € système NERVEUX. — 
l j Mais il y a des phénomènes auxquels il est INSENSIBLE. 
3. ለ] humain, ou une idée de cet A1, est SENSÉ, syn. INTELLIGENT. L'œil humain est insensible aux rayons ultra-violets et infra- 
Ant. L'idée de AI est INSENSÉE, syn. FOLLE plutôt que BÊTE (N.B. rouges. — Nous sommes sensibles à la lumière, au bruit. — La 
Insensé s'emploie rarement et dans un style très litt. pour quali- sensibilité au bruit rend difficile la vie dans les grands ensen- 
fier des personnes). L'idée de mettre Sylviane en pension parait bles. — Seuls les sourds sont insensibles au bruit mais cette 
sensée à Marie, mais moi, elle me parait insensée. C est insensé de INSENSIBILITÉ est tout de même une infirmité! 
---ም” ኛው Sylviane en pensioni — Jean et Sylvie Pis NUNC * Al, appareil de MESURE, servant de relais à nos sens, est plus 
«9 nnes sensées, ce ne sont pas des fous / des insensés! ou moins sensible. Cette balance est extrêmement sensible, 
4 ና En un sens, loc.adv. d'une grande sensibilité: elle pèse jusqu'au décigramme. 


Syn. dun certain POINT DE VUE, et Fen ce sens que..., 
loc.conj., permettent, dans une discussion, de prendre en 
considération un argument de l'adversaire. En un sens, Jean et 
Sylvie n ont pas tort de vouloir la mettre en pension: elle y aurait 
de trés bons professeurs; mais c'est une enfant émotive qui a 
besoin de la présence de ses parents. — Jean et Sylvie n'ont pas tort 


Les sensations ou impressions ressenties par Al ou par 
une partie du corps de Al ont un aspect AEEECTIE. 


Elles sont RESSENTIES comme AGRÉABLES ou DÉSAGRÉABLES. 
Le vertige est une sensation désagréable. — J'aime prendre un 
bon bain: c'est une sensation délicieuse. — J'ai éprouvé une 


sensation de bien-étre en entrant dans cette piéce fraiche et 
aérée. — Ma dent me fait mal, elle est sensible au chaud et au 
froid. — Depuis son accident, le genou de Marie est resté 
sensible: plus ou moins douloureux. — Elles comportent des 
degrés d'INTENSITÉ, de la légèreté, de la douceur à la force. 
Les jeunes gens qui recherchent les € seusations fortes aiment 
la planche à voile, les courses automobiles. 


de vouloir mettre Sylviane en pension, en ce sens qu'elle y aurait 
de trés bons professeurs, mais il y a des inconvénients à cela. 


SENSIBLE, adj.qual. et SENSATION, n.t. 


1 J'éprouve une sensation de froid; je suis trés sensible 
aux variations de température. 
1 Al animé éprouve une sensation. 4. 
Doué par la nature de plusieurs SENS, il est sensible à A2 


concret: il éprouve une f sensation VISUELLE lorsqu'il VOIT 
A2 avec ses YEUX, une f sensation AUDITIVE lorsqu'il ENTEND 


Lorsque Al humain dépasse le stade passif de la simple 
sensation et quil IDENTIEIE l'objet concret de cette sensation, 
le localise, se fait une idée de sa nature, il le PERCOIT (du 
verbe PERCEVOIR), il en a la PERCEPTION. 
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* La vue et l'ouie étant les deux sens les plus intellectuels, on 
a tendance à parler plutót de perceptions visuelles, auditives, 
et de sensations tactiles, olfactives, gustatives, thermiques. 

* Fig. ላ] perçoit un objet abstrait. Les financiers perçoivent 
un début de remontée de la bourse. 


5. Al est plus ou moins sensible. 


Il a plus ou moins de sersibilité selon qu'il éprouve plus ou 
moins facilemcnt des impressions intenses. Pourvu d'un 
CŒUR, AT est sensible, ant. insensible à A2 abstrait: 


° à A2, nom de SENTIMENT: sensible / insensible à la PITIÉ. 

* à A3, cause d'un sentiment: sensible / insensible aux mal- 
heurs d'autrui / à l'argent. — Sylvianne est une enfant très 
sensible, elle pleure an moindre reproche. 

* Al €a l'impression que A2, phrase à l'ind.: il en a l'INTUI- 
TION. J'ai l'hnpression qu Alice est hypocrite et qu'elle me ment. 

* Marc espére arriver à SENSIBILISER Jean à ses problémes: à 
l'y rendre sensible. 


II. La baisse de la température a été trés sensible. 


1 A2,concret ou abstrait, est SENSIBLE / INSENSIBLE à A1 humain. 


Il est de nature à être SENTI par A1. Les rayons infra-rouges 
ne sont pas sensibles à nos yeux. N.B. Dans ce cas, *sensibi- 
lité est impossible. 

* A2 agit, varie SENSIBLEMENT / INSENSIBLEMENT. Le cours du 
café a varié sensiblement / de facon trés sensible / insensible. 
— La pente de cette route est trés peu sensible; on descend 
insensiblement. 


2. A2 concret est PERCEPTIBLE / IMPERCEPTIBLE à A1, organe 
de la vue ou de l'ouie. 


Syn. AUDIBLE / INAUDIBLE, VISIBLE / INVISIBLE: il peut ou ne peut 
pas être perçu. Il y a des sons très aigus qui sont perceptibles à 
l'oreille des chiens et imperceptibles à l'oreille humaine. 


* Imperceptible sans complément est normalement compris 
comme «très petit», pratiquement INVISIBLE. Les ACARIENS, 
insectes imperceptibles, peuvent causer des crises d ASTHME. 


* Fig. A2 abstrait. Il y a des nuances de sens qui sont perceptibles 
à un esprit exercé et sont imperceptibles à beaucoup d'autres. 


3. A2 concret ou, plus souvent, abstrait € fait sensation, est 
SENSATIONNEL (plus souvent mélioratif que péj.), provoque 
non pas une sensation, mais une vive émotion, un grand 
étonnement. En arrivant au festival dans une robe de lamé 
d'or, la vedette € a fait sensation. — L élection d'un candidat 
trés peu médiatisé a fait sensation dans les milieux politiques. 
C'est un événement sensationnel. 
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4. A2, la LUMIÈRE, IMPRESSIONNE A Í concret, la rétine de l'œil, 
un film photographique. 


* A2 donne / fait une certaine IMPRESSION à ላ] : lui procure 
une sorte d'intuition, ou de sensation, ou les deux à la fois. 
Les couleurs chaudes donnent une impression de gaîté. — 
Alice me donne l'impression d'être hypocrite: il me SEMBLE 
qu'elle l'est mais je n'en suis pas sür. — D'un voyage rapide 
à travers un pays inconnu, Al rapporte certaines 
impressions: des aperqus qui ne constituent pas une con- 
naissance approfondie. 


e A2 IMPRESSIONNE A1 humain (voir l'article SENTIMENT). 


SENTIMENT, n.m. 


A AFFECT-: base savante d'origine latine servant à former des 
mots exprimant l'idée de sentiment. 


I. Devant l'injustice, j'éprouve un sentiment d'indignation. 
1 Al humain ÉPROUVE, syn. RESSENT, un sentiment à propos 
d'un objet A2. 


Il SENT dans son CŒUR (et non dans sa TÊTE), sans consé- 
quences importantes pour son CORPS, de la JOIE, de la TRIS- 
TESSE, de l'AMOUR, de la HAINE, du DÉSIR, de la PEUR, etc. à 
l'égard de A2, tous états d'une certaine intensité et d'une 
certaine durée. 


* Lorsqu'il l'éprouve de façon soudaine, brève et très 
intense, avec, parfois, certaines manifestations physi- 
ques, c'est une ÉMOTION. 


e Sentiments et émotions sont, syn. sav., des AFFECTS. La 
capacité de A1 à éprouver des sentiments et des émotions 
est son AFFECTIVITÉ. Selon son caractère, il peut avoir une 
€ vie AFFECTIVE plus ou moins forte. 


2. Les sentiments peuvent être 


* plus ou moins profouds: ayant une grande importance 
pour A1, orientant sa destinée, ce qui ne signifie pas for- 
cément trés intenses. 


° plus ou moins intenses: légèrement ou vivement ressentis; vio- 
lents: très vivement ressentis, poussant à l'action La COLÈRE est 
un sentiment violent. — La TENDRESSE, la MÉLANCOLIE sont des 
sentiments doux. — Un sentiment trés intense est une PASSION. 


* agréables ou désagréables. Le sentiment délicieux d'être 
aimé. — Le sentiment torturant d'être trompé. 


3. Les sentiments de AI humain pour, syn. € à l'égard de, A2 
humain peuvent étre de € bons sentiments: bienveillance, 
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amour du prochain, ou de € mauvais sentiments: haine, ran- 
cune, désir de vengeance. 


e Dans les formules de politesse qui concluent les lettres, 
Al prie le destinataire de croire, selon leur degré de fami- 
liarité, à ses sentiments respectueux, déférents (à un supé- 
rieur) ou amicaux, cordiaux (à un égal qu'il connait) ou les 
meilleurs (à un égal qu'il ne connait pas) ou distingués (à 
un inférieur, à un indifférent, à un client). Croyez, je vous 
prie, Monsieur le Ministre à l'expression de mes sentiments 
respectueux. — Croyez, mon cher collègue, à mes sentiments 


bien cordiaux. — Veuillez croire, Monsieur, à mes senti- 
ments les meilleurs / à mes sentiments distingués. 


* Al humain € a un sentiment pour A2 humain (fam., un 
peu vieux ): A2 lui plait, il serait tenté de l'aimer. 


Al est SENTIMENTAL. 


Il se laisse conduire par des sentiments TENDRES plus que par sa 
raison, est SENSIBLE à l'amour des autres, y attache de l'impor- 
tance. Lamartine était trop sentimental pour faire um grand 
homme politique. — Sa SENTIMENTALITÉ était un handicap. 


e € L'éducation sentimentale de A1: son initiation à l'amour. 
— Sa vie sentimentale: ses amours, sur la longue durée. 


e Al, sentimental, est souvent EXPANSIF ; il éprouve le besoin 
de s'ÉPANCHER, de communiquer ses sentiments à ses 
amis, de leur parler en confiance, avec abandon. 


Al est ÉMOTIF. 


Il a une grande ÉMOTIVITÉ s'il RESSENT facilement et souvent 
des ÉMOTIONS qui le font ROUGIR ou PÂLIR, qui lui donnent des 
PALPITATIONS de cceur, qui le PARALYSENT, et lui font € perdre 
ses moyens, notamment un jour d'examen; syn. il est IMPRES- 
SIONNABLE. Ant. A1 est FROID, € maitre de lui-même. 


e Ayant été témoin d'un accident, Sylvie est rentrée toute 
ÉMUE, syn. fam. toute ÉMOTIONNÉE, syn. litt. € en ÉMOI. — 
Ant. Al reste IMPASSIBLE: il ne manifeste aucun 
sentiment ; il € garde son SANG FROID. Son IMPASSIBILITÉ est 
surprenante. 


* Certaines personnes peu émotives recherchent par plai- 
sir, dans leurs divertissements, par ex. au cinéma, des 
€ émotions fortes. 


II. Le Lac, de Lamartine, est un poème sentimental. 


A2 € INSPIRE un sentiment à Al humain. 


Sil le fait exprès, si c'est une tactique, il lui € fait du 
sentiment: il essaie de le € prendre par les sentiments: de 
toucher son cœur pour obtenir quelque chose de lui. 


e A2, œuvre littéraire ou artistique, est sentimentale si clle 
exprime les sentiments TENDRES de son auteur et a pour but 
de provoquer les mémes sentiments chez le public. La 
peinture de Greuze est sentimentale. 


A2 ÉMEUT Al (du verbe ÉMOUVOIR). 


Il est ÉMOUVANT et inspire à Al sinon des ÉMOTIONS, du 
moins des sentiments tendres. Les larmes de Sylvie émeuvent 
Jean. — Le spectacle de tant de dévouement au service des 
sinistrés est émouvant. 


A2 IMPRESSIONNE A1. 


Il lui cause une vive émotion mélée de surprise, surtout si 
A2 est vraiment IMPRESSIONNANT. Le spectacle de l'incendie 
est impressionnant; il impressionne Sylvie qui est très impres- 
sionnable. — La mort soudaine du Président a vivement 
impressionné les citoyens. 


e L'acteur qui jouait Macbeth nra fait une grande impression; il est 
vraiment extraordinaire: il m'a ÉMU, inspiré de l'ADMIRATION. 


Syn. intensif, dans le cas de violentes émotions tristes: 
A2 BOULEVERSE ላ]. 


A2 est BOULEVERSANT. La mort d'Arthur a bouleversé Paul. — 
L'accident dont Sylvie a été témoin lui a fait un COUP / un 
CHOC ; elle est € sous le choc; ça a été pour elle un € choc 
ÉMOTIONNEL ; syn. sav. un TRAUMATISME. Le spectacle de cet 
horrible accident l'a TRAUMATISÉE. 


III. Le prisonnier a le sentiment que tout le monde l'oublie. 


1 ለ1 8 le sentiment que A2 phrase à l'ind., le sentiment de A2 


inf. ou nom abstrait: A1 SENT A2, il s'en APERCOIT plus ou 
moins INTUITIVEMENT et en éprouve un sentiment, joyeux ou 
triste. Depuis qu'il est en prison, Éric a le sentiment d'être 
complètement oublié de ses amis, il a le sentiment de son iso- 
lement. — Marc a le sentiment qu Alice est livpocrite; il a le 
sentiment d'être trompé, de faire fausse route avec elle. 


* En ce qui concerne l'avenir, A1 a le PRESSENTIMENT que 
A2, phrase à l'ind. futur. 


Sentiment, syn. OPINION personnelle, AVIS, POINT DE VUE 
(litt.). J'aimerais connaitre / avoir votre sentiment sur la situa- 
tion actuelle. — Eli bien, je vais vous donner / vous dire mon 
sentiment: € à mon sentiment, les choses sont moins graves 
quil ne semble: elles vont s'arranger. 


* Al a des sentiments politiques, religieux, qui sont à la fois des 
OPINIONS et des PASSIONS. Je ne voudrais pas vexer Marc: je ne 
connais pas ses sentiments patriotiques ni religieux. 


SENTIR, v. 


[1 Ce verbe exprime tout ce dont nous prenons conscience spon- 
tanément, sans raisonnement et de façon passive, les sensa- 
tions autres que visuelles et auditives, plus intellectualisées, les 
intuitions, les sentiments. 


1 Jean sent le parfum de Sylvie. 


1 


A] animé sent A2, une ODEUR. 


Il éprouve une SENSATION OLFACTIVE (sav.), agréable ou 
désagréable. ou bien sent A3, un objet ODORANT, gráce à 
son NEZ, siège du SENS de l'ODORAT. — Un A3 qui n'a pas 
d'odeur est INODORE. En entrant dans la pièce, j'ai senti 
l'odeur du gaz. 


* A] sent que A2 phrase à l'ind. Jean sent que Sylvie s'est par- 
fumée. 


* ላ] sent A2, interrogative indirecte. Jean sent à quoi Sylvie 
sest parfumée. 


* A3 non animé sent A2, une odeur. Les cheveux de Sylvie 
sentent le patchouli. — Syn. A3 DÉGAGE cette odeur, la 
RÉPAND, l'EXHALE (litt.), en répand les EXHALAISONS. 


* A2, A3 se sent: l'odeur A2 de l'objet A3 est PERCEPTIBLE. Ce 
bouquet de roses se sent quand on entre. 


À la différence des couples voir / regarder — entendre / écou- 
ter, le méme verbe, sertir, peut étre utilisé, que le sujet soit 
attentif ou non. Sens ce parfuin et dis-moi sil te plait. — Tou- 
tefois quand Al est attentif, on peut utiliser les syn. RESPI- 
RER. Respire ce parfum ou FLAIRER si Al est un animal. 
Médor € a du FLAIR, il flaire bien la trace du gibier. 


Les mauvaises odeurs. 

Le pétrole € sent mauvais. — € Qa sent mauvais. ici! syn. 
intensif, ca PUE: il y a, là oü je mc trouve, une odeur désa- 
gréable dont je n'identifie pas l'origine. — € Ca sent le brulé, 
ca sent le pourri. — La viande sent (sans complément): elle 
a une odeur désagréable parce qu'elle commence à POUR- 
RIR. — A2 pue, syn. EMPESTE, comme un cadavre en décom- 
position, dégagc une odeur INFECTE, une véritable 
PUANTEUR, c'est une INFECTION. 

| Fig. Al € ne peut pas sentir A3: il l'a en horreur. Je ne peux 

pas sentir l'odeur de la vase. 


Les bonnes odeurs. 


La rose € sent bon syn. intensif, elle (nous) EMBAUME. — € Ça 
sent bon ici! syn. intensif, ca embaume!: il y a, là où je me 
trouve, une odeur agréable dont je n'identifie pas l'origine. 
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* Un PARFUM peut être 1. une odeur agréable: le parfum des 
roses, syn. litt. leur SENTEUR — 2. une substance répandant 
cette odeur, fabriquée à base de plantes ODORIFÉRANTES 
par un PARFUMEUR et vendue dans une PARFUMERIE, géné- 
ralement liquide, contenu dans un FLACON plus ou moins 
décoratif, utilisé le plus souvent sous forme de fines gout- 
telettes à l'aide d'un VAPORISATEUR. — Un parfum de plus 
faible concentration est une € eau de toilette ou € eau de 
Cologne. — Un corps gras parfumé est un BAUME à action 
calmante, ou un ONGUENT, ou une CRÈME destinés aux 
soins de la peau. — L'ENCENS est un parfum solide, destiné 
à répandre son odeur en brulant dans un ENCENSOIR, 
€ brule-parfum qu'on balance au bout de chainettes, dans 
une cérémonie religieuse, pour ENCENSER la divinité, en 
signe d'hommage et d'adoration. 


* Les anciens Égyptiens embaumaient les morts: ils recher- 
chaient la conservation des cadavres en utilisant certaines 
substances odoriférantes. Cet EMBAUMEMENT "avait 
qu'une efficacité limitée. 


* Fig. Le contreimaitre encense le directeur pour se faire bien 
voir: il le flatte exagérément. 


Fig. A1 humain sent A2 abstrait, qualité de A3, ou que 
A2, phrase à l'ind. 


Il en a l'INTUITION, la connait de facon instinctive, irration- 
nelle. Un AI INTUITIF € a du NEZ, € a le nez creux, € a du 
FLAIR. Marc sent qu Alice lui ment, il sent l'hypocrisie d'Alice 
parce que la conduite d'Alice € sent l'hypocrisie et méme la 
sent € à plein nez et il sent facilement si les gens sont hypo- 
crites ou sincères. — Syn. il a l'IMPRESSION qu'Alice est hypo- 
crite et lui ment. 

* Al € ne peut pas sentir A2 humain (fam.), syn. il € l'a dans 
le nez (vulg.): il l'a en horrcur. Marc € ne peut pas sentir 
l'hypocrisie ni les hypocrites. 

e Un démarcheur est venu proposer à Jean un mirobolant 
contrat d assurance, mais il FLAIRE l'escroquerie. Il a un cer- 
tain FLAIR pour ce genre de clioses. 


° Lucie sent le rythme; elle sent que l'air quelle entend est 
une mesure à trois temps. — Le ryth mc, ca se sent, si on est 
un peu inusicien. 


A] PRESSENT A2, un événement, un malheur, un succès. 


Il en a le PRESSENTIMENT: il sent INTUITIVEMENT que cet évè- 

nement va arriver. En 1913, beaucoup de gens pressentaient 

que la guerre allait éclater. 

* € Ca sent mauvais!: j'ai l'intuition, le pressentiment que 
les événements vont mal tourner. 


ALL 
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SENTIR 


IL Goute ces haricots! - Ils sentent l'ail. 


l 
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Al sent le GOUT de A2. 


A2 est un aliment ou une boisson ou une substance entrant 
dans sa composition. 1] a une sensation GUSTATIVE (sav.) 
gráce aux PAPILLES de sa LANGUE, siège du sens du gout. Je 
sens le gout de l'ail. — Al sent A3. Je sens l'ail que tu as mis 
dans les haricots. 


* Al sent que A2 phrase à l'ind. Je sens que tu as mis de l'ail 
dans les haricots. 


* Al sent A2 interrogative indirecte. Dès la première bou- 
chée je sens si tu as mis de l'ail dans les haricots. 


* A2 se sent. L'ail dans les haricots, qa se sent. 


Les principaux gouts sont le SUCRÉ, le SALÉ, l'ACIDE, 
l'AIGRE, l'AMER. 


Un aliment sans gout est FADE. — Fig. Tous ces adj. peuvent 
aussi qualifier des A abstraits. Marie a un air sucré: elle a 
une amabilité affectée. — Marc fait des plaisanteries salées: à 
la limite de la grossièreté. — Alice a un caractère aigre; elle 
rient des propos acides. — Je n'aime pas les poésies fades. 


NB. Dans bien des cas, A2 donne à sentir autant au nez quà 
la langue. Ces haricots sentent l'ail, ce thé sent le citron. — 
On peut parler de l'AROME du CITRON, parce que c'est à la 
fois une odeur et un gout. Le citron est AROMATIQUE, on 
peut l'utiliser pour AROMATISER du thé, une pátisserie. 


* Mais impossible de dire * Les liaricots sentent le SEL, * Le 
thé sent le SUCRE, le sel et le sucre n'ayant pas d'odeur. 


Al particulièrement attentif à A2 qu'il mange, le GOUTE. 


Goute ces haricots! Ils sentent l'ail. - Comme pour regarder 
et écouter, on peut gouter sans sentir. Tu as gouté ce vin: as- 
tu senti son petit gout de framboise? — Non, il ma paru trés 
ordinaire. — Si Al perçoit très bien les gouts et y prend plai- 
sir, c'est € une fine BOUCHE. 


* ላ] € ne peut pas sentir A2, gout ou A3, aliment: il en a 
horreur!: je ne peux pas sentir l'ail. 


* Al goute à A3, un plat: il en mange un peu pour voir si 
c'est bon. — Il faut donner aux enfants leur GOUTER: une 
petite collation (une tartine, un fruit) vers 16 h. 


Les sensations gustatives peuvent étre agréables ou désa- 


gréables. 


Al AIME un aliment A3, s'il € a bon gout. Le gigot de mouton 
a bon gout, syn. une SAVEUR AGRÉABLE; il est SAVOUREUX. Le 
gout du gigot est DÉLICIEUX, le gigot rôti, c'est un DÉLICE. 


- A3 DÉGOUTE ላ] s'il a un mauvais gout ou une mauvaise 
odeur qui lui inspire du DÉGOUT, lui lève le CŒUR, lui 
donne des NAUSÉES, ou simplement si son aspect est SALE. 
ለ1 le trouve DÉGOUTANT, il ne peut pas l'avaler. — L'huile 
de foie de morue a mauvais gout, son gout est détestable; elle 
dégoutait les enfants auxquels jadis, on l'administrait 
comme fortifiant. 


* Fig. A3, conduite immorale, dégoute Al, n'inspire que du 
dégout à Al qui trouve un personnage immoral dégoutant. 
(Voir l'article SALE). 


Fig. Al humain a un SENTIMENT ESTHÉTIQUE. 


Il goute A2 (vieux): il l'AME. Stendhal goutait fort la musique 
de Pergolèse. — A1 € a du gout (usuel), € a bon gout: il dis- 
cerne bien ce qui est généralement reconnu comme beau 
et bon. Il € a mauvais gout : il le discerne mal. — Un A2 € de 
bon gout est un objet que les connaisseurs trouvent beau. 


* Al adu PLAISIR à propos de A2. Il € a du gout pour A2, une 
activité: pour la poésie, pour les mathématiques, pour le 
sport. — A2 concret € est au gout / du gout de Al: il lui 
PLAIT. Ces chaussures sont à ton gout? Je te les achète. 


* Les gouts sont subjectifs: PR. Tous les gouts sont dans la 
nature. — PR. Des gouts et des couleurs, on ne discute pas. 
€ Chacun son gout! 


[ዚ Je sens le sable sous mes pieds nus. 


1 Al humain sent A2, qualité de A3 concret qu'il TOUCHE. 


Sa PEAU, surtout celle de ses mains, est le siège du SENS du 
TOUCHER; il a des € sensations TACTILES ou THERMIQUES: il sent 
que A2 est DUR ou MOU, LISSE ou RUGUEUX, CHAUD ou FROID, 
SEC ou MOUILLÉ. Je sens l'eau fraiche / la fraicheur de l'eau, le 
satin / la douceur du satin, le sable sous mes pieds nus. 


* Al sent que A2, phrase à l'ind. Je seus que l'eau est fraiche, 
que le satin est doux, que le sable est fin. 


* Al sent A2, interrogative indirecte. On sent bien à quelle ዘዙ 
pérature est l'eau, si le sable est fin ou gros, sec ou mouillé. 


° Al sent A2, proposition infinitive. Je sens l'eau du robinet 
couler sur mes mains. (Construction exceptionnelle dans 
les cas précédents. Par contre, on ne peut pas dire *Le 
satin sent doux, “l'eau sent la fraicheur). 


Lorsque ላ1 est particulièrement attentif à ce qu'il TOUCHE, 
il le TÂTE. 1] peut arriver qu'on tâte sans parvenir à sentir ce 
qu'on cherche. Je tâte le mur dans le noir, et je n'arrive pas à 
sentir le bouton électrique. 


SÉRIEUX 0 


IV Je me sens las. tenais 
SERIEUX, adj. 
1 Al humain sent A2, quelque chose dans son CORPS ou 
dans son CŒUR. 1 Paul est sérieux. 


C'est une SENSATION interne ou un SENTIMENT. La frontière L ለ] humain est sérieux parce qu'il ne RIT ni ne SOURIT. Par 


entre les deux n'est pas toujours très nette: ainsi la lassitude peut 
être à la fois une fatigue physique et un désintérêt pour ce qu'on 
a à faire, l'allégresse, une joie et un besoin de mouvement. 


* A2, partie du corps de Al affectée par une sensation 
interne plutôt désagréable. Je sens mon estomac. — J'ai tant 
marché que je sens mes jambes. 


* À2 abstrait. Jean sent, syn. RESSENT, syn. ÉPROUVE une vive 
douleur, un certain plaisir, de l'amour pour Sylvie. — A1 fait 
à A3 des reproches € bien sentis: exprimés de façon à ce 
que A3 sente la force du sentiment de ላ]. 


* Al sent que A2, phrase à l'ind. Le malade sent que la dou- 
leur se calme. — Jean sent qu'il aime Sylvie. 


* Al sent A2, interrogative indirecte. Tu dois bien sentir si la 
douleur se calme. — Jean sent à quel point il aime Sylvie. 


* Al sent A2, proposition infinitive. Le malade sent la dou- 
leur se calmer. — Jean sent l'amour s'emparer de son cœur. 


Al humain se sent A4, manière d’être. 


Il a l'IMPRESSION SUBJECTIVE de A4. Jean se sent bien, en 
pleine forme. — Il se sent mal, fatigué, il se sent l'estomac 
creux. — Il ne se sent pas bien: se sent un peu malade. — Il se 
sent heureux, triste, amoureux de Sylvie. 


* Al se sent A4, inf. Il se sent mourir, renaitre. 


* Cette impression peut étre trompeusc. Jean se sent le plus 
fort, mais il se fait des illusions. Marc a des moyens quil ignore. 


Al se RESSENT de A2. 


Il a eu un accident ou un malheur A2; c'est passé, mais de 
temps en temps il éprouve des douleurs ou des désagré- 
ments qui en résultent. 


Jean se ressent de sa chute: quand il est fatigué, il boite. — La 
guerre est finie, mais l'économie du pays s'en ressent. 


* Supposons que Marc ait causé du tort à Luc. C'est une 


nature, ou parce que les circonstances l'exigent, A] est 

€ sérieux comme un pape. Si quelque chose pousse A1 à 

rire, il va essayer de € rester sérieux, de € garder son sérieux 

(emploi nominal). 

e Syn. ላ] aun air, un visage GRAVE, il semble concentré sur 
des sujets de préoccupation importants. Il marche et 
parle avec GRAVITÉ. — A1 a une VOIX grave: elle donne une 
impression de sérieux, expriment facilement des senti- 
ments dramatiques. 


* Al est SOLENNEL, il prend l'air grave convenable dans les 
grandes occasions. 


* Al est SÉVÈRE, il respecte les règles et n'admet pas qu'on 
les enfreigne. Il est EXIGEANT et ne BADINE pas avec la 
bonne tenue, le savoir vivre. Ant. il est BADIN (vieux), 
ESPIÈGLE. 

e Al est REVÊCHE. Non seulement il ne rit ni ne sourit mais 
en plus il a mauvais caractère et se montre désagréable 
avec son entourage. 

A] est sérieux parce qu'il ne PLAISANTE pas, ne fait pas usage 

de l'IRONIE. Il dit la VÉRITÉ sans détour. Il parle SÉRIEUSEMENT. 

— Souvent employé dans un dialogue à la forme négative. Vous 

n êtes pas sérieux. — Ce n est pas sérieux. — Vous plaisantez, vous 

ne parlez pas sérieusement? — Si, je songe sérieusement à émi- 

grer. — Sérieusement, vous songez à émigrer? — Il faut me 

€ prendre au sérieux, prendre ce que je vous dis au sérieux: il 

faut me CROIRE. — ላ] € se prend au sérieux: Al croit à tort que 

ce quil est, dit et fait est trés IMPORTANT. 

Al est sérieux parce qu'il organise sa vie, ne se disperse pas, 

fait des projets à long terme et des efforts continus pour les 

réaliser, de sorte que son entourage peut compter sur lui. 

* Al est sérieux dans son travail; il travaille € avec sérieux, 
S'APPLIQUE. Ant. ላ] BÂCLE son travail, il le fait € par dessus 
la jambe (fam.). 

* Al est sérieux parce qu'il tient ses promesses, ne fait pas 
de promesses à la LÉGÈRE. 

e Al est sérieux dans ses rapports amoureux: il n'est pas FRI- 
VOLE ou INFIDÈLE. 


IL Passons aux choses sérieuses. 
[^ A] abstrait est grave; Al est sérieux; un sérieux / grave AI. 


1 Alabstrait est sérieux, syn. GRAVE: il n'y a pas de quoi rire 
ou plaisanter ou s'amuser; Al est PRÉOCCUPANT, INQUIÉTANT, 


ሻል. ብ. 


vieille histoire; c'est fini. Mais Luc n'a pas oublié ni com- 
plètement pardonné à Marc: il garde contre lui un certain 
RESSENTIMENT, syn. de la RANCUNE, syn. de la RANCŒUR, 
parce qu'il a un caractère RANCUNIER. 


/ 


B 


SERRER 


ALARMANT. Traité € à la légère, il pourrait devenir DRAMATI- 
QUE. Certaines MALADIES, situations, affaires, fautes, 
erreurs, problémes sont graves, et d'autres BÉNINS (f. BÉNI- 
GNES), syn. € sans GRAVITÉ. — € L'heure est grave! 


e ላ] SAGGRAVE, ላ devient plus grave, syn. EMPIRE, € connait 
une AGGRAVATION. — En agissant ainsi, tu € aggraves ton cas. 
Tu risques de t'attirer de € graves ennuis. — Al humain est 
€ gravement malade / € GRIEVEMENT blessé. 


ላ] n'est pas (très) grave mais tout de méme (assez) sérieux. Un 
Al sérieux n'est ni un JEU ni un AMUSEMENT. Les f choses 
sérieuses, c'est IMPORTANT. Après une entre en matière, quel- 
ques politesses: Et maintenant, passons aux choses sérieuses. 


* Un travail sérieux, c'est un travail de PROFESSIONNEL et non 
d'AMATEUR. Des études sérieuses, ce sont des études POUS- 
SÉES, APPROFONDIES. — Des ouvrages sérieux: des livres de 
réflexion et non de divertissement. — Une conversation 
sérieuse: où l'on parle de choses importantes et non FUTI- 
LES. Le mariage, Agnès, n'est pas un BADINAGE, dit Arnol- 
phe dans l'École des Femmes, de Molière. 


Emploi affaibli, un sérieux Al (GR. fonction attribut 
impossible): un grand, un important Al. Vous avez une 
sérieuse (syn. GRANDE) avance sur moi, syn. Vous êtes très 
en avance. — Nous avons de sérieuses (syn. BONNES) raisons de 
croire que... — Notre équipe a subi une sérieuse (syn. RUDE) 
défaite. — Il me reste un sérieux (syn. GROS) travail à terminer. 


SERRER et PINCER, v. 


1. Je vais te serrer la vis et tu devras te serrer la ceinture! 


ላ] humain serre A? contre A3 concrets au moyen de A4, outil. 


° Al, ouvrier ou artisan, FIXE solidement l'une à l'autre A2 et 
A3, pièces de bois ou de métal, au moyen de A4. Si A2 et A3 
sont des planches de bois qu'il COLLE, il utilise des SERRE- 
JOINTS qui assurent le SERRAGE pendant le temps de collage. 
Sinon, il VISSE A2 sur À3 en utilisant des VIS (n.f.) quiil 
enfonce à l'aide d'un TOURNE-VIS. Dans ce cas, pour séparer 
A2 de A3, il suffit de DÉVISSER les vis. — Si A2 et A3 sont des 
plaques de métal, A1 utilise des BOULONS qu'il serre sur des 
ÉCROUS avec des CLÉS en forme de MÁCHOIRES. Pour séparer 
A2 de A3, Al DESSERRE les boulons. 


* Al utilise un SERRE-LIVRE pour maintenir ensemble plu- 
sieurs livres placés verticalement les uns contre les 
autres, sans espace entre deux livres. 


840. 


e Fig. Emploi intr. Al conducteur d'un véhicule € serre à 
droite: il laisse le moins d'espace possible entre son véhi- 
cule et la bordure droite de la route. 


Al humain serre A4, outil ou accessoire permettant de 
maintenir solidement A2 concret. 


* Pour pouvoir travailler sur A2, matériau quelconque, avec 
ses deux mains, A1 ouvrier ou artisan doit le fixer, l'immobi- 
liser dans un ÉTAU, outil dont les deux MACHOIRES sont rap- 
prochées l'une de l'autre par une grosse VIS quil serre plus ou 
moins fort. — Pour libérer A2, A1 desserre la vis de l'étau. — Si 
A1 € serre trop fort, (emploi intr.), A2 risque de se CASSER. 

e Fig. A1 visse A2 humain, lui € serre la vis: A1 prive A2 de 
liberté. Se dit notamment des parents qui se montrent 
séveres et exigeants envers un enfant. — L'étau se referme 
sur les troupes encerclées: elles ne peuvent plus bouger. 
n'ont plus aucune liberté d'action. 


e A] COMPRIME / COMPRESSE A2: voir l'article PRESSER 1,2. 


| AT serre un LIEN A2 long et souple au moyen d'un NŒUD ou 
d'une BOUCLE, autour d'un A3 quil veut ATTACHER: la CEIN- 
TURE de son pantalon, le LACET de sa chaussure, le GARROT 
sur un bras oü il faut interrompre momentanément la circu- 
lation du sang, la CORDE sur un objet à attacher fermement, 
la COURROIE pour fixer solidement ses bagages sur le toit de 
sa voiture, etc. Al utilise un SERRE-TÉTE pour empêcher ses 
cheveux de lui tomber sur le visage. — Al, femme, porte une 
jupe € serrée à la taille, (par une ceinture, fixe ou mobile) qui 
lui COMPRIME la taille. 


* Fig. et fam. A1 € se serre la ceinture: il est obligé de faire 
des économies sur son alimentation et les dépenses de la 
vie courante. 


e Fig. AI € RESSERRE le LIEN qui unit à A2 humain, ou Al 
et A2 resserrent les liens qui les unissent: ils RENFORCENT 
leur amitié. 


Al humain prend, fixe, maintient, manie A2 concret avec 
A4, des PINCES ou des PINCETTES 


Ce sont des outils à deux branches articulées imitant 
l'ensemble constitué par le POUCE et l'INDEX, et qui permet- 
tent de serrer en les pinçant des A2 pour lesquels la main 
est inadéquate (trop petite, trop grosse, trop fragile, etc.). 
D'où la € pince à timbres, la € pince à épiler, la € pince à 
linge, la € pince à sucre, les € pinces coupantes de l'électri- 
cien, et les longues pincettes servant à déplacer braises et 
buches sans se bruler. — Les TENAILLES sont des sortes de 
pinces qui servent surtout à arracher des POINTES en pre- 
nant appui sur la planche. 


° Fig. A2 humain € n'est pas à prendre avec des pincettes: A2 
a mauvais caractère, il s'emporte facilement. 


I. Les vieux ennemis ont fini par se serrer la main. 


Al humain ou animal serre A2 concret au moyen de A4, 
partie du corps de AI. 


* Pour serrer les A2 concrets qui tiennent bien dans sa 
MAIN, AI na pas besoin d'outil. A1 € serre A2 dans sa 
main: il FERME sa main sur A2. L'enfant serre la pièce de 
monnaie dans sa main de peur de la perdre. 


e Notamment, Al € serre la main à A2 humain; Al et A2 
€ se serrent la main. pour se saluer ou pour sceller un 
accord. Syn. Ils se donnent une POIGNÉE de mains. Fam. 
A1 € serre la pince à A2. 


e La nature a pourvu certains CRUSTACÉS (l'écrevisse, le 
crabe, le homard) de pinces puissantes qui leur servent à 
saisir divers objets et à immobiliser leurs proies. — Les 
RAPACES serrent A2 dans leurs SERRES et les FÉLINS dans 
leurs GRIFFES. 

° Les animaux quadrupèdes, notamment les CHIENS, et 
aussi certains insectes, serrent À2, proie ou objet quelcon- 
que, avec leurs MÂCHOIRES. Ils serrent / resserrent leurs 
machoires sur A2, ils le MORDENT. Pour lâcher ou relâcher 
A2, ils desserrent leurs machoires. — Les OISEAUX serrent 
A2 dans leur BEC. 


AI humain serre / (se) pince A4 partie de son propre corps. 

* Al € serre les poings: il est furieux et se prépare à se battre. 

* ላ] € serre les dents: il se retient de parler ou de crier. A1 
€ #9 pas desserré les dents de toute la soirée: il n'a pris 
aucune part à la conversation. 

* A] € pince les lèvres, € a les lèvres pincées, € a un air pincé: 
par prétention ou vanité, Al fait mine de mépriser ce qui 
se trouve ou se passe autour de lui. 

* Al € se pince le nez pour ne pas sentir une mauvaise odeur. 

* Fig. et fam. A1 € serre les fesses: il a peur. 


A2 concret est si petit et si léger que, pour le prendre, il 
suffit que Al le pince entre son POUCE et son INDEX. 
Certains instruments de musiques sont € à cordes pincées: 
la harpe, la guitare. A1 joueur de violon, alto, violoncelle ou 
contrebasse, € joue PIZZICATO / des PIZZICATI (mot italien): 
il pince les cordes de son instrument au lieu de les faire 
vibrer avec son archet. 

° Al € prend une PINCÉE de sel, de poivre, de sable: la petite 

quantité qui tient entre le pouce et l'index. 
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SERRER S 


* Fig. et fam. AI, policier, a réussi à pincer A2, malfaiteur: 
il l'a ATTRAPÉ et ARRÊTÉ, lui € a passé les MENOTTES; A2 
€ sest fait pincer (par A1), syn. fam. A2 s'est fait CUEILLIR. 


Al humain pince A2 humain, ላ] serre la gorge de A2. 


* Al humain pince (la CHAIR de) A2 humain avec ses doigts 
(pouce et index) dans le but de lui faire MAL, de provoquer 
en lui une sensation douloureuse, ou pour ramener à la 
réalité un A2 qui semble vivre un réve. Pince-moi! Je réve! 
— AI se pince volontairement, pour vérifier par lui-même 
51 vit dans le rêve ou la réalité. — Accidentellement, A1 
€ se pince les doigts dans A4 (une porte, entre deux cais- 
ses), provoquant une DOULEUR et un PINCON visible sur sa 
peau pendant quelques jours. — Fig. et fam. un PINCE- 
FESSES: une soirée, une féte, oü le bruit, l'alcool et l'obs- 
curité peuvent faciliter certains attouchements. 

e Fig. Al est un PINCE-SANS-RIRE: il pratique l'humour et 
l'ironie à froid. 

* Avec ses deux mains ou avec un seul bras, Al humain 
ና serre la GORGE, (fam.) le kiki à A2: Al exerce une PRES- 
SION sur la gorge de A2 pour l'empêcher de respirer, voire 
méme pour l'ÉTRANGLER. 


Ill. Serre-toi contre moi si tu as froid. 


1 ለ] humain serre A2 humain contre lui-même. 


Il le serre dans ses bras, sur son cœur, sur sa poitrine, en 
signe d'affection, pour le réchauffer ou le protéger. Il 
l'EMBRASSE et l'ÉTREINT (Inf. ÉTREINDRE). — Le nom ÉTREINTE 
est parfois employé comme euphémisme pour sigifier l'acte 
sexuel. — PR. Qui trop embrasse, mal étreint: celui qui veut 
faire trop de choses à la fois n'en fait bien aucune. 


* A2 € se serre contre Al à la recherche de son affection, 
pour bénéficier de la chaleur de son corps, ou pour se pro- 
téger contre un danger. 


* Mutuellement, Al et A2 € se serrent l'un contre l'autre, ou 
les uns contre les autres, pour les mémes raisons, ou pour 
€ faire BLOC contre un ennemi commun. 

* Dans les transports publics, aux heures de pointe, les voya- 
geurs sont malgré eux € serrés les uns contre les autres. Al 
€ serre A2 de près: Al se tient trés prés de A2, au point 
d'incommoder ce dernier qui n'apprécie pas forcément cette 
PROMISCUITÉ. — Les troupes avancent, marchent ou défilent 
€ en rangs serrés: avec trés peu d'espace entre les soldats. 


Diverses contractions. 


Al humain f a le cœur serré, € le cœur de AI se serre, se 
CONTRACTE: Al éprouve un SENTIMENT douloureux, un 
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SERVIR 


CHAGRIN. Il SOUFFRE. |l est au bord des larmes. Il ressent un 
ና SERREMENT de cœur, un € PINCEMENT au cœur. — Fam. ላ] 
€ en pince pour A2 humain: il est AMOUREUX de A2. 


* Sous l'effet notamment du froid, les MUSCLES de AI se contrac- 
tent et se durcissent, provoquant des CRAMPES qui immobili- 
sent le membre affecté. — € Ça pince! (fam.): il fait très froid. 


* Fig. € La faim TENAILLE A1: A1 éprouve une faim intense 
et durable. A1 € est tenaillé par le remords: il éprouve un 
incessant et intense remords. 


A2 concret est serré ou pincé. 


Al humain fait, prépare, boit un € café serré: un café 
DENSE, avec trés peu d'eau et beaucoup de poudre de café 
bien TASSÉE au fond du filtre. 


* Un A2 concret est COMPACT (adj.) lorsque les éléments 
qui le composent sont extrémement serrés les uns contre 
les autres et forment une masse dense. Al COMPACTE 
(verbe) des éléments creux et dispersés: il les écrase et les 
serre les uns contre les autres pour qu'ils ne forment plus 
quune seule masse. — Al a fune écriture serrée / 
compacte: il laisse très peu d'espace entre les mots et les 
lignes. Emploi intr. Al serre, pour que son texte TIENNE 
dans un espace délimité. 


* En couture, on appelle pince un pli en biais cousu sur 
l'envers de l'étoffe pour enlever de l'ampleur à un certain 
niveau et en laisser suffisamment à un autre: des pinces de 
poitrine sur un chemisier. 


A2 abstrait est serré. 


* ላ] humain € a une discussion serrée avec A3 humain: 
l'atmosphère est TENDUE entre Al et A3; chacun défend 
vivement ses arguments, avec une certaine agressivité et 
sans temps mort. 


* € La partie est serrée entre Al et A3 joueurs, ላ1 et A3 
ና jouent serré (emploi adv.): Al et A3 sont de force égale 
et chacun s'APPLIQUE et se CONCENTRE, en s'efforcant de ne 
pas commettre la moindre faute, et en limitant les possi- 
bilités de jeu de l'autre. 


SERVIR, v. et USAGE, n.m. 


l. On n'est jamais si bien servi que par soi-même. (Proverbe) 


1 ለ] humain sert A2 humain. 
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Il fait, au profit de A2, sous son autorité, et moyennant 
rétribution, des choses UTILES que A1 n'a pas la possibilité 
ou la volonté de faire lui-même: A1 € est au SERVICE de A2. 


- Al est un ou une DOMESTIQUE et l'ensemble des domesti- 
ques d'une grande maison est sa DOMESTICITÉ, syn. plus 
moderne, le € personnel de service. 


* En francais classique, Al est un SERVITEUR ou une SER- 
VANIE, et A2 est son MAITRE. Parmi les différentes sortes 
de serviteurs (cuisinier, jardinier, lingére, etc.), le VALET 
était attaché à la personne de son maitre pour lui rendre 
à tout instant les services nécessaires, de méme que la 
€ femme de chambre à la personne de sa maitresse. 


* Une € bonne d'enfant (que les enfants devaient appeler 
affectueusement ma bonne) était chargée de leur entre- 
tien et de leur surveillance. — Plus récemment, dans les 
maisons de moyenne bourgeoisie, nourrie et lopée, la 
€ BONNE (à tout faire) assure à elle seule, à temps complet, 
de façon plus sommaire, la totalité du service, à moins 
qu'on n'y emploie qu'une € femme de ménage, quelques 
heures par semaine seulement. 

* Aujourd'hui, la dénomination officielle est € EMPLOYÉE de 
maison et À2 est son / sa patronne. — Al habite parfois une 
€ chambre de bonne dans la maison de A2, à laquelle il / 
elle accède par une € entrée de service et un € escalier de 
service. — A2, mécontent de Al. se plaint qu'il / elle a du 
mal à € se faire servir. — PR. On n'est jamais si bien servi que 
par soi-même. 


* Al est un commerçant qui € sert les clients: il met à leur 
disposition les articles qu ils lui demandent, si du moins 
sa boutique n'est pas un € libre-service oü les clients se ser- 
vent eux-mémes avant de passer à la caisse. 


* Dans un hótel. Les chambres sont belles, mais le service 
laisse à désirer: À2, client, se plaint de n'étre pas bien servi 
par le € personnel de service. 


ላ1 humain sert A3, des aliments à A2, assis à table. 

AI € fait le service, il € sert (A2) à table. — Certains plats 

sont € servis froids, d'autres sont € servis chauds. 

° Dans une grande maison, quand le repas est prét et la 
table mise, A1, domestique, dit «Madame est servie!» et la 


€ MAITRESSE de maison invite alors les autres convives à 
€ passer à table. 


* Al, domestique ou non, € sert les plats, il € sert à boire / à 
manger, ou bien, plus simplement, chacun € se sert. 


° Au restaurant ou au café, Al SERVEURS, SERVEUSES, GAR- 
CONS, servent A2 les CLIENTS. Du temps oü, dans certaines 
maisons, ces employés n'étaient payés qu'{ ዐዘ POURBOIRE: 
gratification volontaire laissée par le client, au moment de 
payer, A2 demandait si € le service (la rétribution de ce 


service) était compris (dans l'ADDITION). Même aujourd'hui 
où il est pratiquement toujours compris, A2, s'il est satisfait 
et généreux, s il considère qu'il a été € bien servi, laissera un 
petit supplément, un pourboire, comme il peut en laisser un 
à un livreur, à un chauffeur de taxi, etc. Si A1 sait s'attirer les 
bonnes grâces des clients, il € se fait de bons pourboires. — 
Quand le repas est fini et que les convives ont quitté la table, 
A] doit DESSERVIR (la table): il enlève les verres, les COU- 
VERTS (couteaux, fourchettes, cuillers), le € service de table 
(assiettes et plats), le € service à café (tasses et soucoupes) et 
les emporte à la cuisine pour lavage. 


3. Al et A2 jouent au tennis. 


A3, la balle, que l'un envoie à l'autre est sous-entendu: A1 
et A2 servent chacun à son tour: si c'est à Al de servir, de 
mettre la balle en JEU, il doit faire un € bon service, bien 
envoyer la balle. 


* Al éditeur fait un € service de presse à des journalistes 
spécialisés: il leur fournit gratuitement les livres dont ils 
auront à faire le compte-rendu. 


AI humain, sans être le serviteur de A2, lui € rend un service. 
ll répond généreusement, par amitié ou par pitié, à un 
BESOIN de A2, lui fait ou lui donne un A3 utile que A2 ne 
pourrait pas se procurer par lui-même. — Al est SERVIABLE: 
il se comporte souvent et volontiers ainsi, il est toujours dis- 
posé à € rendre service. 

e Si A3, € à l'usage, se révèle mauvais pour A2, peut NUIRE à A2, 

on pourra dire que, A1 € a rendu un mauvais service à A2. 


Al est une machine, un robot que A2 € met en service: qu'il 
commence à utiliser. Jean met en service un nouvel utilitaire 
sur son ordinateur. 


Al, humain ou non, sert A2 (ou: A1 sert les INTÉRÊTS / la 
CAUSE de A2). 

Al est UTILE, PROFITABLE à A2. A2 peut € tirer PROFIT / PARTI 
de Al. Ant. Al DESSERT A2, NUIT à A2. La démission du Pre- 
mier Ministre sert l'opposition, mais elle dessert son propre parti. 


II. Un grand serviteur de l'État. 


1 


La société peut être conçue comme un ensemble de corps, 
d'organismes dont chacun contribue au bien commun, 
donc € rend service à l'ensemble. Servir l'État, la nation est 
tout à fait honorable. 


Un € grand serviteur de l'État (mélioratif): un personnage 
dont le róle est important et bénéfique. — A1, FONCTION- 
NAIRE payé par l'ÉTAT, travaille dans une ADMINISTRATION, un 


z 


SERVIR Ü 


MINISTÈRE, un ORGANISME de € Service Public. Il est au ser- 
vice des USAGERS de l'Administration. 


* Les services (par opposition aux activités productrices de 
bien matériels) tiennent une place de plus en plus grande 
dans l'économie des sociétés modernes ; ils constituent le 
€ secteur TERTIAIRE. 


Dans les États où existe la conscription, Al jeune 
homme fait le € service MILITAIRE / NATIONAL. 


Il passe quelques mois comme SOLDAT du CONTINGENT dans 
l'ARMÉE qui est au service du pays, pour le défendre. À la fin 
de leur service, certains Al décident de s'ENGAGER dans 
l'armée pour € servir la PATRIE. 


* Al militaire € a servi dans tel ou tel corps, telle ou telle 
campagne : dans l'infanterie, dans l'artillerie, en Indochine, 
etc. Il peut faire valoir ses € états de service. 


A1, EMPLOYÉ dans une société ou entreprise, travaille dans un 
des services de l'entreprise, une SECTION, un DÉPARTEMENT, un 
BUREAU, dirigé par un € chef de service: le € service du person- 
nel, le € service financier, le € service de presse, le € service 
informatique, le € service d'ordre, etc. La direction de l'entre- 
prise adresse à ses employés des € notes de service, informa- 
tions, recommandations, instructions € à usage interne. 


A l'intérieur du service oü il travaille, A1 € a son service, 
qui lui est particulier. 


Ce sont les táches précises quil doit accomplir à certains 
moments, dans un certain délai. Le service d'un professeur: les 
classes dont il a à s'occuper et son horaire de travail. — A1 € est 
de service aujourdhui: c'est Al qui travaille aujourd'hui; 
demain, ce sera quelqu'un d'autre, dans une organisation dont 
les différents membres se succédent par ROULEMENT. — A1 
€ est à cheval sur le service: il tient à ce que les tâches confiées 
à chacun soient exécutées ponctuellement. 


Dans la religion catholique. 


Le € service divin consiste en un certain nombre d'OFFICES, ou 
€ services religieux particuliers: MESSES. MARIAGES, ENTERRE- 
MENTS, CÉRÉMONIES diverses. A1, € enfant de CHŒUR, € sert la 
MESSE: il aide le PRÉTRE dans l'accomplissement des rites. 


[ዚ On jette généralement ce qui ne sert plus à rien. 


1 Al sert à A2 humain à A3 inf. N.B. Al peut être ici concret, 


abstrait ou humain. Mais, dans ce dernier cas, il est consi- 
déré par A2 comme un simple OBJET. 


* ላ] concret est un objet. € À quoi sert A1? Fam. Al, € à 
quoi ça sert? — AI a pour FONCTION A3 de + inf. Ce fil sert 
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à couper le beurre. Il est UTILE dans une crémerie, il y a son 
UTILITÉ. Mais un Al dont A2 n'a pas besoin pour ce quil 
a à faire € ne lui sert à rien, syn. € ne lui est d'aucune uti- 
lité, syn. lui est INUTILE. 


* Emploi impers. A1 abstrait est une action. À quoi ça vous 
sert de faire tant de photos? — Ça me sert à garder des sou- 
venirs de mes vacances. 


° € Il / Ça ne sert à rien de Al inf.: C'est inutile de + inf. Cal- 
mez-vous, ça ne sert à rien de vous agiter comme ça! Vous 
vous agitez INUTILEMENT, syn. litt. VAINEMENT, € en VAIN 
(adv.) — Vos efforts sont VAINS (adj.) 


AI sert à A2 de A3: pour A2, Al € tient LIEU de A3, FONC- 
TIONNE comme un A3, occupe la FONCTION d'un A3. Cette 
planche nous servira de table. — Cet homme vous servira 
d'intermédiaire auprès du Président. — Tu es tombé? Tu tes 
fait mal? Eh bien, que qa te serve de leçon! 


* Al peut (encore) servir, € rendre service, être UTILE. Ne 
jetez pas cette casserole, elle peut encore servir. 


A2 USE A1 à force de se servir de Al. 


Syn. à force de l'UTILISER, syn. d'en € faire USAGE. A1 est 
€ hors d'usage: il a tellement été utilisé par A2 que A2 ne 
peut plus s'en servir; Al est USÉ, il € a beaucoup servi, mais 
ne sert plus à rien. À cause de l'USURE qu'il a subie, A1, qui 
était UTILISABLE est devenu INUTILISABLE. 

e Mais un Al peut être RÉUTILISÉ s'il a seulement cessé 


d'être utilisé pendant un certain temps, ou s'il a été 
réparé, ou s'il peut servir à un autre usage. 


* Un vétement USAGÉ est aminci, RÁPÉ, pour avoir été trop 
porté, il tend à se déchirer. 
Un Al INUSABLE est tellement SOLIDE qu'il ne s'USE pas. 


* Sous l'effet souvent conjugué du VENT, de l'EAU, et de la 
GLACE, les SOLS et TERRAINS subissent une forme d'usure 
appelée ÉROSION (du verbe ÉRODER). 


* Dans le langage, un mot, une forme grammaticale INUSI- 
TÉS ne s'utilisent plus, ne s'EMPLOIENT plus. 


* Fig. A2 humain est USANT (fam.): A2 est FATIGANT, ÉNER- 
VANT (pour des A1 humains). 


IV Dans les avions, il y a des couvertures à l'usage des passagers. 


1 ላ] concret, qui, peut être UTILE à A2, € est à l'usage de A2. 


Al est à sa DISPOSITION. S'il en a BESOIN, s'il le veut, il 
pourra s'en servir, en DISPOSER. Dans les avions, il y a des 
couvertures à l'usage des passagers. — A1, MÉDICAMENT, € est 
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à usage INTERNE / EXTERNE: interne, il doit étre introduit dans 
le corps; externe, il doit étre appliqué sur la peau. 


A2 humain se sert de A1, syn. A2 € fait usage de A1 (pour 
accomplir A3, pour parvenir à A3). Syn. A2 UTILISE, 
EMPLOIE A1. Il faut parfois se servir de ses doigts pour manger, 
mais il vaut mieux faire usage d'une fourchette. — On utilise / 
emploie du cirage pour faire briller les chaussures. — 
L'UTILISATION / L'EMPLOI du cirage Brillor est recommandé 
avec ce type de cuir. — Vous devriez avoir honte de vous être 
servi de moi de cette façon! — Ces élèves ont été punis pour 
avoir fait usage de la violence. — En ville, je ne fais guère 
usage de ma voiture, je préfère utiliser les transports publics. 
— Les USAGERS des transports publics, de la poste. du 
téléphone: ceux qui s'en servent, qui les utilisent. 
+ A2 € fait bon usage de A1 : il sait s'en servir, il sen sert bien, 
pour une bonne cause, à des fins honnétes. Táchez de 
faire bon usage de tout ce que vous avez appris. 


e € À l'usage: avec l'EXPÉRIENCE, la PRATIQUE, à force d'utili- 
ser l'Al dont il est question. À l'usage, vous ne pourrez plus 
vous passer de votre voiture. 


e A2 € a l'usage de Al, partie de son corps ou CAPACITÉ 
physique: il sen sert normalement. Malgré son accident, 
Paul a conservé l'usage de ses deux jambes. — Ce vieillard n'a 
plus l'usage de la parole. 


A2 use de A1, généralement abstrait (droit, privilége, stra- 
tageme, etc.). 


A2 € a RECOURS à A], se sert de Al, l'utilise. — A2 ABUSE de 
Al, il en fait un usage ABUSIF: 


* Al est concret (type de nourriture, médicament, alcool, 
drogue, etc.): A2 utilise trop et trop souvent A2, d'une 
manière qui peut lui nuire. 

* Al est abstrait (pouvoir, droit, privilége etc.): il l'utilise exclu- 
sivement à son avantage et au détriment d'autrui. Il commet 
des € abus de pouvoir: il OUTREPASSE son pouvoir; des € abus 
de biens sociaux. — € Il y a de l'ABUS! (fam.) s'exclament ses 
victimes. — PR. Il fant user de tout mais n'abuser de rien. 


e A2 homme abuse de Al femme: A2 a un rapport sexuel 
avec Al contre la volonté de Al, il la VIOLE. 


Syn. A2 EXPLOITE A1, il l'utilise de façon à en tirer un REN- 
DEMENT. Un EXPLOITANT agricole exploite un domaine d'un 
certain nombre d'hectares. 


* Une société minière exploite un FILON: une couche géologi- 
que particuliére, charbon ou minerai. Un industriel exploite 
des BREVETS (d'invention) qui lui assurent l'exclusivité dun 


certain type de produits BREVETÉS, etc. L'EXPLOITATION de 
tous ces A] est plus ou moins RENTABLE. Un A2 avisé sait 
exploiter une situation à son avantage. 


* A2 exploite A1 humain (péj.): il abuse d'une situation de 
force pour tirer de lui des services sans contrepartie ou 
insuffisamment rétribués. C'est un EXPLOITEUR et les mal- 
heureux Al sont des EXPLOITÉS. Karl Marx a dénoncé 
€ l'exploitation de l'homme par l'honune. 


V Il est d'usage, d'envoyer des vœux à ses amis au jour de l'an. 


D Il est d'usage de A1 inf. (vieux, litt.): voir l'article HABITUDE. 


SIGNE, nm. 


L Marc approuve le discours de Jean d'un signe de la tête. 


1 Un signe est quelque chose de CONCRET, surtout VISIBLE et / 


ou AUDIBLE, qui fait COMPRENDRE quelque chose d'ABSTRAIT. 
1 SIGNIFIE l'IDÉE qu'il fait comprendre. Cette idée est sa 
SIGNIFICATION, syn. son SENS. 


* Al humain VOULANT faire comprendre A2 à A3 humain 
UTILISE des signes de toutes sortes. 


AI € fait signe par un simple mouvement. 


AI € fait signe que A2, phrase à l'ind. ou au subj., ou de A2 
inf. à un destinataire A3: il dit que A2 ou dit quelque chose 
de A2, sans mots, par GESTES. Jean, qui ne sait pas le Turc, 
fait signe à l'aubergiste d'Ankara qu'il voudrait manger. — 
Quand on ne sait pas une langue étrangére, on essaie de se 
faire comprendre par signes. — L'abbé de l'Épée a inventé pour 
les sourds-muets nn langage par signes. 


* Beaucoup de gestes ont une signification convenue: un 
€ signe de tête de gauche à droite signifie «NON»; de haut 
en bas, «OUI»; accompagné d'un sourire, c'est un SALUT. — 
Un haussement d'épaules peut étre un signe de MÉPRIS ou 
d'INCERTITUDE. — Ouvrir les bras: signe de bon ACCUEIL. — 
Mettre les mains en l'air: sigue quon n'a pas d'armes, 
qu'on cesse de combattrc et qu'on se rend. — Avec le bras 
recourbé et l'index retourné vers soi, on peut € faire signe 
de venir. — Avec [INDEX tendu au bout du bras tourné vers 
l'extérieur, on peut faire sigue de SORTIR. — Un € BRAS 
d'honneur, la main gauche frappant le bras droit à la sai- 
gnée du coude est un geste de DÉFI. 


* Al se SIGNE en faisant € le signe de CROIX (la main portée 
au front, au cceur, à l'épaule gauche et à l'épaule droite en 
disant «Au nom du Père et du Fils et du Saint Esprit»), 
montrant par là quil est chrétien. 


, 
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A1 ና fait signe par une action. 

Jean a invité Marc à diner, c'est un signe d'amitié, c'est signe 

qu'il veut se réconcilier avec lui. — € En signe de réconcilia- 

tion, Jean a invité Marc à diner. — C'est bicn SIGNIFICATIF! 
syn. fam. Ça dit bien ce que ça veut dire. 

* Al fait signe à A2 (fam.): il lui € donne signe de vie, lui 
MANIFESTE son existence son désir de le revoir. Au revoir! 
Je vous ferai signe dès que je serai libre: je vous écrirai ou je 
vous appellerai au téléphone. 

° Il € fait signe par un certain bruit, déclenché à un certain 
moment. Quelques coups frappés à la porte sont le signe 
qu'il y a un visiteur qui demande à entrer. 


* [I € fait signe par une MARQUE écrite, un dessin CONVEN- 
TIONNEL. Dans les marges du livre de Jean on voit des signes: 
croix, ronds, barres droites ou obliques qu'il y a TRACÉS pour 
lui servir de REPÈRES dans sa lecture. 


* Un CODE est un ensemble cohérent de signes convention- 
nels destinés à transmettre une information. — On CODIFIE 
une information quand on la transmet au moyen d'un 
code, par exemple les numéros des départements sur les 
adresses postales. 


Al humain SIGNALE A2, quelque chose de nouveau, 
notamment un danger à A3. 


Il € attire l'ATTENTION de A3 sur A2. Le laboratoire signale la 
présence d'un nouveau virus chez certains malades. — Un 
SIGNAL est un signe convenu pour avertir À3 d'un change- 
ment d'état, d'un danger, de la nécessité d'une action. Le 
hurlement des sirènes est le signal d'une alerte ou d'un incen- 
die. — Les phares lancent des signaux lumineux aux bateaux, 
pour leur signaler la cóte et certains récifs. — Sur un train, un 
voyageur en danger peut déclencher un € signal d'alarme. — 
D'un coup de sifflet, je vous donnerai le signal du départ: 
l'ordre de partir. 

NB. On ne dit pas "je vous signalerai le départ; signaler ne 

signifie pas «donner un ordre» mais «avertir». 

* Les € signaux de route, les € signaux du chemin de fer, 
INDIQUENT aux chauffeurs ce qu ils doivent faire (ralentir, 
s'arrëter, etc.). — La SIGNALISATION est l'ensemble des 
signaux placés sur une voie de communication pour régler 
la circulation. — Un € bulletin SIGNALÉTIQUE signale des 
nouveautés intéressantes à ses lecteurs. — Un signal télé- 
phonique, ou radiophonique convenu est un INDICATIF. 


Différents types de signes. 


Un SIGNET est un ruban ou une feuille de papier servant à 
MARQUER une page à l'intérieur d'un livre, pour la REPÉRER. — 
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Un INSIGNE porté par une personne sur son vêtement montre 
aux autres qu'elle appartient à une certaine association, à un 
certain parti, etc. — Des GALONS cousus sur un uniforme signi- 
fient le grade de la personne qui le porte. — Une ICONE, sur 
l'écran d'un ordinateur, est le signe de l'existence d'un pro- 
gramme ou d'un fichier. — Un EMBLEME est le dessin qui SYM- 
BOLISE un personnage mythique, une allégorie. La balance et 
le glaive sont les deux emblémes de la justice, la colombe et le 
rameau dolivier symbolisent la paix. — Ce sont des figures 
EMBLÉMATIQUES. — Un SYMBOLE peut étre concret (comme un 
embléme) ou abstrait. Recevoir en grande pompe le chef d'un 
État jadis ennemi est une action SYMBOLIQUE ; c'est le SYMBOLE 
de la réconciliation des deux États. 


e GR. Emploi sav. des adj. SYMBOLIQUE et SIGNALÉTIQUE 
comme n.f.: étude des symboles ou des signaux utilisés 
dans certains domaines particuliers. 


Les € signes du ZODIAQUE. 


Ce sont des symboles, des représentations figurées de douze 
positions des étoiles distinguées au cours de l'année. Les astro- 
nomes ne le croient pas, mais les astrologues prétendent quil 
existe un lien entre le déroulement de notre vie et la position 
des astres au moment de notre naissance. Un étre humain nait 
€ sous le signe du Verseau, ou du Capricorne ou de la Vierge, 
etc. Par analogie, € sous le signe de... peut signifier «dans cer- 
taines circonstances favorables ou défavorables». Marc a fondé 
son entreprise sous le signe de la reprise économique. 


Les mots du langage sont des € signes LINGUISTIQUES. 


Ils sont formés d'une certaine suite de sons, leur SIGNI- 
FIANT, et d'une ou plusieurs idées associées, leur SIGNIFIÉ. 
Les lettres qui traduisent ces sons sont des € signes GRAPHI- 
QUES. Les € signes de ponctuation: le point, la virgule, etc. 
aident à comprendre la construction des phrases. 


A] SIGNE son ceuvre, ou le texte qu'il vient d'écrire pour 
faire savoir qu'il en est bien l'auteur. 


Il y € APPOSE sa SIGNATURE: son nom, écrit à la main d'une 
maniere personnelle, pour en affirmer l'authenticité, en prendre 
la responsabilité. 1] en est le SIGNATAIRE. — 1 CONTRESIGNE un 
document officiel déjà signé par un autre. — Le PARAPHE (nom) 
est l. un ensemble de traits dont A1 orne parfois sa signature — 
2. la signature elle méme — 3. la signature réduite aux initiales. 
— A] PARAPHE (verbe) un acte officiel: il appose sur chaque 
page ses initiales et à la fin de l'acte sa signature complète. 


I. Ces nuages noirs sont signe d'orage. 


1 Al, sans le vouloir, fait comprendre A2 à A3 humain. 


En voyant ou en entendant Al, A3 comprend quil y a un 
lien de cause à effet entre Al et A2. A1 non humain € est 
signe de A2. — A1 est le signe d 'un A2. — Al est (le) signe 
que A2, phrase à l'ind. Ces nuages noirs sont le signe d'un 
orage prochain; ils sont (le) signe qu'il va y avoir de l'orage: 
ils SIGNIFIENT qu'il va y avoir un orage. 


Al est SIGNIFICATIF quand il est clairement le signe de ላሪ. 


Il est INSIGNIFIANT dans le cas contraire. Marie se teint les 
cheveux; c'est significatif: elle ne veut pas vieillir. Quant au 
foulard qu'elle porte, c'est un détail insignifiant. — Marie elle- 
même est insignifiante: sans personnalité marquée. Par 
extension, insignifiant peut signifier MÉDIOCRE, INSUFFISANT. 


° Une résidence secondaire, des œuvres d'art, une belle voi- 
ture, un bateau de plaisance sont des € signes extérieurs de 
richesse. — Un € signe des temps: un événement propre à 
faire comprendre une situation historique. — € C'est bon / 
mauvais signe: c'est signe que les événements vont tourner 
bien ou mal. Le cours du café remonte: c'est bon signe pour 
notre économie. 

* € Qu'est-ce que ça signifie? question posée parfois, quand 
on a des reproches à faire à quelqu'un. Qu'est-ce que qa 
signifie, tout ce désordre? — Ça signifie que je suis rentré 
trop tard pour ranger mes affaires. 


A1 INDIQUE à A3 que A2, phrase à l'ind. 


Un INDICE de A2 est un fait qui, sans constituer en lui- 
méme une PREUVE, fournit une INDICATION sur A2. Il yaun 
détail qui semble indiquer qu'Éric pourrait être le coupable. 
— € À titre INDICATIF, ዐዘ signale qu'il a quitté son domicile 
sans laisser d'adresse; c'est un indice de culpabilité: un signe 
qui peut € mettre sur la voie A3, qui cherche la vérité; c'est 
déjà une indication. — L'enquéteur a réuni certains indices 
qui lui permettent de soupçonner Éric. 


* Un ና INDICATEUR ÉCONOMIQUE, un € indicateur BOURSIER, 
est un ensemble d'indices permettant de se faire une idée 
de l'évolution des marchés. 


A1 € donne des signes de A2. 


Sans le vouloir, Sylvie donne des signes d'impatience. — Ma 
voiture donne des signes d'usure: les pneus sont lisses, les 
freins répondent mal. — Arthur est tombé à l'eau. On l'en a 
retiré, mais € il ne donne pas signe de vie. il est apparem- 
ment mort, mais ce n'est pas certain. — Par extension, 
Marie € n'a pas donné signe de vie à Luc pendant trois 


semaines: absente, elle n'a pas donné de ses nouvelles. — 
Elle lui a enfin € donné signe de vie: une carte postale. 

Si un malade a le teint jaune et des urines foncées, c'est signe 
qu'il a la jaunisse. Ce sont des € signes cliniques, syn. des 
SYMPTÔMES. 

L'ensemble des signes auxquels on peut identifier quelqu'un 
(taille, couleur des yeux et des cheveux, etc. € signe particulier 
comme, par ex., une cicatrice sur la joue gauche) constituent 
son SIGNALEMENT, permettent d'établir un € portrait-robot. — 
Une € fiche signalétique donne le signalement d'une personne. 
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SIMPLE 7070 


* en botanique: une € fleur simple. — Ant. une ና fleur composée. 

* en électricité: une € prise simple. — Ant. une € prise multiple. 

* en grammaire: un ና temps simple, le € passé simple. — Ant. 
un € temps composé, le € passé composé. 

* dans les transports: un € aller simple. — Ant. un € aller (et) 
retour. 

* emplois nominaux. En quelques années, les prix sont passés 
€ du simple au double: ils ont DOUBLÉ. 

* en médecine traditionnelle, un simple: un remède formé 
d'une seule substance, ordinairement une plante médici- 
nale. Les herboristes vendent des simples. 


SIMPLE, adj.qual. 


GR. Simple est postposé quand il est épithète, sauf en III. 
L Sylvie est simple; elle a des gouts simples. 


D A1 humain est simple. 


2. Al concret est simple: il se COMPOSE d'un petit nombre 
d'ÉLÉMENTS de base; une nourriture, des vétements, une 
architecture simples. Certains aiment les vétements 
€ simples et de bon gout, préfèrent la SIMPLICITÉ, le style 


1 Emplois mélioratifs. DÉPOUILLÉ, des abbayes ROMANES, au style très ORNÉ des 


Sylvie est d'une grande SIMPLICITÉ. : elle ne cherche pas à 
PARAITRE PLUS qu'elle n'est; elle est MODESTE, NATURELLE. — 
Ant. péj. Alice est ORGUEILLEUSE, PRÉTENTIEUSE ; ses manières 
sont AFFECTÉES, elle fait preuve d'AEFECTATION. 


* Al a € des gouts simples: il se contente du NÉCESSAIRE et ne 
recherche pas le SUPERELU. Sylvie et Jean shabillent, se 
nourrissent, se logent, vivent (trés) SIMPLEMENT. — A1, écri- 
vain, a € un style simple: il parle et écrit de maniére claire 
et naturelle. 

e Al a € un cœur simple sil na pas € un cœur double: il n'est 
pas RUSÉ, ne cherche pas à TROMPER, ne joue pas la COMÉDIE. 


r 
t 


Même appelé à de hautes fonctions, A1 € reste simple. 


Emplois légèrement péjoratifs, facilement ironiques. 
A] est trop simple pour imaginer que les autres puissent le 
tromper: il est NAIF, il leur fait CONEIANCE NAIVEMENT, il fait 
preuve de NAÏVETÉ. — Syn. péj. il est CRÉDULE, NIAIS. 

e Sylviane est INGÉNUE: c'est une jeune fille naive qui ne sait 
encore rien des réalités de la vie. Au théâtre: Isabelle joue 
les ingénues. 

* Les raisonnements de A1 sont trop simples pour s'adapter à 
la réalité qui n'est € pas si simple!: ils sont SIMPLISTES (péj.). 

*Al est anormalement inintelligent: c'est un € simple 
d'esprit, il est SIMPLET (ironique): un peu ARRIÉRÉ. 


églises BAROQUES, richement DÉCORÉES. 


* Une machine simple se compose de peu de piéces; elle 
est donc EACILE à faire fonctionner. — A2 humain apprécie 
la simplicité de son fonctionnement. 


e Un ለ] simple est souvent un A1 PAUVRE ou du moins peu 
couteux: un appartement / un vétement simple, une récep- 
tion (toute) simple s'opposent à un appartement / un véte- 
ment LUXUEUX, syn. € de LUXE, au FASTE, de certaines 
résidences officielles FASTUEUSES, signe visible de pou- 
voir, à l'APPARAT des grandes cérémonies destinées à pro- 
duire une grande impression. 


Al action est simple: elle est EACILE à EAIRE, parce qu'il 

n'exige pas que l'on réfléchisse à plusieurs choses. Rien de 

plus simple que de tricoter un cache-nez, c'est € simple 
comme bonjour, syn. c'est ÉLÉMENTAIRE, c'est € d'une sim- 
plicité enfantine, syn. c'est € l'enfance de l'art! 

* A1, discours, probléme, est simple: facile à COMPRENDRE, 
à RÉSOUDRE parce qu il n exige pas que l'on COMBINE plu- 
sieurs raisonnements. La question que je vous pose, mon 
probléme, l'histoire que je vous raconte, sont parfaitement 
simples et CLAIRS. 


Ant. Al est COMPLEXE: composé d'un grand nombre d'élé- 
ments différents. — Syn. péj. Al est COMPLIQUÉ, syn. intensif 
Al est INEXTRICABLE: tellement compliqué qu'un A2 humain 
n'arrive pas à s'y reconnaitre. Un fouillis inextricable, un pro- 


ዚ L'architecture du Parthénon est très simple. 


blème inextricable. — A1 abstrait est CONFUS, EMBROUILLÉ. 
[> Al non humain est simple. 


* A2 peut COMPLEXIFIER un Al simple, syn. péj. le COMPLI- 
QUER, en le combinant avec d'autres éléments qui peuvent 
être des ORNEMENTS, ou des € COMPLICATIONS inutiles. 


54. 


1 Al est UN, il n'est ni COMPOSÉ, ni DOUBLE, ni MULTIPLE: 
e en chimie: un € corps simple. — Ant. un € corps composé. 


SOIN 


Plaisanterie fréquente: Pourquoi faire simple quand on peut 
faire compliqué? 


A2 peut SIMPLIFIER un A1 compliqué: il le rend plus simple, 
plus FACILE. Habiter près de son lieu de travail simplifie la vie 
à Jean; pour lui, cest une SIMPLIFICATION. 


* Un dessin extrêmement simplifié est un SCHÉMA; il est 
SCHÉMATIQUE. 


* Un RÉSUMÉ est une simplification d'un texte long et com- 
plexe. Le guide RÉSUME pour les touristes l'histoire du Mont 
Saint Michel: il n'en raconte que les faits essentiels. 


ill. Une simple allusion à son passé a mis Éric en colère. 


[> Un simple ላ]. 


GR. En ce sens, uniquement épithéte et toujours antéposé. 


* Al est Al et rien de plus: une € simple allusion n'est pas 
un discours complet. — Un € simple soldat n'est pas monté 
en grade. — Une € simple formalité est une démarche sans 
aucune conséquence. — Ce qu'on vous demande est une 
€ pure et simple formalité (voir l'article PUR). 


* Pour abréger la thèse de Léa, l'éditeur a € PUREMENT et SIM- 
PLEMENT coupé le chapitre III. Son livre est réduit € à sa 
plus simple expression: à presque rien. 


* Je ne vous demande pas votre aide, je vous demande un sim- 
ple renseignement : un renseignement et rien de plus. — Je 
vous demande (tout) simplement de me renseigner, syn. SEU- 
LEMENT, UNIQUEMENT. 


SOIN, n.m. et SOIGNER, v. 


L. Marie a beaucoup de soin; elle est trés soigneuse. 
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AI humain € a du SOIN. 


Syn. il est SOIGNEUX; c'est un trait de son caractére: il fait 
ce quil faut pour que ce quil posséde reste en bon état; 
syn. intensif: il est MINUTIEUX, fait preuve de MINUTIE: il 
veille aux moindres détails. Il est ORDONNÉ: range bien ses 
affaires. Maris travaille MINUTIEUSEMENT. — Syn. A1 s'APPLI- 
QUE à faire les diverses actions de sa vie avec MÉTHODE et 
ATTENTION; il est APPLIQUÉ. 


* Ant. AI € est sans soin: il est NÉGLIGENT, fait preuve de 
NÉGLIGENCE: ne s'OCCUPE pas de ce qui l'ENNUIE, méme si 
c'est IMPORTANT. — Il est BROUILLON: fait ce qu'il a à faire 
trop vite et sans méthode; il est DÉSORDONNÉ: il ne range 
pas ses affaires. 


2. ላ] SOIGNE ላጋ. 


Par ex. ses rosiers / ses outils / ses ougles / sa chevelure / sa 
barbe / ses vêtements. — Jeannot € a / prend soin de ses livres; 
il les recouvre SOIGNEUSEMENT. — Une personne soignée 8 
des vêtements. des cheveux, des ongles soignés: elle est 
NETTE, IMPECCABLE. — Al € soigne son travail. — Le joaillier 
soigne la monture d'une pierre précieuse; il y met un soin par- 
ticulier. — C'est un ouvrier CONSCIENCIEUX qui s APPLIQUE à 
faire un travail SOIGNÉ. 


e Syn. Al humain € a / prend (grand) SOIN de A2 concret, 
que A2, phrase / de A2 inf. 


Max a / prend grand soin de ses rosiers; il VEILLE à ce qu ils 
restent en bon état. Max a soin que ses rosiers soient taillés 
en automne; il y veille. H faut prendre soin de tailler les 
rosiers en automne. — Syn. il faut v € faire ATTENTION, v 
€ prendre GARDE. 


e Max € confie le soin de tailler ses rosiers à un jardinier, syn. 
la CHARGE, la RESPONSABILITÉ. — Il lui en € laisse le soin. — 
Libellé d'une enveloppe: Éric Martin. € aux bons soins de 
Jean Dupont (lexpéditeur ne sait pas l'adresse d'Éric. 
mais sait que Jean la connait et transmettra la lettre). 


Ant. Al NÉGLIGE A2 humain, concret ou abstrait. 


Il ne sen OCCUPE pas comme il devrait, parce qu'il s'en 
DÉSINTÉRESSE, ne s'en SOUCIE pas. 


* Al néglige son travail: il en fait peu et mal. — Syn. intensif, 
vulg. il le COCHONNE: il le fait mal et le présente salement. 
Le devoir de Jeannot est cochonné. 


* Al, par malveillance, SABOTE A2 concret, une arme, un 
véhicule, etc. : il fait ce qu'il faut, notamment en temps de 
guerre, pour que ላ2 ne puisse pas fonctionner normale- 
ment. Quelqu'un a saboté la voie de chemin de fer pour 
faire dérailler un train; c'est du SABOTAGE. — Emploi affai- 
bli, Jeannot a saboté son devoir: il Ya très mal fait. 


* Léa néglige ses amis: elle ne les invite plus. € Par négli- 
gence, elle oublie de prendre de leurs nouvelles. — A1 
néglige de A2 inf. Max a négligé de tailler ses rosiers 
l'automne dernier. — J'ai oublié de répondre à votre lettre? 
C est une négligence impardonnable! 


* Al € se néglige; une personne NÉGLIGÉE n'est pas très pro- 
pre, s habille n'importe comment. — Sylvie a reçu une visite 
inattendue € en négligé: en robe de chambre ou en che- 
mise de nuit, sans avoir eu le temps de se coiffer. 


* ll y a pourtant des cas où c'est perdre du temps que de 


€ ne rien négliger. Certains détails sont NÉGLIGEABLES: 
sans importance. 


II. Les malades ont besoin de soins, l'infirmiëre les soigne. 


1 ለ1 humain soigne A2 malade ou blessé, syn. il lui donne ses soins. 


* A2 a besoin de € soins médicaux. On appelle le SAMU (ou 
Service d'Aide Médicale d'Urgence) pour les € premiers 
soins à donner à un blessé. Dans un hópital, on distingue le 
€ personnel SOIGNANT du € personnel administratif. Une 
infirmière peut se charger de € soins à domicile: PANSE- 
MENTS, PIQURES, etc. Le dentiste assure les € soins dentaires. 


* Certaines maladies sont SOIGNABLES, syn. CURABLES, mais 
d'autres sont INCURABLES et conduisent à la mort. Dans ce 
cas, on se contente de € soins PALLIATIFS qui atténuent les 
souffrances des mourants. 


A2, en bonne santé, a besoin de € soins du corps. Les € soins 
d'hygiène, les € soins de beauté, tiennent une grande place dans 
la vie de Marie: elle confie sa peau à une ESTHÉTICIENNE. — Les 
athlètes, boxeurs, coureurs cyclistes, après l'effort, se confient 
aux mains de leurs SOIGNEURS, syn. MASSEURS, qui les MAS- 
SENT, leur font un bon MASSAGE pour les DÉCONTRACTER. 


° Al soigne son CHEVAL: il le PANSE. 


A2 a besoin de bien-être. A1 soigre ses invités, ses clients: 
il les TRAITE le mieux possible. — Sylvie prend soin de sa 
vieille mere. — Sylvie € est aux petits soins pour sa mère: elle 
la CHOIE, la DORLOTE; elle est PRÉVENANTE, ATTENTIONNÉE. 
Ironiquement, L'hótelier nous a soignés! Sa facture était 
soignée! : trés chère. 

e Ant. Un hôtelier qui néglige ses clients perdra vite sa 

réputation: il s'occupe mal de leur bien-étre. 


SOLEIL 20:77 


SOLAIRE est l'ensemble du soleil, des planétes qui gravitent 
autour de lui, et de lcurs SATELLITES. 


e Le € culte du Soleil, considéré comme un dieu, ou € culte 
solaire a été la religion de divers peuples de la terre. Apollon, 
dans l'antiquité, était supposé conduire à travcrs le ciel € le 
char du Soleil. Louis XIV, ayant pris pour embléme un soleil 
rayonnant, est surnommé le € Roi-Soleil. 


Le JOUR et la NUIT. 


Étant donné la ROTATION de la terre, toutes les parties de 
celle-ci se trouvent successivement du côté opposé au 
soleil et plongées dans l'OBSCURITÉ. Donc, vu d'un certain 
point de la terre, le soleil € se LEVE le MATIN: c'est l'AUBE, syn. 
l'AURORE, et € se couche le SOIR: c'est le CRÉPUSCULE. Du 
f LEVER du soleil au € COUCHER du soleil, c'est le JOUR; de son 
coucher à son lever. c'est la NUIT. 


SOLSTICES et ÉQUINOXES. 


Étant donné que la terre DÉCRIT autour du soleil une ELLIPSE 
légèrement allongée et non un cercle parfait, et que son AXE est 
incliné, la durée des jours et des nuits varie: le € solstice d'été 
(21 juin) est le moment du jour le plus long de l'année et le 
€ solstice d'hiver (21 décembre) celui du jour le plus court. Les 
€ équinoxes de printemps (21 mars) et d'automne (21 septem- 
bre), les moments où les jours et les nuits sont de durée égale. 


ÉCLIPSES. 


Étant donné que parfois, vu de la terre, le soleil est caché 
par l'ombre de la lune, il se produit une € éclipse (nom) de 
soleil, prévisible par les astronomes: la lune ÉCLIPSE (verbe) 
le soleil, d'où fig. Al humain éclipse A2 humain: l'empêche 


SOLEIL, n.m. et LUNE, n.f. 


de briller, en brillant plus que lui, l'empéche de se faire 
remarquer. Al humain séclipse; il s'en va discrètement, 


GR. Soleil, ainsi que Lune, et Terre, s'écrivent avec une majus- | ; : 
disparait sans se Faire remarquer. 


cule, en tant que noms propres de ces astres (par opposition, 
par ex. à Mars ou à Sirius) ou quand ils sont divinisés. ና 


A HÉLIO-: base savante d'origine grecque servant à Former des 


i . i Vu par un observateur placé en un certain point de la terre, 
mots exprimant l'idée de soleil. 


le soleil se lève à l'EST, syn. au LEVANT, syn.à l'ORIENT; puis 
il S'ÉLÈVE dans le ciel: il TOURNE. Arrivé à la moitié de sa 
COURSE, en son point le plus HAUT sur l'HORIZON, ou ZÉNITH, 
il est au SUD, syn. au MIDI. À ce moment-là, € il est midi à 
P€ heure du soleil ou € heure SOLAIRE, comme on peut le 
voir sur un € CADRAN solaire (voir l'article HEURE). Ensuite, 


A RADI(O)-: base savante d'origine latine servant à former des 
mots exprimant l'idée de rayon. 


l. Le soleil se lève. 
1 Le soleil, BOULE de FEU, du haut du CIEL, donne à la TERRE, qui 


tourne sur elle-même et autour de lui, LUMIÈRE et CHALEUR. 


Comme les autres corps lumincux qu'on voit la NUIT dans 
le ciel: la LUNE, les ÉTOILES, c'est un ASTRE. Mais la lune est 
une PLANÈTE, qui ne fait que refléter la lumière du soleil. Le 
soleil est l'étoile la plus proche de la terre. Le € SYSTÈME 


il BAISSE petit à petit et se couche à l'OUEST, syn. au ርዐሁ 
CHANT, syn. à l'OCCIDENT. 


* En été, prés du cercle polaire, le soleil ne se couche pas. 
C'est le soleil de minuit. Par contre, en hiver, il nc se lévc 
pas. C'est la € nuit polaire. 
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ዚ Un 


SOLEIL 


À l'opposé du sud, se trouve le NORD où le soleil ne passe jamais. 
L'est, l'ouest le sud et le nord sont les POINTS CARDINAUX. 


e Par rapport à l'Europe, on distingue les pays et les peuples 
ORIENTAUX (du € Proche Orient, € Moyen Orient ou 
€ Extrême Orient), OCCIDENTAUX, NORDIQUES, syn. SEP- 
TENTRIONAUX et MÉRIDIONAUX (ceux du sud de l'Europe), 
les autres étant les € pays du sud. — Les SUDISTES étaient 
les combattants du sud des États-Unis lors de la guerre de 
Sécession. — Al va en vacances € dans le midi: dans la 
partie méridionale de la France. 


L'ORIENTATION. 


L'observation du soleil et des étoiles, notamment de 
[ና ÉTOILE POLAIRE qui indique la direction du $ PÔLE nord 
permettait aux navigateurs anciens de s'ORIENTER: de déter- 
miner leur position et leur direction par rapport aux points 
cardinaux et de suivre une route. 


* Fig. AI soriente vers une certaine spécialité ou un certain 
but; il choisit son orientation. — A2 oriente A1 dans une cer- 
taine direction ou vers une certaine spécialité. C'est un 
€ conseiller d'orientation. Dans le système éducatif, un con- 
seiller d orientation a pour rôle d'orienter, syn. de DIRIGER, les 
élèves vers le genre d'études qui leur conviennent le mieux. 


* A] humain € ne perd pas le nord: il a un projet bien net et 
fait ce qu'il faut pour le réaliser. — A1 € perd le nord, syn. 
il est DÉSORIENTÉ: il ne sait plus comment se conduire. 


beau rayon de soleil. 


Le soleil RAYONNE. 


Il diffuse sa lumière selon des lignes appelées RAYONS. 
C'est un CENTRE d'oü les rayons partent dans toutes les 
directions. Les rayons d'une ROUE, ou d'un CERCLE en sont 
l'image. Par ses rayons ou RADIATIONS, il exerce sur la terre 
une action à distance. Un rayon de soleil perce les nuages. 


+ Fig. Une pièce de feu d'artifice tournante, circulaire, 
entourée de fusées, est un soleil. — Al humain fait un 
soleil, mouvement de gymnastique consistant à tourner 
autour d'un axe horizontal. — Une grosse fleur dont les 
pétales jaunes rayonnent autour d'un gros cœur est un 
soleil ou YOURNESOL. 


* A1 voyageur rayonne autour d'un centre où il se loge: il explore 
le pays dans toutes les directions. Un avion, selon ce qu'il peut 
emporter de carburant, a un certain € rayon d'action. 


En physique. 


On appelle rayons toutes sortes de phénoménes de méme genre 
que les rayons de lumière; les substances RADIO-ACTIVES ont un 
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RAYONNEMENT, comme le RADIUM au moyen duquel on IRRA- 
DIE les tumeurs des malades soignés € aux rayons. — Les 
€ rayons X qui permettent de faire des RADIOGRAPHIES, les 
q ONDES hertziennes qui permettent la RADIODIFFUSION, etc. 


Al humain € rayonne de joie. 
Il est RADIEUX; son visage est RAYONNANT. 


+ A] humain € a du RAYONNEMENT: il fait, sans le chercher, 
du bien à ceux qui l'entourent; c'est une personnalité RAYON- 
NANTE. — Al humain € est le rayon de soleil de A2: il lui 
apporte un peu de joie dans une existence plutót triste. 


Une structure rayonnante fait l'unité de multiples objets 
autour d'un CENTRE éventuellement abstrait. 


Ainsi les rayons d'un grand MAGASIN, oü un unique € centre 
de décision organise la vente des articles les plus divers; 
chaque rayon est dirigé par un € chef de rayon qui € connait 
son rayon. Ainsi, divers éléments de RANGEMENT et 
d'organisation: semis € en rayon, dans un jardin, rayons 
d'une ruche, rayons ou RAYONNAGES d'une bibliothèque. 


m. Sylvie prend un bain de soleil. 


1 Lesoleil fait du bien. 


Les plantes, qui ont besoin de lumière, se tournent vers le 
soleil par un phénoméne d'HÉLIOTROPISME, notamment 
l'HÉLIOTROPE et le TOURNESOL. Dans les pays pluvieux, 
comme la France, on constate avec plaisir qu'il € fait du 
soleil; il € fait soleil: il n'y a pas de nuages. Un € beau soleil 
BRILLE dans un ciel pur. Jean est € au soleil, € en plein soleil. 
— Ant. à l'ombre. — Sylvie prend un € bain de soleil pour 
BRONZER; elle fait une cire HÉLIOMARINE, se soigne par 
l'HÉLIOTHÉRAPIE. — € Le soleil donne, dans les pièces au 
midi; elles sont ENSOLEILLÉES, exposées au soleil, elles ont une 
bonne EXPOSITION. 


* Fig. Jean € s'est fait sa place au soleil : il s'est fait une bonne 
situation. — Il € a des biens au soleil: il possède des terres, 
des biens immobiliers. 


Le soleil peut aussi faire du mal. 


Il peut ÉBLOUIR, BRULER, DESSÉCHER. € Un soleil de plomb 
semble pesant: € le soleil TAPE. — A1 € a le soleil dans ወዘ: 
il est ébloui, ne voit plus rien. — PR. On ne peut regarder en 
face ni le soleil ni la mort. — On s'en PROTÈGE avec des 
€ lunettes de soleil, un € chapeau de soleil, € une créme 
solaire. Sinon, on risque d'attraper un € coup de soleil: bru- 
lure de la peau due à une exposition excessive. 


IV «Au clair de la lune ...» (chanson). 


1 Lalune, syn. poétiques: l'astre d'argent, € l'astre des nuits. 


C'est un SATELLITE de la terre autour de laquelle elle tourne. 
Selon sa position par rapport à la terre et au soleil, elle est plus 
ou moins visible de la terre. Elle est totalement invisible au 
moment de la € nouvelle lune qui marque le début et la fin 
d'un € mois LUNAIRE de 29 jours, syn. vieux, une LUNAISON; 
elle CROÎT progressivement en dessinant un CROISSANT en 
forme de «D», de plus en plus large, jusqu'à son 9 premier 
QUARTIER, en demi-cercle, continue à croitre jusquà la 
€ pleine lune, où elle semble un DISQUE circulaire: s'il n'y a pas 
de nuages, il fait alors un beau € clair de lune. Ensuite, elle 
commence à DÉCROITRE, en passant par son € dernier quar- 
tier et un croissant en forme de «C» de plus en plus mince, 
jusquà la nouvelle lune suivante. Comme pour le soleil, il y a 
parfois des € éclipses de lune. 


* Fig, € La lune de miel: le premier mois du mariage, où aucune 
querelle n'a encore eu le temps d'éclater. — € Des vieilles lunes: 
des histoires de l'ancien temps, désormais sans intérét. 


La lune est assez loin de la terre pour avoir paru inaccessi- 
ble jusqu'à ce que des hommes du XX* s. aient ALUNI et 
€ marché sur la lune. 


Le sol de la line est accidenté et totalement privé d'eau, 
d'oü, fig. € un paysage lunaire: rocheux et désolé. 


* Fig. Al humain € est dans la lune, syn. € a la téte ailleurs: il 
est ABSENT, DISTRAIT; absorbé dans sa réverie, il n'est plus 
conscient de ce qui se passe sur terre. Al humain € tombe 
de la lune, syn. € tombe des nues: il est stupéfait en appre- 
nant soudain unc nouvelle que tous lcs autres connaissaient 
mais qu'il ignorait totalement. — A1 € demande la lune à A2, 
A2 lui € promet la lune: une chose tout à fait impossible. 


D'aprés d'anciennes croyances astrologiques, la lune 
influerait sur l'humeur des humains. D'où ላ] € est bien / 
mal LUNÉ: il est de bonne ou de mauvaise humeur. — Al est 
LUNATIQUE: il est d'humeur changeante, imprévisible. 


Divers objets ou orifices plus ou moins circulaires sont des 
lunes, des € demi-lunes ou des LUNETTES ou des LUNULES. 


e Al humain a un visage € en pleine lune: rond, joufflu. — Il 
€ montre sa lune (fam. et vieux): se déculottc, fait voir son 
derrière. — Il € est cou comme la lune (vulg.): très bétc et naïf. 


e Le € CROISSANT de lune étant l'emblème des Turcs, les 
Viennois inventèrent la pâtisserie appelée croissant pour 
féter leur victoire sur les Turcs qui assiégeaient leur ville 


au XVII s. 
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SOLIDE, adj.qual. et n.m. et RÉSISTER, v. 


P Al est solide quand il résiste à un A2 fort. 


I. Des chaussures solides résistent longtemps à l'usure. 


1 


3. 


Al concret est solide. 


Il a de la SOLIDITÉ s'il est assez DUR (dans le cas de solides 
RIGIDES) ou s'il est assez FORT, RÉSISTANT (en cas de solides 
FLEXIBLES) pour RÉSISTER à des pressions extérieures impor- 
tantes, telles que l'USURE ou les EFFORTS d'un A2 qui le 
COUPE avec DIFFICULTÉ, et, qui € a du mal à le CASSER, s'il est 
dur, ou à le ROMPRE, s'il est flexible, ou à le DÉCHIRER s'il est 
souple. Des vétements solides sont faits d'une étoffe solide, 
syn. RÉSISTANTE, INUSABLE. 


* Pour emballer ces marchandises, il faut du carton solide, 
syn. fort, ant. du € carton LÉGER. — Sylvie RENFORCE les cou- 
des et les genoux des vétements de Jeannot en y cousant des 
piéces de cuir. 


* Ant. À2 n'a pas d'efforts à faire pour briser, déchirer un 
A] FRAGILE qui se casse, se rompt, se déchire ou s'use 
FACILEMENT. — Des vêtements fragiles s'usent vite, se frois- 
sent, prennent des taches. 


* Les savants étudient € la physique des solides, en particu- 
lier leur RÉSISTANCE à diverses conditions cxtérieures. 


L'état solide est un des trois états de la MATIÈRE (voir cet 
article). 


Un solide a une certaine FORME, qui résulte parfois de la 
SOLIDIFICATION d'un LIQUIDE dans un MOULE oàü il se SOLIDI- 
FIE, ou d'un MODELAGE, par ex. unc MOTTE de beurre. Cha- 
que grain de POUDRE ou de POUSSIÈRE, chaque € FLOCON de 
neige a sa petite forme. 


* Un solide peut étre RIGIDE (comme une barre de fer), ou 
FLEXIBLE (comme une tige d'osier), DUR (comme une 
pierre) ou SOUPLE (comme une étoffe), ou POUDREUX, syn. 
sav. PULVÉRULENT, comme dc la poussiére. 


Transformations des SOLIDES. 


* A2 peut € réduire eu poudre les A1 solides, syn. les PULVÉ- 
RISER, en les broyant ou en les pilant, ou les faire FONDRE, 
syn. les LIQUÉFIER, en les chauffant plus ou moins pour 
pouvoir les mélanger à d'autres substances, liquides ou 
poudreuses. 


* A2 peut aussi DÉLAYER des A1 solides, notamment poudreux, 
dans du liquide, ce qui augmente leur volume, et former 
ainsi différentes PÁTES ayant chacune leur CONSISTANCE. 
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s'était stabilisée mais les émeutes DÉSTABILISENT le gouverne- 
ment. — Les deux grands partis au pouvoir avaient consolidé 
leur alliance mais aujourd'hui, elle est ébranlée, syn. fam. elle 
€ branle dans le manche. — Diverses informations ÉTAYENT 
l'hypothèse d'un changement de régime. — Le régime actuel est 
fragile, ENLISÉ dans ses contradictions; il pourrait bien seffon- 
drer. — Jeannot est CALÉ (fam.) en histoire: il en sait assez pour 
ne pas craindre d'échouer à un examen. 


e Fig. A2 écrivain délaye, syn. € fait du DÉLAYAGE, syn. il 
€ tire à la ligne: n'ayant pas grand chose à dire, il le dit 
plus longuement qu'il ne conviendrait. 

* Des corps PÁTEUX sont ÉPAIS, syn. intensif, COMPACTS s ils 
coulent difficilement ou FLUIDES ou € semi-liquides s'ils 
coulent facilement. La páte à crépes est fluide, la páte à 
tarte est compacte: elle contient trés peu de liquide. — Or 
donne à certains malades des médicaments pour FLUIDIFIER 
leur sang. — Fig. La circulation est fluide sur le boulevard III. Jean est solide. 
périphérique: les voitures s'écoulent facilement. 


II. La maison n'a pas résisté au tremblement de terre. 
1 Al concret est solide s'il est SOLIDEMENT FIXÉ à A2, un 


> AI, humain ou qualité d'un humain, est solide. 


1 Au point de vue physique. 


SUPPORT fixe. 


Il est ÉTABLI sur une BASE FERME, notamment un sol dur et 
plat, et s'il ne risque pas de s'en DÉTACHER ou de TOMBER. Le 
balcon est solide; il € tient bien au mur; on peut sy appuyer 
sans crainte de tomber, il RÉSISTE. — L'échelle, solidement 
appuyée sur le carrelage et contre la cloison, est STABLE, il faut 
pouvoir se fier à sa STABILITÉ. 


Ant. Le support ou l'objet supporté manquent de fixité. 


L'inondation était si forte que les digues ont CÉDÉ: elles ont 
cessé de résister. — Un tremblement de terre a ÉBRANLÉ les 
maisons; elles menacent de s EFFONDRER. Des pans de murs 
sont € en équilibre INSTABLE. || faut les CONSOLIDER: les ren- 
dre provisoirement plus solides au moyen d'ÉTAIS en bois, 
syn. en les ÉTAYANT. 


e Ant., une construction extrêmement solide est INÉBRANLABLE. 


* La table BRANLE, elle est BRANLANTE: elle ne s'appuie pas 
solidement sur le sol, parce qu'elle a un pied un peu plus 
court que les autres; syn. elle est instable. On peut la STA- 
BILISER en la CALANT, syn. en mettant une CALE: un petit 
morceau de bois, sous le pied le plus court. — La lame du 
couteau branle dans son manche: il y a du JEU entre la lame 
et le manche. 


* Dans la baie du Mont St Michel, lesol est instable, il est fait 
de € sables MOUVANTS; il est dangereux de s'y aventurer 
parce qu'on sy ENLISE: on enfonce dans le sol et on peut y 
mourir étouffé. 


Fig. Emplois abstraits des mots ci-dessus. 


L'avocat d'Éric fournit des preuves solides (ant. FRAGILES) de son 

innocence: elles résistent aux tentatives de réfutation. — Marc a 

de solides connaissances en économie et des qualités solides. — La 

thèse de Léa, c'est du solide (ant. LÉGER, SUPERFICIEL). 

Un travail stable (ant. TEMPORAIRE) et une monnaie stable 
(ant. FLUCTUANTE) résistent au changement. — La situation 
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A] est € solide comme un roc, € solide comme le Pont Neuf. 
syn. RÉSISTANT, parce qu'il résiste à la fatigue et aux 
maladies; il € a de la RÉSISTANCE (ant. il est FRAGILE). Il a 
une € POIGNE solide. Il résiste à tout. 


e Ant. Al SUCCOMBE à A2, unc maladic, une blessure: il ny 
résiste pas, il en MEURT. 

NB. Emplois affaiblis de solide, épithète antéposée, dans quel- 

ques loc. où il ne signifie que grand, fort. A 1 a un solide appé- 

tit, un solide coup de poing, bref, c'est un solide GAILLARD qui 

chante des chansons gaillardes, fait des plaisanteries gaillardes, 

syn. GRIVOISES, libres au point de vue sexuel. 


2. Au point de vue psychique. 


* Al € a la tête solide: il résiste à toutes sortes de tracas. Il a € ዘ 
jugement solide: il est rare qu'il se trompe. Il est STABLE syn. 
ÉQUILIBRÉ: il na pas de sautes d'humeur injustifiées, maitrise 
ses passions, se conduit raisonnablement. Quand il a décidé 
quelque chose, il est INÉBRANLABLE: il est capable de RÉSISTER 
aux TENTATIONS et à A2 humain sl lui adresse des demandes 
injustifiées: il ne lui OBÉIT pas, ne fait pas ses € quatre volontés. 


Ant. Al est INSTABLE, syn. DÉSÉQUILIBRÉ. I] s'EFFONDRE 
quand il apprend une mauvaise nouvelle. Il SUCCOMBE, il 
CEDE à la tentation qui lui parait IRRÉSISTIBLE, auquel cas il 
dira € cest plus fort que moi, € je ne peux pas m'en empêcher. 
— Toutes sortes d'influences peuvent ÉBRANLER ses résolu- 
tions. 11 cède facilement à qui le sollicite. Léa a longtemps 
résisté aux avances de Max mais elle a fini par lui céder. 

Au point de vue politique. 


Dans certaines circonstances, A1 est capable de résister à 
la tyrannie, d'€ entrer en RÉSISTANCE, de € faire de la 
résistance; c'est un RÉSISTANT. 

Au point de vue financier. 


Al € a les reins solides (fam.) s'il a assez de placements, 
assez diversifiés pour se tirer d'affaire en toutes sortes de 
circonstances. 


SON et BRUIT, n.m. 


P Al produit un son. 


[^ A2 entend ce son. 


[> A3 est cause que Al produise un son. 


Le bruit du moteur couvre le son du violon. 


1 Le son, syn. le bruit, de Al concret est ce qui frappe 


l'OREILLE de A2 humain. 


Il provoque chez lui une sensation AUDITIVE. A1 € ÉMET un 
son, syn. péj. Al € fait du bruit. La science de l'ÉMISSION 
des sons, de leur transmission et de leur réception par 
l'oreille est l'ACOUSTIQUE. 


Al concret se met à VIBRER. 


I| est animé dun MOUVEMENT trés rapide et de très faible 
AMPLITUDE autour d'une position d'équilibre. Cette VIBRA- 
TION peut étre irréguliére; dans ce cas, la sensation éprouvée 
par A2 lui est généralement DÉSAGRÉABLE et il l'appelle bruit,. 
Elle peut aussi être régulière; dans ce cas, la sensation éprou- 
vée par A2 lui est généralement AGRÉABLE, ayant quelque 
chose de MUSICAL; dans son langage courant, c'est à ce cas 
quil réserve le nom de son. Le son d'une VOIX, du BRONZE, 
d'une CLOCHE, d'une GUITARE, par opposition au bruit d'une 
explosion, d'un moteur, du tonnerre, d'un arbre qu'on abat. 


* Fig. Al humain vibre: il est ému. Il y a en lui une € corde 
sensible qu'un spectacle, un récit émouvant € fait vibrer. 


Les ONDES sonores. 


La vibration de Al peut étre due à l'influx NERVEUX, dans le 
cas des cordes VOCALES, au courant ÉLECTRIQUE dans le cas 
de certains instruments de musique, SYNTHÉTISEURS, ÉLEC- 
TROPHONES, à un CHOC: CORDES FRAPPÉES du PIANO ou PIN- 
CÉES du CLAVECIN, de la GUITARE, ou à un FROTTEMENT: 
celui dc l'ARCHET sur les cordes du VIOLON, au souffle du 
musicien diversement amplifié dans les instruments à vent. 
Cette vibration se communique à l'AIR (elle prend alors le 
nom d'ONDE) puis au TYMPAN de l'OREILLE de A2. 


* Ces ondes ont une certaine € longueur d'ondes et peuvent 
être AMPLIFIÉES par un AMPLIFICATEUR et par un MICRO- 
PHONE (abréviation usuelle: MICRO), DIFFUSÉES par la 
RADIO. — Un € ingénieur du son a pour métier d'ENREGIS- 
TRER les sons, de faire des ENREGISTREMENTS et de veiller à 
leur bonne DIFFUSION. — Un bruit qui interfere dans unc 
diffusion est un PARASITE. 
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° 51 un obstacle RÉPERCUTE les ondes: les renvoie dans une 
autre direction, il se produit un ÉCHO. La personne qui 
parle ou qui crie réentend ses propres paroles ou son pro- 
pre cri quelques secondes après les avoir émis. 


A2 ENTEND le son de A1. 


La SONORISATION (souvent abrégé en SONO) est un ensemble 
de procédés qui permettent à un vaste public, dans une 
grande salle ou en plein air, d'entendre des discours ou de la 
musique. — Un spectacle € son et lumière consiste à illuminer, 
de nuit, un monument historique et à évoquer son histoire en 
diffusant des images, des récits et de la musique. 


* Si A2 ne perçoit pas l'HARMONIE de la MUSIQUE ou le SENS des 
PAROLES qu'il entend, pour lui, € ce nest que du bruit. La 
musique qu on n'écoute pas vraiment en travaillant, fait € un 
bruit de fond: régulier, d'intensité faible ou moyenne, qui 
nattire pas l'attention et auquel se superposent d'autres 
bruits. — Les voisins écoutent du rock à pleine puissance: ils 
font € un bruit infernal. Par contre un bruit peut étre élevé 
à la qualité de son s'il participe, à titre d'élément RYTHMIQUE, 
à une musique. Carmen danse au son des castagnettes. 


e Jean entend, chez les voisins, à travers une cloison, un 
€ bruit de voix / de conversations. — Un bruit confus peu 
intense est une RUMEUR, syn. intensif un BROUHAHA. Un 
bruit confus émis par une multitude de voix est un 
TUMULTE; une assemblée, une discussion est TUMUL- 
TUEUSE quand tous les participants veulent parler à la fois, 
plus fort les uns que les autres. Un bruit confus trés 
intense est un VACARME. Un FRACAS est un bruit trés 
intense produit par quelque chose qui se FRACASSE en 
mille morceaux, en tombant ou en explosant. 


Les qualités du son. 


La HAUTEUR du son dépend du nombre des vibrations par 
seconde; plus elles sont nombreuses, plus le son est AIGU 
et facilement AUDIBLE: moins elles sont nombreuses, plus 
le son est GRAVE, plus difficile à percevoir. Il existe un 
€ seuil de l'AUDITION au-dessous ou au-dessus duquel les 


vibrations deviennent INAUDIBLES pour l'oreille humaine. 


* L'INTENSITÉ du son, qui se mesure en DÉCIBELS est due à 
l'amplitude des vibrations. Plus elles sont larges, plus le 
son est FORT. Plus elles sont étroites, plus le son est FAIBLE, 
syn. LÉGER, DOUX. Un son à la fois aigu et intense est STRI- 
DENT. Un son plus intense qu'un autre le COUVRE: empé- 
che A2 de l'entendre. 


e Le TIMBRE du son est dû à ses HARMONIQUES, vibrations 
secondaires qui s'ajoutent à un son fondamental. Un son à la 
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foi aigu et pur, sans beaucoup dharmoniques est CLAIR, 
comme celui du CLAIRON, instrument au son puissant utilisé 
dans l'armée. Syn. mélioratif, un son ARGENTIN, CRISTALLIN 
est peu intense et trés clair comme celui d'une CLOCHETTE 
d'ARGENT ou d'un verre de CRISTAL. Dans le cas contraire, un 
son peut étre dit SOURD, SOMBRE, VOILÉ. 


* Un son dont l'émission varie en hauteur, en timbre ou en 
intensité est MODULÉ. 


La SONORITÉ de A1 est le genre de sons produits par l'objet 
ላ] ou la qualité d'un local qui convient plus ou moins à la 
bonne diffusion des sons, syn. son ACOUSTIQUE, qui peut 
étre bonne ou mauvaise. 


* Al concret est SONORE s'il produit ou transmet un son 
intense et agréable. Le bronze est sonore. — La salle de con- 
cert est sonore. — Al concret y RÉSONNE bien. Les sons qu'il 
émet y sont convenablement prolongés et amplifiés; il y a 
un bon effet de RÉSONANCE. Syn. intensif, Al RETENTIT. — 
Le local résonne, retentit du son / du bruit de A1. L'orgue 
résonne / retentit dans l'église, fait résonner l'église. 


* Un son est MAT s'il résonne peu; il est SEC s'il est bref et net. 


* Al est BRUYANT s'il produit ou transmet un bruit intense 
et désagréable. Les machines de la chaine sont bruyantes. — 
Les écoliers indisciplinés sont bruyants, ils jouent BRUYAM- 
MENT, syn. ils font du TAPAGE: du bruit pour s'amuser. — 
On peut faire intervenir la police en cas de € tapage noc- 
turne empéchant les voisins de dormir. 


* On peut, au moyen de techniques spéciales, SONORISER 
un local: le rendre plus sonore ou l'INSONORISER si on veut 
le protéger contre la € pollution sonore ou excés de bruit. 
Mon appartement est trop sonore, on y entend tous les bruits 
des voisins; il faudrait l'insonoriser. On peut aussi insono- 
riser un moteur pour le rendre moins bruyant. Des tentu- 
res, des plaques de liége peuvent ÉTOUFFER les bruits, syn. 
faible, les ASSOURDIR. 


Al CLOCHE SONNE: fait entendre un son avec une large réso- 
nance — A1, cloche, pendule, réveil, téléphone, minuterie 
sonne: Al produit un son assez prolongé servant de signal. 
La pendule sonne; elle sonne quatre heures. — Il est quatre 
heures bien sonnées: il est déjà plus de quatre heures. 


* A3 sonne Al, ou, au moyen de Al, sonne un signal 
d'appel. Le bedeau sonne les cloches dix minutes avant la 
messe. — Frére Jacques, sonnez les matines! (dans son 
monastère, pour appeler les moines à cet office — chanson 
enfantine). — A3 humain sonne: il avertit qu'il est à la 
porte et demande à entrer en actionnant A1, la SONNETTE. 
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— € À trois heures sonnantes / syn. fam. tapantes, Marc son- 
nait à la porte de Jean. 


e A3, au moyen d'une sonnette, sonne un domestique A2 
pour le faire venir. La marquise sonne sa femme de cham- 
bre. — La SONNERIE du TÉLÉPHONE nous fait accourir. 


e Al, instrument de musique (surtout à vent, en cuivre), 
sonne plus ou moins bien selon sa qualité et celle de A3, 
le musicien qui en joue. — A3 humain sonne de A1, instru- 
ment à vent en cuivre. Rolaud sonne du cor. — On entend 
une SONNERIE de trompettes, de cors de chasse. — Le clairon 
joue la sonnerie «aux morts». 


8 Al, une SIRÈNE, est un puissant appareil électrique sonore. 


Placé sur un monument public, elle HURLE pour donner 
l'ALERTE en cas de catastrophe, d'attaque aérienne. — Un 
bateau signale d'un coup de sirëne son entrée dans le port. — 
La sirène de l'usine règle les entrées et les sorties du personnel. 


i. Différentes sortes de bruits. 


1 


Quand Al respire bruyamment, A2 entend son SOUFELE. Un 
€ souffle au cœur est un bruit anormal perçu par le médecin à 
l'auscultation. — Fig. Un souffle: un bruit anormal entendu sur 
un récepteur radio mal relié à une station émettrice. 


* Tout bruit aigu et prolongé, quelle que soit son origine est un 
SIFFLEMENT. Al humain SIFFLE: il fait entendre un son aigu 
en soufflant à travers ses lévres serrées pour rétrécir l'orifice 
de sa bouche. Le MERLE siffle: c'est son cri spécifique; c'est 
un oiseau SIFFLEUR. ላ] a une respiration SIFFLANTE. — Le 
vent siffle. — La cocotte-minute siffle quand la vapeur 
s'échappe de sa soupape. — A1 € a les oreilles qui sifflent; il 
a des € sifflements d'oreilles: troubles auditifs. 


* ላ] humain peut moduler son sifflement et siffler l'air dune 
chanson ou le SIFFLOTER doucement. Il € siffle son chien s'il 
l'appelle en sifflant. [] peut aussi, pour se faire mieux enten- 
dre, utiliser un petit instrument appelé SIFFLET et € donner 
un coup de sifflet comme l'arbitre dans un match de football, 
ou le policier pour signaler une infraction. — Il peut, au théà- 
tre ou au concert (mais cela se fait de moins en moins), siffler 
des artistes qu'il juge mauvais au lieu de les applaudir. À la 
première du Sacre du Printemps, de Stravinsky, les sifflets se 
mélaient aux applaudissements. — A3, humain ou émotion 
forte, € coupe le sifflet à Al humain (fam.): l'interrompt, 
l'empéche de s'exprimer. 


* Al humain siffle un verre de vin ou autre quantité de bois- 
son (fam.): il l'avale d'un trait. 


Al humain RONFLE si, pendant son sommeil, il émet en respi- 
rant un bruit plus ou moins intense et modulé. Sylvie est génée 
par les RONFLEMENTS de Jean; Jean est un RONFLEUR. — Fig. Le 
moteur / Le poéle ronfle: il émet un bruit sourd et continu. 


e Al malade TOUSSE: il expulse bruyamment l'air à travers 
son appareil respiratoire rétréci par l'inflammation ou des 
mucosités; il a un ACCÈS, syn. une QUINTE de TOUX. — Il 
TOUSSOTE: tousse faiblement, parfois, en bonne santé, 
simplement pour attirer l'attention. 


* Al moribond RÁLE (verbe), il émet des RÁLES (n.m.): sa 
respiration produit un bruit RAUQUE, souvent provoqué par 
des mucosités bronchiques. — Fig. AI humain rále (fam.): 
il manifeste son mécontentement; s'il le fait habituelle- 
ment, c'est un RÁLEUR. 


Al ROTE: il expulse plus ou moins bruyamment, par la bou- 
che, l'air contenu dans son estomac. Aprés la tétée, on 
attend que le bébé ait fait un ROT pour le recoucher. 


* A] PÈTE: il expulse plus ou moins bruyamment, par lanus, 
l'air contenu dans son intestin; il lâche un PET. Roter ou 
péter en compagnie est considéré comme particulière- 
ment mal élevé. 


* Fig. AI € a toujours un pet de travers (fam.): il se plaint 
sans cesse de petits malaises. — € Ça ne vaut pas un pet de 
lapin (fam.): ça ne vaut rien. 

* Paranalogie, un PÉTARD: petite charge d'EXPLOSIF à usage fes- 
tif, PÈTE: il EXPLOSE en faisant un bruit sec, bref et intense. La 
moto PÉTARADE: son pot d'échappement fait entendre une 
suite de petites EXPLOSIONS. — Le feu, le champagne 
PÉTILLENT: font entendre une suite de petits bruits secs. — 
L'eau GAZEUSE est PÉTILLANTE. — Fig. Al humain est 
€ pétillant d'intelligence, a un regard pétillant: très BRILLANT. 


Quand il TONNE (v. impersonnel), le TONNERRE gronde et ROULE; 

on entend des ROULEMENTS de tonnerre. Le TAMBOUR, frappé 

de manière continue produit un € roulement de tambour. 

e Al, moteur, machine, insecte, VROMBIT, fait entendre un 
VROMBISSEMENT : produit un son sourd par un vibration rapide. 

e A], chien, canon, tonnerre, GRONDE: émet un GRONDE- 
MENT: un son menaçant et sourd. — Al humain gronde A2 
humain s'il € fait la grosse voix pour lui faire des REPROCHES. 

e Al, cochon, sanglier, ours, GROGNE, émet un GROGNEMENT: 
pousse son cri, une sorte de ronflement bref et sourd. — A1 
humain grogne sil manifeste son mécontentement par de 
sourdes protestations 

e Al chat RONRONNE, fait entendre un RONRON, syn. un RON- 
RONNEMENT, sorte de ronflement continu, signe de bien-étre 
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et de contentement, syn. il € fait ronron. — Par analogie: une 
machine qui tourne bien, sans faire trop de bruit, ronronne. 
— Fig. AI intellectuel ronronne sil se complait à redire tou- 
jours la méme chose dans ses productions. 


* ላ] insecte BOURDONNE: son vol produit un BOURDONNE- 
MENT, bruit sourd et continu. — La RUCHE bourdonne: 
l'ensemble des ABEILLES travaillant autour de la ruche pro- 
duit ce bruit. — Par analogie, La foule / L'usine bourdonne. 
— A] humain ና a les oreilles qui bourdonnent,: il a des 
€ bourdonnements d'oreilles: troubles auditifs. 


Al concret CLAQUE, fait entendre un CLAQUEMENT, son sec 
et bref sous l'effet d'un choc ou d'une explosion. Il y a un 
courant d'air, les portes claquent. — A1 humain € claque la 
porte: il la ferme bruyamment, parfois en s'en allant, sous 
l'effet de la colére. — A1 € claque des dents parce qu'il a trés 
froid: il GRELOTTE. — A3 € donne une CLAQUE à Al humain: 
il le gifle. — A3 € joue des CLAQUETTES: il danse en marquant 
le rythme avec des lames métalliques fixées sous ses chaus- 
sures. — Méme sans faire beaucoup de bruit, un ballon trop 
gonflé, un élastique trop tendu peut claquer: crever ou se 
casser. — Fig. Al humain a claqué (argot): il est MORT. 


* Al, engrenage défectueux ou mal graissé, GRINCE, est GRIN- 
CANT, fait entendre un GRINCEMENT: un bruit strident et 
désagréable. — A1 humain € grince des dents: fait entendre 
un léger € grincement de dents en frottant nerveusement les 
dents d'en bas sur celles d'en haut, sous l'effet de l'anxiété. 


* Un ensemble de Al, petits objets métalliques, par ex. les 
clés d'un trousseau de clés, CLIQUETTENT les uns contre 
les autres, font entendre un CLIQUETIS. 


* Al, petit objet fait d'un corps particuliérement sonore, 
comme l'argent, le cuivre, le cristal, TINTE, fait entendre un 
TINTEMENT aigu, léger et clair quand il est frappé. On entend 
tinter, au collier du chien, un GRELOT: clochette en forme de 
boule contenant une petite masse métallique mobile. 


* Al concret, objet naturel, BRUIT (du verbe BRUIRE, rare): 
il produit un BRUISSEMENT léger:le bruissement des feuilles 
agitées par le vent. 

* Al, formé de petits éléments durs et lisses, CRISSE quand 
on marche dessus. La neige crisse sous les pas: elle produit 
un petit CRISSEMENT léger et aigu. 


IIL Les sons du langage. 


1 Les sons distinctifs. 


Syn. les PHONÈMES, sont produits par la VOIX humaine; ils sont 
ARTICULÉS et constituent un systéme doppositions permettant 
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SON 


de distinguer les mots les uns des autres; certains sont des 
VOYELLES, ou sons VOCALIQUES, prononcés avec des vibrations 
des cordes vocales, d'autres des CONSONNES, bruits qui sonnent 
avec les voyelles, SOURDES ou SONORES sclon que les cordes voca- 
les vibrent ou non. Selon les diverses positions de la máchoire et 
de la langue, selon que l'air passe par la bouche ou par le nez, un 
son peut étre dit ORAL ou NASAL, OUVERT ou FERMÉ, ANTÉRIEUR 
ou POSTÉRIEUR; certaines consonnes sont SIFFLANTES ou EXPLO- 
SIVES, etc. La PHONÉTIQUE est l'étude des sors produits par la 
voix humaine et de leur utilisation dans l'histoire des différentes 
langues, la PHONOLOGIE celle des sons du langage, en tant que 
constituant des systémes d'oppositions distinctives. 


Une SYLLABE. 


C'est un assemblage de consonnes et de voyelles, ou par- 
fois une voyelle seule, prononcés d'une seule émission de 
voix. Une syllabe est ouverte quand elle se termine par une 
voyelle, fermée quand elle se termine par une consonne. 
Le mot articuler se décompose en quatre syllabes :/ar/-/ti/- 
/ርህ/-/]6/. La première syllabe est fermée, les trois autres 
ouvertes. Un mot d'une seule syllabe: eau, pain, sel est un 
MONOSYLLABE, il est MONOSYLLABIQUE. 


Les ONOMATOPÉES. 


Ce sont des mots qui, avec les sons du langage, imitent, de 
facon conventionnelle propre à chaque langue, les bruits de 
la vie courante et les cris d'animaux, ex. TIC TAC: bruit de la 
pendule. — CLAC: bruit de claquement. — CLIC-CLAC: suite de 
petits claquements alternés. — TOC, TOC: on frappe à la 
porte. — BOUM: bruit de chute. — VROUM: bruit de vrombis- 
sement. — COCORICO: chant du coq. — COIN-COIN: cri du 
canard. — MIAOU: cri du chat, etc. 


IV La musique s'est tue; plus aucun bruit. Quel silence! 


1 ለ2 animé est € dans le SILENCE quand il n'entend aucun 


bruit; alors, l'endroit où se trouve A2 est SILENCIEUX; ና le 
silence y règne, € un profond silence, € un silence de mort. 


Al animé, ou mécanique, est silencieux quand il ne fait lui- 
méme aucun bruit; ant. il est BRUYANT. 


Al agit € en silence, SILENCIEUSEMENT. Le chat est un animal 
silencieux, le chien un animal bruyant. — Les loups marchent 
silencieusement. — Le moteur de cette nouvelle voiture est 
plus silencieux que celui de l'ancien modèle qui était trop 
bruyant. — Marchez € en silence, syn. tout doucement, € sans 
bruit, € sans faire de bruit, syn. € à pas de loup. 
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AI humain € fait silence quand il cesse de PARLER. 


I] ና garde le silence quand il ne prononce aucune parole 
pendant un certain temps, syn. il € ne sonne mot. — Un 
silence: dans une conversation: un moment où les interlo- 
cuteurs se taisent tous. Dans ce cas-là, on dit parfois: € ዘዘ 
ange passe. — Un silence en musique: un temps à vide. 


* A3 humain € impose le silence à Al: il l'oblige à se TAIRE, 
en lui disant CHUT! (interjection), ou € Silence! ou € Un 
peu de silence, s'il vous plait! 

e A3 humain BÂILLONNE A1 humain: il lui met un BÁILLON: 
une pièce d'étoffe serrée sur la bouche pour le € réduire 
au silence: l'empêcher de parler ou de crier. 


V ll ne faut pas croire tous les bruits qui courent. 
O Le bruit et la communication. 


O Emplois figurés de certains des mots ci-dessus. 


1 PR. Qui n'entend qu'une cloche n'entend qu'un son: pour se 


faire une opinion il faut écouter plusieurs présentations 
différentes des faits. 


* A3 humain € sonne les cloches à A2 humain (fam.): il lui 
donne un sévère avertissement, lui fait de vifs reproches. 


2. A3 € fait courir le bruit que Al, événement. 


Il en répand la nouvelle, de fagon non officielle; svn. il 
l'ÉBRUITE: en parle de façon indiscrete. — € Un bruit qui 
court: une information confuse passant de bouche à oreille. 
— Une RUMEUR: une nouvelle alarmiste ou calomnieuse, 
répandue sans preuves. — I] court € des bruits de guerre: les 
gens croient la guerre possible, en parlent, sans certitude ni 
confirmation; syn. € on entend des bruits de bottes. — Le 
bruit court que la princesse divorcerait! — C est un faux bruit: 
une fausse nouvelle. syn. un BOBARD. — Si A3 répand 
sciemment de faux bruits pour influer sur l'opinion publi- 
que, il fait de la DÉSINFORMATION. 


Al abstrait, événement, € fait du bruit. 


On en parle beaucoup. Le divorce de la princesse fait grand 
bruit. — La presse du cœur € fait grand bruit de ce divorce: en 
parle beaucoup. comme d'une chose trés importante. — 
C'est une nouvelle FRACASSANTE ! — Syn. € Ca fait du bruit 
dans Landerneau (fam.). — Dicton: Beaucoup de bruit pour 
rien! (titre d'une pièce de Shakespeare). 


* Al humain souffre / aime € en silence: sans le dirc. 


* A3 humain 9 passe sous silence Al, événement, œuvre 
nouvelle: il ne le cite pas. 


@ La conspiration du silence: le parti pris par différents A3 
de ne pas parler de AI. — A1 se heurtc au € mur du silence: 
ne peut pas se faire connaitre. — ላ3 € réduit A1 au silence: 
il lui opposc des arguments sans réplique, ou le prive des 
moyens de s'exprimer. — Sous une dictature, l'opposition 
est BÂILLONNÉE, syn. MUSELÉE. — À3 € achète le silence de 
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avec € avoir mal et € avoir une douleur): il oppose une 
plus ou moins grande résistance psychique à une douleur 
plus ou moins intense et durable qui tend à l'accabler, il 
la SUPPORTE plus ou moins bien. 


* Emploi affaibli, A1 est SOUFFRANT: il a un MALAISE, il ne 
se sent pas bien, sans souffrir à proprement parler. 


A1: A3 paye Al pour qu'il ne témoigne pas contre lui. — PR. 
La parole est d'argent, le silence est d'or: il vaut mieux se taire 
que de trop parler. 


SOUFFRIR, v. et DOULEUR, n.f. 


4A DOLOR:-: base savante d'origine latine, -ALG-: base savante 
d'origine grecque, servant à former des mots exprimant l'idée de 
douleur. 


3. Dans la langue savante. 


Le lieu et la cause de la douleur peuvent être dits par un 

adjectif. Jean a des douleurs gastriques: à l'estomac. — Max a 

des douleurs rhumatismales: causées par les rhumatismes. 

* Le suffixe -ALGIE, combiné à certains noms d'organes, sert 
à former des noms de douleurs localisées, ex. gastralgie: 
douleur à lestomac, névralgie: douleur nerveuse. 

* Un ANALGÉSIQUE, syn. un ANTALGIQUE, est un médica- 


1 Le malade souffre du genou; il a une douleur au genou. mcnt qui CALME la douleur. 


1 Al animé souffre de A2, une partie de son CORPS. 4. La durée, la partie du corps affectée, l'intensité de la 


Il a une douleur à A2. C'est une douleur PHYSIQUE: A1 
ÉPROUVE, RESSENT, une douleur à A2; syn. Al € a MAL à A2; 
syn. Al souffre de A2. Le malade a mal au genou, il a une 
douleur au genou, il souffre du genou. — A2, partie du corps 
est DOULOUREUX (mais pas "souffrant). Le genou du malade 
est douloureux. — Un € point SENSIBLE est une partie du 
corps qui fait mal quand on y touche, quand on appuie des- 
sus, ou qu'on lui impose certains mouvements. — Le genou 
du malade est sensible. 


e Al est ENDOLORI: ayant fait de gros efforts physiques, 
ayant requ des coups, il a des COURBATTURES, il a mal un 
peu partout. 


* Douleur, généralement au sing, s'emploie au pluriel sur- 
tout dans deux cas bien précis: 1. avec l'article des: les 
rhumatismes, ressentis en plusieurs endroits. Quand le 
temps change, j'ai des douleurs. — 2. avec l'article les: Les 
douleurs de l'enfantement (contractions successives). 


* Citation passée en PR. (La Fontaine): € Plutót souffrir que 
mourir, cest la devise des hommes. 


2. Al souffre de A3, la cause de sa douleur. 


Le malade souffre d'un cancer. 

e La SOUFFRANCE est un état douloureux plus ou moins 
durable, alors qu'une douleur peut étre bréve; quand il 
s'agit de sensations physiques, le mot souffrance est géné- 
ralement au plur. Les souffrances des brulés sont souvent 
intolérables; ils meurent dans de grandes souffrances. 


* AI souffre + adv. ou complément de manière. Le malade 
souffre avec courage, patiemment, (choses impossibles 


ዖ 


douleur sont variables. 


Une douleur légère, sourde: peu intense, s'oppose à une 
douleur VIVE, AIGÜE. ላ1 € a un petit peu mal au genou. — Al 
€ est au PAROXYSME de la douleur: dans la phase la plus 
aigüe; sa douleur est ATROCE. 


* Une douleur brusque, soudaine, bréve, s'oppose à une dou- 
leur CHRONIQUE: constante et généralement d'intensité 
supportable. 


* Une douleur DIFFUSE ne se limite pas à un point particu- 
lier. — Une douleur IRRADIANTE rayonne autour d'un point 
principal. — Une douleur FULGURANTE frappe comme la 
foudrc, LANCINANTE, est violente et à répétition. — Le 
malade a des ÉLANCEMENTS dans son genou: des douleurs 
vives ct brèves, en série. Les élancements sont des douleurs 
lancinantes. — Mon genou ዘ ÉLANCE, dit le malade. 


* Emploi tr. Al € souffre le MARTYRE (nom d'action ou 
d'état). C'est un vrai MARTYR (nom de personne, remar- 
quer la différence d'orthographe). allusion aux premiers 
chrétiens mis à mort, dans l'antiquité romaine, dans de 
terribles supplices. 


ዚ Jean Dupont a la douleur de vous faire part du décès de 
son pére. 


1 


Al humain souffre dans son CCEUR: il souffre de À3 cause 
de sa souffrance. Il s'agit d'une douleur MORALE. Jean souffre 
de la mort de son pére. 


e Dans ce cas, SOUFFRANCE est le plus souvent au sing.: Al 
abstrait est une souffrance pour A2 humain. Voir ce pan- 
neau publicitaire sous ma fenétre, étre privé de musique, 
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pour moi c'est une souffrance: cela me rend la vie extréme- 
ment désagréable. — Dans une phrase de portée générale. 
Certains philosophes pensent que la souffrance nest pas 
toujours un mal. Ils cherchent € le sens de la souffrance. 


2. DOULEUR, en ce sens, est un syn. litt. de CHAGRIN, TRISTESSE, 


de fig. BLESSURE. 


Cette lettre a réveillé chez Marie une douleur ancienne. — ^3 
abstrait, circonstance, le plus souvent un DEUIL, est DOULOU- 
REUX. La mort de M. Dupont a été une perte douloureuse pour 
Jean; il a été DOULOUREUSEMENT éprouvé, il a ressenti doulou- 
reusement la perte de son père; c'est une perte CRUELLE. 


* Al humain € a la douleur de + inf. Jean a la douleur de 
vous faire part du décès de son père survenu le... : tournure 
soutenue réservée à l'annonce d'un deuil. 

e Emploi par plaisanterie, en parlant d'argent, la 
douloureuse: la note élevée à payer. 


m. Le brulé pousse un cri de douleur. 


[] Les manifestations de la douleur. 


Al est plus ou moins SENSIBLE à la douleur physique. 


Il la supporte plus ou moins bien. — A1 est dur à la douleur: 
il la supporte. Ant. il est DOUILLET: il la redoute et la sup- 
porte mal. 


e Al est STOÏQUE: il souffre STOIQUEMENT, sans se plaindre, 
avec COURAGE comme les philosophes STOÏCIENS de l'Anti- 
quité, toutes sortes de douleurs physiques et morales. 


* Dans le cas d'une douleur physique très intense, ላ] € se 
tord de douleur, il € pousse un CRI de douleur: AÏE! ou 
OUILLE!: il HURLE ou il GÉMIT, GEINT faiblement (voir l'arti- 
cle CRIER). 


* Al PLEURE, plus souvent dans le cas d'une douleur morale 
que d'une douleur physique (voir l'article PLEURER). 


Al se PLAINT (du verbe PLAINDRE). 


Dans le cas de douleur physique. Le malade se plaint du 
genou: il fait connaitre sa douleur au médecin. — S'il a très 
mal et n'est pas capable de € souffrir sans se plaindre, il 
laisse échapper des PLAINTES, des cris, des gémissements 
PLAINTIFS. 


* Dans le cas de douleur morale ou simplement de désagré- 
ments, d'ennuis plus ou moins graves, A1 se plaint de A2, 
nom ou inf., à A3 / auprés de A3 humain ayant quelque 
pouvoir de réparation ou de consolation. Luc se plaint au 
patron de son chef de service: 1 lui exprime son méconten- 
tement. — ll se plaint d'avoir à supporter ses brimades; il va 
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se plaindre auprés du patron qui estime que ses plaintes ne 
sont pas FONDÉES. 


+ Dans le cas où ላ] n'est pas satisfait d'un avantage appré- 
ciable, on peut lui dire € De quoi vous plaignez-vous? 


e Quand il s’agit d'obtenir la réparation d'une injustice, Al 
peut € porter plainte contre son adversaire; devant le tri- 
bunal, il sera le PLAIGNANT. 


Uniquement dans le cas de douleur morale. 


Al se LAMENTE sur A2, un malheur: il fait entendre des 
LAMENTATIONS: des plaintes bruyantes et prolongées. 
Notamment, dans la tradition juive, les € lamentations de 
Jérémie: livre de la Bible dans lequel le prophéte se lamente 
sur la destruction de Jérusalem. — Le € mur des lamenta- 
tions à Jérusalem: unique reste du Temple détruit devant 
lequel les Juifs viennent pleurer et prier. La chute de l'anti- 
que Jérusalem est à leurs yeux un événement LAMENTABLE. 


* N.B. Emploi affaibli usuel de l'adj. lamentable. La disser- 
tation de cet éléve est lamentable: trés mauvaise. — Les sol- 
dats se sont débandés LAMENTABLEMENT dès la première 
attaque de l'ennemi: ils se sont très mal comportés, ils ont 
été € au-dessous de tout. 


IV Mes chaussures me font souffrir. 


D^ A3 fait souffrir Al, ou au contraire fait en sorte qu'il ne 


souffre pas. 
A3, concret, abstrait, humain, fait souffrir A1. 


Ses chaussures trop étroites / Son chef de service font souffrir 
Luc. — Son estomac / La mort de son pére font souffrir Jean. 


* A3 € fait mal à Al: lui inflige une douleur physique plus 
ou moins intense mais pas extréme. Mes chaussures me 
font (trés) mal. 


* A3, maladie, acte médical, est DOULOUREUX s'il cause de 
la douleur, INDOLORE s'il n'en cause pas. Le MÉDECIN cher- 
che à SOULAGER la douleur de son PATIENT. 


* L'ANESTHÉSISTE ANESTHÉSIE A1 en l'ENDORMANT quand il 
faut lui faire subir une opération chirurgicale: il supprime 
chez lui toute SENSIBILITÉ. I] l'INSENSIBILISE. 


A3 humain ና a PITIÉ de A1. 


Témoin des souffrances ou du malheur de Al et ressentant 
une vive ÉMOTION, il juge son cas PATHÉTIQUE, syn. POIGNANT. 


* D'un naturel COMPATISSANT, A3 COMPATIT à la douleur de 
AT, éprouve de la COMPASSION à son égard. S'il s'agit d'un 
deuil, il lui présente ses CONDOLÉANCES. 


e A3 CONSOLE A1, lui prodigue des CONSOLATIONS: par ses 
paroles CONSOLANTES, son aide, son affection, A3 ADOUCIT 
la douleur de A1, il RÉCONFORTE A1. Peu à peu, avec le 
temps, Al se console (emploi pr.) 


A3 est CRUEL, fait preuve de CRUAUTÉ: il n'a pas pitié de ላ] 
et le fait souffrir consciemment. 


* Sil y prend un certain plaisir, il est SADIQUE ; il fait souffrir A1 
avec SADISME. Quand les circonstances sy prêtent il peut 
commettre des ATROCITÉS (tortures, assassinats, massacres). 


* Al est le € souffre-douleur de A3 qui s'amuse à le BRIMER, 
à lui faire subir toutes sortes de BRIMADES: à l'humilier, à 
lui infliger de petites injustices. — Luc est le souffre-dou- 
leur de son chef de service. 


* A3 TORTURE (verbe) A1, en général pour le faire parler, le 
contraindre à dire ce qu'il veut garder secret; il est son 
TORTIONNAIRE ; il le € iet à la TORTURE (nom) avec des 
€ instruments de torture. 


Anciennement, du moins en Occident, A3, juge, INFLIGE 
à Al un SUPPLICE. 


C'est une peine corporelle grave, ayant éventuellement pour 
finalité de le faire mourir. — Un € supplice chinois est pratiqué 
avec des raffinements de cruauté. — Le € supplice de Tantale: 
allusion à un personnagc mythologique condamné à mourir de 
faim et de soif, ayant à sa portée des aliments et des boissons 
qui disparaissaient aussitót qu'il y portait la main. — Un con- 
damné à mort est SUPPLICIÉ par son BOURREAU. 


Emplois affaiblis usuels des mots ci-dessus. 


Le manque d'essence se fait CRUELLEMENT sentir, les automo- 
bilistes sont mécontents. — Jean se met l'esprit à la TORTURE 
pour trouver la solution du problème. — L'élève qui n'a fait 
aucune révision, craint d'être interrogé: il est au SUPPLICE! — 
Le MARTYRE de l'obèse, c'est d'être obligé de suivre un régime, 
de ne pas pouvoir s'habiller comme tout le monde et de parai- 
tre ridicule. — Ne donnez pas aux enfants des jouets trop fra- 
giles, ils les MARTYRISENT. — Le voyage a été trés pénible! J' 
€ ai souffert mille morts sur cette mauvaise route. 


V Jean ne peut pas souffrir qu'on lui mente. 


O Emplois transitifs, où il n'est pas question de douleur mais 
seulement de faits désagréables ou fácheux. 


AI humain souffre A2. 


A1 SUPPORTE, sans réagir, A2, déplaisant, que + phrase au 
subj. ou nom abstrait. 
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* Vieux et litt., en phrase positive, Je ne sais pas comment vous 
pouvez souffrir que votre fils vous parle aussi grossièrement. — 


Luc souffre toutes les brimades de son chef de service. 


e Usuel, en phrase négative, A1 € ne peut pas souffrir A2, 
Al trouve A2 extrêmement désagréable, il en a horreur. 
Jean ne peut pas souffrir qu'on lui mente. — Marie ne peut 
pas souffrir les haricots verts. — Max ne peut pas souffrir le 
caractére de Lucie. 


A] abstrait € ne souffre aucun A2 abstrait. Cette mission ne 
souffre aucun retard. — Ce genre de travail ne souffre aucune 
négligence. — Le travail de Paul ne souffre pas la COMPARAI- 
SON avec celui de Pierre: il lui est tellement inférieur qu'on 
ne peut méme pas le lui comparer. 


SPECTACLE et THÉÂTRE, n.m. 


l. Marie fait du théâtre; elle donne un spectacle dimanche. 


1 


[.11.6 théâtre et lc spectacle comme art. 


Le théâtre est l'art par lequel des ACTEURS incarnant, par la 
voix et le geste, des PERSONNAGES imaginaires, REPRÉSEN- 
TENT une € PIÈCE de théâtre, syn. en donnent une REPRÉSEN- 
TATION qui constitue une spectacle destiné à étre vu par des 
SPECTATEURS (f. SPECTATRICES) qui constituent un PUBLIC. 


* Cette pièce est l'œuvre d'un AUTEUR qui combine les dif- 
férents événements d'une € ACTION théâtrale, et écrit les 
DIALOGUES des différents personnages. 


e Aujourd'hui, le CINÉMA, avec ses FILMS TOURNÉS une fois 
pour toutes, qu'on peut projeter un nombre indéfini de 
fois, en salle ou à la télévision, sans présence physique 
des acteurs devant le public, tient dans une large mesure 
la place que tenait autrefois le théátre dans la société. 


Al, € auteur DRAMATIQUE, écrit des pièces de théâtre, des 
€ œuvres THÉÂTRALES de toutes sortes (et pas nécessaire- 
ment des drames). 

* Plus précisément, un € auteur COMIQUE écrit des COMÉ- 
DIES, destinées à faire rire, un € auteur TRAGIQUE, syn. un 
DRAMATURGE. écrit dcs TRAGÉDIES ou des DRAMES, desti- 
nés à émouvoir et à fairc pleurer. 

* Al écrit un SCÉNARIO pour un CINÉASTE qui le RÉALISERA, 
sera le RÉALISATEUR du film. 

* A1, € compositeur d OPÉRA ou d'OPÉRETTE ou de € comédie 
musicale, fait du € théátre LYRIQUE: il écrit de la musiquc 
sur un LIVRET généralement écrit par un autre auteur, 
pour des acteurs qui sont en méme temps des chanteurs. 
ll peut aussi écrire de la € musique de film qui ne sera pas 
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chantée mais accompagnera l'action pour rendre plus 
intense l'émotion du spectateur. 


3. L'ACTION d'une piéce de théátre est une INTRIGUE. 


4. 


Elle est composée de l'interférences des intérêts des diffé- 
rents personnages et des évènements qui surviennent. — 
Un € COUP de théâtre est un évènement surprenant qui 
intervient au cours de l'action et change complètement la 
situation des personnages. 


° Ses divisions principales sont les ACTES, les divisions 
secondaires, les SCÈNES. Une pièce de théâtre courte est 
€ en un acte. Le nombre des actes est souvent de trois, 
rarement deux ou quatre. Les tragédies et comédies clas- 
siques sont € en cinq actes. Le premier acte est consacré 
à l'EXPOSITION de la situation initiale, avec présentation 
des personnages, le troisième, au NŒUD de l'action, point 
de tension maximale où différents conflits interfèrent, et 
le cinquième le DÉNOUEMENT où l'intrigue se DÉNOUE, la 
tension retombe avec une conclusion qui est souvent la 
mort dans une tragédie, ና dénouement tragique, le 
mariage dans une comédie, € heureux dénouement. 


Al, l'ACTEUR ou COMÉDIEN (f. ACTRICE, COMÉDIENNE). 


Il a suivi des € cours de théâtre; il € fait du théâtre, c'est son 
métier, à moins quil ne s'agisse de € théâtre d'amateurs; 
c'est un € homme / une femme de théâtre ; il joue la COMÉDIE 
(méme quand c'est une piéce tragique). — La € Comédie 
Française est un célèbre théâtre de Paris où l'on joue toutes 
sortes de piéces, comiques ou tragiques. 


*Sil se spécialise dans les pièces tragiques, c'est un 
TRAGÉDIEN; s'il se spécialise dans les pièces comiques, c'est 
un COMIQUE; 5 1 se spécialise dans le théâtre chanté, c'est un 
€ artiste lyrique, un CHANTEUR ou une CANTATRICE. 


° L'acteur € JOUE son RÔLE dans la pièce, et son premier 
devoir est de bien € savoir son róle: avoir mémorisé la par- 
tie du texte quil a à prononcer, que ce soit un € petit rôle 
ou € le róle-titre: celui du personnage qui donne son nom 
à la pièce. Il porte des € costumes de théâtre, un 
€ maquillage de théâtre, parfois un € masque de théâtre: il 
utilise des € trucs de théátre. — Le RÉPERTOIRE d'un artiste 
du spectacle est l'ensemble des róles, ou des morceaux, ou 
des numéros dont il a la maitrise et qu'il peut représenter 
à l'occasion, le répertoire d'un théâtre, l'ensemble des piè- 
ces qui y sont jouées. L'ensemble des comédiens jouant 
habituellement ensemble un certain répertoire dans un 
certain théâtre est une TROUPE. 
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A1, artiste de cirque. 


C'est un CLOWN qui fait des numéros comiques, un TRAPÉ- 
ZISTE qui fait des exercices de gymnastique sur un TRAPÈZE 
suspendu au-dessus du vide, un ÉQUILIBRISTE, syn. un ACRO- 
BATE qui font des exercices difficiles et dangereux, un FUNAM- 
BULE qui marche sur une corde tendue, un JONGLEUR qui 
JONGLE avec des balles ou d'autres objets: qui les envoie en l'air 
et les rattrape adroitement, un DOMPTEUR qui DOMPTE des ani- 
maux sauvages ou un DRESSEUR d'animaux inoffensifs, un 
ÉCUYER ou une ÉCUYÈRE qui exécutent des numéros à cheval. 


Le € METTEUR en scène ላ]. 


Il donne une cohérence au spectacle: il € DISTRIBUE les róles à 
différents acteurs qu'il RECRUTE. Une pièce où les rôles sont 
distribués à des acteurs célèbres a € une belle DISTRIBUTION. 
Il DIRIGE les acteurs, tant pour la diction que pour les gestes et 
les déplacements, il conseille les OPÉRATEURS, regle les 
€ effets spéciaux, soccupe des COSTUMES, des ÉCLAIRAGES, 
des DÉCORS qui représentent les lieux où se déroule l'action et 
qui, s'il sagit d'un film, sont parfois des € décors naturels. 


A2, le SPECTATEUR. 


Il aime le théâtre et € va au théâtre. 1] LOUE une € place de 
théâtre au GUICHET du théâtre (ou par téléphone). La 
RECETTE est la somme d'argent ainsi recueillie. — Si toutes 
les places sont louées, les acteurs € jouent à guicliet fermé 
et la recette est excellente! 


e A] ASSISTE au SPECTACLE. L'ASSISTANCE, syn. le PUBLIC, est 
l'ensemble des spectateurs. 1] peut APPLAUDIR pour expri- 
mer sa satisfaction, faire une OVATION: un triomphe à un 
acteur particulièrement TALENTUEUX, ou SIFFLER s'il est 
mécontent. 


I. Jeannot fait l'innocent. C'est de la comédie. 


L] Emploi hors spectacle des mots ci-dessus. 


1 AI ና joue la COMÉDIE (péj.). 


Il essaye de tromper son entourage par des attitudes, des 
sentiments affectés. — Syn. AI FAIT le + adj.: il fait SEM- 
BLANT d'être ce que dit l'adj.: A1 fait le malade pour ne pas 
aller travailler. — A1, compromis et soupconné dans une 
affaire, € fait l'innocent, € fait celui qui ne sait rien, € fait le 
fou. € fait la bête, € fait l'idiot. 

* Al a une attitude THÉÂTRALE: il exagere l'expression de 
ses sentiments pour impressionner son entourage qui, si 
l'effet est raté, pourra réagir par le mépris en disant € c'est 
du théâtre! syn. A1 € fait son cinéma! (fam.) | 


2. Al € joue son RÔLE (mélioratif). 


Il fait correctement ce qu'il a à faire et qui lui impose cer- 
taines attitudes convenues. Marc joue son róle de patron; 
dans les récentes discussions salariales, il € était dans son róle. 
Dans une situation donnée, A1 € joue un róle important, 
syn. € un rôle de premier plan. A1 € a le beau rôle: ce qu'il 
doit faire le rendra populaire, le mettra en valeur; il € a le 
mauvais rôle: ce qu'il doit faire va le faire détester. Al et A2 
font une méme chose € à tour de rôle: l'un après l'autre, par 
ROULEMENT. — Un € jeu de rôles est un procédé d'investiga- 
tion psychologique consistant à faire jouer différentes róles 
à des patients en groupe. 


* Al, personnage officiel, € est en REPRÉSENTATION: il REPRÉ- 
SENTE un certain pouvoir; il jone son rôle en adoptant un 
comportement différent de celui de sa vie privée. 


Al humain € fait une SCENE à A2 humain: il lui exprime son 
mécontentement avec violence. Une € scéne de ménage a 
lieu entre deux conjoints. Léa fait à Max une € scène de 
jalousie. Jean et Sylvie y assistent € en simples spectateurs: ils 


ny € jouent aucun róle, ne s'en mélent pas. 


* Al humain € se donne en SPECTACLE: il attire l'attention 
sur lui-même, souvent en sa défaveur. Léa n'aurait pas dû 
€ se donner en spectacle devant ses amis. 


Une INTRIGUE (nom). 


C'est une situation compliquée et embarrassante dans 
laquelle des personnages INTRIGANTS: ambitieux et sans 
scrupules, INTRIGUENT (v.intr.): échafaudent toutes sortes 
de COMBINAISONS, syn. péj. fam. COMBINES, MANIGANCES, 
MAGOUILLES (vulg.), pour arriver à leurs fins. 


* Emploi tr. Al intrigue A2: il le met dans l'embarras en 
excitant sa curiosité. Le comportement d'Eric intrigue Luc. 
Il se demande ce qu'il MANIGANCE (verbe). 


e Toute situation compliquée a son DÉNOUEMENT: ellc se 
TERMINE par l'échec ou le succès de l'un ou de l'autre. 


Al RÉPERTORIE des A2. 


Syn. il les INVENTORIE: il les recherche et en fait l'NVENTAIRE, 
une LISTE DESCRIPTIVE. Un magasin est de temps en temps 
€ fermé pour inventaire. — Après un décès, le notaire fait 
l'inventaire des biens du défunt pour régler sa succession. 

* Al inscrit les A2 répertoriés dans un RÉPERTOIRE: un 
recueil où ils sont classés dans un ordre méthodique, le 
plus simple étant 1€ ordre alphabétique. Jean a acheté un 
répertoire des rues de Paris pour trouver son chemin quand 
il và dans la capitale. 


SPECTACLE 7:7 


6. Al JONGLE avec A2 abstrait: les idées, les chiffres, les 


mots, les difficultés. 


Il en joue avec une virtuosité qui éblouit son auditoire, à 

moins que celui-ci ne se laisse pas séduire et traite de JON- 

GLERIES, d'ACROBATIES, les prouesses de AI. 

* Al DOMPTE A2, des forces hostiles: le cours d'un torrent, 
des rebelles, des enfants indisciplinés, sa propre colère. 


Le théâtre de A2 non humain. 


Un vaste champ d'observation. Le € grand théâtre du 

monde. — Le € théâtre de la politique. — À la guerre, le 

ና théâtre des opérations. 

* Un € coup de théâtre peut changer le cours des évène- 
ments de l'histoire, ou de la vie privée de chacun. 


[ዚ On a construit un grand théâtre en plein centre-ville. 


1 


O Le théâtre comme édifice, la salle de spectacle. 


Divers lieux de spectacles. 


1] n'est pas absolument nécessaire pour faire du théâtre ou 
du cinéma de disposer d'un local spécial: des PLANCHES sur 
des TRÉTEAUX, constituant une simple ESTRADE peuvent 
suffire pour un € théâtre de foire ou un € théâtre de rue. — 
Marie est déjà € montée sur les planches: elle a déjà fait du 
théâtre (que ce soit dans une scène ou dans la rue). 


e Dans les petites villes, des € SALLES polyvalentes peuvent 
servir pour le théâtre, le cinéma ou d'autres activités. Une 
€ salle de cinéma ne se compose que d'un ÉCRAN, d'une 
cabine de projection, et de rangées de FAUTEUILS. 


* Les Grecs, puis les Romains, construisirent les € théátres 
antiques en plein air oü les spectateurs s'asseyaient devant 
la scéne sur des GRADINS, sortes de hautes marches 
d'escalier, et aussi des AMPHITHÉATRES ronds ou ovales, 
destinés surtout aux € jeux du cirque où les spectateurs 
étaient assis tout autour de la scène. — Aujourd'hui, 
amplithéâtre est le nom d'une grande salle de cours à siè- 
ges en gradins. Et les CIRQUES sont des € salles de spectacle 
rondes cntourant la PISTE oü les artistes font leurs numé- 
ros, ou des CHAPITEAUX, grandes tentes mobiles, munies 
de gradins, déplacées de ville en ville par la € CARAVANE 
du cirque, qui est AMBULANT. 


Un grand théátre est une construction complexe qui pré- 


sente tous les aménagements nécessaires à une grande 
représentation: 


* Une partie est réservée aux acteurs: les LOGES où ils se 
maquillent et shabillent; les COULISSES oü ils se préparent à 
€ entrer en scène et où travaillent les MACHINISTES qui met- 
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tent en place les DÉCORS, et, dans un € théâtre lyrique, une 
FOSSE pour l'ORCHESTRE; enfin la SCENE où ils jouent leur rôle. 


* Une partie est réservée aux spectateurs: la SALLE, comportant 
plusieurs niveaux de fauteuils: au rez-de-chaussée le PAR- 
TERRE, et aux étages, les BALCONS, avec, parfois des, LOGES, 
groupes de places compartimentés; et un FOYER où ils vont se 
détendre pendant les ENTRACTES (n.m.) ou intervalles entre 
les actes. Dans un € théâtre à l'italienne, la salle est très 
ornée, presque ronde, et comporte beaucoup de loges. 


Le mot théátre désigne à la fois le bátiment et les acteurs qui 
l'animent. Le théâtre du Sud Parisien € donne le Cid. —1l € fait 
RECETTE: il gagne de l'argent. — Il innove ou € conserve les tra- 
ditions. — Il € fait RELÂCHE: il interrompt les représentations; 
il ferme pour travaux, rouvrira pour les fétes. 


SUIVRE, v. et SUITE, nf. 


I. Le policier suit le suspect à la trace. 


1 


O Dans l'espace. 


Si A3 en mouvement va DERRIÈRE A2 qui va derrière A1, A3 
suit A2 qui suit Al; Al, A2, A3 se suivent. 


A] va le PREMIER, il marche en TÉTE. A2 et A3 sont les A SUI- 
VANTS (part. présent employé comme adj. ou nom). A3 est 
le DERNIER des trois. Épinard a gagné la course. Les chevaux 
SUIVANTS / les trois suivants étaient dans l'ordre, Mascotte, 
Alizé et Rose de Mai. 


* Ant. Al mobile PRÉCÈDE A2: il va DEVANT A2 qui le suit. 
Épinard précédait Mascotte d'une demi-téte et de quelques 
dixiémes de seconde. Rose de Mai était € en QUEUE. Les 
(chevaux) PRÉCÉDENTS étaient Alizé, Mascotte et Épinard. 


* Des A humains qui DÉFILENT, marchent à la FILE, se suivent 
les uns derriere les autres: ils forment un DÉFILÉ, ayant un 
caractere festif ou de manifestation. Des soldats qui se 
suivent forment une COLONNE. 


e 51 ላ] FUIT devant A2, et si A2 accélère son mouvement 
pour RATTRAPER A1, A2 le POURSUIT, € se lance à sa POUR- 
SUITE. A1 fuit devant ses POURSUIVANTS. 


e A2, en MOUVEMENT, suit intentionnellement Al en mou- 
vement € de prés ou de loin. 


* Il le suit de prés ou de loin: Il va derrière lui, à une DIS- 
TANCF plus ou moins grande, à la méme vitesse, soit parce 
que A1 lui sert de GUIDE, soit parce qu'il veut savoir où va 
Al. Je vais au même endroit que vous. Suivez-moi! — Taxi! 
Suivez cette voiture! — Le policier suit le suspect à la trace. 
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+ A2 suit Al: il ACCOMPAGNE dans ses déplacements. La 
SUITE d'un grand personnage est l'ensemble des personnes 
qui le suivent, l'accompagnent dans un déplacement. — Une 
SUIVANTE: dame qui fait partie de la SUITE d'une reine. — PR. 
Qui «m'aime me suive!: si vous m'aimez et m'approuvez, soyez 
mes compagnons dans l'action que j'entreprends. 


* A2, immobile, peut se contenter de € suivre des yeux A2 
mobile. Pendant la course, Éric, muni de jumelles, suit des 
yeux Alizé, son cheval favori. 


+ A2 mobile peut suivre A1 immobile si Al est une voie de 
communication dont il ne DÉVIE pas. Pour aller à Poitiers, 
suivez la route de Bordeaux. 


* A2, un courrier, suit (sous-entendu: Al, son destinataire 
qui a changé de résidence; quelqu'un le lui réexpédie). 
q Faire suivre, SVP écrit au coin dune enveloppe 
demande sa réexpédition si nécessaire. 


I. Les jours se suivent et ne se ressemblent pas. 


1 


D Dans le temps. 


Si un événement A3 arrive APRÈS À2 qui arrive aprés Al, A3 
suit À2 qui suit Al; Al, A2. A3 se suivent. 

Syn. ላ] qui arrive AVANT A2, précède A2 qui précède A3; ላ] 
est le À précédent, et A2 et A3 sont les A suivants. A3 SUCCEDE 
à A2 qui succède à Al ; A1, A2, et A3 se succèdent; ce sont des 
እ SUCCESSIFS ou CONSÉCUTIFS qui arrivent SUCCESSIVEMENT. 


* Tout Al, fait, évènement, action, qui précède dans le 
temps une suite de faits semblables auxquels il a servi de 
modèle, est un PRÉCÉDENT (nom). On € crée un précédent 
en prenant une décision qui a des chances de servir de 
modèle à d'autres. Une JURISPRUDENCE se fonde sur la 
recherche de précédents. Un fait € sans précédent est abso- 
lument inattendu, une INNOVATION totale. 


Al. A2, A3 sont des unités temporelles: heures, jours, 
semaines, mois, années, ou événements. 


Fin janvier le temps était froid et sec; € les jours suivants / la 
semaine suivante / le mois suivant, il y eut de la neige puis des 
inondations. — PR. Les jours se suivent et ne se ressemblent yas. 


* Une inondation suivit les grosses pluies d'automne. — La 


période qui suivit la guerre fut consacrée à la reconstruction 
des immeubles détruits. 


° Luc a présenté à Marc plusieurs demandes successives: le 
mois dernier c'était d'entrer chez lui comme aide- 
comptable; la demande précédente était d'entrer comme 
chef-comptable; la demande suivante, il y a huit jours, 
d'organiser le nettoyage des bureaux. Ses diverses demandes 


se sont succédé pendant deux mois et il n'a pas encore 
obtenu satisfaction. Les choses € suivent leur cours: une 
évolution lente. 


e Dans un texte écrit: Lisez bien ce qui suit. — Faites 
€ comme suit: ce qui qui vient IMMÉDIATEMENT après ce 
que vous avez déjà lu. 


* ENSUITE (adv.): syn. APRÈS, PUIS. Nous sommes d'abord allés 
au Louvre, et ensuite à l'Opéra. — € De suite, € Tout de 
suite (loc.adv.), syn. IMMÉDIATEMENT. Ne vous inquiétez 
pas, j arrive tout de suite. 


A1, A2 et A3 humains interviennent l'un après l'autre 
* dans une file d'attente: € Au suivant! — Syn. € À qui le TOUR? 


* dans une fonction au sein d'une organisation (On dit, 
dans ce cas, se succédent et non *se suivent, mais on peut 
employer l'adj. suivant): A1 est le PRÉDÉCESSEUR de A2; 
A2 est le SUCCESSEUR de A1; A2 prend la SUCCESSION de 
Al. En parlant du directeur précédent, A2, le directeur 
ACTUEL, dira non prédécesseur, et, en parlant du directeur 
suivant, mon successeur. 


Une SUITE de plusieurs A. 


C'est un ensemble continu d'éléments de méme nature qu'un 
observateur découvre l'un aprés l'autre: la € suite des nombres, 
une suite d'événements curieux, qui se reproduisent plusieurs 
fois € de suite, sans interruption, une suite de maisons identi- 
ques, etc. — € Et ainsi de suite: semploie pour éviter dans le 
discours la répétition de faits identiques. 


* Une suite: 1. des cartes à jouer qui se suivent sans inter- 
ruption (as, roi, dame, valet, dix). — 2. dans un hótel, un 
appartement constitué de chambres communiquant 
entre elles. — Au cinéma, une suite de plans constituant 
un tout est une SÉQUENCE. 


° Syn. une SÉRIE de plusieurs A, une SUCCESSION de plu- 
sieurs À, une LISTE, suite dc mots ou de noms inscrits les 
uns au-dessous des autres. Sylvie fuit la liste des gens 
qu'elle invitera à son mariage. — Elle a déposé aussi une 
€ liste de mariage dans un grand magasin: la liste des objets 
qu'il lui serait agréable de recevoir en cadeau. — Une 
COLONNE de chiffres, une colonne, dans un journal, est 
une suite de chiffres ou de lignes disposés verticalement 
dans un espace étroit. 


Si A contient plusieurs éléments, la SUITE est un élément qui 
vient immédiatement aprés un élément précédent. Apportez- 
nous la suite (du repas). — Racontez-nous la suite (de cette his- 
toire). — € La suite au prochain numéro ou € À suivre: à la fin 
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dun épisode de roman feuilleton, informe le lecteur que roman 
nest pas terminé. — € Suite et fin annonce le dernier épisode. 


[ዚ La condamnation qui fit suite aux plaidoiries n'étonna 
personne. 


1 


A2 € fait suite à A1: A2 vient dans le temps immédiatement 
après Al et € à CAUSE de AI. 


A2 est la suite de Al, syn. son EEEET, sa CONSÉQUENCE. La 
condamnation qui fit suite au procés n'étonna personne. — 
Marc a fini par € donner suite aux demandes de Luc: y 
répondre favorablement. — J'ai écrit à l'administration, mais 
elle na pas donné suite. — Luc € a de la suite dans les idées: 
il ና POURSUIT un projet jusqu'à son aboutissement, ne s'en 
laisse pas distraire par quoi que ce soit. 


* En LOGIQUE, dans un RAISONNEMENT, la proposition ላ] 
ENTRAINE forcément la proposition A2. De Al, il S'ENSUIT 
A2. La CONSÉQUENCE de A1 est A2; les LOGICIENS disent: 
«Si A1, ALORS A2» ou «A1, DONC A2»: «Je pense, donc je 
suis» (Descartes). 


Au sing. € À la suite de A1, syn. € Suite à Al: après et à 
CAUSE de A1. À la suite de sa maladie, Max a cessé de voyager. 
— Suite à ce que vous m'avez dit de ce pays, j'ai finalement 
décidé d'y aller pendant la saison sèche. — € Par suite de (loc. 
prep.): à cause dc. Par suite de travaux sur les autoroutes, la 
circulation a été trés difficile cet été. 


* Au pl., les suites de Al: ses conséquences malheureuses. 
Max ne s'est jamais complètement remis des suites de son 
accident. Cet accident a laissé des SÉQUELLES: différents 
maux et inconvénients permanents. 


IV La presse a suivi de bout en bout le déroulement du procès. 


1 


A2 humain suit Al abstrait ou humain. 
A2, actif, s'INTÉRESSE à A1 du début jusqu'à la fin. 


* Al est abstrait: A2 € suit les cours du Professeur X. — Toute la 
presse a suivi cette affaire. — C était effectivement une € affaire à 
suivre. — A2 € suit son idée, n'en dévie pas: il garde la méme 
idée en téte pendant toute la durée d'une action. 


* Al est humain: pour un médecin, € suivre un malade, 
c'est contróler son état de santé pendant toute la durée de 
sa maladie, et assurer le SUIVI de son traitement. 


* A2, plaideur ou magistrat, POURSUIT À 1 humain, présumé 
coupable (bien quil jouisse de la présomption 
d'innocence): il lui fait un PROCÈS, tente de le faire 
condamncr; Al est l'objet de € POURSUITES judiciaires. 
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e A2 PERSÉCUTE A1 humain sil le poursuit sans raison valable 
ou de façon exagérée, s'il fait, € sans RELÂCHE, usage de la 
violence envers A 1, le recherche, le torture, l'emprisonne, lui 
NUIT, lui fait du TORT, jusqu'à ce que Al lui cède ou dispa- 
raisse ou, sil est persécuté pour ses convictions religieuses, 
jusquà ce qu'il finisse par se convertir à la religion de A2 
pour échapper à ses PERSÉCUTIONS. Dans l'Antiquité, les 
Romains patens ont longtemps persécuté les Chrétiens. 


3. A2, passif, OBÉIT, se CONFORME à Al. 


* A2 suit Al personnage prestigieux: il se conforme à son 
exemple, à ses directives. Pendant la guerre, certains Fran- 
cais ont suivi Pétain, d'autres de Gaulle. — Al parle, 
argumente: À2 est attentif à toutes les étapes de son rai- 
sonnement. Vous me suivez? À vrai dire, je ne vous suis 
plus. Ant. j' ai perdu le FIL. — En classe, dans un groupe, 
A2 suit: il progresse à la méme vitesse que les autres. Syl- 
viane a dû abandonner, elle ne pouvait plus suivre. 


e A2 suit Al abstrait: il € suit le mouvement: il fait comme 
les autres membres du groupe; il € suit la mode, € suit un 
régime / un traitement, € suit des conseils / des instructions. 
Dans un travail technique, il respecte la € marche à suivre. 


Emploi prépositionnel. SUIVANT Al: conformément à Al, 
en FONCTION de AI, syn. SELON Al. Suivant Platon, le 
monde n'est que le reflet des idées éternelles. — Suivant le pro- 
gramme, vous devez être à Londres la semaine prochaine. — 
Suivant les jours, Léa est de plus ou moins bonne humeur. — 
€ Suivant que AI, phrase à l'ind. On ne goûte pas la vie de 
la méme facon, suivant qu'on est malade ou en bonne santé. 


SUJET et OBJET, n.m. 


A SUBJECT-: base savante d'origine latine (subjectus, «mis 
dessous») servant à former des mots exprimant l'idée de sujet. 

A OBJECT-: base savante d'origine latine (objectus, «mis en face») 
servant à former des mots exprimant l'idée d'objet. 


[] Les mots sujet et objet sont à l'origine des mots savants passés 
dans le langage courant. D'oü l'importance de partir de leurs 
emplois les plus abstraits. 


1 Je pense donc je suis: je suis un sujet pensant. 


1 


Al, le sujet au sens philosophique. 

* C'est une PERSONNE, un étre humain conscient, en rela- 
tion momentanée avec un objet A2 qu'il PERÇOIT, auquel il 
PENSE, sur lequel il AGIT; c'est un € sujet pensant. 

* A2, objet d'une activité d'un sujet A1, est distinct de Al et 
peut étre humain, concret, abstrait. Le malade est l'objet 
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de soins attentifs de la part du médecin. — Les tissus prélevés 
sur lui sont l'objet d'une analyse microscopique. — La tuber- 
culose est l'objet de nouvelles recherches. 


2. Le € sujet parlant. 


Il emploie des PRONOMS PERSONNELS. I] dit JE, ME, MOI à la 
€ premiére personne du SINGULIER quand il parle de lui-méme, 
NOUS quand il fait partie d'un GROUPE: il parle de lui-méme et 
de ses compagnons à la € première PERSONNE du PLURIEL. ll 
dit TU, TE, TOI, ou VOUS à un interlocuteur auquel il s'adresse 
et VOUS à plusieurs interlocuteurs. Ceux-ci sont à la fois l'objet 
de sa perception, de sa pensée, de son action et d'autres sujets 
distincts de lui-même; il leur parle à la € deuxième personne. 
Il TUTOIE familiérement un À2 auquel il dit tu, te, toi; il VOU- 
VOIE, par politesse, par respect ou par distance sociale, réelle 
ou souhaitée, un A2 unique auquel il dit vous. 


* Un sujet personnel désigne par IL, ELLE, LE, LA, LUI, ILS, 
ELLES, LES, LEUR, EUX les A2 qui sont l'objet de sa percep- 
tion, de sa pensée, de son action, mais auxquels il ne 
s'adresse pas. 1] parle d'eux à la € troisième personne. 


* Certains pronoms personnels sont réservés à la € fonction 
sujet: JE, TU, IL, ILS, d'autres à la € fonction objet en cons- 
truction directe, sans préposition: ME, TE, LE, LA, LES. 
d'autres à des fonctions différentes: MOI. TOI, LUI. LEUR. 
EUX. — Les pronoms personnels féminins de la troisième 
personne, ELLE et ELLES, remplissent la fonction sujet et 
certaines des fonctions de LUI et EUX quand il faut repré- 
senter un nom féminin. Les pronoms de la premiére et de 
la deuxiéme personne du pluriel, NOUS et VOUS remplis- 
sent toutes les fonctions. 


* Les pronoms personnels de la premiére et de la deuxiéme 
personne ne représentent que des personnes, des animaux 
que lon tutoie, en les traitant comme 5 115 étaient humains, 
ou des choses personnifiées. Mais les pronoms personnels 
de la troisiéme personne peuvent représenter aussi autre 
chose que des personnes: des objets, concrets ou abstraits. 


A1, le sujet au sens grammatical. 


C'est le MOT qui impose au verbe les marques de la per- 
sonne et du nombre. Un nom, ou un € pronom personnel 
sujet de la troisi&me personne impose au verbe les marques 
de la troisième personne. Un pronom personnel sujet de la 
première ou de la deuxième personne, les marques de la 
première ou de la deuxième personne. 


Un verbe TRANSITIF dit l'action du sujet, qu'il soit une personne, 
ou une chose, concréte ou abstraite. Il a un € complément 
d'objet qui dit sur quoi porte cette action. Je range mes livres. — 


Le vent soulève les feuilles mortes. — La loi autorise le divorce. — 
Un verbe INTRANSITIF ne peut pas avoir de complément d'objet. 
4 Le mot objet peut désigner une CHOSE MATÉRIELLE, de 
dimensions MANIABLES. 
Cette chose a un intérêt pour un sujet, mais elle est distincte 
des MEUBLES, et des choses d'origine animale ou végétale (par 
ex. un légume, un fruit). Il y a des € objets d'art (vases, statuet- 
tes) quon n'appellerait pas des ŒUVRES D'ART (tableaux, gran- 
des statues, monuments). — Les verres et les assiettes sont des 
€ objets fabriqués, des € objets usuels. — Cette coupe de cristal 
est un objet à manier avec précaution; c est un objet précieux et 
fragile. — À Lourdes, on vend beaucoup d' € objets de piété. — 
On appelle OVNI un «objet volant non identifié». — Il y a à la gare 
un bureau des € objets trouvés. — Max TRAITE Léa en objet: 
comme une chose plutót que comme une personne. C est 
pour lui une € femme-objet. 
* En OPTIQUE, notamment en PHOTOGRAPHIE, un systéme 
tourné vers lobjet à examiner est un OBJECTIF (nom, 
anciennement adj.: € verre objectif). 


5. Al humain est OBJECTIF (adj.). 


Il s'efforce de faire coincider ses pensées avec la RÉALITÉ et 
d'en donner une représentation VRAIE non déformée. Les 
savants étudient les objets que nous présente l'univers avec 
OBJECTIVITÉ. Îls les étudient OBJECTIVEMENT, en essayant 
d étre objectifs (adj.). 

* Mais il est difficile, sinon impossible qu'un sujet ne con- 
sidére pas son objet à travers sa PERSONNALITÉ, son niveau 
de CONNAISSANCES et les instruments qu'il a lui-méme 
construits. 1] entre donc une part de SUBJECTIVITÉ dans la 
recherche la plus scientifique. À plus forte raison dans les 
domaines oü les SENTIMENTS, les PASSIONS, les PRÉJUGÉS 
prennent de l'importance: Al a des idées SUBJECTIVES; il 
apprécie SUBJECTIVEMENT la situation. Il lui est difficile 
d'être objectif. Ce livre d'histoire manque d'objectivité; 
l'auteur est trop partisan. 


II. Éric est un mauvais sujet. 


1 Al humain, pourtant reconnu, par la philosophie des 
€ droits de l'homme comme un € sujet de droits, est SOUMIS 
(en lat. subjectus) à toutes sortes de CONTRAINTES A3, dont 
certaines sont naturelles. Jean € est sujet à la migraine; 
Marie n'y est pas SUJETTE. (Adj. fém. possible dans ce cas). 

2. A3 peut étre le jugement d'autres personnes, en posi- 
tion de supériorité. 


Elles le qualifient soit de € mauvais sujet: individu qui se 
conduit mal, soit de € bon sujet, de € sujet d'élite, de € sujet 
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davenir: individu ayant plus ou moins de qualités dans sa 
spécialité. — Le docteur Martin teste un nouveau médica- 
ment sur des sujets spécialement choisis, répartis en deux 
groupes dont l'un sera TRAITÉ et l'autre non. 


A3 peut être de nature sociale. 


* Luc doit faire tous les jours deux heures de trajet pour aller 
à son travail. C'est une SUJÉTION! 


* A3 est une institution à laquelle A1 est ASSUJETTI. Les 
Français sont assujettis à l'impôt: ils n'ont pas le droit de 
refuser de payer. — Ils sont assujettis à la Sécurité sociale: 
tout travailleur y est obligatoirement affilié. 


* À3 est un pouvoir politique MONARCHIQUE. Le roi s'adresse 
à ses fidèles sujets. — Sujet peut, selon la nature, absolue ou 
parlementaire de la monarchie, s'opposer ou non à 
CITOYEN. — John Smith est un sujet britannique, un sujet de 
la reine d'Angleterre; sa femme Agatha en est une SUJETTE 
(n.f. possible dans ce cas) ; ça ne les empêche pas d'être un 
citoyen et une citoyenne! 


* Une nation, et pas seulement un individu, peut étre tenue 
dans la SUJÉTION par une autre qui la domine, et souffrir 
de son ASSUJETTISSEMENT. 


[1 Le sujet de la circulaire est l'entretien des égouts et son 
objet la salubrité publique. 


1 


Le sujet Al SOUMIS à A3 humain est l'objet de toute son 
attention, et peut avoir lui-méme un objet qui est sa FINA- 
LITÉ. AI peut être 


* un étre concret à observer, un cas à étudier, dans une 
perspective scientifique: A1, l'animal appelé COBAYE est 
un € sujet d'expérience pour A3, savant biologiste. 


e une circonstance justifiant une certaine réaction. — A3 
€ a un sujet de A2, nom abstrait sans article. Max et Léa 
€ ont un sujet de dispute. — Léa € a un sujet de méconten- 
tement. — A3 a sujet de A2 inf.: Léa € a sujet de se plaindre 
de l'infidélité de Max, elle a sujet de demander le divorce: 
syn. des RAISONS, des MOTIFS de le faire. 


* une pensée SOUMISE à l'examen et à la réflexion d'un A3 
humain, le SCHÉMA d'une construction intellectuelle, à 
développer. La politique fournit aux Dupont de nombreux 
ና sujets de conversation. — A2, collégien, doit ና TRAITER le 
sujet de rédaction que lui a SOUMIS son professeur. — A3 
romancier a un bon f sujet de roman, un € sujet en or. — 
Après les préliminaires, A3 € entre dans le vif du sujet. 
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e une affirmation € sujette à caution: A3 ne peut pas la 
croire sans une bonne garantie (appelée CAUTION en lan- 
gage financier): elle est douteuse, peu vraisemblable. 


Syn. Un THËME est un sujet d'une certaine importance 
TRAITÉ avec un DÉVELOPPEMENT plus ou moins considérable. 
Le thème de la conférence était « La démocratie en Afrique». 
— Dans l'œuvre de tout écrivain, de tout artiste, il y a des 
thèmes récurrents traités de manière plus ou moins variée. 


e Dans le domaine scolaire, on appelle thème un exercice 
dans lequel l'élève doit traduire dans une langue étran- 
gere un texte écrit dans sa langue maternelle, l'exercice 
inverse étant la VERSION. 


* En musique, un théme est une bréve mélodie que le com- 
positeur peut développer, orchestrer et VARIER à son gré. 
Mozart a écrit des VARIATIONS sur le thëme de «Ah! Vous 
dirai-je Maman». 


Al, le sujet, TRAITÉ ou en cours de TRAITEMENT, a un objet A2 
encore non réalisé. L'action des militants a pour objet la 
défense de l'environnement. — L'objet de ma visite est de vous 
demander votre aide. — Puisque votre adversaire vous a donné 
satisfaction, votre plainte € n'a plus d'objet / est désormais 
€ sans objet. 


e Syn. L'OBJECTIF des militants est la défense de l'environne- 
ment: c'est leur BUT. À l'origine, le € point objectif, en 
abrégé l'objectif dune armée, le lieu à conquérir. Le géné- 
ral se réjouit que ses troupes aient € ATTEINT leur objectif. 


SUPPOSER, v. 


1. Le général suppose que des renforts vont arriver. 


1 Al suppose A2 qu'il ne SAIT pas. 


Il suppose que A2 phrase à l'ind.: Al, ayant un PROBLÈME à 
RÉSOUDRE, en CONNAIT certaines DONNÉES, mais pas toutes. 
Il voudrait bien savoir si A2 a eu lieu dans le passé / a lieu 
actuellement / aura lieu dans l'avenir. Étant donné ce qu'il 
SAIT, il fait une SUPPOSITION concernant A2. Telles et telles 
CONDITIONS étant réalisées, A1 peut PENSER LOGIQUEMENT 
que A2 est plus PROBABLE que son contraire. Mais de toutes 
facons, A2 est DOUTEUX. 


* Supposez que vous ayez un accident, € dans cette supposition, 
syn. en langage un peu vulgaire, Une supposition, que vous 
ayez un accident, syn. 51 vous aviez un accident, quarriverait- 
il à vos enfants? Il faut prendre une assurance! — C'est une sim- 
ple supposition, une supposition GRATUITE : je n'affirme pas sa 
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probabilité, mais tout peut arriver. — € À supposer méme que 
j'aie un accident, ils sont couverts, je suis bien assuré. 

e Syn. ላ] FORMULE une HYPOTHÈSE. € Dans l'hypothèse où 
vous auriez un accident, que deviendraient votre famille? — 
Cet accident est purement HYPOTHÉTIQUE. 


* Le général suppose les renforts arrivés: il imagine sa suppo- 
sition réalisée et envisage ce qu'il ferait dans ce cas. 


* Emploi affaibli de supposer. Je suppose que tu as bien réflé- 
chi, que tu n'as rien oublié avant de partir, etc. ...: je l'IMA- 
GINE, je le CROIS. 


Un PROBLÈME PRATIQUE: technique, politique, familial, psy- 
chologique, se POSE à A1. 

C'est normalement une situation complexe que AI doit 
ANALYSER. Les éléments de cette analyse CONDITIONNENT 
A2. — À partir de cette ANALYSE, il peut ENVISAGER et EXAMI- 
NER plusieurs hypothèses avant de € prendre une DÉCISION 
dans l'espoir d'arriver à une SOLUTION. — Le général IMAGINE 
plusieurs SCÉNARIOS; il € est réduit aux hypothèses; il € se 
perd en conjectures: les renforts devraient arriver bientót / 
étre déjà arrivés; ils ont pu étre retardés, ou la décision de les 
envoyer annulée. — S'ils arrivent, quelle stratégie adopter, et 
s'ils n'arrivent pas? Leur arrivée est PROBLÉMATIQUE. 


Diverses maniéres de supposer. 

* Al PRÉSUME que A2: 1. il tient, par principe, A2 pour vrai. 
Tout homme est présumé innocent sil n'a pas été déclaré 
coupable. C'est la € PRÉSOMPTION d'innocence. — 2. il tient 
A2 pour très probable. Je présume que Luc et Marc vont se 
réconcilier; je présume une issue heureuse à leur différend. 


* Al humain SOUPCONNE que A3 humain fait A2: 1. A2 est 
une action blâmable. Le général soupçonne un lieutenant 
de renseigner l'ennemi; il a des SOUPÇONS / fait peser des 
soupçons sur le lieutenant ; il SUSPECTE de trahison ce lieu- 
tenant qu il jugeait auparavant € au-dessus / à l'abri de tout 
soupçon. — Un détail € a éveillé ses soupçons et l'a rendu 
SOUPCONNEUX. — Le lieutenant lui est SUSPECT. — 2. A2 est 
un fait plutôt fâcheux dont ላ] se DOUTE. Je soupçonne 
qu il va pleuvoir. 

* Al CONJECTURE que A2 phrase / A2 nom abstrait, surtout 
en ce qui concerne un fait à venir. Les CONJECTURES de A1 
sur A2, peuvent être plus ou moins vraisemblables, mais 
enfin, A2 reste CONJECTURAL. 

* Al PRÉVOIT A2: il formule à propos de A2 à venir une 
hypothèse qu'il tient pour très probable. 

* Al PRESSENT A2: son hypothèse n'est pas logique, elle 
repose sur une INTUITION. 


* Al ESPÈRE / CRAINT A2: il se réjouit ou s'attriste de l'hypo- 
thèse qui lui parait vraisemblable. 


* Al PRONOSTIQUE A2: 1. Al, médecin, ayant fait son DIA- 
GNOSTIC, émet un PRONOSTIC en ce qui concerne le dérou- 
lement et l'issue d'une maladie. Le docteur pronostique la 
guérison du malade. — 2. A1 humain prévoit A2. La météo 
pronostique des orages. — Je pronostique la victoire de 
l'équipe de France au football. 


* Al DEVINE A2: il formule une hypothèse qui se révèle con- 
forme à la réalité. — Son esprit LOGIQUE et sa FINESSE le ren- 
dent capable de résoudre des ÉNIGMES, ou DEVINETTES qui 
lui sont POSÉES. 


* Par divers procédés, certaines personnes, des DEVINS, pra- 
tiquant la DIVINATION, prétendent prévoir lavenir avec 
certitude. Dans l'antiquité romaine, les AUGURES le fai- 
saient en observant le vol des oiseaux. 


* ላ] € AUGURE (verbe) du bien / du mal d'une certaine 
situation qui lui parait € de bon / mauvais augure (nom): il 
pense que les choses vont tourner bien ou mal. — Un 
€ oiseau de mauvais augure est une personne qui prévoit 
toujours le pire. — € J'en accepte l'augure!: réponse à 
quelqu'un qui vous prédit un événement heureux. 


4. AI abstrait suppose A2 abstrait. 


Il existe un lien LOGIQUE entre A1 et A2, l'un étant la CON- 
DITION de l'autre, syn. Al IMPLIQUE A2. Réussir suppose 
qu'on a essayé. — Tout achat suppose une vente: s'il n'y a pas 
eu vente, il ne peut pas y avoir achat. L'acheteur étant Paul 
et le vendeur Jean, SI Jean ne lui a pas vendu quelque 
chose, Paul ne peut pas l'avoir acheté. Paul a achcté € si, et 
seulement si Jean a vendu l'objet en question. 


* En grammaire, une € proposition hypothétique ou CONDI- 
TIONNELLE (le plus souvent introduite par si) exprime une 
hypothése; elle dit à quelle CONDITION la proposition prin- 
cipale affirmative peut étre tenue pour vraie. 


ዚ Les anciens supposaient que les vers naissaient par 


génération spontanée. 
1 Dans le domaine INTELLECTUEL. 


On ÉMET des hypothèses dans le seul but d'EXPLIQUER des faits. 
Dans les sciences relevant de l'OBSERVATION des PHÉNOMÈNES 
naturels et de l'EXPÉRIMENTATION, on ና ADMET une hypothèse 
de façon provisoire avant de la SOUMETTRE au CONTRÔLE de 
l'EXPÉRIENCE. C'est une hypothèse scientifique, une 
q hypothèse de travail qui demande à être VÉRIFIÉE ou à être 
FALSIFIÉE. Pasteur a démontré par ses expériences la fausseté de 
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l'hypothèse de la génération spontanée. Cette hypothèse n'était 
pas solide, elle était mal étayée, elle s'est effondrée et a été REJE- 
TÉE. — Ces sciences progressent par l'union de l'hypothèse et de 
l'EXPÉRIENCE qui oblige à remplacer une hypothése moins 
bonne par une meilleure, qui rend mieux compte des faits. 


* Mais il existe des € sciences conjecturales (météorologie, 
futurologic, et toutes celles qui relèvent de l'HISTOIRE) où 
il n'est pas possible d'EXPÉRIMENTER, où l'on doit se conten- 
ter dc la COHÉRENCE de l'hypothése avec les faits connus. 


* La STATISTIQUE, avec le € calcul des PROBABILITÉS, permet 
d'€ ÉTAYER une hypothèse. 


2. En mathématiques. 


Une hypothëse est une PROPOSITION admise comme DONNÉE 
d'un PROBLÈME de géométrie / d'arithmétique / d'algèbre, et 
figurant dans son ÉNONCÉ. Supposons deux trains roulant 
l'un à 100, l'autre à 170 km à l'heure, partis du point n? 1 à 
deux heures différentes, lequel arrivera le premier au point n? 
2? La solution du probléme ou RÉPONSE à la QUESTION POSÉE 
devant étre un RÉSULTAT déduit de l'ensemble des données. 


* Le probléme peut aussi consister à € supposer connu le 
résultat, généralement un THÉORÈME et à le DÉMONTRER par 
une MÉTHODE logique. Les écoliers € font des problémes: 
ils s'exercent à les résoudre, pour apprendre à raisonner. 


SÛR et CERTAIN, adj.qual. 


I. Depuis Galilée, c'est sür et certain que la Terre tourne 


autour du soleil. 


[ Cas où sûr et certain sont synonymes et substituablcs l'un 
à l'autre. 


D^ Al pense que A2 est sûr et certain, syn. est vrai. 


1 Al humain est sûr, syn. certain que A2 / de A2. 


* GR. que A2 est à l'ind. lorsque être sûr / certain est à la 
forme affirmative, mais au subj. lorsque étre sñr / certain 
est à la forme négativc. Je ne suis pas sñr que vous ayez eu 
raison de déménager. 


e Al AFFIRME A2, il en € a la CERTITUDE. On est maintenant sûr 
que cest la Terre qui tourne autour du Soleil, et non l'inverse. 
— Al a dcs CERTITUDES au sujet de A2: il est CONVAINCU, syn. 
PERSUADÉ, que A2 est VRAI, il en a la CONVICTION. 


e Mais il peut arriver que Al soit sûr et certain de quelque 
chose de FAUX. Les adversaires de Galilée étaient sûrs et cer- 
tains que la Terre ne tournait pas. — Syn. Al PRÉTEND que 
A2 est vrai (mais il se peut qu'il se trompe). 
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e Al n'est pas sûr / certain que A2 / de A2, syn. Al en DOUTE, 
ለ1 ና a des DOUTES sur la VÉRITÉ de certaines choses, il € est 
dans l'INCERTITUDE quant à ce qu'il doit ou peut faire ou 
penser. Je ne suis pas sûr de pouvoir vous être utile. 


A2 est sûr / certain. 


D'après A1, A2 est sûr / certain, il / cest sûr / certain que A2: la 
VÉRITÉ ou la RÉALITÉ de A2, qu'il soit passé, présent ou futur, 
est, pour Al, ÉVIDENTE. A1 dit que chacun peut la CONSTATER, 
que chacun en est ou en a été TÉMOIN, peut en TÉMOIGNER, en 
fournir la PREUVE, que personne ne peut en DOUTER, que c'est 
une CERTITUDE, que A2 s'est produit, se produit, se produira 
SÜREMENT, CERTAINEMENT. Nous sommes trop en retard, nous 
allons manquer le train, c'est sûr. — Il n'est pas certain que les 
choses se soient passées comme vous le dites. 


* € Le temps est INCERTAIN: d'apres l'état du ciel, il n'est pas 
sûr quil fasse beau ou qu'il pleuve. 

* CERTES (adv.), syn. € C'est sûr / certain: dans un dialogue, 
manière d'approuver ce qui vient d'être dit. 


A3 ASSURE Al humain de A2 nom, assure à Al que A2 
phrase à l'ind. 


A3 dit à A1 que A2 est sûr, il essaie de l'en CONVAINCRE, de 
l'en PERSUADER. Je t'assure qu ቨር est innocent. Je t assure de 
son innocence. ASSURÉMENT (adv.), il est innocent. 


* A3 CERTIFIE A2 à A1. Il assure Al, par un CERTIFICAT qui 
est un document officiel, que A2 est vrai. L'expert certifie 
l'authenticité de ce fauteuil Louis XV / que ce fauteuil est 
authentique ; il assure le client de son authenticité. 


* A4 humain CONFIRME ce que À3 affirme: il dit à Al, avec 


une crédibilité suffisante, que A3 dit la vérité. A2 est con- 
firmé par A4. Al a la CONFIRMATION de A2 par A4. 


qu'une. Mais PR. Trop de précaution nuit: à force de vou- 
loir éviter tout risque, on ne fait rien. Un Al PRECAUTION- 
NEUX n'est guère entreprenant. 


+ A] demande des GAGES, plus concrets que des promesses, à 
A] humain, il exige de lui des ASSURANCES, il se RENSEIGNE 
sur A2 abstrait, il ÉPROUVE le fonctionnement de A2 concret. 


* [I se peut aussi qu'il soit rassuré par A3 humain qui, sur un 
ton RASSURANT, APAISE les CRAINTES de AI, en utilisant, 
selon les cas, € Bien sûr! ou € Bien sûr que non! — J espère 
que je ne vous dérange pas? — Bien sûr que non! 


A2 humain est sûr. 


A2 est un € homine de CONFIANCE, en qui Al humain peut 
€ avoir confiance sur lequel il peut COMPTER. A2 est 
quelqu'un de SOLIDE. À2 est une € VALEUR sure. Sinon, A2 
est quelqu'un de € peu sûr, dont Al doit se MÉFIER. 


° A2, une capacité de Al humain, est sûr: Al € a le coup 
d'œil sûr: il ne se TROMPE pas quand il évalue quelque 
chose à simple vue. A1 artisan a le geste sár, la main sáre: 
les gestes professionnels de Al sont d'une grande préci- 
sion et efficacité. Al a le jugement sûr, etc. 


e En conséquence, A1 humain est sûr de lui / soi: il compte 
sur ses propres forces et qualités, il a de l'ASSURANCE, de 
l'AISANCE, de l'APLOMB. 


A2 concret est sûr, syn. SOLIDE. 


Al ne RISQUE pas, en l'utilisant d'étre victime d'une chute 
ou d'un dysfonctionnement. Les portes d'entrée sont plus 
sñres quand elles sont blindées. — Fais attention, cette échelle 
n est pas trés süre, et ce mur non plus. 


e A2 spatial est sûr si A1 humain n'y court aucun DANGER, 
ne RISQUE pas d'y étre AGRESSÉ, VOLÉ ou TUÉ. Dans les gran- 


II. Fais attention, cette échelle n'est pas très sûre. . i "a. 
p des villes, certains quartiers sont sûrs, d'autres ne sont pas 


trés sûrs, ou sont même DANGEREUX : il vaut mieux ite pas sy 


aventurer la nuit. — Les fuyards ont trouvé un ABRI sûr; ils 
sont € en lieu sür. 


O Cas où la substitution de certain à sûr est impossible. 


P Al pense que A2 est sûr, syn. n'est pas dangereux. 


L Al, INQUIET à propos de A2, a besoin de se RASSURER, de 


VÉRIFIER que A2 est sûr. 4. A2 abstrait, par ex. une décision, un PLACEMENT financier 


S'il est PRUDENT, avant de se FIER à A2, il s'ASSURE de lui. Je 
me suis assuré qu'il y avait bien un train pour Bordeaux dans 
une heure. 


* Al prend des PRÉCAUTIONS. Le € principe de précaution 
pour une administration qui édicte des réglements con- 
siste à interdire un objet ou une pratique douteuses 
méme si on n'est pas 547 et certain de sa nocivité. Elle agit 
ainsi € par précaution. PR. Deux précautions valent mieux 


est sûr s'il ne fait courir à A1 aucun risque. 


Prenez des obligations plutót que des actions, c'est plus sür, 
cest € sans risques. 


* A3 humain ASSURE A2 abstrait, un service, s'il remplit avec 
régularité la tâche dont il est chargé et si des A1 peuvent 
compter sur lui, ne risquent pas de voir leurs projets déjoués 
par une défaillance de A3. La compagnie des autocars Belle- 
vue assure le ramassage scolaire des enfants du canton. 


5. La SURETÉ. 


C'est une qualité de A2 qui assure une PROTECTION à A1. Il 

peut s agir 

e de A2 spatial: la sureté d'un quartier, d'un abri met Al 
ና en sureté, € en lieu sûr. 


* de A2 concret: la sureté d'un coffre-fort, d'une porte blin- 
dée. A1 utilise une fermeture de sureté, une soupape de 
sureté, une épingle de sureté. 


e de A2 abstrait: d'un coup d'ceil, d'un tour de main. 


* Mais pas de A2 humain: Al pense, par ex., que son 
notaire est un homme sûr, mais il ne peut pas parler de la 
"sureté de son notaire. 


PR. Prudence est mère de sureté. — PR. Deux suretés valent 
mieux qu'une. 


La SÉCURITÉ. 


C'est l'état de A1, surtout humain, qui se sent € en (toute) 
sécurité, éprouve une € impression de sécurité parce qu'il est 
ና en sureté et ne court aucun DANGER. 


Al, prudent et avisé, assure sa propre sécurité. La police est 
chargée de veiller sur la sécurité des personnes et des biens. — 
Lorsque la sécurité publique est menacée, ou que se prépare 
un attentat contre la € sureté de l'État, un gouvernement doit 
€ prendre des mesures de sécurité, éventuellement en utilisant 
les services des € Compagnies Républicaines de Sécurité ou 
C.R.S. Dans les prisons, il y a pour les criminels les plus dan- 
gereux, des € quartiers de haute sécurité d'où il est particulie- 
rement difficile de s'évader. — Al jouit de la € sécurité 
matérielle et de la € sécurité de l'emploi: il ne risque pas de 
perdre son travail ni ses moyens de vivre. — La € Sécurité 
Sociale garantit tous les citoyens Français contre les risques de 
maladie. — La sureté des routes est assurée par la € sécurité 
routiére: ensemble de dispositions administratives. 


* Les mots sureté et sécurité ne sont substituables l'un à 
l'autre que lorsque la distinction est sans importance. Mes 
bijoux sont en sureté Í en sécurité dans le coffre fort. 


° [ls sont synonymes, mais pas toujours substituables dans des loc. 


I SUR ` 


contre ላ4 en CONTRACTANT une assurance auprès de A3, en 
signant avec ላ3 un € CONTRAT d'assurance qui lui assure tou- 
tes sortes de GARANTIES: sil arrive quelque chose à A1, il tou- 
chera une € PRIME d'assurance, une somme d'argent, pour 
l'aider à surmonter ses difficultés. — Fig. Une bonne hygiène de 
vie est la meilleure assurance contre la maladie. 

* A3 commerçant vend A2 un article à Al client avec une 
GARANTIE d'une certaine durée contre A4 les RISQUES de 
malfacon ou de mauvais fonctionnement: il en GARANTIT la 
bonne qualité. Si A2 se révèle défectueux avant la fin de la 
période couverte par la garantie, A3 s'engage à le remplacer. 


Ill. J'ai rencontré l'autre jour un certain Jean Dupont. 
O Cas où la substitution de sûr à certain est impossible. 


GR. Certain adj. et pr. indéfini. Employé comme pronom, 

il ne se trouve qu'au pl. et sans article. 

Au singulier. 

* Certain est ordinairement précédé de larticle indéfini. 
L'omission de cet article est rare et c'est une tournure vieillie. 
Au pl., au contraire il n'est jamais précédé de l'article. 


Si A3 parle d'un certain / d'une certaine A1, il est sûr que A1 
existe mais il n'en sait pas davantage ou ne veut pas en dire 
davantage sur À1; il ne peut pas ou ne veut pas le DÉFINIR 
ni donner des PRÉCISIONS à son sujet. Cette dame d'un cer- 
tain âge avait un certain charme. — Le Général de Gaulle 
disait avoir une certaine idée de la France. 


e Si ላ] est le nom propre d'une personne, À3 ne connait 
pas Al, il a seulement retenu son nom, il n'est sár que de 
son existence et de son nom. J'ai rencontré l'autre jour un 
certain Jean Dupont, syn. un DÉNOMMÉ Jean Dupont. 


2. Au pluriel. 


Si A3 parle de certains Al, il affirme leur existence, ne peut ou 
ne veut les définir ni les nommer et, de plus, ne précise pas leur 
nombre. Syn. QUELQUES Al, n'exprime que l'imprécision d'un 
petit nombre. Certaines personnes feraient mieux de m écouter. 


* Emploi pr. Sur la plage, certains jouent au ballon, pendant 
que d'autres / certains autres lisent un roman ou se reposent. 


désignant des € systèmes de sureté / de sécurité, dispositifs des- 
tinés à rendre des appareils non dangereux: une € ceinture de 
sécurité, un € cran de sécurité / une épingle de sureté, une 


SUR et SOUS, prép. 


GR. Ces deux prépositions ne peuvent pas s'employer telles 
€ d é / de sécurité. Sur cette chaudière à gaz, il ll dverbes. D: deux emplois, ell 
soupape de Suret e sécurité. our cette cnauatere a gaz, it y quelles comme noms ou adverbes. Lans ces deux emplois, elles 
a une sécurité; si elle séteint le gaz est coupé. se transforment respectivement en DESSUS et DESSOUS. 


Z ለ3 ASSUREUR travaillant dans une € compagnie d'ASSURANCE, A SUPER-: préfixe savant servant à former des mots exprimant 
assure Al l'ASSURÉ contre A4, RISQUE de vol, d'incendie, d'acci- l'idée de au-dessus. 
dents, de maladie, de décès, etc. Al s'assure auprès de A3 con- A INFRA-: préfixe savant servant à former des mots exprimant 
tre A4. Al assure ses biens ou les membres de sa famille l'idée de au-dessous. 
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L. Jean et Sylvie se promènent bras dessus bras dessous. 


1 


Al est sur A2, se trouve dessus: il est € en CONTACT avec A2 
ou posé sur le SOMMET de A2, ou sur sa FACE VISIBLE. A1 est 
sous A2, Al est dessous, si A2 est sur lui (en contact avec 
lui) ou au-dessus de lui, sans contact. Il est généralement 
non visible. 

Sylvie débarrasse la table: elle enléve tout ce qui est sur la 
table, syn. ce qui est dessus. — Lorsqu'on se proméne dans les 
SOUS-BOIS, on est à l'abri sous les arbres. — Jean a acheté à la 
poste des enveloppes avec le timbre déjà imprimé dessus. — Le 
prix de ce vase est sur l'étiquette collée dessous. 


e € Sens dessus dessous, adv. syn. € à l'envers, ce qui devrait 
étre dessus est dessous et inversement et, plus générale- 
ment, dans un complet désordre. Aprés le passage des cam- 
brioleurs, la maison est sens dessus dessous. — Jean et Sylvie 
se promènent € bras dessus bras dessous: les bras enlacés et 
l'avant bras de l'un posé sur l'avant bras de l'autre. 


Combinés avec diverses prépositions, et avec les adverbes 
ci et là , dessus et dessous forment des locutions prépositives 
et adverbiales. 


* Avec de: de dessus (uniquement adv.), de dessous (adv. et 
préposition). On a retiré une montagne de poussière de sur 
l'armoire ou de dessus. — On a retiré une montagne de pous- 
siére de sous le tapis ou de dessous le tapis ou de dessous. — 
Une veste est un vétement de dessus; une combinaison est 
un vétement de dessous. 


° Avec au et de: au-dessus (de) / au-dessous (de) adv. et pré- 
positions. On accroche le tableau au-dessus (de la com- 
mode), mais pas "sur la commode: il n'y a pas CONTACT. — 
On place la commode au-dessous (du tableau) ou sous le 
tableau, méme dans ce cas où il n'y a pas contact. 


* Avec par (adv. et préposition). Le chat a sauté par-dessus 
(la barrière), sans contact entre le chat et la barrière. Le 
chat est passé par-dessous (la barriére), avec ou sans contact 
entre le chat et la barrière. — Les eaux usées ne coulent pas 
à la surface des rues, elles passent par-dessous / par en des- 
sous, dans les égouts. — Fig. Al € en a par-dessus la tête de 
A2: Al ena assez de A2, ne le supporte plus. — € Par-des- 
sus tout: surtout. — € Par-dessus le marché: en plus. 


e Avec en: en dessus (uniquement adverbe) / en dessous 
(adv. et prep.). Ce tissu est bi-face: il est imprimé en dessus 
et uni en dessous. — La commode est en dessous du tableau. 


* Dans un texte, arrivé à un certain point de son développe- 
ment, l'auteur, pour renvoyer le lecteur à un autre passage, 
écrit Voir ci-dessus p. X, syn. € plus haut, syn. SUPRA: dans 


$0... 


les pages qui précedent. Syn. les faits SUSMENTIONNÉS, les 
remarques SUSDITES. — Ou Voir ci-dessous, p. X, syn. INFRA 
dans les lignes ou les pages suivantes. Cet évènement sera 
commenté ci-dessous, syn. daus les remarques ci-dessous. 


e Là-dessus, là-dessous (adv.). Écrivez votre nom là-dessus: 
sur ce papier que je vous montre. — Il y a peut-étre un trésor 
caché là-dessous: sous nos pieds, au SOUS-SOL, dans une 
cachette SOUTERRAINE. Dans un amoncellement, une pile 
d'objets: par là-dessus / par là-dessous. Le livre que tu cher- 
ches doit se trouver par là-dessus / par là-dessous. — Fig. J'ai 
été dérangé toute la matinée. Là-dessus, voilà Paul qui 
s'invite à déjeuner. 

e Emploi temporel de là-dessus (mais pas *là-dessous): Al a 
terminé ce qu'il faisait, dit ou entendu une parole décisive: 
là-dessus, syn. après quoi, aussitôt après, 31 est parti. 


Emplois de préfixes: L'objet Al et l'objet A2 sont à des hau- 
teurs différentes. 


e Sans contact. Les falaises de Normandie SURPLOMBENT la mer. 
— L'avion SURVOLE l'océan: il passe à 9 000 mètres au-dessus. 


e Avec contact. Jeannot a jeté son jouet dans l'eau; comme il est 
léger, il reste à la SURFACE, il SURNAGE syn. il FLOTTE. — Jean et 
Sylvie ont SURÉLEVÉ leur maison d'un étage: ils ont fait cons- 
truire deux piéces au-dessus du salon. Ces deux piéces sont 
une SUPERSTRUCTURE. — Ue flèche SURMONTE le clocher de 
l'église: elle est posée dessus et termine l'édifice en hauteur. 
— A3 pose des objets les uns par-dessus les autres, syn. il les 
SUPERPOSE: 1 en fait une PILE. Il les EMPILE. 


e Alprend le colis par-dessous pour en estimer le poids: il le 
SOUPÈSE. 


Noms préfixés. Un SURHOMME, un SUPERMAN, est au-dessus 
de la moyenne de l'espèce humaine. — Un SUPERMARCHÉ: 
un trés grand magasin. — Une SUPERPRODUCTION: un film à 
grand spectacle. — Une SUPERPUISSANCE: une très grande 
puissance. — Une SUPERSTAR: une vedette très célèbre, etc. 
d'où l'emploi adjectival: C'est SUPER! (fam.): excellent, de 
qualité tout à fait supérieure! 

e Une INFRASTRUCTURE est en-dessous d'une structure prin- 


cipale. — Des rayons INFRAROUGES, un INFRASON se situent 
au-dessous du seuil de perception par l'homme. 


Fig. Si A2 concret est dessus, il est visible. Al le TROUVE 
facilement. Jean cherchait ses lunettes depuis une heure: il a 
finalement pu € mettre la main dessus en € tombant dessus 
par hasard. — A1, cherchant un A2 abstrait, € met le doigt 
dessus parce que A2 est ÉVIDENT. 


e Si A2 concret est dessous, il est invisible, volontairement 
CACHÉ, DISSIMULÉ. A1 connait f le dessous des cartes: il est 
bien placé pour être au courant de choses, d'actions 
cachées au public. — € Les dessous de la politique sont les 
actions SECRÈTES, cachées au public. — A1 agit € en SOUS- 
MAIN: en secret. — Des € dessous de table sont des transac- 
tions secrétes, en particulier des sommes d'argent versées 
secrétement au vendeur pour échapper au fisc. 

* A1 € rit en dessous / par-dessous, syn. il € rit sous cape: il rit 
en se dissimulant. — Al € regarde en dessous / par en 
dessous: sournoisement, sans lever franchement les ycux. 
— ላ] € agit en dessous: HYPOCRITEMENT. 


ዚ Sylvie porte des dessous en dentelle. 


1 Le dessus (nom) de Al, objet à trois dimensions. 


C'est la partie SUPÉRIEURE, la surface plus ou moins plate et 
horizontale qui se trouve en HAUT de A1; le dessous (nom) 
est la partie INFÉRIEURE, la surface plus ou moins plate et 
horizontale qui se trouve en BAS de AI. La valise est sur le 
dessus de l'armoire. 


* Les dessous de bras (mais pas "les dessus): les AISSELLES, par- 
ties à l'intérieur de la pliure de l'articulation de l'épaule. 

* Al, objet plat, a un dessus qui est la face qu'on montre, la 
plus travaillée, la plus belle, et un dessous, moins présen- 
table, qui est la face cachée: le dessus, syn. l'ENDROIT et le 
dessous, syn. l'ENVERS, d'un tissu. — Le dessus, syn. 
l'ENDROIT, la FACE d'une piéce de monnaie, d'une médaille; 
le dessous, syn. l'ENVERS, la PILE, le REVERS. Fig. € Le revers 
de la médaille: le mauvais CÓTÉ, l'aspect désagréable de 
quelque chose qui semblait d'abord agréable. 

e Fig. € Le dessus du panier (à l'origine, d'un marchand de 
fruits qui veut attirer lc client): les éléments les meilleurs, 
les plus présentables d'un ensemble. 


A], un dessus de + nom. 


C'est un objet qu'on place sur A2 pour lc protéger. On mct 
sur les lits un € dessus-de-LIT pour protéger de la poussière 
et cacher la literie. — On met sur les tables un € dessus de 
TABLE ou une NAPPE, sur les cheminécs, des € dessus de CHE- 
MINÉE, piéces de tissu plus ou moins ouvragécs. — Un NAP- 
PERON, plus pctit, se mct sur un meuble, assez souvent sous 
un vase pour décorer. 


e Al, un dessous de + nom. 


C'est un objet qu'on place entre A2 dessus et A3 dessous 
pour isoler A3 de A2: on met lcs plats chauds sur un 
€ dessous-de-plat pour protéger la table; de méme, on pose 


r 


ra 
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la bouteille sur un € dessous de bouteille. — On placc la tasse 
à café sur une SOUCOUPE, syn. une f sous-tasse. — A1 écrit 
sur un € sous-main pour protéger le dessus de son bureau. 


A] VÊTEMENT de dessus. 


Un PARDESSUS syn. MANTEAU: vétement d'homme, porté 
par-dessus les autres pour se protéger du froid. Les sportifs 
mettent un SURVÉTEMENT par-dessus leur tenue de sport 
aprés l'exercice, pour ne pas prendre froid. 


* Al € vétement de dessous. 


Les DESSOUS sont des vétements légers qu'on porte à méme 
la peau, sous les autres vétements, pour les protéger, syn. 
les € sous-vétements, la LINGERIE: la CULOTTE (syn. le SLIP), la 
CHEMISE, portés par les hommcs et les femmes; pour les 
femmes seulement: la COMBINAISON, qu'on met sous une 
robe, le SOUTIEN-GORGE, pour soutenir la poitrine, le PORTE- 
JARRETELLE, pour tenir les BAS. 


III. Il fait dix degrés au-dessous de zéro. 


Al se situe dans une échelle, une graduation, par rapport à 
un REPÈRE A2, au-dessus ou au-dessous d'une NORME A2. 


* Une température de 40 degrés au-dessus ou au-dessous de 
ZÉRO. — Au cinéma, les enfants au-dessous de quinze ans, 
syn. de MOINS de quinze ans, ne peuvent pas voir certains 
films. — Les enfants au-dessus de dix ans, syn. de PLUS de dix 
ans, nont pas droit à une réduction. 


* Al se situe sur le cours d'une rivière, par rapport à un 
point fixe. Sur le Rhône, au-dessus, syn. en AMONT, et au- 
dessous, syn. en AVAL, de Valence, il y a quatre centrales 
nucléaires. 


Sur- ou sous-, préfixes, forment des mots désignant un A] 
évalué au-dessus ou au-dessous d'un A2 jugé normal ou 
moyen; ex. un objet Al est SURDIMENSIONNÉ ou SOUS- 
DIMENSIONNÉ par rapport aux dimensions normales de sa 
catégorie. — Au-dessus d'une certaine température assu- 
rant leur bon fonctionnement, certains appareils sont en 
SURCHAUFFE. — A1 médicament est SURDOSÉ ou SOUS-DOSÉ 
par rapport à un dosage normal. — Al, écolier, est SUR- 
DOUÉ ou SOUS-DOUÉ par rapport à des capacités moyennes. 
— Al, rcssource naturelle, est SOUS-EXPLOITÉE si on 
l'exploitc EN-DECÀ de ses capacités; elle est SUREXPLOITÉE 
si on l'exploite AU-DELÀ de ses capacités. — Les banques 
n ont pas le droit de vendre des monnaies au-dessous ni au- 
dessus du cours du jour: elles ne peuvent ni SURÉVALUER ni 
SOUS-ÉVALUER les monnaies. — Al demandeur d'emploi 
n'est pas recruté s'il est SOUS-QUALIFIÉ, sil a une 
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qualification professionnelle en-dessous de ce qui est 
requis pour le travail, mais il arrive aussi parfois qu'un 
SURQUALIFIÉ soit SOUS-EMPLOYÉ et SOUS-PAYÉ. 


Dans la société, il existe une HIÉRARCHIE sociale ou profes- 
sionnelle où Al est au-dessus de A2 . 


ll est SUPÉRIEUR à A2: il est son supérieur (nom); si c'est un 
fonctionnaire, il a un € supérieur hiérarchique. A2 lui est 
INFÉRIEUR: il est son inférieur (nom). — Dans certaines 
sociétés, il existe un système de CASTES, de CLASSES sociales 
hiérarchisées de façon rigide: dans l'ancienne France, la 
NOBLESSE était une classe considérée comme supérieure au 
TIFRS-ÉTAT. — Dans l'armée, le GRADE le plus ÉLEVÉ est celui 
de général, en dessous, il y a le colonel, puis le commandant, 
etc. ; il y a les officiers et les SOUS-OFFICIERS. — Dans certai- 
nes administrations, chaque service est dirigé par un CHEF, 
souvent secondé par un SOUS-CHEF. — Dans les entreprises, 
on trouve à la TÊTE un PATRON ou un président-directeur- 
général (PDG), puis les CADRES, qui sont au-dessus des 
EMPLOYÉS de bureau et des OUVRIERS. — Les emplois SUBAL- 
TERNES, d'entretien par exemple, sont réservés à des 
employés peu qualifiés, à qui on ne confie pas de 
responsabilités: ce sont des SOUS-FIFRES (fam.) 


A] qui se trouve au-dessus de A2 est dans une position ou 
une situation de SUPÉRIORITÉ par rapport à A2. Al au-des- 
sous est dans une position ou une situation d'INFÉRIORITÉ. 


* Al et A2 humain se battent ou discutent: Al € a le dessus 
sur A2: il est plus fort, il a l'AVANTAGE, il GAGNE. — A2 € a 
le dessous: il PERD. — Dans les bagarres, c'est toujours Éric 
qui a le dessus mais dans la discussion il a souvent le dessous. 


* Al, malade ou DÉPRIMÉ, € reprend le dessus: il se RÉTABLIT, 
syn. il SURMONTE sa faiblesse et ses difficultés. — A1 € est 
au trente-sixième dessous (fam.): il est complètement 
déprimé. 


* Al se sent au-dessus des autres: il s'imagine SUPÉRIFUR aux 
autres, il éprouve un sentiment de SUPÉRIORITÉ : il se SURES- 
TIME et il SOUS-ESTIME les autres, il se prend pour un 
SURHOMME ; il pense que ses qualités SURPASSENT celles 
des autres. — Dans de nombreuses sociétés, les femmes 
ont un statut social INFÉRIEUR à celui des hommes. — A1 
€ est au-dessus des critiques: il les méprise. — A1 € est au- 
dessus de tout soupçon: il est insoupconnable. — A1 € est 
au-dessous de tout: c'est un incapable. 


SYSTEME, n.m. 


I. Le système nerveux se compose du cerveau, de la 
moelle épiniëre et des nerfs. 


1 Unsstéme est un ENSEMBLE STRUCTURÉ d'ÉLÉMENTS qui FONC- 


TIONNENT dans une RELATION COMPLÉMENTAIRE. 


Certains systèmes sont naturels, préexistent dans la nature 
avant leur découverte par l'homme; d'autres sont le résultat 
d'une construction humaine, faite d'éléments concrets ou 
abstraits. Al humain COMBINE des éléments: les assemble 
dans un but déterminé selon une certaine COMBINATOIRE 
ou possibilité de COMBINAISON. 


Systémes naturels. 


ANALYSANT la complexité de la nature, en vue de l'expliquer, 
les savants en ABSTRAIENT, syn. en distinguent, par ABS- 
TRACTION, certains éléments qu'ils estiment avoir ensemble 
un rapport de fonctionnement plus étroit qu'avec d'autres: 
ils en font la SYNTHÈSE en élaborant un système, SCHÉMA ABS- 
TRAIT, correspondant d'autant mieux à la RÉALITÉ que l'ana- 
lyse aura été mieux faite. 


* En biologie, à l'intérieur du corps, le système nerveux, le 
€ système pileux (cheveux, poils, ongles). le € système vas- 
culaire (les vaisseaux: veines et artères). le € système respi- 
ratoire (nez, trachée, bronches, poumons). 

e Syn. pour certains systèmes, APPAREIL: € l'appareil respira- 
toire, € l'appareil digestif, etc. 

* En astronomie, à l'intérieur de la galaxie appelée «voie 
lactée», le € système solaire composé du soleil pris pour 
centre et supposé immobile, entouré de ses planétes 
mobiles. 


* En matière d'écologie, un ÉCOSYSTÈME est, dans certaines 
conditions géologiques et climatiques, un ensemble d'ani- 
maux et de végétaux dont la reproduction et la survie 
équilibrée sont FONCTION les unes des autres. 


* Chacun de ces systèmes constitue un domaine de spécia- 
lité, la totalité étant trop vaste pour être étudiée scientifi- 
quement à fond par une intelligence humaine. 


Un système concret artificiel. 


Les techniciens, pour construire des machines complexes, en 
combinent les éléments, COMPOSANT des systémes destinés à 
exécuter mécaniquement certaines táches, concrétisés par 
des APPAREILS électriques, électroniques, etc. Marc a fait ins- 
taller chez lui un € système d'alarme: en cas d'effraction, une 
sonnerie se déclenche et un signal lumineux apparait sur un 


tableau au commissariat de police. — Un ordinateur se compose 
de divers systèmes électroniques. — Un PROGRAMME informati- 
que est un système. Sylvie a une cuisinière qui lui permet de 
PROGRAMMER la température et le temps de cuisson des 
aliments; elle peut partir tranquille, son rôti ne brulera pas. 


Un système abstrait. 


Le € système métrique est une organisation DÉCIMALE cohé- 
rente des mesures de lignes, de surfaces et de volumes 
fondé sur le METRE. Les poids qui s'évaluent en GRAMMES 
constituent aussi un système décimal identique, et relèvent 
aussi, au sens large du mot, du système métrique. 


e Dans le domaine social: Le système juridique de la France 
est trés différent de celui de l'Angleterre. — L'appareil des 
lois: leur ensemble, avec leur complémentarité. — L'appa- 
reil d'un parti, de la police: l'ensemble de ses différents 
services. 


II. Aux échecs, Éric gagne toujours: il a un système. 


1 Al humain a un système, pour agir et réussir. 


Dans la vie pratique, Al a RÉPERTORIÉ certains CAS ayant des 
CARACTÈRES communs et demandant à être TRAITÉS de la 
méme manière. Son système est l'ensemble des ACTIONS 
quil accomplit € en pareil cas. Puisqu elles réussissent, il 
les accomplit SYSTÉMATIQUEMENT, de facon SYSTÉMATIQUE, 
dans 165 mêmes circonstances, il fait toujours, RÉGULIÈRE- 
MENT, les mémes choses. L'inconvénient est qu'il manque 
de SOUPLESSE, et ne tient pas compte des € cas particuliers. 
Le contremaitre applique le règlement systématiquement. — 
Ce qui est systématique € ne souffre pas d EXCEPTION. 

e Fam. et ant., par plaisanterie, € le système D: une ingénio- 
sité toute en souplesse, non systématique, qui permet de 
se DÉBROUILLER dans les situations embarrassantes. 

e Dans un cas particulier, Al CONÇOIT, de façon raisonnée 
et COHÉRENTE, une série de DÉMARCHES. Le système de 
défense de l'avocat d'Éric est efficace. 

e Syn. Al conçoit une COMBINAISON financière, politique 
pour atteindre un certain but, syn. pój. une COMBINE plus 
ou moins malhonnéte imaginée par un COMBINARD malin 
mais peu scrupuleux. 


Syn. Al a une MÉTHODE de A2, nom, ou une méthode A2, adj. 


C'est un ensemble RAISONNÉ de manières d'AGIR, destiné à 

obtenir un résultat dans le domaine de A2. 

e Dans un domaine technique, social: une € méthode de 
piano -est un recueil d'exercices progressifs permettant 
aux apprenants de maitriser peu à peu leur instrument. — 
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Les agriculteurs utilisent aujourd'hui de nouvelles méthodes 
de culture, différentes des méthodes traditionnelles. 


* Dans le domaine intellectuel, une manière de conduire sa 
pensée de facon à arriver à la vérité ou du moins à s'en 
approcher. Les physiciens pratiquent une méthode expéri- 
mentale, les logiciens une méthode déductive ou inductive. 
— Descartes a écrit le Discours de la Méthode pour bien con- 
duire sa raison et chercher la vérité dans les sciences. 


A] est MÉTHODIQUE. 


Il travaille MÉTHODIQUEMENT: tout ce qu'il fait est raisonné, 
il ne laisse rien au HASARD, ses démonstrations sont métho- 
diques, il souffre du € manque de méthode de ses collabora- 
teurs. H a € un esprit méthodique, syn. CARTÉSIEN, 
(comparable à celui de Descartes), mais en cas d'échec, il 
est capable de € changer de méthode. 


[ዚ Le système de Descartes est bien différent de celui d'Aristote. 


1 Al humain a ና l'esprit de système. 


1 


PHILOSOPHE ou SAVANT, il aspire à comprendre, de facon 
GLOBALE, l'UNIVERS, ou du moins son secteur de recherches. 
Ne sachant pas tout, il combine les faits qu'il CONNAIT avec 
ceux qu'il SUPPOSE de façon à former un ensemble COHÉ- 
RENT, satisfaisant pour l'esprit, de propositions COORDON- 
NÉES, SOLIDAIRES entre elles. 


e Selon les progrès de la science, un système devient caduc 
et est remplacé par un autre: en astronomie, le système de 
Ptolémée a été remplacé par ceux de Copernic, de 
Képler, de Newton, d'Einstein ... 


Le système de Al, syn. sa THÉORIE, est un système de CON- 
CEPTS, donc une CONSTRUCTION intellectuelle, abstraite, 
méthodique, appliquée à un domaine particulier. — A1 ÉLA- 

BORE, PROFESSE, DÉFEND une théorie sur un certain sujet: il 

en connait les principes abstraits: il en est le THÉORICIEN. 

* La € théorie musicale est l'ensemble des PRINCIPES, repo- 
sant sur l'acoustique et le calcul, qui permettent de com- 
poser et d'analyser des ceuvres musicales. 

* AI BATIT une théorie politique / artistique / philosophique / 
scientifique.— A1, mathématicien, la théorie des ensembles. — Eins- 
tein, la € théorie de la relativité. 


IV La théorie et la pratique. 


La PRATIQUE (nom), connaissance directe du réel, relevant 
de l'EXPÉRIENCE, s'oppose à la théorie. 


Celle-ci est abstraite, donc forcément simplificatrice et en par- 
tie hypothétique, et n'est pas toujours conforme à la RÉALITÉ 
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CONCRÈTE, forcément plus COMPLEXE. — Il existe une égalité 
THÉORIQUE entre les hommes, du fait qu'ils sont tous des animaux 
doués de raison. — THÉORIQUEMENT, € en théorie, tous les hom- 
ines sont égaux, mais en FAIT, € en PRATIQUE, PRATIQUEMENT, il 
y a entre eux de grandes inégalités. Des connaissances théori- 
ques, syn. LIVRESQUES, doivent étre complétées par une prati- 
que. — Les élèves, les étudiants, complètent les € cours 
théoriques par des € travaux pratiques. 


A1 PRATIQUE (verbe) A2 abstrait, un art, un sport, le bien, la 
charité, sa religion: il fait de façon habituelle les actions qui 
en relèvent. 


* Al pratique une action précise. Un maçon pratique une 
ouverture dans le mur. — Un chirurgien pratique une inter- 
vention chiruroicale, c'est un PRATICIEN de la chirurgie. — 
Une PRATIQUE (nom): une manière d'agir. C'est une 
€ pratique courante de prendre ses vacances en plusieurs 
fois: qa € se pratique couramment. 


* Al € a la pratique de la navigation: il ne se contente pas 
de l'avoir étudiée dans les livres; il navigue souvent. 


* Al € met en pratique une méthode abstraite, apprise dans 
les livres. I] APPLIQUE la théorie et l'ADAPTE à la réalité, à 
moins quil ne la connaisse pas, travaillant de façon pure- 
ment EMPIRIQUE, par EMPIRISME, en se fiant à son EXPÉ- 
RIENCE. On peut pratiquer un instrument, chanter, étre 
mélomane, sans connaitre la théorie de la musique. 


* PRATIQUE et PRATICABLE (adj.). Un instrument pratique est 
utile et facile à utiliser. — Un homme pratique, qui a un 
esprit pratique, règle sa conduite d'après des 
€ considérations pratiques plutôt que sur des € principes 
théoriques. Un projet est praticable si on peut le réaliser. 
— Un chemin est praticable si on peut y passer. 


TABLE, n.f. et TABLEAU, nm. 


L À table! Le déjeuner est prét! 


1 Une table est un MEUBLE. 


Il est composé d'une surface PLANE rigide montée sur des 
PIEDS, à hauteur approximative de la ceinture d'une per- 
sonne assise, sur laquelle on peut prendre APPUI et POSER 
des objets. Elle est généralement rectangulaire ou ronde et 
formée de PLANCHES lorsqu'elle est en bois. 


* Toutes les personnes qui prennent place autour d'une 
€ table ronde sont à égalité, ce qui était le cas des Cheva- 
liers de la table ronde des romans médiévaux, tandis 
qu'une table rectangulaire comporte des places plus ou 
moins honorifiques; d'où, fig. une table ronde: un débat 
sans PRÉSÉANCE, organisé entre égaux. 


La table est le meuble sur lequel on MANGE. 


Il peut étre pliant, pour tenir moins de place, et à RALLON- 
GES pour le cas oü les CONVIVES sont nombreux. 


* Al, maítresse de maison, € met la table, syn. le COUVERT, 
en utilisant un € service de table consistant en € linge de 
table (NAPPE et SERVIETTES) et un autre en porcelaine ou 
faience (ASSIETTES et PLATS). — Les € arts de la table consis- 
tent à produire et à utiliser judicieusement des services de 
table raffinés. — À la fin du repas, les convives € sortent de 
table, € quittent la table. — A1 € débarrasse la table, syn. 
DESSERT (du v. DESSERVIR). 

e ላ] dit: «À table!» à ses CONVIVES, qui € passent à table. ላ] 
€ se met à table avec une TABLÉE d'amis qui tiennent des 

€ propos de table, autant que possible agréables et super- 

ficiels, propre à assurer une bonne CONVIVIALITÉ. — Les 
€ manières de table sont des convenances respectées par 
les gens bien élevés: € ne pas mettre ses coudes sur la table, 
ne pas faire de bruit avec sa bouche, manger la viande 


# 


avec la fourchette et pas à la pointe de son couteau, ou 
avec ses doigts, etc. 


* Les gens superstitieux veillent à ne pas se trouver € treize 
à table, ce qui est supposé étre le présage de la mort d'un 
des convives dans l’année. — Quand les convives sont 
nombreux et que le repas est solennel, Al établit un 
€ plan de table en indiquant par un petit carton nominatif 
la place de chaque convive. 


* Al € se tient bien à table: 1. il respecte les convenances. 
— 2. il mange de tout, en bonne quantité, sans se faire 
prier. — Il boit du € vin de table (de bonne qualité, sans 
être de premier cru) et de l'€ eau de table (pas celle du 
robinet). Il mange, au dessert, du € raisin de table (celui 
qui ne sert pas à faire du vin). 


e Al ና tient table ouverte: il invite facilement les amis et 
connaissances qui se présentent. Chez lui, c'est € une 
bonne table, on y jouit des € plaisirs de la table: la nourri- 
ture y est bonne et abondante. 


* Fig. En argot, manger est syn. de PARLER d'oü: A1, malfai- 
teur arrêté par la police € se met à table, syn. € mange le 
morceau : il parle, avoue ce qu'il aurait dû cacher. 


La table est le meuble sur lequel on ÉCRIT. 


C'est une € table de travail, syn. un BUREAU, sur lequel, 
notamment, peuvent se traiter des affaires. Les gens mal- 
honnétes, aprés avoir posé sur la table une comptabilité et 
l'argent correspondant, se passent un € dessous de table. — 
Al peut € taper sur la table pour attirer l'attention des 
autres s'il n'arrive pas à faire entendre son point de vue. 


Diverses sortes de tables. 

ና Table de bridge, € table à jouer; fig. A1 joue € cartes sur 
table: en affaires, il ne pratique pas la dissimulation. — 
€ Table de jardin, € table de cuisine, € table roulante servant 
de DESSERTE, pour avoir sous la main des objets nécessaires 


IL" TEMPS 


au repas. Dans un salon, on peut trouver une € table basse, 3. Un TABLEAU. 

une petite table appelée GUÉRIDON, des € tables gigognes C'est un PANNEAU relativement petit, généralement accro- 
qui s'emboitent les unes dans les autres. Dans une cham- ché, ou encastré bien en vue dans un mur sur lequel peuvent 
bre, une € table de nuit, syn. € table de CHEVET, est placée à figurer des indications utiles: un € tableau d'affichage dans 
la tête du lit et sert à poser divers objets utiles la nuit une administration, le € tableau des départs et le € tableau 
(lampe, réveil, livre, etc.). des arrivées dans une gare, le € tableau noir sur lequel on 


e Les SPIRITES € font tourner les tables (des petits guéridons écrit dans une classe, le € tableau de bord d'un véhicule, etc. 


légers), pensant ainsi communiquer avec l'au-delà. * Pour le sens pictural du mot, voir les articles ART et PEINDRE. 


5. Unetable est un OBJET sur pieds, ne faisant pas partie du 4. Sens abstrait de table. | 
MOBILIER. LISTE ORDONNÉE pouvant en principe étre inscrite sur une 


surface unique et embrassée d'un seul regard; ensemble 
condensé d'indications auxquelles on doit se référer, ou 
qu'on doit parfois apprendre par cœur: les € Tables de la 
Loi (de Moise), plaques de pierre sur lesquelles étaient ins- 


€ Table à repasser. — € Table d'opération, pour un chirur- 
gien, dans un bloc opératoire. — € Table d'architecte. — 
€ Table à dessin. 


* Certaines tables utilisées provisoirement, sont montées crits les Dix Commandements. — Dans un livre, la € table 
sur des pieds mobiles appelés TRÉTEAUX. Ces tréteaux des matières. — La € table de multiplications. — Une € table 
peuvent servir aussi à monter un établi, un ÉTAL dans un de logarithmes. — Les démographes établissent des € tables 
marché, une ESTRADE dans un lieu public; emploi vieilli de natalité et des € tables de mortalité. 
du mot tréteaux (au pl.): petit théâtre de foire, fait de s Sun DUNS UH 


quelques planches montées sur des tréteaux. Ex. Les tré- 
teaux de Maitre Pierre, traduction du titre d'un épisode du 
Don Quichotte. 


* Ensemble de données disposées de façon claire par lignes et 
colonnes, syn. une GRILLE: Des comptabilités présentées par 
tableaux. — Un TABULATEUR, organe d'un ordinateur, d'une 


6. ለ] € fait table rase (de A2) il enlève de la table tout objet machine à écrire ou à calculer. permet d'établir la structure 
A2 qui pouvait sy trouver. Fig. il refuse absolument de d'un tableau et dy placer les indications nécessaires. 
prendre en considération A2 abstrait: dans le chant com- * Liste de personnes constituant un classement: € tableau 
muniste l'Internationale, «Du passé faisons table rase!» d'avancement, € tableau d'honneur, € tableau de service. 

* Al ና TABLE (verbe) sur A2, donnée abstraite, pour prendre * Ensemble du gibier abattu au cours d'une chasse, classé 
une décision: il prend A2 comme base, il S'APPUIE sur A2 par catégories: un € tableau de chasse. Fig. L'ensemble 
pour se décider. des succés, des conquétes d'une personne entreprenante. 

Don Juan avait mille et trois dames à son tableau de chasse. 


IL La table de multiplication est inscrite sur le tableau noir. 


TEMPS, n.m. 


1 Dans divers langages techniques. 


Une table est une surface PLANE, RIGIDE, et sans pieds, ex. (. Le temps change. 


€ table de cuisson: ensemble de brüleurs à gaz ou de pla- 1 Letemps météorologique. 
ques électriques encastrés dans une surface plate. — 
€ Table d'harmonie: PLANCHETTE sur laquelle repose le che- 
valet d'un violon. — € Table d'écoute: dispositif destiné à 
écouter les communications téléphoniques, etc. 


L'alternance naturelle de la chaleur et du froid, de la pluie 
et de la sécheresse, des vents et de l'immobilité de l'air, 
autrement dit les différents états de la couche d'air qui 
entoure la terre, ou ATMOSPHERE (n.f.), définissent pour les 


2. Une TABLETE. hommes les divers types de temps auquels ils sont confron- 
tés. Le € temps qu'il fait est un ensemble de phénomènes 

C'est une PLANCHETTE en bois ou en une autre matière des- ATMOSPHÉRIQUES, étudiés et plus ou moins prévus par la 
tinée à recouvrir un radiateur, à supporter des objets, petite science appelée MÉTÉOROLOGIE, abréviation fam. la MÉTÉO. 
étagère, rayonnage dans une armoire, etc. — Une € tablette L'ensemble des phénomènes MÉTÉOROLOGIQUES habituels 

de chocolat: du chocolat présenté sous forme de PLAQUE. dans un pays déterminent le CLIMAT de ce pays. Quand 
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l'atmosphère passe d'un état à un autre, on dit que € le 
temps change. — Quand on n'envisage que le moment pré- 
sent, on parle du temps qu'il fait. 


2. Àlaquestion € Quel temps fait-il? on répond par il fait + adj. 


Il fait beau / vilain / mauvais / froid / chaud ou par il fait un 
tentps + adj.: il fait un temps superbe ou par une constata- 
tion comme: il pleut, il neige, il y a du soleil, etc. 


* Le mot temps est toujours déterminé, 


soit par l'article défini seul: Le temps est changeant. Le 
temps a changé. 


soit par l'article indéfini suivi d'une détermination: un 
€ temps de pluie / d'hiver / d'été / de canicule, ና un temps 
de chien (un trés mauvait temps). 

soit par un adjectif: un € beau / mauvais temps, € un 
temps clair / froid/ chau d/ humid e/ se c/ ORAGEUX. 

* Al sort € par tous les temps. — Al ne sort pas € par un temps 
pareil : pendant que ce type de temps existe à l'endroit oü 
A] se trouve. 

° Le € mauvais temps est caractérisé par des INTEMPÉRIES 
(froid, vent, pluie, neige), des ORAGES et des TEMPÉTES, 
notamment en mer. 

* A] humain f vit de l'air du temps: Al est pauvre, il vit de 
peu, l'air étant fort léger! 


I. Le temps passe. 


A CHRONO:-: base savante d'origine grecque, TEMPOR-: base 
savante d'origine latine servant à former des mots expri- 
mant la notion de temps qui passe. 


L'écoulement du temps. 


Entre deux phénomènes météorologiques ou deux évène- 
ments, € le temps PASSE; € il S'ÉCOULE du temps. Certains 
phénoménes qui se répétent réguliérement (en particulier 
le lever et le coucher du SOLEIL et le retour des SAISONS) per- 
mettent de le mesurer en jours et années, avec leurs 
subdivisions: MOIS, semaines, heures, minutes, secondes, 
et on a inventé des appareils de mesure du temps: CADRANS 
SOLAIRES, HORLOGES, MONTRES. 


* Aux questions: «combien de temps?» (éventuellement 
précédé des prépositions aprés, dans, depuis, durant, en, 
pendant, sur, on répond par exemple: «Trois secondes, 
deux minutes, dix heures, etc. ». 


e Le temps peut être découpé de façon moins précise: ላ] 
humain € passe la moitié du temps à + inf, il € travaille / 
fait un travail à mi-temps, ou € à plein temps, € à temps 
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plein, € à quart de temps, ና à temps complet, € à temps par- 
tiel. — Il a un mi-temps (n.m.). — Un match de football se 
déroule en deux € mi-temps (n.f.) d'égale longueur. 


2. La DURÉE. 


Une action ou un état A1 DURE € peu de temps, € ne dure 
quun temps, dure € un certain temps, € quelque temps, ou 
LONGTEMPS, € demande du temps: ne peut pas s'accomplir 
ና en peu de temps. — Le temps ne fait rien à l'affaire: travailler 
ou attendre plus longtemps ne permettra pas de mieux régler 
ce probléme. — Le temps que dure cet état ou cette action est 
sa DURÉE. — Une action ou un état est prévu € pour une cer- 
taine durée. — 1] y a des contrats € à durée déterminée ou 
indéterminée. — Le chómage peut étre € de longue durée. 


* € Je trouve le temps long: il me semble qu'il s'écoule plus 
de temps qu'il ne s'en écoule réellement, je m'impatiente. 
— € ca a assez duré! / ça n'a que trop duré: exclamations 
d'impatience. 

Une action ou un changement € prend du temps, syn. 

€ demande du temps, plus ou moins de temps, beaucoup ou 

peu de temps. A1 se fait € en un rien de temps, € en moins 
de temps qu'il ne faut pour le dire. — «Le temps de n'habiller 
et je suis à vous» sous-entend « Donnez-moi le temps de ...». 

— Pour un temps: provisoirement. — € Avec le temps: peu à 

peu et lentement. — € Tout le temps: sans arrét, TOUJOURS, 

CONSTAMMENT. Ant. € ne ... JAMAIS. Marie se plaint tout le 

temps; Lucie ne se plaint jamais. 


* Une action, un événement, a lieu quelque temps aprés / ou 
avant un autre. Si les deux ont lieu € en méme temps ils 
sont CONCOMITANTS. ላ] fait ce qu'il a à faire ና PENDANT ce 
temps-là , € pendant le reste dui temps, € pendant le temps 
nécessaire, € pendant le temps quil faut, € pendant le 
temps voulu, € pendant tout ce temps-là , € (pendant) tout 
le temps que-phrase, € (tout) le reste du temps. 


Le temps de Al humain. 


Il € adu temps (devant lui): il n'est pas, ou pas entiérement 
tenu par un délai proche. il € dispose de son temps: il n'est 
pas contraint par des obligations; il € a du temps de reste: 
très peu d'obligations. — A2, employeur, circonstance, 
€ donne du temps, € laisse du temps, du € temps libre à A1. 
— A1 € a le temps de + inf.: selon les cas, 


* sil a quelque chose à faire, A1 € sait gérer son temps, se 
fait un € emploi du temps, passe (du, un certain) temps à 
+ inf, € passe le plus clair de son temps à + inf., € passe le 
temps qu'il faut à + inf. € met du temps à + inf, € prend le 
temps de + inf, € prend son temps: il ne se presse pas, 
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€ perd du temps (en faisant des erreurs) ou $ gagne du 
temps (en trouvant la bonne méthode). 


S'il n'est pas pressé d'obtenir un résultat, il TEMPORISE :il 
attend, pour agir, un MOMENT plus favorable. 


S'il a des loisirs, il € prend du bon temps, € se paye du bon 
temps: il s'amuse, s'offre des plaisirs. 


S'il n'a rien à faire, € pour passer le temps, il cherche un 
€ passe-temps; il € tue le temps, il € perd son temps en 
s'occupant à des futilités ou en ne faisant rien. 


S'il est trés occupé, il se livre à ses occupations de loisir € à 
tenips perdu: dans les rares moments vides qui se présentent. 


° PR. Le temps c'est de l'argent. — PR. Le temps perdu ne se 
rattrape pas. 


Un CHRONOMETRE: instrument de précision servant à mesu- 
rer le temps. — La CHRONOLOGIE, la succession des événe- 
ments dans le temps. — Une CHRONIQUE: un compte rendu 
d'évènements dans leur succession au jour le jour. — Une 
maladie CHRONIQUE dure longtemps, sans grand espoir de 
guérison, bien qu'elle ne soit pas forcément grave. 


e Un travail TEMPORAIRE ne dure qu'un certain temps. — 
Dans le vocabulaire religieux: l'État s'occupe des choses 
TEMPORELLES, qui concernent la vie des hommes en ce 
monde, l'Église des choses SPIRITUELLES (voir l'article 
ESPRIT) concernant la vie ÉTERNELLE, ou l'ÉTERNITÉ, conque 
comme hors du temps comme un présent sans fin ou, plus 
souvent, comme une durée illimitée. 


* Fig. et par exagération, Les plaintes éternelles de Marie me 
lassent; elle raconte les mêmes histoires ÉTERNELLEMENT, 
syn. € tout le temps. 


[1 Les temps sont durs! De mon temps, la vie était plus facile. 


1 


Deux repères, un COMMENCEMENT et une FIN délimitent un 
certain un € LAPS de temps, syn. un € INTERVALLE de temps, 
un € ESPACE de temps à l'intérieur duquel se passe quelque 
chose, syn. une ÉPOQUE, une PÉRIODE. 


° Le temps de + nom. Le temps est une partie de l'existence, 
ou toute l'existence, d'un étre vivant ou d'un objet usuel. 
Le temps de Ramsès II: les années de son règne. — Le temps 
des cerises (titre d'une chanson): la saison où elles sont 
mures. — € Du temps de ma grand mère, on dansait la 
polka. — € De mon temps, encore, € Dans mon jeune temps, 
jai vu des voitures à cheval: dans ma jeunesse. Syn. € dans 
mon jeune ÂGE. — Cet ordinateur € a fait son temps: il est 
déjà trés vieux et sera bientót hors d'usage. 
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2. Le temps passé. € Du temps de la splendeur de l'art gothique, 


€ aux temps héroïques de la chevalerie, les guerres étaient 
moins meurtrières qu'aujourd'hui. — € Les cathédrales datent 
de ce temps-là. — € Au temps de la marine à voile, la mer 
n'était pas polluée. — Vous, les jeunes, vous € êtes d'un autre 
temps. — € C'était le bon temps! le bon vieux.temps: ce qu'on 
dit en rappelant de bons et vieux souvenirs. — € Avec le 
recul du temps, je vois les choses différemment. — L'origine 
des dynasties égyptiennes € se perd dans la nuit des temps : 
elle est si ancienne qu'on l'a oubliée. — Ma grand-mére a 
vécu au début du እእ" siècle. € Dans ce temps-là , € En ce 
temps-là , syn. ALORS, les femmes portaient des robes longues 
et les cheveux longs. 


° JADIS, syn. € Dans le temps jadis, syn. € Dans le temps, syn. 
AUTREFOIS (voir l'article FOIS), € En d'autres temps, € Dans 
l'ancien temps, € En des temps anciens, on vivait tout autre- 
ment qu'aujourd'hui. — NAGUERE: il n'ya pas si longtemps que ça. 


Le temps présent ou passé proche. 


Au plur. € Ces temps-ci, € les / ces derniers temps, € ces 
temps derniers, € dans les derniers temps, il s'est passé des évè- 
nements dramatiques. — Nous vivons des temps troublés. — En 
ces temps troublés où / que nous vivons, € par les temps qui 
courent, il faut faire face. — Syn. MAINTENANT, à PRÉSENT, de 
nos JOURS, à notre ÉPOQUE. 


* € Les temps sont durs!: la vie est difficile en ce moment. — 
Un € signe des temps: un événement qui résume toute une 
situation. 


* L'époque CONTEMPORAINE: l'époque présente, moderne, 
actuelle, dans laquelle nous vivons. Attention! A1 et A2 
sont contemporains, A] est le contemporain de A2: ils ont 
vécu € en méme tenips, à la méme époque (et pas forcé- 
ment à l'époque présente). 


Le temps indéterminé: € De tous temps: depuis toujours. — 
€ En temps de guerre, € en temps de paix, € en temps normal, 
€ en temps ordinaire, € la plupart du temps (mais pas *la 
plupart des temps): € (dans) les premiers / derniers temps de 
ላ; ና jusqu à la fin des temps: jusqu'à la fin du monde. — 
ና Dans un premier temps, Jean a dissimulé ses intentions: 
dans un second temps, il a agi ouvertement. 


IV Le train va partir; il est temps de nous dire «au revoir». 


L 6 ሰ temps: juste au MOMENT convenable, mais pas trop 


tard. Marc est arrivé ና à temps; il s'y est pris € à temps pour 
faire son travail. — J'agirai € en temps utile, € en temps 
voulu: ni trop TÔT ni trop TARD, au bon moment. 


* € Il est (grand) temps de partir: c'est le MOMENT / l'HEURE / 
le JOUR de partir. 


* La DATE: le jour précis d'un certain mois et d'une certaine 
année. 


° € De temps à autre, € de temps en temps: à des dates plus 
ou moins régulières. — PR. Il y a (un) temps pour tout: il 
existe toujours un moment précis et qui convient pour 
accomplir telle ou telle action. 

* € Entre-temps (adv.): au COURS de la durée comprise entre 
un événement 1 et un événement 2 dont on vient de parler. 

* Un CONTRETEMPS, un événement INTEMPESTIF: un événe- 
ment désagréable et inattendu qui vient bouleverser ce 
qui était prévu. 


V Les temps en grammaire. 


1 


* Le verbe est un mot qui situe, au moins à l'indicatif, une 
action ou un état dans le temps, présent, passé ou futur. Il 
exprime la TEMPORALITÉ et diverses autres nuances de 
sens au moyen de séries de formes appelées € temps 
verbaux: l'indicatif présent, le subjonctif imparfait, le con- 
ditionnel passé, etc. sont des temps. 

e Les propositions temporelles sont des propositions cir- 
constancielles introduites par des conjonctions de temps: 
QUAND, LORSQUE, avant que, aprés que, pendant que, etc. 


* 1] existe un grand nombre d'adverbes de temps: longtemps, 
souvent, parfois, demain, etc., et de loc.adv. de temps (voir 
ici dans II, III et IV, et dans les articles MOMENT, JOUR, 
SEMAINE, MOIS, AN, etc.). 


vi. La valse se danse sur une musique à trois temps. 


O Pour cet emploi, voir les articles DANSER et MUSIQUE. 


TENDRE, v. 


L L'archer tend son arc. 


1 Al humain tend A2 concret. 


I] TIRE dessus, exerce une TRACTION sur A2 pour en changer 
momentanément la forme, malgré sa RÉSISTANCE, ce qui 
produit une TENSION. L'archer tend son arc: il le COURBE de 
plus en plus, syn. il le BANDE. 

* Le seau tend la corde du puits: il la rend DROITE. — Le violon, 
la guitare, sont des instruments à cordes tendues: il faut 
régler la tension des cordes pour obtenir un certain son. 

e A] tend, syn. ÉTIRE, syn. ÉTEND, A2 matière souple, un 
tissu. Le marin tend la voile sous le vent, syn. il la DÉPLOIE. 
— Le campeur monte sa TENTE: il tend la toile à l'aide de 


TENDRE [I] 


TENDEURS. — La femme de ménage tend les draps de lit pour 
les DÉFROISSER. — Les TENTURES sont des piéces de tissu 
lourd tendues contre les murs. 


* Al tend A2 matière élastique, déformable: Al ÉTIRE A2 
pour quil ait la plus grande dimension possible. 


* Al chasseur, pêcheur € tend un filet / un piège pour attra- 
per le gibier, le poisson. 


* Fig. A2 abstrait est un lien entre deux personnes. Les rela- 
tions entre Léa et Max sont tendues € à se ROMPRE ; il y a entre 
eux, une terrible tension. — Al € tend un piège, syn. une 
embuscade, à quelqu'un: il lui prépare un mauvais coup. 


La fin d’une tension. 


Ant. Lorsque Al DÉTEND A2, syn. le RELÂCHE, lui € donne 
du MOU, A2 revient à sa forme et à sa dimension initiale. 


* A2, plus ou moins dur, trop TENDU, ayant atteint son point 
de tension maximum, peut CASSER, syn. se ROMPRE. 


* A2 plus ou moins souple, trop tendu, se DISTEND et si la 
tension augmente encore, il se DÉCHIRE. 


A] humain tend A2, un de ses MUSCLES: A1 le RAIDIT, syn. 
le CONTRACTE. — Ant. Al DÉTEND le muscle, syn. il le 
DÉCONTRACTE, le RELAXE. Les muscles TENSEURS servent à 
tendre certains membres. 


e Les muscles sont attachés aux os par des TENDONS. — 
L'exces de tension musculaire peut entrainer une DÉCHI- 
RURE du muscle ou du tendon, syn. une TENDINITE. 


* Al € a de la DÉTENTE: il est capable d'effectuer un mouve- 
ment avec vitesse et puissance. Le félin qui saute sur sa 
proie a une belle déteute. 


* Une membrane A2 doit avoir une certaine TENSION pour 
fonctionner correctement. La ና tension artérielle est la 
mesure de la pression du sang dans les ARTERES: une tension 
trop forte est une HYPERTENSION, et trop faible, nne HYPO- 
TENSION. — AI € a de la tension: il a une tension artérielle 
trop élevée. 


e La € tension nerveuse est un état d'énervement ou de 
STRESS: A1 est TENDU, syn. NERVEUX, CRISPÉ, ant. SEREIN: il 
doit se CALMER. — A1, soumis au stress de la vie moderne, 
est TENDU, syn. STRESSÉ, CONTRACTÉ: il doit se DÉTENDRE, 
syn. se DÉCONTRACTER, avoir un peu de DÉTENTE, syn. du 
DÉLASSEMENT, sous forme de REPOS ou de DISTRACTION. — 
Les enfants ont besoin dun moment de détente, syn. de 
RÉCRÉATION, après quelques heures de cours. 


T 
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II Le chien tend l'oreille. 


Al tend, syn. ÉTEND, A2 membre de son corps, en direc- 
tion de A3. 


A1 DÉPLIE A2 pour que À2 prenne sa dimension maximum: 
Al tend le bras / la main / le cou / le doigt. — A1 tend le bras vers 
un objet A3 pour l'attraper. — A1 tend le doigt pour montrer 
A3. — Al € tend les bras à A3 humain pour l'accueillir, 
l'embrasser. — A1 tend la main à A3 humain pour lui dire bon- 
jour ou pour l'aider à se relever. 


* Fig. A1 € tend la main à A3: il le secoure ou lui manifeste 
une volonté de réconciliation. — Il y a toujours € une main 
tendue pour vous aider. — Al en colère ou agressif € tend 
le poing pour menacer A3. 


e Al, animal ou (fig.) humain, € tend l'oreille, syn. il DRESSE 
l'oreille: il écoute avec attention. 


Al, étendant le bras, tend A2 objet à A3 pour quil le 
prenne: Al tend un verre à A3. — Al tend une perche à A3 
qui se noie. 


* Fig. Al € tend la perche à A3: il le secoure. — A1, proie vain- 
cue, € tend la gorge à son prédateur: Al se livre à A2. — 
L'Évangile recommande à celui qui a été frappé sur la joue droite 
de € tendre l'autre joue, plutót que de riposter ou de se venger. 


[ዚ Les vieilles coutumes tendent à disparaitre. 


A] tend vers / à A2, nom / à A2 inf., A1 humain ou action 
humaine tend à ou tend vers A2 BUT ou idéal à atteindre, 
sen rapproche de plus en plus: A1 tend vers un idéal, la per- 
fection, etc. syn. il y ASPIRE, il le VISE. 


* Al, valeur mathématique, € tend vers A2, une valeur 
limite. A1 s'approche de A2 sans l'atteindre. Les efforts de 
chacun tendent au méme résultat, syn. ils CONVERGENT vers 
le méme résultat. Ils l'atteindront peut-étre, mais ce n'est 
pas encore fait. — Le comportement louche de cet homme 
ና teudrait à prouver quil est coupable: il constitue un 
indice plutót qu'une véritable preuve. 


እ] € a TENDANCE à A2 inf.: il évolue dans le sens de A2. 
Sylvie a tendance à grossir. — Selon les € indicateurs de ten- 
dance de l'économie, les prix ont tendance à monter. 


* Lucie se tient au courant des nouvelles tendances de la mode 
et de l'art. — L'impressionnisme, le surréalisme, sont des ten- 
dances artistiques, syn. des écoles, des mouvements. — A1 
humain f appartient à telle ou telle tendance politique, 
syn. un COURANT, une MOUVANCE. 
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- Notamment, A1 humain € a une / des tendance(s) à A2, 
comportement plutôt négatif, syn. une PROPENSION à A2, un 
PENCHANT, une INCLINATION, une PENTE, des PRÉDISPOSI- 
TIONS pour A2: A1 a une tendance fâcheuse à mentir, à se flat- 
ter, etc. il a une tendance au sadisme, des tendances égoïstes. 


- Al humain ou son jugement est TENDANCIEUX: il a ten- 
dance à favoriser ceux qu'il aime et à nuire à ceux qu'il 
déteste. Il n'est pas OBJECTIF. 


TENIR, v. 


O Le verbe tenir est riche en actants: 

© Al tient A2 avec A3, une partie de son corps ou un outil. 

> Al tient A2 par ለ4, une partie de A2. 

P Al tient A2: il y est attaché. 

> Al tient A2 de A5 qui le lui a transmis. 

© Al tient A2 à travers le temps: il le fait durer d'une certaine 
manière A6. 


l. Jean tient un verre à la main. 


l Al tient A2, objet relativement petit. 


* ላጋ est la MAIN de A1 humain; Al tient A2 € à la main: entre 
ses doigts, € dans le creux de sa main: dans la paume. — Al. 
ayant PRIS À2, le SERRE dans sa main, le GARDE un certain 
temps avec lui, lui sert de SUPPORT. Cela durera jusquà ce 
quil le LÂCHE. En le láchant, A1 pourra soit le POSER soit le 
LANCER ou le JETER soit le laisser TOMBER. Tant que Jean tient 
le verre, il l'A, c'est SON verre. Fig. Al humain lâche A2 
humain, syn. fam. il le € laisse tomber: il cesse de le soutenir, 
il rompt ses relations avec lui. 

* A3 peut être une autre partie du corps de Al: AI tient A2 
dans / sur / à, etc A3: A1 tient À2 à bout de bras, sous son 
bras, sur ses épaules. — Le chien tient un báton dans sa 
gueule / entre ses dents. 

° A3 est un objet au moyen duquel Al tient A2. Jean tient 
un boulon avec des TENAILLES. — Le serveur tient la carafe 
sur un plateau. — Marie tient ses cheveux avec une barrette. 

* A2 CONTENU tient dans A3 CONTENANT. Un litre d'eau TIENT 


dans cette bouteille; il tient un litre dans cette bouteille: la 
bouteille peut CONTENIR un litre. 


2. A4 est une partie de A2, facile à prendre à la main. Le prome- 
neur tient par le plus gros bout le bâton qui l'aide à marcher. — 
Ou une partie de A2 spécialement fabriquée pour étre tenue: 
* A] tient son BALAI, son OUTIL par son MANCHE rigide, long 

et mince, souvent en bois, fixé à une seule de ses extrémi- 
tés. — Le balai est EMMANCHÉ: prolongé par un manche qui 


s y encastre. Fig. Une affaire qui ና s'emmanche bien / mal 
(fam.): dont les différentes données s'articulent bien / 
mal entre elles. A1 tient sa CASSEROLE ou sa POÉLE par sa 
QUEUE, sorte de manche, sa BROUETTE par ses deux BRAS, 
barres permettant de soulever des deux mains sa partie 
avant, sa VALISE par sa POIGNÉE, son PANIER ou sa TASSE par 
son ANSE arrondie fixée à leur deux extrémités. 


3. Fig. Al tient A2 abstrait. 


Il l'empêche de tomber dans l'oubli et de ne plus exister. A1 
tient une PROMESSE: resté conscient pendant une certaine 
période, d'un engagement passé, il s'en acquitte enfin; syn. 
il € tient parole; il est € FIDELE à ses engagements. — Notam- 
ment dans les loc. € temir COMPTE, € tenir COMPAGNIE, 
€ tenir TÊTE, € tenir LIEU. 


Al SOUTIENT A2 au moyen de A3. 


Il empéche A2 de tomber en mettant A3 par-dessous. Un 
ARCHITECTE soutient une voute avec des éléments verticaux: 
des PILIERS massifs ou des COLONNES plus minces terminées 
en haut par des CHAPITEAUX décorés. — D'où A3 soutient A2. 
Les piliers / colonnes soutiennent la voute. Une COLONNADE est 
une file de colonues à effet architectural esthétique. 


* Emploi pr. A1 humain se soutient: il tient debout (rare, 
seulement dans des expressions négatives ou semi négati- 
ves). Érica trop bu, il se soutient à peine. — Fig. Al soutient 
A2 humain, lui apporte son SOUTIEN: voir l'article AIDER. 


e Al soutient A2, une ligne mélodique: voir l’article MUSIQUE. 


* Al humain soutient A2 abstrait. Jean soutient que Max lui 
a fait du tort; il soutient cette accusation: il l'affirme avec 
force contre des contradicteurs; il soutient une THÈSE, 
pour obtenir le grade de docteur au cours d'une SOUTE- 
NANCE, séance oü il a à répondre aux questions et objec- 
tions d'un jury. 


° Al soutient A2, le regard d'un ennemi, la vue d'un specta- 
cle affreux que d'autres jugeraient INSOUTENABLE: il ne 
baisse pas les yeux. 


° Al soutient la comparaison avec A2: AI n'est pas inférieur 
à A2. 


Syn. Al MAINTIENT A2 au moyen de A3: pendant un temps 
assez long, il l'empêche de bouger ou de tomber. On main- 
tient un miroir contre un mur avec des € PATTES à glace; 
d'où: A3 maintient A2. Les pattes à glace maintiennent le 
miroir contre le mur. 
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* Fig. Al humain maintient A2 abstrait: l'ayant soutenu une 
première fois, il continue à le soutenir. Jean maintient que 
Max lui a fait du tort. — Le témoin maintient sa déposition. 


6. Voir aussi les articles RETENIR et CONTENIR. 


I. Le policier a rattrapé le fuyard, il le tient. 
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Al humain, notamment policier, tient A2 humain en 

FUITE, à l'issue d'une POURSUITE. 

Il l'immobilise, l'empêche d'agir: il l'a ARRÊTÉ et le GARDE. Aprés 

une longue traque, Javert a rattrapé Jean Valjean; il le tient. 

* Le juge peut décider de DÉTENIR le suspect: de le garder 
en PRISON; il est dés lors un DÉTENU placé en DÉTENTION. 


Al humain OBLIGE A2 humain à rester avec lui un cer- 
tain temps. 


Pendant que je vous tiens, je vais vous demander quelques 

renseignements. — Fam. Jean m' € a tenu la jambe pendant 

un quart d'heure: par ses bavardages, il m'a empéché d'aller 

faire ce dont j'avais l'intention; syn. il m'a RETENU. 

* Fig. Al € ne peut pas se tenir de rire: il ne peut pas s'empé- 
cher de rire; syn. se RETENIR. 


A] abstrait tient A2 humain. 
Il l'empêche d'agir LIBREMENT. 


e Al est une passion: Amour, amour, quand tu nous tiens, on 
P g 
peut bien dire «Adieu prudence»! (citation de La Fontaine). 


° Al est une obligation par laquelle A2 est tenu. Un homme 
politique est tenu par ses engagements: il ne peut pas faire 
ce qu'il voudrait, parce qu'il a fait certaines promesses. 


* A2 est tenu de Al inf. Jean est tenu de faire ce travail: il n'est 
pas libre de ne pas le faire. — Dans son métier, Jean est très 
tenu: il est obligé d'être présent à un certain endroit pendant 
de longues heures; il ne peut pas sortir à son gré. 


e € Je te tiens, tu me tiens par la barbichette (chanté par deux 
enfants se tenant par le menton et se retenant mutuelle- 
ment de bouger et de rire). — Fig. Un CHANTAGE mutuel 
empêche deux compères de se nuire. 


Ii. L'ennemi tient deux villes importantes. 
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Tenir, syn. intensif de AVOIR. A2 est un lieu, un bien, un 
avantage quelconque, OBTENU après avoir été désiré; il l'A 
ou est sur le point de l'AVOIR. L'ennemi tient la ligne de crête 
et deux villes fortifiées: il l'occupe et ne laisse pas les autres 
y accéder. — Jean tient enfin ce poste de directeur auquel il 
était candidat. — PR. Mieux vaut tenir que de courir. — PR. 
Un tiens vaut mieux que deux tu l'auras: mieux vaut avoir et 
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garder ce qu'on a que de chercher à obtenir mieux de façon 
incertaine. 
e Si A2 est un titre sportif, Al est le TENANT du titre. 


e Syn. ላ] DÉTIENT A2, concret ou abstrait: il l'a et le GARDE 
durablement. Le British Museum détient les sculptures du 
Parthénon. — Max détient les secrets de Léa. — Les malfai- 
teurs détiennent des armes dont la DÉTENTION est interdite. 


A2 est une connaissance nouvelle, d'une certaine importance. 


Enfin, je tiens la solution de mon probléme, le renseignement 
que je cherchais! — Vous tenez un bon filon, sachez en profiter! 


* D'où, dans la conversation, les interjections Tenez, tiens: 
€ Tenez! Voilà Jean qui sort pour la troisième fois de la 
journée: ayez dans l'esprit ce fait que je vous signale, 
réfléchissez-y, tirez-en les conséquences. — € Tiens, tiens! 
ና Tiens donc!: cette nouvelle que j'apprends est 
surprenante; je la mémorise et j'y réfléchis. 


A] tient A2 abstrait de façon durable sans l'avoir voulu. Fam. 
€ Qu'est-ce qu'il tient (comme A2)!: dans quel état fâcheux 
est Al! Notamment quand il s'agit d'une maladie. Il tient une 
bonne grippe: il la et nest pas prés de s'en débarrasser. — Ou 
quand il s'agit de bêtise. € Il en tient nne couche! (sous- 
entendu: une COUCHE de bétise solide et durable ). 


Altient A2 de A5: A2 appartient à A1, et A5 est l'origine de 
cette appartenance. 


* A2 est un bien. Jean tient sa pendule de sa tante: elle est à 
lui, il l'a reque en don ou en héritage; il n'y a pas eu 
d'intermédiaire entre sa tante et lui. 


* A2 est une information. Jean tient la nouvelle de Paul: il la 
connait gráce à Paul, qui la lui a apprise. 


e À2 est une particularité génétique. Jean tient ses yeux 
bleus de sa mère; il € tient de sa mère: beaucoup de ses par- 
ticularités physiques et de ses traits de caractére, sont 
communs à lui et à sa mére qui les lui a transmis; il lui 
RESSEMBLE. — Fig. Ce contrat d'assurance tient un peu de 
l'escroquerie: il ressemble à une escroquerie. 


IV Tiens bon la rampe! 
D^ Al tient A2, tient à A2, se tient à A2. 
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Al humain tient (bon) A2, concret FIXE pour ne pas 
TOMBER: une branche, la RAMPE de l'escalier, etc.: il l'utilise 
comme support. — € Tiens bon la rampe!: conseil pratique 
si l'escalier est étroit et dangereux. Fig. et fam.: persévère, 
ne te laisse pas décourager par les difficultés. 


* Al, notamment suspendu dans le vide, se tient à A2. Le 
singe se tient à la branche de l'arbre. 


- Al tient A2, cause éventuelle de changement: 1. il sy 
ADAPTE. Le navire € tient la mer: il ne chavire pas. — Le 
camion. € tient la route: il ne dérape pas: il a une bonne 
TENUE de route. — 2. il RÉSISTE. Marc € tient le vin: il peut en 
boire beaucoup sans étre ivre. — La ficelle € a tenu le coup: 
elle n'a pas cassé. — Fig. Marie a eu de grands malheurs mais 
€ elle tient le choc / le coup: elle ne se laisse pas abattre. 


* Al concret tient à A2: ne fait qu'un avec A2, lui est ATTA- 
CHÉ. La pomme tient à la branche. — Fig. Al € tient à ዘዘ 
fil: un fil est peu de chose et casse facilement, donc A1 a 
bien des chances de tomber. La vie de Max ne tient plus 
qu à un fil: Max est prés de mourir. 


e Al humain tient à A2 nom: il est attaché à A2, ne voudrait 
pas l'ABANDONNER. Jean tient à sa maison, à sa femme. — 
Jean tient à ses idées: il n'est pas prêt à en DÉMORDRE, à 
changer d'avis. Syn. fort, A2 € tient à ceur à Al. Cela tient 
à cœur à Michel de devenir pilote. 


* Al humain tient à A2 inf.: il désire vivement et durable- 
ment faire A2. Michel tient à devenir pilote de ligne. — A1 
est TENACE, il a de la TÉNACITÉ: il s'acharne avec PERSÉVÉ- 
RANCE à réaliser ce qui lui tient à cœur. — Fig. Al non 
humain, une mauvaise herbe, une odeur, une douleur, 
une fièvre est tenace: on n'arrive pas à s'en débarrasser. 


* A1 abstrait tient à A2: il y a un LIEN de CAUSE à EFFET entre 
ላ] et A2; Al DÉPEND de A2; A1 et A2 ne sont pas sépara- 
bles. La réussite de Marc tient à son dynamisme. — Nos dis- 
putes tiennent à ce que nons n'avons pas le même caractère. 
— € Il ne tient qu à toi de réussir : ta volonté est la condition 
de la réussite; ta réussite dépend de toi. — € Quà cela ne 
tienne! (réponse à une demande): si ta satisfaction 
dépend de si peu de chose, je te l'accorde volontiers. 


Al humain € s'en tient à A2, résultat, décision: il n'en 
change pas, ne cherche pas autre chose. Jean est tiré de ses 
perplexités: il sen tient à l'avis de Marc; il s'en tient là: il 
sarréte de chercher. — A1 € sait à quoi s'en tenir: il est arrivé 
au terme d'une enquête et n'ira pas plus loin. 


V Lecuisinier tient les plats au chaud. 
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Al tient A2 dans l'état ለፅ: il le fait DURER dans cet état. Le 
cuisinier tient les plats au chaud. — Il faut tenir la porte fer- 
née, pour éviter les courants d'air. — Sylvie tient sa maison en 
ordre; c'est une maison bien tenue: elle l'ENTRETIENT bien. — 


Luc € tient à jour sa comptabilité. — La TENUE de sa compta- 
bilité est correcte. 


e Syn. intensif, Al MAINTIENT A2, qui aurait pu changer, 
en / à A6. Le directeur maintient Jean à son poste. 


* A2, tâche régulière. A1 € tient ses comptes / son journal. 


* A2, situation sociale. A1 € tient son rang / une place émi- 
nente dans la société. 


* A2, fonction théátrale. A1 € tient son róle; il tient le róle 


2. Al humain tient A2 pour A6: Al a et conserve dans son d Alceste dans le Misanthrope. 
esprit l'opinion A6 au sujet de A2; il PENSE que A2 est A6. * A2, établissement commercial (surtout café, restaurant, 
Jean tient le cháteau de Versailles pour le plus beau de hótel). Paul tient un café. — Le TENANCIER tient l'établisse- 
France. — Jean se tient pour insulté, mais il € ne se tient pas ment, mais n'en est pas le propriétaire; syn. plus adminis- 
pour battu: il pense que malgré les difficultés, il peut réus- tratif, le GÉRANT. 
sir. — Il € se tient pour dit que Max est son adversaire: il en * A2, note de musique. Une note marquée d'un point d'orgue 
est CERTAIN, ne le discute pas. doit étre tenue: prolongée. 
* Al humain tient A2 en A3. Jean € tient Luc en grande * A2, paroles. A1 € tient des discours: il parle longuement. 
estime: il a bonne OPINION de Luc. * A2, un certain état physique. A1, sportif qui € tient la forme. 
3. Al se tient dune certaine manière A6: Al est dans un certain * A2, séance. Al l'organise et la préside, la fait durer le temps 
état durable et il y reste. — I] € se tient debout / assis / couché. nécessaire. — € Séance tenante (loc.adv.): immédiatement, 
La € STATION debout / verticale est la plus pénible des trois. — sans remettre à une séance ou à une occasion ultérieure. 
Dans divers contextes, Al contrôle ou méme réprime sa ten- 2. Al MAINTIENT A2: il le fait durer en l'état. Le ministre de 
dance à changer d'état. Jeannot € se tient bien / droit. — Il € se l'Intérieur a la charge de maintenir l'ordre dans la Républi- 
tient tranquille. — Il se tient immobile est (mais pas "il se tient que; sa táche est le MAINTIEN de l'ordre. 
en mouvement). — 1l € se tient à l'écart, près de Jacques. — Il € se * Al SOUTIENT A2, son effort, son style: il le fait durcr avec 
tient sur la réserve: il ne donne pas son avis, ne s'engage pas une certaine intensité, l'empêche de se RELÂCHER. — Le 
imprudemment. style de A1 est soutenu: assez rechcrché et littéraire. 
e Sans A6 exprimé, Jeannot sait € se tenir: se comporter 3. Al humain ENTRETIENT À2. 
comme il faut. — Sylvie, à Jeannot qui commence à faire des ° A2 concret: il fait ce qu'il faut pour qu'il DURE et se main- 
bétises devant le monde: € Tiens-toi! tienne en bon état. Sylvie entretient son mobilier à l'aide de 
4. La TENUE de Al est bonne, il € a de la tenue: il a physique- ና produits d'ENTRETIEN. — Al entretient des bâtiments, des 


ment (et parfois, fig., moralement) une attitude correcte; il 
se tient mal: il a une mauvaise tenue, il n'a pas de tenue, il se 
VAUTRE: s'étend à moitié, écarte les jambes, met ses coudes 
sur la table, etc. — Syn. rare, vieux, le MAINTIEN de A1: sa 
manière de se tenir. Autrefois, les gcns élégants prenaient 
€ des leçons de danse et de maintien. 


e La CONTENANCE de ላ] : sa manièrc de se tenir, révélant quel- 
que chose de son assurance ou de son trouble. Jean avait une 
contenance gênée mais Paul € faisait bonne contenance: 
malgré ses raisons d'être gêné, il se tenait comme un homme 
sûr de lui. (Voir aussi l'article CONTENIR). 


* En ce qui concerne les vétements, la TENUE est une 
maniere de s'habiller appropriée à certaines occasions 
particuliéres. Un militaire en tenue: en uniforme. — Un 
homme ou une femme en tenue de soirée Í de sport / de ville. 


routes, des jardins, des machines: il procéde aux nettoya- 
ges et aux réparations nécessaires. — Les services de MAIN- 
TENANCE ont pour fonction d'entretenir le matériel d'une 
entreprise pour le maintenir en bon état. 


* A2 humain: il lui donne tout ce quil lui faut en argent et 
avantages divers, pour maintenir son niveau de vie. Jean a 
une famille à entretenir; il paye l'entretien de Jeannot qui 
est en pension. 

* Al a une conversation avec A2, voir aussi l'article PARLER. 


* A2 abstrait, pour le plaisir ou l'intérêt qu'il y trouve. Jean 
entretient, syn. CARESSE, l'illusion que Marc lui prétera de 
l'argent ; il entretient aussi Sylvie dans cette illusion. — Marc 
entretient sa forme en faisant de la course à pied tous les 
matins. — Jean € entretient, syn. CULTIVE, des relations avec 
Marc. — PR. Les petits cadeaux entretiennent l'amitié. 


ViLLa voute de l’église tient depuis des siècles. 
1 A2 tient d'une certaine manière A6, et cet état se prolonge. 
La cuiller tient debout dans la mayonnaise. — Le discours du 
candidat € tient debout: il est cohérent, solide. — Le vent 
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v. Marius tient un restaurant sur la Canebière. 


l Al tient A2 sans précision de A6: il le fait durer dans son 
état habituel. 
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souffle mais l'arbre € tient bon: il résiste, ne casse pas. — 
Marie a eu de grands malheurs mais elle tient bon: ne se 
laisse pas ABATTRE. 


A2 tient: il résiste à un risque de changement: ne tombe 
pas, ne disparait pas. La neige tient: elle reste solide, ne 
fond pas. — La mayonnaise tient : elle ne devient pas liquide. 
— La ficelle tient : elle reste solidement attachée. — La ficelle 
n'a pas tenu: elle s'est cassée ou dénouée. — Cette étoffe est 
solide, ne se froisse pas: elle a de la TENUE. 


* Le mariage de Jean et de Sylvie a tenu: ils n'ont pas divorcé. 
— Marie a eu de grands malheurs mais elle tient. — Mon offre 
tient toujours: elle reste valable, vous pouvez vous y fier. 


A2 se maintient : il dure dans son état habituel. Les privilè- 
ges des hauts fonctionnaires se maintiennent malgré le chan- 
gement de gouvernement. 


* L'état général de A1, malade, ou dans une situation pré- 
caire, ne s'améliore pas mais n'empire pas non plus. Com- 
ment va Luc, depuis sa pneumonie? — Il se maintient. 


TERRE, በ. 


A GÉO-, CHTON-: bases savantes d'origine grecque, HUM-, TEL- 
LUR-: bases savantes d'origine latine servant à former des mots 
exprimant l'idée de terre. 


La terre est ronde. 


1 Laterre est une PLANÈTE. 


Elle TOURNE, syn. sav. GRAVITE autour du SOLEIL par un phé- 
noméne de GRAVITATION. Elle a une forme SPHÉRIQUE, c'est 
le € GLOBE TERRESTRE; on dit plus familiérement que € la 
terre est RONDE. Tout en tournant autour du soleil, elle 
tourne sur elle-méme autour d'un AXE dont les deux extré- 
mités sont le € PÓLE NORD et le € póle SUD. À égale distance 
des deux póles, on imagine un grand cercle, l'ÉQUATEUR qui 
la partage en deux HÉMISPHERES. Des cercles plus petits, 
parallèles à l'équateur, sont appelés les TROPIQUES. On cal- 
cule (en DEGRÉS) la € LATITUDE NORD ou la € latitude SUD 
d'un point quelconque de la terre en considérant son éloi- 
gnement par rapport à l'équateur. D'autre part, d'un póle à 
l'autre, on imagine des lignes appelées MÉRIDIENS, et on fixe 
arbitrairement un ና méridien d'origine, celui de Greenwich 
en Angleterre, par rapport auquel on calcule (en DEGRÉS) la 
ና LONGITUDE EST ou la € longitude OUEST d'un point de la 
terre. Tout point de la terre peut étre précisé par ces deux 
COORDONNÉES, la latitude et la longitude. 
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2. Les différentes parties de la terre ont des caracteres par- 


ticuliers, selon leur CLIMAT. 


Les RÉGIONS ÉQUATORIALES sont CHAUDES et HUMIDES; les 
régions TROPICALES chaudes et plus SÈCHES; les régions TEM- 
PÉRÉES sont modérément humides, et les variations de tem- 
pérature entre le froid et le chaud y sont relativement 
faibles. Les régions POLAIRES: BORÉALES ou ARCTIQUES pour 
le póle nord et ANTARCTIQUES pour le póle sud, sont extré- 
mement FROIDES. 


La terre a un CENTRE. 


Il est composé de ROCHES en FUSION ou MAGMA, auquel les 
VOLCANS servent d'issue, et d'une € ÉCORCE terrestre solide. 
Il arrive parfois que € la terre TREMBLE: son écorce est agi- 
tée de € TREMBLEMENTS de terre, syn. de SÉISMES, syn. de 
€ secousses SISMIQUES, syn. TELLURIQUES, dont on peut éva- 
luer l'intensité avec un SISMOGRAPHE. — Ce phénomène se 
produit surtout dans des € zones de fractures de l'écorce ter- 
restre, oü les architectes sont appelés à faire des construc- 
tions ANTISISMIQUES. 


* Fig. L'affaire qui vient d'éclater a été un vrai séisme dans le 
mounde politique: un grand bouleversement. — Un magma 
(péj.) peut se dire de tout mélange confus, de toute subs- 
tance páteuse composée d'éléments multiples. 


* Les GÉOLOGUES font de la GÉOLOGIE, science des diffé- 
rents MINÉRAUX et de la constitution physico-chimique de 
la terre. Ils étudient sa structure GÉOLOGIQUE et essayent 
de reconstituer son histoire. 


° Les GÉOGRAPHES font de la GÉOGRAPHIE, science la surface 
de la terre à toutes sortes de points de vue: géographie phy- 
sique, humaine, économique, linguistique, etc. Ils établis- 
sent des CARTES GÉOGRAPHIQUES qu'ils réunissent dans des 
livres appelés ATLAS. — Abréviation familière propre aux éco- 
liers, la GÉO. Jeannot apprend sa leçon de géo. 

° La GÉOMÉTRIE est à l'origine, et encore aujourd'hui, l'art de 
mesurer la terre: on convoque un GÉOMETRE, syn. un 
ARPENTEUR, pour ARPENTER un terrain. Plus générale- 
ment, elle étudie toutes les € FIGURES GÉOMÉTRIQUES cons- 
tituées par toutes les relations possibles entre points, 
lignes droites et courbes, surfaces et volumes. — Fig. Max 
arpente les allées du jardin public en attendant Léa: il les 
parcourt à grands pas, dans un sens et dans l'autre. 


L'écorce terrestre. 


Elle a une certaine épaisseur; sa surface constitue le SOL: son 
volume, le SOUS-SOL. — On peut € descendre sous terre en 
creusant des SOUTERRAINS (nom), des € passages souterrains 


(adj.) pour y circuler; on peut aussi y pratiquer des FORAGES 
pour en extraire du PÉTROLE, et y creuser des MINES d'où les 
MINEURS extraient du CHARBON et les MINERAIS des divers 
MÉTAUX : OR, ARGENT, FER, CUIVRE , PLOMB, ALUMINIUM, ZINC, 
au moyen desquels l'industrie MÉTALLURGIQUE réalise certains 
ALLIAGES comme le BRONZE ou le LAITON. 


* On appelle aussi mine un explosif, à l'origine enterré, mais 
qui peut aussi bien étre placé dans l'eau ou sous les roues 
d'un véhicule. 

* Fig. Des € menées souterraines, un € travail de SAPE (con- 
sistant à l'origine à MINER au pied d'une fortification pour 
la faire écrouler) sont secrets, dans le but d'arriver au 
résultat cherché avant que l'adversaire ait pu en prendre 
conscience et s'y opposer. 


e Al humain est miné par une maladie, un grand chagrin: 
sa résistance est affaiblie. 


Autant que nous puissions le savoir, la terre est la seule pla- 
néte du € système solaire où il v ait de la VIE. 


Certains ont pourtant imaginé qu'il existe des MARTIENS, 
habitants de la planéte MARS, des EXTRA-TERRESTRES, habi- 
tants de lointaines galaxies. 


* Les plantes croissent sur cette terre; les hommes et les ani- 
maux la peuplent, quil s'agisse de la ና flore terrestre, 
d'€ animaux terrestres, ou d'animaux, d'une flore aquatiques. 


* Certains animaux creusent des TERRIERS oü ils se TER- 
RENT. — Fig. Quand il y a trop de touristes, Max se terre dans 
sa maison de campagne: il s'y réfugie, n'en sort pas. 


* Al humain € est sur terre: il vit. Pourquoi suis-je sur terret 


Dans le domaine religieux. 


«Au commencement, dit la Genése, premier livre de la 
Bible, Dieu créa le Ciel et la Terre». Celle-ci, à lorigine, 
était un € PARADIS terrestre. — Les catholiques considèrent 
le Pape comme € le représentant de Dieu sur la terre. — Les 
communistes promettaient le € paradis sur terre. 


ዚ Terre! crie le matelot de Christophe Colomb. 


1 La terre FERME par opposition à la MER. 


La majeure partie de l'écorce terrestre est IMMERGÉE sous une 
grande quantité d'eau salée et constitue les € fonds marins. 
Ses parties ÉMERGÉES constituent la terre ferme, l'ÉLÉMENT 
solide de la physique ancienne, syn. fam. le € PLANCHER des 
vaches. A1 n'y ENFONCE pas, à moins que le sol ne soit MEUBLE, 
INSTABLE. — Terre!: cri des marins d'autrefois quand, € en mer, 
ils apercevaient les CÓTES d'un continent, ou d'une ile. 


* La terre s'oppose aussi au CIEL et à FAIR. L'avion va ATTER- 
RIR à Orly dans dix minutes, syn. ና toucher le sol. — 
€ L'armée de terre, s'oppose à € l'armée de l'air: l'aviation 
militaire, et à la MARINE. 

* Fig. Au milieu de tant de mensonges, la vérité commence à 
émerger: à sortir, à se manifester. — Luc € était dans la 
lune: il était inattentif, rêveur: il € est revenu sur terre 
quand le téléphone a sonné: il est sorti de sa réverie. 


Un CONTINENT. 


C'est un vaste ensemble de terres d'un seul tenant: on distingue 
traditionnellement cing continents: l'Europe, l'Asie, l'Afrique, 
l'Amérique et l'Australie, l'Océanie n'étant qu'un ensemble de 
petites iles. Un sous-continent est une partie importante d'un 
continent, qui a une géographie et une civilisation trés spécifi- 
que, par ex. en Asie, le € sous-continent indien. — Le € vieux 
continent: l'ensemble formé par l'Europe, l'Afrique et l'Asie, par 
opposition au € nouveau monde, l'Amérique. — Les Britanni- 
ques, quand ils sortent de leur ile, € vont sur le continent. — 
Loin des cótes qui apportent fraicheur et humidité, une région 
CONTINENTALE 8 un ና climat continental caractérisé par des 
étés trés chauds et des hivers trés froids. 


Une ILE. 


À vrai dire tous les continents, étant limités par des OCÉANS, 
sont de très grandes iles mais on réserve le nom d'ile à une terre 
entourés d'eau de dimensions petites ou moyennes, qu'elle se 
trouve dans la MER, dans un LAC ou dans une RIVIÈRE. Un 
ensemble diles est un ARCHIPEL; une très petite ile est un 
ILOT; 51 est constitué de CORAIL, c'est un ATOLL. Tout ce qui 
appartient à une ile est dit INSULAIRE. Les Anglais, les Irlandais 
sont des insulaires, leur économie est insulaire et leur façon de 
vivre a un caractére insulaire trés marqué. L'INSULARITÉ de leur 
pays a donné une certaine orientation à leur évolution historique. 
— Les habitants de certaines petites iles, par ex. de Belle-Ile en 
Bretagne, sont appelés des ILIENS. 


Le SOL. 


Ce n'est pas forcément l'écorce terrestre elle-méme, mais ce 
peut être une surface artificielle, œuvre de l'homme (une ter- 
rasse, un parquet, un carrelage, etc.). Terre peut désigner un 
sol artificiel dans les loc. Al se couche € par terre, tombe par 
terre, € jette un A2 concret par terre, syn. sur le sol. 


* Mais la substitution de sol est impossible dans les loc. où 
A1, de bateau, ou de cheval, ou d'un véhicule quelconque 
€ descend à terre, € saute à terre, ና met pied à terre. 

* € La terre est basse (par rapport à l'homme debout qui y mar- 
che). — Le lutteur TERRASSE son adversaire: il le renverse et le 
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TERRE 


maintient par terre. — Fig. La nouvelle de la mort de son père 
a ATTERRÉ, syn. intensif, terrassé, Jean: elle l'a ABATTU, lui a 
ôté la force de RÉAGIR. 


* La terre, symbole d'HUMILIATION: PR. On n'achève pas un 
ennemi à terre. — Al humain, devant A2 un supérieur 
extrémement vénéré, € met un genou en terre (vieux), ou 
SAGENOUILLE des deux genoux, ou se PROSTERNE à plat 
ventre à méme le sol, en attitude de respect ou d'adora- 
tion, de soumission absolue. 

* La terre, symbole de RÉALISME. Marc € a les pieds sur terre 


(mélioratif), ses idées sont € terre à terre (péjoratif): il a le 
sens de ses intéréts matériels; il n'est pas IDÉALISTE. 


II. Max possède des terres à la campagne. 


1 


On distingue différents types de TERRAINS, ou SOLS. 


Par ex. les types CALCAIRE, GRANITIQUE, VOLCANIQUE, etc. plus 
ou moins favorables à certains types de cultures ou d'activités. 
Les terrains volcaniques sont généralement accidentés et fertiles; 
ce sont de bons terrains pour la culture de la vigne. 


Un TERROIR est un espace de terre d'une certaine étendue 
dont le terrain se préte à des productions agricoles 
particulières: les € produits de terroir sont recherchés par 
les gastronomes. Cette charcuterie a un € gout de terroir. 


Un DÉSERT est une région STÉRILE, peu peuplée ou inhabitée. 


L'eau y manque et la végétation y est rare, sinon dans les 
OASIS oü se trouvent des € points d'eau. Le déboisement 
accélére la DÉSERTIFICATION de certaines régions; elles se 
DÉSERTIFIENT ; elles deviennent DÉSERTIQUES. La € traversée 
du désert ne se faisait autrefois qu'avec une CARAVANE de 
CHAMEAUX ou de DROMADAIRES, animaux supportant bien 
le manque d'eau. 


On appelle aujourd'hui parfois caravane un groupe de per- 
sonnes qui se déplacent ensemble, ou une remorque de 
voiture aménagée pour y loger plusieurs voyageurs; syn. du 
temps des voitures à cheval, une ROULOTTE. 

* Fig. La € traversée du désert est une période assez longue 
et pénible, dans le courant d'une vie humaine; elle peut 
tout de méme étre ponctuée de quelques oasis, lieux de 
refuge, moments plus agréables. 


* Emploi plus large, surtout comme adj.: un lieu peut étre 
momentanément désert quand il n'y a personne, ou peu de 
monde. Le 15 aout, à Paris, la Place de la Concorde est 
presque déserte, c'est un vrai désert! 


* Al € parle / crie dans le désert: il s'exprime mais personne ne 
veut lentendre (allusion à St Jean Baptiste, personnage 
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évangélique qui € préchait dans le désert, mais avait tout de 
méme fait bon nombre de disciples). 


3. Les € terres habitées et cultivables. 


Al, propriétaire TERRIEN, € a des terres à la CAMPAGNE; jadis, 
un gentilhomme exilé de la Cour, € se retirait sur ses terres. — 
A1, € propriétaire FONCIER, a des € propriétés foncières, bâties 
ou non, à la campagne ou à la ville, pour lesquelles il paye des 
€ impôts fonciers. Il peut € acheter / vendre / louer une terre 
pour qu'elle soit cultivée, ou un TERRAIN pour en faire un autre 
usage: un ና terrain à bâtir, un € terrain de sport. — Un 
€ terrain vague, dans une ville, est inutilisé, laissé à l'abandon. 
— Le CADASTRE donne le plan des € PARCELLES de terre de cha- 
que COMMUNE. 


* Dans certaines régions, peu peuplées et peu fertiles, les 
bergers ont conservé l'habitude de TRANSHUMER: passer 
avec leur troupeau d'une terre à une autre selon l'état des 
páturages; ils pratiquent la TRANSHUMANCE. 


Un TERRITOIRE. 


C'est un espace de terre occupé par une communauté 
humaine qui y exerce son autorité: le territoire dune COM- 
MUNE, d'un ÉTAT, le € territoire national. — Les autorités du 
pays travaillent à € l'aménagement du territoire pour répartir 
efficacement les industries, les habitations, les espaces 
agricoles. — L'armée a pour mission de défendre € l'intégrité 
TERRITORIALE d'un État. — € Les eaux territoriales: la zone 
maritime côtière sur laquelle s'exerce l'autorité d'un État. 


* Des étendues glacées mal délimitées peuvent étre appe- 
lées € terres + déterminant (généralement le nom propre 
de leur découvreur) plutót que territoires: les terres arcti- 
ques, boréales, la terre de Baffin, la terre Adélie. 


Le TERRAIN comme espace d'opérations militaires. 


PR. Qui terre a guerre a: les propriétés et les territoires sont 
toujours objet d'envie et de contestations. — Deux armées 
€ se disputent le terrain; l'armée A1 € reconnait le terrain 
pour ne pas aller à l'aventure; elle € occupe le terrain; elle 
$ a l'avantage du terrain sur l'armée A2 qui € a perdu du ter- 
rain mais espère bien € reconquérir du terrain, etc. — Fig. 
Ces loc. peuvent se dire de toute compétition, militaire ou 
non. Les théories médicales d'il y a cinquante ans ont perdu 
beaucoup de terrain. — A1 humain € va sur le terrain: sur les 
lieux mémes de l'action; il ne reste pas dans son bureau. — 
Un € homme de terrain est en contact direct avec la réalité. 
— Al peut refuser de € suivre sur son terrain son contradic- 
teur A2 ou au contraire, € rechercher un terrain d'entente. 


IV Il faut labourer la terre, la modeler et la cuire. 


1 


La terre, qui est MEUBLE, s'oppose à la ROCHE, plus dure. 


Une € MOTTE de terre est un morceau de terre compacte, déta- 
ché avec un outil. — La terre DÉTREMPÉE devient de la BOUE. Un 
TERRAIN habituellement détrempé se transforme en MARAIS, 
syn. MARÉCAGE envahi par une végétation spécifique; il 
devient MARÉCAGEUX. Un chemin de terre n'est pas 
goudronné; il est souvent BOUEUX. — Un objet TERREUX est 
souillé par de la terre; un teint € terrenx est couleur de terre. 
Les € culs-terreux: les campagnards (péj.) comme les appel- 
lent parfois les citadins. 


La terre a des usages AGRICOLES. 


On CULTIVE de préférence la bonne terre, les € terres fertiles, 
une € terre à blé. On LABOURE les € terres ARABLES (adminis- 
tratif), syn. LABOURABLES (usuel), avec une CHARRUE. — 
L'HUMUS (sav.) est une terre d'origine végétale, le TERREAU 
(usuel) un engrais naturel, mélange d'humus et de matières 
végétales ou animales, récemment décomposées. 


La terre est travaillée pour le bátiment, les travaux publics, par 
des TERRASSIERS qui font des TERRASSEMENTS. Ils la creusent, 
la remuent, la déplacent pour modifier la forme du terrain. 


Une TERRASSE est une plate-forme faite d'une € levée de 
terre soutenue par une maçonnerie, un TERRE-PLEIN la par- 
tie horizontale d'une levée de terre. 


La terre peut contenir, cacher, transformer toutes sortes de 
choses qu'on y ENTERRE, syn. qu'on y ENFOUIT. 


Dans les sites protégés il faut enterrer les lignes électriques. 
On les DÉTERRE s'il y a une réparation à y faire. 


* Onenterre lcs morts, syn. on les INHUME et il arrive qu'on les 
EXHUME, par cx. pour les besoins d'une enquéte. — Fig. 
€ enterrer A2 abstrait, par ex. «ne affaire: ne plus en parler, 
faire comme si elle n'avait jamais existé. — Ant. € exhumer 
A2: attirer l'attention sur A2 alors quil avait été oublié. 


La terre comme MATÉRIAU. 


Elle peut étre MODELÉE et CUITE, notamment la f terre 
GLAISE. On peut en faire des BRIQUES, des TUILES, de la CÉRA- 
MIQUE, et méme de la PORCELAINE plus fine quand on dis- 
pose d'une terre spéciale appelée KAOLIN. Le POTIER en fait 
des € pots de terre et autres POTERIES. Le sculpteur fait des 
statues de € terre cuite. 


TÉTE “£ 


TÊTE, ní. 


A CAPIT-, CAP- (variante populaire CHAP-): bases savantes d'ori- 


gine latine servant à former des mots exprimant l'idée de tête. 


ል CÉPHAL(O)-, -CÉPHALE: bases savantes d'origine grecque ser- 


vant à former des mots exprimant l'idée de tête. 


L CHEF, syn. de tête en ancien français. 
1 Une partie capitale de notre corps: la tête! 


1 La tête est la principale extrémité du CORPS des êtres vivants. 


Osseuse et charnue, elle comporte les principaux centres 
nerveux regroupés dans l'ENCÉPHALE, les principaux organes 
des sens: la vue, avec les YEUX, l'ouie, avec les OREILLES, 
l'odorat avec le NEZ, le gout avec la LANGUE et la BOUCHE. Le 
NEZ et la BOUCHE sont aussi des parties essentielles des sys- 
témes RESPIRATOIRE et DIGESTIF. Sa face antérieure est le 
VISAGE, dominé par le FRONT et terminé en bas par le MEN- 
TON. De chaque cóté les JOUES au-dessus desquelles se 
trouvent les TEMPES. Ses faces supérieure et postérieure 
sont couvertes de CHEVEUX. A1 € se lave la tête: il lave ses 
cheveux. — Fig. Jean € lave la tête (fam.) à Jeannot qui a fait 
une grosse bétise, autrement dit: il lui € passe un savon 
(fam.): lui fait de violents reproches. 


e La tête de certains animaux est comestible: le € fromage de 
téte est fait d'une téte de porc bouillie, désossée et prise en 
gelée dans un moule. La € joue de boeuf fait un bon pot-au- 
feu. La € téte de veau (désossée, bouillie, et roulée) est servie 
en entrée avec une € sauce gribiche (vinaigrette moutardée 
avec un ceuf dur écrasé). Mais la téte du lapin est considérée 
comme le plus mauvais morceau d'un civet. 


La tête est mobile, grâce aux VERTÈBRES du COU (var. anc. COL), 
partie du corps relativement mince, qui la relie au TRONC. 


Al animé peut baisser, lever, tourner, la tête. A1 humain 
peut mettre la téte à la fenétre, passer la téte par la portiére 
d'un véhicule, faire € un signe de tête pour saluer A2. 


* Al HOCHE la téte: il dit «oui» € de la téte en la secouant de 
haut en bas, «non» en la remuant de gauche à droite. — Le 
€ port de tête de Al: sa manière de la tenir. — ላ1 € baisse la 
téte, va € la téte basse, en signe de honte ou au contraire € la 
téte haute en signe de fierté. 


* Fig. € tête de lecture, € tête chercheuse: partie la plus intel- 
ligente et la plus mobile d'un robot, celle par laquelle lui 
parviennent des informations. 
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* Al COLTINE A2, un fardeau: il le porte, à l'origine sur la 
NUQUE (partie arrière du cou) et sur les épaules. Fig. A1 se 
coltine A2, une CORVÉE (fam.): il s'en charge. 


* Un braconnier pose des COLLETS: des pièges formés d'un 
nœud coulant pour attraper des lapins de garenne par le cou. 


* Fig. Le mot col peut désigner certaines parties plus étroi- 
tes d'un objet long, ex. le € col d'une bouteille, le € col du 
fémur ou certains passages resserrés dans les montagnes, 
entre deux vallées: les € grands cols des Alpes. 


* Pour le COLLIER, voir les articles OR, CHIEN, et CHEVAL; pour 
le COL, voir l'article VÊTEMENT. 


La téte peut servir d'unité de mesure: Jean dépasse Marie 
d'une téte. — Un cheval gagne la course d'une longueur de 
téte, d'une (courte) téte. 


La téte est RONDE et DURE parce qu'elle contient le CRÁNE, 
qui protège le CERVEAU. 


Une € tête de mort est le squelette de la tête: crâne et maxil- 

laires. 

* Emplois fig. relatifs à la dureté: A1 a € la téte félée s'il est 
un peu fou; A2, un problème difficile ና CASSE la tête à A1. 
Al a € la tête dure s'il comprend difficilement ce qu'on lui 
explique. 

* Emplois relatifs à la rondeur. Dans le langage familier et 
argotique, toutes sortes d'objets arrondis peuvent dési- 
gner la téte: la poire, le citron, la cafetiére, la boule, etc. A1 
€ perd la BOULE (fam.): il devient fou. Et le mot tête dési- 
gne divers objets arrondis: téte d'ail. — Téte de maure (ou 
de mort): fromage rond à croute rouge foncé. — Téte de 
moineau: charbon cassé en petits morceaux arrondis. 


* Un TÉTARD: 1. larve de la grenouille à grosse téte ronde et 
petite queue. — 2. arbre taillé de facon à avoir une grosse téte 
basse et peu de tronc. 


La téte est le siége de diverses sensations: 


* celles du chanteur qui sent le son résonner dans sa téte. Jean 
chante en voix de tête: dans un registre très aigu. — Il crie à 
tue-tête: très fort. 


° celles du malade. L¿a a la téte lourde, la téte vide, la téte qui 
tourne; elle a mal à la tête, des € maux de tête, syn. une 
MIGRAINE ; une ENCÉPHALITE, maladie du cerveau. 


La téte a une importance VITALE. 


* Pour mettre à mort un condamné on peut lui € couper la 
téte, syn., le DÉCAPITER, éventuellement au moyen de la 
GUILLOTINE. — Louis XVI a été GUILLOTINÉ. 


* Syn. lui € couper le cou, syn. le DÉCOLLER (vieux, litt.). La 
décollation de Saint Jean Baptiste est un thème iconogra- 
phique fréquent. 

* La € peine de mort est dite € peine CAPITALE. 


* AI humain € réclame /, € met à prix la téte de A2 humain: 
il veut la mort de A2. — A2 € risque sa téte: il se met en 
danger d'être tué. — L'accusé € a sauvé sa tête: il n'a pas été 
condamné à mort. — Fig. Formules de serment ou d'affir- 
mation forte: je le € jure sur la téte de ma mére. — € J'en 
donnerais ma téte à couper: que ma mére meure ou que je 
meure si je mens. 


Le mot téte peut désigner l'individu tout entier. 


Un € tête à tête est une circonstance où ላ1 et ላጋ se trou- 
vent ensemble seul à seul (et aussi un canapé à deux places 
ou un service à thé ou à café pour deux personnes). — Éric 
a commis une faute qui € retombe sur sa téte, qui attire la 
haine € sur sa tête: sur lui. — Al € se jette à la tête de A2: il 
lui fait sans ménagement une demande ou une proposition. 
— A] f ala grosse tête (fam.): il se considère comme un per- 
sonnage trés important. 


° Le mot tête peut servir d'unité de compte: un troupeau de 
cinquante € têtes de bétail. — Un partage € par tête. — On 
peut établir le prix d'un banquet sur la base d'une certaine 
somme € par tête. 


IL De la tête aux pieds et de la tête à la queue. 


L 


Chez les hommes la tête se trouve normalement en HAUT 
alors que les PIEDS sont en BAS. Sylvie a habillé Jeannot € des 
pieds à la tête. — Le couturier examine son mannequiu € de 
la tête aux pieds: complètement. 

* D'où, fig., extrémité supérieure arrondie de divers objets 
minces et plus ou moins verticaux, comparable à la téte en 
haut du corps humain: la tête du fémur, une tête 
d'épingle / de clou; une téte de loup: brosse ronde au bout 
d'un long manche, pour nettoyer les plafonds; la téte d'un 


arbre par opposition au tronc. — A1, bucheron peut ÉTÉTER 
un arbre: lui tailler la téte. 


* Un CHAPITEAU est une partie saillante en haut d'une colonne. 


* Exceptionnellement les pieds sont en haut et la téte en 
bas: Al f se jette la tête la première dans la piscine, y 
€ pique une tête. 


* Al € tombe sur la tête, ce qui est supposé le rendre fou. 


* Al se trouve € la tête en bas (possible avec un A1 concret 
sans pieds ni tête, mais ayant un sens). N'accrochez pas ce 
tableau € la tête en bas. 


* Quand Al est couché, sa tête et ses pieds sont au même 
niveau; d'où ና la tête du lit: le côté où il repose sa tête (ant. 
le € pied du lit). — A1 et A2 sont couchés € tête-bêche lors- 
que, dans un lit, ou par terre, les pieds de A1 se trouvent 
à cóté de la téte de A2 et réciproquement. Les figures des 
cartes à jouer sont imprimées € tête-bêche. 


Chez les animaux, la téte est dirigée vers l'AVANT et s'oppose 
à la QUEUE. — Fig. La voiture a fait € un tête à queue sur le 
verglas (à l'origine terme d'équitation): un tour complet sur 
elle-méme. — La € téte du train: le PREMIER wagon. On peut 
monter € en téte ou € en queue (dans le premier ou le der- 
nier wagon). — Les troupes défilent € musique en téte: les 
musiciens marchent les premiers, devant les autres. 


* Paul € donne téte baissée dans le panneau: se jette dans un 
piège tendu sans le voir (s'est dit d'abord du gibier auquel 
on tendait des «panneaux» faits de filets). — Jean € ne sait 
pas où donner de la tête: il a tant de choses à faire qu'il ne 
sait par quoi commencer. 


` 


e Jeannot € tient tête à ses parents: il résiste à leurs 
pressions; oppose à leur élan un élan égal (comme des 
béliers qui se heurtent). — Il exécute ses projets € bille en 
téte (loc. du jeu de billard): sans hésiter, avec ardeur. 


* Une histoire qui € n'a ni queue ni tête est dépourvue de sens. 
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II. Mets-toi quelque chose sur la tête, il y a trop de soleil! 


1 Al humain € se met sur la tête, pour la protéger ou pour 


l'orner, diverses sortes de COUVRE-CHEFS (vieux et souvent 
ironique), syn. de COIFFURES dont il se COIFFE. Quand ce 
n'est pas le cas, il est € nu-téte, syn. € téte nue. — Mets-toi 
quelque chose sur la téte, il y a trop de soleil! 


Al orne sa téte et la protége du froid ou du soleil avec 
un CHAPEAU. 


Celui-ci est fait de FEUTRE pour l'hiver, de PAILLE pour l'été, 
muni ou non de bords, jadis attribut masculin jouant un róle 
important dans les usages de politesse (voir l'article COUVRIR). 
Les femmes portaient alors des COIFFES en lingerie. — On 
achète (de moins en moins) les chapeaux d'homme chez un 
CHAPELIER et les cliapeaux de femme chez une MODISTE. 


* Emplois fig. Les champignons ont un pied, et au-dessus, 
un chapeau. — Divers objets posés sur d'autres s'appellent 
chapeau: ex. un € chapeau de roue ou ENJOLIVEUR. En tête 
d'un article, d'un ouvrage, aprés le titre, on peut trouver 
un bref texte de présentation, appelé chapeau. 


, 


TÊTE 


* Al humain € porte le chapeau pour A2: il endosse la res- 
ponsabilité d'une erreur pour COUVRIR A2, son supérieur 
qui l'a commise. 


* La société de Marc est CHAPEAUTÉE par la Toulousaine des 
Eaux: cette société importante est au-dessus de la société 
de Marc, elle la contróle. 





3. Les chapeaux étaient jadis ornés de plumes, et méme d'un 


grand PANACHE de plumes, éventuellement de diverses 
couleurs. 


ና Ralliez-vous à mon panache blanc crie Henri IV à ses trou- 
pes. — Le chapeau à panache faisait partie de l'uniforme des 
MOUSQUETAIRES du roi Louis XIII, rendus célèbres par 
Alexandre Dumas et Edmond Rostand, d'oü le sens de bra- 
voure gratuite et spectaculaire pris par le mot panache. 


e Aujourd'hui, Al PANACHE (verbe) A2, objet complexe: il le 
compose d'éléments différents et contrastants. A2 peut aussi 
bien étre une glace à la fraise et à la vanille qu'une liste élec- 
torale comportant des candidats de diverses tendances. 


On peut utiliser aussi (surtout pour les hommes) une CAS- 
QUETTE souple à VISIÈRE, et (pour les deux sexes) un BÉRET 
rond, souple, sans visiére ou un BONNET de laine couvrant 
les oreilles quand il fait trés froid. 


Aujourd'hui ces coiffures n'ont plus guère qu'un rôle utili- 
taire, alors qu'elles avaient jadis aussi un róle de différen- 
ciation des sexes et des classes sociales. 


* Fig. Sylvie € a pris sous son bonnet de mettre en gage le 
magnétoscope: elle a fait cela de sa propre initiative, sans 
en référer à Jean. — Marc est un € gros bonnet: un person- 
nage important. — Éric € a la téte prés du bonnet: il se met 
facilement en colère. — Alice € a jeté son bonnet par-dessus 
les moulins (vieux): elle s'est libérée des convenances et 
du qu'en dira-t-on. — € C est bonnet blanc et blanc bonnet: 
se dit de deux choses présentées comme différentes mais 
en réalité équivalentes. 


Une TOQUE est un petit chapeau sans bords porté surtout 
par les femmes: une toque de velours, de vison. — C'est aussi 
le grand bonnet blanc des cuisiniers, la coiffure de certains 
magistrats, la casquette des jockeys. 

* Fig. Alice sest TOQUÉE d'un professeur de yoga, syn. vieux, 
elle s'en est COIFFÉE: elle vit sous son influence, elle ne 
pense quà lui ; mais ce n'est peut-étre qu'une TOCADE: un 
€ feu de paille, un enthousiasme de courte durée. 


6. * Une CAPUCHE imperméable protège de 18 pluie. — Un 


CAPUCHON, parfois pointu, en tissu souple, cousu à une 
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veste, à une cape ou à un manteau et peut se rabattre sur 
la téte en cas de vent, de pluie ou de froid. — Un CAPUCIN: 
un moine dont l'habit se termine (ou se terminait) par un 
petit capuchon. — Une CAPUCINE: une fleur qui a la forme 
d'un petit capuchon. 


- La CAPE et la CHAPE étaient à l'origine des vétements d'hiver 
sans manches, lourds et épais, munis d'un capuchon. Ce 
n'est plus toujours le cas aujourd'hui pour la cape et la chape 
na plus qu'un usage liturgique dans l'Église catholique. 


* Fig. Une chape de ciment recouvre des déchets radio-actifs. — 
Certaines informations sont tenues secrètes; une € chape de 
plomb pèse sur elles. — A1 € rit sous cape: en s'efforçant de 
ne pas étre vu. 


* Un CHAPERON (vieux): une sorte de capuchon, comme dans 
le conte du Petit chaperon rouge. — Fig. Une dame sérieuse 
CHAPERONNE A2 une jeune fille (vieux): elle la COIFFE, elle est 
placée au-dessus d'elle pour la surveiller, l'accompagner dans 
ses déplacements; en Espagne cela s'appelait une DUEGNE. 


* Les militaires en uniforme portent des BÉRETS, ou des 
CALOTS, ou des KÉPIS. 


* On protège la tête des chocs par un CASQUE, pour éviter 
les € fractures du crâne ou les € traumatismes crániens, soit 
pour le travail de la mine et du bátiment, soit pour dimi- 
nuer les risques des accidents de moto, soit pour la 
guerre. — Les € casques bleus: les troupes de l'ONU. — Les 
C.R.S. (membres des Compagnies Républicaines de 
Sécurité) arrivent CASQUÉS sur le lieu de l'émeute. 


* On appelle aussi casque un appareil muni de deux écou- 
teurs reliés par un € serre-téte, et une certaine sorte de 
séchoir à cheveux utilisé par les coiffeurs. 


Dans de grandes et rares occasions. 


Une femme peut orner sa tête d'un DIADÈME, bijou semi- 
circulaire plus ou moins riche. — La COURONNE, CERCLE de 
métal précieux est le symbole de la royauté: A1 est COU- 
RONNÉ le jour de son COURONNEMENT, celui où il devient 
officiellement ROI ou reine; il est désormais une € téte cou- 
ronnée. — € L'héritier de la couronne est le fils ainé du roi, 
du moins quand il s'agit de la € couronne de France, la 
€ couronne d'Angleterre pouvant être portée par une 
femme. S'il ny en a pas, le plus proche parent peut 
€ prétendre à la couronne, être le PRÉTENDANT. — Des cou- 
ronnes de carton doré accompagnent la galette de l'épipha- 
nie (voir l'article ROI). — La € couronne d'épines imposée par 
dérision pendant sa PASSION au Christ pour 5 ዩር dit roi. 


e Plus modestement, une mariée, une premiere commu- 
niante peut porter une petite couronne de fleurs artificiel- 
les pour tenir son voile; la € couronne de fleurs d'oranger 
de la mariée était jadis conservée sous un globe. — On 
décernait, dans lantiquité à certains vainqueurs des 
€ couronnes de laurier, d'où Al € tresse des couronnes à A2 
(ironique): il lui fait des louanges exagérées. 

e Fig. Divers objets circulaires sont appelés couronne, 
notamment un pain circulaire évidé au centre, un cercle 
métallique entourant une dent, une masse de fleurs 
piquées sur une monture circulaire, à usage funéraire. 
Certains défunts ont demandé d'avance qu'il n'y ait à leur 
enterrement € ni fleurs ni couronnes. 

* Les efforts de Jeannot € out été couronnés de succés: ils ont 
abouti au beau résultat espéré. — Le couronnement de la 
carriére de Jean ce serait d'étre nommé inspecteur. 


IV Paul a une dróle de téte. 


1 La partie antérieure de la téte, le VISAGE ou FIGURE ou 


FACE, est expressive. 


Chacun a sa PHYSIONOMIE: une f sale téte est antipathique, 
une € bonne tête, sympathique, une € drôle de tête est bizarre; 
une € téte à claques ou € à gifles exprime l'insolence et donne 
envie de la GIFLER, syn. anc. de la SOUFFLETER: de lui donner 
une GIFLE, syn. une CLAQUE, syn. ancien un SOUFFLET sur les 
joues, d'un revers de main. — Dans un € diner de têtes, chacun 
(au moyen de maquillages, de coiffures) doit € se faire une 
tête: se donner la physionomie d'un personnage connu, se GRI- 
MER pour changer d'apparence. — Une € tête de pipe: une tête 
sculptée sur le fourneau d'une pipe 


Marie € se paye la téte de Jean. 
Elle se moque de lui pour voir € la tête qu'il fera: son 
expression quand il sen apercevra. — Max € fait la téte à 


Léa: il lui présente un visage fermé et rébarbatif pour lui 
montrer son mécontentement. 


Al € a ses tétes. 


Il a des préférences subjectives pour des personnes dont la phy- 
sionomie lui plait. — Une € tête de Turc: 1. vieux: tête sculptée 
enturbannée, sur laquelle on tapait dans les foires pour mesurer 
sa force. 2. Aujourd'hui, fig. ላ1 est la tête de Turc de A2: son 
souffre-douleur, la personne qu'il attaque sans cesse. 


A1 € fait des GRIMACES. 


Il contracte les muscles de son visage pour leur donner une 
expression comique ou effrayante ou de défi; son visage est 
GRIMACANT. ላ] € fait la grimace, de dégout, si on lui présente 


quelque chose qui ne lui plait pas. — PR. On n'apprend pas à 
un vieux singe à faire des grimaces: quelqu'un qui a de l'expé- 
rience sait dissimuler ses sentiments, donner à son comporte- 
ment une fausse apparence. 


V Marie a de la tête; c'est une femme de tête. 


1 La tête est le siège de l'intelligence. 


Une IDÉE passe par la téte de Al. A1 € a une idée en téte, l'exa- 
mine € à tête reposée. — A2 met, fourre une idée dans la tête de 
Al. — Marie € a monté la téte à Jean contre Max: elle la con- 
vaincu que Max est son ennemi. — Marc € cherche dans sa téte 
le moyen de se tirer d'affaire; il € se gratte la tête, en signe 
d'embarras, se prend la téte dans les mains en signe de 
réflexion; il € se creuse, se casse la téte; il a € du cassement de 
tête: des problèmes difficiles à résoudre; des problèmes € à se 
taper la tête contre les murs: complètement insolubles. — 1] 
€ se met martel en tête pour en venir à bout: il y pense sans 
arrêt et se tourmente (martel forme ancienne de marteau). — 
Paul € n'a pas la tête à ce qu'il fait; il a la tête ailleurs: il n'y 
fait pas attention, il pense à autre chose; il € a une idée (de) 
derriére la téte: une idée qu'il ne dit pas aux autres. 


La tête, siège de l'esprit d'organisation et de décision. 
Le CERVEAU, ou € tête pensante, d'un groupe en conçoit les pro- 
jets, voit les causes et les conséquences des actions. — Marie € a 
de la téte, cest € une femme de téte: elle sait ce qu'elle veut et 
sapplique à le réaliser. — Elle € a la téte froide: elle réfléchit cal- 
mement et se maitrise. — Max € a la téte chaude, € la téte prés 
du bonnet: il se met en colère facilement. — Un vieillard qui 
n'est pas tombé en enfance € a toute sa téte. 


* Ant. Al est une € téte légére, une € téte de linotte, une 
€ tête d'oiseau une € tête sans CERVELLE, un ÉCERVELÉ: une 
personne légère, incapable de réflexion et de suite dans 
les idées. — Fig. A2 € met du plomb dans la tête à Al, pour 
le stabiliser et le forcer à réfléchir. 

` Le gros lot qu'Éric a gagné lui a fait € perdre la tête, lui € a 
tourné la téte, lui € a fait tourner la téte, lui € a mis la téte 
à l'envers: lui a fait perdre la raison. — Éric est une € téte 
brulée: un téméraire, un risque-tout. 


La téte siége de la volonté et de la fierté. 


* Al agit, prend une décision € de son propre chef: sans 
attendre d'ORDRE ou de consigne de qui que ce soit. Syn. 
€ de sa propre AUTORITÉ, € de sa propre INITIATIVE. 

* Paul € n'en fait qu'à sa téte,: il refuse toute autorité; c'est 
une € forte téte, une € mauvaise téte, il a / c'est une $ téte de 


mule / de pioche / de cochon / de lard (fam.): il est ENTÉTÉ, 


ያ 


TËTU, ዘ fait preuve d'ENTÊTEMENT: il ny a pas moyen de le 
faire changer d'avis et de le faire obéir; il ና tient tête à tout le 
monde: il résiste à la volonté et aux pressions des autres. 


* Al est CRÂNE (adj., un peu vieux): il a du courage et un 
certain panache; il le fait bien voir par des actions 
brillantes; il fait preuve de CRÂNERIE, il CRÂNE (verbe, 
usuel), c'est un CRÁNEUR: il affecte le courage alors qu'en 
réalité, il a peur. 


V. Marc est à la tête d'une entreprise importante. 
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La téte, symbole du COMMANDEMENT. 


Elle est à la fois ce qui va DEVANT, et, chez l'homme, la par- 
tie HAUTE, siège de l'INTELLIGENCE et de la VOLONTÉ. Un offi- 
cier € prend la téte de sa troupe: il en est le CHEF, marche 
le PREMIER, et la CONDUIT. Le général prend la téte des 
opérations: il les DIRIGE. — Marc est à la téte d'une entreprise: 
il en a la RESPONSABILITÉ, doit en ORGANISER la GESTION. 


* Le CAPITAINE COMMANDE un navire, à l'armée, il commande 
une compagnie, en sport, une équipe de football. — Le CAPO- 
RAL est un sous-officier qui commande une patrouille; il a la 
réputation d'être abusivement AUTORITAIRE, d'où A1 humain 
fait preuve de CAPORALISME. 


La CAPITALE d'un État est sa ville principale, celle où réside 
le € chef d'État et où siège le GOUVERNEMENT. — Le chef-lieu 
est la ville la plus importante d'un département, ou d'un 
canton, et son centre administratif. 


Le mot téte et le mot chef, dans plusieurs loc., désignent le 

PREMIER élément d'un ensemble: 

* ]a € téte de classe: le petit groupe des meilleurs éléves. 

* la € tête de ligne la première station d'une ligne de trans- 
ports en commun. 

° la € tête de liste: le premier nom d'une liste, notamment 
de candidats à une élection. 

* la € téte d'affiche: le premier nom d'une liste de comédiens, 
sur une affiche annonçant un film, une piéce de théátre. 

* un € en-téte: les premieres lignes imprimées en haut d'un 
papier à lettre dit € papier à en-téte, dun document offi- 
ciel, destinées à l'identifier. 

* Le mot chef désigne un article, formant début de paragra- 
phe, par ex. dans un € chef d'accusation (terme de procé- 
dure), et dans € au premier chef: de la façon la plus 
importante, en tout premier lieu. Sylvie se soucie au pre- 
mier chef de l'avenir de Jeannot. 

° Le € chef d'œuvre d'un créateur est la meilleure de toutes 
ses réalisations; par extension, c'est un excellent travail, 
une magnifique ceuvre d'art, une grande RÉUSSITE. 
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* Syn. Al DÉGAGE A2 de A3: il retire en partie A3 pour pou- 
voir en tirer A2. Les sauveteurs dégagent les blessés des 
décombres. — Le blessé arrive à se dégager. — A1 dégage une 
issue: retire ce qui l'encombre. 


TIRER, v. 


O N.B. Le verbe tirer a supplanté le verbe traire trés vivant en ancien 


francais, qui ne subsiste plus que dans l'emploi signalé en II.2). 
DP ME EX e Syn. Al ARRACHE à la terre, avec effort, A2 végétal avec ses 


racines en le tirant vers le haut: pommes de terre, betteraves, 
orties, etc. — AI arrache une partie de A2 concret en € tirant 
dessus. Jeannot a arraché une page à son livre d'images. 


A -TRACT-: base savante, TRAIT-: base populaire, toutes deux 
remontant au méme verbe latin que traire, servent à former des 
mots exprimant l'idée de tirer. 


I. Généralités. * Al tire ou SOUTIRE le vin du tonneau qui le contenait. — 


C Le verbe tirer exprime divers MOUVEMENTS dont Al est l'agent. 
Quand ces mouvements lui demandent un EFFORT continu 
pendant un certain laps de temps, on parle dun mouvement 


des mouvements faciles, ayant une certaine continuité, 
comme dans ላ] 9 tire un trait. 


ዚ Max tire son mouchoir de sa poche. 


> A1 humain tire A2 de A3. 


1 A2 est concret, A3 est un lieu où A2 est plus ou moins 
ENFERMÉ, CACHÉ, COINCÉ. 

Parfois avec un certain effort, A1 tire A2 de A3, l'en RETIRE, 
pour l'utiliser ou se l'approprier. On tire l'eau d'un puits avec 
un seau attaché au bout d'une corde. — A1 utilise un TIRE- 
BOUCHON pour tirer le bouchon qui avait été ENFONCÉ dans 
le goulot d'une bouteille pour la fermer hermétiquement. 


PR. Quand le vin est tiré, il faut le boire: quand on a com- 
mencé quelque chose, il faut aller jusqu'au bout. 


de TRACTION qui peut étre vertical, horizontal ou oblique. 2. ላ] EXTRAIT (du verbe EXTRAIRE) A2 de A3. 

1 Alimmobile tire A2 concret (vers lui-méme). * A2 est un MINÉRAL (charbon, fer, pétrole, etc.): A1, MINEUR 
ላ] fait subir à A2 un mouvement en direction de sa propre per- ou entreprise spécialisée dans l'EXTRACTION des minéraux, 
sonne. C'est ce qu'il fait, par exemple, lorsqu'il ouvre un tiroir. tire A2 de la terre au prix dun trés gros effort. E A2 est une 
A2 résiste, au moins pendant un certain temps, aux efforts de DENT, Al un dentiste qui l'arrache, syn. l'extrait, procède à 
A1. — Lorsque ላ] fait le mouvement inverse, il POUSSE A2. son extraction. 

* C'est aussi le geste du € tireur à l'arc qui tire vers lui la corde * A1 TRAIT (du verbe TRAIRE) une vache ou une chèvre: il 
avant de lácher sa fléche. C'est là l'origine du verbe tirer tire son lait en agissant sur le pis. La TRAITE électrique a 
employé en parlant d'une arme à feu, qui, aujourd'hui, coupé remplacé la traite manuelle dans la plupart des élevages. 
de son étymologie, exprime un mouvement en sens | 
naa nii አ ° Si Al doit de l'argent, il peut le rembourser par petites 

; sommes sous forme de TRAITES régulièrement PRÉLEVÉES 

2. Al mobile, placé devant A2, le tire, syn. le TRAINE ou sur son compte. 
l'ENTRAINE (derrière lui): c'est ce que fait un cheval qui tire 
une voiture avec effort. 3. Al pratique la TRAITE de A2 humain. 

A] tire sur A2: il le TEND ou parfois l'ÉTEND, l'ALLONGE, l'ÉTIRE, Il le tire de force de son lieu de résidence pour le transporter 

avec un certain effort, si A2 est suffisamment élastique. dans un autre endroit à son usage personnel. Dans les loc. la 

Tirer's'arpleie aussi comme synonyme de RETIRER; dans ce € traite des noirs: le transport forcé des Africains vers l'Améri- 

as, il s'agit e'EXTRACTION ét Bd, ou pas nécessairement — que pour en faire des esclaves. — La € traite des blanches: 

ን ወ l'enlèvement de jeunes filles pour en faire des prostituées. 

Tirer s'emploie aussi, au propre ou au figuré, pour exprimer 4. ለ] tire un A2 caché au milieu d'autres A2, et en révèle la 


nature ou le contenu. 


A1 € tire le bon numéro, le numéro gagnant d'une LOTERIE. 
— Al, cartomancienne ou € diseuse de bonne aventure, € tire 
les cartes à A4 humain pour lui faire des prédictions sur sa 
DESTINÉE, en s'appuyant sur les diverses cartes qu'elle tire 
une à une d'un jeu de cartes. — Plusieurs Al € tirent à la 
courte paille pour confier au SORT le soin de décider lequel 
d'entre eux devra faire une action dangereuse; ce sera celui 
qui, à son insu, tirera le plus court brin de paille caché 
parmi d'autres plus longs. — On peut € tirer au SORT. procé- 
der au € TIRAGE au sort des noms cachés dans un chapeau, 
des bulletins cachés dans des enveloppes, etc. 


Emplois figurés des mots ci-dessus. 


* Al € tire les choses au clair: Al fait la lumière sur une 
affaire obscure. 


* Al € tire A2 humain d'affaire, ላ] € tire A2 d'un mauvais 
pas: A3 est une situation délicate dans laquelle A2 s'est mis, 
ou un PIËGE (concret ou abstrait) dans lequel il est tombé: A1 
AIDE À2 à sen SORTIR, A2 € sen tire bien / mal / à bon 
compte, A2 est € tiré d'affaire, il n'a plus de probléme. 


* Al humain dégage A2 humain de sa promesse: il l'en 
LIBÈRE. 


* Al € tire les vers du nez à A3 humain: AI fait dire à A3 
quelque chose (A2) qu'il voulait garder secret; A1 lui SOU- 
TIRE ላጋ; si Al échoue, il ne tire rien dc A3. 


* Al € arrache des aveux à A3 humain: AI finit par obtenir 
des aveux de A3, après un long et difficile interrogatoire. 
— A] € arrache un enfant à sa mère: il le lui enlève par la 
force; c'est pour elle un ARRACHEMENT: une séparation 
causant une vive douleur. 


* ላ] soutire de l'argent à A3: Al force A3 à lui prêter ou 
donner de l'argent. 


* Un EXTRAIT d'un texte long est une PARTIE tirée de ce texte, 
dans le but d'étre lue ou étudiée SÉPARÉMENT. 


* ላ] € a tiré son épingle du jeu: Al s'est DÉGAGÉ à temps 
d'une situation délicate dans laquelle il s'était mis avec 
d'autres personnes. 


e Al € tire parti d'une situation médiocre, syn. il réussit à en 
€ tirer profit. 


* AI € tire les marrons du feu: Allusion à la fable de La Fon- 
taine «Le singe et le chat» oü le chat se brule les pattes 
pour tirer les marrons que mange le singe. Interprétation 
usuelle à contresens comme: Al fait des bénéfices pour 
lui seul aux dépens des autrcs. 


ill. Jeannot tirait l'âne par la queue pour le faire reculer. 


> AI tire A2 par A3, partie de A2 pour le mettre en mouve- 
. ment. 


1 Al humain tire A2 par A3, partie de A2 (ou vêtement de 


A2): pour DÉPLACER A2 qui résiste, refuse de bouger, A1 
l'ATTRAPE par ላ3 et le tire avec force. L'enfant impatient 
tirait sa maman par la manche. 


* Fig. A1 € tire le diable par la queue: Al a trop peu de res- 
sources pour vivre décemment, il a du mal à € joindre les 
deux bouts. 


TIRER [E 


* Fig. Un raisonnement € tiré par les cheveux: un raisonne- 
ment FORCÉ ou COMPLIQUÉ, artificiel, et donc peu convain- 
cant. 


* Al ouvre le TIROIR d'un meuble (secrétaire, commode) en le 
tirant par sa poignée, pour y prendre les documents ou véte- 
ments qui s y trouvent. — Al commerçant ou CAISSIER (f. CAIS- 
SIERE) ouvre son TIROIR-CAISSE pour y mettre l'argent versé 
par les clients et pour leur rendre la monnaie. 


Al machine ou animal tire A2 concret 


esans se déplacer: Al machine est un TREUIL, autour 
duquel s'enroule un CÂBLE, dont le bout est ATTACHÉ à un 
objet volumineux et lourd qu'il s'agit de déplacer en le 
tirant, en exercant une traction sur le cáble. 


* en se déplaçant: Al animal ATTELÉ, CHEVAL, ÂNE, BŒUF, 
etc. tire une voiture, une charrette agricole, une charrue. 
C'est un € animal de TRAIT. 


* Deux AI, ánes ou chevaux, attelés au méme véhicule, 
tirent € à hue et à dia (cris de charretiers: HUE à droite, 
DIA: à gauche): ils tirent chacun de leur côté, dans des 
directions opposées, d'où fig. des Al humains € tirent à 
hue et à dia: ils se livrent à des actions ayant des effets 
opposés et qui sannulent l'une l'autre. 


* A] machine est un TRACTEUR qui tire (usuel) ou TRACTE 
(rare, technique) une machine. — A1 peut étre aussi un 
camion SEMI-REMORQUE qui tire une REMORQUE, ou un 
camion de DÉPANNAGE qui tire une voiture en PANNE. — On 
oppose la € TRACTION animale à la € traction mécanique. 


Al ATTIRE A2: il est tel que A2 ne peut faire autrement que 

s APPROCHER de lui. 

* Al et A2 sont concrets: par sa force MAGNÉTIQUE, un 
AIMANT attire (vers lui) les objets en FER plus légers. 

* Tout corps À2 est naturellement attiré vers le sol sous 
l'effet de l'ATTRACTION terrestre. 

° Al et A2 sont humains: par sa BEAUTÉ, son CHARME, son CHA- 
RISME ou son MAGNÉTISME, À | attire A2, A2 éprouve de l'ATTI- 
RANCE envers / pour A1 : 1 se sent ATTIRÉ par / vers Al comme 
par un aimant. Al est ATTIRANT, syn. ATTRAYANT, a de 
l'ATTRAIT. Le prix de la nouvelle voiture est ATTRACTIF (pour 
A1, acheteur potentiel). — Ce magazine est attrayant pour ses 
lecteurs, mais ce journal sans illustrations € n'a rien d'attrayant. 

* Une ATTRACTION est un spcctacle aussi attrayant que possi- 
ble, qui vise à attirer des spectateurs, à € attirer leur attention. 


* Al humain € attire A2 humain dans un piège: A2, qui ne 
se MÉFIE pas de Al, tombe dans le piège (plutôt abstrait) 
que lui a tendu ላ]. 


ECEN 


| ፳= | TIRER 


NN 
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* Al humain ou action € attire des ennuis à A3 humain, lui 
cause des problémes. 


e Un DÉTRACTEUR dit du mal de ላ] pour qu'aucun A2 ne 
soit attiré par lui. 


e tirez pas sur cette corde, vous allez la casser! 
D^ A] tire sur A2 qui se TEND. 


* Al humain f tire sur A2 une corde: il la prend par un bout, 
l'autre extrémité étant attachée quelque part, de sorte que la 
corde se tend. Si Al tire trop fort et si la corde n'est pas 
solide, elle risque de casser, d'où fig. A1 € a trop tiré sur la 
corde: ላ] a abusé d'une situation et a abouti à un échec. 


* Avec une de ses mains, Al humain € tire les oreilles / les 
cheveux à A2 humain, pour le punir ou lui faire mal. Les 
oreilles ou les cheveux de A2 se tendent et tirent sur leur 
racine, ce qui provoque une douleur chez A2. 


* A2 humain € a les TRAITS TIRÉS: fatigué ou ayant mal 
dormi, ou nerveusement tendu, inquiet, A2 a le visage qui 
semble se tendre, se CONTRACTER. (Pour ce sens de trait, 
voir V.1). — Ant. A2 est DÉCONTRACTÉ : il est DÉTENDU, sans 
souci, reposé, et parfois insouciant du tort que sa DÉCON- 
TRACTION peut causer à autrui. 


* A2 humain ressent un TIRAILLEMENT musculaire ou nerveux 
à l'intérieur de son corps, € ça le TIRAILLE, € ca le tire (fam.). 

* A2 humain est € TIRÉ à quatre épingles: il ny a rien de relâché, 
de chiffonné dans ses vétements; il est parfaitement habillé. 


2. Al humain ÉTIRE A2, concret plus ou moins ÉLASTIQUE; A2 
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s'ALLONGE, ant. se RÉTRACTE, sans casser, sauf si Al tire trop 
fort. Le patissier étire la pâte avec son rouleau. — Fig. Al 
humain se RÉTRACTE: il revient sur ses affirmations, nie ce 
qu'il a précédemment avoué. 


* Al fatigué sétire, étire ses jambes ou ses bras, pour se 
détendre, se reposer. 


e Al € tire la langue à A3 humain (geste enfantin): 1 étire sa 
langue à l'extérieur de sa bouche, pour lui signifier trés impo- 
liment quil se soucie peu de ce que A3 lui dit ou reproche. 


* Al oiseau vole € à TIRE d'aile: Al étire ses ailes au maxi- 
mum pour voler le plus vite possible. 


* Une TIRADE est un LONG monologue théátral, générale- 
ment à l'intérieur d'une tragédie. 


e Emplois intr. de tirer: 1. A2 action € tire à sa fin: A2 
approche de son terme. — 2. A2 action € tire en longueur: 
la fin de A2 tarde à venir, A2 € n'en finit plus, A2 TRAINE. 


V Tirons un trait sur cette affaire et n'en parlons plus. 


1 


1 


D^ Al tire A2, un TRAIT, sur A3. 


ለ1 € tire un trait sur une feuille de papier. 
En déplaçant sa main, il y TRACE une LIGNE droite. 


e Al tire un trait SUR ce qu'il a écrit, pour l'annuler: il le 
BARRE, le RAYE, le BIFFE. Fig. Al € tire un trait sur son 
passé: Al décide d'oublier son passé, de ne pas en tenir 
compte mais tire un trait SOUS ce qu'il a écrit: il le SOULI- 
GNE pour attirer l'attention du lecteur. 


* Un TIRET est un petit trait qui sépare deux mots consti- 
tuant certains mots composés; deux tirets séparent une 
phrase incise des autres phrases. Un tiret signale aussi, 
dans un dialogue, le début d'une réplique. 


* Un dessinateur qui esquisse un modèle, et notamment le 
portrait d'une personne, le fait € à grands traits: il en trace 
d'abord les lignes principales. D'où d'une manière géné- 
rale et sans référence artistique, les TRAITS du visage: ses 
lignes les plus caractéristiques. Sylvie a des traits réguliers. 


Al tire un plan. 


Il le DESSINE. Fig. A1 € tire des plans sur la cométe: A1 fait 
des projets irréalistes. — A2 humain se fait € tirer le portrait 
par Al DESSINATEUR ou PEINTRE (un peu vieux et fam.): ላ] 
dessine le portrait de A2. 

En imprimerie. 

Un € bon à tirer est l'inscription portée sur un manuscrit 
autorisant son impression, aprés que les erreurs ont été 
corrigées. — Un bon livre peut étre tiré à des milliers 
d'exemplaires et faire l'objet de plusieurs TIRAGES. 

En traversant un espace aérien, Al mobile (humain, ani- 
mal, véhicule) laisse dans l'air un TRAIT de fumée ou de 
vapeur; en traversant un espace terrestre, A1 laisse des 
TRACES sur le sol ou dans la neige. 

Une TRAITE: un trajet parcouru sans sarréter uniquement en 
loc.: Nous sommes allés en voiture de Paris à Chartres € d'une seule 
traite. Fig. Jeannot a récité une longue fable € tout d'une traite. 


V. Le policier a sorti son arme et tiré sur le fuyard. 
D AI tire (A2 projectile) sur A3 cible. 


A] € tire à l'arc, pratique le € TIR à l'arc: il tire sur la corde 
de l'arc pour la tendre, et la lâche brusquement, libérant la 
flèche: il tire une flèche en direction de A3, sa cible. 


2. ላ] tire une balle avec une arme à feu, en appuyant sur la 


DÉTENTE; il tire sur A3. — La police et l'armée ont en leur 


sein des ና TIREURS d'élite, trés ADROITS, qui atteignent géné- 
ralement leurs cibles. 


TITRE et OFFICE, n.m. 


À TITUL-: base savante d'origine latine servant à former des mots 
exprimant l'idée de titre. 


1 Léa a le titre de docteur: c'est officiel. 


1 


[> A2 humain, ayant autorité et pouvoir de décision, donne un 


titre à AI. 


[> Al a un titre. 


Al est humain. 


À2 lui donne, syn. lui CONFÈRE, syn. lui DÉCERNE, un titre 
qui le DISTINGUE des autres À, en reconnaissant son rang et 
son aptitude à exercer certaines FONCTIONS, syn. vieux: cer- 
tains OFFICES, au SERVICE de la SOCIÉTÉ. 


e Ce titre est OFFICIEL: garanti par l'autorité. Al le PORTE 
OFFICIELLEMENT. L'université décerne des “titres 
universitaires; le roi, jadis, des € titres de noblesse. 


* Al € a des titres s'il a passé avec succès beaucoup d'examens 
et de concours. — Al est TITRÉ s'il porte un titre de noblesse. 


* Dans certaines circonstances officielles, on appelle Al par 
son titre: Docteur (en s'adressant à un médecin), Mon- 
sieur le professeur, Monsieur le député, Madame la Com- 
tesse, Eminence, Altesse, etc. 


* Fig. Une belle action est un € titre de gloire. 


Dans certains cas particuliers. 


* Le poste auquel son titre donne droit à A1 est un € office 
public, un € office de notaire / d'huissier de justice. — 
L'€ office des changes, Y€ office de la langue française sont 
des SERVICES administratifs. 

* Al est € OFFICIER ministériel, € officier municipal, € officier 
d'état civil, € officier de marine, et plus couramment, officier 
dans l'ARMÉE. — Officier peut aussi étre un GRADE dans un 
ORDRE honorifique. En vertu des pouvoirs qui me sont confé- 
rés, je vous fais * Officier de la Légion d Honneur. 


* A2 € commet d'office Al, par ex. un avocat, à une certaine 
táche, par ex. défendre un prévenu qui n'a pas de quoi le 
payer, sans qu'il soit volontaire pour le faire. Au procés 
d'Éric, un expert a été commis d'office. 

* Les € bons offices de Al sont les services quil rend à titre 
privé, de facon OFFICIEUSE, sans en étre chargé de facon 
officielle; il agit OFFICIEUSEMENT. Avant de le savoir officielle- 
ment, Sylvie a appris officieusement, par un ami bien placé, 
quelle était nommée au lycée le plus proche de chez elle. 


TITRE 


é, 4 


* Dans la religion catholique, un € OFFICE religieux est un 
texte liturgique et sa réalisation dans un € service reli- 
gieux. À l'enterrement, la chorale a chanté l'office des morts; 
c était un bel office; le service de ce pauvre Max était assuré 
par l'abbé Untel qui a OFFICIÉ; c'était lui l'OFFICIANT. 


* On appelle aussi OFFICE une petite piéce attenante à la 
cuisine, destinée au rangement de provisions, de certains 
ustensiles. 


A1, POSSÉDANT un titre, en est TITULAIRE. 


Éric est titulaire du permis de conduire. — Certains titres sont 
détinitifs, d'autres provisoires: le € tenant du titre de cham- 
pion du monde de tennis voit son titre remis en question à 
chaque compétition. 


* Al, ayant le titre nécessaire, a le DROIT de devenir titulaire 
d'un POSTE, d'y étre NOMMÉ personnellement, ce qui lui con- 
fere certains avantages en matière de salaire et de stabilité de 
l'emploi; sinon il est AUXILIAIRE, occupant un emploi tempo- 
raire. Sylvie, reçue à l'agrégation d'anglais, est heureuse d'avoir 
été TITULARISÉE. — C'est officiel! Elle a reçu sa NOMINATION. 


Si Al a plusieurs titres, il peut agir tantôt € à / au titre de 
ceci, tantót € à /au titre de cela. À l'étranger, M. Dubois agit 
à titre dambassadeur de France; en France, à titre de membre 
du conseil d'administration de la Pétrochimie. — À quel titre 
avez-vous pris cette initiative? À titre de citoyen français! 


* Emplois affaiblis. Expression de la cause: € à titre amical: 
parce que je suis ton ami. — q À titre de compensation: parce 
que j'ai quelque chose à compenser. — € À plus d'un titre: pour 
plusieurs raisons. — ና Au même titre: pour la méme raison. 


A] est un A2 ATTITRÉ. Dubois est représentant attitré de la 
société Pétrochimie: il est son représentant officiel; il en a 
le titre. — Par extension, Duval est notre confiseur attitré: 
nous nous fournissons habituellement chez lui. 


ዚ Les voyageurs doivent se munir d’un titre de transport. 


1 ለ] possède un PAPIER auquel A2, l'ADMINISTRATION qui le 


DÉLIVRE, confère une valeur JURIDIQUE qui en fait un titre. 


Syn. un ና DOCUMENT officiel, ayant valeur de preuve, ex.: 
un € titre de propriété, un € titre de créance. Si Al a plu- 
sieurs de ces titres financiers, il a à gérer un € portefeuille 
de titres; il peut étre amené à € acheter / vendre des titres. 


Ces documents peuvent étre: une PIECE d'IDENTITÉ, un ACTE 
notarié, un BREVET, syn. un DIPLÓME, syn. un PERMIS attestant 
qu'un examen de capacité a été passé avec succès. Michel a son 
brevet de pilote. — Paul est pédicure DIPLÓMÉ. — Jean a un permis 
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de chasse. — Syn. ironique dans le cas de titre universitaire: un 
PARCHEMIN par allusion à l'ancienneté des universités qui 
employaient jadis du parchemin au lieu de papier. 


[ls peuvent se présenter sous forme d'un € papier TIMBRÉ 
(le TIMBRE qui y est collé se paye, c'est un IMPÓT, une TAXE), 
d'une CARTE à présenter à toute réquisition, d'un TICKET 
attestant qu'un DROIT d'entréc a bien été payé, d'un 
€ BULLETIN de paye / de salaire / de santé etc. 


m. [| faut trouver un bon titre pour ce livre. 


1 


Al est un TEXTE. 


A2, l'AUTEUR ou l'ÉDITEUR, lui € donne un titre qui sera sa 
DÉNOMINATION officielle. Victor Hugo a INTITULÉ son grand 
roman «Les Misérables». — Ce livre s'intitule «Les Misérables». 
— Le titre est écrit en gros caractères sur la € page de titre. Un 
€ bon titre est celui qui attire le public, fait vendre le livre. 
Chaque chapitre a aussi son titre et peut étre subdivisé cn par- 
ties ayant chacune un sous-titre. 


* Quand une piéce de théátre a pour titre le nom du person- 
nage principal, un acteur ou une actrice est chargé du 
róle-titre. La Tosca, avec la Callas dans le róle-titre. 


° Les journaux attirent l'attention des lecteurs au moyen des 
titres des différents articles écrits en caractères plus ou moins 
gros. Laffaire Dumont € a fait les gros titres des journaux 
pendant tout l'hiver: on lui a donné une grande publicité. 


* Un texte LÉGISLATIF est subdivisé en différents titres: Titre 1, 
Titre 2, Titre 3; la formule définissant un titre est son INTITULÉ. 


A] est un produit commercial. 


La dénomination officielle garantissant son AUTHENTICITÉ est 
sa MARQUE (de fabrique). Celle des vins est l'€ appellation 
contrôlée. 


e Ces produits peuvent porter de plus un LABEL de qualité garan- 
tissant certaines matières premières et modes dc fabrication. 


IV Cet apéritif titre 18 degrés d'alcool. 
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e Àl concret est un mélange composé de plusieurs subs- 
tances dont l'une est plus précieuse que lautre. Le titre, 
déclaré officiellement par A2, une autorité de contróle, 
est la proportion de cette substance. Un lingot d'or au titre 
de 18 carats. 


* Notamment, A2 est un ALCOOL ou une boisson alcoolisée. 
Ce vin € fait douze degrés, syn. il TITRE 12°. 


TOMBER, v. et CHUTE, nf. 


I. La neige tombe. 


1 


Al concret tombe d'un lieu A2 sur ou dans un lieu A3. 


C'est la chute de A1 sur / dans A3. — N.B. Le mot chute est 
le participe passé nominalisé de l'ancien verbe clioir qui 
signifiait tomber. 


° Cette chute a pour cause l'€ attraction terrestre ou € force 
de gravitation. Al, d'un certain POIDS, se déplace à une 
certaine vitesse, selon un mouvement généralement VER- 
TICAL, d'un lieu A2 situé en HAUTEUR jusqu'à un lieu A3 
situé plus BAS que A2. 


* La partie de A3 oà tombe A1. oü se produit le CHOC, syn. 
l'IMPACT de Al contre A3, est son € point de chute. ou, s'il 
est dur et lourd, son € point d'impact. 


* Al peut ralentir une chute au moyen d'un PARACHUTE, 
appareil utilisé par A1 humain, PARACHUTISTE, quand il 
saute d'un avion, afin de ne pas s'écraser au sol. On peut 
aussi PARACHUTER des objets destinés à des populations 
difficiles à atteindre par voie terrestre. 


* Fig. Jean a un point de cliute à Paris: quand il va à Paris, il 
connait une maison où des amis le recevront. Il peut v 
€ tomber à l'improviste. 

* La chute de Al, TEXTE court, discours, nouvelle, poème, 
implicitement comparé à une trajectoire: sa FIN ou CON- 
CLUSION, inattendue et surprenante, qui fait choc, a un 
impact sur le lccteur; un bon orateur ou écrivain € soigne 
sa chute: il veille à ce qu'elle soit la meilleure possible. 


Al concret tombe naturellement, sans l'intervention d'un 
agent extérieur. 


* Al est un phénomène météorologique, A2 le CIEL, et A3, 
le SOL, généralement non exprimés. La neige est tombée 
toute la nuit. — Il y a eu partout d'importantes chutes de 
neige. Pour la PLUIE, la NEIGE et la GRÉLE, on peut dire La 
pluie / neige / gréle tombe, ou Il tombe de la pluie / de la 
neige / de la gréle, ou encore Il pleut / neige / gréle. 


* Fig. € La nuit / Le soir tombe. Le soleil se COUCHE, le ciel 
s obscurcit, € la nuit DESCEND: c'est la € TOMBÉE de la nuit. 
Ant. Le jour se LEVE, c'est le € LEVER da jour. 


* Le ciel et le sol ne sont exprimés que si A1 tombe d'ailleurs 
et sur autre chose. Les fruits murs et les feuilles mortes tom- 
bent des arbres. — Une météorite est tombée dans l'océan. — 
La foudre est tombée sur ma maison. 


* Al, rideau ou vêtement, tombe bien: le poids du tissu 
l'attire harmonieusement vers le bas. 


° En haute montagne, l'eau de la fonte des neiges et des gla- 
ciers ne suit pas une PENTE régulière; elle tombe fréquem- 
ment en CASCADES ou € chutes d'eau, en fonction des 
brusques dénivellations du relief. — Fig. A1 humain, acro- 
bate, fait des cascades: il double les acteurs de cinéma 
dans les passages dangereux, il tombe de cheval, fait des 
sauts vertigineux. C'est un CASCADEUR. 


Al tombe ACCIDENTELLEMENT de A2 à A3. 


e Dans ce cas, A3 est souvent précisé. A1 € tombe par terre. 
— Le vase de cristal est tombé sur la commode et s'est cassé. 
— En montagne, un panneau avertit les automobilistes: 
chutes de pierres sur la route. — Au propre et au fig. Al 
€ tombe dans un PIEGE (à l'origine un TROU caché préparé 
dans le but de l'ATTRAPER). 


e Fig. Al abstrait, cela / ça, € tombe sous le sens (sous- 
entendu: de la vue, sous les yeux): A1 est ÉVIDENT, INDIS- 
CUTABLE. 


* Fig. Al PROJET € est tombé à l'eau: il a été définitivement 
abandonné (par A2, sous-entendu). — A1 € est tombé dans 
l'OUBLI: tout le monde (A2) a oublié A1. 


A2 est parfois précisé ou du moins suggéré. 
A1 tombe de cheval, syn. € fait une chute de cheval. — A1 
tombe du haut de la falaise. 


Fig. Al € tombe des nues: il apprend quelque chose de trés 
surprenant, qu'il ne pouvait pas imaginer, comme 5 1] arri- 
vait d'un autre monde. — A1 € tombe de haut: il prend cons- 
cience d'une réalité bien inférieure à l'idée quil en avait 
auparavant et éprouve une grande DÉCEPTION. En apprenant 
qu'un employé en qui il avait toute confiance le volait, le 
directeur du magasin est tombé de haut. 


e Syn. fam. A1 DÉGRINGOLE: il tombe ou descend très rapi- 
dement, notamment le long d'une pente. Au dégel, un 
morceau de glace est / a dégringolé du toit. — Le ballon 
dégringole le long de l'escalier. — Emploi tr. Jeannot a 
dégringolé l'escalier à toute vitesse (sans tomber). 


A1 humain tombe € de son haut, syn. (plus rare) € fait 
une chute. 

À cause d'un FAUX-PAS, ou parce qu'il GLISSE sur un objet 
glissant (une € peau de banane, un plaque de VERGLAS), A1 
humain est DÉSTABILISÉ, il CHANCELLE, € perd l'ÉQUILIBRE qui 
lui permettait de se tenir DEBOUT ou de marcher normale- 
ment. Il s'étend brusquement et involontairement sur le 
sol. Si Al € fait une mauvaise chute, il peut se faire trés mal 
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et même se casser un membre. Al peut faire une f chute 
mortelle s'il tombe de très haut, du toit d'une maison, par 
exemple. Sa chute peut être provoquée par A4, le VERTIGE, 
auquel certains A1 sont sujets lorsqu'ils regardent un A3 
situé loin au-dessous d'eux, à une distance VERTIGINEUSE. 


e Lorsque A1 humain ou animal tombe, on peut préciser 
quelle partie de son corps touche le sol la première: A1 
est tombé sur la tête / le côté / le ventre, etc. A1 € tombe à 
la RENVERSE: A1 tombe sur le dos. — Fig. A1 € est tombé sur 
la tête: il est devenu fou. — € Les bras m'en tombent! : je 
suis si désagréablement stupéfait de ce que j'entends que 
je reste € les bras BALLANTS, le long du corps, sans force, 
incapable de rien faire. 


* Fig. Deux A1 humains € sont tombés dans les bras l'un de 
l'autre: par amour ou amitié, ils se sont JETÉS dans les bras 
l'un de l'autre avec beaucoup de chaleur, ne s'étant pas 
vus depuis longtemps. 


* Al € est tombé sur A3 humain à bras raccourcis: Al s'est 
jeté sur A3 et s'est mis à le battre de toutes ses forces, à 
lui asséner de violents coups de poings. 


እ] RETOMBE: il tombe à nouveau, une fois de plus, 
* aprés avoir cessé de tomber. La neige retombe. 


* aprés avoir été RAMASSÉ ou sétre RELEVÉ (sil est animé). Le 
malade est tombé du lit. On l'a recouclié et il est encore retombé. 


* Al, animal, notamment chat, Al humain, notamment 
gymnaste, acrobate, retombe aprés étre intentionnelle- 
ment monté sur un support élevé ou avoir fait un SAUT. Les 
chats retombent toujours sur leurs pattes. A1 humain fait 
une CULBUTE en mettant la téte en bas entre les mains 
posées au sol et les jambes écartées, pour retomber de 
l'autre côté. A1 € retombe sur ses pieds, syn. il se REÇOIT, 
après un € saut périlleux (un tour complet en l'air) ou une 
PIROUETTE ou une CABRIOLE (diverses sortes de sauts). — 
Fig. Al € est retombé sur ses pieds: après avoir connu une 
situation délicate ou dangereuse, A1 a réussi à retrouver 
sa STABILITÉ et son ASSURANCE. 

* Après une explosion atomique très haute, des substances 
radio-actives retombent dans les basses couches de 
l'atmosphére. Ce sont des RETOMBÉES, syn. fig. des € effets 
secondaires d'une action principale. 


ዚ Une peau de banane a fait tomber Grand-mére. 


1 Un agent A4 est cause de la chute de AI. 


* A4, qui TENAIT AT, le € laisse tomber volontairement, ou par 
maladresse. — Il peut dés lors dire Al m'est tombé des mains. 
J'ai laissé tomber le vase, il m'est tombé des mains et s'est cassé. 
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| Fig. A1 livre € m'est tombé des mains: j'ai trouvé ce livre 
tellement ennuyeux que je n'ai pas pu en poursuivre la 
lecture. — A4 € laisse tomber Al humain: il cesse de 
s'occuper de lui, de l'aider. 


e At, qui ne tenait pas Al, le € fait tomber volontairement ou 
par maladresse. J ai fait tomber le vase avec le manche de mon 
balai. — Jeannot a fait tomber Sylviane en lui faisant un CROC- 
EN-JAMBE, syn. un CROCHE-PIED: au passage, intentionnelle- 
ment, il lui a attrapé la cheville avec son propre pied. — Fig. 
A4 € met des peaux de bananes sous les pas de A1: il emploie 
des ruses pour faire échouer les projets de A1. 


sa position normale, le haut en bas, ou le fait passer de la 
verticale à l'horizontale. A4 agit souvent involontairement. 
— Al est solide. En quittant la salle, les spectateurs ont ren- 
versé plusieurs chaises. — A1 liquide. Luc renverse un verre 
de vin. Son contenu se renverse sur la table. — L'automobiliste 
maladroit a renversé un poteau indicateur / un piéton. — Fig. 
Cette nouvelle me renverse. Elle est RENVERSANTE (fam.): 
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elle me déséquilibre, me stupéfie. — ና C'est le monde 

renversé! : les HIÉRARCHIES ne sont pas respectées. 

- A4 TERRASSE Al. Le lutteur a terrassé son adversaire: 1 l'a 
fait tomber et le maintient à terre. Fig. Une maladie, un 
choc émotionnel terrasse ላ] : lui óte sa force. 


e A4 CULBUTE A1 : il le fait tomber en le bousculant. 


Emploi tr. fam. d'origine méridionale, A4 € tombe la veste: 
longtemps réticent par souci de bienséance, A4 finit par 
ôter sa veste pour être plus à son aise, notamment s'il fait 
chaud, ou s'il est invité à le faire. 


| Fig. et fam. A4 € tombe les filles: c'est un séducteur, un Don 


2. Syn. A4 JETTE AI (voir l'article JETER). Juan, un TOMBEUR, qui SÉDUIT les jeunes filles, et peut-étre 
° Syn. intensif, A4 PRÉCIPITE un objet A1 dans le vide (litt.). méme les culbute (fam.): les fait tomber sur un lit. Elles 
Les défenseurs du cháteau fort précipitent des blocs de pierre € SUCCOMBENT aux charmes de A4 (litt. et ironique). 
sur les assaillants. * Dans le domaine sportif, A4 a été le tombeur de Al: A4 
3. Syn. A4 ABAT volontairement, lorsqu'il est humain, un A1 est responsable de la défaite de A1. 
qui a normalement une position verticale au sol: II. La voiture de Max est tombée en panne, et lui-méme est 
* un mur, un arbre. Les bucherons abattent les arbres trop tombé malade. 
vieux; ils procèdent à l'ABATTAGE de ces arbres. ው Al concret ou humain tombe (de A2, état de fonctionne- 
* un animal qu'ils TUENT dans un ABATTOIR. ment normal) en A3, état de non-fonctionnement. 
* un homme qu'ils ASSASSINENT, syn. fam. DESCENDENT, avec GR. 1. A2 n'est jamais exprimé. — 2. A3 s'exprime, selon les 
une arme à feu. cas, sous la forme d'un nom précédé des prépositions en ou 
* Emploi pr. Al s'abat sur A3: il tombe brutalement sur A3. dans, ou d'un simple adjectif. — 3. Il est ici impossible d'em- 
Une nuée de sauterelles s'abat sur les récoltes. ployer chute comme nom d'action de tomber. 
* Fig. Un grand malheur abat A1 : le DÉPRIME, lui ôte la force * Al est un solide plus ou moins fragile. Un bâtiment ayant 
de réagir. connu une période plus ou moins longue d'utilisation selon 
* Un € abat-jour, un € abat-son sont des dispositif qui orien- la nature de ses murs, € tombe en ruine: ayant cessé d'étre 
tent la lumiere, le son, vers le bas. utilisé et donc entretenu, il se défait peu à peu, subit des 
DÉGRADATIONS, se DÉGRADE; A1 ne pourra étre utilisé de 
4. Syn. A4 RABAT AL: il l'amène à un niveau plus bas (au pro- nouveau que sil est RESTAURÉ; il S'AFFAISSE: tombe sous le 
pre et au fig). Le garagiste rabat le capot de la voiture. — Le propre poids de sa partie supérieure, et finit par S'ÉCROULER, 
commercant rabat 10% sur la facture de son client; il lui fait syn. plus rare CROULER, en un tas informe. — A1, objet fragile, 
un RABAIS de 10%. vieux tissu, vieux papier, € tombe en poussiére. 
Emplois pr. Jean, qui désirait une Mercédes se rabat sur une * Fig. A1 humain € CROULE sous le travail: il est épuisé, 
Fiat plus économique. — L'automobiliste, aprés une accéléra- accablé par la quantité de travail qu'il doit accomplir. 
tion et un dépassement, se rabat à droite. 
Al est un moteur, une machine, un véhicule à moteur qui, 
5. Syn. A4 RENVERSE A] concret: il le fait tomber à l'ENVERS de ayant fonctionné normalement pendant un certain temps, 


€ tombe en PANNE: A1 cesse soudainement de fonctionner: 
si l'on veut qu'il fonctionne à nouveau, il faut le faire 
DÉPANNER par un DÉPANNEUR Ad, spécialiste du DÉPAN- 
NAGE, à moins quil ne s'agisse que d'une simple € panne 
d'essence. — Al humain tombe en panne si son véhicule 
tombe en panne. — Fig. A4 humain préte quelque temps à 
Al l'objet dont il a besoin, et ainsi A4 humain ou concret 


dépanne Al. — Al retombe en panne: Al tombe à nouveau 
en panne. Source d'énergie naturelle, notamment pour les 
bateaux à voile, il arrive que le vent tombe: le vent s'arrête 
de souffler (ant. Le vent se LÈVE). — Mettre un voilier en 
paune, cest en réduire la voilure pour le soustraire à 
l'action du vent, afin qu'il ralcntisse ct s'arrête. 


Al est humain. 


e Al € tombe en ARRÊT / CONTEMPLATION / EXTASE devant A4: 
frappé, FASCINÉ par la beauté de A4 qu'il découvre soudain, 
Al s'arrête de marcher, de bouger. Il s'EXTASIE devant A4. 


* Al € tombe amoureux de A4: A1 se met à éprouver de 
l'amour pour A4: il n'est plus maitre de lui. Si ce sentiment 
est soudain et violent, A1 € a le coup de foudre pour Ad. 


* Al € tombe malade: alors qu'il était en bonne santé, Al est 
soudain atteint par une maladie. A1, guéri de sa maladie, 
RECHUTE: il retombe malade, est victime d'une RECHUTE. 


° Al € retombe en enfance: Al très âgé, SÉNILE, se comporte 
à nouveau comme l'enfant quil a été au début de sa vie. 


° ላ] € tombe raide (mort): alors qu'il était bien vivant, Al 
meurt soudainement et son cadavre est allongé sur le sol. 


IV Tu tombes bien, j'allais justement te téléphoner! 


1 


[11.6 symbolisme de la chute. 


ላ] tombe bien ou mal (de A2, le ciel, sur A3 humain qui nc 
s'y attendait pas). C'est l'effet du HASARD. 


* A1 humain ou événement, ça, € tombe bien / à pic / du ciel: 
Al est considéré comme un bienfait divin, une BÉNÉDICTION, 
une CHANCE, une AUBAINE; Al arrive € au bon moment, 
quand on en avait justement besoin. Paul a fait cadeau d'une 
montre à Marie, et c'est bien tombé, elle venait justement de 
casser la sienne. 


e Al humain ou évènement, ça, € tombe mal: A1 cst consi- 
déré comme une MALÉDICTION, une MALCHANCE, une TUILE 
(fam., à cause des tuiles qui peuvent tomber d'un toit sur la 
téte d'un passant, du fait du vent); A1 arrive € au mauvais 
moment. Paul voulait passer voir Marie, mais c'est mal tombé, 
elle était invitée chez des amis. — La malchance s'ABAT sur A3. 


e Al concret € est tombé entre les mains / sous les yeux de A3: 
A3 est entré par hasard en possession de A1; par un moyen 
quelconque, Al est arrivé jusqu'à A3, alors que ce dernier 
aurait dà en ignorer l'existence. Des documents. militaires 
ultra-secrets sont tombés entre les mains de l'ennemi. 


TÓT & 
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2. Al humain tombe sur A3: il le trouve ou le rencontre 


par HASARD. 


C'est une COÏNCIDENCE. Je ne suis allé que deux fois à 
Bruxelles, à deux ans d'intervalle, et les deux fois, dans deux 
rues différentes, je suis tombé sur une personne que je con- 
naissais. — En rangeunt mes affaires, je suis tombé sur un 
document que je croyais avoir perdu. 


e Al humain tombe sur un os: Al trouve un os, dangereux 
pour ses dents, dans la nourriture qu'il est en train de 
manger. — Fig. Al humain € tombe sur un os: Al rencon- 
tre une difficulté, un obstacle auquel il ne s'attendait pas 
et quil va lui falloir surmonter. 


* Al événement tombe à une certaine date ou pendant une 
certaine période, A1 COINCIDE avec cette date. Pâques, qui 
est une féte mobile, ne tombe jamais deux ans de suite à la 
méme date. — Quand le 14 jvillet (jour de la féte nationale 
en France) tombe un lundi, cela fait un long week-end de 
repos. — Al € tombe pile (fam.) à une certaine date: Al 
tombe trés exactement à cette date. 


La CHUTE symbole de RUINE. Al humain € est tombé bien 
bas; il est maintenant € au plus bas (d'une échelle 
virtuelle); c'est une DÉGRINGOLADE (fam.) 


e Sur le plan moral: ላ] n'a plus ni principes ni valeurs; il 
est en pleine DÉCHÉANCE morale. 


* Surle plan culturel et politique: A1, groupe d'humains ou 
style de ce groupe, est DÉCADENT, en pleine DÉCADENCE, 
aprés avoir connu une période brillante. 


e Sur le plan social ou professionnel: ላ] est DÉCHU de sa 
position, il connait la DÉCHÉANCE, aprés avoir occupé un 
rang social élevé. Sans ressources, il va peut-étre € étre 
dans la DECHE (fam.). — A1 € est tombé dans l'estime de ses 
supérieurs, camarades, amis: il a perdu leur estime. 


TÓT et TARD, adv. 


1 Les paresseux se couchent tôt et se lèvent tard. 


1 


[ 11.8 personnc qui parle situe l'action qui se passe tôt ou tard 


dans une certaine duréc, précisée par le contexte. 


A1 fait une action A2 tôt: au DÉBUT de la période initiale de 
cctte DURÉE. — Il la fait tard: à la FIN de sa période finale. 


e Dans l'espace d'une journée. Nous sommes partis tôt, syn. 
€ de bonne heure, et nous sommes rentrés tard. syn. TARDIVE- 
MENT. — On pcut préciser: € tôt le matin, € tard le soir, 
€ tard dans la soirée / dans la nuit.— € Il se fait tard: la soirée 
savance. — Nous nous sommes bien amusés à cette soirée et 
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nous sommes rentrés € le plus tard possible. — Minuit est une 
heure bien TARDIVE pour rentrer! 


+ Dans l'espace d'une année. Pâques est tombé tard, en l'an 2000. 


* Dans l'espace d'une vie. Max sest marié tard, déjà ágé, syn. 
€ sur le tard: dans la vieillesse, phase finale de la vie. — Ant. 
Léa sest mariée jeune, € de bonne heure; il y avait entre elle et 
son mari une grande différence d'âge. — Sur le tard, ce fervent 
révolutionnaire était devenu un farouche conservateur. 


«ና Tard dans + nom d'un espace de temps quelconque: 
tard dans la matinée / l'après-midi / la soirée / la semaine / 
le mois / l'année. 


Tard et tót signalent des MOMENTS hors normes. 


° Les paresseux se couchent tôt: plus tôt que l'heure 
moyenne, habituelle, normale du coucher. — Ils se lévent 
tard: plus tard que l'heure normale du lever. 


° Le tót et le tard sont susceptibles de degrés. Au printemps, 
il est un peu / bien / trop tót pour se baigner dans la Man- 
che, l'eau est encore trés froide; c'est PRÉMATURÉ ! Le 
€ moment favorable n'est pas encore arrivé. — Mozart est 
mort PRÉMATURÉMENT : trop tôt, plus tôt qu'il n'aurait été 
normal; sa mort était prématurée. — Au printemps, il est un 
peu / bien / trop tard pour faire du shi dans les Vosges, il n'y 
a plus de neige: le € moment favorable est passé. 


° PR. Il n'est jamais trop tard pour bien faire. — PR. Mieux 
vaut tard que jamais. 


Par rapport au moment où parle le locuteur, en pensant à 
l'AVENIR et étant donné l'espace de temps quil envisage. 


e Par rapport à une année. Nous allons BIENTÔT partir en 
vacances, dans une quinzaine de jours, syn. PROCHAINEMENT. 
Syn. litt. Notre départ est PROCHE. — Ant. Nous partirons tard, 
cette année: dans trois mois, pas avant le mois de septembre. 


* Par rapport à une journée ou à quelques heures. Nous 
allons bientót partir: dans quelques minutes. 


* Syn. intensif, quel que soit l'espace de temps. Notre départ 
est IMMINENT; je vous avise de l'IMMINENCE de notre départ. 


* Nous mourrons tous, € tót ou tard: la chose est certaine 
mais le moment où elle se produira est incertain. 


° Eric a été mal reçu chez Marc, il n'y retournera € pas de 
SITÓT: pas bientót, peut-étre jamais. 


° € Il me TARDE (litt.) de partir en vacances: je sais que j'y 
partirai mais je trouve le temps long. — Syn. J'ai HÂTE (plus 
usuel) de partir. 
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Un évènement peut être situé dans le temps par rapport 

à un autre. 

Le mariage de Jean et de Sylvie a eu lieu plus tôt que celui de 

Max et de Léa. — Avec précision du DÉCALAGE dans le temps: 

ils se sont mariés un an plus tôt. — Max et Léa se sont mariés un 

an plus tard. 

* € Pas plus tard qu'hier j'ai appris que Max et Léa divorcent: 
hier même, c'est-à-dire tout récemment. 

* Le cortège officiel est passé sans encombre. Une minute plus 
tard une bombe explosait ! 


Al est PRÉCOCE: il survient ou se développe plus tôt que la 
moyenne des événements ou étres du méme genre. Ant. il 
est TARDIF. 


e Al est une PLANTE qui murit plus tôt que les autres d'espèces 
voisines. Elle est précoce, syn. HÁTIVE. Ant. une plante tardive. 


* Al est un phénoméne naturel ou une action. Une neige 
précoce est tombée dès le mois de novembre; elle est tombée 
PRÉCOCEMENT. — Une neige tardive est encore tombée au 
mois davril; elle est tombée TARDIVEMENT. — Heurettse- 
ment, le diagnostic de la tumeur de Julie a été précoce: on 
va pouvoir la guérir. 

* Al est un ENFANT dont le développement intellectuel ou 
artistique est trés rapide: un SURDOUÉ est un enfant pré- 
coce, dune grande PRÉCOCITÉ, qui montre des dons préco- 
ces pour le calcul, la musique, le dessin etc. S'il est d'une 
précocité extraordinaire, c'est un € enfant PRODIGE. Ant. il 
est € en retard, voir ci-dessous 11, 2. 


Tót deuxiéme élément de composés. 


Un coup de feu est parti. AUSSITÓT les gens se sont mis à courir 
dans tous les sens. La conséquence du coup de feu a été IMMÉ- 
DIATE. (masc.: IMMÉDIAT). Les gens se sont mis à courir IMMÉ- 
DIATEMENT, syn. fam. ILLICO, syn. litt. € sur-le-champ: les 
deux événements se sont succédé sans interruption. 


* Loc. conj. € aussitót que + phrase. Venez me voir aussitót 
que vous pourrez. Syn. DES que vous pourrez. — Avec ellipse 
du verbe. Je reviendrai aussitôt que possible, syn. dès que 
possible, syn. € le plus tót possible. 


* Dans un récit au passé, aussitót que s'associe facilement 
avec un passé antérieur et un passé simple, sans toutefois 


exclure le passé composé. Aussitót qu'il fut entré, il alluma 
la télévision. 


° GR. Aussitôt et SITÔT peuvent s'employer en tête de phrase 


devant un participe passé. Aussitót / Sitót entré, il a allumé 
la télévision. 


° Syn. Il ና n'a pas PLUTÔT été rentré qu'il a allumé la télévi- 
sion, syn. il était € à PEINE rentré qu'il l'allumait. 

* € Aussitôt dit, aussitôt fait, € sitôt dit, sitôt fait: la décision 
prise est immédiatement appliquée. Mets le couvert, Jean- 
not, dit Sylvie. Aussitôt dit, aussitôt fait, le couvert est mis! 


Z Ant. Al TARDE à A2 inf. 


Il fait A2 plus tard qu'il n'aurait été normal. Jeannot tarde à 
faire ses devoirs. — Vous avez beaucoup tardé! Que s'est-il 
passé ?: vous arrivez plus tard que je ne pensais; je vous ai 
ATTENDU longtemps. 

e Un AI abstrait TARDIF arrive trop tard. Vos remords tardifs 
ne m énmeuvent pas. 

* Al € ne tarde pas à A2 inf.: syn. Al fait A2 € sans tarder: 
il le fait trés VITE. Jean ne va pas tarder à rentrer: il va ren- 
trer bientót. 

e Al humain S'ATTARDE dans / sur / etc. A2 ou à faire A2 inf.: 
Al s'arrête dans sa marche, prend le temps d'interrompre 
son activité principale pour consacrer quelque temps à A2, 
activité secondaire. Nous nous sommes attardés devant les 
vitrines des Grands Magasins. — Jeannot a bâclé ses devoirs 
parce qu'il s'est attardé à regarder la télévision. 


II. J'aurai fini ce travail-ci dans une semaine au plus tard 
et celui-là dans un mois au plus tót. 


O Al situe dans le temps l'action A2 qui se passe tôt ou tard par 
rapport à un repére plus ou moins précis de date ou d'heure 
qu'il a pu s'engager à respecter, envers un A3 humain. 


1 Jarriverai dans 15 jours € au plus tard: certainement pas APRÈS 
15 jours, plutót AVANT. — A1 ANTICIPE son retour: il revient 
avant la date fixée. — Son retour est ANTICIPÉ, il rentre par ANTI- 
CIPATION. — S'il fait un récit, il peut € anticiper sur la suite des 
événements: ne pas respecter l'ordre chronologique et dire 
plus tót ce qui se passe en réalité plus tard. 

e Jarriverai dans une semaine € au plus tôt: certainement 
pas avant une semaine, plutót aprés. Il est possible que je 
RETARDE sur la date fixée. 

* Al, montre, pendule, retarde: elle marque une heure 
ANTÉRIEURE à l'heure exacte. — Ant. elle AVANCE: elle mar- 
que une heure POSTÉRIEURE à l'heure exacte. 

* Al humain retarde sur A2: il ne va pas aussi VITE que A2, 
qui peut étre un mobile en déplacement ou le train du 
progres. Tu retardes! (fam.): tu n'es pas € à la MODE, syn. 
€ à la page. 

* Si Al ne peut pas tenir le DÉLAI fixé: le temps auquel il s'est 
engagé envers A3 pour l'action en cause, il demande à ላን un 
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délui supplémentaire. -- A3 ና accorde un délai à Al, un 
€ dernier délai, un ና délai de grâce, lui permet de tenir son 
engagement € dans un délai de huit jours ou au contraire 
exige quil le fasse € à bref délai ou méme € sans délai. 


Le RETARD est lespace de temps dépassant la durée nor- 
male ou prévue. Ant. l'AVANCE. 


* Al € prend du retard (en général préj.): il va trop LENTE- 
MENT pour arriver € à l'heure (juste). — Ant. il € prend de 
l'avance (en général, mélioratif): il va trop VITE pour arriver 
€ à l'heure (juste). — Le train € a pris du retard ; nous allons 
arriver € en retard. 


e Syn. fig. Notre affaire PIÉTINE: elle n'avance pas ; nous pre- 
nons du retard sur le CALENDRIER prévu. 


* Al € esten retard; c est un RETARDATAIRE. — Ant. il € est en 
avance. Tw arrives enfin! Ce n'est pas trop tót! tu es en 
retard! — Te voilà déjà? Tu es en avance. — Soyez € à 
l'heure! On n'attendra pas les retardataires. — A1 € a du 
retard. — Le train a du retard; il a un retard d'une heure. — 
Luc paye son loyer € avec retard, ant. € sans retard. — Ala 
du courrier, du travail en retard. — Al enfant a € un retard 
de langage: il parle trés tard; il est en retard sur la moyenne 
des enfants de son áge: il est ARRIÉRÉ (vieux). 


e Dans la perspective d'une croyance au PROGRÈS irréversi- 
ble de l'humanité, de la civilisation et de la qualité de vie 
des hommes. Certains peuples sont en retard ; ont un retard 
de cent ans sur des civilisations plus AVANCÉES. 


A3 RETARDE ou AVANCE AI qui devait faire A2 à un 
moment précis. 


Une panne de métro m'a retardé. — Elle ma € mis en retard. 
Au lieu de prendre le métro j'ai pris un taxi; ça ma avancé. 


° € Je m'avance: je ne fais pas mon travail au jour le jour. 
janticipe sur le travail à faire les jours suivants. 


* Al ou À3 retarde / avance A2 action: il est cause que A2 
aura lieu plus tard / plus tót que prévu; ant. il avance A2. 
— Le recteur a retardé / avancé de quelques jours la procla- 
mation des résultats d'examens. 


Syn. de A1 retarde A2 (avec ou sans précision du moment 
où A2 pourra avoir lieu). 


e Al REPOUSSE A2. Le recteur a repoussé la proclamation des 
résultats à une date ULTÉRIEURE. Les résultats seront connus 
ULTÉRIEUREMENT. 


* Al REMET A2. ll € a remis à plus tard la proclamation des 
résultats; € c'est partie remise. 
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e ላ] RENVOIE À2. Le président du tribunal a renvoyé l'affaire 
d'Éric à la rentrée. — Al renvoie A2 € aux calendes 
grecques: A2 n'aura JAMAIS lieu; les CALENDES font partie 
du calendrier des Romains, pas des Grecs. 


+ Al AJOURNE A2 action. L'audience du tribunal est ajournée: 
elle aura lieu une autre fois. — L'avocat a demandé l'AJOUR- 
NEMENT de l'audience. — Al ajourne A2 humain. Les candi- 
dats qui ont une note trop faible sont ajournés: ils devront se 
représenter à une session ultérieure. 

e A] DIFFÈRE A2. Luc a différé le payement de son loyer; il a 
différé de le payer. 

* ላ] SURSOIT à A2 (en langage juridique). L administration 
sursoit à l'expulsion des locataires insolvables. — Ils ont 
obtenu un SURSIS: un délai pour s'acquitter de leur dette. 


avec Al € serre la main à A2; Al et A2 € se serrent la main: 
pour se saluer quand ils se rencontrent ou se quittent). 


* A1 € se touche le FRONT quand une idée évidente lui tra- 
verse soudain l'esprit. 

e A] CARESSE (verbe) A2; il lui fait des CARESSES (nom): il 
passe doucement sa main sur une partie du corps de A2. 
A2 trouve Al CARESSANT et aime ses caresses. Mais si ላ] 
lui est désagréable A2 le prie de cesser ses ATTOUCHE- 
MENTS (péj.). 


Al humain touche A2 concret. 


Al, avec la main, intentionnellement, entre en CONTACT 
avec l'objet matériel A2 pour en apprendre quelque chose. 
Sylvie touche le fer à repasser pour sentir s'il est assez chaud. 
— Touche ce velours, seus comme il est doux! — Al € touche 


5. Al souhaite que A2 ait lieu € le plus tard possible. du bois, par superstition quand il vient de parler d'un bon- 
* Parce qu'il est incertain sur la conduite à tenir: il ATER- heur pour ne pas avoir, bientót, à parler d'un malheur. — 
MOIE et ses ATERMOIEMENTS exaspèrent A3. Fig. Al € touche de l'argent: il le reçoit, à l'origine dans sa 
e Parce que A2 ne lui parait pas souhaitable. Il TEMPORISE: il fait main, mais aussi de toute autre façon. Luc touche sa paye à 
exprès de € perdre du temps, il use de procédés DILATOIRES. la fin du mois par virement bancaire. 
TOUCHER a ላ1 humain touche à A2 concret. 


Il touche A2 avec le risque de l'ENTAMER en commençant à 
l'utiliser, ou de l'ABIMER. Dans les musées, Ne pas toucher 
aux objets exposés: défense d'y mettre la main. — € Pas 
touche! (fam.): interdiction absolue de toucher à A2. — 
Quand aucun A1 n'a jamais touché à A2, A2 est INTACT, pas 
entamé, pas abimé. 


A TACT-: base savante d'origine latine servant à former des déri- 
vés exprimant l'idée de toucher. 


L Jean touche Paul à l'épaule. 


1 ለ] touche A2 (en un point A3); il touche le A3 de A2; 1 tou- 
che à A2. 


* Al tend la MAIN, jusqu'à ce qu'il n'y ait plus aucun ESPACE 
entre sa main et une partie de A2; sa main ENTRE en CON- 
TACT avec A2. 


* Inf. employé comme nom: le TOUCHER, syn. vieux le TACT 
(pour son emploi usuel, voir III, 2), nom d'un des cinq 
SENS: capacité de sentir par la PEAU. Les aveugles recon- 
naissent beaucoup de choses € au toucher: rien qu'en les 
touchant. Les caractéres BRAILLE (du nom de l'inventeur), 
systéme de points en saillie, leur permettent de lire avec 
les doigts. Un roman édité en braille. 


* Fig. Al na pas touché à son argent: il l'a économisé. — A1 
touche à cet argent: il commence à le dépenser. — Max n'a 
pas touclié à son déjeuner: il n'a rien mangé. — On a touclié 
à tous les sujets d'actualité: on en a parlé un peu, pas à 
fond. — Un € touche-à-tout s'occupe d'une foule de choses 
mais d'aucune sérieusement. — € Avec son air de ne pas y 
toucher, A1 est très efficace : il agit discrètement, sans se 
faire remarquer. — Une € Sainte Nitouche: une fille hypo- 
crite qui fait le mal sans avoir l'air d'y toucher. 


5. Syn. intensif, A1 TÂTE A2 concret: il le touche à plusieurs reprises 


° pour trouver quelque chose. Paul tâte le mur dans l'obscurité 
2. Al et A2 sont humains: l'un et l'autre éprouvent une SEN- 


SATION TACTILE. 


A], intentionnellement, pour attirer l'attention de A2, tou- 
che une partie du corps de A2 (par ex. l'épaule). TOPE-LÀ! 
A] et A2, surtout en milieu rural, € se touchent la main: ils 
se les claquent rapidement l'une sur l'autre pour signifier 
qu'une affaire est conclue entre eux. (À ne pas confondre 
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pour trouver le bouton électrique. — Il le cherche € à TÂTONS, 
syn. il TÂTONNE: il cherche de façon hésitante. — Fig. J'ai 
longtemps tâtonné avant de trouver le plan de ma thëse. 


* pour en apprendre quelque chose. Je táte les poires pour 
voir celles qui sont mures. — Fig. A1 € táte le terrain avant 
de se décider; il essaye de se faire une idée des consé- 
quences de sa décision. — A1 € se táte (fam.): il pèse le 
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pour et le contre avant de se décider. — Avant de trouver 
la bonne solution à un probléme, A1 tátonne: il fait de 
nombreux essais, sans méthode bien précise; il procede 
par TATONNEMENTS. 


lui a échappé. — Nous avons frólé la catastrophe; heureuse- 
ment, nous sommes sains et saufs. 
ዚ L'avion touche au but; il va toucher terre. 


ኡሁ 3 , ገ , . d 
6. Al PALPE A2, un corps souple, notamment en médecine: il Au terme d'un trajet, d'une recherche, AI touche A2: il 


táte, en appuyant légèrement. Le médecin palpe le foie du 

malade. — A1 peut être un robot muni de PALPEURS, sensi- 

ble à de faibles variations de chaleur, de surface. 

* Fig. Syn. vulg. de toucher (de l'argent): Marc a palpé une 
forte somme! 


A] FROTTE A2, exerce un FROTTEMENT sur A2: Al, en contact 
avec une surface plus ou moins importante de A2 se déplace 
rapidement dans un mouvement de va-et-vient. Il faut frotter 
le parquet ciré avec un chiffon de laine pour le faire briller. — 
Manger du pain frotté d'ail est très bon pour la santé. 


e Al, MASSEUR de son métier, MASSE ለ2, lui fait un 
MASSAGE: il touche certaines parties de son corps en 
appuyant et en frottant, pour assouplir ses muscles ou ses 
articulations. S'il les frotte rapidement avec un liquide, 
dans un but curatif, il le FRICTIONNE, lui fait une FRICTION. 


* Fig. Paul est frotté de chinois: il en a quelques notions 
superficielles. — Ne vous frottez pas à un adversaire plus fort 
que vous. — PR. Qui s'y frotte s'y pique (comme à un char- 
don, à des orties ou à un porc-épic). — Il y a eu des frotte- 
ments entre Max et Léa; il y a entre eux des points de 
friction: ils se contrarient mutuellement. 


Al humain ou non, intentionnellement ou non, avec la main 
ou autre chose, entre en contact avec A2. En faisant marche 
arrière, j'ai touché le parapet. — Dans les embouteillages, les voi- 
tures sont € à touche-touche (fam.): l'avant de l'une touche 
l'arrière de l'autre, ou presque. — L'enfant a plongé dans la 
rivière, il a touché le fond puis est remonté à la surface. 

* Al concret entre en contact avec A2. Une branche d'arbre 

touche le cavalier. 


Syn. faibles, Al FRÓLE, syn. EFFLEURE A2: à proximité de 
A2, en mouvement, il le touche à peine, très légèrement. La 
branche a frólé, effleuré le cavalier. 


e Fig. Al effleure A2 abstrait: 1 'ABORDE consciemment, 
mais ne l'approfondit pas. Nous n'avons fait queffleurer ce 
probléme qui était hors du sujet. — Syn. Al € touche un 
mot / deux mots d'une question à un interlocuteur: il lui en 
parle un peu, de façon superficielle. 


* Al frôle A2: en toute inconscience, il s'approche de A2, 
mais ne l'atteint pas. Le détective a frôlé la vérité, mais elle 


ATTEINT A2. 


D^ Al touche à A2: il atteint presque A2. 


1 ለ] concret en déplacement touche A2: il l'atteint effective- 


ment. La flèche touche la cible. — L'avion touche terre. — Le 
bateau touche le quai. — L'épidémie touche la région: elle 
l'atteint (souvent aprés d'autres). 


* Al € touche à A2, le port, le but: il l'atteint presque, il est sur 
le point de l'atteindre. Nous touchons / Le bateau touche au 
port, nous allons bientót débarquer: nous sommes presque arri- 
vés. — Fig. Jean voulait devenir directeur, il € touche au but. 


* Une question qui touche à l'histoire romaine (ou à un 
autre sujet) a un rapport indirect avec elle. 


Al humain touche A2 humain: il a quelque chose à lui 
communiquer, il le recherche et sa recherche aboutit. Jean 
a besoin d'ATTEINDRE Marc et il a fini par le toucher. Syn. il 
voulait € prendre CONTACT avec lui, syn. le CONTACTER, mais 
il a été longtemps absent. — Le journaliste € a des contacts 
dans toutes sortes de milieux: il est en RELATIONS avec beau- 
coup de gens qu'il peut contacter à l'occasion 


II. Au cours de la fusillade, un tireur a touché un passant. 
D» Al touche A2, ou touche à A2 de façon à modifier son état. 


1 ለ] humain touche A2 vivant (en A3) avee A4, une arme. 


A4 touche ^2: le BLESSE plus ou moins gravement. Au cours 

de la fusillade, un franc-tireur a touché un passant. — Le pas- 
sant a été touché. — Quand l'ESCRIMEUR touche son adver- 
saire d'un coup de FLEURET, il fait une touche. De méme 
quand le pêcheur sent que le poisson touche à l'hameçon, 
c'est une touche. 


| Fig. Al, femme, € fait une touche: clle plait à un homme 
qui la désire soudain. 


Fig. Al touche A2: lui proeure une émotion. 


Cet enfant me touche le coeur; il me touche par sa gentillesse: il 
m'ATTENDRIT, il est TOUCHANT. — La gentillesse de cet enfant me 
touche, sa gentillesse est touchante, syn. intensif ÉMOUVANTE. — 
Je suis (trés) touché que vous ayez pensé à m écrire. — Le style 
grandiloquent de cet auteur ne me touche pas: syn. il me € laisse 
froid, INDIFFÉRENT. — Léa € a été touchée au vif par les paroles 
cinglantes de Max: elle a été blessée. 
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* Al € a du TACT s'il sait dire à A2 ce qui lui sera agréable 
et ne le BLESSERA pas. 


Une € TOUCHE de peinture. 


Al, peintre, peint € à petites touches, avec un PINCEAU fin, ou 
€ à larges touches avec une BROSSE. — Fig. Une touche: un 
détail. Un bouquet de fleurs met une touche de gaité, dans cette 
pièce sombre. — La touche de A1 humain: son aspect (fam.). 
Avec ses robes extravagantes, Alice a une drôle de touche! 


Une TOUCHE est la partie d'un clavier (piano, machine à 
écrire, etc.) que l'utilisateur enfonce avec le doigt pour la 
faire fonctionner. — Le toucher de Al pianiste: sa manière 
personnelle de toucher les touches de l'instrument et d'en 
obtenir certains effets sonores. 


Al, peintre, couturiére, auteur, RETOUCHE A2, tableau, 
vétement, roman, il y fait une RETOUCHE: il travaille une 
seconde fois sur A2 préalablement considéré comme fini, 
pour corriger certains détails. 


La € pierre de touche. 


C'est une pierre spéciale sur laquelle on FROTTE légèrement des 
objets métalliques pour contróler sils sont bien en or ou en 
argent. — Fig. Un critére. Ces gens-là aiment la bonne cuisine? Ils 
sont pacifiques! C'est la pierre de touche pense Marie. 


IV Le champ de Pierre touche à celui de Paul. 


1 Al concret touche (à) A2 concret. 


Il n'y a aucun espace entre ላ] et A2; c'est un état durable, 
qu'il résulte ou non d'un mouvement antérieur. Dans cette 
chambre, le lit touche l'armoire. — L'armoire et le lit se tou- 
chent. — Le champ de Pierre touche à celui de Paul. — Le 
champ de Pierre et celui de Paul se touchent, syn. ils sont 
CONTIGUS, syn. le champ de Pierre est AYTENANT à celui de 
Paul; leurs deux champs sont attenants, syn. sav. ADJACENTS. 
* Deux maisons sont MITOYENNES; elles se touchent par un 
€ mur mitoyen. La MITOYENNETÉ des clótures est la source 
de nombreux procés. 
° PR. Les extrêmes se touchent: lorsqu'on exagère, dans un 
sens ou dans l'autre, on arrive au méme résultat. 


En langage de géométrie. 

Des ና angles ADJACENTS ont un côté et un sommet 

communs: ils se touchent par ce cóté et ce sommet. 

* Al, un plan, une ligne, est TANGENT(E) à A2, une surface, 
à un autre plan, sil ne touche A2 qu'en un seul point. — La 
TANGENTE à une courbe, à un cercle est une ligne qui ny 
touche qu'en un seul point, c'est à dire trés peu. — Fig. A1 
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humain € prend lu tangente: ayant à peine participé à une 
réunion, il s'esquive. 


3. En langage sportif. 


Anglicisme, sans rapport de sens trés clair avec les emplois 
ci-dessus, la € ligue de touclie: limite latérale du terrain de 
jeu, au football et au rugby. — Al humain € est mis sur la 
touche: il est à l'écart des autres joueurs, dans une position 
d'inactivité. Fig. Il cesse de jouer un róle important. 


TOURNER, v. et TOUR, n.m. 


D] Voir aussi les articles ROND et ROULER. 


A -GYR(O)- / GIRO-, -GYRE / -GIRE: base savante d'origine grec- 
que servant à former des mots exprimant l'idée de tourner. 


1 La terre tourne autour du soleil en 365 jours. 


1 AI, animé d'un MOUVEMENT CIRCULAIRE, ou approximative- 


ment circulaire, tourne AUTOUR de A2, un CENTRE fixe ou 
concu comme fixe. 


Une ROUE tourne autour de l'essieu. — La terre tourne autour 
du soleil en 365 jours. Syn. Elle en fait le tour en 365 jours. 
Syn. sav. La RÉVOLUTION de la terre autour du soleil est de 
365 jours. C'est un € tonr COMPLET de 360 DEGRÉS, le POINT 
d'ARRIVÉE coincidant avec le point de DÉPART. 


* [| n'est pas nécessaire que le CENTRE du CERCLE soit maté- 
rialisé. Les enfants € tournent en ROND, ils font une RONDE. 


° Le SENS d'un mouvement circulaire est indiqué par celui 
des € AIGUILLES d'une MONTRE: A1 tourne € dans le sens des 
aiguilles d'une montre ou € dans le sens inverse des aiguilles 
d'une montre. Fig. Jeannot a fait € un tour d'horloge, syn. le 
tour du cadran: il a dormi douze heures. Pendant son som- 
meil, les aiguilles de la pendule ont fait un tonr complet 
sur le CADRAN. 


* Fig. Al humain € tourne autour du pot (à l'origine, réci- 
pient contenant des aliments): il hésite, n'aborde pas 
franchement une question embarrassante. 


Al peut aussi € faire le tour d'un espace A2 pas nécessaire- 
ment rond, en SUIVANT approximativement ses LIMITES, syn. 
son POURTOUR, syn. son CONTOUR et en revenant à son point 
de départ. Les cyclistes font le tour de France. — Magellan, le 
premier, a fait le tour du monde. — Nous avons fait le tour du jar- 
din avant le diner — € Le tour du propriétaire est le tour de son 
domaine, que le propriétaire fait faire à ses visiteurs. 


* Fig. Al € fait le tour de la question: il en examine SUCCES- 
SIVEMENT, un à un, chaque aspect. — Il € fait un tour 


d'horizon: il examine l'un après l'autre tous les aspects 
dune situation. — Un € tour de table consiste à donncr la 
parole successivement à tous les participants à une réu- 
nion. — Aux élections, un € premier tour, puis un € second 
tour, permettent à tous les électeurs de s'exprimer. 


Il suffit que A1 revienne à son point dc départ après avoir 
parcouru SUCCESSIVEMENT plusieurs points qui ne soient pas 
en ligne droite pour qu'on puisse dire qu'il tourne et méme 
iourne en rond. Jeannot, ne sachant à quoi s'occuper, 
tourne en rond dans sa chambre, syn. péj. il TOURNIQUE, 
TOURNICOTE (fam.), sans rien faire d'utile. 


* Al humain va f faire un (petit) tour: une petite promenade. 


* Un commerçant ambulant, des artistes du spectacle font 
des TOURNÉES: ils vont de place en place et reviennent à 
leur point de départ. 


* Les TOURISTES font du TOURISME (de l'anglais tour: voyage 
d'agrément): à l'intérieur d'un pays donné, ils vont d'un 
lieu intéressant à un autre puis rentrent chez eux (voir 
l'article VOYAGER). 


Fig. Une ROTATION. 


C'est une SUCCESSION de personnes ou une série d'opéra- 
tions telle que la première recommence quand la dernière 
est passée: rotation des cultures dans une entreprise agri- 
cole, rotation des équipes dans une usine. 


* Plusieurs Al participent à une action communc 9 tour à 
tour: SUCCESSIVEMENT, € chacun à son tour. — Dans une file 
d'attente: Ne poussez pas, chacun son tour! — Il faut 
attendre son tour. — Ceux qui ne le font pas et essayent 
de passer avant les autres, ou, d'une façon générale 
essayent d'obtenir un avantage indu, RESQUILLENT; ce sont 
des RESQUILLEURS. 


* Un CYCLE est une SUITE de phénoménes sc renouvelant 
sans interruption dans un ordre immuable ou une suite de 
transformations d'un phénoméne avec retour périodique à 
l'état initial, ex.: le cycle des saisons. — Les saisons sont un 
phénomène CYCLIQUE. 


e Al humain RECYCLE A2 concret, transformé: lui fait subir 
une série de traitements destinés à le rendre à son état ini- 
tial et à le rendre réutilisable. Le recyclage de l'euu, du 
verre, des papiers et cartons. 


e Mais aussi € recycler des matériaux peut être les utiliser 
autrement, pas forcément les ramener à leur état premier. — 
Fig. Recycler des techniciens: ce n'est pas les ramener à leur 
niveau de connaissances originel, mais les faire entrer dans 
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une spirale ascendante de connaissances en leur faisant sui- 
vre des € stages de RECYCLAGE. 
Al ENTOURE A2 peut signifier: Al fait un € mouvement 
tournant autour de A2. 


Les auditeurs entourent lorateur et s'assoient AUTOUR de lui, 
syn. vieux, litt., ils sassoient € (tout) à l'ENTOUR. 

Il le fait en utilisant un objet A3. Sylvie entoure son cou 
d'une écharpe. 


* Al ENTOURE A2 peut signifier aussi: A] se trouve, de 
facon stable, autour de A2. De grandes foréts entourent la 
ville. — Une ile est une terre entourée d'eau. 


Les territoires situés tout autour d'une ville, dans un péri- 
mètre assez imprécis, sont ses ALENTOURS, syn. ses ENVI- 
RONS, ses PARAGES (rare). Nous avons fait une randonné aux 
environs / aux alentours de la ville, € dans ses parages. 


* Des foréts ENVIRONNENT la ville: existent autour d'elle. — 
Plus usuel, La ville est ENVIRONNÉE de foréts. — C'est un 
ENVIRONNEMENT agréable pour les habitants. 


Plus généralement, l'environnement de A2 animé est son 
MILIEU de vie, plus ou moins respectueux de la nature et plus 
ou moins favorable à sa santé, et à son bon développement. 


* Emploi pr. Dans leurs palais, les Médicis s'entouraient 
d'œuvres d'art: il y en avait beaucoup dans l'environne- 
ment qu'ils se créaient. 


* Fig. Marie entoure sa mère de prévenances et d'attentions: 
clle € est aux petits soins pour elle. — Les personnes qui 
vivent habituellement auprès de A2 constituent son 
ENTOURAGE, son MILIEU. — Les amis de Lucie l'entourent 
beaucoup depuis la mort de son mari: ils s'occupent d'elle, 
ne la laissent pas seule. 

e Fig. ENVIRON, adv. exprimant l'approximation. Cette 
miche de pain pése environ deux kilos; syn. som poids 
€ tourne autour de deux kilos, elle pése € autour de deux 
kilos, € aux alentours de deux kilos: c'est à peu prés, mais 
pas exactement son poids. 

Syn. Al ENVELOPPE (verbe) l'objet A2, notamment une mar- 

chandise pour qu'elle ne s'abime pas pendant un transport: 

il l'entoure de A3, une étoffe, d'un papier ou d'une autre 

matière souple qui le recouvre entièrement et sert d'ENVE- 

LOPPE (nom) protectrice. — A2 peut être humain. Sylvie 

senveloppe dans un châle. 

* Dans une enveloppe de papier à rabat collant, on met une let- 
tre avant de l'expédier par 18 poste. On peut aussi y mettre 
unc certaine somme dargent ayant une destination précise, 
d'où la notion በና enveloppe budgétaire, somme allouée à 
une institution, à un servicc, à l'intérieur d'un budget. 
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Syn., dans un contexte de conflit, Al, général d'armée, 
ENCERCLE A2, son adversaire. — Al CERNE A2 (verbe). Vous 
êtes cernés, rendez-vous! crient les policiers aux malfaiteurs 
retranchés dans leur maison. 


* Un CERNE (nom) est un cercle légèrement coloré, autour 
des yeux, ou sur une étoffe tachée. Léa a mal dormi, elle a 
les yeux cernés. Elle a des cernes. 


II. La terre tourne sur elle-méme en 24 heures. 


1 


Al SOLIDE tourne autour d'un AXE A2 (LIGNE IDÉALE ou arbre 
RIGIDE) situé à l'INTÉRIEUR de lui-méme, de telle maniére que 
chacun des POINTS de ce solide décrit un CERCLE. C'est un 
mouvement de ROTATION, du type de celui d'une ROUE qui 
tourne. — La terre TOURNE sur elle méme en 24 heures. — Un 
€ derviche TOURNEUR tourne sur lui-même en dansant jusqu à 
l'étourdissement. — La VALSE est une danse où un couple tourne 
sur lui méme. — Les danseuses VIREVOLTENT sur la scène de 
l'Opéra. — Les oiseaux TOURNOIENT au-dessus de nous: ils décri- 
vent des courbes, toujours dans le même espace restreint. — 
Un TOURBILLON: une masse d'air ou d'eau qui TOURBILLONNE, 
syn. tournoie rapidement. — Fig. Pris dans le tourbillon des affai- 
res, Marc na pas le temps de respirer. 


* Un mouvement de rotation continu autour d'un axe dont 
il s'écarte de plus en plus est une SPIRALE, un mouvement 
€ en spirale. 

* Un mouvement de rotation continu autour d'un axe et avec 
déplacement le long de cet axe est une hélice, un mouvement 
HÉLICOÏDAL, syn. approximatif, € en spirale. — Une HÉLICE 
d'avion, de bateau, d'HÉLICOPTÈRE, est constituée d'un arbre 
central et de plusieurs piéces plates appelées PALES. 


* Al donne l'impression d'un mouvement de rotation. J' € ai 
la téte qui tourne; syn. j'ai le TOURNIS, syn. le VERTIGE. — 
Syn. La tête me tourne. — Fig. Les succès de Lucie lui € ont 
tourné la téte: lui ont fait perdre son équilibre psychique. 


Divers objets tournants: 


* TOURNE-: premier élément de noms composés d'instru- 
ments tournants. Ex.: un TOURNEBROCHE, destiné à faire 
tourner devant le feu la BROCHE sur laquelle sont EMBRO- 
CHÉES les viandes à RÓTIR. — Un TOURNE-DISQUE destiné à 
la lecture des anciens DISQUES à 33 ou 45 tours. 


* Un TOURNEVIS est destiné à VISSER des objets que l'on veut 
faire tenir solidement avec une VIS qui tourne en spirale dans 
son € PAS DE VIS. On peut maintenir deux piéces ensemble 
puis les démonter, en utilisant une vis et un ÉCROU FILETÉS 
de la méme facon, l'union des deux constituant un BOULON. 
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- La forme de la vis sert de modèle à P€ escalier à vis, syn. 
€ escalier en COLIMAÇON qui monte en fournant autour 
d'une colonne centrale (le colimaçon, syn. ESCARGOT, 
étant un mollusque à coquille en spirale). 


* Un TOUR, destiné à la fabrication d'objets arrondis, PIVOTE 
sur lui-même, le PIVOT étant le bout de l'axe, qui repose 
sur un support fixe. 


* Une CHARNIÈRE, composée de deux pièces dont lune 
tourne autour de l'autre, permet de faire pivoter les bat- 
tants d'une porte, d'une fenêtre, etc. pour lui permettre 
de s'ouvrir ou de se fermer. 


* Un TOURNIQUET: nom de divers appareils tournant autour 
d'un pivot, notamment de celui qui sert à laisser passer 
une à une les personnes qui veulent entrer. 


* Une ROTATIVE: presse d'imprimerie à cylindres qui agis- 
sent en tournant. 


* Un GYROPHARE: une lanterne tournante placée sur le toit 
d'un véhicule prioritaire (voiture de police, ambulance). 


* Un MOTEUR tourne lorsqu'il fonctionne; en réalité c'est son 
VILEBREQUIN central qui tourne. S'il € tourne ROND, il tourne 
bien, sans à-coups d'oü fig. € ca tourne rond les choses vont 
bien, ant. € ca ne tourne pas rond: elles vont mal. 


* Une TOUPIE: jouet qui, une fois lancé, tourne tout seul sur 
lui-même. 


* Une CLÉ tourne dans la SERRURE. — A3 peut € donner un 
tour de clé, en sortant ou fermer sa porte € à double tour. 


* Un TREUIL CYLINDRIQUE sur lequel s'enroule une corde ser- 
vant à lever ou à tirer des charges. — Une POULIE: petite ROUE 
sur laquelle s'enroule une corde, servant à lever des charges 
moins lourdes que le treuil. L'un et l'autre sont mis en mou- 
vement par une MANIVELLE, piéce mécanique maniable 
qu'on tourne pour entrainer la rotation d'un axe. Les ancien- 
nes caméras avaient une manivelle, doü On tourne!: on 
commence à filmer et € tourner un film. — Le TOURNAGE de 
ce film a pris plusieurs semaines. 


° Les MEULES d'un MOULIN, mues par des ailes qui tournent 


au vent ou par une ROUE actionnée par le courant d'une 
rivière, etc. 


A3 tourne Al en lui imprimant un mouvement de rotation. 


* Dans la vie courante, A3 humain a l'occasion de tourner 
autour d'un axe toutes sortes de choses: la page d'un livre, 
la poignée de la porte, le bouton de la radio, etc. — Fig. A3 
€ tourne la page: il décide d'oublier le passé. 


* À3 est un TOURNEUR, ouvrier qui tourne des objets en bois ou 
en métal sur un tour, pour leur donner une forme circulaire. 


* A3 est un POTIER qui tourne à l'aide de son tour divers réci- 
pients de forme RONDE, notamment des POTS de TERRE, 
des VASES qui, au fur et à mesure, € prennent TOURNURE: 
commencent à se réaliser. — D'où, fig. A1, concret ou abs- 
trait € a bonne / mauvaise tournure: parait bien ou mal. 
Les évènements prennent bonne tournure. — Notamment, 
en ce qui concerne le langage: A2 € tourne bien ses 
phrases: ses € tournures de phrases sont élégantes. — Un 
compliment bien tourné fait plaisir. 


Ill. Pour aller à la gare, tournez à droite, puis à gauche. 
1 Al tourue: il effectue une rotation INCOMPLÈTE, inférieure à 


360 DEGRÉS: il change de DIRECTION. 


€ Le vent tourne; il tourne à lest / à l'ouest. — Fig. La situation 
est en train d'évoluer. — Au CARREFOUR de deux voies qui se 
coupent à ANGLE DROIT, A1 tourne, syn. BIFURQUE à DROITE ou 
à GAUCHE en effectuant un € quart de tour: une rotation de 90 
degrés. — A3 fait effectuer à A1, une rotation INCOMPLÈTE. Jean 
donne un € quart de tour à la clé de son coffre fort. — Le moteur 
démarre € au quart de tour: avec une grande précision. 


* Al automobiliste tourne autour du ROND-POINT, mais n'en 
fait pas € tout le tour; il prend le € sens GIRATOIRE avant de 
choisir sa direction. 


S'il se trouve sur une ROUTE qui tourne, qui est TOURNANTE 
(ant. DROITE), syn. SINUEUSE, qui fait des TOURNANTS, syn. 
des VIRAGES, arcs de cercle successifs en sens inverse, il doit 
savoir € prendre / négocier ces virages. 


* Fig. Ces photos en couleur VIRENT au rouge: leur couleur 
change. 


Al humain / véhicule € fait DEMI-TOUR. 


Il effectue une rotation à 180 degrés, autrement dit, il repart 
€ en sens INVERSE, syn. il € tourne bride (vieux), € tourne les 
talons, syn. il fait VOLTE-FACE. Arrivé en un certain lieu, il € s'en 
RETOURNE; il € prend le chemin du RETOUR; 1 € retourne sur 
ses pas jusqu'à son point dc départ, syn. 1 ና REBROUSSE che- 
min. — Si Al est un bateau, il € VIRE DE BORD. 

e Emploi pr. Al humain se RETOURNE: il effectue unc rota- 
tion telle que ce qui était derrière lui est désormais devant 
lui. A1 € tourne le dos à A2: il présente son dos à A2 alors 
qu'il lui présentait antérieurement son cóté FACE ; fig. il est 
fáché avec A2, ne veut plus le voir. 

* Al concret se retourne: à la suite d'un choc, sa partie haute 
prend la place de sa partie basse. Un bateau qui CHAVIRE 
s'incline excessivement et peut aller jusqu'à se retourner. 
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* Fig. Al humain est chaviré (fam.), BOULEVERSÉ par un évë- 
nement qui le chavire. 


* Fig. Al retourne à un état précédent. C'est un € retour en 
arrière. — ላ] € sait se retourner: s'adapter aux circonstan- 
ces. Il adopte une attitude opposée à la précédentc: c'est 
un REVIREMENT, un RETOURNEMENT. 


A3 tourne / RETOURNE A 1 : il lui fait effectuer plusieurs rota- 
tions sans précision de degrés. 


La cuisiniére tourne la sauce, elle tourne / retourne la salade. 
— Pour prendre le temps de réfléchir, Marc € tourne sa langue 
sept fois dans sa bouche avant de répondre. 


Sylvie € tourne et retourne ses affaires pour trouver un bijou 
perdu: elle les remue de facon désordonnée. — Fig. Jean 
tourne et retourne un projet dans sa téte. 


Al retourne un matelas, un vêtement, un meuble qui a une 
face antérieure et une face postérieure: il met dessus la 
face qui était dessous, à l'envers ce qui était à l'endroit, 
devant ce qui était derrière. — Fig. A3 humain retourne A1 
humain: il le fait changer d'avis; quand il s'agit d'un agent 
secret, il le fait travailler pour ceux quil était chargé 
d'espionner. — A3 € retourne sa veste: il change d'orienta- 
tion politique, par opportunisme. — A3 événement retourne 
Al humain: lui cause une violente émotion. 


A3tourne la téte, son regard, les yeux vers un objet qui attire son 
attention: il lui fait prendre une nouvelle direction. — Fig. Il 
tourne ses pensées, ses efforts vers un nouvel objet. 


* A3 DÉTOURNE ላ] de la direction normale qu'il devait sui- 
vre et lui en fait prendre une autre. L'avion d'Alger a été 
détourné sur Tripoli. — A3 détourne de l'argent: il l'utilise 
frauduleusement pour un autre usage que prévu (souvent 
pour lui-mémc). C'est un DÉTOURNEMENT de fonds. Fig. 
Les mauvaises fréquentations détournent les élèves de leurs 
études. — A3 détourne A1 de + inf.: il lui conseille de ne 
pas le faire, alors qu'il en avait le projet. Jean détourne Luc 
de s'associer avec Marc. 


* Al fait un DÉTOUR pour rentrer chez lui: il ne rentre pas 
DIRECTEMENT. — Fig. Al parle € sans détour: franchement, 
il va droit au but. 


Al tourne, A2 spatial: il tourne autour (mais pas € tout 
autour) soit quc À2 soit un OBSTACLE, soit qu'il ait des rai- 
sons de ne pas le TRAVERSER. La voiture tourne le coin de la 
rue. — Le général tourne les positions de son adversaire, par 
un € mouvement TOURNANT pour le prendre à REVERS. — Fig. 
Le fraudeur tourne la loi. 


320... 


LE ror 


* Syn. Al CONTOURNE A2; il suit ses CONTOURS, du côté exté- L Jean a mangé toute la tarte; il l'a mangée tout entière. 
rieur. Les autoroutes contournent les villes, elles ÉVITENT de les D Tout le / un Al. — Le / un Al (tout) entier. — Le tout. 


) — Fig. A2 i stait trés difficile à cons- l I | 
p Fig nS pst aoi Re f l O N.B. Pour l'emploi de tout, adv. devant entier, voir 111, 1. 
truire, mais les ingénieurs ont contourné la difficulté. — Fig. A2 


est INCONTOURNABLE: A1 ne peut pas l'éviter, refuser de le 
prendre en considération. Il doit € en PASSER par là. 
IV Le lait a tourné; cela m'a joué un sale tour. 
1 Al tourne (à + nom). 


1 Généralités. 
e A] CONSTITUE, syn. FORME, un tout, une TOTALITÉ lorsque les 
divers A2, ÉLÉMENTS CONSTITUTIFS ou PARTIES qui le COMPO- 
SENT, sont réunies en une seule UNITÉ, en un seul ENSEMBLE. 


* Al concret subit un changement; Le temps € tourne à 
l'orage. € le lait / la mayonnaise tournent: ils changent de 
consistance, perdent leur consistance normale. 

e Al humain ou abstrait tourne + loc. adv. Jeannot € tourne 
mal: sa conduite devient mauvaise. — Nos relations tour- 
nent à l'aigre. — Mes affaires € tournent mal / bien. — J'ai 
pris € un bon / mauvais tournant: une décision qui me fait 
évoluer de facon (dé)favorable. 

* A3 humain tourne Al en + nom. Léa tourne Marie en 
ridicule: elle se moque d'elle, la dépeint comme risible. — 
Jeannot € fait tourner en bourrique sa grand-mère: il l'exas- 
père avec ses exigences. 

Un tour peut étre un mouvement qui ne soit pas concu comme 
circulaire. Max travaille € à tour de bras: de toutes ses forces. Un 
€ tour de main est le geste précis et nécessaire dont A3 a l'habi- 
tude pour faire une opération délicate. La cuisinière a le tour de 
main pour réussir ses feuilletés. — A3 fait une certaine action € en 
un TOURNEMAIN: trés rapidement. — Un € tour de prestidigita- 
tion demande aussi des mouvements discrets et adroits. — Les 
athletes dans les cirques réussissent des € tours de force. 
Fig. Al humain € JOUE un tour à A3: il lui fait avec adresse, 
avec ruse, une NICHE, syn. une FARCE, qui peut étre comi- 
que et innocente ou extrémement désagréable et méme lui 
faire du tort; dans ce cas, c'est un € sale tour, un € tour pen- 
dable. Jeannot a joué un tour à Sylviane en mettant de la pou- 
dre à éternuer dans son cartable. — Si Al n'est pas humain, 
l'action n'est pas intentionnelle, mais A3 peut la ressentir 
désagréablement. Quand j'ai voulu faire ma sauce blanche, 
jai trouvé le lait tourné, c était un sale tour. 


Al est alors entier, TOTAL, COMPLET; il rassemble en lui la 
SOMME, le TOTAL des A2. C'est un A1 COMPOSÉ. — Le monde 
entier, c'est l'ensemble des pays et nations du monde. 


* Un nombre entier (1, 2, 3, etc.) s'oppose à une FRACTION, 
ou nombre FRACTIONNAIRE (1/2, 2/3, 3/4, etc.). 


e Si les A2 qui composent Al sont différents les uns des 
autres, Al est COMPLEXE, d'une plus ou moins grande 
COMPLEXITÉ dépendant de la diversité des A2. Trouver les 
divers A2 qui composent un tout, c'est le DÉCOMPOSER 
pour en faire l'ANALYSE, et RECONSTITUER ou RECOMPOSER 
ce tout à partir de ses A2, c'est en faire la SYNTHÈSE. 


* Un AI concret qui se CORROMPT, syn. pourrit, se décom- 
pose, cesse de former un tout. 


* Vous voyez ces meubles: un lit, une armoire, une table de 
nuit, un fauteuil? Eh bien, jai acheté le tout pour seule- 
ment 1000 €! — Tous ces articles € font un tout: ils ne peu- 
vent étre vendus séparément: ils constituent un ensemble 
INDIVISIBLE. — Pour ces divers achats, j'ai dépensé € en tout 
1000 €. Syn. € au TOTAL. — Ces achats ont rapporté au 
marchand € en tout et pour tout 1000 €: rien de plus, seu- 
lement cela. 


A] est un GROUPE, un ENSEMBLE de A2 humains exprimé par 
un nom collectif au singulier. 


Par ex. la population, l'équipe, le groupe, l'orchestre, la 
troupe, etc. L'emploi de tout devant un tel nom signifie 
quil ne MANQUE personne dans le groupe. qu'il n'y a aucun 
A2 ABSENT. Toute la population a manifesté son mécontente- 
ment. Syn. la population entière; syn. plus rare: la popula- 
tion € dans son entier. 


TOUT, n.m., adv., pron., adj., et n. et ENTIER, adj. 


À TOT-, OMNI-: bases savantes d'origine latine, PAN-: base 
savante d'origine grecque, servant à former des mots exprimant 
l'idée de tout. 

A INTÉGR-: base savante d'origine latine servant à former des 
mots exprimant l'idée de entier. 


GR. En tant que pron. et adj., tout a comme f. toute, et comme 
pl. tous et toutes. 


° Toute la ville, toute la région, tout le pays signifient sou- 
vent, mais pas toujours, l'ensemble des habitants de la 
ville, etc. — Le € Tont-Paris: l'ensemble des Parisiens 
importants, ceux dont parlent les médias. 

* Si la définition du groupe est vague, générale ou impré- 
cise, on emploie € toit le monde. Tout le monde est venų 
féliciter le lauréat, c'est-à-dire, en l'occurrence, l'ensemble 
de ses parents, de ses amis et connaissances. 
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* Un A2 a été INTÉGRÉ, s'est INTÉGRÉ dans l'ensemble Al: 
désormais, il € fait partie INTÉGRANTE de A1; sil quitte AL, il 
peut par la suite le RÉINTÉGRER. Après un long congé parental, 
Sylvie, professeur d anglais, a été RÉINTÉGRÉE dans son lycée. 


Al est concret. 


* Al concret est entier: Al est un objet d'une seule PIÈCE, 
qui n'est ni cassé, ni coupé ni partagé. Marc a mangé toute 
la tarte, la tarte tout entiére (alors que normalement, elle 
aurait dû être PARTAGÉE). — Max a perdu tout son argent au 
jeu. (Attention! On dit pas "son argent (tout) entier.) — 
Sylvie a cassé une assiette du service, elle en a ramassé les 
MORCEAUX, mais les onze autres assiettes sont entières; syn. 
INTACTES (masc. sing. INTACT). 


* Tout le livre, le livre (tout) entier. Jean a lu la Comédie humaine 
ENTIÈREMENT, INTÉGRALEMENT, € ex entier, ou € dans son 
entier: il l'a lu du début jusqu la fin. — Certains livres jugés 
trop longs et avec des passages de moindre intérét ne sont pas 
publiés € tout entiers, € dans leur INTÉGRALITÉ, € dans leur 
version INTÉGRALE, mais dans des versions ABRÉGÉES. 


* Un atome se DÉSINTÈGRE lorsqu'il se décompose brutalement. 

* Un cheval entier n'a pas été châtré. Ant. un cheval HONGRE. 

* Un PANORAMA est un vaste paysage quil est possible de 
regarder en entier depuis un lieu élevé. 


* Le Tout ABSOLU ou le € Grand Tout: l'UNIVERS, la CRÉATION. 
Ant. le NÉANT absolu. 


Al est une durée. 

* Toute l'année, l'année entière, toute une année, une année 
entiére, c'est un ensemble de 365 jours, de 52 semaines 
ou de 12 mois consécutifs, et pas un(e) de moins. 

° J'ai passé toute ma vie dans cette région (Syn. ma vie entière). 

e Max travaille € tout le temps (loc.adv.): sans arrêt. — Nous 
avons tout notre temps: aucun instant de ce temps nest 
retenu pour autre chose, nous ne sommes pas pressés. 


° € C'est toute une histoire: c'est une histoire COMPLETE, avec 
un début, un milieu, et une fin, d'où € faire toute une histoire 
(fam.): faire un reproche excessivement long. Max nous a fait 
toute une histoire à cause de notre retard. Également, € faire 
tout un plat de quelque chose: en parler trop longuement. 


Al est humain. 

+ Max est € tout entier occupé par son projet de voyage. Ce 
projet l'occupe ENTIEREMENT, il n'a aucune autre pensée. 
* Un homme entier, ou qui a un caractére entier, est celui 
dont on dit: «Avec lui, c'est tout ou rien», il n'admet pas 

de demi-mesures. 


Tour [XE 


° Marc est un homme moralement INTEGRE; son INTÉGRITÉ 
est absolue: il est absolument honnête, aucun fait de COR- 
RUPTION ne peut lui être reproché. 


* Léa est € tout le portrait de sa mère: Léa ressemble com- 
plètement à sa mère, elle lui ressemble € trait pour trait, 
physiquement et parfois aussi moralement. 


* € C'est tout Al!: en agissant comme il le fait, A1 laisse la 
MARQUE de sa personnalité tout entiére de sorte que ses 
actes ne peuvent étre attribués à personne d'autre. Ca, 
c'est tout Max!: c'est bien lui qui a fait ce dont on parle. 


Al est abstrait. 


* A3 humain a tout Al abstrait, Al n'est limité par rien. 
Lucie € a toute liberté de composer son répertoire; elle jouit 
d'une entière liberté de choix: sa liberté est TOTALE, entière. 
Ant. PARTIELLE; elle est TOTALEMENT. ENTIÈREMENT, COM- 
PLÈTEMENT, ABSOLUMENT, PARFAITEMENT libre de choisir le 
programine qui lui convient. — Marc veut € à toute force 
embaucher Éric. Il a une confiance entière en Éric, une 
entière sympathie pour Éric: aucun doute, aucun senti- 
ment hostile ne l'effleure. Éric a toute sa confiance. 


* Dans son accident d'auto, la responsabilité de Luc est 
entière, elle n'est pas PARTAGÉE avec son adversaire. 


* A3 € esi de toute beauté: d'une beauté PARFAITE, il est par- 
faitement beau. 


* A3 humain € fait tout son possible: il fait le MAXIMUM de 
qu'il peut faire. — Le TGV roule € à toute vitesse: tres vite. 


e Les régimes politiques TOTALITAIRES entendent tout 
régenter, tout superviser, tout organiser dans le pays qu'ils 
ont sous leur coupe. 


e Tout ou RIEN. Tout ou le tout est un ensemble A1 imprécis 
de choses dont on parle; il s'oppose à rien. J'ai tout vu et 
tout entendu. Rien ne peut me surprendre: j'ai une grande 
expérience. — Avec Luc, € c'est on tout ou rien!: il 
n'accepte aucun compromis. 


e € Un touche-à-tout: quelqu'un qui commence beaucoup 
de choses mais qui ne les termine pas. — € Une bonne à 
tout faire (vieux): une employée de maison chargée de 
l'ensemble des travaux de ménage, de cuisine, etc. — € À 
tout prendre: si l'on considère la totalité des possibles. — 
€ Pour tout dire: en résumé. — € Aprés tout : finalement. 


* ` 


e Max est prêt à tout: il est disposé à entreprendre 
n'importe quelle action, en particulier mauvaise ou dan- 
gereuse. — ላ] joueur € joue son va-tout; il € RISQUE le tout 
pour le tout: il parie la totalité de son argent, dans l'espoir 
d'un maximum de gains, c'est un € risque-tout. Fig. il 
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TOUT 


prend tous les risques possibles. Sa devise: PR. Qui ne ris- 
que rien na rien. 

° PR. ቨ y a une fin à tout, PR. Tout a une fin: rien ne dure 
indéfiniment. PR. ቭ y a un temps pour tout: tout se fera 
peu à peu chaque chose en son temps. 1] faut patienter. 

e € Tout est dans tout (et réciproquement): il n'est pas une 
seule partie d'un ensemble cohérent qui ne suppose cet 
ensemble; il n'est pas un seul ensemble qui ne suppose 
ses parties. 


ዜ Tous les invités sont arrivés: nous pouvons commencer. 


l 


9.10 


© Tous les A2 (de Al). — Chaque A2. — Tout A2. 


Tous / Toutes les (mes, ces,...) A2. 


Les A2 € sont au grand COMPLET ; il nen MANQUE aucun. 
Léa regoit toutes ses amies pour son anniversaire; 1nais ses 
amis masculins, elle ne les a pas tous invités. 


* A2 peut étre précisé par un nombre. Léa a deux cousins et 
trois cousines; elles les a invités € tous les deux, € toutes les 
trois. Attention! On ne peut pas dire: "tous les deux cou- 
sins. Pour tous les + nombre + n. pl., voir I1,2. 


* GR. Transformations possibles: Tous les invités, tous ceux 
quelle a invités, sont là; les invités sont tous là; nous tous, nous 
y sommes; nous sommes tous là; nous sommes là toutes les trois. 


* N.B. Il ny a pas darticle dans un certain nombre de loc. 
adv. comme f toutes proportions gardées, € toutes affaires 
cessantes, € de toutes parts, € en toutes circonstances, en 
tous cas, € toutes choses égales par ailleurs, etc. 


Si l'on considère un à un tous les éléments A2 qui consti- 
tuent Al, on parlera de CHAQUE A2 (adj. indéfini) ou de 
CHACUN des A2 (pron. indéfini). 


Jean va voir sa grand mère toutes les semaines, syn. chaque 
semaine. — Un train OMNIBUS (Ant. un DIRECT) sarréte dans 
toutes les gares, syn. dans chaque gare, syn. dans chacune des 
gares du parcours. — Tous les invités sont arrivés: chaque invité a 
reçu le programme de la soirée; chacun d'eux a le sien. — PR. Une 
place pour chaque chose et chaque chose à sa place. — PR. Cha- 
que chose en son temps. — PR. À chaque jour suffit sa peine. 


* Une régularité sans exception peut s'exprimer aussi par 
tous les + nombre cardinal + nom d'intervalle. Mais dans 
ce cas, chaque et chacun sont impossibles. Jean va voir sa 
grand mère tous les huit jours, (mais pas *chaque huit 
jours). — Par plaisanterie. € tous les trente-six du mois (loc. 
adv.): jamais. — L'autobus s'arrête tous les trois kilomètres. 


Tout À2 (f.: toute A2), syn. € n'importe quel(le) A2, € quelque 
A2 que ce soit. 


A2 est une catégorie, à l'intérieur de l'univers; une défini- 
tion, une règle s'applique sans exception aux A2 passés, 
présents et à venir, où qu'ils soient. Tout homme a, dans la 
société, des droits et des devoirs. — Tout invité a droit à des 
égards. — PR. Tout travail mérite salaire. — Luc ta raconté 
€ tout et n'importe quoi, et tu l'as cru. € Tout autre que toi 
aurait été moins naïf. 

* Loc.adv. € à tout âge: à n'importe quel âge. — € à tout 
hasard: au cas oü. — € à tout prix: à n'importe quel prix. — 
€ contre toute attente: personne ne l'avait prévu. — € en 
tout cas: quoi qu'il en soit. — € à tout bout de champ (fam.): 
à n'importe quel moment. — € avant toute chose, etc. 


* QUICONQUE (pr.indéf.): syn. € tout homme quel qu'il soit 
qui... Quiconque demande justice a droit à un jugement en 
bonne et due forne. 


* Un A2 QUELCONQUE (adj.) pris au hasard, syn. n'importe 
quel A2, prend facilement un sens péjoratif: un A2 tout à 
fait ORDINAIRE, de qualité MÉDIOCRE. 


4. *Un PANTHÉON est un monument érigé à la gloire et au 
culte de tous les dieux. — PANAMÉRICAIN, PANARABE, PANA- 
FRICAIN, etc.: adjectifs qualifiant des actions, des politi- 
ques, des réalisations concernant tous les pays 
américains, arabes, africains, etc. — Une PANACÉE est un 
médicament capable de soigner toute maladie connue et 
à venir. € La panacée universelle est un remède imaginaire 
unique supposé guérir de tous les maux, maladies et pro- 
blémes. — Les PANTHÉISTES professent que Dieu est pré- 
sent dans tous les étres de la création. 


* Un animal OMNIVORE mange tout ce qui peut se manger. — 
Le patron du restaurant est OMNIPRÉSENT: il est si actif qu'il 
donne l'impression d'être PARTOUT en méme temps, aussi 
bien à la cuisine que dans la salle à manger et sur la terrasse. 


[1 Sur la plage, Léa est toute bronzée mais Max est tout 
rouge. 


O L'adverbe tout. 


GR. L'adverbe tout devient toute devant un adj. f. commen- 
cant par une consonne: toute petite, toute fière, etc. mais 
reste invariable dans tous les autres cas: 


l Al est tout A2 adj. 


* A] est TOTALEMENT, ENTIÈREMENT, COMPLÈTEMENT, PARFAI- 
TEMENT, A2; Max est tout nu / tout habillé / tout seul. — Les 
enfants étaient tout nus / tout petits / tout étonnés / tout 
surpris / tout honteux / tout excités / tout rouges de confusion. 


° Pour les croyants, Dieu est TOUT-PUISSANT, entiërement puis- 
sant, il peut tout ce quil veut, syn. Il est OMNIPOTENT, et par 
surcroit OMNISCIENT: il sait tout, le passé le présent et l'avenir. 


* € Un tout petit peu de ...: une très petite quantité de ... — 
Attention! avec l'adj. fou, Max est tout fou: Max est très excité, 
mais Max est complètement fou: Max a perdu la raison. 


* Al ሀዘ entier, c'est tout Al, Al en entier, absolument 
entier. La ville tout entière est en ébullition. (Voir aussi 1). 


Tout + adv. 


Tout renforce l'adverbe. Al pense ና tout haut, dit € tout 
bas, est € tout juste + adj., etc. Ce bois ne peut plus guère ser- 
vir à grand-chose, il est tout juste bou à bruler: exactement 
et rien de plus, et méme moins! Syn. € à peine bon à bruler! 


TRAIN, n.m. 


1 Le train entre en gare; les voyageurs l'attendent sur le 
quai avec leurs bagages. 


1 


D^ Al voyage en train / prend le train. 


Un train est une SUITE, une RAME de VOITURES (n.f.) ou 
WAGONS (n.m.) TRAINÉS, syn. TRACTÉS sur des RAILS par une 
LOCOMOTIVE. 


* La locomotive est une lourde et puissante MACHINE, jadis 
à VAPEUR mais maintenant le plus souvent ÉLECTRIQUE, à 
moteur DIESEL, ou à TURBINE. — Les enfants adorent jouer 
avec des € trains électriques en miniature. 


e Les rails d'acier sur lesquels le train roule sont disposés 
parallélement sur des TRAVERSES, le tout constituant un 
ና CHEMIN DE FER ou ና VOIE FERRÉE. — La plupart des pays 
sont sillonnés par diverses € LIGNES de chemin de fer. 


* Les personnels chargés du bon fonctionnement de l'ensem- 
ble du € RÉSEAU FERROVIAIRE sont appelés des CHEMINOTS. 


Un technicien appelé AIGUILLEUR peut faire passer un train 
dune voie sur une autre, l'AIGUILLER sur une autre voie, au 
moyen d'une AIGUILLE ou AIGUILLAGE, dispositif en forme 
de pointe, comportant une portion de rail mobile. — Fig. On 
appelle familièrement € aiguilleurs du ciel les € contrôleurs 
AÉRIENS qui règlent les décollages et les atterrissages des 
avions. — Fig. Un conseiller d'orientation a aiguillé Jeannot 
vers une filière qu'il n'avait pas choisie au départ. On espère 
que ce n'est pas une € erreur d'uiguillage. 


* Lorsque, par accident, un train sort de la voie ferrée, il 
DÉRAILLE, c'est un DÉRAILLEMENT. — Fig. et fam. AI 
humain déraille: il DÉRAISONNE, dit des choses insensées. 


ED ` 


3. Certaines voitures TRANSPORTENT des MARCHANDISES, 


d'autres des VOYAGEURS. 


La plupart des trains sont maintenant soit d'un type soit de 
l'autre, rarement mixtes, € trains de voyageurs ou € trains de 
marchandises. Certains trains de voyageurs sont (de plus en 
plus rarement) divisés en COMPARTIMENTS de six ou huit per- 
sonnes donnant sur un COULOIR latéral, mais la plupart des 
voitures se composent d'une SALLE divisée par un couloir cen- 
tral. Selon le confort et le prix, il existe des voitures de pre- 
mière et de deuxième classe, d'où AI humain voyage f en 
première Í en seconde. Des CONTRÔLEURS parcourent les cou- 
loirs et compartiments pour vérifier si tous les voyageurs ont 
bien leur BILLET. Les voyageurs qui souhaitent voyager de nuit 
réservent une COUCHETTE dans un WAGON-LIT. 


Les trains s'arrêtent dans des GARES, dirigées par un € chef de 
gare, le long de QUAIS où ils prennent et déversent les voyageurs. 


Les uns € montent dans le train, les autres € descendent du 

train. Des hauts-parleurs préviennent les voyageurs lorsque 

le train € entre en gare, et pour les informer où le train € est 

à quai, ou pour leur dire à quelle heure et de quel quai par- 

tira le train à destination de telle ou telle ville. 

* Fig. Al humain € prend le train en marche: A1 prend part à 
une activité qui a déjà commencé depuis un certain temps. 


Les diverses sortes de trains. 


Un ና train omnibus DESSERT toutes les gare, ant. un € train 
direct. C'est notamment le cas de certains € trains de ban- 
lieue qui desservent les petites villes situées à proximité d'une 
capitale. Le € Train à Grande Vitesse ou T.G.V. roule à près de 
300 km/h; un TORTILLARD est un vieux train très lent. 


* D'autres moyens de TRANSPORT, sans être appelés trains, n'en 
roulent pas moins sur des rails, comme le MÉTRO (souvent 
souterrain) des grandes villes, le TRAMWAY qui circule dans 
les rues, et le FUNICULAIRE qui dessert les quartiers situés 
dans la partie haute de certaines villes. Les Parisiens vont à 
leur travail par le métro, les banlieusards par le train et les 
Montmartrois prennent le funiculaire de Montmartre. 


II. Un train de péniches passe lentement sous le pont. 
> Un train de plusieurs A2. 


1 Domaine des transports de marchandises. 


Les A2 sont des objets concrets de méme nature, volumi- 
neux et lourds, que l'on déplace ensemble en les reliant les 
uns aux autres, et en tirant sur le premier; notamment, un 
€ train de PÉNICHES est tiré sur l'eau d'un fleuve ou d'un 
canal par un REMORQUEUR. 
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IA TRAINER 


—— e መ፡፡ O ስብር UTERE 


Al humain € n'est pas très en train. 


[l n'est pas en FORME, pas d'humeur à agir. Il a besoin de € se 
mettre en train, de faire des EXERCICES faciles préparatoires de 
€ mise en train ou en CONDITION avant de passer à l'action. 


e A2 humain a de l'ENTRAIN, c'est un € BOUTE-EN-TRAIN: il 
sait dire et faire ce qu'il faut pour égayer Al une réunion 
d'amis, pour les € mettre en train, pour € mettre de 
l'AMBIANCE. (Voir aussi ENTRAINER dans TRAINER.) 


ቁ Ie (rus de Exod pude ግ. M DR IV À la suite de l'accident, il a fallu changer le train avant 
des aristocrates, était l'ensemble des voitures, chevaux et de Ia veitüre 


domestiques nécessités par leurs voyages et déplacements. Plus | 

on était riche, plus on menait € grand train, d'où Al humain D> Le train avant / arrière de AI. 
€ mène grand train: A1 dépense beaucoup d'argent pour sa vie 
quotidienne, sa nourriture, ses vêtements, ses déplacements, 
etc. — Par suite, le € train de vie de A1 (quelle que soit sa 
FORTUNE): ce quil dépense couramment. Selon l'évolution de 
ses revenus, Al € augmente / réduit son train de vie. 


2. Domaine militaire. 3. 


Les régiments et soldats du € train des équipages, en abrégé, 
du «train» sont chargés des transports, par voie terrestre, des 
troupes et du matériel, au moyen de divers véhicules, notam- 
ment des CAMIONS militaires, qui se déplacent généralement 
sur les routes en CONVOIS de plusieurs unités. 


3. Domaine social. 


1 Le € train avant / arrière d'une voiture est l'ensemble des 
ROUES avant et de l'ESSIEU avant, des roues arriére et du PONT 
arrière de la voiture. — Le € train d'atterrissage d'un avion lui 
permet de prendre son élan sur la piste pour décoller, ou 
d'atterrir en perdant peu à peu de la vitesse. 


4. Domaine politico-administratif. 2. L'AVANT-TRAIN dun animal quadrupède: ses PATTES de 
devant, et son ARRIERE-TRAIN: celles de derrière. — Fam. Le 
train de Al humain: son derriére, son postérieur, son cul 
(vulg.). Je vais te botter le train! — A2 humain € file le train 
à Al: il suit Al de prés, il lui € colle au train. 


TRAINER, v. 


Un ና train de mesures est une suite de mesures prises par un 
ministére ou le gouvernement pour résoudre un probléme 
important, lorsque qu'une seule mesure serait insuffisante. 


II. Ne précipitons rien, laissons les choses aller leur train. 


D^ A] va son train. 


1. Les traces de sang prouvaient que la victime avait été 
trainée sur plusieurs métres. 
P AI traine A2. 


P A2 traine (sur le sol / par terre). 


1 Le train de AI humain, animal ou véhicule, est la VITESSE 
ou l'ALLURE à laquelle il se déplace. 


Al ና va bon train: il se déplace vite. A1 € va à fond de train / 
à un train d'enfer: il se déplace trés vite. Al € va son train 


de sénateur: il se déplace lentement, comme le ferait un 1 Al, humain, animal de TRAIT, ou TRACTEUR, traine A2 con- 


personnage important. 


€ Les choses vont leur train. 


Elles suivent leurs COURS normal, d'où € Du train où vont les 
choses: si les choses PROGRESSENT de cette facon, aussi VITE ou 
aussi LENTEMENT, selon les cas. — Le € TRAIN-TRAIN quotidien: 
la ROUTINE, les choses qu'il faut faire chaque jour ORDINAIRE (la 
toilette, le travail, les courses, les repas, la vaisselle, etc.) 


* Al travail ou activité € est en train: Al a commencé, est 
en COURS, en ROUTE, en CHANTIER. 


° GR. Al € est en train de faire A2: façon de dire que l'action 
A2 est en COURS en ce moment ou au moment oü toute 
autre action se produit: Tu es en train de consulter l'article 
«TRAIN» de ce dictionnaire. — Max était en train de télépho- 
ner quand je suis entré. 


23.12. 


cret (derriëre lui). 


* A2 est un objet concret quelconque sans roues, trop lourd 
ou trop long pour étre porté et qui ne peut donc étre 
déplacé qu'en le TIRANT sur le sol avec plus ou moins 
d'efforts. Nous avons trainé ce coffre d'une chambre à 
l'autre. — Les pêcheurs trainent leurs filets sur la grève. 


* A2 est un véhicule sans roues, un TRAINEAU tiré par des 
chiens et qui glisse sur la neige, une HERSE à dents ou un 
lourd ROULEAU qu'un agriculteur fait passer sur son champ 
à l'aide d'un cheval ou d'un tracteur pour aérer la terre ou 
écraser les mottes. 


* À2 est BOULET autrefois attaché par une chaine aux pieds 
d'un bagnard, d'où fig. A1 humain € traine A2 comme un 
boulet: A2 empéche A1 d'agir à sa guise; à cause de A2, 
A] n'est pas libre de ses mouvements. 


* Fig. Al humain ና traine A2 humain dans la BOUE: Al dit 
du mal de A2, SALIT sa réputation, il CALOMNIE A2, est un 
DÉTRACTEUR de A2. 


Ce qui est trainé sur le sol laisse une TRAINÉE, syn. une 
TRACE si le sol est meuble ou si A2 n'est pas tout à fait sec 
et solide. 


On voit sur le carrelage une trainée de sang. — A1, véhicule 
terrestre, avion laisse parfois sur son passage, dans l'atmos- 
phére, une trainée de fumée, de vapeur ou de poussière qui 
ne tarde pas à disparaitre. 


e Fig. La nouvelle s'est répandue € comme une trainée de 
poudre, à l'origine, aussi vite que s'enflamme une trainée 
de poudre à canon répandue sur le sol pour mettre le feu. 


* La trace vite disparue qu'un bateau laisse derrière lui est 
son SILLAGE. — Fig. Al humain € entraine dans son sillage 
A2 humain: il a tant de prestige que A2 s'attache à lui, 
suit son exemple, compte sur sa protection. 


Al humain traine A2 vétement, chaussure, partie de son 
corps; Al se traine lui-même. 


* Al, roi, reine, mariée, etc., porte un vêtement de parade 
se terminant par une TRAINE qui glisse sur le sol quand il 
se déplace. 


* Emploi intr. généralement péj. A2 traine sur le sol / par 
terre, il faut le rattacher, ou le raccourcir. 


* ላ] € traine la jambe / les pieds: il a du mal à les lever et 
marche difficilement. Fig. A1 € traine les pieds pour faire 
A3: il n'est pas disposé à faire A3, et ne se presse pas pour 
le faire. (Voir aussi 11,1). 

- Al € traine ses bottes / ses guêtres dans un lieu A3 (fam.): 
Al erre, va et vient dans A3 où il semble n'avoir rien à 
faire. Qu'est-ce que tu fais à trainer tes bottes par ici? 


e Emploi pr. Al se traine jusqu’à un lieu A3: FATIGUÉ, 
MALADE ou BLESSÉ, Al va lentement jusqu'à A3, en utili- 
sant le peu de forces qui lui restent, et souvent sans pou- 
voir se servir de ses jambes. Gertrude s'est cassé une jambe, 
mais elle a réussi à se trainer jusqu'au téléphone. 


Al humain traine A2 concret ou humain: il le déplace avec 

difficulté. 

* Al traine A2 concret: Al PORTE, avec beaucoup de diffi- 
cultés, un A2 LOURD et ENCOMBRANT, qui l'empêche d'aller 
vite. N'ayant pas trouvé de taxi, j'ai dñ trainer cette valise 
jusqu à la gare. — Syn. fam. Al TRIMBALE A2. 

| Fig. A1 € traine / trimbale des casseroles derrière lui (Voir 
l'article CUISINE, IV,2). 


 .. . TRAINER 


* Al traine A2 humain (de force) jusqu'à un lieu A3: Al 
EMMÈNE A2 jusqu'à A3 avec beaucoup de difficultés, A2 
répugnant à s'y rendre. J'ai dá trainer Luc chez le médecin, il 
refusait de passer une visite. — Fig. A1 € traine A2 devant les 
tribunaux: Al fait un PROCÈS à A2, porte plainte contre A2. 


እ] concret ENTRAINE A2 concret. 


Al et A2 sont ATTACHÉS l'un à l'autre de telle sorte que là où 
va Al (plus lourd ou plus fort que A2), A2 va aussi. La pou- 
lie entraine la corde du puits — notamment A1 € entraine A2 
dans sa CHUTE. 


e Al humain entraine A2 humain vers un lieu A3: Al con- 
vainc A2 de le suivre jusqu'à A3. A2, plus ou moins volon- 
taire pour y aller, € se laisse entrainer à A4 par Al. Max a 
entrainé Luc dans les quartiers sal famés de la ville. 


* ላ], ENTRAINEUR SPORTIF, entraine A2, athlète ou équipe de 
joueurs (à faire A3) en lui faisant subir un dur ENTRAINE- 
MENT physique pour qu'il améliore ses performances. A2 
peut s'entrainer seul, par sa seule force de volonté (à amé- 
liorer ses capacités physiques ou intellectuelles). 


* Une musique ENTRAINANTE entraine ceux qui l'écoutent à 
marcher ou à danser. 


ዚ Dépéche-toi, nous sommes en retard, ne traine pas! 
D^ AI traine. 


1 ለ] est humain. 


Par fatigue, paresse ou manque d'enthousiasme, A1 traine, 
il TARDE à faire ce qu'on lui demande, le fait LENTEMENT, 
quil s'agisse d'un effort physique ou intellectuel, il € traine 
les pieds (fig.), c'est un TRAINARD, il est parmi les derniers. 
il est € à la TRAINE, syn. fam.: il TRAINAILLE, TRAINASSE, LAM- 
BINE, LANTERNE. 


Al est une action d'une certaine durée, une cérémonie, 
un spectacle, une histoire, etc. 


A] tarde à se terminer, n'en finit plus, € traine en longueur et 
provoque une impatience qui se manifeste par € Ca traine! — 
€ Ça ne va pas trainer!: ça va aller vite, ca va être vite fait. 


A1, concret et immobile, traine (par terre) ou sur A2. 


Al a été négligemment laissé par terre ou sur A2. Ramasse 
les papiers qui trainent. — Il est risqué de € laisser trainer ton 
argent sur cette table. 


Al idée, opinion, € traine dans tous les A2, livres ou 
journaux: Al est bien connu et très répandu. Ce que tu 
nous dis là n'a rien d'original, qa traine dans tous les livres. 


AL 


TRAITER 


TRAITER, v. 


I. Nous hôtes nous ont traités avec beaucoup de générosité. 


ኡሁ A1 humain traite A2 humain ou animal d'une certaine 
manière, A3. 


Syn. Al se COMPORTE, syn. ና s'y PREND avec A2 de la manière 
A3. Ou, plus couramment: A2 est traité A3 (par Al). 


Les À3 peuvent étre 


* des adverbes comme bien, mal, mieux, ainsi, gentiment, 
rudement, poliment, etc. Les esclaves sont en général plutót 
mal traités par leurs maîtres. — À l'hôtel du Lion d'or, les 
clients sont bien traités. 


* des compléments introduits par de suivi d'un des deux noms 
MANIÈRE ou FACON accompagné d'un adj. qual. Les clients ne 
sont pas traités de la méme facon dans tous les hótels. 


* des compléments introduits par avec ou sans suivis d'un 
nom exprimant un sentiment ou une forme de 
comportement: avec gentillesse, sans pitié, avec cruauté, 
sans ménagements, avec égards, etc. À la frontiere, les doua- 
niers nous ont traités sans inénagements. 


* des compléments introduits par en ou comme suivis d'un 
nom exprimant une qualité sociale ou un titre: en ami, en 
seigneur, en monsieur, en supérieur, en inférieur, comme 
une sœur, comme un prince, comme un chien, comme ça, 
etc. Durant notre voyage, nous avons toujours été traités en 
amis par la population, et parfois méme comme des frères. 


2. Al, plus fort que A2, MALTRAITE A2. 


3. 


Al traite mal A2, il le traite, physiquement ou moralement, 
d'une manière brutale, il le traite € comme un chien, il lui 
fait subir des € mauvais TRAITEMENTS, syn. il le MALMÈNE, 
syn. le RUDOIE, syn. le BRUTALISE. AT, supérieur, BRIME A2, 
inférieur lui fait subir des BRIMADES: des épreuves humi- 
liantes. Des parents indignes ont été condamnés pour avoir 
INFLIGÉ de mauvais traitements à leur petit garcon. Ils en 
avaient fait un € enfant MARTYR. — Fig. Jeannot maltraite ses 
livres: il n'en prend pas soin, les abime. 


e On ne parle pas de "bientraiter ni de *bons traitements, 
mais on peut dire que A2 a eu droit (de la part de A1) à un 
€ traitement de FAVEUR si AI l'a traité d'une manière qui l'a 
AVANTAGÉ par rapport à d'autres personnes. Les personna- 
lités importantes ont partout droit à un traitement de faveur. 


A traite A2 de «A3»: Al QUALIFIE A2 de «A3», A1 APPELLE 
A2 «A3»; A3 est le plus souvent un adjectif qualificatif 
dépréciatif ou méme INSULTANT comme imbécile, idiot, 
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incapable, etc. Tu te rends compte! Il ma traité de 
«demeuré» ! — Si Al, très en colère contre A2, utilise plu- 
sieurs A3 à la suite, Al € traite A2 de tous les noms. 


Le verbe traiter avait dans le passé des emplois plus larges 

qu'aujourd'hui. Il en subsiste les dérivés: 

- TRAITEMENT, syn. RÉMUNÉRATION: la façon dont un patron 
PAYAIT ses employés étant une maniére de les traiter bien 
ou mal. 


* TRAITEUR: artisan-cuisinier qui fournit à ses clients des 
nourritures fines toutes préparées à emporter. (A1 € traite 
bien ses invités signifiait notamment jadis: il leur sert un 
bon repas.) 


I. Mon médecin traitant me recommande de manger des 
oranges non-traitées. 


© AI humain traite A2 (au moyen de A3). 


1 ለ] MÉDECIN traite, syn. SOIGNE, A2 MALADE (ou MALADIE de 


A2) avec A3 un MÉDICAMENT, par A3, TRAITEMENT CURATIF, 
syn. une THÉRAPEUTIQUE. 


AI, par A3 / au moyen de A3, SOUMET A2 à des actions phy- 
siques ou chimiques, à € un traitement à base de A3, pro- 
duit pharmaceutique, plante médicinale, ravons, massages, 
etc. A2 maladie se traite avec / par A3. 


* Le € médecin TRAITANT de A2, est celui qui le soigne habi- 
tuellement, qui assure son traitement sur une certaine durée. 


A] AGRICULTEUR traite A2 FRUITS, LÉGUMES avec / par À3 pro- 
duit chimique, INSECTICIDE. 


Il PULVÉRISE A3 sur A2, le RÉPAND sur ses champs ou planta- 
tions de A2 pour soigner une maladie de A2, ou pour détruire 
ou prévenir des parasites éventuels, pour lui assurer une 
meilleure conservation. — A3 n'étant pas sans danger pour le 
consommateur de À2, les commerçants qui vendent A2 doi- 
vent afficher si celui-ci a été traité ou € non-traité. 


ላ] écrit A2 TEXTE à l'aide d'un ordinateur équipé d'un logi- 
ciel de € traitement de texte. 


Ou bien il travaille sur un A2 déjà prét et mis sous forme 
électronique à l'aide d'un SCANNER (mot anglais): A1 peut 
faire SUBIR à A2 toutes sortes de MODIFICATIONS: choisir la 
taille et la police des caractères, écrire en gras ou en itali- 
que, souligner, couper, copier, coller, vérifier l'orthographe, 
l'espacement des lignes, justifier, varier les marges, etc. 


Al AUTEUR (ou TEXTE de Al) traite A2 SUJET, THÈME, QUES- 
TION, AFFAIRE, PROBLEME, etc. 
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ላ] se CONCENTRE sur le sujet, ne s'égare pas, RÉPOND bien à 

la question posée, RÈGLE définitivement le probléme. — Si 

A1 ÉLÈVE ou ÉTUDIANT € re traite pas le sujet de sa disserta- 

tion, il € passe à cóté du sujet. 

e ላ] auteur (ou texte de A1) traite de A2: Al ÉCRIT / PARLE / 
DISSERTE sur À2, fait un DISCOURS, écrit un TRAITÉ savant 


TRANSPORTER, v. et VOITURE, nf. 


I. Les métros des grandes villes transportent quotidienne- 
ment des milliers de personnes. 


> Al humain transporte A2 au moyen de A3. 


qui PORTE sur A2. > A3 transporte A2. 
ill. Le gouvernement a finalement accepté de traiter avec les 1 A2est humain. 
terroristes. * Al, une € SOCIÉTÉ ዐዘ COMPAGNIE de transport dispose de 
[> Al et A3 humains € traitent ensemble A2, Al traite (A2) VÉHICULES A3 qui sont des € moyens de TRANSPORT. Par la 
avec ለ3. 


Al et A3 traitent ensemble leurs affaires. 


Ils DISCUTENT, ont des échanges de vues, font des démar- 
ches, afin de les RÉGLER. 


° Si Al et A3 sont des hommes politiques ou des gros com- 
merçants appelés NÉGOCIANTS, on dit qu'ils NÉGOCIENT A2. 
Ce sont des NÉGOCIATEURS qui mènent des NÉGOCIATIONS. 


* Au terme de ces TRACTATIONS, ils arrivent à un ACCORD, 
syn. fam. ils S'ARRANGENT entre eux (fam.). 


* Si Al et A3 sont des hommes POLITIQUES de pays diffé- 
rents, ils € signent un TRAITÉ militaire ou diplomatique, un 
PACTE, une CONVENTION: ils se mettent d'accord sur un 
certain nombre de questions, réglent les problémes ou 
CONFLITS qui les séparaient. 


Le plus souvent, pour arriver à un ACCORD, A1 et A3 doivent 
TRANSIGER. 


Ils doivent se faire des CONCESSIONS mutuelles constituant 
une TRANSACTION: ላ] CONCËDE à A3 un certain avantage et 
réciproquement afin qu'aucun des deux ne fasse une trop 
bonne affaire au détriment de l'autre, chose d'autant plus 
facile que Al et A3 sont plus CONCILIANTS, syn. ACCOMMO- 
DANTS, syn. fam. ARRANGEANTS, font preuve d' esprit de 
CONCILIATION, essaient de CONCILIER les points de vue. 


* Mais l'accord est difficile sinon impossible si A1 ou A3 est 
INTRAITABLE, syn. INTRANSIGEANT, s'il REFUSE de faire des 
concessions et méme de discuter. 


Il arrive souvent que, pour réaliser un élément d'un produit 
demandé par un client, une entreprise industrielle Al 
SOUS-TRAITE avec A3. 


A3 est une entreprise de SOUS-TRAITANCE spécialisée dans 
la production de cet élément: A1 fait fabriquer cet élément 
par A3. Selon la composition et la complexité du produit, 
A1 peut faire appel à divers SOUS-TRAITANTS. 


ROUTE ou par le RAIL, dans ses CARS (syn. AUTOCARS) ou ses 
TRAINS, elle transporte des VOYAGEURS A2. Par mer ou par 
air, dans ses BATEAUX ou ses AVIONS, elle transporte des 
PASSAGERS. La Société Nationale des Chemins de Fer fran- 
cais (S.N.C.F.) transporte chaque jour des milliers de voya- 
geurs à travers la France. 


* Syn. Al TRANSFÈRE A2: il le fait transporter par une déci- 
sion administrative dans un autre lieu de résidence ou 
d'activité. Le prisonnier a été transféré de la prison des Bau- 
mettes à celle de Fresnes. Son TRANSFERT a été décidé pour 
des raisons de sécurité. N.B. Le verbe transférer accepte 
aussi des A2 concrets et abstraits. 


* A2, pour se DÉPLACER en ville, peut utiliser € les transports 
publics, syn. € les transports en commun: l'AUTOBUS, le 
TRAMWAY (abréviation usuelle TRAM), le TROLLEYBUS, et le 
MÉTRO (abréviation de € chemin de fer métropolitain). — S'il 
est pressé ou encombré de bagages, A2 préfèrera prendre 
un TAXI conduit par un CHAUFFEUR professionnel A1, et, à 
la fin de la COURSE, payer le prix inscrit au COMPTEUR. 


* Si A2 est trés MALADE ou BLESSÉ, il doit étre transporté à 
l'hópital par A1, des infirmiers ou secouristes, d'abord sur 
une CIVIERE portée à bras, puis dans une AMBULANCE, 
véhicule automobile spécialement aménagé. — A2 MORT 
est transporté jusqu'au cimetière, par les employés des 
pompes funébres, dans un CORBILLARD. 


e Fig. (litt.) Al abstrait (événement heureux, spectacle 
magnifique) ና transporte A2 de joie/ d'émotion / de 
bonheur: Al PROVOQUE ces sentiments chez A2 au point 
qu'il se sent transporté dans un autre monde, € au sep- 
tième ciel; syn. Al ENTHOUSIASME A2. 


A2 est concret. 


e Al veut déplacer A2, une certaine quantité de marchan- 
dises. Pour déplacer un A2 léger, les seules forces physi- 
ques de A1 suffisent, Al PORTE A2. Mais si A2 est lourd 
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ou volumineux, il doit être transporté, syn. VÉHICULÉ, par 
A3, € véhicule de transport. 


* A3 est mu par la seule force humaine ou animale: A2 est trans- 
porté dans une BROUETTE à une ROUE, dans une CHARRETTE à 
deux roues, ou dans un CHAR ou CHARRIOT à quatre roues. 


* A3 est un € véhicule à moteur: A2 est transporté € par 
route dans une petite CAMIONNETTE conduite par un 
LIVREUR, ou dans un gros CAMION conduit par un ROUTIER 
ou CAMIONNEUR, qui travaille pour le compte d'un TRANS- 
PORTEUR professionnel. Certains camions, les SEMI- 
REMORQUES, TRACTENT d'énormes REMORQUES. 


* A2 est transporté € par rail dans les WAGONS ou CONTE- 
NEURS d'un € TRAIN de marchandises, € par voie fluviale 
(fleuves et canaux) dans des PÉNICHES, € par mer ou € par 
voie maritime dans des CARGOS, € par air ou par voie 
aérienne ou € par avion dans des AVIONS-CARGOS. — Cer- 
tains trains, navires et avions sont des moyens de trans- 
port mixtes qui transportent à la fois leur FRET ou 
CARGAISON de marchandises et des passagers. 

* Les € frais de transport, syn. € les frais de PORT, s'ajoutent 
à la valeur initiale des marchandises. 


II. J'aiune quantité de bagages à transporter dans ma voiture. 


D^ AI humain utilise, comme moyen de transport, À3, une voiture. 


l  L'AUTOMOBILISTE et sa voiture. 

Un Al humain qui veut se rendre individuellement, par 
voie de terre, d'un lieu à un autre lieu plus ou moins éloi- 
gné, peut prendre une voiture individuelle. Le syn. AUTO, 
abrév. de (voiture) AUTOMOBILE s'emploie surtout comme 
premier élément de noms composés (voir ci-dessous 6) et 
dans les loc. Le € Salon de l'Auto oà l'on trouve toutes les 
marques de voitures. L'€ auto-école. 11 CONDUIT générale- 
ment sa propre voiture mais il peut aussi en LOUER une. Jean 
préfère les voitures neuves aux € voitures d'occasion; aprés 
être allé au € salon de l'auto, il a acheté une € voiture de série, 
une BERLINE à quatre portes, avec un HAYON arrière pour 
charger plus facilement les bagages. Sa CARROSSERIE est 
beige; la puissance de son MOTEUR est de 7 CHEVAUX. C'est 
une voiture d'une MARQUE française. Il l'a fait IMMATRICULER 
dans le département du Calvados. Quand il en parle il 
l'appelle familièrement «ma BAGNOLE ». 


2. L'entretien de la voiture. 

La voiture de Jean ROULE ou MARCHE au SUPER (CARBURANT 
acheté à la € POMPE à ESSENCE), pas au GAZOLE; elle est bien 
SUSPENDUE et € tient bien la route; elle a été RODÉE au bout 
de 1000 kms. Tous les 10 000 kms, il la fait réviser dans un 


ILE 


GARAGE par un GARAGISTE ou dans un € ATELIER AUTOMOBILE 
par un MÉCANICIEN, et s'assure notamment que les FREINS sont 
en bon état, les PHARES bien réglés, et les PNEUS bien gonflés, 
même celui de la € ROUE de secours. 


La conduite automobile. 


Jean est un automobiliste prudent: il ne € prend le VOLANT que 
reposé, et sans avoir bu ni pris de sommiféres. — 11 est agréable 
de se déplacer en voiture, sauf dans le cas d'encombrement 
de voitures, ou EMBOUTEILLAGE, ou BOUCHON; mais il est sou- 
vent difficile de € GARER sa voiture, de trouver pour elle un 
PARKING ou une f place de stationnement. 


e Éric a conduit des € voitures de courses dans une grande 
€ compétition automobile: les 24 heures du Mans! Mainte- 
nant il prend part de temps en temps à un RALLYE (rendez- 
vous en un certain lieu d'automobilistes partis d'endroits 
différents) au volant de sa € voiture de sport DÉCAPOTABLE. 


Il existe, et surtout, il existait autrefois toutes sortes 
d'autres voitures: 


* tirées ou poussées par un étre humain: une € voiture à 
bras à deux roues, pour des transports légers — une 
€ voiture des quatre saisons; sorte de voiture à bras sur 
laquelle des marchands ambulants vendaient (vendent 
encore ici et là) des fruits ou des légumes — une € voiture 
d'enfant ou LANDAU (n.m.) pour promener les bébés. 


*tirées par un animal: on utilisait couramment, avant 
l'invention du moteur à explosion, des € voitures à CHEVAL, 
conduites par un COCHER; les CARROSSES étaient des voi- 
tures de luxe et d'apparat. Les voyageurs se déplaçaient en 
COCHE ou en DILIGENCE; les FIACRES servaient de taxis. — 
Fig. et fam. Al humain € a raté le coche: A1 a perdu une 
bonne OCCASION (de faire telle ou telle chose). — A1 
humain € roule carrosse: il est riche et fait étalage de sa 
richesse. — A1 humain € est la cinquième roue du carrosse: 
il ne sert à rien. 


* Dans les fétes foraines, il y a souvent des manéges 
d'F autos tamponneuses ou autos-tampons, petites voitures 
électriques que leurs CONDUCTEURS peuvent s'amuser à 
heurter sans les abimer. 


Les employés des compagnies qui exploitent les transports 
en commun par route ou par rail (voir 1,1) désignent tech- 
niquement leurs véhicules par le terme de voiture. 

Durant la grève des autobus, un tiers seulement des voitures sont 
sorties. — Sur le T.G.V., votre place est retenue dans la voiture 20. 
— En voiture! criaient autrefois les chefs de gare, au moment 
du départ des trains, aux voyageurs encore sur le quai. 


Le préfixe AUTO-, d'origine grecque, qui apparait dans 
ና (voiture) automobile: «qui se meut toute seule, par elle- 
même», par opposition à € voiture HIPPOMOBILE «mue par 
un cheval» se rencontre dans deux séries de mots: 


e quelques-uns où auto- signifie voiture. AUTOROUTE: route 
facilitant la circulation des autos, AUTOCHENILLE: véhicule 
monté sur chenilles, AUTOÉCOLE: institut d'apprentissage 
de la conduite automobile, AUTORADIO: radio fixée dans 
une auto, AUTOSTOP: procédé consistant à arréter une auto 
et à se faire transporter par un automobiliste complaisant. 


* un grand nombre oii il a son sens originel de «par lui- 
méme», «tout seul». Texte AUTOGRAPHE: écrit de la main 
de l'auteur lui-méme, AUTOMÉDICATION: médication du 
malade par lui-méme, AUTOPORTRAIT: portrait d'un peintre 
fait par lui-même, AUTOPUNITION: punition que s'inflige le 
coupable lui-méme, etc. 


TRAVAILLER, v. et TRAVAIL, n.m. (pl. TRAVAUX) 


1 Jean travaille. 


1 


Al travaille: il fournit un EFEORT régulier et assidu pour arri- 
ver à un RÉSULTAT qui est la raison d'être de son travail. C'est 
un TRAVAILLEUR (nom). 


* Al € a du travail, syn. fam. intensif, il a € du pain sur la 
planche: beaucoup de travail en perspective. Il ne CHÓME 
pas! — Il € se met au travail: 1 s'écrie € Au travail!; il € fait 
son travail. 


e Même s'il est TRAVAILLEUR (adj.), c'est-à-dire s'il éprouve 
une certaine satisfaction à travailler, méme s'il € aime son 
travail, le travail, OBLIGATOIRE et EATIGANT, a toujours un 
côté PÉNIBLE. A1 ne parvient d'ailleurs à travailler correc- 
tement qu'après un temps d'APPRENTISSAGE pendant lequel 
il a dú s'EXERCER, faire de nombreux EXERCICES pour 
apprendre un ART, une TECHNIQUE, un MÉTIER. 


* PROFESSION, syn. de métier, insiste moins sur le côté tech- 


nique que sur le statut social; on dit € apprendre un métier 
mais pas "apprendre une profession. Mais dans un ques- 
tionnaire administratif, on vous demande votre profession, 
pas votre métier. 


e AI se SPÉCIALISE; il devient un SPÉCIALISTE, un PROFESSION- 
NEL qui travaille € en professionnel et pas € en AMATEUR; 
abréviation fam. c'est un PRO: il connait les € règles de l'art 
et les applique. 
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Syn. fam. A1 BOSSE, parce qu'il à du BOULOT; il € se met au 
boulot, s'écrie € Au boulot! € fait son boulot, parce qu'il est 
BOSSEUR. 


° Syn. vieux, Al € a de l'OUVRAGE, € se met à l'ouvrage, 
s'écrie € À l'ouvrage! € fait son ouvrage; son travail est 
ና un dur LABEUR; il est LABORIEUX: sa vie est presque 
entièrement remplie par son travail; il fait sa BESOGNE 
(vieux); il est BESOGNEUX, travaillant beaucoup à des cho- 
ses de peu d'intérêt, pour gagner peu. 1] € s'acquitte de sa 
TÂCHE: la quantité de travail qu'il doit faire en un certain 
temps. C'est un TÂCHERON: il fait des travaux durs et mal 
payés. — Une CORVÉE est un travail ennuyeux, fait à con- 
tre-cceur (jadis un travail gratuit dû par le paysan à son 
seigneur comme une sorte d'impót). 


Différentes sortes de travaux. 


Al peut être un € travailleur manuel ou un € travailleur 
intellectuel, faire du € travail de bureau, de € petits travaux 
(de peu d'importance), syn. fam. de € petits boulots, ou de 
€ gros travaux (manuels et durs). — À la maison, il y a des 
€ travaux ménagers ou domestiques à accomplir (faire les 
courses et la cuisine, laver, repasser, etc.), et les enfants 
ont des € travaux scolaires (leçons, devoirs). — Au lycée, les 
éléves vérifient par des € travaux pratiques la validité des 
théories qu'on leur enseigne. — Une entreprise de € travaux 
publics eonstruit des routes, des ponts, ete. 


Différentes manières de travailler. 


| Al travaille BIEN: il fait € du bon travail et méme € dit beau 
travail paree qu'il S'APPLIQUE, € SOIGNE son travail, fait 
€ du travail soigné; il FIGNOLE son travail: il soigne exces- 
sivement les détails. — € C'est du beau travail! peut être un 
reproche ironique. 


e Al travaille RAPIDEMENT: il € va vite en besogne, il € abat du 
travail. 


e ላ] travaille BEAUCOUP: c'est un € travailleur ACHARNÉ, un 
€ bourreau du travail. — € Le travail ne lui fait pas peur, € il 
ne recule pas devant le travail, ና ሸ travaille DUR, 
€ d'arrache-pied, il € se tue au travail. — A1 travaille LABO- 
RIEUSEMENT, avec beaucoup d'APPLICATION mais des résul- 
tats moyens. — A1 écrivain a € un style laborieux, sans 
beaucoup d'inspiration. — € Un travail de Romain, trés 
important, exige beaucoup d efforts pour étre réalisé. 


| Al travaille PEU et MAL, il fait € du mauvais travail: c'est un 
PARESSEUX, son défaut est la PARESSE; il BÁCLE son travail 
pour en être débarrassé le plus vite possible. 
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Emplois figurés. 

° La pâte / Le vin travaille: A1, matière organique intimement 
mêlée à un FERMENT, subit une FERMENTATION; elle FER- 
MENTE et se transforme en un autre produit (vinaigre, pain). 

° L'argent travaille: les placements financiers produisent un 
intérêt. — A3 humain € fait travailler son argent: il le place. 


II. Le menuisier travaille le bois. Il travaille à une grande 
balustrade. 


1 Altravaille A2 concret ou abstrait: il fait porter son EFFORT 


sur la matière d'une œuvre en gestation. Le menuisier tra- 
vaille le bois. — Léa travaille sa thése et son style. 


* Al travaille à A2 concret ou abstrait: Il est plongé dans la 
réalisation d'une tâche ou d'une œuvre. Le menuisier tra- 
vaille à une grande balustrade. — Léa travaille à une thèse 
sur Victor Hugo. — Le gouvernement travaille en ce moment 


à la préparation du budget. 


* Al travaille sur A2 abstrait, un sujet de réflexion. Léa tra- 
vaille sur les Misérables. 


* A2 € donne / demande du travail à Al. Cette balustrade 
donne du travail au menuisier. — Cette thése demande beau- 
coup de travail à Léa. 


A2 est concret (l'argile, le bois, le cuir, le fer et les autres 
métaux, la peinture, etc.). 

Al humain est un ARTISAN ou un OUVRIER ou un ARTISTE, 
peintre, sculpteur, poussé au travail par sa force créatrice; 
il travaille une MATIÈRE, une € matière première, ou bien un 
objet A2 qu'il a trouvé dans un état imparfait, pour le 
TRANSFORMER: il FACONNE cette matière ou cet objet BRUT 
pour en faire en un objet ÉLABORÉ, utile, beau, aux formes 
souvent travaillées, OUVRAGÉES. Pour ce faire, il utilise des 
€ OUTILS de travail spéciaux. 

* Al est un TECHNICIEN qui règle, utilise un APPAREIL ou une 

MACHINE. 


e Dans l'INDUSTRIE, les INDUSTRIELS produisent des objets 
manufacturés, conçus par des INGÉNIEURS, alors que dans 
l'AGRICULTURE, les AGRICULTEURS € travaillent la terre pour 
en tirer des produits végétaux et animaux. 


e Le (SECTEUR) TERTIAIRE regroupe tous les autres types 
d'activités professionnelles. 


Le résultat: A2 est un (beau) travail de ferronerie, d'ébénisterie, 
etc. — Un joli ና OUVRAGE de dame: de la broderie, du tricot. — 
Un f ouvrage dart: un pont, un aqueduc, un barrage. — Une 
ና ŒUVRE dart: un tableau, une statue. — A2 est un Ouvrage, 
produit par un écrivain, l'ensemble de ses ouvrages constitue 
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son ŒUVRE. — Un musicien écrit des œuvres. — Un travail, un 
ouvrage, une œuvre trés bien réussis sont des € CHEFS- 
D'ŒUVRE. Leur auteur est un MAITRE. (dans les anciennes cor- 
porations, le chef-d'œuvre était l'œuvre que devait produire un 
compagnon pour accéder au statut de maitre). 


Al est humain. 


* Des agitateurs travaillent la foule pour susciter une émeute: 
Al humain travaille A2 humain pour essayer de le faire 
changer d'avis ou de comportement. 


* Al abstrait travaille A2 humain ou, plus couramment, A2 
est travaillé par Al: Al est la cause cachée d'une évolu- 
tion ou d'un état plutôt pénibles. Jean a un souci qui le tra- 
vaille. — Les adolescents sont travaillés par la puberté. 


[1 Luc travaille à la comptabilité pour son patron, Marc. 


1 


ል] humain accomplit un travail A2, pour le compte de A3, 
un EMPLOYEUR, un PATRON. 


A] travaille pour € gagner sa vie. Sur le € marché du travail, il 
a cherché et trouvé du travail, un EMPLOI, chez A3, propriétaire 
ou directeur d'une € petite / moyenne / grande ENTREPRISE ou 
INDUSTRIE. A3 a besoin de € MAIN-D'ŒUVRE: du personnel 
nécessaire pour accomplir certains € travaux manuels. 


+ A3 a RECRUTÉ, EMBAUCHÉ A1 pour qu'il exerce le MÉTIER ou 
la PROFESSION pour lesquels il a recu une FORMATION. Il lui 
donne du travail, en échange duquel il lui verse un 
SALAIRE. — PR. Tout travail mérite salaire. 


e Al est maintenant un EMPLOYÉ, un SALARIÉ de A3: son tra- 
vail comporte un certain nombre de TÂCHES; il a signé avec 
A3 un € contrat de travail qui précise ses € conditions de 
travail: salaire, durée hebdomadaire de travail, etc. — Luc 
travaille comme comptable chez Marc: il y occupe le POSTE de 
comptable. Il y est comptable, y exerce les FONCTIONS de comp- 
table. — Dans une ADMINISTRATION, Al est un FONCTION- 
NAIRE RÉTRIBUÉ par l'État ou une Collectivité Publique. 


Al COLLABORE au travail de A3, il lui apporte sa 
COLLABORATION; il fait partie de ses COLLABORATEURS (f. 
COLLABORATRICE). N.B. Ces mots, abrégés en COLLABO, 
prennent parfois un sens péj. en souvenir de la politique de 


collaboration de la France avec l'Allemagne pendant la 
guerre de 1939-45. 


° Syn. Al et A2 COOPÉRENT à leur ŒUVRE commune dite de 
COOPÉRATION. Notamment, un État industrialisé a une 
politique de coopération avec un pays en voie de dévelop- 
pement pour l'aider à s'industrialiser. Il y envoie des spé- 
cialistes appelés COOPÉRANTS. 


° Plusieurs personnes qui font le même genre de travail, 
travaillent dans la même entreprise sont COLLÈGUES, ou 
plus fam. CAMARADES de travail. 


* ላ] € travaille au noir: il travaille à l'insu des autorités 
locales ou nationales, afin de ne payer ni impôts ni char- 
ges sociales. 


* AI € travaille pour son (propre) compte, c'est un € travailleur 
indépendant: il est son propre patron. 


* Al € travaille pour le Roi de Prusse / pour des prunes / pour 
la gloire / pour rien: il ne retire aucun BÉNÉFICE matériel de 
son travail. 


* Al, travailleur BÉNÉVOLE, travaille gratuitement pour A3, 
une € bonne œuvre, il € ŒUVRE en faveur des pauvres, des 
malades, des réfugiés, etc. 


Le € lieu de travail. 


Al travaille parfois chez lui: c'est € le travail à domicile, 
mais plus souvent comme € employé de BUREAU, ou comme 
OUVRIER dans un ATELIER ou dans une USINE: il peut aussi 
travailler dans un LABORATOIRE, un MAGASIN, une FERME, 
etc. — La construction des bátiments, des routes, des ponts 
et autres € (grands) travaux publics, ne peut se faire que sur 
place, sur un CHANTIER. — Un € accident de travail se pro- 
duit sur le lieu de travail et pendant le travail. — Autrefois, 
les condamnés aux € travaux forcés, les FORÇATS, étaient 
envoyés au BAGNE. 


Le € temps de travail. 

Al travaille € à temps plein ou € à temps partiel; ses horaires, 
journées et semaines € de travail sont aussi très variables 
selon les époques et les pays. — Un € travail de longue haleine 
s'étend sur une longue durée. — Le travail de Al € n'est pas 
une SINÉCURE: AI a beaucoup à faire là où il travaille, il n'est 
pas € payé à ne rien faire. Un € jour OUVRABLE, oü l'on tra- 
vaille s'oppose à un € jour FÉRIÉ, syn. un € jour CHÓMÉ, où la 
plupart des travailleurs sont en CONGÉ: ne travaillent pas. 


Cas oü A1 ne travaille pas. 


* En dehors de ses heures de travail, A1 se REPOSE, il profite 
de ses LOISIRS, syn. de son € temps libre. 1] € occupe ses loi- 
sirs de la facon la plus agréable possible. Il € a le loisir de 
faire A2 qui l'intéresse. — S'il en a beaucoup, Al fait A2 
€ (tout) à loisir. 

e Plusieurs jours ou semaines de congé successifs consti- 
tuent des VACANCES. Les $ vacances scolaires permettent 
aux écoliers et aux enseignants de se reposer, et aux hóte- 
liers de travailler. Al € prend ses vacances en plusieurs 
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fois. — Quand il € est en vacances, il € part en vacances, 
ና passe ses vacances à la campagne. — En été, les VACAN- 
CIERS envahissent les stations balnéaires. 


e Àl, parfois mécontent de son salaire ou de ses 
€ conditions de travail, proteste par des € interruptions / 
arrêts de travail et des GRÈVES. Lui-méme et ses € collègues 
de travail sont alors des GRÉVISTES. Il leur arrive de mettre 
à l'entrée de l'entreprise des € piquets de grève: petits 
groupes de grévistes résolus à empécher les non-grévistes 
ou € briseurs de grève d'aller travailler. 


e De son côté, A3 peut être amené à RENVOYER Al, à lui 
signifier son RENVOI, syn. fam. à le € mettre à la porte, syn. 
administratif à le LICENCIER en lui envoyant une lettre de 
LICENCIEMENT. Syn. Il lui € donne son CONGÉ. 


NB. A3 CONGÉDIE Al ne signifie plus guère que: il ne le 
retient pas, l'invite à quitter la réunion. 


* Al € perd son travail; en conséquence, il € est au CHÓ- 
MAGE, ና sans travail; il pourra obtenir et toucher des 
€ allocations de chómage. Le € chómage technique est une 
période oü les ouvriers ne peuvent pas travailler à cause, 
par ex. d'un défaut d'approvisionnement, de coupures de 
courant, etc. — Le € taux de chómage préoccupe les socio- 
logues et les gouvernants. Al sera CHÓMEUR tant qu'il 
n'aura pas retrouvé du travail. 


TRAVERSER, v. 


ል TRANS-: préfixe savant d'origine latine, et DIA-: préfixe savant dori- 
gine grecque, servant à former des mots exprimant l'idée de traverser. 


1 Unecométea traverséleciel au moment où je traversais la rue. 
1 Al mobile traverse A2 surface. 


* A2 (CHAMP, PLACE, MER, OCÉAN, etc.) a plusieurs CÓTÉS: A1 
PASSE d'un cóté de A2 au cóté opposé. Le liévre a traversé 
le champ à toute allure. — Pour aller plus vite, au lieu de 
CONTOURNER les champs ou les bois, A1 humain ou véhi- 
cule COUPE € à TRAVERS champs / bois. — A1, navire ou pas- 
sager, traverse une mer ou un océan, fait une TRAVERSÉE. 
Les PAQUEBOTS qui, autrefois, TRANSPORTAIENT des PASSA- 
GERS d'une rive à l'autre de l'Atlantique, étaient des 
TRANSATLANTIQUES, d'où un TRANSAT, type de € chaise lon- 
gue pliante, en toile, utilisée par le passager sur le pont 
d'un navire, et, plus généralement, dans un jardin. 


2. A2 (RUE, ROUTE, BRAS de mer, DÉTROIT, etc.) est plus long 


que large. 


Il n'a que deux côtés plus ou moins PARALLÈLES: la distance 
qui les sépare ne varie pas ou presque pas; A1 va d'un cóté 


sala 
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à l'autre de A2: Al humain ou animal traverse (la rue): Al 

PASSE d'un cóté à l'autre de la rue. Il faut bien regarder à 

droite et à gauclie avant de traverser. — A3 humain € fait tra- 

verser Al, enfant ou aveugle: A3 aide A1 à traverser la rue 
en le tenant par la main. 

* Un FERRY(-BOAT) (anglicisme) fait la NAVETTE entre les 
deux rives d'un bras de mer ou d'un détroit. Un BAC, que 
les Québecois appellent un TRAVERSIER, fait la navette 
entre les deux rives d'un grand fleuve. Ce sont des EMBAR- 
CATIONS assez importantes pour transporter non seule- 
ment des passagers mais aussi des voitures. 

Al mobile traverse un volume A2. 


Al PASSE d'un côté à l'autre de A2 par l'INTÉRIEUR de A2. La balle 
a traversé le bras du blessé. — Si Al est pointu, il PERCE, syn. 
TRANSPERCE A2. La flèche lni a transpercé le cœur, le poumon. 


* Al liquide traverse A2 matière ou terrain PERMÉABLE, d'où 
un IMPERMÉABLE: un vétement qui protege de la pluie. — 
Je n'avais pas d'imperméable, la pluie a transpercé mes véte- 
ments. Je suis transpercé! 


e Al SUEUR, syn. TRANSPIRATION, traverse la peau de A2 
humain; Al TRANSPIRE, syn. il SUE. 


* Fig. Al idée € traverse l'esprit de A2 humain: A2 a soudai- 
nement l'idée A1. 


Al voyageur TRANSITE par un lieu A2. 


Pour rejoindre A3, sa destination finale, A1 doit PASSER par 
A2. Al, passager aérien momentanément € en TRANSIT 
dans A2, aéroport, va poursuivre son voyage jusqu'à A3, son 
aéroport de destination. 

* Une TRANSITION, dans un texte, un discours, une conver- 
sation: phrase qui permet de passer naturellement d'un 
sujet à un autre. Un habile orateur, un bon écrivain, sait 
€ ménager des transitions. l] ne passe pas € sans transition 
d'un sujet à un autre. 

Par analogie, A2 est du temps. Al € traverse une période 

difficile: A1 vit une période, passe par une période difficile, 

compliquée, pleine de soucis et de problemes. 

* En linguistique: l'étude DIACHRONIQUE d'un phénoméne 
porte sur ses phases successives, sur son évolution dans 
le temps, elle traverse les siècles. 


II. A travers la vitre, on pouvait voir un camion couché en 
travers de la route. 


1 Al concret est € en travers de A2 surface. 


. ላ2 est une surface de type approximativement rectangu- 
laire ou circulaire: Al, de forme plutót ALLONGÉE, est 
placé sur A2 de telle facon qu'il COUPE A2 en deux parties. 


Une DIAGONALE d'un quadrilatère le traverse d'un angle à 
l'angle opposé et dessine ainsi deux triangles; le DIAMETRE 
d'un cercle traverse ce cercle en son centre et dessine 
ainsi deux demi-cercles égaux. — Un TRAVERSIN, coussin 
allongé de forme cylindrique posé € en travers de la tête 
d'un lit, soutient et surélève légèrement les oreillers. 


A1 humain est couché € en travers du lit: il est couché 
dans le sens de la largeur. — Un € chemin de traverse per- 
met de traverser un champ. 


A2 est plus long que large: A1. plutôt ÉTROIT et d'une lon- 
gueur comparable à la largeur de A2, est posé ou placé sur 
A2 de telle facon qu'il est approximativement PERPENDI- 
CULAIRE à A2, le CROISE € à angle DROIT. Le corps du blessé 
était allongé en travers de la route. — Une € rue TRANSVER- 
SALE, est une rue d'importance secondaire qui croise à 
angle droit une rue principale. — Les TRAVERSES d'un che- 
min de fer, posées l'une aprés l'autre en trarers de la voie, 
soutiennent les rails. — Al est ou se met € en travers de 
A2: A1 EMPÉCHE quiconque de passer par A2, BARRE le pas- 
sage par A2. La police avait disposé des barriéres en travers 
de la route. — Fig. Éric s'est mis en travers des projets de Luc: 
il l'a empêché de les réaliser. 

On JETTE un haut VIADUC, un large PONT ou une étroite PAS- 
SERELLE en travers dun fleuve, d'une rivière, d'un précipice: 
on le CONSTRUIT au dessus du vide, sans supports intermé- 
diaires entre les deux rives. Cela permet aux voyageurs et 
véhicules de FRANCHIR ces obstacles naturels. 


2. Al humain voit A3 € à travers A2, € au travers de A2. 


* A2 est concret: A3, lumière ou image lumineuse, traverse 


A2, un certain volume de matiére TRANSPARENTE (l'eau 
claire, le verre): A2 est tel que Al peut, € par TRANSPA- 
RENCE, voir les objets situés DERRIÈRE A2. À travers les 
carreaux / Au travers des vitres. on peut voir ce qui se passe 
dehors méme quand les feuétres sont fermées. — A2, est TRANS- 
LUCIDE ou DIAPHANE: il laisse passer la lumiére mais ne per- 
met pas de distinguer les objets. Ant. A2 est OPAQUE. 


* Al humain comprend A3 signification € au travers de A2, 


paroles ou texte qu'il faut INTERPRÉTER ou TRADUIRE pour en 
saisir le sens, la signification réelle. Au travers de ses pro- 
pos faussement enjoués, j'ai compris que Paul était inquiet. 
— Un texte TRANSPARENT (Ant. OPAQUE) est facilement 
compréhensible. 


Ill. Redresse ta cravate, elle est de travers. 


* Al concret est € de travers, € (tout) de travers: A1 n'est pas 


DROIT, mis ou disposé comme il devrait normalement 
l'être; il faut le REDRESSER. Chaussettes et cravates ont une 
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fâcheuse tendance à être de travers. Syn. très fam. Al est 
€ (tout) de TRAVIOLE. 


* ላ] humain f fait tout de travers: ላ] ne fait jamais CORREC- 
TEMENT ce quon lui demande de faire, € parle à tort et à 
travers: Al dit n'importe quoi à n'importe qui. 


e A2 CHAGRINE A1, notamment quand il s'agit de € petits 
chagrins. Ca me chagrine que le livre que j'ai commandé 
soit épuisé. — Ce qui me chagrine, c'est d'avoir cassé une 
assiette de mon beau service. 

* A2 AFFLIGE AI (litt.), notamment quand il s'agit d'une 
cause d'une certaine importance. Les dégáts dans la forét 
nous affligent. — Jean est AFFLIGÉ par la mort de son père. 
Emploi pr. Il s'en afflige. — Il vit dans l'AFFLICTION (litt.). 
Emploi particulier, Al est affligé de A2: la cause d'un 

| DÉSAGRÉMENT durable. Cyrano de Bergerac était affligé d'un 

L. Jean est triste parce que son père est mort. nez difforme. 

D AI humain cst triste à cause d'une circonstance A2. * A2 DÉSOLE, syn. intensif NAVRE A1. Ca nous désole / nous 
navre de voir notre forét ravagée. — Quelle DÉSOLATION ! — 


* ላ] humain a un travers: Al a un petit DÉFAUT, une petite 
MANIE un peu ridicule. 


TRISTE, adj.qual. 


ጊ ለ] humain est triste parce qu'il éprouve le SENTIMENT NÉGA- 


TIF que la circonstance A2 va à l'encontre de ses BESOINS et 

de ses DÉSIRS. 

Il en SOUFFRE. C'est SUBJECTIF, mais 1 y a des types de situa- 

tions propres à engendrer un sentiment plus ou moins 

durable de TRISTESSE (ant. JOIE, BONHEUR, GAITÉ), de 

ና PROFONDE / SOMBRE tristesse (Ant. Al est JOYEUX, GAI). 

* ላ] REGRETTE un bien PERDU auquel il tenait, ou une faute 
IRRÉPARABLE. 


* Al a des ENNUIS, des DÉSAGRÉMENTS qui lui GÂCHENT la vie. 
e Al S'ENNUIE: sa vie est MONOTONE, sans INTÉRÊT. 
e Les ESPOIRS de AI ont été DÉCUS et il DÉSESPÈRE de l'avenir. 


Al est triste de A2. Nous sommes tristes de voir notre belle 
forêt ravagée par la tempête; quelle tristesse de voir une chose 
pareille! 


Al fait l'action A2 TRISTEMENT: avec une tristesse visible. Le 
bucheron regarde tristement la forét ravagée; il a un sourire 
triste, un visage triste. 

Syn. Al € a du CHAGRIN, € beaucoup de chagrin, un grand 
chagrin parce qu'A2 est un MALHEUR, notamment de nature 
sentimentale (deuil, amour ou confiance trompés). Jean a 
beaucoup de chagrin de la mort de son pére. — Mais A2 peut 
n'être qu'un € petit malheur: un € chagrin d'amour n'est pas 
toujours tragique. — Un € gros chagrin d'enfant est vite passé. 
A2 ATTRISTE A1. Cela nous attriste de voir cette forêt ravagée 
par la tempéte. Emploi pr. Vous vous attristez à tort, les 
dégâts ne sont pas irréparables. On va reboiser! 


Synonymes: 

* A2 € fait du chagrin, syn. plus rare, € fait de la PEINE à A1: 
Ca me fait du chagrin que mon cousin ne me fasse pas con- 
fiance. — Ta méfiance me fait du chagrin, cousin! — Tu me fais 
du chagrin! — Ca me fait de la peine / beaucoup de peine que 
cette pauvre Marie ne soit pas venue se promener avec nous. 


Notamment lorsque Al, par sympathie, COMPATIT aux 
malheurs d'autrui. Ça me désole / me navre de voir Jean 
aussi triste! — Souvent employé par exagération dans des 
formules de politesse. Je suis DÉSOLÉ / NAVRÉ de vous avoir 
fait attendre: je le REGRETTE vivement. 

* A2 ACCABLE A] qui est ACCABLÉ, comme s'il avait à porter 
une charge trop lourde pour lui. Max est accablé, abattu 
par la perte de sa situation; il n'arrive pas à secouer son 
ACCABLEMENT. 

* A2 ABAT Al: il le fait TOMBER dans une tristesse profonde, 
l'ABATTEMENT comme sil recevait un coup qui le jette à terre; 
syn. il le TERRASSE, syn. il le CONSTERNE. — A1 est CONSTERNÉ. 


I. Marie est triste, c'est son caractére. 
[^ AT est triste habituellement. 


1 Alhumain éprouve et manifeste de facon durable une tristesse 


disproportionnée à sa cause ou méme sans raison précise. 
Marie € a des idées noires; syn. elle € a du vague à l'âme; syn. 
fam. elle € a le CAFARD. — Elle est MOROSE: rien ne peut 
l'égayer. — Elle éprouve une SENTIMENT de MÉLANCOLIE; elle 
est MÉLANCOLIQUE (vieux, litt.): elle se complait dans des 
réveries tristes. 


* Ant. Al € engendre pas la mélancolie (usuel): A1 est très gai. 


Les personnes de son entourage trouvent Marie SOMBRE: elle 
ne SOURIT jamais: si elle parle, c'est pour se PLAINDRE, se 
LAMENTER. Mais elle parle peu. Elle est MORNE: elle ne 
s'anime pas, répond à peine quand on lui parle. — Elle est 
MAUSSADE : elle parle peu, et seulement pour dire des cho- 
ses désagréables. — Elle est de ና mauvaise HUMEUR. — Elle 
€ fond en LARMES pour un rien. 

Si son état dure et s'aggrave, devient PATHOLOGIQUE, Marie 
est DÉPRESSIVE ; elle est actuellement DÉPRIMÉE, atteinte de 
DÉPRESSION: elle n'a de gout à aucune activité, rien ne 


dels. 


TROIS 


l'ÉGAYE: elle a perdu la € joie de vivre. Syn. un peu vieux: 
elle est NEURASTHÉNIQUE, sujette à la NEURASTHÉNIE. On 
peut envisager un traitement médical! 


[ዚ Une maison triste. 


> Al non humain est triste. 


A Bases savantes d'origine grecque servant à former des mots expri- 
mant la notion de quatre: TÉTRA-; de cinq: PENT-; de six: HEXA-; 
de sept: HEPTA-; de dix: DÉCA-; de cent: HECT-; de mille: KILO-. 


I. Les nombres cardinaux. 


1 ° Trois est le NOMBRE qui suit DEUX, et le CHIFFRE 3 qui entre 
1 A2concret est triste. dans la composition de 13, 23, 30, 31, etc. 10 + 3 = TREIZE. 
Il inspire de la tristesse à A1. Une musique triste, une couleur * Quatre est le nombre qui suit trois et le chiffre 4 qui entre dans 
triste, une maison triste, peu éclairée et mal décorée. — Il la composition de 14, 24, 40, 41, etc. 10 + 4 = QUATORZE 
€ fait un temps triste lorsque le ciel est SOMBRE, et qu'il fait - CINQ est le nombre qui suit quatre et le chiffre 5 qui entre 
FROID. — Un paysage triste est plat et pauvre. d 5yn. inten- dans la composition de 15, 25, 50, 51, etc. 10 + 5 = QUINZE 
m Aah ind “ጨሥ ፍር — ee ee e SIX est le nombre qui suit cinq et le chiffre 6 qui entre 
M ien cin id ui sectes ህ x dans la composition de 16, 26, 60, 61, etc. 10 + 6 = SEIZE. 
— Un paysage, une maison, un temps LUGUBRE donnent envie vidé, v le chiffre 7 aui d 
de PLEURER — Un paysage, un visage, un air SINISTRE font pré- ° SEPT est le nombre qui suit six et le chitire 7 qui entre cans 
sager des MALHEURS la composition de 17, 27, 70, 71 etc. 10 + 7 = dix-sept 
» AS abima 61:86. * HUIT est le nombre qui suit sept et le chiffre 8 qui entre dans 
Aor ; la composition de 18, 28, 80, 81 etc. 10 + 8 = dix-huit. 
* A2 nest pas jugé très GRAVE. C est triste que tu ne puisses Suid I i | 
pas venir en vacances avec nous. — Syn. faibles, C'est DOM- * NEUF est le nombre qui suit huit et le chiffre 9 qui entre dans 
MAGE, c'est FÂCHEUX, c'est REGRETTABLE, MALHEUREUX. la composition de 19, 29, 90, 91 etc. 10 + 9 = dix-neuf. 
* A2 est jugé GRAVE. Cest triste que tant de gens soient au 2. *DIX est le nombre qui suit neuf et le chiffre 10: on le 


chômage. — Leur situation est bien triste. — La fermeture de 
l'usine où ils travaillaient est un triste évènement. — Syn. 
C'est MALHEUREUX que leur usine ait fermé; c'est un mal- 
heureux événement. 


* Syn. intensifs: les participes présents de la plupart des ver- 
bes cités en L3. C'est une situation, un événement AFFLI- 
GEANT, NAVRANT, DÉSOLANT, ACCABLANT. — C'est TRAGIQUE, 
DRAMATIQUE, HORRIBLE que le père de Jean, encore en pleine 
activité, soit mort victime de son dévouement. — C est TERRIBLE 
pour une mère de famille de n avoir même plus de quoi nourrir 
ses enfants. — C'est AFFREUX de mourir brulé vif. 


* Une triste histoire, un roman / un film triste raconte de tris- 
tes événements. — € C est beau, mais c est triste! 


Emplois affaiblis de triste. Ma voiture € est dans un triste 
état: trés abimée. — Éric est ና un triste sire: un individu peu 
recommandable. — Un sinistre individu: il porte à leur plus 
haut degré les défauts qu'on peut reprocher à un homme. 


retrouve dans les noms de nombres composés dix-sept 
(17), dix-huit (18), dix-neuf (19), soixante-dix (70) et qua- 
tre-vingt-dix (90). 

* VINGT est le résultat de la multiplication de dix par deux: 
10 x 2 = 20. On le retrouve dans les noms de nombres 
composés quatre-vingt et quatre-vingt-dix. 

* CENT est le résultat de la multiplication de dix par dix: 10 x 
10 = 100. GR. Cent prend un «s» au pluriel: deux cents, mais 
le perd sil est suivi d'un autre nombre: deux-cent-trois. 


* MILLE est le résultat de la multiplication de cent par dix: 
100 x 10 = 1000. GR. Mille est invariable: deux mille, 
deux-mille-trois etc. 


ዚ Le système décimal des poids et mesures. 


1 


Le système DÉCIMAL est organisé sur le nombre dix: un DÉCI- 
GRAMME, un DÉCILITRE y sont, par exemple, la dixième partie 
dun gramme, d'un litre, mais un DÉCAMETRE, un DÉCA- 
GRAMME, y sont l'équivalent de dix mètres, de dix grammes. 


TROIS, QUATRE, etc., n.m. et adj. * Un CENTIME est une valeur représentant la centième par- 
tie d'un franc ou d'un euro; un CENTIMÈTRE, un CENTILITRE 
y sont, par exemple, la centième partie d'un mètre, d'un 
litre, mais un ARE est cent métres carrés, un HECTARE, un 
HECTOLITRE cent ares, cent litres. 


° Un MILLIMETRE, un MILLIGRAMME sont la millième partie d'un 
mètre, dun gramme, mais un KILOMÈTRE, un KILOGRAMME 


À Bases savantes d'origine latine servant à former des mots expri- 
mant la notion de trois: TRI-, TERT-; de quatre: QUADR-, QUA- 
TERN-; de cing: QUINQU-, QUINT-; de six: SEXT-; de sept: 
SEPTU-; de huit: OCTO-; de neuf: NON-; de dix: DÉCI-, de cent: 
CENTI-; de mille: MILLI-. 
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(plus couramment: KILO) sont l'équivalent de mille mètres, de 
mille grammes. 


2. Dans les guerres de l'Antiquité, on DÉCIMAIT parfois les sol- 


dats indisciplinés: on en tuait € un sur dix; de nos jours, 
décimer une population, c'est en tuer une grande partie. 
L'épidémie de peste noire a décimé la population de l'Europe 
au XIVe s. (En fait, elle en a fait périr un tiers, beaucoup 
plus qu'un dixiéme). 


[1 Les ensembles. 


1 Le suffixe -AINE: une DIZAINE est un ensemble de dix nom- 


bres qui se suivent ou un ensemble de dix objets sembla- 
bles, une CENTAINE un ensemble de cent nombres qui se 
suivent ou un ensemble de cent objets semblables; dix est 
le premier nombre de la série des dizaines, cent le premier 
nombre de la série des centaines et est suivi dans cette série 
par DEUX CENTS, TROIS CENTS, etc. — Comme 2 x 6 = DOUZE, 
soit une DOUZAINE, on appelle parfois un ensemble de six A 
€ une demi-douzaine: une demi-douzaine d'œufs. 


Tous les noms de nombre ne se prétent pas également à 
former des dérivés en -aine et ces dérivés ne se prêtent par 
à compter nimporte quel type d'unités. Les plus usuels 
sont la HUITAINE, la dizaitie, la QUINZAINE, la VINGTAINE qui 
servent surtout à compter des JOURS ou des PERSONNES. La 
douzaine est spécialisée dans les CEUFS et les HUITRES. Une 
NEUVAINE est un ensemble de PRIÈRES réparties sur neuf 
jours pour demander un gráce spéciale. 


* Ces mots en -aine peuvent étre employés de facon vague: 
à peu prés dix, à peu prés cent ... Les mots en -aine for- 
més sur vingt, trente, quarante, cinquante, soixante, 
s'emploient toujours de façon vague et pour n'importe 
quel type d'unités. De méme, € une huitaine / une quin- 
zaine de jours signifient «à peu prés une semaine / deux 
semaines». Je vous répondrui € sous huitaine: dans le délai 
approximatif d'une semaine. 


Un ensemble de 1000 est un MILLIER qui peut s'employer 
de facon vague ou précise. — Premier nombre de la série 
des milliers, mille est suivi dans cette série par DEUX MILLE, 
TROIS MILLE, etc. 


IV Les nombres ordinaux et les fractions. 


1 Lesnombres ordinaux sont formés à l'aide du suffixe -IEME: un 


A qui vient après le DEUXIÈME A est le TROISIÈME A; celui qui 
vient après est le QUATRIÈME; celui qui vient après est le 
CINQUIÈME; celui qui vient après est le SIXIÈME. — On arrive un 
peu plus loin au DIXIÈME, puis au CENTIÈME, au MILLIÈME. 


2. 
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* J'habite au 21 TER de cette rue, c-à-d. au troisième numéro 
21, entre le 21 bis et le 23. 


° TERTIO, QUARTO, dans une énumération: syn. TROISIEME- 
MENT, QUATRIÈMEMENT. 


* LF ère TERTIAIRE en géologie, est postérieure aux € ères 
PRIMAIRE et SECONDAIRE et antérieure à [$ ère QUATER- 
NAIRE. — Le 9 secteur tertiaire, en économie, s'est déve- 
loppé aprés l'agriculture et l'industrie. 


Quand on divise un A en trois parties, chaque partie est le 
TIERS dc À: 4 cst le tiers de 12; quand on divise un A en 
quatre parties, chaque partie en est le QUART: 3 est le quart 
de 12. — Un € quatre quarts est un gáteau composé du poids 
égal de quatre éléments: œufs, farine, sucre et beurre. 


* À partir de 5, les fractions s'expriment avec le suffixe - 
ième, comme les nombres ordinaux: 3 est le cinquième de 
15, 3 est le sixième de 18, 3 est le dixième de trente, 3 est 
le centième de 300, 3 est le millième de 3000. 


Calculer le POURCENTAGE des gens qui, par exemple, ont 
voté pour Untel dans une élection, c'est dire combien de 
gens € sur cent ont voté pour lui; 50 % (cinquante € pour 
cent) des À, c'est donc la MOITIÉ des A. Les électeurs ont 
voté pour lui dans la PROPORTION de la moitié, de 50 %. 


V Les multiples. 


3 x 10 = TRENTE; 4 x 10 = QUARANTE; 5 x 10 = CINQUANTE; 
6 x 10 = SOIXANTE. — Un MILLION est le résultat de la multi- 
plication de mille par mille; un MILLIARD, celui de la multi- 
plication de un million par mille. — Les MILLIONNAIRES et 
surtout les MILLIARDAIRES sont des gens trés RICHES, dont la 
fortune se monte à un ou plusieurs millions ou milliards de 
l'unité monétaire de leur pays. 


Multiplier un nombre par trois, c'est le TRIPLER: 12 est le 
TRIPLE de 4. — Multiplier un nombre par quatre, c'est le 
QUADRUPLER: 12 est le QUADRUPLE de 3; multiplier un 
nombre par cinq, c'est le QUINTUPLER; multiplier un nom- 
bre par six, c'est le SEXTUPLER. Les noms quintuple, sextu- 
ple, le verbe septupler sont rares et il ny a pas de dérivés en 
-uple(r) pour huit et neuf, mais multiplier un nombre par 
dix, c'est le DÉCUPLER; multiplier un nombre par cent, c'est 
le CENTUPLER. — 300 est le CENTUPLE de trois. Une bonne 
moisson € rend au centuple les graines qu'on a semées. (Mais 
on ne dit pas "€ rendre au quadruple, au décuple, etc.): au 
sens vague, elle a un trés bon rendement. 


* Des TRIPLÉS, des QUADRUPLÉS, des QUINTUPLÉS sont trois, 
quatre, cinq enfants nés ensemble de la méme mére. 
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V. Les choses qui vont par 3, 4, 5, 6, 10, 100, 1000. 


1 


Un TRICYCLE: un véhicule à trois roues et sans moteur. — Un 
TRÉPIED est un un support ou un meuble qui na que trois 
pieds. — Un QUADRUPËDE est un animal à quatre pattes. — 
QUADRILLER une feuille de papier, c'est tracer des lignes 
verticales et horizontales qui, en se recoupant, forment une 
multitude de petits carrés. — Une période de dix jours est 
une DÉCADE. — Une période de dix ans est une DÉCENNIE. — 
Le DÉCALOGUE est un autre nom des € Dix Commande- 
ments donnés par Dieu à Moise, dans la Bible, fondement 
de la MORALE des sociétés judéo-chrétiennes. — Un DÉCA- 
SYLLABE est un vers de dix syllabes. 


Jouer de la musique € à trois, c'est faire un TRIO; € à quatre, 
c'est faire un QUATUOR; à cinq, un QUINTETTE; à six, un SEX- 
TUOR, à sept, un SEPTUOR, à huit, un OCTUOR. 


Un plan TRIENNAL, QUADRIENNAL, QUINQUENNAL, DÉCENNAL 
porte sur trois, quatre, cinq, dix ans. 


Un TRIANGLE, un QUADRILATÈRE, un PENTAGONE, un HEXA- 
GONE, un HEPTAGONE, un OCTOGONE sont des figures géomé- 
triques planes à trois, quatre, cinq, six, sept, huit CÔTÉS. 

* Un CARRÉ est un quadrilatére dont les quatre cotés sont 
égaux. — Un TÉTRAËDRE, une figure géométrique dans 
l'espace qui a quatre FACES triangulaires. 

° On appelle parfois la France l'Hexagone à cause de sa forme 
à peu prés HEXAGONALE sur les cartes de géographie. 


e Des objets (par ex. des arbres) sont disposés en QUIN- 
CONCE quand quatre d'entre eux sont aux quatre coins d'un 
carré imaginaire et que le cinquième se trouve au milieu, 
à l'intersection des diagonales. 


Le TIERCÉ, le QUARTÉ, le QUINTÉ sont des jeux d'argent qui 
consistent à parier de l'argent sur les trois ou quatre, ou cinq 
premiers chevaux d'une course. 


Un drapeau TRICOLORE comporte trois couleurs, comme le dra- 
peau francais; la QUADRICHROMIE est un procédé d'impression 
en quatre couleurs. 


Un TRIMESTRE est une durée de trois mois, un SEMESTRE une 
durée de six mois. 


En poésie, un TERCET est un ensemble de trois vers, un QUA- 
TRAIN, un ensemble de quatre vers. 


Les mots en -NAIRE: un MILLÉNAIRE est une période de mille 
ans. En l'an 3001, on passera du troisième au quatrième millé- 
naire aprés J.C. — Un CENTENAIRE est le centième anniversaire 
dun événement important. On a fété en 1989 le bi-centenaire de 
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la Révolution Française. — C'est aussi une personne âgée de cent 
ans. En ce sens, centenaire entre dans une série de mots en - 
GÉNAIRE: quadragénaire, quinquagénaire, sexagénaire, septuagé- 
naire, octogénaire, nonagénaire qui désignent des gens de qua- 
rante ans et plus, mais de moins de la dizaine suivante. Un 
quadragénaire a au moins quarante ans, mais pas encore chi- 
quante ans. Quand il atteindra cinquante ans, 1 sera quinquagé- 
naire, etc. 


Mi. Locutions. 


1 ና Jamais deux sans trois: deux évènements, deux choses ou 


personnes de même nature, sont toujours suivis d'un troisième 
du même genre (disent les gens superstitieux). — € En deux 
temps trois mouvements: très rapidement. — € Être haut 
comme trois pommes: être de petite taille, en parlant d'un 
enfant. — € Monter un escalier quatre à quatre: en sautant 
par-dessus une partie des marches. en ne posant le pied que 
sur la quatrième marche, puis sur la 8ème, etc. — A1 humain 
marche € à quatre pattes: il marche sur les mains et les pieds, 
comme un quadrupède. — Recevoir (le message de) quelqu'un 
€ cinq sur cinq: comprendre parfaitement le message (lan- 
gage militaire et familier). — A1 et A2 humains € sont comme 
les cinq doigts de la main: ils sont trés unis. — € Faire les cent 
pas: marcher de long en large pour patienter en attendant 
quelqu'un ou quelque chose. — Le € mille-pattes est un 
insecte qui n'a que quarante-deux pattes. 


€ Dix / Cent / Mille FOIS: expriment un grand nombre vague. 
Ton discours était dix fois trop long. — C est cent fois mieux ainsi. 
— J'aime mille fois niieux le théâtre que le cinéma. 


TROMPER, v. 


1 Jean est furieux d'avoir été trompé. 


1 ለ1 humain trompe A2 humain (sur A3). — A2 est trompé. 


* Al connait la VÉRITÉ sur A3, mais il a INTÉRÉT à ce que A2 ne 
la connaisse pas et fait en sorte qu'il ne la connaisse pas. 


Il le € fait exprès: INTENTIONNELLEMENT parce qu'il € est de 
mauvaise FOI. Il est COUPABLE d'une TROMPERIE et A2 en est 
VICTIME. 


* ll fait en sorte que A2 CROIE que A3 qui existe, n'existe pas 
(voir le verbe CACHER); que A3 qui n'existe pas, existe; que 
A3 est ce quil SEMBLE étre, alors qu'il est autre chose. 

* Syn. ላ] DUPE A2: il le trompe et en tire profit; il pourra 
dire (syn. fam.): j'ai ROULÉ A2, je I'€ ai roulé dans la farine, 
je l'ai REFAIT, je ፻ € ai bien EU. — Syn. vieux: Al ABUSE, 


BERNE, LEURRE (verbe) A2. — La proposition de A1 à A2 est 
un LEURRE (nom). 


2. La personne de Al, le TROMPEUR. 


* ላ] est FAUX; il a un € regard faux. La FAUSSETÉ de Pierre 
me met mal à l'aise; je lui trouve uu air SOURNOIS: je le 
soupçonne de vouloir me tromper. 


* Al est HYPOCRITE: il DISSIMULE ses sentiments réels; 
FOURBE: il feint l'honnéteté; PERFIDE: il manque à sa parole 
(tous ces adj., sauf faux, peuvent s'employer comme noms de 
personnes). — Ses défauts sont l'HYPOCRISIE, la FOURBERIE, la 
PERFIDIE. — S'il feint la dévotion, c'est un TARTUFFE ou un 
PHARISIEN. — PR. À trompeur, trompeur et demi ou à malin, 
malin et demi: tout trompeur trouve un jour quelqu'un de 
plus malin que lui qui arrive à le tromper. 


3. La personne de A2, le TROMPÉ. 


A2 est CRÉDULE: il CROIT tout ce qu'on lui dit, sans MÉFIANCE ; 
il est trop CONFIANT. — Syn. fam. péj., c'est un GOGO, syn. vieux 
un € gobe-mouches. — Le résultat est qu'il est DUPE (adj.), il est 
la dupe (nom) de A1. — Syn. fam. péj., c'est un PIGEON qui s'est 
fait PIGEONNER, syn. il € s'est fait / laissé avoir. — A2 pourra 
dire: ፲፻ ai fait un marché de dupe: j'ai été volé. Ou bien, sil 
s'est MÉFIÉ, Je n'ai pas été dupe de ses mensonges. 


Emplois affaiblis: Al, non humain, donc sans intention, 
est trompeur, trompe A2 humain. — Ne te laisse pas tromper 
par ce soleil matinal: il va pleuvoir. — Les apparences sont 
TROMPEUSES (adj.). 

* Al concret trompe A2 abstrait. Une gaufrette trompe la faim. 
— Une mandarine trompe la soif. — On chante pour tromper sa 
peur: ላ] donne à A3 humain non exprimé l'impression fugi- 
tive d'avoir moins faim, moins soif, moins peur. — Une pein- 
ture € en trompe-l'œil imite si bien des objets réels quelle 
crée l'illusion quils sont réels. 


IL Différentes manières de tromper. 


1 ለ] MENT. 


Pour tromper A2, il AFFIRME comme VRAI un A3 quil sait 
être FAUX, il l'affirme FAUSSEMENT: c'est un MENTEUR, il dit 
des MENSONGES, syn. poli, des CONTREVÉRITÉS. Ses récits, 
les arguments qu'il emploie sont MENSONGERS, syn. 
FALLACIEUX: ils ont les APPARENCES de la justesse, mais sont 
propres à € induire A2 en ERREUR. 

» Al, sur un marché, ና fait le BONIMENT pour vendre sa mar- 
chandise — Il y a des lois qui répriment la € publicité men- 
songére. — Al raconte des BLAGUES, des HISTOIRES, pour se 
VANTER. — En temps de guerre ou de compétition, A1 
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ና lance des BOBARDS. — Al, journaliste, homme politique, 
influe sur l'opinion par des mensonges pour déstabiliser 
un adversaire: il pratique la DÉSINFORMATION. 


2. Al FRAUDE (verbe), agit € ez FRAUDE (nom). 


Il se soustrait à la loi en faisant semblant de la respecter. — 
La € fraude électorale consiste à truquer les élections. — La 
€ fraude fiscale à dissimuler une partie de ses revenus. — A1 
€ fraude le fisc. Certains candidats tentent de frauder dans 
les examens. 


* Certains commerçants fraudent sur le poids ou la qualité 
de leur marchandise. Ils agissent FRAUDULEUSEMENT, dans 
une intention FRAUDULEUSE. Ils peuvent être l'objet de la 
€ répression des fraudes. — A3 est une CONTREFAÇON: imi- 
tation d'une marchandise de grande marque vendue frau- 
duleusement. 


e Notamment, au JEU, Al TRICHE (verbe): il affecte de res- 
pecter une règle, tout en l'enfreignant, c'est un TRICHEUR, 
ce qu'il fait, € c'est de la TRICHE (nom). 

e Al USURPE A2, un titre, une identité auquel il n'a pas 
droit, par des moyens frauduleux. Il se fait passer pour ce 
qu'il n'est pas; c'est un USURPATEUR. 


A] FALSIFIE A3, un document officiel AUTHENTIQUE. 


Il en modifie certains caractères. La FALSIFICATION des piè- 

ces d'identité est punie par la loi. 

* Al € fait un faux (nom) ou f fait usage de faux: il fait pas- 
ser pour authentique un objet qui ne l'est pas, papier offi- 
ciel, ou objet d'art. Le maire de Trifouilly a été condamné 
pour € faux et usage de faux. — Ce € soi-disant Van Gogh a 
été peint par Ernest Legros, c'est un faux. — Le marchand a 
trompé Jean sur l'ancieuneté de ce fauteuil Louis XV: il est 
faux. Ce genre d'action constitue une SUPERCHERIE. 


e Al TRUQUE A3: ille modifie de façon invisible. Le tricheur 
truque les cartes, les dés, pour étre sár de gagner. — Un TRU- 
QUAGE, syn. un f effet spécial: procédé d'illusion, notam- 
ment au cinéma. 

* A3, objet exposé en vitrine, est FACTICE: une imitation, 
destinée à laisser à l'abri des voleurs l'objet authentique. 
— A3 concret est ARTIFICIEL: il imite un objet naturel. Des 
fleurs artificielles. 


A1 FEINT A3. 


Il € joue la comédie. — Sylvie feint l'ignorance / feint de tout 
ignorer des démêlés de Léa et de Max. — Syn. elle fait SEM- 
BLANT de tout ignorer. — Syn. elle SIMULE l'ignorance (mais 
pas *d'ignorer). — Cette SIMULATRICE fait de la SIMULATION. 
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e Al invente des PRÉTEXTES (nom) pour dissimuler le véri- 
table motif de ses actions. Pour ne pas aller travailler, Eric 
a PRÉTEXTÉ (verbe) qu'il était malade. 


- ላ] AFFECTE la qualité A3. Éric affecte le patriotisme / d'être 
patriote. — Son patriotisme est AFFECTÉ, c est de l'AFFECTA- 
TION. — C'est un € faux-semblant. 


* Al est un IMPOSTEUR, coupable d'IMPOSTURE, s'il se fait 
passer pour un autre ou s'attribue les mérites d'un autre. 
Plusieurs imposteurs, € soi-disant Louis XVII, € PSEUDO- 
Louis XVII, ont essayé de se faire reconnaitre de Louis XVIII. 


* ላ] € jette de la poudre aux yeux. 


Il essaye d'éblouir A2 en se faisant paraitre pour plus quil 
n'est. — Syn. il BLUFFE (anglicisme, prononcez /bleuffe/), 
syn. fam. il FRIME, il fait de l'ESBROUFFE (n.f.): ce qu'il dit ou 
montre, c'est du BLUFF, de la FRIME, de l'esbrouffe. 


* Al MYSTIFIE A2: il le trompe pour s'amuser, syn. il le € fait 
marcher, il le € méne en bateau. Un écrivain fait un pasti- 
che réussi et le fait passer pour l'œuvre récemment décou- 
verte d'un auteur ancien. La critique le croit! Il a mystifié la 
critique. C'est un MYSTIFICATEUR. Sa MYSTIFICATION a trés 
bien marché! 


Al recourt à la RUSE, un ensemble coordonné d'actions 
pour tromper A2. 


[| RUSE (v.intr.); il est RUSÉ: son intelligence le rend capable 
de ruse: c'est un € fin RENARD. 


e Syn. Une MACHINATION est une ruse importante et compli- 
quée. Un STRATAGÈME, une ruse particulièrement habile, un 
SUBTERFUGE, une ruse destinée à se tirer d'affaire dans une 
situation difficile; syn. un € faux fuyant, une FEINTE, un 
mouvement simulé par lequel on trompe l'adversaire; c'est 
une f ruse de guerre. 


III. Alice trompe Marc; elle a un amant. 
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A1 humain, MARIÉ(E) à A2 humain, ou simplement AMANT 
ou MAITRESSE, syn. mod. COMPAGNE, COMPAGNON, syn. juridi- 
que, CONCUBIN, CONCUBINE, en relations amoureuses avec 
A2, trompe A2: A1 fait croire à A2 qu'il lui est FIDÈLE, alors 
quil lui est INFIDÈLE. — Dans le cas où A1 est marié à A2, il 
commet un ADULTÈRE (n.m.); il / elle est adultère (adj.qual.) 


Un € mari trompé est COCU, d'après le chant du COUCOU qui 
va pondre ses ceufs dans le nid d'un autre oiseau (iron., un peu 
vieux, fam. adj. ou nom, pas de fém.) et sa situation est le 
COCUAGE ; on dit quil € porte des CORNES, comme les bœufs. 
Alice a COCUFIÉ Marc qui est furieux de ce COCUFIAGE (fam.). 


* Emploi affaibli. Le candidat avait fait de belles promesses 
électorales, il ne les a pas tenues. Les électeurs sont cocus! 


IV. Éric s'est trompé de chemin. 
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D» Al humain se trompe (de A3). 


Sans le € faire exprès, et sans en avoir CONSCIENCE, Al tient 
pour vrai ce qui est faux, pour bon ce qui est mauvais et vice 
versa. — PR. Tout le monde peut se tromper. — Syn. vieux, Al 
S'ABUSE. — € Si je ne me trompe,... , € Si je ne mabuse,... 
formules qui servent à A1 à atténuer une affirmation dont il 
n'est pas complètement sûr. 


° Luc € a des idées fausses sur la conduite d'une entreprise. — 
Ant. des idées JUSTES. C'est € un esprit faux; il pense tou- 
jours de travers. Ant. € un esprit juste. 


Syn. Al COMMET une ERREUR, syn. une FAUTE; il € tombe 
dans l'erreur, il € fait erreur. — Syn. une BÉVUE: une erreur 
grossière, surtout en matière de conduite. 


* Al est FAILLIBLE: il est sujet à l'erreur. Ant. A 1 est INFAILLIBLE. 
L'€ INFAILLIBILITÉ pontificale est un dogme du catholicisme 
selon lequel le Pape ne peut pas ERRER (vieux) en matière de 
foi et de moeurs quand il parle en engageant son infaillibilité. 


° L'erreur est un acte de l'esprit de Al et aussi le résultat de 
cet acte. ቭ y a une erreur dans cette citation, en consé- 
quence, Cette citation est ERRONÉE. 


. Sans vouloir le tromper, Al peut € induire en erreur A2 
humain en lui donnant un renseignement faux. — L'exami- 
nateur a interrogé l'élève: ses réponses étaient fausses: il € a 
eu tout faux (dans le langage des écoliers). — Ant. JUSTE. 


Diverses sortes d'erreurs. 


* Al a trop d' IMAGINATION: il € se fait des idées / des ILLUSIONS 
sur A3; | S'ILLUSIONNE. 


* Al ne fait pas ATTENTION, il se trompe € par INADVERTANCE, 
par ÉTOURDERIE, parce qu'il est DISTRAIT. 


e Al fait une faute de RAISONNEMENT: il S'ÉGARE, syn. fam. il 
DÉRAILLE, ce qu'il affirme est ABSURDE, ABERRANT, c'est 
une ABERRATION. 


° Al est trompé par une certaine ressemblance entre A3 et 
A4: il PREND A3 pour A4: il se MÉPREND, commet une 
MÉPRISE. Ces deux frères jumeaux se ressemblent € à s'y 
méprendre! — || CONFOND A3 avec A+: c'est une fâcheuse 
CONFUSION. — Une situation comique où Al prend A3 
pour A4 et où A2 prend A4 pour A3 est un QUIPROQUO. — 
Si Al et A2 croyaient se comprendre mais donnaient des 
sens différents à leurs paroles, ils ne s'ENTENDENT pas; il y 
a entre eux un MALENTENDU. 


TROUVER v. 


1 Max 3 enfin trouvé la maison de ses rêves. 


1 


A1 humain trouve A2 eoneret, humain qu'il CHERCHAIT. 


€ En cherchant bien, ላ] trouve A2, il € finit par le trouver, par 
€ mettre la main dessus, syn. le DÉNICHER, le DÉGOTER (fam.). 
Max a enfin trouvé la maison de ses rêves. — Alice a trouvé un bon 
dentiste. Cependant, en dépit du PR. Qui cherche trouve, A2 
peut rester INTROUVABLE, surtout s il est bien CACHÉ. 


e Al RETROUVE A2 quil avait PERDU. Pierre a retrouvé ses 
clefs dans une poche de son imperméable. 


A2 est abstrait: au bout d'un certain temps, A1 a enfin trouvé 
la réponse à ses questions, sa voie, le bonheur, la vérité, la paix, 
la solution à ses problémes, une raison de vivre, etc. 


* Al a trouvé que A2, phrase à l'ind. ou A2, interrogative indi- 
recte. J'ai trouvé pourquoi les choses n'allaient pas entre nous. 


* Al RETROUVE À2 qu'il avait PERDU. Sur ses vieux jours, 
Henri a retrouvé la foi de son enfunce. 


*Al € ne trouve rien à redire à A3, fait ou action 
quelconque: Al ne s'oppose pas à ce que ለ3 se fasse, il 
considère A3 comme justifié. Je ne trouve rien à redire au 
fait que ma fille veuille épouser un étranger. 


* A] € trouve grâce auprès de A3 humain: A3 est mainte- 
nant bien intentionné à l'égard de A1, A1 n'a plus rien à 
craindre de A3. 


* Al € trouve refuge chez A3 humain: Al est en sécurité 
auprès de A3. 


Synonymes: 

e Al est un professionnel de la recherche scientifique (Voir 
l'article CHERCHER, II). 1] a réussi à trouver les solutions aux 
problèmes posés, syn. à les DÉCOUVRIR, à en f faire la 
DÉCOUVERTE. On espére que la recherche biologique permet- 
tra de trouver un vaccin contre les maladies les plus graves. 
— Al DÉCOUVRE que ... On découvrira peut-être un jour 
qu'il y a de la vie sur d'autres planètes. 


* Al est un professionnel de la recherche technologique: 
c'est un INGÉNIEUR chargé de trouver de nouvelles procé- 
dures, d'INVENTER de nouvelles machines, de nouveaux 
appareils, etc. Si ses INVENTIONS sont importantes, A1 est 
un grand INVENTEUR. 


e Un DÉTECTEUR est un appareil qui permet à A1, chargé de 
la DÉTECTION, de trouver, de DÉTECTER, syn. de DÉCELER, 
des ondes, des matières cachées ou invisibles à l'œil nu. 


TROUVER li mi 


I. Max a trouvé un parapluie dans l'autobus. 


l Al humain trouve A2 eoneret par HASARD. 


Syn. Al TOMBE sur A2: il constate la présence d'un objet 
qui ne lui appartient pas à un ENDROIT où il ne s'y attendait 
pas; il le prend soit pour se l'approprier, soit pour le rendre, 
le porter au bureau des € objets trouvés. — Si A1 trouve quel- 
que chose d'utile pour lui, il € fait une TROUVAILLE. C'est 
une AUBAINE: un profit inespéré. 


Al trouve, syn. plus usuel RENCONTRE, A2 humain. 


A1 TOMBE sur A2; Al et A2 se rencontrent. 5 1] ne donne pas 
tout de suite le nom de A2, A1 se contente de dire quil € a 
fait une RENCONTRE. Hier jai fait une dróle de rencontre: je 
suis tombé sur un vieux monsieur qui avait connu mon grand- 
père. — Selon les cas, on peut faire de € bonnes ou de mau- 
vaises rencontres. — A] € va à la rencontre de A2: A1 va dans 
la direction de A2, 1 s'approche de A2. Ant. A1 ÉVITE A2. 


* Al RETROUVE A2 qu'il € avait PERDU de vue. Hier, jai 
retrouvé des amis perdus de vue depuis longtemps; nous 
avons fété nos RETROUVAILLES dans un bon restaurant. 


* Al € a trouvé son maitre: Al a trouvé quelqu'un de plus 
fort que lui. 


* A1 € trouvera à qui parler: je suis prêt à m'opposer verba- 
lement à AI. 


e A2 est € un enfant trouvé: abandonné tout petit par une 
mère inconnue, À2 a été trouvé par quelqu'un, élevé dans 
une institution ou ADOPTÉ par ses € parents ADOPTIFS. 


Emplois pronominaux. 


* Al quelconque se trouve, syn. EST à l'ENDROIT où on peut 
le localiser. Je ne sais pas où se trouve mon frère, il a dis- 
paru. — Où se trouve l'Amazonie? — En Amérique du Sud. 


* Apres s'étre endormi ou avoir eu les yeux bandés pendant 
un certain temps, Al humain se retrouve ailleurs. Jai 
dormi pendant le voyage, si bien que, sans m'en rendre 
compte, je me suis soudain retrouvé à Paris! 


e A] humain se trouve, EST dans un ÉTAT quon peut consta- 
ter. Al € se trouve mal: il a un MALAISE, il manque de s'ÉVA- 
NOUIR, syn. de € tomber dans les pommes (fam.) 


* Tournure impersonnelle. € Il se trouve que...: les choses 
sont telles que...: Vous allez à Lyon? Il se trouve que jy 
vais aussi, je peux vous y emmener. — Loc. fam. € Si qa se 
trouve: peut-étre, avec un peu de CHANCE. Cette voiture va 
peut-être aussi à Lyon, si ça se trouve. 
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[ዚ Max trouve que Léa est belle. 


1 Al humain trouve que A2, phrase à l'ind. 


Al, constatant une situation nouvelle, se forme une opi- 
nion à son sujet, ou, dans la conversation. accepte de la 
remettre en question: Al PENSE, JUGE, ESTIME, CONSIDÈRE 
que + phrase. Je trouve que tu exagères! 


Al trouve que A2 est adj., AI trouve A2 adj. Max trouve que 
Léa est belle. 


2. + Al trouve A2 adj. Max trouve Léa belle. Al € trouve A2 à 


TU 


son gout: A2 PLAIT à ላ]. 


* Emploi pr. En se regardant dans un miroir, Al se trouve 
adj., il trouve qu'il a l'air adj. Je me trouve fatigué 
aujourd hui. 


ER, v. 


A -CIDE: base savante d'origine latine servant à former des mots 
exprimant l'idée de tuer. 


1 Comment fait-on pour tuer les rats? On les empoisonne. 


1 


[^ AI tue A2 au moyen de A3. 


Al, humain ou animal, fait MOURIR A2 vivant humain, ani- 
mal ou végétal: il interrompt le cours de sa VIE en empê- 
chant le fonctionnement d'un organe vital de A2. 


* Al porte un € COUP mortel à A2, avec une ARME ou un 
objet en tenant lieu. 


° [| l'ASSOMME d'un coup sur la tête provoquant un TRAUMA- 
TISME CRÁNIEN, ou, plus surement, lui donne sur la nuque 
ce qu'on appelle le € coup du lapin. 


* Il le BLESSE avec une lame ou une balle tirée par une arme à 
feu qui atteint son CŒUR ou sa tête ou le vide de son sang. 
Notamment, il l'ÉVENTRE: lui ouvre le ventre, l'ÉGORGE: lui 
tranche la gorge, le DÉCAPITE: lui coupe la téte. 


* [| l'ÉLECTROCUTE par une décharge électrique qui paralyse 
le nerf cardiaque; il le BRULE. 


* Í] 'EMPOISONNE avec un POISON, substance liquide, solide 
ou gazeuse TOXIQUE agissant sur le sang, les nerfs ou un 
organe particulier. Une simple INTOXICATION est un EMPOI- 
SONNEMENT qui n'aboutit pas à la mort. 1] tue un végétal en 
attaquant sa sève et ses feuilles avec un POLLUANT. 


° Il TÉTOUFFE: il l'empêche de respirer. Il bouche l'orifice de ses 
voies respiratoires, ou il attaque ses poumons avec des € GAZ 
ASPHYXIANTS, ou il l'ÉTRANGLE en serrant sa gorge, ou ille NOIE 
en lui maintenant la tête dans l'eau. La cuisinière étouffe le 
canard quelle veut préparer à la Rouennaise. — Le paysan noie 
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une portée de petits chats. — Les entreprises de DÉRATISATION 
mettent de la € mort aux rats dans les couloirs des caves. 

* Al tue parfois A2, cardiaque, en lui causant une telle 
frayeur que son cœur s'arrête de battre. 

A3 tue A2. 

Une arme, un gaz, un poison, sciemment utilisés par A1, 

tuent A2, mais aussi les € CHAMPIGNONS VÉNÉNEUX et autres 

plantes vénéneuses contenant des substances toxiques, le 

VENIN que certaines bêtes VENIMEUSES, comme la VIPÈRE ou 

le SCORPION, injectent par piqure ou morsure dans le corps 

de A2. — Des € MALADIES mortelles tuent le patient de façon 
plus ou moins rapide. 

Emplois figurés des mots ci-dessus. 

(Sauf précision, Al et A2 sont humains). 

* Al est TUANT (fam.), syn. faible, FATIGANT, pour son 
entourage par ce qu'il dit ou ce qu'il fait. — Al se tue à + 
inf. (généralement dire): A1 s'ÉVERTUE à + inf. Je me tue à 
vous dire que vous vous trompez. — Al abstrait, lourde 
tâche, gros travail, ça, tue A2, provoque chez lui une 
intense fatigue. La relecture de ce manuscrit m'a tué. — Al 
chante € à TUE-TÊTE: Al chante très fort. 

* Al ASSOMME A2: il l'ENNUIE, le fatigue beaucoup avec ses 
propos ou discours ASSOMMANTS. 

e ላ] € EMPOISONNE l'existence de A2: Al est, pour A2, une 
source incessante d'ennuis, de soucis, de problémes. A1 
est un vrai POISON! 

* Al INTOXIQUE A2: il le soumet à une propagande intense, 
lui fait croire des mensonges, syn. fam. lui € bourre le 
CRÁNE. — INTOX, abréviation d'INTOXICATION, dans un con- 
texte de guerre psychologique. L'ennemi lance sur nos 
troupes une grande opération d'intox. 

* Al ÉTOUFFE une affaire: il fait en sorte qu'on n'en parle pas. 

* Al S'ÉTRANGLE de colère, d'indignation: sous le coup d'un 
sentiment violent, il suffoque, ne peut plus parler. 

* ላ] se NOIE, est complètement noyé: il ne suit plus le dis- 
cours qu'il entend, n'y comprend plus rien. — A1 humain 
€ noie le poisson: dans une réunion, A1 embrouille volon- 
tairement une affaire, entretient la confusion, de manière 
à fatiguer les autres participants et à garder l'initiative. — 
A] € se noie dans un verre d'eau: il se sort difficilement de 
situations pourtant simples. 


I. D'après la Bible, Cain a tué son frère Abel par jalousie. 


D Al humain tue A2 humain par A4. 


1 


A] tue A2 soit involontairement, par ACCIDENT, imprudence ou 
négligence, soit volontairement, avec un MOBILE qui le pousse à 
tuer A2. Dans les deux cas, Al commet alors un HOMICIDE. 


4. 


Mais dans le cas d'un accident, si, par exemple, il écrase 
accidentellement un piéton avec sa voiture, c'est un 
€ homicide involontaire ou un € homicide par imprndence. 
Il € a donné la mort sans intention de la donner. 


* Al se tue, € se fait tuer dans un accident: il meurt dans 
l'accident, dont il est la VICTIME. 


A4 est un MOBILE d'ordre passionnel. A1 tue A2 par haine, par 
jalousie, par désir de le voler, ou pour un mobile idéologique: 
Al est un MEURTRIER qui commet un MEURTRE. Syn. péj. c'est 
un ASSASSIN qui commet un ASSASSINAT en tuant avec prémé- 
ditation, pour des mobiles crapuleux, notamment dans un 
guet-apens. — Syn. du point de vue de lassassin, par 
euphémisme: A1 SUPPRIME A2 ou le DESCEND (fam.) ou l'ABAT 
(comme un animal). — Al contrevient au 5e commandement 
du Dieu: Ti ne tueras pas. C'est un CRIMINEL. 


* Des mots en -cide, à la fois adjectifs, noms d'agent et nom 
d'action désignent certains types de meurtres et de meur- 
triers, considérés comme gravement criminels: si Al et 
A2 sont frères, Al est et commet un FRATRICIDE ; si A2 est 
le père ou la mère de A1, AI est et commet un PARRICIDE. 
Caïn est le premier fratricide de la Bible, et Œdipe le plus 
célèbre parricide de la mythologie grecque; si A2 est un 
enfant, ላ1 est et commet un INFANTICIDE; A1, individu ou 
peuple, qui tue son roi est et commet un RÉGICIDE. 
Ravaillac était un régicide. — Le GÉNOCIDE: extermination 
d'un peuple, et le SUICIDE: acte de se tuer soi-méme sont 
uniquement des noms d'action. — A1 s'est SUICIDÉ: il s'est 
ዘሪ lui-même. — Loc. fig. Les syndicats se livrent une lutte 
fratricide. — Les députés ont voté une loi liberticide: qui 
porte atteinte aux libertés. 

* Un meurtrier professionnel est un TUEUR. — Si Al tue en 
méme temps et avec une SAUVAGERIE inutile plusieurs A2, 
il se livre à une TUERIE, à un CARNAGE, et s'il en tue un 
grand nombre, il se livre à une HÉCATOMBE. — Si A2 tue 
également Al, A] et A2 s'ENTRE-TUENT. 

e Emploi fig. et affaibli, Une route MEUTRIÈRE: une route 
très dangereuse où ont lieu de fréquents accidents mor- 
tels. — Une ÉPIDÉMIE meurtrière a causé de nombreux décès. 


A4 est une € CONDAMNATION à mort. 


A] est un BOURREAU, chargé par la JUSTICE de tuer, d'EXÉCU- 
TER les € CONDAMNÉS à inort, de leur EXÉCUTION. — Fig. A1 est 
un BOURREAU: il fait SOUFFRIR A2 sans nécessairement le tuer. 


A4 est la GUERRE. 


Al est un SOLDAT au COMBAT, ou un ensemble de militaires qui, 
pour remplir dcs missions, sont autorisés ou encouragés par leurs 
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chefs à tuer des ENNEMIS. 51 tue un très grand nombre de gens, 
il se livre à un MASSACRE, et si toute une population est MASSA- 
CRÉE, il sagit dune EXTERMINATION; si cette population consti- 
tue une ethnie, un peuple entier, cest un génocide. 


e Si A1, sans raison stratégique, tue des prisonniers ou des 
CIVILS sans défense, il commet un € CRIME de guerre. 


* Par extension, A4, la guerre, tue des quantités de gens. 
A4 est la réponse de A1 à une demande de A2, souffrant d'une 


maladie incurable et désirant une mort douce: le fait de pro- 
voquer dans ce cas la mort de A2 s'appelle l'EUTHANASIE. 


6. A2, la VICTIME de Al. 


Elle est par définition INNOCENTE. ce qui exclut le cas où la 
mort est considérée comme un châtiment, et le cas de sui- 
cide, dont A2 est évidemment responsable. Elle est SACRI- 
FIÉE à une divinité, qu il s'agisse d'un € sacrifice humain ou 
d'un sacrifice d'animal, ou bien elle est tuée à la GUERRE, ou 
dans un ACCIDENT. 


* Emplois affaiblis de ce mot: A2, sans étre mis à mort, est 
victime d'un mauvais procédé de A1, calomnie, injustice, 
erreur, etc. ou dune circonstance naturelle assimilable à 
un accident, inondation, famine, etc. 


IIl. l| est interdit de tuer des animaux appartenant aux 
espèces protégées. 


1 


3. 


D^ AI humain tue A2 non humain pour une raison A4. 


A4 est une raison religieuse (Voir ci-dessus 11, 6 et l'article 
RELIGION). — Dans la CORRIDA, survivance d'une antique 
religion, le taureau est tué, € mis à mort, par le MATADOR. 


A4 est une raison alimentaire. 


A2 est un ANIMAL domestique; A1, paysan dans sa ferme ou 
BOUCHER dans un ABATTOIR, ABAT, tue les animaux domesti- 
ques, les SAIGNE, pour en faire de la VIANDE de BOUCHERIE. 


* Au fig., une (véritable) BOUCHERIE: une TUERIE. 

e Al est un CHASSEUR ou un PÊCHEUR (Voir l'article CHASSER 
et PÉCHER). 

A4 est une raison agricole ou sanitaire. 


* Al, agriculteur ou jardinier, utilise un produit chimique 
appelé HERBICIDE avec lequel il tue, syn. faible, ÉLIMINE, 
les mauvaises herbes. 


* Les INSECTICIDES permettent de se débarrasser des insec- 
tes qui nuisent aux cultures et également aux humains et 
aux animaux. 


“ሟረታ... 
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A4 est une raison industrielle. 


Al humain tue indirectement et par négligence ou insou- 
ciance certains animaux et certaines plantes lorsqu'il POL- 
LUE leur environnement en rejetant dans la nature certains 
déchets chimiques ou industriels NOCIFS, syn. NUISIBLES. 


I. «Unseulétre vous manque et tout est dépeuplé» (Lamartine). 


1 


UN, pr., article, n.m., adj., et SEUL, adj. 


À MONO., base savante d'origine grecque, UNI-, base savante d'ori- 


gine latine, servant à former des mots exprimant l'idée d'unicité. 


[^ un seul et le seul. 


Là oü existe un seul A1, il n'y en a aucun AUTRE de méme 
ESPÈCE. J'ai un bon ami et un seul. Je n'ai qu'un seul ami. Je 
n'en ai pas d'autre. Un ላ] UNIQUE est le seul de son espèce. 
Il n'en existe pas d'AUTRE. Un € ENFANT unique n'a ni frères 
ni sceurs. — Dans une rue à € sens unique les voitures ne 
roulent que dans uz seul sens. 


e Un Al unique étant IRREMPLACABLE, cet adj. peut prendre 
un sens fortement mélioratif ou parfois un peu ironique. 
Dans la Tosca, Callas était unique! 


Mots préfixés. 

* Les religions MONOTHÉISTES, qui n'adorent qu'un seul dieu, 
s'opposent aux religions POLYTHÉISTES; les sociétés MONOGA- 
MES, oü une seule ÉPOUSE est autorisée, aux sociétés 
POLYGAMES; le MONOLOGUE, où une seule personne 
s'exprime, au DIALOGUE, qui est un échange verbal entre deux 
ou plusieurs personnes. — Avoir le MONOPOLE d'une activité, 
c'est étre le seul à l'exercer, l'exercer sans concurrence. — A1 
chante, joue, parle de façon MONOTONE 5 1 le fait sur un seul 
TON, ce qui engendre l'ENNUI, la MONOTONIE. 


* Plusieurs Al chantent et jouent € à l'UNISSON si, à eux 
tous, ils ne font entendre qu'un seul SON. — Un A1 UNIJAM- 
BISTE n'a qu'une seule jambe. — Un ለ1 UNIFORME (adj.) est 
composé d'éléments tous semblables donc facilement 
ENNUYEUX. Un mouvement uniforme, d'une grande UNIFOR- 
MITÉ. Des soldats, des collégiens portent une € tenue 
d'uniforme ou, plus couramment un UNIFORME (nom), 





d'un modèle unique pour tous. — Un tissu UNI est d'une 
seule COULEUR et parfaitement LISSE. 


* Un SOLO (mot d'origine italienne): un morceau de musi- 
que joué par un seul instrumentiste appelé SOLISTE qui 
joue € en solo, par ex. un solo de violon. 


Une ና UNITÉ de mesure est une grandeur arbitrairement 
définie servant de base à la mesure des autres grandeurs de 
méme espèce, par exemple le mètre et le gramme. 


* Une UNITÉ est un ላ] SIMPLE faisant partie, avec d'autres de 
méme espèce, d'un ensemble HOMOGÈNE. Un A1 SIMPLE 
ne comporte qu'une seule unité, ex. une € feuille simple, à 
la différence d'une feuille DOUBLE (pliée en deux, formant 
deux feuilles). 


* L'ensemble de ces éléments simples a aussi son UNITÉ, est 
un dans la mesure oü il est homogéne et constitue un 
TOUT. — Ant. la PLURALITÉ, la MULTIPLICITÉ. 


L'UNION est l'opération qui consiste à mettre ensemble, à 
RÉUNIR, syn. UNIR, des éléments séparés pour ne plus cons- 
tituer qu'un TOUT. — Une RÉUNION rassemble des personnes 
en un seul groupe. Lorsque les participants à une réunion 
sont UNANIMES (étymologiquement, n'ont «qu'une seule 
áme») sont tous UNANIMEMENT d'accord sur une décision à 
prendre, il la décident € à l'UNANIMITÉ; il n'y pas de mino- 
rité pour manifester son désaccord. 


* Au XIX* siécle, Bismarck avait UNIFIÉ l'Allemagne autour 
de la Prusse. Par cette UNIFICATION, l'Allemagne était 
devenu € un seul et même État. Depuis la deuxième 
guerre mondiale, l'Allemagne était scindée en deux pays, 
l'Allemagne de l'Est et l'Allemagne de l'Ouest, jusqu'au 
jour oü elle a finalement été RÉUNIFIÉE. La RÉUNIFICATION 
de l'Allemagne s'est faite pacifiquement. 


Al humain est seul: Al n'a personne avec lui, personne ne 
l'ACCOMPAGNE, il n'a pas de COMPAGNON. — Mais on peut 
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ëtre seuls à plusieurs quand la norme scrait une COMPAGNIE 
plus nombreuse. Max et Luc sont venus seuls: ils n'étaient 
accompagnés dc personne, syn. intensif, € tout seuls. — Une 
€ ይጠ seule: une femme sans mari, sans compagnon; un 
€ homme seul: un homme sans épouse ou COMPAGNE. 


* Celui que les autres laissent seul contre son gré se sent 
ESSEULÉ. — Mais AI peut SISOLER temporairement et 
volontairement rechercher l'ISOLEMENT: s'arranger pour 
être seul pendant un certain temps, où il a besoin de tran- 
quillité. Un ISOLOIR est mis à la disposition des électeurs 
pour qu'ils choisissent leur bulletin de vote € à l'abri des 
regards indiscrets. 


* Un AI humain qui, dans une société, est seul à adopter 
un comportement différent de celui des autres, se SINGU- 
LARISE. Il est généralement considéré comme SINGULIER, 
syn. BIZARRE, ÉTRANGE. 


* La SOLITUDE: I. le fait d'étre seul — 2. le sentiment, agréa- 
ble pour certains, pénible pour d'autres, éprouvé par celui 
qui est ou se sent seul. — Un SOLITAIRE préfère vivre seul 
plutôt qu'{ en compagnie. — Les MOINES s'isolent du 
monde extérieur dans un MONASTÈRE, et plus encore les 
ERMITES qui vivent seuls dans un ERMITAGE. 


e Emplois adv. ላ] et A2 se rencontrent 9 seul à seul 
(loc.adv.): en téte à téte, sans témoin. Il faut que je vous 
parle seul à seul. — AI agit € tout seul (loc.adv.): sans l'aide 
ou la présence de qui ou de quoi que ce soit. J'ai fait ce 
travail tout seul. — Le feu a pris tout seul. (Voir € lui-méme 
dans l'article MÉME et le préfixe AUTO- dans l'article TRANS- 
PORTER, II, 4). 


6. SEULEMENT (adv.) 


Syn. NE ... QUE. Cette année j'ai pris seulement trois semaines 
de vacances, au lieu des cinq que je prends d'habitude. Je n'ai 
pris que trois semaines de vacances. 


e Syn. intensifs: UNIQUEMENT et EXCLUSIVEMENT. Marie se 
soucie uniquement / exclusivement de sa santé. 


* Emploi adv. de seul qui pourtant s'accorde avec le nom 
auquel il se rapporte. Seul Max est venu. Pl. Seuls Max 
et Luc sont venus: personne d'autre n'cst venu. À ne 
pas confondre avec Max et Luc sont venus seuls (voir 
ci-dessus I,5). 


° Seulement, en début de phrase, marque l'opposition, en 
introduisant une unique objection, syn. MAIS. J'aurais bien 
pris un taxi, seulement je n'étais pas sûr d'avoir assez 
dargent sur moi pour le payer: c'était l'unique objection. 
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+ € Si seulement (loc.adv.): précède l'expression, selon le 
temps verbal utilisé ensuite, d'un REGRET (plus-que- 
parfait) ou d'un ESPOIR (imparfait). Si seulement vous 
m'aviez écouté, rien de tout cela ne serait arriv sl. si vous 
aviez fait cette unique chose, m'écouter. — Si seulement 
vous pouviez venir passer quelque temps auprès de moi! 


ዚ Un plus un égale deux: 1 + 1 = 2. 


O Le nombre un. 


1 Un est le PREMIER NOMBRE de la série des nombres. «1» en 


chiffre arabe, «1» en chiffre romain. Dans les calculs, seul le 
masc. est employé: un plus un égale deux, mais on trouve le 
féminin dans: Al humain € na fait ni une ni deux: il na pas 
perdu un seul instant à réfléchir, il a réagi immédiatement face 
à un danger imminent. — Les militaires, pour rythmer le pas. 
comptent «une, deux, une, deux», mais les musiciens mar- 
quent la mesure en comptant, par exemple pour une mesure 
à trois temps, «un, deux, trois, un, deux, trois». 


* Aux cartes, selon le nombre de figures, on parle d'un 2, 
d'un 6, d'un 9 de trèfle ou de carreau. Mais pour le ዘዘ, on 
dit l'As. C'est la carte la plus forte. Dans le langage cou- 
rant, Al humain € est un as: quelqu'un d'exceptionnelle- 
ment compétent, unique ne son genre. Un € as du volant: 
un CHAMPION de la conduite automobile. 


Le nombre ORDINAL correspondant à ur. 


C'est PREMIER (voir cet article). Mais un est parfois employé 
comme ORDINAL. Le chapitre un: le premier chapitre: la 
page une: la première page. — Dans les noms de nombre 
composés, il est remplacé par UNIËME (ou par ONZIÈME pour 
l le, 716, et 91e). «21e» se lit «vingt et unième», «1001e», 
«mille et unième», mais «81e» se lit «quatre-vingt unième», 
ct « IOle», «cent unième». 


Tournures elliptiques. 


La une d'un journal: la page une, celle où figure le nom du 
journal et les titres des nouvelles qui seront développées 
dans les pages suivantes. — Al et A2 humains € ne font 
qu'un: en parlant d'un couple d'amis, d'amants, ils sont tou- 
jours d'accord, parlent d'une MÊME voix, semblent € n'être 
qu'une seule et méme personne. — € Et d'un(e)! : ce qu'on dit 
quand on a accompli la première action d'une série. — € II 
était moins une: il s'en est fallu d'une minute pour que tel 
événement se produise, mais, heureusement, rien de grave 
n'est arrivé. — € Plus d'un: beaucoup de gens. — € comme 
pas un: comme personne. 


Ill. Vous avez une voiture? — Oui, j'en ai une. 
[> Le mot grammatical un. 


1 L'article INDÉFINI un. 


Il se place devant un nom masculin SINGULIER, et une 
devant un nom féminin: un homme, un pays, un sentiment, 
un couteau; une femme, une nation, une idée, une chaise. ll 
permet de distinguer un enfant (garçon) d'une enfant (fille), 
un livre (des feuilles reliées) d'une livre (unité de mesure). 
On considére généralement que des est son PLURIEL: des 
hommes, des femmes, etc. 1l s'emploie notamment devant 
des noms dont il n'a pas encore été question, alors que 
l'article DÉFINI LE, LA, LES semploie notamment devant des 
noms déjà introduits dans le discours. 


2. Le pronom un. 


* Un(e) fonctionne en association avec le pronom adverbial 
en: Vous avez une voiture? — Jen ai une. — Pl.: Vous avez 
des voiture? — J'en ai. — Expressions fam.: € j'en connais un 
qui...:je connais quelqu'un qui..., et € en voilà un qui...: 
voilà quelqu'un qui... 

° L'un(e), Les un(e)s fonctionnent obligatoirement avec 
l'AUTRE, les AUTRES, l'ensemble permettant d'exprimer la 
RÉCIPROCITÉ: Aimez-vous les uns les autres. — € L'un dans 
l'autre (loc.adv.): une chose compensant l'autre. — L'un 
n'empéche pas l'autre: les deux sont possibles — Voir aussi 
l'article MÉME et AUTRE 

* € Un à un, syn. € un par un, ant. tous ensemble, tous en 
méme temps. Au lieu d'arriver toutes ensemble, mes invi- 
tées sont arrivées une par une. 


VALOIR, v. et VALEUR, n.f. 


I. Lecommissaire-priseur estime que ce bijou vaut 1.000 euros. 


1 GR. La transformation passive est impossible avec le verbe 


valoir. L'accord ne se fait généralement pas entre le parti- 
cipe passé valu et A2. On écrit: Ce bijou ne vaut pas les 
mille euros qu'il a valu à la dernière vente. C'est le méme cas 
pour le verbe COUTER: les mille euros qu'il m'a couté. On 
peut donc considérer A2 comme un complément de prix et 
non comme un complément d'objet. 


* On trouve pourtant dans certains cas, surtout quand il ne 
sagit pas de valeur monétaire, un emploi quasi-transitif, 
signalé par une interrogation par QUE et laccord du 
participe: Que lui a valu son travail? Les félicitations qu'il 
lui a values l'ont beaucoup encouragé. 


e COMBIEN vaut Al? — Al vaut un ou plusieurs A2. — La 
valeur de Al est de un ou plusieurs A2. C'est ce 
qu'affirme un humain ou un groupe humain A3, généra- 
lement non exprimé qui ESTIME Al et lui attribue une 
valeur. Sauf précision contraire, c'est une estimation 
généralement reconnue dans la société. 


e A3, expert, maitrisant un système de mesure, ou suffi- 
samment expérimenté pour s'en faire une idée approxi- 
mative, ÉVALUE un Al dont la valeur est douteuse, il 
procéde à son ÉVALUATION. 


A1 vaut n A2, ou plus préeisément, ላ] ÉQUIVAUT à n A2. 


Si l'on COMPARE A1 à A2 du point de vue de la QUANTITÉ 
(longueur, volume, poids, durée, etc.), on constate qu'il 
faut n A2 pour obtenir un Al, que n A2 FONT un Al. En 
musique, du point de vue de la durée, une blanche vaut deux 
noires ou La valeur d'une blanche est le double de celle d'une 
noire. — PR. Un homme averti en vaut deux. 





e Sin = l, un Al vaut un ላጋ, Al et A2 sont ÉQUIVALENTS. 
À la mort de leur pére, les deux fils ont hérité de parts équi- 
valentes. 


e La valeur de ላ] est la quantité de A2, unité de mesure ou 
capacité d'un instrument de mesure communément uti- 
lisé, syn. l'ÉQUIVALENT. Versez dans un saladier la valeur 
d'un verre d'huile / d'une cuiller à café de sel. 


e Dans les sociétés primitives pratiquant le TROC, on ÉCHAN- 
GEAIT un objet contre un ou plusieurs autres. Dans cette 
tribu, une femme valait quarante chameaux. 


Al vaut n A2, unités monétaires. 


Pour A3, vendeur de Al, Al, article de commerce, vaut 
une SOMME d'argent exprimée en une certaine MONNAIE; n 
A2 est le PRIX de vente de A1; c'est la somme que A4, le 
client, devra payer 5 1] veut acquérir Al ; Al COUTERA n A2 
à A4; n A2 est la € valeur marchande de Al; A4 peut MAR- 
CHANDER s'il conteste la valeur attribuée à ላ] par A3. Ce 
bijou vaut 1.000 €. — Je vous en propose 500, il n'en vaut pas 
plus. — Si A2 est élevé, ላ] € vaut CHER. 
* Les € valeurs boursiéres: les actions, obligations, et titres 
divers qui séchangent à la BOURSE (Voir l'article AGIR, IIT,4). 
e Fig. Al vaut A2, € prix à payer, CONCESSION que A4 doit faire 
pour obtenir Al: «Paris vaut bien une messe» (parole attri- 
buée à Henri de Navarre, futur Henri IV, roi de France, 
d'abord protestant, puis converti au catholicisme). 
Al est lui-même une monnaie, dont on eompare la 
valeur avee celle d'une autre monnaie. 
Avant l'institution de l'euro, la livre sterling valait environ dix 
francs français. — Le CHANGE est l'opération qui consiste à 
ÉCHANGER des A1 contre des A2, par exemple des euros contre 
des dollars. — Dans certaines situations économiques, un gou- 
vernement peut décider de DÉVALUER la monnaie nationale 
pour stimuler l'exportation. Une DÉVALUATION constitue une 
DÉPRÉCIATION de la monnaie; elle se DÉPRÉCIE. 


VALOIR 


5. Al, action de A3 humain, vaut A2, récompense ou puni- 


tion, à A3 (de la part de A4 humain, rarement exprimé). Sa 

place de premier au concours a valu à Jeannot les félicitations 

du jury. — Votre participation à ce crime vous vaudra une 
lourde condamnation. 

| Fig. Al € vaut la PEINE / le COUP, € ça vaut la peine / le coup 
de + inf / que + subj. (fam.): ላ] MÉRITE que A3 fasse un 
effort pour le faire ou l'obtenir, qu'il sy INTÉRESSE. La vie 
vaut la peine d'être vécue. — Ça vaudrait peut-être la peine 
d'aller voir ce qui se passe là-bas. — Tu ne vaux pas le MAL 
que je me donne pour toi. 

* Pour A3, A1 projet d'action, d'opération, ça € vaut de l'or / 
son pesant d'or: si on fait Al, ca peut € RAPPORTER GROS 
(fam.). — Ant. A1 ና ne dit rien qui vaille à A3. Cette affaire 
me parait louche, elle ne me dit rien qui vaille: elle pourrait 
bien me valoir des ennuis plutót que des avantages. 


II. Quand il s'agit de faire des bêtises, Max et Luc se valent! 
1 Al vaut (bien) A2, de méme nature que Al. — Al et A2 se valent. 


* Si l'on COMPARE A1 à A2, qui sont de méme nature, si on les 
ÉVALUE du point de vue de la QUALITÉ en général, ou de l'inté- 
rét qu'ils présentent en certaines circonstances, on constate 
qu'il ny a presque pas de DIFFÉRENCE entre eux; Al présente 
AUTANT davantages (ou d'inconvénients), autant de qualités 
(ou de défauts), autant de points forts (ou de points faibles) 
que A2; A] est COMPARABLE à A2, Al et A2 se valent, € ne 
valent pas mieux l'un que l'autre. Pour aller de Paris à Lyon, 
le train vaut bien l'avion. — Pour ce travail, Paul vaut Pierre. — 
Quand il sagit de faire des bétises, ces deux garnements se 
valent bien. — Syn. fam. Al ou A2, € ça se vaut, € c'est blanc 
bonnet et bonnet blanc (fam.), € cest du PAREIL au MÉME 
(fam.), € c'est kif-kif (très fam.). 

* Al abstrait ÉQUIVAUT à A2 abstrait: différents en appa- 
rence, Al et À2 ne le sont pas en réalité. Une absence de 
réponse de votre part équivaudrait à un refus. Syn. Al 
REVIENT à A2, d'où fam. A1 ou A2, € ca revient au même. 


A] vaut mieux que A2. — A2 ne vaut pas Al. 


* ላ] € vaut MIEUX que A2: A1 présente PLUS d'avantages, de 
qualités, de points forts que A2; A1 est SUPÉRIEUR et donc 
PRÉFÉRABLE à A2; A2 ne vaut pas Al. Pour aller de Paris à 
Madrid, il vaut mieux prendre l'avion que le train, c'est plus 
rapide. Sur les grandes distances, le train ne vaut pas l'avion. 

° GR. Al et A2 sont le plus souvent des actions exprimées par 
un infinitif ou une subordonnée au subjonctif, ce qui entraine 
la construction impersonnelle Il vaut mieux A1 (plutót ) que 
A2 ou Plutót que A2, il vaut mieux A1. Il vaut mieux que je 
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prenne le train, plutót que de prendre l'avion.— L'action A2 est 
souvent sous-entendue: Il vaut mieux A1. — Certains prover- 
bes ont conservé l'ancienne construction Mieux vaut Al que 
A2: PR. Un tiens vaut mieux que deux tu l'auras. — PR. Mieux 
vaut tenir que courir. — PR. Mieux vaut tard que jamais. 

e Si A2 est quoi que ce soit d'autre: € rien ne vaut A1, € tout 
ca ne vaut pas A], € il n'ya rien de TEL que A1. Rien ne vaut 
un grand verre d'eau fraiclie pour calmer la soif. 

e A2 humain ou concret sert de FAIRE-VALOIR à A1 humain 
ou concret: quand on COMPARE A1, qui a quelques quali- 
tés, à A2, qui en a trés peu, Al semble en avoir beaucoup 
plus qu'en réalité. 


Ill. Ce fauteuil ancien est un objet de grande valeur. 
1 Expression de la valeur de A1, sans utilisation d'unités 


de compte. 

- Al a de la valeur. — A1 est un objet € de valeur. Syn. il vaut 
CHER, ant. Al ne vaut rien ou pas grand chose. — A1, con- 
cret, abstrait, humain, a beaucoup de valeur/ peu de 
valeur / il n'a aucune valeur. 

* Al vaut par une certaine qualité qui € fait sa valeur, qui 
lui € donne de la valeur. Une vue imprenable sur la mer 
donne beaucoup de valeur à un immeuble. 

* ላ] humain € est une valeur (sure). 

* Pour A3 humain, AI abstrait est une valeur (morale). 

Al est concret. 

La valeur de Al, est l'ensemble des QUALITÉS naturelles. 

scientifiques, techniques ou esthétiques de A1. La valeur 

de A1 dépend aussi de sa rareté et de l'envie qu'ont des A3 
humains de l'acquérir. Les experts ESTIMENT alors A1 € à sa 
juste valeur, font / donnent une ESTIMATION de la valeur de 

A1;à la valeur de A1 correspond le prix que devra paver A3. 

Ce fauteuil ancien a de la valeur, c'est € un objet de valeur. 

syn. un objet PRÉCIEUX: si on voulait le vendre, on en tirerait 

un bon PRIX. — Ce terrain € a une valeur INESTIMABLE: il est 
trés difficile de dire ce que ce terrain couterait à celui qui 
voudrait l'acheter, probablement trés cher. 

° Sans être véritablement un objet de valeur, AI peut avoir, 
pour celui qui le possède, et seulement pour lui, une 
(forte) € valeur sentimentale, parce qu'il lui rappelle une 
personne aimée ou un souvenir agréable. — Un objet jadis 
utile mais maintenant usé ou cassé, est € sans valeur, il est 
devenu INUTILE, il € ne vaut plus rien ou fam. il € ne vaut 
pas tripette / pas un clou / pas un pet de lapin. 

Al est humain. 


La valeur de A1 est l'ensemble des QUALITÉS morales, intel- 
lectuelles ou professionnelles de A1 reconnues par son 


entourage: A2 humain ESTIME (verbe) Al humain: il 
éprouve pour lui de l'ESTIME (nom), parce qu'il le juge ESTI- 
MABLE. Paul est un homme de (grande) valeur; ses MÉRITES 
sont grands; il est très ESTIMÉ. — L'inspecteur estime le 
directeur: il approuve généralement ce qu'il fait; il consi- 
dère que c'est un homme de VALEUR sur qui il peut 
compter; en conséquence, il a pour lui de la CONSIDÉRA- 
TION: il le traite avec certains ÉGARDS. 


° Paul € est une valeur sure: on peut COMPTER sur lui, il ne 
faut pas le SOUS-ESTIMER. — A1 humain est un VAURIEN: il 
se comporte de facon immorale. 


° Sens vieilli: la valeur de A1 humain signifiait autrefois son 
COURAGE, sa BRAVOURE, mais on peut toujours dire de A1 
quil est VAILLANT ou VALEUREUX (littér.), c'est-à-dire 
COURAGEUX: il ne recule ni devant l'effort ni devant le dan- 
ger. «La valeur n'attend pas le nombre des années» (Le Cid, 
Corneille). — N.B. Vaillant est un ancien participe présent 
de valoir qu'on retrouve dans la loc. Je € n'ai pas un sou 
vaillant: pas méme la valeur d'un sou. 


* Al est € VALABLE: sans étre exceptionnel, il a desqualités 
suffisantes pour ce quon attend de lui; un motif / une 
excuse est VALABLE si elle est ACCEPTABLE, RECEVABLE. — La 
thése de Léa est tout à fait valable. — Il faut conserver Paul 
dans notre personnel, c'est quelqu'un de tout à fait valable. 
— Ant. Al est NUL 


* Al humain est (encore) VALIDE: bien qu'ágé, Al jouit 
(encore) de toutes ses facultés physiques et intellectuel- 
les. Ant. Al est un INVALIDE, un HANDICAPÉ. 

* Al abstrait, pièce officielle, est valide s'il n'est pas périmé, s'il 
n'est pas entaché de NULLITÉ. Pour se rendre dans ce pays, il 
faut un passeport en cours de VALIDITÉ. — Avant d'entrer dans 
la salle de spectacle, faites VALIDER votre billet au contróle. 


* A] est POLYVALENT: Al humain vaut pour plusieurs 
choses; il réunit plusieurs qualités ou COMPÉTENCES 
professionnelles; il est COMPÉTENT en divers domaines, il 
sait faire toutes sortes de choses très différentes les unes 
des autres. — Al non humain peut servir à plusieurs 
usages: une clinique, une école polyvalente. 

° A3 VALORISE ላ] : lui donne de la valeur. Le fait d'être en 
bord de mer valorise beaucoup ces terrains. — Al humain 
sait se valoriser, syn. € se mettre en valeur: A1 fait le néces- 
saire, par son apparence physique ou son discours, pour 
étre remarqué favorablement par son entourage. 


AI abstrait est une valeur parce qu'il est l'objet de l'estime 
générale. 


. . .(. VENDRE 


° Les valeurs (morales), d'un individu ou groupe humain A3, 
sont les grandes IDÉES, les grands PRINCIPES, les IDÉAUX 
moraux ou sociaux, que A3 reconnait comme tels. La liberté, 
l'égalité et la fraternité sont les trois grandes valeurs de la Répu- 
blique Française. — Un € système de valeurs: un ensemble 
cohérent des valeurs sur lesquelles est fondé le comporte- 
ment du groupe. — Une € échelle de valeurs: un ensemble de 
valeurs où certaines sont plus importantes que d'autres. 


* Quand on porte un jugement, quand on fait un choix, ce 
qui PRÉVAUT est ce qui est considéré comme le plus 
important, ce qui détermine le jugement ou le choix. A3 
se PRÉVAUT de A1: A3 ና fait valoir A1, ses titres ou quali- 
tés, pour obtenir un traitement de faveur. — A3 € fait 
valoir Al, que-* phrase: il insiste sur l'intérêt de faire A1. 

e Loc.adv. A3 fait Al action ና vaille-que-vaille: A3 n'est pas 
trés sûr de la valeur ou de l'intérêt de Al, mais il le fait 
quand méme. 


VENDRE et ACHETER, v. 


Paul a vendu sa maison à Luc. Luca acheté la maison de Paul. 
D ሏል] humain vend son A2 à A3 humain. — A3 achète le A2 


de Al. 


> A1 vend A2 (au prix de) A4. — A3 achète A2 (au prix de) A4. 
1 Généralités. 


e L'opération vendre / acheter, ou VENTE (n.f.) / ACHAT (n.m.), 
impliquant les deux actants humains Al, le VENDEUR et A3, 
l'ACHETEUR, est un ÉCHANGE: un À2 quelconque, d'abord 
POSSESSION de A1, puis € mis en vente ou déclaré € à vendre 
par Al au PRIX de A4, est, par cette opération, ACQUIS (du v. 
ACQUÉRIR) par A3, € en échange d'une somme d'ARGENT 
PAYÉE par A3 à Al, et correspondant à A4. 

* A3 est l'ACQUÉREUR de A2; il € fait l'ACQUISITION de A2. 

e Si A2 est trop CHER, si A4 est trop ÉLEVÉ, il est possible que 
A1 € ne trouve pas PRENEUR, syn. acquéreur. 

* La vente, opération occasionnelle dans le cas où A1 est un 
PARTICULIER, est l'activité régulière des Al COMMERCANTS 
(voir Il). 

e Si A4 n'est pas de l'argent, cette opération d'échange est 
un TROC: ላ] TROQUE A2 contre A4, et A3 troque A4 con- 
tre A2. 


Hors COMMERCE. 


A2 est un objet d'OCCASION ou un BIEN concret vendu par un 
particulier, soit directement à un autre particulier soit par 
l'intermédiaire des € petites annonces, soit par l'intermédiaire 


ጨፌ 


VENDRE 


$ 
ር 


d'un NOTAIRE ou d'un € marchand de biens 51 sagit dun 
€ bien immobilier, soit dans une € vente aux enchères s'l 
s'agit de meubles ou d'œuvres d'art. Dans une € vente de cha- 
rité, on vend, au bénéfice d'une œuvre charitable, des objets 
d'occasion généralement donnés par des particuliers. 


- Al et A3 NÉGOCIENT le prix de A2: ils discutent et essaient de 
se mettre d'accord sur le prix de A2, jusqu'à ce que la NÉGO- 
CIATION aboutisse. (N.B. Ce dernier terme, plutôt au pluriel, 
s'emploie également dans le domaine DIPLOMATIQUE; voir 
l'article TRAITER). 

3. A3 peut acquérir A2 autrement qu'en l'achetant, par HÉRI- 

TAGE, par DON ou par TROC. 


e Si A3 veut utiliser A2 (appartement, voiture) sans l'ache- 
ter, il peut se contenter de le LOUER à Al, de lui payer 
réguliérement une certaine somme; c'est une LOCATION. 
Attention! On dit aussi bien «Al LOUEUR loue A2 à A3, 
son LOCATAIRE» que «A3 locataire loue A2 à A1, le PRO- 
PRIÉTAIRE de A2». 


* À3 peut toujours REVENDRE ce qu'il a acheté, s'il veut s'en 
débarrasser, ou s'il a besoin d'argent. 
4. Emplois figurés et proverbes. 


* Al € a vendu son âme au diable: allusion à la légende de 
Faust qui obtint du démon Méphistophélès jeunesse, 
amour, savoir et pouvoir absolus pendant le reste de sa 
vie, mais en échange de la damnation éternelle. 


* Al € vendrait père et mère: Al est totalement IMMORAL, 
prêt à toutes les bassesses pour de l'argent. 


* Al € a vendu chèrement sa peau: A1 ne s'est pas laissé vain- 
cre facilement, il a lutté courageusement jusqu'au bout. 

* Al € a vendu la mèche à A3: Al, membre d'un groupe 
détenant un SECRET sur A3, a révélé ce secret à ለጋ. 


° PR. Il ne faut pas vendre la peau de l'ours avant de l'avoir 
tué: il faut, avant de pouvoir prétendre s'occuper de quel- 
que chose, d'abord bien s'assurer qu'on en est maitre. 

* PR. Bien mal acquis ne profite jamais: si l'on a acquis un 
bien de facon malhonnéte, en le volant ou en l'achetant à 


bas prix, on ne doit pas s'attendre à en tirer un quelcon- 
que profit. 


I. Vincent vend des fruits et légumes. — Marie a acheté un 


kilo de pommes. 
> Al vend des A2: c'est son métier. 
> A3 achète n A2. 


l ላ] gagne sa vie en vendant des A2; c'est un COMMERÇANT, 
un MARCHAND de A2, diverses sortes de MARCHANDISES: il 
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fait du COMMERCE, a une activité COMMERCIALE. [] tient un 
commerce de A2, a une AFFAIRE de A2. 


- Selon l'importance de son affaire, il emploie un certain nom- 
bre de VENDEURS ou VENDEUSES pour servir les clients. 


- A3, CLIENT régulier ou occasionnel de AI, se rend dans le 
magasin de A1 pour y € faire ses achats, syn. fam. € faire ses 
EMPLETTES (de petits achats) pour y acheter les A2 dont il a 
BESOIN ou ENVIE. ll € fait l'achat de ces A2 pour lui-méme, 
il € se les achète, ou à l'intention d'un A5 humain à qui il les 
achète, pour lui en € faire CADEAU: Jean s'est acheté une che- 
mise et il a acheté une poupée à sa petite-fille. 


* Al est un DÉTAILLANT qui sert d'intermédiaire entre les 
NÉGOCIANTS ou GROSSISTES et la CLIENTÈLE des particu- 
liers. Il € vend des A2 au DÉTAIL alors que le grossiste, qui 
€ fait le NÉGOCE des A2, les € vend en gros aux € petits 
commerçants. 


° L'EXPORTATION: A] EXPORTATEUR vend des A2 à l'ÉTRAN- 
GER, il les EXPORTE vers les pays étrangers. 


* L'IMPORTATION: A3 IMPORTATEUR achète des A2 en prove- 
nance de l'étranger, il les IMPORTE dans son pavs. — Sou- 
vent Al et A3 sont une seule et méme personne qui fait 
de / travaille dans IMPORT-EXPORT. 


Il existe toutes sortes de € points de vente depuis les petites 
BOUTIQUES et MAGASINS de quartiers, jusqu'aux HYPERMAR- 
CHÉS et ና grandes SURFACES des banlieues, en passant par les 
SUPERMARCHÉS, les MARCHÉS couverts ou en plein air, et les 
€ Grands Magasins comme Le Printemps, les Galeries 
Lafayette, à Paris, etc. 


* Un ARTICLE est un élément d'un ensemble d'objets à 
veudre; dans certains magasins, on trouve des articles en 
tous genres; d'autres magasins sont spécialisés dans cer- 
tains articles, par exemple des € articles de cliasse et de 
péche, des € articles de sport / de ménage / de mode. — Le 
marchand qui vante la qualité de ses produits devant les 
clients pour les convaincre d'acheter, € fait l'article. 


* Un magasin qui vend des appareils d'une certaine valeur, 
fabriqués industriellement les GARANTIT sur une certaine 
durée et a généralement un € SERVICE aprés-vente pour 
assurer leur entretien. 


Divers lieux de vente. 


Certains magasins ont un nom qui leur est propre en fonction 
des A2 qui sy vendent et du métier exercé par Al: un BAZAR 
propose toutes sortes d'articles non périssables très divers; 
une DROGUERIE des produits d'entretien et des peintures; les 


PRODUITS d'alimentation qui se conservent un certain temps 
sont vendus dans une ÉPICERIE; le BOULANGER verd du pain 
dans sa BOULANGERIE, le PÂTISSIER des gâteaux dans sa PÂTISSE- 
RIE, le BOUCHER de la viande dans sa BOUCHERIE, etc. 


* La voie publique est le point de vente des CAMELOTS ou 
€ marchands à la SAUVETTE (du verbe se SAUVER) qui ven- 
dent € à la sauvette, sans autorisation leur CAMELOTE, quel- 
ques menus articles bon marché et de médiocre qualité 
qu'ils peuvent emballer rapidement et emporter facile- 
ment à l'apparition de la police. 


* Les HALLES sont le lieu de vente des grossistes aux détaillants 
spécialisés dans les produits alimentaires et les fleurs. 


° Une FOIRE est un grand marché public où l'on vend et achète 
toutes sortes de marchandises et qui a lieu à des dates et en 
des lieux fixes. Dans les campagnes, vendeurs et acheteurs de 
bestiaux se retrouvent à cette occasion sur un ና CHAMP de 
foire. — Dans les grandes villes, il y a aussi des foires, comme 
€ la Foire de Paris, mais plus souvent des SALONS (voir l'arti- 
cle SALLE et SALON) portant sur certains types de marchandi- 
ses ou de services, comme € le Salon de l'Auto. 

L'incitation à l'achat. 

A2 peut étre un article NEUF ou un produit alimentaire 

vendu dans le commerce, proposé à l'ensemble des CON- 

SOMMATEURS, exposé en VITRINE ou en RAYON, avec son 

€ prix de vente affiché, et que A3 choisit et paie à la CAISSE 

avant de sortir du magasin avec son achat. — Si À2 a fait 
l'objet d'une PUBLICITÉ ou campagne PUBLICITAIRE efficace, 

il € se vend bien, il € se vend comme des petits pains. 

° Si A2 € se vend mal, A1 devra le BRADER à bas prix ou le 
SOLDER avec une forte réduction pendant la période des 
SOLDES, voire méme le € vendre à perte, sinon A1 court le 
risque de se retrouver avec un grand nombre d'INVENDUS. 
— Pour encourager le consommateur à acheter, le mar- 
chand peut lui offrir certains objets en CADEAU ou en 
PRIME, gratuitement, à titre publicitaire, ou faire une PRO- 
MOTION sur certains articles attractifs, vendus à bas prix 
avec l'espoir que le client se laissera tenter par d'autres. 


e A3 n'est pas toujours obligé de sortir de chez lui pour faire 


ses achats; il peut les faire par correspondance ou par télé- 
phone, à partir d'un CATALOGUE où divers A2 sont repré- 


sentés et décrits. 


Le crédit. 

Certains A2, trop couteux pour étre payés € au comptant, 
c-à-d. en une seule fois par la plupart des clients, peuvent 
étre achetés € à CRÉDIT, c-à-d. étre payés en plusieurs fois 
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sur une durée plus ou moins longue, mais moyennant un 
certain INTÉRÊT qui augmente le cout total de l'achat. A3 a 
des TRAITES à payer jusqu'à la fin du crédit. Si l'intérét est 
trop élevé, il est USURAIRE. — Un USURIER pratique l'USURE, 
préte de l'argent à un taux trés élevé. 


lll. Tout se vend et tout s'achéte. 


O Les A2 autres que ceux qui sont vendus par les particuliers 


ou dans le commerce. 


A2 peut être une ACTION boursière. 


Elle est mise sur le € marché boursier par une société 
€ cotée en BOURSE, successivement achetée puis revendue 
par des BOURSICOTEURS qui SPÉCULENT sur les fluctuations 
ና en hausse ou € en baisse de sa valeur. — Une € Offre publi- 
que d'achat (O.P.A.) est lancée par une deuxième société à 
l'intention des petits actionnaires, dans le but d'acquérir 
une grande quantité d'actions et de devenir ainsi majori- 
taire dans la première société. 


* A2 est un produit dont la vente est illicite ou dont les taxes 
douaniéres n'ont pas été payées (drogues, tabac, etc); A2 
fait l'objet d'un TRAFIC de la part de A1 TRAFIQUANT. 


* A2 est un être humain, lié à A3 par des liens familiaux ou 
professionnels, qui a été ENLEVÉ par Al, ses RAVISSEURS, 
dans le but d'obtenir une RANÇON en échange de la libéra- 
tion de A2. En payant la rançon, A3 RACHÈTE A2 à AI. 


e L'ESCLAVAGE consistait (et consiste encore dans certains 
pays) à vendre des étres humains pour en faire des ESCLA- 
VES privés de toute LIBERTÉ par le MAITRE qui les a achetés. 


* Al, membre d'un groupe secret de malfaiteurs, arrété par 
la police, vend A2 un COMPLICE, en échange d'un traite- 
ment de faveur: il donne à la police le nom de A2, il TRA- 
HIT A2. (voir aussi l'article CRIME) 


A2 est la propre personne de Al. 

* Al € sait se vendre (fig.): face à un A3 employeur, A1, can- 
didat à un poste professionnel, sait vanter ses qualités, se 
faire VALOIR, dans le but d'obtenir ce poste de A3. 


e La VÉNALITÉ: Al est VÉNAL: il vend ses services au plus 
offrant et se préte à la corruption, n'agit que par INTÉRÉT. 
e La CORRUPTION: Al ና se laisse acheter ou Al est un 
VENDU: Al, qui détient un pouvoir ou des informations 
importantes et secrètes, se fait remettre de l'argent par A3 
pour favoriser A3 ou lui transmettre ces informations; A1 
CORROMPU se laisse CORROMPRE, par A3 CORRUPTEUR. Syn. 
A3 SOUDOIE A1, notamment subalterne, il achéte illicite- 

ment son concours en lui donnant de l'argent. 


PESE 


+ La PROSTITUTION: A1 se PROSTITUE, € fait commerce de ses 
charmes / de ses faveurs / de son corps: A1 PROSTITUÉE se 
fait payer par les clients qui veulent avoir des rapports 
sexuels avec elle. — Syn. fam. la fille prostituée, victime de 
la € traite des blanches, est une PUTAIN, syn. PUTE, exploi- 
tée par un SOUTENEUR, syn. vulg. MAQUEREAU, abrégé en 
argot en MAC, MEC, syn. officiel, PROXÉNÈTE, coupable du 
délit de PROXÉNÉTISME. Les prostituées étaient jadis con- 
finées dans des ና maisons closes, surveillées par la police, 
syn. vulg. BORDELS. — Injure d'un garçon à un autre: ና Fils 
de pute! — Le client qui profite de la prostitution des 
enfants est un PÉDOPHILE. — Dans le langage vulg. un bor- 
del est un endroit où règne un grand désordre et le mot 
bordel! peut servir de juron. — Le mot mec tend, en argot, 
à devenir un simple syn. de HOMME. 


IV Des cravates, j'en ai à revendre! — Ce garnement de Paul s'est 


racheté par son bon comportement de ces derniers jours. 


1 Al a des A2 ና à REVENDRE: AI possède une telle QUANTITÉ 
de A2 plus ou moins utiles qu'il n'en veut pas d'autres. Ne 
m'achéte surtout pas de cravate, j'en ai à revendre. 


2. Al a d'abord commis A2 une mauvaise action, mais plus 
tard, il fait A4 une bonne action qui RACHÈTE, syn. COM- 
PENSE, la première; A1 se RACHÈTE de A2 par A4. 


Dans la religion chrétienne, le Christ RÉDEMPTEUR rachète les 
péchés du monde par la RÉDEMPTION, son sacrifice sur la croix. 


VENT, n.m. 


I. Un grand vent souffle dans la vallée du Rhône, c'est le Mistral. 


O Le vent, phénomène naturel. 


l ና Le vent se lève quand l'AIR entre en mouvement entre une 
zone de € haute pression et une zone de € basse pression 
atmosphérique. Pendant qu'il se déplace, € le vent SOUFFLE 
(verbe), € Il y a / Il fait du vent. Quand il s'arrête, € le vent 
tombe et il n'y a plus € un souffle de vent (nom). Le vent 
peut étre froid ou chaud, sec ou humide. Certains vents qui 
soufflent régulièrement dans certaines régions ont des 
noms: le Mistral, les € vents alizés sur l'Atlantique et le 
Pacifique, la mousson en Asie, etc. 


Un endroit oü le vent souffle beaucoup est ÉVENTÉ. 

Un climat, un pays caractérisé par de grands verts est VEN- 
TEUX. A1 humain travaille € en plein vent: dehors, sans être 
€ abrité du vent. Un arbre fruitier € de plein vent pousse sans 
être abrité par les murs d'un verger. Le vent SOULÈVE, fait 
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VOLER un A2 LÉGER: poussière, feuilles mortes, etc.; un dra- 
peau flotte au vent. Le vent maintient en l'air un CERF-VOLANT. 
L'€ érosion ÉOLIENNE (du nom d'Éole, dieu du vent dans la 
mythologie grecque) est causée par le vent qui soulève ici du 
sable et le dépose là, modifiant la structure des DUNES. 

La FORCE du vent. I 

Elle est variable, ainsi que sa durée; elle se mesure en kilo- 

mètres-heure au moyen d'un ANÉMOMÈTRE (du grec anémos 

«vent»). Il y a un peu / peu / beaucoup de vent, un € vent 

doux, faible / modéré / fort / violent. Un vent léger est une 

BRISE et méme un délicieux ZÉPHYR. Si le vent est violent et 

de peu de durée, c'est € un coup de vent; un peu plus fort. 

c'est une RAFALE; un € grand vent est un vent fort, qui 
€ souffle à décorner les baeufs. — Un vent très violent € souffle 
en TEMPÉTE, il SIFFLE, HURLE; s'il est d'une violence excep- 
tionnelle, c'est un OURAGAN; s'il TOURBILLONNE, c'est une 

TORNADE. — Un CYCLONE, syn. un TYPHON, est une violente 

tornade dans les mers du sud. 

° PR. Petite pluie abat grand vent. — PR. Qui sème le vent 
récolte la tempéte: un Al, qui s'amuse à faire un peu de 
mal peut déclencher des conséquences catastrophiques. 

La direction du vent. 


Elle est exprimée en référence aux quatre points cardinaux. 
En Ile de France, le € vent d'ouest, doux et humide, est le 
€ vent dominant: celui qui souffle le plus souvent; le € vent 
du nord est froid, le € vent d'est, frais et sec, le € vent du sud 
(bien rare), est chaud. Aujourd'hui € le vent est à l'est, il va 
faire beau. On peut aussi opposer un € vent de mer à un 
€ vent de terre, Quand il change de direction, € le vent 
TOURNE. Une GIROUETTE placée sur le toit d'une maison, 
tourne avec le vent et en montre la direction. Un bátiment 
€ ouvert aux quatre vents (les vents des quatre points cardi- 
naux) est mal fermé, difficile à protéger et à chauffer. 

Le vent porte des odeurs. 


Il les porte souvent par BOUFFÉES intermittentes. Les CHIENS 
de CHASSE y sont très sensibles. Médor va € le NEZ au vent, il 
€ prend le vent: FLAIRE les odeurs; il € chasse au vent; d'où 
fig. A1 humain ና prend le vent: il prend une connaissance 
intuitive d'une situation. A1 € a vent de A2, un changement 


qui se prépare sans qu'on l'en avertisse: il en entend parler, 
il en observe des signes. 


I. Le vent fait tourner les éoliennes. 
O L'utilisation du vent et la création de déplacements d'air. 
t L'ÉNERGIE du vent peut être transformée en € force motrice 


ou en électricité, jadis au moyen de € MOULINS à vent, 
aujourd'hui au moyen de machines appelées ÉOLIENNES. 


2. 


II. Un 


* Le vent GONFLE les VOILES des VOILIERS, qui peuvent NAVI- 
GUER € vent arrière ou au contraire, € sous le vent, € vent 
debout, en LOUVOYANT contre des € vents contraires, ou 
étre immobilisés par un € CALME plat. Fig. Al humain € a 
le vent en poupe, € le vent dans les voiles: tout lui réussit, 
il est sur la voie du succès. — A1 € a du vent dans les voiles 
(fam.): il est un peu ivre. € Bon vent! formule d'adieu 
ironique: Bon voyage, et bon DÉBARRAS! — A1 humain per- 
sévëre dans son entreprise € contre vents et marées: malgré 
les difficultés. — À un visiteur inattendu: € Quel bon vent 
vous amène ? : je suis surpris et heureux de vous voir. 


A l'intérieur d'un bátiment, on peut eréer artificielle- 
ment un peu de vert. 


Il faut VENTILER les locaux fermés, en assurer la VENTILA- 
TION, syn. les AÉRER. En cas de grandes chaleurs, les dames 
se rafraichissaient jadis en s'ÉVENTANT avec un ÉVENTAIL. 
Naguère, on utilisait un VENTILATEUR; aujourd'hui on 
recourt plutót à la CLIMATISATION. 


Le SOUFFLE d'une explosion. 


Il provoque un brusque déplacement d'air qui peut SOUF- 
FLER les maisons, briser les vitres. — Fig. Al humain souffle 
A2 à A3 humain: il le lui VOLE, le fait disparaître. 


Le vent, syn. de souffle. En musique, les € INSTRUMENTS à 
vent (FLUTE, CLARINETTE, TROMPETTE, etc.) utilisent le souf- 
fle de l'instrumentiste pour produire des sons. 


* On f soufflait le feu avec la bouche ou au moyen d'un 
SOUFFLET, poche souple entre deux parties rigides. Les 
orgues d'autrefois étaient aussi munies de soufflets et A1 
humain € soufflait l'orgue en actionnant sa SOUFFLERIE. 


Al humain € a des vents: euphémisme pour il PÈTE, lâche 
des PETS, plus ou moins bruyants (Voir l'article SON). — Un 
PET-DE-NONNE est une petite pâtisserie légère, pleine de 
vent, beignet de páte à choux gonflé dans la friture. 


vent de folie souffle dans le lycée. 


Le vent est symbole d'élans violents, brefs et chan- 
geants. 


Un € vent de folie souffle: des idées folles se répandent, et il 
est difficile d'y résister. — € Le vent tourne: la situation 
change. — AI humain € est une girouette, syn. il € tourne à 
tout vent: il change d'avis selon les influences et les circons- 
tances. — Al humain € est dans le vent: il se conforme aux ten- 
dances dominantes, à la MODE. — Le vent est au libéralisme: le 
libéralisme est l'attitude répandue et valorisante. 


2. 
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VËTEMENT 


Comme l'AIR, le vent peut symboliser ee qui est LÉGER et 
FUTILE. 


Beaucoup de promesses ne sont que du vent. — Autant en 
emporte le vent: il n'en reste rien. — Un VOL-AU-VENT, est une 
pâtisserie ainsi appelée à cause de la légèreté de la pâte feuille- 
tée qui en compose la croute, garnie de quenelles, champi- 
gnons en sauce, etc. En fait, c'est un plat trés consistant. 


Le vent est symbole de VITESSE. 


Al véhicule € file comme le vent: il va trés vite. — Al 
humain entre, arrive € en coup de vent: soudain et sans 
s'attarder. 


VÊTEMENT, n.m. et HABILLER, v. 


1 Jean et Sylvie se lèvent et s'habillent; Sylvie habille Jean- 
not. 


* Al humain habille A2 humain, syn. rare, litt. il VÊT / REVËT 
A2 de A3, un vêtement. — A1 humain s'habille, syn. rare il 
se VÊT / se REVÊT de A3, un vétement. — Al, A2 est habillé, 
syn. usuel VÉTU, syn. rare REVÉTU de A3, un vétement. 


* L'ensemble des vêtements, syn. des HABITS, dont dispose 
un adulte est sa GARDE-ROBE; celui des vétements d'un 
bébé est sa LAYETTE. L'HABILLEMENT de ላ] est l'ensemble 
des habits qu'il € 6 sur le dos à un moment donné. Des 
vétements en trés mauvais état sont des HAILLONS (vieux). 


* Le matin, Al enlève sa € CHEMISE de nuit ou son PYJAMA 
et MET ses vêtements de jour, syn. les habits (toujours au 
pluriel en ce sens) qu'il PORTERA dans la journée, syn. vulg. 
ses FRUSQUES, ses FRINGUES. ll commence par ses € sous- 
vétements, syn. plus rare, son € LINGE de corps, en contact 
avec la peau et fréquemment lavé. Le soir, il se DÉSHA- 
BILLE, syn. rare se DÉVÉT: il € retire / enlève / quitte / ôte ses 
vétements pour se coucher. 


2. Jean inet des vétements d'homme. 


D'abord un CALECON ou un SLIP et parfois un € MAILLOT de 
corps; à ses pieds et au bas de ses jambes des CHAUSSETTES, 
puis un PANTALON ct une CHEMISE (qui n'est pas un sous- 
vêtement, mais correspond au corsage des femmes), éven- 
tuellement ornée d'une CRAVATE. S'il fait chaud, il peut res- 
ter, sans cérémonie, € en bras de cliemise. Sinon, il met sur 
sa chemise un VESTON. Un grand manteau d'homme, porté 
à l'extérieur quand il fait froid, est un PARDESSUS. 


Sylvie met des vêtements de femme 


D'abord une CULOTTE et un € soutien-gorge; parfois une 
chemise, ou un € fond de robe, ou un JUPON. À ses pieds et 
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VÊTEMENT 


sur ses jambes: des BAS, ou un COLLANT; puis une ROBE 
d'un seul tenant, des épaules jusqu'aux environs du genou 
(un peu au-dessous ou au-dessus) ou bien une JUPE plus ou 
moins ample et un CORSAGE, syn. un CHEMISIER, s'il est 
taillé comme une chemise d'homme. Elle peut aussi mettre 
un TAILLEUR composé d'une jupe droite et d'une VESTE de 
coupe masculine portée sur un chemisier, et remplacer sa 
jupe par un pantalon, vétement antérieurement réservé aux 
hommes, sur lequel elle peut porter une TUNIQUE un peu 
plus longue qu'un corsage ordinaire. S'il fait froid, elle sort 
avec un MANTEAU, ou, peut-étre une CAPE, sans manches. 


Vétements unisexes. 


Hommes et femmes portent aux pieds des CHAUSSURES, sur 
leur téte, en cas de besoin, un CHAPEAU, sur le haut du 
corps, un TRICOT de laine, notamment un PULL (ou pull- 
over) tricoté, un BLOUSON, fermé par une fermeture éclair, 
une VESTE de coupe tailleur, syn. vieux, une JAQUETTE. Ils 
peuvent serrer leur taille par une CEINTURE. En cas de pluie, 
ils portent un IMPERMÉABLE. À la maison pour se mettre à 
l'aise, une € robe de chambre et des PANTOUFLES. Pour pro- 
téger leurs vêtements quand ils font des travaux salissants: 
vaisselle, cuisine, jardinage, etc., ils peuvent porter un 
TABLIER qui couvre le devant de leur corps ou une BLOUSE 
qui le couvre entièrement. 


° Une COMBINAISON est un vêtement d'une seule pièce qui 
combine un vétement du bas (jupon, pantalon) et un véte- 
ment du haut du genre corsage. Avec le bas en forme de 
jupon, le mot désigne un sous-vétement féminin, syn. € fond 
de robe. Avec le bas en forme de pantalon, il désigne un véte- 
ment de travail, syn. une SALOPETTE, dont le haut n'est qu'un 
devant retenu par des bretelles, ou un vétement de sport bien 
couvrant: combinaison de ski / de plongée, etc. 


* Les bébés, garcons ou filles, ont besoin de LANGES, d'une 
BRASSIÈRE et d'un BAVOIR, éventuellement d'une BARBO- 
TEUSE. 


Les vétements different selon les circonstances. 


Pour la TENUE plus ou moins codifiée exigée en certaines 
circonstances, voir l'article TENIR. 


* Les ouvriers, au travail, peuvent porter une salopette ou 
un € BLEU de travail. Les sportifs ont des € vétements de 
sport. Dans la vie courante, Jean et Sylvie peuvent porter 
des vêtements négligés, ordinaires, ou des 9 vêtements 
HABILLÉS, particulièrement ÉLÉGANTS et soignés, marque 
de prestige social. 


e Pour aller à un mariage, Sylvie a € une belle TOILETTE: un 
ensemble de vêtements coordonnés et élégants; elle € se 
met en toilette (un peu vieux); elle € fait toilette (ce qui 
n'est pas la même chose que € fait sa toilette, voir l'article 
SALE et PROPRE). 


+ Pour les hommes, la cravate et le € COSTUME trois pièces 
(pantalon, veston, et GILET sans manches entre la chemise 
et le veston), naguére courants, sont devenus quelque 
chose de sérieux et un peu officiel. 


e Autrefois, au théâtre, on voyait des femmes € en (grande) 
toilette mais aujourd'hui, € on ne s'habille plus: ce n'est 
que pour des cérémonies, des galas exceptionnels que les 
femmes se mettent en € robe du soir (longue jusqu'aux 
pieds, plus ou moins décolletée et luxueuse) et les hom- 
mes en € habit (à queue de pie), au sing. dans ce cas par- 
ticulier). Une solution intermédiaire est la € robe de 
cocktail, courte, pour les femmes, et le SMOKING (plus 
simple que l'habit) pour les hommes. 


6. Le cou (forme ancienne col). 


ll peut étre protégé du froid, quand on sort, par une 
ÉCHARPE ou CACHE-COL. Il est entouré, protégé, mis en 
valeur, par le COL des vêtements, fixe ou mobile, de toutes 
sortes de formes ou de matiéres (dentelle, fourrure, 
velours), syn. vieux un COLLET, dimin. vieux une COLLE- 
RETTE. Un € col montant recouvre la totalité ou une grande 
partie du cou. Au contraire, un vêtement peut être plus ou 
moins DÉCOLLETÉ: dégager le cou et une partie de la poi- 
trine. Léa est trés décolletée, elle a un € décolleté profond: 
qui laisse voir la naissance de ses seins. 


° Les femmes ornent leur cou d'un bijou, le COLLIER. On 
met aussi autour du cou des chiens un collier auquel on 
attache une laisse pour les diriger ou une chaine pour les 
attacher; on met aux chevaux un collier pour les atteler. 


* Fig. Al € met la main au collet de A2 (vieux): au bout 
d'une poursuite, il l'attrape par derrière, par le haut de son 
vétement et larréte. Al et A2 humains peuvent se 
COLLETER: s'attraper (à l'origine, au collet) pour se battre. 


Les costumes. 


Au théâtre, les acteurs portent un € costume de scène parfois 
si compliqué qu'ils ont besoin d'un HABILLEUR ou d'une 
HABILLEUSE pour les habiller. Dans un € bal costumé, les par- 
ticipants doivent porter des costumes qui sont des DÉGUISE- 
MENTS. Pour le Mardi-Gras, Jeannot était costumé en cow-boy. 


8 Les MODES VESTIMENTAIRES. 


9. 
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Elles évoluent. La € mode masculine et surtout la $ mode 
féminine PASSE vite. Tantôt il faut € s'habiller long, tantôt 
ና s'habiller court, s'habiller en noir ou en couleurs. € La mode 
est LANCÉE par quelques artistes ou grands couturiers; les fem- 
mes qui veulent être toujours € à la mode, ne pas porter de 
vêtements DÉMODÉS, doivent € SUIVRE la mode, porter des 
ና tissus mode, de € couleur mode, et se tenir au courant au 
moyen de € journaux de mode, assister à des € défilés de mode 
où des jeunes femmes élégantes, les MANNEQUINS présentent 
les derniers modèles de la HAUTE COUTURE. 

° On peut préférer des modèles CLASSIQUES qui ne se DÉMO- 
DENT pas, ou peu. Suivre la mode, de près ou de (plus ou 
moins) loin est nécessaire, mais pas suffisant pour être 
ÉLÉGANT, il y faut en plus quelques qualités personnelles. 
Sylvie € a du CHIC (nom); elle est chic (adj. invariable); 
ና un rien l'habille: elle est naturellement élégante, un 
vétement simple et bon marché suffit à la mettre en 
valeur; elle € habille ce qu'elle porte: elle fait paraitre élé- 
gants des vétements quelconques. C'est ce que dit Jean qui 
n'aime pas qu elle dépense trop d'argent € pour sa toilette. 

L'€ histoire du costume étudie les variations des modes 

vestimentaires au cours du temps. 


Dans le haut Moyen Áge, hommes et femmes portaient 
une robe longue appelée BLIAUT. Toutefois les hommes la 
quittaient quand leurs activités de travail ou de guerre l'exi- 
geaient. Les CLERCS la portaient habituellement, ce qui les 
distinguait des travailleurs manuels et des guerriers; on les 
appela, au XVII? s. € gens de robe ou ROBINS (péj.). Dans 
l'exercice de leurs fonctions, les juges et avocats sont en 
robe; on appelait, sous l'ancien régime, € noblesse de robe 
(par opposition à la € noblesse d'épée) les magistrats anoblis. 
Les ecclésiastiques portent encore parfois et étaient 
astreints à porter, jusqu'aux années 60, une robe longue ou 
SOUTANE. Le pantalon n'est usuel pour les hommes que 
depuis le XIX* s. et pour les femmes que depuis les derniè- 
res décennies du XX*. Antérieurement, les hommes por- 
taient la CULOTTE jusqu'au genou et des bas, et le costume 


féminin se distinguait beaucoup plus qu'aujourd'hui du 


costume masculin. 


ዚ Mon tailleur a épousé une couturiére. 


[] Les métiers du vétement. 


Un TAILLEUR fait des vêtements d'homme et une COUTU- 
RIÈRE des vêtements de femme. 

Ce sont des artisans; un ና (grand) COUTURIER crée des 
modéles exclusifs et € lance la mode. Mademoiselle Chanel 
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n était pas une petite couturiére, c'était un grand couturier! — 
Mais aujourd'hui, la plupart des vétements sont CONFEC- 
TIONNÉS de facon industrielle; ce sont des € vétements de 
confection vendus dans des magasins de € prét-à-porter. 


On fait des vétements avec des TISSUS, syn. des ÉTOFFES. 


Il faut TAILLER le tissu, syn. le COUPER en suivant un PATRON 
(la COUPE d'un vétement fait presque toute son élégance), 
puis ASSEMBLER les différentes PIÈCES en les COUSANT (du 
verbe COUDRE): en les réunissant par des COUTURES, avec 
une ና machine à coudre, plus rarement à la main, avec du 
FIL et une AIGUILLE, et en protégeant son doigt par un DÉ. 1] 
faut parfois DÉCOUDRE ce qui est cousu et RECOUDRE ce qui 
est décousu. 


° On utilise aussi le CUIR ou la FOURRURE, naturelle ou arti- 
ficielle, travaillée par des FOURREURS. Lorsque la fourrure 
sert de doublure à un vétement d'hiver, on dit qu'il est 
FOURRÉ; c'est une PELISSE. 


* Certaines piéces doivent étre DOUBLÉES avec une DOU- 
BLURE, étoffe plus légère qui les rend plus chauds et leur 
permet de mieux glisser. 


e Les vêtements sont fermés par des BOUTONS cousus sur 
une des deux parties, qui se glissent dans les BOUTONNIE- 
RES correspondantes, fentes ménagées sur l'autre partie, 
ou par des AGRAFES (nom) petits CROCHETS qui passent 
dans des PORTES, ou encore par des € FERMETURES à glis- 
siére, dites souvent € fermetures éclair ou des € bandes VEL- 
CRO qui s'agrippent par simple contact. — Al BOUTONNE 
puis DÉBOUTONNE son vêtement, ou l'AGRAFE (verbe). 


ili. Ce livre a une jolie jaquette. 
[1 Emplois figurés des mots ci-dessus; le symbolisme du vêtement. 


1 Chez moi, les murs sont REVÉTUS de papier peint, et par terre, 


ዜ ና REVÊTEMENT de sol cache le ciment. — Mes papiers sont 
rangés dans wne CHEMISE et une JAQUETTE illustrée orne et 
protège la couverture de certains livres. — Les dragées sont des 
amandes ENROBÉES de sucre. — Un € manteau de cheminée 
est sa partie supérieure, celle qui recouvre le foyer. 


Il faut € vétir ceux qui sont NUS: secourir les pauvres, mais 
pas € déshabiller Pierre pour habiller Paul: appauvrir l'un 
pour secourir l'autre. 


€ C'est cousu main!: c'est du travail trés soigné. — € Des men- 
songes cousus de fil blanc se voient bien, ne trompent per- 
sonne. — Un € discours décousu est INCOHÉRENT; il € passe du 
coq à l'âne. — Éric et Luc veulent € en DÉCOUDRE: ils sont prêts 
à un duel à mort, à l'épée ou au couteau, généralement au fig. 


243. 


VILLE 


(Découdre signifiait autrefois, dans le vocabulaire de la chasse, 

ቃ A ? 
éventrer une bête, comme on peut découdre un vêtement dun 
coup de ciseaux). 


4. Jeannot est toujours € dans les jupes / jupons de sa mère: il ne 


la quitte pas, ne prend pas son autonomie. — En cas de cen- 
sure, on édite et on diffuse les ouvrages interdits € sous le 
manteau: en cachette, en essayant de passer inaperçu des 
autorités. — Luc € rit sous cape en voyant Marc dans l'embar- 
ras: il s'amuse intérieurement, tout en affectant le sérieux. 
— Un € roman de cape et d'épée est un roman d'aventures 
situé sous l'ancien régime, dans le genre des Trois mousque- 
taires d'Alexandre Dumas. 


Le juge Dupont a été REVÊTU de la fonction de procureur de 
la République. — Ses réquisitoires revêtent un caractère de 
partialité bien fâcheux. — Le certificat que vous avez à fournir 
doit être revêtu de la signature du Président. 


VILLE, n.f. et VILLAGE, nm. 


A URB-: base savante d'origine latine, POLE: base savante d'origine 
grecque servant à former des mots exprimant l'idée de ville. 


L Paris est une grande ville, le Coudray un petit village. 


L Ville et village sont des noms d'AGGLOMÉRATIONS. 
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Ce sont des ensembles d'habitations et autres bâtiments, 
de tailles diverses. Chaque ville ou village a un nom: Paris, 
Le Coudray qui peut être introduit par la préposition de: la 
ville de Paris, le village du Coudray. Certaines villes ont 
méme des surnoms: Paris, la Ville-Lumière : Rome, la Ville 
Éternelle; Marseille, la Cité Phocéenne (du nom de ses 
antiques fondateurs, les Grecs de Phocée). 


Une ville est une agglomération assez importante. 


L'HABITAT y est dense et les € espaces verts limités. Elle se 
compose de plusieurs QUARTIERS ayant chacun leurs caractë- 
res propres. Ainsi le € quartier latin à Paris, centré autour de 
l'université la plus ancienne: la Sorbonne. La partie haute 
dune ville en pente ou € ville haute s'oppose à la partie basse 
ou € ville basse. Une € petite ville est plus importante qu'un 
* eros village, ou du moins, son caractère est moins rural: 
moins de jardins, constructions plus hautes, etc. Une MÉGA- 
POLE est une très grande ville, pôle d'attraction pour l'€ exode 
rural, dont les faubourgs prennent parfois le caractère de 
BIDONVILLES, ensemble de constructions sans € plan d'urba- 
nisme, légères, improvisées, et misérables. 


3 Le mot agglomération désigne souvent l'ensemble formé 


par une ville et ses FAUBOURGS proches ou ses BANLIEUES, 
plus éloignées du € centre-ville. 


L'ugglomération parisienne s'étend sur trois départements. 
On appelle encore faubourg, à Paris, des quartiers qui 
furent jadis des faubourgs mais qui sont depuis longtemps 
intégrés dans la ville: le Faubourg St Germain, la rue du 
Faubourg Montmartre, etc. L'€ accent faubourien, jadis 
caractéristique du petit peuple des faubourgs de Paris. a 
pratiquement disparu. 


e La banlieue comporte de € vieux villages autour desquels 
se développent des € quartiers neufs. Les CITÉS de ban- 
lieue, groupes d'HLM (Habitations à Loyer Modéré) con- 
cus selon un plan d'ensemble. sont souvent des € cités- 
dortoirs faites de TOURS: immeubles collectifs verticaux, et 
de BARRES: immeubles collectifs horizontaux, dont les 
habitants, les BANLIEUSARDS (fam.), empruntent les 
€ trains de banlieue pour aller travailler € en ville, partant 
le matin et ne revenant que le soir. La € grande banlieue 
fait transition entre la ville et la campagne. 


Il y a, à la CAMPAGNE, des € petits villages et des € gros vil- 
lages (* grand village est inusité). 


Tous (sauf ceux qui se désertifient) possédent au moins 
une ÉCOLE, une ÉGLISE ct une MAIRIE. Un BOURG est un gros 
village, avec, parfois un marché hebdomadaire, ou du 
moins la partie centrale et importante d'une BOURGADE à 
l'habitat dispersé, par opposition à ses HAMEAUX, simples 
agglomérations de quelques maisons, dont le nom est sou- 
vent celui d'un LIEUDIT. Max et Léa habitent un hameau du 
Coudray, au lieudit les Pierres Blanches. 


Les URBANISTES. 


[5 pratiquent l'URBANISME, art de construire et d'aménager 
les agglomérations, grande et petites, de façon à y rendre la 
vie des habitants acceptable et si possible agréable. Bien 
des campagnes  s'URBANISENT; on constate leur 
URBANISATION: elles s'intégrent à une ville ou prennent les 
caractéres d'une ville. D'autres se DÉPEUPLENT. 


II. Les transports urbains sont subventionnés par la ville. 
O Villes et villages comme milieux de vie sociale. 


l La population. 


* Les habitants d'un village ou VILLAGEOIS (un peu vieux) 
vivent à la CAMPAGNE; ils travaillent aux CHAMPS ou du 
moins sont en contact permanent avec la NATURE. 


° Les habitants d'une ville sont ordinairement privés de ce 
contact, quils ne retrouvent que s'ils en sortent, dans 
leurs moments de loisirs; ce sont des CITADINS. Leur tra- 
vail en ville est consacré à l'administration, au commerce, 
à l'industrie. Ils vivent en milieu URBAIN. Ils constituent 
une € communauté urbaine et bénéficient de € transports 
urbains (autobus, parfois métro). 


— La ville / Le village: les habitants de la ville / du village. 
Toute la ville / Tout le village était allé(e) voir passer la course 
cycliste. 


* L'agglomération considérée du point de vue du nombre 
de ses habitants. Le Coudray est un village de 550 habi- 
tants, Paris une ville de deux millions d'habitants. 


L'administration. 


* La ville et le village constituant une commune sont des 
€ centres administratifs. La MAIRIE d'une ville porte le nom 
d HOTEL DE VILLE et les € grandes villes sont divisées en 
ARRONDISSEMENTS ayant chacun une € mairie annexe, 
siège d'une MUNICIPALITÉ particulière. La ville, c'est-à-dire 
la municipalité, préléve des taxes, finance certains tra- 
vaux, emploie des € sergents de ville (vieux) ou € policiers 
municipaux. Un emprunt de la ville s'oppose à un 
emprunt d'État. 


* Certaines villes sont des CAPITALES, nationales ou régiona- 
les, des CHEFS-LIEUX de départements, avec à leur téte un 
PRÉFET, des chefs-lieux d'arrondissements, avec à leur téte 
un sous-préfet. Un € chef-lieu de canton peut n'être qu'un 
gros village. Une MÉTROPOLE est une ville importante 
ayant un grand rayonnement, ou le territoire principal 
d'un état, considéré par rapport à ses territoires extérieurs, 
ou à ses colonies. 

e Dans l'Antiquité la CITÉ grecque, limitée à une ville prin- 
cipale et à ses environs, était méme le siège d'un État 
indépendant. 


Les activités. 


La ville, syn. la CITÉ, peut étre considérée sous l'angle de 
ses activités principales. Une cité / Une ville commerçante, 
industrielle, administrative. — Une € ville d'eau ou € station 
thermale. — Une € ville sainte (Rome, La Mecque, Jérusa- 
lem, Bénarès) est un lieu de pèlerinage. — Un ና village de 
toile: ensemble de tentes, un € village de vacances sont des- 
tinés à abriter des touristes. 
* Le mot CITÉ peut désigner aussi la partie ancienne d'une 
ville importante, comprenant la cathédrale. La cité de 
Carcassonne, € l'ile de la Cité à Paris. 
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4. Les habitudes sociales liées à la ville. 


Al humain, habitant la campagne, un faubourg, ou un quar- 
tier périphérique, € va en ville: il va dans le € centre-ville oà 
se trouvent la plupart des administrations et beaucoup de 
commerces. Il est en € costume de ville: tenue de jour assez 
habillée, par opposition à la tenue de soirée, au costume de 
sport ou de travail. Répondant à une invitation, il sort de chez 
lui et € va diner en ville. Il porte une lettre € en ville, avec, sur 
l'enveloppe la mention E.V.: il la porte chez son destinataire 
sans la mettre à la poste. On considérait autrefois que les cita- 
dins avaient plus d'URBANITÉ (sav. et vieux): de politesse, de 
bonnes manières, que les gens de la campagne. 


VIVRE, v. et VIE, nt. 


A -BIO-: base savante d'origine grecque, VIT-: base savante d'ori- 
gine latine servant à former des mots exprimant l'idée de vie. 


L Les végétaux et les animaux sont des êtres vivants. 


1 Al, végétal, animal ou humain vit. 


Il € est en vie, est VIVANT s'il NAIT, se NOURRIT, RESPIRE, se 
DÉVELOPPE, se REPRODUIT avant de MOURIR. En ce qui con- 
cerne les MAMMIFÈRES, la vie commence par la € vie intra- 
utérine, dans le ventre de la mère. Le PÈRE et la MÈRE 
€ donnent la vie à Al, leur ENFANT. 


* Al est un être ANIMÉ, constitué de CELLULES dans lesquelles 
la € matiére vivante est ORGANISÉE de facon originale. On ne 
peut faire que des hypothéses à propos de € l'apparition de 
la vie sur terre. Il existe des formes très complexes et des 
€ formes élémentaires de la vie, des étres UNICELLULAIRES, 
des MICROORGANISMES dont certains sont indispensables à 
la vie, d'autres PATHOGÈNES, provoquant des maladies 
infectieuses : MICROBES, BACTÉRIES, BACILLES, VIRUS. 


e Au tout début de son existence, Al animal est un 
EMBRYON, un organisme EMBRYONNAIRE composé de quel- 
ques cellules seulement, mais déjà pourvu de son € CODE 
GÉNÉTIQUE, qui conditionnera tout son développement 
ultérieur. Fig. Un embryon de Al abstrait: un Al 
embryonnaire. — Le service qu'on vient de créer a peu de 
moyens, il est encore embryonnaire, c'est un embryon de ser- 
vice. On espére qu'il se développera. 


2. Ce qu'il faut pour vivre. 


° Certaines choses comme PAIR, la LUMIÈRE, l'EAU, la NOUR- 
RITURE, et, dans cette nourriture, des VITAMINES sont VITA- 
LES pour A1: sans elles, il meurt. — A2 humain fournit à 
Al humain des VIVRES (n.m.pl.): il le RAVITAILLE, lui 
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apporte de quoi manger, donc de quoi vivre. Des 
€ cultures VIVRIERES sont destinées à l'alimentation. Chez 
Jean, Luc a, quand il le souhaite, € le vivre et le couvert: la 
nourriture et le logement. 


* A] est un PARASITE, s'il se nourrit de la substance d'une 
autre étre vivant auquel il s'attache; ex. le végétal appelé 
GUI qui pousse sur les pommiers, l'insecte appelé POU qui 
infeste les cuirs chevelus malpropres, sont des parasites. 
— Fig. Al humain est un parasite s'il vit volontairement, 
sans rien faire d'utile, aux dépens de ceux qui travaillent. 


La vie et la mort. 


A] € SURVIT à A2 s'il vit encore un certain temps aprés la mort 
de A2; il survit à un événement tragique, alors que beaucoup 
d'autres en sont morts. Georges, père de Jean, a survécu à sa 
femme; il a survécu au bombardement de la ville de Caen. Il en 
est un des SURVIVANTS. — Les esprits religieux pensent que 
l'AME survit au CORPS, qu'après € cette vie, € la vie terrestre, 
s ouvre pour les hommes une SURVIE, la € la vie éternelle. 

* Une plante VIVACE survit à l'hiver et recommence à végé- 

ter au printemps. 


* Un étre vivant qui vit longtemps, guérit facilement de ses 
maladies et résiste à des € conditions de vie difficiles € a 
la vie dure (fam.), mais il peut € perdre la vie (litt.) dans 
un accident qui lui € ôte la vie (litt.): le fait mourir. — La 
vie de Al € ne tient qu'à un fil: il risque la mort. — Al est 
ና sans vie, 1 € ne donne pas signe de vie: il est INANIMÉ. — 
Est-il mort ou ÉVANOUI? On va tenter de le RANIMER, de le 
faire € revenir à la vie. — Il y a dans tous les hôpitaux des 
services de RÉANIMATION. 


Différentes formes de vie. 


La € vie VÉGÉTATIVE, simple € vie ORGANIQUE, sans interven- 
tion de la conscience ni de la volonté, est commune à tous 
les êtres vivants; VÉGÉTER est chose normale pour les VÉGÉ- 
TAUX, mais les ANIMAUX et les HOMMES ont aussi des 
ና formes de vie supérieures: une 4 vie affective et une 9 vie 
intellectuelle. 


° Tout être vivant A1 a en lui un certain € élan VITAL, une 
plus ou moins grande VITALITÉ: bonne SANTÉ et capacité 
d'action; s'il en a beaucoup, il est € plein de vie. Les ani- 
maux supérieurs et les hommes éprouvent une certaine 
ና joie de vivre. On dit d'une personne qu'elle est VIVANTE 
quand elle extériorise sa vitalité par le mouvement, la 
parole, l'action. En classe, certains élèves sont vivants, 
d'autres absents, endormis. 


5. Al est VIF, adj.qual. 
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e Syn, AI est vivant, dans certaines loc. Une $ donation entre 
vifs: en droit, s'oppose à la succession d'une personne décé- 
dée. — Une scène saisie € sur le vif: au naturel, sans aucune 
préparation. — Jeanne d'Arc € a été brulée vive. — Une € haie 
vive est formée d'arbustes en pleine végétation. — Fig. É ric est 
un € écorché vif il est extrêmement sensible, un rien lui est 
douloureux, comme si on lui avait arraché la peau. — Il est 
€ plus mort que vif: paralysé par la peur. 

* Al est capable d'une action rapide et INTENSE, comme 
quelqu'un qui a beaucoup de vitalité. Sylvie est vive, elle ne 
traine pas: aussitôt rentrée, elle a VIVEMENT préparé le diner et 
mis le couvert. — Al a de la VIVACITÉ: des réactions rapides. 


La BIOLOGIE. 


Exercée par les BIOLOGISTES, c'est la science de la vie, ani- 
male ou végétale, regroupant toutes sortes de spécialités 
telles que la BACTÉRIOLOGIE, l'EMBRYOLOGIE, etc. Les étres 
vivants sont soumis à certains € rythmes BIOLOGIQUES. 
L'€ agriculture biologique n'utilise que des engrais animaux 
et végétaux à l'exclusion des engrais chimiques: elle pro- 
duit des € aliments biologiques, ou € aliments BIO (fam.). 
Les Martin € mangent bio; ça leur coute cher, mais ils pen- 
sent que c'est meilleur pour leur santé. — La € guerre biologi- 
que utilise des € armes biologiques: des virus, des bactéries 
pour répandre des maladies chez l'adversaire. 


* Le préfixe BIO- sert à former une multitude de mots savants, 
plus ou moins répandus dans le langage courant: la BIOÉTHI- 
QUE est l'étude des problémes moraux posés par la recherche 
biologique et plus particulièrement GÉNÉTIQUE, la BIOSPHÈRE 
l'ensemble des étres vivant sur terre, etc. 


I. Toute sa vie, Molière a fait du théâtre. 


1 Laviea un SENS et une VALEUR. 


C'est ce que pensent les gens qui estiment que € la vie vaut 

la peine d'étre vécue, que les hommes sont des étres respon- 

sables ayant une DESTINÉE à accomplir. — C'est ce qui fonde 
le € respect de la vie humaine, présent dans toutes les légis- 
lations qui condamnent le MEURTRE. 

* Emploi tr. Au cours d'une vie, A1 peut vivre toutes sortes 
d'expériences. Georges € a vécu la guerre, il € a vécu des 
jours difficiles. — A1 € ad vivre sa vie: jouir de sa liberté 
pour réaliser ce dont il est capable. 

° La valeur méme de la vie fait que Al peut être amené à 
(| risquer sa vie, à € sacrifier sa vie pour une grande cause. 
Luc a € sauvé la vie à Marc: il l'a tiré d'un danger mortel. — 
Marc lui doit la vie. Il € a eu la vie sauve grâce à Luc. — La vie 
est si précieuse qu'un malfaiteur résolu à détrousser A1 peut 


lui donner le choix entre € la bourse ዐዘ la vie! — Une 
€ question de vie ou de mort est évidemment de la plus 
haute importance. 


2. Où, quand et combien de temps vit AI humain? 


* La durée maximum de la vie humaine n'excède guère un siècle; 
certains biologistes parlent d'une limite de 120 ans. — Tous 
€ les âges de la vie: l'ENFANCE, la JEUNESSE; la MATURITÉ, la 
VIEILLESSE, ont leurs plaisirs. — Molière est né à Paris et y a vécu 
de longues années: 1 y a HABITÉ. — Il a vécu € au temps de 
Louis XIV. — Il a vécu 51 ans, de 1622 à 1673; ce n'est pas une 
€ longue vie, mais € toute sa vie, € sa vie durant, il a fait du 
théâtre. Le € cours de sa vie a été marqué par de grands succès 
et de grandes difficultés. — Plusieurs auteurs ont € écrit la vie 
de Molière, syn. sa BIOGRAPHIE; ce sont ses BIOGRAPHES. 


* Certaines personnes € vivent dans le présent: sans se sou- 
cier du passé ni de l'avenir; d'autres € vivent dans leurs 
souvenirs. 


+ € Vive le Président! ; € Longue vie à notre Président !: de 
telles exclamations sont des VIVATS (n.m.pl. obligatoire). 


* Luc et Max sont amis € pour la vie ; entre eux, c'est € à la 
vie / à la mort!: forte anticipation sur l'avenir. 


* Jean est-il coupable de corruption? — € Jamais de la vie!: 
forte dénégation. 


De quoi vit Al? 


Jean € travaille pour vivre; il € gagne sa vie: l'argent néces- 
saire pour vivre, syn. rare, pour SUBSISTER, pour assurer sa 
SUBSISTANCE. — Sa € vie matérielle est assurée; il € a de quoi 
vivre: il a suffisamment d'argent. — Il € vit bien, il vit large- 
ment, sans se priver, son € train de vie est relativement large 
mais on ne peut pas dire qu'il € mène la vie à grandes guides: 
qu'il gaspille et vive dans le luxe. — Éric, lui, vit pauvrement: 
il VÉGÈTE, syn. VIVOTE. Il trouve que € la vie est chère; il se 
plaint que le € prix de la vie augmente tous les jours et que 
son € niveau de vie diminue. 


* Jean € fait vivre sa mère qui na pas de retraite: il pourvoit 
à ses besoins. — Il € coupe les vivres à Jeannot qui se con- 
duit mal, pour lui € apprendre à vivre: il ne lui donne plus 
d'argent, pour qu'il prenne conscience des difficultés de 
la vie. — Il y a des gens qui n'ont pas d'argent et € vivent 
d'amour et d'eau fraiche; d'autres encore € vivent d'espoir, 
parce que € l'espoir fait vivre: il aide à supporter les évè- 
nements. — PR. Tant qu'il y a de la vie, il y a de l'espoir. 


4. Comment vit Al? 


° Quelle vie MENENT Jean et ses amis? Comment vivent-ils? 
Quel est leur € style de vie? Leur € vie sociale, leur € vie 
professionnelle, leur € vie sentimentale, leur € vie intellec- 
tuelle, leur € vie spirituelle ou intérieure? — Jean ና mène 
une vie simple. — Il € vit bourgeoisement : d'une fagon régu- 
lière et relativement aisée tandis qu'Éric € mène une vie 
de Boliéme: désordonnée, sans ressources fixes. — Marc 
€ a du savoir-vivre, syn. plus rare, il € sait vivre: il connait 
les bonnes manières et la façon polie de se conduire en 
société. — ll $€ a beaucoup vécu: il a une longue expérience 
(notamment en matiére amoureuse). — Il € prend la vie du 
bon cóté: il cultive ce qu'elle peut lui apporter d'heureux. 
C'est un € bon vivant : il aime les plaisirs, surtout ceux de 
la table. — Il € voit la vie en rose. — Éric, lui, € a une vie de 
chien!: une vie trés malheureuse. — Max € méne une vie 
de patachon ; il € fait la vie: une vie débauchée. — Marie 
€ se laisse vivre: elle est plutót paresseuse. — Paul € vit en 
ermite: tout seul, sans fréquenter personne. — Michel € vit 
dangereusement: i| n'est pas en sécurité, prend des ris- 
ques. — Léa vit € dans l'anxiété, Max dans les plaisirs. Elle 
le trouve € difficile à vivre: elle souffre de son mauvais 
caractère; il lui € mène la vie dure: il la rend malheureuse. 


* Rester toujours enfermé sans voir personne, c'est VÉGÉTER, 
ne pas vivre comme un être humain! € Ce n'est pas vivre, 
€ ce nest pas une vie! / Quelle EXISTENCE! — Il ne faut pas 
€ rater / gâcher sa vie par des décisions irréfléchies. — C'est 
VITAL pour Lucie de pouvoir faire de la musique. — Marc 
aime beaucoup Alice, c'est € la femme de sa vie. — Mais 
Alice veut changer de vie, commencer une vie nouvelle. — 
€ La vie est belle!: exclamation qui se dit quand tout va 
bien. — € C est la vie!: exclamation qui se dit quand il faut 
se résigner à des événements désagréables. 


e Aprés une mauvaise période, A1, se sentant mieux, peut 
dire qu'il REVIT. 


II. Quelle est la durée de vie d'une bande magnétique? 


1 


* La vie de Al concret: son existence et son évolution. La 
vie d'une étoile se compte en milliers d'années. 


* La vie de Al, groupement humain. La résultante, sur la 
longue durée, ou à un moment donné, de l'action de tous 
ses membres. La vie d'une nation, d'une ville. 


e La vie de Al abstrait. La vie des idées: leur évolution et leur 
complexité, le nombre et la variété de ceux qui les professent. 
Certaines idées longtemps abandonnées revivent, reprennent vie. 
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— Certains musicologues se sont appliqués à faire revivre la musi- 
que baroque. 





* € Vive les vacances! — ና Vive la France! — ና Vive la 
République! acclamations et souhaits de longue durée. 


2. Al concret ou abstrait est vivant. 


Dans les tableaux de Delacroix, il y a beaucoup de vie; ils sont 
trés vivants. — Balzac fait des récits très vivants: ses œuvres 
donnent l'impression de la vie. — Le francais est une langue 
vivante: actuellement parlée par environ 200 millions de 
locuteurs. — Ant. Le latin est une langue morte: plus per- 
sonne ne le parle, du moins dans la vie courante. 


e Certaines vieilles coutumes sont toujours vivantes. Elles ont 


peut être dangereux. — Fig. Al € en met plein la vue à A2: il 
essaye de l'éblouir en feignant des mérites qu'il n'a pas. Sylvie 
a des éblouissements: des troubles de la vue qui l'empêchent 
momentanément de voir. J'ai reçu un coup sur la tête et € j'en 
ai vu trente-six chandelles (fam.): j'ai zu un grand nombre de 
taches lumineuses. 


2. Jean a huit dixièmes de VISION de l'œil droit et dix de l'œil 


gauche; il a des sensations VISUELLES normales. — Luc a une 
mauvaise vue, syn. € la vue basse (mais Jean n'a pas "la vue 
haute!); il a la vue fatiguée: son travail minutieux lui 
fatigue / abime la vue. 


* Al est MYOPE: il voit mieux de prés que de loin. Al est 


SURVÉCU à la révolution technologique. Leur SURVIVANCE PRESBYTE: il voit mieux de loin que de prés. 


intéresse les sociologues. * Le € SENS de la vue est celui qui nous renseigne le mieux sur 


monde extérieur. Al ne peut pas € douter de ce quïl voit. 
3. Un morceau de musique VIF est RAPIDE, de l'eau vive, cou- le monde e PEUR pap ን q 


rante, de l'air vif, frais. — Dans ses tableaux, Delacroix II. Jean voit tous les détails du paysage. 
emploie des couleurs vives: intenses et lumineuses. On onde 

e ^ . 1 . 
peut, par certains procédés, RAVIVER des couleurs pâlies. ን 


Une ና douleur vive est intense. ጊ Al, les yeux ouverts, faisant FACE à A2 éclairé, même sans 


° Jean et Marc ont échangé des propos très VIFS: ils se sont faire l'effort de le REGARDER, PERÇOIT A2 et l'IDENTIFIE. 
disputés. — Ils ont RAVIVÉ de mauvais souvenirs qu'on 


croyait oubliés. 
VOIR, v. et VUE nf. 


De sa fenétre, Jean voit le port; il voit les bateaux entrer et sor- 
tir. — Ce matin, tous les détails du paysage étaient VISIBLES; 
la VISIBILITÉ était bonne, mais quant il y a du brouillard, ils 
sont INVISIBLES. — Avec le brouillard, on ne voit rien. syn. 
€ on ny voit rien, on ne voit pas à dix mètres, syn. € on ny 


A -VID- -VIS-: bases savantes d'origine latine servant à former des Tw (o 
voit pas (à dix métres). 


mots exprimant l'idée de voir. 

* Jean € a mis en ÉVIDENCE sur sa cheminée une grande 
maquette de bateau: elle est bien visible. Elle € se voit du 
premier coup d'œil. 


À -SPECT-: base savante d'origine latine servant à former des mots 
exprimant l'idée de regarder et de voir. 


[^ Al voit A2 nom. 
P Al voit A2 nom + inf. 2. La Ute de A2. 
D^ Al voit que A2, phrase à l'ind. 


| +. Jean, de sa chambre, € a vue sur le port; il a € une belle vue, 
D^ AI voit A2 interrogative directe. 


une € vue plongeante, une € vue d'ensemble du port. — € À 


1. Jean a une bonne vue. la vue des bateaux, il rêve des pays lointains. 


° De son balcon, on a un € POINT de vue excellent sur toute 
la côte: son balcon est un point de l'espace d'où l'on peut 
voir le paysage de façon intéressante. L'ensemble de ce 
paysage, qui mérite d'être contemplé est un PANORAMA. 


[^ A1 a la capacité de voir. 


1 ለ] animé ና voit clair: il a la capacité de voir, il a une bonne 
VUE, ses YEUX fonctionnent bien. Ant. Al € voit trouble / 
voit mal. 1] lui faut des LUNETTES. A1 € a perdu la vue: il est 
devenu AVEUGLE, il ne voit pas du tout; syn. sav. il est atteint ` On voit la côte € à perte de vue: aussi loin qu'il est possible 
“ርያ à nos yeux de voir, jusqu'à l'HORIZON: la limite circulaire 


- RS: de sa vue. 
* ላ] peut voir à condition qu'il y ait de la lumière; toutefois, iiid is 


une € lumière AVEUGLANTE, trop intense, peut empêcher de 
voir parce qu'elle ÉBLOUIT. J'ai été ébloui par la lumière des 
phares; je ne voyais plus rien. — Un pareil ÉBLOUISSEMENT 


ON : bd | 
Nous arrivons € en vue de la mer: nous allons bientôt la voir. 


* Al, photographe, cinéaste € prend des vues, fait quelques 
€ prises de vue de A2. 


948... 


* Al aviateur € pilote à vue: en se fiant à ce qu'il voit, sans 
utiliser d'instruments. 
° Al REVOIT A2: il le voit de nouveau après avoir cessé de le 


voir. Sylvie est heureuse d'avoir revu Venise / d'avoir revu 
Marie. 


L'ensemble A2 des choses plus ou moins intéressantes que 
Al EMBRASSE d'un seul coup d'œil est un SPECTACLE. Le 
spectacle du port s'offre à la vue de Jean. — Si cet ensemble 
est extraordinaire on peut dire qu'il est SPECTACULAIRE et 
A] en est le SPECTATEUR émerveillé. 


* Al voit les A2 en PERSPECTIVE, les plus éloignés, proche de la 
€ ligne d'horizon paraissant plus petits que les plus proches. 


° LASPECT des choses est ce que ላ] en voit, syn. leur 
APPARENCE; il na pas accés, par la seule vue à leur étre profond. 


4. Jean a été VISITER un sous-marin: le voir exprès, pour le connai- 


tre et s'instruire; la VISITE était guidée par un officier; il a fait voir 
aux VISITEURS tous les aménagements intérieurs mais ne leur a 
pas laissé voir certains appareils à cause du «secret défense». 


A2 est une IMAGE mentale. 


Jean a vu en RÊVE un grand palais dont il n'arrivait pas à sor- 
tir. — Je REVOIS le village où je passais les vacances il y a vingt 
ans: je le vois dans mes SOUVENIRS. — En fermant les yeux, je 
vois, là-bas, une maisonnette toute blanche au fond des bois: 
je l'IMAGINE; je me la REPRÉSENTE. — Je ne me vois pas vivre 
dans un pays oit l'hiver dure six mois par an: je ne peux pas 
m'imaginer dans un tel environnement. — Vous voyez qa!: 
vous pouvez l'imaginer? — Tu te FIGURES que tu peux être élu 
Président de la République? Tw as des visions! 


Lucie prétend qu'elle a vu la sainte Vierge, quelle a eu une 
VISION de la Sainte Vierge! Est-ce une mystique, une men- 


"w 
VOIR | 


syn. l'a RENCONTRÉ une ou deux fois. — Lucie, il la € connait 
de vue: il l'a vue mais ne lui a jamais parlé. — Eric, il le 
€ connait de réputation, mais il ne l'a jamais vu. 


VISITES et ENTREVUES. 


Jean € est allé voir Claude (il s'est rendu à son domicile) et 
Claude lui a rendu sa visite. Attention! € rendre visite 
n'exprime pas forcément la réciprocité. Jean rend souvent 
visite à sa grand mère infirme qui ne peut pas se déplacer. — 
Il € est en visite chez sa grand-mère. — Elle aime beaucoup 
ና avoir des visites: recevoir des VISITEURS. 


* Qand on est malade, il faut voir un médecin, quand on a 
une affaire grave, voir un avocat: le CONSULTER — En cas de 
nécessité, les médecins font des € visites à domicile. — 
Jean € a passé une visite médicale: il a été obligé d'aller se 
faire voir et EXAMINER par un médecin; c'était une € visite 
de contróle. 


* Jean a organisé une entrevue entre Marc et Luc: une ren- 
contre pour des raisons sérieuses; équivalent anglais: une 
INTERVIEW: une entrevue entre un journaliste et un per- 
sonnage qu'il souhaite interroger. 


Emplois figurés. 

* Luc est € bien / mal vu de Marc: Marc estime Luc ou ne 
l'estime pas. 

° Je € ne peux pas voir Éric (fam.): sa présence physique m'est 
insupportable, je le déteste. € Je ne peux pas le voir en pein- 
ture (trés fam.): méme la vue de son portrait me serait insup- 
portable. — € Moins je le vois, mieux je me porte. 


* En réponse à des conseils irréalistes, € Je voudrais bien t'y 
voir: je voudrais bien te voir dans une situation aussi dif- 
ficile que la mienne, comment tu te tirerais d'affaire. 


teuse, ou une HALLUCINÉE ? Est-ce une HALLUCINATION ? 

° La VOYANTE prétend voir l'avenir de ses clients dans une 
boule de cristal. 

° L'assassin, devant son adversaire, € a vu rouge: cest 
l'excuse qu'il a pour plaider l'irresponsabilité. Fig. devant 
une situation pareille, je vois rouge! : je suis trés en colère. 


IV Marc voit la situation telle qu'elle est. 
© AI humain voit A2 abstrait. 


l ለ] ና voit clair: il est CLAIRVOYANT. 


Il a de la CLAIRVOYANCE: son esprit est LUCIDE; il fait preuve 
de LUCIDITÉ, il ne se trompe pas: il n'est pas aveugle ni AVEU- 
GLÉ par ses passions et ses préjugés. Si A] n'est pas suffisam- 
ment éclairé sur toutes les composantes d'une situation, il agit 
€ à l'AVEUGLETTE. — Dans certains cas on demande à des labo- 
ratoires des expertises € en aveugle: sans qu'ils connaissent la 
provenance de l'objet à expertiser ni la finalité de l'expertise, 
pour être sûr de la fiabilité des résultats. 


II. Jean voit souvent Claude: ils se voient beaucoup. 
[> A1 humain voit A2 humain. 


1 Al et A2 sont souvent physiquement présents ensemble. 


Ils se FRÉQUENTENT et se CONNAISSENT bien. Luc voyait sou- 
vent Claude; ils se voyaient beaucoup; mais maintenant, ils 


ና se sont perdus de vue: sans qu'ils le veuillent ni soient 
fâchés, les circonstances les ont séparés. — Max, Paul l'a vu, 


Dans son métier, le docteur Martin voit que la médecine fait 
de grands progrès et pourquoi elle les fait. — Martin a une 
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€ vue d'ensemble des progrès de la médecine. — Ses vues sur la 
question ont une certaine ampleur. — Il a une certaine 
€ ampleur de vues. — Il a eu un € échange de vues avec son 
ami Dubois: une discussion courtoise. — Leurs € VISIONS des 
choses sont différentes parce qu'ils se placent à des € points de 
vue différents : le point de vue de Martin est scientifique, 
celui de Dubois économique. — Syn. L'un € voit les choses en 
savant, l'autre en économiste. 


A2 abstrait est ÉVIDENT. 


Il est tellement VISIBLE que Al ne peut pas faire autrement 
que de le voir, et ne peut pas en douter. Les progrès de la 
médecine sont visibles, et même évidents; elle progresse VISI- 
BLEMENT, ና cest l'ÉVIDENCE même. — Les revues que lit 
Dupont les € mettent bien en évidence. — Il faut € se rendre 
à l'évidence: cesser de douter de ce qui est évident. — ÉVI- 
DEMMENT, depuis cinquante ans, les choses ont évolué. 


* Interj. € VOYONS!: je te rappelle une chose évidente que tu 
sembles € avoir perdue de vue. Voyons! Quatre fois trois qa 
fait douze et pas quinze! — Voyons! Tiens-toi bien! On ne 
léche pas son assiette. 


A2 est une situation ou un événement vécus. 


Luc € en a vu dans sa vie! (fam.), sous-entendu: des évène- 
ments, nombreux, extraordinaires, et surtout malheureux; 
syn. fam. il € eu a vu de toutes les couleurs! — Il € n'a encore 
rien vu: ce qui l'attend est encore bien plus extraordinaire. — 
€ On aura tout vu!: on aura été témoin des événements les 
plus extraordinaires, surtout malheureux, et on les aura subis. 
— J'espère qu'on ne REVERRA jamais des événements aussi affreux. 


* € Voyez-vous ca! : la conduite du personnage dont on parle 
révèle une vanité ridicule. 

° € Tu vas voir! : formule de menace ou annonce d'un mal- 
heur prévisible. 


A voit A2 abstrait au terme d'un EXAMEN et d'une RÉFLEXION. 


€ Je vois!: vos explications me font voir clair dans la ques- 
tion dont nous parlons. — € Vois-tu / Voyez-vous / Tu vois 
attire l'attention de l'interlocuteur sur un point important 
d'une explication. C'est vrai, jai eu tort, mais VOYEZ-VOUS, 
j étais pressé par la nécessité. 


* Pour commencer l'examen d’une question. Voyons si tu 
sais bien tes leçons! Récite-les moi! $ On va voir ça: je vais 
EXAMINER ce dont vous me parlez. — € Voyons voir! (fam.): 
examinons-le tout de suite. — € C'est à voir, € On verra, 
ና On verra ça, ና Faut voir (Fam.): je ne dis ni oui ni non. 
— Je demande à voir!: je me méfie de paroles trop belles. 


— Tu prétends me battre au tennis, eh bien! essaie un peu 
€ pour voir. — € Dis voir comment tu d'y prendrais: je t en 
mets au défi. 


6 Al est capable de € voir d'avance, syn. de PRÉVOIR A2, 


événement futur. | 
€ 11 voit loin! Il agit € en PRÉVISION du résultat à atteindre 
et ses prévisions se révèlent exactes. — Dans le cas con- 
traire, il a € des vues courtes, il prend des décisions € à 
courte vue. Syn. (fam.) il € ne voit pas plus loin que le bout 
de son nez. — La fin du conflit € est en vue: on peut prévoir 
qu'il finira bientôt; si A2 arrive comme conséquence logi- 
que de ce qui précède on peut dire que f c était prévu, syn. 
cela DEVAIT arriver. Un évènement IMPRÉVISIBLE parce que 
dû au HASARD, ou simplement auquel Al ne 5 ATTENDAIT 
pas, est IMPRÉVU (adj.). Un peu d'imprévu (nom) rompt la 
monotonie du quotidien. 

* Si A] prend des précautions € en VUE de difficultés PRÉVISI- 
BLES, il est PRÉVOYANT, fait preuve de PRÉVOYANCE. Il fait 
des PROVISIONS € en prévision de BESOINS futurs. Dans le cas 
contraire, il est IMPRÉVOYANT, fait preuve d'IMPRÉVOYANCE. 


e Al a des € PERSPECTIVES d'avenir. — La perspective d'épou- 
ser Sylvie réjouissait Jean. — Marc a une grosse commande 
€ en perspective. — Les nouvelles techniques lui ouvrent des 
HORIZONS intéressants. 


Emploi grammatical du participe passé 

° comme préposition: € Vu A2, syn. € Au vu de A2. Au vu 
de l'argent dont dispose Jean / Vu l'argent dont il dispose, 
Jean ne peut pas s'acheter un château. 

° comme conjonction (fam.): Vu que A2, phrase à l'indic.: 
ayant vu A2, j'en conclus que... Vu qu'il n'a qu'un modeste 
salaire, Jean ne peut pas sacheter un château. — Syn. plus 
soutenu: € Etant donné que... 


V Différentes manières de voir. 
L Al DISTINGUE A2 de ce qui l'entoure, souvent, après 


avoir fait l'effort de le REGARDER. 


Parmi les oiseaux, jai distingué un cormoran; il se distinguait 
bien / était bien DISTINCT des autres, je l'ai vu DISTINCTEMENT. 
— Parmi tous les dossiers de candidature, celui de Luc a été par- 
ticulièrement distingué. — On accorde des € DISTINCTIONS 
honorifiques aux personnes qui se DISTINGUENT par des méri- 
tes particuliers. 

A] CONSTATE A2. 


I| voit A2 concret ou abstrait et € se reud à l'évidence des faits. 
L'expert constate les dégâts de la tempête; il constate que la toi- 
ture est détruite; il fait, pour la compagnie d'assurances, un 


CONSTAT où il raconte ce qui sest passé, décrit l'état des biens 
accidentés. — A1 € ne juge pas, il constate mais ses CONSTATA- VOIX, nf. 


TIONS serviront de base de réflexion pour un jugement futur. 
ል PHON(O}., base savante d'origine grecque, et VOC-, base 


savante d'origine latine, servant à former des mots exprimant 
l'idée de voix. 


3. ላ] APERÇOIT A2 concret, pas trés visible. 
Il le voit imparfaitement ou très rapidement. J'ai aperçu un 
avion, très haut, dans le ciel. — Syn. Al ENTREVOIT A2. 


J'entrevois dans l'obscurité une chaise renversée. — Al aper- L. Legrand Caruso avait une belle voix de ténor. 


L] La voix: faculté d'émettre des sons. 


coit A2 abstrait. Jean et Marc aperçoivent / entrevoient une 

solution à leur problème. — Emploi pr. A1 s'APERCOIT de A2 / 

que A2 phrase: il voit soudain A2. Jean s'aperçoit qu'il s'était 
trompé; il s'aperçoit de son erreur. — Marc a donné à Jean un 

APERÇU de ses projets: un résumé qui permet de s'en faire 

une idée sommaire. 

Al REVOIT A2 abstrait. 

Il en met à jour, ou se remet en mémoire tous les détails, 

ou du moins l'essentiel. L'écolier revoit sa leçon avant de 

partir à l'école. 

* Syn. Al RÉVISE A2, abstrait ou concret. Le mécanicien 
révise une voiture; il en fait une RÉVISION compléte. — L'éco- 
lier révise ses leçons. — L'étudiant fait des révisions avant de 
passer un examen. 


VI. L'histoire et la chimie n'ont rien à voir ensemble. 


O Emplois affaiblis de voir. 


1 Al humain ና n'a rien à voir avec A2. 


Je n'ai rien à voir avec ces gens-là; je ne les connais pas et ne 
veux pas les connaitre: nos préoccupations, nos intentions, 
nos buts sont entiérement différents, bref, nous ne 
«regardons» pas dans la méme direction. Par analogie, A1 
non humain n'a rien à voir avec A2. La prise de la Bastille et 
la table de multiplication, € ça na rien à voir! 


AI humain se voit A2 inf. 


Jean s'est vu retirer son permis de conduire. Cette tournure per- 
met de transformer la phrase On a retiré son permis de conduire 
à Jean en prenant pour sujet grammatical Jean. Elle est plus 
naturelle que Le permis de conduire a été retiré à Jean. 


Al, lieu ou date, a vu A2, évènement. 


La ville de Saint Malo a vu naitre Chateaubriand. — L'année 
1789 a vu la prise de la Bastille. — La chambre des députés a 
vu passer bien des gouvernements! Cette tournure permet de 
transformer Chateaubriand est né à Saint Malo. — La Bas- 
tille a été prise en 1789. — Beaucoup de gouvernements sont 
passés par la chambre des députés en prenant comme sujet 
un nom qui, n'étant pas complément d'objet direct, ne pou- 
vait pas devenir sujet d'une phrase au passif. 


1 Al, humain ou animal, a une voix qui lui permet de 


CRIER, de PARLER, de CHANTER. 


Il produit des SONS qui lui semblent provenir de sa GORGE, syn. 
plus fam. de son GOSIER: le fond de sa BOUCHE, carrefour des 
voles digestives et des € VOIES RESPIRATOIRES. En fait, son 
€ APPAREIL PHONATOIRE comprend le SYSTEME RESPIRATOIRE 
fournissant l'AIR qui doit entrer en vibration pour frapper 
l'OREILLE de l'AUDITEUR, les MUSCLES ABDOMINAUX soutenant la 
colonne d'air dans sa montée dans la TRACHÉE vers le LARYNX, 
organe creux et cartilagineux où se trouvent les deux ና CORDES 
VOCALES: muscles qui font vibrer l'air issu des POUMONS, 
enfin, la BOUCHE et le NEZ, cavités de résonance. 


* Les cordes vocales sont de dimensions variables selon le 
sexe, l’âge, et les individus, d'où des différences très sen- 
sibles à l'oreille entre les € voix d'hommes, les € voix de 
femmes, et les € voix d'enfants. Chaque personne a une 
voix particulière, aussi reconnaissable que son visage. Le 
chien obéit à la voix de son maitre. 


La PHONATION est l'ensemble des phénoménes qui concou- 
rent à la production de la voix. 


* Une voix a un TIMBRE: elle est CLAIRE ou SOMBRE, SOURDE ou 
PERCANTE, € bien / mal TIMBRÉE, selon la richesse des HAR- 
MONIQUES. — Si A1 a la voix bien timbrée, il se fait entendre 
facilement, sans forcer. — Une voix € sans timbre, syn. une 
€ voix blanche n'a pas un timbre bien caractéristique. 


e Une voix a une certaine ÉTENDUE: la TESSITURE de Al est 
l'échelle de sons qu'il peut émettre sans difficulté selon 
quil € monte vers l'AIGU et € descend vers le GRAVE. Dans 
les € langues à TONS, le sens des mots peut varier selon 
qu'une syllabe est prononcée grave ou aigüe. 


* Une voix a une certaine AMPLEUR, syn. un VOLUME, que 
Al peut modifier à volonté dans certaines limites. Sa voix 
est est une € grosse voix ou une f petite voix: elle PORTE, 
elle se fait entendre à une certaine distance; Al humain 
€ a de la voix, syn. intensif, une € voix puissante: sa voix a 
assez d'ampleur pour qu'il puisse parler ou chanter en 
public sans micro; Al € na pas de voix, n'a qu'un € FILET 


LENS 


AU vox 


de voix: sa voix a une trës Faible ampleur. — A1 peut 
€ donner plus ou moins de voix; il peut parler € à haute 
voix / à voix basse, € à mi-voix / à pleine voix: aussi fort 
qu'il peut, sans forcer. — ለ1 peut € baisser / élever la voix. 
— Un € éclat de voix, syn. vulg. un € coup de GUEULE, est 
une brusque augmentation du volume de la voix. — A2, 
son intense, € couvre la voix de A1: il empêche qu'elle soit 
entendue. — Dans ce cas, A1 peut € forcer la voix, se met- 
tre à CRIER, pour DOMINER A2. 


e La voix de Al a certaines INFLEXIONS: 1. manières de 
changer de TON selon les sentiments qu'il veut exprimer 
ou l'impression qu'il veut faire sur l'auditeur: sa voix peut 
être menacante, caressante, moqueuse, etc. — 2. manières 
d'ACCENTUER certaines syllabes, syn. d'y faire porter un 
ACCENT en passant d'un SON faible à un son fort, ou, dans 
certaines langues du GRAVE à l'AIGU. 


* On appelle aussi ACCENT des manières de prononcer pro- 
pres à certaines régions, qui les distinguent d'un parler 
standard. Marius parle avec l'accent marseillais. 


* Les troubles de la phonation peuvent étre soignés par un 
PHONIATRE ou par un ORTHOPHONISTE. 


* Al peut € abîmer sa voix, se € casser la voix, s'il € force sa 
voix, ou sil fume, ou sil boit trop d'alcool, souffrir de 
€ fatigue vocale s'il parle trop et trop fort. — Une voix fati- 
guée n'est pas une voix fraiche. — Sous le coup d'une émo- 
tion, Al peut f rester sans voix. — Al TOUSSE pour 
ና s'éclaircir la voix. 


e Si ላ] S'ENRHUME, s'il a une LARYNGITE ou une TRACHÉITE, ou 
une BRONCHITE, sa voix est ENROUÉE, RAUQUE; il peut 
méme avoir une 9 extinction de voix, syn. sav.: il est 
APHONE: il € n'a plus de voix: ne peut plus se faire enten- 
dre. — A1 suce des pastilles contre l'ENROUEMENT. 


* A] CHEVROTE, sa voix est CHEVROTANTE: elle tremble, res- 
semble vaguement à un bélement de chévre, si ses mus- 
cles se reláchent sous l'effet de l'âge ou de l'émotion. 


IL Au téléphone, on reconnait trés bien la voix des gens. 


O La voix et l'industrie. 


1 Le TÉLÉPHONE (nom). 


C'est une technique de transport de la voix à distance, et aussi 
dautres informations: un ORDINATEUR branché sur une PRISE 
TÉLÉPHONIQUE qui le relie à une LIGNE téléphonique faisant 
partie d'un RÉSEAU téléphonique donne accés à INTERNET. 


* ላ] TÉLÉPHONE (verbe) A2 à A3. Les constructions sont les 
mémes que pour DIRE. — Léa APPELLE Max d'une € CABINE 
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téléphonique, ou de son PORTABLE. — Max entend la SONNE- 
RIE du téléphone qui l'avertit d'un APPEL, syn. fam. d'un € COUP 
de téléphone. — Le téléphone SONNE; Max, près de son € poste 
fixe, DÉCROCHE le COMBINÉ et dit: «ALLO! Qui est € au bout 
du FIL ? — C'est moi, Léa! Je t'avais promis de € te donner un 
coup de fil (fam.). Tu me REÇOIS bien? — Très bien, je 
técoute!». Et à la fin de la COMMUNICATION, il RACCROCHE. 


2. Le MICROPHONE, syn. usuel MICRO. 


Il amplifie le son des voix: il les rend PERCEPTIBLES dans un 
grand espace et permet de les ENREGISTRER au moyen d'un 
MAGNÉTOPHONE et de € bandes magnétiques sur CASSETTES. 


Les DISQUES. 
Le PHONOGRAPHE, syn. fam. le PHONO, à manivelle, qui ser- 


vait jadis à écouter des disques en cire, fut remplacé 
naguère par l'ÉLECTROPHONE qui permit d'écouter des dis- 
ques à MICROSILLONS en matière plastique, puis par des 
CHAINES HAUTE FIDÉLITÉ, composées d'ÉLÉMENTS RELIÉS les 
uns aux autres, syn. fam. des € chaines HIFI avec des 


ና disques compacts à LASER. 


* Les disques sont vendus par un DISQUAIRE et conservés dans 
une DISCOTHÈQUE (nom donné également à des € boites de 
nuit où les clients dansent au son des disques). — Une PHO- 
NOTHÈQUE conserve toutes sortes de documents sonores, 
disques de toute espéces et bandes magnétiques. 


ii. La voix du peuple doit pouvoir se faire entendre. 


1 


L] La voix, moyen d'expression. 


* Expression ORALE: A1 dit A2 à A3 € de vive voix, en lui 
parlant et non en lui écrivant; il parle € à haute et intelli- 
gible voix, 


* Expression orale ou ÉCRITE: A1 parle par la voix de A2 (litt.): 
il fait connaítre ses idées. — La voix du peuple: les aspirations 
quil exprime lui-même ou par ses représentants. — Al € a 
voix au chapitre. 1. A1 est religieux ou religieuse: sa règle lui 
permet de donner son avis et de voter quand il y a des déci- 
sions à prendre dans son monastère. — 2. Al est membre de 
nimporte quel groupe humain: il y jouit d'une certaine auto- 
rité, y est écouté. — Institutionnellement, il a € voix consul- 
tative ou € voix délibérative. 


2. Expression au moyen d'un bulletin de VOTE. 


A] électeur € donne sa voix à A2, candidat à une élection: il 
exprime par son vote qu'il souhaite l'élection de ce candidat. 
A2 candidat € fait le compte des voix qu'il a recueillies. Le can- 
didat élu n'avait que vingt voix d'avance sur son concurrent. 


3. 


La voix, expression du SUBCONSCIENT, INTUITION de Al. 


Al ና écoute la voix de sa conscience: son SENTIMENT du bien 
et du mal, € la voix du sang: le sentiment de ses liens fami- 
liaux, € la voix de la nature: ses pulsions naturelles. 


* Al € a la VOCATION de A2, activité, profession: il se sent 
APPELÉ à consacrer sa vie à cette activité, à cette profes- 
sion, notamment dans le domaine RELIGIEUX. 


e Al, MYSTIQUE ou halluciné, € entend des voix: il entend ou 
croit entendre des paroles venant de l'autre monde. 


En GRAMMAIRE. 


La € voix active, la € voix passive et, dans certaines langues, 
la € voix moyenne d'un VERBE se définit par la relation 
sémantique que le sujet, selon qu'il est AGENT ou PATIENT de 
l'action verbale, entretient avec le verbe. 


A1 € met l'ACCENT sur A2 abstrait. 


[| INSISTE sur A2, pour le faire remarquer. Sylvie met l'accent 
sur les problèmes de discipline dans son lycée. — A1 ACCENTUE 
A2 abstrait: il le rend plus INTENSE. Les syndicats accentuent 
la pression sur le gouvernement. 


VOLER, v., et AILE, nf. 


1 On entend une mouche voler. 


L 


Al, muni d'AILES, OISEAU, parfois appelé VOLATILE, ou bien 
INSECTE: MOUCHE, ABEILLE, GUÉPE, etc. peut VOLER: se 
déplacer dans les AIRS, quoique plus lourd que l'air. Les ailes 
de certains PAPILLONS sont magnifiques. 


* |l existe aussi dans les mers chaudes des € poissons volants 
qui ne volent pas à proprement parler, mais sont capables 
de sauter hors de l'eau pendant quelques instants. 


* Un VOL de Al est un ensemble de ላ] qui volent. Un vol 
de SAUTERELLES a ravagé les cultures de Madagascar. 


* Le vol de Al est sa manière de voler. — Le vol de certains 
insectes produit un léger bruit d'où € on entendrait une 
mouche voler: le silence régne. — Le vol du BOURDON est 
un BOURDONNEMENT ; on l'entend BOURDONNER. 


e Le chasseur a atteint la perdrix € en plein vol: pendant 
qu'elle volait. 


° Le coq € vole dans les plumes d'un autre coq: il se précipite 
contre lui en € battant des ailes, d'où, fig. et fam., A1 humain 
€ vole dans les plumes à A2 humain: il AGRESSE avec colère. 


* Le vol est conçu comme une manière très rapide de se 
déplacer, d'oü, fig.: «Va vite annoncer ton succés à ton 
pere! — J'y cours, j'y vole!» — Al humain € vole au secours 
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de A2. — A1 € vole au secours de la victoire (ironique): il se 
précipite alors que le succès est déjà acquis. 


2. Al s'ENVOLE. 


l] commence à voler, S'ÉLÈVE dans les airs; syn. il € prend son 
VOL, syn. son ENVOL, 58 VOLÉE. — 1] peut arriver qu'une PIE 
senvole en tenant dans son bec un petit objet de métal brillant 
quelle a VOLÉ (au sens de PRENDRE sans autorisation) et qu'elle 
le dépose dans son nid. C'est une € pie voleuse. 


* Fig. Al abstrait senvole: 1. il S'ÉLÈVE: une € grande ENVOLÉE 
oratoire est un passage lyrique, plein de grands sentiments. 
— La bourse s'envole: le prix des actions MONTE trés vite. — 2. 
il DISPARAIT: Où est passé mon porte-monnaie? Il ne s'est tout 
de méme pas envolé! — Les invités ne sont plus là? Ils se sont 
envolés. — PR. Les paroles senvolent, les écrits restent. 


Les moineaux VOLTIGENT, syn. VOLÈTENT. 


Ils font de petits vols, bas et rapides, dans des directions diffé- 
rentes. — Un Al humain qui voltige d'une amourette à une 
autre est VOLAGE, syn. INCONSTANT. — Ant. Al homme et A2 
femme € CONVOLENT en justes noces: ils se marient, donc se 
jurent fidélité. 

* Un ላ] humain qui ና fait de la VOLTIGE, sur le trapèze, ou 
à cheval, ou en avion, effectue des déplacements rapides 
et acrobatiques. — Un VOLTIGEUR est un membre d'une 
unité militaire extrêmement mobile. 


A] PLANE. 


En plein vol, il se soutient en l'air en remuant à peine les 
ailes. Fig. Une muée sombre plane sur la ville: elle se tient 
au-dessus sans bouger. 


* Fig. Al humain plane: parfaitement calme, il voit les cho- 
ses de haut, ou méme s'en abstrait, ne les voit plus du 
tout. — Al abstrait (un mystère, un doute, une menace) 
plane sur A2 humain ou abstrait. Un mystëre plane sur le 
cas du Masque de Fer. 


IL L'oiseau bat des ailes. 


1 Lesailes. 


Elles vont par PAIRES, une et parfois deux chez les insectes; 
certaines FOURMIS sont AILÉES et peuvent voler. — Les ailes 
sont disposées SYMÉTRIQUEMENT de chaque CÓTÉ du corps. — 
Les oiseaux € battent des ailes avant de s'envoler. — Ils 
s'envolent d'un $ coup d'aile. — Ils volent € à tire d'ailes: le 
plus vite possible. — S'ils ont été blessés à une aile, ils 
€ battent de l'(autre) aile sans pouvoir s'envoler. 
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* Certaines figures mythiques à forme humaine: l'Amour, 
les anges, sont représentées avec des ailes fixées à la hau- 
teur des omoplates. 


Fig. Divers A concrets, symétriques, à droite et à gauche 
d'une partie centrale sont appelés AILES. 


Les ailes d'un avion, par analogie avec celles des oiseaux 
dont le PROFIL est très étudié, les ailes d'une voiture, les ailes 
du nez, les ailes d’un château, les ailes d'une armée, les ailes 
d'une équipe de football, avec deux joueurs appelés AILIERS, 
à gauche et à droite. Les nageoires de certains poissons, 
comme le requin, sont appelées AILERONS et un écrou peut 
étre muni d'AILETTES pour étre plus facile à tourner. 


Emplois abstraits du mot aile. 


ላ] humain ና a des ailes: il va de l'avant avec enthousiasme; 
il € vole de ses propres ailes: il est sorti de l'enfance ou de 
l'apprentissage, il n'a plus besoin de personne pour se 
débrouiller; il € prend sous ses ailes / sous son aile A2: il le 
protège, comme la poule protège ses poussins; il € se brule 
les ailes: comme un papillon de nuit attiré par une flamme: 
il consume trop rapidement son énergie dans des plaisirs 
dangereux. — Al humain, ou son entreprise € a un coup 
dans l'aile comme un oiseau blessé, syn. il € a du plomb 
dans l'aile; il € bat de l'aile. 

e A2 abstrait, par ex. une bonne nouvelle, Y donne des ailes à 
Al: lui inspire un grand enthousiasme pour voler, aller de 
l'avant. — A2 humain € rogne les ailes à Al: l'empêche 
d'accomplir sa destinée en lui créant toutes sortes d'obstacles. 


[ዚ Le pilote totalise plusieurs centaines d'heures de vol. 


1 Les AVIONS, les HÉLICOPTÈRES, les BALLONS volent. 


C'est du € matériel volant. Le vol Londres-Paris n? 5260 est 
annoncé avec une heure de retard. — L'avion DÉCOLLE d'une 
ና piste d'envol. — Il vole € à haute altitude, ant. il € vole bas, 
syn. intensif € en rase-mottes. — Le pilote peut faire faire un 
ና vol plané à son avion en coupant le moteur. — I] SURVOLE 
l'Atlantique. — En temps de guerre, certains avions effec- 
tuent des € vols de reconnaissance. — D'autres sont des 


moyen d'une aile de toile appelée DELTAPLANE ; le jouet appelé 
CERF-VOLANT se compose d'une toile tendue sur une légere 
carcasse qu'on peut faire voler dans le vent. 


Certaines personnes ont vu ou cru voir des € objets volants 
non identifiés ou OVNI, syn. des € soucoupes volantes, pilo- 
tées par des € petits hommes verts € extra-terrestres sinon par 
des Martiens, puisque la planéte Mars est inhabitée. 


IV Sous le choc, la vitrine a volé en éclats. 
1 Al concret vole 


* sous l'action du vent, détaché de son support. Mon cha- 
peau s'envole. — Les feuilles des arbres volent au vent en 
automne; ou bien en restant attaché par une extrémité. Le 
voile de la mariée volait au vent. 

* Al solide, dur, brusquement cassé, € vole en éclats. 

* Une € feuille volante, en papier, ne fait pas partie d'un 
cahier ou d'un livre; elle en est séparée. 

Un VOLANT est quelque chose de mobile, dans divers domaines: 

* en mécanique: Jean prend le volant (de sa voiture) et démarre. 

° en matière de finances: L'entreprise conserve un volant de 
trésorerie. 

* en matiére de couture: Les Gitanes dansent le flamenco 
avec des robes à volants. 

"en. 

Une VOLÉE est un ensemble de choses qui volent, ou du 

moins se balancent, se déplacent. 

Une f volée de flèches / de canon / de coups de bâton; une 

ና volée de bois vert; une volée de cloches. Les cloches sonnent 

ና à toute volée. 

° Al lance A2 (par ex. une balle) à A3 € à la volée et A3 le 
rattrape ና à la volée, syn. € au vol. — Fig. Sylvie a saisi au 
vol une parole de Lucie qui l'a beaucoup éclairée. 

A] liquide est VOLATIL. 

11 passe facilement à l'état gazeux; devient invisible et 

aérien. — Fig. Al concret se VOLATILISE. Qu'as-tu fait de 

l'argent que tu as gagné? Il s'est volatilisé? 


f forteresses volantes. VOU LOIR, v. et nm. 


° Fig. Les articles du journaliste Untel, € ça vole bas: cela L Jean veut que son fils fasse de bonnes études. 
n agite pas de grandes idées, ce n'est pas trés intéressant. 


— Jean na pas le temps de lire son journal, il survole les 
titres: il les regarde rapidement. — Un pays sous-développé 
arrive parfois à décoller: à élever son niveau de vie. 


D AI humain veut A2 concret ou abstrait. 
ሺ ለ] DÉSIRE A2 et se sent la FORCE de RÉALISER A2. 
° A2, que + phrase au subj. (si A1 n'est pas le sujet de cette 
phrase): Jean veut que Marc lui vende sa maison. 


° A2 inf. (si Al est l'agent de l'infinitif): Jean veut acheter la 
maison de Marc. 


3 UnPLANEUR, lancé par remorquage, est un avion sans moteur 
qui fait du ና vol à voile. Certains sportifs font du ና vol libre au 
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* A2 n. concret ou abstrait: Jean veut la maison de Marc et 
du confort. — € En veux-tu, en voilà!: ce que tu désires 
existe en abondance, inutile de te donner du mal, on va 
au-devant de tes désirs. 


* AI € sait ce qu'il veut: il n'hésite pas et le veut fortement. 
- ና Il en veut!: il est ambitieux, a la forte volonté de réus- 
sir, et se donne du mal. — PR. Vouloir, c'est POUVOIR. — PR. 
Qui veut la FIN veut les MOYENS. — PR. Ce que FEMME veut, 
Dieu le veut. 


L'INTENTION dc ለ1 est sa volonté envisagée comme RÉA- 
LISABLE, mais qui ne se réalisera peut-étre pas. 


Elle précéde la DÉCISION qui est le premier moment de 
l'action. € Oñ veux-tu en venir?: quel RÉSULTAT as-tu l'inten- 
tion d OBTENIR, en me parlant comme tu le fais? 


e Quand Al, voulant faire A2, pense que les conditions de la 
réalisation sont réunies, il DÉCIDE de faire A2, il prend sa 
DÉCISION: psychologiquement, l'action est déjà commencée. 


* A2 action est VOLONTAIRE, syn. INTENTIONNELLE, lorsque A1 
la fait VOLONTAIREMENT, syn. INTENTIONNELLEMENT, syn. 
EXPRËS, et non par mégarde ou sous la contrainte. Éric a 
injurié Luc volontairement / intentionnellement; son injure 
était volontaire / intentionnelle. — Ant. C'est INVOLONTAIRE- 
MENT que jai cassé ce vase; ça a été un geste INVOLONTAIRE; 
syn. je € ne l'ai pas fait exprés. Un geste involontaire est sou- 
vent MACHINAL, syn. MÉCANIQUE; Al agit MACHINALEMENT, 
syn. MÉCANIQUEMENT, comme un robot. 


3. La VOLONTÉ de Al, c'est ce que veut Al dans une cer- 


taine circonstance. 


ላ] € a la volonté que A2 phrase au subj. / de A2 inf. Jean a 
la volonté d'acheter la maison de Marc / que son fils fasse de 
bonnes études. — Les élections expriment, en principe, € la 
volonté du peuple / la volonté nationale. — C'est € par la 
volonté de Jean que Luc a été embauché. — Dans ce restau- 
rant, les hors-d'œuvre sont € à volonté: les clients en pren- 
nent autant qu'ils en veulent. 


* Au pl. Sylvie ne soppose jamais aux volontés de Jean; elle 
€ fait toutes ses volontés / ses quatre volontés. (fam.). — 
Quand son père est mort, Jean € a respecté ses dernières 
volontés: avant de mourir, le père avait dit ce qu'il voulait 
qu'on fasse aprés sa mort. Jean l'a fait. 


4. Al humain est VOLONTAIRE pour une táche A2. 


Il se propose LIBREMENT pour l'accomplir. — Un € engagé volon- 
taire est un homme qui s'engage dans l'armée parce quil veut 
étre militaire, sans y étre obligé par la conscription. Lorsqu'une 
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mission périlleuse doit être accomplie et qu'on n'y oblige per- 
sonne, on fait appel à des volontaires, des gens qui € se portent 
volontaires pour l'accomplir. Certaines missions humanitaires ne 
sont accomplies que sur la base du VOLONTARIAT. 


* Al humain est BÉNÉVOLE: il se propose librement pour 
faire un certain travail sans étre rétribué, il fait un acte de 
BÉNÉVOLAT, il travaille BÉNÉVOLEMENT, en général pour 
une cause humanitaire. 


Jean € a de la volonté. 


C'est un trait de son caractere, sa capacité à vouloir forte- 
ment, à ne pas se décourager, à persévérer malgré les 
échecs. La volonté de Jean est forte, il a € une volonté de fer: 
il est VOLONTAIRE; il S'ACHARNE à obtenir ce qu'il veut, avec 
un grand ACHARNEMENT. 


* Al Ça de l'AUTORITÉ, une € autorité naturelle s'il sait 
€ IMPOSER sa volonté à A3 humain, obtenir ce qu'il veut de 
A3; 1 € en impose à A3 plus timide que lui; il lui € impose 
le respect. 

e Syn. péj. AI est OBSTINÉ, syn. ENTÉTÉ, ና TÊTU comme une 
mule: les meilleurs arguments ne peuvent le faire changer 
d'avis, il s'OBSTINE, s'ENTÉTE, fait preuve d'OBSTINATION, 
d'ENTÉTEMENT. 

° Ant. Al € ne sait pas ce qu'il veut: il hésite, change d'avis, ne 
se décide pas. — Al € n'a pas de volonté mais de simples 
VELLÉITÉS; sa volonté est faible, vacillante, c est un VELLÉITAIRE 
qui ne passe jamais à l'action, un TIMIDE qui n'OSE pas agir. 


I. Marc veut bien vendre sa maison à Jean. 
1 ለ] ACCORDE A2 à A3. 


Si A3 DEMANDE A2 à A1, A1 peut RÉPONDRE OUI ou NON. S'il 
dit oui, il € veut bien A2, il ACCORDE sa volonté à celle de A3, 
lui donne son ACCORD: € si tu veux, € si vous voulez, 
€ comme tu veux, € comme tu voudras, € comme vous vou- 
lez, € comme vous voudrez: formules par lesquelles A1 
s'accorde à la volonté de A3. 


Si AI dit oui, il € fait preuve de BONNE VOLONTÉ: volonté 
d'étre agréable à A3, de faire correctement ce qu'A3 
demande quoiquil ne le désire pas vraiment lui-méme. 
Jeannot € met parfois de la bonne volonté, parfois de la MAU- 
VAISE VOLONTÉ à faire ses devoirs. 

* € Oue veux-tu de moi? dit Marc à Jean. — Que tu me vendes 
ta maison, puisque tu déménages. — Jean achétera-t-il la 
maison qu'il désire? Cela dépend du € BON / MAUVAIS VOU- 
LOIR de Marc: le fait qu'il € veut bien, ou qu'il s'entête à ne 
pas vouloir. — Mais Marc € est de bonne volonté. 


ጨጨጨ 


2. Syn. Al ACCEPTE de A2 inf. ou accepte que+phrase au subj. 


ou accepte A2 nom concret ou abstrait. Marc accepte de 
vendre sa maison à Jean. — Il accepte la proposition de Jean 
qui lui parait ACCEPTABLE. — Jean accepte que la mère de Syl- 
vie vienne habiter chez eux; il accepte cette vieille dame. — 
Dans certains cas, si Al ne répond pas à A3, son silence 
€ vaut ACCEPTATION. 


* Si Al accepte facilement et avec un certain plaisir de faire 
A2, il le fait VOLONTIERS. — € C'est bien volontiers que Marc 
a vendu cette maison à Jean. 


* Al accepte A2 pénible, un échec, des risques, le danger, 
la mort: il le SUPPORTE sans désespoir ni révolte. — PR. Il 
faut accepter ce qu'on ne peut empécher. 


e Syn. Al se RÉSIGNE à A2, privation, deuil, circonstance 
pénible; il est RÉSIGNÉ, accepte A2 avec RÉSIGNATION. — 
PR. Il faut faire contre mauvaise fortune bon cœur. 


* A] ASSUME A2: il accepte une lourde charge. Le directeur 
assume ses responsabilités. 


A1, longuement SOLLICITÉ par A3, CONSENT (enfin!) à A2 
inf. ou à ce quet phrase au subj. ou à A2 nom abstrait. 


Marc consent à vendre sa maison à Jean, il consent à cette 
vente. — Jean consent à ce que la mère de Sylvie vienne habi- 
ter chez eux. — Dans certaines circonstances juridiquement 
importantes, A3 a besoin du CONSENTEMENT de Al pour 
faire A2. Vous ne pouvez pas vendre un bien en nue-propriété 
sans le consentement de l'usufruitier; il faut qu'il soit CON- 
SENTANT. — Le maire ne déclare mariés un homme et une 
femme qu'aprés avoir € recu le consentement des époux. — 
PR. Qui ne dit mot consent: si Al ne proteste pas, c'est qu'il 
est d'accord (Voir l'article PERMETTRE). 


Syn. ላ1 supérieur AGRÉE le A2 abstrait de A3, qui le lui pré- 

sente avec DÉFÉRENCE. Luc agrée les excuses d'Éric. — For- 

mule cérémonieuse de fin de lettre: Veuillez agréer, 

Monsieur, l'expression de mes sentiments respectueux. 

° ላ] donne son AGRÉMENT à A2 abstrait, un projet, une pro- 
position. Le ministre donne son agrément au projet que lui 


SOUMET son chef de cabinet; il n'aurait pas pu être réalisé 
sans son agrément. 


Al TOLËRE A2. 


Jean tolère que Jeannot fasse du canoë: ça ne lui plait pas, 
mais il l'accepte quand méme pour éviter des disputes; il lui 
PERMET d'en faire, l'y AUTORISE. 


* Al fait preuve de TOLÉRANCE, il est TOLÉRANT s’il accepte 
de coexister pacifiquement avec A3 dont les croyances, 
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les mœurs, sont en contradiction avec les siennes, de faire 
preuve de compréhension à son égard et d'avoir des rap- 
ports corrects avec lui, pour sauvegarder la paix publique. 


lil, Jean ne veut pas que son fils aille à la chasse. 


l ለ] veut que A2 n'ait pas lieu. 


e Si A3 DEMANDE A2 à Al, lui demande la PERMISSION de 
faire A2 ou lui PROPOSE de faire A2, Al peut RÉPONDRE OUI 
ou NON. S'il dit non, il INTERDIT à A3 de faire A2, s'OPPOSE 
à ce que A3 fasse A2. Jean interdit à Jeannot de manier une 
arme à feu; il refuse de l'inscrire dans un club de tir. Il sy 
oppose absolument. 


Al REFUSE A2, nom ou de A2 inf. ou que A2, phrase au 
subj. Il oppose à A3 un REFUS CATÉGORIQUE: clair et défini- 
tif. Max a refusé à Léa le bijou qu'elle désirait. — Jean refuse 
que son fils fréquente le stand de tir. — Malgré l'heure tardive, 
Jeannot a refusé CATÉGORIQUEMENT d'aller se coucher. 


° Syn. intensif, A2 se refuse à A2 inf., surtout lorsque l'infin. 
est «croire». Je me refuse à croire qu Eric soit coupable de 
ce dont on l'accuse. 


° Si Al s'entéte à dire non aux arguments qu'on lui oppose: 
il ne VEUT PAS ENTENDRE RAISON; € il ne veut rien entendre. 


Al accepte que A2 n'ait pas lieu. 


Si Al voulait A2 et que A2 se révèle IRRÉALISABLE, ou peu sou- 
haitable. 1 RENONCE à faire A2. Jean avait l'intention d'acheter 
la maison de Marc, mais il en a demandé un prix trop élevé; il y 
a renoncé. — Le RENONCEMENT est parfois préférable à la 
RÉVOLTE. Le renoncement est un sentiment, la RENONCIATION 
un acte par lequel on renonce à un héritage, à une charge. Les 
Bourbons d'Espagne ont renoncé au trône de France par les 
renonciations du traité d'Utreclit. — € Qu'il le veuille ou non. 
Jeannot devra renoncer à son tour du monde à la voile. — € Que 
veux-tu!, € Que voulez-vous!, € Qu'est-ce que tu veux!, 
€ Qu'est-ce que vous voulez!: exclamations de résignation: 
c'est comme qa, il n'y a rien à faire. 


IV Je voudrais bien qu'il fasse beau demain. 


O Emplois affaiblis de vouloir. 
1 Al ና voudrait (bien) A2 


* ላ] DÉSIRE A2, RÊVE de A2 mais n'a pas la force intérieure 
d'agir pour obtenir A2 ou bien il SOUHAITE un A2 qui ne 
€ dépend pas de sa volonté. Je voudrais que Nantes gagne 
contre Auxerre. — Jean voudrait bien que Marc lui vende sa 
maison ; il voudrait bien acheter la maison de Marc ; il vou- 
drait sa maison, mais Marc consentira-t-il à la vendre? 


* Al regrette que A2 dont il rêve ne soit pas actuellement 
réalisé. Jean voudrait avoir Max auprès de lui, dans ce 
moment difficile. Mais Max est en voyage. 


* Al € aurait (bien) voulu A2: Al regrette un A2 dont il 
rêve, mais qui na pas été réalisé dans le passé et qu'il 
n'nvisage pas pour l'avenir. Jean aurait bien voulu que 
Max l'ait emmené en voyage; il aurait bien voulu avoir fait 
le méme voyage que Max. 


Emplois de politesse: manières de demander A2. 


* A3 évite de dire Je veux et préfère la forme atténuée du con- 
ditionnel. Je voudrais ce livre sur les oiseaux, qui est là, en 
vitrine. — On peut méme, par timidité, aller jusqu'au condi- 
tionnel passé. J'aurais voulu un dictionnaire frangais-russe. 

* A3, pour éviter d'employer l'impératif, dit à Al: € Voulez- 
vous? € Veux-tu? + inf. Voulez-vous me passer le sel? — 
Syn. cérémonieux ou administratif: Veuillez + inf.: 
Veuillez vous assoir. 


* Par contre Voulez-vous (bien) vous taire? — Veux-tu (bien) 
te dépécher? expriment plutót la brusquerie et ne sont 
guère plus polis que Taisez-vous! Dépêche-toi! Ce sont 
des ORDRES déguisés en DEMANDES. 


A1 € veut du bien / du mal à A3. 


A1, selon qu'il aime ou déteste A3, voudrait qu'il lui arrive 
du bonheur ou du malheur et, à l'occasion, aidera la desti- 
née. Marc ne veut de mal à personne; il veut du bien à tous 
ses amis. — Al € en veut à A3 de A4, mauvaise action de A3: 
Al veut du mal à A3, le déteste. Jean en veut à Luc de l'avoir 
trompé; il € lui en veut à mort. — Syn.: il a pour lui de la RAN- 
CUNE. — ላ] peut € s'en vouloir à lui-même, lorsqu'il s'est fait 
lui-méme du tort: «Je m'en veux, dit Marc d'avoir fait cette 
mauvaise affaire! Je me battrais! > 


Al veut A2, une idée, une théorie qu'il fait sienne. 


e Il y a des historiens qui veulent que Jeanne d'Arc ait été une 
princesse: ils se sont mis dans la téte cette idée bizarre et 
sacharnent à la défendre; dans ce cas, vouloir peut 
s'employer avec le subjonctif passé. — € Je veux! (vulg.): 
maniére d'approuver fortement ce que vient de dire 
quelqu'un. Sylvie est trés belle, dit Marc. — Je veux! 
approuve Luc. Syn. € Et comment! — Les dictateurs sont 
dangereux: € je ne veux pour exemple que le cas de Staline: 
un scul exemple bien choisi suffit. 

- € Si on veut: manière de ne pas contredire carrément 
l'interlocuteur. Chagall est un grand peintre. — Si on veut! 
Moi, je préfere Poussin. 


ና Si tu veux, $ Si vous voulez s'emploient pour remplacer 
un mot par un autre qu'on juge plus acceptable par l'inter- 
locuteur. Jean est très fort en conduite automobile, ou, si tu 
veux, un as du volant. — Syn. Si tu PRÉFÈRES. 


5. Le A2 VOULU (adj.qual.). L'acteur doit arriver au théâtre en 
temps voulu et entrer en scène au moment voulu: quand c'est 
nécessaire, quand il le faut, ni avant ni après. — Quand on bri- 
cole, on na pas toujours tout le temps voulu, ni, sous la main, le 
produit voulu: celui dont on a besoin et qui serait nécessaire. 


V La voiture ne veut pas démarrer. 
> Al non animé (ne) veut (pas) A2. 


1 Al concret est une chose qui ne rend pas le service qu'on 
attend d'elle. Ce clou ne veut pas s'enfoncer. La voiture ne 
veut pas démarrer. 


2. Alabstrait € veut dire A2: Al SIGNIFIE A2 de facon relative- 
ment obscure. Voir l'article DIRE, VI. 


3. Alabstrait est une puissance supérieure à la volonté humaine. 
Le hasard a voulu que Jean rencontre Sylvie en voyage, et par la 
suite, il la épousée. — Le malheur a voulu que Marc se casse une 
jambe justement le jour où il devait partir en vacances. — Si Dieu 
veut, nous réaliserons nos projets. 


VOYAGER, v. 


O AI humain voyage ou € est en VOYAGE quand il a QUITTÉ son 
DOMICILE et qu'il se DÉPLACE sur un TERRITOIRE plus ou moins 
étendu pendant plusieurs jours avant de revenir chez lui. — 
PR. Les voyages forment la jeunesse. 


I. Un grand voyageur aime tout dans les voyages. 
C Les grands moments du voyage. 


1 Les PRÉPARATIFS de voyage: A1 € fait ses VALISES / ses BAGA- 
GES. qui peuvent être un simple € SAC de voyage ou de lourdes 
MALLES; pour régler ses dépenses, il emporte des € CHEQUES 
de voyage; un bon GUIDE lui permettra de choisir le meilleur 
ITINÉRAIRE; il retire son BILLET de transport dans une 
ና AGENCE de voyages, après quoi il peut ና PARTIR en voyage. 


2. Le voyage proprement dit: A1 voyage d'un lieu A2, € point 
de départ, jusqu'à un lieu A3, € point d'arrivée, € en voiture / 
en train / en avion / en car / en bateau, où on le considère 
comme un PASSAGER faisant une TRAVERSÉE, alors que dans 
les autres € moyens de transport publics, il fait partie des 
VOYAGEURS, comme ses 9 COMPAGNONS de voyage. — Le 
voyage de A2 à A3 dure six heures. — A1 € fait ÉTAPE, passe 
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la nuit dans un HÔTEL. Les ÉTAPES sont les parties successi- 
ves d'un voyage mais aussi, fig., de l'élaboration d'une 
ceuvre, d'un programme de travaux sétendant sur une 
période assez longue; syn. en ce sens, ses PHASES. — Si Al 
doit passer une frontière, il doit être muni d'une pièce 
d'identité appelée PASSEPORT et dans certains cas d'un VISA 
du pays étranger oü il se rend. 


À son retour: Al € ARRIVE de voyage / RENTRE de voyage; il 
rapporte peut-être des € SOUVENIRS de voyage, des ና PHOTOS 
de voyage, un € JOURNAL de voyage. 


IL Je suis représentant; je ne voyage pas pour le tourisme! 


O Les divers types de voyages. 
1 Al voyage pour son PLAISIR. 


Il € fait du TOURISME / un voyage d'AGRÉMENT / un voyage 
TOURISTIQUE; sous la conduite d'un GUIDE, et avec d'autres 
TOURISTES, il participe à un € voyage ORGANISÉ ou il fait une 
CROISIÈRE en bateau; certains voyages MOUVEMENTÉS, riches 
en incidents imprévus, sont de véritables ODYSSÉES. — Les 
jeunes mariés font généralement un ና voyage de NOCES 
aprés leur mariage. 


2. ለ] est ና en voyage d'AFFAIRES. 


Il voyage € pour AFFAIRES, c'est un € VOYAGEUR / REPRÉSEN- 
TANT de commerce, il voyage pour un FABRICANT dont il pré- 
sente les produits chez les COMMERCANTS qu'il visite au 
cours de sa TOURNÉE. — Les gens qui travaillent dans les cir- 
ques ITINÉRANTS, qui se déplacent de ville en ville, sont par- 
fois appelés les € gens du voyage. Il peut aussi s'agir de 
NOMADES, qu'on appelle de diverses manières: BOHÉMIENS, 
ROMANICHELS, GITANS, TZIGANES. 


ላ] PÈLERIN voyage pour des motifs religieux: les Chrétiens 
vont en PELERINAGE à Lourdes, à Rome, à Chartres, etc. ; les 
Musulmans vont à La Mecque (voir l'article RELIGION). 


La MORT est parfois appelé le € grand voyage, ou le 9 voyage 
sans retour, celui d'où personne ne revient. 


A] est généralement humain, mais on peut aussi dire: Le 
sable, le charbon voyagent plutôt par voie d'eau que par la route. 
— Par les nouveaux réseaux de communication, l'information 
voyage à la vitesse de la lumière. — Un € PIGEON voyageur: un 
pigeon qui, láché trés loin de son point de départ, y rapporte 
un message. Fig. Quelqu'un qui voyage beaucoup. 


Sens affaibli: A1 humain ou véhicule de transport € fait plu- 
sieurs voyages, plusieurs ALLER-RETOUR, de A2 à A3, notam- 
ment pour transporter une grande quantité d'objets, méme si 
A3 n'est distant de A2 que de quelques métres. 
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VRAI, FAUX, et RÉEL, adj.qual. 


I. Les virus existent, ils sont réels. 


Mais ce qu'on en dit n'est pas forcément vrai. 


D> Al est réel. — A2 abstrait est vrai. — A3 humain constate AI 


et en pense ou en dit A2. 


[1] Voir aussi les articles TROMPER, CACHER et IMAGINER. 


1 Al réel est un objet, un phénomène qui existe en dehors 


de l'esprit de A3 humain. 


C'est un ÉTRE ou un FAIT, un événement, un ensemble 
d'événements constituant une situation. Le réel, syn. la 
RÉALITÉ constitue la matiére de la connaissance. La vie 
réelle, les réalités de la vie sont parfois dures. 


A2, IDÉF de A3 humain, est vrai s'il correspond au réel, 
en donne une bonne description et, si possible une 
bonne explication. 


Ce que dit A3 est vrai, s'il € regarde la réalité en face. — C'est 
vrai que le chômage et la misère guettent beaucoup de gens; 
c est la triste VÉRITÉ. — Ant. c'est faux. — Si A3 ne comprend 
pas bien Al, il peut faire à son sujet une HYPOTHÈSE qui 
n'est pas une AFFIRMATION impliquant vérité ou FAUSSETÉ. Si 
A3 est un savant, A2, peut être une simple € hypothèse 
scientifique: une THÉORIE élaborée par A3 qui € S'APPROCHE 
de la réalité; sa vérité est APPROXIMATIVE; on s'approche de 
la vérité par APPROXIMATION. 


Si A3 humain ne prend pas des APPARENCES pour la réalité, 
€ il est dans le vrai. ll ne se TROMPE pas au sujet de A1. — 
Mais s'il € prend ses désirs pour la réalité, ce qu'il pense est 
faux: il se trompe, il se fait des ILLUSIONS, il est dans 
l'ERREUR: € er apparence, les choses sont comme il le CROIT, 
mais € en réalité elles sont tout autrement. 


A4 VÉRIFIE A2. 


A3 humain affirme A2 mais A4 humain a des raisons de 
penser que cette affirmation n'est peut-étre pas vraie. Dans 
ce cas, il va la vérifier: faire ce qu'il faut pour savoir si c'est 
vrai; il cherche à le PROUVER, à en avoir des PREUVES ou à 
avoir des preuves du contraire. La maladie de Marie n'est- 
elle pas diplomatique? — Mais non, je l'ai vue, elle est 
VRAIMENT / RÉELLEMENT malade! c'est la vérité! — Le contró- 


leur vérifie les balances: il examine si le poids qu'elles indi- 
quent est le vrai. 


4. ፦ A2 est VRAISEMBLABLE: il PARAIT vrai, mais il pourra perdre sa 


VRAISEMBLANCE, paraitre INVRAISEMBLABLE quand certains 


faits seront connus. Luc nous a raconté une aventure comple- 
tement invraisemblable; il y avait dans son récit des INVRAISEM- 
BLANCES ; personne de nous ne l'a crue, et pourtant elle était 
vraie! — Citation passée en PR. (Boileau): Le vrai peut quel- 
quefois n'être pas vraisemblable. — La réalité dépasse la fiction: 
il arrive que la réalité soit si extraordinaire qu'on a du mal à la 
croire vraie. 


IL Diverses manières d'être vrai. 
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Si l'affirmation «Cet A1 est A2» est vraie, Al est € un vrai 
A2, syn. un VÉRITABLE A2. — Un A2 véritable / AUTHENTI- 
QUE. Cette conmiode Louis XV est authentique. — Einstein est 
un vrai savant. — Voici un collier de vraies perles. — Einstein 
ne faisait pas SEMBLANT d'être savant: le collier et la com- 
mode ont été AUTHENTIFIÉS par un expert qui a donné un 
certificat d'AUTHENTICITÉ; ce ne sont pas des IMITATIONS. — 
Ant. un faux A2. Ce fauteuil Louis XV est faux, le marchand 
a trompé Jean sur son ancienneté. 


* Par exagération et analogie dans des comparaisons figées, 
Jean est solide comme un roc peut s'abréger en Jean est un 
vrai roc. — Jeannot écrit comine un cochon en Jeannot est 
un vrai cochon. 


* PSEUDO-: premier élément de composés signifiant que A2 
est faux. Stendhal est le PSEUDONYME d'Henri Beyle: ce 
n'est pas son vrai nom, c'est un € non de plume; il préfé- 
rait publier ses romans sous un faux nom. 


A2 est PRÉCIS s'il donne sur A1 des PRÉCISIONS, s'il PRÉCISE 
toutes sortes de DÉTAILS. Ant. A2 est VAGUE (adj.) si A3 € a 
laissé dans le VAGUE (nom) toutes sortes de détails qu'il 
aurait été utile de préciser. — Max nous a VAGUEMENT parlé 
de ses projets de vacances. — Lucie € a du vague à l'âme: elle 
est triste sans pouvoir préciser pourquoi. 


+ A2 est EXACT s'il correspond en tous points à A1; il lui cor- 
respond EXACTEMENT. Lastronome a calculé exactement 
l'heure de l'éclipse de soleil: son calcul était JUSTE, il était 
d'une grande EXACTITUDE. — Ant. INEXACT. Max nous a donné 
des renseignements extrêmement précis, mais certains d'entre 
eux étaient inexacts: les horaires avaient changé. Leur INEXAC- 
TITUDE nous a fait commettre certaines bévues 


Un souvenir qui correspond exactement à la réalité du 
passé, sans la déformer est un souvenir FIDÈLE. — Ant. les 
souvenirs de A3 le TROMPENT. — L'historien s'efforce de faire 
un € récit fidèle (ant. un récit INFIDELE) des évènements qu'il 
raconte, de les raconter FIDÈLEMENT : avec exactitude. 
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VRAI 


Un comédien est vrai, il € joue vrai s'il représente son per- 
sonnage exactement, au NATUREL, s'il n'a pas l'air de jouer la 
comédie. Ant. il € joue faux. 


[1 Jean dit la vérité. 
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A3 humain dit «A2» et A2 est vrai; A3 ne MENT pas, ne se 
trompe pas. A2, un récit quil fait, est VÉRIDIQUE (usuel) 
parce que A3 est véridique (rare): A3 est SINCERE; il parle 
SINCEREMENT: il n'a pas l'intention de TROMPER (s'il le fait, 
c'est sans le vouloir). 

* A3 est FRANC; il parle FRANCHEMENT: il ne DISSIMULE pas 
sa pensée. A3 € dit ses vérités / ses quatre vérités à A4: il lui 
dit sans indulgence tout le mal qu'il pense de lui. Ant. S'il 
pense que PR. Toute vérité n'est pas bonne à dire!, il est 
DISCRET ou méme HYPOCRITE. 


A3 dit «A2» et affirme que A2 est vrai ; il ENGAGE sa RESPON- 
SABILITÉ dans ce qu'il dit: A1 JURE que A2, phrase à l'ind. — 
1] en € donne sa PAROLE d'HONNEUR. — S'il le fait alors que A2 
nest pas vrai, A3 se PARJURE (v.pr.); il est PARJURE 
(adj.qual. ou n.m.). 


* A2 se rapporte au passé. Au tribunal, Levez la main droite 
et dites «Je le jure». A1, TÉMOIN des faits, jure que les cho- 
ses se sont passées comme il le dit; il TÉMOIGNE de la VÉRA- 
CITÉ des faits en question. — Ce qu'il dit, c'est € la vérité 
PURE, syn. € la STRICTE vérité: il n'y ajoute ni n'en dissimule 
rien. Dans le cas contraire, il est un € faux témoin. 

e Syn. Al ATTESTE A2. Le secrétaire atteste que l'étudiant a 
payé ses droits d'inscription: il accepte d'en donner une 
ATTESTATION écrite; syn. il le CERTIFIE, il accepte d'en don- 
ner un CERTIFICAT. Mais un € certificat de complaisance 
peut certifier des choses fausses. 

* A2 se rapporte à l'avenir, proche ou lointain. A3 € prête 
SERMENT: il jure / fuit le serment de A2 inf. A3 affirme qu'il 
a la volonté sincère de faire A2; il s'y engage. Les Horace 
jurèrent / firent le serment de défendre Rome jusqu'à la 
mort; ils furent FIDÈLES à leur serment. Ce n'était pas un 
€ faux serment. 

° Syn. faible, Jean PROMET à Luc qu'il l'aidera à déménager / 
de l'aider à déménager; il lui en fait la PROMESSE ; il € tient 
sa promesse, syn. il € tient parole. — Ant. il MANQUE à sa pro- 
messe. — Il € manque de parole. C'était une promesse € en 
l'air, une € promesse de Gascon. — PR. Chose promise, 
chose due. 

e Emplois affaiblis: AI affirme A2, passé, présent ou futur, 
avec beaucoup d'insistance. Je vous jure / Je vous promets 
que chez Alice, on s'amuse bien. 
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IV Jean est réaliste; ses projets sont toujours réalisables. 


L 
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A3 humain est RÉALISTE. 

Il voit la réalité telle qu'elle est et se conduit en consé- 

quence. Ses idées, ses projets sont réalistes: ils tiennent 

compte de la nature des choses et de la situation; donc ils 
sont RÉALISABLES. 

° Ant. Il est IRRÉALISTE s'il vit dans ses ILLUSIONS et cultive 
des CHIMÈRES. — Il est IDÉALISTE s’il tend vers une perfec- 
tion IDÉALE (adj.); si son IDÉAL (nom) est impossible à réa- 
liser. 

° Une peinture réaliste représente la réalité sans l'IDÉALISER. 


* Une UTOPIE est un pays fictif oü un A3 irréaliste imagine 
une organisation sociale parfaite, ou cette organisation 
méme; il a des idées UTOPIQUES. 


A3 ayant CONÇU l'idée A2 d'un Al qui n'existe pas 
encore la RÉALISE. 

Il le fait exister, fait de son idée une réalité. Le navigateur a 
réalisé son projet de faire le tour du monde à la voile. — Des 
ingénieurs ont congu le modéle d'un nowvel avion et l'ont réa- 
lisé. — Ce sont des RÉALISATEURS. 


* Un réalisateur (sous-entendu de cinéma), ayant un scéna- 
rio, en fait un film. 

* Emploi affaibli. Jean se réveille et réalise soudain qu'il est 
dix heures (fam.): il constate une réalité surprenante. 
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, 11, ABRACADABRANT HISTOIRE, III, 2. ABSTRAIT IDÉE, I, 2; MATIÈRE, I, 5; PEINDRE 
ABATTORS TOMBER, JL; 5 TUER, MU 2- ABRÉGÉ TOUT, I, 3. ABSURDE  RAISON, II, 2; SENS, II, 5; TROMPER, 
አደደ BOIS, lll, 1; OSER, I, 3: TOMBER, 1,3; ABRÉGER LONG. IV.6. IV. 3. 
dr ABREUVER BOIRE, I, 1. ABSURDITÉ RAISON, Il, 2: SENS, IL 5. 
bei MI, 3. ABREUVOIR 80 L1. ABUS QUALITÉ, IV, 3; SERVIR, IV, 3. 
AB :LIGION, III, 3. i . 5 ዝህ a. ! 
E ABRI | CONTRE, IL 3: COUVRIR. IL 1; SAUVER. 1.5. ABUSER — FOL IV, 3: QUALITÉ, IV, 3; SERVIR, IV, 3; 
ABCÈS | MALADE, III, 2. L TROMPER. L 1. V 1. 
ABRICOT FRUIT, II, 1. aa dts 
እ ከይ ው... ሬክ. ABRICOTIER FRUIT,IL 1 ABUSIF ss Ndo. 
ABDOMEN CORPS, II, 4. BHOGEH በ0511] 2 u ABYSSAL MER. I. 1. 
ABDOMINAL CORPS, II, 4. Á dc ABYSSE PROFOND, II, 1. 
ABEILLE ANIMAL, IL 1; FLEUR I, 2; POINTE, rj,  ABRUTI BETE, HE, 1, 3. ACADÉMIE DESSINER, I, 3; SCIENCE, II, 2. 
5; VOLER, I, 1. ABRUTIR PENSER. I. 5. ACADÉMIQUE DESSINER. I, 3. 
ABERRANT  RAISON, II, 2; TROMPER, IV, 3. ABRUTISSANT PENSER, I, 5. ACADÉMISME DESSINER, I, 3. 
ABERRATION RAISON, II, 2; TROMPER, IV, 3. ABRUTISSEMENT PENSER, I, 5. ACAJOU -. BOIS, III, 1. 
ABESSE RELIGION, III, 3. ABSCISSE ORDRE. II 7. | ACARIÂTRE FACILE, III. 2. 
ABIME MER, I, 1; PROFOND, II, 2. ABSENCE ATTENTION, IV, 1; PRESENT, 1. 4;  ACARIEN SENSIBLE II, 2. 
ABIMER BON, III, 3; RANGER, III, 1. RÊVE, II, 1. ACCABLANT ÉPROUVER, IV, 1; TRISTE, III, 2. 
ABJECT MORAL, II, 3. ABSENT REVE, T, I. ACCABLÉ TRISTE, I, 3. 
ABJECTION MORAL, II, 3. ABSENTÉISME PRÉSENT, |, 2. ACCABLEMENT TRISTE, I, 3. 
ABJURER RELIGION, I, 4. ABSENTÉISTE PRÉSENT, I, 2. ACCABLER ÉPROUVER, IV, 1; TRISTE, I, 3. 
ABLATION ` COUPER, II, 2. ABSENTER PRÉSENT, I, 2. ACCALMIE |. CALME, I, 1. 
ABOIEMENT CHIEN, I, 5. ABSIDE ÉGLISE, II, 2. ACCAPARER ` PRENDRE, IV, 1. 
ABOIS CHASSER, II, 1; V, 6. ABSOLU FALLOIR, II, 1; ROI, Il, 1. ACCÉDER ENTRER, II, 4; OUI, II, 3; PORTE, I, 1. 


ABOLIR RIEN, I, 2. ABSOLUMENT FALLOIR, II, 1; OUI, I, 1; TOUT, I, 6. ACCÉLÉRATEUR LENT, I, 3. 


| ndex ACCÉLÉRER 


ACCÉLÉRER LENT, I, 1. 


ACCENT DANSER., IV, 1; ÉCRIRE, I, 4; LETTRE, 1 


2; PARLER, I, 2; VOIX, I, 2; I, 2; III, 5. 
ACCENTUER FORT, II, 3; VOIX, I, 2; III, 5. 
ACCEPTABLE VOULOIR, II, 2. 
ACCEPTATION . VOULOIR, II, 2. 
ACCEPTER VOULOIR, II, 2. 

ACCEPTION JUSTE, I, 4. 


ACCÈS ARRIVER, I, 1; COLERE, I, 1; ENTRER, II, 


4: MALADE, I, 4; PORTE, I, 1; II, 3. 
ACCESSIBLE ARRIVER, I, 1. 
ACCESSOIRE IMPORTANT, I, 6. 


ACCIDENT CHANGER, I, 3; HASARD, I, 2; PLAT, 


I, 2; ROUTE, I, 3. 

ACCIDENTÉ PLAT, I, 2. 
ACCIDENTEL HASARD, I, 2. 
ACCIDENTELLEMENT HASARD, I, 2. 
ACCLAMATION CRIER, III, 2. 
ACCLAMER  CRIER, III, 2. 


ACCOMMODANT FACILE, III, 1; RANGER, IV, 1; 


TRAITER, III, 2. 
ACCOMMODER CUISINE, I, I; RANGER, V, I. 
ACCOMPAGNEMENT ` MUSIQUE, I, 6. 


ACCOMPAGNER CONDUIRE, I, 2; MUSIQUE, I, 


6; III, 4; UN, I, 5. 


ACCOMPLIR COMMENCER, III, 7; PLEIN, III, 2. 


ACCOMPLISSEMENT COMMENCER, III, 7. 


ACCORD ALLER, II, 33 MUSIQUE, I, 2, 6; IV, 4. 
ACCORDÉON DANSER, II, 2; MUSIQUE, III, 2. 


ACCORDÉONISTE MUSIQUE, III, 2. 
ACCORDER MUSIQUE, I, 2. 
ACCORDEUR MUSIQUE, I, 2. 
ACCOSTER MER. III, 6. 
ACCOUCHEMENT  NAITRE, I, 1. 
ACCOUCHER DEBOUT, V, 2; NAITRE, I, 1. 
ACCOUDER BRAS, I, 3. 

ACCOUPLER HOMME, III, 2; IV, 1. 
ACCOURIR . COURIR, II, 1. 
ACCOUTUMANCE  HABITUDE, II, 1. 
ACCOUTUMÉ HABITUDE, II, 1. 
ACCOUTUMER HABITUDE, II, 1. 
ACCRÉDITER ÉTAT, IIT, 3. 

ACCRO PENDRE, Il, 3. 

ACCROC SAISIR, II, 2. 

ACCROCHAGE SAISIR, II, 2. 
ACCROCHER  PENDRE, I, 1; SAISIR, II, 1. 
ACCROCHEUR SAISIR, II, 1. 
ACCROISSEMENT QUALITÉ, III, 4. 
ACCROITRE QUALITÉ, III, 4. 
ACCROUPIR DEBOUT, II, 3; JAMBE, II, I. 
ACCUEIL RECEVOIR, II, I. 

ACCUEILLIR RECEVOIR, II, I. 
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ACCUMULATEUR  LUMIÈRE, V, 2. 
ACCUMULER QUALITÉ, IV, 2. 
ACCUSATEUR JUGER, I, 3. 
ACCUSÉ  JUGER,I, 3. 

ACCUSER  FAUTE, I, 1. 

ACERBE BON, 11. 2. 

ACHARNÉ CONTINUER, Il, 2. 


ACHARNEMENT CONTINUER, II, 2; VOULOIR, I, 


5. 
ACHARNER CONTINUER, II, 2; VOULOIR, I, 5. 
ACHAT VENDRE, I, 1. 

ACHEMINER MENER, II, 1. 
ACHETEUR VENDRE, I, 1. 
ACHÈVEMENT COMMENCER, Ill, 4. 
ACHEVER COMMENCER, III, 4. 
ACHOPPEMENT PIERRE, I, 7. 
ACHOPPER PIERRE, I, 7. 

ACIDE CUISINE, II, 7; SENTIR, II, 2. 
ACIER FER, I, 1. 

ACIÉRIE FER, I, I. 

ACNÉ PEAU, I, 2. 

ACOMPTE COMPTER, IL 4. 

À-COUP RÈGLE, I, 3. 

ACOUSTIQUE SON, I, 1, 6. 
ACQUÉREUR VENDRE, I, I. 
ACQUÉRIR VENDRE, I, 1. 
ACQUIESCER OUI, II, 3. 

ACQUISITION VENDRE, I, 1. 
ACQUITTEMENT  JUGER, I, 5. 
ACQUITTER DEVOIR, I, 1, 2; JUGER, I, 5. 
ACROBATE SPECTACLE, I, 5. 
ACROBATIE SPECTACLE, II, 6. 
ACRYLIQUE PEINDRE, I, 2. 

ACTE AGIR, II, 2, 3; CONDITION, II, 3. 


ACTEUR AGIR, I, 1; JOUER, II. 7; SPECTACLE, I, 


1: I, 4. 
ACTIF AGIR, I, 3; III, 1. 
ACTION AGIR, I, 1; II, 3; III, 4. 
ACTIONNAIRE AGIR, III, 4. 
ACTIONNER AGIR, I, 3. 
ACTIVER AGIR, I. 3; III, 1; PRESSER, I, 6. 
ACTIVISTE AGIR, II, 1. 
ACTIVITÉ AGIR, III, 1. 
ACTRICE SPECTACLE, I, 4. 
ACTUALISER CONDITION, IL 3. 
ACTUALITÉ NOUVEAU, III, 5. 
ACTUEL CONDITION, II, 3; NOUVEAU, IV, 1. 
ACTUELLEMENT | NOUVEAU, IV, I. 
ACUITÉ ENTENDRE, I, 3. 
ACUPONCTEUR POINTE, IIL 4. 
ADAGIO DANSER, I, 2; LENT, IH. 


ADAPTÉ ASSOCIER, Il, 2. 

ADAPTER RANGER, II, 3. 

ADDITION |. NOMBRE, I, 2; REMARQUER, II, 3. 

ADDITIONNER | NOMBRE, I, 2. 

ADEPTE POLITIQUE, II, 2; SECRET, III, 3. 

ADÉQUAT CONVENIR, I, 2. 

ADHÉRENT CORPS, IIl, 2. 

ADHÉRER ` CORPS, III, 2; FIXER, I, 2. 

ADHÉSIF FIXER, I, 2. 

ADHÉSION CORPS, III, 2. 

ADIEU COMMENCER III, 2; DIEU, II, 3. 

ADIPEUX CHAIR, I, 4. 

ADJACENT PRÈS, I, 4; TOUCHER, IV, 1, 2. 

ADJECTIF MOT, II, 3. 

ADJOINT - AIDER, II, 1; COMMUN, I, 2. 

ADJUDANT ARME, II, 3. 

ADMETTRE ENTRER. II, 3; METTRE, Ill, 6; 
RECONNAITRE, III, 1. 

ADMINISTRATEUR DIRIGER, II, 1. 

ADMINISTRATIF POLITIQUE, III, 2. 

ADMINISTRATION DIRIGER. II, I; POLITIQUE, III, 2. 

ADMINISTRER DIRIGER, II, 1; MALADE, 11, 2; 
POLITIQUE, III, 2. 

ADMIRABLE . ADMIRER, I, 1. 

ADMIRABLEMENT ADMIRER. I, 1. 

ADMIRATEUR ` ADMIRER, I, I. 

ADMIRATIF ADMIRER. I, I. 

ADMIRATION . ADMIRER, I, 1. 

ADMIS ENTRER, Il, 3. 

ADMISSIBLE ENTRER, II, 3; METTRE, III, 6. 

ADMISSION ENTRER, II, 3. 

ADMONESTATION MORAL, III, I. 

ADMONESTER MORAL, III, 1. 

ADOLESCENCE |. ENFANT, I, I. 3. 

ADOLESCENT ENFANT, I, I, 3. 

ADOLESCENTE . ENFANT, I, 3. 

ADONIS BEAU, [ 3. 

ADONNER DONNER, III, 3. 

ADOPTER ENFANT, II, 4; III, 3; PÈRE, L 2. 

ADOPTIF ENFANT, II, 4; PÈRE, L 2. 

ADOPTION ENFANT, II, 4; III, 3. 

ADORABLE AIMER, IV, 3; DIEU, II, 1; III, I. 

ADORATION AIMER, IV, 3; DIEU, II, I. 

ADORER AIMER, II, +; IV, 3; DIEU, II, 1: HII, I. 

ADOSSER ` DOS, I. 2: II, 3. 

ADOUCIR DOUX. 

ADOUCISSANT DOUX, I, 2. 

ADOUCISSEMENT ` DOUX... 

ADOUCISSEUR DOUX, I, 2. 

REG DROIT, II, 1; HABITER, II, 3; LETTRE, 
IT, I. 


ADRESSER APPELER, I, 3; ENVOYER, II, I. 


ADROIT DROIT, II. 1; MAITRE, Il, 5. 

ADROITEMENT DROIT, II, 1. 

ADULTE FRUIT, IV, 2; HOMME, Ill, 1. 

ADULTÈRE MARIER, III, 5. 

ADVENIR ALLER, III, 1. 

ADVERBE MOT, Il, 3. 

ADVERSAIRE CONTRE, I, 1; GUERRE, II, 1: PAR- 
TIE, II, 1. 

ADVERSE CONTRE, I, 1; JOUER, IL 6. 

ADVERSITÉ |. HEUREUX, IV, 3. 

AEDE CHANTER. IV, 3. 

AÉRATION ለ. I, 6. 

AÉRER AIR, I, 6; IL, 4. 

AÉRIEN AIR, I, 2, 4. 

AÉROBIE AIR, II, I. 

AÉRODROME CHAMP, II, 2. 

AÉRODYNAMIQUE AIR, I, 2. 

AÉROGLISSEUR AIR, I, 2. 

AÉRONAUTIQUE AIR, I, 2. 

AÉROPORT AIR, I, 2. 

AFFABULATION  IMAGINER, II, 4. 

AFFAIBLIR FAIBLE, I, 1; II, 5. 

AFFAIRÉ AFFAIRE, III, 2. 

AFFAIRER AFFAIRE, III, 2. 

AFFAIRISTE AFFAIRE, IL 

AFFAISSER TOMBER, III, 1. 

AFFAMÉ MANGER, I, 2. 

AFFAMER |. MANGER, II, 4. 

AFFECT SENTIMENT, ፤ I. 

AFFECTATION TROMPER, Il, 4. 

AFFECTÉ CHERCHER, Il, 3; EXPOSER, III, I; 
MALADE, I, 2; TROMPER, II, 4. 

AFFECTER ATTEINDRE, II, I, 2; EXPOSER, III, 5; 
TROMPER, Il, 4. 

AFFECTIF SENTIMENT, I, 1. 

AFFECTION AIMER, Ill, 2; ATTEINDRE, Il, 1; 
MALADE, I, 2. 

AFFECTIVITÉ SENTIMENT, I, I. 

AFFECTUEUX AIMER, III, 2. 

AFFICHAGE REMARQUER, I, 3. 

AFFICHE REMARQUER, I, 3. 

AFFICHER FIER, IV, 2; REMARQUER, I, 3. 

AFFILÉ COUPER, I, 1. 

AFFILER  FILER, I, 1. 

AFFINAGE FIN, II, 2. 

AFFINER FIN, I, 2; II, 2, 3; III, I. 

AFFINITÉ ` ACCORD, I, I. 

AFFIRMATIF OUI, III, 2. 

AFFIRMATION - OUL 1. I. 

AFFIRMATIVE OUI, III, 2. 

AFFIRMER — OUL I, 1. 

AFFLEURER FLEUR, II, 2. 


AFFLICTION TRISTE, I, 3. 

AFFLIGEANT TRISTE, III. 2. 

AFFLIGER- TRISTE, I, 3. 

AFFLUENCE COULER, II, 2; PLEIN, l, 3. 

AFFLUENT COULER, II, 2. 

AFFLUER COULER, II, 2. 

AFFLUX COULER, Il, 2. 

AFFOLANT  PEUR, III, 1. 

AFFOLÉ PEUR, IIl, 1. 

AFFOLEMENT FOU, II, 3: PEUR, III, 1. 

AFFOLER FOU, II, 3; PEUR, III, 1. 

AFFRANCHIR ENVOYER, II, 2; LIBRE, III, 2. 

AFFREUX BEAU, I, 4; TRISTE, III, 2. 

AFFRONT FRONT, Il, 1. 

AFFRONTEMENT FRONT, IL 1. 

AFFRONTER DANGER, I, 5; FRONT, II, I. 

AFFUT CHASSER, II, 4; V, 3. 

AFFUTÉ COUPER, I, 1. 

AFIN DE BUT, II, 4. 

AGACEMENT COLERE, III, 3. 

AGACER COLÈRE, III, 3; ENNUI, II, 2. 

AGATE PIERRE, I, 4. 

ÂGE DURER, II, I. 

ÂGÉ ÂGE, I, 1; JEUNE, 1 2. 

AGENCEMENT RANGER, Il, I. 

AGENDA AGIR, III, 1; MÉMOIRE, IV, 4. 

AGENOUILLER JAMBE, II, 3; TERRE, II, 4. 

AGENT ORDRE, 1 6. 

AGGLOMÉRATION VILLE, I, 1. 

AGGLOMÉRÉ BOIS, III, I. 

AGGLUTINER MÊLER, III, 3; PEINDRE, I, 1. 

AGGRAVATION SÉRIEUX, II, 1. 

AGGRAVER SÉRIEUX, II, I. 

AGILE MOUVEMENT, III, 4. 

AGILITÉ MOUVEMENT, III, 4. 

AGIO OR, II, 3. 

AGISSEMENTS AGIR, II, 2. 

AGITATEUR AGIR, I, 2. 

AGITATION AGIR, I, 2; III, 1; CALME, I, 2. 

AGITÉ AGIR, III, I; CALME, I, I, 3. 

AGITER AGIR, I, 2; III, 1; AME, II, 2; BATTRE, III, 
I: HOUVEMENT, II, 3, ORDRE, I, 3. 

AGNEAU ANIMAL, II, 2; III, 3. 

AGNOSTIQUE DIEU, I, 6. 

AGONIE MOURIR, I, I. 

AGONISANT MOURIR, I, 1. 

AGONISER MOURIR, 1. 1. 

AGORAPHOBIE PEUR, V, 3. 

AGRAFE ATTACHER, II, 4; VÊTEMENT, II, 3. 

AGRAFER ATTACHER, II, 4; VÊTEMENT, II, 3. 

AGRAFEUSE ATTACHER, II, 4. 


AILLEURS Index 


AGRANDIR GRAND, I, 5. 
AGRANDISSEMENT GRAND, I, 5. 
AGRÉABLE PLAISIR, III, 1. 
AGRÉABLEMENT PLAISIR, III, 1. 

AGRÉER VOULOIR, II, 4. 

AGRÉGER ATTACHER, III, 3. 

AGRÉMENT PLAISIR, III, 1; VOULOIR, II, 4. 

AGRÉMENTER RELEVER, I, 4. 

AGRESSÉ GUERRE, II, 1. 

AGRESSEUR GUERRE, II, 1. 

AGRESSIF GUERRE, IV, 2. 

AGRESSION GUERRE, Il, 1. 

AGRICOLE CHAMP, I, 1. 

AGRICULTEUR CHAMP ቪ 1. 

AGRICULTURE CHAMP, I, 1. 

AGRIPPER MALADE, III, 3; SAISIR, II, I, 3. 

AGRUME FRUIT, II, 4. 

AGUERRIR GUERRE, IV, 2. 

AGUET ATTENTION, II, 2; CHASSER, II, 4. 

AGUICHEUR SAISIR, II, 1. 

AH! CRIER, II, 3. 

AHURI |. ÉTONNER, II, 2. 

AHURIR . ÉTONNER, II, 2; PENSER, I, 5. 

AHURISSANT PENSER, I, 5. 

AIDE AIDER, I, 1; II, 1. 

AIDE-MÉMOIRE AIDER, III, 1; MÉMOIRE, IV, 4. 

AÏE SOUFFRIR, Ill, 1. 

AlE! CRIER, II, 3. 

AÏEUL FAMILLE, II, 2. 

AÍEULE FAMILLE, II, 2. 

AIGLE OISEAU, I, 1, 4; III, 2. 

AIGRE CUISINE, IV, 2; SENTIR, II, 2. 

AIGRE-DOUX DOUX, I, 2. 

AIGU CHANTER, II, 2; CÔTÉ, IV, 2; LETTRE, I, 2; 
MALADE, I, 4; POINTE, I, 1; SON, I, 5; SOUF- 
FRIR, 1, 4; VOIX, I, 2. 

AIGUILLAGE TRAIN, I, 2. 

AIGUILLE ARBRE, III, 1; FILER, I, 4; HEURE, II, 4; 
MONTAGNE, I, 3; POINTE, I, 1; II, 5; III, 5; IV, 1; 
TRAIN, I, 2. 

AIGUILLER TRAIN, I, 2. 

AIGUILLEUR TRAIN, I, 2. 

AIGUILLON POINTE, III, 4, 5. 

AIGUILLONNER POINTE, III, 4. 

AIGUISÉ COUPER, I, 1. 

AIGUISER HERBE, I, 6; POINTE, I, 1. 

AlL CUISINE, II, 7: PLANTE, I, 5. 

AILE OISEAU, Il, 1; VOLER, I, 1. 

AILERON  VOLER, II, 2. 

AILETTE VOLER, II, 2. 

AILIER VOLER, II, 2. 

AILLEURS LIEU, V, 3. 


Index AIMABLE | 


AIMABLE BON, II, 1; PLAISIR, HI, 6. 
AIMABLEMENT PLAISIR, III, 6. 

AIMANT AIMER, III, 2; TIRER. III, 3. 

AINÉ ENFANT, II, 2; FRÈRE, I, 1; JEUNE, 1.3. 
AINESSE | ENFANT, II, 2. 

AINSI MANIÈRE, I, 1. 

AIR CHANTER, I, 3; III, 3. 

AIRE HERBE. Il, 2. 

AISANCE FACILE, I, 3; II, 3; SÛR, II, 2. 
AISE FACILE, I, 3: II, 3; LONC, III, 3; V, 4. 
AISÉ FACILE, I, 3; II, 3. 

AISÉMENT FACILE, I, 3. 

AISSELLE SUR, II, 1. 

AJONC PLANTE. II, 2. 

AJOURÉ JOUR, 1 5. 

AJOURNEMENT TÔT, II, 4. 

AJOURNER TÔT, II, 4. 

AJOUT QUALITÉ, III, 4. 

AJOUTER QUALITÉ, III, 4. 

AJUSTÉ LONC, III, 4. 

AJUSTER METTRE, I, 6. 

ALAMBIC BOIRE, II, 5. 

ALAMBIQUÉ BOIRE, II, 5. 

ALARMANT PEUR, IV, 7. 

ALARME PEUR, IV, 7; SAUVER, I, 6. 
ALARMER PEUR, IV, 7. 

ALARMISTE PEUR, V, 1. 

ALBATROS MER, II, 1; OISEAU, I, 1. 
ALBUM COULEUR, III, 1; LIVRE, IV, 2. 
ALCHIMISTE | PHILOSOPHIE, I, 1. 
ALCOOL BOIRE, II, 2, 5. 

ALCOOLÉMIE BOIRE, III, 3. 
ALCOOLIQUE BOIRE, Ilf, 3. 

ALCOOLISÉ BOIRE, II, 3. 

ALÉA HASARD, I, 3. 

ALÉATOIRE |. HASARD, I, 3. 

ALENTOURS  TOURNER, I, 5. 

ALERTE SAUVER, I, 6. 

ALEXANDRIN POÈTE, IL, 1. 

ALGUE 
ALIBI | PRÉSENT, I, 2. 
ALIÉNATION LIBRE, II, 2. 
ALIÉNÉ . FOU, I. 1. 

ALIÉNER LIBRE, I, 2: II, 2. 
ALIGNEMENT  LICNE, III, 1. 
ALIGNER ` LICNE, III, 1. 
ALIMENT MANCER, I, 1. 
ALIMENTAIRE MANCER, I, 1. 
ALIMENTATION MANCER, Il, 1. 
ALIMENTER  MANCER, I, 1, 4. 
ALINÉA LIGNE, III, 3. 
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EAU, III, 1; MER, II, 3; PLANTE, I, 3; II, 3. 


ALITÉ DEBOUT, V, 1. 

ALITER MALADE, 1. 4. 

ALLAITEMENT POITRINE, II, 2. 

ALLAITER ENFANT, I, 2: MANCER. Il, 2; POI- 
TRINE, II. 2. 

ALLÉCHANT OFFRIR, I, 1. 

ALLÉE JARDIN, II, 3. 

ALLÉGER |. LOURD, I, 1. 

ALLÉGORIE . FICURE, III, 1; PERSONNE, II, 3. 

ALLEGRE DANSER, I, 2; PLAISIR, II, 5. 

ALLÈGREMENT PLAISIR, II, 5. 

ALLÉGRESSE PLAISIR, II, 5. 

ALLEGRO DANSER, I, 2; LENT, III. 

ALLER SIMPLE ALLER, I, I. 

ALLERGIE MALADE, I, 2. 

ALLERGIQUE MALADE, I, 2. 

ALLIAGE ATTACHER, IIl, 3; MÊLER, Il, 3; 
TERRE, 1 5. 

ALLIANCE - ATTACHER, IV, 1, 4; DIEU, I, 4; 
FAMILLE, II, 3; MARIER, III, 1. 

ALLIÉ ATTACHER, IV, 4, FAMILLE, II, 3. 

ALLIER ATTACHER, IV, 4. 

ALLITÉRATION POÈTE, I, 1; RÉPÉTER, I, 3. 

ALLO VOIX, II, 1. 

ALLOCATION DONNER, IV, 6; QUALITÉ, II, 
REVENIR, HI, 2. 

ALLOCUTION PARLER, III, 3. 

ALLOGÈNE MÊME, III, 3; NAITRE, I, 5. 

ALLONGÉ LONC, II, 2. 

ALLONGER . DEBOUT, I, 2: DURER, I, 3; LONC. II. 
1, 3, 6; IV, 6. 

ALLOPATHIE MALADE, II, 2; MÊME, III, 3. 

ALLOUER DONNER, IV, 6. 

ALLUMAGE FEU, II 2. 

ALLUMER FEU, II, 1; LUMIÈRE, IL 1. 

ALLUMETTE FEU, Il, 1. 

ALLUMEUSE FEU, VI, 4. 

ALLURE LENT, I, 1. 

ALLUSIF DIRE, II, 5; ENTENDRE, IV, 2. 

ALLUSION DIRE, II, 5; ENTENDRE, IV, 2. 

ALLUVION . DEBOUT, IV, 4. 

ALMANACH JOUR, II, 2. 

ALORS MOMENT, II, 1; SUIVRE, III, 1; TEMPS, 
III, 2. 

ALOURDIR . LOURD, I, 1: III. 1. 

ALPAGE MONTAGNE, Il, 1. 

ALPHABET LETTRE, I, I. 

ALPHABÉTIQUE CLASSER, I, I; LETTRE, I, I. 

ALPHABÉTISATION - SCIENCE, III, 2. 

ALPINISTE  MONTACNE, II, 2. 

ALTÉRATION MÊME, III, 2. 

ALTERCATION CONTRE, I, 5. 


to 


ALTÉRÉ BOIRE, I, I. 

ALTÉRER BOIRE, I, 1; CHANCER, 1 8; MÊME, III, 
2 

ALTERNANCE DANSER, I. 3: MÊME. II, 4. 

ALTERNATIF MÊME. II, +. 

ALTERNATIVE MÊME, IL 4. 

ALTERNATIVEMENT MÊME. II; 4. 

ALTERNER ENTRE, I. 4; MÊME. II, 4. 

ALTESSE HAUT, IV, 3; ROI, II, 2. 

ALTIER HAUT, III, 3. 

ALTITUDE HAUT, I, 4. 

ALTO CHANTER, II, 2; MUSIQUE, III. 2. 

ALTRUISME — MÉME, I, 2. 

ALTRUISTE MÊME, I, 2. 

ALUMINIUM PAPIER, IV, 3: TERRE, I, 5. 

ALUNIR SOLEIL, IV, 2. 

AMABILITÉ BON, II, 1; PLAISIR, III, 6. 

AMAIGRISSANT |. CHAIR, I, 4. 

AMALGAME MÊLER, II, 3. 

AMALGAMER MÊLER, Il, 1. 

AMANDE FRUIT, II, 1, 5. 

AMANDIER FRUIT, II, 5. 

AMANT AIMER, IV, 4. 

AMARRER MER, III, 6. 

AMAS |. MONTACNE, I, 6. 

AMASSER MONTAGNE, I, 6. 

AMATEUR . AIMER, II. 2, 3. 

AMBASSADE ÉTAT. III. 3; ÉTRANGER, II, 3. 

AMBASSADEUR ENVOYER, II, 3; ÉTAT, III, 3. 

AMBIANCE AIR, III, I. 

AMBIANT CHAUD, L 5. 

AMBIDEXTRE DROIT, II, 2. 

AMBIGU . DEUX. III, 2: SENS, IL 5. 

AMBIGÜITÉ SENS, II, 5. 

AMBITIEUX DÉSIRER, II, 4. 

AMBITION  DÉSIRER. IL. 4. 

AMBITIONNER DÉSIRER. II. 4. 

AMBULANCE TRANSPORTER, I. 1. 

AMBULANT PLACE, II, 4. 

AMÉLIORATION BON, I, 2. 

AMÉLIORER |. BON, I, 2. 

AMEN ÊTRE, IL 2. 

AMÉNAGEMENT HABITER, I, 4; RANGER, Il, I. 

AMÉNAGER HABITER, I, 4; RANCER. II, I. 

AMENDE JUGER, ፤ 3; PEINE, L 3. 

AMENER ` MENER, I, 2; II, 1: HI. 4. 

AMER ESPÉRER, III, 3; SENTIR, IL 2. 

AMEREMENT ESPÉRER, III, 3; REGRETTER, II, 3. 

AMERTUME ESPÉRER, II], 3. 

AMÉTHYSTE - FIN, II, I. 

AMEUTER CHIEN, I, 2. 


AMI AIMER, III, 2. 

AMICAL AIMER, III, 2. 
AMICALE ASSOCIER, III. 2. 
AMICALEMENT AIMER, III, 2. 
AMIDON CUISINE, II, 3. 
AMINCIR  CHAIR, I, 4; FIN, I, 2. 
AMIRAL ARME, II, 3; MER, III, 1. 
AMITIÉ AIMER, III, 2. 
AMNÉSIE |. MÉMOIRE, III, 2. 
AMNÉSIQUE MÉMOIRE. III, 2. 
AMNISTIER PEINE, I, 2. 
AMOCHÉ RANGER, III, 2. 
AMOLLIR DUR, I, 1; III, 3. 
AMONCELLEMENT | MONTAGNE, I, 6. 
AMONCELLER MONTAGNE, I, 6. 
AMONT  COULER, II, 5. 
AMORAL . MORAL, II, 1. 


AMORCER CHASSER, IV, 3; COMMENCER, V, 1. 


AMORTIR ` FRAPPER, III, 2. 

AMORTISSEUR |. CONTRE, IL 2; FRAPPER, III, 2. 
AMOUR AIMER, Il, 4; III, 1. 

AMOURACHER AIMER, IV, 2. 

AMOURETTE AIMER, IV, 2. 

AMOUREUX AIMER, IV, 2. 

AMOUR-PROPRE - FIER, II, 3; POINTE, III, 2. 
AMOVIBLE RETIRER, I, 2. 

AMPÈRE LUMIÈRE, V, 1. 

AMPHIBIE DEUX, III, 2. 


AMPHITHÉATRE ROND, II, 3; SPECTACLE, III, I. 


AMPLE LONG, III, 4. 
AMPLEUR LONG, III, 4; VOIX, I, 2. 
AMPLIFICATEUR |. SON, I, 3. 
AMPLIFIER LONG, III, 4; SON, I, 3. 
AMPLITUDE SON, I. 2. 

AMPOULE LUMIÈRE, II, 3; PIED, III, 3. 
AMPUTATION COUPER. II, 2. 


AMPUTER CORPS, lI, 6; COUPER, II, 2; JAMBE, I, 2. 


AMULETTE CROIRE, II, 5. 
AMUSANT  RIRE, I, 2; II, 4. 

AMUSEMENT RIRE, 11. 4. 

AMUSER ` JOUER, I, 1: IV, 2; RIRE, I, 2; IL, 4. 
AMUSEUR  RIRE, III, 2. 

AN AN,II I. 

ANAÉROBIE AIR, II, I. 

ANALGÉSIQUE SOUFFRIR, I, 3. 
ANALOGIE. COMPARER, IV, 4. 
ANALOGUE - COMPARER, IV, 4. 
ANALPHABÈTE LIRE, 1 3; SCIENCE, III, 2. 
ANALPHABÉTISME LIRE, I, 3. 

ANALYSER COMPOSER, II, 1; PARTIE, I, 1. 
ANALYTIQUE COMPOSER, II, 1. 


ANANAS FRUIT, I, 3. 

ANAR POLITIQUE, II, 1. 
ANARCHIE DIRIGER, III, 8. 
ANARCHIQUE DIRIGER, III, 8. 
ANARCHISME POLITIQUE, II, 1. 


ANARCHISTE DIRIGER, III, 8; POLITIQUE, II, 1. 


ANATOMIE . CORPS, II, 1. 

ANCÊTRE DEVANT, II. 4; FAMILLE, II, 2. 
ANCIENNEMENT ANCIEN, II, 1. 
ANCIENNETÉ ANCIEN, I, 2, 3; II, 1. 
ANCRE EAU, II, 1. 

ANCRER  EAU, II, 1. 

ANDANTE  DANSER, I, 2; LENT, III. 
ANDOUILLE BÊTE, III, 3; CHAIR, II, 3. 
ANDOUILLETTE CHAIR, II, 3. 
ANDROGYNE HOMME, III, 1. 

ÂNE ANIMAL, II, 2; III, 3; CHEVAL, I, 2. 
ANÉANTIR RIEN, I, 2. 
ANÉANTISSEMENT RIEN, I, 2. 
ANECDOTE HISTOIRE, III, 1. 

ANÉMIE FAIBLE, I, 2; SANG, I, 4. 
ANÉMOMÈTRE VENT, I, 3. 

ANÉMONE ` FLEUR, I, 4. 

ÂNERIE BÊTE, III, 4. 

ANESTHÉSIE DORMIR, II, 3. 
ANESTHÉSIER DORMIR, II, 3; SOUFFRIR, IV, 1. 


ANESTHÉSISTE DORMIR, II, 3; SOUFFRIR, IV, 1. 


ANGE DIEU, I, 3; III, 2. 
ANGÉLIQUE DIEU, I, 3; III, 2. 

ANGELOT DIEU, I, 3. 

ANGINE NEZ, III, 2. 

ANGLAISE |. ÉCRIRE, I, 5. 

ANGLE CÔTÉ, IV, 2. 

ANGOISSANT PEUR, IV, 8. 

ANGOISSÉ PEUR, IV, 8. 

ANGOISSER PEUR, IV, 8. 

ANGORA CHIEN, L 3. 

ANGULEUX CÔTÉ, IV, ጋ. 

ANIMALIER ANIMAL, II, 1; PEINDRE, I, 3. 
ANIMALITÉ ANIMAL, III, 2. 

ANIMATEUR  ÂME, II, 5. 

ANIMATION  ÀME, II, 5. 

ANIMÉ  ÂME, I. 1. 

ANIMER  ÂME, I, I; II, 5; MOUVEMENT, III, 1. 
ANIMISME RELIGION, I, 1. 

ANKYLOSÉ ` OS, II, 1. 

ANNALES ` AN, V, I. 

ANNEAU DOIGT, I, 4; ROND, II, 7. 
ANNEXE . CONSTRUIRE, 1. 1. 

ANNEXER NATION, I, 1. 

ANNIHILER — RIEN, I, 2. 


ANTIPATHIQUE 
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ANNIVERSAIRE AN, IV, 2. 
ANNONCE ANNONCER, I, 1; II, 1. 
ANNONCEUR ANNONCER, Il, 2. 
ANNONCIATEUR | ANNONCER, I, 3. 
ANNONCIATION | ANNONCER, I, 2. 
ANNOTER REMARQUER, II, 2. 
ANNUAIRE ለእ); V, I. 
ANNUEL AN, V, 1; PLANTE, I, 2. 
ANNUELLEMENT AN, V, I. 
ANNUITÉ AN, V, 1. 
ANNULAIRE DOIGT, I, 4. 
ANNULATION MARIER, IV, 2. 
ANNULER  MARIER, IV, 2; RIEN, I, 2. 
ANOBLIR ROI, II, 3. 
ÁNONNER LIRE, I, 2. 
ANONYMAT  APPELER, I, 1. 
ANONYME  APPELER, I, 1. 
ANOREXIE |. MANGER, ፤ 3. 
ANOREXIQUE . MANGER, I, 3. 
ANORMAL CARACTÈRE, II, 5; FAIBLE, Il, 4 
RÈGLE, Il, 2. 
ANORMALEMENT RÈGLE, Il, 2. 
ANSE BOIRE, II, 6; MER, I, 5; TENIR, I, 2. 
ANTAGONISME . COUP, II, 2. 
ANTAGONISTE CONTRE, I, 7. 
ANTALGIQUE SOUFFRIR, I, 3. 
ANTARCTIQUE TERRE, I, 2. 
ANTÉDILUVIEN DEVANT, IL 4. 
ANTÉRIEUR DEVANT, II, 4. 
ANTÉRIORITÉ DEVANT, IL 4. 
ANTHOLOGIE FLEUR, II, 1. 
ANTHRACITE NOIR, II, 3. 
ANTHROPOLOGIE | HOMME. L 3. 
ANTHROPOMORPHE | HOMME, I, 3. 
ANTHROPONYMIE APPELER, I, 2. 
ANTHROPOPHAGE HOMME, I, 3: MANGER, I, 3. 
ANTIBIOTIQUE CONTRE, II, 2; MALADE, II, 3. 
ANTIBROUILLARD CONTRE, II, 2. 
ANTICHAMBRE DEVANT, 1, 3; ENTRER, I, 5. 
ANTICIPATION DEVANT, II, 4; TÔT, II, 1. 
ANTICIPÉ TÔT, II, 1. 
ANTICIPER TÔT, II, 1. 
ANTICLÉRICAL CONTRE, I, 7; ÉGLISE, I, 6. 
ANTICONCEPTIONNEL PÈRE, I, 1. 
ANTICONFORMISTE CONTRE, I, 7. 
ANTICYCLONE PRESSER, III, I. 
ANTIDATER DEVANT, II, 3. 
ANTIDOTE CONTRE, II, 3. 
ANTIGEL CONTRE, II, 2. 
ANTIHNFLAMMATOIRE MALADE, III, 2. 
ANTIPATHIQUE AIMER, VI, 3. 
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Index ANTIQUAIRE = ú 


ANTIGUAIRE ANCIEN, 1 1. 
ANTIQUE ANCIEN, 1, 3. 

ANTIQUITÉ ANCIEN, I, 1, 3; IL 2. 
ANTIQUITÉ ANCIEN, I, 1, 3; II, 2. 
ANTISEPTIQUE CONTRE, II, 2. 
ANTISISMIQUE TERRE, I, 3. 

ANTITHÈSE CONTRE, I, 4; PHILOSOPHIE, I, 3. 
ANTIVOL CONTRE, II, 3. 

ANTONYME | CONTRE, 1. 7. 

ANUS CORPS, 1. 2. 

ANXIÉTÉ PEUR, IV, 4. 

ANXIEUSEMENT PEUR, IV, 4. 

ANXIEUX PEUR, IV, 4. 

AOUT AN, IL, 1. 

APAISER CALME, II, 3. 

APATHIQUE FAIBLE, II, 2. 

APATRIDE NATION, II, 3. 

APERCEVOIR REMARQUER, I. 2; VOIR, V, 3. 
APERCU VOIR, V, 3. 

APÉRITIF BOIRE, IL 4; MANGER, I, 2. 
APESANTEUR  LOURD, I, 3. 

APEURÉ PEUR, II, 1. 

APHONE VOIX, I, 2. 

APHORISME PENSER, I, 4. 

APITOYER PLEURER, Il, 5. 

APLANIR PLAT, I, 7. 

APLATIR PLAT, I, 4, 5. 

APLOMB SÛR, II, 2. 

APOCALYPSE MONDE, I, 1. 

APOLLON BEAU, I, 3. 

APOPLEXIE MALADE, I, 4. 

APOSTASIER RELIGION, I, 4. 

APOSTAT RELIGION, I, 4. 

APOSTOLAT ÉGLISE, I, 4. 

APOSTROPHER APPELER, II, 1. 

APÓTRE CHRÉTIEN, I, 3; ÉGLISE, I, - III, 2. 
APPARAITRE PARAITRE, I, 1. 

APPARAT SIMPLE, II, 2. 


APPAREIL SYSTÈME, I, 2, 3; TRAVAILLER, II, 2: 


VOIX I, 1. 

APPAREILLER PARTIR, II, 4. 

APPAREMMENT PARAÎTRE, II, 2. 
APPARENCE DANS, II, 2; PARAITRE, II, 2. 
APPARENT PARAITRE, I, 1; IL 2. 

APPARENTÉ FAMILLE, II, 3. 
APPARENTEMENT FAMILLE, III, I. 
APPARITION . CHRÉTIEN, I, 3; PARAITRE. I, 1. 
APPARTEMENT MAISON, II, 1. 
APPARTENANCE AVOIR, IV. 

APPARTENIR AVOIR, I, 2; V, 3: REVENIR, III, 3. 
APPÂT CHASSER, IV, 3: VI, 2. 


266 


APPÂTER CHASSER, IV, 3; VI, 2. 

APPAUVRIR RICHE, I, 1. 

APPAUVRISSEMENT  RICHE, I, 1. 

APPEAU CHASSER, II, 4. 

APPEL APPELER, II, 1; JUGER, I, 6. 

APPELANT CHASSER, II, 4. 

APPELÉ APPELER, III, 1. 

APPELLATION APPELER, 1, 4. 

APPENDICITE | MALADE, III, 3. 

APPESANTIR LOURD, II, 2. 

APPÉTISSANT MANGER, IV, 2. 

APPÉTIT MANGER, I, 2. 

APPLAUDIR BATTRE, IV, I; MAIN, IV, 4; SPEC- 
TACLE, I, 7. 

APPLICATION |. ATTENTION, I, 2: SCIENCE, II, 1; 
TRAVAILLER, I, 4. 

APPLIQUE LUMIÈRE, II, 3. 

APPLIQUÉ SCIENCE, II, 1; SOIN, I, 1. 

APPLIQUER ATTENTION, I, 2; DIRIGER, Il, 2; 
SÉRIEUX, I, 3; SOIN, I, I, 2; TRAVAILLER, I, 4. 

APPOINT POINT, III, 3. 

APPOINTEMENTS POINT, III, 1. 

APPOINTER POINT, III, 1. 

APPORT RAPPORTER, III, I. 

APPORTER PORTER, L 2. 

APPOSER POSER, [ 7. 

APPOSITION POSER, I, 7. 

APPRÉCIATION PRIX, IL, 3. 

APPRÉCIER PRIX, II, 3; III, 3. 

APPRÉHENDER PEUR, IV, 5. 

APPRÉHENSION PEUR, IV, 5. 

APPRENTISSAGE APPRENDRE, I, 3; II, 4. 

APPRÉT PEINDRE, II, 2; PRÉPARER, I, 1. 

APPRÉTER PRÉPARER, I, 1; II, 2. 

APPROBATION JUGER, II, 5. 

APPROCHANT PRES, IV, 1. 

APPROCHE PRÈS, II, 1; HI, 2. 

APPROCHÉ PRÈS, IV, 2. 

APPROCHER PRÈS, II, 1; III, 2: IV, 2. 

APPROFONDIR PROFOND, IV, 1. 

APPROPRIER CONVENIR, I, 2; CRIME, II, 4. 

APPROUVER  JUGER, II, 5. 

APPROVISIONNER RÉSERVER I, 3. 

APPROXIMATIF PRÈS, IV, 2. 

APPROXIMATION PRÈS, IV, 2. 

APPUI APPUYER, I. 1, 3. 

APPUIE-TÊTE APPUYER, [ 3. 

APPUYÉ APPUYER, II, 2. 

APRES | CONTINUER, I, 6: DEVANT, IL, I. 

APRÈS-MIDI MATIN, II, 3. 

APTE POUVOIR, IV, 3. 

APTITUDE POUVOIR, IV, 3. 


APURER PUR, II. 2. 

AQUARELLE PEINDRE. I, 2. 

AQUARIUM EAU, III, I. 

AQUATIQUE FAU, III, I. 

AQUEDUC CONDUIRE, II, 2. 

AQUEUX EAU, II, 2. 

AQUILIN NFZ, I, 2. 

ARABLE TERRE, IV, 2. 

ARACHIDE CUISINE, II, 5. 

ARAIGNÉE FILER, III, 2. 

ARBITRAGE DÉCIDER, Il, 3. 

ARBITRAIRE CONVENIR, IL 4: DROIT, I, I; II, 5. 

ARBITRE DÉCIDER, II, 3; GUERRE, L 1. 

ARBITRER DÉCIDER, II. 3. 

ARBORER MONTRER, III. 7. 

ARBORESCENT ARBRE, L 5: [][ 6. 

ARBORICULTEUR ARBRE, I. 3. 

ARBORICULTURE ARBRE, I, 3. 

ARBRISSEAU ARBRE, I. 1. 

ARBUSTE  ARBRE,I, 1. 

ARC ARME,I, 2; BUT, I, 1; ROND, I, 1. 

ARC-BOUTANT CONTRE, Ill, 1. 

ARCBOUTER BUT, III, 2. 

ARCEN-CIEL |. COULEUR, I, 1. 

ARCHAÏSANT ANCIEN, II, 2. 

ARCHAÍSME ANCIEN. II. 2: JEUNE, I. 5; MOT, II, 2. 

ARCHANGE DIEU, I, 3. 

ARCHE ANIMAL, II, I. 

ARCHÉOLOGIE ANCIEN, I, 3. 

ARCHÉOLOGUE ANCIEN, II, 2. 

ARCHER BUT, IL 1. 

ARCHET MUSIQUE. III, 2; SON. I, 3. 

ARCHÉTYPE CARACTÈRE, II. 4. 

ARCHEVÊQUE ÉGLISE, I. 4. 

ARCHIPEL TERRE, II, 3. 

ARCHITECTE ART, I, 2: CONSTRUIRE, I, 3: III, 2. 

ARCHITECTURAL . CONSTRUIRE, I, 3. 

ARCHITECTURE ART, I, 2; CONSTRUIRE. I, 3. 

ARCHIVE GARDER. IV, I; LIVRE, III, 2: RESTER, 
II, 1. 

ARCHIVISTE GARDER, IV, 1; LIVRE, III. 2. 

ARCTIQUE TERRE, I. 2. 

ARDEMMENT AIMER, IV. 3. 

ARDENT  FEU, III, I; VI. 2. 

ARDEUR FEU, III, 4; V], 2. 

ARDILLON ATTACHER, IL 2; POINTE, II, ል. 

ARDOISE COUVRIR. II, 1. 

ARDU . FACILE, II, 2; SCIENCE, IV, 1. 

ARE MESURER, I, 3; TROIS, II, 1. 

ARÈNE COURIR, I, 2. 

ARÉTE ` FACE, III, 2; OS, L 5. 


ARGENT SON,I,5. 

ARGENTÉ  OR,I, I. 
ARGENTERIE . OR, 1 1. 
ARGENTIN SON, 1 5. 

ARGOT MOT, Il, 2; PEUPLE, IV, 4. 


ARROGANT FIER, IV, 4. 


ARRONDIR ROND, L 2, 3. 
ARRONDISSEMENT ÉTAT, 1, 3 ROND, Ill, 3. 


ARROSAGE  EAU,IV, 3. 
ARGUMENTATIF CONTRE, I, 4. ARROSER BOIRE, III, 2, 5; COULER. II, 5; EAU, 
ARGUMENTATION RAISON, I, 3. 
ARGUMENTER RAISON, I, 3. 
ARIA AIR, IV, I. 

ARIDE SEC, I, 2. 

ARIDITÉ SEC, I. 2. 

ARIETTE CHANTER, III, 3. 
ARISTOCRATE | ROI, II, 3. 
ARISTOCRATIE ROI, II, 3. 
ARISTOCRATIQUE ROI, II, 3. 
ARITHMÉTIQUE | NOMBRE, L. 1. 
ARMAGNAC BOIRE, IL 5. 
ARMATURE CONSTRUIRE, I, 5. 
ARME ARME, II, 2: COULEUR, IV, 1. 


ARROSOIR EAU, IV, 3. 

ARTÈRE ROUTE, I, 5; SANG, I, I. 

ARTHRITE OS, II, 1. 

ARTHROSE MALADE, III, 3; OS, II, I. 

ARTICLE APPELER, I, 5; MOT, II, 3: OS, ቪ 3; 
PRESSER, II, 3; VENDRE, II, 3. 

ARTICULAIRE OS, II, 1. 

ARTICULATION OS, II, 1, 2; PARLER, I, 5. 

ARTICULATOIRE OS, II, 2. 

ARTICULÉ DOS, I, 1; OS, II, 2; SON, III, 1. 

ARTICULER LANGUE, I, 2; OS, II, 1; PARLER, I, 5. 

ART, II, 4; III, 2. 

ARTIFICIEL ART, II, 4; III, 2; TROMPER, II, 3. 

ARTIFICIEUX ART, III, 2. 

ARTILLERIE ARME, I, 4; II, 2. 

ARTILLEUR  ARME, I, 4. 

ARTISAN ART, II, 3. 

ART, II, 3, CARACTÈRE, III, 2. 

ARTISANAT ART, II, 3. 

ARTISTE . ART, I, 1. 

ARTISTIQUE ART, I, 1. 

AS JOUER, II, +; UN, II, 1. 

ASCENDANCE FAMILLE, II, 6. 

ASCENDANT FAMILLE, II, 6; MONTER, I, 4. 

ASCENDANTS MONTER, II, 2. 

ASCENSEUR MONTER, I, 3. 

ASCENSION CHRÉTIEN, I, 33 MONTAGNE, II, 2; 


ARMER  ARME, I, I. 

ARMISTICE GUERRE. Il, 2. 

ARMOIRE CONTENIR, II. 2. 

ARMOIRIE COULEUR, IV, I; REPRÉSENTER, ll, 3. 

ARMURE  ARME, I, 1. 

AROMATIQUE SENTIR, II, 2. 

AROMATISER SENTIR, II, 2. 

AROME SENTIR, II, 2. 

ARPÉGÉ | MUSIQUE, I, 6. 

ARPÈGE MUSIQUE, I, 6. 

ARPENTER MARCHER, I, 7; TERRE, I, 4. 

ARPENTEUR TERRE, 1 4. 

ARRACHEMENT 

ARRACHER RETIRER, III, 1; TIRER, II, 1. 

ARRANGEANT FACILE, III, 1; RANGER, IV, 1 
TRAITER, III, 2. 

ARRANGEMENT 

ARRANGEUR RANGER, Il, 3. 

ARRESTATION ARRÊTER, I, 3. 

ARRÊT ARRÊTER, 1. 3; II, 1, 2, 3; III, 1; JUGER, I, 5. 

ARRÊTÉ ARRÊTER, III, 1. 

ARRÊTER ARRÊTER, III, 1; CONTINUER, I, 7. 

ARRÉTS ARRÊTER, I, 3. 

ARRHES PAYER, L, 3. 

ARRIÉRÉ ` FAIBLE, II, 4; TÔT, II. 2. 

ARRIÈRE DEVANT, I, 2, 3. 

ARRIÈRE-TRAIN TRAIN, IV, 2. 

ARRIVAGE ARRIVER, I, 3. 

ARRIVÉE ARRIVER, 1. 1. 

ARRIVER, II, 2. 


ASCÈSE MORAL, III, 3. 

ASCÈTE MORAL, III, 3. 

ASCÉTIQUE MORAL, III, 3. 

ASILE SAUVER, I, 3. 

ASSOCIER, II, 2. 

ASPECT PARAITRE, I, 2; II, 3; VOIR, II, 3. 
ASPÉRITÉ BRILLER, II, 1; DOUX, I, 1; PLAT, I, 6. 
ASPHALTER ROUTE, I, 2. 

ASPHYXIE AIR, II, 4. 

ASPHYXIER AIR, II, 4. 

ASPIRANT AIR, III, -; DÉSIRER, II, 4. 
ASPIRATEUR AIR, II, 3; SALE, III, 4. 
ASPIRATION AIR, II, 3; III, 4; DÉSIRER, II, 4. 
ASPIRER AIR. II, 3; III, 4; DÉSIRER, II, 4; TEN- 


RANGER, IV, 1. 


ASPIRINE MALADE, II, 3. 
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ASSAINIR SEC, Il, 2. 

ASSAISONNEMENT CUISINE, II, 6. 

ASSAISONNER CUISINE, II, 6. 

ASSASSIN TUER, II, 2. 

ASSASSINAT TUER, II, 2. 

ASSAUT CHARGER, I, 3. 

ASSÉCHER SEC, I, 4; IL, 2. 

ASSEMBLAGE ENSEMBLE, II, 4. 

ASSEMBLÉE CHAMBRE, Il; ENSEMBLE, 1. 3; 
POLITIQUE, III, 1. 

ASSEMBLÉE CHAMBRE, Il; ENSEMBLE, I, 3; 
POLITIQUE, III, I. 

ASSEMBLER ENSEMBLE, I, 3; II, 4. 

ASSÉNER COUP, I, 1. 

ASSEOIR . DEBOUT,. 

ASSERVIR LIBRE, III, 2. 

ASSESSEUR  JUGER, I, 1. 

ASSIDU HABITUDE, Il, 2. 

ASSIDUITÉ HABITUDE, II, 2. 

ASSIDUMENT HABITUDE, II, 2. 

ASSIÉGÉ DEBOUT, VI, 3. 

ASSIÉGEANT DEBOUT, VI, 3. 

ASSIÉGER DEBOUT, VI, 3; GUERRE, II, 1. 

ASSIETTE CONTENIR, IV, 2; DEBOUT, VI, 2: 
MANGER, III, 3. 

ASSIGNATION JUGER, I, 2. 

ASSIGNER BUT, I, 3. 

ASSIMILATION COMPARER, III, 6; MANGER, II, 2. 

ASSIMILÉ ÉTRANGER, II, 2. 

ASSIMILER APPRENDRE, II, 1; COMPARER, III, 
6; MANGER, II, 2. 

ASSIS DEBOUT, VI, 2. 

ASSISE DEBOUT, VI, 2. 

ASSISES JUGER, 1 3. 

ASSISTANCE AIDER, II, 2; SPECTACLE, I. 7. 

ASSISTANT AIDER, Il, 2. 

ASSISTÉ AIDER, II, 2. 

ASSISTER AIDER, II, 2; SPECTACLE, I, 7. 

ASSOCIATIF | ASSOCIER, III, 2. 

ASSOCIATION ASSOCIER, I, 3; III, 1, 2. 

ASSOCIER  ASSOCIER, III, 1; ORDRE, I, 4. 

ASSOIFFÉ BOIRE, I, 1. 

ASSOIFFER BOIRE, 1. I. 

ASSOMMANT ENNUI, III, I; TUER, I, 3. 

ASSOMMER ARME, I, 2; ENNUI, III, 1: TUER, I, 3. 

ASSORTI ESPÈCE, III, 5; MARIER, II, 1. 

ASSORTIMENT ESPÈCE, III, 5; MÊLER, 1. 3. 

ASSORTIR ESPÈCE, III, 5; MÉLER, I, 3. 

ASSOUPIR DORMIR, III, 1. 

ASSOUPLIR DUR, I, 1. 

ASSOURDIR ENTENDRE, I, 4; SON, I, 6. 

ASSOURDISSANT ENTENDRE, I, 4. 
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ASSOUVIR CALME, II, 3; CONTENT, Il, 4. 

ASSUJETTIR SUJET, II, 3. 

ASSUJETTISSEMENT SUJET, II, 3. 

ASSUMER HASARD, 1. 5; LOURD, Ill, 1; VOU- 
LOIR, II, 2. 

ASSURANCE SUR, II, 1. 2, 7. 

ASSURÉ SÛR, IL. 7. 

ASSURÉMENT SÛR. 1. 3. 

ASSURER  SÜR, I, 3; II, 1, 4. 

ASSUREUR  SÜR,II, 7. 

ASTHÉNIQUE FAIBLE, II, 2; FORCE. I. 2. 

ASTHMATIQUE AIR, II, 2; AVOIR, IV. 5. 

ASTHME AIR, II, 2: MALADE, III, 3. 

ASTIQUER BRILLER. Il, 3. 

ASTRE CIEL, I, 4. 

ASTREINDRE LIBRE, I, 2. 

ASTROLOGIE CIEL, I, 5. 

ASTROLOGUE CIEL, I, 5. 

ASTRONAUTE  ESPACE, II, 2. 

ASTRONOME CIEL, I, 6; MONDE, I, 2. 

ASTRONOMIE CIEL, I, 6. 

ASTRONOMIQUE PRIX, I, 3. 

ASTUCE FIN, III, 4. 

ASTUCIEUX FIN, III, 4. 

ATAVISME NAITRE, II, 3. 

ATELIER DESSINER, I. 3; PEINDRE, III, 2; PLEIN, 
III, 2; TRAVAILLER, III, 4. 

ATERMOIEMENT DÉCIDER, I, 2; LENT, II, 2; 
TÔT, II, 5. 

ATERMOYER DÉCIDER, I, 2; TÔT, II, 5. 

ATHÉE DIEU, I, 6. 

ATHLÈTE JOUER, II, 6. 

ATHLÉTIQUE JOUER, II. 6. 

ATLAS LIVRE, IV, 1; TERRE, I, 4. 

ATMOSPHÈRE AIR. I. 1; TEMPS, I, 1. 

ATMOSPHÉRIQUE AIR, I, 1: TEMPS, I, 1. 

ATOLL TERRE, II, 3. 

ATOME CORPS, IV, 2. 

ATOMIQUE . CORPS, IV, 2. 

ATONAL MUSIQUE, I, 4. 

ATOUT JOUER, II, 4. 

ATROCE SOUFFRIR, I, 4. 

ATROCITÉ BON, II, 2; SOUFFRIR, IV, 3. 

ATTACHANT ATTACHER, IV, 2. 

ATTACHE ATTACHER, I, I. 2; II, 4. 

ATTACHÉ ATTACHER, IV, 5. 

ATTACHEMENT ATTACHER, IV. 2. 

ATTACHES ATTACHER. II, 6. 

ATTAQUE GUERRE, II, 1; MALADE, I, 4. 

ATTAQUER GUERRE, II, 1; JUGER, I, 3. 

ATTARDER ፐዕፒ 1 7. 

ATTEINTE ATTEINDRE, I, 2; II, 1; SAUVER. II, 2. 
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ATTELAGE CHEVAL. III, 2. 

ATTELER CHEVAL. III, 2; VI, 1. 

ATTENANT PRÈS, I, 4; TOUCHER, IV, 1. 

ATTENDRIR DUR. I, 1: III, 1. 

ATTENDRISSEMENT DUR. IIl, 1. 

ATTENDUS FOI, III, 3. 

ATTENTAT ATTEINDRE, ll, 
GUERRE, III, 2. 

ATTENTE ATTENDRE, I, 2. 

ATTENTER ATTEINDRE, II, 3; CRIME, 1, 1. 

ATTENTIF ATTENTION, I, 1. 

ATTENTIONNÉ ATTENTION, III, 1. 

ATTENTISME ATTENDRE, IV, 1. 

ATTENTISTE ATTENDRE, IV, 1. 

ATTENTIVEMENT ATTENTION, I. 1. 

ATTÉNUER FAIBLE, III, 3. 

ATTERRER TERRE, II, 4. 

ATTERRIR AIR, I, 2; POSER, I, 4; TERRE, II, 1. 

ATTESTATION VRAI, III. 2. 

ATTESTER VRAI, III, 2. 

ATTIRANCE TIRER, III, 3. 

ATTIRANT  TIRER, III, 3. 

ATTIRER TIRER, III, 3. 

ATTISER CALME, II, 2: FEU, III, I. 

ATTITRÉ TITRE, I, 5. 

ATTITUDE POSER. II, 2. 

ATTOUCHEMENT TOUCHER. I, 2. 

ATTRACTIF TIRER, III, 3. 

ATTRACTION CIEL, I, 6; LOURD, I, 3; TIRER, III, 3. 

ATTRAIT TIRER, III, 3. 

ATTRAPE SAISIR, III, 2. 

ATTRAYANT  TIRER, III, 3. 

ATTRIBUER CARACTÈRE, II, 3; DONNER, IL 6; 
PRIX, III, 1: QUALITÉ, I, 2; II, 2. 

ATTRIBUT CARACTÈRE, II, 3: ÊTRE, III, 1; QUA- 
LITÉ, I, 2. 

ATTRIBUTION QUALITÉ, II, 2; REVENIR, III, 3. 

ATIRISTER TRISTE, I, 3. 

ATTROUPEMENT ENSEMBLE, I, 3. 

ATTROUPER ENSEMBLE, I, 3. 

ATYPIQUE CARACTÈRE, IL 4. 

AUBADE MUSIQUE, III, 5. 

AUBAINE ÉVÈNEMENT, II, 2; TROUVER, lI, 1. 

AUBE JOUR, I. 2: MATIN, I, I. 

AUBERGE CHÂTEAU, IV, 1. 

AUBERGINE FRUIT, I, 1. 

AUBERGISTE CHÂTEAU, IV, I. 

AUCUN RIEN, I, 6. 

AUCUNEMENT RIEN, I. 4. 

AUDACE OSER, II, 3. 

AUDACIEUSEMENT OSER, II, 3. 

AUDACIEUX OSFR. II, 3. 


3. CRIME, I, 3; 


AU-DELÀ MOURIR, II, 3: PASSER, V; PRES. 1. 5. 

AUDIBLE ENTENDRE, L 3: SON, I, 5. 

AUDIENCE ÉCOUTER., I, 4, 5; JUGER, I, 4. 

AUDIMAT ÉCOUTER. I, 4. 

AUDIOGRAMME ENTENDRE, I, 3. 

AUDIOMÈTRE ENTENDRE. I, 3. 

AUDIOVISUEL ÉCOUTER. I, 3; REGARDER, I. 5. 

AUDIT ÉCOUTER, I, 6. 

AUDITEUR ÉCOUTER, L 3, 6; MUSIQUE, L 1. 

AUDITIF ENTENDRE, I, I, 4. 

AUDITION ÉCOUTER. I, 3, 5: ENTENDRE, I, 3: 
JUGER, I, 4; SON. I, 5. 

AUDITIONNER ÉCOUTER. ፲ 5. 

AUDITOIRE ÉCOUTER, I, 3; PARLER. III, 1. 

AUDITORIUM ÉCOUTER, 1 3. 

AUGE CONSTRUIRE. L 5. 

AUGMENTATION QUALITÉ, IIl, 4. 

AUGMENTER QUALITÉ, III, 4. 

AUGURE ANNONCER, I, 2, 3; SUPPOSER, I, 3. 

AUGURER SUPPOSER, I, 3. 

AUMÔNE OR, II, 6: RELIGION, II, 5; RICHE, I, 4. 

AUMÓNIER ÉGLISE, I, 4. 

AUPARAVANT DEVANT, Il, I. 

AURICULAIRE  DOIGT. L 4. 

AURORE MATIN. I. 1. 

AUSCULTER ÉCOUTER, ፤ 3. 

AUSSI |. ÉGAL. I, I; QUALITÉ, III, I. 

AUSSITÔT TÔT, 1 6. 

AUSTÈRE MORAL, III, 3. 

AUSTÉRITÉ NIORAL, III, 3. 

AUSTRAL SAISON. 1. 1. 

AUTANT  ÉGAL,I, 1; QUALITÉ, III, 1. 

AUTEL ÉGLISE, II, 1; RELIGION, II, 4; IV, I. 

AUTEUR CAUSE. III, 2: FAIRE, I, 8. 

AUTEUR-COMPOSITEUR CAUSE, III, 2. 

AUTHENTICITÉ. VRAI, II, I. 

AUTHENTIFIER VRAI, II, 1. 

AUTHENTIQUE VRAI, IL I. 

AUTISME FAIBLE, Il, 4. 

AUTO TRANSPORTER, II, 1. 

AUTOBIOGRAPHIE HISTOIRE, II, 4. 

AUTOBIOGRAPHIQUE HISTOIRE. II. 4. 

AUTOBUS TRANSPORTER. I. I. 

AUTOCAR . TRANSPORTER. I, I. 

AUTOCHTONE PAYS. I, 1. 

AUTOCRATE POUVOIR, II, 3. 

AUTOCRATIE POLITIQUE, III, 4; POUVOIR. II, 3. 

AUTODESTRUCTION CONSTRUIRE. II, 3. 

AUTODIDACTE APPRENDRE, II, 3. 

AUTOGRAPHE ÉCRIRE, Il, 2. 

AUTOMATIQUE ARME, I, 3. 


AUTOMÉDICATION MALADE, ከ. 3. 


AUTOMNAL . SAISON, I, 4. 
AUTOMNE SAISON, I, 4. 


AUTOMOBILE MOUVEMENT, IV, 2; TRANSPOR- 


TER, II. 1. 


AUTOMOBILISTE TRANSPORTER, II, 1. 
AUTONOME LIBRE, I, 3 NATION, I, 1. 
AUTONOMIE LIBRE, I, 3. NATION, I, 1. 


AUTOPSIE COUPER, I, 3. 


AUTORISATION PERMETTRE, I, 4. 
AUTORISÉ PERMETTRE, III, 1. 

AUTORISER  PERNIETTRE, I, 4. 
AUTORITAIRE DIRIGER, III, 3; MAITRE. I. 4. 
AUTORITARISME MAITRE, I, 4. 


AUTORITÉ POUVOIR, II, 1. 
AUTOROUTE ROUTE, 1.2. 


AUTOUR  TOURNER, I, 1, 5. 
AUTREFOIS FOIS, I, 6; PASSER, VI. 1. 


AUTREMENT MÊME, III, 6. 


AUTRUCHE OISEAU, I. 1; II, 4; IH, 3. 


AUTRUI MÊME, I, 2. 


AUXILIAIRE — AIDER, II, 1; TITRE, I, 3. 


AVAL COULER, II, 5. 
AVALER MANGER. II, 5. 


AVANCE DEVANT. I. +: II, 3; TÔT, II, 2. 
AVANCÉ DEVANT, II, 1; TÔT, II, 2. 


AVANCÉE DEVANT, III, 3. 


AVANCEMENT DEVANT, III, 1. 
AVANCER DEVANT, I, 4, 6; II, 3; TÔT, II, 1, 3. 


AVANT DEVANT, I, 2, 4. 


AVANTAGE BIEN, II, 4; QUALITÉ, I, 5. 


AVANTAGER BIEN, II, 4. 


AVANTAGEUX BIEN, II, 4; BON, IV, 2; GAGNER, 


II, 4. 
AVANT-BRAS  BRAS,I, 2. 


AVANT-COUREUR . ANNONCER, I, 3; COURIR, IV. 1. 
AVANT-TRAIN TRAIN, IV, 2. 


AVARE OR, II, 4; 111, 3. 


AVARICE CHRÉTIEN, I, 6; OR, II, 4. 
AVEC ENSEMBLE, I, 1; MANIÈRE, I, 2; MOYEN, 


11. 
AVENANT OUVRIR, IV, 3. 
AVENIR ALLER, III, 1. 
AVENT  AN,ITII, 2. 


AVENTURE ÉVÈNEMENT, III, 3. 
AVENTURER ` ÉVENEMENT, III, 3. 
AVENTUREUX ÉVÈNEMENT, 11, 3. 
AVENTURIER ÉVÈNEMENT, III, 3. 


AVENUE ROUTE, I, 5. 
AVERSE EAU, I, 2. 

AVERSION AIMER, VI, 3. 
AVERTI ÉPROUVER, Il, 2. 


AVERTIR ADMIRER, IV, 3; ANNONCER, I, 1; 
SAUVER, I, 6. 

AVERTISSEMENT ADMIRER, IV, 3; ANNONCER, 
I, 1; SAUVER, I, 6. 

AVEU  RECONNAITRE, IIl, 2; RÉPONDRE, I, 3. 

AVEUGLANT VOIR, I, 1. 

AVEUGLE VOIR, I, 1. 

AVEUGLER VOIR, IV, 1. 

AVEUGLETTE — VOIR, IV, 1. 

AVIATION AIR, I, 2. 

AVICOLE OISEAU, I, 3. 

AVICULTEUR OISEAU, I, 3. 

AVICULTURE OISEAU, I, 3. 

AVIDE DÉSIRER, I, 4. 

AVIDEMENT  DÉSIRER, 1, 4. 

AVIDITÉ DÉSIRER, I, 4. 

AVION AIR, I, 2. 

AVION-CARGO TRANSPORTER, 1, 2. 

AVIRON MER, III, 3. 

AVIS ANNONCER, Il, 1. 

AVISÉ OPINION, II, 1; PHILOSOPHIE, II, 2. 

AVISER ANNONCER, Il, 1. 

AVIVER CALME, II, 2. 

AVOCAT DÉFENDRE, II, 1; DROIT, I, 2; FRUIT, I, 
1; MAITRE, II, 6; PARLER, III, 3. 

AVOINE HERBE, Il, 1. 

AVOIR AVOIR, I, 3. 

AVOISINANT PRÈS, I, 3. 

AVOISINER PRÉS, I, 3. 

AVORTEMENT PÈRE, 1 1. 

AVORTER ANIMAL, II, 4; PÈRE, I, 1. 

AVOUABLE RÉPONDRE, I. 3. 

AVOUER RECONNAÎTRE, III, 2; RÉPONDRE, I, 3. 

AVRIL AN, IL 1. 

AXE DROIT, ; ROND, 1. 2; TERRE, I, 1: TOURNER, 
II, 1. 

AXIOME COMPTER, I, 2; PREMIER, III, 3. 

AZALÉE FLEUR, I, 4. 

AZOTE AIR, L 3. 

AZUR CIEL, I, 2: ROUGE, 1.2. 

AZURÉ CIEL, I, 2; ROUGE, I, 2. 


B 


BABA PAIN, II. 2. 
BABIL PARLER, I, 4. 

BABILLARD PARLER. I, 4. 
BABILLER ENFANT, I, 2; PARLER, I, 4. 
BABY-SITTER |. GARDER, III, 3. 

BAC ÉCOLE, I, 5; TRAVERSER, I, 2. 


BACCALAURÉAT ÉCOLE, I, 5. 


BÁCHE COUVRIR.I 1. 
BACHELIER ÉCOLE, I, 5. 
BÂCHER COUVRIR, II, 1. 
BACHOT ÉCOLE, |I, 5. 
BACILLE VIVRE, I, 1. 
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BÁCLER LENT, II, 3; TRAVAILLER, I, 4. 


BACTÉRIE  VIVRE, I, 1. 


BACTÉRIOLOGIE VIVRE, I, 6. 


BADAUD ROUTE, I, 6. 
BADIGEON PEINDRE, I, 2. 


BADIGEONNER PEINDRE, I, 2. 


BADIN SÉRIEUX, L 1. 

BADINAGE SÉRIEUX, II, 2. 
BADINER SÉRIEUX, I, 1. 
BAFOUILLER PARLER, I, 5. 
BÂFRER MANGER, II, 5. 
BAGAGE VOYAGER, 1. 1. 


BAGAGISTE CHÂTEAU, IV, 2. 


BAGARRE BATTRE, I, 2. 
BAGARRER BATTRE, I, 2. 


BAGNE PEINE, I, 3; TRAVAILLER, III, 4. 
BAGNOLE TRANSPORTER, II, 1. 


BAGOU  PARLER, I, 7. 
BAGUE  DOIGT, 1, 4; OR, I, 1 


BAGUETTE BATTRE, III, 3; BOIS, II, 3; PAIN. I. 1. 
BAIE FRUIT, II, 2; MER, I, 5; PORTE, III, 1. 


BAIGNADE EAU, III, 1. 


BAIGNER COULER, II, 5; EAU, III, 1; IV, 2. 
BAIGNOIRE EAU, IV, 1; SALE, III, 5. 


BAIL HABITER, II, 4. 


BÁILLEMENT DORMIR, II, 1. 


BAILLER OUVRIR, I, 2. 
BÂILLER DORMIR, II, 1. 


BÂILLON CRIER, II, 1; SON, III, 3; IV, 3. 


BÁILLONNÉ SON, V, 4. 


BÁILLONNER CRIER, II, 1; SON, III, 3; IV, 3. 


BAIN EAU, IV, 2; SALE, III. 5. 


BAISE-MAIN MAIN, IV, 5. 
BAISER BOUCHE, II, 6. 


BAISSER HAUT, I, 1; III, 1, 3; IV, 1. 


BAL DANSER, II, 2; FÊTE, I, 3. 


BALADE MARCHER, II, 2. 
BALADER MARCHER, II, 2. 


BALADEUR CHANTER, III, 2; MARCHER, II, 2. 
BALAFRE CHAIR, I, 7; COUPER, I, 4. 


BALAI SALE, III, 4; IV, 3. 


BALANCE DONNER, III, 1; LOURD, I, 2. 


BALANCER  DÉCIDER, I, 


2. 


dd 


DONNER, 11 l; 


LOURD, I, 2; MOUVEMENT, II, 5. 
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Index BALANCIER 


BALANCIER HEURE, Il, 5; MOUVEMENT, Il, 5; 
PENDRE, I, 5. 

BALANÇOIRE MOUVEMENT, II, 5. 

BALAYER SALE, III, 4. 

BALAYURES SALE, III, 4. 

BALBUTIEMENT PARLER, I, 5. 

BALBUTIER PARLER, 1, 5. 

BALCON CONSTRUIRE, I, 4; PORTE, III, 1; SPEC- 
TACLE, III, 2. 

BALEINE MER, 1, 1. 

BALISE MARQUER, II, 3; MER, III, 6. 

BALISER MARQUER, Il, 3. 

BALIVERNE HISTOIRE, VI, 1. 

BALLADE . POETE, Il, 3. 

BALLANT BRAS, III, 2; TOMBER, I, 4. 

BALLE ARMEE, I, 3; HERBE, IL 2; JOUER, II, 2; 
ROND, II, 4. 

BALLERINE DANSER, III, 1. 

BALLET DANSER, Ill, 2. 

BALLON AIR, 1, 1; JOUER, II, 2; MONTAGNE, I, 3; 
ROND, Il, 5. 

BALLONNÉ . GROS, II, 2. 

BALNÉAIRE MER, I, 6. 

BALOURD LOURD, II, 2. 

BALOURDISE LOURD, II, 2. 

BALUSTRADE GARDER, I, 1. 

BAMBOU PLANTE, Il, 3. 

BAN MARIER, ፤ 3. 

BANAL | COMMUN, Il, 1. 

BANALITÉ COMMUN, Il, 1. 

BANANE FRUIT, Il, 3, 4. 

BANANIER FRUIT, II, 4. 

BANC DEBOUT, Il, 2; MER, IL 1. 

BANCAIRE OR, Il, 3. 

BANDE CHAIR, I, 7; CRIME, Il, 5; ENSEMBLE, I. 
5; TENDRE, I, 1. 

BANDE DESSINÉE HISTOIRE, IV, 1. 

BANDER CHAIR, I, 7. 

BANDIT CRIME, II, 5; ENSEMBLE, I, 5. 

BANDITISME CRIME, II, 5. 

BANDOULIÈRE DOS, II, 1. 

BANLIEUE VILLE, I, 3. 

BANLIEUSARD VILLE, I, 3. 

BANNIÈRE COULEUR, IV, 2. 

BANNIR ÉTRANGER, II, 3; PRÉS, II, 3. 

BANQUE OR, IL, 3, 5. 

BANQUET FÊTE, I, 5; MANGER, III, 1. 

BANQUETTER MANGER, III, 1. 

BANQUIER OR, II, 3. 

BANQUISE CHAUD, I, 2. 

BAOBAB ARBRE, III, 6. 

BAPTÊME CHRÉTIEN, I, 5. 
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BAPTISER CHRÉTIEN, I, 5; 1 2. 
BAPTISTÈRE ÉGLISE, II, 1. 

BAR COMPTER, II, 8. 

BARAQUE MAISON, Il, 4. 
BARAQUEMENT MAISON, II, +. 
BARATTE BATTRE, III, 1; CUISINE, ll, 2. 
BARBANT  CHEVEU, III, 4; ENNUI, II, 1. 
BARBARE CIVILISATION, II, 2; III, 3. 
BARBARIE CIVILISATION, III, 3. 
BARBARISME  CIVILISATION, II, 2; FAUTE, II, 2. 
BARBE  CHEVEU, L 2; POINTE, III, 5. 


BARBELÉ CASSER, II, 3; FER, II. 1; OUVRIR, IV, 2; 


POINTE, 11, 5. 
BARBER CHEVEU, III, 4; ENNUI, III, 1. 
BARBIER COUPER, Il, 1. 

BARBOTEUSE VÊTEMENT, I, 4. 
BARBOUILLER PEINDRE, III, 1. 
BARBOUILLEUR PEINDRE, III, 1. 
BARBU CHEVEU, 1 2. 

BARDA DOS, II, 1. 

BARÈME REMARQUER, II, 3. 
BARIOLÉ COULEUR, II, 2: MÉLER, III, 1. 
BAROMÈTRE MESURER, I, 6; PRESSER, 111, 1. 
BARON 801. II, 3. 

BARONNE ROI, II, 3. 

BAROQUE ART, I, 4; SIMPLE, II, 2. 
BARQUE MER, III, 3. 

BARQUETTE CUISINE, I, 2. 

BARRAGE CONTRE, II, 2; RETENIR, I, 2. 
BARRE DROIT, Ill, 3; VILLE, I. 3. 
BARREAU DEGRÉ, I, 1; PORTE, III, 1. 


BARRER CONTRE, Il, 3; EMPÊCHER, I, 1; RETE- 


NIR, I, 4; TIRER, V, 1. 
BARRETTE RETENIR, I, 1. 
BARRICADE CONTRE, Il, 3. 
BARRICADER . OUVRIR, I, 5. 
BARRIÈRE CONTRE, II, 3; MUR, II, +. 
BARRIR ANIMAL, I, 4. 

BARYTON CHANTER, Il, 2. 

BAS JAMBE, I, 3; VÉTEMENT, I, 3. 
BASANE NOIR, II, 4. 

BASANÉ NOIR, II. 4; PEAU, I, 2. 
BAS-CÓTÉ ROUTE, I, 2. 

BASCULE LOURD, I, 2. 

BASE FOND, Il, 1; IV, 3; HAUT, I, 3; ORDRE, I, 5. 
BASER HAUT, I, 3. 

BAS-FOND HAUT, IV, 3. 

BASILIC HERBE, I, 4. 

BASILIQUE ÉGLISE, II, 2. 
BAS-QUARTIER HAUT, IV, 3. 
BASSE CHANTER, II, 2; HAUT, 1, 8. 


BASSE-COUR OISEAU), 1, 3. 
BASSEMENT HAUT, IV, 4. 
BASSESSE HAUT, IV, 4. 
BASSET HAUT, III, 1. 


BASSIN CORPS, II, 2; EAU, IV, 5; MER, III, 6; PRO- 


FOND, I, 4. 
BASSON HAUT, I, 8; MUSIQUE: III, 2. 
BASTINGAGE MER, III, 4. 
BASTONNADE BOIS, Il, 3. 

BÁT CHARGER, L, 1; DOS, II, 1. 

BATAILLE BATTRE, I, 2. 

BÂTARD ENFANT, II, 5; ESPÈCE, I, 2. 
BATEAU EAU., II, 6; MER, III, 1, 3. 
BATELIER HABITER, Il, 7. 

BÂTI CONSTRUIRE, I. 5. 6. 

BÂTIMENT CONSTRUIRE, I. 1, 3; MER, III, 3. 
BÁTIR CONSTRUIRE, I, 1. 

BÂTISSE CONSTRUIRE, I, 1. 
BÂTISSEUR CONSTRUIRE, III, 3. 

BÂTON BATTRE, 1], 2; BOIS, II, 3. 
BATTAGE BATTRE, III, 3. 

BATTANT BATTRE, II, 1; IV, 2; PORTE, I, 4. 
BATTEMENT BATTRE, IV, 2; DANSER, I, 2. 
BATTERIE BATTRE, IIl, 3; LUMIÈRE, V, 2. 
BATTEUR BATTRE, Ill, 1, 3. 

BATTEUSE BATTRE, III. 1. 

BATTOIR BATTRE, III, 1. 

BATTRE CŒUR, I, 1; HERBE, II, 2. 
BATTUE BATTRE, III, 2. 

BAUME SENTIR, I, 4. 

BAVARD  PARLER, I, 7. 

BAVARDAGE PARLER, II, 2. 
BAVARDER  PARLER, II, 2. 

BAVE FAU, V, 2. 

BAVER EAU, V, 2. 

BAVOIR EAU, V, 2; VÊTEMENT, I, 4. 
BAZAR VENDRE, II, 4. 

BÉANT OUVRIR, 1. 1. 

BÉARNAIS CUISINE, III, 8. 

BÉAT HEUREUX, I, 4; PLAISIR, IL, 6. 
BÉATIFIER PLAISIR, II, 6. 

BÉATITUDE HEUREUX, I, 4; PLAISIR, II, 6. 
BEAU ` BEAU, I, 2: PÈRE, I, 4. 
BEAUCOUP FORT, IV, 1; QUALITÉ, IV, 2. 
BEAU-FILS FILS, 1 5. 

BEAU-FRÈRE FRÈRE, I. 3. 

BEAU-PÈRE PÈRE, L 4. 

BEAUTÉ — BEAU, I. 2. 

BÉBÉ ENFANT, I, 1, 2; NAITRE, I, 2. 
BÉBÉTE BÊTE, II 3. 

BEC OISEAU, II, 6. 


BÉCARRE MUSIQUE, I. 3. 
BÉCHAMEL ` CUISINE, III, 8. 
BÉCHE JARDIN, I, 2. 

BÉCHER ` JARDIN, I, 2. 

BÉCHEUR JARDIN, I, 2. 

BÉCOT OISEAU, II, 6. 

BÉCOTER OISEAU, II, 6. 
BECQUÉE - OISEAU, II, 6. 
BECQUETTER OISEAU, II, 6. 
BEDAINE CORPS, II, 4. 

BEDON CORPS, II, 4. 

BÉE | OUVRIR, I, 3. 

BÉGAIEMENT PARLER, I, 5. 
BÉGAYER ` PARLER, I, 5. 
BÉGONIA ` FLEUR, I, 4. 

BÈGUE PARLER, I, 5. 

BEIGE COULEUR, ፲ 2. 
BEIGNET CUISINE, III, 5; REVENIR, II, 7. 
BÉLER ANIMAL, I, 4; CRIER, I, 1. 
BÉLIER ANIMAL, II, 2. 
BELLE-FILLE FILS, I, 5. 
BELLE-MÈRE PÈRE, I, 4. 
BELLE-SCEUR FRÈRE, I, 3. 
BELLICISTE GUERRE, I, 2. 
BELLIGÉRANT GUERRE, Il, 1. 
BELLIQUEUX ` GUERRE, I, 2. 
BELOTE JOUER, II, 4. 

BÉMOL MUSIQUE, I, 3; IV, 3. 
BÉNÉDICTIN RELIGION, III, 3. 
BÉNÉFICE GAGNER, II, I. 
BÉNÉFICIAIRE DONNER, I, 3. 
BÉNÉFICIER BIEN, II, 4. 
BÉNÉFIQUE BIEN, II, 4; BON, IV, 2. 
BENET BÊTE, III, 3. 
BÉNÉVOLAT VOULOIR, I, 4. 
BÉNÉVOLE- TRAVAILLER, III, 3; VOULOIR, I, 4. 
BÉNÉVOLEMENT  VOULOIR, I, 4. 
BÉNIN MALADE, I, 4; SÉRIEUX, II, 1. 
BENJAMIN PREMIER, II, 2. 
BÉQUILLE APPUYER, I, 3; CASSER, I, 3. 
BERCAIL MAISON, I, 2. 


BERCEAU ARBRE, III, 3; DORMIR, ሺ 3; ENFANT, I, 2. 


BERCER DORMIR, II, 3. 
BERCEUSE DORMIR, II, 3. 

BÉRET TÊTE, III, 4, 7. 

BERGER ANIMAL, II, I; GARDER, III, 2. 
BERGÈRE GARDER, III, 2. 

BERLINE ` TRANSPORTER, II, I. 
BERMUDA LONG, II, 6. 

BERNER TROMPER, I, 1. 

BESOGNE TRAVAILLER, Í, 2. 


BESOGNEUX TRAVAILLER, I, 2. 
BESTIAL BÊTE, II, 3. 
BESTIALITÉ BÊTE, II, 3. 
BESTIAUX BÊTE, I, 1. 
BESTIOLE BÊTE, I, 2. 
BÊTA. BÊTE, III, 3. 
BÉTAIL BÊTE, I, 1. 
BÉTAILLERE BÊTE, I, 1. 
BÊTEMENT BÊTE, III, 1,5. 
BÊTIFIER BÊTE, ፲ 3. 
BÊTISE BÊTE, III, I, 4. 
BÊTISIER BÊTE, III, 4. 


BÉTON - ART, I, 3; CONSTRUIRE, I, 5; MÊLER, IL 3. 


BÉTONNER CONSTRUIRE, III, 4. 
BÉTONNEUSE CONSTRUIRE, I, 5. 
BÉTONNIERE CONSTRUIRE, I, 5; MÊLER, II, 3. 
BETTERAVE CUISINE, II, 6; PLANTE, I, 5. 
BEUGLER CRIER, I, I. 

BEURRE CUISINE, II, 2; IV, 5. 

BEURRER CUISINE, II, 2. 

BÉVUE TROMPER, IV, 2. 

BIAIS SENS, I, 4. 

BIAISER SENS, I, 4. 

BIBERON . ENFANT, I, 2; POITRINE, Il, 2. 
BIBLE DIEU, I, 4. 

BIBLIOGRAPHIE LIVRE, III, 5. 
BIBLIOPHILE LIVRE, III, 4. 
BIBLIOTHÉCAIRE LIVRE, III, 2. 
BIBLIOTHÈQUE ` LIVRE, III, 2, 4; MAISON, I, 1. 
BICEPS BRAS, I, 4. 

BICHE PIED, IV, 1. 

BICOLORE DEUX, III, 2. 

BICOQUE MAISON, II, 4. 

BICYCLETTE DEUX, III, 2; ROULER, I, 3. 
BIDONVILLE VILLE, I, 2. 

BIEF COULER, II, 6. 

BIEN ENTRE, III, 1. 

BIEN-ÊTRE ÊTRE, lll, 6; HEUREUX, I, 1. 
BIENFAISANCE BON, II, I; FAIRE, I, 2. 
BIENFAISANT BON, II, 1; FAIRE, I, 2. 
BIENFAIT FAIRE, I, 2. 

BIENFAITEUR FAIRE, I, 2. 
BIENHEUREUX HEUREUX, I, 4. 
BIENSÉANCE CONVENIR, II, 1. 
BIENTÔT  TÓT, I, 3. 

BIENVENU ` ALLER, I, 1. 

BIENVENUE ALLER, I, 1. 

BIÈRE BOIRE, II, 3; MOURIR, III, I. 
BIFFER TIRER, V, 1. 

BIFTECK CUISINE, III, 5; PAIN, III, I. 
BIFURCATION ROUTE, 1 2. 
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BIFURQUER ROUIE, I, 2; TOURNER, III, 1. 

BIG BANG CAUSE, Ill, 3. 

BIGAME DEUX, III, 2. 

BIGARRÉ  MÊLER, III, 1. 

BIGUINE DANSER, II, 3. 

BIJOU BEAU, III, 4; OR, I, 1; HI, 3. 

BIJOUTERIE OR, I, 1. 

BIJOUTIER OR, I, 1. 

BILATÉRAL — CÓTÉ, I, 3; III, 1. 

BILE CORPS, II, 4. 

BILINGUE DEUX, III, 2; LANGUE, II, 3. 

BILLE ROND, II, 4; ROULFR, I, 3. 

BILLET ENTRER, II, 5; OR, Il, 3, 5; TRAIN, I, 3; 
VOYAGER, I, 1. 

BILLOT 8015, II, 2. 

BIMESTRIEL AN, V, 2. 

BINAIRE DANSER, I, 3. 

BIO  VIVRE, I, 6. 

BIODÉGRADABLE JETER, III, 1; SALE, II, 1. 

BIOÉTHIQUE MORAL, III, 3; VIVRE, I, 6. 

BIOGRAPHE HISTOIRE, II, 4; VIVRE, II, 2. 

BIOGRAPHIE HISTOIRE, II, 4; VIVRE, II, 2. 

BIOLOGIE VIVRE, I, 6. 

BIOLOGIQUE VIVRE, I, 6. 

BIOLOGISTE VIVRE, I, 6. 

BIOSPHERE  VIVRE, 1. 6. 

BIOTOPE MILIEU, Il, 1. 

BIPÉDE ANIMAL, I, 2; DEUX, III, 2; PIED, I, 1. 

BIS DEUX, II, 5; NOIR, III, 1. 

BISCUIT PAIN, II, 2. 

BISOU BRAS, IV, 2. 

BISSEXTILE AN, I, 1. 

BISTOURI COUPER, I, 4. 

BIVOUAQUER MONTAGNE, ፤ 2. 

BIZARRE COMMUN, II, 4; ÉTONNER, II, 4. 

BIZARREMENT ETONNER, II, 4. 

BIZARRERIE COMMUN, Il, 4; ÉTONNER, II, 4. 

BIZUTAGE | NOUVEAU, III. 2. 

BIZUTH | NOUVEAU, III, 2. 

BLAFARD CLAIR, ቪ 2. 

BLAGUE HISTOIRE, VI, I; RIRE, III, 3; TROMPER, 
II, I. 

BLAGUER RIRE, IIl, 3. 

BLAGUEUR RIRE, III, 3. 

BLÂMABLE ADMIRER, IV, 1. 

BLÂME ADMIRER, IV. 1. 

BLANC BOIRE, ቪ 4: NOIR, III, 2; OISEAU, II, 2; 
ROUGE, II, 4. 

BLANCHÁTRE COULEUR, II, 2. 

BLANCHE MUSIQUE, I, 3. 

BLANCHEUR NOIR, II, 1. 

BLANCHIMENT NOIR, IV, 1. 


BLANCHIR 


BLANCHIR COULEUR, II, 2; NOIR, II, 1; IV, 1. 

BLANCHISSERIE NOIR, II, 2. 

BLANCHISSEUR NOIR, II, 2. 

BLANCHISSEUSE NOIR, II. 2. 

BLASON COULEUR, IV, 1. 

BLASPHÈME DIEU, II, 2. 

BLASPHÉMER DIEU, II, 2. 

BLÉ HERBE, Il, I. 

BLÉME CLAIR, II, 2; NOIR, II, 4. 

BLESSANT BON, II, 2. 

BLESSÉ CHAIR, I. 6. 

BLESSER CHAIR, I, 6; III, 2. 

BLESSURE ATTEINDRE, II, I; CHAIR, I, 6; IIl, 2. 

BLET FRUIT, 1, 2. 

BLEU CUISINE, III, 2; NOUVEAU, IIl, 2; PEAU, I, 
4; SANG, I, 4; VÊTEMENT, ጊ 5. 

BLEUATRE COULEUR, I, 2. 

BLEUET ROUGE, I, 2. 

BLEUIR COULEUR, II, 2; ROUGE, I, 2. 

BLIAUT | VÉTEMENT, I, 9. 

BLINDAGE . ARME, I, 1. 

BLINDÉ ARME, II, 2: CONTRE, Il, 3. 

BLINDER . ARME,I, 1; CONSTRUIRE, I, 4; PORTE, I, 4. 

BLOC ENSEMBLE, I, 4; PIERRE, II, 1; SERRER, Il, 1. 

BLOCAGE ARRÊTER, I, 1; EMPÊCHER, IL 4; 
PIERRE, II, 1. 

BLOC-NOTE REMARQUER, II, 2. 

BLOCUS GUERRE, II, 1. 

BLOND CHEVEU, II, 1; ROUGE, I, 4; II, 4. 

BLONDEUR . CHEVEU, Il, 1. 

BLONDIR ROUGE, 1. 4. 

BLOQUER ARRÊTER, I, 1: PIERRE, II, 1. 

BLOTTIR COUVRIR, L 7. 

BLOUSE VÊTEMENT, I, 4. 

BLOUSON VÊTEMENT, I, 4. 

BLUFF TROMPER, Il, 5. 

BLUFFER TROMPER, II, 5. 

BLUTER HERBE, II. 3. 

BOA ROND), II, 7. 

BOBARD SON, V, 2; TROMPER, II, 1. 

BOBINE FILER, I, 3; ROULER, III, 2. 

BOBINER ROULER, III, 2. 

BOCAL GARDER, IV, 2. 

BŒUF ANIMAL, II, 2. 

BOGUE FRUIT, II, 5; POINTE, III, 5. 

BOHÈME RANGER, I, 4. 

BOHÉMIEN VOYAGER, II, 2. 

BOIS ARBRE, II, 1; MUSIQUE, III, 2. 

BOISÉ ARBRE, II, I. 

BOISERIE BOIS, III, 3. 

BOISSON BOIRE, II, 1. 


Dos 


BOITE CONTENIR, III, 2. 
BOITER DANSER, II, 2; JAMBE, I. 2; MARCHER, I, 5. 
BOITEUX JAMBE, I, 2; MARCHER, I, 5. 
BOITIER HEURE, II, 4. 

BOL BOIRE, II. 6: MESURER, 1. 8. 

BOLÉE BOIRE, II, 6; MESURER, I, 8. 

BOLÉRO DANSER, I, 1. 

BOMBARDIER . ARME, I, 4. 

BOMBE ARME, I, 4; ÉCLATER, I, 1. 

BOMBER GROS, I, 1. 

BON BON, III, 5; HOMME, III, 7; VOULOIR, II, 1. 
BONASSE BON, Il, 1. 

BONBON BON, III, I; CUISINE, III, 7. 

BOND MOUVEMENT, IV, 3. 

BONDÉ  PLEIN, I, 3. 

BONDIR MOUVEMENT, IV, 3. 

BONHEUR XHEUREUX, I, 1; IV, 1. 
BONHOMME HOMME, III, 7. 
BONIFICATION BON, IV, 3. 

BONIFIER BON, III, 3. 

BONIMENT TROMPER, Il, 1. 

BONJOUR BON, IV, 4. 

BONNE BON, II, 4; SERVIR, I, 1. 

BONNET POITRINE, I, 2; TÊTE, III, 4. 
BONSOIR BON, IV, 4. 

BONTÉ BON, Il, 1. 

BONUS BON, IV, 3. 

BONZE RELIGION, II, 2. 

BOOMERANG BOIS, II, 4. 

BOQUETEAU ARBRE. II, 1. 

BORDEAUX ROUGE, I, 1. 

BORDEL OUVRIR, I, 2; VENDRE, III, 3. 
BORDER  BORD,I, 3. 

BORDURE BORD, I, 3. 

BORÉAL SAISON, I, 1; TERRE, I. 2. 

BORGNE ŒIL, 1. 1. 

BORNE COMMENCER, IV, 2; MARQUER, II, 1. 
BORNÉ LONG, V, 3. 

BORNER MARQUER, II, I. 

BOSQUET ARBRE, II, 4. 

BOSSE CHAIR, I, 6: DOUX, I, I; ROND, II, 2. 
BOSSELÉ ROND, II, 2. 

BOSSER TRAVAILLER, I, 2. 

BOSSEUR TRAVAILLER, I, 2. 

BOSSU AVOIR, IV, 5; ROND, II, 2. 

BOTANIQUE PLANTE, I, 1. 

BOTANISTE PLANTE, I, I. 

BOTTE ATTACHER, I, 4: HERBE, I, 6; PIED, IIl. 1. 
BOTTELLER ATTACHER, [ 4. 

BOTTIER PEAU, II, 2. 


BOUC RELIGION, II, 4. 

BOUCHE BOUCHE, II, I. 

BOUCHÉE BOUCHE, II, I. 

BOUCHER CHAIR, II. 1; OUVRIR, H, 1; IV, 2. 

BOUCHERIE CHAIR, II, 1. 

BOUCHE-TROU POINTE, IV. 3. 

BOUCHON CHASSER, IV, 1; EMPÊCHER, IIl. 2; 
OUVRIR, II, 1; ROUTE, I, 3; TRANSPORTER, II, 3. 

BOUCLE ATTACHER, IL 2; CHEVEU, II, 2; OR. I, 
l; POINTE, II, 6; I, 1; ROND, I, 5. 

BOUCLÉ . ROND, I. 5. 

BOUCLER ATTACHER, II, 2: OUVRIR, I, 2; ROND, 
, 5; IIT, 6. 

BOUCLIER ARME, I, 1; CONTRE. II, 3. 

BOUDDHISME RELIGION, I. 1. 

BOUDER CARACTÈRE, IV, 2; COLERE, III, I. 

BOUDERIE COLÈRE, III, I. 

BOUDEUR COLERE, III, 1. 

BOUDIN ROND, II, 7. 

BOUDINÉ . ROND, II, 7. 

BOUE SALE, I, 2, 4; IV, 4: TERRE, IV, 1. 

BOUÉE EAU, II, 6. 

BOUEUX SALE. I, 2; TERRE, IV, 1. 

BOUFFÉE VENT, 5. 

BOUFFER MANGER, II, 5. 

BOUFFETTE ATTACHER., II, 3. 

BOUFFI GROS, II, 2: PLEIN, IL 1. 

BOUFFIR PLEIN, Il. 1. 

BOUFFON FOU, I, 4: RIRE, II, 3; III, 1. 

BOUFFONNERIE FOU, II, +; RIRE, III, I. 

BOUGEOTTE MOUVEMENT, III, 2. 

BOUGER MOUVEMENT, III, 2. 

BOUGIE LUMIÈRE. Il, 2. 

BOUGON CRIER, III. 3. 

BOUILLABAISSE |. CHAUD. I. 4. 

BOUILLANT CHAUD, I. 4; FEU. VI, 3. 

BOUILLIE CHAUD, I, 4; PRESSER. I, 4. 

BOUILLIR CALME, II, 4: CHAUD, I, 4; FEU, VI, 3. 

BOUILLON BOIRE, II, 2; CHAUD. I, 4; CUISINE, III, +. 

BOUILLONNER FEU, VI, 3. 

BOULANGER PAIN, I, I. 

BOULANGERIE PAIN, I, 1. 

BOULE PÈRE, I, 4; ROND, IL 4. 

BOULEAU ARBRE, III, 2. 

BOULEDOGUE CHIEN. I. 2. 

BOULET ARME, I, +, ATTACHER, II, 5; ROND, II, 
+ TRAINER, I, 1. 

BOULETTE ROND, II, 4. 

BOULEVARD . ROUTE, I, 5. 

BOULEVERSANT SENTIMENT, II, 4. 

BOULEVERSER CHANGER, III, 4; SENTIMENT, IL 4. 

BOULIMIE | MANGER, I 3. 


BOULIMIQUE MANGER, I, 3. 
BOULON SERRER. 1. 1: TOURNER, II. 2. 
BOULOT TRAVAILLER, I, 2. 


BOUQUET ARBRE, II, 1; ATTACHER, I, 4; BOIRE, 


II, 4; FLEUR, I, 3; ROSE, II, 2. 

BOUQUIN LIVRE, III, 5. 

BOUQUINER LIVRE, III, 5. 
BOUQUINISTE LIVRE, III, 1. 

BOURDON CLAIR, IV; VOLER, I, 1. 
BOURDONNEMENT SON, II, 4; VOLER, I, 1. 
BOURDONNER SON, II, 4 VOLER, I, 1. 
BOURG VILLE, I, 4. 

BOURGADE VILLE, I, 4. 

BOURGEOIS ROI, II, 3. 

BOURGEON ARBRE, I, 2; FEUILLE, I, 3. 
BOURGEONNER FEUILLE, I, 3. 
BOURGUIGNON CUISINE, III, 6. 
BOURLINGUER MER, III. 1. 

BOURRE DEBOUT, III, 1. 

BOURREAU  SOUFFRIR, IV, 4; TUER, II, 3. 
BOURRÉE DANSER. II, 3. 

BOURRELET ROND, II, 7. 

BOURRER DEBOUT, III. 1: PLEIN, I, 4. 
BOURRU  ASSOCIER, II, 2. 

BOURSE OR, 1. 3. 4. 

BOURSICOTEUR VENDRE, III, 1. 
BOURSIER OR. I, 4. 

BOURSOUFLÉ GROS, Il, 2. 
BOUSCULADE MOUVEMENT, III, 3. 
BOUSCULER | MOUVEMENT, III, 3. 
BOUSSOLE DIRIGER, I, 1: MER, III, 5. 
BOUTE-EN-TRAIN RIRE, III, 2; TRAIN, III, 3. 
BOUTEILLE BOIRE, II, 2; CONTENIR, IV, 1. 
BOUTIQUE VENDRE, Il, 3. 


BOUTON ARBRE, I, 2; FLEUR, I, 1; PEAU, I, 2; 


PORTE, I, 5; PRESSER, I, 6; VÊTEMENT, II, 3. 
BOUTONNER VÊTEMENT, II, 3. 
BOUTONNIÈRE VÊTEMENT. II, 3. 

BOVIN ANIMAL, I, 2, 5; II, 2. 
BOXE COUP. II, I; MAIN, III, 8. 
BOXER MAIN. III, 8. 

BOXEUR COUP, II, 1; MAIN, III, 8. 
BOYAU MANGER, Il, 3. 
BRACELET BRAS, I, 6; HEURE, II, 4; OR, I, 1. 
BRACONNAGE CHASSER, I, 4. 
BRACONNER  CHASSER, I, 4. 
BRACONNIER CHASSER, I, 4. 
BRADER VENDRE, Il, 5. 
BRAHMANE RELIGION, II, 2. 
BRAILLARD CRIER, III, 1. 
BRAILLE DOIGT, III, 5. 


BRAILLER CRIER, II, 2; TOUCHER, [ 1. 
BRAIRE ANIMAL, I, 4; CRIER, I, 1. 
BRAISE FEU, IV, 1. 

BRAISÉ CUISINE, III, 6. 

BRAMER ANIMAL, I, +. 

BRANCHE ARBRE, I, 1, 5; FAMILLE, II, 7; Ill, 1. 
BRANCHÉ LUMIÈRE, VI, 6. 
BRANCHER LUMIÈRE, V, 2. 
BRANDON  FEU, V,8. 

BRANLANT SOLIDE, II, 2. 
BRANLEBAS MOUVEMENT, II, 2. 
BRANLER | MOUVEMENT, II, 5; SOLIDE, II, 2. 
BRAQUER  DIRIGER, I, 2. 

BRAS COULER, II, 1; TENIR, I, 2. 
BRASIER FEU), III, 1. 

BRASSAGE  MÊLER, I, 4. 
BRASSARD BRAS, 1. 6. 

BRASSE BRAS, I, 5; III, 1. 

BRASSÉE BRAS, II, 1; MESURER, I, 8. 
BRASSER BRAS. III, 1; MÊLER, II, 2. 
BRASSERIE BOIRE, 1, 3. 
BRASSEUR BOIRE, II, 3. 
BRASSIERE VÊTEMENT, I, 4. 
BRAVACHE OSER. II, 6. 

BRAVADE  OSER, II, 6. 

BRAVE OSER,IL 1. 

BRAVER DANGER, I, 5; OSER, Il, 1. 
BRAVO! ADMIRER, II, 3; CRIER, III, 2. 
BRAVOURE  OSER, 11, 1. 

BREBIS ANIMAL, II, 2. 

BRÈCHE COUPER. I, +; OUVRIR, I, 4. 
BRÉCHET POITRINE, I, 5. 
BREDOUILLE CHASSER, I, 2; RIEN, I, 6. 
BREDOUILLER PARLER. I, 5. 

BREF LONG, IV, 1. 

BRETELLE DOS, II, 3; ENTRER, I, 5. 
BREUVAGE BOIRE, II, 1. 

BREVET SERVIR, IV, 4; TITRE, IL 2. 
BREVETÉ SERVIR, IV, 4. 

BRIDE CHEVAL, III, 2. 

BRIDÉ ŒIL, I, 1. 

BRIDGE JOUER, II, 4. 

BRIÈVETÉ LONG, IV, 5. 

BRIGAND CRIME, II, 5. 
BRIGANDAGE CRIME, 1, 5. 
BRILLAMMENT BRILLER, IV, 1. 


BRILLANT BRILLER, I, 1; IV, 1; INTELLIGENT, I, 2. 


BRILLER BRILLER, IV, 1; SOLEIL, III, 1. 
BRIMADE SOUFFRIR, IV, 3: TRAITER, I, 2. 
BRIMER SOUFFRIR, IV, 3; TRAITER, I, 2. 
BRIN  FILER, I, 1; HERBE, [ 1. 


BRU 


BRINDILLE BOIS, II, 3. 

BRIO RETIRER, IV, 5. 

BRIOCHE PAIN, II, 2. 

BRIQUE TERRE, IV, 5. 

BRIQUET FEU, Il, 1. 

BRISE MER, I, 3; VENT, L 3. 

BRISÉ PAIN, Il, 3. 

BRISÉES CASSER, II, 1. 

BRISE-GLACE CASSER, Il, 1. 

BRISE-JET CASSER, II, 1. 

BRISER CASSER, II, 1. 

BRISEUR CASSER, II, 1. 

BRISTOL PAPIER, I, 4. 

BRISURE CASSER, Il, 1. 

BROCANTE ANCIEN, I, 1. 

BROCANTEUR ANCIEN, I, 1; ÉVENEMENT, Il, 3. 

BROCHAGE LIVRE, II, 3. 

BROCHE CUISINE, III, 3; POINTE, II, 2, 6; TOUR- 
NER, II, 2. 

BROCHER LIVRE, II, 3. 

BROCHET COULER, II, 7. 

BROCHETTE POINTE, II, 2. 

BROCHURE LIVRE, II, 3. 

BRODER FILER, III, 5. 

BRODERIE FILER, Ill, 5. 

BRODEUSE  FILER, III, 5. 

BRONCHE AIR, II, 2. 

BRONCHIQUE AIR, II, 2. 

BRONCHITE AIR, II, 2; MALADE, III, 3. 

BRONCHITEUX AVOIR, IV, 5. 

BRONZE  ART,I,3; FORME, I, 4; SON, I, 2; TERRE, 
I, 5. 

BRONZÉ NOIR. II, + PEAU, 1, 2. 

BRONZER SOLEIL, Ill, 1. 

BROSSE BRILLER, II, 3, +; PEINDRE, III, 2; SALE, 
III, 2. 

BROSSER  BRILLER, II, 4; PEINDRE, IV, 1; SALE, III, 2. 

BROUETTE X POUSSER, I, 3; ROULER, I, 3; TRANS- 
PORTER, I, 2. 

BROUHAHA SON, I, 4. 

BROUILLARD — AIR, I. 1. 

BROUILLE ACCORD, I, 2; COLERE, III, 1. 

BROUILLÉ |. ACCORD, I, 2; PUR, II, 2. 

BROUILLER COLÈRE, III, 1; MÊLER, 1. 1. 

BROUILLON MÊLER, Ill, 2; ORDRE, I, 3: SALE, 
III, 6; SOIN, I, 1. 

BROUSSAILLE PLANTE, II, 1. 

BROUSSAILLEUX PLANTE, II, 1. 

BROUSSE PLANTE, II, 2. 

BROUTER HERBE, L 5. 

BROYER CASSER, I, 4. 

BRU FILS, I, 5. 





BRUIRE 


BRUIRE SON, II, 5. BUTTE BUT, I, 1; MONTAGNE, l, 5. CAFETIÈRE BOIRE, II, 2. 
BRUISSEMENT SON, ll, 5. BUVABLE BOIRE, II, 1. CAFTER RAPPORTER, IV, 2. 
BRUIT SON,II, 5. BUVARD  BOIRE, III, 5; PAPIER, I, 3. CAGE OISEAU, I, 3. 

BRULANT CHAUD, I, 4; FEU, V, 4. BUVEUR BOIRE, III, 1. CAHIER ÉCRIRE, I, 2; LIVRE, II, 2. 


CAHOT FRAPPER, III, 2; MOUVEMENT, II, 3. 
CAHUTE MAISON, II, 4. 

C CAÏD DIRIGER, III, 2. 

CAILLER SANC, I, 3. 

CAILLOT |. SANC, I, 3. 


BRULER DÉSIRER, I, 4; FEU, II, 1; HI, 1; V, 1. 
BRULURE CHAUD, I, 4; FEU, V, 1. 

BRUME AIR, I, 1. 

BRUN  CHEVEU, ቪ 1; COULEUR, II, 2; ROUCE, Il, 4. 
BRUNÂTRE COULEUR II, 2. 


BRUNIR COULEUR, 11, 2. ÇA LIEU, V, 2. CAILLOU ` PIERRE, I, 2. 
BRUSQUE DOUX II, 2. CABANE MAISON, II, 4. CAILLOUTEUX PIERRE, I, 2. 
BRUSQUEMENT DOUX, III, 2. CABARET MUSIQUE, III, 5. CAISSE CONTENIR, III, 2; MUSIQUE, III, 2; POI- 
BRUSQUER DOUX, II, 2. CABAS CONTENIR, V. 1. TRINE, I, 3. 
BRUSQUERIE DOUX, IL 2. CABINE MER, III, 4; SALLE, II, 2: VOIX, I, 1. CAISSIER CONTENIR, III, 2. 
BRUT BOIRE. II, 3: TRAVAILLER, II, 2. CABINET DIRIGER, II 2; MAISON, L 1; CAKE PAIN, 12. 
BRUTAL FORCE. II, 3. ሀ MALADE, II, 4; POLITIQUE, III, 2. CAL MAIN, III, 3. 
BRUTALISER FORCE, II, 3. CÂBLE FILER, I, 2; LICNE, I, 4; TIRER, III, 2. CALAMITÉ HEUREUX, III, 2. 
BRUTALITÉ FORCE. IL 3. CÁBLÉ FILER, I, 6. CALAMITEUX HEUREUX, III, 2. 
BRUYAMMENT SON,I, 6. CABOTAGE MER, III, 5. CALCAIRE PIERRE, I, 3. 
BRUYANT SON, L 6. CABRIOLE TOMBER, 1 5. CALCINER FEU, IV, 2. 
BRUYÈRE PLANTE, II, 2. CACA e SALE, II, 2. CALCIUM | OS, I, 1. 
BUCCAL BOUCHE I " CACAHOUEÉTE FRUIT, II, 5. CALCUL COMPTER, I, 1; NOMBRE, I, 2; PIERRE, 
BUCHE 8015. II, መክ CACAHUËTE CUISINE, II, 5. [ 5; SCIENCE. ቪ 1. 
BUCHER = BOIS. IL 5. CACHE CACHER, I, I. CALCULATEUR COMPTER, I, 1; III, 4. 
BUCHERON BOIS, III, 1. CACHE-CACHE CACHER, 1.2. CALCULATRICE COMPTER, Il, 3. 
BUDGET - POLITIQUE, Ill, 1. CACHECOL VÊTEMENT, 1. 6. CALCULER | COMPTER, I, 1. 
BUDGÉTIVORE - FONCTION. L 2. CACHET ENVOYER, Il 2; MARQUER, 1 2; CALCULETTE COMPTER, II, 3. 
BUFFET CONTENIR, ቪ 2; MANGER, III, 4. Prius - 55 ማሸ k 2. che COIN, [ 3; FOND, L 2; MER, lll, 4; SOLIDE, 
mE s TRIS Il, 1. CACHOTTERIE | CACHER, I. 6. CALÉ COIN. I, 3: FACILE, II, 2; SOLIDE, II, 3. 
sides ach Ya i CACHOTTIER CACHER, I, 6. CALECON VÊTEMENT, 1, 2. 
RILDOZER CONS በቂ CACOPHONIE MUSIQUE, I, 6. CALEMBOUR JOUER, IV, 2; MOT, II, 5. 
SUID Ew scholar s P us CACTUS PLANTE, II, 2; POINTE, III, 5. CALENDES TÔT, II, 4. 
BULLETIN ASSOCIER, II, 2; POLITIQUE, Il, 3: ርር... CALENDRIER AN, I. 1; JOUR. IL, 2. 

PRESSER, IL 4; TITRE, I1, 3 ጋ ago ሚቀ L 4; IV, 1. CALER COIN, I, 3; III, 2; SOLIDE, II, 2. 

: dores | pd CALIBRE MESURER, I, 2. 
MCCC A e WA l; SERVIR. II, CADDIE POUSSER, I, 3. CALIFOURCHON CHEVAL, III. 3. 
BUREAUCRATE FONCTION, I, 2. - uen s CALLEUX MAIN, III, 3. 
BUREAUTIQUE APPRENDRE, III, 6; ÉCRIRE, 1,6. Cane ace ATTACHER, II, 5; OUVRIR, II, 4. CALLIGRAPHE ÉCRIRE, I, 5. 
NT PURE SEE I, a, Ur 995  CADENASSER OUVRIR, Il, 4. CALLIGRAPHIE ÉCRIRE, I, 5. 
n URI ERQUES fud 8.2. CADENCE DANSER, I, 3; MESURER, Ill, 1. CALMANT CALME, II, 3. 
BUSE BÊTE, III, 2. aaa di, pA e CALMEMENT CALME, II, 1. 
| , 11, 2: 111, 2; FRÈ . 

BUSTE ` CORPS, II, 2; POITRINE, 1.4. CAUETIES NEA TS ERE,L1 almaq m = n ^ 


BUTANE  PRESSER, III, 2. CADRAN HEURE. II 4 
BUTÉ BUT, II, 3; CONTINUER, I, 7; OUVRIR, IV,3. CADRE  DIRICER. [1 4. PEINDRE HI 4 
BUTER BUT, III, 3 CONTINUER, I, 7; PIERRE, I, 7. CADRER ACCORD በ1 ሕ PEINDRE IV P 


CALOMNIER BIEN, II, 3; HONNEUR, II, 4. 
CALORIE CHAUD, I, 6; MANGER, II, 1. 
CALORIQUE . MANGER, II, 1. 


BUTEUR 
ail 5 a , CADUC ARBRE, 1], 1; FEUILLE, I, 3. CALOT TÊTE, IIl, 7. 
“en እ , I1, 3. CAFARD AVOIR, IH, 2; RAPPORTER, IV, 2. CALQUE PAPIER. IL 2 
LEUR, I, 2. TRISTE, II, 1. CALVADOS BOIRE ILS 
BUTOIR BUT, III, 2; FRAPPER, III, 4. CAFARDER RAPPORTER, IV, 2. CALVAIRE CHRÉTI T 
BUTOR OISEAU, III, 3. CAFÉ BOIRE, II, 2. IEN, I, 4; II, 5; HEUREUX, I, 4. 


CALVITIE | CHEVEU, I, 1. 
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CAMARADE AIMER, III, 3; TRAVAILLER, III, 2. 
CAMARADERIE AIMER, 111 3. 

CAMBRÉ DOS, L, I; PIED, I, 1. 

CAMBRER DOS, 1.2. 

CAMBRIOLAGE ` CRIME, Il, 5. 
CAMBRIOLER . CRIME, II, 5. 
CAMBRIOLEUR . CRIME, II, 5. 
CAMBRURE DOS, 1.2. 

CAMELOT |. VENDRE, II, 4. 

CAMELOTE VENDRE, II, 4. 

CAMÉRA ` CHAMBRE, IV, 1; LUMIÈRE, IV, 4. 
CAMÉRIER |. CHAMBRE, I, 4. 

CAMÉRISTE | CHAMBRE, I, 4. 
CAMÉSCOPE REGARDER, I, 5. 


CAMION PEINDRE, Il, I; TRAIN, II, 2; TRANS- 


PORTER, I, 2. 
CAMIONNETTE TRANSPORTER, I, 2. 
CAMIONNEUR TRANSPORTER, I, 2. 
CAMOUFLAGE CACHER, II, 1. 
CAMOUFLER . CACHER, I, 1. 


CAMP BATTRE, 1,2; II, 1, GUERRE, I, 1; MAISON, 


II, 5. 
CAMPAGNARD | CAMPAGNE, I, 2. 
CAMPEMENT MAISON, II, 5. 
CAMPER MAISON, II, 5. 
CAMPEUR MAISON, II, 5. 
CAMPING MAISON, II, 5. 
CAMPUS CHAMP, I, 4. 
CANADAIR FEU, V, 2. 
CANAILLE MORAL, II, 4; PEUPLE, IV, 4. 
CANAL COULER, II, 6; EAU, IV, 3. 


CANALISATION CONDUIRE, II, 2; COULER, I, 3; 


EAU, IV, 1; ROND, Il, 7. 
CANALISER COULER, II, 6. 
CANAPÉ DEBOUT, IL 2; SALLE, I, 4. 


CANARD JAMBE, III, 2; OISEAU, I, I, 3; II, 7; III, 3; 


PRESSER, Il, 4. 
CANARI |. OISEAU, 1 3. 
CANCAN CRIER, 1 2; HISTOIRE, VI, 1. 
CANCANER CRIER, I, I; OISEAU, III, 3. 
CANCER MALADE, III, 3. 
CANCÉREUX AVOIR, IV, 5. 
CANCRE ` FAIBLE, II, 3. 


CANDIDAT ` COURIR, I, 3; POLITIQUE, II, 3; PRIX, 


III, I. 
CANETON OISEAU, I, 3. 
CANICHE . CHIEN, I, 2. 
CANICULAIRE SAISON, I, 3. 
CANICULE CHAUD, II, 2; SAISON, I, 3. 
CANIF COUPER, I, 1. 
CANINE CHIEN, II, I. 
CANIVEAU ` ROUTE, I, 5. 


CANNE APPUYER, I, 3; BOIRE, II, 5; BOIS, II, 3; 
CHASSER, IV, 1; CUISINE, II, 6. 

CANNELLE CUISINE, II, 6. 

CANNIBALE HOMME, I, 3; MANGER, I, 3. 

CANNIBALISME | HOMME, I, 3. 

CANOË MER, III, 3. 

CANON > ARME, I, 3, 4; ÉGLISE, I, 2; MUSIQUE, I, 
6; RÈGLE, II, 4. 

CANONIQUE ÉGLISE, I, 2; III, 2. 

CANONISATION ÉGLISE, I, 2. 

CANONISER ` ÉGLISE, I, 2. 

CANONNADE COUP, I, 3. 

CANOT SAUVER, L 2. 

CANTATE CHANTER, III, 4. 

CANTATRICE CHANTER, II, 3; SPECTACLE, I, 4. 

CANTINE ÉCOLE, I, 1; MANGER, III, 4. 

CANTIQUE RELIGION, II, 3. 

CANTONNÉ ARME, Il, 3. 

CANTONNIER ` ROUTE, I, 1. 

CANYON  EAU,I, 4; NEZ, II, 4; PROFOND, I, 2. 

CAOUTCHOUC DUR, I, 2; ÉTENDRE, I, 2. 

CAP MER, L 5; POINTE, IV, 1. 

CAPABLE POUVOIR, 1, 4; IV, 3. 

CAPACITÉ CONTENIR, I, 2; MESURER, 1. 4; 
POUVOIR, IV, 3. 

CAPE TÊTE, III, 6; VÊTEMENT, I, 3. 

CAPILLAIRE |. CHEVEU, II, 3; III, 1. 

CAPILLICULTEUR CHEVEU, II, 4. 

CAPITAINE ARME, II, 3; MER, III, I; TÊTE, VI, 1. 

CAPITAL |. IMPORTANT, I, 5; INTÉRÉT, I, 1; LET- 
TRE, I, 2; OR, II, !; TÉTE, 1, 6. 

CAPITALE ÉTAT, I, 2; TÊTE, VI, 2; VILLE, II, 2. 

CAPITEUX DOUX, I, 3. 

CAPITULATION GUERRE, II, 1; RENDRE, Ill, 2. 

CAPITULER RENDRE, Ill, 2. 

CAPORAL TÊTE, VI, 1. 

CAPORALISME TÊTE, VI, 1. 

CAPOTE GARDER, I, 2. 

CÁPRE CUISINE, II, 7; III, 1. 

CAPRICE DÉSIRER, I, 4. 

CAPRICIEUX DÉSIRER, I, 4; FACILE, III, 2. 

CAPSULE EMPÊCHER, III, 2; OUVRIR, II, 1. 

CAPTATIF AVOIR, II, 3. 

CAPTER SAISIR, I, I. 

CAPTEUR LUMIÈRE, V, 2. 

CAPTIF LIBRE, III, 2. 

CAPTIVANT CHARMER, IL 2; LIBRE, III, 2. 

CAPTIVER CHARMER, II, 2; LIBRE, III, 2. 

CAPTIVITÉ LIBRE, IIl, 2. 

CAPTURE ARRÊTER, I, 3; LIBRE, III, 2. 

CAPTURER ARRÊTER, I, 3; LIBRE, III, 2. 

CAPUCHE TÊTE, III, 6. 


CARNIVORE | SY 


CAPUCHON TÊTE, III, 6. 

CAPUCIN TÊTE, Ill, 6. 

CAPUCINE TÊTE, Ill, 6. 

CAQUET CRIER, I 2. 

CAQUETAGE CRIER, I, 2. 

CAQUETER CRIER, I, I. 

CAR CAUSE, II, 3; TRANSPORTER, I, 1. 

CARABINE ARME,I, 3. 

CARACTÉRIEL CARACTÈRE, IV, 2. 

CARACTÉRISER CARACTÈRE, II, 1. 

CARACTÉRISTIQUE CARACTÈRE, II, 1. 

CARACTÉROLOGIE CARACTÈRE, IV, 4. 

CARAFE BOIRE, Il, 2. 

CARAMBOLAGE FRAPPER, III, 5. 

CARAMEL CUISINE, IL, 6. 

CARAPACE ANIMAL, I, 3. 

CARAVANE HABITER, II 7; SPECTACLE, Ill, 1; 
TERRE, III, 2. 

CARBONE BOIS, III, 4. 

CARBONISER FEU, IV, 2. 

CARBURANT FEU, II 2. 

CARBURATEUR  FEU, IL 2. 

CARCASSE CORPS, II, 1. 

CARCÉRAL LIBRE, III, 2. 

CARDIAQUE . CCEUR, I, 1. 

CARDINAL CHRÉTIEN, I, 6; ÉGLISE, I, 2; NOM- 
BRE, I, 4; SOLEIL, I, 5. 

CARDIOLOGUE . CCEUR, I, 1. 

CARÉME CHAIR, Il, 5; MANGER, ፤ 3. 

CARENCE MANGER, II, 4; MANQUER, III, 1. 

CARESSANT CHIEN, III, 1; TOUCHER, I, 2. 

CARESSE CHIEN, II, 1; TOUCHER, I, 2. 

CARESSER DOS, 1,5; MAIN, IV, 4; TOUCHER, 1.2. 

CARGAISON . CHARGER, I, 1; TRANSPORTER, I, 2. 

CARGO MER, III, 3; TRANSPORTER, I, 2. 

CARICATURE DESSINER, II, 3; RIRE, IV, 2. 

CARICATURER DESSINER, II, 3; RIRE, IV, 2. 

CARICATURISTE DESSINER, II, 3. 

CARIE BOUCHE, I, 2. 

CARILLON CLAIR, IV. 

CARME RELIGION, 111. 3. 

CARMEL RELIGION, III, 3. 

CARMÉLITE RELIGION, III, 3. 

CARMIN: ROUGE, I, 1. 

CARNAGE TUER, II, 2. 

CARNASSIER ANIMAL, I, 5. 

CARNATION CHAIR, I, 1; COULEUR, II, 5. 

CARNAVAL CHAIR, II, 5; FÊTE, I, 5; SEMAINE, IL, 3. 

CARNÉ . CHAIR, II, 1. 

CARNET ÉCRIRE, I, 2; LIVRE, IV, 2. 

CARNIVORE ANIMAL, ፤ 5; CHAIR, II, 1; CHIEN, II, 1. 
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CAROTIE 


INE, 1I, 3: IV, 1, 2; PLANTE, I, 5. CASSIS FRUIT, II, 2. CÉCITÉ — VOIR. I, 1. | | | | 

pipe i UIS. IV. 5. CASSOULET CUISINE, lll, 7. SEDES no À II. 1. FAIBLE, IL, 1; SOLIDE, II. 
ROTTES RÁPÉES CUISINE. III, 1. CASSURE CASSER, I, I. 1... - 

UE COULER, II, 7. CASTAGNETTES MUSIQUE, lli, 2. CÉDÉROM . MEMOIRE, I, 3; ORDRE. I, 5. 

CARRÉ CÔTÉ., IV, +; MESURER I, 3. CASTE — ASSOCIER, IV, 1; CLASSER, Il, 1; ROI, II. 3. CÉDILLE ÉCRIRE. [. 4. 

CARREAU CONSTRUIRE, I, 4; CÔTÉ, IV, -; COU- CASTEL CHÂTEAU, 1.2. CEDRE ARBRE, III, +. | 
LEUR, IV, 3. CASTRAT CHANTER. IL 2. CEINTURE CORPS, IT, 2: ROND:I, 4; SERRER. I. 2; 

CARREFOUR COIN. II, 2; ROUTE, I, 2. CASUISTE CAS, IL, 2. VETEMENT, - ዳኔ 

CARRELAGE CONSTRUIRE, I. +. CASUISTIQUE CAS, IL 2. CEINTURER ROND. I, 4. 

CARRELEUR CONSTRUIRE, I, 4. CATACLYSME HEUREUX. Ill. 2. CÉLEBRE GLOIRE, I, 4. 

CARRÉMENT CÔTÉ, IV, 4. CATALOGUE LIVRE, III, 2; VENDRE, Il, 5. CÉLÉBRER FÊTE, II. 1; GLOIRE, I. 1: MARIER. III. 

CARRIÈRE COURIR, III, +: PIERRE, IL, 1. CATALYTIQUE PUR. II. 2. 1; RELIGION, II, 2. 

CARROSSE ROI, I. 1; TRANSPORTER, II, 4. CATAPHOTE LUMIÈRE, IL 3. CÉLÉBRITÉ GLOIRE. I. 4. 

CARROSSERIE TRANSPORTER, Il, 1. CATARACTE EAU. 1 3. CÉLÉRITÉ LENT, II, 3. 

CARRURE 13()5,1. 2; 1. 2. CATASTROPHE HEUREUX. III, 1. CÉLESTE CIEL, L+ EA 

CARTABLE ÉCOLE, L 3. CATASTROPHIQUE HEUREUX. III, 1. CÉLIBAT ÉGLISE, L 5: MARIER. I, 1. 

CARTE JOUER, II, 3, MANCER, III, 4 PAPIER. L4:  CATÉCHISER CHRÉTIEN. L 1. IL. 1. CÉLIBATAIRE MARIER. I. L. | 
TERRE, I, 4: TITRE, Il, 3. CATÉCHISME CHRÉTIEN L 1. CELLULE CORPS, II, 1; PLANTE, II, 1; VIVRE, 1. 1. 


CELLULOSE PAPIER, I, 1; PLANTE, II, 1. 
CENDRE  FEU, IV, 2. 

CENSURE SECRET, III. 2. 

CENSURER SECRET, III, 2. 

CENT TROIS, L 2. 

CENTAINE TROIS, III, 1. 

CENTAURE ANIMAL, L 6: III, 3. 
CENTENAIRE TROIS. VI, 9. 

CENTIÈME TROIS. IV, 1. 

CENTIGRADE CHAUD. L. 1; DEGRÉ, II, I. 
CENTILITRE MESURER, I, 4, TROIS. II, I. 
CENTIME TROIS, II. 1. 


CARTEL  ASSOCIER, III, 1. 
CARTÉSIEN SYSTÈME, II, 3. 

CARTILAGE OS, II, 1. 

CARTILAGINEUX OS, II, 1. 
CARTOMANCIE JOUER, II, 4. 
CARTOMANCIEN JOUER, II, 4. 

CARTON PAPIER, 1. 5; III, 3; PEINDRE, I, 3. 
CARTONNER LIVRE, II. 3; PAPIER, L 5. 
CARTOUCHE ARME, 1. 3: CHASSER, II, 3. 
CASCADE EAU, I, 3; TOMBER. I, 2. 
CASCADEUR TOMBER, I, 2. 

CASE JOUER. II, 3; MAISON, II, 3. 


CATÉCHISTE CHRÉTIEN, I, 1. 
CATÉCHUMÈNE CHRÉTIEN, I, 1. 
CATÉGORIE CLASSER, I, I. 
CATÉGORIQUE VOULOIR, III, I. 
CATÉGORIQUEMENT VOULOIR, Ill, 1. 
CATÉNAIRE ATTACHER, Il. 5. 
CATHÉDRALE  ÉCLISE, L 4; IL 2. 
CATHOLIQUE ÉGLISE., 1. 1: 111, 1. 
CATIMINI SECRET, I, 2. 
CAUCHEMAR RÊVE, ፤ 1. 
CAUCHEMARDER RÊVE, II, 3. 


CASER METTRE, I, 6. CAUCHEMARDESQUE RÊVE, TI, 3. CENTIMÈTRE MESURER, I, 2: TROIS. IL I. 
CASERNE ARME, II, 3. CAUSANT PARLER, II, 2. | CENTRAL MILIEU, I. 1: III. 3. 
CASIER | JUCER. L 5. CAUSER CAUSE, I, 1; II, 1; PARLER, IT. 2. CENTRALE CONDUIRE, IL. 2. LUMIÈRE, V. 2: 
CASINO JOUER, III, 2. CAUBERIES PARLER, DI a. MILIEU, III, 1. 
CASQUE ARME, I, 1; TÊTE. Ill, 7. CAUSETTE PARLER, II, 2. CENTRALISATION ÉTAT, I. 2: MILIEU. III, 3. 
CASQUÉ TÊTE, III, 7. CAUSEUR PARLER, IT, 2. CENTRALISER ÉTAT. I. 2: MILIEU. III, 3. 
CASQUETTE TÊTE, III, 4. CAUSTIQUE POINTE, III, 2. CENTRALISME MILIEU, III, 3. 
CASSANT CASSER, I, 3; SEC. III, I. CAUTÉRISER CHAIR, I, 7. CENTRE DROIT.IL4 —— 
CASSE CASSER, I, 5; CRIME, II, 3. CAUTION SUJET, III, I. CENTRER MILIEU. 1 2. 
CASSE-COU CASSER, I. 3; OSER, II, 6. CAUTIONNER RÉPONDRE, Ill, 2. CENTRIFUGE MILIEU. III. 1. 
CASSE-CROUTE CASSER, ቪ 2; MANGER, III, I. CAVALCADE CHEVAL, IV, 1. CENTRIFUGEUSE FRUIT. ቪፋ 
CASSE-GUEULE CASSER, 1, 3. CAVALCADER CHEVAL, IV, 1. CENTRIPÈTE MILIEU. III, 1. 
CASSE-NOISETTES CASSER, I, 4. CAVALE CHEVAL, IV, 2. CENTRISTE DROIT, ቪ 4; MILIEU. I, 2: POLITI- 
CASSE-NOIX CASSER, I, 4. CAVALER CHEVAL, IV, 2. QUE LI ———— 447. 
CASSE-PIEDS CASSER. I. 3. CAVALERIE ARME, II, 2; CHEVAL, V, 2. CENTUPLE TROIS, V. 2. 
CASSE-PIPE CASSER, I, 2. CAVALEUR CHEVAL, IV, 2. CENTUPLER TROIS, V. 2. 
CASSER JUGER, I, 6: RIEN, I, 2. CAVALIER CHEVAL, III, 3:V,2; DANSER, Il. 1. — CEP ARBRE, III, 3. 
EUN CONTENIR, IV, 2; CUISINE, 1,3: IV, CAVE BOIRE. II, 4; MAISON, I, 1. CÈPE |. CUISINE, IL 3. 

CAVEAU MOURIR. III, 4. 7 
CASSE-TÊTE CASSER. I, 3, 4. CAVERNE PROFOND, L 3. መኬ መይ ማግ z 
CASSETTE ÉCOUTER, I, 3: REGARDER, I. 5. CAVERNEUX PROFOND, II, 5. CERCUEIL MOURIR. Ill. | 
CASSEUR CASSER, I, 5: CRIME, II, 3. CAVITÉ PROFOND, II, 3. CÉRÉALE HERBE, II, 1. - 
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CÉRÉBRAL NERF, Il, 3; HI 2. 

CÉRÉMONIE FÊTE, 1. 4; HONNEUR. IL 2; RELI- 
GION, II, 3. 

CERF ANIMAL, II, 3; ARBRE, I, 1. 

CERFEUIL CUISINE, II, 7; HERBE, I, 4. 

CERF-VOLANT VENT, I, 2; VOLER. III, 2. 

CERISAIE ARBRE, [11 7. 

CERISE . FRUIT, II, I. 

CERISIER FRUIT, II, 1. 

CERNE TOURNER. 1. 7. 

CERNER  TOURNER, [ 7. 

CERTAINEMENT  SÜR, I, 2. 

CERTES SCR, I, 2. 

CERTIFICAT SÛR. I. 3: VRAI, III, 2. 

CERTIFIER SÛR. I, 3; VRAI. III, 2. 

CERTITUDE SUR, I, 1. 

CERVEAU  NERF, II, I. 

CERVELET NERF, Il, I. 

CERVELLE NERF, Il, 5. 

CERVICAL |. DOS, I. 1. 

CESSATION ARRÊTER, II, 3. 

CESSER ARRÊTER, II, 3. 

CESSEZ-LE-FEU ARRÊTER, II. 2. 

CÉSURE POETE, II, 1. 

CHACUN TOUT, II, 2. 

CHAGRIN TRISTE, I, 2. 

CHAGRINER TRISTE, I, 3. 

CHAINE ATTACHER, II, 5; ÉCOUTER, I, 4; FILER, 
III, 1; MONTAGNE, L 1; OR, I, 1; ORDRE, II, 2; 
VOIX, II, 3. 

CHAINON ATTACHER, Il, 5. 

CHAIR ROUGE, Il, 1. 

CHAISE DEBOUT, II, 2. 

CHALET MONTAGNE, II, 1. 

CHALEUR CHAUD, I, 5; II, 3. 

CHALEUREUSEMENT CHAUD, III, 2. 

CHALEUREUX . CHAUD, III, 2. 

CHALOUPE COULER, IIl, 1; SAUVER, I, 2. 

CHALUMEAU  FIXER, I, 2. 

CHALUT CHASSER, IV, 2. 

CHALUTIER CHASSER, IV, 2. 

CHAMAILLER CONTRE, I, 5. 

CHAMBARDER CHANGER, III, 4. 

CHAMBELLAN CHAMBRE, I, 4. 

CHAMBOULER CHANGER, III, 4. 

CHAMBRE JUSTE, II, 1. 

CHAMBRÉE CHAMBRE, I, 3. 

CHAMBRER ` CHAMBRE, I, 5. 

CHAMBRETTE CHAMBRE, I, 1. 

CHAMBRIÈRE | CHAMBRE, I, 4. 

CHAMEAU TERRE, II, 2. 


CHAMPAGNE BOIRE, II, 4, 11, 2; CAMPAGNE, I, 
4; FÊTE, II, 1. 

CHAMPAGNISATION BOIRE, II, 4. 

CHAMPÉTRE CHAMP, I, 3. 

CHAMPIGNON CUISINE, II, 3; PLANTE, I, 3; IV, 2. 

CHAMPION DIRIGER, III, 3; JOUER, II, 6. 

CHAMPIONNAT JOUER, Il, 6. 

CHANCE HASARD, I, 2, 6; II. 1; POUVOIR, VI, I. 

CHANCELANT FAIBLE, I, 2; II, 5. 

CHANCELER FAIBLE, I, 2. 

CHANDELIER LUMIÈRE, II, 2. 

CHANDELLE LUMIÈRE, II. 2. 

CHANGE CHANGER, II, 1; V, 1,2. 

CHANGEANT CHANGER, I, 6. 

CHANGEMENT CHANGER, I, 1: II. 1; III, 2. 

CHANGEUR CHANGER, V, 2. 

CHANSON CHANTER, I, 3; III, 2. 

CHANSON DE GESTE POÈTE, II, 4. 

CHANSONNER  RIRE, IV, 2. 

CHANSONNETTE CHANTER, III, 2. 

CHANSONNIER CHANTER, II, 3; RIRE, IV, 2. 

CHANT CHANTER, I, 3; III, 1. 

CHANTAGE CHANTER, IV, 4; PEUR, II, 6. 

CHANTANT CHANTER, III, 6; IV, 1. 

CHANTEUR CHANTER, ቪ 3; SPECTACLE, I, 4. 

CHANTIER CONSTRUIRE. I, 4; MER, Ill, 3; TRA- 
VAILLER, III, 4. 

CHANTONNER CHANTER, I, 3. 

CHANTRE CHANTER, II, 3. 

CHANVRE  FILER, I, 2. 

CHAOS ORDRE, I, 1. 

CHAOTIQUE ORDRE. I, 1. 

CHAPARDER CRIME, Il, 5. 

CHAPE TÊTE, I, 6. 

CHAPEAU COUVRIR, I, 5; TÉ TE, II, 2. 

CHAPEAUTER TÊTE, IL, 2. 

CHAPELET HERBE, IL 4; ROSE, III, 2. 

CHAPELIER TÊTE, III, 2. 

CHAPELLE ÉGLISE, II, 3: III, 3. 

CHAPELURE CUISINE. III, 5. 

CHAPERON TÊTE, III, 6. 

CHAPERONNER TÊTE, IIl, 6. 

CHAPITEAU ROND, II, 3; SPECTACLE, III, 1; 
TENIR, I, 4; TÊTE, II, I. 

CHAPITRE LIVRE, I, 2; RELIGION, III, 3. 

CHAQUE TOUT, IL 2. 

CHAR TRANSPORTER, I, 2. 

CHARBON BOIS, III, 4; LUMIÈRE, V, 2; NOIR, II, 
I; TERRE, I, 5. 

CHARBONNIER BOIS, III, 4. 

CHARCUTERIE CHAIR, II, 4. 

CHARCUTIER CHAIR, II, 4. 


CHAUFFAGISTE 


CHARDON HERBE, I, 3; POINTE, III, 5. 

CHARGE CHARGER, I, 1; LUMIÈRE, V, 2. 

CHARGEMENT CHARGER, I, 1. 

CHARGER CHARGER, II, 1; LUMIÈRE, V, 2. 

CHARGEUR CHARGER, I, 2. 

CHARISME TIRER, III, 3. 

CHARITABLE AIMER, V. 3. 

CHARITÉ AIMER. V, 3; CHRÉTIEN, I, 6. 

CHARLATAN CROIRE, Il, 5. 

CHARLOTTE PAIN, II, 2. 

CHARMANT CHARMER I, 1: II. 1. 

CHARME CHARMER, I, 1; II, 1, 2. 

CHARMEUR CHARNIER. I, 3; II, 1. 

CHARNEL CHAIR, I, 8. 

CHARNIER CHAIR, I, 8. 

CHARNIÈRE PORTE, 1 4; TOURNER, Il. 2. 

CHARNU CHAIR, ፤ 1. 

CHAROGNE CHAIR. I, 8: MOURIR, I, 4. 

CHARPENTE  COUVRIR, II, 1; MER, III, 4. 

CHARPENTÉ CONSTRUIRE, III, 2. 

CHARPENTIER BOIS, III, 2. 

CHARRETTE TRANSPORTER, I, 2. 

CHARRIOT TRANSPORTER, 1 2. 

CHARRUE CHANP, I, 2; TERRE, IV, 2. 

CHAS FILER, I, 4; POINTE, Il, 5. 

CHASSE CHASSER, L 1. 

CHASSEUR CHASSER, I, 1. 

CHASSIS ARME, I, 4. 

CHÂSSIS CONSTRUIRE, I, 5; PEINDRE, I, 1; III, 1; 
PORTE, III, 1. 

CHASTETÉ | MORAL, L 2; PUR. I, 2; RELIGION, III. 2. 

CHAT ANIMAL, II, 2; Ill, 3. 

CHÁTAIGNE FRUIT, II, 5. 

CHÂTAIGNIER FRUIT, II. 5; POINTE, III, 5. 

CHÁTAIN  CHEVEU, II. 1; ROUGE, II. 4. 

CHÂTELAIN CHÂTEAU, I, 3. 

CHÂTELAINE CHÂTEAU, I, 3. 

CHÂTELLENIE CHÂTEAU, I. 3. 

CHÁTIER PEINE, I. 5. 

CHATIÈRE PORTE, 1 6. 

CHÁTIMENT PEINE, I, 5. 

CHATON CHIEN, I, 4; OR, I, 1. 

CHATOUILLER PEAU, I, 1. 

CHATOUILLEUX PEAU, I, 1. 

CHATOYANT  BRILLER, 11, 1. 

CHATOYER BRILLER, 111 1. 

CHÂTRÉ ANIMAL, II, 2. 

CHATTE ANIMAL, III, 3; CHIEN, I, 4. 

CHAUDIÈRE CHAUD, II, 3; FEU, II, 3. 

CHAUFFAGE CHAUD, II. 3. 

CHAUFFAGISTE CHAUD, II, 3. 
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TAN CHAUFFARD 


CHAUFFARD CHAUD, II, 4. 
CHAUFFE CHAUD, Il, 3. 

CHAUFFER CHAUD, Il, 3. 

CHAUFFERIE CHAUD, II, 3. 

CHAUFFEUR CHAUD, II, 4; TRANSPORTER, I, 1. 
CHAULER PEINDRE, I, 2. 

CHAUME COUVRIR, II, 1; HERBE, II, 5. 
CHAUMIÈRE HERBE, II, 5. 

CHAUSSÉE ROUTE, I, 2. 

CHAUSSER PIED, III, 1. 

CHAUSSETTE JAMBE, I, 3; VÊTEMENT, I. 2. 
CHAUSSEUR PIED, III, 2. 

CHAUSSON DANSER, III, 1; PIED, III, 1. 
CHAUSSURE PEAU, Il, 2; PIED. Ill, 1. 
CHAUVE  CHEVEU, I, 1. 

CHAUX  PEINDRE, L 2. 

CHAVIRER TOURNER, III, 2. 

CHEF CUISINE, ፤ 1; DIRICER, III, 1; TÊTE, VI, 1. 
CHEFTAINE DIRIGER, III, 1. 

CHEMIN . ROUTE, I, 1, 4. 

CHEMIN DE FER TRAIN, I, 1. 
CHEMINEAU ROUTE, I, 4. 

CHEMINÉE CHAUD, II, 3; FEU, II, 3. 
CHEMINER ROUTE, 1 4. 

CHEMINOT ROUTE, I, 1; TRAIN, I, 1. 
CHEMISE VÊTEMENT, ፤ 1, 2; III, 1. 
CHEMISIER VÊTEMENT, I, 3. 

CHÉNAIE ARBRE, III, 7. 

CHENAL MER, III, 6. 

CHÉNE  ARBRE, III, 2. 

CHEPTEL BÊTE, I, 1. 

CHERCHEUR CHERCHER, III, 1. 

CHÈRE CUISINE, I. I. 

CHÈREMENT PRIX, II, 4. 

CHÉRI AIMER, III, 2. 

CHÉRIE AIMER, III, 2. 

CHÉRIR AIMER, III, 2; PRIX, II, 1. 

CHERTÉ PRIX, 1 3. 

CHÉTIF FAIBLE, 1 1. 

CHEVALERESQUE CHEVAL, V, 1. 
CHEVALERIE CHEVAL, V, 1. 

CHEVALET CHEVAL, II, 3; PEINDRE, III, 2. 
CHEVALIER CHEVAL, V, 1. 

CHEVALIN CHEVAL, I, 1: II, 2. 
CHEVAUCHÉE CHEVAL, III, 3. 
CHEVAUCHER CHEVAL, ill, 3. 

CHEVELU AVOIR, IV, 5; CHEVEU, I, 1. 
CHEVELURE . CHEVEU, I, 1. 

CHEVET TABLE, I, 4. 

CHEVILLE FIXER, I, 2: PIED, 1 1; POINTE, II, 1. 
CHEVILLER FIXER, I, 2. 
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CHÈVRE ANIMAL, II, 2. 

CHEVREUIL ANIMAL, Il, 3. 

CHEVRON BOIS, III, 2. 

CHEVRONNÉ ÉPROUVER, 11. 1. 

CHEVROTANT VOIX, I, 2. 

CHEVROTER VOIX, I, 2. 

CHEZ HABITER, I, 1; MAISON, I, 3. 

CHIALER PLEURER, II, 2. 

CHIC SECRET, III, 7; VÊTEMENT, I, 8. 

CHICANE  JUGER, I, 2. 

CHICANER  JUGER, 1.2. 

CHICANEUR JUCER, I, 2. 

CHICHE JOUER., III, 1; RELEVER, I. 1. 

CHICHI MANIÈRE, II, 4. 

CHIENDENT  HERBE, I, 3. 

CHIENNE CHIEN, I, 4. 

CHIER SALE, II, 2. 

CHIFFE FILER, 11, 4. 

CHIFFON BRILLER, II, 3; FILER, III, 4; PAPIER, I, 
1; SALE, III, 4. 

CHIFFONNER DUR, I, 4; III, 2; FILER, III, 4. 

CHIFFONNIER FILER, III, 4. 

CHIFFRE LIRE, III, 1; NOMBRE, 1.7: SECRET, III, 2. 

CHIFFRÉ CLAIR, V, 1. 

CHIFFRER SECRET, III, 2. 

CHIGNOLE POINTE, Il, 1. 

CHIGNON . CHEVEU, II, 4. 

CHIMËRE  IMACINER, II, 3. 

CHIMÉRIQUE . IMACINER, II, 3. 

CHIMIE CORPS, IV, 2. 

CHIMIQUE CORPS, IV, 2. 

CHIMISTE CORPS, IV, 2. 

CHIOT CHIEN, I, 4. 

CHIOURME  CARDER, [1. 4; MER. III, 3. 

CHIPOTER MANCER, II, 5. 

CHIROMANCIEN MAIN, I, 2. 

CHIROPRACTEUR MAIN. IV, 4. 

CHIRURGICAL MALADE, II, 4. 

CHIRURGIE MALADE. IL, 2, 4. 

CHIRURGIEN MALADE, II, 4. 

CHLOROPHYLLE FEUILLE, I, 1. 

CHOC CONTRE, I, 1; COUP, I, I; II, 3: VI, 2. 

CHOCOLAT BOIRE, II, 2; CUISINE, III, 7: MAN- 
CER, III, 1; PAIN, II, 5. 

CHŒUR CHANTER, III, 4; ÉCLISE, II, 2. 

CHOIX DÉCIDER, I, 1; III, 3. 

CHOLÉRA AVOIR, 11, 2; MALADE, III, 3. 

CHÔMAGE TRAVAILLER, III, 6. 

CHÓMÉ TRAVAILLER, [[[ 5. 

CHÓMER SEMAINE, ፤ 1; TRAVAILLER, ፲ 1. 

CHÓMEUR TRAVAILLER, Ill, 6. 


CHOPE BOIRE, II, 6; CONTENIR, IV, 1. 

CHOQUANT  FRAPPER, IV, 2. 

CHOQUER COUP, VI, 2: FRAPPER, III, 3: IV, 2; 
HABITUDE, III, 3. 

CHORAL CHANTER, III, 4. 

CHORALE CHANTER, III, 4. 

CHORÉGRAPHE DANSER, III, 2. 

CHORÉGRAPHIE DANSER, III, 2. 

CHORISTE CHANTER, III, 4. 

CHORUS CHANTER, IV, 2. 

CHOU CUISINE, II, 3; III, 1; IV. 1, 3; PAIN, II, 4. 

CHOUCHOU COMPARER, I, 2: CUISINE, IV, 4. 


CHOUCHOUTER COMPARER, I, 2: CUISINE, IV, 4. 


CHOUETTE OISEAU, I. 1. 
CHOUTE CUISINE. IV, 4. 

CHOYER SOIN, II, 3. 
CHRÉTIENNEMENT CHRÉTIEN, I, 6. 
CHRÉTIENTÉ CHRÉTIEN, 1. I. 
CHRISTIANISME CHRÉTIEN, I, I. 
CHROMATIQUE MUSIQUE, I, 2. 
CHROMO COULEUR, Il, 2. 
CHROMOSOME NAITRE, II, 1. 
CHRONIQUE MALADE, I, 3: SOUFFRIR, I, 4. 
CHRONIQUEUR HISTOIRE, I, I. 
CHRONOMÈTRE HEURE. ፤ 4. 
CHRYSANTHÈME FLEUR, I. 4. 
CHUCHOTEMENT CRIER, III, 3. 
CHUCHOTER CRIER, III, 3. PARLER, I, 6. 
CHUT SON. IV. 3. 

CI LIEU, V, I. 

CIBLE ARME, I, 4; BUT, I, 1. 

CIBLER BUT, I, 4. 

CIBOULETTE CUISINE. II, 7: HERBE, I, 4. 
CICATRICE CHAIR, I, 7; PEAU, I, 4. 
CICATRISER CHAIR, I, 7; PEAU. I, 4. 
CIDRE BOIRE, Il, 3. 

CIERGE FEU, VI, 7: LUMIÈRE, II. 2. 
CIGALE BÊTE, L 2. 

CIGARE FEU, III, 3. 

CIGARETTE FEU. III, 3. 

CIGOGNE  JAMBE, III, 2. 

CIL ŒIL, 1 5. 

CILLER MOUVEMENT, HI, 1. 

CIMAISE . EXPOSER, I, 2. 

CIME ARBRE, I, I. 

CIMENT CONSTRUIRE. I, 5. 
CIMENTER CONSTRUIRE, I. 5: III, 4. 
CIMETIÈRE MOURIR, III, 4. 

CINÉASTE SPECTACLE, ፲ 2. 


CINÉMA HISTOIRE, V, 3; LUMIÈRE, IV, 4: MOU- 
VEMENT, V, I; SPECTACLE, I, I. 


CINÉMATIQUE | MOUVEMENT, V, 1. 
CINGLANT FRAPPER, I, 2. 

CINGLÉ FOU, II, 1; FRAPPER, IV, 5. 
CINGLER  FRAPPER, I, 2. 

CINQ TROIS, I, 1. 

CINQUANTE TROIS, V, 1. 
CINQUIÈME TROIS, IV, 1. 

CINTRE ROND, II, 6. 

CINTRÉ © PORTE, I, 6. 

CIRAGE BRILLER, II, 3; NOIR, II, 1. 
CIRCONFÉRENCE ROND, I, 1. 
CIRCONFLEXE LETTRE, I, 2. 
CIRCONSCRIPTION ÉTAT, I, 3. 
CIRCONSPECT RÉSERVER, II, 4. 
CIRCONSPECTION RÉSERVER, II, 4. 
CIRCONSTANCIÉ ÉVÈNEMENT, I, 1. 
CIRCONSTANCIEL ÉVÈNEMENT, I, 5. 
CIRCUIT ROND, 5. 

CIRCULAIRE LETTRE, III, 2; ROND, I, 1: IIl, 3. 
CIRCULARITÉ |. ROND, I, 3. 
CIRCULATION MOUVEMENT, IV, 2. 
CIRCULER MOUVEMENT, IV, 4. 
CIRE BRILLER, II, 3; LUMIÈRE, II, 2. 
CIRÉ BRILLER, II, 3. 

CIRER 8015, III, 2; BRILLER, II, 3; IV, 2. 
CIREUX  ROUCE, II, 1. 

CIRQUE ROND, II, 3; SPECTACLE, III, 1. 
CISAILLE COUPER, I, 1. 

CISEAU BOIS, III, 2. 

CISEAUX COUPER, I, 1. 

CITADIN VILLE, II, 1. 

CITATION PRODUIRE, III, 3. 

CITÉ VILLE. I, 3: II, 2, 3. 

CITER | PRODUIRE, III, 3. 

CITERNE EAU. II, 4; RÉSERVER, I, 4. 
CITHARE MUSIQUE, III, 3. 


CITOYEN PEUPLE, IH, 1; POLITIQUE, IH, 4; 


SUJET, IL, 3. 
CITRON CUISINE, II, 7; III, 8; FRUIT, II, 4. 
CIVET CUISINE, III, 6. 

CIVIÈRE TRANSPORTER, I, 1. 

CIVIL CIVILISATION, I, 2, 4; JUCER, I, 2. 
CIVILISÉ CIVILISATION, I, 4. 

CIVILISER CIVILISATION, II, 1. 
CIVILITÉ CIVILISATION, I, 4 MANIÈRE, II, 2. 
CIVIQUE CIVILISATION, I, 3. 

CIVISME CIVILISATION, I, 3. 

CLAC SON, III, 3. 

CLAIR | SON, 1. 5. 

CLAIREMENT CLAIR, V, 4. 
CLAIRE-VOIE | OUVRIR, I, 1. 


CLAIRIERE = ARBRE, II, 1; CLAIR, III, 4. 

CLAIR-OBSCUR CLAIR, II, 1. 

CLAIRON - MUSIQUE, II, 2; SON, I, 5. 

CLAIRSEMÉ CLAIR, III, 4. 

CLAIRVOYANCE VOIR, IV, 1. 

CLAIRVOYANT VOIR, IV, 1. 

CLAMER  CRIER, IV, 3; DIRE, II, 3. 

CLAMEUR CRIER, Il, 2. 

CLAN  ASSOCIER, II, 1; FAMILLE, II, 8. 

CLANDESTIN |. ÉTRANCER, II, 2; SECRET, III, 4. 

CLANDESTINEMENT SECRET, III, 4. 

CLANDESTINITÉ SECRET, III, 4. 

CLAPIER ANIMAL, II, 2: MAISON, II, 3. 

CLAQUE MAIN, IV, 2, 4; SON, II, 5. 

CLAQUEMENT SON, IL 5. 

CLAQUEMURER MUR, III, 3; OUVRIR, I, 5. 

CLAQUER MOURIR, I, 3; SON, II, 5. 

CLAQUETTES SON, II, 5. 

CLARIFIER CLAIR, III, 2; V, 3. 

CLARINETTE MUSIQUE, III, 2; VENT, II, 4. 

CLARTÉ CLAIR, I, 1; LUMIERE, III, 3; VI, 2. 

CLASSEMENT CLASSER, I, 1. 

CLASSEUR CLASSER, I, 1. 

CLASSICISME  RECLE, II, 5. 

CLASSIFICATION CLASSER, I, 3. 

CLASSIFIER CLASSER, I, 3. 

CLASSIQUE  RÈCLE, II, 5. 

CLAUDICATION MARCHER, I, 5. 

CLAUDIQUER MARCHER, ፤ 5. 

CLAUSTROPHOBIE PEUR, V, 3. 

CLAVECIN MUSIQUE, III, 2; SON, I, 3. 

CLAVICULE POITRINE, I, 3. 

CLAVIER DOIGT, III, 3; MUSIQUE, III, 2. 

CLÉ MUSIQUE, I, 3, OUVRIR, II, 4; PORTE, I, 5; 
SERRER, I, 1. 

CLÉMENTINE FRUIT, II, 4. 

CLERC REMARQUER, II, 2; VÊTEMENT, I, 9. 

CLERGÉ CHRÉTIEN, I, 5; ÉGLISE, I, 5. 

CLÉRICAL _ ÉCLISE, I, 6. 

CLÉRICALISME  ÉCLISE, I, 6. 

CLIC PRESSER, I, 6. 

CLIC-CLAC SON, III, 3. 

CLICHÉ COMMUN, II, 1; LUMIÈRE, IV, 1; VI, 5. 

CLIENT VENDRE, Il, 1. 

CLIENTÈLE VENDRE, II, 2. 

CLIGNER ŒIL, I, 6. 

CLIGNOTANT LUMIÈRE, III, 4. 

CLIGNOTER LUMIÈRE, III, 4. 

CLIMAT TEMPS, I, 1. 


CLIMATISATION AIR, I, 1; CHAUD, Il, 3; VENT, II, 2. 


CLIMATISÉ AIR, I, I. 
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CLIN CELL, 6. 

CLINIQUE MALADE, Il, 4. 

CLINQUANT  BRILLER, I, 1. 

CLIQUER PRESSER, I, 6. 

CLIQUETIS SON, II, 5. 

CLIQUETTER SON, II, 5. 

CLOCHARD  HABITER, I, 3. 

CLOCHE CLAIR, IV; ÉCLISE, II, 1; SON, I, 2, 7. 

CLOCHER ÉGLISE, II, 1; MARCHER, I, 9. 

CLOCHETTE SON, I, 5. 

CLOISON MUR, II, 2. 

CLOISONNEMENT MUR, II, 5. 

CLOISONNER MUR, II, 2. 

CLOITRE OUVRIR, I, 5; RELICION, III, 3. 

CLOITRÉ OUVRIR, I, 5; RELICION, III, 3; IV, 3. 

CLONE NAITRE, Il, 1. 

CLORE COMMENCER, III, 6; OUVRIR, I, 2. 

CLOS COMMENCER, III, 6; MUR, II, 4. OUVRIR, 
IV, 2. 

CLÓTURE MUR, II, 4, OUVRIR, IV, 2. 

CLOU FIXER, I, 2: POINTE, II, 1. 

CLOUER  FIXER, I, 2; POINTE, II, 1. 

CLOWN RIRE, III, 1: SPECTACLE, I, 5. 

CLUB . ASSOCIER, III, 2; SALLE, I, 5. 

COAGULATION SANG, I, 3. 

COAGULER  SANC, I, 3. 

COALISER ATTACHER, IV, 4. 

COALITION ENSEMBLE, I, 4. 

COAUTEUR CAUSE, III, 2. 

COBAYE ÉPROUVER, I, 2; SUJET, III, 1. 

COCASSE  RIRE, II, 2. 

COCCINELLE BÊTE, I, 2. 

COCHE TRANSPORTER, II, 4. 

COCHER CHEVAL, III, 2; TRANSPORTER, II, 4. 

COCHON ANIMAL, II, 2; III, 3; SALE, I, 4. 

COCHONNER SALE, I, 4; SOIN, I, 3. 

COCHONNERIE SALE, I, 4. 

COCKPIT HABITER, I, 6. 

COCKTAIL BOIRE, II, 1; MÊLER, II, 2. 

COCORICO SON, Ill, 3. 

COCOTIER ARBRE, III, 6. 

COCOTTE CUISINE, I, 3; PAPIER, I, 2. 

COCU TROMPER, IIl, 2. 

COCUAGE TROMPER, III, 2. 

COCUFIAGE TROMPER, III, 2. 

COCUFIER TROMPER, III, 2. 

CODE COMPRENDRE, II, 4; DROIT, I, 1; HABI- 
TUDE, III, 3; LANGUE, II, 1; LUMIÈRE, III, 3; 
SECRET. III, 2; SENS, II, 3; SICNE, I, 3. 

CODER LIRE, III, 1; SECRET, III, 2; SENS, II, 3. 

CODIFIER |. SICNE, I, 3. 

COERCITION FORCE, III, 2. 


ጨፌ 


E is A Ta 
< sh. - <ሬ። i 


| 


CŒUR COULEUR, IV, 3; FLEUR, 1. 1. 
COEXISTENCE ÊTRE, I, 3. 

COEXISTER ÊTRE, L 3. 

COFFRAGE CONSTRUIRE, 1 5; CONTENIR, ዘኪ 1. 
COFFRE CONTENIR, III, 1. 

COFFRE-FORT OR. [. 5. 

COFFRER CONTENIR, III, 1; OUVRIR, 1. 5. 
COFFRET CONTENIR, III, 1. 

COGNAC BOIRE. II, 5. 

COGNÉE BOIS, IIl, 1; COIN, I, 2. 

COGNER COIN, I, 2; FRAPPER, I, 2; Il, 1. 
COHABITATION HABITER, I, 1. 

COHABITER HABITER, I. 1. 

COHÉRENCE ATTACHER, III, 4: RAISON, I, 4. 
COHÉRENT RAISON, I, 4. 

COHÉSION ATTACHER, IV, 1. 

COHUE MÊLER, III, 3. 

COI CALME, III, 3. 

COIFFE TÊTE, III, 2. 

COIFFER |. CHEVEU, II, 3; TÊTE, Ill, 1, 5. 
COIFFEUR . CHEVEU, II, 4; COUPER, II, 1. 
COIFFURE |. CHEVEU, II, 4: TÊTE, III, 1. 
COINCÉ COIN, I, 3. 

COINCER COIN, 1.2. 

COÏNCIDENCE HASARD, I, 2: TOMBER, IV. 2. 
COÏNCIDER HASARD, I, 2: TOMBER, IV, 2. 
COIN-COIN OISEAU, III, 3; SON, 111. 3. 
COING FRUIT, III, 2. 

COIT PÈRE, I, 1. 


COL MONTAGNE, I, 2: TÊTE, I, 2; VÊTEMENT, I, ል. 


COLERE CHRÉTIEN, I, 6. 

COLÉREUX COLERE, I, 4. 

COLIBRI OISEAU, I, 1. 

COLIMAÇON TOURNER, II, 2. 

COLIQUE CORPS, II, 4. 

COLIS ENVOYER, II, 2. 

COLLABO TRAVAILLER, IL, 2. 

COLLABORATEUR TRAVAILLER, III, 2. 

COLLABORATION TRAVAILLER, III, 2. 

COLLABORER TRAVAILLER, III, 2. 

COLLANT JAMBE, 1 3; LONG, III, 4; VÊTEMENT, 
[ 3. 

COLLATÉRAL FAMILLE, II, 7. 

COLLATION MANCER, III, 1. 

COLLE  FIXER, 1, 2. 

COLLECTE OR,II, ል. 

COLLECTER OR, IL, 6. 

COLLECTEUR OR, IL 6. 

COLLECTIF COMMUN, 1. 5; ENSEMBLE, I, 4; 
GÉNÉRAL, III. 1. 

COLLECTION ART. I. 2; COMMUN, I, 6; ENSEM- 
BLE, II, 4; LIVRE, III, 2; PEINDRE, III, 4. 
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COLLECTIONNER |. COMMUN, I, 6; ENSEMBLE, ll, +. 

COLLECTIONNEUR COMMUN, |, 6; ENSEMBLE, 
II, 4: PEINDRE, IH, 4. 

COLLECTIVEMENT COMMUN, I, 5; ENSEMBLE, 
l. 4. 

COLLECTIVISTE COMMUN, I, 5. 

COLLECTIVITÉ | COMMUN, I, 5. 

COLLÈGE — DIRICER, III, 5: ÉCOLE, I, 5; ECLISE. I, 2. 

COLLÉGIAL  DIRICER, III, 5. 

COLLÉGIEN ÉCOLE, I, 5. 

COLLÈGUE TRAVAILLER, [1 2. 

COLLER  FIXER, I, 2. 

COLLERETTE VÊTEMENT, I, 6. 

COLLET CHASSER, I, 4; TÊTE, I, 2; VÊTEMENT, I, 6. 

COLLETER VÊTEMENT, I, 6. 

COLLIER CHEVAL, III, 2; CHIEN, II, 3; FILER, I, 3; 
OR, I, 1; VÉTEMENT, I, 6. 

COLLIMATEUR CONSIDÉRER, II, 3; LICNE, III, 4. 

COLLINE MONTAGNE, I, 5. 

COLLISION FRAPPER, III, 5. 

COLLOQUE PARLER, II 5. 

COLLUSION |. ACCORD, I, 5. 

COLMATER POINTE, II, 3. 

COLOMBE OISEAU, I, 4. 

COLON OCCUPER, L 3; PEUPLE, Il, 3. 

COLONEL ARME, II, 3. 

COLONIAL OCCUPER, I, 3. 

COLONIE ENSEMBLE, I, 6; OCCUPER, I, 3. 

COLONNADE RANGER, I, 3; TENIR. I, 4. 

COLONNE CHAMP, [1 3; SUIVRE, 1. 1; IL + 
TENIR, I, 4. 

COLORANT COULEUR, Ill, 1. 

COLORÉ COULEUR, Il, I. 

COLORER COULEUR, I, 1. 

COLORIAGE COULEUR, III, 1. 

COLORIER COULEUR, III, 1. 

COLORIS COULEUR, II, 5; III, I. 

COLORISTE COULEUR, III, I; PEINDRE, III, 3. 

COLOSSAL FORT,I, 2. 

COLOSSE FORT,I, 2. 

COLPORTER PORTER, ፤ 3. 

COLTINER TÉTE.L 2. 

COLUMBARIUM MOURIR, III. 3. 

COMA CONSCIENCE, I, I: DORMIR, III, 2: 
MOURIR, I, I. 

COMBAT BATTRE, 1 2. 

COMBATTANT BATTRE, [ 2. 

COMBATTRE BATTRE, I, 2; GUERRE, Il, 1. 

COMBIEN QUALITÉ, II, 1. 

COMBINAISON MÊLER. [ 3; SECRET, IV, 1; SYS- 
TEME, I, 1; II, 1; VÊTEMENT, I, 4. 

COMBINARD SYSTEME, II, 1. 


COMBINATOIRE . SYSTEME, I, 1. 

COMBINE SPECTACLE, II, 4; SYSTEME, II, 1. 

COMBINÉ VOIX, II, 1. 

COMBINER MÊLER. I. 3; SIMPLE, IL 3; SYS- 
TÈME, [ 1. 

COMBLE MANQUER, III, 2; PLEIN, III, 1. 

COMBLÉ CONTENT, I, 2. 

COMBLER MANQUER, III, 1; PLEIN, 1, 7. 

COMBUSTIBLE FFEU,IL 1. 

COMBUSTION FEU, III, 1. 

COMÉDIE RIRE, III, 1; SPECTACLE, I, 2, 4 I, 1. 

COMÉDIEN |. SPECTACLE, I, 4. 

COMÉDIENNE SPECTACLE, I. 4. 

COMESTIBLE MANGER, 1. 1. 

COMIQUE RIRE, IL, 1: 11, 1; SPECTACLE, I, 2, 4. 

COMMANDANT ARME, II, 3; ORDRE, IV, 1. 

COMMANDE ORDRE, IV, 5. 

COMMANDEMENT DIEU, I, 4; ORDRE, IV, 3. 

COMMANDER ORDRE, IV, 1, 2. 

COMME CAUSE, Il 3; COMPARER, L|] 1; 
MANIÈRE, I, 1; MÊME, III, 5. 

COMMÉMORATIF |. MÉMOIRE, IV, 2. 

COMMÉMORATION ` MÉMOIRE, IV, 2. 

COMMÉMORER ` MÉMOIRE, IV, 2. 

COMMENÇANT |. COMMENCER, IN, 2. 

COMMENCEMENT COMMENCER, I, 1; III, 3. 

COMMENT MANIÈRE. I, 1; QUALITÉ, I, 1. 

COMMENTAIRE |. EXPLIQUER, Il, 1. 

COMMENTATEUR EXPLIQUER, II, 3. 

COMMENTER EXPLIQUER, IL 1. 

COMMÉRAGE HISTOIRE, VI, 1. 

COMMERCANT VENDRE, I, 1. 

COMMERCE VENDRE, Il, 1. 

COMMERCIAL | VENDRE, Il, 1. 

COMMETTRE FAUTE, I, 1; METTRE, Il. 2. 

COMMISSAIRE ORDRE. I, 6. 

COMMISSAIRE-PRISEUR PRIN, I. 5. 

COMMISSARIAT ORDRE, I, 6. 

COMMISSION ÉTABLIR, II, 3; FINER, II. 2; MET- 
TRE, II, 3; PLEIN, III, 2; POLITIQUE, IIl, 1. 

COMMODE CONTENIR, II, 2; FACILE, I, 3; II, 1, 
3; III, 2. 

COMMODITÉ FACILE, IL 3. 

COMMOTION COUP, III, 2; LUMIÈRE, V, 4. 

COMMOTIONNER . COUP, VI, 2. 

COMMUABLE CHANGER, IV. 2. 

COMMUER CHANGER, IV, 2: GRÂCE, Il, I. 

COMMUNAL COMMUN, I, 2. 

COMMUNAUTAIRE COMMUN, I, 3. 

COMMUNAUTÉ |. COMMUN. I, 3. 

COMMUNE COMMUN, L 2. 

COMMUNÉMENT COMMUN, II, I. 


COMMUNICATION COMMUN, ሀዚ 1; VOIX, II, 1. 

COMMUNIER . CHRÉTIEN, I, 5: COMMUN, IV, I. 

COMMUNION CHRÉTIEN, I. 5; COMMUN, IV, 1. 

COMMUNIQUÉ |. ANNONCER. IL ጋ. 

COMMUNIQUER | COMMUN. III. 1. 

COMMUNISME 

COMMUTATEUR . CHANCER, II, 4. 

COMMUTER . CHANCER. II. 4. 

COMPACT MÊLER. III, 3; SERRER, III, 3; IIl, 3; 
SOLIDE, I, 3. 

COMPAGNE  MARIER, III, 3; UN, I, 5. 

COMPAGNIE ASSOCIER, II, 2; UN, I, 5. 

COMPAGNON MARIER, III, 3; UN, I, 5. 

COMPARABLE COMPARER, I, 1. 

COMPARAISON COMPARER, I, 1. 

COMPARAITRE  JUGER, I, 2. 

COMPARATIF | COMPARER, I, 3. 

COMPARATIVEMENT | COMPARER, I, 1. 

COMPARER PARAITRE, L, 2. 

COMPARTIMENT TRAIN, I, 3. 

COMPARUTION PARAITRE, I, 2. 

COMPAS DESSINER, II, 6; ROND, I, 1. 

COMPASSÉ DESSINER, II, 6; ROND, III, 1. 

COMPASSION AIMER, V, 2; SOUFFRIR, IV, 2. 

COMPATIBLE COMPARER, III, 4. 

COMPATIR ` AIMER, V, 2; SOUFFRIR, IV. 2. 

COMPATISSANT AIMER, V, 2: SOUFFRIR, IV, 2. 

COMPATRIOTE NATION, II, 3. 

COMPENSATION PAYER, II, 1: RENDRE, Il, 1. 

COMPENSER PAYER, IL 1; RENDRE, II, 1. 

COMPÉTENCE POUVOIR, IV, 3; SAVOIR, II, 2; 
VALOIR, III, 4. 

COMPÉTENT POUVOIR, IV, 3; SAVOIR, II, 2; 
VALOIR, III, 4. 

COMPÉTITION JOUER. IL 6; PARTIE, III, 1. 

COMPLAIRE ATTENTION, III, 1. 

COMPLAISANCE ATTENTION, III, 1; BON, H, 1. 

COMPLAISANT ATTENTION, III, 1: FACILE, III, 
1: FAIBLE, II, 1. 

COMPLÉMENT MOT, II, 4; PLEIN, III, 1. 

COMPLÉMENTAIRE PLEIN, III, 1. 

COMPLET PLEIN, I, 3: lll, 1; TOUT, I, 1, 4; II, 1. 

COMPLÈTEMENT PLEIN, I, 1; TOUT, 1, 6. 

COMPLÉTER MANQUER, III, 2; PLEIN. III, 1, 2. 

COMPLEXE DOUTER., I, 4; FIER, II, 4; SIMPLE, Il, 
4; TOUT, I, 1. 

COMPLEXÉ DOUTER, I, 4. 

COMPLEXIFIER SIMPLE, Il. 4. 

COMPLEXITÉ TOUT, I, I. 

COMPLICATION SIMPLE, II, 4. 

COMPLICE ACCORD, 1, 1; ENTENDRE, III, 2. 

COMPLICITÉ. ACCORD, |, 1; ENTENDRE, III, 2. 


COMMUN, I, 5; POLITIQUE, III, 4. 


COMPLIMENT ADMIRER, ll, 3; FIER, HI 4; 
MORAL, III, 1. 

COMPLIMENTER ADMIRER, II, 3; MORAL, Ill, 1. 

COMPLIQUÉ SIMPLE, II, 4. 

COMPLIQUER SIMPLE, II, 4. 

COMPLOT CRIME, Il, 6. 

COMPLOTER CRIME, II, 6. 

COMPORTEMENT CONDUIRE, V, 1. 

COMPORTER  ACIR, I, 1; CONDUIRE, V, 1. 

COMPOSER MUSIQUE, I, 1. 

COMPOSITE COMPOSER, I, 3. 

COMPOSITEUR COMPOSER, I, 3; MUSIQUE, I, 1. 

COMPOSITION |. COMPOSER, I, 1. 

COMPOTE CUISINE, III, 4; FRUIT, III, 2. 

COMPRÉHENSIBLE COMPRENDRE, Il, 2; III, 3. 

COMPRÉHENSIF BON, II, 1; COMPRENDRE, III, 
2; IV, 3. 

COMPRÉHENSION BON, Il, 1; COMPRENDRE, 
III, 2; IV, 3. 

COMPRESSE CHAIR, I, 7; PRESSER, I, 2. 

COMPRESSER PRESSER, I, 2. 

COMPRESSEUR PRESSER, I, 2; III, 2. 

COMPRESSIBLE PRESSER, III, 2. 

COMPRESSION PRESSER, I, 2; III, 2. 

COMPRIMÉ PRESSER, I, 2. 

COMPRIMER PRESSER, I, 2; 111, 2; SERRER, I, 2. 

COMPROMETTRE DANCER, II, 2, 5. 

COMPROMIS MOYEN, I, 5. 

COMPTABILITÉ COMPTER, II, 5. 

COMPTABLE COMPTER, Il, 5. 

COMPTAGE COMPTER, Il, 1. 

COMPTE COMPTER, II, 1; REMARQUER, II, 3. 

COMPTE RENDU RENDRE, IV, 2. 

COMPTER ESPÉRER, I, 1. 

COMPTEUR COMPTER, Il, 3. 

COMPTOIR COMPTER, II, 8. 

COMTE ROI,II,3. 

COMTESSE ROI, II, 3. 

COMTOIS HEURE, II, 5. 

CON BÊTE, IIl, 1, 3. 

CONCASSER CASSER, I, 4. 

CONCASSEUR CASSER, 1, 4. 

CONCATÉNATION ATTACHER, II, 5. 

CONCAVE FORME, I, 2; ROND, Il, 1. 


CONCÉDER ACCORD, Il, 1; DONNER, IV, 6: 


RECONNAITRE, III, 1; TRAITER, III, 2. 
CONCENTRATION ATTENTION, I, 2; MILIEU, 
III, 3, 4. 
CONCENTRER ATTENTION, I, 2; MILIEU, III, 3, 
4; SERRER, III, 4. 
CONCEPT IDÉE, I, 2; PHILOSOPHIE, I, 3. 
CONCEPTEUR  PENSER, I, 3. 
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CONCEPTION  IDÉE, I, 1; PÈRE, I. 1; PHILOSO- 
PHIE, I, 3. 
CONCERNER INTÉRÊT, በ, 2; REGARDER, V. 


CONCERT ENTENDRE, በ1, 2; MUSIQUE, III, 5. 

CONCERTATION ACCORD, L, 4; ENTENDRE, 1.2. 

CONCERTER ACCORD, I, 4; ENTENDRE, Ill, 2. 

CONCERTISTE MUSIQUE, III, 5. 

CONCERTO MUSIQUE, II, 4. 

CONCESSION ACCORD, Il, 2; DONNER, IV, 6; 
TRAITER, III, 2. 

CONCEVABLE  IDÉE, 1. 1. 

CONCEVOIR IDÉE, L 1; PÈRE, I. 1; I, 1; PHILOSO- 
PHIE, I, 3; VRAI, IV, 2. 

CONCIERGE . CARDER, II, 2; PORTE, I, 2. 

CONCILE  ÉCLISE, I, 2. 

CONCILIANT FACILE, IIl, 1: RANGER, IV, 1; 
TRAITER, III, 2. 

CONCILIATEUR |. RANCER, IV, 1. 

CONCILIATION  CUERRE, I, 1; TRAITER, IIl, 2. 

CONCILIER | ACCORD, I, 4. 

CONCIS PARLER, 1,7. 

CONCISION PARLER, I, 7. 

CONCLUANT ÉPROUVER, I, 2; ESSAYER, I, 1. 

CONCLURE COMMENCER, II, 3; RAISON, I, 2. 

CONCLUSION COMMENCER, II, 3; RAISON, I, 2. 

CONCOCTER PRÉPARER, I, 2. 

CONCOMBRE CUISINE, Ili, 1; FRUIT, I, 1. 

CONCOMITANT TEMPS, II. 2. 

CONCORDANCE ACCORD, IIl, 2. 

CONCORDANT ACCORD, III, 2. 

CONCORDAT  ÉCLISE, I, 3. 

CONCORDE ACCORD, I, 1. 

CONCORDER ACCORD, III, 2. 

CONCOURIR COURIR, 1. 3; IV, 2. 

CONCOURS AIDER, I, 4; COURIR, 1 3; IV, 2. 

CONCRET MATIÈRE, I, 5. 

CONCRÈTEMENT MATIÈRE, I, 5. 

CONCRÉTION PIERRE, I, 5. 

CONCRÉTISER MATIÈRE, I, 5. 

CONCUBIN MARIER, III, 3. 

CONCUBINAGE MARIER, III, 3. 

CONCUPISCENCE DÉSIRER, II, 1. 

CONCURRENCE COURIR, I. 3. 

CONCURRENT COURIR, I, 2. 

CONDAMNATION  JUCER, I, 5; TUER, II, 3. 

CONDAMNÉ  DÉFENDRE, II, 4; TUER, II, 3. 

CONDAMNER JUCER, I, 5; OUVRIR, IV, 2. 

CONDENSATION MATIÈRE, I, 4. 

CONDENSER MATIÈRE, I, 4. 

CONDESCENDANCE FIER, IV, +. 

CONDESCENDRE FIER, IV, 4; MONTER. II. 6. 

CONDIMENT CUISINE, II, 7; SEC, II, 1. 
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CONDITIONNEL CONDITION, I, 1. 

CONDITIONNEMENT PRÉSENTER, Il, 2. 

CONDITIONNER CONDITION, II, I. 

CONDOLÉANCES MOURIR, III, 1; SOUFFRIR, IV, 2. 

CONDUCTEUR CONDUIRE, II. 1; IV, 1; LUMIÈRE, V, 2. 

CONDUIRE — AGIR, I, 1. 

CONDUIT CONDUIRE, II, 2; FEU, II, 3. 

CONDUITE CONDUIRE, I, 2; IV, 2; V, 1. 

CÔNE  ROND, I, 2. 

CONFECTION FAIRE, I, 6. 

CONFECTIONNER FAIRE, I, 6; VÊTEMENT, Il, 1. 

CONFECTIONNEUR FAIRE, I, 6. 

CONFÉDÉRATION  ASSOCIER, III, 3; NATION, 1. 1. 

CONFÉDÉRER NATION, II, I. 

CONFÉRENCE PARLER, IIl, 3. 

CONFÉRENCIER PARLER, III, 3. 

CONFÉRER CARACTÈRE, II, 3; POUVOIR, Il, 1; 
TITRE, I, 1. 

CONFESSER CHRÉTIEN, I, 5; RECONNAITRE, III, 2; 
RELICION, L 2. 

CONFESSEUR | RECONNAITRE, IIl, 2; RELIGION, 
[ 2. 

CONFESSION CHRÉTIEN, I, 1, 5; ÉCLISE, I, 2; 
RECONNAITRE, III, 2; RELIGION, I, 2. 

CONFESSIONNEL  RELICION, I, 2. 

CONFETTI  FÉTE,I, 5. 

CONFIANT FOI, II, 3. 

CONFIDENCE FOI, IV, 2: SECRET, Il, 1. 

CONFIDENT FOI, IV, 2; SECRET, II, 1. 

CONFIDENTIEL SECRET, Il, 1. 

CONFIDENTIELLEMENT SECRET, Il, 1. 

CONFIER FOI, IV, 2; SECRET, Il, 1. 

CONFINER LONG, III, 3. 

CONFIRE CUISINE, III, 7. 

CONFIRMATION CHRÉTIEN, L 5; OUI, I, 1; SÛR, 
[ 3. 

CONFIRMER JUGER, I, 6: OUI, I, 1; SÛR, I, 3. 

CONFISERIE CUISINE, III, 7; FRUIT, III, 2. 

CONFISEUR CUISINE, III, 7; FRUIT, III, 2. 

CONFISQUER SAISIR, V, 1. 

CONFIT CUISINE, III, 7; FRUIT, III, 2; IV, 4. 

CONFITURE CUISINE, III, 7; FRUIT, III, 2. 

CONFLIT GUERRE, I, 2. 

CONFLUENT COULER, II, 2; MÊLER, II, 1. 

CONFONDRE FIER, I, 2; MÉLER, III, 2; PREN- 
DRE, VII, 2; TROMPER, IV, 3. 

CONFORME ACCORD, ìll, 2; DIRIGER, II, 2. 

CONFORMER ACCORD, II, 2; DIRIGER, II, 2. 

CONFORMISME ACCORD, II. 2; DIRIGER, II, 2. 

CONFORMISTE ACCORD, II, 2; DIRIGER, II, 2. 

CONFORMITÉ ACCORD, II, 2; DIRIGER, II, 2. 

CONFORT FACILE, II, 3. 
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CONFORTABLE FACILE, II, 3; LONG, III, 4. 

CONFRÈRE FRÈRE, II, 4. 

CONFRÉRIE FRÈRE, II, 4. 

CONFRONTATION FRONT, IL 2. 

CONFRONTER FRONT, II, 2. 

CONFUS CLAIR, V, 2; FACILE, II, 2; FIER, I, 2; 
MÊLER, IlI, 2; ORDRE, I, 3; SIMPLE, II, 4. 

CONFUSION FIER, I, 2; FOU, I, 3; MÊLER, III, 2; 
ORDRE, I, 3; PRENDRE, VII, 2; TROMPER, IV, 3. 

CONGÉ TRAVAILLER, III, 5, 6. 

CONGÉDIER DANS, I, 2; TRAVAILLER, III, 6. 

CONGÉLATEUR CHAUD, I, 3; CUISINE, I, 2. 

CONGELER CHAUD, I, 3. 

CONGÉNITAL NAITRE, II, 2. 

CONGESTION SANG, I, 3. 

CONGRATULATION ADMIRER, II, 4. 

CONGRATULER ADMIRER, II, 4. 

CONGRÉGATION RELIGION, III, 1. 

CONIFÈRE ARBRE, III, 1; ROND, II, 8. 

CONIQUE  ROND, I, 2. 

CONJECTURAL SUPPOSER, I, 3. 

CONJECTURE  SUPPOSER, I, 3. 

CONJECTURER SUPPOSER, I, 3. 

CONJOINT ENSEMBLE, I, 2; MARIER, III, 2. 

CONJONCTION ATTACHER, III, 4; MOT, II, 3. 

CONJUGAL MARIER, III, 5. 

CONJURÉ CRIME, IL, 6. 

CONNAISSANCE SAVOIR, I, 4; II, I; III, 2, 3, 5; IV, 
[; V, I. 

CONNECTER ATTACHER, III, 1; ENSEMBLE, II, 
3; FILER, Il, 2. 

CONNECTEUR ENSEMBLE, II, 3. 

CONNERIE BÊTE, III, 4. 


CONNEXION ATTACHER, III, I; ENSEMBLE, II. 3. 


CONNIVENCE ACCORD, I, 1. 
CONQUÉRANT GUERRE, I, 2. 

CONQUÉRIR |. GUERRE, I, 2. 

CONQUÉTE GUERRE, Il, 1. 

CONSACRER RELIGION, II, 2; III, 1; IV, 1. 
CONSANGUIN MARIER, III, 2; SANG, III, 2. 
CONSCIEMMENT | CONSCIENCE, L 2. 
CONSCIENCIEUSEMENT CONSCIENCE, Il, 2. 
CONSCIENCIEUX |. CONSCIENCE, II, 2; SOIN, I, 2. 
CONSCIENT CONSCIENCE, I, 1. 
CONSCRIPTION ARME, II, 1. 

CONSÉCUTIF EFFET, I, 2; SUIVRE, II, 1. 
CONSEIL |. CONSEIL, III, I. 

CONSEILLER CONSEIL, Ill, 1. 

CONSEILLEUR CONSEIL, II, 3. 

CONSENSUS ACCORD, I, I; COMMUN, IV, I. 
CONSENTANT VOULOIR, II, 3. 
CONSENTEMENT VOULOIR, II, 3. 


CONSENTIR VOULOIR, II, 3. 
CONSÉQUENCE EFFET, I, 2; PRODUIRE, I, 3. 


CONSÉQUENT 


IMPORTANT, II, I. 


CONSERVATEUR ` GARDER, IV. I; V, 2; LIVRE, III, 
2; POLITIQUE, III, 1. 
CONSERVATION CUISINE, I, 2. 


CONSERVATISME 


GARDER, V; 2. 


CONSERVATOIRE MUSIQUE, I, I. 


CONSERVE 


GARDER, IV, 2. 


CONSERVER GARDER, IV, 1. 

CONSIDÉRABLE CONSIDÉRER, IV; IV, 2; 
IMPORTANT, II, 2. 

CONSIDÉRABLEMENT ` CONSIDÉRER, IV, 1. 

CONSIDÉRATION CONSIDÉRER, I, 2. 

CONSIGNE DIRIGER, II, 2; ORDRE, IV, 1. 


CONSISTANCE 


SOLIDE, I, 3. 


CONSISTER ÊTRE, I, 6. 
CONSŒUR FRÈRE, II, 4. 
CONSOLANT SOUFFRIR, IV, 2. 
CONSOLATION SOUFFRIR, IV, 2. 
CONSOLER SOUFFRIR, IV. 2. 
CONSOLIDER SOLIDE. II, 2. 


CONSOMMATEUR 


MANGER, II, 1; VENDRE, II, 5. 


CONSOMMATION MANGER, II, 1. 
CONSOMMER MANGER. II, 1; MARIER, II, 3. 


CONSONANCE 


MUSIQUE, I, 6. 


CONSONNE SON, III, I. 


CONSORTIUM 


ASSOCIER, III, I. 


CONSPIRATEUR CRIME, II, 6. 
CONSPIRATION CRIME, II, 6. 
CONSTAMMENT CHANGER, I, 6; TEMPS. II. 2. 
CONSTANCE CHANGER, I, 6. 
CONSTANT CHANGER, I, 6; RÈGLE, I. 1. 
CONSTAT VOIR, V, 2. 

CONSTATATION — VOIR, V, 2. 
CONSTATER VOIR, V, 2. 
CONSTELLATION CIEL, I. 4. 
CONSTELLÉ CIEL, I. 4. 
CONSTERNANT  ÉTONNER, II, 5. 
CONSTERNATION . ÉTONNER, II, 5. 


CONSTERNÉ 


ÉTONNER, II, 5; TRISTE, I, 3. 


CONSTERNER TRISTE, I, 3. 
CONSTITUER TOUT, I, I. 
CONSTITUTIF TOUT, I, I. 
CONSTITUTION POLITIQUE, I, 2. 
CONSTITUTIONNEL POLITIQUE, I, 2. 
CONSTRUCTEUR CONSTRUIRE, I, 6. 
CONSTRUCTIBLE CONSTRUIRE, I, 3. 
CONSTRUCTIF - CONSTRUIRE, III, I. 
CONSTRUCTION CONSTRUIRE, I, I, 4. 
CONSULAT : ÉTRANGER, Il, 3. 


CONSULTANT CONSEIL, II, 2. CONTRACTURE CHAIR, I, 2. 
CONSULTATION ` CONSEIL, III, 2; DEMANDER,  CONTRADICTOIRE CONTRE, 1 3. 
IV, 2; MALADE, II, 4. CONTRAIGNANT LIBRE, I, 2. 


CONSULTER - APPRENDRE, IIl, 3; CONSEIL, 1. 3; CONTRAINDRE FORCE. III 1: LIBRE I | 
DEMANDER,IV,2; LIVRE, M, 2; MALADE, ],4. CONTRAINTE + LIBRE LL 5 


CONSUMER FEU, III. 1. CONTRAIRE CONTRE, I, 1, 4. 


CONTACT TOUCHER, I, 1: II, 2. CONTRAIREMENT CONTRE. I 3 
CONTACTER ATTEINDRE, 1, 2; TOUCHER, IL 2. CONTRALTO CHANTER. Il 2 P^ 


CONT i 
AGIEUX MALADE, III, 1. CONTRARIANT FACILE, III, 2. 
CONTAGION MALADE, III, 1. CONTRARIER CONTRE. I 2 


CONTAMINATION 
, I, 3; IV, 4. CONTRASTE COULEUR, Il, 2. 


CONTE HISTOIRE. IV, 1 
IV, 1. CONTRASTER CONTRE, III, 2: COULEUR, Il, 2. 
CONTEMPLATIF | S አ e 
AGIR, Ill, 2; REGARDER, I, 6: CONTRAT. ASSOCIER, IH, 1; DEVOIR, L 1. 


RELIGION, II, 3. 
DP MARIER, I, 1; SÛR, II, 7. 
CONTEMPLATI Sut. - 
LA e SCORISDERURS: CONTRATTAQUE - GUERRE, Il, 1; IV, 2. 
CONTEMPLER | REGARDER, I, 6. 
CONTRATTAQUER |. CONTRE, I, 1. 
CONTEMPORAIN TEMPS, III, 3. CONTRAVENTION CONTRE, I, 2; JUGER, L, 3. 
CONTENANCE |. CONTENIR, I, 2, 3. TENIR, V, 4. PEINE. L 1.3 au cec 
CONTENANT CONTENIR, I, 1. CONTREBALANCER CONTRE, I, 6. 


507 getan e HLI. CONTREBANDE CRIME, II, 5; ÉTAT, III, 4. 
ONTENT, L I. CONTREBANDIER ÉTAT, III, 4. 


CONTENTER CONTENT, II, k3 CONTREBAS HAUT, 1, 6. 


ile E L 1. CONTREBASSE HAUT, I, 8; MUSIQUE, III, 2. 
I Ad: CONTRECARRER CONTRE, I, 2. 


n e sa TM CONTRECHAMP CHAMP, III, 1. 
ማዊ መ. iS 3 CONTRECHANT CHANTER, III, 6. 


CONTESTATION OPINION, II, 4; OUI, I, 3. CONTRECCEUR CONTRE, 1, 2. 


š 1 Š 
—— ” in OUI, I, 3. CONTRECOUP COUP, VI, 2; EFFET, I. 4. 
eT MOTILA. — ይ Ae non ss 
, II, 4. ONTREDIRE CONTRE, I, 3. 
CONTIGU PRÈS, I, 4; TOUCHER, IV, 1. ere PAYS, III, 1 
CONTINENT TERRE, II, 2. CONTREFAÇON CRIME, II, 5; TROMPER, II, 2. 


Jer ert ET CONTREFAIRE | COMPARER, IV, 5. 
a T. CONTREFEU CONTRE, II, 2. 


CONTINGENT ARME, II, 1; HASARD, I, 1. CONTREFORT CONTRE, III, 1; DOS, II, 3. 


ER, I, 5. 
a ratio [2 CONTREJOUR CONTRE, 1.6. 
"QA CONTREMAITRE MAITRE, [, 2. 


L, 5. 
ከ ባን ንመ - CONTREMANIFESTATION CONTRE, I, 6. 
LES CONTREMARQUE MARQUER, I, 1. 


NTINUER, 1.2. | 
€ T CONTRENQUÉTE CONTRE III, 3. 
WO CONTRE-ORDRE ORDRE, IV. 1. 


CONTONDANT COUP, 1 3. 
CONTOUR ` FORME, I, 1; TOURNER, 1, 2; IIl, 5. res sale E 6. 
CONTOURNER  TOURNER, Ill, 5. CONTR NTRE, I, 6. 
EPTIF CONTRE, II, 2; PÈRE, I, 1. 
dst TENDRE, L 3 CONTREPOISON CONTRE, II, 3. 
CONTRACTER CHAIR, I, 2; DEVOIR, I, 2; ÉTEN- CONTREPOUVOIR CONTRE, I, 6. 
DRE, I, 4; SERRER, III, 2; SÛR, II, 7; TENDRE, I, CONTRÉPREUVE CONTRE, III, 3. 


3. TIRER. IV, 1. CONTREPROJET CONTRE, 1 6. 
CONTRACTION | CHAIR, I, 3; NAITRE, I, 1. CONTREPROPOSITION CONTRE, I, 6. 
CONTRACTUEL DEVOIR, I, 3. CONTRER CONTRE, I, 1. 


CONTREPOINT CONTRE, II, 3; MUSIQUE, I, 6; IV, 4. 
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CONTRESENS CONTRE, I, 6. 

CONTRESIGNER SIGNE, I, 8. 

CONTRESPIONNAGE CONTRE, I, 1. 

CONTRETEMPS DANSER, I, 4; TEMPS, IV, 1. 

CONTREVENANT JUGER, I, 3; PAYER, I, 6; PEINE, 
L2 

CONTREVENIR CONTRE, I, 2; PEINE, I, 1. 

CONTREVÉRITÉ CONTRE, I, 6; TROMPER, II, 1. 

CONTREVISITE | CONTRE, III, 3. 

CONTREXEMPLE CONTRE, ፤ 6. 

CONTREXPERTISE CONTRE, III, 3. 

CONTRIBUABLE PAYER, I, 6; REVENIR, III, 2. 

CONTRIBUER REVENIR, III, 2. 

CONTRIBUTION PAYER, I, 6; REVENIR, III, 2. 

CONTRINDIQUÉ CONTRE, I, 6. 

CONTRIT REGRETTER, II, 4. 

CONTRITION REGRETTER, II, 4. 

CONTRÔLE ATTENTION, IV, 5. 

CONTRÓLER ATTENTION, II, 4. 

CONTRÔLEUR TRAIN, 1. 3. 

CONTRORDRE CONTRE, I, 6. 

CONTROVERSE GUERRE, IV, 1. 

CONTROVERSÉ GUERRE, IV, 1. 

CONTUSION CHAIR, I, 6. 

CONVAINCANT CROIRE, II, 3. 

CONVAINCRE CROIRE, II, 3; MONTRER, 11, 4. 

CONVALESCENCE MALADE, I, 2. 

CONVALESCENT MALADE, I, 2. 

CONVENABLE CONVENIR, I, 2; II, 1. 

CONVENABLEMENT CONVENIR, Il, 1. 

CONVENANCE CONVENIR,I,2;Il, 1; MANIÈRE, II, 2. 

CONVENTION CONVENIR, I, 3. 

CONVENTIONNÉ . CONVENIR, I, 3. 

CONVENTIONNEL CONVENIR, II, 3. 

CONVERGER MILIEU, I, 1; III; TENDRE, III, 1. 

CONVERSATION PARLER, II, 2. 

CONVERSER CHANGER, IV, 3; PARLER, II, 2. 

CONVERSION RELIGION, I, 4. 

CONVERTIBLE CHANGER, IV, 3. 

CONVERTIR CHANGER, IV, 3; RELIGION, I, 4. 

CONVEXE FORME, I, 2; ROND, II. 1. 

CONVICTION CROIRE, II, 3; MONTRER, II, 4. 

CONVIVE MANGER, III, 4. 

CONVIVIAL FACILE. Il, 1; MANGER, III, 4. 

CONVOCATION APPELER, III, 1. 

CONVOI MOURIR, III, 2; TRAIN, II, 2. 

CONVOITER DÉSIRER, I, 4. 

CONVOITISE DÉSIRER, I, 4. 

CONVOLER  VOLER, I, 3. 

CONVOQUER APPELER, III, 1. 

CONVULSIF CHAIR, I, 3. 
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a CONVULSION 


CONVULSION  CHAIR, 1, 3. 

COOPÉRANT TRAVAILLER, ill, 2. 

COOPÉRATION TRAVAILLER, III, 2. 

COOPÉRATIVE AIDER, IV, 2. 

COOPÉRER TRAVAILLER, III, 2. 

COOPTATION DÉCIDER, Ill, 1. 

COORDINATEUR ORDRE, IV. 2. 

COORDINATION ORDRE, IV, 2. 

COORDONNATEUR ORDRE, IV, 2. 

COORDONNÉ MOT, Il, 4; SYSTEME, Ill, 1. 

COORDONNÉE ORDRE, II, 7. 

COORDONNER ATTACHER, IlI, 4; ORDRE, IV, 2. 

COPAIN AIMER, III, 3. 

COPEAU BOIS, III, 1. 

COPIER RELEVER, II, 1. 

COPIEUX |. MANGER, III, 1; QUALITÉ, IV, 2. 

COPINAGE AIMER, III, 3. 

COPINE AIMER, III, 3. 

COPROPRIÉTAIRE ` HABITER, II, 4. 

CO-PROPRIÉTAIRE AVOIR, I, 2. 

COPYRIGHT LIVRE, Il, 1. 

COO OISEAU, I, 3. 

COQUE CUISINE, III, 4; EAU, II, 6; FRUIT, II, 5; 
MER, Ill, 4. 

COQUELICOT FLEUR, I, 4. 

COQUET BEAU, III, 4. 

COQUETTERIE BEAU, IlI, 4. 

COQUILLAGE MER, II, 1. 

COQUILLE ANIMAL, I, 3; FAUTE, II, 2; FRUIT, IL, 
5; OISEAU, II, 2. 

COQUIN ENFANT, I, 4; III, 2; MORAL, II, 4. 

COR CHASSER, II, 1; MUSIQUE, Ill, 2; PIED, Ill, 
3; ROND, II, 8. 

CORAIL TERRE, II, 3. 

CORAN DIEU, I, 4. 

CORBEAU CRIER, I, I. 

CORBEILLE CONTENIR, IV, 3; PLANTE, II, 3. 


CORBILLARD MOURIR, III, 2; TRANSPORTER, I, 
1 


CORDAGE  FILER, I, 2. 

CORDE ATTACHER, II, 1; FILER, I, 2; MUSIQUE, 
III, 2; SERRER, I, 2; SON, I, 3. 

CORDÉE ATTACHER, II, I; FILER, I, 5; MONTA- 
GNE, II, 2. 

CORDELETTE  FILER, I. 2. 

CORDES VOCALES VOIX, I, 1. 

CORDIAL CHAUD, III, 2. 

CORDIALEMENT CHAUD, III, 2. 

CORDIALITÉ CHAUD, Ill, 2. 

CORDON  ARBRE, III, 3; FILER, I, 2; NAITRE, I, 1. 

CORDONNET  FILER, I, 2. 

CORDONNIER PEAU, II, 2; PIED, IIl, 2. 
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CORIACE DUR, 1. 6. 

CORMORAN OISEAU, I, 1. 

CORNAC ANIMAL, II, 4. 

CORNE ANIMAL, II, 4: BÊTE, I, 1; ROND, II, 8. 

CORNÉE  CEIL,I, 2. 

CORNÉLIEN CAS. II, 2. 

CORNEMUSE MUSIQUE, III, 3. 

CORNEMUSEUX MUSIQUE, III, 3. 

CORNET ROND, II, 8. 

CORNIAUD ESPÈCE, I, 2. 

CORNICHON CUISINE, II, 7; III, 1; IV, 4. 

CORPORATIF CORPS, III, 3. 

CORPORATION ASSOCIER, III, 2; CORPS, 111, 3. 

CORPORATISME CORPS, Ill, 3. 

CORPOREL CORPS, I, 1. 

CORPS LETTRE, I, 2. 

CORPULENT CORPS, 1 1. 

CORPUS CORPS, III, 4. 

CORPUSCULE CORPS, IV, 2. 

CORRECT FAUTE, Il, 1; SALE, III, 6. 

CORRECTEMENT SALE, III, 6. 

CORRECTEUR FAUTE, II, 3. 

CORRECTION PEINE, 1 5. 

CORRECTIONNEL  JUGER, 1 3. 

CORRESPONDANCE LETTRE, II, 1; RÉPONDRE, 
II, 3, 5. 

CORRESPONDANT RÉPONDRE, Il, 3. 

CORRESPONDRE LETTRE. III, I; RÉPONDRE, Il, 
3, 5. 

CORRIDA COURIR, I, 2; TUER, III, 1. 

CORRIDOR . COULER, V, 3. 

CORRIGÉ FAUTE, II, 3. 

CORRIGER FAUTE, II, 3; PEINE, I, 5. 

CORRODER FER, I, 2. 


CORROMPRE  BON,II, 5; MORAL, I, 3: SALE, II, 1. 


CORROMPU PUR, I, 2. 

CORROSION  FER,I, 2. 

CORRUPTEUR VENDRE, III, 3. 

CORRUPTION 
2; VENDRE, III, 3. 

CORSAGE CORPS, II, I; VÊTEMENT, I, 3. 

CORSÉ CORPS, IV, 3. 

CORSELET CORPS, I, 1. 

CORSET CORPS, II, I. 

CORTÈGE MARCHER, II, 4. 

CORVÉE TRAVAILLER, I, 2. 

COSMIQUE MONDE, I, 1. 

COSMOGRAPHIE |. MONDE, I, I. 

COSMOLOGIE | MONDE, I, I. 

COSMONAUTE ESPACE, II, 2; MONDE, I, I. 


COSMOPOLITE ÉTRANGER, II, 2; MONDE, III, 1. 


MORAL, I, 3; OS, II, 1; PUR, I, 2; II, 


COSMOS MONDE, 1. 1. 

COSSE CUISINE, II, 3; FRUIT, II, 6; HERBE, ll, 4. 

COSTAUD FORT, I, 2. 

COSTUME SPECTACLE, I, 6; VÊTEMENT, I, 5. 

COSTUMÉ CACHER. Il, 1. 

COTE ESPACE, II, 3; OR, III, 3. 

CÔTE CORPS, Il, 2: MER. I, 4; MONTER, I, 2: POI- 
TRINE, I, 3. 

CÔTÉ LIEU, II, 1. 

COTEAU |. MONTAGNE, I, 5. 

CÓTELETTE CUISINE, III, 5. 

COTER OR, I, 4; III, 3. 

CÔTIER MER, I, 2. 

COTISATION ` ASSOCIER, III, 2. 

COTON ` FILER, I, 1. 

COTONNADE  FILER, III, 2. 

CÓTOYER CÔTÉ, II, 2. 

COU  TÉTE,I, 2. 

COUARD PEUR, V, 2. 

COUARDISE PEUR, V, 2. 

COUCHANT DEBOUT, I, 3; SOLEIL, I, 5. 

COUCHE CHANGER, Il 1; COUVRIR, I, 2; 
DEBOUT, III, 2; IV, 4; V, 2; PEINDRE, I, I; II, 2. 

COUCHER DEBOUT, I, 2. 

COUCHERIE DEBOUT, III, 5. 

COUCHETTE ` DEBOUT, III, 4; TRAIN, I, 3. 

COUCHEUR DEBOUT, III, 3. 

COUCOU TRONIPER, III, 2. 

COUDE BRAS, L 2. 

COUDÉ BRAS, I, 3. 

COUDÉE BRAS. I, 2. 

COU-DE-PIED PIED, I, 1. 

COUDRE FILER, I, 4: VÊTEMENT, II, 2. 


COUETTE COUVRIR, L 4: DEBOUT, III, 2; 
OISEAU, IL 4. 


COUILLE CORPS, II, 5. 

COUILLON CORPS, II, 5. 

COULANT COULER. I. 2, 4. 

COULÉE COULER, I, 2. 

COULIS COULER, L 2; V, 1. 

COULISSE COULER, V, 2; SPECTACLE, I, 2. 

COULISSER COULER, V, 2. 

COULOIR COULER, V, 3. 

COULURE  COULER, I, 2. 

COUPABLE BIEN, II, 2: FAUTE, I, I. 

COUPAGE BOIRE, II. 4; COUPER, I, 2. 

COUPANT COUPER, I, I. 

COUPE BOIRE, II, 6; CHEVEU, II, 4: COUPER, IL 
1, 4; III, 1: POETE, II, I; VÉTEMENT, II, 2. 

COUPEFEU  FEU,V,2. 

COUPER VÊTEMENT, II, 2. 

COUPEROSE ROSE, II, 3. 


COUPEROSÉ ROSE, Il, 3. 


COUPLE DANSER, II, 1; DEUX, III, 1; HOMME, 


III, 2; IV, 1; MARIER, II, I. 
COUPLER | HOMME, IV, 1. 
COUPOLE  ROND, II, 6. 

COUPON COUPER, I, 2; PIÈCE, III. 2. 
COUPURE COUPER. I, 4. II, 2, 3; III, 1. 


COUR CHÂTEAU, II, 1; JUSTE, II, 1: MAISON, II, 


2; ROI, I, I. 
COURAGEUSEMENT  OSER, I, 1. 
COURAGEUX  OSER,I, 1. 
COURAMMENT ` COURIR, III, 2, 3. 


COURANT . AIR, I, 6; COURIR, III, 2; IV, 1: EAU, I, 


3; LUMIÈRE, V, 2; MER, I, 2: TENDRE, III, 2. 
COURBATTU CHAIR, I, 2. 
COURBATTURE ` CHAIR, I, 2; SOUFFRIR, I, 1. 
COURBATTURÉ CHAIR, I, 2. 
COURBE DESSINER, II, 6; ROND. I. 1. 6. 
COURBER  ROND,I.6. 
COURBETTE ROND, III, 2. 
COURBURE ROND, Il, I. 
COURETTE MAISON, II, 2. 
COUREUR COURIR, I, 2; II, 3. 
COUREUSE COURIR, II, 3. 
COURGE FRUIT, I, 1. 
COURGETTE FRUIT, I. 1. 


COURONNE FLEUR. I, 3; MOURIR, III, 2; PAIN. I, 


1; ROI, I, 1; TÊTE, III, 8. 
COURONNEMENT TÊTE. Ill. 8. 
COURONNER  TÉTE, III, 8. 
COURRE CHASSER, II, 1. 


COURRIER COURIR, I, 4; ENVOYER, II, 2; LET- 


TRE, JII, 1. 
COURROIE ATTACHER, II, 1; SERRER, I, 2. 
COURROUCÉ COLÈRE, II, 3. 
COURROUX COLERE, II, 3. 
COURS 
COURIR, III, 1, 2; PARLER, III, 3; ROUTE, I, 5. 
COURSE COURIR, I, 2. 
COURSIER COURIR, I, 4. 
COURT LONC. II, 1. 
COURTAUD LONG, II, 7. 
COURT-BOUILLON LONC, II. 6. 
COURT-CIRCUIT | ROND. I, 5. 
COURTISAN ROL 1.1. 
COURTISER AIMER, IV, 2. 
COURTOIS MANIÈRE, II, 2. 
COURTOISEMENT MANIÈRE, Il, 2. 
COURTOISIE MANIÈRE, II, 2. 
COUSCOUS CUISINE, III, 4. 
COUSIN FAMILLE, II, 5. 
COUSINE ` FAMILLE, II, 5. 


APPRENDRE, IL 2: COULER, Il, 1, 5; 


COUSSIN DEBOUT, Ill, 1. 

COUT PRIX, I, 1. 

COUTANT PRIX, I. 2. 

COUTEAU COUPER, I, 1; MANCER, III, 3; PEIN- 
DRE, III, 2. 

COUTER PRIX, I, 1; VALOIR, I, 3. 

COUTEUX PRIX, I, 3; II, 4. 

COUTUME HABITUDE, III, 3, 4. 

COUTUMIER HABITUDE, II, I; III, 4. 

COUTURE VÊTEMENT, II, 2. 

COUTURIER POINTE, II, 5; VÊTEMENT, II, 1. 

COUTURIÈRE - POINTE, II, 5; VÊTEMENT, II, I. 

COUVENT ` RELICION, III, 3. 

COUVER FEU, IV, 1; MALADE, I, 2; OISEAU, II, 2. 

COUVERCLE COUVRIR, I, 6; OUVRIR, II, 1. 

COUVERT MANCER, III, 3. 

COUVERTURE  COUVRIR, I, +, 9: II, 1, 2; DEBOUT, 
III, 2; LIVRE, II. 2. 

COUVEUSE  NAITRE, I, 2. 

COUVRE-CHEF TÊTE, lII, I. 

COUVREFEU FEU, IV, 1. 

COUVREUR COUVRIR, Il, 1. 

COUVRIR SON, I, 5. 

CRABE MER, II, 1. 

CRACHER BOUCHE, II, 1; RENDRE, I, 3; SANC, I, 
4. 

CRAIE NOIR,IL 1. 

CRAINDRE PEUR, IV, 1. 

CRAINTE PEUR, IV, 1. 

CRAINTIF PEUR, V, 1. 

CRAMOISI |. ROUCE, I, 1. 

CRAMPE CHAIR, I, 3; SERRER. III, 2. 

CRAMPON SAISIR, II, 3. 

CRAMPONNER SAISIR, II. 3. 

CRAN OSER, II, 8. 

CRÂNE TÊTE, L 4; V, 3; TUER, L 3. 

CRÂNER TÊTE, V, 3. 

CRÂNERIE TÊTE, V, 3. 

CRÁNEUR TÊTE, V, 3. 

CRÁNIEN TUER, I, I. 

CRAPULE MORAL, II, 4. 

CRAPULEUX CRIME, I, 3. 

CRAQUELÉ PEINDRE, II, 2. 

CRAQUER DUR, I, 6. 

CRASSE SALE, I, 2; IV, I, 4. 

CRASSEUX SALE, I, 2. 

CRATÈRE FEU, III, 4; MONTACNE, |. 3. 

CRAVACHE CHEVAL, VI, 1. 

CRAVACHER CHEVAL, VI, 2. 

CRAVATE VÊTEMENT, I, 2. 

CRAYEUX NOIR, II, 1. 

CRAYON  DESSINER, I, 4; ÉCRIRE, I, 2. 


CRIEUR |P SY 


CRAYONNER  DESSINER, I, 1. 

CRÉANCIER DEVOIR,I 2. 

CRÉATEUR FAIRE, I, 7. 

CRÉATIF FAIRE, I, 7. 

CRÉATION FAIRE, I, 7. 

CRÉATIVITÉ FAIRE, I, 7. 

CRÉATURE FAIRE, I, 7. 

CRÈCHE ÉCOLE. I, 4; ENFANT, I, 2; NAITRE, I, 4. 

CRÉCHER NAITRE, I, 4. 

CRÉDIBILITÉ CROIRE, [ 3. 

CRÉDIBLE CROIRE, I, 3. 

CRÉDIT - CROIRE, I, 3; DEVOIR, I, 2; OR, II, 3; 
VENDRE, Il, 6. 

CREDO CROIRE, I, 1. 

CRÉDULE SIMPLE, I, 2; TROMPER, I, 3. 

CRÉER FAIRE, I, 7. 

CRÉMAILLÈRE — HABITER, I, 4. 

CRÉMATOIRE FEU, IV, 3. 

CRÈME CUISINE, II, 2; IV, 4; PAIN, II, 5; PEAU, I, 
2; SENTIR, I, 4. 

CRÉMEUX AVOIR, VI, 3. 

CRÉNEAU CHÂTEAU, I, I; MUR, III, 1. 

CRÉNELÉ MUR, III, 1. 

CRÉPE CUISINE, III, 5. 

CRÉPÉ CHEVEU, II, 2. 

CRÉPI MUR, I. 1. 

CRÉPIR MUR, I, 1. 

CRÉPUSCULE JOUR. I, 2; MATIN, L 1. 

CRESCENDO MUSIQUE, L 5: IV, 3. 

CRÉTIN BÊTE, III, 3. 

CREUSER PROFOND, IV, 1. 

CREUX DOUX, I, 1; FORME, I, 2; MER, I, 3; PRO- 
FOND, I, l; IV, 1. 

CREVAISON POINTE, II, 3. 

CREVANT POINTE, Il, 3. 

CREVASSE CHAUD, I, 2. 

CREVÉ FAIBLE, I, 3, MOURIR, IV, 1; POINTE, II, 3. 

CRÈVE-CŒUR POINTE, II, 3. 

CRÈVE-LA-FAIM POINTE, II, 3. 

CREVER FAIBLE, 1. 3; MALADE, I. 4; MOURIR, 1. 
3: IV, 1; POINTE, II, 3. 

CREVETTE FRUIT, I, +; MER. II, 1: ROSE. IL 2. 

CRI CRIER. I, 1; II, 1. 

CRIAILLER CRIER, III, 1. 

CRIAILLERIE CRIER, III, 1. 

CRIANT CRIER, II, 4. 

CRIARD CRIER, II, 4. 

CRIBLE HERBE, II, 2; POINTE, II, 4. 

CRIBLER HERBE, II, 2; POINTE, II, 4. 

CRIC . LEVER. I, 2. 

CRIÉE CRIER, IV, 2. 

CRIEUR CRIER, IV, 2. 
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THIS. CRIME 


CRIME CRIME, L, 1; JUCER, 1. 3; VENDRE, Ill. 2. 


CRIMINALITÉ CRIME, I, 3. 
CRIMINEL . CRIME, I, 1. 
CRIN CHEVEU, I, 3. 
CRINIÈRE CHEVEU, I, 3. 


CRISE | CALME, L 2; COLERE, I, 1; DANCER, 1. 4; 


MALADE, I, 4. 
CRISPATION . CHAIR, I, 3. 
CRISPER CHAIR, I, 3; TENDRE, I, 3. 
CRISSEMENT SON, II, 5. 
CRISSER SON, II, 5. 
CRISTAL BOIRE, II, 6; SON, I, 5. 
CRISTALLIN SON, I, 5. 


CRITÈRE CARACTÈRE, III, 1; RANCER, I, 2. 
CRITIQUABLE EXPLIQUER, II, 3; JUCER, II, 6. 
CRITIQUE DANCER, I, 4; EXPLIQUER, II. 
JUCER, II, 6; PRIX, II, 3; SCIENCE, II, 2. 
CRITIQUER EXPLIQUER, II, 3; JUCER, II, 6. 


CROASSER  CRIER, I. 1. 


3; 


CROC PENDRE, I, 2; POINTE, HI, 5; SAISIR, II, I. 


CROC-EN-JAMBE SAISIR, II, 1; TOMBER, II, 1. 


CROCHE MUSIQUE, I, 3; PENDRE, I, 8. 


CROCHE-PIED SAISIR, II, 1; TOMBER, II, 1. 
CROCHET  ENTRE,1,2; PENDRE, I, 2, 1, 8; SAISIR, II, I. 


CROCHETER OUVRIR, II, 4; SAISIR, II, 1. 
CROCHU PENDRE, I, 8; SAISIR, II, 1. 
CROCODILE ANIMAL, III, 3; PEAU, II, 3. 
CROISADE  CUERRE, Ill, 1. 

CROISÉE ROUTE, I, 4. 


CROISEMENT ESPÈCE, I, 2; ROUTE, I, 2; SANG, III, 1. 


CROISER . TRAVERSER, Il, I. 
CROISIÈRE MER, III, 3, VOYACER, II, 1. 


CROISSANCE ENFANT, I, 1; ÉTENDRE, Il, 3; 


CRAND, Il, 2; III, 1. 

CROISSANT PAIN, II, 3; SOLEIL, IV, 1,4. 
CROITRE CRAND, II, 2. 

CROÍTRE  CRAND), II, 2; SOLEIL, IV, 1. 
CROIX CHRÉTIEN, I, 3. 


CROQUER BOUCHE, II, 2; DESSINER, II, 1; DUR, I, 6. 


CROQUIS BOUCHE, II, 3, DESSINER, II, 1. 


CROSSE BOIS, II, 4. 

CROTTE CUISINE, III, 7; SALE, II, 2. 
CROTTER SALE, I, 4. 

CROTTIN CHEVAL, II, 1; SALE, II, 2. 
CROULER TOMBER, III, 1. 
CROUPE DEVANT, I, I. 
CROUPIER JOUER, III, 4. 
CROUSTILLANT DUR, I, 6; PAIN, I, 1. 


CROUTE CHAIR, II, 4; CUISINE, III, 3, 5; PAIN, I, 


1, III, 1; SANG, I, 3. 
CROYANCE CROIRE, II, 4. 
CROYANT CROIRE, I, 1. 
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CRU BOIRE, II, 4; CUISINE, III, I; IV, 3. 
CRUAUTÉ BON, II, 2; SOUFFRIR, IV. 3. 
CRUCHE CONTENIR, IV, 1. 
CRUCIFIÉ CHRÉTIEN, II, 5. 
CRUCIFIER CHRÉTIEN, I, 3. 

CRUCIFIX CHRÉTIEN, I, 3. 
CRUCIFIXION CHRÉTIEN, I, 3. 
CRUCIVERBISTE MOT, II, 5. 

CRUDITÉ CUISINE, III, 1. 

CRUE COULER, II, 5, HAUT, II, 4. 


CRUEL BON, IL 2; SOUFFRIR, I], 2; IV, 3. 


CRUELLEMENT SOUFFRIR, IV, 5. 
CRUMENT CUISINE, IV, 2. 
CRUSTACÉ MER, Il, 1. 

CUBE FACE, III, 2; MESURER, 1. 4. 
CUBIQUE FACE, Ill, 2. 

CUBISTE PEINDRE, III, 3. 
CUCUL CORPS, II, 2. 
CUEILLETTE FRUIT, I, 3. 
CUEILLIR FRUIT, I, 3; IV, 4. 
CUEILLOIR FRUIT, I, 3. 
CUILLER MANCER, III, 3. 
CUILLÈRE MESURER, I, 8. 
CUILLERÉE MESURER, ፤ 8. 


CUIR ANIMAL, II, 4; PEAU, II, 2; VÊTEMENT, II, 2. 


CUIRASSE ARME, I, I; CONTRE, II, 3. 
CUIRASSÉ MER, III, 3. 

CUISANT ESSAYER, III, 3. 

CUISINE CUISINE, I, 2; IV, 2. 
CUISINER CUISINE, I, 1; IV, 2. 
CUISINIER CUISINE, I, 1. 
CUISINIÈRE CUISINE, 1 1, 2. 

CUISSE JAMBE, I, I. 

CUISSON CUISINE, I, 2; III, 2. 

CUIT CUISINE, III, 2; IV, 2. 


CUIVRE . BRILLER, I, 1; MUSIQUE, III, 2; TERRE, I, 5. 


CUL CORPS, II, 2; DEVANT, I, 1. 
CULBUTE TOMBER, I, 5. 
CULBUTER TOMBER, II, 5. 
CUL-DESAC ROUTE, I, 5. 
CULINAIRE CUISINE, 1. 1. 
CULMINER MONTACNE, I, 1. 
CULOT DOUTER, ፤ 4; OSER, II, 8. 


CULOTTE JAMBE, I, 3; VÊTEMENT, I, 3; I, 9. 


CULOTTÉ DOUTER, I, 4. 
CULPABILISER FAUTE, [ 4. 
CULPABILITÉ BIEN, II, 2; FAUTE, I, I. 
CULTE  RELICION, IL 1. 
CULTIVABLE CHAMP, I, I. 
CULTIVATEUR  CHAMP, I, 1. 
CULTIVÉ PLANTE, III, I; IV, 7. 


CULTIVER ` CHAMP, I, 2; PLANTE, IV, 7. 

CULTURE APPRENDRE, II, 1; CHAMP, I, 1; CIVI- 
LISATION, I, I; PLANTE, III, 1; IV, 7; SAVOIR, 
IV, 2. 

CULTUREL PLANTE, IV, 7. 

CUMUL FONCTION, I, I. 

CUMULER FONCTION,L1. > 

CUNÉIFORME CARACTÈRE, I, 3; COIN, I, 4; 
ÉCRIRE, I, 3. 

CUPIDE DÉSIRER, I, 4; OR, II, 4. 

CUPIDITÉ DÉSIRER, I, 4; OR, I, 2. 

CURABLE SOIN, II, I. 

CURATIF - MALADE, II, 3. 

CURE: MALADE, II. 3; SAISON. II, 2. 

CURÉ . ÉGLISE, I, 4. 

CURIEUSEMENT  ÉTONNER, Il, 4. 

CURIEUX DÉSIRER, Il, 3; ÉTONNER, IL 4; 
SECRET, IL, 2. 

CURIOSITÉ DÉSIRER, II, 3; ÉTONNER, II, 4. 

CURRICULUM VITAE - COURIR, III, 4. 

CURSEUR COURIR, III, 1. 

CURSIF COURIR, I, I. 

CURSUS - COURIR, III, 4; ÉTUDIER, II, 1. 

CUTANÉ ` PEAU, I, 4. 

CUTIRÉACTION PEAU. I, 4. 

CUVE CONTENIR, IV, 1; RÉSERVER. I, 4. 

CUVÉE CONTENIR, IV, I. 

CUVETTE CONTENIR, IV, I. 

CYCLE ÉTUDIER, II, I; ROULER. I, 3; TOURNER, 1 4. 

CYCLIQUE ` TOURNER, I, 4. 

CYCLISTE + ROULER, I, 3. 

CYCLONE CALME, I, 1; PRESSER, III, 1; VENT, I, 3. 

CYCLOTHYMIQUE . FOU, 1. 2. 

CYGNE ` OISEAU, I, 1. 

CYLINDRE . ROND, I, 2. 

CYLINDRIQUE ROND, I, 2. 

CYMBALE |. MUSIQUE, III, 2. 

CYMBALIER MUSIQUE, III, 3. 

CYNÉGÉTIQUE CHASSER, I, 1. 


D 


DACTYLO(GRAPHE) DOIGT, III, 3. 
DACTYLOGRAPHIER DOIGT, III, 3: FRAPPER, II, 3. 
DADA -. CHEVAL, V, 4. 

DAIGNER ADMIRER, III, 4. 

DAIM ANIMAL, II, 4; PEAU, II, 2. 

DAMES ` JOUER, II, 3. 

DAMNATION  JUGER, I, 7. 

DAMNER |. JUGER, I, 7. 


DANCING DANSER, I, 2. 

DANDY FIN, III 2. 

DANGEREUSEMENT DANGER, 1 5. 

DANGEREUX DANGER. II, 1. 

DANSE DANSER, I, 1; MOUVEMENT, III, 4. 

DANSEUR  DANSER, I, I: III, 1. 

DANSEUSE  DANSER, I, 1; III, 1. 

DARD POINTE. III, 5. 

DATE JOUR, II, 3; TEMPS, IV, 1. 

DATÉ JOUR, II, 3. 

DATER JOUR, II, 3. 

DATTE FRUIT, II, 4. 

DAUBE CUISINE, III, 6. 

DAVANTAGE QUALITÉ, III, 2. 

DÉ CÔTÉ, IV, 5; DOIGT, III, 1; HASARD, I, 4: 
JETER, I, 3; JOUER, II. 3: VÊTEMENT, IL 2. 

DEALER CRIME, IL 2. 

DÉAMBULATOIRE ÉGLISE, II, 2. 

DÉAMBULER MARCHER, II, 2. 

DÉBALLAGE MONTRER, III, 6. 

DÉBALLER MONTRER, III, 6. 

DÉBANDADE ENSEMBLE, II, 6. 

DÉBANDER ENSEMBLE, II, 6. 

DÉBAPTISER CHRÉTIEN, II, 2. 

DÉBARBOUILLER SALE, III, 5. 

DÉBARQUER MER, III, 6. 

DÉBARRAS EMPÊCHER, ፤ 2; II, 2; MAISON, I, 1. 

DÉBARRASSER EMPÊCHER, II, 2. 

DÉBAT BATTRE, Il, 1. 

DÉBATTEUR BATTRE, II, 1. 

DÉBATTRE BATTRE, II, 1. 

DÉBAUCHE AIMER, IV, 4; MORAL, II, 2. 

DÉBAUCHÉ AIMER, IV, 4; MORAL, II, 2. 

DÉBILE ` FAIBLE, I, 2; II, 4. 

DÉBILITANT FAIBLE, I, 2. 

DÉBILITÉ FAIBLE, II, 4. 

DÉBITER COUPER, I, 2. 

DÉBITEUR DEVOIR, I, 2. 

DÉBLOQUER ARRÊTER, I, 1. 

DÉBOISEMENT  ARBRE, II, 3. 

DÉBOISER ARBRE, II, 3. 

DÉBOITER | CONTENIR, III, 3. 

DÉBORDANT BORD, II, 4. 

DÉBORDER BORD, I, 1; PLEIN, I, 2, 4. 

DÉBOUCHÉ BOUCHE. III, 1. 

DÉBOUCHER  BOUCHE, III, 1; OUVRIR, II, 1. 

DÉBOURSER PAYER, I, 1. 

DÉBOUSSOLÉ MER, III, 7. 

DEBOUT PIED, II, 1. 

DÉBOUTONNER VÊTEMENT. Il, 3. 

DÉBRAYER LENT, I, 3. 


DÉBRIS CASSER, Il, 1. 

DÉBROUILLARD MÊLER, IlI, 2: RANGER, V, 1. 

DÉBROUILLER MÊLER, III, 2: RANGER, V, 1. 

DÉBROUSSAILLAGE PLANTE, IV, 4. 

DÉBROUSSAILLER PLANTE, II, 1; IV, 4. 

DÉBUSQUER CHASSER, II, 4; V, 5. 

DÉBUT COMMENCER, III, 2. 

DÉBUTANT COMMENCER, III, 2. 

DÉBUTER COMMENCER, III, 2. 

DECÀ CÔTÉ, III, 2. 

DÉCACHETTER OUVRIR, II, 3. 

DÉCADE TROIS, VI, 1. 

DÉCADENCE FAIBLE, II, 5; TOMBER, IV, 3. 

DÉCADENT FAIBLE, II, 5; TOMBER, IV, 3. 

DÉCAGRAMME TROIS, II, 1. 

DÉCALAGE TÔT, I, 4. 

DÉCALCIFICATION | OS, I, 1. 

DÉCALCIFIER OS, I, 1. 

DÉCALER PLACE, I, 4. 

DÉCALOGUE DIEU, I, 4; TROIS, VI, 1. 

DÉCALQUER PAPIER, II, 2. 

DÉCAMETRE TROIS, II, 1. 

DÉCAMPER MAISON, II, 5; SAUVER, III, 2. 

DÉCAPANT SALE, IV, 3. 

DÉCAPER SALE, III, 3. 

DÉCAPITER COUPER, II, 2; TÊTE, L 6. 

DÉCAPOTABLE TRANSPORTER, II, 3. 

DÉCAPSULER OUVRIR, II, 1. 

DÉCARCASSER FOND, III, 4. 

DÉCASYLLABE POÈTE, II, I; TROIS, VI, 1. 

DÉCÉDER MOURIR, II, 5. 

DÉCELER TROUVER, I, 3. 

DÉCEMBRE AN, II, 1. 

DÉCEMMENT NU, II, 2. 

DÉCENCE  NU,II, 2. 

DÉCENNAL TROIS, VI, 3. 

DÉCENNIE TROIS, VI, 1. 

DÉCENT NU, IL 2. 

DÉCENTRALISATION ÉTAT, I, 5; MILIEU, III, 3. 

DÉCENTRALISER ÉTAT, I, 2. 

DÉCEPTION ESPÉRER, III, 3. 

DÉCERNER PRIX, III, !; TITRE, I, 1. 

DÉCÈS MOURIR, Il, 5. 

DÉCEVOIR ESPÉRER, III, 3. 

DÉCHAINEMENT ATTACHER., II, 5. 

DÉCHAINER ATTACHER, II, 5. 

DÉCHARGE CHARGER, I, 1: II, I; JETER, III, 1: 
LUMIÈRE, V, 4; POSER, I, 6; SALE, II, 4. 

DÉCHARGER CHARGER, I, 1; II, 1; COUP, I, 3; 
LUMIÈRE, V, 2. 

DÉCHARNER CHAIR, I, 4. 


DÉCONCENTRER Index 


DÉCHAUMER HERBE, II, 5. 

DÉCHAUSSER PIED, III, 1. 

DÈCHE TOMBER, IV, 3. 

DÉCHÉANCE TOMBER, IV, 3. 

DÉCHET JETER, I, 1; SALE, II, 1: IV, 1. 

DÉCHETTERIE JETER, III, 1. 

DÉCHIFFRAGE LIRE, III, 1. 

DÉCHIFFRER LIRE, I, 2; HI, 1; MUSIQUE, I. 3; 
SECRET, III, 2. 

DÉCHIRANT CASSER, II, 3. 

DÉCHIREMENT CASSER, II, 3. 

DÉCHIRER CASSER, 1, 3. 

DÉCHIRURE CASSER, II, 3. 

DÉCHU  DIEU, I, 3; TOMBER, IV, 3. 

DÉCIBEL SON, I, 5. 

DÉCIDÉ DÉCIDER, II, 1. 

DÉCIDÉMENT DÉCIDER, II, 1, 5. 

DÉCIDEUR DÉCIDER, II, 1. 

DÉCIGRAMME TROIS, II, 1. 

DÉCILITRE MESURER, I, 4; TROIS, Il, 1. 

DÉCIMAL NOMBRE, I, 2; TROIS, II, 1. 

DÉCIMALE | NOMBRE, I, 2. 

DÉCIMER TROIS, II, 2. 

DÉCIMÈTRE MESURER, I, 2. 

DÉCISIF DÉCIDER, Il, 1. 

DÉCISION DÉCIDER, II, 1; JUGER, I, 5. 

DÉCLARATION DIRE, II, 3. 

DÉCLARER DIRE, II, 3; MALADE, I, 2. 

DÉCLASSÉ | CLASSER, II, 2. 

DÉCLASSER CLASSER, I, 1, 2; II, 2. 

DÉCLENCHEMENT CAUSE, IV, 4. 

DÉCLENCHER CAUSE, IV, 4, CONDITION, II, 3. 

DÉCLIN FAIBLE, II, 5; HAUT, IV, 6. 

DÉCLINER FAIBLE, I. 2; II, 5; HAUT, III, 4; IV, 1, 6; 
OUI, II, 3. 

DÉCLOUER  FIXER, I, 2. 

DÉCOCHER BUT, II, 1. 

DÉCODER COMPRENDRE, Il, 4; LIRE, I, 1; 
SENS, II, 3. 

DÉCOIFFER — CHEVEU. IL 3. 

DÉCOLÉRER COLERE, I, 1. 

DÉCOLLEMENT FIXER, I, 2. 

DÉCOLLER  FIXER, I, 2; RETIRER, I, 2: TÊTE, I, 6. 

DÉCOLLETÉ VÊTEMENT, ፤ 6. 

DÉCOLORÉ COULEUR. II, 1. 

DÉCOMBRES RETIRER, II, 1. 

DÉCOMPOSER COMPOSER, II, 1; MOURIR, I, 4. 

DÉCOMPOSITION COMPOSER, II, 1; MOURIR, I, 4. 

DÉCOMPRESSER PRESSER, III, 2. 

DÉCOMPRESSION PRESSER, III, 2. 

DÉCOMPTE COMPTER, Il, I. 

DÉCONCENTRER ATTENTION, IV, 5; MILIEU, III, 4. 


28. 





In dex DÉCONGELER 





DÉCONGELER CHAUD, I, 3. 

DÉCONSEILLER CONSEIL, 1. 1. 

DÉCONTENANCÉ CONTENIR. I, 3. 

DÉCONTRACTÉ TIRER, IV, 1. 

DÉCONTRACTER CHAIR, I, 2; ÉTENDRE, 1. 4. 
TENDRE, 1, 3. 

DÉCONTRACTION TIRER, IV. 1. 

DÉCONVENUE  ESPÉRER, III, 3. 

DÉCOR ART, II, 1; SPECTACLE, I, 6. 

DÉCORATEUR ART, II, 1; BEAU, III, 1; CONS- 
TRUIRE, I, 4. 

DÉCORATIF BEAU, III, 1. 

DÉCORATION ART, II, I; HONNEUR, II, 2. 

DÉCORER ART, IE, I; BEAU, III, 1; HONNEUR, II, 2. 

DÉCORTIQUER CUISINE, IV, 2. 

DÉCOUCHER DEBOUT, III, 4. 

DÉCOUDRE RETIRER, L 2; VÊTEMENT, II, 2; HI, 3. 

DÉCOULER COULER, I, 1; EFFET, I, 4. 

DÉCOUPAGE COUPER, II, 3. 

DÉCOUPER COUPER, I, 2; II, 3. 

DÉCOURAGEMENT ` OSER, I, 3. 

DÉCOURAGER OSER, 1 3. 

DÉCOUVERTE COUVRIR, IV. 

DÉCOUVRIR COUVRIR, I, 1. 

DÉCRÉPIT MUR, I, 2. 

DECRESCENDO MUSIQUE, L 5. 

DÉCRIER HONNEUR, ll, 4. 

DÉCRIRE CIEL, I, 6: ROND, 1,1. 

DÉCROCHAGE PENDRE, 1 6. 

DÉCROCHER PENDRE, I, 6; II, 3; RETIRER, I, 2; 
VOIX, II, 1. 

DÉCROITRE SOLEIL, IV, I. 

DÉCRUE COULER, II, 5. 

DÉÇU ESPÉRER, III, 3. 

DÉCULPABILISER FAUTE, I, 4. 

DÉCUPLER TROIS, V, 2. 

DÉDAIGNER ADMIRER, III, 4; FIER, IV, 4. 

DÉDAIGNEUX ADMIRER, III, 4. 

DÉDAIN ADMIRER, III, 4; FIER, IV, 4. 

DEDANS DANS, [ 1. 

DÉDICACER LUMIÈRE, IV, 2. 

DÉDIRE DIRE, II, 7; III, 3. 

DÉDIT DIRE, III, 3. 

DÉDOMMAGEMENT INTÉRÊT, I, 3; JUGER, I, 3. 

DÉDOMMAGER INTÉRÊT, I, 3. 

DÉDOUBLEMENT DEUX, IV, 5. 

DÉDOUBLER DEUX, IV, 3. 

DÉDUCTION RAISON, I, 2: SCIENCE, II, I. 

DÉDUIRE RAISON, I, 2. 

DÉESSE DIEU, I, 1. 

DÉFAILLANCE FAIBLE, I, 2. 

DÉFAILLANT FAUTE, ቪ 1; MANQUER, II, 2. 
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DÉFAILLIR AIDER, I, 2; FAIBLE, I, 2. 

DÉFAIRE FAIRE, I, 3. 

DÉFAITE GUERRE, II, I. 

DÉFAUT BIEN, 1,4; FAUTE, III, 2; MANQUER, III, 2. 

DÉFAVORABLE BON, IV, 2. 

DÉFAVORISER ASSOCIER, IV, 2; BIEN, IL 5: 
JUSTE, I, 4. 

DÉFEBSIF DÉFENDRE, II, 2. 

DÉFECTION MANQUER, III, 2. 

DÉFECTUEUX BIEN, I, 4. 

DÉFENDEUR  JUGER, I, 2. 

DÉFENSE DÉFENDRE, I, 1; II, 1. 

DÉFENSEUR DÉFENDRE, II, 1. 

DÉFENSIF  ARME, I, 1. 

DÉFÉQUER SALE, II, 2. 

DÉFÉRENCE CONSIDÉRER, 11, 1. 

DÉFÉRENT HONNEUR, IL I. 

DÉFERLANTE MER, I, 3. 

DÉFI JOUER, II, 5. 

DÉFIANCE . FOI, II, 3. 

DÉFIER FOJ, 11 3; JOUER, II, 5. 

DÉFIGURÉ FIGURE, I, 1. 

DÉFIGURER CHANGER, I, 8; FIGURE, 1. 1. 

DÉFILÉ ARME, II, 5; FÊTE, I, 3; MARCHER, II, 4; 
PORTE, I, 3; SUIVRE, I, 1. 

DÉFILER  FILER, I, 4. 

DÉFINIR COMMENCER, IV, 3; EXPLIQUER, II, 2. 

DÉFINITIF COMMENCER, IV, 4; DURER. ], 7. 

DÉFINITION COMMENCER. IV. 3; EXPLIQUER. II, 2. 

DÉFINITIVEMENT COMMENCER, IV, 4 DURER, I, 7. 

DÉFLATIONNISTE OR, I, 4. 

DÉFLORER FLEUR, II, 1. 

DÉFOLIER FEUILLE, I, 4. 

DÉFONCER FOND, 11, 4. 

DÉFONCEUSE FOND, IlI, 4. 

DÉFORESTATION ARBRE, II, 3. 

DÉFORMATION FORME, III, 2. 

DÉFORMER FORME, III, 2. 

DÉFRAICHIE SEC, I, 4, 5. 

DÉFRICHER PLANTE, II, 2. 

DÉFRISER | CHEVEU. II, 4. 

DÉFROQUE JETER, III, 1. 

DÉFROQUÉ JETER, III, 1. 

DÉFROQUER JETER, III, I. 

DÉFUNT MOURIR, III, 1. 

DÉGAGER RETIRER, II. 1; SENTIR, I, I; TIRER. II. 1. 

DÉGÉNÉRER BON, II, 5: IV, 3: ESPÈCE, I, 2: PRO- 
DUIRE, I, 3. 

DÉGERMER PLANTE, I, 4. 

DÉGLACER CUISINE, III, 5. 

DÉGONFLÉ PLAT, I. I. 

DÉGORGER NFZ, Il, 7; RENDRE, I, 3. 


DÉGOTER TROUVER, 1 1. 

DÉGOULINER  COULER, I, 1. 

DÉGOUT SALE, I, I; SENTIR, Il, 4. 

DÉGOUTANT SALE, I. 1: SENTIR, II, 4. 

DÉGOUTER SENTIR, II, 4. 

DÉGRADÉ COULEUR, I, I; DEGRÉ, I, 3. 

DÉGRADER BON. III, 3; IV. 3; DEGRÉ, I, 2. 

DÉGRAISSER CHAIR, III, I. 

DEGRÉ ROND, I, 1. 

DÉGRIFFÉ DOIGT, III, 8. 

DÉGRINGOLADE TOMBER, IV, 3. 

DÉGRINGOLER TOMBER, I, 3. 

DÉGROSSIR GROS, III, 6. 

DÉGUERPIR SAUVER, IIl, 2. 

DÉGUISEMENT CACHER, II. 1. 

DÉGUISER CACHER, II, 1. 

DÉGUSTATEUR BOIRE. II. 4. 

DÉGUSTER MANGER, IV, 1. 

DÉHANCHER JAMBE. II, 2. 

DEHORS DANS, I I. 

DÉISME DIEU, I, 6. 

DÉISTE DIEU, I, 6. 

DÉJÀ RÉPÉTER, I, 1. 

DÉJECTION JETER, IV, I. 

DÉJEUNER MANGER. III. 1. 

DÉJUGER JUGER, II, 2. 

DELÀ CÔTÉ, III, 2. 

DÉLACER ATTACHER, IL 1. 

DÉLAI DURER. 1. 2; TÔT. II, 1. 

DÉLAISSEMENT LAISSER, IL 4. 

DÉLAISSER LAISSER, II, 4. 

DÉLASSEMENT FAIBLE, I, 5. 

DÉLASSER FAIBLE, I, 5. 

DÉLATION RAPPORTER, IV, 2. 

DÉLAVÉ COULEUR, II, 1. 

DÉLAYAGE SOLIDE, I. 3. 

DÉLAYER SOLIDE, I, 3. 

DÉLECTABLE PLAISIR, II. 3. 

DÉLECTATION PLAISIR, II, 3. 

DÉLECTER PLAISIR, II, 3. 

DÉLÉGATION POUVOIR, II, 3. 

DÉLÉGUER POUVOIR. II, 3. 

DÉLESTER CHARGER, II, 2. 

DÉLIBÉRATION DÉCIDER, 1. 2; PENSER, IL 7. 

DÉLIBÉRÉMENT DESSINER, III, 2. 

DÉLIBÉRER DÉCIDER, I. 2: PENSER, Il. 7. 

DÉLICAT CONSCIENCE, II, 3; FACILE, I, 2: ቨ. 3. 
Ill, 2; FAIBLE, L I; FIN, L 1; Il. 2; HL I; 
MANIÈRE. II, I. 

DÉLICATESSE CONSCIENCE, II, 3; MANIÈRE, II, 1. 

DÉLICE MANGER, IV, 2. 


DÉLICIEUX |. MANGER, IV, 2. 

DÉLICTUEUX CRIME, I, 1; PEINE, I, 2. 

DÉLIÉ ATTACHER, III, 2; ÉCRIRE, I, 5; FIN, I, 1. 

DÉLIER ATTACHER, IV, 5; I, 5. 

DÉLIMITER CÔTÉ, IV. 1. 

DÉLINQUANCE CRIME, I, 3. 

DÉLINQUANT CRIME, I, 1. 

DÉLIRANT  FOU, I. 3. 

DÉLIRE  FOU, 1. 3. 

DÉLIRER — FOU, I, 3. 

DÉLIT CRIME, I, 1; JUGER, I, 3; PEINE, 1, 1. 

DÉLIVRANCE ` LIBRE, II, 4. 

DÉLIVRER LIBRE, IL, 4. 

DÉLOCALISER PLANTE, IV, 6. 

DÉLOGER HABITER, I, 3. 

DÉLOYAL MORAL, I, 3. 

DÉLOYAUTÉ MORAL, I, 3. 

DELTA COULER, II, 1. 

DELTAPLANE VOLER, III, 2. 

DÉLUGE EAU, [ 2. 

DÉMAGOGIE PEUPLE, III, 3. 

DÉMAGOGIQUE ` PEUPLE, III, 3. 

DÉMAGOGUE PEUPLE, III, 3. 

DÉMAILLER FILER, II, 3. 

DEMAIN JOUR, III, 1. 

DEMANDE DEMANDER, Ill, 1. 

DEMANDEUR DEMANDER. I, 1: JUGER, I, 2. 

DÉMANGEAISON DOIGT, III. 6; PEAU, I, 1. 

DÉMANGER DOIGT, III, 6; PEAU, I, I. 

DÉMARCATION MARQUER, II, 3. 

DÉMARCHE MARCHER, L 5; II, 5. 

DÉMARCHER MARCHER, Il, 5. 

DÉMARCHEUR  MARCHER, Il, 5. 

DÉMARIER MARIER, V, 5. 

DÉMARQUER MARQUER, III, 3. 

DÉMARRER PARTIR, II, 2. 

DÉMASQUER CACHER, ll, 3. 

DÉMÉLÉ MÊLER., III, 2. 

DÉMÊLER  CHEVEU, II, 3; FILER, I, 3; MÊLER. I, 
3: I, 3. 

DÉMÉLOIR MÉLER, I, 3. 

DÉMÉNAGEMENT HABITER, I, 3. 

DÉMÉNAGER HABITER, I. 3. 

DÉMÉNAGEUR  HABITER, I, 3. 

DÉMENCE  FOU,I, 3. 

DÉMENER MENER, III, 2. 

DÉMENT FOU, [ 1. 

DÉMENTI OUI, I, 3. 

DÉMENTIEL FOU, III. 

DÉMENTIR OUl, I, 3. 

DÉMERDER SALE, IV, 2. 


DÉMESURE MESURER, Il, 4. 

DÉMESURÉ MESURER, II, 4; QUALITÉ, IV, 3. 

DÉMETTRE: FONCTION, I, 1; METTRE, Il, 2: 
RELEVER, III, 2. 

DEMEURE HABITER, I, 2; RESTER, III, 4. 

DEMEURÉ FAIBLE, II, 4; RESTER, III, 3. 

DEMEURER HABITER, 1 2; RESTER, I, 2; II, 2; III, 
I, 2. 

DEMI-DIEU DIEU,L 1. 

DEMI-FINALE JOUER, II, 6. 

DÉMILITARISER ARME, II, 3. 

DÉMIS > OS, II, 1. 

DÉMISSION ` METTRE, II, 2. 

DÉMISSIONNER LAISSER, 111, 4. 

DEMI-TOUR . TOURNER, III, 2. 

DÉMOCRATE PEUPLE, III, 1; POLITIQUE, III, 4. 

DÉMOCRATIE PEUPLE, III, 1; POLITIQUE, I, 3; IIl, 4. 

DÉMOCRATIQUE PEUPLE, III, 1; POLITIQUE, IH, I. 

DÉMOCRATIQUEMENT PEUPLE, III, 1. 

DÉMODÉ VÊTEMENT, I, 8. 

DÉMODER VÊTEMENT, I, 8. 

DÉMOGRAPHE PEUPLE, II, 2. 

DÉMOGRAPHIE. PEUPLE, II, 2. 

DEMOISELLE ` FILS, II, 3. 

DÉMOLIR CONSTRUIRE, II, 2. 

DÉMOLITION CONSTRUIRE, II, 2. 

DÉMON DIEU, I. 3. 

DÉMONIAQUE DIEU, 1, 3; III, 3. 

DÉMONSTRATEUR NIONTRER, Il, 1. 

DÉMONSTRATION MONTRER, Il, 1. 

DÉMONTÉ MONTER, IV, 1. 

DÉMONTER ENSEMBLE, IL, 6; MONTER, IV, 1, 2. 

DÉMONTRER MONTRER, II, 3; SCIENCE, I, 1. 

DÉMORALISANT MORAL, IV, 1. 

DÉMORALISER MORAL, IV, 1. 

DÉMORDRE OPINION, II, 4; TENIR, IV, 2. 

DÉMOULER RETIRER, I, 2. 

DÉMUNI DONNER, II, 5; RICHE, I, 4. 

DÉNATALITÉ NAITRE, I, 6; PEUPLE, II, 2. 

DÉNATIONALISATION NATION, II, 5. 

DÉNATIONALISER NATION, II, 5. 

DÉNATURER CHANGER, I, 8. 

DÉNÉGATION OUI, I, 2. 

DÉNI JUGER, [ 3. 

DÉNICHER OISEAU, II, 2; TROUVER, I, 1. 

DÉNIER OUI, I, 2. 

DÉNIVELLATION PLAT, I, 2. 

DÉNOMBRER NOMBRE, II, 1. 

DÉNOMINATION  APPELER, I, 4. 

DÉNOMMÉ  APPELER, 1. 1. 

DÉNOMMER APPELER, I, 4. 
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DÉNONCER FAUTE, I, 3; RAPPORTER, IV, 2. 

DÉNONCIATION RAPPORTER, IV, 2. 

DÉNOUEMENT | COMMENCER, II, 4; EXPOSER, 
II, 4; SPECTACLE, I, 3; Il, 4. 

DÉNOUER ATTACHER, II, 3; SPECTACLE, I, 3. 

DÉNOYAUTER FRUIT, Il, 1. 

DENRÉE CUISINE, I, 1. 

DENSE  LOURD,I, 3; SERRER, III, 3. 

DENSITÉ |. LOURD, 1 3. 

DENT BOUCHE, 1.2; II, 2; III, 4; MONTAGNE, I, 3. 

DENTAIRE BOUCHE, 1.2. 

DENTAL BOUCHE, Il, 4. 

DENTÉ BOUCHE, III, 4. 

DENTELÉ BOUCHE, Ill, 4. 

DENTELLE FILER, III, 5. 

DENTELLIÈRE FILER, III, 5. 

DENTISTE BOUCHE, 1.2. 

DENTITION BOUCHE, I, 2. 

DÉNUDER NU, I, 1. 

DÉNUÉ NU, ፤ 4; III, 2; PLEIN, I, 6. 

DÉNUEMENT NU, I, 4; RICHE, 1, 4. 

DÉNUTRITION |. MANGER, Il, 4. 
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DISTINGUER COMPARER, III, 2: VOIR, V, I. 

DISTRACTION ATTENTION, IV, 2: JOUER, : 
RÊVE, IL 1. 

DISTRAIRE ATTENTION, IV. 2. 

DISTRAIT ATTENTION, IV, 2; RÊVE, IL 1. 

DISTRIBUER DONNER, II, 6; SPECTACLE, I, 6. 


DISTRIBUTION DONNER, II, 6; ENVOYER, II, 2; 
SPECTACLE, I, 6. 


DIURNE  JOULR. I, 3. 

DIVA DIEU, III, 1. 
DIVAGATION BUT. Il, 3. 
DIVAGUER BUT, II 3. 

DIVAN DEBOUT, I, 2; SALLE, I, 4. 
DIVERGER MILIEU. I, I. 
DIVERS |. COMPARER, III, 2. 
DIVERSIFIER CHANGER, III, 4. 
DIVERSITÉ COMPARER, III, 2. 
DIVERTIR ATTENTION, IV, 2. 
DIVERTISSEMENT ATTENTION, IV, 2. 
DIVIN DIEU, I, 1; III, 1. 
DIVINATION SUPPOSER. I, 3. 
DIVINEMENT DIEU, III. 1. 
DIVINITÉ DIEU, I, I. 

DIVISÉ ACCORD, L 2. 

DIVISER NOMBRE, I, 2. 
DIVISIBLE NOMBRE, I, 2. 
DIVISION NOMBRE, I, 2; PARTIE, I, 2. 
DIVORCE MARIER, IV, 1; V, 5. 
DIVORCER MARIER, IV, I. 
DIVULGUER SECRET, II 2. 
DIX TROIS, 1, 2. 

DIXIÈME TROIS, IV, 1. 
DIZAINE TROIS, III, 1. 

DO MUSIQUE, I, 2. 


DOCILE FACILE, IN, I; LIBRE, II, 1; MAITRE, I, 3. 


DOCILEMENT LIBRE, II, 1; MAITRE. I, 3. 

DOCILITÉ LIBRE, Il, 1. 

DOCK MER, [[ 6. 

DOCKER MER, Ill, 6. 

DOCTEUR MALADE. II, 1. 

DOCTRINE CHRÉTIEN, I, 1; ÉCOLE, II, 1; MAL 
TRE, Il, 4; PHILOSOPHIE, I, 1. 

DOCUMENT LIVRE, III, 1; SCIENCE, II, 2; TITRE, 
II, 1. 

DOCUMENTATION LIVRE, III, 1. 

DOCUMENTER LIVRE, III, 1. 

DODU CHAIR, I, 4; PLEIN, II, 1. 

DOGMATIQUE RELIGION, IV, 2. 

DOGME RELIGION, L, 2. 

DOIGTÉ DOIGT, III, 4. 

DOIGTIER DOIGT, II, 3. 

DOLMEN LEVER. I. 2; PIERRE, II, 2. 

DOMAINE MAITRE, I, 3. 

DÔME  ROND, II, 6. 

DOMESTICITÉ MAISON, III. 2; SERVIR. I, 1. 

DOMESTIQUE ANIMAL, II, 2; MAISON, I, 4; MAI- 
TRE, I, 3: SERVIR, I, 1. 

DOMESTIQUÉ CHEVAL, 1. 3. 

DOMESTIQUER ANIMAL, II, 4; OISEAU, I, 3. 

DOMICILE HABITER, II, 2. 


DOMICILIÉ HABITER, IL 3. 

DOMINANT MAITRE, II, 1; III, 2. 

DOMINANTE MUSIQUE, 1. 2. 

DOMINATION MAITRE, II, 1. 

DOMINER HAUT. IV, 2; MAITRE, II, 1, 2; QUA- 
LITÉ, III, 3; VOIX, 1, 2. 

DOMINICAL . SEMAINE, IL 1. 

DOMINO JOUER, II, 3. 

DOMMAGE ATTEINDRE, Il, 1; BIEN, II, 5; BON, 
III, 3; INTÉRÊT, I, 3; REGRETTER, Ill, 2. 

DOMMAGEABLE BIEN, II, 5. 

DOMPTER ANIMAL, II, 4; SPECTACLE, I, 5; II, 6. 

DOMPTEUR ANIMAL, II, 4; APPRENDRE, I, 8; 
SPECTACLE, I, 5. 

DON DONNER, I, 3, 4; IL. 8. 

DON JUAN AIMER, IV, 2. 

DONATEUR DONNER, [ 3. 

DONATION . DONNER, I, 3. 

DONC EFFET, [ 1; SUIVRE, III, 1. 

DONJON CHATEAU, I, 1. 

DONNE DONNER, Il, 1. 

DONNÉE COMPRENDRE, I, 3; DONNER, IV, 5. 

DONNER OISEAU, Il, 7. 

DONNEUR DONNER, I, 4; IV, 4. 

DOPAGE  FORT,I, 2. 

DOPER FORT, I, 2. 

DORÉ CUISINE, III, 5; OR, I, 1; ROUGE, I, 4. 

DORER ROUGE, I, 4. 

DOREUR OR,I, 1. 

DORLOTER SOIN, II, 3. 

DORMANT  DORMIR, I, 2. 

DORSAL DOS, I, 3. 

DORTOIR CHAMBRE, ፤ 3. 

DOS DOS, I, 2, 4; LIVRE, II, 3. 

DOSE MESURER, I, 4. 

DOSER MESURER, I, 4. 

DOSSIER DOS, 1.2; IV, 2; ÉTUDIER, II, 3; PAPIER, 
III, 3. 

DOT DONNER, l. 3; MARIER, I, 2. 

DOTATION MARIER, V, 3. 

DOTÉ DONNER, II, 8. 

DOTER DONNER, I, 3; MARIER, I, 2; V, 3. 

DOUANE ÉTAT, III, 4. 

DOUANIER ÉTAT, III, 4. 

DOUBLAGE DEUX. IV, 5. 

DOUBLE DEUX, IV, 1, 3. 

DOUBLER DEUX, IV, 1; PASSER, V, 5; VÊTE- 
MENT, ቪ 3. 

DOUBLET SCIENCE, IV, 3. 

DOUBLURE DEUX, IV, 5; VÊTEMENT, Il, 3. 

DOUCE EAU, III, 2. 

DOUCEMENT DOUX, I, 3: 111. 2. 


DUBITATIVEMENT ind dex 


DOUCEREUX DOUX, IL 1. 

DOUCEUR DOUX, I 2. 

DOUCHE EAU, IV, 1, 2; SALE. IL 5. 

DOUCHER EAU, IV, 2. 

DOUÉ DONNER, II, 8 NATURE, III, 2. 

DOUILLET CHAUD, II, 2; SOUFFRIR, Ill, 1. 

DOULEUR SOUFFRIR, II, 2. 

DOULOUREUSEMENT  SOUFFRIR, II, 2. 

DOULOUREUX SOUFFRIR, I, 1; IV, 1. 

DOUTE DOUTER, I, 1. 

DOUTEUX DOUTER, I, 5. 

DOUVE CHÂTEAU, I, 1. 

DOUX DOUX.. 

DOUZAINE DEUX, I, 3; TROIS, III, 1. 

DOUZE DEUX, I, 3. 

DOYEN  DIRIGER, III, 5. 

DRAGÉE CUISINE, III, 7. 

DRAGON ANIMAL, I, 6; III, 3; CHEVAL, V, 2. 

DRAGUE MER, III, 6. 

DRAGUER MER, III, 6. 

DRAIN SEC, II, 2. 

DRAINER SEC, Il, 2. 

DRAMATIQUE POÈTE, II, 4; SPECTACLE, I, 2; 
TRISTE, Ill, 2. 

DRAMATURGE SPECTACLE, I, 2. 

DRAME SPECTACLE, I, 2. 

DRAP DEBOUT, III, 2; FILER, IH, 2. 

DRAPEAU COULEUR, IV, 2; NATION, II. 2. 

DRESSAGE APPRENDRE, I, 8. 

DRESSER APPRENDRE, I, 8; DROIT, I, 1; LEVER, 
1:6. 

DRESSEUR SPECTACLE, I, 5. 

DRILLE PLAISIR, II, 2. 

DROGUE BOIRE, 111 4; CRIME, II, 2; HERBE, I, 7. 

DROGUÉ HERBE, I, 7. 

DROGUERIE |. VENDRE, II, 4. 

DROGUISTE COULEUR, III, 1. 

DROITIER DROIT, II, 1. 

DROITURE DROIT, IV, 1. 

DROLATIQUE RIRE, II, 2. 

DRÔLE .ÉTONNER, II, 4; RIRE, IL 2. 

DRÔLERIE RIRE, II, 2. 

DROMADAIRE TERRE, III, 2. 

DRU CLAIR, III, 4. 

DRUIDE RELIGION, II, 2. 

DÛ  DEVOIR,I, 2. 

DUALISME DEUX, IV, 3. 

DUALISTE DEUX, IV, 3. 

DUALITÉ DEUX, IV, 3. 

DUBITATIF DOUTER, I, 5. 

DUBITATIVEMENT DOUTER, I, 5. 


ጠድ 


DUC RO! Il, 3. 

DUCHESSE ROJ, II, 3. 

DUÈGNE TÊTE, III, 6. 

DUEL DEUX, Ill, I; HONNEUR, II, 4. 
DUNE MER, I, 4. 


DUO CHANTER, Ill, 4; DEUX, III, 1; MUSIQUE, Ill, 4. 


DUPE FOI, IV, 3; TROMPER, I, 3. 
DUPER - FOI, IV, 3; TROMPER, I, 1. 
DUPLEX DEUX, IV, 4. 

DUPLICATA DEUX, IV, 4. 
DUPLICATION DEUX, IV, 4. 
DUPLICITÉ DEUX, IV, 5. 
DUPLIQUER DEUX, IV, 4. 

DUR DUR, III, 3, 4; SOLIDE, I, 2. 
DURABLE  DURER, I, 6. 

DURANT  DURER, I, 9. 

DURATIF DURER, I. 9. 

DURCIR DUR, I, 1. 

DURÉE  DURER, I, 1. 

DUREMENT DUR, III, 1. 

DURETÉ DUR, I, 1; III, 1. 

DUVET DEBOUT, III, 4; OISEAU, II, 4. 
DYNAMIQUE FORCE, ፤ 3, 4. 
DYNAMISER FORCE, I, 3. 
DYNAMISME FORCE, ፤ 3, 4. 
DYNAMITE ÉCLATER, 1 1: FORCE, I, 4. 
DYNAMITER ÉCLATER, I, 1. 
DYNAMO FORCE, ፤ 4. 
DYNAMOMETRE . FORCE, I, 4. 
DYNASTIE ROI, II, 1. 
DYSFONCTIONNEMENT RÈGLE, I, 3. 


E 


EAU CUISINE, III, 4. 

EAU-FORTE DESSINER, II, 2. 
ÉBAUCHE DESSINER, II, 1. 
ÉBAUCHER  DESSINER, Il, 1. 
ÉBÈNE BOIS, III, 1: NOIR, II, 1. 
ÉBÉNISTE BOIS, III, 2. 
ÉBÉNISTERIE BOIS, III, 2. 

ÉBLOUIR LUMIÈRE, III, 3; VOIR, I, 1. 
ÉBLOUISSANT LUMIÈRE, III, 3. 
ÉBLOUISSEMENT VOIR, I, 1. 
ÉBOUEUR RETIRER, I. 1; SALE, II, 4. 
ÉBOUILLANTER CHAUD), I, 4. 
ÉBOURIFFÉ . CHEVEU, II, 3. 
ÉBRANLER SOLIDE, II, 2: III, 2. 
ÉBRÉCHÉ COUPER, I, 1. 


ÉBRIÉTÉ BOIRE, III, 4. 

ÉBRUITER SON, V, 2. 

ÉBULLITION CUISINE, III, 4. 

ÉCAILLE PEAU, II, 3. 

ÉCAILLER PEAU, II, 3; PEINDRE, II, 2. 

ÉCALE FRUIT, II, 5. 

ÉCARLATE ROUGE, I, 1. 

ÉCARQUILLER ŒIL, I, 5. 

ÉCART PRÈS, I, 5; VI, 1, 5. 

ÉCARTÉ PRÈS, I, 5. 

ÉCARTELÉ PART, III, 4. 

ÉCARTER OUVRIR, I, 6; PRÈS, II, 3; VI, 2, 3. 

ECCHYMOSE ROUGE, II, I; SANG, I, 4. 

ECCLÉSIASTIQUE ÉGLISE, I, 5. 

ÉCERVELÉ ATTENTION, IV, 4; NERF, Ill, 2; 
PLEIN, Il, 2. 

ÉCHAFAUDAGE CONSTRUIRE, I, 5; HI, 1. 

ÉCHAFAUDER CONSTRUIRE, III, I. 

ÉCHALOTE CUISINE, Il, 7. 

ÉCHANGE CHANGER, III, 2; V, I; VENDRE, I, 1. 

ÉCHANGER CHANGER, V, I. 

ÉCHANGEUR ROUTE, 1 2. 


ÉCHANTILLON CARACTÈRE, [1 3; RETIRER, III, 1. 


ÉCHAPPATOIRE ÉCHAPPER, 11 2; PORTE, II, 3. 
ÉCHAPPÉE ÉCHAPPER, I, 1. 

ÉCHAPPEMENT ÉCHAPPER, IIl, 3. 

ÉCHARDE ÉCLATER, I, 2. 

ÉCHARPE BRAS, I, 4; VÊTEMENT, I, 6. 
ÉCHASSIER JAMBE, III, 2. 

ÉCHAUFFER CALME, II, 2; CHAUD, I, 6; III, 2. 
ÉCHÉANCE  DEVOIR, 1.2. 

ÉCHEC  ESSAYER, III, 3. 

ÉCHECS JOUER, II, 3. 

ÉCHELLE DEGRÉ, L 1; RAPPORTER, V, 1. 
ÉCHELON DEGRÉ, I, I, 2. 

ECHEVEAU  FILER, I, 3. 

ÉCHEVELÉ CHEVEU, Il, 3. 

ÉCHINE DOS, I, 3. 

ÉCHINER DOS, I, 3. 

ÉCHO RÉPÉTER, I, 4; SON, I, 3. 

ÉCHOIR REVENIR, III, 1. 

ÉCHOTIER RÉPÉTER., 1 4. 

ÉCHOUÉ MER, I 2. 

ÉCHOUER BUT, III, 2; ESSAYER, Ill, 1. 
ÉCLABOUSSER JETER, IV, I. 
ÉCLABOUSSURE JETER, IV, I. 

ÉCLAIR LENT. I, 3; LUMIÈRE, V, I; PAIN, II, 4. 
ÉCLAIRAGE LUMIÈRE, II, I; SPECTACLE, 1, 6. 
ÉCLAIRANT LUMIÈRE, VI. 3. 

ÉCLAIRCIE CLAIR, I, I. 

ÉCLAIRCIR CLAIR, Il, I; በቪ 3. 4; V, 3. 


ÉCLAIRER LUMIERE, I, 1. 

ÉCLAT ÉCLATER, I, l; RIRE, I, 1. 

ÉCLATANT COULEUR, Il, I; 
LUMIERE, III, 3. 

ÉCLATEMENT ÉCLATER, I, 3. 

ÉCLATER  RIRE, 1.1. 

ÉCLIPSE - SOLEIL, I, 4. 

ÉCLIPSER ÉCHAPPER, I, 2; SOLEIL, I, 4. 

ÉCLOPÉ . CORPS, II, 6. 

ÉCLORE FLEUR, I, 1; OISEAU, II, 2. 

ÉCLUSE COULER, II, 6. 

ÉCCEURANT  CCEUR, II, 2. 

ÉCŒURER CŒUR, II, 2. 

ÉCOLE ART, I, 4. 

ÉCOLIER ` ÉCOLE, I, 4. 

ÉCOLOGIE MILIEU, II, I; NATURE, II, I; POLITI- 
QUE, Il, I. 

ÉCOLOGISTE | NATURE, II, 1; POLITIQUE, II, 1. 

ÉCONOME OR, II, 4. 

ÉCONOMIE OR, 1, 3; II, 2. 

ÉCONOMIQUE OR, I, 3. 

ÉCONOMISER OR, Il, 2; III, 3. 

ÉCORCE ARBRE, I, 1; TERRE, I, 3. 

ÉCORCHER  PEAU, I, 4, II. 1. 

ÉCORCHURE  PEAU,I, 4. 

ÉCOSSER CUISINE, Il, 3; HERBE, II. 4. 

ÉCOSYSTÈME SYSTÈME, I, 2. 

ÉCOULEMENT  COULER, I, 3. 

ÉCOULER COULER, I. 3. 

ÉCOURTER DURER, I, 3: LONG, IV, 6. 

ÉCOUTE ÉCOUTER, L 2. 

ÉCOUTEUR ÉCOUTER, I, 2. 

ÉCRABOUILLER PRESSER, I, 4. 

ÉCRAN LUMIÈRE, IV, 4; REGARDER, I, 5; SPEC- 
TACLE, III, 1. 

ÉCRASANT CHARGER, II, 2: PRESSER, I, 4. 

ÉCRASER PRESSER, I, 4. 

ÉCRÉMAGE CUISINE, Il, 2. 

ÉCRÉMÉ CUISINE, II, 2. 

ÉCRÉMER CUISINE, IV, 4. 

ÉCRÉMEUSE CUISINE, II, 2. 

ÉCREVISSE COULER, Il, 7. 

ÉCRIER CRIER, IV, I. 

ÉCRIT ÉCRIRE, I. 1, 6; II, 2. 

ÉCRITEAU ÉCRIRE, II, 7. 

ÉCRITOIRE- ÉCRIRE, I, 3. 

ÉCRITURE DIEU, I, 4; ÉCRIRE, I, 2; II, 3. 

ÉCRIVAIN ÉCRIRE, II. 2. 

ÉCROU  SERRER, I, I; TOURNER, IL 2. 

ÉCROULER . TOMBER, III, I. 

ÉCRU- COULEUR, II, 3. 

ÉCU OR, I, 3; REPRÉSENTER, II, 3. 


ÉCLATER, ll; 


ÉCUEIL © MER, I, 4; PIERRE, I, 2, 7. 

ÉCUMANT EAU,L,3. 

ÉCUME EAU, I, 3; MER, I, 3. 

ÉCUMER CUISINE, I, 3; EAU, I, 3; I, 3; MER, I, 3. 

ÉCUMOIRE CUISINE, I, 3; EAU, I, 3; POINTE, Il, 4. 

ÉCUREUIL ` ARBRE, I, 1. 

ÉCURIE ` CHEVAL, I, 3; MAISON, II, 3. 

ÉCUYER SPECTACLE I, 5. 

ÉCUYÈRE SPECTACLE, I, 5. 

ECZÉMA - MALADE, III, 3; PEAU, I, 4. 

ÉDENTÉ BOUCHE, I, 2. 

ÉDICTER + DROIT, I, 3; POLITIQUE, III, 2. 

ÉDIFIANT © EXEMPLE, I, 3; MORAL, I, 4. 

ÉDIFICE CONSTRUIRE, I, 2; III, 2. 

ÉDIFIER - CONSTRUIRE, I. 2; EXEMPLE, ቪ 3; 
MORAL, I, 4. 

ÉDITER LIVRE, Il, 1. 

ÉDITEUR ` LIVRE, II, 1; PUBLIC, II, 4. 

ÉDITION - LIVRE, II, 1; PUBLIC, II, 4. 

ÉDITORIAL PRESSER, II, 4. 

ÉDREDON - DEBOUT, III, 2; OISEAU, 11. 4. 

ÉDUCATEUR APPRENDRE, I, 1. 

ÉDUCATION APPRENDRE, I, I; LEVER, IV, 1; 
MANIÈRE, II, 1. 

ÉDUQUER APPRENDRE, I, 1; LEVER, IV, 1. 

EFFACÉ BRILLER, IV, 1; PARAITRE, 1, 2. 

EFFACER DESSINER, I, 4; ÉCRIRE, I, 2; PARAI- 
TRE, L, I; RETIRER, IV, 4. 

EFFARANT ÉTONNER, II, 5. 

EFFARÉ |. ÉTONNER, II, 5. 

EFFAREMENT  ÉTONNER, II, 5. 

EFFARER |. ÉTONNER, Il, 5. 

EFFAROUCHÉ PEUR, III, 3. 

EFFAROUCHER PEUR, III, 3. 

EFFECTIF  ASSOCIER, I, 2; EFFET, II, 3. 

EFFECTIVEMENT EFFET, II, 3; OUI, III, 2. 

EFFECTUER — EFFET, II, 3. 

EFFÉMINÉ HOMME, III, 3. 

EFFERVESCENCE CALME, I, 2. 

EFFEUILLER FEUILLE, I, 4. 

EFFICACE EFFET, Il, I. 

EFFICACEMENT EFFET, II, I. 

EFFICACITÉ EFFET, II, 1. 

EFFILÉ FILER, I. 1. 

EFFILOCHER FILER, III, 1. 

EFFLEURER ` FLEUR, II, 2; TOUCHER, I, 9. 

EFFONDRER SOLIDE, II, 2; III, 2. 

EFFORCER . FORCE, I, 6. 

EFFORT FORCE, I, 5. 

EFFRACTION CRIME, II, 3; OUVRIR, II, 4. 

EFFRAYANT PEUR, IL 2. 

EFFRAYÉ PEUR, II, 2. 


EFFRAYER PEUR,II 2. 

EFFRITER MALADE, I, 5. 

EFFROI PEUR, Il, 2. 

EFFRONTÉ FRONT, II, 3. 

EFFROYABLE PEUR, Il, 2. 

EFFUSION SANG, IV, 1. 

ÉGALEMENT ` ÉGAL, I, 1; II, 2. 

ÉGALER ÉGAL, I, 1. 

ÉGALISER ÉGAL, I, 1. 

ÉGALITAIRE - ÉGAL, II, 2. 

ÉGALITARISME ÉGAL, II, 2. 

ÉGALITARISTE ÉGAL, II, 2. 

ÉGALITÉ ÉGAL, I, 1; II, 2. 

ÉGARD: CONSIDÉRER, III, 1; HONNEUR, Il, 1. 
ÉGARDS ` ATTENTION, III, 2. 

ÉGARER PERDRE, I, 1; III, 1; TROMPER, IV, 3. 
ÉGAYER PLAISIR, III, 3. 

ÉGLANTIER ROSE, I, 1. 

ÉGLANTINE ROSE, I, I. 

ÉGLISE RELIGION, II, 2. 

ÉGOCENTRIQUE MILIEU, III, 4. 

ÉGOÏSME FIER, III, 2. 

ÉGOÍSTE FIER, III, 2. 

ÉGORGER NEZ, II, 6; RELIGION, II, 4. 
ÉGOSILLER NEZ, II, 3. 

ÉGOUT COULER,1, 3. 

ÉGOUTTER CUISINE, III, 4. 

ÉGRATIGNER DOIGT, III, 7. 
ÉGRATIGNURE DOIGT, III, 7. 

ÉGRENER HERBE, II, 4. 

ÉJECTABLE JETER, III, 2. 

ÉJECTER JETER, III, 2. 

ÉLABORÉ TRAVAILLER, II, 2. 

ÉLABORER PRÉPARER, ፤ 2; SYSTEME, III, 2. 
ÉLAGAGE ARBRE, I, 3. 

ÉLAGUER ARBRE, I, 3. 

ÉLAGUEUR ARBRE, I, 3. 

ÉLAN CONTRE, I, 1; MOUVEMENT, IV, 3. 
ÉLANCÉ BEAU, II, 4; FIN, I, 2. 

ÉLANCEMENT SOUFFRIR, I, 4. 

ÉLANCER | MOUVEMENT, IV, 3; SOUFFRIR, I, 4. 
ÉLARGIR LONG, III, 2, 3. 

ÉLASTICITÉ |. ÉTENDRE, 12. 

ÉLASTIQUE ÉTENDRE, I, 2. 

ÉLECTEUR POLITIQUE, II, 3. 

ÉLECTION POLITIQUE, II, 3. 

ÉLECTORAL POLITIQUE, II, 3. 
ÉLECTRICIEN LUMIÈRE, V, 3. 

ÉLECTRICITÉ 
ÉLECTRIFIER 
ÉLECTRIQUE 


LUMIÈRE, V, 3. 
CONDUIRE, II, 2: LUMIÈRE, V, 1. 


CONDUIRE, II, 2; LUMIERE, II 1; V, 1. 


ÉMANATION 111115 


ÉLECTRISER LUMIÈRE, V, 4. 
ÉLECTROACOUSTIQUE LUMIÈRE, V, 5. 
ÉLECTRO-ACOUSTIQUE LUMIÈRE, IV, 4. 
ÉLECTRO-AIMANT LUMIÈRE, V, 5. 
ÉLECTROCARDIOGRAMME  CŒUR, I, 1. 
ÉLECTROCHOC LUMIÈRE, V, 4. 
ÉLECTROCUTER COUP, III, 2; LUMIÈRE, V, 4; 
TUER, I, 1. 

ÉLECTRO-ENCÉPHALOGRAMME NERF, Il, 3. 

ÉLECTROGÈNE LUMIÈRE, V, 2. 

ÉLECTROLYSE  LUMIÈRE, V, 5. 

ÉLECTROMÉNAGER LUMIÈRE, V, 3. 

ÉLECTRON LUMIÈRE, V, 1; MATIÈRE, I, 2. 

ÉLECTRONIQUE  LUMIÈRE, V, 1. 

ÉLECTROPHONE ` LUMIERE, V, 5; SON, I, 3; VOIX, II, 3. 

ÉLÉGANCE BEAU, Il, 4. 

ÉLÉGANT BEAU, II, 4; VÊTEMENT, I, 5, 8. 

ÉLÉMENTAIRE COMPOSER, I, 6; Ill, 4; FACILE, 
II, 2; SIMPLE, II, 3. 

ÉLÉPHANT ANIMAL, II, 4; BÉTE, I, 2. 

ÉLEVAGE LEVER, IV, 3. 

ÉLÉVATEUR LEVER, I, 2; MONTER, I, 3. 

ÉLÉVATION |. LEVER, I, 4, 5. 

ÉLEVÉ APPRENDRE, I, 1. 

ÉLÈVE LEVER, IV, 2. 

ÉLEVER ANIMAL, II, 2; APPRENDRE, I, 1; CONS- 
TRUIRE, I, 2; LEVER, I, 4; II, 3; MONTER, I, 1; 
VOLER, I, 2; I, 2. 

ÉLEVEUR ANIMAL, II, 2; LEVER, IV, 3. 

ÉLIMINER RETIRER, IV, 4. 

ÉLIRE DÉCIDER, III, 4; POLITIQUE, II, 2. 

ÉLITE | ASSOCIER, IV, 1. 

ÉLITISME  ASSOCIER, IV, 1. 

ÉLITISTE |. ASSOCIER, IV, 1. 

ELLE SUJET, I, 2. 

ELLES SUJET, I, 2. 

ELLIPSE ÉCRIRE, II, 6; ROND, I, 1. 

ÉLOCUTION PARLER, 1 5. 

ÉLOGE ADMIRER, II, 2; GLOIRE, I, 1; HON- 
NEUR, II, 2. 

ÉLOIGNÉ FAMILLE, II, 7: PRÈS, I, 5; II, 3; III, 1. 

ÉLOIGNEMENT PRÈS, II, 3. 

ÉLOIGNER PRÈS, II, 3. 

ÉLOQUEMMENT PARLER, III, 2. 

ÉLOQUENCE  PARLER, III, 2. 

ÉLOQUENT  PARLER, III, 2. 

ÉLU DÉCIDER, III, 4. 

ÉLUCIDER EXPLIQUER, II, 3; LUMIÈRE, VI, 1. 

ÉLUDER ÉCHAPPER, 11 2. 

ÉMAIL PEINDRE, I, 3. 

ÉMAILLÉ PEINDRE, I, 3. 

ÉMANATION ÉCHAPPER, III, 3. 





ÉMANCIPER 
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ÉMANCIPER ENFANT, Il, 3; IH, 3. 
ÉMARGER LIVRE, II, 4. 

EMBALLAGE CONTENIR. III, 2. 
EMBALLEMENT CHEVAL, IV, 2. 
EMBALLER CONTENIR, III, 2; CHEVAL, IV, l, 2. 
EMBARCATION MER, III, 3. 

EMBARGO GUERRE, Il, 1. 
EMBARQUER MER, III, 6. 

EMBARRAS EMPÊCHER, II, 4. 
EMBARRASSANT EMPÉCHER, II, 4. 
EMBARRASSÉ EMPÊCHER, II, 4. 
EMBARRASSER EMPÊCHER, II, 2, 4. 
EMBAUCHER TRAVAILLER, III, 1. 
EMBAUMEMENT SENTIR, I, 4. 
EMBAUMER MOURIR, III, 1; SENTIR, I, 4. 
EMBELLIE BEAU, IV, 1; CALME, I, 1. 
EMBELLIR BEAU, III. 

EMBÊTANT ENNUI I, 1. 

EMBÊTEMENT  ENNUI, I, 1. 

EMBÉTER ENNUI I, 1. 
EMBLÉMATIQUE COULEUR, IV, l; SIGNE, I, 5. 
EMBLÈME COULEUR, IV, 1; SIGNE, I, 5. 
EMBOBINER ROULER, III, 2. 
EMBOITER CONTENIR, III, 3. 
EMBOLIE SANG, I, 3. 

EMBONPOINT POINT, III, 3. 
EMBOUCHER BOUCHE, 11, 4, 5. 





EMBOUCHURE BOUCHE, Il, 5; III, 1; COULER, II, I. 


EMBOUT BOUT, I, I. 

EMBOUTEILLAGE |. CONTENIR, IV, 1; ROUTE, I, 
3: TRANSPORTER, II, 3. 

EMBOUTEILLER CONTENIR, IV, 1. 

EMBOUTIR BOUT, I, 1. 

EMBRANCHEMENT CLASSER, I, 3. 

EMBRASER  FEU, III, 1. 

EMBRASSER BOUCHE, II, 6; BRAS, IV, 2. 

EMBRAYER LENT, I, 3. 

EMBROCHÉ CUISINE, III, 3. 

EMBROCHER POINTE, II, 2; TOURNER, II, 2. 

EMBROUILLAMINI MÊLER, III, 2. 

EMBROUILLÉ CLAIR, V. 3; FACILE, II, 2; SIM- 
PLE, II, 4. 

EMBROUILLER MÊLER, I, 3; III, 2. 

EMBRYOLOGIE VIVRE, I, 6. 

EMBRYON  VIVRE, I, 1. 

EMBRYONNAIRE  VIVRE. I, 1. 

EMBUSCADE CHASSER, V, 2. 

EMBUSQUÉ CHASSER, V. 2. 

EMBUSQUER CHASSER, II, 4. 

ÉMERAUDE PIERRE, I, 4; ROUGE, I, 3. 

ÉMERGER EAU, II, I0; TERRE, Il. 1. 
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ÉMERVEILLEMENT ADMIRER, L 2. 

ÉMERVEILLER |. ADMIRER, I, 2; BEAU, I. 4. 

ÉMETTRE OPINION. II, 1; SON. I, I; SUPPOSER, 
II, 1. 

ÉMEUTE LIBRE, II. 3. 

ÉMEUTIER LIBRE, II. 3. 

ÉMIGRÉ ÉTRANGER. II, 3. 

ÉMINEMMENT HAUT, IV, 4. 

ÉMINENCE HAUT, IV, 3; MONTAGNE, I, 2. 5. 

ÉMINENT HAUT, IV, 4. 

ÉMISSAIRE | ENVOYER, II, 3. 

ÉMISSION |. SON, 1. 1. 

EMMANCHÉ TENIR.L 2. 

EMMÉLÉ |. CHEVEU, II, 3; FILER. I, 3. 

EMMÉNAGER HABITER, I, 4. 

EMMENER LAISSER, II, 2; MENER, I, 3; I, I. 

EMMERDANT  ENNUI, I, I: SALE, IV, 2. 

EMMERDEMENT . ENNUI, I, 1. 

EMMERDER ENNUI, I, 1; SALE, IV, 2. 

EMMITOUFLÉ COUVRIR, I, 5. 

EMMITOUFLER COUVRIR, I, 5. x 

EMMURER MUR, III, 3. 

ÉMOI SENTIMENT, I, 5. 

ÉMOTIF SENTIMENT, I. 5. 

ÉMOTION . SENTIMENT, L 1, 5. 

ÉMOTIONNÉ SENTIMENT, I, 5. 

ÉMOTIONNEL SENTIMENT, II, 4. 

ÉMOTIVITÉ SENTIMENT, I, 5. 

ÉMOULU CHAUD, II, 4. 

ÉMOUVANT SENTIMENT, Il, 2. 

ÉMOUVOIR SENTIMENT, II, 2. 

EMPAILLER HERBE, II, 6. 

EMPAQUETER ATTACHER, I, 4. 

EMPARER CRIME, IL 4; PRENDRE. IV, 1. 

EMPÁTEMENT  PEINDRE, Ill. 2. 

EMPÊCHEMENT EMPÊCHER, II, 3. 

EMPÉCHEUR EMPÊCHER. I. 2. 

EMPEREUR ÉTAT, I, 1; ROI, II, 1. 

EMPESTER SENTIR, I, 3. 

EMPIÈCEMENT PIÈCE, II, 3. 

EMPIERRER ROUTE, I, 4. 

EMPIÉTER PIED, I, 3. 

EMPILER SUR, I, 3. 

EMPIRE ÉTAT, I, 1; ROL II. I. 

EMPIRER BON, I, 2; IV, 3; SÉRIEUX, IL. 1. 

EMPIRIQUE SYSTÈME, IV. 2. 

EMPIRISME SYSTEME, IV, 2. 

EMPLACEMENT PLACE. I, 2. 

EMPLÂTRE CONSTRUIRE, III. 4. 

EMPLETTE "VENDRE, ቪ 1. 

EMPLIR PLEIN, I, 2. 


EMPLOI DIRIGER. Ill, 4; SERVIR, IV, 2; TRA- 
VAILLER, HI, 1. 

EMPLOYÉ DIRIGER, III, 4; MAITRE. 1. 3; SERVIR, 
I. 1: TRAVAILLER, III, 1. 

EMPLOYER DIRIGER, III, 4, SERVIR, IV, 2. 

EMPLOYEUR DIRIGER, III, +, TRAVAILLER, III, I. 

EMPOCHER CONTENIR, V, 2. . 

EMPOIGNADE MAIN, IV, 3. 

EMPOIGNER MAIN, II, 2; IV, 3. 

EMPOISONNEMENT TUER, I. I. 

EMPOISONNER TUER. I, 1, 3. 

EMPORTÉ COLÈRE, I, 4; PORTER. I. 5. 
EMPORTER COLERE, I, 1; GAGNER, I, I; LAIS- 
SER. II, 1; PORTER, I, 2, 5; RAPPORTER, I, 1. 

EMPREINTE MARQUER. III, 1; PRESSER, II, I. 

EMPRESSÉ ATTENTION, III, 2; PRESSER, IV. 4. 

EMPRESSEMENT PRESSER. IV, 4. 

EMPRESSER PRESSER, IV, 4. 

EMPRISE PRENDRE, V. 4. 

EMPRISONNER PRENDRE, V. 1. 

EMPRUNT INTÉRÊT, I, 1; MOT, II, 2. 

EMPRUNTER INTÉRÊT. I, I, 7. 

EMPRUNTEUR . INTÉRÉT. I, 1. 

ÉMU SENTIMENT, I, 5. 

ÉMULATION LEVER, IV, 2. 

ÉMULE LEVER, IV, 2. 

ÉNARQUE FONCTION. I, 2. 

ENCADREMENT DIRIGER. III, 4. 

ENCADRER DIRIGER, III, +; PEINDRE. III. 4, IV. 2. 

ENCADREUR PEINDRE, I, 4. 

ENCAISSER CONTENIR, III, 2. 

ENCANAILLER MORAL. II, 4. 

ENCASTRER CONTENIR. III. 3. 

ENCAUSTIQUE BRILLER. II, 3. 

ENCAUSTIQUER BRILLER. II, 3. 

ENCEINTE CHÂTEAU, I. 1; MUR, III, I; PÈRE, I. 1. 

ENCENS  FEU.VI. 7; RELIGION. II, 3; SENTIR. I. 4. 

ENCENSER RELIGION, II, 3; IV, 3: SENTIR, I, 4. 

ENCENSOIR RELIGION. II, 3; SENTIR. I, 4. 

ENCÉPHALE NERF, II. 1. 

ENCÉPHALITE TÊTE, I, 5. 

ENCERCLER ROND. I, 3; TOURNER, I, 7. 

ENCHAINEMENT ATTACHER, II. 5: CAUSE. I, 2. 

ENCHAINER ATTACHER, II. 5; ORDRE, II, 2: RAI- 
SON, I. 4. 

ENCHANTÉ . CHARMER. I. 1. 

ENCHANTEMENT  CHARMIER. I, I: Il. 3. 

ENCHANTEUR CHARMER. I. 1: II. 3. 

ENCHÈRE PRIX, I, 5. 

ENCHEVÉTREMENT FILER, II, 2. 

ENCHEVÉTRER FILER. II, 2; MÊLER, I, 3. 

ENCLIN DROIT, IV. 6. 
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ENCL : / 
diee € E N, 2. ENFLER AIR, I, 3. CROS, II, 2. ÉNONCER DIRE, II, 3; IV, 2. 
LT ,1V,2. ENFLURE GROS, Il, 2. ÉNONCIATION 
ENCLUME FRAPPER, Il, 4. ENFOIRÉ SALE pud 
, Il, , H, 2; IV, 2. ENORGUEILLIR FIER, III, 2 
ENCOIGNURE COIN, III, 1. ENFONCEMENT FOND, III, 3 É ER, IV 
; . lI, 3. NORME CONSIDÉRER, IV, 1; 
ENCOMBRANT EMPÊCHER, II, 2. ENFONCER FOND, I, 2; Moe 
ENCOMBRER EMPÊCHER, Il, 2, 3. ENFOUIR  COUVRI USE D G 
m ነ R, I, 7. ÉNORMITÉ CROS. III, 3. 
፡ ከዓ. ENFOURCHER CHEVAL, III, 3; POINTE, II, 2. ENQUÉRIR DEMANDER, IV, 2. 
NCORDER  ATTACHER, II, I; FILER, I, 5. ENFOURNER PAIN, I, 1. ENQUÊTE CHERCHER, I, 4; D !. 2; 
ENCORE NOUVEAU, IV, 3; RÉPÉTER, I, 1 ENFREINDRE PEINE, I, 1 SCIENCE ገርን ጣላ TOP aa 
; ETE EL IL 2. 
ENCOURAGEMENT OSER, I, 3. ENFUIR SAUVER, Ill, 1. ENQUÉTER CHERCHER, I, 4. 
ENCOURAGER  OSER, I, 3. ENGAGÉ ARME, II, 1. ENQUÉTEUR DEMANDER, IV, 2. 
ENCOURIR COURIR, II, 3; JUCER, I. 3. ENGAGER CONSEIL, IH, 2; DEVOIR, I, 1; ENQUIQUINER ENNUI,I, 1. 
ENCRASSER SALE, I, 2. ESSAYER, II, 2; INTÉRÊT, I, 1. ENRACINÉ PLANTE, IV, 3. 
ENCRE DESSINER, I, +; II, 2; ÉCRIRE, I, 2, 3 ENGELURE CHAUD, I, 5. ENRACINEMENT PLANTE, IV, 3. 
NOIR, II, I. ENGENDRER PÈRE, [ 1; IN, 3; PRODUIRE, I, 3. ENRACINER PLANTE, I, 5. | 
ENCRER DESSINER, II. 2. ENGIN  ARME, I, 4. ENRAGÉ CHIEN, III 2. 
ENCRIER ÉCRIRE,I,3. ENGLOBER COMPRENDRE, IV, 2. ENRAGER COLERE, II, 2. 
ENCYCLIQUE  ÉCLISE, I, 2. ENGLOUTIR EAU, II, 7; MANCER, II, 5. ENRAYER ARRÊTER, I, 4; ROULER, I, 4. 
ENCYCLOPÉDIE LIVRE, IV, 1. ENGORGÉ NEZ, Il, 7. ENREGISTREMENT CHAMP, III, 3. LICNE, III, 3: 
ENDETTER DEVOIR. I, 2. ENGORGER EMPÊCHER, III, 2. SON, I. 3. 
ENDIABLÉ DIEU, III, 3. ENGOUFFRER PROFOND, II, 3. ENREGISTRER LIVRE, IV, 2; SON, I, 3. 
ENDIGUER COULER, II, 5; RETENIR, I, 2. ENGOURDI DOIGT, III, 1. ENRHUMÉ NEZ, III, 1. 
ENDIMANCHÉ SEMAINE, II, 1. ENGRAIS CHAIR, I, 4; 11, 1; PLANTE, III, 1. ENRHUMER AVON, IV, 5. 
ENDOCTRINER CHRÉTIEN, II, 1. ENGRAISSER CHAIR, I, 4; III, 1. ENRICHIR RICHE, I, 1. 
ENDOLORI SOUFFRIR, I, 1. ENGRANGER HERBE, Il, 3. ENRICHISSEMENT RICHE, I, 1. 
ENDOMMAGER BON, III, 3. ENGRENAGE HERBE, II, 3; ROULER, I, 1. ENROBER VÊTEMENT, III, 1. 
ENDORMIR DORMIR, II, 1. ENGRÈNER HERBE, Il, 3. ENROUÉ VOIX, 1, 2. 
ENDOSSER DOS, I, 4: II, 2; IV, 1. ENGROSSER  CROS, II, 3. ENROUEMENT VOIX, I, 2. 
ENDUIRE PEINDRE, I. 1. ENGUEULADE CRIER, III, 1. ENROULER  ROULER, III, 2. 
ENDUIT MUR .I. 1. ENGUEULER BOUCHE, Il, + CRIER, III, 1. ENRUBANNER FILER, III, 3. 
ÉNERGÉTIQUE MANCER, II, 1. ÉNIGME SUPPOSER, I, 3. ENSANGLANTÉ SANC, I, 3. 
ÉNERGIE FORCE. I, 3, 4. ENIVRANT BOIRE, III. 4; NOIR, IV, 7. ENSANGLANTER SANC, IV, 1. 
ÉNERGIQUE FORCE, I, 3. ENIVRER BOIRE, III, 4; NOIR, IV, 7. ENSEIGNANT APPRENDRE, I, 2. 
ÉNERGIQUEMENT FORCE, I, 3. ENJAMBÉE JAMBE, II. 2. ENSEIGNE HABITER, I, 5. 
ÉNERVEMENT NEFF, III, 1. ENJAMBER JAMBE, II, 2. ENSEIGNEMENT APPRENDRE, I, 2. 
ÉNERVER NERF, በ[ 1. ENJEU JOUER, III, 1. ENSEIGNER APPRENDRE, I, 2. 
ENFANCE ENFANT. I, 1: III, 2. ENJOLIVER BEAU, III, 3. ENSEMENCER CHAMP. I, 2. 
ENFANTEMENT NAITRE, III, 5. ENJOLIVEUR BEAU, III, 3; ROULER, I, 2; TÊTE, — ENSERRER ENTRE, I. 1. 
ENFANTER NAITRE. I, 1; III, 5. III, 2. ENSEVELIR MOURIR, III, 1. 
ENFANTILLAGE ENFANT, I, 4; III, 2. ENLACER ATTACHER, II, 1. ENSOLEILLÉ SOLEIL, III, 1. 
ENFANTIN ENFANT, I, 4; III, 2; FACILE, II, 2. ENLAIDIR BEAU, III, 1. ENSORCELER CHARMER. I, 2. 
ENFER DIEU, I, 3; HEUREUX, I, 4: JUCER, I, 7. ENLÈVEMENT RETIRER, I, 1; IV. 2. ENSUITE SUIVRE. II, 2. 
ENFER DIEU, I, 3; HEUREUX, I, 4; JUGER, I, 7. ENLISER FOND, III, 1; SOLIDE, II, 2, 3. ENSUIVRE EFFET, I, 4; SUIVRE, III, 1. 
ENFERMER OUVRIR, I, 5: 1, 4. ENLUMINEUR REPRÉSENTER, II. 2. ENTAILLE COUPER, I, 4; PROFOND, I. 6. 
ENFIÉVRÉ MALADE, III, 2. ENLUMINURE |. REPRÉSENTER, II, 2. ENTAILLER COUPER, I, 4. 
ENFILADE FILER, L 4. ENNEIGÉ EAU, I, 8. ENTAMER COMMENCER, V, 1: COUPER, I, 4. 
ENFILER FILER, L 4. ENNEIGEMENT  EAU.I, 8. ENTASSER MONTAGNE, I, 6. 
ENFIN COMMENCER, II, 2. ENNEMI AIMER, VI, 3. ENTENDEMENT ENTENDRE, IV, 1. 
ENFLAMMÉ ` MALADE, III, 2. ENNUYER ENNUI, I. 1; II, 3. ENTENTE ENTENDRE, IMI, 2. 
ENFLAMMER FEU, II, I. ENNUYEUX . ENNUI, I, 1; III, 1. ENTERREMENT MOURIR, III, 3. 
ÉNONCÉ DIRE, IV, 2. ENTERRER MOURIR, III, 3; TERRE, IV, 4. 


ENFLÉ PLEIN, II, 1. 
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Index ENTÉTÉ 


ENTÊTÉ TÊTE, V, 3; VOULOIR, I, 5. 


ENTÉTEMENT CONTINUER, Il, 4; TÊTE, V, 3. 


VOULOIR, I, 5. 
ENTÉTER CONTINUER, II, 4; VOULOIR, 1, 5. 
ENTHOUSIASMANT ADMIRER, I, 3. 


ENTHOUSIASME ADMIRER, I, 3; INTÉRÊT, lI, 1. 


ENTHOUSIASMER INTÉRÊT, II, 1. 
ENTHOUSIASTE INTÉRÊT, Il, 1. 

ENTICHÉ FOU, 1, 2. 

ENTIÈREMENT TOUT, ፤ 3, 5, 6; III, 1. 
ENTONNER MANGER, II, 5; MUSIQUE, I, 4. 
ENTORSE OS, II, 1; PIED, III, 3. 

ENTOUR  TOURNER, 1 5. 

ENTOURAGE . TOURNER, 1. 5. 

ENTOURER  TOURNER, ፤ 5. 


ENTRACTE AGIR, II, 3; ENTRE, I, 3; SPECTACLE, 


III, 2. 
ENTRAIDE ENTRE, II, 2. 
ENTRAILLES CORPS, II, 4. 
ENTRAIN TRAIN, III, 3. 
ENTRAINANT 
ENTRAINEMENT TRAINER, I, 5. 
ENTRAINER ENTRE, II, 2; TRAINER, I, 5. 
ENTRAINEUR TRAINER, I, 5. 
ENTRANT ENTRER, IV, 1. 


ENTRAVE . ARRÉTER,I,4; ATTACHER, ፪ 5; LIBRE, 1 1. 


MARCHER, I, 2; TRAINER, I, 5. 


ENTRAVER ARRÊTER, I, 4; LIBRE, III, 1, 3; SAI- 


SIR, Il, I. 
ENTREBAILLÉ OUVRIR, I, 2. 
ENTREBÁILLER DORMIR, IL 1; ENTRE, I, 6. 


ENTRECHOQUER ENTRE, II, 2; FRAPPER, IIl, 3. 


ENTRECÓTE ENTRE, 1 2. 

ENTRECOUPÉ ENTRE, I, 4. 
ENTRECOUPER COUPER, III, 1. 
ENTRECROISER FILER, III, 1; MÊLER, I, 3. 
ENTRECROSSER ENTRE, Il, 2. 
ENTREDÉCHIRER ENTRE, IL 2. 
ENTRE-DÉCHIRER CASSER, Il, 3. 
ENTREDÉVORER ENTRE, II, 2. 


ENTRÉE  ENTRER,I, 1, 3, %ሺ 1,5; V, 1; MANGER, III, 2. 


ENTREFAITE ENTRE, Í, 3. 

ENTRELACER ATTACHER, IL 3; DUR, I 
ENTRE, II, 2; FILER, II, 2; MÊLER, I, 3. 

ENTRELACS  FILER, II, 2. 

ENTRELARDER ENTRE, I, 2. 

ENTREMÉLER ENTRE, II, 2: MÊLER, I, 3. 

ENTREMER ENTRE, Il, 2. 

ENTREMETS PAIN, II, 5. 

ENTREMISE ENTRE, L 5. 

ENTREPOSER POSER, I, 6; RÉSERVER, I, 4. 

ENTREPÓT POSER, I, 6; RÉSERVER, I, 4. 

ENTREPRENDRE COMMENCER, V, 1. 
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ENTREPRENEUR CONSTRUIRE, I, 1. 
ENTREPRISE TRAVAILLER, HI, I. 
ENTRETEMPS ENTRE, 1 3. 

ENTRETENIR PARLER, II, 4; TENIR, VI, 3. 
ENTRETIEN PARLER, II, 4; TENIR, VI, 3. 
ENTRE-TUER TUER, Il, 2. 

ENTREVOIR VOIR, V, 3. 

ENTREVUE VOIR, III, 2. 

ENTROUVERT ENTRE, I, 6. 
ÉNUMÉRATION |. NOMBRE, 1 6. 
ÉNUMÉRER |. NOMBRE, I, 6. 

ENVAHIR GUERRE, I, 2; OCCUPER, 1. 3. 
ENVAHISSEUR ENTRER, II, 1; OCCUPER, 1. 3. 
ENVELOPPE  IETTRE, 11, 1; TOURNER, I, 6. 
ENVELOPPER . TOURNER, 1 6. 
ENVENIMER CALME, Il, 2. 

ENVERS LIEU, Il, 1. 

ENVIABLE DÉSIRER, III, 1. 

ENVIE CHRÉTIEN, I, 6; DÉSIRER, I, 2; III, 1. 
ENVIER DÉSIRER, III, I. 

ENVIEUX DÉSIRER, IIl, 1. 

ENVIRON . TOURNER, I, 5. 
ENVIRONNEMENT  TOURNER, I, 5. 
ENVIRONNER  TOURNER, I, 5. 

ENVIRONS PRÈS, I, 3; TOURNER, ፤ 5. 
ENVISAGER BUT, I, 3; FIGURE, III, 2. 
ENVOI ENVOYER, I, 1; ፲[ 2. 

ENVOL  VOLER, I, 2. 

ENVOLÉE VOLER, 1.2. 

ENVOLER OISEAU, II, I; VOLER, I, 2. 
ENVOUTEMENT CHARMER, I, 2; NATURE, ፤ 4. 
ENVOUTER CHARMER, I, 2; DIEU, II, 2. 
ENVOYÉ ENVOYER, IL 3. 

ENVOYEUR ENVOYER, II, 1. 

ÉOLIENNE LUMIÈRE, V, 2; VENT, I, 2; ቪ 1. 
ÉPAIS CLAIR, III, 3; LONG, I, 2; SOLIDE, I, 3. 
ÉPAISSEUR LONG, I, 2. 

ÉPAISSIR CLAIR, III, 3. 

ÉPANCHEMENT SANG, I, 3. 

ÉPANCHER SENTIMENT, I, 4. 

ÉPANDRE  COULER, I, 6. 

ÉPANOUI PLAISIR, II, 5. 


ÉPANOUIR FLEUR, I, I; HEUREUX I, 1; OUVRIB,, 6. 


ÉPARGNER GRÂCE, II, 1; OR, II, 2. 


ÉPARPILLER ATTACHER, I, 5; ENSEMBLE, II, 6: 


PLANTE, Ill, 2; IV, 5. 

ÉPATANT  ÉTONNER, Il, 6. 
ÉPATÉ |. ÉTONNER. II, 6; NEZ, I, 2. 
ÉPATER |. ÉTONNER, Il, 6. 
ÉPAULE DOS, I. 2. 
ÉPAULEMENT DOS, IL, 3. 


ÉPAULER BRAS, I, 3; DOS, IL, 1, 3. 
ÉPAULETTE DOS, 1. 4. 

ÉPAVE CASSER, 1, 5; COULER, III, i. 

ÉPÉE ARME, L 2; LOURD, I, 2; PENDRE, I, 1. 
ÉPELER ÉCRIRE, I, 4. 

ÉPÉPINER FRUIT, II, 2. 

ÉPERON - CHEVAL, III, 3; POINTE, III, 4; IV, 1. 
ÉPERONNER ` CHEVAL, III, 3; POINTE, III, 4. 
ÉPERVIER OISEAU, I, 3. 

ÉPHÉMÈRE JOUR, II, 6; LONG, IV, 5. 
ÉPHÉMÉRIDE JOUR, II, 6. 

ÉPI HERBE, II, 1. 

ÉPICE CUISINE, II, 6. 

ÉPICÉ CUISINE, Il, 6; IV, 3. 

ÉPICER RELEVER, I, 4. 

ÉPICERIE VENDRE, Il, 4. 

ÉPICURIEN PHILOSOPHIE, I, 2; PLAISIR, I, 2. 
ÉPIDÉMIE |. MALADE, III, 1. 

ÉPIDERME FLEUR, II, 2; PEAU, I, I. 
ÉPIDERMIQUE PEAU, I, 1. 

ÉPIER |. ATTENTION, II, 3. 

ÉPINARD CUISINE. II, 3; IV, 5; HERBE. I, 4. 
ÉPINE PLANTE, II, 2; POINTE, III. 5: ROSE, I, 1. 
ÉPINEUX PLANTE, Il, I. 

ÉPINGLE ATTACHER, II, 4; POINTE, Il, 2, 6. 
ÉPINGLER ATTACHER. II, 4; POINTE, II, 6. 
ÉPINIÈRE NERF, II, I. 

EPIPHANIE . ROI I, 2. 

ÉPIQUE HISTOIRE. IV, 3; POÈTE. Il, 4. 
ÉPISCOPAL |. ÉGLISE, I, 4. 

ÉPISODE HISTOIRE, V, I. 

ÉPISODIQUE HISTOIRE, V, 1. 
ÉPISTÉMOLOGIE PHILOSOPHIE, I,2: SCIENCE, II, 1. 
ÉPISTOLAIRE LETTRE. III, 3. 
ÉPISTOLIER LETTRE, Ill, 3. 

ÉPITRE LETTRE, III, 3. 

ÉPLORÉ  PLEURER, Il, I. 
ÉPLUCHER PEAU, II, 4. 
ÉPLUCHURE PEAU, II, 4. 

ÉPONGE EAU, II, 2; SALE, III, 2; IV, 3. 
ÉPONGER EAU, IL, 2; SALE, III, 2; IV, 3. 
ÉPOPÉE HISTOIRE, IV, 3: POÈTE, II, 4. 
ÉPOQUE DURER, II, 1, 2. 

ÉPOUSE  MARIER, III, 2. 

ÉPOUSER MARIER. III, 2; V, I. 
ÉPOUSSETTER SALE, III, 4. 
ÉPOUVANTABLE PEUR, IL 4. 
ÉPOUVANTAIL PEUR. Il, 6. 
ÉPOUVANTE PEUR. II, 4. 
ÉPOUVANTÉ PEUR, II, 4. 
ÉPOUVANTER PEUR, IL 4. 
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ÉPOUX + MARIER, III, 2. | 
መ EAN E AA — UN, 1, 5. ESPIONNER © ATTENTION, Il, 3; CRIME, II, 6; 
ÉPREUVE ÉPROUVER I, I; F s aunt A e rca SECRET, III, 1. | 
ÉPROUVANT eh ni pe “አክሎ ም a ESPLANADE PLACE, IV, 1. 
ÉPROUVÉ ÉPROUVER. ILI. - EROSION SERVIR, III, 3. ESPOIR ESPÉRER, I, 3. 
ROUE ` . ÉROTIQUE ` AIMER, IV, 1. ESQUILLE ÉCLATER, 1.2. 
ÉPROUVETTE - ÉPROUVER. L2 ERRANCE - BUT, II, 3. ESQUISSE + DESSINER, II, 1; ÉTUDIER, III, 1. 
RCE à ኣራ ERRANT + BUT, II, 3. ESQUISSER ~- DESSINER, II, 1. 
ÉPUISEMENT - FAIBLE. L 3. ERRER — BUT, II, 3; TROMPER, IV, 2. ESQUIVER + SAUVER, Ill, 2. 
ÉPUISER EAU, Il, 4; FAIBLE, 1, 3; LIVRE, III, 1;  ERRONÉ. FAUTE ቪ 1 TROMPER IV à FSAP PSBOUVER, 1; ESSATEN, EL. 

RÉSERVER. L3 "dodi » lll, 1; ERRONÉ + FAUTE, II, 1; TROMPER, IV, 2. ESSAIM ` ENSEMBLE, ፤ 6. 
ÉPUISETTE - CHASSER. IV, 1 ERSATZ COMPARER, IV, 5. ESSAIMAGE ` ENSEMBLE, I, 6. 

D ÉRUCTER > ENVOYER, I, 3. ESSAIMER ` ENSEMBLE, I, 6. 


ÉPURATION P. EAU. II, 3; PUR, II, 2. 


ÉPURÉ - PUR. II 1. ÉRUDIT . SCIENCE, II, 2. ESSAYAGE - ESSAYER, ፲ 3. 
ÉPURER PUR, 11.1.2. ÉRUDITION + SCIENCE, II, 2. ESSAYEUR ESSAYER. I, 3. 
ÉQUARRIR - BOIS, IIL 2. ÉRUPTION + FEU, III, 4. ESSAYISTE ESSAYER, II, 5. 
ÉQUATEUR + ÉGAL. 1, 4 LIGNE, II, 1; TERRE, L | ESBROUFFE TROMPER, II, 5. ESSENCE ÊTRE, I, 6; FEU, II, 2; MOUVEMENT, 
ÉQUATION - ÉGAL. L 3. '"'* ESCABEAU - DEGRÉ, L, 1. IV, 2; TRANSPORTER, II, 2. 
ÉQUATORIAL ÉGAL I, 4 TERRE, I 2. ESCALADE + MONTAGNE, II, 2. ESSENTIEL ÊTRE, I, 6; IMPORTANT, I, 6. 
ÉQUERRE CONSTRUIRE, 1, 5; DESSINER Il, 6; ESCALADER MONTAGNE, II, 2. ESSENTIELLEMENT IMPORTANT, I, 6. 

DROIT, I, 2. ' * ^ ESCALATOR - ROULER, I, 3. ESSEULÉ UN, I, 5. 
ÉQUESTRE: CHEVAL, III, 3. ESCALE ARRÊTER, II, 1; MER, III, 3. ESSIEU |. ROULER, I, 2. 
ÉQUIDÉ CHEVAL. 1 2. ESCALIER: DEGRÉ, I, 1. ESSOR GRAND, III, 1. 
ÉQUIDISTANT ÉGAL. 1 3. ESCALOPE CUISINE, III, 5. ESSORAGE SEC, II, 3. 
ÉQUILATÉRAL CÔTÉ, IV, 3: ÉGAL. L 3. ESCAPADE ÉCHAPPER, I, 2. ESSORER EXPRIMER, I, 1; SEC, Il, 3. 
ÉQUILIBRE DEBOUT, VI, 2; ÉGAL, 1. 5 ij, 2, CC ARGOT ወ LENT, 1,2} TOURNER, IT, 2- ESSOUFFLÉ AIR, II, 5. 

TOMBER, [ 4. ESCARPE MONTAGNE, I, 3. ESSOUFLER AIR, II, 5. 
ÉQUILIBRÉ ÉGAL, III, 2; SOLIDE, III, 2. ESCARPOLETTE |. MOUVEMENT, II, 5. ESSUIE-MAIN MAIN, III, 3; SEC, II, 3. 
ÉQUILIBRER ÉGAL, I, 5. ESCIENT OR, II, 4. ESSUYER RECEVOIR, III, 3; SALE, III, 2, 4; SEC, II, 3. 
ÉQUILIBRISTE ÉGAL, I, 5; SPECTACLE, I, 5. ESCLAFFER RIRE, I, 1. EST SOLEIL, I, 5. 
ÉQUINOXE ÉGAL, I, 3; SOLEIL, I, 3. ESCLAVAGE LIBRE, 10, 2; MAITRE, I, 3; VEN- ESTABLISHMENT ÉTABLIR, II, 4. 
ÉQUIPAGE MER, III, 1. DRE, III, 2. ESTAMPER CRIME, II, 5. 
ÉQUIPE ENSEMBLE, I, 4; JOUER, II, 6; MAITRE, I, 2. ESCLAVE LIBRE, III, 2; MAITRE, I, 3. ESTAMPILLER MARQUER, I, 2. 
ÉQUIPEMENT MATIÈRE, II, 3. ESCOMPTER ESPÉRER, I, 1. ESTHÈTE BEAU, I, 2. 
ÉQUIPER MATIÈRE, Il, 3. ESCRIME FER, Il, 3. ESTHÉTICIEN BEAU, I, 3. 
ÉQUITABLE ÉGAL, II, 2; JUSTE, I, 5. ESCRIMER FER, II, 3. ESTHÉTIQUE BEAU, I, 1, 2; PHILOSOPHIE, I, 2. 
ÉQUITABLEMENT ÉGAL, II, 2; JUSTE, I, 5. ESCRIMEUR TOUCHER, III, 1. ESTIMABLE VALOIR, III, 3. 


ÉQUITATION CHEVAL, III, 3. ESCROC CRIME, II, 5; FOI, IV, 3. ESTIMATION . JUGER, II, 4. 


ÉQUITÉ DROIT, I, 1; ÉGAL, II, 2; JUSTE, I, 5. ESCROQUER CRIME, II, 5. ESTIME JUGER, II, 3; VALOIR, III, 3. 
ÉQUIVALENCE ÉGAL, I, 6; II, 3. ESCROQUERIE CRIME, II, 5; FOI, IV, 3. ESTIMER JUGER, II, 3, 4; PRIX, I, 5; VALOIR, III, 3. 
ÉQUIVALENT ÉGAL, I, 6; Il, 3; VALOIR, I, 2. ÉSOTÉRIQUE FACILE, II, 2; SECRET, III, 3. ESTIVAL SAISON, I, 3. 

ÉQUIVALOIR ÉGAL, 1, 6; ll, 3; VALOIR, I, 2; Il, 1. ÉSOTÉRISME SECRET, III, 3. ESTIVANT |. SAISON, I, 3. 

ÉQUIVOQUE ÉGAL, II, 4. ESPACÉ ESPACE, I, 1. ESTIVER SAISON, I, 3. 

ÉRABLE ARBRE, IlI, 6. ESPACEMENT ESPACE, I, 1. ESTOMAC CŒUR, II, 1; MANGER, I, 2; II, 3. 
ÉRADIQUER PLANTE, IV, 3. ESPACER ` ESPACE, I, 1. ESTOMPE DESSINER, I, 4. 

ÉRAFLER PEAU, I, 4. ESPADRILLE PIED, III, 1. ESTOMPER DESSINER, I, 4. 

ÉRAFLURE PEAU, 1. 4. ESPALIER ARBRE, III, 3. ESTRADE SPECTACLE, III, 1; TABLE, I, 5. 
ÈRE | DURER, Il, 1. ESPÉRANCE CHRÉTIEN, I, 6; ESPÉRER, I, 3. ESTRAGON CUISINE, II, 7; HERBE, I, 4. 
ÉREINTÉ DOS, I, 3. ESPIÈGLE ENFANT, I, 4; SÉRIEUX, I, 1. ESTROPIÉ - CORPS, 1, 6. 

ÉREINTER DOS, 1 3. ESPIÈGLERIE | ENFANT, III, 2. ESTUAIRE COULER, II, 1. 

ÉRIGER CONSTRUIRE, I, 2. ESPION CRIME, II, 6; SECRET, HI, I. ESTUDIANTIN ÉTUDIER, II, 1. 
ERMITAGE | UN, I, 5. ESPIONNAGE CRIME, II, 6; SECRET, III, 1. ÉTABLE | ANIMAL, II, 2; MAISON, II, 3. 


LU 


ÉTABLI 


ÉTABLI ÉTABLIR. I, 4; FOND, II, 1. 

ÉTABLISSEMENT ÉTABLIR, I, 2; II, 2. 

ÉTAGE HAUT, I. 4. 

ÉTAGER HAUT, 1.6. 

ÉTAGÈRE LIVRE, III, 4. 

ÉTAI SOLIDE, II. 2. 

ÉTAL TABLE, I, 5. 

ÉTALAGE MONTRER, 11, 6. 

ÉTALAGISTE MONTRER, III, 6. 

ÉTALE MER, I, 2. 

ÉTALÉ DEBOUT, IV, 4. 

ÉTALER DEBOUT, IV. 4; ÉTENDRE, 1, 1; lll, 1, 
MONTRER, III, 6. 

ÉTALON CHEVAL, I. 2; LOURD. L 2. 

ÉTALONNER  LOURD, I, 2. 

ÉTAMINE FLEUR, I, 2. 

ÉTANCHE EAU, Il, 3. 

ÉTANCHÉITÉ EAU, II, 3. 

ÉTANCHER CALME, II, 3; EAU, II, 2. 

ÉTANG  EAU,I, 5. 


ÉTAPE ARRÊTER, II, 1: DEGRÉ, II, 3; VOYAGER, 1, 2. 


ÉTAT ÊTRE, IV, I; ROI, II, 3. 

ÉTAT-CIVIL MARIER, III, 1. 

ÉTATIQUE ÉTAT, III. 5. 

ÉTATISATION ÉTAT, III, 5. 

ÉTATISER ÉTAT, [1 5. 

ÉTATISME ÉTAT, III, 5. 

ÉTAU PRESSER, I, 5; SERRER, 1 2. 

ÉTAYER SOLIDE, II, 2, 3; SUPPOSER, II, 1. 

ÉTÉ SAISON, I, 3. 

ÉTEINDRE FEU, I, 1; IV, 2; LUMIÈRE, II, 1; MOU- 
RIR, I, 2. 

ÉTENDARD COULEUR, IV, 2. 

ÉTENDRE COULER, II, 4; OUVRIR, I, 6. 

ÉTENDU ÉTENDRE. II. 3. 

ÉTENDUE ÉTENDRE, II, 1. 3; III, 1; VOIX. I. 2. 

ÉTERNEL TEMPS. II, 4. 

ÉTERNELLEMENT TEMPS, Il, 4. 

ÉTERNISER DURER, I, 3. 

ÉTERNITÉ TEMPS, II, 4. 

ÉTERNUER NEZ, III, 1. 

ÉTÊTER TÊTE, Il, 1. 

ÉTEULE HERBE, IL 5. 

ÉTHER AIR, I, 1. 

ÉTHÉRÉ — AIR, I, 1. 

ÉTHIQUE MORAL, III, 3. 

ETHNIE PEUPLE, L 1. 

ETHNIQUE PEUPLE, I, 2. 

ETHNOGRAPHIE PEUPLE, I, 4. 

ETHNOGRAPHIQUE — PEUPLE, I, 4. 

ETHNOLOGIE PEUPLE, I, +. 
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ETHNOLOGUE PEUPLE, 1, 4. 
ÉTINCELANT BRILLER, 1 2; IV, 1. 
ÉTINCELER BRILLER, I, 2. 

ÉTINCELLE FEU, II, 1; LUMIÈRE, V, 1. 
ÉTIOLER FAIBLE. I, 2. 

ÉTIQUETAGE MARQUER, I, 2. 
ÉTIQUETER MARQUER, I, 2. 
ÉTIQUETTE MARQUER, I, 2. 
ÉTIREMENT ÉTENDRE, I, 4. 

ÉTIRER ÉTENDRE, I, +; TIRER, IV, 2. 
ÉTOFFE FILER, III, 1. 

ÉTOILE CIEL. I, 4. 

ÉTOILÉ CIEL, I. 4. 

ÉTONNAMMENT  ÉTONNER, I, 1. 
ÉTONNEMENT  ÉTONNER. I, 1. 
ÉTOUFFANT AIR, II, 4. 

ÉTOUFFER AIR, II, 4; SON, I, 6; TUER, I, 1. 3. 
ÉTOURDERIE ATTENTION, IV, 4. 
ÉTOURDI ATTENTION, IV, +; FAUTE, II, 1. 
ÉTOURDIR ATTENTION, IV, 4. 
ÉTOURDISSEMENT ATTENTION, IV, +. 
ÉTOURNEAU OISEAU, III, 3. 
ÉTRANGE ÉTONNER, Il, 3. 
ÉTRANGEMENT ÉTONNER, II, 3. 
ÉTRANGETÉ |. ÉTONNER, Il, 3. 
ÉTRANGLEMENT NEZ II, 5. 
ÉTRANGLER NEZ, IL 5: SERRER, Il, +: TUER, 1. 3. 
ÉTRE ÉTRE,L 4. 

ÉTREINDRE BRAS, IV, 2: SERRER, Ill, 1. 
ÉTREINTE BRAS, IV, 2; SERRER, III, 1. 
ÉTRIER CHEVAL, IIl, 3. 

ÉTRIQUÉ LONG, III, 4. 

ÉTROIT LONGC, III, 1. 

ÉTROITEMENT LONG, V, 4. 
ÉTROITESSE LONG. III, 1; V, 3. 

ÉTUDE ÉTUDIER. I. 1; PEINDRE, 11. 3. 
ÉTUDIANT ÉCOLE, I, 5; ÉTUDIER, Il, 1. 
ÉTUDIÉ |. ÉTUDIER. I, 2. 

ÉTYMOLOGIE . MOT, II, 1. 
ÉTYMOLOGIQUE MOT, II, 1. 

ÉTYMON MOT, II, 1. 

EUCHARISTIE CHRÉTIEN, I, 5. 
EUGÉNISME NAITRE, IL 2. 
EUPHÉMISME PARLER, I. 7. 
EUPHORIE HEUREUX I. 4. 
EUPHORIQUE  HEUREUX, I, 4. 
EURASIEN ESPÈCE, I. 2. 
EUTHANASIE MOURIR. I, 2; TUER, Il. 5. 
EUX SUJET.I. 2. 

ÉVACUATION ENTRER, I, 1: 1]. 2. 
ÉVACUER ENTRER, III, 2. 


ÉVADÉ LIBRE, IL. 4. 

ÉVADER ÉCHAPPER, ኒ 2; LIBRE, II, 4. SAUVER. 
III, 2. 

ÉVALUATION JUGER. II, + VALOIR, 1. I. 

ÉVALUER JUGER. II, + MESURER, [. I; M, I: 
VALOIR, 1. 1; IL. 1. 

ÉVANGÉLIQUE CHRÉTIEN, L 6. 

ÉVANGÉLISTE CHRÉTIEN, I, 3. 

ÉVANGILE CHRÉTIEN, I, 3, 6; DIEU, I, 4. 

ÉVANOUIR CONSCIENCE, I, I; REVENIR, II, 2. 

ÉVAPORATION EAU, 1. 7. 

ÉVAPORER EAU, I, 7; MATIÈRE, I. 3. 

ÉVASÉ LONC, III, 1. 

ÉVASER LONG. III, 1. 

ÉVASION ÉCHAPPER, I, 2: LIBRE, IL + SAUVER, 11.2. 

ÉVÉCHÉ ÉGLISE, I. 4. 

ÉVEIL DORMIR, IV, 3; V, 1. 

ÉVEILLÉ DORMIR., IV, 2, 3. 

ÉVEILLER DORMIR, IV, 3. 

ÉVÈNEMENTIEL HISTOIRE, Il, 1. 

ÉVENTAIL VENT, II. 2. 

ÉVENTÉ VENT, 1.2. 

ÉVENTER VENT, II, 2. 

ÉVENTRER TUER, I, 1. 

ÉVENTUALITÉ FALLOIR. III. 2. 

ÉVENTUEL FALLOIR. IIl, 2. 

ÉVENTUELLEMENT FALLOIR, 11. 2. 

ÉVÊQUE ÉGLISE, 1. 4. 

ÉVERTUER FORCE, I, 6. 

ÉVIDEMMENT VOIR, IV. 3. 

ÉVIDENCE MONTRER, I. 3; VOIR, II, 1: IV, 3. 

ÉVIDENT VOIR, IV, 3. 

ÉVIER CUISINE, I, 2: EAU, IV, 1. 

ÉVITER ÉCHAPPER, 1. 3. 

ÉVOCATEUR MÉMOIRE, IV. 3. 

ÉVOLUER CHANGER, I, 4. 

ÉVOLUTION CHANGER. I, 4: IV, I. 

ÉVOLUTIONNISME CHANGER. IV. 1. 

ÉVOLUTIONNISTE CHANGER. IV, I. 

ÉVOQUER APPELER, IL 5: ESPRIT, I, 2; MÉMOIRE, 
IV, 3: REPRÉSENTER, III, 3. 

EX AEQUO ÉGAL, I, 2. 

EXACERBER CALME, II, 2. 

EXACT ATTENDRE. III, 1; JUSTE, III, 2; SCIENCE. II, 
1; VRAI, ቪ. 2. 

EXACTEMENT  VRAI, II. 2. 


EXACTITUDE ATTENDRE, 11. 1; JUSTE. [[ 2. 
VRAI. Il, 2. 
EXAGÉRATION MESURER, Il, 4; QUALITÉ, IV, 3. 


EXAGÉRÉ MESURER. II, 4. 


EXAGÉRER MESURER, II, 4; QUALITÉ, IV, 3. 
EXALTATION — AIMER, II. 4. 


EXALTÉ AIMER, Il 4. 


EXAMEN ATTENTION, 1. 4; ÉTUDIER, II, 3; REGAR- 


DER. I, 8; III, 1. 


EXAMINATEUR ATTENTION, I. 4; REGARDER, III, 1. 


EXAMINER ATTENTION, I, 4: REGARDER. I. 8. 
EXASPÉRANT  ENNUI, II, 2. 

EXASPÉRATION COLÈRE, III 2. 

EXASPÉRER COLÈRE, III, 2: ENNUL II, 2. 
EXAUCER ACCORD, II, 1: DIEU, II, I; OUI, II, 3. 
EXCÉDER PLEIN, II, I. 

EXCELLENT BON, I. 3; II, 4. 

EXCELLER BON, II, 4. 

EXCENTRICITÉ |. COMMUN, I, 4. 
EXCENTRIQUE COMMUN. IL 4. 

EXCEPTÉ | GÉNÉRAL, I, 4; SAUVER, II, 4. 
EXCEPTER GÉNÉRAL ቪ 4. 

EXCEPTION GÉNÉRAL, I, 4; RÈGLE, I, 5. 
EXCEPTIONNEL GÉNÉRAL. I, 4. 
EXCEPTIONNELLEMENT GÉNÉRAL, I, 4. 
EXCÈS QUALITÉ. IV, 3. 

EXCESSIF QUALITÉ, IV, 3. 

EXCITANT DORMIR, II, 2; MOUVEMENT, III, 3. 
EXCITATION DORMIR, II, 2. 

EXCITÉ DORMIR, II, 2. 

EXCLAMATION ` CRIER, IV, 1; ÉTONNER, I, 1. 
EXCLAMER CRIER, IV, 1; ÉTONNER, I, 1. 
EXCLU ENTRER, III, ል. 


EXCLURE COMPRENDRE, IV, 2: EMPÉCHER, 


III, 3; ENTRER, III, 6. 
EXCLUSIF EMPÊCHER, III, 3. 
EXCLUSION EMPÊCHER, III, 3; ENTRER, III, 6. 
EXCLUSIVEMENT UN, ፤ 6. 
EXCLUSIVITÉ EMPÊCHER, III, 3. 
EXCOMMUNICATION ÉGLISE, I, 2. 
EXCRÉMENT CORPS, II, 4; SALE, II, 2. 
EXCURSION COURIR, III, I. 
EXCUSE HONNEUR, [ 5. 
EXCUSER HONNEUR, Il, 5. 
EXÉCRABLE BON, I, 3. 
EXÉCUTANT MUSIQUE, I, I. 
EXÉCUTER MUSIQUE, I, 1; TUER, II, 3. 
EXÉCUTIF POLITIQUE, III, 2. 
EXÉCUTION — TUER, Il, 3. 
EXEMPLAIRE EXEMPLE, 1, 2: III. I; LIVRE, II, 2. 
EXEMPLARITÉ EXEMPLE, I, 3. 
EXEMPTER PERMETTRE, 1. 2. 
EXEMPTION PERMETTRE, I, 2. 


EXERCER FONCTION, I, 1; POUVOIR, II, I; TRA- 


VAILLER, I, I. 


EXERCICE FONCTION, I, 1; POUVOIR, il, 1) 


TRAIN, III, 3; TRAVAILLER, I, I. 
EXHALAISON SENTIR, I, I. 


EXHALER SENTIR, I, 1. 

EXHIBER MONTRER, Ill, 7. 
EXHIBITION MONTRER, lll, 7. 
EXHIBITIONNISTE MONTRER, lI, 7. 
EXHORTER . CONSEIL, II, 1; OSER, I, 3. 
EXHUMER TERRE, IV, 4. 


EXIGEANT DEMANDER, III, 6; FACILE, IIl, 2; 


SÉRIEUX, I, 1. 
EXIGENCE DEMANDER, III, 6. 
EXIGER DEMANDER, III, 6; FACILE, II, 1. 
EXIGU GRAND, I, 4; LONG, III, 3. 
EXIGÜITÉ |. GRAND, I, 4. 
EXIL ÉTRANGER, II, 3; PAYS, II, 1. 
EXILÉ ÉTRANGER, II, 3; PAYS, II, 1. 
EXILER PRÈS, II, 3. 
EXISTENCE ÊTRE, I, 3. 
EXISTER ÊTRE, I, 3. 
EXODE PARTIR, II, 3. 
EXORBITANT  CEIL, I, 3. 
EXORBITÉ ŒIL, I, 3. 
EXORCISER DIEU, III, 3. 
EXORCISME DIEU, I, 3. 
EXORCISTE DIEU), I, 3. 
EXORDE ENTRER, V, 1. 
EXOTIQUE PAYS, II, 2. 
EXPANSIF SENTIMENT, I, 4. 
EXPANSION . ÉTENDRE, II, 3; GRAND, III, 1. 
EXPATRIÉ ÉTRANGER, II, 3. 
EXPATRIER PAYS, I, 2. 
EXPECTORER POITRINE. I, 1. 
EXPÉDIER | ENVOYER, II, 1. 
EXPÉDITEUR ENVOYER, II, 1. 
EXPÉDITIF JUSTE, II, 2; LENT, II, 3. 
EXPÉDITION ENVOYER, II, 3. 


EXPÉRIMENTAL ÉPROUVER, I. 2; SCIENCE, II, 1. 
EXPÉRIMENTATION ÉPROUVER, I, 2; SCIENCE, II, 1. 


EXPÉRIMENTÉ ÉPROUVER, Il, 2. 
EXPÉRIMENTER  ÉPROUVER, I, 3. 
EXPERT ÉPROUVER, II, 1; JUGER, I, + MAITRE. II. 5. 
EXPIATION RELIGION. II, 4. 
EXPIATOIRE RELIGION, II, 4. 

EXPIER PEINE, 1. 6: RELIGION, II, 4. 
EXPIRATION AIR. II, 1. 

EXPIRER AIR, IL 1, 7: MOURIR, I, 1. 
EXPLICABLE EXPLIQUER, I, 2. 
EXPLICATION EXPLIQUER, I, 2; III, 2. 
EXPLICITE DIRE. II, 2; PARLER, l, 9. 
EXPLICITEMENT DIRE, II, 2; PARLER, I, 9. 
EXPLICITER DIRE, II. 2; PARLER, I, 9. 
EXPLOITANT  SERVIR, IV, 4. 
EXPLOITATION SERVIR, IV, 4. 


EXTRAORDINAIRE ||)! 


EXPLOITER  ASSOCIER, III, 2; SERVIR, IV, +. 

EXPLOITEUR SERVIR, IV, 4. 

EXPLORATEUR CHERCHER, IIl, 3. 

EXPLORATION CHERCHER, III, 3. 

EXPLORER CHERCHER, II, 3. 

EXPLOSER ARME, I, 3: ÉCLATER, I, 1. 

EXPLOSIF ARME, L 3: ÉCLATER, I, 1. 

EXPLOSION ARME, I, 3; ÉCLATER, I, 1. 

EXPO EXPOSER, I 1. 

EXPONENTIEL EXPOSER, III, 5. 

EXPORTATEUR VENDRE, IL 2. 

EXPORTATION PORTER, I, 3; VENDRE, II, 2. 

EXPORTER PORTER, I, 3; VENDRE, II, 2. 

EXPOSANT  EXPOSER, I, 1; III, 5. 

EXPOSÉ EXPOSER, 11 1, 2; III, 4; PARLER, III, 3. 

EXPOSER DANGER, I, 5. 

EXPOSITION COMMENCER, II, 4; EXPOSER. I, 1, 
2; II, 4; III, 1, 2; SPECTACLE, I, 3. 

EXPRÈS |. VOULOIR, I, 2. 

EXPRESS LENT,I,3, 4. 

EXPRESSÉMENT DIRE, II, 2. 

EXPRESSIF EXPRIMER, II, 4. 

EXPRESSION EXPRIMER, II, 1, 2. 

EXPRESSIONNISTE EXPRIMER, II, 4. 

EXPRIMABLE EXPRIMER, II, 3. 

EXPULSÉ ÉTRANGER, II, 2. 

EXPULSER HABITER, I, 3; POUSSER. I, 6. 

EXPULSION HABITER, I, 3. 

EXPURGER PUR, II, 2. 

EXQUIS MANGER, IV, 2. 

EXSANGUE SANG, I, 3. 

EXTASE ADMIRER, 1, 4; BEAU. I. 4; DIEU, II, 1. 

EXTASIER |. ADMIRER, I, +; BEAU, I, 4; DIEU, III, 1. 

EXTENSEUR ÉTENDRE, I, 4. 

EXTENSIBLE ÉTENDRE, I, 2; II, 3. 

EXTENSIF COMPRENDRE, IV, 3; ÉTENDRE, III, 1. 

EXTENSION COMPRENDRE, IV, 3; ÉTENDRE, I. 
2, 4; II, 1. 

EXTÉRIEUR DANS, I, 1. 

EXTÉRIEUREMENT DANS, IL 2. 

EXTÉRIORISER DANS, II. 1. 

EXTERMINATION TUER, II, 4. 

EXTERNE DANS, I, 5; MALADE, II, 4. 

EXTINCTEUR  FEU, IV. 2. 

EXTINCTION EEU, IV, 2. 

EXTORQUER OR, II, 6. 

EXTRACTION HAUT, IV, 3; TIRER. 1, 4; II, 2. 

EXTRAIRE PRODUIRE, IL 1; RETIRER, III, 1; 
TIRER, II, 2, 5. 

EXTRA-MUROS . DANS, I, 4. 

EXTRAORDINAIRE CARACTÈRE, IL 
MUN, II, 3: COMPARER, IV, 1. 


5. COM- 
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Index EXTRA-TERRESTRE 


EXTRA-TERRESTRE TERRE, I, 6. 

EXTRAVAGANCE COMMUN, Il, 4. 

EXTRAVAGANT BUT, II, 3; COMMUN, ll, 4. 

EXTRAVAGUER BUT, II, 3. 

EXTRÊME BOUCHE, 1, 1; BOUT, I, 4; PREMIER, 
II, 3; III, 1. 

EXTRÉMEMENT ` BOUT, Il, 5; PREMIER, Ill, 1; 
QUALITÉ, IV, 1. 

EXTRÉMISTE BOUT, II, 5. 

EXTRÉMITÉ BOUT, I, 1; IIl, 1. 

EXUBÉRANCE PLAISIR, I, 4. 

EXUBÉRANT PLAISIR, I, 4. 


FA MUSIQUE, L 2. 

FABLE HISTOIRE, IV, I. 

FABRICANT FAIRE, I, 5. 

FABRICATION FAIRE, I, 5; LIVRE, Il, 3. 

FABRIQUE FAIRE, I, 5. 

FABRIQUER FAIRE, I, 5; VII, 5. 

FABULER |. IMAGINER, II, 4. 

FABULEUX HISTOIRE, IV, 1. 

FAÇADE FACE, II, 1. 

FACÉTIE RIRE, III, 3. 

FACÉTIEUX RIRE, Ill, 3. 

FACETTE FACE, III, 3. 

FÂCHÉ | ACCORD, I, 2. 

FÂCHER COLÈRE, 11, 1. 

FÂCHEUX COLÈRE, 18, 1; ENNUI, 1, 1; REGRET- 
TER, III, 2. 

FACIAL FACE, I, 1. 

FACIES | FACE, I, 1. 

FACILE DUR, Il, 3. 

FACILEMENT FACILE, I, 3; IV. 

FACILITÉ FACILE I, 1, 3. 

FACILITER FACILE, I, 4. 

FACILITÉS FACILE, I, 4. 

FACONDE  PARLER, I, 7. 

FAÇONNER MANIÈRE, I, 3; TRAVAILLER, II, 2. 

FACTEUR EFFET, I, 3; ENVOYER, IL 2: FAIRE, I, 5; 
JOUER, II, 7. 

FACTICE FAIRE, I, 5; TROMPER, II, 3. 

FACTURE REMARQUER, Il, 3. 

FACTURER REMARQUER, II, 3. 

FACTURIER REMARQUER, II, 3. 

FACULTATIF DEVOIR, II, 2; POUVOIR, IV, 4. 


FACULTÉ ÂME, III, 1; ÉCOLE, I, 5: POUVOIR, IV, 4. 


FADE MANGER, IV, 2; SENTIR, Il, 2. 
FAGOT BOIS, Il, 5. 
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FAGOTÉ BOIS, 1, 5. 

FAIBLESSE FAIBLE, 1, 1. 

FAIBLIR FAIBLE, I, 1: II, 1; 111, 3. 

FAIENCE MANGER, III, 3. 

FAILLE MANQUER, III, 1; OUVRIR, I, 4. 

FAILLI MANQUER, II, 2. 

FAILLIBLE TROMPER, IV, 2. 

FAILLIR FALLOIR, IV, 2; FAUTE, Ill, 1; MAN- 
QUER, II, 1, 2. 

FAILLITE FAUTE, ፲ቪ 1; MANQUER, II, 2. 

FAIM | MANGER, I, 2. 

FAINE ARBRE, III, 2. 

FAIRE-PART PART, II, 2. 

FAIRE-VALOIR VALOIR, II, 2. 

FAISABILITÉ FAIRE, I, 3. 

FAISABLE FACILE, I, 3; FAIRE, I, 3. 

FAISAN CHASSER, II, 3. 

FAISANDÉ CHASSER, II, 3. 

FAISCEAU LUMIÈRE, III, 1. 

FAIT-TOUT CUISINE, I, 3. 

FALAISE BORD, I, 2; MER, I, 4, PROFOND, II, 2. 

FALLACIEUX TROMPER, Il, 1. 

FALSIFICATION TROMPER, Il, 3. 

FALSIFIER | SCIENCE, I, 1; TROMPER, II, 3. 

FAMÉLIQUE | MANGER, II, 4. 

FAMEUX GLOIRE, Il, 3. 

FAMILIAL FAMILLE, I, 3. 

FAMILIARISER FAMILLE, III, 2. 

FAMILIARITÉ FAMILLE, III, 2. 

FAMILIER FAMILLE, III, 2; HABITUDE, I, 1, 2. 

FAMILIÈREMENT FAMILLE, III, 2. 

FAMILLE CLASSER, I. 3; FAMILLE, III, 1; HOMME, 
III, 2. 

FAMINE MANGER, II, 4. 

FAN FOU, II, 2. 


FANATIQUE FOU, II, 2: GLOIRE, I, 1: RELIGION, IV, 2. 


FANATISME RELIGION, I, 5. 
FANDANGO  DANSER, II, 1. 

FANE FEUILLE, I, 2. 

FANER FLEUR, I, 1; HERBE, I, 6; SEC, I, 5. 
FANEUR HERBE, I, 6. 

FANFARE FÊTE, I, 4; MUSIQUE, III, 4; IV, 5. 
FANGE SALE, I, 2; IV, 4. 

FANGEUX SALE, I, 2. 

FANTAISIE . IMAGINER, I, 3. 

FANTAISISTE  IMAGINER, 1, 3. 
FANTASME  IMAGINER, IL 4. 

FANTASSIN MARCHER, II, 3; PIED, Il, 2. 


FANTASTIQUE HISTOIRE, III, 1; IV, 1; REVENIR L 2. 


FANTÔME ÂME, I, 2; REVENIR, I, 2. 
FARANDOLE  DANSER, II. 1. 


FARCE JOUER, IV, 2; PLEIN, 1. 4; RIRE, HI, 1; SAI- 
SIR, III, 2; TOURNER, IV, 3. 

FARCEUR RIRE, [11 3. 

FARCIR PLEIN, I, 4. 

FARD CACHER, II, 1; COULEUR, III, I; PEAU I, 2. 

FARDEAU CHARGER, II, 2. 

FARDER CACHER, II, 1; COULEUR, Ill, 1. 

FARFOUILLER CHERCHER, I, 3. 

FARINE ` CUISINE, II, 4; HERBE, II, 3. 

FAROUCHE PEUR, III, 3. 

FASCICULE LIVRE, II, 3. 

FASCINANT CHARMER, II, 2. 

FASCINATION CHARMER, II, 2. 

FASCINER CHARMER, II, 2. 

FASCISME POLITIQUE, III, 4. 

FASTE SIMPLE, II, 2. 

FASTIDIEUX ENNUI, III, 1. 

FASTUEUX SIMPLE, II, 2. 

FAT FIER, IV, 3. 

FATAL FALLOIR, III, 1; HASARD, II, 4. 

FATALEMENT FALLOIR, III, 1; HASARD, II, 4. 

FATALISTE HASARD, II, 4. 

FATALITÉ FALLOR. III, 1; HASARD. IL 4; LIBRE, III, 5. 

FATIDIQUE HASARD, II, 4. 

FATIGANT FAIBLE, I, 3. 

FATIGUE FAIBLE, I, 3. 

FATIGUÉ FAIBLE, I, 3. 

FATIGUER FAIBLE, I, 3. 

FATRAS MÊLER, IIl, 2. 

FATUITÉ FIER, IV, 3. 

FAUBOURG VILLE, I, 3. 

FAUCHÉ OR, IL 4. 

FAUCHER COUPER, II, 1; HERBE, I, 6: MOURIR, I, 3. 

FAUCHEUR HERBE, 1 6; MOURIR, 1. 3. 

FAUCHEUSE HERBE, I, 6. 

FAUCILLE |. COUPER, II. 1; HERBE, Il, 2. 

FAUCON OISEAU, I. 3. 

FAUCONNERIE CHASSER, I, 4; OISEAU. I. 3. 

FAUNE . ANIMAL, [ 1. 

FAUSSAIRE CRIME, II, 5. 

FAUSSEMENT TROMPER, Il, I. 

FAUSSET CHANTER, II, 1. 

FAUSSETÉ TROMPER, I, 2: VRAI, 1. 2. 


FAUTEUIL DEBOUT, II, 2; SALLE, L 4; SPECTA- 
CLE, III, 1. 


FAUTIF  FAUTE, I, 1. 

FAUVE ANIMAL, II, 3. 

FAUVETTE OISEAU, I. 1. 

FAUX COUPER, IL 1; CRIME, II, 5: HERBE, I, 6; 
JUSTE, III, I. 

FAUX-PAS . TOMBER, I, 4. 

FAVEUR BIEN, Il, 6: GRÂCE, III, 1. 


FAVORABLE BIEN, II, 4; BON, IV. 2. 

FAVORI BIEN, II, 6; GRÂCE, III, 1. 

FAVORISER BIEN, II, 4; JUSTE, I, 4. 

FAVORITE BIEN, II, 6; GRÂCE, III, 1. 

FAVORITISME BIEN, II. 6. 

FAX |. LENT, I, 4; PRODUIRE, III, 3. 

FAXER ` PRODUIRE, III, 3. 

FAYOT EXEMPLE, I, 3. 

FÉBRILE CALME, II, 4; MALADE, 111. 2. 

FÉCAL SALE, II, 2. 

FÉCOND PRODUIRE, I. 1. 

FÉCONDATION GROS, II, 3. 

FÉCONDER PRODUIRE, I, 2. 

FÉCONDITÉ . PRODUIRE, I, 1. 

FÉCULE CUISINE, II. 3; PAIN, II, 2. 

FÉCULENT CUISINE, II, 3. 

FÉDÉRAL ÉTAT, I, 1. 

FÉDÉRALISME NATION. L 2. 

FÉDÉRATION  ASSOCIER, III, 3; ÉTAT, I, 1; 
NATION, II, 1. 

FÉDÉRER  ASSOCIER, III, 3. 

FÉE CHARMER,I, 1; HISTOIRE, IV, 1; NATURE, I, 
4. 

FÉERIE  CHARMER, I, 3. 

FEINDRE TROMPER, Il, 4. 

FEINTE TROMPER, II, 6. 

FÉLÉ CASSER, I, 1. 

FÉLICITATION |. ADMIRER, II, 1; MORAL, III, 1. 

FÉLICITÉ HEUREUX, I, 4. 

FÉLICITER | ADMIRER, II, 1; FÊTE, II, 1; MORAL, 
III, 1. 

FÉLIN CHIEN, I 1. 

FÉLURE CASSER, I, 1. 

FEMELLE HOMME, HI, 2; IV, 1. 

FÉMININ HOMME, III, 1, 4; IV, 2. 

FÉMINISER HOMME, III, 3, 5. 

FÉMINISME HOMME, III, 4. 

FÉMINISTE HOMME, III, 4. 

FÉMINITÉ HOMME, III, 4. 

FEMME HOMME, Ill, I, 7; MARIER, III, 2. 

FEMMELETTE HOMME, III, 4. 

FÉMUR JAMBE, I, 1. 

FENDILLÉ PEINDRE, IL 2. 

FENDRE 8015, II, 2; COUPER, I, 4. 

FENTE COUPER, I. 4; OUVRIR, I, 1. 

FÉODAL ROI, Il, 3. 

FÉODALITÉ ROI, II, 3. 

FER CHEVAL, II, 1. 

FÉRIÉ FÊTE, I, 1; TRAVAILLER, III, 5. 

FERME CAMPAGNE, I, 1; DUR, III. 1; MAISON, II, 
3; TRAVAILLER, 111, 4. 

FERMENT LEVER, II, 2, PAIN, I, 1; TRAVAILLER, I, 5. 


FERMENTATION BOIRE, II, 4; CUISINE, III, 7; 
TRAVAILLER, I, 5. 


FERMENTÉ BOIRE, IL 3. 

FERMENTER BOIRE, II, 4; PAIN, III, 2: TRA- 
VAILLER, I, 5. 

FERMER COMMENCER, III, 6. 

FERMETÉ DUR, III, 1. 

FERMETURE OUVRIR, II, 1, 4; VÊTEMENT, II, 3. 

FERMIER CAMPAGNE, I, 2. 

FERMOIR OUVRIR, II, 3. 

FÉROCE ANIMAL, II, 3; BÊTE, I, 2. 

FERRAILLE FER, I, 2. 

FERRAILLER FER, II, 3. 

FERRAILLEUR — FER, I, 2. 

FERRÉ FER, Il, 2. 

FERRER CHEVAL, II, 1; FER, II, 2. 

FERREUX FER, I, 3. 

FERRONNERIE FER, II, 1. 

FERRONNIER CONSTRUIRE, I, 4; FER, Il, 1. 

FERROVIAIRE FER, II, 4. 

FERRUGINEUX FER, I, 3. 

FERRURE FER, II, 1. 

FERRY(-BOAT) TRAVERSER, I, 2. 

FERTILE PRODUIRE, I, 1. 

FERTILITÉ |. PRODUIRE, I, 1. 

FERVENT FEU, VI, 2. 

FERVEUR FEU, VI, 2. 

FESSE CORPS, II, 2. 

FESSÉE PEINE, 1, 5. 

FESTIF FÊTE, I, 4. 

FESTIN MANGER, III, 1. 

FESTIVAL FÊTE, I, 5. 

FESTIVITÉ FÊTE, 1, 4. 

FESTOYER | MANGER, III, 1. 

FÊTARD  FÉTE, III, 1. 

FÊTER FÊTE, I, 1. 

FÉTU HERBE, II, 5. 

FEUILLAGE FEUILLE, I, 1. 

FEUILLE PAPIER, I, 1; PLANTE, I, 3. 

FEUILLET FEUILLE, II, 2; LIVRE, II, 2. 

FEUILLETÉ FEUILLE, II, 1: PAIN, II, 3. 

FEUILLETER FEUILLE, II, 3; LIVRE, III, 5. 

FEUILLETON FEUILLE, II, 3; HISTOIRE, V, 4. 

FEUILLU ARBRE, III, 1. 

FEUTRE FILER, III, 2; TÊTE, III, 2. 

FÈVE  ROL I, 2. 

FÉVRIER AN, II, 1. 

FIACRE TRANSPORTER, Il, 4. 

FIANÇAILLES MARIER, I, I. 

FIANCÉ  MARIER, I, 1. 

FIANCÉE MARIER, I, 1. 
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FIANCER  MARIER, [ 1. 

FIBRE  FILER, L 1, 6. 

FIBREUX CASSER, II, 3; FILER, I, 1. 

FICELER ATTACHER, Il, 1; FILER, I, 5. 

FICELLE ATTACHER, II, 1; FILER, I, 2. 

FICHE ORDRE, Il, 1. 

FICHER ÉGAL, IV, 1; FAIRE, VII, 5; FIXER, I, 2; 
METTRE, I, 6; ORDRE, II, 1; POINTE, III, 2; 
RIRE, IV, 1. 

FICHIER ORDRE, I, 5; II, 1. 

FICTIF HISTOIRE, V, 1. 

FICTION HISTOIRE, V, 1. 

FIDÈLE CHANGER, I, 6; ÉGLISE, I, 6; FOI, I, 1; IL 
1; VRAI, II, 3. 

FIDÈLEMENT FOI. II, 1; VRAI, II, 3. 

FIDÉLITÉ FOI, II, 1; VOIX, II, 3. 

FIEF ROI, II, 3. 

FIER FOI, IV, 1. 

FIÈREMENT FIER, IV, 1. 

FIERTÉ ፻፲፪ I, 1. 

FIÈVRE MALADE, I, 4; III, 2. 

FIÉVREUSEMENT MALADE, III, 2. 

FIÉVREUX MALADE, III, 2. 

FIGER DUR, I, 1; MOUVEMENT, III, 1. 

FIGNOLER TRAVAILLER, I, 4. 

FIGUE FRUIT, II, 2. 

FIGUIER FRUIT, II, 2. 

FIGURANT ` FIGURE, Il, 1. 

FIGURATIF PEINDRE, III, 3. 

FIGURATION FIGURE, II, 1. 

FIGURE DANSER, III, 1; FIGURE, II, 1. 

FIGURÉ FIGURE, III, 1. 

FIGURER FIGURE, II, 1; III, 2. 

FIGURINE FIGURE. II, 2. 

FIL FILER. I, 1; VOIX, II, 1. 

FILAMENT  FILER, I, 1. 

FILANDRE FILER, I, 6. 

FILANDREUX FILER. I, 6. 

FILASSE  FILER, I, 1. 

FILATURE  FILER, I, I, 7. 

FILE ARME, II, 5; FILER, I, 4. 

FILER ÉCHAPPER, I, 2; SAUVER, III, 2. 

FILET CHASSER, IV, 2; FILER, I, 6; II, 1. 

FILETER TOURNER, II, 2. 

FILEUR — FILER, I, 1. 

FILIAL FILS, I, 3. 

FILIALE FILS, III, 4. 

FILIATION FILS, I, 1; III, 4. 

FILIÈRE |. ÉCOLE, I, 5; ÉTUDIER, II, 1; FILER, I, 7. 

FILIFORME — FILER, I, 1. 

FILIGRANE PAPIER, 1 3. 

FILIN FILER, I, 2. 
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FILLE 


FILLE ENFANT, I, 3; FILS, II, I, 2. 

FILLETTE | ENFANT, I, 1; FILS, II, 2; III, 4. 

FILLEUL FILS, I, 5; IH, 4. 

FILM HISTOIRE, V, 3; LUMIÈRE, IV, 1, +: VI, 5; 
SPECTACLE, I, 1. 

FILON . OR, I, 2: III, 3: SERVIR, IV, +. 

FILOU CRIME, II, 5. 

FILTRE EAU, II, 3; PUR, II, 2. 

FILTRER EAU, II, 3; PUR, II, 2. 

FIN BUT, II, 4; COMMENCER, I, 1; MANGER, IV, 2. 

FINAL BUT, II, 5; COMMENCER, I, 4. 

FINALE JOUER, II, 6. 

FINALEMENT COMMENCER, I, 4. 

FINALITÉ BUT, I, 3; COMMENCER, 1 6. 

FINANCE OR, I, 3. 

FINANCER OR, II, 1; PAYER, I, 6. 

FINANCES PAYER, I, 6. 

FINANCIER OR, 1 3. 

FINASSER FIN, III, 4. 

FINAUD FIN, III, 4. 

FINE BOIRE, II, 5; FIN, II, 2. 

FINEMENT FIN, I, I; III, 1. 

FINESSE FIN, I. 1; II, 2; III, 1; MANGER, IV, 2. 

FINI COMMENCER, IV, 1, 2. 

FINITION | COMMENCER, IV, 1. 

FIRMAMENT CIEL, I, 4. 

FISSURE NUR. L 2; OUVRIR, I, 1. 

FISSURER MUR, 2. 

FISTON FILS. I, 1. 

FIXATIF FIXER, I, 2; PEINDRE, 1, 2. 

FIXATION — FIXER, I, 1. 

FIXE FIXER, I. 1; REGARDER, I, 2. 

FIXEMENT REGARDER, I, 2. 

FIXER PEINDRE, L 2; REGARDER, I, 2. 

FIXISTE CHANGER, IV, 1. 

FIXITÉ | FIXER, I, 5. 

FLACON SENTIR, I, 4. 

FLAGELLER  FRAPPER, I, 2. 

FLAGEOLER FAIBLE, I, 2; JAMBE, Il, 1. 

FLAGEOLET CUISINE, II, 3. 

FLAIR NEZ. II, 2; SENTIR, I, 2, 5. 

FLAIRER NEZ, II, 2; SENTIR, I, 2, 5. 

FLAMANT ROSE, II, 2. 

FLAMBER CUISINE, III, 6; FEU, III, 1. 

FLAMBEUR FEU, VI, I; JOUER, III, 2; PERDRE, II, 
2. 

FLAMBOYER  FEU. III, 1. 

FLAMME FEU, Ill, 1. 

FLAMMÈCHE FEU, III, 1. 

FLANCHER FAIBLE, II, 1. 

FLÂNER BUT, II, 3; LENT, I, 2. 


1004. 


FLÂNERIE BUT, II, 3. 

FLÂNEUR BUT, Il, 3. 

FLANQUÉ CHÂTEAU, I, 1. 

FLANQUER METTRE, 1 6; MONTAGNE, 1 5. 

FLAQUE  EAU,I, 5. 

FLASQUE PLEIN, II, 1. 

FLATTER BIEN, II, 3; DOS, I, 5; FIER, III, 4. 

FLATTERIE BIEN, II, 3. 

FLATTEUR FIER, III, 4. 

FLÉAU BATTRE, III, 1: HERBE, II, 2; HEUREUX, 
III, 3; LOURD, I, 2. 

FLÈCHE ARME, I, 2; BUT, II, 1; HAUT, I, 4. 

FLÉCHETTE JOUER, Il, 2. 

FLÉCHIR FAIBLE, II. 1; JAMBE, II, 3. 

FLÉCHISSEUR ÉTENDRE, I, 4. 

FLEGMATIQUE CALME, II, 1; COLERE, I, 4. 

FLEGME ATTACHER, IV, 2: CALME, IL 1; 
COLERE, I, 4. 

FLÉTRIR SEC, 1. 5. 

FLEUR PLANTE, I, 3. 

FLEURET FER., II, 3; TOUCHER, III, 1. 

FLEURIR FLEUR, I, 1, 4. 

FLEURISTE FLEUR, I, 3; JARDIN. I, 3. 

FLEUVE  COULER, II, 1. 

FLEXIBILITÉ DUR, I, 2. 

FLEXIBLE DUR. I, 2; SOLIDE, I, 2. 

FLEXION ÉTENDRE, I, 4. 

FLIC ORDRE, I, 6. 

FLIRT AIMER, IV, 2. 

FLOCON CUISINE, II, 4; EAU, I, 8: SOLIDE, I. 2. 

FLORAISON FLEUR, I, 1. 

FLORAL FLEUR, I, 3. 

FLORALIES FLEUR, I, 3. 

FLORE FLEUR, I, I; PLANTE, I, 1. 

FLORE FLEUR, I, 1; PLANTE, I, 1. 

FLORÉAL FLEUR, 1. 1. 

FLORILÈGE FLEUR. II, 1. 

FLORISSANT FLEUR I, 5. 

FLOT EAU. II, 6; LUMIERE, III, 1: MER, I, 2. 

FLOTTAGE EAU, IL, 6. 

FLOTTAISON EAU, II. 6. 

FLOTTANT EAU, IL 6. 

FLOTTE MER, IIl, 1. 

FLOTTER EAU, II, 6. 

FLOTTILLE MER, III, 1. 

FLOU CLAIR, I. 2. 

FLUCTUATION EAU, II, 6. 

FLUCTUER EAU, II, 6. 

FLUET FAIBLE, I, 1; FIN, I, 2. 

FLUIDE MATIÈRE, I, 3; SOLIDE, I, 3. 

FLUIDIFIER SOLIDE, I, 3. 


FLUTE BOIRE, II, 6; MUSIQUE, IH, 2; VENT, II, 4. 

FLUVIAL COULER, II, 6. 

FLUX MER. I, 2. 

FOCALISATION MILIEU, III, 4. 

FOETUS PÈRE. I, 1. 

FOFOLLE FOU, II, I. 

FOI CHRÉTIEN. I, 6. 

FOIE CORPS, II, 4. 

FOIN HEBBE, I, 6. 

FOIRE SALE, 1, 2; VENDRE, II, 4. 

FOIRER SALE, IV, 2. 

FOIREUX SALE, II, 2; IV, 2. 

FOIS |. PREMIER, II, 2. 

FOLIE |. FOU, I, 1: II, 1. 2. 

FOLIO FEUILLE, II, 2. 

FOLKLORE PEUPLE, I, 4. 

FOLKLORIQUE DANSER, I, I; PEUPLE. L 4. 

FOLKLORISTE PEUPLE, I, 4. 

FONCÉ COULEUR, I, 2. 

FONCER FOND. I, 2; LENT, I, 3; II, 3. 

FONCEUR |. LENT, II, 3. 

FONCIER FOND. V, 1: TERRE, III, 3. 

FONCTIONNAIRE DIRIGER, III, 2; FONCTION, L 2. 

FONCTIONNEL FONCTION, II, 2. 

FONCTIONNEMENT FONCTION. I, 3. 

FONCTIONNER FONCTION, 

FOND BORD), I, 1. 

FONDAMENTAL FOND, II, 2. 

FONDATEUR FOND, II. 1. 

FONDATION CONSTRUIRE, I, 4; ÉTABLIR, II, 3; 
FOND, II, I. 

FONDÉ FOND, II 2. 

FONDEMENT FOND), II, 2. 

FONDER FOND, II, 1, 2. 

FONDERIE FER, I, 1. MÊLER, II, 3. 

FONDEUR FORME, 1. 4: MÊLER. IL 3. 

FONDRE COMMUN, IV, 2; EAU, IL 5; FER. I, I: 
MATIÈRE, I, 3; OISEAU. L 3; SOLIDE, I. 3. 

FONDS OR. Il, I. 

FONTAINE EAU, IV, 5. 

FONTE  FER,I, 1. 

FOOTBALL BUT, IV, 1; PIED, II, 3. 

FORAGE CHERCHER, Ill, 4 PROFOND. I, 4: 
TERRE, I, 5. 

FORAIN FÊTE, I, 4: HABITER, II. 7. 

FORCAT TRAVAILLER, Ill, 4. 

FORCE CHRÉTIEN, I. 6; FORCE, IV, 2: POUVOIR, 
IV, 3. 

FORCÉMENT FALLOIR, III, 2; FORCE, III, I: IV, I. 

FORCER FORCE, Il, I; III, 1; LIBRE, I. I. 

FORER EAU, II, 4; PROFOND, I. 4. 

FORESTIER ARBRE, II, 2. 


FORÊT ARBRE, Il, 2. 
FORFAIT CRIME, I, 1. 
FORFAITURE CRIME, II. 6. 
FORGE FER, [ 1. 

FORGER FAIRE, [ 5: FER, I, 1. 
FORGERIE FAIRE, I. 5. 
FORGERON FER. I, 1. 
FORMALISER . FORME. Il. 4,5. 
FORMALISTE FORME, Il, 4. 
FORMALITÉ . FORME, IL 4. 
FORMAT FORME, I, 3; LIVRE, IL 2. 
FORMATER |. FORME, I, 3. 
FORMATEUR FORME, II, 1. 


FORMATION FORME, I, 6; II, I; MUSIQUE, III, +. 


FORME FORME, I. 4. 

FORMEL FORME, II, 3, 4. 

FORMELLEMENT FORME, II, 4. 

FORMER FORNNIE. L 3. 

FORMIDABLE PEUR. II, 6. 

FORMIDABLEMENT QUALITÉ, IV. 1. 

FORMULAIRE FEUILLE, II, 2: FORME, II. 4. 

FORMULE CARACTÈRE, IIl, 2; MARQUER, V, 2. 

FORMULER FORME, Il, 3. 

FORT FORT, Il, 2; IV. 3. 

FORTE MUSIQUE. I. 5. 

FORTEMENT FORT, IV. 2. 

FORTERESSE FORT, II, 2. 

FORTIFIANT FORT, L 2. 

FORTIFICATION CONTRE, IL 
MUR, III, 1. 

FORTIFIER FORT, I, 2: II, 2. 

FORTIN FORT, II, 2. 

FORTISSIMO MUSIQUE, I, 5. 

FORTUIT HASARD. [ 1. 

FORTUNE HASARD, II, 6: RICHE, I, 2. 

FORTUNÉ HASARD, Il, 6; RICHE, I, 2. 

FORUM PLACE, IV. I. 

FOSSE MOURIR. III 4; SPECTACLE, III, 2. 

FOSSÉ CHÂTEAU, 1. 1, +; CONTRE, II. 2. 

FOSSILE |. ANIMAL, I, I; BOIS, III, 4; PIERRE, I, 6. 

FOSSILISATION PIERRE, I. 6. 

FOSSILISER PIERRE, I, 6. 

FOSSOYEUR MOURIR, III, 4. 

FOU  ROI, I, 1. 

FOUDRE LUMIÈRE, V, 4. 

FOUDROYER LUMIÈRE, V. 4. 


FOUET BATTRE, I 1; CHEVAL, III, 2; FRAPPER, I, 2. 


FOUETTER BATTRE. I, 1; FRAPPER, I, 2: II, 2. 
FOUGÈRE ARBRE, IL 6: PLANTE, I, 3. 
FOUILLE CHERCHER, I, 3; IH, 2. 

FOUILLÉ |. CHERCHER, I, 3. 


3: FORT, Il. 2; 


FOUILLER CHERCHER, I, 3. 

FOUILLIS MÊLER, III, 1; ORDRE, 1, 2. 

FOUINER CHERCHER, I, 3. 

FOULANT POUSSER, I, 2. 

FOULE NOMBRE, IIl, 2. 

FOULER PIED, IIl, 3. 

FOULURE OS, 11, 1; PIED, III, 3. 

FOUR CUISINE, I, 2: III, 3: PAIN, 1, 1: II, 4. 

FOURBE ThOMPER, I, 2. 

FOURBERIE  TROMPER, I, 2. 

FOURBIR BRILLER, II, 3. 

FOURCHE ` POINTE, II, 2. 

FOURCHETTE MANGER, III, 3; POINTE, II, 2. 

FOURCHU POINTE, II, 2. 

FOURMI BÊTE, I, 2. 

FOURNAISE FEU, III, 1. 

FOURNEAU FEU), II, 3. 

FOURNÉE PAIN, I, 1; III, 2. 

FOURNIL PAIN, 1. 1. 

FOURNIMENT DONNER, II, 4. 

FOURNIR | DONNER, ቪ 4. 

FOURNISSEUR |. DONNER, II, 4. 

FOURNITURE DONNER, II, 4. 

FOURRAGE  HERBE, I, 5. 

FOURRAGER HERBE, 1 5. 

FOURRÉ VÊTEMENT, II, 2. 

FOURREAU NU, III, 1. 

FOURRER METTRE, 1, 6; PAIN, II, 2. 

FOURREUR PEAU, II 1; VÊTEMENT, II, 2. 

FOURRURE CHEVEU, I, 3; PEAU, II, 1; VÉTE- 
MENT, II, 2. 

FOUTRE ÉGAL, IV, !; FAIRE, VII, 5; METTRE, I, 6; 
RIRE, IV, !. 

FOYER FAMILLE. I, 4; FEU, II, 3; V, 4; MAISON, I. 
2: SPECTACLE, III, 2. 

FRACAS SON, I, 4. 

FRACASSANT SON, V. 3. 

FRACASSER SON, I, 4. 

FRACTION NOMBRE, I, 5; PARTIE, I, 2. 

FRACTIONNER PARTIE, I, 1. 

FRACTURE ASSOCIER, IV, 3; CASSER, I, 3. 

FRAGILE FAIBLE, I. 1; SOLIDE, I, I; II, 3; 111. I. 

FRAGMENT ÉCLATER, I, 1; PARTIE, I, 2. 

FRAGMENTAIRE PARTIE, I, 2. 

FRAGMENTATION PARTIE, I, 2. 

FRAGMENTER ÉCLATER, I, I; PARTIE, I, 2. 

FRAI OR, Il. 4. 

FRAICHEMENT CHAUD, IIl, 1. 

FRAIS | CHAUD, I, I; II, 4. 

FRAISE FRUIT, Il, 2. 

FRAISIER FRUIT, II, 2. 

FRAMBOISE FRUIT, II, 2. 
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FRAMBOISIER FRUIT, II, 2. 

FRANC LIBRE, III, 3, 6; VRAI, III, I. 

FRANCHEMENT LIBRE, III, 6; VRAI, IIl, 1. 

FRANCHIR PASSER, V, 1; TRAVERSER, II, 1. 

FRANCHISE LIBRE, III, 3, 6. 

FRANCHISSEMENT  PASSER, V, 1. 

FRANCISCAIN RELIGION, III, 3. 

FRANC-MACON SECRET, III, 3. 

FRANC-MACONNERIE SECRET, III, 3. 

FRANC-TIREUR GUERRE, III, 2. 

FRANGIN FRÈRE, I, 1. 

FRANGINE FRÈRE, I, 1. 

FRAPPANT FRAPPER, IV, I. 

FRAPPE FRAPPER, II, 3, 4. 

FRAPPÉ SON, I, 3. 

FRAPPER PORTE, I, 5. 

FRATERNEL FRÈRE, I, # II, 1. 

FRATERNELLEMENT FRÈRE, Il, 2. 

FRATERNISER FRÈRE, IL 2. 

FRATERNITÉ FRÈRE, II, 1, 2. 

FRATRICIDE FRÈRE, I, 4; IL 2; TUER, II, 2. 

FRATRIE FRÈRE, I, 1. 

FRAUDE CRIME, II, 5; POLITIQUE, II, 3; TROM- 
PER, II, 2. 

FRAUDER TROMPER, II, 2. 

FRAUDEUR CRIME, Il, 5. 

FRAUDULEUSEMENT  TROMPER, II, 2. 

FRAUDULEUX CRIME, II, 5; TROMPER, II, 2. 

FRAYER MARQUER, II] 2: OUVRIR, IV, 1; 
ROUTE, I, 4. 

FRAYEUR PEUR, II, 2. 

FREDONNER CHANTER, I, 3. 

FREIN | LENT,I, 3; RETENIR, I, 1; TRANSPORTER, 
II, 2. 

FREINER LENT, I, 3; LOURD, II, 2; RETENIR, I, 1. 

FRÉLE FAIBLE, I, 1. 

FRÉMIR MOUVEMENT, III, 3. 

FRÉMISSEMENT MOUVEMENT, III, 3. 

FRÉNÉSIE FOU, II, 2. 

FRÉNÉTIQUE FOU, II, 2. 

FRÉNÉTIQUEMENT FOU, II, 2. 

FRÉQUEMMENT FOIS, II, 2. 

FRÉQUENCE FOIS, II, 2. 

FRÉQUENT FOIS, II, 2. 

FRÉQUENTABLE ASSOCIER, II. 2. 

FRÉQUENTATION . ASSOCIER, IL 2. 

FRÉQUENTER ASSOCIER, II, 2. 

FRESQUE PEINDRE, 111, 1; IV, 1. 

FRET "TRANSPORTER, L, 2. 

FRIAND MANGER, IV. 1. 

FRIC . OR, II, 1. 

FRICHE PLANTE, II, 2; PLEIN, I, 6. 
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Index FRICTION 


FRICTION TOUCHER, i, 7. 
FRICTIONNER TOUCHER, ], 7. 

FRIGIDAIRE CUISINE, I, 2. 

FRIGIDE CHAUD, III, 3. 

FRIGO | CHAUD, I, 3. 

FRIGORIFIÉ |. CHAUD, Il, 1. 

FRIGORIFIQUE CHAUD, I, 3. 

FRIME TROMPER, Il, 5. 

FRIMER TROMPER, II, 5. 

FRIMOUSSE FIGURE, I, 1. 

FRINGALE | MANGER, I, 2. 

FRINGUE  VÊTEMENT, ፤ 1. 

FRIPER DUR, I, 4. 

FRIPOUILLE MORAL, II, 4. 

FRIRE CUISINE, III, 5. 

FRISÉ |. CHEVEU, II, 2. 

FRISER CHEVEU, II, 2; PRÈS, III, 2. 

FRISSON CHAUD, II, 1; MOUVEMENT, III, 3. 
FRISSONNER CHAUD, II, 1; MOUVEMENT, III, 3. 
FRIT CUISINE, IV, 2. 

FRITE CUISINE, III, 5. 

FRITEUSE CUISINE, III, 5. 

FRITURE CUISINE, III, 5. 

FRIVOLE SÉRIEUX, I, 3. 

FROC JETER, III, 1. 

FROIDEMENT CHAUD, Ill, 1. 

FROIDEUR |. CHAUD, III, 1. 

FROISSÉ DUR, III, 2; FILER, III, 4. 


FROISSER CHAIR, III, 2; DUR, I, 4; HI, 2; FILER, III, 4. 


FRÔLER TOUCHER, I, 9. 
FROMAGE ' CUISINE, II, 2. 
FROMENT HERBE, II, 1; NOIR, III, 1. 
FRONDE  PIERRE, II, 4. 

FRONT ENSEMBLE, I, 4; FRONT, I, 4. 
FRONTAL FRONT, I, 2, 3. 
FRONTALIER FRONT, I, 4. 


FRONTIÈRE ÉTAT, III, 4; FRONT, I, 4: NATION. II, 2. 


FRONTISPICE FRONT, I, 4. 
FRONTON FRONT, I, 4. 
FROTTEMENT SON, I, 3; TOUCHER, I, 7. 
FROTTER  TOUCHER, I, 7. 
FROUSSARD  PEUR, V, 1. 

FROUSSE AVOIR, III, 2; PEUR, II, 1. 
FRUCTIDOR FRUIT, I, 2. 
FRUCTIFIER FRUIT, IV, 1. 
FRUCTOSE FRUIT, I, 1. 
FRUCTUEUX FRUIT, IV. 1. 

FRUGAL FRUIT, I, 1; MANGER, III, 1. 
FRUGIVORE FRUIT, III, 1. 

FRUIT PLANTE, I, 3; PRODUIRE, I, 1. 
FRUITÉ FRUIT, III, 1. 
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FRUITERIE FRUIT, III, 1. 

FRUITIER ARBRE, III, 3; FRUIT, IH, 1. 

FRUSQUES VÉTEMENT, I, 1. 

FRUSTRANT CONTENT, III, 3. 

FRUSTRATION CONTENT, III, 3. 

FRUSTRER CONTENT, III, 3. 

FUGEUSE ÉCHAPPER, I, 2. 

FUGUE ÉCHAPPER, I, 2; MUSIQUE, I, 6. 

FUGUEUR ÉCHAPPER, I, 2. 

FUIR COULER, I, 4; SAUVER, III, 1. 

FUITE COULER, I, 4; SAUVER, III, 1; SECRET, Il, 2. 

FULGURANT LUMIÈRE, V, 4; VI, 6; SOUFFRIR, I, 4. 

FULMINANT LUMIÈRE, V, 4. 

FULMINER LUMIÈRE, VI, 6. 

FUMANT  FEU, VI, 5. 

FUMÉ CHAIR, 11, 2; SEC, II, 1. 

FUMÉE FEU, III, 2; SEC, II, 1. 

FUMER FEU, III, 2, 3; PLANTE, III, 1. 

FUMEUR FEU, IIl, 3. 

FUMEUX FEU, III, 2. 

FUMIER ANIMAL, IL 2; PLANTE, III, 1; SALE, II, 
2; IV, 4. 

FUMIGATION MALADE, II, 3. 

FUMOIR SEC, II, 1. 

FUNAMBULE SPECTACLE, I, 5. 

FUNÈBRE MOURIR, III, 2; IV, 3. 

FUNÉRAILLES MOURIR, III, 2. 

FUNÉRAIRE MOURIR, III, 4. 

FUNÉRARIUM MOURIR, III, 1. 

FUNESTE BON, IV, 2; HEUREUX, IV, 4. 

FUNICULAIRE TRAIN, I, 5. 

FURET CHASSER, I, 4. 

FURETER CHASSER, I, 4; CHERCHER, I, 3. 

FUREUR COLERE, Il, 1. 

FURIBARD COLÈRE, Il, 1. 

FURIBOND . COLERE, II, 1. 

FURIE COLERE, II, 1. 

FURIEUSEMENT COLÈRE, ቪ 1. 

FURIEUX COLÈRE, Il, 1. 

FURTIF CACHER, I, 3; SECRET, I, 2. 


FURTIVEMENT CACHER, I, 3; CRIME, IL 5; 
SECRET, I, 2. 


FUSAIN DESSINER, I, 4. 

FUSEAU  FILER, I, 1. 

FUSÉE ÉCLATER, I, 1; ESPACE, II, 2. 
FUSELAGE  FILER, I, 1. 

FUSELÉ — FILER, I, 1. 

FUSER ÉCLATER, I, 3. 

FUSIL ARME, I, 3; CHASSER, II, 3. 
FUSILLER ለክለብ. I, 3. 
FUSIL-MITRAILLEUR ARME, I, 3. 


FUSION FIXER, I, 2; MÊLER, II, 3. 
FUSIONNER MÊLER, II, 3. 

FUT BOIRE, II, 4. 

FUTAIE ARBRE, II, 1. 

FUTÉ FIN, III, 4. 

FUTILE AIR, I, 4; SÉRIEUX, II, 2. 
FUTUR ALLER, 11, 1, 2; MARIER, I, 1. 
FUYANT ÉCHAPPER, III, 2. 
FUYARD SAUVER, III, 1. 
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GÂCHER BON, III, 3; PERDRE, III, 4. 
GÂCHIS BON, III, 3. 

GAFFE LOURD, II, 2; SAISIR, II, 1. 
GAFFEUR LOURD, Il, 2. 

GAGE INTÉRÊT, I, 1; SÛR, II, 1. 
GAGER  INTÉRÉT, I, 1. 
GAGNANT GAGNER, 1 1. 
GAGNEUR . GAGNER, I, 3. 

GAI PLAISIR, II, 5; III, 3. 
GAILLARD SOLIDE, III, 1. 
GAIMENT PLAISIR, III, 3. 

GAIN GAGNER, II, 1; ፲1[. I. 
GAINE . NU, III, 1. 

GAITÉ PLAISIR, II. 5; III, 3. 

GALA  FÉTE,I, 5. 

GALANT - AIMER, IV, 2. 
GALANTERIE AIMER, IV, 2. 
GALAXIE CIEL, I, 7; MONDE, I, 2. 
GALBE | FORME, I, 2. 

GALE CHIEN, III, 2; PEAU, I, 4. 
GALËRE FACILE, Il. 3; MER, III, 3. 
GALÉRER FACILE, II, 3. 


GALERIE OUVRIR, I, 4; PEINDRE, Ill, 4; PRO- 


FOND, I, 5. 
GALÉRIEN FACILE, II, 3; MER, III, 3. 


GALET MER, I, 5; PIERRE, I, 2; ROULER, I, 3. 


GALETTE PAIN, II, 3. 
GALEUX . CHIEN, III, 2; PEAU, I, 4. 


GALON BORD, I, 3; FILER, III, 3; SIGNE, I, 5. 


GALOP CHEVAL, IV, 1. 
GALOPER CHEVAL, IV, 1. 
GALVANISER LUMIÈRE, V, 4. 
GAMBADE JAMBE, II, 2. 
GAMBADER JAMBE, IL 2. 
GAMBETTE JAMBE, I, 1. 
GAMBILLER JAMBE, II, 2. 
GAMIN ENFANT, I, 5. 


GAMINE ENFANT, I, 5. 

GAMME COULEUR, II, 1; MUSIQUE, I, 2. 
GANGSTER CRIME, II, 5. 

GANT MAIN, I, 4. 

GARAGE MAISON, I, 1; TRANSPORTER, Il, 2. 
GARAGISTE TRANSPORTER., II, 2. 

GARANT RÉPONDRE, III, 2. 

GARANTIE RÉPONDRE, III, 2; SCR, II, 7. 
GARANTIR SÛR, II, 7. 

GARÇON ` FILS, II, 1: SERVIR, I, 2. 
GARCONNET ENFANT, I, 1; FILS, II, 2. 
GARDE GARDER, 1. 4; III, 3, 5; IV, 2. 
GARDE-FOU GARDER, I, 1. 

GARDERIE GARDER, III, 3. 

GARDE-ROBE . VÉTEMENT, I, 1. 

GARDEUR GARDER, III, 2. 

GARDIAN ` GARDER, III, 2. 

GARDIEN GARDER, II, 2; III, 3, 4. PORTE, I, 2. 
GARDIENNAGE . GARDER, II, 3. 

GARE ARRÊTER, II, I; TRAIN, I, 4. 

GARE! ATTENTION, II, 1; CRIER, IV, 1. 
GARER . MAISON, I, 1. 

GARGARISER NEZ, III, 2. 

GARGARISME NEZ, III, 2. 

GARNEMENT ENFANT, L, 4; PHILOSOPHIE, II, 2. 
GARNISON ARME, II, 3. 

GARRIGUE PLANTE, II, 2. 

GARROT SERRER, 1 2. 

GARS FILS, II, 1. 

GASPILLAGE DONNER, I, 5. 


GASPILLER DONNER, 1, 5; OR, II, 4; PERDRE, III, 4. 


GASTRIQUE MANGER, II, 3. 
GASTRONOME MANGER, IV, 1. 
GASTRONOMIE MANGER, IV, 1. 
GASTRONOMIQUE MANGER. IV, 1. 
GÁTEAU PAIN, II, I; III, 4. 

GÂTER BIEN, I, 3. 

GÂTERIE BIEN, I, 3. 

GÁTEUX ENFANT, III, 2. 

GÁTISME ENFANT, III, 2. 

GAUCHE DROTT, II, 2. 

GAUCHER ` DROIT, II, 2; MAIN, I, I. 
GAUCHERIE DROIT, II, 2. 

GAULE FRUIT, I, 3. 

GAULER ` FRUIT. 1, 3. 

GAVÉ PLEIN, Il, 1. 

GAVER |. MANGER, Il, 5. 

GAVOTTE DANSER, II, 3. 

GAZ AIR, I, 3; FEU, II, 2, MATIÈRE, I, 4. 
GAZEUX AIR, I, I; AVOIR, VI, 3; MATIÈRE, I, 3. 


GAZOLE MOUVEMENT, IV, 2; TRANSPORTER, 
Il, 2. 

GAZOMÈTRE MATIÈRE, I, 4. 

GAZON  HERBE, 1.2. 

GAZOUILLER OISEAU, II, 7; PARLER, I, 4. 

GEAI OISEAU, II, 4. 

GÉANT GRAND, IL I. 

GEIGNARD CRIER, III, 1. 

GEINDRE CRIER, Il, 2. 

GEL CHAUDD, L 3. 

GELÉE FRUIT, III, 2. 

GELER CHAUD, I, 2. 

GÉMIR CRIER, II, 2. 

GÉMISSEMENT CRIER, Il, 2. 

GÊNANT EMPÊCHER, II, 2, 4. 

GENDARME ARME, II, 2; ORDRE, L, 6. 

GENDARMERIE ARME, II, 2; ORDRE, I, 6. 

GENDRE FILS, ፤ 5. 

GÈNE NAITRE, II, 1. 

GÊNE EMPÊCHER, II, 2, 4; FACILE, II, 3. 

GÊNÉ FACILE, II, 3. 

GÉNÉALOGIE FAMILLE, II, 7. 

GÉNÉALOGIQUE FAMILLE, II, 7. 

GÊNER ENMPÉCHER, I, 1. 

GÉNÉRAL ARME, II, 3; GÉNÉRAL, II, 1. 

GÉNÉRALEMENT GÉNÉRAL, I, 3. 

GÉNÉRALISATION |. GÉNÉRAL, I, 2. 

GÉNÉRALISER GÉNÉRAL, I, 2; II, 3. 

GÉNÉRALISSIME | GÉNÉRAL, II, 1. 

GÉNÉRALISTE | GÉNÉRAL, II, 3; MALADE, Il, 4. 

GÉNÉRALITÉ |. GÉNÉRAL, I, 2. 

GÉNÉRATEUR PRODUIRE, I, 3. 

GÉNÉRATION ENFANT, II, 1. 

GÉNÉREUX | DONNER, I, 5; LONG, V, 4. 

GÉNÉRIQUE ESPÈCE, II, 4. 

GÉNÉROSITÉ DONNER, I, 5. 

GÉNÉTIQUE MALADE, 11, 1; NAITRE, II, 1; PRO- 
DUIRE, I, 2. 

GÉNEUR  EMPÉCHER, I, I. 

GÉNIAL | INTELLIGENT, I, 2. 

GÉNIE ART, I, 1; INTELLIGENT, I, 2. 

GÉNITAL |. PRODUIRE, I, 2. 

GÉNOCIDE TUER, II, 2. 

GÉNOISE PAIN, II, 2. 

GENOU JAMBE, I, I. 

GENOUILLÈRE JAMBE, I, 3. 

GENRE POETE, II, 4. 

GENS ENFANT, I, 3; HOMME, Il, I. 

GENTIL BON, II, 1; PLAISIR, III, 5. 

GENTILHOMME ROI, II, 3. 

GENTILHOMMIÈRE CHÂTEAU, I, 2. 





GENTILLESSE BON, II, 1; PLAISIR, III, 5. 

GENTIMENT PLAISIR, III, 5. 

GÉNUFLEXION JAMBE, II, 3. 

GÉO TERRE, I, 4. 

GÉOGRAPHE TERRE, I, 4. 

GÉOGRAPHIE ‘TERRE, I, 4. 

GÉOGRAPHIQUE TERRE, I, 4. 

GEÓLIER GARDER, III, 4; LIBRE, III, 2. 

GÉOLOGIE TERRE, 1.4. 

GÉOLOGIQUE TERRE, I, 4. 

GÉOLOGUE TERRE, 1. 4. 

GÉOMEÉTRE |. MESURER, I, 3; TERRE, I, 4. 

GÉOMÉTRIE MESURER, I, 3; TERRE, I, 4. 

GÉOMÉTRIQUE TERRE, I, 4. 

GÉRANCE DIRIGER, III, 7. 

GÉRANIUM FLEUR, I, 4. 

GÉRANT CHÂTEAU, IV, 2; DIRIGER, IHH, 7; 
TENIR, VI, 1. 

GERBE ATTACHER, I, 4; FLEUR, I, 3; HERBE, Il, 2. 

GÉRER DIRIGER, II, 1. 

GÉRIATRE JEUNE, I, 2. 

GERMAIN FAMILLE, II, 5. 

GERME PLANTE, I. 4. 

GERMER |. PLANTE, I, 4; IV, 2. 

GERMINAL PLANTE, I, 4. 

GERMINATION PLANTE, I, 4. 

GERMOIR PLANTE, I, 4. 

GÉRONTOLOGUE JEUNE, I, 2. 

GESTATION PORTER, V, 2. 

GESTE | MOUVEMENT, III, 5. 

GESTICULATION MOUVEMENT, III, 5. 

GESTICULER MOUVEMENT, III, 5. 

GESTION DIRIGER, II, 1. 

GESTIONNAIRE DIRIGER, II, 1. 

GHETTO  MÉLER, I, 4. 

GIBECIÈRE CHASSER, II, 3. 

GIBIER CHASSER, I, 1. 

GIBOYEUX CHASSER, II, 2. 

GIFLE MAIN, IV, 2. 

GIFLER MAIN, IV, 2. 

GIGANTESQUE GRAND, II, 1; III, 1. 

GIGOT JAMBE, III, 1. 

GIGOTER JAMBE, II, 2. 

GIGUE DANSER, II, 3. 

GILET VÊTEMENT, I, 5. 

GIRATOIRE SENS, I, 2; TOURNER, III, I. 

GIROFLE CUISINE, II, 6. 

GIROLLE CUISINE, II, 3. 

GIROUETTE VENT, I, 4. 

GISANT MOURIR, III, 4. 

GITAN HABITER, II, 7; VOYAGER, II, 2. 
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GITE CHASSER, II, 4; CHÂTEAU, IV, 1; HABITER, 
I, 5. 

GIVRE AIR, I, 1; EAU, I, 8. 

GIVRÉ EAU, I, 8. 

GLABRE  CHEVEU, I, 2. 

GLACAGE  BRILLER, II, 5. 

GLACE BRILLER, III, 2; CHAUD, I, 2, 3: CUISINE, 
II, 2; REGARDER, I, 1. 

GLACÉ CHAUD, 1.2. 

GLACER BRILLER, II, 5. 

GLACIAIRE CHAUD, I, 2. 

GLACIAL CHAUD, I, 2; III, 1. 

GLACIATION |. CHALD, I, 2. 

GLACIER CHAUD, I, 2, 3; MONTAGNE, I, 3. 

GLACIÈRE | CHALD, I, 3. 

GLACON CHAUD, I, 3. 

GLAISE ART, I, 3: FORME, I, 4. 

GLAIVE LOURD, I, 2. 

GLAND ARBRE, III, 2; PLANTE, I, 4. 

GLANDE CHAIR, 1 5. 

GLANER HERBE, IL 2. 

GLANEUR HERBE, II, 2. 

GLANEUSE HERBE, Il, 2. 

GLISSADE MOUVEMENT, IV, 1. 

GLISSANT MOUVEMENT, IV, 1. 

GLISSER MOUVEMENT, IV. 1. 

GLOBAL COMPRENDRE, IV, 2; LIRE, I, 1; ROND, 
III, 4. 

GLOBALEMENT  ROND, III, 4. 

GLOBE ROND, II, 4; TERRE, I, 1. 

GLOBULE ROND, II, 4; SANG. I, 1. 

GLOBULEUX ŒIL, I. 3. 

GLORIA  GLOIRE, I, 2. 

GLORIEUX . GLOIRE, I, 2. 

GLORIFIER GLOIRE, I, 1. 

GLORIOLE . GLOIRE, I, 1. 

GLOUSSER  CRIER, [ 1. 

GLOUTON MANGER, Il, 5. 

GLOUTONNERIE CHIEN, IL 1; MANGER, II, 5. 

GLUCIDE CUISINE, II, 8. 

GNON COUP, III, 1. 

GOBELET BOIRE, II, 6. 

GOBER FOI, Il, 3. 

GOÉLAND MER, II, I. 

GOÉMON MER, II, 3; PLANTE, II 3. 

GOGO  FOLII, 3; TROMPER, I, 3. 

GOINFRE . MANGER, Il, 5. 

GOINFRERIE |. MANGER, II, 5. 

GOLFE MER, [ 5. 


GOMME DESSINER, I, 4; ÉCRIRE, I, 2; PEINDRE, I, 2. 


GOMMER  DESSINER, 1. 4. 
GOND PORTE, I, 4. 
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GONDOLER FORME, Ill, 2. 
GONFLÉ AIR, II, 5. 
GONFLER AIR, 1 3. 


GORGE EAU, 1, 4; NEZ, II, 1; POITRINE, I, 2. 


GORGÉ NEZ, ll. 7. 


GORGÉE BOIRE. III, 1; BOUCHE, IL 1; NEZ Il, 7. 


GORGER NEZ, II, 7; PLEIN, I, 4. 
GOSIER NEZ, II, 1. 
GOSSE ENFANT, I, 5. 


GOTHIQUE ART, I, 4; ÉCRIRE, I, 6; ÉGLISE, II, 2. 


GOUACHE PEINDBE, I, 2. 
GOUDRON ROUTE, I, 2. 
GOUDRONNER ROUTE, I, 4, 5. 
GOUFFRE BORD, I, 2; PROFOND, II, 3. 
GOUGE DESSINER, II, 2. 

GOUJAT MANIÈRE, II, 3. 

GOUJATERIE MANIÈRE, 1. 3. 

GOUJON CHASSER, IV, 1; COULER, Il, 7. 
GOULOT CONTENIR, IV, 1. 

GOURD DOIGT, III, 1. 

GOURDE BÊTE, III, 3. 

GOURDIN 80015, II, 3. 

GOURMAND MANGER, IV, 1. 


GOURMANDISE CHRÉTIEN, I, 6; MANGER, IV, 1. 


GOURMET MANGER, IV, 1. 
GOUSSE CUISINE, II, 3; FRUIT, II, 6. 
GOUT SENTIR. II, 1. 

GOUTER MANGER, III, 1: SENTIR, II, 3. 
GOUTTE EAU, 1 2. 

GOUTTELETTE EAU, 1.2. 

GOUTTIÈRE COULER, I, 3. 
GOUVERNAIL CONDUIRE, IV, 1. 
GOUVERNANT POLITIQUE, III, 4. 
GOUVERNEMENT POLITIQUE, I, 1; III, 2. 
GOUVERNEMENTAL POLITIQUE. III, 2. 
GOUVERNER POLITIQUE, II, 2; III. 2. 
GOUVERNEUR POLITIQUE, III, 2. 
GRÁCE  CHRÉTIEN, I, 5. 

GRACIER GRÂCE, II, 1. 
GRACIEUSEMENT GRÂCE, I, 2. 
GRACIEUX GRÂCE, I, 1. 

GRACILE FIN, I. 2. 

GRADATION . DEGRÉ, I, 3. 

GRADE DEGRÉ, I 2. 

GRADÉ DEGRÉ, 1 2. 

GRADIN DEGRÉ, I 1; SPECTACLE, III, 1. 
GRADUATION DEGRÉ, II. 1. 

GRADUÉ DEGRÉ, II, 1. 

GRADUEL DEGRÉ I, 3. 
GRADUELLEMENT DEGRÉ, I, 3. 
GRADUER DEGRÉ, I, 3. 


GRAIN HERBE, II, 2. 

GRAINE PLANTE, I, 4; II, 2; IV, 2. 

GRAINETIER PLANTE, III, 2. 

GRAISSE CHAIR, I, 4; CUISINE, II, 2. 

GRAISSER CUISINE, III, 5. 

GRAMINÉE HERBE, Il. 1. 

GRAMMAIRE |. LANGUE, IL 5. 

GRAMMAIRIEN |. LANGUE, Il, 5. 

GRAMME LOURD, I, 2. 

GRANDEMENT GRAND, I, 5; III, 1, 5. 

GRANDEUR GRAND, I, 1; II, 3. 

GRANDIOSE ` GRAND, III, 1. 

GRANDIR GRAND, II, 2; III, 1. 

GRAND-MÈRE PÈRE, I, 4. 

GRAND-ONCLE FAMILLE, II, 4. 

GRAND-PÈRE PÈRE, I, 4. 

GRANDS-PARENTS FAMILLE, II. 2; PÈRE, 1, 4. 

GRAND-TANTE FAMILLE, II, 4. 

GRANGE  HERBE, II, 3; MAISON, II. 3. 

GRANIT PIERRE, I, 3. 

GRANITIQUE TERRE, III, 1. 

GRANULÉ HERBE, Il, 4. 

GRANULEUX ` HERBE, Il, 4. 

GRAPHIQUE DESSINER, II, 6; ÉCRIRE, I, 1, 7. 

GRAPHISME ÉCRIRE. I. 5, 7. 

GRAPHITE ÉCRIRE, I. 2. 

GRAPHOLOGIE ÉCRIRE, I, 5. 

GRAPPE FRUIT. II, 2; HERBE, IL 4. 

GRAPPILLER FRUIT, II, 2; IV, 4. 

GRAPPIN SAISIR, II. 1. 

GRAS CHAIR, I, 4; 1], 1; CUISINE, II, 2; IV, 3; LET- 
TRE, 1, 2. 

GRASSEMENT CHAIR, 1], 1. 

GRASSOUILLET GROS, II, 1. 

GRATIFIANT CONTENT, II, 3. 

GRATIN CUISINE, III, 3; IV, 4; PEUPLE, IV, 1. 

GRATINER CUISINE, III, 3. 

GRATITUDE | RECONNAITRE. III, 4. 

GRATTE-CIEL HAUT, I. 4. 

GRATTER ATTACHER., I, 5: DOIGT, III, ል. 

GRATTOIR | ATTACHER. I. 5. 

GRATUIT DONNER, I, 1; FALLOIR, I, 2: GRÂCE. 
I, 2; PAYER, I, 8; SUPPOSER, I, 1. 

GRATUITÉ DONNER, I, 1. 

GRATUITEMENT DONNER. I, I; FALLOIR, L 2. 

GRAVE CHANTER, II, 2; IMPORTANT, I, 1; LET- 
TRE, I. 2; SÉRIEUX, I, 1: ቪ 1: SON, I. 5; VOIX, L 2. 

GRAVER DESSINER, II, 2. 

GRAVEUR  DESSINER, II, 2. 

GRAVIER PIERRE, I. 2. 

GRAVIR MONTER, I, 2: II, 5. 

GRAVITATION CIEL, I, 6; LOURD, I, 3; TERRE, ቪ 1. 
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GRAVITÉ SÉRIEUX, I, 1; IL 1. GRISAILLE NOIR, II, 3. GUETTEUR ATTENTION, II, 2. 
GRAVITER CIEL, I, 6; TERRE, I, 1. GRISANT NOIR, IV, 7. GUEULE BOUCHE, I, 5; II, 4; FIGURE, I, 1. 
GRAVURE DESSINER, II, 2; PRESSER, II, I. GRISÁTRE COULEUR, Il, 2. GUEULER BOUCHE, II, 4; III, 2; CRIER, II, 2. 
GRÉ LIBRE, I, I. GRISER NOIR, II, 3; IV, 7. GUEULETON BOUCHE, ቪ 1. 

GREFFE ARBRE, III, 3. GRIS-GRIS GROIRE, IL 5. GUEULETONNER BOUCHE, Il, 1. 
GREFFER ARBRE, III, 3. GRISONNER CHEVEU. II, 1: NOIR, II, 4. GUEUX RICHE, I, 4. 

GREFFIER JUGER.I, 1. GRIVOIS SOLIDE, III, 1. GUI PLANTE, 1 6. 

GREFFON ARBRE, III, 3. GROGNEMENT SON, II, 4. GUIBOLLE JAMBE, I, 1. 

GRÉGAIRE ` ANIMAL, III, 3. GROGNER SON, II, 4. GUICHET |. SPECTACLE, I, 7. 

GRÉLE AIR, I, 1: EAU, I, 8; GROS, I, 4. GROMMELER GRIER, III, 3. GUIDE CONDUIRE, I, I: DIRIGER. III, 1. 
GRÉLÉ EAU, 1,8. GRONDEMENT SON, II, 4. GUIDER . CONDUIRE, I, 1. 

GRÉLER EAU, I, 8. GRONDER CHIEN, I, 5; SON, Il, 4. GUILLEMET ENTRE, I, 2. 

GRÉLON EAU. I, 8. GROOM CHÂTEAU, IV, 2. GUILLOTINE TÊTE, I, 6. 

GRELOT SON, ፲. 5. GROS FORT, 1.2. GUILLOTINER MOURIR, II, 2; TÊTE, 1 6. 
GRELOTTER CHAUD), II, 1; SON, II, 5. GROSEILLE FRUIT, II, 2. GUINGUETTE DANSER, II, 2. 
GRENADE ARME, I, 3; ÉCLATER, I. 1. GROSEILLER FRUIT, IL 2. GUIRLANDE FLEUR, I, 3. 

GRENAT ROUGE, I, 1. GROSSESSE GROS, II, 3; PÈRE, I, 1. GUITARE MUSIQUE, III, 2; SON, I, 2, 3. 
GRENIER ` HERBE, II, 3: MAISON, I, 1. GROSSEUR GROS, I, 1, 2; 11, 2. GUSTATIF SENTIR, II, 1. 

GRÈS ` PIERRE, I, 3. GROSSIER GROS, I, 3; III, 8; MANIÈRE, II, 3. GUTTURAL NEZ, Il, 3. 

GRÈVE ARRÊTER, II, 2; TRAVAILLER, III, 6. GROSSIÈREMENT GROS, III, 8. GYMNASTIQUE MOUVEMENT. III, 4. 
GRÉVISTE | TRAVAILLER, III, 6. GROSSIÈRETÉ GROS, III, 8; HONNEUR, Il, 4; GYNÉCÉE HOMME, III, 4. 
GRIBOUILLAGE DESSINER, I, 1; ÉCRIRE, I, 5. MANIÈRE, II, 3. GYNÉCOLOGIE HOMME, III, 4. 
GRIBOUILLER DESSINER, I, I; ÉCRIRE, I, 5. GROSSIR ` CHAIR, I, 4; GROS, I, 5. GYNÉCOLOGUE HOMME, III, 4. 
GRIEVEMENT SÉRIEUX, II, 1. GROSSISSANT | GROS, 1 5. GYROPHARE TOURNER, II, 2. 
GRIFFE - CHIEN, I, 3; DOIGT, IL 2; II, 8; SAISIR,II,]. .GROSSISTE GROS, III, 1; VENDRE, II, 2. 

GRIFFER CHIEN, I, 3; DOIGT, III, 7. GROTESQUE RIRE, II, 3. 

GRIFFONNER DOIGT, III, 8. GROTTE PROFOND, II, 3. ri 

GRIFFU DOIGT, II, 2. GROUILLER LENT, II, 3. 

GRIFFURE DOIGT, III, 7. GROUPE ENSEMBLE, I, 4; II, 5. 

GRIGNOTER BOUCHE, Il, 2. GROUPEMENT ` ENSEMBLE, I, 4. HABILE DROIT, II, 1; INTELLIGENT, II, 2; MAI- 
GRIL |. CUISINE, I, 3; III, 3; IV, 2. GROUPER ENSEMBLE, I, 4. TRE, II, 5. 

GRILLADE CUISINE, III, 3. GROUPUSCULE ENSEMBLE, I, 4. HABILEMENT DROIT, II, 1. 
GRILLAGE |. OUVRIR, I, 1. GRUE |. CONSTRUIRE, I, 5; JAMBE, III, 2; LEVER, I, HABILETÉ DROIT, II, 1. 

GRILLE |. OUVRIR. I, 1; TABLE, II, 5. 2; MER, III, 6: OISEAU, II, 1; III, 3; PIED, IV, 1. HABILITER QUALITÉ, I, 3. 

GRILLÉ CUISINE, IV, 2. GRUMEAU MÊLER, II, 2. HABILLÉ VÊTEMENT, I. 5. 

GRILLER | CUISINE, III, 3; IV. 2. GRUMELEUX AVOIR, VI. 3. HABILLEMENT መዝ PN PST. 
GRIMAÇANT TÊTE, IV, 4. GUÉ PASSER, V. I. | pires: VÊTEMENT, L 7. 
GRIMACE FIGURE, I, 3; TÊTE, IV, 4. GUÉGUERRE GUERRE, IV. 1. ART መን ብ... 

GRIMACER FIGURE, I, 3. GUËPE POINTE, III, 5. HABITABLE HABITER, I, 5; II, 1. 
GRIMACIER FIGURE, I, 3. GUÉPE ANIMAL, II, 1; VOLER, I, 1. HABITACLE HABITER, I, 6. 

GRIMER - CACHER, II, 1; TÊTE, IV, 1. GUÈRE QUALITÉ, IV. 5. ከጻ Up Gin gn 


GRIMPANT PLANTE, Il, I. GUÉRI - MALADE, I, 2. HABITAT HABITER, II, 1. 
GUÉRIDON TABLE, I, 4. HABITATION HABITER, I, 1. 


cicius de : GUÉRILLA GUERRE, III, 2. HABITÉ HABITER, Il, 1. 

GRINÇANT ` SON, IL, 5. GUERILLERO GUERRE, III, 2. HABITER HABITER, I, 1. 

GRINCEMENT SON, Il, 5. GUÉRIR |. MALADE, I, 3. HABITUÉ HABITUDE, I, 2. 
GUÉRISON |. MALADE, I, 3. HABITUEL HABITUDE, I, 1. 


GRINCER . SON, II, 5. 


GRIPPE AVOIR, III, 2; MALADE, IN, 3; PRENDRE, GUERRIER + GUERRE, II, 2. HABITUELLEMENT HABITUDE, I, 1. 
VII, 3 ው GUET |. ATTENTION, II, 2. HABITUER HABITUDE, L 2. 

GRIPPER MALADE, III, 3. GUÉTRE JAMBE, I, 3. HACHE BOIS, II, 2; III, I. 

GRIS COULEUR, II, 2; NOIR, II, 3. GUETTER ATTENTION, II, 2. HACHÉ CUISINE, III, 1. 
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HACHER CUISINE, I, 3; III, I. 

HACHETTE BOIS, II, 2. 

HACHIS CUISINE, III, 1. 

HACHOIR CUISINE, III, 1. 

HAGARD PENSER, 1 5. 

HAIE ARBRE, II, 5; MUR, Il, 4: OUVRIR, IV, 2; 
RANGER, I, 3. 

HAILLON . VÉTEMENT, I, 1. 

HAINE AIMER, VI, 3. 

HAINEUX AIMER, VI, 3. 

HAÏR AIMER, VI, 3. 

HÂLÉ NOIR, II, 4. 

HALEINE AIR, II, 5. 

HALETANT AIR. II, 5. 

HALETER AIR, Il, 5. 

HALIEUTIQUE CHASSER, I, 1. 

HALL ENTRER, I, 5. 

HALLALI CHASSER, Il, 1. 

HALLE VENDRE, 11, 4. 

HALLUCINANT FOU, I. 3. 

HALLUCINATION FOU, I, 3; VOIR, II, 6. 

HALLUCINÉ FOU, I, 3; VOIR, IL, 6. 

HALTE ARRÊTER, Il, 1. 

HAMEAU VILLE, I, 4. 

HAMECON CHASSER, IV, 1. 

HAMPE ARME,I, 2. 

HANCHE JAMBE, I, 1. 

HAND-BALL MAIN, III, 8. 

HANDICAP CORPS, IL, 6. 

HANDICAPÉ CORPS, Il, 6. 

HANTER REVENIR, I, 2. 

HANTISE PEUR, V, 3. 

HARANGUE PARLER, III, 3. 

HARANGUER PARLER, III, 3. 

HARAS CHEVAL, I, 3. 

HARCÈLEMENT CALME, Ill, 1; ENNUI, II. 1. 

HARCELER CALME, III, 1; ENNUI, II, 1. 

HARDI OSER, II, 3. 

HARDIESSE OSER, II, 3. 

HARDIMENT OSER, II, 3. 

HARENG MER,II,1. 

HARGNEUX COLERE, I, 3. 

HARICOT CUISINE, II, 3; IV, 2; FRUIT, IL, 6; 
HERBE, Il, 4. 

HARMONIE MUSIQUE, I, 6; III, 4; IV, 4. 

HARMONIEUX BEAU, II, 4; MUSIQUE, I, 6; IV, 4. 

HARMONIQUE SON, I, 5. 

HARMONISER MUSIQUE, I, 6; IV, 4. 

HARNACHER CHEVAL, III, 2. 

HARPE MUSIQUE, 1 6; III, 2, 3. 

HARPISTE MUSIQUE, III, 3. 
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HARPON SAISIR, ll, 1. 
HARPONNER SAISIR, ll, 1, 3. 
HASARDER HASARD, I, 4. 
HASARDEUX HASARD, I, 4. 
HASCHICH HERBE, I. 7. 
HÂTE LENT, Il, 3. 

HÂTER LENT, I, 2; II, 3. 
HÁTIF LENT, II, 3; TÔT, I, 5. 
HAUSSE LIGNE, III, 4. 
HAUSSEMENT HAUT, III, 3. 
HAUSSER HAUT, I, 8; III, 1, 3. 
HAUT VOIX Il, 3. 


HAUTAIN ADMIRER, III, 3; FIER, IV, 4; HAUT, IV, 2. 


HAUTBOIS HAUT, I, 8; MUSIQUE, III, 2. 
HAUTBOÏSTE MUSIQUE, III, 3. 
HAUT-DE-FORME HAUT, I, 5. 
HAUTE-CONTRE HAUT, I, 8. 

HAUTEMENT  JUGER, II, 5. 

HAUTEUR FIER, IV, 4; HAUT, I, 4. 
HAUT-FOURNEAU . HAUT, I, 7. 
HAUT-PARLEUR HAUT, I, 8; PARLER, I, 6. 
HAUTURIER CHASSER, IV, 2. 

HAYON TRANSPORTER, Il, 1. 

HEBDO SEMAINE, I, 2. 
HEBDOMADAIRE SEMAINE, I, 2. 
HÉBERGER HABITER, II, 6; REGEVOIR, II, 1. 
HÉBÉTER PENSER, I, 5. 

HÉBÉTUDE PENSER, I, 5. 

HÉCATOMBE TUER, II, 2. 

HECTARE MESURER, I, 3; TROIS, II, 1. 
HECTOLITRE MESURER. I, 4 TROIS, IL 1. 
HÉDONISME PLAISIR, I, 2. 

HÉDONISTE MORAL, III, 3: PLAISIR, I, 2. 
HÉLAS HEUREUX, Il, 3. 

HÉLAS! CRIER, Il, 3. 

HÉLICE TOURNER, II, 1. 

HÉLICOÏDAL TOURNER. IL, 1. 


HÉLICOPTÈRE TOURNER, ቪ 1: VOLER, III, 1. 


HÉLIOMARIN SOLEIL, III, 1. 
HÉLIOTHÉRAPIE SOLEIL, III, 1. 
HÉLIOTROPE SOLEIL, III, 1. 
HÉLIOTROPISME SOLEIL, III, 1. 
HÉMATOME SANG, I, 4. 
HÉMISPHÈRE ROND, I, 2; TERRE, I, 1. 
HÉMISPHÉRIQUE ROND, I. 2. 
HÉMISTICHE POÈTE, IL 1. 
HÉMOPHILIE | SANG, I, 4. 
HÉMORRAGIE SANG, I, 3. 
HENNIR . CHEVAL, II, 1; CRIER, I, 1. 
HENNISSEMENT CHEVAL, II, 1. 
HÉRALDIQUE COULEUR, IV, I. 


HERBACÉ HERBE, IL 1; PLANTE, Il, 1. 

HERBAGE HERBE, I, 5. 

HERBEUX HERBE, 1 5. 

HERBICIDE HERBE, I, 3; TUER, III, 3. 

HERBIER HERBE, I. 1. 

HERBIVORE ANIMAL, I, 5; HERBE, I, 5. 

HERBORISER HERBE, I, 1. 

HERBORISTE HERBE, I, 4. 

HERBU  HERBE, I, 5. 

HÉRÉDITAIRE NAITRE, II, 1, 4; SANG, III, 3. 

HÉRÉDITÉ NAITRE, II, 1. 

HÉRÉSIE ÉGLISE, I, 2. 

HÉRÉTIQUE ÉGLISE, I, 2. 

HÉRISSER CHEVEU, I, I. 

HÉRISSON POINTE, III, 5. 

HÉRITAGE NAITRE, II, +; III, 4. 

HÉRITER ALLER, I, 4; NAITRE, II, 1, 4. 

HÉRITIER NAITRE, II, 4. 

HERMAPHRODITE HOMME, III, 1. 

HERMÉTIQUE OUVRIR, II, 1. 

HÉROÏNE OSER, II, 4. 

HÉROÏQUE OSER, II, 4. 

HÉROISME OSER, II, 4. 

HÉRON JAMBE. III. 2; OISEAU, I, 1. 

HÉROS  OSER, II, 4. 

HERSE CHÂTEAU, I, 1; TRAINER, I, I. 

HÉSITANT DÉCIDER, I, 2. 

HÉSITATION DÉCIDER, I, 2. 

HÉSITER DÉCIDER, I, 2. 

HÉTÉROCLITE MÊME, III, 4. 

HÉTÉROGÈNE MÊME, III, 3. 

HÉTÉROSEXUEL | HOMME, III, 2; MÊME, III, 3. 

HÉTRAIE ARBRE, III, 7. 

HÊTRE ARBRE. III, 2. 

HEUR HEUREUX, IL 2. 

HEUREUSEMENT  HEUREUX. II, 1. 

HEURT  FRAPPER, III, 2. 

HEURTER CONTRE, 1. 1: FRAPPER. II, 1; III, 2, 5; 
IV, 2; SAISIR, II, 2. 

HEURTOIR FRAPPER, II, 5; OR, I, 1; PORTE, L. 5. 

HEXAGONAL CÔTÉ, IV, 3; TROIS. VI, 4. 

HEXAGONE  CÓTÉ, IV, 3. 

HIBERNATION SAISON, 1 5. 

HIBERNER . SAISON, I, 5. 

HIBOU OISEAU, I, 1. 

HIDEUX  BEAU, I, 4. 

HIER JOUR, IN, I. 

HIÉRARCHIE  DECRÉ I, 2. 

HIÉRARCHIQUE DEGRÉ, 1,2. 

HIÉRARCHISÉ ` DEGRÉ, 1, 4. 

HIÉRARCHISER GLASSER, I, 2. 


HIÉROGLYPHE CARACTÈRE, 1. 3. 

HIFI VOIX, II, 3. 

HILARANT  RIRE, I, I. 

HILARE RIRE, I, 1. 

HILARITÉ RIRE, I, 1. 

HINDOUISME RELIGION. I, 1. 

HIPPIQUE CHEVAL, VI, I. 
HIPPOCAMPE CHEVAL, II, 4. 
HIPPODROME CHANP. 1, 2; CHEVAL, VI, 1. 
HIPPOMOBILE TRANSPORTER, II, 6. 
HIPPOPOTAME CHEVAL, II, 4. 
HIRONDELLE OISEAU, I, 1. 

HIRSUTE  CHEVEU, II, 3. 

HISSER LEVER, L 2: MONTER, I, 2. 
HISTORIEN HISTOIRE, IL, 1. 
HISTORIOGRAPHE HISTOIRE, II, 4. 
HISTORIQUE HISTOIRE, II, 1. 

HIVER SAISON, L 5. 

HIVERNAGE SAISON, I, 5. 

HIVERNAL SAISON, I, 5. 

HIVERNER SAISON, I, 5. 

HOCHER  TÉTE,I, 2. 

HOCHET ENFANT. ፲ 2. 

HOLLANDAIS CUISINE, III, 8. 
HOLOCAUSTE  FEU, VI, 7; RELIGION. II, 4. 
HOMARD MER, [. 1. 

HOMÉLIE PARLER, III, 3. 
HOMÉOPATHE MALADE, Il, 2. 
HOMÉOPATHIE 
HOMICIDE HOMME, I, 1; TUER, II, 1. 
HOMINIDÉ . HOMME, I, 3. 
HOMINIENS | HOMME, I, 3. 


HOMMAGE HOMME, III, 9$; HONNEUR, II, 2. 


HOMMASSE HOMME, III, 4. 
HOMME ENFANT, ቪ 3; HOMME, Ill, 1, 9. 
HOMOGÈNE MÊME, III, 3. 
HOMOGÉNÉITÉ ATTACHER, III, 3. 
HOMOGRAPHE MÊME. III, 3. 

HOMONYME MÊME, III, 3; MOT, II, 1. 
HOMOSEXUEL HOMME, III, 2; MÊME, III, 3. 
HONGRE TOUT, 1.3. 

HONNÊTE MORAL, I, 3. 

HONNÉTEMENT MORAL, L 3. 
HONNÉTETÉ MORAL, I, 3. 

HONNIR HONNEUR, I, I. 

HONORABLE HONNEUR, Il, 1. 
HONORAIRE HONNEUR, Il, 3. 
HONORAIRES PAYER, I, 4. 

HONORIFIQUE HONNEUR. I, 2. 

HONTE FIER. I, 2. 

HONTEUX F'ER, 1, 2. 


MALADE, II, 2; MÊME, III, 3. 


HÔPITAL MALADE, II, 4; RECEVOIR, IL 4. 

HORAIRE . HEURE, I. 1; II, 1. 

HORION COUP, IN, I. 

HORIZON VOIR, II, 2; IV, 6. 

HORIZONTAL DROIT, I, 2; PLAT, IL, 3. 

HORLOGE HEURE, II 5. 

HORMIS DANS, II, 3. 

HORMONE CHAIR, ፤ 5. 

HOROSCOPE CIEL, I, 5. 

HORREUR AIMER, VI, 2; BEAU, I, 4; PEUR, II, 4. 

HORRIBLE BEAU, I, 4; PEUR, II, 4; TRISTE, III, 2. 

HORRIBLEMENT QUALITÉ, IV, 1. 

HORRIPILANT  ENNUI, II, 2. 

HORRIPILER ENNUI, II, 2. 

HORTICULTEUR JARDIN, I. 3. 

HORTICULTURE JARDIN, I, 3. 

HORTILLON JARDIN, II, 1. 

HOSPITALIER CHÂTEAU, III. 1. 

HOSPITALISER MALADE, II, 4. 

HOSTILE GUERRE, I, 2. 

HOSTILITÉ GUERRE, I, 2. 

HÓTE CHÂTEAU, IV, 1. 

HÔTEL RECEVOIR. II, 4. 

HOTEL DE VILLE VILLE, II, 2. 

HÔTELIER CHÂTEAU, IV, 1: RECEVOIR, II, 4. 

HÔTELLERIE CHÂTEAU, IV, 2. 

HÓTESSE RECEVOIR, II, 4. 

HOUBLON BOIRE, II, 3. 

HOUILLE BOIS, IIl, 4. 

HOULE CALME, I, I; MER, I, 3. 

HOULETTE BOIS, II, 4. 

HOULEUX . CALME, I, 1, 2; MER, I, 3. 

HOUSSE COUVRIR, I, 4. 

HOUX ARBRE, III, 1; PLANTE, II, 1. 

HUBLOT MER, III, 4; PORTE, III, 2. 

HUE TIRER, Il, 2. 

HUILE CUISINE, II, 5; III, 5. 

HUISSERIE CONSTRUIRE, I, 4; PORTE. I, 4. 

HUISSIER JUSTE, IL 1; MAITRE, II, 6; PORTE, I, 2; 
SAISIR, V, 1. 

HUIT TROIS, I, 1. 

HUIT JOURS SEMAINE, I. 3. 

HUITAINE SEMAINE, I, 3; TROIS, III, 2. 


HUITRE ANIMAL, II, 2; CUISINE, IIT, 1; FIN, II, 2; 


FRUIT, 1, 4; MER, II, 1. 
HULULER CRIER, I, 1. 
HUMAIN . HOMME, I, 1, 4. 
HUMAINEMENT HOMME, 1 4. 
HUMANISME HOMME, I, 4. 
HUMANISTE HOMME, I, 4. 
HUMANITAIRE |. HOMME, I, 4. 


HYSTÉRIQUE S 


HUMANITÉ . HOMME, I, 4. 
HUMBLE FIER, II, 4. 
HUMBLEMENT FIER, Il. 4. 
HUMECTER EAU, II, 1. 
HUMÉRUS BRAS, I, 2. 


HUMEUR CARACTÈRE, IV, 2; PLAISIR, Il, 5; 
TRISTE, Il, 2. 


HUMIDE EAU II, 1. 

HUMIDIFIER EAU, II, 1. 

HUMIDITÉ EAU, II, 1. 

HUMILIATION FIER, IV, 1. 

HUMILIER FIER, IV, 1; HONNEUR. Il, 4. 

HUMILITÉ FIER, II. 4. 

HUMORISTE RIRE, III, 3. 

HUMORISTIQUE RIRE, III, 3. 

HUMOUR  RIRE. III, 3. 

HUMUS TERRE, IV, 2. 

HURLANT CRIER, IL 2. 

HURLEMENT CRIER, II, 2. 

HURLER CHIEN, I, 5; CRIER. I, 1; II, 2: SON, I, 8. 

HUSSARD CHEVAL. V, 2. 

HUTTE MAISON, IL, 3. 

HYBRIDATION ESPÈCE, I. 2. 

HYBRIDE ESPÈCE, I, 2, 8. 

HYDRATER  EAU,II, 1; PEAU, I, 2. 

HYDRAULIQUE EAU, IV, 4; LUMIÈRE, V, 2. 

HYDROCUTION EAU, III, 1. 

HYDROÉLECTRIQUE EAU, IV, 4. 

HYDROGÈNE EAU, I, 1. 

HYDROLOGIE EAU, I, 1. 

HYDROSTATIQUE EAU, II, 6. 

HYDROTHÉRAPIE EAU, IV, 3. 

HYGIÈNE MALADE, I, 1; SALE, Il, 3. 

HYMEN MARIER, II, 4. 

HYMÉNÉE  MARIER, II, 4. 

HYMNE CHANTER, III, 3; IV, 3; NATION, II, 2; 
RELIGION, II, 3. 

HYPERMARCHÉ VENDRE, Il, 3. 

HYPERTENSION TENDRE, I, 3. 

HYPNOSE DORMIR., II, 3. 

HYPNOTIQUE DORMIR., II, 2. 

HYPNOTISER DORMIR, II, 3. 

HYPNOTISEUR DORMIR, 1, 3. 
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VAILLER, II, 2; TROUVER. I. 3. 
INGÉNIEUX . INTELLICENT, II, 2. 
INGÉNIOSITÉ . INTELLICENT, II. 2. 
INGÉNU SIMPLE, I, 2. 
INGÉRENCE ÉTAT, III, 1; MÊLER, IV, 3. 
INGÉRER ÉTAT, III, 1; MÊLER, IV, 3. 
INGRAT RECONNAÎTRE, III, 4. 
INGRÉDIENT CUISINE, Il, 1. 
INGUÉRISSABLE MALADE, I, 3. 
INGURGITER BOIRE, III, 1. 
INHABITABLE HABITER, II, 1. 
INHABITÉ HABITER. Il, 1. 
INHABITUEL HABITUDE, I, 4. 
INHALATION NEZ. Ill, 2. 
INHIBITION EMPÊCHER. II, 4. 
INHUMAIN HOMME, I, 5. 
INHUMANITÉ . HOMAIE, I, 5. 
INHUMATION MOURIR, III, 3. 
INHUMER MOURIR, 11, 3; TERRE, IV, 4. 
INIMAGINABLE . IMACINER, I, 2. 
INIMITIÉ AIMER, VI, 3. 
ININFLAMMABLE FEU, II, 1. 
ININTELLIGENT | INTELLICENT, I, 3. 
ININTELLIGIBILITÉ COMPRENDRE, Il, 2. 
ININTELLIGIBLE COMPRENDRE, Il, 2. 
INIQUE JUSTE. 1. 5. 
INIQUITÉ JUSTE, I, 5. 
INITIAL COMMENCER, I, 4. 
INITIALEMENT COMMENCER, I, 4. 
INITIATION SECRET, III, 3. 
INITIATIQUE SECRET, III, 3. 


INITIATIVE LIBRE, III, 3; TÉ TE, V, 3. 


INITIER COMMENCER, III, 2; SECRET, Ill, 3. 


INJECTER JETER, IV, 1; POINTE, Ill, 3. 


INJECTION JETER, IV, 1; POINTE, III, 3. 


INJURE HONNEUR, II, 4. 
INJURIER HONNEUR, II. 4. 
INJUSTE JUSTE, I, 1. 
INJUSTEMFNT JUSTE, I, 1, 2. 
INJUSTICE JUSTE, 1. 1. 

INNÉ NAITRE, II, 3; NATURE, III, 2. 
INNERVER . NERF, II, 1. 
INNOCENCE BIEN, II, 2. 
INNOCENT BIEN, II, 2; RICHE, IL 2. 
INNOMBRABLE NOMBRE, 1, 1. 
INNOVATION NOUVEAU, I, 2. 
INNOVER NOUVEAU, I, 2. 


INOCCUPÉ ACIR, 11, 2; OCCUPER, I, 1; III, 2. 


INODORE SENTIR. I, 1. 
INOFFENSIF ANIMAL, II, 3; BIEN, II, 5. 
INONDATION . COULER, Il, 5. 
INONDER COULER, II, 5. 
INOPINÉ ATTENDRE, IL 2. 
INOUBLIABLE | MÉMOIRE, I, 1. 
INOX FER, I, 2; MÊME, III, 2. 
INOXYDABLE FER, 1 2; MÊME, III, 2. 
INQUALIFIABLE QUALITÉ, I, 1. 
INQUIET PEUR, IV, 4. 
INQUIÉTANT PEUR, IV. 4. 
INQUIETER PEUR, IV, 4. 
INQUIÉTER CALME, III, 2. 
INQUIÉTUDE PEUR, IV, 4. 
INSAISISSABLE SAISIR, I, 1. 
INSATISFACTION CONTENT, III, 3. 
INSATISFAISANT CONTENT. III, 3. 
INSATISFAIT CONTENT, III, 3. 
INSCRIPTION ÉCRIRE, II, 7. 
INSCRIRE ÉCRIRE, II, 7. 

INSECTE ANIMAL, I, 3; VOLER, I, I. 
INSECTICIDE TUER, III, 3. 
INSÉMINATION PLANTE; III, 2. 
INSÉMINER PLANTE, II, 2. 
INSENSÉ . FOU. 1, 1; SENS, IV, 3. 
INSENSIBILISATION DORMIR, II, 3. 
INSENSIBILISER SOUFFRIR, IV, 1. 
INSENSIBILITÉ SENSIBLE, I, 2. 
INSENSIBLE SENSIBLE, I, 2; I, 1. 
INSENSIBLEMENT SENSIBLE, Il, I. 
INSÉRER ENTRE, L 2; METTRE, I, 6. 
INSERTION METTRE, I, 6. 
INSIGNE SIGNE, I, 5. 


INSIGNIFIANT RIEN, II, 1: SICNE, 1. 2. 


INSUBMERSIBLE 1115. 


INSINUANT DIRE, II, 5. 

INSINUATION DIRE, II, 5. 

INSINUER DIRE, Il, 5. 

INSIPIDE ENNUI, III, 1; MANCER, IV, 2. 

INSISTANCE DEMANDER, III, 4. 

INSISTANT DEMANDER, III, 4. 

INSISTER DEMANDER, III, 4. 

INSOLENCE FRONT, II, 3: HONNEUR, ll, 4; 
RÉPONDRE, Il, 1. 

INSOLENT FRONT, II, 3; RÉPONDRE, Il, 1. 

INSOLITE HABITUDE, I, 4. 

INSOMNIAQUE AVOIR, IV, 5; DORMIR, Il, 2. 

INSOMNIE DORMIR, II, 2. 

INSONORISER SON, I, 6. 

INSOUCIANCE . ENNUI, I, 4. 

INSOUCIANT ENNUI, I, 4. 

INSOUTENABLE  TENIR, I, 4. 

INSPECTER REGARDER, I, 8; III, 1. 

INSPECTEUR CHERCHER, L 4; ORDRE, L 6; 
REGARDER, III, 1. 

INSPECTION REGARDER, III, 1. 

INSPIRATEUR AIR, III. 5; ESPRIT, I, 4. 

INSPIRATION AIR, H, I; HI, 5: ESPRIT. L 4. 
POETE, I, 1. 

INSPIRÉ ART, I, 1; ESPRIT, I, 4; POÈTE, I, 1. 

INSPIRER AIR, II, 1: 11, 5. 

INSTABLE SOLIDE, II, 2; III, 2. 

INSTALLATION HABITER, I, 4. 

INSTALLER HABITER, I, 1, 4: OCCUPER, I, 1; 
PLACE, II, 1; POSER, I, 2. 

INSTANCE  JUGER, I, 1. 

INSTANTANÉ MOMENT, I, 3. 

INSTANTANÉMENT MOMENT, I, 3. 

INSTAURER ÉTABLIR, II, 3. 

INSTINCT | INTELLIGENT, I, 4. 

INSTINCTIF | INTELLICENT, I, 4; NATURE, HI, 2. 

INSTINCTIVEMENT _ INTELLICENT, I, 4. 

INSTITUER ÉTABLIR, II, 3; FOND, II, 1. 

INSTITUT ÉTABLIR, II, 3. 

INSTITUTEUR APPRENDRE, I, 2; ÉCOLE, I, 4. 

INSTITUTION ÉTABLIR, II, 3: FOND, II, 1. 

INSTITUTIONNEL ÉTABLIR, II, 4. 

INSTRUCTEUR APPRENDRE, 1. 4. 

INSTRUCTIF APPRENDRE, Il, 2. 

INSTRUCTION APPRENDRE, II, 2; DIRICER, II, 2: 
JUCER, 1, 1. 

INSTRUIRE | APPRENDRE, IL, 2; JUGER, I, 1. 

INSTRUMENT MUSIQUE, III, 1. 

INSTRUMENTAL MUSIQUE, III, 1. 

INSTRUMENTISTE MUSIQUE. III, 3. 

INSU SECRET, 2. 

INSUBMERSIBLE EAU, II, 7. 


J.015. 


INSUBORDINATION 


INSUBORDINATION ORDRE, IV. 3. 

INSUFFLER AIR, III, 5. 

INSULAIRE TERRE. Il. 3. 

INSULARITÉ TERRE, II, 3. 

INSULTANT TRAITER, I. 3. 

INSULTE HONNEUR, Il, 4. 

INSULTER HONNEUR, II, 4. 

INSUPPORTABLE ATTENTION, IV, 3; PORTER, 
VI, 2. 

INSURGÉ LIBRE, I, 3. 

INSURGER LIBRE, II, 3. 

INSURMONTABLE EMPÊCHER. II, 1. 

INSURRECTION LIBRE, II, 3. 


INTACT RETIRER, IV, 1; TOUCHER, I, ቱ TOUT. I, 3. 


INTARISSABLE SEC., 1. 3. 

INTÉGRAL TOUT, I, 3. 
INTÉGRALEMENT TOUT, 1. 3. 
INTÉGRALITÉ TOUT, I, 3. 

INTÉGRANT TOUT, 1.2. 

INTEGRE MORAL, I, 3; TOUT, I, 5. 
INTÉGRER . ÉTRANCER, II, 2; TOUT, 1. 2. 
INTÉGRITÉ MORAL, I, 3; TOUT, I, 5. 
INTELLECT | INTELLIGENT, II, 1. 
INTELLECTUEL | INTELLICENT. I, 2: IL 1. 
INTELLIGEMMENT  INTELLICENT., I, 1. 
INTELLIGENTSIA | INTELLICENT, Il, 1. 
INTELLIGIBILITÉ COMPRENDRE, II, 2. 
INTELLIGIBLE COMPRENDRE, II, 2. 
INTELLO |. INTELLIGENT, II, 1. 
INTEMPÉRIE COUVRIR, II, 1; TEMPS, [, 2. 
INTEMPESTIF TEMPS, IV, 1. 
INTENDANCE  DIRICER, III, 7. 
INTENDANT  DIRICER, III, 7; ÉTAT, I. 3. 
INTENSE COULEUR, II, 1; FORT, Il, 3; III, I. 
INTENSÉMENT FORT, III, I. 

INTENSIF ÉTENDRE, III, 1. 

INTENSITÉ FORT, II, 3. 

INTENTER  JUGER, 1 2. 

INTENTION . VOULOIR, I, 2. 
INTENTIONNEL VOULOIR, I. 2. 
INTENTIONNELLEMENT  VOULOIR, I, 2. 
INTERACTIF ENTRE, II, 2. 
INTERACTIVITÉ ENTRE, II, 2. 
INTERCALAIRE ENTRE, I, 2. 
INTERCALER ENTRE, I, 2. 
INTERCÉDER DIEU, II. 1; ENTRE, I, 5. 
INTERCEPTER ARRÊTER, I, 1; SAISIR, I, I. 
INTERCONTINENTAL ENTRE, Il, 3. 
INTERDICTION DÉFENDRE, L 2. 
INTERDIRE DÉFENDRE, I, 2. 

INTERDIT DÉFENDRE. I, 2. 
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INTÉRESSANT INTÉRÊT, 1.2. 
INTÉRESSÉ INTÉRÊT, I, 5. 
INTÉRESSEMENT INTÉRÊT, l, 4. 
INTERFACE FACE, III, 1. 
INTERFÉRENCE ENTRE, Il, 2. 
INTERFÉRER ENTRE, II, 2. 
INTÉRIEUR DANS, I, 1; MAISON, I. 2. 
INTÉRIEUREMENT DANS. II, 2. 
INTÉRIM FONCTION, I, 1. 
INTÉRIMAIRE FONCTION, I, I. 
INTÉRIORISER DANS, II, 1. 
INTÉRIORITÉ DANS, II, I. 


INTERJECTION APPELER, II, 1; CRIER, II 3: 


JETER, I, 3. 
INTERLIGNE ENTRE, I, 2: MUSIQUE, I, 3. 
INTERLOCUTEUR PARLER, II, I. 
INTERLOCUTION . PERSONNE, I, 5. 
INTERLUDE ENTRE, I, 3. 

INTERMÈDE ENTRE, I, 3. 


INTERMÉDIAIRE . ENTRE, I, 5, 6 MOYEN, I, 5; I, 5. 


INTERMINABLE COMMENCER, I, 5. 
INTERMITTENCE DURER, I, 8; ENTRE, I, 4. 
INTERMITTENT DURER, I. 8; ENTRE, I, 4. 
INTERNAT DANS, 1 5. 

INTERNATIONAL ENTRE, Il, 3; NATION, Il, 4. 
INTERNATIONALE NATION, Il, 4. 
INTERNATIONALISME NATION, I, 2. 
INTERNE DANS, I, 5; MALADE, Il. 4. 
INTERNEMENT  DANS,I, 5. 

INTERNER DANS, I, 5; FOU, I, I. 

INTERNET ENTRE, II, 3; FILER, II, 2. 
INTERPELLER  APPELER, II, I. 
INTERPLANÉTAIRE ENTRE, II, 3. 
INTERPOSER EMPÊCHER, I, 2: ENTRE, I. 5. 


INTERPRÉTATION LANGUE, II, 4; MUSIQUE, I, 1. 


INTERPRÈTE LANGUE, II, 4; MUSIQUE, I, 1. 
INTERPRÉTER LANGUE, Il, 4. 
INTERROGATIF DEMANDER, IV, I. 
INTERROGATION DEMANDER, IV, 1, 2. 
INTERROGATOIRE DEMANDER, IV, 2. 
INTERROGER DEMANDER, IV, 2. 


INTERROMPRE CONTINUER, I, 7; COUPER, III, 1. 


INTERRUPTEUR LUMIÈRE, V, 2. 
INTERRUPTION . CONTINUER, I, 7. 
INTERSECTION . COUPER, I, 3. 
INTERSTELLAIRE CIEL, I, 7. 
INTERSTICE . ENTRE, I, 2. 

INTERVALLE ENTRE, I, 1, 3; RANGER, 1. 3. 
INTERVENIR ENTRE, I. 5. 
INTERVENTION . ENTRE, I, 5. 
INTERVERSION MÊME, II. 5. 


INTERVERTIR MÊME, Il, 5. 

INTERVIEW DEMANDER. IV, 2; VOIR, III, 2. 
INTERVIEWER DEMANDER, IV, 2. 
INTESTIN CORPS, II, 4: MANGER. II, 3. 


INTIME  DANS.II, 1: FAMILLE. III, 2; SECRET, III, 5. 


INTIMEMENT SECRET, III, 5. 
INTIMIDANT PEUR, III, 2. 

INTIMIDATION PEUR. III, 2. 

INTIMIDÉ PEUR, III, 2. 

INTIMIDER PEUR. III, 2. 

INTIMITÉ FAMILLE, III, 2; SECRET, HI, 5. 
INTITULÉ TITRE, IIl, 1. 

INTITULER TITRE, III, I. 

INTOLÉRANCE RELIGION, 1. 5. 
INTOLÉRANT RELIGION, IV, 2. 
INTONATION LIRE, I, 2. 

INTOX TUER, I, 3. 

INTOXICATION PEAU, I, 3; TUER, I, 1, 3. 
INTOXIQUÉ PEAU, I, 3. 

INTOXIQUER TUER, I, 3. 

INTRAITABLE FACILE, III, 2; TRAITER, III, 2. 
INTRA-MUROS DANS. I, 4. 


INTRANSIGEANT ACCORD, 11. 2; TRAITER. III, 2. 


INTRANSITIF SUJET, I, 3. 
INTRÉPIDE OSER. II, 2. 
INTRIGANT SPECTACLE. II, 4. 


INTRIGUE HISTOIRE, V. 1; SPECTACLE, 1, 3; II. 4. 


INTRIGUER SPECTACLE, II, 4. 
INTRODUCTION ENTRER. II, +; V, 1. 
INTRODUIRE . ENTRER, IL 4; III, 6. 
INTROSPECTION REGARDER, III. 1. 
INTROUVABLE TROUVER, I. 1. 
INTRUS ENTRER. III, 2. 

INTUITIF SENTIR, I, 5. 

INTUITION SCIENCE, L 1; SENTIR, I, 5. 
INTUITIVEMENT SENTIR. L 6. 
INUSABLE SERVIR, III, 3. 

INUSITÉ SERVIR, III, 3. 

INUTILE SERVIR, III, 1. 

INUTILEMENT SERVIR. III, 1. 
INUTILISABLE SERVIR, III, 3. 

INVALIDE CORPS. II, 6. 

INVALIDITÉ CORPS, II. 6. 
INVARIABLE | CHANGER, I, 6; RÈGLE, 1. 1. 
INVARIABLEMENT CHANGER, I, 6. 
INVASION ENTRER, II, 1; GUERRE, I, 2. 
INVECTIVE ENTRER, IIl, 3. 

INVENDU VENDRE, II. 5. 
INVENTAIRE . SPECTACLE, II, 5. 
INVENTER  IMAGINER, I. 1; TROUVER, I, 3. 
INVENTEUR TROUVER, I, 3. 


INVENTIF INMACINER. L 1. 

INVENTION TROUVER, I, 3. 

INVENTORIER SPECTACLE, IL. 5. 

INVERSE TOURNER. Ill, 2. 

INVERTÉBRÉ ANIMAL, I, 3; DOS, I. 1. 

INVESTIR DEBOUT, VI, 3; OR, II, 2; III. 3: PLACE, 
IV, 2; PRENDRE, V, 5. 

INVESTISSEMENT OR, II, 2; RENDRE, Il, 3. 

INVESTISSEUR OR, IL, 2. 

INVÉTÉRÉ HABITUDE, L, 1; JEUNE, L 5. 

INVINCIBLE BATTRE, II, 2; GUERRE, II, 2. 

INVISIBLE VOIR, II, 1. 

INVITATION RECEVOIR, II, 3. 

INVITÉ RECEVOIR, II, 3. 


INVITER CONSEIL, II, 2: DEMANDER, Ill, 4; 
RECEVOIR, II, 3. 


INVOLONTAIRE  VOULOIR, I, 2. 
INVOLONTAIREMENT VOULOIR, I, 2. 
INVOQUER APPELER, II, 3; RAISON, 1. 3. 
INVRAISEMBLABLE VRAI, I, 4. 
INVRAISEMBLANCE VRAI, I, 4. 
INVULNÉRABLE  CHAIR, I, 8. 
IRASCIBLE COLÈRE, I, 4; FACILE, III, 2. 
IRIS ŒIL, 1.2. 

IRONIE RIRE, IV, 2. 

IRONIQUE RIRE, IV, 2. 

IRRADIANT SOUFFRIR, I, 4. 
IRRADIER SOLEIL, II, 2. 
IRRATTRAPABLE SAISIR, IV, 2. 
IRRÉALISTE VRAI, IV, 1. 
IRRÉCONCILIABLE ACCORD, I, 4. 
IRRÉCUSABLE JUGER, II, 1. 
IRRÉFLÉCHI PENSER, 11, 5. 
IRRÉFUTABLE  IDÉE, I, 3. 
IRRÉGULIER RÈGLE, II, 1. 
IRRÉMÉDIABLE MALADE, II, 3. 
IRREMPLACABLE |. UN, I, 1. 
IRRÉPARABLE |. RANCER, III, 1. 
IRRÉPROCHABLE MORAL, III, 1. 
IRRÉSISTIBLE SOLIDE, 111, 2. 
IRRÉSOLU DÉCIDER, I, 2. 
IRRESPECT CONSIDÉRER, IIl, 2. 
IRRESPONSABLE RÉPONDRE, III, 1. 
IRRIGATION EAU, IV, 3. 

IRRIGUER EAU, IV, 3. 

IRRITABLE COLÈRE, I, 4. 
IRRITANT COLÈRE, Ill, 2. 
IRRITATION COLÈRE, III, 2; PEAU, I, 1. 
IRRITER COLÈRE, III, 2; PEAU, I, 1. 
ISLAM DIEU, I, 2; RELIGION, I, 1. 
ISOCÈLE CÔTÉ, IV, 3; ÉCAL I, 3. 


ISOCHRONE . ÉCAL, I, 3. 

ISOLEMENT  UN,|, 5. 

ISOLER | UN, I, 5. 

ISOLOIR |. UN,I, 5. 

ISOMORPHE  ÉCAL, I, 3; FORME, I, 1. 

ISOTHERME  ÉCAL, I, 3. 

ISSU ALLER, I, 4; ENTRER, IV, 3. 

ISSUE ENTRER, L, 5; V, 3; ESSAYER, II, 2; PORTE, 
I, 1; II, 3. 

ITALIQUE CARACTÈRE, I, 2: DROIT, I, 4; ÉCRIRE, 
1. 6; LETTRE, 1, 2. 

ITÉRATIF RÉPÉTER, II, 2. 

ITINÉRAIRE ROUTE, I, 2; II, 1; VOYACER, I, 1. 

ITINÉRANT PLACE, Il, 4; VOYAGER, II, 2. 

IVRE BOIRE, III, 4; NOIR, IV, 7. 

IVRESSE BOIRE, III, 4. 

IVROGNE BOIRE, IL, 4. 


JACHÈRE PLANTE, III, 1. 

JADIS FOIS, I, 6; TEMPS, III. 2. 

JAILLISSEMENT EAU, II, 4; JETER, IV, 1. 

JAIS NOIR, II, 1. 

JALON MARQUER, Il, 3. 

JALONNER MARQUER, II, 3. 

JALOUSEMENT DÉSIRER, IL, 2. 

JALOUSER DÉSIRER, III, 2. 

JALOUSIE AIMER, IV, 5; DÉSIRER, III, 2. 

JALOUX AIMER, IV, 5: DÉSIRER, III, 2. 

JAMAIS TEMPS, Il, 2. 

JAMBAGE JAMBE, II, 1. 

JAMBIÈRE JAMBE, I, 3. 

JAMBON GHAIR, II, 2; JAMBE, III, 1. 

JAMBONNEAU JAMBE, III, 1. 

JANTE  ROULER, 12. 

JANVIER AN, II, 1. 

JAPPER CHIEN, I, 5. 

JAQUETTE COUVRIR, II, 2: LIVRE, Il, 2; VÉTE- 
MENT, I, 4; III, 1. 

JARDINAGE JARDIN, I. 2. 

JARDINER JARDIN, I, 2. 

JARDINERIE JARDIN, I, 2. 

JARDINET JARDIN. I, 1. 

JARDINIER JARDIN. I, 2. 

JARDINIERE  MÊLER, I, 2. 

JARGON |. SCIENCE, IV, 3. 

JARGONNER SCIENCE, IV, 3. 

JARRET JAMBE, III, 1. 

JARRETELLE SUR, II, 3. 


JOURNELLEMENT 1177 


JASER PARLER, I, 4. 

JAUGE | MESURER, I, 4. 

JAUGER MESURER. II, 1. 

JAUNÂTRE COULEUR, Il, 2. 

JAUNE NOIR, III, 2; OISEAU, II, 2; ROUCE, I, 4. 

JAUNIR COULEUR, II, 2; ROUCE, I, 4. 

JAUNISSE  ROUCE, II, 1. 

JAVELLE HERBE, Il, 2. 

JAVELOT  ARME, I, 2. 

JAZZ MUSIQUE, Il, 3. 

JE SUJET, I, 2. 

JERSEY FILER, II, 3. 

JÉSUITE  RELICION, III. 1; IV, 3. 

JÉSUITISME RELIGION. IV, 3. 

JÉSUS-CHRIST  GHRÉTIEN, 1, 2. 

JET EAU, IV, 5; JETER, I, 3; IV, 1. 

JETABLE JETER, III, 1. 

JETÉE JETER, 1 4; MER, III, 6. 

JEUDI | SEMAINE, II, 5. 

JEUN MANGER, I, 2. 

JEUNE ENFANT, I, 3: FILS, II, 2. 

JEÜNE MANCER, I, 3. 

JEUNER | MANCER. ፤ 3. 

JEUNES GENS ENFANT, I, 3. 

JEUNESSE JEUNE, I, 1. 

JOAILLER | OR. I. 1. 

JOAILLERIE . OR, I, 1. 

JOCKEY CHEVAL, VI, 1. 

JOINDRE |. ENSEMBLE, 1,2; 1, 3. 

JOINT | ENSEMBLE, II, 3. 

JOINTURE ENSEMBLE, Il, 3. 

JOLI BEAU, II, 2. 

JOLIMENT BEAU, II, 2; IV, 2. 

JONC PLANTE. II, 3. 

JONCHER COUVRIR, [1 2. 

JONCTION ENSEMBLE, I, 2; II. 3. 

JONGLER |. SPECTACLE, 1, 5; IL, 6. 

JONGLERIE  SPECTAGLE, II, 6. 

JONGLEUR SPECTACLE, Il, 5. 

JOUABLE JOUER, III, 3. 

JOUE ` FICURE, 1. 1; TÊTE, 1, 1. 

JOUET JOUER. I, 1. 

JOUEUR JOUER, Il, 1, 6; Il, 2. 

JOUFFLU AVOIR, IV, 5. 

JOUG LIBRE, II, 2. 

JOUJOU . JOUER, I, 1. 

JOURNAL JOUR, II, 7. 

JOURNALIER JOUR, II, 6, 8. 

JOURNALISTE APPRENDRE. Ill, 2; JOUR, Il, 7; 
PRESSER, II, 3. 


JOURNELLEMENT JOUR, II, 6. 
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JOUTE 


JOYAU 


JOYEUSEMENT PLAISIR, III, 4. 
JOYEUX PLAISIR, 1. 3; 11, 4. 


JUDAÏSME DIEU, 1. 2; RELIGION. I, 1. 


MESURER, ll, 2. 
JOUVENCE JEUNE, I, 4. 


OR, I, 1; II, 3. 


JUDAS CHRÉTIEN, II, 3. 
JUDICIAIRE  JUGER, I, 5. 


JUGEMENT  JUGER, 1, 5; IL 1. 


JUGEOTE JUGER, II, 1. 


JUIF 


DIEU, I. 2. 


JUILLET ለእ. IT. 1. 


JUIN 


JUMEAU COMPARER, V. 1: DEUX IH, 1; FRÈRE, 


l,1 


AN, II, 1. 


: IL 5. 


JUMELAGE FRÈRE, II, 5. 
JUMELER FRÈRE, II, 5. 


JUMELLE DEUX, II, 1; FRÈRE, 1, 1; II, 5. 
JUMELLES DEUX, III, 1; REGARDER, I, 4. 


JUMENT CHEVAL, I, 1. 


JUPE JAMBE, I, 3; VÊTEMENT, I, 3. 
JUPON VÊTEMENT, L, 3. 


JURÉ 


JURER DIEU, II, 4; VRAL III, 2. 
JURIDICTION DROIT, I, 2; JUGER, 1, 6. 


JURIDI 


JURIDIQUEMENT DROIT, I, 4. 
JURISPRUDENCE (ለፍ, II, 1; DROIT. 1, 2. 


JUGER, I, 3. 


QUE DROIT, I, 


JURISTE DROIT, I, 2. 


JURON CRIER, IV, 1; DIEU, II, 4. 
JURY JUGER, I, 3; PRIX, III, 1. 
JUS BOIRE, II, 2: CUISINE, Ill, 8; FRUIT, II, 4; 


PR 


ESSER, I, 1. 


JUSQUE DURER, I. 9. 


JUSTEMENT JUSTE, III, 4. 


3. 


JUSTESSE JUSTE. III, 1. 


JUSTICE CHRÉTIEN, I, 6: JUSTE, I, 1. 
JUSTICIABLE  JUGER, I, 2. 
JUSTICIER JUSTE, 1, 1. 
JUSTIFICATION JUSTE, L 2. 


JUSTIFIER JUSTE, 1.2. 


JUTEUX AVOIR, VI, 3; FRUIT, II, +; IV, 1. 


JUVÉNILE JEUNE, I, 5. 


JUXTAPOSÉ CONTRE, III, 2. 


KAKI 


COULEUR, II 3. 


KAOLIN TERRE, IV, 5. 


KÉPI 


101.8 


TÊTE, III, 7. 


K 


KERMESSE FÊTE, I, 4. 

KÉROZÈNE FEU, 1, 2. 

KIDNAPPER RETIRER, IV, 2. 
KIDNAPPEUR RETIRER, IV, 2. 

KILO LOURD, I, 2; TROIS, II, I. 
KILOGRAMME LOURD, 1. 2: TROIS, II, 1. 
KILOMÈTRE | MESURER, I, 2; TROIS, II, 1. 
KINÉ MAIN, IV, 4; MALADE. II, 5. 


KINÉSITHÉRAPEUTE MAIN, IV, 4; MALADE, Il, 5. 


KIRSCH BOIRE, II, 5. 

KIT MONTER, IV, 1. 

KIWI FRUIT, II, 3. 

KRAFT PAPIER, IV, 1. 
KYRIELLE NOMBRE, III, 2. 


L 


LA MUSIQUE, ፤ 2; SUJET, I, 2. 
LÀ LIEU, V. 2. 

LABEL TITRE, III, 2. 
LABEUR TRAVAILLER, I, 2. 
LABIAL BOUCHE, Il, 4. 


LABORATOIRE ÉPROUVER, I, 1; SCIENCE, II, 1: 


TRAVAILLER, III, 4. 
LABORIEUSEMENT TRAVAILLER, I, 4. 
LABORIEUX TRAVAILLER, I, 2. 
LABOURABLE TERRE, IV, 2. 
LABOURER CHAMP, I, 2; TERRE, IV, 2. 


LABYRINTHE CONDUIRE, II, 1; PERDRE, III, 1. 


LAC ጀለ[;. [ 5. 

LACER ATTACHER, II, 1. 

LACÉRER CASSER, II, 3. 

LACET ATTACHER, II, I; SERRER, L 2. 
LÂCHE OSER, I, 2: PEUR, V, 2. 
LÂCHER SAISIR, II, 3: TENIR. I. 1. 
LÂCHETÉ PEUR, ነ; 2. 

LACONIQUE PARLER, I, 7. 
LACONIQUEMENT PARLER, I, 7. 
LACONISME  PARLER, I, 7. 
LACRYMAL  PLEURER, I, 1. 
LACRYMOGÈNE PLEURER. I, 2. 
LACUNE MANQUER, III, 1; PLEIN. II, 2. 
LAÏC CHRÉTIEN, I, 5; ÉGLISE, 1, 3, 6. 
LAÏCITÉ ÉGLISE, I. 3. 

LAID BEAU, I, 1. 

LAIDERON BEAU, I. 3. 

LAIDEUR  BEAU, I, 2. 

LAINAGE FILER, III, 2. 


LAINE BÊTE, I, 1; CHEVEU, I, 3; FILER, I, 1. 


LAIQUE ÉGLISE, 1, 6; RELIGION, I, 2. 

LAISSE CHIEN, II, 3; LAISSER, IV, 3. 

LAISSER-ALLER ALLER, II 3; LAISSER, IV, 6. 

LAISSEZ-PASSER LAISSER, IV, 1; PASSER, IV, 2. 

LAIT BOIRE, II, 2; CUISINE, II, 2; ENFANT, I. 2; 
POITRINE, II, 1. 

LAITAGE CUISINE, II, 2. 

LAITEUX NOIR, II, 1. 

LAITON TERRE, I, 5. 

LAITUE CUISINE, III, 1. 

LAÏUS PARLER, III, 3. 

LAMBIN LENT, Il, 2. 

LAMBINER LENT, IL 2; TRAINER, II. 1. 

LAME ARNME, L 2: COUPER. 1 1; PRESSER, I, 2. 

LAMÉ BRILLER, I, 2; PRESSER. I, 2. 

LAMELLE PRESSER, I, 2. 

LAMENTABLE SOUFFRIR, III, 3. 

LAMENTABLEMENT  SOUFFRIR, III, 3. 

LAMENTATION SOUFFRIR, IIl, 3. 

LAMENTER SOUFFRIR, III, 3. 

LAMINER . PRESSER, I, 2. 

LAMINOIR PLAT, I, 4; PRESSER, I, 2. 

LAMPADAIRE LUMIÈRE, II, 3. 

LAMPE LUMIÈRE, II, 2. 

LAMPION LUMIÈRE. II, 3. 

LANCE ARME, I, 2. 

LANCEMENT ENVOYER. I, 1. 

LANCER ENVOYER, I, 1; ESSAYER, II, 2: JETER, I, 
1: L. 2. 

LANCINANT  SOUFFRIR, I, 4. 

LANDAU ENFANT, I, 2; POUSSER, I, 3; TRANS- 
PORTER, II, 4. 

LANDE PLANTE, II, 2. 

LANGAGE . LANGUE, II, 1. 

LANGE . DEBOUT, V. 2; VÊTEMENT, I, 4. 

LANGOUSTE . MER, Il, 1. 

LANGUE SENTIR, II, 1. 

LANGUIR FAIBLE, I, 2. 

LANIÈRE  FRAPPER, I, 2. 

LANTERNE LUMIERE, IL 2. 

LANTERNER ATTENDRE, III, 1; TRAINER, II. I. 

LAPER BOIRE. III, 1. 

LAPIDAIRE PIERRE, IL 5. 

LAPIDATION PIERRE, IL 4. 

LAPIDER PIERRE. IL 4. 

LAPIN ANIMAL, IL 2, 4: 10.3. 

LAPINE ANIMAL, III, 3. 

LAPS TEMPS, III, 1. 

LAPSUS FAUTE, II, 2. 

LAQUE  BRILLER, II. 2. 

LAQUER BRILLER, II. 2. 

LARCIN CRIME, II, 4. 


LARD CHAIR,IL 2. 

LARDER CHAIR, II, 2. 

LARDON CHAIR, Il, 2. 

LARGE MER, I, 4. 

LARGEMENT |. LONG, IV, 7; V, 4. 
LARGESSE LONG, V, 4. 

LARGEUR LONG, I, 1: V, 3. 
LARGO DANSER, I, 2: LENT, III. 
LARMOYANT PLEURER, Il, 2. 
LARMOYER PLEURER, I, 2. 
LARRON ÉVÈNEMENT, II, 2. 
LARVE . ANIMAL, ፤ 3. 

LARYNGITE |. NEZ, III, 2. 

LARYNX NEZ Il, 1. 

LAS FAIBLE, I, 5. 

LASER VOIX, II, 3. 

LASSER FAIBLE, I, 5. 

LASSITUDE FAIBLE, I, 5. 

LATENT FORCE, I 1. 

LATÉRAL CÔTÉ, II, 2; III, 1. 
LATÉRALITÉ CÔTÉ, I, 1. 
LATITUDE LONG, II, 5; TERRE, I, 1. 
LAURÉAT PRIX, III, 2. 

LAURIER CUISINE, II, 7; PRIX, III, 2. 
LAVABO EAU, IV, I; SALE, III, 5. 
LAVAGE SALE, III, 2. 

LAVE ` FEU, III, 4; PIERRE, I, 3. 
LAVER FAU, IV, 1; SALE, III, 2; IV, 3. 
LAVE-VAISSELLE CUISINE, I, 2. 
LAVIS DESSINER, I, 4. 

LAVOIR SALE, III, 2. 

LAXISME LAISSER, IV, I; MORAL, III, 3. 
LAXISTE LAISSER, IV, 1; MORAL, III, 3. 
LAYETTE VÉTEMENT, I, I. 

LE SUJET, I, 2. 

LÉCHER CHIEN, IIl, I. 

LEÇON APPRENDRE, I, 5; IL, 2. 
LECTEUR LIRE, II, I, 2, 4; III, 3; LIVRE, III, 1. 
LECTORAT LIRE, Il, 1. 

LECTURE LIRE, I, 1; II, I. 

LÉGAL DROIT, I, 1, 4. 

LÉGALITÉ DROIT, I, I. 
LÉGATAIRE LAISSER, I, 3; NAITRE, II, 4. 


LÉGENDAIRE GLOIRE, I, 2; HISTOIRE, IV, 3. 


LÉGENDE HISTOIRE, IV, I. 

LÉGER - ATTENTION, IV, 4; MANGER, II, 3. 
LÉGÈREMENT LOURD, II, 4. 

LÉGÈRETÉ ATTENTION, IV, 4. 
LÉGIFÉRER DROIT, 1.3. 

LÉGION ARME, II, 2; QUALITÉ, IV, 2. 
LÉGIONNAIRE ARME, II, 2. 


LÉGISLATEUR DROIT, I, 3. 

LÉGISLATIF POLITIQUE, IL, 4; I, 1. 

LÉGISLATION DROIT, I, 3. 

LÉGISTE DROIT, 1.2. 

LÉGITIME DROIT, I, 1; ENFANT, II, 5. 

LÉGITIMITÉ DROIT, I, 1. 

LEGS LAISSER, I, 3. 

LÉGUER DONNER, I, 3; LAISSER, I, 3; NAITRE, II, 4. 

LÉGUME CUISINE, IV, 4; FRUIT, I, 1; HERBE, I, 4; 
PLANTE, I, 5. 

LÉGUMINEUSE CUISINE, II, 3. 

LEITMOTIV MUSIQUE, I, 5. 

LENDEMAIN JOUR, III, 4. 

LENTEMENT LENT, I, 1. 

LENTEUR  LENT, I, 1. 

LENTILLE CUISINE, II, 3; CEIL, II, 1. 

LÈPRE MALADE, III, 3; PEAU, I, 4. 

LÉPREUX PEAU, I, 4. 

LES SUJET, 1 2. 

LESBIENNE HOMME, III, 2. 

LÉSION CHAIR, I, 6; PEAU, I, 4. 

LESSIVE EAU, IV, 1; NOIR, II, 2; SALE, III, 2. 

LESSIVER PEINDRE, II, 2; SALE, III, 2. 

LESSIVEUSE SALE, III, 2. 

LÉTHARGIE DORMIR, III, 2. 

LETTRÉ LETTRE, IV, 1. 

LETTRINE REPRÉSENTER, II, 2. 

LEUCÉMIE SANG, I, 4. 

LEUCÉMIQUE AVOIR, IV, 5. 

LEUR SUJET, I, 2. 

LEURRE TROMPER, I, I. 

LEURRER TROMPER, L 1. 

LEVAGE LEVER, I 2. 

LEVAIN LEVER, II, 2; PAIN, I, 1; III, 2. 

LEVANT DEBOUT, I, 3; SOLEIL, I, 5. 

LEVÉE LEVER, III, 2; V, 1. 


LEVER CHASSER, II, 4; LEVER, I, 2; II, 1: M, 1; 


PAIN, I, 1. 
LEVIER CONDUIRE, IV, 1; LEVER, I, 2. 
LEVIS CHÂTEAU, I, 1. 
LÈVRE BOUCHE, 1, 3; III, 3. 
LÉVRIER CHIEN, I, 2; COURIR, I, 2. 
LEVURE LEVER, II, 2; PAIN, I, 1. 
LEXIQUE MOT, II, I. 
LÉZARD MUR, I, 2; PEAU, II, 3. 
LÉZARDE MUR, I, 2. 
LÉZARDER MUR, I, 2. 
LIAISON ATTACHER, III, 2, 3, 4; IV, 1: III, 1. 
LIANE ` ARBRE, III, 6; PLANTE, II, I. 
LIANT ATTACHER, III, 3; IV, 1; PEINDRE I, 1. 
LIASSE ATTACHER, I, 4. 


LIMITROPHE Index 


LIBATION RELIGION, II, 4; IV, 3. 

LIBÉRAL LIBRE, III, 3; POLITIQUE, II, 1. 

LIBÉRALISME LIBRE, III, 3; POLITIQUE, II. 1. 

LIBÉRATEUR LIBRE, II, 4. 

LIBÉRATION LIBRE, II, 4. 

LIBÉRER — LIBRE, II, 4; IV, 1. 

LIBERTAIRE LIBRE, III, 3; POLITIQUE, Il, 1. 

LIBERTIN LIBRE, III, 4. 

LIBIDO . DÉSIRER, II, 1. 

LIBRAIRE LIVRE, III, 1. 

LIBRAIRIE LIVRE, III, 1. 

LIBREMENT LIBRE, I, 2. 

LICE PEINDRE, I, 3. 

LICENCE LIBRE, III, 4. 

LICENCIEMENT TRAVAILLER, III, 6. 

LICENCIER TRAVAILLER, III, 6. 

LICENCIEUX LIBRE, III, 4. 

LICHEN PLANTE, II, 2. 

LICIER PEINDRE, I, 3. 

LICORNE ANIMAL, I, 6. 

LIÉ MUSIQUE, I, 5. 

LIED CHANTER, III, 3. 

LIEN ATTACHER, IV, 1; 1, 3. 

LIER CUISINE, III, 8. 

LIERRE FEUILLE, I, 3; PLANTE, Il, 1. 

LIEUDIT VILLE, I, 4. 

LIEU-DIT LIEU, III, 2. 

LIEUE MESURER, I, 2. 

LIEUTENANT ARME, II, 3. 

LIÈVRE ANIMAL, II, 4; LENT, L 2. 

LIGAMENT ATTACHER, II, 6; OS, IT, 1. 

LIGATURE ATTACHER, II, 6. 

LIGNAGE FAMILLE, II, 6; LIGNE, III, 2. 

LIGNE CHASSER. IV, 1; FAMILLE, II, 6; LUMIÈRE, 
V, 2. 

LIGNÉE FAMILLE, IL 6; LIGNE, III, 2. 

LIGNEUX BOIS, II, 1: PLANTE, II, 1. 

LIGNITE BOIS, III, 4. 

LIGUE ASSOCIER, III, 2, 3. 

LIGUER  ASSOCIER, III, 3. 

LILAS FLEUR, I, 4. 

LIMACE LENT, I, 2. 

LIMACON LENT, II, 2. 

LIMANDE PLAT, I. 2. 

LIME BRILLER, II, 1. 

LIMER  BRILLER, II, 1. 

LIMITATION CÔTÉ, IV, 1. 

LIMITE BOUT, IL 2; CÔTÉ, IV, 1. 

LIMITÉ CÔTÉ, IV, 1; LONG, V, 4. 

LIMITER CÔTÉ, IV, 1. 

LIMITROPHE CÔTÉ, IV, 1; PRÈS, I, 4. 
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LOUCHE CLAIR, V, I; CONTENIR, IV, 2; CUI- 


SINE, 1, 3; DOUTER, I, 5; MESURER, I, 8. 
LOUCHER  CEIL. I, I. 


LOCALISER LIEU, HI, 2. 
LOCALITÉ LIEU. III, 2. 

E HABITER, ll, 4; VENDRE, I, 3. EE 
podes HABITER, II, 4; VENDRE, I, 3. LOUER . ADMIRER, II, 2; VENDRE, I, 3. 
LOCOMOTIVE MOUVEMENT, IV, 2; TRAIN, I, 1. ን ስ... [.3. 

IGUE, II, 2; R. I, 1. , L 3. I 
coma ኣን ት RET 1,2. LOUP ANIMAL. II, 3: III, 3; DANSER, IL. 2: MER, 
LINGERIE SUR, IL, 3. LOGE GARDER, II, 2; SPECTACLE, III, 2. mies EE A 
piede s. des ከ ር moi pe LOUPER CHIEN, II, 2; ESSAYER, Ill, 3. 
LINGUAL |. LANGUE, [, 2. AR sqa 
LINGUISTE | LANGUE, Il, 5. LOGEUR HABITER, 1.5. m a 
LINGUISTIQUE |. LANGUE, Il, 5. LOGICIEL APPRENDRE, III, 6; ORDRE, I, 5. ተ በ bar x s ^ 
LINOTTE ATTENTION, IV, 4. LOGICIEN PHILOSOPHIE, I, 2; RAISON, I, 4. ies ATUS $ f 
LON ANIMAL, II, 3; lll, 3: BÊTE, 1,2; ROI, Ill, 1. LOGIQUE PHILOSOPHIE, I, 2; RAISON, 1. 4. Re qe s : l 
LIPIDE CUISINE, 1I, 8. LOGIQUEMENT RAISON, I, 4. ll. 2. 

LIQUÉFIER MATIÈRE, I, 3. LOGIS HABITER, I, 5. LOURDEUR ከ G: L 1: 1, 2. 
LIQUEUR BOIRE, II, 5. LOGO REPRÉSENTER, II, 3. LOUVE CHIEN, I, id 

LIQUIDE MATIÈRE, I. 3; OR, II, 5. LOI NATURE, I, 1; SCIENCE, I, 1. LOUVETEAU CHIEN, I, 4. 

LIS FLEUR, I, 4; ROSE, Il, 3. LOIN PRÈS, III, I. LOUVOYER DROIT, III, 2: IV, I; VENT, II, I. 
LISERON PLANTE, Il, 1. LOINTAIN PRÈS. I, 5, 6; III, 1, 2. LOYAL MORAL I, 3. 

LISEUSE COUVRIR, II, 2. LOISIR OCCUPER, III, 2. LOYALEMENT | MORAL, I, 3. 
LISIBILITÉ — LIRE, I, 2. LOISIRS TRAVAILLER, III, 6. LOYAUTÉ MORAL. I, 3. 

LISIBLE ÉCRIRE. I, 5; LIRE, L 2. LOMBAIRE DOS, 1, 1. LOYER HABITER, II. 4. 

LISIÈRE ARBRE, II. 1; CHAMP, I, 1; FILER, Ill, 1.  LOMBALGIE DOS, I, 3. LUCARNE PORTE, III, 1. 

LISSE BRILLER, II, 1; DOUX, I, 1. LONGANIMITÉ LONG, IV, 1. LUCIDE LUMIERE, VI, 4; VOIR, IV, 1. 
LISSER BRILLER, II, 4. LONG-COURRIER LONG, Il, 8. LUCIDEMENT LUMIÈRE, VI, 4. 
LISTE SUIVRE, II, 4. LONGE LONG, IL, 6. LUCIDITÉ LUMIÈRE, VI, 4; VOIR, IV, 1. 
LIT COULER, II, 5; DEBOUT, 1. 2; 11, 1; IV, 4. LONGER LONG, Il, 4. LUCIFER DIEU, I, 3. 

LITERIE DEBOUT, III, 2. LONGÉVITÉ LONG, IV, 5. LUCIFÉRIEN DIEU, Il, 2. 
LITHOGRAPHIE DESSINER, II, 2; PIERRE, IL 5. — LONGILIGNE LONG, IL 7. LUCIOLE  BRILLER, I, 3. 


LIMOGER RELEVER. III, 2. 
LIMPIDE CLAIR, III, 1. 
LIMPIDITÉ CLAIR, 11. 1. 
LIN FILER,L 1. 
LINCEUL MOURIR, III, 1. 
LINÉAIRE LIGNE. I, 3. 
LINGE VÊTEMENT. L. 1. 


LITIÈRE DEBOUT, Ill, 1; HERBE, II, 5. 
LITOTE PARLER, I, 7. 

LITRE MESURER, I, 4. 

LITTÉRAIRE LETTRE, IV, 1. 
LITTÉRAL LETTRE, Il, 1. 
LITTÉRALEMENT LETTRE, Il, 1. 


LONGITUDE LONG, Il, 5; TERRE, I, 1. 
LONGITUDINAL LONG, II, 6. 
LONGTEMPS LONG, IV, 1; TEMPS, II, 2. 
LONGUEMENT LONG, IV, I. 

LONGUET LONG, IV, 2. 

LONGUEUR LONG, I, 1. 


LUCRATIF OR. II 2. 
LUDIQUE JOUER.. 

LUEUR LUMIÈRE, III, 3: VI, 2. 
LUGE MONTAGNE, IL 2. 
LUGUBRE TRISTE, IIl, 1. 
LUI SUJET, I, 2. 


LITTÉRATURE LETTRE, IV, 1. 
LITTORAL |. MER, 1 4. 

LITURGIE RELIGION, II, 3. 
LITURGIQUE RELIGION, II, 3. 

LIVIDE CLAIR, II, 2; ROUGE, II, 2. 
LIVRAISON PORTER. I, 2. 

LIVRE LIVRE, I, 1; LOURD, I, 2. 
LIVRÉE CHASSER, II, 1. 

LIVRER CACHER, I, 2; PORTER, I, 2. 
LIVRESQUE LIVRE, III. 6. 

LIVRET LIVRE, IV, 2; SPECTACLE, I, 2. 
LIVREUR PORTER, I, 2; TRANSPORTER, I, 2. 
LOBBY PRESSER, IV, 1. 

LOBE NERF, Il, 3. 

LOCAL LIEU, 1 1; IIl, 4. 


LONGUE-VUE LONG, II, 7; REGARDER. I, 4. 
LOQUACE PARLER, [ 7. 

LOQUACITÉ PARLER, I, 7. 

LOQUET PORTE, I, 5. 


LUIRE  BRILLER, I, 3. 
LUISANT BRILLER, I, 3. 
LUMIÈRE LUMIÈRE, VI, 1. 
LUMIGNON LUMIÈRE, IL, 3. 
LORSQUE TEMPS, V, 1. LUMINAIRE - LUMIÈRE, II, 1. 
LOSANGE ርዕ IV, 4. LUMINEUX CLAIR, I, 3; LUMIÈRE, l, 1; VI. 3. 
LOT HASARD, I, 4: በ, 2; MAISON, II, I; PART, I,1: LUMINOSITÉ LUMIÈRE, I, 2. 
PIÈCE, I, 3; II, 4. LUNAIRE SOLEIL, IV, 1. 
LOTERIE FÊTE, I, 5; HASARD, 1,4; JOUER, Ill, 2.  LUNAISON SOLEIL, IV, 1. 
LOTION PEAU, L 2. LUNATIQUE ` SOLEIL, IV, 3. 
LOTIR MAISON, II, 1; PIÈCE, I, 3. LUNDI SEMAINE, II, 2. 
LOTISSEMENT MAISON, II, I; PIÈCE, 3. LUNÉ SOLEIL, IV, 3. 
LOTO HASARD, I, 4; JOUER, III, 2. LUNETTES ŒIL, Il, 1; SOLEIL, IV, 4; VOIR, I, I. 
LOUANGE . ADMIRER, II, 2; GLOIRE, I, 1. LUNULE SOLEIL, IV, 4. 
LOUBARD CHIEN, I, 4. LURON PLAISIR, II, 2. 
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MALVEILLANT 


LU J 5. " ; 
"yr ሥራ mpm NU LME dE 
LUTH MUSIQUE, III, 3. DREIL3. . 0 ብ Das ምቹ à 
LUTIN NATURE, L 4 MAGAZINE PRESSER. I Sd ከ... 
LUTTER BATTRE Il, 1: MESURER II, 2 MAGE  ROI I 2 2n ነ M ከህ) 
1; I1, 2. ,1,2. MALADRESSE DROIT, II, 2. 
LUXE BEAU, II, 5: RICHE, I, 3. MAGICIEN  CHARMER, I, 1. MALADROIT DROIT, IL 2. 
LUXUEUX BEAU, II. 5: RICHE, I, 3. MAGIE CHARMER, I, 1. MALADROITEMENT DROTT, II, 2. 
LUXURE AIMER, IV, 4; CHRÉTIEN, I, 6. MAGIQUE DIEU, II, 2. MALAISE MALADE, I, 4; SOUFFRIR, I, 2. 
LUXURIEUX AIMER, IV, +. MAGISTÈRE MAITRE, I, 3. MALAISÉ FACILE, I, 3. 
LUZERNE  HERBE. I, 5. MAGISTRAL MAITRE, I, 3; II, 5. MALAISÉMENT FACILE, I, 3. 
LYCÉE X ÉCOLE, I, 5. MAGISTRALEMENT MAITRE, II, 5. MALAPPRIS . APPRENDRE, I, 1. 
LYCÉEN ÉCOLE, I, 5. MAGISTRAT DROIT, I, 2. MALAXER MÊLER, II, 2. 
LYMPHE CHAIR, I, 1. MAGMA TERRE, ቪ 3. MALCHANCE HASARD, II, 1. 
LYNCHER MOURIR, II, 2. MAGNANIMITÉ ÂME, II, 1; CRAND, II, 4. MALCHANCEUX HASARD, Il, 1. 
LYNX CHIEN, I. 1. MAGNÉTIQUE TIRER, III, 3. MALCOMMODE FACILE, II, 1. 
LYRE MUSIQUE, III, 3. MAGNÉTISME TIRER, III, 3. MALDONNE DONNER, II, 1. 
LYRIQUE POÈTE, II, 4; SPECTACLE, I, 2. MAGNÉTOPHONE VOIX, Il, 2. MÂLE HOMME, II, 1, 2, 3; IV, 1. 
LYRISME POETE, II, 4. MAGNÉTOSCOPE  RECARDER, I, 5. MALÉDICTION BIEN, II, 6. 
LYS FLEUR, I, 4. | MAGNIFICENCE BEAU, II, 5. MALÉFICE CHARMER, I, 2. 
MAGNIFIQUE BEAU, II, 5. MALÉFIQUE CHARMER, I, 2. 
MAGNITUDE CRAND, I, 6. MALENCONTREUX HASARD, I, 2; HEUREUX, IV, 4. 
M MAGOUILLE MAIN, III, 7; SPECTACLE, II, 4. MALENTENDU TROMPER, IV. 3. 
MAI ለእ; IL 1. MALFAISANCE BON, II, 2: FAIRE, I, 2. 
MAÏEUTIQUE NAITRE, III, 3. MALFAISANT BON, II, 2; FAIRE, I, 2. 
MABOUL FOU, Il, 1. MAIGRE CHAIR, I, 4; III, 1; LETTRE, I, 2. MALFAITEUR CRIME, I, 2; FAIRE, I, 2. 
MAC CRIME. II, 2; VENDRE, III, 3. MAIGREUR  CROS, II, 1. MALGRÉ LIBRE, II, 2. 
MACABRE MOURIR, II, 3; IV, 3. MAIGRIR . CHAIR, I, 4. MALHABILE DROIT, II, 2. 
MACADAM ROUTE, I. 2. MAILLAGE FILER, II, 2. MALHABILEMENT DROTT, II, 2. 
MACARONI CUISINE, II, 4. MAILLE FILER, 11, 1, 3. MALHEUR  HEUREUX, I, 2; II, 3. 
MACÉDOINE MÊLER, I, 2. MAILLON . ATTACHER, II, 5. MALHEUREUSEMENT  HEUREUX, II, 3. 
MACÉRER  BOIRE, Il, 5. MAILLOT DANSER, III, 1; FILER, II, 3; NU, II, 2; MALHEUREUX HEUREUX, I, 2. 
MÂCHER BOUCHE, II, 2. VÉTEMENT, I, 2. MALHONNÉTE MORAL, I, 3. 
MACHIN CHOSE, 1 3. MAINTENANCE  TENIR, VI, 3. MALHONNÉTEMENT MORAL, I, 3. 
MACHINAL HABITUDE, II, 4; RECLE, I, 3. MAINTENIR TENIR, I, 5; V, 1; VI, 2. MALHONNÉTETÉ MORAL, I, 3. 
MACHINALEMENT HABITUDE, II, 4; RÈCLE, 1,3. MAINTIEN TENIR, V, 4; VI, 2. MALICE FIN, III, 4. 
MACHINATION  TROMPER, II, 6. MAIRE COMMUN, I, 2. MALICIEUX FIN, III, 4. 
MACHINE MOUVEMENT, V, 1; RECLE,I, 3; TRA- MAIRIE. COMMUN, I, 2. MALIN FIN, III, 5. 

VAILLER, II, 2. MAÏS CUISINE, II, 4; HERBE, II, 1. MALINGRE: FAIBLE, I, 1. 
MACHINISTE |. SPECTACLE, III, 2. MAISONNÉE MAISON, III, 1. MALLE CONTENIR, III, 1; VOYAGER, I, 1. 
MACHO HOMME, III, 3. MAISONNETTE MAISON, II, 1. MALLÉABLE |. FORME, I, 4. 
MÂCHOIRE BOUCHE, I, 1; III, 5; SERRER, 1. 1. MAITRE TRAVAILLER, II, 3. MALLETTE CONTENIR, III, 1. 
MAÇON CONSTRUIRE, I, 4. MAITRESSE AIMER, IV, 4. MALMENER TRAITER, I, 2. 
MACONNER . MUR, I, 1. MAITRISE MAITRE, I, 3; II, 2. MALNUTRITION MANCER, II, 4. 
MACONNERIE CONSTRUIRE, I, 4. MAJESTÉ ` ROI, I, 1. MALOTRU MANIÈRE, II, 3. 
MACROCOSME MONDE, I, 1. MAJESTUEUX ROI, III, 1. MALPROPRE SALE, I, 1. 

MACULER SALE, I, 2. MAJEUR  DOICT, I, 4; ENFANT, II, 3; GRAND, III, MALSAIN MALADE, I, L 
MADAME ` HOMME, III, 8. 1; MUSIQUE, I, 4. MALT BOIRE, II, 5. 
MADELEINE PAIN, II, 2. MAJEURE  CRAND) III, 3. MALTRAITER ` TRAITER, I, 2. 
MADEMOISELLE FILS, II, 3. MAJORDOME : MAISON, I, 4; MAITRE, 1. 3. MALUS BON, IV, 3. 
MADRÉ FIN, III, 4. MAJORER . CRAND, III, 1; LEVER, I, 5. MALVEILLANCE BON, II, 2. 
MAFFIA |. CRIME, I, 2. MAJORITAIRE POLITIQUE, III,2; QUALITÉ, III,3. — MALVEILLANT BON, TI, 2. 


1021. 


iul 


MALVENU 


MALVENU ALLER, I, 2. 

MAMAN PÈRE, 1.3. 

MAMELLE POITRINE, Il, 1. 

MAMELON POITRINE, II, 3. 

MAMMAIRE | POITRINE, II, 3. 

MAMMIFÈRE ANIMAL, I, 2; POITRINE, IL, 1. 

MAMMOGRAPHIE POITRINE, II, 3. 

MAMMOUTH ANIMAL I, 1. 

MANCHE  BRAS,I, 6; PARTIE, IH, 1: TENIR, I, 2. 

MANCHOT  BRAS, |, 4. 

MANDANT DIRIGER, Ill, 7. 

MANDARIN ÉTABLIR, II, 4. 

MANDARINAT ÉTABLIR. II, 4. 

MANDARINE FRUIT, Il, 4. 

MANDAT DIRIGER, III, 7; ENVOYER, II, 2; FONC- 
TION, I, 1; POLITIQUE, IL 3, 4. 

MANDATAIRE DIRIGER, 111, 7. 

MANDATER . FONCTION, I, 1. 

MANDIBULE . BOUCHE, I, 5. 

MANDOLINE MUSIQUE, III, 2. 

MANÈGE CHEVAL, III, 3; VI, 3; FÊTE, I, 4. 

MANETTE AGIR, I, 3; CONDUIRE, IV, 1; MAIN, 
III, 7. 

MANGEABLE MANGER, IV, 2. 

MANGEAILLE CUISINE, I, 1. 

MANGEOIRE MANGER, III, 5. 

MANGER CUISINE, I, 1. 

MANGEUR . MANGER, I. 3. 

MANGUE FRUIT, II, 3. 

MANIABLE MAIN, III, 6. 

MANIAQUE HABITUDE, Il, 5. 

MANICHÉISME DEUX, IV, 3. 

MANIE HABITUDE, Il, 5. 

MANIEMENT MAIN, III, 6. 

MANIER MAIN. III, 6. 

MANIÉRÉ CHERCHER, II, 3; MANIÈRE, II, 4. 

MANIÈRE ART, I, 4. 

MANIÉRISME MANIÈRE, I. 2. 

MANIFESTANT | MONTRER, III, 2. 

MANIFESTATION FÊTE, I, 5; MONTRER, III, 2. 

MANIFESTE MONTRER, Ill, 2. 

MANIFESTER |. MONTRER, III, 2. 

MANIGANCE MAIN, III, 7; SPECTACLE, Il. 4. 

MANIGANCER MAIN. III, 7; SPECTACLE, lI, 4. 

MANIPULATION MAIN, III, 6; IV, 4. 

MANIPULER MAIN, III, 6. 

MANIVELLE MAIN, III, 7; TOURNER, II, 2. 

MANNEQUIN VÊTEMENT, I, 8. 

MANCEUVRE ARME, II. 3; MAIN, III, 1. 7. 

MANŒUVRER CONDUIRE. IV, 1; MAIN, III, 7. 

MANOEUVRIER MAIN, III, 7. 
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MANOIR CHÂTEAU, I, 2. 
MANQUANT MANQUER, Ill, 2. 
MANQUE MANQUER, III, I. 
MANQUEMENT FAUTE., III, 1; MANQUER, II, 2. 
MANTEAU VÉTEMENT, I, 3. 
MANUCURE MAIN, I, 4. 

MANUEL LIVRE, IV, 1; MAIN, Ill, 1. 
MANUFACTURE MAIN, III, 5. 
MANUFACTURÉ MAIN, III, 5. 
MANUSCRIT ÉCRIRE, I, 2, 3. 
MANUTENTION MAIN, III, 5. 
MANUTENTIONNAIRE MAIN, III, 5. 
MAPPEMONDE MONDE, Il, I. 


MAQUEREAU CRIME, Il, 2; MER, II, 1; VENDRE. 


III, 3. 


MAQUETTE CARACTÈRE, Ill, I; JOUER, 1. 2: 


LIVRE, II, 2; REPRÉSENTER, II, 2. 
MAQUETTISTE LIVRE, 1. 2. 
MAQUILLAGE CACHER, Il, 1. 
MAQUILLER CACHER, 1, I; PEAU, I, 2. 
MAQUIS PLANTE, Il, 2. 

MARAICHER JARDIN, II. 1. 

MARAIS PLANTE, II, 3; TERRE, IV, 1. 
MARAIS SALANTS MER, I, 5. 
MARATHON COURIR, I, 2. 

MARÂTRE PÈRE, I, 4. 

MARAUDER  CRINIE, II, 5. 
MARAUDEUR CRIME, Il, 5. 

MARBRE  PIERRE, 1. 3; II, 5. 

MARBRIER CONSTRUIRE, I, 2: MOURIR, III, 4. 
MARC  BOIRE, II, 5. 

MARCHAND VENDRE, II, 1. 
MARCHANDAGE PRIX, I, 4. 
MARCHANDER PRIX, I, 4. 
MARCHANDISE VENDRE, IL 1. 

MARCHE DEGRÉ, I, 1; MARCHER. I, 2; IL 2. 
MARCHÉ ÉTAT, III, 4; VENDRE, II, 3. 
MARCHEPIED DEGRÉ, I, 1. 
MARCHEUR MARCHER, I, 2; II, 2. 

MARDI SEMAINE, II, 3. 

MARE  EAU,I, 5. 

MARÉCAGE TERRE, IV, 1. 
MARÉCAGEUX TERRE, IV, 1. 
MARÉCHAL ARME, II, 3. 
MARÉCHAL-FERRANT FER, II, 2. 

MARÉE MER, I 2. 

MARGE LIVRE, II, 4. 

MARGELLE EAU), II, 4. 

MARGINAL — ASSOCIER, IV, 2; LIVRE, II, 4. 
MARGINALISER LIVRE, II, 4. 
MARGUERITE FLEUR, I, 4. 


MARI MARIER, III, 2. 

MARIAGE CHRÉTIEN, 1 5. 

MARIÉ MARIER, Il, 1. 

MARIÉE MARIER, II, 1. 

MARIJUANA HERBE, I. 7. 

MARIN MER, I, 1; 11. 1; III, 1. 

MARINE MER, III, 1; ROUGE, I, 2. 

MARINIER COULER, II, 6; HABITER, II, 7. 

MARINIÈRE NER, III, 2. 

MARITALEMENT MARIER, III, 3. 

MARITIME MER, I, 1; III, 1, 6. 

MARMAILLE |. ENFANT, ፤ 5. 

MARMELADE FRUIT, III, 2. 

MARMITE . CONTENIR, IV, 2; CUISINE, I, 3. 

MARMITON CUISINE, I, 1. 

MARMONNER  PARLER, I, 6. 

MARMOT ENFANT, I, 5. 

MAROQUIN PEAU, II, 2. 

MAROQUINIER PEAU, II, 2. 

MAROTTE HABITUDE, Il, 5. 

MARQUANT MARQUER, Ill, 3. 

MARQUE MARQUER, I, 1; TITRE, II, 2; TRANS- 
PORTER, Il, 1. 

MARQUÉ MARQUER, I, 3. 

MARQUETERIE BOIS, III. 2; PLAT, II, 6. 

MARQUIS ROI, II. 3. 

MARQUISE ROI, II, 3. 

MARRAINE  PERE, I, 4; III, 5. 

MARRANT  RIRE, I, 1. 

MARRER PLEIN, Il, 1; QUALITÉ, IV, 4; RIRE, I, 1. 

MARRON COULEUR, Il, 2. 

MARRONNIER ARBRE, III, 4; FRUIT, IL 5. 

MARS ለእ; II, 1: ARME. I, 1; TERRE, 1 6. 

MARS AN, IL 1: ARME, I, 1; TERRE, I, 6. 

MARTEAU BATTRE, III, 1; FIXER, I, 2; FRAPPER, 
II, +: IV, 5; PORTE, I, 5. 

MARTEAU-PILON PLAT, I, 4. 

MARTIAL  ARME, I, 1. 

MARTIEN TERRE, I, 6. 

MARTYR CHRÉTIEN, I, 7; RELIGION, I, 5; SOUF- 
FRIR, I, 4. 

MARTYRE CHRÉTIEN, I, 7; HEUREUX, I, 4; 
SOUFFRIR, I, 4; IV, 5. 

MARTYRISER SOUFFRIR, IV, 5. 

MAS MAISON., II, 3. 

MASCULIN HOMME, III, 1, 3; IV, 2. 

MASCULINISER HOMME, III, 5. 

MASOCHISME PLAISIR, II, 4. 

MASOCHISTE MORAL, II, 2; PLAISIR, II, 4. 

MASQUE . CACHER, II, 3; CONTRE, II, 3; JOUER, IV, 2. 

MASQUÉ CACHER, Il, 3. 

MASSACRE TUER, II, 4. 


MASSACRER TUER, II, 4. 
MASSAGE MAIN, IV, 4; TOUCHER, I, 7. 


MASSE ARME, I, 2; CASSER, I, 4; FORME, I, 3; 
LOURD, I, 3; MÉLER, III, 3; PEUPLE, IV, 1; 


QUALITÉ, II, I. 
MASSER MAIN, IV, 4; TOUCHER, I, 7. 
MASSEUR MAIN, IV, 4; TOUCHER, I, 7. 


MASSIF JARDIN, II, 4; MONTAGNE, I, 3; QUA- 


LITÉ, II, 1. 


MASSUE ARME, I, 2; BOIS, II, 3; CASSER, I, 4. 


MASTÈRE MAITRE, I, 3. 
MASTIQUER MANGER, I, 1. 
MASURE MAISON, II, 4. 


MAT BRILLER, I, 4; MER, III, 4; ROUGE, lI, 1; 


SON, I, 6. 
MÂT  PENDRE, I, 6. 
MATADOR TUER, [ 1. 
MATCH JOUER, II, 6. 
MATELAS DEBOUT, III, 1. 
MATELOT MER, III, 1. 
MATÉRIALISER MATIÈRE, I, 5; ROUTE, I, 2. 
MATÉRIALISME MATIÈRE, I, 2. 
MATÉRIALISTE MATIÈRE, I, 2. 


MATÉRIAU ART, I, 3; CONSTRUIRE, I, 1,5; MUR, 1. 


MATÉRIEL MATIÈRE, I, 1. 
MATÉRIELLEMENT MATIÈRE, I, 5. 
MATERNEL PÈRE, I, 3. 
MATERNELLEMENT PÈRE, I, 3. 
MATERNITÉ NAITRE, I, 1; PÈRE, I, I. 
MATHÉMATICIEN | GOMPTER, I, 2. 
MATHÉMATIQUE COMPTER, I, 2. 
MATHÉMATIQUEMENT COMPTER, I, 2. 
MATHÉMATIQUES | COMPTER, I, 2. 
MATHEUX  COMPTER, I, 2. 
MATHS COMPTER, I, 2. 

MÂTIN ESPÈCE, I. 8. 

MATINAL MATIN, I, 2. 

MÁTINÉ ESPÈCE, I, 2, 8. 
MATINÉE MATIN, II, I. 

MÁTINER ESPÈCE. I. 2. 

MATINES MATIN, I, 2. 

MATOIS FIN, III, 4. 

MATON GARDER, III, 4; LIBRE, III, 2. 
MATOU CHIEN, I, 4. 

MATRAQUE  ARME, I, 2. 
MATRIARCAT PÈRE, I, 5. 
MATRICE PÈRE, I, 1; III, 4. 
MATURATION FRUIT, I, 2. 


MATURITÉ ÂGE, IL I; FRUIT, I, 2; IV, 2; PRO- 


DUIRE, I, 2. 
MAUDIRE BIEN, II, 6. 
MAUDIT BIEN, II, 6. 


MAUSSADE ` TRISTE, Il, 2. 

MAUVAIS BON, II, 2; VOULOIR, Il, 1. 
MAUVE COULEUR, II, 3. 
MAUVIETTE FAIBLE, I, 1. 
MAXILLAIRE BOUCHE, I, 1. 


MAXIME MORAL, III, 2; MOT, IV, 2; PENSER, I, 4. 


MAXIMUM PLEIN, III, 1; QUALITÉ, III, 3. 
MAYONNAISE CUISINE, III, 8. 

MAZOUT CHAUD, II, 3. 

ME SUJET, 1 2. 

MÉANDRE  COULER, 11, 5. 

MEC CRIME, II, 2; VENDRE, III, 3. 
MÉCANICIEN TRANSPORTER, II, 2. 


MÉCANIQUE MOUVEMENT, V, 1; VOULOIR, I, 2. 


MÉCANIQUEMENT  VOULOIR, I, 2. 
MÉCANISME MOUVEMENT, V, 1. 
MECCANO JOUER, 1.2. 


MÉCÈNE FOND, II, 1; GARDER, I, 3; PRIX, III, 3. 


MÉCHANCETÉ BON, II, 2; MORAL, II, 2. 
MÉCHANT  BON,II, 2; III, 2; MORAL, II, 2. 


MÈCHE ACCORD, I, 1; CHEVEU, II, 2; LUMIÈRE, 


II, 2; POINTE, II, 1. 
MÉCOMPTE ESPÉRER, III, 3. 
MÉCONNAITRE SAVOIR, IV, 3. 
MÉCONTENT CONTENT, III, I. 
MÉCONTENTEMENT CONTENT, III, 1. 
MÉCONTENTER CONTENT, III, 2. 
MÉCRÉANT CROIRE, I, 1. 
MÉDAILLE FRAPPER, II, 4; OR, I, 3. 
MÉDAILLON PEINDRE, III, 1. 
MÉDECIN SCIENCE, II, 1. 
MÉDECINE MALADE, II, 1. 
MÉDIA APPRENDRE, III, 2. 
MÉDIAN MILIEU, I, 1; MOYEN, I, 4. 


MÉDIATEUR ACCORD, I 4; ENTRE, I, 5; MOYEN, I, 5. 


MÉDIATHÈQUE LIVRE, III, 3. 
MÉDIATION |. ENTRE, I, 5. 
MÉDIATIQUE APPRENDRE, III, 2. 
MÉDIATISER APPRENDRE, III, 2. 
MÉDICAL MALADE, II, I. 
MÉDICAMENT MALADE, II, 3. 
MÉDICATION MALADE, II, 2. 
MÉDIÉVAL ÂGE, III, 3. 
MÉDIOCRE BON, 1,3; GRAND, II, 1; MOYEN, I, 2. 
MÉDIOCRITÉ MOYEN, I, 4. 
MÉDIRE BIEN, II, 3. 
MÉDISANCE BIEN, II, 3. 
MÉDITATIF PENSER, II, 6. 
MÉDITATION PENSER, II, 6. 
MÉDITER PENSER, II, 6. 
MÉDUSE MER, II, 1. 


MENSONGER |F EY 


MÉFAIT CRIME, I, 2; FAIRE, I, 2; FAUTE, 1, 1. 


MÉFIANCE FOI, II, 3. 
MÉFIANT FOI, II, 3. 

MÉFIER FOI, II, 3. 
MÉGALITHE PIERRE, II, 2. 
MÉGALO GRAND, II, 3. 
MÉGALOMANE GRAND, II, 3. 
MÉGALOMANIE GRAND, II, 3. 
MÉGAPHONE PARLER, I, 6. 
MÉGAPOLE VILLE, I, 2. 
MÉGARDE GARDER, I, 6. 
MEILLEUR BON, I, 2. 
MÉLANCOLIE TRISTE, II, 1. 
MÉLANCOLIQUE TRISTE, II, 1. 
MÉLANGEUR MÊLER, II, 2. 
MÊLÉE MÊLER, III, 3. 
MÉLÈZE ARBRE, 111.2. 
MÉLI-MÉLO MÊLER, III, 2. 
MÉLODIE CHANTER, III, 1, 3; MUSIQUE, I, 5. 
MÉLODIEUX CHANTER, IV, 1; MUSIQUE, IV, 1. 
MÉLOMANE . MUSIQUE, I, 1. 


MELON FRUIT, II, 2. 


MEMBRANE CHAIR, I, 5. 
MEMBRE CORPS, II, 1; III, 1; FAMILLE, H, 1. 


MÉMENTO MÉMOIRE, IV, 4. 
MÉMÈRE PÈRE, III, 1. 


MÉMORIAL MÉMOIRE, IV, 2. 


MÉMORISATION MÉMOIRE, IV, 4. 


MÉMORISER MÉMOIRE, I, 2, 4. 
MENAÇANT PEUR, II, 6. 
MENACE PEUR, IL 6. 


MÉNAGE MAISON, I, 4; SALE, III, 4. 


MÉNAGEMENT DOUX, Il, 1. 


MÉNAGER DOUX, II, 1; MESURER, II, 4. 


MÉNAGÈRE MARIER, III, 4. 
MENDIANT OR, II, 6; RICHE, I, 4. 
MENDICITÉ RICHE, I, 4. 
MENDIER OR, II, 6; RICHE, I, 4. 
MENÉES MENER, III, 3. 
MENER  MENER, II, 1. 
MÉNESTREL CHANTER, III, 5. 


MÉMORABLE GLOIRE, II, 3; MÉMOIRE, 1, 1. 


MENEUR DIRIGER, III, 2; MENER, I, 1; III, 3. 


MENHIR LEVER, I, 2; PIERRE, II, 2. 
MÉNINGE NERF, II, 1. 
MÉNINGITE NERF, III, 2. 
MÉNOPAUSE RÈGLE, II, 1. 
MENOTTE MAIN, I, 4; II, 3. 
MENOTTES ATTACHER, 1 5. 
MENSONGE TROMPER, II, 1. 
MENSONGER  TROMPER, II, 1. 


በሬ. 


MENSTRUEL 


MENSTRUEL AN, V, 2. 

MENSTRUES AN, V, 2. 

MENSUALITÉ AN. V. 2. 

MENSUEL AN, V, 2. 

MENSUELLEMENT AN, V, 2. 

MENSURATION MESURER, I. 5. 

MENTAL ESPRIT, II, 1; PENSER, I. 1. 

MENTALEMENT PENSER, I, 1. 

MENTALITÉ ESPRIT, II, 3. 

MENTEUR  TROMPER, II, 1. 

MENTHE HERBE. I, 4. 

MENTION DIRE, II, 2. 

MENTIONNER DIRE, II, 2. 

MENTIR TROMPER, II, 1. 

MENU FIN. L 2: GRAND, L ቱ Il, 1; MANGER, III, +. 

MENUET DANSER, II, 3. 

MENUISERIE BOIS, III, 2. 

MENUISIER BOIS, III, 2; CONSTRUIRE, I. 4. 

MÉPRENDRE TROMPER, IV, 3. 

MÉPRIS |. ADMIRER, III, 3; PRIX, II, 3. 

MÉPRISABLE ADMIRER, [1 3. 

MÉPRISANT ADMIRER. III, 3; PRIX, II. 3. 

MÉPRISE TROMPER, IV. 3. 

MÉPRISER ADMIRER, III, 3; PRIN, ll, 3. 

MERCENAIRE ARNIE, Il, 1. 

MERCI GRÂCE, Il, 1. 3. 

MERCREDI SEMAINE, II, 4. 

MERDE  CRIER, IV, I; SALE. 11. 2; IV, 2. 

MÉRIDIEN TERRE, Il, 1. 

MÉRIDIONAL SOLEIL, I, 5. 

MERINGUE PAIN, II, 2. 

MERISIER BOIS, III, 1. 

MÉRITANT PRIN, III, 1. 

MÉRITER JUSTE. I, 2: PRIN, III. 1; VALOIR, I, 5. 

MERLE OISEAU, II, 7; SON, II, 1. 

MERVEILLE  BEAU, I, 4. 

MERVEILLEUX ADMIRER, I, 2; BEAU, I, 4; HIS- 
TOIRE, IV, 1. 

MÉSAVENTURE ÉVÈNEMENT, III, 3. 

MÉSENTENTE ENTENDRE, III, 2. 

MÉSESTIMER JUGER, II, 3. 

MÉSINTELLIGENCE ACCORD, I, 2. 

MESQUIN GRAND, IL 4: III. 1. 

MESQUINERIE GRAND, II, 4. 

MESSAGE ENVOYER. IL 3. 

MESSAGER |. ENVOYER, II. 3. 

MESSE CHRÉTIEN, I, 4; ÉGLISE, II, 1. 

MESSIE CHRÉTIEN, I, 3. 

MESURE MESURER. I, 1. 

MÉTAL  FER,I, I; TERRE. L 5. 

MÉTALLIQUE | FER. [ 1. 
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MÉTALLURGIE FER, |. |. 

MÉTALLURGISTE FER, I, 1. 

MÉTAMORPHOSE CHANGER, IV, 1. 

MÉTAMORPHOSER CHANGER, IV. 1. 

MÉTAPHORE COMPARER, I, 1; ÉCRIRE, IL 6: 
FIGURE. III, 1: REPRÉSENTER, IIl, 2. 

MÉTAPHORIQUE REPRÉSENTER, III, 2. 

MÉTAPHYSIQUE NATURE, I, 3; PHILOSOPHIE, I, 2. 

MÉTEMPSYCHOSE ÂME, I, 2. 

MÉTÉO ‘TEMPS, I, 1. 

MÉTÉOROLOGIE TEMPS, I, !. 

MÉTÉOROLOGIQUE TEMPS, !, 1. 

MÉTHODE ROUTE, III, 2; SYSTEME, II, 2. 

MÉTHODIQUE SYSTEME, II, 3. 

MÉTHODIQUEMENT SYSTEME, II, 3. 

MÉTIER ART, IL 1. 5: FILER, III, 1; TRAVAILLER. 
I, 1. 

MÉTIS ESPÈCE, I, 2. 

MÉTISSAGE ESPÈCE, I, 2. 

MÉTISSÉ ESPÈCE, I, 2. 

METRE MESURER, L 2; III; POETE, II, 2. 

MÉTRIQUE MESURER, I, 2; III, 2; POETE, II, 2. 

MÉTRO TRAIN, I, 5; TRANSPORTER, I, 1. 

MÉTRONOME DANSER. I, 2; LENT, III; MUSI- 
QUE, I, 5. 

MÉTRONOMIQUE DANSER, 1. 2. 

MÉTROPOLE VILLE, II, 2. 

METS CUISINE, I, 1; MANGER, IV, 2; PLAT, II, 1. 

METTEUR SPECTACLE, I, 6. 

MEUBLE BOIS, III, 2; CONTENIR, II, 2; MOUVE- 
MENT, I, 1. 

MEUGLER CRIER, I, 1. 

MEULE HERBE, 1. 6; II, 2, 3; PIERRE, IL 2; TOUR- 
NER, II, 2. 

MEUNIER HERBE, II, 3. 

MEURTRE TUER. Il, 2. 

MEURTRIER TUER, II, 2. 

MEURTRIÈRE CHÂTEAU, I, 1; MUR, III, I. 

MEUTE CHASSER, Il, 1; CHIEN. L 1, 2. 

MEZZO CHANTER, II. 2. 

MEZZO-FORTE MUSIQUE, I, 5. 

MI MUSIQUE, I, 2. 

MIAOU CHIEN, I, 5; SON, III, 3. 

MIAULEMENT CHIEN, I, 5. 

MIAULER ANIMAL, I, 4; CHIEN, I, 5; CRIER, 1, 1. 

MICA FEUILLE, Il, I. 

MICHE PAIN, I, 1; [11 3. 

MICRO PARLER, I, 6; SON, I, 3: VOIX, II, 2. 

MICROBE GRAND, I, 4; MALADE, III, 1; SALE, II, 
3; VIVRE, I, 1. 

MICROCOSME . MONDE, I, I. 

MICROMETRE MESURER, I, 7. 


MICRON MESURER, 1. 7. 

MICROORGANISME VIVRE, I, 1. 

MICROPHONE PARLER, I, 6; SON, I, 3; VOIX, IL 2. 

MICROSCOPE REGARDER, 1, 4. 

MICROSCOPIQUE GRAND. I, 4. 

MICROSILLON VOIX, IL. 3. 

MIDI JOUR, I. 2: SOLEIL, I, 5. 

MIE PAIN, I, 1. 

MIEL ANIMAL, II, I; CUISINE, II, 6; FLEUR, I, 2. 

MIELLEUX . DOUX I|, 1. 

MIETTE PAIN, I, 1; III, 3. 

MIEUX BIEN, I, 2. 

MIGNON  BEAU, Il, 1. 

MIGRAINE AVOIR. III, 2; MALADE, III, 3; TÊTE, L 5. 

MIGRANT |. MOUVEMENT. IV, 5. 

MIGRATEUR | MOUVEMENT, IV. 5; OISEAU, IL 1. 

MIGRATOIRE MOUVEMENT. IV, 5. 

MIJOTER CUISINE. III, 6; IV, 2. 

MILICE ARME, II. 2. 

MILICIEN ARME, II, 2. 

MILITAIRE . ARME, II, 1. 

MILITANT AGIR, IL 1; POLITIQUE, II, 2. 

MILITARISTE ARME, II, 1. 

MILITER AGIR. II. 1; POLITIQUE, II, 2. 

MILLE TROIS. [ 2. 

MILLE-FEUILLE FEUILLE. II, 1. 

MILLÉNAIRE TROIS, VL 9. 

MILLÉSIME AN, IV, 3. 

MILLIARD TROIS. V, 1. 

MILLIARDAIRE TROIS, V, I. 

MILLIEME TROIS, IV. 1. 

MILLIER TROIS. III, 3. 

MILLIGRAMME TROIS. II, 1. 

MILLIMÈTRE MESURER. I, 2; TROIS, II. I. 

MILLION TROIS, V, 1. 

MILLIONNAIRE TROIS. V. 1. 

MINABLE DIRIGER, III, 3. 

MINAUDER MANIÈRE, II, 4. 

MINAUDERIE MANIÈRE, II, 4. 

MINAUDIER MANIÈRE, II, 4. 

MINCE CHAIR, I, 4; III, 1; FIN, I, 1, 2; GROS, I, I. 

MINCEUR FIN, 1.2. 

MINCIR CHAIR, I, 4. 

MINE ARME, I, 3: ÉCLATER. I, 1; ÉCRIRE, I, 2; 
FIGURE, 1. 2; I, 4; PROFOND, L 5; TERRE, I, 5. 

MINER CONSTRUIRE, በ. 2: IIl, 5; FAIBLE, I, 2: 
TERRE, I, 5. 

MINERAI | FER, I, 1; TERRE, I, 5. 

MINÉRAL EAU, III, 2; PIERRE, I. 1, 3; TERRE, L 4. 

MINÉRALOGIE PIERRE, I, 3. 

MINES BOIS, Ill, 4. 


MINET CHIEN, Ill, 1. 


MINEUR BOIS, III, 4; ENFANT, II, 3; GRAND, IL, 4: 


III. 1, 3; MUSIQUE, I, 4; TERRE, l, 5. 


MINIATURE  PEINDRE, III. 1; REPRÉSENTER. Il, 2. 


MINIBUS GRAND, I, +. 

MINIJUPE . GRAND, I, 4. 

MINIMUM QUALITÉ, III, 3. 

MINISTÈRE ÉGLISE, 1, 6; POLITIQUE. III, 2. 
MINISTÉRIEL POLITIQUE. III, 2. 

MINISTRE POLITIQUE, III, 2. 

MINIUM PEINDRE, II, 1. 

MINOIS FIGURE, I, 1. 

MINORER GRAND), III, 1. 

MINORITAIRE QUALITÉ, III, 3. 

MINORITÉ ENFANT, IL 3; QUALITÉ. III, 3. 
MINOTERIE HERBE, II, 3. 

MINOU  GHIEN, III, 1. 

MINUIT JOUR, I, 2. 

MINUSCULE GRAND, I, 4; LETTRE, I, 2. 
MINUTER HEURE, II, 3. 

MINUTERIE HEURE, 1.2. 

MINUTIE SOIN. L 1. 

MINUTIEUSEMENT SOIN, I, 1. 

MINUTIEUX SOIN, I, 1. 

MIOCHE ENFANT, I, 5. 

MIRACLE . GHRÉTIEN, I, 3; II, 3; NATURE, I, 4. 
MIRACULEUX . GHRÉTIEN, l, 3; NATURE, I, 4. 


MIRAGE BRILLER, III, 3; IV, 2; IMACINER, II, 3. 


MIRER BRILLER. III, 2; REGARDER, I, 1. 
MIRETTE  CEIL, 1 3. 

MIRLITON POÈTE, IL 1. 

MIROIR BRILLER, III, 2; REGARDER, I, 1. 
MIROITER  BRILLER, IIl, 1; IV, 2. 
MIROITIER BRILLER, III, 2. 
MISANTHROPE AIMER, VI, 4; HOMME, I, 5. 
MISANTHROPIE AIMER, VI, 4; HOMME, I, 5. 
MISCELLANÉES |. MÉLER, I, 1. 

MISCIBLE MÊLER, II, 1. 

MISE JOUER, III, 1. 

MISER JOUER, III, 1. 

MISÉRABLE RIGHE, I, 4; II, 4. 

MISÈRE RICHE, I, 4. 

MISÉRICORDE AIMER, V. 3. 
MISÉRICORDIEUX AIMER, V, 3. 
MISOGYNE AIMER, VI, 4; HOMME, III, 3. 
MISOGYNIE AIMER, VI, 4; HOMME, III, 3. 
MISSEL LIVRE, IV, I. 

MISSILE ARME, I, 4. 

MISSION GHRÉTIEN, I, 3; METTRE, II, 2. 
MISSIONNAIRE METTRE, II, 2. 


MITOYEN MUR, IL I; PRÈS, I, 4; TOUGHER, IV, 1. 


MITOYENNETÉ TOUGHER, IV, 1. 

MITRAILLE . ARME, I, 3. 

MITRAILLER  ARME, I, 3. 

MITRAILLETTE ARME, I, 3. 

MITRAILLEUSE  ARME, I, 3. 

MIXEUR CUISINE. I, 3: MÊLER, II, 2. 

MIXITÉ . MÉLER, I, 4. 

MIXTE MÊLER, I, 4. 

MIXTURE MÊLER, II, 3. 

MNÉMOTECHNIQUE MÉMOIRE, I, 2. 

MOBILE GRIME, I, 3; MOUVEMENT, I, 2; IV, 4; 
RAISON, HI, 1. 

MOBILISATION MOUVEMENT, IV, 5. 

MOBILISER FORGE, I, 5; GUERRE, I, 2; MOUVE- 
MENT, I, 2; IV, 5. 

MOBILITÉ MOUVEMENT, I, 2. 

MOBYLETTE  ROULER, I, 3. 

MOCHE BEAU, II, 7. 

MODAL MANIÈRE, I, 4; MUSIQUE, I, 4. 

MODALITÉ MANIÈRE, I, 4. 

MODE MANIÈRE, I, 4. 5; MUSIQUE, I, 4; I. 4; 
NOUVEAU, III, 4; VÊTEMENT, I, 8. 

MODELAGE FORME, I, 4. 

MODÈLE | GARACTERE, II, 4; EXEMPLE, I, 1; III, 1; 
NU, I, 1: PEINDRE, III, 3. 

MODELER .GOMPARER, IV, 5; FORME, I, 4. 

MODÉLISTE DESSINER, II, 5. 

MODÉRATION MESURER, Il, 4. 

MODERATO . DANSER, I, 2. 

MODÉRÉ MESURER, II, 4. 

MODÉRER MESURER, II, 4; RETENIR, I, 1. 

MODERNE . ANGIEN, 1, 3; IL 1; PEINDRE, III, 3; 
PRÉSENT, II, 3. 

MODERNISER PRÉSENT, II, 3. 

MODERNISME PRÉSENT, II, 3. 

MODERNITÉ PRÉSENT, II, 3. 

MODESTE FIER, IV, I; GRAND, III, 1. 

MODESTIE FIER, IV, I. 

MODIFICATION  GHANGER, I, 7. 

MODIFIER | CHANGER, I, 7. 

MODISTE TÊTE, III. 2. 

MODULATION MUSIQUE, I, 4. 

MODULÉ . SON, ፤, 5. 

MODULER MUSIQUE, I, 4; IV, 3. 

MOELLE NERF, Il, 1; OS, I, I, 4. 

MOELLEUX BOIRE, II, 4; DEBOUT, III, 1; DUR, I, 
5. OS, I, 4. 

MOELLON . GONSTRUIRE, I, 5. 

MOEURS HABITUDE, III, 3; MORAL, I, 1. 

MOI SUJET, I, 2. 

MOINDRE QUALITÉ, III, 3. 

MOINE RELIGION, III, 3; UN, I, 5. 


MONOPARENTAL 


MOINEAU OISEAU, I, I. 

MOINS . QUALITÉ, III, 2. 

MOIS ለእ; [ 1. 

MOISIR SALE, II, 1. 

MOISISSURE SALE, II, 1. 

MOISSON CHAMP, I, 2; HERBE, II, 2. 
MOISSONNER . GHAMP, I, 2; HERBE, II, 2. 
MOISSONNEUR HERBE, II, 2. 


MOISSONNEUSE-BATTEUSE | GHAMP, L 2; HERBE, 
I], 2. 


MOITIÉ DEUX, V. 1. 
MOLAIRE . BOUGHE, Il, 2. 
MOLÉCULE . GORPS, IV, 2. 
MOLLEMENT DUR, III, 3. 
MOLLESSE DUR, IIl, 3. 
MOLLET DUR, I, 5; JAMBE, I, 1. 
MOLLUSQUE ANIMAL, I, 3. 
MOLOCH RELIGION, II, 4; IV, 3. 
MÓME ENFANT, I, 5. 
MOMENTANÉ MOMENT, I, 2. 
MOMENTANÉMENT MOMENT, I, 2. 
MOMIE MOURIR. II, 1. 
MONACHISME RELIGION. III, 3. 
MONARCHIE DIRIGER, III, 8: POLITIQUE, III, 3. 
MONARCHIQUE DIRIGER, III, 8. 
MONARQUE DIRIGER, III, 8; ROI, II, 1. 
MONASTÈRE RELIGION, III, 3; UN, I, 5. 
MONCEAU MONTAGNE, ፤ 6. 
MONDAIN . MONDE, III, 3. 
MONDANITÉ MONDE, III, 3. 
MONDIAL MONDE. 11, 1. 
MONDIALEMENT MONDE, 111. 1. 
MONDIALISATION MONDE. III. 1. 
MONDIALISME MONDE, Ill, 1; NATION, I, 2; 
POLITIQUE, IL I. 
MONDIALISTE MONDE, III, 1. 
MONÉTAIRE OR, I, 4. 
MONGOLISME NAITRE, II, 1. 
MONIALE RELIGION, III, 3. 
MONITEUR APPRENDRE, I. 5. 
MONNAIE FRAPPER, IL 4; OR, I, 3, 4. 
MONNAYEUR OR, Il, 3. 
MONOCHROME  GOULEUR, II, 2. 
MONOCULTURE PLANTE, III, 3. 
MONODIE . GHANTER, III, 3. 
MONODIQUE . GHANTER, III, 1. 
MONOGAME UN, L 2. 
MONOLITHIQUE PIERRE, II, 5. 
MONOLOGUE PARLER, III, 1; UN, I, 2. 
MONOLOGUER PARLER, III, 1. 
MONOPARENTAL FAMILLE, I, I. 
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12 MONOPOLE 


MOUSSER ROND, Il, 5. 


MONOPOLE PRENDRE. IV, 1; UN. l, 2. MORSURE BOUCHE, I, 2. 
MONOPOLISER PRENDRE, IV, 1. MORT MOURIR, 1, 1, 4. MOUSSEUX enim 4. 
MORTALITÉ MOURIR, II, 5; PEUPLE, Il, 2. MOUSTACHE  CHEVEU. I, 2. 


MONOSÉMIQUE SENS. II, 2. 


MONOSYLLABE SON. III, 2. MORTEL MOURIR, I, 1; II, 3, 4; IV, 2. MOUSTIQUE POINTE, III, 5. 


MONOSYLLABIQUE SON, III. 2. MORTELLEMENT ENNUI, Il, 1; MOURIR, I, 1; IV.2. MOUTARDE CUISINE, II, 7; III. dad | 
MONOTHÉISTE DIEU, I, 2: UN. 1, 2. MORTIER CASSER, 1. 4; CONSTRUIRE, 1. 5; MOUTON ANIMAL, II, 2; Hl, 3; RAPPORTER., IV, 2. 


MONOTONE HABITUDE, II, 4; PARLER, I, 3; UN, I, 2. MÊLER, II, 3. MOUTONNER CIEL, I, 2; MER, 1,3. 


MONOTONIE UN, I, 2. MORTUAIRE MOURIR, IIl, 2. MOUTURE HERBE. II, 3. 

MONSIEUR HOMME. III, 8. MORVE NEZ, III, 1; SALE, II, 2. MOUVANCE MOUVEMENT, IV, 5: RELEVER, IV, 

MONSTRE MORAL, ll, 2. MORVEUX NFZ, III, 1; SALE, II, 2; IV, 2. 1; TENDRE, III, 2. 

MONT MONTAGNE, I, 1. MOSAÏQUE MÊLER, I, 3; PEINDRE, I, 3. MOUVANT MOUVEMENT, II, 1. 

MONTAGE MONTER, IV, 1. MOSAISTE PEINDRE, 1 3. MOUVEMENTÉ CALME, I, 3; MOUVEMENT, IV, 4. 
MOSQUÉE RELIGION, II, 2. MOUVOIR MOUVEMENT, I, 1. 


MONTAGNARD MONTAGNE, II, 1. ! J 
MONTAGNETTE MONTAGNE, L 5. MOT MOT, I, 1. MOYENÁGEUX AGE, III, 3. 


MONTAGNEUX MONTAGNE, ፤ 3. MOTET CHANTER, III, 5. MOYENNANT MOYEN, II, 1. 
MONTANT NONTER, 1 5; II, 3. MOTEUR CAUSE, III, 3; MOUVEMENT, II, 4; IV, MOYENNE MOYEN, I, 2. 
MONTÉ CHEVAL, VI, 1. 2; RÈGLE, 1. 3; TOURNER, II, 2; TRANSPOR-  MOYENNEMENT MOYEN, I, 4. 
MONTE-CHARGE CHARGER. I, 1: MONTER, 1,3. — ከቪቪ፤ | MOYEU  ROULER, 1.2. 
MONTÉE MONTER. L 2; II, 3. MOTIF CAUSE, II, 2; MOUVEMENT, IV,4; MUSI- MucosITÉ CHAIR, I, 5. 
MONTE-PLAT MONTER, I, 3. CUE, ሚማ. ከ...) MUCUS CHAIR, I, 5. 


MOTIVATION CAUSE, II, 2; MOUVEMENT, IV, 4. 
so መረው | 1,2; I MUE CHANTER. II, 2. 
MONTER ቅ CONSTRUIBE, II.3 CHEVALLIL  GOTIVER ; GONVENIR, IL 4: MOUVEMENT. IV, ነ 


MONTEUR MONTER, IV, 1. ነ eee NDIO MUER CHANTER, II, 2: PEAU, II, 3. 
2 De aiia AIR, I, l; ROND, II, 5. MOTO MOUVEMENT, IV. 2; ROULER. L. 3. ሥመ Vor. I. 1; PARLER, L. us [. š 
M ARS 0 MOTOCYCLETTE MOUVEMENT. IV. 2. MUFL BOUCHE, [ 5; MANIÈRE. II. 3: NEZ, I. 4. 
mec E " II, 4; MONTRER, I, 3; II, 5. MOTOCYCLISTE | ROULER. I. 3. MUFLERIE MANIÈRE, II, 3. 
i ሥፍ MM l, 3. .— MOTRICE NOUVENEENT, IV, 2. MUGIR ARIAL. I. 4; CRIER, I, 1. 
— aces I eire IIl. 1;1V,1. MOTTE SOLIDE, L2; TERRE, IV. 1. MUGUET ለእ. IL. 2; FLEUR. I, 4. 
— (— I 2; [0.2 ፡ MOU DUR. I. 5: III. 3 4. MULÂTRE ESPÈCE, I. 2. 
— X IRE, I, 2; III, 2. MOUCHARD RAPPORTER. IV. 2. MULÁTRESSE ESPÈCE, I, 2. 
እ E MOUCHARDER RAPPORTER, IV, 2. MULE CHEVAL. 1.2. 
ia m MOUCHE BUT, Il, 1; POINTE, IIl, 5; VOLER, 1, 1, MULET CHEVAL, I, 2. 
E a 2 MOUCHER NEZ, III, 1. MULTILATÉRAL CÔTÉ, I. 3. 
IV. 1. MOUCHOIR NEZ, III. 1; SEC, IL 3. MULTIMÉDIA APPRENDRE, III, 2. 
MORAINE CHAUD. L. 2. MOUDRE HERBE, IL 3. MULTINATIONAL NATION, IL. 5. 
MORAL MORAL, I, 1. MOUE BOUCHE. L 3. MULTIPLE NOMBRE, I, 2. 
MORALEMENT MORAL, IV, 2. MOUE ! MULTIPLICATION NOMBRE, I. 2 
Sanm EUR iam 1 UETTE MER, Il, 1; OISEAU, I, I. NOI . L. 2. 
L, III, 1. MOUILLAGE EAU. IL 1. MULTIPLIER NOMBRE. I, 2. 
MORALISTE MORAL, III, 3; PHILOSOPHIE, L2. MOUILLÉ EAU ቨ | MULTITUDE NOMBRE, III, 2 
MORALIT ቁማ “መቹ በደ 
pare ° ቅፍ በኤ : ; nis MOUILLER EAU, IL 1. MUNICIPAL COMMUN. I, 2; POLITIQUE, II, 4. 
bruce e dire MOUILLURE EAU, II, 1. MUNICIPALITÉ | COMMUN, I, 2. 
LT 23 MOULAGE FORME, I, 4. MUNIR DONNER, Il, 5. 
MORCELLEMENT PIÈCE, I, 3. 
| MOULE FORME, I, 4; FRUIT, I, 4; MER, II, 1. MUNITIONS ARME, I, 5. 
MORDRE BOUCHE, II, 2; CHIEN, I, 2. MOULER FORME. L 4 MUQUEUSE CHAIR, 1, 5 
MORFONDRE ENNUI, III, 2. dpt: ge 
rici Eee A MOULIN CUISINE, I, 3; HERBE, II. 3; TOURNER, MUR CONSTRUIRE, I, 4. 
EIN , 1, 4. II, 2; VENT, II, 1. MUR ÂGE, IL 1; FRUIT, I, 2: IV, 2. 
MORIBOND MOURIR, I. 1. MO | ማመ 
URANT MOURIR, I, 1. MURAILLE — MUR, III, 1 
MORNE TRISTE, II, 2. Et 
MOURIR MOURIR, [ 4. MURAL N 
MOROSE TRISTE, II, I! be E: 
IL 1. MOUSQUETAIRE TÊTE, III, 3. MURE FRUIT, II, 2. 


MORPHÈME FORME. II. 2 
le. MOUSSE MER, Ill, 1: P 5. . 
MORPHOLOGIE FORME, L 6; IL 2. ROND, II, 5. ይሐ ል “ሰው ፍው ዳ ኘን። oe, 


MORS CHEVAL, III, 2. MOUSSELINE FILER, III, 2. MURET MUR, II, 4 


1.026 


MURETTE MUR, II, 4. 

MURIR FRUIT, I, 2; IV, 2. 
MURISSEMENT FRUIT, I, 2. 
MURMURE CRIER, III, 3. 
MURMURER CRIER, III, 3; PARLER, I, 6. 
MUSCADE CUISINE, II, 6. 

MUSCLE CHAIR, I, 2. 

MUSCLÉ CHAIR, I. 2. 

MUSCULAIRE CHAIR. I, 2. 
MUSCULATION CHAIR, I, 2. 
MUSCULATURE CHAIR, I, 2. 

MUSE ESPRIT, I, 4; FRÈRE, I, 5; POETE, I, 1. 
MUSEAU BOUCHE, I, 5. 

MUSÉE ART, L. 2; PEINDRE, III, 4. 


MUSELER . BOUCHE, I, 5; EMPÉCHER, I, 2; SON, V, 4. 


MUSELIÈRE BOUCHE, I, 5; CHIEN, II, 3, EMPÉ- 
CHER, I, 2. 


MUSETTE DANSER, Il, 2. 
MUSICAL MUSIQUE, I, 1; IV, 1. 
MUSICALITÉ MUSIQUE, IV, 1. 
MUSICIEN MUSIQUE, I, 1. 
MUSICOGRAPHE MUSIQUE, I, 1. 
MUSICOLOGIE MUSIQUE, I, 1. 
MUSICOLOGUE MUSIQUE, I, 1. 
MUSIQUE MUSIQUE, IV, 1. 
MUSULMAN DIEU, I, 2. 
MUTATION MOUVEMENT, IV, 4. 
MUTER MOUVEMENT, IV, 4. 
MUTILÉ COUPER, II, 2. 
MUTISME PARLER, I, 1. 
MUTUALITÉ AIDER, IV, 2. 
MUTUEL AIDER, IV, 2. 
MUTUELLE AIDER, IV, 2. 
MUTUELLEMENT AIDER, IV, 1. 
MYOCARDE  CŒUR, I, 1. 

MYOPE VOIR. 1.2. 

MYRTILLE FRUIT, II, 2. 
MYSTÈRE CHRÉTIEN, I, 2; SECRET, I, 1. 
MYSTÉRIEUX SECRET, 1. 1. 
MYSTICISME DIEU, II, 1. 
MYSTIFICATEUR TROMPER, 11, 5. 
MYSTIFICATION TROMPER, II, 5. 
MYSTIFIER TROMPER, Il, 5. 
MYSTIQUE DIEU, II, 1. 

MYTHE DIEU, I, 1; HISTOIRE, IV, 4. 
MYTHOLOGIE DIEU, I, 1; HISTOIRE, IV, 4. 
MYTHOMANE  HISTOIRE, VI, 1. 


N 


NABOT GRAND, Il, 1. 

NAGE  EAU, 11, 1; PEAU, I, 3. 

NAGER  EAU, III, 1. 

NAGEUR FEAU, II, 6; III, 1. 

NAGUËRE FOIS, I, 6; TEMPS, III, 2. 

NAÏF CROIRE, I, 3; SIMPLE, I, 2. 

NAIN GRAND, II, 1. 

NAINE GRAND, Il, 1. 

NAISSANCE NAITRE, I, 1. 

NAIVEMENT CROIRE, I, 3; SIMPLE, I, 2. 

NAÏVETÉ CROIRE, I, 3; SIMPLE, I, 2. 

NAPPE COUVRIR, I, 2; EAU, I, 5; LUMIÈRE, III, 1; 
MANGER, III, 3. 

NAPPERON SUR, Il, 2. 

NARINE NEZ, I, 2. 

NARQUOIS RIRE, IV, 2. 

NARRATEUR HISTOIRE, V, 1. 

NARRATION HISTOIRE, I, 1. 

NARRER HISTOIRE, I, 1. 

NASAL NEZ, Il, 1, 3; IIl, 1. 

NASEAU NEZ, I, 4. 

NASILLARD ` NEZ, II, 3; PARLER, 1 5. 

NASILLER NEZ, II, 3; PARLER, I, 5. 

NASSE  CHASSER, IV, 2. 

NATAL  NAITRE, I, 5. 

NATALISTE NAITRE, I, 6. 

NATALITÉ NAITRE, I, 6; PEUPLE, II, 2. 

NATATION EAU, III, 1. 

NATIF NAITRE, I, 5. 

NATIONAL NATION, II, 2, 3. 

NATIONALISATION NATION, II, 5. 

NATIONALISER NATION, II, 5. 

NATIONALISME NATION, I, 2; POLITIQUE, II, 1. 

NATIONALISTE NATION, I, 2. 

NATIONALITÉ |. NATION, I, 1; II, 3. 

NATIVITÉ NAITRE, I, 4. 

NATTE CHEVEU, II, 4; DEBOUT, I, 2. 

NATTÉ  CHEVEU, II, 4. 

NATURALISATION NATION, II, 3; NATURE, II, 
4; PEUPLE, II, 1. 

NATURALISER ÉTRANGER, II, 2; NATION, II, 3; 
NATURE, III, 4. 

NATURALISTE NATURE, I, 2; II, 3. 

NATURE NATURE, III, 3. 


NATUREL ENFANT, II, 5; NATURE, I, 1; 1. 2; III, 2, 3. 


NATURELLEMENT NATURE, II, 2; III, 3; IV, 3. 
NATURISME NATURE, II, 1. 
NATURISTE NATURE, II, 1. 
NAUFRAGE COULER, III, 1. 


NÉOPHYTE [W 


NAUFRAGÉ COULER, Ill, 1. 
NAUSÉE CŒUR. II, 1; MANGER, II, 3. 
NAVAL MER, III, 3. 

NAVARIN CUISINE, III, 6. 
NAVET CUISINE, II, 3; IV, 3. 
NAVETTE ALLER, I, 1; FILER, III, 1. 
NAVIGABLE COULER, II, 6. 
NAVIGATEUR MER, IIl, 5. 
NAVIGATION MER, 11 5. 
NAVIGUER MER, III, 5. 

NAVIRE MER, III, 3. 

NAVRANT TRISTE, III, 2. 

NAVRÉ REGRETTER, IL, 1; TRISTE, ኒ 3. 
NAVRER TRISTE, I, 3. 

NAZISME POLITIQUE, III, 4. 
NE... PAS OUI, III, 3. 

NÉANT RIEN, I, 1. 

NÉBULEUSE CIEL, I, 7. 
NÉBULEUX CIEL, I, 2. 
NÉBULOSITÉ CIEL, I, 2. 
NÉCESSAIRE FALLOIR, I, 1. 
NÉCESSAIREMENT FALLOIR, III, 1. 
NÉCESSITÉ FALLOIR, I, 1. 
NÉCESSITER FALLOIR, II, 2. 
NÉCESSITEUX FALLOIR, II, 3. 
NEF ÉGLISE, II, 2. 

NÉFASTE BON, IV, 2. 

NÉGATIF LUMIÈRE, IV, 1; V, 1; OUI, III, 3; IV, 1. 
NÉGATION OUI, I, 2; III, 3. 
NÉGATIVE . OUI, III, 3. 

NÉGLIGÉ BEAU, II, 4. 
NÉGLIGEABLE SOIN, I, 3. 
NÉGLIGENCE SOIN, I, 1. 
NÉGLIGENT SOIN, I, 1. 
NÉGLIGER MANQUER, II, 2; SOIN, I, 3. 
NÉGOCE VENDRE, Il, 2. 
NÉGOCIANT VENDRE, II, 2. 
NÉGOCIATEUR TRAITER, III, 1. 
NÉGOCIATION TRAITER, III, 1. 
NÉGOCIER . ACCORD, I, 4. 
NÈGRE NOIR, III, 2. 

NÉGRESSE NOIR, III, 2. 
NÉGRITUDE NOIR, III, 2. 

NEIGE AIR, I, 1; EAU, I, 8; NOIR, II, 1. 
NEIGER EAU, I, 8. 

NEIGEUX FEAU, I, 8. 
NÉOLITHIQUE PIERRE, II, 2. 
NÉOLOGISME MOT, II, 2. 

NÉON LUMIÈRE, II, 3. 
NÉONATAL NAITRE, 1 2. 
NÉOPHYTE CHRÉTIEN, I, 1; II, 1. 


[iS] NERVEUSEMENT 


NERVEUSEMENT NERF, II, 1. 
NERVEUX  NERF, L 1; II. 1; IIl, 1. 

NERVI NERF, I, 1. 

NERVOSITÉ NEFF, Ill, 1. 

NERVURE NERF, [, 2. 

NET CLAIR, I. 2; V, 2; SALE, IIl, 1; IV, 3. 
NETTEMENT CLAIR, I, 2. 

NETTETÉ  GLAIR, I. 2: SALE, IHI, 1. 
NETTOYAGE SALE, IH, 1. 

NETTOYER SALE, lll, 1. 

NEUF TRFOIS,L 1. 

NEURASTHÉNIE NERF, I, 1; TRISTE, Il, 3. 
NEURASTHÉNIQUE FAIBLE, II, 2; TRISTE, 1. 3. 
NEUROBIOLOGIE NERF, II, 4. 
NEUROCHIMIE NERF, II, 4. 
NEUROCHIRURGIE NERF, II, 4. 
NEUROLOGIE NERF, II, 4. 

NEURONE  NERF, Il, 4. 
NEUROPSYCHIATRE NERF, 11, 1. 
NEUROPSYCHOLOGIE ÂME, III, 1. 
NEUTRALITÉ GUERRE, I, 1. 


NEUTRE ÉGLISE, I, 3; GUERRE, I, 1; LUMIÈRE, V, 1. 


NEUVAINE TROIS, Ill, 2. 
NEVEU FAMILLE, II, 5. 

NÉVRALGIE NERF, IL 4. 

NÉVRITE NERF, II, 4. 

NÉVROPATHE FOU, I, 2: MALADE, III. 
NÉVROSE FOU, 1. 2; NERF, Il, + IIl, 1. 
NÉVROSÉ FOU, 1.2. 

NEZ NEZ II, 2. 

NI  OUL III, 5. 

NIAIS BÊTE, III, 1, 3; SIMPLE, I, 2. 
NIAISERIE BÊTE, Ill, 1. 

NICHE 
NICHER OISEAU, II, 2. 

NID OISEAU., IL 2. 

NIÈCE FAMILLE, II, 5. 

NIER OUL I, 2. 

NIGAUD BÊTE, IlI, 3; SAISIR, III, 2. 

NIHILISME — RIEN, I. 1. 

NIHILISTE — RIEN, I, 1. 

NIVEAU GONSTRUIRE, I, 5; HAUT, I, 1, 4; IV, 4. 
NIVELER HAUT, I, 6. 

NIVELLEMENT HAUT, I, 6. 

NOBLEMENT ROI, Il, 3. 

NOBLESSE ROI, II, 3. 

NOCE FÊTE, III, 1; MARIER, II, 2, 3; V, 2. 
NOCEUR FÊTE, 11. 1; MARIER, V, 2. 

NOCIF TUER, III, + 

NOCTAMBULE JOUR, 1. 3. 

NOCTURNE JOUR, I, 3. 
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CHIEN, II, 3; RIRE, III, 3; TOURNER, IV, 3. 


NOËL AN, IL 2; GHRÉTIEN, I, 4; NAITRE, L 4. 

NOEUD  ATTAGHER, 1, 3, EXPOSER, II, + FILER, 
[ 5; SPEGTAGLE, L 3. 

NOIR NOIR, III, 2; ROUGE, II, 4. 

NOIRÂTRE COULEUR, II, 2. 

NOIRAUD NOIR, II, 4. 

NOIRCEUR NOIR., II, 1: IV, 6. 

NOIRCIR | COULEUR, II, 2; NOIR, H, 1. 

NOIRE MUSIQUE, [, 3. 

NOISETIER FRUIT, Il, 5. 

NOISETTE FRUIT, II, 5. 

NOIX CUISINE, I, 5; FRUIT, H, 5. 

NOM  APPELER, L 1, 5; CHRÉTIEN, I, 5; MOT, II, 3. 

NOMADE HABITER, Il, 7; VOYAGER, II, 2. 

NOMBRABLE NOMBRE, II, 1; QUALITÉ, II, 1. 

NOMBREUX NOMBRE, Il, 2. 

NOMBRIL CORPS, 1, +; NAITRE, I, I. 

NOMENKLATURA PEUPLE, Ill, I. 

NOMINAL APPELER, I, 5. 

NOMINATION APPELER, IIl, 1; TITRE, I, 3. 

NOMMER APPELER, IIl, 1. 

NONCHALANCE LENT, II, 2. 

NONCHALANT AGIR, 11, 2; LENT, II, 2. 

NON-CONFORMISTE . AGGORD, II, 2. 

NON-DIT DIRE, Il, 5. 

NON-LIEU  JUGER, I, 1. 

NORD SOLEIL, I, 5. 

NORDIQUE . SOLEIL, I, 5. 

NORMAL  GARAGTÈRE, Il, 5; RÈGLE, II, 2. 

NORMALEMENT RÈGLE, II, 2. 

NORMALISATION  GARAGTÈRE, III, 2. 

NORMALISER . GARACTERE, III, 2. 

NORME  GARAGTÈRE, II, 5; RÈGLE, I, 2; II, 2. 

NOSTALGIE ÉTRANGER, IL, 3: PAYS, IL 1; 
REGRETTER, 1 2. 

NOSTALGIQUE  REGRETTER, I. 2. 

NOTA BENE REMARQUER, II, 2. 

NOTABILITÉ REMARQUER, L 5. 

NOTABLE REMARQUER, I. 5. 

NOTABLEMENT REMARQUER, I, 5. 


NOTAIRE DROIT, 1, 2; MAITRE, II, 6; MARIER, I. 


1; REMARQUER, II, 2. 

NOTAMMENT ENTRE, III, 1; REMARQUER, I, 5. 
NOTATION MUSIQUE, I, 3; REMARQUER, II. 3. 
NOTE MUSIQUE, I, 2; REMARQUER, II, 2, 3. 
NOTER REMARQUER, [ 4. 

NOTICE REMARQUER, IL 2. 

NOTIFIER REMARQUER, II, 2. 

NOTION  IDÉE, I. 2. 

NOTOIRE GLOIRE, II, 3; REMARQUER, 1, 5. 
NOTOIREMENT REMARQUER, I, 5. 
NOTORIÉTÉ GLOIRE, II, 2. 3: REMARQUER, I, 5. 


NOUER ATTACHER. IL 3; FILER, L 5. 
NOUEUX ATTACHER, Il, 3. 

NOUILLE CUISINE, II, +: IV, 4. 

NOUNOURS ANIMAL, Il, 3. 

NOURRICE MANGER, II, 2: POITRINE, Il. 2. 
NOURRICIER MANGER, Il, 2; POITRINE, II, 2. 
NOURRIR MANGER, II, 2. 

NOURRISSANT MANGER, II, 2. 

NOURRISSON ENFANT, I, 2; POITRINE, ll, 2. 
NOURRITURE MANGER. Il, 2. 

NOUS SUJET, I, 2. 

NOUVEAU APPRENDRE, III, 1; HISTOIRE, V. 4. 
NOUVEAU NÉ ENFANT, I, 2. 

NOUVEAUTÉ NOUVEAU, I, 2; III, 4. 

NOUVELLE NOUVEAU, III, 5. 
NOUVELLEMENT NOUVEAU, III, 3. 
NOVEMBRE AN, Il, 1. 

NOVICE GOMMENGER, III, 2; RELIGION, III, 2. 
NOVICIAT RELIGION, III, 2. 

NOYADE  EAU,III, 1. 

NOYAU FRUIT, II, 1; IV, 3. 

NOYAUTAGE FRUIT, IV, 3. 

NOYAUTER FRUIT, IV, 3. 

NOYER BOIS, III, 1; EAU, HI 1; FRUIT, Il, 5: 
TUER, I, 1, 3. 
NUAGE  GIEL, I, 2. 
NUAGEUX  CIEL,I, 2. 
NUANCE  GOULEUR, II, 3: FIN, I, 1; MUSIQUE, I, 5. 

NUANCER COULEUR, II, 3. 

NUANCIER COULEUR, Il, 3. 

NUCLÉAIRE FRUIT, IV, 3; LUMIÈRE, V, 2. 
NUDISME . NU, I, 1. 

NUDISTE . NU, 1. 1. 

NUDITÉ . NU, II, 1. 

NUIRE BIEN, Il. 5. 

NUISIBLE BIEN. II, 5. 

NUITAMMENT JOUR, 1. 3. 

NUITÉE JOUR, I. 4. 

NUL MARIER, IV, 2; RIEN, I, 1, 6; VALOIR, III, 4. 
NULLEMENT RIEN, I. 4. 

NULLITÉ MARIER, IV, 2; RIEN, I, 2, 6; VALOIR, III, 4. 
NUMÉRAL NOMBRE, I, 4. 
NUMÉRIQUE NOMBRE, I, 8. 
NUMÉRISER |. NOMBRE, I, 8. 
NUMÉRO NOMBRE, I, 3. 
NUMÉROTER . NOMBRE, I, 3. 
NUMISMATE OR, ፤ 3: PIÈGE, III, 2. 
NUMISMATIQUE PIÈGE, III, 2. 
NUPTIAL MARIER, II, 1: III, I. 
NUPTIALITÉ PEUPLE, II, 2. 
NUQUE DOS, [. 1. 


NUTRITIF MANGER, II, 2. 
NUTRITION MANGER, II, 2. 
NYMPHE NATURE, I, 4. 


O 


OASIS ARBRE, III, 5; TERRE, III. 2. 

OBÉIR LIBRE, II, 1; ORDRE, IV, 3. 

OBÉISSANCE LIBRE, II, 1; RELIGION, III, 2. 

OBÉISSANT ENFANT, I, 4; LIBRE, II, 1; ORDRE, 
IV, 3. 

OBÈSE CORPS, I, 1: GROS. II, 1. 

OBÉSITÉ GROS, II, 1. 

OBJECTER OPINION, II, 4. 

OBJECTIF BUT. I, 3; LUMIÈRE, IV, 1; SUJET, I, 4, 
5: III, 3. 

OBJECTION OPINION, II, 4. 

OBJECTIVEMENT SUJET, I, 5. 

OBJECTIVITÉ SUJET, I, 5. 

OBLATION RELIGION, II, 4. 

OBLIGATION DEVOIR, I, 1, 2; II, 2. 

OBLIGATOIRE DEVOIR, II, 2. 

OBLIGATOIREMENT DEVOIR, II, 2. 

OBLIGÉ DEVOIR, IL 2; IV, 1. 

OBLIGEANT DEVOIR, IV, 1. 

OBLIGER DEVOIR, I, 2; II, 2. 

OBLIQUE DROIT, L 2; IV, 1; PLAT, II, 3. 

OBLIQUEMENT SENS, I, 4. 

OBLITÉRER ENVOYER, II, 2. 

OBSCÈNE NU, IL 3. 


OBSCUR FACILE, II, 2; GLOIRE, I, 3; OMBRE, III, 1. 


OBSCURANTISME OMBRE, III, 2. 

OBSCURANTISTE OMBRE, III, 2. 

OBSCURCIR OMBRE, III, 1. 

OBSCURITÉ . OMBRE, II, 1; Ill, 1. 

OBSÉDER  IDÉE, II, 2. 

OBSÈQUES MOURIR, III, 2. 

OBSÉQUIEUX MOURIR, IV, 3. 

OBSERVATEUR ATTENTION, I, 5; RECARDER, 1,7. 

OBSERVATION ATTENTION, I, 5; ÉTUDIER, II, 3; 
REGARDER, L 7; III, 5. 

OBSERVATOIRE ATTENTION, I, 5; CIEL, I, 6; 
REGARDER, I, 7. 

OBSERVER ATTENTION, I, 5; REGARDER, I, 7; 
REMARQUER, I, 4; SCIENCE, I, 1. 

OBSESSION IDÉE. II, 2. 

OBSTACLE ARRÊTER, I, 1; EMPÉCHER, II, 1. 

OBSTÉTRICIEN NAITRE, I, 1. 

OBSTÉTRIQUE NAITRE, I. 1. 

OBSTINATION |. CONTINUER, II, 4; VOULOIR, I, 5. 


OBSTINÉ CONTINUER, Il, 4; VOULOIR, I, 5. 
OBSTINÉMENT CONTINUER, II, 4. 
OBSTINER CONTINUER, II, 4; VOULOIR, I, 5. 
OBSTRUCTION EMPÊCHER, III, 2. 


OBSTRUER EMPÊCHER, III, 2: OUVRIR, II, 1; IV. 2. 


OBTEMPÉRER ORDRE, IV, 3. 

OBTENIR EFFET, I, 3; RECEVOIR, III, 3. 
OBTURER POINTE, II, 3. 

OBTUS CÔTÉ, IV, 2; LONG, V, 3. 

OBUS ARME, I, 4; ÉCLATER, I, 1. 

OCCASE ÉVÈNEMENT, II, 3. 

OCCASION ÉVÈNEMENT, IL 1. 
OCCASIONER CAUSE, IV, 1. 
OCCASIONNEL ÉVÈNEMENT, Il, 1. 
OCCASIONNELLEMENT ÉVÈNEMENT, II, 1. 
OCCASIONNER ÉVÈNEMENT, II, 1. 
OCCIDENT SOLEIL, I, 5. 

OCCIDENTAL SOLEIL, I, 5. 

OCCULTE SCIENCE, II, 3; SECRET, IIl, 1. 
OCCULTER SECRET, III, 2. 

OCCULTISME SCIENCE, II, 3; SECRET, II, 3. 
OCCUPANT  HABITER, II, 6; OCCUPER, I, 2, 3. 
OCCUPATION OCCUPER, I, 3; III, 1. 

OCÉAN MER, I, 1. 

OCÉANOGRAPHIE እክ I, 1. 

OCRE COULEUR, II, 3; ROUGE, I, 4. 
OCTAVE MUSIQUE, I, 2. 

OCTOBRE ለእ; Il, 1. 

OCTOGONAL CÔTÉ, IV. 3. 

OCTOGONE CÔTÉ, IV, 3. 

OCTROYER DONNER, IV, 6. 

OCTUOR TROIS, VI, 2. 

OCULAIRE ŒIL, I, 3; II, 2. 

OCULISTE ŒIL, II, 1. 

ODEUR  SENTTR, I, 1. 

ODIEUX AIMER, VI, 3. 

ODORANT SENTIR, I, 1. 

ODORAT SENTIR, I, 1. 

ODORIFÉRANT SENTIR, I, 4. 

ODYSSÉE VOYACER, Il, 1. 
OECUMÉNIQUE ÉGLISE, I, 1. 
OECUMÉNISME ÉGLISE, I, 2. 

OEDÈME  CROS, II, 2. 

ŒIL-DE-BŒUF PORTE, IIl, 1. 

ŒILLADE ŒIL. I, 6. 

ŒILLÈRE ŒIL, II, 3. 

ŒILLET 
ŒILLETON  CEIL, IV, 1. 

OESOPHAGE BOUCHE, II, 2. 

OEUF CUISINE, II, 2; III, 4; OISEAU, II, 2. 
ŒUVRE AGIR, III, 2; TRAVAILLER, II. 3. 


ATTACHER, II, 1; FLEUR, I, 4; CEIL, IV, 1, 2. 


OMNIBUS Index 


CEUVRER TRAVAILLER, III, 3. 

OFFENSE HONNEUR, II, 5. 

OFFENSER HONNEUR, II, 4. 

OFFENSEUR HONNEUR, II, 4. 

OFFENSIF ARME, L 1; DÉFENDRE, II, 2. 

OFFENSIVE  CUERRE, II, 1. 

OFFERTOIRE RELIGION, II, 5. 

OFFICE . RELICION, II, 3; TITRE, I, 1, 2. 

OFFICIANT RELIGION, II, 3; TITRE, I, 2. 

OFFICIEL TITRE, I, 1. 

OFFICIELLEMENT TITRE, I, 1. 

OFFICIER ARME, Il, 3; RELICION, IL 3; IV, 3; 
TITRE, L 2. 

OFFICIEUSEMENT TITRE, 1.2. 

OFFICIEUX TITRE, I. 2. 

OFFRANDE OFFRIR, II, 2; RELIGION, II, 4. 

OFFRE OFFRIR, I, 1. 

OFFRIR DONNER, I, 2. 

OGIVE ROND, II, 6. 

OGNON CUISINE, II, 7; PIED, III, 3; PLANTE, I, 5. 

OGRE | MANGER, I, 3. 

OGRESSE | MANCER, ፤ 3. 

OH! CRIER, II, 3. 

OHÉ! CRIER, II, 3. 

OIE BÊTE, III. 2: JAMBE, III, 2; OISEAU, II, 1; III, 3. 

OISEAU . VOLER, I. 1. 

OISELEUR OISEAU, I, 3. 

OISIF OCCUPER, III, 2. 

OISILLON OISEAU, II, 2. 

OISIVETÉ |. OCCUPER, III, 2. 

OLFACTIF SENTIR, I, 1. 

OLIGARCHIE . DIRICER, III, 8; POLITIQUE, III, 4. 

OLIGARCHIQUE DIRIGER, III, 8. 

OLIGARQUE . DIRICER, III, 8. 

OLIGO-ÉLÉMENT CUISINE. II, 8. 

OLIVE CUISINE, II, 5; FRUIT, I, 2. 

OLIVERAIE ARBRE, II, 7. 

OLIVIER ARBRE, ፲], 1; FRUIT, 1.2. 

OLYMPIEN CALME, Il, 1. 

OMBILIC CORPS, II, 4; NAITRE, I, 1. 

OMBILICAL CORPS, II, 4; NAITRE, I, 1. 

OMBRAGE OMBRE, II, 1. 

OMBRAGER OMBRE, II, 1. 

OMBRAGEUX OMBRE, I, 3. 

OMBRÉ DESSINER, II, 1. 

OMBRELLE OMBRE, 11. 2. 

OMBREUX OMBRE, II, 1. 

OMELETTE CUISINE, III, 5. 

OMETTRE FAUTE, III, 1. 

OMISSION FAUTE, III, 1. 

OMNIBUS TOUT, II, 2. 
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Index OMNIPOTENT 


OMNIPOTENT POUVOIR, I, 1; TOUT, HI, 1. 

OMNIPRÉSENT TOUT, II, +. 

OMNISCIENT TOUT, Ill, 1. 

OMNIVORE ANIMAL, I, 5; TOUT, II, 4. 

OMOPLATE DOS, I, 2. 

ONCLE FAMILLE, II, 4. 

ONCTUEUX CUISINE, III, 8. 

ONDE EAU, I, 6: LENT, I, 4; SOLEIL, II, 2; SON, I, 3. 

ONDÉE  EAU,I,2. 

ON-DIT DIRE, 1, 4. 

ONDULATION . CHEVEU, Il, 2. 

ONDULER CHEVEU, II, 2. 

ONÉREUX PRIX, I, 3. 

ONGLE DOIGT, II, 2. 

ONGLÉE DOIGT, Il, 3. 

ONGLET DOIGT, II, 2. 

ONGUENT SENTIR, I, 4. 

ONIRIQUE RÊVE, I, 1. 

ONOMASTIQUE APPELER, I, 2. 

ONOMATOPÉE APPELER, I, 2; SON, III, 3. 

OPALE FIN, II, 1; PIERRE, I, 4. 

OPAQUE CLAIR, III, 1; OMBRE, L 1; PARAITRE, I, 
1; TRAVERSER, II, 2. 

OPÉRA CHANTER, I, 5; SPECTACLE, I, 2. 

OPÉRATEUR SPECTACLE, 1. 6. 

OPÉRATION MALADE, II, 4; NOMBRE, I, 2. 

OPERCULE OUVRIR, I, 3. 

OPÉRETTE CHANTER, III, 5; SPECTACLE, I, 2. 

OPHTALMOLOGISTE ŒIL, II, 1. 

OPINIÂTRE OPINION, II, 4. 

OPINIÂTRER OPINION, I, 4. 

OPINIÂTRETÉ OPINION, II, 4. 

OPPORTUN ÉVÈNEMENT, Il, 1. 

OPPORTUNITÉ ÉVÈNEMENT, IL 2. 

OPPOSÉ CONTRE, I, I. 

OPPOSER CONTRE, I, 1, 4. 

OPPOSITION CONTRE, I, 4. 

OPPRESSÉ AIR, Il, 5; PRESSER, III, 3. 

OPPRESSEUR LIBRE, Il, 2. 

OPPRESSIF LIBRE, Il, 3. 

OPPRESSION LIBRE, II, 2; PRESSER, III, 3. 

OPPRIMER LIBRE, II, 2; PRESSER, IV, 2. 

OPTER DÉCIDER, III, 1. 

OPTICIEN CEIL II, 1. 

OPTIMISTE  HEUREUX, I, 1. 

OPTION DÉCIDER, III 1. 

OPTIONNEL DÉCIDER, III, 1. 

OPTIQUE ŒIL, I. 2; II, 1. 

ORACLE ANNONCER, I, 2. 

ORAGE LUMIÈRE, V, 1; TEMPS, I, 2. 

ORAGEUX TEMPS, I, 2. 
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ORAISON DIEU, II, 1; MOURIR, III, 2; PENSER, II, 6. 

ORAL BOUCHE, II, 1, 4; MOT, III, 1. 

ORALEMENT BOUCHE, II, 4. 

ORANGE COULEUR, I, 1; II, 2; FRUIT, H, 2; II, 4. 

ORANGER FRUIT, II, 2. 

ORATEUR PARLER, III, 2. 

ORATOIRE PARLER, III, 2. 

ORATORIO CHANTER, Ill, 5. 

ORBITAL CIEL, I, 6. 

ORBITE CIEL, I, 6; ŒIL, I, 3. 

ORCHESTRE MUSIQUE, III, 4; SPECTACLE, III, 2. 

ORCHESTRER MUSIQUE, I, 6; IV, 4. 

ORCHIDÉE FLEUR, I, 4. 

ORDALIE FEU, VI, 7; JUCER, I, 7. 

ORDINAIRE COMMUN, II, 1; HABITUDE, I, 1. 

ORDINAIREMENT  HABITUDE, I, 1. 

ORDINAL NOMBRE, ፤ 5. 

ORDINATEUR COMPTER, II, 3. MÉMOIRE, I, 3; 
ORDRE, I, 5. 

ORDINATION CHRÉTIEN, I, 5. 

ORDONNANCE MALADE, II, 3. 

ORDONNÉ ORDRE, 1 2. 

ORDONNÉE ORDRE, II, 7. 

ORDONNER CHRÉTIEN, I, 5; ORDRE, I, 4. 

ORDRE CHRÉTIEN, I, 5; CLASSER, I, 3; ORDRE. 
I, 4; RELIGION, III, 3. 

ORDURE JETER, I, 1; SALE, II, I; IV, +. 

ORÉE ARBRE, IL 1. 

OREILLE ENTENDRE, I, 1. 

OREILLER DEBOUT, III, 2. 

OREILLETTE CŒUR, I, 1. 

ORFÈVRERIE OR, I 1. 

ORGANE CORPS, II, 3; III, 1; PRESSER, II. 4. 

ORGANIGRAMME . DECRÉ, I, 2; DIRIGER, II, 3. 

ORGANIQUE CORPS, Il. 3. 

ORGANISATION . CORPS, II, 3. 

ORGANISÉ CORPS, II, 3. 

ORGANISME CORPS, Il, 3; III, 1. 

ORGANISTE  ÉCLISE, II, 1; MUSIQUE, III, 3. 

ORGE BOIRE, II, 3; HERBE, II, 1. 

ORGIE MANCER, III, I. 

ORGUE  ÉCLISE, II, 1; MUSIQUE, III, 2. 

ORGUEIL CHRÉTIEN, I, 6; FIER, III, 2. 

ORGUEILLEUX FIER, III, 2. 

ORIENT SOLEIL, I, 5. 

ORIENTAL SOLEIL, I, 5. 

ORIENTATION SOLEIL, I, 6. 

ORIENTÉ FACE, IL 1. 

ORIENTER SOLEIL, I, 6. 

ORIFICE BOUCHE, III, I. 

ORIFLAMME COULEUR, IV, 2. 


ORIGINAIRE ALLER, I, 4 NAITRE, ዚ 5; PAYS, I, 1. 
ORIGINAL COMMUN, II, 2; PREMIER, II, 5. 
ORIGINALITÉ COMMUN, Il, 2. 

ORIGINE ALLER, I, 4; CAUSE, III, 1; PREMIER, II, 5. 
ORIGINEL CAUSE, III, 3; PREMIER, II, 5. 
ORNEMENT BEAU, III. 2: SIMPLE, II, 4. 
ORNEMENTAL BEAU, III, 2. 

ORNER BEAU, III, 2. 

ORNIÈRE ROUTE, I, 4. 
ORNITHOLOGUE OISEAU, I, 2. 
ORPAILLEUR CHERCHER, III, 4; OR, I, 2. 
ORPHELIN ENFANT, Il, 4. 
ORPHELINAT ENFANT, II, 4. 

ORTEIL DOICT, 1. 1; PIED, I, 1. 
ORTHODONTIE DROIT, I, 3. 
ORTHODOXE ÉGLISE, I, 1; III, 1. 
ORTHOGONAL DROIT, 1.2. 
ORTHOGRAPHE ÉCRIRE, I, 4. 
ORTHOPÉDIE DROIT, III, 3. 
ORTHOPHONISTE PARLER, I, 5; VOIX, I, 2. 
ORTIE HERBE, L 3; POINTE, III, 5. 

OS DOS, I, i. 

OSCILLATOIRE | MOUVEMENT, II, 5. 
OSCILLER MOUVEMENT, Il, 5. 

OSEILLE HERBE, I, 4. 

OSIER DUR, I, 2; PLANTE, II, 3. 
OSSATURE OS, I, 2. 

OSSELETS  OS,I, 3. 

OSSEMENT OS, I, 2. 

OSSEUX OS, I. 1. 

OSSIFIER OS, IL 1. 

OSSU (05. I, 2. 

OSSUAIRE (05. 2. 

OSTENSIBLE MONTRER, III. 9. 
OSTENSIBLEMENT MONTRER, III, 9. 
OSTENSOIR | MONTRER, III. 9. 
OSTENTATION | MONTRER, III. 9. 
OSTENTATOIRE | MONTRER, III, 9. 
OSTENTION | MONTRER, [[ 9. 
OSTÉOPATHE OS, II, I. 

OSTÉOPOROSE OS. I, 1. 
OSTRÉICULTEUR ANIMAL, II, 2. 

OTAGE RETIRER, IV, 2. 

ÓTER RETIRER, I, 1, 3; III, 2; IV, 1. 

OTITE |. ENTENDRE, I, 4. 

OTO-RHINO ENTENDRE, I, 4; NEZ, III, 3. 
OTO-RHINO-LARYNGOLOGISTE | NEZ III, 3. 
OU ENTRE, III, I. 

OUAH CHIEN, I, 5. 

OUBLI MÉMOIRE, III, 3. 

OUBLIETTE MÉMOIRE, III, 3. 


OUBLIEUX MÉMOIRE, I, 1. 

OUEST SOLEIL, I, 5. 

OUF AIR, II, 7. 

OUIE ENTENDRE, I, 1. 

OUILLE SOUFFRIR, III, 1. 

OURAGAN CALME, I, 1; VENT, I, 3. 

OURLÉ FILER, III, 1. 

OURS ANIMAL, Il, 3; III, 3: ASSOCIER, II, 2; 
JOUER, I, 2. 

OURSIN FRUIT, I, 4; POINTE, III, 5. 

OUTIL MATIÈRE, II, 3; RÈGLE, I, 
VAILLER, II, 2. 

OUTILLAGE MATIÈRE, II, 3. 

OUTILLÉ MATIÈRE, II, 3. 

OUTRAGER HONNEUR, Il, 4. 

OUTRE  BOIRE, II, 4; QUALITÉ, III, 2. 

OUTRÉ ADMIRER, III, 1. 

OUTREPASSER POUVOIR, II, 3. 

OUVERTEMENT OUVRIR, IV, 3. 

OUVERTURE COMMENCER, III, 6; OUVRIR, I, 1; 
II, 4; III, 2; IV, 3. 

OUVRABLE TRAVAILLER, III, 5. 

OUVRAGE LIVRE, L 1: TRAVAILLER, I, 2; II, 3. 

OUVRAGÉ TRAVAILLER, II, 2. 

OUVRANT OUVRIR, 1 6. 

OUVREUR OUVRIR, III, 2. 

OUVREUSE OUVRIR, I, 2; PLACE, II, 3. 

OUVRIER TRAVAILLER, 11 2; III, 4. 

OUVRIR COMMENCER, III, 6. 

OVALE ROND, I 1. 

OVATION SPECTACLE, I, 7. 

OVIN ANIMAL, I, 5; II, 2. 

OVIPARE ANIMAL, I, 3. 

OVOÏDE ROND, II, 6. 

OVULE FRÈRE, 1 2; PÈRE, I, 1. 

OXYDATION BRILLER, II, 3. 

OXYDÉ  BRILLER, II, 3. 

OXYDER  FER,I,2. 

OXYGÈNE AIR, I, 3; EAU, I, 1. 
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PACIFIER GUERRE, II, 2. 

PACIFIQUE . GUERRE, I, 1. 

PACIFISTE GUERRE, I, 2. 

PACTE ACCORD, I, 5; ATTACHER, IV, 4. 
PACTISER ACCORD, I, 4. 

PAGAILLE |. ORDRE, I, 2. 

PAGE FEUILLE, II, 2; LIVRE, II, 2. 
PAGINER LIVRE, II, 2. 


PAGNE NU, Il, 1. 

PAGODE RELIGION, II, 2. 
PAIEMENT PAYER,1, 1. 

PAÍEN DIEU. I, 1. 

PAILLASSE HERBE, II, 5. 
PAILLASSON HERBE, Il, 6. 

PAILLE HERBE, II, 1; TÊTE, Ill, 2. 
PAILLÉ HERBE, IL 6. 

PAILLETÉ BRILLER, I, 2. 
PAILLETTE BRILLER, I, 2; OR, I, 2. 
PAILLON HERBE, Il, 6. 

PAILLOTE MAISON, II, 3. 

PAIN PAIN, I, 1. 

PAIR DEUX, I, 3; ÉGAL, II, 1; NOMBRE, I, 2. 
PAIRE COMPARER, II, 2; DEUX, 111, 1. 
PAISIBLE | CALME, I, 1, 3; GUERRE, I, 1. 
PAIX CALME, I, 2. 

PALABRE PARLER, II, 6. 
PALABRER PARLER, II, 6. 

PALACE CHÂTEAU, IV, 1. 

PALAIS BOUCHE, I, 1. 

PALE TOURNER, Il, 1. 

PÁLE CLAIR, I, 1, 2; ROUGE, II, 1. 
PALÉOGRAPHIE ANCIEN, II, 2. 
PALÉOLITHIQUE ANCIEN, IL 2; PIERRE, II, 2. 
PALÉONTOLOGIE ANIMAL, I, 1. 
PALETTE DOS, 1,2; PEINDRE, III, 2. 
PÁLEUR CLAIR, II, 2; ROUGE, II, 3. 
PÁLICHON CLAIR, II, 2. 

PALIER DEGRÉ, I, 1. 

PÂLIR CLAIR, II, 2. 

PALISSADE MUR, II, 4. 

PALLIATIF MOURIR, I, 2; SOIN, II, 1. 
PALMARÈS ARBRE, III, 5; PRIX, III, 2. 
PALME ARBRE, IIl, 5. 

PALMÉ JAMBE, III, 2. 

PALMERAIE ARBRE, III, 7. 
PALMETTE ARBRE, III, 5. 

PALMIER ARBRE, III, 5. 
PALMIER-DATTIER FRUIT, II, 4. 
PALMIPÈDE JAMBE, III, 2. 
PALOURDE CUISINE, III, 1; FRUIT, I, 4; MER, II, 1. 
PALPER TOUCHER, I, 6. 

PALPEUR TOUCHER, I, 6. 
PALUDIER MER, L 5. 

PALUDISME MALADE, I, 4; POINTE, III, 5. 
PAMPHLET  RIRE, IV, 2. 
PAMPLEMOUSSE FRUIT, II, 4. 
PANACÉE TOUT, II, 4. 

PANACHE OISEAU, II, 4; TÉTE, III, 3. 
PANADE PAIN, I, 4; III, 3. 


PARALLÈLE Index 





PANAFRICAIN TOUT, II, 4. 

PANAMÉRICAIN TOUT, II, 4. 

PANARABE TOUT, Il, 4. 

PANARIS DOIGT, II, 3. 

PANER CUISINE, III, 5. 

PANIER |. CONTENIR, IV, 3; PLANTE, Il, 3. 

PANIQUE PEUR, II, 5. 

PANIQUER PEUR, Il, 5. 

PANNE ARRÊTER, II, 1; RANGER, III, 1; TOM- 
BER, III, 2. 

PANNEAU PLAT, II, 4, 5. 

PANORAMA TOUT, I, 3; VOIR, II, 2. 

PANSE CORPS, II, 4. 

PANSEMENT CHAIR, I, 7. 

PANSER CHAIR, I, 7; SOIN, II, 2. 

PANTALON  JAMBE, I, 3; VÊTEMENT, I, 2. 

PANTHÉISTE DIEU, I, 6; TOUT, II, 4. 

PANTHÉON DIEU, I, 1; TOUT, II, 4. 

PANTHÉON DIEU, I, 1; TOUT, II, 4. 

PANTOIS |. ÉTONNER, II, 2. 

PANTOUFLE PIED, III, 1. 

PAON OISEAU, I, 4; II, 4; 11, 3; ROULER, I, 6. 

PAPA PÈRE, I 3. 

PAPE  ÉGLISE, I, 2; III, 2. 

PAPERASSE PAPIER, III, 2. 

PAPERASSERIE PAPIER, III, 2. 

PAPERASSIER PAPIER, III, 2. 

PAPETERIE PAPIER, I, 6. 

PAPETIER PAPIER, I, 6. 

PAPIER FEUILLE, II, 2. 

PAPILLE LANGUE, I, 2; SENTIR, Il, 1. 

PAPILLON |. VOLER, I, 1. 

PAPILLOTE PAPIER, IV, 3. 

PAPYRUS ÉCRIRE, I, 3. 

PAQUEBOT MER, III, 3. 

PÁQUERETTE FLEUR, I. 4. 

PÂQUES CHRÉTIEN, I, 4. 

PAQUET ATTACHER, I, 4. 

PARACHUTE CONTRE, II, 2: TOMBER, I, 1. 

PARACHUTER TOMBER, I, 1. 

PARACHUTISTE TOMBER, I, 1. 

PARADE FIER, IV, 2; MONTRER, III, 8. 

PARADER FIER., IV, 2; MONTRER, III, 8. 

PARADIGME EXEMPLE, I, 1. 

PARADIS CIEL, II, 1. 

PARADISIAQUE HEUREUX, I, 4. 

PARADOXAL CONTRE, I, 3. 

PARADOXE CONTRE, I, 3. 

PARAGES PRÈS, I, 3; TOURNER, I, 5. 

PARAGRAPHE LIGNE, III, 3. 

PARALLÈLE LIGNE, I, 2. 
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PARALLËLEMENT 





PARALLÈLEMENT LIGNE, L 2. 

PARALLÉLISME LIGNE, I, 2. 

PARALYSÉ MOUVEMENT, Ill, 1. 

PARALYSER EMPÊCHER, II, 4; ÉTONNER, IL 2; 
MOUVEMENT, III, 1. 

PARALYSIE MOUVEMENT, III, 1. 

PARAMÈTRE EFFET, I, 3. 

PARAMILITAIRE ARME, II, 2. 

PARANOÍA FOU, 1. 2. 

PARANOÏAQUE FOU, 1, 2. 

PARAPET CONTRE, 11, 1; GARDER, I, 1. 

PARAPHE SIGNE, I, 8. 

PARAPHER SIGNE, I, 8. 

PARAPHRASER EXPLIQUER, Il, 1. 

PARAPLUIE | CONTRE, II. 2. 

PARASITE SON, I, 3; VIVRE, I, 2. 

PARASOL CONTRE, II, 2. 

PARASYNONYME COMPARER, IV, 1. 

PARATONNERRE CONTRE, II, 2; LUMIÈRE, V, 4. 

PARAVENT CONTRE, 11 2. 

PARBLEU CRIER, IV, 1. 

PARC ARBRE, II, 4; CHÂTEAU, I, 2: JARDIN, I, 1; 
MATIÈRE, II, 3. 

PARCE QUE CAUSE, II, 3. 

PARCELLE MAISON, II. 1; PARTIE, I, 2; TERRE, 
II], 3. 

PARCHEMIN ÉCRIRE, I, 3; PEAU, II, 2; TITRE, II, 2. 


PARCOURIR COURIR, III, 1; LIRE, II, 1; LIVRE, III, 5. 


PARCOURS COURIR, III, 1, 4; ROUTE, II, 3. 

PARDESSUS SUR, II, 3; VÊTEMENT, I, 2. 

PARDON HONNEUR, Il, 5. 

PARDONNER : HONNEUR, IL, 5. 

PARE-BRISE PORTE, III, 2. 

PARECHOC CONTRE, Il, 2. 

PARE-CHOCS FRAPPER, III, 4. 

PAREIL COMPARER, I, 1: IL 1. 

PARENT FAMILLE, II, 1; PÈRE, I, 2. 

PARENTÉ FAMILLE, II, 1. 

PARENTHÈSE COUPER, III, 1; ENTRE, 1, 2; HIS- 
TOIRE, I, 2. 

PARER BEAU, III, 4; CONTRE, Il, 1. 

PARESSE CHRÉTIEN, I, 6; TRAVAILLER, I, 4. 

PARESSEUX TRAVAILLER. I, 4. 

PARFAIT BIEN, I, 3; TOUT. I, 6. 

PARFAITEMENT BIEN, I, 3, 4; V, 4; TOUT, I, 6. 

PARFOIS FOIS, 1 5. 

PARFUM SENTIR, I, 4. 

PARFUMERIE SENTIR, I, 4. 

PARFUMEUR SENTIR, I, 4. 

PARI JOUER, III, 1. 

PARIER JOUER. III, 1. 

PARIEUR JOUER, III, 1. 
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PARISIEN ÉTAT, I, 4. 

PARJURE VRAI, III, 2. 

PARJURER VRAI, 11 2. 

PARKING ARBRE, II, 4; TRANSPORTER, II, 3. 
PARLANT PARLER, IV. 1. 

PARLEMENT POLITIQUE, III, 1. 
PARLEMENTAIRE POLITIQUE, 111. 1. 
PARLER PARLER, I, 2. 

PARLEUR PARLER, I, 7. 

PARLOIR PARLER, II, 2. 

PARLOTTE PARLER, ll, 6. 

PARMI ENTRE, Ill; MILIEU, I, 3. 
PARODIER COMPARER, IV, 5. 

PAROI MONTAGNE, II, 2; MUR, II, 3. 
PAROISSE ÉGLISE, I, 4; HI, 3. 

PAROLIER MOT, III, 1. 

PAROXYSME ATTEINDRE, I, 5; SOUFFRIR, I, +. 
PARPAING CONSTRUIRE, I, 5. 
PARQUER ARBRE, II, 4. 

PARQUES FRÈRE, I, 5. 

PARQUET. BOIS, III, 2; BRILLER, II, 3. 
PARRAIN PÈRE, I, 4; III, 5. 

PARRAINAGE ` PÈRE, III, 5. 
PARRAINER DIRIGER, III, 4; PÈRE, III, 5. 
PARRICIDE PÈRE, I, 6; TUER, II, 2. 
PARSEMÉ PLANTE, IV, 5. 

PARSEMER PLANTE, III, 2. 

PARTAGE PART, I, 1. 

PARTANCE PARTIR, II, 4. 

PARTANT PARTIR, I, 2; III, 4. 
PARTENAIRE  ASSOCIER, III, 1; JOUER, II, 1. 
PARTENARIAT ASSOCIER, III, 1. 
PARTERRE SPECTACLE, Ill, 2. 

PARTI DÉCIDER, II, 2; POLITIQUE, II. 2. 
PARTIAL JUSTE, I, 4. 

PARTIALITÉ JUSTE, I, 4. 
PARTICIPATION PART, II, I. 
PARTICIPER PART, II, 1. 2. 
PARTICULARISATION GÉNÉRAL, I, 2. 
PARTICULARISER | GÉNÉRAL, I, 2. 
PARTICULARITÉ |. GÉNÉRAL, I, 2. 
PARTICULE PARTIE, I, 2. 
PARTICULIÈREMENT | GÉNÉRAL, I. 3. 
PARTIE JOUER, II, 1; JUGER, I, 2. 
PARTIEL — PARTIE, I, 1. 
PARTIELLEMENT PARTIE, I, I. 

PARTIR LAISSER, Il, 1, 2. 

PARTISAN GUERRE, III, 2; POLITIQUE, II, 2. 
PARTITION _ MUSIQUE, I, 3. 

PARTOUT LIEU, V, 4. 

PARURE  BEAU, III, 4. 


PARUTION PARAÎTRE, 1 4. 

PARVENIR — ARRIVER, I, 1. 

PARVENU ARRIVER, II. 2. 

PAS CHEVAL, IV, 1; MARCHER, 1. 1. 

PAS DE VIS TOURNER, II, 2. 

PAS DU TOUT RIEN, I, 4. 

PASSABLE BON, I, 3; PASSER, V, 2. 

PASSAGE PASSER, [] 1; IV, 2, 6; V, 1. 

PASSAGER MER, Ill, 4; PASSER, Il, 1, VI, 2; 
TRANSPORTER, I, 1; VOYAGER. L 2. 

PASSANT CALME, I, 3; PASSER, IV. I; ROUTE, I. 6. 

PASSE PASSER, II, 3; III, 1; IV. 2; V. 7. 

PASSÉ | COULEUR, IL, I; PASSER, VI, I, 2. 

PASSE-LACET PASSER, IV, 3. 

PASSE-MONTAGNE MONTAGNE, II, 1; PASSER, V, 1. 

PASSEPARTOUT SAISIR, II, 1. 

PASSE-PARTOUT PASSER, II, 1. 

PASSE-PLAT PASSER, IV, 3. 

PASSEPORT PAPIER, III, 1; VOYAGER, I, 2. 

PASSER COULEUR, III, 2; CUISINE, HI, 4; PAS- 
SER, III, 2. 

PASSERELLE NER, III, 4; PASSER, V, 1; TRAVER- 
SER, II, 1. 

PASSE-TEMPS PASSER, V, 7. 

PASSEUR PASSER, V, 1. 

PASSIBLE JUGER, I, 3. 

PASSIF AGIR, III, 2. 

PASSION AIMER, II, 4; IV. 3; CHRÉTIEN, I, 3. 

PASSIONNÉ AIMER, IL, 4. 

PASSIONNEL AIMER, IV, 5; CRIME, I, 3. 

PASSIONNÉMENT AIMER, IV, 3. 

PASSIONNER AIMER, II, 4. 

PASSIVEMENT AGIR, III, 2. 

PASSIVITÉ AGIR. III, 2. 

PASSOIRE CUISINE. L 3; IV, 4: PASSER, III, 2: 
POINTE, IL, 4. 

PASTEL PEINDRE. L 2. 

PASTÈQUE FRUIT, II 3. 

PASTEUR ANIMAL, IL 1: RELIGION, IL 2. 

PASTEURISER GARDER. IV, 2. 

PASTICHE COMPARER, IV, 5. 

PASTICHER COMPARER, IV, 5. 

PASTILLE  PRESSER, I. 2. 

PASTORAL ANIMAL. II, 1. 

PATACHE BOIS. II, 3. 

PATACHON BOIS, Il, 3. 

PATATE CUISINE, II, 3: IV, 4. 

PATCHWORK PIÈCE. I. 2. 

PÂTE CUISINE, Il, 4: PAIN, L 1; IL 1: HI, 2: 
PAPIER, 1, 1; SOLIDE, I, 3. 

PÁTÉ CHAIR, II, 4; PAIN, II, 3. 

PÂTÉE CHIEN. Il, 3; MANGER, II, 2. 


PATENÔTRE PÈRE, IL, 1. 

PATER PÈRE, ቪ 1. 

PATERNALISME ` PÈRE, I, 3. 

PATERNALISTE DIRIGER, III, 4. 

PATERNEL PÈRE, I, 3. 

PATERNELLEMENT PÈRE, [ 3. 

PATERNITÉ PÈRE, I, 2. 

PÁTEUX SOLIDE, I, 3. 

PATHÉTIQUE SOUFFRIR, IV, 2. 

PATHOGÈNE  VIVRE, I, 1. 

PATHOLOGIQUE MALADE, I, 2. 

PATIEMMENT ` ATTENDRE, IV, I. 

PATIENCE ATTENDRE, IV, 1; COLERE, Ill, 3; 
ÉPROUVER, Ill, 2. 

PATIENT AGIR, III, 
MALADE, Il, 2. 

PATIENTER ATTENDRE, IV, 1. 

PATIN EAU, I. 8. 

PATINAGE EAU, I. 8. 

PATINER EAU, I. 8. 

PATINOIRE ` EAU, I, 8. 

PÂTISSERIE PAIN, II, I. 

PÁTISSIER PAIN, IL 1. 

PATOIS LANGUE, II, 2. 

PATRAQUE MALADE, I, 4. 

PATRIARCAT PÈRE, I, 5. 

PATRIARCHE PÈRE, I, 5. 

PATRIE | NATION, I, 3; PAYS, I, 1. 

PATRIMOINE PÈRE, I, 6. 

PATRIOTE NATION. I, 3. 

PATRIOTISME NATION, I, 3. 

PATROLOGIE PÈRE, II, 2. 

PATRON  DIRIGER, III, 4; FORME, I, 4; MALADE, 
II, 4; TRAVAILLER, III, 1; VÊTEMENT, II, 2. 

PATRONAGE AIDER, I, 3. 

PATRONAL DIRIGER, III, 4. 

PATRONAT DIRIGER, III, 4. 

PATRONNE  DIRIGER, III, 4. 

PATRONNER  AIDER, I, 3; DIRIGER, III, 4. 

PATRONYME APPELER, I, I; PÈRE, I, 6. 

PATTE ANIMAL, I, 2; JAMBE, III, 1; TENIR, I, 5. 

PÂTURAGE HERBE, I 5. 

PÁTURE MANGER, Il, 2. 

PAUME MAIN, I, 2. 

PAUPIÉRE  CEIL, I, 5. 

PAUSE POSER, II, 3. 

PAUVREMENT  RICHE, I, 1. 

PAUVRETÉ RELIGION, III, 2; RICHE, I, 1. 

PAVANE DANSER, II, 3. 

PAVÉ PIERRE, II, 3. 

PAVER PIERRE, II, 3; ROUTE, I, 5. 

PAVILLON ENTENDRE, I, 2; MAISON, II, 1. 


3; ATTENDRE, IV, 1; 


PAYANT PAYER, II, 4. 

PAYE PAYER, I, 4. 

PAYS PAYS, Il, 3. 

PAYSAGE PAYS, III, 2. 

PAYSAGER PAYS, III, 2. 

PAYSAGISTE PAYS, III, 2; PEINDRE, III, 3. 

PAYSAN CHANP, I, 1; CAMPAGNE, I, 2; PAYS, III, 2. 

PAYSANNERIE PAYS, III, 2. 

PAYSE PAYS, II, 3. 

PÉAGE PAYER, L 8. 

PEAUFINER FIN, III, 2. 

PÉCHÉ CHRÉTIEN, I, 6. 

PÊCHE CHASSER, I, 1; IV, 1; FRUIT, II, 1. 

PÉCHER CHRÉTIEN, I, 6. 

PÉCHER ANIMAL, II, 4; FRUIT, II, I. 

PÊCHERIE CHASSER, I, 1. 

PÉCHEUR CHRÉTIEN, I, 6. 

PÉCHEUR ANIMAL, II, 4; CHASSER, I, 1. 

PECTORAL POITRINE, I, 1. 

PECTORAUX POITRINE, I, 3. 

PÉCULE OR, ፲] 1. 

PÉCUNIAIRE OR, II, I. 

PÉDAGOGIE |. APPRENDRE, I, 2; ENFANT, I, 6. 

PÉDAGOGIQUE APPRENDRE, I, 2. 

PÉDAGOGUE APPRENDRE, I, 2; ENFANT, I, 6. 

PÉDALE CONDUIRE, IV, 1; PIED, II, 3; ROULER. I, 2. 

PÉDALER PIED, Il, 3; ROULER, I, 2. 

PÉDANT FIER, IV, 2; SCIENCE, III, 1. 

PÉDESTRE PIED, II, 2; ROUTE, I, 4. 

PÉDIATRE ENFANT, I, 6. 

PÉDIATRIE ENFANT, I, 6. 

PÉDICURE PIED, III, 3. 

PÉDIGREE SANG, III, I. 

PÉDOPHILE CRIME, II, 2; ENFANT, I, 6; VEN- 
DRE, III, 3. 

PÉDOPHILIE CRIME, II, 2; ENFANT, I, 6. 

PEGRE MILIEU, II, 2: MORAL, II, 4; PEUPLE, IV, 4. 

PEIGNE CHEVEU, Il, 3. 

PEIGNER . CHEVEU, II, 3. 

PEIGNOIR ENTRER, I, 4. 

PEINER PEINE, II, I; III, 1. 

PEINTRE PEINDRE, I, I. 

PEINTURE PEINDRE, I, 1; II, I. 

PEINTURLURER PEINDRE, III, 1. 

PELADE PEAU, [ 5. 

PELAGE . CHEVEU,I, 3. 

PELÉ CHIEN, III, 2; PEAU, I, 5. 

PÉLE-MÉLE MÊLER, III, 1. 

PELER PEAU, I, 5; Il, 4. 

PËLERIN RELIGION, II, 5; IV, 2. 

PÈLERINAGE RELIGION, II, 5. 


PENSEUR [|P ZV 


PÉLERINE RELIGION, IV, 2. 

PELISSE PEAU, II, I; VÊTEMENT, II, 2. 

PELLE JARDIN, I, 2; MESURER, I, 8; SALE, III, 4. 

PELLETÉE JARDIN, I, 2; MESURER, I, 8. 

PELLETER JARDIN, I, 2. 

PELLETERIE PEAU, II, 1. 

PELLETIER PEAU, II, 1. 

PELLICULE BRILLER, II, 2; PEAU, I, 5; II, 4. 

PELOTE FILER, I, 3; ROULER, III, 2. 

PELOTON  FILER, I, 3. 

PELOTONNÉ  FILER, I, 3. 

PELOUSE HERBE, I, 2; JARDIN, II, 3. 

PELUCHE . JOUER, I, 2. 

PELURE PEAU, Il, 4. 

PÉNAL JUGER, I, 3; PEINE, I, 2. 

PÉNALISER PEINE, I, 2. 

PÉNALITÉ PEINE, I, 3. 

PÉNATES MAISON, I, 2. 

PENCHANT DROIT, IV, 6; TENDRE, III, 2. 

PENCHER DROIT, 1, 1, 3; IV, 6. 

PENDAISON PENDRE, I, 3. 

PENDANT COURIR, 11, 3; DURER, I, 9; PENDRE, 
1, 5; Il, 1; TEMPS, II, 2. 

PENDANT QUE . DURER, I, 9. 

PENDELOQUE  PENDBE, I, 5. 

PENDENTIF OR, I, 1; PENDRE, I, 5. 

PENDERIE GARDER, IV, 3; PENDRE, 1. 5. 

PENDOUILLER . PENDRE, I, 4. 

PENDRE ARRÊTER, I, 2; PENDRE, I, 3. 

PENDU  PENDRE, I, 3. 

PENDULAIRE MOUVEMENT, ፲ 5. 

PENDULE HEURE, Il, 5; PENDRE, I, 5. 

PENDULETTE HEURE, Il, 5. 

PÉNÉTRANT ENTRER, II, 2; INTELLIGENT, Il, 3. 

PÉNÉTRATION ENTRER, II, 2. 

PÉNÉTRER ENTRER, II, 1. 

PÉNIBILITÉ PEINE, ቪ 1. 

PÉNIBLE — PEINE, I, 1; II, 1. 

PÉNIBLEMENT PEINE, Il, 1. 

PÉNICHE COULER, II, 6; HABITER, II, 7; TRAIN, 
II, 1; TRANSPORTER, I, 2. 

PÉNITENCE CHRÉTIEN, I, 5; PEINE, I, 6. 

PÉNITENCIER PEINE, I, 3. 

PÉNITENT PEINE, I, 6. 

PÉNITENTIAIRE PEINE, I, 4. 

PÉNOMBRE OMBRE, II, 1. 

PENSABLE PENSER, III, 1. 

PENSE-BÉTE MÉMOIRE, IV, 4. 

PENSÉE PENSER, I, 1, +; III, 1. 

PENSER PENSER, I, I. 

PENSEUR PENSER, 1, I. 


Index PENSIF 


PENSIF PENSER, I, 4. 

PENSION CHÂTEAU, IV, 1; DANS, I, 5. 

PENSIONNAIRE CHÂTEAU, IV, 1; DANS, I, 5. 

PENTAGONAL CÔTÉ, IV. 3. 

PENTAGONE CÔTÉ, IV, 3. 

PENTE MONTER, L 2; TENDRE, III. 2. 

PENTECÓTE CHRÉTIEN, I, 3. 

PÉNURIE MANQUER, III, 1. 

PÉPÈRE CALME, I, 3; PÈRE, II, 1. 

PÉPIN FRUIT, II, 2; IV, 4. 

PÉPINIÈRE ARBRE, I, 3; JARDIN. I, 3. 

PÉPINIÉRISTE JARDIN, I, 3. 

PÉPITE OR. 1.2. 

PÉQUENOT CAMPAGNE, 1. 2. 

PERÇANT POINTE. II, 3; VOIX, I, 2. 

PERCE POINTE, II, 3. 

PERCÉ POINTE, Il, 3. 

PERCÉE  OUVRIR, I, 4. 

PERCEPTEUR OR, II, 6; RECEVOIR, I, 3. 

PERCEPTIBLE SENSIBLE, II, 2. 

PERCEPTION RECEVOIR, I, 3; SENSIBLE, 1. 4. 

PERCER ESSAYER, III, 2: POINTE, II, 3, TRAVER- 
SER, I, 3. 

PERCEUSE POINTE, II, 1. 

PERCEVOIR RECEVOIR, I, 3; SENSIBLE, I, 4. 

PERCHE COULER, Il, 7. 

PERCHER OISEAU, II, 1. 

PERCHERON CHEVAL, III, 2. 

PERCHOIR OISEAU, I, 3. 


PERCUSSION BATTRE, III, 3; FRAPPER, II, 6; 


MUSIQUE, III, 2. 
PERCUSSIONNISTE MUSIQUE, III, 3. 
PERCUTANÉ PEAU, 1.3. 
PERCUTER FRAPPER. III, 5. 
PERDANT PERDRE, II, 1. 
PERDITION PERDRE, III, 2. 
PERDRE MOURIR, III, 1. 
PERDRIX CHASSER, II, 3. 
PERDURER RESTER. II, 1. 
PÉRÉGRINATION RELIGION, II, 5. 
PÉREMPTION DURER, I, 2. 
PERFECTION BIEN, I, 3, 4. 
PERFECTIONNEMENT BIEN. I. 3. 
PERFECTIONNER BIEN, I. 3. 
PERFECTIONNISTE BIEN, Il, 1. 
PERFIDE TROMPER, I. 2. 
PERFIDIE TROMPER, I, 2. 
PERFORATION POINTE, IV, 3. 
PERFORÉ POINTE, II, 4. 
PERFORER POINTE, IV, 3. 
PÉRICARDE  CCEUR, I, I. 
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PÉRIL DANGER, L 2. 

PÉRILLEUX | DANGER, Il, 1. 

PÉRIMÉ DURER, I, 2. 

PÉRIODE DURER, II, 1, 3. 
PÉRIODICITÉ DURER, II, 3. 
PÉRIODIQUE DURER, 1) 3. 
PÉRIPHÉRIE MILIEU, III, 3; ROND, I, 4. 
PÉRIPHÉRIQUE DANS, I, 4; ROND, I, 4. 
PÉRIR MOURIR, I, 3. 

PÉRITONITE MALADE, Ill, 3. 


PERLE FILER, I, 4; FIN, II, 1; NOIR, II, 3; PRIX, 1, 3; Il, 2. 


PERMANENCE DURER, 1, 8; RESTER, III, 4. 
PERMANENT DURER, I, 8; RESTER, III, 4. 
PERMANENTE DURER, I, 8; RESTER, III, +. 


PERMÉABLE BOIRE, III, 5; EAU, II, 2: TRAVER- 


SER, I, 3. 
PERMIS PERMETTRE, I, 7; TITRE, II, 2. 
PERMISSIF PERMETTRE, I, 3. 
PERMISSION PERMETTRE, I, 1. 
PERMISSIONNAIRE PERMETTRE, I, 3. 
PERMUTATION MÊME, ፲, 5. 
PERMUTER MÊME, II, 5. 
PERNICIEUX BON, IV, 2. 


PERPENDICULAIRE DROIT, I, 2; TRAVERSER, II, 1. 


PERPÉTUEL  DURER, L 5. 
PERPÉTUELLEMENT DURER, L 5. 
PERPÉTUER DURER, I, 5. 
PERPÉTUITÉ — DURER, I, 5. 
PERPLEXE DÉCIDER, I, 2. 
PERPLEXITÉ DÉCIDER, I, 2. 
PERQUISITION CHERCHER, I, 3. 
PERQUISITIONNER | CHERCHER, I, 3. 
PERRON PORTE, 1 1. 
PERROQUET OISEAU, I, 3; III, 3. 
PERRUCHE OISEAU, I, 3. 
PERRUQUE CHEVEU, L 1. 


PERSÉCUTER CHRÉTIEN, I, 7; RELIGION, I, 5: 


SUIVRE, IV, 2. 

PERSÉCUTION RELIGION, I, 5; SUIVRE, IV, 2. 
PERSÉVÉRANCE |. CONTINUER, II, 2. 
PERSÉVÉRANT CONTINUER, IL 2. 
PERSÉVÉRER | CONTINUER, II, 2. 

PERSIENNE PORTE, IIl, I. 

PERSIL CUISINE, II, 7; HERBE, I, 4. 
PERSISTANCE CONTINUER, ll, 3. 


PERSISTANT ARBRE, IIl, 1; CHANGER, 1, 3; 


CONTINUER, II, 3; FEUILLE, I, 3. 
PERSISTER | CHANGER, I, 3: CONTINUER, II, 3. 


PERSONNAGE PERSONNE, II, 2: SPECTACLE, I, 1. 


PERSONNALISER PERSONNE, IL I. 
PERSONNALISME PERSONNE I, 1. 
PERSONNALITÉ PERSONNE, II, 1, 2. 


PERSONNE PERSONNE, I, 2; SUJET, I, 2. 
PERSONNEL PERSONNE, L, I, 2, 3, 5. 
PERSONNELLEMENT PERSONNE, I, 3. 
PERSONNIFICATION PERSONNE, 1, 3. 
PERSONNIFIER PERSONNE, II, 3. 
PERSPECTIVE PLAT, III, 1; VOIR, II, 3; IV. 6. 
PERSPICACE | INTELLIGENT, 1. 3. 
PERSPICACITÉ |. INTELLIGENT, II, 3. 
PERSUADER CROIRE, II, 3. 
PERSUASIF CROIRE, II, 3. 
PERSUASION . CROIRE, II, 3. 

PERTE PERDRE, I, 1; III, 3. 
PERTURBATION CHANGER, II, 4; CALME, I, 1. 
PERTURBER CHANGER, II, 4; CALME, I, 2. 
PERVERS MORAL, II, 2. 
PERVERSION MORAL, II, 2. 
PERVERSITÉ MORAL, II, 2. 
PERVERTIR BON, II. 5; MORAL, II, 3. 
PESANT | LOURD, I, 1: II, 1. 
PESANTEUR  LOURD, I, 1; II, 2. 

PESER | LOURD, I, 1,2. 

PESSIMISTE | HEUREUX, I, 2. 

PESTE AVOIR., III, 2. 

PET SON, II, 3. 

PÉTALE FLEUR, I, 1. 

PÉTANQUE JOUER, II, 2; ROND, II, 4. 
PÉTARADER SON, Il, 3. 

PÉTARD ÉCLATER, I, 1; SON, II, 3. 
PET-DE-NONNE VENT, Il, 5. 

PÉTER SON, II, 3. 

PÉTILLANT SON, IL 3. 

PÉTILLER SON, II, 3. 

PETIT GRAND, IL 2. 

PETITEMENT GRAND. III. 1. 
PETITESSE GRAND. I, 1. 

PÉTITION DEMANDER, III, 5. 
PETITS-ENFANTS ENFANT, Il, I. 
PÉTOCHE  PEUR, II, I. 

PÉTRIFIER PIERRE, I, 6. 

PÉTRIN PAIN, I, 1; III, 3. 

PÉTRIR | PAIN, I, I: III, 2. 
PÉTROCHIMIE PIERRE, L 6. 

PÉTROLE FEU, II, 2; PIERRE, I, 6; TERRE, I, 5. 
PÉTROLIER MER, III, 3. 

PEU QUALITÉ, IV, 5. 

PEUPLADE PEUPLE, I, I. 

PEUPLÉ PEUPLE, II, 3. 
PEUPLEMENT PEUPLE, II, 3. 
PEUPLER PEUPLE, Il, 3. 
PEUPLERAIE ARBRE, III. 7. 

PEUPLIER ARBRE, III. 4. 


PEUREUSEMENT PEUR,V, I. 

PEUREUX PEUR,V.1. 

PEUT-ÊTRE ÊTRE, II, 3; POUVOIR, I, 1; VI, 4. 
PHALANGE DOIGT, II, 2. 

PHARAONIQUE . GRAND, III, 1. 


PHARE LUMIERE, II, 3; MER, III, 6; TRANSPOR- 
TER, II, 2. 

PHARISAISME — PUR, I, 1. 

PHARISIEN PUR. I, 1; RELIGION, II, 1; TROM- 
PER, I, 2. 

PHARMACEUTIQUE MALADE, II, 5. 

PHARMACIE MALADE, II, 5. 

PHARMACIEN HERBE, I, 4; MALADE, II, 5; 
SCIENCE, II, 1. 

PHARYNGITE NEZ, III, 2. 

PHARYNX NEZ, I, 1. 

PHASE COMMENCER. II, 1; DEGRÉ, II, 3; VOYA- 
GER, I, 2. 

PHÉNOMÉNAL CONSCIENCE, I, 3. 

PHÉNOMÈNE CONSCIENCE, I, 3; NATURE, I, 1. 

PHILANTHROPE HOMME, I, +. 

PHILANTHROPIE HOMME, I, 4. 

PHILANTHROPIQUE AIMER, V. 3. 

PHILANTROPE AIMER, V, 3. 

PHILANTROPIE AIMER, V, 3. 

PHILO |. PHILOSOPHIE, I, 3. 

PHILOSOPHE . PHILOSOPHIE, I, 1; II, 2. 

PHILOSOPHER PHILOSOPHIE, II, 1. 

PHILOSOPHIQUE PHILOSOPHIE. I, 1. 

PHOBIE PEUR, V, 3. 

PHONATION VOIX, I, 2. 

PHONATOIRE VOIX, I, 1. 

PHONÈME SON, III, 1. 

PHONÉTIQUE SON, III, 1. 

PHONIATRE VOIX, I, 2. 

PHONO VOIX, II, 3. 

PHONOGRAPHE VOIX, II, 3. 

PHONOLOGIE SON, III, 1. 

PHONOTHÈQUE VOIX II, 3. 

PHOQUE MER Il, 1. 

PHOSPHORE BRILLER, I, 3. 

PHOSPHORESCENT BRILLER, 1 3. 

PHOTO LUMIÈRE, IV, 2; PARLER, III, 3; REGAR- 
DER. L, 4. 

PHOTOBIOLOGIE LUMIERE, I, 3. 

PHOTOCHIMIE LUMIÈRE, IV, 1. 

PHOTOCOMPOSITION LUMIÈRE, IV, 3. 

PHOTOCOPIE LUMIÈRE, IV, 3: PRODUIRE, III, 3. 

PHOTOCOPIEUR . PRODUIRE, III, 3. 

PHOTOCOPIEUSE LUMIÈRE, IV, 3: PRODUIRE, 
III, 3. 

PHOTO-ÉLECTRIQUE LUMIÈRE, III, 3. 


PHOTOGÉNIQUE LUMIÈRE, IV. 2. 
PHOTOGRAPHE LUMIÈRE, IV, 2. 


PHOTOGRAPHIE LUMIÈRE, IV, 1; REGARDER, 1, 4. 


PHOTOGRAPHIQUE LUMIÈRE, IV, 1; REGAR- 
DER, I, 4. 
PHOTOGRAVURE 
PHOTOSYNTHÈSE 

PHOTOTHÉRAPIE LUMIÈRE, I, 3. 

PHOTOTROPISME LUMIÈRE, I, 3. 

PHRASE MOT, I, 1; II, 4. 

PHRASEUR PARLER, I, 7. 

PHRÉATIQUE EAU, II, 4. 

PHYSICIEN | NATURE, I, 2. 

PHYSIOLOGIE CORPS, II, 3; NATURE, I, 2. 

PHYSIOLOGIQUE |. NATURE, I, 2. 

PHYSIOLOGISTE NATURE, I, 2. 

PHYSIONOMIE TÊTE., IV, 1. 

PHYSIQUE CORPS, I, 3; NATURE, I, 2; SCIENCE, 
Il, 1. 

PHYSIQUEMENT CORPS, I, 3. 

PHYTOTHÉRAPIE PLANTE, III, 1. 

PIANISSIMO |. MUSIQUE, 1, 5. 

PIANISTE MUSIQUE, III, 3. 

PIANO MUSIQUE, L 5; III, 2, 3: SON, I, 3. 

PIANOTER FRAPPER, II, 3; MUSIQUE, IV, 5. 

PIC MONTAGNE, I, 3; POINTE, IV, 1. 

PICHET BOIRE, II, 2. 

PICORER OISEAU, II, 6. 

PICOTEMENT POINTE, IV, 2. 

PICOTER POINTE, IV, 2. 

PICTURAL PEINDRE, III, 1. 

PIE OISEAU, II, 7; III, 3; VOLER, I, 2. 

PIÈCE SPECTACLE, I. 1. 

PIÉCETTE PIÈCE, III, 2. 

PIED MESURER, I, 2; POETE, II, 2. 

PIÉDESTAL HAUT, L 3; PIED, IV, 3. 

PIÈGE PRENDRE, V, 3; SAISIR, III, 2. 

PIÉGER PRENDRE, V, 3; SAISIR, III, 2. 

PIÉTÉ DIEU, IL 1. 

PIÉTINER MARCHER, L 5; PIED, II, 2; TÔT, II, 2. 


LUMIÈRE, IV, 3. 
LUMIÈRE, 1 3. 


PIÉTON MARCHER, Il, 1; PIED, IL, 2; ROUTE, I, 5. 


PIEU BOIS, II, 3; POINTE, II, 1. 

PIEUVRE BRAS, II, 2: MER, II. 1. 

PIEUX DIEU, በ, 1. 

PIGEON CRIER, I, 1; OISEAU, I, 3; II, 7: III, 3; 
TROMPER, I, 3; VOYAGER, Il, 5. 

PIGEONNER OISEAU, III, 3; TROMPER, I, 3. 

PIGMENT  PEINDRE, I, 1. 

PIGNON COUVRIR, II, 1. 

PILE FACE, I, 1; HEURE, II, 1. 4; LUMIÈRE, V, 2. 

PILER CASSER, I, 4. 

PILEUX CHEVEU, 1. 1. 


PISSER Index 


PILIER TENIR, I, 4. 

PILLAGE FORCE, II, 3. 

PILLARD CRIME, II, 5; FORCE, II, 3. 

PILLER CRIME, II, 5; FORCE, II, 3. 

PILON CASSER, I, 4. 

PILORI EXPOSER, I, 3. 

PILOTE AIR, I, 2; CONDUIRE, IV, 1; DIRIGER, I, 2. 


PILOTER CONDUIRE, IV, 1; DIRIGER, 1, 2; 
ORDRE, IV, 5. 


PILULE | PRESSER, I, 2. 

PIMENT CUISINE, II, 6. 

PIMENTER RELEVER, I, 4. 

PIN ARBRE, III, 2. 

PINACOTHÈQUE PEINDRE, III, 4. 

PINCE SERRER 1 3. 

PINCEAU PEINDRE, II, 1; III, 2. 

PINCÉE | MESURER, I, 8; SERRER, IL 3. 

PINCE-FESSE SERRER, II, 4. 

PINCEMENT SERRER, III, 2. 

PINCER SON, I, 3. 

PINCE-SANS-RIRE RIRE, III, 3; SERRER, II, 4. 

PINCETTE SERRER, 1. 3. 

PINÇON SERRER, II, 4. 

PINÈDE ARBRE, 1] 7. 

PINSON OISEAU, II, 7. 

PINTE SANG, IL 2. 

PIOCHE CONSTRUIRE, II, 2. 

PIOCHER CONSTRUIRE, II, 2. 

PION JOUER, II, 3. 

PIPE FEU, III, 3. 

PIPI SALE, IL 2. 

PIQUANT POINTE, I, 2; III, 4, 5. 

PIQUE COULEUR, IV, 3; JOUER, II, 4; POINTE, 
III, 2. 

PIQUÉ ATTACHER, III, 2; FOU, II, 1; MUSIQUE, 
I, 5; POINTE, II, 5. 

PIQUE-ASSIETTE POINTE, Il, 2. 

PIQUE-FEU POINTE, III, 4. 

PIQUENIQUER MANGER, III, 1. 

PIQUET ATTACHER, I, 1; BOIS, II, 3; POINTE, II, 1. 

PIQUETTE POINTE, IV. 2. 

PIQURE POINTE, I, 2; II, 5; III, 3. 

PIRE BON, I, 2; V. 

PIROUETTE TOMBER, 1 5. 

PIS BIEN, I, 2; POITRINE, II, 1. 

PIS-ALLER BIEN, I, 2. 

PISCICULTEUR ANIMAL, II, 4. 

PISCICULTURE ANIMAL, II, 2. 

PISCINE EAU, III, 1. 

PISÉ MUR, I, 1. 

PISSE SALE, Il, 2. 

PISSER SALE. IL 2; SANG, I, 4. 
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PISTACHE FRUIT, Il, 5. 

PISTE MARQUER, Ill, 2; MONTAGNE, Il, 2; 
ROUTE, I, 2; SPECTACLE, III, 1. 

PISTIL FLEUR, I, 2. 

PISTOLET ARME, I, 3: PEINDRE, II, 1. 

PISTON POUSSER, L, 2; PRESSER, III, 2. 

PISTONNER |. POUSSER, I, 2. 

PITHÉCANTHROPE HOMME, I, 3. 

PITIÉ AIMER, V, 2; SOUFFRIR, IV, 2. 

PITON | PENDRE, I, 2. 

PITOYABLE AIMER, V, 2. 

PITRE RIRE, Ill, 2. 

PITTORESQUE COULEUR, Il, 4. 

PIVOT TOURNER, II, 2. 

PIVOTER TOURNER, II, 2. 

PIZZA PAIN, I, 3. 

PIZZICATO SERRER, II, 3. 

PLACAGE BOIS, III, 1; PLAT, IL 6. 

PLACARD CONTENIR, II, 2: RANGER, I, 2. 

PLACEMENT PLACE, Il, 3; III, 3; IV, 2. 

PLACER PLACE, I, 3; IV, 2. 

PLACEUSE PLACE, II, 3. 

PLAGE . BORD, I, 2; MER, I, 5, 6. 

PLAGIAIRE | PRODUIRE, III, 3. 

PLAGIAT PRODUIRE, III, 3. 

PLAGIER PRODUIRE, III, 3. 

PLAIDER DÉFENDRE, II, 1; JUGER, I, 2. 

PLAIDOIRIE DÉFENDRE, II, 1: PARLER, ill, 3. 

PLAIDOYER DÉFENDRE II, 1; PARLER, III, 3. 

PLAIE CHAIR, I, 7. 

PLAIGNANT JUGER, I, 3; SOUFFRIR, 111, 2. 

PLAINDRE SOUFFRIR, III, 2. 

PLAINE PLAT, I, 2. 

PLAINTE JUGER, I, 3; SOUFFRIR, III, 2. 

PLAINTIF SOUFFRIR, III, 2. 

PLAISANCIER MER, III, 1. 

PLAISANT AIMER, II, 1; PLAISIR, III, 1; RIRE, III, 3. 

PLAISANTER ESPRIT, III, 1: RIRE, III, 3. 

PLAISANTERIE ESPRIT, III, 2; RIRE, III, 3. 

PLAISANTIN RIRE, III, 3. 

PLAN CONSTRUIRE, I, 3; PLAT, I, 6. 

PLANCHE SPECTACLE, III, 1. 

PLANCHES BOIS, III, 1. 

PLANCHETTE BOIS, III, 1. 

PLANCTON MER, II, 3. 

PLANER PLAT, III, 3; VOLER, I, 4. 

PLANÉTAIRE MONDE, III, 1. 

PLANÉTE CIEL, I, 6. 

PLANEUR PLAT, IL, 3; VOLER, III, 2. 

PLANIFICATION PLAT, IV, 2. 

PLANIFIER PLAT, IV, 2. 
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PLANISPHÈRE MONDE, ll, I. 

PLANQUE  CACHER, L 2. 

PLANQUER . CACHER, I, 2. 

PLANT PLANTE, III, 3. 

PLANTATION PLANTE, III, 3. 

PLANTE PIED, I, 1; PLANTE, I, 1. 

PLANTER BUT, 11, 2, 3; PLANTE, II, 2; III, 1. 3. IV. 6. 

PLANTEUR PLANTE, III, 3. 

PLANTOIR |. PLANTE, [1 3. 

PLANTON PLANTE, IV, 6. 

PLAQUE PLAT, II, 5. 

PLAQUER BOIS, III, 2; EMPÊCHER, I, 2; LAIS- 
SER, III, 1; PLAT, II, 6. 

PLAQUETTE PLAT, II, 5. 

PLASTIC ÉCLATER, I, I. 

PLASTICITÉ DUR, I, 5. 

PLASTIQUE DUR, I, 5. 

PLAT CONTENIR, IV, 2; CUISINE, I, 1, 3; EAU, III, 
2; MANGER, 111. 2; OISEAU, II, 7. 

PLATANE ARBRE, III, 4. 

PLATEAU  LOURD, I, 2; PLAT, 1, 2; II, 1. 

PLATEBANDE PLAT, I, 7. 

PLATE-BANDE JARDIN, II, 4. 

PLATÉE PLAT, II, 2. 

PLATEFORME FORME, I. 2; PLAT, I, 7. 

PLATINE OR,I, 1. 

PLATITUDE PLAT, 1. 3. 

PLATONIQUE AIMER, IV, 3. 

PLÂTRE ART, I, 3; CASSER, I, 3: CONSTRUIRE. I, 
4; MUR, II, 2. 

PLÂTRER CASSER, I, 3. 

PLÂTRIER CONSTRUIRE, I, 4. 

PLAUSIBLE OPINION, II, 2. 

PLEBE PEUPLE, IV, 3. 

PLÉBÉIEN PEUPLE, IV, 3. 

PLÉBISCITE PEUPLE, III, 2. 

PLÉBISCITER PEUPLE Ill, 2. 

PLEIN ÉCRIRE, I, 5; NAITRE, I, 2. 

PLEINEMENT PLEIN, ill, I. 

PLÉNIER PLEIN, III, 2. 

PLÉNIPOTENTIAIRE PLEIN, IN, 2: POUVOIR, IL 3. 

PLÉNITUDE PLEIN, III, I. 

PLÉTHORE  PLEIN, I, 4. 

PLÉTHORIQUE PLEIN, I, 4. 

PLEUR  PLEURER, Il, 3. 

PLEURAGE PLEURER. I, 2. 

PLEURARD PLEURER, II, 2. 

PLEUREUR PLEURER, IL 4. 

PLEUREUSE  PLEURER, II, 4. 

PLEURNICHER PLEURER, IL 2. 

PLEUVOIR EAU, I, 2. 

PLI DUR, I, 3; LEVER, V, 1. 


PLIABLE OUVRIR, L, 6. 

PLIAGE DUR, I, 3. 

PLIANT DUR, I. 3. 

PLIER DUR, L 2: III, 2; FAIBLE, ዘ. 1. 

PLISSER DUR, I, 4. 

PLOMB ARME, I, 3: LOURD, I, 3; OR, lli, 2: 
TERRE, I, 5. ` 

PLOMBÉ CIEL, I, 2. 

PLOMBIER CONSTRUIRE, I, 4. 

PLONGEANT EAU, II, 9. 

PLONGÉE EAU, II, 9. 

PLONGEOIR EAU, II, 9. 

PLONGEON EAU, II, 9. 

PLONGER EAU, II, 9. 

PLONGEUR EAU, II, 9. 

PLOUTOCRATIE | POUVOIR, II. 

PLUIE EAU, I, 2. 

PLUMAGE OISEAU, II, 3. 

PLUMARD OISEAU, Il, 4. 

PLUMASSIER OISEAU, II, 4. 

PLUME ÉCRIRE, I, 2, 3; LOURD, I, 3; OISEAU, II, 3. 

PLUMEAU OISEAU, II, 4; SALE, III, 4. 

PLUMER OISEAU, II, 3. 

PLUMET OISEAU, II, 4. 

PLUMIER OISEAU, II, 5. 

PLUPART PARTIE, I, 1. 

PLURIEL UN, IIl, 1. 

PLURIETHNIQUE . ÉTAT, I. 1. 

PLUS QUALITÉ, III, 2. 

PLUSIEURS NOMBRE, IL 2. 

PLUS-VALUE RENDRE. Il, 3. 

PLUTÓT COMPARER, L 2; TÔT, I, 6. 

PNEU AIR, I, 3; PRESSER, III, 2: ROULER, I, 2. 

PNEUMATIQUE AIR. 1. 3; PRESSER. III, 2. 

PNEUMOCOQUE AIR, Il, 2. 

PNEUMOLOGUE AIR. II, 2. 

PNEUMONIE AIR. II, 2. 

POCHE CONTENIR, V, 2. 

POCHER CUISINE, III, 4. 

POCHETTE CONTENIR, V, 3. 

PODOLOGUE PIED, III. 3. 

POÉLE CHAUD, ll, 3; CONTENIR, IV, 2: CUI- 
SINE, I, 3; IV, 5; FEU, II, 3. 

POÈME POETE, I, 1, 3. 

POÉTESSE POÈTE. I, 1. 

POÉTIQUE POÈTE, I, 3. 

POIDS HEURE, Il, 5: LOURD, I, I, 2. 

POIGNANT SOUFFRIR, IV, 2. 

POIGNARD ARME, I, 2; COUPER, I, I. 

POIGNE MAIN, III, 2. 

POIGNÉE MAIN, Il, 1: MESURER, I, 8; PORTE, 1, 
5; TENIR, 1 2. 


POIGNET BRAS, I, 2, 6. 

POILU AVOIR, IV, 5; CHEVEU, I, 2; በቪ 3. 

POINCON MARQUER, I, 2; POINTE, II, 4. 

POINCONNER POINTE, II, 4. 

POINDRE JOUR, I, 2; POINT, III, 2. 

POING MAIN, I, 2: III, 2. 

POINT LUMIÈRE, III, 1; POINTE, ቪ 5; REMAR- 
QUER, II, 3; VOIR, II. 2. 

POINTAGE POINT, II, 2. 

POINTE MONTAGNE. I, 3; POINTE, II, 1; IV, 1. 

POINTÉ POINT, I, 4. 

POINTER POINT, II, 2. 

POINTEUSE POINT, II, 2. 

POINTILLER POINT, 1.2. 

POINTILLEUX POINT, II, 3. 

POINTS CARDINAUX SOLEIL, I, 5. 

POINTU POINTE, L 1. 

POINTURE MESURER, I, 5; PIED, Il), 2. 

POIRE BON, II, 1; FRUIT, II, 2. 

POIRÉ BOIRE, IL 3. 


POIREAU . CUISINE, IT, 3; HERBE, I. 4; PLANTE, IV, 6. 


POIREAUTER PLANTE, IV, 6. 

POIRIER FRUIT, H, 2. 

POIS CUISINE, II, 3; FRUIT, II, 6; HERBE, II, 4. 
POISON . TUER, I. 1, 3. 


POISSON ANIMAL, I, 3; Il, 2, 4; GHAIR, II, 5; GUI- 


SINE, II, 2; MER, II, 1. 
POISSONNEUX AVOIR., VI, 3. 
POITRAIL POITRINE. I, 5. 
POITRINAIRE . POITRINE, I, 1. 
POITRINE POITRINE, I, 2. 


POIVRE CUISINE, II, 6: FRUIT, II, 6; HERBE, II, 4. 


POIVRIER FRUIT, II, 6. 

POIVRON FRUIT, I, 1. 

POKER JOUER, II, 2. 

POLAIRE TERRE, I, 2. 

PÔLE LUMIÈRE, V, 2; TERRE, I, 1. 

POLÉMIQUE  CUERRE, IV, 1. 

POLÉMIQUER . CUERRE, IV, 1. 

POLÉMISTE GUERRE, IV, 1. 

POLÉMOLOGIE  CUERRE, Il, 3. 

POLÉMOLOGUE  CUERRE, IL 3. 

POLI MANIÈRE, II, 2. 

POLICE ORDRE, 1 6. 

POLICIER ORDRE, L 6. 

POLIMENT MANIERE, II, 2. 

POLIR BRILLER, II, 1. 

POLISSOIR BRILLER. II, 1. 

POLISSON ENFANT, I, 4; III, 2; PHILOSOPHIE, 
II, 2. 

POLITESSE MANIÈRE, II, 2. 

POLITICIEN POLITIQUE, II, 4. 


POLLEN FLEUR, I, 2. 
POLLINISATION FLEUR, 1, 2. 
POLLUANT SALE, I, 3; TUER, ቪ 1. 
POLLUÉ AIR, II, 4. 
POLLUER SALE, I, 3. 
POLLUEUR SALE, I, 3. 
POLLUTION PUR, ፲ 2; SALE, L 3. 
POLOCHON DEBOUT, III, 2. 
POLUÉ PUR, II, 2. 
POLYANDRIE MARIER, III, 5. 
POLYCHROME COULEUR, II, 2. 
POLYCOPIÉ |. APPRENDRE, IL 2. 
POLYÈDRE FACE, III, 2. 
POLYGAME  MARIER, III, 5. 
POLYGAMIE MARIER, III, 5. 
POLYGLOTTE LANCUE;, II, 3. 
POLYGONE  GÔTÉ, IV, 3. 
POLYPHONIE CHANTER, IIl, 4. 
POLYPHONIQUE CHANTER, III, 1. 
POLYSÉMIE SENS, II, 2. 
POLYSÉMIQUE SENS, IL 2. 
POLYTECHNICIEN ART, II, 5. 
POLYTECHNIQUE ART, IL, 5. 
POLYTHÉISTE DIEU, I, 1. 
POLYVALENT SALLE, II, 1; VALOIR, III, 4. 
POMMADE PEAU, I, 3. 
POMME FRUIT, II, 2. 
POMME DE TERRE COURIR, I, 3; CUISINE, Il, 3; 
PLANTE, I, 5. 
POMMIER FRUIT, II, 2. 
POMPE  EAU, II, 4; FEU, V, 2: POUSSER, I, 2; 
TRANSPORTER, II, 2. 
POMPER EAU, IL 4; POUSSER, I, 2. 
POMPES FUNÈBRES MOURIR, III, 1. 
POMPIER FEU, V, 2. 
POMPON HERBE, [ 1. 
PONCER BRILLER, IL 1: DOUX I, 1. 
PONCTION RETIRER, III, 1. 
PONCTUALITÉ POINT, II, 2. 
PONCTUATION POINT, ፤ 3. 
PONCTUÉ POINT, L, 1. 
PONCTUEL POINT. II, 2. 
PONCTUER POINT, I, 3. 
PONDÉRATION LOURD, II, 3. 
PONDÉRÉ LOURD, II, 3; PHILOSOPHIE, II, 2. 
PONDÉREUX  LOURD, 1. 1, 2. 
PONDRE OISEAU, II, 2. 
PONEY CHEVAL, I, 2. 


PONT COULER, II, 5; MER, III, 4; TRAVERSER, II. 1. 


PONTÉ MER, III. 4. 
PONTIFE  ÉCLISE, I, 2. 


POSSÉDER 


wa መ 


PONTIFICAL — ÉCLISE, I, 2. 

PONTIFIER ÉGLISE, III, 2. 

PONT-LEVIS |. PORTE, I, 3. 

POPE RELIGION, II, 2. 

POPOTE CUISINE, L 1. 

POPULACE PEUPLE, IV, 4. 

POPULACIER PEUPLE, IV, 4. 

POPULAIRE PEUPLE, I, 4; III, 3. 

POPULARITÉ PEUPLE, III, 3. 

POPULATION PEUPLE, II, 1. 

POPULO PEUPLE, IV, 1. 

PORC ANIMAL, II, 2, 4. 

PORCELAINE MANCER, III, 3; TERRE, IV, 5. 

PORC-ÉPIC POINTE, III, 5. 

PORCHE  ÉGLISE, II, 2. 

PORE  PEAU,I, 3. 

POREUX BOIRE, 111, 5; PEAU, I, 3. 

PORT MER, III, 6; PORTER, I, 3. 

PORTABLE PORTER, I, 1; VOIX, II, 1. 

PORTAIL ÉGLISE, II, 2; PORTE, I, 4. 

PORTE-AVIONS MER, III, 3. 

PORTE-BONHEUR HEUREUX, IV, 2. 

PORTÉE MUSIQUE, I, 3; NAITRE, I, 2: PORTER, 
II, 2; HI, 1, 2, 3. 

PORTE-FENÉTRE PORTE, III, 1. 

PORTEFEUILLE OR. II. 5. 

PORTEMANTEAU  PENDRE, I, 2. 

PORTE-MONNAIE OR, II, 5. 

PORTE-PAROLE PORTER, 1 4. 

PORTER PÈRE, I, 1; PORTER, IV, 2. 

PORTEUR LETTRE, III, 1; PORTER, L 1; V, 4, 5. 

PORTE-VOIX PORTER, III, 1. 

PORTIER PORTE, 1.2. 

PORTIÈRE PORTE, I, 7. 

PORTION PARTIE, I, 2. 

PORTO BOIRE, II, 4. 

PORTRAIT PEINDRE, Ill, 3; IV, 1. 

PORTRAITISTE PEINDRE, III, 3. 

PORTUAIRE MER, III, 6. 

POSE LUMIÈRE, IV, 1, 2; PEINDRE, III, 3, POSER, 
L 2; IL 3. 

POSÉ POSER, IL, 5. 

POSÉMENT LENT, II, 3; POSER, II, 5. 

POSER FIER, IV, 3; LUMIÈRE, IV, 2; PEINDRE. 
III, 3; POSER, II, 4. 

POSEUR FIER, IV, 3; POSER, I, 2; II, 4. 

POSITIF LUMIÈRE, IV, 1; V, 1; OUI, IV, 1; IV, 1. 

POSITION POSER, II, 1. 

POSITIVEMENT OUI, IV, 1. 

POSITIVISTE SCIENCE, I, 3. 

POSSÉDÉ DIEU, 1.3. 

POSSÉDER AVOIR, I, 1. 
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POSSESSEUR AVOIR, I, 1. 

POSSESSIF AVOIR, II, 3; IV, 3. 

POSSESSION AVOIR, I, 1; DIEU, I, 3. 

POSSIBILITÉ |. POUVOIR, I, 1. 

POSSIBLE |. POUVOIR, I, 1; VI, 2. 

POSTAL ENVOYER, Il, 2. 

POSTDATER DEVANT, II, 3. 

POSTE ENVOYER, Il, 2; PLACE, IL 
VAILLER, III, 1. 

POSTER PLACE, Il, 5. 

POSTÉRIEUR DEVANT, I, 1; II, 4. 

POSTÉRITÉ DEVANT, II, 4; FAMILLE, Il, 7. 

POSTFACE DEVANT. 1 2. 

POSTHUME DEVANT, II, 4. 

POSTICHE CACHER, Il, 1. 

POSTIER ENVOYER, II, 2. 

POSTOPÉRATOIRE DEVANT, II, 2. 

POSTPOSER DEVANT, Il, 2. 

POST-SCRIPTUM DEVANT, II, 2. 

POSTULANT RELIGION, III, 2. 

POSTULAT COMPTER, I, 2; RELIGION, 11. 2. 

POSTURE POSER, II, 2. 

POT BOIRE, II, 2; CONTENIR, IV, 1, 2; PEINDRE, 
II, 1; TOURNER, II, 3. 

POTABLE BOIRE, II, 1. 

POTAGE CUISINE, III, 4; JARDIN, Il, 1; MAN- 
GER. III, 2. 

POTAGER JARDIN, II, 1. 

POTEAU LIGNE, I, 4. 

POTÉE CONTENIR, IV, 2; CUISINE, III, 4. 

POTELÉ PLEIN, II, 1. 

POTENCE PENDRE, |, 2, 3. 

POTENTAT POUVOIR, II, 1. 

POTENTIEL POUVOIR, IV, 5. 

POTERIE TERRE, IV, 5. 

POTERNE CHÂTEAU, I. 1. 

POTIER TERRE, IV, 5; TOURNER, IL, 3. 

POTIRON FRUIT, L 1. 

POT-POURRI . MÉLER, I, 3. 

POU  VIVRE. L 2. 

POUBELLE JETER, III, I; SALE, II, 4. 

POUCE DOIGT, L 2; MANGER, III, 4; MESURER, I, 2. 

POUDRE ARME, I, 3; SOLIDE, I, 2. 

POUDREUX SOLIDE, I, 2. 

POUFFER RIRE, I, 1. 

POULAILLER MAISON, II, 3; OISEAU, I. 3. 

POULAIN CHEVAL, I, 1. 

POULE OISEAU, I. 3; III, 2, 3. 

POULET OISEAU, I, 3; III, 3. 

POULICHE CHEVAL. I, 1. 

POULIE  ROULER, L, 1; TOURNER, IL 2. 

POULS POUSSER, I, 2. 


5; TRA- 
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POUMON AIR, II, 1. 

POUPE DEVANT, I. 4. 

POUPÉE HOMME, 11, 8; JOUER, I, 2. 

POUPON  NAITRE, I, 2. 

POUPONNIÈRE NAITRE, I, 4. 

POUR BUT, Il, 4. 

POURBOIRE SERVIR, I, 2. 

POURCENTAGE  INTÉRÉT, I, 1; TROIS, IV, 4. 

POURPARLER GUERRE, Il, 2. 

POURPRE ROUGE, I, 1. 

POURQUOI CAUSE, IL, 3. 

POURRI SALE, IV, 4. 

POURRIR SALE, Il, 1. 

POURRITURE SALE, Il, 1. 

POURSUITE SUIVRE, I, 1; IV, 2. 

POURSUIVANT SUIVRE, I, 1. 

POURSUIVRE CONTINUER, II, 1; JUGER, L, 3; 
SUIVRE, L, 1; IIl, 1; IV, 2. 

POURTOUR TOURNER, I, 2. 

POURVOIR | DONNER, Il, 5. 

POURVOYEUR DONNER, II, 5. 

POURVU  ESPÉRER, Il, 3. 

POUSSE PLANTE, III, 3; POUSSER, III, 1. 

POUSSÉE POUSSER, I, 1. 

POUSSE-POUSSE POUSSER, I, 3. 

POUSSER PLANTE, I, 1. 

POUSSETTE ENFANT, I, 2; POUSSER, 1. 3. 

POUSSIÈRE SALE. I, 2; IV, I; SOLIDE, I, 2. 

POUSSIÉREUX SALE, I, 2; IV, 1. 

POUSSIF POUSSER, I, 6. 

POUSSIN OISEAU, II, 2. 

POUSSOIR POUSSER, L 4. 

POUTRE BOIS, III, 2. 

PRAIRIE HEBBE, I, 5. 

PRATICABLE FACILE, II, 1; SYSTEME, IV, 2. 

PRATICIEN SYSTÈME, IV. 2. 

PRATIQUANT RELIGION. II, 3. 

PRATIQUE FACILE, II, 1; HABITUDE, Il, 3; RELI- 
GION, II, 3; SAVOIR, II, 1: SYSTEME, IV, 1, 2. 

PRATIQUEMENT MATIÈRE, I, 5; SYSTEME, IV, I. 

PRATIQUER HABITUDE, Il, 3; RELIGION, IL 1: 
SYSTEME, IV, 2. 

PRÉ CHAMP, L, 1; HERBE, I, 5. 

PRÉALABLE DEVANT, II, 2. 

PRÉAMBULE DEVANT, II, 2; ENTRER. V, 1. 

PRÉAU ÉCOLE, I, I. 

PRÉCAUTION ATTENTION, II, I; DANGER, I, 5; 
SUR, II, I. 

PRÉCAUTIONNEUX DANGER, I, 5; SÛR, II, 1. 

PRÉCÉDENT EXEMPLE, II, 1; SUIVRE, I, 1; II, 1. 

PRÉCÉDER SUIVRE. I, 1. 

PRÉCEPTE ÉCOLE, II, 1; MAITRE, II, 4. 


PRÊCHE PARLER, III, 3. 

PRÉCIEUX PRIX, I, 1: II, 2. 

PRÉCIPICE BORD, I, 2; PROFOND, ll, 2. 
PRÉCIPITAMMENT LENT, II, 3. 
PRÉCIPITATION LENT, II, 3. 


PRÉCIPITER DEVANT, II, 3; JETER, II, I; LENT, U, 


3: TOMBER, II, 2. 
PRÉCIS MESURER, I, 7; VRAI, II, 2. 
PRÉCISÉMENT MESURER, 1. 7. 
PRÉCISER MESURER, 1, 7; VRAI, II, 2. 
PRÉCISION | MESURER, I, 7; VRAI, II, 2. 
PRÉCOCE  TÓT.1, 5. 

PRÉCOCEMENT TOT, I, 5. 
PRÉCOCITÉ TÔT, I, 5. 
PRÉCONCU DEVANT, II, 2; IDÉE, I. 3. 


PRÉCURSEUR COURIR, L 3; IV, 1; DEVANT, II, 3. 


PRÉDATEUR CHIEN, 1. 3. 
PRÉDÉCESSEUR SUIVRE, II, 3. 
PRÉDESTINATION HASARD, II, 5. 
PRÉDICATEUR  PARLER, III, 3. 
PRÉDICATION CHRÉTIEN, I, 3. 
PRÉDICTION ANNONCER, I, I. 
PRÉDILECTION COMPARER, I. 2. 
PRÉDIRE ANNONCER, I. 1. 
PRÉDISPOSITION TENDRE, III, 2. 
PRÉFABRIQUÉ DEVANT. II, 2; FAIRE, I, 5. 
PRÉFACE DEVANT, II, 2; LIVRE, I, 2. 
PRÉFACIER LIVRE, I. 2. 
PRÉFÉRABLE | COMPARER, I, 2; VALOIR, II, 2. 
PRÉFÉRÉ | COMPARER, I, 2. 
PRÉFÉRENCE COMPARER, I, 2. 
PRÉFÉRENTIEL COMPARER, I. 2. 
PRÉFÉRER COMPARER, I, 2. 
PRÉFET ÉTAT, I, 3. 

PRÉFIXE MOT, II, 3. 

PRÉHENSILE PRENDRE, III, 3. 
PRÉHENSION PRENDRE, I, I. 
PRÉHISTOIRE HISTOIRE, II, 2. 
PRÉHISTORIQUE HISTOIRE, IL 2. 
PRÉJUDICE CRIME, I, 1. 

PRÉJUGÉ JUGER, II, 2. 

PRÉJUGER JUGER, I, 2. 
PRÉLÈVEMENT RETIRER, III, 1, 2. 
PRÉLEVER LEVER, V, I. 
PRÉLIMINAIRE DEVANT, II. 2. 
PRÉLUDER | ANNONCER. I, 3. 
PRÉMATURÉ NAITRE, I, 2: TÔT, L. 2. 
PRÉMATURÉMENT TÔT,I, 2. 
PRÉMÉDITATION CRIME, [ 3. 
PRÉMÉDITER BUT, I. 3: CRIME. I. 3. 
PRÉMICES RELIGION, II, 4. 


PREMIÈREMENT PREMIER, II, 1. 

PRÉMONITOIRE RÊVE, I, 2. 

PRÉMUNIR CONTRE, IL 1. 

PRENANT PRENDRE, V, 4. 

PRÉNATAL NAITRE, I, 2. 

PRENEUR PRENDRE, IV, 2: VENDRE, I, 1. 

PRÉNOM APPELER, I, 1; CHRÉTIEN, I, 5. 

PRÉOCCUPANT OCCUPER, II, 3. 

PRÉOCCUPATION ENNUI, I, 2: OCCUPER, Il, 3. 

PRÉOCCUPÉ  ENNUI. I, 2. 

PRÉOCCUPER ENNUI, I, 2: OCCUPER, II, 3. 

PRÉPARATIF PRÉPARER, I, 1. 

PRÉPARATION PRÉPARER. I, 1: [ 1. 

PRÉPARATOIRE PRÉPARER, II. 1. 

PRÉPOSITION MOT, II, 3. 

PRÉROGATIVE REVENIR, III, 3. 

PRÉSAGE | ANNONCER, I, 3. 

PRÉSAGER |. ANNONCER, L, 3. 

PRESBYTE VOIR, I, 2. 

PRESBYTÈRE ÉGLISE, I, 4. 

PRESCIENCE |. HASARD, II, 5. 

PRESCRIPTION . CRIME, I, +; MALADE, II, 5. 

PRESCRIRE MALADE, II, 3. 

PRESCRIT CRIME, I, 4. 

PRÉSÉANCE MANIÈRE, II, 2. 

PRÉSENCE PRÉSENT, I, 4. 

PRÉSENT DONNER, I, 2; PRÉSENTER, II, 1. 

PRÉSENTABLE PRÉSENTER, I, 3; II, 2. 

PRÉSENTATEUR PRÉSENTER, II, 3. 

PRÉSENTATION PRÉSENTER, I, I, 3; II, 2, 3. 

PRÉSENTEMENT PRÉSENT, II, 1. 

PRÉSERVATIF GARDER, I, 2. 

PRÉSERVATION GARDER, I, 2. 

PRÉSERVER GARDER, I, 2; V, 2; SAUVER, I, 5. 

PRÉSIDENT DIRIGER, III, 6; JUGER, I, I; POLITI- 
QUE, II, 4. 

PRÉSIDENTIEL DIRIGER, III, 6; POLITIQUE. II, 4. 

PRÉSIDER DIRIGER, III, 6; POLITIQUE, III, 3. 

PRÉSOMPTION FIER, III, 3; SUPPOSER, I. 3. 

PRÉSOMPTUEUX FIER, III, 3. 

PRESQUE FALLOIR, IV, 2; PRÈS, III, 2. 

PRESSAGE PRESSER, II, 1. 

PRESSANT PRESSER. IV, 3. 

PRESSE PRESSER, I, 2; II, 1. 

PRESSÉ PRESSER, IV, 3. 

PRESSENTIMENT SENTIR, I, 6. 

PRESSENTIR SENTIR, 1. 6. 

PRESSER FRUIT, II, 4. 

PRESSING PRESSER, I, 2; SALE, III, 3. 

PRESSION PRESSER, I; 1. 6; III, 2. 

PRESSOIR FRUIT, II, 4; PRESSER, I, I. 


PRESSURAGE PRESSER, I, 1. 

PRESSURER PRESSER, I, 1. 

PRESSURISATION PRESSER, Ill, 1. 

PRESTE DANSER, I, 2. 

PRESTIDIGITATEUR CHARMER, I, 3; JOUER, II, 4. 

PRESTIGE IMPORTANT, Il, 1. 

PRESTO . DANSER, I, 2; LENT, III. 

PRÉSUMER FIER, III, 3; SUPPOSER, I, 3. 

PRÊT  INTÉRÉT, I, 1, 2. 

PRÉTENDANT DEMANDER, III, 6; ROI, II, 4. 

PRÉTENDRE DEMANDER, III, 6; DÉSIRER, II, 4; 
FIER, III, 3; SÛR, I, 1. 

PRÉTENTIEUX FIER, III, 3. 


PRÉTENTION DEMANDER, III, 6; DÉSIRER, II, 4; 
FIER, Ill, 3. 


PRÊTER . INTÉRÉT, I, 1, 7. 

PRÉTEUR . INTÉRÉT, I, 1. 

PRÉTEXTE TROMPER, II, 4. 

PRÉTEXTER TROMPER, II, 4. 

PRÉTRE CHRÉTIEN, I, 5; ÉGLISE, I, 5; RELI- 
GION, II, 2. 

PRÉTRESSE RELIGION, II, 2. 

PREUVE ÉPROUVER, III, 1; MONTRER, II, 4; RAI- 
SON, I, 3. 

PRÉVALOIR OPINION, II, 2; VALOIR, III, 5. 

PRÉVENANCE ATTENTION, III, 2. 

PRÉVENANT ATTENTION, III, 2. 

PRÉVENIR ATTENTION, III, 2; ANNONCER, I, 1; 
DANGER, I, 5; MALADE, I, 1. 

PRÉVENTION DANGER, I, 5; MALADE, I, 1. 

PRÉVISIBLE VOIR. IV, 6. 

PRÉVISION PLAT, IV, 2; VOIR, IV, 6. 

PRÉVOIR VOIR, IV, 6. 

PRÉVOYANCE VOIR, IV, 6. 

PRÉVOYANT LONG, Il, 7; VOIR, IV, 6. 

PRIE-DIEU JAMBE, II, 3. 

PRIER DEMANDER, III, 3; DIEU, II, 1. 

PRIÈRE DEMANDER, III, 3; DIEU. Il, 1. 

PRIMAIRE PREMIER, II, 7. 

PRIMAUTÉ PREMIER, III, 2. 

PRIME PREMIER, II, 1; VENDRE, Il, 5. 

PRIMER PREMIER, 11, 1. 

PRIMEUR | NOUVEAU, 11, 1; PREMIER, II, 8. 

PRIMEVÈRE PREMIER, II, 8. 

PRIMITIF PEINDRE, III, 3; PREMIER, II, 6. 

PRIMITIVEMENT PREMIER, II, 6. 

PRIMO PREMIER, II, 1. 

PRIMORDIAL IMPORTANT, I, 5; ORDRE, II, 4; 
PREMIER, III, 1. 

PRINCE ROI, II, 2. 

PRINCESSE ROI, II, 2. 
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PRODIGUER 


LED ኢሌ. 


PRINCIPAL ÉTABLIR, I, 2; IMPORTANT, I, 6; 
MOT, II, 4. 

PRINCIPALEMENT IMPORTANT, I, 6. 

PRINCIPE PREMIER, III, 3; RÈGLE, I, 5. 

PRINTANIER SAISON, I, 2. 

PRINTEMPS SAISON, I, 2. 

PRIORITAIRE DEVANT, II, 2; PREMIER, III, 1. 

PRIORITÉ DEVANT, II, 2; PREMIER, III, 1. 

PRISE PRENDRE, II, 2; III, 4; IV, 2, 4; V, 1; VIII, 2; 
IX, 2; VOIX, II, 1. 

PRISER PRENDRE, III, 4. 

PRISME COIN, I, 1; COULEUR, I, 1. 

PRISON LIBRE, III, 2: PRENDRE, V, 1. 

PRISONNIER LIBRE, III, 2; PRENDRE, V, 1. 

PRIVATION MANQUER, III, 1. 

PRIVATISATION ÉTAT, III, 5; PUBLIC, I, 2. 

PRIVATISER ÉTAT, III, 5; PUBLIC, I, 2. 

PRIVÉ ÉTAT, III, 5; PUBLIC, I, 1; SECRET, III, 5. 

PRIVER MANQUER, III, 1: RETIRER, IV, 1. 

PRIVILÈGE DROIT, II, 2. 

PRIVILÉGIÉ DROIT, II, 6. 

PRIX PRIX, III, 3. 

PRO TRAVAILLER, I, 1. 

PROBABILITÉ HASARD, I, 6; POUVOIR, VI, 1. 

PROBABLE POUVOIR, I, 2; VI, 2. 

PROBABLEMENT POUVOIR, I, 2; VI, 4. 

PROBANT MONTRER, II, 4; RAISON, I, 3. 

PROBE MORAL, L 3. 

PROBITÉ MORAL, I, 3. 

PROBLÉMATIQUE POUVOIR, I, 2; SUPPOSER, I, 2. 

PROBLEME COMPRENDRE, L 3; SUPPOSER, I, 
2: IL. 2. 

PROCÉDÉ ART, I, 4; MOYEN, II, 1. 

PROCÉDER ORDRE, II, 2. 

PROCÉDURE  JUGER, I. 2. 

PROCÉDURIER JUGER,I,2. 

PROCESSION FÊTE, L 4; RELIGION, II, 3. 

PROCESSUS COMMENCER, I, 1; MARCHER, III, 3. 

PROCHAIN AIMER, V, 1; PRÈS, I, 7, III, 2, 3: V, 1. 

PROCHAINEMENT PRÈS, III, 2; TÔT, I, 3. 

PROCHE FAMILLE, II, 7; PRÈS. 1. 1; III, 2. 

PROCLAMATION DIRE, II, 3. 

PROCLAMER ANNONCER. II, 1; DIRE, II, 3. 

PROCURATION |. REPRÉSENTER, IV, 1. 

PROCURER DONNER, II, 4. 

PROCUREUR  JUGER, I, 3. 

PRODIGALITÉ DONNER, I, 5: OR, II, +. 

PRODIGE NATURE, I, 4 TÔT. I, 5. 

PRODIGIEUSEMENT NATURE, I, 4. 

PRODIGIEUX NATURE. I, 4. 

PRODIGUE | DONNER, 1, 5; OR, II, 4. 

PRODIGUER |. DONNER, I, 5; OR, III, 3. 
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PRODUCTEUR 


PROSATEUR POETE, I, 3. 

PROSE POETE, I, 2. 

PROSODIE MESURER, IIl, 2; POETE, I, 2. 
PROSPECTER CHERCHER, III. 4. 
PROSPECTEUR CHERCHER, III, 4. 
PROSPECTION CHERCHER. III, 5. 
PROSPECTUS CHERCHER, IN, 5. 
PROSPÈRE RICHE, I, 3. 

PROSPÉRER RICHE, I, 3. 

PROSPÉRITÉ RICHE, I, 3. 

PROSTERNER DEBOUT, I, 2; TERRE, Il, 4. 
PROSTITUÉE CRIME, II, 2: VENDRE, III, 3. 
PROSTITUER CRIME, II. 2: VENDRE, 111. 3. 
PROSTITUTION CRIME, II, 2; VENDRE. III, 3. 
PROTECTEUR FIER, IV, 4: GARDER, I, 3. 
PROTECTION GARDER. I. 3, + SAUVER, I, 5. 
PROTECTIONNISME DROIT, 111: ÉTAT, III, +. 
PROTECTIONNISTE ÉTAT, III, 4. 

PROTÉGÉ GRÂCE, IIl, 1. 

PROTÉGER GARDER, I, I. 3: SAUVER. 1. 5. 
PROTÉINE CUISINE, II, 8. 

PROTESTANT ÉGLISE, 1, 1; OUI, II. 2. 
PROTESTATION OUI, II, 2. 

PROTESTER OUI], II, 2. 

PROTHÈSE CORPS, II. 6: JAMBE, I. 2. 
PROTOCOLAIRE MANIÈRE. II, 2. 
PROTOCOLE MANIÈRE. IL 2; ORDRE, ll, 4. 
PROTOTYPE CARACTÈRE, III, 1. 

PROUE DEVANT, L 4. 

PROUVER ÉPROUVER, L. 1; MONTRER, IL +; 


PROLONGATION . DURER, I, 3; LONG, IV, 6. 

PROLONGEMENT LONG, II, 3. 

PROLONGER DURER, I, 3; LONG, II, 3; IV, 6. 

PROMENADE  MARCHER, Il, 2. 

PROMENER MARCHER, ll, 2. 

PROMENEUR MARCHER, II, 2. 

PROMESSE VRAI, III, 2. 

PROMETTRE ESPÉRER, I, 2; VRAI, III, 2. 

PROMISCUITÉ MÊLER, III, 3: SERRER, III, 1. 

PROMONTOIR |. MONTAGNE, I, 5. 

PROMOTEUR CONSTRUIRE, I, 3. 

PROMOTION CLASSER, I, 2; MOUVEMENT, IV, 
4; PASSER, II, 3; VENDRE, II, 5. 

PROMOUVOIR CLASSER, I, 2; MOUVEMENT, 
IV. +. 

PROMPT LENT. II. 3. 

PROMPTEMENT LENT, Il, 3. 

PROMPTITUDE LENT, II, 3. 

PROMULGUER — DROIT. 1, 3. 

PRONOM MOT, II, 3. 

PRONONCÉ APPUYER, lI, 2; FORT, II, 3. 

PRONONCER DÉCIDER, II, 3; JUGER, 1. 5; LAN- 
GUE, I, 2; PARLER, I, I. 

PRONONCIATION PARLER, I, 5. 

PRONOSTIC SUPPOSER, I. 3. 

PRONOSTIQUER  SUPPOSER, I, 3. 

PROPAGANDE APPRENDRE, III, 2. 

PROPAGER ÉTENDRE, II, I; LUMIÈRE., I, 1. 

PROPENSION TENDRE. III, 2. 

PROPHÈTE ANNONCER. I, 2: DIEU, I, 4; III, 2. 


PRODUCTEUR PRODUIRE, II, 1. 

PRODUCTIF PRODUIRE, 1. 1. 

PRODUCTION PRODUIRE, II, 1. 

PRODUIRE ARRIVER, III, 1. 

PRODUIT PRODUIRE, I, 1; II. 1. 

PROÉMINENT FORME, I, 2: PLAT, I. 2. 

PROFANATION RELIGION. II, 1. 

PROFANE RELIGION, Il. 1; IV, 3. 

PROFANER RELIGION, II, 1. 

PROFÉRER DIEU, II, 2. 

PROFESSER FOI, I, 2: RELIGION, I, 1; SYSTÈME, 
Iii, 2. 

PROFESSEUR APPRENDRE, II, 2: ÉCOLE, 1. 4. 

PROFESSION FOI, I, 2: RELIGION. 1. 2; TRA- 
VAILLER, L 1. 

PROFESSIONNEL TRAVAILLER, I, 1. 

PROFIL FACE, 2. 

PROFILER FACE, L 3. 

PROFIT BIEN, II, 4; GAGNER, II, 1. 

PROFITABLE BIEN, II, 4; BON, IV, 2. 

PROFITER BIEN, IL +. 

PROFONDÉMENT PROFOND, 1. 2. 

PROFONDEUR . PROFOND, I, 1; II, 1. 

PROGÉNITURE ENFANT, II, 1. 

PROGRAMME POLITIQUE, II, 3; SYSTEME, I, 3. 

PROGRAMMER SYSTEME, I. 3. 

PROGRÈS BON, II, 6; DEVANT, III, 2; TÔT, Il, 2. 

PROGRESSER BON, IL 6; DEVANT, Ill, 2; 
GAGNER, IH, 1. 

PROGRESSIF CHANGER, I, +. 


PROGRESSION DEVANT, III. 3. 
PROGRESSISTE DROIT, II. 4; POLITIQUE, III, 1. 
PROGRESSIVEMENT CHANGER, I, 4; DEVANT, 
III, 3; QUALITÉ, III, 2. 

PROHIBER DÉFENDRE, I, 3. 

PROHIBITIF DÉFENDRE. I, 3. 

PROHIBITION DÉFENDRE, L 3. 

PROIE CHIEN, Il, 2. 

PROJECTEUR JETER, IV, 2; LUMIÈRE, II, 3; IV, 4. 
PROJECTILE BUT, Il. 1: JETER, I. 1. 

PROJECTION JETER, IV, 1, 2; LUMIÈRE, IV. 4. 
PROJECTIONNISTE LUMIÈRE, IV, 4. 

PROJET BUT. L 3. 

PROJETER BUT, I, 3: DIRIGER, I, 2; JETER, IV, 1; 

LUMIÈRE, IV, +. 

PROLIFÉRATION PRODUIRE, I, 2. 

PROLIFÉRER PRODUIRE, I. 2. 

PROLIFIQUE PRODUIRE. 1. 2. 

PROLIXE PARLER, I, 7. 

PROLIXITÉ PARLER. I. 7. 
PROLOGUE ENTRER, V, 1. 
PROLONGATEUR LONG, II, 3. 
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PROPHÉTIE ANNONCER, I, 2. 

PROPHÉTISER | ANNONCER, I, 2. 

PROPICE ÉVÈNEMENT, Il, 1. 

PROPORTION RAPPORTER, V, 1; TROIS, IV, 4. 
PROPORTIONNÉ RAPPORTER, V, 1. 
PROPORTIONNEL POLITIQUE, II, 3. 
PROPORTIONNELLEMENT RAPPORTER, V, 1. 
PROPOS OFFRIR, IV, I: PARLER, I, 8. 
PROPOSER DEMANDER, Ill, 4. 

PROPOSITION MOT, II, 4; OFFRIR, I, 1. 
PROPRE CARACTÈRE, Il, 2; SALE, III, 1: IV, 3. 
PROPREMENT CARACTÈRE, II, 2: SALE, III, 6. 
PROPRET SALE, III, 5. 

PROPRETÉ SALE, III, 1. 

PROPRIÉTAIRE AVOIR, I, 2: HABITER. IL 4. 
PROPRIÉTÉ AVOIR. I, 2: CARACTÈRE, IL 2. 


PROPULSER ENVOYER, I, I: MOUVEMENT. IV, 
1; POUSSER. I, 2. 


PROPULSEUR POUSSER, L 2. 
PROPULSION POUSSER, 1.2. 
PROSAÏQUE POÈTE. I, 3. 


PROVENANCE 
PROVENIR 
PROVERBE MOT, IN, 2. 


RAISON. I, 3; SCIENCE, I. I. 
ALLER, L +; ARRIVER, I, 2. 
ALLER, I, 4. 


PROVIDENCE DIEU, I. 2; HI, 1: HASARD, II, 5. 
PROVIDENTIEL DIEU, II, I: III, 1. 

PROVINCE ÉTAT. I, 2, 3, 4. 

PROVINCIAL ÉTAT, I, 4. 

PROVISEUR . ÉTABLIR, I, 2. 

PROVISION RÉSERVER. I, 3. 

PROVISOIRE COMMENCER, IV, 4; DURER, I, 7. 
PROVISOIREMENT COMMENCER, IV, 4 DURER, L 7. 
PROVOCANT REMARQUER, I, 3. 
PROVOCATEUR APPELER, III, I. 
PROVOQUER APPELER, III, I; CAUSE. IV, 2. 
PROXÉNÉTE CRIME, II. 2; VENDRE, III, 3. 
PROXÉNÉTISME CRIME, II. 2: VENDRE, III. 3. 
PROXIMITÉ PRÈS, I, 2. 

PRUDEMMENT  OSER,II, 6. 

PRUDENCE CHRÉTIEN, I, 6; OSER. II, 6. 
PRUDENT  OSER, ፲] 6. 


PRUNE FRUIT, Il, 1. 

PRUNEAU FRUIT, II, 5; SEC, II, 1. 
PRUNELLE ŒIL, I, 2. 

PRUNIER FRUIT, II, 1. 

PSAUME CHANTER, III, 5. 
PSEUDONYME APPELER, I, 1: VRAI, Il, 1. 
PSY ÂME, III, 2. 

PSYCHANALYSE ÂME, III, 2. 

PSYCHÉ ÂME, III, 1. 

PSYCHIATRE ÂME, III, 2: FOU, I, 1. 
PSYCHIATRIQUE . FOU, I, 1. 

PSYCHIQUE ÂME, I, 2; III, 1. 

PSYCHISME ÂME, III, 1. 

PSYCHOLOGIE ÂME, III, 1. 
PSYCHOLOGIQUE ÂME, III, 3. 
PSYCHOLOGIQUEMENT ÂME, III, 3. 
PSYCHOLOGUE  ÂME, III, 1. 
PSYCHOPATHE FOU, I, 3; MALADE, III. 
PSYCHOSE FOU, I, 3. 
PSYCHOSOMATIQUE ÂME, III, 1; MALADE, III, 4. 
PSYCHOTHÉRAPEUTE ÂME, III, 2; FOU, I, 1. 
PSYCHOTHÉRAPIE ÂME, III, 2. 

PUANTEUR SENTIR, I, 3. 

PUB PUBLIC, II, 5. 

PUBÈRE ENFANT, I, 3. 

PUBERTÉ ENFANT, I, 1. 

PUBLIC ÉTAT, III, 5. 

PUBLICATION PUBLIC, II, 4. 
PUBLICITAIRE ` PUBLIC, II, 5; VENDRE, Il, 5. 


PUBLICITÉ ANNONCER, Il, 2; PUBLIC, Il, 5; 


VENDRE, Il, 5. 
PUBLIER LIVRE, II, 1; PUBLIC, II, 4. 
PUBLIQUEMENT PUBLIC, II, 2. 
PUCE BÊTE, I, 2; MÉMOIRE, I, 3. 
PUCEAU MARIER, Il, 4. 
PUCELLE FLEUR, II, 1; MARIER, II, 4. 
PUDDING PAIN, I, 4; II, 5. 
PUDEUR NU, Il, 1. 
PUDIBOND NU, 11, 1. 
PUDIQUE NU, II. 1. 
PUER SENTIR, I, 3. 
PUÉRICULTRICE |. ENFANT, L 2. 
PUÉRICULTURE ENFANT, I, 2. 
PUÉRIL | ENFANT, I, 4. 
PUÉRILITÉ |. ENFANT, III, 2. 
PUGILAT | COUP, II, 2. 
PUISARD . COULER, I, 3. 
PUISER EAU, II, 4; RÉSERVER, I, 3. 
PUISQUE CAUSE, II, 3. 
PUISSAMMENT POUVOIR, III, 1. 


PUISSANCE FORCE, I, 4; POUVOIR, III, 1, 2; IV, 5. 


PUISSANT POUVOIR, lll, 1. 


PUITS BORD, I, 2; EAU, II, 4; PROFOND, 1, 4, 5. 


PULL VÉTEMENT, I, 4. 
PULLULER POUSSER, III, 1. 
PULMONAIRE AIR, II, 2. 

PULPE CHAIR, II, 4. 
PULSATION . POUSSER, I, 2. 
PULSÉ POUSSER, 1 2. 

PULSION POUSSER, II, 3. 
PULVÉRISATEUR PEINDRE, II, 1. 
PULVÉRISER SOLIDE, I, 3. 
PULVÉRULENT SOLIDE, I, 2. 
PUNAISE BÊTE, I, 2; POINTE, II, 1. 
PUNIR JUSTE, I, 2; PEINE, I, 5. 
PUNITION PEINE, I, 2, 5. 
PUPILLE |. ENFANT, II, 4; ŒIL, I, 2. 
PURÉE CUISINE, III, 4. 
PUREMENT PUR, III. 

PURETÉ PUR, I, 1; II, 2. 
PURGATOIRE PUR, I, 1. 

PURGE: PUR, II 2. 

PURGER PEINE, I, 3, 4; PUR, II, 2. 
PURIFICATION PUR, I, 1. 
PURIFIER PUR, I, 1. 

PURISME PUR, II, 2. 

PURISTE | LANGUE, II, 5; PUR, II, 2. 
PURITAIN PUR, I, 1. 
PURITANISME PUR, I, !. 
PUR-SANG . CHEVAL, I, 2. 
PURULENT MALADE, III, 2. 

PUS CHAIR, I, 7; MALADE, III, 2. 
PUSILLANIME FAIBLE, Il, 2. 
PUTAIN CRIME, II, 2; VENDRE, III, 3. 
PUTE CRIME, II, 2; VENDRE, III, 3. 
PUTRÉFACTION SALE, II, 1. 
PUTRESCIBLE SALE, II, 1. 
PUZZLE JOUER, I, 2. 

PYJAMA |. VÉTEMENT, I, 1. 


PYRAMIDAL DEGRÉ, I, 4; FACE, III, 2. 


PYRAMIDE FACE, III, 2. 
PYROMANE  FEU,V.2. 
PYROTECHNIE ART, II, 4; FEU, V, 8. 
PYTHIE ANNONCER, I, 2. 


Q 


QUADRICHROMIE TROIS, VI, 6. 
QUADRIENNAL TROIS, VI, 3. 
QUADRILATÈRE CÔTÉ, IV. 4. 


QUILLE 





QUADRILLAGE CÔTÉ, IV, 4. I 

QUADRILLE DANSER, IL, 1. 

QUADRILLER CÔTÉ, IV, 4; TROIS, VI, 1. 

QUADRUPÈDE ANIMAL, I, 2; PIED, I, 1; TROIS, 
VI, 1. 

QUADRUPLE TROIS, V, 2. 

QUADRUPLER TROIS, V, 2. 

QUADRUPLÉS TROIS, V. 2. 

QUAI MER, III, 6; TRAIN, I, 4. 

QUALIFICATIF QUALITÉ, I, 1. 

QUALIFICATION |. QUALITÉ, I, 4. 

QUALIFIÉ QUALITÉ, I, 4. 

QUALIFIER |. QUALITÉ, . 

QUALITATIF | QUALITÉ, . 

QUAND MOMENT, II, 1; TEMPS, V, 1. 

QUANT እ INTÉRÊT, II, 2. 

QUANTIFIER QUALITÉ, II, 1. 

QUANTITATIF QUALITÉ... 

QUARANTE TROIS, V, 1. 

QUART TROIS, IV, 3. 

QUARTÉ TROIS, VI, 5. 

QUARTIER PARTIE, I, 2; PIÈCE, I, 1; SOLEIL, IV, 
1; VILLE, I, 2. 

QUARTO TROIS, IV, 2. 

QUARTZ HEURE, II, 4; PIERRE, I, 4. 

QUATERNAIRE PREMIER, II, 7; TROIS, IV, 2. 

QUATORZE TROIS, I, 1. 

QUATRAIN TROIS, VI. 8. 

QUATRIÈME TROIS, IV, 1. 

QUATRIÈMEMENT TROIS, IV, 2. 

QUATUOR MUSIQUE. III, 4; TROIS, VI, 2. 

QUELCONQUE  BEAU, I, 2; IMPORTANT, I, 4: 
RIEN, I, 1; TOUT, II, 3. 

QUELQUE CHOSE CHOSE, 1, 1. 

QUELQUEFOIS FOIS, I, 5. 

QUELQUES QUALITÉ, IV, 5. 

QUELQUES-UNS QUALITÉ, IV, 5. 

QUENELLE CUISINE, III, 4. 

QUENOUILLE — FILER, I, 1. 

QUERELLE CONTRE, I, 5. 

QUERELLER CONTRE, I, 5. 

QUERELLEUR CONTRE, I, 5. 

QUESTION DEMANDER, IV, 2. 

QUESTIONNAIRE DEMANDER, IV, 2. 

QUESTIONNER DEMANDER, IV, 2. 

QUÊTE CHERCHER, L 2; OR, II, 6; RELICION. II, 5. 

QUÉTER OR, II, 6. 

QUÉTEUR OR. IL 6. 

QUEUE CORPS, 1, 2; FEUILLE, I, 3: FRUIT, I, 1; 
TENIR, I, 2; TÊTE, II, 2. 

QUICONQUE TOUT, II, 3. 

QUILLE MER, III, 4. 


104... 


Index QUINCONCE 


QUINCONCE TROIS, VI, 4. 
QUINQUENNAL TROIS, VI. 3. 

QUINTE MUSIQUE, [, 2; SON, 11. 2. 
QUINTÉ TROIS, VI, 5. 

QUINTETTE MUSIQUE, III. 4; TROIS, VI, 2. 
QUINTUPLER TROIS, V, 2. 

QUINTUPLÉS TROIS, V, 2. 

QUINZAINE SEMAINE, I, 3; TROIS, IIl, 2. 
QUINZE TROIS, I, 1. 

QUINZE JOURS | SEMAINE, I, 3. 
QUIPROQUO TROMPER, IV, 3. 

QUITTE DEVOIR, I, 1. 

QUITTER LAISSER, III. 

QUOLIBET RIRE, IV, 2. 

QUORUM PRÉSENT, I, 3. 

QUOTE-PART PART, I, 1. 

QUOTIDIEN JOUR, II, 6. 
QUOTIDIENNEMENT JOUR, II, 6. 


R 


RABACHER RÉPÉTER, I, 2. 
RABAIS TOMBER. II, 4. 
RABAISSER HAUT, IV, 5. 
RABAT OUVRIR, II, 3. 
RABAT-JOIE EMPÊCHER, I, 2. 
RABATTEUR CHASSER, II, 4; V, 4. 
RABATTRE CHASSER, II, 4; V, 4; DEBOUT, III, 2; 
TOMBER, II, 4. 
RABBIN RELIGION, II, 2. 
RABOT BOIS, IIl, 1. 
RABOTER BOIS, III, 1; DOUX, I, 1. 
RABOTEUX BOIS, III, 1. 
RABOUTER BOUT, I, 1. 
RACCOMMODAGE RANGER, III. 1. 
RACCOMMODER RANGER, III, 1; IV, 1. 
RACCOMPAGNER CONDUIRE, I, 2. 
RACCORDEMENT ATTACHER, Ill, 1. 
RACCORDER ATTACHER, III, I. 
RACCOURCI LONG, II, 8; ROUTE, II, 2. 
RACCOURCIR COUPER, Il 1; DURER, I, 3; 
LONG, II, 3. 
RACCROCHER PENDRE, I, 6; VOIX, II, 1. 
RACE CLASSER, I, 3; ÉTRANGER, II, 2: NOIR. Ill, 
2; SANG, IIl, I. 
RACHETER VENDRE, III. 2: IV, 2. 
RACINE PLANTE, I, 5; IV, 3. 
RACISME NOIR, III, 2. 
RACISTE ÉTRANGER, II, 2: NOIR, III, 2. 
RACLER ATTACHER, I, 5. 
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RACOLEUSE SAISIR, il, i. 

RACONTAR HISTOIRE, VI, 1. 

RADAR MER, Ill, 5. 

RADIATEUR CHAUD, IL 3. 

RADIATION SOLEIL, II, 1. 

RADICAL PLANTE, IV, 3. 

RADICALEMENT PLANTE, IV, 3. 

RADIEUX HEUREUX, IL 2; PLAISIR, H, 5; 
SOLEIL, II, 3. 

RADIO . LENT, I, 4; SON, I, 3. 

RADIO-ACTIF SOLEIL, II, 2. 

RADIODIFFUSION SOLEIL, II, 2. 

RADIOGRAPHIE SOLEIL, II, 2. 

RADIS CUISINE, III, 1; PLANTE, I, 5; ROSE, II, 2. 

RADIUM SOLEIL, II, 2. 

RADOTER RÉPÉTER, I, 2. 

RADOUCIR DOUX,. 

RADOUCISSEMENT DOUX,. 

RAFALE VENT, I, 3. 

RAFFINAGE FIN, IL, 3. 

RAFFINÉ CHERCHER, Il, 3; FIN, III, 2. 

RAFFINEMENT FIN, Ill, 2. 

RAFFINER FIN, IL, 2, 3; III, 2. 

RAFFINERIE FIN, II, 3. 


RAFRAICHIR CHAUD, II, 2, 3: MÉMOIRE. IV, 1; 


NOUVEAU, II, 2. 

RAGE CHIEN, II, 2; COLERE, II, 2. 
RAGER COLERE, Il, 2. 

RAGEUR COLERE, Il, 2. 
RAGOUT CUISINE, III, 6. 
RAIDE DUR, I, 2. 

RAIDILLON | MONTAGNE, Il, 2. 
RAIE CHEVEU, II, 3. 

RAIL TRAIN, I, 1. 

RAILLER RIRE, IV, 1. 

RAILLERIE RIRE, IV, 1. 
RAILLEUR RIRE, IV, I. 
RAINURE PROFOND, I, 6. 
RAISIN FRUIT, II, 2; HERBE, II, 4. 
RAISONNABLE RAISON, I, I: IL I. 
RAISONNABLEMENT RAISON, IL 1. 
RAISONNEMENT RAISON. I. 1. 
RAISONNER RAISON, I, 1. 
RAISONNEUR RAISON, I. 6. 
RAJEUNIR JEUNE, I, 4. 
RAJEUNISSEMENT JEUNE, L. 4. 
RÁLE SON, Il, 2. 

RALENTI CALME, I, 2; LENT, Ill. 
RALENTIR LENT. I, I. 

RÂLER SON, IL 2. 

RÂLEUR SON, IL 2. 


RALLIEMENT ATTACHER, IV, 4. 

RALLIER ATTACHER, IV, 4. 

RALLONGE LONG, II, 3: TABLE, I, 2. 

RALLONGER LONG. Il, 3, 8; IV, 6. 

RALLUMER FEU, IV. I. 

RALLYE TRANSPORTER, Il, 3. 

RAMADAN ለአ, I; MANGER, I, 3. 

RAMASSAGE ÉCOLE, I, 3. 

RAMASSER  RELEVER, I, 1; II, 1. 

RAME MER, 11, 3; PAPIER, II, 1; TRAIN, I, 1. 

RAMEAU  ARBRE, I, 1. 

RAMENER CHERCHER, IV, 1; MENER. I. 2; Il, 1. 

RAMEQUIN CUISINE, III, 3. 

RAMER MER, III, 3. 

RAMEUR MER, III, 3. 

RAMEUTER CHIEN, I, 2. 

RAMIFICATION ARBRE, I, 5. 

RAMIFIÉ ARBRE, I, I. 

RAMIFIER ARBRE, I, 1. 

RAMOLLIR DUR, I, 1. 

RAMPANT PLANTE, II, 1. 

RAMPE  TENIR, IV, 1. 

RAMPER ANIMAL, 1, 3; MOUVEMENT, IV, 3. 

RANCŒUR MÉMOIRE, Il, 1; SENTIR, IV, 3. 

RANCUNE AIMER, VI, 3; MÉMOIRE, IL 1: SEN- 
TIR, IV, 3; VOULOIR, IV, 3. 

RANCUNIER MÉMOIRE, II, 1; SENTIR, IV, 3. 

RANDONNÉE MARCHER, lI. 2. 

RANDONNEUR MARCHER, Il, 2. 

RANG ARME, II, 5; ORDRE, Il, 5; RANGER, I, 1. 3. 

RANGÉE RANGER. I, 3. 

RANGEMENT RANGER, I, 2. 

RANIMER  ÀME, I, 1: II, 5. 

RAPATRIEMENT PAYS, I. 2. 

RAPATRIER PAYS, 1 2. 

RÂPE CUISINE, III, 1. 

RÁPÉ SERVIR, III, 3. 

RÁPER CUISINE, IIl, 1. 

RAPETISSER GRAND, I, 5; II, 2. 

RAPIDE EAU, I, 3; LENT, I, 3; I, 4. 

RAPIDEMENT LENT, I, 1. 

RAPIDITÉ |. LENT, I, I. 

RAPIÉCER PIÈCE, I, 2. 

RAPPEL APPELER, II, 4; MÉMOIRE, IV, I. 

RAPPELER APPELER, II. 2, 4; MÉMOIRE, II, 1; IV, 
l. 

RAPPORT RAPPORTER, IlI, 1; V, 1. 

RAPPORTER CHERCHER. IV, 1: OR, II, 2; POR- 
TER, I, 2; RAPPORTER, V, 1: RENDRE., I, 1. 

RAPPORTEUR DESSINER, Il, 6; RAPPORTER, IV, 
bay I. 

RAPPROCHEMENT PRÈS, II, 2; IV, I; V, I. 


RAPPROCHER ` PRÈS, II, 2; IH, 2; IV, 1; V, 1. 
RARE FOIS, IL 3. 

RARÉFACTION FOIS, II, 3. 

RARÉFIER FOIS, II, 3. 

RAREMENT FOIS, II, 3. 

RARETÉ FOIS, II, 3. 

RARISSIME FOIS, IL, 3. 


RAS CONSTRUIRE, II, 2; CHEVEU, I, 3; COU- 


PER, II, 1; HAUT, I, 5: PLEIN, L 2. 
RASÉ CONSTRUIRE, II, 2. 


RASER CHEVEU, 1. 2; III, 4; COUPER, II, 1; ENNUI, 


III, 1. 

RASOIR  CHEVEU, L 2; COUPER, II, 1; ENNUI, II, 1. 
RASSASIÉ PLEIN, IL 1. 

RASSASIER  MANCER, I, 3. 
RASSEMBLEMENT ENSEMBLE, I, 3. 
RASSEMBLER ENSEMBLE, I, 3; II, 4. 
RASSEOIR PAIN, I, 4. 

RASSÉRÉNÉ CALME, III, 2. 

RASSIS CHAUD, II, 4; DUR, I, 1; PAIN, I, 4; III, 3. 
RASSURANT SUR, II, 1. 

RASSURER PEUR, I, 3: SÛR, II, 1. 

RAT ANIMAL, L 2; BÊTE, I, 2; DANSER, III, 1. 
RATAGE - ESSAYER, III, 3. 

RÂTEAU JARDIN, I, 2. 

RATER ESSAYER, III, 1; MANQUER, I, 1, 2. 
RATIOCINER RAISON, I, 6. 

RATION PART, I, 1; QUALITÉ, III, 4. 
RATIONALISME RAISON, I, 5. 
RATIONALISTE RAISON, 1. 5. 

RATIONNEL RAISON, II, 1. 
RATIONNEMENT QUALITÉ, III, 4. 
RATIONNER PART, I, 1; QUALITÉ, III, 4. 
RATISSER HERBE, I, 6; JARDIN, I, 2. 
RATTACHÉ ATTACHER, IV, 5. 
RATTACHEMENT ATTACHER, III, 1. 
RATTACHER ATTACHER, III, 4; I, 5; HI, 1. 
RATTRAPABLE SAISIR, IV, 2. 
RATTRAPAGE - SAISIR, IV, 1. 

RATTRAPER COURIR, II, 2; SAISIR, I, 3; IV, 1. 
RAUQUE VOIX, 2. 

RAVALEMENT MUR, I, 2. 


RAVALER HAUT, IV, 5; HONNEUR, II, 4; MUR, L 


2; PEINDRE, II, 2. 
RAVI CHARMER, II, 3. 
RAVIN BORD, 1 2; EAU, I, 4. 
RAVINEMENT EAU, I, 4. 
RAVINER EAU, I, 4. 
RAVIR BEAU, I, 4; CHARMER, II, 3. 
RAVISER OPINION, I, 3. 
RAVISSANT BEAU, I, 4. 
RAVISSEMENT ADMIRER, I, 4; CHARMER, Il, 3. 


RAVISSEUR RETIRER, IV, 2. 

RAVITAILLEMENT MANCER, Il, 2. 

RAVITAILLER MANCER, II, 2. 

RAVIVER CALME, II, 2; FEU, III, 1; VIVRE, III. 3. 

RAYER  TIRER, V, 1. 

RAYON LUMIÈRE, III, 1; ROND, I, 1; ROULER, I, 
2; SOLEIL, II, 1. 

RAYONNAGE LIVRE, III, 4; SOLEIL, II, 4. 

RAYONNANT SOLEIL, II, 3. 

RAYONNEMENT SOLEIL, II, 2, 3. 

RAYONNER MILIEU, III; SOLEIL, II, 1, 3. 

RÉ MUSIQUE, I, 2. 

RÉACTION  ACIR, I, 4. 

RÉACTIONNAIRE ACIR, I, 4; CARDER, V, 2. 

RÉALIMENTER | MANGER, Il, 4. 

RÉALISABLE  VRAL IV, 1. 

RÉALISATEUR PRODUIRE, II, 2; SPECTACLE, I, 
2; VRAI, IV, 2. 

RÉALISATION |. PRODUIRE, II, 2. 

RÉALISER SPECTACLE, I, 2; VRAI, IV, 2. 

RÉALISTE VRAI, IV, 1. 

RÉALITÉ VRAI, I, 1. 

RÉANIMATION  ÂME, I, 1. 

RÉANIMER  ÂME, I, 1. 

RÉAPPARAITRE REVENIR, I, 2; II, 4. 

RÉAPPRENDRE APPRENDRE, I, 7. 

RÉASSORTIMENT ESPÈCE, III, 5. 

RÉASSORTIR ESPÈCE, III, 5. 

REBAPTISER CHRÉTIEN, II, 2. 

REBELLE LIBRE, IL 3. 

RÉBELLION LIBRE, II, 3. 

REBOISEMENT ARBRE, II, 3. 

REBOISER ARBRE, II, 3. 

REBONDI PLEIN, IL 1. 

REBONDIR ÉVÈNEMENT. III, 3; MOUVEMENT, 
IV, 2. 

REBONDISSEMENT ÉVÈNEMENT, Ill, 3; MOU- 
VEMENT, IV, 4. 

REBOUCHER PEINDRE, II, 2. 

REBROUSSER SENS, I, 4; TOURNER, III, 2. 

RÉCALCITRANT OUI, Il, 2. 

RECALER COIN, I, 3. 

RECEL CRIME, II, 4. 

RECELEUR CRIME, Il, 4. 

RÉCEMMENT NOUVEAU, III, 3. 

RECENSEMENT COMPTER, II, 2; PEUPLE, lI, 2. 

RECENSER COMPTER, Il, 2; NOMBRE, Il, 1; 
PEUPLE, II, 2. 

RECENSEUR PEUPLE, II, 2. 

RÉCENT ANCIEN, I, 2; II, 1; NOUVEAU, I, 1; 
PRÈS, III, 1. 

RECENTRER MILIEU, I, 2; III, 4. 


RECORD Index 


RÉCEPTIF RECEVOIR, IIl, 2. 

RÉCEPTION FÊTE, II, 1; RECEVOIR, I, 1; II, 2, 3. 

RÉCEPTIONNISTE CHÂTEAU, IV, 2. 

RECETTE CUISINE, I, 1; SPECTACLE, I, 7; III, 3. 

RECEVEUR DONNER, I, 4; RECEVOIR, ፤ 3. 

RECEVOIR TOMBER, L, 5; VOIX, II, 1. 

RECHANGE CHANCER, Il, 1; III, 2. 

RECHANGER ` CHANGER, Il, 1. 

RÉCHAPPER ÉCHAPPER, II, 1; SAUVER, Il, 1. 

RECHARGE  CHARCER, I, 2. 

RECHARGER CHARGER, I, 2. 

RÉCHAUFFEMENT CHAUD, I, 2. 

RÉCHAUFFER CHAUD, II, 1, 3; NOUVEAU, I, 4. 

RÉCHE DOUX,L 1. 

RECHERCHE CHERCHER, I, 1; IL 3. 

RECHERCHÉ CHERCHER, Il, 3. 

RECHUTE MALADE, I, 3; TOMBER, III, 3. 

RÉCIPIENT | CONTENIR, IV, 1. 

RÉCIPROCITÉ MÊME, II, 5. 

RÉCIPROQUE MÊME, Il, 5. 

RÉCIPROQUEMENT MÊME, II. 5. 

RÉCIT HISTOIRE, I, 1. 

RÉCITAL | MUSIQUE, IIl, 5. 

RÉCITATION DIRE, IV, 2; POETE, I, 1. 

RÉCITER DIRE, IV, 2; POETE, 1, 1. 

RÉCLAMATION DEMANDER, III, 6. 

RÉCLAMER DEMANDER, III, 6. 

RÉCLUSION . JUGER, I, 3. 

RECOIN COIN, III, 1. 

RÉCOLTE FRUIT, I, 3; PLANTE, ፲11 1. 

RÉCOLTER CHAMP, L 2; FRUIT, IV, 1; PLANTE, 
III, 1. 

RECOMMANDATION CONSEIL, II, 1. 

RECOMMANDÉ ENVOYER, II, 2. 

RECOMMANDER CONSEIL, II, 1. 

RECOMMENCER COMMENCER, III, 3. 

RÉCOMPENSE PEINE, I, 2, 5; PRIX, IH, 1. 

RÉCOMPENSER JUSTE, ፤ 2; PEINE, I, 5; PRIX, III, 1. 

RECOMPOSER COMPOSER, 11, 1. 

RÉCONCILIATION ACCORD, I, 4. 

RÉCONCILIER |. ACCORD, I, 4; CUERRE, I, 1; RAN- 
CER, IV, 1. 

RECONDUIRE CONDUIRE, I, 2. 

RECONGELER CHAUD, I, 3. 

RECONNAISSANCE RECONNAÎTRE, Il, L; 111. 3, 4. 

RECONNAISSANT |. RECONNAITRE, III, 4. 

RECONNAITRE ENFANT, II, 5. 

RECONSTITUER TOUT, I, 1. 

RECONVERTIR |. CHANCER, IV, 3. 

RECOPIER RELEVER, Il, 1. 

RECORD BATTRE, II, 2. 


RECOUDRE VÊTEMENT, IL 2. 

RECOUPER COUPER, I, 1. 

RECOURBÉ ROND, Il, 1. 

RECOURBER . ROND, II, 1. 

RECOURIR AIDER, I, 1. 

RECOURS AIDER, 1 1; SERVIR, IV, 3. 

RECOUVREMENT COUVRIR, V, 4. 

RECOUVRER COUVRIR, V, 4; RENDRE, I, 2. 

RECOUVRIR |. COUVRIR, I, 1, 2. 

RÉCRÉATION |. ÉCOLE, I, 1: JOUER, ; TENDRE, L 3. 

RÉCRIER CRIER, IV, 1. 

RECROQUEVILLER LONG, IIl. 2. 

RECRUE APPRENDRE, I, 4; ASSOCIER, I, 2. 

RECRUTEMENT  ASSOCIER, ፤ 2. 

RECRUTER  ASSOCIER, I, 2; TRAVAILLER, III, 1. 

RECRUTEUR  ASSOCIER. I. 2. 

RECTANGLE CÔTÉ, IV, 4. 

RECTANGULAIRE CÔTÉ, IV, 4. 

RECTEUR DIRIGER, III, 5. 

RECTIFICATIF FAUTE, II, 3. 

RECTIFICATION FAUTE, II, 3. 

RECTIFIER FAUTE, II, 3. 

RECTILIGNE LIGNE, I, 1. 

RECTITUDE DROIT, IV, 1. 

RECTO FEUILLE, II, 2. 

RECTORAT DIRIGER, III, 5. 

RECUEIL ENSEMBLE, II, +. 

RECUEILLEMENT PENSER, II, 6. 

RECUEILLIR FRUIT, IV, 1; PENSER. II, 6; RECE- 
VOIR, IL 1. 

RECUL DEVANT, 1, 6; PRÈS, HI, 1. 

RECULÉ DEVANT, II, 4. 

RECULER DEVANT, I, 6. 

RÉCUPÉRABLE JETER. IHI, 1. 

RÉCUPÉRATION CASSER, I, 5. 

RÉCUPÉRER CASSER. 1 5; RENDRE, I, 1. 

RÉCURRENT  REVENIR, II, 4. 

RÉCUSER  JUGER. I. 3. 

RECYCLABLE JETER, III, 1. 

RECYCLAGE TOURNER, I, 4. 

RECYCLER . TOURNER, 1 4. 

RÉDACTEUR ÉCRIRE, Il, 4. 

RÉDACTION ÉCRIRE, IL 4; PRESSER, II, 3. 

REDDITION RENDRE, III, 2. 

RÉDEMPTEUR VENDRE. IV. 3. 

RÉDEMPTION VENDRE, IV, 3. 

REDESCENDRE . NONTER, I, 1, 3. 

REDEVABLE DEVOIR, IV, 1. 

REDEVANCE DROIT, III. 

RÉDIGER ÉCRIRE, II, 4. 

REDIRE DIRE, II, 7; RÉPÉTER, I, 1. 
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REDITE RÉPÉTER, 1 3. 

REDONDANT PARLER. I 7. 

REDONNER RENDRE. L 1. 

REDOUBLANT DEUX. IV, 2. 

REDOUBLER DEUX, IV, 2. 

REDOUTABLE DOUTER. ቪ 3; PEUR, IV, 2. 

REDOUTER DOUTER, ፲. 3: PEUR, IV. 1. 

REDRESSEMENT RELEVER, I, 2. 

REDRESSER DROIT, I, 1; RELEVER, I, 1. 

REDRESSEUR DROIT, IV, 3. 

RÉDUCTION GRAND, I, 5; LONG, IV, 6; MUSI- 
QUE, I, 3: PRIX, I, 4. 

RÉDUIRE GRAND, I, 5; LONG, II, 6; QUALITÉ, III, 4. 

RÉDUIT PRIX I, 4. 

RÉÉDITER LIVRE, Ill, 1. 

RÉÉDUCATION APPRENDRE. I, 7. 

RÉÉLIRE POLITIQUE, II, 4. 

RÉELLEMENT VRAI, I, 3. 

REFAIRE FAIRE, 1, 3; TROMPER, L. 1. 

REFAIT FAIRE, VII, 7. 

RÉFECTION FAIRE, I, 3; NOUVEAU, II, 2. 

RÉFECTOIRE ÉCOLE, I, 1. 

RÉFÉRENDUM PEUPLE, ill, 2. 

REFERMER OUVRIR, I, 4; II, 1. 

RÉFLÉCHI PENSER, II, 5. 

RÉFLÉCHIR BRILLER, III, 1; PENSER. II, 5. 

REFLET BRILLER, III, 1, 2; IV, 2. 

REFLÉTER BRILLER, III, 2. 

REFLEURIR FLEUR, I, 1. 

RÉFLEXE NERF, II, 2. 

RÉFLEXION BRILLER, III, I; PENSER, II, 5. 

REFLUER RETIRER, V, 2. 

REFLUX MER.L 2. 

REFONDRE CHANGER, III, 4. 

RÉFORMATEUR FORME, III, 3. 

RÉFORME FORME, III, 3. 

RÉFORMÉ ÉGLISE, 1. 1. 

RÉFORMER CHANGER, III, +; FORME, III, 3. 

RÉFORMISTE FORME, III, 3. 

REFOULEMENT POUSSER, II, 3. 

REFOULER POUSSER, I, 2, 7; Il, 2. 3. 

RÉFRACTER BRILLER, III, 3. 

RÉFRACTION BRILLER, III, 3. 

REFRAIN RÉPÉTER, I, 3. 

RÉFRÉNER DÉSIRER. 1. 5; RETENIR, IL 1. 

RÉFRIGÉRATEUR CHAUD, I, 3: CUISINE, L 2. 

REFROIDIR CHAUD), II, 2, 3; III. 1. 

REFROIDISSEMENT CHAUD, I, 2; II, 1. 

REFUGE  COIN, IV, 2; ÉCHAPPER, I, 1: MONTA- 
GNE, II, 2; SAUVER, III, I. 

RÉFUGIÉ ÉCHAPPER, I, 1; SAUVER, II, 2. 


RÉFUGIER ÉCHAPPER, I, 1; SAUVER, Ill, 1. 

REFUS "VOULOIR, III, 1. 

REFUSER VOULOIR. III, 1. 

RÉFUTATION  IDÉE, 1 3. 

RÉFUTER  IDÉE, I. 3. 

REGAGNER GAGNER. III, 1. 

RÉGAL MANGER. IV, 2. 

RÉGALER | MANGER, IV, 1. 

RÉGALIEN ÉTAT, III, 1; JUSTE, Il, 1. 

REGARD REGARDER, I, 3; II, 2; HI, 2; IV, 2. 

REGARDANT REGARDER, IlI, 3. 

RÉGATE COURIR, I, 2. 

RÉGENCE ROI, II, 2. 

RÉGÉNÉRER BON, III, 3. 

RÉGENT  ROI.II, 2. 

RÉGENTE ROI, IL, 2. 

RÉGICIDE TUER. II, 2. 

RÉGIME CUISINE, II, 8; MALADE, II, 3; POLITI- 
QUE, L, 2; ROI, II, 3. 

RÉGIMENT ARME, II. 2. 

RÉGION ÉTAT, I, 5. 

RÉGIONAL PAYS, III, 4. 

RÉGIONALISME PAYS, III, 4. 

RÉGIONALISTE - PAYS, III, 4. 

RÉGIR RÈGLE, I, 5. 

REGISTRE CHANTER, IL 1; 
MARIER, III, 1. 

RÉGLABLE RÈGLE, I. 3. 

RÉGLAGE RÈGLE, I, 3. 

RÈGLE ORDRE, II, 4. 

RÈGLEMENT ORDRE, L 5; RÈGLE, I, 5, 6. 

RÉGLEMENTAIRE RÈGLE. I, 5. 

RÉGLEMENTATION POSER, Il, 4; RÈGLE, I, 5. 

RÈGLEMENTER RÈGLE, 1, 5. 

RÉGLER PAYER. I, 1. 

RÈGNE ANIMAL, I, 1; CLASSER, I. 3; ROI. II, I. 

RÉGNER  ROI,II, 1. 

REGORGER NEZ, Il, 7: PLEIN. I, 4. 

RÉGRESSER DEVANT, III, 2; GAGNER. III. 1. 

RÉGRESSION DEVANT, III, 2. 

REGRET REGRETTER, I, 1. 

REGRETTABLE REGRETTER, III, 1. 


REGROUPER ENSEMBLE, 1. 4: MILIEU, III, 3; 
ORDRE, 1, 4. 


RÉGULARISER RÈGLE, I 5. 
RÉGULARITÉ RÈGLE, II. 1. 
RÉGULATION RÈGLE. I. 3. 
RÉGULIER ÉGLISE, I. 6. 
RÉGULIÈREMENT RÈGLE, I, 2. 
RÉGURGITER RENDRE, 1, 3. 
REIN CORPS, Il, 4; DOS, I, 1. 
REINE  ROL I. I. 


LIVRE. IV. 2: 


RÉINTÉGRER TOUT, L 2. 

RÉITÉRER  RÉPÉTER, II, 2. 

REJAILLIR EFFET, I, +; JETER. IV, 1. 

REJET JETER, IV, 1. 

REJETER JETER, I, 1, 3; 11. 1: II, 2; IV, 1; OUI. II, 3. 

REJOINDRE ENSEMBLE, I, 2. 

RÉJOUI PLAISIR, I, 5. 

RÉJOUIR PLAISIR, I, 5; III, 4. 

RÉJOUISSANCE ` FÉTE, I, 1; PLAISIR, I, 4. 

RELÂCHE SUIVRE, IV, 2. 

RELÂCHÉ MORAL, III, 3. 

RELACHEMENT MORAL, III, 3. 

RELÂCHER ATTENTION, IV. 5; LIBRE, III, 2; 
LONG, III, 3; SPECTACLE, III, 3; TENDRE, L 2. 

RELAIS MÊME, II. 4. 

RELANCE RELEVER., I, 3. 

RELATER HISTOIRE, I, 1. 

RELATION . ATTACHER, Ill, 1; HISTOIRE, I, 1; 
RAPPORTER, V. 1. 

RELAXER . JUGER, I, 5; LONG, III, 3; PRESSER, III, 
2; TENDRE, I, 3. 

RELAYER MÊME, II, 4; RELEVER, III, 1. 

RELEVÉ RELEVER, II, 1. 

RELÈVE LEVER, V, 4; RELEVER, IIl, I. 

RELÉVEMENT RELEVER, I, 2, 3. 

RELEVER CUISINE. II, 6: LEVER, I. I, 2; REMAR- 
QUER, II, 3: REVENIR, III, 3. 

RELEVEUR RELEVER, II, 1. 

RELIÉ | ATTACHER, I, 4. 

RELIEF DOUX,I 1; FORME, L 2: MONTAGNE. I, 3. 

RELIER ATTACHER, III, 4; I. + III, 1; LIVRE, II, 3. 

RELIEUR ATTACHER, I, 4. 

RELIGIEUSE RELIGION, III, I. 

RELIGIEUX |. RELIGION, I, 3; III, 1. 

RELIGION ANIMAL. II, 4; DIEU, I, 4. 

RELIQUAIRE MOURIR, II, 4. 

RELIQUAT RESTER, I, 1. 

RELIQUE MOURIR, Il. 4. RESTER, Il, 1. 

RELIRE LIRE, 11, I. 

RELIURE ATTACHER, I, 4; LIVRE, II, 3. 

RELOGER HABITER, I, 3. 

RELUIRE BRILLER, II, 3. 

RELUISANT  BRILLER, IV, 1. 

REMANIER |. CHANGER, III, 4. 

REMARIER MARIER. IV, 3. 

REMARQUABLE ` MARQUER, II 2 REMARQUER, I, 5. 

REMARQUABLEMENT REMARQUER, I. 5. 

REMARQUE REMARQUER, II, 1, 2. 

REMARQUER REMARQUER, ፤ 1. 

REMBARRER ENVOYER, IIl, 4. 

REMBOURSER PAYER. I, 2; RENDRE, I, I. 

REMÈDE MALADE, Il. 3. 


REMÉDIER MALADE, Il, 3. 

REMEMBREMENT PIÈCE, I, 3. 

REMÉMORER MÉMOIRE, L 2. 

REMERCIEMENT GRÂCE, II, 3. 

REMERCIER GRÂCE, II, 3. 

REMETTRE METTRE, L, 5; III, 2, 4; IV, 2: TÔT, II, 4. 

REMISE METTRE, III, 2; RANGER, I, 2. 

REMISER RANGER, I, 2. 

RÉMISSION MALADE, I, 3; METTRE, III, 2. 

REMMENER . MENER, I, 3; II, 1. 

REMONTANT  FLEUR, I, 1; MONTER, IV, 2. 

REMONTÉE MONTER, L 3; II, 5. 

REMONTER MONTER, I, 1; II, 1; IV, 1, 2. 

REMONTOIR HEURE, II, 4; MONTER, IV, 1. 

REMONTRANCE ADMIRER, IV, 3; MONTRER, II, 2. 

REMONTRER MONTRER, Il, 2. 

REMORDS REGRETTER, II, 2. 

REMORQUE  TIRER, III, 2; TRANSPORTER, I, 2. 

REMORQUEUR TRAIN, II, 1. 

REMOUS | MOUVEMENT, Il, 4. 

REMPAILLER HERBE, II, 6. 

REMPAILLEUR. HERBE, Il, 6. 

REMPART - ARME, I, 4; CHÂTEAU, I, 1, 4; CON- 
TRE, II, 3; MUR, IIl, 1. 

REMPLACANT PLACE, III, 3. 

REMPLACEMENT PLACE, I, 3. 

REMPLACER PLACE, I, 3; III, 3. 

REMPLIR DEVOIR, III, 1; PLEIN, I, 2; III, I. 

REMPLUMER OISEAU, Il, 3. 

REMPORTER GAGNER, I, 1; PORTER, I, 2; PRIX, 
[II, 3; RAPPORTER, I, 2; I, 2; RETIRER, IV, 3. 

REMUANT MOUVEMENT, IL 2. 

REMUER MOUVEMENT, Il, 2. 

RÉMUNÉRATION PAYER, I. 5. 

RÉMUNÉRER PAYER, I, 5. 

RENAISSANCE NAITRE, III, 2; PEINDRE, IIl, 3. 

RENAITRE NAITRE, III. 2. 

RENARD ANIMAL, III, 3; TROMPER, II, 6. 

RENCHÉRIR OUI, I, 1; PRIX, I, 5. 

RENCONTRE CONTRE, I, I; JOUER, IL 6; TROU- 
VER, II, 2. 

RENCONTRER TROUVER. 11 2. 

RENDEMENT RENDRE, Il, 3. 

RENDEZ-VOUS RENDRE, III, 1. 

RENDRE CŒUR. II, 1; RENDRE, II, 4. 

RÉNE CHEVAL, III, 2. 

RENÉGAT OUI, I, 4; RELIGION, I. 4. 

RENFERMÉ CACHER. I, 6; OUVRIR, L 1; IV, 3; 
SECRET, I, 3. 

RENFERMER COMPRENDRE, IV, 2; OUVRIR, II, 4. 

RENFLÉ |. FORME, I, 2; GROS, I, 1. 

RENFLEMENT GROS, I, I. 


REPASSEUSE 


RENFLER GROS, I, 1. 

RENFONCEMENT  COIN, III, 1; FOND, III, 3. 

RENFORCER FORT, I, 5; II, 2; III, 1. 

RENFORT FORT, [ 5. 

RENFROGNÉ OUVRIR, IV, 3. 

RENGAINE RÉPÉTER, I, 2. 

RENIEMENT OUI 1, 4. 

RENIER OUI, I, 4. 

RENIFLER  NEZ, II, 2; III, 1. 

RENOM  CLOIRE, II, 2. 

RENOMMÉ GLOIRE, II, 2. 

RENOMMÉE GLOIRE, I, 1; II, 2. 

RENONCEMENT VOULOIR, III, 2. 

RENONCER CONTINUER, II, 3; VOULOIR, III, 2. 

RENONCIATION VOULOIR, III, 2. 

RENOUVEAU NAITRE, III, 2; SAISON, I, 2. 

RENOUVELER CHANCER, III, 4; NOUVEAU, IV, 1, 3. 

RÉNOVATION | NOUVEAU, II, 2. 

RÉNOVER NOUVEAU, Il, 2. 

RENSEIGNEMENT APPRENDRE, III, 1. 

RENSEIGNER APPRENDRE, III, 3. 

RENTABILISER RENDRE, II, 3. 

RENTABILITÉ RENDRE, II, 3. 

RENTABLE OR, II, 2; III, 3; RAPPORTER, III, 1; 
RENDRE, II, 3. 

RENTE INTÉRÊT, I, 2; RENDRE, II, 3. 

RENTIER RENDRE, II, 3. 

RENTRANT ENTRER, III, 4. 

RENTRÉE ENTRER, I, 3; V. 1. 

RENTRER ENTRER, I, 1, 2. 

RENVERSANT TOMBER, IL 5. 

RENVERSE TOMBER, I, 4. 

RENVERSER ROI, II, 4; TOMBER, Il, 5. 

RENVOI ENVOYER, I, 3: REVENIR, II, +, TRA- 
VAILLER, III, 6. 

RENVOYER ENVOYER, 1, 3; III, 1; TÔT, II. 4; TRA- 
VAILLER, III, 6. 

RÉORGANISER | CHANGER, III, 4. 

RÉOUVERTURE OUVRIR. III, 1. 

RÉPANDRE  COULER, I, 6; ÉTENDRE, II, 1; SEN- 
TIR, I, 1. 

RÉPARATEUR RANGER, III, 1. 

RÉPARATION HONNEUR, II, 4; JUSTE, I, 1; RAN- 
GER, III, 1. 

RÉPARER RANGER, III, I. 

REPARTIR PLANTE. I, 2. 

RÉPARTIR PART, I, 1. 

RÉPARTITION PART, I, 1. 

REPAS MANGER, Ill, 1. 

REPASSAGE DUR, I, 4. 

REPASSER DUR, I, 4: PASSER, III, 3. 

REPASSEUSE PASSER, III, 3. 
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[1001 REPEINDRE 


Pw 


Du 






REPEINDRE PEINDRE, II, 2. 
REPENSER PENSER, II, 4. 
REPENTANCE REGRETTER, II, 3. 
REPENTANT RECRETTER, 1. 3. 
REPENTIR RECRETTER, II, 3. 
RÉPERCUTER RÉPÉTER, I, 4; SON, 1. 3. 
REPÈRE MARQUER, II, 2; SIGNE, I, 3. 
REPÉRER | MARQUER, II, 2; SICNE, I, 5. 
RÉPERTOIRE LIVRE, IV, 2; SPECTACLE, l, 4; lI, 5. 
RÉPERTORIER LIVRE, IV, 2; SPECTACLE, II, 5. 
RÉPÉTITEUR RÉPÉTER, I, 5. 
RÉPÉTITIF RÉPÉTER, II, 1. 
RÉPÉTITION RÉPÉTER, I, 1, 5. 
REPEUPLER PEUPLE, Il, 3. 
REPIQUER JARDIN, I, 3; PLANTE, III, 3. 
RÉPIT CALME, II, 4. 
REPLACER PLACE, I, 3. 
REPLÂTRAGE CONSTRUIRE, III, 4. 
REPLET GROS, ፲. 1. 
REPLIER DEVANT, I, 6; ÉTENDRE, I, 4; OUVRIR, I, 6. 
RÉPLIQUE |. RÉPONDRE, II, 2, 5. 
RÉPLIQUER RÉPONDRE, 11.2. 
RÉPONDANT RÉPONDRE, II, 4. 
RÉPONDRE LETTRE, III, 1. 
RÉPONSE RÉPONDRE, I, 1; II, 3, 4. 
REPORT RAPPORTER, Il, 2. 
REPORTAGE RAPPORTER, IV, 3. 
REPORTER PORTER, 1. 6; II, 2; PRESSER, II, 3; 
RAPPORTER, I, 2; IV, 3. 
REPOS FAIBLE, 1 4. 
REPOSANT CALME, I, 3; FAIBLE, I, 4. 
REPOSER FAIBLE, I, +; FORCE, I, 2; MOURIR, I, 4; 
POSER, I, 2; I, 5; III, 1. 
REPOSOIR RELIGION, II, 3. 
REPOUSSANT POUSSER, II, 2. 
REPOUSSER OUI, II, 3; POUSSER, I, 7; II, 1; III, I; 
TÔT, II, 4. 
RÉPRÉHENSIBLE ADMIRER, IV, 1; MORAL, III, 1: 
PRENDRE, V, 2. 
REPRENDRE FEU, IV, 1; MORAL, III, 1; PREN- 
DRE, I, 1, 3; IV, 1; V, 1. 2, 3, 5; VIII, 2, 3; IX, 2. 
REPRENEUR PRENDRE, IV, 2. 
REPRÉSENTANT REPRÉSENTER, IV, 1. 
REPRÉSENTATIF REPRÉSENTER, IV, 1. 
REPRÉSENTATION REPRÉSENTER, I, 2; IV, 1. 
SPECTACLE, I, 1; II, 2. 
REPRÉSENTÉ REPRÉSENTER, IV, 1. 
REPRÉSENTER PEINDRE, III, 3; SPECTACLE, I, 1. 
RÉPRESSION ARRÊTER, I, 4; CRIME, 1, 3: PEINE 
I, 2; PRESSER, IV, 2. 
RÉPRIMANDE ADMIRER, IV, 3; MORAL, III, 1. 
RÉPRIMANDER ADMIRER, IV, 3; MORAL, III, 1. 
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RÉPRIMER ARRÊTER, I, 4; CRIME, 1. 3; PEINE, 1. 
2; PRESSER, IV, 2. 

REPRISE PRENDRE, I, 3; VIII, 3; IX, 2. 

REPRISER PRENDRE, I, 3. 

RÉPROBATION JUGER, II, 5. 

REPROCHE MORAL, III, 1. 

REPROCHER MORAL, IIl, 1. 

REPRODUCTEUR PRODUIRE, I, 2. 

REPRODUCTION PRODUIRE, I, 2; III, 3. 

RÉPROUVER JUCER, II, 5. 

REPTATION MOUVEMENT, IV, 3. 

REPTILE ANIMAL, I, 3; MOUVEMENT, IV, 3. 

REPU PLEIN, Il, 1. 

RÉPUBLICAIN POLITIQUE, III, 3. 

RÉPUBLIQUE POLITIQUE, II, 4; III, 3. 

RÉPUDIATION . MARIER, IV, 1. 

RÉPUDIER MARIER, IV, I; V, 5. 

RÉPUGNANCE SALE, IV, 4. 

RÉPUGNANT SALE, II, 3; IV, 4. 

RÉPUGNER SALE, IV, 4. 

RÉPULSION POUSSER, II, 2. 

RÉPUTATION  CLOIRE, II, I; HONNEUR, II, 4. 

RÉPUTÉ  CLOIRE, IL 1. 

REQUÉRIR DEMANDER, III, 5; V, 4. 

REQUÊTE DEMANDER, II, 5. 

REQUIEM MOURIR, III, 2. 

REQUIN MER, Il, 1. 

RÉQUISITION DEMANDER, III, 5. 

RÉQUISITIONNER DEMANDER, III, 5. 

RESCAPÉ ÉCHAPPER, II, 1; SAUVER, II, 1. 

RÉSEAU ATTACHER, III, 1; FILER, II, 2. 

RÉSEAU FERROVIAIRE TRAIN, I, 1. 

RÉSERVATION RÉSERVER, I, 1. 

RÉSERVE DIRE, Il, 4; LIVRE, III, 2; RÉSERVER I 
2, 3, 4; II, 4; SECRET, I, 3. 

RÉSERVÉ RÉSERVER, II, 4; SECRET, I, 3. 

RÉSERVISTE RÉSERVER, I, 2. 

RÉSERVOIR RÉSERVER, I, 4. 

RÉSIDENCE CHÂTEAU, II, 1; HABITER, IL 2. 5. 

RÉSIDENT HABITER, II, 5. 

RÉSIDER HABITER, II, 2. 

RÉSIGNATION VOULOIR, II, 2. 

RÉSIGNÉ  VOULOIR, II, 2. 

RÉSIGNER VOULOIR, II, 2. 

RÉSILLE FILER, II, 2. 


RÉSINE ARBRE, III, 1; BRILLER, II, 2: PEINDRE, I, 


2. 
RÉSINEUX ARBRE, III. 1. 

RÉSISTANCE OUI, II, 2; SOLIDE, I, 1: IIl, 1, 3. 
RÉSISTANT OUI, II, 2; SOLIDE, I, 1: IH, 1, 3. 
RÉSISTER SOLIDE, I, 1; II, I; IIl, 2. 

RÉSOLU DÉCIDER, II, 2. 


RÉSOLUTION DÉCIDER, II, 2. 

RÉSONANCE SON, 1. 6. 

RÉSONNER SON, I, 6. 

RÉSOUDRE COMPRENDRE, I, 3; DÉCIDER, II, 2: 
MÉLER, III, 2. 

RESPECT CONSIDÉRER, III, 2. 

RESPECTABLE CONSIDÉRER, III, 2. 

RESPECTER CONSIDÉRER, III, 2. 

RESPECTUEUSEMENT CONSIDÉRER, III, 2. 

RESPECTUEUX CONSIDÉRER, III, 2. 

RESPIRABLE AIR, II, 4. 

RESPIRATION — AIR, II, 1. 

RESPIRATOIRE AIR, II, 5. 

RESPIRER AIR, II, 1: 11, 3; SENTIR, I, 2. 

RESPLENDIR BRILLER, I, 2. 

RESPLENDISSANT BRILLER, I, 2. 

RESPONSABILITÉ |. RÉPONDRE, III, I. 

RESPONSABLE RÉPONDRE, III, I. 

RESQUILLER TOURNER, I, 4. 

RESQUILLEUR TOURNER, I, 4. 

RESSAISIR SAISIR, III, I. 

RESSASSER RÉPÉTER, I, 2. 

RESSEMBLANCE ር COMPARER, IV, I; V, I. 

RESSEMBLANT COMPARER, IV, 5. 

RESSEMBLER COMPARER, IV, 1; V, 1. 

RESSENTIMENT AIMER, VI, 3; MÉMOIRE, Il, 1: 
SENTIR, IV, 3. 

RESSENTIR SENTIR, IV, 1, 3. 

RESSERRER LONG, III, 1; SERRER, I, 2. 

RESSORT DEBOUT, III, 1; DROIT, I, 2; HEURE, II, 
4; MOUVEMENT, II, 4; RELEVER, IV, 2; REVE- 
NIR, III, 3. 

RESSORTIR DROIT, I, 2: ENTRER, L. I; IV, 4; 
REVENIR, III, 3. 

RESSORTISSANT REVENIR, III, 3. 

RESSOURCE RÉSERVER, I, 5. 

RESSUSCITER CHRÉTIEN, I, 3; MOURIR, II. 4. 

RESTANT RESTER, I, 3; III, 1. 

RESTAURANT |. MANGER, Il, 1; III, +. 

RESTAURATEUR ART, I, 3; MANGER, IL 1. 

RESTAURATION ART, I, 3. 

RESTAURER ART, ፤ 3; MANGER, Il, 1. 

RESTE RESTER. I, I; II, 1. 

RESTER LAISSER, II, 1, 2. 

RESTITUER . RENDRE, I, I. 

RESTREINDRE QUALITÉ, III. 4. 

RESTREINT GÉNÉRAL, II, 2. 

RESTRICTION QUALITÉ, III, 4. 

RÉSULTAT EFFET, I, 3. 

RÉSULTER EFFET, I, 3. 

RÉSUMÉ - SIMPLE, II. 5. 

RÉSUMER SIMPLE, II, 5. 


RÉSURRECTION CHRÉTIEN, I, 3; MOURIR, IL 4. 
RETABLE ÉGLISE, II, 2; PEINDRE, III, 1. 


RÉTABLIR ÉTABLIR, I, 1; III; RELEVER, I, 3; SUR, 
III, 4. 


RÉTABLISSEMENT ÉTABLIR, III, 2. 

RETAPER DEBOUT, III, 2. 

RETARD DEVANT, II, 3; TÔT, II, 2. 

RETARDATAIRE TÔT, II, 2. 

RETARDER DEVANT, IL 3; TÔT, II, 1, 3. 

RÉTENTION RETENIR, II, 2. 

RETENTIR SON, I. 6. 

RETENUE RÉSERVER, II, 4; RETENIR, I, 2, 3; II, 2; 
III, 1; IV, 1. 

RÉTINE  CEIL,I, 2. 

RETOMBÉE TOMBER, I, 5. 

RETOMBER TOMBER, L 5. 

RETORS DROIT, IV, 1. 


RETOUCHE CHANGER, I, 7; PEINDRE, III, 1; TOU- 
CHER, III, 5. i 


RETOUCHER CHANGER, I, 7; PEINDRE, III, 1; TOU- 


CHER, IIT, 5. 
RETOUR TOURNER, III, 2. 
RETOURNEMENT TOURNER, III, 2. 
RETOURNER REVENIR, II, 1; TOURNER, III, 2, 3. 
RETRACER HISTOIRE, I, 1. 
RÉTRACTABLE ENTRER, III, 4. 
RÉTRACTATION DIRE, II, 7. 
RÉTRACTER CHANGER, I, 8; DIRE, IL 7; 
ENTRER, III, 3; GROS, I, 5; TIRER, IV, 2. 
RÉTRACTILE ENTRER, III, 3. 
RETRAIT RETIRER, III, 2; V, 1. 
RETRAITE RETIRER, V, 1, 2. 
RETRAITÉ RETIRER, V, 2. 
RETRANCHER COUPER, IL 2; RETIRER, III, 2. 
RÉTRÉCIR LONG, III, 2. 
RÉTRIBUER PAYER, 1 5. 
RÉTRIBUTION PAYER, I, 5. 
RÉTRO DEVANT, II, 3. 
RÉTROGRADATION . CLASSER, I, 2. 
RÉTROGRADE DEVANT, II, 3. 
RÉTROGRADER CLASSER, I, 2; DEVANT, III, I. 
RÉTROSPECTIF REGARDER, III, 2. 
RÉTROSPECTIVEMENT REGARDER, III, 2. 
RETROUSSER  RELEVER, I, 1. 
RETROUVAILLES TROUVER, II, 2. 
RETROUVER TROUVER, I, I. 
RÉTROVISEUR |. DEVANT, I, 3. 
RÉUNIFICATION UN, I, 4. 
RÉUNIFIER |. UN, I, 4. 
RÉUNION UN, I, 4. 
RÉUNIR : UN, I, 4. 


RÉUSSIR DIRIGER, III, 3; ESSAYER, III, 1; MAN- 
QUER, I, 2. 

RÉUSSITE ESSAYER, III, 2; JOUER, II, 4. 

RÉUTILISER SERVIR, IIl, 3. 

REVANCHE GUERRE, II, 2: PARTIE, Ill, 1. 

RÉVASSER RÊVE, II, 1. 

RÉVEIL DORMIR, IV, 3; HEURE, II, 4. 

RÉVEILLER DORMIR, IV, 3. 

RÉVEILLON AN, II, 1. 

RÉVÉLATEUR | MONTRER, III, 3. 

RÉVÉLATION DIEU, I, 4; MONTRER, III, 3. 


RÉVÉLER DIEU, I, 4; LUMIÈRE, IV, 1; MONTRER, 
III, 3. 


REVENANT  REVENIR, I, 2. 

REVENDICATIF DEMANDER, III, 6. 

REVENDICATION DEMANDER, III, 6. 

REVENDIQUER DEMANDER, III, 6. 

REVENDRE VENDRE, I, 3; IV, 1. 

REVENIR ALLER, I, 1, 3; CUISINE, III, 6. 

REVENU REVENIR, III, 2. 

RÊVER DORMIR, III, 2. 

RÉVERBÉRATION NOIR, I, I. 

RÉVERBÈRE LUMIÈRE, II, 3. 

RÉVERBÉRER NOIR, I, 1. 

REVERDIR ROUGE, I, 3. 

RÉVÉRENCE CONSIDÉRER, III, 3. 

RÉVÉREND CONSIDÉRER, III, 3. 

RÉVÉRER CONSIDÉRER, III, 3. 

RÉVERIE RÊVE, IL I. 

REVERS HEUREUX, III, 4; TOURNER, III, 5. 

REVERSER PLEIN, I, 5. 

RÉVERSIBLE LIEU, II, 1. 

REVÊTEMENT MUR, I, 2; ROUTE, I, 2; VÊTE- 
MENT, HI, 1. 

REVÉTIR VÊTEMENT, I, 1; III, 1, 5. 

RÊVEUR RÊVE, II, 1. 

REVIGORANT MONTER, IV, 2. 

REVIREMENT CHANGER, I, 8; TOURNER, III, 2. 

RÉVISER VOIR, V, 4. 

RÉVISION VOIR, V, 4. 

REVIVRE VIVRE, Il, 4. 

REVOIR VOIR, II, 2, 5; IV, 4; V, 4. 

RÉVOLTANT LIBRE, II, 3. 

RÉVOLTE LIBRE, II, 3; VOULOIR, III, 2. 

RÉVOLTÉ LIBRE, II, 3. 

RÉVOLTER LIBRE, II, 3. 

RÉVOLU DEVANT, II, 3. 

RÉVOLUTION |. CHANGER, I, 4; TOURNER, I, 1. 

RÉVOLUTIONNAIRE |. CHANGER, I, 4. 

RÉVOLUTIONNER CHANGER, III, 4. 

REVOLVER  ARME, I, 3. 


. | RISSOLER Index 


RÉVOQUER APPELER, Ill, 1; FONCTION, I, 2; 
RELEVER, III, 2. 

REVUE ÉTUDIER, II, 2; PRESSER, IL, 4. 

RÉVULSER ŒIL, 1 3. 

RHÉTEUR PARLER, III, 2. 

RHÉTORIQUE ÉCRIRE, II, 6; PARLER, III, 2. 

RHINITE NEZ, III, 1. 

RHUM BOIRE, II, 5. 

RHUMATISANT AVOIR, IV, 5. 

RHUMATISME MALADE, III, 3. 

RHUME MALADE, III, 3; NEZ, III, 1. 

RIANT RIRE, I, 4. 

RIBAMBELLE NOMBRE, III, 2. 

RICANER RIRE, IV, 2. 

RICHEMENT  RICHE, I, 1. 

RICHESSE RICHE, I, 1. 

RICHISSIME RICHE, I, 2. 

RICOCHET EAU, I, 6; EFFET, L 4; FRAPPER, III, 3; 
ROND, I, 3. 

RIDE PEAU, I, 2. 

RIDEAU PORTE, III, 1. 

RIDER PEAU, I, 2. 

RIDICULE RIRE, IL 3. 

RIDICULISER RIRE, IV, 1. 

RIEUR RIRE, I, 4. 

RIGIDE DUR, I, 2; III, 2; SOLIDE, 1.2. 

RIGOLADE RIRE, I, 2. 

RIGOLE EAU, IV, 3. 

RIGOLER RIRE, I, 2. 

RIGOLO RIRE, I, 2. 

RIGORISME MORAL, II, 3. 

RIGORISTE SCIENCE, I, 2. 

RIGOUREUSEMENT  DUR, III, 2. 

RIGOUREUX DUR, III, 2; SCIENCE, I, 2. 

RIGUEUR DUR, III, 2; SCIENCE, I, 2. 

RILLETTES CHAIR, II, 2. 

RIMAILLEUR POÈTE, II, 1. 

RIME POETE, IL I. 

RIMER POETE, II, 3. 

RINCAGE SALE, III, 2. 

RINCER SALE, III, 3. 

RING MAIN, III, 8. 

RIPOSTE RÉPONDRE, II, 2, 4. 

RIPOSTER DÉFENDRE, II, 2; RÉPONDRE, Il, 2. 

RISETTE RIRE, I, 3. 

RISIBLE RIRE, I, 1: II, 3. 

RISQUE HASARD, I, 4. 

RISQUÉ |. HASARD, 1 4. 

RISQUER DANGER, I, 1; HASARD, 1, 4. 

RISSOLE REVENIR, II, 7. 

RISSOLER REVENIR, II, 7. 
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TER, II, 1. 
RUINER RICHE, I, 2. 
RUISSEAU COULER, II, 3. 
RUISSELANT COULER, I, 1. 
RUISSELER COULER, I, 1. 
RUISSELLEMENT  COULER, Il, 3. 
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RUSE TROMIPER, IL 6. 

RUSÉ TROMPER, IL 6. 

RUSER TROMPER, IL 6. 

RUSTINE PIÈCE, L 2. 

RUSTIQUE | CAMPAGNE, 1 3. 

RUSTRE CAMPAGNE, I, 2; MANIÈRE, Il, 3. 
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SATANIQUE DIEU, I, 3: 11, 2; 111. 3. 

SATANISME DIEU, II, 2. 

SATANISTE DIEU, II, 2. 

SATELLISER CIEL, I. 6. 

SATELLITE CIEL, I, 6; ESPACE, II, 2. 

SATIÉTÉ |. MANGER, I, 3. 

SATIN BRILLER, I, 3; DOUX, I, 1. 

SATIRE RIRE, IV, 2. 


1049 


SATISFACTION 


SATISFACTION ACCORD, li, 1; CONTENT, II, 3. 

SATISFAIRE ACCORD, II, 1; CONTENT, I, 1; II, 2. 

SATISFAISANT | CONTENT, I, 1; IL 2. 

SATISFAIT CONTENT, I, 1. 

SATISFECIT CONTENT, II, 3. 

SATURATION PLEIN, I, 4. 

SATURÉ PLEIN, I, 4. 

SAUCE CUISINE, III, 8; IV, 2. 

SAUCER PAIN, I, 4. 

SAUCISSE CHAIR, II, 4. 

SAUCISSON CHAIR, II, 2. 

SAUF GÉNÉRAL, I, 4; SAUVER, II, 3, 4. 

SAUGE HERBE, L 4. 

SAULE PLANTE, Il, 3. 

SAUT DANSER, III, 1; MOUVEMENT, IV, 3. 

SAUTÉ CUISINE, III, 6. 

SAUTER CUISINE, III, 5; ÉCLATER, I, 1; MOUVE- 
MENT, IV, 3. 

SAUTERELLE  VOLER, I, 1. 

SAUTERIE DANSER, II, 2. 

SAUTEUSE CUISINE, III, 5. 

SAUVAGE CIVILISATION, II, 3; III, 1: NATURE, II, 4. 

SAUVAGEMENT CIVILISATION, III, 2. 

SAUVAGEON  CIVILISATION, I, 4; NATURE, II, 4. 

SAUVAGERIE CIVILISATION, 11, 2. 

SAUVEGARDE GARDER, I. 3; SAUVER, I, 5. 

SAUVETAGE SAUVER, I, 2. 

SAUVETEUR SAUVER, I, 2. 

SAUVETTE SAUVER, III, 1; VENDRE, II, 4. 

SAUVEUR . SAUVER, I, 1, 7. 

SAVAMMENT SCIENCE, III, 1. 

SAVANE PLANTE, Il, 2. 

SAVEUR CUISINE, III, 1; MANGER, IV, 2; SEN- 
TIR, Il, 4. 

SAVOIR SAVOIR, III, 5. 

SAVOIR-FAIRE SAVOIR, II, 1. 

SAVOIR-VIVRE MANIÈRE, II, 2; SAVOIR, Il, 3. 

SAVON SALE, III, 2. 

SAVOURER MANGER, IV, 1. 

SAVOUREUX CUISINE, Ill, 1; MANGER, IV, 2; 
SENTIR, II, 4. 

SAXOPHONE MUSIQUE, III, 2. 

SCALPER PEAU. I, 5. 

SCANDALE ADMIRER, III, 2; AFFAIRE, IV, 1. 
FRAPPER, IV, 2; MORAL, II, 3. 

SCANDALEUX ADMIRER, III, 2; FRAPPER, IV, 2: 
MORAL, II, 3. 

SCANDALISER ADMIRER, III, 2; FRAPPER, IV, 2: 
MORAL, II, 3. 

SCANDER POETE, II, 2. 

SCANNER TRAITER, II, 3. 

SCARLATINE ROUGE, II, 1. 
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SCATOLOGIQUE SALE, IV, 2. 


SCEAU JUSTE, Il, 1; MARQUER, I, 2; OUVRIR, II, 3. 


SCÉLÉRAT CRIME, I, 2. 

SCELLÉ OUVRIR, II, 4. 

SCELLER OUVRIR, II, 1, 4. 

SCÉNARIO 
SUPPOSER, I, 2. 

SCÈNE SPECTACLE, I, 3; II, 3; HI, 2. 

SCEPTICISME DOUTER, I, 5. 

SCEPTIQUE DOUTER, 1, 5. 

SCEPTRE ROI, I, I. 

SCHAMPOOING . CHEVEU, II, 3. 

SCHÉMA DESSINER, Il, 6; SYSTEME, I, 2. 

SCHÉMATIQUE  DESSINER, II, 6. 

SCHÉMATISER DESSINER, II, 6. 

SCHISMATIQUE ÉGLISE, I, 2. 

SCHISME ÉGLISE, I, 2. 

SCHIZOPHRÈNE — FOU, I, 2. 

SCHIZOPHRÉNIE FOU, I, 2. 

SCIE BOIS, II, 2. 

SCIEMMENT SAVOIR, III, 2. 

SCIENTIFIQUE SCIENCE, I, 1. 

SCIENTIFIQUEMENT SCIENCE, I. 1. 

SCIENTISTE SCIENCE, I, 3. 

SCIER BOIS, II, 2. 

SCIERIE BOIS, III, 1. 

SCINDER COUPER, I, 3. 

SCINTILLANT BRILLER, I, 2. 

SCINTILLER BRILLER, I, 2. 

SCISSION COUPER, I, 3. 

SCIURE BOIS, III, 1. 

SCOLAIRE ÉCOLE, 1. 1; II, 2. 

SCOLARISER . ÉCOLE, I, 4. 

SCOLARITÉ ÉTUDIER, II, 1. 

SCOLIOSE DOS, I, 3; DROIT, I, I. 


SCORPION BÊTE, I. 2; POINTE, I, 5; TUER, 1, 2. 


SCOTCH  FIXER, I, 2. 

SCOUT CHIEN, 1, 4; DIRIGER, III, 1. 
SCOUTISME DIRIGER, III, I. 
SCRIBE ÉCRIRE, I, 3. 

SCRIPT ÉCRIRE, I, 5. 
SCRIPTURAIRE ÉCRIRE, II, 3. 
SCRUPULE CONSCIENCE, Il, 3. 
SCRUPULEUSEMENT CONSCIENCE, II, 3. 
SCRUPULEUX CONSCIENCE, II, 3. 
SCRUTER DORMIR, V, I. 
SCRUTIN POLITIQUE, II, 3. 
SCULPTEUR  ART,I.2. 
SCULPTURE  ART,I.2. 

SEAU CONTENIR, IV, l; EAU, II. 4. 
SÉBILE OR, II, 6. 


HISTOIRE, V. 3; SPECTACLE, I, 2; 


SEC BOIRE, IL 3, 4; SEC, I, 4; H, 1; SON, L 6. 
SÉCATEUR COUPER, 1.1. 

SÉCESSION COUPER, II, 3; NATION, Il, I. 
SÉCHAGE SEC, II, 1. 

SÈCHE-CHEVEUX SEC, II, 3. 
SÈCHEMENT SEC, III, 1. 

SÉCHER SEC, I, 4; II, 1. 

SÉCHERESSE SEC, I, 1; IH, 1. 

SÉCHERIE SEC, Il, 1. 

SÉCHOIR SEC, Il, 1, 3. 

SECOND DEUX, 11. I. 

SECONDAIRE DEUX, II, 2; PREMIER, II. 7. 
SECONDÉ DIRIGER, III, 1. 

SECONDER AIDER, II, 1; DEUX, IL 2. 
SECOUER MOUVEMENT, II, 3. 
SECOURIR AIDER, I. 1: SAUVER, I. 2. 
SECOURISTE SAUVER, I. 2. 

SECOURS AIDER, I, 1; SAUVER, I, 2. 
SECOUSSE  FRAPPER, III, 2: MOUVEMENT, II, 3. 
SECRÉTAIRE SECRET, III, 6. 
SECRÉTEMENT SECRET, I, 2. 
SECRÉTER EAU, V, 2. 

SÉCRÉTER CHAIR, I, 5. 

SÉCRIRE HISTOIRE, 1.2. 

SECTAIRE — ASSOCIER, III, 2. 

SECTE — ASSOCIER, III, 2. 

SECTEUR PARTIE, I, 2. 

SECTION PARTIE, I. 2. 

SECTIONNER COUPER, I, 1. 
SÉCULAIRE AN. V, 3. 

SÉCULARISATION MONDE, III, 4. 
SÉCULARISER MONDE, III, 4. 

SÉCULIER ÉGLISE. I, 6; MONDE, III, 4. 
SECUNDO DEUX, Il, 5. 

SÉCURISANT PEUR. 1. 3. 

SÉCURISER PEUR. I, 3. 

SÉCURITÉ SÛR. II, 6. 

SÉDATIF CALME, II, 3. 

SÉDENTAIRE HABITER, IL 7. 
SÉDENTARISER HABITER, II. 7. 
SÉDIMENTAIRE PIERRE, I, 3. 
SÉDUCTEUR AIMER, IV, 2; CHARMER, IL 2. 
SÉDUCTION CHARMER, IL 2. 
SÉDUCTRICE CHARMER, IL 2. 

SÉDUIRE AIMER. IV, 2: CHARMER. II, 2. 
SÉDUISANT CHARMER, IL 2. 

SEGMENT LIGNE, I. 1; PARTIE. I. 2. 
SEIGLE PAIN, 1,2. 

SEIGNEUR ROI, II, 3. 

SÉISME | MOUVEMENT. II, 6; TERRE, I, 3. 
SEIZE TROIS, I, I. 


SÉJOUR SALLE, I, 2. 
SÉJOURNER RESTER, III, 2. 


SEL CUISINE, II, 6; MER, I, 5; SENTIR, II, 2. 


SÉLECTIF DÉCIDER, III, 3. 
SÉLECTION DÉCIDER, III, 3. 
SÉLECTIONNER DÉCIDER, III, 3. 
SELLE CHEVAL, III, 3; SALE, II, 2. 
SELON SUIVRE, IV, 4. 
SEMAILLES PLANTE, III, 2. 
SÉMANTIQUE SENS, II, 1. 


SEMBLABLE COMPARER, IV, 1; MÊME, III, 1. 


SEMBLANT PARAITRE, II, 2. 
SEMÉ PLANTE, IV, 5. 
SEMELLE PIED, III, 1. 
SEMENCE PLANTE, III, 2. 
SEMER JARDIN, L, 3: PLANTE, III, 1, 2. 
SEMESTRE AN, ፤ 1; TROIS, VI, 7. 
SEMEUR PLANTE, III, 2. 
SÉMINAIRE ÉGLISE, I, 5; III, 2. 
SÉMINAL PLANTE, III, 2. 
SÉMINARISTE ÉGLISE, I, 5. 
SÉMIOTIQUE SENS, II, 1. 


SEMI-REMORQUE TIRER, HI, 2; TRANSPORTER, I, 2. 


SEMIS JARDIN, I, 3; PLANTE, III. 2; IV, 5. 
SEMOIR PLANTE, III, 2. 
SEMONCE ADMIRER, IV, 3. 
SEMOULE CUISINE, II, 4. 
SÉNAT POLITIQUE, III, 1. 
SÉNATEUR POLITIQUE, III, 1. 
SÉNESCENCE JEUNE, I, 2. 
SÉNILE JEUNE, I, 2. 
SENSATIONNEL SENSIBLE, II, 3. 
SENSÉ SENS, IV, 3. 
SENSIBILISER SENSIBLE, I, 5. 
SENSIBILITÉ SENSIBLE, 1, 2. 


SENSIBLE LUMIÈRE, IV, 1; SENSIBLE, II, 1; 


SOUFFRIR, I, 1. 
SENSIBLEMENT SENSIBLE, II, 1. 
SENSUALITÉ SENS, III, 2. 
SENSUEL SENS, III, 2. 
SENTENCE  JUGER, 1 5. 
SENTEUR SENTIR, I, 4. 
SENTIER ROUTE, I, 4. 
SENTIMENTAL SENTIMENT, 1, 4. 
SENTIMENTALITÉ SENTIMENT, I, 4. 
SENTINELLE DORMIR, V. 1; GARDER, II, 3. 
SÉPARABLE RETIRER, I, 2. 
SÉPARATION LAISSER, III, 1. 
SÉPARÉMENT ENSEMBLE, II, 6. 
SÉPARER LAISSER, II, 1. 
SÉPIA DESSINER, I. 4. 


SEPT TROIS, I, 1. 
SEPTEMBRE AN, Il, 1. 
SEPTENTRIONAL SOLEIL, [ 5. 
SEPTUOR TROIS, VI, 2. 
SÉPULCRAL MOURIR, IV, 3. 
SÉPULCRE MOURIR, III, 4. 
SÉPULTURE MOURIR, III, 4. 
SÉQUELLE EFFET, I, 2; SUIVRE, III, 2. 
SÉQUENCE SUIVRE, II, 4. 
SÉQUESTRE ` SAISIR, V, 1. 
SÉQUESTRER OUVRIR, I, 5. 
SÉQUOIA ARBRE, III, 6. 


SEREIN  GALME, I, I; II, 1; PEUR, IV, 4; TENDRE, 3. 


SÉRÉNADE MUSIQUE, III, 5. 
SÉRÉNITÉ  GALME, II, 1; PEUR, IV, 4. 
SERGENT ARME, IL 3. 

SÉRIE SUIVRE, II, 4. 
SÉRIEUSEMENT SÉRIEUX, I, 2. 
SERIN OISEAU, I, 3; III, 3. 

SERINER OISEAU, I, 3; RÉPÉTER, 1.2. 


SERINGUE POINTE, III, 3; PRESSER, III, 2. 


SERMENT VRAI, III, 2. 


SERMON MORAL, III, 1; PARLER, III, 3. 


SERMONNER MORAL, III, 1. 
SÉROPOSITIF OUI, IV, 2. 


SERPENT ANIMAL, I, 3; POINTE, III, 5; ROND, II, 7. 


SERPILLÈRE SALE, III, 4. 
SERRAGE  SERRER, I, 1. 


SERRE DOICT, II, 2; FLEUR, I, 4: JARDIN, I, 3; 


PLANTE, III, 3; SERRER, II, 1. 
SERRÉ LONG, III, 4; V, 4. 
SERRE-JOINT  SERRER, I, 1. 
SERRE-LIVRE SERRER, I, 1. 
SERREMENT  SERRER, III, 2. 
SERRER LONG. III, 4. 
SERRE-TÉTE SERRER, I, 2. 


SERRURE CONSTRUIRE, I, 4 OUVRIR, II. 4. 


SERRURIER CONSTRUIRE, I, 4. 
SERVANTE  SERVIR, I, 1. 

SERVEUR  SERVIR, I, 2. 

SERVEUSE SERVIR, I, 2. 

SERVIABLE SERVIR, I, 4. 

SERVICE SERVIR, I, 1. 

SERVIETTE MANGER. III, 3; SEC, II, 3. 
SERVITEUR SERVIR, I, I. 
SERVITUDE LIBRE, III, 2. 

SEUIL | MARGHER, I, 8; PORTE, I, 1. 
SEULEMENT JUSTE, III, 4; UN, I, 6. 
SÈVE PLANTE, I, 5. 


SÉVÈRE JUGER, I, 6; PEINE, I, 5; SÉRIEUX, 1, 1. 


SÉVÈREMENT  JUGER, I, 6. 


SILLON Index 


SÉVÉRITÉ JUGER, I, 6. 


SEVRAGE HABITUDE, II, 1; POITRINE, II, 2. 


SEVRER HABITUDE, II, 1; POITRINE, II, 2. 


SEXE . GORPS, II, 4; HOMME, III, 1. 
SEXTUOR TROIS, VI, 2. 


SEXTUPLER TROIS, V, 2. 

SEXUALITÉ | HOMME, III, 2. 

SEXUÉ HOMME, Ill, 2. 

SEXUEL DÉSIRER, II, 1; HOMME, III, 2. 

SHORT LONG, II, 6. 

Si GONDITION, I, 1, 3; MUSIQUE, I, 2; OUI, I, 3: 


QUALITÉ, IV, 6; SUPPOSER, I, 1; I, 4. 


SIAMOIS . CHIEN, I, 3. 


SIBYLLE | ANNONGER, I, 2. 


SICCATIF SEC, I, 4. 

SIDA AVOIR, III, 2; MALADE, III, 3. 

SIDÉRURGIE FER, I, 1. 

SIÈCLE |. AN, 1,2; MONDE, III, 4. 

SIÈGE | DEBOUT, IL 1; VL 3; ÉGLISE, L 2; 


GUERRE, II, 1. 


SIÉGER . JUGER, I, 1. 


SIESTE DORMIR, III, 1. 


SIFFLANT SON, II, 1. 


SIFFLEMENT SON, II, 1. 
SIFFLER SON, II, 1; SPECTAGLE, I, 7. 


SIFFLET SON, II. 1. 


SIFFLEUR SON, II, 1. 
SIFFLOTER SON, II, 1. 


SIGNAL SIGNE, I, 4. 


SIGNALEMENT SIGNE, II, 6. 

SIGNALER SIGNE, I, 4. 

SIGNALÉTIQUE SIGNE, I, 4, 5. 

SIGNALISATION ROUTE, I, 3; SIGNE, I, 4. 

SIGNATAIRE SIGNE, I, 8. 

SIGNATURE SIGNE, I, 8. 

SIGNE GIEL, I, 5. 

SIGNER . GHRÉTIEN. I, 2; SIGNE, I, 2; I, 8. 

SIGNET LIVRE. IL 3; IIl, 5; MARQUER, L, 2; 
SIGNE, L 5. 

SIGNIFIANT SIGNE, I, 7. 

SIGNIFICATIF SIGNE, ቪ 3; II, 2. 

SIGNIFICATION SIGNE, I, 1. 

SIGNIFIÉ SIGNE, I, 7. 

SIGNIFIER SIGNE, I, 1; II, 1. 

SILENCE MUSIQUE, I, 3; SON, IV, 1. 

SILENCIEUSEMENT SON, IV, 2. 

SILENCIEUX SON, IV, 1. 

SILEX FEU, II, 1; PIERRE, IL 2. 

SILHOUETTE OMBRE, [ 1. 

SILICEUX PIERRE, 1 3. 

SILLAGE TRAINER, 1, 2. 

SILLON CHAMP I 2; GOUPER, I, 4; PROFOND, I, 5. 


05.1. 


SILLONNER 


SILLONNER CHANP, 1.2. 
SILO HERBE, II, 3. 

SIMAGRÉE MANIÈRE, II, +. 

SIMILITUDE COMPARER. IV. 1. 

SIMPLE PLANTE, III, 1. 

SIMPLEMENT SIMPLE, 1, 1: III. 

SIMPLET RICHE. II, 2: SIMPLE, l, 2. 
SIMPLICITÉ SIMPLE, 1, 1; II, 2. 
SIMPLIFICATION SIMPLE, II, 5. 

SIMPLIFIER SIMPLE, II, 5. 

SIMPLISTE SIMPLE, (1, 2. 

SIMULATEUR TROMPER, Il, 4. 
SIMULATION COMPARER, IV, 5: TROMPER, II, 4. 
SIMULER COMPARER., IV, 5; TROMPER, II, 4. 
SIMULTANÉ ENSEMBLE, L 1. 
SIMULTANÉMENT ENSEMBLE, I, 1. 
SINCERE VRAI, III, 1. 

SINCÈREMENT VRAI, Ill, 1. 

SINÉCURE TRAVAILLER, IIl, 5. 

SINGE ANIMAL, I, 2; FIGURE, 1 3. 

SINGER COMPARER, IV, 5; FIGURE, I, 3. 
SINGERIE FIGURE, I, 3. 

SINGULARISER | UN, I, 5. 

SINGULIER . ÉTONNER, II, ቁ UN, I, 5; IH, 1. 
SINGULIEREMENT ÉTONNER, II, 4. 
SINISTRE SAUVER, I, 2: TRISTE, II, 1. 
SINUEUX TOURNER, Ill, 1. 

SIRE ROI, I, I. 

SIRÈNE SON, I, 8. 

SIROP BOIRE. II, 2. 

SISMIQUE MOUVEMENT, IL 6; TERRE, 1, 3. 
SISMOGRAPHE TERRE, I. 3. 

SITÔT TÔT. I, 3,6. 

SITUATION ÉVÈNEMENT, I, 1. 

SITUER LIEU, IIl, 2. 

SIX TROIS. I. I. 

SIXIÈME TROIS, IV, I. 

SKI EAU, I, 8 MONTAGNE, II. 2. 

SKIER EAU, L 8; MONTAGNE, Il. 2. 

SLIP VÊTEMENT, I, 2. 

SLOGAN POLITIQUE, IL 2. 

SMOKING . VÉTEMENT, I, 5. 

SNOB SALLE. 1 5. 

SOBRE BOIRE, III, 1. 

SOBREMENT BOIRE, Ill. 1. 

SOBRIÉTÉ BOIRE, [[. 1. 

SOC COUPER, I, 4; PROFOND. I, 5. 
SOCIABILITÉ |. ASSOCIER, IL. 2. 

SOCIABLE  ASSOCIER, II, 2; CARACTÈRE, IV. ጋ. 
SOCIAL ASSOCIER. II, 1. 

SOCIALISME — ASSOCIER, IV, 3; POLITIQUE, II, 1. 
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SOCIALISTE — ASSOCIER, IV, 3; POLITIQUE, ዘ. 1. 
SOCIO-CULTUREL  ASSOCIER, II, 2. 
SOCIO-DÉMOCRATE —. ASSOCIER. IV. 3. 
SOCIO-DÉMOCRATIE — ASSOCIER, IV, 3. 
SOCIOLOGIE  ASSOCIER, IV, 1. 
SOCIOLOGUE  ASSOCIER. IV, 1. 

SOCLE FOND. IL 1: HAUT, 1, 3. 

SODA BOIRE, II, 2. 

SODIUM CUISINE, 1, 6. 

SOFA DEBOUT, 1 2. 

SOI-DISANT DIRE, II, 1. 

SOIE  FILER, I, 1. 

SOIERIE FILER, III. 2. 

SOIF BOIRE, I, 1. 

SOIGNABLE SOIN, Il, 1. 

SOIGNÉ |. CHERCHER, II, 3; SOIN. L 2. 
SOIGNER MALADE, II, 2; SOIN, I, 2; II, 1. 
SOIGNEUR SOIN, II. 2. 
SOIGNEUSEMENT SOIN, I, 2. 
SOIGNEUX SOIN, I, 1. 

SOIN SOIN, 1. 1, 2. 

SOIRÉE FÊTE, II, 1; MATIN. II, I. 

SOIT ENTRE, II, 1. 

SOIXANTE TROIS, V, I. 

SOL MUSIQUE., I. 2: TERRE, ፤ 5; H, ቁ III, 1. 
SOLAIRE SOLEIL, I, 1, 5. 

SOLDAT ARME. II, 1. 


SOLDE COMPTER, ቪ 4; ÉVÈNEMENT, IL 3; 


PRIX, I, 4; VENDRE, II, 5. 

SOLDÉ ÉVÈNEMENT, Il, 3. 
SOLDER PRIX, I, 4 VENDRE, II, 5. 
SOLE MER, Il, 1. 

SOLÉCISME FAUTE, Il, 2. 
SOLENNEL FÊTE. I, 1; SÉRIEUX. I. 1. 
SOLENNITÉ FÊTE, I, I. 

SOLFÈGE — MUSIQUE, I, 3. 
SOLFIER MUSIQUE, 1, 3. 


SOLIDAIRE AIDER. IV, 3. ASSOCIER, II, I; FIXER, 


I, 1; SYSTEME, III, 1. 
SOLIDAIREMENT AIDER. IV. 3. 
SOLIDARISER AIDER, IV, 3. 
SOLIDARITÉ AIDER, IV, 3; ASSOCIER. III. 2. 
SOLIDE MATIÈRE, I. 3; SOLIDE, I, 3. 
SOLIDEMENT SOLIDE, Il, I. 
SOLIDIFICATION SOLIDE, I, 2. 
SOLIDIFIER MATIÈRE, I, 3; SOLIDE, L 2. 
SOLIDITÉ SOLIDE. I, 1. 
SOLILOQUER PARLER. Il. 1. 
SOLISTE MUSIQUE, IL, 4; UN. L 2. 
SOLITAIRE JOUER, I, 2: UN, 1, 5. 
SOLITUDE UN, I, 5. 


SOLLICITATION DEMANDER, Ill, 5. 

SOLLICITER DEMANDER, III, 5. 

SOLLICITEUR DEMANDER, III, 5. 

SOLLICITUDE ATTENTION, III, 3. 

SOLO UN,I,2. 

SOLSTICE SOLEIL, I, 3. 

SOLUBLE — EAU. Il, 5; MÊLER. II, 1. ` 

SOLUTION COMPRENDRE, 1. 3; EAU. Il. 
MÊLER, II, 1; HI, 2; SUPPOSER, I, 2. 

SOLVABLE  INTÉRÉT, I, 1. 

SOLVANT  PEINDRE, I, 2. 

SOMBRE OMBRE, 1, 1; II, 1, 4; SON, I, 5. 

SOMBRER COULER, III, 1. 

SOMMAIRE MATIÈRE, III. 1; PLAT. IV. 2. 


SOMME CHARGER, 1; DORMIR, III, 1; DOS. H, 


1: OR. II, 1; TOUT. I, 1. 
SOMMEIL . DORMIR. I. 1. 
SOMMEILLER DORMIR, III, 1. 
SOMMELIER BOIRE, II, 4. 
SOMMET ARBRE, | 1; 

POINTE, I, 1. 
SOMMIER DEBOUT, III, 1. 
SOMMITÉ HAUT, IV, 4. 
SOMNAMBULE DORMIR. III, 2. 
SOMNIFÈRE DORMIR, II, 2. 
SOMNOLER DORMIR. III, 1. 
SOMPTUAIRE RICHE, 1. 3. 
SOMPTUEUX BEAU, II. 5: RICHE. I. 3. 
SON HERBE. IL 3. 

SONATE MUSIQUE, II, 4. 
SONATINE MUSIQUE, II, 4. 


MONTAGNE, 1, 


SONDAGE CHERCHER, 11, 4: DEMANDER, IV, 


2; OPINION, 1. 2. 

SONDER DEMANDER, IV, 2; OPINION. I, 2. 
SONGE  RÉVE,I. I. 

SONGEUR RÊVE. II, 4. 

SONNER SON, [ 7: VOIX. II. 1. 


SONNERIE CLAIR, IV; HEURE, IL, 4; SON. L, 7; 


VOIN, II. I. 

SONNET POÈTE, II. 3. 
SONNETTE PORTE, 5; SON. I, 7. 
SONO SON. 1.4. 

SONORE SON, 1 6. 
SONORISATION SON. 1. 4. 
SONORISER SON, I. 6. 
SONORITÉ  SON.I. 6. 
SONOTONE ENTENDRE. I. 4. 
SOPORIFIQUE DORMIR. II, 2. 
SOPRANO CHANTER. IL 2. 
SORBET CHAUD), |I, 3. 
SORBETIÈRE CHAUD. I. 3. 
SORCELLERIE CHARMER, I, 2: DIEU, IL 2. 


SORCIER | CHARMER, I, 2; DIEU, Il, 2; RELICION, 


II, 2. 

SORCIÈRE | CHARMER, I, 2. 

SORT CHARMER, I, 2; HASARD, I, 3, 4; II, 2. 
SORTABLE ENTRER, III, 2. 

SORTANT ENTRER, IV, 1. 


SORTE EFFET, I, 2; ESPÈCE, Ill, 3; MANIÈRE, III, 2. 


SORTIE ENTRER, I, 1. 2, 3, 5; V, 1. 
SORTILÈGE CHARMER, I, 2. 
SORTIR ENTRER, IV, +. 

SOSIE COMPARER, V, 1. 

SOT BÊTE, Il, 1, 3. 
SOTTEMENT BÊTE, II, 1. 
SOTTISE BÊTE, III, 1. 4. 
SOTTISIER BÊTE, HI, 4. 

SOU OR,Il, 1. 
SOUBASSEMENT 
SOUCHE 
SOUCI ENNUI, I, 4; PEUR, IV, 6. 
SOUCIER ENNUI, I, 4. 

SOUCIEUX ENNUI, I, 4; PEUR, IV, 6. 
SOUCOUPE BOIRE, II, 6; SUR, II, 2. 
SOUDAIN ÉTONNER, I, 1, 2. 
SOUDAINEMENT  ÉTONNER, I, 2. 
SOUDAINETÉ . ÉTONNER, I. 2. 
SOUDER FIXER., I, 2. 

SOUDEUR  FIXER, 1 2. 
SOUDOYER VENDRE, III, 3. 
SOUDURE  FIXER, I, 2. 

SOUFFLE AIR, II, 5: VENT, II, 3. 
SOUFFLÉ |. ÉTONNER, II, 2. 


HAUT, I, 3. 


SOUFFLER AIR, II, 5, 6; ESPRIT, 1. 4; VENT, I, 1; H, 3. 


SOUFFLERIE VENT, 11, 4. 


SOUFFLET CONTENIR, V, 1; FEU, HI, 1; MAIN, 


IV, 2; TÊTE, IV, 1; VENT, II, 4. 
SOUFFLETER MAIN, IV, 2; TÉTE, IV, 1. 
SOUFFLEUR AIR, II, 6. 
SOUFFRANCE SOUFFRIR, I, 2; II, 1. 
SOUFFRANT MALADE, I, 4; SOUFFRIR, I, 2. 
SOUHAIT ESPÉRER. II, 1. 
SOUHAITABLE ESPÉRER, II, 1. 
SOUHAITER FÊTE, II, 2. 

SOUILLER PUR, I, 1: SALE, I, 1. 
SOUILLON SALE, I, 4. 
SOUILLURE PUR. I, I: SALE, I, 1. 
SOUL BOIRE, HI, 4; PLEIN, II, I. 


SOULAGER AIDER, Il, 1; CALME, IL 3; SOUF- 


FRIR, IV, I. 
SOULER  BOIRE, III, 4; PLEIN, II, 1. 
SOULÈVEMENT LEVER, I, 3: HI, 2; LIBRE, H, 3. 
SOULEVER LEVER, I, 3; LIBRE, II, 3. 
SOULIER PIED, 111 1. 


ARBRE, 1, 1; FAMILLE, II, 7; PEUPLE, IL 1. 


SOULIGNER LIGNE, III, 3. 

SOUMETTRE LIBRE, I, 2; Il, 1; SUJET, IL, 1. 

SOUMIS CONDITION, I, 1. 

SOUMISSION LIBRE, II, 1. 

SOUPCON  DOUTER, II, 2; SUPPOSER, I, 3. 

SOUPCONNER DOUTER, II, 2; SUPPOSER, I, 3. 

SOUPCONNEUX DOUTER, II, 2; SUPPOSER, I, 3. 

SOUPE CUISINE, III, 4; MANGER, III, 2. 

SOUPER CUISINE, IV, 5; MANCER, III, 1. 

SOUPESER LOURD, 1 2; SUR, I, 3. 

SOUPIÈRE | CONTENIR, IV, 2. 

SOUPIR AIR, II, 7. 

SOUPIRAIL AIR, II, 7; PORTE, III, 1. 

SOUPIRANT AIR, II, 7. 

SOUPIRER AIR. II, 7. 

SOUPLE DUR, I, 2; III, 2; SOLIDE, I, 2. 

SOUPLESSE DUR, I, 2. 

SOURCE EAU, II, 4. 

SOURCIL CEIL, 1. 1, 5. 

SOURCILLER ŒIL, III, 2. 

SOURCILLEUX ŒIL, III, 2. 

SOURD ENTENDRE, 1 4; SON, I, 5. 

SOURDINE ENTENDRE, I, 4. 

SOURDRE EAU, IL, 4. 

SOURIANT  RIRE, I, 4. 

SOURIRE ANIMAL, I, 2; RIRE, L 3. 

SOURIS CHIEN, I. 3: NOIR, Il, 3; PRESSER, L, 6. 

SOURNOIS CACHER, I, 6; TROMPER, I, 2. 

SOUS-BOIS ARBRE. II, 1; SUR, L 1. 

SOUS-CHEF SUR, III, 3. 

SOUSCRIPTEUR OR, II, 6. 

SOUSCRIPTION OR, II, 6. 

SOUSCRIRE OR, II, 6. 

SOUS-DIMENSIONNÉ SUR, III, 2. 

SOUS-DOSÉ SUR, III, 2. 

SOUS-DOUÉ SUR, III, 2. 

SOUS-EMPLOYER SUR, TII, 2. 

SOUS-ENSEMBLE ENSEMBLE, Il, 5. 

SOUS-ENTENDU DIRE, II, 2. 

SOUS-ESTIMER FIER, II, 4; JUCER, II, 4; SUR, III, 
4; VALOIR, III, 3. 

SOUS-ÉVALUER SUR, III, 2. 

SOUS-EXPLOITER SUR, III, 2. 

SOUS-EXPOSÉ EXPOSER, III, 3. 

SOUS-FIFRE SUR, III, 3. 

SOUS-GROUPE ENSEMBLE, II, 5. 

SOUS-LOUER HABITER. II, 4. 

SOUS-MAIN MAIN, III, 4; SUR, I, 4. 

SOUS-MARIN MER, III, 3. 

SOUS-OFFICIER ARME, II, 3; SUR, HI, 3. 

SOUS-PAYER SUR, III. 2. 


| SPHÉRIQUE Index 


axem ws... 


SOUS-PRÉFET ÉTAT, I, 3. 

SOUS-QUALIFIÉ SUR, III, 2. 

SOUS-SOL TERRE, I, 5. 

SOUSTRACTION |. NOMBRE, I, 2; RESTER, I, 1. 

SOUSTRAIRE NOMBRE, I, 2. 

SOUS-TRAITANCE TRAITER, III, 3. 

SOUS-TRAITANT TRAITER, III, 3. 

SOUS-TRAITER TRAITER, III, 3. 

SOUTANE VÊTEMENT, I, 9. 

SOUTE MER, III, 4. 

SOUTENANCE  TENIR, I, 4. 

SOUTÈNEMENT FOND, II, 1; MUR, II, 1. 

SOUTENEUR . CRIME, II, 2; VENDRE, III, 3. 

SOUTENIR MUSIQUE, I, 6; TENIR, I, 4; VI, 2. 

SOUTERRAIN PROFOND, I, 5; TERRE, 1 5. 

SOUTIEN  TENIR, I, 4. 

SOUTIEN-GORGE POITRINE, I, 2. 

SOUTIRER TIRER, ፲[ 1. 5. 

SOUVENIR MÉMOIRE, I, 1; IV, 3. 

SOUVENT FOIS,IL 1. 

SOUVERAIN ÉTAT, III, 1; NATION, II, 1; OISEAU, 
I, 3; POUVOIR, III, 2; ROI, II, 1. 

SOUVERAINETÉ ÉTAT, III, 1; POLITIQUE, III, 4; 
POUVOIR, III, 2. 

SPACIEUX ESPACE, I, 3. 

SPAGHETTI CUISINE. II, 4. 

SPASME CHAIR, I, 3. 

SPASMODIQUE CHAIR, I, 3. 

SPATIAL ESPACE, II, 2. 

SPATIONAUTE ESPACE, II, 2. 

SPÉCIAL ESPÈCE, II, 1. 

SPÉCIALEMENT ESPÈCE, L 6. 

SPÉCIALISATION ESPÈCE, II, 2. 

SPÉCIALISER ESPÈCE, II, 2; TRAVAILLER, I, 1. 

SPÉCIALISTE ESPÈCE, II, 2; MALADE, II, 4; TRA- 
VAILLER, L 1. 

SPÉCIALITÉ ESPÈCE, II 2, 3, 4. 

SPÉCIFICITÉ ESPÈCE, I, 1, 8. 

SPÉCIFIER ESPÈCE, I, 1, 8. 

SPÉCIFIQUE ESPÈCE, I, 1; II, 4. 

SPÉCIMEN ESPÈCE, I, 1, 8. 

SPECTACLE SPECTACLE, I, 7; II, 3: VOIR, II, 3. 

SPECTACULAIRE VOIR. II, 3. 

SPECTATEUR SPECTACLE, I, 1, 7; VOIR, II, 3. 

SPECTRE COULEUR, I, 1: REVENIR, I, 2. 

SPÉCULATION PHILOSOPHIE, I, 3. 

SPÉCULER JOUER, III, 4; VENDRE. III, 1. 

SPÉLÉOLOGUE PROFOND, II, 3. 

SPERMATOZOIDE PÈRE, I, 1. 

SPERME CORPS, I, 5; PLANTE, III, 2. 

SPHERE MONDE, II, 1: ROND, 1,2. 

SPHÉRIQUE ROND, ኔ 2. 
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Index SPIRALE 


SPIRALE DROIT, III, 3. TOURNER. IL 1. 

SPIRITE ESPRIT, I, 2. 

SPIRITISME ESPRIT, I, 2. 

SPIRITUALITÉ ESPRIT, I, 3. 

SPIRITUEL — ÉCLISE, I, 3; ESPRIT, I. 2, 3; III. 1: IV, 2. 

SPIRITUEUX ESPRIT, IL 2. 

SPLENDEUR BEAU, II, 5. 

SPLENDIDE BEAU, II, 5. 

SPOLIER PEAU, III, 5. 

SPONGIEUX SALE, III, 2. 

SPONSOR PÈRE. III, 5. 

SPONSORISER PÈRE, III, 5. 

SPONTANÉ LIBRE, III, 6. 

SPONTANÉITÉ LIBRE. III, 6. 

SPONTANÉMENT LIBRE, III, 6. 

SPORT JOUER, II, 6. 

SPORTIF JOUER, II, 6. 

SPOT LUMIÈRE, II, 3. 

SQUARE PLACE, IV, 1. 

SQUAT  HABITER, II, 6. 

SQUATTER HABITER, Il, 6. 

SQUELETTE OS, 1 2. 

SQUELETTIQUE OS, I, 2. 

STABILISER SOLIDE, II, 2. 

STABILITÉ SOLIDE, II, 1. 

STABLE SOLIDE, IL, 1; III, 2. 

STADE DEGRÉ, I, 1; II, 3. 

STAGNANT  EAU,I,5. 

STAGNER CALME, I, 2; EAU, I, 5. 

STALACTITE PIERRE, I, 5. 

STALLE CHANTER, III, 4. 

STAND  EXPOSER, I, 1. 

STANDARD CARACTÈRE, III, 2. 

STANDARDISATION CARACTÈRE, III, 2. 

STANDARDISER CARACTÈRE, III, 2. 

STAR CIEL, I, 4; GLOIRE, I, 1. 

STARTER PARTIR, I, 2. 

STATION ARRÊTER, II. 1; DEBOUT, I, 1; ESPACE, 
II, 2; MONTAGNE, II, 2; TENIR, V, 3. 

STATIONNEMENT  ARRÉTER, II, 1. 

STATIONNER ARRÊTER, II, 1. 


STATISTIQUE HASARD, I, 6: NOMBRE, II, 1: 


SCIENCE, II, 2. 

STATU QUO DEVANT, III, 1. 
STATUER  JUGER, I, 5. 

STATURE HAUT, III, 1. 

STÈLE MOURIR. III, 4; PIERRE, IL 5. 
STÉNODACTYLO  DOICT, III, 3. 
STÉNOGRAPHIE  DOICT, III, 3. 
STEPPE PLANTE, II, 2. 

STÈRE BOIS, II, 5. 


1054. 


STÉRÉOTYPER PEUPLE, L 2. 

STÉRILE PRODUIRE, I, 1; TERRE, lll, 2. 

STÉRILISER CHAUD, I, +; GARDER, IV, 2. 

STÉRILITÉ |. PRODUIRE, I, 1. 

STERNUM POITRINE, I, 3. 

STÉTHOSCOPE ÉCOUTER, I, 3. 

STIMULER  OSER, 1 3. 

STOCK RÉSERVER, 1 3. 

STOCKAGE RÉSERVER, I, 3. 

STOCKER RÉSERVER, I, 3. 

STOÏCIEN OSER, II, 7; PHILOSOPHIE, I, 2; SOUF- 
FRIR, III, 1. 

STOÏCISME OSER, Il, 7. 

STOÍQUE OSER, IL 7; PHILOSOPHIE, II, 2; 
SOUFFRIR, IIl, 1. 

STOIQUEMENT OSER, II, 7; SOUFFRIR, III, 1. 

STOMATOLOGISTE BOUCHE, I, 1. 

STOP ARRÊTER, II, 1. 

STOPPER ARRÊTER, I, 1. 

STRANGULATION |. NEZ, II, 5. 

STRATAGÈME TROMPER, IL 6. 

STRATE DEBOUT, IV, 4. 

STRATÉGIE GUERRE, Il, 1. 

STRATIFICATION COUVRIR, I, 2; DEBOUT, IV, 4. 

STRESS TENDRE, I, 3. 

STRESSÉ CALME, II, 1; TENDRE, I, 3. 


STRICT DUR, IHI, 2; LIBRE, II, 2; LONC, V, + VRAI, 


IIT, 2. 
STRICTEMENT DUR, III, 2. 

STRIDENT SON, 1.5. 

STRUCTURAL CONSTRUIRE... 
STRUCTURALISME CONSTRUIRE... 
STRUCTURE CONSTRUIRE, : FONCTION, 00. 
STRUCTURÉ FONCTION... 
STRUCTUREL CONSTRUIRE... 
STRUCTURER CONSTRUIRE... 
STUDIEUX . ÉTUDIER, II, 1. 

STUDIO ÉTUDIER, III, 3; MAISON, IL, 1. 
STUPÉFACTION |. ÉTONNER, IL 2. 
STUPÉFAIT | ÉTONNER, IL 2. 

STUPÉFIANT  ÉTONNER, II, 2; HERBE. L 7. 
STUPÉFIÉ |. ÉTONNER, II, 2. 

STUPÉFIER |. ÉTONNER, II, 2. 

STUPEUR ÉTONNER, Il, 2. 

STUPIDE BÊTE, III, I. 

STUPIDEMENT  BETE, III, 1. 

STUPIDITÉ BÊTE, ፲[ 1. 

STYLE ART, I, 4; ÉCRIRE, II 6. 

STYLISÉ PEINDRE, III, 3. 

STYLISTE DESSINER, II, 5; ÉCRIRE, IL 6. 
STYLISTIQUE ÉCRIRE, IL 6. 

STYLO ÉCRIRE, I, 2. 


SUAIRE MOURIR, III, 1. 

SUAVE DOUX, I, 3. 

SUAVITÉ DOUX, I, 3. 

SUBALTERNE  DIRICER, I, 1; ORDRE, II, 5; SUR, 
III, 3. 

SUBCONSCIENT | CONSCIENCE, |, 1. 

SUBIR AGIR, III, 2; LIBRE, II, 2. 

SUBIT | ÉTONNER, I, 2; MOURIR, I, 2. 

SUBITEMENT  ÉTONNER, I, 2; MOURIR, I, 2. 

SUBJECTIF SUJET, I, 5. 

SUBJECTIVEMENT SUJET, I, 5. 

SUBJECTIVITÉ SUJET, I, 5. 

SUBLIMATION POUSSER, II, 3. 

SUBLIME OSER, 1, 4. 

SUBLIMER OSER, II, 5: POUSSER, II, 3. 

SUBMERGÉ BORD, II, 4. 

SUBMERGER  EAU. 11, 7. 

SUBMERSIBLE EAU, II, 7. 

SUBORDONNÉ MOT, IL 4; ORDRE, II, 5; IV, I. 

SUBSISTANCE CHANCER, I, 3: DURER, I, 4; 
VIVRE, IL 3. 

SUBSISTER CHANCER, I, 3; DURER, I, +; VIVRE, 
II, 3. 

SUBSITANT DURER. I, 4. 

SUBSTANCE  CHANCER. I, 3; MATIÈRE, I, 6: III, I. 

SUBSTANTIEL MANCER, II, 2; MATIÈRE, L 6; III, 1. 

SUBSTANTIF APPELER, I, 5. 

SUBTERFUGE TROMPER, Il. 6. 

SUBTIL FIN, III, 1; INTELLICENT, II, 3. 

SUBTILITÉ FIN, III, 1; INTELLICENT, II, 3. 

SUBVENIR FALLOIR, II, 3. 

SUC CUISINE, III, 1. 

SUCCÉDER SUIVRE, II. 1. 

SUCCÈS ESSAYER, III, 1. 

SUCCESSEUR SUIVRE. II. 3. 

SUCCESSIF SUIVRE, IL 1. 

SUCCESSION NAITRE, II, +; SUIVRE, II, 3, 4. 

SUCCESSIVEMENT SUIVRE, II, I. 

SUCCINCT PARLER, I 7. 

SUCCOMBER DÉSIRER, I, 5; MOURIR, I, 3: IV, 3: 
SOLIDE, III, I, 2. 

SUCCULENT CUISINE, 11, I. 

SUCCURSALE MAISON, IV, 3. 

SUCER BOUCHE, II. 2. 

SUCRE CUISINE, II, 6; FRUIT, L. 1; SENTIR, II, 2. 


SUCRÉ CUISINE, IL 6; DOUX, I. 2: FRUIT, L 2: 
SENTIR, IL 2. 


SUD SOLEIL, 1,5. 
SUDISTE SOLEIL, I 5. 
SUER PEAU, 1.3. 

SUEUR EAU, V, 2; PEAU, I, 3. 
SUFFIRE QUALITÉ, IV, 4. 


SUFFISAMMENT QUALITÉ, IV, 4. 
SUFFISANCE FIER, III, 4. 

SUFFISANT FIER, III, 4; QUALITÉ, IV, 4. 
SUFFIXE MOT, II, 3. 

SUFFOCANT AIR, II, 4. 

SUFFOQUER AIR, II, +; PRESSER, III, 3. 
SUFFRAGE POLITIQUE, II, 3. 
SUGGÉRER CONSELL, II, 2: DEMANDER, III, 4. 
SUGGESTION CONSEIL, I, 2; DEMANDER, III, 4. 
SUICIDE TUER, II, 2. 

SUICIDER TUER, II, 2. 

SUIE FEU, 11, 2; NOIR, II, 1. 

SUIF CHAIR, II, 2. 

SUINTER EAU, II, 3; PEAU. I, 3. 

SUITE DANSER, II, 3; SUIVRE, I, 2; Il, 4, 5. 
SUIVANT SUIVRE, I, 1; IV, 4. 
SUIVANTE SUIVRE, I, 2. 

SUIVRE SUIVRE, IV, 1. 

SUJET MOT, II, 4: ROI, I, 1; SUJET, II, 1, 3. 
SUJÉTION SUJET, II, 3. 

SULTAN  ROL Il, 1. 

SUPER SUR, I, 3; TRANSPORTER, II, 2. 
SUPERBE  BEAU, II, 5. 

SUPERCHERIE TROMPER, Il, 3. 
SUPERFICIE | MESURER, I, 3. 
SUPERFICIEL FACE, III, 1. 

SUPERFLU FALLOIR, I, 1. 


SUPÉRIEUR BON, I, 3; HAUT, I, 2; QUALITÉ, III, 


2; SUR, II, 1; 111. 3. 
SUPÉRIORITÉ QUALITÉ, III, 2. 
SUPERLATIF COMPARER, I, 3. 
SUPERMAN  SUR,I, 3. 
SUPERMARCHÉ  SUR,I, 3; VENDRE, II, 3. 
SUPERPOSER SUR, I, 3. 
SUPERPRODUCTION SUR, [ 3. 
SUPERPUISSANCE POUVOIR, III, 2; SUR, I, 3. 
SUPERSONIQUE LENT, I, 4. 
SUPERSTAR SUR, I, 3. 
SUPERSTITIEUX CROIRE, II, 5. 
SUPERSTITION CROIRE, II, 5. 
SUPERSTRUCTURE CONSTRUIRE, I, 4; SUR, I, 3. 
SUPPLÉANT FONCTION, I, 1. 
SUPPLÉMENT QUALITÉ, III, 4. 
SUPPLÉMENTAIRE QUALITÉ, III, +. 
SUPPLICATION DEMANDER, III, 4. 
SUPPLICE SOUFFRIR, IV, 4, 5. 
SUPPLICIER SOUFFRIR, IV, 4. 
SUPPLIER DEMANDER, Ill, 4. 
SUPPLIQUE DEMANDER, III, 4. 
SUPPORT PEINDRE, I, 1; REPRÉSENTER, 1, 1. 
SUPPORTABLE PORTER, VI, 2. 


SUPPORTER PORTER, VI, 1; SOUFFRIR, I, 2; V, 1. 


SUPPOSITION SUPPOSER, I, 1. 
SUPPRESSION RIEN, I, 2. 

SUPPRIMER RIEN, I, 2; TUER, II, 2. 
SUPPURER CHAIR, I, 7. 

SUPRA HAUT, Il, 2; SUR, I, 2. 
SURABONDANCE  PLEIN, I, 4; QUALITÉ, IV, 3. 
SURANNÉ JEUNE, I, 5. 

SURCHARGE CHARGER, II, 2; QUALITÉ, IV, 3. 
SURCHAUFFE SUR, III, 2. 

SURCHAUFFER QUALITÉ, IV, 3. 

SURCROIT QUALITÉ, III, 4; IV, 3. 
SURDIMENSIONNÉ SUR, III, 2. 

SURDITÉ ENTENDRE, 1 4. 

SURDOSÉ SUR, III, 2. 

SURDOUÉ 
SURÉLEVER SUR, I, 3. 
SÜREMENT SÛR, 1.2. 


SURESTIMER JUGER, II, 4; QUALITÉ, IV, 3; SUR, 


III, 4. 
SURETÉ SÛR, II, 5. 

SURÉVALUER SUR, III, 2. 

SUREXCITATION | FOU, I, 2. 

SUREXCITÉ FOU, I, 2; QUALITÉ, IV, 3. 
SUREXPLOITER SUR, 11, 2. 

SUREXPOSÉ  EXPOSER, III, 3. 

SURFACE EAU, IJ, 6; FACE, III, 1, 2. 

SURFER MER, I, 6. 

SURFIN FIN, II, 2. 

SURGELER CHAUD, I, 3. 

SURHOMME HOMME, I, 5; SUR, 1, 3; III, 4. 
SURHUMAIN HOMME, I, 5. 

SURLENDEMAIN JOUR, III, 4. 

SURLIGNER LIGNE, III, 3. 

SURMENÉ QUALITÉ, IV, 3. 

SURMONTER SUR, I, 3; III, 4. 

SURNAGER FEAU, IL, 6; SUR, I. 3. 
SURNATUREL HISTOIRE, IV, 1; NATURE, I, +. 
SURNOM  APPELER, I, 1. 

SURNOMBRE NOMBRE, IL, 1; QUALITÉ, IV, 3. 
SURPASSER PASSER, V, 5; SUR, III, 4. 
SURPEUPLÉ PEUPLE, II, 3; QUALITÉ, IV, 3. 
SURPLOMBER SUR, I, 3. 

SURPLUS QUALITÉ, IV, 3; RÉSERVER, I, 3. 
SURPOPULATION PEUPLE, Il, 3. 
SURPRENANT  ÉTONNER, 11 1. 
SURPRENDRE  ÉTONNER, II, 1; PRENDRE, V, 2. 
SURPRIS |. ÉTONNER, II, 1. 

SURPRISE | ÉTONNER, II, 1. 

SURPUISSANT POUVOIR, III, 4. 
SURQUALIFIÉ SUR, III, 2. 


INTELLIGENT, I, 2; SUR, III, 2; TÓT, I, 5. 


SYMPATHISER Index 


SURSAUT MOUVEMENT, III, 3. 
SURSAUTER MOUVEMENT, III, 3. 
SURSEOIR  CRÂCE, II, 2; PEINE, I, 3; TÔT, II, 4. 
SURSIS GRÂCE, II, 2; PEINE, I, 3; TÔT, II, 4. 
SURVEILLANCE DORMIR, V, 2; CARDER, III, 1; V, 2. 
SURVEILLANT DORMIR, V, 2; GARDER, III, 1. 
SURVEILLER DORMIR, V, 2; GARDER, III, 1; V, 2. 
SURVENIR ARRIVER, Ill, 1. 
SURVÉTEMENT SUR, II, 3. 

SURVIE  VIVRE, I, 3. 

SURVIVANCE  VIVRE, III, 2. 

SURVIVANT  VIVRE, I, 3. 

SURVIVRE  VIVRE, I, 3; III, 2. 

SURVOLER SUR, I, 3; VOLER, III, 1. 
SURVOLTÉ QUALITÉ, IV, 3. 
SUSCEPTIBILITÉ RIRE, IV, 1. 

SUSCEPTIBLE POUVOIR, VI, 3; RIRE, IV, 1. 
SUSCITER CAUSE, IV, 3. 

SUSDIT SUR, 1. 2. 

SUSMENTIONNÉ SUR, I, 2. 

SUSPECT DOUTER, II, 2; SUPPOSER, I, 3. 
SUSPECTER SUPPOSER, I, 3. 

SUSPENDRE  PENDRE, I, 1; Il, 1. 
SUSPENDU TRANSPORTER, II, 2. 

SUSPENS PENDRE, I, 7; Il, 1. 

SUSPENSE PENDRE, Il, 1. 

SUSPENSIF PENDRE, Il, I. 

SUSPENSION PENDRE, I, 5, 7: Il, 1. 
SUSPICION DOUTER, Il, 2. 

SUTURE CHAIR, I, 7; POINTE, III, 1. 
SUTURER POINTE, III, 1. 

SUZERAIN HOMME, III, 9; ROI, II, 3. 
SUZERAINETÉ ROI, IL 3. 

SVELTE BEAU. II, 4; FIN, I, 2. 

SYLLABE LIRE, I, 1; SON, III, 2. 

SYLLABER LIRE, I, 1. 

SYLLABIQUE LIRE, I, I. 

SYLLOGISME FALLOIR, III, 3. 

SYLVESTRE ARBRE, II, 3. 

SYLVICOLE ARBRE, Il, 3. 

SYLVICULTEUR ARBRE., II, 3. 
SYLVICULTURE ARBRE, II, 3. 

SYMBOLE SIGNE, I, 5. 

SYMBOLIQUE SIGNE, I, 5. 

SYMBOLISER SIGNE, I. 5. 

SYMÉTRIE CÔTÉ, 1.2. 

SYMÉTRIQUE | COMPARER, II, 2; CÔTÉ, I, 2. 
SYMPATHIE AIMER, III, 3. 
SYMPATHIQUE AIMER, III, 3. 
SYMPATHISANT AIMER, III. 3; POLITIQUE, II, 2. 
SYMPATHISER AIMER, III, 3. 
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የ. SYMPHONIE 

lv = = E "—— ም 

SYMPHONIE MUSIQUE, IL, 4. 

SYMPTÔME MALADE, III, 2: SIGNE, II, 5. 

SYNAGOGUE RELIGION, II, 2. 

SYNCOPE DANSER. I, 4; IV, 1; REVENIR, II, 2. 

SYNCOPÉ DANSER, I, 4. 

SYNDICAT  ASSOCIER, III, 2. 

SYNONYME COMPARER, IV. 1; MOT, II, 1. 

SYNTAGME RAPPORTER, V, 4. 

SYNTHÈSE COMPOSER, 1, 1; CONTRE, I, 4; PHI- 
LOSOPHIE, I, 3. 

SYNTHÉTIQUE COMPOSER, II, 1. 

SYNTHÉTISEUR MUSIQUE, III, 2; SON, I, 3. 

SYSTÉMATIQUE |. SYSTEME, II, 1. 

SYSTÉMATIQUEMENT SYSTEME, Il, 1. 


T 


TABAC FEU, III, 3. 

TABLE LIVRE, I, 2. 

TABLEAU PEINDRE, III, 1; IV, 1; TABLE, II, 3. 

TABLÉE TABLE, I, 2. 

TABLER ESPÉRER, I, 1; TABLE, I, 6. 

TABLETTE TABLE, II, 2. 

TABLIER VÊTEMENT, I, 4. 

TABOU DÉFENDRE. I, 2: LIBRE, III, 4. 

TABOURET DEBOUT, Il, 2. 

TABULATEUR TABLE, Il, 5. 

TAC RÉPONDRE, Il. 2. 

TACHE SALE, 1,2. 

TÂCHE TRAVAILLER, I, 2; III, 1. 

TACHER SALE, 1.2. 

TÂCHER ESSAYER, Il, 3. 

TÂCHERON TRAVAILLER, I, 2. 

TACITE PARLER, I, 9. 

TACITEMENT PARLER, I, 9. 

TACITURNE PARLER, I, 7. 

TACT TOUCHER, I, 1: III, 2. 

TACTILE TOUCHER, I, 2. 

TACTIQUE GUERRE, II, 1. 

TAIE DEBOUT, III, 2. 

TAILLADER COUPER, I, 4. 

TAILLE CORPS, II, 2; COUPER, II, 4; MESURER, I, 
3, 5. 

TAILLE-CRAYON COUPER. II. 4. 

TAILLER COUPER. II, +, FORME, I, 4; VÊTEMENT, 
II. 2. 

TAILLEUR COUPER, II, 4 FORME, I, + VÉTE- 
MENT. I, 3; ll, 1. 

TAILLIS ARBRE, IL 1. 

TAIN BRILLER, III, 2. 
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TAIRE PARLER, I, 9, II, 7; IV, 1; SECRET, 1, 3. 

TALENT ART, IL 1. 

TALENTUEUX SPECTACLE, I, 7. 

TALION JUSTE, IL, 3; ŒIL, 1.7. 

TALISMAN HEUREUX, IV, 2. 

TALON PIED. I, 1; HI, 1. 

TALONNER PIED, II, 2. 

TALUS ROUTE, I, 4. 

TAMBOUILLE CUISINE, I, I. 

TAMBOUR FRAPPER, Il, 6; MUSIQUE, Ill, 2; 
SON, II, +. 

TAMIS HERBE, Il, 3. 

TAMISER HERBE, Il, 3. 

TAMPON FRAPPER, III, 4. 

TAMPONNÉ SAISIR, II, 2. 

TAMPONNER  FRAPPER, III, 4. 

TAMPONNEUR FRAPPER, 111. 4. 

TAM-TAM MUSIQUE, III, 2; IV. 5. 

TANGAGE MER, III, 5; ROULER, II, 4. 

TANGENT TOUCHER, IV, 2. 

TANGENTE - TOUCHER, IV, 2. 

TANGO  DANSER, II, 3. 

TANGUER  ROULER, II, 4. 

TANIÈRE CHIEN, I, I. 

TANNER  ENNUI. Ii, 1; PEAU, II, 2. 

TANT QUALITÉ, IV, 6. 

TANTE FAMILLE, II, +. 

TANTÔT CHANGER, L 5. 

TAPAGE FRAPPER, IL, 6; SON, L, 6. 

TAPAGEUR BEAU, II, 4; FRAPPER, II, 6. 

TAPE  FRAPPER, I, 3. 

TAPÉ FRAPPER, IV, 5. 

TAPECUL FRAPPER, III, 2. 

TAPER FRAPPER, I, 3; II, 2. 

TAPIS | COUVRIB, I, 2. 

TAPISSERIE PEINDRE. I. 3. 

TAPISSIER COUVRIR, II, 3. 

TAPOTER FRAPPER. II, 2. 

TAQUIN COLERE, IL +: ENNUI, II, 2. 

TAQUINER COLERE, III, 4; ENNUI, II, 2. 

TAQUINERIE COLÈRE, III, 4; ENNUL II, 2. 

TARDER TÔT, I, 3, 7. 

TARDIF TÔT, I, 1, 5.7. 

TARDIVEMENT TÔT, I, 1,5. 

TARE NAITRE, IL 2. 

TARÉ NAITRE, IL 2. 

TARIF PRIX, I 2. 

TARIR SEC. I. 3. 

TARISSABLE SEC, I, 3. 

TAROT JOUER, Il, 4. 

TARTARE CUISINE, III, I. 


TARTE FRUIT, 11, 2; PAIN, II, 3; HI, 4. 
TARTER FRUIT, IV, 4. 

TARTINE |. MANGER, III, I. 

TARTINER PAIN, I, 4. 

TARTUFFE RELIGION, 1, 1; TROMPER, I. 2. 
TAS | MONTAGNE, I, 6. 
TASSE BOIRE, Il. 6. 
TASSEMENT  PRESSER, I, 3. 


TASSER MONTAGNE, I, 6; PRESSER, I, 3; SER- 


RER, III, 3. 
TASTEVIN BOIRE, II, 4. 
TÂTER TOUCHER, 1 5. 
TATILLON RÈGLE, 1 5. 
TÂTONNEMENT TOUCHER. L 5. 
TÁTONNER TOUCHER, I, 5. 
TAUPE CONSTRUIRE, III, 5. 
TAUREAU ANIMAL, II, 2. 
TAXE PRIX, I. 2. 
TAXI TRANSPORTER, I, 1. 
TAXINOMIE | CLASSER, I, 3. 
TCHADOR CACHER, II, 2. 
TE SUJET, 1 2. 
TECHNICIEN ART, II, 5. 
TECHNICITÉ ART. II, 5. 
TECHNIQUE ART. II. 5. 
TECHNIQUEMENT ART, II, 5. 
TECHNOCRATE ART, II, 5. 
TECHNOLOGIE ART, II. 5. 
TECHNOPOLE MILIEU, III, 3. 
TEINDRE COULEUR. III, 2. 
TEINT COULEUR, Il, 5. 
TEINTE COULEUR, II, 3. 
TEINTER COULEUR. III, 1. 
TEINTURE COULEUR. III, 2. 
TEINTURIER COULEUR. III, 2; SALE, III, 3. 
TÉLÉCABINE MONTER, I. 3. 
TÉLÉCOPIE LENT. I, + PRODUIRE, III, 3. 
TÉLÉCOPIEUR PRODUIRE, III. 3. 
TÉLÉFÉRIQUE PRÈS, L 6. 
TÉLÉFILM LUMIÈRE. IV, 4. 
TÉLÉGRAMME ENVOYER. II, 2; LENT, I, 4. 
TÉLÉGUIDER — ARME, I, 4. 
TÉLÉOBJECTIF PRÈS. L 6. 
TÉLÉ-OBJECTIF REGARDER. L, 4. 
TÉLÉPATHIE PENSER, IL 4. 
TÉLÉPHÉRIQUE MONTAGNE, I, 1: MONTER. L. 3. 
TÉLÉPHONE LENT, I, 4; PRÈS. L 6: VOIX. II, I. 
TÉLÉPHONER APPELER, IL 2; VOIX, IL 1. 
TÉLÉPHONIQUE VOIX. IL 1. 


TÉLESCOPE - CIEL, L 6; MONDE, 1.2. REGARDER I, 4. 


TÉLÉVISION HISTOIRE, V, 3; LENT, 1, 4; LUMIÈRE, 
IV, 4; PRÈS, L 6; REGARDER, I, 5. 

TELLEMENT QUALITÉ, IV, 6. 

TELLURIQUE TERRE, I, 3. 

TÉMÉRAIRE OSER, II, 6. 

TÉMÉRAIREMENT - OSER, II, 6. 

TÉMÉRITÉ OSER, II, 6. 

TÉMOIN - JUGER, I, 4; MARIER, III, 1. 

TEMPE - FRONT, I, 1; TÊTE, I, 1. 

TEMPÉRAMENT CARACTÈRE, IV, 1; NATURE, 
III, 2. 

TEMPÉRANCE CHRÉTIEN, I, 6; MORAL, I, 2. 

TEMPÉRATURE CHAUD, I, 6. 

TEMPÉRÉ CHAUD, I, 5; TERRE, I, 2. 

TEMPÉRER CALME, II, 4. 

TEMPÊTE - MER, I, 3; TEMPS, I, 2; VENT, I, 3. 

TEMPÉTER CALME, I, 1; LUMIÈRE, VI, 6. 

TEMPLE RELIGION, II, 2. 

TEMPO  DANSER, I, 2. 

TEMPORAIRE TEMPS, II, 4. 

TEMPORALITÉ ` TEMPS, V, 1. 

TEMPOREL ` ÉGLISE, I, 3; TEMPS, II, 4. 

TEMPORISER + TEMPS, II, 3; TÔT, II, 5. 

TENACE TENIR, IV, 2. 

TÉNACITÉ TENIR, IV, 2. 

TENAILLE ` FIXER, I, 2; SERRER, I, 3; II, 2; TENIR, I, 1. 

TENANCIER TENIR, VI, 1. 

TENDANCE TENDRE, III, 2. 

TENDANCIEUX TENDRE, III, 2. 

TENDEUR ATTACHER, II, 1; TENDRE, I, 1. 

TENDINITE NERF, I, 1. 

TENDON CHAIR, I, 2; NERF, I, 1. 

TENDRE AIMER, III, 2; DUR, I, 5; III, 1. 

TENDREMENT AIMER, III, 2; DUR, III, 1. 

TENDRESSE X AIMER, III, 2; DUR, III, 1. 

TENDU ATTENTION, I, 2; TENDRE, I, 2; I, 3. 

TÉNÈBRES | OMBRE, III, 1. 

TÉNÉBREUX OMBRE, III, 1. 

TENIR TENIR, I, 1; III, 1. 

TÉNOR CHANTER, II, 2. 

TENSEUR TENDRE, I, 3. 

TENSION ATTENTION, I, 2; TENDRE, I, 1, 3. 

TENTACULAIRE ` BRAS, II, 2. 

TENTACULE ` BRAS, II, 2. 

TENTANT DÉSIRER, I, 3. 

TENTATION DÉSIRER, I, 5; ESSAYER, I, 6. 

TENTATIVE ESSAYER, II, 2. 

TENTE MAISON, II, 5. 

TENTER DÉSIRER, I, 3; ESSAYER, I, 6; II, 2. 

TENTURE PORTE, III, 1; TENDRE, I, 1. 

TÉNU FIN, I, 1. 


TENUE TENIR, IV, 1; V, 1, 4; VII, 2; VÊTEMENT, I, 5. 

TER - TROIS, IV, 2. 

TERCET . TROIS, VI, 8. 

TERGAL + FILER, I, 1. 

TERGIVERSATION DÉCIDER, I, 2; LENT, II, 2. 

TERGIVERSER DÉCIDER, I, 2. 

TERME COMMENCER, III, 5; DIRE, IV, 2; MOT, 
II, 2. 

TERMINAISON . COMMENCER, III, 5. 

TERMINAL CLASSER, III, 1; COMMENCER, III, 
5; MER, III, 6. 

TERMINATIF :- COMMENCER, V, 2. 

TERMINER COMMENCER, Il, 4; III, 5. 

TERMINOLOGIE MOT, II, 2. 

TERMINUS COMMENCER, III, 5. 

TERNAIRE DANSER, I, 3. 

TERNE  BRILLER, I, 4; IV, 1. 

TERRAIN - TERRE, III, 1, 3, 5. 

TERRASSE: TERRE, II, 4; IV, 3. : 

TERRASSEMENT > TERRE, IV, 3. 

TERRASSER TOMBER, IL 5; TRISTE, I, 3. 

TERRASSIER TERRE, IV, 3. 

TERREAU › TERRE, IV, 2. 

TERRE-PLEIN > TERRE, IV, 3. 

TERRER TERRE, 1 6. 

TERRESTRE TERRE, I, 1. 

TERREUR PEUR, II, 3. 

TERREUX TERRE, IV, 1. 

TERRIBLE PEUR, II, 3; TRISTE, III, 2. 

TERRIBLEMENT  PEUR, II, 3; QUALITÉ, IV, 1. 

TERRIEN TERRE, III, 3. 

TERRIER PROFOND, I, 3; TERRE, I, 6. 

TERRIFIANT PEUR, II, 3. 

TERRIFIER PEUR, II, 3. 

TERRINE CHAIR, Il, 4. 

TERRITOIRE TERRE, III, 4. 

TERRITORIAL TERRE, III, 4. 

TERROIR TERRE, III, 1. 

TERRORISER PEUR, II, 3. 

TERRORISME GUERRE, III, 2. 

TERRORISTE CRIME, I, 3; GUERRE, III, 2; PEUR, 
II, 3. 

TERTIAIRE PREMIER, II, 7; SERVIR, II, 1; TRA- 
VAILLER, II, 2; TROIS, IV, 2. 

TERTIO TROIS, IV, 2. 

TESSITURE CHANTER, II, 2; VOIX, I, 2. 

TEST ÉPROUVER, I, 1. 

TESTAMENT DIEU, I, 4; NAITRE, II, 4. 

TESTAMENT DIEU, I, 4; NAITRE, II, 4. 

TESTER ÉPROUVER, I, 1. 

TESTICULE CORPS, II, 5. 

TÉTARD TÊTE, I, 4. 
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TÊTE > ENFANT, I, 2; POITRINE, II, 2. 

TÉTE-BÉCHE . LIEU, II, 1. 

TÉTER > BOIRE, III, 1. 

TÉTINE ENFANT, I, 2. 

TÉTON * POITRINE, II, 3. 

TÉTRAEDRE - TROIS, VI, 4. 

TÊTU CONTINUER, II, 4; TÊTE, V, 3; VOULOIR, I, 5. 

TEXTE * ÉCRIRE, II, 2; MOT, II, 4; SCIENCE, II, 2. 

TEXTILE ፡- FILER, I, 1. 

TEXTUELLEMENT DIRE, I, 1; ÉCRIRE, II, 2. 

THALASSOTHÉRAPIE »- MER, I, 6. 

THÉ ` BOIRE, II, 2. 

THÉÂTRAL: SPECTACLE, I, 2; II, 1. 

THÉIÈRE - BOIRE, II, 2. 

THÈME + MUSIQUE, ፤ 5; SUJET, III, 2. 

THÉOCRATIE ` DIEU, I, 5. 

THÉOGONIE :- DIEU, I, 1. 

THÉOLOGAL: CHRÉTIEN, I, 6. 

THÉOLOGIE - DIEU, I, 5. 

THÉOLOGIEN - DIEU, I, 5. 

THÉOLOGIQUE +- DIEU, I, 5. 

THÉORICIEN SYSTÈME, III, 2. 

THÉORIE SYSTÈME, III, 2; VRAI, I, 2. 

THÉORIQUE ' SYSTÈME, IV, 1. 

THÉORIQUEMENT : SYSTÈME, IV, 1. 

THÉRAPEUTIQUE MALADE, II, 2. 

THÉRAPIE - MALADE, II, 2. 

THERMAL : EAU, IV, 3. 

THERMIQUE CHAUD, I, 1; LUMIÈRE, V, 2. 

THERMOMETRE . CHAUD, I, 1. 

THERMOSTAT CHAUD, Il, 3. 

THÉSAURISER RÉSERVER, I, 2. 

THÉSAURUS OR, III, 3. 

THÈSE CONTRE, I, 4; ÉTUDIER, II, 2; PHILOSO- 
PHIE, I, 3; TENIR, I, 4. 

THON MER, II, 1. 

THORACIQUE ` POITRINE, I, 3. 

THORAX CORPS, Il, 2; POITRINE, I, 3. 

THYM CUISINE, II, 7; HERBE, I, 4. 

TIBIA JAMBE, I, 1. 

TIC ` CHAIR, I, 3. 

TICKET ENTRER, IL 5; TITRE, II, 3. 

TIC-TAC- FRAPPER, III, 2; SON, III, 3. 

TIÈDE - CHAUD, I, 1. 

TIÉDEUR ` CHAUD, II, 2. 

TIERCÉ JOUER, III, 2; TROIS, VI, 5. 

TIERS PERSONNE, I, 3; TROIS, IV, 3. 

TIERS-ÉTAT ROI, II, 3. 

TIGE - PIED, III, 1; PLANTE, I, 5. 

TIGNASSE  CHEVEU, II, 4. 

TIGRE ` ANIMAL, II, 3; III, 3; BÉTE, I, 2; CHIEN, I, 1. 
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Index 


TIGRE ANIMAL, II, 3; 11. 3; BÊTE, I, 2; CHIEN, 1, 1. 

TILLEUL ARBRE, Ill, 4. 

TIMBALE MUSIQUE, IL, 2. 

TIMBALIER MUSIQUE, III, 3. 

TIMBRE ENVOYER, II, 2; HEURE, ll, 5; MAR- 
QUER, I, 2; MUSIQUE, III, 2; SON, 1, 5; TITRE, 
II, 3; VOIX, I, 2. 

TIMBRÉ TITRE, II, 3; VOIX, I, 2. 

TIMIDE FOI, II, 2; PEUR, V, 1. 

TIMIDEMENT PEUR, V, 1. 

TIMIDITÉ FOI, II, 2; PEUR, V, 1. 

TINCTORIAL COULEUR, Ill, 2. 

TINTEMENT CLAIR, IV; SON, II, 5. 

TINTER CLAIR, IV; SON, II, 5. 

TIR TIRER, VI, 1. 

TIRADE TIRER, IV, 2. 

TIRAGE TIRER, II, 4; V, 3. 

TIRAILLEMENT TIRER, IV, 1. 

TIRAILLER TIRER, IV, 1. 

TIRÉ TIRER, IV, 1. 

TIRE-BOUCHON TIRER, II, 1. 

TIRELIRE OR, II, 1. 

TIRER FEU, II, 3; LIVRE, IL 2; LUMIÈRE, IV, I; 
TIRER, IV, 2. 

TIRET TIRER, V, 1. 

TIREUR TIRER, VI, 2. 

TIROIR TIRER, Ill, 1. 

TIROIR-CAISSE TIRER, II, 1. 

TISANE BOIRE, II, 2: MALADE, Il, 3; SEC, Il, 1. 

TISONNIER FEU, III, 1; POINTE, III, 4. 

TISSER FILER, III, 1. 

TISSERAND FILER, IL, 1. 

TISSU CHAIR, I, 5; CORPS, II, 1; FILER, III, 1. 

TITRÉ TITRE, I, 1. 

TITRER DEGRÉ, II, 1; TITRE, IV, 1. 

TITUBER MARCHER, I. 5. 

TITULAIRE TITRE, I, 3. 

TITULARISER TITRE, I, 3. 

TOAST  BOIRE, III, 2; PAIN, 1, 2. 

TOC FRAPPER, Ill, 2. 

TOC, TOC SON, III, 3. 

TOCADE TÊTE, III, 5. 

TOCCATA | MUSIQUE, Il, 4. 

TOCTOC FRAPPER, IV, 5. 

TOI SUJET, I, 2. 

TOILE FILER, III, 2; PEINDRE, III, 1, 2. 

TOILETTE SALE, 11, 5; VÉTEMENT, I, 5. 

TOISER CONSIDÉRER, I, 1. 

TOISON . CHEVEU, L 3. 

TOIT COUVRIR, II, 1; MAISON, I, 1. 

TOITURE COUVRIR, II, 1. 

TÔLE FER, [ 1. 
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TOLÉRANCE VOULOIR, I, 5. 
TOLÉRANT VOULOIR, Il, 5. 

TOLÉRER RELIGION, I, 5; VOULOIR, II, 5. 
TOMATE CUISINE, II, 3; III, 1; FRUIT, I, 1. 
TOMBAL MOURIR, III, 4. 

TOMBE MOURIR, III, 4. 

TOMBEAU MOURIR, III, 4. 

TOMBÉE JOUR, I, 2; TOMBER, I, 2. 
TOMBEUR TOMBER, II, 6. 

TOMBOLA FÊTE, 1 5. 

TOME LIVRE, II, 2. 


TON COULEUR, II, 3; MUSIQUE, I, 4; IV, 2; PAR- 


LER, I, 3; VOIX, 1, 2. 
TONAL MUSIQUE, I, 4. 
TONALITÉ MUSIQUE, I, 4. 
TONDEUR CHEVEU, I, 1. 
TONDEUSE COUPER, II, 1; HERBE, I, 2. 
TONDRE CHEVEU, L 1, 3; COUPER, II, 
HERBE, 1 2. 
TONIFIER FORCE, I, 3. 


TONIQUE FORCE, I, 3; MUSIQUE. I, 2: PARLER, I, 3. 


TONITRUANT CRIER, III, 1; LUMIÈRE, VI, 6. 
TONNE  LOURD, I 2. 

TONNEAU  BOIRE, IL 4; CONTENIR, IV, I. 
TONNELIER CONTENIR, IV, 1. 
TONNER  LUMIÈRE, V, 1; SON, II, 4. 
TONNERRE  LUMIÈRE, V, I; SON, II, 4. 
TONUS FORCE, I, 3. 

TOPAZE PIERRE, I, 4; ROUGE, I, 4. 
TOPER TOUCHER, I, 2. 

TOPO  PARLER, III, 3. 
TOPOGRAPHIQUE LIEU, III, 2. 
TOPONYME LIEU, III, 2. 
TOPONYMIE APPELER, I, 2. 

TOQUE CUISINE, I, 1; TÉTE, III, 5. 
TOQUÉ FRAPPER, IV, 5. 

TOQUER FRAPPER, II, 5; TÊTE, III, 5. 
TORCHE LUMIÈRE, II, 2, 3. 
TORCHON SALE, III, 2; SEC, II, 3. 
TORDANT RIRE, I, 1; ROULER, II, 3. 
TORDRE DROIT, III, 3; RIRE, I, 1. 
TORDU DROIT, III, 3. 

TORERO COURIR, I, 2. 

TORNADE VENT, 1 3. 

TORPEUR DORMIR, III, 2. 
TORPILLE  ARME, [ 4. 

TORPILLER ARME, I, 4. 
TORPILLEUR  ARME, I, 4. 

TORRENT COULER, II, 3. 
TORRENTIEL COULER, II, 3. 

TORS DROIT, III, 3. 
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TORSADE DROIT, IL, 3. 

TORSE - CORPS, II, 2; POITRINE, I, 4. 

TORSION DROIT, III, 3. 

TORT BIEN. II, 5: DROIT, IV, 2; RAISON, II, 2. 

TORTILLARD TRAIN, I, 5. 

TORTIONNAIRE SOUFFRIR, IV, 3. 

TORTUE LENT, I, 2. ' 

TORTURE SOUFFRIR, IV, 3, 5. 

TORTURER . CRIME, II, 2: SOUFFRIR, IV, 3. 

TOTAL TOUT, I, I, 6. 

TOTALEMENT TOUT, I, 6; III, 1. 

TOTALISER COMPTER, II, 2. 

TOTALITAIRE |. POLITIQUE, III, 4: TOUT, I, 6. 

TOTALITÉ TOUT, I, 1. 

TOUCHANT TOUCHER, III, 2. 

TOUCHE TOUCHER, III, 3, 4. 

TOUCHER TOUCHER, I, 1. 

TOUFFE HERBE, I, 1. 

TOUFFU ARBRE, II, 2; HERBE, I, 1. 

TOUJOURS TEMPS, II, 2. 

TOUNDRA PLANTE, II, 2. 

TOUPET DOUTER, I, 4. 

TOUPIE TOURNER, Il, 2. 

TOUR CHÂTEAU, I, I; CONSTRUIRE, I, 1; POLI- 
TIQUE, Il, 3; RIRE, III, 3; TOURNER, Il, 2; 
VILLE, I, 3. 

TOURBILLON MOUVEMENT, II, 4; TOURNER. II, 1. 

TOURBILLONNER . TOURNER, II, I; VENT, I, 3. 

TOURELLE CHÂTEAU, I, 2. 

TOURISME VOYAGER, Il, 1. 

TOURISTE VOYAGER, II, 1. 

TOURISTIQUE VOYAGER, II, 1. 

TOURMENTER  ENNUI, I, 2. 

TOURNAGE TOURNER, II, 2. 

TOURNANT TOURNER, III, 1, 5. 

TOURNEBROCHE TOURNER, IL 2. 

TOURNE-DISQUE TOURNER, Il, 2. 

TOURNÉE OFFRIR, II, 2; TOURNER, I, 3; VOYA- 
GER, II, 2. 

TOURNEMAIN TOURNER, IV, 2. 

TOURNER . TOURNER, Il, 1. 

TOURNESOL CUISINE, II, 5; SOLEIL, II, 1; III, I. 

TOURNEUR TOURNER, II, I, 3. 

TOURNEVIS FIXER, I, 2; TOURNER, II, 2. 

TOURNE-VIS | SERRER, I, I. 

TOURNICOTER TOURNER, I, 3. 

TOURNIQUER ` TOURNER, I, 3. 

TOURNIQUET TOURNER, IL 2. 

TOURNIS TOURNER, II, 1. 

TOURNOYER  TOURNER, IL I. 

TOURNURE ÉVÈNEMENT, III, 2; TOURNER, II, 3. 

TOURTE PAIN, II, 3. 


TOURTIÈRE PAIN, II, 3. 

TOUSSAINT AN, IL, 2; CHRÉTIEN, I, 7; MOURIR, 
IL, 4. 

TOUSSER SON, II, 2. 

TOUSSOTER SON, II, 2. 

TOUT-À-COUP  ÉTONNER, 1 2. 

TOUTOU CHIEN, II, 4. 

TOUT-PUISSANT - TOUT, III, 1. 

TOUX ` SON, II, 2. 

TOXINE PEAU, I, 3. 

TOXIQUE PEAU, I, 3; TUER, I, 1. 

TRAC PEUR, III, 4. 

TRACAS  ENNUL I, 2. 

TRACASSER ENNUI, I, 2; PEUR, IV, 6. 

TRACASSERIE |. ENNUI, I, 3. 

TRACE MARQUER, III, 2; RESTER, II, 1; TIRER, V, 4. 

TRACÉ LIGNE, I, 1; ROUTE, I, 2. 

TRACER |. MARQUER, III, 2; TIRER, V, 1. 

TRACHÉE NEZ, II, 1. 

TRACHÉITE NFZ, III, 2. 

TRACTATION ACCORD, I, 4; TRAITER, III, 1. 

TRACTER TIRER, III, 2. 

TRACTEUR  TIRER, III, 2. 

TRACTION TIRER, I, III, 2. 

TRADITION HABITUDE, III, 4; METTRE, ፲ሺ 7; 
SECRET, III, 3. 

TRADITIONALISTE ` HABITUDE, III, 4. 

TRADITIONNEL HABITUDE, III, 4. 

TRADITIONNELLEMENT  HABITUDE, III, 4. 

TRADUCTEUR | LANGUE, Il, 4. 

TRADUCTION |. LANGUE, II, 4. 

TRADUIT LANGUE, Il, 4. 

TRAFIC AFFAIRE, II; MOUVEMENT, IV, 2; VEN- 
DRE, III, 2. 

TRAFIQUANT AFFAIRE, Il; VENDRE, III, 2. 

TRAGÉDIE SPECTACLE, I, 2. 

TRAGÉDIEN SPECTACLE, I, 4. 

TRAGIQUE SPECTACLE, I, 2; TRISTE, III, 2. 

TRAHIR CRIME, II, 6; FOI, IV, 3; SECRET, II, 1; 
VENDRE, III, 2. 

TRAHISON CRIME, II, 6; FOI, IV, 3. 

TRAINAILLER TRAINER, II, 1. 

TRAINARD TRAINER, II, 1. 

TRAINASSER TRAINER, II, I. 

TRAINE ` TRAINER, I, 3; II, 1. 

TRAINEAU MONTAGNE, II, 2; TRAINER, I, 1. 

TRAINÉE TRAINER, I, 2. 

TRAIN-TRAIN TRAIN, III, 2. 

TRAIRE - POITRINE, II, 1; TIRER, II, 2. 

TRAIT: CARACTÈRE, IL 1; DESSINER, H, 1; 
LIGNE, I, 3; II, 2; TIRER, III, 2; IV, 1; V; V, 1, 4. 

TRAITE TIRER, II, 2, 3; V, 5; VENDRE, II, 6. 


TRAITÉ GUERRE, Il, 2; TRAITER, ቪ 4; III, 1. 

TRAITEMENT PAYER, I, 4; TRAITER, I, 2, 4; II, 1. 

TRAITER SOIN, II, 3; TRAITER, II, I. 

TRAITEUR TRAITER, I, 4. 

TRAITRE CRIME, II, 6; FOI, IV, 3. 

TRAJECTOIRE ALLER, I, 1. 

TRAJET ALLER, I, 1; COURIR, III, 1; ROUTE, II, 1. 

TRAM TRANSPORTER, I, 1. 

TRAME  FILER, III, 1; HISTOIRE, V, 1. 

TRAMER FILER, III, 1. 

TRAMWAY TRAIN, I, 5; TRANSPORTER, I, I. 

TRANCHANT COUPER, I, 1. 

TRANCHE COUPER, I, 2; LIVRE, II, 3; PLAT, III, 1. 

TRANCHÉE COUPER, I, 4. 

TRANCHER. COULEUR, II, 2; COUPER, I, 2; II, 2; 
DÉCIDER, II, 3; JUCER, I, 5; MARQUER, III, 3. 

TRANQUILLEMENT CALME, Il, 1. 

TRANQUILLISANT CALME, III, 2; PEUR, IV, 8. 

TRANQUILLISER : CALME, III, 2. 

TRANQUILLITÉ |. CALME, I, 3. 

TRANSACTION ACCORD, II, 2; TRAITER, III, 2. 

TRANSALPIN PASSER, V, 1. 

TRANSAT  TRAVERSER, I, 1. 


TRANSATLANTIQUE ` PASSER, V, 1; TRAVERSER, I, 1. 


TRANSCENDANT DIEU, I, 6; III, 1; HAUT, IV, 1. 
TRANSCENDER DIEU, I, 2. 

TRANSCRIRE PASSER, II, 2. 

TRANSE | ANNONCER, I, 2; MOUVEMENT, III, 3. 
TRANSEPT ÉGLISE, II, 2. 

TRANSFÉRER PLACE, III, 3; TRANSPORTER, I, 1. 
TRANSFERT PLACE, II, 3; TRANSPORTER, [ 1. 
TRANSFIGURER PASSER, II, 2. 
TRANSFORMATION . CHANGER, I, 7; IV, 1. 
TRANSFORMER CHANGER, L, 7; IV, 1. 
TRANSFORMISME CHANCER, IV, 1. 
TRANSFUSER PASSER, III, 1; SANG, I, 1. 
TRANSFUSION PASSER, III, 1; SANG, I, I. 
TRANSGÉNIQUE NAITRE, II, 1. 

TRANSGRESSER ENTRER, IV, 2; PASSER, V, 6. 
TRANSHUMANCE 
TRANSHUMER TERRE, III, 3. 

TRANSIGER ACCORD, II, 2; TRAITER, III, 2. 
TRANSISTOR CHANTER, III, 2. 

TRANSIT PASSER, IV; TRAVERSER, I, 4. 
TRANSITER . TRAVERSER, 1, 4. 

TRANSITIF SUJET, I, 3. 

TRANSITION PASSER, II, 2; TRAVERSER, I, 4. 
TRANSITOIRE PASSER, VI, 3. 

TRANSLATION PLACE, I, 4. 

TRANSLUCIDE CLAIR, III, 1; TRAVERSER, II, 2. 
TRANSMETTRE ENVOYER, II, 3; METTRE, III, 7. 


MONTAGNE, II, 1; TERRE, IIl, 3. 


TREMBLEMENT Index 


TRANSMISSION METTRE, III, 7. 

TRANSMUER CHANGER, IV, 2. 
TRANSMUTATION . CHANGER, IV, 2. 
TRANSPARAITRE CLAIR, III, 1; PARAITRE, I, 1. 
TRANSPARENCE CLAIR, III, 1; TRAVERSER, II, 2. 


TRANSPARENT CLAIR, III, 1; PARAITRE, I, 1; 
TRAVERSER, II, 2. 


TRANSPERCER POINTE, II, 4; TRAVERSER, I, 3. 

TRANSPIRATION PEAU, I, 3, TRAVERSER, I, 3. 

TRANSPIRER PEAU, I, 3; TRAVERSER, I, 3. 

TRANSPLANTATION PLANTE, IV, 6. 

TRANSPLANTER PLANTE, III, 3. 

TRANSPORT TRANSPORTER, I, 1. 

TRANSPORTER OISEAU, II, 7; PORTER, I, 5. 

TRANSPORTEUR |. TRANSPORTER, I, 2. 

TRANSPOSER MUSIQUE, I, 4; IV, 3. 

TRANSPOSITION MUSIQUE, I, 4. 

TRANSVERSAL  TRAVERSER, II, 1. 

TRAPÈZE CÔTÉ, IV, 4; SPECTACLE, I, 5. 

TRAPÉZISTE CÔTÉ, IV, 4; SPECTACLE, I, 5. 

TRAPÉZOÏDAL ርዕ, IV, 4. 

TRAPPE PORTE, I, 6. 

TRAPPISTE RELIGION, III, 3. 

TRAPU  BEAU, IL, 4; FACILE, II, 2. 

TRAQUE CHASSER, V, 6. 

TRAQUER CHASSER, IL 4; V, 6. 

TRAUMATISANT COUP, VI, 2. 

TRAUMATISÉ COUP, III, 2; SENTIMENT, II, 4. 

TRAUMATISER COUP, VI, 2. 

TRAUMATISME COUP, III, 2; SENTIMENT, II, 4; 
TUER, I, 1. 

TRAUMATOLOGISTE COUP, III, 2. 

TRAVAILLEUR TRAVAILLER, I, 1. 

TRAVERS DROIT, III, 2; TRAVERSER, I, 1. 

TRAVERSE TRAIN, I, I; TRAVERSER, II, 1. 

TRAVERSÉE  TRAVERSER, I, 1. 

TRAVERSIER |. TRAVERSER, I, 2. 

TRAVERSIN |. DEBOUT, III, 2; TRAVERSER, II, 1. 

TRAVESTI CACHER, II, 1. 

TRAVESTIR |. CACHER, II, 1. 

TRAVIOLE  TRAVERSER, III. 

TRAYON POITRINE, II, 1. 

TRÉBUCHER MARCHER, I, 5; PIED, II, 2. 

TRÈFLE COULEUR, IV, 3; FEUILLE, I, 2; HERBE, 
I, 5; JOUER, Il, 4. 

TREILLE ARBRE, III, 3. 

TREIZE TROIS, I, 1. 

TRÉMA ÉCRIRE, I, 4. 

TREMBLANT MOUVEMENT, II, 6; PEUR, II, 1. 

TREMBLEMENT CHAUD, I, 1; MOUVEMENT, II, 
6; TERRE, I, 3. 


052. 


| ndex TREMBLER 


TREMBLER CHAUD, IL, 1; MOUVEMENT, Il, 6: 
PEUR, II, 1; IV, I; TERRE, I, 3. 

TREMBLOTER |. MOUVEMENT, Ii, 6. 

TRÉMIE HERBE, II, 3. 

TRÉMOUSSER MOUVEMENT, I, 4. 

TREMPE EAU, II, 8. 

TREMPÉ EAU, II, 8. 

TREMPER - EAU, II, 8. 

TREMPETTE ` EAU, II, 8. 

TRENTE ` TROIS, V, 1. 

TRÉPAS PASSER, II, 2. 

TRÉPASSER PASSER, II, 2. 

TRÉPIED - PIED, IV, 3; TROIS, VI, 1. 

TRÉPIGNER © MOUVEMENT, III, 4; PIED, Il, 3. 

TRÈS FORT, IV, 3; QUALITÉ, IV, 1. 


TRÉSOR OR, IL 2; III, 3; PAYER, I, 6. RÉSERVER, I, 2. 


TRESSAILLIR MOUVEMENT, III, 3. 
TRESSE . CHEVEU, II, 4. 

TRESSÉ + CHEVEU, II, 4. 

TRÉTEAU SPECTACLE, III, 1; TABLE, I, 5. 
TREUIL LEVER, I, 2; TIRER, III, 2; TOURNER, II, 2. 
TRÉVE > GUERRE, II, 2. 

TRI - RANGER, I, 1. 

TRIAGE RANGER, I, 1. 

TRIANGLE CÔTÉ, IV, 3. 
TRIANGULAIRE CÔTÉ, IV, 3. 
TRIANON NOIR, II, 3. 

TRIBAL FAMILLE, II, 8. 

TRIBU ` ASSOCIER, II, I; FAMILLE, II, 8. 
TRIBUN PARLER, III, 3; PEUPLE, IV, 3. 
TRIBUNAL : JUGER, I, 1. 

TRIBUNE ' PEUPLE, IV, 3. 

TRICHE TROMPER, II, 2. 

TRICHER JOUER, II, 1; TROMPER, II, 2. 
TRICHERIE > JOUER, Il, 1. 

TRICHEUR ` JOUER, II, 1; TROMPER, Il, 2. 
TRICOLORE TROIS, VI, 6. 

TRICOT - FILER, II, 3; VÊTEMENT, I, 4. 
TRICOTER FILER, II, 3. 

TRICOTEUR FILER, II, 3. 

TRICYCLE - ROULER, I, 3; TROIS, VI, 1. 
TRIDENT |. POINTE, II, 2. 

TRIENNAL ` TROIS, VI, 3. 

TRIER RANGER, I, 1. 
TRIGONOMÉTRIE MESURER, 3. 
TRILATÉRAL CÔTÉ, I, 3. 

TRILLE CHANTER, I, I; OISEAU, Il, 7. 
TRIMARAN MER, Ill, 3. 
TRIMBALER ` TRAINER, [ 4. 
TRIMESTRE AN, I, 1; TROIS, VI, 7. 
TRINGLE PENDRE, I, 2; ROND, II, 7. 
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TRINITÉ CHRÉTIEN, I, 2. 
TRINQUER BOIRE, IlI, 2; FRAPPER, III. 3. 


TRIO CHANTER, III, 4; MUSIQUE, III. 4; TROIS, VI, 2. 


TRIOMPHE . GAGNER, 1. 1. 
TRIOMPHER . GAGNER, I, 1. 
TRIPAILLE CHAIR, II, 3. 

TRIPERIE CHAIR, II, 3. 

TRIPES ` CHAIR, II, 3. 

TRIPIER CHAIR, II, 3. 

TRIPLE TROIS, V, 2. 

TRIPLER - TROIS, V, 2. 

TRIPLÉS TROIS, V, 2. 

TRIPTYQUE ` PEINDRE, III, 1. 
TRISOMIE FAIBLE, II, 4; NAITRE, II. 1. 
TRISTEMENT - TRISTE, I, I. 
TRISTESSE TRISTE, I, 1. 

TRITURER BOIS, III, 1. 


TROC CHANGER, V, 1; VALOIR, I, 2; VENDRE, I, 1. 


TROGLODUTIQUE .. PROFOND, II, 3. 
TROGNON FRUIT, II, 2. 

TROISIEME TROIS, IV, 1. 
TROISIÈMEMENT TROIS, IV, 2. 
TROLLEYBUS ` TRANSPORTER, I, 1. 
TROMBONE ATTACHER, II, 4; MUSIQUE, III. 2. 
TROMPE + CHASSER, Il, 1. 

TROMPÉ TROMPER, I, 3. 

TROMPER - DROIT, IV, I. 

TROMPERIE > TROMPER, I, I. 

TROMPETTE - MUSIQUE, III, 2; VENT, II, 4. 
TROMPEUR - TROMPER, I, 2, 4. 

TRONC . ARBRE, I, I; CORPS, II, I; OR, II, 6. 
TRONÇON. COUPER, I, 3. 
TRONCONNER ` COUPER, I, 3. 
TRONCONNEUSE ` BOIS, III, I; COUPER, I, 3. 
TRÔNE  ROI, I, 1. 

TRONQUER * COUPER, IL 2. 

TROP - QUALITÉ, IV, 3. 

TROPICAL : CHAUD, I, 5; TERRE, I, 2. 
TROPIQUE CHAUD, I, 5; TERRE, I, I. 
TROP-PLEIN : - PLEIN, I, 4. 


TROQUER CHANGER, V, I; OR, II, 5; VENDRE, I, 1. 


TROT CHEVAL, IV, I. 

TROTTE -- MARCHER, I, 5. 

TROTTER CHEVAL, IV, 1; MARCHER, I, 5. 
TROTTEUR CHEVAL, IV, I. 

TROTTEURS CHEVAL, VI, 1. 

TROTTEUSE |. HEURE, II, 4. 

TROTTINER MARCHER, I, 5. 

TROTTOIR ROUTE, I, 5. 

TROU - FOND, I, I; PROFOND, I, 1: I, 3. 
TROUBADOUR CHANTER, III, 5. 


TROUBLE CALME, I, 2; CLAIR, III, 2. 

TROUBLE-FÉTE EMPÊCHER, I, 2. 

TROUBLER . CALME, 1. 2; II, I; CLAIR, III, 2. 

TROUÉ POINTE, II, 3. 

TROUER POINTE, I, 3. 

TROUFION |. ENSEMBLE, I, 3. 

TROUILLARD PEUR, V, 1. 

TROUILLE PEUR. II, 1. 

TROUPE ARME, II, 3; ENSEMBLE, I, 3; SPECTA- 
CLE, I, 4. 

TROUPEAU ANIMAL, II, 1; ENSEMBLE, I, 6. 

TROUPIER |. ENSEMBLE, I, 3. 

TROUSSE FALLOIR, II, 3. 

TROUSSER ÉCOLE, I, 3. 

TROUVAILLE TROUVER, II, 1. 

TROUVÉRE CHANTER. III, 5. 

TRUC CHOSE, I, 3; MOYEN. II, 1. 

TRUCHEMENT LANGUE, II, 4. 

TRUELLE CONSTRUIRE, 1, 5. 

TRUFFE |. NEZ, I, 4. 

TRUITE COULER, II, 7. 

TRUQUAGE TROMPER, II, 3. 

TRUQUER  TROMPER, II, 3. 

TRUST  ASSOCIER, III, 1. 

TU |. SUJET, I, 2. 

TUANT . TUER. I, 3. 

TUBE PEINDRE. I, 2: ROND, Il, 7. 

TUBERCULE PLANTE, I, 5. 

TUBERCULOSE ` AIR, II. 2. 

TUBULURE ROND, II, 7. 

TUERIE TUER, IL 2. 

TUE-TÊTE TUER, I. 3. 

TUEUR: TUER, II, 2. 

TUILE - COUVRIR, II, I; TERRE, IV, 5; TOMBER, 
IV, 1. 

TUMÉFIER + RANGER, III, 2. 

TUMEUR GROS, II, 2. 

TUMULTE ` CALME, I, 3: SON, I, 4. 

TUMULTUEUX SON. I. 4. 

TUNIQUE VÊTEMENT, I. 3. 

TUNNEL . OUVRIR, I, 4; PROFOND, I, 5. 

TURBINE ` TRAIN, 1, 1. 

TURBULENCE . CALME, I. 1. 


TURBULENT CALME, II, I; ENFANT, I. 4; PHILO- 
SOPHIE, II, 2. 


TURF CHEVAL, VI, 1. 

TURFISTE CHEVAL, VI, I. 

TURQUOISE PIERRE, I, 4. 

TUTELLE AIDER, I, 5; ENFANT, II, 3; III, 3. 


TUTEUR © AIDER, I, 5; APPRENDRE, 1 3; ENFANT, 
II, 4; III, 3. 


TUTORAT AIDER, I, 5. 


TUTOYER SUJET, 1, 2. 
TUTU ` DANSER, III, 1. 


TUYAU APPRENDRE, 11, 5; CONDUIRE, 1, 2; 


COULER, I, 3; FEU, II, 3; ROND, II, 7. 
TUYAUTER ROND, Il, 7. 
TUYAUTERIE CONSTRUIRE, I, 4; ROND, Il, 7. 
TYMPAN ENTENDRE, I, 3. 
TYPE CARACTÈRE, II, 4; IV, 4; FILS, II, 5. 
TYPHON ` CALME, I, 1; VENT, I, 3. 
TYPIQUE |. CARACTÈRE, II, 4. 
TYPIQUEMENT CARACTÈRE, II, 4. 
TYPOGRAPHE CARACTÈRE, I, 2. 
TYPOGRAPHIE CARACTÈRE, 1 2; ÉCRIRE, I, 6. 
TYPOLOGIE CARACTÈRE, II, 4. 
TYRAN - POLITIQUE, III, 4. 
TYRANNIE ` POLITIQUE, III, 4. 
TYRANNIQUE DIRIGER, III, 3. 
TYRANNISER DIRIGER, III, 3. 
TZIGANE VOYAGER, II, 2. 


U 


UBIQUITÉ LIEU, V, 4. 
ULTÉRIEUR DEVANT, II, 4; TÔT, II, 4. 
ULTÉRIEUREMENT TÔT, IL, 4. 
ULTIMATUM PREMIER, II, 3. 
ULTIME PREMIER, II, 3. 
ULTRA-VIOLET COULEUR, I, 1. 
UN PEU ` QUALITÉ, IV, 5. 
UNANIME UN, I, 4. 
UNANIMEMENT ` UN, 1, 4. 
UNANIMITÉ . UN, I, 4. 

UNI COULEUR, II, 2; UN, I, 2. 
UNICELLULAIRE — VIVRE, I, 1. 
UNIÈME UN, II, 2. 
UNIFICATION | UN, I, 4. 
UNIFIER |. UN, I, 4. 


UNIFORME ARME, II, 1; FORME, I, 2; UN, I, 2; I, 2. 


UNIFORMITÉ |. UN, I, 2. 
UNIJAMBISTE ` UN, I, 2. 
UNILATÉRAL CÔTÉ, I, 3; III, 1. 
UNION MARIER, III, 1; UN, I, 4. 
UNIQUE : UN, I, 1. 
UNIQUEMENT UN, 6. 
UNIR MARIER, III, 2; UN, I, 4. 
UNISEXE FILS, II, 1. 
UNISSON ` CHANTER, III, 1; UN, I, 2. 
UNITÉ UN, I, 3. 

UNITÉ - UN, L 3. 
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UNIVERS MONDE, L, 2. 
UNIVERSALITÉ |. MONDE, IV, 2. 
UNIVERSEL MONDE, I, 2; IV, 2. 
UNIVERSITAIRE. ÉTUDIER, II, 2. 
UNIVERSITÉ ÉCOLE, 1 5. 

URANIUM LUMIÈRE, V, 2. 

URBAIN VILLE, II, 1. 

URBANISATION ` VILLE, I, 5. 
URBANISER VILLE, I, 5. 

URBANISME VILLE, I, 5. 

URBANISTE VILLE, I, 5. 

URBANITÉ VILLE, II, 4. 

URGENCE |. LENT, Il, 1. 

URGENT | LENT, ቪ 1. 

URGER |. LENT, II, 1. 

URINE CORPS, II, 4; SALE, II, 2. 
URINER :. SALE, II, 2. 

URNE - MOURIR, III, 3; POLITIQUE, II, 3. 
URTICAIRE ` PEAU, I, 4; ROUGE, I, 1. 
URTICANT POINTE, III, 5. 

US HABITUDE, III, 3. 

USAGE - HABITUDE, III, 3; SERVIR, III, 3. 
USAGÉ SERVIR, III, 3. 

USAGER ROUTE, I, 3; SERVIR, II, 1; IV, 2. 
USANT SERVIR, III, 3. 

USÉ | NOUVEAU, II, 1. 

USER — SERVIR, III, 3. 

USINE: TRAVAILLER, III, 4. 

USTENSILE CUISINE, I, 3. 

USUEL HABITUDE, III, 2; LIVRE, IV, 1. 
USUFRUIT RÉSERVER, Il, 1. 
USURAIRE INTÉRÊT, I, 1; VENDRE, II, 6. 


USURE  INTÉRÉT, I, 1; SERVIR, III, 3; SOLIDE, 1, 1; 
VENDRE, Il, 6. 


USURIER |. VENDRE, II, 6. 
USURPATEUR TROMPER, Il, 2. 

USURPER TROMPER, II, 2. 

UT | MUSIQUE, I, 2. 

UTÉRUS ` PÈRE, I, 1. 

UTILE FALLOIR, II, 1; SERVIR, I, 1, 6; 111. 1. 
UTILISABLE: SERVIR, III, 3. 

UTILISATION SERVIR, IV, 2. 

UTILISER SERVIR, III, 3; IV, 2. 

UTILITÉ SERVIR, III, 1. 

UTOPIE VRAI, IV, 1. 

UTOPIQUE VRAI, IV, 1. 


V 


VACANCE - PLEIN, I, 6. 

VACANCES. PLEIN, I, 6; TRAVAILLER, III, 6. 

VACANCIER TRAVAILLER, III, 6. 

VACANT OCCUPER, I, 1; PLEIN, I, 6. 

VACARME SON, I, 4. 

VACCIN MALADE, Ill, 1. 

VACCINATION MALADE, III, 1. 

VACCINER MALADE, III, 1. 

VACHE ` ANIMAL, II, 2; PEAU, III, 4. 

VACILLER FAIBLE, I, 2; III, 3. 

VACUITÉ PLEIN, II, 2. 

VADROUILLE : MARCHER, II, 2. 

VADROUILLER: MARCHER, Il, 2. 

VA-ET-VIENT ALLER, I, 1. 

VAGABOND - BUT, II, 3. 

VAGABONDAGE BUT, II, 3. 

VAGABONDER ` BUT, II, 3. 

VAGISSEMENT |. ENFANT, I, 2. 

VAGUE MER, I, 3; PLEIN, I, 6; VRAI, II, 2. 

VAGUEMENT ` VRAI, II, 2. 

VAILLANCE OSER, I, 2. 

VAILLANT ` OSER, I, 2; VALOIR, III, 3. 

VAILLANT: OSER, I, 2; VALOIR, III, 3. 

VAIN - ESSAYER, III, 1; FIER, III, 4; SERVIR, III, 1; 
III, 1. 

VAINCRE - BATTRE, II, 1. 

VAINCU > GUERRE, II, 2. 

VAINEMENT: ESSAYER, III, 1; SERVIR, IIl, 1. 

VAINQUEUR GAGNER, I, 1; GUERRE, II, 2; PRIX, 
HL, 1. 

VAISSEAU ` MER, III, 3. 

VAISSEAUX SANGUINS - SANG, I, 1. 

VAISSELLE. MANGER, III, 3; SALE, III, 2. 

VAL. MONTAGNE, I, 2. 

VALABLE : VALOIR, III, 4. 

VALET * JOUER, II, 4; MAITRE, I, 3; SERVIR, I, 1. 

VALEUR  OSER, II, 1. 

VALEUREUX ` OSER, II, 1; VALOIR, III, 3. 

VALIDE CORPS, IL 6. 

VALIDER VALOIR, III, 4. 

VALIDITÉ. VALOIR, III, 4. 

VALISE + CONTENIR, III, 1; VOYAGER, I, 1. 

VALLÉE: EAU, I, 4; MONTAGNE, I, 2. 

VALLON MONTAGNE, I, 5. 

VALLONNÉ |. MONTAGNE, I, 5. 

VALORISER VALOIR, III, 4. 

VALSE + DANSER, II, 3; IV, 4; TOURNER, II, 1. 

VALSER DANSER, II, 3. 
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VALSEUR 








VALSEUR DANSER, Il, 3 
VAMPIRE SANG, I, 6. 
VAN HERBE, IL 2. 


VANDALE CIVILISATION, II, 2; FORCE, II, 3; 


REPRÉSENTER, II, 5. 


VANDALISME CIVILISATION, III, 3; FORCE, II, 3; 


REPRÉSENTER, II, 5. 
VANILLE FRUIT, II, 6; PAIN, II, 5. 
VANITÉ FIER, III, 4. 
VANITEUX FIER, III, 4. 
VANNE OUVRIR, 1 2. 
VANNER HERBE, II, 2. 
VANNERIE DUR, I, 2; PLANTE, II, 3. 
VANNIER DUR, 1. 2; PLANTE, II, 3. 
VANTAIL |. PORTE, I, 4. 
VANTARD FIER, IV, 2. 
VANTARDISE FIER, IV, 2. 
VANTER FIER, IV, 2; GLOIRE, I, 1. 


VAPEUR CUISINE, III, 4; EAU, L 7; MATIÈRE, I, 3; 


MER, III, 3. 

VAPORISATEUR FAU, I, 7; SENTIR, I, 4. 

VAPORISER EAU), I, 7. 

VAQUER OCCUPER, III, 1. 

VARECH MER, II, 3; PLANTE, II, 3. 

VARIABLE CHANGER, ፤ 6. 

VARIATION MUSIQUE, I, 5. 

VARIÉ |. CHANGER, I, 5; MUSIQUE, I, 5. 

VARIER CHANGER, I, 5. 

VARIÉTÉ CHANGER, L 
CLASSER, I, 3. 

VASE CONTENIR, IV, 1; CLAIR, III, 2; EAU, I, 5. 

VASEUX CLAIR, III, 2; V, 2; EAU, I, 5. 

VASISTAS PORTE, III, 1. 

VASSAL HOMME, III, 9; ROI, II, 3. 

VASSALITÉ ROI, II, 3. 

VASTE GRAND, I, 3; LONG, Ill, 3. 

VATICAN ÉGLISE, I, 2. 

VAURIEN ` RIEN, I, 6; VALOIR, III, 3. 

VAUTOUR OISEAU, I, 1; III, 3 

VAUTRER  TENIR, V, 4 

VEAU ANIMAL, II, 2. 

VECTEUR PLACE, I, 4. 

VEDETTE  GLOIRE, I, 1. 

VÉGÉTAL PLANTE, I, I. 

VÉGÉTATIF | PLANTE, IV, 1; VIVRE, I, 4. 

VÉGÉTATION PLANTE, I, 1. 

VÉGÉTER PLANTE, IV, 1; VIVRE, I, 4; II, 3, 4. 

VÉHICULE TRANSPORTER, I, 1. 

VÉHICULER TRANSPORTER, I, 2. 

VEILLE JOUR, III, 4. 

VEILLÉE DORMIR, IV, 1. 

VEILLEUR | DORMIR, V, 1. 
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1062, 


111. 2; 


VEILLEUSE DORMIR, IV, 2; LUMIERE, Il, 3. 

VEINARD HASARD, II, 1. 

VEINE HASARD, II, 1; SANG, I, I. 

VELCRO  VÊTEMENT, II, 3. 

VÉLER NAITRE, I, 2. 

VÉLIN PAPIER, IL, 1; PEAU, II, 2. 

VELLÉITAIRE FAIBLE, II, 2; VOULOIR, I, 5. 

VELLÉITÉ VOULOIR, I, 5. 

VÉLO  ROULER, 1 3. 

VÉLOCE LENT, Il, 3. 

VÉLOCITÉ LENT, II, 3. 

VELOURS DOUX, I, 1. 

VELOUTÉ DOUX, 1.1. 

VELU CHEVEU, 1 2. 

VÉNAL VENDRE, III, 3. 

VÉNALITÉ |. VENDRE, III, 3. 

VENDANGE FRUIT, I, 3. 

VENDANGER FRUIT, I, 3. 

VENDANGEUR FRUIT, I, 3. 

VENDETTA JUSTE, II, 3. 

VENDEUR VENDRE, I, 1; II, 1. 

VENDREDI SEMAINE, II, 6. 

VENDU VENDRE, lII, 3. 

VÉNÉNEUX PLANTE, I, 5; TUER, I, 2. 

VÉNÉRABLE CONSIDÉRER, III, 3. 

VÉNÉRATION CONSIDÉRER, III, 3. 

VÉNÉRER CONSIDÉRER, III, 3. 

VÉNERIE CHASSER, Il, I. 

VÉNÉRIEN AIMER, IV, 1. 

VENEUR CHASSER, II, I. 

VENGEANCE 
JUSTE, ll, 3. 


VENGER AIMER, VI, 3; HONNEUR, II, 5; JUSTE, 


II, 3. 
VÉNIEL  FAUTE, I, 1. 


VENIMEUX BÊTE, I, 2; POINTE, Ill, 5; TUER, I, 2. 


VENIN POINTE, III, 5; TUER, I, 2. 
VENT MUSIQUE, III, 2. 

VENTE VENDRE, I, 1. 

VENTEUX VENT, I, 2. 
VENTILATEUR VENT, II, 2. 
VENTILATION VENT, II, 2. 
VENTILER VENT, Il, 2. 


VENTRE CORPS, Il, 4; MANGER, I, 2; II, 3; PÈRE, 


L 1. 

VENTRICULE  CCEUR, I, I. 
VENTRU AVOIR, IV, 5; CORPS, II, 4. 
VENUE ` ALLER, I, 1. 

VÉNUS AIMER, IV, I; BEAU I, 3. 
VÉPRES MATIN, I, 2. 

VER ANIMAL, I, 3. 

VÉRACITÉ VRAI, III, 2. 


AIMER, VI, 3; GUERRE, IV, 2; 


VERBAL MOT, l, 2. 
VERBALEMENT MOT, III, 2. 
VERBALISME MOT, III, 2. 

VERBE MOT,II, 3. 

VERDÂTRE COULEUR, II, 2. 
VERDEUR ROUGE, III, 3. 

VERDICT JUGER, I, 5. 

VERDIR COULEUR, II, 2; ROUGE, I, 3. 
VERDOYANT ROUGE, I, 3. 
VERDOYER |. ROUGE, I, 3. 

VERDURE ROUGE, I, 3. 

VERGE FRAPPER, I, 2. 

VERGER ARBRE, III, 3. 

VERGLACER EAU) I, 8. 

VERGLAS EAU. I 8. 

VERGUE MER, III, 4. 

VÉRIDIQUE VRAI, III, 1. 

VÉRIFIER | SCIENCE, I, 1; VRAI, I, 3. 
VÉRITABLE VRAI, II, 1. 

VÉRITÉ VRAI, I, 2. 

VERMEIL ROUGE, II, 1. 
VERMILLON ROUGE, I, 1. 
VERMOULU BOUCHE, II, 2; POINTE, IV, 2 
VERNI BRILLER, IV, 2 

VERNIR BOIS, III, 2: BRILLER, II, 2. 
VERNIS BRILLER, II, 2; PEINDRE, I, 2. 
VERNISSAGE EXPOSER, I, 2. 


VERRE BOIRE, II, 6; BRILLER, III, 2; CLAIR, III. 1. 


VERRERIE BOIRE, II, 6. 

VERRES  CEIL, II, I. 

VERROU OUVRIR, II, 4; PORTE, I, 5. 
VERROUILLER OUVRIR, II, 4. 

VERS POETE, I, I. 

VERSANT MONTAGNE, I, 5. 

VERSATILE CHANGER, I. 6. 

VERSÉ - SCIENCE, III, 1. 

VERSER COULER, I, 5; PAYER, I, 3: PLEIN, I, 2. 
VERSIFICATEUR POÈTE, I. 3. 
VERSIFICATION MESURER, III, 2; POETE, I, 3. 
VERSIFIER POÈTE, I, 3. 

VERSION SUJET, III, 2. 

VERSO FEUILLE, IL 2. 

VERT ROUGE, I, 3. 

VERT DE GRIS BRILLER, IL 3. 

VERTÉBRAL 0005 I. 1. 

VERTÉBRÉ ANIMAL, I, 2. 

VERTÈBRE [005 I I. 

VERTICAL DROIT, I, 1; PLAT, II, 3. 
VERTICALEMENT ` DROIT, I. 1. 

VERTIGE  PROFOND, II, 2; TOURNER, Il, I. 
VERTIGINEUX PROFOND, II, 2; TOMBER, I, 4. 


VERTU CHRÉTIEN, I, 6; MORAL, I, 2. 
VERTUEUX MORAL, I, 2. 
VERVEINE HERBE, I, 4. 
VESPÉRAL MATIN, I, 2. 

VESSIE CORPS, II, 4. 

VESTE VÊTEMENT, I, 3, 4. 
VESTIBULE ENTRER, I, 5. 
VESTIGE RESTER, II, 1. 
VESTIMENTAIRE VÊTEMENT, I, 8. 
VESTON VÊTEMENT, I, 2. 
VÉTÉRINAIRE MALADE, I, 5. 
VÉTIR VÊTEMENT, I. 1. 

VÊTU VÊTEMENT, L 1. 
VÉTUSTE JEUNE, II, 2. 

VEUF MARIER, IV, 3. 

VEUVAGE  MARIER, IV, 3. 
VEUVE MARIER, IV, 3. 

VEXER FORME, IL 4; RIRE, IV, 1. 
VIA PASSER, IV, 1. 

VIADUC . TRAVERSER, II, 1. 
VIANDE CHAIR, II, 1; CUISINE, II, 2. 
VIATIQUE CHRÉTIEN, I, 5; II, 3. 
VIBRATION . SON, I, 2. 

VIBRER SON, 1.2. 

VICAIRE ÉGLISE, I, 2, 4. 

VICE MORAL, II, 2. 

VICE-VERSA MÊME, II, 5. 

VICIÉ PUR, II, 2. 

VICIEUX MORAL, II, 2. 

VICINAL PRÈS, I, 3. 


VICTIME CRIME, I, 1; RELIGION, II, 4; IV, 3; 


TUER, II, 6. 
VICTOIRE GAGNER, I, I; GUERRE, II, 1. 
VICTORIEUX GAGNER, I, I. 
VIDANGER PLEIN, I, 5. 
VIDÉ PLEIN, II, 2. 
VIDÉO REGARDER, I, 5. 
VIDE-ORDURES PLEIN, I, 5. 
VIDER PLEIN, I, 5. 
VIDEUR ENTRER, III, 2; PLEIN, I, 6. 
VIEILLARD JEUNE, I, 2. 
VIEILLESSE JEUNE, I, 2. 
VIEILLIR JEUNE, L 2. 
VIELLE MUSIQUE, III, 3. 
VIELLEUX MUSIQUE, III, 3. 
VIENNOISERIE PAIN, II, 3. 
VIERGE CHRÉTIEN, I, 3; MARIER, II, 3; V, 4; PUR, 
L 2. 
VIEUX  JEUNE,. 
VIF EAU, L 3; VIVRE, I, 5; III, 3. 
VIGIE DORMIR, V, 1. 


VIGILANCE DORMIR, V, 1. 

VIGILANT DORMIR, V, 1. 

VIGILE DORMIR, V, I. 

VIGNE ARBRE, III, 3; FRUIT, I, 3; II, 2. 

VIGNERON FRUIT, I, 3. 

VIGNOBLE ARBRE, III, 3; BOIRE, II, 4; FRUIT, I, 3. 

VIGOUREUSEMENT FORT, ፲ 2. 

VIGOUREUX FORT, I, 2; III, 2. 

VIGUEUR FORT, I, 2; III, 2. 

VILAIN BEAU, IL 6. 

VILEBREQUIN POINTE, II, I; TOURNER, II, 2. 

VILÉNIE BEAU, II, 6. 

VILLA MAISON, II, 1. 

VILLAGEOIS VILLE, II, 1. 

VIN BOIRE, II, 4. 

VINAIGRE CUISINE, II, 7; III, 8; IV, 2. 

VINAIGRETTE CUISINE, III, 8. 

VINDICATIF JUSTE, II, 3. 

VINGT DEUX, I, 3; TROIS, I, 2. 

VINGTAINE DEUX, I, 3; TROIS, III, 2. 

VINIFICATION BOIRE, II, 4. 

VIOL CRIME, II, 2; FORCE, II, 2. 

VIOLE MUSIQUE, III, ጋ. 

VIOLEMMENT FORT, IL I. 

VIOLENCE FORCE, II, 3; FORT, II, I; III, 2. 

VIOLENT FORCE, II, 3; FORT, II, 1; III, 1, 2. 

VIOLENTER FORCE, II, 3. 

VIOLER CRIME, II, 2; FORCE, II, 2. 

VIOLET COULEUR, I, 1; II, 2. 

VIOLETTE FLEUR, I, 4. 

VIOLEUR CRIME, II, 2; FORCE, II, 2. 

VIOLON MUSIQUE, III, 2; SON, I, 3. 

VIOLONCELLE MUSIQUE, III, 2. 

VIOLONEUX MUSIQUE, III, 3. 

VIPÈRE BÊTE, I 2; TUER, I, 2. 

VIRAGE DROTT, III, 2; TOURNER, III, I. 

VIREMENT PAYER, I, 3. 

VIRER ENTRER, III, 2; TOURNER, III, 1. 

VIRER DE BORD TOURNER, III, 2. 

VIREVOLTER TOURNER, II, 1. 

VIRGINITÉ FLEUR, II, 1; MARIER, II, 3. 

VIRGULE POINT, I, 3. 

VIRIL HOMME, III, 3. 

VIRILITÉ HOMME, III, 3. 

VIROLE COUPER, I, I. 

VIRTUEL CONDITION, II, 3; POUVOIR, IV, 5. 

VIRTUELLEMENT CONDITION, II, 3; POUVOIR, 
IV, 5. 

VIRTUOSE MUSIQUE, III, 3. 

VIRTUOSITÉ MUSIQUE, III, 3. 

VIRUS MALADE, III, 1; VIVRE, I, 1. 


VOCIFÉRER S 


VIS FIXER, I, 2; SERRER, I, 1, 2; TOURNER, II, 2. 

VIS À VIS FACE, I, 4. 

VISA ENTRER, II, 3; ÉTAT, III, 4; VOYAGER, L 2. 

VISAGE FIGURE, III, 1. 

VISCÉRAL CORPS, II, 5. 

VISCÉRALEMENT CORPS, IL, 5. 

VISCÈRE CORPS, II, 4. 

VISCOSE  FILER, I, 1. 

VISÉE BUT, I, 1; LIGNE, III, 4. 

VISER BUT, I, 1; LUMIÈRE, IV, 1; TENDRE, III, 1. 

VISEUR LIGNE, III, 4. 

VISIBILITÉ VOIR, II, 1. 

VISIBLE VOIR, II, 1; IV, 3. 

VISIBLEMENT VOIR, IV, 3. 

VISIÈRE TÊTE, III, 4. 

VISION DIEU, II, 1; VOIR, I, 2; II, 6; IV, 2. 

VISITE VOIR, II, 4; III, 2. 

VISITER VOIR, II, 4. 

VISITEUR VOIR, II, 4; III, 2. 

VISQUEUX PEINDRE, 1, 1. 

VISSER FIXER, L 2: SERRER, I, 1; TOURNER, II, 2. 

VISUEL VOIR, I, 2. 

VITAL VIVRE, I, 2, 4; II, 4. 

VITALITÉ VIVRE, I, 4. 

VITAMINE CUISINE, II, 8; VIVRE, I, 2. 

VITE LENT,I, 1. 

VITESSE | LENT, I, 1, 3. 

VITICULTEUR FRUIT, I, 3. 

VITRAIL ÉGLISE, IL 2; PEINDRE, I, 3; PORTE, III, 1. 

VITRE CONSTRUIRE, I, 4; CLAIR, III, 1; PORTE, 
III, 1. 

VITRIER CONSTRUIRE, I, 4. 

VITRINE MONTRER, I, 3. 

VIVACE PLANTE, l, 2; VIVRE, I, 3. 

VIVACITÉ VIVRE, I, 5. 

VIVANT VIVRE, I, 1,4. 

VIVAT VIVRE, II, 2. 

VIVEMENT  VIVRE, I, 5. 

VIVOTER  VIVRE, II, 3. 

VIVRE CRIER, III, 2. 

VIVRES MANGER, II, 2, 4; VIVRE, I, 2. 

VIVRIÈRE  VIVRE, I, 2. 

VOCABLE | MOT, II, 1. 

VOCABULAIRE MOT, II, 1. 

VOCALIQUE SON, III, 1. 

VOCALISE. CHANTER, II, 1. 

VOCATIF APPELER, II, I. 

VOCATION APPELER, III, 1; RELIGION, III, I; 
VOIX, III, 3. 

VOCIFÉRATION CRIER, III, 1. 

VOCIFÉRER CRIER, III, 1. 
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VOEU * DONNER, Ill, 3; ESPÉRER, II, 2; RELI- 


CION, III, 2. 
VOGUE MANIÈRE, I, 5. 
VOGUER MER, III, 7. 
VOICI | MONTRER, III, 1. 
VOIE : ROUTE, I, 1, 2. 
VOIE FERRÉE TRAIN, I, 1. 
VOILÀ MONTRER, III, 1. 
VOILAGE + PORTE, III, 1. 
VOILE CACHER, II, 2; MER, III, 4; VENT, II, 1. 
VOILÉ ` SON, I, 5. 
VOILER CACHER, IL 2. 
VOILIER MER, III, 3; VENT, ቪ 1. 
VOIRIE ROUTE, I, 1. 
VOISIN PRÈS, I, 2; III, 1. 
VOISINAGE . PRÈS, I, 2, 3. 
VOISINER PRÈS, I, 2, 3. 
VOIX  CHANTER, I, 1. 
VOL. CRIME, II, 4; OISEAU, II, 1; VOLER, I, 1, 2. 
VOLAGE ` VOLER, I, 3. 
VOLAILLE OISEAU, I, 3. 


VOLANT CONDUIRE, IV, 1; TRANSPORTER, II, 3. 


VOLATIL. VOLER, IV, 4. 
VOLATILE + AIR, I, 1; OISEAU, 1. 3; VOLER, I 1. 
VOLATILISER = VOLER, IV, 4. 

VOL-AU-VENT VENT, III, 2. 

VOLCAN FEU, III, 4; MONTAGNE, I, 3. 
VOLCANIQUE ` PIERRE, I, 3; TERRE, III, 1. 
VOLÉE + OISEAU, II, 1; VOLER, I, 2. 


VOLER . CRIME, II, 5; OISEAU, II, 1; VOLER, I, 1. 


VOLET - PORTE, III, 1. 

VOLETTER VOLER, I, 3. 

VOLEUR ` CRIME, II, 4. 

VOLIÈRE OISEAU, I, 3. 
VOLONTAIRE VOULOIR, I, 2, 4, 5. 
VOLONTAIREMENT ` VOULOIR, I, 2. 
VOLONTARIAT VOULOIR, I, 4. 
VOLONTÉ VOULOIR, I, 3; II, 1. 
VOLONTIERS VOULOIR, II, 2. 
VOLT LUMIÈRE, V, 1. 


VOLTE-FACE + CHANGER, I, 8; TOURNER, III, 2. 


VOLTIGE VOLER, I, 3. 
VOLTIGER - VOLER, I, 3. 
VOLTIGEUR VOLER, I, 3. 
VOLUBILE PARLER, I, 7. 
VOLUBILITÉ ` PARLER, I, 7. 


VOLUME LIVRE, II, 2; MESURER, I, 4; PLACE, I 


1; VOIX, I, 2. 
VOLUMINEUX ` GROS, I, 1; MESURER, I, 4. 
VOLUPTÉ PLAISIR, II, 1. 
VOLUPTUEUSEMENT PLAISIR, IL, 1. 
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VOLUPTUEUX. PLAISIR, II, 1. 


VOMIR CŒUR, II, 1; MANCER, II, 3; RENDRE, I, 3. 


VOMISSEMENT | MANGER, Il, 3. 
VORACE : DÉSIRER, II, 2; MANGER, II, 5. 


VORACITÉ CHIEN, Il, 1; DÉSIRER, II, 2; MAN- 


GER, II, 5. 
VOTE POLITIQUE, II, 3. 
VOTER POLITIQUE, II, 3. 
VOUER DONNER, III, 3. 
VOULOIR + VOULOIR, II, 1. 
VOULU + VOULOIR, IV, 5. 
VOUS > SUJET, I, 2. 

VOUTE ROND, Il, 6. 
VOUTÉ - DOS, I, 3; DROIT, I, 1; ROND, I, 6; lI, 6. 
VOUTER ` DROIT, I, 1. 
VOUVOYER .- SUJET, I, 2. 
VOYAGE + VOYAGER, . 
VOYAGEUR - VOYAGER, I, 2. 
VOYANTE > VOIR, II, 6. 
VOYELLE:. SON, III, 1. 
VOYONS! VOIR, IV, 3. 
VOYOU ` - MORAL, II, 4. 
VRAIMENT *- VRAI, I, 3. 
VRAISEMBLABLE >- VRAI, I, 4. 
VRAISEMBLANCE VRAI, I, 4. 
VROMBIR SON, Il, 4. 
VROMBISSEMENT SON, II, 4. 
VUE VOIR, I, 1; IV, 6. 


VULGAIRE - COMMUN, Il, 1; GROS, III, 8; PEU- 


PLE, IV, 2. 

VULGARISATION + SCIENCE, II, 4. 
VULGARISER SCIENCE, II, 4. 

VULGARISME ` PEUPLE, IV, 2. 

VULGARITÉ |. COMMUN, II, 1; PEUPLE, IV, 2. 
VULNÉRABLE > CHAIR, 1, 8; III, 2. 


W 


W.C. ` SALE, Ill, 5. 

WAGON TRAIN, I, 1. 
WAGON-LIT TRAIN, I, 3. 
WAGONNET POUSSER, 1 3. 
WATT = FORCE, I, 4; LUMIÈRE, V, 1. 
WEEK-END + SEMAINE, ፲ 7. 
WHISKY BOIRE, II, 5. 


X 


XÉNOPHOBE AIMER, VI, 4 ÉTRANGER, IL 2; 


PEUR, V, 3. 


XÉNOPHOBIE - AIMER, VI, 4; PEUR, V, 3. 


Y 


YACHT MER, III, 3. 


ZÈBRE CHEVAL. 1.2. 

ZÉNITH SOLEIL, I, 5. 

ZÉPHYR VENT, I, 3. 

ZÉRO RIEN, I, 1. 

ZESTE FRUIT, II, 4. 

ZÉZAYER | CHEVEU, III, 4. 

ZIGZAG CASSER, 11, 1; DROIT, III, 2. 
ZIGZAGUER CASSER, II, 1; DROIT, III, 2. 
ZINC COMPTER, II, 8; TERRE, 1 5. 
ZODIAQUE CIEL, I, 5; SIGNE, I, 6. 


ZONE CHAMP, III, 2; PARTIE, I, 2; PAYS, III, 1. 


ZOO ANIMAL, II, 3. 
ZOOLOGIE ANIMAL, I. 1. 
ZOOLOGISTE ` ANIMAL, I, 1. 
ZUT SALE, IV, 2. 
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Pourquoi un dictionnaire du français usuel ? Parce que trop de francophones souffrent d'une 
certaine insécurité linguistique et que les apprenants de français langue étrangère éprouvent une 
sorte de vertige devant l'immensité du lexique et ressentent le besoin de l'étudier de façon 
systématique. 

Ce qui leur est proposé ici est un dictionnaire d'apprentissage d'une conception entièrement 
nouvelle. 

Ils trouveront en 442 grands articles fortement structurés, ayant pour entrée des mots de haute 
fréquence, quelque 15 000 mots qui leur permettront de s'exprimer, oralement ou par écrit, 
sur tout sujet non étroitement spécialisé et qui leur ouvriront un accès facile à toute la littérature 
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spécialiste. 


Le dictionnaire se présente, au choix, en version papier et en version cédérom offrant un 


potentiel démultiplié d'interconnexions entre les mots du lexique. 


Quiconque aime la langue française y trouvera matière à de fructueuses réflexions. 

Les parents soucieux du bon développement mental et des succès scolaires de leur enfant 
apprécieront ses qualités de précision et de simplicité d'utilisation. 

Les professeurs de francais langue maternelle ou étrangère y trouveront la matière d'un 
enseignement du lexique totalement nouveau, adaptable à tous les niveaux, de la maternelle à 
l'université. 
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